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PRÉFACE. 


S: l'on demande pourquoi ce volume, 
que nous annoncions, en 1786, comme 
devant suivre immédiatement le XII. 
dont il est le complément, paroit si 
long-temps après, nous n'avons pas 
besoin de le dire; les événemens extra- 
ordinaires qui se sont passés parlent 
d'eux-mêmes. Qui est-ce qui ignore 
les changemens qui, pendant cet inter- 
valle, sont survenus en France? qui ne 
sait qu’à cette époque, tous les esprits, 
agités en sens contraire , s’étoient 
tournés du côté de la philosophie et de 
la politique, et qu’au lieu de consulter 
Vhistoire comme le meilleur guide, 
chacun  s’efforçcoit de faire prévaloir 
les nouveautés dont il étoit l’inventeur? 
Ces querelles politiques ont enfanté, 
pendant dix ans, au dedans et au dehors 
de la France, des guerres sanglantes; 
et quoique nos armées  victorieuses se 
soient couvertes de gloire , on ne peut 
que gémir de l’abandon dans lequel se 
trouvoient les lettres ; le commerce 
étoit interrompu, ou exposé aux plus 
grands dangers ; les académies, et tant 
d’autres corps savans qui s’étoient illus- 
trés par des ouvrages recommandables, 
n'existoient plus; et personne ne se 
mettoit en peine d’achever les produc- 
tions qu’ils avoient laissées imparfaites. 


PRÆFATIO. 


S. quis requirat quæ fuerit causa 
cur tam ser, post editum à nobis 
tomum XIII, in lucem prodeat hoc 
illius promissum anno 1786 comple- 
mentum, multis necesse non est verbis 
à nobis edisseri, cum portentosi rerum 
interea gestarum eventus per se lo- 
quantur, Quis enim ignorat muta- 
tiones interim factas in Francia? 
quis nesciat omnium et singulorum 
ingenia , studiorum  partibus acta, 
non ad magistram vitæ historiam, 


‘sed ad philosophiam et politiam eo- 


dem temporis tractu fuisse converse, 
scilicet ut nova excogitata quisque 
induceret, maximnè sua? Ecquis non 
doluit agitata idcirco intus et foris 
decennio horrida bella ? et licèt bel- 
licæ nostrorum virtuti multüm laudis 
ex subactis gentibus ac reportatis 
victoris accesserit, jacebant interea 
literæ ; obstructa crant et aleä plena 
mercimonia ; evanuerant academiæ 
et insignes tot editis libris doctorum 
virorum congregationes , nec erat 
qui cœptis eorum lucubrationibus 
coronidem imponeret. In hac rerum 
vicissitudine stertebant librarit, cu- 
dendaque nova , præsertim  decu- 
mana, volumina parüm curabant. 


Les libraires restoient dans l’inaction, et n’avoient garde de faire aucune 
entreprise, sur-tout si elle étoit un peu considérable. 


Enfin parut. l’Institut national, ce 
sénat littéraire formé des débris des 
académies , dans lequel sont réunis tous 
les talens et toutes les connoissances. 
Son premier soin fut de remettre en 
honneur les lettres et les beaux-arts. 
Non content de contribuer par ses 
productions aux progrès des sciences, 
il se fit un devoir de recommander au 


Gouvernement d’alors les travaux de 
Tome XIV. 


Inter hæc coaluit ex academiarum 
reliquiis senatus ille literarius ( Ins- 
titutum nationale vocant), omnium 
disciplinarum periti& et fœdere cons- 
picuus, quo agente , literis et libera- 
libus artibus honor denuo haberi 
cœpit. Præter suam quam rei litera- 
riæ confert symbolam , aliorum etiam 
studia is qui Reipublicæ clavum 
tenebant , erigenda et promovenda 
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insinuavit ; nec difficilem auditum 
experta est liberalis postulatio. Quæ- 
siti scriptores, proposita subsidia , 
primique vocati qui illustrandæ his- 
toriæ patriæ operam conferrent. Hæc 
quidem : laus prærepta tunc fuit viro 
illi stupendo qui præclurè nunc Impe- 
rit moderatur habenas, quem Fran- 
ciæ  Reparatorem merito dixeris. 
Verüm quod initiare non licuit ei, 
hoc ipse promovere non desinit ; 
et, quantüm ex instauratis ab eo 
rebus conjicere datur, multa repa- 
rabit quæ nullo tempore abolenda 
fuissent. 


ltaque adsciti nos, ut continuandæ 
collectiont scriptorum rerum Fran- 
cicarum manum admoveremus , nec 
mora, operi accingimur; nostrique 
resumpti laboris en tibi, Lector , pri- 
mitias damus. Quid autem præstitum 
à nobis sit, paucis accipe. 

Editis à nobis pridem tomis X11 
et XII1, quibus monumenta ad his- 
toriam regnantum Philippi I, Ludo- 
vici VI et Ludovici VII pertinentia , 
ex parte continebantur, id est, his- 
toriæ, annales seu chronica varia, 
tam à Francigenis quäm à vicinarum 
regionum scriptoribus digesta , haud 
absque gravi incommodo  alterius 
generis documentis ad illustrandam 
eorumdem  Regum historiam , ab 
anno nimirum 1060 usque ad an- 
num 1180, perinde conducentibus, 
caruisset collectio nostra. Itaque mo- 
nebamus sub finem præfationis tomi 
X11], superesse alia multa prope- 
diem à nobis colligenda, tum ex 
actis Sanctorum et illustrium viro- 
rum gestis, tum ex notitiis conci- 
liorum et alüs id genus narratiun- 
culis, necnon ex epistolis Romano- 
rum Pontificum et aliorum scientia 
et auctoritate præstantium virorum , 
qui res ecclesiasticas et civiles sæculo- 
rum x1 et xu pertractarunt; quibus 
ex more addenda censebamus eorum- 
dem  Regum diplomata: verüm, 


ceux qui n’étoient pas de linstitut, et 
sa demande fut accueillie. On chercha 
des ouvriers ; on leur promit des encou- 
ragemens ; et, avant tous les autres, on 
fit un appel aux savans qui s’occupoient 
plus particulièrement de l'histoire de 
France. Dès-lors cette gloire fut ravie 
au grand homme qui gouverne aujour- 
d’hui la nation avec tant d'éclat, et 
qu’on peut vraiment appeler le Restau- 
rateur de la France. Mais ce qu’il n’a pu 
commencer, il ne cesse de le protéger; 
et d’après tous les rétablissemens qu’il 
a déjà opérés, nous ‘avons tout lieu 
d'espérer qu’il rétablira encore bien 
des choses qu’on n'’auroit jamais dû 
abolir. 

Appelés à reprendre la continuation 
du Recueil des historiens de France, 
nous n’avons pas tardé à nous en occu- 
per ; et nous avons la satisfaction d'offrir 
au public le premier fruit de la reprise 
de notre travail. Or voici en quoi ül 
consiste. | 

Ayant imprimé dans les tomes XII 
et XIIT une partie des monumens con- 
cernant les règnes de Philippe L.®, 
Louis VI et Louis VII, c’est-à-dire , les 
histoires , les annales ou chroniques 
écrites, soit par des François, soit par 
des étrangers, il restoit à donner des 
documens d’un autre genre, non moins 
nécessaires pour compléter l’histoire des 
mêmes régnes, depuis l’année 1060 jus- 
qu’à l’année 1180. (C’étoient, comme 
nous le disions à la fin de la préface 
du tome XIII, des extraits des vies 
des Saints et autres grands hommes qui 
vivoient alors, des notices de conciles 
et autres petits opuscules du même 
genre; c’étoient les lettres des Papes, 
des savans et des hommes constitués en 
dignité , qui eurent part aux affaires des 
x1.® et x1.® siècles. Nous nous proposions 
d’y ajouter, comme on avoit fait pour 
les rèêgnes précédens , les diplomes des 
mêmes Rois ; mais, attendu que la col- 
lection entière des diplomes et chartes 
du royaume est déjà commencée, nous 
nous abstiendrons de les donner. Voilà 
ce que contient ce tome. XIV, et ce 
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que contiendra. le XV.‘, qui est déjà 
sous presse. 


quæ complectitur tomus hic XIV, vel quæ 
submissus. Ù 
Avant que nous rendions un compte 
plus détaillé des écrits contenus dans 
ce volume, et que nous portions un 
jugement sur le mérite et l’importance 
de chacun en particulier, nous etraite- 
rons succinctement, pour en faciliter 
l'intelligence, quelques questions rela- 
tivesaux mœurs et aux institutions de ces 
temps-là. Nous examinerons dans deux 
Sections, 1.° quelle étoit , aux.xr.° et xur.° 
siècles , ladministration ecclésiastique 
du royaume ; 2.° quelle étoit l’administra- 
tion civile: ce qui nous donnera locca- 


auspicatä jam seorsim generali diplo- 
matum et chartarum collectione, ab 
his abstinebinus. Atqui hæc sunt 
complectetur tomus XV, prelo jam 


Antequam ver plenioremeorumdem 
scriptorum notitiam demus, et singulo- 
rum meritum atque auctoritatem judi- 
cio nostro æstimemus, quædam circa 
illorum temporum mores et instituta, 
què facilits eadem scripta intelligan- 
tur, delibabimus. Duabus itaque sec- 
tionibus inquiremus, 1° quæ fuerit, 
sæculis X1 et xu, ecclesiastica regni 
administratio ; 2.° quæ civilis: eoque 
sub argumento recurrent singula ferè 
juris publici illius ævi capita. 


sion de discuter presque tous les points du droit public quiétoit alors en usage. 


SECTION PREMIÈRE. 


De l'administration ecclésiastique du royaume aux 
x.® el xu.* siècles. 


NoTRE intention n'est pas de donner ua traité 
de la discipline ecclésiastique ; nous ne faisons que 
rechercher historiquement quels changemens elle 
éprouva dans ces siècles, et quels étoient les nou- 
veaux droits et les nouveaux usages qui furent éta- 
blis. Nous traiterons, 1, de l'autorité du Pape, et des 
accroissemens qu'elle reçut alors; 11, des Légats et 
de leurs fonctions, qu’on toléra, non sans contra- 
diction, mais avec patience ; m1, de l’établisement 
des primaties ; iv, des atteintes portées aux droits 
des évêques; v, des appellations beaucoup trop 
fréquentes au re apostolique; vi, de l'état mo- 
nastique, et de l’origine des nouvelles congréga- 
tions qui furent établies; vu, des privilèges et 
exemptions des moines ; vir, des contestations qui 
s’élevérent au sujet de la profession que les évêques 
exigeoient des abbés ; 1x, de la trève de Dieu, et 
des lois de la paix ; x, du for ecclésiastique, et de 
l’excommunication ; xt, du triple jugement de 
Dieu, comme on l’appeloit, c’est-à-dire, de la ma- 
nière de prouverson innocence ou son bon droit par 
le duel, et par les épreuves du fer chaud ou de l’eau 
froide ; xu, de la purgation canonique, et de la ma- 
niére de dissoudre les mariages; xx, des pélerinages 
et des croisades ; xiv, du gouvernement des écoles, 
et du commencement de l’université de Paris. 


I. 


De l'autorité du Pape, et des accroissemens qu’elle 
reçut au x1.° siècle. 


4. L'autorité des Papes , qui s'étoit accrue au 


SECTIO PRIMA. 


De  ecclesiastica regni administratione, 
sæculis x1 et x. 


TRAcTATUM de ecclesiastica  disciplina 
haudquaquam  instituimus ; sed mulationes 
tunc lemporis factas, nova jura novasque con- 
sueludines inducta, historicè perscrulamur. Ac 
1.0 quidem agemus de Romanorum Pontificum 
auclortlate quatenus amplificala ; 11, de Lega- 
tis et Legatorum muniis, quandoque impugna- 
its, sed patienter toleratis ; m, de nova prima- 
tuum inslitutione ; 1v, de quibusdam episcopo- 
rum juribus labefactis; v, de appellationibus 
ad apostolicam sedem ultra modum frequen- 
tatis ; vi, de monastici ordinis splendore, et 
novarum congregalionum origine ; VI, de pri- 
vilegiis et exemptionibus monachorum; vur, 
de controversia circa professionem episcopis ab 
abbatibus faciendam ; 1x, de trevia Dei, et 
pacis legibus ; x, de foro ecclesiaslico et 
eæcommuntcaliontbus ; x1, de triplici Dei, ut 
vocabant, judicio, id est, probatione per duel- 
lum, necnon examinalione per candens ferrum 
vel per aquam frigidam ; xn, de purgatione 
canonica, et disciplina solvendorum malrimo- 
niorum ; xu, de peregrinalionibus el sacris 
eæpeditiontbus ; xiv, de disciplina schola- 
rum, el iniliis academiæ seu universitalis Pa- 
risiensis. 

/ I. 
De auctoritate Romani Pontificis, quatenus 
sæculo x: amplificata. 


4. Adullam , et inler humanarum rerum 


Gregori VII 


vicissitudines slantem, altisque radicibus con- decretamcon- 

firmatam, Romanorum Pontificum auclorita- tra simonia- 

lem, immensum quantm amplificavit Gre- ss RA Pa 

gorius VII, qui successoribus suis ardua °° tés 
ai] 


milieu des vicissitudes humaines, et avoit poussé 
de profondes racines, fut encore prodigieusement 
augmentée par Grégoire VII, qui donna à ses suc- 
cesseurs l'exemple d’oser les choses les plus 


T. XI, 
p. 256. 


Quatenus 
Franciamtur- 
barit, 


T. XIV, 
p. 778. 


Decretum 
contra investi- 
turas, 
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quælibet audendi exemplum dedit. Vir sanctus 
el magni animi, necnon. zelo Dei ferventissi- 
mus, lotus informandis moribus et viliis 
corrigendis incubuit; sed dum vas mundare 
nititur penè abrasit. Deo erant quæ ecclesiam 
Dei tunc maximè deformabant, simonia et 
clericorum concubinatus. Anno ilaque 1074, 
celebratä synodo, simoniacos auathemati- 
zavit, et uxoratos sacerdotes à divino officio 
removit, etlaïcis missas eorum audire irter- 
dixit, novo exemplo, et, ut multis visum 
est, inconsiderato præjudicio , inquit Sige- 
bertus in chronico. Egregiè quidem factum : 
verüm, ut ait Lambertus Schafnaburgensis, 
adversüs hoc decretum protinus infremuit 
tota factio clericorum, hominem planè hæ- 
reticum et vesani dogmatis esse clamitans. 
Secuta verd inde mala describens Sigebertus 
tbidem, horrorem mentibus incutit. Ait enim : 
Eœ qua re tam grave orilur scandalum, ut 
nullius hœresis tempore sancta ecclesia gra- 
viort schismale discissa sit, his pro justitia, 
illis contra justitiam agentibus ; aliis à 
simonia non declinantibus , aliis notam 
avariliæ honesto nomine prætexentibus, dum 
hoc quod se gratis dare jactant, sub carita- 
is nomine vendunt, et, ut de Montanis 
dicit Eusebius | sub nomine oblationum 
arlificiosiès munera accipiunt. Porrû con- 
tinentiam paucis tenentibus , aliquibus eam 
modà caus4 quæslüs el jactantiæ simulan- 
tibus , mullis incontinentiam perjurio et 
multiplici adulterio cumulantibus, ad hoc 
hâcopportunitate laïcis insurgentibus, contra 
sacros ordines, et se ab omni ecclesiastica 
subjectione excutientibus ; laïci sacra mys- 
teria temerant, et de his disputant ; infan- 
tes baptizant, sordido humore-aurium pro 
sacro oleo et chrismate utentes ; in extremo 
vilæ vialicum Dominicum, et usitalum ob- 
sequium sepulturæ, à presbyleris conjugatis 
» _accipere parvi pendunt ; decimas presbyteris 
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difficiles. Ce saint homme ne manquoit ni de zèle 
ni de courage pour corriger les vices et rétablir les 
bonnes mœurs ; mais en voulant purifier le vase, il 
faillit de le briser. Deux vices capitaux défiguroient 
alors l'église de Dieu; la simonie, et le concubinage 
des prêtres. Il tint en 1074 un concile pour y 
remédier ; il interdit aux prêtres simoniaques ou 
mariés l'exercice des fonctions ecclésiastiques, et 
défendit aux laïques de communiquer avec eux. 
C’étoit bien fait : mais cette sévérité, à laquelle de- 
puis long-temps on n'étoit pasaccoutumé, parut ?n- 
considérée à quelques bons esprits d’alors ; le Pape 
même fut traité d’hérétique et d’insensé par la: faction 
des clercs, comme niant la validité des sacremens, 
et donna lieu à des désordres qu’on ne peut lire 
sans horreur dans la peinture qu’en fait Sigebert. 
« Le scandale fut si grand, dit-il, que jamais la 
» sainte église ne fut déchirée par un schisme plus 
» funeste. On continua à vendre les choses saintes, 
» ou bien l’on chercha des palliatifs pour satisfaire 
» d’une autre manière son avarice. Comme, parmi 
» les clercs, il y en avoit peu qui garddassent une 
» exacte continence, et que ceux qui sauvoient les 
apparences, le faisoient plutôt pour se distinguer 
des autres et attirer à eux tous les profits, il 
arriva de là que les laïques se soulevèrent contre 
les prêtres, et essayèrent de se passer de leur 
ministère. Ils commencèrent par disputer sur la 
validité des sacremens; ils baptisèrent eux-mêmes 
leurs enfans, employant l'humeur qui vient dans 
les oreilles en guise de saint chrême. Les prêtres 
mariés ne furent plus appelés ni pour le saint 
viatique, ni pour les sépultures ; au lieu de leur 
payer les dîimes, on brüloit la part qui leur en 
revenoit.. Dans quelques lieux , le fanatisme fut 
porté au point de fouler aux pieds le corps et le 
sang du Seigneur qui avoient été consacrés par 
des pes mariés. Au milieu de ces désordres, 
ils’éleva de faux docteurs, qui, profitant de cette 
disposition des peuples, leur apprirent à secouer 
le joug dela discipline ecclésiastique. » 
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» deputatas igni cremant ; et, ul in uno cœætera perpendas, laïci corpus Domini à presbyleris conjugalis 
» consecratum, sæpè pedibus conculcaverunt , el sanguinem Domini voluniariè effuderunt, et multa 
» alia contra jus et fas gesta sunt in ecclesia. Et hâc occasione multi pseudo-magistri exsurgentes in 
» ecclesia, profanis novilalibus plebem ab ecclesiastica disciplina avertunt. » 


2. Porrd eam pestem (simoniam dico et 
laxatam clericorum continentiam) passim in 
Francia grassatam illo tempore fuisse lestan- 
tur historici penè omnes, intelligiturque ex in- 
verecundo clericorum Cameracensium scriplo 
ad Noviomenses, et ex islorum rescripto, à 
nobis editis. Excitata inde quoque plerisque 
in ecclesiis fuisse schismata, quotidie expe- 
riunturqui adornandis episcoporum et abbatum 
catalogis operam impendunt : illis enim diebus 
plures simul præesse inveniuntur in una sede 
pontifices, aliis in aliorum locum suffectis , 
et se invicem defendentibus. 


8. Nec his contentus Gregorius, cüm non- 
nihil simoniam redolerent et ecclesiasticæ li- 
bertati officere viderentur prælationum inves- 
tituræ à principibus viris frequentalæ, novo 
conamine, anno 1075, « in Romana synodo 


2. Que la simonie et l’incontinence des clercs 
aient régné dans ces temps-là en France, c’est un 
fait attesté dans presque toutes les pages de l’his- 
toire ; on en voit la preuve dans l'écrit indécent 
des clercs de Cambrai à ceux de Noyon, et dans 
la réponse de ceux-ci, que nous avons imprimés. 1l 
est encore certain qu’il se forma dans la plupart des 
églises de France des schismes fâcheux : ce qui met 
dans l'embarras ceux qui entreprennent de nous 
donner des catalogues des évêques et des abbés; 
car on trouve en même temps sur un même siége 
pour prélats, parce que les uns étoient mis à 
a place des autres, et que chacun se maintenoit 
dans son parti. 

83. Grégoire VIL n’en demeura pas là. Comme, 
dans la collation des prélatures, ilse commettoit 
une espèce de simonie, et que l'investiture que les 
Souverains étoient dans l’usage de donner, sem- 
bloit géner l’indépendance de d'église , il entreprit 
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de faire cesser cet abus. Dans un concile tenu à 
Rome en 1075, il frappa d'anathème tous ceux qui 
à l'avenir recevroient de la main des personnes 
laïques des évêchés ou des abbayes ; il défendit de 
les reconnoitre pour supérieurs et de leur obéir en 
cette qualité ; il leur retira la grâce du saint-siége, 
et l'entrée de l’église leur fut interdite jusqu’à ce 
qu’ils eussent abandonné un poste où ils n’étoient 
montés que par ambition, et par le crime de 
désobéissance, qu’il compare à l’idolâtrie. Les 
Princes souverains, de quelque dignité qu'ils fussent 
revêtus, ne furent pas plus : ménagés ; ils furent 
frappés d’un semblable anathème, s'ils osoient don- 
ner Évétiinre d’un évéché, ou de quelque autre 
dignité ecclésiastique. 


» quinquaginia episcoporum, inquit Hugo 
» Flaviniacensis in chronico Virdun., consi- 
» dente presbyterorum et abbatum multitudine, 
» juxla decreta pontificalia el inslitutiones 
» canonicas, ne hoc ampliès à quoquam 
» prœæsumerelur, prohibuit sub interminatione 
» anathematis, decretum faciens in hæc verb: : 
» Si quis deinceps episcopatum vel abba- 
» tiam de manu alicujus laicæ personæ 
» susceperit, nullatenus inter episcopos vel 
» abbates habeatur, nec ulla ei ut episcopo 
» vel abbati audientia concedatur. {nsuper 
» etiam gratiam B. Petri et introitum eccle- 
» siæ interdicimus, quoadusque locum 
» quem sub crimine tam ambitionis quàm 
inobedientiæ, quod est scelus idololatriæ, 


» cepit, deseruerit. Similiter etiam de inferioribus ecclesiasticis dignitatibus constituimus. Item 
» si quis Imperatorum, Ducum, Marchionum, Comitum , vel quilibet sæcularium potestatum 
» aut personarum, investituram episcopatüs vel alicujus ecclesiasticæ dignitatis dare præsump- 
» serit, ejusdem sententiæ vinculo se adstrictum sciat, etc. » 


4. Ce décret fut une pomme de discorde, sur- 
tout pour la Germanie. Les histoires de ces temps-là 
ne sont remplies que des troubles, des guerres, des 
séditions et des proscriptions dont il fut la source. 
L’acharnement fut tel de côté et d'autre, que l'Empe- 
reur Henri IV fit déposer le Pape comme criminel 
de lèse-majesté ; et que le Pape, de son côté, après 
avoir excommunié l'Empereur, le déclara déchu du 
trône, et fit élire à sa place, par un attentat inoui, 
un nouvel Empereur, auquel il envoya une cou- 
ronne avec cette inscription : 

Revois, Raoul, le diadème 

Que Pierre recut de Dieu même. 
En un mot, il délia de leur serment tous ceux qui 
se déclareroient contre l'Empereur Henri. Pendant 
cinquante ans que dura ce différent entre le sacer- 
doce et l'empire, l’église fut cruellement déchirée 
par le schisme ; on fit usage, des deux côtés, des 
armes spirituelles et temporelles, et le désordre fut 
à son comble. Il y eut enfin un accommodement 
en 1122, dans lequel il fut convenu que les élec- 
tions aux prélatures seroient faites, à l'avenir, en 
présence de l'Empereur ou de ses commissaires, 
mais sans simonie; et que le nouvel élu recevroit 
l'investiture de l'Empereur, non par le bâton pas- 
toral et l'anneau, comme auparavant, mais par le 
sceptre. Voyez ce que nousavons eu occasion de dire 
sur cette matière, dans les Gestes de Grégoire VII, 
Urbain IT, Paschal, Gélase et Calixte 11. 


5. L’Angleterre ne fut pas à l'abri de ces que- 


relles ; saint Anselme y eut beaucoup à combattre 
pour l’indépendance ou la liberté de l’église, à ce 
qu'il croyoit. Mais en France, à (pen de quel- 
ques provinces soumises akors à la domination de 
l'Empereur, nous ne lisons point qu'il se soit élevé 
aucun différent à l’occasion desinvestitures : la seule 
question qui ait été agitée parmi les savans,. étoit 
de savoir si ceux qui recevoient ou qui donnoient 
l'investiture, étoient hérétiques. Sur quoi il faut 
voir les lettres d’Ives de Chartres et de Geofroi, 
abbé de Vendôme. Quant à nos Rois, ils se sont 
comportés de manière à maintenir leurs droits, sans 
blesser la déférence qu'ils devoient à l’église Ro- 
maine. Nousen avons la preuve dans la lettre 190 
d'Ives de Chartres, dans laquelle il rend compte à 


4. Hoc edito decreto, quot et quanta emer- 
serint dissidia, seditiones, bella, proscriptio- 
nes, præsertim in Germania, clamant histo- 
ricorum paginæ. Eô usque res processit, ut 
Imperator Gregorium, lamquam majestatis 
reum,exauctorandum curaril ; Gregortus verû 
Teutonicum et Ilaliæ regnum Ilenrico IV 
cum suis fautoribus eæcommunicalo abroga- 
ril, alium ejus in locum inaudito et leme- 
rario ausu suffecerit, missé eidem corond cui 
era inscriplum : 


Petra dedit Petro, Petrus diadema Rodulfo. 


Denique omnes Henrico Imperalori adversan- 
tes absolvit ab infidelitate et perjurio. Dissi- 
dentibus ilaque sacerdotio et imperio, tolis 
quinquaginta annis diro schismale vexala 
fuil ecclesia ; spiritualibus et civilibus armis 
ex ulraque parte cerlatum, conculcala omnia : 
ac tandem anno 1122 hunc finem accepit con- 
troversia, ul electiones episcoporum et abbatum 
deinceps in præsentia Imperatoris vel legato- 
rum ejus absque simonia fierent, el ut electus 
regalia per sceptrum, non ver, ul untea, per 
baculum pastoralem et annulum, ab Impera- 
tore reciperet. Vide Gesta Gregorii VII, Ur- 
bani II, Paschalis, Gelasii et Calixti tli- 
dem IL, à nobis adornaia. 


5. Ab his contentiontbus immunes non 
fuerunt Angli, S. Anselmo pro ecclesiæ liber- 
late, ut pulabat, viriliter decertante. At in 
Francia, si provincias quasdam eæcipias tunc 
Imperatori subjectas, nulla investiturarum 
occastone legimus eœcitata fuisse dissidia ; sed 
jurgia tantüm inler erudilos, an qui invesli- 
turas sive darent, sive acciperent, essent hæ- 
retici. Qua de re vide Ivonis Carnotensis el 
Goffridi abbatis Vindocinensis epistolas. Re- 
ges itaque nostri ila se gesserunt, ut et jura sua 
constanter retinuerint, et nihilominus debitam 
Romanæ ecclesiæ reverentiam non læserint. 
Hujus rei argumientum est epistola Ivonis 190, 
qud Paschali II ita de causa Radulfi Viri- 
dis, electi Remensis archiepiscopi, scribil : 


Labbe, t. 
4, Bibliothec. 
mss. p. 196. 


Quas in Ger- 
mania turbas 
exciverit. 


Cur in Fran 
cia nullas. 


T.XV, p.446. 


Et quanto 
Romwmanæ ec- 
clesiæ bono. 
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« Notumessevolumus excellentiæ vestræ, quia 
ego et domnus Theobaldus B. Martini 
monaslerii Parisiensis prior, audientes mi- 
serabilem et mirabilem Remensis ecclesiæ 
desolalionem, ausu familiarilatis opportunè 
etimportunè Regem Francorum interpella- 
vimus, quatenus prœædiclæ ecclesiæ, expulso 
invasore Gervasio, pacem resliluerel, et 
domnum Radulfum  ejusdem ecclesiæ 
metropolitanum, in gratiam suam receplum, 
eidem ecclesiæ præesse concederet. Acquievil 
tandem precibus nostris, el concessil uleum 
ad curiam suam, quæ Aurelianis in Natali 
Domini congreganda erat, securè adducere- 
» mus, et tbi cum eo el cum principibus regni 
» de hoc negolio, quantùm fieri posset, salvàä 
»* regniintegritate, {raclaremus. Factum est 
» ulcondictum erat ;el conventientes in curiam, 
» mulliplicatis inlercessoribus, pelilionem nos- 

tram semel et sæpiès replicavimus. Sed, re- 
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clamante curid, plenariam pacem impetrare . 


» 

» 

» nequivimus, nisi prœædictus metropolitanus 
»* permanum et sacramentum eam fidelila- 
» lem Regi facerel, quam prædecessoribus suis 
» Regibus Francorum antea fecerant omnes 
» Remenses archiepiscopi, et cæteri regni Fran- 
» corum quamlibet religiost et sancti episcopt. 
» Quod persuadentibus et impellentibus totius 
» curiæ optimalibus, etsi propter mandato- 
» rum rigorem minüs licebat, factum est 
» lamen, quia ecclesiasticæ pacr et fraternæ 
» dilectiont sic expediebat. » Ubt vides Re- 
ges nostros à prælatorum inveslituris absti- 
nuisse quidem, sed retentà feudorum inves- 
tilurd, non quidem per baculum et annulum, 
sed receptis per manum hominio et fidelitatis 
sacramento; quamquam et illud ipsum sub 
eæcommunicalionis pæna prohibitum fuisset à 
Gregorio VII, Urbano II, et ipso Paschali. 
6. Verüm cum Francis moderatiùs agen- 
dum censuerat Gregorius, vices suas inilio 
controversiæ tradens Ilugoni Diensi epicopo. 
Etenim teste Hugone Flaviniacensi, « Com- 
» misit ei vices suas in Gallia, ubi plurimüm 
» simoniæ serpebat pestis iniqua ; quia per- 
» rari tllicerant quinonessent aut simoniact, 
» aul à simontacis ordinali, aut per manum 
» laïcam investiti : plurimum illi inculcans 
» potestate datâ non abuti, quominus depra- 
» valacorrigeret, damnanda recideret, sancta 
» el honesta doceret, et docenda faceret. » Et 
quidem ila erant comparali tunc Franci, ul si 
præfractè cum eis aclum fuisset, in dissidium 
potiùs abiissent, quâm regni diminutionem ac 
detrimentum passi essent. Id etiam pluri- 
bus in locis testatur Ivo Carnolensis, præser- 


tim epist. 238, ubi cùm de restiluendo Torna- . 


censi episcopatu agerelur, Paschali II man- 
dat: « Novtt Paternitas vestra quia regnum 
» Francorum præ cæleris regnis sedi aposto- 
» licæ semper fuit obnoœium; el idcirco, 
quantum ad ipsasregias personas pertinuil, 
» nulla fuit divisio inter regnum et sacerdo- 
» lium. Quod ergo hactenus cum pace et uti- 
» litate ecclesiæ observatum est, humiliter 


Paschal II de ce qu’il avoit fait pour réconcilier 
Raoul-le-Vert, archevèque de Reims, avec Louis- 
le-Gros: « J'annonce à votre excellence que, con- 
» jointement avec D. Thibaut, prieur deS. Martin 
» de Paris, pour mettre fin à la désolation qui 
» afflige l’église de Reims, nous avons, à temps et 
» à contre-temps, interpellé plusieurs fois le Roi, 
» par l'accès qu’il nous permet auprès de lui, afin 
» de l'engager à ne plus maintenir sur ce sié 
» l'intrus Gervais, et à permettre que Raoul, légiti- 
» mement élu, füt mis en possession, après qu'il 
» l’auroitreçu dans ses bonnes grâces. Noussommes 
»* parvenus à le tléchir ; il a consenti que nous l’em- 
» menassions à la cour qu’il devoit tenir à Orléans, 
le jour de Noël, pour arranger son affaire avec 
les grands du royaume, sans blesser, autant que 
faire se pourroit, les lois de l'Etat. Arrivés à la 
cour, nous avons employé de puissants interces- 
seurs pour appuyer notre d:mande; mais nous 
avons trouvé de l'opposition dans le conseil, et 
nous n'avons pu obtenir le rétablissement du 
métropolitain qu’à cette condition, qu'il feroit 
entre les mains du Roi le même serment de fidé- 
lité que ses prédécesseurs dans le siége de Reims, 
et les autres prélats du royaume, quelque scru- 
uleux qu'ils fussent, étoient dans l'usage de 
aire. Voilà ce que nous avons été obligés d’ac- 
corder, à la persuasion de tous les grands de la 
cour, et pour le bien de la paix, quoique vous 
l’eussiez défendu très-rigoureusement. » Par où l’on 
voit que nos Rois, sans prétendre donner l’inves- 
titure des prélatures, se réservoient le droit de 
conférer les fiefs, non par la crosse et l'anneau, 
mais à condition de l'hommage et du serment de 
fidélité, quoique tout cela eût êté défendu, sous 
peine d'excommunication, par Grégoire VII, Ur- 
bain II et Paschal 1I. 
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6.Ilest bon de remarquer que Grégoire VII, 
dès le commencement des troubles, avoit recom- 
mandé à Hugues, évêque de Die, son légat en 
France, d'user de la plus grande modération envers 
les François, pour extirper la simonie, qui étoit trés- 
commune en France, sans abuser de l'autorité qu'il 
lui communiquoit. En effet, les François n'étoient 
nullement disposés à souffrir qu’on portât atteinte 
aux prerogatives de la couronne; et il n’est pas 
douteux qu’ils n'eussent rompu avec l'église Ro- 
maine, si l'on eùt agi avec eux impérieusement. 
C'est encore un fait qui est attesté par Ives de 
Chartres en plusieurs endroits, et particulièrement 
dans la lettre 238, où, à l’occasion du rétablisse- 
ment de l’évêché de Tournai, il écrit à Paschal II : 
Vous savez, saint Père, que le royaume de France 
est plus dévoué au siége apostolique qu'aucun 
autre royaume, et que les Rois ontfaittoutce qu'ils 
ont pu pour empécher qu'il ne s’élevat aucune 
division entre la royauté et le sacerdoce. Nous 
vous supplions humblement de maintenir un si 
bon accord, qui jusqu'ici a été si avantageux à 
l'église, et de ne pas souffrir qu'il soit troublé 
par de mauvaises insinuations. Je dis ceci, parce 
que j'ai appris que les clercs de Tournai.se sont 
adressés. à vous pour obtenir le rétablissement 
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+ de leur évêché, au préjudice de celui de Noyon. 
» Je vous demande en grâce, et, par la fidélité 
» que je vous dois, je vous conseille de ne pas 
, accorder leur demande, si vous ne voulez exciter 
» en France le schisme qui a soulevé la Germanie 
» contre le saint-siége. » Or, cette séparation 
étoit d'autant plus à craindre pour l’église Ro- 
maine, qu'Urbain 11 et Paschal lui-même , au 
plus fort de leurs démélés avec les Empereurs , 
avoient été trop heureux de trouver un asile en 
France, de même que leurs successeurs Gélase II, 
Innocent 11 , Eugène IIL, et Alexandre 1H, y 
cherchèrent depuis leur sûreté contre la persécution. 


vi] 


». pelimus ut de cœtero observetur , el regn' 
Francorum paæ et summi sacerdotii nullà 
subreptione dissolvatur. Quod idcirco præ- 
libamus, quia audivimus clericos Torna- 
censes ad apostolicam sedem venisse, peti- 
luros ut apostolir4 prœæceplione proprium 
-possint habere episcopum, et Noviomensis 
ecclesiæ frustrare privilegium. Quod ne fat, 
sicul filit et fideles rogamus et consulimus ;.… 
ne häc occasione schisma quod est in 
Germanico regno adversüs sedem apos- 
tolicam, in Galliarum regno suscitetis. » 
Porrû dissessio illa ed magis cavenda eral 
apostolicæ sedi, quôd,. ferventibus cum Impe- 
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ratore dissidiis, perfugium in Franciam facere coacti essent Urbanus II et ipse Paschalis, nec mins 
tunum deinceps asylum tibidem in afflictis rebus invenerint Gelasius II, Innocentius item II, 


Eugenius III et Alexander III. 


II. 


Deslégats et de leurs fonctions, qu’on toléra, non 
sans contradiclion, maïs avec palience. 


7. Les Pontifes de Rome ne trouvèrent pas de 
moven plus expédient pour étendre hors de leur 
diocèse l'autorité papale, que l'envoi des lépats. 
Nous ne parlons point de cette autorité que le suc- 
cesseur de S. Pierre exerce dans toute l'église en 
matière de dogme et de discipline, mais de celle 
qui tendoit à restreindre la juridiction ordinaire des 
évêques, et Qui avoit déjà fait de grands progrès. 
“C’est la raison pour laquelle on voit, dans la pé- 
riode de l’histoire de France que nous parcourons, 
tant de légats à latere, et tant de rescrits émanés du 
saint-siége, Depuis la cessation du vicariat d’Arles, 

. jusqu’à cette époque, on n’envoyoit des légats que 
pour des causes majeures, ou lorsqu'il étoit ques- 
tion de juger par appel les causes des évêques dans 
leurs provinces. Mais vers le milieu du xr.° siècle 
onimagina un autre motif d'envoyer des légats, le 
soiu de toutes les églises, qui pèse sur la tête du 
souverain Pontife : comme si, à ce titre, il étoit 
obligé de gouverner et de visiter en personne Loutes 
les églises. Voyez la lettre d'Alexandre IT aux 
évêques de France. Ce principe une fois établi, 
l'envoi des légats a dû se succéder sans discon- 
tinuation; et c’est ce qui est arrivé. On voit en 
France une suite non interrompue de légats, à qui 
l'on distribuoit les différentes parties du royaume, 
pour exercer leur légation, tantôt en particulier, 
tantôt conjointement avec d'autres. 


8. Or telle étoit l’autorité des légats, qu’elle 
éclipsoit celle des métropolitains et des conciles 
provinciaux. {ls avoient le droit de convoquer le 
concile général des provinces qui étoient soumises 
à leur légation, et ils y présidoient au-dessus des 
twéiropolitains. Non-seulement, ils jugeoient dans 
les conciles ; mais, s’il s’élevoit des contestations sur 
les élections des évêques, ou des plaintes sur leur 
conduite, elles étoient portées quelquefois au tri- 
bunal du légat, avant même que les évêques de la 
rovince en eussent pris connoissance, comme on 
Ê voit dans la lettre 68 d’Ives de Chartres. C’est 
en leur nom que les canons et les constitutions des 


Il. 


De Legatis et Legatorum muniis, quando- 
que impugnatis sed patienter toleratis. 


7. Exercendæ et retinendæ eætra Roma- 
nam diœcesim pontificiæ auctoritalis (non 
illius quæ circa fidei dogmata et canones 
disciplinæ condendos sedi B. Petri competit, 
et in omnes ecclesias ectlenditur ; sed illius 
quæ in detrimentum ordinariæ episcoporum 
jurisdictionis paulatim el sine sensu increverat) 
non alia opportunior visa est Romanis Pon- 
tificibus via, quâm legaltorum adminiculis utr. 
Hinc ea legatorum apostolicæ sed's frequen - 
lia, et tanta rescripiorum papalium copia in 
hac quam percurrimus historiæ Francicæ perio 
do. Hactenus infrequens fuerat, ex quo ces- 
saverat Arelatensium episcoporum vicarialus, 
legatorum à latereusus, nec nisi pro majoribus 
causis episcoporum ad novum examen in ipsa 
provinciarevocandis mitli soliti erant legati. At 
medio sæculo x: alia mittendorum legatorum 
excogilata fuit necessilas, scilicet omnium ec- 
clesiarum sollicitudo quæ imposita est Romano 
Pontifici ; quasi eo nomine leneatur ecclesias 
omnes personaliter regere et visitare. Vide 
Alexandri IT epist. ad episc. Galliæ. Atqui, eo 
semel admisso principio, perpetuus esse debuit 
legatorum discursus : et quidem in omnem 
lerram exivit sonus eorum ; et in Francia 
nostra continuam legatorum seriem invenies , 
quibus dispertitæ erant diversæ regni partes, 
ut legationem suam seorsim obirent, et ali- 
quando conjunctim. 

8. Porrû tanta erat legalorum auctloritas , 
ul metropolitanorum et conciliorum provincia- 
lium jura convelleret. Eorum erat concilia 
generalia, eæ provinciis quæ intra terminos 
legationis ipsorum continebantur , indicere ; 
in his primum locum tenere, eliam supra me- 
tropolitanos. De episcoporum electionibus et 
eorum moribus soli quandoque pronunciabant , 
antequam intra provinciam fieret eorum 
discussio, ut ex [vonis Carnolensis epistola 
68 colligitur. Canones el constituliones suas 
in conciliis promulgare soliti eranl ; sed fas eis 
erat apostolicæ- sedis judicio illas reservare 
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quibus episcopi consentire nollent, quasi unicum 
eorum suffragium æquipararetur  collectioni 
patrum. Ibi Reges et Principes interdicti et 
eæcommunicalionis pænû eorum judicio plec- 
tebantur : quod expertus est non semel Philip- 
pus L, et de Thoma de Marla, Codiciacensi 
toparcha, testatur Sugerius, cujus à nobis verba 
referri postulat hic locus. Aît enim : « Cumse- 
» deret Belvaci generali conventu Gallicana 
» _ecclesia, venerabilis sanctæ Romanæ eccle- 
» siæ legatus, Cono Prænestinus episcopus, 
» innumerarum pulsatus molestià querelarum, 
» diveæalionum ejus tyrannidem mucrone 
”. B. Petri, anathemale scilicet generali, 
» detruncans, cingulum militarem ei licèt 
» absenti decinxit, ab omni honore tam- 
» quam sceleratum, infamatum, christiani 
»* nominis inimicum, omnium judicio de- 
» ponit.» Jam verd si de privilegiis à 
Romana ecclesia concessis, quæ multa conce- 
debantur , res agebatur, controversias soli 
definiebant ‘’egati, vel eas Romam perferri 
sinebant. Uno verbo, omnia per ipsos, et sine 
tpsis nihil penè agebatur. 

9. Id jugum, quod à se constanter amo- 
licbantur * Angliæ Reges, patientissimè por- 
tabant Franci. Frequentes quidem legimus 
virorum cordatorum querelas, legatorum luxu- 
rianlem apparatum modo incusantium, mod 
imposila tribulorum onera, procurationes , 
evectiones, el alia id genus deplorantium, quæ 
erant legationum abusus. Unus Ivo Carno- 
lensis ipsam usurpalam auctoritatem impug- 
nare ausus esl, moudestè tamen , scribens ad 
Hugonem Lugdunensem archiepiscopum epist. 
60: «Factum est ut imperastis, et manus à 
» consecralione Senonensis electi continuimus, 
» etliteras veslras per comprovinciales episco- 
» pos pro apostolicæ auctorilatis obedientia 
» direximus. Pelendo ilaque consulimus et 
» consulendo petimus discretionem vestram , 
» ut parciüs de cætero nos apostolicæ obe- 
* dientiæ vinculis adstringatis, ne hume- 
» ris nostris importabilia imponendo in 


» inobedientiam labi, prohibente aliquä im- 


» possibilitate vel imperante aliquà neces- 
» sitate, faciatis.» Et post pauca: « Cùm ea 
» quæ antiquilas sanæit, consuetudo servavit, 
» et venerabilium auctoritas Patrum sacrata 
» firmavit, prout vullis, minuitis aut nu- 
» tatis: altendere debet prudentia vestra 
» quid saluti eorum quibus per omnia prodesse 
» debelis , conferatis ; vel quibus obedientia’ 
» potiüs sit eæhibenda, an illis sanctis Pa- 
» tribus qui adhuc nobis in scriptis suis 
» loquuniur, an vobis, quibus nihil est aliud 
» propositum, nisi priorum sequi el honorare 
» vesligia.» In epistola quoque 61 : « Atten- 
» datergo discretio vestra, utrùm hoc ita feri 
» liceat ; el si liceat, utrèm expediat, ne 
» fortè odisse et detrectare incipiant jugum 
» vestrum, quos vultis habere subjectos, 
» dum hoc exemplo suo se intellexerint 
» jure esse privandos. » Non lamen ea mens 
erat Ivoni, ut legationes omnino abolerentur ; 
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conciles étoient promulgués ; et si quelque article 
éprouvoit de l'opposition de la part des évêques, 
sk en réservoient la connoissance au saint-siége, 
leur suffrage étant suffisant pour contre-balancer 
l'opinion de l'assemblée. C’est en leur nom que les 
Rois et les Princes étoient frappés d’excommuni- 
cation et d’interdit, comme l’épronva souvent Phi- 
lippe L.*, et comme le dit formellement de Thomas 
de Marle, sire de Couci, l’abbé Suger, dont il est 
bon de rapporter ici les paroles : Lans l’assem- 
» blée générale de l’église Gallicane, qui fut tenue 
» à Beauvais (en 1144), le légat Conon, évêque 
» de Palestrine, l'ayant frappé du glaive de saint 
» Pierre, c’est-à-dire, d’un anathème général pour 
» le punir deses cruautés inouïies, lui ôta, quoi- 
» qu'il füt absent, la ceinture militaire, le priva 
» de tous ses titres d'honneur, et le déclara infame, 
» de l'avis de toute l'assemblée, » S'il étoit ques- 
tion de priviléges accordés par le saint-siége ( et 
le nombre en éloit considérable), la connoissance 
leur en étoit exclusivement réservée, ou bien ils 
permettoient tout au plus qu’on se pourvüt en cour 
de Rome. En un mot, tout se faisoit par eux, et 
presque rien ne se faisoit sans eux. 

9. Les François supportoient très-patiemment 
ce joug, auquel les Rois d'Angleterre tâchoient, 
tant qu'ils pouvoient, de soustraire leurs états. 
Nous trouvons, à la vérité,en France, des plaintes 
fréquentes de la part des gens de bien, qui tantôt 
accusent le luxe immodéré des légats, tantôt dé- 

lorent amèrement les contributions qu’ils étoient 
orcés d'acquitter, sans compter les procurations, 
les voitures et autres exactions de ce genre; mais ce 
n’étoit que l'abus des légations. 1ves de Chartres est 
le seul qui ait osé attaquer la trop grande autorité 
des légats comme une usurpation, mais cependant 
avec beaucoup de ménagement. C’est ainsi qu’écri- 
vant à Hugues, archevèque de Lyon, il dit, épit. 60: 
Pour vous obéir, et par respect pour l'autorité 
apostolique, je me suis abstenu de donner la 
consécration à l'élu de Sens, etj'ai adressé vos 
lettres aux évêques de la province. Je vous prie 
et vous conseille fort d’être plus réservé à l’ave- 
nir, lorsque vous aurez des ordres apostoliques 
à nous faire passer, de crainte que par l’imposstbi- 
lité de les exécuter, ou pour d’autres raïsons, nous 
ne tombions dans la désobéissance. » Et plus bas : 
Avant de changer ou d’altérer, à votre gré, la disci- 
pline établie par l'antiquité, que l'usage et l’autorité 
» des Pères ont cimentée, vous devriez examiner 
» quel bien il peut en résulter pour le salut des 
» ames, etsi nous ne devons pas obéir aux saints 
» Péres, qui nous parlent dans leurs écrits, plutôt 
» qu’à vous, qui sans doute n’avez pas d'autre inten- 
» tion que de marcher sur les traces des anciens.» 
Et encore dans la lettre 61 : « Examinez, s’il vous 
» plaît, en homme discret, si ce que vous ordonnez 
» est licife ; et si cela est ainsi, examinez encore s’il 
» estexpédient de le faire. Sans cela, vous rendrez 
» odieux le joug auquel vous voulez nous soumelire, 
» lorsqu'on verra, par cel exemple, que vous ne cher- 
» chez qu’à nous dépouiller de nos droits. » Ce ü est 
as qu’Ives de Chartres désapprouvät entièrement 
Le légations ; mais il auroit désiré que ces com- 
missions fussent confiées à des François résidant 
en 


ss rs ss ss Ets a 


PRÆFATIO. | IX 


en France, plutôt qu’à des clercs étrangers. Voyez 
la lettre 409 d'Ives de Chartres. C’est encore une 
précaution que prenoient les Anglois contre les 
entreprises de la cour de Rome, en faisant revêtir 
de cette dignité les archevêques de Cantorbéry. 


III. 


De Pétablissement des Primaties. 


10. L'autorité des légats étant aussi grande que 
nous venonsde le dire, etleur missionsifréquente, 
nous nevoyons pas qu’il fût bien nécessaire d’éta- 
blir des primats. On en établit cependant, ou, si 
l’onaimemieux,onlesrétablit, aux xr‘etxur siècles, 
danslesvillesquianciennement jouissoient de quel- 
que prééminence au-dessus desautres dans l’ordre 
civil. Il est certain que, dans l’origine, les églises 
prirent entre elles le rang qui existoit dans l’ordre 
civil, et que celles qui furent placées dans les 
métropoles ed à cette dignité. Comme 
parmi les R es il yen avoit quiétoient plus 
distinguées que les autres, il n’est pas douteux que 
les églises qui y furent établies, reçurent aussi quel- 
que degré d’autorité ou d'illustration de plus que 
lesautres.On appela donc primats certains évêques 
dontl'autorité s’étendoitsur plusieurs provinces et 
leurs métropolitains : tels étoient les patriarches 
d'Orient. En France, les évêques de I:yon et de 
Bourges prirent quelquefois lenom de patriarches ; 
maisce n’étoit pas dansla mêmesignification qu’en 
Orient. Sur quoiil faut voir la savante Dissertation 
de M.de ‘'arca sur les primalies. Notre objet à nous 
est de faire connoître en peu de mots les titres des 
nouvelles primaties qui furent établies en France, 
et les biens ou les maux qu’elles ont produits. 

41. La meilleure idée que nous puissions en 
donner, il faut la prendre dans les rescrits des sou- 
verains Pontifes. Grégoire VII, écrivant en 1079 
aux archevéques de Rouen, de Tours et de Sens, 
po::r leur notifier qu’il venoit de rétablir la prima- 
tie de Lyon, à la demande de Gebuin, s'exprime 
ainsi : « Comme le bon ordre dans les emplois 
» exige qu'ily aitun chef auquel on puisse recou- 

rirdans le besoin, c’est pour cela que la division 
des provinces qui existoit avant J. C. fut renou- 
veléeparles Apôtres : et de même qu'il existoit 
des villes capitales où siégeoient les premières 
magistratures pour rendre la justice à ceux qui 
ne pouvoient recourir au Prince, les lois divines 
et ecclésiastiques ont établi dans les cités qui 
jouissoient dure plus grande célébrité, des pa- 
triarches ou des primats, qui, sous un nom dif- 
» férent, sont la même chose, pour être le refuge 
» des évéquesopprimés; et ceux-là seulement ont 
» ledroit d’être appelés primats, etc. » Ilestclair, 
par cet exposé, que la métropole de Lyon n’est 
placée au-dessus des quatre Lyonnoises, que parce 
que, dans la Notice de l’Empire, elle étoit la pre- 
mière. Par la même raison, Urbain II crut devoir 
rétablir, en 4097, la primatie de Narbonne sur la 
métropole d’Arles, parce que celle-ci n’étoit que 
la seconde Narbonnoise. Mais Calixte II, sans s’ar- 
rêter à ces considérations, gratifia, en 4120, bien 
plus magnifiquement l’église de Vienne, dont il 
avoit été archevêque. « Il lui accorda la primatie 
Tome XIV. 
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sed injungendam eam provinciam censebat 
alicui Francigenæ, non verd peregrinis cleri- 
cis. Vide epist. ejus 109". Id autem probè intel- 
lexerant Angli, qui singulos Cantuarienses 
archiepiscopos ed dignitate ornandos curabant. 


IL. 


De Primatuum institutione. 


40. Tanta cm esset legatorum apostolicæ 
sedis auctorilas et frequentia, quæ fuerit ne- 
cessitasinslituendorum primalum non videmus. 
Institui nihilominus, vel, ut aliis placet, ins- 
taurari cœperunt sæculis XI et XII primates 
ts in civilalibus quæ antiquitus præcipud 
dignitate in ordine civili aucte erant. Certum 
quippe est ecclesias olim ad formam imperii 
fuisse ordinatas, easque metropoles dictas, quæ 
tn civilatibus metropoliticä dignitate insigni- 
lis consliluue fuerant; nec dubiumquin civi- 
tates digniores aliquid etiam metropolilico 
jure prœæstantius acceperint. Primates ttaque 
dicti sunt, qui plures provincias et earum me- 
tropolitanos administratione suä complecteban- 
lur : cujusmodierant Orientalium patriarchæ. 
In Francia quoque Lugdunenses et Bituricenses 
archiepiscopi quandoque patriarchæ priscis 
temporibus sunt appellati, verùm non eädem 
significatione cum patriarchis Orientalis eccle- 
siæ. Qué de re vide Petri de Marca Disser- 
tationem de primatibus, ubi de antiquis me- 
tropolitanis et primatibus perquäm erudilè 
disseruit. Nos autem recentiorum tantüm pri- 
maluum condilionem investigabimus, et quid 
parlurierint boni vel mali paucis expediemus. 

41. Non aliunde meliüs innotescet recen- 
tiorum primatuum conditio, quâm ex ipsis Ro- 
manorum Pontificum rescriptis. Sic Gregorius 
VII ad Rotomagensem, Turonensem et Se- 
nonensem archiepiscopos scribens de confirmato 
a se, anno 1079, ad preces Gebuini archi- 
episcopi, Lugdunensi primalu : « Quia igitur, 
inquit, unum quodque tunc salubriter com- 
pletur officium, cùm fuerit unus ad quem 
possit recurri præpositus ; provinciæ autem 
mullo ante Christum divisæ sunt, el postea 
ab Apostolis et Clemente divisio renovala 
est ; et [quia] in capite provinciarum, ubi 
dudum primates legis erant sæculi ac prima 
Judiciaria polestas, ad quos confugiebant 
pro oppressionibus qui ad Reges confugere 
non polerant, ipsis quoque civilatibus vel 
locis celebrioribus patriarchas vel primates 
qui unam formam tenent, licèl diversa sint 
nomina, leges divine et ecclesiasticæ poni 
etesse jusserunt, ad quos episcopi con- 
fugerent, et ipsi nomine primatum frue- 
» rentur et non alii, etc. » UÜbi vides Lug- 
dunensi ecclesiæ primatum assignari, quia 
inter quatuor Lugdunenses in laterculo Notitiæ 
Galliarum sub Imperatoribus Romanis illa 
esset prima. Similiter Urbanus IL, anno 1097, 
Narbonensi ecclesiæ primatum confirmavit 
super Arelatensem, quæ est Narbonensis 
secunda, inquit. Verüm aliis permotus 
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rationibus Caliætus II Viennensem ecclesiam, 
cujus ipse fueral aliquando archiepiscopus, 
anno 1120 mirificè exaltavit, ut videlicet 
super septem provincias primatum obtineat, 
super ipsam Viennensem, super Bituricam, 
Burdegalam, Auxitanam quæ Novempopu- 
litana dicitur, super Narbonam, Aquensem 
et Ebredunensem, et in eis Viennensis archi- 
episcopus Romani Pontificis vices agat ; 
synodales conventus indicat, et negotia 
ecclesiastica justè canonicèque definiat. Quo 


ex privilegiose P 


sur sept proviness, savoir celles de Vie 
Bourges, de Bordeaux, d'Auchou de No 
pulanie, de Narbonne,d’Aix et d'Embri 

exercer le vicariat du saint Siége, cor 
es assemblées synodales, et réformer 
quement les jugemens ecclésiastique: 
vertu de ce privilége, les archevêques de 
s'intitulérent primats des primals ; mais 

agnérent qu'un vain nom, les autres pri 
°oulant pas reconnoître un rescrit si M: 
ment subreptice. 
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rimates primatum appellandiansam arripuere Viennenses archiepiscopi;verà 


vacuum nomen nihil lucrati sunt, antiquioribus subreplitio rescriplo primatibus haud colla sub, 


12. Jam verd, si bona el utilitates ex hac 
institutione prognala  inquirimus, nulla ea 
fuisse, sed æmulationes tantüm, odia et conlen- 
tiones, inde processisse deprehendimus. Quid 
igilur mirum si eæ ambitiosa institutione nihil 
admodum prœæter vacuum nomen superest ? 
Missis itaque quæ de primatibus als emer- 
sere controversiis, nala eæ solo Lugdunensi, 
qui hactenus viget, dissidia commemorabimus. 
Vix institui cœpit Lugdunensis primalus, 
cüm acriter eidem obluctati sunt Franci , 
præsertimverd Senonensesarchiepiscopi : cujus 
rei testis est Ivo Carnotensis epist, 50, 5h, 
59, 60, 65, 236, 237. Cùm enim Daimbertus 


- Senonensis archiepiscopus primatui se subdi- 


disset, id indignè ferens Ludovicus VI, scrip- 
tis ad Calivtum II literis, pro e0 abolendo 
instat his verbis . « De sententia sanè in me- 
tropolitanum Senonensem pro nostro honore 
relaæata animum nostrum eæ parle mili- 
gaslis ; sed quoniam ad tempus est relaæala, 
suspensum vehementer ac dubium reddidis- 
is. Videtur enim aliquam adhuc spem 
carre Lugdunensis archiepiscopus super 
£ a quam quærit subjectione : sed; ut verum 
atear, sustinerem potiüs regni nostri 
souBs incendium, capitis etiam nostri 
perieuox qüam hujus subjectionis et 
mA RE onis opprobrium Videtur enim ad 
RS: Fa FRE SRRe contemptum, contra 
nn À pc me o fieri, quod nunquam ex- 
AOL De FER » Quia nimirum tunc [mpe- 
LH z de parebat Lugdunum. Unde post 
: MU D ila se habentibus, videat, 
FL oclonen ‘alter, discretio vestra, ne civitas 
pr gs flo quæ de alieno est regno, 
2 4 BR oreat detrimento etc. » Porrû 
rinais de diù fluctuavit Lugdunensis 
Pulchrs ; +4 icel usque ad tempora Philippi 
Fer Res Set gps anno 1312 urbis Lug- 
metropolitani sa appellationes à judiciis 
el Turonensis jam pe (nam Rolomagensts 
meérant) ad tn ab ea subjeclione se exe- 
VESx . Primalem fieri concessit : 
pProvin PT ue 
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sa roianorum Pontificum 
ropolitanorum illi quäm … venueau point, qu’elle ne respectoit p 


42, Si l’on demande maintenant quel bi 
duit cette institution, nous ne voyons pa 
ait engendré autre chose que des jalou 
haines et des procès. Est-il donc surpren 
ne reste de tous ces fastueux titres que | 
Pour ne parler que de la primatie de Lyc 
subsisté jusqu'à nosjours, à peine fut-el 
qu’elle éprouva la plusgrande opposition 
des François, sur-tout de la part des arcl 
de Sens, comme on peut le voir dans | 
50,54,59, 60, 65, 236,237, d’Ives de 
Daimbert, archevêque de Sens, ayantet 
connu la primatie de Lyon, Louis-le-G1 
siindigné, qu'il écrivit à Calixte IT pour ei 
derl'abolition.Salettretrès-pressante mé 
lue. « En suspendant par égard pour moi 
» décret qui avoit été rendu contre l'ar 
» de Sens, vous avez un peu soulagé l'a 
» demon cœur; mais en nele suspendant 
» un temps, vous m'avez laissé dans la 
» quiétude.On voit bien que l’archevèqu 

» n’a pas entièrement renoncé à la prin 
» affectionne tant; mais, pour vous dire 
» l’embrasementdemonroyaume etle dange 
» metoucheroïient moins que l’opprobre de « 
» tissement. Il est évident qu'une innovat 
» celle-là tend ànotreavilissement. » Far: 
en donne, c’est que la ville de Lyon 
sous la domination de l'Empereur. C'est 
il ajoute : « Cela étant ainsi, vous de: 
» cherquela citéde Lyon, qui appartien 
» royaume, ne s'illustre à nos dépens. » C 
ne subsistant plus àl’époque où Philipp 
l'acquisition du domaine de la ville d 
consentit, en 1312, que les appels de: 
du métropolitain de Sens (car ceux deF 
Tours avoient déjà secoué le joug) fusse 
la primatie : privilége unique dans 
France, qu'aucun autre primat n’a pi 
hors de sa province, ni celui de Bours 
de Bordeaux, ni celui de Narbonne, 
Trèves, ni celui de Vienne, ni aucun 
toute l'église. 
prærogativam non alius in 
non Burdegalensis, 
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Des Atteintes portées à quelques-uns 
des Evéques. 


13. L'autorité des souverains Pon 
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des métropolitains ni des évêques; ilss’arrogeoient 
quelquefois le droit de consacrer les évêques, mal- 

É l'opposition des métropolitains ; ils créoient à 
E, gré de nouvelles métropoles, unissoient ou 
désunissoient plusieurs évéchés, sans consulter les 
Princes souverains. Ces prétentions, Urbain II les 
manifesta au concile de Clermont, s’il faut en 
croire l’anonyme qui aécrit la relation du différent 
qui s’étoit élevé entre les moines de Marmoutier 
et les archevèques de Tours. « Le Pape, dit-il, 
s ayant commandé le silence, et debout sur ses 
pieds, se mit à pérorer sur l'autorité apostolique 
et les décrets émanés du Pape, pour prouver 
qu’il lux éloit permis de diviser un béche en deux, 
etde deux den’en faire qu’un ; qu’il pouvoit réunir 
ou séparer les abbayes et les congrégations, selon 
qu’il le jugeoit plus eæpédient sans blesser l’équité; 
et que s’il vouloit réunir quelque chose au domaine 
de l’église Romaïne, ou seulement le mettre sous sa 
protection, personne ne pouvoil y mettre obstacle. 
Il prouva que ses prédécesseurs lui en avoient 
donné l’exemple, et lui-même mit en pratique 
» ces maximes dans le concile, sans éprouver de 
» contradiction.» Cependantles François étoient 
loin d'en convenir, puisqu'elles donnèrentsouvent 
lieu à des contestations dont on trouvera les actes 
dans notre collection. 

44. Dalmace, métropolitain de Narbonne, refu- 
soit la consécration à Artaud, élu évêque d’Elne, 
parce qu’il étoit suspect de simonie. Artaud alla à 
Rome, et reçut des mains d’Urbain II la consécra- 
tion, en prétant le serment qu’on lit dans le décret 
de Gratien. Cela ne se fit pas sans réclamation de 
la part de l’archevèque de Narbonne, comme on 
le voit dans la lettre d'Urbain II au légat Rainier, 
qu'ilcharge d’arranger cette affaire demanière que 
la justice n’en soit pas blessée. — Le même Ur- 
bain 11 prit sur lui d’ordonner évêque Ives de 
Chartres, quoique avec la clause sans préjudice de 
lobcissance due à l’église de Sens. Mais Richer, ar- 
chevèque de Sens, ne voulut pas le reconnoître, 
prétendant que, conformément aux canons, la 
déposition de Geoffroi, prédécesseur d’Ives, auroit 


dù être soumise au jugement des aus de la 


province. C’est pourquoi, dansun conciletenusur 
cela à Étampes, il repreche à Iwes d’avoir déchiréles 
membres de son église métropolitaine, et d’avoir reçu 
une bénédiction telle quelle. Mais Ives se tira d’affaire 
en appelant au saint Siége, dont il se glorifioit dans 
la suite d’étre le fils utérin et privilégié. 


episcoporum jura pessundarent ; ordinationes 
episcoporum, invilis metropolilanis, sibi quan- 
doque vindicarent ; novos metropolitanos arbi- 
tralu suo crearent, el unitos dudum episcopatus, 
inconsultis terræ Principibus, separarent. Au- 
diendus ea de re Urbanus II, quem in conci- 
lio Claromontensi sic loquentem inducit ano- 
nymus auctor qui controversiam monachorum 
Majoris-monaslerii cum archiepiscopis Tu- 
ronensibus lileris mandavit. « Dominus Papa, 
tnquil, imperato silentio, ereclus in pedes 
coram omni concilio, ex auctorilate aposto- 
lica et decretis pontificalibus concionatus 
est, licere sibi facere ex uno episcopatu 
duos, etex duobus unum similiter ; et 
abbatias cæterasque congregationes, dic- 
tante æquitate, quolibet moe sibi melius 
videretur, aut coadunare posset aut dis- 
jungere ; et quidquid in dominium vel pa- 
trocinium sauctæ Romanæ ecclesiæ susci- 
pere vellet, nullus ejus auctoritati obviare 
posset. Quæ et à prœædecessoribus suis facta 
ostendit, et ipse in præsenti concilio, nullo 
contradicente, fecit. » Verüm non continud 
acquievere Franci ; immo graves super hoc in- 
terdum excilalæ sunt illo ævo controversiæ, 
quarumdocumenta repræsentatcollectio nostra. 

44. Nimirum, cüm Artaldum electum 
Helenensem  episcopum Dalmatius  Narbo- 
nensis metropolilanus consecrare ob simoniæ 
suspicionem renuerel, Artaldus Romam abiit, 
thique ab Urbano II, præstito quod in decreto 
Gratianilegitur sacramento, consecrari meruit. 
Contra hanc ordinationem reclamasse Narbo- 
nensem archiepiscopum, discimus ex epistola 
Urbani ad Raïnerium cardinalem 4. S. 
legatum. Ait enim : Elenensis quoque epis- 
copi causam diligenter inquirito, et inter 
Narbonensem archiepiscopum et ipsum 
justo omnia judicio definito. Similiter Ivo- 
nem Carnolensem episcopum ab eodem Urbano 
consecralum (etsi salvà ecclesiæ Senonensi 
debità obedientià) recipere recusavit Riche- 
rius Senonensis archiepiscopus, causalus ex- 
auctorationem Goffridi contra canones factam, 
et a Romano Pontifice tentatam, antequam 
tllius causæ cognilio ad comprovinciales epis- 
copos perlata fuisset. Quare in concilio Stam- 
pis celebrato Richerius [vonem demembrato- 
rem metropolitanæ sedis appellat, et quali- 
cumque benedictione consecratum, ut videre 
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est in Ivonis epist. 8. Verùm metropolitani conatus, factà ad apostolicam sedem appellatione, 
elusit Ivo, qui deinceps uterinum et specialem sedis apostolicæ filium se vocitavit. 


45. La vieille querelle entre l’église de Tours 
et celle de Dol, touchant la dignité métropolitaine 
de celle-ci, étoit assoupiedepuislong-temps, lors- 
qu'il plut à Grégoire VII d'accorder l'usage du pal- 
lium à Even, qu'il avoit consacré évêque de Dol : 
et quoiqu'il l’eût fait sau/ les droits de l'archevêque 
de Tours, néanmoins cela donna occasion aux Bre- 


tons de plaider pendant tout le xr.° siècle pour 


leur métrapole, même les armes à la main; et ils 
l’auroient emporté, si Philippe-Auguste ne s’y füt 
opposé de toutes ses forces. Voici comme il s’en 
explique dans sa lettre à LuciusIIl, qui estla 108.° 


45. Anno 1076, novum velteri controversiæ 
de metropolilana: dignitate Dolensis ecclesiæ, 
à prœædecessoribus suis consopitæ, fomitem 
mMinistravit Gregorius VII, concesso Eveno 
Dolensi episcopo, à se consecrato, pallit usu ; 
et licèt salvo archiepiscopi Turonensis jure 
factum id fuerit, nihilominus toto sæculo XII 
metropoliticam Dolensis ecclesiæ dignitatem 
longo litigio, armis eliam  propugnarunt 
Britanni, ac pervicissent, nisi pro virili parie 
intercessisset Philippus Augustus. Sic enim 
ad Lucium III Papam - ille, epist. 


1] 


T.XIV, p.98. 


Episcopi 
Romeæ, invitis 
metropolita- 
nis, consecra- 
ti. 


Grat. 8, 9.3, 
c. 2. 


T.XIV,p.693 


T. XV, pp. 71. 


Dolensis 
episcopus fac- 
tus metropo- 
litanus, 


Atrebaten- 
sis episcopa- 
tus à Camera- 
censi separa- 
tus. 


T.XIV,p.748 


Ibid. p. 747. 


Ibid. p. 738. 


Tornacensis 
item à Novio- 
mensi. 


: T.XIN, p.404 


xi] 
inter editas Stephan Tornac. 108 : « Susti- 
nuimus pacem, et ecce turbatio, et in le- 
sione Turonensis ecclesiæ, quæ tempore 
patrum nostrorum integram metropolitani 
jurisdictionem in lola minori Brilannia 
oblinuit, regnum nostrum turpiter immi- 
nuere et mutilare contendit Romana 
ecclesia, coronam de capite nostro deji- 
cere, frangere et pedibus conculcare. 
Quid enim aliud est archiepiscopum in 
eadem provincia contra metropolitanum 
suum et inlegritatem regni nostri erigere 
velle, quàm ab hæreditate patrum nos- 
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parmi celles d'Étienne de Tournai : « Nous espé- 
» rions avoir la paix, et nous voilà dans le trouble. 
» En blessant les droitsquel'église de Tours exer- 
» çoit autrefois dans toute la petite Bretagne, l'é- 
» glise de Rome cherche à mutiler honteusement 
» notre royaume, à nous Ôter la couronne et à la 
» fouler aux pieds. Vouloir ériger dans une méme 
» provinceun archevéché à l’égal desonmétropolitain, 
» n'est-ce pasnous déshériler comme des lâches, inca- 
»_pables de défendre nos droits? » Le reste est de la 
même force. Voyez aussi les lettres 107, 109 et 
110 de l’édition du P. du Molinet. 


trorum nos, tamquam imbecilles et resistere non valentes, ejicere et fugare » ? Et cœtera 


ejusdem vehementiæ. Vide etiam epist. 107. 109 et 110 edit. Claudii du Molinet. 


16. Anno 1092, Urbanus II Atrebatensem 
episcopatum, qui Cameracensi à mullis retro 
sæculis unilus erat, instaurare aggressus est. 
Infensus siquidem Cameracensibus, quôd Gal- 
cherum episcopumnonnisi per manum Impera- 
toris excommunicati et hœæretici vellent susci- 
pere (propter quod solum, inquit, debitæ 
etiam dignitatis merentur detrimenta sen- 
tire), clericis Atrebalensibus facultatem dedit 
ul, excusso Cameracensium jugo, proprium sibi 
deligerent episcopum. Cùmque Rainoldus Re- 
mensis crchiepiscopus electo ab Atrebatensibus 
Lamberto manus imponere formidaret, ne Ca- 
meracenses, ex hoc facto acceplä occasione, se à 
Remensi ecclesia separarent : Cüm et civitas 
eorum, inquit, alterius regni habeatur, et re- 
gni cujusRex nobis etecclesix Romanæ jam 
ex longo tempore inimicatur ; ….. damno- 
sam admodum fieri commutationem, si dum 
Remensis ecclesia Atrebati episcopum fieri 
consentiret, Cameracum, quæ sexies quàam 
Atrebatum et continentior et locupletior est, 
amitteret ; Urbanus electum ad se Romam 
milli consecrandum præcepit. Voluntatis ete- 
nim nostræ est Remensis ecclesiæ (cujus 
fuerat ille canonicus) olim duodecim epis- 


146. L'an 1092, Urbain II entreprit de rétablir 
l'évêché d'Arras, qui depuis plusieurs siècles étoit 
uni à celui de Cambrai. Il en vouloit aux Cam- 
brésiens, parce qu’ils ne vouloient recevoir leur 
évêque Gaucher que des mains de l'Empereur, qui 
étoit hérétique etexcommunié (ce qui, à son avis, 
étoit suffisant pour les privereuw-mêmes de l'avantage 
d’avoir un évêque). Ilautorisa donc les clercs d’Ar- 
ras à se choisir un évêque, et à se séparer de l’église 
de Cambrai.Ilsélurent Lambert:maisl'archevèque 
de Reims n’osa lui donner la consécration, dansla 
crainte que les Cambrésiens, qui étoient sous la 
domination de l'Empereur, ennemi déclaré de 
l’église Romaine, ne rompissent entièrement avec 
celle de Reims; et si cela arrivoit, dit-il, nous y 
perdrions beaucoup, parce que la cité de Cambraiï est 
stæ fois plus riche et plus populeuse que celle d’Arras. 
Malgré ces considérations, Urbain ordonna que 
le nouvel élu füt envoyé à Rome pour recevoir la 
consécration de sa main; notre intention élant (ce 
sont ses paroles) que l’église de Reims, qui ancien- 
nement avoit sous elle douze évéchés, soitrélablie dans 
sa splendeur. C’est par une entreprise pareille que 
l’église de Cambrai resta dépouillée, malgré tous 
les efforts de l'Empereur. 


copatuum dignitatem, Deo cooperante in pristinum gradum revocare. Aiqui sic tentala, invilo 
et nequicquam obluctante terreno Principe, Cameracensis ecclesiæ spoliatio stabilis permansit. 


17. Majoris tamen difficultatis fuit Tor- 
nacensem episcopatum &@ Noviomensi, cui à 
quadringentis et ed ampliùs annis unitus eral, 
sejungere ; intercedente nimirum Ludovico VI, 
qui nihil in ecclesiam Romanam peccaverat, 
sed mugnis eam beneficiis et obsequiis demerue- 
ral. Separationem quippe illam tentavit Ur- 
banus 11, teste Herimanno Tornacensi, sed 
morle prœreptus consummare nequivil. Post 
hæc Romani, qui semper novorum nego- 
tiorum sunt cupidi, cæperunt nos, inquil, 
incitare ad repetendum proprium episco- 
pum. Tornacenses laque, jubente Paschali 
IL, episcopum sibi anno 1113 elegerunt Her- 
bertum. Verèm, molestè id ferente Rege Lu- 
dovico, Remensi quoque archiepiscopo jussis 
apostolicis parere detrectante, ab incæpto pro 
tempore et propter scandalum regni cessit 
Paschalis, id suadente Ivone Carnotensi, epist. 
238. Cüm ver lis, anno 1141, inter Papam 
Innocentium et Juniorem Ludovicum, cogna- 
tosque ejus Simonem Noviomensem episcopum 


47. Il ne fut pas si aisé de séparer de l’église 
de Noyon celle de Tournai, quiluiétoitunie depuis 
plusde quatre centsans.Il falloit ménager LouisVI, 
qui n’avoit pas démérité de l’église Romaine, et 
qui au contraire l’avoit comblée de bienfaits. Ur- 
bain 11 en avoit conçu le projet; mais la mort, : 
dit Hériman de Touraai, l’avoit empéché de le 
mettre à exécution. Dans la suile, les Romains, qui 
aiment beaucoup les innovations, nous suggérèrent de 
renouveler notre demande;et, par ordre de PaschalIl, 
nous élümes Herbert pour notre évêque. C’étoit en 
1113; mais Louis en ayant témoigné son mécon- 
tentement, et l'archevêque de Reims n'ayant pas 
voulu obtempérer aux ordres du Pape, il fallut 
pour cette fois, et pour ne pas causer de scandale, 
renoncer au projet, selon l’avis d’Ives de Chartres 
dans sa lettre 238. L'occasion fut plus belle en 
4141. Il s'éleva un grand différent entre Inno- 
cent II et Louis-le-Jeune, qui avoit pris fait et 
cause pour Simon, évêque de Noyon, et son frère 
Raoul, comte de Vermandois : pourquoi le Roi 
et le Comte furent excommuniés, et l'évêque 
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suspendu desesfonctions pour un temps.Leclergé 
de Tournai eut ordre dese choisir un évêque; mais 
Parchevéque de Reims n’osa lui donnerla consécra- 
tion, pour ne pas indisposer le Roï et le Comte Raoul. 
D'unautre côté, l’évêque Simon s’étantraccommo- 
dé avec le Pape, l'affaire n’alla pas plus loin. Mais 
bientôt après, en 1146, Eugène IIL, à la persua- 
sion deS. Bernard, accorda aux Tournaisiens ce 
qu’ils sollicitoient depuis si long-temps, sans con- 
sulter ni le Roi ni le Comte de Flandre, à quiil 
écrivit seulement pour les prier de ne pas désap- 
prouver ce qu’ilavoit fait. Tel est en hécoure le 
récit que fait de cette affaire le moine Hériman. 


xiij 


et Radulfum Viromandiæ Comitem, orta esset, 
pro qua Rex cum Comite, pergit Heriman- 
nus, christianitate privatus est, episcopus 
vero ab officio episcopali per aliquod tem- 
pus suspensus ; Tornacenses, ex hac dissen- 
sione Innocentii favorem aucupati, alium eo 
Jjubente sibi prœæficiunt episcopum. Protinus 
electio Remensi archiepiscopo notificatur : 
sed ipse dicit quod non auderet eum conse- 
crare, pro Regis et Radulfi Comitis timore. 
Cümque interim Simonepiscopus Innocentium 
sibi conciliasset, res effectu caruit. Verüm 
haud multù post, anno scilicet 1146, quod 
diù quæsierant Tornacenses, Bernardi Clare- 


vallensis industriâ impetravere ab Eugenio IIT, inconsultis quidem Rege et Flandrensi Comite, 
sed factum non improbantibus. Hæc sunt quæ de instaurato Tornacensi episcopatu longé exsequitur 


narralione Herimannus. - 
48. Voyons maintenant ce que firent les Papes 
empêcher que l'évêché Orange ne fût sé- 
paré de celui de Saint-Paul-trois-Châteaux. Ber- 
trand, Comte d'Orange, fils de Raimbaud, avoit 
fort à cœur de rétablir un évêque danssa ville,qui 
depuis le Pape Grégoire IV étoit soumise à celui 
de Saint-Paul. Nous avons la lettred’Alexandre II, 
qui le menace d'excommunication,etsa terred’in- 
terdit, s’il ne se désiste de sa prétention. Malgré 
ses menaces, Guillaume fut élu évêque d'Orange, 
et ce fut le sujet d’une longue contestation .Enfin 
Urbaio II consentitque Guillaumerestät évêque, à 
condition qu’à sa mort on ne lui nommeroil point 
de successeur. Guillaume étant mort à'la Terre 
sainteen 1098, PaschallIrendit à l’évèque de Saint- 
Paul l'administration de l’église d'Orange. Mais 
bientôt après, sur les représeutationsqu'on lui fit 
que la population étoit devenue nombreuse dans 
Orange, il nomma des commissaires pour termi- 
ner ce différent, lesquels, s'étantassemblésavecles 
évêques de la province, firent élire, duconsentement 
du Comte Gérald-Adhémar et du peuple, un évêque 
pour le diocèse d'Orange Ainsi finit cette affaire, 
lorsqu'on voulut procéder selon les règles. 


48. Jam verd quid egerint eodem tempore 
Romant Pontifices, ne Arausicensis eptsco- 
palus à Tricaslino sejungeretur, et sui juris 
essel, videamus. Unitam Tricastinensi à 
temporibus Gregorii IV Papæ Arausicensem 
ecclesiamimpatienter ferens Bertrandus Arau- 
sicensis Comes, Raimboldi  filius, omnem 
lapidem movebat ut proprium Arausicensi- 
bus provideret episcopum. Qua de re exslat 
Alexandri II epistola, quâ excommunicatio- 
nem et el interdictum per lolam ejus terram 
comminatur.Cùm ver Arausicenses imperlcr- 
rili episcopum sibi præfecissent Guillelmum, 
diù inter utramque ecclesiam lis agitata est, 
quam hoc temperamento conciliavit Urbanus 
Il, ut, mortuo Guillelmo, Arausicenses ab 
eligendo alio episcopo abstinerent, ac deinceps 
episcopo Tricastinensi parerent. Guillelmo 
itaque in peregrinatione Hierosolymitana anno 
1098 vit functo, Paschalis IT Arausicensem 
ecclesiam episcopo Tricastino restituil quber- 
nandam, decreto edilo Laterani, nr idus 
aprilis, anno 4100. Verëm haud muliô pôst, 
precibus Arausicensium clericorum molus, 
cüm Arausica reflorere cœpisset incolarum 


frequentiä, hanc causam definiendam commisit Richardo Albanensi episcopo, A. S. legato, necnon 
Gibelino Arelatensi metropolitano cum suffraganeis episcopis : quibus agentibus , electus est Beren- 
garius Arausicensis episcopus, assentiente Geraldo-Adhemario Arausicæ principe, cum totius 
populi Arausicensis concione. Quo in negotio satis ordinatè tandem processum est. 


19. Les évèques furent privés, dans ce même 
temps, d’un autre droit qu’on appeloit lerachat des 
autels.On entendoit par ces mots le cens oula pres- 
lation que les monastères étoient obligés de payer 
aux évêques, pour les églises qu'ils avoient sous 
leurdépendance.toutesles fois qu’il survenoit mu- 
tation dans le vicaire ou desservant.De là la dis- 
tinction des autels qui étoient tenus sous personal 
ou sans personal, c’est-à-dire, à la charge de cette 
redevanceou exempts de cette redevance.Comme 
ces sortesde prestations ne paroissoient pas exemp- 
tes de simonie, Urbain IT et les autres Papes qui 
luisuccédérent, défendirent derien payeraux évé- 
ques pour le rachat des autels. Voici le décret qui 
fnt rendu par Urbain Ilau concile de Clermont, 
renouvelé l’année suivante dans celui de Nimes : 
x Commeilexiste en France un genre de simonie 
» dans la collation des églises ou des dimes (qu’on 

» appelle vulgairement desautels) queles évêques 


49. Verùm inter alia episcoporum jura, 
quæ tunc lemporis aliquid detrimenti passa 
sunt, illud prætereundum non est, quod al- 
tarium redemptionem appellabant. Eo no- 
mine intelligebatur census qui episcopis & 
monasteriis præstari solitus erat pro ecclestis 
sub eorum potestate constilutis, quotiescumque 
mutatio fiebat vicarii, seu personæ quæ eisdem 
ecclesiis prœficienda erat. Hiic aliaria illa 
sub personatu concessa dicebantur ab episco- 
pis ; quæ verd nullam præstationem debebant, 
censebantur impersonaliter teneri. liaque cùm 
nequaquam simoniacd labe immunesviderentur 
ejusmodi præstationes, ab Urbano IT, ac 
subinde ab aliis Pontificibus ejus exemplo 
velitum est, ne pecunia deinceps ulla pro 
altariumredemptione solveretur episcopis. Hoc 
fuit Urbanti decretum in Arvernensi concilio, 
tum etiam in Nemausensi promulgatum : 


T. XIII, p.408 


Et Arausicen- 
sis à Tricasti- 
no, 


T.XIV,p.546 


Ibid. p.749. 


T.XV, p. 24. 


Decretum de 
redemptione 
altarium. 


Labbe, Concil. 
t. X, col, 589 
et 605. 


Controver- 
sia de annuo 
censu. 


T. XV, p.19. 


Appellatio- 
oum abusus 
perstringitur. 


Lib. II, ep. 
A, al, 82. 


xiv 


Quia quidam simoniacæ pravitats ramus 
in Galliarum partibusjam diutits inolevil, 
ut ecclesiæ vel decimæ, quævulgari vocabulo 
apud eos altaria nuncupantur, monasterts 
datæ, sæpius ab episcopis sub palliata 
avarilia vendantur, morluis nimirum seu 
mutatis clericis quos personas vocant ; nos, 
auctore Deo, venalitatem omnem lam ex 


‘ pellentes, hoc ulteriüs fieri auctoritale apos- 
tolicd prohibemus, sicut eliam præbendas 
omnes venundandas interdicimus. Porrû 
quæcumque allaria vel decimas ab annis 
triginta et supra sub hujuscemodi redemp- 
tione monasteria possedisse noscuntur, quielè 
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sont dans l'usage de vendreaux monastères, lors- 
qu'ilarrive mutation des personnes par mort ou 
autrement ; voulant écarter toute espèce de vé- 
nalité des choses et des ministères de l'église, 
nous défendons par l'autorité apostolique qui 
nousest confiée,que pareille chose soit pratiquée 
à l'avenir, ainsi que dans la collation des pré- 
» bendes.C'est pourquoinous maintenons les mo- 
» nastères dans la jouissance des autels et des 
» dîmes, pour lesquels ils payoient depuis trente 
» ans et au-delà un rachat, sans qu'il soit permis 
» de les troubler, sauf cependant le cens annuel 
» queles évêques sont dans l’usage de percevoir sur ces 
» mêmes aulels. » 
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deinceps et sine molestia qualibet eis possidenda firmamus, salvo utique episcoporum censu 
annuo, quem ex eisdem altaribus habere soliti sunt. » 


» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» rebus quâm ex minislertis ecclesiasticis pro- 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 


20. Ex his ultimis verbis gravis emersit 
inter episcopos et abbates controversia. Cùm 
enim hoc decretum, salvo episcoporum censu 
annuo, sancitum esset, nonnulli episcopi pro 
redemptione illa quæ muliorum annorum in- 
tervallis fichat, annui censûs pensitationem 
ecigere cœperunt prœælter illam quæ antiquitus 
nomine synodici censûs, circadæ, paratæ, 
procurationis, aut alio quovis nomine, habere 
solili erant. At reclamarunt üubbates et mo- 
nachi, inler quos emicuit Goffridus Vindoci- 
nensis, qui adversùs Ulgerium Andegavensem 
episcopum ex mente concilit optimè demons- 
travit, epist. 12 libri IIT, multo minüs simo- 
niacum esse pecuniam tllam rariùs, in per- 
sonarum lantummodo mutationibus, pensilari, 
quèm frequentiùs sub alio nomine, et singulis 
annis, eælorqueri. Unde et episcopi causà 
cecidere, et abolitus est novus ille census quem 
illi intrudere volebant, prout videre est in 
eptstola Paschalis II ad Ivonem Carnotensem 
et Ranulfum Santonensem episcopos à nobis 


20 Ces derniers motsdonnèrent lieu àune con- 
testation sérieuse. Il ÿ eut quelques évêques qui, 
sous prétexte du cens annuel qui leur étoit réser- 
vé, voulurentexiger à la place du rachat des autels, 
qui n’avoit lieu que dans l'intervalle de plusieurs 
aunées,uncensanouelautrequecelui qu'ilsétoient 
dans l'usage de percevoir sous le now de droit syno- 
dique, de visite, de procuration, ou sous d'autres 
noms. Mais ils éprouvèrent des réclamations de la 
part des abbés et des moines, entre lesquels se 
distingua Geoffroi de Vendôme, qui prouva très- 
bien contre Ulger, évêque d’Angers, selon l'esprit 
qui avoit dicté le canon, qu’il y avoit moins de 
simonie à payerle rachat desautels par intervalles, 
qu'à payer tous les ans une somme quelconque, 
quoique sous un autre nom. Aussi les évêques 
furent-ils forcés de céder,comme on le voit dans 
la lettre de Paschal II à Ives de Chartres et à 
Ranulfe, évêque de Saintes, ainsi que dans d’au- 
tres lettres rapportées par Baluze, au livre VI de 
Concordia, chap. 31, col. 1031. 


edita, et ew aliis quas recitat Baluzius in notis ad l?b. VI de Concordia Sacerdotii et Imperii, 


cap. 31, col. 1031. 
V. 


De Appellationibus ad Sedem apostolicam 
ultra modum frequentatis. 


21. Episcopalem auctoritatem frequentibus 
appellationibus  labefactatam  querebantur 
episcopi, et qui ævo illo saniùs sapiebant 
viri docti. Audiamus Hildebertum Turo- 
nensem archiepiscopum, querelas suas ad 
Honorium Papam IT perferentem : « Quas- 
libet igitur appellationes in Romana vigere 
» et suscipi ecclesia, cis Alpes auditum non 
» est, nec eæ sacris traditum inslitutis. Quôd 
» si fortè hujusmodi emerserit novitas, ut 
» placeat omnem indifferenter admitiere ap- 
» pellationem, pontificalis censura peribit, 
» et omnino conteretur ecclesiasticæ robur 
» disciplinæ, Quis enim raptator ad solam 
» 
» 
» 
» 
» 


y 


anathematis comminalionem non statim ap- 
pellabit? quis clericus aut presbyter frustra- 
toriæ appellationis refugio non putrebit, aut 
etiam sepelielur in stercoresuo ? Quisepisco- 
pus habebit in promptu, non omnem dico, 


V. 


Des Appellations beaucoup trop fréquentes au Siége 
apostolique. 


21. Les appels ausaint Siége étoientsifréquens 
en ce temps-là, qu’ils excitérent les plaintes des 
évêques et des personnes les plusrecommandables 
par la sagesse et l’érudition. Il faut entendre les 
plaintes que fitsur cela Hildebert,archevêque de 
Tours, écrivant à Honorius Il : « Que l'église 
» Romaine puisse recevoir indistinctement toute 
» sorte d'appels, c’est une chose inouie en-deçà des 
» Alpes, et nullement conforme aux saintes règles. 
» Si cette nouveauté est une fois établie, c’en est 
» fait de l'autorité épiscopale et du nerf de la disci- 
» pline.Leplus grand vaurien, s’ilest menacé d’ex- 
» communication, setirera d'affaire par une appel- 
* lation; un clerclicencieux croupira dans son in- 
» famieà l’abri de ce remède frustratoire. I ne res- 
» tera plus aux évêques de moyen de venger, je ne 
» dis pas toute désobéissance,mais quelque déso- 
» béissanceque cesoit;leur vergeest brisée;ilssont 
» réduits au silence, et le viceimpuni triomphe. » 


PRÆFATIO. 


XV 


» sed aliquam ulcisci inobedientiam? Ejus virgam quævis appellatio quassabit, solvet constantiam, 
» severitalem emolliet, adducens et tlli silentium, et reis impunitatem delictorum, etc. » 


22. Ce n’est pas que ces grands hommes con- 
damnassent la ressource desappelscontrel'oppres- 
sion et les jugemens iniques ou précipités; mais 
ils voyoient avec douleur que des hommes per- 
vers trouvoient fort commode de se soustraire aux 
regards de leurs concitoyens, pour aller plaider 
devant des juges d'autant plus faciles à séduire, 
qu'ils étoient plus éloignés. Sur quoi S. Bernard, 
écrivant à Eugène III, lui dit : « N’écouterez-vous 
»* jamais ou ferez-vous toujours semblant de ne 
pas entendre les plaintes qui s'élèvent de toutes 
parts? Sommeillerez-vous toujours, pour ne pas 
voir l’abuset la confusion que cause dans l’église 
la multiplicité des appellations? On appelle à tort 
et à travers, au mépris des saintes règles et du 
bon ordre. On n'a égard ni au lieu, ni au temps, 
niaux personnes.On appelle ordinairement sans 
sujet, et quelquefois par des vues coupables. .… 
Si un évêque veut dissoudre ou empêcher un 
mariage illicite,onl’arrête par un appel; s’il veut 
punir ou réprimer des larcins, des sacriléges, et 
autres crimes, un appel en forme vient paralyser 
sonzèle. La même chosearrive, s’il veut éloigner 
» desbénéficesetdesministèresecclésiastiquesdes 
» personnes infames.» S. Bernard n’attribue pas 
seulement cesabusàl'ambition des plaideurs, mais 
encore à l’avarice de la cour de Rome. « N'est-ce 
» pas l’aubition, ajoute-t-il, qui du matin au soir 
, Eat retentir de ses cris votre palais? N'est-ce pas 
» à son profit qu’on met à la torture les lois et les 
» canons? N'est-ce pas pour s'enrichir de ses 
» dépouilles que l'Italie entière accueille les plai- 
» deurs? » Jean de Sarisbery, rendant compte à 
Adrien IV desreproches qu’on faisoit aux officiers 
de la cour de Rome : « Ils exercent, dit-il, des 
» concussions sur les églises; ils font naître des 

procès; ils foulent le chic et le peuple ; ils sont 
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» 

»* sanscompassion pour les malheureux; ilsaiment 
» à dépouiller les églises, et le lucre est toute leur 
» religion. Dans l'exercice de la justice, ils ont 
» moins d’égard au bon droit qu'aux présens. Ils 
» font tout pour l'argent; mais sans argent vous 
» n'obtiendrez d'eux jamaisrien.» Nousferions un 
assez gros volume, si nous voulions rapporter 
tous les passages de ce ur Enfin, pour satis- 
faire à des plaintestrop fondées, le droit d'appeler 
en cour deRome futun peurestreint dans le concile 
de Latran de 1179, comme on peut le voir dans 
le canon vi. 


VI. 


De l’État monastique, combien il étoit florissant, et 
de l’Origine des nouvelles Congrégations. 


23. La réforme de Cluni, commencée en 910, 
rétablit non-seulement la discipline monastique 
dans les anciens monastères de France, que les 
ravages des Normandsavoient ruinés; mais elles’é- 
tendit encore avec éclat en Germanie, en Angle- 
terre, en Espagne, en Italie, et jusque dans les 
contrées du Levant. Les abbés qui gouvernèrent 
cette congrégation naissante, les Odon, les Maïeul, 
les Odilon, et S.Hugues, qui jouit pendantsoixante 


22. Non quôd appellationis remedium 
contra oppressiones el 1niqua aut præcipitala 
judicia omnino illi damnarent ; sed quod eo 
se perversi homines, contribulium declinatä 
conscientià, tuerentur, et alienigents factlids 
fucum facerent. Præclara sunt quæ de hoc 
argumento scripsit ad Eugenium III sanctus 
Bernardus: « Quousque murmur universæ terræ 
» aut dissimulas, aut non advertis? Quousque 
» dormitas ? Quousque non evigilat conside- 
ratio tua ad tantam appellationum confusio- 
nem alque abusionem? Prœter jus el fas, 
prœælier morem et ordinem fiunt. Non locus, 
non modus, non lempus, non causa discer- 
nitur aul persona. Præsumuntur leviter 
passim, plerumque et nequiter.… Denique 
appellantur episcopi, ne illicita audeant 
matrimonta solvere vel prohibere. Appel- 
lantur, ne rapinas, ne furla, ne sacrilegia, 
et quæ ejusmodi sunt, punire ullatenus vel 
cohibere prœæsumant. Appellantur, ne in- 
dignas etinfames personas à sacris officiis 
beneficiisve repellere seu amovere queant. » 
Hœc Bernardus, qui ‘tanli abusûs causam 
refundit in appellantium ambitionem et inex- 
plebilem Romanæ curiæ avaritiam ; aît enim : 
« Annon limina Apostolorum plus jam am- 
» bitio quâm devotio terit ? Annon vocibus 
» ejus vestrum tolâ die resultat palatium ? 
» Annon quæstibus ejus tola legum cano- 
» numque disciplina insudat ? Annon spoliis 
» ejus omnis Italica inhiat inexplebili avi- 
» ditate rapacitas ? » Sed et Joannes Sares- 
beriensis vilia ministrorum Romanæ ecclesiæ 
Adriano IV detegens : « Concutiunt ecclesias, 
» inquil, liles excilant, collidunt clerum et 
» populum, laboribus et miseriis afflictorum 
» nequaquam compaliuntur, ecclesiarum læ- 
» tantur spoliis, el quæstum omnem reputant 
» pielatem. Justitiam non tam veritati 
» quàm pretio reddunt: omnia namque 
» cum pretio hodie, sed nec cras aliquid 
» sine pretio obtinebis. » Querimonius ejus- 
modi si colligere velimus, jusitum volumen 
implebimus. Tandem verd tot et tantorum 
virorum clamoribus factum salis, alque ap- 
pellationibus modus aliquis impositus in con- 
cilio Lateranensi anni 1179, edilo ea de re 
canone vI. 
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VI. 


De monastici Ordinis splendore, et nova- 
rum Congregationum Origine. 


23. Florentissima fuere, sæculo x1, vetera 
Galliarum monasteria sub institutione Clunia- 
censi, quæ, anno 910 cœpta, labefactatam 
incursione Normannorum monasticam disci- 
plinam non solim per Gallias instauravit, 
sed per eclera quoque regna, Germaniam, An- 
gliam, Hispaniam, lialiam, et ipsam Orien- 
talem plagam mirificè propagavit. Tanté 
enim sanclitate et honestate morum emicuere 


Avaritiæ Ro 
manæ curiæ 
adscribitur. 


De Consider, 
lib. III, cap.2, 


Ibid. cap. 1. 


Polycrat. lib, 
PI, cap. 4, 


Vetera mo- 


nasteria 
staurata. 


in- 


Nova exci- 
tata. 


T.X!I,p.239. 


T. XII, p.329 


XVI 


qui Cluniacensium illis temporibus gessere 
præfecturam, sancti Odo, Maïolus, Odilo, 
el qui sexaginta annis præfuit abbas S. Hugo, 
vir pro sua religione summis Pontificibus, 
episcopis, Regibus et Principibus commen- 
datus, ut Cluniacensium consuetudines ubi- 
que passim oblinerent, et qui magnis congre- 
gationibus præerant, Richardus Virdunensis, 
Guillelmus Divionensis, et Guillelmus alter 
Hirsaugiensis, in sua eas monasteria indu- 
cerent ; sed el principes sæculi ac viri potentes, 
Simon Crispiacensis Comes, Guido Matis- 
conensis, Ebrardus Britoliensis, et Hugo 
Dux Burgundiæ, relictä militid, ad Clunia- 
censium castra confugerint, et alios ad idem 
vilæ genus ampiectendum exemplo suo per- 
duerint. 

24. Recensendis novis, quæ eodem sæ- 
culo x1 condita sunt, monasteriis non immo- 
rabimur. Sed audiamus Guibertum Novigenti 
abbatem, lib. 1, de vita sua, cap. 11 : « Cùm 
ergo nusquam nist in veluslissimis monas- 
terits monachorum haberetur aliquorum 
sedes, cœperunt ubique loci nova construi, 
el undecunique confluentibus magni alimen- 
torum redditus adhiberi. Quibus facultas 
non aderal ut grandiuscula fabricarent, ali 
binis, ali qualernis, ali quot poterant 
alendis fratribus domos ac viclualia com- 
parabant. Unde factum est ut in villis, 
oppidis, urbibus atque præsidiis, immo 
etiam ipsis saltibus atque agris, mona- 
chorum quaquaversüm sese exercendo 
dilatantium repentè fervere viderentur 
examina, ecaque loca divino nomine el 
sanctorum cullibus emicarent, in quibus et 
lustra ferarum et spelæa latronum eæsti- 
terant. » Multa itaque illa fuere, sed non 
ta frequentia quam que sœæculo xn excitata 
sunt. Tunc enim exorlæ sunt, et ecclesiam 
muliarumuvirtutumsplendoreillustrarunt, prœ- 
claræ illæ congregationes, quæ ad hœc usque 
nostra lempora pershterunt, Cisterciensium, 
Carthusianorum, Grandimontensium, Fonte- 
braldensium,  Tyroniensium, Savigniacen- 
sium, elc.; necnon canonicorum regularium 
variæ congregationes, el quæ cæleris latiùs 
effusa est Præmonstratensium. Unde meritd 
pronunciat Robertus ille Præmonstratensis, 
qui sub nomine Roberti de Monte vulgatus 
fuit, ad annum 1131: « Erat circa hæc 
» tempora pulchra et decora facies ecclesiæ, 
diversorum ordinum ac professionum cir- 
cumdata varietate, dum hine Præmonstra- 
tenses, hinc Cistercienses, inde Clunia- 
censes monachi, tum et diversi habitüs et 
professionis sanciimoniales el mulieres 
Deo dicatæ, in continentia atquepaupertate 
sub obedienliæ jugo regulariter viventes, 
fervore religionis invicem provocarent, et 
nova cerlatim diversis in locis monasteria 
fundarent. Cum his etiam monachi Car- 
thusienses et ipsi paulatim pullulabant, 
qui præ cœæteris continenles, pesli avariliæ, 
» quâ plurimos sub religionis habitu laborare 
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ans qu'il fut abbé, de la confiance des Papes, des 
évêques, des Rois et des Princes, étoient des 
hommes si recommandables par leursainteté, que 
lesusages de Cluniétoient demandés detous côtés, 
et adoptés par-tout, même dans les congrégations 
particulières auxquelles présidoient les bienheu- 
reux Richard de Verdun, Guillaumede Dijon, etun 
autre Guillaume, abbé d'Hirsauge. L’éclat de cette 
réforme fut tel, que de puissans Princes, Simon 
Comte de Crépy-en-Valois, Gui de Mâcon, Évrard 
de Breteuil, et Hugues Duc de Bourgogne, re- 
noncèrent au siècle pour s'exercer dans cette nou- 
velle milice, et entraïnèrent. par leur exemple 
beaucoup d’autres personnes à embrasser ce genre 
de vie. 


24. Nous ne nous arrêterons pas à faire le dé- 
nombrement des monastères qui furent établis au 
x1.* siècle. Il nous suffira de rapporter ce passage 
de Guibert de Nogent : « Jusqu'à cette époque, 
» on ne voyoitguère d’autres monastères queceux 
» dont la fondation remontoit à la plus haute anti- 
» quité; mais alors on commença à en établir de 
» nouveauxpresquepar-tout,auxquelsonassignoit 
» des revenus suffisans pour l’affluence des per- 
» sonnes qui s’yretiroient. Quand on n’avoit pas 
» les moyens de bâtir un grand monastère, on en 
» construisoit pour deux, pour quatre, ou pour 
autant dereligieux qu’on en pouvoit nourrir. Le 
» goût de ce siècle pourlesmonastèresfutsigrand, 
» qu’on en vit paroître tout-à-coup dans les villes, 
» dans les bourgs, dans les châteaux, et même 
» dans les bois et dans les contrées qui jusque-li 
» n’avoientété que le repaire des bêtes féroces, ou 
» des cavernes de voleurs. » Quelque grand qu'ait 
été le nombre de ces monastères, ce n'est rien en 
comparaison du nombre de ceux qui furent établis 
au x11. siècle. C’est alors qu'on vit paroître les 
célèbres congrégations des Cisterciens, des Char- 
treux, desGrandmontains, deFontevrauld, de Ty- 
ron, de Savigni, etc., qui ont subsisté jusqu’à nos 
jours; sans parler des chanoines réguliers qui for- 
mèrent différentes associations, parmi lesquelles il 
faut distinguer celle de Prémontré, qui fut la plus 
étendue. No:s rapporterons la peinture qu’en fait 
le faux Robert du Mont, qui étoit un Prémontré. 
« C'est un beau spectacle, dit-il, de voir l’église 
entourée d’une milice diversifiée de différens 
ordres et professions : d’un côté, les Prémon- 
trés, les Cisterciens, les Clunistes, et tant de 
religieuses ou saintes femmes, qui s'exercent à 
l'envi à la continence et à la frugalité sous le 
joug de l’obéissance, fondant par-tout de nou- 
veaux établissemens; d’un autre côté, les Char- 
treux, encore plus austères que les autres, met- 
tant des bornes à leur nombre et à leurs posses- 
sions, pourse prémunircontrel'avarice quisou- 
vent se glissoit sous l’habit religieux; vivant tous 
séparés chacun danssa cellule,et se voyantrare- 
ment, sice n’est pour exercer en communle culte 
divin, ou pour se rendre mutuellement les de- 
voirs de la charité; mortsau monde, et ne vivant 
que pour Dieu. On voyoit encore se multiplier 
les chevaliers du Temple de Jérusalem et les 

» frères 
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» frères de l'Hôpital,qui, vivant pauvrement sous 
» l'habit religieux, portoient à Jérusalem,pour les 
» besoins des défenseurs de la foi ou des infirmes, 
» les secours qu’ils pouvoient se procurer par leur 
» propre travail,ou provenant des anmônes desfi- 
» dèles. Pour encourager de si beaux établisse- 
» mens, les évêques et les Princes se faisoient un 
» plaisir de leur accorder, de leur offrir même, 
» sans qu'ils les demandassent, des terres, des 
» prés, des foréts, et tout ce qui étoit nécessaire 
» pour s'établir. » 


x vi) 


videmus, terminos posuerunt, dum certum 
numerum hominum, animalium, posses- 
sionum, quem eis prælergredi nullo modo 
liceat, statuerunt ; et ipsi singulas singuli 
cellulas habentes, ac rar, vel ob Dei cullum, 
vel ob mutuum in carttate solatium, conve- 
nientes, perfeclius mori mundo, el cœleris 
tantà diligentiùs quant secreliùs vivere 
Deo, elegerunt. Ad hœc milites Templi 
Hierosolymitani, fratres quoque de Hos- 
pitali, sub  religioso habitu continenier 
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» viventes, ubique se multiplican lo diffundebant, et quæ poterant vel de laboribus propriis, vel de 
» fidelium eleemosynis, ad opus Deo militantium, infirmorum, quoque ac pauperum, Hierosolymam 
» portabant. Sed prwsules ecclesiarum ac Principes sæculi promplissimè annuebant, veletiam sponte 
» offerebant terras, prata, nemora, el cælera quæ monasteriis ædificandis necessaria erant. » 


25.La ferveur quiaccompagnetoujoursles nou- 
veaux établissemens, fut pour lesauciens cénobites 
un puissant aiguillon pour mieux observer la règle 
de S. Benoît, et se mettre à l'abri des reproches 
que leur faisoient les nouveaux sur certainsadou- 
cissemensqu’onavoitapportés à la règle. Sur quoi 
on peut voir l'Apologie deS. Bernard,et parmi ses 
lettres, la 229°, qui est de Pierre-le-Vénérable, 
abbé de Cluni, et Orderic Vital,livre VIIL, p.711 
et suiv.Mais ce qu’il nous importe le plus de re- 
marquer, c'est que ces nouvelles congrégations, 
par un bienfait particulier de la Providence, ont 
presque toutes pris naissanceen France, d'ou elles 
se sont propagées dans tout l'univers, àlademande 
des peuples.Il est aisé de voir, sans que nous le 
disions, quels avantage et quelle illustration ont 
dù résulter,pour le royaume, de ces émigrations. 
Tout le monde sait que cesnouvelles plantations 
n'étoient pas tellement séparées du tronc,qu'’elles 
necommuniquassent à la mèresouche parles raci- 
nes : c'étoient des essaims qui revenoient detemps 
entemps au tronc qui lesavoitengendrés.En effet, 
ces nouvelles A revenoient, à des temps 
marqués, des pays lointains au chef-lieu, pour yte- 
nirl'assemblée générale appelée chapitre,et recon- 
noître la bon tiaon qu'elles devoient au chef 
de l'ordre quiles avoit établies. Nous ne craignons 
ee de le dire, la France est redevable à ces éta- 
lissemens des premièrescommunications qu’elle 
a eues avec les peuples éloignés, des relations de 
comm erce qui se sont établies ou étenduesavecles 
autres nations. [lne faut pas croire que la première 
chose queles étrangers aient empruntée de nous, 
ce soientles productions du sol ou de l'industrie, 
mais bien le secours des lettres, el des hommes 
capables de les former à la vertu par leurs docu- 
mens et leurs exemples. Le commerce est venu 
après.C’est ce quereconnoissent ceux qui se sont 
appliqués à rechercher quelles furent nos premiè- 
res relations commerciales dans le moyen âge. La 
chose est certaine pour l'Angleterre, l'Espagne et 
les pays du Levant : quant aux régions du Nord, 


S. Guillaume, abbé du Paraclet, au diocèse de 


VII. 


Des Priviléges et Exemptions des Motnes. 


26. L’éclat que jetoit dans le monde l'exacte 
régularité des moines,dut leur mériter de grands 


Tome XIV. 


25. Porrû ex novarum institutione congre- 
gationum pia exvilata est virtulis æmulatio, 
el de optima observandæ regulæ S. Benedicti 
ratione concerlatio, novis cœnobitis veterihus, 
prout in rerum novitale fervere solent animi, 
yuasdam consuctudines regulæ contrarias vel 
eâ indulgentiores exprobrantibus. Qua de 
re videnda S. Bernardi Apologia, et Petri 
Venerabilis epistola inter Bernardinas 229, 
necnon Ordericus Vilalis, lib. VIII, p. TA 
et segg. Cœlerèm, non absque speciali Dei 
providentia factum credimus, ut tot religionum 
tncunabula Galliam nostram  nobililarint, 
indeque propagines in universum penè orbem 
petentibus populis emissæ sint. Quid autem 
dignitatis et ulililatis ex his migralionibus 
regno accesserit, quis non videat ? Siquidem 
novellæ illæ plantationes non aded avulsæ 
trunco erant, ul eidem per stirpes non communi- 
carent, el identidem ad truncum, velut exa- 
minaalidtransmissa,nonrecurrerent. Planè ita 
erat, dum ad ordinis caput, stalis temporibus, 
è longinquis regtonibus pro celebrando generali 
capitulo convenirent ejusdem institutionis ho- 
mines, ul primali suo subjectionem sponle 
profiterentur. Nec temerè dixerim prima mer- 
cimoniorum commercia, vel eorum incremenla, 
aliarum quoque communicationum vices cum 
longè positis nationibus, huic. institutioni 
deberi. Priùs enim à nobis subsidia literarum, 
ac bence vivendi documenta et exempla eæpe- 
tierunt alienigenæ, quam soli aut artium 
proventus ; sed ratione priorum istos. Id probè 
norunt, qui invesligandis mercimoniorum medii 
œvi primordiis operam suam adhibuerunt. De 
Anglia, Hispania et Orientali plaga res est 
indubitata : de Septentrionalibus verd regioni- 
bus, testigerit Vita Guillelmi abbatis S. Tho- 
mæ de Paraclelo, diœæcesis Roschildensis in 
Dania. 


nous ep avons la preuve dans la Vie de 
Roschild ea Danemarck. 


VII. 


De Privilegiis et Exemptionibus 
Monachorum. 


26. Tanta cùm esset quæ de monachis 


ferebalur opinio sanrtilatis, mirum non es { senserint. 


C 


Quid utilitatis 
Galliæ contu- 


Jerint. 


478. 


De exemptio- 


nibus 


T. XIV, p. 


. 


Fulbertus 
Carnotensis 


episc. 


T. X, p. 
448. 


Ibid. 


iscopi Re- 
misannoi119 
congregati; 
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multis eos et insignibus & Romanis Ponti- 
ficibus exornatos fuisse privilegiis, non sine 
grandi episcopalis auctoritalis detrimento. 
Unde graves tllæ de exemptionibus mona- 
chorum liles, que sæculis x1 el x, vartis 
in conciliis et in Romana agilatæ sunt curia, 
quæque ad hæc usque tempora novis dissidiis 
occasionem præbuere. Quid de his privilegiis 
et exemptionibus senserint præctipui et cele- 
berrimi œvi tllius viri, hic reprœæsentare 
tnstiluto nostro alienum non arbitramur. 

27. De dissidio Floriacensium abbatum 
et episcoporum Aurelianensium (de quo vide 
Abbonis apologelicum ad Hugonem et Ro- 
bertum Reges) consultus Fulbertus Carnotensis 
episcopus, Fulconi Aurelianensi episcopo res- 
cripsit epist. 41 : « Defensores lrgum paucos, 
» impugnaliores verd plures esse videtis. Quin 
» etiam dominusnoster Rex, cui summum jus- 
» litiæ caput incumbit, perfidiä malorum sic 
» circumventus est, ut ad prœæsens neque se 
» vindicare, neque nos, ut oporlet, adjuvare 
» prœvaleat. Non hæœc tdcirco dixerim ut 
»_fortitudinem animi vestri frangere velim,sed 
» ut sand discretione causam vestram tractare 
»n memineriis. Igitur, si abbas S. Benedicti 
» de vestro contemptu culpam.suam recogno- 
» veril, el illam deinceps subjeclionem pro- 
»* miserit quæ vobis canonicè debetur, hortor 
» et suadeo ul recipiatis ; sacramenla ver et 
» cœlera quæ ad mundanam legem pertinent, 
»_propler amorem Regis dominimissa faciats, 
»« ul religionem magis quäm sæcularem am- 
» bitionem seclari vos cognoscat. Al si abbas 
» tn lantam superbiam inlumuerit ul ipsam 
» quoque subjectionem canonicam vobtis dero- 
» gare conlendat, superbiæ, cui non parcil 
» Deus, Dei servus quomodo parcat, nescio. » 
Ubi vides quæ ab abbatibus exigere soliti 
eranl episcopt, canonicam subjectionem, et, 
more mundi rectorumn, sacramenla fidelitatis, 
Ad Gauzlinum verà Floriacensem abbatem, qui 
Abboni successerat, isla rescripsit Fulbertus, 
epist. 12 : « Præsul Aurelianensis, qui vos ex- 
» communicavil, coepiscopos suos idem facere 
poscil. Alego,correctionis vestrænon eæpers, 
au kal. octobris ei respectum dedi. Unde 
nunc, frater, commoneo ut gradus humi- 
ltatis interim et usque ad tertium relegens, 
episcopo vestro subjiciamini, sicut decet ; 
aul si vobis non ila faciendum esse videtur, 
cur fierinon debeat, rationem nobis intimare 
non pigeal. Ego enim neque legem, neque 
modum raliocinalionis inventre possum, qui 
vos ab jugo subjectionis hujus absolvat. At 
st quis alius, prœæler vos, invenisse fatealur, 
novum tllum rhetorem de cœlo magis ceci- 
disse quam descendisse crediderim. Vivite. 
Ne quis vos seducat inanibus verbis. Vale- 
te. » Quibus ex Fulberti responsis manifes- 
tum est insolilas ealenus fuisse monachorum 
ememplinnes, quibus ab episcoporum juris- 
dictione omnino immunes se illi tuebantur. 

28. Vigente Cluniacensium sœæpius de- 
cisd cum episcopis Matisconensibus lite de 
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et nombreux priviléges de la part des souverains 
Pontifes, mais non sans préjudice de l'autorité des 
évêques. De là tantde procès en matière d’exemp- 
tion, qui, dans les x1° et xn° siècles, furent 
portés à la décision des conciles et de la cour de 
Rome, et qui jusqu’à nos jours n’ont pas cessé 
de faire naître de nouvelles contestations. Nous 
croyons qu'il n’est pas ER sujet que nous 
traitons, de rappeler ici quelle fut l'opinion des 
grands hommes de ce temps-là sur ces sortes de 
priviléges. 

27. L’évêque d'Orléans contestoit à l’abbaye 
deSaint-Benoît-sur-Loiresonexemption.Surquoi 
l'on peut voir l'apologie que présenta à Hugues 
Capet et au Roi Robert, Abbon, abbé de Fleuri. 
Fulbert, évêque de Chartres, consulté sur cette 
contestation, répond dans sa lettre 41°, Foulques, 
évêque d'Orléans : « Vous voyez qu'il se trouve 
» beaucoup de monde pour porter atteinte aux 
» lois,et très-peu pour les défendre. le plus, le Roi 
» à quiilappartient de rendre la justiceen dernier 
: ressort,est tellement circonvenu par la perfidie 
» des méchans,que pour le présent il ne peut ni 
» venger ses droits,ni vous être d'aucun secours. 
» Je ne dis pas ceci pour vous décourager, mais 
» pour vous engager atransiger prudemment dans 
» celte affaire.Si l'abbé de l'leuriavoue qu'il a eu 
» tort de ne pas reconnoître votre autorité, et si 
» d’ailleurs il consent de promettre la subordina- 
» tion qui vous est due par les canons, je vous ex- 
» horte à recevoir, pour complaire au Roi, sa 
» soumission, sans exiger les sermens que la loi 
» mondaine autorise, afin qu'on voie que vous 
» agissez par des motifs de religion plutôt que 
» par ambition. Mais si l'abbé est si entiché de sa 
» dignité, qu'il vous refuse même la soumission 
»* canonique,je ne vois pas pourquoi un serviteur 
» de Dieu épargneroitun orgueilque Dieu punit. » 
On voit par-là que les évêques exigeoient deux 
choses des abbés : l'obéissance canonique, et le ser- 
ment de fidélité, à la manière des seigneurs de fief. 
Ecrivant ensuite à Gauzlin, qui avoit succédé à 
Abbon,Fulbert lui dit,épit.72 : « L’évêque d’Or- 
» léans,qui a lancé contre vous une excommuni- 
» cation, a écritaux évêques de la province d’en 
» faireautant.Mais, dansl'espéranceque vous vous 
» corrigerez, jelui ai demandé du répit jusqu’à la 
» fin de septembre. Je vous exhorte à relire le 
» chapitre de votre règle qui traite des degrés de 
» l'humilité, afin que vous n'ayez point de peine 
» à vous soumettre à votre pasteur. Si vous avez 
» des raisons pour ne pas le faire, je vous prie de 
» me les faire connoître Quant à moi, je ne trouve 
» pasla plus petiteraison qui puisse vousdispenser 
» de cette soumission S'il ya quelqu’ua, autreque 
» vous,qui se flatte d’avoir trouvé quelque bo nue 
» raison, il faut que ce rhéteur soit tombé tout-à- 
» coupdu ciel. » Ilsemble qu'on peut conclure de 
ces dernières paroles de Fulbert,qu’il regardoit la 
prétention des moines, d'être entièrement exempts 
de la juridiction des évêques, comme une chose 
nouvelle et tout-à-fait insolite. 


28. L'an 4119, fut portée au concile de Reims 
la contestation qui avoit été tant de fois décidée 
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entre les abbes de Cluni et les évêques de Mâcon, 
au sujet de l’exemption.Orderic Vital rapporte la 
harangue que prononça le cardinalJean deCrème, 
pour la défense des Clunistes, et du droit du Pape 
d'accorder des exemptions. « Comme il est juste, 
» dit-il, que le Pape écoute vos plaintes, et qu’il 
» s'occupe tous les jours de vos besoinscomme un 
» bon père, il est juste aussi qu'il ait dans vosdio- 
» cèses quelque propriété, et qu’il puisse dispo- 
» ser, soit par son propre choix, soit par l’offrande 
» des fidèles, d’une église, d’une maison ou de 
» toute autre possession. » Ce principe ayant été 
admis sans contradiction, il continua ainsi: « Il 

* a plus de deux cents ans que l’abbaye de Cluni 
» est fondée; et dès son origine elle a été donnée 
» au souverain Pontife, qui l’a gratifiée d’utiles 
» priviléges dansun synode Romain, en présence 
» d’une multitude de témoins de tout grade. Cela 
s est certain, et les chartes en font foi... Puis 
» donc que l’abbaye de Cluni n’est soumise qu’au 
» Pape, et qu’elle est sous la protection spéciale 
» de celui qui, de droit divin, est au-dessus de tous 
» les autres sur la terre, l'église Romaine renou- 
» velle de plus fort les priviléges de Cluni, et 
» défend, au nom de Dieu, à tous les enfans de 
» l’église, d’attenter à son ancienne liberté, de la 
» dépouiller desbiens qu’elle a possédésautrefois, 
» et de la grever de nouvelles exactions. » Orde- 
ric observe, en finissant, que plusieurs prélats de 
l'assemblée ne purent entendre ce discours sans 
trouble et sans murmure ; et quoiqu'ils n’osassent 
pas s'opposer ouverlement aux ordres du Pape, 
articulés par la bouche du cardinal, ils ne donnèrent 
pas non plus leur consentement. Il est clair que les 
évêques de France voyoient avec chagrin la 
clientèle des Papess’accroître par l'exeinption des 
moines, dont ils devoient être naturellement les 


pasteurs. 


» non auderent, concessa sunt. » Liquet igitur Gallicanos episcopos impalienter tulisse Romant 


xix 


immunilate cœnobii, res anno 1119 ad conci- 
lium Remense perlata est. Ibi, teste Orderico 
Vitali, lib. XII, p. 802, Joannes Cremensis 
pro Cluniacensibus et auctoritate Romani 
Pontificis verba fecit in hunc modum : « Sicut 


» 
>» 
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Justum est ut dominus Papa clamores 
vestros solerter audiat, vobisque sicut pater 
filiis sine fictione omnimodis subveniat, 
talique vobis obsequi famulatu non semel 
quotidie debeat ; sicnimirum decel ac justum 
est ul ipse idem in parochiis vestris aliquid 
proprietalis possideat, ecclesiamque seu do- 
mum, vel aliquam possessionem, suâ elec- 
tione, sive fidelium oblatione, liberam ha- 
beat. » Postquam ab omnibus hoc gratanter 


concessum esl, consequenier Joannes adje- 
cit: « Ducenli et eo amplis anni sunt, 


» 
» 
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ex quo Cluniacensis ecclesia fundata est, 
el ab ipso primordio fundaiionis suæ 
Romano Papæ donata est, & quo utilibus 
privilegiis in Romana synodo coram multis 
arbitris diversæ dignilatis evidenter insi- 
gnila est. Ratum est, et in chartis insertum 
legentibus liquidd patescit… Igitur cùm 
Cluniacensis abbatia soli Papæ subjiciatur, 
el ille qui, præcipiente Domino, in terris 
super omnes est, ipsam patrocinetur ; Ro- 
mana auclorilas Cluniacensium privilegia 
corroboral, etin virtute Deiomnibus ecclesiæ 
filiis imperat, ne quis eos temerè pristinä 
liberlate privet, nec possessionibus olim 
habitis spoliet, nec insolilis exactionibus 
prægravet. » Subdit tamen Ordericus : 
Hæc Joanne dicente, plures præsulum 
et aliorum qui confines illis erant, tu- 
multuati sunt, nec ea quæ per cardi- 
nalem constanter edita sunt, quamvis 
apertè contradicere jussionibus Pa 


Pontificis clientelam exemptione monachorum augeri, suosque sibi subtrahi parochianos. 


29. Mais écoutons S. Bernard, écrivant, sur le 
même sujet, à Eugène III : « Ce début vous sur- 
» prend, ne sachant pas où j'en veux venir. Je 
» parle des plaintes des églises qui murmurenttout 
» bas. Elles se plaignent qu’on les mutile : il en 
» est peu qui n’éprouvent ou ne redoutent un pa- 

» reil traitement.On soustrait les abbés à la juri- 


» diction des évêques, les évêques à celle des: 


» archevêques, et ceux-ci à la juridiction du pa- 
» triarche ou du primat.Ce procédé vous paroit-il 
» bien louable?croyez-vous qu'il soit possible dele 
» justifier? Enagissantdelasorte, vous prouvezsans 
» doute que vous avez la plénitude du pouvoir, 
» mais non peut-être celle dela justice. Vous faites 
» cela parce que vous lepouvezimpunément;mais 
» vous est-il permis de le faire? Vous êtes établi 
» pour conserver à chacun lerang etles honneurs 
>» qui lui sont dus, et non pour les lui envier. 
» Etes-vous plus que votre Maître, qui dit, Je 
» nesuis pas venu pour faire ma volonté? Il n’y a pas 
» moins de bassesse que d’orgueil à se conduire 
» arbitrairement, et plutôt par instinct que par 
» raison. S'il est honteux àun être raisonnable de 
> vivre à Ja manière des brutes, qui ne seroit cho- 
> qué de vous voir dégrader jusqu’à ce point la 


29. Sed audiendus ea de re S. Bernardus, 


ad Eugenium III scribens :« Miraris quor- 
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sùm hæc, ignarus usque adhuc quid dicere 
velim. Murmur loquor et querimoniam 
ecclesiarum. Truncari se clamitant ac de- 
membrari : vel nullæ, vel paucæ admodum 
sunt, quæ plagam tstam non doleant, aut 
non limeant. Quœæris quam ? Subtrahuntur 
abbates episcopis, episcopi archiepiscopis, 
archiepiscopi patriarchis et  primalibus. 
Bonane srecies h:ec 2? Mirum st excusari 
queat vel opus. Sic factilando probatis vos 
habere plenitudinem polestatis, sed justitiæ 
fortè non ita. Facitis hoc, quia polestis ; sed 
utrüm et debeatis, quæslio est. Honorum 
ac dignitatum gradus et ordines quibusque 
suos servare posili eslis, non invidere..…. 
Tune major Domino tuo, qui ait, Non 
veni facere voluntatem meam ? Quam- 
quam non mins dejecti quâm elati animi 
est,veluti rationis experlem,non pro ratione, 
sed pro libitu agere ; nec judicio agi, sed 
appetitu. Quid tam bestiale ? et si indignum 
cuivis ulenti ralione vivere ul pecus, quis in 
te reciore omnium tantam contumeliam 
ci 
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naluræ, honoris injurian ferat?... Quid 
tlem tam indignum tibi, quâm ut lotum 
tenens non sis contentus tolo, nisi minutias 
quasdam el exiguas portiones ipsius tibi 
credilæ universitatis, tamquam non sinl 
tuœæ, satagas adhuc, nescio quomodo, facere 
tuas ? Ubi etiam meminisse le volo para- 
bolæ Nathan, de homine qui mullas oves 
habens,unam quæ eral pauperis concupivit. 
Huc quoque veniat factum, immo facinus 
Regis Achab, qui rerum summam lenebat, 
el unam vineam affectavit. Avertat Deus 
à te quod ille audivit : Occidisti, et posse- 
disti. Nolo autem prætendas mihi fructum 
emancipaliontis 1psius. Nullus est enim, 
nisi quôd inde episcopi insolentiores, mo- 
nacht etiam dissolutiores fiunt. Quid quod 
et pauperiores ! Inspice diligentiùs talium 
ubique libertorum et facultates et vilas, si 
non pudenda admodum et tenuitas in his, 
elin illis sæcularitas inveniatur... Vides 
quâm verus sil sermo ille : Omnia mihi 
licent, sed non omnia expediunt. Quid 
st fortè nec licet ? Ignosce mihi ; non facilè 
adducor, licilum consentire, quod lot illicita 
parturit. Tune drnique tibi licitum censeas, 
suis ecclesiam mutilaremembris, confundere 
ordinem, perturbare terminos quos posuerunt 
patres tu ? Si justitiæ est jus cuique servare 
suum, auferre cuiquam sua jura quomodo 
poterit convenire ? Erras si ut summam, ita 
et solùm institutam & Deo vestram apos- 
tolicam potestalem existimas. Si hoc sentis, 


dissentis ab eo qui ait: Non est potestas. 


nisi à Deo. Proinde quod sequitur, Qui 
potestati resistit, Dei ordinationi resistit, 
etsi principaliter pro te facit, non tamen 
singulariter. Denique idem ait: Omnis 
anima potestatibus sublimioribus subdita 
sit. Non dicit sublimiori, {amquam in uno ; 
sed sublimioribus, {amquam in multis. 
Non ergo lua sola potestas à Domino ; sunt 
et mediocres, sunl el inferiores. Et quomodo 
quos Deus conjunæit, non sunt separandi, 
sic nec quos subjunæit, comparandi. » 


Hæcet alia multa Bernardus pro sua fa- 
cundia et libertate quâ apud discipulum suum 
Eugenium vigebat. Non omnes lumen exemp- 


tiones abolendas censebat. Sic enim orationem . 


suam concludit : « Nonnulla tamen monas- 


» 
v 
» 
» 
» 
» 


teria sita in diversis episcopalibus, quôd 
specialiùs pertinuerint ab ipsa sut funda- 
tione ad sedem apostolicam, pro voluntate 
fundatorum, quis nesciat ? Sed aliud est 
quod largitur devolio, aliud quod molitur 
ambitio impatiens subjeclionis. » 
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nature, vous qui êtes proposé pour la conduite 
des autres?..…. De plus, n'est-il pas indigne du 
rang que vous tenez, que, possédant tout dans 
l’église, vous ne soyez pas content de votre part, 
et que vous vouliez vous approprier, je ne sais 
comment, quelques petites portions dans cette 
universalité qui vous est confiée,comme si elles 
ne vous appartenoient déjà ? C’est bien ici le cas 
de vous rappeler la parabole de Nathan, ausujet 
de cet homme qui ayant des brebis en grand 
nombre, voulut avoir l'unique qui appartenoit à 
» un pauvreindigent; et même l’action criminelle 
» du Roi Achab, qui, maitre souverain dans son 
» royaume, s’appropria la vigne d’un particulier, 
» Je désire que le Seigneur ne vous dise point 
comme à ce Roi : Vous avez lué pour posséder .Et 
ne me dites pas pour excuse, qu'il résulte un 
grand bien de ces émancipations. C’est une er- 
reur: tout ce qui en résulte, c'estque les évêques 
en deviennent plus insolens, et les moines plus 
dissolus, et même plus pauvres. Considérez la 
conduiteetles facultés de ces sortes d’affranchis; 
vous ne trouverez dans ceux-ci que désordres 
honteux, et indigence causée par lesdissipations; 
et faste oumondanité dans les autres... Vous vo- 
» yez combien se vérifie cette parole : Tout m'est 
» permis,maïstoutn’est pas expédient.J'iraiplusloin; 
peut-être ne vous est-il pas permis de faire ce 
que vous faites.Je vous prie de ne pas vous offen- 
ser de ce que je vais dire.Je nepuisappeler licite 
ce qui enfante tant de choses illicites.Croyÿez- 
vous, en un mot, qu’il vous soit permis de mu- 
tiler les églises par le retranchement de leurs 
membres naturels, de confondre les rangs, et de 
déplacer les bornes que vos pères ont poséees?Si 
c’est le propre de la justice de rendre à chacun 
ce qui hui est dû, c’est une injustice de l’ôter à 
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» 
» 
» quique ce soit. Vous vous trompez, si vous 
» croyez que l'autorité apostolique, pour être la 
» plus éminente,soitla seule établiede Dieu; vous 
» seriez en contradiction avec l’Apôtre, qui dit : 
» Îl n’y a point de puissance qui ne vienne de Dieu. 
» Etlorsqu'ilajoute,Celuïqui résiste à quelque puis- 
» sance, résiste à l’ordre établi de Dieu ; quoique 
» cette maxime vous regarde au premier chef,elle 
» n’est pourtantpas pour vous seul. L’Apôtre en- 
» jointa tout hommed'éêtre soumis aux puissances. Il 
» ne dit pas d la puissance, commes’il n’yen avoit 
» qu’une, mais aux puissances, comme étant plu- 
» sieurs. Il n’est donc pas vrai qu'il n’y ait que 
» votreseule puissance qui soit de Dieu;ily ena de 
» moindres, et même detrès-inférieures. Et com- 
» me il nefaut passéparer ceux que Dieu a unis, 
» de même il ne faut pas mettre sur la même ligne 
» ceux que Dieu a subordonnés. » Nous n’avons 
pu résister au plaisir de rapporter ce beau passage 
d’un homme eloquent, qui seul pouvoit tenir ce 


langage à Eugène, son disciple. Cependant l'opinion de S. Bernard n’étoit pas que toutes les 
exemptions fussent abusives: Il dit en finissant : « Il y a cependant des monastéres qui, dès 
» leur origine, ont appartenu spécialement au Siége apostolique , par la volonté expresse des 
» fondateurs. Cela est certain. Il faut respecter les largesses de la dévotion envers le saint 
» Siége, mais non les intriguesdel’ambition qui cherche à secouer le joug de la dépendance. » 
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VIII. 
Contestat'on au sujet de la Profession que les Evéques 
exigeoient des Abbés. 


30. Les évêques n’osant pas attaquer les pri- 
viléges émanés du souverain Pontife, et les abbés 
se sentant forts de cette protection, ils’éleva, au 
xu‘siècle, en plusieurs endroits, une autre con- 
testation,au sujet de la profession que les évêques 
exigeoient des abbés au moment de leur consécra- 
tion. Voici quelle en étoit la formule, ou bien 
quelqu’une de celles que Jean Petit a recueillies 
à la suite du Pénitenciel de Théodore, p. 754 et 
suiv. : Je, (abbé de tel monastère),promets derendre 
à perpétuité à vous évêque el à vos successeurs cano- 
niquement élablis, et à la sainte mère église (de tel 
lieu), la soumission, le respect et l’obéissance déler- 
minés par les saints Pères, conformément à la règle 
de S. Benoît, sauf l'ordre (dont je suis revêtu ou 
auquel j'appartiens). En foi de quoi j'ai signé de 
ma propre main. 


31. À Marmoutier, après cette longue contes- 
tation, dont nous avons imprimé la relation par 
un anonyme, il s’en éleva une autre au sujet de la 
profession qu’exigeoitl'archevéque deTours.Pour 
concilier les esprits, Ives de Chartres propose un 
tempérament dans sa lettre 235 à l'archevêque 
Raoul. « J'ai appris, dit-il, avec bien du plaisir, 
» quelesévèques du Mans et d’Angerss’emploient 
» pourrétablir la paix entre votre siége métropoli- 
» tain et les frères de Marmoutier, et qu'il ne reste 
» qu’une seule difficulté; c’est que l'abbé ne veut 
» pasconfirmer en donnantsamain,ce qu'il professe 
» de bouche. Vous savez mieux que moi combien 
» cette fâcheuse contestation a occasionné de dé- 
» penses à ce monastère, et à vous de peines. Je 
» vous conseillerois donc de consentir à la paix, 
»* à condition que le monastère vous promettra la 
» soumission qui vous est due, afin que vous puis- 
» siez finirtranquillementle reste de vos jours.Si 
» l’abbé professe de bouche la soumission qu’il 
» vous doit; comme cela, joint à la droiture du 
» cœur, suffit pour lesalut, je crois qu'après avoir 
» fait sa profession en présence de témoins, il ne 
» reviendra pas contre : cequi lecouvriroit d’infa- 
» mieetl’exposeroit à la damnation.A en juger par 
» le caractère des hommes simples, il paroït que 
» l'abbé a plus de répugnance à faire sa profes- 
» sion parce qu’elle est insolile, que parce qu’elle 
» est tllicile. » 


32. Ives de Chartres lui-même avoit reçu la 
profession de Geoffroi, abbé de Vendôme, en lui 
donnant la consécration.Celui-ci se plaint, dans sa 
lettre 7 du livre Il,qu'’il le trompa dans cette occa- 
sion. « Vous m'appelez votre profès, dit-il; vous 
» auriez mieux dit que je fus sacré par vous. Si 
» vous prétendeznem'avoirdonnéla consécration 
» qu’à condition de la proféssion, et si en vertu 
» L la profession vous exigezla soumission que 
> je ne dois qu’à S. Pierre, dont je suis le sujet 
» immédiat, votre consécration ne fut nullement 
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De Controversia circa professionem 
Episcopis ab Abbatibus faciendam. 


30. Igitur cm religio essel episcopis im- 
pugnare privilegia Romanorum Pontificum, 
etiis se tlulos arbitrarentur abbates, alia 
exorta est de professione ab abbatibus, dum 
consecrarentur, facienda episcopis, contro- 
versia, quæ gravi animorum conlentione plu- 
ribus in locis agitata fuit sæculo xu. Hæc 
aulem eral professionis formula, aut aliqua 
em tllis quas recitat Jacobus Petitus post 
Theodori Pænitentiale, p. 154 et segq. : Ego 
N. abbas..…. subjectionem, reverentiam 
et obedientiam à sanctis Patribus consti- 
tutam, secundüm regulam S. Benedicti, 
tibi, domine episcope, tuisque successoribus 
canonicè itsttiendie atque sanctæ matri 
ecclesiæ.... salvo ordine meo, perpetud 
me exhibiturum promitto, et hoc proprià 
manu consigno. 

31. Hujus rei caust Majoris-monasterii 
monachi, post longum illud dissidium quod 
narral anonymus & nobis editus*, aliud cum 
Turonensi archiepiscopo habuere, cui sedando 
operam suam adhibuit [vo Carnotensis epis- 
copus, hoc temperamento usus epist. 235 ad 
Radulfum Turonensem archiepisc. : « Audivi 
» et gavisus sum, inquil, quôd vicini episcopi 
» Cenomanensiset Andegavensis pacem refor- 
» mare sludeant inter nictropolitinam sedem 
» vestram et fratres Majoris-monaslerii ; et 
» ad hoc unum solum reslare, quèd abbas id 
» quod profitetur ore, non vult datà dexterà 
» confirmare. Sed hœc dissensio quantüm 
» fuerit illi monasterio sumptuosa, vobis au- 
» tem laboriosa, meliüs me novit prudentia 
» vestra. Unde consulendum excellentiæ ves- 
» træ ul paciel unanimilati studeatis, qua- 
» {inus el monasterium debitam vobis subjec- 
» lionem exhibeal, el œtatis vestræ gravitas 
» reliquos dies vilæ suæ in pace et quiete 
» perficial. Si enim cebitam subjectionem 
» abbas ore professus fuerit, cum ad obtinen- 
» dam salutem sufficiat professio oris cum 
» fide cordis ; credo quia, cùm hoc in audien- 
» dia ecclesiæ testificatus fuerit, promissionem 
» suam frrilam non faciet: quod in infamiam 
» eum truderet, et damnationi obnoxium fa- 
» ceret. Ulienim se habet simplicilas homi- 
» num, plus horret hoc abbas facere, quia est 
» insolitum, quàm quia sit illicitum. » 

32. Eamdem professionem cùm à Goffrido 
Vindocinensi abbate quondum elicuisset Ivo 
Carnotensis episcopus, abeo deceptum se fuisse 
expostulavit Goffridus lib. II, epist. 1. 
« Professum vestrum me vocalis, inquit ; 
» sais melius fuisset ut à vobis sacratum 
» dixisselis. Quôd et si pro consecralione pro- 
» fessionem, et pro professione ab alèdiario 
» B. Petri subjectionem vobis vindicastis, 
» consecralionem ulique illam gratis minimè 
» impendisiis. Non enim gratis impenditur, 


Quæ esset 
professionis 
formula. 


Huic subscri- 
bere detrecta- 
bant abbates, 
*T. XIV, p. 
93. 


T.XV.p.156. 
Quia insolita, 
magis quäm 
illicita ; 


Quia navicu- 
laria sive si- 
moniaca ; 


T. XV, p. 
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Quia liberta- 


tis inimica ; 
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Quia odiosum 
nomen, 
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per quod homo homint subjectus efficitur. 
In professione siquidem tlla consilio vestro 
nimid simplicilate acquievi : ubt si quid 
aliter actum est, vos scienter fecistis ; ego 
autem ignoranter peccavi. Sed dominus nos- 
ter honorabilis memoriæ Papa Urbanus, 
cüm per nos transiret, audivit à fratribus 
me vobis professionem fecisse : unde colum- 
bam seductam, cor non habentem me dicens, 
el vehementer increpans, tillud veraciter 
mihi pro crimine impulasset, st ignorantiæ 
meæ ac juventuli misericordiler non peper- 
cissel. Quid verd super hoc contra vos pro- 
tulerit, pro reverentia vestri ordinis melius 
est inde silere quèm loqui. Igitur quod illi- 
cilè commiseram, trrilum fecil ; et ne dein- 
ceps abbas monasterii nostri cuiquam epis- 
copo profileatur, privilegii sui irretractabili 
» firmitate prohibuit. » Quid autem huic 
epistolæ opposuerit Ivo, vide inepist. ejus 195 ; 
et quid rescripserit Goffridus epist. IT ejusdem 
libri, ubi naviculariam sive institoriam vocat 
benediclionem quam professione comparasset. 
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33. Adeù intmica videbatur libertatis mo- 
nasleriorum hæc professio, ut nihil non moli- 
rentur monachi, quû se ab ea eximerent. Sic 
Guillelmus abbas S. Germani Pralensis præ- 
fecturd se abdicare coactus fuit, quôd profes- 
sionem episcopo Paristensi frcisset. Rem 
narral Aimoïnt conlinuator lib. V, cap. 50. 
Anno Domini mcvin, Raïnaldus mo- 
nasterti S. Germani abbas pre simplicitate 
abbatiam dimisit, et loco ejus Gurllelmus 
est substitutus, qui duobus annis monaste- 
rium reæil : sed, pravo ronsilio deceptus, ad 
episcopum Parisiensem pergens el ei profes- 
sionem faciens, benedictionem ab eo accepit. 
Quod audientes præfati monasterii fratres, 
timentes ne per hoc ecclesiæ imminueretur 
libertas, revertentem à professione noluerunt 
recipere ; sed clausis januis validè resis- 
tentes, eum ab abbatiæ dignitate penitès 
removerunt ; prœædictumque Raïnaldum 
revocanles, eum sibi tlerum præfecerunt 
» abbatem. » Nec minort furebant insanid 
Resbacenses monachi adversùs abbatem, qui 
Meldensi episcopo professionem fecissel : qui- 
bus compescendis coactum fuit anno 1166 
Belvacense concilum à nobis editum. 

34. Quanièm autem esset odiosum profes- 
stonis nomen, tntelligere datur ex narratione 
anonymi Beccensis à nobis quoque edita, ubi 
consecralionis ordinem describens Bosonts ab- 
batis, att : « Cümque tempus missæ adventisset, 
s oblatus est ad benedicendum. Tunc archi- 
» episcopus, adstans sacris altaribus, inlerro- 
» gabat illum juxta morem, et tlle ad inter- 
» rogala respondebat, ut solet ; donec ad illud 
» ventum est, ut diceret : Vis obediens esse 
» huic ecclesiæ, et mihi et legitimis suc- 
» 
» 
LL 
» 
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cessoribus ? At tlle. Volo ; Tune cæperunt 
aliqui de circumstantibus clericis urgere ut 
diceret : Profiteor. At ille ilerum dicit : 
Volo. Atque cùm instarent, ut profiteor 
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» gratuite. Ce n’est pas donner gratuitement une 
» chose par laquelle on acquiert un droit surcelui 
» qui reçoit. Enfaisant ma profession, je me suis 
» fé trop simplement à vos conseils: s'il j a eu du 
» mal, vous l'avez faitavec connoissance de cause; 
» moi J'ai pee par ignorance. Aussi le Pape Ur- 
» bain, d'heureuse mémoire,ayant appris, lors- 
» qu'il étoit chez nous en passant, que je vous 
» avois fait ma PRO RARE une colombe 
» séduite,qui n'avoit pas su se défendre; et après 
» m'avoir accablé de reproches, il m'en auroit fait 
» un crime,s'il n’avoit eu égard à mon ignorance 
» et à ma jeunesse. Quant à la manière dont il qua- 
» lifia votre procédé, je m’en tais par respect pour 
» vous.C’est pourquoi il déclara nulceque j’avois 
» faitillicitement,etdéfendit,parun privilégeirré- 
» formable, qu’àl’aveniraucun abbé de notre mo- 
» nastèrese liât par la profession àäquelqueévèque 
» que ce fût. » On peut voir dans la lettre 195 
d'Ives de Chartres, ce qu’il oppose à cette lettre, 
et la réplique de Geoffroi, lettre 11 du mème 
livre, dans laquelle il appelle mercantile et simo- 
niaque la bénédiction qu'ilavoit achetée de lui, au 
rix de sa profession. 

33. Cette profession paroissoit si préjudiciable 
à l’indépendance des morastères, qu'il n'est rien 
que les moines ne fissent pour s’en exempter.Guil- 
laume, abbé de S. Germain-des-Prés, fut obligé 
de renoncer à sa place,parcequ'il avoitfait sa pro- 
fession à l’évêque de Paris, à l'insu de sesreligieux. 
Le continuateur d’Aimoinrapporte ainsi la chose, 
liv. V, chap. 50 : « L'an 1108, Rainaud, abbéde 
» S. Germain, eut la simplicité de se démettre de 


» son abbaye, et Guillaume,qui fut substitué à sa 


» place, gouverna le monastère pendant deux ans. 
» Mais ayant écouté de mauvais conseils, il s’a- 
» dressaal'évêque de Paris pour recevoir la béné- 
» dictionabbatiale,et lui fit sa profession. Les reli. 
» gieux en ayantété informés, et craignant que sa 
, dust ne nuisit à la liberté de l’église, lui 
» fermèrentles portes du monastère à son retour, 
» ne voulurent plus le reconnoître pour abbé, et 
» rappelèrent ledit Rainaud pourle remettre à leur 
» tête. » Jes moines de Rebaïs ne traitèrent pas 
mieux leur abbé, pour avoir fait profession à 
l’évêque de Meaux. 1l fallut, pour les apaiser, 
assembler à Beauvais, en 1166, un concile dont 


nous avons donné les actes. 


34. Nous voyons par la narration de l’ano- 
nyme du Bec, que nous avons aussi imprimée, 
combien le nom même de profession étoit odieux 
aux moines. Il raconte ce qui s’étoit passé à la 
consécration de l’abbé Boson. « A l'heure de la 
» messe, dit-il, il fut présenté à l’archevèque de 
» Rouen, lequel, debout devant l'autel, l’interro- 
» geoitselon la coutume, et l’autrerépondoitselon 
» L forme usitée. Lorsqu'on fut arrivé à cette 
» demande : Voulez-vous étre obéissant à cetleéglise, 
» à motet à mes successeurs légitimes? il répondit 
» Je leveux Quelques-uns des clercs qui étoient 
» présens à la cérémonie, le pressoient de dire, 
» Je le professe ; mais lui répéta, Je le veuo. Et 
»* comme on le pressoit encore de répondre, Je le 
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+ professe, il dit pour la troisième fois, Je le veu, 
» et je le veum de lout mon cœur. Le légat Jean, 
»* qui se trouvoit là par hasard, prenant la de 
s s’écria: Vous n’entendez donc pas ce qu'il dit? que 
» voulez-vous davantage? Sans autre explication, 
» l'archevêque procéda à la bénédiction. » On 
voit dans êe récit qu’il étoit plus question du mot 
que de la chose. 

35. Il n’y eut pas jusqu'aux religieuses, qui,se 
croyantexemptes par privilége apostolique, refu- 
soient avec non moins d'obstination aux évêques 
la profession. Nous en voyons un exemple dans 
une lettre de Macaire, abbé de Fleuri,où ilraconte 
que Manassès IL, évêque de Meaux, étant en con- 
testation avec Lucienne, abbesse de Farmoutier, 
celle-ci ne voulut promettre obéissance à l’évêque 
que sauf le droit et la dignité de son monastère. 
Sur quoi il fallut recourir à une assemblée des 

ands du royaume, qui se tenoit à Soissons en 
1155, laquelle décida que l’abbesse promet:roit 
Pobéissance canonique, el telle qu’elle la devoit ; ce 
qui ne fut pas exécuté sans quelque tracasserie, 
Mais nous en avons assez dit sur cette matière. 
Nous ne finirions pas, si nous voulions rapporter 
toutes les querelles qui s’élevèrent, au xusiècle, 
au sujet des exemptions.Nous passons sous silence 
celles qui eurent lieu entre les religieux de Saint- 
Germain-des-Prés, de Saint-Denis, des chanoines 
de Sainte-Geneviève, et les évêques de Paris; 
entre les religieux de Saint-Ouen, de Fescamp 
et du Bec, et les archevèques de Rouen; entre les 
religieux de Rebais et les évêques de Meaux, 
ceux de Vendôme et les évêques de Chartres, 
ceux de Vézelai et les évêques d’Autun, ceux de 
Saint-Maximin et les archevèques de Trèves; et 
en Angleterre, entre ceux de Saint-Augustin et 
les archevêques de Cantorbéry, etc. 


IX. 
De la Trève de Dieu et des Lois de la Paiïæ. 


36. Au tome XI, p. 507, dans lequel nous 
avonsrecueilliles premiers monumens decetteins- 
titution, et dans la préface du même volume, 
p. cxcvIr, nous avons traité amplement de la paix 
et de la trève de Dieu.Nous avons dit qu'avant ces 
temps-là, chacun pouvoit impunément faire la 
guerre, et venger par le fer et le feu les torts dont 
ilavoit à se plaindre.Les lois n’autorisoient pasces 
guerres privées, mais aussi ellesne les défendoient 
pasexpressément ; et pourvu qu’oneüt la précau- 
tion de prévenir son adversaire par un défi,cedroit 
de se faire justice soi-même étoit réputé le droit 
commun.Cependant,commeilétoitimpossibleque 
ces guerres particulières ne troublassent pas la 
paix publique, il fallut pourvoir à la sûreté des peu- 
ples, qui n'avoient aucun intérêt à ces guerres, et 
mettre à couvert leurs personnes et leurs posses 
sions, non-seulement pendant certains jours de 
trève, mais même en tout temps.Or, dans l'origine, 
ces réglemens, qui depuis furent renouvelés dans 
différens conailes, furent l’ouvrage des évêques 
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» responderel, dimit tertio : Volo, et ex corde 
» volo. Tunc Joannes sancte Romanæ eccle- 
» siæ legatus, qui ibi fortè aderat : Non 
» auditis, ait, quid dicit? quid ampliùs 
» vultis ? Sicque archiepiscopus benediæit 
» eum. » Vides igitur non tam rem ipsam 
quäm nomen in controversiam adduct. 


35. Sed et mulieres sanctimoniales, quæ 
immunes se privilegio exemptionis gloriaban- 
lur, professionem episcopis facere haud minds 
obstinalis animis detrectabant. Hlujus rei 
exemplum nobis suppeditat Macarius abbas 
Floriacensis, qui de dissidio circa professio- 
nem excilato inter Manassen 11, Melden- 
sem episcopum, et Lucianam Eboriacensem 
seu Farensis monaslerii abbatissam literas 


dedit, eo quibus tutelligimus illam primo, 3 


nonnisi +alvo jure et dignitate monasterii 
sui, obedientiam promiltere voluisse ; deinde, 
re ad audientiam comitiorum regni Suessione, 
anno 1455, coadunatorum perlatä, statutum 
fuisse ul obedientiam tlla canonicam ac de- 
bitam promitteret : quod non absque tricis 
completum est. Verùm de his satis dictum 
& nobis est. Deficeret nos lempus, si per sin- 
gulas lites quæ de immunilatibus sæculo xu 
agitatæ sunt, discurrere aggrederemur .Quales 
fuere San-Germanensium et S. Dionysii mo- 
nachorum, necnon canonicorum S. Genovefæ, 
cum Parisiensibus episcopis ; monachorum 
S. Audoeni, Fiscanensium et Beccensium cum 
archiepiscopis Rotomagensibus ; Resbacensium 
cum episcopis Meldensibus, Vindocinensium 
cum Carnolensibus, Vizeliacensium cum Au- 
gustodunensibus, S. Maximini cum Treveren- 
sibus archiepiscopis ; in Anglia S. Au- 
gustint monachorum cum Canluariensibus 
archiepiscopis, elc. : 


IX. 
De Trevia Dei et Pacis Legibus. 


36. De trevia et pace Dei abundè dictum 
est tomo nostro XI, p. 507 et segq., ubi prima 
inslilulionis hujus monumenta collegimus ; 
el in præfalione ejusdem voluminis, p. cxevir. 
Nempe à mullis retro lemporibus impunè 
grassabantur bella privata, quibus quisque 
injurias ferro et igne ulciscebatur suas. 
Ejusmodi bella nec legibus probata erant, 
nec omnino prohibila; immo ver, si 
provocatio seu dillidatio, ut tunc dicebatur, 
præcessissel, non solüm licila, sed pro jure 
communi reputabantur. Cùm autem non absque 
pacis publicæ detrimento agerentur hæc bella, 
paci el tranquillitati inermis plebis el 
rebus ad eam pertinenlibus prospiciendum 
fuit, ut non solùm tempore treugæ, seu 
diebus & bello feriatis, immunes ab im- 
petu hostili essent, sed omni tempore in pace 
degerent. Alqui hæc fuil cura episroporum, 
qui leges treugæ el pacis cum consensu prin- 
cipum lerræ consliluerunt, à variis subinde 


A monialibus 
quoque reji- 
ciebatur. 


T. XIV, p. 


Trevia Dei 
cur instituta. 


Non perpe- 
tua, sed tem- 


poraria. 


T. XIV, p. 
392. 


Ibid. p. 388. 


Quatenus 
obligaret. 


T.XV,pA40. 


T. XIV, p. 
393. 


XXIV 


conciliis confirmatas, prout videre est locis 
citatis. : 

37. Salubris hœc institutio, in Marca 
Hispanica, seu ora maritima Hispaniæ Tar- 
raconensis el Galliæ Narbonensis, anno 1041 
primilus sancita, in alias inde regiones pro- 
pagata fuit, variaque identidem temperamenta 
pro locorum ratione accepit. Hinc pacis leges 
cuique ecclesiæ propriæ, quurum nonnullas 
quæ supersunt in hoc volumine repræsentamus. 
Ex his porrd intelligimus non perpetuam fuisse 
ejusmodi pacem, sed quandoque temporariam. 
Sic in instrumento anni 1096 pro ecclesia 
Turonensi legitur : Hæc pax durabit usque 
ad Pentecosten, et de Pentecoste usque ad 
tres annos. Ludovicus quoque VIT, Rex Fran- 
corum, în comitiis anno 1155 apud Suessiones 
celebratis, pacis conslitulionem edidit ad 
decem annos, cui observandæ in verbo regio 
tpse se adstrinæit, et alios jurare fecit. 

38. Inilio quidem liberum fuisse videtur 
unicuique pacis confæderationi nomen dare 
aul non dare, el à sacramento suo aliquam 
Personam eæcipere, si vellet. Hujus rei testis 
est Ivo Carnotensis, qui Daimberto Senonensi 
archiepiscopo sciscitanti respondet epist. 90 : 
« Trevia Dei non estcommuni lege sancita; 
» pro communi tamen ulilitate hominum, ex 
» placilu et pacto civilatis ac patriæ, episco- 
> poruin et ecclesiarum, ut noslis, est auclo- 
» rilate firmala. Unde judicia violatæ pacis 
» modifirari oportet secundèm pacta et diffi- 
» nifiones quas unaqguæque ecclesia consensu 
» parochianorum tnstiluit, et per scripturam 
» vel bonorum hominum testimonium memo- 
» riæ commendavil. Unde paläm est, quia 
» vitricus et fraler vester erga illum quem 
» tn jurando pacem ab observantia pacis ex- 
» ceperunt, quamvis realum homicidii incur- 
» rerint,nonlamen pactum pacis violarunt. » 
At post conctlium Lateranense anno 1139 ab 
Innocentio IT celebrätum, in quibusdam sal- 
tem locis districtè præceptum fuil, ut omnes 
qui septem annos ct supra nali essent, pacem 
servandam jurarent. Sic Guillelmus Auscio- 
rum archiepiscopus in decreto quod, urgente 


apostolici mandati auctoritale, edidit ad 


imperandam treugæ et pacis observationem : 
« Hæc verd ut firmiüs observentur, inquit, 
» Comites, vicecomiles, barones, universum 
» quoque clerum in præsentia episcoporum, 
» populum in præsentia clericorum, à septem 
» annis et supra, jusjurandum præsiare 
» prœæcipimus. Forma juramenti lalis est : 
» Jurabunt se pacem et treugam Dei juxta 
» præscriplum lenorem observaturos, et vio- 
» latores pacts et treugæ Dei perseculuros, 
» el quèd de rapina nihil scienter emant. 
» Quôd si quis huic decreto contraire tenta- 
» vertl in nonjurando, vel in non persequendo, 

seu in conductilias gentes etraptores lenendo 
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particuliers, avec le consentement des seigneurs, 
comme on peut le voir aux endroits cités. 

37. Cette institution salutaire, qui avoit pris 
naissance en 1041, dans la Marche d'Espagne et 
dans la Gaule Narbonnoise, s'étendit bientôt de 
proche en proche, mais avec des tempéramens, 
selonle besoin des lieux. Ilarriva de là quechaque 
église adopta des réglemens qui lui étoient pro- 
pres, et dont nous avons imprimé quelques-uns 
dans ce volume. On y voit que ces réglemens 
n’étoient RE Es que pour un temps déter- 
miné. Ainsi, dans le réglement pour l'église de 
Tours, fait en 41096, on lit : Cette paix durera 
jusqu’à la Pentecôte, et depuis la Pentecôte jusqu'à 
trois ans après. De mème Louis-le-Jeune, dans 
une assemblée qu’il tint à Soissons en 1155, fit 
une constitution pour la paix, qui doit durer diæ 
ans. Il s'obligea de l’observer sur sa parole royale, 
et la fit jurer par toute l'assemblée. 


38. 11 parvit que dans l’origine il étoit libre à 
chacun d'entrer dans cette confédération, ou de 
n’y pasentrer, et même de mettre des restrictions 
à son serment à l'égard de certaines personnes. 
C’est ce qu’on voit dans Ja lettre 90 d'Ives de 
Chartres à Daimbert, archevêque de Sens. « La 
» trève de Dieu, dit-il, n’est pas une loi commune à 
» tous les pays, quoiqu’elle ait été établie pour l’uti- 
» lité commune des hommes, par le concours des 
» citoyens, desévêques et des églises. Ainsi, pour 
» juger destransgressions dont ons’est rendu cou- 
» pable, il faut avoir égard au pacte que chaque 
» église a dressé du consentement des paroissiens, 
» soit par l'écrit, s’il en a été fait, soit par letémoi- 
» gnage des prud'hommes. Il est donc clair que 
» votre frère et son beau-père, en tuant celui 
» qu’ils avoient excepté de leur serment, lorsqu'ils 
» jurérentla paix, sontbien coupables d'homicide, 
» mais non de parjure. » Cependant, après lecon- 
cile de Latran de l’an 14139, il fut-ordonné à tout 
le monde, jusqu'aux enfans de sept ans, du moins 
en quelques lieux, de jurer lobsécvatioà de la 
paix. C'est ainsi que Guillaume, archevêque 
d’Auch, pour obéir au commandement du Pape, 
ordonna que les Comntes, les Vicomtes, les Barons 
et le clergé, en présence de l’évêque, et le peuple, 
depuis l’âge de sept ans et au-dessus, en présence 
des curés, s’obligeroient à maintenir la paix et 
la trève de Dieu. Or voici quelle étoit la formule 
du serment : « Ils jureront de maintenir la paix 
» selon lesarticles ci-dessus détaillés, et de pour- 
» suivre ceux qui en seroient les transgresseurs, 
» et de ne rien acheter qu'on sauroit être le fruit 
» du ie Si quelqu'un portoit atteinte à 
» ce réglement, soit en refusant de jurer, ou de 
» poursuivre les malfaiteurs, ou en prenant à sa 
» solde des étrangers et des voleurs, où en ache- 
» tant leurs rapines, le seigneur du pays sera 
» tenu de le réprimer, sous peine d’excommuni- 
» cation et d’interdit, sans égard à la qualité de 
» la personne ou de l'église, » 


exsequalur, omni inlerdiclo et excommunicationt subjiciatur , omni privilegio personæ et eccle. 


» 
» aut fovendo, vel rapinamemendo, princeps illius terræ et lota ejus terra, nisi debitam vindictam 
» 
» 


siæ cessanle. » 


X. 
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X. 


Du For ecclésiastique et de l'Excommunication. 


39. La juridiction Les reçut un grand 
accroissement de l'institution de la trève et de la 
paix. La connoissance des délits en ce genre étoit 
réservée aux évêques, et même aux églises cathé- 
drales : ils décernoient des amendes et des peines 
temporelles; et s’ils rencontroient des contumax qui 
refusassent d'obéir, ils les excommunioient. C'est 
ce qui avoit été établi an synode de Tulujes, le pre- 
mier qui ait été tenu sur cette matière : « Les délits 
touchant la trève et la paix seront portés en tout 
temps à la connaissance des évêques ou des 
chanoines, commeil est écrit ci-dessus. S'ilarrivoit 
que, pour avoir fait leur devoir, les évêques ou 
les chanoines éprouvassent le ressentiment des 
coupables, de leurs répondans ou otages, ceux-ci 
seront frappés d’excommunication tant qu'ils se 
comporteront comme infracteurs de la paix; et 
dés-lors eux et leurs biens seront mis hors de la 
paix et de Ja trève de Dieu. » 


Ù v 


40. L’excommunication ne séparoit pas seule- 
ment les coupables de la communion des fidèles, 
elle les privoit encore des honneurs et des dignités 
dont ils étoient revétus, si, après un temps Léter- 
miné, ils ne venoient à résipiscence. C’est ce que 
nous apprend Suger, au sujet de Thomas sire de 
Couci. « L'église Gallicane, dit-il, étoit si fatiguée 
de ses déportemens, que, dans un concile qui se 
tenoit à Beauvais, le légat Conon, pour faire 
droit aux plaintes des églises, des pauvres et.des 
orphelins, di frappé du glaive de S. Pierre, 
c’est-à-dire, d’un anathème général, lui 6ta, quoi- 
qu’il fût absent, la ceinture militaire, et le déclara 
déchu de tous ses honneurs, comme un scélérat, un 
infame, et ennemi du nom chrétien. » De là 
vient que Philippe L.”, craignant aussi la déposition, 
pendant dix ans qu’il fut sous l’interdit, promit sou- 
vent de se corriger pour obtenir l’absolution ; mais, 
ne pouvant vaincre sa passion po Bertrade, il re- 

noit toujours ses anciennes habitudes, et retom- 
oit dans les liens de l’excommunication. Pendant 
ces interdits, au rapport d’Orderic Vital, « t{ ne porta 
» jamais le diadème, el ne tint aucune cour solennelle à 
» la manière des Rois. S'il arrivoit dans une ville ou 
dans un bourg, aussitôt cessoient le son des 
cloches et le chant du clergé. C’étoit un deuil pu- 
blic; et tant que le prince prévaricateur étoit dans 
le diocèse, le culte divin ne s’exerçoit qu’en 
secret. » 
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M. Voici encore comment étoient traités les 
excommuniés, selon la discipline établie dans un 
concile d’Eine, célébré en 1047 par Oliba, évêque 


d’Ausone , au sujet de la paix et trève de Dieu : 


« Afin que vous sachiez combien il est criminel de 
» fréquenter les excommuniés, tout chrétien doit 
Tome XIV. ” 


XXV 
X: 


De Foro ecclesiastico et Excommunicatio- 
nibus. 


39. Ex institutione pacis et treviæ Dei 
haud leve suscepit incrementum jurisdictio 
ecclesiastica. Etenim episcoporum erat, atque 
etiam cathedralis ecclesiæ canonicorum, de 
pacis violatione cognoscere, mulctas de delin- 
quentibus et pœnas temporales sumere, inobe- 
dientes ac contumaces excommunicatione per- 
cellere. Sic enim in Tulugiensi concilio, pri- 
müm de hac institutione treviæ Dei habito, 
sancitum legimus : « De prædicla autem treva 
vel pace querela ad episcopum, vel ad ejus 
canonicos, seu fatigatio omni tempore fiat, 
et sicut superiùs scriplum est in pace de 
ecclesiis, tta fiat. Et ipsi in quibus epis- 
copus vel canonici jamdiclæ sedis se fati- 
gaverunt de redirectione prædictæ pacis vel 
treugæ Domini, sive fidejussores vel hostatici 
pro pace vel treuga Domini, malam fidem 
inde porlantes episcopo vel canonicis prœædic- 
» dis, excommunicentur ab episcopo vel cano- 
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nicis ejusdem sedis cum prolectoribus el juvantibus se, quamdiu se contenderint sicut infractores 
paris et treugæ Domini, el ipsi et res eorum non habeantur in treuga et pace Domini. » 


40. Porrû ea vis erat excommunicationts, 
non solùm ut delinquentes à consortio et com- 
munione fidelium sejungeret, sed eliam terrenis 
eos honoribus privaret, si post definitum tem- 
pus ad meliorem frugem non redirent. Ita- 
que Sugerius de Thoma Codiciacensi loparcha 
loquens : « Cujus intolerabili fatigata malitiä, 
» inquit, cùm sederet Belvaci generali con- 
ventu Gallicana ecclesia,.…. venerabilis 
sanclæ Romane ecclesiæ legatus Cono Præ- 
neslinus episcopus, innumerarum pulsatus 
molestiâ querelarum, ecclesiarum, paupe- 
rum el orphanorum, deveæationum ejus ty- 
rannidem mucrone B. Petri, anathemate 
scilicet generali, detruncans, cingulum mi- 
litarem ei licèt absenti decinxit, ab omni 
honore, tamquam sceleratum, infamatum 
Christiani nominis inimicum, omnium ju- 
» dicio deponit. » Hinc est quod Philip- 
pus I, ne depositionis pœænam incurreret, loto 
decennio quo sacris fuit interdiclus, sœæpiùs 
emendalionem promiserit, ut absolutionem me- 
rerelur ; sed, amore Bertradæ captus, in pris- 
linos errores semper el novos excommunicalio- 
nis neœus incideret. « Quo tempore, inquil, 
» Ordericus, lib. VIII, p. 699, nunquam 
» diadema portavit, nec solemnitatem ali- 
» quam regio more celebravit. In quodcum- 
» que oppidum vel urbem Galliarum Rex 
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advenisset, mox ut à clero auditum fuisset, cessabat omnis clangor campanarum , et generalis 
cantus clericorum. Luctus itaque publicus agebatur ; et Dominicus cultus privatim exercebatur, 
quamdiu transgressor princeps in eadem diæcesi commorabatur. » 


M.  Hæc enim érat ecclesiæ circa excom- 
municatos disciplina, quam fidelibus servan- 
dam proponunt Patres synodi Helenensis, anno 
4047 ab Oliba episcopo Ausonensi de pace et 
trevia Dei celebratæ. « Et ut noverttis omnes 
» quale peccalum sit jungi re 


‘ ° 


Ex institu- 
tione pacis et 
treugæ Dei 

augmentata 
jurisdictio ec- 
clesiastica. 


T.XI, p.844. 


Quæ vis esset 
excoimmuni- 
cationis. 


T.XIL, p.42. 


Ibid, p.650. 


Quæ pœna 
excommuni- 
catorum, 


Marca, de 
Concordia , 
col. 436. 
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nullus Christianus debet manducare cum eis 
vel bibere, neque osculum eis porrigere, neque 
cum eis loqui, nisi de satisfactione ; neque, 
si excommunicali defuncti fuerint, debent 
ad ecclesias sepeliri, neque aliquis clericus 
vel fidelis debetproeisorare. Siverd pronthilo 
duwerintexcommunicationem, transactis tri- 
bus mensibus [disciplina posterior inducias 
unius anni el unius diei dabat], anathematis 
vinculo, id est, ut perditi secut Judas prodi- 
tor, damnentur. Et si, quod Deus avertat ! 
in hac perfidia obierint, corpora tllorum 
cum psalmis et hymnis et spiritualibus can- 
ticis non ducantur ad sepulituram, nec inter 
fideles mortuos eorum nomina ad sacrum 
allare recilentur, eic. » 


XI. 


De triplici Dei, ut vocabant, Judicio, id 
est purgatione per duellum, necnon 
examinationibus per ferrum candens et 
aquan frigidam. 


42. Duelli judicium, seu veterem illam 
consuetudinem per monomachiam dirimendi 


dubias, quæ ordinario judicio terminari non. 


poterant, controversias, in usu fuisse sæculis 
x el xu, plura demonstrant exempla, ex 
quibus unum adducimus tomo XIV, p. 118. 
Alia, si opus esset, nobis suppeditarent Petrus 
Venerabilis, lib. 1 de Miraculis, cap. 8 ; 
D. Moriciust.Iprobat. Historiæ Britannicæ, 
col. 478; Sirmondus in nolis ad Goffridi 
Vindocinensis epistolam 39 libri III, et ali. 
Sed quo in ejusmodi judiciis ordine procede- 
retur, hoc scire prelium est. Iiaque duello 
decertaturi ex judicis decreio, vadium seu 
pignus apud eum deponebant, ut post pugnam 
pro damni ac jacturæ compensalione cederet. 
Non solèm &@ pugnaturis vadia dabantur, 
sed ab obsidibus eliam ac sponsoribus, qui 
mulciam pro eo qui minor in cerlamine foret, 
persolvere tenebantur. Insignium quarumdam 
ecclesiarum privilegium erat sanciorum reli- 
quias perferre, super quibus pugiles et obsides 
sacramentis se obligarent. Celebris erat præ 
cæteris apud Suessiones memoria B. Drausti, 
ad quem pernoclare solebant duello decerta- 
turi, leste Joanne Saresberiensi, qui narrat 
epist. 159, Thomam Cantuariensem archi- 
episcopum, cm Henricum II Angliæ Regem 
esset excommunicaturus, tbi pernoctasse. « Est 
» aulem, inquit, B. Drausius gloriosus con- 
» fessor, qui, sicut Franci et Lotharingi 
» credunt, pugiles qui ad memoriam ejus per- 
» noclant, reddit invictos; ut et de Burgundia 
» et Italia in tali necessilate confugiatur ad 
» ipsum. » Denique cùm non solùm pro capi- 
talibus criminibus decernerentur duella, sed 
etiam in quibuslibet controversiis de latifun- 
diis et hominum conditione, el aliis ejusmodi 
litibus, anno 1168 sancivit Rex Ludovicus 
VII, ut pro debito citra quinque solidorum 
dationem inter aliquos non judicaretur 
duellum. Cangius, v. Duellum. 
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s'abstenir de manger et de boire avec eux, de 
leur donner le baiser, et de leur parler, si ce 
n’est pour les amener à résipiscence. Si un excom- 
munié vient à mourir, on ne doit pas lui accor- 
der la sépulture ecclésiastique, et aucun clerc ne 
doit prier pour lui. Ceux qui par mépris restent 
plus de trois mois [la discipline postérieure étoit 
d’un an et un jour] dans les liens de l’excommu- 
nication, duivent être frappés d’anathème, c’est- 
à-dire, damnés comme Évaitre Judas. Et, ce 

u’à Dieu ne plaise! s'ils mouroient dans cet en- 
: Re PAR il est défendu de conduire leurs 
corps à la sépulture au chant des psaumes, et 
de réciter à l'autel leurs noms avec ceux des 
fidèles. » 
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XI. 


Du triple Jugement de Dieu, comme on l’appeloit ; 
c'est-a-dire, de la manière de prouver son innocence 
ou son bon droit par le duel, et par les épreuves du 
fer chaud et de l’eau froide. 


42. 11 y a beaucoup d'exemples que le duel 
judiciaire, c’est-à-dire, cette ancienne pratique de 
terminer par le combat singulier d'homme à homme 
les contestations douteuses qu'on ne pouvoit déci- 
der par le cours ordinaire de la justice, étoit encore 
en usage dans les x.” et xr.° siècles. Nous en rap- 
portons un au tome XIV, p. 118. Nous en trou- 
verions d'autres, s’il étoit nécessaire, dans Pierre- 
le-Vénérable, livre I.®* des Miracles, chap. 8 ; dans 
D. Morice, Histoire de Bretagne, pr. t. I, col. 478; 
dans Sirmond, notes sur Geoffroi de Vendôme, 
liv. 111, épit. 39, et ailleurs. Mais ce qu’il importe 
de savoir, c’est la manière dont cela se pratiquoit. 
Lors donc que le juge avoit ordonné le duel, ceux 
qui devoient combattre, ou leurs champions, dé- 
posoient le gage de bataille entre ses mains, pour 


tenir lieu de compensation ou d’indemnité au vain- 


queur. Les otages ou répondans donnoient aussi 
leurs gages, pour servir à payer l'amende du vaincu. 
Certaines églises avoient le privilége de conserver 
des reliques, sur lesquelles les combattans et les 
otages venoient contracter leurs engagemens. Il y 
avoit à Soissons un oratoire de S. Drause, qui étoit 
devenu célèbre par le concours des combattans, qui 
étoient dans l'usage d'y passer la nuit en veilles pour 
se préparer au combat. C’est ce qu'’atteste Jean de 
Sarisbery, épît. 159, où il raconte que S. Thomas, 
archevêque de Cantorbery, se préparant à lancer 
l'excommunication contre Henri II, Roi d'Angle- 
terre, étoit allé là faire ses dévotions. « Or, dit-il, 
S. Drause est un glorieux confesseur, qui, à ce 
que croient les François et les Lorrains , rend 
invincibles les combattans qui vont faire dans 
son oratoire la veille d'armes; si bien que pour 
cet objet on y court de la Bourgogne et de 
l'Italie. » Enfin, comme les duels étoient deve- 
aus si communs, qu’on les décernoit non-seulement 
pour les crimes capitaux, mais encore dans les 
moindres contestations, Louis-le-Jeune, en 1168, 
ordonna qu’on ne pourroit décerner le duel pour une 
somme moindre que cing sous. Voyez Du Cange, 
au mot Duellum. 
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43. Les femmes, les clercs, les moines, les vieil- 
lards, les infirmes et les estropiés, si c’étoient des per- 
soones libres, qui ne pouvoient se battre en champ 
clos, ceux-là étoient tenus de prouver leur bon droit 
ou leur innocence par l'épreuve du fer chaud. Pour 
les moines, nous en avons la preuve dans une 
notice que le P. Sirmond a tirée du cartulaire de 
S. Aubin d'Angers. On y lit que,. dans une con- 
testation, l’abbé Thierri alla trouver le vicomte de 
Thouars, et offrit de donner un homme pour prou- 
ver, soit par l'épreuve du fer chaud, selon la loi des 
moines, soit par l’écu et le bâton, selon la loi pour 
les laïques, que c’étoit injustement qu’on exigeoit 
la redevance en question. Pour les clercs, il faut 
voir la charte de l’église d’Avranches, rapportée 
par Jacques Petit, où il est dit que si un clerc avoit 
commis une faule qui mérität la dégradation, l’é- 
preuve du fer chaud ou de l'eau bouillante se feroit à 
Avranches. Pour les femmes, on peut voir ce qu’en 
dit Orderic Vital, liv. X, p. 780; et pour les 
hommes, le même Orderic, liv. V, p. 584; et 
encore Galbert, dans la Vie de Charles-le-Bon, 
Comte de Flandre, num. 156. Or, ces épreuves 
du fer chaud ne se faisoient pas sans un religieux 
appareil, comme on peut le voir dans les notes de 
Juret sur la lettre 74 d’Ives de Chartres, qui éta- 
blit que ces épreuves étoient contraires aux décrets 
des saints Pères. 


desretis. 

H4. 1ves de Chartres n’approuvoit pas davan- 
tage le jugement par l’eau froide, qui étoit aussi en 
usage de son temps, comme on le voit dans Gui- 
bert de Nogent, liv. III de sa Vie, chap. 14 et 16 ; 
dans Herman, moine de Laon, liv. III des Mira- 
cles, chap. 28; dans Hugues de Poitiers, liv. IV de 
l'Hist. de Vézelai, vers la fin, et ailleurs. Il résulte 
du témoignage. de ces écrivains, que l'épreuve de 
l'eau froide étloit un jugement purement ecclésias- 
tique, auquel étoient assujettis les coupables de sacri- 
lége, les hérétiques et les simoniaques. On le voit 
pareillement par les formules de prières, de béné- 
dictions, d'exorcismes, qu’on employoit à cette céré- 
monie, et qu’on peut voir dans les notes de Juret 
sur l’épit. 74 d'Ives de Chartres. Dans ces épreuves, 
celui qui surnageoit étoit censé coupable, parce 
qu'on étoit persuadé que cela ne pouvoit arriver 
que par magie ; mais celui qui enfonçoit dans l’eau 
étoit déclaré innocent. II n’est pas hors de propos 
de rappeler ici le fragment d’une lettre d’un prélat 
anonyme, concernant les simoniaques, rapporté 
par Juret au même endroit. « Nous n'admettons 
» à l'égard des simoniaques, ni l'épreuve de l’eau 
» froide, ni le témoignage de ceux qui participent 
» au méme crime, mais seulement le témoignage 
» des personnes religieuses qui montrent de l’aver- 
» sion pour ce vice : encore faut-il les éprouver par 
» le fer chaud ou l’eau bouillante, et non par l’eau 
» froide. On ne met pas même à l'épreuve du juge- 
» ment de Dieu les simoniaques, lorsqu'il se trouve 
». des personnes honnêtes, laïques ou femmes, qui 
» attestent avoir reçu d'eux de l’argent. Avoir 

» recours au jugement de Dieu dans des crimes 
» manifestes, n'est-ce pas le tenter ? Et s’il arrive 


43. Qui à lege duelli exempti erant, mu- 


lieres scilicet, clerici, monachi, senes, et qui 
œægriludinem aliquam aut corporis defectum 
paliebantur, si essent liberi homines, ii per 
examen tgnili ferri jus suum vel innocentiam 
suam probare vel purgare tenebantur. Hujus 
ret testis est, pro monachis, velus nolitia quam 
ex tabulario S. Albini Andegavensis eruil 
Sirmondus, ubi supra. Sic autem habet : 


« 
» 
» 


Unde factum est, ut ob hanc causam 
[ Theodericus abbas] peteret Toarcium , 
vicecomilem adiret, paratus aul calidi ferri 


. . Æ 
» judicio, secundüm legem monachorum, 


» 
» 


» 
» 


» 


per suum hominem probare , aut scuto 
et baculo, juxta legem sæcularium, de- 
fendere, nunquam in abbatia S. Albini 
fuisse istam, et injuslè eæigi consuetudi- 
nem, elc. » Item pro clericis, charta e 


tabulario Abrincensis ecclesiæ apud Jacobum 
Petit, {. II Pœntit. Theoderici, p. 665 : Ju- 
dicium ferri igniti et aquæ ferventis Abrin- 
cis portaretur, si clerici lapsi in culpam 
degradatiomis fortè invenirentur. Pro mu- 
heribus, Ordericus Vitalis, lib. X, p. 780 ; 
pro viris etiam idem Ordericus, lib. V, 


D: 


584; et Gualbertus, in Vita Caroli Boni, 


Flandriæ Comitis, num. 156. Porrû non 
absque religioso apparatu agebatur candentis 
ferri judicium, prout videre est in notis Jureti 
ad epist. T4 Ivonis Carnotensis, ubi ostendit probationes ejusmodi contrarias esse sanctorum Patrum 


44. Nec magis Ivoni probabatur aquæ 


frigidæ judicium, quod etiam suis temporibus 
usilatum fuisse testantur, Guibertus Novigenti 
abbas, lib. III Monodiarum sive de Vita 
sua, capp. 1#et16 ; Hermannus quoque mona- 
chus lib. III de Miraculis S. Mariæ Laudun. 
cap. 28; Hugo Pictavinus lib. IV Historiæ 
Vizeliacensis, sub finem, et ali. Ex horum 
scriptorum testimoniis liquet examen aquæ 
frigidæ fuisse judicium ecclesiasticum, cui 
addicebantur viri de sacrilegio, hæresi et 
simonia insimulati : quod etiam revincuni 
formule , benedictiones et exorcismi, quibus 
res peragebatur, & multis edilæ et in nolis 
Jureti ad epist. 74 Ivonis Carnolensis repe- 
titæ. Eo autem in examine, qui super aquam 
ferebatur, is nocens et reus, quasi arte magic4 
id efficeret, judicabatur ; qui verd aquis ab- 
sorplus in profundum demergebatur, is inno- 
censet ab omni suspicione immunis censebatur. 
Cœæterëm abs re non erit fragmentum ex epis- 
tola prisci cujusdam præsulis, quam laudat 
Juretus ibidem, huc adducere. Loquens enim 
de simoniacis : « Judicium , inquit, aquæ 


» 
» 
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frigidæ non recipimus, nec eorum teslimo- 
nium qui eidem morbo consentiunt , sed 
religiosorum fratrum qui eidem sceleri studio 
et volunltale resistunt. Qui tamen testes non 
per aquam frigidam, sed per ignitum fer- 
rum vel ferventem aquam sunt acquirendi. 
Simoniaci non admittuntur ad judicium, 
si probabiles personæ, etiam laïcorum vel 
feminarum, prelium se ab eis recepisse les- 
tantur. Nec aliud est pro manifestis venire 


di 


Examinis 
item igniti fer- 
ri; 


T.XII,p.678. 


Ibid. p. 609. 
T. XIE, p. 
383. 


Et judicii 
aquæ frigidæ. 


T.XII,p.265. 


Ibid. p. 244, 
in notis. 


Tbid. p. 343. 


Qualis cano- 
nica purgatio. 


T. XJIL p. 
627. 

Ad dissolven- 
da matrimo- 
nia adbiberi 
solita. 


T.XIL p.197. 
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» ad judicium, nisi lentare Dominum. Unde 
» et fallimur mulloties in talibus, quia Deus 
» longè est ab his qui tentant illum. » 


XII. 


De Purgatione canonica, et Disciplina 
solvendorum matrimoniorum. 


45. Vulgares appellabantur  prœdictæ 
purgationes per duellum, ferrum 1ignilum et 
aquam, quôd a vulgo inductæ illæ nullà legis 
sanclione fulcirentur :undehominumadinven- 


tiones, popularis inventio, peregrinum ju- 


dicium, nonnunquam vocilantur. Àt canonica 
purgatio ea eral quæ per juramentum fiebat, 
sic dicta quôd in conciliis sancita, pro lege in 
corpore canonum aëmilteretur, ad diluendas 
clericorum accusationes quæ nullis aut insuf- 
fictentibus probationtbus niterentur. Quôd si 
res majoris essel momenti, non solus jurabat 
reus vel accusatus, sed idipsum alii perinde 
jurabant, vel credere se affirmabant vera illum 
jurasse : unde proprià vel solà manu su, 
tertià, quintà, vel seplimà manu jurare quis 
dicebatur. Hujus rei testem habemus Ivonem 
Carnotensem, qui, ad Hildebertum Cenoma- 
nensem episcopum scribens, ail epist. 206 : 
« Hæc prætaxatorum patrum auctoritas com- 
» probare videtur, quôd quilibet clericus malà 
» famé pulsatus, sold se manu possit pur- 
» gare, et in suo gradu permanere. Verüm 
» poslerorum diligentia, eæperta quôd teme- 
» raria hominum cupidilas facilè adderet 
» flagitio perjurium, districtiorem ad sedan- 
» dam presbyteri infamiam sanæit purgatio- 
» nem, addens aliquid severilati, ul sacer- 
» dotum sludiosiùs consuleret honestati, in 
» quorum ore non est apud simplices verbum 
» Dei pretiosum, si non habeant eliam ab 
» his qui foris sunt, bonum tlestimonium. 
» Posuerunt autem hæc in discrelione episco- 
» porum, ul, secundüm quod audiunt malam 
» famam presbylerorum crebrescere vel ingra- 
» vescere, exigant purgaloria sacramenta à 
» presbyteris infamatis , cum tribus, aut 
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» souvent qu'on se trompe en pareil cas, c’est 
» que Dieu est loin de ceux qui letentent. » 


XII. 


De la purgation canonique, et de la manière de dissoudre 
les Mariages. 


45. Les épreuves dont nous venons de parler 
étoient appelées vulgaires, parce que c'étoit le 
peuple qui les avoit mises en usage, sans y être 
autorisé par aucune loi : c’est pourquoi on les trouve 
quelquefois qualifiées d’invention humaine ou popu- 
laire, et de jugement étranger au corps du droit. Mais 
la purgation canonique, qui consistoit dans le serment, 
étoit ainsi appelée, parce que la loi qui l’avoit éta- 
blie en faveur des prêtres accusés, contre lesquels 
il n’y avoit point de preuves, ou lorsqu'il n’y en 
avoit que d'’insuffisantes, étoit comprise dans le 
corps des canons. Si l’accusation étoit grave, il ne 
suffisoit pas que l'accusé seul se purgeât par ser- 
ment ; il falloit encore que d’autres affirmassent la 
même chose, ou du moins qu’ils croyoient que l’ac- 
cusé disoit la vérité. C’est ce qu’on appeloit jurer 
par soi-même, par trois, par cinq, par sepl mains. 
Ives de Chartres va nous expliquer cela dans son 
épître 206 à Hildebert, évêque du Mans : « Il suit 

des autorités que je viens de vous citer, qu’un 

clerc diffamé dans le public n’a besoin que de 
son propre serment pour se laver et pour se main- 
tenir en place. Mais l'expérience ayant prouvé 
qu'il n’étoit que trop ordinaire de trouver des 
hommes assez téméraires pour ajoute: au crime 


pour l'honneur même du sacerdoce, qui, aux 
yeux des simples fidèles, a besoin d'être iuvesti 
d’une grande considération. Or, les canons ont 
laissé à la dispositon des évêques, qu'uu prêtre 
ditfamé purgeroit son innocence par le témoi- 
guage de trois, de cinq ou de sept de ses collègues, 
» selon que sa réputation seroit pe ou moins 
» ternie. » C’est ainsi que Norgaud, évêque d’Au- 
tun, se justifia d’une accusation, au rapport de 
Hugues de Flavigni, dans sa Chronique de Verdun. 


» 
» 
» 
» 
» 
» 
_» le parjure, il a fallu ajouter à la sévérité de la loi, 
» 
» 
» 
» 
» 
» 


» quinque, aut septem collegis. » Aique in hunc modum peracta ‘fuit Norgaudi Eduensis episcopi 
purgatio, quam narrat Hugo Flaviniacensis in Chronico Virdunensi ad an. 1104. 


46. Eodem rilu dissolvebantur nuptiæinter 


conjugaios, dum consanguinitatis impedimen- 


tum eis objiceretur. [la planè factum legimus 
in concilio Balgenciacensi anno 1152, ubi 
dissolutum fui” matrimonium Ludovici VII 
cum Alienora. Rem narrat hoc modo Sugerius 
vel quivis alius vitæ Ludovici scripior perinde 
anliquus : « Accesserunt ad Regem  Ludovi- 
cum quidam propinqui et consanguinei sui, 
el conveneruünt eum, dicentes quôd inter 
ipsum et Reginam Alienoridem conjugem 
suam linea consanguinilalis erat ; quod 
eliam juramento firmare promiserunt. Au- 
diens hoc Rex, noluit eam contra legem 
catholicam ulteriùs uxorem habere. Proinde 
Hugo Senonensis archiepiscopus convocavit 
ulrumque, videlicet Regem Ludovicum et 
Reginam Alienoridem, ante præsentiam 


46. La dissolution des mariages pour cause de 
parenté ne s’opéroit pas autrement. C’est du moins 
ce qui fut pratiqué, en 4452, à la dissolution du 
mariage de Louis VII avec Eléonore d'Aquitaine. 
Voici comment Suger, ou celui qui a écrit l’his- 
toire de Louis-le-Jeune, raconte la chose : « Dès 
proches parens du Roi lui représentèrent qu'il y 
avoit parenté entre lui et son épouse Eléonore; 
ce qu'ils promirent d'affirmer par.serment. Dès 
ce moment, le Roi ne voulut plus l'avoir pour 
épouse, en contravention à la loi des catho- 
liques. En conséquence, l’archevêque de Sens 
assembla à Beaugenci un concile, auquel assis- 
térent le Roi et la Reine, un grand nombre de 
prélats, et presque tous les barons de France. 
Là, les parens du Roi jurèrent, comme ils l’a- 
voient promis, qu'il y avoit proæmimité de sang 
entre le Roi et la Reine. Ainsi fut dissous leur. 
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» mariage. » On trouve la même chose dans l’au- 
teur des Gestes de Louis. En effet, le concile de 
Clermont de l’an 1096, au rapport de Guillaume 
de Malmesbury et d’Orderic Vital, avoit frappé 
d’anathème les parens, jusqu’au siwième degré, qui 
aurotent contracté mariage ensemble. Et le concile de 
Eatran de lan 1123 défend les mariages entre 
parens, comme prohibés par les lois divines et hu- 
maines. « Les lois divines, dit-il, non-seulement 
» rejettent de tels mariages et les fruits qui en 
» sortent, mais les appellent encore maudits. Les 
: lois humaines déclarent infames les enfans nés de 
» ces mariages, et les repoussent de l’héritage de 
» leurs pères. C’est pourquoi, à l'exemple de nos 
» pères, nous les déclarons infames, comme ils le sont 
» en effet. » Le concile de Clermont de l’an 1130, 
et celui de Latran de 4139, statuent la même chose 
et dans les mêmes termes. 


xxix 


suam apud Baugenciacum,..….. ubi etiam 
tnterfuerunt Samson Remensis, Hugo Ro- 
tomagensis, et cujus nomen non leneo Bur- 
degalensis archiepiscopi, quidam quoque 
suffraganei ipsorum, necnon oplimalum et 
baronum regni Franciæ non minima pars. 
Quibus congregatis in castro suprà memo- 
ralo, prædicti consanguinei Regis juramen- 
tum, quod facturos se fore promiserant, 
exsecuti sunt, videliret quod Rex et 
Regina Alienor, sicut suprà taxatum 
est, affinitatis consanguinitate propinqui 
erant ; et sic inter eos matrimonii copula 
soluta est. » Idem habet Gestorum Ludo- 
vici scriptor. Et quidem in concilio Claro- 
montensi anni 1095, referentibus Willelmo 
Malmesburiensi et Orderico Vitali, statutum 
fuerat, ut qui usque ad sextam [alias sep- 
timam | generationem consanguinitati se 
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. copulaverit, anathema sit. Et in concilio Lateranensi anni 1123 : « Conjunctiones consanguinttatis 
» fieri prohibemus, quoniam eas et divinæ et sæculi prohibent leges. Leges enim divinæ hoc agentes, 
» et eos qui eæ eis prodeunt, non solùm ejiciunt, sed malediclos appellant ; leges verd sæculi infames 
» tales eos vocant, el ab hæredilate repellunt. Nos itaque, patres'hostros sequentes, infamià eos 
» notamus, et infames esse censemus. » [dem verbis eisdem statutum fuit in concilio Claromontensi 


» anni 1130, et Lateranensi anni 1139. 
XIII. 
Des Pélerinages et des Croisades. 


41. Les pélérinages à certains lieux de dévo- 
tion, pour gagner des indulgences et obtenir la 
rémission des péchés, devinrent plus fréquens 
qu'auparavant, depuis la grande expédition en, 
Palestine et dans l'Orient, qu’Urbain II avoit pro- 
voquée au concile de Clermont. Ces pélerinages 
étoient quelquefois des pénitences, ou des voyages 
entrepris par dévotion et sans armes. Les grands 
pélerinages étoient ceux qu’on entreprenoit pour 
aller visiter S. Jacques de Galice, le tombeau des 
saints Apôtres à Rome, ou le saint Sépulcre de 
Jérusalem. Les petits pélerinages avoient pour objet 
de visiter quelques lieux de prières, qui étoient en 
grand nombre dans les provinces, sans sortir de 
France. Nous n'avons rien d’important à dire sur 
ces sortes de pélerinages; mais nous dirons par 
quels moyens on étoit parvenu à persuader à la 
multitude des hommes et des femmes, qu’il falloit 
tout quitter pour s’enrôler à la croisade, prendre 
les armes, et aller dans des pays éloignés affronter 
les combats avec le courage de la foi. 


48. Avant ces grandes expéditions, les Fran- 
çois s'étoient déjà signalés plusieurs fois dans les 
guerres d’Espagne contre les Sarrazins; première- 
ment en 4062, sous la conduite de Guillaume Duc 
d'Aquitaine ; vers l’an 4075, à la suite de HuguesI.®", 
Duc de Bourgogne, et de son frère Eudes I.*, en 
4087. Après la grande expédition d'Orient, Ro- 
trou II, Comte de Mortagne, alla aussi, en 4105, 
combattre les Sarrasins d’Espagne. En 1118, selon 
h chronique de Maillezais, un concile tenu à Tou- 
louse autorisa une expédition en Espagne; et dix 
ans aprés, dans un concile de Narbonne, il fut 


XIII. 


T.XI,p.202. 
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De Peregrinationibus et sacris Expeditio- 


nibus. : 


41. Inter plurima religionis exercitia , 
quibus delinquentes peccala sua redimere et 
indulgentiam promereri soliti erant, peregri- 
naliones ad loca quædam sanctitatis prœæro- 
gativé insignila frequentiores fieri cœpere, 
præsertim post magnam illam et loties de- 
cantatam Francorum in Palæstinam et Orien- 
tales plagas expedilionem, quam in concilio 
Claromontensi tubâ su eœcitavit Urbanus II. 
Peregrinationes illæ quandoque in pœnam 
indicebantur , quandoque pielalis caus4 el 
sponte absque armis assumebantur. Majores 
appellabantur , quæ ad Sanctum-Jacobum 
Galleciæ, Romam ad limina Apostolorum, 
vel Hierosolymam ad sepulcrum Domini 
dirigebantur ; minores verd quæ ad invisenda 
oraloria, intra provinciam aliquam et regni 
fines posita, suscipiebantur. Verum,tis omissis, 
videamus quibus conditionibus armatæillæcru- 
ce-signalorum exæpediliones eæcitalæ fuerunt, 
utrelictis omnibus, viri et mulieres longinquæ 
peregrinationis iædia zelo fidei susciperent, 
et. labores certaminum non formidarent. 

48. Proluserant illis magnis expeditio- 
ntbus Franci, bellis in Hispaniam contra 
Saracenos susceptis, 1° anno 1062, sub veæillis 
Guillelmi Aquitaniæ Ducis; 2° post annum 
4075, duce Hugone I Burgundionum prin- 
cipe ; 3° prœeunte fratreejusdem Odone I Bur- 
gundiæ Duce, anno 1087; post susceplam 
verù Orientalem expeditionem,anno 1105,duce 
Rotrone II Comite Moritaniæ. Anno autem 
114148, Tolosæ fuit concilium, in quo con- 
firmata est via de Hispania, eæ chronico Mal- 
leacensi ; et decennio pôst, instituta fuit in 
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usus frequen- 
tior  baberi 
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paniam con- 
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provincia Narbonensi pia sodalitas seu confra- 
tria, ul,propositis indulgentiis, collectio dena- 
riorum ficret ad instaurandam Tarraconensem 
quam è manibusSaracenorum eripuerant,eccle- 
siam. His armorum exercitiis non minds reli- 
gioniquämingentitævirtutiindulgebant Franci. 

49. Sic igitur comparatos ad majora exci- 
landos censuil Urbanus Papa. « liaque in 
» concilio Claromontensi monuit ‘universos 
» episcopos, qualinus sibi subjectis populis 
» proremissione peccatorun: suôrum 1n- 
» jungerent Jerosolimam ire, et sepulcrum 
» Domini unâ cum ipsa civilate de pagano- 
» rum mantibus liberare. » Hæœc Herimannus 
Tornacensis. Et quidem canone 11 vulgatæ 
editionis concilii Claromontensis legitur, ut 
quicumque pro sola devotione, non pro 
honoris vel pecuniæ adeptione, ad liberan- 
dam ecclesiam Dei Jerusalem profectus 
fuerit, iter illud pro omni pœnitentia ei 
reputetur. Hinc Ordericus Vitalis, lib. IX, 
p. 720 : « Providus Papa, inquit, omnes qui 
» congruèarma /erre polerant, ad bellum con- 
» tra inimicos Dei excivit, et pænitentes 
» cunclos ex illa hora qu& crucem Domini 
» sumerent, ex auctlorilale Dei ab omnibus 
» peccatis suis absolvit, et ab omni gravedine 
» quæ fil in jejuniis, aliisque maceralionibus 
» carnis, piè relaxæavit, etc. » Non solùm 
autem à peccalis eos absolvit,sed omnia etiam- 
eorum bona semper et ubique, usque ad eorum 
reditum, salva esse decrevit,ut disertè habetur 
in concilio Lateranensi à Callisio II Papa 
anno 1123 celebrato, canone xt, his verbis : 
« Ers qui Hierosolymam proficiscuntur,.…. 
» suorum peccalorum remissionem concedimus 
» et domos et familias, aigue omnia bona 
» eorum, in B. Petri et Romanæ ecclesiæ 
» protectione, sicut à domino Papa Urbano 
» slatutum fuit, suscipimus. Quicumque ergo 
» ea distrahere vel auferre, quamdiu in via 
» tlla morantur, præsumpserint, excommu- 
» nicalionis ultione plectantur. » Inde ut ob- 
servat Ordericus ibidem, « nimius amor pere- 
grinandi innumeros invasit, et prædia sua 
vendere, et quæque habebant pro Christo 
relinquere persuasit. Divilibus ülaque et 
pauperibus, viris et mulieribus, monachis 
et clericis, urbanis et rusticis, in Hierusa- 
lem eundi aut euntes adjuvandi inerat vo- 
luntas mirabilis. Mariti dilectas conjuges 
domi relinquere disponebant : illæ verd ge- 
mentes, relictâ prole cum omnibus diviliis 
suis, in peregrimalione viros suos sequi valde 
cupiebant. Prædia verd hactenus cara vili 
prelio tunc vendebantur, et arma emebantur 
quibus ultio divina super allophilos exer- 
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De Disciplina Scholarum, et Initiis Aca- 
demiæ seu Universitatis Parisiensis. 


50. Floruisse sæculis xx et xx lilerarum 
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accordé des indulgences à une confrérie qui se 
forma pour contribuer au rétablissement de l'église 
de Tarragone, d'ou les infidèles avoient été chas- 
sés. Les François faisoient ces entreprises autant 
pour satisfaire leur dévotion que pour exercer la 
valeur qui leur est naturelle. 

49. Avec ces dispositions des François, il ne fut 
pas difficile à Urbain II de les déterminer à une 
plus grande entreprise. Il recommanda donc aux 
évêques qui avoient assisté au concile de Clermont, 
d'enjoindre à leurs ouailles, pour la rémission de 
leurs péchés, d'aller à Jérusalem délivrer le saint 
Sépulcre des mains des infidèles. C'est ce que dit 
Hériman de Tournai. En effet, le deuxième ca- 
non du concile veut que le voyage de Jérusalem 
tienne lieu de loute pénitence à ceux qui l’entrepren- 
droient par dévotion, et non pour acquérir de la gloire 
ou de l'argent. Orderic Vital dit aussi, liv. IX, 
p. 720 : « le Pape, par une sage prévoyance, 
» accorda l’absolution de tous les péchés à tous 
» ceux qui étoient en état de porter les armes, du 
» moment qu’ils auroient pris la croix, et les dis- 
» pensa des jeünes et autres macérations qu'on 
impose aux pénitens. » Non-seulement il leur 
remit leurs péchés, il ordonna encore que leurs 
biens, en quelque lieu qu’ils fussent, leur seroient 
conservés dans leur intégrité jusqu’à leur retour, 
comme on le voit dans le canon xr du concile 
de Latran, tenu en 1123, sous Caliste II, en ces 
termes : « Nous accordons à tous ceux qui partent 
pour Jérusalem la rémission de leurs péchés, et 
nous prenons sous la protection de S. Pierre et 
de l’église Romaine, leurs maisons , leurs familles 
et tous leurs biens, comme fit autrefois le Pape 
Urbain. Nous ordonnons donc que quiconque 
oseroit s'emparer de leurs biens, pendant qu'ils 
sont au voyage de la Terre sainte, soit excom-— 
munié. » Aussi, comme l’observe Orderic Vital, 
l'empressement pour être du voyage fut extraor- 
dinaire, et chacun s'empressa de vendre ce qu’il 
avoit pour suivre Jésus-Christ. C’étoit une mer- 
veille de voir avec quelle joie les riches et les 
pauvres, les hommes et les femmes, les moines 
et les clercs, les habitans des villes et ceux des 
campagnes, se dévouoient à ce voyage, ou 
aidoient de leurs facultés ceux qui partoient. Les 
maris se préparoient à quitter leurs femmes : 
celles-ci, quoique regrettant de quitter leurs 
enfans, vouloient les suivre. Les biens-fonds, 
» qui jusque-là avoient été vendus fort cher, se 
donnoient à vil prix, pour avoir de quoi ache- 
ter des armes contre les infidèles. Les voleurs, les 
pirates et autres malfaiteurs, touchés de l'esprit 
de Dieu, sortoient de l’abime de leur iniquité, 
confessoient leurs crimes, et partoient pour les 
expier dans ces pays lointains. » 
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ceretur. Fures et piralæ, aliique scelerosi, tactu spiritûs Dei, de profundo iniquitatis exsurgebant, 
reatus suos confilentes relinquebant, et pro culpis suis Deo satisfacientes peregrè pergebant. » 


XIV. 


Du Gouvernement des Écoles, et du Commencement 
de l’Université de Paris. 


50. L’abondance des écrivains qui nous restent 
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des siècles x1 et x, et dont nous publions les 
écrits en grande partie, prouvent combien les études 
étoient alors florissantes, sur-tout en France; et 
quoique la plupart de ces écrits manquent d'élé- 

nce, ils n’en sont pas moins utiles pour établir 
Ê vérité de l'histoire. Cependant, si on les com- 
pare avec les écrits du siècle qui avoit précédé, et 
sur-tout avec ceux du siècle suivant, on trouvera 
qu’ils ne manquent ni d'élégance ni d'agrément. 
Qui peut lire sans quelque plaisir les écrits d’Ives de 
Chartres, d'Hildebert du Mans, de S. Bernard, de 
Pierre-le-Vénérable, de Jean de Sarisbery, d’Ar- 
noult de Lisieux, de Pierre de Blois; et pour nous 
renfermer dans la classe des historiens, ceux de 
Guillaume de Jumiége, du moine Éadmer de Can- 
torbery, de Guillaume de Malmesbury, d’Orderic 
Vital, moine de S. Évroul, de l’abbé Suger, 
d'Hugues de Flavigni, d’un autre Hugues moine 
de Vézelai, de Jean de Marmoutier, d'Otton de 
Frisingue, etc.? Mais ce n’est pas notre objet de 
donner ici l’esquisse de l’histoire littéraire de ces 
siècles : on peut la voir dans l'Histoire littéraire de 
la France par notre confrère D. Rivet, ouvrage 
rempli d’érudition. Nous ne voulons parler que du 
gouvernement des écoles. 


51. Les écoles n'étant plus renfermées, comme 
auparavant, dans les cloîtres des églises cathédrales 
ou des monastères, il fallut en régler par de bonnes 
lois l'exercice, tant à l’égard des écoliers que des 
maîtres, sur-tout à l’égard de ceux qni professoient 
la théologie. En effet, Abélard atteste que ses ad- 
versaires lui opposoient deux choses, qu’il n’éloit 
pas permis à un moine (sans doute hors de son 
cloître) d'enseigner les beauæ-arts, ni même la théo- 
logie, sans avoir reçu le droit de maîtrise. I] dit un 
peu plus bas que ses antagonistes alléguoient au 
concile de Soissons, qu’il suffisoit, pour condamner 
son livre, qu’il eût eu la présomption d'enseigner pu- 
bliquement, sans y étre autorisé par le souverain Pon- 
tife ou par l’église; ajoutant que la sévérité dont on 
useroit à son égard, lourneroit à l’avantage de la 
foi catholique, et serviroit de barrière aux pré- 
somplueux qui oseroient l’imiter. De ces deux pas- 
sages, Du Boulai conclut qu'il ne fut jamais permis 
aux moines d’enseigner les beaux-arts hors de leur 
cloître, mais seulement la théologie : encore fal- 
loit-il, quelque habile qu’on fût, avoir obtenu la 
maîtrise. Cela lui suffit pour établir que l’origine 
de l’université de Paris, comme école distincte de 
celle de la cathédrale, remonte aux premières 
années du x11.° siècle. 
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studia, præsertim in Galliis, facilè probatur 
eæ scriplorum copia quæ supersunt, el quorum 
magnam pariem damus ; et licèl crassiore 
minervâ plerumque fuerint elaborala, haud 
minoris illa subsidii œstimabuntur ad stabi- 
liendam veritatem historicam : quamquam, si 
cum seriplis superioris œvi comparentur, alque 
subsequentis eliam, ea nec inelegantia dixeris, 
nec omni lepore destituta. Ecquis non delecta- 
bitur scriptis Ivonis Carnotensis, Hildeberti 
Cenomanensis, Bernardi Clarevallensis, Pe- 
tri Cluniacensis, Joannis Saresberiensis, 
Arnulphi Lexoviensis, Petri Blesensis ; et 
inter hisloricos, Guillelmi Gemmeticensis, 
Eadmeri Cantuariensis, Willelmi Malmes- 
buriensis, Orderici Vilalis monachi Uticen- 
sis, Sugerii abbatis S. Dionysii, Hugonis 
Flaviniacensis , et alterius Hugonis monachi 
Vizeliacensis , Joannis Majoris-monasterit , 
Ottonis Frisingensis, etc.? Verüm non est 
instituti nostri hic specimen dare historiæ lite- 
rariæ illius œvi, quam multiplici eruditione 
condivit Rivetus nosler in eximio illo de 
scriptoribus Francis opere gallicè scriplo. No- 
bis nunc de disciplina seu regimine scholarum 
agendum incumbil. 

51. Cüm jam non intra claustra cathedra- 
lium ecclesiarum et monasteriorum, ul pris, 
sed alibi etiam agerentur literarum studia, ne- 
cesse fuitcertis legibus coerceri lum magistros, 
tum scholares, eos præsertim qui theologicis 
disciplinis operam dabant. Et quidem, teste 
Abælardo libro de calamitatibus suis, duo 
ipsi ab æmulis suis objiciebantur, quod sci- 
licet proposito monachi valde esset contra- 
rium sæcularium literarum studio detineri, 
et quod sine magistro ad magisterium di- 
vinæ lectionis accedere præsumpsisset. Et 
post pauca, dicebant enim ad damnationem 
libelli satis hoc esse, quod nec Romani 
Pontificis nec ecclesiæ auctoritate commen- 
datus legere publicè præsumpseram ; ..… 
et hoc perutile futurum fidei christianæ, si 
exemplo mei multorum similis præsumptio 
præveniretur. Ex quibus intelligitur, inquit 
Bulœus, licèt extra claustra nonnunquam 
docuisse legantur monachi, non eis tamen 
docere licuisse liberales seu humaniores artes, 
sed tantüm theologiam ; non enim hoc ei ob- 
jecissent adversarii, si cuilibet monacho artes 
profiteri extra claustra licuissel : 2° nec licuisse 
cuilibet etiam docto theologiam profiteri, nisi 
se theologiæ magistros audivisse teslatum 


faceret. Quo ex argumento concludit Bulœus ad initium sæculi x referenda esse universitaiis Pari- 


stensis, à scholis episcopalibus distinclæ, incunabula. 
52. En effet, il s’éleva vers ce temps-là une 
grande contestatiou, et qui n’alloit à rien moins 
qu’à méconnoiître le droit épiscopal sur l’enseigne- 
ment, entre Étienne, évêque de Paris, et Galon 
ou Walon, un des professeurs ou même recteur 
de l’université, s’il faut en croire Du Boulai. Nous 
allons donner le précis de cette affaire, d’après les 
lettres d’Étienne qui nous ont été conservées. Ce 
Walon et d’autres professeurs , conjointement avec 
leurs écoliers, refusoient d’obéir à Algrin, chancelier 


52. Gravis siquidem, circa tempus illud, 
emersit controversia, et quæ ipsius episcopt 
jura impeteret, inter Stephanum Parisiensem 
episcopum et Walonem scholæ Parisiensis, 
ut arbitratur Bulæus, rectorem : quam contro- 
versiam ex epistolis Slephani quæ supersunt, 
adumbrare aggredimur. Walo etmagistri ali- 
qui cum scholaribus suis Algrino, Parisiensis 
ecclesiæ cancellario, parere detrectabant, et 
fortè injurias aut contumelias intulerant. 
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Quamobrem episcopus Walonem, cæteris magis 
pervicacem, ul suo se judicio sisteret, compel- 
lere voluit. At ille prœæsulis in propria causa 
judicium detrectavit. Episcopus tolum montem 
San-Genovefianum, in quo jam tota ferè scho- 
larum universitas, exceptis fortè theologis, 
habitabat, interdicto supposuit. Hinc ad Inno- 
centium Papam confugiunt San-Genovefiant 
canonici, conquerentes se nulld sud culpd 
interdictum pali, montisque sui ecclesias, 
nthil tale promeritas, eidem suppont. Inno- 
cenlius, eorum querelis permolus, mandat epis- 
copo uli ecclesias interdicto sublevet, salvo 
tamen ecclesiæ Parisiensis et fori episcopalis 
jure, prout colligimus ex literis Innocentit, 
ubi ait: « Olim fraternitati luæ scripsisse 
» meminimus, quatenus ecclesias S. Geno- 
» vefæ ab interdicto quo eas alli gasti, salvà 


» justitià ecclesiæ Parisiensis, absolveres :. 


» quod profecto nondum esse impletum tantd 
» admiramur, quantù prœæfata ecclesia sub 
» B. Petri tulela et protectione consisiit, etc. » 
53. Porrû episcopus Walonem et reliquos 
magistros censuris quoque illigarat. Ilh ad 
Henricum metropolitanum Senonensem appel- 
laverant. Verùm, episcopo tribunal istud de- 
trectante, ne suis juribus derogaret, rem Walo 
ad Innocentii Papæ delulit cognitionem. Epis- 
copus laque mandato apostolico parendum 
ratus, suspecto sibi metropolilano rescripsit 
in hœc verba : « Non satis mirari possumus, 
» quôd verba Galonis fallacia, et R. nobis 
» inobedientis suscipilis, cm causam 1stam 
à nobis ipsis el à religiosis viris veraciter 
audierilis, et manifesiam ejus culpam, si 
placet, pleniùs ipso cognoveritis. Pro illius 
tlaque irrationabili el non canonica invi- 
tatione, quam nullius ponderis esse, quando 
et ubi oportuerit, manifeslissimè monstra- 
bimus, ante vestram quam valde diligere 
et honorare intendimus præsentiam, ad 
præsens tre visum fuil nobis non esse opus; 
cùm per nos tam stbi quâm scholaribus suis 
plenariam  justiliam obtulerimus, et ad 
ullimum in præsentia domini Papæ, ad 
quem hujus causæ finis maximè spectat, 
envitali fuerimus. Mandatum etenim sedis 
apostolicæ habuimus, cujus auclorilate tam 
Aïgrinum quâm omnes res suas stbi relinet 
et munit. Insuper et nobis et vobis præcipi- 
ur, ne super eo ab aliquo judicetur, sed 
potiùs apostolicæ sedis. judicio omnis ejus 
causa decidatur, etc. » 
54. Quamquam lis ista per appellationem 
lantèm, el non primo aditu, perlata sit ad Ro- 
mani Pontificis audientiam, eæ his literis con- 
cludit Bulœus magistros Parisienses ab epis- 
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copali jurisdictione jam tum ememptos fuisse. 


Verüm de juribus suis nihil remisit Slepha- 
nus. Scribens enim ad À. S. legatum, cui litis 
decisio demandata fuerat : « Visis literis ves- 
»_tris, inquit, nonminimüm doluimus, et supra 
» modum mirati sumus, suggert vobis posse 
» quôd vos nolumus eœaudire. Novit siquidem 
». curia nostra, novtt Parisiensis ecclesia, 
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de l’église de Paris, et peut-être même l'avoient- 
ils maltraité. L’évêque avoit cité Walon, qui appa- 
remment étoit le plus mutin, à comparoître à son 
tribunal. Celui-ci prétendit que l’évêque ne pouvoit 
pas être juge dans sa propre cause. Étienne jeta un 
interdit sur la montagne de Sainte-Geneviève, où 
étoient réunies presque toutes les écoles, à l'ex- 
ception peut-être de la théologie. Les chanoines 
de Sainte-Geneviève se plaignirent au Pape Inno- 
cent II, qu'ils étoient interdits, eux et les églises 
de leur dépendance, sans l'avoir mérité. Le Pape, 
faisant droit à leur plainte, mais sans préjuger le 
fond de l'affaire, ordonne à l'évêque de lever 
l'interdit. Les lettres d'Innocent portent : « Nous 
» vous avons mandé autrefois de lever l’interdit 
dont vous avez frappé les églises de Sainte- 
Geneviève, sans préjudice des droits de l’église 
de Paris. Nous sommes d'autant plus surpris 
que vous n’en ayez rien fait, que cette église 
est plus spécialement sous la protection de 
S. Pierre, etc. » 


53. D'un autre côté, l’évêque avoit aussi frappé 
de censure Walon et les autres professeurs. Ceux- 
ci s’étoient pourvus par appel au métropolitain de 
Sens. Mais l’évêque, pour ne pas compromettre 
ses droits, refusoit de comparoître. Alors Walon 
eut recours au Pape. L’évêque, déférant au mandat 
apostolique, écrivit au métropolitain, qu’il croyoit 
gagné par la partie adverse : « Je suis très-surpris 
que vous adoptiez aveuglément ce que disent 
Walon, qui vous trompe, et R., qui manque à 
l’obéissance qu’il me doit, quoique vous connois- 
siez la vérité par le rapport que je vous ai fait 
de cette affaire, conjointement avec des per- 
sonnes religieuses, et que vous sachiez mieux 
que lui, si vous me permettez de vous le dire, 
combien il est coupable. Je ne crois pas qu'il soit 
nécessaire, quant à présent, de comparoître de- 
vant vous, quoique je vous aime et vous respecte 
beaucoup, pour déférer à une appellation qui 
n’est ni raisonnable ni canonique, et par con- 
séquent de nulle valeur, comme je le démon- 
trerai en temps et lieu ; attendu que j'ai offert 
à Walon et à ses écoliers une justice pleine et 
entière. D'ailleurs, le Pape est saisi de cette 
affaire, et c'est à lui qu’il appartient de la ter- 
miner. Dans les lettres qu’il m’a écrites, il met 
la personne d’Algrin et tous ses biens sous: sa 
sauve-garde ; il nous défend, à vous et à moi, 
de porter aucun jugement, voulant que cette 
affaire soit décidée par l'autorité du Siége apos- 
tolique, etc. » | 
54. Quoique cette affaire n'ait été portée au 
tribunal du Pape que par appel, etnon en première 
instance, Du Boulai en conclut que les professeurs 
de Paris étoient déjà exempts de la juridiction 
épiscopale. Mais il ne paroît pas qu'Étienne ait 
rien relâché de ses droits. Voici comme il s’en ex- 
plique au légat qui étoit chargé de la décision de 
cette affaire : « À la lecture de vos lettres, je n'ai 
» pu qu'être surpris et affligé qu’on vous ait per- 
» suadé que je ne veux pas faire ce que vous dési- 
» rez. Notre cour et l’église de Paris sont témoins, 
»* pour l'avoir vu et entendu, que j'ai fait lire vos 

» lettres 
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» lettres en présence de Walon, et que j'aurois 
accompli ce que vous avez ordonné , s’il l’avoit 
voulu. Mais lui, plein de confiance , non dans 
la bonté de sa cause, mais dans le crédit de l’ar- 
chevêque et du dapifère , a refusé d'obéir ; et au 
mépris de Dieu et de l’autorité dont je suis re- 
vêtu, il a continué ses leçons. J'ai donc pris con- 
seil du Roi et des évêques, pour savoir comment 
je devois me conduire dans cette occasion; et 
parce que, selon leur avis, ceux que ma sentence 
a frappés , sont mes clercs el mes paroissiens, et 
que d’ailleurs il ne s’est point trouvé d’auditeurs 
à ses leçons, Walon a été bien forcé de garder 
le silence. Voyez maintenant, dans votre sagesse, 
si je dois, avant toute discussion , absoudre des 
personnes désobéissantes, et par cela même 
mortes et pourries , que j'ai excommuniées pour 
de justes raisons, vu sur-tout que je n'ai rien fait 
que de l’aveu et par l'ordre exprès du Pape. » 

55. S'il faut en croire Du Boulai, ce Walon 
qui, sans égard à la défense de l’évêque de Paris, 
enseignoit publiquement, devoit être quelque chose 
de plus qu'un professeur ordinaire ; c’étoit, à son’ 
avis, le recleur de l'universilé : comme si les degrés, 
les nations, les facultés, etc. eussent déjà existé 
dès ce temps-là; chose dont on re trouve aucune 
preuve convaincante. Tout ce que nous pouvons 
accorder à Du Boulai, c’est qu'il y avoit à Paris, 
au xn.* siècle, des savans en grand nombre, et 
des professeurs célèbres en tout genre, lesquels , 
sur la fin du même siècle , formoient un corps sous 
la présidence d’un recteur, comme on peut le prou- 
ver par quelques témoignages ; qui cependant ne 
sont pas décisifs. Ainsi Raoul de Dicet nous ap- 
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prend que, l’an 1169 , le Roi de France et celui. 


d'Angleterre ayant eu un pourparler aux environs 
de Paris, pour réconcilier S. Thomas de Cantor- 
bery avec son Roy, celui-ci proposa de s’en rappor- 
ter au jugement des barons de France assemblés au 
palais de Paris, ou de l’église Gallicane, qui inter- 
poseroit ses bons offices , ou des écolätres des diffé- 
rentes provinces, qui examineroient l'affaire sans 
partiahité. Et pour nous servir des propres termes 
de S. Thomas, le Roi d'Angleterre dit dans ce col- 
loque , qu'il s’en rappcrteroit au dire de la cour du 
Roi de France son seigneur, ou à la décision de l’église 
Gallicane, ou des écoles de Paris. D'où l'on est en 
droit de conclure qu’il existoit alors une espèce 
d'association ou de corporation entre les profes- 
seurs de Paris : ce qui est conforme à ce que dit 
Mathieu Paris dans l'Histoire des abbés de Saint- 
Alban, que Jean de la Celle, successeur de Garin en 
4195, avoit fréquenté dans sa jeunesse les écoles de 
Paris, et avoit mérité d’être agrégé au corps des pro- 
fesseurs d'élite. | 
56. De plus, il est certain que, vers le même 
temps, les professeurs de Paris reçurent des bé 
des Rois qüelques: priviléges. Alexandre III défen- 
dit, par des lettres adressées aux évêques de France, 
de rien exiger des professeurs pour la licence d’en- 
seigner. Rigord, sous l’an 4209 , s'exprime ainsi : 
a Dans ce temps-là les écoles de Paris étoient flo- 
« rissantes , et nous ne lisons nulle part que dans 
»* aucun endroit du monde, pas même à Athènes 
» ouen Egypte, on ait vu une aussi grande affluence 
Tome XIV. 


xXxxii] 


» ulpole quod vidit et audivit, quoniani literas 
vestrus nobis missas in præsentia Galonts 
legi fecimus, et quod mandastis, si voluis- 
sel, fecissemus. Ipse autem non in causa 
sua, sed in archiepiscopi et dapifert fisus 
potentia, contempsil, et ad contemptum 
Dei et nostrum legit. Nos verd cum Rege 
el episcopis habuïmus consilium, quid super 
hoc essel agendum ; et quia, juxta eorum 
condictum, in clericos et parochianos 
nostros sentenliam dedimus, et quia defe- 
cerunt auditores, Galonem silere compuli- 
mus. Videat ilaque dilectio, videat discre- 
lio vestra, si inohedientes, et ideo mortuos 
el felentes, quos justè ligavimus, ante 
discussionem solvere debeamus, maximè 
cùm domini Papæ præcepto et auclorilate 
sentenliam eæcommunicatiônis nos promul- 
gasse constiteril, elc. » 

55. Si Bulæo* credimus, Walo îste qui 
contra episcopi velitum publicè doceret, non 
fuit privatus magister, sed majus aliquid, et, 
ul ipse opinatur, fuit academiæ rector : quasi 
jam tum ordinata in ea essent gradus, na- 
tiones, facullates, elc.; yuod nullo probabili 
revincilur argumento. Unum 1psi concedimus 
abundasse Luletiam sæculo x11 virorum 
doctorum ‘et insignium in omni disciplina 
magistrorum frequentid. Eos lamen sub 
ejusdem sæculi finem in unum cœlum sub 
rectoris præfectura coaluisse, mullis, etsi 
non perspicuis, sublustribus tamen probatur 
argumentis. Radulfus de Diceto, ad annum 
1469, narral habitum fuisse prope Parisios 
colloquium inter Franciæ et Angliæ Reges, 
de pate concilianda Thomæ Cantuariensi 
archiepiscopo, ibique Angliæ Regem decrevisse 
judicium in palatio Pariensi subire, pro- 
ceribus Galliæ residentibus, aut Gallicanä 
ecclesià partes suas interponente, aut scho- 
laribus diversarum provinciarum æquà lance 
negotium examinantibus. Vel, ut ipsius 
Thomæ verbis utamur, Rex Anglorum in eo 
colloquio dixit se paratum esse stare dicto 
curiæ domini sui Regis Francorum, vel 
judicio ecclesiæ Gallicanæ, aut scholaram 
Parisiensium. Ex quo haud immerito colli- 
gilur aliquo jam tum soctetatisvinculo coaluisse 
magistros Parisienses : quod eliam  confir- 
matur auctoritate Matthæœi Paris, in Historia 
abbatum S. Albani, ubi de Joanne de Cella, 
qui Garino successit anno 4195 : Hic in 
juventute, inquit, scholarum Parisiensium 
frequentator assiduus, ad electorum con- 
sortium magistrorum meruit attingere. 

56. Certum quoque est magistros Pari- 
sienses sub eodem lempore quibusdam & 
Romanis Pontificibus : et ab ipsis Regibus 
eæornatos fuisse privilegiis. Alexwander III, 
daiis ad. episcopos. Galliæ literis, prohibuit 
quidquam eæigi pro concedenda magistris 
docendi licentia. Rigordus autem ad annum 
4209 : « In diebus illis, inquit, stu- 
» dium literarum florebat Parisiis, nec legi- 
» mus lantam aliquando fuisse scholarum 
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» frequentiam Athenis vel Ægypti, vel in 
»s qualibet parte mundi, quanta locum præ- 
» dictum studendi gratià incolebat. Quod non 
» solùm fiebat propter loci illius admirabilem 
» amænitalem, et bonorum omnium supera- 
» bundantem affluentiam, sed etiam propter 
» libertatem et specialem prærogativam 
» defensionis, quam Philippus Rex et 
» pater ejus ante ipsum ipsis scholaribus 
» impendebat. » Ex quo cerlè liquel magis- 
tros Parisienses aliquâ jam lum libertate 
sub aposlolica el regia defensione positos 
fuisse, salvà tamen episcopali jurisdictione. 
Nam Alexander III, in literis anno 1174 


ad Petrum presb. card. tit. S. Chrysogoni, . 


À. S. legatum, datis, nihil episcopo et Pa- 
risiensis ecclesiæ cancellario detractum vult 
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» d’écoliers qu'à Paris. Ce n’étoit pas seulement la 
» beauté du climat et l'abondance de toutes les 
» commodités de la vie quiattiroient cette affluence, 
» mais la liberté et la protection spéciale qu’accor- 
» doient aux étudians Philippe Auguste et son père. » 
On voit par-là que les professeurs de Paris jouis- 
soient effectivement d'une certaine indépendance 
sous la protection apostolique et royale, sans pré- 
judice cependant de la juridiction épiscopale. Nous en 
avons la preuve dans les lettres d'Alexandre III, 
adressées, en 1174, au cardinal Pierre de S. Chry- 
sogone, son légat en France, dans lesquelles il tem- 
père même en faveur de Pierre le Mangeur, chan- 
celier de l’église de Paris, la défense qu’il avoit faite 
de rien exiger pour la licence. 


prœæter pecuniarum emunctionem pro concedenda do- 


cendilicentia. « Licèt mandaverimus, inquit, ul si qui volunt docere, nihil pro scholis regendis ab 


venerabilibus fratribus, 
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Hactenus de ecclesiastica regni adminis- 
tratione dixisse sufficiat. De civili nunc 
administratione dicendum. 


SECTIO SECUNDA. 


De civili administratione regni 
sæc. XI et xl. 


1. Quam Romani Pontifices augendeæ, 
uli diximus, pontificiæ auctoritati, eam am- 
plificandis suis juribus industriam adhibuere 
primi Fruncorum Reges Capeliani. Eo tem- 
pore, non absolutæ monarchiæ legibus Francia, 
sed cujusdam ïnstar magni feodi, juæta 
Mezerai dictum, administrabatur. Rerum 
summa non penes Reges lantùm erat, sed etiam 
penes magnales, quibus regalia jura compe- 
lebant in suis toparchiis, quæ quandoque la- 
tiès extendebantur quâm ipsa Regis dominia. 
Hæœc administrandi ratio, anarchiæ haud 
mulièm absimilis, bellorum et dissensionum 
fomes ineæhausta, suis tamen legibus, seu 
consueludinibus quæ vim legis haberent, conti- 
nebatur. Hunc qualemcumque ordinem regii 
muneris erat integrum el illibatum præstare, 
et ab eo aberrantes subregulos plectere. Quo- 
niam ver conlinuis bellis ad 1d præstandum 
opus erat, nec alis quâm feudalorum, qui 
vicissim debellandi erant, armis debellari à 
Rege poterant ; è re publica fuit, pro servanda 
intra regni fines pace, ut vassallorum aucto- 
rilas paulatim infirmaretur, regia verdin dies 
cresceret. Aiqui eum in finem continud fere- 
bantur primorum Capelianorum conatus : sed 
parëm, ut verum fateamur, admodum illis 
successit ad usque Philippi Augusti tempora, 
qui cœæteris sludiosiüs nalas opporlunilales 
captavit augendæ auctoritatis et amplificandi 
dominit. 


aliquo eæigatur, juæla illud, veni et audi ; volentes tamen honestati et literaturæ M. Petri cancel- 
larii Parisiensis, quantèm salvd honestate possumus, prompté benignitate deferre, quem speciali 
prærogalivé diligimus et volumus honorare, discretioni tuæ mandamus quatenus, habilo consilio cum 
Willelmo Senonensi archiepiscopo, A. S. legato, et Henrico Remensi 
archiepiscopo, et aliis dignis et honestis pcrsonis, super regimine scholarum, quod tibi visum fueril 
(ita quôd personam dicti Petri non excedat, quod inde feceris), circumspectä diligenti& provi- 
deas atque disponas; eam cautelam et maturitatem adhibiturus, ut non videaris modum excedere, 
et illi qui scholas rexerint, non debeant immoderatè gravari. » 


Nous terminons ici ce que nous avions à dire sur 
le jose de l’église. Nous allons parler de 
l'administration civile du royaume. 


SECONDE SECTION. 


De l'administration civile du royaume 
auæ xl.° el x11.e siècles. 


1. Les premiers Rois Capétiens ne furent pas 
moins attentifs à étendre les droits de leur couronne, 
que les Papes à augmenter leur puissance, de la 
manière que nous venons de le voir. La France, 
dans ces temps-là, étoit gouvernée moins comme 
une monarchie absolue, que comme un grand 
fief, selon l’expression de Mézerai. La souveraineté 
ne résidoit pas seulement dans la main du Roi; 
elle étoit partagée dans celles des grands vassaux 
qui jouissoient des droits régaliens dans leurs do- 
maines , lesquels étoient quelquefois plus étendus 
que ceux du Roi même. Celte espèce de gouver- 
nement très-voisin de l'anarchie, qui étoit une 
source intarissable de guerres et de dissensions , 
étoit soumis à des lois ou à des usages qui avoient 
force de loi. C’étoit au Roi à maintenir cet ordre 
de choses, quel qu'il fût, et à punir ceux des 
vassaux qui s’en écartoient. Il falloit pour cela que 
le Roi eût continuellement les armes à la main; 
et comme il n’avoit d’autres forces à employer que 
celles des vassaux, qu’il falloit combattre tour-à- 
tour, il étoit d’une bonne politique , pour mainte- 
nir la paix dans le royaume, que l'autorité des 
vassaux fût diminuée, et que celle du Roi s’élevât 
sur leurs ruines. Or c'est à quoi tendirent 
tous les efforts des premiers Rois Capétiens : 
mais, à dire vrai, leurs efforts n’eurent pas un 
grand succès jusqu'à Philippe-Auguste, qui, mieux 
qu'aucun de ses prédécesseurs, sut profiter des cir- 
constances pour augmenter son autorité et agrandir 
son domaine. 


LL, be 
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2. Nous allons examiner quelle fut la conduite 
des rois prédécesseurs de Philippe - Auguste, 
pour augmenter la prérogative royale aux dépens 
des grands vassaux, et sur-tout quelle fut la 
politique de Philippe I“, de Louis-le-Gros et de 
Louis-le-Jeune, dont nous avons recueilli les 
actes : pour les règnes antérieurs, nous renvoyons 
le lecteur à la seconde partie de la préface du 
tome XI, dans laquelle nous avons déjà traité 
quelques points que nous discuterons encore. Nous 
examinerons donc, 1 quelle étoit l'étendue du 
domaine royal, et les nouvelles acquisitions qui 
furent faites sous leurs règnes; n, quel droit 
leur donnoit la loi des fiefs sur les vassaux, et 
combien ils surent en profiter pour accroître leur 
puissance; 111, comment, en vertu de la régale 
sur les églises, ils réussirent à étendre leur domi- 
nation au-delà des bornes de leur domaine; 
IV, comment, par la concession de priviléges, 
les Rois Capétiens mirent dans leurs mains les 
habitans des villes et des bourgs, et autres person- 
nes privées. 

3. Pour traiter avec toute l'étendue convenable 
des points de cette importance, nous aurions besoin 
d’avoir sous les yeux tous les monuments qui inté- 
ressent les trois régnes qui nous occupent, sur-tout 
les chartes et les diplomes où sont contenus les do- 
cumnens relatifs à cette matière ; mais, comme nous 
l'avons déjà dit, ces actes sont réservés pour une 
autre collection. Nous ne tirerons par conséquent 
nos preuves que des historiens et des lettres qui 
entrent dans notre collection. 


4. Il est un autre genre de preuves que nous 
n'avons pas ; ce sont les originaux des titres -de 
la couronne, qui furent perdus, en 1194, à la 
bataille de Fréteval. C'est là que nous aurions 
trouvé les devoirs et les hommages des vassaux, les 
comptes de recette et de dépense, les aveux et 
dénombremens, et autres choses qui n'existent 
plus, et qui nous auroient été d’un grand secours, 
comme on peut en juger par ceux qui nous restent, 
dans ce genre, depuis Philippe-Auguste, et que 
nous citerons quelquefois, pour faire connoitre 
quel pouvoit être l’état du royaume dans les temps 
antérieurs. Mais pourquoi nous arrêter à déplorer 
une perte qui est irréparable ? Mettons à profit les 
secours qui nous restent, et commençons. 


‘L 
Quelle étoit l'étendue du Domaine royal, et quelles 
nouvelles acquisitions furent faites sous les trois 
Règnes que nous parcourons. 


5. Si l’on vouloit juger du degré de puissance 
de nos Rois par l'étendue de leur domaine, on ne 
se feroit pas une juste idée du rang qu’ils occu- 
poient parmi les puissances de l’Europe. S'il faut 
en croire le continuateur d’Aimoin, leur domaine 

ropre étoit ue nul. C’est ainsi qu'il s'exprime 
En. re en parlant de Péqui tion de 
la ville de Bourges, faite par Philippe 1“, non 
en 1061, comme quelques auteurs l’ont entendu, 
mais en 4101. Il dit donc que le Roi Philippe, 


hat 


2. Investigandum ilague aggredimur quo- 
modo se gesserint qui Philippum Augustum 
prœæcessere Reges, ut dispendio yrincipum 
vassallorum regiæ auctoritati robur in incre- 
menlum adderent ; præsertim quid molili sint 
Philippus 1, Ludovicus VI, et filius ejus 
Ludovicus VII, quorum monumenta colligi- 
mus ; lectorem quoad gesta superiorum Regum 
remillentes ad prœfationis tomi nostri XI 
parlem secundam, ubi de quibusdam argu- 
mentis, nunc à nobis relractandis, scilè jam 
disseruimus. Igilur investigabimus, 1.° qua- 
tenus se ectenderet regale dominium, et quid 
ei terrarum à prædictis Regibus additum sit ; 
11, quid juris eisdem in vassallos competeret, 
et quantèm incrementi ex lege fendorum illi 
perceperint ; n1, vé regaliæ in ecclesias quan- 
tum  profecerint ad dilatandum imperium 
extra proprium dominium ; 1v, quâ ratione 
urbanos et burgenses, aliosque privatos ho- 
mines, concessione privilegiorum sibi devinxe- 
rint Capetiant Reges. 

3. Ad eam pertractandam materiam cum 
ea plenitudine quæ tanto argumento deberetur, 
opus nobis esset subsidio omnium monumen- 
torum ad historiam trium regnorum quæ 
tllustranda suscepimus, pertinentium, ac 
præcipuè chartarum el diplomatum harum 
rerum fidem adstruentium ; verùm id generis 
instrumenta in aliam collectionem, uti dicimus, 
reservantur. Igitur ex solis hisloricorum et 
epistolarum quæ in collectione nostra conti- 
nentur, teslimoniis rem conficiemus. 

L. Est et aliud probationum genus quod 
desideramus, archetypa scilicet jurium et pos- 
sessionum regalium, quæ anno 1194 in prælio 
apud Fraclam-Vallem commisso deperdita 
fuere. Ib1 obligationes el homagia vassalorum 
nosse daretur ; ibi reddituum et expensarum 
raliones ; ibi clientelares professiones et cen- 
suum enumeraliones, et cælera nunc deperdita : 
quæ quanto nobis adjumento fuissent, œsti- 
mare possumus ex ejusmodi subsidiis ab ævo 
Philipp Augusti ad nos derivatis, quorum 
teslimonio identidem innitemur, ad dignos- 
cendum proæimè superioribus temporibus regni 
statum. Verüm quid prodest jacturam irrepa- 
rabilem deplorare ? Utamur tis quæ supersunt 
subsidiis, et traclatum nostrum incipiamus. 


EL. 
Quatenus se extenderet regale Dominium, 


et quid ei terrarum à prædictis Regibus 
additum sit. 


5. Si quis Regum nostrorum auctoritatem 
dominii amplitudine metiretur, non æquus ille 
œstimator esset dignitatis ac præcellentiæ qud 
inter Europæ principes nostrales eminebant. 
Nullum siquidem vel tenue admodum erat 
illorum dominium, si credimus Aimoini conti- 
nualori, qui, loquens de acquisitione urbis 
Bituricensis quam fecit Philippus I (non 
quidem anno 1061, ut ex narrationisejus serie 
tnlellecere quidam, sed anno 1101) , ail, Hb.V, 

ei 


T. XI, p. 157 
et 276. 


T.XII, p.123. 


T.XIlI, p.397. 
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cap. 48 : « Reæ aulem videns dominium 
» suum per insolentiam prædecessorum suorum 
» esse diminulum et ferè adnihilatum, cu- 
» piensque illud reaugere, à quodam milile 
+ Harpino nomine emit Biluricas, pretio 
» Lx millium solidorum. » El re quidem 
verä, si Parisiensem, Aurelianensem et Bituri- 
censem traclus excipias, reliquam Franciam 
in suo dominio possidebant singuli dynasiæ ; 
nec successoribus Philippi 1 curæ admodum 
fuisse videtur rem familiarem augere. Nam 
ea quæ Ludovicum VI acquisiisse comme- 
morat idem Aimoini conlinuator, cap. 51, 
anti non sunt, ut pro incrementis compulari 
debeant. « Morelum, inquit, et Castella- 
» rium, Boissas, Evram et Cambim à Fulcone 
» vicecomite Wastinensi emit. Corboilum 
» quoque et Firmitas, Mons-Lethericus et 
» Castrum-Forte accesserunt ei. Iœc enim 
» oppida, assiduis bellis perurgentibus, suis 
» rectoribus deslitula fuerant. » 

6. Non defuere lamen eis occasiones 
amplificandi dominii. Narrat Ierimannus 
Tornacensis Ludovicum VI, cm post necem 
Caroli Boni, Flandriæ Comitis, de eligendo 
inter cognatos ejus successore anno 1127 
tractaretur, oblatum sibi pro aliquo filiorum 
Flandriæ comitatum refutasse. « À nonnullis, 
» inquil, ipsum Regem propinquiorem fore 
» dicebatur ; et quia plures filios habebat, 
» ut uni eorum Flandriam daret, suggere- 
» bant. Sed Rex, ut vir prudentissimus, 
» considerans nullum filiorum suorum adhuc 
» esse duodennem, nec sine magislro qui et 
» jugiter adhœærerel, tam indomilam posse 
» regere gentem, el ei se non posse semper 
» esse præsentem ; limens ne aliquid exinde 
» mali eis contingeret, altiori consilio refugit 
» aliquem ex eis lerræ prœficere. » Nec 
juvat dicere ipsi religioni fuisse in alienam 
hœreditaiem invadere : nam quem præfecit 
Flandrensibus, Guillelmus princeps Nor- 
mannus noh eral proximior hœres. 


7. Erat el alia honesta ratio augendæ rei, 
tum addicendo fisco perduellium bona, tum 
opulenta contrahendo matrimonia. At ipsos 
ex vassallorum commissis quæstum fecisse 
non videmus. Quas verû accepere conjuges 
Henricus I, filius ejus Philippus L, et Ludo- 
vicus VI, tales erant, ul earum nomine vixæ 
quidquam aliquando accedere possel regno. 
Solus Ludovicus VII, per nuptias suas cum 
Alienora , amplum Aquitaniæ acquisierat 
ducatum, qui à Ligeri fluvio usque ad ultimos 


‘Pyrenæos montes protendebatur : verùm alio 


quäm acquirendi desiderioeum in contrahendis 
tilis nuptiis ductum fuisse, inde constal quôd 
sponte suâ tantam prouinciam abdicarit, ut 
ab ingrato se illius eœimerel contubernio. 

8. Quamquam igitur tenue fuerit illis 
temporibus Regum nostrorum patrimonium, 
nolumus, uti jam divimus, aliquid detrahi 
de eorum dignitate ; immo concedimus multum 
illis splendoris et opulentiæ contulisse debita 
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voyant son domaine beaucoup diminué et réduit 
presque à rien par la négligence de ses prédéces- 
seurs, se détermina à acheter d’un chevalier nommé 
Harpin la ville de Bourges, pour la somme de 
soixante mille sous. En effet, à l'exception du 
Parisis, de l'Orléanois et du Berri, le reste de la 
France appartenoit en propre à des seigneurs par- 
ticuliers ; et nous ne voyons pas que les successeurs 
de Philippe aient eu bien à cœur d’augmenter leur 
domaine. Les acquisitions que le mêtmne continuateur 
d’Aimoin, chap. 51, attribue à Louis VI, méritent à 
peine ce nom. Ce sont quelques châteaux, Moret- 
sur-Seine, le Châtelet, Boisseaux, Yèvre, Chambon, 
qu'il avoit achetés de Foulques, vicomte du Gäti- 
nois (chose qu’on pourroit même lui contester). 
Enfin, selon lui, Corbeil, la Ferté-Baudouin, Mont- 
Lhéri, Chäteaufort, lui étoient échus, parce que 
leurs possesseurs, ruinés par des guerres conti- 
nuelles, avoient été forcés & les abandonner. 


6. Ce n’est pas que les occasions d'augmenter leur 
domaine leur aient manqué. Hériman de Tournai 
raconte qu'après le meurtre de Charles-le-Bon, 
Comte de Flandre, pendant qu'on délibéroit, 
en 4127, pour lui donner un successeur, le comté 
de Flandre fut offert à Louis-le-Gros, et qu’il 
le refusa. « Il ÿ avoit, dit-il, dans l’assemblée, 
» quelques personnes qui prétendoient que le Roi 
» étoit le pue proche parent du défunt, et que, 
» comme il avoit plusieurs cnfans, il pourroit 
» donner ce comté à l’un d'eux. Mais le Roi, 
» considérant dans sa sagesse qu'aucun de ses 
» enfans n’avoit encore douze ans, qu’il ne pour- 
» roit, sans le secours d’un mentor, gouverner 
» une nation si indomptable, et que lui-même 
» ne pourroit pas toujours être présent pour les 
» surveiller ; tout bien examiné, il refusa même de 
» donner un de ses enfans, pour ne pas l’exposer 
» aux fâcheux accidens qui pourroient arriver. » 
On ne peut pas dire que ce fut par délicatesse 
de conscience qu'il refusa l’héritage d'autrui; car 
Guillaume, prince Normand, qu’il mit à la place, 
n’étoit pas le plus proche parent. 

7. Ils avoient encore d’autres moyens de s’en- 
richir légitimement, soit en appliquant au fisc le 
bien des conspirateurs, soit en contractant de 
riches mariages. Cependant il ne paroît pas qu'ils 
se soient approprié les biens des vassaux tombés 
en commise. Et quant aux mariages, Henri L.”, 
Philippe I." et Louis-le-Gros avoient épousé des 
princesses qui ne pouvoient donner aucune pers- 
pective d'agrandissement pour le royaume. A la 
vérité, Louis VII, par son mariage avec Eléonore, 
étoit entré en possession du duché d'Aquitaine, 
qui s’étendoit depuis la Loire jusqu'aux Pyrénées : 
mais une preuve qu'il n’avoit pas contracté ce 
mariage en vue de s'enrichir, c'est qu'il se dé- 
poüilla sans regret d’un si riche patrimoine, pour 
se délivrer d’une compagne qui lui déplaisoit. 


8. Quelque modique que füt alors le patri- 


moine de nos Rois, on auroit tort d’en conclure, 
comme nous l’avons déjà dit, qu’il manquât quelque 
chose à leur dignité : au contraire, il faut conve- 
nir que les services qu'ils tiroient des fiefs des 
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grands vassaux , parmi lesquels on comptoit des 
Rois, en mème a qu'ils relevoient l'éclat du 
trône, leur tenoient lieu de richesse. En effet, les 
vassaux et arrière-vassaux étant tenus au service 
militaire, lorsqu'il survenoit une guerre, et le trésor 
public n'ayant point d'armée à solder, les revenus 
du domaine étoient plus que suffisans pour l’entre- 
tien de la famille royale. Il faut donc voir en quoi 
consistoient ces revenus. 

9. Des régisseurs, appelés prévts ; étoient 
préposés à la perception des revenus provenant 
des biens ruraux , des fours, moulins et pressoirs 
banaux , des prés, des étangs, des boucheries, 
des marchés, etc. Ils étoient chargés de rendre 
la justice; ils décernoient par conséquent des 
amendes, et percevoient les droits de greffe qu’on 
appeloit exploits. Il est souvent parlé des prévôts 
du Roi dans nos historiens : pour connoître quelles 
étoient leurs fonctions, nous rapporterons , faute 
d'un autre document plus adapté aux prévôtés 
royales , le serment que faisoient à leurs commet- 
tans les prévôts de Saint-Martin de Tours. Le voici : 
Allant être institué prévôt de tel lieu, je jure 
et promets d’être fidele à cette église et à vous, 
dans l'administration des hommages qui vous 
sont dus, de vos terres, bois, rentes, cens, 
dimes, terrages , oblations, prés, étangs, pâtu- 
rages , et autres choses dépendantes de ma pré- 
vôté, etc. » Du Cange, au mot Prœæposttus. On 
sait que les revenus du Roi étoient les mêmes que 
ceux qui appartenoient aux seigneurs dans leurs 
terres, et qu'il n’y avoit guère de différence dans la 
manière de les percevoir, jusqu'à l’époque où 
les baillis furent établis pour recevoir des prévôts 
les comptes de dépense et de recette. 
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accepli à præposilis raliones exciperent. 

10. Les revenus du Roi étoient quelquefois 
affermés en argent aux prévôts, mais non les 
objets d’un revenu fixe, comme étaient les cens 
et les autres prestations en nature, les forêts et 
les vignes. Brussel prouve, par le compte de 1202, 
que c'est ainsi que les prévôtés étoient alors affer- 
mées; et quoique Philippe - Auguste n’eût pas 
encore ajouté à ses domaines les grandes acqui- 
sitions qu’il fit depuis, le revenu des prévôtés 
ainsi affermées se monta à la somme de 32,000 liv. 
On voit à-peu-près, par ce compte, quel pouvoit 
être le revenu des prévôtés royales avant Philippe- 
Auguste. 


14. 1l n’est pas douteux que le rachat ou le relief 
des fiefs ne füt d'un grand rapport : mais, comme 
cette branche du revenu de la couronne étoit ca- 
suelle, nous n'avons aucun renseignement pour en 
estimer le produit. Suger, parmi les économies 

u’il annonce à Louis VII, dans sa lettre 57, avoir 
aites pour rétablir les finances épuisées par la 
guerre d'outre-mer, compte les reliefs des fiefs. 
« Dans l'espérance, dit-il, que vous ne tarderez 
» pas à revenir, je tiens en réserve les deniers pro- 
» venant non-seulement de l'exercice de la justice, 
» des tailles et des reliefs de fiefs, mais encore les 

» prestations en nature. » 
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feudatorum erum obsequia, quos inter 
Reges etiam computamus. Elenim cùm unus- 
quisque vassallorum et vavassorum stipendia 
sua, ingruente bello, facere tenerentur, nec ex 
publico œærario instruendæ essent militum 
copiæ, pares ulique alendæ regio sumptu 
familiæ erant redditus è domanio provenientes. 
Porrû qui fuerint illi redditus nunc inves- 
tigandum. 

9. Percipiendis proventibus ex villis, 
furnis, molendinis, torcularibus indictivæ legi 
obnoæiis seu bannalibus, pratis, slagnis, 
macellis, emporits, elc. prœæficiebantur villici, 
quos idcirco præpositos nominabant. Cùm 
verû jurisdicundi et mulctas indicendi cura 
præpositis quoque demandala esset, proventus 
etiam ex graffionum et labellionum exaclio- 
nibus, quas expletas vocabant, percipere solili 
erant. Prœæpositorum regiorum sæpiùs mentio 
recurrit in edilis à nobis scriploribus : quæ 
aulem esseni eorum munia, æslimare possu- 
mus, deficiente alio documento regiis præposilis 
magis accommodo, ex formula juramenti quâ 
se capitulo S. Martini Turonensis obligabant 
præpositi. Erat aulem ejusmodi : « Ego N. 
» præposilus insliluendus loci tllius, juro 
» vobis et promitio quod amodo fidelis ero 
huic ecclesiæ, et vobts de vestris haminibus, 
terris, nemoribus, redilibus, censibus, 
decimis, lerragiis, oblationibus, pratis, 
aquis, pascuagtis , et aliis omnibus ad 
» meam præposituram perlinentibus, elc. » 
Apud Cangium, voce Præpositus. Compertum 
quippe est regios redditus alios non fuisse 
ab illis quos in terris suis percipiebant reliqui 
magnales, nec mullüm discriminis quoad 
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| percipiendi modum inlercessisse, usque ad tllud lempus quo instituti sunt ballivi, ut dali et 


40. À prœæposilis quandoque prelio condu- 
cebantur proventus regii, exceplis tis quorum 
ceria et delerminata erat œstimatio, quales 
erant annut census et quæ prelio non redime- 
bantur præstationes, sylvæ quoque ac vineæ. 
In hunc modum locatas fuisse, anno 1202, 
Regis præposituras ostendit ex computo illius 
anni Brussellus ; et quamvis regnum novis 
acquisitionibus nondum amplificasset Philip- 
pus Augustus, præposilurarum tamen redditus 
summam 32,000 lib. Paris. eodem Brussello 
teste, effecere. Ex quo æstimari utcumque pos- 
sunt reddilus quoseæ præposituris percipiebant 


. antiquiores Philippo Augusto Reges. 


11. Præterea ex feodorum redemptionibus 
seu relevamentis non est dubium quin magni 
proventrent census : al cùm fortuili illi essent, 
viæ aliquo cerlo documenlo æstimart polest 
eorum summa. Sugerius, epist. 57, inier ea 
subsidia quæ apud se reposila significat Regi 
Ludovico, ad resarcienda quæ passus fuerat 
in itinere Hierosolymitano damna, feodorum 
relevationes commemoral. « Causas, in- 
» quil, el placita vestra, tallias et feodorum 
» relevationes, victualia eliam, speranles 
» in redilu vestro, reservamus. » 


Annuireddi- 
tus præpoñi- 


turarum, 


Usage des 
fiefs, p. 499. 


Ibid. p.465. 


Feodorum re- 
demptiones. 


Regalia epis- 
copatuum. 


Brussel, ibid. 
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42. Aliud relevationis genus erat regalia 
vacantium episcopatuum. Valoris percipien- 
dorum ex hoc fonte reddituum documenta 
quædam habemus in supra laudatis tabulis 
ralionum dati et accepti pro anno 1202. Ib: 
de regali Katalaunensi 11 mil. et xzvii lib. 
Pruvinenses acceplæ fuisse dicuntur. De 
redditibus regalium de Remis, vi cent. et 
zx Jib. et xv sol. et virr den. Paris. Et 
xxx lib. et xvir sol. Pruvin. de xviu 
septimanis. ltem de talliis, M et v cent. et 
Lxx1in lib. et dim. — De expletis, c lib. et 
Lxi1 sol. Paris. et xzvrrt lib. 11 sol. minüs 
Pruvinen. — De culcitris et bestiis venditis, 
iv lib. et vn sol. — Pro boscis venditis et 
pro fenis, vx lib. et xr den. Paris. el 
xxx lib. x den. minüs Pruvin. — De 
cofris archiepiscopi, xx lib. — Pro x“ 
et xv modiis vini venditi, c. et xnr lib. v sol. 
minüs. — De xxvur modiis bladi, et de 
gallinis venditis, v min. minüs; et vin” 
et xvn modiis avenæ et n sest. ad modium 
Remen. vi et xn1 lib. et x1r sol. et v. den. 
Paris. et de Pruvinensibus, c. lib. et xxvi 
sol. et dim. — Et xuix modii bladi et mr 
sestarii, qui non sunt venditi, et xxx modii 
et r sest. avenæ, et de hoc blado expensum 
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12. La régale des évèêchés vacans formoit une 


autre espèce de relief, dont nous pouvons estimer 
le produit par les renseignemens qui se trouvent 
dans le compte de 1202, déjà cité. Il y est dit 
que la régale de Chälons rendit, cette année, 
2047 monnoïe de Provins. Celle de Reims, qui 
ne fut ouverte que l’espace de dix-huit semaines, 
2668! Parisis, plus 216! 11* monnoie de Provins; 
somme résultant des articles ainsi détaillés : 662! 
415* 8, plus 33! 18° de Provins, pour la recette de 
dix-huit semaines. — Les tailles ont produit 1574! 4 
— les exploits, 100! et 62° Parisis, plus 48! moins 


2, 


de Provins ; — la vente des matelas et des bes- 


tiaux, 5517*; — la vente du bois et des foins, 8! 
12% Parisis et 33! de Provins, moins 12%; — les 
coffres de l'archevêque, 20! ; — 255 muids de vin, 
vendus 112! moins 5°; — 28 muids de blé, moins 
cinq mines, et les volailles; plus 177 muids et - 
2 setiers d'avoine, mesure de Reims, vendus 132! 
12° 5° Parisis; plus 100! 26° ; monnoie de Provins. 
— Restoit à vendre 49 muids 4 setiers de blé, et 
30 muids un setivr d'avoine, sur quoi il avoit été 
dépensé 39 muids 12 setiers de blé, et B muids 
6 setiers d'avoine : ce qui réduisoit ladite quantité 


1 


à 9 muids{ de blé, et 15 muids d'avoine, moins 6 
setiers. 


est xxxix modii et x11 sest. et v mod. avenæ et vi sest. Et debet 1x modios et dim. bladi, et xv 
mod. avenæ, v sest. minüs. — Summa, u mil, et vi cent. et Lxvin lib. Paris., et n cent. et xvi lib. 


et x1 sol. Pruvin. 

43. Talliarum duplex genus ; aliæ reales, 
personales aliæ. Reales, quæ ratione tene- 
mentorum  persolvebantur : de quibus vide 
Sugerium, libro de administratione sua abba- 
tiali, cap. 2 etcap.10. Personales, quæ ratione 
capitis & servilis conditionis hominibus, quos 
capite censos ïdcirco appellat Guibertus 
Novigenti abbas, lib. III de vita sua, cap. 7, 
exigebantur. Porr solvendis ejusmodi talliis 
quandoque addicebantur etiam liberæ condi- 
tionis homines, quando scilicet suscipiendum 
eral bellum vel expeditio Hierosolymitana ; 
pro solvenda quoque Regis, si hostium în 
manus tncidissel, redemptione; pro filiæ 
matrimonio, vel filii prima militia. Sic Ludo- 
vicus VIT Hierosolymam profecturus pecunia- 
riam exæactionem 1psis eliam ecclesiis indiæit; 
et ejus exemplo Philippus Augustus, prout 
intelligimus ex testamento ab eo condilo anno 
1190. Ait enim : « Prohibemus etiam universis 
» prœlatis ecclesiarum et hominibus nostris, 
» ne lalliam vel toliam donent, quamdiu in 
» servilio Dei erimus..…. Si in via quam fa- 
» cimus nos mori conlingerel, præcipimus 
» quôd Regina et archiepiscopus [ Remen- 
» sis]... thesaurum nostrum in duas partes 
» dividant :unam medietatem pro arbitrio suo 
» distribuant ad ecclesias reparandas, quæ 
» per guerras nostras destructæ sunt;.... de 
» eadem medietate donabunt illis qui per tal- 
» lias nostras aporiati sunt etc. » 

44. Prœler usilalos quæstus quos ex mo- 
netagio seu em monelarum fusione ac signa- 
tura facere consueverant Reges, perinde ac 
reliqui barones quibus jus competebat cudendi 


43. Il y avoit deux sortes de tailles ; les unes 


étoient réelles, les autres personnelles. Les tailles 
réelles étoient celles qui affectoient les biens-fonds : 
Suger en Pere dans le livre de son administration, 


comme a 


bé de Saint-Denis, chap. 2 et 40. Les 


tailles personnelles étoient celles qu'on percevoit 
sur les hommes de condition servile, qu’on appe- 
loit mains-mortables ou taillables à volonté. I v avoit 
* des cas où les personnes même libres n’étoient pas 
exemptes de la taille : c'étoit lorsqu'il falloit entre- 
prendre une guerre importante ou le voyage d'outre- 
mer ; pour la rançon du Roi, lorsqu'il étoit fait pri- 
sonnier ; lorsque le seigneur marioit sa fille ou fai- 
soit armer son fils chevalier. C’est ainsi que Louis 
VIL, partant pour la Terre sainte, imposa des contri- 
butions même aux églises; et, à son exemple, Phi- 
lippe-Auguste, comme on le voit par le testament 
qu'il fit en 1190. « Nous défendons, y est-il dit, à 


» 
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tous les prélats des églises et à nos hommagers, 
de payer la taille ou la tolte, pendant tout le 
temps que nous serons au service de Dieu... 
S’il arrive que nous mourions dans le voyage 
que nous avons entrepris , nous voulons que A 
Reine et l'archevêque de Reims fassent de 
notre trésor deux parts, dont l’une, à leur 
choix , soit employée à la réparation des églises 
qui ont été détruites par nos guerres, el au soula- 
gement de ceux qui ont été foulés par les tailles que 
nous avons levées. » 


14. Outre les profits ordinaires que les Rois fai- 


soient dans la refonte des monnoies, ils avoient établi 
un autre genre de prestation, qui se levoit tous les 
trois ans à Paris et à Orléans, pour tenir lieu des 
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changemens et altérations que le souverain étoit 
en droit de faire sur les monnoies. Cette prestation, 
qui, en Normandie et dans la petite Bretagne, 
et peut-être ailleurs, étoit appelée fouage, étoit 
désignée, dans le domaine du Roi, sous le nom 
de taille du pain et du vin, parce que, dans 
l'origine, elle se percevoit sur les Puits de la terre, 
à la moisson et à la vendange ; mais dans la suite, 
et du temps de Philippe-Auguste, elle avoit été 
changée en contribution pécuniaire. C’est ainsi 
que, dans le compte de 1202, il est porté en 
recette, pour la taille du pain et du vin à Orléans, 
450 liv.; et dans la recette du prévôt de Paris, 
pour la taille du pain et du vin, 500 liv. Or nous 
avons un diplome de Louis VII, en faveur de 
Saint-Magloire de Paris, qui prouve que, de 
son temps, cette prestation avoit lieu . « Nous dé- 
» chargeons, est-il dit, les biens-fonds et autres 
» propriétés de Saint-Magloire, de toute exaction, 
» redevance, coutume, el du relief des monnotes que 
» nous exigeons lous les trois ans. » Voy. Du Cange, 
au mot Monetæ relevatio. 


» consuetudine, et relevatione monetæ, quæ tertio 


Monetæ relevatio. 

15. Au xn.' siècle, les barons retiroient des Juifs 
des subsides de plus d’un genre ; mais il seroit diffi- 
cile de dire, d'après un monument certain, quels ils 
étoient et de quel rapport. Ils devoient être consi- 
dérables, à en juger par la manière dont s'exprime 
Abélard, en parlant des vexations qu’exerçoit sur 
le monastère de Ruys le seigneur du pays. 1! char- 
geoit, dit-il, les moines de plus fortes exactions qu'il 
n'auroit pu faire des Juifs qui auroient été ses tribu- 
{aires. Cependant un anonyme de ce temps-là 
reproche à Louis-le-Jeune d'avoir traité les Juifs 
trop favorablement. Voici ses paroles : « Ce Roi 
» Louis, très-débonnaire, mit beaucoup de soin à 
bien gouverner l'église, dont il étoit le protec- 
teur ; mais il offensa Dieu grièvement, en favo- 
risant outre mesure les Juifs dans son royaume et 
en leur accordant, pour de l’argent, des priviléges 
contraires à Dieu et aux intérêts de l'Etat. » On 
voit en effet, par la relation du voyage de Benja- 
min de Tudéle, que les Juifs étoient en si grand 
nombre et si opulens en France, qu'ils avoient 
des synagogues et des écoles dans presque toutes 
les villes. 


16. C'étoit un usage aussi ancien que la mo- 
narchie, de défrayer le Roi, lorsqu'il étoit en 
voyage ; et cet usage étoit devenu, aux x1.° et x1r.° 
siècles, une servitude féodale, qu'il fallut soustraire 
à l'arbitraire par des lois, et même tempérer en 
faveur de ceux qui avoient à remplir ce devoir 
envers plusieurs seigneurs dont ils dépendoïient. Ce 
droit de gîte, converti en une prestation pécuniaire, 
fut, au xur.° siècle, une ressource dans les besoins 
extraordinaires de l'Etat. Brussel démontre ques. 
Louis trouva dans l'exercice de ce droit sui leséglises, 
de quoi payer, en grande partie, sa rançon. Mais, 
avant le xui.* siècle, nos Rois, qui étoient conti- 
nuellement occupés à des expéditions militaires, 
percevoient en nature ce droit de gîte pour eux 
et leur suite. Nous en avons un exemple dans 
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monelas, aliud institutum ab eis fuit præsta- 
lions genus, quod singulis trienniis percipie- 
batur Parisiis et Aurelianis, ad compersandas 
mulationes et depravationes monetarum, quas 
penes arbitrium Regis erat inducere. Ea 
præstalio, quæ in Normannia el minori Bri- 
lannia, ac forlasse alibi, foagium seu 
focagium appellabatur, talliæ panis et 
vini nomine fercbalur in Regis domanio, eo 
quôd  primüm lempore messis el vendemiæ ex 
fructibus terræ perciperelur, quæ subinde, et 
Jam Philippi Augusti œtate, in pecuniariam 
præslationem evaserat. In tabulis enim ra- 
tionum dati et accepti pro anno 1202, supra 
memoralis, inscribuntur de tallia panis et 
vini Aurelian. nue lib. et z lib. quas Fr. 
Haym. habuit. [tem in recepla præpositi 
Paris. de tallia panis et vini, v° lib. Porro 
ejusmodi præslationem in usu fuisse lempore 
Ludovici VIL, colligitur ex diplomate anni 
4159 pro ecclesia S. Maglorii. « Prædia, 
» possessiones (inquil) beneficia libera sunt 
» el quiela ab omni exaclione, reddilione, 
anno à nobis exigitur. » Cangius, verbo 


15. Ex Judæis multigena, sæculo xu, 
subsidia percipere soliti erant barones ; quæ 
verd illa et quanti quæstus fuerint, ex certo 
documento dicere nequimus. Gravia illa fuisse 
intelligimus ex libro Petri Abælardi de 
calamitatibus suis, cap. 13, ubi loquens de 
tyranni cujusdam divexationibus in Ruyense 
cœnobium : Gravioribus exactionibus, inquil, 
morachos ipsos quàm tributarios Judæos 
exagitabat. Aftamen anonymus scriplor tllius 
ætatis vitio vertit Ludovico VII, quôd Judæis 
plus justo propilius eæstiterit. En ejus verba : 
« ste Ludovicus Francorum Rex piissimus, 
» ecclesiæ rector el prolector exstitil : in hor 
» tamen graviler Deum offendil, quod in 
» regno suo Judæos ultra modum sublima- 
» verit, eleis mulia privilegia, Deo et sihi 
» el regno contraria, immoderatà deceptus 
» cupiditate, concesserit. » Et quidem ex 
ttinere Benjaminis Tudelensis, à nobis edito, 
perspicuum est Judæos tunc temporis in Francia 
numero et opibus adeù convaluisse, ut syna- 
gogas et academias in plerisque Galliarum 
urbibus obtinerent. 

16. Procurationes et gista Regibus ab 
origine gentis exhibere, dum iter agerent, mos 
erat; qui mos cùm feodale sæculis x1 et xu 
evasisset emolumentum, certis illum legibus 
conlinere. et eliam temperare necesse fuit in 
eorum gratiam qui pluribus dominis obnoæii 
erant. Sæculo xin, jus tllud gisti, quod in 
pecuniariam præstationem conversum fueral, 
magni fuit quandoque adjumenti in  afflictis 
reipublicæ rebus. Namque sanctus Ludovicus 
ex eo solvendum redemplionis suæ prelium 
potissimum  hausisse demonstrat Brussellus. 
At ante sæculum x, Regibus continuis 
bellicis expeditionibus occupatis hospitia ipsa 
echibebantur. Hujus rei unum adducemus tes- 
tem Stephanum Parisiensem in ea narratione 
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quam inslituil de violata, circa annum 
1155, à Rege Ludovico VII ecclesiæ Pari- 
siensis exemplione à præstandis gistis. Ibi 
perspiccere datur ecclesias, quas procurationum 
onera polissimüm gravabant, id juris im- 
patienter tulisse ; Reges verd illius percipiendi 
non ila studiosos fuisse, quemadmodum sub- 
sequentibus lemporibus exstilere plerique. Tot 
enim palatiis et villis regiis instructa erant 
eorum latifundia, prout ex editis ibi diplo- 
matibus colligitur, ut ejusmodi subsidia 
floccifacerent. 

47. Usu receptum erat ut munera in 
festivis quibusdam occasionibus offerrentur 
Regibus et terrarum baronibus, scilicet dum illi 
regnum auspicarentur, aut nuptias liberorum 
celebrarent, etc. Festivi, ul vocabant, ad- 
ventùs cxemplurn nobis suppeditat epistola 
Ivonis Carnotensis ad Regem Ludovicum VI, 
202, qué querilur a se postulala ejus nomine 
fuisse duo paria pellium catinarum, seu 
peregrinarum murium, rescribitque indecens 
esse regiam majestatem vilia et quælibet 
vanitatis lenocinia à sacerdote quærere. 
Porrû postulatum occasione festivi adventùs 
id munus fuisse, intelligimus eæ tempore 
datæ epistolæ. Quoad verû nuptias libercrum, 
si nihil exaggeravit chronographus älauri- 
niacensis, profusas opes describens quæ, anno 
1156, causà nupliarum Ludovici VII cum 
Alienora Aquitanica, expens®æ sunt, ex ejus 
verbis facilè intelligetur insolitis in eam rem 
subsidiis opus fuisse. Aït enim : « Indicitur 
» omnibus communis lœtitia, ex communis 
» domini glorificalione abstracta. Sine men- 
» suru omnes $e præsentant el exhibent, 
» quasi in regalium loculorum vacuatio- 
» nem unanümiter conjurassent. Quam 
» mullimoda ibi expensarum facla fueril mu- 
» Nntficentia, viæ Tullii ore proferri, vel re- 
» galium ferculorum et deliciarum pretiosa 
» varielas illä memorabili Senecæ posset mie- 
» morià comprehendi. » 

48. Deficeret nos tempus, vel nomina sola 
exœaclionum omnigenarum quibus homines, 
terræ mercesque afficiebantur, recensentes. Ex 
dictis satis intelligitur quæ esset Regum 
nostrorum opulentia sæculis x1 et xu. Non 
adeù ambitiosam tllam fuisse concedimus ; 
verüm si cum opulentia illius ætatis Principum 
cgmparetur, haud inferiorem illarn exstilisse 
pronunciamus. Cerlè unus ex opulentioribus 
jt Henricus Reæ Angliæ II. Porrd ex 
incommodis quæ eæpertum se in ejus aula 
scribil Petrus Blesensis, dignoscere possumus 
quantüm sumpluosè se haberent reliqui Prin- 
cipes. Aït enim inter: cœætera : « Apponitur 
» clerico aut milili curiali panis non ela- 
» boralus, non fermentatus, confectus ex 
» cerevisiæ fecibus ; panis plumbeus, loliatus 
» et crudus ; vinum verû aut acore aut mucore 
» corruptum, turbidum, unctuosum, ranci- 
» dum, piceatum et vapidum. Vidi aliquando 
» vinum adeo feculentum magnatibus apponi, 
… quod nonnisi clausis oculis, el consertis 
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Etienne de Paris, qui raconte ce qui arriva, 
vers 1155, à Louis-le-Jeune, pour avoir violé le 
rivilége d'exemption dont jouissoit à cet égard 
Péglise de Paris. On y voit, d'un côté, Énbies 
les églises souffroient impalieinment ce droit, qui 
pesoit particulièrement sur elles ; et, de l’autre, 
que les Rois n’en étoient pas aussi jaloux qu'ils le 
furent depuis pour la plupart. Hs avoient tant de 
palais, et, dans leurs domaines, tant de maisons 
de plaisance, comme on le voit par les souscrip- 
tions des diplomes, qu'ils attachoient peu d’impor- 
tance à l’exercice de ce droit. 

17. Il étoit encore d'usage de faire des présens 
aux Rois, et anx seigneurs dans leurs terres, dans 
des occasions solennelles; savoir, à leur avéne- 
ment à la couronne, ou lorsqu'ils marioient leurs 
enfans, etc. Nous avons un exemple du joyeux 
avénement dans la lettre 202 d’Ives de Chartres à 
Louis-le-Gros, dans laquelle il se filaint qu’on lui 
ait demandé, én son nom, deux paires de peaux 
de chat (apparemment de martre zibeline\, et il 
répond nettement qu’il ne convient pas à la majesté 
royale de demander & un évêque des choses qu’il 
doit mépriser comme l'aliment de la vanité. Or 
qu’il soit ici question du droit de joyeux avéne- 
ment, le temps où la lettre fut écrite l'indique 
assez. Quant aux mariages des enfans, si le 
chroniqueur de Morigni n’a rien exagcré dans la 
description qu’il donne des réjouissances qui furent 
faites aux noces de Louis-le-Jeune avec Eléonore 
d'Aquitaine, il est évident qu'il fallait des fonds 
extraordinaires pour fournir à tant de profusions. 
Voici comme il s'exprime : « On ordonna des 
» réjouissances publiques pour célébrer un événe- 
ment glorieux pour la nation. De tous côtés on 
accourut au lieu de la noce, comme pour épuiser 
le trésor royal. L'éloquence de Cicéron ne suf- 
firoit pas pour décrire la magnificence qui fut 
déployée dans cette occasion, et la mémoire tant 
vantée de Sénèque n’'auroit pu retenir le nombre 
et la variété des mets recherchés.qui furent servis 
avec profusion dans les festins. » 
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18. Nous ne finirions pas, si nous voulions 
nommer seulement tous les genres d’exactions qui 
s'exerçoient sur les personnes, sur les terres et sur 
les marchandises. Ce que nous venons de dire suffit 
pour faire connoître quelle étoit l’opulence de nos 
Rois aux x1.° et x11.° siècles. Elle n’étoit pas bien 
considérable, sans doute; mais si on la compare 
avec celle des princes contemporains, on verra qu'à 
cet égard ils he le cédoient à personne. Un des 
plus opulens étoit sans contredit Henri TI, Roi d’An- 

leterre. Or nous savons, par la description que 

ait Pierre de Blois des incommodités qu’il avoit 
éprouvées à sa cour, combien peu elle étoit somp- 
tueuse. « On y servoit, dit-il, aux clercs et aux 
officiers attachés à la cour, un pain mal travaillé 
et non levé, fait avec le marc de la biére: un 
pain lourd et indigeste. Le vin étoit aigre ou 
moisi, trouble, rante, poisseux, éventé. J'ai 
vu quelquefois servir aux plus grands seigneurs 
du vin si gâté, qu’on ne pouvoit le boire sans 
fermer les yeux et sans faire la grimace : la bière 
même étoit horrible au goût, et dégoütante à 
» voir. » 
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, voir. » On sait aussi que nos Rois ne mettoient 

plus de somptuosité dans leur dépense. Le vin 
qu’ils buvoieut étoit celui de leur cru. Le plus 
renommé étoit celui qu’a célébré Baudri, abbé de 
Bourgueil, dans des vers rapportés par D. Mabillon, 
où, à l’occasion des vins de l’ancienne Troie, il fait 
l'éloge de celui de Rebrechien , près d'Orléans, que 
Henri I." faisoit porter à la suite des armées, et dont 
il buvoit pour s’animer, dit-il, au combat. On voit 
en effet, par les comptes de 1202, que nos Rois 
récoltoient beaucoup de vin à Orléans et ailleurs, 
et qu'ils en vendoient pour des sommes assez con- 
sidérables. C’est ainsi que Louis-le-Jeune , pour 
s'acquitter envers Arnoul, évêque de Lisieux, d'une 
somme que celui-ci lui avoit avancée our son 
expédition d'outre-mer , ordonne à l'abbé Suger 
de lui faire livrer soixante muids de son meilleur 
vin d'Orléans. Telles étoient la simplicité et la fru- 
galité de ces temps-là. Nous en avons parlé pour 
prouver que les revenus du domaine étoients sans 
pour l'entretien de la famille royale, et pour lui 
concilier le respect. 
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» dentibus, cum horrore et rictu cribrari 
»_oporlebat potiùs quäm polari ; cerevisia quæ 
» in curia bibitur, horrenda gustu, abomina- 
» bilis est aspectu, etc. » Reges quoque 
nostros non alio vino quäm quod vinela sua 
dabant, usos fuisse compertum est. Celebre 
tllud fuit quod cecinit Baldricus abbas Bur- 
guliensis dum veteris Trojæ vina commen- 
dans, vini Aurelianensis mentionem injicit, 
his versibus à Mabillonio laudatis : 


Bacchica non similes generat Prænesté racemos ; 
Immo nec ille locus qui dicitur Area-Bacchi, 
Urbi vicinus quam dicunt Aurelianam, 

Talia vina bibit, nec talia vina refundit : 

Quæ Rex Henricus semper sibi vina ferebat, 
Semper ut in bellis animosior iret et esset. 


Ex libello rationum pro anno 1202 liquet 
Reges nostros multa vina collegisse Aurelianis 
et alibi, atque ex eisdem venditis aliquantam 
pecuniæ vim percepisse. Unde Ludovicus VIL, 
commodatam sibi ab Arnulfo Lexoviensi 
episcopo pecuniam in subsidium 1ransmarinæ 
eæpeditionis refundere volens, Sugerio regni 


administro mandat, epistolé inter Sugerianas 55 : Quatenus dilecto et præcordiali amico meo, 
inquit, A. [Arnulfo] Lexoviensi episcopo sexaginta Aurelianenses modios de meo optimo 
vino Aurelianensi dare non renuatis. Sic ferebant illorum temporum mores ad modestiam composili. 
Quod idecs à nobis dictum volumus, ut intelligatur nec ingenti gazâ, nec ambitioso, uli diximus, 
apparalu opus fuisse ad suum regno servandum splendorem el reverentiam conciliandam. 


II. 


Quel droit la loi des Fiefs donnoit au Suzerain sur les 
Vassaux , et jusqu’à quel point nos Rois surent en 
profiter pour accroître leur puissance. 


49. La loi des fiefs obligeoit le vassal envers le 
suzerain, à l'hommage, au service militaire et au ser- 
vice de cour, pour y rendre et recevoir la justice. 
Nous allons examiner combien nos Rois surent pro- 
fiter de ces trois devoirs pour conserver et augmen- 
ter l’autorité royale. 


20. Nous avons déjà dit’ que les droits du Roi, 
dans son propre domaine, n’étoient pas différens 
de ceux qu’exerçoient les barons dans les leurs, 
sauf l'hommage et les services auxquels ceux-ci 
étoient tenus envers le Roi. Nous ne lisons pas 
qu'aucun des grands feudataires ait refusé l’hom- 
mage, à l'exception des Ducs de Normandie , qui, 
devenus Rois d’Angleterre, n’ont rien négligé , de- 
puis la conquête jusqu’à Philippe-Auguste , pour se 
dispenser de rendre ce devoir en personne. Suger 
n’assigne pas d'autre cause des guerres continuelles 
qu'eurent les Rois de France contre ceux d’Angle- 
terre, que la répugnance qu’avoient ceux-ci de se 
reconnoître leurs vassaux. « Comme toute puis- 
» sance, ditil, ne peut souffrir de rivale, le Roi 
» de France, qui avoit sur le Roi d'Angleterre, 
» Duc de Normandie, une supériorité réelle, cher- 
» choit toujours à l’humilier comme son feudataire; 
» et le Roi d'Angleterre, se croyant son égal à 
» titre de Roi et par ses richesses, mettoit le trouble 
» dans le royaume pour secouer le joug de sa do- 
» mination.» Mais ce fut en vain : nos Rois ont 

su toujours conserver ou revendiquer par les armes 
le droit qu'ils avoient sur la Normandie. L’unique 
Tome XIV. 


IT. 


Quid juris lege Feudorum in Vassallos 
competeret, et quantum incrementi 
Reges ex ea perceperint. 


19. Lege feudorum tenebantur vassalli 
erga dominos superiores hominium et fiduciam 
præslare, militaria stipendia facere, et in 
eorum curtis jura dare et accipere. Investi- 
gandum nunc, quantièm ex his tribus obsequiis 
profecerint Reges ad conservandam et au- 
gendam regiam auctoritatem. 

20. Divimus suprà non alia fuisse Regis 
Francorum jura in proprio domanio, quèm 
quæ in dynasliis suis eæercebant barones 
regnt, salvo hominio et militari stipendio, 
quibus isii lenebantur erga Regem. Non 
legimus aliquam circa præstandum hominium 
eœcitatam fuisse @ principibus feudatariis 
controversiam, si Normanniæ Duces, post- 
quam Angliæ regnum sunt assecuti, excipias. 
Ab eo siquidem tempore usque ad Philippi 
Augusti œætalem nihil non tentarunt Angliæ 
Reges, ut ab eo se obsequio eximerent. Non 
aliam Sugerius continuorum bellorum inter 
Franciæ et Angliæ Reges causam assignat, 
quâm quod Angliæ Reges se Regis Francorum 
homines seu clientes profiteri dedignarentur. 
« Quoniam omnis polestas, inquit, impatiens 
consorts erit, Reæ Francorum Ludovicus, 
ed quâ supereminebat Regi  Anglorum 
Ducique Normannorum Henrico, in eum 
semper lamquam in feodatum suum effere- 
batur. Rex verd Anglorum, et regni nobili- 
late, et divitiarum opulentidà mirabili, 
inferioritatis impatiens, ut ejus dominio 
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» derogaret, regnum commovere, Regem 
» turbare nilebatur. » Al inani conamine : 
Reges siquidem nostri jussuum armis vindicare 
et integrum conservare semper sludiosi fuere. 
Id unum reliquum fuit Angliæ Regibus, ut 
feoda pro quibus clientela debebatur, in filios 
transferrent, ne ipsi hominium præsentes ei 
nomine suo profileri cogerentur.Sicanno 1119 
pacem cum Rege Ludovico sanæit Henricus d 
Rex Angliæ, eû lege ut filius suus Guillelmus 
hominium pro Normannia faceret. Notaiu 
digna sunt verba Willelmi Malmesburiensis. 
« Ordinabat hœc, inquit, et efficiebat pru- 
» dentissimi patris prudentia, ut hominium, 
» ques ipse pro culmine imperii fastidiret 
» facere, filius delicatus et qui putabatur 
» viam sæculi ingressurus non recusaret. » Sic 
anno 1137 Rex Stephanus hominium Regi 
Francorum per filium suum Eustachium prof- 
tendum curavit. Sic Henricus II Rex Angliæ, 
nis, eos chientelé Regi Francorum obstrinæit. 
21. Quoad verd militare stipendium, nec 
illud ipsi denegare ausi sunt Angiiæ Reges. 
Hujus rei tlestem habemus Sugerium, qui 
inter copias que anno 41126 Regem Ludovicum 
in Arvernicam expedilionem comilalæ sunt, 
tributarium Regis Anglici Henrici de Nor- 
mannia exercitum connumerat. Porrû, si quis 
legitimè submonitus debita stipendia facere 
negleæisset, damnum superiori domino emen- 
dare pecuniariâ mulct& tenebatur, superior 
dominus Regi. lia sancitum anno 1225 fuit 
consulto Normanniæ Scaccarii, quod recitat 
Brussellus in hunc modum: « Judicatum 
» fuit quôd si aliquis miles, qui debeat ser- 
» vilium domino Regi, per manus cpiscopi 
vel baronis submonitus, à domino defecerit ; 
si miles inde in curia Regis, vel episcopi, 
vel baronis, convincatur, tenebitur domino 
ad pœnam quam dominus incurrit versùs 
dominum Regem per defectum militis ; 
etemenda debet judicari compelenter per 
curiam domini Regis, si in ea convictus 
fuerit ; vel in curia episcopi, vel baronis, si 
» in ea convictus fuerit. » Ex libro Saint- 
» Just, fol. 18. Cujus eliam rei exemplum 
antiquius habemus in nolilia anni 1131, à 
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ressource qui, après ces guerres , restoit aux Rois 
d'Angleterre, étoit de transmettre à leurs enfans 
les fiefs sujets à l'hommage, pour se dispenser de 
le rendre en personne. C'est ainsi qu’en 1119 
Henri I." fit la paix avec Louis-le-Gros, à condition 
que son fils Guillaume préteroit” l'hommage. Les 
paroles de Guillaume de Malmesbury, à cet égard, 
sont remarquables. « C’étoit, dit-il, un raffine- 
» ment de politique de la part du père, de consen- 
» tir que son fils , qui ne donnoit pas l'espérance 
» d’une longue vie par la foiblesse de sa constitu- 
» tion, rendit l'hommage qu’il auroit cru indigne de 
» son rang de faire lui-méme. » Par la même raison, 
le Roi Étienne fit rendre l'hommage au Roi de 
France par son fils Eustache, en 1137 ; et en 1169, 
Henri IL, ayant fait le partage de ses terres en-deçà 
de la mer entre ses enfans , consentit qu’ils en fis- 
sent l’hommage au Roi de France. 


partilis anno 1169 inter filios suos lerris cismari- 


21. Quant au service militaire, personne n'o- 
soit le refuser, pas même le Roi d'Angleterre. Nous 
en avons la preuve dans Suger , qui, faisant le dé- 
nombrement des troupes qui, en 1126, accom- 
pagnèrent Louis-le-Gros dans son expédition d’Au- 
vergne, nomme le contingent de Normandie fourni par 
le Roi d'Angleterre. Or il étoit de règle que celui qui, 
après avoir été dûment semonds, manquoit de se 
trouver à lost, étoit puni d'une amende pécu- 
niaire envers son suzerain, et celui-ci envers le Roi. 
C'est ce qui résulte d’un jugement de l’Echiquier 
de Normandie, rendu en 1225, et rapporté par 
Brussel, d’après le livre Saint-Just, fol. 18 , en ces 
termes : « Il a été jugé qu’un chevalier qui doit au 
» Roi le service de l'ost,et convaincu d’avoir man- 
» qué à la semonce qui lui aura été faite par l'évêque 
» ou par le baron, doit encourir envers son seigneur 
» la peine que celui-ci encourt envers le Roi pour 
» la non-comparution de l’arrière-vassal , et payer 
» l'amende à laquelle il aura été condamné à la cour 
» du Roi, et par prévention à celle de l’évêque ou 
» du baron. » Nous rapportons un exemple plus 
ancien de cette jurisprudence , dans une notice de 
l'an 1131, où l’on voit à quelle somme étoit fixé le 
défaut de service qui auroit dû être rendu. 


nobis primüm edila, in qua videre est quali summd emendaretur cujusque militis defectus. 


22. Prœæter homagium et militare slipen- 
dium, tenebantur vassalli dominum juvare 
de curia et de placito, id est, curits interesse 
quæ solemnes quandoque vel siatis temporibus 
habebantur, el in quibus prœcipua de statu 
reipublicænegotia ordinabantur, litesque inter 
magnales viros, si quæ emersissent, judicio 
parium decidebantur. In hunc modum Reges 
nostri plenarias, ut vocabant, curias adunare 
solii erant diebus festis Natalis Domini, 
Paschæ et Pentecosles, in quibus, ob majorem 
regiæ dignitatis splendorem, coronam de manu 
episcoporum acceplam portare mos e1s eral : 
aique idcirco coronatæ dicebantur curiæ 
illæ. Harum frequens mentio recurrit in his- 
toricis à nobis editis. Unam ab. Orderico 
Vitali descriptam, sed celeberrimam :illam, 


22. Outre l’hommage et le service militaire, 
les vassaux étoient tenus envers leurs seigneurs au 
service de cour et de plaids, c'est-à-dire, de se trou- 
ver aux cours solennelles qui étoient convoquées 
extraordinairement, ou qui se tenoient à des temps 
fixes, pour régler les affaires les plus importantes de 
l'État, ou pour juger , dans l'assemblée des pairs, 
les différens qui s’élevoient parmi les grands. Nos 
Rois étoient dans l’usage de tenir ces cours plénières 
aux fêtes de Noël, de Pâques et de la Pentecôte, 
où, pour relever davantage la dignité royale, ils 
recevoient la couronne des mains des évêques; c'est 
pourquoi ces cours étoient appelées couronnées. Il 
est souvent parlé de ces cours dans nos historiens. 
Nous ne rapporterons que celle dont Orderic Vital 
fait la description, parce qu'elle fut des plus solen- 
nelles. « L'an 1137, ditil, Louis-le-Jeune fut 
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commemorabimus. « Anno, inquit, 1137, 


» couronné à Bourges, aux fêtes de Noël; et là fut 
» assemblée une cour nombreuse de gens nobles 
» et de médiocre condition, de toutes les provinces 
» de France et d'Aquitaine, et des pays voisins. Les 
» métropolitains avec leurs suffragans, les Comtes 
» et les autres personnes titrées, s’y étoient rendus 
» pour rendre au nouveau Roi les services auxquels 
» ils éloient tenus. » Le même auteur rapporte que 
Philippe I.”, pendant le temps qu’il étoit sous 
l'interdit à cause de son mariage avec Bertrade, ne 
fut jamais couronné à la manière des Rois, ne porta 
jamais le diadème ni la pourpre, et ne tint point 
de cour plénière aux solennités accoutumées. 


» regio more celebravit. » 

23. 11 ne faut pas confondre les plaids et les 
cours plénières. Ces deux choses sont bien distin- 
us dans la charte de Philippe I.", de l'an 1094, 
dans laquelle il donne à l’archevêque de Rouen 
l'abbaye de S. Mellon de Pontoise, et le maintient 
dans la jouissance de tout ce qui dépend de l’archi- 
diaconé du Vexin. « Voici, dit-il, les devoirs aux- 
» quels l'archevêque de Rouen sera tenu envers 
» moi à raison de ce fief. Il viendra tous les ans 
» à une de mes cours, à Beauvais, à Paris ou à 
» Senlis, lorsque je le ferai semondre convenable- 
» ment, à moins qu'il n'ait une excuse lépitime. 
» Lorsqu'il viendra à ma cour, je lui enverrai une 
» escorte, soit à Chaumont, soit à Pontoise. Il vien- 
» dra aussi aux plaids que je tiendrai dans le 
» Vexin, toutes les fois que je le requerrai selon les 
» règles. » Le service des plaids ou assises étoit donc 
celui que le vassal devoit à son seigneur à raison d’un 
fief particulier; et si quelqu'un en étoit exempt, 
c’étoit lorsqu'il s’étoit rédimé de ce devoir pour de 
l'argent. Maintenant, si nous voulons savoir quelles 
étoient les affaires qu’on traitoit dans ces plaids, 
Robert Wace, qui écrivoit vers le milieu du xu.° 
siècle, va nous l’apprendre dans ces vers tirés du 
roman de Rou ou des Ducs de Normandie. Quoi- 
qu'il soit difficile de les bien rendre, nous allons 
essayer de les traduire : 


« Il s'élève tant de procès, il y a tant de coutumes vieilles 
» et nouvelles, qu’on ne peut être un moment en paix. 
» Tous les jours, disent les possesseurs de fiefs, il faut 
» assister à des plaids, tantôt pour les forêts, tantôt pour 
» les monnoies, pour des pourpris, pour des voiries, pour 
» gages de bataille, pour grévemens, pour rixes, pour 
» clôtures, pour blé, pour moutures, pour manquemens, 
» pour vexations ; il y a tant de prévôts, tant de bedeaux 
2 ou huissiers, tant de baillis soit anciens, soit nouveaux, 
» qu’on ne peut être en paix un seul instant. » 


24. Mais le principal ressort de l’autorité royale 
étoit dans la haute-cour féodale, cette cour des 
pairs et barons de France, qui les constituoit vrai- 
ment Rois pour dominer sur toute la France, pour 
redresser les torts, réprimer la tyrannie, réformer 
les jugemens, protéger les églises, et pourvoir au 
salut du peuple. S’il faut en croire Suger, l’usage 
des cours féodales avoit été long-temps négligé, 
avant que Louis-le-Gros eût pris en main les rênes 
du gouvernement. « Le jeune Louis, dit-il, à peine 
» sorti de l’enfance, et plein d’ardeur pour main- 


» 
» 
» 
» 
» 
» 
« 
» 
» 


Ludovicus juvenis Rex Francorum apud 
Bituricam in Natali Domint coronatus est, 
thique ingens curia nobilium et mediocrium 
virorum de omni Gallia el Aquitania, 
aliisque circumsitis nationibus, aggregaia 
esi. Illuc metropolitani prœæsules, eorumque 
suffraganei convenerunt ; illuc consules , 
aliæque dignitates confluxerunt, suumque 
famulatum novo Regi exhibuerunt. » 


Narrat idem aurtor Philippum I, quo 
lempore fidelium communione propier adul- 
terinas cum Bertradä nuptias interdictum illi 
fuit, nunquam regio more coronam geslasse : 
« Quo tempore, inquit, nunquam diadema portavit, nec purpuram induit, nec solemnitatem aliquam 


A 


23. Placita distinguit à curiis charta 


Philippi I, qué Rotomagensi archiepiscopo 
abbatiam S. Mellonis de Ponte-Isaræ anno 
4094 concedit, et totum tllud quod perlinet 
ad archidiaconatum de Vilcassino confirmat. 


« 
» 
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Hoc autem, inquit, erit servitium quod pro 
prœfato feodo faciet mihi Rotomagensis 
archiepiscopus. Per singulos annos veniet 
ad unam ex curiis meis, sive Belvacum, 
sive Parisius, sive Silvanectum, si fecero 
eum convenienter submoneri, nisi ipse legi- 
timam eæcusationem habuerit. Cùm autem 
ad curiam meam venerit, millam ei con- 
ductum ad Calvum-montem sive ad 
Pontem-Isaræ. Sed et ad placita mea 
veniet per Vilcassinum, st et ego eum 
inde fecero convenienter submonert. » Itaque 


servitium placiti t/lud eral quod domino suo 


vassallus debebat, cùm placita sua seu assi- 
sias tntra limites feodi specialis tenebal : à 


\ 


quo servilio ii lantèm immunes erani, qui 
pecuniarià illud pensitatione redemerant. Quæ 
verd tbi agitabantur negotia discimus ex His- 
toria Ducum Normanniæ & Roberto Wace, 
qui medio sæculo xux viit, metro et Romano 
sermone scripla. Ait enim : 


Tant y a plaintes et querelles 

Et coustumes viez et nouvelles, 

Ne peuvent une hore avoir pez : 
Toute jour sont, dient, as plez. 
Plaiz de foret, plait de monoies, 
Plait de porprise, plait de voies, 
Plait de gaajuz, plait de graveries, 
Plait de mellées, plait d’ayes, . 
Plait de blet, plait de moutes, 
Plait de defautes, plait de toutes ; 
Tant y a prevos et bedieaux, 

Et tant baillis viez et nouveaux, 
Ne poons avoir paix une hore, etc. 


24. Verûm præslantissimus regiæ auclo- 


ritaiis nervus eratsuprema illa curia feolalis, 
curia parium seu baronum Franciæ, qu verè 
Reges constituebantur, ut in omnibus et sin- 
gulis Franciæ partibus depravata corrigerent, 
lyrannicos ausus comprimerent, judicia re- 
formarent, ecclesias defensarent, et plebium 
saluti consulerent. Si credimus Sugerio, diù 
antequam Ludovicus VI habenas regni capes- 
sivisset, neglectus fuerat ejusmodi curiarum 
usus. Ait enim : « Ludovicus ilaque famosus 


‘» tenir le bon ordre dans le royaume, que l’indo- » juvenis,.… jam adultus, illuster et animosus 
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» 


regnt palerni defensor, ecclesiarum utilita- 
tibus providebat, oralorum, laboratorum et 
Pauperum, quod diù insolitum fuerat {a), 
quieli studebat. » Non alid autem ratione 


id præstitil, quäm cogendo pacis perturba- 
tores ad subeundum regalis curiæ judicium, 
cujus proinde frequentem fuisse sæculo xu 
usum ex 1pso Sugerio demonstrabimus. 


qué ratione Rex Ludovicus Philippum fratrem 
suum concessis privarit honoribus. « Cùm 


Robertum Regem, quâ queritur 
expostulat : 


regis Ludovici Philippus fraler, inquit, 


(a) Quod dit insolitum  fuerat. 


a Pauca tibi, domine, 
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» lence de son père laissoit depuis long-temps sans 
» défense, veilloit attentivement aux besoins des 
» églises, et à ce que les pélerins , les laboureurs 
» et les pauvres fussent à l'abri de toute vexation.» 
Le moyen dont il se servit pour cela, fut de citer 
les perturbateurs du repos public à la cour féo- 
dale, dont l'usage devint fréquent au xur.° siècle, 
comme nous ailons le démontrer par l’histoire 
même de Suger. 


25. Circa annum 1103, « inter venera- 25. Vers l'an 1103, il s’éleva, dit Suger, des 
» bilem B. Dionysii Adam abbatem, inquit contestations entre Adam, abbé de S. Denis, et 
» Sugerius, et Burchardum nobilem virum, Bouchard de Montmorenci, au sujet de quelques 
» dominum Mommorenciacensem, accidit coutumes ou redevances féodales. La chose devint 
» quasdam contenliones pro quibusdam con- si sérieuse, qu’on se défia de part et d’autre; on en 
» sueludinibus emersisse, quæ ïin tlantam vint aux mains et à une guerre ouverte. Louis, 
» ebullierunt irritationis molestiam, ut, ruplo pour y mettre fin, cita aussitôt Bouchard à compa- 
» hominio inter defwederatos, armis, bello,  roître devant son père au château de Poissy. Mais ne 
» incendiis concerlaretur. Quod cùm auribus voulant pas se soumettre au jugement qui fut rendu, 
» domini Ludovici insonuisset, indignatus et s'étant retiré (car ce n’est pas l'usage des Fran- 
» ægrè tulit. Nec mora, quin præfatum çois d'arrêter quelqu'un en pareille occasion), il 
» Burchardum ante patrem, castro Pinciaco,  éprouva bientôt quel traitement mérite un sujet qui 
» ad causas submonitum coegerit. Qui refuse de se soumettre à l'autorité du Roi. 
» cùm, cadens à causa, justiliam judicio 
» exsequi noluerit, non tentus (neque enim Francorum mos est), sed recedens, quid incommodi, 
» quid calamitatis à regia majestate subditorum mereatur contumacia, festinanter animadvertit etc. » 

26. Eodem ferè tempore, pergit Sugerius, 26. Vers le même temps, continue Suger, 
« Bellimontis Comes Matthœus contra Hu- Mathieu, Comte de Beaumont-sur-Oise, étoit en 
» gonem Claromontensem,.… cujus filiam guerre avec Hugues, Comte de Clermont-en-Beau- 
» duxerat sponsam, longo animi rancore  voisis, dont il avoit épousé la fille ; et non content 
» contendens, castrum nomine Luzarchium, de la moitié du fief de Juzarche, qui lui avoit été 
» cujus medicetatemn causd conjugii susceperat, donnée en mariage, il s’étoit fortifié dans la tour du 
» totumoccupare, lurrim sibi armis etarmatis château pour s'emparer de la totalité. Hugues s’a- 
» salagit munire. Quid faceret Hugo, quâm dresse au défenseur du royaume, et le supplie avec 
» quôd ad regni defensorem festinans, pedibus larmes de venir au secours de sa vieillesse. Aussitôt 
» ejus prostralus, obortis lacrymis supplicat le Comte de Beaumont est mandé à la cour ; il lui est 
» ul seni condescendat, gravissimè gravato ordonné de rendre ce qu’il avoit usurpé par voies de 
» opem ferat?.… Velociter siquidem de fait, et de venir plaider son droit à un jour indiqué. 
» curia exeunt, qui Comilem conveniant, 
» eætraordinariè eæspoliatum ordinariè vesliri ore defensoris præcipiant, de jure in curia usque 
» ratiocinando certà die decertent etc. » 

27. Annum circiter 1105, « assistunt qui 27. Vers l'an 1105, les habitans de Sainte-Sévère 
» magnificis exorent suppliciis, mullo etiam Ce encore l'abbé Suger qui nous instruit de ce 
» et sumptuoso servilio, ad partes Bituricen- fait), lieu considérable dans le Berri, aux confins 
» sium dominum Ludovicum transmeare, in du Limosin, envoient des députés à Louis pour 
» ea parte quâ confinia Lemovicensium con- se plaindre de leur seigneur Humbaud, et deman- 
» terminant, ad castrum videlicet Sanctæ- der qu’il soil tenu à leur rendre la justice, ou à perdre 
» Severæ nobilissimum, et hœreditariämilitiæ son fief, en vertu de la loi salique, pour déni ou défaut 
» possessione famosum, pedite mullo popu- de justice. 
» losum, dominumque illius virum nobilem 
» Humbaldum, aut ad exsequendam justitiam cogere, aut jure pro injuria castrum lege salicä 
» amittere elc. » 

28. Anno, ut videtur, 1109, narrai Sugerius 28. Le même Suger raconte comment, vers 


l'an 4109, Louis-le-Gros dépouilla son frère 
Philippe des fiefs qui lui avoient été donnés en 
apanage. Il avoit consenti, par déférence pour la 


Confirmatur hoc ipsum ex  epistola Odonis Campaniæ Comitis ad 
abjudicata sibi ab eo fuisse beneficia 
dicere  volo, 


sua, causé indiscuss&, Sic enim 


si audire digneriss Comes [Normanniæl  Richardus, 


» tuus fidelis. monuit me venire ad justitiam aut ad concordiam de querelis quas habebas contra me. Ego 


» 
» 


» mandavit 


ver misi causam banc 
quando et ubi hoc perfici posset ; sed 
mibi 


totam in manu ipsius Tum ïille ex consensu tuo constituit 
instante termino, 
ne me fatigarem ad condictum placitum veniendo, 


mibhi placitum, 
ad hoc peragendum paratus essem, 
guia non erat tibé cordi aligm 


cùèm 


» justificationem sive conoordiam recipere, nisi hoc tantèm ut faveres mihé defendere, quôd non essem dignus ullum 
» beneficium tenere de te: nec sibi competere dicebat, ut me ad tale judicium exhiberet sine conventu 
» parium suorum. Hæc causa est cur tibi ad placitum non occurri. Sed te, domine mi, valde miror, qui 
» me tam præproperÿ, causé indiscussé, tuo beneficio judicabas indignum, etc. » Tomo nostro X, p. 5U1. 
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volonté de son père, et pour ne pas désobliger sa 
belle-mère, qui avoit employé tout ce qu’elle avoit 
d’attraits pour le gagner, il avoit consenti que 
Mont-Lhéri et Mantes, situés dans le cœur du 
royaume (c’est-à-dire, de ses domaines), lui fussent 
donnés. Mais Philippe, oubliant ce bienfait, et 
fier de sa naissance, ne se comportoit pas en sujet 
paisible et soumis. Louis l’avoit souvent invité à venir 
rendre compte de sa conduite à sa cour. Mais, ne 
pouvant vaincre sa fierté, il se vit forcé de l’atta- 
quer, pour faire cesser la ruine des pauvres, l’op- 
pression des églises, et la désolation du pays. 


29. L'an 4441, de grandes plaintes furent por- 
tées par la Comtesse de Chartres, par les évêques 
de Sens, d'Orléans et de Chartres, contre Hugues, 
seigneur du Puiset, qui désoloit leurs terres par ses 
rapines. « Nous nous assemblämes, dit Suger, à 
» Melun, pour y faire droit. De là le Roi me ren- 
» voya à Thouri, avec ordre de bien garder la 
place, en attendant qu’il l'ajournät encore à com- 
paroître. J'eus bientôt rassemblé une force armée 
de chevaliers et de gens à pied. Hugues ayant 
consommé par son absence le jugement qui avoit 
été porté contre lui, le Roi vint à Thouri, et 
demanda que le château du Puiset, dont Hugues 
étoit déchu par jugement, lui fût remis, etc. » Tel 
est le récit de Suger; et il n’est pas douteux que 
le Roi n'ait procédé dans la même forme pour 
venger les <a de Reims et d'Orléans des 
vexations qu’elles éprouvoient, selon l'abbé Suger, 
la première de la part d’Ebles de Rouci, et l’autre 
de la part de Leonius de Meun, quoiqu'il ne le 
dise pas. 

30. Suger raconte encore la vengeance qu’exer- 
ça, en 4145, Louis-le-Gros sur Thomas de Marle, 
sire de Couci, qu'il nous représente comme un mé- 
chant homme, féroce et sanguinaire. Cependant 
ÿ ne dit pas que Louis l’ait traduit en jugement 
avant de le châtier par les armes. Mais ce que 
Suger ne dit pas, Guibert, abbé de Nogent, plus 
ancien que lui et plus voisin de Couci, le dit for- 
mellement. « Il étoit proscrit, dit-il, par les évêques 
» de toute la France, non-seulement dans les con- 
» ciles et les synodes, mais encore dans les cours du 
» Roi ; et enfin, ne mettant point de bornes à sa 
» scélératesse, il éloit excommunié tous les diman- 
» ches dans toutes les églises cathédrales et dans 
» toutes les paroisses. » 
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31. Haimon, surnommé Vaire-vache, s’étoit 
emparé de la seigneurie de Bourbon au préjudice 
de son neveu, fils d'Archambaud V. Alard Guille- 
baud, qui avoit épousé la veuve de ce dernier, se 
rendit auprès de Louis-le-Gros, vers l'an 1116, 
pour demander que l’usurpateur fût mis en juge- 
ment, et que le droit de l'oncle et du neveu fût soumis 
à la décision des François. Le Roi ayant inutilement 
ajourné Haimon à sa cour, marcha contre lui à la 
tête d’une armée dans le Berri, se rendit maître de 
son château de Germigni, et l'ayant emmené en 
France, le D selon Le jugement ou Parbi- 
trage des François, de rendre à son neveu ce que la 

justice ou la commisération exigeoit de lui. 
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» de superducla Andegavensi, lam patris 
persuasione, cui nunquam restitit, quèm 
blandis nobilissimæ et bene morigeratæ 
novercæ tllecebris, honorem Montis-Leherii 
et Meduntensis castri in ipsis regni visce- 
ribus ab eodem obtinuisset, Philippus, lantis 
ingratus benefictis, recalcitrare nobilissims 
generis fiduciä præsumpsit.… Cùm igitur 
prœæfatus Philippus, crebrd submonitus, 
auditionem et judicium curiæ superbè 
refutassel ; deprædationibus pauperum, con- 
tritione ecclesiarum, totius etiam pagi 
» desolatione Reæ lacessitus, illuc licèt in- 
» vilus properavil elc. » 

29. Anno 1111, querentibus de Hugone 
Puteolensi domino Comitissé Carnotensi et 
episcopis Senonensi, Aurelianensi et Carno- 
lensi, quorum lerrasrapacissimus ille prædo, 
ul ait Sugerius, vastabat : « His consulendis 
Melidunum convenimus, inquit. Inde re- 
misit me Rex Tauriacum,..…. præcipiens 
ut, dum ipse eum adhuc ad causam super 
his vocaret, villæ providerem..… Quod 
cüm nos, Deo auviliante, militum et 
peditum copiä bene aliquantisper temporis 
compleremus, consummato Hugonis per ab- 
sentiam su? judicio, Rex ad nos Tauriacum 
» magno cum exercitu devenit, castrum abju- 
» dicatum ab illo Hugone repetit etc. » 
Hoœc Sugerius : nec dubitandum quin, servatä 
eâdem juris actione, à divewandis ecclestis 
Remenst et Aurelianensi compressi fuerint 
Ebalus Comes Rociacensis et Leonius Mau- 
dunensis dominus, de quibus etiam Sugerius, 
licèt id expressè non habeat. 

30. Narrat quoque Sugerius qualem vin- 
dictam anno 1115 exercueril Rex Ludovicus 
in Thomam de Marla, dominum Codicia- 
censem, hominem perditissimum, omnia 
trucidantem, omnia perdentem. Attamen 
ad Regis curiam eum tractum fuisse non 
eloquitur. Verüm quod ille non dixit, haud 
relicuit Guibertus Novigenti abbas, Sugerio 
anliquior, et Codiciacenst castello proæimus. 
Ab archiepiscopis totius Franciæ, inquit, 
el episcopis, non solùm in concilits, synodis 
el regis curiis, sed et positmodum ubi- 
que parochiarum ac sedium per omnes 
dominicas, succrescente ineffabili mali- 
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sabatur. » 

31. Anno 1116 vel 1117, de finibus Bi- 
luricensium Alardus Guilebaldi querelam 
privigni sui ad Regem Ludovicum perfert. 
« Rogans qualenus nobilem baronem Hai- 
monemnomine, Varriam-vaccamcognomine, 
Burbonensem dominum, juslitam recusan- 
tem, imperialiter in jus traheret,.… et 
Francorum judicio, eorum quis quid 
habere debeat, determinaret. Reæ ttaque 


pauperum  miseralione,.… cùm præfatum 
Haimonem frustra in causam vocari fe- 


li, creberrimo passim anathemale pul-. 


T.XU, p.33. 


Tbid. pp. 14 
et 45. 


Ibid. p. 41. 


lbid. p. 260. 


Ibid, p. 42- 


cisset (recusabat enim de justitia diffidens), 


» 
» 
» 
» 
» 
» Lam amore jusliliæ, quâm ecclesiarum et 
» 
» 
» 
» 


nulld remissus voluptate aut pigritiâ, ad 


T.XII,p.54. 


Ibid, p. 430. 


T. XIN, p. 
419. 
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» parles Bituricensium cum eæercitu multo telendit, Germiniacum ejusdem Haimonis munitis- 
» simum castrum diverlens, mullo conflictu impugnare contendit.. Reæ verd, retento castro, et eodem 
» Haimone in Francia causæ reducto, Francorum judicio aut concordià, avunculi et nepoits 


» litem tam juslissimè quaâm pitissimè diremit. » 


32. Annis 1121 et 1126, unamet alieram 
eæpeditionem suscepit Ludovicus, ut Claramon- 
tensem ecclesiam & tyrannide Guillelmi VI 
‘Alvenorum Comitis, quia verbis et majestatis 
suæ sigillo tyrannum corrigere non valebat, 
inquit Sugerius, eximeret. In hac posteriori, 
cùm Duæ Aquitaniæ Guillelmus in aucilium 
clientis sui Alverniæ Comitis advenisset, 


.Regem per epistolam exarmare quam bello 


eæperiri satius duœit. Hæc autem epistola, 
quæ jus regium in vassallos et vavassores 
luculenter enucleat, digna est quæ integra htc 
recilelur : «a Duæ tuus Aquilaniæ, domine 
Rex, multä tesalute, omnt te potiri honore, 
Non dedignetur regiæ majestatis celsitudo 
Ducis Aquilaniæ servitium suscipere, jus 
tuum et conservare ; quia sicul justithia 
eæigit servilium, sic et juslum eæigit domi- 
nium. Alvernensis Comes, quia Alverniam 
à me, quam ego à vobis habeo, habet, si 
quid commisit, curiæ vestræ vestro habeo 
imperio repræsentare. Hoc nunquam pro- 
hibuimus, hoc etiam modà offerimus, et ut 
suscipialis suppliciter efflagitamus. Et ne 
super his celsitudo vestra dubitare dignetur, 
mulios et sufficientes obsides dare paratos 
habemus. Si sic judicaverint regni opti- 
» mates, fiat ; sinaliter, sicut. » Rei ecitum 
docet Sugerius, subdens : « Super his igitur 
» Reæ cum optimatibus regni consulens.… 
» diem inter eos præsente Duce Aquitaniæ 
» agendi Aurelianis, quod hucusque re- 
» nuerant, statuit. » 

33. His et aliis justæ severilatis actibus 
regiam auctoritatem firmabat Ludovicus VI, 
etadeù strenuè regnum gubernavit, ut à 
multis non dormiens cognominaretur, inquit 
Gaufridus Vosiensis. Cujus exemplo filius 
ezus Ludovicus VII, licèt homo intepidæ 
devotionis in Deum et eximiæ lenitatis 
in subditos, teste Guillelmo Neubrigensi, 
lib. LIL, cap. 4, non minori studio ad exer- 
cendam pro reipublicæ bono regiam auctori- 
latem ferebatur, prout sequens disquisitio 

ant/festabit. 

34. Principio quidem, juvenili abreptus 
fervore, ad arma potiùs quam ad legales 
Judiciorum actiones concurrebat : quod ei 
S. Bernardus improperat. Ait enim, epist. 222 
ad Joslenum  Suessionensem  episcopum, 
Theobaldum Comitem Blesensem et Carno- 
lensem, quem Reæ gravi bello insectabatur, 
eæcusans : « An propler hoc decuit incan- 
» descere tram Regis... ? Iitane propter 
» hoc debuitoblivisci honorts sui, ut ad de- 
» bellandum hominem suum, quem non 
» dico diffidaverat, sed nec submonuerat 
» vel posuerat ad rationem, mittteret fra- 
» trem suum, elc. ? » Atillum œvo maturio- 
rem judiciales moras, antequam arma corri- 
peret, adhibuisse testanturillius ævi scriptores. 
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32. Louisle-Gros entreprit deux expéditions 
militaires en Auvergne, l’une en 4121 et l'autre en 
1126, pour délivrer l’église de Clermont de la tyran- 
nie de Guillaume VI, Comte d'Auvergne, parce 
qu'il ne pouvoit le corriger ni par ses avertissemens, 
ni par les ordres qu’il lui envoyoit, dit Suger, revé- 
tus de son sceau. Dans la dernière de ces expédi- 
tions, Guillaume, Duc d’Aquitaine, étant venu au 
secours de son vassal, trouva plus expédient de 
fléchir le Roi par une lettre de soumission, que 
de tenter le sort des armes. Cette lettre fait trop 
bien connoître les droits du Roi sur les vassaux 
et arrière-vassaux, pour ne pas. être transcrite 
ici toute entière. « Sire, le Duc d’Aquitaine, qui 
est tout à vous, vous salue, et souhaite que vous 
soyez honoré par-tout. 11 prie votre majesté 
de recevoir ses offres de service, et de lui con- 
server son droit; parce que, si la justice exige la 
soumission de la part du vassal, elle veut aussi 
que le suzerain n’ordonne rien d’injuste. Si le 
Comte d'Auvergne, qui relève de moi comme 
je relève de vous, a commis quelque délit, c'est 
mot qui dois le présenter à votre cour, si vous l’or- 
donnez. C'est ce que je n'ai jamais empêché, et 
ce que j'offre actuellement de faire, vous sup- 
pliant d’agréer cette offre; et afin qu'il ne vous 
reste aucune méfiance à cet égard, je suis prêt 
à donner le nombre d’otages que les grands du 
royaume trouveront suffisant, ou toute autre ga- 
rantie. » Suger ajoute que le Roi ayant tenu 
conseil, assigna les parties à venir plaider & Orléans 
en présence du Duc d'Aquitaine ; ce qu’il n’avoit pu 
oblenir jusqu'alors. 

33. C'est par ces exploits d'une juste sévérité, 
et autres de ce genre, que Louis-le-Gros affermis- 
soit l'autorité royale; ce qui lui mérita, au rapport 
de Geofroi de Vigeois, le surnom d’Éveillé. Louis- 
le-Jeune son fils, quoique Guillaume de Neubrige, 
livre III, chap. 4, le qualifie de dévot, et qu'il 
le loue d’avoir gouverné ses sujets avec beaucoup 
de douceur, n’étoit pas moins attentif à déployer 
l'autorité royale, lorsque le bien de l’État l’exi- 
geoit, comme il sera prouvé par les détails que 
nous allons donner. 
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34. Il est vrai qu’au commencement de son 
règne, et dans l’effervescence de l’âge, il négligea 
quelquefois la lenteur des procédures pour courir 
aux armes. C’est ce que lui reproche S. Bernard, 
écrivant (épît. 222) à Joslen, évêque de Soissons, 
au sujet du différent qui s’étoit élevé entre le Roi et 
Thibaud Comte de Chartres, dans laquelle, pre- 
nant la défense du Comte, il lui dit: « Falloit-il 
» pour cela que le Roi se mît en colère? devoit-il 
» se déshonorer au point d'envoyer son frère 
» avec une armée pour combattré son vassal, sans 
» l'avoir défié, ni même appelé en jugement pour 
» rendre raison de sa conduite? » Mais Louis-le- 
Jeune s’étoit corrigé avec l’âge ; et nous trouvons 
dans les historiens du temps qu'il employoit les 
formes judiciaires avant d’en venir aux armes. 


PRÆFATIO. 


35. L'auteur de l’Histoire de ce Roi donne pour 
sujet de la guerre qu'il entreprit, en 1152, contre 
Henri, fils de Geofroi-le-Bel ou Plantagenét, 
Comte d'Anjou , qu’il avoit investi du duché de 
Normandie l’année précédente , qu’il dédaignoit, 
par orgueil , de comparoître en justice devant son sei- 
gneur et son Roi ; et l’auteur des Gestes, alléguant la 
même raison, quoique d’autres écrivains en assi- 

ent d’autres , dit plus formellement, qu’étant cilé 
a la cour , il refusoit de comparoître en présence du 
Roi, et qu’il méprisoit les arréts de son conseil. 


venire noluit ad jus faciendum vel capiendum in Regis 
et contempsit etc. 

36. L'an 11453, Louis-le-Jeune rendit, dans sa 
cour de justice, un arrêt célèbre sur une contesta- 
tion qui s’étoit élevée entre Godefroi, évêque de 
Laogres , et Eudes, Duc de Bourgogne , qui tenoit 
de lui une portion de Chäâtillon-sur-Seine. L’évêque, 
n'étant pas assez fort pour maintenir ses droits 
contre un vassal si pen eut recours au Roi, 
comme au seigneur dominant. L'arrêt qui fut rendu 
mériteroit d'être placé ici tout entier, parce qu'il 
met au fait de la contestation, et comme indiquant 
les formes de procédure qui s’observoient à la cour 
du Roi; mais comme il est un peu long , nous le 
mettons au bas de la page (a). 


37. L'historien de Vézelai raconte avec quelle 
sollicitude Louis-le-Jeune avoit évoqué à sa cour, 
en 1155, à Moret et à Auxerre, le différent qui 


ee — 


xlvij 


35. Anno 1152, auctor Historiæ Regis 
Ludovici VII, causam aperiens suscepti ab 
eo belli adversüs Henricum filium Gaufridi 
Belli sive Plantagenèt, Comitis Andegaven- 
sis, quem superiori anno de Normanniæ ducatu 
tnvestierat : «a Siquidem Henricus, ait, per 
» manum Regis Dux effectus, ultra modum 
» superbiens, ante dominum suum Regem 
» Ludovicum defecit à justitia. » Qui verd 
gesta ejusdem Regis descripsit anonymus, 
eamdem suscepti belli causam, l'icèt alii aliam, 
adducens : Quia citatus ad curiam, iniquit, 
præsentia, palatii judicium omnino respuit 


36. Anno 1153, Ludovicus judicio curitæ 
suæ lilem diremil, quam ad eum tamquam 
superiorem dominum pertulit Godefridus Lin- 
gonensis episcopus contra feodatum suum de 
villa Castellionis ad Sequanam, Odonem 
Burgundiæ Ducem, quia cogendo tanto prin- 
cipi ut slarel juri, el ei lamquam domino 
deferret, impar erat episcopus. Placitum ea 
de re à Ludovico editum integrum hic repræ- 
sentare, utpole lolam controversiæ seriem et 
procedendi modum in regia curia continens, 
operæ prelium essel ; sed quia longiusculum 
est, ad paginam illud inferiorem describen- 
dum censuimus (a). 

37. Anno 1155, narrat historicus Vize- 
liacensis quanté sollicitudine Ludovicus con- 
troversiam inter Comitem Nivernensem necnon 


(a) In nomine sanctæ et individuæ Trinitatis. Amen. Ludovicus, Dei gratiâ Rex Francorum et Dux. Regiæ sublimi- 


tatis est officium, eos qui justitiam subterfugiunt humiliare, subditos et obedientes exaltare , et eisdem ad integrum con- 
servare jus suum. Notum igitur fieri volumus tam præsentibus quàm futuris, qualiter Godefridus Lingonensis episcopus 
et Odo Dux Burgundiæ in curia nostra placitaverunt, et ad quam formam res perducta fuerit. Igitur ad præfixum illis 
à nobis diem apud Moretum venientes, congregatis multis archiepiscopis, episcopis ac baronibus, in præsentia nostra 
episcopus sic orsus est : 

In primo. Quæro à domino Duce, quare cùm casatus S. Mammetis homo non esset, et bonum feodum inde haberet, 
placuit ei hominium nostrum derelinquere, quatenus feodum reddat, et quicquid præterea de eo accepit. — Quæro et 
quæ michi abstulit in Castellione, capiendo presbyteros, aliosque homines nostros et res nostras , incendendo etiam vil- 
lam quæ vocatur Oce, — Quæro etiam quicquid forifecit michi Hugo Dacels et socii ejus, eamdem villam et alias incen- 
dendo, homines nostros occidendo, aliaque malta mala inferendo; quia illud se michi redditurum per manum domini 
abbatis Clarævallis [Bernardi] promisit, quando ei homines suos, quos captos tenebam , reddidi. Quicquid etiam ipse 
Hugo et complices ejus, infra respectum quem dominus Dux michi de eis dederat , forifecerunt. — Quæro dimidium pe- 
dagi quod accipit in Castellione, quia sine me ibi nichil debet habere; molendinos etiam, qui super terram S. Mammetis 
violenter et sub excommunicatione facti sunt et tenentur. — Varannas quæro, et alia multa quæ contra me exercent in 
ipso castro ipse et ministri ejus [in nos contumelias, capitalia dampna.] Et hæc in præsenti nominamus. — Quæro etiam 
villam Brasi, et aliam quæ dicitur Sanctus-Johannes, quas in vadimonio tenet sine assensu nostro, cùm sint de nostro 
feodo. — Quæro etiam ut novos muros Divionis destruat, quia abbatias nostras nobis excludunt et super terram 
nostram fiunt, et contra castella nostra, scilicet Sels et Tilicastrum; turrim etiam Villaris, quæ nociva est nobis, et 
super casamentum nostrum fundata, et contra castrum burgi. — Quæro etiamn capitalia quæ aufert canonicis nostris in 
pago Nivionis et in exitu portarum ejus, et dampna quæ infert abbatiis nostris, 

Er covrra pux. Ista, inquit respondere volo : tum quia quædam facta sunt antequam suus homo 
essem, et postea me in hominem recepit ; tum quia, cùm essem homo ejus, rectum michi facere denegavit : 
unde et hominio ejus abrenuntiavi. Sed quæro ut destruat michi calmam et fossatum quod factum est apud 
Mussi. ‘ 

An næc EPiscorus. Quando homo meus, inquit, factus est, bonam fidem promisit michi, et ego 
bonâ fide recepi eum: necideo auferre michi debet quæ aufert. Qudd si opus est aliquid addere, dico 
quia salvis jastitiis meis recepi eum. Quod verd dicit me ei rectum denegasse, non cognosco ; sed 
veritatem dicam. Designavi ei diem in curia nostra jus faciendi et recipiendi. Veni ad diem. Ipse autem 
non venit, sed nuncios misit, ut. eis responderem. Mandavi iterum ut veniret in domum domini sui. 
Renuit. Et ego nunciis respondere: Calmam destruere nolo, tum quia frater meus eam ædificavit, ipso 
Duce..… et iturus Jerosolymam in pace ab eo discessit, utpote homo suus; tum quia in vagio S. Mammetis 
facta est, et ad eum nichil pertinet : et alia munitio in finagio ejus priùs fuit, et propior Castellioni. * 

An næc pux. În curia episcopi nec ego, nec antecessores mei placitaverunt nisi per nuncios, et illis solis respondere 
fait consuetum, | 

An m#c EriscoPus. Illud totum nichil est; quia nec ego. nec prædecessores mei nunquam nunciis 

Ducum responderunt in placitis, nisi Ducibus præsentibus ; et antecessores ejus in domo ïipsorum vocati 
multotiens placitaverunt. Et hic præ manibus sunt, qui avum suum in domo episcopi Lingunensis aliès 
atque  alràs placitare viderunt, et duellum is manu ejus 


firmare, et Lingonis deducere ; süniliter patrem 


T.XI,p.126. 


Ibid. p. 202, 


n. 


T.XII, p.326 
et seq. 


Ibid. p. 336. 


Ibid. p. 331. 


Ibid. p. 340. 
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fœderatos sibi Vizeliacenses incolas et abba- 
tem Vizeliacensem agilatam, ad audien- 
tiam curiæ suæ apud Moretum et Altissio- 
dorum, evocarit. Decennio pôst, cùm agitata 
rursus controversia Romani Pontificis auctort- 
late, cui absque ullo medio subdita erut Vize- 
liacensis ecclesia, sedari nequaquam potuisset, 
ad eam Rex auctoritate suâ dirimendam 
aggressus est. Ac primd quidem Nivernensis 
Conies juris illam esse regii negavit, missis 
ab illo nunciis respondens : De monasterio 
Vizeliacensi feci sicut de meo, nec quip- 
piam ex hoc facto Regi debeo. Quia nimi- 
rum advocatus eratmonasterii. At illi : Immo, 
tnquiunt, debes de excessu perpetrato in 
feudo Regis. Cactus iamen Comes stetit 
se Regis curiæ Senonis, ac deinde Moreti, 
ubi agitata in Regis prœæsentia fuit controver- 
sta cum 1s rerum ac verborum circumslantits, 
quas videre est in Historia Vizeliacensi. Præ- 
cipuas tantüm ad rem nostram facientes hic 
notabimus. Dicebat Reæ: « Si de feodo 
meo habet jus illud quod sibi vindicat, 
ergo que debuerat mihi clamorem fa- 
cere de injuria feodi mei, quàm mona- 
chos de suo monasterio expulisset.…. 
interrogavit ergo Rex Comitem utrüm sta- 
rel composition: prolocutæ a Comile Henrico 
[Trecensi] apud Autissiodorum?  Respon- 
dit Comes : Nullum penits verbum feci 
compositionis cum Comite Henrico. Et 
ait Reæ : Equidem sic audieram, sicut 
dixi. Sed quantum ad hæc, vide quid 
mei gratià facturus sis. Al ille : Tui, ait, 
gratià quod potero faciam, sed de jure 
meo nunquam compromittam. /ndigna- 
tus Reæ ait : Abbas, qui nullo jure mihi 
tenetur obnoxius, de jure proprio sese 
submittit, et sententiæ mieæ totum se 
se tr :ettu, qui jure proprii hominii 
mihi teneris, suspectum me dominum 
tuum babes, atque consilio meo stare 
detrectas !.. Interim auctoritate regià 
interdico tibi, ne amodo monasterium 
Vizeliaci, aut homines seu possessiones 
ad illud pertinentes, infestare præsumas ; 
sciens in injuriam coronæ regni redun- 
dare quidquid denud mali eidem monas- 
terio feceris. Si quid autem habes adver- 
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s’étoit élevé entre l'abbé de Vézelai et le Comte 
de Nevers, qui soutenoit les habitans du lieu dans 
leur révolte. Dix ans après, la même contestation 
n'ayant pu être apaisée par l'autorité du souverain 
Pontife, de qui dépendoit immédiatement le mo- 
nastère de Vézelai, Louis-le-Jeune entreprit de la 
décider par son autorité. Et d’abord le Comte de 
Nevers prétendit que le Roi n'avoit rien à voir 
dans cette affaire. Il répondit aux envoyés du Roi, 
qu’il avoit disposé de ce monastère comme de son bien 
propre, parce qu'il en étoit l’avoué, et qu’il n’avoit 
pas de compte à rendre au Roi. Les envoyés répli- 
quèrent qu'il devoit répondre des excès commis dans 
le fief du Roi. En conséquence, il fut forcé de com- 

aroître à la cour du Roi à Sens et à Moret, où 
affaire fut plaidée en présence du Roi, avec les 
circonstances qu’on peut lire dans l'Histoire de 
Vézelai. Nous n’en rapporterons que les princi- 
pales, qui viennent à l’appui de la thèse que nous 
soutenons. Le Roi disoit : Si le Comte de Nevers 
tient de moi le droit qu'il s’arroge sur le monastère, 
il auroit dû, avant d’expulser les moines, porter 
plainte à mon tribunal du tort qu’on faisoit à mon fief. 
Il demanda donc au Comte s’il vouloit s’en tenir 
à l’accommodement qui avoit été fait à Auxerre 
par l'entremise de Henri, Comte de Champagne. 
Le Comte de Nevers nia qu'il eût été question 
d'aucun accommodement avec le Comte Henri. 
Le Roi voulut bien l'en croire, et lui proposa de 
faire quelque chose pour l’amour de lui. Je ferai, 
dit le Comte , tout ce que je pourrai pour vous faire 
plaisir ; mais je ne metirai jamais mon droit en com- 
promis. Le Roi, choqué de cette réponse, lui dit : 
L'abbé, qui ne relève point de mot, veut bien s’en 
rapporter à ma décision ; el vous, qui éles mon vassal, 
vous vous méfiez de votre suzerain, et ne voulez pas 
vous en rapporter à mon conseil !.... Je vous défends 
d’inquiéter a l’avenir les moines de Vézelai, dans leurs 
hommes ou dans leurs possessions. Sachez que je regar- 
derai comme des atteintes portées à ma couronne tout 
le mal que vous leur ferez. Si vous avez d vous plaindre 
de l'abbé, il est ici pour répondre en justise. L'abbé 
s'étant avancé pour demander que l'affaire fût jugée, 
le Roi lui répondit qu’il ne convenoit pas à la clé- 
mence royale de livrer au jugement de la cour le 
Comte, puisqu'il ne l’avoit fait venir que pour un 
accommodement. Mais souffrez, dit-il, qu’il s’en 
aille, et ensuite je vous ajournerai l’un et l’autre à 
venir plaider. Les hostilités ayant recommencé de 


ejus bis et ter Lingonis et Castellioni, et alibi multotiens. Iste etiam Dux, qui præsens est, placitavit 


in domo mea semel et bis. 
Er cowrna pux. Ob amorem, inquit, factum est, 


An næc eriscopus, Non ob amorem tantüm, sed ob reverentiam domini et debitum hominii. 


His dictis, itum est ad judicium : sed judices de judicio alium diem quæsierunt. Et, nos 


præfiximus 


alium diem. Episcopus venit: Dux commendavit. IÎterum dedimus alium diem. Episcopus venit : Dux rursus 


commendavit. Dedimus et 
nuncium nostrum misimus ad Ducem, qui 


tertium. Episcopus venit : 
eum reperit 


Dux venire contempsit. Habito 


adhuc  consilio, 
incolumem et equitantem, 


et ipsi nominavit 


quartum diem : ad quem venit episcopus ; sed Dux non veniens suum misit nuncium, qui in solo excusabat 
dominum suum non venisse, qudd tantas dietas facere non poterat. 
His de causis, judicio curiæ abjudicavimus Duci querelas suas, episcopo suas reddi debere judicavimus. 


Quod ut ratum sit in posterum, sigilli nostri 


Dominicæ incarnationis mcLur, astantibus in palatio nostro quorum 
constabularii. 
[Godefridus] 
archidiaconus  Parisiensis, 
quamplures. Data per manum Hugonis cancellarii nostri, 
Brussellum, Nouvel Examen de l’usage des fiefs, p. 272. 


Sig. Guidonis buticularii. Sig. Matthæi 
Hugo archiepiscopus Senonensis; episcopi 
tissiodorensis ;  Bernardus 


auctoritate confirmari præcipimus. Actum Moreti, 


anno 
nomina et signa. 

Sig. Matthæi camerarii, Testes qui affuerunt, 
Lingonensis, Theobaldus Parisiensis, Alanus Au- 
Theodoricus Galerannus, Adam camerarius, et ali 
Ex chartulario Lingonensi, fol, 1481, apud 


subtitulata sunt 


la 
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la part du Comte, le Roi le cita à comparoître 
devant lui à Orléans, après qu'il AS a ar 
faction pour avoir transgressé ses ordres, au mépris de 
Pautortlé royale. Mais le Comte, craignant le juge- 
ment de la cour du Roï, s’excusa de comparoître sous 
différents prétextes, et enfin supplia le Roi d’entreren 
négociation, afin-qu’ayant entendu les allégations de 
partet d'autre, il pütconcilierl’affairecomme arbitre. 


xlix 


sum abbatem, ecce. ad justitiam illum 
tibi exhibeo. Accedensque abbas ad Regem, 
petiit jusliliam de Comile. Respondit ei 
Rex : Quoniam pro compositione vocatus 
ad me venit, non decet regiäm mansue- 
tudinem in jus illum ad præsens trahere. 
Sustine ergo donec recedat, et postmo- 
dum tibij et illi assignabo diem et Jocum 
» agendi.» Cùm interim hostiliter se habuis- 
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set Comes, Rex assignavit ei diem agendi cum abbate coram se Aurelianis : « Ita tamen ut sibi T.XIL,p.341. 
» primim satisfacerel de contemplu el transgressione mandati sui. Porr Comes, veritus judicium 
» regiæ curiæ, assignatam sibt diem excusavit,..…. supplicans ut vel semel Reæ inire dignaretur 
» colloquium, quo, utrinque auditis allegationibus , ipse per omnia starel arbitrio Regis , etc. » 


38. L'an 4163, Louis VII, sur les plaintes des 
évêques de Clermont et du Puy, fit.une expédi- 
tion en Auvergne, pour mettre fin aux vexations 
de Guillaume VIII, Comte d'Auvergne, de son 
neveu Guillaume, Comte du Puy, et d’Armand, 
vicomte de Polignac. 1! les réduisit.par la force ‘des 
armes, les fil prisonniers, el les emmena caplifs, dit 
l’auonyme qui a écrit l'Histoire de Louis-le-Jeune ; 
maisil ne dit pas qu'il les eût cités à sa cour. Aussi 
Henri Il, Roi d'Angleterre, écrivit au Roi de 
France, pour se plaindre qu’il eüt anticipé sur ses 
droits en châtiant ses vassaux. « Lorsque j'ai quitté 
» le continent, dit-il, pour venir en Angleterre, 
» je suis parti de votre consentement et avec 
» votre permission ; je vous ai donné la garde de 
» ma terre d'outre-mer, comme à mon seigneur ; 
» je lai confiée à votre bonne foi, et vous avez 


» eu la bonté de vous en charger en ami. Cepen- 


» dant vous avez jugé à propos de vous saisir des 
» Comtes d'Auvergne, qui sont mes hommes, sous 
» prétexte qu'ils se sont rendus coupables de for- 
» Lure envers vous, quoique je n’aie jamais refusé 
» d'en faire justice, et que mes baillis, requis 
» par vous, ne l’aient pas non plus refusé, cogme 
» ils l’assurent. Cela étant, je prie votre bienveil- 
» lance de me rendre mes vassaux, ou du moins 
» de me les confier sous ma responsabilité; j’en 
» ferai bonne justice, et je ne manqueraï à rien de 
» ce que je vous dois comme & mon seigneur elc. » 
Mais nos Rois, lorsqu'il s’agissoit de la défense des 
églises dont ils avoient la garde, ne connoissoient 
pas de seigneur intermédiaire, comme nous le di- 
rons bientôt, etils se croyoient obligés de redresser 
par eux-mêmes les torts qu'on leur faisoit. Quant 
aux vicamtes de Polighac, nous lisons dans un 
arrêt de 4171, qu'ils furent forcés d’en venir à 
un accommodement avec l'évêque du Puy, dans 
une cour du Roi, qui fut tenue en sa présence à 
Souvigni. Il y a plus: nous verrons un peu plus 
bas les Comtes d'Auvergne venir d'eux-mêmes se 
soumettre à l'arbitrage de la cour de France, contre 
le gré du Roi d'Angleterre, 


38. Anno 1163, Ludovicus VIT, clamo- 
ribus episcoporum Claromontensis et Podiensis 
permolus, exercitum duæit in Alverniam ad 
comprimendam fyrannidem Comitis Claro- 
montensis Guillelmi VIII et népotis ejus 
Guillelmi Comitis Podiensis, necnon Ar- 
manni vicecomilis de Polinaco, et in ore 
gladii eos expugnavit, expugnatos cepit, 
captos etiam secum abduxit, tnquit anony- 
mus auctor Historiæ Ludovici ; verùm citatos 
eos pris ad Regis curiam fuisse non dicit. 
Hinc est quôd Henricus II Rex Angliæ, do- 
minii jus in homines suos præreplum sibi 
fuisse causatus, has ad Regem Francorum 
dedit literas, apud Chesnium , t. IV Rer. 
Franc. p. 131 : « Quando à transmarinis par- 
tibus discessi, etîn Angliam veni, assensu 
et licentid vesträ à vobis discessi, lotam- 
que lerram meam transmarinam vobis tam- 
quam domino in custodiam tradidi, bonæ- 
que fidei vestræ commendavi, el vos eam 
amicabiliter gratià vesträ recepistis. Sed 
tamen Comites de Alvernia homines meos, 
quia ipsos vobis forisfecisse dicilis, cm 
tamen de habendo eos ad justitiam minimè 
defecerim, sicut vobis placuit, cepistis ; 
et cùm baillivos meos super hoc requisi- 
visselis, tpsi minimè vobis defecerunt, sicul 
asserunt. Benivolentiam  ilaque ‘vestram 
atlentiùs rogo, quatinus, quia nec ego defeci, 
nec baillivi, prœædictos homines meos, si 
placet,mihi reddatis, vel saltim recredatis : 
et ego habebo eos ad justitiam, sicut 
» debuero, et faciam quidquid debuero 
» sicut domino etc.» Verùm Reges nostri 
nullos agnoscebant intermedios illarum eccle- 
siarum dominos, quarum tulela ‘ad ipsos 
respiciebat, suique muneris esse arbitrabantur 
injurias per se vindicare, si quæ inferrentur 
eisdem. Ad vicecomites Podemniacenses quod 
spectat, legimus injudiciali placito anni1171, 
eos armorum vi coactos composifionem. pacis 
cum Anicienst episcopo in Regis curia fecisse. 
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» Tandem in præsentiam nostram apud Salviniacum prædictus Aniciensis episcopus et vicecomes 
» Armannus cum filiis sujs convenientes, compositionem pacis fecerunt, per manum nostram. » 
Quin etiam mox videbimus. ipsos. Alverniæ. Comites, invito Angliæ Rege, sese arbitrio curiæ 


Francicæ submittentes. . . 

39, L'historien de Vézelai rapporte, sous l’an- 
née 1166, que Louis-le-Jeune porta la guerre dans 
le Châlonois, pour punir le jeune Comte de Chà- 
Jons des meurtres qu’il avoit' commis sur les habi- 
tans. de Cluni. Ils’empara de ses châteaux et forte- 

Tome XIV, 


39. « Ludovicus, inquit historicus Vizelia- 
» censis adan.4166,movilexercitumadversùs 
» Guillelmum Comitem Cabilonensen, prop- 
» ter pessimam .stragem. quam Guillelmus 
» filius ejus exercueral super Cluniacenses.…. 


8 


Ibid. p.130. 


T. XIV, 
p. 466. 


T.XII,p.342. 
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Movens ergo Rex exercitum, occupavil 
castella et munitiones ejus, et ipsam urbem 
Cabilonensem , omnemque terram tllius 
usque ad fluvium Ararim, quam devasta- 
tam tradidit in manu Hugonis Ducis Bur- 
gundiæ et Guillelmi Comitis Nivernis , 
quoadusque puer ipse qui causa malorum 
eæstiterat, venit Vizeliacum ante fasiem 
Regis cum matre sua, et prout  potuit, 
satisfecit. » Dum sederet Reæ Cabiloni, 
omnes i:lius terræ principes ad subeundum 
curiæ suæ judicium submonuisse fertur. Per- 
venit ad nos ediclum quo pleæœus fuit Gerardus 
Comes Matisconensis : cujus quidem edicti 
referre juvat initium, ul intelligatur quantèm 
Jam lum invaluisset Regis in vassallos auc- 
torilas. « Ego Ludovicus, Dei gratiâ, Fran- 
» corum Rex. Per longam Regum absentiam 
sine disciplina et freno justi regiminis longo 
tempore dissoluta fuit terra Burgundiæ, et 
tllis qui in terra erant alicujus potentiæ 
licuit impunè et inter se decertare, et pau- 
peresopprimere, etecclesiarumbonavastare. 
Nos propter tantam indignati malitiam, 
el zelo Dei commoti, terram Burgundiæ 
cum copiis regni intravimus, oblentu fa- 
ciendi vindictas et reformandi pacem in 
pairia. Notum ilaque facimus universis 
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40. Non dubitamus autem quin aliis edic- 
tis à Rege cautum fuerit paci provinciæ disso- 
lutis molibus -quassatæ. Aded turbatus erat 
tllis in parlibus reipublicæ status, ut cùm 
proceres quidam cogitarent transferre se in 
clientelam Imperatoris Germanorum , tan- 
tèm à Rege Franciæ non defecerint. Testu- 
tum istud facit Guigo IIT Comes Forensis 
ad Regem Ludovicum scribens, epistolâ apud 
Chesn.t. IV Rer. Franc. p. 708; testatur 
et Alexander III Papa, epist. 153, ibid. 
P. 622 ; lestatur etiam Renaldus de Balgiaco, 
Bressensis dominus, qui, ut Regis auæilio se 
- ab hostibus lueretur, ejus se clientelæ subji- 
cere sponte delegit, Ludovico scribens in hæc 
verba, ibid, p.107 : « Placeat itaque digni- 
lali vestræ in partibus nostris ventre, quia 
valde necessarius est adventus vester lam 
ecclesiis quâm mihi. El ne vos retardent 
expensæ, quia plenè vobis pro voluntate 
vestra reshituam, el omnia castella mea, 
» quæ à nullo teneo, à vobis accipiam, et 
» tam ego quâm omnia mea vestra erunt.r 

M. Anno 1167, cüm Guillelmus VIII 
Comes Alverniæ , qui fratris sui filium pa- 
ternæ hæreditatis maximä parte spoliaverat, a 
Rege Anglorum  defecisset et fidem suam 
Regi Francorum obligasset, orta est de domi- 
nio in Alverniam contentio inter Henricum 
Angliæ Regem et Regem Francorum, prout 
narrat Robertus de Monte. « Henricus, in- 
» quil, post Pascha duæit exercitum in Arver- 
» nicum pagum, et vastavit terram Guillelmi 
» Comitis, quia datä fide pepigerat stare 
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-resses, de la ville de Châlons et de tout le pays, 


là 


qu’il donna à garder, après y avoir fait le dégât, 
à Hugues, Duc de Bourgogne, et à Guillaume, 
Comte de Nevers, jusqu’à ce que le jeune homme 
qui étoit la cause de tous ces malheurs, vint faire 
satisfaction au Roi du mieux qu’il put. Pendant que 
le Roi étoit à Châlons pour cette affaire, il cita, à ce 
qu’on dit, tous les seigneurs du pays à compa- 
roître à sa cour. On nous a conservé l'arrêt qui fut 
rendu contre Gérard, Comte de Mâcon ; nous allons 
en rapporter le commencement, pour prouver com- 
bien l'autorité du Roi sur ses vassaux étoit déès- 
lors affermie : « Louis, par la grâce de Dieu, Roi 
» des François. Considérant que, par l'éloignement 
des Rois; la Bourgogne a été long-temps sans frein 
» et sans discipline, et que ceux qui, dans ce pays, 
» exerçoient quelque autorité, ont pu se faire im- 
» punément la guerre, opprimer les pauvres et 
» dévaster les biens des églises: c’est pourquoi, 
» animés du zèle de Dieu, nous sommes entrés en 
» Bourgogne avec les forces du royaume, pour 
» punir les coupables et rétablir la paix. Nous fai- 
» sons donc savoir à tous présens et à venir, que, 
» tenant notre cour à Châlons, pour connoître des 
» 
» 


= 


causes diverses qui s’élotent élevées, et faisant droit 
aux plaintes de l’église de Mâcon contre le Comte 


» Gérard de Viennoïs, etc. » 
X 


præsentibus et futuris, quôd cùm sederemus Cabilonis ad judicandum super negotiis, et ad cognos- 
cendum causas diversas , inter alia audivimus querelam ecclesiæ Malisconensis contra Comitem 
Girardum Viennensem etc.» Apud Marten. t. I Ampliss. Collect. col. 875. 


40. Nous ne doutons point que le Roi n'ait 
rendu encore d’autres arrêts pour rétablir la tran- 
quillité dans une province qui étoit en proie à des 
troubles extraordinaires. Ils étoient au point, que la 
plupart des barons songeoient à se détacher de la 
France pour reconnoitre la suzeraineté de l’'Empe- 
reur. C’est ce qu'’atteste, dans une lettre à Louis- 
le-Jeune, Guigues IIl, Comte de Forez (voyez 
Duchesne, t. IV, p. 708); c'est encore ce qu'on 
voit dans une lettre du Pape Alexandre II (ibid. 
p. 622), et encore plus dans une autre de Renaud 
de Baugé, seigneur de Bresse, dans laquelle, écri- 
vant à Louis-le-Jeune (ibid. p. 707), il lui offre 
de se rendre son vassal, s’il veut lui prêter main- 
forte contre ses ennernis. « Venez, lui dit-il, 
» dans ce pays, parce que votre présence est 
» extrêmement nécessaire, soit aux églises, soit à 
» moi Ne craignez (ee la dépense, parce que 
* je vous rendrai à volonté tout ce que vous aurez 
» dépensé: je recevrai de vous tous mes châteaux, 
» quine relèvent de personne ;en un mot, tout ce 
» que j'ai sera à votre disposition. » 


41. Robert, abbé du Mont-Saint-Michel, ra- 
conte, sous l’an 4167, le différent qui s’éleva entre 
le Roi de France et Henri IL d'Angleterre, au sujet 
du haut domaine de l’Auvergne. « Henri, dit-il, 
» porta la guerre en Auvergne après les fêtes de 
» Pâques, et fit le dégât sur les terres du Comte 
» Guillaume VIII, parce qu'il avoit promis de ré- 
» pondre en justice, devant la cour du Roi d’An- 
» gleterre, aux plaintes de Guillaume son neveu, 
» qu'il avoit dépouillé d’une portion de son héri- 
» tage. Mais le fourbe, comptant pour rien la 
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» parole qu’il avoit donnée, s’étoit tourné du côté, 
» du Roi de France, et avoit semé la discorde entre 
» les deux Rois. » On voitici combien Louis étoit 
attentif à saisir les occasions d'étendre son domaine. 
Cependant il faut convenir que le droit de suzerai- 
neté qu’il s’arrogeoit sur l'Auvergne, étoit encore 
contesté en 1177. Benoît de Péterborough rap- 
porte qu'à cette année, après la Saint-Martin, les 
Rois de France et d'Angleterre eurent une confé- 
rence à Graçai, au sujet des prétentions respectives 
es avoient l’un et l’autre sur l'Auvergne. Le Roi 
‘Angleterre fit venir les Comtes et les barons du 
pays, pour savoir d’eux quels avoient été les draits de 
ses prédécesseurs Ducs d’Aquitainesur l'Auvergne; 
et il fut répondu que, de toute ancienneté, l’Au- 
vergne toute entière PRO R ons Ducs d’Aqui- 
taine, excepté l'évêché de Clermont, auquel le Roi 
de France avoit le droit de nommer. Mais le Roi 
de France ne voulut pas s’en rapporter à leur décision. 


1j 


» justitiæ in præsentia domini Regis nepott 


» suo, quem eæhæredaverat, juniori videlicet 
» Comili Arvernensi : sed inveleratus ille 
» dierum malorum, ruplà fide, transtulit se 
» ad Regem Francorum, et seminavit discor- 
» dias inter illos. » Ubi vides quanté Ludo- 
vicus alacritate occasiones captaret extendendi 
dominti. Verüm, ut fateamur quod res est, 
jus tllud primarium quod sibi arrogabat in 
Alvernos, anno adhuc 1177 erat controver- 
sum. Nam, lesle Benedicto Petroburgen si « eo 
» anno post festum S. Martini, ipse [Reæ 
» Angliæ] el Rex Franciæ convenerunt apud 
» Grassay, colloquium habituri de controver- 
» Stis quæ verlebantur inler eos de terris et 
» divisis Alverniæ. In quo colloquio, convo- 
» calis Comitibus et baronibus Alverniæ, 
» Rex Angliæ, volens per omnia certificari 
» de jure suo, quæsivil ab eis quod jus præ- 
» decessores sui , scilicet Duces Aquitaniæ, 


» habebant in Alvernia ; et responderunt totam Alverniam de antiquo jure pertinere ad dominium 
» Ducis Aquitaniæ, eæcepto Episcopatu [ Claromontensi] , quem dicebant pertinere ad donationem 
» Regis Franciæ.. Sed Ludovicus Rex Franciæ noluit consentire huic definitioni, etc. » 


42. L'an 1169, nouvelle expédition de Louis- 
le-Jeune contre le vicomte de Polignac, pour la 
défense de l’église du Puy. Il nous apprend lui- 
même ce qui se passa en celte occasion, dans un 
arrêt de 1171, que nous donnons après Baluze. 
Il arriva, dit-il, que nous allâmes en Auvergne, 
à la tête d’une armée, pour ce sujet et autres qui 
intéressoient le royaume, et nous fimes le siège 
de Nonette. L'évêque et le vicomte jugèrentà pro- 
pos de venir en notre présence, pour rétablir, 
par notre entremise, la paix qui avoit été tant 
de fois violée. Ayant donc tenu plusieurs confé- 
rences en présence des officiers de notre palais, 
soit pour connoîitre les griefs dont se plaignoit 
l'évêque, soit pour décérner, selon la jurispru- 
dence de notre cour, les peines que le vicomte avoit 
encourues envers nous par sa désobéissance ; le 
vicomte Pons et son fils Eraclius se mirent d'eux- 
mêmes et sans réserve à notre disposition, pour 
» faire sans restriction tout ce qu’il nous plairoit 
» d'ordonner. (Suit l'énumération des griefs de 
l'évêque ; après quoi l'arrêt continue.) « Le vicomte 
» Pons n'ayant pu rien opposer aux allégations de 
l’évêque qui étoient connues de tout le monde, 
il se trouva convaincu à nos yeux età ceux de notre 
cour. C’est pourquoi le Comte Thibaud, après la 
délibération du conseil, prononça devant tout le 
monde, en présence de lévéque et du vicomte, 
la sentence qui condamnoit le vicomte à toutes les 
peines auxquelles il s’étoit soumis autrefois, s'il 
» manquoit à ses engagemens, et donna gain de 

à l’évêque et à l’église du Puy. Quant au 
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cause à 
délit public dont le vicomte s’étoit rendu coupable 
envers l'Etat, il fut dit dans la sentence qu’il étoit 
déchu de tous ses fiefs par forfaiture, et qu’il devoit 
étre à la merci du Roi jusques à satisfaction pleine 
et entière. Le vicomte aima mieux se constituer 
prisonnier avec son fils, que de mettre à exécution 
une sentence dont il lui étoit difficile de remplir 


» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» les dispositions. » 


42. Anno 1169, novam exæpeditionem fecit 
Ludovicus ad domandam recidivam proter- 
viam vicecomitis Podeniniacensis, et finem 
imponendum dissidiisquæ illi erant cum eccle- 


T. XH,p.1 73. 


sia Podiensi. In ea expeditione quid egerit 


docet nos ipse in instrumento an. 1171 post 
Baluzium à nobis edilo. « Contigit nos, inquil, 
» in Alverniam propter has et alias regni 
» causas Cum exercilu venisse, el castrum 
» Nonetlæ obsedisse. Placuit tunc tam epis- 
» copo quam vicecomiti Ponlio ante præsen- 
» liam nostram ventre, el de pace lolies 
» violata iterum per manum nostram refor- 
» manda tractare. Multis proinde ac variis 
» tractatibus coram proceribus palatii nos- 
» tri priüs habitis,.…. ul juxta coynitionem 
» nostram de illis omnibus episcopo, et nobis 
» de his quæ adversùs nos deliquerat, secun- 
» düm justitiam nostram et judicium nos- 
» trum plenariè satisfacerel, poteslali nostræ 
» ad omnem voluntalem nostram, omni con- 
» dilione amotâ, seipsum idem Pontius et 
» filium suum Eraclium sponte, nullo co- 
» genle, supposuit et personaliter tradidil. » 
Narrat deinde damna et gravamina quæ 
episcopus illata sibi fuisse edisseruerat, et 
subdit : « Quæ cùm vicecomes Pontius, quo- 
» niam noloria erant, inficiari non possel, 
» tam nobis quäm toli curiæ nostræ certa 
» facta sunt et manifesta. Eapropter con- 
» silio cum proceribus palatii nostri habito, 
» eæ mandalo nostro Comes Theobaldus 
» coram omnibus, præsenle episcopo el vice- 
» comile, el his qui cum eis erant, diffinili- 
» vam proferens sententiam, in omnibus supra 
» memoralis pœnis el incurrimentis , quæ 
» idem vicecomes ecclesiæ Aniciensi pro pactis 
» el composilionibus supradiclis firmiter et 
» tilibatè observandis constituerat et jurave- 
» ral, ipsum condemnavil, et ea episcopo et 
» ecclesiæ Aniciensi adjudicavit. Addidit 


» eliam în senlentia illa, quia pro offensis illis quas nobis et regno nostro intulerat, quidquid in feodo 
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» à nobis habebat forisfecerat etin manu etin voluntate nostra esse debebat, donec'secundtim 
» beneplacitum nostrum nobis satisfaceret. Hæœc omniq per diffinitivam señtentiam prolata, cùm 
» prœdicius vicecomes execuliont, quia difficilia sibi erant, non mandaret , in capliône nostra cum 
» filio suo Eraclio' est relentus, et in ea di detentus etc.» | 


48. Neque silentio prætereundum est recu- 


Peraiorium judicium,' quo Rex Ludovicus , 


éodem aänno 1171, litem diremit inter cano- 
nicos, S. Vincentii Cabilonensis et Joceran- 
num Grossum de Branciduno di. agitatam, 
quæ Cabilonensem ‘ecclesiam graviter afflige- 
bat. Est aulem ejusmodi : x Ludovicus, Dei 
» graliä, Francorum Reæ, amicis el fidéli- 
» bussuis, Wallero venerabili decano et toti 
» ecclesiæ Cabilonensi, salutem.'Fidelis nos- 
» ter Jocerannus Grogjsus in villis vestris 
» Rocheta et Boyaco, et in appenditiis, cla- 
» mabat jure hæreditario advocationem ét 
» custodiam. Vobis autem contradicentibus, 
» diù agitatum est verbum in curia nostra. 
» Etcùm tandem juxta Matisconem in cas- 
» (ris essemus, magnâ parte capituli vestri, el 
» decano vestro, et ipso Joceranno, stantibus 
» in præsenlia nostra, secundüm quod res 
» tractatæ sunt in curia nostra, el lileræ 
» nostræ quas écinde habetis lestantur, ad- 
»_ judicavimus vobis per judicium curiænostræ 
» possessionem el saisinam tolius querelæ, 
» donec eam Jocerannus legitimè. deraliona- 
» veril in curia nostra. Interim autem præ- 
» cipimus quèd saisinam in pace lenealis, 
» prohibentes ne Jocerannus, aut aliquis ex 


43. Nous ne‘ devons pas passer sous silence un 
autre jugement provisionnel, qui fut rendu la même 
année 1171, par Louis-le-Jeuhe, en faveur des 
chanoines de S. Vincent de Chälons-sur-Saone, 
dans un procès qu'ils avoient avec Joceran-le-Gros, 
seigneur de Brancion, et qui étoit très-préjudi= 
ciable à leur église. Le voici : « Louis, par la grâce 
» de Dieu, Roi des François, à ses amis et féaux 
Wautier, doyen, et à l’église de Châlons, salut. 
Notre féal Joceran:le-Gros réclamoit, à titre 
d'héritage, l'avouérie avec Îe droit de garde dans 
vos'terres de la Rochette et de Boyac, et dans 
leurs dépendances. Çetie prétention a été long- 
temps contestée par vous. dans notre cour. Enfin, 
étant campés près de Mâcon, le plus grand 
nombre des chanoines s’est présenté à nous avec 
le doyen et ledit Joceran; et nous, d'après l'ins- 
truction de l'affaire, qui avoit été faite en notre cour, 
et dont vous produisez les actes, nous vous avons 
mis en possession et saisine des objets contestés, 
Jusqu'à ce qué Joceran ait prouvé son droit dans 
notre cour, lui faisant défenses dè vous troubler 
dans votre possession, soit par lui, soit par des 
| Personnes interposées. Donné à Tournus, par les 
mains d'Hugues, chancelier, l’an du’ Verbe in- 
‘carné 1174. » | 
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» parte sua, in eas villas manus miltére præsumat. Dalum per manus Hugonis cancellarii : 


» anno Verbi incarnali 1174, apud Trenorchium.» 


LA. Hæc exempla congessimus, ut intel- 
ligatur quatenus extenderetur, sæculo xn, 
Regum nostrorum in vassallos auctoritas, eos- 
que præripere solilos fuisse cognitionem ne- 
gotiorüm eliam vavassorum, præseriim cùm 
de bonts et pace ecclesiarum agebatur : tunc 
enim armorum vi cogebant dissidentes arbitrio 
suo siare, nequicquam reclumantibus dominis 
superioribus ; et merilù quidem, lum quia 
omnium penè ecclesiarum tutela ipsis erat 
demandala, tum quia præciput illorum mu- 
neris eral regni pacem integram inviolatam- 
que præstare. Quapropter vidimus suprà Re- 
gem Ludovicum anno 1466 terram Burgundiæ 
cum copiis regni intrasse, obtentu faciendi 
vindictas et reformandi pacem in patria. 
Uno verbo, episcopalium ecclesiarum et alia- 
rum quæ sub tuiela Regis erant causæ haud 
minds ad coynitionem regiæ curiæ pertine- 
bant, quâm causæ baronum qui non dlium 
prœter Regem superiorem dominum agnosce- 
bant. In cujus assertionis confirmationem has 
Ludovici VII literas pro Brivatensi S. Ju- 
liani monasterio, anno 1138 datas, adduci- 
mus : « Nullus judeæ publicus, nulla cujuslibet 
» judicialis potestdlis persona aliquém . dis- 
, tringere,.…. seu aliquid. qüod ad publivam 
» districtionem pertineal, agere aul'tnférre 
» præsumal ; sed, remotà procul, ut dicimus, 
»._omnisæculari vel judiciwrié potestate, liceat 
» “eis, qualemcumque' sibi su4 sponte elegerint 
» 


advocatum ‘hüdere, ‘ipsumque advocatum 


44. Nous avons recueilli ces exemples que nous 
venons de rapporter, pour prouver jusqu'où s'éten- 
doit, au x1r.° siècle, l'autorité des Rois et de la cour 
féodale sur les vassaux. On y voit qu'ils saisis- 
soient par prévention la connoissance des äffaires 
même des arrière-vassaux, lorsque le bien des 
églises et la paix du royaume étoient compromis : 
car alors ils forçoient les dissidens à s’en rappor- 
ter à leur décision, sans égard aux réclamations 
des seigneurs immédiats ; et ils le devoient, soit à 
titre de défenseurs de presque toutes les églises, 
Soit pour mairitenir la paix dans le royaume, C'est 
pourquoi nous avons vu plus haut Louis-le-Jeune 
déclarer, en 1166, qu’il entroit en Bourgogne avec 
les forces de PEtat, pour venger les torts faits aug 
églises et rétablir la ‘paix dans le pays. En un mot, 
les causes des églises qui'étoient sous la protection 
du Roi, n’étoient pas moins de leur ressort que 
celles des barons immédiats. Nous n’en apporte- 
rons pas d'autre preuve que celle qui résulte des 
lettres de Louis VIT, données, l’an 1138, en faveur 
du monastère de S. Julien de Brioude, « Nous 
» défendons, est-il. dit, à tout juge public, et 
» à toute autre personne constituée en dignité, 
» d'exercer aucune juridiction ou contrainte dans 
» les tèrres du monastère ; mais il sera libre aux 
»’ religieux de’ Brioude de se choisir, à l'exclusion 
».dë touté autre puissance séculière ou judiciaire, 
» comme nous l'avons dit, un avoué, /equel .ne 
» pourra étre pris à partie que devant le Comte de notre 


.» Palais, . afin que ledit monastère de S. Julien 


» puisse jouir, sans inquiétude et sans retard, du 
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; bienfait e notre concession. . C'est pour cette | 
.» vel in tortum millere: sed nostro coram 


rdisou que les églises et les monastères s’empres- 
soient de se mettre sous la protection du Roi, 
comme nous le verrons dans le paragraphe suivant. 


, 


li 
» nEMO præsumai temerario ausu.distringere 
» Comite palatii res, jam. prælibati monas- 


.» tri, videlicel.S. Juliani, .absque alicujus 
» inguteludine vel morarum dilatione liceut 


1 inquirere, el jamdictis clericis supra teotu nostræ donationis vivere etc, » Ex memoriali À cameræ 
cowputorum Paris. fol. 39. Hinc est qud ecclesiæ ac monasteria certalimsub regia proteçtiane defendi 


expetèrent, prout in sequenli paragrapho dicetur. 
AT | 


Comment, en vertu du droit de Régale sur les Eglises, 
nos Rois réussirent à étendre leur domination au- 
delà des bornes de leur domaine. ns 

45. Nous entendons sous le nom de régale. les 

droits fiscaux que le Roi, ou les seigneurs à qui ce 

droit appartenoit, étaient dans l’usage de percevoir 
sur les églises pendant le temps qu’elles étoient sans 
pasteurs. Nous avons déjà vu plus haut que ces 
droits formoient une branche des revenus de la 
couronne. En.effet, les biens des églises étoient 
assujettis aux mêmes devoirs que les bénéfices ou 
fefs militaires, et retournoient, comme , ceux-ci, 
dans lés mains du suzerain, jusqu’à ce que, par 
une nouvelle investiture, le titulaire décédé füt 
remplacé par un autre. Ce droit de régale n’étoit 
donc qu’une émanation du droit de donner l'in- 
vestiture, ‘ou plutôt c'étoit le droit d'investiture 
lui-même, tel qu’il avoit été réglé en 1123, après 

de longues contestations entre le Pape Calixte II 

et l'Empereur Henri V, Ce. droit donnoit aux, Rois 

une grande influence dans les élections .des préla- 
tures, auxquelles.on ne,pouvoit procéder sans leur 
consentement, et qu'ils ftoient en droit d'admettre 

u de rejeter, lorsqu'elles étoient faites, comme cela 

arriyh. à celle de Suger pour l’abbaye de $. Denis. 

« Le Roi, dit-il, qui n’avoit pas été consulté avant 

» l'élection, reçut fort mal les religieux et les nobles 

» qui étoient venus à Orléans lui en présenter 

» l'acte pour avoir son consentement ; et après les 

» avoir accablés de reproches, il les avoit fait en- 

» fermer au château. » 


LE 
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46. Nous avons dit encore.que les causes des 
églises qui dépendoient immédiatement du Roi, 
n'étoient pas moins du ressort de.la cour féodale 
que celles des barons immédiats de la couronne, et 
que . cette mesure étoit nécessaire pour maintenir 
la paix et la tranquillité: dans le royaume. Cepen- 
dant la condition de toutes les églises n’étoit pas.la 
même :.les unes étoient sôus la dépendance des 
hauts barons, en tout ou en partie; les autres 
étoient, entièremeut sous la protection du Roi. Il 
importait donc au bien de l'Etat que le droit du 
Roi s'étendit le plus possible sur les églises ;et c'est 
à, quoi tendirent tous les efforts des Capétiens, 
comrne nous allons le prouver en consultant les 


rcevoit les régales.vers 1330, commeilsuit: , 
es Te on d'apres Lee doénans de k 
» chambre, est dans l'usage de percevoir les régalgs 
» vacantes dans les provinces et les diocèses qui 
» suivent : | | | 


\ 


Re 
CO 
Vi Regaliæ in Ecclesiaäs quantüm profe- 
‘cerint Reges ‘ad dilatandum imperium 
extra proprium dominium. 
. 45. .Nomine regaliæ intelligimus jura 
fiscalia quæ in ecclesiis. pastore viduatis 
eæercere solebant Reges, vel domini superiores 
.quibus jura tlla competebant. Diximus suprà 
inler proventus regios compulata semper, fusse 
emolumenta è vacantibus ecclesiis provenientia. 
Quoad lemporalig  siquidem, bona, tisdem 
abnoæia erant obsequiis prædia ecclesiarum, 
quibus beneficia seu feuda mililaria ; ideoque, 
etlinclis personis ecclesiasticis, ad dominum 
superiorem redibant bona illa tlemporalia, 
donec ala tisdem investiretur persona. Unde 
regaliam à jure investiendi electas personas 
emanasse censemus, vel poliùs ipsum esse jus 
inveslituræ , quale post longas contentiones 
anno. demum 1123 sancitum est inter Callis- 
tum 11. Papam el Henricum V Germanorum 
Amperalorem. Præcipuas laque vi regaliæ 
habebant Reges partes in prælatorum eleclio- 
ibus, quas absque venia ipsorum facere nefas 
era, factasque admitiere vel reprobare penes 
eorum. arbitrium fuisse lestatur Sugerius, de 
sua in abbatem S. Dionysii electione loquens. 
Sed quia inconsulto Rege factum fuerat, 
inquit, meliores et religiosiores fratrum, 
milites etiam. nobiliores, cùm .obtulissent 
domino Regi electionem, ut assensum pr®- 
beret, multis. affectos conviciis Aurelianis 
castello inclusit. nn 
"46. Dicimus aulem. suprà episcopalium 
ecclesiarum, et aliarum quæ non alio præter 
Regum abnoxiæ erant dominio,. causas non 
minds ad.regiæ curiæ cognilionem perlinuisse, 
quâm causas baronum qui non alium prœæter 
Regem superiorem dominum agnoscebant ; 
atque häc ratione paci.et tranquillilati regni 
consullum fuisse. Verùm non omnium pccle- 
siarum par eral conditio : aliæ :principibus 
baronibus ex loto veleæ parte obnoœüe erant, 
aliæ sub regia prolectione vigebant. Igilur ère 
fuit ut jus regium. in .ecclesias quäm maximè 
exlenderelur ; aique in .eum scopum lolo 
conamine collineasse Capetianos, nunc ex 
kistoriarum fonte prabandum aggredimur. 
..#T..Ex,breviculo quod. ex.memoriali ca- 
meræ compulorum Paris. signalo, Qui es 
in ceelis; fo/, 192, eruit Brussellus", is erat 
status.ecclesiarum Franciæannocirciler 1330: 
… € Daminus Rew, prout constat. per antique 
».scripla cameræ, consuevil. capere regalia, 
».Qüm vacaverint, in prauinciis et diocesibus 
» quæ sequuntur ; videlicel : 


th EE 1, 


Jus regaliæ, 
jus ipsum in- 
vestiendi. 


T.XII,p.48. 


Non omnium 
ecclesiarum 
par erat con- 

ditio. 


Breviculam 
ecclesiarum 
quæ Regi re- 
galiæ vi obno- 

xiæ erant. 
* Usage des 
fiefs, p. 292. 
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» In tota provincia Senonensi et ejus 
» suffraganeis, exceptà diocesi Autissiodo- 
» rensi, in qua decanus et capitulum dicun- 
» ur fecisse permutationem cum Rege. 

» ]n tota provincia Remensi, except 
» diocesi Cameracensi. 

» In tota provincia Bituricensi, exceptis 
» Lemovicensi, Caturcensi, Ruthenensi, 
» Albiensi, Mi matensi. 

» În tota provincia Turonensi, exceptis 
» Macloviensi, Trecorensi, Corisopitensi , 
»Briocensi, Venetensi, Nannetensi, Re- 
» donensi et Dolensi. 

» In provincia Burdegalensi, [Pictaven- 
» sis] solüm. Verumtamen in Pictavensi 
» computatum fuit anno (m) cccvi: sed 


.» Rex per literas præcepit totum reddi epis- 


» copo tunc, conditione habit, quia inqui- 
» reretur diligenter si prædecessores epis- 
» copi unquam fecissent homagium Regi ; 
» et si sic, quod recuperaretur super ipsum 


. >? episcopum quod ei fuerat restitutum. 


Inquiritur an 
Autissiod e- 
piscopatus ? 


T.XIHL, p.305. 


*1bid. p.301. 
An Carnoten- 
sis ? 


» In tota Normannia habet regale. 


» In provincia Auxitanensi et Arelatensi, 
» et per consequens in tota lingua Occi- 
» tana, nichil habet. » 

Is erut, sæculo xiv, ecclesiarum status 
ex hoc breviculo ; verëm non ita se res habebai 
sæculis x1 el x. Observandum autem est 
ministeriales ralionum, in hac ecclesiarum 
recensione, quæslus ex regalia provenientes 
potiùs atlendisse, quâm cœtera regalia- jura 
exinde manantia. Hinc prætermissæ ecclesiæ 
de quibus dicetur infra. Singula ilaque bre- 
viculi capita ad examen revoramus, ul intel- 
ligatur quantum incrementi sequenti sæculo 
accesseril juri regio. 

48. In tota provincia Senonensi et ejus 
suffraganeis, exceptà diocesi Autissiodo- 
rensi, in qua decanus et capitulum dicun- 
tur fecisse permutationem cum Rege. Anno 
scilicet1206, ut videre est apud Brussellum, 
p. 305. Anlea verû Regi Francorum obnoæius 
erat Aulissiodorensis episcopalus, prout disct- 
mus ex Aclis Autissiod. episcoporum.. Nam 
Guillelmus Tuctacensis, qui anno 1181 obiit, 
propè moriturus, « clericos cœpit cum lacry- 
» mis moncre el exhortart, ne inter eos dis- 
» cordiæ vel invidiæ, seu schismalis, pernicio- 
» sum îrreperel flagilium ; sed stalim, eo 
» sepulio, Regem adirent, obitum suum 
» nunciaturi, et debitam eligendi licentiam 
» ab eo petituri. » Custodia lamen rerum 
decedentium episcoporum penes Comiles erat 
Nivernenses, qui consuetudinem eæspoliandi 
domos eorum condonasse leguntur*. 

De regaiia Carnotensis episcopatäs contro- 
versia fuit. Theobaldus elenim Comes Cagnot. 
scripiis anno 1148 ad Sugerium regni adminis- 
trum literis, episl. inter Sugerianas 38 : « Vo- 
» bis notum fieri volo, inquit, quôd regale 
» Carnot. episcopatüs de Rege in feodum 
» teneo cum alto feodo meo, ila quôd, dece- 
» dente episcopo, regale episcopatüs meum 
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» Dans ioute la province de Sens et les évéchés 
» suffragans, à l'ewception de celui d’Auæerre, à 
» cause d’un échange qui a été fait avec le Roï par 
» le doyen et le chapitre. 

» Dans toule la province de Reims, excepté le 
» diocèse de Cambrai. 

» Dans toute la province de Bourges, eæcepté les 
» évéchés de Limoges, de Cahors, de Rodès, d'Albi, 
» et de Mende. 

» Dans toute la province de Tours, excepté les évé- 
» chés de Saint-Malo, de Tréguier, de Quimper, de 
» Saint-Brieuc, de Vannes, de Nantes, de Rennes 
» et de Dol. 

» Dans la province de Bordeaux, le Roi ne per- 
» çoilles régales que sur lPévéché de Poitiers. L'an 
» 1306, il fut fait compte de la régale de ce diocèse : 
» mais le Roi fil rendre à l’évêque la somme qu: avoit 
» été perçue, à condition qu'onvérifieroil soigneusement 
» sises prédécesseurs n'avoient pas fait quelquefois 
» hommage au Roi ;et si cela éloit, il fut décidé 
» qu'on reprendroit sur l’évêque la remise qui venoit 
» de lui étre faite. 

» Dans toute la Normandie la régale appartient 
» au Roi. 
» Dans les provinces d’Auch et d'Arles, et par con- 
séquent dans tout le Languedoc, le Roi n’a point 
de régale à percevoir. » , 
Tel étoit, d’après ce mémorial, l’état des églises 
au xv.° siécle ; mais il étoit bien différent aux 
siècles x1 et xu. Il faut observer qu'en faisant ce 
dénombrement, les officiers du domaine eurent 
plus d’égard aux droits utiles de la régale, qu'aux 
antres droits qui en dépendoient. De là les omissions 
dont nous parlerons ci-après. Nous allons donc exa- 
miner chaque article en particulier, afin qu’on puisse 
juger des accroissemens que reçut, ausiècle suivant, 
ce droit royal. 


48. Dans toute la province de Sens et les évéchés 
suffragans, à l'exception de celui d’ Auxerre, à cause 
d'un échange qui avoit élé fait avec le Roi par le 
doyen et le chapitre. Cet échange, dont on peut 
voir l'acte dans Brussel, p. 305, est de l’an 1206. 
Mais la preuve qu'auparavant l'évêché d’Auxerre 
étoit sous la dépendance des Rois de France, se 
trouve dans les Gestes des évêques d’Auxerre; on 
y lit que Guillaume de Touci, étant près de mou- 
rir,en 4181, recommanda soigneusement à ses clercs, 
pour prévenir les désordres, les jalousies ou les schismes 
qui aurotent pu s'élever après sa mort, de recourir sans 
délai au Roi, d’abord après sa sépulture, pour obtenir 
la permission d'élire un autre évêque à sa place. Ce- 
pendant la garde des biens des évêques décédés 
appartenoit aux Comtes de Nevers, puisqu'il est 
dit au même endroit qu'ils renoncèrent à la per- 
nicieuse coutume où ils étoient de se les appro- 
prier. 

Le droit de régale sur l’'évèché de Chartres étoit 
encore controversé du temps de l’abbé Suger. Le 
Comte Thibaud, dans la lettre 38, qu'il lui écrit 
comme au régent du royaume, lui annonce que 
la régale de l’évéché de Chartres faisoit partie du 
fief qu'il tenoit du Roi, et qu’il avoit droit d'en 
jouir, lorsque l’évêque venoit à mourir, jusqu’à ce 
que le siége fût rempli. En effet, c’est à ce titre 


nh. 
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que les Comtes de Chartres s’approprioient les 
effets des évêques après leur décès, comme on le 
voit dans les actes imprimés par D. Martene, 
Ampliss. Collect. t. I, col. 621 et 831. 


C'est encore à titre de fief que les Comtes de 
Champagne avoient la garde des églises situées 
dans l'étendue de leur domaine. Nous en avons la 
preuve dans les lettres de Louis IX, écrivant, en 
1233, à Thibaud ou à ses baillis et prévôts, pour 
leur signifier qu'il avoit reçu, selon l’usage, le ser- 
ment de fidélité de Nicolas, élu évêque de Troyes, 
et qu'il lui avoit rendu les régales de son église. Il 
leur ordonne, en conséquence, de le mettre en jouis- 
sance des mêmes régales : preuve qu’elles étoient 
entre leurs mains, et qu'ils en avoient la garde. 


49. Dans toute la province de Reims, eœcepté le 
diocèse de Cambrai. L'église de Cambrai est excep- 
tée, pre que le Cambresis étoit alors, comme 
dans les x1.° et xn.° siècles, sous la dépendance 
des Empereurs d'Allemagne. On auroit dû excepter 
également cette portion de la province de Reims 
qui étoit soumise aux Comtes de Flandre. Nous 
avons vu que Robert-le-Frison exerçoit avec tant 
de rigueur le droit de régale, qu’il ne permettoit à 
aucun clerc de disposer par testament, même de ses 
biens patrimoniaux. Quant à l’église de Tournai, 
comme, pendant l’espace de six cents ans, elle fut 
unie à l'évêché de Noyon, elle fut toujours sous la 
dépendance des Rois de France : c’est pourquoi ils 
s’opposèrent long-temps aux tentatives des clercs 
de Tournai pour faire rétablir chez eux la chaire 
épiscopale, comme nous l’apprenons d’Ives de 
Chartres, épit. 238, et d’Hériman de Tournai. 


50. Dans toule la province de Bourges, excepté 
les évéchés de Limoges, de Cahors, de Rodès, d'Albi, 
de Mende. Parce que ces évéchés, à l'exception 
de celui de Limoges, avoient été sous la dé- 
pendance des Comtes de Toulouse, qui avoient 
renoncé au droit de régale: nous en parlerons ci- 
après. Mais voici comment l'évêché de Mende 
étoit rentré auparavant, c’est-à-dire, l'an 1161, 
sous la domination des Rois de France. C’est l'é- 
vêque Aldebert qui nous l’apprend dans une lettre 
à Louis-le-Jeune. « Votre majesté, lui dit-il, n’a 
»> pas oublié avec quel dévouement, lorsque je 
» vivois en paix et qu'aucune hostilité ne me for- 
» çoitde recourir à vous, j'ai remis entre vos mains 
» ma personne et tout ce qui m'appartient, mon 
» évéché et même les terres de mon patrimoine, 
» et que je n'ai manqué à aucun des devoirs que 
». m’imposoit la fidélité que je vous ai jurée, etc. » 
Le Roi, dans un diplome qu'il lui accorda en ré- 
compense d’un dévouement aussi volontaire, s’ex- 
prime ainsi: « Il n’est pas de mémoire d'homme 
» qu’on ait vu un évêque du Gévaudan venir à la 
cour des Rois de France, mes prédécesseurs, se 
reconnoître leur vassal, et faire le serment de 
fidélité, parce que ce pays montueux et de diffi- 


non-seulement quant à la juridiction ecclésias- 
tique, mais même dans l'exercice du glaive ma- 
‘ tériel, lorsqu'il se trouvoit des coupables à punir. 


vs vs y v 


cile accès a toujoursété gouverné par les évêques, 


» proprium est, quousque alius substituatur. » 
Et quidèm eo nomine Comites Carnotenses 
decedentium res episcoporum pervadere solitos 
fuisse antiquitus, testantur instrumenta à Mar- 
tenio edila, 1. I Ampl. Coll. col. 621 et 831. 

Eûdem consueludine in ecclesias ditionis 
suæ uses fuisse Comiles Campaniæ, colli- 
gimus eæ literis Ludovict IX, anno 1233 
datis, quibus mandal Theobaldo Comiti, 
vel ballivis et præposilis ipsius : « Noverilis 
» quôd nos à dilecto et fideli nostro Nicho- 
» ao Trecensium eleclo fidelitatis recepimus, 
» sicut moris est, juramentum, el eidem 
» reddidimus regalia ecclesiæ Trecensis. Unde 
» vobis mandamus quatenus eadem regalia 
» deliberetis eidem. » Jgitur in manu Comi- 
tum Trecensium illa erant. 

49. In tota provincia Remensi, exceptà 
diocesi Cameracensi. Quia nimirum Came- 
racensis ecclesia, tunc ac sæculis x1 et xu, 
ditioni Imperaloris Germanorum  subdita 
erat. Verùm excipienda quoque fuisset illa 
provinciæ Remensis pars quæ Comitibus Flan- 
driæ subjiciebatur. Tantä quippe districtione 
jus regaliæ exsequebatur Roberlus Frisius, 
ul nulli clericorum licerettestamento res etiam 
patrimonii sui alicui transcribere. At Torna- 
censis ecclesia, quæ spatio sexæcentorum penè 
annorum Noviomensi episcopatut unila fuit, 
perinde ac Noviomensis sub tutela el defen- 
sione Regum Francorum perslitit. Hinc est 
quôd cùm clerici Tornacenses nihil non moli- 
rentur ul proprius sibi daretur episcopus, 
conatus eorum frustrarentur Reges Franciæ, 
proul intelligimus ex epistola Ivonis Carnot. 
238, ete Historia Herimanni Tornacensis. 

50. In tota provincia Bituricensi, excep- 
tis Lemovicensi,  Caturcensi, Ruthenensi, 
Albiensi, Mimatensi. Quia nempe episco- 
patus illi, excepto Lemovicensi, sub ditione 
Comitum Tolosæ, qui jure regaliæ se abdica- 
verant, olim constitissent : de quibus dicetur 
infra. Verüm hic in memoriam revocare juval 
quomodo Mimatensem episcopatum priùs, td 
est anno 1161, in manus Regis Francorum 
tradiderit Aldebertus episcopus, ex epistola 


quam recilat Chesnius 1. IV Rer. Franc. 


p. 651: « Meminit, ut credo, dignatio vestra, 
» tnquit Aldebertus, qu devotione, lempore 
» pacis meæ, quando hostis vel adversarius 
» nullomodo apparere ausus fuerat, me mea- 
» que, episcopatum, ferramque palernam, 
» tn manus. vestras bene fideliterque indidi, 
» et tpsam fidem sine aliqua reprehensione 
» servare sludui, » Rex autem, dato diplo- 
male, ipsi gratificans : « Longè est à memo- 
‘ria omnium mortalium, inquil, quèd ali- 
quis episcoporum Gaballorum ad curiam 
antecessorum nostrorum Francorum Regum 
veneril, el eorum subditionem noverit, sive 
fidelitatem eis feceril, quamvis tola terra 
tlla, difficilis aditu et montuosa, in poles- 
tale episcoporum semper exstileril, non 
tantèm ad faciendum ecclesiasticam cen- 
- suram, sed ad judicandum in gladio super 


Es ss Ss > 


An Trecensis? 


Brussel,p.310 


An ecclesiæ 
Flandriæ ? 


T. XIV, p.74 
et seq. 


T. XII, p. 


_ 404, et seqq. 


An Mima- 
tensis episco- 
‘patus ? 


Gall. Christ. 
t. I. pr. p.24. 


An Lemovi- 
censis ? 


Gall. Christ. 
t. II, ünstru- 
ment.col 113. 
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illos quos culpa sua monstrabat sic redar- 
guendos. Vir aulem illustris : jamdiclus 
Aldebertus episcopus, religiosè cogitans 
‘ materiules gladii justitias ad virgum regni 
perlinére, nostram serenilalem Parisius 
adit, el ibidein, in præsentia totius baro- 
niæ nostræ, cognovit episcopatum suum. 
dé corona regni nostri esse; el se nobis 
subdens, nobis et regno, cedebriter tacto 
Evangelio sacro, fidelitatem fecit. Quod 
sanè factum ad nullum detrimentum ct 
ad nullam prorsus privationem hactenus 
habitæ polestatis in posterum converti vo- 
lentes, notum facimus universis prœæsen- 
tibus et füturis, quôd ecclesiæ gloriosi mar- 
tyris Privali, el episcopis omnibus' véne- 
rabili amico nostro Aldeberto canonicè 
“succedentibus, totum Gaballoruni epis- 
copatum, cum regalibus ad nostram co- 
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auctoritate regià confirmamus elc. » 

Lemovicensis autem episcopatüs dispositio 
penes Aquitaniæ Duces erat, ex epëlola 
clericorum Lemovicensium ad W. Aquitaniæ 
Ducem circa an. 1060 scripta. Omnia nos- 
tra sunt tua, inquiunt 1lli; tu custos nostri 
es; mitte nobis ovium custodem, non de- 


‘ voratorem. Verüm, contra quâm scriplum 


An Bituri- 
censis ? 


T. XHI, p: 
144. 


An Claro- 
montensis ? 


Lbid. p.173. 


est in hoc breviculo, Baluzius invictè demons-. 
trat S. Ludovicum anno 1245 regalia acce- 
pisse de Lemovicensi episcopatu. Vide addi- 
tiones ad librum de Concordia sacerdotii. et 
imperti, col. 1321. 

Immo, de ipso Bituricensi episcopatu jus 
eral controversum nier Franciæ Regem et 
Aquitaniæ Ducem; nam, teste Benedicto Pe- 
troburgensi ad: annum 1170 : « Rex Angliæ 
» calumniatus est archiepiscopatum Bituri- 
» censem debere adjacere ducatui Aquita- 
» niæ; sed Rex Franciæ contradicebal: et sic 
» orté inter tllos gravi discordid, uterque illo- 
» rum Magnum congregavit exercilum elc. » 

De Claromontensi quoque ecclesia fuit inter 
eosdem Reges controversia. Qua de re vide 
literas capituli Claromontensis ad Ludovt- 
cum VII, apud Chesnium t. IV. ‘Rer. Franc. 
p. 671. Scribunt enim: « Jam quod regiæ 


1 


» dignitatis el de fisco Regis Francorum est, 


» Regis Anglorum feudum esse impudenter 
» asserunt [Arverniæ Comiles], adventum 
» vestrum ét prolectionem vestram nobis im- 
» properanles. » Verüm, cùm de eadem con- 
troversia habitum fuisset, anno 1177, inter 
eosdem Reges colloquium, et Rex Anglorum 
jus suum rescire voluissel a baronibus Arver- 
niæ; responderunt illi « lotam Alverniam 
» de antiquo jure pertinere ad dominium 
» Ducis Aquitaniæ, excepto episcopatu, 
». quem dicebant pertinere ad donationem 
» Regis Franciæ. Sed Lodovicus Rex Fran- 
» ciæ noluit consentire huïc definitiont. » * 
51. In tota provincia Turonensi, excep- 
tis Macloviensi, Trecorensi, Corisopitensi, 
Briocensi, Venetensi, Nannetensi, Redo- 
nensi et Dolensi. Qui nimtrum episcopatus 


» Maisil'illustre évêque Aldebert, convaincu que, 
» dans les principes de la religion, c’est au sceptre 
» royal qu'appartient le pouvoir du glaive, est venu 
» nous trouver à Paris; et là, en présence des ba- 
» rons, il a reconnu que son évéché dépendoit de la 
». couronne de France ;.et, se: mettant sous nôtre 
» obéissance et celle du royaume, il nous a pré- 
»' mis solennellement fidélité sur le saint évangile. 
» Or, ne vouläiit pas que cette démarche porte 
» aucun préjudice au pouvoir qu’il a exercé jusqu'à 
»" présent, nous faisons savoir à tous présens et à 
» venir, que nous accordons à l’église du glorieux 
» martyr S. Privat, à notre ami le vénérable Alde- 
» bert, et à ses successeurs légitimes, l’évéché de 
» Gévaudan, avec les droits régaliens qui appar- 
» tiennent à notre couronne, sans aucune exception, 
» pour en jouir à perpéluilé, sous notre prolection 
» royale, librement et sans trouble. » à 


ronam pertinentibus, ex integro concedimus, et ut liberè et quietè in perpetuum possideant , 


Quant à l’évèché de Limoges, nous voyons par 
une lettre du clergé de cette église, écrite vers 
l'an’1060, qu'il étoit à la disposition des Ducs 
d'Aquitaine. Toul ce que nous avons, disent-ils, vous 
appartient ; vous les notre gardien ; envoyez-nous un 
vrai pasteur, et non un loup qui dévore ses brebis. 
Cependant, quoi qu’en dise l’auteur du mémorial, 
Baluze prouve victorieusement, dans ses additions 
au livre de la Concorde du sacerdoce et de l’em- 
pire, col. 1321, que long-temps auparavant, 
en 1245, S. Louis avoit perçu les régales de l’évé- 
ché de Limoges. . 

: Ily aplus. Le droit même de régale sur l’église 
de Bourges étoit contesté au Roi de France par le 
Duc d’Aquitaine. Benoît de Péterborough raconte 
qu'en 1170 Henri II, Roi d'Angleterre, préten- 
doit que l'archevéché de Bourges étoit une dépen- 
dance du duché d’Aquitaine ; mais le Roi de France 
prétendoit le contraire, et cette contestation -fut le 
sujet d'une nouvelle guerre. 


‘Le Roi d’Angleterre formoit les mêmes préten- 
tions sur l'évêché de Clermont. Nous avons la lettre 
qu'écrivirent à ce sujét les chanoines à Louis VII. 
« Les comtes d'Auvergne, disent-ils, n’ont pas 
» honte de soutenir que notre église, qui appar- 
» tient à la dignité et au fisc des Rois de France, 
» est un fief du Roi d'Angleterre, et ils- nous re- 
» prochent l'expédition que . vous avez entreprise 
» pour venir à notre secours: » ‘Cependant lx 
même prétention du Roi d’Angleterré, en sa qua+, 
lité de Duc:d’Aquitaine, ayant été agitée, dans un 
congrès en 4177, il fut dit par les barons que 
l'Auvergne appartenoit de toute ancienneté au domaine 
des Ducs. d'Aquitaine, ewcepié l'évéché. de Clermont, 
auquel le Roi de France étoit en droit de: recomman- 
der: Benoît de Péterborough ajoute que le Roi de 
France, qui avoit des prétentions sur l'Auvergne, 
ne voulut pas s’en tenir à cette décision. | 


54. Dans toute la province de Tours, exceplé les 
évéchés de Saint-Malo, de: Tréguier, de Quimper, 
de Saint-Brieuc, de Vannes, de Nantes, de Rennes 
et de Dol. C'est-à-dire, excepté tous les évéchés de 
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la province de Bretagne, qui ne reconnoissoient 
pas d’autres souverains que les Ducs. Cependant, 
avant le règne de Philippe-Auguste, les Rois de 
France n’exerçoient pas même, sans restriction , le 
droit de régale sur les évèchés de Tours, d'Angers 
et du Mans, comme il résultera des documents que 
nous allons rapporter. 

Quant à archevache de Tours, nous lisons dans 
une notice que nous avons imprimée, que l'an 1081 
l'archevêque Raoul, fils de Fulchard, fut chassé de 
son siége par le roi Philippe I.*, pour cause de 

rjure, parce que, de concert avec les légats 

mat, évêque d'Oléron, et Hugues, évêque de 
Die, il cabaloit sourdement pour lui enlever les 
évéchés de sa province. C’est pourquoi, Raoul 
ayant été cité à la cour du Roi pour rendre raison 
de sa conduite, et n’ayant pas osé comparoître, 
Philippe donna ordre à Foulques, Comte d'Anjou 
et de Touraine, de saisir le temporel de l'évêché 
de Tours. La chronique de Tours dit plus laconi- 
quement la même chose, savoir , que l’archevéque 
Raoul, qu’elle appelle l'ennemi de Dieu, fut chassé 
de son siége par Foulques-le-Rechin, Comte d’An- 
jou, de l'exprès commandement de Philippe 1.*, Roi 


de France ; ce qui semble prouver que Philippe I.* . 


n’avoit sur l'évêché de Tours que le droit de sou- 
veraineté, et non celui de suzeraineté. Cependant 
il est dit dans les Actes des évêques du Mans, 
qu'en 1125, lorsqu'Hildebert fut mis sur le siége 
métropolitain de Tours, ce fut du consentement de 
Louis VI, Roi des François. Mais, à sa mort, il est 
dit que le Comte Geofroi Plantagenét exerça de 
grandes violences sur les chanoines, pour se rendre 


maitre de l'élection; et quoiqu'il y eût partage dans. 


les suffrages, néanmoins le parti du Comte l'em- 
porta, sans qu’il paroisse aucunement que la con- 
testation ait été portée à la connoissance du Roi 
de France. Néanmoins Robert du Mont rapporte 
qu’en 1167, il y eut contestation entre Louis VII, 
Roi de France, et Henri ll, Roi d'Angleterre, au 
sujet d’une collecte d'argent qui avoit été faite à 
Tours pour le secours des Chrétiens de la Terre- 
sainte. Le Roi d'Angleterre prétendoit que c’étoit 
par lui qu'elle devoit être envoyée, parce qu’elle 
avoit été faite dans son Comté. Le Roi de France 
prenons au contraire, qu'il avoit le droit de 
‘envoyer par ses députés, parce que l'église de 
Tours lui appartenoil. 


Ivij 


solis Brilanniæ Ducibus subditi erant. Verùm 
anle lempora Philippt Augusti, ner in ipsam 
Turonensem ecclesiam, nec in Andegavensem, 
nec in Cenomanensem, integra regaliæ jura 
exercebant Reges Franciæ, sed Comites An- 
degavenses , prout ex sequentibus elicimus 
documentis. 

De Turonensi quidem episcopatu hæc habet 
nolilia & nobis edita : « Anno ab incarnat. 
» Domini mLxxxt, ejectus fuit Radulfus 
» Fulchardi filius ab archiepiscopatu Turo- 
» nensis ecclesiæ, expellente eum Philippo 
» Rege Francorum, cui erat perjurus, quia 
» favebal Amalo et Hugoni Diensi episcopo, 
» legatis Romanæ ecclesiæ, qui regionis 


» suæ episcopatus auferre sibi subdolé mo- 


» Jiebantur. Quapropter prædictus Radulfus 
» ad curiam Regis ab tpso Rege fide ei 
» juramento conjuratus, ut de hac re justi- 
» liam sibi faceret, ire non est ausus : unde 
» Rex, contra eumir4 commotus, Fulconem 
» Andegavensium et Turonensium Comitem 
» fide et guramento monuit, ut omnia ad 
» Turonensem episcopatum pertinentia inva- 
» deret. » In chronico verd Turonensi, ejec- 
tus fuit Radulphus Dei inimicus à Fulcone 
Rechin Comite Andegavensi, de man- 
dato Philippi Regis Franciæ ; ew quo con- 
cludi posse videtur nihil in Tuvonensi epis- 
copalu, prœæter supremum Regis dominium, 
ad Philippum pertinuisse. Attamen in Actis 
Cenomanensium episcoporum legitur cap. 36, 
Hildebertum anno 1125 Guilleberto Turo- 
nensi metropolitano suffectum fuisse, conce- 
dente Ludovico Rege Francorum. Eo verd 
defuncto, « canonict ejusdem ecclesiæ, diù, 
» violentià GaufridiComitis, propriis sedi- 
n bus sunl eæpulsi. Cüm verd pontificem 
» deberent eligere, in partes divisi sunt,etc.» 
Quo ex contextu satis intelligitur Comites 
Andegavenses jus sibi vindicasse designandi 
illius ecclesiæ archiepiscopos. Nam ille pervi- 
cit, cui favebat Gaufridus, nec ullo apparet 
indicio controversiam illam ad Regem Fran- 
corum fuisse perlalam. Verumiamen suam 
esse Turonensem ecclesiam contendebat Ludo- 
vicus VII contra Henricum II Angliæ Re- 
gem, leste Roberto de Monte ad an. 1167, 


« ubi agens de collectione pecuniæ deferendæ 91 


» Jerusalem, quæ adunala fuerat Turonis, quam Rex Anglorum volebat mitiere per suos nuncios, 
» ulpole sumplam in suo comilatu, Rex aulem Francorum per suos, quia, inquit Robertus, ecclesia 


» Turonensis sua est. » 

Pour ce qui concerne l'évêché du Mans, nous trou- 
vons ans Le mêmes Actes plusieurs témoignages 
en faveur des Comtes d'Anjou et du Maine. Au 
chapitre 31, ilest dit que l'évêque Gervais, dans 
l'impuissance de défendre les droits de l'évêché 
contre le comte Bacon, soit par lui-même, soit 
avec le secours du Roi, pria Henri, qui régnoit 
pour lors en France, de céder à Geofroi Martel, 
Comte d’Anjou, l'évêché du Mans, pour le dé- 
fendre contre les entreprises du Comte du Maine, 
à condition qu'après sa mort, la garde de l'évêché 
retourneroit au Roi. L’auteur observe que cette 
mesure, loin d’être salutaire, devint funeste aux 


Tome XIV. 


De Cenomanensi episcopatu multa suppe- 
tunt eæ eisdem Actis lestimonia pro Comiti- 
bus Andegavensibus el Cenomanensibus. Cap. 
31, de Gervasio legitur : « Videns verd præ- 
» sul suum episcopalum nec per Regem, nec 
» per seipsum, à Baccone posse defendi, peti- 
» vit quiddam à Rege Henrico, (quod uti- 
» nam non pelissel !) scilicet ut dare episco- 
» patum Gaufrido Andegavorum Comiti, 
» solummodo dum viveret, ut liberiùs à Co- 
» mile Cenomannico illum defenderet ; illo 
» elenim morluo, in regiam manum rediret. 
» Quod factum versum est in malum etc. » 


An Turonen- 
sis ? 


T.XII, p.453. 


Ibid. p. 463. 


Ibid. p. 552. 


Ibid. p. 853. 


T. XUI, p. 
0. 


An Cenoma- 
nensis ? 


T. XI, p.135. 


T.XIU, p.542. 


Ibid. p. 545. 


Ibid. p. 532. 


Ibid. p. 583. 


An Andega- 
vensis ? 


An Picta- 
vensis ? 


Ivi 


Capite autem 34: « Hoellus electus Ceno- 
» manensis episcopus, propter contentio- 
» nem quæ inter Willelmum [Angliæ] 
» Regem et Fulconem Andegavensium 
» Comitem de eodem episcopatu exorta 
» erat, Turonis ordinari non potuit, sed 
» ordinalus est Rolomagi. » Et infrà : Cùm 
Cenomanenses sacramenta fidelitatis, quæ 
Roberto Comiti Normanniæ promiserant , 
pro nthilo reputassent, Hoellus se ad Rober- 
tum principem contulit. « Ipse autem Rotber- 
tus, ultra modum inertiæ et voiuptali dedi- 
» us, nthil dignum ratione respondens, quæ 
» Cenomanenses fecerant, non mullèm sibi 
» displicuisse monstravit. Non enim curare 
» videbatur, nisi ut episcopatus tantüm in 
» ejus dominio remaneret, etc. » Capite35, 
mit@ functo Hoello episcopo, anno 1097, 
» inter Regem Anglorum et Heliam Comi- 
» tem bellum gravissimum exortum est, pro- 
» eo scilicet quod idem Rex Cenoma- 
» nensem episcopatum calumniabatur, ideo 
» 
» 


ÿ 


que ordinationi episcopi moliebatur obsis- 
tere, etc.» Capile 36: Cüm Hildebertus, 


anno 1125, in Turonicam translatus fuissel 


metropolim , « Fulco Andegavorum Comes 
» episcopti nostri omnes lerras cum cœæleris 
» possessionibus, se relinquens , arripuit ; 
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évêques, qui n’eurent pas plus à se louer des Comtes 
d'Anjou que de ceux du Maine. Au chap. 34, on 
voit que Guillaume-le-Conquérant, Roi d’Angle- 
terre, et Foulques Rechin, Comte d'Anjou, se 
disputoient l'évêché du Mans; ce qui fut cause 
que l’évêque Hoël ne put être sacré à Tours,et qu'il 
le fut à Rouen. Après la mort du Roi Guillaume, 
les Manseaux s'étant détachés de la fidélité qu'ils 
avoient jurée à Robert, Duc de Normandie, l'é- 
vêque Hoël alla le trouver, et ne put en obtenir 
des secours contre les rebelles. 1! se mettoit peu en 
peine, dit l'historien, de ce qu’avoient fait les Man- 
seaux ; il n’attachoit d'importance qu’a la conservation 
de ses droits sur l'évéché. À la mort d’Hoël, arrivée 
en 14097, comme on le voit au chapitre 35, le Roi 
d'Angleterre et Hélie, Comte du Maine, se fai- 
soient la guerre à outrance, parce que le Roi pré- 
téndoit que l'évêché du Mans lui appartenoit, et 
qu'il n’approuvoit pas l’ordination de l’évêque Hil- 
debert. Celui-ci ayant été transféré, en 1125, sur le 
siége de Tours, Foulques-le-Jeune, comte d'Anjou, 
se saisit de tous les biens de l'évêché, dont il confia 
l'administration à ses officiers. Enfin, en 1136, 
après la mort de l’évêque Gui, Geofroi Plantagenêt 
voulut exiger de son successeur Hugues le serment 
de fidélité ; mais celui-ci le refusa, comme une ser- 
vitude déshonorante pour lui et pour son église. 


» famulos quidem suos ubique distribuit, qui fruges episcopi colligerent, et census cum cæteris reddi- 
» libus conservarent. » Demum cap. 37 : Defunctlo episcopo Guidone, anno 1136. Gaufridus Comes 
Andegavensis petit ab Hugone ejus successore , ut cum eo testimentum fidelitatis jurejurando 
firmaret et fœdere. « Quod videns esse servus Dei tam ad suum dedecus, quèm ad opprubrium 


» ecclesiæ, lamquam vir fortis animi audacter denegavil etc. » 


De Andegavensi episcopatu nullum occurrit 
monumentum quo probart possit jura regalia 
ad alios pertinuisse quâm Comiles Andega- 
venses ; forlassis quod eu de re nulla emersisset 
controversia. Verüm, postquam Andegaviam 
acquisivit Philippus Augustus, jura Comi- 
tum Andegavensium, ac deinde Angliæ Re- 
gum,in manusejus devenere, salvis quibusdam 
libertatibus quæ enunciantur in sacramento 
fidelitatis eidem exhibito anno 1223. Cùm 
autem in hoc instrumento declarentur quæ 
essent tunc jura regalia, illud hic integrum 
eæscribere visum est (a). 

52. In provincia Burdegalensi , [Picta- 
vensis episcopalus | solüm. Sic intelligendam 
esse eam locutionem censemus ex verbis quæ 
sequuntur : Verumtamen in Pictavensi com- 
putatum fuit, anno mcccvi; sed Rex 
per literas præcepit totum reddi episcopo 


{a) « 


Il n'y a aucun monument qui prouve que le 
droit de régale sur l'évêché d'Angers ait appartenu 
à d'autres qu'au Comte d’Anjou ; apparemment 
parce qu'il ne s’est élevé aucune contestation à ce 
sujet. Philippe-Auguste, devenu maître de la pro- 
vince, fit rentrer dans ses mains les droits qu’exer: 
çoient sur cette église les Comtes d'Anjou, qui 
furent depuis Rois d’Angleterre, sauf quelques 
immunités qui sont énoncées dans le serment de 
fidélité prêté par l'évêque en 1223. Cet acte, propre 
à faire connoître quels étoient alors les droits de 
régale, mérite d’être rapporté ici tout entier (a). 


52. Dans la province de Bordeaux, le Rot ne per- 
çoil des régales que sur l’évéché de Poitiers. C'est ainsi 
que nous croyons qu'il faut entendre le Mémorial, à 
cause de l'explication qui suit : L'an 1306, il fut fait 
compte de la régale de ce‘diocèse ; maïs le Roï fil rendre 
à l'évêque la somme qui avoit éléperrue, à condition 


Guillelmus, Dei gratié Andegavensis episcopus, universis præsentes literas inspecturis. Noverit universitas 
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vestra qnôd nos carissimo domino nostro Ludovico Dei gratiÂ illustri Regi Franciæ fecimus sacramentum fideli- 
tatis, sicut alii episcopi regni Franciæ ïpsi faciunt, Et ipse nobis recognovit, quôd non tenemur ire in 
exercitum aut equitatum cjus in propria persona, vel imittere aliquem ad sumptus nostros : net, occasione 
istius sacramenti fidelitatis , ullum onus aut gravamen imponctur nobis aut ecclesiæ nostræ; sed nos et cccle- 
six nostra manebimus in illis libertatibus quas habuimus tempore felicis memoriæ Philippi quondam Regis 
Franciæ, patris tui. ct Rezum Angliæ Henrici et Richardi. tem recognovit nobis , qudd cm electus Andega- 
vensis erit confirmatus à metropolitano , vel ab co qui potcstatem habebit confirmändi , ipse reddet ci regalia 
sua per nuncios patentes literas deferentès confirmationis ipsius. IÎpse autem electus tenebitur bonû fide adire 
dominum Regem, si fucrit in regno . infra xL dies post susceptionem regalium, et eidem fidelitatis sacra- 
mentum præstare; et si infra quadraginta dies ad dominum Regem , sicut dictum est, non venerit, dominus 
Rex poterit saisire regalia sua , et ea tam diù tenere, quousque Regi fidelitatem suam fecerit. Et sciendum 
quéd , si comitatus Andegavensis separetur à regno ; non tenemur facere Comiti Andegavensi hujusmodi 8a- 
cramentum. Actum anno Domini mccxx, mense novembri. s Æpud San-Marthanos in episcopis Andega- 


vensihus. 
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qu'on vérifieroil soigneusement si ses prédécesseurs 
n'avoient pas fait quelquefois hommage au Roi ; et 
si cela étoit, il fut décidé qu’on reprendroit sur l'évêque 
la remise qui venoil de lui étre faite. Pour entendre 
ceci, il faut se souvenir que Pbhilippe-Auguste, 
ayant confisqué, en 1203, le Poitou avec la Tou- 
raine, l’Anjoue et le Maine, voulut que le Poitou 
fût soumis aux lois de ces provinces, comme ne 
faisant plus partie de la province de Bordeaux, qui 
restoit aux Anglois ; car auparavant l’église de Poi- 
tiers partageoit l’exemption qui avoit été accordée 
en 1137, ou, selon l'opinion de M. de Marca, avoit 
été confirmée à cette province par Louis VII, 
dont, par So il n’est pas hors de propos 
de rapporter ici les lettres, quoiqu'elles aient déjà 
été publiées dans plusieurs livres (a). 

53. Dans toute la Normandie, le Roi perçoit la 
régale. Cela est vrai depuis la conquête de cette 
province par Philippe-Auguste ; mais auparavant 
toutes les églises sans exception étoient sous la 
dépendance des Ducs de Normandie. Nous ferions 
un volume, si nous voulions recueillir tous les té- 
moignages à l'appui de cette vérité. Brussel en a 
rassemblé un assez grand nombre. Nous n’en ci- 
terons que deux moins connus, tirés, l’un des lettres 
d’Arnoul de Lisieux, l’autre de celles de S. Thomas 
de Cantorbery. Le premier, étant accusé d'avoir 
dilapidé les biens de son église, avoue au Pape 
Lucius III, qu'au commencement de son pontifi- 
cat, il avoit soustrait du trésor de l’église sent 
marcs d'argent, pour retirer des mains du Comte 
d'Anjou, qui se portoit pour Duc de Normandie, 
et s’étoit rendu maître de Lisieux en 41141, les 
biens de l'évêché, dont il s’étoit emparé depuis 


deux ans et trois mois, parce qu'ayant été élu cano- . 


niquement, il avoit élé consacré sans son agrément. 
Selon S. Thomas de Cantorbery, Henri II, Roi 
d'Angleterre, fils du mème Comte d'Anjou, ne 
voulut pas permettre qu'Achard,abbé deS, Victor, 
fût ordonné évèque de Séez, parce que le Pape 
Adrien IV avoit confirmé son élection. Il consentit 
ensuite qu'il füt fait évêque d’Avranches, parce qu’il 
avoit été élu sans la participation du Pape. C’est 
ainsi, dit-il, que Froger fut intrus sur le siége de Séez, 
elnon élu. Maïs il est inutile de s'arrêter plus long- 
temps sur une chose qui ne souffre pas de difficulté, 


tunc, conditione habità quia inquireretur 
diligenter si prædecessores episcopi unquam 
fecissent homagium Regi; et si sic quod 
recuperaretur super ipsum episcopum quod 
ei fuerat restitutum. Quia cùm Philippus 
Augustus, anno 1203 , Pictaviam und cum 
Turonia, Andegavia et Cenomannia, fisco 
addiæisset, iisdem eam legibus , veluti à 
Burdegalensi provincia separatam, tleneri 
voluit : nam antea Piclavensis ecclesia 
eam immunilatem parlicipabat, quam Burde- 
galensi provinciæ concessit anno 1137, vel, 
ut eæistimat Petrus de..Marca , confirmavit 
Ludovicus VII ;cujus proinde literas, muliis 
Jam in libris elsi vulgatas, denuo repræsentare 
non erêl oliosum (a). 

53. In tota Normannia habet regale. 
Ab eo scilicet lempore quo Normanniam 


‘acquisivit Philippus Augustus ; num antea 


penes Normanniæ Duces erat omnium et sin- 
gularum ecclesiarum tllius provinciæ disposi- 
tio. Hujus consuetudinis si testimonia omnia 
colligere aggrederemur, ea justum volumen 
efficerent. Plura congessit Brussellus, quibus 
unum et allerum addemus minùs obuia ex 
epistolis Arnulphi Leæoriensis et S. Thomæ 
Cantuariensis petita. Prior apud Lucium III 
Papam accusatus, quôd ecclesiæ suæ bona 
dilapidasset : « De ipso autem thesauro, 
» inquil, utnthil subtraham, decem et septem 
» marcas în iniliomeæ promolionis assumpsi, 
» quia bona omnia episcopalia redimere de 
» manu Comilis Andegavensis [qui pro 
» Normanniæ Duce se gerens, anno 1141 
» Leæovias acquisierat] angebar, quæ mihi 
» ipse per duos annos el tres menses abslule- 
» ral, quia, electus canonicè, sine ipsius 
» designatione fueram consecratus. » De 
Henrico II Angliæ Rege, Gaufridi filio, 
hœc habet S. Thomas, lib. IV, epist. 14: 
« Achardus abbas S. Vicloris, electus in 
episcopum Sagiensem, quare non permissus 
est ordinart, quia electionem ejus confir- 
maveral summus pontifex Adrianus. Quare 
permisit Rex ut idem postmodum fieret 
episcopus Albrincensis, planè quia nullà 
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(a) « In nomine sanctæ et individuæ Trinitatis. Amen. Ego Ludovicus junior, magni Ludovici filius, Dei 
gratiâ Rex Franciæ et Dux Aquitanorum, tibi dilecto in Domino Gaufrido Burdegalensi archiepiscopo , cum 
suffraganeis episcopis , Raymundo Agennensi , Lamberto Angolismensi, Guillelmo Xantonensi, Guillelmo Picta- 
vensi, Guillclmo Petragoricensi, necnon cum abbatibus Burdegalensis provinciæ , vestrisque successoribus in 
perpetuum. Regiæ majestatis est ecclesiarum quieti piâ sollicitudine providere, et ex officio susceptæ à 
Domino pietatis earum libertatem tueri, et ab hostium seu malignantium incursibus defendere, Sic nimirum 
regalis apicem dignitatis nos à Domino, à quo omnis potestas est, consccutos esse constabit, si juxta 
evangelicam institutionem et apostolicæ doctrinæ traditionem in sanctæ Dei ecclesiæ ministerium accincti , 
pro ejusdem contuenda libertate quâ Christus eam liberavit, et pacis quiete operam demus. Eapropter 
petitionibus vestris , communicato præsenti episcoporum , abbatum et procerum nostrorum consilio, duximus 
annuendum ; et in sede Burdegalensi, et in prænominatis cpiscopalibus sedibus , abbatiisque ejusdem provin- 
ciæ, quæ, defuncto illustri Aquitanorum Duce et Comite Pictavis Guillelmo , per filiam ipsius Alicnordim 
nobis sorte matrimonii cedit, in episcoporum et abbatum suorum electionibus canonicam omnino concedimus 
libertatem , absque hominit, juramenti seu fidei per manum datæ obligatione. Porrd decedentis archiepiscopi 
et suffraganeorum ipsius episcoporum , sive abbatum decedentium , res universas successorum usibus regiâ 
auctoritate servari volumus , et concedendo præcipimus illæsas : hoc quoque adjicientes, ut omnes ecclesiæ infra 
denominatam provinciam constitutæ prædia, possessiones, et universa ad ipsas jure pertinentia, secunddm pri- 
vilegia et justitias et bonas consuetudines suas habeant et possideant illibata. Quinimmo ecclesiis ipsis universis 
et earum ministris, cum possessionibus suis canonicam in omnibus concedimus libertatem. Quod ut perpetuæ 
stabilitatis obtineat munimentum, scripto commendari, et sigilli nostri auctoritate et nominis nostri charactere 
corroborari præcepimus. Actum Burdegalis in palatio nostro publicè, anno incarnati Verbi mcxxxvn, regni nos- 
tri rv (fortè vi), in præsentia etc, » h ii 
1] 


Vide Brussel, 
p. 321-330. 


De Concordia, 
P.1331, odit. 
1704. 


An Rotoma- 
gensis provia- 
cia ? 


Brussel, p. 
281et seq. 


AnAuxita- 
nensis ? 


T.XII,p.387. 


‘ An Narbo- 
nensis ? 


T. XII, 
p. 149. 
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» voluntate ejus prœcessit electio. Similiter et Frogerius in ecclesiam Sagiensem non electus, sed 
» intrusus est. » Verüm in re manifesta non est diutiùs immorandum. 


54. 1n provincia Auxitanensi et Arela- 
tensi, ac per consequens in tota lingua 
Occitana, nichil habet. Ausciensis siquidem 
provincia, annum circiler 1036, è Ducibus 
Vasconiæ in potestalem Aquilaniæ Ducum 
transierat per nuplias Brisquæ, hœredis ulli- 
mæ, cum Guillelmo 111, Comite Pictaviæ, 
Duce Aquitaniæ V, cognomine Magno. Ve- 
rùm jura regalia tunc vel antea in polesta- 
tem devenisse singulorum illius provinciæ 
toparcharum , colligimus tum ex nolitia à 
nobis edita, in qua recensentur gravamina quæ 
Auscienst ecclesiæ, quoties vacabat episcopa- 
tus , inferebantur à Comitibus Armaniaci ; 
tum ex instrumento absolulionis Raiïmundi 
VI Comitis Tolosani, quo juribus regaliæ 
se abdicavit in ea provinciæ Ausciensis parte 
quæ ipsius ditioni parebat. Alque factum 
inde credimus, quôd Ludovicus VIT, qui 
Burdegalensem provinciam juribus regaliæ 
ecœemil, prout diximus supra, nihil tale Aus- 
ciensi provinciæ, cujus perinde possessionem 
adibat, indulsit. Cùm igitur audis ex supra- 
scripto Breviculo, Reges Franciæ nullo regaliæ 
jure politos esse in Auœilanensi provincia, 
intelligendum illud est de ea Vasconiæ parte 
quæ à Comilibus Tolosanis ad Reges Franciæ 
devenerat; nam ejusdem provinciæ pars allera 
el ea maæima, penes Angliæ Reges tunc el 
anliquilus erat. Jtaque præcipuum cùm sit in 
hac materia documentum abdicalio Comitis 
Tolosani , eam hic transcribinus eæ regesto 
epist. Innocentit III Baluziano, p. 347 (a). 

Rectè igitur in Breviculo Reges Francorum 
nullum regaliæ jus habuisse dicuntur in tota 
Occitania, posiquam in manus eorum illa 
devenit'; necnon in provinciis aliis olim Tolo- 
sanis Comitibus obnoxiis. Nihilominus tamen 
episcopi provinciarum illarum sæpiùs affecta- 
runi subesse imperio Regum Francorum. Vi- 
dimus supra quomodo Mimatensis episcopus, 
præstito fidelitalis sacramento, se Regi Lu- 
dovico subdiderit. Anno quoque 1173, cùm 
Raimundus V homo Regis Angliæ deve- 
nisset de Tojosa tenenda in feodo et hære- 
ditate, prout narrat Benedictus Petroburgen- 
sis ; id indignè ferentes illius terræ Principes, 
scripiis ad Ludovicum VII literis, omnem 


54. Dans les provtnces d'Auch et d'Arles, el par 
conséquent dans tout le Languedoc, le Roi n'exerce 
aucun droit de régale. JA province d’Auch avoit 
passé, vers l’an 1036, des Dncs de Gascogne au 
pouvoir des Ducs d'Aquitaine, par le mariage de 
Brisque, dernière héritière, avec Guillaume Il, 
Comte de Poitiers, Duc d'Aquitaine, V° du nom, 
surnommé le Grand. Mais il paroït qu'à cette 
époque, et peut-être auparavant, les seigneurs du 
pays s’étoient emparés des droits régaliens. C’est 
ce qu’on peut inférer d’une notice que nous avons 
imprimée, où l’on voitles dommages que les Comtes 
d’Armagnac causoient à cette église à chaque mu- 
tation d'évêque, et de la sentence d’absolution 
que Raimond VI, Comte de Toulouse, obtint à 
conditiou qu’il renonceroit au droit de régale dans 
cette portion de la province qui étoit sous sa domi- 
nation. Cela explique pourquoi Louis VII, en 
accordant, comme nous l'avons dit, l’exemption 
de régale à la province de Bordeaux, n’accorda 
pas la même faveur à celle d’Auch, dont il prenoit 
également possession, comme Duc d'Aquitaine. 
Par conséquent, ce qui est dit dans le Mémorial 
que les Rois de France n’avoient aucun droit de 
régale dans la province d'Auch, doit s'entendre 
de la- portion de la Gascogne qui des Comtes de 
Toulouse avoit passé aux Rois de France; car 
pour l’autre partie, qui étoit la plus considérable, 
elle étoit alors, et long-temps auparavant, au pou- 
voir des Rois d’Angleterre. Celte renonciation du 
Comte de Toulouse étant, sur cette matière, la pièce 
principale,nous la donnons ici d’après le registre 
des lettres d'Innocent III, publié par Baluze (a). 

C'est donc avec raison qu'ilest dit dans le Mé- 
morial, que les Rois de France n’avoient aucun 
droit de régale dans le Languedoc et les autres pro- 
vinces du ae des Comtes de Toulouse, depuis 
qu’il fut réuni à la couronne. Cependant, long- 
temps avant cette réunion, des évêques de ces 
provinces ambitionnérent plus d’une fois de ren- 
trer sous la dépendance immédiate des Rois de 
France. Nous avons vu plus haut comment l’évêque 
de Mende s’étoit remis sous l’obéissance du Roi, 
en prétant le serment de fidélité. L'an 1473, Rai- 
mond V, Comte de Toulouse, au rapport de Benoît 
de Péterborough, avoit fait hommage du Comté de 
Toulouse à Henri, Roi d'Angleterre. Cette dé- 
marche avoit tellement indisposé les barons de la 
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(a) Hæc est indulgentia. « Ego Raïimundus, Dei gratiâà Dux Narbonæ, Comes Tolosæ, et Marchio Provinciæ, 
pro animæ meæ remedio ct progenitorum meorum, omnibus ecclesiis et domibus religiosis provinciarum 
Viennensis , Arclatensis , Narbonensis , Auxitanensis, Burdegalensis et Bituricensis , immunitatem secun- 
dm statuta canonum ct plenissimam libertatem concedo: ita videlicet qudd albergarias procurationes ct 
exactiones quascumque , seu tallias , nullo unquam tempore per me vel per alios requiram in eis, et requi- 
rentes sive postulantes pro posse meo fideliter coercebo. Defunctis ctiam earum episcopis vel rectoribus aliis , 
ipsas vel domos earum per me vel per alium nullo modo spoliabo; nec administrationi earum seu custodie , 
occasione alicujus consuetudinis vel aliquâ aliâ , me ullatenus immiscebo ; sed omnia sine diminutione aliqua 
defunctorum successoribus reserventur. Electioni autem episcopi vel alterius rectoris ecclesiæ faciendæ per 
me vel per quamcumque personam me nullatenus immiscebo; nec aliquam violentiam faciam vel impedi- 
mentum præstabo , quominus electio canonicè ac liberè celebretur. Præterea possessiones omnes et jura 
ecclesiarum , si qua injustè detineo , eis restituo pleno jure. Promitto insuper qudd omnia jura ecclesiarum 
et domorum religiosarum , sicut decet catholicum Principem, in præfatis provinciis totis viribus protegam 
et defendam. Si quis autem contra præfatam immunitatem ct libertatem à me indultam ecclesiis et aliis 
domibus religiosis venire præsumpserit , ipsum pro posse meo viriliter coercebo. Istam autem concessionem 


.et prémissionem feci apud S, Ægidium , anno pontificatûs domini Innocenti Papæ III duodecimo (1209), 
“xt kal. julii, ad mandatum et exhortationem magistri Milonis , domini Papæ notarii, A, S. legati, præsen- 


tibus etc. » 


{ 
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province, que plusieurs écrivirent à Louis-le-Jeune 
pour se mettre sous sa dépendance. Nous avons, 
entre autres, la lettre de Pierre, archevêque de 
Narbonne, dans laquelle, après avoir exposé les 
calamités de la province et les manœuvres du Roi 
d'Angleterre, il lui dit: « Vous remédierez à ces 
» maux, vous rendrez la paix aux églises, et vous 
» conserverez l'intégrité de votre royaume, si vous 
» voulez seulement vous transporter dans notre 
» province. Quant à nous, vous nous trouverez prêts 
» à seconder vos efforts pour le bien etla dignité 
» de votre couronne, en un mot pour l’hoaneur de 
» votre cour souveraine. Nous ne désironsrien tant 
» sur la terre que d'obéirà vos commandemens, et 
» de trouver l’occasion de rendre à votre personne 
» et à votre cour nos fidèles services. » 

55. Le Mémorial ne dit rien de la province de 
Lyon; cependant il est certain qu’à l’époque où 
cet écrit fut dressé, et même auparavant, la plus 
grande partie des églises de cette province étoit; 
sujette à la régale des Rois de France. L'arche- 
vèque de Lyon avoit sous lui quatre suffragans, 
l'évêque d’Autun, celui de Langres, celui de 
Châlons, celui de Mâcon. Or nous ne man- 
quons pas de monumens pour établir que le droit 
de régale de nos Rois s’étendoit sur chacun de 
ces évêéchés. 

Il est bien prouvé, par la transaction passée en 
1320 entre Philippe-le-Long et le chapitre de 
Lyon, que la régale de l’évéché d’Autun apparte- 
noit à l’église de Lyon; mais cela doit s'entendre 
de la perception des fruits pendant la vacance. En 
effet, dans une lettre à l'abbé Suger, le doyen et 
le chapitre d’Autun demandent la confirmation de 
l'élection qu’ils venoient de faire de Henri, frère 
du Duc de Bourgogne. Les termes dont ils se 
servent sont remarquables. « Pour conserver en 
» tout, disent-ils, l'honneur qui est dû à la majesté 
» royale, nous vous présentons, comme à celui 
» que le Roi, par un effet de la divine provi- 
» dence, a laissé à sa place, l'élection que nous 
» avons faite canoniquement, en priant votre ea-cel- 
» lence d’y donner son consentement, et de la recom- 
» mander par vos lettres au Pape. » Par conséquent, 
le diplome de Philippe-Auguste, de l’an 1189, 
rapporté au t. IV du Gallia Christ. p. 397, par 
lequel ilrend à l'archevêque de Lyon les régales de 
l’église d’Autun, doit s'entendre de la restitution 
des fruits. 


S’il y avoit quelque doute au sujet de l’évèché de 
Langres, le témoignage de S. Bernard, écrivant, 
en 4138, à Louis-le-Jeune en faveur de Godefroi, 
dont l'élection n’avoit pas l'approbation du Roi, suf- 
firoit pour le dissiper. « Ce pays, dit-il, vous appar- 
» tient; et ce seroit vraiment l'opprobre de votre 
» gouvernement, comme vous le dites très-bien, s’il 
» ne se trouvoit personne pour le défendre. Mais 
» dans ce qui a été fait, quel préjudice a-t -on porté 
» à la majesté royale? L'élection a été faite selon 
» les règles, et la personne élue est un sujet fidèle. 
» Or il ne seroil pas fidèle s’il vouloit obtenir autre- 
» ment que par vous ce qui vous appartient. Il n’a pas 
» encore pris possession de ce qui est à vous; il 
» n'est pas même entré dans votre ville, etc. » 


ei subjectionem pollicentur. Præ cæteris Petrus 
Narbonensis archiepiscopus, expositis terræ 
tllius calamitatibus et Angliæ Regis moli- 
tionibus : « His omnibus, inquit apud Ches- 
»* nium, {. IV Rer. Franc. p. 574, uno ad 
» parles nostras accessu providere polertilis, 
» el pacem ecclesiæ reddere et indemnitati 
» regni vestri consulere. Nos autem ad omne 
» bonum vestrum, el coronæ vestræ sublima- 
» lionem, aique lotius denique curiæ vestræ 
» _honorem paralos pro posse semper invenielis. 
» Non est certè sub cœlo quod mens nostra 
» lantèm desideret, quäm vestris parere 
» mandalis, el vobis et curiæ vestræ servire 
» in lempore opportuno. » Vide alias ea dere 
literas ibidem. 

55. De Lugdunensi provincia silet pror- 
sus Breviculum suprascriptum ; allamen cer- 
tum esl maximam illius provinciæ parlem, 
quo tempore confeclum fuit scriptum illud, et 
eliam anliquilus, ad regaliam Regis Fran- 
corum perlinuisse. Quatuor habebat suffraga- 
neos episcopos Lugdunensis archiepiscopus, 
Auguslodunensem, Lingonensem, Cubilonen- 
sem, Matisconensem. Atqui non desunt mo- 
numenta quibus probari polest jus regium in 
singulos illos episcopatus se exlendisse. 

Verum, quidem est ex convenlione facla, 
anuo 1320, inter Philippum Longum el 
ecclesiam Lugdunensem, regalia episcopatüs 
Augustodunensis ad ecclesiam Lugdunensem 
perlinuisse : quod de usufructu proventuum 
tntelligendum videtur. Nam decanus et conven- 
tus Eduensis, in epistola inter Sugerianas 43, 
electionem Henrici fratris Ducis Burgundiæ 
ab eo confirmari petunt, his verbis : « Regiæ 
» eæcellentiæ per omnia, ut decet, debitum 
» honorem et dignitatem conservantes, vobis, 
» cui divinä providente clementiä dominus 
» Re vices suas commisit, electionem nos- 
» tram justè el canonice faclam præsenta- 
» Mmus.... Obsecramus ilaque excellentiam 
» vestram, quatinus huic electioni nostræ 
» assensum vestrum præbeatis, et literis 
» vestris personam electi domino Papæ 
» commendetis. » Jgitur deusu proventuum 
intelligendum est diploma Philippi Augusli, 
quo à se occupala sedis Eduensis regalia 
archiepiscopo Lugdunensi restituit anno 1189, 
prout habetur Galliæ Christ. t. IV, col. 391. 

De Lingonensi episcopatu, si res in con- 
troversia versarelur, teslis essel S. Bernardus, 
qui, anno 1138, pro Godefrido electo epis- 
copo, sed à Rege Ludovico VII non recepto, 
scribens epist. 170: « Terra vestra est, 
» inquil; el in hoc planè cognoscimus et 
» dolemus dedecus regni vestri, quod vos jure 
» abhorrere mandastlis, si non fueril qui de- 
» fendat. Nam in quo alio regia majestas 
» reclè, in eo quod factum est, imminuta 
» dicatur ? Electio ritè celebrata est, electus 
» fidelis est. Non autem esset fidelis, si 
» vestra et non per vos habere vellet. Nec- 
» dum ad vestra manum ectendit, necdum 
» civilalem vestram ingressus esl elc. » 


In provincia 
Lugdunensi, 


An Augusto- 
dunensis epis- 
copatus ? 


An Lingo- 
nensis ? 


An Cabilo- 
nensis ? 


T. XIV, 
p. 640 


An Matisco- 


An Lugdu- 
nensis ? 

T. XII, 
p. 308. 


Ixij 
» 
De Cabilonensi quoque episcopatu testis 
est Gregorius VII Papa in ea epislola quam 
recitat Hugo Flaviniacensis in chronico Vir- 
dunensi, p. 205. Ait enim: « Præterea 
» eum quem per sæcularem polestatem, id 
» est regiam investituram, Cabilonensem 
» ecclesiam intrasse significastis, ab omni 
» regimine et spe ipsius ecclesiæ alienum esse 
» apostolicä auctoritate decernimus. » Sed et 
Petrus Cabilonensis episcopus ad Ludovicum 
VII scribens cirea annum 1171 : « Super hoc 


» aulem, quod faciendum est, ut bonus prin- - 


» ceps pro Dei amore facile, et ecclesiam 
» vestram Cabilonensem graviler afflictam 


PRÆFATIO. 


Pour prouver quela régale de l'évêché de Chälons- 
sur-Saone appartenoit au Roi de France, nous 
avons la lettre du Pape Grégoire VII, rapportée 
par Hugues de Flavigni dans sa Chronique. Par 
cette lettre il interdit le gouvernement de cette 
église, sans espérance de retour, à celui qui en 
avoit reçu l'investiture des mains du Roi. Vers 
l'an 4171, Pierre, évêque de Chälons, écrit à 
Louis VII de venir au secours de son église, parce 
qu'elle lui appartient ; et dans une autre lettre, 
C'est a vous, dit-il, de prendre en main les intérêts 
de votre église, et de la délivrer de la persécution 
qu’elle endure. 


» divino pielalis intuilu reformate. » Et in alia ejusdem epistola : « Vestræ igitur sublimitati sup- 
» plicamus, exorantes quatenusecclesiæ vestriæ provideatis, ef a persecurioneeamvirililer eripiatis. » 


Jura regalia in episcopatu Matisconensi 
ad Regem Francorum pertinere non diffitetur 
Gregorius VII, lib. I, epist. 35 ad Rocle- 
num Cabilonensem episcopum ; sic enim ail : 
« Hujus ergo promissionis [Philippi 1 
» Regis] fidem in Matisconensi ecclesia, 
pastoris regimine diù desolata et ad nihi- 
lum penè redacta, imprimis volumus eæpe- 
riri, ul scilicet Augustodunensem archidia- 
conum [Landricum], unanimi cleri ei 
populi consensu, ipsius eliam Regis, ut 
audivimus, assensu electum, episcopatu 
dono gratis concesso, ecclesiæ præfict 
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-» palialur elc. » Anno circiter 1172, Sle- 


phanus Matisconensis episcopus urbe cedere 
coactus propler tyrannidem Girardi Comitis, 
hæœc Ludavico VII scribebat, apud Chesnium 
t. IV Rer. Franc. p. 651: «a Rogamus ul 
» duos de veslris, quorum aller in episcopio, 


Grégoire VII ne contestoit pas à PhilippeI. le 
droit de donner l'investiture de l’évêché de Mi- 
con; mais, écrivant à Roclène, évêque de Chà- 
lons, il désirait connoître par expérience si le 
Roi, selon qu’il l’avoit promis, accorderoit à Lan- 
dri, archidiacre d’Autun, l'investiture de cet évé- 
ché gratuitement et sans simonie. Vers 4172, 
Etienne, évêque de Mäcon, forcé, par les vio- 
lences du Comte Girard, d'abandonner la ville, 
écrivoit à Louis-le-Jeune d'envoyer des commis- 
saires sur les lieux pour mettre en sûreté ses effets, 
et garder, au nom du Roi, la ville, comme à lui 
appartenant. Cependant, l’an 1209, Philippe- 
Auguste renonça à tous ses droits sur la régale de 
Mâcon, en faveur de l’évêque Pons et de ses suc- 
cesseurs, ne se réservant que le serment de fidé- 
lité; ce qui prouve de plus en plus que ses ancêtres 
avoient joui de ce droit. 


» aller in quadam villa nostra ad tulelam ponatur, huc transmittere dignemini, qui et rerum nos-. 
» trarum et civitatis vestræ curam habeant. » Anno iamen 1209, Philippus Augustus quidquid 
juris habebat in regalibus Matisconensibus Pontio episropo et successoribus ejus relaæavit, retento 
fidelitatis sacramento , prout videre est apud Martenium , t. | Ampliss. Collect. col. 1087. ex quo 
magis magisque probatur alavos Philippi Augusli eisdem juribus potitos fuisse. 


Quinimmo nec ipse Lugdunensis episco- 
patus omnino alienus erat a dominaiu Regis 
Francorum. Robertus enim de Monte, ad 
an. 1163: « Illa autem urbs, inquil, quæ 
» cis Rhodanum est, ad regnum Franciæ 
» perlinel ; sed quôd G. [Guigo] Dalfinus et 
» Forojuliensis Comites, anno præterilo, fraude 
» eam prædiclo archiepiscopo [Eraclio| abs- 


» tulerunt, nec per Regem Franciæ eam reha- 


» bere potuit, ideo idem archiepiscopus trans- 
» tulit se ad Imperalorem, qui prædiciam 
» civilalem eidem restituil, et eætunc ab eo 
» tllam lenuit.» Quamquam Robertus de 
Monte in hac narratiuncula, quoad tempus 
el rei geslæ circumslantias, deceptus incertis 
rumortbus erraverit; nthilominus verum est 
Eraclium, anna 1157, Arbosiam convenisse 
Fredericum Imperatorem, qui regalia ei jura 
in illa episcopatüs parte quam respectu Im- 
perti citra Ararim vocat, in perpeluum con- 
donavit. Vide literas Frederici inter instr. 
tomi IV nov. Galliæ Christ. col. 17, et alibi 
editas. Verüm supremum urbis el episcopatüs 
dominium, in ea scilicet parte cis Rhoda- 
num est, penes Francorum Reges permansisse 


Si les suffragans de l’église de Lyon étoient sou- 
mis à la domination des Rois de France, cette ville 
et son diocèse ne leur étoient pas tout-à-fait étran- 
gers. Voici ce que dit Robert du Mont sous l’an- 
née 1163: « La partie de Lyon qui est en-deçà 
» du Rhône est du royaume de France ; mais, l’an- 
née d’auparavant, le Dauphin Guigues et le 
Comte de Forez l’avoient enlevée par surprise à 
l’archevèque Éraclius. Celui-ci, n'ayant pu obte-. 
air du Roi de France des secours pour y rentrer, 
s’adressa à l'Empereur d'Allemagne, qui le remit 
en possession de la ville ; et depuis ce temps-là 
» l’archevèque le reconnut pour suzerain. » Quoi- 
que Robert du Mont se trompe pour le temps et 
les circonstances du fait, ilest pourtant vrai qu'en 
4157 Eraclius allatrouver à Arbois l'Empereur Fré- 
déric, lequel lui abandonna à perpétuité les droits 
régaliens dans cette portion du diocèse qu'il appelle 
en-deçà de la Saone, au regard de l'Empire. Voyez 
cet acte parmi les preuves du Gallia Christ. t. IV, 
col. 47, etailleurs. Mais pour la partie de la ville 
et du diocèse qui est en-deca du Rhône, nous avons 
un grand nombre de titres pour prouver qu’elle. 
resta sous la domination de la France. L'an 1163, 
deux concurrens se disputoient l’archevêché de 
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Lyon. Dreux ou Drogon écrivit à Louis-le-Jeune 
pour lui demander son appui, protestant qu’il lui 
éloit entièrement dévoué, quelque chose qu’on eût 
pu lui dire. D'un autre côté, S. Thomas de Can- 
torbery écrivit au Roi en faveur de Guichard, abbé 
de Pontigni, l'assurant qu’il lui seroit fidèle lant 
qu'il vivroit, et qu'il travailleroit à soumettre, autant 
qu’il dépendroit de lui, à sa domination, la ville et 
tout le pays, qui de droit devoient lui appartenir. 11 
est donc vrai qu'à cette époque les archevêques de 
Lyon ne se croyoient point tout-à-fait indépendans 
des Rois de France; car enfin pourquoi deman- 
doient-ils leur protection, et promettoient-ils d’être 
fidèles, si aucun lien ne les attachoit à la France ? 


tuariensis archiepiscopus pro Guichardo scribens, ibidem, 


ln 


mulla revincunt documenta. Sic anno 1163, 
cùm de Lugdunenst episcopatu inter se conten- 
derent Drogo et Guichardus Pontiniacensis 
abbas, Drogo, scriptis ad Ludovicum VII 
literis, apud Chesnium t. IV Rer. Franc. 
pag. 648!: « Solilam, inquit, misericordiæ 
v vestræ pielalem quantô devoliüs possumus 
b exoramus, qualinus divino pietalis intuilu 
» prœdiclæ matri nostræ sancl& Lugdunensi 
» ecclesiæ graviter laboranti misereamini, el 
» ejusdem diulinis oppressionibus summeæ dis- 
crelionts vestræ consilio digneminisubventire. 
Nulli verd adulatori credatur, si quis fortè 
devotionem nostram erga vos attempta- 
verit obfuscare. » Et S. Thomas Can- 
p. 633 : « Fidelis vester abbas Pontinia- 
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« censis promolus esl, communi assensu cleri et populi, in archiepiscopum Lugdunensis ecclesiæ.……. 
De quo profectà confidimus per gratiam Dei, tamquam de carissimo amico nostro, quia ipse tum pro amore 
» vesiro, lum pro nostro, semper quoad vixerit fidelis vobis erit, civitatemque suam et partes illas, 
» sicut justum est, vobis et regno veslro pro viribus subjiciet et subjugabit. » Ergo non omnino 
»* tmmunes se Regis Francorum dominatu eæistimabant Lugdunenses archiepiscopi ; ut quid'enim ad ejus 
+ confugerant patrocinium, et fidelitatem pollicerentur, si nullo ets obstricti essent subjectionis vinculo? 


56. Le même Mémorial ne dit rien non plus 
des provinces d'Aix, de Vienne, de Besançon et 
de Trèves; et avec raison, parce qu'il est certain 
que ni pour lors ni dans les siècles antérieurs, les 


Rois Capétiens n'exerçoient dans ces provinces 


aucun droit de régale. Dans le x11.° siècle, la pro- 
vince d'Aix étoit sous la domination des Rois d’Ara- 
es ou des Comies de Provence de cette famille, 
eudataires des Rois de Germanie, qui avoient à 
cœur de perpétuer dans ce pays les droits de l’an- 
cien royaume d’Arles. 

La province de Vienne (à l'exception de l’évé- 
ché de Viviers, qui dépendoit des Comtes de Tou- 
louse) étoit aussi soumise à la domination des 
Empereurs. Sans compter une foule d’autres mo- 
numens, nous en avons la preuve dans une lettre 
de Raimond V, Comte de Toulouse, par laquelle 
ilannonce 4 Louis VII qu’il a arrêté le mariage de 
son fils avec la fille unique du Dauphin de Vien- 
nois, et qu'il étoit déjà entré en possession d'une 
partie de ses domaines. Il prie le Roi d'approuver 
ce mariage, parce que l'accroissement de sa puis- 
sance doit nécessairement tourner à l'illustration 
et à l'agraudissement du royaume; etil ne dissi- 
mule pas que cette nouvelle acquisition dans les 
terres de l’Empire sera comme un port ou la porte 
pour étendre de ce côté-là le royaume de France. 


56. De provinctis Aquensi, Viennensi, 
Vesontionensi ac Treverensi, siletur quoque 
in suprascriplo Breviculo ; et merito quidem, 
nullum quippe regaliæ jus ineistuncet insupe- 
rioribus sæculis exercebant Reges Capetiani. 
Aquensis provincia sæculo xu, el deinceps, 
Regibus Aragoniæ vel Comitibus ex ea fa- 
milia prognatis suberat sub clientela Germa- 
norum Imperatorum, qui veteris Arelalensis 
regni jura perpeluare conabantur. 


Viennensis provincia (si Vivariensem ex- 
cipias episcopatum, qui Comilibus Tolosanis 
obnoæius eral) tisdem Imperatoribus parebat. 
Prœæter alia documenta, testatum id facit Rai- 
mundi V Comitis Tolosant epistola, quâ Lu- 
dovico VII sponsalia filii sui cum filia Dalfini 


Au Aquensis 
provincia? 


An Viennen- 
sis ? 


significat his verbis : « Sublimtilati vestræ no- 


tum facio, quôd filiam Dalfini Comitis sub 
plenissima et firma securitate filio meo, 
nepolivestro, despondendo firmavi, ita qudd 
ipsam puellam et terram Dalfini Comitis 
jam ex magna parte recept. Quia ergo 
incrementum nobis undecumque accedens 
.ad regni vestriet gloriæ augmentum procul 
dubio noscitur pertinere, placeat excellentiæ 
vestræ ipsam nepolis vestri filit mer, el 
filiæ Dalfini Comitis, copulam laudare.…. 
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» Eæhoc enim comitatus quandam Dalfini Comitis, licèt ad jurisdictionem Imperatoris pertineat, 
» [ad] regnt vestriincrementum quasi quidam portus erit et porta etc. » Apud Chesnium, lom. IV Rer. 


Franc. p. 121. 

La province de Besançon étoit également sou- 
mise aux lois de l'Empire, sur-tout depuis le temps 
que l'Empereur Frédéric Barberousse étoit devenu 
possesseur du comté de RL par son mariage 
avec Béatrix, unique héritière de ce comté. 


Sous la province de Trèves étoient les évêchés 
de Metz, Toul et Verdun. Mais il y avoit long- 
temps que ces évêchés avoient passé sous la do- 
mination des Empereurs. Aussi Odon de Deuil, fai- 
sant la description du voyage. de Louis-le-Jeune 
pour la Palestine, dit qu’étant arrivé à Metz, quot- 


Vesontionensis  provincia  Germanorum 
quoque : Imperatorum legibus obstricia eral, 
præserlim ab eo tempore quo Fredericus 
Ænobarbus Burgundiæ comitatum acquisivit 
per nuplias suas cum Beatrice illius comilatüs 
hærede unicä. | 

In Treverensi provincia consistunt Me- 
tensis, Virdunensis et Tullensis episcopatum 
Verüm illi dudum in potestatem Germanorus. 
Imperatorum ‘ transierant. Unde Odo de 
Diogilo Regis Ludovici VII profectionem 
describens in Pulæstinam : « Melis, inquit, 


An Veson- 
tionensis ? - 


Au Treveren- 
sis ? 


T. XH, p.94. 
“a € 


Conclusio. 


Dequibus pri- 


vilegiis agere 
instituimus. 
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» ubi Reæ, cüm jure dominü nihil suum 
» invenerit, omnes lamen invenil ex gralia 
» (sicut Virduno jam feceral) quasi servos. » 


57. Jam si  singulas regales ecclesias 
quæ sub spectali Regum Francorum tuilione 
vigebant, enumerare velimus, longior erit 
opera quâm ut intra prœæfalionis angustias con- 
cludi possit. Innotescentillæ plurimæ ex episto- 
larum volumine, à nobis post Chesnium olim 


‘ edendo, de statu regni ad Ludovicum VII 


ex omni Francica ditione ab omnium ordinum 
viris scriplarum, quibus eo nomine Regis 
pelunt auæilium, quôd ecclesiæ illæ vestræ 
sint, vel de corona vestra, inquiunt. Porrû ex 
superiori disquisitione concludimus, 1 .° Reges 
Francorum, elsi jura regalia usurpassent 
potentiores dynastæ, supremam tamen aucto- 
ritalem in ecclesias quarumdam provinciarum 
retinuisse, proul de Claromontensi episcopatu 
eæ cerlis documentis demonstravimus : 2.0 si 
quæ jura regalia in ecclesias exercerent 
barones, ea ex concessione seu venia Regum 
emanasse ; quod ultr fatetur Theobaldus 
Comes Blesensis, Sugerio scribens : Vobis 
notum fieri volo, quod regale Carnotensis 
pos de Rege in feodum teneo cum 
alio feodo meo ; et pro Cenomanensi episco- 


‘ patu Comitibus Andegavensibus ab Henrico 


Rege tradito manifestum est ex actis superiüs 
laudatis : 3. concessiones ejusmodi de cus- 
todia rerum mobilium et usu proventuum 
plerumque intelligendas esse. Quod ut ma- 
nifestius fiat, sequentes Philippi Augusti 
literas pro ecclesia Nivernensi legendas pro- 
ponimus : « Noverint universi prœæsentes pa- 
» riler et futuri, quèd nos dilecto et fideli 
nostro Guillelmo Nivernensi episcopo lotum 


Nivernensibus, concedimus et quiltamus 
in perpetuum 1psi el successoribus suis, et 
donationes etiam præbendarum ; ila quôd, 
vacante sede, nihil de mobilibus vel immo- 
bilibus per nos vel per alium capieñus in 
domibus episcopi, nec in casiellis et villis 
ejusdem, neque in hominibus regalium, nec 
in rebus eorumdem ; neque in prœædictis 
regalibus aliquid prorsus retinemus præter 
». exercitus et procurationes, sicut nos et 
» prædecessores nostri ea solent et debent 
» habere etc. » Inter instr. 1. XII Gall. 
Christ. col. 348. Vide similes ejusdem Regis 
lileras pro ecclesia Autissiodorensi, tbid. 
col. 147 ; pro ec-lesia Matisconenst, apud 
Marten. t. I Ampliss. Collect. col. 1087 ; pro 
Atrebatensi ecclesia, ibid. col. 1042. 
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IV. 


Qui ratione Urbanos et Burgenses, aliosque 
privatos homines, concessione privile- 
giorum sibi devinxerint Capetiani Reges. 


58. Privilegiorum el exempiionum tam 
mulla sunt genera, ut longioris esset operæ 


Jus illud quod habebamus in regalibus 


qu’il n'eûl rien à prélendre par droit de souveraineté, 


cependant il trouva, comme à Verdun, tout le 
monde empressé à le recevoir, comme auroient pu 
faire ses propres sujets. 

57. Si nous voulions faire le dénombrement de 
toutes les églises qui se félicitoient d'être sous la 
Per des Rois de France, nous passerions de 

eaucoup les bornes d’une préface. On en recon- 
noîtra un grand nombre dans le volume que nous 
devons imprimer, des lettres adressées de tous les 
pays de la France à Louis VIT par des personnes de 
toute condilion, concernant l'administration du 
royaume, dans lesquelles, pour obtenir en faveur 
des églises les secours dont elles avoient besoin, 
on lui représente qu’elles sont à lui, ou qu’elles 
appartiennent à la couronne. Maisil est temps de 
nous résumer ; et du détail dans lequel nous sommes 
entrés , nous concluons, 1.° que les Roisde France, 
quoique les plus puissans seigneurs eussent usurpé 
les droits régaliens, avoient cependant conservé le 
domaine immédiat sur les églises de quelques pro- 
vinces, comme nous l'avons démontré en parti- 
culier de l’église de Clermont, d’après des monu- 
mens certains ; 2.° que si les barons exerçoient 
quelques droits régaliens sur les églises, c’étoit par 
concession ou par tolérance des Rois, comme en 
convenoit Thibaud, Comte de Blois, lorsqu'il écri- 
voità l'abbé Suger, qu'il tenoit en fief du Roi la 
régale de l'église de Chartres, lout comme son fief 
militaire ; et à l'égard de l'évêché du Mans, donné 
par Henri I. aux Comtes d’Anjou, les actes an- 
ciens que nons avons cités le disent expressément ; 
3.0 que ces concessions doivent s'entendre ordi- 
nairement de la garde des biens meubles et de la 
perception des fruits. Pour qu'il ne reste sur cela 
aucun doute, nous rapporterons les lettres de Phi- 
lippe-Auguste en faveur de l'église de Nevers: 
« Nous faisons savoir à tous présens et à venir, 
» que nous accordons et quittons à perpétuité à 
notre cher et féal Guillaume, évêque de Nevers, 
et à ses successeurs, tout le droit que nous 
avions aux régales de l'église de Nevers, et même 
la nomination aux prébendes ; c’est-à-dire que, 
le siége étant vacant, nous ne prendrons rien, 
ni par nous, ni par personnes interposées, des 
meubles ou immeubles qui se trouveroient dans 
les maisons de l’évêque, dans ses châteaux ou 
mélairies, ni chez les hommes attachés aux biens 
sujets à la he ou à eux appartenant; nous 
» réservant seulement le service de l'ost, les gîtes ou 
» procuralions, selon que nous el nos prédécesseurs en 
» avons jout, elc.» Aux pièces justificatives du 
t. XII du Gallia Christ. col. 348. Il y a au même 
volume, col. 447, desemblables lettres pour l’église 
d'Auxerre; ily en a pour les églises de Mâcon 
et d'Arras dans D. Martène, t. 1.“ de l’Ampliss. 
Collect. p. 1042 et1087. 


IV. 


Comment, par la concession de priviléges, les Rois 
. Capétiens mirent dans leurs mains les Habitans 
des villes et bourgs, et autres personnes privées. 
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58. Il existe tant de sortes de privilèges et 
d’exemptions, qu’il seroit trop long de s’arrêter à 
chacune. 


HAL M & 11 nm : 


PRÆFATIO. 


chacune. Nous n’examinerons que ceux qui ont 
apporté quelque changement dans la condition des 
personnes ou dans l'administration publique. Nous 
traiterons donc premièrement des priviléges de 
commune, ensuite des priviléges de bourgeoisie, et 
enfin des anoblissemens : toutes institutions nou- 
velles, qui prirent naissance dans les temps que 
nous A ets auparavant il faut dire quel- 
que chose de la servitude, puisque l’objet de ces 
institutions fut de l’abolir ou de la tempérer. 


59. La servitude est aussi ancienne dans le 
monde que l’origine des sociétés. Mais la condi- 
tion des serfs n’a pas été la même dans tous les 
temps ni dans tous les lieux. En France, les uns, 
APEe fiscaiins, étoient attachés à la glèbe et 
taillables à volonté ; les autres, hommes de corps 
ou mainmortables, étoient tellement sous la dépen- 
dance du seigneur, qu’il héritoit de leurs biens, 
s'ils mouroient sans enfans (a). Leur condition à 
tous étoit telle, que le serf d’un fief ne pouvoit pas 
épouser une fille appartenant à un autre fief ; les 
enfans qui naissoient d’eux ne pouvoient être admis 
dans le clergé, sile seigneur ne les affranchissoit : 
sur quoi l’on peut voir la lettre 147 d'Ives de 
Chartres. Ils n’étoient pas reçus non plus à rendre 
témoignage contre des hommes libres. Il arrivoit 
même qu'un homme libre perdoit sa liberté, s’il 
épousoit une femme de condition serve, et s’il la 

ardoit plus d'un an. C’est ce qu’atteste Galbert 
<a la Vie de Charles-le-Bon, Comte de Flandre, 
au n.° 42 ; et c’est à cette loi qu'il attribue le meur- 
tre du Comte et les troubles sanglans qui désolé- 
rent la Flandre après sa mort. 


Ixv 


singulis immorari. Illa tantm investigabi- 
mus, ex quibus mulatio aliqua inducta est sive 
in hominum conditione, sive in publicæ rei 
administratione. Ac primÔ quidem agemus de 
privilegiis communiarum, tum de privilegiis 
burgesiarum, denique de privilegiis communi- 
calæ nobilitalis : quorum adinventio et inttium 
ad ea referenda sunt tempora quæ illustranda 
suscepimus. Sed priüs delibandum aliquid de 
servilule, cui quidem abolendæ vel temperan- 
dæ illis institutionibus provisum est. 

59. Consociationes hominum antiquilale sud 
exæquat servitudo. Verüm non æqua semper 
et ubique fuit servorum conditio. In Francia, 
alii, glebæ addicti, fiscalini appellati sunt, 
quibus arbitrio suo domini tributa, vulgd 
tallias vel toltas, imperabant ; alii dedititii, 
homines capitales, de corpore, et capite censi 
etiam dicti, gallicè mainmortables, quorum 
post decessum bona, si improles obiissent, in 
poteslatem heri transibant (a). Omnium ea 
erat conditio, ut absque venia dominorum 
suorum servi ancillis, vel ancillæ servis alte- 
rius dominalionis, matrimonio conjungi non 
possent ; prognali eæeis filii clero adscribi 


Quæ esset 
servorumcon- 
ditio. 


velarentur, antequam libertatem à dominis : 


suis conseculi fuissent : de quo vide Ivonis 
Carnot. epist. 147. Sed nec ad testificandum 
el juristandum adversès liberos homines idonei 
erant. Porrè ipsi quoque liberi homines, si 
ancillam sibi matrimonio copulassent, in 
servitulem recidebant, teste Galberlo in Vita 
Caroli Bont Flandriæ Comitis, num. 12. 
Quicumque, inquit, secundüm jus Comitis 
ancillam liber in uxorem duxisset, post- 


quam annuatim eam obtinuisset, non erat liber ; sed ejusdem conditionis erat affectus, cujus et 
uxor ejus. Ex qua quidem juris regula ortas narrat Galbertus carnifices turbas quæ Caroli necem 
subseculæ sunt, et Flandrensem regionem lot cladibus attrivere. 


60. Cette condition des serfs occasionnoit sou- 
vent des soulèvemens dans le royaume : c’est pour- 
quoi l’on chercha à la rendre moins dure, comme 
nous l'avons dit, de plusieurs manières, et pe 
miérement par l'institution des communes. Guibert 
de Nogent nous apprend ce qu'il faut entendre par 
ce mot, au livre III desa Vie, chapitre 7. « La 
» commune, dit-il, invention nouvelle et funeste, 
consiste, de la part des hommes de corps ou 
censitaires, à payer au seigneur, une fois l'an, 
la servitude féodale, et à supporter une amende 
pour les délits contraires aux lois. Au moyen de 
ce, ils sont exempts des autres exactions qu’on 
a coutume d'imposer aux serfs. » Telle est la 
potion que nous donne des communes cet auteur 
contemporain, auquel le nécrologe de l’église de 


60. Tam duram condilionem cüm im- 
patienier ferrent servi, et lurbas identidem 
eccitarent in regno, meliorandæ eorum condi- 
tioni pluribus modis, uti jam dicimus, 
adlaboratum est ; ac primd quidem institu- 
tione communiarum. Quid häc voce intelli- 
gendum sit, docet Guibertus Novigenti abbas, 
lib. III de Vita sua, cap. T. « Communio, 
» inquil, novum ac pessimum nomen, sic se 
» habet, ut capile censi solitum. servitutis 
» debitum dominis semel in anno solvant ; et 
» siquid contra jura deliquerint, pensione 
» legali emendent: cœteræ censuum exac- 
» liones, quæ servis infligi solent, omnimodis 
» vacent. » Hæc Guibertus, qui de communia 
Laudunensi et turbis ed occasione eœcitatis, 


(a) Horum hominum conditionem æstimare possumus ex iis quæ narrat Hugo Pictavinus in Historia 


Vireliac. tomo nostro XII, p. 340 : « Comes Nivernensis judicio Regis stare omnino recusabat, et con- 
» questus est quèd abbas Viseliacensis hominem suum captum teneret, Requisitus, Quem? respondit, 4n- 
» dream de Palude. Et ait abbas : dndreas de Palude nihil omnino ad te pertinens , meus est à planta pedis 
» usque ad verticem, sicut proprius servus monasterü Vizcliacensis. Dixitque Comes : Conditionem servitutis 
» hujus Andreas minimè nisi coactus cognascit. Respondit abbas : Ecce super hoc etiam adsto judicio regiæ 
» curiæ., Et dixerunt optimates et consiliarii Regis : ÆMos reyiæ curiæ talis est | quôd si quis de servili condi- 
» tione ab alio interpellatus fuerit , liber à suo possessore produycatur in medium, Qui si suum possessorem solum 
> dominum suum recognoverit , calumniator , lite soluté, nihil in eo habebit. Si autem se servum calumniatoris 
» direrit. NUDUS cedet in partem calumniatoris; res autem illius tam mobiles quèm immobiles universas, NUDO 
» RELICTO CORPORE , possessor occupabit. Respondit abbas : Hoc judicium et hunc morem laudo et libenter 
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plenà fide et veritate scripsisse fertur in 
necrologio Laudunensi, pag. 852 editionis 
Acherianæ. Qui pleniorem hujus institutio- 
nis desilerat notitiam, adeat v. cl. D. de 
Bréquigni tractatum quem præfiæit tomo XI 
Edictorum regiorum, exquisitissiméeruditione 
conditum, et suo quidem loco ; communiarum 
enim chartas., quotquot reperire potuit, in illud 
volumen congessit. Nos auiem tractatum ea 
de re instituere non intendimus ; sed commu- 
niarum tantummodo causas et originem, prout 
ab historicis nostris colligi possunt, investi- 
gamus ; el si ab illustri academico aliquando 
dissentimus, non contentionis pruritu in aliam 
upinionem ferimur, sed aliarum auctoritatum 
pondere victi. 


61. Si communiarum originem abeotantüm 
lempore auspicari placet, quo Regis edicto 
slabilitæ illæ primüm vel confirmatæ fuerunt, 
cerlum est eam institutionem ulira sæculi xun 
tnilium retrahi non posse ; nulla quippe oc- 
currit communionis charta quæ regno Ludo- 
vici VI antiquior sit. Verùm si eo nomine 
intelligantur plebeiorum homënum conjura- 
tiones el consocialiones, ul ab oneribus se 
feodalibus eximerent, eo sensu res ipsa et 
nomen longè ante sæculum xun occurrunt. In 
aciis Cenomanensium episcoporum  legitur 
Cenomanenses cives, ineunte Arnaldi epis- 
copatu (qui pontificatum gessit ab anno 1067 
usque ad an. 1081), eo tempore quo Gaufridus 
de Meduana Cenomaniam pro Comitissa 
Gersende administrabat, communionem ins- 
lituisse in hune modum: « Hujus igitur 
» [Gersendis] Gaufridus de Meduana tutor 
» el quasi marilus effectus, cùm adversüs 
» cives quosdam occasiones quæreret, el novis 
» quibusdam exactionibus cos moliretur op- 
primere ; consilium inierunt qualiter ejus 
pravis conatibus obsisterent, nec se ab eo 
vel quolibet alio injustè opprimi paterentur. 
Factà igitur conspiratione quam commu- 
nionem vocabant, sese omnes pariter sacra- 
mentis astringunt, et ipsum Gaufridum 
elcælerosejusdem regionisproceres, quamvis 
tnvilos, sacramentis suæ conspirationis 
obligart compellunt : cujus conspirationis 
» audaci& innumera scelera commiserunt, 
» passim plurimos sine aliquo judicio con- 
» demnantes, quibusdam pro causis minimis 
» oculos eruentes, alios verd (quod nefas est 
» 
» 
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referre) pro culpa levissima suspendio 

strangulantes, etc. » Ubi re el nomine 
cernere esl turbulentas illas plebeiorum ho- 
minum conjuraliones, quas sæculo xi certis 
legibus cohibere necesse fuit. 

62. Communiarum originem investigans 
D. de Bréquigni, de Cenomanensi prorsus 
silet ; de Bellovacensi verd communia, quam 
omniun anliquissimam eæistimavit, multis 
disserit. p.æiÿ, ut ejus initium ad Ludovici VI 
temporarevocel, auctoritale [vonis Carnotensis, 
qui episl. 17. deea sic loquitur : « Obligatio 
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Laon rend ce témoignage, qu'il mérite d’être cru, 
et que ce qu'il a rapporté touchant l'établissement 
de la commune de }aon et les troubles qui en furent 
la suite, est de la plus exacte vérité. Ceux qui vou- 
dront connoître plus à fond cette matière, peuvent 
voir la savante dissertation de M. de Bréquigni, 
u’il a placée à la tête du tome XI des Ordonnances 
des Rois de France; et c’étoit bien là sa place, 
puisque ce volume contient toutes les chartes de 
communes qu'il a été possible de recueillir. Pour 
nous, ce n’est pas notre intention de faire encore 
un traité là-dessus, mais seulement de rechercher 
le commencement et les causes de cette institution, 
d’après nos historiens. Si, dans nos recherches, 
nous ne sommes pas toujours d'accord avec le sa- 
vant académicien, ce n’est pas pour le plaisir de le 
contredire, mais parce que d’autres autorités nous 
forcent de penser autrement. | 
61. A prendre le commencement des com- 
munes au moment qu’elles furent établies ou con- 
firmées par chartes du Roi, il est certain que ne 
peut pas les faire remonter plus haut que le com- 
mencement du x11.° siècle ; iln’en existe point de 
charte avant le règne de Louis VI. Mais si l’on 
entend par ce nom les conspirations ou insurrec- 
tions des plébéiens pour se Aéhie des servitudes 
féodales, en ce sens le nom et la chose existoient 
long-temps avant le xrr.* siècle. On lit dans les 
Actes des évêques du Mans, qu'au commence- 
ment de l’épiscopat d'Arnaud, qui commença en 
1067 et finit en 1081, les Manseaux se liguërent 
en commune contre Geofroi de Mayenne, qui 
commandoit dans le Maine au nom de la Comtesse 
Gersende, dont il étoit comme le tuteur, et, pour 
ainsi dire, le mari. « Ce seigneur, disent les Actes, 
ayant suscité des affaires à quelques citoyens 
pour les grever de nouvelles exactions, ceux-ci 
se liguërent ensemble pour s'opposer à ses entre- 
prises, et ne pas se laisser opprimer injustement 
soit par lui, soit par tout autre. Ayant donc fait 
une conspiration qu'ils appeloient commune, ils se 
liérent tous par serment de la maintenir, et for- 
cèrent les nobles du pays, et Geofroi lui-même, 
à entrer dans la confédération, en prétant, de gré 
ou de force, le même serment. Pour réussir dans 
leur entreprise, il n’est point d’attentats qu'ils ne 
commissent : ils condamnoient sans forme de 
jugement ceux qui leur étoient contraires ; ils 
arrachoient les yeux aux uns sous les plus légers 
prétextes et en attachoient d’autres au gibet (ce 
qu’on ne peut rapporter sans frémir) pour de 
très-petits manquemens, etc. » On voit là pré- 
cisément ces scènes tumultueuses et sanglantes qui, 
au x. siècle, nécessitèrent l'établissement des 
communes, pour arréter les entreprises turbulentes 
des hommes du peuple. : 


62. M. de Bréquigny, voulant fixer la première 
origine des communes, ne dit rien de celle du 
Mans ; mais il s'étend beaucoup sur celle de Beau- 
vais, qu’il croit la plus ancienne, pour prouver 
qu’elle remonte au commencement du règne de 
Louis VI, d’après la lettre 77 d’Ives de Chartres, 
qui dit: « La promesse de l’évêque, par laquelle 
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» il s’étoit obligé de garder les coutumes de la 
» ville, ou même /a conjuration des habitans qui 
» se sont ligués tumulluairement en commune fil 
» s’agissoit d’un moulin appartenant aux chanoines, 
» dont les usines des bourgeois empéchoient le 
» service], ne doivent porter aucun préjudice aux 
» lois de l'église. » Le savant académicien prouve 
très-bien que cette lettre n’a pu étre écrite ni avant 
l'an 1096, ni après l’année 1099. Mais il se trompe, 
lorsque, d’après un titre fautif , il fait remonter le 
commencement du règne de Louis VI, comme Roi 
désigné, à cette année 1099, quoiqu'il soit certain 
qu'iln’a été associé au trône qu’en 4103. Son raison- 
nement n’est appuyé que sur la date d’un diplome 
de Louis-le-Gros, qui porte : Fait au mois d'octobre, 
à Thouri, la cinquième année du règne de Louis, l'an 
de l’Incarnation 1103. Mais cette date est fautive, et 
il faut lire wcxur , qui étoit la cinquième du règne 
de Louis, commencée au 2 août précédent , soit 
parce que le copiste aura mal lu le chiffre x un peu 
effacé (a), soit parce que Louis ne prend point dans 
ce diplome le titrede Roi désigné, comme il le prend 
dans tous les actes émanés de lui avant la mort de 
son père, arrivée en 1108 (b). 


Isvij 


» _episcopi qud se promisit observalurum con- 
» sueludinesejusdem civitatis, sive turbulenta 
» conjuratio factæ communionis [propler 
» moletrinam canonicorum quæ ex impedi- 
» mentis burgensium molendi amiseral offi- 
» cium], nihil præjudicant legibus ecclesias- 
» ticis. » Hanc Ivonis epistolam optimè 
demonstrat illustris academicus, nec anle 
annum 1096, nec post annum 1099, scriplam 
fuisse. Verùm in hoc fallitur, quôd ex viciato 
documento retrahat ad an. 1099 initium regni 
Ludovici VI, quem certum est à patre non 
ante annum 1103 in regni consortium, sub ti- 
tulo Regis designati, adscitum fuisse. Tola 
quippe argumenlationtis ejus vis elicitur ex 
diplomate Regis Ludovici, cujus hæc est 
clausula in Bibliotheca Cluniac. col. 531 : 
Actum est istud mense octobri, apud Toria- 
cun, regnante Ludovico Rege, v anno; 
anno ab Incarnat. Domini mo. Porrô 
legendum moxn, qui annus erat Ludovici 
quintus, ab augusti die? illius ann: incæplus, 
tum quia exæscriploris diligentiam facilè fugere 
potuit elementum x ex parte obliteratum (à), 
tum quia in eo diplomate Ludovicus non 


tnscribitur Rex designatus, prout in omnibus consueverat diplomatibus quæ ante obitum patris. 


td est, ante annum 1108, emasit (b). 

63. Orderic Vital; parlant, livre XI, p. 836, 
de l'établissement des communes, s'exprime ainsi : 
Comme, dans sa vieillesse, Philippe I.°", accablé 
d'infirmités, avoit beaucoup perdu de l'autorité 
royale, et n’avoit pu contenir que foiblement les 
tyrans subalternes dans les bornes de la justice; 
Louis, au commencement de son règne , se vit 
obligé, pour faire cesser les pillages et les sédi- 
tions, d’implorer le secours de tous les évêques, 
de France. Alors les communautés des paroisses 
furent élablies par les prélats, qui ordonnèrent 
aux prêtres de marcher à la suite du Roi avec 
leurs bannières, à la téle de leurs paroissiens, 
soit pour faire le siége des places , soit pour com- 
» battre à l'armée. » D'après l'opinion que s’est 
formée des communes l’illustre académicien , il ne 
trouve dans ce texte rien d’exact, si ce n’est qu’on 
attribue à Louis VI l’établissement des communes. 
Mais tout ce qu’on peut conclure des paroles 
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63. Præterea Ordericus Vitalis de instilu- 
tione communiarum verba faciens lib. XI, 
pag. 836, « Igitur quia senio, inquit, el 
» infirmilate Rex Philippus à regali fastigio 
» deciderat, et principalis erga lyrannos 
» justiliæ rigor nimis elangueral ; Ludovicus 
» in primis, ad comprimendam tyrannidem 
» prædonum et sediliosorum, auæilium tolam 
s per Galliam deposcere coactus est episto- 
» porum. Tunc ergo communitas in Francia 
» popularis statuta est à præsulibus, ut 
» presbyteri comitarentur Regi ad obsi- 
» dionem vel pugnam cum vexillis et 
» parochianis omnibus. » Nihil in eo con- 
teælu, ex præconcepla opinione, sapit illustri 
academico, ibid. p. ææj, præler assignatam 
Regi Ludovico communiarum instilulionem. 
Verùm si rectè intelligantur Orderici verba, 
id unum confici polest Ludovicum eam insli- 


(a) Ad erratum hujuscemodi animum non adverterunt novi Tractatûs diplomatici gallicè scripti auc- 
tores , qui t. V, p. 830, chartam exhibent cum hac clausula : Charta ista fuit facta in terminio Rogationum , 
TII idus maü, luna..., ab incarnat, Domini nostri J. C. anno MCII, regnante Lodoico Rege. Ubi legen- 
dum fuisset MCXI, quippe anno tantüm 1114 , non verd anno 1102, feriæ Rogationum in diem maïi 9 inci- 
debant. 

(&) In instramento anni 1102, p. 499 Antiquit. Stampensium , Ludovicus nondum legitur Rer designatus , 
sed regnante Philippo Francorum Rege, et Ludovico filio ejus jam militari juvene, actum dicitur instru- 
mentum. Notitia quædam anni 4103, apud Labbeum, Æ/iance chronolog. t. II, p. 584, et P. de Marca, 
p. 387 Hist. Benarn., vel anni 1104, apud Beslium, p. 426 Hist. Comitum Pictav. clauditur : PAilippo 
Francorum Regse superstite, Ludovico tamen filio suo, indolis et probitatis memorandæ juvene, Franciæ temonem 
obtinente. In duabus chartis Godefridi Ambianensis episcopi annorum 4104 et 1105 , actum legitur : Franco= 
rum Rege Philippo, duce exercitäs filio suo Ludovico (Marrier, Hist. S. Martini de Campis, p. 349; Gallia 
Christ. t. X, instr. col. 299). Diploma Ludovici pro ecclesia Belvacenci apud Loisellum , Mémoires de Beauvais , 
p. 265, sic incipit.: £go Ludovicus Dei gratid Francorum Rex designatus ; clauditur autem sic : Actum 
Belvaci , in capitulo B. Petri, xnu kal. februarii , anno incarnati Verbi mcm, indict. x1. Verùm inter proba- 
tiones Libertatum ecclesiæ Gallicanæ, parte 1v, p. 80, legitur mcv, éndict. vi (rectiùs a Cæterùm, epistola 
Ludovici VI ad S. Anselmum Cantuar. archiep. lib. IV, epist. 51, scripta anno 1104 vel 1405 , hunc titulum 
præfert, Ludovicus Francorum Rex designatus ; epistola quoque Ivonis Carnot. 127, Ludovico Dei gratit 
Francorum Regi designato inscribitur ; charta Manassis Meldensis episcopi anno 1407 data dicitur , Regnante 
Rege Francorum Philippo, Ludovico ejus filio in Regem designato etc. t. I Hist. Meldensis , p. 19. Denique 
in diplomate pro ecclesia Compendiensi apud Mabillonium , lib. VI de Re diplomat. p. 594, Ludovicus Regis 
filius , Dei gratié& Francorum Rex designatus , inscribitur , cum hac legenda in orbem sigilli apposita, Sigillum 

Ludovici designati Regis. | 
| 1 i] 
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tutionem jam coalescentem popularem in 
proprio dominio effecisse, id est, extlendisse 
ac certis legibus communivisse. Certissima 
siquidem regula est, scripiorem, ut reclè in- 
telligatur, per seipsum, esse interprelandum. 
Porrû alio tn loco testis est Ordericus consue- 
tudinem tllam, ut presbyteri comitarentur 
Regi ad obsidionem vel Puepe cum 
vexillis et parochianis omnibus (quod ew 
ejus mente communiarum est indicium), pauld 
ante tempora Ludovici, etiam Regis designati, 
viguisse in Francia. Sic libro VIII, p. 705, 
Breherivallis obsidionem describens, à Phi- 
lippo I tentatam aunno 1094 : « Quadragesi- 
» mali tempore, ail, Rex Franciæ et Dux 
». Normanniæ Brehervallum obsederunt, 1bi- 
» que ferè duobus mensibus laboraverunt. 
» Illuc presbyteri cum parochianis suis 
» vexilla tulerunt, et abbates cum homi- 
» nibus suis coacti convenerunt, Ubi ex 
» his verbis, coacti convenerunt pronum est 
concludere novum fuisse id stipendii genus, 
cujus proinde initium ad illud circiler tempus 
essel referendum. Namque Ordericus de prælio 
Ibriacensi, anno 1092 commisso, verba faciens 
tbidem, narrat Philippi Regis familiam, 
tacitis parochiarum turmis, illuc convenisse : 
ubi per familiam vassallos intelligendos esse 
censemus, solita feodorum stipendia facientes ; 
adedque consuetudinem tllam ducendi ad 
pugnam parochianos cum veæillis inductam 
fuisse illo temporis intervallo quod effluæit 
inter annos 1092 et 1094. 

64. Si credimus Orderico, Ludovicus, ad 
comprimendam tyrannidem prædonum et 
seditiosorum, auxilium totam per Galliam 
deposcere coactus est episcoporum. Hæc 
verba non probantur illustri academico. Ne- 
dum, inquit, Ludovicus communias instituerit 
consullu episcoporum, eisdem instituendis cons- 
tanter adversati sunt plerique episcopi. Id 
quidem; verùm dislinguenda sunt tempora. 
Quando Ludovicus communias cerlis legibus 
communire aggressus esl, el auctorilale suû fir- 
mare novas consuetudines quas à dominis suis 
seditiosè extorquebant plebeit, tunc murum se 
opposuereepiscopi,quiaprimumnovarumlequm 
eæperimentum in locis clericorum subditis 
inslitutum fuit. Legantur antiquiores commu- 
niarum chartæ ; nulle in tlerris laïcorum 
principum inductæ sunt, sed Bellovaci, No- 
viomi, Suessione, Lauduni, Ambianis, etc., 
ubi dominium temporale penes episcopos erat. 
Tumultuariæ quidem plebeiorum hominum 
conjuraltiont, quonium aliter sedari non poterat 
commolio, nomen dederant clerici, prout 
factum vidimus Cenomanis ; verkm ejusmodi 
pacta el juramentia, vi elicita, irrita fuisse 
pronunciat [vo Carnotensis episcopus in epist. 
17 superiüs laudata: « Obligatio episcopi 
» qu se promisil observaturum consuetudines 
» ejusdem civitatis, sive turbulenta conjuratio 
» factæ communionis, nihil præjudicant le- 
» gibus ecclestasticis. Pacta enim et consti- 
» tuliones, vel eliam juramenta quæ sunt 
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d’Orderic, à les bien prendre , c’est que Louis VI 
établit, comme un droit commun dans ses domaines, 
une institution dont il y avoit déjà des exemples. 
C’est une règle incontestable , que, pour bien en- 
. tendre un auteur, il faut l'expliquer par lui-même. 
Or, dans un autre endroit, Orderic atteste qu’a- 
vant que Louis-le-Gros fût Roi, même désigné, 
les prétres des paroisses éloient dans l'usage d’ac- 
compagner le Roi à l’armée, à la tête des parois- 
siens, précédés de leurs bannières : ce qui, dans 
la pensée d'Orderic, est un attribut des communes, 
Ainsi, au livre VIII, p. 705, décrivant le siége de 
Bréherval, entrepris par Philippe I.“ en 4094, il- 
rapporte que le Roi de France et le Duc de Nor- 
mandie commencèrent ce siége pendant le carême ; 
qu'ils le continuèrent l’espace d'environ deux mois; 
gn'a ce stége furent mandés les curés avec leurs parois- 
siens et leurs bannières , et que les abbés méme furent 
contraints d'y amener leurs vassauæ. Cette contrainte 
prouve assez que ce genre de service étoit une 
institution nouvelle, dont, par conséquent, on peut 
fixer l’époque vers cette année 1094. En effet, 
Orderic Vital, parlant de la bataille d'Ivri, qui fut 
livrée en 1092, rapporte que Philippe [.*" avoit avec 
lui sa famille, sans parler des troupes des paroisses. 
Nous croyons que par ce mot famille il faut enten- 
dre les vassaux du Roi, faisant le service ordinaire 
des fiefs; et que, par conséquent , l'usage de con- 
duire à l’armée les habitans des campagnes, précé- 
dés de leurs bannières, auroit commencé dans l’in- 
tervalle des années 4092 et 1094. 


64. S'il faut en croire Orderic, Louis-le-Gros 
fut obligé d'implorer le secours des évêques pour 
faire cesser les pillages et les séditions qui déso- 
loient la France. L’illustre académicien n’en croit 
rien. « Bien loin, dit-il, que les évêques aient con- 
» couru à l'établissement des communes, la plu- 
» part s’y sont opposés constamment. » Cela est 
vrai; mais il faut distinguer les temps. Lorsque 
Louis VI voulut prescrire des règles aux com- 
munes, et donner force de loi aux exemptions que 
les plébéiens extorquoient séditieusement de leurs 
seigneurs, il trouva de l'opposition dans les évêques, 
parce que c’est par eux que commença la réforme. 
Qu'on lise les plus anciennes chartes de com- 
munes, ce n’est pas dans les domaines des seigneurs 
laïques qu'on en trouvera les premiers exemples , 
mais à Beauvais, à Noyon, à Soissons, à Laon, à 
Amiens, etc. où les évêques étoient seigneurs tem- 
porels. Le clergé de ces villes avoit donné son 
consentement aux entreprises tumultueuses des plé- 
béiens, parce qu’il n’étoit pas possible d'arrêter 
autrement l'insurrection, comme nous avons vu 
que cela arriva au Mans. Mais aussi Ives de 
Chartres décida , dans la lettre 77 que nous avons 
déjà citée, que ces conventions et ces sermens , 
arrachés par la violence, n’étoient nullement obli- 
gatoires. Les autorités qu'il allègue méritent quel- 
que attention. Ce n’est donc pas sans raison que 
les ecclésiastiques, d’après la doctrine reçue dans 
ces temps-là , s'opposoient aux priviléges des com- 
munes, parce qu'ils heurtoient de front les droits 
et la possession des églises. Ainsi lorsqu'Orderic 
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Vital dit que Louis, au commencement de son 
règne, fut obligé de demander le concours des 
évêques pour faire cesser les séditions, cela signifie 
u’il leur prescrivit d’user de condescendance et de 
s'accommoder au temps; mais c'étoit avant que les 
nouvelles coutumes eussent obtenu force de loi. 


Ixix 


» contra leges canonicas vel auctoritates 
» sanclorum Patrum, sicut vos ipsi bene 
» nostis, nullius sunt momenti. » Nec con- 
temnendæ sunt auctoritates quibus opinionem 
suam fulcit (a). Non immerità igitur eccle- 
stastici viri, juæla receplam tunc lemporis 
doctrinam, aucloritatem suam communiarum 


privilegiis derogabant, quæ, si vim legis obtinuissent, ecclesiarum jura et possessiones convellerent. 
ltaque cùm dicit Ordericus Ludovicum coactum fuisse flagilare auæilium episcoporum ad comprimendas 
seditiones, id de sufferentia communiarum , quam ralio temporum eæposcebat, antequam vim leges 


obtinuissent, intelligendum est. 

65. C’est une opinion adoptée assez générale- 
ment, que ce qui donna occasion aux séditions 
qui préparèrent les voies à l'établissement des 
communes, ce furent les grevemens et vexations 
que les plébéiens éprouvèrent de la part des sei- 
a tant ecclésiastiques que laïques. Si cela est, 
il faut dire que les premières communes ont dù être 
établies dans les lieux où les habitans étoient les 
plus maltraités par leurs seigneurs. Cependant nous 
avons déjà dit, et la chose est incontestable, que 
les premières communes furent établies, de gré 
ou de force, dans les villes qui pperRNSIen aux 
ecclésiastiques. Peut-on dire que 
habitants de ces villes étoit pire que par-tout 
ailleurs ? Cela est insoutenable ; au contraire, il est 


a condition des 


65. Communis aulem opinio est sedilio- 
nibus quæ communiis tinsliluendis viam 
præparabant, occasionem dedisse onera et 
diveæaliones quæ & dominis suis, Lam clericis 
quàm laïcis, patiebantur plebeii homines. Si 
res tla est, primas communias inslilui necesse 
[uit tisin locis quæ graviora damna patie- 
bantur & dominis suis. Allamen jam divimus, 
el res extra controversiam est, primas com- 
munias inslitutas fuisse îis in urbibus quæ 
Juris ecclesiarum essent, clericis volentibus 
aul repugnantlibus. Quis autem dicat incolas 
tis in locis deteriùs habilos fuisse quam alibi 
gentium ? Id neutiquam concedimus ; immo 
melioris eos fuisse conditionis facilè revin- 


citur (b). Numquid enim onera servitutis 


aisé de prouver que leur condition étoit beaucoup 
feodalis gravioru lunc erant, quäm quæ à 


meilleure (b). Dirons-nous que les servitudesféodales 


LA 


(a) Prima auctoritas est de concilio Gelasii Papæ. Dicit enim : « Placuit huic sanctæ magnæque synodo, ut 

» res vel privilegia quæ Dei ecclesiis ex longa consuetudine pertinent , sive à divæ recordationis Imperatoribus , 
sive ab ais Dei cultoribus in scriptis donata, et ab eis per annos triginta possessa sunt, requaquam removeantur 
à potestate præsulum eorun, quæcumque sæcularis persona per potestatem eis subtrahat , aut per argu- 
menta quælibet auferat : sed sint omnia in potestate ac jussu præsulis ecclesiæ , quæcumque intra triginta 
annorum spatium ab ecclesiis possessa fuisse noscuntur. Quisquis igitur sæcularium contra præscentem de- 
finitionem egerit, tamquam sacrilegus judicetur, et donec se correxerit, et ecclesiæ propria privilegia seu res resti- 
tuerit, anathema sit. v Item de eodem Papa Nicolaus Adoni Viennensi archiepisc. : « De rebus quæ semel Deo 
contributæ atque dedicatæ sunt , et postea sub occasione concessionis principum à quibusdam invaduntur atque 
diripiuntur, sancimus ut priùs consulatis principem , ad resecandam tam præsumptivam factionem , et cognoscen- 
dum utrüm illius sit concessio , an invasoris præsumptio. Quôd si principis inordinata fuerit largitio, et ipse sit 
Princeps pro emendatione redarguendus ; si autem invasoris declaratur præsumptio, usque ad emendationem excom- 
municationis sit vindictà coercendus. » Ex Ivonis epist. 77. 
(6) Quant melioris essent conditionis servi ecclesiarum præ servis sæcularibus, intelligimus ex literis Ludovici VI, 
quibus libertatem testificandi et bellandi adversüs liberos homines indulget servis Parisiensis ecclesiæ. Ait enim : 
« Noverint igitur omnes quia sanctæ Parisiensis ecclesiæ conventus nostræ serenitatis præsentiam adierit, conquerendo 
» ostendens, et ostendendo conquerens , quatinus servi præfatæ ecclesiæ sæcularibus personis tanto contemptni habe- 
» bantur, qudd in forensibus et civilibus causis vel placitis adversüs liberos homines in testimonium nullatenus reci- 
» piebantur, et ecclesiastica mancipia sæcularibus servis ferè in : nullo præferebantur : unde res ecclesiastica, ob tanti 
» Sscilicet dedecoris opprobrium, non solummodo vilescebat , sed maximum diminutionis incommodum de die in diem 
» incurrebat, etc. » T. 1[ Miscellan. Baluzii, p. 185. Verùm audiendus Paschalis Il Papa, præceptum Ludovici ea de 
retonfirmans, ibid. p. 188 : 

« Paschalis episcopus, servus servorum Dei , venerabili fratri Galoni et capitulo Parisiensis ecclesiæ salutem et 
» apostolicam benedictionem. Sicut ex relatione vestra et ex literis regiis intelleximus, Parisiensis ecclesia magnum 
» hactenus rerum suarum patiebatur incommodum, pro eo qudd ipsius ecclesiæ famuli, qui apud vos servi 
» vulgù impropriè nuncupantur, in forensibus et civilibus causis vel placitis adversùs liberos homines nullatenus 
» admitterentur in testimonium. Gui rei dilectus filius noster Ludovicus Francorum Rex pro utilitate eccle- 
» siastica ita consulendum arbitratus est, ut episcoporum ac procerum consilio et assensu institueret Parisiensis eccle- 
» siæ famulos in omnibus causis, placitis et negotiis, adversùs omnes homines, tam liberos quàm servos, liberam et 
» perfectam habere testificandi et bellandi licentiam, ita ut nemo eorum testimonio pro ecclesiasticæ servitutis occa- 
» sione calumniam inferat. Nos itaque petitionem vestram rationabilem perpendentes , idipsum pro ecclesiasticæ utili- 
» tatis et justitiæ intuitu decreti nostri assertione firmamus. Neque enim æquum est ecclesiasticam familiam üsdem 
» 
, 
» 
» 
» 
» 
» 


Dry y Tres v 


conditionibus coerceri, quibus servi sæcularium hominum coercentur. Sicut igitur prænominatus Francorum Rex 
regià benignitate instituit, ita nos ecclesiæ vestræ familiam , quæ sub episcopi seu canonicorum jure consistit , 
hâc nostræ auctoritatis concessione donamus , ut in forensibus et civilibus causis vel placitis adversùs quaslibet 
sæculares personas in testimonium efficaciter admittatur, nec propter ecclesiasticæ clientelæ obnoxietatem , si alia 
non impediunt, eorum testimonium refutetur. Datum Beneventi, per manum Johannis S. R. E. diac. card. ac 
biblioth. 1x kal februarii, indict. vi, incarn. Dom. anno moexiv [mexin], pontificatûs autem D. Paschalis IL Papæ 
anno xv. » 

Quam servis Parisiensis ecclesiæ gratiam fecit Ludovicus, eaindem servis Carnotensis ecclesiæ et S. Mauri Fossatensis 


indulsit, ut videre est tomo I Edict. reg. p. 8 et 5. 
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ducentis annis imposita fuerant? Minimè : 
sed alius erat sæculi genius ; sed homines 
tllius œvi, servitutis impatientes el amore 
libertatis acti, siquidem pretio redimere liber- 
talem nequibant, impositum omne jugum cer- 
tatim excutere rebellando moliebantur. 


In Francia GG, Taliter cùm essent comparali popu- 


clericorum ju- 
ra  primitus 


impetita, 


lorum animi, non defuere qui currentibus 
adderent calcaria. Quoniam verà oplatus rei 
exitus postulabat ut inermium clericorum 
jura primilus impelerentur, demandata est 
ea cura emissartis per provincias diffusis, qui 
clericis infensas plebes redderent. Ejusmodi 
fuit Henricus ille pseudo-eremita, cujus et 
asseclatorum dissolulos mores el exleriorem 
apparatum, ad modesliam et austeritatem 
eliam compositum, graphicè describunt, 
cap. 35, Acta Cenomanensium episcoporum. 
Is Hildeberto episcopo fucum fecil, et ab eo 
licentiam impetravit sermocinandi ad po- 
pulum (a). Verùm ea fuit prædicationis ejus 


T.XII,p.848. summa, quôd « plebs in clerum versa esl in 


» furorem, adeù quèd famulis eorum mina- 
» rentur cruciatus, nec eis aliquid vendere 
vel ab eis emere voluissent : immo habebant 
eos sicul ethnicos et publicanos. Præterea 
non tanlüm œdes eorum obruere et bona 
dissipare, sed illos lapidare aut affigere 
patibulo decreverant ; nisi Princeps et 
optimales ejus, cognità illorum nequitid, 
nefandis ausibus suis vipoliùs quäm ratione 
(bellua enim rationem non admittil) resis- 
lerent etc. » Inde cùm ejectus fuisset 
sacrtilegus concionator, alias subinde pro- 
vincias sediliosis prœædicationtbus concitavit, 
prout testatur S. Bernardus in epistola sua 
241, ad Ildefonsum Comitem Tolosanum : 
« Inquire, si placet, vir nobilis, quomodo de 
» Lausana civilate exierit, quomodo de 
» Cenomanis, quomodo de Piclavi, quomodo 
» de Burdegali. Nec palet ei uspiam rever- 
» sionis aditus, utpole qui fœda post se ubi- 
» que reliquerit vesligia. » 
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InBelgioquo- 67. In Belgio Tankelinus clericos, circa 


Ê 


idem tempus, prœdicationibus suis non minds 


T. XIII, vio/enter insectabatur. « Idem hœæreticus, inquit 


p. 328. 


» Robertus de Monte à Pistorio vulgatus, 
» ad an. 1124, nimiæ sublilitatis, cùm tamen 
-» esset laïcus, sed multis eliam disertis cle- 
» ricis in sermone aculior, sacri ordinis mi- 
» nistros, et episcopalem ac sacerdotalem 
» gradum nihil esse dicebat... In pretioso 
» apparatu el vestibus deauralis incedens, 
» triplici funiculo crinibus intortis, verbis 
» persuastibilibus et conviviorum apparatibus 
» suos, qui eum circiter tria millia armati 
» sequebantur, tlliciebat, el per eos in resis- 
.» tentes sibi cædibus sæviebat. » 


étoient devenues plus onéreuses qu'elles ne l’étoient 
depuis deux ceuts ans? Point du tout: mais le 
génie du siècle étoit tout différent ; les hommes 
supportoient avec impatience l'état de servitude ; 
et l'amour de la liberté étoit devenu si ardent, 
que, pour secouer le joug, on se portoit par-tout 
à la rebellion, lorsqu'on ne pouvoit se racheter à 
prix d’argent. 

66. Les peuples étant ainsi disposés , comme 
ils le sont toujours, pour la liberté, il se trouva des 
hommes qui profitérent de cette disposition pour 
les porter à des mesures extrêmes. Le moyen le 

lus sûr de réussir étoit de commencer par attaquer 
Fe droits du clergé, comme le moins en état de se 
défendre. C'est ce qu'on fit : des émissaires furent 
envoyés dans les provinces pour indisposer les 
esprits contre les ecclésiastiques. Tel fut le faux 
hermite Henri et sa troupe, dont les Actes des 
évêques du Mans font un portrait si hideux, au 
chapitre 35. Sous un extérieur modeste et même 
austère, il avoit séduit l’évêque Hildebert, qui lui 
permit de prècher devant le peuple (a). Mais le 
résultat de ses prédications fut de lui rendre odieux 
les ecclésiastiques, au point qu’il menaçoit des der- 
nters supplices leurs serviteurs, et refusoit de leur rien 
vendre ou de rien acheter d’eux, les regardant comme 
des païens ou des publicains. « C’étoit un parti 
» pe dit l'historien, non-seulement de détruire 
» les maisons des ecclésiastiques de fond en comble 
» et de livrer leurs biens au pillage, mais encore de 
» les lapider et d’attenter à leur vie, si le Comte 
» et les seigneurs du pays, après avoir essayé inu- 
» tilement les voies de la persuasion ( si toutefois des 
» bêtes brutes en sont susceptibles), ne lui avoient 
opposé une vigoureuse résistance. » S. Bernard 
nous apprend, dans sa lettre 2/1 à Alphonse, Comte 
de Toulouse, que ce faux apôtre, chassé du Mans, 


ÿ 


parcourut les provinces, semant par-tout la dis- 


corde et les séditions. « Informez-vous, dit-il, 
» comment il a été chassé de Lausane, du Mans, 
» de Poitiers, de Bordeaux. Il ne peut retourner 
» nulle part, parce que partout où Fa passé, il a 
» laissé des traces honteuses de sa scélératesse.» 


67. Dans la Belgique, Tankelin se déchainoit, 
vers le même temps, dans ses prédications contre 
le clergé, avec non moins & violence. « Cet 
» hérétique, au rapport de Robert du Mont, im- 
primé par Pistorius, étoit, dit-il sous l’année 
1124, un esprit très-subtil; et quoiqu'il ne füt 
que laïque, Maanjoit beaucoup mieux la parole 
que les clercs les plus éloquents. Il soutenoit que 
le ministère ecclésiastique, l'épiscopat et le sacer- 
doce n’étoient d'aucune utilité ...…. Richement 
vêtu et la tête parée d'une triple frisure, il par- 
couroit le pays avec grand appareil, suivi d’en- 
viron trois mille hommes armés, qu'il s’étoit atta- 
chés par ses belles paroles et de magnifiques 
festins, Pope prêts à massacrer ceux qui au- 
roient osé lui résister. » 
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a) Notandum est illius prædicationis tempus, quod cum institutione prima communiarum omnino convenit. 
Pagius quidem ad annum 4116 eam retrahit, num. xix el seqq. Verùm opinionem ejus convellimus in notis ad 
epist. 16 libri III Goffridi abbatis Vindocinensis, et ad annum 41014 referendum esse Henrici ad urbem Cenomanensem 


accessum ostendimus. , 
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68. En Provence, Pierre de Bruis, comme 
nous l'apprenons d’Abélard, au livre II de son Intro- 
duction à la théologie, p. 1066, débitoit une doc- 
trine non moins pernicieuse : « Je passe, dit-il, 

aux hérétiques, Fsaalé à raison de leur do- 
mesticité, sont d'autant plus dangereux, qu'ils 
ne cessent de lourmenter l'église par des guerres 
civiles. Et pour venir à ceux de notre temps, 
(quoiqu’on dise qu'ils ont été si bien réprimés, 
il n’est plus besoin d'établir la foi sur aucun 
ondement), il est inoui que les hérétiques de 
l'ancien temps se soient portés à des excès aussi 
crians que ceux de nos jours. Nous cilerons entre 
autres, pour exemple, les excès commis depuis peu 
en Flandre par Tankelin, laïque, et en Provence 
par le prêtre Pierre. » C'est contre eux que fut 
porté le canon III du concile de Toulouse de l'an 
1119 , en ces termes: « Nous condamnons et 
» rétranchons du sein de l’église de Dieu, comme 
hérétiques, ceux qui, sous une apparence de 
religion, nient le sacrement du corpset du sang 
du Seigneur, le baptême des enfans, le sacer- 
doce et les autres ordres de l’église, et la légi- 
timité des mariages : nous ordonnons aux puis- 
sances séculières de les arrêter.» 
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69. S. Bernard nous apprend. dans sa lettre 195 
à l’évêque de Constance, qu'Arnaud de Bresse, 
toujours sous le voile de la religion, avoit porté de 
France en Germanie ses principes séditieux contre 
le clergé. « C’est un homue, dit-il, qui ne mange 
* nine boit; il est comme le diable, qui n’a faim 
*« et soif que du sang des ames.... Par-tout où il 
a mis le pied, il a commis tant de turpitudes et 
tant de cruautés qu’il n’ose y retourner. Ayant 
excité des troubles d’une manière atroce dans son 
pays natal, il en fut chassé, comme perturba- 
teur du repos public, par le Pape, et forcé 
de jurer qu’il n’y retourneroit plus sans sa per- 
mission. Bientôt après, cet insigne brouillon fut 
chassé de France pour la même raison. Bien 
loin de se corriger, il en est devenu plus furieux. 
Quoique errant et vagabond sur la terre, il 
continue de faire chez l'étranger ce qu’il ne lui 
est plus permis de faire chez lui ; semblable 
au lion rugissant qui cherche sa proie pour la 
dévorer. Et maintenant, c’est chez vous qu’il 
» opère l'iniquité, comme nous l’apprenons, et 
» qu'il dévore votre peuple comme du pain... 
» Lorsqu'il aura gagné leur bienveillance, et qu’il 
» pourra compter sur la force militaire, vous verrez 
» cel homme se déclarer ouvertement contre le clergé, 
» s’emporler contre les évêques, et commettre sans 
» ménagement loule sorte de cruautés. » Ainsi parloit 
S. Bernard vers 1140. Mais ce n’est rien en compa- 
raison de ce que fit depuis ce brouillon, au rap- 
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port d'Othon de Frisingue, au liv. 1.” des Gestes. 


de l'Empereur Frédéric, chap. 17. « En ce temps- 
» là, dit-il, un certain Arnaud, sous l’habit de 
» religieux , mais point du tout religieux lui- 
» même, comme on l’a vu par sa doctrine, entra 
» dans Rome, le cœur ulcéré d’envie et de jalousie 
» contre le clergé. Voulant rétablir le sénat et l'ordre 
» équestre comme ils existoient-autrefois, il sou- 
» leva la ville, et particulièrement le peuple, 


68. In Provincia Petrus Brusius doc- Et in Provin- 


trinam non mins perniliosam disseminabat, 
Petro Abælardo testante, lib. II Introd. ad 
theologiam , p. 1066: « Ad hæreticos venio, 
qui quant domesticiores, tantô pejores , 
civilibus bellis inquietare ecclesiam non 
cessant. Aique ut ad nostra veniamus 
lempora, quibus jam atunt aded repressam 
esse, ut jam nullo fidei fundamento sit 
opus ; nullos in lantam olim insaniam 
prorupisse hœreticos quispiam audierit, 
quantà nonnulli contemporaneorum nos- 
» trorum debacchati sunt : Tanquelinus 
» quidam laïcus nuper in Flandria, Petrus 
» presbyter nuper in Provincia, ut ex mul- 
» tis aliquos in medium producamus etc.» 
Qui nimirum anno 1119 damnali sunt in 
concilio Tolosano, can. 3, his verbis: a Porrd 
» eos qui religionis speciem simulantes, Do- 
» minici corporis el sanguinis sacramenlum, 
» baptisma puerorum, sacerdoltum el cæte- 
» ros ecclesiasticos ordines, et legitimarum 
» damnant fœdera nuptiarum , tamquam 
» hœæreticos ab ecclesia Det pellimus et dam- 
» namus, el per potestates exteras coerceri 
» præcipimus. » 

69. E Galliis in Germaniam per Ar- 
nallum de Brixia propagatam fuisse sub 
religionis velamine seditiosam in clerum 
prœædicationem, testisest S. Bernardus Clure- 
vallensis, epist. 195 ad episcopum Constan- 
liensem. « Homo est, inquit, neque manducans 
» neque bibens, solo cum diabolo esuriens et 
» siliens sanguinem animarum.…. Îs ergo, ubi- 
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‘» cumque conversalus est, tam fœda post se 


» el tam sœva reliquit vestigia, ut ubi semel 
» fixerit pedem, illuc ultra redire omnino 
» non audeal. Denique ipsam in qua natus 
» est valde atrociter commovit terram, et 
» conturbavit eam : unde et accusatus apud 
» dominum Papam schismate pessimo, natali 
» solo pulsus est, eliam et abjurare compulsus 
» reversionem, nisi ad ipsius Apostolici per- 
» missionem. Pro simili deinde causa et à 
regno Francorum ecturbatus estschismaticus 
- insignis… Et in his omnibus non est aversus 
[uror ejus, sed adhuc manus ejus extenta. 
Nam etiam tta vagus et profugus super ter- 
ram,quod jam non licet inter suos, non cessat 
apud alienos,tamquam leorugiens, circuiens 
et quærens quem devoret. Et nunc apud vos, 
sicut accepimus, operalur iniquilalem, el 
devorat plebem vestram sicutescam panis… 
Demum cum fuerit de illorum captata 
benevolentia et familiaritate securus, vide- 
bitishominem apertéinsurgerein clerum, 
fretum tyrannide militari, insurgere in 
ipsos episcopos , et in omnem passim 
ecclesiasticum ordinem desævire.» Hæc 
ante annum 1140 operabatur Arnaldus ; atro- 
ciora verû sunt quæ deinceps eum perpelrasse 
narrat Otho Frisingensis, lih. I de Gestis 
Friderici Imp. cap. 27. «lis diebus, inquit, 
» Arnoldus quidam religionis habitumhabens, 
» scd eum minimè, uleæ doctrina ejus patuit, 
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servans, ex ecclesiastici honoris invidia, 
urbem Romam ingreditur, ac senatoriam 
dignitalem equestremque ordinem renovare 
ad inslar antiquorum volens, tolam penè 
urbem, ac præcipuè populum, adversüs 
Pontificem suum [ Lucium 11] conci- 
tavit.» Et chronicorum lib. VII, cap. SA : 
Populus enim Romanus, nullas insaniæ suæ 
melas ponere volens, senaioribus quos antè 
instituerant ,* patricium adjiciunt, alque 
ad hanc dignitatem Jordanem , Petri 
Leonis filium, eligentes, omnes ei tamquam 
Principi subjiciuntur. Deinde Pontificem 
suum adeunt, et omnia regalia ejus, tam 
in urbe quäm extra posita, ad jus patricit 
sui reposcunt ; eumque more antiquorum 
sacerdotum, de decimis tantèm el oblatio- 
nibus sustentari oportere dicentes, de die 
in diem animam jusli affligere non limue- 
runt. Ipse autem quotidianis cruciatibus 
ac tœdio vitæ affectus, infra anni spatium 
pontificatüs sui diem obiit, ac Eugenium 
virum religione ac sanctitale perspicuum, 
communi viro cleri et populi electum, suc- 
» cessorem reliquit. Hicin principiodignitatis 
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» contre le souverain Pontife Lucius II. » Et au 
livre IV de sa chronique, chap. 31 : « Le peuple, 
» plus furieux que jamais, non coutent d’avoir 
rétabli le sénat, voulut encore avoir un patriarcat, 
et revétit de cette dignité Jourdain , fils de 
Pierre de Léon. Ensuite il somma le Pontife de 
lui remettre tous les droits régaliens, tant dans 
la ville qu’au dehors, prétendant qu'il devoit se 
contenter des dimes et des oblations, comme 
dans les premiers temps de l'église. Ces tracas- 
series journalières avoient tellement affligé le 
Pontife, qu'il en mourut dans la première année 
de son pontificat, et eut pour successeur Eu- 
gène III, recommandable par sa sainteté. Celui- 
ci, voyant que le peuple persistoit à demander 
qu'il abandonnät les droils régaliens, quitta la 
ville avec les évêques et les cardinaux, au com- 
mencement de son pontificat, etc.» Nous ne 
rapporterons pas les troubles qui furent la suite de 
ces prétentions , ni les calamités qui fondirent sur 
les villes d’Italie qu’un amour immodéré de la dé- 
mocratie avoit rendues rebelles à l'Empereur. Il 
faut chercher cela dans les historiens d'Italie et 
d'Allemagne. « 


» susceplæ, eo quôd totus populus ad tradenda urbi regalia, sicut antecessores suos ipsum sollicitare 
» vellel, cum episcopis et cardinalibus urbe cedit elc. » Quæ deinde subseculæ sunt in Italia 
turbæ, quibus etiam cladibus attrilæ sunt urbes studio democratiæ in Imperatorem rebelles, eas non 
est nostrum edisserere. Adeundi qui de illis commentati sunt scriptores tam Ltalici quâm Germani. 


70. Quant feliciores Franct et cordatiores, 
qui lempori cedendum rali, juæta illud, 
Principiis obsta; serd medicina paratur, 

Cùm mala per longas invaluere moras, 
populari commotioni stalim fecere sais, 
præscriplis communiarum privilegiis certis 
legibus, quibus et juris naturalis integritas 
el jura dominorumtemporaliumconciliarentur! 
Inde excogitatæ communiarum chart, quibus 
el antiquis et novis consueludinibus robur 
additum, leges municipales ad. civium incolu- 
milalem inslitulæ, et quid immunitalis, 
quidve servilulis adscripthtiis civibus compe- 
teret, declaratum, etc. Eo temperamento, adhi- 
bito etiam religionis sacramento, compressæ 
sunt quæ emerserant plebeiæ commotiones. Ac 
ne quis pulet lemerè id à nobis dici, testem 
adducimus Ludovicum VI, qui anno 1136 com- 
muniæ Suessionensis eæ ediclo decernens : 
« Contigit, inquit, ob pacem patriæ nos in 
civilate Suessionensi communiam consti- 
tuisse de hominibus illis qui ed die domum 
aut plateam habebant infra terminos urbis 
et suburbiorum ejus , eisque quædam gra- 
vamnina dimisimus quæ & dominis suis 
patiebantur ; unde et ipsis chartam feci- 
mus elc. (a)n Hinc est quôd juratas 
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70. En France, on fut bien plus heureux et 
bien plus sage; on eut le bon esprit de céder au 
temps avant que le mal füt sans remède. Pour 
faire cesser la commotion populaire, on entoura 
de bons réglemens les priviléges des communes, 
afin de conserver les droits temporels des seigneurs, 
sans nuire aux droits naturels des peuples. C'est 
ce qui donna l'idée des chartes de communes, 
dans lesquelles on trouve la confirmation des an- 
ciennes et nouvelles coutumes locales, les lois 
municipales pour la police intérieure des villes, 
la fixation des immunités et des obligations aux- 
quelles on participoit en entrant dans la com- 
mune, etc. Par ce tempérament, que la religion 
du serment rendoit inviolable, la paix fut rétablie 
et l'insurrection populaire apaisée. Et afin qu’on 
ne croie pas que nous avançons tout ceci sans 
preuves, nous citerons les paroles de Louis VE, qui, 
fixant les droits de la commune de Soissons en 
1136, assure que, « pour procurer la paiw au pays, il 
» avoit établi par charte la commune de Soissons 
en faveur des habitans qui avoient une maison 
ou un emplacement dans l’étendue de la ville 
ou de Ja banlieue, en leur remettant certaines 
charges qui leur étoient imposées par leurs 
seigneurs, etc. (a) » De là vient qu’Ives de Char- 
tres, epist. 253, appelle les communes des pactes de 
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(a) Eæ Ludovici literæ tantæ sunt utilitatis ad intelligendum quid communiis licitum , quid vetitum foret, ut eas 
hic apponere integras ex Ampliss. Collectione Martenii, t. I, col. 748, non gravemur. 


« L. 


rum 
siæ peregimus, ad notitiam tam præsentium 


"vue v 


operam dent. 


Dei gratif Francorum Rex, G.* ejusdem gratid venerabili Suessionensi episcopo , omnibusque succes- 
soribus ejus canvnicè substituendis in perpetuum, salutem ot gratiam nestram. Quoniam ad tutelam ecclesia- 
regni gubernacula à Deo nos suscepisse cognoscimus, oportet ut quæ tempore nostro ad quietem eccle- 


futurorum custodiæ literarum commendemus ; ut quod à 


nobis factum est, semper ratym permaneat, et successores nostri Reges exemplo nostro ad quietem ecclesiarum 


» Contigit ob pacem patriæ nos in civitate Suessionensi communiam constituisse de hominibus :illis 


» qui eî die domum aut plateam habebant infra terminos urbis et suburbiorum ejus, 


eisque quedam 
pat, 
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paiw, et que la charte de la commune de Laon a 
ur titre, Établissement de la paix, au tome XI 
es Ordonn. des Rois de France, p. 185. 


71. On voit assez, par tout ce qui a été dit, 
combien d'institution des communes fut avanta- 
geuse aux Rois Capétiens, soit qu’une saine poli- 
tique en ait donné l’idée, soit que le besoin des 
circonstances en ait commañdé l'établissement. En 
effet, outre le service militaire des fiefs, ils eurent 
à leur disposition une nouvelle milice prise dans 
la clientèle des vassaux an profit de la royauté. 
Louis-le-Jeune étoit si persuadé de ces avantages, 
qu’il regardoit comme à lui appartenant toutes les 
villes dans lesquelles étoient établies des communes, 
comme il est dit dans les Actes des évêques 
d'Auxerre. Voici à quelle occasion. Le Comte de 
Nevers vouloit établir à Auxerre une commune 
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communtas Ivo Carnolensis epist. 253 , Pac- 
tum pacis appellat ; hinc quoque Laudunensi 
communiæ litulus inditus Institutio pacis , 
tomo XI Ordinai. regiarum, p. 185. 

71. Ex dictis intelligitur quantm ex 
institutione communiarum perceperint utili- 
tatis Reges Capetiant , sive eæ industria eas 
eæcogilarint, sive necessilaie coacti _eas ad- 
miserint. Namque, præter solitum militare 
stipendium quod ex vassallis percipiebant , 
nova inducta fuit militia à fevdali distincta , 
quâ vassallorum clientela imminuta fuit, 
regia ver augmentata. Id adeù Regi Ludo- 
vico VIT persuasum fuit, ut civitates omnes 
suas esse reputaret in quibus communi 
essent, prout legimus in Actis Autissiodo- 
rensium episcoporum , cap. 51*. Cùm enim 
Nivernensis Comes Autissiodori rommuniam 


inslituere voluisset , invilo Guillelmo Tucra- 
censti, qui Aulissiodorensem episcopalum gessit 
ab anno 1167 usque ad an. 1182 : « Prœsul 
super hoc in regia curia causam ventilan- 
dam suscepil, non lamen absque periculo 
el expensarum nimielate : ferè enim male- 
volentiam illius piissimi Ludovici Regis 
incurril, qui et improperabal quèd Autis- 
siodorensem civitatem ipsi et hæredibus 
suis auferre conabatur, reputans civitates 
omnes suas esse in quibus communiæ 
essent. Tandem verd cüm diù inde alter- 
catum fuisset, privilegiis et chartis Autis- 
siodorensis ecclesiæ diligenter inspectis et 
cognitis, et non minimä pecuniæ summäâ 


malgré Guillaume de Touci, qui tint le siége 
depuis 4167 jusqu’en 1182. « Le prélat, pour 
» l'empécher, fut obligé de plaider à la cour du 
» Roi, non sans dépenser beaucoup d’argent, et » 
mème sans exposer sa personne : Car peu s’en » 
fallut qu’il n’encourüt l’indignation du très-dé- » 
bonnaire Louis, qui lui reprochoit de vouloir lui » 
soustraire, et à sa postérité, la ville d’Auœerre, » 
persuadé que toutes les villes où il eæistoit des » 
communes lui appartenoient. Cependant , après » 
bien des altercations, le prélat gagna son procès, » 
en vertu des chartes et priviléges qui furent » 
produits , el en répandant beaucoup d'argent pour >» 
» amadouer le Roi et son conseil. » Ceci nous dé- » 
couvre un autre avantage qui résultoit pour le » 
Roi de l'établissement des communes; c'est que » tam Rege quam suis mitigatis, causam 
leur concession et même leur suppression n’étoient » obtinuit. » Ubi vides alterum quod eæ ins- 
nullement gratuites : elles étoient quelquefois mises  fitutione communiarum percipiebatur emolu- 
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» gravamina dimisimus quæ à dominis suis patiebantur : unde et ipsis chartam fecimus. Verùm nostrâ emunitate con- 
» tenti non fuerunt ; immo super te et super ecclesiam episcopalem, cæterasque ecclesias tibi commissas, liberosque 
» bomines, multa quæ à nobis non acceperant, temerariè occupaverunt. 

» Scilicet qudd viros et feminas extra communiam, per conjugia alterius personæ quæ erat in communia, dominis 
» suis auferebant, ipsisque nolentibus in communia retinebant. — Ztem, quèd ecclesiis et liberis hbominibus terrarum 
» suarum justitias auferebant ; aded ut, si homo de justitia eorum per eos jus exsequi contemneret, res contemptoris 
» super terras suas terrarum dominis, communiä prohibente, accipere non liceret. — Item, si homo communiæ in 
» villis extra communiam habitaret, tallias et corvadas quas terra debebat et cæteri accolæ persolvebant, violen- 
»tiam dominis terrarum inferente communiä, persolvere negligebant. — tem, si homines qui non erant de 
» communia, annonam vel vinum, vel cætera in terris ecclesiarum vel liberorum hominum, inter civitatem 
»et suburbia ponerent, ut ibi salvæ fierent, aut si ad mercatum afferrent, tallias inde exigerent. — Item, 
» portagia quæ de feodo episcopi casati tenebant, eos accipere prohibebant. — Îtem, de infracturis, cæterisque 
» forifactis, quæ in terris infra communiam fiebant , propter emendationem ‘dominis plusquam quinque solidos 
» persolvi non permittebant. — Jtem, verd pro forifacto communiæ homines, si volebant, totum redimebant. 
» — tem, in pervaturia episcopi et infra domos ejus conventus suos faciebat, et in magna curia captos suos , nolente 
» episcopo, incarcerabat, | 

» De his omnibus, tu G. episcope et ecclesia tua, clamorem penes nos deposuisti, dieque inter vos et commu- 
» niam statutâ apud S. Germanum de Laia convenistis: ibique curiæ nostræ judicio decretum est, commu- 
» niam supradicta omnia usurpasse; fidemque dederunt in præsentia nostra tam Lootus major quàm cæteri 
» jurati qui ibi aderant, se hujusmodi nunquam usurpaturos. Reliqua quoque pars communiæ, quæ Sues- 
» sionierat, in præsentia Willelmi pincernæ nostri, quem pro nobis misimus, idem affiduciavit, Hoc tamen 
» pro pace utriusque concessum est, qud Simone de communia ejecto, qui totius mali causa exstiterat, ho- 
» mines et feminæ qui contra statuta in communia tunc recepti erant , ibi remanerent compositione tali : qudd 
»unum de liberis suis in potestate dominorum suorum extra communiam maritarent , et de forifactis com- 
» muniæ ultra Lx solidos , absque voluntate dominorum quorum homines vel hospites sunt, accipere non 
» poterunt; domini verd terrarum, quantüm forifactum portat, accipere in potestate habebunt, aut sine cla- 
» more communiæ res forifactorum , quantùm forifactum fert, accipere. Quæ verd ista [ut] irrefragabiliter ab eis 
» in posterum teneantur, me et L.' filium meum , et A.* Reginam conjugem meam, et Comitem R.5 tibi et ecclesiæ 
» obsides dediderunt. 

23 Quod ne possit à posteris infirmari, sigilli nostri auctoritate et nominis charactere subterfirmavimus. 
» Actum Lauduni, anno incarnati Verbi mexxxvr, regni nostri xx1x, Ludovico filio nostro in Regem coronato 
» anno quarto; adstantibus in palatio nostro, quorum nomina subtitulata sunt et signa. Signum R.t Comitis 
» et dapiferi nostri. S. G.1 buticularii, S. Hugonis constabulariü. S. Hugonis camerariüi. Data per manum Stephani 
» cancellarii. » 
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Tome XIV. 


Quantüm uti- 
litatispercepe- 
rint Reges ex 
institut. com- 
muniarum i 


T. XII, p.304 


4. Ludovi- 
cum. 

2. Adelaïdem, 
5, Radulfum 
iromanden - 

sem. 
{, Raduilf. 

3, Guidonis.- 


Ibid. p. 280 
seq. 


Quantüm 
ex institutio- 
ne  burgesi- 
arum. 


* Usage des 
fiefs, p. 582, 


in notis. 


T.XII,p.286. 


Quid interes- 
setdiscriminis 
inter commu- 
nias et burge- 
sias, 
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mentum. Non enim gratis illæ concedebantur 
aut negabantur ; sed venales erant, et quan- 
doque auctionariæ inter terrarum dominos 
et subditas sibi plebes. Sic Ludovicus VI, 
teste Guiberito de Novigento, compulsus lar- 
gitione plebeiä, Laudunensem commiuniam 
juravit. Cùm verd à Galdrico episcopo ad 
eam dissipandam sollicitaretur, burgenses 
de sua subversione verentes, quadringentas 
(utrüm ampliüs, nescio, inquit Guibertus) 
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à l'enchère. C'est ainsi que Louis VI, au rapport 
de Guibert de Nogent, avoit accordé, pour de 
l'argent, la commune aux habitans de la ville de 
Laon. Mais comme l’évêque faisoit tous ses efforts 
pour la faire casser, les bourgeois offrirent au Roi 
et à ses ministres quatre cents livres, el peut-être 
davantage , pour la faire maintenir ; et l'évêque , de 
son côlé , conjointement avec les nobles, en offrit sept 
cents pour la faire dissoudre. 


libras Regi ac regiis pollicentur. Contrà episcopus proceres secum loqui cum Rege sollicitat , 


spondentque pariter septing@ntas. 

72. Quæ fuit necessitas instiluendarum 
communiarum, eadem burgesiis originem 
dedit; ne: minori eas favore prosequebantur 
Reges quâm communias. Nempe cùm amore 
libertatis in rebellium ferrentur populorum 
animi, frustra contra torrentem lacertos ex- 
tendissent ; et sicut communiarum înslitu- 
tione urbium quieli provisum erat, ita burgo- 
rum el villarum incolis seu mensionariis 
instilulione burgesiarum prospiciendum fuit. 
Tentatum id a Rege Ludovico VI teslis est 
filius ejus Ludovicus VII, in literis pro 
incolis Muralium prope Parisios, quas ex 
regeslo cameræ computorum Pater fol. 187 
eruil Brussellus*. « Ego Ludovicus Fran- 
» corum Rex, notum facimus universis quèd 
» paler meus bonæ memoriæ Ludovicus,juæta 
» ecclesiam B. Mariæ de Campis, in loco 
» qui dicitur Muralia [ubi Carthusienses 
postea sedem fixere] posuit hospites quos 
liberos et quielos ab omnt equitatu et eæer- 
cilu, a tallia et ab omnt exactione , et in 
. Ctvtlale Paris. ab omni consueludine emunes 
conslituit : assignalo eis qudd de unoquoque 
quadrante [vinearum[ unum modium vini 
el sex denarios annuatim persolvent. Quæ 
» literæ datæ fuerunt anno mervur (a). » 
Ludovicus autem VII ab anonymo scriptore sæ- 
culi xn reprehenditur , quèd quasdam villas 
novas ædificavit, per quas plures ecclesias 
et milites de propriis suis Éornieibue , ad 

73. Porr præcipuum inter communias et 
burgesias id intererat discriminis, quôd civica 
in communtis administralio penes majorem 
el scabinos esset, in burgesiis verd penes præ- 
positos regios. Colligitur id ex variis docu- 
menlis, prœæsertim ex episltola Milonis abbatis 
S. Mariani Autissiod. quâ Regi Ludovico 
VIT scribit, apud Chesnium t. IV Rerum 
Franc. p. 666 : « Interveniente domno Ber- 
» nardo piæ memoriæ Clarevallensi abbate , 
» placuil serenitati vestræ dare nobis locum 
» quemdam in foresta quæ dicitur Orta , in 
» polestale præpositi vestri Senonensis. Ibi 
sororibus nostris Deo servientibus claustrum 
juxla morem ordinis nostri construxæimus. 
Alquoniam regalis providentia vestra juæta 
prædictum locum Villam novam |Ville- 
neuve-le-Roi] ædificare cœæpit, pelente pro 
vobis abbate S. Columbæ et præposito Seno- 
nensi, quibusdamque aliis ministris vestris, 
de eo ipso quod nobis dederatis, et de aliis 
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12. La même nécessité qui avoit fait adopter 
l'établissement des communes, donna naissance 
aux bourgeoisies, et les Rois n’étoient pas moins 
portés pour elles que pour les communes. L’essor 
vers l’affranchissement des peuples étoit donné, 
l’étendard dela révolte étoit levé ; en vain auroit-on 
essayé de résister au torrent : comme, par l’établis- 
sement des communes, on avoit pourvu à la tran- 
quillité des villes , il fallut de même accorder 
quelque chose aux habitans des bourgs et des 
campagnes. C’est ce que fit Louis-le-Gros, ainsi 
que l’atteste Louis-le-Jeune dans ses lettres pour 
les habitans de Muraux près Paris : « Nous faisons 
savoir à tous que Louis, notre père, d’'heureuse 
mémoire, fit autrefois un établissement près de 
l'église de Notre-Dame des Champs, au lieu ap- 
pelé Muraux (c'est l'emplacement des Chartreux), 
en faveur d'étrangers qu’il déclara exempts de 
l’ost et chévauchée, de la taille et de toute autre 
» exaction, et, dans la ville de Paris, de tout 
» devoir accoutumé ; à la réserve qu'ils paieront 
» un muid de vin et six deniers pour chaque 
» quartier de vigne. Ce fut fait l’an 1158 (a).» Or, 
un anonyme du x1.° siècle reproche sérieusement 
à Louis-le-Jeune lui-même d’avoir bâti beaucoup 
de villes nouvelles, et d'y avoir attiré les hommes 
des églises et des possesseurs de fiefs : en quoi il n'est 
pas douteux, dit-il, qu’il les dépouilloit incontesta- 
blement de leur héritage. 


eas confugientibus , exhæredasse non est dubium. 
73. Ce qui distingue les bourgeoisies des com- 
munes, c’est que, dans les communes , l’admi- 
nistration municipale étoit confiée aux maire et 
échevins, et, dans les bourgeoisies, aux prévôts 
du Roi. Cela résulte de plusieurs documens, et 
particulièrement d’une lettre de Milon, abbé de 
S. Marien d'Auxerre , dans laquelle il dit à Louis- 
le-Jeune : « A la recommandation de D. Bernard , 
». de pieuse mémoire , abbé de Clairvaux, il a plu 
» à votre sérénité de nous donner, dans la forêt 
appelée Orte, uu certain lieu qui est du ressort 
de votre prévôt de Sens. Nous y avons construit 
un monastère pour des filles de notre ordre.Mais 
parce que votre prévoyance royale a commencé 
près de ce lieu une nouvelle ville, nous avons 
acquiescé à la demande qui nous a été faite de 
votre part par l'abbé de Sainte-Colombe, par le 
prévôt de Sens, et autres de vos officiers; et 
nous avons concédé sans difficulté autant de 
terrain qu’ils en ont demandé, soit de celui que 
nous avions reçu de vous, soit des améliorations 
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(a) Vide easdem literas ampliores tomo III Edict, reg. p. 303. 
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» ou acquisitions que nous avions faites de nos 
» propres deniers ; et votre majesté nous a accordé 
.s en échange une autre possession. Mainteuant 
» votre prévôt de la nouvelle ville (c’est Villeneuve- 
» le-Roi) veut nous enlever une autre terre, sans 
» compter celle que nous avons déjà accordée. Je 
» prie donc votre clémence etc. » On peut voir 
au Tome XI des Ordonnances des Rois de France, 
p. 207, ques étoient les priviléges attachés à ces 
sortes de lieux. 
74. On voit paroître, dans le même temps, quel- 
que chose de semblable aux communes et aux bour- 
isies, dans le midi de la France. A Toulouse, on 
rencontre pour la première fois un commun conseil 
de la ville et du faubourg, dans des lettres de l’an 
4165, adressées à Louis-le-Jeune, dans lesquelles 
ils lui mandent que, pour obéir à ses ordres, ils en- 
voient auprès de lui quatre membres distingués 
de leur chapitre ou capitole, accrédités par tous les 
citoyens de la ville et du faubourg, pour maintenir 
leurs droits, sans préjudice de la fidélité qu'ils doivent 
au Comte et à la Comtesse, et aux églises; en un 
mot, pour gérer les affaires de la ville de Tou- 
louse et veiller à ce qu'elle n'éprouve aucun dom- 
mage. On trouve encore dans les pièces justifi- 
catives de D. Vaissette, des bourgeois de Carcas- 
sonne et de Castres ; des bourgeois et des consuls 
de Montpellier et de Béziers ; des consuls de Nimes 
et de Narbonne (voyez Hist. de Languedoc, t. II, 
p. 515); et dans les Annales de Gênes, des consuls 
d'Arles et de Saint-Gilles : tous noms qui indiquent 
une administration municipale ou populaire. 
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» etiam quæe labore nostro ac proprits sump- 

» tibus acquisieramus, quantüm petierunt 
» benignè concessimus , majestale dumtaæat 
» vestré pro hac ipsare nobis aliud largiente. 
» Nunc verd Novæ-villæ præpositus aliam 
» etiam lerram, præter tllam quam pris con- 
» cesseramus, auferre molitur. Vestram igitur 
» exoramus clementiam etc. » Quibus verd 
privilegiis insignirentur ejusmodi loca, vide 
t. XI Ordinat. regiarum, p. 207 et seq. 

Th. Simile quippiam communtis et bur- 
gesiis institutum cirea tdem lempus fuit in 
partibus Tolosanis et’ meridionali Francia. 
Nam Tolosæ tunc primüm occurrit commune 
consilium urbis et suburbii, in literis anno 
41165 ad Regem Ludovicum VII datis, 
apud Chesnium "1. IV Rer. Franc. p. 114, 
in quibus sic eum affantur : « Sacratissimas 
literas vestras nuper accepimus, quarum 
tenore perspecto, el jussis vestris obtempe- 
ranles , miltimus regiæ majesiati vestræ 
quatuor viros honestos de capitulo nostro,.… 
quibus omnes cives nostri el suburbant, 
utpote viris sacramento universo populo 
nostro astrictis, fidem adhibentes , se et con- 
silium suum commiserunt. Ii enim jurato 
promiserunt, salvd fidelitate domini nostri 
Comitis, el serenissimæ dominæ nnstræ 
Comitissæ et ecclesiarum , jura illorum 
illæsa servare, et Tolosam, et quæ ad 
» eam pertinent, pro posse et scire suo dili- 
» genter et cum magna cautela tractare. » 
In instrumentis eliam a D. Vaissette vulgatis, 
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occurrunt burgenses Carcassonenses, burgenses Castrenses, burgenses et consules Monspelienses , 
burgenses et consules Biterrenses , consules Nemauser.ses , consules Narbonenses (vide t. II 
Hist. Occitanæ , p. 515); et in Annalibus Genuensibus &@ nobis editis, consules Arelatenses et 
consules S. Æpgidii : quæ nomina municipalis seu popularis administrationis indicia sunt. 


75. Dans les provinces qui étoient soumises 
aux Rois d'Angleterre, comme Ducs d’Aquitaine , 
on trouve, à la vérité, des bourgeois; mais, d’après 
un endroit de la chronique de Geoffroi de Vigeois , 
chap. 66, on peut douter si les communes y furent 
jamais établies. Il rapporte, sous l’an 1171, que 
les bourgeois de Souterraine se lièrent par ser- 
ment à ne plus payer aux moines du lieu aucune 
taille. Ils agissoient ainsi à l’instigation du Comte 
de la Marche, qui avoit imaginé de tourner à son 
pros ce différent. L'abbé et son prévôt, trop 
oibles pour réduire les mutins, allèrent trouver 
le Roi d'Angleterre. Les bourgeois, craignant le 
ressentiment du monarque , se fortifièrent dans le 
clocher. La nuit d’après, deux jeunes gens pris de 
vin mirent à mort un des religieux, croyant que les 
autres mutins leur en sauroient bon gré. L'abbé 
retourna aussitôt vers le Roi pour demander jus- 
tice. Elle fut faite avec rigueur; et depuis ce temps- 
la, dit l'historien , les bourgeois acquittent , bon gré 
mal gré, les services accoutumés auæquels ils étoient 
lenus envers les moines. Nous ne voyons pas non 
plus que le régime des communes ait été adopté 
dans les autres domaines des Rois d'Angleterre, dans 
l Normandie, l’Anjou, la Touraine et le Maine. 


75. In provincits Angliæ Regibus tamquam 
Ducibus Aquitaniæ subditis, occurrunt quidem 
burgenses ; an verd aliquando instilutæ 1bi 
fuerint communiæ, dubitandi ansam præbet 
locus Gaufridi Vosiensis, qui cap. 66, ad an. 
4171, ail : « Burgenses de Subterranea ad 
» invicem juraverunt ut nullum omnino 
monachis darent expletum, quod vocatur 
Taillada. Agebant verd isla consensu Co- 
mitis [Marchiæ] Audeberti, qui pro lucro 
reputabat dissidium tale. Cùümque abbas 
et Aimericus nepos ejusdem et præpositus, 
qui erat de Montagnero castro Petragorico, 
rem aliter non possent comprimere , [Hen- 
ricum Angliæ] Regem expetunt. Burgenses 
perterriti clocarium munierunt, feriä x heb- 
domadæ Paschalis, quæ fuit rv kal. april. 
Alterd nocte, duo adolescentes ebrii, putan- 
les cœteris se obsequium præslare burgen- 
sibus, percusserunt Raymundum monachum 
quemdam, qui crastino, hoc est ferid 1v, 
à nobis in claustro sepelitur.… Quo facto, 
» abbas eæpetiit Regem, qui eos valde op- 
» pressil : sicque coacti servitia monachis 
» solita reddunt ; komicidæ verd fugati sunt, 
» domusque illorum anathemati tradita est.» 
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Communiarum quoque politiam inductam aliquando fuisse in cœteris provinciis Anglorum Regibus sub- 


ditis, in Normannia, Andegavia, Turonia et Cenomannia, ex nullo liquet documento. 


kiÿ 


Etinter muni- 
cipia in merie 
dionali Fran- 
cia instituta, 


T.XIL, p.357. 


In provinciis 
Angliæ Regi- 
bus subditis 
nullæ institu- 
tæcommuniæ. 


T.XII,p.442. 


Quo tempore 
communicata 
plebeiis nobi- 
litas. 


#* Ordon. t. 
XI, p. 214. F 


TX, p.445. 


Conclusio, 
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76. Abolitam fuisse sæculo xn quibus- 
dam in locis servitutem, mulla evincunt docu- 


menta, tesles quoque sunt literæ Ludovici. 


VII, quibus libertate donat servos Aurelia- 
nensis lerrilorii * : an verd libertis hominibus 
communicata quoque nobilitas fuerit, contro- 
verlitur inter eruditos. Si literis Philippt I 
pro Odone majore de Challo, quibus marchiam 
suam de Challo hæredibus ejus habendam 
permittit cum cusiodia Stamparum , et aliis 
privilegiis (quarum quidem literarum deper- 
ditarum solüm reliquum est memoriale, trium 
abbatum S.. Maglorii, S. Vicioris ac S. Ge- 
novefæ , qui medio sæculo x vivebant, tes- 
timonio roboratum) , fidem omnimodam adhi- 
bere fas esset, ad annum 1085 referri posset 
ea instilutio quæ plebeios homines in consor- 
tium eveæit virorum nobilium. Verüm misso 
quod eæ its literis confict posset argumenio , 
aliud haud contemnendum nobis suppeditat 
Gaufridus Vosiensis in chronico, part. 1, cap. 
69. Cùm enim aliquando inter se concerta- 
rent Ebolus Ventadorensis vicecomes et Guil- 
lelmus Comes Pictavensis , Guidonis filius 
(Guillelmus VII, qui Pictavensem comita- 
tum et Aquitaniæ: ducatum gessit ab anno 
1087 usque ad an. 1127), uter se dapsilius 
haberet domi, et alter allerum parcimoniæ 
vilio notaret , Comesque Ventadorum impro- 
visus adventissel ; istud prœæler cœætera conti- 
gisse narrat : « Advesperascente die, adest 
» protinus rusticus quidam, Ebolo ignorante, 
adducens carrum tractum & bobus, clama- 
vitque voce præconis, dicens : Accedant ju- 
venes Comilis Pictavensis, prospicientes 
quomodo cera libretur in curia domini Ven- 
tadorensis. [ta vociferans carrum ascendit ; 
arreptoque dolabro carpentarii, circulos 
tunc vehiculi illico fregit. Vecte disrupto , 
diversæ etinnumeræ formulæ de cera mun- 
dissima deciderunt. Rusticus quasi parvi 
penderet isla, carrum ascendens, apud 
Malmont mansum suum revertitur retro. 
Comes, talia cernens, probilatem et indus- 
triam Eboli .extulit ubique. Ebolus præ- 
terea eumdem ruslicum sic promovit, dans 
ei prædictum mansum de Malmont ac 
» liberis ejus. Ibi postea wilitiæ cingulo 
» decorantur, sunique hodie nepoles Archam- 
» baldi Solemniacensis et Alboent archidia- 
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76. On peut prouver par un grand nombre de 
monumens, qu'au xir.° siècle la servitude fut abo- 
lie dans plusieurs endroits ; nous avons entre autres 
les lettres de Louis VII pour l’affranchissement de 
la servitude dans l’Orléanois : mais les savans ne 
sont pas tous d'accord qu'on puisse faire remonter 
jusqu'à ce siècle les anoblissemens. Si l’on pouvoit 
ajouter foi aux lettres de Philippe 1.” en faveur 
d’Eudes, mairede Challo, par lesquelles, entre autres 
privilèges, il accorde à sa postérité la marche de 
Challo et la garde de la ville d’'Étampes (lettres 
dont il n’existe plus qu'un témoignage de trois 
abbés, de S. Magloire, de S. Victor et de S.t Ge- 
neviève, qui disent les avoir vues au milieu du xur.° 
siècle), cet anoblissement dateroit de l’an 1085. 
Mais laissant à part cet exemple, nous en rappor- 
terons un autre plus probant, que nous emprun- 
terons de Geoffroi de Vigeois. Dans sa chronique , 
part. 1, chap. 69 , il raconte un fait concernant 
Ebles, Vicomte de Ventadour, et Guillaume VII, 
qui fut Comte de Poitiers depuis 4087 jusqu’en 
1127, lesquels avoient quelquefois entre eux des 
combats de magnificence, et cherchoient à se sur- 
prendre en défnt en se faisant mutuellement des 
visites inattendues. « Or il arriva, dit-il, que le 
» Comte-Duc étant venu trouver le Vicomte sans 
s'être fait annoncer, celui-ci déploya toute sa 
magnificence pour le bien recevoir. Le soir, à 
l'insu d’Ebles, un villageois arrive dans la cour 
du château, conduisant une charrette à bœufs, 
et se met à crier : Que les gens du Comte de 
Poitiers approchent , et voient comment se dé- 
livre la cire à la cour du seigneur de Ventadour. 
En disant cela, il coupe avec une cognée les 
cercles d’un tonneau , d'où tombent à terre des 
formes de cire de toute grandeur. Cela fait, le vil- 
» lageois retourne chez lui à Malmont. Le Comte, 
» voyant cette profusion, admira les grandes res- 
» sources du Vicomte; et celui-ci fut si content de 
» son homme, qu'il lui donna en propriété et à 
» ses enfans la métairie de Malmont. Ses enfans 
» 
D 
» 
» 


ÿ 


furent élevés dans la suite au rang de chevaliers ; 

et ce sont aujourd’hui, dit l’historien, les neveux 

d’Archambaud de Solemniac, et d’Alboen, archi- 

diacre de Limoges. » Il résulte de ce fait, que 
si, au xu.° siècle, la chevalerie ne supposoit pas 
toujours la noblesse dans ceux qui en étoient dé- 
corés, elle la donnoit certainement à ceux qui ne 
l’avoient pas par leur naissance. 


» coni Lemovicensis. » Exinde meritô colligitur, sæculo xxx, militiam plebetis hominibus communi- 
catam, aliquando eam nobilitatem contulisse quam ingenitam non habebant. 


77. Hœc sunt quæ de ecclesiastica et civili 
administratione sæculis x1 el xur, ad faci- 
liorem scriptorum quos collegimus intelligen- 
tiam, strictim langenda censuimus capila : 
quæ si per sæculorum vicissitudines investi- 
garentur, non est dubium quin singula exten- 
sione sud donala, justum tractatum efficerent. 
Sunt et alia bene multa, quibus indagandis 
maleriam quoqueministrarentscriplores nostri. 
Verüm ultra metas præfalioni congruas ex- 
currere nobis religio fuit, et non omnia possu- 
mus omnes. 


71. Ce sont-là les chefs concernant l’administra- 
tion ecclésiastique et civile aux xr.* et xri1.. siècles, 
que nous avons cru devoir traiter pour faciliter 
l'intelligence des écrivains qui entrent dans notre 
recueil. Il n’est pas douteux que chacun de ces 
chefs feroit un juste volume, si l’on vouloit lui don- 
ner toute l'étendue qu'il devroit avoir, en exami- 
nant la matière, non dans un court espace de 
temps, mais dans toute la suite des siècles. Il y 
auroit encore heaucoup d’autres questions à traiter 
d’après nos historiens, s’il étoit possible de tout 
dire sans sortir des bornes d'une préface. 
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COURTES NOTICES 


Des Ecrits contenus dans ce volume. 


Dans nos deux précédens volumes, 
nous n’avons pas suivi l’ordre chrono- 
logique pour l’arrangement des monu- 
mens historiques ; nous avons eu plutôt 
égard aux lieux dont ils contenoient 
Phistoire, qu’à leur ancienneté respec- 
tive: c’est que ne pouvant les renfermer 
tous dans un seul volume, nous avons 
cru qu’il valoit mieux suivre l’ordre 
topographique, afin que les écrivains 
d'un même pays, se trouvant réunis en- 
semble, pussent, par leur voisinage 
même, s’éclaircir mutuellement. Ainsi, 
dans le tome XII, nous avons donné 
d’abord les histoires -des Rois, tant gé- 
nérales que particulières; ensuite les 
histoires ou chroniques des provinces, 
en commençant par la Picardie, la 
Champagne, la Bourgogne , la Pro- 
vence, le Languedoc , l’Aquitaine, le 
Limosin, le Berri, la Touraine, l’An- 
jou, le Maine, la Bretagne et la Nor- 
mandie. Dans le tome XIIT, nous avons 
extrait des écrivains Anglois, Flamands, 
Lorrains, Allemands, tout ce qui con- 
cerne l’histoire de France. Dans celui- 
ci, où nous recueillons tout ce qui se 
trouve dans les vies des Saints et autres 
monumens de ce genre, nous n’avons 
pas dùü nous écarter de l’ordre chrono- 
logique ; nous les donnons donc par rang 
d’ancienneté : mais nous plaçcons aupa- 
ravant quelques petits opuscules, appar- 
tenant à la classe des chroniques, qui 
auroient dû être insérés au tome XIII; 
s’ils nous étoient parvenus plutôt. 


I. Le premier est une généalogie des Rois de 
France de la troisième race, et de quelques illustres 
familles qui en étoient issues par les femmes. Nous 
l'avons tiré d’un manuscrit du x. siècle, qui est 
aujourd'hui déposé à la Bibliothèque impériale. 
C'est un petit cahier de douze feuillets de parche- 
min in-4.°, d’une belle écriture, que nous avons 
découvert par hasard parmi les restes des collec- 
tions de D. Martène. Les familles dont les généa- 
logies sont tracées dans cet opuscule, étoient les 
plus considérables de la Belgique. Avant que ce 
ms. nous füt tombé entre les mains, nous avions 

: \ 
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NOTITIÆ BREVES 


Scriptorum hoc volumine com- 
prehensorum. 


IN duobus tomis superioribus 
historica monumentu inter 5e non 
ordine chronologico disposuimus , sed 
habitä ratione locorum quæ eisdem 
illustrantur : nempe , cüm non uno 
volumine omnia comprehendi pos- 
sent , satiùs duximus ordinem topo- 
graphicum  provinciarum sequi, ut 
scriptores unius regionis , simul col- 
lecti, proximitate sud lucem sibi 
mutud conferrent. Îtaque tomo XII 
historias Regum , tam generales quäm 
cuique proprias , primo loco inserui- 
mus ; deinde historias seu chronica 
provinciarum  colligendo,  percurri- 
mus regiones quas nunc vocamus Pi- 
cardiam , Campaniam, Burgundiam, 
Provinciam , Occitaniam, ÆAquita- 
niam , Lemovicinum , Bituriam , Tu- 
roniam , Andegaviam , Cenomaniam , 
Britanniam, ac denique Norman- 
niam. In tomo autem XIII, excerpsi- 
mus à scriptoribus Anglicis, Flandris 
seu Belgicis, Lotharingis et Germa- 
nicis, quidquid ad historiam Fran- 
cicam conducere potest. Nunc autem , 
in edendis Sanctorum witis et alüs 
id genus documentis, necesse non 
fuit recedere ab ordine chronologico ; 
eum itaque ordinem  instituimus : 
sed priüs opuscula quædam ad clas- 
sem chronographorum  pertinentia , 
quæ tomo XIII, si citius nostras in 
manus devenissent , inserenda fuis- 
sent , præmittenda censuimus. 


1. Primum locum occupat Genealogia 
Regum Francorum tertiæ stirpis, et qua- 
rumdam illustrium familiarum ex ea per 
maternum genus derivatarum. Eam ex codice 
nostro ms. sæculi xn1 (nunc in Bibliotheca 
imperiali asservalo) descripsimus. Constat 
autem codex ille duodecim foliis membraneis 
in-4°, scripturæ perelegantis , eumque inter 
reliquias collectaneorum D. Martenii deli- 
lescentem forte fortunâ invenimus. Familiæ 
quæ hoc opusculo illustrantur , eæ sunt quæ 
principem locum obtinebant in Belgio. Plures 


Genealogia 
Regum Franc 
3e, stirpis, 
etc. p. À. 
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Joannis Sa- 
resb.  frag- 
mentum ex 
Polycratico , 
p. 10. 


Anonymi 
Blandiniensis 
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quidem dedimus tomo XIII genealogias , ad 
familias utriusque provinciæ Belgicæ, Trevt- 
rensis scilicet et Remensis, pertinenies, ante- 
quam in manus nostras devenissel hœc novis- 
sima , quam cum genealogiis à nobis priüs 
editis contulisse non pænituit ; quippe el jam 
vulgatis robur additum, et hœc nostra quibus- 
dam in locis emendata. Circa scriptorem hujus 
opusculi nihil certi deprehendere potuimus ; 
verüm Fusniacensem monachum illum fuisse, 
et circiter annum 1160 scripsisse, omnino pro- 
babile est, quippe vix quidquam narrat quod 
huic anno posterius sit. Certè, cm 1s ejus 
scopus fuisse videatur, ut Bartholomæi Laudu- 
nensis episcopt, Fusniacensis monasterii condi- 
toris, qui anno 1151 , relicto episcopaiu , 
Fusniaci monachus effectus est;genus maternum 
à regali stirpe deducerel, haud temerè auctorem 
Fusniacensem monachum dicimus , vel ipsum 
Robertum Fusniaci abbatem , qui eæ eadem 
gente perinde ac Bariholomæus processerat , 
ex una scilicet filiarum Hilduini de Ramerut. 
Bartholomæi quoque genus descripsit Herman- 
nus Laudunensis monachus, lib. I de Miracu- 
lis S. Mariæ Laudunensis, et post eum Alberi- 
cus Trium-fontium monachus, in chronico ad 
annum 1063 : verüm compendiosè ill: ; noster 
aulem anonymus, tamyuam in maleria gentili, 
et certè sibi magis nota, proliæius. 

II. Ew Joannis Saresberiensis Polycratico 
sive de Nugis curialium lib. VI, cap. 18, frag- 
mentum adducimus, quo exemplarecentiorum 
historiarum ab anno 1098 usque ad annum 
4159, accuratè quidem, sed compendiosè re- 
plicat. Henrici Î Angliæ Regis, et ejus ex 
filia nepotis Henrici II, laudes dum ewsequitur, 
gesta eorum in Francia et cum Francis bella 
non silel : qui idcirco edendus fuissel à nobis 
cum aliis Angliæ hisioricis tomo XIII simul 
collectis. 

III. Gervasii Tilberiensis opus inscriplum 


. Otia imperialia, sive de Mirabilibus mundi 


et imperialibus solatiis, primus inlegrum 
edidit celeberrimus Leibnitius tomo I Rerum 
Brunswicensium. Ex eo Chesnius tomo III 
Rerum Francicarum duplicem genealogiam 
decerpsit : Regum videlicet Francorum a Clo- 
doveo usque ad Philippi Augusti tempora; et 
Angliæ Regum , incipiendo à S. Eduardo 
Confessore usque ad Olionem IV Imperatorem, 
qui ab eisdem Regibus è stirpe Normannica 
per genus maternum descendebat, cui et opus 
suum Gervasius, regnt Arelatensis marescallus 
ab eo creatus, dedicavit. Fragmentum ex ge- 
nealogia Regum Anglorum nos quoque ex eo 
edidimus t. XI, p. 317 : nunc illius seriem, 
quam bi promittebamus, ad usque sæculi xx 
finem prosequimur. Mens quidem nobis erat 
tllud prœætermittere, eo quèd Gervasius, licèl 
illorum temporum vicinus, perpetuis laboret 
anachronismis ; verdm promissis eorum qui nos 
præcessere visum est slandum, adhibitis quas 
res poslulabat castigationibus. 

IV. Tantæ auctoritatis fuit olim chronicon 
Sigeberti monachi Gemblacensis, ut in singulis 
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donné, dans le tome XIII, plusieurs généalogies 
concernant les familles des deux Belgiques, ou des 
provinces de Trèves et de Reims; nous les avons 
comparées avec celle-ci, et nous y avons trouvé de 
nouvelles preuves à l’appui de celles qui sont déjà 
connues, et de quoi corriger, en certains endroits, 
celle que nous publions. Quant à l’auteur de cet 
écrit, nous n’avons pu le découvrir bien certai- 
nement : mais il est très-probable qu'il a été fait 
par un moine de Foigni, qui vivoit vers l’an 1160 ; 
car il ne rapporte aucun événement qui soit pos- 
térieur à cette année. Son but est de faire con- 
noître comment Barthélemi, évêque de Laon, fon- 
dateur de l’abbaye de Foigni, dans la Thiérache , 
qui, en quittant l'épiscopat , s’y étoit retiré en 
4151 ,; descendoit de la famille royale par les 
femmes : ce qui ne permet pas de douter que l’au- 
teur ne fût moine de cette maison, et peut-être 
Robert d’Aisse , qui en étoit pour lors abbé, et 
qui, comme Barthélemi, descendoit d’une fille de 
Hugues Capet. Cette descendance étoit déjà con- 
nue par ce qu’en ont dit Herman, moine de Laon, 
au livre I.” des miracles de Notre-Dame, et après 
lui Alberic de Trois-Fontaines , dans sa chro- 
nique sous l'année 1063 : mais ils n’avoient fait 
l'un et l’autre qu’effleurer la matière ; au lieu que 
notre auteur la développe beaucoup plus, comme 
étant de la famille, ou du moins la connoissant 
beaucoup mieux. 

IT. Nous rapportons ensuite un fragment du 
Polycratique de Jean de Saresbery contre les niaiseries 
des courtisans, dans lequel il rappelle, exacte- 
ment à la vérité, mais très en abrégé, plusieurs 
exemples tirés de l'histoire de son temps, depuis 
l’année 1098 jusqu'en 1159. En faisant l'éloge de 
Henri I.”, Roi d'Angleterre, et de son petit-fils 
Henri IL, il n’oublie pas de parler des démélés qu'ils 
eurent avec les Rois deFrance ; et, sous ce rapport, 
ce fragment auroit dù être placé dans notre tome 
XIIL, où sont réunis les historiens Anglois. 

IIL, Le célèbre Leibnitz est le premier qui ait 
mis au jour, tome I." des Historiens de Brunswick, 
l'ouvrage entier de Gervais de Tilbéry, ayant pour 
titre, les Loisirs impériaux, ou des Merveilles du 
monde, pour servir de délassement aux Empereurs. 
Du Chesne, au tome III des Historiens de France, 
en avoit extrait deux généalogies : celle des Rois 
de France, depuis Éovis jusqu’à Philippe-Au- 
guste ; et celle des Rois d'Angleterre, depuis 
$. Édouard le Confesseur jusqu’à l'Empereur Ot- 
ton IV, qui descendoit des Rois d'Angleterre par 
sa mère , lequel avoit fait Gervais maréchal du 
royaume d'Arles, et à qui celui-ci a dédié son 
See Nous avons réimprimé, au tome XI, 
p. 317, un fragment de la généalogie des Rois 
d'Angleterre, dont nous donnons ici la suite jus- 

u'à la fin du xu.° siècle. Elle est si remplie 

’anachronismes , quoique l’auteur ne soit pas 
éloigné des temps qu’il décrit, que nous avions pris 
le parti de la supprimer; mais, liés en quelque 
sorte par nos devanciers, nous la donnons avec 
les corrections qu’elle exige. 


IV. La er Les de Sigebert, moine de Gem- 
blours, étoit autrefois si estimée pour son exactitude, 
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que dans presque tousles manuscrits on y trouve des 
accessions ou des interpolations, que les copistes , 
sur-tout dans la Belgique, trouvoient fort commode 
d'y insérer, pour perpétuer la mémoire des événe- 
mens relatifs à leurs monastères. C’est ce qui a 
produit les nombreuses accessions qu’Aubert le 
Mire a recueillies des manuscrits, et qu’il a im- 
Re en lettres italiques dans l'édition qu'il a 
nnée de Sigebert et de ses continuateurs. De ce 
genre est la Chronique‘de Blandigni, ou de S. Pierre 
e Gand, que nous publions pour la première fois, 
depuis l’année 1113 jusqu’en 1152, en rejetant 
tout ce qui se trouve dans Sigebert et ses conti- 
nuateurs, d’après un ms. qui nous a été commu- 
niqué par M. de Nélis, évêque d'Anvers, qui 
s’est beaucoup appliqué à recueillir les historiens 
de la Belgique. 

V. Ce que nous disons de la chronique de 
Blandigni, il faut le dire de celle de Nicolas d’4- 
miens, qui fut portée, en 1799, de la biblio- 
thèque du Vatican, où elle étoit conservée parmi 
les mss. de la Reine Christine de Suède, dans 
la Bibliothèque nationale de Paris. Nicolas y 
copie Sigebert et ses continuateurs. Nous avons 
donc retranché tout ce qui est antérieur à l’an- 
née 4135, où finit Anselme de Gemblours, et 
nous donnerons la continuation jusqu’à l’année 
1204. Ce Nicolas n'est pas trop connu ; il nous 
apprend seulement qu’il est né en 1147. Nous 
croyons que c’est de lui qu’il faut entendre la 
lettre 129 d'Alexandre III à Henri, archevêque 
de Reims, au tome II de l’amplissime Collection, 
écrite en 4167, dans laquelle le Pape recommande 
le clerc Nicolas pour une prébende dans l’église 
d'Amiens. 


APRÈS ces cinq petits écrits, nous 
passons aux actes des Saints et aux 
gestes d’autres personnes illustres, des- 
quels il est reconnu qu’on peut tirer de 
grands secours pour l’histoire tant civile 
qu'ecclésiastique. Mais nous avertissons 
que, dans cette partie, il y a plus de 
retranchemens à faire que dans les au- 
tres monumens , parce qu’il n'entre pas 


dans notre plan, comme dans celui des. 


hagiographes, de proposer à limitation 
des fidèles les vertus des Saints, ni de 
rapporter les miracles qu’on leur attri- 
bue. Nous y entremélons les consécra- 
tions des autels et les dédicaces des 
églises qui ont été faites avec quelque 
solennité, ainsi que les origines des 
monastères , non de tous ceux qui furent 
fondés aux xr° et xu.° siècles, dont le 
nombre est infini, mais de ceux dont 
il reste des notices ou courtes relations, 
réservant pour la collection des di- 
plomes les chartes de fondation ou des 


- 
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ferè mss. codicibus varias repræsentet acces- 
siones seu inlerpolationes, quas eidem inserere 
commodum duæere amanuenses, ad perpe- 
tuandam , præsertim in Belgio, rerum sui 
monasterii memoriam. Hinc nalæ accessiones 
tllæ quas eæ variis codicibus editioni Sigeberti 
el continualorum ejus immiscuit Aubertus 
Mirœus , ilalicis literis distinctas. Ejusmodi 
est Chronicon Blandiniense , seu S. Petri 
Gandavensis, quod ab anno 1113 usque ‘ad 
annum 1152, rejectis quæ è Sigeberto et ejus 
continualoribus mulualæ sunt rebus , nunc 
primüm damus ex ms. nobiscum communticato 
ab illustr. D. de Nelis episcopo Antuerpienst, 
qui colligendis scriploribus historiæ Belgicæ 
mullam operam impendit. 


V. Quod de chronico Blandiniensi dicimus, 
dicendum quoque est de Nicolai Ambianensis 
chronico, quod è bibliotheca Vaticana, ubi 
inter codices Reginæ Sueciæ servabatur, anno 
4799 in nationalem Parisiensem invectum est. 
In eo namque Nicolaus Sigebertum Gemblac. 
et ‘continuatorem ejus Anselmum sequitur. 
Missis igitur quæ eœ eis ille mutuatus est, 
appendicem ejus ab anno 1135, quo destit 
Anselmus , usque ad annum 1204 dabimus. 
Nicolaus iste parum notus est : id solùm tradit 
natum se anno 1147. Verüm de illo intelli- 
genda videtur Alexandri III epist. 129 ad 
Henricum Remensem archiepiscopum (tom. II 
Amplissimæ Collectionis Martenti, col. T44), 
anno 1167 scripla, qu summus Pontifeæ Ni- 
colao clerico præbendam conferri vull in ec- 
clesia Ambianensi. 


PrRæÆMissis his quinque scrip- 
toribus, transitum facimus ad acta 
Sanctorum et aliorum illustrium viro- 
rum gesta, ex quibus multa colligi 
posse ad illustrandam tum ecclesias- 
ticam, tum civilem historiam, extra 
omnium controversiam est. Monemus 
autem multo plura ex his quàm ex 
aliis monumentis resecanda esse, quia 
sicut privatas Sanctorum virtutes ad 
imitandum proponere , et quæ ferun- 
tur patrasse miracula describere , 
hagiographorum institutum est, ita 
à proposito nostro esset alienum. 
Sanctorum actis intermiscemus con- 
secrationes altarium et ecclesiarum 
dedicationes solemniter peractas, nec- 
non cœnobiorum origines , non tamen 
omnium quæ infinita propemodum 
condita fuere sæculis x1 et xu, sed 
illorum quorum supersunt narratiun- 
culæ seu notitiæ. Nam fundationum 
vel donationum chartas in alium 


Nicolai 
Ambianensis 
TE P. 
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usum reservamus , collectioni diplo- 
matum inserendas. Conciliorum his- 
torias quasdam, à privatis scripto- 
ribus concinnatas , actis quoque Sanc- 
torum intermiscere visum est ; verüm 
synodalia decreta collectioni conci- 
liorum Galliæ reservamus. Denique 
lites et placita, quorum à privatis 
scriptoribus narratiunculæ ( notitias 
vocant ) ad futuram rei memoriam 
editæ sunt, sub hoc eodem titulo 
admittenda censuimus. In his autem 
Jfrequens conventuum et synodorum 
mentio est, quorum nullum aliud 
superest monumentum.  Hujusmodi 
autem scripta authenticis chartis vel 
instrumentis haud sunt æquipa- 
randa, meritôque historicis, præser- 
tim cum longiuscula sunt, et plurium 


annorum spatia decurrunt , accenseri 


debent. 


VI. Quibus consiliis ageretur Rex Phi- 
lippus I, adhuc juvenis, intelligitur eœ instru- 
mento quo describitur quomodo prohibitus est 
crucem auream, lapidibus pretiosis ornatam, 
operis el ponderis incomparabilis, quæ in ec- 
clesia S. Germani Parisiensis inter cimelia 
Regis Childeberti servabatur, expilare. 


De Crucé au- 
rea S. Germa- 
ai Paris.p.24. 


Cluniacensis VII. Cluniacensis monasterit privilegia, 
monast. Im- 


; quibus à prima su fundatione donatum fuit, 
munitas as- = de . « Ê 
serta, p.25. SŒPIUS impelere conati sunt Matiscenses epis- 

copt, anno verd 1063 cum armata militum 
manu Drogo episcopus. Cujus rei caus4 missus 
in Franciam legatus Petrus Damianus, Ostien- 
sisepiscopus, Cabilonense celebravit concilium, 
cujus noliliam eæ Bibliotheca Cluniacensi 
damus. 

Elogium VIII. Ex brevissimo Waillelmi filit Osberni 
Willelmi fi elogio, et origo Herfordiæ Comitum in Anglia 
Po » P: innolescit , el Lyrensis in Normannia monas- 

| terit ewordium. Tantæ nobilitatis familia quo- 
modo evanuerit, dicimus 1n notis. 


De instau- 
rato Lactoren- 


-_ si episcopatu 
p. 28. 


IX. In notitia controversiæ de limitibus 
Aquensis et Olorensis episcopatuum , à nobis 
* edila p. 183, legitur de Raimundo episcopo 
Vasatensi , quèd omnes episcopatus totius 
Wasconiæ tenuit, exceptà metropoli; et 
quôd Gregorius abbas S. Severi Wasconiæ, 
qui erat episcopus Lascurrensis, occupabat 
Aquensem episcopatum. Tenebat autem 
multos alios honores : qui quantà ampliores 
habebat honores, tantô minor erat ad sin- 
gulos. Aiqui coercendæ causé tantæ ambi- 
tionis , coactum fuit, anno 4068, ab Hugone 
Candido, 4. S. legato, concilium Tolosæ, ubi 
accusando , defendendo , judicando, simo- 
niacæ hæreseos non tantüm stipites, verüm 
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donations qui leur furent faites. Nous 
mélons encore aux actes des Saints 
quelques histoires de conciles, tracées 
par des écrivains particuliers ; mais nous 
réservons pour la collection des con- 
ciles de France les décrets synodaux. 
Nous placons sous ce même titre les 
relations de procès ou de plaids, dont, 
pour en conserver le souvenir, des écri- 
vains sans caractère public ont laissé 
des notices. Il y est souvent fait men- 
tion  d’assemblées ecclésiastiques ou 
synodes dont il ne reste d’ailleurs au- 
cun monument. Ces sortes d’écrits n’ont 
pas la même authenticité que les di- 
plomes et les actes; ils rentrent dans la 
classe des historiens, sur-tout quand 
ils sont un peu longs et qu’ils parcou- 
rent l’espace de plusieurs années. 


VI. On voit par l'écrit dans lequel on raconte 
comment Philippe 1. , encore enfant , fut empé- 
ché de dépouiller une croix d’or garnie de pierre- 
ries, non moins précieuse par le travail que par la 
matière, qui faisoit l’ornement du trésor de l’abbaye 
de S. Germain, formé des libéralités du Roi Chil- 
debert; on voit, dis-je, quels étoient les conseillers 
qui dirigeoient son enfance. _ : 

VII. L’exemption et les priviléges qui furent 
accordés à l’abbaye de Cluni à l’époque de sa fon- 
dation, ont été souvent attaqués par les évêques de 
Mâcon; ils le furent, en 1063, à main armée , par 
l'évêque Drogon. C'est pourquoi Pierre Damien , 
évêque d'Ostie, ayant été envoyé légat en France, 
tint à Chälons un concile dont nous donnons la 
notice d’après la Bibliothèque de Cluni. 


VIIL. Dans l'éloge très-court que nous donnons 
ensuite de Guillaume, fils d'Osberne, on trouve l’o- 
rigine des Comtes d’Herford en Angleterre, et les 
commencemens du monastère de Lyre en Norman- 
die. Nous expliquons dans les notes par quel évé- 
nement une famille si illustre fut éteinte. 

IX. Il est dit, dans une notice que nous don- 
nons p. 483 , touchant les limites des évêchés de 
Dax et d'Oléron, que de son temps Raimond , 
évêque de Bazas, qui vécut jusqu’en 4060 , avoit 
dans ses mains tous les évêchés de Gascogne, 
excepté la métropole, et qu'après lui Grégoire, 
abbé de S. Sever, étoit en même temps évêque de 
Lescar et de Dax, et qu’il étoit revêtu de beaucoup 
d’autres dignités. C'est pour remédier à ces abus, et 

our extirper la simonie jusque dans ses pis pro- 

ondes racines , que le légat Hugues le Blanc tint 

à Toulouse en 1068 un concile, dont il ne reste 

autre chose qu’un décret pour rétablir l'église de 

Lectoure, qui étoit presque ruinée. Ce décret a cela 

de remarquable, qu'il fixe le temps où Philippe Le 
sor 
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sortit de tutelle en 1067 ou 1068, 


par con- 
séquent à l’âge de quatorze ans. 
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etiam radices funditus exterminaverunt : 
cujus concilii nihil aliud superest prœter 
decretum, quod damus, de instauranda Lacto- 


rensi ecclesia penè destrucla. Nolandus 1bi quoque annus 1067 vel 1068, quo Philippus 1 Reæ 
Francorum à tuitione Balduini Comitis Flandrensis emancipatus fuit, anno proinde œtatis 1h. 


X. Dans la vie de Ste Romaine, vierge et 
martyre, on rapporte, entre autres choses , Ja 
fondation de lab aye deS. Quentin de Beauvais, 
et le commencement de cette congrégation de 
chanoines réguliers de l’ordre de S. Augustin , 
qui fut le modèle de tant d'autres établies en 
France aux x1.° et x.” siècles, et dont quelques- 
uns subsistent encore. Comme Urbain II avoit 
pou eux une singulière prédilection, ainsi qu’on 
e voit par un grand nombre de ses bulles, cet 
ordre fit beaucoup de progrès en peu de temps, 
et produisit des hommes recommandables par leur 
science et par leur piété, entre lesquels il faut dis- 
tinguer Ives, évêque de Chartres , homme très- 
versé dans la connoissance des lois et de la disci- 
pline ecclésiastique. 

XI. L'an 1074, Foulques-le-Rechin , Comte 
d’Anjou, remporta sur Guillaume, Comte de Poi- 
tiers, une victoire signalée. Cette victoire n'est 
connue que par la notice qu’en ont donnée les 
moines de Vendôme. On y voit quelle étoit la 
manière de se défendre de l'oppression, lorsqu'on 
étoit sans armes et le plus fdible : on déposoit à 
terre et sur des épines l’image du crucifix, pour 
manifester sa douleur et effrayer par ce spectacle 
les oppresseurs. 

XII. Viennent ensuite quelques traits de la 
vie de Lanfranc, abbé de $. Etienne de Caen, et 
depuis archevêque de Cantorbéry, écrite par Milon 
Crépin : ils prouvent combien Lanfranc contribua 
efficacement à rétablir les bonnes études en Nor- 
mandie, et combien il fut utile à Guillaume-le- 
Conquérant, pour améliorer l’état de l’église, soit 
en Angleterre, soit en Normandie. 


XIII. Une chose remarquable qui se trouve 
dans l’histoire de la conversion d’Ébrard, vicomte 
de Chartres et Comte de Breteuil en Beauvaisis , 
homme, selon Guibert de Nogent, dont le nom 
éloit devenu plus fameux que celui d'aucun autre 
seigneur du royaume, c'est un privilége qu’avoit, 
de toute antiquité, la ville de Nanteuil, dans le 
pays Dunois, d'être le lieu où se rendoient, des 
villages voisins , ceux qui étoient soumis aux 
épreuves du fer chaud, et les champions qui, 
armés de boucliers et de bâtons, devoient com- 
battre en champ clos, pour la querelle être en- 
suite décidée par le seigneur du lieu. Or, ce droit 
fut transmis aux religieux de Marmoutier par la 
concession du Comte Ébrard, qui se fit moine 
chez eux. 

XIV. Nous avons beaucoup disserté, autome XI, 
p. 527, sur l’hérésie de Bérenger, archidiacre d’An- 
gers, à l’occasion des conciles qui furent tenus 
contre lui en France, du temps de Henri 1.*. Un 
anonyme, publié par le père Chiftlet, a tracé une 
histoire abrégée des condamnations que Bérenger 
éprouva dans différens conciles, sous les pontificats 
de Léon IX; de Victor II, de Nicolas II, d'A. 
lexandre IL et de Grégoire VII. 1l en parle comme 

Tome XIV. 


X. In vita S. Romanæ virg. et mart. 
continelur origo Cœnobti Bellovacensis S. Quin- 
lini, el prima inslitulio illius congregationts 
canonicorum regularium ordinis S. Auguslini, 
communt domo, communi mensd, communibus 
bonis uientium, ad cujus formam plures aliæ 
congregationes, sæculis x1 et xir, inslitulæ 
fuerunt, ex quibus aliquæ etiam nunc perstant. 
Cüm autem Urbanus II Papa speciali dilec- 
lione prosequeretur ejusmodi canonicos, prout 
ex mullis ejus diplomatibus liquet, mirificè 
propagatus fuit hic ordo brevi temporis spatio, 
mullosque vtros pielate el doctrinä prœæstantes 
ecclesiæ parturiit, inler quos emicuit Ivo Car- 
nolensis episcopus, ecclesiasticæ disciplinæ 
perilissimus. 

XI. Narrationem victoriæ de Guillelmo 
Pictaviæ Comite per Fulconem Comitem Ande- 
gavensem anno 1074 reportatæ, de qua silent 
historici omnes, debemus monachis Vindoci- 
nensibus, qui rei gesiæ notiliam literis man- 
davere. Ibi videre estquo se tuerentur prœæsidio 
inermes injuriam passi: nempe Dominicæ 
crucifivionis imaginem in pavimentum super 
spinas deponebant, ut dolorem suum ostende- 
rent, el malefactores 3ali facto deterrerent. 

XII. Sequuntur eæ@ vita B. Lanfranci 
abbalis Cadomensis, dein archiepiscopi Can- 
tuariensis, gesta quædam à MiloneCrispino 
descripia : ex quibus intelligitur Lanfranci 
potissimüm operû refloruisse in Normannia 
literarum studia, eoque perquâm efficaciler 
usum fuisse Guillelmum Conquestorem ad 
meliorandum ecclesiæ slatum tam in Anglia 

im in Normannia. 

XIIL. In historia conversionis Ebrardi vice- 
comilis Carnotensis, necnon Comitis Britu- 
liensis in pago Belvacensi, viri, ut scribit 
Guibertus de Novigento, inter primores 
Franciæ undecumque famosi, nolandum 
occurrit privilegium villæ Nantulfiin Dunensi 
territorio, scilicet ut de proximis circumqua- 
de villis ad judicium calidi ferri portan- 

um, et ad bellum campionum clypeo ét 
baculo faciendum, ex antiquitate semper 
illic accusatores et accusati conveniant, 
totaque causa ad ipsius villæ domini defe- 
ratur audientiam. Quam juris prærogativam 
Majori-monasterio transmisit Ebrardus, mo- 
nachum ibi induens. 


XIV. De hæœresi Berengarii, archidiacont 
Andegavensis, copiosè egimustomo XI, p. 527, 
ad illustranda concilia contra eum, tempore 
Henrici Regis, in Francia celebrata. Totam 
Berengarit historiam retraclatanonymus Chif- 
fletianus in opusculo, quod recudimus, de 
multiplici Berengarii damnatione, nimirum 
sub Romanis Pontificibus Leone IX, Vic- 
tore II, Nicolao Il, Di Es II, et 


Dedicatio ec- 
clesiæS.Quin- 
tini  Belva- 
cens. p. 29. 


Bellum inter 
Fulconem Co- 
mitem Andeg. 
et + Guillel- 
mum Pictav. 


p. 29. 


Vita B. Lan- 
franci (Can- 
tuar, archiep. 


p. 31. 


Historia con- 
versionis E- 
brardi viceco- 
mitis Carnot. 
p. 33. . 


Anonymio- 
pusculum de 
multiplici 
damnatione 


Berengarii, p. 
34. 


. . 
Vita B. Si- 
monis Comitis 

Crispeiensis, 


p. 97. 


De construc- 
tione monast, 
Aquicincten- 
sis, p. 40. 


Defundationc 
monaslerii 
Caritatis ad 
Eigerim p.41. 


De fundatione 
monast, Sil- 
væ-majoris, bp. 
45. 


Cluniacpnsis 
monast, asser- 
ta privilegia, 
pag. 47. 


Notitia de ec 
clesia S. Eu- 
genii de Vian- 
cio, p. 49. 
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Gregorio VII. Concilio Romano & Gregorio 
an. 1078 celebralo se interfuisse ail ; os 
de conciliis in Francia celebratis, si eæcipias 
Turonense, anni 1055, cui præsedit legalus 
Hildebrandus, ipse qui Gregorius postea VII 
dictus fuit, prorsus silel : cujus proinde silen- 
tium supplevimus in nolis. 

XV. Simon Comes Crispeiensis, filius 
Radulfi Comitis Vadensis et Ambianensis, 
Vilcassini etiam et Barri ad Albam, lantä 
rerum abundantiâ affluebat, ut penè post 
Regem in tota regione nullus ditior nec 
rebus opulentior videretur. Hunc paternd 
hæreditate spoliare aggressus est Philippus I, 
igne, prædà, gladio impetitum. Quæ bella 
magisquidem indicat quam describit anonymus 
vilæ Simonis scriplor : verüm circa matri- 
monta eidem proposila mullus est, anlequam 
ille, relictis omnibus, in Jurensi monasierio 
S. Eugendi monachus fierel. 

XVI. Fundationis monasterii Aquicinc- 
tensis meminere Sigebertus in chronico ad 
annum 1079, Albericus, et alit. De cujus 
constructione, inquitanonymus à nobis editus, 
ea quæ jam ab aliis dicta sunt, iterum 
minimè narrare lentamus ; sed quæ ab illis 
omissa sunt, rerum gestarum seriem repe- 
tentes, brevi elogio fide plenä, sicut ia chro- 
nicis invevitur, scribere satagimus. 

XVII. Notitiam de fundatione monasterii 
Caritatis ad Ligerim debemus D. Lebeuf, 
canonico Aulissiodorensi, qui ex ms. quodam 
codice regiæ biblioth. Parisiensis, cujus nume- 
rum relicuit, eam se accepisse dicil. In ea 
autem nonnulla occurrunt, quæ regionis tllius 
et Comitum Nivernensium historiam, tempore 
Philippi I, Regis Francorum, aliquantulèm 
juvant. 

XVIII. Ex vita B. Geraldi, abbatis et 
conditoris monasterii Siluæ-majoris in diæcesi 
Burdegalensi, editu inter Acta Sanctorum 
ordinis S. Benedicti, sæculo vi, part. 2, 
p. 877, nihil decerpendum invenimus, quod 
ad illustrandam historiam publicam faceret. 
Itaque solam damus conditi monasterii noli- 
tiam, ab ipso B. Geraldo scriptam. 

XIX. Cluniacensis monasterit privilegia, 
ä Romanis Pontificibus concessa, cùm violas- 
sent Gebuinus Lugdunensis archiepiscopus et 
Landricus episcopus Matiscensis, missus 
anno 1079 in Franciam legatus, Petrus Igneus, 
Albanensis episcopus, ea districiè vindicavit, 
celebrato concilio seu colloquio cum epis- 
copis, alïunde incognito, apud S. Bernardum 
in Tarentasia. 

XX. Simoniacam labem plurimüm in 
Francia viguisse seculo x1, eique exstirpandæ 
mullam operam dedisse sanciæ Romanæ 
ecclesiæ legatos, ex multis compertum est 
documentis. Id etiam evincitur ex notitia de 
ecclesia S. Eugenii de Viancio, quam 
Albiensi ecclesiæ per simoniam subripuisse 
accusabantur monachi Aureliacenses. Gra- 
vibus quidem laborat anachronismis hæœc noti- 
tia, ab anonymo eirca medium sœæculum xu 


ayant assisté au concile Romain qui fut tenu en 
1078 par ce dernier Pape: mais, à l'exception du 
concile de Tours, de l'an 1055, auquel présida le 
légat Hildebrand, qui n’est autre que Grégoire VII, 
il ne dit rien des conciles qui furent tenus en 
France contre Rérenger. Nous y avons suppléé 
dans les notes. 

XV. Simon, Comte de Crépi, fils de Raoul, 
Comte de Yalois, d'Amiens, du Vexin et de Bar- 
sur-Aube, étoit, après le Roi, le seigneur le plus 
riche de France. Philippe I." lui fit la guerre de 
toutes les manières pour le dépouiller de ses biens 
patrimoniaux, dit l'anonyme qui a écrit sa vie, 
sans entrer dans aucun détail : mais il s'étend 
beaucoup sur les mariages qui furent proposés 
à ce jeune seigneur, avant qu'il embrassät la 
profession religieuse au monastère de Saint-Oyans 
au Mont-Jura, aujourd’hui Saint-Claude. 


XVI. Sigebert de Gemblours, Albéric de Trois- 
Fontaines, et autres chroniqueurs, ont fait mention 
de la fondation du monastère d’'Anchin, sous 
l'année 1079. L'anonyme que nous imprimons 
en a donné une relation un peu plus étendue, 
pour suppléer à ce qu’ils n’ont pas dit, mais tou- 
Jours sur la foi des chroniques. 


XVII. M. l'abbé Lemoine, chanoine d'Auxerre, 
a tiré d’un manuscrit de la bibliothèque royale 
de Paris, dont il n'indique pas le numéro, une 
notice de la fondation du monastère de la Cha- 
rité-sur-Loire. On trouve dans cet écrit des 
choses assez intér:ssantes pour l'histoire du pays 
et des Comtes d > Nevers, pendant le règne de 
Philippe I. 


XVIIL. Nous n’avons rien trouvé d’intéressant 
pour l’histoire publique dans la vie de S. Géraud, 
abbé et fondateur du monastère de la Sauve-ma- 
jeure, au diocèse de Bordeaux, imprimée par 
D. Mabillon parmi les Actes des Saints de l’ordre 
de S. Benoît. Nous nous contentons de donner 
la notice de la fondation du monastère, écrite par 
S. Géraud lui-même. 

XIX. Gebuin, archevèque de Lyon, et Landri, 
évêque de Mäcon, ayant violé les priviléges du 
monastère de Cluni, Pierre Ignée, évêque d’Al- 
bano, fut envoyé en France, Le 1079, pour en 
maintenir l'autorité comme émanée du siége apos 
tolique. C’est pourquoi il assembla, à Saint-Ber- 
nard-en-Tarentaise, un concile, inconnu d’ailleurs, 
dans lequel la matière fut agitée en présence d’au- 
tres évêques. 

XX. Ilest prouvé, par des actes sans nombre, 
que la simonie étoit très-commune en France au 
x1.* siècle, malgré les efforts que faisoient pour 
l'extirper les légats de Péglise Romaine. Nous en 
trouvons un nouvel exemple dans la notice tou- 
chant l’église de S. Eugène de Vioux, que les 
chanoines d’Albi prétendoient leur avoir été enle- 
vée, non sans simonie, par les moines d'Aurillac. 
Quoique l’auteur anonyme, qui vivoit vers le 
milieu du xr.° siècle, ait commis .de graves 
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anachronismes, nous pensons avec D. Vaissette 
que cela ne doit pas empêcher d'admettre son récit, 
quant au fond. | 

XXI. Parmi beaucoup de choses dignes de 
remarque qui se trouvent dans la vie de S. Arnoul, 
évêque de Soissons, écrite par Hariulfe, abhé 
d'Oudenbourg, celle qui mérite le plus d’atten- 
tion, c’est ce qu'il dit de la naissance du Roi 
Louis-le-Gros. Selon lui, ce Prince seroit né 
en 1082; selon l’abbé Suger , qui dit que Louis 
mourut le 1.“ août 1137, dans la soixantième 
année de son âge , il seroit venu au monde en 1077. 
Nous indiquons dans les notes un moyen de conci- 
lier ces deux auteurs, qui est de dire qu’il y a 
erreur de copiste dans le texte de Suger , et qu’il 
faut lire Lv au lieu de 1x. . 

XXIL. Il est aussi utile qu’agréable de con- 
noître les hommes de lettres qui, de leur temps, 
contribuërent au progrès des sci-nces. Tel fut , 
au x.° siècle, Thierri, qui, élève de l’école de 
Lobes, enseigna dans beaucoup d’endroits de la 
Belgique , et devint ensuite abbé de Saint - Hubert 
dans jus Ardennes. 


XXIIT. Dans l’histoire de la translation des 
reliques de S.* Honorine, on raconte, comme 
arrivé à Ingelran de Bove, un fait que Hariulfe, 
dans la vie de S. Arnoul, évêque de Soissons, 
attribue à Albéric, sire de Couci , aïeul d'Ingelran 

ar sa fille. Pour concilier ces deux écrivains, il 
aut dire , ou qu’Albéric et Ingelran furent en même 
temps ou successivement mis aux fers, ou qu’il ya 
erreur de nom dans l’histoire de S.* Honorine : 
ce qui est plus croyable. 

XXIV. Cet opuscule nous apprend non-seule- 
ment qu'il s’éleva une contestation entre Guil- 
laume , archevêque de Rouen , et les moines de Fé- 
camp , mais encore ce qui la fit naître. L’an 1089, 
Guillaume-le- Roux, Roi d'Angleterre, pour en- 
gager dans sa querelle contre Robert, Duc de 
Normandie , Philippe 1.‘ , Roi de France, lui céda, 
entre autres places fortes , la ville de Gisors, où 
l'église de Rouen avoit un manoir. L'archevêque 
jeta pour cela un interdit sur la Normandie : mais 
les moines de Fécamp , qui se prétendoient exempts 
de sa juridiction, refusérent de l’observer ; c’est 
ce qui fit naître la contestation. 

XXV. Nous n'avons extrait de la vie de S. Ro- 
bert , abbé de la Chaise-Dieu , écrite par Bernard , 
prieur de Sainte-Gemme en Saintonge , que ce qui 
regarde Raimond de Saint-Gilles , comment ilentra 
en possession du Comté de Toulouse, après la 
mort de son frère Guillaume. On voit ensuite 
quelle fut la succession des premiers abbés de la 
Chaise-Dieu. | 

XXVI. Saint Hugues, pendant soixante-quatre 
ans qu’il fut abbé de Cluni , jouit d’une grande 
considération auprès des Rois et des Princes, et 
fut souvent employé , par les souverains Pontifes, 
dans des légations importantes. Cependant les 
auteurs qui ont écrit sa vie, tout occupés à re- 
hausser ses éminentes vertus , n’ont presque point 
parlé de la part qu’il eut aux affaires publiques : 
de là vient que l'extrait que nous en donnons est 
peu de chose. 
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scripla : verùm non idcirco rejiciendam esse , 
quoad rei gestæ verilatem, ejus narralionem 
cum D. Vaissetle censemus. 

XXI. Inter mulla nolatu digna quæ con- 
tinet vita S. Arnulfi Suessionensis episcopi , 
ab Hariulfo abbate Aldemburgensi scripta , 
tllud præcipuè attendendum est, quod narratur 
de Ludovici VI Regis Francorum ortu. Viæ 
enim conciliari potest Hariulfi narratio cum 
Sugerio , qui dum Ludovicum anno 1137, 
kalendis augusti, ætatis ferè Lx, mortuum 
tradit, ejus ortum ud annum 1077 retrahere 
videtur ; Hariulfus verd ad an. 1082. Verèm 
qu& ratione tlli concilientur, dicimus in notis : 
nempe erralum esse ab amanuensibus in con- 
leæiu Sugerti, ac pro zx legendum esse Lv. 

XXII. Virorum literatorum , qui studiis 
sud ælale promorendis operam impenderunt, 
res geslas cognoscere jucundum perinde atque 
ulile est. Talis fuit sæculo x1 Thevdericus, 
qui, lileris in Lobiensi monasterio informatus, 
mullarum regionum scholas reæit, ac tandem 
factus est abbas Andaginensis seu S. Hubert: 
in Arduenna silva. 

XXIIT. Quæ de Ingelranno de Bova nar- 
rantur in historia translationis S. Honorinæ 
virginis , Albrico Codiciacensi ea tribuit 
Hariulfus in vita S. Arnulf episcopi Suessio- 
nensis. Hujus conciliandæ discrepantie non 
alia suppelitratio, quèmul dicamus utrumque, 
Albricum scilicet et nepotem ejus ex filia Ingel- 
rannum, simul vel vicissim ab hoslibus caplos 
el compeditos fuisse ; vel potiùs ab auctore er- 
ralum fuisse in nomine Ingelranni. 

XXIV. Non solüm ex hoc opusculo, quæ 
essel controversia inter Guillelmum Rotoma- 
gensem archiepiscopum et Fiscannenses mona- 
chos, discimus ; sed quâ occasione nata ea 
controversia. Cùm enim Gisorlium erclesiæ 
Rolomagensis manerium, alque muniliones 
alias, Philippo Regi Francorum anno 1089 
tradidisset Rex Anglorum pro collato sibi ab 
eo auxilio contra Robertum Normannorum Du- 
cem, archiepiscopus tolam Normanniam inter- 
dicto supposuit : Fiscannenses verd monachi, 
immunes se ab episcopali jurisdictione concla- 
mantes, cexsare à divinis detrectabant. 

XXV. Ex via S. Roberli abbalis Casæ- 
Dei, scripla per Bernardum priorem S.Gemmæ 
in pago Santonensi, quædam excerpsimus ad 
Raimundum Comitem S. Ægidii spectantia , 
nimirum quà ralione comilatum ille Tolo- 
sanum adeptus sit. Deinde quæ fuerit primo- 
rum abbatum Casæ-Dei successio demons- 
tratur. 

XXVI. Multa quidem præclarè gessit S. 
Hugo abbas Cluniacensis | qui totis seæaginta 
quatuor annis Cluniacensem præfecturam ges- 
sit, Regibus ac Principibus acceptissimus, et 
mullis legationibus. pro Romanis Pontificibus 
perfunctus. Verüm qui gesta ejus scriptis tra- 
didere , prædicandis ejus virtulibus intenti , 
viæ quidquam de publicis ejus muniis altige- 
runt : unde pauca eæ eorum scriplis decerpere 
datuin nobis fuit. : 

li 


Vita S. Ar- 
nulfi  Sues- 
sion.  episc. 


p. 52. 


Vita B. Theo- 
derici abbatis 
Andagin. p. 


…. 


Historia 
translationis 
S. Honorinæ, 


p. 67. 


Controversia 
Guillelmi Ro- 
tomagensis 
archiepiscopi 
cum  Fiscan- 
nensibus, p. 
68. | 


VitaS. Rober- 
ti abbatis Ca- 
sæ-Dei, p.69. 


Vita S. Hugo- 
nis abbatis 
Cluniac.p.70. 


VitaS. Gal- 
terii  abbatis 
Pontisarensis, 


p. 73. 


De sublatacle- 
ricis Flandriæ 
testamenta 
condendi fa- 
cultate frag- 
mentum, p. 

74. 
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XXVII. Philippum T1 Franc. Regem ec- 
clesiastica officia, altaria vel decimas , ven- 
dere solitum fuisse, ex multis colligitur docu- 
mentis. Commendatur itaque in vilaS. Gallerit 
abbatis Pontisarensis conslantia ejus , qui sa- 
lularia ea de re montila inconsiderato Regi de- 
disse traditur. Cùm verdin concilio Parisiensi 
adversùs conjugatos clericos disceptaret, ab 
eis malè acceptus, et à regiis satellitibus car- 
ceri tradilus fuisse perhibetur. | 

XXVIIT. Vi regaliæ Principes defuncto- 
rum episcoporum supellectilem sibi vindicare 
solili erant. Quo jure abutens Robertus Frisius, 
Comes Flandriæ , omnium decedentium cler:- 
corum bona, ne quidem eæcepto eorum patri- 
monio, usurpabat ; nec eis lestamenla condere 
licitum erat. Clerici verd nihil non lentarunt, 
ut inauditum hoc servilutis genus à se depel- 
lerent, et auctoritate Romani Pontificis, necnon 
concilii Remensis an. 1092 celebrati, ut ab ea 
nequitia Comes cessarel, oblinuerunt. Hæc sunt 
quæ ex longiori opusculo excerpsit Labbeus, ad 
dandam concilii Remensis notitiam, nosque 
poslipsum recudimus. Verùm, invento deinceps 
inter schedas Andr. Chesnii , in Bibliotheca 
imper. asservalas, opere inlegro ex quo hœæc 
eadem mutuala fuerant , illud reposuimus , 
p. 520 hujus voluminis. Esl autem genealogia 
Comitum Flandriæ brevior , sed antiquior ed 
quam post Martenium recudimus tomo XIIT , 
pag. M, quœæque sub titulo Flandriæ gene- 
rosæ dudum prodierat, anno 1643, curâ Geor- 


gti Galopini, ac novissimè anno 1781 , cum 


Gesta Gaufri- 
di Constan- 
tiensis episc. 
p. 76. 


Vita Odonis 
Camerac. e- 
pisc. p. 80. 


Notitiæ qua- 
tuor de eccle- 
sia S. Clemen- 
tis Credon. p. 
83. 


Notcheri li- 
bellus de reli- 
quiis S. Hele- 
næ, p. 89. 


nolis amplioribus Joan. Nat. Paquot. 

XXIX. Narratis Constantiensis ecclesiæ 
fatis, quantum tlli bonorum et ornamentorum 
contulerit Gaufridus de Molbraio, qui eidem 
ecclesiæ præfuit episcopus ab anno 1048 usque 
ad annum 1093 , docel anonymus qui gesta 
ejus descripsit. Gaufridus autem plus laudis 
in mililaribus exercitiis, quam in regimine 
ecclesiæ, acquistisse traditur, ducentis et octo- 
ginta villis & Guillelmo Angliæ Conquestore, 
pro impenso sibi ab co in bellis juvamine, 
donatur. 

XXX. Sequilur famosi scholarum ma- 
gistri , Odonis seu Odardi, qui ex abbate 
S. Martini Tornacensis factus est anno 1105 
Cameracensis episcopus, vila ; ubi quæ fuerit 
occasio instaurandæ Tornacensis ecclesiolæ S. 
Martini, quæ insignem in abbatiam excrevit, 
nimirum sæviens tb anno 1089 ignis sacri 
plaga, describitur. 

XXXI. Acta controversiæ de Credonensi 
ecclesia S. Clementis, did inter monachos 
Vindocinenses et S. Albini Andegavensis agi- 
tatæ, partim edidit Martenius ex chartario 
Vindocinensi , partim Baluzius eæ archivo 
Andegavensi. Ulriusque collectanea suo ordine 
copulavimus, ul lolius rei geslæ series, in qua 
mulla occurrunt nolatu digna, habeatur. 


XXXII. Quœdam in aliis scriptoribus 
haud obvia subindicat Notcherus abbas Alti- 
vtllarensis , in hisloria revelationis corporis 
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XXVII. Ily a des preuves sans nombre que 
Philippe I.” ne se faisoit pas scrupule de vendre 
les dignités ecclésiastiques , les autels et les dimes. 
On loue dans la vie de S. Gautier, abbé de 
lontoise , le courage qu’il eut de lui donner à ce 
sujet des avis salutaires. On y voit aussi que, dans 
un concile de Paris , où il étoit question des prêtres 
mariés , il fut maltraité par ceux-ci , et mis en pri- 
son par ordre du Roi. 


XX VIII. C’étoit l'usage qu’à la mort des évêques 
les Princes souverains s'emparassent de leurs dé- 
pouilles par droit de régale. Robert-le - Frison, 
Comte de Flandre, alloit beaucoup plus loin; 
il s'emparoit de tous les biens des clercs, quels 
qu'ils fussent, sans excepter leur patrimoine ; il 
ne leur étoit pas permis de faire de testament. Le 
P. Labbe, pour donner une notice du concile 
qui fut tenu sur cela à Reims en 1092 ,a im- 
primé, et nous après lui , un fragment d’un opus- 
cule où l’on voit les démarches qu’avoient faites 
les clercs auprès du souverain Pontife, pour faire 
cesser cette tyrannie. Ayant trouvé depuis à la 
Bibliothèque impériale, parmi les manuscrits d’An- 
dré du Chesne, l'ouvrage entier, nous le publions 
à la page 520 de ce volume. C’est une généalogie 
des Comtes de Flandre, plus courte mais plus 
ancienne que celle que nous avons donnée, d’a- 
ie D. Martène, à la page #11 du tome XIII, 
aquelle avoit déjà été publiée, en 1643 , par 
les soins de George Galopin, sous le titre de 
Flandre généreuse, et que M. Jean-Noël Paquot 
a donnée de nouveau, en 1781, avec des notes 
plus étendues. 

XXIX. L'anonyme qui a écrit les gestes de 
Geoffroi de Moubrai, qui fut évêque de Cou- 
tances depuis 1048 jusqu’en 1093, après avoir 
raconté les révolutions qu'avoit éprouvées cette 
église, fait connoître les biens et les ornemens 
dont ce prélat l’avoit enrichie. Geoffroi s’étoit 
acquis plus de gloire dans l'exercice des armes 
que dans les fonctions du saint ministère: aussi 
Guillaume-le-Conquérant l'avoit-il gratifié de 280 
terres en Angleterre, pour le récompenser des ser- 
vices qu'il lui avoit rendus dans toutes ses guerres. 

XXX. Vient ensuite la vie du fameux éco- 
lâtre Odon ou Odard, qui, d'abbé de S. Martiu 
de Tournai, fut fait évêque de Cambrai en 1405. 
On y voit ce qui donna occasion de rétablir la 
petite église de S. Martin, qui est devenue une 
riche abbaye; ce fut l'épidémie du feu sacré ou des 
ardens, qui, en 1089, faisoit à Tournai, et aux 
environs, de grands ravages. 

XXXI. Les actes concernant l’église de S. Clé- 
ment de Craon, dont la propriété fut long-temps 
contestée entre les abbayes de Vendôme et de 
S. Aubin d’Angers, étoient imprimés partie par 
D. Martène, sur les titres de Vendôme, partie 
par M. Baluze, d’après les titres de S. Aubin. 
Nous les avons réunis chacun à leur place, pour 
avoir toute la suite de la procédure, dans laquelle 
il y a beaucoup de choses dignes de remarque. 

XXXII. Dans l’histoire de la vérification des 
reliques de S.® Hélène, mère de Constantin, qui 
fut faite à Auviler en 4095, Notcher, abbé de 
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ce monastère, touche par occasion certains faits 
qu'on ne trouve dans aucun autre historien ; entre 
autres l'assemblée qui fut tenue, par ordre de Phi- 
lippe I“, au Mont-Sainte-Marie, pour aviser , 
avec les évêques, aux moyens d'empêcher l’ex- 
communication dont il étoit menacé par le Pape 
Urbain II, à cause de son mariage incestueux 
avec Bertrade. 

XXXIII. Nous rapportons ensuite un fragment 
de la vie de S. Guillaume Firmat, écrite par 
Etienne, évêque de Rennes, qui constate par quel 
miracle Baudouin, des Comtes de Boulogne, de- 
puis Roi de Jérusalem, fut délivré de la prison 
dans laquelle le tenoit enfermé Robert, Comte 
de Mortain. 

XXXIV. Ce qui donne du prix à la notice sur 
l'église de S. Denis à Nogent-le-Rotrou , qui étoit 
l'objet d’une contestation entre l'abbaye de Cluni 
et celle de S. Pierre de Chartres, c’est la mention 

’on y trouve de plusieurs conciles du xr.° siècle, 
de ceux de Saintes, d’Issoudun, de Meaux, d’Au- 
tun, auxquels la contestation fut portée. 

XXXV. Une autre contestation plus sérieuse, 
et qui fut poussée avec plus d’animosité, fut celle 

ui s’éleva au sujet de l'exemption entre le clergé 
de S. Maurice de Tours et l’abbaye de Marmour- 
tier, dont un anonyme a donné la relation. Pen- 
dant dix ans que dura cette contestation, elle fut 
portée à différens conciles, inconnus d'ailleurs , 
tels que ceux de Brioude, d’Autun, de Déols ou 
Bourg-Dieu, dont nous recherchons les époques; 
et enfin elle fut terminée à l'avantage de reli- 
gieux au concile de Clermont de l’année 1095. 


XXXVI. Nous mettons ensuite les actes de plu- 
sieurs dédicaces d’églises, ou consécrations d’autels, 
faites par Urbain II pendant qu’il voyageoit en 
France : ce sont celles de Marmoutier, de Cluni, 
de Charroux, de S. Nicolas de Tarascon; tous 
actes qui servent à fixer la chronologie des gestes 
de ce Pontife vénérable. 

XXXVII. On voit, dans la notice du juge- 
ment qui fut rendu entre les religieux de S. Victor 
de Marseille et ceux de Psalmolli, quelle étoit la 
forme des jugemens ecclésiastiques, lorsqu'il fal- 
loit prononcer sur des priviléges émanés des sou- 
verains Pontifes. 

XXXVIIL L'histoire du prieuré de S. Lomer de 
Magensac, écrite par un anonyme du xr.° siècle, 
est fort courte, et ne parle guère que des dona- 
tions faites au monastère, sur-tout par les seigneurs 
de Tiern , auxquels il donne le titre de Princes. 
La pénurie d’historiens concernant l’Auvergne est 
si grande, que nous nous serions reproché d’avoir 
négligé celui-ci. 


XXXIX. Nous plaçons ensuite un fragment, 
formant appendice à la vie de S. Hilaire de Poi- 
tiers, par Fortunat, tiré d’un manuscrit du cardinal 
Ottoboni. On y traite de l'excommunication qui 
fut prononcée, au concile de Poitiers de l’an 
1100, comme Philippe I.*, Roi de France, qui 
poses toujours dans son adultère, et l’on y 
oue beaucoup la constance des  légats Jean et 
Benoît, qui présidoient au concile. - 
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S. Helenæ, matris Constantini Magni, factæ 
anno 1095 apud Altivillarense monasterium : 
tn his comitia regni habita , jubente Philippo 
L, ad Montem-Sanctæ-Mariæ, ut episcoporum 
patrocinio se Reæ tueretur ab excommunica- 
lionis sententia quam intentabat in eum Ur- 
banus II, ob adulterinum ejus cum Bertrada 
* connubium. 

XXXIII. Quâ ralione Balduinus è Comi- 
tibus Boloniæ, postmodum Rex Jerusalem 
futurus, è carcere quo tenebatur compeditus à 
Roberto Comite Moretontensi, eductus fuerit 
et liberatus, dicimus ex vita S. Guillelmi 
Firmati, auclore Stephano Redonensi epts- 
Copo. 

XXXIV. Notitiam de ecclesia S. Dio- 
nysti de Nogento, controversa inter monachos 
Cluniacenses'et S. Petri Carnotensis , com- 


mendant plura concilia sæculi x1 ibi memo- 9} 


rata , Santonense, Exoldunense , Meldense , 
Augustodunense , in quibus agitata fuit ea 
controversia. 

XXXV. Sed gravior fuit et majori ani- 
morum contentione agitata, quæ de immunilate 
monaslerii emersit inter Majoris-monasterii 
monachos et vlericos S. Mauricit Turonensis 
controversia, cujus narralionem institutl ano- 
nymus Majoris-monasterii monachus. Tolo 
decennioquoduravit hœc controversia,advaria 
interim perlala est concilia, aliunde incognita, 
Brivatense, Augustodunense, Dolense, quorum 
tempus investigamus ; tandemque finem accepit 
in concilio Claromontensi anni 1095 , confir- 
malo monasterii privilegio. 

XXXVI. Sequuntur dedicationes ecclesia- 
rum et consecrationes altarium, ab Urbano II 
Papa , dum tlle in Francia versarelur , anno 


1096 peractæ, scilicet Majoris-monasterti, 99 


Cluniacensis, Carrofensis, et S. Nicolai Ta- 
rasconensis, quæ ad tllustranda venerandi 
Pontificis gesta conducunt. 

XXXVII. Quæ esset forma judiciorum in 
ecclestasticis negotiis quæ Ramanorum Ponti- 
ficum privilegiis nitebantur, videre est in no- 
titia definilionis inter monaches S. Victoris 
Massiliensis et Psalmodienses. 


XXXVIIT. Brevis est hisloria prioratûs 
S. Launomari de Magenciaco ab anonymo 
sub finem sæculi x1 scripta, nec quidquam 
aliud continet prœter donationes eidem mo- 
naslerio factas à dynastis præsertim Tier- 
nensibus, quos Principes vocat. Verüm lanta 
est monumentorum penuria de rebus Arver- 
nicis, ut opusculum hoc negligere nobis religio 

uerit. 

XXXIX. Sequitur fragmentum ex appen- 
dice ms. ad vilam S. Hilarii Piclavensis 
episcopi, a Fortunatoscriptam, quam eæ codice 
ms. cardinalis Ottoboni descriptam habuimus. 
In eo agitur de excommunicatione Philipp: I, 
tn publico adulterio perseverantis, prolata in 
concilio Pictavensiannoi 100 ,commendaturque 
constantia Joannis et Benedicti R. E. legato- 
rum, concilio præsidentium. 


Vita S. Guil- 
lelmi Firmati, 
p. 90 


Notitia de 
ecclesia S. 
Dionysii de 
Nogento, p. 


Libellus de 
tribulationi- 
bus Majori- 
monasterio il- 
latis, etc. p. 
93. 


Dedicationes 
ecclesiaram 
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IL Papau, p. 


Notitia de- 
finitionis in- 
ter monachos 
S.  Victoris 
Massil. et 
Psalmodien- 
ses, p. 104. 


Brevis his- 
toria prioratûs 
S. Launomari 
de Magencia- 


co, 106. 
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cilio Pictav. 
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municatio= 
nem Philippi 
I, p. 108. 


Exordium 
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Vita B. ldæ 
Bolon. Comi- 
tissæ, p. 113. 


Liber mira- 
culorum B,. 


Marculfi, p. 
415. 


Placitum in- 
ter Norgau- 
dum Æduens. 
episc. et Clu- 
niacenses, p. 
417. 


Solemme 
duellum, p. 
148. 


De cecclesia 
Cbabhannia- 
rum et conci- 
lioPictavensi. 


p. 119. 


Dedicatio ec- 
clesiæ B. Ma- 
riæde Caritate 
à Paschali II, 
p. 120. 


De struma- 
rum ouratio- 
ne tactu Re- 


gam Franc. 
p. 421. 
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XL. Conditum circa finem sæculi x1 Cis- 
terciense cœænobium ecclesiæ Dei tantum, velut 
vitis fructifera quæ palmites suos longè laiè- 
que diffundit , conlulit incrementum et Fran- 
ciam nostram nobilitavit, ut è re nostra fuerit 
vulgatum sæpiüs illius exordium seu narra- 


tionem de illius origine suis instrumentis suf- 


fultam denuo repræsentare. 


XLI. Facit ad intelligentiam familiæ Du-. 


cum Lotharingiæ inferioris et Comitum Bolo- 
niensium vita B. Idæ, que Regum Jerusalem 
Godefridi Bullonii et fratris ejus Balduini 
maler eæstilit : cujus el donationes piæ el 
condita ab ea monasteria recensentur. 

XLII. Escerptum ex libro miraculorum 
B. Marculfi damus , tum quia damna quibus 
Corbiniacensis cella à Thoma de Marla, 
nefandæ iniquilatis tyranno, afficiebatur, con- 
linet; tum quia frequentatum sœæculo xi1 
testatur morem illum sanctorum reliquias per 
vicina et remola etiam loca circumferendi, ad 
corrogandas damnis ecclesiarum resarciendis 
pecunias. 

XLIIT. Milonem Prœnestinum  episco- 
pum , quondam B. Albini Andegavensis mo- 
nachum, anno 1103 missum fuisse in Franciam 
legatum, discimus ex placito apud Masiliam 
celebrato ad dirimendas controversias quæ 
inter Norgaudum Æduensem episcopum et 
Cluniacenses monachos vertebantur. Mone- 
mus aulem errare eos qui hunc locum de 
Massiliensi urbe intelligendum putant , et, 
nominis simililudine decepti, Massiliense 
concilium fingunt. 

XLIV. Judicialis monomachiæ exemplum 
unum adducimus , ut inlelligatur quibus de 
causts duellum inter litigantes decernerelur, el 
quo agerelur ordine. 

XLV. Celebratum fuisse Pictavis, anno 
1106, à Brunone Signiensi episcopo, À. S. 
legato, pleoum et celebre concilium ad in- 
vitandam et confortandam viam Sancti- 
Sepulcri, docuit Sugerius in vita Ludovici VI. 
Verüm illius concilii acta non habemus. Inter 
cœælera autem adjudicata ibi fuit Majori-mo- 


nasterio ecclesia Chahanniarum, cujus defini- | 


lionis notitiam damus. 

XLVI. Anno 1107, Paschalis II Papa, 
dum in Francia versaretur,ecclesiam B. Mariæ 
de Caritate ad Ligerim solemniter dedicavil : 
cujus consecralionis notitiam , à D. Lebeuf 
publici juris factam, legentibus haud ingra- 
lam fore eæistimamus. 

XLVII. Sequitur Guiberti abbatis Novigenti 
testimonium de curatione strumarum seu scro- 
farum tactu Regum Francorum, quo testimonio 
antiquius non invenilur. Quidquid de virtute 
curandi ejusmodi morbi, quam hœredilario 
jure in Reges nostros derivatam volunt quidam, 
recentiores senliant, oculali teslis, qui con- 
suetudinario prodigio id fieri vidit, verba 
subtrahere nefas erat ; immo sequioris ævi tes- 
timonia, ad ejusdem rei confirmalionem , in 
notis congerere operæ prelium fuit. 
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XL. Nous réimprimons, quoiqu'elle ait été 
déjà imprimée bien des fois, l'histoire de la fon- 
dation du monastère de Citeaux, avec les actes 

ui lui servent de preuves , parce que ce chef- 
d'ordre, semblable à un sep de vigne d’une forte 
sève, en étendant au loin ses branches, a été 
fort utile à l’église, et a beaucoup illustré la 
France. | 

XLI. La vie de S.tt Ide, mère des Rois de 
Jérusalem Godefroi de Bouillon et de son frère 
Baudouin, fait connoître quelques particularités sur 
les familles des Ducs de Lothier et des Comtes de 
Boulogne : on y voit les pieuses largesses de cette 
princesse, et les monastères qu'elle avoit fondés. 

XLIT. Ncus donnons un extrait du livre des 
miracles de S. Marcoul, parce qu’il contient un 
nouveau témoignage de la tyrannie bien connue 
de Thomas de Marle, sire de Couci, qui exer- 
çoit des vexations inouies contre le monastère de 
Corbéni ; et de plus un nouvel exemple de l’usage 
où étoient alors les églises, de porter en proces- 
sion, auprès et au loin, les reliques des saints 
pour faire des collectes et réparer leurs pertes. 

XLIII. L'an 4103, Milon, évêque de Pales- 
tine, qui avoit été moine de S. Aubin d'Angers, 
fut envoyé légat en France, pour terminer un dif- 
férent qui s'étoit élevé entre Norgaud, évèque 
d’Autun, et les religieux de Cluni. Il tint pour 
cela un plaid à Masille, non loin de Cluni. Trom- 
pés par Ne ressemblance des noms latins, plusieurs 
ont pris ce lieu pour la ville de Marseille, et ont 
supposé un concile qui auroit été tenu pour 
lors en cette ville. Nous avertissons que c'est 
une erreur. 

XLIV. Nous rapportons ensuite un exemple 
d’un duel judiciaire, pour faire voir dans quels 
cas le duel étoit décerné, et comment on y procé- 
doit. 

XLV. L'abbé Suger, dans la vie de Louis-le- 
Gros, nous apprend qu’en 1106 Brunon, évêque 
de Segni, et légat du saint Siége, tint un concile 
à Poitiers, pour inviter de nouveau les François à 
aller au secours de la Terre-sainte. Nous n'avons 
pas les actes de ce concile ; c'est pourquoi nous 
donnons la notice d'un décret + y fut rendu, 
par lequel l'église de Chahain fut adjugée aux 
religieux de Marmoutier. 

XLVI. L'an 1107, le Pape Paschal II, étant 
en France, fit la dédicace de l’église du monas- 
tère de Notre-Dame de la Charité-sur- Loire. 
M. l'abbé Iebeuf a publié la notice de cette solen- 
nité, qu’on lira sans doute avec plaisir. 


XLVII. Vient ensuite un ‘court fragment de 


‘Guibert, abbé de Nogent, qui atteste que les 


Rois de France de son temps guérissoient les 
écrouelles par le seul attouchement. Nous n'a- 
vons pas sur cela de témoignage plus ancien. 
Quelque opinion qu'on se forme de cette vertu 
héréditaire dans nos: Rois, nous n'avons pas dùü 
omettre les paroles d’un auteur qui dit avoir vu 
ce prodige se renouveler fréquemment sous ses 
yeux ; nous avons cru qu’il convenoit de fortifier 
cette autorité par des témoignages des siècles 
postérieurs. | 


PRÆFATIO. 


XLVIII. Tout ce qu'a écrit Eadmer sur S. An- 
selme, archevêque de Cantorbéry, dont il fut le 
compagnon inséparable, soit dans les deux livres 
de sa vie, soit dans l’histoire de san temps, qui 
en a cinq, est excellent. Nous avons donné, au 
tome XI, p. 192, un fragment du livre premier 
de cette histoire, concernant la conquête de l’An- 
gleterre par Guillaume, Duc de Normandie. 
Éadmer parle aussi de la Normandie dans les livres 
suivans ; mais cela est tellement mélé avec les 
affaires d'Angleterre, qu'il seroit difficile d'en faire 
un bon extrait, Ayant donc laissé de côté cette 
histoire, nous donnons quelques morceaux de la 
vie de S. Anselme, ceux sur-tout qui rappellent 
ce qu’il fit en France pendant son exil. 

XLIX. Séher, premier abbé de Chaoumousei, au 
diocèse de Toul, a écrit en deux livres ses propres 
estes, en décrivant les soins qu’il se donna pour 
âtir son monastère et pour lui procurer des re- 
venus. Dans le premier livre, il rapporte tous les 
procès qu’il eut à soutenir, et les rescrits, soit des 
Rois, soit des Papes, avec lesquels il surmonta 
toutes les oppositions; dans.le second livre, il 
rappelle les donations faites au monastère, avec 
tant de précision, que sa narration pourroit ser- 
vir de commentaire aux titres mêmes. Nous avons 
suivi l'édition de D. Martène; mais nous avons 
recueilli les variantes de celle de D. Calmet, qui 
n’a imprimé que le premier livre. 

L. Dans le livre des miracles de S. ‘Thierri au 
Mont-d'Or, près de Reims, écrit par Adalgise, 
moine du lieu, il est parlé du second mariage 
d’Adèle, Reine de Danemarck, avec Roger, Duc 
de la Pouille, et du don que cette Princesse et 
son frère Robert, Comte de Flandre, firent au 
monastère, de la terre d’Harlebèque, pour la ré- 
ception magnifique qu’on leur avoit faite dans la 
maison à leur passage. Il y est aussi parlé des 
épidémies qui se manifestérent à la fin du x1.° 
siècle, et pour la guérison desquelles on transpor- 
toit sur les lieux les reliques des saints. Nous y 
ayons ajouté, d'après un manuscrit de la Reine 
de Suède, une lettre de Philippe I.* en faveur 
de la même abbaye de S. Thierri, dans laquelle 
on voit en quel état étoit alors l’église de Reims. 

LI. Suit la notice de la fondation de l'abbaye 
de Saint-Pierre-sur-Dive, par un anonyme. Il v est 
parlé des Comtes d’Eu, et des premiers abbés de 
ce monastère. 

LIT. Parmi les éloges que l'auteur des gestes 
des évêques. d'Angoulême donne à l’évêque 
Gerard, qui exerça les fonctions de légat en 
Aquitaine depuis 1107 jusqu’en 1130, il rapporte 
qu'il célébra huit conciles, dont nous n'avons 
plus les actes. Pour réparer en quelque sorte 
cette perte, nous avons recueilli quelques docu- 
mens où il est fait mention de conciles par lui 
assemblés. Le premier est celui de Nantes, qui 
fut tenu vers l'an 4108 ; il. en est parlé dans la 
notice qui explique comment l'église des cha- 
niones de Fougères étoit devenue la propriété de 
l'abbaye de Marmoutier. 


LiII. Au concile de Loudun, célébré par le 
méme Gérard en 1109, l'église de S. Vital fut 


adjugée aux moines de Tournus ; la chapelle de 
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XLVIII. Egregia sunt quæ de S. Anselmo 


Cantuariensi archiepiscopo scripsit Eadmerus, 


Vita S. An- 
selini  Can- 
tuar. archiep. 


çomes ejus individuus, tam in ejus vila duobus p. 122 


libriscomprehensa, quamin historia Novorum, 
queæ libris quinque constat. Ex hujus historiæ 
libro primo fragmentum unum edidimus t. XI, 
p. 192, quo continetur historia conquisitæ 
Angliæ à Guillelmo Normannorum Duce. In 
sequenlibus autem libris de Normannia quan- 
doque recurrit sermo, sed tta rebus Anglicis 
implicitus, ut vix ab eis separari queal. 
Omissä igitur Novorum historiä, quædam ex 
vita S. Anselmi c'ecerpimus, ea præsertim quæ, 
dum eæœularet in Francia, gessisse perhtbetur. 


XLIX. Seherus, primus Calmosiacensis 
abbas, ordinis canonict S. Augustini, indiæcesi 
Tullensi, sua ipsius gesla, ul cœnobium con- 
derelet prœædiis ditaret, duabus libris conscrip- 
sit. El quidem in primo labores à se liligande 
exantlatos commemorat, necnon regia el ponti- 
ficiarescripta in causæ patrocinium impetrala ; 
in secundo verd donaliones monasterio factas 
tla recensel, ut ipsis domesticis instrumentis 
lucem afferre queat. Martenii editionem sequi- 
mur ; sed variantes quasdam  lectiones ex 
Historia Lotharingica D. Calmet, qui primum 
Seheri librum vulgavit, adducimus. 


L. In libro miraculorum B. Theoderici 
abbatis in Monte-aureo prope Remos, scripto 
ab Adalgiso monacho S. Theoderict prope Re- 
mos, agttur de secundis nuptiis Adelæ Reginæ 
Danorum cum Rogerio Apuliæ Duce, et quo- 
modo pro eæhibito ipsi et fratri ejus, Roberto 
Comiti Flandrensium, hospitio fundum apud 
Harlebeccam sanctus oblinuerit. Agitur et de 
pestilentits sub finem sæculi x1 sœævientibus, 
quibus sanandis sanclorum corpora circum- 
ferre mos eral. His subjicimus appendicem 
eæ codice ms. serenissimæ Christinæ, Reginæ 
Sueciæ, de dono Villæ-Francorum ecclesiæ 
B. Theoderici confirmalo & Rege Philippo I, 
ubi qui esset tunc ecclesiæ Remensis status 
cernilur. 

LI. Sequitur anonymi notilia de primordiis 
abbatiæ S. Petri supra Divam, ubi de 
Comilibus Aucensibus agitur, el de primis 
loci abbatibus. 

LII. Gerardus Engolismensis episcopus, 
qui vices apostolicas in Aquilania gessit ab 
anno 1107 usque ad annum 1130, præter 
cætera quæ eximié fecit, inquit auctor geslo- 
rum ponlificum Engolismensium, octo concilia 
celebravit,, quorum acta non habemus. Illius 
jacturæ ulcumque resarciendæ gratid, docu- 
menta quædam collegimus, in quibus conci- 
liorum ab eo celebratorum menlio recurril. 
Itaque de concilio Nannelensi, anno ut videtur 
4108 celebrato, agitur in nolilia de ecclesia 
Filgeriarum, quomodo in possessionem Ma;jo- 
ris-monasterit devenerit. 

LIII, Anno 4109, Lausduni aliud conci- 
lium celebravit idem Gerardus, ubi ecclesia 
S. Vitalis Trenorciensibus monachis adjudi- 


Gesta Seheri 
abbatis (Cal- 
inosiacensis, 


p 195. 


Adalgisi liber 
de Miraculis 
S. Theoderici, 
p. 14l. 


De primordiis 
ahbatiæ S. 
Petri Diven- 


sis. pag. 143. 


De ecclesia 
Filgeriarumet 
concilio Nan- 
netensi,  p. 


115 


Acta quædam 
concilii Laus- 
duaensis, p. 


4147. 
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cata fuit.; capella quoque S. Stephan de Ca- 
miliaco, necnon ecclesia S. Medardi de Da- 
lon, monachis Majoris-monasterti : quarum 
rerum nolilias et pronunciala judicia damus. 
1 s : 
Calamnia , LIV. In concilio quoque Nannelensi finem 
super ecclesia imposuit Gerardus controversiæ diù agilalæ 


de Bairiaco, inter Rolonenses et Majoris-monaslerii mo- 


pag. 149.  nachos superecclesiaS. Salvatoris de Baïriaco, 
Diæcesis Nannetensis : cujus controversiæ, quæ 
pluribus in conciliis agitala fuerat, memoriales 

libellos recudimus. 
Mauriacensis LV. Sequitur fragmentum historiæ Mau- 
bistoriæ frag- 7iacensis cœnobit in Arvernis, continens epis- 


mentum, p. {olas aliquot Richardi quondam Metensis 

153. ecclesiæ decani, qui, factus Albanensis epis- 
copus, legationis munera obibat in Francia 
anno 1104, quo Trecis concilium celebravit, 
et anno 1110, quo aliud Tolosæ. 

Vita 8. Helk  LVI. In vita B. Heldemari, tinsignis 

demari, Aroa- qbbaliæ de Aroasia canonicorum regularium 

siæ condito- Conditoris, agitur de Atrebatensi episcopatu 


rie, pag. 187. instauralo, el de Conone Heldemari successore, 
qui, Prœnestino episcopalu donatus à Pas- 
chali II, vices apostolicas pluribus annis 
gessit in Francia. 

Vita ven. Hil. LVII. Ibriacenses  toparchas  famosis 

deburgis de facinoribus super omnes contribules suos 

re P- claruisse {radunt Ordericus Vilalis et Guil- 


lelmi Gemeticensis continuator. Nullus verd 
aded malus est, qui aliquid boni quandoque 
non agat. [laque laudabilia eorum gesta qui 
nosse cupil; legal vilam venerabilis Ililde- 
burgis de Galardone, Ibreiensis dominæ et 
sanctimonialis Pontisaræ. 
De miraculis  LVIII. Mortuo in Palæstina, anno 1112, 
S.AntoniiTo- Bertrando Comite Tolosano, amplum Tolosæ 
mr comitatum, Ildefonso ejus fratri jure hœæredita- 
Fi rio debitum, nomine uæoris suæ Philippæ sibi 
vindicavit Guillelmus VII Pictaviæ Comes ; 
non tamen sine turbis, prout tnlelligitur eæ 
instrumento de miraculis S. Antonit anno 1114 
Tolosæ patratis. De quibus turbis cùm sileant 
historici omnes veleres, operæ prelium fuit 
instrumentum tllud ex charlulario ecclesiæ 
Lezatensis recudere. 

Liber fun-  LIX. Dalonium cœnobium, cujus funda- 
dationis B. {ionis notiliam damus, unum est ex mullis 
Mariæ Dalo- quæ condidit B. Geraldus de Salis, è vivis 
ais, p. 461.  anno 4120 sublatus. Vitam ejus edidit Mar- 
tenius tomo VI Ampliss. Collectionis, col. 989, 
ex qua nihil aliud mutuati sumus præter cata- 
logum monasteriorum ab eo condilorum, que 
non mullô pôst unila sunt ordini Cistercienst. 


Ivonis episc.  LX. Inter veteres nemo est qui vilam Ivonis 
Carnotens. e- Carnolensis episcopi, viri, ut Orderici verbis 
Fi ta P+ ulamur, inter præcipuos Franciæ doctores 
T.XIL,p.691. eruditione literarum tam divinarum quàm 

sæculariumpræstantissimi, ex cujus senlentia 
graviora quæque regni negolia decidebantur ; 
nemo, inquam, estqui geslorum ejus historiam 
literis mandaverit. [laque illius elogium qua- 
lecumque damus eæ necrologio Carnolensis 
ecclesiæ. Cœterùm, Ivonem plus commenda- 
bunt epislolæ ejus à nobis suo loco edendæ. 


PRÆFATIO. 


S. Étienne de Chamilly et l'église de S. Médard 
de Dalon, aux religieux de Marmoutier. Nous réu- 
nissons ces trois notices comme faisant partie des 
actes de ce concile. 

LIV. Au concile de Nantes dont nous avons 
parlé, le même légat termina un procès qui du- 
roit depuis long-temps entre les religieux de Redon 
et ceux de Marmoutier, touchant l’église de S. Sau- 
veur de Bairiac, au diocèse de Nantes. Nous 
réimprimons les mémoires de ce procès, qui avoit 
déjà été porté à plusieurs autres conciles. 

LV. Vient ensuite un fragment de l’histoire 
du monastère de Mauriac en Auvergne, conte- 
nant quelques lettres du légat Richard, qui, de 
doyen de l’église de Metz, étant devenu évêque 
d’Albano, tint, en qualité de légat, un concile 
ue en 1104, et un autre à Toulouse en 

LVI. Dans la vie du bienheureux Heldemar, 
fondateur de due d’Arouaise, ordre de S. Au- 
gustin, ilest parlé du rétablissement de l'évêché 
d'Arras, et de Conon, successeur d’Heldemar, qui, 
ayant été fait évêque de Palestrine par Paschal II, 
fut pendant plusieurs années légat en France. 


LVII. Orderic Vital et le continuateur de 
Guillaume de Jumiége parlent des seigneurs d’Ivri 
comme de fameux scélérats. Cependant, comme 
il n’y a pas de méchant homme qui n'opère par- 
fois quelque bien, ceux qui voudront connoître 
ce qu'ils ont fait de louable , peuvent lire l'extrait 
de la vie de la bienheureuse Hildeburge de Galar- 
don , dame d’Ivri et religieuse à Pontoise. 


LVIIT. Bertrand, Comte de Toulouse , étant 
mort en 1112 dans la Palestine, Alphonse son 
frère devoit lui succéder ; mais Guillaume VII, 
Comte de Poitiers , qui avoit épousé Philippe leur 
cousine , s'empara du comté de Toulouse au pré- 
judice d’Alphonse. Cela ne se fit pas sans troubles, 
comme le prouve une relation des miracles opérés 
à Toulouse, par S. Antoine, en 1114. Comme il 
n’est parlé de ces troubles dans aucun ancien histo- 
rien, nous avons jugé à propos de réimprimer cet 
écrit , tiré du cartulaire de l’abbaye du Lézat. 

LIX. Le bienheureux Gérard de Sales, mort 
en 4120, fut le fondateur de plusieurs monas- 
tères , entre autres de celui de Dalon , de la fon- 
dation duquel nous donnons la notice. D. Mar- 
tène, au tome VI de l’Amplissime Collection . 
col. 989, a imprimé sa vie. Nous n’en avons tiré 

ue le catalogue des monastères qu'il avoit fon- 
és, et qui Livéné unis peu de temps après à 
l’ordre de Citeaux. 

LX. Personne, parmi les anciens , n’a écrit la 
vie d’Ives, évêque de Chartres, qui, au juge- 
ment d'Orderic Vital, éloit de tous les savans de 
France le plus versé dans la connoissance des lettres 
divines et humaines : aussi , dans les affaires les plus 
épineuses , étoit-il consulté comme un oracle. 
N'ayant rien de mieux, nous donnons de lui un 
court éloge tiré du nécrologe de l’église de 
Chartres. Mais on le connoîtra beaucoup mieux 
par la lecture de ses lettres, que nous donnerons à 
eur place. 

LXI. 


LXI. Baudri, abbé de Bourgueil, qui fut en- 
suite évêque de Dol, a écrit la vie du bienheu- 
reux Robert d’Arbrissel , et après lui André, dis- 
ciple , à ce qu'on croit , de Robert, qui a recueilli ses 
dernières actions. On U voit , outre la fondation 
de l’ordre de Fontevrauld , le talent particulier qu’a- 
voit Robert pour convertir les pécheurs et pour 
éteindre les inimitiés parmi les grands personnages 
de son temps. 

LXII. La vie de S. Bernard, abbé et fon- 
dateur du monastère de Tiron, qui devint le 
chef-lieu d’une illustre congrégation , est beau- 
coup de fournie d’événemens que celle de Ro- 
bert d’Arbrissel. Geoffroi le Gros , disciple de 
Bernard , est un écrivain exact : il y raconte ce 
qui se passa au concile de Poitiers de l’an 4100, 
relativement à l’excommunication de Philippe I.” ; 
comment Rotrou, Comte du Perche, qui étoit 
dans les prisons de Robert de Bellême, en fut 
délivré, et comment Robert lui-même fut arrêté 
par ordre de Henri I.” , Roi d'Angleterre , et con- 
dammé à une prison perpétuelle , etc. 


LXIII. La vie deS. Godefroi, évêque d'Amiens , | 


ne seroit pas d’une moindre utilité , sielle avoit le 
même degré d'autorité que la précédente. Outre 
que Surius en a changé le style, Nicolas son au- 
teur , qu’on dit avoir été moine à Saint-Crépin de 
Soissons, y raconte des choses qui ne sont pas 
soutenables. En cherchan à quelle époque vivoit 
ce Nicolas, qui n’est pas connu d’ailleurs , nous 
avons trouvé un Nicolas d'Amiens , auteur d’une 
chronique imprimée pour la première fois dans 
ce volume. Si c’est lui qui a composé la vie de 
S. Godefroi, comme tout porte à le croire , il n’a 
pu écrire que sur des oui- dire , puisque , d’après 
sa chronique, il n’est venu au monde qu’en 1147. 
Dès - lors il n’est pas surprenant qu'il ait commis 
tant d’erreurs de chronologie, qui ont donné la 
torture aux savans, vu sur-tout qu'on ne peut 
s’aider des manuscrits pour rectifier les imprimés. 
D. Mabillon, après bien des recherches, n’en a 
trouvé qu’un à l’abbaye de Rougeval, près de 
Bruxelles , d’après lequel il affirme que l’ouvrage 
de Nicolas a été interpolé. Quoi qu’il en soit, 
nous opposons au récit de Nicolas les témoignages 
de Guibert , auteur contemporain , qui fut le suc- 
cesseur de Godefroi dans l’abbaye de Nogent. 
LXIV. On voit dans le mémorial qu'a laissé 


. par écrit Richard , archevêque de Narbonne, légat 


du Pape, pour instruire ses successeurs des torts 
ue les vicomtes de Narbonne faisoient à son 
glise , quels étoient les droits féodaux prétendus 
de part et d'autre. Il yest aussi fait mention de 
plusieurs archevêques prédécesseurs de Richard. 
LXV. Nous publions, d’après les collections 
mss. de M. Baluze, qui sont à la Bibliothèque 
impériale , une longue notice de la contestation 
qui s’étoit élevée au sujet des limites des deux 
évêchés de Dax et d'Oléron. Elle étoit connue 
par quelques petits extraits qu’en avoient donnés 
M. de Marca dans l'Histoire de Béarn , et les 
auteurs du Gallia Christ. en traitant des évêques 
de Dax. Nous l’avons maintenant toute entière. 
Elle méritoit d'autant plus de voir le jour, qu’à 
cette époque le pays n’a produit aucun historien. 
Tome XIV. 


PRÆFATIO. 
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LXI Vitam B. Roberti de  Arbrissello 
scripserunt Baldricus abbas primüm Burgu- 
liensis, dein Dolensis episcopus, et post eum 
Andreas, ut creditur, Roberti discipulus, qui 
uliima ejus gesta descripsit. In his, præter 
institutionem ordinis Fontis-Ebraldi, videre 
est quantd gratià polleret Robertus ad corri- 
gendos mores sæculi depravatos, et ad dissi- 
dentes inter se principes viros reconciliandos. 

LXIT. Locupletior est vita S. Bernardi 
abbatis et conditoris cœnobit Tironiensis , 
quod insignis congregalionis caput evasit. 
Gaufridus Grossus ejus discipulus , tllius 
vitæscriplor accuratus,inter multa quænarrat, 
sermonem  inslituit de concilio Pictavensi, 
anno 4100, contra Philippum Regem cele- 
brato ; de carcere Retroci Comitis Perticensis, 
necnon Roberti Bellismensis, qui cùm Rotro- 
cum compedilum teneret, ipse vicissim ab 
Henrico I Angliæ Rege in vincula conjectus 
fuit, atque hoc modo Rotrocus liberatus, etc. 


LXIII. Haud minoris foret ulilitatis vita 
S. Godefridi Ambianensis episcopi, si paris 
cum superiori esselauctorttalis. Verèm,prœæter 
quâm quôd illius editor Surius stylum mutavit, 
auctor ipse Nicolaus, creditusS. Crispini Sues- 
sionensis monachus, quædam narral quæ fidem 
ei derogant. Ilaque inquirendum fuil quo tem- 
pore vixerit Nicolaus, aliunde incognitus. 
Unum invenimus Nicolaum chronici Ambia- 
nensis, nunc primèm à nobis editi, auctorem, 
qui natum se anno 1147 tradit. Toitur, si ipse 
S. Godefridi vitam scripsit, non à se visa, 
sed quæ ab aliis didicerat literis mandavwit. 
Hinc mirum non est tot eum parachronismas 
admisisse, quibus conciliandis frustra insuda- 
runt crilici, prœsertim cùm scriplionis ejus 
viæ ulli supersint codices mss. Mabéllontus 
diù conquisilosnullum invenit prætereum quem 
eæ cæœnobin Rubeæ-vallis prope Bruæellas 
accepit : cujus auctoritale interpolatum fuisse 
Nicolai opus pronunciat, de Re diplomatica 
p.228. Utut est, narrationi Nicolai oppont- 
mus in notis lestimonia Guiberti abbatis No- 
vigenti, auctoris synchront, qui Godefrido in 
regimine abbatiæ successerat. 

LXIV. In memoriali libello quem de gra- 
vaminibus ecclesiæ suæ illatis a vicecomitibus 
Narbonensibus scripsit Richardus Narbonen- 
sis Archiepiscopus, À. S. legatus, agitur de 
feodalibus juribus inter eos controversis ; plu- 
resque Narbonenses archiepiscopi , Richardi 
decessores, commemorantur. 

LXV. Longam notiliam controversiæ de 
limitibus Aquensis et Olorensis episcopatuum 
nunc primüm damus eæ collectaneis Baluzit, 
in Bibliotheca imper. Paris. Ex ea quædam 
decerpserant Petrus de Marca in Historia 
Bearnensi, et novissimæ Galliæ Christ. auc- 
tores ad ordinandam Aquensium episcoporum 
sertem. Sed nunc eam inlegram habemus, ed 
magis dignam quæ eruditorum manibus tera- 
tur, què minds curiost fuerunt scribendæ his- 
toriæ pairiæ illius regionis et ætatis homines. 

m 
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LXVI. Sequitur notilia  controversiæ 
propier locum de Manzenas inter abbatem 
Usercensem et priorem Ventadorensem : quam 
noliliam ideo recudimus, quôd ad sistendam 
intricatam Comitum Marchiæ tunc viveniium 
seriem faciat, et conventum episcoporum ac 
nobilium, aliâs incognitum , ea de re anno 
4116 à Gerardo Engolismensi episcopo, À. S. 
legato, apud Exidolium habitum commemoret. 


LXVII. Acta controversiæ inter abbates 
Kemperlegiensem et Rotonensem pro 'dominio 
Bellæ-insulæ collegit Gurhedenus Kemperleg. 
monachus. Rolonenses, auctoritati Gerardi À. 
S. Legati rebelles, juvabat Conanus III Bri- 
tanniæ Comes. Quare celebraium fuit anno 
4118 Engolismense concilium, cujus meminit 
chronicon Malleacense ; acta verû non eæstant. 
Prœter negotium de Bella-insula, quod ibi 
definitum fuit, aliud habemus decretum pro 
sanclimontalibus Fontis-Ebraldi : quod cùm 
nomina efferat quorumdam episcoporum eidem 
concilio assidentium, illud hic subjiciendum 
ducimus, ut plenior illius synodi notitia ha- 
beatur (a). 


LXVIII. Gelasii Papæ commigrationem: 


in Franciam, ejusque apud Cluniacum obitum, 
ac subinde electionem Widonis Viennensis 
archiepiscopi, qui Calictus IT fuit appellatus, 
descripsit Hugo monachus in epistola enco- 
maslica, qu& Pontii abbatis Cluniacensis 
gesta percelebrat. 

LXIX. De Calixti quoque IT electione 
agit Cono Prœænestinus episcopus, 4. S. legatus, 
in epistola quam ad Hugonem episcopum Ni- 
vernensem scripsil, ul burgenses Vizeliacenses 
et ipsum Comitem Nivernensem à diveæandis 
monachis Vizeliacensibus compescerel. 


LXX. Ejusdem Calixti per Occitanam 
provinciam itinera descripsit anonymus qui 


gesta in concilio Tolosano anni 119 circa. 


(a) Ego Gerardus , Engolismensis episcopus et 


LXVI. Suit une autre notice concernant le 
lieu appelé Manzenas , qui étoit l’objet d’une con- 
testation entre l’abbaye d’Uzerche et le prieur de 
Ventadour. Nous la donnons, moins pour la pièce 
en elle-même , que parce qu’elle sert à fixer la 
suite des Comtes de la Marche , qui à cette époque 
est assez embrouillée, et parce qu’elle fait connoître 
uneassemblée d’évêques et de nobles, qui fut tenue 


en 4116 à Exideuil , par Gérard, évêque d’Angou- . 


lême et légat du Pape. 

LXVII. Gurhedenus, moine de Kemperlé, a 
recueilli les actes d’un procès entre son abbaye 
et celle de Redon , touchant la propriété de Belle- 
île. Conan III, Comte de Rennes, favorisoit les 
moines de Redon, qui ne vouloient pas se sou- 
mettre à la décision de Gérard d'Angoulême. C'est 
ro ce légat assembla , l'an 4118, à Angou- 
ême, un concile dont il est fait mention dans 
la chronique de Maillezais, mais dont les actes 
n'existent plus. Outre l’affaire de Belle-île , qui 
fut décidée dans ce concile, nous avons encore 
un décret qui fut rendu en faveur de l’abbaye 
de Fontevrauld. Comme plusieurs des évêques qui 
assistèrent au concile y sont nommés , nous rap- 
portons ici ce décret au bas de la page, pour 
compléter la notice qu’on peut en donner (a). 

LXVIIT. Hugues, religieux de Cluni, dans une 
épître où il célèbre les gestes de l’abbé Pons, 
parle du voyage du Pape Gélase IT en France , de 
sa mort arrivée à Cluni , et de l'élection qui fut 
faite aussitôt d’un Pape en la personne de Gui, 
archevêque de Vienne, qui prit le nom de Ca- 
lixte IT. 

LXIX. Le légat Conon, évêque de Palestrine , 
rapporte aussi le mode d'élection de Calixte II, 
dans la lettre qu’il écrivit à Hugues, évêque de 
Nevers, pour lui enjoindre de réprimer les vexa- 
tions qu’exerçoient contre l’abbaye de Vézelai les 
bourgeois de la ville , et le Comte de Nevers lui- 
même. 

LXX. L’anonyme qui a écrit ce qui s’étoit 
passé au concile de Toulouse de l’an 1419 , rela- 
tivement aux églises d'Amanse et de S. Saturnin, 


sanctæ Romanæ  ecclesiæ legatus, notum fieri volo omnibus 


et præsentibus et futuris, quèd monachi Nantolienses et sanctimoniales de Fonte-Ebraldi invitati ad con- 
cilium vencrunt , quod Engolismæ Deco auctore celebratum est, propter querelam scilicet quam ipsi monachi, 
de loco qui Tucio dicitur, crga Dei ancillas habebant. Ipsum enim locum sui juris esse dicebant.- Con- 
tra quam calumniam præfatæ sanctimoniales ac ‘Willelmus Pictavensis episcopus canonicam chartam felicis 
memoriæ Petri Pictavensis antistitis prætenderunt : in qua concordia continebatur, Quam prædicto loco 
Galterius abbas in capitulo Nantoliensi, assensu monachorum suorum , cum prædicto Petro et Fulcaldo 
Frenicardi solemniter egit et irrevocabiliter prænominatis sanctimonialibus concessit ; pro qua etiam concor- 
dia ipse Fulcaldus dedit cisdem monachis quatuor sextarios in decima S. Medardi de Vertolio , qui sin- 
gulis annis redderentur. Ostenderunt nihilonimus privilegium domini Papæ, cujus auctoritate prædicta char 
ta atque concordia ïinconcussè et inviolabiliter firmabatur : ubi etiam præfatis monachis, et nominatim 
Burdegalensi metropolitano , et universaliter omnibus , ormnis aditus calumniæ sub anathemate perenniter 
claudebatur. Auditis itaque diligenter utriusque [ partis] rationibus, præcepimus  archicpiscopis et episco- 
pis, ut, euntes ad consilium, inde judicarent. Revertentes autem à consilio, chartam tam felicis memo- 
riæ episcopi, et insuper privilegium domini Papæ semper ratum , semper immobile permanere , et con- 
tra prædictam controversiam sufficere judicaverunt ; et easdem sanctimoniales prædictum locum quietè et si- 
ne omni calumnia perpetud possidere, et deinceps monachos ab eadem inquietatione et perturbatione om- 
nino desistere, Hoc autem judicium judicaverunt venerabiles patres Gillebertus Turonensis archiepiscopus 
cum suis suffraganeis , Ildeberto Cenomanensi , Marbodo Redonensi, Morvanno Venetensi, episcopis ; Wil- 
lelmus Catalaunensis, Gilbertus Parisiensis , Joannes Aurelianensis, Manasses Meldensis , episcopi ; Bernar- 
dus Auxiensis archiepiscopus cum suis suffraganeis, Gregorio Begorrensi, Guidone Lanscurrensi, Bertran- 
no Vasatensi, episcopis. Hoc autem judicium in concilio recitatum, ab omnibus laudatum atque con- 
firmatum est: et ut hoc judicium firmius et certius permaneat, propri manu subscripsimus , et auc- 
toritatis nostræ sigillo muniri fecimus. Actum autem est hoc judicium Engolismæ, anno  incarnationis 
Dominicæ MCXVIII, regnante Ludovico Rege Francorum. Ex tomo 1 Clypei nascentis Fontis- Ebraldi, dis= 
sert. primd, p. "14. 
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a tracé l'itinéraire qu’avoit suivi , à travers la pro- 
vince de Languedoc, le même Calixte IT. 1l parle 
aussi , ar occasion , du concile de Nimes , tenu 
par Urbain II en 4096. 

LXXI. Nous donnons ensuite, pour continuer 
la description du voyage du même Pape en France, 
l'acte de la dédicace de l’église de Notre-Dame de 
la Charité ou de Roncerai, dans la ville d'Angers, 
faite par Calixte II : on voit par cet acte quels 
étoient les cardinaux qu'il avoit à sa suite. 

LXXII. Après cela vient le journal de l’éco- 
tre Hesson , dans lequel il a décrit , jour par jour, 
ce qui se pasa , relativement aux investitures, au 
concile de Reims de l’année 4119, qui fut pré- 
sidé. par Calixte II. Nous n’avons de Hesson que 
ce seul fragment , quoiqu'il paroisse , par les paroles 
de l’annaliste Saxon @) , qu'il auroit mis par écrit 
tous les actes du concile. Plusieurs auteurs, entre 
autres l’abbé Suger et Orderic Vital , ont écrit l’his- 
toire de ce concile : mais, à en juger par ce qui 
nous reste de Hesson , aucun ne l’auroit fait avec 
autant de soin que lui; ce qui nous fait regretter 


davantage la perte de son manuscrit. Hesson n’é- 


tant conuu que par ce fragment, on ne trouve dans 
les bibliographes aucun détail sur sa vie. Nous 
soupçounons que ce pourroit être le même per- 
sonnage que le docteur 4zon, encore plus inconuu 
sous ce nor, homme très-savant duns la physique, 
dont il est parlé dans la vie de Gosvin , abbé 
d’Anchin. Azon avoit prêté à Gosvin , vers le temps 
de ce concile, un nouveau commentairesur Priscien , 
que venoit de faire paroître un fameux gram- 
mairien. 

LXXIIT. Nous rétablissons ici un fragment de 
la chronique de S, Pierre-le-Vif, à Sens , que nous 
avions retranché comme un hors-d'œuvre , lorsque 
nous donnions un extrait de cette chronique au 
tome XII, p. 279. Ce fragment concerne les 
terres de Pouilli et de Ricei, pour lesquelles le 
monastère de S. Pierre-le-Vif étoiten procès avec 
ceux de Molème et de Réaumé ou Moutier-Saint- 
Jean. Nous le donnons moins pour l'importance 
du sujst , que parce qu'il renferme des lettres du 
légat Conon et du Pape Calixte II. De plus, il y 
est parlé d’une assemblée de la noblesse de Bour- 
ogne, qui fut tenue à Châtelus, assemblée dont 
n’est parlé nulle autre part. 

LXXIV. Les gestes des évêques de Metz, que 
nous avons imprimés tome XIII, p. 642, ne font 
aucune mention de l’évèque Théotger, qui fut élu 
vers l’an 1118. Nous avons averti qu'il y avoit en 
cet endroit des gestes une lacune, que nous remplis- 
sons abondamment ici par un long extrait dela vie 
encore inédite du bienheureux Théotger. Comme 
dans ces temps-là les évêéchés de Metz, Toul et 
Verdun, étoient sous la domination des Empereurs 
d'Allemagne , ces contrées éprouvèrent long- 
temps les horreurs du schisme, les uns suivant Île 
parti des Empereurs, les autres celui des Papes ; 
et chaque parti avoit son évêque. Cette confusion 
dura jusqu'au moment où les catholiques, par les 


XCj 


ecclesias Amantiana et S. Saturnini literis 
mandavit : qui elium concilii Nemausensis, 
anno 1096 ab Urbano II celebrati | mentio- 
nem ingeril. 

LXXI. Sequitur dedicatio ecclesiæ beatæ 
Mariæ de Charitale seu de Ronceraio, in 
urbe Andegavensi à Calixto II peracta, ad 
continuandam ilineris ejusdem Pontificis intra 
Gallias seriem : ubi videre est qui çardinales 
tunc Pontificem comitarentur. ‘ 

LXXII. Subjicitur deinde  commenta- 
riolus Hessonis scholastici, qui Caliæti II 
gesta in concilio Remensi anni 1119 circa 
inveslituras descripsit. Iloc solum ex eo 
fragmentum habemus, licèl Hessonem 1in- 
tegra concilii gesla scriptis mandasse dicat 
annalista Saxo apud Eccardum (a). Illius 
concilii historiam multi scripsere, Sugerius, 
Ordericus Vitalis, et alii; sed nullus, ut eœ 
ejus commentariolo intelligitur , ita diligenter 


Dedicatio ec- 
clesiæ B. Ma- 
riæ de Ronce. 
raio, p. 199. 


Gesta in con- 
cilio Remensi 
an. 4419 circa 
investituras , 

00. 


p. 


aique Hesso, cujus proinde lucubrationis jac- 


turam non possumus non dolere. Cùm verd ex 
hoc tantüm fragmento cognitus sit Hesso, nihil 
aliud de eo loquuntur bibliographi. Nobis 
autem tipsus videlur magister Azo, eo eliam 
nomine minûs cognilus, peritissimus et opi- 
natissimus illius temporis physicorum (de 
quo in vita B. Gosvini abbatis Aqguicinensis 
lib. I, cap. 13), qui, circa concilii Remensis 
tempora, Gosvino commodasse narratur novum 
famosi cujusdam grammatici commentarium 
in Priscianum. 


LXXIIL Narrationem controversiæ de 
villis Pauliaco et 
S. Petri-Vivi Senonensis, Molismensem et 
Reomensem Sancti Joannis, decerptam ex chro- 
nicoS. Petri-Vivi, ànobis olim, cm excerpta 
ex tllo chronico cuderemus t. XII, p. 279, 
quasi parergon ew indusiria prætermissam , 
hic restituimus, non propler controversiam 
ipsam , sed propter inserlas eidem opusculo 
Cononis À. S. legati et Calixti II literas. Ibi 
quoque memoratur conventus nobilium Bur- 
gundiæ apud Castrilocum habitis anno 1116, 
cujus alibi mentio non occurrit. 


LX XIV. De Theotgero prorsus silent gesta 
Metensium episcoporum à nobis edita tomo 
XII , p. 642. Monuimus autem longam ibi 
eæslare lacunam , quam hic ex vita B. Theot- 
geri abundè supplemus. Cùm enim illo ævo 
Germanorum  Imperatoribus subessent Me- 
tensis, Virdunensis ac Tullensis ecclesiæ, 
diutino schismate conflictati sunt illius provin- 
ciæ incoke , aliis pro Imperatore stantibus , 
aliis pro Romanorum Pontifice viriliter decer- 
tantibus ; cuique autem parii suus erat præ- 
positus episcopus. Hæœc perturbalio duravit 
usque ad illud tempus quo, agente Alberone 
primicerio, qui fuit postmodum Trevirensis 


(a) Hæc sunt Annalistæ verba, ad annum 4449: Calixtus Papa synodum Remis circa festum S. Lucæ 
cekbrat, ubi quid actum sit scire volentibus, difficile non est invenire ex scriplis cujusdam scholastici 
Bessonis | prout se interfuisse testatur , enucleatim omnia describentis ; etc. Tomo nostro XI, p. 720. 
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Rictiaco inter abbates 


T. XIV, p. 
444. 


Controversia 
de villis Pau- 
liaco et Ric- 
tiaco, p. 204. 


Vita B. Theot- 
geri Metensis 
episc. p. 207. 


De construc- 

tione castri 
Carolivanæ à 
Rege Ludo- 
vico VI, p. 
221. 


De Petragori- 
censibus epis- 
copis , etc. p. 


Liber miracu- 
lorum S. Pru- 
dentii marty- 
ris, p. 223. 


Elogium Mar- 
bodi Redo- 
nens. episc.p. 
224. 


Baldrici Do- 
lensisarchiep. 
itinera , p. 


224. 


Vita S. Nor- 
berti archiep. 
Magdeburg. 
p. 229. , 
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archiepiscopus , electusest à catholicis Theot- 
gerus , abbas S. Georgii in Silva -nigra , sed 
in urbem minimè receptus.  Ejus vilam inilio 
et in fine mutilam, qualem ex ms. codice 
S. Georgii apud Villingam acceperat, com- 
mentario prœvio tllustratam prelo destinarat 
D. Theod. Ruiïnart, inter Acta Sanclorum 
ordinis S. Benedicti olim edendam. Nos autem 
fragmentum ex ea lantèm , id est librum IT, 
damus , ubi de Metensi ejus pontificatu agitur. 


LXXV. Ludovicus VI, Rex Franco- 
rum, anno 4122, castrum Carolivana vel 
Caroli-venna dictum munivisse traditur in 
notitia quam ex chartulario Columbensi da- 
mus, ad protegendam nimirum Parisiensem 
urbem ab incursibus Normannorum , quibus- 
cum longa gesserat bella. Castrum illud situm 
ad oram Sequanæ interpretatur Helgaudus 
Piscatoria, idem fortè quod Pinciacum. 

LXXVI. Sequitur notitia de Petrago- 
ricensibus episcopis , qui donis suis primordia 
canonicorum S. Aslerii adjuvere , quam nunc 
primüm eæ veleri membrana vulgamus. Epilo- 
men de gestis Petragoricensium episcoporum 
ab anno 976 usque ad annum 1182 edidimus 
tomis XI et XII; hæc aulem notitia, quæ 
seæ lanlm episcoporum seriem ab anno 991 
usque ad annum 1122 sislit, antiquiorem habel 
auctorem S. Asterii inquilinum. 

LXXVII. Narrantur ex libro miracu- 
lorum S. Prudentii martyris, auctore Theo- 
baldo monacho Besuensi, haud ineleganti 
scriptore , quædam Dei , ut vocabant , placila, 
Lingonis et in regione Burgundica celebrala , 
ad stabiliendam pacem inter Christicolas , et 
comprimenda privata bella. 

LXXVIII. Elogium Marbodi  Redonensis 
episcopi scripsere monachi S. Albini Andega- 
vensis , ad quos ille , relicto episcopatu, se re- 
ceperat. Ipsum oratorum regem et Galli- 
canæ arcem eloquentiæ pronunciant : cujus 
eliam oper& liberalium studiorum exercilia 
in urbe Andegavensi tunc temporis floruisse 
gloriantur. 

LXXIX. Nec minùs scientià clarus habe- 
batur illis in partibus et eodem tempore Bal- 
dricus , ex abbate Burguliensi Dolensis epis- 
copus , qui îlinera sua et alia de se multa 
scripsit ad monachos Fiscannenses, quorum 
conversalionem et in hospiles humanitatem 
summis laudibus attollit. Ibi organa, seu 
musicum tnstrumentum se vidisse leslatur , 
fistulis ex ære compactum, quod follibus 
excitum fabrilibus suavem reddebat melo- 
diam , et per continuam diapason, et per 
symphoniæ sonoritatem, graves et medias 
et acutas voces uniebat. Organorum usum 
in ecclesiis non admodum frequentatum 1llà 
œtate , nec omnibus probatum , ide colligimus 
qudd mullis rationibus haud improbandum 
illum revincat. 


LXXX. Ex vita B. Norberti, Præmons- 
tratensis ordinis institutoris , pauca selegimus 
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a 


soins d’Albéron, primicier de l’église de Metz, qui 
fut ensuite archevêque de Trèves, élurent pour 
évêque Théotger, abbé de S. George dans la Fo- 
rêt-noire ; mais il ne fut pas reçu dans la ville. D. 
Thierri Ruinart , à qui copie de cette vie avoit été 
envoyée d’après un ms. mutilé au commencement 


_et à la fin, l’avoit préparée pour être imprimée par- 


mi les Actes des Saints de l’ordre de S. Benoît, avec 
un bon commentaire à la tête. Nous n’en avons pris 
qu’un fragment ; c’est le livre second, où il est par- 
lé du pontificat de Théotger. 

LXXV. Dans une notice tirée du cartulaire de 
l’abbaye de Coulomb , on rapporte que Louis-le- 
Gros fit fortifier , en 4422, un lieu appelé Caroli- 
vana , pour protéger la ville de Paris contre les in- 
cursions des Normands, avec lesquels il avoit été 
a en guerre. Helgaud , qui parle aussi de 
ce lieu, situé sur le bord de la Seine, dit que , dans 
son étymologie, il signifie Pécherie. Nous croyons 

ue c’est aujourd’hui Poissi. 

LXXVI. Nous imprimons pour la première 
fois une notice des évêques de Périgueux, qui, 
aux premiers temps de la fondation des chanoines 
de S. Astier, leur firent des largesses. Nous avons 
déjà imprimé , aux tomes XI et XII, un abrégé 
des gestes des évêques de Périgueux, qui s'étend 
depuis l’année 976 jusqu’en 1182 ; la notice que 
nous donnons maintenant est d’un auteur plus an- 
cien, et ne traite que de six évèques, depuis l'année 
991 jusqu’à 4122. 

LXX VIT, Dans le livre des miracles deS. Prudent, 
martyr, composé par Thibaud, moine de Bèse, qui 
n'écrivoit pas mal, il est parlé de quelques plaids 
ou assemblées qui furent tenus à Langres et en Bour- 

ogne, pour établir la paix et la térve de Dieu, et 
aire cesser les guerres privées. 


LXX VIII. Les moines de S. Aubin d'Angers, qui 
ont écrit l'éloge de Marbode , évêque de Rennes, 
lequel, s'étant démis de l’épiscopat, s’étoit retiré 
chez eux, le quälifient le premier des orateurs 
boulevart de l'éloquence Françoise ; ils lüi attribuent 
aussi la gloire d'avoir -contribué à faire fleurir les 
études dans la ville d'Angers. 


LXXIX. Baudri, abbé de Bourgueil et ensuite 
archevêque de Dol , contemporain de Marbode, 
n’étoit pas moins célèbre que lui, dans cette par- 
tie de la France, par sa science. Dans sa lettre 
aux moines de Fécamp, dont il loue beaucoup la 
régularité exemplaire , et sur-tout l'hospitalité en- 
vers les étrangers, il fait la description de ses 
voyages, et nous apprend, entre autres choses qui 
le concernent, qu'il y avoit à Fécamp des orgues, 
c'est-à-dire, un instrument composé de tuyauæ d’at- 
rain, qui au moyen d’un soufflet semblable à celui 
des ouvriers en fer, rendoit des sons mélodieux , et, 
mélant ensemble les ons graves, moyens et aigus, ser- 
voit à exécuter de belles symphonies. Ce qui prouve 
que l'usage de cet instrument , dans les églises, 
n’étoit pas fort commun, c’est qu’il a cru devoir 
répondre aux raisons de ceux qui en désapprou- 
voient l'usage. 

LXXX. Nous avons tiré très-peu de chose de 
la vie de S. Norbert, instituteur de l’ordre des 
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Prémontrés : nous n’en avons extrait que ce qui 
regarde la personne et les mœurs de Thibaud-le- 
Grand, Comte de Chartres et de Blois, et ensuite 
de Champagne. Il sera parlé plus amplement 
des monastères fondés par S. Norbert, dans les 
gestes de Bârthélemi , évêque de Laon, imprimés 
plus bas. 

LXXXI. L'an 4418, il y eut à Toulouse un con- 
cile, dans lequel , au rapport du chroniqueur de 
Maillezais , il fut résolu d'entreprendre. contre les 
Maures d’Espagne, une expédition dont l’objet étoit 
de rétablir l'égfise de Terragone, qu’ils avoient ré- 
duite en solitude. Dix ans après, en 1128, un con- 
cile tenu à Narbonne institua, pour le même objet, 
une pieuse association ou confrérie, dont nous 
donnons la notice d’après deux manuscrits de l’église 
collégiale d’Ageras en Catalogne. Il étoit accordé des 
indulgences à ceux qui fournissoient des secours 
pécuniaires, et les priviléges de la croisade à ceux 

ui partoient. 

LXXXII La même année 1128, il y eut à 
Troyes un concile pour donner aux chevaliers du 


Temple de Jérusalei la règle qu'ils devoient pra- 


tiquer. Nous n’en imprimons que la préface, écrite 
par Jean Michaelis, parce qu’il y nomme les prélats 
ecclésiastiques et les personnes nobles qui assistèrent 
à ce concile. 


LXXXIII. Suit la notice d'un autre concile tenu 
à Châteauroux, ou plutôt au monastère de S. Gildas 
du Bourg-Dieu, près de ce lieu, l’an 1128 ou 
4129, auquel présida Gérard, évêque d’Angou- 
lême. C’est le dernier des conciles qu'il assembla en 
granc nombre, comwe nous l'avons dit, en sa qua- 

ité de légat. 

LXXXIV. Hugues Farsit a composé un écrit sur 
la guérison du charbon pestilentiel ou des ardens, 
qui eut lieu à Soissons par l’intercession de la Sainte 
Vierge. Nous en avons extrait peu de chose ; mais 
sous confirmons par d’autres témoignages ce qu'il 
dit de la nature de cette maladie, et de la manière 
dont elle fut guérie. 

LXXXV. Ce qui se passoit à Soissons relative- 
ment à la guérison des ardens, arriva aussi à Paris 
vers le mème temps, selon la relation de l'anonyme 
contemporain qui a écrit le livre des miracles de 
S." Geneviève. Son témoignage est d'autant moins 
suspect, que le miracle fut vérifié, l’année d’après, 

rle Pape Innocent II, qui, pour en perpétuer 

mémoire, institua une fête qui se célèbre encore 
tous les ans. 

LXXXVI, Nous plaçons ensuite un fragment de 
la vie de. S. Godehard, évêque d’Hildesheim, où il 
est parlé de l’entrevue qu’eut Innocent II, à Liége, 
avec le Roi Lothaire, et du concile qu’il célébra en- 
suite à Reims, en 1131. Il' y a des chroniques qui 
mettent l'entrevue après le concile ; mais voici un 
auteur qui a assisté à l’un et à l’autre, et qui doit 
être cru préférablement. 


LXXXVII. On voit dans la vie du bienheu- 
reux Jean, évêque de Térouanne, écrite par Jean 
de Colmieu, archidiacre de la même église, quels 
furent ses prédécesseurs sur le siége de Térouanne, 
et quels ressorts ils firent jouer, la plupart, 


xciij 


ad personam el mores Theobaldi Magni , 
Comitis Blesensis ac Carnotensis ac deinde 
Campaniensis, pertinentia : plura de condilis 
& Norberto cœnobiis habentur in gestis Bar- 
tholomæï Laudunensis episcopi , de quibus di- 
cetur infra. 


LXXXI. Pro instauranda  Tarraco- 
nensi ecclesia, in solitudinem à Saracenis 
redacla, habitum fuit anno 1118 Tolosæ 
concilium, in quo confirmata est via de His- 
pania, inquit chronographus Malleacensis. 
Huic expeditioni promovendæ tnstiluta fuit, 
decennio pôst ,in synodo Narbonensi, confra- 
tria et collectio denariorum , cujus notiliam 
damus ex ms. codice ecclesiæ collegiatæ S. Pe- 
tri Agerensis in Catalaunia. Conferentibus 
subsidia pecuniarum proposilæ indulgentiæ ; 
proficiscentibus verd in eam expedilionem in- 
dulla privilegia cruce signatis olim cuncessa. 

LXXXII. Eodem anno 1128, habitum fuit 
Trecis concilium, in quo militibus Templi 
Hierosolymilani data fuit regula quam seque- 
rentur fratres huic mililiæ adscripli. Ex eo 
verd solam præfationem damus, à Joanne Mi- 
chaelensi scriptam, ubi e:s nomine designantur 
qui eidem concilio inlerfuere ecclesiarum rec- 
tores et viri nobiles. 

LXXXIII. Sequitur nolitia allerius concilii 
apud Castrum-Radulfi, seu in monasterio S. 
Gildæ Burgi-Dolensis prope idem castrum, à 


.Gerardo Engolismenst episcopo, À. S. le- 


gaio, eodem vel sequenti anno 1129 cele- 
brati, yuod ullimum fuit ex multis quibus eum 
præsedisse divimus suprà. 

LXXXIV. Pauca decerpsimus ex libello 
Hugonis Farsiti , de curatione ardentium 
per inlercessionem B. Mariæ apud Suessiones 
facta : ubi quæ habet de morbi genere, et cura- 
tionis modo, ex aliis fide dignis scriptoribus 
confirmamus. | 


LXXXV. Quod Suessionibus gestum tradit 
Hugo Farsitus , id ipsum Parisiis eodem 
tempore contigisse leslatum facit anonymus 


Confratria 
ad instauran- 
dam Tarra- 
con , eccle-, 
siam, p. 230. 


Gesta in con- 
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Liber miracu- 
lorum S. Ge- 
novefæ,ejusd. 
argumenti, p. 


æqualis, qui hbrum miraculorum B. Genovefæ 955 


descripsil : cui eù magis fides adhibenda, 
quôd sequenti anno Innocentius IT Papa mira- 
culum probavit, et, ad futuramrei memoriam, 
festum quotannis celebrandum constituil, quod 
eliam nunc celebratur. 

LXXXVI. Subjicilur fragmentum eæ his- 
toria canonixationis S. Godehardi, episcopi 
Hildenshem., ubi de conventu Leodiensi cum 
Rege Lothario et de concilio Remensi anno 
4131 ab Innocentio II Papa celebratis agitur. 
In quibusdam chronicis conventus Leodiensis 
ponilur post concilium ; verüm contrarium sla- 
tuit hic anonymus, qui utrique inlerfuit : cui 
potior idcirco fides est adhibenda. 

LXXXVII. In vita B. Joannis Mo- 
rinorum episcopi, auclore Joanne de Colle- 
medio ejusdem ecclesiæ archidiacono, vidcre 
est quæ fuerit ealenus Morinensium episcopo- 
rum successio, et quibus adminiculis plerique 


De concilio 
Remensi anni 
1131  frag- 
ment. etc. p. 
237. 
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rum episc. p. 
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episcopi, turbatis tllis temporibus, se in illam 
sedem intruserint. 

LXXXVIIT. Notiliam placiti de libertate 
alodit Chamareïi, firmati anno 1134 inter 
Theobaldum Comitem Carnotensem et mona- 
chos Majoris-monasterit, nunc primüm damus 
ex schedis D. Martenii, ut intelligatur quà 
mulcté illi afficerentur, qui ad stipendia do- 
minis feodalibus facienda submoniii, debila 
non meruissent slipendia. 


LXXXIX. VitamS. Hugonis episcopi Gra- 
tianopolilani scripsit, jubente Innocentio II 
Papd, Guido Carthusiæ prior. In ea Hugo 
prœcipuè commendatur quèd Carthusianorum 
inilia juverit, et Romanum pontificatum Inno- 
centio IT , contra schisma Petri-Leonis seu 
Anacleti, favore suo cum episcopis Galliæ inter 
primos asserueril. 

XC. Subsequitur brevis notitia de fundatio- 
ne Meduntensis cellæ S. Magdalenæ, ubi de 
obitu Guillelmi Malivicini agitur, et de bello 
quod inter se gerebant Hugo de Novo-castello 
Theodemarensi et Rogerius de Toënio seu de 
Conchis : de quo bello silent historici omnes, et 
ipse Ordericus Vitalis, qui privala procerum 
sui temporis bella multa descripsit. 


XCI. Tum longa de duabus ecclesiis Sta- 
bulis et Dalreis inter abbates S. Siephani Di- 
vionensis et S. Sequant, cui favebat Dux Bur- 
gundiæ, subjicitur controversia, quæ in con- 
cilio Remensi anni 1131 coram Innocentio IT 
agitala,tandem arbitrioStephaniabbatisCister- 
ciensis el Bernardi Clarevallensis finem acce- 
pit. Illius porrû controversiæ acta denuo post 
Perardum ex tabularioS. Stephani Divionen- 
sis repræsentamus. 


XCII. Gerardum Engolismensem  episco 
pum, legatione suä Aquilanicä famosum, gra- 
vi diatribé exagitat Arnulfus Sagiensis ar- 
chidiaconus, qui fuit postmodum Lexoviensis 
episcopus, in tractatu quem edidit de schisma- 
te Petri-Leonis, cujus partes sectabatur Gerar- 
dus. Quoniam verd modum quandoque videlur 
excessisse, dum Gerardi et Anacleti perditos 
mores insectalur, invectiontbus ejus opponi- 
mus in nolis aliorum scriplorum testimonia, 
rem elevantia. 

XCIII. Scripsit Nicolaus Leodiensis cano- 
nicus elogium Algeri scholastici, qui cùm Leo- 
diensem ecclesiam scriptis suis illustrasset , 
factus est circa an. 1124 Cluniacensis mona- 
chus. Alios eliam commemorat Leodienses qui 
circa idem tempus Cluniacensium famam cele- 
briorem reddidere. 

XCIV. Cluniacensem familiam haud minüs 
tllustravit Matthœus, qui, ex priore S.Martini 
à Campis factus Albanensis episcopus, vices 
apostolicas egit in Francia. Ejus porrd noti- 
tiam damus ex libro Petri Venerabilis secundo 
qui inscribitur de Miraculis. 


XCV. In tiractatu de contemplu mundi, 
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endant ces temps de troubles, pour ‘s'élever à 
’épiscopat. 

- LXXXVIII. Nous donnons, sur une copie de 
D. Martène, une notice anecdote d’un plaid con- 
cernant l'indépendance allodiale de la terre de 
Chamarei, que nous croyons être Sawmaraï , sur 
laquelle transigèrent, en 1131, Thibaud , Comte 
de Chartres, et les religieux de Marmoutier. On 
y voit quelle amende payoient au seigneur du fief 
ceux des vassaux qui manquoient au service mili- 
taire, lorsqu'ils étoient semons. 

LXXXIX. Guigues, prieur de la Chartreuse, 
écrivit, par l'ordre du Pape Innocent IL, la vie de 
S. Hugues, évêque de Grenoble..Il le loue par- 
ticulièrement pour avoir favorisé les commence- 
mens de la Chartreuse, et pour avoir été un des 
premiers évêques de France à reconnoître le Pape 
Innocent contre l’antipape Pierre de Léon, dit 
Anaclet. 

XC. Vient ensuite la notice de la fondation du 
prieuré de la Madeleine à Mantes, où il est parlé 
de la mort de Guillaume Mauvoisin, et de la 
guerre que se faisoient alors Hugues, seigneur de 
Châteauneuf en Thimerais, et Roger de Toëni ou 
de Conches. Aucun autre historien n’a parlé de 
cette guerre, pas même Orderic Vital, qui raconte 
presque toutes les guerres privées des seigneurs de 
son temps. 

XCI. Il y eut, au sujet de deux églises, 
Étaule et Dairé, entre l’abbé de S. Étienne de 
Dijon et l’abbé de S. Seine, qui étoit appuyé par 
le Duc de Bourgogne, une longue contestation 
qui fut portée au concile de Reims de l’année 
1131. Innocent II en délégua la connoissance à 
Étienne, abbé de Citeaux, et à S. Bernard, abbé 
de Clairvaux , qui la terminèrent heureusement. 
Nous réimprimons les pièces de ce procès, d’après 
Pérard , qui les avoit tirées des archives de S. 
Étienne. 

XCII. Arnoul, archidiacre de Séez, qui fut 
ensuite évêque de Lisieux, composa une sanglante 
diatribe contre Gérard, évêque d'Angoulême, fa- 
meux par la légation qu’il exerçoit dans l’Aquitaine 
pendant le schisme de l’antipape Pierre de Léon, 
dit Anaclet, que Gérard avoit embrassé. Comme il 
pi qu’Arnoul exagère quelquefois en dévoilant 
eurs turpitudes, nous rapportons dans les notes 
les témoignages d’autres écrivains, lorsqu'ils con- 
tredisent ce qu’il avance. 


XCIIT. Alger, écolâtre de Liége , après avoir 

illustré cette église par ses écrits, se fit moine à 
Cluni vers l’an 1124. Nicolas, chanoine de Liége, 
a composé son éloge, dans lequel il fait con- 
noître d’autres Liégeois qui vinrent, vers le même 
temps, augmenter la célébrité de cette congré- 
gation. 
. XCIV. Matthieu, qui, de prieur de S. Martin- 
des-Champs étant devenu évêque d’Albano, fut 
envoyé légat en France, n’a pas fait moins d'honneur 
qu’Alger à la congrégation de Cluni. Nous donnons 
une notice de sa vie , d’après Pierre-le-Vénéra- 
ble, qui en parle au livre second qu'il a intitulé 
des Miracles. 

XCV. Henri, archidiacre d’Huntington, dans 
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le traité qu’il a composé du mépris du monde, sive de casu virorum illustrium sui lemporis, tola de con- 
ou de la fin déplorable des hommes illustres de  Henricus Huntindoniensis archidiaconus quo- temptu mun- 
son temps, critique sans ménagement les mœurs rumcumque sublimium personarum mores et die pe 208: 
et les gestes des personnes les plus éminentes en  gesta summé libertate carpit, Henrici 1 An- 

dignité : tels sont Henri I”, Roi d'Angleterre, gliæ Regis , Roberti Comitis Mellenti, Thomæ 

Robert , Comte de Meulant, Thomas de Marle, de Marla, Robert Bellismensis, eic. Phi- 

Robert de Bellème, etc. Il n'épargne pas non plus  lippi quoque et Ludovici Regum Francorum fa- 

les Rois de France Philippe I. et Louis-le-Gros, mœ non parcit, quibus tamen prœter pingue- 

auxquels cependant il ne reproche que l’embon-  dinem et edacitatem nihil improperat. i 

point el la gourmandise. 

XCVI. L’anonyme du Bec, dans la relation du XCVI. Genealogiam Crispinorum teœutt  Gencalogia 
miracle qui sauva la vie à Guillaume Crépin, a  anonymus Beccensis, qui relationem scripsit Crispinorum, 
tracé la généalogie de la maison des Crépins , et  miraculi à B. Maria Beccensi patrali in gra- °°: P: 268. 
s'étend particulièrement sur les exploits militaires tiam Willelmi Crispini, cujus præcipuè mi- 
de Guillaume. litaria facta prosequitur. 

XCVII. Suit la notice touchant l'indépen- XCVII. Subjicitur notitia de libertate Bec- _ De libertate 
dance de l’abbaye du Bec, pour prouver que les  censis monasterii circa professionem episcopis Pccensis mo- 
nouveaux abbés étoient exempts de faire la pro- ab abbatibus faciendam:quæ questio pluribus D. 270” we 
fession , c’est-à-dire, la promesse d’obéissance, aux  ïn locis, sæculo xn, agitata fuit. In hoc 
évêques: question qui, au xr.° siècle, fut agitée opusculo, prœæter primorum Becci abbatum 
en plusieurs endroits. On trouve dans cette notice  successionem, multa Roberti Normanniæ Du- 
la succession des premiers abbés du Bec, et quel-  cis et Henrici I Angliæ Regis dicta et facta re- 

ues particularités sur Robert, Duc de Norman-  censentur, quibus eorum circa ejusmodi con- 
ie, et sur Henri I.” , Roi d'Angleterre , relatives  troversiam mens declaratur. 
à cette question. 

XCVIII. Pierre Abélard (a) fut un philosophe XCVIIT. Petrus Abælardus (a) inter Petri Abælar- 
célèbre au x1r.° siècle ; mais il est devenu encore  philosophos sæculi xix clarus habebatur, sed se in 
plus fameux par ses aventures. Dans la lettre qu’il infortuniis suis famosior evasit. In epistola an 
écrivit à un ami, il fait non-seulement la pein-  quam ad amicum scripsit, non solèm calami. "7 
ture des persécutions qu’il éprouva de la part de  iates quas ab æmulis pertulit, sed libidines 
ses envieux , mais encore de ses amours désor- quoque suas infrunilo calamo descripsit. Inter 
données. Il raconte dans cet écrit plusieurs choses  hæc plura ad historiam illius œvi, prœæsertim 
qui intéressent l’histoire du temps, et sur-tout literariam, nos edocet, que, licèt ex jactantia 
l'histoire littéraire ; et quoique la jactance ou le et exasperalo animo prolata, non lamen con- 
dépit ait souvent conduit sa plume , tout n’est tinuo rejicienda. Edilionem Andr. Quercetani 
pas à rejeter. Nous avons revu l'édition d’An- quibusdam in locis emendavimus ad fidem 
dré Duchesne sur le ms. 2923 de la Biblio- codicis ms. 2923 Biblioth. imp. Paris. Ex 
thèque impériale. Nous avons pris aussi quelques  editione quoque RichardiRawlinson variantes 
variantes de l'édition de Richard Rawlinson , si lectiones selegimus, si variantes dicere li- 
l'on peut appeler variantes quelques expres- cet mulationes quasdam vocum mins lati- 
sions substituées à d’autres qui paroissoient peu narum, factas à malè feriato scripiore , cui 
latines à un homme peu versé dans la lecture des  sordebat incultus scholasticorum sæculi xu 
scolastiques du xur.° siècle. sermo. 

XCIX. Abélard écrivit l’histoire de ses calamités XCIX. Historiam  calamilatum suarum  Berengari 
avant qu'il eût éprouvé la dernière, c’est-à-dire, scribebat Abælardus antequam ullimam ex- ce 
avant le concile de Sens de l'an 1440 , dans lequel  pertus esset , id est , ante concilium Senonense Fier, p. 
ses erreurs furent condamnées, quoiqu'il eût ap- anno1140 celebralum , in quo errores ejus mul- 994,” 
pelé au Siége apostolique. S. Bernard , faisant la  tplices, licèl ipse ad apostolicam sedem provo- 
relation de ce qui s’étoit passé au concile, dans  casset , damnati fuerunt. Hujus concilii his- 
sa lettre 489 au Pape Innocent II, avoit dit (oriam leæuil S. Bernardus in epist. 189 ad 
qu’'Abélard ayant écrit des choses contraires à la foi  Innocentium II Papam, in qua cùm scripsisset 
de S. Pierre, ne devoit trouver aucun refuge auprès  sanctus non debere refugium invenire apud 


(a) Id nomen variè à variis scriptoribus effertur, Æbailardus , Abulardns , Balardus,  Beliardus, 
Baliardus. Quin et Bern. Pez, præf. in t. III Thesauri Anecdotorum novissimi, p. xxj, sequentem 
notam descripsit ex ms. codice Tegernseensi, ubi festivè narratur qui ratione dictus sit Bajalardus : 
« Petrus Abælardus, qui à plerisque Bajolardus dicitur, natione Anglicus [| immo Armoricus |, primèm 
» grammaticæ et dialecticæ , hinc divinitati operam dedit. Sed cm esset inæstimandæ subtilitatis, 
»inauditæ memoriæ , capacitatis supra humanum modum, auditor aliquando magistri Roscii { Roscelini | 
» cœpit eum cum exfestucatione quadam sensuum illius audire. Attamen' imperavit sibi, ut per annum 
» lectionibus ïipsius interesset. Mox ergo socios habere, et Parisius paläm dialecticæ atque divinitatis 
» lectiones dare cœpit, et facil omnes Franciæ magistros in brevi superavit. Qui cm de quadrivio 
» nihil audisset, clam magistro Tirrico [ Theoderico Armorico] aures dabat , in quibus suprà quàèm 
» æstimaret, obtentu difficultatis, intellectus resiliebat audientis, Cui semel afflicto et  indignanti per 
» jocum magister Tirricus ait : Quid canis plenus nisi lardum bajare consuevit » Bajare autem linger e 
»est. Exinde Bajolardus appellari cœpit : quod nomen tanquam ex defectu quodam sibi impositum 
» cùm abdicaret, sub literatura non dissimili abelardum se nominari fecit, quasi qui haberet artium apud se sumnam 
set adipem. » ; 
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sedem Petri, qui fidem impugnat Petri ; 
slomachatus Berengarius, Abælardi disci- 
pulus , magistri apologiam edidit multo sale 


conspersam , sed ila conviciis refertam , ul: 


eam damnare coactus fuerit Berengarius, 
juvenilem acrimoniam causalus, seque joco, 
non ser10 , indulsisse genio. Quis 1lle fueril 
Berengarius inquirimus, eumque patrid Gaba- 
litanum , polius quäm Pictavensem , ut com- 
munis fert opinio, eæ probabili conjectura 
facimus. Cœterùm hujus scripti editionem , 
multis in locis vitiatam , emaculavimus ope 
ms. codicis 1896 Bibliothecæ imperialis Pa- 
risiensis. 


C. Joanni Saresberiensi debemus notiliam 
præslantissimorum studii Parisiensis magis- 
trorum , quorum scholas ante medium sæculum 
xn frequentaverat, Willelmi de Conchis, 
Bernardi Carnotensis, Alberici Remensis , 
Roberti Meludensis , Richardi cognomento 
Episcopi , Theoderici Armorici, Adami de 
Parvo-ponte , Hardeïvint Teulonici, Simonis 
Peæiacensis, Petri Heliæ , Gilberti Porre- 
tant , Roberti Pulli, etc. de quibus ille in Me- 
talogici libris quatuor. 

CI. Floruisse his quoque temporibus scho- 
las Andegavenses colligimus eæ epistola 
Herberti cujusdam ad Hilarium Aurelianen- 
sem, quem invilal ad regendas ilerum illius 
urbis scholas , propostlis amplis honoribus , 
quibus Ulgerius episcopus munerare solitus 
erat magisiros, inter quos nominat Vasletum , 
Gordonem, Rannulfum, Boëmundum, Ra- 
dulfum, Petrum, etc. quorum memoria alibi 
non eœslat. 

CII. Ex via S. Petri prioris Juliacensis 
pauca decerpsimus ad historiam Theobaldi 
Magni Comitis Campaniæ pertinentia: in his- 
vaticinium sancti viri de ortu fiiæ ejus Adelæ, 
quam prœdiæi uæorem Ludovici VII Fran- 
corum Regis futuram 

CIIT. Sequuntur acta controversiæ sæpiùs 
agitalæ super ecclesia de Beciano inter mona- 
chos S. Tyberii et Casæ-Dei, cujus causé 
celebratum fuit anno 1134 concilium Monspe- 
liense ab Hugone Rotomagensi archiepiscopo , 
À. S. legato , et anno 1139 concilium Uceti- 
cense à Guidone cardinali diacono. 


CIV. Subjicitur notitia concilii Pictavis in 
claustro S. Hilarii solemniter celebrati à Gau- 
frido Carnotensi episcopo, A. S. legato : cuju 
concilii tempus inquirimus, el nomina epis- 
coporum qui eidem inter fuere invesligamus. 


CV. Agit Sugertus , in libello de consecra- 


lione ecclesiæ S. Dionysti, deincrementiseidem 
ecclesiæ à se additis , ubi videre est quæ esset 
sæculo xu arlium peritia. Editionem Andr. 
Chesnii in fine mutilam integritati suæ resti- 
luimus ex Analectis Mabillonti. 


CVI. Sequitur fragmentum ex relatione 
Haimonis abbatis S. Petri Divensis ad mo- 
nachos Totesbiriæ in Anglia, de miraculis 
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de celui qui occupoil le siége de Pierre. Cette phrase 
échauffa b bile de Bérenger , disciple d’Abélard ; 
il prit la défense de son maître avec beaucoup de 
chaleur, mais avec si peu de ménagement et de 
décence , qu’il fut obligé de condamner son écrit 
comme uve étourderie de jeunesse, prétendant 
que c’étoit un jeu d'esprit plutôt qu’un ouvrage 
sérieux. Voulant faire connoître quel étoit ce per- 
sonnage , nous donnons. des raisons assez plau- 
sibles pour prouver qu’il étoit du Gévaudan , plutôt 
que du Poitou , comme on le croit ordinairement. 
Au reste, nous avons corrigé, avec le secours 
du ms. 1896 de la Bibliothèque impériale , l’édi- 
tion de Duchesne , qui étoit fautive en plusieurs 
endroits. 

C. Nous devons à Jean de Saresbéry l’avan- 
tage de connoître les meilleurs professeurs qui, 
avant le milieu du xr.° siècle, enseignoïent à 
Paris , lorsqu'il y fréquentoit les écoles : tels sont 
Guillaume de Conches , Bernard de Chartres, 
Albéric de Reims, Robert de Melun, Richard 
surnommé l’Évêque , Thierri l’Armoricain , Adam 
du Petit-pont , Hardevin le Teutonique, Simon 
de Poissi , Pierre Hélie, Gilbert de la Porrée, 
Robert Pullus , etc. dont il appréciele mérite dans 
ses quatre livres du Métalogique. 

CI. Vers le même temps, les études étoient 
florissantes à Angers, comme on le voit par la 
lettre d’un certain Herbert à Hilaire d'Orléans, 
dans laquelle, pour l’engager à reprendre la con- 
duite des écoles d'Angers , il lui met sous les yeux 
les avantages que procuroit aux professeurs l’é- 
vêque Ulger, parmi lesquels il nomme Vaslet, 
Gordon, Rannulfe, Boémond , Raoul, Pierre , et 
autres, dont le nom même n'est pas venu à notre 
connoissance. 

CII. Nous n'avons pris de la vie de S. Pierre, 
prieur de Juilli, que ce qui peut servir à l'histoire 
de Thibaud-le-Grand, Comte de Champagne ; 
entre autres choses , la prédiction qu'il lui fit, qu’il 
auroit une fille qui seroit un jour Reine de France. 
C'est la Reine Adèle , mère de Philippe-Auguste. 

CI. Nous plaçons ensuite les actes d’un pro- 
cès qui duroit depuis long-temps entre les abbayes 
de S. Tyberi et de la Chaise- Dieu , au sujet de 
l'église de Bessan , pour la décision duquel il fut 
tenu , en 1134 , un concile à Montpellier, auquel 
présida , comme légat du saint Siége, Hugues, 
archevêque de Rouen ; eten 1139, un autre à 
Usez , qui fut présidé par Gui , cardinal-diacre. 

CIV. Suit la notice d’un concile tenu à Poitiers, 
dans le cloître de S. Hilaire , par Geoffroi , évêque 
de Chartres, légat du saint Siége ; concile dont 
nous recherchons l’année , ainsi que le nom des 
évêques qui y assistèrent. | 

CV. Dans le petit écrit qui traite de la con- 
sécration de l’église de S. Denis, l'abbé Suger 
nous fait .connoître les augmentations qu'il y avoit 
faites , et à quel point étoit , au x1r.° siècle , la pra- 
tique des beaux-arts. Nous avons complété, d’après 
les Analectes de D. Mabillon, l'édition de Du- 
chesne , qui étoit incomplète à la fin. 

CVI. Nous donnons ensuite un fragment de 
la relation des miracles de la Sainte Vierge, adres- 
sée par Haimon , abbé de S. Pierre-sur-Dive , aux 

moines 
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moines de Tewksbury en Angleterre. Il y fait la 
description d’une association d'hommes de tous 
les états, qui se dévouoient à la construction des 
églises, qui traînoient pour cela des chars à la 
manière des bêtes, et qui s’astreignoient à cer- 
taines pratiques religieuses. Cette nouvelle dé- 
votion avoit commencé à la construction de 
air de Chartres, et s’étoit propagée en d’autres 
eux. 

CVII. Maître Giraud, qui a composé la vie 
du bienheureux Jean, évêque de Valence, a décrit 
la fondation de l'abbaye de Bonnevaux, au diocèse 
de Vienne, dont Jean fut le premier abbé, et en- 
suite l’état déplorable auquel étoit réduit. le diocèse 
de Valence, lorsqu'il fut mis à la place de l’évêque 
Eustache. 

CVIII. Nous réunissons trois notices, tirées tant 
du cartulaire ms. de l’église d’Auch, que des chro- 
niques A es de D. Clément de Brugelles, 
touchant le droit de cimetière, qui fut pendant 
long-temps un objet de contestation entre l'église 
cathédrale et les moines de S. Orents. Ce droit 
lucratif fut plaidé avec chaleur devant plusieurs 
conciles, jusqu’à ce qu'une loi générale accorda à 
toutes les églises matrices le droit de sépulture. 


CIX. Il est prouvé par le livre des translations 
des reliques A S. Mesme, où il est parlé du 
voyage de Godefroi, évêque de Langres, en Pa- 
lestine, qu’on imposoit quelquefois aux églises 
des ps extraordinaires, sur-tout lorsqu'il s’a- 
gissoit d’une expédition à la Terre-sainte. La 
même chose est prouvée par un autre écrit que 
nous avons imprimé tome XII, p. 94, où l’on 
voit que l'abbé de Fleuri fut imposé à la somme 
de 300 marcs d'argent et de 500 besans d’or. 
À l'appui de ce dernier écrit, nous imprimons ici 
une note des moines de Fleuri, nouvellement 
trouvée, qui a rapport au même objet. 

CX. Quoique les historiens des croisades ne 
doivent pas entrer dans notre collection, nous 
donnons cependant la lettre du moine Arnoul dans 
laquelle il décrit la prise de Lisbonne sur les Sarra- 
sins, par une armée navale qui étoit partie de 
Flandre et de Lorraine ; parce que cette expédi- 
tion est différente des autres qui avoient pour 
objet la Palestine. Nous tâchons de faire connoître 
ce moine Arnoul, que d’autres appellent Raoul. 

CXI. Geoffroi, disciple et secrétaire de saint 
Bernard, écrivit, vers l’an 4188, à la prière de 
Henri, évêque d’Albano, légat en France, ce qui 
s’étoit passé, quarante ans auparavant, au concile 
de Reims de 1148, relativement à la condamna- 
tion de Gilbert de la Porrée, évêque de Poi- 
tiers. Nous opposons quelquefois à son récit le 
témoignage d’Otton, évêque de Frisingue. 

CXII. On voit dans la vie de S. Etienne, fon- 
dateur de l’abbaye d’Obazine, écrite par un de 
ses disciples, quels autres monastères il avoit 
fondés ; celui de Bonne-aigue et de Doumis-sou- 
tro, ou le Pestre, transféré ensuite à la Valette, 
dans le Limosin ; celui de la Garde-Dieu, dans 
le Querci ; celui de la Frenade, dans la Saintonge. 
Il réunit ensuite sa petite congrégation à celle de 
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B. Marie, in quo describitur nova religio que 
animos {am nobilium quam plebeiorum in- 
cessit ul, ad exstruendas ecclesias, ex summa 
religione plaustra traherent, more brutorum 
animalium, certisque se legibus et pielatis 
operibus astringerent. In hunc modum exstruc- 
tam fuisse Carnotensem ecclesiam, et in aliis 
locis alias, docet. 


CVII. Qui vilam B. Joannis episcopi 
Valentinensis literis mandavil magister Gi- 
raudus, abbatiæ Bonæ-vallis in diæcesi Vien- 
nensi, cujus 1lle primus abbas fuit, originem 
describit ; tum Valentinensis ecclesiæ sub epis- 
copo Eustachio, cujus in locum suffectus est 
Joannes, desolationem. 

CVIIT. De jure cœmeterii, dit controverso 
inter Ausciensem ecclesiam S. Mariæ et mo- 
nachos S. Orientii, tres nolitias damus, tum 
eæ chartulario ms. ecclesiæ Ausciensis, lum 
ex editis D. Clementis de Brugelles chronicis : 
quæ controversia cùm pluribus in conciliis, 
tamquam pro aris et focis, fuisset agilata, 
tandem communi lege sancitum est ul ma- 
tricibus ecclesiis libera esset mortuorum sepul- 
lura. 

CIX. Imperata fuisse ecclesiis insolita 
quandoque subsidia, præsertim gratié susci- 
piendæ Jerosolymitanæ expedilionis, liquet 
ea libro de translationibus reliquiarum S. Ma- 
mantis martyris, ubi de profeclione Godefridi 
episcopi Lingonensis in Palæstinan agitur ; 
liquet et eæ alio scriplo à nobis edito tomo 
XII, p. 9%, ubi legimus abbaii Floriacenst 
Machario imperatum fuisse tributum 300 
marcharum argenti et 500 bisanciorum auri ; 
cut scripto tllustrando hic adjicimus notam 
Floriasensium monachorum, à nobis nuper 
inventam. 

CX. Quamquam instituti nostri non sit 
cruce signalorum et sacrarum expeditionum 


historias huic inserere collectiont, nihilominus : 


epistolam Arnulfi monachi de Ulixisbona 
Saracenis erepta à navali exercitu Flandren- 
sium el Lothariensium damus, quia diversa 
est hœc expeditio ab aliis in Palæstinam sus- 
ceplis. Quis ille fuerit Arnulfus, ab als 
Radulfus dictus, investigamus. 

CXI. Gestla in concilio Remensi anni 
4148, de condemnatione Gilberti Porretant, 
Pictavensis episcopi, scripsit circa an. 1188 
Gaufredus quondam S. Bernardi discipulus et 
nolarius, rogatus ab Henrico.Albanensi epis- 
copo, À. S. legato : cujusnarrationt opponimus 
interdum Ollonis episcopi Frisingensis lesli- 
monium. 

CXII. In vita B. Stephant Obazinensis 
abbatiæ conditoris, scripta ab anonymo ejus 
discipulo, videre est quæ ille monasteria ex- 
struxerit, Bonam-aquam, Domiscum, ad 
Valetam deinde in pago Lemovicino transla- 
tum, Guardiam-Dei in Caturcino, Frenadam 
in Santonico : quæ omnia posimodum Cister- 
ciensti subjecit monaslerio. 


Vita S. Joan- 
nis episc, Va- 
lentin. p.319. 


Notitiæ tres 
de jure cœme- 
terii in urbe 
Ausciensi, p. 
821. 


De translatio- 
nibusreliquia- 
rum S. Ma- 
mantis, pag. 
324. 


De Ulixisbo- 
na Sarracenis 
erepta , etc. 


De condem- 
natione Gil- 
berti Porreta- 
ni, pag. 327. 


Vita S. Ste- 
phani Obazi- 
nensis, p.331. 


Elogium Gau- 
fridi IL, cpisc. 
Carnot.p.333. 


Historia mo- 
nasterii User- 
censis, p.334. 


Gesta Bartho- 
lomæi Lau- 
dun.  episc. 


p. 342. 


Gesta Albero- 
nis Treviren- 
sis archiep. 


p. 349. 


xCvii] 


CXIIT. Quam sanctè, quäm irreprehen- 
sibiliter vices apostolicas exercueril Gaufri- 
dus II Carnotensis episcopus, qui per annos 
quindecim eam legationem obivit super Bituri- 
censem, Burdigalensem, Turonensem el Do- 
lensem provincias, commemorat anonymus qui 
elogium ejus descripsitinnecrologioCarnotensis 
ecclesiæ : cut concinit S. Bernardus. Hocetiam 
laudi ejus vertitur, quôd & Rege Ludovico 
impetrarit hominibus ecclesiæ suæ, 1d est 
servisseu matricularits, licentiamn testificandi 
et bellandi in omnibus causis, placitis et 
negotiis, etc. 

CXIV. Sequitur historia monasterii User- 
censis ab anno 160 usque ad annum 1149, 
sed in fine, ut credimus, mulila, quam cum 


‘Historia Tutelensi edidit Baluzius. In ea, 


prœter abbatum seriem, multa occurrunt ad 
historiam episcoporum et vicecomitüm Lemovi- 
censium, necnon Aquitaniæ Ducum, et aliorum 
magnalum. 

CXV. Gesta Bartholomæi Laudunensis 
episcopi descripsit Hermannus monachus (a) 
lbro III de Miraculis S. Mariæ Laudunensis, 
quo jam usi sumus tomo XII, p. 269, ad illus- 
trandas res Laudunenses. In iis quæ nunc 
damus, prœæcipuum Bartholomæti studium elu- 
cel circa viros religiosos, quibus novem condi- 
disse monasteria lradilur, quinque Præmons- 
tratensibus, quatuor Cisterciensibus, et antiqua 
Laudunensis episcopatüs monasleria ad me- 
liorem prælerea frugem informasse. 


CXVI.  Trevirensium  archiepiscoporum 
gesta mulli identidem in lucem publicam 
emiserunt, 1.° Acherius, t. XII Spicilegii, ad 
annum usque 1122 ; 2.° Leibnitius, tomo I 
Accessionum hisioricarum usque ad an. 1132 ; 
3. Ercardus, t. II Corporis historics, ab 
anno 1132 ad annum 1259 ; 4.° Martenius, 
t: IV Amplissimæ Collectionis, ab anno 880 
ad annum 1455 ; 5.2 D. de Honteim 1in 
prodromo Historiæ Trevirensis diplomaticæ, 
qui vilam Alberonis à Baldrico ejus domes- 
tico scriplam eisdem gestis inseruit. Magnæ 
sanè auctoritatis quoad res Germanicas 
sunt gesta illa, non ab uno auctore, sed 
& pluribus et coævis S. Matthiæ monachis 
conscripia ;sed parum ad historiam Francicam 
conferunt. Al verd in vila Alberonts quam 
damus, mulla occurrunt ad historiam ecclesiæ 
Metensis pertinentia, quæ merilô sibi vindicat 
collectio nostra. 
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CXIIT. L’anonyme qui a consigné dans le 
nécrologe de l’éplise de Chartres l'éloge de Geof- 
froi 11, évêque de Chartres, a eu soin de marquer 
combien il fut irréprochable dans les fonctions 
de légat, qu'il exerça pendant quinze ans avec le 
plus grand désintéressement sur les provinces de 


Bourges, de Bordeaux, de Tours et de Dol; et en 


cela il est d'accord avec S. Bernard. Il le loue 
pareillement d’avoir obtenu du Roi Louis que les 
serfs de son église pourroient ester en témoignage, 
et même combattre en champ clos dans toute sorte 
d’affaires. 


CXIV. Vient ensuite l’histoire du monastère 
d'Uzerche, depuis l'année 760 jusqu’à l’année 
1149, que nous croyons mutilée à la fin. Ba- 
luze l’a imprimée à la suite de l’histoire de Tulles. 
On y trouve, outre la suite des abbés, beaucoup 
de particularités sur les évêques et les vicomtes 
de Limoges, sur les Ducs d'Aquitaine, et autres 
seigneurs du pays. 

CXV. Le moine Herman (a) a écrit les gestes 
de Barthélemi, évêque de Laon, au livre IIT des 
Miracles de Notre-Dame de Laon, dont nous 
avons déjà fait usage au tome XII, p. 269, lors- 
que nous rassemblions les historiens du Laonois. 
Dans ce que nous donnons maintenant, Herman 
n'est occupé qu’à célébrer le zèle de Barthélemi 
pour la multiplication des monastères, dont il 
fonda cinq pour les Prémontrés, quatre pour les 
Cisterciens, sans compter les anciens monastères 
de son diocèse, auxquels il fit beaucoup de bien 
en y rétablissant la régularité. 

CXVI. Plusieurs savans ont publié, en diffé- 
rens temps, les gestes des archevêques de Trèves : 
4.° d’Acheri, au tome XII du Spicilége, jusqu’à 
l’année 1122; 2.° Leibnitz, au tome I.‘ des Acces- 
sions historiques, jusqu’à l’année 1132; 3.° Eccard, 
au tome II du Corps d'histoire, depuis l’année 
1132 jusqu’à 1259; D. Martène, au tome IV de 
l’Amplissime Collection, depuis l'an 880 jusqu’à 
1455 ; M. de Honteim , : au prodrome de lHis- 
toire diplomatique de Trèves : mais à la place des 
gestes d’Albéron, il a inséré sa vie, écrite par 
Baudri, son commensal. Sans doute ces gestes, 
qui furent écrits successivement par ee 
moines de S. Matthias, sont d’une grande utilité 
pour l'histoire d'Allemagne ; mais ils intéressent 
fort peu celle de France. Il n’en est pas de même 
de la vie d’Albéron, que nous réimprimons : on 
y trouve beaucoup de particularités sur l’église de 
Metz, et sous ce rapport elle devoit entrer dans 
notre collection. 


- (a) Auctores Historiæ literariæ Franciæ (tomo XII, p. 289) Herimannum Tornacensem distinguendum 
censent ab Hermanno Laudunensi, quem aliunde parum notum asserunt. Eamdem nos esse personam, Herman- 
num illum qui libros tres de miraculis S. Mariæ Laudunensis, et Herimaunum qui historiam instauratæ Torna- 
censis S. Martini ecclesiæ scripsit, cum Fabricio et D. Cellier credimus, his inducti rationibus. Hcriman- 
nus Tornacensis Romæ versabatur anno 4145, missus ad postulandum proprium Tornacensibus  episco- 
pum, quo tempore Anselmus abbas S.. Vincentii Laudunensis illuc pro monasterii sui rebus advenerat. Pla- 
cuit Eugenio Papæ ut Anselmus Tornacensibus daretur episcopus, placuit et Tornacensium legatis. Non 
incongruè igitur admitti potest Anselmum, Tornacensem episcopum  factum, Herimanno qui Tornacen- 
sis ecclesiæ historiam luculenter descripserat, auctorem fuisse ut scribendæ Laudunensi se accingeret, 
acceptis ab co vel Bartholomæo Laudunensi episcopo, cui dicatum est opus, documentis in eam rem neces- 
sariis. Opinionem nostram juvat temporum convenientia ; nibil enim habet in hac lucubratione Herman- 
ne quod posterius sit anno 4447, quo Tornacensis Herimannus in Palæstinam profectus est, ubi et obiisse 
crelitur. 
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CXVII. La notice de la fondation de l'église 
de S. Barthélemi, près de la Rochelle, dépen- 
dante du prieuré de l’île d'Aix, peut servir à jeter 
EC jour sur l’histoire du pays d’Aunis ; mais 
elle dit si peu de chose, qu’on regrette que l’au- 
teur ne se soit pas éteudu davantage. 

CXVIII. S. Bernard a eu pour écrivains de sa 
vie, des personnages recommandables par leur 
science et leur sincérité. 1.° Le premier livre fut 
composé, de son vivant, par Guillaume, abbé de 
S. Thierri près de Reims; mais il n’a fait que le 
panégyrique de ses vertus claustrales, et il ne va 
pas au-delà de l'année 4130. 2.° Arnaud, abbé 
de Bonneval, qui a composé le second livre, com- 
mence au schisme de Pierre de Léon, et raconte 
fort au long les peines qu'il se donna pour assu- 
rer le pontificat à Innocent II, son compétiteur. 
3.0 Geoffroi d'Auxerre, secrétaire de S. Bernard, 
a recueilli, dans les trois derniers livres, les actions 
les plus remarquables du saint, qui lui avoient 
concilié une grande autorité dans Je monde. Il 

rle du soin qu’il se donna pour réprimer les 

érésies de Pierre Abélard,. de Gilbert de la Por- 
rée, d'un certain Henri, qui fut le précurseur des 
Albigeois ; des voyages qu’il entreprit pour réta- 
blir la paix entre le Roi Louis-le-Jeune et Thi- 
baud, Comte de Champagne ; entre le même Roi 
et Geoffroi le Bel, Comte d'Anjou ; entre les ci- 
toyens de Metz, en proie à la guerre civile, etc. 

CXIX. Suit une doléance, composée par Lau- 
rent, doyen de l'église de Poitiers, sur la mort 
de Gilbert de la Porrée. Quoique S. Bernard l'eût 
accusé d'enseigner une pernicieuse doctrine, cela 
n’a pas empêché qu'il n’y fût comblé d’éloges. 

CXX. Robert de Thorigni, abbé du Mont- 
Saint-Michel, est auteur d'un traité sur les nouvelles 
institutions monastiques, et sur les abbayes de 
Normandie, dont il nomme les fondateurs ou les 
restaurateurs. Dans la première partie, il traite de 
l'origine des Cisterciens, des Chartreux, de Che- 
sal-Benoît, de Tiron, de Fontevrault, de Savigni, 
des chanoines réguliers de S. Victor de Paris, d’A- 
rouaise et de Prémontré : mais il s’en faut bien qu'il 
nomme toutes les nouvelles congrégations établies 
de son temps; il ne dit rien de celles de Grandmont, 
de Géraud de Sales, de Pierre de l'Etoile, d'O- 
bazine, de S. Ruf, de S. Quentin de Beauvais, etc. 
Dans la seconde partie, il donne la succession des 
premiers abbés de chaque monastère de Norman- 
die ; mais cette nomenclature n'existe pas dans le 
ms. 5232 de la Bibliothèque impériale, que nous 
avons consulté. 


CXXI. L'an 1155, Louis VIT assembla à Soissons 
les comices du royaume, pour établir des lois de paix 


qui devoient être observées pendant dix ans, afin, . 


dit-il, de faire cesser les haines mortelles et les vio- 
lences auxquellesse porloient les voleurs. Nous n'avons 
pas les lois qui furent promulguées dans cette 
assemblée ; mais, pour y suppléer, nous avons 
rassemblé, par forme d’appendice, les différentes 
lois sur la paix et la trève de Dieu qui furent 
adoptées, au. x11.° siècle, dans plusieurs églises : 
1.° les lois de la paix pour l'église des Morins, 
d’après le ms. 152 de la Bibliothèque impériale, qui 
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CXVII. Ad  illustrandam  Alniensis 
provinciæ historiam facit narratio fundationis 
ecclesiæ S. Bartholomæi apost. prope Rupel- 
lam, sub Ayenst prioratu. Verüm brevitati 
dum consulit scriptor, appetitum magis quäm 
salietalem parit. 

CXVIII. S. Bernardi vitam et res gestas 
descripserunt eximii et probatæ fidei scriptores. 
4o Guillelmus, abbas S. Theoderici prope 
Remos, librum primum, eo vivente, confe- 
cit ; sed prœæconis magis quâm hislorici parles 
implevit, nec ultra annum 1130 progreditur. 
2.° Arnaldus abbas Bonæ vallis in pago Car- 
nulensi, qui librum secundum adjecit, narra- 
tionem suam exorditur à schismate Petri- 
Leonis, et sancti viri labores, ut Romanum 
ponlificatum Innocentio II vindicaret, fusè 
prosequilur. 3.9 Gaufridus Autissiodorensis , 
Bernardi notarius, in tribus sequentibus libris 
sancti viri gesla insigniora, quæ magnam el 
auctortlalem conciliaverant, persequilur : in 
his de repressis hæresibus Petri Abælardi, 
Gilberti Porretant, et Henrici Albigensium 
præcursoris agit; de reformata pace Regis 
Ludovici VII cum Theobaldo Comite Cam- 
paniæ, Regis ejusdem cum Gaufrido Bello 
Comite Andegavensi, Melensium in se in- 
vicem dissidentium, etc. 


CXIX. Sequitur planctus Laurentii decani 
Pictavensis super morte Gisleberti Porretani, 
quem quamvis S. Bernardus perniciosæ doc- 
trinæ arcesseril, summis lamen eum laudibus 
eætollit Laurentius. 

CXX. Robertus de Thorinneio, abbas 
Montis S. Michaelis, tractatum edidit de 
immutatione ordinis monachorum ; seu de 
novis institutionibus monachorum; îtem, 
de abbatibus et abbatiis Normanniæ, et 
ædificatoribus earum. ]n prima parle agit 
de origine Cisterciensium, Carihusiensium, 
Casalis-benedicti, Tironii, Fontis-Ebraldi, 
Savigneii, S. Victoris Parisiensis, Aroasiæ 
et Prœæmonsitratensium ; sed non omnes no- 
viler inslitulas recensel congregationes, quales 
sunt Grandimontensium, Geraudi de Salis, 
Petri de Stella, Obazinensium, S. Ruf, 
S. Quintini Bellovacensis, etc. In secunda 
parte seriem tradit primorum abbatum cujus- 
que monasterii Normanniæ usque ad annum 
4154 : quæ nomenclatura non habetur in 
ms. codice 5232 Bibliothecæ imperialis, quo 
usi SUMUS. 

CXXI. Anno 1155 , Ludovicus VII 
comtlia regni habuit in urbe Suessionensi, ubi 
stabilitæ sunt leges pacis per decennium obser- 
vandæ, ad reprimendum fervorem malig- 
pantium, et compescendas violentas præ- 
donum manus. Verüm eas leges non habe- 
mus : igilur è re nostra fuit varias pacis el 
treviæ Dei leges, quæ sœculo xn in ecclesiis 
sancilæ sunt, appendicis modo in unum fasci- 
culum repræsentare ; ac primô quidem leges 
pacis pro ecclesia Morinensi, quas eæ ms. 
codice 452 Biblioth. imp. Paris. eruimus, în 

ni] 


Fundatio ec- 
clesiæ S. Bar- 
tholomæi in 
pago Alnien- 
si, p. 361. 


Vita S. Ber- 
nardi abbatis 
Clareval.pag. 
361. 


Planctus de 
morte Gilber- 
ti Porret. p. 


379. 


De immuta- 
tione ordinis 
monachorum, 


etc. p. 381. 


Comitis regni 
habita Sues- 
sionib, an. 


1155, p. 387. 


, 


Vita B. Ulrici 
sive Ulfrici in 
Anglia p.394. 


Elogium 
Gosleni Car- 
notens, episc. 


p. 395. 


c PRÆFATIO. è 


quibus conciliorum in Francia celebralorum 
ea de re decreta commemorantur; 2.° leges pro 
ecclesia Turonensi ; 3.° pro Auæitana ecclesia; 
4.° pro ecclesia Biterrensi. 

CXXII. Quo tempore de Angliæ regno 
decertabant Stephanus Comes Boloniæ et 
Henricus filius Gaufridi Plantagenèt, Co- 
mitis Andegavensis, erat in Anglia quidam 
eremita, Ulricus vel Ulfricus nomine, valici- 
niis suis famosus, cujus meminit Henricus 
Huntindoniensis in epistola de contemptu 
mundi. Evcerpta ex ejus vita damus, tum eæ 
actis Bollandianis, tum eæ schedis Mabillonii 
locupletioribus. 

CXXIII. Subsequitur  elogium  Gosleni 
Carnotensis episcopi, ex necrologio Carnotensis 
ecclesiæ, ubi notatur eum, multo rerum sua- 
rum impendio, libertatem episcopalium 
domorum, ne decedentibus episcopis spolia- 


- rentur, à Rege Ludovico VII impetrasse, etc. 


Translatiore- 
liquiarum S. 
EligiiNoviom. 
episc. p. 395. 


Vita Petri Ve- 
nerabilis, ab- 
bat. Clunia- 
cens. p. 396. 


Vita Hugonis 
abbatis Mar- 
chian. p.398. 


Fundatio ab- 
batiæ Mira- 
torii, p. 401. 


Consecratio 
altarium ec- 
clesiæ S. Ste- 
phani Divion, 
p. 403. 


Gerhohus 
de investiga- 
tione  anti- 
christi,p.403. 


CXXIV. Tum instrumentum de transla- 
tione reliquiarum B. Eligii Noviomensis epis- 
copt, cui inscripla sunt nomina episcoporum et 
abbatum, clericorum et nobilium virorum, qui 
eidem translationi præsentes aderant. 

CXXV. Pauca de rebus præclarè gestis 
Petri Venerabilis, abbatis Cluniacensis, cùm 
mulla dicendi suppeteret materia, tradit Ra- 
dulfus ejus discipulus, quivitam ipsius scripsit. 
Quædam igitur addenda censuimus ex chro- 
nico Cluntiacensi Francisci de Rivo, qui sæ- 
culo quidem xv viœil, sed antiqua Clunia- 
censis ecclesiæ documenta diligenter perscru- 
talus est. 

CXXVI. In vita Hugonis  abbatis 
Marchianensis nonnulla occurrunt, ad histo- 
riam lilerariam sæculi x, el monasticam 
cænobiorum S. Martini Tornacensis ac Mar- 
chianensis. Editionem Martenii parum accu- 
ralam emaculavimus ad fidém apographi, 
quod continuandis Actis sanctorum ordinis 
S. Benedicti destinaverat Mabillonius. 

CXXVII. Ad  illustrandam  historiam 
gentis de Coliniaco pertinet brevis narratio 
de fundatione abbatiæ Miratorii, in archi- 
episcopatu Lugdunensi, inter Ararim et Rho- 
danum fluvios, sub jurisdictione prætorii Ca- 
bilonensis : quam narrationem damus ex Spi- 
cilegio Acheriano. Eamdem decurlatam, et 
cum quibusdam discrepantiis, edidit quoque 
D. du Bouchet inter probationes Historiæ 
Coliniacensis, p. 38, ex archivo Miralorii. 

CXXVIIT. Subjicitur notitia consecra- 
tionis plurium altarium inecclesia S. Stephani 
Divionensis, post incendium, non uno tem- 
pore, sed diversis temporibus el ministerio 
variorum pontificum peraclæ. 


CXXIX. De schismate in ecclesia Roma- 
na eæorlo inler Octavianum, cui favebat Fre- 
dericus Germanorum Imperator, et Alexæan- 
drum III, qui de papatu contendebant , agit 
Gerhohus præpositus Reicherspergensis in Ba- 
joaria , libro de Investigatione antichristi, 
cujus fragmentum damus. In eo concilium ea 


réppellent, sur cette matière, les décrets promulgués 
dans les conciles tenus en France ; 2.° les lois de 
paix pour l’église de Tours ; 3.° celles pour l’église 
d’Auch; 4.° celles pour l'église de Béziers. 

CXXII. A l'époque où Etienne, Comte de 
Boulogne, et Henri fils de Geoffroi Plantagenét, 
Comte d’Anjou, se disputoient le royaume d’An- 
gleterre, il y avoit dans cette île un ermite appelé 
Ulric ou Ulfric, fameux par ses prédictions. Henri 
d’Huntington en parle dans son épître du mépris 
du monde. Nous donnons un extrait de sa vie, tiré 
soit des actes de Bollandus, soit des papiers de 
D. Mabillon, beaucoup plus amples. 


CXXIII. Suit l'éloge de Goslen, évêque de 
Chartres, tiré du nécrologe de cette église. On le 
loue d’avoir sacrifié une partie de son bien pour 
obtenir du Roi Louis VII, qu’à la mort des évèques 
leur maison ne seroit pas spoliée, etc. 


CXXIV. Vient ensuite le procès-verbal de la 
translation des reliques de $S. Eloi, évêque de 
Noyon, dans lequel sont inscrits les noms des 
évêques et des abbés, des clercs et des nobles qui 
s'y trouvèrent. 

CXXV. Raoul , disciple de Pierre-le-Véné- 
rable, abbé de Cluni, et qui a écrit sa vie, a dit 
très-peu de chose de ses gestes mémorables, quoi- 
qu'il y eùt beaucoup à dire. Nous ajoutons à son 
récit d’autres particularités, tirées de la chronique 
de Cluni par François de Rivo, qui, à la vérité, 
écrivoit au xv.”siècle, mais qui avoit été soigneux 
de consulter les documents de l'abbaye de Cluni. 


CXXVI. On rencontre dans la vie de Hugues, 
abbé de Marchiennes, quelques traits qui inté- 
ressent l’histoire littéraire du x1r.° siècle, et les 
monastères de S. Martin de Tournai et de Mar- 
chiennes. Nous avons corrigé l'édition de D. Mar- 
tène, qui étoit assez fautive, sur la copie que 
D. Mabillon avoit préparée pour la continuation 
des Actes des saints de l’ordre de S. Benoit. 

CXXVII. La petite histoire de la fondation 
de l’abbaye du Miroir, au diocèse de Lyon, entre 
Saone et Rhône, au bailliage de Châlons, est un 
titre essentiel pour la maison de Coligni. Nous 
la donnons d’après le Spicilége de D. d’Acheri. 
M. du Bouchet Pa aussi imprimée, sur un manus- 
crit de l’abbaye du Miroir, parmi les preuves de 
l'Histoire de la maison de Coligni, mais tronquée 
et différente en quelques endroits. 


CXXVIII. Nous plaçons ensuite la notice de la 
consécration de quelques autels dans l'église de 
S. Étienne de Dijon, depuis l'incendie qui avoit 
tout consumé. Ces autels ne furent pas consacrés 
au même jour, mais en différens temps, et par le 
ministère de différens prélats. 

CXXIX. Gerhohus, prévôt de Reïchersperg en 
Bavière, traite la question du schisme qui s’étoit 
élevé dans l'église Romaine, entre Octavien, sou- 
teau par l'Empereur d'Allemagne , et le vrai Pape 
Alexandre III, dans le livre qu’il a intitulé du Dis- 
cernement de lantechrist, dont nous donnons 
un fragment. Il parle, dans cet écrit, d’un concile 


PRÆFATIO. 


qui auroit été tenu, à ce sujet, à Toulouse, ‘en 

ésence des Rois de France et d'Angleterre ; et 
Le collecteurs des conciles l’ont cru sur sa parole. 
Nous nions que ce concile ait été tenu, et nous 
établissons qu'on a cru trop facilement un étranger 
peu au fait de la topographie de France. 


CXXX. Néanmoins il est certain, par la lettre 
de Fastrède, abbé de Clairvaux, à Omnibonus, 
évêque de Vérone, que les deux Rois de France 


et d'Angleterre assemblèrent, en 1160, chacun. 


de son côté, les évêques de leur domination, 
pour examiner les élections des deux prétendans 
à la papauté. Fastrède a bien décrit ce qui se 
à ce concile, mais il ne nomme pas le lieu 
où il fut assemblé. En effet, les évêques ne s’é- 
toient pas assemblés dans un même endroit; mais, 
selon Robert du Mont, le Roi de France avoit 
assemblé les siens à Beauvais, et le Roi d’Angle- 
terre les siens à Neuf-Marché. De la vient qu'on 
ne l’a appelé ni de Beauvais, ni de Neuf-Marché, 
lieu assez obscur dans la Normandie ; et c’est ce 
qui a fait la méprise de Gerhohus, qui, sur de 
faux rapports, a placé ce concile à Toulouse. 
CXXXI. L'an 1161, un faux bruit s'étant 
répandu que le chef de Se Geneviève avoit été 


enlevé de la châsse, le Roi Louisle-Jeune fit 


assembler des évêques pour vérifier la chose. 
Guillaume, qui fut ensuite abbé du Paraclet, au 
diocèse de Roschild en Danemarck, et qui a été 
inscrit au nombre des saints, mit par écrit ce qui 
se passa dans cette occasion. Nous avons corrigé 
et supplémenté, sur la foi du ms. 5333 de la Bi- 
bliothèque impériale, l’édition de Bollandus, qui 
est très-fautive et incomplète. 

CXXXII. Thibaud, devenu d’abbé du Bec arche- 
vêque de Cantorbéry, gouverna cette église pendant 
les temps difficiles où Etienne , comte de Bou- 
logne, et Henri, fils de Geoffroi Comte d'Anjou, 
se disputoient la couronne d'Angleterre. Thibaud 
favorisoit le parti du jeune Henri , comme le plus 
juste, qui à la fin l'emporta. 


CXXXIII. Nous avons imprimé, au tome VIII, 

. 220, les gestes des abbés de Lobes, écrits par 
Ébbé Folcuin, mort en 990. Nous en donnons 
maintenant la continuation par un anonyme qui 
écrivoit, comme il le dit lui-même, en 4162, et 
qui a conduit son histoire jusqu’à cette époque. 
C'est un excellent morceau pour l’histoire de 
Flandre et du pays de Liége ; mais nous ne l'avons 
pas dans toute sa pureté. Il n’en reste que quel- 
ques. lambeaux qui ont été sauvés du naufrage par 
un écrivain plus moderne du même lieu, lequel 
nous instruit, à la fin, de ce qu’il a mis du sien. Ici 
finit, dit-il, l’auteur de l’histoire de Lobes, dont 
nous avons un peu étendu le texte depuis le commen- 
cement jusqu’à l'abbé Hugues. Dans ce qui suit, nous 
avons rétabti le teæte à l'aide de deux mss., et nous 
avons ajouté quelques mots pour lui donner plus de 
clarté. Nous avons renvoyé, nous, autant qu'il a 
été possible, ces additions dans les notes. 


CXXXIV. Le moine Hugues, qui a écrit, après 
l'an 4161, l’histoire de la conversion de Pons de 


€) 
de re Tolosæ , præsentibus Franciæ et Angliæ 
Regibus, celebratum fuisse tradil, et collec- 
toribus conciliorum persuasit. Nos autem cele- 
bratum fuisse tunc concilium Tolosæ planè 
inficiamur, nec facilè credendum peregrino 
homini, lopographiæ Francicæ parum gnaro, 
decernimus. 

CXXX. Aliamen coaclos fuisse in Fran- 
cia, anno 1160, pid sollicitudine utriusque 
Regis, episcopos ad examinandam electionem 
Ociaviani et Aleæandri, certum est ex epis- 
tola Fastredi abbatis Clarevallensis ad Om- 
nibonum Veronensem episcopum, quam sub- 
Jicimus. Fastredus gesta in eodem conventu 
describit, sed locum celebrati concilii non ew- 
pressit. Et quidem non in unum locum conve- 
nerunt episcopi ; sed Re Franciæ suos collegit 
Bellovaci, et Rew Angliæ suos apud Nopum- 
Mercatum, teste Roberto de Monte. Atque 


Fastredus de 
reprobato Oc- 
taviano schis- 
matico, p.407. 


inde factum est, ut nec Bellovacense, nec : 


Novi-Mercati, ignobilis vici, dictum fuerit 
concilium istud, quod Tolosanum ec incertis 
rumoribus appellavit Gerhohus. 


CXXXI. Anno 1161, cùm falsus rumor 
tncrebuisset sublatum fuisse caput S. Geno- 


vefæ, res ew Regis edicto invesligata fuit à ; 


prœæsulibus ad hoc congregatis : cujus revela- 
lionis lractatum edidit Guillelmus, qui fuit 
postmodum abbas Paracleti, diæœcesis Ros- 
childensis in Dania , inter sanctos connume- 
ratus. Bollandi editionem pluribus in locis 
mancam, el supinis erratis deformatam, cas- 
tigavimus et supplevimus ad fidem codicis 
ms. 5333 Biblioth. imp. Paris. 

CXXXII. Theobaldus, ex abbate Bec- 
censi factus Cantuariensis archiepiscopus, 
porièus, quibus de Angliæ regno decertabant 
Stephanus Boloniæ Comes et Henricus filius 
Gaufridi Comitis Andegavensis, cujus me- 
liorem et victricem causam Theobaldus fo- 
visse perhibelur. 

CXXXIII. Abbatum Lobiensium  gesta 
scripsit Folcuinus abbas, anno 990 demor- 
tuus, à nobis edila tomo VIII, p. 220. Scripti 
ejus nunc conlinuaiionem damus , ab anony- 
mo Lobiensi, qui anno 1162, ut ipse lestatur, 
scribebat, ad ea usque lempora pertingentem. 
Optimum sanè quoad res Flandricas et Leo- 
dienses monimentum, sed illud purum putum 
non habemus. Lacinias ex eo tanièm ab in- 
terituvindicavit recentior quidam ejusdem loci 
scriptor, qui quid de suo præstiterit, ad cal. 
cem indicavil his verbis : Quamwvis hic auctor 
historiæ Lobiensis finem faciat, cujus verba 
paulo latiüs reddere conati sumus à princi- 
pio usque ad abbatem Hits dein- 
ceps ad hunc locum partim lectionem res- 
tituimus ex duobus mss. variis exemplari- 
bus, et pauca pro sensûs intelligentia ad- 
didimus etc. quæ nos additamenta, quantüm 
fieri poluit, in nolis reposuimus. 

CXXXIV. Exordium Salvaniensis mo- 
nasterii, ordinis Cisterciensis, in diœcesi 


De revelatio- 

ne capitis S. 

Genovefæ, p. 
09. 


Vita Theobal- 
di Cantua- 
riens.archiep. 
p. 411. 


Gesta abba- 
tum Lobien- 
sium, p.412. 


Exordium 

Salvaniensis 

monast. pag. 
9 3 L2 


Dedicatio ec- 
clesiæS., Ger- 
mani à Pratis, 


p. 496. 


Vita Margare- 
tæ Albonensis 
Comitissæ, p. 
427. 


[Vita S. An- 
thelmi Bellic. 
episc. p. 428. 


Elogium 
Roberti Il, 
episc. Carnot. 
p. 429. 


Acta concilii 
Lumbariensis 


p. 430. 


Liber miracu- 
loram B,. Ric- 
trudis, p.435. 


Vita B. Gosvi- 
ni Aquicinct. 
abbatis, pag. 
442. 


Conciliun 
Bellovac. an. 
1166, p. 448. 


ci} 


Ruthenensi, scripsit Hugo monachus qui post 
annum 4161 hisioriam conversionis Pontii de 
Larazio, militis Lodovensis, literis manda- 
vil. In ea autem vi aliud requiras. 

CXXXV. Sequitur instrumentum  dedi- 
cationis ecclesiæ S. Germani à Pratis, per 
Aleœandrum III Papam, ubi agitur de immu- 
nilale illius ecclesiæ ab episcopali jurisdic- 
tione. Hujus instrumenti fidem elevare conati 
sunt Joannes Launoius doctor Sorbonicus, et 
Bulœus in Historia Universitatis Parisiensis. 
Verüm eorum cavillationibus opponimus Hu- 
gonis Pictavini, scriptoris historiæ Vizelia- 
censis, lestimonium, quo certius desiderari 
nequit. 

CXXXVI. De historia Viennensis pro- 
vinciæ bene merilus est Guillelmus canonicus 
Gratianopolitanus, qui vitam Margaretæ Al- 
bonensis Comitissæ scripsit, conniubia Prin- 
cipum Dalphinorum proseculus. 

CXXXVII. Florebat tunc temporis in 
eadem regione B. Anthelmus, primô Carthu- 
sianus eremila, dein Bellicensis episcopus, 
quo agente hanc laudem consecuti sunt Car- 
thusienses, ut ante omnes und cum Cister- 
ciensibus, quorum magnæ auctoritalis erant 
suffragia, contra Oclavianum pro Alexan- 
dro III, sicut pridem pro Innocentio II con- 
tra Petrum Leonis, steterint. 

CXXXVIII. Subjicitur  elogium  Rober- 
ti III Carnotensis episcopi, ex necrologio 
Carnotensis ecclesiæ, ex quo decessorum ejus 
elogia jam mutuali sumus. 

CXXXIX. Anno 1165, non verd 1176, ut 
apud Hovedenum legitur, celebraitum fuit in 
Gallia Narbonensi adversùs Albigenses hære- 
ticos concilium Lumbariense, cujus acta emen- 
datiora ex parte repræsentamus, prœæmissä 
disquisilione de ejusmodi peslibus, qui sæ- 
culo xix plebes in Francia dementarunt, et 
subinde, sæculo x, tot cladibus exposuere. 


CXL. De rebus Marchianensis cœnobii 
lotus est anonymus qui librum II Miraculo- 
rum B. Rictrudis descripsit, cujus propterea 
opusculum Marchianense chronicon appel- 
lat Mabillonius, sæc. x Benedict. p. 951. In 
eo tamen nonnulla ad historiam Flandricam 
pertinentia deprehendes , et pleniorem quam 
alibi exstet, concilit Latiniacensis anno 1140 
celebrali notiliam. 

CXLI. In vita B. Gosvini abbatis Aqui- 
cinclensis agitur de scholis et moribus Petri 
Abælardi, deque regulari disciplina monaste- 
riorum provinciæ Remensis, quibus informan- 
dis muliam operam impendit Gosvinus. 

CXLII. Anno 1166, coactum est Bello- 
vaci concilium episcoporum Senonensis pro- 
vinciæ adversüs Resbacenses monachos, abbati 
suo infensos, quôd ille professionem Meldensi 


.episcopo fecisset. Concilii decretum damus, ut 


intelligatur quantüm subjectionis debitæ epis- 
copis impalientes essent, qui exemplionis 
privilegio vel Romanæ ecclesiæ speciali pa- 
trocinio fruebantur. 


PRÆFATIO. 


Laraze, gentilhomme de Lodève, a tracé l'his- 
toire de la fondation du monastère de Salvanez, 
au diocèse de Rodès. A. cela près, il ne dit plus 
rien de bien intéressant. 

CXXXV. Suit l’acte de la dédicace de l’église 
de S. Germain-des-Prés par le Pape Alexandre III, 
où il est parlé de l’exemption de la juridiction épis- 
copale, dont jouissoit ce monastère. M. de Launoi, 
docteur de Sorbonne, et du Boulai, dans l'Histoire 
de l’Université de Paris, ont essayé de rendre cet 
acte suspect ; mais nous leur opposons le témoi- 
gnage de Hugues de Poitiers, historien de Vézelai, 
auteur contemporain, qui suffit pour détruire toutes 
leurs chicanes. 


CXXXVI. Guillaume, chanoine de Grenoble, 
qui, dans la vie de Marguerite, comtesse d’Al- 
bon, a décrit les mariages et les alliances des Princes 
Dauphins, a fait une chose utile à l’histoire de la 
province de Vienne. | 

CXXX VII. Vers le même temps florissoit dans 
ce pays S. Anthelme, d’abord Chartreux, et puis 
évèque de Bellei. On le loue d’avoir fait déclarer 
les Chartreux de concert avec les Cisterciens, dont 
le suffrage étoit d’un grand poids, avant tous les 


autres corps religieux, pour le Pape Alexandre II, 


contre l’antipape Octavien, comme ils avoient fait 
à l’époque du schisme de l’antipape Anaclet, sous 
Innocent II. 

CXXXVIIT. Nous plaçons ensuite l'éloge de 
Robert III, évêque de Chartres, tiré du nécrologe 
de la même église, d’où nous avons tiré ceux de 
ses prédécesseurs. 


CXXXIX. L'an 1165, et non 1176, comme la 


écrit Roger d’Hoveden, il fut tenu contre les Al- 
bigeois, à Lombers, dans la Gaule Narbonnoise, 
un concile dont nous réimprimons en partie les 
actes plus correctement. Nous avons placé à la 
tête quelques recherches sur les hérésiarques qui, 
au xu.° siècle, avoient séduit la multitude par 
leurs prestiges, et qui attirèrent sur la France, au 
siècle suivant, un déluge de maux. 

CXL. L'anonyme qui a écrit le livre IL des 
Miracles de S. Rictrude, ne parle guère que de 
ce qui a rapport au monastère de Marchiennes. 
C’est  L D. Mabillon, qui le cite à la 
page 954 du n° siècle Bénédictin, l'appelle la 
Chronique de Marchiennes. On y trouve cependant 
des choses intéressantes pour la Flandre, et une 
notice plus détaillée que par-tout ailleurs , du 
concile de Lagni, qui fut célébré en 1140. 

CXLI. Il est parlé, dans la vie du bienheureux 
Gosvin, abbé d’Anchin, des écoles et du caractère 
particulier de Pierre Abélard, ainsi que de la 
réforme des monastères de la province de Reims, 
à laquelle Gosvin eut beaucoup de part. 

CXLII. L'an 1166, il fut tenu à Beauvais un 
concile de la province de Sens, contre les moines 
de Rebais , qui en vouloient à leur abbé pour 
avoir fait la profession à l’évêque .de Meaux. 
Nous donnons le décret de ce concile, afin 
qu’on voie combien ceux qui jouissoient du pri- 
vilége d’exemption ou d’une protection spéciale 
du saint Siége, supportoient impatiemment la 
dépendance des évêques. | 
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CXLIIT. Suit un conciliabule tenu, en 1167, 
à S. Félix de Caraman, par les hérétiques de Tou- 
louse ou Albigeois, qui s’étoient donné un pape et 
des évêques. Ce prétendu concile avoit pour objet 
de faire la démarcation de leurs diocèses. 


CXLIV. L’an 1168, Jean de la Chaine, archi- 
diacre d'Orléans, fut cruellement massacré (on 
ne dit pas par qui) pour avoir défendu les inté- 
rêts de son église. Etienne de Tournai, pour lors 
abbé de S. Euverte, fut chargé par le clergé d'Or- 
léans de porter plainte contre cet attentat dans 
un synode tenu à Sens; et le synode le chargea 
d'écrire au Roi pour en demander vengeance. 
Mais le Roi (on ne sait pourquoi), bien loin de 
punir les coupables, s’en prit à Etienne. C'est ce 
que nous apprenons des écrits d’Etienne, et c’est 
tout ce que nous savons sur cette affaire. 


CXLV. L'acte de la consécration de l’église 
de S. Awant de Boisse dans le Périgord, faite 
en 1170, n'offre rien de particulier que les noms 
des évêques et des abbés qui s’y trouvèrent en 

nd nombre. 

CXLVI. La vie de S. Thomas, archevèque 
de Cantorbéry, a été écrite par les compagnons 
mêmes de son exil, qui fut de six ans en France. 
Ils sont au nombre de quatre, Heribert de Bosa- 
ham, Jean de Saresbéry, Guillaume de Cantor- 
béry, et Alain, abbé de Tewksbury. Comme il y 
avoit beaucoup de longueurs et de répétitions 
dans ces quatre vies, le Pape Grégoire XI, au 
xiv.* siècle, en fit faire un abrégé, dans lequel 
furent conservées les propres paroles de chacun de 
ces auteurs, avec leur nom à la marge. C’est pour- 
quoi cette vie fut appelée quadriparlite ou quadri- 
logue. On y voit toute la part que prenoit Louis- 
le-Jeune à la contestation qui s’étoit élevée entre 
l'archevêque et Henri II, Roi d'Angleterre; et 
quoique la cause de celui-ci füt celle de tous les 
Rois, néanmoins Louis VII, qui fut toujours en 
guerre avec Henri IL, et qui ne demandoit pas 
mieux que de lui susciter des affaires, épousa par 
politique la cause de l'archevêque. C’est ce qu'on 
verra dans cette histoire, que nous avons revue 
sur le ms. 5320 de la Bibliothèque impériale, et à 
laquelle nous avons ajouté la chronologie, qui avoit 
été entièrement négligée. 

CXLVII. Louis VII rendit, en 4171, dans sa 
cour féodale, un arrêt célèbre contre les vicomtes 
de Polignac, dans lequel il rappelle toutes les vexa- 
tions qu’ils exerçoient sur l’église du Puy en Ve- 
li, dont ils étoient les feudataires. Il y raconte 
toutes les négociations qui, en différens temps, 
avoient eu lieu pour terminer leurs différens, et les 
expéditions qu'il avoit été obligé d'entreprendre 
pour les mettre d'accord. Enfin, le vicomte Pons 
s'étant constitué prisonnier à Paris, le Roi mit fin 
à toutes leurs querelles par l'arrêt que nous pu- 
blions d’après Baluze, pour prouver quelle, étoit 
l'autorité du Roi sur les vassaux. 


. CXLVIIL. Vient ensuite l'itinéraire du Juif Ben- 
jamin de Tudèéle dans nos provinces méridionales. 
Il étoit parti de Tudèle en Espagne vers l’an 41172, 


cii} 


CXLIII. Sequitur notitia conciliabuli 
apud S Felicem de Caraman, anno 1167, 
celebrati ab hœæreticis Tolosatibus seu Albi- 
gensibus, qui papam sibi el episcopos consti- 
tuerant. In eo autem conventu de limilibus 
diæceseon ab eis inslitulorum actum est. 

CXLIV. Anno 1168, Joannes de Catena, 
archidiaconus Aurelianensis, neci tradilus fuit 
(@ quo non liquet), dum ex officio possessio- 
nes ecclesiæ defenderet. Stephanus Tornacen- 
sis dictus, tunc abbas S. Evurtii, planctum 
nomine Aurelianensis edidit ecclesiæ in sy- 
nodo Senonis congregata, à qua ipse delectus 
fuit, qui Regem literis suis excitaret ad su- 
mendam de reis vindictam. Verùm Reæ, 
nescimus qua de causa, non tam in nocenles , 
quam in ipsum Stephanum, indignationem 
suam exeruit. Hæc ex Stephani scriptis, nec 
plura de hoc negotio nobis comperta. 

CXLV. Instrumentum consecrationis ec- 
clesiæS: Amantii Buæiensis,an.1170 peractæ, 
nthil habet notabile prœter nomina episcopo- 
rum el abbatum qui multi convenerant. 


CXLVI. Vitam S. Thomæ, Cantua- 
riensis archiepiscopi, scripsere qui exilii ejus 
in Francia per annos sex socir fuere, Heri- 
bertus de Bosaham, Johannes Saresberiensis, 
Guillelmus Cantuariensis et Alanus abbas 
Deobesbiriensis. Cüm verd in his quatuor 
vilis occurreret earumdem rerum repelila pro- 
liœitas, sœæculo xiv, placuit Gregorio XI 
Papæ ut in compendium redigerentur, ser- 
valis cujusque auctoris verbis, ejusdemque ad 
marginem apposito nomine. Inde quadripar- 
tita seu quadrilogus dicta compendiosa illa 
vila. Ibi videre est quo animo Ludovicus VII 
partes suas interponerel controversiæ quæ age- 
batur inter archiepiscopum et Henricum II 
Angliæ Regem ; et licèt hœc causa Regum 
omnium esset, nihilominus Ludovicus, ut 
Henrico sibi semper infenso negolia facesseret, 
archiepiscopi parles ampleæus est. Id perspi- 
cuum fiet ex hac hisloria, quam cum ms. cod. 
5320 Bibliothecæ imperialis contulimus, addi- 
tis chronicis notis, quæ inea penitüs desi- 
derantur. 

CXLVII. Anno 4171, Ludovicus VII 
judicio curiæ suæ feodalis finem imposuit 
veæationibus quas vicecomites Podemniacen- 
ses exercebant in Aniciensem ecclesiam , cu- 
jus erant feudatarii. Plures pacis composi- 
tiones in eo edicto commemoral, quibus eorum 
cum episcopa Podiensi concordiæ vartis lem- 
poribus provisum fuerat, necnon eæpeditiones 
quas in eum finem ipse susceperat. Tandem 
verd, cùm Pontius vicecomes Parisiis se Re- 
gis in carcerem dedisset, Rex, datâ in eum 
sententi&, litem diremit edicto quod ad pro- 
bandam Regis in vassallos auctorilatem post 
Baluzium repræsentamus. 


CXLVIIT. Sequitur itinerarium Benja- 
minis Tudelensis per provincias Franciæ me- 
ridionales. Profectus Tudelà in Hispania, ut 
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Jerosolymam se conferret, îter agendo syna- 
gogas obvias visitabat, quas in omnibus penè 
urbibus Franciæ meridionalis floruisse scribit, 
in is præserlim quibus ad mercaturam facien- 
dam locus erat accommodus , ubi quid merci- 
monii ageretur describit. Ejus 1linera non 
ultra urbem Romam prosequimur. Inde cùm 
Orientales regiones Benjamin peragrasset, in 
Franciam per Germaniam rediit ; sed de 
urbibus ttineri suo obvits silet, prœæter Pari- 
sios, urbem maximam, Regis Ludovici 
regiam, ubt eos sapientiæ studiosos esse dicit, 
quales in toto orbe hodie invenire non est. 
Eo itinere Benjaminis fragmentum satis breve 
muluantes, superfluum duæimus texitum He- 
braïcum cudere ; interpretationem verd ejus 
damus à Constantino l'Empereur editam 
Lugduni Batav. anno 4633, additis varian- 
tibus lectionibus eæ interpretatione Arriæ 
Montani. 

CXLIX. S. Petrus, qui ex abbate Stame- 
dit factus est Tarentasiensis archiepiscopus, 
quèm polens el efficaæ esset in opere et ser- 


-mone, sæpius eæperti sunt Romani Pontifi- 


ces, qui ejus operä ulebantur in arduis quibus- 
que negoliis. Hic Rogatu Alexandri III [taliam 
peragravit, ut asseclas Octaviani antipapæ 
paläm canfutaret ; et senio confectus, eodem 
Jjubente, in Normanniam, anno 1173, missus 
est, ul longo bello confectos Franciæ et An- 
ghæ Reges ad pacem et concordiam revoca- 
ret. Ejus vitam edidit Gaufridus abbas Altæ- 
cumbæ, ipse qui scripsit vitam S. Bernardi 
Clareval., cujus aliquando fuerat notarius. 

CL. In vita S. Guillelmi, abbatis S. Tho- 
mæ de Paracleto, diæcesis Roschildensis in 
Dania, invenitur qua de causa, amotis sæ- 
cularibus canonicts, in ecclesiam S. Geno- 
vefæ inducti sunt canonici regulares S. Victo- 
ris Parisiensis ab Eugenio 111 Papa et Rege 
Ludovico VII ; deinde quid actum sit inter 
ipsum Guillelmum et Manassen Aurelianen- 
sem episcopum, dum an. 4461 episcopi perscru- 
tarentur S. Genovefæ tumulum, à quo sublatum 
fuisse patronæ caput rumor increbuerat ; deni- 
que quomodo ad informandos regularibus insti- 
tutis canonicos insulæ Esckilsoë vocatus fuit 
Guillelmus ab Absalone Roschildensi epis- 
copo, qui, dum Parisits studiorum causâ 
versaretur, amicitiam et familiaritalem cum 
eo coniraerat. 

CLI. Quod sequitur fragmentum, sump- 
tum ex historia translationts S. Filibert:, 
conducere polest ad historiam mercimoniorum 
medii ævi. 1bi legitur Trenorciensi monasterio 
fuisse portum apud Lovincum, qui eæ sale 
comporlato maæimum conferebat emolumen- 
tum ; Gerardum verd Comitem Matisconensem, 
exstructoeæ invidia super portum Lovincensem 
portu apud Bronaycum, monachis ejusmodi 
quæslum præripuisse. 

CLII. Vidimus supr@ quantèm convales- 
cerel in parlibus Tolosanis hæresis Albigen- 
sium. Igitur anno 1178, querimoniam faciente 
de ejusmodi pestibus Raimundo V , Comite 
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pour se rendre à Jérusalem ; et, chemin faisant, 
il visitoit les synagogues qu’il rencontroit sur sa 
route. Il rend compte de l’état florissant où elles 
étoient dans presque toutes nos villes du midi, 
sur-tout dans celles qui étoient bien situées pour 
le commerce, dont il ne manque pas de décrire les 
avantages. Nous ne le suivons que jusqu'à Rome. 
De là il se rendit en Orient, et il revint en France 
par l’Allemagne : mais il ne dit plus rien des villes 
qui étoient sur son chemin, excepté de Paris, 
qu’il appelle la très-grande ville, qui étoit la rési- 
dence du Roi Louis, et où il avoit rencontré plus de 
gens studieun de la sagesse (c'est-à-dire, de rab- 
bins) que dans aucun endroit du monde. Ne don- 
nant qu'un extrait assez court de l'ouvrage de 
Benjamin, nous n'avons pas cru qu'il fût néces- 
saire de réimprimer le texte Hébreu ; nous suivons 
la traduction .de Constantin l'Empereur, publiée 
à Leyde en 1633, et nous ajoutons les variantes de 
la traduction d’Arrias Montanus. 

CXLIX. S. Pierre, abbé de Tamié, qui fut ensuite 
évêque de Tarentaise, étoit un homme à miracles, 
puissant en œuvres et en paroles. Les souverains 
Pontifes l’employoient souvent dans les affaires 
difficiles. A la prière d'Alexandre IIL, il parcou- 
rut l'Italie, pour convaincre de schisme Îles sec- 
tateurs de l’antipape Octavien ; et malgré sa cadu- 
cité, il fut envoyé, en 1173, en Normandie, pour 
réconcilier les Rois de France et d'Angleterre, 
qui depuis long-temps se faisoient une gurrre 
ruineuse. Sa vie a été écrite par Geoffroi, abbé 
d’'Hautecombe, le même qui a continué celle de 
S. Bernard, dont il avoit été secrétaire. 


CL. Dans la vie de S. Guillaume, abbé de 
S. Thomas du Paraclet, au diocèse de Roschild 
en Danemarck, on trouve à quelle occasion les 
chanoines réguliers de S. Victor furent mis, par 
le Pape Eugène IIL et par le roi Louis VII, en 
possession de l’église de S.* Geneviève, à la place 
des chanoines séculiers. On voit ensuite ce qui se 
passa, l’an 1161, entre lui et Manassès, évêque 
d'Orléans, lors de la vérification du tombeau de 
S.e Geneviève, dont on disoit que le chef avoit 
été enlevé; enfin comment il fut appelé en Da- 
nemarck, pour réformer les chanoines de Pile 
d’Esckilsoë, par Absalon , évêque de Roschild, 
qui l’avoit connu et s’étoit lié d’une étroite amitié 
avec lui, pendant qu'il faisoit ses études à Paris. 


CLI. Le fragment que nous tirons de lhis- 
toire de la translation des reliques de S. Filibert, 
peut être intéressant pour l’histoire du commerce 
du moyen âge. On y voit que le monastère de 
Tournus avoit à Louans, dans la Bresse Châälon- 
noise, un port qui étoit d’un grand rapport par 
le commerce de sel qui s’y faisoit, et que Gérard, 
Comte de Mâcon, avoit tari la source de ce re- 
venu pour le monastère, en construisant un port à 
Brenay. 

CLII. Nous avons vu plus haut combien les 
hérétiques se fortifioient à Toulouse et aux envi- 
rons. L'an 1178, sur les plaintes de Raimond V, 
Comte de Toulouse, les Rois de France et 

d'Angleterre 
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d'Angleterre résolurent d'aller les combattre par la 
force des armes ; mais, mieux conseillés, ils préfé- 
rérent de leur envoyer des missionnaires capables 
de dissiper les ténèbres de l'erreur. Cette mission 
fut confiée au légat Pierre cardinal de S. Chryso- 
gone, évèque de Poitiers et de Bath, et à 
Henri, abbé de Clairvaux, qui devint peu après 
évêque d’Albano et légat en France. Ce dernier, 
dans la relation qu'il a donnée de ce qui s’étoit 
passé à Toulouse relativement à un certain Pierre 
Morand, iñvite tous les Princes chrétiens à venger 
les injures faites à Jésus-Christ par ces mécréans ; 
assurant que si leur mission avoit été retardée de trois 
ans, tl ne seroit pas resté à Toulouse un seul bon 
catholique. 


CLIIT. Louis VII étoit un Prince très-reli- 
gieux. Selon la dévotion du temps, il avoit beau- 
coup de vénération pour les reliques des saints. 
On en peut voir la preuve aux articles qui traitent 
de la consécration de l’église de S. Denis et de 
l'ouverture du tombeau de S.“ Geneviève. En voici 
un autre exemple tiré des archives de S. Frambald. 
de Senlis, où éclate pareillement la piété de 
ce bon Roi envers les saintes reliques. 

CLIV. Nous avons extrait de la vie de Gi- 
rald de Cambden, écrite par lui-même, ce qu'il 
dit des écoles de droit, qu'il fréquentoit à Paris, 
vers la fin du xur.° siècle, ainsi que la description 
d’un exercice militaire dont il avoit été témoin en 
passant à Arras. C’étoit une course de bagues, qui 
consistoit à percer avec la lance, en courant à 
cheval, un fort écu, appelé quintana, suspendu 
solidement à un poteau au milieu de la place. 


juvenes, equis admissis, militatia negotia præludendo, 
penetrando, vires suas experirentur. 

CLV. L'église de Chartres eut l'avantage, au 
xt1.e siècle, d'être gcuvernée par des évêques 
d'un très-grand mérite. Nous avons déjà rapporté, 
d'après le nécrologe de cette église, les éloges 
des évêques Ives, Geoffroi, Goslen et Robert III, 
qui se succédèrent : nous plaçons ici ce que dit 
le même nécrologe de Jean de Saresbéry et de 
Pierre de Celles, qui furent pendant un court espace 
de temps évêques de Chartres ; personnages bien 
connus par leurs écrits, mais dont aucun ancien 
n’a écrit la vie. 

CLVI. L’anonyme qui a écrit la petite his- 
toire de la fondation de l’abbaye de Vicoigne 
près de Valenciennes, a tracé la vie d’un prêtre 
appelé Gui, né en Bretagne, lequel, après avoir 
jeté les fondemens de cette maison, et avoir fait 

ucoup de bien au pays, la céda aux Prémon- 
trés, pour aller en Lorraine faire un pareil éta- 


. blissement au territoire de Metz. 


CLVIL. Guither, abbé de S. Loup de Troyes, 
a laissé des mémoires sur son abbaye, assez inté- 
ressans pour l’histoire d: Champagne. Outre la 
suite des prévôts et abbés de cette maison, on y 
trouve quelques particularités sur les Comtes de 
Champagne Thibaud-le-Grand et son fils Henri- 
le-Libéral. 

Tome XIV. 


CV 


Tolosano, consilium fuit Regibus Franciæ et 
Angliæ, ut eos armis debellarent ; sed, saniori 
usi consilio, viros religiosos, qui eos erroris 
arguerent, miltendos censuere.liaque missi sunt 
Petrus presb. card. tit. S. Chrysugoni, 4. S. 
legatus, Pictavensis episcopus ac Bathoniensis, 
necnon Henricus abbas Clarevallensis, qui 
haud mulià pôst factus est Albanensis epis- 
copus, et missus in Franciam legatus. Hic, 
edità relatinne rerum earum quæ Tolosæ gestæ 
sunt circa quemdam Pelrum Morandum, 
Principes christianos omnes invitat ad ulcis- 
cendas Christi injurias, monens generalem 
fuisse in urbe Tolosana sententiam, qudd, 
si visitatio ista fuisset adhuc triennio retar- 
data, vix inveniretur in ea qui nomen 
Christi ampliùs invocaret. 

CLII. Ludovicus VII fuit Princeps reli- 
giosissimus, qui reliquias sanctorum, more 
tllius sæculi , summd devotione venerabatur.Id 


emicutt in consecratione ecclesiæ S. Dionysit,. 


et in revelatione tumuli sanctæ Genovefæ, de 
quibus agitur in hoc volumine ; nec minès 
elucebit es: hoc instrumento de revelatione reli- 
quiarum ecclesiæ Silvanectensis S. Frambaldi, 
cui præsens inierfuit. 

CLIV. Ex vita Giraldi Carnbrensis, ab 
ipso scripta, ea emcerpsimus quæ narral de 
scholis juris Parisiensibus, dum ibi legibus 
studium impenderet, circa finem sæculi xn ; 
necnon descriptionem ludi militaris, cujus 
spectaculo delectatus fuit in foro Atrebati, ubi 
iler agendo diversabatur. Judus hic erat : 
Comes Flandriæ Philippus quinranam 
erigi fecerat, clypeum videlicet fortem posti 
firmiter appensum , ubi tirones et robusti 
lanceas frangendo, vel obstaculum trans- 


CLV. Sæœculo xn, ecclesia Carnotensis 
insignes doctriné et pastorali vigilantiä habuït 
episcopos. Elogia Ivonis, Gaufridi, Gosleni, 
ac Roberti III, qui sedem eamdem unus post 
alium occupavere, jam descripsimus ex necro- 
logio Carnotensis ecclesiæ : nunc ew eodem ne- 
crologio brevia damus elogia Joannis Saresbe- 
riensis el Petri Cellensis, qui brevi tempore 


Carnotensemreæeruntecclesiam;virorum scrip- 


tissuis celebrium, sed quorum vitamet res præ- 
clarè gestas nemo veterum scriptis mandavit. 
CLVI. Anonymus qui scripsit brevem 


“historiam fundationis cœnobii Vicontensis 


prope Valencenas, gesta cujusdam presbyteri 
nomine Widonis, genere Britonis, delibavit : 
qui cum fundamenta jecisset illius monasterit, 
muliaque incolis bona præstilissel, tllud 
Præmonstratensibus condonavit ; et in Lotha- 
ringiam profectus , aliud simile in lerritorio 
Metensi inchoandum suscepit. 

CLVII. Guitherus, abbas S. Lupi Tre- 
censis,memorialem reliquit libellum de cænobii 
sui rebus, ad historiam Campaniæ aliquan- 
tulum conducibilem.In eo,præter præpositorum 
et abbatum S. Lupi seriem, quedam habet 
de Comitibus Campaniæ Theobaldo Magno 
et filio ejus Henrico Liberali. 
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CLVIIT, Tomo XII, pag. 172, chronicon 
Montis S. Michaelis edidimus, ad an. 1154 
desinens. Qui primus illud edidit Labbeus, 
indiculum etiam abbatum ejusdem monastertii 
vulgavit ab anno 965 usque ad annum 1411, 
eæ quo nunc quædam describimus , quædam 
prœlermisimuslamquam ex superiori chronico 
muluala. Invenimus autem in ms. cod. 5430 
Bibliothecæ imperialis priorem islius indiculi 
parlem, quæ desinil anno 965, ubi Labbeanus 
indiculus incipil : sed hœc lanti non sunt, 
ul extra periodum nobis præfixam excurrere 
debeamus. 


CLIX.- Abbatia B. Mariæ de Fontanis, 
diæcesis Turonensis, quo lempore ab eremilis 
incolcbatur, eam laudem consecuta est, utunus 
è suis Guillelmus Flandrensis, anno 1130, ad 
patriarchatum Hierosolymitanum eveheretur. 
Qui loct illius historiam teœuit Peregrinus, 
anno 1188 abbas institutus, multa ad his- 
toriam ordinis Cislerciensis edocet, ab oculatis 
testibus accepla, aut à se visa. 

CLX. Anonymus qui, cirea annum 1200, 
scripsit historiam fundalionisprioratäsSanctæ- 
Barbaræ in Algia, recensendo possessiones 
quæ huic domui canonicorum regularium, sive 
in Francia sive in Anglia, collatæ sunt, 
memoriam plurium familiarum Normanniæ 
conservavil, præserlim camerariorum de Tan- 
carvilla. Is operi suo atleæuit gesla duorum 
antiquiorum S. Barbaræ præpostlorum, Guil- 
lelmi et Danielis, quorum prior magnæ fuit 
apud suos auctorilalis per tolos quinquaginia 
priores annos sæculi xrr. 

CLXI. Præter Salmuriense chronicon 
S. Florentii à nobis editum tomo XII, p. 489, 
Martenius edidit historiam Glonniensis mo- 
nastlerii, sen abbatum S. Florentii Salmurien- 
sis, scriplam à Michaele, qui fuit abbas ab 
ann0M 203 usque ad annumA221 : cujus scripti 
nunc eœtremam partem damus, collatam ad 
ms. cod. 5653 Bibliothecæ imperialis, haud 
muliüm ab editis discrepantem. 


CLXII. Cœnobii Mortui-maris in silva 
Leonum primordia donis suis adjuvere Hen- 
ricus [ Reæ Angliæ, qui mullüm apud 
S. Dionysium in ea silva, ubi et mortuus est, 
delectabatur, necnon Henricus Rex II. Ano- 
nymus qui historiam illius monasterii scripsit 
ab anno 1130 usque ad an. 1200, donationes 
factas sub unoquoque abbate describit, et de 
abbatia Ursicampi atque de origine abbatiæ 
Volt nonnulla commemerat. 


CLXIII. Vulciodorensis monasterii histo- 
riam commendabilem faciunt genealogiæ nobi- 
lium Hasbaniensium qui huic ecclesiæ dona 
contulerunt. Est autem Valciodorum abbatia 
ordinis S. Benedicti prope Dionantium ad 
Mosam, diœcesis Namurcensis, olim Leo- 
diensis, sub polestate lamen ecclesiæ Metensis 
quoad temporalia. Duo fuere hujus historiæ 
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CLVIII. Nous avons imprimé, tome XII, 
page 772, la chronique du Mont-Saint-Michel, qui 

nit en 4154. Le P. Labbe, qui en est le premier 
éditeur, a aussi donné un catalogue des abbés du 
Mont-Saint-Michel, qui commence à l'année 965 
et finit en 4411. Il y a dans ce catalogue des choses 
que nous avons conservées, et d’autres que nous 
avons rejetées, comme étant déjà imprimées dans 
la chronique. Nous aurions pu l’augmenter d’une 
première partie qui se trouve dans le ms. 5430 
de la Bibliothèque impériale , finissant à la 
mème année 965, où commence le catalogue du 
P. Labbe, si la matière étoit assez importante 
pour nous autoriser à sortir de la période qui nous 
est prescrite. 

CLIX. L'abbaye des Fontaines-blanches a eu 
la gloire, pendant qu’elle étoit habitée par des 
ermites, de donner, en 1130, un patriarche à 
l'église de Jérusalem, dans la personne de Guil- 
laume le Flamand. Pérégrin, qui fut fait abbé de 
cette maison en 4188, et qui en a écrit l’histoire, 
rapporte beaucoup de choses relatives à l’ordre de 
Citeaux, qu'il avoit apprises de témoins oculaires, 
ou qu'il avoit vues lui-même. 

CLX. L'anonyme qui a écrit, vers l'an 1200, 
l’histoire de la fondation du prieuré de Sainte- 
Barbe-en-Auge, en faisant le recensement des pos- 
sessions dont cette maison de chanoines réguliers 
fut enrichie , tant en France qu’en Angleterre, a 
conservé la mémoire de plusieurs familles de Nor- 
mandie, particulièrement de celle des camériers de 
Tancarville. Il y a aussi tracé les gestes des deux 
premiers prieurs, Guillaume et Daniel, dont le 
premier fut un personnage considérable pendant la 
première moitié du x11.° siècle. 


CLXI. Outre la chronique de S. Florent de 
Saumur, que nous avons imprimée, tome XII, 
p. 489, D. Martène a aussi publié une histoire du 
monastère de Glonne, c’est-à-dire, des abbés de 
S. Florent de Saumur, écrite par l'abbé Michel, 
qui fut pourvu de cette abbaye depuis l’an 1203 
jusqu’en 1221. Nous donnons maintenant la der- 
nière partie de cet écrit, que nous avons colla- 
tionnée avec le ms. 5653 de la Bibliothèque im- 
périale, qui diffère peu des de ‘ 

CLXII. Henri [.”, Roi d'Angleterre, qui se 
plaisoit beaucoup à S. Denis dans la forêt des 
Lions, où il est mort, et après lui Heori Il, firent 
beaucoup de bien au monastère de Mortemer, qui 
fut commencé de leur temps dans la même forêt. 
L'anonyme qui a écrit l’histoire de ce monastère 
depuis l’an 4130 jusqu’à 1200, rapporte, sous 
chaque abbé, les donations qui furent faites ; il parle 
aussi, par occasion, de l'abbaye d'Ourcamp, et 
de ce qui donna lieu à la naissance de l’abbaye 
du Vœu. 

CLXIIL. Ce qui donne du prix à l’histoire du 
monastère de Vaisor, ce sont les généalogies des 
nobles du pays d’Hasbaye qui firent des donations 
à cette église. Vaisor est une abbaye de Béné- 
dictins près de Dinan sur la Meuse, au diocèse de 
Namur, autrefois de Liége, mais sous la dépen- 
dance des évêques de Metz, quant au temporel. 
Cette histoire est l’ouvrage de dut écrivains, l'un 
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qui la termine vers l’an 1100, et l’autre qui l'a 
continuée jusqu’en 1242. 


CLXIV. Le monastère de Savigni, fondé l'an 
4113 par un ermite appelé Vital, sur les confins 
de la Bretagne et de la Normandie, devint bientôt 
le chef-lieu d’une congrégation qui avoit dans sa 
dépendance, tant en-deçà qu’au-delà de la mer, 
c'est-à-dire , en Angleterre, plusieurs monastères. 
Cette congrégation fut unie, en 1148, à l’ordre 
de Citeaux; et au moyen de cette accession, et 
de l'union de deux autres congrégations, celles 
de S. Geraud de Sales et d’Obazine, le nombre 
des abbayes de l’ordre de Citeaux fut porté, dit- 
on, du vivant même de S. Bernard, à cinq cents. 
Du reste, le catalogue des abbés de Savigni, 
que nous publions après Baluze, n’a rien de bien 
intéressant. 

CLXV. Viennent ensuite trois opuscules qui 
auroient dù étre placés ailleurs, aux endroits que 
nous indiquons, selon l’ordre chronologique. 

Le premier est une généalogie des Comtes 
de Flandre, depuis l’année 792 jusqu’à l’année 
1120. Nous en avions déjà donné, à la page 74, 
un fragment dont nous avons rendu compte au 
n° XX VIII de ces notices. Mais ici nous imprimons 
l'ouvrage en entier, que nous avons trouvé parmi 
les collections d'André Duchesne, à la Bibliothèque 
impériale. Nous avons publié, au tome XIII, 
p. #11 et suiv., plusieurs socge des Comtes 
de Flandre; mais celle-ci est la plus ancienne de 
toutes, et comme le prototype des autres, de celle 
sur-tout que nous avons imprimée d’après D. Mar- 
tène, qui est plus travaillée quant au discours, la 
même qui avoit paru en 1643, sous le titre de 
Flandre généreuse, par les soins de Georges Galo- 
pin, et que M. Jean-Noël Paquot a reproduite, 
en 1781, in-4°, à Bruxelles, avec des notes plus 
étendues. 

CLXVI. Le second écrit est la notice de plu- 
sieurs accords qui furent faits, au xi.° siècle, 
entre les sires de Bourbon, Archambaud V et VI, 
et les moines de Souvigni, relativement aux pres- 
tations que ces seigneurs exigeoient des habitans 
de Souvigni, comme avoués du prieuré. Le pre- 
mier accord fut passé au concile qui fut tenu à 
Charlieu, on ne sait en quelle année ; le second 
au concile de Clermont de 14095, qui nomma des 
commissaires pour mettre d’accord les parties ; 
le troisième à Souvigni même, en présence du 
Pape Urbain Il, où les commissaires délégués 
régiérent les droits féodaux que les sirés de 
Bourbon conserveroient, et ceux qu’ils aban- 
douneroient. 

CLXVII. Le troisième écrit traite de l’origine 
du monastère de Font-douce, dans la Saintonge. 
C’étoit un de ceux qui suivoient l'institution du 
bienheureux Geraud de Sales, et qui, en 1148, 
furent unis à l'ordre de Citeaux. La notice que 
nous donnons, contient les gestes de Guillaume 
de, Concamp, premier abbé du monastère, et 
les précautions js dut prendre pour s'assurer la 
possession libre du terrain sur lequel il forma son 
établissement. 


cvi] 


scriplores, quorum prior narralionem suam 
claudit circa annum 1100 ; alter verd prioris 
scriptum ad annum 1242 continuavit. 

CLXIV.  Savigniacense  monasterium , 
conditum anno 1113 à B. Vitali eremila in 
confinio Britanniæ et Normanniæ, caput fuit 
insignis congregalionis quæ mulla sub se 
habebut monasteria. tam citra quäm ultra 
mare, td est, în Anglia. Hæc congregatio 
unila fuil anno 1148 ordini Cistercienst ; qua 
ex accessione, necnon congregalionts Geraudi 
de Sala et Obazinensis, numerus abbatiarum 
ordinis Cisterciensis ad quingentas, vivente 
adhuc sancto Bernardo, excrevisse fertur. Cæ- 
term, nihil habet egregium indiculus ille 
abbatum Savigniacensium, quem post Balu- 
zium damus. 


CLXV. Sequuntur opuscula tria, locis 
‘bi designatis juxta chronologicum ordinem 
reponenda. 

Primum est genealogia Comitum Flandriæ, 
ab ‘anno 792 usque ad annum 1120. Ex eo 
jam edidimus, pag. T4, fragmentum, de quo 
præfali sumus supra, n° XXVIII. Verèm 
opus integrum, inventum in Biblioth. imperiali 
inter collectanea And. Chesnii,hic denuo repræ- 
senlamus. Plures quidem Flandriæ Comitum 
genealogias vulgavimus tomo XIII, p. 411 
et segq. ; sed hœc omnium antiquissima est, 
et aliarum prolotypus, ejus præsertim quam 
tbipost Martenium recudimus, verborum copià 
amplificalam, quæ dudum prodierat, anno 
1643, curd Georgii Galopini, sub titulo 
Flandriæ generosæ, ac novissimè, anno1781, 
cum nolis amplioribus, curd Joannis-Natalis 
Paquot, Bruæellis, in-4.° 


CLXVI. Secundum opusculum est notitia 
plurium composilionum sœculo x1 inilarum, 
inter dominos Borbonenses, Archimbald@èm V 
et VI, ac Silviniacenses monachos, de consue- 
tudinibus quas in villa Silviniacensi Principes 
ti, lamquam ecclesiæ advocati, percipere 
soliti erant. Prima composilio facta est in 
concilio apud Carum-locum habito, incertum 
quo anno ; secunda in concilio Claromontensi 
anni 1095, ubi delecti judices qui litem diri- 
merent ; tertia Silviniaci coram Urbano II 
Papa, ubi ab electis judicibus definitum fuit 
queæ jura feodalia in villa Silviniaci retinerent 
Principes Borbonenses, quæ remitterent. 


CLXVIT. Tertium opusculum agit de 
origine monasterii Fontis-dulcis in Santontbus, 
quod unum fuit eæ multis quæ Geraudus de 
Sala informavit, et quæ anno 1148 unita sunt 
ordini Cisterciensi. Notilia quam damus, 
conlinet gesta Guillelmi de Concampo, primi 
tllius monasterii abbatis, et qué ratione fundum 
terrilorii, aliis datum vel promissum, liberum 
fecerit. 


Undiculus 
abbatam Sa- 
vign. p.518. 


Gencalo- 
gia Comitum 
Flaodriæ, fp. 
520. 


Placita inter 
Principes]Bor- 
bonenses  e- 
monachos Sil- 
vin. p. 522. 


De origine 
monast. Fon- 
tis-dulcis, p. 
524. 


eviij 


Descripris ex actis sancto- 
rum et conciliorum, necnon er ges- 
tis virorum illustrium illius ævi, lo- 
cis quos ad illustrandam historiam 
Francicam conducibiles existimavi- 
mus, restat ut delectum faciamus 
inter epistolas Romanorum Pontifi- 
cum, et aliorum præstantium viro- 
rum qui res ecclesiasticas et civiles 
pertractarunt. Nihil certe hoc genere 
monumentorum, si chartas et pacis 
conventiones excipias, ad stabilien- 
dam historiæ veritatem præstantius, 
nihil certius ; et licèt magnam illa- 
rum partem deperditum fateamur, 
illud tamen asserimus , nullo alio 
mediæ ætatis sæculo, tot illius gene- 
ris subsidia inveniri posse, quot 
nobis suppeditarunt scriptores sæcu- 
lorum x1 ac xu, quæ percurrimus. 
Praæter epistolas Romanorum Pon- 
tificum, et eas multas, selectas dabi- 
mus  epistolas ÆAmati 
episcopi et Hugonis Diensis, R. E. 
legatorum ; [vonis Carnotensis epis- 
copi et Lamberti Atrebatensis ; Go- 
defridi abbatis Vindocinensis; Hil- 
deberti (Cenomanensis episçopi et 
Stephani Parisiensis ; Sugerii abba- 
tis S. Dyonisü, S. Bernardi abbatis 
Clarevallensis , Petri Venerubilis 
abbatis Cluniacensis ; Hugonis Ro- 
tomdensis archiepiscopi ;  Joannis 
Saresberiensis ac S. Thomæ Can- 
tuariensis archiepiscopi ; Henrici Re- 
mensis archiepiscopi, fratris Regis 
Ludovici VII; Hugonis de Campo- 
florido, Franciæ cancellarii ; Ar- 
nulfi Lexoviensis episcopi ; Petri 
Blesensis | archidiaconi Bathonien- 
sis, etc. Selectas dicimus , id est, 
eas solèm quæ historiæ lucem ali- 
quam afferre queunt; et tamen reli- 
quam voluminis istius partem et 
totum sequens implebunt. Non solum 
autem circa delectum istiusmodi mo- 
numentorum versata est diligentia 
nostra, sed præcipuè iisdem illus- 
trandis, et singulis suo, quantüm fieri 
potuit , anno reddendis , maximam 
curam adhibuimus : quod non parvi 


PRÆFATIO. 


Oleronensis 


APRÈS avoir extrait des actes des saints 
et des conciles, ainsi que des gestes des 
hommes illustres de ce temps-là, les 
endroits qui nous ont paru propres à 
éclaircir l’histoire de France, il nous 
reste à faire un choix parmi les lettres des 
Papes et des autres personnes constituées 
en dignité, qui eurent part au gouver- 
nement de l'Eglise et de l'Etat. Les écrits 
de ce genre sont, sans contredit, après 


_les chartes et les traités de paix, ce qu’il 


y a de meilleur et de plus certain pour 
établir la vérité de l’histoire ; et quoi- 
que nous en ayons beaucoup perdu, 
il est vrai de dire que les écrivains du 
x1.e et du x11.° siècle nous en fournissent 
beaucoup plus que ceux d'aucun autre 
siècle du moyen âge. Sans compter les 
lettres des Papes, qui sont en grand 
nombre, nous avons à faire un choix 
parmi celles d’Aimé , évêque d'Oléron , 
et de Hugues, évêque de Die, qui furent 
légats de l'église Romaine; parmi celles 
d’Ives de Chartres et de Lambert d’Ar- 
ras; parmi celles de Geoffroi, abbé 
de Vendome, d’Hildebert, évêque du 

Mans, et d’Etienne, évêque de Paris ; 
parmi celles de Suger, abbé deS. De- 
nis, de S. Bernard, abbé de Clairvaux, 
et de Pierre-le-Vénérable, abbé de Clu- 
ni; parmi celles de Hugues, archevêque 
de Rouen, de Jean de Saresbéry, et de 
S. Thomas, archevêque de Cantorbéry ; 
parmi celles de Henri, archevèque de 
Reims, frère du Roi Louis VIL et de 
Hugues de Champ-leuri, chancelier de 
France; parmi celles d’Arnoul, évêque 
de Lisieux, et de Pierre de Blois, archi- 
diacre de Bath, etc. Nous disons un 
choix, parce que notre intention n’est 
pas de les donner toutes ; nous nous bor- 
nons à publier celles qui peuvent jeter 
quelque jour sur lhistoire de France, 
à l'exclusion des autres : et cependant 
elles suffiront pour remplir ce qui reste 
d’espace dans ce volume et tout le vo- 
lume suivant. Nous nous sommes appli- 
qués non- seulement à bien faire ce 
choix, mais encore plus particulière- 
ment à éclaircir par des notes chacune 
de ces lettres, et à en déterminer l’année, 


autant qu’il a été possible : ce qui n’étoit 
pas une petite entreprise, parce que ces 
lettres de personnes privées ne portant 
aucune date, il a fallu la trouver par des 
synchronismes. 

Nous mettons à la tête des lettres 
des souverains Pontifes, leurs gestes et 
voyages, comme des secours indispen- 


sables pour en trouver la date. Ces 


lettres ne portant ordinairement d’autré 
date que celle du lieu et du jour, il 
étoit nécessaire, pour trouver l’année, 
de savoir en quelle année et en quel 
mois tel Pape étoit à Rome ou ailleurs. 
Pour y parvenir, nous rapportons, an- 
née par année, le texte d’un ou de plu- 
sieurs historiens ; et ce qu’ils ne disent 
pas, nous le suppléons dans les notes 
par d’autres citations. Par ce moyen, 
nous avons paré à ce que cette espèce 
de hors-d’œuvre ne fût pas trop étendu. 
Nous croyons cependant que ce n’est 
pas tout-à-fait un hors-d’œuvre, ni 
une chose étrangère à notre travail, 
puisqu’à-peu-près tous les Papes de 
ces temps-là firent quelque séjour, plus 
ou moins long, en France : tels furent 
Urbain Il, Paschal II, Gélase II, Ca- 
lixte II, Innocent Il , Eugène Ill, 
et Alexandre IIL. 


CLXVIIT. Sur ce plan, après avoir dressé les 
Loue d'Alexandre II, qui tint le siége de Rome 

epuis l’année 1061 jusqu'à 1073, nous donnons 
vingt-quatre de ses lettres, presque toutes adres- 
sées à Gervais, archevêque de Reims. Nous au- 
rions pu en ajouter d’autres, s’il entroit dans notre 
plan de recueillir les lettres décrétales des Papes, 
c'est-à-dire, celles qui concernent les dogwunes, la 
morale et la discipline ecclésiastique, ou les bulles 
portant concession de priviléges aux églises. Mais 
les décrétales doivent être renvoyées à la collec- 
tion de D. Pierre Coustant, si jamais on la con- 
tinue ; nous réservons les bulles pour la collection 
des chartes et diplomes, qui a été commencée 
par A. de Bréquigny : nous n'avons pris pour nous 
que les brefs apostoliques, dans lesquels ils donnent 
des décisions, ou de leur propre mouvement, ou 
sur des plaintes à eux portées, lorsqu'il est ques- 
tion d'établir de nouveaux évêchés, de rejeter ou 
de confirmer les élections aux prélatures, de rap- 
peler à leur devoir les personnes ‘constituées en 
dignités, etc. Nous avons suivi le même plan pour 
le choix des lettres des autres Papes successeurs 
d'Alexandre II. 

CLXIX: Quoique les lettres de Grégoire VII 
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cix 


fuit moliminis, quippe, cùm chronicis 
notis destitutæ sint privatorum ho- 
minum illius ævi epistolæ, res ex 
synchronismis æstimanda fuit. 


Literis Romanorum  Pontificum 
præmittimus eorumdem gesta et iti- 
nera, tamquam adminicula ad inves- 
tigandum cujusque epistolæ tempus. 
Cùm enim præter locum et diem 
nullum plerumque alium signatum 
habeant temporis characterem, operæ 
pretium fuit nosse quo anno, et qud 
anni tempestate, Romæ vel alibi 
versati fuerint Romani Pontifices. Id 
ut assequeremur, descripto per ar- 
norum seriem unius aut plurium 
historicorum contextu, cætera quæ 
illi minüs habent, ex aliis documen- 
tis supplevimus in notis. Atque häâc 
ratione cautum est, ne res quæ quasi 
parergon censeri potest, nimiam in 
molem accresceret : quamquam haud 
omnino alienam instituto nostro rem 
nos agere arbitramur , quippe omnes 
penè illius ævi Pontifices Romani 
moram aliquam in Francia fecere, 
Urbanus 11, Paschalis item II, 
Gelasius II, Calixtus 11, [nnocen- 
tius IT, Eugenius quoque III, et 
Alexander J11. 


CLXVIII. laque descriptis  Aleæan- 
dri II, qui Urbis pontificatum gessit ab gnno 
10614 usque ad an. 1073, gestis, epistolas ejus 
24 damus, omnes ferè ad Gervasium Remen- 
sem archiepiscopum scriptas. Plures quidem 
congerere poluissemus, si essel insliluli nostri 
decretales epistolas quæ fidem, mores et eccle- 
stasticam disciplinam spectant , colligere, vel 
bullata diplomata quæ privilegia ecclesiis 
concessa continent. Verùm decretales epistolas 
ad collectionem D. Petri Coustant, si quando 
et denuo insudabitur, amandavimus ; bullata 
quoque diplomata collectioni chartarum, quam 
f'eliciter incæpit v. cl. D. de Bréquigny, reser- 
vavimus ; nec quidquam nobis vindicavimus 
prœæter brevia apostolica , quibus , sive molu 
proprio, sive ob perlatam ad eos querimoniam, 
jus dicunt : cujus modi sunt rescripla pro ins- 
liluendis episcopatibus, arcendis sive confir- 
mandis electis ecclesiarum præsulibus, corri- 
gendis delinquentibus, maæimè Principibus 
viris, elc. Quod de sequentium quoque Roma- 
norum Pontificum lileris dictum volumus. 


CLXIX. Etsi Gregorit VII literæ cirea 


Gesta et epis- 
tolæ Alexan- 
dri IL Papæ 

p.526. 


Gesta et epis- 


tolæ Gregorii 


Cx 


res ecclesiasticas et morum correctionem ver- 
sentur, præslantius undecimi sæculi monu- 
mentum esl 1llud quod vocant registrum, seu 
decretorium Gregorianum, tn libros undecim, 
pro numero annorum illius pontificatüs , dis- 
_tributum : ex quibus seplem primos integros 
habemus, res gestas ab anno 1073 usque ad 
verlentem annum 1080 complectentes. Liber 
primus epistolas habet 85, secundus epist. T1, 
terlius epist. 21, quartus epist. 28, quintus 
epist. 23, sextus epist. 40 , seplimus epist. 
28 : his omnibus affixa indictio et dies mensis. 
Octavus continet epist. 23, nonus epist. 34 ; 
sed absque chronicis notis, vel cum sola de- 
signalione mensis. Liber decimus etundecimus 
omnino vacant. Porrd epistolæ ille queæ libris 
octavo el nono conlinentur, lam ad superiores 
quâm ad subsequentes ponlificatäs Gregorii 
annos pertinent. Nimirum obsessä el armis 
Henrici IV Imperatoris profligatä per illud 
tempus urbe Romä, interruptum fuit regis- 
trum : cui postliminio addite sunt epistolæ 
tllæ quæ recuperarti potuere. Non solm autem 
* suis eas reddidimus annis, sed alias præterea 
singulis libris inseruimus, quotquot de rebus 
Francicis per succedentia tempora è pluteis 
eruere viri de re lileraria bene meriti. Selectas 
tlaque 164 Gregorii VII epistolas repræsen- 
lamus. 


CLXX. Sequitur appendiæ epistolarum 
undecim de primatu ecclesiæ Lugdunensi con- 
cesso à Gregorio Papa VII, vel, ut alïis placet, 
restitutoanno 1079, super quatuor Lugdunenses 
Provincias , id est, Lugdunensem primam , 
Rotomagensem secundam, Turonensem ter- 
liam, Senonensem quartam : eæ quibus intelli- 
gttur Gebuinum Lugdunensem archiepiscopum, 
cm se quasi vicartum apostolicæ sedis yi novi 
privilegii existimaret, auctoritatem Amati 
Ellorensis episcopi, cui Gregorius vices suas 
in provincia Turonensi commiserat, ex obli- 
quo labefactare molitum esse, sed inant co- 
namine. 

CLXXI. Episiolarum Urbani II Pape, 
qui sedit abanno 1088 usque ad annum 1099, 
* descriplum olim fuisse volumen seu registrum, 
illudque anno 1259 , tempore Gregorii IX, 
in archivo Vaticano servatum fuisse demons- 
travimus in monito eptstolis Urbani prævio. 
At nunc deperditum volumen illud. Eam nos 
jacturam resarcire quoud res Francicascupien- 
tes, epistolas ejus 81, variis in libris conqui- 
silas, in unum collegimus et ordine suo collo- 
cavimus, investigato illarum tempore, ope 
bullatorum diplomatum quorum chronicas no- 
las in geslis à nobis prius adornatis descrip- 
simus. Porrû, ne in errorem laberemur, atten- 
dendum fuit ad morem illum incipiendi anni 
quem vocant Pisanorum, qui, annum incipien- 
les à die 25 marlii ante kal. januarii, annos 
vulgares mensibus novem prœvertunt : quem 
morem quandoque, præsertim ab anno 1095, 
in suis diplomatibus induœit Urbanus II, et 
pleriquesuccessores ejus secutisunt. Incipiendæ 
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ne traitent que d’affaires ecclésiastiques et de la 
correction des mœurs, c'est un des plus précieux 
monumens du xi.” siècle, ce qu'on appelle le 
registre des lettres de Grégoire VII, qui est divisé 
en onze livres, à raison de la durée de son pon- 
tificat, un livre pour chaque année. De ces onze 
livres nous n'avons d'’entiers que les sept pre- 
miers, contenant les expéditions de la chancellerie 
depuis l’année 1073 jusque vers la fin de l’année 
1080. Le premier renferme 85 lettres, le se- 
cond 77, le troisième 21, le quatrième 98, le 
cinquième 23, le sixième 40, le septième 28; 
et toutes ces lettres ont une date certaine, désignée 
par l'indiction et le jour du mois. Le livre hui- 
tième contient 23 lettres, et le neuvième 34, mais 
sans date, ou avec la seule indication du mois. 
Les livres X et XI n'ont pas été remplis. Or 
ces lettres qui composent les livres VIIL et IX, 
appartiennent soit aux sept premières années du 
pontificat de Grégoire VIT, soit aux suivantes. 
Cela vient de ce que la ville de Rome ayant été 
assiégée et saccagée, après l’année 1088, par l'Em- 
pereur Henri IV, le registre fut interrompu; et 
ce ne fut qu'après coup qu’on y ajouta les lettres 
qu'on put recouvrer, dont on forma les livres VIII 
et IX. Non-seulement nous les avons replacées 
à leur vraie date, mais nous avons encore inséré 
dans chaque livre celles qui, en différens temps, 
ont été publiées par les savans. Nous en avons 
réuni 464, toutes relatives à l’histoire de France. 
CLXX. Nous donnons ensuite un appendix 
de ouze lettres concernant la primatie que Gré- 
goire VII accorda, ou, si l’on veut, qu’il renou- 
vela, en 1079, à l’église de Lyon, sur les quatre 
provinces Lyonnoises, de Lyon, de Rouen, de 
Tours et de Sens. On voit dans ces lettres que 
Gebuin, archevêque de Lyon, qui, en vertu de 
ce nouveau privilège, se regardoit comme vicaire 
né du Siége apostolique, cherchoit à ruiner, par 
des menées sourdes, l'autorité d'Aimé, évêque 
d'Oléron, à qui Grégoire VII avoit confié les 
fonctions de légat dans la province de Tours, sans 
pouvoir y réussir. | | 


CLXXI. Dans l'avertissement que nous avons 
lacé à la tête des lettres d’Urbain II, qui occupa. 
e siége de Rome depuis l’année 1088 jusqu’en 
4099, nous avons prouvé qu'il avoit été dressé 
anciennement un registre de ses lettres, lequel 
étoit conservé aux archives du Vatican en 1259, 
du temps de Grégoire IX. Ce registre n'existe 

plus. Voulant réparer cette perte en ce qui con- 
cerne la France, nous avons réuni et mis en ordre 
81 des lettres d’Urbain IT, qui étoient éparses 
dans une multitude de livres; et avec le secours 
des bulles dont nous avons rapporté les dates 
parmi les gestes, nous sommes parvenus à en 
déterminer l’année. Pour ne pas nous égarer dans 
nos recherches, nous avons dû faire attention 
qu'Urbain II avoit adopté, au moins depuis l’an- 
née 1095, le calcul des Pisans, qui anticipoient 
de neuf mois sur l’année commune, commençant 
la leur au 25 mars avant le 1.‘ jour de janvier : 
calcul qui a été suivi par quelques-uns de ses suc- 
cesseurs. Îl introduisit aussi une nouvelle manière 


a 
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de commencer l'indiction au 4.” de janvier: sur 
quoi il suffit d’avoir averti nos lecteurs. 


CLXXII. A ces 81 lettres d’Urbain II nous ajou- 
tons deux appendices. Le premier concerne le réta- 
blissement de l'évêché d'Arras, qui fut séparé par 
Urbain II de celui de Cambrai, auquel il avoit été 
uni pendant près de six cents ans. Dans cette rela- 
tion, qu’on appelle, pour abréger le titre, les Ges- 
tes de Lambert, évéque d'Arras, se trouvent plu- 
sieurs lettres d'Urbain qu'il ne falloit pas séparer des 
autres. Au reste, il y avoit dans l'édition de Baluze 
une transposition et une lacune, que nous avons 
fait disparoître à l’aide d’un ms. du xu1.° siècle,qui 
nous vient de D. Ruinart, et que nous avons déposé 
à la Bibliothèque impériale. 


CLXXIIT. Le second appendice est la relation 
d'un différent qui s’étoit élevé entre Gui, arche- 
vêque de Vienne, qui fut ensuite Pape sous le 
nom de Calixte IL, et S. Hugues, évêque de Gre- 
noble, au sujet du canton de Salmorac, que cha- 
cun prétendoit devoir appartenir à son église. 
Poar terminer cette affaire, qui fut plaidée devant 
plasieurs conciles, Urbain ÎI fut obligé d’écrire 
quelques lettres, qui sont rapportées dans la no- 


tice qu'a dressée de ce différent le saint évêque de 


Grenoble. 

CLXXIV. Nous n'avons que peu de lettres 
d’Aimé, évêque d'Oléron, et ensuite archevêque de 
Bordeaux, qui fut légat en France sous les ponti- 
ficats de Grégoire VII et d’Urbain II ; mais nous 
avons un assez grand nombre de ses décisions 
synodales. Outre la légation d’Aquitaine, dont il 
fut revêtu, Aimé fut institué légat, en 1077, dans 
la Gaule Narbonnoise, dans la Gascogne et la 
Marche d’Espagne ; et en cette qualité il présida, 
cette même année et la suivante, aux conciles 
de Girone et de Besalu. L’an 1079, sa légation 
fut augmentée des provinces de Tours et de Bre- 
tagne ; et c’est depuis cette époque qu'au siècle 
suivant la Jégation d'Aquitaine s’étendit sur les 
provinces de Bourges, de Bordeaux, d’Auch, de 
Tours et de Bretagne. Nous avons donc cru qu’il 
étoit à propos de rassembler les actes émanés de 
lui dans les conciles, dont la plupart sont peu 
connus, afin qu’on voie quelle étoit alors l'autorité 
des légats, quelle étoit la forme des jugemens ecclé- 
siastiques. 

CLXXV. Dans le temps qu’Aimé étoit légat 
en Aquitaine, Hugues, évêque de Die, qui fut 
eusuite archevèque de Lyon, exerçoit la légation 
de l’église Romaine sur le reste de la France; et 
cependant leur autorité n’étoit pes tellement divi- 
sée, qu’ils ne se réunissent quelquefois pour pré- 
sider ensemble dans les conciles. Ives de Chartres, 
voulant faire connoître à Paschal II les services 
que Hugues avoit rendus dans ses précédentes 
légations, s'exprime ainsi, épitre 109: Je ne con- 
nots personne qui soit plus capable de ces éminenles 
fonctions que l'archevêque de Lyon, qui les a exer- 
cées long-temps, et, comme l'expérience l’a prouvé, 
avec fruit pour l'église Romaine el pour les églises 
qui sont en-deçä des Alpes. Nous réunissons dans 
cet article ce qui reste des lettres de ce grand 
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quoque indictionis alia instituta est ab eo ratio, 
nimirum à kalendis januarii: de quo lectorem 
monutsse sufficiat. | 

CLXXII. His 81 Urbani II epistolis man- 
lissas seu appendices duas apponimus. 1.° 
Gesta quibus Atrebatensium civitas, sub 
Urbano Romanæ et apostolicæ sedis epis- 
copo, excusso Cameracensium subjectionis 
jugo, in antiquam reformatur dignitatem. 
In hac autem relatione, quæ breviüs Gesta 
Lamberti Atrebatensis episcopi vocitatur , 
nonnullæ occurrunt Urbani epistolæ, à cœte- 
ris hoc in opusculo contentis haudquaquam se- 
parandæ. Cœterùm editionem Baluzi, nonni- 
hil perturbatam elmancam, restiluimus ope ms. 
cod'icis sæculi x, qui fuit olim Ruinartii, à 
nobis traditi Bibliothecæ imperiali. | 

CLXXIII. In mantissa secunda agitur de 
controversia pro Salmoriacensi pago inter Gui- 
donem Viennensem archiepiscopum , qui fuit 
postea Romanus Pontifeæ, Calixtus II dictus, 
et S. Hugonem Gralianopolitanum episco- 
pum. Definiendæ caus@ hujus controversiæ , 
quæ pluribus in conciliis agilata fuit, Urba- 
nus Îl nonnullas scripsit epistolas, quas nar- 
ralioni suæ inserendas curavit sancius eptsco- 
pus Gralianopolitanus. 


CLXXIV. Amali,  primüm episcopi 
Ellorensis, dein Burdegalensis archiepiscopi, 
qui Romanæ ecclesiæ vices egit in Francia 
sub Gregorio Papa VII et Urbano II, paucas 
habemus episiolas, sed synodales diffinttiones 
multas. Amatus autem, prœæ!er Aquitanicam 
legationem, instilutus fuit anno 1077 4.S. 
legatus in Gallia Narbonensi, in Guasco- 
nia el Marca Hispanica : quo nomine, eo el 
sequenti anno, concilia celebravit Girundæ et 
Bisuldini. Anno quoque 1079, demandala ei 
fuit legatio in Turonensem et Armoricam pro- 
vincias : quo ex lempore legalio Aquitanica 
ectendi cæpit in Bituricensem, Burdegalensem, 
Auœilanam, Turonensem et Britannicam pro- 
vincias. ltaque ab eogesla variis in conciliis, 
quorum pleraque parum nota sunt, colligere 
necessarium duximus, ut intelligatur quæ es- 
sel tunc legatorum apostolicæ sedis auctorilas, 
quæ judiciorum ecclesiasticorum forma. 


CLXXV. Quo tempore Amatus legationem 
Aquilanicam obibat, eodem Hugo Diensis 
episcopus, postmodum archiepiscopus Lugdu- 
nensis, Romanæ ecclesiæ vices agebat in reli- 
qua Francia ; nec tamen ila divisa erat eorum 
auctoritas, ut non eisdem quandoque simul 
præsiderent conciliis. Hugonis merila commen- 
dans Ivo Carnotensis epist. ad Paschalem II 
Papam 109, ait : Cui sollicitudini (exercen- 


Gesta de res- 
titatione Âtre- 
bat. episco- 
patôs, p. 738. 


Decontrover- 
sia pro Salmo- 
riacensi pago 

p. 787. 


Epistolæ 
Amati Ello- 
rensis episc. 
etc. p. 762. 


Epistolæ Hu- 
gonis Diensis 
episc.etc.pag. 
711. 


dæ legalionis) nullum magis cognovimus : 


idoneum, quam Lugdunensem archiepisco- 
pum, qui et in eodem officio jamdiu miuis- 
travit, et, utexperimento cognovimus, tam 
Romanæ ecclesiæ quam transalpinis eccle- 
siis mirabiliter profuit. taque literarum tanti 
viri reliquias lantùm ab interilu vindicatas 


Fragmentum 
de  Hugone 
abbate Flavi- 
niac. p. 797. 


Epist. Mar- 
bodi Redon. 
episc. ad Rai- 
naldum An- 
degav. episc. 
p. 801. 


Epist. Henri- 
ci IV Imp. ad 
Pbilippum I 
Regem Franc. 
p. 807. 


Epist. Bruno- 
nis Signiensis 
Episc.A.S, le- 
gati, p. 810. 


Epist. S. Hu- 
gonis abbatis 
‘ Cluniac. ad 
Philippam 1! 
Regem Franc. 
p. 811. 
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hic denuo in unum colleclas repræsentamus : 
quibus epistolas eliam alias permiscemus , 
ad legationem ejus pertinentes, videlicet Ca- 
meracensium clericorum ad Noviomenses pro 
clericis conjugatis ; Noviomensium quoque ad 
Cameracenses, ejusdem argumenti ; longam 
îlem apologiam Manasse 1 Remensis archi- 
episcopi, quem Hugo diù insectalus eœauclo- 
randum curavit. 

CLXXVI. Post epistolas Hugonis legati, 
fragmentum damus eæ chronico Virdunensi 
Hugonts abbatis Flaviniacensis, qui fuil ejus 
commentariensis, quique plures ejusdem epis- 
tolas chronico suo insertas posteris conserva- 
vit. In eo fragmento causam suam agil contra 
Norgaudum Eduensem episcopum, qui eum 
crimine pessimo accusatum è prælatione de- 
turbaverat. Prœtermissum &@ nobis olim fue- 
rat,dum Ilugonis chronicon ederetur tomo XIIL, 
p: 624, hoc fragmentum, tamquam prolixior 
digressio à proposito. Verùm, cm in eosæ- 
pius menlio recurrat de Hugone legato, ac de 
conciliis Valentiæ et Pictavis anno 11400 cele- 
bratis a Joanne et Benediclo À. S. legatis, il- 
lud hic apponimus, ne insignis historici sæculi 
x1 casus el infortunia studiosis historiæ lilera- 
riæ sublrahamus. 

CLXXVII. Sequitur epistola Marbodi Re- 
donensis episcopi ad Rainaldum de Mar- 
tigné Andegavensem eptscopum, postea Re- 
mensem archiepiscopum, cujus tumulluariam 
eleclionem improbarunt Goffridus abbas Vin- 
docinensis, lib. III, epist. 13 et 14, et Hilde- 
bertus Cenomanensis episcopus, epist. 4, 5, 6, 
lib. IT. Marbodus autem in ea quantim Raï- 
naldo contulerit ad adipiscendum Andegaven- 
sem episcopatum commemoral, ul ingratitudi- 
nis eum argual. 

CLXXVIII. Anno 1105, Henricus IV Im- 
perator, a filio suo eœauctoratus, calamitates 
suas Philippo I Regi Francorum, amico et 
propinquo suo, per epislolam significavit. Eam 
nos epistolam, ab Urstisio et Eccardo priüs 
editam, multis in locis emendatam ope ms. 
codicis qui fuil olim S. Remigii Remensis, 
denuo repræsentamus. 

CLXXIX. Anno quoque 1106, Bruno Si- 
gniensis episcopus, qui cum Boamundo Prin- 
cipe Antiocheno missus in Franciam fuerat ad 
invitandam et confirmandam, ul ait Suge- 
rius, sancti Sepulcri viam, concilium cele- 
bravil in urbe Pictavensi : cujus concilii acta 
nunc deperdila. Ejus porrd mentio est in epis- 
tola Brunonis quam recudimus. 

CLXXX. Agmen claudit epistola S. Hu- 
gonis abbatis Cluniacensis ad Philippum I 
Regem Francorum, quâ cogitanti de secessu 
in claustrum monachorum monita salutis im- 
pendit. Ex ea autem epistola intelligitur de- 
siderium quoddam insedisse Regi vilam mo- 
nasticam profitendi ; hawl lamen concedimus 
Willelmo Malmesburiensi Philippum aliquan- 
do monachum induisse, nisi fortè ad succur- 
rendum. Huic epistolæ subjicimus epilaphia 
Regis Philippi I. 
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homme. Nous y entremélons quelques autres lettres 

ui ont rapport à sa légation: savoir, la lettre des 
clercs de Cambrai à ceux de Noyon, pour la dé- 
fense des clercs mariés, et de ceux de Noyon à 
ceux de Cambrai, pour le même sujet; et encore 
la longue apologie de Manassès L.*, archevêque 
de Reims. à quile légat Hugues ne laissa point 
de repos jusqu’à ce qu’il l’eût fait déposer par le 
Pape. 

ÉLXXVI. Après les lettres du légat Hugues, 
nous donnons un fragment de la chronique de 
Verdun, écrite par Hugues, abbé de Flavigni, 
qui fut son secrétaire, et qui, dans sa chronique, 
nous a conservé plusieurs de ses lettres. Ce fragment 
n’est que l’histoire de ses démélés ‘particuliers avec 
Norgaud évêque d’Autun, qui, sur de fausses 
accusations en matière grave, l’avoit destitué de son 
abbaye. En imprimant sa chronique au tome XIII, 
nous avions retranché ce fragment comme un épi- 
sode beaucoup trop long: mais comme il y est 
souvent parlé du légat Hugues, et des conciles 
de Valence et de Poitiers, célébrés, en 1100, par 
les légats Jean et Benoît, nous avons jugé à propos 
de le donner séparément, pour ne pas priver 
les amateurs de l'histoire littéraire, d’un morceau 
qui retrace les malheurs d’un écrivain célèbre du 
x1.* siècle. 

CLXXVII. Nous donnons ensuite une lettre de 
Marbode , évêque de Rennes, à Renaud de 
Martigné, évêque d'Angers, qui fut ensuite arche- 
vêque de Reims. L'élection de Renaud, ayant été 
faite dans le trouble, fut attaquée par Geoffroi, 
abbé de Vendôme, liv. III, épit. 43 et 14, et par 
Hildebert, évêque du Mans, épiît. 4, 5, 6 du livre 
II. Dans celle-ci, Marbode rappelle à Renaud com- 
bien il lui étoit redevable de l’épiscopat, pour le 
convaincre d’ingratitude. 


CLXXVII. L'an 4105, Henri IV, Empereur 
d'Allemagne, ayant été détrôné par son fils, écrivit 
à Philippe I“,Roi de France, qu’il appelle son ami 
et son parent, pour lui faire part de sa disgrace. Cette 
lettre avoit été publiée assez incorrectement par Urs- 
tisius et Eccard: nous avons rétabli le texte en plu- 
sieurs endroits, à l’aide d’un manuscrit qui apparte- 
noit jadis à l'abbaye de Saint-Remi de Reims. 

CIXXIX. Brunon, évêque de Segni, qui fut en- 
voyé en France avec Boémond, Prince d’Antioche, 
pour procurer aux chrétiens de la Terre-sainte de 
nouveaux renforts de croisés, tint à Poitiers, en 1106, 
un concile, dont les actes sont perdus. Il est parlé 
de ce concile dans la lettre de Brunon que nous 
réimprimons. 


CLXXX. La dernière pièce du volume est une 
lettre de S. Hugues, abbé de Cluni, à Philippe 1.®, 
Roi de France, dans laquelle il lui donne des avis 
relativement au dessein qu’il avoit de se retirer dans 
un cloître, et qu’il lui avoit communiqué. On voit 
bien par cette lettre que le Roi avoit eu quelque 
désir d'embrasser la vie religieuse ; mais il ne s’en- 
suit pas qu’il l’ait embrassée réellement, comme le 
dit Guillaume de Malmesbury, si ce n’est peut-être 
à l'article de la mort. Nous plaçons après cette lettre 
trois épitaphes du même Roi. 
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SYLLABUS MONUMENTORUM 
QUÆ HOC VOLUMINE XIV CONTINENTUR. 
Monumentis nunc primüm edilis appositum est signum [* ]. 


Grenc ALOGIA Regum Francorum terjiæ stirpis, et qe illustrium familiarum ex ea per 


maternum genus derivatarum. . . Sn à vote ‘Pass # 
Joannis Saresberiensis fragmentum ex polycratico ; seu de nugis ‘curialium, libro VI, 
ES OR A ERA | 
Ex Gervasii Tilberiensis Otiis imperialibus , decisione n ; ; cap. 20. : : : 0. o . A3. 
* Ex anonymi Blandiniensis appendicula ad Sigebertum. . 4 4 AG 
* Ex Nicolai Ambianensis chronico , seu appendice ad Sigebertumn ab aono 4435 ad annum 
4204 continuata. . . . . s . RE | 
Ec actis sanciorum et illustrium virorum gestis. Admonitio prævia. ir. le. di 
en pus I, anno 1061, crucem auream in ecclesia S. Germani Paris. expilare prohibetur mira- 
ulo pridie translationis S. Germani patrato. . . : 47 : 
Notitia synodalis diffinitionis pro immunitate cœnobii Cluniacensis. ! . 0 + D 


Elogium Willelmi filii Osberni , Herfordiæ Comitis , Normanniæ Ducis dapiferi. SNS se CO 
Narratio de instaurato Lactorensi episcopatu per Hugonem Candidum, FRE sedis 

legatum. . . . . + + 28. 
Dedicatio Ecclesiæ S. Quintini Bellovacensis , ex historia S. Romanæ virg. et mart. . . 29. 
Relatio victoriæ per Fulconem Andegav. Comitem de Guillelmo Pictaviæ Comite reportatæ 

anno 4074. . . . Se s nee AD 
Ex vita B. Lanfranci Cantuar. archiepiscopi, auctore Milone Crispino, Beccensi monacho. 31. 
Historia conversionis Ebrardi vicecomitis Carnotensis, ex notitia de donatione villæ Nantulfi 


Majori - monasterio facta. . À ; 33. 
Ex anonymi Chiffletiani opusculo de multiplici ‘dampnatione Berengarii hæresiarchæ. . . 34. 
Ex vita B. Simonis Comitis Crispeiensis , auctore anonymo æquali. . . . . . . . 317. 
Notitia de constructione monasterii Aquicinctensis. . . . . . . . . . . +. . A0. 
Notitia de fundatione monasterii de Caritate ad Ligerim. . sr ET 
Notitia de fundatione monasterii Silvæ- a ab ipso B. Geraldo conditore conscripta. . 45. 
Gesta Petri Ignei , Albanensis episcopi , Sun HS asserenda monasterii Cluniacensis 

immunitate. . . + + + A1. 


Notitia de ecclesia S. Eugenii de Viancio, scripta ab anonymo Albiensis ecclesiæ canonico. 49. 
Ex vita S. Arnulfi Suessionensis episcopi, auctore Hariulfo, abbate Aldenburgensi, coæquali. 52. 
Ex vita B. Theoderici abbatis Andaginensis seu S. Huberti in Arduenna silva. . . . . 62. 


Ex historia translationis S. Honorinæ virg. et mart. auctore anonymo Beccensi monacho. . 67. 
De controversia Guillelmi Rotomagensis LÉ  rE cum monachis RE de pro.eorum 
exemptione. Hs : 
Ex vita S. Roberti Casæ - Dei abbatis triparüita ; ‘auctore Bernardo priore S. Gemme in pago 
Santonensi. . Le 69. 
Ex vita S. Hugonis abbatis “Cluniacensis , auctore Hildeberto Cenomanensi episcopo , et us 
ne Cluniacensi monacho. . . Le ë ; 70. 
Ex vita S. Galterii abbatis Pontisarensis, auctore anonymo ejus ‘discipulo. : : : : . 73. 
Historica narratio de sublata clericis Flandriæ testamenta condendi facultate. . . . . 74. 
Gesta Gaufridi Constantiensis episcopi, ex libro nigro capituli Constantiensis. . . . . ‘6. 


Vita Odonis magistri scholarum Tornacensis ecclesiæ , dein Cameracensis episcopi, ex historia 
restauratæ abbatie S. Martini, auctore Herimanno. À 80. 
Notitiæ quatuor de ecclesia S. Clementis Credonensis, controversa inter monachos S. Albini 
Andegavensis et Vindocinenses. . . . + 83. 
Ex libello Notcheri abbatis Altivillarensis, de veritate reliquiarum S. Helenæ matris Constantini 
Magni, ubi de comitiis regni anno 1094 ad Montem S. ,Mariæ habitis. . . . . . 89. 


Ex vita S. Guillelmi Firmati, auctore Stephano Redonensi episcopo. . os es 0: 
Notitia de ecclesia S. Dionysii de ns Cluniacensibus in concilio ‘Augustodunensi anno 
1094 asserta. . . si ra Ce 


Notitia seu libellus de tribulationibus et angustis ac persecutionibus Majori-Monasterio injusté illa- 
tis ab archiepiscopo et clericis S. Mauricii Turonensis ; et de adquisitione et renovatione privi- 


legii et liberlatis ejusdem ecclesiæ. . . oi A 4e re, Jde 
Dedicatio ecclesiæ Majoris-monasterii per Urbanum Papam Il facta. | . :, +. 99. 
Notitia de consecratione altaris Cluniacensis et immunitate ipsius loci ab Urbano II Papa 
sanCita. EE |” 
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Notitia de consecratione altaris Carrofensis monast. ab UrbanoIl Papa facta an. 1096. Pag. 102. 
Stauropegia ab Urbano II facta, ad inchoandam ecclesiam S. Nicolai Tarasconensis. . . 403. 
Notitia definitionis inter monachos S. Victoris Massiliensis et Psalmodienses. . . . . 404. 
Ex brevi historia prioratüs S. Launomari de Magenciaco apud Arvernos. . . . . . . 106. 
* Gesta in concilio Pictavensi an. 1100, circa excommunicationem Philippi I Franc. Regis. . 108. 
Exordium Cisterciensis cænobii. . . . . . . . . . . . . . . . . . 409. 
Ex vita B. Idæ Boloniensis Comitissæ, auctore monacho Wastensi coævo. . . . . . . 413. 
Ex libro miraculorum B. Marculfi , abbatis Nantensis. . . . . . . . . . . . 416. 
Placitum inter Norgaudum Æduensem episcopum et Cluniacenses , coram Milone R. E. legato, 

apud Masiliam, anno 4403. . . . . . . . . . . . . . . . . . AT. 
De controversia et solemni duello quod fuit inter monasterium $. Albini Andegavensis et Girau- 

dum de Blancofurno pro terra Croiaci prope Peregrinam. . . . . . . . . 418. 
Notitia de ecclesia Chahaoniarum, Majori-monast. adjudicata in concilio Pictav. anni 41406. 119. 
Dedicatio ecclesiæ B. Mariæ de Caritate ad Ligerim, à Paschali II Papa peracta. . . . 420. 
De strumarum curatione tactu Regum Francorum, textus Guiberti abbatis Novigenti. . . 121. 
Ex vita S. Anselmi Cantuariensis archiepiscopi, ab Eadmero monacho et socio ejus individuo 

CONSCTIPS Hoi jure D arte dE ee ne dE Re . 422. 
Gesta Seheri abbatis Calmosiacensis, ex libris duobus ab eo de primordiis ejusdem monasteri 

ÉCHIDHBL 05 Len es cu even Va, ue de Male in ANT Le. ie 120; 
Ex Adalgisi, monachi S. Theoderici prope Remos, libro de miraculis S. Theoderici abbatis. 444. 
* Addenda ex cod. ms. 1308 Reginæ Sueciæ, tom. 1 Miscellan. Joan. Durandi. . . . 442. 
Nottia de primordiis abbatiæ $S. Petri supra Divam , ubi de Comitibus Aucensibus et primis 

loci abbatbus. , se «+ So D, à été cg 2 &oun ute. tee. 6448, 
Notitia de ecclesia Filgeriarum, quomodo in possessionem Majoris-monasterii devenerit. . 145. 
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85. Ad Rainerium , Aurelianensem episc... . . . 619. 
86. Ad Hugonem, abbatem Cluniac.. . . . . . thid. 
87. Ad Hubertum R. E. subdiac. et Teusonem mo- 
nachum.. . . . . . . . . so + + + + «+ 620. 
88. Ad Britanniæ Comités... ! . . . .. . . ibid, 
89. Ad Manassen, Remensem archiep. . . . . . 621. 
90. Ad Hugonem Diensem episc. et Hugonem abbatem 
Cluniac.. . . . . . . . . . % + + «+ + + 622. 
91. Ad Herimannum, Metensem episc... . . . . 623. 
92. Ad Hugonem, Diensem episc. . . . . . . . 624. 
93. Ad Hubertum, Morinen. archidiac. Widonem et Hu- 
onem, Comites S. Pauli. . . . . . . . . à 


94. Ad canonicos Tervannenses. 
93. Ad canonicos ecclesiæ Belvacensis, . . . . . tbid. 
96. Ad monachos Massilienses. . . . . . . . . 696. 
97. Ad Berengarium, Gerundensem episc.. ... . ébid. 
98. Ad Hugonem, abbatem Cluniac. . . . . . . 628. 
99. Ad Centulum, Comitem Bearnensem.. . , . id. 
100. Ad clerum et populum Arelatensem. . . . 
101. Ad Mathildem, Tusciæ Comitissam. 
102. Ad clerum et populum Aurelianensem. . . . 630. 
103. Ad Amatum, Elorensem episc. . . . . . . ibid, 
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404. Ad Arnaldum, abbatem S. Severi. . . . . . 631. 


103. Ad Fulcardum præpositum et canonicos Insu- 


Jengeg:. + 4 45 4e 0 ous sortent el chid. 
106. Ad monachos Dolensis monasteri. | : « . 632 
107. Ad Principes Bituricensis regionis. . . . . . ibid. 
408. Ad incolas Provinciæ. . . . . . . . . . . 633. 
109. Ad Isembertum, Pictavensem episc.. . , . . ibid. 
410. Ad Hugonem, abbatem Cluniac.. . . . . . 631. 


111. Ad Gebuinum, Lugdunensem archiep. . . . ibid. 
112. Ad Rotomagensem, Turoneusem et Senonensem 
archiepiscopos, .... 
113. Ad canonicos Logdunensis ecclesiæ. : : . 636. 
114. Ad Bosonem, Marchiæ Comitis filium. ... 
115. Literæ commendatitiæ datæ Berengario, Andegavensi 
archidiacono.. . . . . . . . . . . . . 637. 
116.° Ad Radulfum Turonensem archiep. et Eusebium An- 
degav, episc. pro eodem.. . . . . . . . ébi 
117. Willelmi, Angliæ Regis, ad Gregorium. sd 
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118. Ad Hubertum, R. E. subdiaconum.. . . P. 638. 
119. Ad Richardum card. abbatem S. Victoris Massi- 
liensis. . . . . . ..... . + .« ibid, 
420. Ad monachos Massilienses S. Victoris. . . . 639. 
421. Ad Britannos. . . . . . + + «+ « + + + 640. 
122. Ad Hugonem, Diensem episc. . . . . . + … ibid. 
123. Ad Petrum Albanensem episc. et Gisulfum Principem 
Salernitanum, . . . . . . . ... +. -< O4. 
124. Ad Landricum, Matisconensem episc. . . . . ibid. 
125. Theoderici ,  Virdunensis epis. ad  Grego- 
rium. . . . + «+ + 642. 
126. Gregorii ad Manassen ; © Remensem archiepis- 
COpuUM, . + « + + + + + + st ibid, 
127. Ad Theodericum, Virdunensem episc.… . . . 643. 
198. Ad Henricum, Leodiensem epise. . . . . . 644. 
129. Ad Britannos et Turonenses. . . . . . . . ibid. 
130. Ad Hubertum, Tervannensem episc. . . . . 645. 
131. Ad Dolenses monachos, . . . . . . . . . 646. 
132. Ad Bituricenses ,  Narbonenses et  Burdega- 
lenses, . . . . . RE . ibid. 
133. Ad Willelmum, Auxiensem archiep. . . . .« 641. 
134. Ad Manassen, Remensem archiep. . . . . . ibid. 
1435. Ad Arnaldum, Cenomanensem episc. . . . . 648. 
136. Ad Guillelmum, Regem Anglorum.. . . . . ibid. 
137. Ad Mathildem, Reginam Anglorum. . . . . 649. 
438. Ad Robertum, Regis Anglorum filium. , . . 650. 
139. Ad Pbilippum, Regem Francorum.. . . . . ibid. 
140. Ad Hebolum, Comitem deRoceio. . . . . . 651. 


Appendix  epistolarum aliquot de Pres 
Papa VII . . . . . . . Le 
1. Rodulfi, Turonensis archiep. ad Emnaldurn Ceno- 


manensem episcopum. . . + + + - « . . 667. 
2. Gebuini, Lugdunensis archiep. ad Rodulfam Turo- 
nensem archiep. . . . . ... … . . . . . 668. 
3. Ejusdem ad Rodulfum Turonensem archiep. et 
suffraganeos. . . . . . . . . . . . . . ibid. 
4, Ernaldi, Cenomanensis episc. ad Fulconem de- 
canum.. . . + « <. + + « . . + «+ 669. 
$.*Amati, Ellorensis episc. ad Rodulfam Turonensem 
archiepisc. . RSS AUD net 8e 8e) Le . + . ibid. 
6. Ejusdem ad Rodulfum, Turon. archiep. . . . 670. 
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141. Ad suffraganeos ecclesiæ Remensis. . . . P. 651. 


142. Ad clerumet populum Remensem. , . . . . 632. 
143. Ad Willelmum, Rotomagensem archiep. . . . 653. 
444. Ad Hugonem, Diensem episc. . . . . . . . ibid. 
445. Ad Turonenses et Andegavenses.. . . . . . 654. 
446. Ad canonicos S. Martini Turon. . . . . . . ibid, 
447. Ad Raimundum et Bertrandum Comi- 
TES So à à ds 6e ne 6 0 6 à . . 654. 
148. Ad Aymericum Narbonensem vicecomitem, et Nar- 
bonenses,. . . . . . . . . . . . . . . ibid. 
149. Ad Hugonem, Diensem epise. + « 656. 
150. Ad Robertum, Flandrensem Comitem.. . . . ibid, 
151. Ad clerum et populum Tervan. ecclesiæ.. . . 687. 
452. Bertranni, Arelatensis (Comitis , ad Grego- 
TIUM.. « + « + « . . + + ébid, 

153. Gregorii ad Richarduro, abbatem Massil.. : | 658. 
454. Ad. eumdem Richardum.. . . . . . . . . 659. 
155. Ad episcopos Galliæ. . . . , . . . . . . ibid. 
156. Ad milites Tervannenses.,. . . . . . . . . 660. 
157. Ad Hugonem, Lugdunensem archiep. . . . . 661. 
458. Ad Robertum, Comitem Flandriæ. . . . . . ébid. 
159. Ad Cameracensem, Noviomensem et Ambian, episco- 
pos et principes Flandrensium. . . . . . . 662. 

160. Ad Robertum , Comitem Flandrensium., . . 664. 
161. Ad monachos Conchenses et Figiacenses.. . . ibid, 
162. Ad Robertum, Comitem Flandriæ. . . . , . 663. 
163. Ad eumdem Robertum. See ere lee ce 0 0: 
164. Ad Guillelmum, Regem Anglorum.. . . . . 666. 
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7." Ejusdem Amati ad Rodulfum, Turonensem archie- 


iscopum. . . . 670. 
8. Gebuini, Lugdunensis ‘archiep. ad” Rodulfum Turo- 


nensem archiep. et Eusebium Andegavensem 
episcopum.. . . . . . + . + + « + + 

9. Roduifi, Turonensis archiep. ad Arnaldum Cenoma- 
nensem episCOPUM, , . + « « + + + « . 671. 


40. Gebuini, Lugdunensis archiep. ad Rodulfum Turo- 
nensem archiepiscopum. . . . . . 672. 
11. Episcoporum Lugdun. provinciæ ad episcopos et cle- 
rum provinciæ Turonensis. . , . . . . , 673. 
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Epistolæ Urbani IT Pape, nt numero LXXx. | 
1. Ad Hugonem, abbatem Cluniac. . . . . . .689. 
2. Ad épiscopos, clerum et populum Viennensis pro- 
VINCI. 4 à de ee dé die au es . ibid, 
3. Ad Gothofredum, Magalonensem episc, . . . 690. 
4. Ad clerum et plebem Viennensem. . . . . . 691. 
5. Ad proceres provinciæ Tarraconensis. . . . . ibid. 
6. Ad Raynerium, cardinalem et legatum. . . . 692. 
7. Ad Frotardum, Tomeriensem abbatem, . . . 693. 
8. Ad Raynerium, cardinalem et legatum. . . . 694. 
9. Ad clerum et populum Narbonensem.. . . . ibid. 
10. Ad Willelmum, Rotomagensem archiep.. . . 695. 
11. Ad Rainoldum, Remensem archiep.. . . . . ibid. 
12. Ad suffraganeos ecclesiæ Arelatensis. . . .. . 696. 
13.* Ad Rainaldum , abbatem S. Cypriani Picta- 
VEnSsiS. . . « + + + + + o .. +. + . ibid. 
14. Ad eumdem Rainaldum, . , +... + + + 697. 


45.* Ad episcopos et abbates Aquitaniæ, Guasconiæ et in- 
ferioris Burgundiæ. . . . . .« ibid. 
16. Ad clerum et populam Carnotensem. 
17. Ad Richerium, Senonensem archiep. 
48. Ad Lanzonem et Rodulfum abbates, Adalbe- 
ronem primicerium, clerum et populum Metensis 


ecclesiæ. à 286 m8 toto ere 0 à vor one 699. 
19. Ad Anselmum ,  Beccensis  monasterii abba- 
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20. Ad clerum et ‘populum Aimbianensem. . . . 700. 
21. Ad clerum et populum Lemovicensem. . ibid. 
22 Ad Rainaldum Remensem archiep. et suffraganeos 

episco . . . 101. 
23. Ad eumdem Rainaldum et suffraganeos. . . . ‘702. 
24. Ad Beringerum, S. Laurentii Leodiensis Rs 
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26. Ad principes et populum Dolensis eccles, , . 708. 


27. Ad clerum et populum Ambianensem. , , . ébid. 
28. Ad Geraldum, abbatem Monasterii-novi Picta- 
vensis. . . . . . . M 1e el satés 700: 
29. Ad Fulconem, Belvacensem epise. ... . . ibid. 
30. Ad Radulfum, Turonensem archiep. . . . . ‘08. 
31. Ad episcopos per Britanniam constitutos. . . ‘709. 
32. Ad Guillelmum, Aquitaniæ Ducem.. . . . . 710. 
33. Ad Guillermum, Comitem Tolosanum. thid. 
34. Ad Geraldum, Caturcensem episc., . . . . 711. 
35. Ad Durannum, Arvernensem episc. , . . : . ibid. 
36. Ad clerum et populum Noviomensem. . . . . 712. 
37. Ad Pontium, Tricastinum episc. . . . . . . ibid. 
38. Monialium Blasiliæ ad Urbanum. . . . . . 713. 
39. Ademari, Engolism. episc. ad Urbanum. . . ‘714. 
40. Urbani ad cleram et populum Camerac.. . . 715. 
41. Ad Hugonem, Lugdunensem archiepisc. et prima- 
M. oo su se ee +... . .tbid, 
42. Ad Hugonem, abbatem Cluniacensem. . . . 716. 
43." Ad Ademarum, Engolismensem epise. . . . 717. 
44. Ad Remensis ecclesiæ suffraganeos.. . . . . ibid. 
45. Ad clerum et plebem Remensem. . . . . . 718. 
46. Ad Manassen, electum Remensem archiepisco- 
pue eee nl SU de dise de due ere cbid. 
&7. Ad Pbilippum, Catalaunensem episc. . . . . 719. 
48. Ad episcopos  Remensis  ecclesiæ suffraga- 
nEO8 .. . . + + + + + .ébid, 
49. Bulla pro canonicis S. “Martini Turon. . . . bi, 
80. Ad monachos S. Petri Bainsonensis. . . . . 720, 
51. Pro canonicis S. Martini Turonensis. . , . . 721. 
52. Ad Hugonem, abbatem Clumiacensem.. . . . ibid. 
53. Ad Richerium, Senonensem archiep. et episcopos 
Franciæ. , . .. . . . .. . . . . . . . 722. 
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54. Ad Hugonem, abbatem Cluniac, . . . Pag. 723. 
55. Ad Odilonem, abbatem S. Ægidii, . . . . 
56.* Ad Ansculfum, Angeriacensem abbatem. 
57. Ad Alexium, Imperatorem CP. . . . 

58. Ad canonicos ecclesiæ Remensis.. . . . . . 725. 
89. Ad Raimundum, Ausciensem archiep.. . 

60. Ad Manassen, Remensem archiep. , . . . . 7926. 
61. Canonicorum S. Emiliani ad Urbanum.. . . . ibid. 
62. Urbani ad Bertrandum, Narbon. archiep. . 

63. Ad Hugonem, Lugdunensem archiep. . . 

64. Ad Petrum Goffredi, Aquensem archiep. . . ibid. 
65. Ad Hugonem, Lugdunensem archiep.. . . 

66. Ad Manassen |, Remensem archiep. et episcopos 
67 
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+ Udelrici ,  abbatis S. Michaelis ,; ad Urba- 
QUM. su se ee es + + « . ibid. 
68. Andaginensium monachorum S. Huberti ad 
Urbanum.. . ....... . . . .. 130. 
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69. Urbani ad clerum et populum Leodiensem, catho- 
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74. Principum crucesignatorum ad Urbanum. . . tbid. 
72. Urbani ad Manassen If, Remensem archiepis- 
cbid 
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13. Ad Bernardum , Majoris - monasteriüi abba- 
tem ii ner Bus le te ve dat 606 . «+ 134. 
74. Ad Galonem , ; præpositum S. Quintini Bellova- 
censis.. , . . . . . . . . . . . . . . ibid. 
13. Ad Vindocinenses monachos . +... . + + + . ibid, 
76. Ad Hugonem, Lugdunensem archiep.. . . . 735. 


77. Ad canonicos S. Andreæ Burdegalensis. . . + 736. 
78. Ad Ingelrannum, Laudunensem episc. 


19. Ad Hugonem, abbatem Cluniacensem.. . . . ibid, 

80. Ad eumdem Hugonem.. . . . . .. . … + 741. 

81.“ Decretum quo Cella-Fruini subjicitur Karrofensi mo- 
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Epistolæ Amati, Ellorenëis episc. dein archiepiscopi Burdegal. AS. legati, numero xv. 762. 


1. Decretum concilii Burdegal. an. 1079 vel 1080, de 
ecclesia S. Mariæ de Solaco. . . . . .. . 763. 
2. Notitia decreti, editi in concilio Santonensi an. 1081, 
quo monasterium S. Petri de Regula confirmatur 
Floriacensi monast, . . . . . . . . . . 165. 
3. Decretum, in eodem Santonensi concilio editum, quo 
donum ecclesiæ S. Eutropii factum monasterio Clu- 
niacensi per Willelmum, comitem Pictav., confir- 
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4.*Decretum quo controversia dirimitur inter ab- 
batissam S. Crucis Pictav. et canonicos eccle- 
siæ S. ses , in eodem concilio San- 
tonensi. . . . . « « + + . + +. + « 767. 
5.* Decretam, editum in concilio Exoldunensi, an. 1081 
vel 108%, de controversia propter curtem de Vosa- 
lia, inter canouicos S. Hilarii Pictav. et monachos 
Burgulienses dns ibid. 
6." Querela Ansegisi, abbatis *S. ‘Maxenti , ad- 
versùs abbatem Novimonasterii Pictav. coram 
Amato A. S. legato, in concilio Karro- 
fensi. . . . . . . . & Be erdrnste 108: 
7." Notitia definitionis trium conciliorum de insula Oyas, 
controversa inter abbates S. Cypriani Pictav. et 
Majoris-monasterii, 
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8. Anathema ininvasores bonorum ecclesiæ Biterrensis, 
editum in concilio, ut creditur, Tolosano anni 
1090. . . a ee a ea 110, 

9.* Decretum quo jus cœmeterii ‘asseritur ecclesiæ S. As- 
terii, diœcesis Petragor., editum in concilio Burde- 
gal. anni 4093... . . . . . . . . . . 771. 

10. Notitia decreti ejusdem Burdegalensis concilii, quo 
cella S. Caprasii Pontonis Floriacensibus monachis 
restituitur. . . . . . . . . +. + 712. 

41. Epistola Amati ad Goffridum abbatem Vindoci- 
nenseM. 4 « «+ «+ ee à + + + + + tbid. 

12. Fragmentum judicati pro monasterio Silvæ-majoris, 
in concilio Santonensi an. 1097. . . . . . 714. 

13.* Decretum editum in concilio Burdegalensi an. 1098, 
quo ecclesia S. Petri de Mareistais, asseritur abbati 
S. Joannis Angeriac. . . . . . . . . . . ibid. 

44. Literæ Gaufridi, Andegavensis episc. quibus 
ecclesiam  Maziacensem  interdicto  supponit, 
juxta Turonensis et Santonensis conciliorum defi- 
nitionem, . . . . . . . + + « « « . + 175. 

45. Literæ Amati, quibus ecclesiam S. Michaelis, 
inter monachos S. Crucis et canoniros S. 
Andreæ Burdegal. litigiosam, adjudicat monachis 
S. Crucis. . . . . . . . . . . +... + + 176. 
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Epistolæ Hugonis Diensis episc. dein Lugdunensis archiep. A. S. legati, numero xxvur. 776. 


4. Ad Radulfum, Turonensem archiep. . . . . 771. 
2. Ad eumdem Radulfum. . . . . . . . . . ibid. 
3. Ad eumdem Radulfum. . . . . . . . . . 178. 
4. Ad eümdem Radulfum. . . . . . . . . . ibid. 
5. Ad Gregorium VII Papam. . . . . . . . . thid. 
6. Ad Gregorium VII Papam Sa re ae . . ibid. 


7. Clericorum Cameracensium ad Remens. . . . ibid. 


8. Noviomensium cleric. ad Cameracenses. . . . 780. 
9. Manasse Remensis archiepisc, ad Hugonem Diensem 
apologia. . . + « + 181. 
10. Hugonis decretum, editum in concilio Meldensi, pro 
monasterio Dervensi, de consuetudinibus Breonen- 
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sis Comitis . . . . .. . . . . . . . 781. 
11. Ad Mathildem, Tusciæ Comitissam, : : : . . 788. 
19. Ad eamdem Mathildem. . . . . . . . . + 190. 


13. Literæ de absolutione Fulconis Comitis Andegav. à 
vinculo excommunicationis. . . . . . . . 94. 


44. Ad Lambertum, Atrebatensem episc. , . . . 791. 
15. Ad Haganonem, Eduensem episc. . . . . . 792. 
16. Ad Ivonem, Carnotensem episc. . . . . . . thid. 


17. Ad eumdem Ivonem.. . . . . . . +... . + 798. 
18. Ad Urbanum II Papam. . . . . . . . . . ibid. 
19. Ad Lambertum, Atrebatensem episc. . . . . 794. 


20. Ad Robertum, abbatem Molismensem. . . . ibid. 
21. Ad Daimbertum, Senonensem archiep. . . . ibid. 
22. Ernaldi, abbatisS. Petri-Vivi Senon. ad Daimbertum 


Senonensem archiep.. . . . . . . . . . 795. 
23. Ad Robertum, Lingonensem episc. . . . . . ibid. 
24. Ad Paschalem II Papam. . . . . . . . . . ibid. 


25. Ad Anselmum, Cantuariensem archiep. . . . ibid. 
26. Ad  . Lingonensem et Cabilonensem epis- 
see esse 196. 


Fragmentum ex chronico Virdunensi nes abbatis Flaviniacensis, in quo de Hugone Lug- 


dunensi archiepiscopo, À. $. legato , plura. 


Epistola Marbodi, Redonensis episcopi , ad Rainaldum ‘Andegavensem episc. . . . 
ad Pbilippum I, Regem Francorum. 
Epistola Brunonis Signiensis episcopi, A. S. legati, ad 


Epistola Henrici IV, Romanorum Imperatoris, 


nos Nannetensis ecclesiæ. . . 


Epistola S. Hugonis, Cluniacensis abbatis, ad Philippum I, Francorum Regen. sr 


Epitaphia Philippi 1, Francorum Regis. . . 
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Interpretatio tûs Eïxôvos adversæ paginæ. 


Â NNO MCLxv, illustrissimus Ludovicus Pius, cum multas haberet filias et nullum 
filium, tempore quo abbates Cisterciensis ordinis conveniunt apud Cistercium ad 
capitulum generale, venit ibidem, et prostravitse ad terram coram cunctis abbatibus 
ibidem congregatis : qui humiliter et devotè rogaverunt Regem ut se erigeret ac 
surgeret. Et respondens Rex ait se nunquam de terra levare, donec promitterent ei 
in brevi hæredem masculinum habiturum. Abbates vero renitebantur petitioni Regis, 
dicentestalia ad Deum pertinere. Rex autem perseverabat prostratus in petitione sua. 
Tuncabbates prædicti orationi devotè cum lacrymis se dederunt. Qui surgentes ab 
oratione, divinà gratià inspirante, certificaverunt Regi quod in brevi prolem mascu- 
linam haberet. Et tunc piissimus Ludovicus Rex, fide, spe et caritate plenus, surrexit 
à terra, et cum gratiarum actione et magna devotione recessit. Et eodem anno, quasi 
miraculosè, in senectate sua, de uxore sua filium genuit, quem Philippum nominavit : 
qui postea dictus est Philippus magnanimus, aliàs Adeodatus. Hæc habentur in tabulari- 
bus claustrorum monasteriorum ordinis per Franciam. Tomo XII, p. 133. 

Anno incarnationis Dominicæ mczxv, sabbato in octava Assumptionis B. Mariæ 
virginis, nocte, dum matutina synaxis celebraretur, hæc nobilissima proles processit 
ad ortum. Cujus nativitatis gaudium deferens nuncius, ad Sanctum-(ermanum de 
Pratis veniens, hos felices rumores enarravit eâdem horâ quà monachi incipiebant 
cantare propheticum Canticum : Benedictus Dominus Deus Israël, quia visitavit et fecit re- 
demptionem plebis suæ.Quod divino oraculo contigisse manifestis indiciis conjici potest. 
Fama vero tam desideratæ prolis, circumquaque percurrens, omnes Francigenas 
maximo gaudio replevit : quippe qui successionem masculini sexüs, de semine Re- 
gis Ludovici procedentem, diù multmque desideraverant, qui, post gloriosi patris 
decessum, solium regiæ majestatis obtineret. Quorum desiderium attulit eis Do- 
minus, nec sunt fraudati à desiderio suo. Itaque, regià prole exortà, postridie or- 
tüs sui, hocest, die Dominicä, pater ejus Rex Ludovicus filium suum baptismatis 
sacramento confirmari fecit. Ad quod exsequendum Mauricius Parisiensis episcopus, 
mandato Regis, sacerdotalibus vestibus se induit, et regiam sobolem in ecclesia S. Mi- 
chaelis de Platea solemniter baptismate regeneravit. Hugo etiam abbas S. Ger- 
mani Parisiensis, patrinus, puerum super fontem baptismatis in ulnis suis tenuit ; 
Herveius quoque abbas S. Victoris, et Odo quondam abbas S. Genovefæ, patrini 
exstiterunt ; Constantia, soror Regis Ludovici, uxor Raimundi Comitis S. Ægidii, 
et duæ viduæ Parisienses, matrinæ exstiterunt : qui vocatus est PHiLiPPus. Ex Ai- 
moini, monachi San-Germanensis, continuatore, lib. V, cap. 57. 


RERUM 


A 


Philippus Adeotatus sacro baptismate 


tinctus, 


RERUM 
GALLICARUM ET FRANCICARUM 


SCRIPTORES. 


GENEALOGIA REGUM FRANCORUM 


TERTLÆ 


STIRPIS, 


Et quarumdam ICLUSTRIUM FAMILIARUM ex ea per maternum 
genus derivatarum (a); 


Ex membranis nostris manu exaratis nunc primüm edita. 


ANN o ab incarnatione Domini pccc Lx xx v1, Karolus Calvus, Francorum Rex, 
Romanorum postmodum imperator, ad coercendos excursus improbos adhuc gen- 


tilium Normannorum , qui Galliam , qua 


(a) Plures dedimus tomo xm genealogias 
ad familias utriusque provinciæ Belgicæ, Tre- 
virensis scilicet et Remensis, pertinentes ; præ - 
sertim ubi Gisleberti de Montibus et Alberici 
Trium-Fontiom monachi chronica illustravimus, 
nibil ut in hac parte reliquum esse ac desiderandum 
videretur. Pervenit deinde in manus nostras frag- 
mentum hoc genealogicum bhaud ineruditi scrip- 
toris, qui circa annum 4460 scripsisse videtur ; 
quippe vix aliquid quod huic anno posterius sit , 
‘refert. Constat autem duodecim olfiis membraaeis 
scripturæ perelegantis et sæculi XII. Ex eo porrd 
aliquantulùm  lucis accedere potest genealogiis 
priùs à nobis editis, nec eas invicem in notis ;cwn- 
tulisse pœnituit. Circa scriptorem opusculi hujus 
nibil certi deprehendere potuimus : attamen Jus- 
niacensis monachus is fuit, ac fortassis Robertus 


Tome XIV. 


in parte Britanniam respicit, eo tempore 


ipse abbas, de quo inter posteros Adelidis, sextæ 
filiæ Hilduini de Romerut, sermo est. Certè is 
videtur fuisse scriptoris scopus, ut Hilduini 
genus è Regibus Franciæ tertiæ stirpis deduceret : 
quod sanè factum fuit ad promerendum Bartho - 
lomæum Laudunensem episcopum, Fusniaci con- 
ditorem, qui, relicto episcopatu, anno 4151 ibidem 
monachus effectus est, ubi et Robertus cognatus 
ejus abbas præerat, Bartholomæi genus paucis 
attigit Hermannus Laudunensis monachus lib. I. 
de miraculis S. Mariæ Laudun., tomo nostro XII, 
p. 267 : quam genealogiam sibi mnagno adju- 
mento fuisse testatur Bry de la Clergerie, in His- 
toria Comitum Perticensium, p. 183, his verbis : 
Sans l'aide duquel je n'eusse \jamais pu demesler 
ceste fusée. Quid, si hanc nostram præ manibus 
habuisset ! 
A 


# Transma- 
rino. 
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piratico more pervaserant, Robertum (a), illustrem genere virum et animi virtute 
præstantem constituit Andegavensium Comitem et adjacentis patriæ. defensorem. 
Hic ergo Robertus , post egregios de Normannis multiplicesque triumphos, cum 
eos die quâdam in prælio victos infra quamdam ecclesiam fugere compulisset, et 
variis armorum machinarumque tormentis viriliter expugnare niteretur inclusos , 
exarmato capite pro mitigando fervore solis et lenioris auræ blandimento, propiüs 
ut suos animaret accedens et sagittà vulneratus, vitam et victoriam simul amisit, 
et dimisit christiani nominis inimicos, non minüs exsultantes quàm insultantes 
quod salvati forent inde pagani, ab ecclesia videlicet, unde confusi fuerant 
-Christiani. 

Fuerunt hujus Roberti, Comitis Andegavensis , filii duo : quorum Odo natu 
major, cum decore pariter et probitate regni præcelleret optimatibus universis, 
factus est tutor et procurator Regis Francorum Karoli qui dictus est Simplex, 


-adhuc infra pueritiam existentis ; sed jam sublatis à medio Francorum Regibus, 


tertio de eodem genere Ludovico et Carlomagno, qui fratres ejusdem Karoli fuerant, 
sed non uterini, ad retundendam autem quorumdam inobedientiam superborum, 
de regni totius assensu, conscensus ad regiæ coronæ gestamen (b) ad tempus est 
eidem Odoni concessus ; et alter illius frater Robertus, Dux ab eodem Senonensis 
et Turonensis provinciæ constitutus. 

Hic [Robertus] eumdem Karolum fratris alumpnum, cüm post ejusdem sui 
fratris excessum idem Karolus annos jam aliquot transcurrisset in sceptris, sed, 
propter nimiam simplicitatem, subjectorum sibi nobilium odium incurrisset ; gene- 
rorum (ec) suorum, scilicet Radulfi tunc Burgundiæ Ducis, et Herimandensium 
simul et Campaniæ Comitis Heriberti, fultus auxilio , regnique totius ferè consilio, 
deturbavit avito solio, quod ipse postea Rex (d) factus ascendit. Sed auxilio 
Lothariensium recuperante regnum et irruente Karolo super ipsum , in planitie 
projacente civitati Suessionensium , et castro S. Medardi, non sicut imbellis, sed 
belli victor, in bello cecidit. Nam Franci victores cum Hugone ejus filio repu- 
lerunt et compulerunt agmine lacerato trans Mosam fugere Karolum ; præfatum 
vero Radulfum Ducem Burgundiæ Regem Franciæ (e) creaverunt , quousque 
post ipsum Ludovico * memorati Karoli filio regni moderamina reddiderunt. At 
Roberto Regi non in regnum, sed in ducatum successit filius ejus Hugo, qui 
Magnus est et Cappatus à Cappa Domini, quam de Terra promissionis transvexisse 
fertur appellatus. 

Idem etiam Hugo Dux ex Hadevide filia primi Henrici Germanorum Regis et 
Romanorum Imperatoris, Othonis primi sorore, et Gerbergæquæ Regum Francorum 
Ludovici fuit uxor, mater Lotharii, procreavit filium Hugonen similiter appel- 
latum, qui de Duce meruit fieri Rex Francorum (f) post prædicti Lotharii filium 
quintüm et ultimum de progenie Magni Karoli Ludovicum. 

Hugo pius Rex genuit Robertum Regem et filiam Hadevidem nomine, Comi- 
tissam Hainonensium. Robertus Rex genuit Henricum Regem, et Robertum Ducem 
Burgundiæ, et Alam Comitissam Flandrensem. Henricus Rex genuit Philippum 
Regem, et Hugonem cognomento Magnum. Philippus Rex genuit Ludovicum 
Regem. Ludovicus Rex Philippum Regem, cui successit in regnum frater ejus 
Ludovicus Rex : quorum frater fuit domnus Henricus Remensis (g) archiepis- 
copus, et Robertus (k) Comes de Barro, et Petrus (i), et Philippus clericus , et 


Robertum 


(a) 


cognomine Fortem,  quem (f) Hugo Capetus dictus, anno 987 conscendit 
hodieque omnes  certum (Capetanorum aucto-  thronum regni Francorum. 
rem agnoscunt. Huic anno circiter 850 , non (g) Henricus anno 4161 factus est Remensis 
verd 886, datus fuit Andegavensis comitatus archiepiscopns, nec multd post scripta fuit hæc 
ultra Meduanam fl. , qui et anno 866 obiisse genealogia. 
creditur. (4) Robertus Comes Drocensis, qui tertiam 


(6) Odo anno 887 dictus est Rex Francorum 
obiüitque anno 898. 

(c) Corrige generi id est Radulfi, nam 
ribertus socer ejus erat. 

(d) Anno 922, Robertus factus est Rex 
Francorum, et seq. anno 923 occubuit die 45 
junü. 

(e) Eodem anno 923 Radulphus inunctus fuit 
Rex Francorum, regnavitque ad an. usque 936. 


He- 


uxorem anno 4452 acceperat Agnetem de Ralde- 
monte, Milone Il Comite Barri ad Sequanam 
viduatam. Unde si Barri Comes dictus fuit, non 
alià utique ratione quàm quia Petronillæ impubis 
tutor esset ; perinde ac Perticensis Comes appellatus 
fuit, postquam Comitissam Perticensem duxerat, 

() Petrus de Curtenaïo postea dictus, ductâ 
nimirum Elisabeth , filià et hærede unicà Rainaldi 
de Curtenaio. 


A 


C 
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À soror Îta (a), quam duxit Eustachius Comes Boloniæ ; quo mortuo, nupsit Comiti 
de Sancto-Egidia, cui peperit filios. | 

Hadevidis (b) Comitissa Hainoniensium, soror Roberti Regis, peperit Beatricem , 
quam duxit Ebalus de Roceio, cujus frater fuit Letaldus de Malla , et soror IÎveta 
Comitissa de Rottest *. 

Supradicta Ala (c) Comitissa Flandrensis , soror Henrici Regis, peperit Baldui- 
num Comitem Flandriæ, et Philippum, patrem Guilelmi de Ipra, et filias. Filius 
Balduini Comitis fuit Robertus (d) Comes Flandrensis, qui procreavit filium nomine 
Balduinum, ejusdem provinciæ Comitem. — Prima filiarum prædictæ Alæ, Ala (e) 
dicta, nupta Guilelmo Bastardo, Comiti Normanniæ, qui conquisivit Angliam , 
peperit Guilelmum Rufum, Regem Angliæ, cui successit frater ejus Henricus Rex, 
quorum frater fuit Robertus Comes Normanniæ, et soror (f) uxor Stephani Comitis 

B de Blois. Robertus Comes Normanniæ procreavit Guillelmum, qui post necem 
Karoli Flandrensis Comitis, de quo postea loquemur, fuit Comes ejusdem loci, 
Henricus Rex Angliæ genuit filiam (g), quam duxit Henricus Romanorum Impe- 
rator : post cujus obitum nupsit Duci Andegavensi, cui peperit Henricum, qui 
post Stephanum Regem Angliæ , quem in subsequentibus invenies, regnum tenuit 
ejusdem patriæ. Soror supradictorum Regum Rufi et Henrici, Comitissa de Blois, 
genuit Comitem Theobaldum, et episcopum (h) de Wincestre, et Stephanum 
Comitem de Bolonia, qui Henrico Regi Anglorum successit in regnum. Cujus 
Stephani fil extiterunt Eustachius , gener (i) Ludovici Regis Francorum, Comes 
Boloniæ, et Guilelmus qui cognominatus est Longus-ensis. Theobaldus Comes 
genuit Henricum Comitem Trecarum , et Theobaldum Comitem de Blis, et 
Stephanum Comitem de Sanzuerre , et Guilelmum (4) clericum , et filias, quarum 

C una (1) nupsit Duci Burgundiæ, altera (m) Comiti Rainaldo de Monxons. — Altera 
filia (n) primæ Alæ, soror Comitis Balduini, de Rege Danorum genuit Karolum 
qui fuit Comes Flandriæ (0) post Balduinum fillum Comitis Roberti Mortuo patre 
Karoli, mater ejus de Rogero Duce Apuliæ genuit alterum Rogerum Ducem ejusdem 
patriæ. — Tertia filia (p) prædictæ Alæ peperit Comitem Alsatiæ Theodericum , 
quif post mortem Guilelmi, successoris Karoli, factus est Comes in Flandria. 

Nunc ad Hugonem Magnum revertamur. Hugo cognomento Magnus, frater 
Philippi Regis Francorum, de Adelaide Comitissa Viromandensium genuit Ra- 
dulfum Comitem Viromandiæ, et Henricum de Chauni (q), et Simonem (r) 
episcopum Noviomensem, et filias, de quarum una (s) Bonefacius Marchio genuit 
Bonefacium archidiaconum Noviomensem , et filios et filias: quarum una (t) 


* Rethes, 


(a) Constantia omnibus aliis, scriptoribns dicta, 
quæ pupsit 4° Eustachio filio Stephani Angliæ 
Regis, deinde anno 4154 Raimundo V Comiti 
Tolosano. | 

(b) Nupta Rainerio IV Comiti 
qua inferiüs nobis sermo recurret. 

(c) Uxor namque Ralduini V seu de Insula 
dicti, mater Balduini Boni et Roberti Frisonis 
cognominati. Hunc perperam prætermittit auctor : 
fuit enim pater alterius Roberti Comitis Flandriæ 


(&) Guillelmus electus fuit Carnotensis epis - 
copus anno 4165, et anno 1168  archiepiscopus 
Senonensis. Proinde ante hæc tempora scripta fuit 
hæc genealogia. 

(4 Maria, nupta Odoni Il Burgundiæ Duci. 

(m) Agnes , quam duxit Rainaldus Comes 
Barrensis seu Montionis. lis insuper fuere sorores 
quatuor, quas silentio auctor prætermittit, inter 
quas Ala seu Adela conjux tertia fuit Ludovici VII 
Regis Francorum. 


Montensi , de 


et Philippi patris Guillelmi de Ipra. (x) Uxor S. Canuti Daniæ Regis, ac deinde 
(d) Robertus, uti jam diximus, erat filius Rogeri Apuliæ Ducis, Adela nomine, filia erat 
Roberti Frisii. Fili Balduini Boni et Richeldis  Roberti Frisii Flandriæ Comitis, quem auctor ut 


Montensis fuere Arnulfus, qui patri successit in 
comitatu Flandrensi, et Balduinus qui matri in 
Hannoniensi. Arnulfum  Infelicem dictum Friso 
patruus è comitatu deturbavit, eoque perempto, 
pro Comite se gessit. 

(e) Scriptoribus Anglis atque Normannis Ma- 
thildis dicitur. 

(f) Ada vel Adela. Sed præter eam fuere duæ 
aliæ sorores. 

(g) Mathildem, nuptam 4° Henrico V Impe- 
ratori; 2 Gaufrido Bello seu Plantagenét, filio 
Fulconis Comitis Andegavensis ; Mathildem Impe- 
ratricem ad obitum usque cognominatam. 

(4) Henricum, qui 
episcopus anno 1129, obiitque an. 4171. 

( Ductâ uimirum anno 4139 Constantiâ, de 
qua suprà. 


factus est Wintoniensis 


diximus suprà, silentio pressit, ex quo errore iste 
dimanat. 

(o) Carolus præfuit Flandrensibus ab anno 41119 
usque ad an. 4427, quo trucidatus fuit. . 

j Gertrudis, filia itidem Roberti Frisonis et 
Gertrudis Hollandiæ Comitissæ, nupta 4° Hen- 
rico III Comiti Lovaniensi ; 2° Theoderico Alsatio, 
Duci Mosellanorum. 

In genealogia Comitum Flandriæ à nobis 
edita t. XIE, p. 415 , legitur de Chaumont ; utrum 
præstet, nescimus. 

(r) Simon  episcopatum Noviom. gessit ab 
anno 4121 usque ad an. 1148, quo mortem appe- 
tiit Seleuciæ inter cruce-signatos. 

(s) Agnes, ut videre est in monumentis Aquen- 
sibus Joh. Bapt. Moriondi, t. II, col. 321 et 795. 

(ë) Sibylla, nupta Guillelmo VI Montispessulani 


A ij 


Te à mn ne cn noce 


* Alber. Or- 


* Breteuil. 
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nupsit Guilelmo de Montepessulano. — Secunda filia (a) Hugonis Magni ex À 


Radulfo de Baugenci (b) peperit Simonem ejusdem loci principem. — Tertia filia (b) 
ex Joifrido de Firmitate-Galcherii genuit uxorem (e) Simonis de Oisiaco. — Quarta 
filia (d) nupsit Comiti de Meslent, cui peperit filios, quorum unus [ Walerannus] 
successit patri in comitatu, alter vero [Robertus] comitatum tenuit de Cirecestre. 

Nunc ad narrationem eorum quos superiüs obmisimus liberorum , scilicet Ha- 
devidis Comitissæ Hainonensium , Letaldi de Marla, et Ivetæ de Retest, et Ebali 
de Roceio , veniamus. 

Letaidus de Marla habuit filiam nomine Adam. Ada (e) filium nomine Thomam 
de Marla, qui duxit sororem (f) Balduini Comitis Hainoensis ; quæ peperit ei duas 
filias, quarum una (9) juncta Alardo de Cymaco peperit Gilonem ; post mortem verd 
Alardi nupsit Bernardo de Urbais *, cui peperit filium Engelranum nomine : alteram 
filiam (h) duxit Evrardus de Bretullie * , de qua genuit Evrardum et Gualerannum, 
çum aliis. Prædictus Thomas de Marla , dimissä sorore Comitis Balduini, junxit sibi 
uxorem cujusdam militis de terra Ambianensi, nomine Milesendem, quæ peperit 
ei Ingelrannum de Marla, et Robertum Bovensem, et filiam nomine matris appel- 
latam, quæ maritum habuit Hugonem de Gornai , dominum ejusdem loci. 

Ivetta (i), soror supradicti Letaldi de Marla, genuit Hugonem Comitem de 
Retest , qui Hugo (k) genuit Castellanam de Victereio, matrem Comitis Witeri 
de Retest, Qui Witerius (1) genuit Hugonem et Manassem, cum alis filiis et filiabus, 
quarum unam (m) duxit Rogerus Rex Siciliæ, et aliam (x) Hugo de Petraponte. 

Ebalus de Roceio, frater supradicti Letaldi de Marla et Ivettæ Comitissæ de 
Retest, duxit uxorem Beatricem nomine, videlicet filiam Hadevidis (0) Comitissæ 
Hainonensium, sororis Roberti Regis Francorum, dequa duas filias genuit, Adelidem 
scilicet et Hadevidem. Hadevidis juncta Godefrido de Ruminiaco peperit ei fillum 
nomine Nicholaum , et filias, quarum una peperit ex Radulfo Comite de Veteri- 
villa Ebalum de Flurines, et Ermengardem matrem Guilelmi de Birbais ; secunda 
filia Hadevidis de Ruminiaco ex Godefrido de Ranst peperit filios Johannem et 
Nicholaum, qui Nicholaus Arnulfum et Godefridum procreavit ; tertia filia jam 
dictæ Hadevidis, copulata domino de Granci, peperit Ebalum ejusdem loci dominum. 
Nicholaus præfatæ Hadevidis de Ruminiaco filius, genuit alterum Nicholaum, cui 
filia Alardi de Cimaco peperit Godefridum : quàâ defunctà , duxit sororem Comitis 
Hainonensium, Adelidem (?) nomine, quæ genuit ei Balduinum Laudunensem 


domino. Ejus originem sibi incompertam profi- 
tetur Vaissetus, t. II Hist, Occitan., p. 401, 
am hic porrd habemus. 

(a) Mathildis, quam secundis nuptiis sibi co- 
pulavit Radulfus. 

(b) In genealogia Comitum Flandriæ à  nobis 
edita, t. XIII, p. 415, bæc, cujus nomen non 
habemus, nupta dicitur Comiti de Warennes ; quod 
ex auctoritate Guillelmi Gemeticensis negavimus. 
Unde auctori nostro standum censemus. 

(c) Ada vocabatur ista, ut videre est €. Il 
Historiæ Meldensis, p. 58, 59, 67. 

(d) Elisabeth, de qua Guillelmi Gemet. conti- 
nuator, tomo nostro XII, p. 584 : Fuit autem primd 
Juncta prædicta Comitissa Roberto Çomiti Mellenti, 
et ex ea habuit tres filios et totidem filias. Filiorum 
vero duo, scilicet Waleramnus et Robertus, qui gemelli 
fuerunt, successerunt ei. Walerannus siquidem primo- 
genitus suscepit comitatum Mellenti, et terram quam 
Pater eorum habebat in Normannia; Robertus verd 
comitatum Legrecestriæ in Anglia, etc. 

(e) Adam,e ex Ingelranno Codiciacensi , non 
autem ex Alberico, Thomam de Marla procreasse, 
jam ostendimus contra Albericum Trium-fontium 
monachum, t. XIII, p. 694 , n. (c). : 

(f) Ydam , sororem Balduini III, ut osten- 
dimus ihidem, n. (d). 
fi Yda itidem nuncupata, ex dictis ibidem. 

h) Basiliam, pront in eodem loco monuimus 
emendandum esse Albericum. 

(é) Jutta dicta Alberico ibid. uzor fuit Comitis 
Manisserii, mater Comitis Hugonis, qui fuit pater 
Regis Jerusalem Balduini 11, de Burgo dicti. 


°. (k) Hugo ex Melisende, filia Guidonis de 
Monteleherico , genuit Mathildem nuptam Odoni 
castellano Vitriaci, ex quibus processit Guiterius, 
qui comitatum  Reïtestensem assecutus est anno 
4124, post Gervasium, ut habet Albericus ad 
an. 1117, quem vide tomo nostro XIIL, p. 693. 

(4) Guiterii et Beatricis, filiæ Henrici Comitis 
Namurcensis , multain sobolem recenset Albericus 
ad an. 4168, ibidem p. 740. : 

(m) Beatricem, quæ peperit Rogerio Regi Si- 
cilæ Constantiam Imperatricem, matrem moderni 
Imperatoris Frederici, inquit Albericus ibidem. 

(n) Clementia (verba sunt Alberici), ali dicunt 
Agatha, viro nobili Hugoni de Wasnou peperit 
Robertum de Petraponte, patrem Comitis Joannis 
de Rocheio , etc. 

(o) Albericus ad an. 4031 : Soror Regis Roberti 
Hadwidis Rainero Comiti de Hainaco, fratri Lam- 
berti Comitis de Lovanio, peperit Beatricem, ex qua 
Ebalus de Roceio duas genuit filias, Aelidem et 
Hadwidem. De Hadwide verd, quam habuit Go- 
fridus frater episcopi Gerardi Cameracensis (qui 
pontificatum gessit ab anno 4013 ad an. 1048), 
Processit tota progenies de Ruminiaco, cum appen- 
diciis suis, etc. tomo nostro XIIL, p. 694. 

(p) Ab hoc matrimonio Adelidis Hannoniensis 
genealogiam gentis de Ruminiaco incipiunt Gisle- 
bertus de Montibus et Balduinus de Avesnis, tomo 
nostro XIII, p. 552 : qui posterior Nicolaum natum 
dicit Hugone de Ruminio, nosque in errorem in- 
duxit, cùm potior fides debeatur huic anctori 
nostro. Gislebertus Montensis ibidem : Soror sæpe- 
dicti filii Balduini et Ydæ (id est Balduini HI), 
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A archidiaconum, et Nicholaum (a), pluresques filias : quarum prima (b) Radulfo 


de Raulcort pepèrit liberos ; secundam (c) duxit Isaac de Barbenzun, quæ filias 
habuit; tertia (d) copulata Gervasio de Bazochis, genuit filios et filias ; quarta (e) 
juncta Guidoni de Cyris genuit liberos ; quinta (f) nupsit Goszuino de Montibus, 
fratri Kameracensis (9) episcopi, quæ et genuit liberos ; sextam (k) duxit Galterus 
de Cons. — Secunda filia (i) prædicti Ebaldi de Roceio, soror præfatæ Hadevidis 
de Ruminiaco, nupsit Helduino (k) Comiti de Ramerut, cujus fratres extiterunt 
Comes Suessionensis et Comes de Donmartin, et Manasses cui agnomen Calva-asina. 

Defuncto Ebalo de Roceio (1), præfatus Comes Helduinus prædicti Ebali 
uxorem dictam Beatricem, socrum videlicet suam, dedit Manassæ fratri suo 
uxorem : de qua idem Manasses genuit domnum Manassem (m) Remensem archi- 
episcopum, et Guidonem (n) de Novo-castello, et Adelidem (0) abbatissam piæ 
memoriæ de S. Johannein abbatia. — Supradictus Comes Suessionensis Guilelmus 
nomine, frater jaindicti Helduini, genuit Rainaldum Comitem Suessionis, et 
Johannem qui fratri successit in comitatum (p), et Manassem (4) Suessionensem 


Alidis nomine, viro nobili de Ruminio nupsit, quæ 
fiium habuit Nicolaum, qui et Ruminium et Flo- 
rinas castra possedit, et filias Beatricem et Alidem 
et Richeldem, et tres quarum nescio nomina, etc. 

(a) Nicolai hujus et Damison de Cirnia liberos 
videsis apud Gislebertum de Montibus, ibidem. 

(6) Apud Gislebertum legitur , Supradicti Ni- 
colai soror una, scilicet Alidis, nupsit domino Deltur ; 
et apud Balduinum de Avesnis , Dautour; Legendum 
utrobique Raucour et Rolcur censemus. 

(c) Ibidem apud Gislebertum : Una nupsit Ysaac 
de Barbencione, Pari castri Montensis , quæ filium 
habuit Nicolaum militem probum et discretum, et 
ën consilüs curiæ Hannoniensis pollentem. 

(d) Gislebertus : Una nupsit domino de Balehan. 
Quæ vox etiam alterata videtur pro de Baz)chiis. 

te) Item Gislebertus: A4liz nupsit domino de 
Cheri prope Retest ; deinde eadem nupsit domino 
de Doncheri. 

(f}) Hæc Beatrir vocabatur, ejusque genealo- 
giam longo ordine retexunt Gislebertus et Balduinus 
de Avesnis, ibidem. 

(e) Nicolai, qui episcopatum gessit ab anno 
1137 ad an. 1167. 

(*) Richeldis hæc vocata, teste Gisleberto, 
domino de Cucs {vel Cuyc) nupsit, quæ filium 
habuit Egiium. 

(é) Adelis dicta. Albericus ad an. 1031, quem- 
admodum progeniem de Ruminio ex Hadwide Ebali 
soror deducit, ita de Aelide, inquit, sunt omnes 
Comites de Rocein, de Arceis sive de Ramerut, de 
Brena super Albam, et per istos multi ali. 

(k) Hilduini genus si quæ traderent monumenta, 
lucis aliquid accederet historiæ ; quippe frater dici- 
tur Guillelmi Comitis Suession. et alterius Comitis 
Domni-Martini, quorum origo pariter incomperta 
aut dubia. In ea inquisitione paululèm immorati 
hæc depreheudimus. Extat tomo 1 Biblioth. mss. 
Labbei, p. 272, instrumentum pro Flaviniacensi 
monasterio tempore Roberti Regis confectum , in 
cujus fine legitur: Favente monachorum precibus 
Brunone  Lingonensi episc. cum Fulcone Suession. 
episc. et Comite Notkerico, fratribus, etc. Circa 
Brüunonis genus in varias abeunt sententias eruditi, 
quas vide t. IV Gall. Christ. nov., col. 548. 
Id uuum constat ex chronico $. Benigni Divion. 
t. Il Spicil. in-fol., p. 381, quôd anno incarnat. 
Dom. 980, indict. vin, regni Lotharü Regis XX, 
dedit idem Rex Brunoni Remensis ecclesiæ clerico, 
suo parenti propinquitate consanguinitatis extistenti, 
Lingonicæ civitatis episcopatum , etc. qui Bruno 
mortem obiit anno 1016. Ibid. p 389. Falco frater 
ejus Suession. episcopatum adeptus est anno 996, 
qui successorem habuit Beroldum fratris sui filium, 
Notkeri Comitis germanum. Gall. Christ. t. IX. 
col. 347. Duos igitur Notkeros admittere necesse 
est, quorum alter dicitur Comes Barri ad Albam, 
et uxorem  acccpisse  Adelaidem  Comitissam 


Suessionensem , Gisleberti filiam (4#rt de vérifier 
les dates, t 11, p. 727). Atqui Notkeri istius 
fratres fuisse Hilduinum de Rameru et Manassen 
Domni-Martini Comitem , probari potest tum ex 
témporum convenientia, tum ex diplomate Roberti 
Regis an. 4031, pro  ecclesia Carnotensi, edito 
p. 626 tomi nostri X, ubi legitur: /pse denique 
Manasses, cujus est hæc eleemosyna, [firmavit] et 
frater ejus Hilduinus Comes, cum filus suis Hil- 
duino et Manasse , utique Calva-asina dicto. Cüm 
igitur admittendi essent in’ eadem familia Notkeri 
duo, Hilduini duo, Manasses duo, hinc nata 
scriptorum ab illa ætate aliquastulùm dissitorum 
oscitantia. Îtaque ab Hilduino IT incipit hæc nostra 
genealogia. 

({) Ebalus, adeptus Remensem 
patum anno 1021, obiit anno 4033. 

(m) Manassen IL, qui præfuit ab anno 1096 
usque ad an. 41106. Errat igitur Albericus, ibid. 
p- 694, cùm de Manasse I loquens ad an. 14070, 
ait: Manasses ordinatur Remensis archiepiscopus 
per annos sexdecim. De matre ejus dictum est supe- 
riès in an, 1031, quôd ipsa fuit Beatrix de Hainaco, 
neptis Regis Roberti. Pater verd ejusdem archiepis- 
copi dictus est Manasses Calva-asina, et fuit frater 
Comitis Hildewini de Rameruth sive de Roceir. Jam 
enim observarunt novissimi Galliæ Christ. concin- 
natores, Manassis Î matrem non Beatricem | sed 
Adelaïdem vocari à Fulcoio, qui ejus epitaphium 
scripsit. 

ñn) Ex quo gens Castellionea dicta. 

a) Ipsa est Laudun. abbatissa, de qua Alexan- 
der II Papa ad Gervasium Rem. archiepiscopum 
scribit, epist. 42 apud Chesnium, t. IV Rer. Franc. 
p- 203. Ejus porrd nomen et genus editoribus 
Galliæ Christianæ incompertum hic habemus, 

(p) Eadem habet Albericus ibid. qui fortè ge- 
nealogum nostrum viderat. Verùm errat uterque, 
4° Guillelmus cognomine Busacius, frater non 
fuit Hilduini et aliorum, ut ostendimus suprà. 
Originis ejus testem potiorem habemus Guillelmum 
Gemmet. lib. VI(, cap. 20, qui eum Guillelmo 
Comite Aucensi et Lescelinâ natum tradit. Cüm 
verd Guillelmo Notho rebellis existeret, exulare 
compulsus ille Henricum Regem Francorum expe- 
tit... Rex verd ipsum , utpote nobilem genere et 
formé militem, benignè suscepit ; et infortunio ejus 
condolens, comitatum Suessionis ei cum quadam 
nobili conjage tribuit : ex qua postmodum egregiam 
prolem jam felix exul suscepit, quæ patris honorem 
usque hodie nobiliter regit. 2 Rainaldus non fuit 
primogenitus, sed fratri suo Johanni successit in 
comitatu. 

(g) Manasses electus fuerat Cameracensis epis- 
copus annv 4093 ; verùm cùm Gualcherum per de- 
cennium passns fuisset competitorem, anno 4103 
assumptus fuit ad episcopatum Suession., obiitque 
anno 1108. 


archiepisco- 
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episcopum, et filias, quarum una [Ramentrudis] nupta Ivoni de Neella peperit À 
Radulfum ejusdem castri dominum. Radulfus genuit Ivonem Comitem Suessionis, 

et Radulfum castellanum (a) de Bruges, et Theodericum Cameracensem archi- 
diaconum. 

Memoratus Comes Helduinus, de Adelaide conjuge sua, filia scilicet Ebali de 
Roceio, genuit Ebalum Comitem ejusdem loci, Andream Comitem de Ramerut, 
et filias. De Ebalo (b) Comite de Roceio ortus est Wiscardus, et Thomas, et 
Hugo cognomento Chole, et filiæ; quarum altera (c) Hugoni de Puisat peperit 


“Jafa.; Hugonem de Gafa * ; aliam duxit Godefridus de Ribodjo (d), quo mortuo, nupsit 
domino de Baxengi, de quo peperit Wiscardum ejusdem loci dominum. De 
Hugone (e) agnomine Cholez natus est Wiscardus ( f), et cæteri filii et filiæ, quarum 
una (g) nupsit Galchero de Montjai, cui peperit Guidonem et Galcherum ; alteram 
* Chätilln. duxit Guermundus de Chastelun *, de qua habuit Guermundum. 


Andreas Comes de Rameruth, frater jamdicti Ebali Comitis de Roceio, genuit 
Ebalum (k) Catalaunensem episcopum, et Hugonem Comitem de Hispania , et 
Oliverium, et filias; quarum una nupta Ærardo (i) Comiti Briennensi, genuit 
Galterum Comitem ejusdem loci, et sororem ejus nomine Felicitatem. Galterus (4) 
Comes genuit Ærardum Comitem, et Andream, atque Mariam castellanam de 
Sancto-Otmaro, cum aliis liberis. Felicitas (1) vero, soror jamdicti Galteri, peperit 
Simoni de Brois Hugonem et Simonem ; quo defuncto, genuit Joifrido (m) domino 
de Junvilla liberos. — Alteram (x) filiam præfati Andreæ Comitis duxit Joannes 
Vicecomes de Maruel, cui peperit Manassem de Plaierria, et sororem ejus quam 
duxit Helyas de Monte-Mirail, de qua nati sunt Galcherus et Andreas, et Hugo (0) 
Prorulliacensis abbas ; defuncto vero Helyä, nupsit domino de Monte-regali, cui 
peperit liberos. C 

Præfati Comitis Hilduini de Rameruth major natu filia , dicta Beatrix copulata 
Rotaldo (p)Comiti de Pertica, peperit Rotaldum ejusdem loci Comitem, et Julianam 


(a) Albericus addit, et rectè quidem : De Radulfo 
castellano nati sunt Comes Cono, Joannes pater 
Joannis de Nigella, et iste qui adhuc vivit Comes 
Radulfus Suessionensis. Vide tomo nostro XIII, 

. 694. 

d (6) Ebalus iste secundus, inquit Albericus ibid. 
de Sibylla genuit Comitem Wiscardum de Rocheio, et 
Comitem Hugonem Cholet, et Thomam de Bosco, 
et duas eorum sorores. 

(c) Mamiliam, id est Mabiliam, vocat eam 
Willelmus ‘Tyrius, lib. XIV, cap. 15, qui ait: 
Tempore domini Balduini de Burgo..…., nobilis 
quidam vir et apud suos potens , Hugo de Pusato, 
de episcopatu Aurelianensi, cum uxore Mamilia, 
filia [corr. sorore] domini Hugonis Cholet, Co- 
mitis c'e Ruci, orationis gratiâ Hierosolymam 
petens, filium babuit in Apulia (uxor enim 
ejus gravida iter arripuerat) , quem  quoniam 
tenellus erat nimiùm, et cum salute non poterat 
deportari, ibi dimisit apud dominum Boamun- 
dum consanguineum suum ; et transfretans ad 
dominum Regem Balduinum, item secundüm 
carnem propinquum, venit. Cui Rex statim post 
introitum suum, civitatem Joppen cum perti- 
nentiis suis, sibi et hæredibus suis jure hære- 
ditario dedit habendam, ubi non multd post 
prædictus nobilis homo vitam morte finivit : 
cujus uxorem cum prædicta urbe dominus Rex 
cuidam iterum nobili  viro, Comiti videlicet 
Alberto, fratri Comitis de Namura , viri poten- 
tissimi in Imperio, de episcopatu Leodiensi, con- 
cessit, etc, » Porrd Hugo iste de Puisato filius erat 
Hugonis Magni seu Vetuli, frater Ebrardi qui jam 
inter cruce-signatos claruerat. De eo Albericus : 
Una Hugoni de Puisato peperit alterum Hugonem, 
et exinde illa progenies de Barro super Sequanam. 

@ Ribodimonte, Sic enim habet Albericus 
ibid. : 4ltera post mortem mariti sui de Ribodimonte, 
domino de Claromonte [Calvomonte] in Bassignew 
peperit Wichardum, etc. 

(e) Comes Hugo Cholet (inquit Albericus ibid.) 
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de sorore, ut dicitur, Imperatoris Conradi [Richilde| 
genuit Wichardum novissimum, et Hugonem patrem 
Ebali de Bosco, cujus mater de Curia-Landonis, 
et duas eorum sorores. 

(f) Wichardus  novissimus , pergit Albericus, 
de relicta Roberti de Monte-acuto, quæ fuit filia 
Joannis Vicecomitis de Maruel, genuit Joannem 
et Radulfum, et tres eorum sorores ; unam Eusta- 
chiam habuit Robertus de Petraponte, et per illam 
fuit Comes filius ejus Joannes. 

(g) Albericus pauld explicatits : Una Galthero 
de Montejai peperit Guidonem, patrem Comitis Gal- 
thert dé Sancto-Paulo, et Galtherum patrem Gal- 
theri de Nantolio ; altera fuit mater Waurmundi de 
Castellione. 

(*) Ebalus fuit Catalaunensis episcopus 
auno 1122 ad an. 1126. 

(i) Albericus ad an. 1110: Erardus vir nobilis 
fuit hoc tempore Comes Brenensis, qui duxrit unam 
filiarum Comitis Andreæ de Archeis et de Ramerut, 
ez qua genuit Comitem Brenensem Galterum et so- 
rorem ejus Felicitatem, etc. tomo nostro XII, 


ab 


p. 690. 

(k) De liberis Galtberii hujus nihil habet Albe- 
ricus. 

(2) Albericus ibid. : Felicitatem duxit Simon de 
Brois , qui jacet in Baja, filius Hugonis Bardol ; et 
genuit ex ca Hugonem de Brois , qui jacet in Clara- 
valle, et Simonem de Belloforti. 

(m) De secundo  Felicitatis matrimonio hæc 
habet Albericus ibid. : Gaufridus Grossus de Jove- 
villa duxit supradictam Felicitatem, relictam Si- 
monis de Brois, et genuit Gaufridum Pasletum, et 
Gertrudem matrem Comitis Hugonis Vaudani-montis. 

(») De liberis istius hæc tantüm Albericus ibid, : 
De altera filia Comitis Andreæ de Ramerus orti sunt 
illi de Playerraet de Monte-mirabili, et de Monte- 
regali, et de Archeis. 

(o) Hugo fuit abbas Pruliacensis ab an. 1160 
usque ad an. 4183. 

sr Corrigendum Gaufrido, qui filius fuit 
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À de Aquila (a) matrem [ Margaretæ | Reginæ Navarrensis, et Margaretam uxorem 


Gisleberti (b) de Novo-burgo, de quo peperit Rotaldum (c) Ebrodiensem episcopum, 
cum aliis liberis utriusque sexûs. Rotaldus (d) Comes, præfati Comitis filius, duxit 
filiam Regis Angliæ, de qua filiam procreavit : quà dimissâ, duxit alteram, de 


qua tilios suscepit. 


Secundam filiam præfati Comitis Helduini de Rameruth, dictam Margaretam , 
duxit Hugo (e) Comes de Claromonte, de qua nati sunt Guido (f)dictus Qui-non- 
dormit, et Hugo (9) Pauper, et Comes Rainaldus, et sorores eorum. Raïinaldus duxit 
Adelidem Comitissam Viromandensium, defuncto priore viro suo, scilicet Hugone 
Magno, quæ peperit ei filiam Margaretam, quam duxit Comes Karolus Flandriæ ; 
quo mortuo, tradita est Comiti Sancti-Pauli Hugoni, qui dictus est Campus-avenæ. 
Prædictus Rainaldus, defunctä Adelide, duxit Comitissam (k) de Dammartin, fiiam 
Comitis Rainaldi de Monzuns, de qua genuit Guidonem, et Rainaldum, et Hugonem 
archidiaconum Metensem, et Galterum, cum aliis utriusque sexûüs. Una (i) sororum 
Comitis Rainaldi nupsit in Anglia Comiti Hugoni de Cestre ; alteram duxit 
Gislebertus (k) filius Richardi Anglici ; tertiam ({) copulavit sibi Matthæus Comes 
de Bellomonte, de qua genuit alterum Matthæum Comitem, et fratrem ejus, 


et filias. 


Tertiam jamdicti Hilduini Comitis filiam, Ermentrudem nomine , duxit 
Theobaldus Comes de Rinnel, de qua orta est (m) Eldiardis mater Ebali de Buxi, 


Rotrodi, uti jam monuimus t, XII, p. 747, 
et alium Rotrodum genuit. 

(a) Juliana nupsit Gisleberto. de Aquila, Ri- 
cherii filio, quorum liberos recenset  Ordericus 
Vitalis, lib. VIT, p. 616 tomi nostri XII, Riche- 
rium et Ingenulfum, ac Goisfredum et Gislebertum. 
Reginæ  verd Navarrensis meminit Hermannus 
Laudunensis, ibid., p. 267, his verbis : Secundum 
filiam Hilduini Comitis durit conjugem Rotholdus 
[corr. Gaufridus) Comes Perticensis, de qua genuit 
Rotholdum Comitem, et Julianam matrem Marga- 
retæ Reginæ Navarrensis: quæ scilicet copulata 
fuit Garsiæ-Ramiro, et filiam procreavit Marga- 
retam, Guillelmi Il Siciliæ Regis matrem.” 

(6) Corrige Henriri, fili Roger de Bello- 
monte, fratris Roberti Comitis Mellenti, de quibus 
vide Ordericum, lib. VIII, p. 657 tomi nostri XIII, 
ubi ait : Henricus, autem frater ejus strenuitate suë 


“et legalitate comitatum de Guarewico promeruit, et 
elegantem Margaretam Goifridi Moritoniæ Comitis . 


fiiam conjugem accepit.….. Hæc marito suo Ro- 
gcerium et Robertum de Novo-burgo peperit, quorum 
sublimitas in Anglia et Neustria tempore Henrici 
Regis præripuè fulsit De utraque Gaufridi filia hæc 
rursus Ordericus, ibid. p. 633 : Félias quoque suas 
consularibus viris dedit in matrimonium, Margaretam 
Henrico de Guarewico, et Julianam  Gisleberto 
de Aquila oppido, ex quibus orta est elegans sobolis 
generosæ propago. Ex his etiam emendandus Albe- 
ricus ad an. 4063, tomo nostro XIII, p. 691, 
qui Julianam Margaretæ de Novo-burgo filian 
dicit, cùm dicere debuisset sororem. 

(c) Anno 1139 , Rotrocus filius Henrici Comitis 
de Guarewico, Rotomagensis archidiaconus, ad 
episcopatum Ebroicensem assumptus est, inquit Or- 
dericus ubi suprà, p. 767, et an. 1464 ad Roto- 
magensem archiepiscopatum pervenit. 

(d) Rotrodus Il axorem duxit Mathildem, filiam 
notham Henrici 1 Angliæ Regis, quæ marito suo filiam 
nomine Philippam peperit, inquit Ordericus Vitalis, 
lib. XI, p. 691 tomi nostri XII De Philippæ 
matrimonio hæc scribit Willelmus Tyr. lib. XIV, 
cap. 1: « Rotholdus Comes Perchensis filiam suam 
unicam uxorem dedit ( Helyæ , filio Fulconis 
Regis Hierosol. }, spondens qudd de cætero 
uxorem non duceret, sed omnem hæreditatem 
suam cum omni integritate in cum moriens 
transfervet. Pactorum tamen immemor et pro- 
missorum prodigus, uxorem duxit sororem 
Comitis Patriciü, nobilis in Anglia viri, ex 
qua plures suscepit liberos. » Harwisia hæc 
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vocabatur , quæ postea nupsit Roberto Comiti 
Drocensi, fratri Ludovici VII Franc. Regis. 

(e) Ex Hugonis et Margaretæ filiis unum tantüm 
memorat Hermannus Laudun, nostro tomo XII, 
p. 267, his verbis : Tertia filia nomine Margareta 
nupsit Hugoni Comiti Claromontensi (pagi Belva- 
censis) , de qua genitus est Rainaldus Comes , qui 
ex Adelada Fermandenst Comitissa genuit Marga- 
retam, conjugem illius præclari Caroli Flandrensium 
Comitis. 

(f) Guido, miles strenuus, Regi Ludovico 
stipendia  faciens in prælio Brennivillensi anno 
4119 captus fuit. Nec multd post, inquit Ordericus, 
lib. XIL, p. 723 tomi nostri XII, énclytus Guido 
de Claromonte Rotomagi infirmatus est, et, Rege, 
qui famosum pugilem in carcere servabat, mærente, 
defunctus est. 

(g) Fuit alius ejusdem cognominis Hugo, filius 
Roberti Comitis Mellentensis : de quo vide Orde- 
ricum, ibid. p. 687. 

(4) Clementiam, quæ primis nuptis sociata 
fuisse videtur Comiti Domni-Martini, non verd 
secundis, ut existimavit auctor Artis explorandi 
chronicas notas, €, Il, p. 662 et 697; t. HI, 

. 44, 
; () Ermentrudis, ex qua Hugo Comes Cestriæ 
Richardum gevuit , qui naufragio periit cum uxore 
anno 4420. Vide Ordericum Vitalem, tomo nostro 
XIL p. 587 et p. 682. 

(k)  Gislebertus de Clara (inquit Guillelmi 
Gemmet. co tinuator, lib. VIII, cap. 37) ex 
filia Comitis de Claromonte habuit tres filios , Ri- 
chardum qui ei successit, et Gislebertum, et Wal- 
terum, et una filiam nomine Rohais, etc. 

() Emmam, de cujus matrimonio cum Mat- 
thæo loquitur Sugerius in vita Ludovici Crassi, 
cap. 3, tomo nostro XII, p. 13. Ê 

(m) Præter Eldiardem, Albericus ad an. 1063, 
tomo nostro XIII, p. 691, Hugonem filium 
nominat, En ejus verba : Quarta nomine Ermentrudis 
Theobaldo Comiti de Risnello peperit Hugonem et 
Hildegardam, matrem Ebali de Buri et de Monte- 
forte, et aliorum multorum. Nec plura de ïis habet. 
Hermannus autem Laudunensis , tomo nostro XII, 
p. 267 : Quarta nomine Ermentrudis nupsit Theo- 
baldo Comiti de Risnel, de qua genuit Heldiardem, 
matrem Bertranni Comitis qui in Hispania defunctus 
est, sororisque ejus Beatricis quæ ex Hugone de 
Montcornet genuit  Bartholomæum Laudunensem 
archidiaconum et thesaurarium, postea  Belvacensem 
episcopum. 


* f. Guido. 
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et Bertranni (a) Comitis, qui, de filia Imperatoris Hispaniæ, habuit liberos utriusque 
sexûs. Ebalus vero habuit filiam nomine (b)....., quæ Guidoni (c) de Junvilla, 
fratri Comitis Tullensis, peperit liberos utriusque sexûs. Robertus de Conflens, 
Wilelmus quoque, agnomine Rofroidus, fuerunt fratres Ebali et Bertranni : sorores 
etiam habuerunt, Beatricem, et alias. Robertus de Conflens habuit filios, Ebalum 
videlicet ejusdem loci dominum, et Bartholomæum clericum ; Willelmus quoque 
habuit filios et filias. Beatrix, ex Hugone de Monte-cornet, genuit Bartholomæum (d) 
Belvacensem episcopum, et Nicholaum militem de Templo. Defuncto præfato 
Hugone, prædicta Beatrix duxit alium maritum, videlicet Clarembaldum de Foro, 
cui peperit Adeluidem Laudunensem vicedominam, et Ebalum, et Galterum, et 
Elizabeth Adeluidis habuit filiam, quam duxit Radulfus de Ecri. | 

Quartam sæpefati Hilduini Comitis filiam, Adam (e) dictam, duxit Godefridus 
de Guisia, cui peperit Guidonem, qui habuit sororem quæ, de Arnulfo (f) fratre 
Balduini Cômitis Hainonensis, genuit Eustachium de Rux. Guido verd genuit 
Burgardum (4) et Godefridum, et sorores eorum : quarum una, de Simone de Inci (h), 
peperit Hugonem et Galterum ; altera, de Anselmo filio Hulardi de Sancto-Quintino, 
peperit duas filias, quarum una nupsit Guidoni de Moi ; tertiam sororem Burgardi 
{ habuit ] Duido * de Wspais, de qua genuit Matthæum et Guidonem, et sorores 
eorum ; quarta, de Raïinero agnomine Muto, genuit Rainerum et filias. — Mortuo 
Godefrido de Guisia, Ada duxit secundum maritum Galterum (i) de Aat, et 
genuit filias ; quarum una tradita est Gerardo de Audenarde, quæ peperit Arnulfum, 
et Godefridum, et Henricum, et cæteros. — Defuncto Galtero de Aat, nupsit Ada 


Theoderico de Avesnis (k). 


Quintam sæpedicti Hilduini filiam duxit Arnulfus ({) Comes de Cinni, de qua 
genuit Ottonem (m) Comitemn, et sorores ejus. De Ottone natusest Hugo, et Comes 


(a) Bertrandus Laudunensis, Comes Quadrione, 
ab Orderico Vitali connumeratur inter proceres 
qui, anno 413%, occubuere in Campo- Dolenti 
prope Fragam. Vide tomo nostro XII, p. 749. 

(6) Nomen non bhabet Ms. codex , sed locus 
remansit vacuus. 

(c) Nullus occurrit Guido in serie genealogica 
dominorum de Joinville, præter illum qui anno 1163 
evasit Catalaunensis episcopus. Quâ verd ratione 
frater esset Comitis Tullensis, dicere non valemus. 
Comes Tullensis erat eo tempore Fredericus, de 
quo Albericus adan. 4127 : Comes Rainaldus Bari 
fit vitricus Comitis Frederici Tullensis, et fratrum 
suorum Theoderici et Wedrici. Sed hæc nihil ad 
rem. Porrd aliud quidquam non habemus ad illus- 
trandam Ebali de Buzi et fratrum ejus genealogiam. 
- (d) Bartholowæus Belvacensem  episcopatum 
gessit ab anno 4162 ad an. 4175. 

(e) De matrimonio Adæ et Godefridi hæc 
tantüm habet Hermannus Laudun. tomo nostro XII, 
p- 267 : QuintamHilduini filiam nomine Adam duxit 
Godefridus de Gusgia, et ex ea genuit Guidonem 
patrem Burchardi. 

(f) Natam ex Arnulpho progeniem longâ serie 
repræsentant Gislebertus Montensis et  Balduinus 
de Avesnis tomo nostro XIIL p. 551; verùm 
neuter uxoris ejus nomen effert. Balduinus : Hic 
Arnulfus, inquit , duxit quamdam nobilem de Hai- 
nonia, ex qua genuit filium nomine Eustachium, 
cognomento Seniorem seu Vetulum , ed quôd diù 
vixit , etc. 

(g) Buchardi hujus filiam novimus Adelinam, 
uxorem Jacobi de Avesnis, 6x cujus parte ipse 
Jacobus et Guisam et Leschieras possedit, inquit 
Gislebertus Montensis , ibid. p. 564, qui natos 
ex ea liberos recenset, 

(4) De Oysiaco etiam dicto, quippe cujus erat 
an. 4157 Inciacum castellum, ut videre est tomo 
nostro XIII p. 276 et 515. 

(é) De secundo hoc Adæ matrimonio Hermannus 
Laudun. ubi suprà : Defuncto autem Godefrido, 
eadem Ada accepit maritum W aliterum de Aath ; nec 
plura. Albericus autem ad an. 4063 : Sezta soror 
Ada nomine , de Guisia honestissima domina , de 


cujus progenie sunt illi de Ruez et de Audenarde. 
Vide tomo nostro XIII, p. 691 n. (a). 

(k) Theodericus, filius Werrici Barbati, de- 
cessit sine liberis, et successit ei quidam suus nepos 
Goswinus de Oysiaco, castellanus Cameracensis, 
inquit Balduinus de Avesnis, qui longam gentis 
suæ historiam texuit, quam videtomo nostro XIII, 

. 560 et seq. Herimannus autem  Tornacensis 
ibid. p. 401) narrat qudd « Consanguinei ejus- 
» dem Theoderici, contristati qudd de conjuge 
» sua prolem non haberet, consanguinitatis linei 
» quartä eos propinquos esse coram [Odone Came- 
» racensi] episcopo accusaverunt, et die statut 
» jurejurando confirmaverunt : sicque ecclesiastico 
» judicio, cùm jam plusquam xx annis simul 
» mansissent, conjugium illud dissolvi fecerunt. 
» Vix autem dimidius annus transierat; et ecce 
» præfatus Theodericus in sylvam venatum per- 
» gens, ab Isaac de Berlenmonte insidiis circum- 
» ventus  occiditur, et ad cœnobium  Lesciense, 
» quod ædificaverat , relatus, in capitulo ante sedem 
» abbatis sepelitur, » Defunctoque eodem Theo- 
derico, ipsa Fa da] se ex toto contulit eider. cænobio, 
ubi pluribus annis religiosè vivens, defuncta et sepulia 
est, inquit Hermannus alter Laudunensis, tomo 
nostro XIE, p. 267. 

() Albericus ad an. 1068: Ærnulfus Comes 
Chisniaci, et uxor ejus Adala de Roceio, quædam 
contulerunt ecclesiis, Fuit etiam idem  Arnulfus 
Comes de Givel et de Warc,et uror ejus 4dela 
soror fuit Comitis Ebali de Roceio, et uxor ejusdem 
Ebali dicta est Sibylia. Quære an. 1063. Ad eum 
verd annum sic ait: Septima soror [Ebali] Ædela 
Adulfo Comiti de Chisneio peperit Comitem Othonem, 
Ppatrem Comitis Alberti, et ita in infinitum. Vide 
tomo nostro XIII, p. 683 et 694. 

(m) Arnulphi de Chisneio filius quoque fuit 
Albero III Virdunensis episcopus, teste  Alberico, 
qui ait ad an. 1131: Æpud Virdunum factus est 
cpiscopus Albero de Chisneio, frater Comitis Othonis, 
non tamen uterinus, filius Comitis Arnulphi....…. 
Comes Otto de Chisneio frater ejus jam decesserat , 
cujus erat filius Comes Albertus, de Alaïde sorore 
Comitis Godefridi Namurcensis, Ibid. p. 698. 


Albertus 


B 
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A Albertus (a), et Fredericus (b) Remensis ecclesiæ præpositus. Soror Ottonis peperit 


Arnulfum Treverensem srchidiaconum , et Cononem. Reliqua soror Ottonis nupsit 
Dodoni (c) de Cons. a 

Sexta filia Hilduini Comitis, Adelidis appellata, multis sed occultis virtutibus cla- 
rens, peperit filium columbinæ simplicitatis, nomine Bartholomæun, qui priüs fuit 
thesaurarius Remensis ecclesiæ, et Sancti-Quintini, et Lausannensis, postea verd 
Laudunensi {d) antistite, novissimè devotus in Fusniaco monachus. Post quem mater 
ejus genuit (e) Ebalum, cum alis liberis utriusque sexûs. Ebalus de sorore Comitis 
Ulardi (f) genuit Ebalam et Bartholomæum. Et unam (g)sororum domini Bartho- 
lomæi duxit Henricus de Grandi-prato, quæ peperit ei Henricum et Adelidem. Qui 
Henricus de filia (k) Rogeri de Jonvilla genuit Henricum et agnomine Waflart, 
Joifridum et Bartholomæum, cum aliis liberis utriusque sexûs. Henricus Wafurt 


B Comes Grandis-prati duxit Comitissam (i) de Luceleburch ; et veneranda Adelidis 


germana dicti Henrici nupsit Comiti Godefrido (k) de Durbuil, fratri Comitis de 
Namuco et Comitis de Rupe, de quo peperit Richardum (?) Laudunensem atque 
Virdunensem archidiaconum, fratrem quoque ejus Henricum, et sororem ejus 
Adelidem sanctimonialem. Defuncto autem Godefrido de Durbuil, prædicta Ade- 
lidis, nupta Godefrido de Aïissa, peperit Robertum (m) Fusniacensem abbatem, 
et Henricum , Fredericum, atque Bartholomæum , necnon Ermengardem. — 
Alteram Bartholomæi episcopi sororem duxit Erchembaldus Vicecomes de Mascuns, 
de qua genuit Hugonem thesaurarium Remensis ecclesiæ, et Stephanum mona- 
chum, Ertaldum, Erchembaldum, et sorores eorum. Erteldus genuit æquivocum 
sibi Ertaldum. Quædam soror Ertaldi Amedeo de Alta-ripa peperit Amedeum (1) 
7 Lausannensem episcopum. — Tertiam sororem domni Bartholomæi duxit Trom- 


C bertus de Alta-villa , de qua genuit Wibertum et fratrem ejus. — Quartam duxit 


Paganus de Sancci, quæ filias habuit. — Quintam duxit Berlo de Mureno. 
Septima filia (o)supradicti Hilduini nupsit Sanctio Regi Hispaniæ, peperitque 
Hildefonsum Regem potentissimum, et fratrem (p) ejus, qui ei successit in regnum, 


(a) Natos ex Alberto liberos hoc ordime re- 
censet Albericus ad an. 1168 : Hujus fuerunt fiü, 
inquit, Cumes Ludovicus, Theodericus de Marle- 
ris, episcopus Arnulphus Virdunensis, domina de 
Hirges, Ida domina de Aspero-monte, et mater 
Rogerii de Valden. Ibid. p.109 Verùm Hermannus 
Laudunensis, tomo nostro XII, p. 267, duos 
adraittit Albertos, dicens : Sertam Hilduini fiiam 
Adelam duxit conjugem Ernulphus Comes de Waren 
(seu Warch) qu genuit Othonem Comitem de 
Cieni ; qui Otho genuit Aubertum; qui Aubertus 
genuit Aubertum Comitem, et Ernulphum episcopum 
de Virduno. Porrd Hermannus Alberico , atque 
etiam genealogo nostro, antiquior est. 

b) Fredericus erat Remensis præpositus annis 
1120 et 1137. 

(c)In historia Andaginensis monasterii Sancti- 
Huberti Dodo Cunensis gener dicitur Arnulphi Chis- 
niacensis. Vide tomo nostro XIIL, p. 589. 

(d) Bartholomæus , cujus gratiâ hanc genealo- 
giam scriptam fnisse jam diximus, factus est Laudu- 
nensis episcopus anno 4113, et Fusniacum anno 
11150 secessit. : 

(e) Ex Falcone de Jur vel de Serrata, filio 
Raïnaldi Burgundiæ Comitis, uti diximus in his- 
toriam Hermanni Laud. qui matrimonii hujus cir- 
cumstantias descripsit, tomo nostro XIL p. 268. 

(f) An Hulardi de Sancto-Quintino, de quo 
paulè superiùs ! 

(g) Ermentrudem, quam rursus de Burgundia 
ën Franciam delatam (inquit Hermannus ibid.) 
Henricus Comes de Grandi-prato conjugem duxit, 
etex ea æquivocum sibi Henricum Comitem genuit, 
germanamque ejus Adelaïdem, matrem  Ricardi 
Virdunensis ac Laudunensis archidiaconi. De eadem 
Ermentrude Albericus ad an. 1034 : Una Henrico 
Comiti de Grandi-prato (qui obiit anno 4101), 
Hescelini filio, peperit illum Henricum qui sepulius 
est in Fusneio: qui Hescelinus Comes de Grandi- 

Prato habuit fratrem Rogerum Comitem Porcensem , 


- Tome XIV. 


cujus filia fuit Sibylla. Vide 
p. 691, n. (a). . 

(») Beatrice, quæ inter liberes Rogeri connu- 
meratur ab Alberico ad an. 4110: Et Beatricem 
Comitissam de Grandi-prato, cujus  progenies mul- 
tiplicata est absque numero. Ibid. p. 6Y0. 

() Filiam Comitis Willelmi Luxemburgensis , 
quam duxit in uxorem Comes de Grandi-prato 
(inquit Gislebertus Montensis tomo nostro XI, 
p. 555), etex ea filium habuit Henricum, militem 
probum, agnomine Waflart. Quod cognomen ad 
patrem, non ad filium referendum videtur, vel. 
certè ad utrumque. 

(k) Filio , ut videtur , Alberti III Comitis Na- 
murcensis, qui filios post se reliquit Godefridum 
Comitem Namurcensem et Henricuin Comitem de 
Rupe in Ardenna, Verùm Godefridus de Durbui 
abs genealogis non connumeratur inter filios Alberti. 

({) Richardus de Crissa dictus, ipse  videtur 
qui electus fuit anno 4163 Virdunensis episcopus, 
obiitque anno 1174. 

(m) Robertus invenitur Fusniacensis abbas in 
instrumentis annorum 4148 et 1169. 

(7) Amedeus factus est Lausannensis episcopus 
an. 4145, et in cœlos abiit an. 4159. 

(o) Felicia, quam primo loco ‘collocant inter 
filias Hilduini Hermannus Laudun. et Albcricus 
Trium- fontium monachus, fortassis ob  nuptia- 
rum præcellentiam. Hermannus, tomo nostro XII, 
p. 267 : Harum unam, inquit, nomine Feliciam, in 
Hispania duxit conjugem Sanctius Rex dragonensis, 
etex ea genuit Hildefonsum Regem potentissimum, 
cujus laudes ct præclara facinora adtéxit. Albericus 
autem ad an. 4031 : De septem filiabus, Ebali ct 
Andreæ sororibus, prima Regi Galiciæ Sanctio, qui 
se Imperatorem nominabat Hispaniæ , peperit duos 
fratres, Petrum,  Hildefonsum sive Alphonsum, 
et fratrem ejus Fernandum, qui post eum totum 
regnum tenuit. Vide tomo nostro XII , p. 691. 

(p) Non Fernandurm, ut ait Albericus,, sed 


B 


tomo nostro XIII, 


* Guillel- 
mus II. 
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cujus (a) filiam cum regni gubernaculis Comes inclytus Barcinonensis, qui paganos 
impugnare non desinit, duxit in uxorem. 


Ramirum monachum , qui anno 4134 è monasterio (a) Petronillam in conjugium traditam Rai- 
S. Pont Tomeriarum raptus fuit, ut Hildefonso mundo Berengario Comiti Barcinonensi, qui 
fratri suo succederet. His erat frater Petrus qui regnum Aragonense et Barcinonensem comitatum 
antea quàm Hildefonsus regnavit. simul administravit, vit functus anno 1162. 


JOANNIS SARESBERIENSIS FRAGMENTUM 
EX POLYCRATICO SEU DE NUGIS CURIALIUM, Li. VI, Cap. 18. 


Exempla recentium  historiarum , et quomodo Rex Henricus Secundus tempestatem et 
procellas Regis Stephani serenaverit et pacaverit insulam. 


FAT quia Brénni historia alicui nimis fortè remota videbitur ad monstrandam virtu- 

tem gentis, cui non natura, sed doctrina, exercitium, ars et fortè dux deest, 
accedo propriüs, et ea quæ ferè sunt omnibus nota, compendioso sermone pro- 
ponam..…., 

Rex Anglorum qui Rufus* cognominatus est, armis quidem strenuus, sed parum 
religiosus, et qui persecutione Sanctorum, et præcipué S. Anselmi Cantuariensis, 
spiculum invidiæ quo suffocatus est, in se visus est provocasse ; is, inquam , 
Cenomanum expugnavit, Comitem (a) cepit, nec tamen dignatus est eum carcerali 
custodiæ mancipare; tantoque operi attestabitur in perpetuum Mons Barbatus (6), 
aut si alio nomine censere malueris, dicatur Mons Barbarus aut Barbarorum, 

Transeo ad successorem ejus Henricum, inclytum Regem, qui Leo justitiæ 
appellatus est : quem, sicut publicè notum est, non mod urbes, sed et turresGalliæ 
timuerunt. Sed qualiter Regem Francorum commisso (c) prælio fregerit et fugaverit, 
quia percelebre est, et victoriæ illius in utroque regno , qui publico prælio inter- 
fuerunt,plurimi testes extant, ut replicare notissima tædiosum sit, scienter prætereo. 
Normannorum Ducem (d), virum bellicosum , armis strenuum, qui, Hierosolymä 
liberatâ, redierat sub umbra (e) nominis , quomodo ceperit, alieni regni ingressus 
terminos,referre supervacaneum credo,cùm etiam juniores eumdem captum viderint 
in custodia publica, habitâ tarnen æstimatione dignitatis et sanguinis. Testantur 
hoc Normannorum proceres, alii capti, alii incarcerati, alii capti, alii exhæredati, in 
hodiernum diem. 

Postremo, ne longè petantur exempla, nepos illius (f), totius ævi, si collatæ 
jam gratiæ virtutum in fine cohæserint merita, Rex optimus apud Britannias , 


(a) Heliam , qui cùm à Roberto Bellismensi 
anno 4098 comprehensus fuisset, Rotomagum 
ad Angliæ Regem adductus est. Cui ante se ad- 
ducto Rex ludibundus : Habeo te, magister , imquit. 
At ille, cujus alta nobilitas nesciret etiam in tanto 
periculo sapere humilia loqui : Fortuitd, inquit, me 
cepisti ; si possem evadere, novi quid facerem, 
Turc Willielmu præ furore ferè ertra se positus, et 
obuncans  Heliam : Tu, inquit, nebulo. tu quid 
faceres ? Discede, abi, fuge. Concedo tibi ut facias 
quidquid poteris ; et per vultum de Luca, nihil, 
si me viceris, pro hac venia tecum paciscar. Mec 
énferius factum verbo fuit ; sed continuè dimisit eva- 
dere, miratus potiès quäm insectatus fugientem. Hæc 
Willelmus Malmesb. tomo nostro XIU, p. 5. 
Rem pauld seciüs narrat Ordericus Vitalis t. XIE, 


(ë) Mons Barbatus præsidium erat in urbe 
Cenomannica. Capto verd Heliâ Comite, Rex 
milites suos illuc misit, qui cunctas ur bés muni- 
tiones nacti sunt, et in principali turre vexillum Regis 
cum ingentt trophæo levaverunt. Regia turris et 


Mons Barbatus atque Barbatulus Regi subjictun- 
tur, et meritè , qua à patre ejus condita noscuntur. 
Ordericus, ibid. 

(c) Apud Brenni-villam in Vilcassino, prope 
Nogionem ad Andelam, an. 1419, die 20 augusti, 
commissum est id præliam, in quo Henricus Ï 
Angliæ Rex insignem de Rege Ludovico VI et 
Francis victoriam reportavit. Vide Sugerium in 
vita Ludovici, tomo nostro XII, p.45, et Orde- 
ricum Vitalem, ibid. p. 724 et seq. 

(d) Robertum fratrem suum, anno 44106 in 
prælio Tenerchebraico captum, Rex Henricus per 
annos 28 servavit in vinculis. 

e) In eumdem sensum Ordericus  Vitalis 
initio libri VIII: Rodbertus Normannorum Duz 
et Cenomanorum  princeps,  nomine tenùs, multis 
annis factus est; sed torpori et ignaviæ subjectus, 
nunquam, ut decuit , in virtute et justitix princi 
patus est. 

(f) Henricus IL ,filius Gaufridi Plantagenét 
Comitis Andegavensis , et Mathildis Imperatricis, 
filiæ Henrici 1 Angliæ Regis. 
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À Normannorum et Aquitanorum Dux felicissimus, et primus tam amplitudine rerum 
quàm splendore virtutum, quàm strenuus, quäam magnificus, quàm prudens et 
modestus, ab ipsa, ut ita dicam, infantia fuerit, nec ipselivor silere aut dissimulare 
potest ; cùm opera recentia et manifesta sint, et à Britanniarum finibus ad Hispaniæ 
limites (a) virtutis suæ protenderit et continuarit titulos. 


Scilicet ingenium et rerum prudentia velox 
Anue pilos venit, dicenda tacendaque callet, 
Et potis est nigrum vitiis præfigere theta. 


Volens namque Deus gentis prævaricatricis punire malitiam , rupto fdere quod 
juramento procerum (b) cum filia Leonis justitiæ firmatum fuerat , novorum permisit 
sublimari favorem, et in regno alieno regnare hominem * contemptorem boni et * Stephanum. 

B æqui, cujus consilium infatuatum est abinitio, cujus causa iniquitate ct perfidia 
fundata est, negligentem disciplinæ, ut, eo non tam regnante quàäm concutiente et 
collidente clerum et populum, provocarentur omnes ad omnia. Mensura namque 
juris vis erat. Invadens ergo regnum, exhæredavit, exclusit dominum,spro quo, 
si fides esset in homine, et decessorum meritis et ex necessitate juramenti, sibi 
fuerat moriendum. Vicinas studuit corrumpere nationes, cum principibus matri- 
monia contraxit et amicitias, ne quo Dei beneficio parvulus, qui adhuc vagiebat (c) 
in cunis, ad petitionem hæreditatis possent accedere. Plurima quidem adversüs 
innocentiam machinabatur : sed in omnibus his mentita est iniquitas sibi ; eoque 
innotuit quia Deus verax est, quod fidem quam Deo suo dominoque terreno non 
servavit, eam nequaquam reperit in subjectis. Eâdem namque mensurä remensum 
est ei quà ipse alii præmensus fuerat: ac si omnes apud Ennium didicissent , 

C Neque dedi, neque doinfideli cuiquam fidem. 

Sed cùm multa malè, pauca bene, illud pessimè egit, quod, in contemptum 
Dei, in christos (d) ejus manus injecit, non sine nota perfidiæ et proditionis, quam 
nefarii operis merito contraxit apud omnes, ut ad curiam ejus exinde nemo securè 
accederet. Non tamen solos, etsi primos, ad perniciem suî cepit episcopos ; sed 
omnibus quos suspectos habuit proditionis suæ , tetendit insidias. At in captione 
episcoporum initium malorum fuit,et ab ea die non defuit gladius lateri ejus,et facta 
sunt semper novissima hominis deteriora prioribus. Quid multa ? in diebus ejus 
multiplicata sunt mala in terra, ut si quisea summatim recenseat, historiam Josephi 
possint excedere. Verumtamen se illis pueri virtus opposuit, et ferè ante ætatem aut 
munus militare sic malignantium impetum fregit, ut Theodosio juniore, quem 
historiæ conferunt Alexandro (e), non inveniatur inferior. 

D Nec mora, in primis adolescentiæ annis, impubes adhuc, militiam aggressus est, 
vultuque ferociori et fortiori manu divini auxilii hostium corda concussit et fregit. 


(a) Ductä nimirum in conjugem Alienorâ , am- 
plissimum Aquitaniæ ducatum à Ligeri fluvio usque 
ad Pyrenæos montes assecutus est, 

(4127), inquit 


(6) Anno xxvir regni sui 
Malmesburiensis, Rex Henricus Angliam venit 
mense septembri, adducens secum filiam suam. 
Primo verd Natali, convocato apud Londoniam 
magno cleri et optimatum numero .... vmnes  sa- 
cramento adegit et obstrinxit, ut, si ipse sine 
hærede masculo decederet, Mathildem filiam suam 
quondam Imperatricem incunctanter et sine ulla 
retractatione dominam reciperent : præfatus quant 
damno patrie fortuna Willelmum filium suum sibi 
surripuisset, cuijure regnum competeret ; nunè su- 
peresse fiiam, cui soli legitima debeatur successio, 
ab avo, avunculo et patre Regibus, et à materno 
genere multis retro sæculis... Juraverunt ergo cuncti, 
quicumque in eodem concilio alicujus videbantur esse 
momenti, primd Willielmus Cantuariæ archiepis- 
copus, mox cæleri episcopi, nec minùs abbates. 
Laicorum primus juravit David Rex Scotiæ, ejusdem 
Imperatricis avunculus; tum Stephanus  Moritonii 
Comes et Bunoniæ, nepos Regis Henrici ex sorore 
Adela ; mox  Robertus filius Regis, quem ante 
regnum susceperat et Comitem Glocestriæ fecerat. 
Notabile fuit, ut fertur, certamen inter Robertum 


et Stephanum, dum æmuld laude virtutum inter se 
contenderent quis eorun prior juraret ; illo privi- 
legium filii, isto dignitatem nepoti spectants. Porrd 
Stephanus, filius Stephani Coinitis Carnotensis, 
spreto hoc solemni juramento, Angliæ  regnum 
post obitum Heurici præripuit, meritèque ab scrip- 
toribus omnibus perjurii et proditionis infamatur. 

(c) Henricus, filius Mathildis Imperatricis, in 
lucem editus est anno 1133. 

(d) Rogerum Salesbiriensem episcopum, Alexan- 
drum Lincolniensem, ac præcipuè Theobaldum 
Cantuariensem, de quo S. Thomas epist. 436 
libri 1, ad Bosonem cardinalem : Decessor noster, 
vester quidem amicus et Romanæ ecclesiæ devotis- 
simus filius, bis à sede propria pro fide et obedientia 
exclusus est, Rege Stephano hoc in eo persequente, 
qudd contra prohibitionem ejus vocatus à domino 
Papa Eugenio ad concilium Remense venerat, cæ- 
teris episcopis domi contra vbedientiam remanentibus, 
exceptis tribus qui de mandato Regis venerunt, ut 
aliorum absentiam excusarent. Alia autem, ut scitis, 
causa perseculionis ejus extitit, quôd contra prohi- 
bitionem Romanorum pontificum filium Regis Eus- 
tachium noluit coronare. 

(e) In quibusdam exemplaribus additur, Quan- 
quam dictus sit non esse, et utinam nunquam ! 


Bi 
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Statimque insurrexerunt in eum Reges Francorunm (a) et Anglorum,collectis viribus À. 
suis, et ntroque immanior hostis Eustachius ille, sororius Regis Francorum, qui 
propriam agens causam, non tam patri quàm sibi paternum diadema conservare 
nitebatur. Et eos quidem non mod Neoptolemus noster sustinuit, sed ex maxima 
parte potenter superavit. Unde tactus dolore cordis intrinsecus Eustachius, quem 
prædixi, quod in vita optimum fecit, rebus cessit humanis (b). Quem, lætantibus 
bonis et publicæ fortunæ congratulantibus, quoniam hic flagellum aliud patriæ 
imminebat, luxerunt - 

Horat, Sat. 2. Ambubajarum collegia, pharmacopolæ, 

Mendici, mimi, balatrones, hoc genus omne. 


Ne tamen obitus ejus gloriæ Ducis nostri quidquam detraheret, deditionem Crau- 
mersiæ, in cujus subsidium cum patre venerat in manu valida et numero ampliori B 
nimis * armatus,'militum instructus copià, sustinuit præsens et vidit. Dux autem 
consilio unius præmonitus, inter castrum quod Rex munierat et Regis copias, suum 
sed longè minorem exercitum interjecit (c). Ne tamen hoc alienigenæ adscribant 
viribus suis, nostro præcipuè milite nitebatur. Ab hoc demum, exigentibus culpis, 
perductus est qui regnum occupaverat, ut cogeretur exhæredare filium, et Duci 
cedere regni successionem, et totius regni proceres et militiam, fidelitate præstitä, 
obligare. : 

Transeo ad obsidionem (d) Chinonis, quia ibi Anglos et Normannos, quos jam 
multiplex confæderatio univit, præcipuos et magis strenuas in captione castri 
extitisse nullus ignorat. Nam sileo* de Nannetio (e) et toto minoris Britanniæ, 
quamvis grandis provincia sit, comitatu, qui rebellis esset in hodiernum diem, 
nisi robur gentis Anglorum esset formidini. Hoc ipsum aut veritus, aut amore 
et virtute allectus (incertum est enim), illustris (f) Blesensium et Carnotensium 
Comes, castra quæ pupillaris ætatis tempore amissa fuerant, dugatui Normanniæ 
restituit. 

Longum est si inclyta gesta tanti principis enumerare contendam , quæ , sicut 
omnes admirari necesse est , ita plenè describere impossibile. Nec ego viribus 


+ Al, vivus. 


* Ed, siLeo. 


(a) Robertus de Monte ad an. 4151: Factd duo millia Andegavensis : et la, Deo favente, 


itaque discordid inter Regem et Comitem | Andega- 
vensem Gaufridum], venit Rex cum magna miltia, 
et Eustachius filius Regis Stephani cum ec, in 
Normanniam ante castellum Archas. Adfuit et 
ibidem Henricus è contra Dux Normannniæ, cum 
admirabili exercitu Normannorum, Andegavensium, 
Britonum : sed principes exercitâs ejus, qui matu- 
riores co erant et consilio et ætate, non permiserunt 
ut cum Rege domino suo congrederetur, nisi ampliàs 
illum in aliqur, quâm antea fecerat, gravaret. 
Vide tomo nostro XIII, p. 292. 

(b) Anno 41183, mense augurto, circa octavam 
$. Laurentii, moritur Eustachius filius  Stephani 
Regis Anglorum. Robertus de Monte, ibid. Joannes 


autem Saresberiensis ejusdem Polycratici lib. VII, 


cap. 21, sub finem: Nostris tamen temporibus , 
inquit, Eustachius filius Stephani, qui in ecclesiam 
Dei sævire decreverat, cùm omnia pro viribus depo- 
pulatus esset, et terrum B. Eadmundi, cui omnes 
prædones detulerant, videret opulentum , sibique non 
esset, consumptis opibus regni, unde semel et secundd 
militibus æra procederent (jam enim defecerant do- 
nativa), præsidia jam dictæ ecclesiæ depopulatus 
est. Nondum tamen digesserat cibum quem de 
facultatibus loci acceperat, ipsdque die, antequam 
se domi suæ reciperet, quæ nimis vicina erat, tactus 
est martyris manu, et lethali percussus morbo, 
die circiter octavé rebus cessit et vit ! 

(c) Videsis Henricum Huntindoniensem ad an. 
1153, tomo nostro XII , p. 45. 

(d) Robertus de Monte ad an. 4156 : Henricus 
Rex Anglorum cepit castrum Mirebellum et Chino- 
nem longé obsidione. Losdunum verd est ei redditum, 
quando pacificatus est cum eo Gaufridus  frater 
suus, héc conditione interposit& , quôd Rex daret 
ei singulis annis mille libras Anglicæ monete , et 


discordia quæ dià inter eos duraverat , mense julio 
sopita est. Vide tomo nostro XIII, p. 299. Le- 
gendus quoque est Guillelmus Neubrigensis lib. Il, 
cap. 7, ibid. p. 403. 

(e) Gaufridus à fratre spoliatus tribus prieno- 
minatis castellis, sibi à patre legatis, cm mærore 
contabesceret (ioquit Guillelmus Neubrig. ibid. 
p. 104), et nunc fratris duritiem, runc fortunæ 
cum gemitu accusaret invidiam, felicior eum subitô 
exhilaravit eventus. Cives enim præclaræ urbis Nam- 
netensis, certum vel in quo sibi complacerent do- 
minum non habentres, ejus industrid et strenuitate 
énvitati, cum sibi in verum certumque  dominum 
elegerunt (anno 41157), atque accersito civitatem 
cum adjacente provincia tradiderunt, At non diè héc 
felicitate functum mors immatura sustulit (anno 
1158); morque eamdem civitatem Comes Riche- 
mundensis [Conanus] , qui tunc transmarinæ Bri- 
tanniæ magna ex parte præsidebat , tamquam verus 
possessor intravit. Quibus auditis, Rex, dato man- 
dato Richemundensem comitatum  fisco applicari, 
illico ex Anglia in Normanniam transfretavit, et 
civitatem Nannetensem tanquam jure fraterno suc- 
cessionis reposcens, eumdem Comitem magni appa- 
ratüs terroribus ita perstrinxit atque infregit, ut vix 
tepidè obluctari conatus, civitate resignaté, insis- 
tentem placaret. Hæc sunt quæ uno verbo replicat 
Saresberiensis. 

(f) Robertus de Monte ad an. 4158: Mense 
dece:nbri, concordati sunt Rex Hénricus et Comes 
Blesensis Theobaldus, vcognatus ejus, hoc modo : 
Comes Theobaldus reddidit Regi duo castra, Am- 
basium et Fractäm'- vallem, et Rotrodus Comes 
Moritoniæ, sororius ejus,.... reddidit Henrico  Regi 
duo castra, Molinas et  Bonum - molinum | quæ 
erant dominia Ducis Normanniæ. 


JOANNIS SARESBERIENSIS PRAGMENTUM. 
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À meis arrogo ; in quo, si juxta præcedentis gratiæ (a) cursum sibi diü successerint 


prospera, sudare poterunt Orosius , Eg 


esippus et Trogus. Cæterüm adolescentiæ 


exitus aliquibus suspectus est, et utinam frustra à bonis timeatur ! 


(a) Hæc scribebat Joannes Saresberiensis anno 
1189. Ait enim in prologo ad Tbomam cancel- 
lariuum : Dum tamen Tolosam cingitis, ista aggressus 
sum, et me curialibus nugis paulisper udemi, illud 
volvens in animo, quia otium sine literis mors est et 


vivi hominis sepultura. Porrd de Henrici Il laudibas 
quas hic congessit, nihil detraxit auctor, etiam 
postquam Regis offensam ob suum in Thomam 
Cantuar. studiam suscepit, exilio mulctatus ab illo, 


prout legenti ejus epistolas patebit. 


EX GERVASII TILBERIENSIS OTIIS IMPERIALIBUS, 
DECISIONE I, CAP. XX (a). 


Apud  Chesnium , t. III Rerum Franc. p. 371 , et 
Brunswic. p. 945. 


Leibnitium, t.*+ I Rer. 


D EFUNCTO patre [ Guillelmo Conquestore ], successit Guillermus primoge- 
nitus (b) in regnum, vir impius, ecclesiarum persecutor, immisericors circa imbelles : 


qui archiepiscopum Cantuariensem * plurimüm persecutus, ab Angelo percutiente + anselmum. 
peremptus, Guintoniæ sepultus est sub infamiæ perpetuo monumento. 
Dux Normannorum Robertus , inter illos qui per manum sanctissimi Urbani IL 
c ultramarinam peregrinationem susceperunt primarius |, cum Comite Sancti-Egidü 
Raimundo , patre Comitis Namfulsi * , et Duce Godefrido de Buillum , et Comite  * Alfonsi. 
Baldwino principe, et Comite Stephano [ Blesensi ], et episcopo Aniciensi * , cum * Ademaro. 


multis proceribus Hierosolymam adiit. Vir in armis strenuissimus , misericordià 
plenus, et sicut sub armis consultissimus, ita depositis armis in perfectione scientiæ 
defectivus. Captä Antiochiâ , receptoque dominico sepulcro , Dux Robertus in 
Regem ultramarinæ acquisitionis eligitur, ed quod filius Regis Anglorum strenuitate, 
procerum stemmate cunctos præcelleret. Jam de morte primogeniti fratris sui Regis 
Guillermi nuncii advenerant , et spe regni pacitici obtinendi, regnum sanctum, in 
quo pro Christo pugnandum erat , declinavit. Dux quoque Godefridus regnum 
suscipiendum in excusationem duxit prætextu sanctæ humilitatis, asserens se 
indignunmn illic coronâ aureä insigniri, ubi Christus pro nostra salute coronà spineä 


(a) Operis hujus notitiam dedimus t. XI, 


(b) Guillelmus secundo loco natus erat Guil- 
p. 317, ubi fragmentum quod est de Regibus 


lelmo Conquestore : verüm  pater ipsum Roberto 


Anglorum, usque ad obitum Guillelmi Conques- 
toris, ex eo recudimus. Nunc illius seriem, quam 
ibi promittebamu , ad usque sæculi XII finem 
prosequimur. Mens quidem nobis erat illud præ- 
‘termittere, eù quod auctor Gervasius, isque regni 
Arelatensis marescallus , licèt ïillorum temporum 
vicinns, perpetuis laboret anachronismis : verùm 
promissis eorum qui nos præcessere, stare visum 
est. adhibitis quas res postulat  castigationibus. 
Inscruit eidem operi Gervasius Epitomen de suc- 
cessione Regum Franciæ post Carolum Magnum , 
sed eam jejunam valde, quam sic concludit : PAhi- 
lippo successit Ludovicus Lippus. Cui  successit 
Luduvicus piissimus, amator clerit et verus Dei 
cultor ; qui à multis deceptus , nullumque decipiens , 
in sancta simplicitate transivit ad Dominum, relicto 
flo Philippo, qui paternam postponens simplici- 
tatem, materni generis astutias duxit ir usum. Hic 
regni suë nobilissimos vi atque ingenio suppeditans, 
terminos avitæ proprietatis , intra sui tamen regnt 
metas, ampliavit. Quid de cretero de futura suc- 
cessione sit per futura tempora venturum, judicare 
nescir ; cùm apud me spiritus non sit prophetiæ , 
satisque sit narrasse præterita, et ignorasse fulara. 
De rebus verd Anglicis pauld copiosior est, quippe 
qui librum suum dicavit Ottoni VI Imperatori, è 
stirpe Norimannica per gcnus materaum descendenti, 


primogenito prætulerat ad administrandum Angliæ 
reguum. Huic Angliæ regnum assecuto hâc epistolâ 
gratulati sunt , meliora de eo sperantes, Carnotenses 
clerici, quæ à Souchcto priùs edita in notis ad 
epistolam Ivonis 71, hunc locum sibi potiori jure 
vindicat: « G. Dei gratid Anglorum Regi, 4. 
» [Adelardus] decanus et erclesiæ  Carnotensis 
» canonici, et placere per quem Reges regnant. 
» Non modica tibi incumbit probitatis necessitas, 
» si patris tui gloriosi atque magnifici Regis vir- 
» tuteun, et matris tuæ sanctissimæ atque excel- 
» leatissimæ reminisceris prudentiam : quorum 
» mors sicut humano generi incredibiliter damnosa 
» extitit. ita omnibus in commune incredibilem 
» mœærorem attulit. Bene tamen est Dei gratif, 
» quod te superstitem habemus, in quo paternæ 
» fortitudinis imago ita repræsentatur, ut parum 
» distet quin patris identitas magis quäm simili- 
» tudo exprimatur. Hæc ad te scripsimus, non 
» mendicando, sed in notitiam tuam venire desi- 
» derando; ohsecrantes ut nobis dilectionis vicem 
» reddas. Non enim erit amor tuus infructuosus, 
» si eum ecclesiæ matris Dei impendas ; quia sicut 
» apud auctorem suum et filium abtinere meruit 
» specialem dilectionem, ita etiam habet pro qui- 
» buscumque veluerit 
» potestatem. Vale. » 


præcipuam  interveniendi 


# An, 4106. 
* Glocester. 


* AL, asse- 
clarum. 
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voluit coronari. Cessit ergo diadema (a) Hierosolymitanum Comiti Baldwino , ed 
quèd ipse inter tot agones excellentissimo ac singulari ictu paganum armatum per 
medium in duo frusta diviserat. Dux vero Robertus , post multa mirabiliter ac 
laudabiliter acta , spe regni Anglici repatrians , Henrico fratri juniori, qui jam 
regnum invaserat, obvius factus apud Tenarchebrai *, infra fines Normanniæ, 
conserto prælio capitur. Exhinc apud Claudii castrum * x1v annis (b) incarceratus, 
diem functus est utroque regno privatus, Hierosolymitano quod contempsit , et 
Anglicano quod appetit. 

Regnavit ergo Rex Henricus in pace feliciter : .cujus unico (c) in mari Britanniæ 
naufragato, filia [ Mathildis ] filio Imperatoris Romani nuptui traditur. Hic in tantum 
paternam sapientiam imitabatur , quod cum paucis non dicam suppeditavit impe- 
rium, verumetiam ipsam Romam , quæ caput extat imperii , ditioni voluntatique 
suæ subjecit. Infra paucos annos viro defuncto, dum ad patrem redit in Angliam, 
occultis insidiis (d) capitur , eodemque furore continuato, ducitur in uxorem à 
strenuissimo Comite illustri Andegavensi Gaufredo , Regis Fulconis ultramarini 
filio, ex quo suscepit tres filios , Henricum , Gaufredum Plantagenest , et Guillelmum 
Longam-spatam ; Rege Anglorum Henrico raptun filiæ dissimulante, et de violentia 
faciente voluntatem. Post aliquot annos Comite mortuo Andegavensi Gaufredo, 
filiâque Regis eâdemque Imperatrice retinente jure mariti ex successione filiorum 
Andegavensem , Turoniam et Cenomaniam ; tandem avus , solà Imperatrice cum 
filiis (e) superstite , testamentum condit , in quo filiam cum Henrico, filio Comitis 
Andegavensis , instituit hæredem. Verüm quia infans nondum trimus consilium 
tanto regno debitum non habebat, muliebrisque sexus constantiam tam ferocissimis 
gentibus edomandis opportunam non habebat, necessarium visum fuit tutelæ nomine 
Regem ad tempus inserere, cujus virtute ac strenuitate motus barbaræ gentis 
refrænarentur, et enormia delicta punirentur. 

Erigitur ergo ex ipsius Henrici Regis deliberatione (f) Comes [ Boloniensis ] 
Stephanus in Regem pro tutore, Regis Henrici ex sorore nepos , Comitis[Blesensis] 
Theobaldi frater, illustris Henrici Guintoniensis episcopi germanus : vir quidem in 
fide verax, in promissis fidelis, militià singularis, simplicitate pius, omnis cupiditatis 
ac avaritiæ expers. Hic sacramento constrictus quôd fideliter regnum tueatur , et 
usque ad præfinita tantüm tempora moderetur, coronatur, inungitur , et prosperè 
rexit populum in fortitudine virtutis suæ, ab omnibus formidatus et dilectus. Tandem 
simplicitate bonitatis ductus, circa puniendos compatiens, et ad affligendos emollitus 
(ut arcus humectus lentescit ), et à superbis magnanimibus Anglis, jam ex lenitate 
Regis in insolentiam ductis , attemptatus et impugnatus , contradictionem sentit 
potentum et guerram. Faciebat ad causam seditionis, quod fide obligatä , et sacra- 
mento pridem præstito , consilio procerum * suorum postposito , in animo gerit 
Imperatricem cum filio, legitimo regni hærede, prorsus exhæredem facere, et loco 
illorun filium proprium substituere (g) Eustacium , virum speciosum formâ , affa- 
bilem, gratiosum , militibus placentem , largum , militiâ patrissantem. Huic ad 
defensionis augmentum in uxorem datur (k\ Cunstantia, Regis Ludovici Francorum 


(a) Godefridus rerum cbristiunorum  præfec- Falsom : namque ex Regis deiiberatione 


turam gessit, quoad vixit ; eique vitâ functo suc- 
cessor datus est cum insignibus regni Balduinus 
frater ejus. 

(6) Immo usque ad mortem, 
anno 1134. 

(c) Guillelmus an. 4120 in mari extinctus est ; 


quam oppetiit 


Mathildis verd soror ejus Henrico lnperatori : 


sponsa fuerat an. 4109, tradita autem in conju- 
gium auno 1114. 

(4) Mathildem à Gaufrido Andegavensi vi 
raptam fuisse , nullus coævus et probatus seriptor 
tradit. At contrà, quâ maturitate consilii generum 
sibi Gaufridum expetierit Henricus , fusè describit 
Joannes monachus, tomo nostro XII, p. 520 
et seqq. 

(e) Hic etiam in chronologiam peccat Gerva- 
sius. Nam Gaufridus Henrico Regi superstes fuit 
annis quindecim , anno tantüm 4454 vitâ functus. 
Unde ruit quidquid in gratiam Stephani Regis 
comminiscitur. 


Stephanus ipse anno 4127 cum aliis regni proce- 
ribus sacramento obstrictus fuerat , ut, sé ipse sine 


hærede masculo decederet, Mathildem filiam suam: 


quondam Imperatricem incunctanter et sine ulla re- 
tractatione dominam reciperent, inquit Guillelmus 
Malmesburiensis, quem consule tomo nostro XII, 
p. 24. 
(g) Anuno 4152, Rer Stephanus filium suum 
Eustachium regio diademate voluit insignire. Postu- 
dans igitur ab archiepiscopo Cantuariensi Theobaldo 
et cæferis episcopis, quos ibidem congregaverat, ut 
cum in Regem ungerent et benedictione sud confir- 
marent, repulsam passus est. Papa siquidem literis 
suis archiepiscopo prohibuerat , ne filium Regis in 
Regem sublimaret; videlicet quia Rex Stephanus 
regnum contra jusjurandum præripuisse videbatur. 
Hæc Annalista Anglo-Saxonicus, ibid. p. 44. 

(+) Constantia longè antè nupta fuerat Eusta- 
chio, an, scilicet 4140 : eoque viduata an. 14153, 
dein copulata fuit Raimundo V Comiti Tolosano. 


A 
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À soror, hujus Regis Philippi * amita ; sed post modicum tempus evanescente viro, Ang 
eadem Coiniti Tolosano Raimundo nubit , ex qua Comes est ortus ille Raimundus, 
cujus vitam miserandam testatur afflictio. 
Defuncto Eustacio Regis Stephani unico, mota fuit in partem Anglia, nobilibus 
regni Regem, propter fidem quâ Imperatrici tenebatur, persequentibus. Exinde 
jam pubescente Henrico, et in armorum exercitio crescente, ducatus Normanniæ 
se mittit in deditionem ; assumptoque Ducis nomine, Henricus fideles ac potentes 
regni excitat in arma. Tandem rebus actis strenuiter, dum conserto praælio inter 
Stephanum Regem et Ducem acies hinc inde “ consisterent, pax fit in hac forma : “An. 1153. 
quèd Rex Stephanus, dum vixerit, regni teneat gubernacula, et adoptato Henrico 
in filium, post ejus fata succedat in regnum.Nec mora, infra paucos annos defuncto* 
Rege Stephano, Dux coronatur in Regem : qui ductà Reginâ Franciæ (a), et à 
püssimo Rege Ludovico dimissâ prætextu consanguinitatis probatæ, filià scilicet 
quondam illustrissimi Ducis Aquitaniæ et Comitis Pictaviæ, Alienore, genuit ex 
ea filios, congregato * sibi dominio Aquitaniæ. * AL con- 
Igitur Anglorum Rex Henricus, Dux Normannorum et Aquitanorum, et Comes "*“®- 
Andegavensis, genuit primogenitum (b), qui velut ros matutinus, nec solis expectato 
calore, pertransiit. Adjicitur Repgi filius alter Henricus , qui vix plenæ pubertatis 
effectus, ungitur (c) in Regem et diademate paterno coronatur, juniorque Rex appel- 
latur. Hic staturâ procerus, effigie præclarus, vultu pro debito jucunditatem et 
maturitatem prætendebat : speciosus inter filios hominum, affabilis, hilaris et apud 
omnes gratiosus, ab omnibus diligebatur, et omnibus amabilis inimicum habere non 
poterat : militià singularis, ut corporis venustate omnes antecedebat, sic strenuitate, 
favore et morum insigni gratiä, largitate et fidei sinceritate omnibus præferebatur. 
C Quid plura ? in hoc omnia probitatum et virtutum genera Deus conflavit ; et quæ 
plus illustribus sors singularibus largitur singulariüs, huic ita omnia contendit 
generaliüs et pinguiüs dare præconia, ut nihil in eo terrenum fuisse putaretur, si 
non præmaturè * fuisset interceptus. Nempe in ipso adolescentiæ fervore, ut vivens * 41: imma- 
mundo fuit solatium, ita moriens * universæ militiæ fuit exitium.……. : A in 
Post hunc genitus floruit ille Rex Regum terrenorum Ricardus, in strenuitate, 
magnanimitate, scientia et omnis generis virtute nulli mortalium secundus : sacri 
patrimonii Jesu-Christi, Terræque sanctæ strenuissimus defensor, timor gentilium, 
mors hostium, gladius et tutamen christianorum : cui mundus ad largitiones non 
sufficeret, et orbis velut pugillus erat ad dominandum. 
Successit proles tertia, Comes aut potiùs Dux Britonum | Gaufridus], Arturo 
fabuloso animali virtute non inferior , strenuus in militia, pollens liberalitate in 
excessu, probitate et magnanimitate incomparabilis : exactis paucis in virtute im- 
mensa annis, obiit (anno 1185). 
Adjungitur quartusillustris Regis filius Johannes, cujus incrementum ac laudes 
præsentiali inspectioni commendo , ne videar aut ex insufficientia mea dixisse 
de eo quàm est, aut adulationi deservire in eo quod dixero circa id * quod est. * 4. aliquid. 
Ecce quod de leone rugiente quatuor leunculi prodierunt, quorum quilibet in 
fortissimum crevit leonem, aut itidem spe futuræ nobilitatis minitantem *, Nec * #1. imian- 
tacenda sunt insignia illa learum ubera, quæ solo lacte et strenuitate potentissimas “®: 
orbis partes illustraverunt, dum ex eodem Rege Henrico prodiit hinc Ducissa (d) 
Saxoniæ, cujus flos tu, serenissime Princeps, ut bonæ arboris dulcissimum pomum  : 4. beneñ- 
processisti, cum illustri Comite Palatino Henrico , et Guillelmo Longa-spata , ©: 
fratribus tuis, utroque parente conjuncti ; necnon nobilissimas Comitissa Alienor, 
E germana tua. 
Ex altera ejusdem Regis Henrici filia (e) novellæ et insignes plantationes Hispaniæ 
pullulant, fili ilustrissimi Regis Compostellani : quorum initia, si medium et finem 
cœæptoprosequuntur auspicio, magis patrum præambuli videbuntur quäm pedissequi. 


* An. 4154. 


(a) Alienoram  duxerat Henricus antequam (d) Mathildis, quæ anno 4168 nupsit Henrico 
regnum assequeretur, anno videlicet 1152. Leoni, Saxoniæ ac Bavariæ Duci, è quibus pro- 

(b) Guillelmum, qui natus anne 4453, vivere creatus fuit Otto IV Imperator, cujus gratià hunc 
desiit anno 1455, regni hæres jam designatus. librum scripsit Gervasius. 


(c) Henricus , tillus Henrici 11 Angliæ Regis, (e) Alienora, filiarum primogenita, anno 41170 
an, 4170 unctus est in Regem, xvui kal. juli. matrimonio collocata cum lidefonso Castelle Rege. 
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Ex tertia (a), quondam illustrissimi Regis Siculi conjuge, prodiit Raimundus Dux 


Narbonensis, Tolosæ Comes, et Marchio Provinciæ. Qui utinam utriusque avi 


* fidem, virtutem ét constantiam imitabitur ! ut sub Ducis, Comitis, Marchionis 


* Cor, februa- 
ri, 


nomine, virtuti et strenuitati Regum avito more æquiparetur. 


Hucusque, excellentissime Imperator,Regum Angliæ stemma stirpesque produxi, 
*f. virtutem. Veniam postulans, quia minbs dixi; cùm ad veritatem * strenuitatemque prædeces- 


sorum tuorum recensendam nec dies sufficere posset, nec calamus. 


(a) Joanna, quæ nupsit primd Guillelmo II Siciliæ Regi, deinde Raimundo VI Comiti Tolosano. 


EX ANONYMI BLANDINIENSIS 
APPENDICULA AD SIGEBERTUM (0). 


Ex ms. cod. nobiscum communicato à DD. de Nelis, episcopo Antuerpiensi. 


AE MCxII, mense maio, siligines, etc. (Ut in Chronographia Sigeberti ad 


an. 1112.) 


Bernardus cum fratribus suis et multis aliis in Cistercio fit monachus. 

Baldricus Noviomensis episcopus obiit ; Lambertus succedit. 

Sancta Ida Comitissa Boloniensis obiit,et Gertrudis (b)Comitissa Furnensis obiit. 
mcxiv. Circa Tornacum, 1x kal. maïi, etc. (Ut apud Anselmum Gemblac. ad 


an. 1113.) 


Henricus Imperator uxorem ducit{[Mathildem] filiam Regis Angliæ. 

Balduinus Rex Hierusalem uxorem ducit relictam Rogeri Ducis Siciliæ (c). 
Monasterium Clarævallis fundatur, et illic Bernardus abbas ordinatur. 

Ansbodus abbas Blandiniensis obiit : cui successit Eremboldus, qui eodem anno 


obiit : cui successit Arnoldus. 


Mcxv. In suburbio Antiochiæ, etc. (Ut apud Anselmum Gemblac.) 


Eclipsis lunæ facta est rv idus martii 
duravit usque in vi kal. marti. 


*. Glacies etiam x1 kal. januarii incœæpta 


mcxvi. Henricus Imperator in Italiam secedit, etc. (Ibidem.) 
mcxvir. Arnulfus abbas S. Petri in Blandinio monasticam religionem renovavit, 


et novum ordinem induxit. 


Multa prodigia in diversis locis apparuerunt, etc. (Contractè ex Anselmo Gemblac.) 
Godeza præpositus Tronciniensis obiit, et Maynardus Gandensis scholasticus 


successit. 


mMcxviil. Balduinus Comes Flandriæ, quia Hugo Candavena, ete. (Ex Anselmo 


ad an. 1117.) 


Balduinus Rex Hierusalem moritur, cui consilio baronum successit Balduinus 
de Burch, princeps Edissæ, filius Hugonis Comitis de Rettesta, qui regnavit un- 


decim annis. 


Ludovicus Rex Francorum contra Regem Angliæ vadit, et usque Rotomagum 
omnia vastat : tandem conventum fuit ut Willelmus filius Henrici Regis Anglorum 
Normanniam teneret de Rege Franciæ, et hommagium sibi faceret, sicut Rollo 
primus Normanniæ Dux jure perpetuo promiserat. 

Paschalis Papa moritur : succedit ei Gelasius uno anno, qui timore Imperatoris 


. (a) Sigeberti chronicon,  præcipuasque illius 
appendices edidimus tomo XIII. Hæc quæ ad 
annum 4152 decurrit, in monasterio Blandiniensi 
seu S. Petri Gandavensis scripta, præ manibus 
tunc non erat. lilustrissimus D. de Nelis, Antuer- 
piensis episcopus, qui colligendis bhistoriæ Bel- 
gicæ scriptoribus multam operam impendit, eam 
ad nos multâ prece rogatus transmisit. Verùm 
opinionem nostram fefellit jejunum id opus : nam, 
præter Anselmum Gemblacensem decurtatum vel 


contractum, vix quidquam memoratu dignum in eo 
reperimus, Sunt autem ea quæ damus accessiones 
quædam, ad instar earum quas ex variis codi- 
cibus mss. editioni Sigeberti et continuatorum im- 
miscuit, italicis literis distinctas, Aubertus Miræus, 
Antuerpiæ , 4608, in-40. 

(ë) Ipsa quæ nupserat Roberto Frisio, Flandriæ 
Comiti. | 

(c) Adelam, 
ferrato. 


filiam Bonifacii de Monte - 


Henrici 


B 
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À Henrici fugit Capuam, deinde ad Gallias, et in Cluniaco mortuus et sepultus est 


(sequenti anno). 

Henricus Imperator ab Italia Lotharingiam repatriat, ubi accipit uxorem Adelam 
fiiam Godefridi Barbati (a). 

Maynardus præpositus Tronciniensis obit ; cui filius ejus Otgerus succedit. 

Godefridus Ambianensis episcopus obiit. 

mcx1x. Gelasius Papa Cluniaci, etc. (Ex Anselmo Gemblac. ) 

mcxx. Ordo Præmonstratensis incæpit. Eodem anno, 1v nonas maïü, combusta 
est maxima pars Gandæ. 

. Balduinus Comes Flandriæ, cognomento Apkin, Calixti Papæ ex sorore nepos, 
bellum agens in Normannia contra Regem Angliæ, vulneratus curari non potuit, 
mortuus (b) est; cui Karolus, Canuti Danorum Regis filius ex filia primogenita 
Roberti Frisonis, successit. 

Calixtus Papa Romam accessit, etc. (Ex Anselmo Gemblac.) 

mcxxi. Corpus S. Arnulphi Suessionensis, primâ die maïi, apud Aldenborch 
per Lambertum Noviomensem episcopum elevatur. 

Fredericus Leodiensis episcopus obit : Albero succedit. 

Optimates regni cum legafis Papæet Imperatore Henrico conveniunt, de con- 
troversiis eorumt tractaturi ; sed nihil proficientes discesserunt. 

Ordo Templariorum incæpit, quem fundaverunt quidam devoti milites, qui 
contra latrunculos, peregrinos in via Hierusalem deprædantes, militare volentes, 
Christi servitio se mancipantes, in manu patriarchæ Hierosolÿymitani professione 
et voto sese devoverunt et astrinxerunt. Hi etiam qui Hospitales S. Mariæ et 
Teutonicorum in Hierusalem dicti sunt, sumpserunt exordium. 


G  Ecclesia de Landeghem dedicatur in honorem SS. Livini et Blasii et Margaretæ 


E 


virginis simul. 

Radulphus abbas S, Trudonis expulsus venit Gandam ad Cœnobium S. Bavonis, 
abbate Wulfrico in providentia rerum temporalium vigilanter strenuo. Inde vadens 
ad S. Petrum, mansit illic sab abbate Arnulpho, qui introduxit ibidem religiosa 
Cluniacensis ordinis studia. 

McxxiI. Arnoldusabbas S. Petri Blandiniensis obit ; cui succedit Giselbertus 
abbas Eynamensis. 

Lambertus Noviomensis episcopus obit ; cui Simon succedit. 

Willelmus filius Regis Anglorum, cùm à Normannia in Angliam transfretare 
vellet, cum aliis multis submersus est (c). 

Karolus Comes Flandriæ castellum Taruennæ, quod Eustachius, advocatus in 
atrio S. Mariæ construxerat, destruit. 

Multi in ecclesia Vizeliacensi, nescitur qualiter, in vigilia Magdalenæ com- 
busti sunt. 

Karolus Comes Flandriæ contulit monasterio S. Bavonis privilegium super 
advocatia. 


mMcxx111. Optimatibus imperii mediantibus, Henricus Imperator legatosad 


Papam mittit super controversia investituræ. Papa remittit legatos Wormatiæ, 
ubi res redintegratur et pacificatur, et fiunt inde bullæ. (Contractiüs hœc ex Anselmo 
Gemblac. ad an. 1122.) 

mcx x1V. Monasterium S. Michaelis Antuerpiæ construitur. 

Balduinus Rex Hierusalem cum Saracenis incautè prælians capitur, etc. (Ex 
Anselmo Gemblac. ad an. 1123.) 

mcxxv. Cm placuisset divinæ gratiæ visitare locum Egmundensem, inspi- 
ravit episcopo Trajectensi Andreæ, et Petronillæ Comitissæ Hollandiæ , mittere 
legatos ‘cum literis ad abbatem Gandensem Wulfricum, pro monacho qui 
idoneus esset animas regere et lapsa reparare : qui, consilio cum suis habito, 
præpositum curtis eorum Walterum, quem frequenter probum et utilem pro- 
baverat, misit, qui præfuit annis xxx1, religionem innovavit; claustrum, 


(a) Falsum. Adelam verd fiiam  Godefridi a Vulneratus auno 1118, mortuus est anno 
Barbati (Comitis Lovan. accepit in uxorem anno 41449. 

4121 Henricus 1 Rex Angliæ, non autem Hen- (c) Auno 4120, ex magis probatis aucto - 
ricus Imperator, ribus. 


Tome XIV, C 
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templum et officinas restauravit, et de parvo numero congregationem magnam À 
induxit. .... 

Mcxx Vi. Hyems asperrima et sex hebdomadis continua, etc. (Ex Anselmo 
Gemblac. ad an. 1125.) | 

Karolus Comes Flandriæ ob validæ famis instantiam, et ut annona et lac ad 
victum hominum plus abundaret, cervisiam in terra sua fieri prohibuit, et canes 
vitulosque occidi fecit. | 

mcxxvil. Hyems acerrima. Clades permaxima venit, quæ tam divitum quàm 
pauperum innumeram extinxit multitudinem. 

Lotharius Imperator contra Bohemos, etc. (Ut apud Anselmum Gemblac. ad 
an. 1126.) 

Castellanus et abbas S. Petri Gandensis , legati missi à Comite Flandriæ ad 

Imperatorem, debitam ei subjectionem nomine domini sui exhibuerunt. Karolus B 
Comes Flandriæ, v1 nonas martii, Brugis in ecclesia S. Donatiani super absidem, 
in quadragesima, ipso missam audiente, horâ quâ Miserere mef Deus decantabat, 
à Burchardo milite servo suo et cæteris conspiratoribus occiditur, cum quo occisi 
sunt Themardus castellanus Broburgensis et duo filii ejusGillebertus et Walterus ; 
dapifer quoque ipsius Karoli, nomine Walterus de Locris. Quo cognito, Rex 
Francorum Ludovicus ad ejus ultionem in Flandriam venit, et multos de prodi- 
toribus de turri præcipitari fecit, et successorem instituit Willelmunm filium Roberti, 
olimNormanniæ Ducis, cognomento Curta-hosa. 

Rex 'Anglorum | Henricus ] sponsalia quæ Willelmo Comiti Flandriæ promiserat, 
dissolvit(a); | 

Mexx vil. Pridie idus maï, Coloniæ, etc. (Ut apud Anselmum Gemblac.) 

: Willelmus: Comes Flandriæ, propter rigorem suum exosus Willelmum de Loo C 
habet adversarium. Hi duo ad invicem pugnant, capitur Willelmus de Loo, im- 
primis:mediante Rege Franciæ. Interim Flandrenses pro Theoderico, filio Theoderici 
Comitis de'Elsatia ex filia Roberti Frisonis, miserunt, contra quem Willelmus 
Comes procéssit ad bellum. Theodericus fugit in Alostum, quem obsedit Willelmus ; 
sed in brachio sauciatus, non multd post obiit, etapud S. Bertinum sepelitur. 
Factus’est igitur Comes Theodericus quadraginta annis. 

In septembri, gelu multum, etc. (Ibidem.) 

mcxx1x. Cum intrante januario gelu liquaretur, etc. (Ibidem.) 

Philippus filius Lüdovici Regis Francorum Remis in Regem inungitur. 

Plaga divina Franciam afiligit, ignis scilicet vehementer corpora crucians; 
sed- hoc. precibus beats Mariæ Virginis deletum est, ut quicumque hoc igne 
vexaretur, sanaretur, multique inde sanati sunt. Pestilentia magna facta est 
animalium. 

Theodericus Comes Flandriæ Willelmum de Loo sive de Ypris dictum, rebel- 
hntem, capto:eastro-de Slusa, multas prædas agentem à patria expulit. 

Fulco Comes Andegavensis Hierusalem proficiscitur, et filiam Balduini Regis 


D 


hocipit uxXorems 
-Mcxax. Loôtharius Rex urbem Spiram, etc. (Ibidem.) 

Honorias Papa moritur; et sequitur grave schisma inter Innocentium et Petrum 
Leonis, qui omnes ecclesias Romæ spoliavit, et violenter papatum tenuit. Inno- 
centius verd ad Gallias fugit, et'à Ludovico et Henrico Francorum et Anglorum 
Regibus, at etiem à Lothario Imperatore;:acceptus est. 

Joannes Morinensis episcopus, annis triginta et sex mensibus in episcopatu 
ekpletis, 'vr kal. februarii obiit, et episcopatus, redditus ecclesiæ Balduino fratre E 
Comitis Fheoderic tenente; toto anno vatavit. 
“ Moxxxx Innocentius Papa’ cum multo tomitatu episcoporum et abbatum à 
Frañoia exiens, ete. (Ex Ansemo Gembluc.) :-.:! : 

:Wulfricus, venerabilis'abbas Gandensis coœenobii, obiit x1 kal. julii, sepultus sub 
kpide proximé Everdei abbatis : eui suacessit Everdeius tricesimus quintus abbas. 


(a) Nuptiis “Gufllékhi ‘'Clitonis tom’ Sibylla ‘Joënhaflia “Raïneri Comitis Montisferrati, uterina 
filia Fulconis Comitis Andegavensis  intefcedsit ‘sérore: Adelaidis Reginæ Francorum. Fide tomo 
quidem “Rex Aëgliæ, ‘sed anno-41124. :Hoc verd nostro XH: p. "408. 


anno alterum Guillelmus inüt matrimonium-:æm 
.} 
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A mcexxxtii. Domnus Bruno ex clero S. Petri Coloniæ fit archiepiscopus. Rex 
Lotharius collectis viribus Romam vadit, etc. (Ex éodem Anselmo.) 

Henricus Rex Anglorum in Angliam transfretat. 

mcxxx111. Lotharius Rex veterem urbem ingressus, etc. (Ibidem.) 

Obiit Suanechildis Comitissa Flandriæ, relinquens Lauretam ex Theoderico 
de Elzatia. 

Ordo fratrum Cruciferorum in Hoyo incæpit. 

mcxxx1v. Translatio Amalbergæ virginis facta estin Blandinio per Giselbertum 
abbatem, vi idus julii. 

Theodericus Comes Flandriæ duxit filiam Regis Hierusalem nomine Sibyllam. 

Tonitrua audita sunt, coruscationesque fulminum insolitæ apparuerunt, ita ut 
quidam mundi consummationem advenisse putarent : quorum commotione murus 

B villæ Sancti-Audomari magna ex parte,scilicetsexaginta pedum longitudine, cecidit, 
ejusque fundamentum de terra evolavit. 

Mcxxx v. In civitate Tornacensi, etc. (Ibidem.) 

Henricus Rex Angliæ in Normannia moritur ; cui Stephanus Boloniensis successit. 

mcxxxvi. Domnus Giselbertus abbas Blandiniensis obiit xr11 kal. novembris : 
Sigerus successit. 

Cœnobium S. Vedasti Atrebatensis concrematur, etc. (Ibidem.), 

B. Bernardus Willelmum Comitem Aquitaniæ ad obedientiam Papæ Innocenti 
cum hostia sacrata tandem perduxit. 

. Ludovicus Rex Francorum obiit, ete. (Ex Auctario Gemblac.) 
Albertus abbas Affligemensis sponte su absolvitur : Petrus succedit. 
mMcxxx v11. Otgeruspræpositus Tronciniensis reddidit præposituram,et domnus 
C Ywanus introduxit albos monachos, invitis canonicis. 

In Nienove fundatur monasterium Præmonstratensis ordinis. 

Siccitas tanta fuit in Francia, ut fontes, putei et fluvii siccarentur. 

Lotharius Imperator…, transit in Italiam contra Rogerum, etc. (Ibidem.) 

Willelmus Dux Aquitaniæ et Comes Pictaviæ obiit , filiam relinquens, quam 
Ludovicus filius Regis Francorum sponsam assumpsit ; et ab illo die regnum 
Franciæ et ducatus Aquitaniæ copulantur. 

Ecclesia Ambianensis B. Mariæ cum tota civitate, et ecclesia Corbiensis S. Petri 
cum parte ville, combustæ sunt. ; 

Duo pueri nascuntur, unus in pago Noviomensi, alter in pago Lensensi, mitrati 
mitrâ carne, ac si esset linea, caudis carneis à collo dependentibus, ac si essent 
plexi more militum comas nutrientium et plectentium : quod prodigium plerisque 

D comas nutrientibus et timori fuit et correptioni. 

Monasterium de Dunis, relicto habitu Saviniacensi, ad ordinem. Cisterciensem 
transit. 

Mcx xx vi11. Comes Theodericus obsedit Gandam, nec devicit. 

Inchoatum est occidentale opus majoris turris Gandensis cœnobii, primo die 
mensis martii sub Everdeio abbate. 

Rex Danorum cum apparatu navium, etc. (Ex Auctario Gemblac.) 

B. Bernardus in Flandriam venit, Dunis Robertum de Brugis abbatem stabilivit, 
et privilegia Dunensi monasterio à Theoderico Comite impetravit. 

Mcxxxix.... Concilium celebre Innocentius Romæ celebrat, 

Ab hoc anno fames incipiens ferè septem continuis annis postea duravit, et 
penè totam Europam cum adjacentibus insulis oppressit. 


Æ In Anglia multi procerum contra Regem Stephanum castella obfirmant, quia 


provincialibus nimias exactiones imponebat. 
“cxL. Ywanus Gandensis duxit Lauretam filiam Theoderici Comitis Flandriæ. 
Eclipsis solis facta est rv nonas aprilis. 
Exortä discordià inter Alberonem episcopum Leodiensem et Henricum Comitem | 
Namurcensem, etc. (Ex Auctario Gemblac.). 
Henricus germanus Ludovici Regis Francorum in Claravalle fit monachns &. 
Monasterium Clarusmariscus Cisterciensis ordinis per Theodericum Comitem 
juxta Sanctum-Audomarum fundatur. 


(a) Henricus anno 4446 tirocinium inter Clarevallenses agebat. 


Ci 
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mcxL1. Conradus Imperator quosdam optimates regnisui cogit suo parere imperio. 

Plaga ignis divini multos adussit, qui meritis B. Mariæ Virginis salvati sunt. 

Adalbero Leodiensium episcopus castrum de Bulloen, quod Otbertus episcopus 
multà summä argenti episcopio Leodiensi acquisierat, corporis S. Lamberti auxilio, 
castrum quod Reginaldus Comes [ Barrensis ] per septem annos tenuerat, recepit. 

Sampson Carnotensis ecclesiæ præpositus Remorum ordinatur archiepiscopus. 

Apud Tornacum adolescens clericus, etc. (Ex Auctario Gemblac. ad an. 1140.) 

MCX LII. În vicinia Lovaniensi mel stillavit de cœlo, etc. (Ibidem.) 

Ecclesia Arnensis in honore san ctæ Crucis et Mariæ Virginis dedicatur. 

mMcxLili. Regnum Francorum propter discordiam principum , ete. (Ut in 
Auctario. ) 

Comes Flandriæ Theodericus castrum Arnulphi advocati in terra episcopi 
Tervanensis diruit. 

MCxLiv. ŸYwanus Gandensis, dictus de Alost, dignitate et prudentià omnes 
antecellens, obiit, et apud Troncinium sepelitur. 

Hyems nimietate pluviæ et vento vehementi, etc. (Ibidem.) 

Fames gravissima multos afflixit. Pax inter Ludovicum Regem Franciæ et 
Theobaldum Comitem Blesensem, procurante B. Bernardo, reformatur.… 

MCx L v. (Omnia ex Auctario Gemblac.) 

mcxLe vi. Hæresis Eunitarum, etc. (Ut in eodem Auctario.) 

Fames gravissima continuatur. Conradus Imperator, Rex Francorum Ludovicus, 
Theodericus Comes Flandriæ , de captione Edissæ et occisione christianorum 
dolentes, ad iter transmarinum se præparant. | 

Tornacensis ecclesia, quæ per quingentos et ampliüs annos, etc. (Ibidem.) 

mcxLvil. Conradus Imperator filium suum, etc. (Ut in Auctario Gemblac.) 

Profectio christianorum terrâ marique contra paganos facta est, quorum præcipui 
duces fuerunt Imperator Alamannorum Conradus, Rex Francorum Ludovicus, 
Comes Flandriæ Theodericus. Sed eorum conatus fuit inanis, quia Deus non erat 
cum eis. Nam multi eorum à Turcis capti et occisi sunt; innumerabiles verd 
fame, pitselentià et labore consumpti ; cæteri autem qui evadère potuerunt, diversä 
maceratione afilicti repatriarunt. Illi tamen qui navali prælio Saracenos aggressi 
sunt, Olisipponam Hispaniæ civitatem , cum summo labore et plurima strage 
utrorumque, ceperunt. Alvisus Atrebatensis episcopus in eadem expeditione mo- 
ritur in Græcia. : 

Willelmus Comes Nivernensis , relicto sæculo, Carthusiam petit, et factus 
monachusinfra annum moritur. 

Henricus germanus Regis Franciæ, monachus in Claravalle, fit episcopus Bel- 
vacensis. (Non hoc anno, sed anno 1149.) 

mcx£viti. Dedicatio cryptæ Gandensis cœænobii celebrata est ab Anselmo Tor- 
nacensi episcopo. 

Cruor Christi à Theoderico Comite Flandriæ ab Hierusalem deportatus Brugis 
datur, et in capella S. Basilii locatur. | 

Remis concilium à Papa Eugenio, etc. (Ex Auctario Gemblac.) 

Cameracensis civitas incendio conflagravit, et principalis ecclesia cum claustro 
et palatio episcopi, ac monasterium S. Auberti et cœnobium S. Sepulcri. 

mcxLix. Conradus Imperator et Ludovicus Rex Francorum procinctum solvunt, 
et sine ullo prosperitatis effectu ab itinere Hierusalem revertuntur. 

Inter Balduinum Comitem Montensem et Sibyllam Comitissam .Flandrensem 
ortà discordià, milites Flandrenses in pago Atrebatensi (a) incendiis et rapinis 
patriam demoliuntur. Ad hanc discordiam pacificandam Samson Remensis archi- 
episcopus cum quibusdam episcopis suffraganeis suis venit , sed parum profecit. 
Ecclesia Hasnoniensis tune ab eodem archiepiscopo dedicata est. 

Eugenius Papa Romam revertitur. 

“cc. Bartholomæus episcopus Laudunensis apud Fusniacum (fit monachus). 

Theodericus Comes Flandriæ ab Hierusalem  reversuns expugnat Comitem 


_ (a) Sicin apographo noatro;  legendum tamen Atrebatenxis regio tunc temporis Comitibus 
Austrebatensi [/Ostrevant] ut in Annalibus Aqui- Flandrensibus parebat. 
cinensibus ,tomo nostro XIII, p. 737: et certè 
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A Montensem. Advocat Balduinus episcopum Leodiensem et Comitem Namurcensem 
in auxilium : sed ipsi, virtutem Theoderici non ferentes, inglorii revertuntur. . . . 
Sanctus Theodericus abbas Lobiensis migravit. : 
mcLi. Ludovicus Rex Francorum, consilio B. Bernardi, Alienordem uxorem 
suam repudiavit, etc. (Ut in Auctario Affligemensi.) 
Fames valida facta est in Flandria, ut Brugis venderetur hodum frumenti qua- 


draginta solidis. 


Everdeius xxxv abbas Gandensis cœnobii sponte suà absolvitur, et Betto 
abbas ordinatur tricesimus sextus abbas Gandensis cœnobii : præfuit in regimine 


XXVI annis. 


mcL11. Goswinusprimusabbas Tronciniensis, communi capitulo ordinis, sponte 
suâ absolvitur, et Johannes electus abbas constituitur. 


p  Monasterium de Laude (a) Cisterciensis ordinis in territurio Insulensi fundatur. 


Conradus Imperator moritur, etc. (Ex Auctario Affligem. ad an. 1152 et 1153.) 


(a) Loz, Laus B. Mariæ dictum. 


EX NICOLAI «@) AMBIANENSIS CHRONICO 
SEU APPENDICE AD SIGEBERTUM AB ANNO 1135 AD AN. 1204, 


Nunc primüm edito ex ms. cod. Reginæ Sueciæ num. 454 (b). 


AUS mcxxxv. Henricus Rex Angliæ obit, cui Stephanus nepos succedit. 


mcxxxvii. Ludovicus Rex Francorum obit, cui succedit filius ejus Ludovicus. 
Lotharius Imperator moritur, cui succedit in regnum Conradus quondam Henrici 


Imperatoris ex sorore nepos. 


mcxxx1x. Floruit his temporibus Bernardus abbas (Clarevallensis. Petrus 
Abaielardus, et Gillebertus postmodum Pictavensis episcopus, et Hugo canonicus 
S. Victoris, multà literarum scientià clarent. 

mcxLi. Rogerus, occupatä Sicilià, Calabriä et Apulià, Innocentium Papam 
bello capit (c), et factà cum eo pace, ab eodem coronatur in Regem. Deinde in 
Africam transiens magnam ejus partem suæ subjugat potestati. 

McxLii. Împerator * Constantinopolitanus, Antiochiä captä, pacem cum prin- 


Manuel filius ejus. 


cipe (d) facit. Paulo post, venatico arcu fortiter interciso, toxicato sagittæ ferro 
manum tenentem arcum vulnerat, et sic perit veneno interfectus : cui succedit 


MCxLI11. Innocentius Papa decedit. Celestinus autem, prius Guido dictus, 


v mensibus et dimidio sedet post eum : 


cui succedit Lucius (ID) ex Gerardo 


cancellario Papa factus. Obit etiam Fulco Rex Hierosolymitanorum, cui succedit 


filins ejus Balduinus. 


mcxLv. Edessa (e), Mesopotamiæ civitas, corpora apostolorum Thomæ et Thadæi 
continens, et à prima conversione nunquam idolorum cultu polluta, à Turcis 
capitur, christianis afflictis, occisis et captivatis. 

Lucius Papa senatores contra ecclesiam conspirantes in Capitolio obsidet ; sed 
per Jordanem Petri Leonis ab urbe proturbatur, et pauld post moritur. Bernardus 


(a) Nicolaus anno 44147 in lucem editus est, ut 
ipse testatur. Cæterüm cujus professionis  fuerit 
omnino incompertum, nisi fortè ille sit Nicolaus 
Suessionensis, beatorum martyrum Crispini et Cris- 
piniani, ipsius urbis apostolorum et patronorum, 
servus seu monachus, qui vitam B, Godefridi Am- 
bianensis episcopi, anno 4145 demortui, duobus 


libris scripsit. De hac ejus scriptione diù multèm-" 


que disputatum est inter eruditos, aliis auctoritatem 
ejus, utpote junioris scriptoris, elevantibus, alüis 
sinceram eam et veracem propugnantibus. Ut ut 
sit, in hoc chronico vix quidquam dé suo præstitit 
Nicolaus, sed res et verba mutuatus est à Sigeberto 


Gemblac. et continuatore ejus Anselmo, Ab anno 
igitur 14135, quo hi desiere, appendicem ejus 
damus. | 

(b)E bibliotheca Vaticana in nationslem Pari- 
siensem nuper. id est anno 1799, invecto. 

(c) Innocentium anno 1139 captum fuisse à 
Rogerio jam ostendimus t. XII, p. 472. 

(d) Is erat Raimundus, qui Constantiam Boa- 
mundi Il filiam duxerat. 

(e: Cùm Edessa seu Rohais anno 1144 ipst 
nocte Nativitatis Domini capta fuerit, annus 1143 
computabatur ab his qui annum à Nativitate exor- 
diebantur. 


* Joannes 
Counnenus. 
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autem abbas S. Anastasii succedit ei, Eugenius dictus : qui ab eodem Jordane et À 
senatoribus proturbatus (a) in Franciam transalpinat, et Remis concilium celebrat. 

mexLvi. Rex Ludovicus (b) et Rex Conradus, desolatæ Mesopotamiæ compa- 
tientes, misso eis ad hoc Bernardo Clarevallensi abbate à Papa Eugenio, cruce 
signantur voto peregrinationis immisso. 

Ecclesia Tornacensis à tempore B. Medardi Noviomensi conjuncta, separatur 
ab illa, proprio episcopo sibi dato. 

Fames permaxima-grassatur in Gallia. 

mexz vi. Conradus et Ludovicus Reges terrestri viâ iter arripiunt ; sed transito 
brachio S. Georgii, in transmarinis partibus astu et dolo Turcorum multä penuriä 
laborantes, Assyriam vix perveniunt. 

Nicholaus Ambianensis nascitur, qui hanc seriem chronicorum digessit. 

McxLViII1. Imperium Manuelis à Rogero Siciliæ Rege graviter infestatur, ed B 
quèd nuncios ejus Manuel carceri mancipavit. 

Eugenius Papa, Remis celebrato concilio, damnat quemdam qui pseudo-apostolos 
habens se nominabat E o N, dicens dictum esse de se in ecclesia per eon qui venturus 
est judicare vivos et mortuos. Item damnat quasdam novitates quas Gillebertus (c) 
motus subtilitate dogmatizabat. : 

Imperator et Rex Francorum Damascum obsident, jam desperantibus Damas- 
cenis; sed, dolo principum christianorum Syriæ, obsidio solvitur. Iterum obsident 
Ascalonam, sed iteratà fraude turbati desistunt. [mperator repatriat. Rex, morà 
per annum Hierosolymis factä, ad propria redit. 

M cxL1x. Papa Eugenius in Italiam regressus, cum Romanis vario eventu confligit. 

Romanorum et Græcorum Imperatores confæderati contra Rogerum ; sed, fame 
et tempestate maris profligatis exercitibus, ignominiosè desistunt. Rogerus autem C 
prosecutus Manuelem navigio, in palatio Constantinopolitano sagittas aureas jacit, 
refertque ab urbe non modicam prædam. 

mcL11. Conradus Rex Teutonicorum obit; qui xv annis regnans benedictionem 
imperialem non habuit. Post quem eligitur nepos ejus Fredericus. 

Eugenius Papa, cum Romanis pace factà, urbem ingreditur. 

Theodoricus Ambianensis episçupus suam cathedralem ecclesiam in honore 
B. Mariæ et B. Firmini martyris consecrari facit à Samsone Remensi archiepiscopo, 
vicinis præsulibus convocatis. 

MCLII1, Anastasius, defuncto Eugenio Papä, Romanam cathedram tenet, 

Christiani multo dispendio capiunt Asealonam. . . . 

. MCLIV. Anastasio defuncto, Nicholaus episcopus Albanensis, dictus Adrianus 
Papa, succedit. D 
mcLv. Fredericus Rex Teutonicorum ab Adriano in Imperatorem benedicitur 

et coronatur : qui habitus Romanis suspectus, cum eis infestantibus congreditur, 
et cum multa sanguinis effusione regressum parat sibi. 

. McLvii. FredericusImperator,expugnatis quibusdam Lombardie munitionibus, 
Mediolanum obsidet. 

mcLvi1i. Adrianus Fredericum legitimæ uxori aliam superducentem excommu- 
nicat. 

mcLx. Romanæ ecclesiæ præsidet Alexander czxvur. Contra quem Octavianus 
schismaticè ordinatur, per antiphrasim dictus Victor. 

mMcLxi. Fredericus Imperator Mediolanum capit et diruit. Trium Magorum 
corpora ibidem inventa Coloniam transferuntur. 

Henricus frater Regis Francorum in Remensem archiepiscopum ordinatur. E 

Octavianus, cui favebat Fredericus, per ejus imperium papalia jura damnatus 
exercet. Alexander à Francis receptus in Franciam venit, 

mcLx11. Alexander Papa Turonis concilium (d) celebrat; et Octavianus Treviris, 
convocatis Teutonicis et Italicis episcopis, similiter facit. 


._ (æ) Sequenti anno 1146 Eugenius urbe pulsus, (c) Gillebertus Porretanus , Pictavensis epis- 
anno tantüm 4447 in Franciam venit. copus, de quo suprà ad an. 1139, 
(6) Ludovicus die sancto Paschæ cruce insigni- (d) Concilium Turonense an. 1163 celebratum 


tus fuit Vixzeliaci, Conradus verd sequentis Natalis fuit. 
Domini festo in urbe Spirensi, 
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À  Defuncto Balduino Rege Hierosolymorum, Amalricus succedit. 

mczxii. Obiit Octavianus (a) Lucæ sepultus : cui succedit Guido Cremensis, 
Paschalis dictus à falsis cardinalibus antecessoris damnati. 

mcLx1v. Lotharius futurus Innocentius Papa (IT) ex ingenuis parentibus Romæ 
nascitur. 

Corpus Karoli Magni aromatibus conditum à Frederico levatur de tumulo, et 
in ecclesia Aquisgrani in sede regia collocatur. 

- MCLXV. Alexander Romam revertitur. Guido Cremensis ad eum revertentes 
conturbat. 

mMcLxxI. Thomas Cantuariensis archiepiscopus, pro tuenda libertate ecclesiæ 
diù exul, simulatâ pace à Rege Anglorum revocatus ad propriam sedem, ab 
ejusdem Regis satellitibus gladiis percussus martyrio coronatur. 

B wcrxxvi. Henrico defuncto Remis, ad eamdem sedem de Senonensi trans- 
fertur Willelmus, genere clarissimus, prælatis omnibus mansuetudine et humi- 
htate prælatus. : 

MCLxXxvII. Alexandro Papä Venetiis et Frederico Ravennæ constitutis, pace 
per internuncios reformatà, Fredericus accedens ad eum nudis pedibus, depositis 
insignibus, ejus pedibus obvolutus veniam petit cum flumine lacrymarum, et abso- 
lutionem consequitur. Unde non solùm urbi illi, sed et universæ ecclesiæ, facta 
estinde Iætitia magna. 

ÆCLXX1x. Lateranense concilium ab Alexandro et plus quàäm trecentis episcopis 
celebratur. 

mcLrxxx. Ludovico christianissimo Regi Francorum defuncto succedit Phi- 
lippus. 


(a) Octavianus vivere desiit anno 1164. 


EX ACTIS SANCTORUM 
ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS 


ADMONITIO PRÆVIA 


DE MONUMENTIS SUB HOC TITULO COMPREHENSIS. 


1° Ex actis sanctorum, tamquam ex uberrimo fonte, ad illustrandam ecclesias- 
ticam etcivilem historiam plurimüm conferri subsidii, extra omnium controver- 
siam est. Attamen privatas sanctorum virtutes ad imitandum proponere, sicut 
hagiographorum institutum est, ita à proposito nostro esset alienum. Itaque non 
integras sanctorum vitas, et quæ patrasse feruntur miracula vel morborum 
_curationes, damus ; sed si quid ab eis circa reipublicæ administrationem, in 
pace vel in bello, in ecclesia vel in foro, gestum est, id carptim et frustatim ex 
eorum actis colligere satagimus. 
2% Quia verd interest reipublicæ cognosci malos, sub hoc etiam titulo diatri- 
. bas etinvectiones quasdam comprehendimus, cujusmodi sunt Henrici Huntin- 
doniensis archidiaconi tractatus de contemptu mundi, seu de casibus virorum 
illustrium sui temporis ; Arnulphi Sagiensis archidiaconi de schismate Petri 
Leonis contra Girardum Engolismensem episcopum; ex Joannis Sares- 
beriensis Metalogico contra Cornificium quædam, et id genus alia. 
3° Sanctorum actis intermiscemus consecrationes altarium et ecclesiarum 
dedicationes solemniter peractas, necnon cœnobiorum origines, non tamen 
omnium quæ infinita propemodum condita fuerunt sæculis x1 et xu, sed 
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illorum quorum supersunt narratiunculæ seu notitiæ. Nam fundationum seu A 
donationum chartas in alium usum reservamnus, collectioni chartarum et diplo- 
matum inserendas. 

49 Conciliorum acta, quæ multa perierunt, restituere conati sunt viri eruditi 
historicorum testimonüis, literis eorum qui eisdem interfuere, et synodalibus 
decretis quæ supersunt. Porrd historicorum testimonia habemus ineorum scriptis 
à nobis tomis XTI et XTIT editis ; literas historicas in subsequentibus dabimus : 
decreta verd synadolia, licèt plurimüm ad genii et morum sæculi intelligentiam 
juvent, collectoribus conciliorum Galliæ reservamus ; tum quia non omnia hæc 
capere potest collectio nostra, tum quia pauca delibareinvongruens est. Restabant 
igitur, sed paucæ numero, quorumdam conciliorum historiæ, à privatis scrip- 
toribus concinnatæ : et has actis sanctorum intermiscere visum est. | 

5° Lites etiam et placita, quorum à privatis scriptoribus narratiunculæ(noti- B 
tias vocant) ad futuram rei memoriam editæ sunt, sub hoc eodem titulo admit- 
tenda censuimus. In his autem frequens conventuum et synodorum mentio est, 
quorum nullum aliud superest monumentum. Hujusmodi autemscripta authen- 
ticis chartis et instrumentis haud sunt æquiparanda, meritèque historicis, præ- 
sertim cm longiuscula sunt et plurium annorum spatia decurrunt, accenseri 
debent. 


PHILIPPUS I CRUCEM AUREAM EXPILARE PROHIBETUR 


Miraculo pridie translationis S. Germani Parisiensis episcopi patrato. ç 
Inter Acta Sanctorum ord. S. Benedicti, sæc. III, parte 2, pag. 192. 


An. 1661. IRACULIS quæ Dominus Deus pro meritis beatissimi Germani Parisiensis 
Miisritis hucusque copiosa operari non desinit, adjiciendum censemusillud quod 
contigit Philippi magni Francorum Regis successivis temporibus. Îs siquidem 
Philippus, Henrici Regis filius, dignitatem regalis principatüs patre sepulto suscepit 
adhuc in puerilibus. . Prædictus itaque Rex, adulatorum consiliis, utpote juvenis, 
nimis credulus, basilicam S. Germani quæ prope Parisios est satis irreverenter 
ingressus est, quatinus de thesauris ecclesiæ, quos ibi Childebertus Rex ad decorem 
domüs Dei multos congregaverat, cupiditatibus et voluntatibus suis satisfaceret. 
Igitur præcepit crucem auream, quæ post altare beati Vincentii locata erat, deponi, D 
utaurum et lapides pretiosos inde absportaret, suisque satellitibus absportata 
distribueret. Est enim ipsa crux operis ac ponderis incomparabilis, gemmis exqui- 
sitissimis venustata, utpote quam dicunt de Hispaniis allatam, et in præfatam eccle- 
siam ex regalibus munificentiis illatam. Cujus pretiosissimi donarii laudem ipsa res 
adhuc testatur, et dum superstes erit, ipsum opus mirificum et auri pondus immen- 
sum testabitur. Imperante et præsente Rege, deposita est cui supererat crux de 
columna, et super tapetum unum in ecclesiæ pavimento collocata. Aderant artifices 
cum suo apparatu ex Regis edicto deletioni crucis instantes. Nec minüs intererant 
ecclesiæ ilhus monachi condolentes, S. Vincentium et beatissimum Germanum 
præcipuè invocantes. Monachorum alii capsulas in quibus sanctorumcontinebantur 
pignora, humi deposuerunt, et voce flebili et corde suspirioso Dei misericordiam 
everberabant. Huic tam execrando spectaculoaderat Stephanus urbis prædictæ præ- E 
fectus, homo multüm irreverens et infrunitus, cujus instinctu nefario rem totam 
aggressus est Rex Philippus. Præsumptuosis autem conatibus (Deo gratias). con- 
festim obstitit benignissimus Deus. Sicut enim relatum est,lhis qui adstabant viden- 
tibus, quædam nebula sancta sanctorum ecclesiæ illius obnubilare visa est. Rex 
autem à proposito suo continuo destitit, et pavore quodam perterritus ab his teme- 
rariis ausibus de cætero se cohibuit. Ut etiam divinæ vindictæ non anceps, immo 

*__evidens, daretur experimentum, Stephanus præpositus oculorum acie statim pri- 
vatus est, et quousqne vixit, tali condignä redargutione mulctatus est. Compulsus 
est igitur miser in se ipso recognoscere quia consiliator adulativus pro terreni 


Regis 
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A Regis amore consilium suum in cœlestem Regem non debuerat arroganter erigere. 
Lamentum itaque monachorum versum est in gaudium ; crux quoque cum omni 
reverentia in statu pristino sublimata, et plebs Parisiensis ex hac Domini visione 
lætificata, Miraculum siquidem istnd celebre habitum est, et inter multos solemniter 
divulgatum est. Nos autem posteris nostris id scriptum transmittimus ad laudem 
et gloriam Dei , et ad recensendam memoriam patroni nostri beatissimi Germani , 
cujus precibus et meritis incessanter adjuventur. Amen. 


 NOTITIA SYNODALIS DIFFINITIONIS 
Pro immunitate cœnobii Cluniacensis. 


509. 


Ex Büibliotheca Cluniacensi , col. 


‘ 


Léo domni Alexandri Papæ universalis et summi pontificis, necnon 
regnante Heinrico Imperatore filio Heinrici, Rege vero Francorum Philippo, anno 
ab incarnat. Domini MLx111, novum quid Cluniacensi monasterio contigit, quod ad 
posteritatis memoriam sedulè duximus annotare. Drogo scilicet reverentissimus 
ecclesiæMatiscensis episcopus, domesticorum suorun et præcipuèclericorum suorum 
suasione pellectus, et, ut ita fatear, eis jugiter insuflantibus igne diri fomitis inflam- 
matus, super idem monasterium tentabat jus potestatis arripere, locumque sibi 
dominationis quantulumcumque contra sedis apostolicæ privilegia vindicare. Val- 
latus planè cuneis militum, stipatus agminibus armatorum, velut prædicandi gratià, 
vel etiam judicii synodalis obtentu, ad beati Maioli confessoris Christi basiliram 
nsque pervenit ; sed resistentium sibimet infractus obstaculo intrare non potuit. Hoc 
itaque tentabat utjugum monasterio novæ usurpationis induceret ; sicquepostmodum 
ex occasione quodammodo superductæ litigaret consuetudinis. Tunc Hugo, venera- 
bilis abbas ejusdem cœnobii, nimirum non modo religiosus, sed et cautus et prudens, 
ut revera possessor ingenuus, jugum hoc degeneris servitutis exhorruïit, et tamquam 
lepræ malæ consuetudinis noviter obrepenti medicamento contradictionis occurrit, 
caputque quod moliebatur ingredi, vivacioris ingenii pede contrivit. Romanam 
itaque synodum impiger adüt, querelam suam coram sancto concilio fidelis relator 
exposuit, novo periculosanctiloci ruinam procul dubio minitanti ut obviaret oravit. 
Cümque sinistrum nuntium eorum maximè qui saniüs sapiebant corda percelleret, 
et tantæ religionis tamque celebris famæ locum , ne quantumlibet à libertatis suæ 
D statu corrueret, piæ compassionis studio formidarent ; inter cæteros Petrus Damianus 
Ostiensis episcopus se protinus obtulit, seseque ad subveniendum monasterio per 
tam longi, tam asperi, tam duri itineris pericula destinavit (a). 

Enimvero apud Cabilonensem civitatem ex auctoritate apostolicæ sedis synodum 


An. 1063. 


Concilium 


congregavit ; nonnulla quæ perperäm videbantur esse consurnpta, canonicæ sanctionis Cabilonense. . 


vigore correxit; quæque potuit , juxta ecclesiasticæ disciplinæ regulam servanda 


>» 


Unde noster animus, dum per tot intumescentium 


Tome XIY. 


» 


a) De hoc suo itinere Petrus Damianus epis- » vada torrentium, per tot nivalium Alpium sco- 
tolâ 5 libri VI, amicÂ ad Cluniacenses querimoniâ : » pulosa præripia, per tot etiam (quod pejus erat) 
« Nolo vos lateat, dilectissimi , quia revertentem x» Cadaloici furoris conglobatas insidias suspectus 
» à vobis gravis me tædii mœror absorbuit, ac multa  » incederet, densam , ut ita loquar, intestini cer- 
» cogitationum caligo pusillanimitate dejectum cor » taminis grandinem pertulit ; et quamquam in hoc 
» impatiens tabefecit. Planè dum me recolerem  » rigidus semper et inflexibilis permaneret (et 
» velut puerum ovo seductum , et ita delinificis » quod nimirum decreverat) malum pro malo non 
» verbis tamquam blattinis, vel delicatis hyacinthi » reddere, oblivionem tamen injuriæ , quantum- 
» mollibus institis obligatam ; aliud denique ser- » libet niteretur, non potuit funditus  obtinere, 
» moné promissam , aliud omnino rebus exhibi- ”» Atpostquam ad cellulam perventum est, immo 
» tum ; fluctuabam animo, et oberrantes quilibet » postquam in me ipse, qui fueram exclusus, in- 
» à veritatis linea tunc, fateor, plus solito displi-. » travi, mox æstuantis animi fervor extinguitur, 
» cebant. Nam,ut unum dumtaxat annotaresufficiat,  » contentiosi litigii ‘querela sopitur ; tumor , clamor 
» quod cætera colligantur, promissum mibi est qudd » et indignatio præstd deponitur, et omne quod 
» in kalendis augusti forem regressus ad propria ; » in meis visceribus amarum fuerat, divinitus 
» sed profligato postmodum trimestri ferè curri- » obdulcatur...….… Quapropter sancto  rectori 
» culo, et quantâ potui celeritate cucurri, et tamen >» vestro, qui mihi tantæ calamitatis pondus in- 
» vix quinto ante kalendas novembris die Fontis- » vexit, non modà vicem læsionis , sed eum quo- 
» avellani , unde processeram , cacumen ascendi. » que in jus veteris amicitiæ pro vestra caritate 


reduco, etc. » 


D 
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constituit ; causamque Cluniacensis monasterii, pro qua præsertim componenda A 
devenerat, divin auxiliante clementià , optimo judicialis calculi fine couclusit. Nam 
in conspectu totius sancti concilii lectum est monimentum, quod Comes ille (a) Willel- 

*f. præter.  mus, primus loci fundator et oblator, instituit, ubi videlicet, propter* Romanum pon- 
tificem, nullum jus, nullum dominium cuicumque mortalium vel cuilibet prorsus 
ecclesiæ dereliquit. Lecta quoque nihilominus sunt sedis apostolicæ privilegia de tui- 
tione, munitione ac præfati monasterii perpetua libertate, per succedentium sibimet 
Romanorum pontificum vicissitudines instituta. [nquisiti sunt omnes episcopi , si 
privilegia quæ audierant, rata decernerent. Omnes uno ore concorditerlaudaverunt, 
atque ut perpetud servanda atque illibata permaneant, communi judicio decreve- 
runt. Ettamquam non hoc judicium sub præconii communis acclamatione sufficeret, 
viritim unusquisque consulitur , ipse quoque Matiscensis inquiritur : qui nimirum 
non minüs quam cæteri omnes episcopi , rata privilegia et inviolabili ac perpetuo B 
jure servanda liberè cunctis audientibus profitetur. Et quia in eisdem privilegiis 
hoc inter cætera sub anathematis intentatione cautum est, ne cuilibet episcoporum . 
liceat in præfati cœnobii monachos excommunicationis promulgare sententiam ; 
episcopus autem non absolutè (sic se funditus excusabat ) excommunicationis 
jaculum intulit, sed ita ut perhibebat, irâ commotus , ait: Si qui sunt mei juris 
in illo monasterio , quos mihi liceat excommunicare, illos excommunico. Cüm igitur 
in hac excommunicatione prædictum episcopum, licèt ignorantem, contra privilegia 
Romanæ ecclesiæ quomodolibet egisse convinceret , ille autem privilegiorum teno- 
rem ac seriem se legisse vel agnovisse constantissimè propulsaret ; tandem, sancto 
decernente concilio, ad hunc decisionis finem causa perducta est., ut præfatus 
episcopus proprià manu super sanctis evangeliis superposità juraret , sicque sedis 
apostolicæ legato, sanctoque concilio satisfaceret. C 

Sacramentum  « Audiat, inquit, domnus Petrus Ostiensis episcopus et omnis sancta synodus, 

Drogonis.  ,} quia eo die quo Cluniacum commotus adveni , non in contemptu sive despectu 
» sedis apostolicæ vel domni Alexandri Romani pontificis hoc egi ; et privilegiorum 
» tenorem ac seriem, quæ modo in nostris auribus lecta sunt, tunc ad liquidum 
» non cognovi: sic me Deus adjuvet, et ista sancta evangelia. » Post eum quoque 
quatuor ecclesiæ ejusdem clerici in conspectu omnium accesserunt , et jurejurando 
quod ille juraverat, super eadem evangelia firmaverunt. Duo autem de septenario 
numero qui ad jurandum à sancto concilio præfixus fuerat, non petente Matiscensi, 
sed donante domno Ostiensi episcopo, remanserunt. Illico præfatus Matiscensis 
episcopus pavimento prostratus veniam petiit, seseque peccasse confessus, septem 
dierum pœnitentiam in pane et aqua jejunaturus accepit. 

Posterà autem die, eodem sancto residente concilio, clericis suis vesanè ac D 
procaciter insistentibus, idem episcopus petiit ut suæ quoque ecclesiæ privilegium, 
quod à à Papa dudum Agapito constitutum fuerat, legeretur . In quo nimirum nibil 
penè præter jus atque consuetudinem uniuscujusque ecclesiæ videbatur peculiariter ‘ 
insitum, sed quod omnibus locis sanctis communi dignoscitur jure concessum , 
videlicet ut ne vel ea quæ sui juris jam erant, vel deinceps futura erant, quispiam 
violenter invaderet, sed sua omnia rector ecclesiæ in pacis ac tranquillitatis otio 
possideret. Hoc itaque privilegium omnes episcopi in tanto concilio sine causa lectum 
esse dicentes, unanimiter decreverunt nihil hoc præjudicare privilegiis monasterii 
quæ pridie coram omnibus lecta fuerant, nihil minuere de his quæ in illis legebantur 
ab apostolicæ sedis liberalitate concessa. Sic itaque per synodale concilium perpetuä 
monasterii libertate firmatä , sanctumque locum soli subjacere Romanæ ecclesiæ 
communi sanctorum episcoporum decernente sententià , mox inter episcopum 
et abbatem omnis controversiæ querela sopitur , omnis animositatis atque dissidii 
scissura componitur, et inter utrumque spiritualem scilicet virum firma pax caritatis 
glutino reformatur. Hæcigitur per ordinem brevi sermone digessimus, ut purissimæ 
relationis rivum quem nostris temporibus hausimus, in posteros etiam per veritatis 
alveum fideli poculo transfundamus. 


(a) Guillelmus 1, Arverniæ Comes et Dux Aquitanorum. 
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ELOGIUM WILLELMI FILI OSBERNI, 
Herfordiæ Comitis, Normanniæ Ducis Dapiferi. 


Inter instrumenta novissimæ Galliæ Christ. t. XI, col. 123. 


Ces Dux Normannorum Willermus consilium petiisset , et omnes barones Nor- 
manniæ ad Angliam conquirendam * audisset unanimes , gavisus est valde. Quibus 
ad consiliandum se iterum euntibus, Willermus filius Osberni dapifer Ducisinterfuit : 
qui gravissimum iter ad Angliam capessendam , gentemque fortissimam Anglorum 
B perhibens, contra paucissimos in Angliamire volentes acerrimè litigat. Quod proceres 
audientes valde gavisi, fidem dederunt ei, ut quad ipse diceret, omnes concederent. 

Ingressus autem ante eos, coram Duce dixit : « Paratus sum in hac expeditione cum 

» meis omnibus proficisci. » Opportuit ergo omnes Normannorum principes verbum 

ejus prosequi, sicut promiserant ei. Fuit ergo iste Willermus (a) magnæ nobilitatis 

et strenuæ virtutis, cognatus Ducis, filius Osberni procuratoris principalis domüs, 
fil Herfasti, Gunnoris (b)Comitissæ fratris, et Ducem Willermum præ cæteris virtute 
strenuâ et consilio prudenti juvit. De quo refertur(c), quod in expeditione Danfronti, 
cun adversus Gaufridum Martellum bellum à Duce pararetur , et exercitus sibi 
invicem die crastinà essent conflicturi, missus sit speculatum cum Rogero de Monte- 

Gomerici , qui mentem quoque hostis arrogantissimam perdiscerent ex colloquio 

ipsius , et hosti equum domini sui , vestitum et arma præsignarent. Imitatus est 
C dominum suum Ducem in quamplurimis strenuitatibus , et præcipuè in hoc quod, 
sicut Dux duo cœnobia construxit in honorem S. Mariæ (d) apud Cadomum , ita 
et ipse in proprio fundo duo condidit cœnobia in honorem S. Mariæ , unum apud 
Liram , ubi Adelicia uxor ejus , Rogerii de Toenio filia, tumulata quiescit ; alterum 
apud Cormelias, ubi ipse humatus est. 

Primus abbas Liræ fuit venerandæ simplicitatis vir Robertus de Caleto, cui divinä 
visione locus idem præmonstratus est in pago Uticensi, apud boscum Regnoldi. 
Cuidam sacerdoti leproso ter apparuit visio, quà in tribus sabbatis ammonitus est, 
ut Roberto de Caleto intimaret, quatenus in loco qui Vetus-lira vocabatur, et in quo 
capella S. Christophori fuerat, construeret in honorem S. Mariæ. Quod audiens ve- 
nerandus vir, lacrymas ex intimo cordis fudit affectu ; et Deo gratias agens continud, 
comite ipse leproso, pervenit ad Willermum Osberni filium, quem venationi insis- 
tentem invenerunt in foresta quæ modo Britolii cognominatur. Cui cum visionem 
supradictam retulissent, respondit Willermus non esse credendum somniis , quia 
multos errare fecerunt somnia. Cui presbyter leprosus intulit se in aurem talia dic- 
turum ex ammonitione visionis, quibus discredere non posset. Seorsum itaque posito 
dicit presbyter : « Mandat ille qui mihi in visione apparuit, ut hoc Deo auxiliante 
» facias, et cohibeas te à pessimo illo crimine quo detineris : quod nisi feceris, dam- : 
» nationi perpetuæ subjacebis. » Crimen presbyter nominatim intimavit : et his 


+ An. 1066. 


‘(a) De Guillelmo Ordericus Vitalis, lib. IV, » contra dominum suum et cognatum hostiliter 


p. 536 : « Verè gloria mundi, inquit, ut flos feni 
» decidit et arescit, ac velut fumus deficit et transit, 
» Ubi est Guillelmus Osberni filius, Herfordensis 
» Comes et Regis vicarius, Normanniæ dapifer et 
» magister militum bellicosus ? Hic nimirum primus 
» et maximus:Anglorum oppressor fuit, et enormem 
» cauram per temeritatem suam enutrivit, per quam 
» multis millibus ruina miseræ mortis incubuit. 
» Verûm justus judex omnia videt , et unicuique 
» prout meretur dignè redhibet. Proh dolor ! ecce 
» Guillelmus corruit ; audax athleta recepit quod 
» promeruit. Ut multos ense trucidavit, ipse quoque 
» ferro repentè interiit (anno 1074, in conflictu 
» cum Roberto Frisione apud Cassellum). Deniqne 
» post ejus occasum, antequam lustrum comple- 
» retur annorum , spiritus discordiæ filium  ejus 
» [Rogerium de Britolio , Herfordiæ Comitem] et 
» generum ejus [Radulfum de Guader seu Gael in 
» minori Britannia, Nortwici in Anglia Comitem] 


» excivit, etc. » Quorum meditatam in Angliæ 
Regem Guillelmum proditionem fusè describunt ad 
an. 4075 scriptores Angli, et Ordericus ibid. Pro 
qua, inquit, Guillelmi progenies eradicata sic est 
de Anglia, ut nec passum pedis, ni  fallor, jam 
nanciscatur in illa. 

(b) Editi Junioris, malè. Fuit autem Gunnor 
primd concubina, deinde uxor Richardi I Norman- 
niæ Ducis. Porrd ab Herfasto originem ducebart 
domini de Britolio, de Paceio et Ivreio, prout 
eleganti stemmate demonstrat Chesnius, p. 1084 
Scriptoram Normanniæ. 

(c) Vide Willelmum Malmesburiensem, lib. HE, 
p. 96, tomo nostro XI, p. 178. 

(d) In honorem S. Mariæ. Voces delendæ. Quis 


enim nesciat cœnobia à Guillelmo Duce condita, 


aliud in honorem S. Trinitatis, aliud B. Stephano 
dicata fuisse ? 


Di 
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intersignis Willermus credulus visioni, precibus venerabilis Roberti assensum præ- À 
buit, et confestim ill tradens per cornua cervi quem ceperat, decimam totius forestæ 
concessit ; et datis dominiis et decimis, prædictum fundavit cœnobium (a). 


(a) Anno 1046, fundatum est Lyrense cæœnobium, ex chronico Lyrensi apud Martenium, t. III Thesauri 
Anecdot., col. 1432. 


NARRATIO DE INSTAURATO LACTORENSI EPISCOPATU 


Per Hugonem Candidum, apostolicæ sedis Legatum. 
Apud Labbeum, tomo IX Conciliorum, col. 1196. 


An. 1068. As incarnationis Dominicæ mzxvni, indict. vi, octavo anno domini Papæ 


* Ed. ac.  Alexandri videlicet Secundi, secundo vero anno regni Philippi Regis Francorum à * 
tuitione Balduini Flandrensis Comitis, Hugo Candidus S. R.E. cardinalis præcipuus, 
Conc'ium in Tolosana urbe, jussu præscripti Papæ, consultu vero omnium confratrum suorum, 
Tolosanum  canctam synodum cum undecim episcopis et abbatibus pluribus , cum religiosis 
clericis vel laïcis, Christo vero disponente qui vera lux constat, in ipsius ministerii 
opus tenuit. Nam cum de omnibus congruentiis ecclesiarum, episcoporum scilicet , 
clericorum , monachorum et laïicorum sive pauperum , justè et religiosè secundüm 
Deumet canones sanctorum patrum ibi, in quantum ipseChristus suâ pietate permisit, 
definitum est ; tum Spiritu sancto accensi, accusando, defendendo, judicando, simo- G 
niacæ hæreseos non tantüm stipites , verumetiam radices funditus exterminaverunt. 
Contigit ver inter cætera de Lectorensi ecclesia, quæ erat jam penè destructa, legi- 
timè definiendo judicare. Erat enim in loco illo quoddam monasterium (a) de episco- 
patu omnino constructum, ita videlicet ut non solüm ipsius plebis inscientiæ sufficeret 
bona supranominatæ ecclesiæ, episcopatüs scilicet, monasterio illi tribuere, verum- 
etiam altaria, lapides, cætera additamenta ibi velociüs transmutare. Placuit autem 
Spiritui sancto illud monasterium, jam ed usque quasi authenticum, quod Grezorius 
Lascurrensis episcopus juris S. Severi esse injustè dicebat, ad pristinum revocare 
gradum : quatenus veluti episcopatus , stultè agendo , jamdudum conversus est in 
monasterium, ita conversim, sapienter corrigendo, monasterium converteretur in 
episcopatum. Judicatum est igitur à fratribus omnibus illius sancti conventüs, domi- 
num episcopum nomine Raymundum (6) accipere, et locum propriæ suæ sedis in mo- D 
nasterio eà ratione ponere, ut monachos ibi morantes religiosè et secundüum regulam 
S. Benedicti vivere, ut dominus abbas constringeret, et si pro melioratione vitæ ad 
alia vellent ire, nulli denegaret ; evacuato autem de monachis templo, clericos reli- 
giosos ac regulariter vivere volentes, probos, pudicos, secundüum Deum ibi poneret : 
quoniam nullus ulteriùs monachus, quemadmodum à sanctis patribus illis statutum 
est, ibi ordinaretur ; etita monasterium non ampliüs esset monachorum propriè locus, 
sed esset episcopi verè sedes et victus. Hoc autem privilegium dominus Hugo cardina- 
lis, vir excellentissimus , cumarchiepiscopo Guillelmo Auxiensi, Aymone Bituricensi, 
et cum episcopis Duranno Tolosano, Geraldo Caturcensi, Godemaro Xantonensi, 
Gregorio Lascurrensi , Petro Adurensi , Guillelmo Convenensi , ipso Raymundo 
Lectorensi, Bernardo Coseranensi, Bernardo Aquensi ; cum abbatibus Hugone Clu- 
niacensi, Ademaro de S. Martiale, Beraldo de S. Ægidio, Raymundo Condomensi, E 
Odone de S. Joanne Angeriaco , Bernardo Massiliensi, Constantino de Clairaco, 
Raymundo de S. Papulo , Frotardo de S. Pontio; cum omnibus religiosis viris , 
clericis vel laïcis, qui in sancta synodo interfuerunt , laudavit, confirmavit , atque 
sub anathematis vinculo omnes qui contradicere ulteriüs vellent, in perpetuum sine 
remedio aliquo juris damnavit. 


(a) S. Genü monasterium , quod, instauratÂ  instrumenta noviss. Galliæ Christ. t. I, cel. 476. 
episcopali' sede, anno 4071 Cluniacensi attri- 6) Raimundus cùm esset præpositus S. Stephani 
butum fuit à Guillelmo Auxiensi episcopo et Tolosæ, simulque Lactorensis episcopus , Lacto- 
Raimundo Lactorensi , literis quas videre est inter rensem inde ecclesiam eatenus gubernaverat, 
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DEDICATIO ECCLESLE S. QUINTINI BELLOVACENSIS; 
Ex vita S. Romanæ Virginis et Martyris. 
Apud Bolland. die 3 octob. : 138 ; et t. II Spicil. in-fol. p. 137. 


NES temporibus,cum Comes Flandrensis Balduinus puerum Philippum, Hen- 
rici Regis filium, ad regni proveheret solium, ipsumque pro eo disponeret reg- 
num, civitas Belvacensis suo destituta est antistite(a). Annuenteigitur supernæ pie- 
tatis æquitate, Guido decanus custosque S. Quintini Vermandensiset archidiaconus 
Laudunensis, constitutus est à præfato principe Belvacensium episcopus, ordinante 
eum cum cæteris ejusdem provinciæ episcopis illustri Gervasio Remensi metro- 
politano. Vir quippe nobili prudenter ascendens altiores gradus ecclesiæ, adeptus 
est culmen episcopale. Qui facilè non carere se ferens præsentià martyris, de cujus 
uberibus ecclesiæ suxeratlacdoctrinæ spiritualis,in honore et memoria ejus ædificavit 
ecclesiam haud longè à mœnibus Belvacæ civitatis in amænissimis locis. Circumdata 
enim pratorum fluminisque jucunditate, et vinearum ubertate , alacriores efficit ibi 
conversantes vernæ viriditatis continuâ recreatione et purissimi aeris saluberrimà 
delectatione. Quæ cüm sit admirabilisspecie suæ compositionis , admirabiliorhaberi 
potest ipsâ facilitate celerrimæ constructionis : nulla enim tam brevi spatio tantum 


- opus efficeret vis humana, nisi intercedente martyre virtus auxiliaretur divina ; 


E 


duobus quippe annis incepit et perfecit eam in decore suo.…..., 

Sed quoniam de ejus dedicatione ecclesiæ fecimus mentionem,non inconvenienter 
videtur aliqua de ipsa disserere : quoniam nec multo ante tempore, nec post dedi- 
catam S. Remigii ecclesiam à domno Leone Papa, viro sanctissimo, audita est in 
aliqua mundi parte tam gloriosa dedicatio. Ad hancenim advenientes ecclesiæ 


.S. Quintini venerabiles personæ, triumphali honoré advexerunt secum ipsum corpus 


egregii martyris. Convenerunt etiam cum copioso cleri militiæëque comitatu multi 
episcopi, Guido Ambianensis, Ratboldus Noviomensis, Gualterus Meldensis, Hugo 
Trecassinus, Odo Silvanectensis , Manasses tune nobilis clericus , mox futurus 
Remensis archiepiscopus. Convenit utriusque sexüs diversarumque ætatum innu- 
merabilis populus (b)..…. 

Cm Rex Philippus adolescens, de procuratoris potestate egressus , regni sui 
gubernacula suscepisset, et juveniliter iracundia ejus exardescens in sæpedictum 
venerabilem virum Belvacensem episcopum non rectè, non jure expulsum ab 
episcopatu suo, ablatis omnibus, anno integro exsilii pœnà fatigasset ; tandem, 
recuperatà Regis benevolentiä (c), desolatæ et penè ad nihilum redactæ sedi suæ 
restituitur episcopus. Cum verd major vastitas, vehementiorque desolatio, et orna- 
mentorum alienatio ecclesiæ quam construxerat incubuisset ; clerici condolentes eam 
cui serviebant, diutiüs esse inornatam, simulque auctorem ipsius à redemptione 
eorum quæ ablata fuerant allevare cupientes, circumtulerunt egregiam virginem 
Romanam per vicinas regiones, in redimendis ecclesiæ ornamentis expensuri quid- 
quid à fidelibus offerretur. Qui cùm pago Vilcassino gradientes apud Medantum 
pervenissent, etc. 


(a) Anno 1063, obiit Guilbertus Belvacensis 

iscopus, cujus in locum suffectus Guido. 

(&j Anno 1069, Guido episcrpus  Belvacensis 
duobus annis perfectam dedicavit ecclesiam in honore 
advocati sui Quintini martyris, quarto nonas octobris, 


prout legitur in chronologia Sigeberti, editionis Pis- 
torianæ ; nam in editione Miræi deest hæc perioche. 

(c) Anno 1074 , ex epistola Gregorii VII Papæ 
ad Pbilippum Francorum Regem, lib. I, epist. 75, 
data Romæ idibus aprilis, indict. xis. 


RELATIO VICTORLÆ PER FULCONEM ANDEGAV. COMITEM 


De Guillelmo Pictaviæ Comite reportatæ an 1074. 
Apud J. Beslium inter probat. Hist. Comitum Pictaviæ, p. 357. 


NE fieri volumus posteris nostris per literarum inscriptionem, ne per temporum 


seriem, negligentiâ surripiente, oblivioni tradatur ; sed facilè veraciterque, 


Num. 6. 
Guido factus 
Belvac. episc. 


Num. 8. 
Ecclesiam 
S. Quintini à 
se extructam 
dedicari curat 


Num. 10. 
In exsilium 
mittitur. 


An. 1074. 


« 
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si rei necessitas postulaverit, valeant recordari, quod Eudo qui dicitur de Blasone, 
cam diù monachisS. Trinitatis de Vindocino calumniam intulisset de quadam 
ecclesia quæ dicitur Caviriacus, tandem opportunitate temporis congruâ, sibi ut 
videbatur, de quibusdam occasionibus -repertä, manus ad invadendum injecit, et 
abstulit. Fecit tamen hoc per consensum Fulconis Comitis Andegavorunm , licèt, ut 
ipse fatebatur , inviti, atque ut rei exitus postea declaravit. Sed quoniam illo in 
tempore adhuc ætate juvenis, ducatu rudis, multis etiam bellorum cireumventus 
angustiis, necilli, nec aliis ecclesiæ persecutoribus , ut æquum erat et ipse vellet, 
resistere vel poterat vel audebat, permisit interim, sicut præmissum est, invitus, 
quod libentius contradiceret, si concederet tempus. At monachi tanto victualium 
suorum damno curtati,nullumque humani auxilii confugium jam sperantes, ed quod 
is qui justitiamillis acquirere debebat, raptoribus consentiret, cum tanta cordis 
contritione conversi ad Deum, clamorem simul et querimoniam facere cœperunt, 
ut ipsam etiam Dominicæ crucifixionis imaginem, nostræ videlicet redemptionis 
causam, de statusuo summittentes, in pavimentum ecclesiæ super spinas deponerent ; 
non quidem dedecoris sive opprobrii causà adversüs Dominicum signum, sed ut tali 
facto malefactores deterriti, ab ecclesiæ injusta invasione et rerum ablatione ces- 
sarent. Quotidie namqueibidem coram crucifixi pedibus fratres illi sese in orationem 
prosternentes, psalmorum etlætaniæ missarumque celebrationibus eamdem Domi- 
nicæ humanitatis cum magnæ humilitatis devotione venerabantur imaginem. Hoc 
tamdiu factum est, donec ipsi præfato Comiti Fulconi necessitas pugnæ adversüs 


Comitem Pictavinum incubuit. Qui cum se in ancipiti positum cerneret (videlicet 


res itain summo sita erat, ut aut pugnandum esset in cominus, aut cum dedecore 
fugiendum), tam imminentis periculi constrictus articulo, tandemque recordatus 
injuriæ quam ecclesiæ S. Trinitatis fecerat, devovit, et audientibus multis militibus 
suis, apertè spopondit, si Deus sibi victoriam de.inimicis häc vice concederet, 
redditurum pro certo Deo etmonachis Vindocini quod eis injustè permiseratauferri. 


Sic itaque locutus, pugnam iniit ; victoriâque, Deo favente, potitus, captis etiarh de 


hostili manu viris quibusdam nobilibus, in sua sospes magnacum alacritate rediit (a). 
Qui cùm Eudonein ad se venire fecisset, tale cum eo concordiæ pactum fecit, ut 
acceptis idem Eudo à monachis S. Trinitatis x libris denariorum, ecclesiam quam 
illis abstulerat, calumniam de rebusaliis quam inferebat, pariter dimississet. Quà 
peractâ conventione, ad monasteriumS.Trinitatis ambo perrexerunt,et coramaltari 
Dominico simul astantes, recitatà prius in audientia cunctorum qui aderant conve- 
nientià, sicut ab eis prolocuta fuerat, illud etiam Comes adjecit, ut hoc ipsum idem 
Eudo uxorem suam et filios annuere gratis faceret ; necnon et hoc qudd si ipse Comes 
convenientias suas, quas eidem sæpedicto Eudoni propter hoc ipsum habebat, plenè 
sicut promiserat non attenderet, ipse tamen pro hacoccasione versüs monachos nihil 
ulterius omnino calumniaretur. Quibus omnibus ille gratanter adsentiens, donum 
simul et auctoramentum manu proprià super altare imposuit per unum denarium 
Andegavinum, et unum cultellum quem ad hoc ipsum donavit quidam homo 
S. Trinitatis, Garnerius scilicet qui dicebatur filius Mariæ.. Deinde revertentes ad 
Donminicæ crucis vexillum,humanæ videlicet redemptionis insigne præcipuum,quod 
specialiter pro illis ambobus adhuc in terra jacebat depositum, cum magna cordis 
compunctione et pœnitentiæ humili satisfactione , manibus :illud appositis à terra 
devotissimè erexerunt,et inspiciente populo magnoque gaudio applaudente, qui tune 
fortè ad spectandum non parvus hinc inde confluxerat, illam in proprio statu, multis 
aliis libentissimè juvantibus, necnon lacrymantibus, restituerunt. Hujus rei tanti 
penè testes sexüsutriusqueet ætatisexistunt ,quantos capere ejusdem ecclesiæ parietes 
potuerunt. Ad quorum omnium exprimenda sigillatim nomina quia pertingere nec 
novimus nec valuimus, nonnulla tamen excerpentes ad memoriam testimoni suc- 
cessoribus nostris transmittendam breviter subnotare curavimus. Fulco Comes, 
Robertus præpositus cognomento Marescallus, Hugo de Meduana, Simon Franci- 
gena, Girardus Calvallus, Guarinus cellarius, etc. ; Eudo de Blasone, Radulfus 
filius Cadelonis, Petrus frater ejus, Landricus homo Eudonis, Grossinus faber, etc. ; 
Israel, miles, David coquus Comitis, Guillelmus panerius, etc. 


(a) Hujus victoriæ altum apud fomnes historicos silentium. Cujus proinde locum , nec suscepti belli 
causam, novimus, 


À 


E 
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À S. Eudoñis quod fecit in camera Comitis, 4 : videntibus testibus quorum subscripta sunt 
nomina. Sigebrannus de Camiliaco, Harduinus de Arestiaco, Fulco de Matafelone miles, Paga- 
nus de Anceniso, Gosfredus, Martinus clericus et canonicus S. Mauricit, Godefridus filius Ivonis, 
Gosbertus de Vicaris, Albericus frater Hildradi, Clarembaldus miles, Giraldus Gorellus, Fro- 
domundus miles, Arnaldus miles. 

Actum Andecavis anno Dominicæ incarnât. mzxx1v. indict. x11, mense augusto, 
præsulante domno Eusebio Andecavorum episcopo, anno pontificatüs ipsius xxvi, 
domno quoque Oderico monasterii Vindocinensis tunc temporis dicto abbate. 


EX VITA B. LANFRANCI CANTUAR. ARCHIEPISCOPI. 


Auctore Milone-Crispino, Beccensi monacho. 


Inter Acta Sanctorum ord. S. Benedicti, sæc. VI parte 2, p. 630. 


Num. 4. 

Lanfrançus 
in Franciam 
transit. 


EP Papià civitate oriundus fuit. Parentes illius, ejusdem urbis cives, 
magni et honorabiles habebantur inter suos concives : nam, ut fertur, pater ejus de 
ordine illorum qui jura et leges civitatis asserebant, fuit. Lanfrancus in primæva 
ætate patre orbatus, cum ei in honorem et dignitatem succedere deberet, … patrià 
egressus et Alpes transgressus, in Gallias venit, tempore Henrici Regis Francorum 
et gloriosi Ducis Normannorum Guillelmi, qui Angliam sibi armis subegit. Et 
pertransiens Franciam, quamplures magni nominis scholares secum habens, in 
Normanniam pervenit, et in Abrincatensi civitate demoratus per aliquod tempus 
C docuit...……. 

. [Factus Beccensis monachus] ad administranda quoque totius patriæ negotia 
summus ab ipso Normannorum Duce Willelmo consiliarius assumitur. Cujus gratiæ 
nimiam perturbationem, quæ repentè irruit, insperatè Deus sereno lætificavit : 
quorumda m enim accusationibus delatprum Dux in eum vehementer amaricatus, 
mandat ut monasterio exturbetur, patrià discedat Lanfrancus..…. Hujus tam impro- 
vidæ jussionis causam aiunt, quod idem Lanfrancus contradicebat nuptiis filiæ * 
Comitis Flandriæ, quan ipse sibi Dux copulaverat in matrimonio, quia proximä 
carnis consanguinitate jungebatur (a) : unde auctoritate Romani Papæ tota Neustria 
fuerat ab officio christianitatis suspensa et interdicta. Quapropter Lanfrancus iterum 
Romanum Papam adiit (jam enim antea Roman petierat causâ cujusdam clerici 
nomine Berengarii, qui de sacramento altaris aliter dogmatizabat quäm ecclesia 

D tenet).…. ut ageret pro Duce Normannorum et uxore ejus apud apostolicum. Igitur 
Jocutus cum Papa Nicolao, ostendit quia ejus sententia illos tantam gravabat, qui 
eos nec conjunxerant, nec separare poterant ; nam Dux puellam quam acceperat 
nullo pacto dimittere vellet. Hoc audiens et verum esse advertens summus pontifex, 
dispensatione habitä, conjugium concessit ; eo tamen modo, quatenus Dux et uxor 
ejus duo monasteria construerent, in quibus singulas congregationes virorum ac mu- 
lierum coadunarent, qui ibi sub norma sanctæreligionis die noctuque Deo deservi- 
rent, et pro salute eorum supplicarent. Paruit Dux apostolicæ dispensationi, et æditi- 
caverunt duo monasteria in prædioquodantiquitas Cadomumnuncupabat ; Dux unum 
monachorum in nomine S. Stephani protomartyris, et uxor ejus alterum sancti- 
monialium in nomine et honore SS. Trinitatis, quibus tantüm de rebus et redditibus 
suis contulerunt quantüm sufficeret ibidem habitantibus et ad victum et vestitum.…., 

E Per idem tempus, crescente Beccensi congregatione, .... Lanfrancus sanctum 
patrem Herluinum de majoris monasterii ædificatione compellare cœpit.. Lanfrancus 


Num 7-8. 
Super nup- 
tiis Willelmi 
Ducis. 


* Mathildis. 


Dispensatio- 
nein à Rom. 
pontifice ob- 
tünet. 


Num. Y%. 
Fit abbas 
Cadomensis. 


(a) Aliam hujus rei causam narrat Willelmus 
Malmesb. lib. 11 de episcopis Angliæ, quam ipsis 
ejus verbis exponere juvat. Lanfranco apud Beccum 
monachato, inquit, cm ubique scholares  inflatis 
buccis dialecticam ructarent, Herfastus jam Willielmi 
Comitis, postea Regis, capellanus, ad famosum gym- 
nasium magna sociorum et equorum pompé pervenit. 
Tum Lanfrancus, ex prima collocutione intelligens 
quêm propè rihilsciret, abecedarium ipsiexpediendum 


apposuit, ferociam hominis italicé facetié illudens : 
quo is irritatus per Comitem effecit ut Lanfrancus 
Becco , Normanniäque omni, submoveretur, Sed, 
intercedente Dei gratid animus Willielmi pacatus 
est, alterque retentus , satagente maximè Willielmo 
fiio Osberni. Maximèque fuit recuperandæ gratiæ 
occasio, quèd cüm Lanfrancus ad curam commeatum 
petiturus venisset, equus ejus fortè claudicans Comiti 
cachinnum excussit. 


"Num 10. 
Regem consi- 
liïs suis juvat. 


Num. 41. 

Ad Rotom. 
episcopatum 
expetitur. 


Num. 42. 
Eligitur Can- 
tuariensis ar- 
chiepiscopus. 
* Anno 4070, 
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quoque licentiâ abbatis sui iterum scholam tenuit, et ea quæ à scholasticis accipiebat À 


abbati conferebat ; abbas operariis dabat. Post triennii completionem, solà necdum 
completà basilic, venerandus Lanfrancus, cœpti operis institutor, tam ducis Nor- 
manniæ quàm primatum supplicatione, cœnobii Cadomensis quod Dux ‘hortatu 
Papæ Nicolai ædificaverat, abbas præficitur… In adventu Lanfranci mox ad ipsum 
locum venire ad conversionem cœperunt nobiles viri et optimi clerici, inter quos 
fuit egregius et venerabilis Willelmus Rabodi filius, qui post Lanfrancum Cado- 
mensi ecclesiæ præfuit, et postea Rotomagensis archiepiscopus (a) extitit.… 

. Interea Dux Normannorum Willelmus hæreditarium sibi regnum Angliæ perva- 
dens, ad quæ voluit jura disposuit ; deinde ad meliorandum ecclesiæ statum animum 
intendit. Igitur Alexandri, universalis ecclesiæ summi pontificis, viri vitä et scientià 
excellentissimi, consultu et rogatu, omnium quoque Anglici et Normanici imperii 
magnatum libentissimo assensu, Rex Willelmus quod potissimum solumque accep- 
tabat consilium, doctorem suprà memoratum, Lanfrancum scilicet, ad hoc elegit 
negotium suscipiendum.…. 

Eà tempestate (b) civitas Rotomaga viduata est sancto ac venerabili archipræsule 
Maurilio. Tunc clerus omnis et populus congregati volebant substituendum eligere 
Lanfrancum : verùm toto conamine ille onus devitabat subire, humiliter magis 
cupiens subesse quäm præesse. Nam abbatiam Cadomensem, quam invitus susce- 
perat, libenter dimisisset, si extra animæ læsionem gravem facere valuisset. Quod 
Rex advertens, providit subrogare Johannem, quem Abrincatensem constituerat 
pontificem ; sed ut hoc canonicè fieret, licentiam petendi gratià Romam direxit 
eumdem abbatem Cadomensem Lanfrancum. Qui onus hujus legationis alacriter 
perferens, sicut ecclesiis cupiebat esse consultum à Papa Alexandro impetravit, 
sacrum quoque pallium cum licentia hujus promotionis deportavit : unde et ipsi toti 
Neustriæ gaudium fuit. 

Post hæc venerunt ad Regem in Angliam tres legati simul, Ermenfredus Seduno- 
rum episcopus et duo clerici cardinales, missi ad petitionem ipsius à Papa Alexandro, 
qui eum in Pascha, coronam regni capiti ejus imponentes, in Regem Anglicum 
confirmaverunt. Congregata * est ergo synodus magna Windesoris, in qua præsidente 
Rege, ab ipsis legatis dejecti sunt quidam épiscopi indigni episcopatu propter vitam 
criminosam et inscitiam curæ pastoralis. Inter quos deposuerunt Stigandum cum ana- 
themate reprobatum (c), multis criminibus coinquinatum, qui cum duobus episcopiis 
infandà ambitione Cantuariensem archiepiscopatum invaserat. Substitutis itaque 
in locum dejectorum idoneis rectoribus, remansit vacua Dorobernensis cathedra.…. 
Cogitanti vero Regi de hac re, et proceres regni consulenti, convenientissimo fine 


‘in Lanfranco quievit, quatiaus uberrimum luminare in hac arce elatum, nebulas 


undique pravitatum et caligines dilueret, saluberrimo fulgore cuncta honestans. 
Quapropter misit prædictos legatos in Normanniam ad hoc opus perficiendum. 
Cùm igitur Sedunensis episcopus invitaret eu ad regimen pontificale, denuntians 
in concilio episcoporum et abbatum Normanniæ petitionem Regis, simulque volun- 
tatem suam etreliquorumsS. A. legatorum, et quasi præceptorumsuper hacprælatione, 
sanctà irâ, sanctà tristitià sic perturbatum fuisse compererunt, ut omnino contradic- 
turum putarent, inducias ad deliberandum petentem.. Precatur Regina cum filio ; 
jubet abbas Herluinus licèt invitus, cui tamquam Christo obedire solitus erat ; 
hortantur etiam studiosè ad hoc collecti majores : nam hanc urgentem undique vio- 
lentiam dictaverat mandatum Regis, scientis obstinationem dilectissimi sibi patris, 
cum ad altiora invitaretur.…. Moœstus ergo trans mare excusatum se vadit, sperans 
Jocunditatem in reversione.… Cæterùm Rex cum gaudio atque cum digna reve- 
rentia recepit christianæ religionis adjutorem, devicit reluctantem , excusationem 
pulchrè pugnans humilitate et majestate…. 


(a) Guillelmus Bona-anima dictus, Ratbodi omnino excusent, eum tamen et alios episcopos et 
Sagiensis episcopi filius, an, 1079 factus est Roto-  abbates ob id potissimüm à Guillelmo Rege extur- 
magensis archiepiscopus, quem pluribus commendat  batos fuisse scribunt, ut Normanni, quibus ille 


Ordericus Vitalis lib, V, p. 551. magis fidebat , eorum sedibus potirentur : quod 
6) Anno 1067 vitä functus est Maurilius. scriptores Normannici à Guillelmo rectâ intentione 
c) Quamvis Anglici auctores Stigandum non  actum fuisse contendunt. Mabillonius. 


HISTORIA 
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HISTORIA CONVERSIONIS EBRARDI VICEC. CARNOTENSIS ; 
Ex notitia de donatione villæ Nantulfi Majori-monasterio facta. 


Mabillon. sæc. IV Benedictino , parte 1, p. 762 ; et Annal. t. V, p. 629. 


Le usTRIs quidam Carnotensis Vicecomes , Ebrardus nomine , audità Domini An. 1073. 
voce quà dicit, Nisi quis renuntiaverit omnibus quæ possidet, non potest meus esse Luc. uv, 33. 
discipulus ; et , Venite ad.me, omnes qui laboratis et onerati estis, et ego vos reficiam ; Mat. xi, 28. 
timens ne, si ab ista Domini benignissima admonitione se faceret alienum, alienaretur 
etiam in futuro à regno cœlorum, excogitare cœæpit qualiter ad ipsum Dominum 

B propiüs accederet, ipsiusque servitio se familiariùs manciparet. Et quia ad hoc 
magnum ei faciebant impedimentum, et præsens sæculum, et quæque in eo possidere 
videbatur, nec facile illi erat adimplere quod volebat, maluit omnia omnino relin- 
quere , quàm pro his in perpetuum infernales cruciatus sustinere. Igitur honorem 
suum et possessiones fratribus suis dereliquit ; reliqua autem quæ in auro et argento 
habere potuit, pauperibus erogavit : quatinus nihil jam sollicitus de rebus transitoriis, 
securius et expeditius inhiaret divinis. Inter illa quidem quæ Domino per manus 
pauperum suorum condonavit, dedit nobis, monachis videlicet Majoris-monasterii 
B. Martini, sub regimine nunc agentibus domni abbatis nostri Bartholomæi , anno 
ab incarnatione Domini mzxxui , quidquid in dominio habere videbatur in villa 
illa quæ villa Nantulfi nuncupatur, quæ in Dunensi territorio consistit, id est, me- 
dietatem ipsius villæ, et ecclesiam quamdam quæ apud Averdonum sita est : reliqua 

G verd prædictæ ville medietas in manu fratris sui, Hugonis scilicet, domini de Puteolo 
castro, ad tempus remansit. Non absurdum autem videtur hic inserere, qudd præ- 
dicta villa non solüm ipsa ab omni prorsus exactione liberrima hucusque perman- 
serit ; verumetiam in tantum hujusmodi privilegio omnes cæteras antecellit, ut de 
proximis circumquaque villis ad judicium calidi ferri portandum , et ad bellum 
campionum clypeo et baculo faciendum , ex antiquitate semper illic accusatores et 
accusati conveniant , totaque causa adi ipsius ville domini deferatur audientiam. Sed 
ut ad propositum redeamus, dornnus Ebrardus, nudus et pauper effectus, patrià et 
parentibus suis derelictis, peregrè (a) profectus est. Camque de peregrinatione illa , 
in qua multo tempore demoratus est, reverteretur, ad Majus-monasterium , habitum 
ibi monachicum suscepturus, devenit : ubi cam pro quibusdam uxoris suæ impedi- 
mentis aliquandiu in laicali habitu moraretur, venit ad eum Hugo (b) frater i ipsius, 

D qui ei in honorem Vicecomitis successerat. Qui cm ab eo plurima salutis suæ monita 
audisset, compunctus timore divino , immo etiam commotus amore fraterno, dedit 
nobis medietatem illius ville, cujus alteram medietatem jam suprà diximus domnum 
Ebrardum nobis donasse ; et insuper donum ipsius domni Ebrardi auctoritate suâ 
in capitulo nostro nobis libentissimè confirmavit ; et de utroque donum superaltare 
B. Martini portavit. Eodem quoque modo gratantissimè auctorizavit utriusque 
donationem Gualerannus dominus de Bretulio, frater ipsorum. Sed quamvis sic se 
habeant horum trium fratrum dona et auctoramenta , sciendum tamen quod non 
facta sunt omnia uno die, nec in uno loco, nec sub iisdem testibus ; sed de singulis 
quibusque et loca et testes distinctè inferiüs subscribuntur. 

Primum domni Ebrardi donum factum est apud Blesis castrum in ipsius domo, 
et affuerunt hi testes, Gualerannus frater ejus, etc. 

E  Donumet auctoramentum domni Hugonis Vicecomitis , fratris domni Ebrardi, 
factum est apud Majus-monasterium in capitulo , ubi et affuerunt hi audientes et 
videntes , domnus Ebrardus frater ejus , etc. ; et quando misit hujusmodi donum 
super altare B. Martini , affuerunt Guicherius de Castro-Rainaldi , et Sulpitius de 
Calvomonte, et multi de hominibus eorum. 

Auctoramentum Gualeranni factum est apud Puteolum, castellum domni Hugonis 
(a) De Ebrardi secessu pluribus agit Guibertus qui filios habuit Ébrardum, Hugonem Comitem 
de Novigento, lib. I de vita sua, cap. 9, ubi carbona-  Joppensem in Palæstina, Guidonem Vicecomitem 


riam eum egisse narrat, tomo nosiro XI, p. 236. Stampensem , Gilduinum et Valerannum, Histoire 
(b) Hugo, Puteolensis dominus, Senivr dictus, d'Estampes, p. 568. 
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fratris ipsius, quando domnus abbas Bartholomæus quærebat solutionem inter dom- ‘A 


num Ebrardum et uxorem ejus ; et affuerunt audientes et videntes qui subnotati 
sunt testes , Odo Borellus , Odo Malæ-herbæ , etc. Sed nec illud est omittendum, 
quod hoc quoque sub dono supradicto Vicecomes Hugo concessit nobis, annuente 
ibi tunc domno Ebrardo, et apud castrum Puteolum postea Gualeranno, fratribus 
suis , ut quicumque fevati erant de his quæ ad honorem pertinebant possessionis 
villæ Nantulfi, fevos ipsos aut aliquid ex eis, si vellent, vel donarent nobis, vel 
venderent, vel etiam de nobistenerent. Quidquid ergo hinc fieret suo nobis firmavit 
auctoramento (a). 


‘(a) His etiam accessit auctoramentum sive con- 
firmatio Theobaldi Comitis (arnotensis ac Ble- 
seusis, de cujus casamento hæc erant, ex quo rei 
gestæ tempus addiscimus : Factum est hoc apud 


turrem, patulo inter caminatas quidem palat sito, 
xv kal. maü, die dominico post meridiem. Quæ notæ 
anno 4076 conveniunt. Mabillonius, t. V Annal. 
p. 70 et 630. 


-Castrum Blesium, intra curiam, retro palatiun prope 


EX ANONYMI (a) CHIFFLETIANI OPUSCULO 
De multiplici damnatione Berengarii hæresiarchæ. 


Apud Labbeum , tomo IX Conciliorum , col. 1050 et seq. 


Bis Andegavensis hæresim sui nominis condidit , et veritatem Dominici 
corporis et sanguinis contra evangelicam veritatem abnegare præsumpsit ; videlicet 
asserens panein et vinum in sacrificio Domini non verè nec essentialiter, sed figuratè 
tantüm, converti in corpus et sanguinem Dominicunm : quod catholicæ fidei et evan- 
gelicæ veritati apertissimè adversatur , uti sancti patres docuerunt. Quapropter 
S. Leo Papa [X eamdem hæresim suo tempore ad apostolicam sedem per literas (b) 
ipsius Beringerii delatam , generali synodi (c) judicio diligentiüs ventilavit , et ven- 
tilatam synodali judicio damnavit ; ipsum quoque Beringerium-communione ecclesiæ 
privavit, quam ipse Dominici corporis et sanguinis communione suis assertionibus 
voluit privare. Deinde ipsum ad proximam tunc synodum, in proximoseptembri ab 
eo Vercellis (d) celebrandam , vocavit audiendum. Ad hanc synodum non ipse 


(a) Scripsit anonymus hunc tractatum anno , ut 
ipse testatur, {088 ; Chiffletianus dictus, qudd pri- 
mèûm à Petro Franc. Chiffletio editus sit inter opus- 
cula quinque scriptorum veterum de fide catholica, 
Divione, 1656, ë7-4.0 De Berengario actum est 
tomo nostro XI, p. #27, ad illustranda concilia 
contra eum tempore Henrici Regis celebrata. Verùm 
cùm hunc etiam scriptorem (anonymum  dicimus) 
debeamus collectioni nostræ , idem argumentum in 
notis retractare visum est, 

(b) Literas intelligit ad Lanfrancum datas, de 
quibus ipse Lanfrancus in Dialogo, cap. # : « Tem- 
pore sancti Leonis Papæ delata est hæresis tua ad 
apostolicam sedem. Qui cùm synodo præsideret, 
ac resideret secum non parva multitudo episcopo- 
rum , abbatum, diversique ordinis è diversis regio- 
nibus religiosarum personarum, jussum est in om- 
nium audientia recitari quas mihi de corpore et 
sanguine Domini literas transmisisti. Portitor 
quippe earum legatus tuus, me in Nortmannia non 
reperto , tradidit eas quibusdam clericis; quas cùm 
legissent , et contra usitatissimam ecrlesiæ fidem 
scriptas animadvertissent, zelo Dei accensi, 

uibusdam ad legendum eas porrexerunt. ltaque 
fou est, ut non deterior de te quàm de me 
fuerit exorta suspicio, ad quem videlicet tales 
literas destinaveris : putantibus multis me fovere 
ac favere quæ à te dicerentur, vel gratiâ quâ te 
diligerem, vel fide quâ revera ita esse indubitanter 
tenerem. Igitur cùm à quodam Remensi clerico 
Romam perlatas recitator legeret, intellecto 
Joannem Scotum extolleres , Paschasium dam- 
nares , communi de eucharistia fidei adversa sen- 
tires ; promulgata est in te damnationis sententia, 
» privans te communione sanctæ ecclesiæ, quam 


UT UT ST TT TU TT SE y uv y 


» tu privare sanctâ ejus communione satagebas. Post 
» hæc præcepit Papa ut surgerem, pravi rumoris 
» à me maculam abstergerem , fidem meam expo- 
» nerem, expositam plus sacris auctoritatibus quàm 
» argumentis probarem. Îtaque surrexi ; quod sensi, 
» dixi ; quod dixi, probavi: omnibus placuit , nulli 
» displicuit. » Berengarii epistolam vide €t. IX 
Concil. col. 4054 et alibi excusam. 

(c) Romæ anno 1050, non verd 1053, post 
Pascha habita fuit hæc synodus, teste Hermanno 
Contracto, cui consentiunt eruditi omnes. 

(d) De synodo Vercellensi in hunc modum 
prosequitur Lanfrancus ibidem: « Dehinc declarata 
est synodus Vercellensis, quæ tunc proximo sep- 
tembri, eodem præsidente pontifice, est celebrata 
Vercellis, ad quam vocatus non venisti. Ego 
verd præcepto et precibus præfati pontificis 
usque ad ipsam synodum secum remansi., In 
qua, in audientia omnium qui de diversis hujus 
imundi partibus illuc convenerant, Joannis Scoti 
liber de eucharistia lectus est ac damnatus ; sen- 
tentia tua exposita ac damnata ; fides sanctæ 
ecclesiæ, quam ego teneo et tenendam adstruo, 
audita ‘et concordi omnium sensu confirmata. 
Duo clerici, qui legatos tuos se esse dixerunt, 
volentes te defendere, in primo statim audita 
» defecerunt, et capti sunt, » Hactenus Lanfrancus 
de concilio Vercellensi, Verùm nihil habet, sicut 
nec anonymus noster, de conventu Brionæ in 
Normannia, jussu Guillelmi Ducis, paald post 
concilium Romanum et ante Vercellense celebrato. 
De quo conventu , simulque Parisiacensi qui eodem 
anno post concilium Vercellense, jussu Henrici 
a celebratus fuit, vide tomo nostro XI, 
p. 532. 
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, concilium , ex chronicis Malleacensi et Vindoci- 


.episcopus, in epistola ad Berengarium, causam ejus 
.ter in eadem provincia ante concilium Romanum 
anni 4059 synodali judicio terminatam fuisse. Ait 
.enim : « Nos totius ecclesiæ scandalum jure meritd- 
.» que exhorrescimus, cùm salubriter et cum quiete 
.» pacis christianæ vivere possimus, verborum Christi 
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À Beringerius, sed quidam ejus fautores pervenerunt, quise legatos ejus esse asserentes, 


eumque defendere volentes, in primo aditu defecerunt. Domnus autem apostolicus 
iterum synodali judicio sententiam Beringerü, et librum Joannis Scoti de corpore 
Domini, sub anathemate damnavit ; et fidem quam omnes catholici de veritate 
corporis et sanguinis Domini hactenus habuerunt, et adhuc habent, confirmavit. 
His utrisque synodis domnusLanfrancus, non multo post Anglorum archiepiscopus, 
scribens contra Beringerium se interfuisse fatetur : in quarum priore de Beringeriana 
bæresi se infamatum et expurgatum, sed in utrisque ejusdem hæreseos damnationi 
cum omnibus catholicis se assensisse testatur. 

Victore quoque Papa, et in sede et in auctoritate successor S. Leonis Papæ, misso 


Jlegato in Gallias, venerabili inquam Hildebrando tunc archidiacono, sed nostri 


temporis apostolico, generalem synodum Turonis (a) congregavit : in qua ipse 
Beringerius, acceptä optione defendendi se, cum se penitus defendere non posset, 
sub jurejurando propriam hæresim anathematizavit, et communem sanctæ ecclesiæ 
fidem de veritate corporis et sanguinis Domini se deinceps servaturum sub eodem 
juramento promisit, licèt postea ad eamdem hæresim redierit. 

Nicolaus autem Papa eidem Beringerio Romæ in generali synodo (6) audientiam 
concessit, causamque ejus cum centum tredecim episcopis synodali judicio ventilavit. 
Sed ille iterum cùm sectam suam defendere non valeret, tandem quasi correptus, 
libros propriæhæreseosin conspectu domni apostolici et totius synodi manu proprià 


_concremavit ; et errore abnegato, catholicam professionem quam in Turonensi 


concilio fecerat, sub jurejurandoiterum renovavit, itam pronuntians : Ego Berengarius, 
indignus diaconus ecclesiæ S. Mauritii Andegavensis, -cognoscens veram et  apostolicam 
fidem, anathematizo omnem hæresim, præcipuè de qua hactenus infamatus sum : quæ 
astruere conatur panem et vinum quæ in altari ponuntur, post consecrationem solummodo 
sacramentum, et non verum corpus et sanguinem Domini nostri Jesu-Christi esse ; nec 
posse sensualiter, nisi in solo sacramento, manibus sacerdotum tractari vel frangi, vel 
fidelium dentibus atteri. Consentio autem sanctæ Romanæ -ecclesiæ et  apostolicæ sedi, 
et ore et corde profüeor de sacramento Dominicæ mensæ eam fidem me tenere quam 


dominus et venerabilis Papa Nicolaus et hœc sanctu synodus auctoritate evangelicä et 


apostolic® tenendam tradidit, mihique firmavit : scilicet panem et vinum quæ in altari 
ponuntur, post consecrationem non solùm sacramentum, sed eliam verum corpus et san- 


.gquinem  Domini nostri Jesu-Chisti esse ; et sensualiter, non solüm sacramento, sed in 


veritale, manibus sacerdotum tractari et frangi, et fidelium dentibus atteri : jurans per 
sanctam et homousion Trinitatem, et per hœc sacrosancta Christi evangelia ; eos verd 
qui contra hanc fidem venerint, cum dogmatibus et sectatoribus suis œterno anathemate 
dignos esse pronuntio. Quôd si ego ipse aliquando aliquid contra hæc sentire ac prœdicare 


D præsumpsero, subjaceam canonum severitati. Lecto et perlecto sponte subscripsi. 


Hanc juratoriam professionem Beringerii domnus Papa Nicolausstatim per diversa 


-transmisit regna, utomnes gratias agerent pro ejus conversione, quoniam pridem 


multüm scandalizati sunt de ejus aversione. Sed Beringerius more suo ad proprium 
vomitum redire non metuit,etultra omnes hæreticos, Romanos pontifices et sanctam 
Romanam ecclesiam verbis et scriptis blasphemare præsumpsit. Nempe S. Leonem 
Papam non pontificem, sed pompificem et pulpificem appellavit ; sanctam Romanam 
ecclesiam, vanitatis concilium et ecclesiam malignantium ; Romanam sedem, non 


(a) Anno 1055 celebratum fuit Turonense 


sopitus est; ac veridicÂ confessione exactioni 
principis hujus nostri |[Comitis Andegav. ut viri 
docti interpretantur], in capellula cujus in vestra 
epistola mentionem fecistis, satisfactum est ; et 
rediviva pestis, quæ nescio quorum improbitate 
exagitata caput extulerat, domni Bisontinensis 
archiepiscopi, et eruditorum qui adfuerunt, auc- 
toritate calcata est. » Porrd hæc Eusebii epistola, 
non tempore Gregorii VII, ut existimavit Ma- 


nensi. Verüm testis est Eusebius Andegavensis 


» simplici compendio et sufficienti sanctæ fidei fir- 
» mitate, quantüm nos sentimus et multos nobis 


.» satis superiores viros sentire cognoscimus. Hoc 
.» consilio , querimonia quæ in præsentia domini 


x Geraldi tunc legati apud Turonum emersit, sedata 
» est. Hoc consilio eodem, tumultus qui in audien- 
2 tia domini Elebrandi in eadem civitate efferbuit, 


billonius, sed circa annum 4062 s«cripta fuit, 
post concilium à Nivolao Papa celebratum. 

(b) Anno 4059, seéundo anno ordinationis suæ, 
concilium habuit Nicolaus in basilica Lateranensi, 
mense aprili, indict. xu, inquit Hugo Flaviniac. 
in chronico Virdun. apud Labbeum , t I novæ 
Biblioth. mss., p. 192. 
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apostolicam, sed sedem satanæ, dictis et scriptis non timuit appellare : sed hæresim À 


suam, post tot synodicas damnationes et adjurationes, clanculo per discipulos suos 
usquequaque non cessavit disseminare, et quoslibet incautos veneno suæ hæreseos 
inficere. Unde venerabilis Papa Alexander, successor Nicolai Papæ, literis eum satis 
amicè præmonuit ut à secta sua cessaret, nec amplius sanctam ecclesiam scandali- 
zaret. Ille autem ab incœpto desistere noluit, hocque ipsum eidem apostolico literis 


suis remandare non timuit (a). 


Quapropter reverendissimus Papa Gregorius septimus, successor Alexandri, 
iterum eidem Beringerio audientiam in duabus (b) synodis generalibus Romæ con- 
cessit, Sed cùm ipse sectam suam catholicæ fidei contrariam denegare non posset , 
iterum sub juramento eamdem abdicare, et fidem catholicam profiteri delegit, sicut 


(a) Eam ob causam indictum fuisse Pictavense 
concilium arbitramur ; de quo concilio chronogra- 
phus Malleacensis ad an. 1075, more Gallico, id 
est an. 4076 : Pictavis fuit concilium, quod tenuit 
Giraudus legatus , de corpore et sanguine Domini, 
in quo Berengarius fermè interemptus est ; et quidem 
idus j'anuarü, ut post pauca legitur ibidem. Ferëm, 
inquit Pagius ad hunc annum num. 14, manifestum 
est chronographum non minùs in anno rei gestæ pec- 
care, quäm cèm ad an. 1071 ait Petrum Igneum 
fecisse judicium per rogum ardentem, et ad an. 1074 
obüsse Alerandrum Papam. Ilud igitur concilium ad 
aliquem ex superioribus annis retrahendum censet, 

b) Gesta in his duobus conciliis narrat ipse 
Berengarius, apud Martenium, t. IV Thes. anecdot. 
col. 103, in hunc modum : « Profiteor panem alta- 
ris post consecrationem esse verum corpus Christi, 
quod natum est de Virgine, quod passum est in 
cruce, quod sedet ad dexteram patris ; et vinum 
altaris, postquam consecratumest, esse verum san- 
guinem qui manavit de latere Christi, Et sicut ore 
Pronuntio, ita me corde habere confirmo. Sic me 
adjuvet Deus, et hæc sacra. 

» Scriptum istud , cm Romæ apud Papam mo- 
ram facerem, in conventu episcoporum quem 
habuit in festivitate omnium Sanctorum (anni 
1078) vociferatione multâ omnibus pronuntiari 
fecit, dicens sufficere debere fidei, sufticere de- 
bere his quibus lac potus dandus esset, non 
cibus ;.…  inclamans populo me non hæreticum 
esse, ita me de scripturis, non de corde meo 
habere ; omnibus testificans in audientia sua 
Petrum Damiani, non inferiorem limâ eruditio- 
nis, non inferiorem Lanfranno digaitate chris- 
tianæ religionis, Romæ non consensisse de 
sacrificio ecclesiæ dictis Lanfranni : pro eo se 
dare sententiam, negligenda esse ea quæ diceret 
Lanfrannus, potiùs quäm ea quæ diceret Petrus 
Damiani, Romanæ ecclesiæ filius, S. Rufinæ, 
si satis memini episcopus ; non inferior, ut dicta 
repetam, Lanfranno limâ eruditionis , dignitate 
christianæ religionis , mult Lanfranno operosior 
ia studio divinæ lectionis , secundèm quod præ- 
cepit ipse Dominus, Scrutamini scripturas. Ita 
Papa ille, cum quo moras penè per annum fece- 
ram, compescitam putare visus est et compositam 
vecordiam turbæ turbatæ..… 

» Cùm tamen urgerent Papam illum quàm ma- 
ximè pestilentes et scripturarum perversores, ut 
exigeret à me moras adhuc Romæ facere usque 
ad conventuæ qui futurus erat apud eum in qua- 
dragesima (an. 1079) episcoporum , secundùm 
vulgare illud Terentii , Interim fiet aliquid, spe- 
rantes tunc frequentiorem affuturam turbam, et 
aliquid ulterids contra veritatem valiturum, tu- 
multum ineptorum multà copiosiorem tunc affu- 
turum, ad dejiciendum quasi de arce Papam , qui 
veritatis partibus propugnaverat et me maximè ; 
secundüm quod domnus Boetius de se contigisse 
in quodam concilio seribit (quamquam me viro 
büic non comparem) , omnino |nibil] dicens, 
compressus indoctorum grege conticui, veritus 
ne meritù haberer insanus, si inter insanos sapiens 
videri contenderem. Et ita circa quædam per Papæ 


CREER) 


inconstantiam, quoad sperabat turba, rei exitus 
habuit, Papa enim , qui in conventu illo in festi- 
vitate omnium Sanctorum scriptum suprapositum 
multâ vociferatione fidei sufficere debere omnibus 
pronuntiari fecerat, nihil scripto demi, nihil à 
calumniatoribus addi permiserat, usque ed dejec- 
tus est importunitate Paduani scurræ, et Pisani 
non episcopi, sed antichristi (quid enim verita- 
tem negat, antichristus est). .., usque ed, 
inquam, Papa dejectus est , ut permitteret calum- 
niatoribus veritatis, in posteriori quadragesimali 
concilio , scriptuin à se firmatum in priori , festi- 
vitate omnium Sanctorum , episcoporum con- 
sessu, scripto œutari hujusmodi : 

» Corde credo et ore confiteor, parem et vinum 
quæ ponuntur in altari, per mysterium sacræ ora- 
tivnis et verba nostri Redemptoris substantialiter 
converti in veram et propriam et vévificatricem 
carnem et sanguinem Jesu-Christi Domini nrostri, 
et post consecrationem esse verum Christ corpus 
quod natum est de Virgine, et quod pro salute 
mundi oblatum in cruce pependit, et quod sedet 
ad dexteram patris; et verum sanguinem Christ 
qui delatere ejus effusus est, non tantüm per signum 
et virtutem sacramenti, sed in proprietate naturæ 
et veritate substantiæ. 

{in ms. cod. 152 biblioth. nat, Paris. fol, 39 r.0 
additur : « Sécut in hoc brevi continetur, et ego legi, 
et vos intelligitis. Sic credo, nec contra hanc fidem 
-ulteriüs docebo, excepto causé reducendi ad viam 
veritalis eos qui per meam dbctrinam ab hac fide 
recesserunt, aut exponendi fidem quam hactenus 
tenui, his qui me interrogaverint. Sic me Deus 
adjuvet, et hæc sacra evangelia. 

» Hoc scriptum mutatum ad placitum eorum qui, 
ut ait poeta gentilis, turpe putant parere mino- 
ribus, èt quæ imberbes didicere , senes perdenda 
fateri, ut quasi victores viderentur, qudd non 
scriptum à me pris et à Papa confirmatum 
eâdem complexione sequerentur , sed adderent 
substantialiter, ad me pertulit Pisanus episcopus, 
si fortè eâdem comnplexione in consessu ecclesiæ 
ego illud legerem , dicens facilè toleraturum 
dominum Papam , substantialiter addendo, ca- 
lumniatoribus consentire : ego chartâ arreptâ, et 
quantèm brevitas’ permittebat temporis recursä, 
perpendi ad sanum intellectum utcumque possa 
reduci et substantialiter , et cætera verba quæ in 
scripto erratici posuissent suo ; respondi , quia ita 
placeret domino Papæ, me substantialiter additu- 
rum, cogitans idipsum quod adjicerent substan- 
tialiter, plus valere ad dejiciendos eos, secundèm 
quod scribitur, Dejecisti eos, dum allevarentur. 
Re enim verâ quod dicit quis, Panis sacratus est 
corpus :Christi, et addit substantialiter, tantèm 
baberi non congruè potest, quantèm si dicat, 
Panis sacratus in altari, salvé sud substantid, est 
corpus Christi, id est, non amittens quod erat, 
sed assumens quod non erat, etc. 

Divulgato hoc scripto, et cognitâ ejus perfidiä, 
rursus in eum tumultuatum est ; et a@nn0 MLXXX, 
convocatur concilium Burdegalæ, in quo Berengarius 
reddidit fidei suæ rationem, inquit chronographus 
Malleacensis. 
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À in superioribus conciliis fecit. Tot igitur conciliis Beringerianam hæresim damnatam 


percepimus tum ex fidelium relatione virorum qui eisdem conciliis interfuerunt, turn 
ex regestis Romanorum pontificum , tum ex scriptis religiosorum virorum qui de 
his fidelissimè scripserunt. Nam eadem concilia nostris temporibus infra xL annos 
celebrata reperiuntur , quot anni ab exordio pontificatüs S. Leonis Papæ usque in 
præsentem annum computantur , qui est ab incarnatione Domini mzxxxvni. Unde 
et adhuc multi vivunt , qui eisdem conciliis interfuerunt, qui et nobis de eisdem 
conciliis fidelissimè testificati sunt. 

Ultimæ quoque generali synodo sub Gregorio Papa septimo , anno Dominicæ 
incarnat. MLXXIX, nos ipsi interfuimus , et vidimus quando Beringerius in media 
synodo constitit, et hæresim de corpore Domini, sicut suprà diximus, coram omnibus 
propriæ manûs sacramento abdicavit : videlicet sub præsentiaGregorii Papæ, Heinrici 
patriarchæ Aquileiensis, et reverendissimorum episcoporum Petri Albanensis, beati 
Anselmi Lucensis, Landulfi de’ Pisa, Reginherii de Florentia, Hugonis Diensis, 
Altmanni Pataviensis, et reliquorum centum quinquaginta episcoporumet abbatum, 
et innumerabilium clericorum. 

Horun igitur conciliorum tam generalium , et apostolicà auctoritate tam princi- 
paliter firmatorum, sanctiones contra Beringerianam hæresim nobis suflicere debent. 
(Tum post disputationem merè polemicam adversüs Berengarii dogma.) Nec necessarium 
nobis videbatur ut singulas Beringerii nænias enumeraremus, et enumeratas singu- 
lhriter annullaremus, præsertim cum eruditissimi doctores, Lanfrancus inquam et 
Christinus (a), ambo religione et eruditione christianissimi, non multo post episcopi, 
de his enucleatissimè scripserint. 

(æ) 1d est Guimundus, Crucis-Heltonis mo-  Durandum Troarnensem , qui solus quæ in Francia 


nachus, cujus libri tres contra Berengarium ex-  gesta sunt contra Berengarium scriptis reliquit, non 
tantt. XVIII Biblioth. patrum Lugdun. p. 465. viderat anonymus noster. 


EX VITA B. SIMONIS COMITIS CRISPEIENSIS, 


Auctore anonymo æquali. 


Inter Acta SS. ordinis S. Benedicti, sæculo VI, parte 2, p. 375. 


F UIT igitur vir quidam, Simon nomine, vità mirabilis , moribus egregius et genere 
insignis ; ? consul primüm et Regis Francorum primipilus, deinde monachus proba- 
tissimus effectusest. Pater ejus Rodulphus, divitiis et viribus (a) potentissimus; mater 
Adela vocabatur..…. Parente vero utroque orbatum Rex Francorum Philippus, 
malignitatis spiritu permotus , quæ jure successerat , hujus hæreditatem surripere 
gestiens , utpote juvenem solum, sine consilio, absque parentum adjutorio , leviter 
expugnare existimans, primüm insidiis molitur appetere , dein in aperto (b)belli 
commovet tempestatem. Cœpit namque ipse Rex igne, prædä, gladio , villas 
destruere ; prædia, municipia et quæ ejus videbantur , prout poterat , omnimodo 
dissipare. Is vero intrepidè confisus in Domino, erigens se contra se, ad hoc etiam 
ut malum ageret invitus trahebatur : præcingit se, et præparat fortiter resistere. Con- 
citat namque gentem suam, et velut frendens leo, licèt corde dolens, perturbat et 


(a) Qui quidem  Radulphus (inquit Guibertus inquit, Vitriaci, et abhinc anno xv, redditio Pitriaci, 


de Novigento, lib. I de vita sua, cap. 40) quèm 
celebris ubique Francorum potentiæ fuerit, quas urbes 
érvaserit, quot op, quæsita miré sagacitate te- 
nueri, multi superstites qui ejus actuum meminere, 
sunt testes, Quañtus etiam fuerit ex eo uno conjici 
potest, quèd Henrici Regis uxorem, Philippi itidem 
Regis matrem, in conjugio post mariti decessum 
habuerit. Erat is Valesi Comes et Ambianensis, 
Vilcassini etiam et Barri ad Albam, etc. qui mortem 
obiisse creditur anno 1074. 

(6) In chronico S. Petri Catalaunensis, t. XII, 

p. 216, legitur ad an. 1075: Redditio Pitriaci. 
Quem locum interpretatus Albericus Trium - fon- 
tium monachus, in chronico ad an. 1061 : Traditio, 


Bic dicendum est quèd Hugo vir nobilis, cognomento 
Bardol, fuit dominus Brecarum, id est de Brois, 
et erat ex una parte hæres finitimus Comitis Pero- 
mandiæ |corr. Vadensis] Rodulfi. Quo Rodulfo 
mortuo, dictus Hugo Bardol Vitriacum irvasit, et 
Barrum super Albam et Firmitatem, et hoc de assensu 
Regis Philippi, qui cætera quæ fuerunt Comitis Ro- 
dulfi ivvadebat. Reliquerat autem Comes Rodulfus, 
ex uxore sua quæ dicta est Adela, filium bonæ indolis 
nomine Simonem, et filiam nomine Alaïdem. Hic est 
Simon vir sanctus, qui primd consul et Regis Fran- 
corum primipilus, postea monachus p: éssimus 
effectus est. 


Num. 2. 
Simon Regis 
Franc. primi- 
pilus, 


Cum eodem 
Rege bellum 


gerit, 


p"] 


Num. 4. 
De patris se- 
pultura solli- 
citus, 


Num. 5. 
Romam pœ- 
nitentiâ duc- 
tus vadit. 


Luc. x1v, 33. 


Depositis et 
reassumptis 
armis,inFran- 
ciam remitti- 
tur. ; 


Num. 6. 
Pace cum 
Rege compo- 
sità, uxorem 
sibi despon- 
det. 


. idoneum habemus ipsum Simoneni, in instrumento 
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devastat quod in Regis reperit potestate ; et donec proprium possideat, asserit nullo À 


modo retroire. 

Ecquis bonitatis Dei plenitudinem non admiretur in illo ? Ecce inter tot flagella 
positus, bellorum negotiis impeditus, tamen patri condolens jam defuncto ( quippe 
quem, dum adhuc viveret, nimis sæcularibus intentum mundi cupiditatibus noverat 
graviter irretitum, castelluin (a) quoddam, quo sibi sepulturæ locum præparaverat , 
ejus possessori vi surripuisse et velut proprium detinuisse meminerat) , Romanum 
pontificem quid super hoc acturus esset, et quomodo patri sic defuncto subvenire 
potuisset, per nuncium consulit, Papa verd Gregorius, qui Hildebrandus dictus est, 
ab eo quem injustè abstulerat loco penitüs tollendum, et pro anima missarum solem- 
nia, eleemosynarumque largitatem Deo suppliciter offerenda, piè mandare curavit. 
Simon verd benignè mandatum suscipiens, in omnibus quæ sibi proposuerat obtem- 


piniacum castrum , ubi translatum est , de facultate propria largissimè dotavit..… 

Interea dum regio Regis et ipsius vastatione consumitur , homines à propriis 
sedibus effugantur , timorem (b) de malefactis amplectitur. Mox belli certamina ad 
tempus differens, sanctorum apostolorum Petri videlicet et Pauli habitacula visere, 
et dominum Papam Gregorium , ut sibi pœnitentiam indiceret , adire proponit. 
Nec mora , paratis omnibus quæ viatori necessaria sunt, Romam ducente Domino 
pervenit ; illicque sanctæ sedis apostolicæ præsulem reperiens, quid quæreret indi- 
cavit. At ille petitioni ejus non statim acquievit : nisi priüs arma deponeret, inquiens, 
inanis fieret absolutio renitentis. Tune vir Domini Simon aliquantulüm in dubio 
subsistens , memor etiam illius evangelici præcepti, Qui non renuntiat omnibus que 
poisidet , non potest meus esse discipulus, se facturum quidquid præciperet , illico 


promittit. Præceptà igitur armorum depositione, præsul pœnitentiam indicit , et 


indictæ partem super se detinuit, duobusque religiosis viris qui tunc præsentes 
aderant, partem distribuit, et sic absolutum reatibus ad propria remittens, iis quibus 
spoliaverat arma reinduit, terramque gubernandam , donec cum Rege pacem refor- 
maret, iterum commendavit : adhibens etiam boni testimonii et summæ auctoritatis 
custodiam , Hugonem scilicet Diensem episcopum , qui tunc legationis in Galliis 
functus est officio , abbatemque Cluniacensem [| Hugonem ], quorum doctrinæ et 
obeditioni subjectus lege divin redderetur instructus. Revertens igitur sanctà jocun- 
ditate repletus , rursus Regem aggrediens , certamen ut miles optimus amplexatur, 
et donec victor existeret, licèt invitus, à belli negotio minimè relaxatur. Ad ultimum 
vero regione depopulatä , et utrisque laboris gravi pondere depressis, consilium de 
pace concipitur, colloquium ab utroque mandatur. Quid plura ? fit conventus 
nobilium, fit judicium à sapientibus : quæ jure contigerat.hæreditas (c) Simoni 
judicatur et redditur , pax et concordia confirmatur. | 
Pace igitur restitut, et quæ belli longitudine inordinatæ videbantur, rebus om- 
nibus collocatis, uxor ei eleganti formà , facie pulcherrimâ , genere nobilis, quæ 
nulli in tota regione Arvernica secunda videretur , eligitur. Ipse verd quasi talibus 
adgaudens, ut bonum quod in se latebat penitüs operiret, se ed iturum denuntiat, 
statimque iter arripiens profectus est. Quo Deo disponente perveniens, à sponsæ 
genitore, Hildeberto (d) videlicet consule , honorificè suscipitur , ibique aliquandiu 
commoratur. Post verba ali facto congrua, dat fide et acceptä, se eam accepturum, 
nisi secüs ageretur, affirmat : et sic nuptiarum die constituto, cum gaudio regressus 
est in propria. Ecce statutus dies appropinquat , magnatum multitudo mandatur, 


aqua et Spiritu sancto renatus fuerat , reddidi.… 
Actum hoc est in Crespeiaci castello , x1 kal. aprilis, 
an. incarnat, Verbi Tor, indict. xv, epactd xx, 
concurrente V1, regni autem Philippi Franc. Regis 


(a) Montis-desiderii, situm in finibus diœcesis 
Ambianensis, versùs Noviomum. Hujus rei testem 


pro ecclesia S. Arnulphi Crispeiensis , ubi ait: 


Quapropter ego Simon Dei gratüf Comes , de salute 
animæ meæ, immo et patris mei venerabilis Comitis 
Radulfi, præcavens in futurum , præsentis vitæ dies 
nihil esse conspiciens, atque mentem pro posse in con- 
sideratione æternitatis figens, supradictum Radul- 
fum patrem meum de Monte-desiderio , jam per 
tres annos post sui dissolutionem corporis ibi jacen- 
tem, asportari fecit, et ecclesiæ $S. Arnulfi, quæ 
ab eodem et antecessoribus suis in castello Crespeiaci 
honorifico schemate fundata est, in qua etian. ex 


anno.…. Signum Philippi Regis Francorum. Ma- 
billonius, ibid. p. 372. Vide quoque Guibertum 
de Novigento, ubi suprà, tomo nostro XII, p. 237. 

(b) Legendum videtur timor eum. 

(c) Hæc ad an. 4076 referenda videntur, quippe 
sequenti anno monasticen induit. uti ex instru- 
mento superids laudato probat Mabillonius. 

(d) Sunt qui Aldebertum Marchiæ Comitem 
intelligunt ; sed legendum Roberto demonstrat in 
Historia Arvernica Baluzius, t. [, p. 56. 


peravit : corpus scilicet removens , et ecclesiam quæ B. Arnulf dicitur apud Cris B 


C 
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À ornatüs diversitas appetitur, et ex ordinedispositis omnibus, regionem petens Arver- 
nicam, ut decebat, ad fœdera promissa revertitur. Mox illis appropinquantibus 
clamor turbæ vociferantis excipitur, sponsa venienti Simoni oscula porrigens am- 
plexatur. Quis auditu non obstupescat ? quis tali dulcedine commotus non lugeat ? 

Oscula dabantur sanctitate condita, amplexus implicabantur luxuriâ semotä : aliis— 

que credentibus eorum dicta lascivà jocunditate repleta, vir Domini prædicationis 

verbum dulcia et vitæ colloquia, utambo sæculo renuntiarent,cordi illius inserebat. 

Nec mora, ipsius monitis acquiescens, religionis habitum accipere, et sanctimonia- 

Jem se fieri devovet. Nocteigitur sequenti, vir beatus, patre cæterisque ignorantibus,  Quæ statim 
junctis illi conversione et generis propinquitate collegis duobus, monasterio quod Sr D de 
Casa-Dei nuncupatur transmittens, illic habitare disposuit. Ibi illico mutatà veste vovet. 
sæculari, tres pariter sumunt habitum monasticæ professionis, quorum alter religio- 

B sitate pollens postea Bituricæ (a) civitatis ordinatur episcopus ; alter (b)in humilitate 
subsistens, diü in monasterio perstitit dans operam religioni ; domaa vero Deo devota 
sanctissimè degens multis post annis superfuit. Ad hæc pater somnoexcitus, credens 
fiam amore meretricio detentam lenonum quempiam prosecutam, se delusum 
æstimabat. Tunc tristis et ejulans Simonem accersens, quasi commissi hujus reus 
alloquitur : « O dulcissime juvenis, quid faciam, quid agam, funditus ignoro : te 
» prodidi ; tibi fidei meæ commisso, longoque terrarum spatio nobis accito, insidias 
» intuli : de pretio fraudatus sum quod promisi ; promissum namque sublatum est, 

» sed nescivi. Parce igitur, parce inscio delinquenti. » At ille corde lætitiam retinens, 

-dolorem extrinsecus, quasi consolans aiebat : « Noli, domine mi, noli tristari :quem 
» potiüs dilexerit, diligentiùs exsequitur ; et sitibi carior factus sum, vilis forsitan 
» ill. » His dictis, acceptä ab eo licentiä, festinus in Galliam repedavit. . 

GC  Simoni vero in propria vix ad modicum quiescenti, ecce Rex Anglorum poten- Noptias fe 
tissimus, Willelmus nomine, qui eum nutrierat, ad se veniendum sub velocitate Regis Anglo- 
mandavit, addens etiam ut in castello nec villa nisi solius noctis quietem assumeret, rumdetrectat. 
uxorem sibi debitam nullo modo desponsaret, quoadusque ad sui colloquium | 
Nortmanniam festinus occurreret. Tunc ille Regis metuens edictum, absque recras- 
tinatione aliqua, ubi constituerat abire disposuit. Videns ergo Rex hunc ad se 
venientem, lætus efficitur, secreto vocans eum et dicens : « Quoniam fidem et 
» dilectionem tuam ex longo expertus sum, et nutrimentum meum quod in te est 
» augmentare cupiens, qui pro filia mea rogaturi diù mecum conversati sunt, Regis 
» Hispaniarur Anfursi et Roberti principis Apuliæ neglectisnunciis, tibieam tradens 
» in uxorem, te elegi, te hæreditatis meæ filium adoptavi : deliciæ meæ tibi reputa- 

» buntur, amici mei tui erunt, et inimici similiter. » Ad hæc vir beatus, hanc diaboli 

D credens prosperitatem, qui electorum corda multis circumdat insidiis, licèt nihilum 
et inane corde reputans, gratias tamen voce humillimä referens, aiebat : « Magnum 
» et apertum esse beneficium quod pueritiæ meæ præstitisti, sed grates tibi refero 
» multo melius pollicenti. Dignitas tua, sicut seriptum est, in humilitate descendit, 

» ut exaltetur humilitas mea : nisi in gratiarum actione tibi jugiter subjiciatur, me- 
» retur ut deterius occurrat. At obstaculum nobis opponitur quod valde ambiguum 
» est et grave, et scrupulum cogitationi meæ videtur inferre. Domina mea namque 
» Regina (c) uxor tua et ego, ut fertur, cognatione jungimur parentali et generis 
» propinquitate. Quamobrem à sapientibus inquirendumest siquo modo fieri possit, 
» et quà ratione. Ad hæc Rex : « Si ab antiquis et senioribus populi nostri cognatio 
» vera probatur, episcopos, abbates et clericos, viros prudentes scientes legem et 
» alta sapientes, si eleemosynarum largitate, si monasteriorum ædificatione, seu 

E » aliqüà ali re congrui id ordinari queat,adunare et scrutari necesse est. » Simon 
autem spem suam semper ponens in Domino, ait : « Adhuc superest aliud, tantm 
» voluntas adsit tua, quod necessarium est et salutare. Volo namque, si placet, 

» Romam adiens, sanctorum apostolorum Petri et Pauli, et domni apostolici super 
» hoc consilium et adjutorium flagitare, ut acceptà licentiä, quidquid in his nobis 
» agendum est, cum fiducia perpetretur. » Cui Rex assensum præbens respondit : 


(a) Adelbertus de Monte-Maurilionis , qui ex (ë) Garnerius de  Monte-Maurilionis ad Gar- 
monacho Casæ-Dei factus abbas Dolensis cœnobii,  tampam, ut est in vita B. Bernardi Tyron. 
an. 4093 ad Bituricensem  archiepiscopatum as- (c) Mathildis filia Balduini Insulani Flandriæ 
sumptus est. Comitis et Adelæ filiæ Roberti Francorum Regis. 


Num. 8. 
Fit monachus 


Num. 8. 
Ejns exemplo 
ali sæculum 
relinquunt. 


Num. 16. 
Ad Regem 
Franc. mitti- 
tur. 


Num. 11. 
Anglorum 
Regem cum 
filio suo Ro- 
berto conci- 
liat. 


Anno 1079. 
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« Quidquid super hac re bonum tibi videtur, favente Deo et meä voluntate, dis- 
» pone. » Et his dictis pariter abscesserunt. | 

Deinde quæ parari videbantur omnibus per ordinem dispositis ad ambulandum, 
relictâ domo, omissis deliciis quarum ubertas tanta illi affluebat, ut penè post Regem 
in tota regione nullus ditior nec rebus opulentior videretur ; cùm Romam ire debuïit, 
se monachum devovens, Sanctum-Eugendum adire disposuit. Quo postquam per- 
ventum est, junctis sibi de familia quibusdam viris (a) nobilissimis, omnes pariter 
cum gaudio sanctæ Trinitatis religionis habitum susceperunt. . . 

Igitur Flandriæ, Normanniæ, cæterisque Galliarum partibus usque ad fines Ger- 
maniæ, tanti viri rumore suscepto, stupore repleti mirabantur (quippe qui notus 
regionibus illis, dilectus Deo et tam carus hominibus erat), quatenus Hugo (b) Bur- 
gundiæ dux, comesque Matisconensis et ejusdem ordinis quamplures, pietatis affectu 
et illius dulcedine inflammati, arma deponerent, sæculum relinquentes. . . . 

Eodem vero tempore, bonæ memoriæ Hugone abbate Cluniacensium rogante, ut 
ipse beatus vir in Galliam proficiscens, pro eo Regem Francorum Philippum, qui 
sibi quædam auferebat, alloqueretur et corriperet, abbatis sui imperio in Galliam 
profectus est. Accidit autem eo proficiscente apud Compendium oppidum Regis, ut 
sudarium Domini levari debuisset, et capsâ aureâ decentius deponi. Quod vir Do- 
mini audiens, abitinere quod rectius videbatur, ut illuc abiret aliquantulüm divertit, 


À 


ac in brevi, Deo ducente, pervenit. Qui B. Cornelii quasi occultotemplum oraturus . 


ingressus, à quibusdam qui festivitati intererant statim agnoscitur, et mox famâ 
pervolante rumor in auribus vulgi suscipitur. Vox populi et turbæ lætantis clamor 
attollitur : Simon ferè ab omnibus clamabatur, Simon certatim aspicitur, et sic usque 
ad palatium Regis vix, turbâ premente, subtrahitur. Quem Rex, qui nuper adve- 
nerat, diligentissimè intuens, honore perdebito suscepit, eumque blandè allocutus, 
si quid ab eo postularet, se obsequi paratum libentissimè repromisit. Ille verd peti- 
tionis suæ non immemor, quid sibi quæreret innotuit, et sicut petierat,impetravit. 
In crastino itaque, solemnitate peractâ et Domini perspectis reliquiis, Anglorum 
Regem et Reginam, qui eum nutrierant, visendi gratià Nortmanniam usque prope- 
ravit, Le perveniens contra filium, Robertum nomine, Regem dimicantem 
invenit : qui utrique compassus, pace (c) reformatà, pestilentiæ malum à regione 
fugavit.…. | 


(a) Quorumdam eorum nomina vide in chronico redi, unde Robertus viriliter repugnabat,  Tunc 


Besuensi,t. II Spicil. in-fol. p. 434, Præmiserat 
ante se, inquit, éllustrissimos viros, domnum Ro- 
dulphum et domnum Franconem ; secum verd duxit 
domnum Robertum, domnum Arnulphum et domnum 
Varnerium. Hiomnes et secundüm genus sævuli cla- 
rissimi et secundüm Deum nobilissime, etc. 

(ë) Hugo I Dux Burgundiæ non ante an. 1078 
secessit Cluniacum, quippe desinente anno 4077 
Augustoduni celebrari concilium permisit, teste 
Hugone in chronico Virdunensi, t. XIE, p. 618. 

(c) Anno 1079 post obsidionem  castri Gerbo- 


enim, referente Orderico Vitali, lib. V, p. 573, 
frequenti colloquio Normannici proceres Regem allo- 
cuti sunt , et dulci affatu precibusque rancorem ejus 
emollire conati sunt. Episcopi aliique religiosi viri di- 
vénis sermonibus duritium tumidi cordis contriverunt. 
Regina et legati Regis Francorum, nobilesque vicini 
et amici, ad compaginandam pacem accesserunt. 
Tandem fortis princeps tantorum assultibus magna- 
torum cessit, et ex pietate victus sobolem suam cun: 
collegis suis recepit. Atque hæc altera videtur causa 
suscepti à Simone itineris. 


NOTITIA DE CONSTRUCTIONE MONASTERII À QUICINCTENSIS ; 


Edita in notis Richardi Gibboni ad vitam Gosvini abbatis Aquicin. p. 260. 


EMPORIBUS itaque Henrici Imperatoris Cæsaris Augusti, in honore Salvatoris 
mundi, qui ab æterno, qualiter singula in tempore fiant, disposuit, hæc domus 


incœpta est in insula Aquicinctensi, Philippo Rege regni monarchiam tenente, 
Roberto autem Balduini Insulani filio Flandriæ comitatum administrante ; Balduino 
verd fratruele’ejus, violentià patrui hæreditate paternà privato, Hannoniensium 
principatum gerente. De cujus constructione ea quæ jam ab aliis dicta sunt, iterum 
mininè narrare tentamus ; sed quæ ab illis omissa sunt, rerum gestarum seriem repe- 
tentes, brevi elogio, fide plenä, sicut in chronicis invenitur, scribere satagimus. 
Igitur incœæptum est cœnobium Sancti Salvatoris in insula quæ dicitur Aquicinctus, 
à viris illustribus, Sichero videlicet et Waltero : qui Sicherus habebatuxorem nomine 


Mathildem, 


C 


D 


E 
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A Mathildem, nobilem quidem natalibus, sed nobiliorem moribus ; quæ conjugem 
- suum crebriùs monendo, ad hoc opus aggrediendum incitavit, ideo maximè qudd 
sanctum quemdam Gordianum inibi quondam eremiticam vitam duxisse ferebatur. 
Unde factum est ut præfati viri, hinc crebro colloquentes, se mutud hortarentur ; et 
deliberantes Ansellum de Ribodimonte nobilissimum virum adeunt,et ab eo insulam 
illam, quia sui erat juris, deposcunt. At Ansellus, audità petitione eorum , gavisus 
est valde, et sine dilatione gratis quod petebatur concessit. Itaque ex condicto 
pariter properantes, Gerardum Cameracæ urbis præsulem aggrediuntur , ad cujus 
diœcesim tunc locus ille pertinebat ; quid animo gerant pandunt, et quia ejus pa- 
- rochiani erant, ut voto eoram assentiat , exposcunt. Quibus auditis, venerandus 
pontifex libentissimè annuit, receptoque fundo de manu Anselli, quod ab eo in 
beneficium tenebat, cum arundineto adjacente eis tradidit, Quo accepto, cænobium 
B ibi construere cæœperunt, et de suis allodiis competenter, prout poterant, ditaverunt. 
Aggregantur ibi Deo devoti viri, se cum facultatibus suis Christo devoventes, ejus 
grex pusillus esse gestientes. Quorum curam memoratus præsul gerens, duos ex mo- 
nachis Hasnoniensis cœnobii honestæ vitæ ad eos instituendos misit, à quibus uni 
eorum, Alardo nomine, curam eorum commisit et abbatem ordinavit.… 

Præfatus pontifex, cernens eosdem fratres haud segniter instare rebus cœptis, 
eamdem ecclesiam omnimodis, quantüm prævaluit, libertavit (a), præter qudd ba- 
culum regiminis in manu suo retinuit, ut ei daret quem sibi congregatio canonicè 
eligeret.Præterea contulit eis quædam altaria, sed et innumera impendit beneficia. 


(a) Gerardi literas recitat Gibbonus ibid. p. 262 ; 
recitant et Galliæ Christ. auctores, inter insirum. 
t. III, col. 87, decurtatas, cum hac clausula : 

C Actum est hoc anno ab incarnat. Domini uixxx, 


indict. w, anno verd Henrici Regis xxvI, præsu- 
latäs verd domini Gerardisecundi Cameracensis epis- 
copi quarto. 


NOTITIA (a) 
De fundatione Monasterii de Caritate ad Ligerim; 


Edita à D. Lebeuf, t. 1 Dissert. ad illustrandam historiam Franc. in-12, 1738, 
p. 389. 


uonIAM deficiunt sicut fumus dies nostri, actus nostros quantüm possumus 
debemus æternare : sed hoc, ut video, meliüus facere non possumus, ut quæ vel 

D fecimus vel scimus non negligamus memoriæ commendare. Ne itaque à posteris 
pesciatur unde locus vel religio quæ Caritas appellatur, nomen hujusmodi vel exor- 
dium sortiatur, à nobis breviter intimetur : ad quod adjuvet nos omnipotens Deus 
et filius ejus Jesus-Christus, quem in epistolis suis Caritatem esse dicit Apostolus. 


Amen. 


Annoigitur millesimo quinquagesimo sexto,in pago Nivernensi, in pago videlicet 
uod dicebatur Marcha, erat vir quidam nobili ortus prosapiä, quem Bernardum 
de Cahillant etindigena vocabat et advena, cui ob prærogativam generis data est in 
uxorem soror domini castri prædicti, virgo pulcherrima , ac deinde matrona castis- 
sima : et hic, divinä inspirante gratià, locum ædificare Domino disposuit, in quo ad 
ipsius deitatis honorem et animæ salutem divina frequentarentur obsequia. Erat 
autem ei fundus liberrimus et ab omni calumnia quietus, ubi sanctæ Dei genitricis 
E ecclesia fuerat antiquitus, sicut adhuc ruinæ ostendebant, quas jam nemus occul- 
tabant et heremus, nan et adhuc ibi erat ara vetus. Quia verd tantum et tale quid 
suo solius consilio facere nec poterat nec volebat, placuit sibi quærere consilium viri 
christianissimi nomine Bernardi , qui in suburbio Nivernensis civitatis , in ecclesia 
videlicet beati Guidaldi, regularium turbam clericorum regebat. Accessit itaque ad 


© Hanc notitiam ex ms. quodam codice regiæ 
bibliothecæ Parisiensis, cujus numerum reticuit, se 
accepisse dicit D. Lebeuf, ejusque auctorem facit 
Richardum Cluniacensem monachum ; quia scilicet 
in codice ad an. 1216 mentio fit Richardi, his 
verbis : Hucusque chronica Richardi  monachi 


Tome XIV. 


Cluniacensis pretenditur et terminatur. Verüm levis 
est hæc conjectura : namque in chronico Richardi 
à nobis post Marteniom et Muratoriam edito t. XII, 
p. 411, neutiquam occurrit læc notitia, quæ, 
cujuscumque sit, haud contemnendæ auctoritatis 
habenda est. 

F_ 


Num. 1. 
An. 1056. 
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eum, oravitque ut præfatum acciperet et ædificaret locum, et ipse sibi inveniret À 
quidquid ad id utile sciret esse et necessarium. Quod quidem vir sanctus imprimis 
renuit, sed tandem precibus et attestatione divinà victus acquievit. Tantum autem 
"f. per.  onus expavescens, et quod pro * se in particulari non posset prospiciens, diù quid 
faceret et quomodo hæsitavit. Tandem tamen viam excogitans, quemdam quem 
in sæculo, dum essent clerici, carissimum habuerat consocium, tunc autem temporis 
Cluniacensem monachum , nomine Girardum (a), sanctum ac religiosum, altique 
ingenii et magnificæ caritatis virum, quia se sufficere non videbat, adiit; et ut 
obedientiam injunctam acciperet, exoravit. Ille vero tantum onus non respuens, 
sed Dominum gjlorificans , hilariter annuit. Venerunt itaque ambo ad præfatum 
militem Bernardum, et ait clericus ad eum : « Audi, domine mi, sermonem 
» meum, et noli irasci in me, quia fortè tuum videar suffugisse imperium. Neque 
» enim (Deus scit) ad tuum facesso contemptum ; immo de viribus meis ac robore 
» meo diffidens, et quia monachi meliüs apertiusque de hunjusmodi re se intromittere 
» noverit intelligens , hunc Dei servum, meum quidem olim et à puero, et nunc 
» multo magis ob sanctitatem suam et religionem, familiarem et amicum expetii, 
» etut onus mihi impositum pro me ipse portaret imploravi : quod et caritativè 
» fecit. Ecce jam præsento euin tuæ majestati, et ipse, Deo adjuvante, faciet quod 
» injunxeras mihi. » Miles vero hæc audiens Deo gratias exhibuit, monachumque 
Gerardum honorificè suscepit, etad locum quem ædificare volebat perduxit, et 
tradidit eum{illi], et quos secum adduxerat viros religiosissimos non minimo 
temporis spatio, dum videlicet sumptus et ædificia pararent, de $uo procuravit, 
itaque quod diu nec comederunt nec biberunt,nisi quod miles ipse de domo propria 
Urde loco transmisit. Vir autem sanctus et qui cum eo erant fratrestam sanctam et angelicam 
Cr cœperunt ducere vitam, quod nullatenus tam sanctæ religionis odor latere potuit, C 
” immo diffusus est ; atque lucernam non sub modio abscondentes, sed super cande- 
labrum exaltantes, omnibus qui in domo Dei erant splendorem nimium ostentabant, 
tantamque caritatem et divites et pauperes exhibebant, quod et divites unde hæc 
facerent stupescebant, et pauperes qui audiebant, invitantes se invicem, Eamus, 
aiebant, ad sanctorum Karitatem. Unde factum est ut ex illa et frequenti et diurnâ 
invitatione nomen hujusmodi sancto aptarent loco vicini et compatriotæ : inde 
emim ex mirifica Caritate per excellentiam appellatus est locus ille sanctorum. 
Itaque, religionis famä multis in locis audità, adibant Dei locum quiet de tota 
provincia et de regione conveniebant longinqua. Unde et mercatores, ementium 
et vendentium famà perceptä, intuentes quia longè esset oppidum quod præteti- 
gimus, id est Marcha, et multüm se lucraturos sperantes , si sua illuc comportarent 
«mmercia, veniebant afferentes quæ videbant peregrinis esse necessaria. D 
Niun: %: Sed antiquus hostis qui semper saluti hominum invidet ac religioni, occasionem 
DRE se habere considerans quomodo inquietare posset servos Dei, per satellites suos 
loco infestus. in €0s exercuit arma hujusmodi.Præfatus quippe oppididominus Rainaldus nomine, 
quæ videbat ægre ferens, ac ne furum castri sui pro illo vilesceret, sicut jam incœ- 
perat, atque ita fortè in futuro deficeret pertimescens, edixit atque prohibuit ne 
quis institorum ulteriüs illuc ire, neve mercis aliquid comportare præsumeret, 
eomminansatque jurans quod, si quis temerèprohibitum suum super hoc præteriret, 
damno membrorum et totius pecuniæ suæ et in eum severissimè vindicaret : quod 
et opere complevit, ac mercatoribus quibusdam quidem pecuniam suam irrecupe- 
rabiliter abstulit, alios vero immisericorditer mulctavit, nonnullos vero damno 
membrorum crudeliter cruentavit, et alia innumerabilia damna subtintulit. Vir 
autein Domini Gerardus (b), loci fundator, lenire [ volens ] nequitiam sui Rainaldi, E 
et tyrannidem ejus, quam in sanctos Dei et in membra Christi exercebat, non 
sustinens, accessit ad eum, et ne talia præsumeret diligénter primd admonuit ; 
ac| si] in Dominum, non homines bella movisset argumentans, hoc modo eum 
compescere et ab iniquitate sua eum revocare æstimavit. Sed factà non semel 


(a) Gerardi beneficentiam et magnam in Deum esse localem, ut quod favit in Francia, non etiam 
- fidem multis commendat Udalricus , consuctudinum  facere possit in territorio Spirensi. T. I Spicilegi 
Cluniacensium scriptor, in epistola nuncupatoria ad Acheriani, in-fol., p. 642. 
Willelmum Hirsaugiensem abbatem, ubi hæc notatu (6) Corrige Bernardus ; id enim sensus postu- 
digna : Absit autem ut quisquam credat Deum  lare videtur. 
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À admonitione hujusmodi, cum se proficere non videret, dixit se nullatenus cum 


eo aliquo dilectionis vel affinitatis nexu ulteriüs convinciri. Rupto itaque fœderis 
vinculo, castro Raïinaldi Bernardus exivit ; et quoddam municipium saum ingressus, 
eidem Rainaldo werram inferre paravit, et intulit. Contigit ergo fortè die quâdam 
viros qui antea affines fuerant et amici, modù autem instinctu dæmonico sihi 
inimicabant, ad prælium convenisse, Rainaldum quidem cum magno exerritu, 
Bernardum ver, sicut ex improviso, vix decem milites adduxisse. Confisus tamen 
Bernardus in Domino et sanctæ Dei genitricis Mariæ, cujus ob ecclesiæ defensionem 
pugnabat, auxilio, intrepidus cuneum coaptavit, etaptato, adeamdem Dei genitricem 
Mariam orationem fecit hujusmodi : « Sancta et gloriosa Dei genitrix et intemerata 
» virgo Maria ! dignare, Domina, exaudire preces servi tui, et per miracula quæ 
» ad honorem tuum filius Jesus voluerit operari, permitte te et à me et ab omnibus 
» qui audierint exaltari et laudari ; et contra hostes tuos, qui tuæ gloriæ nituntur 
» derogare, da virtutem mihi hodie et auxilium de cœlo sancto filii tui, cujus 
» novellam plantationem delere funditus et eradicare grassantur. » Nec tamen 
devota ejus supplicatio inanis fuit aut infructuosa. Completä itaque orationeet signo 
crucis munità facie, hostem aggreditur ; et primo congressu hostis prostratus, ipse 
cum aliis, quot Bernardo placuit, capitur. Captis itaque cum pluribus, aliisque 
terga fugæ præbentibus, Bernardus Rainaldum ad municipium suum secum duxit 
et tenuit. à 

His ita se habentibus, Comes Nivernensis (a), episcopi optimatesque regions , 
Rainaldi compatientesincommodo, quia et ipse erat virmagnæ nobilitatis, ad Bernar- 
dum conveniunt, et-quo pacto Rainaldum velit emittere, ut sibi edisserat, exposcunt. 
Bernardus verd ullam redemptionem se non excepturum respondit ; Rainaldum 
verû pro antiqua affinitatis dilectione et tantorum procerum petitione emissurum 
se promisit, tali tamen pacto si sacramento Rainaldus firmaret, quod prædictæ 
sanctæ Dei matris ecclesiæ, vel fidelibus misericordiam ejus exspectantibus, nullum 
incommodum vel contumeliam captione emissus ingereret, et forum, ut necesse 
erat, ibidem fieri permitteret. Rainaldus autem concessit, ac quidquid Bernardus 
petierat fide et sacramento firmavit, et liber exivit. Atque ita usque ad Bernardi 
exitum ecclesia prædicta præcipuam securitatem ac pacem habuit. Reddità autem 
pace ecclesiæ, tamquam post hyemem, terrà frigore solutà, ex verna temperie et 
solis clementia virescunt gramina, arbores amissa resumunt folia, ramum spina 
et gemmas emittit vinea, germinant et fructificant ligna fructifera ; pace, inquam, 
redditä, ita Dei gratià inspirata in sancta Dei caritate et bonis operibus fructificavit 
ecclesia, ut ei religio possit comparari nulla. Sed proh dolor! vir ineffabilis 
religionis et sanctitatis Bernardus, non multo temporis transacto spatio, fine bono 
quievit in pace. 

Quo mortuo, videns Rainaldi nequitia ecclesiam tanto viduatam patrono, iram 
inde suam ac persecutionem suam renovavit, et multo majorem quàm antea fecisset 
ei contumeliam intulit. Unde et ab æqualibus persæpe correptus, et ab episcopis ac 
clero admonitus, sed nullà correptione vel admonitione mutatus, tandem excommu- 
nicatur ab omnibus : ipse vero et vim nullam pertimescens, et excommunicationem 
vilipendens, nüllamque omnino satisfactionem promittens, in nequitia sua perduravit 
inflexus. Denique autem, excogitato salubri consilio, accessit ad sanctos Autissio- 
dorensis episcopus eis compatiens, vir miræ sanctitatis ac timens Deum, nomine 
Goiffridus (b), qui in ecclesia sua quemdam habebat athletam nomine Juvinia- 
num, martyrem gloriosum ac magni meriti, qui de beati Peregrini consortio fuit 
unus ; accessit, inquam, ad eos, ac de beati corpore martyris ad eorum defensionem 
partem dedit, caput videlicet contra caput Rainaldi, et brachium contra brachium 
ejus. Acceptis igitur cum magno honore etpompa martyris Dei reliquiis, quoties 
ecclesiam impugnabat Dei hostis (quod et crebro faciebat, et usque in atrium ar- 
matus veniens, homines quos inveniebat, partim quidem captivos abducebat, partim 
vero damno membrorum persæpe mulctabat), quoties, inquam, hæc agebat, viri Dei 
affereLant contra eum reliquias martyris,et ita nequitiam et impugnationem suam, 


(a) Infra num. 7 vocatur ille Guillelmus , qui (6) Gofridus de Campo-alemanno [ de Champ- 
comitatum gessit ab anno circiter 4050 ad an. 1400,  alement] qui præfuit ab anno 1052 ad an, 1076. 


quo obiit. 
Fi 


Bello captus 
in vincula 
conjicitur. 


Num. 3. 
Libertati red- 
ditur, 


Num. 1. 
Raursus de- 
sæit, 


Num. 5 et6. 
Et mortuo, 
acrids etiam 
filiusejus Rai- 
naldus. 


Num. "I. 
Ac post eum 
Ansericus fra- 
ter ejus. 


* f. rete. 


Qui mona- 
chus ibi fac- 
tus Marcham 
tradit. 
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licètincredulus, tamen vice illà paulisper comprimebat ferus hostis. Sed quidplura? À 


Quis contra tantum militem armatus resisteret ? quis contra eum invictus toties 
dimicaret ? sanè vis nulla sufficeret. Contigit fortè, dum in sua iniquitateincorreptus 
persisteret, quod, sicuttemerariorum etimprovidorum consuetudo estmilitum, ipse 
cum aliis in expeditionem quamdam profectus est, ubi telo in capite vulneratus est, 
et statim inde egressus est. Sed cm vix in cute vulnus appareret, ipse autem usque 
ad ima cordis perdoleret ; patet profecto hoc ad martyris Dei capitis, quod parvi 
pendebat, ultionem factum. Quodipse comperiens, quippe et à compluribus admo- 
uitus et per seipsum intuens, diligentiüus ad ecclesiam accurrit ; et misericordiam 
expostulans, se omnia emendaturum, si supervivat, promittit. Sed sancti Dei, qui 
peccatoris vitam et conversionem magis exoptabant quàäm mortem, misericordiä 
moti satisfactionem ejus suscipiunt, et ex illo vulnere mortuum in suo cœmeterio 
sepeliunt.  : 

Postea vero filius ejus minor Rainaldus, paternæ hæres nequitiæ, patris malitiam 
duplicavit, ac persecutione acerrimâ, quoadusque vita permisit, Dei ecclesiam ultra 
patrem impugnavit : sed Dei martyr præfatus vitam ejus vel impetum diüsustinere 
non potuit. Non multo quippetempore transacto, minutusest in brachio Rainaldus, 
et inflato brachio, timore mortis misericordiam expostulans et impetrans, in eadem 
ecclesia monachus est effectus, et ad damnorum restaurationem quæ tam ipse quàm 
pater intulerat, villam quæ Mugnetium (a) appellatür eligentibus dedit ; et hoc facto, 
die minutionis tertio est defunctus. Defuncto itaque ejusdem nominis patre et filio, 
altero quidem capitis vulnere, altero brachï, completum est quodtradens reliquias 
propheticè dixitepiscopus : « Do, inquit, vobismartyris caput contra caput Rainaldi, 
» et bracæium ejus. » ; 

Cefuncto autem Rainaldo minore, tertia surrexit radix nequitiæ Ansericus frater 
ejus, qui successit hæreditario jure. Et hicquidem tyrannidem aliquam in servos Dei 
exercuit ; sedquia jam creverant, tantam aut diuturnam exercere non potuit. Divina 
quippe clementia veritatis ad agnitionem eum tali modo vocavit. Quodam sanè die 
cum exercitusuo prædæ paratus acrapinæ, villamservorum Dei repentè est aggressus : 
sed Dei respiciente clementià, quà etiam inimicos amare præcipitur, qui ut aliquos 
caperet ac ligaret venerat, recte * Dei captus ac catenâ ligatus est. Fortè enim dieillà 
viri Dei solemniter in albis, quia festum erat, divina celebrabant obsequia, ac 
Guilencus prior loci ejusdem secundus, vir angelicæ sanctitatis ac religionis, minis- 
trabat missarum mysteria : quorum cantüs dulcedine quasi voce angelicà hostis 
corde compunctus introivit ecclesiam, turbâ suorum non modicâ comitatus, ibique 
donec missaruin explerentur solemnia mysteria, exspectavit jam paululüm miti- 
gatus. Expleto autem mysterio et prædicti viri Dei obsequio, ejus pedibus provolutus 
misericordiam deprecatur ; eanique consecutus, orat cum lacrymis ut monachus 
efficiatur, ac castrum suum, Marcham scilicet, ecclesiæ totum ac quietum largitur, 
munitionumque claves et turrium se redditurum pollicetur. Sed viri Dei (licèt priùs 
abnegarent, qui ejus nequitiam formidabant, ac dolum esse quod faceret æstima- 
bant), tandem rivos intuentes lacrymarum, petitioni ejus assenserunt, et tam eum 
quàm castellum receperunt, et eum quidem cum tribus militibus monachum efe- 
cerunt : castrum verd nequaquam longo tempore tenuerunt. Comes siquidem 
Nivernensis Guillelmus, bono sanè spiritu admonitus, ad viros Dei accessit, et de 
castelli aut munitionum regimine, quippe qui non consueverant, aut parum, aut 
nihil, intimavit. Qua de re ut suæ turres custodiæ ac... contraderent, redditus suos 
non amitterent, subrogavit. Sed hoc nullatenus faciebat, nisi quia et ibi impios qui 
in castro erant compescere volebat, quos juri monachorum subdi nolle prævidebat. 
Monachi vero, quia petitionem ejus rationabilem esse intelligebant ac justam, cas- 
tellum fidei suæ sub sacranento committunt. Et Comes quidem illusus (b) cepit, et 
quamdiu (c) eis fideliter custodivit, sed multo tempore non fecit. Hugo namque de 
Lurciaco (d), hæres Anserici, et amici Hugonis, regionis videlicet proceres universi, 
Comitem invadunt, et, ne longum faciam, bello eum aggressi, vi capiunt (e), et 


(a) Munot, prope Caritatem, in diœcesi tamen (d) Lurcy, in diœcesi Nivernensi, 

Nivernensi. (e) Anno 1080, si de hac ejus clade intelli- 
6) Legendum videtur illius jus. endus est Radulphus Tortarius, libro de miraculis 
c) Fortè aliquandiu. $. Benedicti, tomo nostro XI, p. 487. Narrat 


À 
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abducunt, et nullà egredi redemptione permittunt, donec reddere castrum cogunt. 
Hugo autem, récepto oppido, Deo agente cœpit servos Dei diligere et locum Cari- 
tatis cœpit frequentare, et non multo post tempore monachus eflicitur, sed castrum 
reliquit uxori suæ ; uxor verd diù non illud præsumpsit tenere. Intelligens enim quod 
vi erat ablatum monachis, et rursus qudd suæ non erat hæreditatis, nec de viro 
hæredem susceperat, utpote sterilis; secreto Guilencum convenit, pactoque delibe- 
rato castrum reddit, et Marciniaci monasterio monialis fit. 

Timens autem prior ne, si castrum alicui servandum committeret, fortè in futuro, 
sicut jam sibi aliâ vice contigerat, illudamitteret ; accepto privatim procerum regionis 
consilio, quibus multa damna provenerant ex castello, diem delberat quo turres 
ejus et munitiones tantüm dejiciat, cætera verd pars villæ integra et intacta consistat, 
ne redditus suos conventus amittat. Die ergo constituto castrum manè proceres cir- 
cumveniunt, et nescientibus eis qui in villa erant, utpote multis dormientibusadhuc, 
portas introeunt, ac primd mœnia, sicutdifbnitum erat, prosternunt : deinde autem 
recordantes quanta et quàm multa castrum eis damna intulerat, quàm multis ami- 
corum suorum causa necis exstiterat, præcipuo illud ad modum Jericho anathemate 
damnaverunt ; undique enim mittentes ignem, domos et ædificia accenderunt, et, ne 
longum faciam, cuncta funditus everterunt, sed tantüm exitium monachorum non 
fecerunt. Everso autem oppido, gravissima in monachos et Caritatis locum surgit 
persecutio. Castrenses quippe propriis sedibus exsulati, ægre ferunt ; monachosque 
exitii causam esse existimantes, culpam mali in eos refundunt. Ita eos aggressi, 
ubicumque inveniunt spolia detrahunt, flagra ingerunt et elidunt, nudosque, ac malè 
mulctatos evadere vix permittunt : ipsique priori Guilenco inimicantes, quod eum 
nequeant reperire, vehementer desæviunt, et quot possunt monachorum villas assi- 


C liunt, domosque et receptacula dejiciunt, … et sumptus.... Sed monachi tantam 


persecutionem sustinere posse non videntes, pacem cum exsulibus faciunt qualem 
possunt, et aliis quidem villas, aliis vero molendina, vel quosque redditus suos in 
amissorum restaurationem contribuunt : sed Deo pacis et dilectionis faciente, cuncta 
ferè quæ pro pace facienda et pro dilectione inimicorum acquirenda contulerant, 
vel etiam plura, mortuis illis qui acceperant vel conversis, non multo post tempore 
receperunt, et exinde usque modè pacificè Dei gratià tenuerunt, et quamdiu visum 
erit ei qui contulit, obtinebunt, 

_Hæc autem scripsimus, ne nesciant subsequaces quàm'ex minimo Karitas Dei 
diffusa sit, quantas persecutiones subierit, quotque hostis antiqui insidias dolosque 
evicerit. Tam sancti igitur loci fundatores, beneficiorumque quæ ibi collata sunt, 
vel modo vel olim inferentur, largitores Deus qui caritas est, suæ efficiat gloriæ 


D participes. 


E 


enim Guillelmum, in exercitu Philippi Regis 
contra Puteolensem dominum militantem, ab 
obsessis in fugam conversum fuisse, et in illa 
fuga ab hostibus captum. Porrd rei gestæ annum, 
aliàs nobis incompertum , subuinistravit sequens 
lostrumentum : #nno ab incarnat, Domini mLxxx, 
indict. ni secundo nonas februarü, ferié 1, Mau- 


rilius filius Joscelini Rotundardi, cm proficisceretur 
in aurilium Hugonis de Poisato , ad defendendum 
castellum  ipsèus, cui obsidionem ponere Philippus 
Rex Francorum valde minabatur, venit primüm in 
capitulum S. Trinitatis de Findocino, etc. apud Mar- 
tenium, t. 1 Thes. Anecdot., col. 2414, ex cartu- 
lario Vindovinensi. 


NOTITIA DE FUNDATIONE MON ASTERII SILV Æ-MAJORIS 


Ab ipso B. Geraldo conditore conscripta. 
Inter Acta Sanctorum ord. S. Benedicti, sæc. VI, parte 2, p. 868. 


O0 MN1A orta occidunt, et aucta senescunt, nec multüm hominis tempus protenditur, 
ejusque memoria brevissima probatur ; sed oblivio ne prorsus præterita absorbeat, 
necesse est ut rerum gestarum notitiam litera retineat, quatenus quid sit mutabile 
futuros non lateat. Ego itaque Geraldus Deo largiente abbas, quamvis indignus, diù 
optaveram eripi de mundanis fluctibus, quibus contundebar acriùs quam fragilis 
ferre posset animus. Cæterüm’subjecti (a) mihi minüs obediebant, nec eorum ferrea 


(a) Id est, Sancti Vincentii Laudunensis monachi, quibus post Rainerium fratrem circa an. 1074 
præpositus fuerat. 


Castri illius 
munitio ever- 
titur, 


Anno 1094. 
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molliri pectora quiverant ; quos quidem sæcularia plus nimio negotia induruerant. À 
Denique monstrante divinä clementiä portum salutis, placuit animo antra petere soli- 
tudinis, ubi nulla esset sæcularis habitatio hominis. Itaque commendatä episcopo (a) 
curâ cominissi gregis, egressus sum de monasterio comitantibus paucis, ignorans 
omnino quo cursus foret itineris. Sed tandem Domino ducente, quippequi nunquam 
abest sperantibus in se, pervenimus ad domnum Willelmum (b) Pictavensem Comi- 
tem, virum apprimè nobilem, totius quoque Aquitaniæ, Ducem qui lucum attribuit 
nobis congruum, Silva-major nuncupatum : quod allodium ita nobis ab illo abso- 
lutum redditur, ut à nullo ibi quidquam juris requiratur, sicut etiam alia chartula (c) 
testatur. Cüm ergo ibi vellem incipere monasterium, perrexi ad domnum Gosce- 
linun Burdegalensem archiepiscopum, in cujus episcopatu prædictum erat allodium, 
ejus quidem rogaturus beneficium : qui, interveniente præfato Duce jam incœæptum (d) 
monasterium ita omni donavit libertate, ut nec ipse, nec alius post eum, non archi- B 
episcopus, non archidiaconus, non archipresbyter, non cujuslibet ordinis persona, 
aliquod in eo jus vel dominationem possit habere ; quatinus ibi degentes monachi 
absque ulla inquietudine liberè possent Deo servire. Sed et hoc stabilitum est ab 
ipso, eodem precante Willelmo, ut si quandoque, disponente Christo, villa cre- 
verit, nihilominus in ea archiepiscopus, vel quilibet minister ejus, quidquam habeat 
juris nec in clericis nec in laïcis; sed omnia referantur ad abbatis dispositionem et 
congregationis. Hoc etiam sibi nobisque providit, ut nihilominus ecclesiarum conse- 
crationem, sacrosque ordines vel chrisma ab archiepiscopo accipiamus, cum necesse 
fuerit. Sed hæc constitutio (e) iterum ab eodem firmata est in proximo concilio, 
præsentibus Romanis legatis Hugone atque A mato, multoque aliorum episcoporum 
collegio. Hoc quoque definitum est, ut si quis hoc decretum violare tentaverit, se 
sciat excommunicatum, donec satisfecerit, tam ab archiepiscopo quäm ab omnibus C 
qui fuerunt in concilio. Necnon et hoc, consulente domno Amato, constituimus, ut 
hoc cœnobium solummodo Romanæ foret ecclesiæ subjectum, obque sui tutelam 
domno apostolico singulos annos solveret munus quinque solidorum. At ego jam 
descendens in defectum ætatis decrepitæ, jamjam curam monachorum cupiebam 
dimittere, atque minüs utilis meliori cedere. Verùm domnus Amatus à nostris 
rogatus fratribus, licèt totis resisterem nisibus, tamen mihi ex parte domni apostolici 
testatus obedientiam, eorum commendavit providentiam. Acta est verd supradicta 
confirmatio Burdigalensi civitate in concilio, anno ab incarnatione Domini MLxxx, 
indict. 111, epactà xx VI, 11 nonas octobris, v111 anno VII Gregorii Papæ, Philippo 
in Francia regnante. S. Willelmi Aquitanensis Ducis, confirma + hoc Deus. Ego 
Amatus A. S. legatus contirmo +. Ego HugoS. A. legatus confirmo +. Ego Goce- 
lnus Burdegalensis archiepiscopus præsente concilio concedo et confirmo +. D 
S. Rodulfi Turonensis archiepiscopi. S. Willelmi Auxiensis archiepiscopi. S. Bosonis 
Santonensis episcopi. S. Ademari Engolismensis episcopi. S. Villelmi Petragori- 
censis episcopi. S. Raymundi Vasatensis episcopi. S. Hugonis Bigorrensis episcopi. 
S. Donaldi Agennensis episcopi. S. Petri Adurensis episcopi. $. Odonis abbatis 
S% Johannis [ Angeriacensis]. S. Drogonis Malliacensis abbatis. S. Raynaldi 
Sä Cypriani abbatis. S. Bertrandi Si Juliani (f) abbatis. S. Hildeberti Nantullia- 
censis abbatis. S. Fulchradä Sti Salvatoris [Blaviæ! abbatis. S. Achelini-Gocelini 
Burdegalensis ecclesiæ archidiaconi. 


ab incarnat. Dom. MLXXIX, cum socis suis venit 
_domnus Geraldus in Silvam-majorem in festivitate, 
ut fertur, apostolorum Simonts et Judæ , in secundo 


( 7 Helinando Laudunensi episcopo. 
(b\ Guidonem-Gofridum etiam appellatum. 
(c) Guillelmi Ducis chartam edidit Mabillonius 


de re diplom. p 586 , {nano ab incarnat. Domini 
MLXXIX, epacté XV, indict. u, anno vu Gre- 
gorü VII Papæ, Philippo Francorum Rege ; quæ 
charta sequenti anno confirmata fuit in concilio 
Burdigalensi. 

(d) Anno 1077, Giraudus cœpit ædificare cœno- 
bium S. Mariæ Silvæ-majoris, ex chronico Mallea - 
censi. Verüm in vita ejusdem legitur, Arno siquidem 


anno incæptum est monasterium, v scilicet idus mai, 
ir honore Domini et B. Mariæ Pirginis ; et in veteri 
Martyrologio illius ecclesiæ , v idus mat, inchoatio 
monasterii S. Mariæ et SS. apost. Simonis et Jude 
in Silva-majore, anno ad incarnat. uLxxx. 

(ej) Exstat mutila inter instrum, noviss. Galliæ 
Christ. t. II, col. 274. 

(f) Lege, Juniani Nobiliacensis. 
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GESTA PETRI ALBANENSIS EPISCOPI , A. S. LEGATI, 


Pro asserenda Monasterii Cluniacensis immunitate. 
Ex Bibliotheca Cluniacensi, col. 511. 


Léo Petrus (a) Dei gratià Albanensis episcopus et cardinalis Romanæ ecclesiæ. 
Quod in partibus Burgundiæ, præceptis et informatione domini mei septimi Gregorii 
. Papæ, anno inthronisationis ejus septimo (b), egi,ad posteritatis memoriam scripto 
et annotatione transmittendum ratum diximus. Hugo Cluniacensis abbas, propter 
infestationes quæ inferebantur ab episcopis Lugdunensi et Matiscensi , Gebuino 
videlicet et Landrico , suo principali loco , et cellis et adjacentiis, misit domnum 
Hugonem priorem ipsius Cluniaci ad limina beatorum Petri et Pauli , et ad viscera 
paternæ pietatis domini meï supradicti beatissimi Gregorü Papæ : qui tandem, post 
multiplicem diversorum versorum trutinationem , tanti loci calamitati et inquie- 
tudini compassus , me tantillum ad illas dirimendas ac determinandas delegavit. 
Quique veniens post multos labores et sudores in jamdictum locum , in die Puri- 
ficationis * B. Mariæ, tam in capella ejusdem gloriosæ Virginis, quàm in monasterio 
sermone perorato, auctoritatem pontificum Romanorum per privilegia huiclocoattri- 
butam publicè corroborans manifestavi ; capellas et capellanos, quos contra eadem 
Romana privilegia Matiscensis episcopus excommunicaverat, absolvi ; et si deinceps 
aliquà præsumptione excommunicaverit, cum facere nullo modo possit, ne quisquam 
id observet, vel inde curet, omnes astantes commonefeci. Insuper ut nulla persona 
ejusque * dignitatis vel potestatis rapinas, prædas vel aliquas infestationes loco isti, 
babitatoribus atque confugientibus infra terminos subnotatos inferre præsumat , 
apostolicà mihi auctoritate concessä tali modo statui et determinavi. 
« Ego Petrus Dei gratià Albanensis episcopus et legatus apostolicæ sedis, interdico 
» ex parte omnipotentis Dei et B. Petri apostolorum principis , necnon etiam ex 
» parte domini mei Gregorü Papæ, ut nullus omnino homo cujuslibet potentiæ 
» vel dignitatis huic Cluniacensi loco, infra terminos inferius adnotatos, homicidia, 
prædas sive rapinas , vel aliquas invasiones facere præsumat. Hi sunt autem 
termini : à rivo de Salna, et ab ecclesia Rufiacensis villæ , et cruce de Lornant ; 
à termino quoque molendini de Tornesac per villam quæ dicitur Varenna : à 
termino etiam qui dirigitur per... ad rivum de Salnat. Si quis autem hujus 
nostri interdicti seu interminationis inventus fuerit violator sive infractor, ab 
- hodierna die et deinceps noverit se vinculo anathematis innodandum, quousque 
dignà satisfactione pœniteat. Ammoneo etiam omnes milites qui in his proximis 
nobis castellis habitant, videlicet Branciduno*, Berziaco , Buxeria , Seduno, 
Setgiaco et Oscella, ut ruricolis nostris seu rusticis, qui in circumjacentibus 
buic loco habitant villis, nullam læsionem vel torturam inferre præsumant ; malas 
quoque consuetudines quas hactenus ab eis requisierunt , sive de conductu sive 
de substantia eorum, ulteriüs ab eis non repetant , neque inde eos aliquo modo 
vel apprehendere aut lædere præsumant. Sed et his qui necdum has malas 
consuetudines requisierunt, ne in posterum eas requirant, interdicimus ex parte 
Dei et contradieimus; præcipuè verd milites qui in hac Cluniacensi villa habitant, 
hoc cavere monemus, ne hujus mali concitatores fiant, quia quantd vicinius 
commanent, tantd eos oportet à servorum Dei injuriis abstinere. Quod si 
quispiam hujus præcepti tenorem infregerit , supradictæ excommunicationis 
ultione feriatur, donec dignà satisfactione pœniteat. » 
Hoc peracto , colloquium cum episcopis , propter quorum molestiam missus 
fueram, anno sequenti apud S. Bernardum habendum statui, in quo tantæ dis- 
cordiæ malum , secundüm. informationem quam à domino meo Gregorio Papa 
acceperam , determinare valerem adjutorio omnipotentis Dei. Tandem post festum 
B. Agathæ, vin idus februarii , illucescente Franc. * v, anno ab incarnatione 
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(a) Non Petrus Damiani, sed Petrus /gneus cogno- (b) Annus septimus pontificatûs Gregorii VII 
minatus. | desiit die 22 aprilis anni 1079. 


An. 1079. 


* Lege cujus- 
cumque. 


* Brancion. 
Berzé. 
Bussière. 
Sens. 
Sailli. 
Ossolles. 


* Cor. feriä, 


* Viennensis. 
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Domini mzxxvin (a), indict. 1, ad supradictum locum venientes, præsentibus domno 
Warmundo Viennensi archiepiscopo , et domno Hugone Cluniacensi abbate , et 
domno Aganone Eduensi episcopo, et aliquibus abbatibus cum aliquibus prudentibus 
viris , plurimis convenimus domnum Landricum Matiscensem episcopum, si vellet 
acquiescere et subdi præceptis apostolicis ac nostræ parvitati , qui vice apostolicâ 
fungebamur. Qui cùm libenter se velle acquiescere respondisset, domnus archi- 
episcopus Viennensis querimoniam tam suam quàm Cluniacensis monasterii his 
verbis fecit : « Dudum, domne cardinalis et legate apostolicæ sedis, rediens Rom, 
» præcepto domini Gregorti Papæ veni Cluniacum, nonnulla ex parte ipsius domno 
» abbati intimaturus. Tum, quia tempus opportunum instabat faciendis sacris ordi- 
» nibus, jussus et rogatus à domno abbate et fratribus, aliquos fratrum secundüm 
» auctoritatem privilegiorum pontificum Romanorum , ab olim ipsi loco datam, 
» ordinavi. His peractis, dum redirem, Matiscenses canonici , insidiis mihi paratis , 
» derepente fulti armatä manu et pedestri, super me ac nostra irruerunt ; baculum 


‘» pastoralem cum propria tunica et sagmario tulerunt ; servientes nobis cædentes 


» valde dehonestaverunt ; lanceam gutturi proprio admoventes , Ne vivat violator et 
» adulterator sponsæ sancti Vincentii, clamabant : et cum magno dedecore ad Clu- 
» niacum, vellem, nollem, reversus sum. Inde à domno Matiscensi, qui tunc aberat, 
» justitiam per literas quæsivi, sed hucusque minimè impetravi : quæ à vobis qui 
» estis apostolicæ sedis legatus, mihi et domnis Cluniacensibus supplico fiat. » 
Post hæc lecto beatissimi Papæ Gregorii VIT privilegio , eumdem Matiscensem 
anathematis jaculo perfossum comperimus , quoniam contra Romanorum decreta 
pontificum, et præcipuè domni Gregorii, fecisse didicimus. Tunc eumdem interro- 
gavimus, utrüm priusquam capellas et capellanos excommunicasset, hoc in privilegio 
sibi interdictum fuisse cognovisset. Ille vero cum se privilegium minimè legisse 
fateretur , domnus abbas Cluniacensis respondit : « Nonne ego dixi vobis, vos 
» privilegiorum auctoritati obviare, si vel capellas vel capellanos nostri monasterii 
» interdiceretis ? » Tandem cùm nonnulla negaret , et plurima negare nequiret , 
dixi ei ut aut culpam suam inde faceret, aut cum digna satisfactione se purgaret. 
Qui super hoc diù multümque conventus, cùm neutrum facere vellet, obstinentià 
suà exigente, à pontificali et sacerdotali officio usque ad præsentiam domini nostri 


A 


Gregorii Papæ, cujus auctoritatem spernebat , eum suspendimus. Tunc supradicti 


Matiscenses canonici, audità sui pontificis suspensione, ultra modum efferati, 
addentes pejora prioribus , convicia multa in nos intorserunt cum minis. Postea 
dehonestatores domni archiepiscopi * , clericos et laicos, ab introitu omnium eccle- 
siarum, et à corpore et sanguine Domini Jesu-Christi, donec pœniteant et condignè 
satisfaciant , separavimus ; et quoscumque injustè episcopus excommunicaverat , 
secundüm datam formam nobis , absolvimus. É 

Ad ultimum, Lugdunensem allocuti sumus, ut, sicut sapiens, obediret præceptis 
apostolicis, et auctoritati quà nos informaverat deminus noster Gregorius Papa. 
Qui cùm sæpè invitatus et ammonitus nequaquam vellet obedire, ejus faciente 
inobedientiâ , subnotatam , secundüm quod nobis erat præceptum, protulimus 
promulgationem : « Quoniam frater noster Geboïnus Lugdunensis archiepiscopus , 
» nec fraternæ caritatis consilio, nec æquitatis rationi , nec apostolicis domini mei 
». beatisimi Papæ Gregorii, cujus vice indigni fungimur, decretis et præceptis vult 
» acquiescere et obedire, ut ecclesias Cluniacensis cœnobii, quas injustè excommu- 
» nicasse videtur, secundum tenorem impositæ nobis legationis velit absolvere, 
» illas videlicet quas ante cognitum prædicti domini nostri Gregorii Papæ decretum, 
» sive per apostolicorum concessionem privilegiorum , sive aliter , acquisisse et 
» tenuisse probatur ; ideo nos necessitate coati, auctoritate beatorum Petri et Paub, 
» sicut nobis injunctum est, supradictas ecclesias absolvimus. Si verd idem archiepis- 
» copus, irà commotus, easdem ecclesias sive capellanos eorum injustè interdicere 
» præsumpserit , talem interdictionem et excommunicationem irritam esse decer- 
» nimus. Poliacum autem, quia sine canonico judicio, violenter ejectis monachis, 
» à Cluniacensi monasterio per injustam exspoliationem ablatum et abstractum 


(a) Corrige mzxxix, si non fallit indictio; vel mzxxx, si literam dominicalem sequimur, Eo 
siquidem anno feria v contigit vus idus, seu die 6 februarii. 


est, 


E 
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A »est, apostolicæ æquitatis concessione Cluniacensi cœnobio reddidimus, et ut 
» liberè possideat omnino præcipimus ; sanctimonialibus quæ prædictum Poliacum 
» invaserunt, ex parte beatorum apostolorum Petri et Pauli præcipimus, ut usque 
»ad primam dominicam proximæ Quadragesimæ eumdem locum dimittant , 
» eumque monachis quos ejecerunt, ex integro restituant, Quod si facere noluerint, 
» ab introïtu ecclesiæ [et communione] corporis Dominici et sanguinis post 
» prædictum terminum eas omnino separamus ; et ne in eadem Poliaci ecclesia, 
» quamdiu ipsæ sanctimoniales ibidem remanere præsumpserint, divinum officium 
» celebretur, apostolicà interdictione prohibemus. Si quis autem clericorum aut 
» laïicorum prædicta sanctimoniales contra interdictum nostrum ad obtinendum 
» eumdem locum aliquo malo ingenio vel violentià adjuvare ac defendere ausus 

p » fuerit, sciat se ab omnium ecclesiarum introïtu et à communione corporis et 
» sanguinis Domini esse separatum, donec resipiscat. » 


NOTITIA DE ECCLESIA S. EUGENII DE VIANCIO, 
Scripta ab anonymo (a) Albiensis ecclesiæ canonico. 
Apud Baluxium, tomo VI Miscellaneorum, pag. 431 et seqq. 


E x prædictis antiquorum testamentorum codicillis ecclesiam S. Eugenii de 
Viancio * alodium esse atque fuisse episcopi Albiensis et canonicorum ecclesiæ 
C Albiensis sedis comperimus : ex quorum providentia et cura ab antiquis temporibus, 
Rege Carolo et Agamberto (b)ejusdem principis contemporaneo et Albiensis ecclesiæ 
episcopo, Viancium regebatur usque ad tempora quibus Frotardus Albiensem 
episcopatum obtinuit. Hic ergo Albiensem episcopatum ambitione (c) adeptus est, 
datis pro episcopatu equis numero quindecim potentis pretii Froterio Nemausensi 
episcopo et Bernardo ejus germano, qui pro inductione episcopi Albiensis pecuniam 
non parvam accipere erant soliti, ita ut nonnisi de eorum manu episcopatus ille 
posset haberi. Sicque episcopatu adepto, de simonia coram præsentia domini Papæ 
Gregorii septimi, alio nomine Aldebranni* vocati, accusatus est : à quo cüm -Hidebranni. 
canonicè evocatus fuisset, Romam venit, habens itineris sui socium Conchensem 
grammaticum Hugonem nomine. Erat eodem [tempore] quidam Ravennæ archie- 
piscopus, Guibertus(d) nomine, papatum ambiens, qui ad invidiam domini Gregorii 
D septimi à quibusdam seditiosis Papa electus fuerat. Hunc adiit, quia à domino Papa 
Gregorio septimo auditus Romæ fuerat, et pro simoniaca hæresi repulsus. Cujus 
deposcens suffragium, literas quidem ab eo accepit, reversusque celavit eas, et alias 
ex nomine Gregorii VII prænotatas Albiensis ecclesiæ canonicis præmonstravit : qui 
nomini apostolico reverentiam adhibentes, tunc quidem susceperunt eum. 
Paucis vero evolutis diebus, grammaticus Conchensis Hugo, cùm mulam quam 
sibi promiserat nollet dare, literas quas à Ravenate episcopo acceperat, reddidit 
Gausbertoreligioso viro, Albiensis ecclesiæ thesaurario, et eas quasex nomine Gre- 
gorii VII prænotans monstraverat, non ab eo acceptas indicavit, et quomodo ab eo 
repulsus abjectusque fuisset, narravit. Quo certissimè comprobato, tandem ab Hu- 
gone Lugdunensi episcopo, tunc Romanæ sedis legato, commonitus est et evocatus 
Tolosam. Celebrato ibi concilio (e), et nec agere ipse per se, nec acturum etiam 
procuratorem mittere curavit : unde comprobato certissimè quéd esset simoniacus, 
E præscriptus Hugo Lugdunensis pontificale ei officium interdixit, et excommunicavit 
eum in concilio illo. Sub qua excommunicatione biennium egerat, cm quidam 


# Viour. 


(a) Scribebat hic anonymus circa medium sæ- 
culi xu ; unde nihil mirum, si, salvâ rei gestæ 
veritate , parachronismos admittit , de: temporibus 
aliquantulüm à se dissitis loquens. 

(ë) Corr. Amelio, qui vixit tempore Caroli, cui 
regnum subripuit Hugo Capetus : nam in serie 
Albiensium episcoporum nullus Agambertus. Pais- 
sete , ©. IT, pr. col. 144. 

(c) Anno 1066, Frotardus Albiensem  episco- 
patum adeptus est. De Froterio et Bernardo, vide 


Tome XIV. 


instram, nov. Galliæ Christ. t. I, p. 4, num. VII. 

(d) Guibertus anno 41080 pseudo-papa electus 
fait, Clemens IT .appellatus ; verùm  Frotardus 
Gregorium longè antè adierat , ut ex mox dicendis 
patebit. | 

(e) De hoc concilio silent historici omnes : quod, 
nî commentitiaom sit, ante ann. 4080 celebratum 
fuit, ex mox dicendis. Perperàm igitur Hugonem 
Lugdunensem episcopum vocat, quam ille digni- 
tatem nonnisi anno 1082 assecutus est, 

G 


* Cadalen. 
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Artmannus Galliacensis monasterii transfuga, et propter inobedientiam Conchen- À 


sis (a) repulsus, postea Aureliacensis monasterii monachus, qui in primævo ætatis 
suæ in ecclesia Viancensi fuerat nutritus et doctus, excogitavit eumdem Viancium, 
si posset, de jure Albiensis ecclesiæ subripere, et Aureliacensi monasterio (b) subju- 
gare. Cujus rei gratià Bernardum-Aimerici et Guillelmun-Aimerici Cadalonensis * 


Castri principes convenit ; qui laïci quidem, ut Viancensem ecclesiam manutenerent 


et defenderent, partem honoris ejusdem ecclesiæ de episcopo Albiensiet canonicis 
S. Ceciliæ habebant ad feudum. Qui [Artmannus; ut eamdem ecclesiam cum 
universis pertinentiis suis Aureliacensi monasterio donarent, multis modis operam 
dedit ; sed illi primo quidem omnimodis restiterunt. Videns autem Artmannus ille 
quod eos ad hoc impellere non posset, uthanc facerent donationem, sentiensque 
quod promittendo et donando, sicut in istiusmodi negotiis fieri solet, ad hoc essent 
concutiendi, effecit per quosdam internuncios ut iterum iterumque convenirentur. 
Egit denique per quemdam laïicum, Poncium-Ademari nomine, cui pro mercede 
mulam unam promisit, si prædictos viros ad hoc impellere posset ut, acceptis à mo- 
nachis Aureliacensibus cccc solidis. ecclesiam S. Eugenïi de Viancio Aureliacensi 
abbati et monachis venderent : à quibus ccc solidos Bernardus-Aimerici et Guil- 
lelmus-Aimerici acceperunt, et pro c sôlidis mulam unam. Poncius verd Ademari, 


qui eos ad hanc donationem provocaverat, pro mula sihi promissa xxx solidos . 


accepit. Amblardus quoque de Arifac et Ermengaudus frater ejus unum ab eis 
mulum acceperunt, et Petrus Bordencs unam mulam liairam (c), quod eidem causæ 
consilium et'assensum præstiterunt : quam viderunt Frotardus de Causac et Ade- 
marus-Raimundi de Viancio. Qudd autem ccc solidos Bernardus-Aimerici et 
Guillelmus-Aimerici acceperint, à monachis ipsis didicimus (d). 

His ita perpetratis, Artmannus consiliarios Frotardi, sicut præscriptum est tunc 
excommunicati, convenit, Rogerium scilicet de Cardonag et Bernardum-Amal- 
fredi, et promisit illis duas mulas, si cum eo agere possent ut prædictam ecclesiam 
abbati Aureliacensi donaret ; Achardo præterea, qui, licèt laicus, archidiaconatum 
Albiensis ecclesiæ tenebat, unam mulam eodem pacto promisit. Quibus sutfragan- 
tibus ad Frotardum veniens, ecclesiam prædictam donari Aureliacensi abbati, 
promissis multis et beneficiis et donariis auri et argenti et jumentorum, postulavit. 
Constituerant itaque diem et locum, ubi promissiones ipsæ dari firmarentur. Fro- 
tardus interim Dominum non timens, nec personæ suæ modum considerans, sciens 
excommunicationem suam, chrisma consecravit, si talem consecrationem dici fas est 
consecrationem. Quo tempore Romanæ ecclesiæ legatus, Amatus nomine, missus 
ad partes Aquitanicas et Hispanicas, qui postea (e) fuit Oleronensis episcopus, vir 
religiosus et reverentià dignus, castello quod Avalats vocatur, hospitatus est, Quem 
cm quidam in eo castro deprecaretur ut filium suum baptizaret, afferri sibi chrisma 
postulavit : quod et factum est. Cùmque à circumstantibusillud ab episcopo Albiensi 
Frotardo audisse consecratum, dixit chrisma illud non consecratum, sed execran- 
dum, asinorum magis unctioni convenire quàm christianorum, et in circumstantium 
aspectu in terram verso vasculo, distillando effudit. 

Hic itaque Frotardus veniens Viancium, canonicos ejusdem ecclesiæ adunari 
præcepit ; et sub occasione religionis eos ejicere cupiens, et Aureliacenses monachos 
introducere, dixit eis velle se eos aut religiosam vitam deinceps ducere, aut eccle- 


‘siam Viancensem suæ dispositioni dimittere (f). Qui monachorum subreptionem et 


versutiam sentientes, ex parte canonicorum Albiensis ecclesiæ illi contradixerunt 


-Viancensem ecclesiam cum universis pertinentiis suis, ut monachis eam nec donare 


nec vendere posset, se quoque die statutä regulares canonicos fieri velle spoponde- 
runt. Quod audiens Frotardus respondit, si hoc facerent, nolle se eos ejicere; dedit- 
que eis diem quousque hoc facerent. Ex ejus itaque consilio, et, ut ipse fraudulenter 


a) Fortè à Conchensibus. 
. na Anno 4080, Viancensi ecclesiâ jam potie- 
bantur Aureliacenses , prout colligitur ex Grego- 
ri VII epistolâ 19 , lib. VII, data Romæ secundo 
idus aprüis, indict. uw. Unde manifestum est tem- 
porum seriem ab anonymo perturbari. 

c] Id est, coloris subcinericii. 

o Fæc ex invidia conficta videntur. 


(e) Amatus ante tempora Gregorii VII jam epis- 
copus Oleronis erat, et anno 4089 factus est 
Burdegalensis archiepiscopus. 

Hæc utique gesta sunt anno 41072, quo 
tempore Frotardus reformandis canonicorum suo- 
rum moribus adlaborabat, ut videre est in instru- 
mento quod t. I nov. Galliæ Christ. editum est, 
p. 5. 
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À promittebat, auxilio, Tolosam ierunt, ut ibi edocerentur de communi vita et con- 
suetudine, et singula superpellicia et professionem suam testamentis inscriptam, sicut 
mos est illius religionis,inde secum attulere die constitutä.Cümqueregressi fuissent, 
canonicos qui remanserant expulsos invenere, et monachos, immo simoniacos, intro- 
ductos ; cunctique, et Frotardo et monachis illis præsentibus, Romanam sedem 
appellavere et Albiensem, et ingressi claustrum dixerunt se, nisi pellerentur, in 
ecclesia sua, sicut promiserant, religiosè victuros, nec eam monachis dimissuros. 
Quod audiens Frotardus, furore repletus, superpellicia scidit, quibus erant induti, 
et ejecit eos. 

Dum hæc agerentur, scientes hoc canonici Albienses , Pontius scilicet præpositus 
Albiensis ecclesiæ, et Guillelmus Bego decanus, et Guido sacrista, et Gausbertus 
thesaurarius (a), et cæteri ejusdem ecclesiæ canonici et clerici, Arnaldum de Sancto- 

B Quintino ejusdem ecclesiæ choraulam, et Petrum germanum ejus, nobiles viros, 
Viancium miserunt, ut ex eorum parte Frotardo contradicerent. Quibus in Viancio 
cum Frotardus obviasset, et balbutienti linguä, sicut ei mos erat, dixisset, « Bene 
» venistis, Arnalde » ; responderunt : « Nos quidem bene venimus ; sed tu, qui pro. 
» simonia excommunicatus haberis, malè venisti vendereecclesiamsinoniacis. Et nos 
» ad hoc venimus, ut ex parte præponiti et decani, et sacristæ et thesaurarii, et cæte- 
» rorum canonicorum nostræ ecclesiæ, et nostra, huic donationi et magis venditioni 
» contradicamus.» Videns ad hæc Arnaldus choraula Albiensis ecclesiæ contradic- 
tionem suam Frotardo contemptui fore, ut posteri contradictionis Albiensis ecclesiæ 
testimonium haberent, cordas signorunmi Viancensis ecclesiæ secuit, et partesabscissas 
inde secum Albiam tulit. 

His ita peractis, Frotardus quæ sibi promissa erant exigere cupiens, Echardo (b) 

C se comitante et mulam ‘sibi promissam accipere cupiente, Anreliacum perrexit. 
Cüumque regrederentur , capti sunt et ducti ad castrum quod vocatur Peirola ; et 
dedit pro se redemptionem Echardus solidos mille, nec mulam accepit ; Frotardus 
vero pro se ducentos solidos dedit, et unum equum. Bernardus quoque Amalfredi, 
horum omnium , sicut prædiximus, consiliarius et instigator, et ejusdem itineris 
socius, regrediens Conchis ægrotare cœæpit. Contigit illis diebus Pontium-Stephani 
Ruthenensem episcopum, qui Tolosæ (c) in eo concilio quo Frotardus fuerat excom- 
municatus episcopalem susceperat consecrationem, præsentem fieri : qui cum audiret 
hunc ægrotare et communionem petere, didicissetque eum de grege esse Frotardi, 
quem ipse audierat Tolosæ excommunicatum, interdixit ipsi pœnitentiam et corpus 
et sanguinem Christi, donec super quatuor evangelia juravit, si convalesceret, qudd 
Frotardi consiliis et negotiis nunquam amplis in vita sua communicaret ; sicque 

D viam universæ carnis ingressus est. Non longo post tempore, Frotardus veniens 
Albiam, ægrotavit : cui viaticum petenti, nec pœnitentiæ nec communionis ei suf- 
fragio participare ausi sunt clerici Albiensis ecclesiæ, donec episcopatum reliquit, 
et annulum virgamque reddidit ; post quæ miserabiliter mortuus est. Quo mortuo, 
monachi ecclesiam Viancensem taliter adquisitam tenuerunt sub continua Albien- 
sium canonicorum querela. 

Succedente vero in episcopatum Guillelmo (d) Pictavino , Albienses canonici 
coram eo et super ecclesia prædicta questi sunt : qui Aureliacensemabbatem Albiam 
venire commonuit , ut ibi causa hæc audiretur. Ad quod audiendum advocavit 
Carcassensem episcopum Artallum, et abbatem Soricinensem, et priorem ecclesiæ 
S. Saturnini Tolosani : in quorum præsentia clerici Albiensis ecclesiæ causam suam 
in medium protulerunt ; monachi verd legeruut cartam, in qua Pontius Albiensis 

E ecclesiæ præpositus, et Guillelmus Bego decanus, et Guido sacrista, et Gausbertus 
thesaurarius, testes ejus donationis legebantur, cùm potiüs reclamassent et contra- 
dixissent. Qui ibidem præsentes, cartamque lectam audientes, insurrexerunt contra 
eam, eteam falsam ex ea causa probaverunt. In quo placito cordarum partes, quas 
Arnaldus de signis Viancensis ecclesiæ ruperat, et superpellicia quæ Frotardus 


(a) idem qui in præcitato instrumento an. 1072  Ruthenensem episcopatum gessisse, Unde ad hunc 
honoribus suis se abdicasse leguntur. Unde liquet annum revocari potest Tolosanum concilium aliunde 
mrurm in modum perturbata fuisse ab anonymo  incognitum. 


ra. (d) Guillelmus præfuisse legitur anno 1079 in 
6) Achardus is suprà nominatur. iostrumento laudato t. Il nov. Galliæ Christianæ, 
c) Pontius Stephani non occurrit ante an. 4079 col. 330. 


Gi 
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canonicisex ejusdem consilio factis regularibus violenter sciderat , argumenta hæresis A 
exhibuere. Et hoc ita factum est tempore kalendarum januariarum. Adfuit autem 
quidam choraulæ Viancensis ecclesiæ nepos, nomine Rainaldus-Amelius-Adalberti 
vocatus,qui coram omnibus testificatus estse vidisse quando Frotardus canonicorum 
superpellicia scidit.Data est ergo judicialis sententia à prædictis viris, ut Artmannus 
ille in octavis Pentecostes eodem anno secuturis, Albiam veniens, super sancta qua- 
tuor evangelia septimä juraret manu, ut pro ejus ecclesiæ adquisitione ipse aut abbas 
et monachi Aureliacenses nullam omnino pecuniam promisissent vel dedissent, aut 
aliquis pro eis : quod nisi die prædictà facerent, Albienses canonici ab ea tempore 
Viancensem ecclesiam possiderent , et monachi ad propria monasteria repedarent. 
Hujus rei testes sunt, Bernardus-Stephani præpositus, et Benedictus prior, et 
Amatus canonicus, et [sarnus de Donaxag, et Isarnus capellanus de Causac, et Raï- 
mundus archidiaconus, et Durantus choraula, et Durantus Hugo. Cui sententiæ B 
monachi illi, immo simoniaci, parere noluerunt, nec canonicis ecclesiam suam di- 
mittere. Eteo tempore violenter et simoniacè, secundum quod suprà scriptum 
est, abbates et monachi Aureliacenses ecclesiam S. Eugenïüi de Viancio, nullo titulo 
adquisitam nisi hæresis simoniacæ damno, sub continua Albiensis ecclesiæ querela 
pe usque ad tempora domni episcopi Albiensis Bertrandi (a) , magnæ 

onestatis et bonæ memoriæ viri, et Antifossi (b) Tolosæ nobilissimi consulis : qui 
ambo, cognità injurià quam monachi diü fecerant, S. Ceciliæ canonicis reddiderunt 
sub illorum manu et religione (c). Undeillis Deus propitietur et nobis. Amen. 


(c) Nec sic finem accepit controversia, ut patet 
ex literis Alexandri III, datis apud Montem-pessu- 
lanum kalend. augusti (1165), et à Baluzio editis 
t. IV Miscellan. p. 466. 


(a) Bertrandus præfuit ab anno 415 usque ad 
annum 1195. 
| (b) Id est, Alfonsi seu Hildefonsi , qui Tolosa- 


tibus præpositus fuit anno 11923. C 


EX VITAS. ARNULFI SUESSIONENSIS EPISCOPI; 


Auctore Hariulfo, abbate Aldenburgensi, coæquali (a). 
Apud Mabillonium, inter Acta Sanctorum, sæc. VI Bened., part. 2, p. 502. 


EX LIBRO PRIMO. 


Num A. ER id tempus quo regio Flandriæ Balduini (b) Comitis et conjugis ejus Adelæ 
Arnulf patria Psnne ornabatur, regnum Francorum moderante Henrico filio Roberti Regis, D 
SP. et Anglis regnante Eadwardo pio Rege, fuit vir nomine Folbertus *, in pago Bra- 
tus Godelef.  bantiæ circa fluvium Scaldum, qui non solùm generis spectabili nobilitate, sed et 

rerum copià mundanarum ditatus, inter cæteros compatriotas, tam mente quàm 
corpore per omnia inclytus existebat. Qui ex more nobilium digno matrimonio so- 
ciatus, ex nobilissima conjuge, nomine Meinsinde, genuit filium elegantem , quique 
jam adultus et armorum gestui aptissimus ex præsenti luce est ablatus : cujus mors 
gravissimum patri ac matri, omnique domesticæ clientelæ, incussit mœrorem, ad 
ut annuali tempore illum deflerent et incessanter lugerent. 

Num. 3. Tempore igitur opportuno peperit filium reproniissum, cum magna lætitia geni- 
toris et propinquorum, quem etiam de sacro fonte suscipiendum secundum morem 
direxerunt ad Arnulfum Aldenardensem, divitiis tune et potentià inclytum virum. 
Hic lætanter suscipiens puerum, mox acceleravit impertiri illi sacræ regenerationis E 
lavacrum ; etex nimio propinquitatis amore, fastuque jactantiæ , non permisit ut 
nominaretur Christophorus, sed sibi æquivocum nominari fecit Arnulfum.…. 

Ni Denique adultus cœpit esse blandus alloquio,acutus ingenio, promptus obsequio, 

Militiam am- É 
plectitur, (a) Sic enim ad calcem legitur: Completur hoc metropolim gubernante domno Rodulpho archiepis- 


copo; regnante Domino et Salvatore nostro Jesu- 


opusculum anno post transitum ejus vicesimo-octavo, D) D) ? J 
Christo. Quæ verba licèt fidem auctori concilient, 


éndict. vu, quem credimus ab incarnatione Domini 


mexxv; regnum Francorum tenente Ludovico filio 
Philippi Regis, ab isto viro Dei ante ortum prophe- 
tato, septimo regni ejus unno ; Romanæ ecclesiæ præ- 
sidente beato Paschali Papé secundo; Remensium 


haud facilè tamen eum cum alüs scriptoribus conci- 
liare potuimus. . 

(b) De Insula dicti, qui Flandris imperavit ab 
anno 4036 ad annum 4067. 


* » tumentium, et in iis Comes Flandriæ inter præ- 
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A alacer in opere, efficax et fortissimus in membrorum robore ; tantäque virium ex 


cellentiä ac corporis agilitate eminebat, ut quatuor aut quinque coævorum viribus 
excederet, et illum omnes Arnulfüm fortem nuncuparent. Quem pater aut mater 
cupiebant tradere studio literarum : sed cæteri propinqui resistebant plurimbm, et 
maximè supradictus Arnulfus Aldenardensis,et paterno sanguine propinquus ejus ; 
nam maternä prosapià ex Comitum gente derivabatur, scilicet Ducis Lovaniensis, 
et Comitis Namurcensis, Losnensis (a), Dusacensis atque Montensis… 

Optabant igitur propinquiillius, magis in rebus bellicis eum habere tironem, 
quàm ecclesiasticorum graduum mancipari consortem. Inde factum est ut sæcu- 
lris militiæ cingulum cum grandi exsultatione carorum susciperet,spiritualia post. 
modum arma viriliter subiturus. Susceptis itaque juxta votum amicorum ritumque 
nobilium militiæ signis, studuit pietatis fœdera retinere..… Omnia denique militiæ 
studia percurrit, imperialibus seu regalibus bellis interfuit, in principum  curiis 

quaversum veniens facundus causidicus enituit. Brabantinas atque Flandrenses 
lites (b), sditionesque obice suæ prudentiæ multotiens diremit, atque terrore suæ 
incomparabilis fortitudinis compressit, dum non esset qui illius viribus, seu verbis 
ratione validis obviare tentaret. Ab Imperatore Romanorum, à Rege Anglorum, et 
à Comitibus propinquis, amplas possessiones rerumque procurationes, ac illus- 
trissima matrimonia sibi oblata semper recusavyit… 

Itaque, convocatis duobus armigeris suis, jubet quantocius omnia armorum vasa 
aptari,qualiter cum eximio decore et pompa decenti curiam Regis Francorum vale- 
ret adire. Parent armigeri imperanti, præparant equos, arma componunt, omnia 
strenuo milite digna assumunt. Tunc Arnulfus valefaciens matri (nam antea pater 
obierat) arripuit iter versüs Franciam : neglectâ curiâ Regis tune Philippi, festinus 
expetit ecclesiam almi Medardi confessoris, sitam juxta muros Suessonicæ civitatis. 
Erat tunc in eodem cœnobio præclara monachorum congregatio, quorum honesta 
refulgebat institutio, digna Deo immolans laudum sacrificia sub abbate Renaldo..…… 

Interea fungitur (c) abbas Renaldus, et instigante spiritu ambitionis, Pontius 
quidam pseudo-monachus gradu comparativo, non secundüm grammaticam, sed 
‘secundüm simoniam à Rege Francorum Philippo nomen et sedem abbatis adipis- 
eitur. Qui Pontius nimis fluxè atque dapsiliter agens, cunctam loci substantiam in 
brevi exhauserat, ecclesiæ quoque ornamenta quæ præcipua erant , in usus militumse 
stipantium expenderat, et penè omnia quæ addecorem domüûs Dei per tinent vesanus 
effuderat.… Tunc fratres sanioris consilii in unum congregati, tractabant quid me- 
delæ opus esset ad tantam perniciem. Reperiunt bonum fore , si, assumpto episcopo * 
sedis Suessonicæ cum primariis loci, majestatem regiam implorent, quatenus cœnobii 
priscà nobilitate fundati, et per Pontium modo destructi, clementer misereatur, … 


celebris eorum virtutis quoddam esset probamen- 
tum sive documettum , cfficiunt , parum absunt 
ab opprobrio et ignominia. Aderat tunc in comi- 
tatu Flandrensium vir egregius Arnulfus, qui 
ætate quidem juvenis, sed senili prudentià et 
gravitate pollens, nullà instar illorum levitate 
movebatur. Quidam igitur virtutis ejus, cui nulla 
in Germanorum regno comparari poterat, conscii, 
ipsum adeunt , et ut ludicro certamini apponat 
manum non tam rogant quäm cogunt, Adduntur 
precibus præcepta majorum et seniorum : quibus 
ille coactus in re, etsi ipsi nibil profutura, non 
tamen cuique nocitura, obedientiam  pertinaciter 
negare frivolum ducens , lignum quod in vertice 
mali positum velum continet, afferri curavit. 
Allato ligno quod lanceis multd longius et crassius 
esset, ille cunctis stupentibus assurgit, et molem 
illam atque pondus potiüs quäm lanceam, ut multa 
concutiens procul conjicit. Mox strepitus et cla- 
mor omnium in laudem viri exsistit, et Flandren- 


(a) Legendum Lossensis et Duracensis , prout 
confirmari potest ex veteri cod. ms. monasterii 
Clarimarisci, ubi legit Mabillonius ibid. p. 503 : 
Albertus Comes Namurcensis habuit tres germanas 
sorores, Lugerdam, Godam, Ermengardam : qui 
Atbertus genuit Godefridum patrem Godefridi Na- 
murcensis. Lutgarda genuit Emmonem et Otionem 
fratrem ejus ; Emmo genuit Arnulfum Comitem de 
Lo, et Sophiam Ducissam de Hungaria; ista Sophia 
genuit Regem de Hungaria et Ducissam de Hui. 
Otto frater Emmonis genuit Gislebertun de Durat. 
Goda soror Alberti Comitis genuit Meinsindam , 
matrem S. Arnulfi episcopi Suessionicæ cévitatis in 
Francia. 

(b) Id est, hastiludia, quæ lites quandoque et bella 
ciebant. « In aula igitur Imperatoris apud Trajec- 
» tum (inquit biographus noster apud Surium) fre- 
>» quens erat conventus sæcularium, mundano fastu 


» cipuos summus. Îs cùm exoccupatus quibusdam 
» horâ opportunâ occurreret, ut juvenilis fervor sibus eo in ludo sine periculo victoria cedit. Nam 
sassolet pro captando inani favore mirâ facilitate juxta illud poetæ, . 
sagi, exsurgit hinc inde militaris cohors, jactan- Ludus enim genuit trepidum certamen et iram, 
» disque lanceis non sine virium attenuatione alius ra truces inimicitias et funebre bellum, 
» aliam vincere summopere contendebat. Inter hos ejusmodi in aulis Regis fiebant conflictationes, 
» conatus animosi et audaces arcus frangunt, etim- » joco quidem initio susceptæ , sed persæpe in 
» peratoriis mijitibus in hoc conflictu ferè supe- » luctum et homicidia desinentes. » 
à rioribus, dum Flandrenses nibil egregium, quod (c) Renaldus circa an. 1076 vitâ functus est. 
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Num. 5. 


Spretis sæ- 
culi pompis fit 
monachus. 


Num. 9. 
Eligiturabbas 
S. Medardiin 
locum Pontii 
invasoris. 


* Thedbaldo. 
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jubeatque ut ejecto Pontio, non abbate, sed tyranno, dignus pater ovili Dominico A 
provideatur. Sicque facientes, et mox Regis mentem pronam ad clementiam inflec- 
tentes, communi consilio fratrum atque ecclesiæ casatorum (a), concordante clero 
ac populo, elegerunt in abbatem servum Christi Arnulfum..…. | 
Num. 16.  Sanè quoniam apud mortales permanet et ratum , nihil esse omni parte beatum ; 
SP erat illo in tepore in eodem cœnobio quidam, nomine Odo, honestatis usurpator 
patitur. et virtutis simulator, qui famulo Dei Arnulfo abbati nimiùm invidebat, et se ad 
regimen loci digniorem ac utiliorem autumabat ; qui etiam incessanter revolvebat 
quonam argumento servum Christi potuisset removere à suscepto regiminis officio. 
Ïs cùm esset in exterioribus agens, per internuncios quos frequenti munere cæcabat, 
studuit intimare Regi Francorum Philippo, ut, cum in procinctu contra hostem 
aliquorsum proficisceretur, abbatem S. Medardi venire secum juberet. Annuit Rex 
consiliis Odonis ; et cum exercitum promovisset, missis legatis monuit domnum B 
Arnulfum, ut cum armata militia in expeditionem secum abiret. Arnulfus ad hæc 
stupuit, et regiis missis devotè respondit : « Certum est me peccatorem militiæ quon- 
» dam actibus sorduisse ; notum est,ob Domini timorem relictâ militiâ, consortium 
» monachorum expetisse. Legimus dicentem Dominum, qudd qui perseveraverit m 
» finem salvus erit ; et ego infelix, qui causâ Dei militiam abjeci, rursum stipabor 
» militibus ? rursum arma exercebo ? Grande nefas ! Rectè ait psalmus de me et met 
Psal, xxu,  » Similibus, Déjeci eos dum allevarentur. Nam qui putabam me assumptum ad curam 
» abbatiæ, ecce compellor offendere in foveam apostasiæ. Maluissem certè nomen 
» istud abbatis et locum non suscepisse, quàm sub hujus dignitatis obtentu sæculo 
» tam pessimè deservire. » Hoc Comperto, Rex Philippus misit denuo legatos, qui 
dicerent fuisse morem antiquum ut milites abbatiæ, abbate prævio, regali expedi- 
tioni inservirent. Aut faceret juxta morem antiquum,aut daret locum ut fieret Regis C 
imperium. Tunc Arnulfus, tali occasione accept, prompto animo obedivit Regis 
Abbatiâ se imperio, et secessit libens in reclusionis angulo…. ; 
He At monachi omnes nimium consternati tali facto, conveniunt pariter et quasi 
obsident Arnulfum planctu nimio, et sicillum flagellant dolenti obsequio: « O amande 
» pater, quid voluisti facere? gregem commissum tam inconsultè deserere, oves 
: » Christi tibi creditas lupis exponere, et domum sanctam, quam sic honestè trac- 
» tabas, vastatoribus iterum tradere? Si molestum tibi erat exercitum Regis subire, 
» sedisses tranquillus in loco tuo ; nos cum nostris militibus paruissemus Regis im- 
» perio. Ecce Pontius, noster olim vastator, oneratus crumenis, nostri loci fiet iterum 
Num. 47.» Comparator, et acceptà potestate instabit acrior dilapidator….. » Auditis his ser- 
monibus, Arnulfus dissecabatur sensibus suis, et uberrimè flens respondit illis : 
« O dulcissimi fratres, nolite, quæso, adeo mihi nostri conventüs vel loci desola- D 
» tionem imputare ; sed cautè cognoscite, quia inter vos habitat et ex vobis exiit, 
» qui totum istud malum conatur patrare. At nunc quoniam, Deo gratias, abbatià 
» spoliatus sum (quod valde optabat anima mea, etenim plus erat mihi oneri quàam 
» honori), hortor unanimitatem vestram, quatenus nunquam ad hoc intendatis ut 
» denuo pertrahar præesse vobis. Si consiliis meis vultis acquiescere, paratus sum 
» bonum vobis et utile consilium ferre. Convocate vobis episcopum et omnes præla- 
» tos ecclesiarum urbis, festinanter eligite patrem Deo acceptum et rebus vestris ne- 
» cessarium. » Monachi responderunt : « Hoc libentissimè faceremus ; sed oppres- 
» sione avari Regis nostra statim electio cassabitur: unde melius fore probavimus, 
» ut nostra electio in manu vestra consistat ; et quemcumque à vobis electum videri- 
» MuS, nos il fideliter obediemus. Quemcumque enim vos elegeritis, credimus quo- 
» niam non resistet illi vesania Regis. » Tunc convocatis omnibus ecclesiarum præ- E 
fatis, et communicato consilio, electus estin abbatem vir magnæ scientiæet reli- 
gionis præcipuæ, nomine Geraldus (b). 
Reginæ Fran Quo non diü substituto, derepente advolat supradictus ille Pontius, totius pietatis 
dium prædicit adversarius, ducens secum Reginam Francorum nomine Bertam (c), quæ vi regià. 
Geraldum expelleret, et eumdem Pontium in prælationem sancti loci contra fas 
subinferret. Quo comperto, famulus Christi Arnulfus de cella egreditur ; et Reginam 


b) Geraldus qui anno 4080 Silvæ-majoris monasterium condidit, de quo suprà p. 45. 


f Casati erant ecclesiæ feudatarii, seu qui ex ecclesiæ bonis beneficia acceperant. 
(c) Ali codd. Bertradam ; sed de Berta hîc sermonem esse manifestum est. 
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À adiens furibundam, blando affatu humiliter rogavit ut, quamvis Regina haberetur, 


memnor tamen femineæ conditionis, memor etiam divinorum judiciorum , ecclesias- 
ticis legibus obviare formidaret, et ab injuria tanti viriseipsam verecundè temperaret. 
Quæ monita cüm illa tumore regii fastüs audire abnueret, ait ad illam prophetizans 
servus Dei : « O Regina, si placet, crede fratri Arnulfo, immo crede Spiritui sancto ; 
» quoniam si domnum abbatem Geraldum à loco isto violenter expuleris , vindice 
» Deo, et tu ante diem mortis tuæ à totius regni dominio extruderis, et in ærumna 
» atquedespectu exsors regni morieris. » Hæcsiquidem viri Dei prophetia luce clariüs 
manifesta facta est, dum omnibus patet qudd eadem Regina post aliquot annos Regis 
offensam inremediabiliter incurrit, ob quam à totiusregni consortio rejecta, in pagum 
Pontivum cum dedecore transposita sit, ibique diuturnä calamitate detenta, more 
plebeio defuncta sit et sepulta, Geraldus autem ab illa repulsus dedit locumiræ, 
B et secessit in partes Aquitaniæ ; ubi à Duce terræ illius gratanter exceptus, in Silva- 
majori illustre cœnobium construxit , ubi Deo dignè deservivit , et beato fine in 
Lomino quievit : cujus et vita et mors signis virtutumeet gloriâ miraculorum refulsit… 

Per idem tempus opinio sæva urbem Suessonicam et illius suburbia , villasque Ve 
adjacentes, per quosdam rumigerulos fædaverat , de hostili barbarorum adventu , ;,pumdebar. 
dicentibus quibusdam qudd gens Danorum (a) de terra sua emergens, totam Fran- baris venturis 
ciam in brevi occupatura et deletura esset, et nec senibus vel infantibus ecclesiisque ‘issiPat- 
ullo modo parcitura. Compellebat hoc ad credendum , quoniam similia multotiens 
Danos patrasse referebant historiæ diversarum chronicarum. Qui rumor infaustus 
in tantum convaluit , ut Tedbaldus episcopus Suessionensis virum Dei Arnulfum , 
tamquam videlicet divinitatis symmystam, super ‘hoc magnopere consulens expos- 
ceret, et Dei misericordiam, an ita de proximo futurum esset, ab illo indagari anxius 

C imploraret. At famulus Domini mox ut audivit rumorem, inanem prorsus et vacuum 
sensit : tamen, ne temerariæ levitatis notaretur, induciaspetit in crastinum... Sequenti 
diluculo sollicitus redit episcopus ad modernam spiritualis archam testamenti , ac 
cœleste reposcit super hesterno deposito oraculum. Quem famulus Christi divinitus 
sumptoroborans solamine : « Nepaveas, inquit, præsul venerande, quoniam quamdiu 
» tu vel ego mortale geremus corpus, gens Danorum vel quælibet alia barbaries 
» regnum Franciæ non vastabit..…... » 

Fecundabat Christus suam ecclesiam donis gratiarum , quibus accensi nobiles et nes 2 
inclyti perplures viri relinquebant vanam mundi prosperitatem, et seipsos morti- Caine s 
ficando acquirere contendebant divinam nobilitatem. Inter quos tamquam sidus obitum de- 
aureum gloriosus Ambianensium et Veromandensium Comes pulcherrimus Simon, **""*"- 
filius Radulfi Comitis , divino amore inflammatus , abjecit comitatüs honorem vel 

D potestatem, reliquit civitates et castella opulentissima , reliquit sponsam decoratis- 
simam, atque Christum sequi exardescens, de tantis opibus nudus evasit , et totam 
Francorum deserens gentem ; in qua inter millia servorum dominabatur, in partes 
Italiæ se (b) contulit, ob hoc præcipuè ut copiam inveniret visendi et exorandi sacra- 
tissimam gloriosorum apostolorum Petri et Pauli præsentiam. Quorum dum sacras 
memorias divinitus inspiratus pià devotione frequentiüus adiret , innotuit tanti viri 
devotio domino Papæ Gregorio VII. Paucis denique annis diverso * militans in simpli- * f. Deo sno. 
citate et humilitate cordis et jugi contritione corporis, atque in sanctorum exercitio 
virtutum viriliter se extendens, propitiante Deo consummatus est in brevi (ce)... 

Non longè ab urbe Suessorum commanebat vir nobilis, militiæ actibus implicitus, re ES 
nomine Guido (d), habens uxorem pietatis cultricem, nomine Ermengardem. Hi PE ns 
ambo flore divitiarum vernabant, et pietatis operibus abundabant. Is itaque Guido prænuntiat. 

E quodam tempore validà ægritudine depressus languehat, et amissâ facultate dor- 
miendi vel manducandi , à suis desperabatur, atque velut jam mortuus ab amicis 


(a) Rumor idem Angliam pervaserat. Legimus (S. Oyan, hodie S. Claude) an. 1077 se recepit, 


1085 : 


enim in Chronico Anglo-Saxonico ad an. 
Rumor incessit et seriè dictum est , Canutum Regem 
Denmearciæ, Sweini Regis filium, hanc terram cogi- 
tasse et voluisse eam subjugare, Rodbeardi Comitis 


Flandrensis auxilio, Tomo nostro XIII, p. 50. 


Verùm non sunt convenientia tempora ; nam Theo- 
baldus episcopus ineunte anno 1081 è vita decessit, 
(6) Immo ad Jurense S. Eugendi cœænobium 


unde apostolorum limina invisit. 
c) Anno 1082, pridie kal, octobris. 

Guidonem putat Dormasius (Hist. Suesson. 
lib. V, cap. 15) fuisse dominum Castellionis oppidi 
ad Matronam; nos verd Guidonem de Cociaco, 
cujus filius cognominis memoratur in instrum. 
an. 1107, ad calcem operum Guiberti de Novig., 
p. 625. 
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plangebatur. Hisfermediebus conjux ejus dolore etangustiä partûs jam vicini anxia- À 
bätur , et duplici timore attrita, hinc propriam , hinc mariti mortem formidabat. 
Tantis irretita tormentis unum S%ibi credidit remedium , si suos et mariti casus 
orationibus S. Arnulfi commendasset; mittensque nuncium fidelem domesticum 
clericum , tam suum quàm mariti periculum auribus illius lacrymabiliter allegavit. 
‘Servus autem Christi, ut erat ex Dei dono valde præscius futurorum, oratione præ- 
missâ, eidem feminæ remandavit dicens : « Vade, frater, et dulcissimæ sorori nostræ 

» hæc diligenter cum festinatione reporta. Duæ sibi angustiæ graves imminent, quas, 

» propitio Deo, bono exitu superabit; tertia verd angustia ingruit, quamipsa ignorat, 

» quæ ideoerit gravior, quia irrecuperabilior. Nam vir quidem ejus, quamvis modè 

» langueat, postmodum convalescet, et stabili incolumitate donabitur. Ipsa etiam de 

» periculo pariendi sine dubio salvabitur, et sub tempore noctis hujus, priusquam 

» signum nocturni officii audiatur, pariet filium de quo gaudebit. Anxietas vero B 
» tertia, de qua mod ipsa non curat, et quæ illam diutius cruciabit, ita se habet : 

» Albricus frater ejus, Cotidiaci * dominus, per consilium suæ conjugis Avelinæ ita 

» perditus est, quod die crastinà à suis inimicis in lectulo capietur, et comprehensus 

» abstrahetur, abstractus ligabitur, ligatus duris tormentis agetur, et ad redemp- 

» tionem suîmet arctabitur. Redimens autem moribundam vitam suam , thesauros 

» expendet ; porrd castellum nec videbit , nec recipiet. Sed mittat velociter soror 

» nostra, et tam uxoris malitiam quàm hostium insidias jam ingruentes denuntiet. » 
Sic nuncius ab eo recedens celeriter remeat ad dominam, refert mandata virisancti, 

et gaudium pavori mixtum mens matronæ concepit. Mittens verd concitum nuncium 
ad fratrem, expressè intimavit quid uxor pertractasset, vel quid ejus inimici uxore 
duce molirentur. Albricus autem credidit sorori : sed conjugi hæc neganti magis 
fidem accommodans , non præcavit, turrim suam et castellum vel oppidum non C 
munivit ; ideoque diluculo adhuc pausans invaditur , capitur , trahitur , ligatur , 
educitur, et habitatione vel dominio Cotidiaci in perpetuum nudatur (a)... 

Rex Francorum Philippus , jamdiu per annos aliquot nuptiale copulæ sociatus, 
cm videret suam Reginam permanere sterilem, famulum Domini sanetum Arnul- 
fum frequentiüs exoravit tam per se quàm per alios clarissimos viros , ut Domini 
clementiam imploraret, quatenus ad regni tutelam et ad sanctæ ecclesiæ defensionem 
filium sibi successurum condonare dignaretur. Abhorruit primum hoc facere fidelis 
servus Domini, cavens inde hominum favorem, et formidans mentis laxare rigorem 
Tandem ubi à Tedbaldo venerabili episcopo Suessonico, et ab aliis multis religiosis 
viris, hoc coram Deo bonum et acceptum fore didicit (secundüum quod beatus Apos- 
tolus, pro Regibus, et omnibus qui in sublimitate sunt constituti, obsecrandum dicit , et 
hoc primd omnium fieri), tam bonorum hominum suggestione quàam apostolicà 
monitione pertractus, oraturum se promisit. Hanc vero ejus sponsionem cognoscens 
Regina, gavisa est plurimüm ; et tamquam jam secura dirigit legatos idoneos ad 
famulum Dei, multà prece deposcens ut sibi prænuntiare dignaretur quando esset 
jam futurum. At ille sentiens in corde Reginæ fidei constantiam, remandavit illi ut 
pauperum curam diligenter haberet, intimans quod eorum vox divinis auribus vim 
inferret, utoptatam prolem sibi Dominus commodaret. Regina paruit, et quotidiana 
convivia pauperibus instauravit, fixa quod oratio servi Dei non posset cassari… 


EX LIBRO SECUNDO. 


Y Couci. 


Num. 30. 
Philippo Regi 
fiilum à Deo 

+  impetrat. 


4 Tim, Il, 2. 


INrEeREA Tedbaldum, civitatis Augustæ Suessorum antistitem , jussio divina (b) 
sustulit ex hac vita, cujus sedem atque locum quidam generosus, nomine Gervasius, E 
pro recompensatione palatini servitii impetravit donari suo fratri carnali, nomine 
Ursioni , habitu quidem monacho, ab infantia literis erudito, sed ad episcopale 
officium moribus et animo nequaquam idoneo. Cujus ignavia vitæ et non canonicus 
accessus haud longè post personuit ad aures Romani pontificis, nomine Gregori : 


Num. 1, 
Ursioni ep. 
Suession. ex- 
‘_ auctorato suf- 
ficitur. 


(a) Eadem ferè legere est in historia transla- 
tionis sanctæ Honorinæ apud (Confluentiam (inter 
Acta SS. ord. Bened. sæculo 1v, parte 2, p. 526). 
Verdm ibi non Albricus captus et compeditus fuisse 
dicitur, sed Ingelrannus de Bova, quem constat ab 
eo tempore usque ad an. 4115 Codiciaco fuisse 


potitum. Quare Ingelrannus is ipse credendus est 
qui Albrico insidiss exstruxisset. 

(b) Tedbaldus obiisse dicitur xur ka. februari 
anni 4080, qui fortè 1081 computandus est, 
habitâ ratione moris illius temporis apud Gallos 
recepti. 


. qui 
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À qui mox datis epistolis ad Hugonem Diensem episcopum, et tunc Galliarum legatum, 
monuit ut vita et promotio Ursionis canonicè discuterentur, et quidquidin his sacris 
legibus obviasset, synodali judicio corrigeretur. Hinc accidit ut Hugo præfatus in 
“civitate Meldis super amne Materna *, Tedbaldo Comite [Trecensi] sibi patro- * La Marne. 
cinante, teneret (a) concilium ; ubi secundüum decretum domini Papæ, concessâ 
Ursioni se purgandi facultate, postquam legitimè vocatus est, canonicè protractus 
se præsentare contempsit, judicio episcoporum noxamsubiit ; ac proinde condem- 
natus, clero Suessonico ibidem præstolanti electionis copiam patefecit. Tunc igitur 
consultu concilii pars sanior cleri, et casati ecclesiæ Suessonicæ, elegerunt sibi in 
pontificem, sanctæ religionis cultorem domnum Arnulfum, per id temporis reclu- 
sum, et ut sibi celeriter donaretur, instanter acclamaverunt. Sic factà et conscriptà 
concordi electione, Hugo legatus statim è concilio reverendas direxit personas ad 
B cœnobium S. Medardi, mandans et monens per epistolas, etiam Romanæ ecclesiæ 
auctoritate imperans, ut domnus Arnulfus cellam exiret, et concitus ad concilium 
Meldense veniret, alioquin ut inobediens anathema subiret. Tantæ jussionis toni- 
truum expavescens catholicæ ecclesiæ revera filius Arnulfus, licèt ægre, paruit 
mandatis legati, venitque ad concilium. Quo residente, relecta est petitio cleri et 
nobilium populi Suessonici, donnum Arnulfum sibi in episcopum eligentis. Exhinc 
fit vox episcoporum, Arnulfum omni sanctitate ornatum, suum collegam fieri pos- 
tulantium. Sic mox tractus et infulatus, et nec ad modicum seexcusare permissus, 
in consessu pontificum statim est collocatus. Cui afflicto et mœrenti Hugo legatus 
in virtute sanctæ obedientiæ sacro injunxit mandato, ut deinceps Christi ecclesiæ 
ministrare studeret in pontificali officio. Jam ita constrictus cessit edictis; et 
designatä consecrationis die vel loco, rediit ad monasterium S. Medardi, ut futuro 
C itineri necessaria præpararet. Quibus copiosè paratis, non suo typo, sed fidelium 
voto, profectus est cum quatuor monachis et electis de clero, venitque in Campa- 
niam in castellum Tedbaldi Comitis, quod dicunt Virtutes *. * Pertus. 
Comes autem Tedbaldus, cognito ejus adventu, cum magno militum ac nobilium num. 2 «t 3. 
comitatu gaudens eum excepit, obsequensque intra tectum induxit. ... Tunc vir Reginæ Fran- 
Dei [vocato ad se fratre Ostermaro ait] : « Mandatum quod tibi committo serva cat ÉVarn db 
» secretum, nec alicui dicas, nisi cui volumus fore nunciatum. Itaque à nobis digre- ea utero ges- 
» diens civitatem Parisius venies, et Reginam Bertham vice nostrâ visitabis, et 
» annuntiabis illi optabile gaudium, quia revera in utero gestat filium, quemin 
» sacro fonte vocabit Ludovicum, quique post patris decessum regnum tenebit 
» Francorum. Illa tibi vix credet, quia infans vitalem motum -nondum habet. Sed 
» dic ei ut confidenter credat,quoniam post modicum temporis sentiet quod portat. » 
D Sic monachus valde lætificatus arripititer versüs urbem Parisiorum, et Reginæ pandit 
amabile mandatum. Illa præ stupore pallescit, Regemque Philippum venatibus inten- 
dentem, missis perniciter nunciis, evocavit. Qui cursim veniens, et legationem tam 
gratam avidè suscipiens, optatamque diù prolem à Domino sibi concessam compe- 
riens, cœpit gaudere et timere, multmque metu et lætitià fluctuare. Gauderet planè, 
si ex toto certus esset ; metuebat ne talis promissio vacua remaneret. Tandem vicitin 
regali pectore fidei præsumptio, et prudenter decrevit non esse superfluum quod 
per talem servum Dei fuisset prophetatum. Noverat certè multiformi experimento, 
cujus sanctitatis et veritatis existeret, per quem tale præsagium processisset. 
Post bis quinque dies infans vitalis haberi 
Incipit, et matri succrescit ventre gravedo. 
Lætitiam tamen infantis sic dirit habendam, 
E Ut dolor atque metus Reginam non gravet ullus. 
Tempore condigno Rex nascitur, hic Ludovicus 
Pacificus, qui sceptra gerens bene jura qubernat. 
In hujusigitur tanti principis præscita, immo impetrata nativitate, laudanda atque 
admiranda est famuli Christi Arnulfi devotionis industria, qui tanti mysterii arca- 
num et meritorum prærogativà obtinere meruit, etprofundà humilitate dissimulavit. 
Nec enim aliquando Regi vel Reginæ importunior exstitit, ut ab eisaliquod peculiare 


(a) Anno 4080 celcbratum fuisse id concilium sub finem mensis octobris ibidem celebratum tradit 
volant, ex sola auctoritate hujusce vitæ scriptoris, chronicon S. Petri Vivi Senon. Verùm unicum 
idemque distinguendum esse ab eo quod an 1082 admittendum esse infrà demonstrabimus. 


Tome XIV. H 


Num. 4, 

Consecratur 
episcopus ab 
Hug. Diensi. 


Num. 6. 

. Suessionem 
urbem ingre- 
dinon permit- 
titur. 


4 Joan.1v,18. 
Num.". 


“ Oulchi. 


Num. 13. 
Flandriâ tur- 
batâ, illuc à 
Papa mittitur 
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requireret, quibus tanti gaudii beneficium extulisset ; et cum Rex et Regina anhela- A 


rent ut ei aliquid magnificum impenderent, nihil tamen unquam ab eis expostulavit, 
nisi ut pauperum curæ et ecclesianum defensioni intenderent, quatenus pax et veritas 
in eorum diebus prævalerent, et ecclesiarum tranquillitas imperturbata maneret. 
Anno igitur Dominicæ incarnationis mLxxxi (a), indict. 1v, natus est futurus Rex 
Ludovicus, orationibus ac meritis sancti hujus Arnulfi impetratus, qui utinam, ut 
bono fine potiatur, ejusdem sancti suffragio sit adjutus. 

Expleto igitur itinere, pervenit ad Hugonem Diensem... Dominicà ante Natalem 
Domini, quæ accidit x1v kalend. januarii (b), consecratus est episcopus cum magna 
gratia omnium, et cum tota prosperitate divini favoris ad sedem Suessonicam 
feliciter est transmissus. Nec latuit populos Viennenses inclyta fama ejus,quin potius 
congregati mutud se hortabantur, ut illum vi raperent et suæ urbi archiepiscopum 
inthronizarent. Tunc etenim Vienna civitas pontificis administratione carebat (c). 
Quo rumore latiüs pervagante, vir Dei festinavit exire fines eorum, accelerans 
exercere salutem animarum sibi specialiter commissarum, et vineam excolere cui 
cultor fuerat et custos ordinatus. . 

Occupabat sedem Suessonicam non ecclesiæ jure, sed palatii favore, episcopus 
Ursio, Gervasii regalis dapiferi (d\ germanus, et idcirco rebus episcopii utebatur, 
quoniam regius favor ob gratiam fratris eumdem comitabatur. Venienti igitur domno 
Arnulfo episcopo, et Suessionis civitatem intrare disponenti, fit obvius isdem Ger- 
vasius cum turba armatorum, et monuit valdene civitatem intraret, si tandem vivere 
vellet. Cui vir Dei constanti mente respondit : « Scriptum est, dicente Apostolo, 
» quoniam perfecta caritas foras mittit timorem. »... At Gervasius injectà manu 
arrnipuit frænum jumenti, et torquens animal cum sessore aliorsum digredi coegit 
utrumque.... Verüm quianon sedesepiscopum,sed episcopus sedem facit, et virtus 
majestatis per loca non scinditur, in quodam castello ejusdem diœæcesis vocabulo 
Ulciaco *, solatio Tedbaldi Comitis, mansionem ac sedis vicariam sibi statuit : ubi 
convenientibus ecclesiarum prælatis et senioribus de clero, concurrentibus etiam 
promiscuis populorum cœtibus, pœænitentiam confessis et reparationem lapsis strenuè 
ac fideliter procurabat. . .. : 

Qualiter sanè regionem Flandrensium petierit, et quæ causa illum ad illas partes 
retraxerit, competens descriptionis ordo jam narrandum exposcit. Rodbertus igitur 
tunc Comes Flandrensium infestus fuerat quibusdam nobilibus ac ditioribus gentis 
suæ, qui hoc consilium tractaverunt ut, Rodberte feroce Comite dejecto, mitiorem 
ut putabant principem sibi providerent, Balduinum (e) scilicet Comitem Montis-cas- 
trorum. Tale consilium illorum postquam Comiti Rodberto innotuit, omni molimine 
suos proditores intercepit, aliquantos perimens, aliquantos proscribens, quosdam 


salebris videtur confici posse non duo Meldis intra 
unius anni spatium babita fuisse concilia, sed 
unicum , vel anno 1081, si mendum non est in hac 
temporaria nota ; vel anno 1082, si standum est 


a) Apud Surium loco hujus temporariæ notæ 
legitur breve Ludovici elogium : Æique is est, in- 
quit, Ludovicus, qui modù Francorum regni habenas 
moderatur, bella intestina pro viribus compescit, 
chronico S. Petri Vivi 


ho$tilia fortiter exagitat ; quant quidem in ipso est, 
pacis studiosus, in armis strenuus, in verbis cautus, 
prudens consilio, in bello imperterritus, bonorum 
amans, ejus quæ rem decet probitatis et integritatis 
cultor. Cui tamen si quid regiæ perfectionis deest,non 
tam illi quèm regni proceribus deputandum est. Et 
certè jam observavimus ex Sugerio (t. XII, p. 63) 
Ludovicum (ætatis ferè xx anno, kal, augusti 1137 
vitâ functum, adeoque an. 4077 in lucem editum. 
Quèd si narrationi Hariulfi standum esset, non 
an. 4081 natus esset Ludovicus, sed sequenti ; 
quippe sub finem an. 1081, quo hæc contigisse 
dicuntur, infans vitalem motum nondum habebat. 
Ut autem cum Hariulfo Sugerius concilietur, legen- 
dum videtur pro ætatis ferè Lx anno, legendum 
inquam, Lv, liter v in x ab amanuensibus, ut 
sæpè fit, mutatÂ. : 
(ë) Anno 4084, dies xrv kal. januarii , seu 49 
decembris, incidit in duminicam. Igitur si Meldense 
concilium anno 4080 celebratum fuit, ultra unius 
anni spatium absque consecratione permansit Arnul- 
fus ; quod facilé admittendum non est, quippe 
clerici ut sibi celeriter donaretur petierunt. Ex his 


Senonensis, cujus fortè 
auctor annum ab nova indictione mense septembri 
auspicabatur, uti Gregorius VIL in regesto epis- 
tolarum. Quo posito, verè anno 1081 celebratum 
fuisset Meldense concilium. 

(c) Hic rursus ambages. Warmundus seu Guar- 
mundus Viennensis archiepisc. anno 4083 obiisse 
traditur in chronico Dolensis cœnobii et in chro- 
nico antistitum Viennensium (tomo nostro XII, 
p. 346 et 455). Verùm is fortè episcopatu se 
abdicaverat , prout colligi potest ex epist. Grego- 
ri VIL 27 et 28 libri VI. 

(d) Regis diplomatibus Philippi 1 anno 4080 
subscriptus legitur Gervasius constabularius, anno 
1083 et seqq. Gervasius dapifer. 

(e) Baïduinum II, Montensem seu Hannoniensem 
Comitem , Hierosolymitanum dictam , cui hære- 
ditario jure Flandriæ debebatur, quam ei armorum 
vi præripuerat Robertus Frisius. Vérüm hanc ira- 
rum Comitis causam silet prorsus Gregorius VII 
in suis ea de re ad Robertum literis, quæ plures 
exstant ; silent et historici omnes. Pro Lamberto 
Tervannensis sedis invasore res agebatur, 


C 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 59 


A etiam rebus et honoribus nudatos extra patriam exsulare compulit. Inter quos Ar- 
nulfus Morinorum archidiaconus et ecclesiæ B. Audomari præpositus, de omni suâ 
rerum velofficii facultate depulsus, multis diebüs profugus, intolerabilem calum- 
niam est perpessus : qui serd ad cor rediens, Romanum Papam nomine Gregorium 
expetiit, et quantâ calumniâ gradüs sui honorem et rerum facultatem amiserit, 
proclamavit lacrymabiliter. Tantæ ejus et sibi similium calamitati compatiens 
domnus Papa, decrevit suis epistolis animos Comitis Rodberti turbidos et feroces 
ad lenitatem provocare, ut suspectis suis plenè indulgeret, aut certè facultatem se 
purgandi concederet. Sed quia nemo potuit inveniri, qui apostolici literas in præ- 
sentiam Comitis tam offensi deferre præsumeret, res in longum dilata est. Tandem 
memoriam subiit constantia sanctitatis et fervor caritatis hujus sancti viri Arnulfi 
Suesspnici episcopi : idem in palatio domini Papæ celebre innotuit, hunc esse procul 
dubio qui apostolici mandata Comiti Rodberto præsentare incunctanter prævaleret. 
Tali tandem consilio animatus domnus Papa Gregorius, scriptas et bullatas epistolas 
dirigit reverentissimo pontifici Arnulfo,mandans et imperansut literas interventrices, 
et personas de quibus agebatur, ad præsentiam Comitis Rodberti in suo conductu 
offerret, illisque veniam vel copiam se purgandi ad honorem apostolicæ sedis impe- 
traret. Hâcigitur causâ bifariæ justitiæ, in est, obedientiæ principalis et fraternæ 
compassionis, alligatus vir pietate fortis, non immemor apostolicæ sibi præostensæ 
sponsionis, cum quibusdam illorum venit ad oppidum Insulam * nuncupatum, ubi 
reperto Comite Rodberto, sacra apostolici præsentavit. Quæ dum legerentur,interim 
accusati clam sesubmittentes tenuerunt pedes ejus. O furor ! 6 rabies! ô motio fellis 
amara, quæ tunc fronte, oculis et toto vultu Comitis ferbuerunt, quando sensit 
exosos suos tetigisse pedes ejus! Sed quid illa ferocitas ante virum justum faceret? 
Affuit ille qui respicit terram et facit eam tremere, et tam obtentu sanctitatis ejus, quam 
pro reverentia sedis apostolicæ, salus et vita, rerumque facultas indultæ sunt. … 
Quia nempe illo in tempore per quædam, immo per cuncta Flandriæ loca , quo- 
tidiana homicidia et insatiabiles humani sanguinis effusiones pacem et quietem 
totius regionis turbaverant, ob hoc magnis precibus maxima nobilium multitudo 
impetravit, ut loca in quibus maximè atrox crudelitas sæviebat, præsul Domini 
visitaret, et mentes Flandrigenarum indociles et cruentas de pacis et concordiæ bono 
aliquatenus commoneret. Qui spiritu sentiens hoc acceptum Deo, et, ut præscriptum 
est, sciens divinà jussione et B. Petri apostoli interventione huc oportere venire, 
tanto citius acquievit eorum precibus, quant certiüs adspiciebat hæcomnia actitari 
divinitus. Nobilium itaque ac magnatum stipatus catervä venit ad Brugense oppi- 
D dum, et inde in Flandriam interiorem ad Aldeburgensem vicum. Quibus in locis 
tanta rabies occidendi,tantusque inerat furor ulciscendi,ut humano sanguine assidue 
cruentari jocundum haberent, et velunä die à cædibus cessare ignavum atque im- 
probum æstimarent. Vix paterfilio, vix filius patri parcebat ; frater germanum,nepos 
avunculum vel patruum, quin et patruus nepotem, pro modica causa neci tradebat. 
Horum autem diabolicam rabiem, et tam Brugensium quäm Furnensium ac Alde- 
borgensium insanam perniciem, vir Domini Arnulfus verbo dulcifluæ prædicationis 
et exemplis eximiæ sanctitatis mirabili modo mansuefecit, et corda crudelium ad 
concordiæ tenorem, licèt valde laboriosè,complacavit. Nam instante illo, et oppor- 
tunè atque importunè prædicante , et crebrius se illorum vestigiis prosternente , 
tandem inimicita sopita ‘est, et de infestissimis inimicis in tenaces amicos artiùs 
sunt confœæderati..….Talibus congratulans Comes Rodbertus totaquegentis nobilitas, 
gaudio magno gliscebant qudd talem suis temporibus Christus Dominus tribuisset 
E ministrum, qui curam omnium paterno affectu gereret, et viam vitæ omnibus, 
exemplis propriorum actuum, declararet. Et jubente Comite, Eremboldus prætor, 
assumptis secum prudentibus viris in Brugensi palatio, supputatis per nomina inter- 
fectis Brugensis coloniæ vel aliorum locorum, unde personarum notitiam colligere 
potuerunt, invenerunt et exscripto indiderunt, quoniam expensio decem millium 
marcarum non potuisset persolvere quod gratia Dei per hunc veritatis ministrum 
dignata est moderari. Hinc factum est ut virum sanctum omnis homo tam potens 
quàm impotens medullitus adamaret , illumque secum anhelanter habitare perop- 
taret. Et hinc toto conamine cœperunt disquirere quonam in loco sacer præsul 
utiliter ac honestè valuisset residere. 
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Ecclesiaerat in oppido Aldenborgensi, sub honore S. Petri apostoli et omnium A 

Nm, sanctorum apostolorum antiquitus fundata, divinis miraculis frequens et famosa, 
donaturadfa. quam quidam nobilis et multum locuples, nomine Conon, frater Everardi (a) Tor- 
rire ab- nacensis, in rationem beneficii de Flandrensi Comite habebat ; Comes autem hanc 

eamdem ab episcopo Tornacensi tenebat. Huné Cononem inflammavit timor Dei, 
suggerente fidelissimäà conjuge nomine Huzeccä, ut ecclesiam S. Petri apostoli, 
quam terribilem fecerant divina miracula,immunemsui juris,liberamque perageret, 
et ad laudem Dei abbatiam monachorum instauraret.. .Ordinatione vero Dei perac- 
tum est ut, reddente Conone Comiti ecclesiam quam tenebat,Comes hanc eamdem 
Tornacensi episcopo nomine Radbodo reddiderit.Radbodus quoque episcopus cum 
Galtero archidiacono , laudante clero et gaudente populo, liberam et expeditam 
condonavit episcopo Arnulfo,illique canonicam de eadem fecit investituram.…, 

Ipse ad sedem Suessonicam rediens, omnium votis ambitur , omnium gaudiis B 
celebratur. Pervenit autem ad illum reprehensibilis in plerisque Regis Philippi ope- 
ratio, et continua coercendorum dissimulatio, necnon indiscreta episcoporum vel 
abbatum impositio ; ideoque cœpit tædere super malis quæ undique patrabantur, 
nullo rempublicam moderante rectore. Dormitavit ergo anima ejus præ tædio malo- 
rum quæ excrescebant quotidie, quoniam et illa nobilis moderatio Remensis ecclesiæ 
adeo tepuerat, dejecto jure(b) metropolitanæ dignitatis, ut nec episcoporum concilia, 
nec ecclesiarum judicia inibi exercerentur. Illam igitur compunctionis nutricem,… 
primæ reclusionis resumpsit semitam, etc. 

Emerserunt autem importuniores causæ circa locum et circa finitimam regionem, 
pro quibus adunati nobiliores Aldenburgensis coloniæ, cum Everolfo monacho, 
statuerunt ut venirent ad virum Dei, et totis nisibus compellerent ut rediret in 
Flandriam, et causis importunioribus modum finemque proferrent…. Mense julio, C 
octavä-decimä die mensis, cursu prospero cum felici fama virtutum intravit Alden- 
borg..…., Die autem S. Jacobi apostoli, peractis sacris missarum solemniis, cœæpit 
infirmari, et uno vigintique diebus valetudine laboravit.... Obiüt xvin kal. sep- 
tembris, anno Domini millesimo octogesimo septimo. 


Num. 20. 


Num. 26. 

Suessionem 
redit et iterum 
recluditur. 


Num. 21 et 
seqq. 


Reversus in 
Flandriam'Al- 
denburgi mo- 
ritur. 


EX LIBRO TERTIO, qui est de miraculis. 


\ 


DOMINO jure amabili , meritd venerabili Rodulfo Dei gratiô Remensis  ecclesie 
archiepiscopo, Lisiardus filius, utinam idoneus minister sanctæ ecclesiæ Suessionensis , 
salutem et piorum palmam victricem. Residente vesträ paternitate in illo magno atque 
inauditæ episcoporum multitudinis concilio, quod auctoritate domni Papæ Calixti 
Remis (e) celebratum est, cm et ego humilis vestro lateri inhærerem, conquestus 
est in commune nobis frater et coepiscopus vester Lambertus Noviomensium ac 
Tornacensium antistes injustum et ingratum sibi videri, nec soli sibi, sed multis , 
quôd sanctus præsul Arnulfus prædecessor meus, qui sanctam vitam et Deo placitam 
duxit, cujusque sanctitas multis valde miraculis à Domino comprobata est, in sinu 
humidæ terræ adhuc cubaret. Aderat testis miraculorum ejus regia * majestas, ipsius 
S. Arnulfi impetrata lacrymis et precibus condonata ; aderat Petrus archidiaconus 
Suessonicus, qui se cæcum natum fuisse, atque per salivam oris viri Dei Arnulfi se 
oculos accepisse, cum multorum testimonio fatebatur ; aderam et ego, licèt minüs 
idoneus, qui mein ordinem subdiaconatüs ab eo consecratum plurimüm exsultabam, 
et ill olim cohabitans abstinentiam et regimen vitæ latius cognoveram , præsagia 
multa audieram, miracula non pauca præsens complexeram, etc... 

Hæc et alia supernæ gratiæ documenta postquam ad aures episcopi domni E- 
Lamberti, sive ad notitiam fidelis populi latiüs pervenerunt, idem iniit episcopus 


Præfat,. 


* Ludovi- 
eus VI. 


Num. 15. 
Belvacense 
concilium. 


(a) De Everardo vide infrà vitam Odonis Ca- 
meracensis episcopi. 

Nempe exauctorato in concilio Lugdunensi 
anni 4081 Manasse, Elinandus Laudun. episcop. 
Remensem ecclesiam sub auctoritate Philippi Regis 
devastabat potiüs quèm administrabat. Hanc rerum 
faciem depingit chronicon Nicasianum, his verbis : 
Post multa genera dissensionum, post varias oppres- 
siones divitum et humilium, post innumeras distrac- 


tiones ornamentorum ecclesiarum , quæ à quodam 
Manassede, injustè nomen episcopale affectante , Deo 
ef omnibus hominibus pro viribus resistente, infra et 
extra urbem facta sunt, subitd nova lux exoritur ; 
electo videlicet Rainaldo, Turonensi S. Martini 
thesaurario, 

@) Remense concilium illud habitum fuit 
anno 1119 , mense octobri, 
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A consilium in concilio Bellovacensi, quinto-decimo kalendas novembris (æ), quid 
facto opus esset ad tantam Dei magnitudinem. Intererant ibi episcopi Francorum 
Willelmus () Catalaunensis, columna doctorum ; Joffredus Carnotensis episcopus , 
Delbertus “ Senonensis archiepiscopus, Aurelianorum episcopus*, Parisiorum . * 41. Daim- 
episcopus *, Clarembaldus Silvanectensis episcopus, Petrus Belvacensis episcopus , ES 
Angelranus Ambianensis episcopus , Robertus Atrebatensis episcopus , Johannes *Girbertus. 
Morinorum episcopus , Lambertus Tornacensis episcopus, Borgardus * Camera- Fee DRAre 
censis episcopus, Bartholomæus Laudunensis, Lisiardus ego indignus Suessionensis 
episcopus ; abbatum, archidiaconorum, præpositorum, et copiosa cleri multitudo. 
Inter cæteros quoque affüit ipse Aldenborgensis abbas * , ferens in manibus libellum  * Hariulfus. 
de vita et moribus, miraculorumque gestis ipsius S. Arnulfi : quem libellum ego de 
manibus ejus accipiens aperui, et apertum obtuli episcopis, dicens : « Ecce, domni, 
» libellus ipse, me conscio, meque auctore, de vita ejus conscriptus, cui quod vera 
» sint omnia quæ narrat, testimonium in fide perhibeo, et de cujus miraculis et hic 
» quosdam, et domi plures valde testes veracesadhibeo. Hunc libellum postulo à vobis 
» diligenter considerari, ut ex ejus notitia valeatis quid de illo agendum sit melius 
» informari. Vestra autem sanctitas audiat judicium meum, quoniam si in diœcesi 
» mihi commissa pausaret, longum est qudd in terra non jaceret. » Tune Willelmus 
Catalaunensis episcopus accepit libellum , et inspiciens à principio vidit numerosi- 
tatem capitulorum , et ait ad episcopum Tornacensem : « Domne, quid ampliüs 
» quæritis? Absque libello isto suflicit vobis testimonium domni episcopi Suessio- 
» nensis et clericorum ejus. Debet vobismagnam fiduciam præbere iste talis abbas , 
» cujus et ætas suscipienda est, et prudentia beneplacet ; libellum vero istum, quia 
» synodalibus negotiis occupamur, percurrere non vacat. » Joffredus Carnotensis 
C episcopus ait : « Domne Tornacensis , dico vobis in veritate, si Dominus talia vel 
» semel fecisset circa aliquem prædecessorum meorum, ego nec Papam, nec legatum, 
‘» nec vel archiepiscopum consulerem ; sed totà constantià sanctum Dei, ut dignus 
» est, exaltarem. » Interim dum hæc ab episcopis decernuntur , quidam nobiles 
magistri scholarum acceperant libellum , et cursim perlegerunt quædam gestorum 
capitula. Quidam ergo eorum recurrentes ubi erant episcopi, cum magna constantia 
fatebantur : « Revera ex Deo non est, qui hujus sancti exaltationi contrarius est. » 
Tunc Guillelmus Catalaunensis episcopus ait : « Per Deum, turpe est qudd de re 
» tam aperta dubitabimus. Unde vos, domne Tornacensis, cum Domini gratia, remotä 
+ _» ambiguitate, statuite diem quo ad locum conveniatis, et sanctum Domini servum 
» de terra elevando honorificè recondatis. » Lambertus episcopus Tornacensis ait : 
« Ecce legatus in hac ipsa basilica cum nostro archiepiscopo Remensi vel Turonensi* +/.Senonensi. 
D » eminus residet ; rogo vos, placeat vobis anteillos venire et vestram sententiam illo- 
» rum judicio conformare. » Episcopi dixerunt : « In nomine Domini fiat. » Ut ventum 
est, Lambertus episcopus dixit domno Catalaunensi : « Rogo, agite causam meam. » 
Cumque ille brevi facundià ante legatum et archiepiscopos causamexplicuisset , tam 
legatus Conon quàm et Remensis archiepiscopus * unà voce responderunt : « Judicium * Rodulfus. 
» vestræ auctoritatis plenè suscipimus, et decretum vestri consensüs roboramus. » 
Itaque episcopus Lambertus convocans abbatem , designavit diem quo Aldenborg 
conveniret, id est kalendas maii, et viri Dei corpus sanctum de humo levatum , juxta 
-morem Gallicanæ ecclesiæ, ceu revera sanctum reponerent. Dedit etiam literas cum - 
sigillo , quibus omnem Tornacensis dicæcesis populum ad tam sanctum officium 
convocaret.... Taceamus de Flandria ; Walachrenses , Scoldanii , Bevelandenses , 
Antuerpenses, Texandriani, Wasiani, Brabantini, Menapenses, Morinenses, Bolo- 
E nienses, et cæterarum regionum plebes ubertim affuerunt.... Facta est autem hæc Num. 18. 
* S. Arnulfi translatio primo die mensis maii, indictione xiv , sub anno Dominicæ 
incarnat. MCxx1, Francorum sceptra tenente Ludovico filio Philippi annis xiv ; 
Flandriæ comitatum agente Carolo filio Regis Danorum , cujus mater fuerat filia 
Rodberti Comitis ; cœnobium Aldenburgense regente Hariulfo abbate per annos jam 
sexdecim. Animadversum est autem, cum beati viri elevatione regidni Flandrensium 
advenisse frugum fecunditatem , corporum sanitatem, aurarum salubritatem ; quæ 


. (a) Hanc synodum Belvacensem habitam fuisse (b) Guillelmus de Campcllis dictus à natali solo 
an. 4120, ex eo conjicimus qudd infrà dicatur in Parisiensi diœcesi, vità functus anno 4124, 
elevatio corporis B. Arnulfi facta kal. maii 4121. xv kal. februarii, ex Simeone Dunelm, 
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antea per annos septem (a) pluviarum inundatione et agrorum sterilitate, animalium A 
quoque peste, et hominum crebrà mortalitate atrociter languerat. 

(a) Ad calcem chronici Sigeberti Gemblac. ad hominum valetudo gravis et diuturna, cum profluvio 
an. 4113 legitur : Mense maio, siligines et arbores ventris et mortaltate, Vide ibidem ad an. 14417, 


sacro igne adustæ , fructüs sut spem sunt mentitæ,  clades quibus Leodiensis urbs attrita est, 
et quædam silvæ insuper arefactæ. Subsecuta est 


EX VITA BEATI THEODERICI (a), 
Abbatis Andaginensis seu S. Huberti in Arduenna silva. 


Inter Acta Sanctorum ord. S. Benedicti, sæc. VI, parte 2, pag. 557. 


Quo anne joe in villa quæ dicitur Lerna, quæ à Tudiniaco (b) castro tribus millibus , à 
natus, Lobiensi vero cœnobio quinquaginta stadiorum dividitur intervallo , miles quidam 
honoratä natus familià, Gonzo nomine, habens uxorem religivsam ac timentem 
Dominum , quæ.... ipsâ nocte festivitatis S. Martini, dum populus ad vigilias 
matutinales concurreret, peperit filium , anno Dominicæ incarnat. mvtr , imperante 
apud Romanos et Germanos Henrico, anno postquam juniori Ottoni successerat 
sexto; præsidente in Leodiensi sede Notgero, magnæ sanctitatis ac prudentiæ viro , 
postquam ordinatus fuerat episcopus anno septimo et trigesimo. Mane facto, mater 

eum baptizari, et Theodericum in baptismate fecit nominari…. 

Num. 8. Eo tempore florebat multiplici virtutum flore ac germine Lobiensis ecclesia, et pol- 
oo lebat sanctà religiosorum et illustrium monachorum conversatione, quam nobilitabat 
educandus, et institutionibus sanctisque monitis et exemplis efferebat, qui tunc in ea præsidebat, C 

abbas Richardus. Huic puer Theodericus regulari institutione nutriendus in monas- 
terio Lobiensi à pia matre (pater enim humanisrebusexemtus jam naturæ concesserat) 
est traditus, cüm esset ferè decem annorum S. Petro est oblatus : quem pius abbas 
pio amore dilexit, et majore quàm cæteros coætaneos ejus diligenti nutriri fecit.…. 

Num. 10. Illo in tempore Richardus abbas , reddità Reginaldo episcopo Leodiensi abbatiâ 
eg en Lobiensi, Virdunum, ubi etiam monachis S. Vitoni præerat, recessit. Quod Theo- 
Lobio aufugit dericus graviter dolens, et magistri desiderio ardens, à monasterio profugit ; et uno 

puero comitatus Stabulaum , ubi illum concessisse fama sibi murmuraverat , ad 
abbatem Popponem (c) venit, qui et ipse è discipulorum numero hujus magistri 
fuerat, multäque obedientiâ et. cæterarum virtutum culmine promotus , eidem 
cœnobio, item et aliis multis prælatus, in disciplinam doctoris sui ibat in operibus ; 

à quo festivè exceptus , triduo ejus officiosä caritate est usus. Postea cm , stratis D 
caballis , Virdunum usque vellet abbatem Richardum prosequi , equus ejus uno 
pede subito claudus profectionem impedivit. Quod abbas Poppo cum audisset , 
prudenter intellexit, et adolescentem pro culpa fugæ corripuit, et agentem pœnitu- 
dinem consolatus, ad locum suum mox cum claudicante equo remisit ; qui multo est 
ormnium favore receptus. Jam in eo præsidentem Hugonem (d) invenit..…. 

Num. 42.  Talibus igitur Theoderici fama cm per vicina iret monasteria , abbas Poppo, 
baeris de quo paulo superiüs prælibavi, eum sibi præstari et in Stabulensi monasterio 
las regit,  SCholasticum impetravit fieri. In quo monasterio multos adolescentium suo vivere 

instituit exemplo, quos scientià tam divinarum quàm scholarium literarum apprimè 
instituit, et disciplinæ regularis institutione et morum compositione ad veræ philo- 
sophiæ studium excitavit, atque arenosam ac sterilem et spinosam cordium eorum 
terram, fructiferam reddidit assiduâ doctrinæ culturâ. Erat ad docendum idoneus , E 
et ad interrogata semper respondere paratus , atque ad disserendum quæ videbat 
facundus.…. 

(a) Inter viros insignes qui sæculo x1 Belgicam Theoderici capita à nobis etiam hic colligenda esse 
provinciam sanctitate ac literarum studio illustra-  censuimus. 
rant, præcipui habentur Richardus Virdunensis (6) Vulgù Tuin, oppidum ad Sabim fl. non 
S. Vitoni abbas, multorum cœnobiorum conditor  longè à Binchio, 
et informator, vità functus anno 4046, ac disci- © Poppo Stabulensi cœnobio præfuit ab anno 
pulus ejus Theodericus, abbas Andaginensis Sancti- 4021 usque ad an. 1052. 


Huberti, qui ad annum 4087 vixit. De Richardo (4) Hugo Lobiensem præfecturam  auspicatus 
actum est tomo nostro X; præcipua autem vitæ est anno 4032, obiitque anno 4053. 
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D 
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Igitur Theodericus et sanctæ vitæ conversatione et signorum attestatione jam 
apud multosin magna veneratione habebatur ; eratque pia concertatio interreligiosos 
abbates, ut alius ab alio præriperet. Nam et Walleramnus (a) ex Comite conversus 
monachus, mox autem post beatæ recordationis Richardi abbatis decessum dignus 
successor in monasterio S. Vitoni, quod est in territorio Virdunensi, à Stabulensi 
cœnobio, annuente suo abbate Hugone, illum adduxit ; ubi triennio vel amplius 
commoratus, plurimos habuit auditores, quos radiis suæ doctrinæ illuminavit et 
timorem Dei docuit, ac in servitio Dei tum factis quam verbis informavit. Rodulfo 
etiam Mosomensi abbati præstitus, sapientiæ subtilitate et observatione cœnobialis 
vitæ spectabilis, multis se spectabilem fecit. Postremo ad plurima loca missus, inter 
multos conversatus, et, ut omnia brevitatis causä et singula constringam, quocumque 
abiit, inter quoscumque fuit, irreprehensibiliter semper vixit. 

Sed interea cum videret plurimos Hierosolyman ad sepulerum Domini deside- 
ranter tendere, ipse quoque simili flagrans desiderio, cœpit eodem proficisci velle. 
Paratis igitur tanto itineri necessariis sumptibus, indultâque sibi ab abbate eundi 
licentiâ, cum aliis qui pergebant est profectus ; sed cùm Hungariam venit, qui illum 
alio labori destinaverat Deus, propositum ejus præpèdivit. Nam turbatä illic incur- 
sione barbarorum republicà, tam ipse quàm counites transire prohibiti, Pannoniam 
conversi, magnà difficultate venerunt ad urbem Romam, habentes votum inde ad 
Montem-garganum ire per Apuleiam, atque inde Adriatico mari transferriConstan- 
tinopolim, inde Hierosolymam. Sed postquam in basilica S. Petricorpore et meritis 
gloriosa, coram illo glorioso apostolo uberrimä lacrymarum effusione et multä cordis 
contritione omne desiderium animæ suæ effudit, post orationem egressus, Theodui- 
num Leodiensis ecclesiæ præsulem ad basilicam per gradus nitentem offendit, et cum 
eo plures amicorum suorum, inter quos Anselmum (b) S. Lamberti canonicum, pro 
ingenii claritudine et morum nobilitate jam à puero in amicitiam sibi familiarissimum. 
Miratus insperatà novitate, præ gaudio cœæpit flere, videns notos suos denuo, quos 
non sperabat à se videri posse; etingressus intra vit cumillis in ecclesiam, benedicens 
Dominum, qui eos tam inopinatè, tam bene in tali loco, tam longè à se divisos insimul 
adduxerat. Sed protendente episcopo orationem, dum aliquos comitum ejusde statu 
religionis et monasterii sui consuleret ; inter cætera dictum est illi qudd, defuncto 
Hugone abbate, Lobiensem abbatiam reddidisset idem Theoduinus episcopus Ade- 
lardo (c). Tali nuncio attonitus, pro dulci pietate et pia patris Hugonis defuncti 
recordatione lacrymas fudit, et pro tempore animam Deo, et ante cujus sacratissimam 
tumbam stabat cœlesti clavigero commendavit. Episcopo autem descendente de 
stratorio, procidit ad pedes ejus coram altari ipsius apostoli, gratias agens ei, et pro 
sui loci, hoc est Lobiensis ecclesiæ, relevatione, et pro condiscipuli sui Adelardi, 
quem præ cæteris confratribus suis unicè semper dilexerat, ad abbatiæ dignitatem 
promotione. Erat enim Adelardus in stadio laborum nitens, ante quidem alios 
Lobienses monachos proximus huic, sed longo sequens intervallo ad bravium vir- 
tutum, patiens, prudens, sobrius, humilis, pudicus, et aliarum virtutum insignibus 
adornatus. Illum autem episcopus clementer erexit ; quis vel unde esset, vel qudiret 
quæsivit. Cognitoque homine, et auditis difficultatibus peregrinationis ejus, eum 
secum venire jubet ad hospitium : et suggerente Anselmo quod vix aut nunquam 
cœptæ peregrinationis propositum perficere posset, diffusis, ut fama erat, toto Adrià 
piratis, semper prædæ et morti prætereuntium paratis, suâ auctoritate præcepit illi 
ad patriam et monasterium suum redire, et, si Deus annueret, opportuniori hoc 
repetere ; quia non est homini niti adversüs providentiam Dei. Ut semper promptus 
erat obedire majoribus, paruit, et à Roma usque Leodium comes ejus venit.…. 

Interjectis verd paucis diebus, Henricus Imperator legatos cum literis eidem epis- 
copo misit, quibus mandabat, è numero illorum quos beatæ memoriæ Richardus 
abbas instituerat, unum sibi mitti monachum prudentemque religiosum, literis 


(a) Gelduini Comitis Britoliensis filius. Regi- 
men quoque Virdunensis cœnobii Walerannus susce- 
pit, homo in sœvulo nobilissimus, Gelduini Comitis 
filius (inquit Hugo Flaviniac. in chronico, t. Î Bibl. 
mss. Labbei, p. 490). Qui Walerannus in bello 

Bar castrum vulneratus  claudicabat (vide 
ibid. p. 185), cujus frater fuit Hugo Lingonensis 


episcopus, postea à sancto Leune IX in Remensi 
concilo depositus. 

(6) Haud dubium' quin is sit Anselmus qui 
gesta episcoporum Trajectensium et Leodiensium 
scripsit, à Chapeavilleo edita. 

(c) Adelardus Hugoni anno 1053 defuncto suc- 
cessit, præfuitque ad an. 1076. 


Num. 14. 

Item Virdu- 
nensis S. Vi- 
toni, ac Mo- 
somensis. 


Num. 15. 
Hieroso- 
lymam adire 
prohibitusRo- 

mam venit. 


Num. 16. 
Fit abbas S. 
Huberti. 


Num. 90. 

Monachos in 
Pirensi cella 
constituit. 


‘Item apud 
Evernei- Cur- 
tem. 
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eruditum, quemin Fuldensi monasterio constitueret scholasticum. Ille Theodericum, 
sicut à Roma usque Leodium se teste didicerat, ad hoc sciens idoneum, exorato 
abbate, à Lobiensi monasterio eum revocavit, et Leodii, usquedum ad Imperatorem 
pararet profectionem, eum esse præcepit. Sedillis diebus, divinà dispositione, An- 
daïni monasterii, ubi translatus Leodiensium præsul quiescit S. Hubertus, moritur 
abbas Adelardus (a), vir carnis nobilitate satis clarus, sed de cura religionis (cum 
ad cætera esset) minüs strenuus quàm debuit.Cumque multi ad petendam abbatiam 
cum multo studio ambirent, episcopus verd nullum nisi dignum præesse admitten- 
dum censeret, in monasterio autem S. Huberti idoneus inveniretur nemo (nam 
monachi, negligentiâ defuncti abbatis et nimiä licentià corrupti, à disciplinæ jugo 
penè omnes erant soluti), idem episcopus, advocatà abbatum religiosorum et fidelium 
canonicorum concione seu congregatione, conquestus est de S. Huberti ecclesiæ 
directione, de monachorum irreverentia et inordinatione, rogans ut secundüm inspi- 
ratam sibi à Deo sapientiam indicaret unusquisque quomodo illi succurrere vel quem 
posset ibi præficere. Tunc aliis diversa agitantibus, aliis hos atqueillos attollentibus 
atque collaudantibus, plerisque ut monachis clerici in eodem loco substituerentur 
persuadere nitentibus, atque aliis alia consiliantibus, nullis vero convenientia dicen- 
tibus ; Anselmus, de quo nobis suprà mentio fuit, vir nobilis genere, sed nobilior 
moribus et ecclesiasticà religione, facto in se spiritu Dei : « Cum simus, inquit, nos 
» congregati in nomine Domini, non est æquum nosin causa Dei, sicut in hominum 
» causa, gratià aut favore duci ; et cum præsentem hic habeamus fratrem Theoderi- 
» cum, à pueritia semper bonis operibus institutum, quem vitæ merita majori etiam 
» prælationeattestantur dignum, si domno episcopo videtur et vobis, cur aliàs quæ- 
ritis quod opportunè nobis divinitus directum hic habemus. » Aderat enim inter 
reliquos huic consilio [Theodericus], nil mins quàm deilla abbatia cogitans. Ad 
hæc multi læto et concordi clamore excipiunt nomen Theoderici ; pauci quibus pri- 
vata utilitas bono honestoque communi potior, apud quos honesta inhonestaque 
venalia facere nec pudor nec crimen erat, non hoc rectum sibi videri, *sed potius, 
quia ad hoc à suo monasterio adductus esset pro religione instituenda in monasterio 
Fuldensi, etpræcepto et rogatu Imperatoris censebant eum debere mitti. Sed Publici- 
montis abbas (b) Stephanus, canitie reverendus, conversatione angelicus, imperato 
silentio, ait quod monasteriumS. Huberti, quod estsub cura et providentia Leodien- 
sis episcopi, pro’refrænanda regularis disciplinæ censura, religione eget Theoderici. 
« Fuldensis autem ecclesia quid nobisattinet ? » Dixit, et vocante episcopo, conversis 
omnium studiis, de loco ubi delitescere inter strepitum turbæ jam meditabatur fugam, 
euin levavit, ac renitentem, retrahentem, impellente Gonzone abhate Florinensi, 
attraxit et episcopo præsentavit. Erant autem hi duo senes, sicutætate et canitie, ita 
pares in sancta religione, è numero discipulorum sancti illius Richardi, illo quidem 
vivente inter primos habiti , sed defuncto jam supra cæteros maximi.……. 
Compertum habemus extune, cum numero fidelium crescente religione, censum 
ecclesiæ affatim crevisse tam in agrorum et prædiorum ecclesiarum augmentatione, 
quàäm in reddituum multiplicatione, Nam Arnulfus Comes (c) de Warch, impulsus 
famà virtutum viri Dei, ultro ad eum venit ; etlicèt homo multæ vanitatis et levitatis, 
qui sicut arundoin utramque partem facilè possit agitari, prædicationem salutis ab 
eo, consilia vitæ ab eo data libenter admisit, et pro redemptione vitæ suæ et suorum 
ecclesiam in honore S. Sulpitii consecratam, in villa quæ vocatur Piros, et quidquid 
ad eam pertinens sui juriserat, sancto Huberto dedit, ac præsentibus multis nobilibus 
et illustribus viris, legitimà traditione, filiis et uxore præsentibus, perpetualiter (d) 
confirmavit : cujus rogatu postea venerabilis abbas Theodericus monachos ex suo 
cœnobio in ea constituit , suntque ibi viventes ordine regulari sub abbateS. Huberti. 
Sed et Laudunensis castri episcopus Elinandus, homo in administrandis episcopii 
rebus et publicis utilitatibus satis idoneus, odore virtutum sancti Theoderici im- 
pulsus, crebrisallegationibus eum adse venire jussit ; cum eo collocutus, inter amicos 


y 


a) Adelardus obiit anno 4055 , quo suffectus  nensis monasterii, t. IV ampliss. collect. Marteni, 


ei fuit Theodericus. : col, 930. 
(6) Primus abbate fuit S. Laurentii in Publico- (d) Instrumentum vide apud Martenium, €. 1 
monte prope Leodium Stephanus. ampliss. collect., col. 472. 


(c) Seu Chisniacensis, ut in bhistoria Andagi- 


eum 
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À eum summum habuit, se omniaque sibi commissa ejus orationibus commendavit : 
deinde precibus ejus obstrictus, ecclesiam S. Mariæ de Evernei-curt (a) sancto Hu- 
berto tradidit, et deputatis de eodem monasterio S. Huberti ibidem monachis, suà 
auctoritate et multorum adstipulatione, omnis episcopalis servitii debito illam per- 
petud absolvit. j 

Similiter Gervasius (b) Remorum archiepiscopus, in disciplina liberalium artium 
apprimè eruditus, vir secundüum sæculi dignitatem nobiliter natus, ad omnia sagax 
et strenuus, episcopatu quidem dignus, sed naturâ et moribus plusquam oportuerit 
ferus, propter laudabilem conversationem ejus sibi eum fecit amicum, venientemque 
ad se multä honoratione honorabat, optionem petendi iam pro sua ecclesia quam 
pro quibus vellet, ipsi dabat. Multüm ergo feritatis ab eo admonitus deposuit, multa 
rogatus ejus causâ frequenter fecit; et cùm pluribus frequenter esse immitis et trucu- 

B lentus, huic uni pro gloria etadmiratione virtutum ejus semper fuit mitis et placidus. 
Postremd altare prædictæ ville S. Sulpitii, quod in vicinia Pirensis ecclesiæ est, 
S. Huberto tradidit, ac suâ auctoritate ab omni servitio episcopali utrumque altare 
deinceps perpetualiter liberum fui. 


Assumptis post vir Deo carus paucis secum ex fratribus, in monasterio compositis OR : 
rebus, Romam nudis pedibus et discalceatis ire proposuit ; sicque Virdunum usque :it, npore 
perrexit, ubi multo caritatis affectu [exceptus fuit]ab episcopo Theoderico et Alexandri II. 
majoribus civitatis, aliisque omnibus, maximè ab Ermenfrido magni præconii et 
religionis viro, de cujus continentia, qualiter ab adolescentia succensus igne superni 
amoris in Dei servitio senuerit, quomodo boni propositi studium, usquedum eum 
mors cessare compulerit, infatigabiliter tenuit, melius puto silere quàm parum 
dicere. ... 

C Iterum vero paratis quæ in itinere usui forent, cum Hermanno Metensi episcopo  Nun.95. 
Romanm profectus (c), veneratis apostolorum et martyrum sepulcris, ad Gregorium Er os 


septimum, jam post Alexandrum præsidentem Romanæ sedi, venit : àquo, quia ab 
adolescentia maximum familiaritatis obtinuerat locum, est affectuosè susceptus et 
per aliquotdies secum remoratus. Qui privilegii libellum, ipsius et præfati Hermanni 
precibus, ecclesiæ S. Huberti per eum misit, in quo continebatur Dei et beati Petri 
et ipsius Gregorii auctoritate horribilis interminatio, ne quis Imperator, autRex, ant 
episcopus, aut Dux, aut Comes, aut alia ulla potestas, quidquam de possessionibus 
antiquitus vel noviter acquisitis ecclesia S. Huberti auderet tollere, vel suo vel alte- 
tius juri mancipare. Quod privilegium (d) Remensi vel Trevirensi archiepiscopo, 
ac Laudunensi et Leodiensi episcopo, cujus juris erat ipsa ecclesia, per eumdem 
abbatem cum literis apostolicis misit ; obsecrans ut quod utiliter supplicanti abbati 
D pro utilitate suæ ecclesiæ concesserat, ipsi suâ adstipulatione firmarent et suâ 
subscriptione corroborarent. Acceptis literis apostolicis cæteri consenserunt : solus 
Leodiensium antistes Theoduinus, impulsus consiliis eorum quibus omnia honesta 
atque inhonesta vendere mos erat, literas apostolicas repulit; abbatem quempro 
vitæ merito antè valde dilexerat, turbidà indignatione de conspectu suo exire jussit. 
Deinde usus eisdem consiliatoribus, conventum abbatum et clericorum adversüus 
illum evocavit, eoque statuto in medio, cur Romam ire, cur ecclesiam S. Huberti, 
quæ Leodiensis episcopi esset, apostolico juri mancipare, cur eam sanctæ Mariæ 
sanctoque Lamberto vellet tollere ; postremd cur, cùm ipse suus abbas esset, nec ejus 
legatione functus fuisset, epistolas à Romana sede sibi contrarias afferre præsump- 
sisset, requirit. At ille : « Causa orationis, respondens dixit, mihi fuit Romam vestrà 
» licentiä, si recordari placet, ire; ecclesiam autem S. Huberti neque sanctæ Mariæ 
» neque sancto Lamberto tollere, neque apostolico juri unquam habui animum 
» mancipare ; sed possessiones quas vel primum habebat ipsa ecclesia, vel quas Deus 
» addidit, scilicet quæ à Duce Godefrido, vel Remensi et Laudunensi episcopo, ad 


(a) Evernicourt, prope Castrum- Porciani ad 
Axonam fl. Helinandi ea de re instramentum vide 
apud Martenium, ibid, col. 501. 

(ë) Pro Gervasio legendum esse Manasses arbi- 
tramur. Huic enim apprimè convenit indoles quam 
adumbrat biographus, non verd Gervasio : qui alio- 
quin nibil S. Huberto contulisse legitur in Hist. An- 
dagin. monasterii, ubi Manassis dona recensentur, 


Tome XIV. 


t. IV Ampl. Collect, col. 930, et t. I, col. 499. 

(c) Hoc Theoderici Romanum iter fusè prose- 
quitur Andaginensis historicus, ibid. col, 943 et seq. 

(d) Editum est ibid. col. 947 , cum hac clausula : 
Datum Lateranis, in kalendis mai, per manus Petri 
S.R. E. presb. card. et biblioth. anno primo fponti- 
ficatüs domni Gregorü VII Papæ, indict. x, id est 
anno 1074. 


I 
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» Dei servitium sunt condonata, confirmari feci auctoritate apostolicà. Si in hoc A 


|» peccavi, quia quod non habebat ecclesia S. Lamberti illi adjeci, idque quod ab 


Num. 26. 
Romam vice 
septimä pergit 


Remensibus 
impetrat plu- 
viam extem- 
poralem. 


» externis episcopis multo sudore et labore acquisivi, ne ulteriùs perdat providi ; 
» videat et judicet prudentia vestra, et qui assident consilio vestroabbates et sapientes 
» clerici : nec, si sit opus, refugio i in hoc quoque sapientum laïicorum uti judicio. 
» Apostolicus autem, cum ei me vestrum abbatem indicavi, gratiam apostolicæ 
» benedictionis, si placet, vobis per me misit. Epistolæ verd ab illo missæ, quia non 
» adversäm vos, sed pro gloria et honore vestro sint, ecce (et eas porrigit) potest 
» et à sapientibus judicari. » Plura parantem dicere idem incentores episcopi occu- 
pant, loquentis verba impetu clamoso vocum perturbant, episcopum libenter et 
placidè aures excusanti accommodantem avertunt. Quibus impellentibus, antistes 
inde surrexit iratus ; -abbas autem, remisso comparendi in aliud tempus judicio, ad 
monasterium est regressus. [terum vero atque sæpius revocatus, veritate nixus et 
rationis ope, semper recessit tutus. Postremo apud Hoiense castrum revocatus, atque 
iterum pro causa sua respondere jussus, conversis omnibus Deo faciente, judicio 
episcopi et omnium qui prius malignè contra eum egerant, discessit absolutus. 

Non longo autem post tempore; Theoduino rebus humanisexempto,anno Domi- 
nicæ incarnat. MLxxV, episcopali cathedræ prælatus est Henricus, à proavis clarus : 
et à puero bonis operibus institutus, et disciplinæ canonicæ et religionis æmulator 
non fictus. Ei abbas Theodericus ante episcopatum satis carus, post, innocentis vitæ 
merito, carior est factus : qui, factä sibi ab eodem episcopo permissione, Romam 
perrexit jam vice septimà, eâque ultimä. Ubi devotè suo more, reverentià et humi- 
litate veneratis apostolorum et sanctorum sepulturis, à Gregorio adhuc Romano 
pontifice officiosissimè est susceptus, et per totam paschalis festivitatis septimanam 
retentus, et benedictione apostolicà dimissus, Remis civitatem venit. 

Tunc (a) post illam longissimam et asperrimam hyemem, quà Galliarum fluvii 
maximi Rhodauus, Ligeris et Rhenus, et Germaniæ Alba, Viscla et Danubius, in 
Italia etiam Tiberis et rex fluviorum Eridanus, gelu et frigore concreti, navibus 
invi, hominibus, equis, asinis et plaustris, usu simili terræ fuerant pervii, tanta 
longo sereno siccitas subsecuta erat, ut negatis nimiâ ariditate peccori pascuis, vitio 
aeris arentibus arvis, et morientibus per omnes agros herbis, trepidarent latè uno 
timore multarum gentium populi. . . . Cümque eum majores Remorum civitatis illuc 
veuisseaudissent, certi de ejus sanctitate, congregati pariter magna cum parte plebis 
venerunt ad eum, rogantes ut pro periclitante mundo preces Deo prosterneret, et 
orando pluvias sitienti terræ cœlo deduceret, quoque modo ipsiiræ Dei satisfacerent 
eis consilium daret. Quod vir sanctus diù multümquerecusavit, donec se inspirante 
Deo, victus importunitate clamantium, universæ civitati per presbyteros jejunium 
unius diei indixit, dicens, si fideliter et devotè fieret, hoc esse satis ad mitigandam 
iram divini furoris. Posterä autem die, in ecclesia B. Mariæ semper virginis conve- 
niente utroque sexu et ætate, inter missarum celebrationem habuit sermonem ad 
populum, ex temporis qualitate admonens Ninivitarum exemplo, verâ pœnitudine 
et eleemosynis et lacrymarum humilitate cit Deum placari posse. Cùmque finito 
quo eos ad gemitus et lacrymas impulerat sermone, oblatis humanæ redemptionis 
mysteriis, et potenti oratione cœlum penetrasset, repentè (erat enim tunc magna 
cœlis serenitas) collisis nubibus, subito tonitrua mugire, fulgura coruscare, et omnia 
misceri cœpere. Nostrisque temporibus stupendo miraculo, uno eodemque brevi 
momento, vir sanctus et orationem terminavit, et Deus cœlum concussit, ventorum 
turbinem movit, pluvias adduxit, magnâque inundantiâ terram diù aridam uber- 
rimé satiavit.... Actum hoc anno ab incarnat. Domini mzxxvi, atque communi 
decreto literis et annalibus traditum in urbe Remensi, totque habet testes quot ex 
his qui in ea urbe tunc erant adhuc supersunt homines. . .. 

Longum est, si quas ecclesias vel domos, quibus in locis à fundamentis exstruxe- 
rit, velim renumerare ; onerosum erit, siquæ partim semiruta, partim vetustate vel 


(a) Anno 1076 Sigebertus : Gelu magnum,  Rhenus fl. glaciali frigore constrictus, penè usque 
inquit, à kalendis novembris usque ad æquinoctium ad kal, aprilis pedestré itinere transmeabilis ma- 
vernale ; et Lambertus Schafnaburg. : Vis atque in neret , et plerisque in locis vineta, exsiccatis frigore 
clementia hyemis hoc anno aded jugis, solitoque radicibus , omnino arescerent. 
asperior inhorruerat, ut à festivitate S. Martini 
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À majorum suorum incuriâ ruinam minantia, vel jam penè collapsa restauraverit, 
prosequar ; superfluum judicabitur, si quibus prædiis ecclesiam S. Hubert dilatavitet 
abundantem fecit, ostendero ; parum utilitatis conferet legentibus, si coronä ex auro 
argentoque mirificà, si crucibus ayreis, si vexillis argenteis, si palliis multis, si 
vestibus, si tapetibus plurimis, denique si supellectili varià monasterium S. Huberti 
decenter eum exornasse scripsero. Quod verd castrum cui nomen fuit antiquitus 
Mirwolt, quod dum castrum fuit, S. Huberti monasterio et finitimis omnibus nimis 
[exstitit] importunum, postquam iterum ab Henrico Leodiensium episcopo inæs- 
timabik sumptu reædificari (a) cœpit, quantis vigiliis, quantis lacrymis, quàm 
devotis precibus, ut illud priusquam in antiquam potentiam, et, ut ipse deplorare 
solitus erat, in insidias sanctificationi et in diabolum malum in Israel invalesceret, 
Deus everteret, impugnaverit ; quove labore, Deo cor episcopi molliente, quod 
volebat obtinuerit, et concesso juri S. Huberti et suo cum omnibus appendiciis suis 
eodem castro, illud funditus dejecerit ; et quibus sumptibus, in loco ubi castrum 
fuerat, ecclesiam in honore S. Michaelis ædificaverit, monachosque in ea consti- 
tuerit, atque Calviniacum (b) castrum, fiscum amplum satis* et optimum, auxilio 
ipsius episcopi Henrici à Balduino Comite Montensi compararit, refugio per ordi- 
nem enarrare, ne tædiosà prolixitate verborum fastidium arguar inferre ; maximè 
cum ex his atque aliis ejus gestorum operibus mult manifestiüs fidem sibi videntium 
faciant oculi, quam possit scripto aut verbis explicari.….. 

[Denique] anno ætatis suæ octogesimo non ad integrum expleto, postquam 
monachum ‘professus fuerat anno septuagesimo, postquam sacerdos ordinatus 
quinquagesimo, ex quo abbas consecratus trigesimo tertio, anno ab incarnat. Do- 
mini MLXXXVII, OCtavo kal. septembris, horâ diei propè tertiâà, carnis vinculo 
resoluta, ad eum cui devotè semper servierat, felix illus abiit anima... 


Castrum 
Mirwolt deji- 
ciendum cu- 
rat. 


Caviniacum 
comparat. 


Num. 32. 
Piè moritur. 


(a) Anno 1082 -refirmavit episcopus Henricus 
castrum Mirvolt, prout legitur in Historia Andagin. 
ibid. col. 957. Increbrescentibus enim inimicitüs 
inler Albertum Namurcensem et Godefridum Bullo- 
niensem, Albertus pro guerra Bulloniensi Mirvol- 
dense castrum latenter refirmare disposuit. Id cûm 
Henricus episcopus deprehendisset, tum quiz Go- 
defrido omnimodis favebat, tum etiam quia per hoc 


vexandum episcopum timebat, anticipavit prævenire 
intentionem Alberti, et à Richilde Comitissa Mon- 
tensi ipsum Montem |f. Mirvoldum] cum comitatu 
et banno,..…… taxato pretio comparavit, sicque 
castrum maximis impensis refirmavilt, etc. 

(b) Alià Caviniacum [| Couvin], de quo vide 
Hist. Andagin. ibid. col. 963, et tomi nostri XIII 
p. 588. 


EX HISTORIA TRANSLATIONIS $. HONORINÆ VIRG. ET MART. 


Auctore anonymo Beccensi monacho. 


Bollandus, die 27 februarii ; et Mabillonius, sæculo IV Bened. parte 2, p. 526. 


Vs quidam nobilis generis, et secundum sæculum non modicæ altitudinis, 
Ingerrandus (a) de Bova nomine, pater Thomæ de Marla, cæteros inter adveniens 
boiarum terna paria, et quamdam longissimam magnique ponderis catenam, quæ 
adhuc à nobis, peregrinis ostensura, servatur, per ministrorum manussecum attulit. 
Cümque oblatione factà, et Deo super mirabilibus quæ in sanctis suis operatur 
gratiarum actione reddità, Beccensis monasterii fratres, qui ex dono et permissu 
Comitis Bellimontis, Ivonis nomine, nuper illuc advenerant, convocasset in unum, 
omnibus paläm hoc narravit: « Eram enim captus ab hostibus, qui me circa tibias 
boiarum his tribus paribus, et hanc quam videtis catenam ponderosam collum 
secus onustum, quodam arcto et longo et supra modum erecto deposuerant in do- 
ho, ita uthæc catena quoddam per foramen supradicti vasis foras extracta, cuidam 
stipiti vicinum ultra parietem stanti fortiter infigeretur. His enim oneribus graviter 
depressus, multis etiam deputatus excubiis, totà die et nocte cum lacrymis et 
gemitu, Dei et B. Honorinæ, cujus ad me memoria delata fuerat, auxilium invo- 
cabam, ut quæ tantis in necessitatibus et angustià positis succurrebat, mihi misero, 
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(a) Circa nomen hujus toparchæ errare videtur  utrobique eadem est bhistoria, dominus itidem 
scriptor , nam Hariulphus in vita S. Arnulfi, supra Codiciacensis, et tempus idem. Vide suprà, p. 56, 
num. 26 libri I, vocat eum Albricum. At certè n. (a). 


Iij 


Num. 3. 
Ingelrannus 
de Bova quo- 
modo à vincu- 
lis absolutus. 


Ex schedis 
Fiscan. 
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infideli, injusto ac peccatori, suâ pietate succurrere dignaretur. Quid multa ? 
placuit Deo et beatæ Virgini meis meriti minimi precibus assensum præbere..… 
Nec mora, à fundo dolii intrepidus prosilivi, à suo tenore deficientibus vinculis 
pedum, à collo pariter et ligno cui infixa erat, ignorantibus ministris, exsiliente 
catenâ. » Cüm verd hæc et multa alia, quæ enumerare perlongum duximus, 
fratribus super his Deo gratias referentibus retulisset, ad propria remeavit, dato 
ecclesiæ uno de servis suis tota cum generatione sua, qui in loco sut annis singulis 
locum dignis cum oblationibus visitaret ; quia, præ multitudine hostium suorum, 
sæpius Confluentiam advenire non posse profitebatur. 

Cüm autem post ecclesiæ veteris cremationem, à domino de Monte-morenceio 
Burcardo nomine factam, tempore quo Comiti Matthæo de Bellomonte inimicaretur, 
quoniam in arctiori nimis loco, nec ordini monastico congruo, commanebant, in eam 
quæ nunc præsens est ecclesiam, ab ipsis nuper ædificatam, venire monachi dispo- 
suissent ; … evocato (a) Beccensium patre nomine Anselmo, viro æquè fideli ac 
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_divinä sapientiâ imbuto; simulque Parisiensium præsule Joufredo, non minimam 


etiam multitudinem gentis vicinæ venire fecerunt, etc. 


(a) Anno 4082, ex chronico Beccensi, sub-+ cum corpore sanctæ Honorinæ : cùm vo de Bello- 
jecto ad calcem operam B. Lanfranci, ubi legitur: monte Comes super Isaram ei Adelidis uxor ejus, 
Anno Domini mixxxu,  translatio monachorum  volentes in ecclesia B. Honorinæ de Confluento à 
“Becci apud Confluentiam commorantium, à veteri monachis Deo deserviri, dederunt eam et omnia ad 
ecclesia quæ Capella dicitur, ad novam ecclesiim  eam pertinentia monasterio. 


DE CONTROVERSIA GUILLELMI ROTOMAG. ARCHIEP. 


Cum monachis Fiscannensibus, pro eorum exemptione. 


Inter Instrumenta novissimæ Galliæ Christiane, tomo XI, col. 18. 


A MLXXXIx à Salvatoris incarnatione, eà scilicet tempestate quâ guerra erat 
inter fratres, Regem Anglorum Willelmum et Comitem Normannorum Robertum, 
idem Comes volens Regem Francorum Philippum, pro eo quod se in obsidenda 
Feritate (a) Regis castro juverat, remunerare, et non habens de proprio quod posset 
dare, Gisorx sic dictum manerium S. Mariæ Rotomagensis abstulit, et Regi illud 
contulit. Hoc Willelmus, qui tunc ex abbate Cadumensi præerat archiepiscopus, 
durè accepit ; et quia Comitem ad hoc ut ablata redderet adducere non potuit, per 
totam Normanniam ecclesias omnes à divina cessare laude præcepit. Cumque et 
hanc Fiscannensem similiter cessare præcepisset, prior et monachi (nam abbas tum 
Willelmus TE aberat in Anglia) respondere se cessare non posse, quia meminissent 
soli apostolico subditos fore, nemine excepto; vicario S. Petri, et post ipsum suo 
abbati, maximè in tam nova re obedientiam debere, præsertim cùm recolerent, 
multoties excommunicatà Normanniä, se semper opus Dei liberè egisse absque ali- 
cujus prohibitione ; abbatem suum abesse, sine cujus consilio et voluntate nihil agere 
posse, B. Benedicto præcipiente cum voluntate abbatis omnia agenda esse; quod 
caritatis esset, quorl monasticæ consuetudinis libenter impendere; à Dei verd opere 
nunquam cessare, quo magis irritaretur. Übi hoc audivit archiepiscopus, pravo 
consilio usus, neque ratione, neque justà monachorum allegatione inflexus, nec 
etiam Papæ Romani quem prætenderant, auctoritate revocatus, eos anathematizavit. 
Monachi autem scientes scriptum, quod Deo magis quàm hominibus oporteat 
obedire, reminiscentes sanctam, Romanam et apostolicam sedem omnium caput 
ecclesiarum fore, et quod illa ligaverit ligatum, quod solverit solutum manere ; 
timentes ne in servitutem redigerent libertatem quan à tanta perceperant sede ; 
vaventes ne tantæ sedis potestatem viderentur evacuare, si quod illa statuerat ipsi 
destituerent absque ejus requisitione, vinculum quod illa non ligaverat, suscipere 
noluerunt ; quin potiüs in proposito suo permanentes, opus Dei cum summa, ut 

(a) Feritatem, seu Firmitatem in Braio in manus  inquit, et Firmitatem et Goisleni-fontem, aliasque 


Angliæ Regis tradiderat Girardus de Gornaco, teste munitiones suas Regi tradidit, finitimosque  suos 
Ord. Vitali, lib. VIII, p. 681. Nam Gornacum,  regiæ partisubjicere studuit, etc. T. XII, p.635. 
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À consueverant, alacritate egerunt. Interea venit abbas, et agnoscens archiepiscopum 
tam inconsideratè monasterium suum anathematizasse, et quod soli licebat Papæ 
apostolico sibi usurpasse , convenit eum : verüm nullam rectitudinem obtinuit 
apud eum , quia non fuit qui illam exsequeretur, propter clerum. Ita res indeter- 
minata mansit : qui vero tantam in apostolicam sedem factam prævaricationem 
nunciaret, non defuit. Videns Papa Urbanus.…. prædecessorum suorumstatuta violata, 
et Rotomagensem archiepiscopum tantm præsumpsisse in parochia sua , videlicet 
Fiscannensi ecclesia, per legatos suos, id est Herbertum Theodfortensem episcopum 
et Rogerium cardinalem archidiaconum , eum pro ipsa præsumptione uti pallio 
prohibuit , à quo diebus multis (a)... vacavit ; atque ad sedem apostolicam , de 
his et aliis nonnullis satisfacturum, evocavit. Intercessit pro archiepiscopo Comes 
Normanniæ , et à legatis ut ei interim, dum Papa requireretur , pallium suum 
restituerent, obtinuit multä supplicatione, tali interpositä conditione, utipse Romam 
mittat, et juri apostolico se cum suis omnibus , salvo tantüm majorum suorum 
privilegio , summittat. Cumque , sicut dictum fuerat , Romam et Comes et archi- 
episcopus misissent, vix Papa cum archiepiscopo in gratiam.redire voluit, quia 
tantm eum præsumpsisse non mediocriter doluit. Literas verd sigillo apostolico 
signatas (b) ad Fiscannensem ecclesiam dedit, in quibus ejus libertatem confirmavit, 
et confirmatam esse mandavit ; atque ut ex tunc in posterum salva maneret, aucto- 
ritate apostolicâ auctorisavit. 


(a) Guillelmo pluribus annis et varias ob causas, 
quas videre est t. X{ Galliæ Christ. col. 40, inter- 
dictum fuisse pallii asum certum est. Anno autem 
1106 ipsi redditum, testis est Eadmerus in historia 
Novorum, lib. IV, p. 74. Suspensus autem fuerat, 
inquit, ab officio episcopali jam olim Wäüllielmus 
archiepiscopus Rotomagensis, et per hos nuncios 


dominus Papa ut de causa ipsa, quod faciendum in- 
telligeret, sud vice faceret, sciens eum à justitiæ 
sernitis nullius rei interventu scienter flecti posse. Ivit 
ergo Rotomagum, etin synodo clericorum quæ turc 
erat adunata, adventûs sui causam ecposut. Profert 
literas Willielmus legatus Regis, quas er parte 
apostolici de re Romd detulerat, et coram omnibus 


recitantur sic. Vide inter epistolas Paschalis II. 


intercesserat pro eo «pud dominum Papam Anselmus 
(6) Eas Urbani II literas non habemus. 


archiepiscopus Cantuariensis. Mandavit itaque ei 


EX VITA S. ROBERTI CASÆ-DEI . ABBATIS TRIPARTITA ; 
Auctore Bernardo priore S. Gemmæ in pago Santonensi. 
Inter Acta Sanctorum ord. S. Benedicti , sæcul. VI , parte 2, p. 215. 
DISTINCTIONE SECUNDA. 


Si notitiæ suæ odorem cüm tanti gloria confessoris per populos 
passim diffuderet, Raymundum, prius appellatum S. Æsgidi Comiten , omni 
paternà hæreditate carentem , Casam-Dei , scilicet ad limina B. Rotberti, socio 
uno associatum advexit. Intrans proinde et excubans ante ejus sanctum sepulcrum, 
causam suæ necessitatis velut ante certissimum adjutorem et advocatum depromens, 
summo mane, missà celebratä, hominium B. Rotberto fecit, ensem desuper altari 
accepit, et comitatum Tolosanæ urbis à nullo se habere vel tenere nisi à B. Rotberto, 
confirmavit, si Deus perillum sibi tradere disposuerit. Cujus desiderium non diuest 
dilatum ; nam ut à loco S. Rotberti discessit, finesque paternos attigit, sine contra- 
dictione proceres cuncti hominium ei fecerunt, et ipsi ex corde adhærentes, urbem 
Tolosam cæterasque provincias (a) quæ paterno jure ei debebantur , uno impetu 
substituerunt. Quod ut ipse vidit, immensas Christo Domino gratias persolvens, ac 
toto affectu , quamdiu in præsenti luce perstitit , beatum confessorem Rotbertum 
devotisssimè et venerabilissimè excoluit. 

Dispensatori exinde superno placuit urbem suam sanctam Jerosolymam, quæ 
dudum à nefandissimo paganorum jugo premebatur, liberare, et corda nonnullorum 
procerum hcristianorum excitavit ut sepulcrum Domini armis adirent, et pristinæ 


adjunctis. Tolosam quoque à germano emit, pluribus 
annis ante magni motûs viam profecto Jerosolymam. 
Quæ verba illustrat Vaissetust, Il Hist, Occitaniæ, 
notâ xL , p. 623. 


(a) Raimundus, inquit Willelmus Malmesb. 
tomo nostro XIII, p. 7, Caturcensem [comitatum 
à patre] accepit, et immane quantüm auxit, Arela- 
censi et Narbonensi, et Provinciali et Lemovicensi 


Num. 10. 
Circ. a. 1088. 

Raimundus 
de S. Ægidio 
Tolosanum 
comitatum ac- 


ceptum refert 
B. Roberto. 


Num. 14. 
InPalæstinam 
proficiscitur. 


. *Boll.sumptä. 
* Privazat, 


Num. 1. 


Num. 3-8. 


Num. 10-12. 


Cap.V.N.33, 
Gaufrido Bar- 
bato, Majori- 
monasterio 
infesto , 


70 EX ACTIS SANCTORUM 


libertati restituerent. Inter quos Raymundus Comes S. Ægidii , iste de quo loqui- À 
mur, cüm ad hoc negotium ardentiüs insisteret, factà * cruce, scyphum B. Rotberti 
habuiït , et Privazacensem * priorem cujusdam loci Casæ-Dei, Albertum nomine, 
secumduxit. In qua expeditione quantum claruit historiographi ejusdem expeditionis 
celebri relatu prosequuntur. Hic, Monte-peregrino ædificato, captäque urbe Tripoli, 
Albertum jam præfatum Casæ-Dei monachum ejusdem urbis episcopum fecit. 
Ipso ergo Comite ex hoc mundo educto, ille Tripolitanus episcopus scyphum 
B. Roberti, quem Comes ipse quoad vixit carum inter reliquias sanctorum , quas 
deferebat , habuit , ut ipse jusserat, cum aliis pluribus ornamentis magnisque 
divitiis Casam-Dei transmisit. Is itaque vir illustris, ubi sub alis confessoris 
Christi substitit , illustrior semper effulsit, donec in regnum suum Christus eum 
introduxit. 
DISTINCTIONE  TERTIA. B 
BEarus Dei amicus et sacerdos Rotbertus cœnobium Casæ-Dei fundavit, 
abbatiarum , ecclesiarum , aliarum rerum possessionibus ditavit.... Eo autem ad 
cœlos (a) assumpto, et Duranto ejus discipulo in administratione pastorali (b) 


_electo , Rotbertus (c) Comes Arvernorum , itemque claustralis prior Rotbertus , in 


hoc ipso vestigio , quantum desuper eis datum exstitit, obnixiüs elaborare cœpe- 
runt. Naru Comes Rotbertus contra hostes Casæ-Dei visibiles opposuit se scutum 
invincibile ; Rotbertus verd prior in hostes invisibiles omnem fidei armaturam, 
ut Christi miles, arripuit. … 

Regimine autem monasterii Casæ-Dei ferè per decem annos administrato, 
Durantus in Arvernensem præsulatum (d) est inthronizatus..….. In abbatiali autem 
cura Casæ-Dei Seguinus vir illustris, Lugdunensi castro Escotaiaco appellato 
oriundus, Deo et hominibus amabilis, Duranto successit : cujus tempore locus C 
Casæ-Dei et religionis famä et amplissimis possessionibus excrevit , et inde signis 
clarescentibus mundo clarus apparuit.... Amabilis autem Deo et hominibus abbas 
Seguinus , ferè quindecim annis in cura pastorali Casæ-Dei peractis, Pontio 
gubernationem ejus loci derelinquens (e), Avinione ( f) sepultus fuit... 

Pontius ipse postinde dispositionem abbatiæ Aimerico per annos septem pro- 
curatam derelinquens , in Aniciensem (g) cathedram sublimatus est. Aimericus 
dehinc in cura pastorali septem annis decursis, sedem abbatialem Stephano substi- 
tuens, Arvernensis ecclesiæ apicem (k) regendum suscepit. Venerabili autem 
Stephano administrationem Casæ-Dei agente, ejus famâ religionis locus, et amplis 
possessionibus, longè latèque excrevit..… 

(a) Anno 4067, migravit ad Dominum B. Ro- nensem episcopatum gessit Durantus : quo anno 
bertus , ut tradit in chron. Virdun. Hugo Flaviniac. è vivis exvessit , toto orbe terrarum, ut ait Hugo D) 

(ë) Id est, ut videtur, in episcopalem sedem  Flaviniac., ad ejus ersequias occurrente; occasione 


Claromontensem evecto : nam, Duranto monaste-  scilicet concilii quod in eam urbem indixerat 
rium administrante, Robertus -prior non diceretur  Urbanus II. 


solus invisibiles hostes expugnasse. Cæterùm ve- (e) Circa annum 4094 abbatiâ se abdicavit 
risimile est id à Roberto priore præstitum fuisse  Seguinus. 

tempore Adelelmi ; qui Adelelmus è magistro no- (f) Avignonet, qui erat prioratus Casæ-Dei in 
vitiorum abbas Casæ - Dei electus, in Hispaniam  diœcesi Claromontensi. 

secessit, ubi constructo monasterio obiit. (Nota (g) Anno 4402, ordinatus est in episcopum 
Mabilloni.) Aniciensem Pontius Casæ-Dei abbas ; et abbatiam 


{c) Robertus hujus nominis tertius, qui Arver-  Casæ-Dei procurandam suscepit Aimericus, inquit 
nensem comitatum ab anno 4(69 ad an. circiter Hugo Flaviniac. in chronico. 
4094 administravit, (4) Aïmericus anno 1111 ad episcopatum Cla- 
(d) Ab anno 1077 usque ad an. 1095 Arver-  romontensem assumptus fuisse creditur. 


EX VITA S. HUGONIS ABBATIS CLUNIACENSIS ; E 
Auctore Hildeberto Cenomanensi episcopo. 
Apud Bolland. die 29 aprilis, p. 643 ; ex Cluniac. Biblioth. col. 429 et seqq. 
Case B. Martini, quod Majus-monasterium dicitur , Comitis Andegavensis, 


videlicet Gaufridi cognomine Barbati, tyrannica præsumptio vehementer affligebat, 
Rogatus Dei servus{S. Hugo] à præfati abbate cæœnobii, ut et consilio et orationum 
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À interventu oppressæ subveniret ecclesiæ , Turonis usque fatigari non distulit ; ed 
libentiüs difficultatem viæ assumens , qudd idem locus à Cluniacensi disciplina mo- 
nasticæ religionis fundamenta susceperit. Veniens autem ad Comitem , cùm nihil 
proficeret verbis, nec amplecti genua, nec advolvi pedibus erubuit. Assumpta est 
omnis forma supplicandi , quâ mansuetudo etiam apud crudeles provocatur potes- 
tates ; ille tamen animum gerens obduratum , abbatum aversatus est supplicantem. 
Qui ad hanc quoque prorupit insaniam, ut diceret se B. Martini conventum ad obse- 
quium unius asini redacturum. Surgens tandem Dei servus à pulvere, cum assumptum 
chlamyde tyrannum salutiferis emollire niteretur eloquiis , ille ruptà quâ chlamys 
astringebatur fibulä, contemptis exhortationibus, abscessit. Abscedenti vir prophe- 
tico tactus spiritu illud Samuelis dixisse memoratur : Scissum est regnum tuum à te 
hodie. Quod profectd vaticinium rei exitus declaravit ; expulsus etenim à consulatu (a) 

B tamdiu contemptor ille à fratre suo Fulcone detentus est in carcere, ut non priùs à 
custodia corpus, quàm spiritus à corpore, solveretur. Cui ad cumulum ultionis hoc 
etiam accessit, ut, amisso sensu, in pueriles ineptias ad mortem usque deliraret. 


Exhæreda- 
tionem vatici- 
natur, 


1 Reg.xv,28. 


EX ALTERA S. HUGONIS CLUNIACENSIS VITA ; Ibid. p. 659. 


Auctore Hugone Cluniacensi monacho. 


Dux Burgundiæ Rotbertus Aganonem Eduorum episcopum nimiä infestatione 
gravabat, variisque prædonum incursibus passim Burgundia laborabat. Ea propter, 
episcopi, Gaufredus Lugdunensis, Hugo Bisontinus, Accardus Cabilonensis et Drogo 
Matiscensis, Eduam (b) convenerunt, magnique patrem consilii prædictum Hugonem 

C Cluniacensem abbatem venire rogaverunt. Aderat illustrium multitudo copiosa 
virorum ; populus confluebat infinitus, pro pace supplicans indefessis clamoribus. 
Adveniens ipse Dux, immo tyrannus, Eduam intravit ; sed fastu maligno interesse 
conventui recusavit. At pater Hugo, fervore caritatis concitus, tyrannum adiit ; quem 
vehementer increpans , cunctis mirantibus, tamquam ovem mitissimam secum ad- 
duxit. Episcopis autem supplicantibus ut pater Hugo pro pace agenda loqueretur, 
turbis undique conticentibus et ex.ejus ore pendentibus , sic ait : « Qui pacem 
» quærunt, qui Deum diligunt, nos audiant, nobiscum agant. Qui vero filius pacis 
» non est, qui non ex Deo, sed adversarius est, huic ex parte Omnipotentis præcipio 
» ut à nobis exeat, et operi divino non noceat. » Vix dicta compleverat , cum ecce 
quidam staturà procerus , facie truculentus, multis eum sequentibus egressus, dis- 
paruit.…. His ita depulsis, tantam mox prædicatio sancti efficaciam habuiït, ut, eo 

‘D jubente, Dux ipse sui mortem filii (c) interfectoribus condonaret, et ecclesia pacem 
reciperet. 


Burgundiæ 
Ducis iram 
mitigat. 


EX ANONYMI COLLECTANEIS DE S. HUGONE. Ibid. p. 660. 


Absentem ve- 
neratur Rex 
Angliæ Wil- 
lelmus, 


Ice Willelmus, Anglorum princeps, S. Hugonem plurimüm diligens, antequam 
ejus colloquio frui potuisset, cum absentis benedictionem per legatumejus, dominum 
scilicet Warmundum , qui postmodum ex abbatiæ Dolensis gradu ad Viennensem 


@) Bis captum fuisse à fratre suo Fulcone 


ordinatus. Certè post annum 4058 illud celebratum 
Gaufridum diximus, tomo nostro XII, p. 462, 


fuisse mox demonstrabimus. 


primd in urbe Andegavensi proditione suorum , 
die 4 aprilis 4067, sequenti verd anno apud Bra- 
cosacum : quod etiau propter injurias B. Martino 
illatas contigisse narrat ibidem chronici luron. 
scriptor, his verbis: Gaufridus Barbatus, qui 
Comes erat Turoniæ, abbatiam  Majoris - monas- 
terü destruxit, et ob hoc per miraculum à Ful- 
cone fratre suo captus , et in reprobum sensum 
datus ; per xxx annos fuit in carcere apud 
Chainonem. 

(b) Circa tempus hujus Eduensis concilii non 
una est eruditorum sententia : sunt qui iillud ad 
an. 1055 referunt ; Cossartius et novissimi Galliæ 
Christianæ auctores, t. IV, col. 88, post annum 
1063 illud celcbratum volunt, ed qudd Drogo 
Miatiscensis episcopus non ante hunc annum fuerit 


(c) Hugonis, de quo breve chronicon Autissiod, 
ad an. 4057: Hugo filius Roberti Ducis incendio 
subdidit villam S. Bricii, et perierunt infra ecclesiam 
viri et mulieres cum infantibus numero cx : et eodem 
anno ipse interfectus est Et ad an. 1058 : Clandes- 
tina irruptione captum est castrum $S. Germani a 
militibus Rotberti Ducis et Tetbaldi Comitis, qu 
ingressi, nutu divino territi, quantociès exierunt, 
et hoc infra venerabiles Quadragesimæ dies. Ad idem 
fortè negotium respicit, quod ad an. 1060 legitur : 
Facté seditione inter Iterium et Aganonem, Crocia- 
cum castrum concrematum est à Tetbaldo Comite 
superveniente cum grandi mulitudine militum. 
Vide tomo nostro XI, p. 292. Quæ loca nonnihil 
juvare possunt ad investigandum concilii Eduensis 
tempus. 


. 
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archiepiscopatum conscendit , audisset , atque suscepisset ab illo donum societatis A 
ejus, pileum regalem deposuit, et caput tantä humilitate submisit, ac si per angelum 
divinæ gratiæ investitus munere fuisset. Cumque satrapæ ejus stuperent , quia rem 
cernerent miram , ejusque cervicem aliàs inflexibilem viderent nimis humiliatam , 
putarentque inquirendum quæ fuisset causa cur , nihil visibile accipiens , erga per- 
sona talem nihil tribuentem ita majestatem regiam exinanisset , respondit dicens : 

« Nolite mirari quod me tam devotè inclinaverim , tamque humillimè quia causa 

» tantæ benedictionis et investituræ specialiter exegit ut facerem quod faciendum 

» judicavi. Non enim tantum munus unquam suscepi, nec ipso die tam grande 

» aliquid me accepisse putetis, quo hujus regni coronam obtinui ; quia cunctis quæ 

» habeo terminus erit relinquendis , sicut initium fuit capiendis : cælestis autem 

» gloriæ , hujus arrham quodammodo suscepi , quando sancto collegio me Clunia- 

» censi miscui, finis esse non poterit..., » B 
Et abipsore- Rex idem Anglorum Willelmus , vir magnificus et in armis strenuus , et infinitis 
HUE site opibus ac viribus potentissimus, cm præfatæ regionis potiri cœpisset , ejusque 

coronam regni bello obtinuisset ; volens dignè episcopatus et abbatias terræ illius 

ordinare, misit literas illustrissimo abbati S. Hugoni , et mandavit ei supplicando, 

ut sex ei personas dirigeret ex fratribus nostris, quorum consilio agere posset quid- 

quid illi de ecclesiis ordinandis foret agendum, eisque rectoribus constitutis, securus 

esset de ovibus custodiendisatque regendis. Adjecit quoque se daturum pro singulis 
argenti libras centum quotannis Cluniaco, sub titulo amicitiæ et gratiæ, ne fortè esset 
grave sacro loco carere personis suis, et earum fructum' perdere. Sed qui emptor fieri 
voluit , non potuit , quia monachorum non invenit venditorem. Respondit enim 
philosophus Christi, quia animabus fratrum nihil censebat comparandum : « Petitio, 

» inquit, vestra, domine Rex, descendit ex bona voluntate, qui vultis gentem à Deo ç 

» vobis traditam ad salutem suam ordinare. Verüm sicut dignum est vestræ majestati 

» quod poscitis, ita quod injungitis incongruum est nostræ saluti, ut animas quas 

» in periculo animæ meæ et capitis mei suscepi , vendam terreni mercimonii cupi- 

» ditate, etc... » Hoc rescripsit pius pater Regi illi eximio. Qui primo vehementer 

indignatus pro eo quod esset repudiatusin prece sua cum tanto munere, post furorem 

rediit ad mentem, cognovitque hunc hominem Dei verè cunctis præferendum , cui 
nullus appetitus rerum temporalium dominabatur, quique animarum salutem omni 

auro incomparabilem censebat..… 
Monasteria Qui (4) autem noluit Regi credere de periculo animarum , videamus quomodo 
Me M consuluitin aliis locis animabus quibus potuit, Hic Cluniacum renovavit ; hic fratrum 
numerum, tam intus quàm foris, plus omnibus prædecessoribus suis ampliavit ; hic 

cellas ædificiis reformavit ; hic possessionibus terminis dilatavit. Quis beatorum con- p 

fessorum Martialis et Ægidii (b) ecclesias religione restauravit, nisi iste vir beatus ? 

Quis Germani Autissiodorensis et Austremonii (c) Arvernensis, nisi iste vir beatus ? 

Quis B. Marie Magdalenæ Vizeliacensem ecclesiam ad ordinis regularis pristinum 

reduxit statum, nisiiste vir beatns? Hic Pictavis S. Joannis evangelistæ cœnobium (d) 

ab ipsis fundamentis religione fundavit : sancti quoque Bertini (e) confessoris eccle- 

siam cum pluribus ipsius Flandriæ monasteriis religione illustravit. Locum etiam 
qui Caritas obtinet nomen , per virum mirabilis apud Deum et homines gratiæ 

Gerardum monachum suum à principio struxit. Parisius ecclesiam S. Martini quæ 

de Campis nuneupatur, de canonicali ordine in monasticam transtulit normam. Sed 

cur ferè totam Galliam peragrarem , quain ita monasteriis perornavit , ut sive in 

Franciam, sive in Aquitanian , sive in Burgundiam , immo quocumque per omnes 

partes ejus te vertas, ubique religionem tanti patris fulgere videas? Sed numquid in 

Galliis tantüm ? an occidentales provinciæ prætermittendæ sunt ? quarum singulas 

quanto religionis lumine illustrarit, testantur monasteria quæ pleraque in eis vel ipse 

construxit, vel ad meliorem statum plurima reformavit.… 


Potentes Deo  SeMper enim sub eo et per eum , juxta illud Isaiæ , Lupus habitavit cum agno, et 
lucrifacti. 


E 


a) Hæc et seqq. ex Biblioth. Cluniac. col. 453. neuf, conditum circa an. 1069 ex chron. Malleac. 
b) Monast. S. Martialis in urbe Lemovicensi, et (e) Anno 4101, consuetudines Cluniacenses 

S. Ægidii in Valle-flaviana diœcesis Nemausensis. in S. Bertini cœnobium et alia ab eo dependentia 
c) Id est , Mauziacense cœnobium. induxit Lambertus abbas, teste Iperio, tomo 
d) Monasterium novum vulgd dictum Moutier-  nostro XIII, p. 460. 


pardus 


| still 
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À pardus cum hædo confidenter accubuit. Cum his nimirum qui de populo accesserunt , 
tam patienter jugum Domini sublimes pertulere potestates , ut eos nec fastu generis, 
nec insolentià premerent potestatis. Quanto quisque major fuerat, tantd in omnibus 
humilior. His autem qui timore defecti monachum profiteri verebantur , providus 
pater ita monasticam temperabat disciplinam, ut etiam deliciis assueti eam sine que- 
rela sustinerent. 

Hujus rei Guigo (a) Comes testis et exemplum fuit: vir-scilicet indulgentiüs à 
puero educatus, et frequentatas à cunis delicias indocilis abdicare. Quem cum etiam 
vestes agninæ ulcerarent, nihilque præter advenarum murium pelliculas aut sericos 
cultus ad nudum pateretur, ad tolerandum tamen quorumlibet amictuum asperitates 
B. Hugo circumspectis eum dispensationibus informavit. Quippe , ne calamum quas- 
satum contereret, facto monacho mollium indumentorum usus est permissus : qui 

B desuper habitu regulari tegebatur… 

Vidimus et Hugonem (6) Ducem prius Burgundiæ , et post militiæ spiritualis 
signiferum, qui solebat calceos ungere fratrum, seque ita despicere et humiliare , ut 
omnes viles personæ stuperent , cüm sub se viderent principem talem se sternere. 
Hic post certamen quod gessit , sustinendo etiam corporalem cæcitatem , tandem 
obtüinuit æternam quam meruit lucem, et suaveolentia nobis exempla reliquit. 

Porro venerabilis Guido (:) ex Comite Matisconensi factus à radice pauper Christi, 
obtulit Deo tam perfectæ conversionis holocaustum , ut uxorem cum filiis traheret 
post se in odorem cœælestium virtutum.… 

Tempore quodam necesse fuit sancto viro pro tuendis filiis ad evclesiam matrem 
recurrere, et Romanæ sedis patrocinium advocare. Quapropter urbis illius refugium 
petens, magno labore et difficultate à latere Papæ avulsaum domnum Petrum (d), 

C Hostiensem videlicet episcopum , cognomento Damianum , obtinuit ut sibi daretur 
pro magno Petro præliaturus, et adversarios prostraturus mirabili suâ prudentià 
atque facundià.… 
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Isai. x, 6. 


Guigo Comes 
Albonensis. 


Hugo Dux 
Burgundiæ. 


Guido Co- 
mes Matiscon. 


(a) Guigo Comes Albonensis Cluniacum circa 
annum 1063 secessit. 

(b) Hugonis secessus Cluniacum contigit anno 
1078 ; qua de re vide Gregorüi VII literas ad 
Hugonem abbatem, lib. VI epistolâ 47. 

(c) De Guidone vide notas in eamdem episto- 
lam Gregorii VII. 

( d) Petrus Damiani anno 1063  legationem 
Gallicanam suscepit , ut litem dirimeret inter Hu- 
gonem  abbatem et Drogonem  Matisconensem 
episcopam  circa privilegia  (Cluniacensium qua 


de causa Cabilonense coegit concilium.  Laborem 
à se Cluniacensibus in ea legatione impensum 
Petrus ipse commemorat lib. VI, epist. 2 ad 
Hugonem abbatem, in hunc modum : Cüm jam me 
senectus incur va deprimeret, et effæto viribus corpore 
nutabunda gradientis vestigia sub incertis gressibus 
vacillarent ; ego ad tuæ jussionis imperium animam 
meam, ut ita loquar, in manibus meis posui, æstivis 
adoperta nivibus Alpium prærupta conscendi, et 
utilitate venerabilis monasteri tui Propre satis 
Oceano Galliarum intima penetravi, etc. 


. 


EX VITA S. GALTERII ABBATIS PONTISARENSIS; 
Auctore anonymo ejus discipulo. 
Mabillon. sæc. VI Bened. part. 2, p. 8173 Bolland. 8 aprilis, p. 159. 


D'* quâdam die Philippi Francorum Regis colloquium expeteret , ille sciens 
magnam viriDei animi (a) constantiam et fortitudinem qu peccata errantium non 
demulceret, sed feriret , erubescebat coram optimatibus suis asperâ ejus invectione 
notari, ideoque secretum petiit ; quo adepto, taliter vir Dei exorsus est ad eum loqui : 
« Cüm certum teneamus, et absque ulla ambiguitate credamus, bonorum seu ma- 
» lorum quæ hic agimus , quemque manere sive gloriam sive pœnam , miror te 
» virum ad omnia quæcumque intenderis eruditissimum , non respicere mala quæ 
» indifferenter agis. Te enim posuit Dominus rectorem et ducem populo suo , unde 
» dicit Apostolus: Non est potestas nisi à Deo; quæ autem sunt , à Deo ordinata sunt ; 


(a) Hinc minùs absonum fidei videri debet 
quod in altera ejus vita legitur : « Receptâ pon- 
» tificali benedictione, cùm à Rege Philippo, mo- 
» nasterii sui advocato, ei pastoralis baculus tra- 
» deretur, manusque regia propè recurvum eum 
» perstringeret ; abbas super manum illam baculum 
» propè recurvum accepit, dicens : Von desubtus 


Tome XIV. 


» manum {UaM, sed desuper baculum istum recipio ; 


À nonenim à te regimen erclesiæ suscipio, sed à Deo. 


» Quod opus strenuum Rex et qui aderant infra 
» se commendantes, tantam incœperunt humilis 
» personæ constantiam revereri, » Hæc enim Regi 
puerulo quasi per jocum dicere potuit vir sanctus. 


K 


Num. 9 

Galteri mo- 
nita ad Philip- 
pum Regew. 


Rom. x, À. 


Joan. ur. 46. 


Num. 10. 
Gesta in con= 
ail. Parisiensi, 
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itaque qui resistit potestali, Dei ordinationi resistit. Si igitur secundhm Apostolum 4 
à Deo potestatem accepisti, et diei et esse Rex meruisti, debes populum Dei regere, 
non dissipare ; quæ tibi à Deo præcepta sunt facere, ab his quæ Deus prohibuit 
abstinere. Per te et à te Spiritüs sancti dona , quæ sunt gratuita, venduntur ; à te 
munera , quæ Deus reprobat , accipiuntur. Et si Spiritüs sancti dona , quæ sunt 
gratuita, tibi non licet dare, quanto magis vendere ! Non recolis, non animo 
retractas, quid est quod Salvator noster templum ingressus cathedras vendentium 
columbas evertit, et nummulariorum effudit æs , dicens : Auferte ista hine, et nolite 
facere domum patris mei domum negotiationis ! Quid est , inquit, cathedras venden- 
tium columbas evertere, nisi potestatem vendentium dona sancti Spiritüs destruere? 
Omnia ecclesiastica officia, omnia ad ecclesiam Dei pertinentia , sancti Spiritûs 
dona sunt. Dic mihi, si nosti , unde claves regni cœlorum accepisti ? Das enim et 
vendis potestatem ligandi atque solvendi. Quid autem habes? quid suscepisti? A B 
sanctis patribus in concilio Toletano et in aliis æquè sanctis synodis interdictum est, 
nulla ecclesiastica officia pecuniis obtineri ; altaria etiam vel decimas pro pecunia 
dare , simoniacam hæresim nullus fidelium ignorat esse. Omnes laïci qui aliquid 
in ecclesia tenent, necnon clerici qui ab illis retinent, vel sub illis serviunt , illi 
quoque qui hoc posse fieri, confirmare satagunt, legis divinæ contemptores fiunt : et 
ideo , nisi resipiscant, sine fine peribunt; et jam in hoc sæculo dum vivunt, à rectè 
credentibus ut transgressores vel apostatæ refutandi sunt. Vide ergo quæ mala ex 
istis emptionibus etvenditionibus oriantur. Dum enimtu ipse honores ecclesiasticos 
quibusdam vendis, ipsi rursus sacros ordines et manüsimpositionem vendunt aliis ; 
horum omnium malorum, si bene perspexeris, caput esse videris. Ita ecclesiæ 
despoliantur, dum ipsi pessimi emptores simoniacique pervasores non timent auri C 
et argenti quantitatem, quantam in ecclesia Dei reperiunt, conflare , pretiosa 
ornamenta vendere, ut dumtaxat ecclesiastica officia possint obtinere. » His et 


aliis hujuscemodi verbis vir Dei Regem increpavit. … 


His et hujusmodi armis instructus, cùm Parisius (a) congregato concilio omnes 


ferè tam episcopi quàmabbates et clerici censerent, domni apostolici sanctæ memoriæ 
Hildebranni jussioni non esse parendum, dicentes falsoque asseverantes importabilia 
ejus esse præcepta , ideoque irrationabilia, coram omni multitudine dixit : « Constat 


» 


vos indecentem et ab omnibus refutandam definire velle sententiam.... » His 


dictis, vehementer irâ succensi qui aderant adversùs Dei famulum, mancipia Regis 
suo sceleri conjungentes , exclamantesque omnes in una conspiratione consurgunt, 
ipsum de concilio rapiunt , trahunt, impingunt, colaphizant, conspuunt, multisque 


contumeliis affectum ad domum Regis perducunt (b). D 
a) Nulla oceurrit alia hujus concilii mentio, » et sic factus es reus criminis aliorum. Item super 
nisi in charta Philippi Regis data anno 4092, » quibusdam mandatis jam dicti Papæ [ Grego- 
quê monasterii sancti (Cornelii Compendiensis » rii VII}. videlicet de non audienda missa presby- 
bona confirmavit ; apud Labbeum, t. X Concil. » teri habentis concubinam, concilio episcoporum 
col. 491. » Parisiis convocato, cùm nimis dura et indigna 
(b) Suprà scripta in hunc modum contrahit alte- » imperari pariter judicarent ; vir sanctus, qui tunc 
rius vitæ scriptor, ibidem : « Aliquando Philippum  » fortè præsens aderat, audacter restitit in faciem 
» Regem Francorum, virum acerrimum , notans et » eorum. Accensi zelo episcopi blasphemantem et 
» increpans super crimine simoniæ , dixit: Non  » hostem regni judicant illum , inductis et animatis 
» licet tibi dignitates ecclesiasticas dare, nedum » Regis satellitibus ; qui captum atque ligatum sanc- 
» vendere , vendendo eas ementibus das exemplum, » tum Dei carceri: manciparunt, » 
HISTORICA NARRATIO E 


De sublata clericis Flandriæ testamenta condendi facultate. 
Apud Labbeum, t. X Concil. col. 478; ex ms cod. Carthusiæ Montis-Dei. 


be us Comes Flandriæ morientes clericos exhæreditabat, mittens exactores 


qui post eorum obitum hæredes et familias ab eorum domibus pellebant. Quod 


importabile jugum et inauditum servitutis genus clerici non valentes sustinere diu- 
tius, Urbanum Papam adeuntes, ejus provoluti pedibus , lacrymabilem de tyranno 
fecerunt querimoniam : cui pro ereptione clericorum hanc misit epistolam : 


« Urbanus episcopus , servus servorum Dei, dilecto filio suo Roberto totius Flandriæ 


C 
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strenuo milili, salutem et apostolicam benedictionem. Memento, carissime fili, quan- 
tm omnipotenti Deo debeas, qui te contra voluntatem parentum -tuorum de 
parvo magnum, de paupere divitem , de humili gloriosum principem fecit, et, 
quod maximumest , inter sæculi principes rarum, dote litterarum , scientiæ atque 
religionis donavit. Ejus igitur memor esto qui te talem fecit , et omnibus modis 
elabora ut tantis beneficiis non inveniaris ingratus. Honora igitur eum in ecclesiis 
suis , et ulteriüs sub aliqua occasione eos , qualescumque sint , vexare minimè 
præsumas , nec eorum prædia in tuos usus posteorum exitum redigas , nec pecu- 
niam , seu quæcumque de patrimonio suo eis dimittunt , violenter auferas ; sed 
libera sit eis facultas et Deo serviendi , et res sui patrimonii cuicumque voluerint 
impendendi. Quod si prætendis hoc ex antiquo usu in terra tua processisse, scire 
debes Creatorem tuum dixisse , Ego sum veritas , non autem usus vel consuetudo. 
Quæ ergo diximus , fili carissime, volumus et per beati apostolorum principis 
claves præcipimus ut observes , et super libertate clericorum te Christum hono- 
rantem honorifices ; ipse vero attestationesui ipsius honorantem se honorificabit. 
Vale. Data Castraneti , 1v nonas decembris (a). » 

Robertus autem Comes, in malitia sua perseverans , apostolicis literis obedire 


noluit ; sed clericos minis terrendo , bona eorum per satellites et apparitores impios 
diripuit violenter. Tunc Flandrenses clerisi , tristes et anxii, interessestudentes con- 
cilio eo tempore à Rainaldo Remorum archiepiscopo Remis celebrato , epistolam à 
tyranno contemptam sacro repræsentant concilio, referuntque minas necnon injuria 
ab eo multo tempore passas. | 
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EPISTOLA CLERI FLANDRENSIS AD RAINALDUM ARCHIEPISCOPUM. 


«a Domino suo Dei gratit Raïnaldo Remensi archiepiscopo et universis episcopis in 
concilio considentibus ; clerus Flandrensis , quæ Domino placita sunt peragere. Ecce 
iterum , pater sanctissime , compellimur consurgere ad matrem nostram , sanctam 
videlicet Remensem [ecclesiam] , quam suppliciter exoramus ut, secundum 
viscera pietatis suæ , dignetur respicere lacrymas miseriarum nostrarum. Nunc 
quidem corpore absentes , pedibus tamen vestris provoluti, ac sanguineis lacrymis 
tam vos quàam hoc sacrum concilium per epistolam nostram interpellamus , pro 
Comite qui nos tamquam leo conculcat et devorat , et tamquam draco serpentinà 
astutià circumvenit. Sed qui ambulat super aspidem et basiliscum , et qui conculcat 
leonem et draconem , vobis suâ gratià cooperante , de his malis nos eripere præva- 
lebit. Siquidem ut auditum fuerit quemlibet nostrüm infirmari , statim mittuntur 
apparitores et carnifices Comitis Roberti , qui occupent domum et omnia quæ 
videbantur esse ægroti; ita ut si velit quidquam Deo vovere, aut debita sua solvere, 
aut quidquam beneficii famulantibus sibi impendere, omnino non liceat. Mittuntur 
etiam exploratores circumquaque, inquisitum utrüm domus illa vel illa aliquo 
tempore fuerit clerici : quod si inventum fuerit , illico juri Comitis tamquam sua 


recipientis designatur. Quod importabile jugum, quod novum et inauditum 


servitutis genus sufficienter [indicat] ferocitatem leonis. Cujus immanitatem atque 
rugitum nube fallaciæ contegere solet, dicens se optare omnes clericos bonos esse, 
transitoria contemnere , tendere ad æterna : addens malos sacerdotes sacerdotes 
non esse, ac si homo peccator non esset homo. Nam si peccator homo homo non 
esset, nequaquam Dominus Jesus hominem redemisset. In tantum autem terror 
illius excrevit, ut pastorum nostrorum ora obstruxerit. Ipsi vero videant quid 
summo pastori respondeant, qui pro ovibus suis periculo se non exponunt. Non 
solum autem adversüm nos nimis immanè agit; sed et contra jura cœlestia in 
vestras cathedras persævit, dum clerum vestrum suis coarctat legibus , et vestras 
quasi disponit ecclesias. Sicque fit ut , quamvis non habeat potestatem solvendi, 
habeat tamen potestatem ligandi , capiendi , spoliandi. Unde necesse habemus, 
sanctissimi patres, ad vos confugere. Vos quoque manus armate et linguas vestras 
insuperabili gladio Spiritûs sancti, si dignum judicaveritis ; quia, et si nunc afflicti 


(a) Locrius , p. 228, Datum apud S. Petrum, cum eo Romam pacificè intravi , mense januario ibi 


anno mxct. (Certè jam mense novembri Romam ewm démisi, ibi adhuc moratur, et adversariis Ro- 
hoc anno redierat Urbanus, uti colligimus ex manæ ecclesiæ, quantüm Deo donante prævalet, 
epistola Ivonis Carnot. 27, ubi ait: Mense novembri  obluctatur. 


Ki 


oan. xiv, 


Sæviente 
Normanno- 
rum persecu- 
tione, 

© * al. Hastingi. 


Coustantien- 
sis episcopus 
Rotomagi se- 
dem figit. 
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» surnus atque despecti, sumus tamen de grege vestro et de corpore vestro, nec in 
» posterum erubescetis tales ad vestras sedes pertinere , quales vos cogit sæcularis 
» potentia esse. Conventus quidem est ab episcopo nostro , ab abbatibus nostris, 
ab episcopi metropolitani præsentia ; nuperrimè à literis domini Papæ Urbani, in 
quibus præcepit ei per claves B. Petri ne ulteriüs vexaret clericos, et prætenderet 
in.excusationem hoc esse more patriæ suæ. Convicit antem eum ideo dominus 
Papa verbis Domini dicentis, Ego sum veritas , non autem usus vel consuetudo. 
Quibus omnibus contemptis , ad callida conversus argumenta, cm revera cru- 
deliter vexet clericos, dicit tamen se clericos non vexare. » 

Universo autem concilio condolente et acclamante , præcepit Rainaldus , beatæ 
memoriæ archiepiscopus, Arnulfo S. Andomari præposito, et Joanni abbatiS. Bertini, 
et Girardo abbati de Ham, et Bernardo Waranensium (a) præposito, ut cum auctori- 
tate sancti concilii ipsum Comitem Robertum convenirent, qui eo tempore privatam 
ducebat vitam, commorans in claustro S. Bertini , causâ continentiæ et quadragesi- 
malis supplicationis : quatinus usque ad dominicam palmarum invasa restitueret , 
aut gladio anathermatis percussus sciret totam terram suam divino privatam officio. 
Quod metuens , satisfecit emnia quæ fecerat , ut nullus successorum illius hanc ini- 
quitaterü ressuscitare ausus fuerit. Quod factum est anno Domini mxcu (b), in quo 
obiit, et sepultus est in Casel. : 


(a) Iperius habet, Watinensi, isque Bernoldus (6) Anno 4093, à kalendis januarii incæp'o : 
alibi nuncupatur, quo anno Robertus Frisius mortalitatem exuit. 
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GESTA GAUFRIDI CONSTANTIENSIS EPISCOPI; 
Ex libro nigro Capituli. 


Inter Instrumenta Galliæ Christiane novæ edit. t. XI, col. 218. ; 


RIMA Normannorum gravissimä persecutione , nequissimi scilicet et sacrilegi 

Halstini *, suorumque Dacorum, sæviente amplius quàm triginta annis, id est, ab 
anno Dominicæ incarnat. Dcccxx x v1, secundà quoque Rollonis illustrissimi Nor- 
mannorum Ducis ebulliente , sacrosanctæ incarnat. anno pcccLxxv, indict. vit, 
Walgriâ, Frisià, Flandrià, Burgundiä, Britanniä, ct totà Neustriä, q'æ nunc dicitur 
Normannia , partimque Francià, inenarrabiliter desolatis , plurimæ captæ et concre- 
matæ sunt urbes, oppida diruta, destructæ ecclesiæ, prædia sanctorum etecclesiastica 
jura et privilegia direpta , clerus et incola populus gladiis aufugit annullatus , sanc- 
torum reliquiæ et corpora latibulis abscondita , vel fugà per diversas provincias 
exportata. His itaque miseriis ingruentibus , sancta Constantiensis ecclesia quæ 
præterito jam multo tempore floruerat , jamque sub xxx111 episcopis Deo fideliter 
militaverat, funditus evertitur ; clero et populo, prædiis simul et privilegiis privatur ; 
reliquiis et sanctorum corporibus viduatur ; continuisque Lx x 1v annis, ut legitur in 
chronicis, fœditatée idololatriæ et paganis furibus conculcatur. 


A 


D 


Rollone autem potentissimo Duce sacræ fidei et secundæ regenerationis fonte 


renato in anno pcccexi, indict. xiv , et post biennium cum Carolo Rege pacificato , 
corpora sanctorum episcoporum Constantiensium Laudi atque Rumpharïi , quæ 
exportata fuerant, Rotomagum sunt delata, atque in ecclesia $. Salvatoris concessu 
Rollonis recepta. Igitur Rollo, qui et Robertus nomine sacri baptismatis, dedit 
eamdem ecclesiam , in qua sunt prædictorum sanctorum corpora suscepta , beato 
Laudo, necnon et domino Theoderico qui tune temporis Coñstantiensis episcopus 
erat, et omnibus successoribus ejus jure perenni ; terran quoque juxta prædictam 
ecclesiam, ubi maneret episcopus, et clerici sui qui ecclesiæ servirent. Quia ergo 
Constantiensis pagus christicolis vacuus erat, et paganismo vacabat , prædictus 
Constantiensis episcopus B. Laudo et ipsius ecclesiæ Rotomagi serviebat, ibique 
sicut in sede propria sedebat. Ipsa quoque ecclesia, quæ transacto longo tempore 
vocata fuerat S. Salvatoris , ob honorem et merita sancti et gloriosi hospitis nomi- 
natur et est sancti Laudi. Reviviscente verd gratià Dei religione christianâ Constantiis 
et ejusdem circumquaque finibus, ex deliberatione et rei et temporis necessitate 
veniebat huc sæpedictus præsul; dispositisque ecclesiasticis propriisque negotiis, 
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À Rotomagum reversus, ibi velut in sede propria morabatur, scilicet episcopale offi- 


D 


cium agens liberè in ecclesia S. Laudi sicut in Constantiensi. Hæc igitur est vera et 
certa ratio quâ nuncusque Constantiensis præsul nominatur episcopus de Sancto- 
Laudo. , : 

Sederunt itaque ibi præcipuè quàm Constantiis quinque episcopi , prædictus 
videlicet Theodericus, Herbertus, Algerundus, Gilbertus et Hugo. Post hos quoque 
Herbertus uno tantüm anno, et-Robertus qui fuerat episcopus Lexovii, sederunt 
apud Sanctum-Laudum supra Viram fluvium. Evoluto autem toto tempore duca- 
minis invictissimi Rollonis, sed et filii ejus Willelmi marchionis pariter et Ducis, et, 
ut legitur, Christi martyris, Richardus hujus Willelmi filius, marchio famosisäimus, 


Dux bellicosus, inexpugnabilis, imperterritus, fide tam pius quàm catholicus , 


sanctam Constantiensem ecclesiam largiüs quàm  cæteri sublimare decrevit ; cano- 
nicos namque instituit, et terras et redditus unde viverent, dedit et eonfirmavit. 
Verum mundi labentis casibus more solito nunc desursum et runc deorsum gyran- 
tibus, præscriptus episcopus Hugo septem canonicos de his Constantiensi -ecclesiæ 
deputati erant, ad sæpedictam ecclesiam S. Laudi, ubi Rotomagi morabatur, trans- 
tulit. Defuncto autem Hugone (a) episcopo, episcopatum Herbertus accepit. Hic 
quosdam canonicorum, qui sibi minüs urbani minbsque faceti videbantur, ab eccle- 
sia Constantiensi radicitus tamquam illiteratos et inutiles extrudit, eorumque terras 
et possessiones non modicas, donec eruditiores et aptiores restitueret, in dominio 
suo retinuit ; sed anno sequenti Herbertus idem Lexovium translatus est. 

In diebusillis Blainvilla et Cruciatum, et terra de Sola cum sylva non modica fue- 
rant præbendæ canonicorum : quod etiam chartula Richardi marchiouis et Hugonis 
episcopi testatur usque hodie. Verm Robertus episcopus qui Herberto successit, et 
episcopis fuerat Lexoviensis, non solùm præbendas dictorum eanonicorum servitio 
ecclesiæ non reddidit, verum etiam hæc etalia in feodum et hæreditatem nepotibus, 
et consanguineis et sororibus suis, non largè, sed prodigè distribuit, Hujus tamen 
temporibus incœpta et ex parte constructa est Constantiensis ecclesia , fundante 
et coadjuvante Gonorrà (b) Comitissâ, auxiliantibus etiam canonicis, redditibus 
medietatis altaris ad tempus operi concessis, cooperantihus quoque baronibus et 


‘parochianis fidelibus : quod usque hodie contestantur aliquot ipsorum nomina 


insculpta lapidibus in ecclesiæ arcubus. In his pro certo diebus eadem rudis erat 
et inculta et imbecillis ecclesia, quinque tantum canonicorum personis contenta, 
bibliothecis cæterisque authenticis et canonicalibus bbris et ornamentis penè penitüs 
destituta. ... Us se 
Aanno igitur Dominicæ incarnat. mxLvin (c), duodecim tantum diebus ipsius 
anni restantibus, id est 1v idus aprilis, indict. 11, venerandus Gaufridus post Ro- 
bertum Constantiensis episcopus Rotomagi consecratur, nobilium baronum prosapià 
ortus, staturà procerus, vultu decorus, prudentià consilioque providus, quamiquam 
sæpissimè curialibus negotiis (d) regiisque obsecundationibus irretitus, tamen ad 
ædificationem et incrementum ecclesiæ suæ omni nisu et voluntate per noctem,erat 
et per diem.: qui ut eamdem ecclesiam celebrem gloriosamque restitueret,. in Apu- 
liam et Calabriam adire Robertum cognomento Guiscardum, parochianum suum , 
aliosque barones consanguineos suos, et alumnos, et notos, peregrè profeetus, multüm 
in auro et argento, et gemmis et palliis , variisque divitiarum donariis acquisivit , 
tresque asportavit phialas plenas puro opobalsamo, aliaque pretiosissima., quibus 
postea præfatam ecclesiam intus et extus locupletavit, majoremque crucifixum largis 
sumptibus et tempore longo construxit. Cüm autem non haberet in civitate sive in 
suburbio tantim possessionis ecclesiæ, ubi maneret episcopus, vel proprius equus 
Hugo vixisse traditur usque ad an. 1024. 


(a 
( 1d est, Gunnorä, conjuge Richardi I Nor- 
manniæ Dacis, ; 


Roberto nepoti suo Comiti Nordanhimbrorum dimisit. 
Et lib, IV, p. 523: Gaufredus quoque Constan- 
tiensis ejiscepus, de hobili Normännorüm progenie 


. (ce) Anno 4049 , à kalendis januarii inchoato.. 


(d) Gaufridus de  Molbraio inquit Ordericus 
Bb. VIII, p: 703, nobilitate cluebat, mogisque 
Peritif militari quâm clericali vigebat ; ideoque lori- 
catos milites ad bellandum, quäm revestitos clerics ad 
psallendum magis erudiré noverat. Conflictibus ergo 
contra Dacos et Anglos sæpè interfuit, et ingentes 
subactis hostibus possessiones obtinuit, quas moriens 


ortus, qui certamini Senlacio fautor acer et consi- 
liator interfuit, et in aliis conflictibus qui postmodum 
advenas et indigenas utrimque contriverant, magister 
militum fuit; dono Guillelmi Regis ducentas et 
octoginta villas (quas: à munendo manerivs vulgà 
vocamus) obtinuit , quas omnes nepoti suo Roberto de 
Molbraio, propter nequitiam et temeritatem suam 
non diù possessuro, muriens dereliquit. 


Ibi canonicos 
instituit Ri- 
chardus I. 


Constantien- 
sis ecclesia 
instauratur. 


A Gaufrido 
episcopo lo- 
cupletatur. 
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ejus posset stabulari, sed neque propriam domum nisi quoddam appenditium humile, A 
quod pendebat de parietibus ecclesiæ ; ipse prudentià suâ et probitate valentiorem 
medietatem civitatis, suburbii, et telonii et vectigalis, cum molendinis et multa 
Grimoldi (a) viaca, à Guillelmo invictissimo Duce Normannorum, postea quoque 
glorioso Rege Anglorum, trecentis libris comparavit et acquietavit. Postea verd 
episcopalem aulam et reliquas officinas construxit, virgultum et vineam non modi- 
cam plantavit, capitium navis ecclesiæ cum area, et hinc inde duo majora capitia 
nobiliora et ampliora construxit ; duasturres posteriores à fundamentis, tertiamque 
supra chorum opere spectabili sublimavit, in quibus classicum consonans et pretio- 
sum imposuit, et hæc omnia plumbo cooperuit. Fecit præterea Constantiis duo stagna 
cum molendinis, terram parci contra Comitem Moritoniensem ex parte expugnavit, 
ipsumque parcum duplici fossato vallavit et palatio (b) circumsepsit, intusque glandes 
seminavit, quercus et fagos, cæterumque nemus studiosè coluit, cervisque Angli- B 
genis replevit. Aliud quoque nemus, quod est in parochia S. Ebremundi, industrià 
summä censuque proprio redemit, ibique parcum opulentissimum cervis et apris, 
tauris et vaccis et equis constituit. Item Blainvillam de vadimonio acquietavit ; 
molendinum quoque ejus, quod est apud Holmetellum, à Maugerio fratre suo in 
dominio ecclesiæ comparavit. Burgum vero S. Laudi, quod est supra Viram fluvium, 
aded viriliter incrementavit, ut telonium quod erat xv librarum, fieret ccxx libra- 
rum, ibique stagnum cum molendino et lapideum pontem supra Viram condidit. In 
pago Bajocensi terram quæ dicitur Uncei in dominio et hæreditate ecclesiæ à sorore 
sua et à fratribus comparavit; similiter terram de Crapolt et ecclesiam S. Ægidii à 
dominatione monachorumliberavit. Præterea ecclesiam Cæsaris-burgi, et Torlevillæ, 
et Esquedrevillæ, et Barbifluviü, et quidquid habet ecclesia Constantiensis in insulis 
videlicet Gersei, Garnesei, Serf et Atreno, dono præfati Ducis Willelmi, servitio C 
censuque suo acquisivit ; apud Linigrivillam terram aucupum, et de forestis totius 
Constantini et de Passeis, qui sunt de dominio Normannorum Ducis, omnem deci- 
mam totius venationis ; etin Valloniis terram ubi domum optimam, et virgultum, 
et capellam construxit. Cæterüm ornamenta ecclesiastica et ustencilia, calices, cruces, 
capsas, phylacteria, candelabra, thuribula, bacinos, situlam et ampullas, aurea con- 
tulit et argentea ; casulas quoque, dalmaticas, tunicas, planetas, albas, cappas, 
mirifici operis, necnon dorsalia serica et lanea, cortinaset tapetas ; sedet bibliothecas, 
passionales, omeliares, missales aureis literis duos, sufficientesque et competentes 
libros subrogavit. Super hæc omnia pretiosum famosumque clerum, quo nihil pretio- 
sius in ecclesia et utilius, in officium et servitium divini cultüs delegavit ; septemque 
canonicos, quos episcopus Hugo Rotomagi in ecclesia S. Laudi irregulariter consti- 
tuerat, apostolicà auctoritate ecclesiæ matri revocavit, itemque duos alios adjecit ; D 
cantorem quoque et succentorem, et rectorem scholarum, et custodes ecclesiæ, 
clericos quoque præbendarios, aurifabros, fabrumque ferrarium, carpentarios, et 
magistrum cæmentarium, ad opus ecclesiæ constituit. . .. 

Perfecta de- His itaque omnibus, universisque ecclesiasticis et episcopalibus rebus, Petrum 

Great camerarium , prudentem virum, ecclesiasticum, magnanimum, benignum, ratio- 
nabilem, prudentem, operosum , vicarium suum et ecclesiæ decanum in rectorem 
præposuit, et quidquid habuit ejus dominatui subjugavit. Hic igitur ubique psalter, 
aut in Normannia, aut in Apulia, vel in Anglia, educationi et operibus, et procu- 
rationi rerumet legum invigilabat ; omniaque quæ sibi videbantur congrua ecclesiæ 
et necessaria, disponebat etemebat ; cultumque ecclesiæ ac mores doctrinà simul ac 
præceptis magnilicè informabat, clerumque subditum et eorum causascontra munda- 
nos turbines non segniter procurabat. Venerabilis quidem et memorandus episcopus, E 
non ut aliqui putant, de topiosa abundantia Anglicæ superfluitatis omnia hæc ope- 
rabatur ; quia cùm pauper esset, et episcopatüs redditus essent imminuti, ut suprà 
detegimus, ita ut in domo ejussecundo pane vescerentur famuli, illis tamen diebus 
insistebat ecclesiastico operi, terrasque præscriptas ex maxima parte ante bellum An- 
glicum acquisivit, celebremque dedicationem ecclesiæ magnis multisque sumptibus 
celebravit, præsente Guillelmo Normannorum Duce, et archiepiscopo et episcopis, 
etabbatibuset principibus Normannix, et aliis quibusdam Britanniæ, anno incarnat. 


(a) Tomo XI Galliæ Christ, col, 870, legitur (b) Seu palatico, voce usurpatâ pro claustro 
multas Grimoldi villas. ex palorum serie confecto. 


A 


D 


E 
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Dominic: mLvi, indict. x. Cùm autem post Anglicum bellum, quod actum est nono 
sequenti anno, id est ad incarnat. Domini mzxvi, in Anglia pluries moraretur, 
animus tamen et amor adædificationem ecclesiæ desudabat. Tli cornamenta pretiosa, 
et brodaturas, et aurifrisias cum smaragdis et gemmis parabat ; redditus episcopi 
necessitatibus et operibus ecclesiæ, scilicet scriptoribus, vitriariis, cæmentariis, auri- 
fabris, et cæteris omnibus quibus opuserat, per manum præfati camerarii abundanter 
expendebat ; et inde canonicis suis quandoque pretiosas vestes et clericales pellicias, 
et superpellicia delicata transmittebat, etc. ... 

Glorioso autem Rege Guillelmo in Christo fideliter Rotomagi defuncto, et in 
monasterio S. Stephani quod ipse Cadomi construxerat, celebriter humato anno 
Dominicæ incarnat. MLxxxvint (a), indict. x1, successit major filius ejus Robertus 
Dux in Normannia, medius vero Guillelmus Rex in Angjlia, fuitque inter eos alter- 
catio et guerra diebus plurimis in utraque terra. Eà igitur tempestate, prædictus 
Robertus dedit minori fratri suo Henrico Comiti omnem pagum Constantiensem 
simul et Abrincatensem, necnon et episcopatus nunc et usque. Cüm ergo Abrincensis 
episcopus dominatum prædicti principis suscepisset, Gaufridus Constantiensis fun- 
ditus abnuit, ecclesiamque Constantiensem, cujus erat minister in vita sua, neminem 
habere dominum nisi quem Rotomagensis haberet ecclesia, verbo dixit et opere 
complevit : non quod aspernaretur, ut aiebat, dominum suum esse filium Regis 
dominisui, sed ne in posterumdignitas ecclesiæ vilesceret hoc initio ; seque tempo- 
ralia quæque gratiosius amittere , quàm dejectionem ecclesiæ in minimo subire. 
Quapropter_ ipsius domini, potentium quoque baronum et parochianorum longas 
inimicitias, bonorum suorum crebras deprædationes, parcorum suorum destructorias 
confractiones viriliter diüque sustinuit; sed magnanimitate fidei zeloque justitiæ 
subnixus, ecclesiam in recto statu et in dominio Ducis Normanniæ, ipsoque volente 
perdere, reintegre conservavit. . . . 

Appropinquante autem tempore glorificationis suæ, luctus et desolatio Cons- 
tantiensi ecclesiæ evidentibus prænuntiata fuit signis. Anno namque Dominicæ in- 
carnat. MxciI, indict. xv, iv nonas novembris, cum esset idem præsul Constantiis in 
aula episcopali quam fecerat et plantaverat,terræ motus factus est et fulgura exstite- 
runt nimia, ita ut gallum deauratum qui majori ecclesiæ turri [eminebat | minu- 
tatim conscinderent ; . . . de arcubus verd fenestrarum turris majoris lapides magni 
vi tempestatis eruti super aulam prædictam corruerunt, nimioque fragore terrorem 
et stuporem præsuli, multisque qui aderant, visä inæstimabili coruscatione et 
inopinabili audito simul tonitruo, intulerunt. ... Et non multo post venerabilis 
idem præsul gravi febre correptus, sequenti quoque augusto * interno viscerum 
dolore correptus est. In vigilia namque Assumptionis beatæ et gloriosæ. Dei 
genitricis Mariæ in ejusdem ecclesia vesperas festivè cantavit, quibus usque ad 
vesperas ipsius Purificationis tantum supervixit. Eâdem namque nocte Assumptionis 
celeriter expetitus, ut Nigellum (b) Vicecomitem defunctum sepeliret, sammo mane 
ipsius festivitatis profectus est. Igitur die decimä quintà, qui est xvin kal. septem- 
bris, cùm quamdam ecclesiam ipso die dedicare deberet, cujus dedicationem 
ingruentibus causis bis in antea protelaverat, intestino lethiferoque morbo aggra- 
vatur, nec ulteriüus ipsam dedicationem differri voluit, nec ullo modo per se 
complere valuit; sed capellanum suum missam decantare jussit , ipseque interim 
juxta aram resedit. Recessit itaque idem *, et apud S. Laudum diebus aliquibus 
jacuit. Deinde Constantias ad ecclesiam dilectæ suæ dominæ deportari se fecit.…. 

Cernens autem venerandæ memoriæ præsul mortem sibi imminere, et condolens 
casibus ecclesiæ, misit in Angliam, et vocavit ad se Brismetum plumbarium, fecit- 
que omnes discessiones ecclesiæ plumbari, turres et capitium reintegrari, et deau- 
ratum gallum, quem prædictum fulgur destruxerat, studiosè restaurari, majoremque 
superimponi. Ut ergo agnovit quia gallus fulgidus tutus esset et superimpositus loco 
suo, jussit se manibus ambabus ex branchiis in sellum suum erigi ; sicque sedens 
in lecto, Deoque gratias agens oravit ; et cm postmodum repausasset : « Timebam, 
» inquit, quod si meus obitus prævenisset, nunquam gallus ille vel ill consimilis illuc 
» ulteriüs ascendisset.…. » Gloriosus itaque pater præsul Gaufridus Constantiensem 


(æ) Anno 1087, Guillelmus mortalitatem exuit, b) Nigellum de (Constantino, de quo vide 
iv idus septembris indict. x1 jam incœæptä. Ordericum Vitalem tomo nostro XIII, p. 619. 


An. 1156. 


In dominio 
Ducis Nor- 
manniæ coD- 
servatur. 


Fulgure icta 
et deturpata. 


* An. 4092. 


* f. inde 


Ab eodem 
morti proxi- 
mo instaura- 
tur. 
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quam pauperem ac rudem susceperat ecclesiam, locupletem et gloriosam feliciter À 
rexit annis XLV, sexaginta sex diebus minùs, id est ab anno Dominicæ incarnat. 
MXLVIH, indict. 11, usque ad annum mx, indict.1, quarto nonas februarii, 
feriâ quartä, lunâ primä.…. Sequente verè die, qui est 1 nonas februarii, episcopi 
et abbates præscripti (a), unä cum clero et populo, celebratis divinis mysteriis , 
omnibusque ritè dispositis, sepelierunt eum honorificè in stillicidio ecclesiæ, sicut 
ipse præceperat vivens adhuc in corpore. 

(a) Id est, Odo Bajocensis episcopus, Michael Exaquiensis, et item Rogerus Montis-Burgensis, 


Abrincensis episcopus, Guillelmus Dunelmensis epis- qui decumbenti astiterant. id. 
copus; et Gilbertus abbas Cadomensis, Rogerus 


VITA ODONIS. 
MAGISTRI SCHOLARUM TORNAC. ECCLESIÆ , DEINDE CAMERACENSIS EPISCOPI , 


Ex Historia restauratæ abbatiæ S. Martini, auctore Herimanno. 
Apud Acherium, tom. IT Spicil. in-fol. p. 889; in-4°. t. XII, p. 358. 


rl se F: ANCORUM regni sceptra gerente Rege Philippo, fio Henrici, filii Roberti, 
* L filii Hugonis Capeti,qui Reges de stirpe inclyti Karoli de regnoexpulit, et princi- 
patum obtinuit, fuit quidam clericus Aurelianensi civitate oriundus, patre Gerardu 
matreque Cæcilià progenitus, nomine Odo. Hic à pueritia studiis literarum instanter 
iatentus, intra tempus adolescentiæ tantum scientiæ est adeptus, ut nemini sui 
temporis Francigenarum in ea judicaretur secundus : unde magistri potis quàm 
discipuli nomine dignior habitus, primo in urbe Tullensi scholasticos docuit ; deinde € 
à canonicis B. Mariæ Tornacensisurbis evocatur, scholæ eorum magister constituitur, 
quam ferè per quinquennium (a) regens aded sui nominis opinionem dilatavit, ut 
non solüm ex Francia vel Flandria, seu Normannia, verüm etiam ex ipsa quoque 
longè remota Italia, Saxonia atque Burgundia, clericorum catervæ diversorum ad 
eum audiendum quotidie confluerent ; ita ut si civitatis plateas circuiens greges dis- 
putantium conspiceres, cives omnes, relictis alis operibus, soli philosophiæ deditos 
crederes. Jam vero si scholæ appropiares , cerneres magistrum Odonem nunc quidem 
peripateticorum more cum discipulis docendo deambulantem, nunc verd stoicorum 
instar residentem, et diversas quæstiones solventem ; vespertinis quoque horis ante 
januas ecclesiæ usque ad profundam noctem disputantem, et astrorum cursus digiti 
protensione discipulis ostendentem, zodiacique seu lactei circuli diversitates demons- 
trantem..... Sed cùm omnium septem liberalium artium esset peritus, præcipuè p 
tamen in dialectica eminebat, et pro ipsa maximè clericorum frequentia eum expe- 
tebat. Scripsit etiam de ea duos libellos, quorum priorem, ad cognoscenda vitandaque 
sophismata valde utilem, intitulavit Sophistem ; alterum verd appellavit librum Com- 
plexionum : tertium quoque de re et ente composuit, in quo solvit si unum idemque 
sit res et ens (b). In his tribus libellis, sed et in cæteris opusculis suis, cum sese 
opportunitas interserit sui nominis proferendi, non se Odonem, sed, sicut tunc ab 
omnibus vocabatur, nominabat Odardum. 
Num. 2. Sciendum tamen de eodem magistro, quod eamdem dialecticam non juxta quos- 
Fjus dorisa dam modernos in voce, sed more Boëthii antiquorumque doctorum in re (c) disci- 
in re, non in 
1. pulis legebat. Unde et magister Raimbertus, qui eodem tempore in oppido Insulensi 
dialecticam clericis suis in voce legebat, sed et alii quamplures magistri ei non parum 
invidebant et detrahebant, suasque lectiones ipsius meliores esse dicebant. Quam- p 
obrem nonnulli ex clericis conturbati, cui magis crederent hæsitabant, quoniam et 
magistrum Odardum ab antiquorum doctrina non discrepare videbant ; et tamen 
aliqui ex eis more Antheniensium aut discereaut audire aliquid novi semper humanä 
curiositate studentes, alios potius laudabant, maximè quia eorum lectionesadexerci- 
tium disputandi, vel eloquentiæ, immo loquacitatis et facundiæ, plus valere dicebant. 
‘ Unus itaque ex ejusdem ecclesiæ canonicis nomine Gualbertus, qui postmodum 
(a) Ab anno 1088 usque ad an. 1092, quo {c) Hinc alii vocitati sunt Reales, ali Nominales, 


scholis vale fecit. Horum caput fuit Joannes auidam, ut videre est 
(b) De his tribus opusculis nihil superest. tomo nostro XII, p. 3. 


monachus 


Fr 
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À monachus noster , deinde in episcopatu Catalaunensi abbas (a) exstitit, tantà sen- 


tentiarum errantiumque clericorum varietate permotus, quemdam pythonicum , 
surdum et mutum, sed in eademurbe divinandi famosissimum, secretd adiit, et cui 
magistrorum magis esset credendum, digitorum signis et nutibus inquirere cœpit. 
Protinus ille ( mirabile dictu !) quæstionem illius intellexit , dexteramque manum 
per sinistræ palmam instar aratri terram scindentis pertrahens, digitumque versüs 
magistri Odonis scholam protendens, significabat doctrinam ejus esse rectissimam : 
rursus vero digitum contra Insulense oppidum protendens, manuque ori admotä 
exsufflans, innuebat magistri Raimberti lectionem nonnisi verbosam esse loquaci- 
tatem. Hæc dixerim, non quo pythonicos consulendos, vel eis contra præceptum 
divinum arbitrer esse credendum ; sed ad redarguendum quorumdam superborum 
nimiam præsumptionem, qui nihil aliud quærentes nisi ut dicantur sapientes , in 


B Porphyrii Aristotelisve libris magis volunt legi suam adinventriciam novitatem, 


quàm Boëthii cæterorumque antiquorum expositionem. Denique D. Anselmus Can- 
tuariensis archiepiscopus, in libro quem fecit de Verbi incarnatione, non dialecticos 
hujusmodi clericos, sed dialecticæ appellat hæreticos , qui nonnisi siatum, inquit , 
universales pulant esse subslantias ; dicens eos de sapientum numéro merito esse 
exsufflandos. 

Cüm ergo magister Odardus pro scientia sua ubiquelaudaretur, tanta nihilominus 
in eo religionis pollebat dignitas, ut non minüs pro ipsa ab omnibus undique 
celebris et famosus haberetur. Quando enim præcedentem et ad ecclesiam tenden- 
tem ducentorum ferè clericorum cohortem ultimus ipse suo more subsequebatur, 
vix in aliquo districtissimo monachorum cœnobio majorem invenire potuisses reli- 
gionem : nullus enim socio colloqui, nullus ridere, nullus audebat mussitare, nemo 
dexterà lævâque vel modicüm oculos præsumebat deflectere ; ubi verd in chorum 
ventum fuisset, superfluè aliquis districtionis causà alium Cluniacum quæsisset. 
De frequentationibus vero feminarum, de crinium seu vestium incompositione , 
vel similium quæ hodie passim exerceri videmus abusione, supervacaneum est 
aliquid dicere ; quoniam hujusmodi pestes sine dubio aut scholâ pepulisset, aut 
scholæ magisterium reliquisset. Tanti præterea rigoris erat, ut nullum omnino laicum 
ingredi claustrum horä legendi permitteret. Nam cüm ante adventum ejus milites 
et cives ad audiendas et terminandas forenses causas ex consuetudine claustro cano- 
nicorum abuti soliti essent, ita jam omnes penitüs inde eliminaverat, ut ne ipsum 
quidem Everardum, potentissimum ejusdem urbis castellanum, qui castellum Mori- 
taniæ (b), antea prorsus inexpugnabile, eodem tempore militari strenuitate violenter 
captum, dominio Tornacensi addiderat, pro hujusmodi causis nec ad horam quidem 
in eo residere permitteret, licèt eum exinde non parum offendi sciret. Nihil enim 
minüs quàm injustas divitum vel potentum iras pertimescebat ; magnumque dedecus 
viri sapientis esse dicebat, si pro favore vel gratia principum vel modicüm à tramite 
rectitudinis declinet. Pro talibus ergo moribus non solùm à canonicis, verüm et ab 
ipso domno Rabodo, tunc temporis ejusdem urbis venerabili episcopo, cunctisque 
avibus diligebatur. Quamvis autem nonnulli dicerent eum hanc districtionem non 
exercere causà religionis, sed potiùs antiquæ philosophiæ consuetudinis , facilè 
tamen lector animadvertere potest, cujusmodi post conversionem fuerit, quem in 


vita sæculari tanti constat fuisse rigoris. Sed jam de his quæ in scholis gessit, hæc 


dixisse sufficiat : nunc ad ejus conversionis veniamus exordia. 

Cüm scholæ Tornacensi ferè per quinquennium præfuisset, . . .. fama protinus 
per totam circumvolat regionem, quantocius renuntiaturum sæculo magistrum 
Odonem. Unde quatuor ex ejus clericis ipsum sequentes eique adhærentes, promit- 
tunt ei quocumque ierit, se eum indivisibiliter fore secuturos ; et ab eo responsum 
accipiunt , qudd nihil faceret absque eorum communi assensu. Hos autem his 
nominibus appellatos fuisse accepimus : Odo abbas , cujus anniversarius est (c) 
xut kal. julü ; Gerbertus, qui 1v idus aprilis obiit ; Rodulfus, qui et ipse 1v kal. 
martü, Willelmus, qui x kal. maï obiit : Lamfridus, quintus eorum socius, fugâ 


(a) Abbas S. Martini de Orione ,  antiquitus successores nomen sibi de Mortaigne assump- 
Giron, nanc Huiron aut Viron. sere. 

(ë) Mortaigne, ad Scaldim fl. Tornacum inter (c) Mortuus siquidem aono 4413. Cæterorum 
et oppidum Élnonense S. Amandi. Hinc Everardi annus emortualis nobis incompertus. 
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lapsus periüt. Protinus abbates totius provinciæ , tam monachorum quàm cano- 4 
nicorum, sigillatim Tornacum adveniunt, magistrumque Odonem et ejus socios 
ad suam unusquisque ecclesiam invitat. Clericis vero magistri canonicorum magis 
quàäm monachorum ordinem placet assumere ; quia et in ecclesiasticis officiis, et in 
quotidiano victu et vestitu, canonici tolerabiliorem ritum ducerent quàm monachi. 
Quamobrem nunc ad Montem S. Eligii, nunc verd Guatenias *, ubi canonici 
districtioris vitæ manebant, visitationis gratià proficiscentes, sollicitè explorabant 
quo loco remanere sibi competentius foret ; sed divina dispositio jam aliter de eis 
ordinaverat. | 

Erat siquidem tunc temporis extra ejusdem urbis portam meridianam modica 
ecclesiola in honore B. Martini, in monte modico constructa. Hanc fama vulgaverat 
antiquis fuisse abbatiam, sed tempore persecutionis Vandalicæ cum cæteris Galli- 
canis ecclesiis à paganis destructam ad nihilum devenisse. Quædam tamen terræ ejus 
in provincia remanserant, quæ ab omnibus adhucterræ S. Martini vocabantur ;.sed 
in laicorum manus devenerant, qui eas in beneficio de manu episcopi tenebant.…. 

Eodem tempore (a) illa ignea pestilentia divino judicio nimis ipsam provinciam 
oppresserat, quà plurimorum pedes invisibili igne , qui ignis inferni vocabatur , 
publicè comburi videbantur. Quamobrem non solum de ipsa provincia , verum- 
etiam de remotis longèque positis regionibus eodem igne combusti , ad ecclesiam 
B. Mariæ in urbe Tornacensi constructam quotidie gregatim deferebantur ; quoniam 
probatum longèque diffamatum erat ejus misericordià quamplures jam sanatos fuisse 
in ea. Sed cùm ipsa ecclesia omnium multitudine jam undique fuisset repleta , 
nimiumque fœtorem, utpote succensæ carnis humanæ, vel, ut decentius loquar, 
nidorem jam nullus penè ingredientium sufferre valeret ; necessitate compulsi cano- 
nici præceperunt, ut quorum jam, pedibus combustis tibiæ succensæ fuerant, sani- 
tatisque eorum nulla spes supererat, de ipsa ecclesia ejicerentur. Sic itaque ejecti, 
quoniam nec in aliis parochialibus ecclesiis pro eodeni intolerabili nidore recipie- 
bantur, ad præfatam S. Martini ecclesiolam, utpote vacuam et solitariam, à proximis 
suis deferebantur ; ibique ejusdenn ignis ustione tandem defuncti sepeliebantur. Cujus 
pestis immanitate permotus supradictus Rabodus venerabilis episcopus, totius pro- 
vinciæ populum ad eamdem S. Mariæ congregari fecit ecclesiam, factoque cunctis 
generali sermone, omnibusque nimium perterritis, plus quàm mille juvenum comas 
totondit, vestesque per terram defluentes et libidini potius quäm necessitati servientes 
præcidit : deinde universis unà ferià sextà integrâ usque ad noctem jejunare, ita ut 
etiam infantuli nutricum pipillas non sugerent, indixit. Præterea in sequenti sanctæ 
Crucis * exaltatione universum populum cum sanctorum pignoribus, nudis pedibus, 
totam urbem forinsecus processionem faciendo circuire constituit. Sicque iram 
Domini in misericordiam conversam experti sunt cuncti, multis pro ea orationibus 
et eleemosynis factis : quæ processio in prsæfata sanctæ Crucis exaltatione per ejusdem 
urbis circuitum usque in hodiernum diem servatur, ita ut de circumquaque regioni- 
bus nonnunquam ad eam ferè centum millia plebis diversi sexüs et ætatis congregari 
videantur ; nisi quod jam non nudis pedibus eam faciunt, sed potius milites et juvenes 
ludos exercent in ea diversarum vanitatum , et cursus equorum, plusque ipsà die 
ibi inveniatur levitatis quàm religionis vel devotionis, plurimis jam, pro diuturnitate 
temporis, ignorantibus quâ necessitate vel causà eadem processio fuerit instituta.. . 

Videntes cives magistrum Odonem cum suis quinque clericis sæcularem vitam 
velle relinquere, nec dumquequd ituri essent deliberasse, præfatum episcopum dom- 
num Rabodum adeunt, ut eos in eadem ecclesia | S. Martini ] remanere exhortetur 
unanimiter deposcunt, totiusque civitatis auxilium eis non defuturum promittunt… 
Episcopus itaque magnificè gratulatus, sequenti dominicâ quæ fuit vi nonas maï ”, 
in crastino apostolorum Philippi et Jacobi, congregatà maximä processione cano— 
nicorum totinsque populi, præfatum magistrum Odonem cum suis quinque clericis 
ad ecclesiamin honore sanctissimi Christi confessoris atque pontificis Martini fun- 
datam , quæ pro impetu barbarico olim facto, amisso monachorum obsequio sibi 


(a) Ad an. 1089, Sigebertus: Ænnus pesti- aut miserabiliter moriuntur, aut manibus et pedibus 
lens maximè in occidentali parte Lotharingiæ, ubi putrefactis truncati, miserabiliori vite réservantur ; 
multi, sacro igne interiora consumente , computres- multi verd , nervorum contractione distorti, tormen- 
centes, exesis membris instar carbonum nigrescentibus,  tantur. 
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À sub abbate servientium , destructa fuerat , eos deducit , eamque eis liberam et epis- 
copali privilegio confirmatam coram omnibus tradit ; sicque eos ibidem sub regula 
S. Augustini canônicè in habitu clericali Deoservituros dimisit, Facta verd sunt hæc 
anno Dominicæ incarnat. uxcu, apostolicæ sedi præsidente Papâ Urbano , Remensi 
verd archiepiscopo Rainaldo , Tornacensi ac Noviomensi episcopo domno Rabodo, 
Francorum regnum regente Philippo , Romanornm Imperatore Henrico ; Anglis 
etiam principante inclyto Rege Guillelmo (a), Roberti Normannorum Comitis tilio, 
qui , Heraldo Rege cum exercitu suo devicto , violenter sibi Angliam subjecerat ; 
Flandrensium comitatum tenente juniore Roberto , Frisionis filio. (Sequitur historia 
genealogica Comitum Flandriæ , à nobis editat. XI ,p. 254 ,ett. XIII ,p. 392 , ubi 
reliqua Odonis gesta descripsimus.) 


B (a) Guillelmus qui tunc in Anglia principatum tenebat, non erat ille Cunjuestor dictus, sed filius 
ejus Guillelmus. 


NOTITIÆ QUATUOR DE ECCLESIA S. CLEMENTIS CREDONENSIS 


Controversa inter monachosS. Albini Andegavensis et Vindocinenses. 


L. Stephanus cardinalis 4. S. legatus cellam S. Clementis asserit monachis Vindoc. 


LE monachorum S. Albini querela , quam erga monachos Vindocini de ecclesia Martene, t.IV 
Credonensi juresibi habere videbantur,sæpius ventilata, injusta semper et de invi- re os 
diæ orta radice legali judicio comprobata sit ; semper tamen eos verbis lacessere, et" 
placitis jam definitis iterum inquietare , solità suâ improbitate contendunt. Prima 
C namque calumnia quam eis de prædicta ecclesia intulerunt , audiente domno F. (a) 
Andecavorum pontifice, et domno W. (b) tuncabbateS. Sergii, postea facto episcopo 
Cenomanis, domno quoque A. * abbate S. Vincentii ejusdem civitatis, multisque +  ,esaudo. 
aliis probabilibus viris præsentibus, coram Goffredo Comite facta est : qui cum eos | 
requisisset ut literas vel testes exhiberent de donatione illa quam sibi à Suardo vetulo 
factam fuisse asserebant, et quod pater suus Fulco Comes et ipse donum illud auc- 
torisasset , responderunt se inde literas nunquam habuisse, sed tamen utrüm testes 
habere possent ex hominibus temporis illius, si spatium eis concederetur, requirere. 
Comes vero Goffredus terminum illis annum integrum ponens, ut infrà testes suos 
et undecumque, etiamsi de hostibus suis essent, fiducialiter et absque metu aliquo 
sibi adducerent, imperavit. Quod cüm facere nequivissent (quia quos nunquam 
habuerant, requirere testes alicubi non valebant), calumniam interim omittentes 
D decem annis et amplius quibus Comes Goffredus vixit postea , siluerunt. Statim verd 
post mortem illius (c) aptum se calumniandi reperisse tempus existimantes, rursus 
nova decreta cudere, novos sibi judices adversüs monachos Vindocini per manum 
Goffredi Comitis junioris, Goffredi alterius successoris, adscire tentabant ; nonnullos 
etiam potentium personarum viros, quos improvidè contra jus et fas in hoc sibi 
maximè profuturos credebant , obærantes , ut videlicet quod justä ratione nequive- 
rant, vel utcumque muneribus efficere prævalerent. Sed eorum spe in hac etiam 
parte, Deo disponente, frustratà, alia iterum adipiscendi quod cupiebant moliti 
sunt inferre machinamenta. Miserunt namque Romam G. unum de monachis suis, 
qui eorum super hac re domino Papæ insinuaret querelam : sed longè aliter quàm 
sperabant evenit ; quia quanto ibi districtior tenetur censura justitiæ , tanto mins 
invenit quod corrumpat avaritia adinventrix (d) justitiæ. Denique O. * abbas, qui + Owricus. 
E eodem tempore pro necessitatibus monasterii sui Romam perrexerat, cum in con- 
alio (e) tune coram Nicolao Papa collecto cum cæteris adstaret, et accusatori illi 
ratione congruâ de dono ecclesiæ monasterio Vindocini facto; et de judicio Ande- 
cavis postea à sæpedicto Comite G. aliisquesupranominatis viris publicè determinato, 
respondisset ; communi domini Papæ et episcoporum qui affuere decreto, sancitum 


(a) Eusebio, qui pontificatum gessit ab anno 4047  Comitis Andegavensis fragmento bhistoriæ Ande. 


ue ad annum 1088. gavensis, 
no Vulgrino, qui Cenomanensem  episcopatum (d) Fortè adversatrix; vel si adinventrix, legen- 
adeptus est circa annum 4057. dum injustitiæ. 

(c) Anno 4060  mortem obiit Gaufridus Mar- (e) De concilio anno 4064 celebrato id intel- 


tellus , die 44 novembris , ex Fulconis Richini ligendum est , non verd de concilio anni 4059. 


Li 
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est præfatam ecclesiam S. Clementis de Credonensi castro ad jus S. Trinitatis Vin- A 
docinensis cœnobü procul dubio legaliter pertinere. 

Tantis igitur tamque manifestis, et insuper tantà auctoritate definitis judiciis 
sæpè convicti, innocentiæ adhuc immemores, et tot injuriarum quas monachis Vin- 
docini (suis in Christo, velint, nolint, fratribus) fecerant, penitüs non recordantes, 
rursum placita iterare, judices alios in alienis regionibus adhibere conati sunt : quasi 
vero in aliam transcurrere patriam, examinatam rectitudinis possit extinguere veri- 
tatem. Post longum itaque tempus, cùm quidam Stephanus B. Petri cardinalis dictus 
Romani antistitis Alexandri Papæ legatione in Galliis fungeretur, remorante illo in 
Andecavensi patria apud castrum (a) Salimnurum, ecce iterum monachiS. Albini, 
quasi noviter tunc inciperent, querimoniam de monachis Vindocini pro ecclesia 
Credonensi ad aures illus pertulerunt, At ille eis non statim ibi, sed apud civitatem 
Burdegalan, ubi et concilium habiturus erat, præmonitis monachis Vindocinietilluc B 
vocatis, responsurum se et causam diligenter spopondit examinaturum. Cümique ad 

* An. 1067. concilium die kalendas aprilis * convenissent, et monachi S. Albini clamorem suum 
cunctis qui aderant audientibus fecissent, quidam de fratribus Vindocini qui idcirco 
venerat, Vitalis nomine, respondit causa illam jampridem in Romana synodo sub 
venerabilis memoriæ Nicolao Papa publicè determinatam fuisse, audientibus qui- 
busdam episcopis de Gallia ad concilium profectis, Hugone videlicet Nivernensi, 
Gualterio Meldensi, itemque Hugone Trecensi, atque Vulgrino Cenomanensi, 
quorum tres, H. scilicet, W. etalius H. cùm adhuc viverent, et monachi S. Albini 

*Bartholo- sæpedictam calumniam iterassent, literas suas B. * Turonensi archiepiscopo et E. * 
 Eugebio, Andetavorum pontifici in testimonium monachis Vindocini transmiserunt, protes- 

” tantes vidisse se et audisse querelam illam, justo examine libratam, coram præfato 
Papa Nicolao in communi concilio fuisse definitam (6). Hoc audito, præfatus cardi- C 
nalis Stephanus, recitatis priùs episcoporum epistolis, respondit nonesseconveniens , 
nec omnino licere, quod Romanus pontifex semel justè definierat, à quoquam alio 
rursus aliter discuti : hoc solummodo illis reliquum esse, ut, si verbis monachi et 
literis episcoporum adstipulationem præferentibus cedere detrectarent, ipsi præ- 
dictos adirent episcopos, et utrüm ita esset rei veritas, eorum vivâ voce usque 
ad sequentem B. Petri festivitatem quæ kalendas julii celebratur, per semetipsos 
pleniüs addiscerent ; et si ita esse, ut eorum epistolæ protestabantur, agnoscerent, 
ulteriùs monachos Vindocini de hac re nullatenuspræsumerent inquietare ; sin autem 
Romam sequenti anno ad tractandum in concilio querelæ istius judicium utrique 
pergerent. Hanc sententiam rationabiliter justèque prolatam tam episcopi quàm 
abbates, aliique ecclesiastici ordinis qui affuere viri religiosi, quorum subscripta 
sunt nomina, testati sunt ; Goscelinus Burdegalensis archiepiscopus, Goderannus D 
Sanctonensis, Guillelmus Engolismensis, Isembertus Pictavensis, Ragomundus 
Vasatensis, Quiriacus Nannetensis, Mengisus Venetensis, Iterius Lemovicensis, 
Guillelmus Agenensis, (Ex chartario Vindocinensi.) 


Baluz. Mis- IT. Concordia facta apud Carnotum anno Christi MLxx11. 
cell. tom. II, 
p. 163. 


Noru“ sit omnibus tamfuturis quàm præsentibus sanctæ Dei ecclesiæ fidelibus, 
quod Orricus S. Trinitatis ecclesiæ abbas de Vindocino atque OtbrannusS. Albini 
Andegavensis abbas Carnotum pariter venerunt ante præsentiam cardinalis Romani, 
domini videlicet Geraldi Ostiensis episcopi, ut ibi justè terminaretur contentio quam 
inter se diù habuerant de ecclesia Credonensi S. Clementis, quam uterque ad suum 
monasterium jure pertinere conabatur astruere. Quæ dissensio cum nec ibi finiri E 
potuisset, præfatum çardinalem pro eadem causa Parisius secuti sunt, ut saltem in 
concilio (c) quod ibi determinatum erat, finem consequeretur prædicta contentio. 
Sed cùm nihilomagis ibi promovissent, Carnotum pariter cum domno Arraldo 
ipsius sedis episcopo redeuntes, ipso mediatore ad hanc concordiam de prædicta 


(a) Anno 1067 Salmuri versabatur Stephanus, anno viu, mense martio, v idus ejusdem mensis. 


ut videre est in instr, à Sammarthanis fratribus edito (b) Literas hujus rei fidem facientes, vide in 
t. IV Galliæ Christ., p. 393, cum hac clausula :  eodem Anecdot. tomo IV. col. 91. 
Acta sunt hæc apud cœnobium S. Florentü, anno ab (c) Parisiensis hujus concilii mentio alibi non 


üncarnat, Domini mixvn, regnante Rege Philippo occurrit. 
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À causa tandem venerunt, ut Otbrannus abhas S. Albini Andegavensis ducentas libras 
denariorum Andecavensium terminis constitutis ab Orrico $. Trinitatis abbate reci- 
peret, pro dimittenda calumnia quam habebat in ecclesia S. Clementis Credonensi. 
Factum est autem hoc ex consensu omnium quos secum habebant tam laïcorum 
quàäm monachorum ; eo tamen tenore, ut si infra terminos constitutos pecuniæ per- 
solvendæ abbatum alteruter decederet, ecclesia tamen Vindocinensis $S. Trinitatis 
prædictam pecuniam persolveret ecclesiæ S. Albini Andecavensis ; eà tamen condi- 
tionis lege, ut prædictus abbas Otbrannus hoc ipsum in capitulo S."Albini ex assensu 
fratrum omnium ac totius familiæ ratum faceret. Quod ut firmum et inconvulsum 
maneret, literarum memoriæ tradi voluerunt, et in capitulo Carnotensis ecclesiæ, 
nequando lis sopita revivisceret, unanimiter confirmaverunt. Sig. Adraldi episcopi, 
sig. Otbranni abbatis, sig. Ingelranni decani, ete. sig. Orrici abbatis, ete. Anno ab 

B Incarnat. Domini mLxxu. (Ex veterrimis membranis S. Albini. ) 


IT. De Judicio Amati archiepiscopi Burdegalensis, A. S. legati. 


UrBanus Romanus pontifex, missis literis, mandavit Amato legato suo, Baluz. ibid. 
Rodulpho Turonensi archiepiscopo, Goffrido Andecavensi episcopo, ut litem quæ P D 
est inter S. Albini et S. Trinitatis Vindocinensis monachos de ecclesia S. Cle- An. 1192. 
mentis Credonensis vice suâ justo judicio deciderent, Amatus itaque, acceptis literis, 
supradicto archiepiscopo et episcopo mandavit, quatinus ad hanc causam deter- 
minandam Sanctonas ire unà cum S. AlbinietS. Trinitatis Vindocinensis monachis 
non differrent. Quod Comes * Andecavensis audiens, suadentibus S. Trinitatis * Falco Ri- 
Vindocinensis monachis, cum interminatione destructionis totius monasterii, S. Al- ane 

G bini abbati * Sanctonas ire vetuit ; mandans Amato quatinusin terram suam, sicut * Girardo. 
ipsemet Amatus per supradictos monachos ab eodem Comite quæsierat, Miribellum 
vel Losdunum fiduciahter veniret, diffiniturus hanc tantam causam ibi unà cum 
archiepiscopo Turonensi et episcopo Andecavensi, sicut apostolicus mandaverat , 
qui ob itineris difficultatem Sanctonas ire non poterant, cùm et ipse huic placito 
interesse cuperet. Amatus autem, prætentis occasionibus, venire noluit ; sed hoc 
placitum absque prædictorum pontificum invitatione et consensu Burdegalam trans- 
tulit. Abbas itaqueS. Albini, licèt graviterinfirmus, ad hoc placitum contra vetitum 
Comitis Andecavensis pergens, à Pictavensis Comitis præposito, Roberto nomine, 
apud S. Johannem Angeliacensem captus et reverti compulsus est, exquisitis antea 
manicisomnibuspro pecuniæ ablatione, si qua fortasse reperiretur. Quâ non inventäâ, 
cùm abbas et monachi suæ captionis et reversionis causam quærerent, præpositus 
p reddere noluit; interminando addens, quia si ulteriùs tentarent procedere, et captio- 
nem et detrimentum rerum suarum maximum incurrerent. Adjunxit etiam ut ad 
Comitem pergerent, et graviüs quàm * ipse eos ceperat, circaverat, reverti compul- * . quoniam 
averat, super se proclamarent. , 

Missis igitur legatis Sanctum-Maxentium ad Comitem * Girardo priore suo et  * Guillel- 
Helinanno altero monacho, qui deillatis injuriis quererentur, et fiduciam ac con- ”°" VE 
ductum Comitis quærerent, ipse abbas eo die fortè ad quamdam  obedientiam 
S. Mariæ Dolensis reversus est, ibi illos, quoad redirent, opperiens. Redeuntes 
itaque legati dixerunt Comitem suî captionem, et universa quæ facta fuerant, supra- 
dicto præposito jussisse. Nam cùm apud eum de sui abbatis captione et cæteris 
injuriis quererentur, respondit Comes se nolle illos per suam terram transire, euntes 
ad hoc placitum, in quo Eccle sim S. Clementis Credonensis monachis Vindoci- 

E nensibus auferre niterentur, cùm et abbatia S. Trinitatis sua esset, et in sua terra 
obedientias multas haberet. Cmque fiduciæ transeundi per terram suam, etducendi 
ad hoc placitum quoscumque vellent (quam, audientibus Helià Cenomanensi Co- 
mite Herberto Toarcensi Comite, Hugone de Liciniaco, illis Pictavis dederat ) 
recordarentur, respondit se hoc recognoscere, et idcirco si aliquid amiserant, red- 
dere, transire autem illos nullo modo sinere. Interminando addidit etiam, quia si 
Amatus de hoc placito se ita intromitteret, ut aliquo modo Vindocinenses monachi 
S. Clementis ecclesiam amitterent, procul dubio nèc suus episcopus nec suus mona- 
chus esset. Unde conjici potest, qudd Comes monaehorum Vindocinensium precibus 
vel pretio abbatem cum suis et capi fecerit et reverti compulerit. Hoc abbas audiens, 


t 
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ipsequidem cum cæteris monachis et laïcis, hujus placiti éonsciis et suæ rectitudinis A 
testibus, ad proprium monasterium reversus est ; quatuor autem monachos qui de 
prædictis injuriis quererentur, diversis viis misit. Qui per diverticula euntes latenter, 
diffugiéndo per vias.sylvosas, cum maximo labore Burdegalam pervenerunt : qui 
cm de Vindocinensibus monachis, quorum hortatu Comes eorum abbatem, sicut 
conjecturis veris probatum est, capi fecerat, quererentur, nullam prorsus obtinuere 
justitiam. Nam cum se hujus captionis fuisse conscios omnes impudenter negarent, 
Mauritius S. Florentii monachus et cellerarius his verbis eorum impudentiam redar- 
guit, dicens : « Prior S. ClementisCredonensis apud S. Maxentium, ubi tunc Comes 
» aderat, quæsivit à me si S. Albini abbas ad placitum suum iret. Cüumque ego 
» respondissem illum jam in itinere esse, dixit se tales habere amicos qui, si possent, 
» illum disturbarent; de qua disturbatione, si contingeret, se magnum gaudium 
» habiturum. Propter quæ verba prædixit domno Guillelmo abbati nostro, sicut et 
» contigit, S. Albini abbatem procul dubio in hoc itinere disturbandum. » Camque 
omnes machinamenta'ejus perciperent, et ipse adhuc impudentiüs se ita dixisse 
negaret, inquisitus ab Amato quid inde dixerit, nescio quid mussitando protulit , 
se quasi satisfacturum inde promittens, si ipse præciperet. Amatus autem totum 
impunè dimisit. 

Deinde S. Albini monachi de S. Trinitatis Vindocinensis monachis conquesti 
sunt, eo quod S. Clementis Credonensis ecclesiam injustè invasissent et violenter 
tenerent, quam ipsi ex dono Suhardi vetuli, et ejus filiorum Guarini et Suhardi 
concessione, per annos multos possederant, officinis, vineis, signis, libris et aliis 
ornamentis ornaverant, et usque ad S. Trinitatis fundationem et Gaufridi Martelli 
Comitis tempus, qui vi suâ et sine ratione aliqua illam 6. Albino abstulit et S. Tri- 
nitati (a) donavit, pacificè tenuerant. Ad quæ Vindocinenses monachi nihil contra- 
dicentes, responderunt multas querelasinter seet S. Albini monachos de hac ecclesia 
fuisse ; sed Otbrannum S. Albini abbatem, ducentis denariorum libris ab Orrico 
S. Trinitatis Abbate acceptis, concordiam inde fecisse (b). Cumque hanc concordiam 
per Giraldi Ostiensis episcopi manum factamesse dicerent, restituit Haimarus S. Al- 
bini famulus, quifuerat Otbranni abbatis camerarius, probare paratus quod Giraldus 
Ostiensis episcopus hanc concordiam neque fecerat, neque, cum facta Carnoti fuit , 
aderat. Cüm verd hujus concordiæ chirographum non haberent, quamdam aliam 
chartam legi fecerunt, in qua continebatur qudd, secundum Otbranni abbatis pro- 
missum, totum S. Albini capitulum hanc concordiam concesserat. Quod S. Albini 
monachi audientes, veris testimoniis falsum esse ostenderunt. Stephanus enim 
S. Albini monachus, qui tunc magister scholarum fuerat, dixit se unum fuisse de 
calumniatoribus ; Berardum, Motbertum, Clementem S. Albini secretarium, An- 
dream Rubeum et alios plures nominans, ipsos etiam Vindocinenses in testimonium 
hujus calumniæ invocabat ; addens quia si aliquis eorum hoc negare tentaret, ipse 
approbaret. Ad quæ omnia cùm Vindocinenses monachi nibil omnino resisterent, 
S. Albini monachi judicium flagitaverunt, utrüm abbas, quädam parte capituli 
contradicente, possessionem monasterii vendere possit. 

Amatus itaque secedens cum episcopiset abbatibus, et diu hæc omnia revolvens, 
tandem judicavit concordiam quam Othrannus et Orrieus, ade religiosi abbates, 
cum quadam parte capituli S. Albini, quamvis alterâ contradicente, fecerat, non 
posse dissolvi. Cümque S. Albini monachi à singulis episcopis, Agennensi * et 
Nannetensi * videlicet, abbatibus verd S. Mariæ Dolensis * et S. Johannis Angelia- 
censis * , clericis autem Petro decano,' Achelmo archidiacono Burdegalensibus, 
quos ipse Amatus ad judicium hoc faciendum secum advocaverat, quærerent utrim 
hoc judicium facerent vel consentirent ; nemo eorum velaffirmavit vel negavit, : 
præter S. Johannis Angeliacensis abbatem, qui nec facere nec consentire huic judi- 
cio coram omnibus professus est. Deinde S. Albini monachi hoc judicium palm 
omnibus calumniati sunt injustum esse et falsum, et contra sanctorum canonum 
decreta prolatum proclamantes ; poposceruntque ut vel ipse Amatus, datä sententiâ 
canonicâ, hoc judicium corroboraret, vel ipsi canonicis sententiis id refutando 
improbarent. Ad quæ Amatus, et cæteri hujus injusti judicii consciïi, nullum omnino 


(a) Anno 1053. Donationis chartam vide in (b) Anno 1072, ex superiori nolitia. 
appendice t. IV Aunal. Benediet. p. 743. 
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À dedere responsum ; pluribus monachis, clericis, laïcis, apertè dicentibus hoc injustum 
videri judicium. Huic placito interfuerunt Simon Agennensis episcopus, Benedictus 
Nannetensis episcopus , Auldebertus Dolensis abbas, Ausculfus Angeliacensis 
abbas, Guillelmus abbasS. Florentii ; et de monachis ejus, Mauritius, Oliverius , 
Radulfus, Haimo ; de monachis Vindocinensibus, Frotmundus prior , Radulfus, 
Daniel, Gaufridus , Adelelmus ; de monachis S. Albini, Girardus prior, Helinannus 
Stephanus, Milo ; de famulis eorum, Haimarus Malpetit, David, Lucas , Ingelgerus ; 
de clericis, Leodegarius archidiaconus Pictavensis , Radulfus archidiaconus Nan- - 
netensis, Achelmus archidiaconus Burdegalensis , Willelmus Apulus, Guillelmus 
Salmurensis archipresbyter, Petrus decanus Burdegalensis, Petrus de Subisa. 


ù IV. Narratio concordiæ ab Urbano Papa de eadem ecclesia factæ. 
Eccresiam S. Clementis Credonensis castri, cum omnibus appendiciis suis  Balus. ibid. 
ecclesiasticis, possedere quietam monachi B. Albini amplis quàm triginta annis P- 464. 
in pace. Eam Goffridus Martellus Andecavorum Comes, patenti eis sublatam 
violentià , monachis dedit Vindocinensis monasterii , non tamen sine calumnia 
monachorum S. Albini. Cùmque pro hac re inter hos illosque monachos jugis 
perseveraret discordia, tentatis priüs frustra pluribus synodorum conciliorumque 
judiciis, apostolicà tandem vocatione Urbani Papæ jubentur præsentari, facturi 
ad invicem ex ejus decreto canonica jura. Audierat enim jam secundd dehacre , 
Papa prædictus monachorum S. Albini clamorem, quem ad ejus aures detulerat 
Milo (a), quidam eorum commonachus, missus ad hoc jam semel et iterum ab 
abbate et cæteris fratribus ejus, Deliberatum itaque est ab utriusque congregationis 
C monachis, ut electi seniores duo tresve hinc et inde apostolicis destinarentur 
conspectibus : qui eï- partis utriusque causas tali patefacerent conditione , ut 
quidquid ex ea re præsentibus illis apostolica firmaret auctoritas, hoc firmum et 
inviolabile utriusque monasterii defenderet posteritas. Eo tempore, abbas S. Albini 
Girardus vehementi laborans infirmitate, equitare non poterat ; sed et Bernonem 
monasterii Vindocinensis abbatem anni jam declinantes in senium ab omni labore 
excusabant. Electi sunt ergo ad hanc legationem de monachis B. Albini, Girardus 
prior, Stephanus quoque et Milo, famulique eorum ; de Vindocinensibus quoque 
electi sunt Frotmundus prior, et Ingelbaldus, famulique eorum. Qui profecti pariter, 
pariter se Papæ obtutibus obtulerunt, pariteret causas suas manifestaverunt. Ille 
diligens in utramque partem, prout oportuit, examinator, post multas hujus illius- 
que partis retractationes, pacem tandem et concordiam inter utrosque, utrorumque 
D liberä voluntate, composuit. Et pacis quidem ejus sive concordiæ pactum priores 
ambo et monachi qui cum eis erant, datis propriis fiduciis in manu Papæ, fir- 
maverunt, Sed et idem Papa, ad firmitatis cumulum, pactum eorum propriis 
confirmavit sigillis et literis, quarum exemplum hic adnotatum sequitur. 
a Urbanus  episcopus , servus servorum Dei , dilectis in Christo filiis  Girardo 
» abbati S. Albini Andecavensis , et Bernoni abbati S. Trinitatis Vindocinensis , 
» salutem et apostolicam benedictionem. Anno Dominicæ incarnat. millesimo no- 
» nagesimo tertio (b) , pontificatüs nostri quinto, indict. 1, cm essem in provincia 
» Calabriæ apud monasterium S. Mariæ quod dicitur de Matina, monachi S. Albini 
» Girardus prior, Milo, Stephanus, advershs monachosS. Trinitatis de Vindocino, 
» Frotmundum priorem, Ingelbaudum hostiarium (c), qui præsentes aderant, con- 
» questi sunt quod Vindocinenses fratres ecclesiam S. Clementis Credonensis , quæ 
» à monachis S. Albini justè secundüm illorum temporum consuetudinem adquisita, 
» ac per triginta annos quietè et sine interruptione possessa, violenter ablatam 
» injustè detinerent. Qui cùm suis instrumentis et rationibus causam suam defen- 
» dere niterentur, primâ die proclamationis res diù et multam ventilata, nullo 
» potuit fine terminari ; secundà verd die similiter multüm discussa, ad nullum 


(a) Milo tantam gratiam apud Urbanum Papam  annus à kalendis septembris cum indictione inci- 
obtinuit, ut ab eo postmodum Prænestinus epis- piebat. In hunc modum Lupus Protospata, aano 
copas cardinalis creatus sit. MxCI, éndict, 1... mense octobri, inquit, Urba- 

(8) In nonnullis exemplaribus , #xcu, qui annus nus Papa venit in Materam. Apud Murat. t. V. 
cum anno quinto pontificatôs magis convenit. Sed  Rerum Ital., p. 47. 
is 1093 computabatur more regionum illarum, ubi (c) Infrà, hospitalarium. 


* f. præsen- 
tibus. 


Baluz, ibid. 
p. 474. 
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» tamen est finem deducta. Die autem tertiä, xn scilicet kal. decembris, residen- À 
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tibus nobis in Anglone civitate Apuliæ, præsidentibus * religiosis et venerabilibus 
tam episcopis quàm sanctæ Romanæ ecclesiæ cardinalibus sive diaconis , astan- 
tibus etiam nobilibus Romanis et Comitibus Apuliæ gloriosissimis Boamonte et 
Guillelmo, re iterum diù et multum inquisità , tandem inspirante Deo lucidiùs 
eluxitin quam potiüs partem justitia declinaret. Cüm enim utraque pars suis 
nobis allegationibus obviarent, et hinc pactionem abbatum, confirmationem 
pontificum Romanæ ecclesiæ legatorum ; illinc verd legitimum introïtum et 
canonicam triginta annorum possessionem nobis opponerent ; nos, qui omnium 
fidelium causas æquà lance pensare debemus, utriusque utilitati providentes, 
ipsam litem concordiæ couvenientis æquitate decidere maluimus. Ommes igitur 
qui nobiscum aderant hanc sententiam collaudantes, consentientibus prædictis 
utriusque cœnobii fratribus, in manus nostras fidem pollicendo firmantibus, con- B 
cordia et pax inter eos hoc modo posita est, ut scilicet Vindocinenses monachi de 
his tribus ecclesiis, aut ecclesiam Manitilium, vel S. Saturnini, sive S. Johannis 
super Ligerim, unam quam congregatio tota S. Trinitatis elegerit, cum omnibus 
quæ ad eamdem ecclesiam tam mobilibus quäm immobilibus interius exteriùsque 
ad præsens pertinent, infra dies triginta postquam domum redierint, monasterio 
S. Albini in perpetuum tradant. Fratres itaque S. Albini omnem litem cmnemque 
caluminiam ex causa hac in manus nostras et Vindocinensium fratrum refuta- 
verunt: Vindocinenses verd unam supradictarum ecclesiarum in manus nostras 
reddiderunt, et per nos eosdem monachos investierunt. Præsenti igitur aucto- 
ritate fraternitatem vestram admonemus, et præcipimus ut hoc pactum , à nobis 
intentione pacis et quietis dispositum et statutum, omnitempore deinceps ratum et 
inconvulsum teneatiset observetis. Quæcumque autemparshanc nostræ decisionis C 
sententiam non susceperit, vel transgredi præsumpserit, tam canonum severitati 
subjaceat, quàm legitimæ compositionis pœnam, id est auri centum librarum, 
sustineat, et à causa penitüus cadat. Data Tarenti, vin kal. decembris. » 
Postquam autem reversi sunt priores, et qui cum eis missi fuerant, recitatæ 


sunt literæ istæ tam in Vindocinensi quàm in S. Albini capitulo, in præsentia 
abbatum et monachorum , concedentibus universis pacem illam et concordiam 
quam Papæ poscebat sententia. Tradideruntque Vindocinensis monasterii fratres 
monachis S. Albini ecclesiam S. Johannis quæ est super Ligerim, cum tota ejus 
agrorum et vinearum possessione, in nomine supradictæ concordiæ. Quæ ut plenius 
firmaretur, missi sunt à monachis suis Frotmundus prior, Ingelbaldus hospitalarius, 
Herbertus de Booleto, in capitulum S. Albini, ibique in omnium audientia concessa 
estex utraque parte pax supradicta. Sed et de monachis S. Albini missi sunt M D 
Vindocinense capitulum Girardus prior, Hugo Mansellus, Stephanus quoque et 
… Archimbaldus, ibique abbas Berno tandem se concedere testatus est concordiam, 
sic cæteris consentientibus, ut ne unus quidem adversaretur. Ad quod audiendum 
adhibiti sunt sæculares testes, etc. 


V. Epistola Paschalis II. qu confirmat judicium Urbani. 


Paschalis episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Arcimbaldo abbati monas- 


terii S. Albini, quod apud Andegavim situm est, salutem et apostolicam benedictionem. 
Ex prædecessoris nostri sanctæ memoriæ Urbani secundi Papæ literis intelleximus, 
quèd ante conspectum ejus à monachis S. Albini adversüus Vindocinenses quæstio 
facta fuerat super S. Clementis ecclesia Credonensi. Tum ex beneplacito ejusdem E 
pontificis deliberatum fuit, ut Vindocinenses fratres pro recompensatione supra- 
dictæ ecclesiæ aliam S. Albini monachis ecclesiam traderent. Unde factum est ut 
Vindocinenses eisdem monachis ecclesiam S. Johannis super Ligerim darent : quod 
utriusque congregationis favore consensuque firmatum est. Nostro autem tempore, 
Joffridus. Vindocinensis abbas super eadem ecclesia S. Johannis Arcimbaldum 
S. Albini abbatem sollicitare studuit (a). Unde nos ab eo efflagitati, Arcimbaldum 
ipsum nostris ad causam literis evocavimus. Cæterùm, post terminum à nobis 
statutum, cum ipsi alio sibi tempore secundum vel tertium terminum statuissent 


(a) Vide ea de re literas Goffridi ad Paschalem, lib. I, epist. 8. 
sicut 


À 
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sicut nobis eorum literis significatum est, Arcimbaldo semper ad profectionem 
parato, sicut ex ejus legatione percepimus, Vindocinensis abbas non solùm non 
venit, sed nec excusationes rationabiles allegavit. Nos igitur simulationes et dissi- 
mulationes hujusmodi perpendentes, juxta postulationem venerabilis fratris nostri 
Rainaldi Andegavensis episcopi, quieti vestræ in posterum super hoc negotio duxi- 
mus providendum. Præsentis igitur decreti paginâ convenientiam illam quæ per 
supradicti prædecessoris nostri deliberationem constituta est, firmam perpetud 
permanere decrevimus, omnimodis prohibentes ne super illa S. Johannis ecclesia 
ulteriüs S. Albini monasterium Vindocinensis abbas inquietare præsumat. Quod si 
præsumpserit, inquietatio ipsa vires nullas obtineat. 

Ego Paschalis catholicæ ecclesiæ episcopus subscripsi. 

Datum Beneventi, per manum Johannis diaconi bibliothecarii, vi11 kal. juni, 
indictione v111, incarnat. Dominicæ anne mcx v. 


EX LIBELLO NOTCHERI ABBATIS ALTIVILLARENSIS 


De veritate reliquiarum S. Helenæ matris Constantini Magni. 
Mabillon. sæc. IV Bened. part. 2, p. 154 ; ett. IX. Galliæ Christ. instr. col. 32. 


Nno igitur humanati Verbi millesimo nonagesimo quinto, indictione 1v, ann 
Â autem tricesimo quinto Regis Francorum Philippi, filii Henrici Regis, duodecimo 
vero anno Raginoldi Remensis archiepiscopi, acta est Remis consecratio solemnis 
domni Philippi episcopi in Catalaunensi sede fratris Stephani Comitis Palatini : ad 
quam canonicè administrandam affuerunt Remensis diœceseos suffraganei, scilicet 
Hugo Suessionensis episcopus, et Girardus Morinorum episcopus, et Gervinus 
Ambianensis episcopus : inter quos, cm in præsentiaarchiepiscopi Raginoldi multa 
laude digna ecclesiasticâ sanctione auctorizarentur, et quædam neglecta corrige- 
rentur, ego Notcherus humilis Altivillarensium abbas relationem feci, ut revelatio 
corporis sanctæ Helenæ dignâ translatione fieret, et dubitantibus Francigenis certæ 
fidei testimonium appareret. Diü itaque, ut in tali negotio solet, sacerdotali reve- 
rentià consultum est, et decretum apostolicà auctoritate, ut in superventuro festo 
apostolorum Simonis et Judæ omnimodis transferretur. 

Verüm quoniam pro negotiis regni statuendis octavo die occursuri erant glorioso 
Regi Philippo cumaliis Galliarum coepiscopis in vico Suessionicæ sedi subjecto, qui 
vocatur Mons-sanctæ-Mariæ (a), placuit ut tantæ rei consensus in conspectu Regis 
et procerum ejus referretur, et edicto ipsius, sive omnium aulicorum et episcoporum 
qui venturi ibi erant authenticâ confirmatione, corroboratur : quod ita et factum 
est. Divinä enim dispositione credimus contigisse, quod ibi totius Galliæ majores 
metropolitæ affuerunt, scilicet domnus noster Raginoldus Remensis archiepiscopus, et 
Rodulphus Turonensis archiepiscopus, et Ricarius Senonensisarchiepiscopus, singuli 
cumaliquantis suæ diœceseos suffraganeis et abbatibus. Et ut revera claresceret quod 
Job ait, Qui facit concordiam in sublimibus, omnes unanimi concordià consenserunt , 
Rex cum optimatibus et palatinis et totius regiæ dignitatis fascibus, archiepiscopi 
cum suffraganeis, et abbatibus et reliquis ecclesiastici ordinis gradibus. Itaque 
auctorali edicto divulgaverunt, ut absque intermissionis excusatione illud corpus 
sanctissimum gloriosæ Helenæ Reginæ in supradicto festo apostolorum Simonis et 
Judæ deberet transferri. 


(a) Id etiam nos docent ipsius Regis literæ (Annal, Bened. t, V, p. 348), ideo habitus fuisse 


pro abbatia de Novigento, cujus libertatem quam 
pater ejus Henricus probaverat, Philippus in illo 
conventus confirmavit. Actum est decretum hoc in 
Monte sanctæ-Mariæ , anno Dominicæ  incarra- 
tionis mxcv, indictione 1, regni autem €jusdem 
Regis xxx, et corroboratum sigillo regiæ ima- 
ginis xvin kal, julii. Quæ notæ chronolôgicæ cum 
superioribus Notcheri, qui tempus revelationis reli- 
quiarum S. Helenæ mense octobri peractæ signavit, 
conciliantur. « Hic conventus, inquit Mabillonius 


Tome XIV. 


» 

» videtur ante concilium Claromontanum, ut Regi 
» adversès sententiam quam Urbanus in eum ob 
» adulterinum cum Bertrada connubium medita- 
» batur, à Belgicæ secundæ provideretur episcopis, 
» quorum nonnulli Regis connubium probaverant , 
» ut ex Ivonis Carnotensis episcopi litteris disci- 
» mus. » Nempe defunctä anno 4094 Bertâ Reginäâ, 
præcipuum sublatum fuerat, quod intercedebat 
secundis ejus nuptiis, impedimentum. 


M 


Num. 5. 
Conventus 
episcoporum 
Remis. 


Comitia regni 
in Monte-$.- 
Mariæ. 
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Num. 7. Interea, pro statu ecclesiarum Galliæ reformando, domnus apostolicus * urbe À 
rer Romä advenerat. Inter eundum autem aliquamdiu commoratus, ut ecclesiasticam 
sæindictum. dignitatem, quæ eâ tempestate satis miserabilis erat, recuperaret, legationem 
FUrolE apostolicam per omnes Galliæ provincias direxit, ut omnes metropolitæ cum suffra- 

ganeis; singuli cum abbatibus et cæteris ecclesiæ ordinibus, Rex cum totius regni 
viribus, convenirent ad decretalem synodum in urbe quæ dicitur Clarus-mons , 
sitain pago Arvernensi. Hinc tantæ auctoritatis edicto obstrictus Raginoldus archi- 
episcopus, iterum alio urgetur negotio, ut fieri solet in turbine hujus mundanæ 
reipublicæ, scilicet ut Regi Philippooccurrat Cabillonis in supradicto festo apostolo- 
rum. Anceps itaque in harum rerum meditullio, vices suas delegat magni testimonii 
viro domno Hugoni Suessionensi episcopo et Philippo Catalaunensi episcopo, ut ipsi 
scilicet fungerentur officio suæ auctoritatis in hoc pio opere sanctæ translationis. 
Tali præventus occasione archiepiscopus nequivit adesse ; quia, ut diximus, Regi B 
occurrit Cabillonis eodem die. 

Ph Igitur diù desiderata et votis omnibus à nobis expetita celebritas apostolorum 
tionemS. He. illuxit in die dominica. Non solùm verd Francia ad obsequium tantæ Reginæ suos 
lenæ. fidelesfilios misit, sed etiam tota penè Lotharingia suos, tamquam sanctæ pacis legatos 

et piæ devotionis obsides, destinare gavisa est. Quomodo enim non ei tota religio 
christiana applauderet, quæ tot beneficia meritorum ejus accepit, cui etiam muta 
elementa signorum acclamatione serviebant ? Est enim quidam locus in prospectu 
totius Altivillaris, ab incolis Montiscola denominatus. Hic alio supercilio quasi 
umbilicus prominens, satis accommodà planitie desuper dilatatur, et molli prolapsu 
ad crepidinem Matronæ fluvii usque porrigitur. Hic divinæ dispensationis intuitu 
præelectuserat, in quo transferri oporteret tantæ venerationis membra. In hoc erectä 
mole trabium, tantæ capacitatis Imachina fabricata est, ut et totius cleri sacros C 
ordines reciperet, et palatinis dignitatibus sufficeret. . 


in 9,  Convenerant itaque ad vices archiepiscopi Hugo Suessionensis, et Philippus 
facrint. Catalaunensis episcopus ; et inter hos etiam affuerunt magna normæ monachalis 


luminaria, scilicet Burcardus abbas Sancti-Basoli, et Petrus abbas Orbacensis, et 
Rodulfus abbas Sancti-Theodorici, et Humbertus abbas Sancti-Petri de Monte- 
Catalaunensi, et Philippus abbas Resbacensis : sæcularis vero potentiæ afluit 
Stephanus Comes Palatii, et uxor ejus Adelaïdis, filia Guillermi Regis Anglorum ; 
et filia Philippi Regis Francorum Constantia, uxor Comitis Trecasinensis Hugonis, 
fratris ejusdem Stephani ; et Dudo Vicecomes Marogiensis, et aliæ innumerabiles 
personæ satis spectabiles in suo genere, quas dicere supersedi. . . . 
LES Finità vero gratiarum actione, operæ pretium rati sumus convenire Stephanum 
jusà Stepharo Comitem Palati, ut ipse vir patriciæ dignitatis tale donum voveret tantæ Impera- D 
Coxite con- trici, quod non cederet honori. Ad hoc vir prudens, ut semper erat benivolus justæ 
Se petitioni, requirit quid commodius sibi dari gauderet ecclesia. Et ut didicit quod in 
hoc res ecclesiæ proficeret, si publicis commeatuum mercimoniis nundinas banniret ; 
communicato consilio cum uxore fratris sui Hugonis Comitis Trecasinensis, Cons- 
tantia filia Regis Francorum, et cum fratre Philippo Catalaunensis episcopo , qui 
jure patrimonii participes erant in comitatu, edicto legitimi banni mercatum sextä 
feriâ inibi fieri deinceps indixit ; in hoc quoque sibi assentiente Dudone Viceco- 
mite Marogiense. 


EX VITA S. GUILLELMI FIRMATI; 


Auctore Stephano Redonensi episcopo. 
Inter Acta Sanctorum Bollandiana, die 24 aprilis, p. 340. 


Cap. IF. I: diebus illis (a), Baldoinus, vir magni nominis, moribus et armis præclarus 
re Bolonis Comes, erat præsenæ [ Moretolii ], Jerusalem Rex futurus : qui tentus à 
loniæ Comes nObilissimo Comite Moretoniensi Roberto (b), compedibus et catenis vinctus, car- 
Mrs con- cerali reclusus est ergastulo. Qui B. Firmati precibus assiduis implorans auxilium, 
C 

: (a) Hzæc illigat auctor cum obitu Michaelis sit, tempus quo hæc acta sunt, sals declarat. 
Abrincensis episcopi ; qui cüm an. 4094 mortuus, (&) Roberto filio Herluini de Contavilla , ute- 

Balduinusque anno 4096 in Palæstinam profectus  rino fratre Guillelmi Nothi, Angliæ Regis. 


Sue 
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À curâ confectus vigili, tenui membra dedit in somno. Et ecce vir quidam, aspectu 


roseo decorus, canitie venerandà reverendus, voce mellicâ dulcifluus, ei tale visus est 
dedisse consilium : « Die crastinä, frater, in ecclesia S. Ebrulfi, pro anima Firmati 
» et pro cunctis fidelium animabus missam celebrare faciens, Deum tuis precibus 
» invoca propitium. » Acceptà igitur in crastino ecclesiam subintrandi licentià , 
Baldoinus Comes missam, ut admonitus fuerat, juxta sepulcrum B. Firmati precatus 
est : et ecce quâ horâ sacra repræsentatur fractio, fracti de compedibus claviculi 
longè cum sonitu resilierunt. Lætatus est clerus de miraculo, et Comiti Roberto 
visionis somnum et fractionis retulit miraculum. « Siest, inquit Comes Robertus, hæc 
» divinæ fractio virtutis, quæ semel confregit, iterum confringere poterit; nolo enim 
» tantam viri tanti redemptionem fallaci disperdere præludio. Afferantur graviores 


» et nexüs strictioris compedes, et redeat Baldoinus Comes ad carcerem, ut promi- : 


» sit. » Lacrymante igitur cleri et plebis multitudine, egressus ecclesiam Baldoinus, 
gravissimis astrictus est compedibus. Nocte igitur insecutà, ei vir idem eamdem insi- 
nuans visus est astitisse ; et die crastinâ, eodem in loco, eâdem horà, rei eventum 
exspectante clero cum Comite et populo, omnibus videntibus, fracti sunt cum sonitu 
compedum nexus. Lætus Comes Robertus de miraculo, Comitem Baldoinum ad 
propria remisit lætum cum maxima honorificentia. Compedes autem in tanti memo- 
riam miraculi usque hodie in eadem reservantur ecclesia. 


NOTITIA DE ECCLESIA S. DIONYSII DE NOGENTO 


Cluniacensibus in concilio Augustodunensi asserta. 
Ex Bibliotheca Cluniac. col. 546, et Historia Perticensi, p. 157. 


UBSEQUENTIBUS vero annis (a), in concilio quod fuit in Augustiduno(b), 
S abbas S. Petri Carnotensis * clamorem in concilio coram omnibus fecit, dicens 
monasterium S. Dionysii Nogenti castri à monachis Cluniacensibus sibi auferri ; 
protestans donum à Comite Rotroco factum, precarique ut auctoritas synodalis 
juberet eum sibi reddi. Tunc legatus domni Gaufridi Comitis, fil Rotroci, qui 
fuerat ad concilium directus ab ipso, surgens in medio, dixit coram omni concilio, 
falso eum calumnari, se esse paratum omnia quæcumque præciperet concilium 
perficere , illum falsa verba proponere, « Quia (inquit )tempore domni Rotroci 
» Comitis, quando ipse Comes monasterium, quod pater suus et ipse construxerant, 
voluit dedicari, ipsum abbatem eamdem calumniam fecisse contestans, ipsam 
cellam sibi ab ipso Comite condonatam [ asserebat ]. Tunc ipse Comes Rotrocus 
molestissimè ferens donum quod ipse non feçerat sibi imponi, duos milites et 
unum clericum, me scilicet ipsum qui modo adsto in concilio et hæc verba 
vobis renuntio, Carnotis misit, ut coram episcopo et omni Carnotensi capitulo 
super sanctum evangelium fidem faceremus, quod ipse Comes Rotrocus ipsi 
abbati, neque ulli unquam alicui, aliquod donum fecisset. Tunc me, quia eram 
in ordine clericali, interrogavit domnus Gaufridus Carnotensis episcopus , coram 
avuneulo suo Pariseorum episcopo *, qui tunc aderat cum illo in Carnotensi 
capitulo, si ipse facerem fidem super sanctum evangelium, et alii socii mei, 
inlatam calumniam esse falsam. Ad quod ego extendens manum super sanctum 
evangelium, me et illos esse paratos ad defendendam :illam calumniam. Tumque 
demum dixit episcopus Pariseorum eidem abbati S. Petri, ut consuleret sibi, 
nos esse paratos ad convincendum illum, sibi ver nihil aliud acquirendum nisi 
iram atque discordiam. At ubi vidit abbas nihil proficuum sibi, coram omni 
» capitulo Carnotensi inlatam calumniam gerpivit. Post dedicationem vero monas- 
» teri, ubi se vidit Comes Rotrocus ad finem declinari, eumdem abbatem S. Petri 
» petit, ut sibialiquem de monachis suis condonaret, sed tamen pro hoc nullam 


- (a) Præmissa erat huic notitiæ charta traditionis (6) Augustodunense  concilium anno 41094, 
ejusdem monasterüi, Cluniacensibus à Gaufrido vi Aal. novembris, celebratum fuit ab Hugone 
Comite Mauritaniæ et Perticensi factæ, quæ edita  Lugdunensi archiepiscopo, A, S, legato, ut tradit 
est ibid. col.'541. Bertoldus in chronico, 
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monachis'ei dedit nomine Hubertum, qui antè abbas S. Petri exstiterat, sed 
auctoritate synodali, clarestentibus culpis, depositus : atque ipsi Huberto Comes 
Rotrocus baculum in manu dedit, et ipsi curam monasterii commisit , atque post 
paucos dies (a) ipse Comes Rotrocus vitam finivit. Post cujus mortem videns 
filius ejus Gaufridus ipsum locum in deterius ire, ipsi Huberto dixit ut si abbas 
esse posset, monasterii regimen teneret ; si verd non, locum dimitteret. Tunc ipse 
Hubertus abiit ad concilium quod fuit in Sanctonica (b) civitate, et cardinali 
omnem causam suam intimavit, petens se ab ipsoabbatem ordinari. Quique dixit 
illi, quia erat jam de alia abbatia depositus, et neque ipsam neque aliam ulteriüs 
posset habere : atque ita reversus est inanis. Tamen fingens se apud Comitem 
Gaufridum abbatem se posse esse, ad aliud concilium, quod fuit Seldulium (c), 
perrexit ; sed sicut de primo, ita et de secundo reversus est inanis. Tune Comes 
Gaufridus præcepit ei ut locum dimitteret, ed qudd ipse abbas esse jam non posset. 
Post cujus discessum, videns Comes Gaufridus locum ipsum quotidie in deterius 
ire, quemdam monachum nomine Ascelinum, grammaticum, Cluniaco trans- 
misit, et donum de eodem moñasterio S. Dionysii Deo et S. Petro Cluniacensi 
fecit. Quod donum domnus abbas Cluniacensis suscipiens, duos de suis monachis 
transmisit, domnum Robertum et domnum Hubertum, qui fuit prior ejusdem 
loci. Post hæc vero ad concilium quod fuit in civitate Meldis (d), ipse abbas 
depositus supradictus Hubertus perrexit, et coram cardinali clamorem in concilio 
de cella S. Dionysii fecit. Tunc bonæ memoriæ domnus Hubertus prior cellæ 
S. Dionysii coram cardinali venit : quem tamen ipse videns et cognoscens , ei 
osculum pacis præbuit, et coram se eum sedere fecit. Quem videns prædictus 
accusator abbas Hubertus depositus à donno cardinali ita honorari, fugà lapsus 
latenter de concilio exiit, et clamorem quem fecerat innocuum * dimisit. Tune 
domnus Hubertus prior loci S. Dionysii coram cardinali causam suam, et donum 
quod Cluniacus de cella S. Dionysi habebat, intimavit. Ad quod cardinalis 
prædictum calumniatorem inquiri fecit, sed eum nullatenus valuit invenire. 
Tuncque coram omni concilio donum quod factum fuerat Deo et S. Petro Clu- 
niacensi confirmavit, et omne concilium corroboravit ; atque ita omnis calum- 
niatio cessavit usque ad concilium Augustidunense post quindecim annos (e). » 
Supradictus enim abbas S. Petri Carnotensis, in concilio quod fuitin Augus- 
tiduno, se clamavit de monasterio S. Dionysii. Ad quam clamationem cardinalis 
respondit, quia ipse bene sciret quomodo ipsa cella Deo etS. Petro Cluniacensi data 
esset, auctoritatemque quam ipse fecerat in conciko civitate Meldis : statimque 
subjunxit, Deo et S. Petro confirmavi, et iterum confirmo. Tamen ante domnum 
abbatem Cluniacensem iret, et si eam illi condonaret, ipse acciperet ; si verd non, 
faceret. Tunc ipse abbas S. Petri Carnotensis ad domnum * abbatem Cluniacensem 
venit, atque clamorem coram ipso de cella S. Dionysii Nogenti fecit. Ad quod 
domnus abbas Cluniacensis ita respondit, ut si vellet, iterum in concilio se cla- 
maret; paratum esse legatum domni Gaufridi Comitis, qui Deo et S.. Petro 
Cluniacensi donum de eodem monasterio fecit, ut convincat eum in concilio coram 
omnibus episcopis. Ad quod ipse abbas respondit, nullam clamationem se amplius 
facere. Tumque denuo domnus abbas Cluniacensis dixit, ut si clamorem in concilio 
facere nollet, cum abbatibus vicinis suis qui aderant in concilio , per triduum sibi 
consuleret quod sibi utile sciret. Tertio verd die, ipse abbas S. Petri Carnotensis 
coram domno abbate Cluniacensi cum episcopo * de Aras, et abbate S. Launomari 
Blesensis, atque abbate $. Florentini Bonævallis, venit, dicens qudd neque in conci- 
lo, neque ante illum ampliüs quidquam de hac re esset clamaturus. Atque ita fuit 
omnis contentio finita (f) de cella S. Dionysi Nogenti castri. Testes qui hoc viderunt 


= 
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(7 Rotrocus obiit circa annum 4079. Hugo Diensis episcopus, r#ense octobri, e eodem 
b) Concilium  Sanctonense celebratam fuit chronographo Senonensi, " | 


subjectionem de eodem monasterio sibi speraret. Tunc ipse abbas unum de suis A 


anno 1080, ab Hugone Diensi et Amato Olero- 
nensi episcopis. 

(c) Id est, Exolduni, ubi anno 1081, xv kal. 
aprilis, celebratum fuit concilium, teste chrono- 
grapho S. Petri Vivi Senonensis. ‘ 

(4) Meldense concilium anno 4082 celebravit 


(e) Post quindecim annos, non à. concilio Mel. 
densi , sed à prima éxpostulatione : nam an. 1094 
celebratum fuit Augustoduuense concilium: 

(f) Anno tamen 1107 eadem  controversia in 
concilio Trecensi fuit agitata, et decreto Péschalis II 
Papæ Cluniacensibus donata, 4bid, col. 548. 
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À etaudierunt, domnus Hugo abbas Cluniacensis, domnus episcopus de Aras, domnus 


Bernardus abbas S. Launomari Blesensis, domnus Robertus Abbas S. Florentini 
Bonævallis, Holduinus Sanaris cantor Carnotensis, Arnaldus archidiaconus de Cur- 
vavilla, Giraldus capellanus domni Yvonis Carnotensis episcopi, Ademarus decanus. 


NOTITIA seu LIBELLUS 


De tribulationibus, et angustiis, et persecutionibus Majori-monasterio injustè illatis 
ab archiepiscopis et clericis S. Mauricii Turonensis ; et de adquisitione et reno— 
vatione privilegii et libertatis ejusdem ecclesiæ. 


Ex editione Laur. Bochelli, ad calcem Historiæ Gregorii Turon. p. 137 in-8°. 


B SE cTæ universalis matris ecclesiæ filiis salutem dicunt fratres Majoris-monasteri 


et pacem in Domino. De multis ac magnis periculis misericordifter à Deo relevati, 
narrationem hujus negotii scriptis mandare curavimus, ut noverint qui pi sunt, 
præsentes et futuri, unde nobis in gratiarum actione Deo congaudeant, et exemplo 
doceantur qualiter se in tribulatione consolari et in quo sperare debeant. Hostes 
isti qui nos hactenus afflixerunt, non alii fuerunt quàm qui nos custodire debuerant, 
et defensare ut filios et fratres, videlicet Rodulfus Turonensis archiepiscopus cum 
clero suo, ut merito de hisconqueramur qudd filiimatris nostræ pugnaverunt contra 
nos. Cum enim peccatis nostris paululhm iratus esset Dominus, in manus eorum 
correctionis gratià flagellandos nos tradidit. Ipsi autem non sic arbitrati sunt ; sed 
et suâ abutentes potestate et judicio, in immensum exarserunt, et ad disperdendum 
penitüs nomen nostrum manus suas aggravaverunt. Nisi enim Dominusrespexisset et 
adjuvisset nos, forsitan vivos absorbuissent nos ; et nisi noster Moyses, B. videlicet 
Martinus, stetisset in confractione pro nobis in conspectu ejus, forsitan disperdissent 
nosin nationibus; et nisi Dei genitrix et nostra nobis lacessentibus manus suas 
extendisset, forsitan populum Domini Amalec extinxisset. Misericordiæ Domini 
multæ, quod consumpti non sumus; quoniam causa nostra, ut impiorum, priùs 
judicata est, sed nunc causam nostram judiciumque repetimus. 

Causa nostra erat quietem monasticam, et religionem à patribus institutam, immo 
in loco nostro à B. Martino præcipuè dedicatam, omni studio observare ; honorifi- 
centiam sanctificationis et conversationis ejus omni retro tempore augmentatam, 
totis viribus usque ad mortem illibatam retinere, nihil juris eorum retinendo nil 
auctoritati denegando. Tantummodo pati non poteramus paradisum animarum nos- 
trarum à feris harundineti indecenter conculcari, nec quietem perturbari ; pro eo 


D quèd Dominus terribiliter præcipiat ut sabbata ejus custodiantur, nec servili opere, 


hoc est sæculari conversatione, ullatenus polluantur. Difficillimumque et solo auditu 
intolerabile nobis erat , quod ipsi intendebant, nec antecessores eorum præsump- 
serant ad mensuram cæterorum diœcesis suæ cœnobiorum, ubi indecenti petulantiä 
lascivire solent et ferculari (quod dictu nefas est), ad hoc dedecus Majus redigere 
monasterium , unde per multas terras religio exordium sumpserat et augmentum, 
lllud tamen quod ex qua nescimus consuetudine vel ex quo tempore inoleverit, 
nisi forsitan pro antiqua loci veneratione et dilectione, ut in monasterio nostro pas- 
chalem archiepiscopus solemniter celebret stationem, nec patres nostri nec nos eis 
hactenus negavimus, cm exinde multa mala, etiam usque ad homicidia (a), evenisse 


(a) His malis qualemcumque medelam attulerat 
Arnulfus Turonensis archiep. decreto suo quod 
recitat Juretus in notis ad epist, 408 Ivonis Car- 
notensis. Ea autem incommoda sic describit : « Cùm 
» juxta more præfatum, semel in anno , quarto 
scilicet Paschalis solemnitatis die, quod mei offi- 
cii erat acturus ad eum locum pergerem, qui ideo nesciâ, exigerent. Quæ mala in tantum excrevisse 
Majus-monasterium dicitur, quèd inibi S. Mar- cognovi, ut ex hujus tam inhonestæ exactionis 


» obliti erant, ut contemptis quæ Dei sunt, mis- 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 

tinus primus Deo deservisse , ac monasticam >» occasione quædam sacrilegia et penè homicidia 
> 
» 
» 
» 
» 
» 
> 


sarumque celebrationibus relictis, claustra ipsius 
cœnobii violenter irrumperent , secrétumque 
monachorum absque Dei reverentia violarent, 
epulasque sibi in locis ‘divino cultui ordinatis 
exhiberi consuetâ redhibitione , fronte pudoris 


conwrsationem  instituisse, creditur ;  comperi fierent. Ego finem his miseriis imponere cupiens, 
quædam illic causâ adventüs mei fieri, quæ loci statuo ut hæc quæ prædiximus, à nullo penits 
ipsius habitatoribus exosam magis nostram visita- ulterids expetantur vel perpetrentur ; sed omnia, 
tionem redderent quäm amabilem. Plerique enim ut ait Apostolus, cum caritate fiant : quatenus 
eorum qui mecum tanquam sanctæ celebritatis adventus noster ad sancta loca potids dici possit 
gratiâ se venire simulabant, tam ex laïco quäm paterna visitatio, quàm tyrannica deprædatio vel 
etiam ex clericali ordine, aded totius honestatis hostilis incursio. Quicumque ergo, etc. » 
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doleremus : donec sub concessa licentia exigere cœperuntillicita ; et quod ad devo- A 
tionem antiqua consueverat religio, in derisionem et scurrilitatem moderna eorum 
subvertit abusio. | 
Num. 3. Cüm igitur super omnibus querelis quas erga nos habebant, justitiam pacisque 
nr cas, COnCordiam, in quacumque curia vellent, offerremus ; stomachantibus illis et indignè 
ferentibus , quoniam ad nutum eorum singula non procederent, impatienter egit 
adversüm nos archiepiscopus, et absque ullo Dei et hominum respectu excommu- 
nicationem super nos et super locum nostrum præcipitavit, ubique nos diffamavit, 
apud Reges et Principes ut ethnicos et publicanos evitandos denotavit, diversarum 
provinciarum episcopos eamdem ferre super nos sententitm, ut super rebelliones et 
profanos, incitavit. In tantum itaque excrevit eorum indignatio et nostra dejectio, ut 
senes nostros, ipsis antè venerandos Regibus, vernaculi eorum arroganter contem- 
nerent, cum eos equis suis detrusos, rebus ablatis, injuriis et contumeliis illatis, per B 
paludes ejulando prosequi se cernerent. 
Num. à. De direptione rerum nostrarum et terrarum depopulatione quid dicamus? cùm 
rie omnia nostra prædæ paterent, nec esset qui moveret pennam et ganniret, præsertim 
” cum omnis qui nocentior nobis habebatur, suffultus auctoritate pontificali et cleri- 
corum animatus instinctu, majus se Deo et ipsis obsequium præstare arbitraretur. 
Cüm enim dentes in nos injicere, aut ungulas in nostra extendere, ipsi per se clerici 
non erubescerent, insuper et prædas Dominicas insatiabiliter devorarent, ad penitüs 
devorandum et conculcandum latrones ‘regionis et tyrannos linguis suis adversüm 
nos secum armabant ; et in tantam per eos desolationem redegerunt vicinas nostras 
terras, unde vivere solebamus, ut nisi, procurante Deo, ex aliis regionibus neces- 
saria nobis provenissent, et jam locus ipse Majoris-Monasterii in solitudinem esset 
redactus ; maximè cùm etea quæ nobis aliunde magno cum labore procurabantur, C 
mox ut Turonicum attigissent, aut omnino, auferebant, aut quod nobiscum non 
laboraverant, injusti partitores pro voluntate sua et virtute nobiscum dividebant. 
Num. 5. De periculis autem falsorum fratrum quantüm conqueramur, cum etiam hi quos 
rt similes in religione et unanimes in caritate habere videbamur, et ex hujus dis- 
tur. sensionis occasione à nobis alienarentur ; quidam ipsi nos excommunicando, alu 
excommiunicationi consentiendo, nec mensà nobis, nec colloquio participarentur ; 
tant extraneis et malivolis nostris credibiliores, quanto et habitu et usu interiorum 
nostrorum videbantur certiores ! 

Denique quis non doleat, recordando quamplurimos sæculum relinquere et Deo 
nobiscum servire volentes, blasphemiis et detractionibus (a) eorum quos monitores 
ad bonum habuisse debuerant, non solùm nostram, sed omnem monasticam conver- 
sationem exhorruisse, et in peccatis suis peccato illorum vitam miserandam finisse ? D 

Præterea de periculis itinerum quid referamus? cum, cogente capitali necessitate 
et angustià præcordiali, frequentare concilia, circuire Principum curias urgeremur, 
damno et negligentià ordinis nostri plurimüm affecti, angoribus innumeris supra 
modum tædiati : ita ut quidam ex nobis in peregrinis regionibus, absque fraterna 
consolatione, in labore obedientiæ deficerent, ill reddentes animas, qui cum esset 
[Dei] filius, ex his quæ passusest, didicit obedientiam. 

Porrd quid per singula diutius insistamus ? cam universa domus nostra induerit 
confusionem, templum gloriæ Domini redactum sit in hostium subsannationem : 
ita ut quicumque ante eos nostrum se profiteretur monachum, honestius et utilius 
ei impræsentiarum esset, si latrocinium vel judaïsmum professus fuisset. 

Num. 6 Interea tumescentibus undis et super capita nostra exsurgentibus, Jesus dormiebat. 


navicula nostra periclitabatur ; sed exclamavimus et excifavimus eum, et misertus 
est nostri, vim grassantis tempestatis ita modificando, ut deinceps exercere nos posset, 
absorbere non posset. Nam, providentià Dei, super hoc periculo consilium et opem 
requisivimus domini Amati legati sedis apostolicæ et archiepiscopi Burdegalensis (b) 
ecclesiæ ; qui afflictioni nostræ valde compatiens, judicavit nobis cassam esse illam 
> | LI 

(a) Hoc ipsum improperat Rodulfo II Turon. » norum suorum Majus ingrederetur monasterium. » 
arch. Ivo Carnot. ep. 108. « Hoc anno (1100, in- (b) Amatus Ellorensis episc. nonnisi an. 41089 
» quit) in synodo agens, sicut dicunt qui affuerunt,  dictus fuit Burdigalensis archiepisc. ex chronico 
>» quantèm in seest, Juliani renovavit decretum, Malleac. Unde prolepticè sic eum appellat anony- 
» videlicet ne quis sæculo renuntiaturus parochia= mus, ed quèd ill dignitate potiretur dum scriberet. 


 _ 
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excommunicationem quam super nos archiepiscopus Turonensis et complices ejus 
intentaverant. Quippe ipse antea eumdem archiepiscopum Rodulfum certis ex 
culpis (a) excommunicaverat , et in hoc magis nos esse reos constanter affirmabat , 
quod inobedienti suo quoquo modo obedieramus , et excommunicato suo commu- 
nicaveramus , quàäm quèd ejus temeritati et pertinaciæ rationabiliter occurreramus. 
Datâque venià noxæ illius , etinjunctà pœnitentià , interminavit nobis ne ulterius 
illi communicaremus , neque ejus obligationem ulteriüs servaremus, eumque defen- 
sorem et prolocutorem nostrum super hoc ratiocinio ubique prætenderemus. 

Eo itaque tempore , Brivatis (b) quodam assidente concilio, fratribus nostri illuc 
delegatis, domno Bernardo (c) priore, Hilgodo (d) Suessorum episcopo et Andre 
fratre ejus, et Jacobo medico, causa nostra secundüm superiores excursus ventilata 
est et diligenter enucleata , sanaque et irreprehensibilis reperta est, et ab omnibus 
approbata , præsente illo de quo sæpè conquesti sumus , Rodulfo Turonensi archi- 
episcopo et fautoribus ejus : qui pudore ipso in facie notabantur, quod unde nos 
obligasse putaverant, obligatiores ipsi et reprehensibiliores judicabantur. Multæ 
denique diversorum graduum et dignitatum assistentes personæ , à quibus excom- 
municati aut suspecti illorum derogatione habebamur, suo se errasse judicio et 


Num.". 
Ac Brivatense 
concilium, 


peccasse adversüs nos fatebantur ; et in majorem solito gratiam venerationemque 


nos suscipientes , etiam scriptis suis, ubicumque congruum videbatur, directis ," 
satisfecerunt de nobis eis qui non aderant, nullatenus nos esse excommunicatos aut 


excommunicatione dignos. Huic synodali diffinitioni præfuit dominus Hugo Ro- 
manæ ecclesiæ vicarius, idem ipse primas Galliarum et Lugdunensis metropolitanus , 
assidentibus ei Auxiensi * et Narbonensi “ archiepiscopis , cum multis diversarum 
provinciarum episcopis et abbatibus. Sed crudelium et insidiantium nobis obstinata 
et inveterata obturatio, tot sapientum incantatorum molliri non potuit consilio , nec 
diverti ab odio cuisemel conglutinata et confœderata fuerat perversæ mentis affectio. 

Aliud igitur non multo postconcilium Augustiduno (e) celebratum est à supradicto 
venerabili primate et archiepiscopo domino Hugone : ubi præsente illo infatigabili 
collactaneo nostro , Rodulfo Turonensi archiepiscopo , et domino Hoello Cenoma- 
nensi episcopo, suffraganteejus et fautore, multisquoque ecclesiasticorum officiorum 
administratoribus undecumque adunatis, astantibus eisdem fratribus nostris quos in 
priori concilio annotavimus,cum quibusdam aliis, utrarumque partium causæ repli- 
catæ sunt : quantôque nostra diligentiusest perscrutata, tanto certior laudabiliorque 
est reperta ; illnrum autem qud magis nota, tantd reprehensibilior et fastidiosior est 
effecta. Unde ad hoc usque perventum est, religiosorum patrum qui aderant mediante 
diligentià, ut, pacificatis utrimque querelis omnibus , in pacem et concordiam cum 
archiepiscopo et clericis suisrediremus ; fædusque illud ex auctoritate concilii firma- 
tum literis annotaremus , præter quod archiepiscopo , priusquam domino Amato, à 
quo excommunicatus fuerat , reconciliatus esset , minimè communicaremus. 

Sed, ut postea rei probavit eventus, non tam ex vera caritate huic paci consen- 
serunt, quàm pro synodali increpatione ; et justæinvectionis inexcusabili confusione, 
quod in corde non ‘habebant ,in facie simulaverunt. Nam mox ut hinc discessum 


a) In concilio, ut videtur , Exoldunensi anno monasterii, ut distinguatur à Bernardo de Sancto- 


1081 celebrato. Ejusdem etiam excommunicationii 
meminit Ivo Carnot. epist. 73 ad Bernardum abba- 
tem Majoris-monasterii, qui ab eodem Rodulfo, 
licèt excommunicato, fuerat ordinatus anno 1084. 

(6) Concilium Brivatense [ Brioude] ex hoc 
slo instrumento notum, ad annum 4094 referunt 
Mabillonius. et Labbeus. Verùm decennio antici- 
pandum censemus, ex auctoritate notitiæ de dedica- 
tione ecclesiæ Majoris-monasterii, mense martio 
anni 1096 ab Urbano II peracta, quæ hanc subse- 
quetur. In ea porrè legitur : Tandem pacis et con- 
cordiæ gratid inter nos et Turonenses B. Mauricü 
canonicos,, jam tunc decennio nos persequi non ces- 
santes, faciendæ, monasterio nostre ab eodem visi- 
tato, etc. Unde ad an 1085 vel 1086 , hoc, et quæ 
#quuntur  Augustodunense ac Dolense concilia, 
referenda censemus. 

(c) Bernardus Remensis dicitur ,  cognomento 
Pontius, in eadem notitia de dedicatione Majoris- 


Venantio, tunc abbate. 

(a) Hilgodus an. 1086, ac fortè citiùs, ante- 
quam episcopatum reliquisset, ad Majus-monaste - 
rium secesserat. | 

(e) Duo commemorat Augustodunensia conci- 
lia Hugo Flaviuiac, in chronico : alterum an. 1077 
ab Hugone Diensi episc. celebratum ; alterum ab 
eodem Hugone archiepiscopo Lugdunensi an. 1094. 
Neutri aptari possunt quæ narrat anonymus, ut ex 
documentis et notis sequentibus manifestum erit, 
Istud igitur circa id tempus celebratum censemus, 
quo Gregorius VII Papa rebus humanis exemptus 
est. Cümque haud multè post Hugo legatus famæ 
suæ maculam inusserit, et à Victore fuerit excom- 
municatus ; gesta ab eo ïllo temporis intervallo 
quo res ecclesiæ Romanæ periclitabantur, idcirco ab 
scriptoribus ecclesiasticis prætermissa fuisse veri= 
simile est. Atque hoc modo conciliatur decennium, 
de quo suprà diximus, cum anonymo nostro. 


* Guillelmo. 
* Dalmatio. 


Num. 8. 
Necnon Au- 
gustodunense 
ubi pax conci- 
liata. 


Num. 9. 
Rursus impe- 
titi monachi, 
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est, quidquid sancitum fuerat disruperunt , et in consuetas adversam nos obtrec- À 
tationes et insidias , quasi accepto ictu lacessiti, acerbiüs insurrexerunt. Et licèt apud 
Principes, quibus de juris nostri sinceritate auctoritas synodalis satisfecerat, tergi- 
versatione suas subniti minimè prævalerent ; nec verd ante episcopos et abbates, 
qui causam nostram probabilem compererant, caput efferre contra nos aut linguam 
exercere auderent; in subditis tamen sibi plebibus, quas pastoralis velamenti induc- 
tione decipere poterant et exorbitare, invidiosè nos corrodendo et subsannando 
blasphemabant, et velut apum examina, in auribus et in oculis nostris aculeos infi- 
gendo, asperrimè et importunissimè nos inquietabant. Interea nobis ad Jesu pedes 
Jjacentibus, et contra nobis adversantes armis caritatis et patientiæ confligentibus , 
omni quidem horâ periclitabamur, sed non destruebamur : quin potiüs super eorum 
capita doloris et invidiæ carbones congerebantur, quoniam düm omnibus modis ad 
exterminium nostrum niterentur, et areolam illam Majoris-monasteri , tot piorum 
lacrymis irrigatam, tot justorum corporibus fecundatam, tot sanctorum suffragiis 
patrocinatam, nec penetrare, nec conculcare, nec extenuare poterant. 

Num. 10. Denique Dolensi (a) colloquio, quod eo tempore habitum est coram primatibus 

in Dolessi et legatis S. R. E. domino videlicet Hugone et domino Amato , de quibus prædixi- 


colloquio cau- 


tam obtinent, MUS, præsentibus quoque Cenomanensi * et Pictavensi * præsulibus, multisque aliis 
; Hoello.  episcopis et abbatibus, assistente etiam domino abbate nostro B. * et de congrega- 


* Petro. 


tione nostra quamplurimis fratribus, causis utrimque replicatis, repertum est et 


publico conventu divulgatum, Rodulfum archiepiscopum Turonensem qui in facie 
cum clero suo aderat, ante illam malè ab eo super nos illatam sententiam, à domino 
Amato esse excommunicatum, clarescentibus et propositis culpis, de quibus se excu- 


sare, si voluit, non potuit. 
Num. 1. s , P 


Radulfus  Multis præterea sacerdotum conventibus et Principum curiis, in quibus nos diffa- 
archiepiscop. Maverant, impudentiæ eorum et obstinationi ratione congruâ restitimus : plerisque, 


exauc'oralur. 


qui inductu illorum in nos erraverant, correctionis satisfactionem ad nos deferen- 


tibus ; illis tamen semper in errore suo manentibus, et in errorem et odium quos 
poterant advershm nos secum trahentibus ; et prosequente à contrà et suppeditante 
nobis tura nostrâ justitià , tum supradictorum generalium conciliorum auctoritate 
scriptis et sigillis ubique promulgatä; tum quod est præcipuum, misericordissimi 
Dei protegente nos et refovente clementiä, qui sperantes in se non deserit, et de 
propria virtute præsumentes ad nihilum redigit. Rodulfus etenim archiepiscopus 
in sententia crudelitatis suæ permanens, cùm nos à fundamento exinanire machina- 
retur, judicio Dei magis ipse exinanitus et sede suâ pulsus (b), dies suos dimidiare 
non potuit, nec reconciliationem ecclesiæ à primo anticipatus promeruit , nominis- 
que sui et animi erga nos, videlicet Rodulfum Aurelianensem, successorem habuit ; 
cujus iste imaginem et potestatem accipiens, si quid judicio illius deerat, opprobriis 
etinjuriis quas ex ejus auctoritate nobis inferebat, plenissimè exaggeravit. 


Num. 42. 


Verumtamen in primordio introitüs sui benignitatis simulacro affectare nos cœpit ; 


Radulfusalter infestationem antecessoris sui, quam exercuerat in nos, vehementer reprehendit ; et 
primo se gerit Cum quibusdam senioribus sub nostris fidei nostræ testimonio firmavit, quod pacem 


amicè 


dilectionemque erga nos et locum nostrum indissolubiliter teneret, de supradictis 


quæstionibus nihil à nobis exigeret ; et si nos privilegium tuitionis à sede Romana 

f. fautor,  impetrare possemus, ipse nobis factor * et suffragator per omnia existeret. Cur hæc 
nobis promiserit, cm nihil tenuerit, nescimus : nisi forsitan quod_ordinationi suæ 
nos nocituros, quod non intendebamus, existimaverit. Postquam ver inthronizatus 
et securior redditus est, quod in corde gestabat, in publico aperuit. | 


Num. 13. 


Aggressus est itaque novus hic archiepiscopus opera patris sui renovare , antiquæ 


Monachis Infestationis spiritum adversbs nos resuscitare, ex illius auctoritate et sua publicè 
_ deinde infes- nos excommunicatos acclamare, et rebelles pontificum ubique denotare. Nos igitur 


tus. 


 {a) Neque Dolensis hujus colloquii notitiam 
aliunde habemus. Îtaque anno 1086 illud in Bitu- 
rigibus habitum fuisse, iisdem inducti rationibus 
censemus. 

(6) Anno ab incarnat. Dom. muixxxi, ejectus 
fuit Radulfus Fulcredi filius ab archiepiscopatu 
Turonensis ecclesiæ, expellente eum Philippo Rege 


qui à facie ursi evassise sperabamus, postquam in leonem et catulos ejus periculiosiüs 


Francorum, cui erat perjurus, quia favebat Amato 
et Hugoni Diensi episcopo legatis Romanæ ecclesiæ, 
qui regionis suæ episcopatus auferre sibi subdolà mo- 
liebantur, etc. tomo nostro XII, p. 459. Verùm de 
alia hic ejus expulsione sermo est, quâ exauctoratus 
circa an. 4088 , successorem babuit Rodulfum Il, 
Aarelianensem dictum. 


| offendisse 


D 


A 


B 


C 


D 
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offendisse nos conspeximus, et nec primatum patrocinia, nec episcoporum concilia 
nobis prodesse sensimus ; coacti tandem tam longä et intolerabili persecutione , ad 
sinum et alas sanctæ Romanæ ecclesiæ confugimus, ubi et suscepti et recreati sumus: 
unde et privilegium libertatis adversusinferiorum dignitatum incursiones accepimus, 
primüum à Victore (a) apostolico, qui priüs abbas venerandæ religionis præfuit Cassi- 
nensi monasterio, dein à successore ejus piissimo ac semper amplectendo Urbano. 

Sed neque hoc silere volumus, quod ille idem Rodulfus Turonensis archiepis- 
copus, qui faciem suam erga nos immutaverat et initum fœdus dissolverat, cum 
pallium suum à beato Papa Urbano (6) postularet, non antè habere potuit, quam 
ab infestatione nostra cessare, et in assensu tuitionis et libertatis nostræ eidem Papæ 
obedirese, præsentibus quibusdam ex fratribus nostris' quos illuc miseramus, spo- 
pondit. Sed mirum tantæ dignitatis hominem, ab obtinendum quod volebat, tam 
præcipitem promittere quod nolebat, quod et ipsum, obtento voto, irreverenter 
citiüs infringebat (c). Cum enim fide suâ tenere nos hominem, qui teneri non poterat, 
existimaremus, et quasi labore consummato pervenisse ad requiem gauderemus : 
rursum incipere, ad sinum apostolicum, inundante diluvio, recurrere coacti sumus : 
et maximè ex hoc inimicis nostris adversüm nos fulgurantibus, quod ad eorum 
injuriam apostolicam arcem expetissemus, et contra jus canonicum servili præsump- 
tione evangelicam pacem discindere, et jugum dominicum repellere tentaremus. 
Mirumapostolica majestas si non flecteretur ad pietatem tam diutinà filiorum suorum 
aflictione, et si non moveretur propriæ auctoritatis tam indignissimä refragatione ! 

Utrinque igitur ad concilium Claromontanum convocamur : ubi Rodulfus Turo- 
nensis archiepiscopus de nota excommunicationis, quam prædecessor ejus super nos 
injustè injecerat, et ipse, communicante et patrocinante nobis apostolico, publicè 
confirmaverat, proclamantibus nobis à domino Papa appellatus, coram omni 
concilio se excommunicatos nos appellasse, in quantum reminisci posset, denegavit; 
quod tamen si unquam ex ore ejus evaserat, plus ex commotionc aut indignatione 


animi quàm ex deliberatione processerat. Cum autem hoc adversüs eum protestari 


legitimarum personarum assertione possemus, quod in conciliis sui prædicaverat, 
et per totam penè innotuerat Galliam ; tamen satisfactum nobis esse, assensu 
omnium qui aderant, reputavimus, præstantiusque id nobis fore etomni emen- 
datione honestius, illi vero vituperabilius omnes asserebant, publico concilio 
proprio ore dedicere, quod probare poteramus publicè eum dixisse. Dein reca- 


pitulatis omnibus utrarumque partium et causarum à primordio voluminibus, 


data est archiepiscopo et ejus clericis licentia probandi, si possent , supradictam 
excommunicationem : sed lingua illa magniloqua, quæ sanguine opprobriorum 
nostrorum cruentata totum penè infecerat orbem, sic penitüs obmutuit, ac si magni 
ictus lapidis dentes ejus et ora contuderit. Sicque factum est ut pudore ipso in 
præsentiarum pœnas exsolverent, dum se victos et confusos in tanto cœtu conspi- 
cerent, sententiæque illius et infamiæ quam super nos intenderant et probare non 
poterant, traditione authenticä reos se attenderent : maximè adstantibus testibus 
idoneis, domino Hugone et domino Amato, de quibus prædiximus, qui causam 
nostram prætendebant, quemadmodum ipsi eam in multis conciliis legitimè difh- 
nierant ; asserentes etiam Rodulfum illum archiepiscopum, qui horum omnium 
malorum caput exstiterat, ante hanc excommunicationem certis ex culpis diü vixisse 
excommunicatum, et sine reconciliatione extinctum. 

Post hæc dominus Papa privilegium quod nobis dederat, coram omnibus legi 
præcepit, concedens archiepiscopo Turonensi Rodulfo et clero ejus, cæterisque 
omnibus qui fautores ejus esse volebant, immo etiam aliis qui in neutra parte 
flectentes soli justitiæ intendebant, ut si quid canonicè possent, privilegio aucto- 
ritati Romanæ coutradicerent. Cümque illi quos causa gravabat obstinaciter obla- 
trarent ; qui vero sanum sapiebant, justitiæ assentiendo ratione pacificà acclamarent : 


(a) Victoris privilegium non habemus : Urbani si prænominata concilia ad annum {094 referantur. 
verd IE privilegium pro Majori-monasterio  vidit (ë) Rodulfum Româ profectum fuisse cum 
Mabillonius , datum Romæ per manum Johannis Lamberto Atrebatensi episcopo, die 921  aprilis 
8. R. E. diac. card, anno Dom. incarnat. mxc, 1094, testis est gestorum auctor Lamberti, apud 
idict, xim, pontificatûs D. Urbani Papæ II tertio, Baluzium, t. V., Miscellan. p. 258. 
av kal. maü.t. V Annal. Bened. p. 272. Quæ nota (c) De Rodulfo et sublesta ejus fide , vide 
chronologica cum fscriptore nostro conciliari nequit, Ivonis Carnot. epistolam 408. 


Tome XIV. | | . N 
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rare jubetur, 
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dominus Papa, imperato silentio, erectus in pedes coram omni roncilio, ex aucto- À 
ritate apostolica et decretis pontificalibus concionatus est, licere sibi facere ex uno 
episcopatu duos, et ex duobus unum similiter ; et abbatias cæterasque congregatio- 
nes, dictante æquitate, quolibet modo sibi meliüs videretur, aut coadunare posset 
aut disjungere, et quidquid in dominium et patrocinium sanctæ Romanæ ecclesiæ 
suscipere vellet, nullus ejus auctoritati obviare posset. Quæ et à prædecessoribus 
suis facta ostendit, et ipse in præsenti concilio, nullo contradicente, fecit. 

Num. 17. Cum ergo tali ratiocinio verè sapientissimus Papa omnium ora conclusisset, ex 

Eee, auctoritate Deiet B. Petri apostoli, omniumque apostolicorum et suâ, nodo indisso- 
lubili firmavit et auctorizavit privilegium nostrum, satisfaciens omnibus, præter 
quos invidiæ et iracundiæ furor exagitabat, quia eam talem, qualem prælibavimus, 
faciendi quod vellet haberet potestatem. Nihil tamen quod sanis mente displiceret, 
in privilegio nostro commendabat, nisi tantüm unde zelus et contentio inter noset B. 
illos oriri solebat ; scilicet ut nullus episcoporum, juxta quod B. Gregorius prohibet, 
in domo Majoris- monasterii publicam stationem celebrare audeat, propter servorum 
Dei inquietudinem ; nullus episcoporum ab abbate Majoris-monasterii exigat pro- 
fessionem ; nullus episcoporum super domum Majoris-monasterii, aut super aliquem 
monachorum ejus, ubicumque sit, intentare audeat excommunicationem, præter 
Romanumpontificem, qui eos in.gremium paternitatis suæ propter supradictas neces- 
sitates tuendoset refovendos suscepit. Cætera vero ecclesiasticæ disciplinæsacramenta 
accipiant fratres monasterii à T'uronensi archiepiscopo, ita dumtaxat si catholicus 
fuerit et in gratia apostolica fundatus : sin aliter, licentiam habeant accipiendi 
absque ulla calumnia ordinationes suas et sacrationes à Romano summo pontifice, 
aut undecumque eislibuerit, salvâ tamen catholicâ sinceritate. 

His igitur ita sancitis, ut quicumque deinceps supergredi aut contraire niteretur, C 
dignati apostolicæ et synodali auctoritati contrarius et rebellis judicaretur ; auxiliante 
Deo, usque ad hoc res nostra processit, ut veteranæ illius excommunicationis penitüus 
adnullata sit diffamatio. Sola tantüm adhuc in corde nobis superest amaricatio, 
quoniam invitis dilectio infigi non potest : alioquin non caritas, sed simultas putanda 
est. Tales itaque, etsi intus pacari non possunt, quoniam inde progredi et furori suo 
satisfacere non possunt, patienter portandi sunt et oratione suffragandi, donec tumor 
amaritudinis in semetipsis collidatur,et spiritus dulcedinis et caritatisin eisaccendatur. 
Num. 48. Hæc definitio sive constitutio libertatis Majoris-monasterii facta est in concilio 

Pa GE Claromontano, à domino Papa Urbano, in octavis B. Martini Turonicæ civitatis 

® Cor mxev. archiepiscopi, anno ab incarnat. Domini mxcint *, regnante in Gallüis Rege Philippo ; 
præsente illo cum quo causam habebamus Rodulfo Turonensi archiepiscopo cum 
clericisejus, contradicere quidem gestientibus, sed, cum rationem dare non possent, D 
ad rationem apostolici inviolabilem obmutescentibus ; assistente pariter domino 

* Bernardo. abbate nostro B. *, de monachis nostris domino Rangerio cardinali, qui fuit 
Regiensis archiepiscopus, D. Gausmaro abbate S. Petri [nsulæ (a) Germanicæ, 
D. Stephano Nacheriensi abbate, D. Hilgodo quit fuit Suessorum episcopus, et 

! Joannes,  Andreà fratre ejus, et aliis multis. Hujus rei testes sunt, Portuensis episcopus ; 

, Dsibertus.  Pisensis ? archiepiscopus, Signiensis “ episcopus , Albanus * episcopus, Rangerius 

Bruno . . . . . pe . 

à Gualterus, Cardinalis, Richardus card. idem ipse abbas Massiliensis, Hero (b) card., Albertus 
card., Johannes Gattellus (c) cancellarius Papæ, Gregorius Papiensis diac., Hugo 
Virdunensis diac. 1sti omnes ex parte apostolici Romanæ ecclesiæ ministri aderant. 

Præter hos assidebant D. Hugo legatus et primas Galliarum, idem ipse Lugdu- 
nensis archiepiscopus, et D. Amatus legatus et Burdegalensis archiep., Rainaldus 
… Remensis archiep., Richerius Senonensis archiep., Rollandus Dolensis archiep., E 

1 Dalmatius. Narbonensis ! archiep., Auxiensis? archiep., Toletensis 5 archiep. et legatus 

 Guillelaus. Hispaniarum ; Hoellus Cenoman. episc., Gaufredus Andegav. episc., Nannetensis 4 

“ Benedictus. €Pisc., Pictavensis 5 episc., Ivo Carnotensis episc., Joannes Aurelianensis episc., 

“Parus  Rogerius Belvacensis episc. ; episcoporum quoque et abbatum, procerumque 
diversarum dignitatum maxima multitudo, quorum incertus, numerus : omnibus 
ad auctoritatem et consignationem privilegii nostri, fiat, fiat, acclamantibus. | 


| (a) Id est, Cellæ Trecensis (Modtier-la-Gelle). (c) Rectiüs Cajetanus, qui, factus pantifex Ro- 
b) Aliàs Teso, Thesto, Teuthio ; ipse est Teuzo manus post Paschalem, dictus. est Gelasius Il. 
in epistolis Gregorii VIL notissimus, : 


ET ILLUSTRIUM VIRGRUM GESTIS. 99 


DEDICATIO ECCLESIÆ MAJORIS-MONASTERII 


Per Urbanum Papam II facta. 
Apud Bochellum, ibid. p. 125 ; et Ruinart. Append. ad vitam Urbani II, p. 387. 


A: N oabincarnatione Domini m x cv{a), sexto idus martii, lunâ x 1, epactà xxt11, 
concurrentibus 11,qui est annus Philippi Francorum Regis x x x vr1, et Bernardi 
hujus monasterii nostri abbatis ab ordinatione sua annus x111, Urbanus II Papa 
gloriosus, et in nullo apostolicâ dignitate indignus, ab urbe Roma veniens et solâ 
caritatis gratià Gallias invisens, cum in Claromontano concilio in præsentia quin- 


B gentorum fermè patrum , archiepiscoporum scilicet, pontificum et abbatum, ipsis 


universis unà cum Rodulfo Turonensi archiepiscopo acclamantibus et auctorizan- 
tibus, privilegia libertatis et immunitatis, quæ ipse Papa nobis et cænobio nostro per 
manus reverendorum fratrum nostrorum domni Bernardi Remensis, cognomento 
Pontii, tune prioris nostri, domniqueRangerii qui postea presbyter cardinalisS.R.E., 
ac deinde Regiensis archiepiscopus fuit, et in præfato concilio ut archiepiscopus et 
cardinalis sedit, ab urbe Roma (b) miserat, auctorizasset, anno apostolatüs sui v 111, 
id est in octavis festi hyemalis B. Martini ; tandem pacis et concordiæ gratià inter nos 
et Turonenses B.Mauricii canonicos,jam tune decennio nos persequi non cessantes, 
faciendæ, monasterio nostro ab eodem visitato, ipsoque ab exiguitate nostra pro 


. tempore competenter satis ut decuit excepto, et apud nos diebus septem non sine 


multis expensis repausato sive refrigerato, octavä demum adventüs sui die, qui est 


C terminus in prima fronte paginæ annotatus, dedicavit Deo in honorem sanctæ crucis 


ac beatissimæ Dei genitricis perpetuæque virginis Mariæ, ac SS. apostolorum Petri 
et Pauli, necnon et B. Martini, majorem basilicam nostri hujus Majoris-monasteri, 
in qua fratres die noctuque divino servitio incumbunt. 

Pridie siquidem, quæ fuerat dies (c\ Doninica, celebratis ex more missis ab eodem, 
adierat gradum ligneum sibi ad loquendum populo, ut est consuetudinis, in littore 
Ligeris præparatum , et super eum cum archiepiscopis et episcopis et cardinalibus 
stans, diutissimè populo infinito, qui ob hoc ipsun: undequaque sitienter convenerat, 
solemniter exhortationis verbum faciens, et monasterii nostri ordinem ac religionem 
vehementissimè collaudans et extollens, atque adversariorum nostrorum, canonico- 
rum videlicet, non minüs execrans conversationem, at præcipuè ipsorum detestans 
in nos actam decennio tyrannidem, innocentiam nostram in auribus tam egregii 


D Andegavorum Comitis Fulconis jnnioris (d), et procerum ejus qui sermoni ipsi 


Le] 


intererant, quàm omnium qui illuc undecuñque confluxerant, ipse Papa exposue- 
rat et assignaverat, et adoptatos nos ab ipso in speciales sanctæ Romanæ ecclesiæ 
filio edixerat, quos nulla prorsus de causa deinceps posset aliquis archiepiscoporum 
vel episcoporum absque ipsius aut successorum licentia excommunicare ; et 
ad ultinum cœnobio nostro et nobis præfato Comiti ac proceribus ejus, cæteroque 
populo commendatis, benedixerat ex præfatorum privilegiorum tenore , etabsolverat 
omnes qui noset universa nostracustodirent fideliter, et tuerenturatque honorarent ; 
omnes vero qui nos et nostraquælibet inquietarent, molestarent, afligerent et inho- 
norarent, maledixerat, et donec inde satisfacientes Deo atque nobis pœniterent , 
perpetui anatheinatis caten ligaverat. Unde rediens sermone finito, ipsä die in refec- 
torio nos cum duobus archiepiscopis et uno (e) episcopo atque cardinalibus suis 
refecit, et, sicut dictum est, in crastino ecclesiam nostram solemniter dedicavit. Cui 
dedicationi Turonensis archiepiscopus Aurelianensis Rodolfus interfuit, qui pro- 
priis suis manibus pignora sanctorum, quorum nomina subscribuntur, sub Dominico 
altari, jubente Papä, collocavit, etunà cum archiepiscopo Lugdunensi et primate 
Hugone ab infirmorum capella, pridie à Brunone Signiensi episcopo jussu Papæ 


(a) Id est 4096, qui more Gallico adhuc annus 
1095 computabatur. 


( Anno 4090, datum fuit id privilegium, ut 


vidimus, ; 
(c) Dominica secunda Quadragesimæ, 


quæ 
anno 1096 contigit die 9 martü. 


(d) Immo Richini; nam cognomen junioris filio 
ejus reservatur, qui vix quinquennium tunc exces- 
serat. 

(e) In Historia episcoporum Turonensium et 
abbatum Majoris-monasterii apud eumdem Bochel- 
lum, p. 404, legitur, quatuor episcopi, 

Ni] 


+ * Teuro. 
* Gaetanus. 


An. 1095. 
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dedicata,reliquias sanctorum quæ inibi pernoctaverant, humerispropriis in majorem À 


basilicam deportavit, et unà cum domino Rangerio supradicto alphabetum latinum, 
illo græcum faciente, et fecit, basilicæ ipsius parietibus, jubente Papä, crucis vexillum 
ex oleo imposuit, atque altare de crucifixo jussu Papæ mox sacravit. (Sequitur reli- 
quiarum nomenclatura.) 

Locatis ergo de more sanctorum pignoribus, et sacrato altari Dominico, dota- 
verunt ipsum, jubente Papä, Comes Fulco et Robertus de Rupibus, atque Hugo de 
Calvomonte (a); sed et cæteri proceres (b), quorum ibi copia multa erat, dote quädam 
admodum nobis gratà, id est auxilio, tuitione et consilio suo, Nomina sanè pontifi- 
cum qui dedicationi huic interfuerunt,hæc sunt : Hugo primas et legatus Lugdünensis 
archiepiscopus, Radulfus de Aurelianis archiepiscopus Turonensis, Rangerius supra- 
dictus, Bruno Signiensis episcopus. Domnus vero Amatus ægrotabat apud nos, foris 
scilicet in camera ; sed ejus tamen ope et consilio facta est dedicatio ipsa. Cardinales 
isti affuerunt, Albertus presbyter, Thesto * presbyter, Gregorius diaconus Tici- 
nensis, Johannes Garcellus* diaconus et primiscrinius, qui omnes in Claromontano 
concilio fuerant ; dominus etiam abbas noster Bernardus, et abbas Prulliensis Otho, 
affuerunt. É 

Ipsâ die sacratum est cimiterium ultra murum nostri cimiterii, usque ad viam quæ 
ducebat ad molendinos, à domino Rangerio ct ab episcopo Signiensi, visu Papæ. In 
crastino verd sacravit ipse Papa cimiterium S.Nicolai, spargens aquam benedictam ; 
et jubente eo, dominus Hugo primas et dominus Rangerius sacraverunt cimiterium, 
undique per marginem Ligeris spargentes aquam benedictam, usquead ligneam cru- 
cem quæ est supra molendinos nostros ; et inde per viam versüs ecclesiamS.Johannis, 
usque ad limitem cimiterii pridiesacrati ; et inde versüs occidentem inter viridarium 
nostrum et vineam, usque ad viam quæ de S. Nicolao ducit ad portam monasterii 
nostri ; deinde per viam, videlicet usque ad morevum (c) burgi, aquam spargentes 
per pasticum et vineam, extra burgum usque prope ecclesiam S. Gorgonii ; itemque 
inde usque ad ipsam Ligerim in directum ; atque iterum inde ad locum unde spargere 
aquam cœperant, in gyro sacrantes cimiterium, ut dictum est, redierunt. 


(a) Ibidem de Æmbazia, ac deinde Rainaldus » more et inuncta altari, Papa residens advocavit 
Ferlensis de Castello, qui Castello-Rainaldi [Ché- » Fulconem scilicet Comitem Andegavensem , qui 
teau-Renaud]: nomen dedit. Quid sit Ferlensis, » nuper Turoniam Blesensi Theobaldo eripuerat, 
nescimus. Vox certè corrupta, perinde ac sequens » et circumstantium turbam procerum, monens eos 
et Raguellanus de Malliaco, pro qua legendum  » ut ecclesiæ et altari noviter dedicatis providerent 
Jaquelinus, ut in Hist, de gestis consulum Andegav. » dotem secundüm morem solitum. Summonitus 
cap. 13. » itaque à nobis, supradictum Hugonem ad se 

(ë) Quid Comes Fulco et alii contulerint, nulla « vocavit, et monuit ut quartas illas nobis relin- 
produnt documenta : Hugonis verd de Calvomonte » queret: quodille gratanter fecit. Cui rei interfuit 
donum eâ occasione factum recitat Ruinartius in  » multitudo, utpote ad tantam celebritatem undique 
appendice ad vitam Urbani II, p. 390, his verbis : » congregata. Inter cæteros hi nominatim censen- 
« Hugo de Çalvomonte, filius Sulpicii de Amba- » tur::ex clericis primas et archiepiscopus Lugdu- 
» siaco , cùm puer adhuc esset, et mater cjus, quæ  » nensis Hugo, Radulfus Turonensis archiepisc. , 

ueptis erat Gaufredi de Calvomonte , consense-  » Rangerius cardinalis qui fuerat  archiepiscopus 

runt venditioni factæ monachis Majoris-monas-  » Regiensis, Bruno Signiensis episcop., Albertus 
terii de duobus quartis terræ apud Culturam-  »o presbyter card., Tezo presb. card., Gregorius 

Rathonis. Postea cùm factum esset juvenis et patri » Papiensis diac. card., deinde domnus Bernardus 

suo successisset in honore, et cum Ambasiaco » de Sancto-Venantio abbas noster, etc, ; ex laïcis 


simul Calvummontem loco Gaufredi avunculi 
sui possideret, easdem quartas repetere voluit. 
Contigit interim Dei nutu Urbanum Papam virum 
gloriosum humilitatem nostram dignanter invi- 
sere, et post paucos dies venire ad Majus-monas- 
terium, et basilicam nostram solemniter dedicare, 
cui dedicationi interfuit Hugo. Sacrato autem ex 
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verd, Fulco Comes Andegavensis, Sigebrannus 
constabularius ejus, Robertus de Rupibus [Cor- 


» 

» bonis], Gausbertus præpositus de Calvomonte ; 
» 

» 


ÿ 


tandem sorores Hugonis præfati, Adenordis et 

Ermensendis, idem concesserunt. » 

(c) Lege morenum, id est septum vel seriem palo- 
rum, prout interpretatur Cangius verbo morena. 


NOTITIA DE CONSECRATIONE ALTARIS CLUNIACENSIS, 


Et immunitate ipsius loci ab Urbano Il Papa sancita. 


Ex Bibliotheca Cluniacensi, col. 518. 


NNoincarnationis Dominicæ mx c v, indict.r11,octavo kal. novembris,domnus et 
venerabilis Urbanus Papall sacravitaltare primum et majus novinostri monasterii, 
in honorem Dei, in memoriam beatorum apostolorum Petri et Pauli. Sacravit etiam 


E 
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A per se et altare secundum missæ matutinalis. Lugdunensis autem archiepiscopus 
Hugo, Pisanus archiepiscopus Dabertus, episcopus Signanus Bruno , eodem die in 
ipso monasterio, jubente Papä, tria in tribus primis cancellis sacrarunt altaria. Tune 
Papa inter sacrando missasque agendo, post alia salutis hortamenta, coram episcopis 
et cardinalibus, multorumque personis, hujuscemodi sermonem habuit ad populum : 


» 
2 


CCC 


> 
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Ca 


» tus, et sicut visum fuerit ab eis judicatus , congruâ satisfactione non emendaverit, 


3 


« Sancti patres et majores nostri Romani pontifices , qui sanctæ sedi apostolicæ 
præsederunt , ex quo locus Cluniacus institutus est ab initio et monasterium istud 
fundatum,tam locum hunc quàm rectores et habitatores ejus propensiüsdilexerunt, 
foverunt et curaverunt attentius; et merito. Nam pius ille Willelmus (a), istius olim 
monasterii institutor , nulli alii advocato, nulli patrono , nulli Regi vel Principi 
curam ipsius tutelamque commendavit , nisi Deo et B. Petro , ejusque vicariis, 
Romanis scilicet pontificibus : quorum numero vel ordini divina me dignatio, 
licèt indignum, associavit me olim monachum prioremque monasterii hujus, sub 
domno et venerabili Hugone, Dei misericordià adhuc superstite et benevalente. 
Igitur sicut pontifices summi ante me succedebant sibi in apostolica sede , succes- 
seruñt etiam ad tuendum curandumque propensiüs locum istum. Verumtamen 
nullus eorum per suam corporalem præsentiam !locum istum hactenus visitavit ; 
mihi verd , sicut in præsentiarum cernitis , id divina concessit clementia. Denique 
inter alias causas quæ nosad visitandas Gallias impulerunt, hæc prima et præcipua 
fuit , ut locum istum et congregationem hanc speciali nobis cognatione germanam 
nostrà præsentià lætificaremus, nostro accessu et alloquio juvaremus, et ad omnem 
utilitatem vel commodum nostram eis operam impenderemus. Itaque hic vobis- 
cum hodie præsentes, altare primum et majus, cum cæteris quæ parata sunt, novi 
hujus monasterii sacramus, et ad eam quæ de-eodem monasteriorestat structuram, 
vestro animos incitamus. Placet etiam nobis, vobisque placeat suademus ( nam 
hoc ipsum et bonum videtur et justum), huic loco, qui vobis et cæteris christianis 
in veneratione et cura bona habendus est, quosdam certos limites immunitatis ac 
securitatis circumcirca undique assignare, ipsosque limites sacri banni. Infra quos 
terminos nullus homo, cujuscumque conditionis ac potestatis unquam invasionem 
aliquam grandem vel parvam, aut incendium, aut prædam, aut rapinam facere, 
aut hominem rapere, vel per iram ferire, aut, quod multd gravius est, homicidium 
perpetrare, vel truncationem membrorum hominis , sacrâ auctoritate arcente , 
ullatenus audeat , nec audendo pertentet. | 

» Îtaque termini sacri banni sunt hi : versus Berziacum * terminus est ad bivium 
citra Sarratam, unde una via venit ad Cluniacum , altera ad Masilias *. In strata 
versüs Bellumjocum terminus est contra Quarruvium (d), quod est super molen- 
dinum cellerarii Cluniacensis citra Viengias *. Ultra Cluniacum versus Masilias 
terminus est ad bivium, unde una via tendit ad Masilias, altera ad S.. Mariam de 
Bosco. Super Rufiacum * terminus est ad. summitatem defensi ad bivium; unde 
una via tendit ad Bezorniacum ”, altera ad Carellum. Versüs Setgiacum * terminus 
est intra Quarruvium , citra locum ubi dicunt Adturgum (c). In strata versus 


Cabilonensem pagum terminus est ad grossam Cassaniam super Marziacum *.. 


Versüs Brancedunum * terminus est in via super bosceum Bannedum. Versus 
Trinorchium * terminus est super rivulum quem dicunt Longam-aquam , inter 
Blanoscum * et Donziacum. Versüs Perronem * vel Laziacum *, terminus est ad 
tres fagos , ubi partiuntur noster boscus de Cluniaco, et boscus Comitalis. Versus 
Igiacum * terminus est ad Carmos , super montem medium. | 
» Hocigitur terminos sacrati banni huic monasterio Cluniaco, et villæ ac burgo, 
pariter præfigimus , hos limites plenâ certitudine assignamus : præcipientes in 
nomine Domini Dei omnipotentis, et auctoritate beatorum apostolorum Petri et 
Pauli , universos vos, atque omnem hominem qui hæc lecturus vel auditurus est, 
contestantes ut bannum hunc scienter non infringatis , ut ejus legem et singuli et 
omnes teneatis. Si quis vero eam , in uno horum quæ suprà vetita sunt , scienter 
infregerit, et ab abbate, vel priore, vel camerario, vel decano Cluniacensi conven- 


jam tunc, quisquis ille fuerit, excommunicationi subjacebit : etiam si qui vestrüm 
(a) Guillelmus I, Arverniæ (Comes et Dux x Legendum fortè quadrivium. 


Aquitanorure. (c) Fortè ad Turgum. 


* Marci. 
* Brancion. 
* Tournus. 


* Blanot. 
* Perrone. 
* Lars. 

* Igé, 


An. 1096. 


* Charroux. 
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» contra illum talem ab abbate vel fratribus interpellati fuerint, coercere eum et ad À 


» emendationem urgere debebunt. Excommunicatus autem pro banno fracto, ubi 
» emendationem congruam fecerit, absolvatur. Lex autem banni hujus non vobis 
» solùm ponitur qui præsentes estis , sed et cunctis absentibus , et filiis et posteris 
vestris. Sed jam finem rei pro qua nunc satagimus, videamus. Omnes igitur loco 
huic Cluniaco malefacientes, et contra congregationem istam iniquè agentes, ana- 
themate digni erunt, et B. Petri gladio feriendi usque ad emendationem congruam. 
Omnes autem loco huic Cluniaco benefacientes, et erga congregationem istam 
rectè agentes pacemque servantes, gratiam et misericordiam Christi Domini 
nostri consequantur perpetuam, et beatos apostolos Petrum et Paulum primos et 
præcipuos adjutores habeant apud Deum. Amen. » 
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NOTITIA DE CONSECRATIONE ALTARIS CARROFENSIS MONAST. 
‘Ab Urbano Papa 11 facta anno mxcvi. 
Ex Appendice ad vitam Urbani , t. III Op. posthum. Mabilloni, p. 384. 


UONIAM ab antiquis temporibus mos prudenter obtinuit ecclesiasticus , quæ 
Onristianse religionis utilitatibus profutura credidit,ad posterorum memoriam scri- 
bendo reducere, congruum fore decrevimus per scriptum successoribus nostris quasi 
vivum ac recens delegare , qualiter Dominicum altare apud Karrofum * à domno 
Papa Urbano serundo, tempore domni Petri post Fulcradum abbatis, consecratum 
fuerit. Prædicto igitur Papä concilium apud Clarum-montem celebrante , præfati 
abbatis prudentia ipsius apostolici viri majestatem humiliter adiens, rogavit quate- 
nus specialis ejus benignitas Karrofense monasterium visere atque consolari digna- 
retur, summumque ejus altare ecclesiæ ab ipso solemniter consecraretur. Jam etenim 
multo antè Leo sanctissimus Papa, Magni-Caroli contemporaneus , aliud in eodem' 
cœnobio auctoritate apostolicà benedixerat; super ipsum autera aliam Karrofenses 
construxerant aram. Ad hujus ergo altaris consecrationem, totiusque monasterii 
reconciliationem, dexteram abbas exigebat apostolicam ; qui ut pius semper exstitit, 
magnorum virorum habito consilio, ad abbatis preces curæ pastoralis inclinando 
aures, cum illo suorum sanctissimo comitatu Karrofum divino ducatu tandem per- 
venit. In cujus adventu quanta qualiave nobilium , necnon populorum, occurrerint 
gaudia , tam venerabilis loci , ipsiusve Romani pontificis debitâ reverentià intuitu 
perspicaci competenter consideratä, facilius poterit perpendi. Hic quippe locus à D 
prisco tempore, utpote Regis regum honori specialiter dedicatus, non solùm à fini- 
timis, verumetiam à longè remotis usque ad id temporis maximè est in honore 
habitus. Cæterum omnes nimium lætabantur, divinæ pietati gratias agentes, nostris 
in partibus tantum pastorem perspexisse, cum suorum perpaucis antecessorum com- 
probari possit tale quid contigisse. Ad tantam itaque novitaten rei merito undique 
hilari mente confluebant populi : vix enim oculus visu, et auris satiatur auditu. 
Arbitrabantur verd se magnam suorum peccatorum indulgentiam adepturos, si, ut 
decebat, ad tam gloriosæ officium consecrationis coadunari quoquo modo valerent : 
quod et, Domino efficiente, ad effectum pius illorum affectus militavit. 

Religiosus tandem apostolicus, summi Salvatoris aram Spiritüs sancti virtute con- 
secraturus, altaris gradus conscendens, ante ipsum stetit,gyrantibus illum non vilibus 
personis, simulque in tanto mysterio cooperantibus, quorum nomina sigillatim sub- E 
scribentur. Quàm speciosum, quäm salutiferum; episcopales, archiepiscopales, illas 
insuper papales manusintueri ! quàm sanctè, quàm artificiosè, quàm affectuosè suum 
certatim exercendo moderarentur officium ! Ipse namque pastor Urbanus urbanè ac 
curialiter omnia sicut omnium caput et magister incipiens, sacratà largifluè lymphä, 
chrismate cum oleo copiosè ipsum altare irrorans, propriis manibus infundens atque 
liniens, filiisque in Domino, ut idem agerent, modesto vultu indicens, donec, ut 
mos apostolicus in tam sublimi observat officio, cuncta viriliter peregit, toto mentis 
ac corporis nisu elabôrabat. Peractä igitur more ecclesiastico consecratione , super 
ipsum altare solemnem isdem pontifex Romanus missam celebravit. Huic siquidem 


À 
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operi affuerunt domnus Amatus Burdegalensis archiepiscopus sanctæque sedis Ro- 
manæ legatus, Hugo Lugdunensis archiepiscopus similiterque legatus, Daimbertus 
Pisarum archiepiscopus , Raingerus quoque [Rhegiensis ] archiepiscopus, Petrus 
Pictavorum, Bruno Signiensis episcopus, Johannes cardinalis diaconus. Facta sunt 
autem hæc 1v idus januarii, feriä scilicet quintä, quæ tuncante B. Hilarii festum fuit, 
anno ab incarnat. Domini mxcvi, pontificatüs vero domni Urbani II Papæ anno 
octavo. 


STAUROPEGIA AB URBANO II FACTA 


Ad inchoandam ecclesiam S. Nicolai Tarasconensis. 
Apud Martenium, 1. 1 Amplissimæ Collectionis, col. 556. 


1BELINUS Arelatensis archiepiscopus,dum regeret (a) episcopatum A venionen- 

sem, dedit ad construendam ecclesiam campum apud Tarasconensem castrum, 
ubi sepeliebantur pauperes peregrini, Monasterio Massiliensi S. Victoris martyris, 
in manu Gaufridi de Sancto-Cannato monachi, cum consilio Contaroni præpositi, 
id est Porci et Rainoardi canonicorum, et Pontii Fulconis presbyteri, et Petri Isnardi 
militis. Postea Papa Urbanus transiens per dictum campum, rogante Stephanià (b) 
Comitissä , et donante pro anima filii sui Bertranni Comitis cum principibus suis, 
dedit prædictus Päpa et confirmavit locum sancto Victori, præcipiens ibi auctoritate 
S. Petri ecclesiam fieri in honore S. Nicolai : et manu suà proprià benedicens locum 
et absolvens benefactores et adjutores, corroborans omnia aquä consecratä, signum 
Dominicæ crucis, præsente populo et abbate Richardo, solemniter in eodem loco 
affigens erexit. 

« Urbanus episcopus , servus servorum Dei, universis per (Gotiam et Provinciam 
» fidelibus, salutem et apostolicam benedictionem. Dilectionem vestram nosse volumus, 
» Stephaniam Comitissam cum nobilibus suæ terræ,pro animarum suarum remedio, 
» prædiolam quemdam Massiliensi monasterio B. Victoris martyris apud Tarasconem 
» per manum nostram concessisse, ad construendam ecclesiam B.Nicolaiconfessoris, 
» Vos igitur {dilectissimi] fil, literis præsentibus admonemus, ut ad ejusdem 
» construendam *, et fratrum illic Deo servientium sustentationem, opem vestram 
» et auxilium impendatis. Quicumque verd locum illum eleemosynis suis de suarum 
» rerun jure amplificare, quicumque monachos ibi Deo servientes ope suâ et consilio 
» adjuvare curaverit, atque cimeterium quod juxta prædictam ecclesiam consti- 
» tutum est , liberum illibatumque servaverit, suorum indulgentiam peccatorum à 
» Domino consequatur, ipsiusque Dei gratiä et apostolorum et Petri et Pauli benedic- 
» tione donetur. » 

Ecclèsiastica traditio et venerabilium legum sanxit auctoritas, ut quod ad reli- 
gionis augmentum in sua * ecclesia salubriter disponitur, perscripturæ monumentum 
ad futurorum memoriam sagaciter transmittatur. Quapropter cunctis fidelibus 
præsentibus et futuris notum fieri volumus, quod venerabilis Papa Urbanus IT, anno 
incarnationis Dominicæ mxcvi, sui autem pontificatüs vi, indict. m1, tertio idus 
septembris per castrum Tarasconem transitum habuit, ibique prædiolum ad portas 
castri ejusdem, quod Stephania Comitissa cognomento Dulcis, pro anima filii sui 
Bertranni Comitis, et proceres atque incolæ jamdicti castri pro salute quisqueanimæ 
suæ, B. Victori martyri Massiliensis monasterii, necnon venerabili Richardo abbati 
et successoribus ejus, ad construendam ecclesiam et cimeterium in perpetuum jus 
possidendum contulerat, suæ auctoritatis largitione confirmavit, ibique ecclesiam, 
monasterium atque cimeterium in honore B. Nicolai fieri præcepit ; et quibuscum- 
que monasterio illi sive de sua’ substantia, sive de suo honore, nunc et in futurum 
benefacientibus, suarum orationum partem suscipiens, indulgentiam peccatorum 


fa) Anno 1094, Gibelinus Avenionensis eccle- (ë) Stephania Arelatensis Comitissa, defuncto 


Ex archivis 
S. Victoris 
Massil. 


An. 1096. 


* f. construc- 
tionem. 


‘*f. sancta. 


siæ curam gerebat, antequam Arbertus eligeretur filio suo Bertranno, anno 4093 comnitatum admi- 


episcopus, ut videre est in instrum, ‘novissimæ nistrare cæpit. 
Gailiæ Christianæ, t. {. p. 440. 
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et gratiam B. Petri etsuam donavit. Alterâ verd die per locum illum transiens, À 
precibus Comitissæ et militum castri, terram in opus fabricandæ ecclesiæ et cime- 
 terium manu proprià benedixit. Locus iste à memoratis personis concessus, et ab 
apostolico confirmatus, ante portas Tarasconenses ab oriente est situs, prope littus 
Rhodani juxta ulmum : ubi quicumque benefecerint, et ad fabricandam ecclesiam 
locunique construendum adjuverint, sciant se procul dubio.beneficia recepturos, 
atque per B. Nicolai preces et merita Dei gratiam et peccatorum indulgentiam 
adepturos. Hæclargitio et auctoritatis confirmatio facta est apud Tarasconem præli- 
bato venerabili Richardo abbati Massiliensi et monachis suis, successoribusque 
eorum in perpetuum, præsentibus episcopis Dajemberto Pisano, Johanne Portuensi, 
Brunone Signiensi, cardinalibus Tuitione et Alberto, in prsæsentia Willelni abbati 
Montis-majoris et quorumdam suorum monachorum, prædict: Comitissæ, Laugerii 


de Bulbone. B 


Martenius t. 1 NOTITIA 
Amplis. Coll, 


col. 858. ez Definitionis inter monachos S. Victoris Massiliensis et Psalmodienses. 
archv.sS.Vict 


Gallia Christ. . . 
t.VL,instrum. Apud Mabillonium, de Re diplomatica, p. 617, ex tab. Psalinod. 
col. 184, ex 


Mabill.. — . L ù 
Runért. A NNOo Dominicæ inrarnat. mxcvi (a), Psalmodienses (b) monachi venerunt ante 


in Append.ad domni Urbani Papæ præsentiam, et fecerunt ei querimoniam super Massiliensi 

Up. D abbate suisque monachis, ed quod contra apostolicam auctoritatem Psalmodiense 
monasterium sibi subdidissent. Quod audiens venerabilis Papa , Massiliensem C 
abbatem Richardum scilicet, qui tunc in his partibus legatus ejus fuerat, advocavit : 
præcipiens ei ut hanc proclamationem Bertranni (c) Narbonensis metropolitani, et 
Gibelini Arelatensium archiepiscopi , atque episcopi Raymundi Nemausensis et 
Gotofredi Magalonensis judicio, qui tunc in præsentia ejus erant, ibi audirent et 
diffinirent. Quæ res non minimüm Massilienses monachos, et etiam ipsum Richar- 
dum, ad tantam iracundiam provocavit, ut non solum violenter Psalmodium reti- 
nerent, verumeliam monachos qui prædictam querelam domno Papæ fecerant, de 
suo monasterio expellerent. Unde accidit quod Psalmodienses nimiä coacti necessi- 
tate Romam reclamantes, Massilienses de medio suî ejecerunt à minimo usque ad 
maximum, jurantes super quatuor evangelia cum Massiliensibus nullam participa- 
tionem in prædicto monasterio habituros se amplius fore. Quo facto, prædictus 
Richardus prænominatos archiepiscopos et episcopos adiit, eorumque justitiam ex D 
parte domini Papæ sibi fieri postulavit. Qui, consilio accepto, convenientes in 
unum, prius Psalmodium Massiliensibus reddiderunt, Psalmodiensibus propter 
jusjurandum de monasterio egressis omnibus. Deinde diem et locum statuerunt, 
quo tantus clamor audiretur et diffiniretur. 

Ad statutum denique diem Massilienses et Psalmodienses venerunt cum prædictis 
judicibus, in quorum judicio dominus Papa definitionem prædictæ querimoniæ 
posuerat. Omnibus itaque ex utraque parte circumstantibus, Gibelinus Arelatensis 
archiepiscopus ita locutus est : « Prima pars placita laudat ut Psalmodienses dicant, 

» unde de Massiliensibus conqueruntur.» Ad hoc surrexerunt Stephanus Calcatellus, 
cui à cæteris commissum fuit ut responderet pro se et pro aliis, et ait : « Fratres 
» Psalmodienses conqueruntur Deo etS Petro, et vobis archiepiscopis et episcopis 
» qui, jubente domino Papä, nostram querelam diffinire debetis, de Massiliensibus, E 
» qui Psalmodiense monasterium per violentiam, per manum laicam, per sanguinis 
» effusionem, per monachorum expulsionem, ad ultimum per pecuniæ concessionem, 
» sibi attraxerunt et nobis abstulerunt, quamvis Psalmodium secundüm privilegia 
» apostolica , scilicet Johannis et Stephani, per præcepta regalia, id est Karoli, 
» Ludovici, aliorumque Regum quorum auctoritates hic nos habemus, liberum 

. (a) Ita Martenius. Mabillonius an. mxcrv. Et Aquis- mortuis in insula Psalmodia [Psalmodi] 
certè Urbanus anno 1096 illis in partibus, mense situm, ac tandem ad sæculares canonicos transla- 
julio et augusto, versabatur. tum, nunc Alesiensi episcopatui unitum est. 


(b) Psalmodium insigne fuit ordinis S. Bene- no) Bertrandus de Monte-rotundo nonnisi anno 
dicti in Septimania monasterium, haud procul ab 4096 successit Dalmatio, xvt kal, febr. vit4 functo. 


» semper 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 105 


semper fuerit, et nemini debeat subjici nisi Romanæ ecclesiæ. Adhuc * conque- 
runtur fratres nostri Psalmodienses super Massiliensibus, quoniam postquam 
prædictam querimoniam domino Papæ deposuerunt, et eo jubente res deberet 
perduci ad finem, dominus iste Richardus, qui præsens est, monachos Psalmo- 
dienses, qui prædictam querimoniam fecerant , de monasterio expulit, atque in 
» exteras nationes abire et mori fecit. Hæc est querimonia unde fratres nostri 
» Psalmodiensesconqueruntur super Massiliensibus, præter alia mala quæ Psalmodio 
» intulerunt, » 

Ad hæc Richardus abbas Massiliensis, sedisque- apostolicæ legatus, cum suis 
Massiliensibus ita respondit : « Nulli dubium est, fratres mei, Psalmodienses mona- 
» chos sæculariter et extra regulam vixisse usque ad tempora prædecessoris nostri 
» Bernardi (a) Massiliensis abbätis ; qui volens evorum vitia corrigere, Raymundo 
» Comite [ Sancti-Egidii ] deprecante, suorumque procerum consilio, adeptus est 
» jamdictum monasterium, et de irregulari fecit eum regulare, et ita tenuit usque 
» ad diem obitüs sui. Ex tunc ego in locum ejus successi, tenui eum usque in 
> hodiernum diem sub regularibus disciplinis, monachis ejusdem loci accipientibus 
» abbateset priores de monasterio nostro per bonas successiones. Hanc contra eorum 
» querimoniam responsionem facimus. » 

Cüumque Massilienses et Psalmodienses hæc et alia multa inter se consererent, 
primati (b) judices dixerunt , ut si quid aliud auctoritatis Massilienses adversüs 
Psalmodienses habebant, ostenderent ; atque jusserunt sibi reddi privilegia et præ- 
cepta regalia, quibus dicebatur nulli alteri ecclesiæ Psalmodium debere submitti 
nisi Romanæ. Sicque consideratis utriusque partis rationibus et congruentiis, et 
Psalmodii auctoritatibus perspectis, Bertrandus et Gibelinus archiepiscopi, et Goto- 


CCC 


ÿ 


C fredus atque Raymundus episcopi, præfato Richardo in medio eorum exsistente, 


E 


quia legatus erat, judicaverunt præfatam querimoniamita ut sequitur : 

« Licèt, domine Richarde, vices domini Papæ in nostris partibus vos habeatis, 
tamen ex auctoritate ejus et vestro assensu nobis datum est, ut ad perpetuam 
pacem ponamnus totam controversiam Psalmodiensium et Massiliensium. Judicium 
tale est. Secundüm privilegia apostolicorum Johannis et Stephani, præcepta 
regalia Caroli, Ludovici, aliorumque Regum, solius Romanæ ecclesiæ jus anti- 
quissimum est Psalmodium, et nemini debet subjici nisi soli domino Papæ ; ac 
pro causa ista Psalmodienses,ut causa eorum velociüs detiniretur, firmiter jurasse* 
nunquam ampliüs se habituros esse societatem in prædicto Psalmodio cum Massi- 
liensibus, et ideo omnes de suo monasterio, postquam Massiliensibus per investi- 
turam restitutum est, egressi sunt, justitiam quærentes. Vobis igitur, domine 
Richarde, non expedit j jura B. Petri apostoli minorari, qui ejus vicarius estis, nec 
etiam defendere vel retinere quæ malè commissa seu acquisita sunt ab antecesso- 
ribus vestris ; sed potiüs convenit canonicè corrigere et emendare. Et quia non 
sufficiunt Massiliensibus auctoritates quibus Psalmodium per justitiam possent 
habere, decernimus ut Psalmodiensibus suum monasterium liberè et absolutè 


D PUR NA 


> 


etiam, si vobis placet, ut hac judicium scribatur, et domino Papæ præsentetur ; 
» et si ipse laudaverit, teneatur, et in Psalmodio reservetur, ne deinceps inde aliqua 
» inquietudo inter eos assurgat. » 

Ad hoc Richardus, habito conailio cum Massiliensibus, ait: « Judicium vestrum 
» Jaudamus et suscipimus, atque Psalmodium cum omnibus sibi pertinentibus Deo 
» et S. Petro et domino Papæ, ejusdemque mionachis, cum charta et sine charta in 
» perpetuum solvimus. » 

Factum est publicè apud Caislarum castrum, in loco qui dicitur Toirozella, 
regnante Philippo Rege Francorum, anno ab incarnat. Domini mx c vi, x vi kal. 
octobris, die SS. Lucii et Geminiani, indict. x1(c\. concurrente 1v, epactâ x v, 


{a) Bernardus anno 4079 morti debitum solvit. 


notis consistere nequit, Legendun ind. vi, ut cum 


(6) Fortè prædicti, ut Martenio placet ; vel si 
ee vox primati, de Richardo intelligenda 
est, quasi idem sonet cum apostolicæ sedis legato. 
(ce) Qui hoc instrumentum hactenus edidere, 
emendandum censent érd.1v, quæ an. 4096 con- 
venit. Verüm hæc emendatio cum aliis numericis 


Tome XIY. 


concurrente vi et epact. xy concilietur. Emendandus 
proinde annus, et pro a@nno mxcvi, reponendum 
MxCvVWI, cui conveniunt reliqui characteres. Et 
quidem ex ipso contextu liquet controversiam an. 
1096 incœptam non statim finem accepisse, quam 
ad an. 4098 protractam fuisse nibil dicere vetat, 


O 


* AL ad hæc, ” 


* [. juravere. 


reddatur, nullamque dominationem Massilienses ibi habeant amplius. Præcipimus 


Al, Cavi. 


* Cor. vu, 


Num. 1 et 2. 
* Mainsac. 


Num. 3 et 4, 


* Bouzet. 


Num. 5-71. 
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clave x1, in præsentia supradictorum judicum, et Ebrardi abbatis S. Tiberii, 
Fulconis ejusdem monasterii Psalmodii abbatis, Stephani Calcatelli, Raymundi 
Stephani, Guillelmi Archimberti, Guillelmi Bonasus, Guillelmi de Albanis, 
Raymundi Iterii, Guillelmi Bernardi, Stephani Bernardi, Pontii de Noceto, Petri 
Bernardi, monachorum ; ... Juliani, Gondrici, Gonterii, presbyterorum ; laicorum 
Raimundi de Cani *, Raynerii fratris ejus, Pontii Gaucelini, Gaucelini fratris ejus, 
Pontit Bremundi de Somedrio , Bremundi fratris ejus, Pontii Petri de Sancto- 
Justo, Raymundi de Sancto-Juliano, Bremundi de Lestrencheriis, Bertrandi fratris 
ejus, Raymundi Galteriüi, Raymundi Eldrici, Raymundi Raimonis, Guillelmi Iterii. 

Ego Richardus Massiliensis abbas, octavä die supradictæ definitionis, v111 kal. 
octobris, apud Montempessulanum laudo hanc definitionem eum hac charta mona- 
chis Psalmodiensibus, et in perpetuum subse. Ego Pontius-Stephani firmo. Ego 
Bernardus Petito firmo. Ego Guillelmus firmo. Ego Arnaldus firmo. Ego Pontius 
firmo. Ego Ebrardus firmo, Isti omnes monachi Massilienses fecerunt laudamentum 
hoc jussu prænominati Richardi, in præsentia Bertranni archiepiscopi, Gotofredi 
Magalonensis episcopi, Augeri archidiaconi, Gaucelini de Lunello, Raymundi 
Rainonis, et multorum aliorum. Gotofredo episcopo dictante, Pontius scripsit. 

Hæc definitio missa fuit ad dominum Urbanum Papam II, qui eam confirmavit 
bullà suâ, daté Romæ apud S. Petrum, per manum Johannis diac. card., kal. maii, 
indict, X11*, anno MxCI x, pontificatäs sui anno X11, quam habemus. 


EX BREVI HISTORIA PRIORATUS 


S. Launomari de Magenciacoo apud Arvernos. 


Mabillonius inter Acta Sanctorum ord. S. Benedicti, sæc. IV, part. 2, p. 254. 


M ONASTERIUM S. Launomari de Magenciaco * fundaverunt monachi S. Launomari 
Blesensis castri, de consensu et voluntate Willelmi piissimi Comitis, prout sequitur 
in charta (a)..... Postea verd præfatus piissimus Comes misit ad domnum aposto- 
licum (b), qui confirmavit donum quod fecerat monachis S. confessoris Launomari, 
ut habetur in charta. 

Procedente verd tempore, Willelmus Dux Aquitanorum et Comes Pictavorum 
cedit præfato monasterio S. Launomari, quod situm est in castello Magenciaco, 
villam de Bozeto * et alia, ut habetur in charta (c).... Sed postquam prædictus 
Comes istum honorem et istam terram, de qua loquitur, Sancto contradidit ; sicut 


.Semper est consuetudo sæcularium pervadere terras et honorem sanctorum, in isto 


honore vel in ista terra de Bozeto cœperunt tres viri potentes, Rorgonus videlicet de 
Vertezione, et Theotardus de Bullione, atque Geraldus frater ejus de Buxiolo, vica- 
riam calumniando reclamare, et consuetudinem injustam dimittere. Contra quos 
insurgens Theotardus prior cæterique monachi, rectum Sancti calumniando recla- 
maverunt, et reclamando requisierunt. Tandemque præfati prioris suasionibus et 
comnonitionibus convicti, rectum Sancti agnoverunt, malefacta cœpta omnia dimi- 
serunt humiliter, et quod injustè calumniaverant omnino reliquerunt, exceptà 
consuetudine quam Gerardus atavus eorum in Olchias quondam habuerat. 

Igitur propter istud gurpimentum et propter istam convenientiam dederunt præ- 
dicti monachi duobus fratribus suprà scriptis, Theotardo videlicet atque Gerardo, 
centum solidos. Insuper adjecerunt eis suisque propinquis,tam præsentibus quàm fu- 
turis, hoc quod majus est, scilicet societatem et orationes, atque beneficium omnium 
locorum suorum..…. Richerius abbas S. Launomari, per consilium fratrum suorum 
et fidelium, concessit Rorgoni vasallo de Vertezione terram de Biliomo et de Mala- 
morte, quam Willelmus cognomento Pius, Dux Aquitaniæ, de suo jure in alodum 


(æ) Chartæ Guillelmi I Arverniæ Comitis hæc est (c) Actum Silviniaci, anna incarn. D. mixun, 
clausula : Actum anno incarn. Domini noccexu,  éndict. x, regnante Philippo Rege Francorum an. mn. 
indict, 1, mense maio, etc. Ea porrd locum inveniet Ibid. Actum igitur à Guillelmo VI Comite Picta- 
in collectione diplomatum, cui insudatur, viæ, seu Guidone Gaufredo. Verùm error cubat 


(6) Joannem X, cujus rescriptum ibidem exhi- in numeris; nam indictio x anno 4074 et 4072. 


betur. convenit, qui erat Philippi Regis annus xt. 


D 


E 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTI:. 107 


À quondam perpetualiter S. Launomaro dederat, sicut monstrat testamentum ab eo 
conscriptum, 

Robertus de Magenciaco, filius Astorgii, multa mala fecit in terra S. Launomari; Num. 8. 
sed postea pœnituit, et misit filium suum Mauricium monachum Blesis infantem, 
propter quem et pro remedio animæ suæ deditecclesiam S. Martini de Mala-brescha, 
et curiam quæ est juxta dictam ecclesiam : istudque fecit affirmare Petro et Roberto 
filis suis. 

Tempore insequente quo Philippus Rex prudentissimus regnum Francorum rege- Num. 9. 
bat, Wido quoque cognomento Willelmus. Dux Aquitaniæ, Pictavensibus impe- 
rabat, Durannus verd episcopus et Robertus Comes Arvernensibus præsidebant , 
quidam miles egregius qui sub tutela S. 'Launomari dominabatur Magenciacensibus 
viris, volens emendare injustas consuetudines quas sui progenitores injuriosè per 
manum Vicecomitis Dalmatii invaserant in burgo S. Launomari, tactus Dei mise- 
ratione, et pavefactus æternæ damnatione gehennæ, accepitj consilium cum suis 
optimatibus viris, qualiter hæc talia posset corrigere : qui tale dedere consilium, ut 
Magenciaci mutaret castrum, et res Sancti expeditæ remanerent in dominium , ac 
veluti priüs fuerant attributæ à Willelmo bono Conite, ita redintegrarentur et resti- 
tuerentur à Roberto serenissimo milite ; insuper etiam et monachi S. Launomari 
haberent, mutato castro, illas easdem consuetudines quas habuerant et habebant 
domini Magenciaci, videlicet ecclesiam, ledam,teloneum in foro, furnos, vendi- 
tionem annonæ, salem, postremo quidquid habuerant et tenuerant cum Roberto 
patre supradicti Roberti, exceptis his quæ Richerius abbasS. Launomari permisit 
babere suo patri, quando suus homo fuit. Supradictus verd Robertus, quando cas- 
trum voluit incipere, venit in claustrum in præsentia prioris Theotardi et aliorum, 

C fecit donum super altarede his omnibus. Hanc autem convenientiam fecit Robertus 
testimonio legalium virorum Robertide Hermone, Petri de Carmentesione , Dal- 
matii Altrone, Eustorgii vicari. 

Tempore quo Richerius abbas monasterium S. Launomari de Blezo et Magen- yum. 10. 
ciacum huic subjectum regebat, Robertus quidam vasallus malas consuetudines 
tollebat in rebus Sancti. Admonitionibus verd abbatis rectum Sancti cognovit, et 
malefacta omnia humiliter gadiavit, ac fidejussores pro his dedit, et quod aliam 
vicariam non teneret, nisi illam quam pater suus tenuerat temporibus Roberti et 
Sargalonis abbatum S. Launomari. | 

Robertus de Magenciaco multa mala fecit Mauricio priori et monachis S. Launo-  xum. 41. 
mari in terra de Bozeto, quam dederat Comes Pictavensis Willelmus Wido ; sed 
pacem inter eos firmavere Robertus Comes et Durandus episcopus Claromontensis. 

D  Stephanus quidam, cognomento Nerei, convenientiam fecit cum domno Mau- yum. 43. 
ricio priore pro terra de Crotis, et nemore et planitie, qnæ dimisit Launomaro.… 
Hæc autem convenientia facta fuit 11 kal. aprilis [ 1096 |}, ferià 11, lunâ 11, Urbano 
Romano apostolico in Gallicarum partium morante confinio, Willelmo Claromon- 
tensis sedis episcopo, regnante Philippo Rege Francorum. 

Theotardus prior loci Magenciaci, habens curamfratrum suorum et præfati loci, Num. 44. 
quem accepit procurandum à domno abbate Blesense vocitato Guidone, cum fra- 
tribusadhærentibus adiit domnum Guillelmum Tyernensem, Principem clarissimum, 
deprecatusque est ut pro salute patris sui Guidonis donaret sibi et S. Launomaro, in 
sylva sua amplissima quæ vocatur Borno *, unde semper habeatur calefactum, ædi-  » 3, 
ficamentum et restauramentum domorum suarum : quam deprecationem libenter 
accipiens magnificus Princeps Willelmus,pro Dei amorequi sibi tribuit temporalia 

E bona magna et munifica, gaudens et devotus concessit quod petebant, et uxori suæ 
clarissimæ Adelaïidi, filiisque suis Widoni, Stephano, Willelmo, Theotardo, et 
cæteris autorizare et confirmare fecit. Înde vero cedula facta est anno ab incarnat. 
Domini mzxxvir, præsente’ abbate Tyernensi Hugone, qui han conscribere fecit 
ub testimonio procerumet militum præfati dcmni Willelmo.S.dominæ Ermengardis 
sororis ejus ; S. supradictorum filiorum ejus ; S. Atgonis de Magno-monte et Pontii 
fratris ejus ; S. Roberti de Magenciaco;S. Maurici de Monte-buxario; S. Willelmi 
Rebuonis ; S. Radulfi Rufi et Willelmi filii ejus ; S. Bernardi Rebellis ; S. Falconi 
militis ; S. Stephani de Piscatorias * , et aliorum. Actum Philippo Rege humano, et + pascadirre. 
Christo Rege superno.… 


Où 
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um. 46. Robertus deMagenciaco dedit Deo et S. Launomaro ecclesiam de Sechala * et 8 
”_alia quædam, volentibus filiis suis Eustorgio majore filio et Mauricio, et avunculo 
eorum Mauricio priore. Hanc autemchartam donationis scribere fecit et confirmavit 
Willelmus (a) de Bafa, sub cujus tutela aique dominio Robertus filios suos hono- 
remque suum deseruit. 

Num, 17. Tempore quo prior Mauricius rediret de Jerusalem, Rhodas civitatem adveniens, 
Widonem divino nutu obviàm sibi habuit Tyernensem : cujus adventu magnopere 
congaudens Wido, eumque benignè recipiens, beneficiorum quæ prior antè ab eo 
diligenter postulaverat, pro remedio animælsuæ B. Launomari ecclesiam hæredem 
instituit ; Theotardus verd Tyernensis prædictam donationem concessit. 


(a) Willelmus , anno 1096, Duranno suecessit in epixcopatu Claromontensi. 


GESTA IN CONCILIO PICTA VENSI 


Circa excommunicationem Philippi I Francorum Regis. 


Ex Appendice Ms. (a) ad vitam B. Hilarii, auctore Fortunato Pictav. 


An, 4400. C uw autem beatus Hilarius præcipuus hostis sit hæreticis , nihilominus  publicis 
adversatur adulteris ; sicut in RegeFrancorum Philippo manifestèapparuit, quem 
in publico perseverantem adulterio cum uxore Comitis (b) Andegavorum, nomine 
* Al. Bertrada. Bertha *, viro suo ablata, ita demum corripuit. Dominus siquidem Papa Paschalis 
duos à latere suo cardinales presbyteros, magnæ auctoritatis viros, Joannemn videlicet 
et Benedictum, pro hac potissimüm causa ad Gallias legatos destinavit : quiPictavim C 
venientes, et generale ibi concilium celebrantes, reliquis ecclesiasticis causis ritè 
peractis, ad ultimum pro prædicto capitulo anathematis sententiam in Regem pervul- 
gare intendebant, Quopræcognito, Rex ad Comitem (b) nuncios velociüs direxerat, 
hortans eum et contestans ne hoc fieri permitteret in urbe sua, quæ de ipsius regno 
erat. Comes igitur in fine concilii, cum primam causam legunt, et legati ad hoc se 
præpararent, advenit tanquam furibundus, magnâ catervä stipatus suorum, et tan- 
quam indignans, multümque vociferans concilum ingressus, facto silentio. in hæc 
verba prorupit: « Dominus meus Rex mandavitmihi vos, ad dedecus ipsius etmeum, 
» in hac urbe quam ab ipso habeo, velle excommunicare eum, et prohibuit mihi in 
» fidelitate quam ipsi debeo, ne hoc patiar fieri. Dico igitur, immo interdico vobis 
» ne hoc facere præsumatis ;alioquin per sacramenta quæ ipsi juravi, non impunè 
» hanc urbem exibitis. » Omnibus itaque aliis ob dictum Comitis exterritis, cum D 
episcopis et abbatibus proprietate Regis, de consessu concilii præ timore egressis, 
domnus Joannes legatus solus mansitinterritus. [mmoconstantior etanimosior factus, 
exclamavit et dixit : « Audite me, fratres, et diligenter advertite. Si dominus Comes 
»_iste sui Regis, utique terreni, mandata tam fideliter portavit, quanto magis nos 
» vicarii Regis cœlestis mandata ipsius observare debemus. Paveantigitur et fugiant 
» ad adventum lupi mercenarii ; maneant hic nobiscum qui sunt pastores boni et 
Mat. v. 10. » veri, et persecutionem propter justitiam sustineant, quoniam beati qui propter 
» justitiam persecutionem patiuntur. » Et conversus ad Comitem, voce clarâ sic ait : 
» Beatus Joannes-Baptista ab Herode plexus capite est pro simili causa ; et ego non 
» refugio, si volueris; me propter hoc decollari. » Etextendens collum : « Percute, 
» inquit, si audes ; quia præsto sum pro assertione veritatis occumbere. » Quä viri 
constantià Comes expertä, concilium ocius exit, ne Regem audiretexcommunicari. E 
Quo egresso Duce, Joannes sermonem continnavit eumdem. « Ne timeatis, inquit, 
» minas hujus Principis, quoniam cor ejus in manus Dei est, qui corda Regum et 
» Principum habet in manu sua, et non permitteteum sævire in vos, in suo nomine 
» hic congregafos. Propterea securi estote, et pro certo scitote, quoniam habemus 
» nobiscum in hoc conventu et conflictu præsentem et socium B. Hilarium hujus urbis 
» patronum, sicut ipse mihi dixit hesternâ nocte, et veraciter promisit se hodie hic 


(a) Eam ex codice chartaceo cnin. card. Otto- b) Fulconis Richini. 
boni descripsit an. 4725, die 926 novembris, c) Guillelmum inter (Comites Pictav. VII 
D. Joscphus Avril, mon. Bencd. Ducem Aquitaniæ IX. 
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À » adfuturum,admonensut viriliterageremus, quoniam,ipso pro nobis vobiscum dimi- 
» cante, vinceremus. » Ad hæc verbaomnes qui aderant exhilarati, ettimore sublato, 
de promissione B. Hilarii securiores sunt effecti. Erat sanè prædictolegato, dum Pic- 
tavis fuit, hæc consuetndo, ut quà licebat horâ post cœnam jugiter B. Hilari visitaret 
ecclesiam, ibique vigiliis et orationibus sedulus instaret, donec medià ferè nocte ad 
hospitium remearet. Nocte autem ill quæ sabbatum præcedebat, de more veniens 
prolixius et propensiùs cum lacrymis orabat, ut piissimus confessor in crastinum 
imminenti operi opem ferret, et ab incursu malignantium eum protegeret. Cùmque 
non à casu, sed Dei nutu, in medio precum suarum obdormire cœpisset, apparuit 
B. Hilarius placido vultu, blandè consolans eum et dicens : « Ne timeas, carissime 
» frater, sed age quod disponis viriliter, quoniam in concilio cras ero tecum , et 
» feram tibi consilium et auxilium : quin immo de hostibus fidei habebistriumphum. » 

B lis dictis Sanctus discessit, et adeo visitatione et consolatione suâ legatum animavit, 
ut,si oporteret, sicut post modum claruit, mortem pro hac causa pati non timeret. Sic 
itaque animatus, allatis luminaribus, et omnibus in Regem erectis,donec satisfaceret, 
anathematis sententiam solemmniter promulgavit. Quo audito, Comes vehementer 
excitus , portas urbis claudi, et exitus (a) viarum, ne clam exirent, fecit excubari. 
Et rumor ‘ubique, omnes qui interfuerant excommunicationi , captos deprædatum 
iri. Qui.pavidi ad legatum confluunt, et quid agerent inquirunt. At verd domnus 
Joannes confortabat omnes , dicens ne timerent, sed rei exitum securi expectarent. 
Dum hæc invicem colloquuntur, venit nuncius qui portas urbis apertas et liberum 
omnibus exitum nunciaret. Quin et ipse Comes compunctus corde venit, et pro- 
stratus in terram coram cardinalibus , culpam confitebatur et veniam postulabat ; et 
de cætero se talia non commissurum cum juramento pollicetur. Porrd domini legati 

ç Cor ejus visitatum à Domino intelligentes, et impletis B. Hilarïi promissis Iætantes, 
Comiti pænitentiam indicunt, et offensam illam dimittunt, et personas concilii cum 
gaudio ad propria remittunt. Unde quis dubitet hanc fuisse per beatum Hilarium à 
Deo victoriam , quam sicut promisit, postea fideliter adimplevit, et Regem adul- 
terum taliter impugnavit, donec ab adulterio illum revocavit ? 


(a) Aliquantam ibi tunc commotionem exci-  opperientes, et ad sara volantia, mitris ablatis, 


tatam  fuisse, testis est Hugo Flaviniacensis in 
chronico Virdunensi. Quidam enim è populo in 
superioribus consistens ecclesiæ, lapidem jecit, car- 


capita nuda retegentes ; ..….. adeù ut Cumites, et quot- 
quot antea grassabantur in confusione eorum | humi- 
liati sint in conspectu illorum, satisfactione præmissé 


et præœtenté obedienti&. Vide tomn nostro XII, 
p- 626. 


dinales ferire volens.: … manent columnæ Christi 
immobiles ; mortem, si Dominus jubeat | intrepidi 


EXORDIUM CISTERCIENSIS COENOBII. 
Apud Labbeum, t. I Biblioth. mss. p. 640 ; et t. I Biblioth. Patrum Cisterc. p. 1. 


À; xo ab incarnatione Domini mxcuit, beatæ memoriæ Robertus Molismensis 
ecclesiæ in episcopatu Lingonensi fundatæ primus abbas,et quidam ejusdem cœno- 
bi fratres, ad venerabilem Hugonem, tunc A.S. legatum ac Lugdunensis ecclesiæ 
archiepiscopum, venerunt, vitam suam sub custodia sanctæ regulæ P. Benedicti se 
ordinaturos pollicentes ; et idcirco ad id liberiüs exsequendum, ut eis et sui javaminis 
apostolicæque auctoritatis robur porrigeret, constantes flagitantes. Quorum voto 
legatus ille Iætanter favens, tali epistolà exordii eorum fundamentum jecit : 

a Hugo Lugdunensis archiepiscopus et A. S. legatus , Roberto Molismensi abbati et 
» fratribus cum eo secundüm regulam S. Benedicti Deo servire cupientibus. Notum sit 
» omnibus de sanctæ matris ecclesiæ profectu gaudentibus, vos et quosdam filios 
» vestros , Molismensis co:nobii fratres, Lugduni in nostra præsentia adstitisse, ac 
» regulæ B. Benedicti, quam illucusque tepidè ac negligenter in eodem monasterio 
» tenueratis, arctius deinceps atque perfectius inhærere velle professos fuisse. Qnod 
> quia in loco prædicto,pluribus impedientibus causis, constat adimpleri non posse, 
» nos utriusque partis saluti videlicet inde recedentium atqneillie remanentium, 
» providentes , in locum alium (a) , quem vobis divina largitas designaverit, vos 


(a) Sigebertus ad an. 1098: gitur post multos 
labores ac nimias difficultates, tandem desiderio potiti 
Cistercium devenerunt, locum tunc scilicet horroris 


et vastæ solitudinis, etc. Unde has litteras ante hunc 
annum datas fuisse censemus, . 


Cap. IL. 
Robertus Mo- 
lismens abbas 
facultatem 
impetrat alid 
commigrandi 
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» declinare, ibique salubriùs atque quietius Domino famulari utile duximus fore. A 
» Vobis ergo tunc præsentibus , Roberto abbati, fratribusque Alberico, Odoni, 
» Johanni, Stephano, Letaldo et Petro,sed et omnibus quos regulariter et communi 
» consilio vobis sociare decreveritis, hoc sanctum propositum servare et tunc con- 
» suluimus, et ut in eo perseveretis præcipimus , et auctoritate apostolicâ per sigilli 
» nostri impressionem in perpetuum confirmamus. » 
Cap. Ill. Post hæc tali et tantà antedictus abbas etsui auctoritate freti Molismum redierunt, 
Cisterciense et de illoreligioso fratrum collegio socios votum in regula habentes elegerunt,itaut 
cœnobium in- 
cipit. inter eos qui legato Lugduni fuerant locuti, et illos qui ï de cœnobio vocati viginti et 
unus monachi essent : talique stipati comitatu, ad eremum quæ Cistercium diceba- 
tur, alacriter tetenderunt. Qui locus in episcopatu Cabilonensi situs, et pro nemoris 
spinarumque tunc temporis opacitate accessui hominum insolitus, à solis feris inha- 
bitabatur. Ad quem viri Dei venientes, locumque illum tanto religioni quam animo B 
jamjam conceperant, et propter quam illuc advenerant, habiliorem, quanto sæcula- 
ribus despicabiliorem et inaccessibilem intelligentes, nemoris et spinarum densitate 
præcisä ac remotà, monasterium ibidem, voluntate Cabilonensis episcopi et consensu 
illius (a) cujus ipse locus erat, construere cœperunt. Nam viri isti apud Molismum 
positi sæpius inter se, Dei gratià aspirati, de transgressione regulæ beati P. Benedicti 
loquebantur, conquerebantur , contristabantur, videntes se cæterosque monachos 
hanc regulam solemni professione servaturos promisisse,eamque minimè custodisse, 
et ob hoc perjurii crimen scienter incurrisse ; et propter hoc apostolicæ sedis legati 
auctoritate, uti prælibavimus, ad hanc solitudinem, ut professionem suam obser- 
vantià sanctæ regulæ adimplerent, veniebant. Tune dominus Odo Dux Burgundiæ, 
sancto fervore eorum delectatus, sanctæque Romanæ ecclesiæ præscripti legati literis 
rogatus, monasterium ligneum quod incœperant , de suis totum consummavit, C 
illisque inibi in omnibus necessariis diu procuravit , et terrisac pecoribus abundè 
sublevavit. 
ca-1r. Eodem tempore abbas qui advenerat, ab episcopo illius diœresis virgam pasto- 
Cojus abbas ralem cum cura monachorum jussu prædicti legati suscepit, fratresque qui secum 
instituitur,  advenerant, in eodem loco stabilitatem regulariter firmare fecit ; sicque ecclesia illa 
in abbatiam canonicè apostolicâque auctoritate crescendo surrexit. 
Fr. Igitur haud multo post tempore elapso, Molismenses monachi voluntate domni 
A Molis- Gofridi abbatis sui, qui Roberto successerat, domnum Urbanum Papam Romæ 
ne ex- adeuntes, postulare cœperunt, ut sæpedictus Robertus in locum pristinum restitue- 
| retur : quorum importunitate motus Papa mandavit legato suo, venerabili scilicet 
Hugoni , ut si fieri posset , idem abbas reverteretur, et monachi eremum diligentes 
in pace consisterent. D 
Cap. PI. « Urbanus episcopus, servus servorum Dei, venerabili fratri et coepèscopo Hugoni , 
Urbani ea de » aposcolicæ sedis legato, salutem et apostolicam benedictionem. Molismensium fratrum 
repitl. } magnum in concilio(b) clamorem accepimus, abbatis sui freditum vehementiüs 
» postulantium. Dicebant enim religionem in suo loco eversam , seque pro abbatis 
» illius absentia odio apud Principes et cæteros vicinos haberi. Coacti tandem à fra- 
» tribus nostris, dilectioni tuæ per præsentia scripta mandamus,significantes gratum 
» nobis existere ut, si fieri possit, abbas ille ab eremo ad monasterium reducatur. 
» Quod si implere nequiveris, curæ sit tibi, ut qui eremum diligunt, conquiescant ; 
» et qui in cœnobio sunt, regularibus disciplinis inserviant. » 


Cap. VII. His apostolicis literis legatus lectis , viros authenticos ac religiosos convocavit, et 
: eme re de præsenti negotio quæ subter sunt exarata definivit. 
sr « Hugo Lugdunensis ecclesiæ servus | carissimo fratri Roberto Lingonensium episcopo, E 


» salutem. Quid denegotio Molismensis ecclesiæ in colloquio apud Portum-Ansillæ (c) 
» nuper habitô- definierimus, fraternitati vestræ notificare necessarium duximus. 
» Venerunt ante nosilluc cum literis vestris Molismenses monachi , loci sui desola- 
» tionem atque destructionem quam per remotionem Roberti abbatis incurrerant 
» ostendentes, ipsumque sibi reddi in patrem magnopere postulantes. Nullomodo 
» enim aliter sperabant pacem et quietem Molismensis ecclesiæ posse restitui, vel 


(a) Rainaldi Vicecomitis Belnensis, de quo vide madd post Pascha celebrato, de quo Bertholdus 
instrumentun t. IV novis. Galliæ Christ. col. 233. Constant. 
(6) In concilio Romæ an. 1099, tertid hebdo- (c) Tissier, apud Petram-scissam. 
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» monastici ordinis vigorem in pristinum statum illic revocari. Affuit etiam ibi in 
» præsentia nostra frater Gaufridus, quem eidem ecclesiæ in abbatem ordinavistis, 
» dicens se libenter ipsi Roberto velut patri suo locum daturum, si nobis placeretut 
» eum Molismensi ecclesiæ remitteremus. Audità igitur vesträ et ipsorum Molismen- 
» sium petitione, relectisetiam domini Papæ literis super hoc negotio nobis directis, 
» totum dispositioni etarbitrio nostro committentis, tandem multorum virorum reli- 
»_giosorum, tam episcoporum quàm aliorum qui nobiscum aderant consilio, precibus 
» vestris et eorum acquiescentes, Molismensi ecclesiæ ipsum restituere decrevimus : 
» ita videlicet ut priusquam illuc redeat, Cabilonem veniens in manu fratris nostri 
» Cabilonensis * episcopi , cui secundum consuetudinem cæterarum abbatiarum + Galteri. 
» professionem fecit, virgam et curamabbatiæ reddat, atque monachos Novi-monas- 
» ter, qui ei sicut suo abbati professionem fecerant et obedientiam promiserant, ab 
» ipsa professione et obedientia liberos et absolutos dimittat, ac sic ab ipso episcopo 
» professionis quam ei et Cabilonensi ecclesiæ fecit, absolutionem accipiat. Dedimus 
» etiam licentiam cum eo redeundi Molismum omnibusillis de fratribus Novi- 
» mOnasterii, qui eum secuti fuerint quando à Novo-monasterio recesserit , tali 
» conditione ut de cætero neuter neutros sollicitare vel recipere præsumant, nisi 
» secundüum quod B. Benedictus monachos novi monasterii præcipit recipiendos. 
» Postquam hæc supradicta fecerit, remittimus eum dilectioni vestræ, ut Molismensi 
» ecclesiæ illum in abbatem restituatis ; ita tamen ut si deinceps eamdem ecclesiam 
» solitä levitate deseruerit, nullus ei substituatur vivente Gaufrido abbate , absque 
» vestro et nostro, ejusdem Gaufridi assensu. Quæ omnia apostolicà auctoritate 
» rata esse præcipimus. De capella autem prædicti abbatis Robert, et de cæteris rebus 
» quas à Molismensi ecclesia recedens secum tulit, et cum eis Cabilonensi episcopo 
» atque Novo-monasterio se reddidit, id statuimus ut omnia fratribus Novi-monas- 
» terii salva permaneant, præter breviarium quoddam, quod usque ad festivitatemn 
» S. Joannis-Baptistæ retineant, ut transcribant assensu Molismensium. Huic autem 
» definitioni interfuerunt episcopi , Nortgaudus Eduensis, Galterius Cabilonensis, 
» Beraudus Matiscensis, Pontius Belicensis ;et abbates, Petrus Trenorciensis, Jarento 
» Divionensis, Gaucerannus Athanacensis : Petrus quoque domini Papæ camerarius, 
» multique alii viri honesti et boni testimonii. » 

Hæc omnia abbas ille laudavit et fecit, absolvendo Cistercienses à professione et Cap. VIII 
obedientia quam ei in illo vel in Molismensi loco promiserant, et domnus Galterius  Molismum 
Cabilonensis episcopus abbatem à cura illius ecclesiæ liberum dimisit ; sicque rever- "evértitur. 
sus est, etquidam monachi cum eo, qui eremum non diligebant. Hâc ergo ratione, 
apostolicä dispensatione, istæ duæ abbatiæ in pace et libertate summa permanserunt. 
D Rediens verd abbas secum pro scuto defensionis has literas episcopo suo detulit : 

« Dülectissimo fratri et coepiscopo Roberto Lingonensi  episcopo , Galterius Cabilo- 

» nensis ecclesiæ servus, salutem. Notum sit vohis fratrem Robertum, cui abbatiam 

» illam in nostro episcopatu sitam, quæ Novum-monasterium dicitur, commisera- 

> mus, à professione quam Cabilonensi ecclesiæ fecit, ab obedientia quam nobis esse 

» promisit, secundüm domni archiepiscopi Hugonis definitionem, à nobis est 

» absolutum. Ipse autem monachos illos qui in præfato Novo-monasterio remanere 

» decreverunt, abobedientia quam sibi promiserant et professione absolvit, et liberos 
dimisit. Illum amodo suscipere et honorificè tractare ne vereamini. Valete. » 
Viduata ergo suo pastore Cisterciensis ecclesia convenit, ac regular: electione ÉÈ 

quemdam fratrem Albericum nomine in abbatem sibi promovit, virum scilicet  ‘Albericus 

literatum, in divinis et humanis satis gnarum, amatorem regulæ et fratrum, quique Ets fit 
E prioris officium et in Molismensi et in illa diutiùs gerebat ecclesia, multûmque diù | 
laboraverat ut ad illum de Molismo transmigrarent fratres locum, et pro hoc negotio 
multa opprobria, carcerem et verbera perpessus fuerat. 

Præfatus Albericus, curâ pastorali, licèt multüm renitens, susceptä cogitare cœpit Cap. X. 
veluti vir mirabilis providentiæ, quæ tribulationum procellæ domum sibi creditam Romam mittit 
aliquando concutientes vexare possent ; et præcavens in futurum, cum consilio fra- TN 
trum transmisit monachos suos, Joannem et Jbodum, Romam, domnum Papam 
Paschalem per eos exorans, ut ecclesia sua sub apostolicæ protectionis alis quieta et 
tuta ab omnium ecclesiasticarum sæculariumve impressura personarum perpetud 
sederet. Qui fratres prædicti Hugonis archiepiscopi, Joannisqueet Benedicti Romanæ 


ne 
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ecclesiæ cardinalium, Walterii quoque Cabilonensis episcopi literis sigillatis freti , A 

Romam properè ierunt et redierunt (a), antequam ipse Papa Paschalis in captione . 

Imperatoris positus peccaret : reportantes ejusdem apostolici privilegium , juxta 

vota abbatis sociorumque ejus per omnia exaratum. Has epistolas et privilegium 

Romanum congruum duximus in hoc opusculo relinquere, ut posteri nostri intel- 
ligant quàm magno consilio et auctoritate ecclesia eorum sit fundata. 

Cap. XI. a Domino patri Papæ Paschali, et ubique laude eximid prædicando , Joannes et 
ee ji » Benedictus seipsos per omnia. Quia vestri moderaminis est omnibus ecclesiis pro- 
mendatitiæ: >» videre et justis poscentium votis manus porrigere, vestroque adjumento religio 

christiana fulta debet incrementum sumere, vestram sanctitatem obnixiüs depre- 
camur, quatenus harum literarum bajulis, nostro consilio à quibusdann religiosis 
fratribus paternitati vestræ missis, aures pietatis vestræ flectere dignemini. Petunt 
enim ut præceptum, quod de quiete et religionis suæ stabilitate à prædecessore B 
vestro domino nostro bonæ memoriæ Papa Urbano acceperunt, et quod secun- 
düm ejusdem præcepti tenorem archiepiscopus Lugdunensis tunc legatus, et ali 
coepiscopi et abbates inter eos et Molismensem ecclesiam, à qua religionis causä 
discesserant, definierunt, vestræ auctoritatis privilegio in perpetuum maneat incon- 
vulsum. Ipsi enim vidimus, eorumque veræ religioni testimonium perhibemus. » 
Cap. XII. « Reverentissimo patri et domino suo Paschali Papæ Hugo Lugdunensis ecclesiæ 
i servus per omnia seipsum. Fratres isti præsentium geruli, ad paternitatis vestræ 
celsitudinem tendentes, per nos transitum fecerunt ; et quia infra provinciam 
nostram, videlicet in episcopatu Cabilonensi, permansionem habent, humilitatis 
nostræ literis apud celsitudinem vestram se commendari ‘petierunt. Sciatis autem 
eos de quodam loco qui Novum-monasterium vocatur, ad quem de Molismensi 
ecclesia cum abbate suo exeuntes, propter arctiorem et secretiorem vitam secun- C 
düm regulam S. Benedicti quam proposuerant tenendam, habitandum venerunt, 
depositis quorumdam monasteriorum consuetudinibus, imbecillitatem suam ad tan- 
tum pondus sustinendum imparem prædicantium (b). Unde Molismensis ecclesiæ 
fratres et quidam alii adjacentes monachi eos infestare et inquietare non desinunt, 
æstimantes se viliores et despectiores haberi apud sæculum, si isti quasi singulares 
et novi monachi inter eos habitare videantur. Quapropter desideratissimam nobis 
paternitatem vestram ‘humiliter et cum fiducia deprecamur, ut fratres istos, totam 
spem suamin vobis post Deum ponentes, et idcirco ad apostolatüs vestri auctori- 
tatem confugientes, benignè pro more vestro respiciatis, et eos ac locum ipsorum 
ab hac infestatione et inquietudine liberando, auctoritatis vestræ privilegio munia- 
tis, utpote pauperes Christi, nullam contra suos æmulos divitiis vel potentià 
defensionem parantes, sed in sola Dei nostri clementia spem habentes. » D 
Cap. XIII. « Venerabili patri Papæ Paschali Valterius Cabilonensis episcopus , salutem et 
Peu debitam subjectionem. Sicut Sanctitas vestra, ut fideles in vera religione proficiant , 
episcopi, ardenter desiderat ; sic eisdem vestræ protectionis umbram, vestræ consolationis 
fomentum deesse non expedit. Suppliciter ergo petimus, quatenus quod factum 
est de fratribus illis qui arctioris vitæ desiderio à Molismensi ecclesia sanctorum 
virorum consilio recesserunt, quos in nostro episcopatu divina pietas collocavit, 
à quibus transmissi præsentium literarum bajuli vobis præsentesadsunt, secundüum 
prædecessoris vestri præceptum, et Lugdunensis archiepiscopiapostolicæ sedis tunc 
legati, ac coepiscoporum et abbatum definitionem et scriptum ( cui rei nos præ- 
sentes et ejus auctores cum aliis fuimus ) vos approbare, et ut locus ille abbatia 
libera in perpetuum permaneat, salvä tamen nostræ personæ successorumque nos- 
trorum canonicà reverentià, auctoritatis vestræ privilegio corroborare dignemini. 
Sed et abbas quem in eodem loco ordinavimus, et cæteri fratres, totis viribushanc E 
confirmationem in suæ quietis tutelam à vestra flagitant pietate. » 

Cap. XIF. « Paschalis episcopus , servus servorum Dei, venerabili Alberico Novi-monasterii 

Paschalis II » abbati, quod in Cabilonensi parochia situm est, ejusque successoribus regulariter sub- 
privilegiun,  sjifuendis in perpetuum. Desiderium quod ad religiosum præpositum et salutem 

» animarum pertinere monstratur, auctore Deo, sine aliqua est dilatione complen- 
» dum. Unde nos, 6 fil in Deo dilectissimi, citra difficultatem omnem vestrarum 
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YVES YS SO YO Y YO YU OS LE YO y y v 


SUV YEY VS VU US VU YU 


(a) Et quidem anno 4100, quo Joannes et (b) Labbeus, judicantes. 
Benedictus in Gallias missi sunt. 


« precum 
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À » precum petitionem admittimus, quia religioni vestræ paterno congratulamur 


» affectu. Locum igitur illum quem inhabitandum pro quiete monastica elegistis, 
ab omnium mortalium molestiis tutum ac liberum fore sancimus, et abbatiam 
illic perpetud haberi, ac sub _apostolicæ sedis tutela specialiter protegi, salvâ 
ecclesiæ Cabilonensis canonicä reverentià, roboramus. Præsentis itaque decreti 
paginâ interdicimus, ne cuiquam omnino personæ liceat statum vestræ conver- 
sationis immutare, neque vestri quod Novum dicitur cœnobii monachos sine 
regulari commendatione suscipere, neque congregationem vestram astutiis qui- 
buslibet aut violentiis perturbare. Eam sanè controversiæ decisionem, quam inter 
vos et Molismensis cœnobii monachos frater noster Lugdunensis episcopus, tunc 
apostolicæ sedis vicarius, cum provinciæ suæ episcopis aliisque religiosis viris ex 
præcepto nostri prædecessoris apostolicæ memoriæ Urbani secundi perpetravit, 
nos tamquam rationabilem ac laudabilem confirmamus. Vos ergo, filii in Christo 
dilectissimi ac desideratissimi, meminisse debetis, quia pars vestri sæculares lati- 
tudines, pars ipsas etiam monasterii laxioris minüs austeras angustias reliquistis. 
Ut ergo hâc semper gratià digniores censeamini, Dei semper timorem et amorem 
in cordibus vestris habere satagite ; ut quanto à sæcularibus tumultibus et deliciis 
liberiores estis, tanto ampliüs placere Deo totis mentis et animæ virtutibus * anhe- 
letis. Sanè si quis in crastinum * archiepiscopus aut episcopus, Imperator aut Rex, 
Princeps aut Dux, Comes aut Vicecomes, judex , aut ecclesiastica quælibet 
sæcularisve persona, hanc nostræ constitutionis paginam sciens contra eam venire 
tentaverit, secundd tertiove commonita, si non satisfactione congruà emendave- 
rit, potestatis honorisque sui dignitate careat, reamque se divino judicio existere 
de perpetrata iniquitate. cognoscat, et à sacratissimo corpore et sanguine Dei et 
Domini nostri Jesu-Christi aliena fiat, atque in extremo examine districtæ ultioni 
subjaceat : cunctis autem eidem loco justa servantibussit pax Domini nostri Jesu- 
Christi, quatenus et hic fructum bonæ actionis percipiant, et apud districtum 
» judicem præmia pacis inveniant. » 


EX VITA B. IDÆ BOLONIENSIS COMITISSÆ; 


Auctore monacho Wastensi coævo. 


Inter Acta Sanctorum Bollandi, ad diem 13 aprilis, p. 141. 


UIT itaque, post multi temporis curricula, quædam nobilissimä exorta prosapià 
F insignis adolescentula, nomine Ida. Pater ejus supra potentes atque famä majores, 
coram Imperatore Alemannorum, gradum altiorem et quasi privilegium dignitatis 
atque potestatis obtinens fuit, nomine Godefridus («a ); mater verd ejus non minüs 
egregia, Doda (b) vocabatur : unum habentes filium (c) sicut et patrem vocatum, 
militari habitu et actu laudabilem, nativitate prævenientem [dam venerabilem. .… 

Fuit tempore præfati Ducis Godefridi heros quidam genere nobilissimus, Carolo (d) 
etiam Regi consanguinitate proximus, corpore et animo actuque sæculari validissi- 
mus, longè latèque famä nominatissimus, nomine potens Eustachius (e). Hic autem 
Boloniæ Comes et dominus præerat, quæ civitas magno dominatu et potentià tune 
divulgata fuerat. Dicitur, et verum est, quia fama probitatis sectatores conjungit ; 


(a) Godefridus Barbatus vulgd appellatus, filius 
Gothelonis-Magni ntriusque Lotharingiæ Ducis, 
mortuus anno 4070. 

(6) Doda vel Oda, uxor prima Godefridi ; nam 
hic secundam habuit Beatricem, viduam Bonifacii 
Marchionis Tusciæ , matrem celebris Comitissæ 
Mathildis. 

(c) Godefridum Gibbosum dictum, aliis Stru- 
mosum, qui à sicario læsus; mortuus est absque 
liberis anno 1076. 

(d) Quä ratione Comites Bolonienses è stirpe 
Caroli-Magni descenderent , vide tomo nostro XIII, 
p- 585 ; itemque p. 648, ubi ct Lotharingiæ Ducum 
genealogia ex eadem propagine deducitur. 

(e) Eustachius LI, de quo Ord., Vitalis lib. IV, 


Tome XIV. 


p. 508 : Erat idem Comes magnæ nobilitatis, ex 
prosapia scilicet Caroli-Magni , Francorum strenuis- 
simi Regis. Érat quoque magnæ potestatis, utpote 
sublimis Princeps trium comitatuum, Boloniensis , 
Ghitnensis [ Ghisnes, ubi proprii crant Comites | 
et Tarwanensis, Generosam et relisiosam nomine 
lttam habuit uxorem, Hodefridi Lotharingiæ Ducis 
sororem ; quæ peperit ei tres filics, Godefridum, Bal- 
duinum et Eustachium, et filiam quæ nupsit quarto 
Henrico Imperatori. Falsum ; nam Berta Regina filia 
erat Ottonis Ital. Marchionis, Rectiùs hib. IX, 
p. 755, eam Cononi Comiti Montis-acuti in Ar- 
dennis nupsisse tradit : Tunc Cono Comes Aleman- 
nus, vir probus et sapiens consiliarius, qui sororem 
Godefridi Ducis conjugem habebat, dixit : etc. 


P 


* Al viribus. 


* A poste- 
rum. 


Num. 2. 


Ida quibus pa- 
rentibus orta. 


Num. 3. 
Nubit Eusta- 
chio Comiti 
Boloniensi. 


TR 
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cujusque ordinis homo probatur, similem sibi quærit. Multorum quippe relatione A 
verissimà Comes Eustachius mores et actus atque pulchritudinem prædictæ virginis 
Idæ, generisque dignitatem ejus audiens, misit nuncios sensu et eloquentiâ instructos 
ad prædictum Ducem Godefridum, ut filiam suam Idam sibi daret in conjugium, 
per quod in sempiternum esset inter illos generositatis eorumdem vinculum. .… 

Recepta namque, ut decuit, honorificè, copulata est Comiti Boloniæ scilicet 
Eustachio, pro more ecclesiæ catholicæ. ... Primus filiorum ejus fuit Eustachius, 
vir potens et in omnibus actibus sæculi ac religione laicali egregius. Iste verd patris 
imitans nobilitatem , ejus (ut notum est) tenuit hæreditatem (a) viriliter. Secundus 
quippe fuit Godefridus (b), avi sui vocabulo et possessione Dux vocitatus ; qui Deo 
propitiante Turcis triumphatis, sub nova gratia Rex primus fuit in Jerusalem præ- 
destinatus. Huic autem natu posterior, sed non minüs in actu potentiaque potentior, 
fuit tertius bonæ memoriæ Balduinus (c}, Acconensis civitatiseidemque subjacentium B 
proconsul et dominus, ac demum, post obitum fratris sui Godefridi, Regis ut vices 
expleret, honore regio ditatus. Factum estautem cüm tantorum venerabilis Ida (d) 
mater esset filiorum, adhuc illis in cunabulis jacentibus, non sinebat alienis, sed 
propriis lac dari uberibus, timens ut pravis contaminarentur moribus. 

Istis et his similibus dum polleret studiis, nobilis vir ejus Eustachius, interveniente 
morte inevitabili, vitæ hujus luce caruit. Tunc verd venerabilis Ida, lege dissolutâ 
conjugii, bona quæ faciebat non deserens, sed multiplicans est secuta.. .. Visitatis 
consanguinitate et affinitate propinquis, Ida eximia mutavit propter argentum, quæ 
illic habebat ex genere paterno, allodia : quo facto, quæ diü cogitaverat completura, 
repedavit ad propria. Reversa siquidem ecclesiam locumque Vulmari (e), consilio 
simul et adjutorio filii sui, tunc Boloniæ Comitis, intra civitatis muros adhuc immi- 
nens honorificum construxit cœnobium, ubi etiam servientes Deo, et unde viverent, 
| constituit. ... | 
Tunc quoque veneratissima Ida, Dei gratià edocta, et ad meliora perficienda 


Num. 4. 
Filii quos 
procreavit. 


Num. 6. 
Viduata con- 
dit cœnobium 
S. Vulmari, 


um. 1. 

Was «= hilari animo atque corde devoto semper intenta, locum quemdam in territorio 
morasterun  Boloniæ ( f) magnis et devotis precibus expetit : cujus assensum et auxilium pia mater 
promeruit, et quasi ad resuscitandum illum locum pervenit. Locus auten ille anti- 

quitate rerumque temporalium felicitate famosus exstiterat ; sed mole peccaminum 

exigente, penè ad nihilum redactus erat. Adveniens illuc venerabilis Ida, piissimi 

Gerardi (g) Taruanensis episcopi assensu consilioque roborata, redemit quæ fuerant 

ejusdem loci calumniata ; dirutam ecclesiam reparavit, ornamentis et codicibus 

Psal. xxv, 8. adornavit, ut cum Psalmista Deo diceret : Domine, dilexi decorem domûs tuæ. 


Claustra quoque et domos reædificavit, redditibusque et multis opibus ditavit ; 
insuper ipsum locum suâ præsentià inhabitans decoravit. Interim nempe S. Hugoni 
abbati, ut mitteret Cluniacensis ecclesiæ quosdam fratres, ad locum Wast appella- 
tum institutione monasticà innormandum, supplicavit; atque eum multiplicatis et 
devotis precibus exoravit-, quatenus eam in filiam adoptionis redimeret, et inter 


(a) Eustachius cum fratribus inter Cruce-signa- 
tos profectus perhibetur; verùm inde reversus , in 
comitatu Boloniensi diù post matrem superstes fuit, 

(6) Godefridus Bullonius dictus, Dux  Lotha- 
ringiæ inferioris et Marchio Antuerpiensis. 

(c) Eodem ordine hi tres recensentur in genea- 
logia Caroli-Magni superiüs laudata. Ordericus et 
qui Eustachium cæteris postponunt , ad ordinem 
dignitatis respexisse videntur. De filiabus autem 
legitur in Hist. ms. cœnobii Broniensis, Godefrido 
Bullionis Duci, et Balduino Regi, et Eustachio Co- 
miti, fuisse sororem, cujus filius Manasses exstitit, 
possidens castrum et oppidum quoddam  Hirgiam 
nomine, villas et redditus satis tenues, quantüm ad 
tantæ claritatis virum. An ipsa sit quæ Cononi 
Comiti nups#rat, non liquet. Vide Henschenium 
in comment. prævio, num. 5. 

(d) Hactenus recitata in hunc modum contrahit 
alterius vitæ scriptor, ex ms. cod. Rubeæ-vallis, 
ibid. p. 446: « Fuit quædam virgo, nobilissimi 
» exorta prosapid, insignis adolescentula nomine 
» Ida; cujus pater nomine Godefridus, primus 
» apud Imperatoremexstitit, et Comes Ardennensis 
» claruit ; mater verd ejus non minùs nobilis Doda 


vocabatur. Erat autem eo tempore inclytus Comes 
Boloniæ nomine Eustatius, filius Eustatii et 
Mathildis Bruxellensis Comitissæ, cujus secundi 
Eustatii uxor S. Ida effecta, tres ei filios genuit, 
Godefridum , Balduinum et Eustatium, . .. 
Horum Godefridus, post mortem avunculi sui 
Godefridi Gibbosi, majorem partem Brabantiæ 
possedit, et postmodum electus est Rex et 
Princeps in Hierusalem, postquam Terra-sancta 
recuperata fuit à christianis ; et post eum frater 
ejus Balduinus etc, » 
(e) Abbatiam S. Vulmari, ordinis S. Augustini, 
intra Boloniæ muros, in qua patres Oratorii modù 
degunt. Alia est abbatia S. Vulmari in nemore seu 
bosco , ordinis S. Benedicti, vulgd Samer. \ 

(f) Wastum, uti pauld infrà S. Michacli 
sacrum, ubi. B. Ida sepulturam accepit, Errant qui 
locum illum accipiunt sive pro Wastinensi monas- 
terio [Wextine] ad Lisam, inter Jpras et Insulas ; 
sive pro Watenense [Watten] inter Audomaro- 
polim et Broburgum; sive etiam pro S. Wedasto 
Atrebatensi. 

(g) Gerardus præfuit ecclesiæ  Morinensi ab 
anno 1083 ad annum 1099. 
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A fratres spiritaliter hæreditaret. Sanctus verd ac Deo dilectus Hugo hæc audiens , 
sciensque sanctitatem et devotionem ejus, desiderio atque petitioni dominæ devotè 
satisfecit. Tuncilla fratres transmissos vultu placido, animo jucundo suscepit, atque 
curâ diligenti et corde libenti erga eos exstitit . ... 

Crescente itaque hoc in loco religione per Cluniacensium fratrum institutionem, Num. 9. 
necnon per meritorum sanctissimæ Îdæ perfectionem, nominativus (a) ille locus, Fe rpg 
perfectissimä et Deo gratissimà viduà Idà vivente, longè latèque habebatur.… Hæc os 
enim per sancta desideria quæ sursum sunt sapiens, adeorum gloriam ædificare 
cupiens, locum vulgari sub appellatione qui dicitur Capella (b) ædificavit : quem 
siquidem in honore Dei genitricis et perpetuæ virginis Mariæ fundatum, suis opibus 
propriisque redditibus ampliavit, atque insuper pretiosissimis sanctorum pignoribus 
ditavit. Locus autem quoniam videbatur aptus et habilis ordini monastico, abbatem 

B Ravagerum (c) et congregationem fratrum, consilio et assensu Joannis piæ memoriæ 
Morinorum pontificis, institutionem S. Benedicti pro posse servaturos constituit. 


(a) Fortè nominatissimus. ut videre est in Hist. Comitum Ghisnensium , tomo 
(b) Anno 10941 cœnobium de Capella in terra nostro XIII, p. 425. 
de Merk, juxta Calesium, ædificavit Ida Comitissa, (c) Alièàs Ravengerum. 


EX LIBRO MIRACULORUM B. MARCULFI. 
Inter Acta Sanctorum ord. S. Bened. sæc. IV, part. II, p. 518. 


sT cella monachorum in villa Corbiniaco *, constituta in Laudunensi territorio, yum. 2. 
C E beatissimi Remigii Francorumapostoli subjacens archimonasterio, in qua videlicet  * Corbeni, 
villa habetur basilica, præfati confessoris Marculfi sacratissimo corpore in- 
signita : ubi, ad commendanda sanctitatis ejus præconia, multa sanitatum compro- 
bantur fieri opera, quænobis tamquam convicaneis et alumnis suis ostendere dignatur 
sæpenumero. Sed nos in hac schedula ea solummodo quæ apud Peronam nuperrimè 
gesta sunt, amore tanti patroni devicti, non patiemur premi sub silentio.. 

Anno igitur incarnati Verbi millesimo centesimo primo, eadem quam prædiximus Num. 3. 
villa, promerente incolarum malitiäà, multis est cladibus crudeliter devastata, et tam Far es 
pesteanimalium variä, quam prædonum direptione assiduà, à pristino decore misera- EN Le 
biliter immutata ; insuper à quodam nefandæ iniquitatis tyranno,nomine Thoma (a), liati, 
Montis-acuti oppidano, qui consobrinam suam in matrimonium duxerat , post 
diversas hominum cædes et rapinas, maxima ex parte concremata. Unde fratres 
ibidem degentes mente consternati, utpote pecudum suarum cæterarumque rerum 
possessione privati, penè ad extremæ inopiæ sunt indigentiam redacti ;nonnullietiam, 
crescentibus malis, ad monasterium redire coacti. Demum ipse præpositus cellæ in 
domni abbatis S. Remigii * veniens præsentiam, sua conqueri cœpit infortunia, et + Azenarii. 
in capitulo fratrum libenti animo ab eadem se absolvitobedientia. Quam omissionem 
cum nullus ei dissuaderet, Andreas qui et Sigebertus eligitur ; et statim communi 
consilio fratrum, Deo (ut ‘credimus) disponente, Corbiniacum dirigitur. Qui et ipse 
quamvis sagaciter et irreprehensibiliter studia sua instituerit, et magno dilectionis 
fervore erga B. Marculfum semper æstuaverit, tamen non multo post tot inquietu- 
dinum procellis elisaus, tot persecutionum pressuris affectus, tam dirâ familiæ suæ 
vexatione fatigatus, ... post tres ferè menses ad monasterium regressus, quanta se 
perurgeret calamitas coram omnibus exposuit. . . 

Ad hæc cunctis reticeutibus, et competentem definire hæsitantibus sententiam,  Xum. 4. 
quoniam et ipsa B. Remigii ecclesia multimoda tunc temporis patiebatur impedi- Neal 
menta, nec ex facili constabat competens tantis adversitatibus adhibere remedium ; ’ 
præfatus præpositus animadvertens aliunde sibi nonpaterelevaminis aditum, statim 
sui cordis aperit consilium, dicens sæpius accidisse suâ ætate in regno Francorum, 


(a) Is erat Thomas Codiciac., Ingelranni de Bova putantur, mitiores videantur ir nece pecudum, quâm 
filius, de Marna seu Marla etiam dictus, à Guiberto  zste in hominum, etc. Quæ videsis tomo nostro XII, 
Novigenti abbate ob perditos mores suis coloribus p.257. Îs autem, ductâ post priorem uxorem N. 
adumbratus : cujus crudelitas, inquit, nostris est in  filiâ Rogeri Comitis Porcensis , Montis-acuti castro, 
tantum sæculis inaudita, ut aliqui qui etiam crudeles  quod in dotem acceperat, tunc potiebatur. 


Pi; 


Num. 5. 
* An. 4402. 


Num. 6. 

Corpus S. 
Marculfi cir- 
cumferunt. 


* Epernai. 
* Chétillon- 
sur-Marne. 
* Braine, 


Num. 9. 


“Lambertum. 


Num. 21. 
Atrebati 
canonicis S. 
Quinniti jun- 
guntur, 


Num. 23-26. 
Ad propria 

redeunt, 

* Vermand. 

* Humblières. 
* Ribemont. 


116 EX ACTIS SANCTORUM 


ut quoties tam sævissim tribulatione aliqua prægravabatur ecclesia, ibidem com- À 


morantes suarum circumferrent lipsamina reliquiarum : quatenus ex donariis et 
oblationibus fidelium suæ repararent necessitatis incommodum. Nam eodemtempore 
nobiles clericos S. Quintini martyrisid actitare constabat ; et ante sex annos, confla- 
gratà gloriosi Martini basilicä, corpus B. Brictii (sicut ipsi perspexerant ) procul à 
suis finibus pro hoc ipso negotio delatum exstiterat. Qua propter nihil sibi competen- 
tius videri adstruebat, quäm ut similiter de corpore S. Marculfi fieret (a)... 

His auditis, qui'sanioris erant consilii, causä fraternæ compassionis petitioni ejus 
adquieverunt, et ut in proxima solemnitate sanctæ Pentecostes * cum pignoribus 
sanctorum, quæ ex antiqua consuetudine remiserant deferenda, ipse quoque cum 
corpore S. Marculfi adesset, sicut optabat, annuerunt.. 

Instante denique præfatæ celebritatis die, cum timore et reverentia de loco in 
quo jacebat, à fratribus expositum, in gestatorio manu artificis his usibus eleganter 
aptatum sacri corporis feretrum componitur, atque, prosequente utriusque sexûs 
numerosà populi multitudine, ad Remensem urbem devehitur, ubi eos canonici 
sanctæ Dei genitricis Mariæ, processione diligenter ordinatä, in metropolitanæ sedis 
ecclesia cum gaudio susceperunt… 

Post biduum, . .. dimissi à fratribus in nomine Domini, per cœnobium S. Basoli* 
accessere Catalaunis : ubi sibi obviàm exeunte clero cum civibus, honorificè sus- 
cepti sunt in templo victoriosissimi Stephani protomartyris. Illucescente vero cras- 
tino, inde digressi ad villam quæ quondam B. Remigi propria fuisse dinoscitur, 
Sparnacum * nomine, devenerunt... Transeuntes autem per Castellionem * et 
Brainam *, Suessionis metatum acceperunt . -.. At ubi, Suessionicä urbe relictä, 
Noviomo suî præsentiam exhibuere, per confinium quod est inter Æam et Nigellam 
divertentes, Peronam appropinquavere, oppidum situ quidem loui munitissimum , 
incolarum numerositate populosum, præeminenti ædificiorum magnitudine celeber- 
rimum , opulentià variæ supellectilis et antiquæ dignitatis glorià cæteris Viroman- 
densis provinciæ castris præcellens, habens in se non modicæ quantitatis et operosæ 
compositionis templum, meritis et corpore B. Fursei amplissimè decoratum, et ad 
suæ magnificentiæ cumulum honestissimi cleri ibi servientis, quasi cujusdam egregii 
senatüs, nobilitate venustum.… 

Cæterüm cum B. Marculfi vectores voto haberent à Peronaproficisci,.… præpositus 
cujus erat omnia illa disponere, recordatus ante quindecim annos pro reparatione 
suæ ecclesiæ feretrum B. Vedasti cum reliquiis Remis usque delatum, ac in B. Remigii 
archimonasterio sedul4 liberalitate susceptum ; civitatem Atrebatensem adiit, epis- 
copum * convenit, quia cum ejus favore corpus B. Marculfi post biduumilluc afferre 
cuperet intimavit. Cui ipse antistes et quidquid petierat annuit, et apud se, quia jam 
solis occasus imminebat, eâdem nocte detinuit.… 

Per idem tempus, cum canonici S. Quintini in Atrebatensium partibus ad repa- 
randa intolerabilis suæ combustionis incommoda, fidelium munificentiam cum 
reliquiis et feretro sollicitarent ; acceptä tantà famä patroni, et miraculorum ejus 
opinione gavisi, non multo post cum eodem feretro et sanctarum reliquiarum in- 
signibus ad præfatam ecclesiam, in qua sanctum servabatur corpus , venerunt, et 
feretrum suum juxta B. Marculfi feretrum deponentes, factà oratione votisque solu- 
tis,.… ad propria rediere gaudentes.… 

His ita peractis, cùm jam ad propriæ mansionis oppidum redire disponerent, nec 
jam ampliüs peregrinandi tempus idoneum judicarent,.… inde discedentes ad villam 
quæ Vermandis * vocatur, venerunt, | dein Humolarias * |... Inde ergo in crastino 
egressi, per Ribodimontem * et munitionem quæ Francorum-curtis dicitur, subur- 
bium Laudunense, in villam quæ Vallis vocatur , venerunt , et ibidem eâ nocte 
manserunt. Mane autem facto, et comperto quod prænominatus tyrannus Thomas eis 
insidiaretur, quippe quos, tantà populorum munificentià, innumerabili nummorum 
copià redundantes arbitrabatur, pernicibus plantis iter aggressi festinarent cæperunt 
miro affectu occultari gestientes. Sed quia urbs in monte sedens nunquam latere 


(a) Hunc morem secuti etiam clerici Laudun., nes peregrinationem, sed in Angliam quoque aggressi 
post absumptam igne, anno 4112, à tumultuantibus  sunt, atque è corrogatis subsidiis cathedralem eccle- 
burgensibus cum aliis decem Sanctæ-Mariæ eccle- siam instaurarunt. Qua de re vide Hermannum 


siam, similem non solùm per vicinas Franciæ regio-  Laudun. monachum, t. XII, p. 268 et seq. 
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À potest,multi eos populi sequebantur gaudentes.Præco autem ét tanti nuncius gaudii 
præcucurrit præpositus , et ut desiderato diù patri de regione longinqua redeunti 
obviàm irent , Corbiniacenses et finitimos admonebat.... Appropinquante autem 
sancti viri corpore, et invicem ejus feretro succedentes, cum ingenti cuongratulationis 
tripudiousquead propriæ habitationis locum detulere gaudentes, . .. anno incarnati * An. 1402. 
Verbi millesimo centesimo secundo.… .Cinctoria autem quibus religiosissimæ feminæ 
in eundo et redeundo sanctum cinxerant feretrum, probabiliter computata inventa 
sunt plusquam ducenta. 


PLACITUM nice 
B Inter Norgaudum Æduensem episc. et Cluniacenses, coram Milone R. E. legato. 
Apud Martenium, t. 1V Thesauri Anecdotorum, col. 124. 


N nomine sanctæ et individuæ Trinit. etc. Omnes sanctæ universitatis ecclesiæ An. 1108. 
filios volumus scire, quam pacem, quamve concordiam Æduensis episcopus Nor- 

gaudus domno Hugoni Cluniacensium venerando abbati filiisque ejus Cluniacensibus 

fratribus, tandem diutinam controversiam fecerit, quâ literâve factam corrobora- 

verit. Querimoniæ inter Cluniacenses fratres et prædictum Æduensem episcopum N. 

pro illatis ab eodem episcopo injuriis exortæ fuerunt ; etinter cætera injuriarum 

damna idem episcopus, necnon et Matiscensis præsul Berardus, quædam nova fece- 

runt privilegia , quæ videbantur contraria quædam continere contra Cluniacensis 

G ecclesiæ privilegia. Ut autem domnus Paschalis II Papa hoc comperit, amore domni 
patris Hugonis et Chiniacensium fratrum caritate excitus, scriptis suis illa contraria, 
quæ memorata jamdictorum episcoporum privilegia continebant, damnare curavit , 
et ad hæc damnanda, atque simul Romanæ ecclesiæ negotia peragenda et pertrac- 
tanda, Prænestinum episcopum domnum Milonem, totius Galliæ legatione injunctä, 
ad Gallias mittere studuit. Idem verd legatus Cluniacum veniens, certo die inter 
præfatum episcopum fratresque Cluniacenses placitum denominatum statuit, in quo 
placito, quidquid supradictorum privilegia episcoporum contrarium adverss Clunia- 
censis ecclesiæ privilegia sonabant, præcepto domini Papæ in præsentia episcoporum 
quos subintitulabimus, et cunctorum qui aderant,exclusit ac damnavit, ecclesiæque 
Clüniacensis privilegta firmavit et corroboravit. 

In hoc quoque placito præmemoratus Æduensis episcopus N. * decreto et literis * Norgaudus. 

D domini Papæ Paschalis Il commonitus , justitiâque quam in ecclesiis subnominatis 
fratres Cluniacenses habebant exigente, domno patri Hugoni fratribusque Clunia- 
censibus donavit, concessit ac laudavit ecclesiam de Carcellis, et ecclesias de castro 
de Lorma , scilicet ecclesiam S. Albani et capellam ejusdem castri, ecclesiamque 
de Molinis , et ecclesiam de Trevello. Ecclesiam autem de Moncellis simili modo 
donavit, similiter concedit et laudavit. Statutum est tamen ut pro hac ipsa ecclesia 
duorum solidorum census annuatim reddatur. De hac iterum eadem ecclesia hæc 
convenientia habetur, ut sià Corbiniacensibus monachis fratres Cluniacenses inter- 
pellati de rectitudine fuerint, ubi Cluniacensestestificatorem suum poterint habere, 
non differant in curia memnorati episcopi Æduensis N. justitiam exequi rectitudinis. 
Omnes etiam ecclesias quas vel prædecessoris sui domni Aganonis tempore tenuerant, 
vel de quibus donum, velinvestituram, vel assensum habuerant, laudavit. 

E  Præceptum est quoque domini Papæ Paschalis præcepto et præfixum , ac per 
præfatum Romanæ sedis legatum, Prænestinæ episcopum domnum Milonem, corro- 
boratum, ut, sicut in præfati Papæ Paschalis videlicet Il privilegio (a) Cluniaco 
impertito continetur, tam ecclesiæ quàm preshbyteri ecclesiarum, et res Cluniacen- 
sium universæ sine inquietudine liberæ et inviolatæ permaneant. 

Hæc vero de Vizeliacensi abbatia statuta sunt et præfixa. Statutum est et præ- 
ceptum ut Æduensis episcopus à Vizeliacensi abbate professionem velobedientiam 
(a) Paschalis privilegium videsis in Biblioth.  érdictione vim, incarnationis Dominicæ anro xc, 


Cluniac. col. 522, datum Lateranis per manum pontificatäs autem domni Paschalis [1 Papæ se- 
Joannis S. R. E. diac. card. xu kal. decembris,  cundo, 
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non exigat, nec abbas ei ullo modo faciat. Fratres verd Vizeliacenses sacros ordines À 
ab ipso suscipient, si tamen episcopus canonicè ordinatus fuerit. Quod si eos ordi- 
nare renuerit, à quolibet alio episcopo canonicè ordinato ordinabuntur. Presbyteris 
quoque qui eidem abbatiæ deserviunt,chrismalargietur absque aliqua retractatione. 

Anno ab incarnatione Domini mcii1, acta sunt hæc apud Massiliam (a) per 
manum domni Milonis Prænestini episcopi et S. R. E. sedis legati, in præsentia 
episcoporum , scilicet Matiscensis B. *, qui tunc cum episcopatu suo Lugdunensis 
archiepiscopi domni Hu. (b) vices agebat, et hujus præfati Æduensis episcopi N. ; in 
præsentiaquoquearchiepiscopi de Evroic(c)domniGerardi,et episcopi Belensisde Titfort 
domni Herberti, et episcopi Cestrensis domni Roberti, et episcopi Belensis (d) domni 
Poncü.Hoc placitum et has conventiones donorum præfatus Æduensis episcopus N., 
sicut in præsentia supradictorum episcoporum per manum domini M. * cardinalis 
sæpedicti firmaverat , sic Cluniaci in communi capitulo fratrum firmavit, laudavit B 
et corroboravit, præsente Vizeliacensi abbate domno Artaldo, domnoque Gaufredo 
priore claustri, et domno Bernardo camerario, præsente etiam conventu. 


* Milonis. 


profectus fuerat, sed ex ea peregrinatione redux 


(a) Corrige Masiliane , ut in notitia dedicationis 
Cluniacensis ecclesiæ, suprà p. 101. Est autem 
Masilia [Masile\ locus Cluniaco duobus  millia- 
ribus dissitus. Nec audiendi sunt qui hunc locum de 
urbe Massiliensi intelligendum  putant, et conci- 
ium Massiliense fingunt. 


erat sub finem ejusdem anni 1103. 

(c) Id est, Eboracensis [ d’Yorck], qui cum 
Tetfordensi et Cestrensi episcopis in occursum 
Anselmi Cantuariensis archiepiscopi Româ rever- 
tentis processerant, 


(6) Hugonis, qui anno 4101 Hierosolymam (d) Lege Bellicensis. 


DE CONTRO VERSIA ET SOLEMNI DUELLO 


Quod fuit inter monasterium S. Albini Andegavensis et Giraudum de 
Blancofurno pro terra Croiaci prope Peregrinam. 


Apud Baluxium, tomo II Miscellaneorum, p. 175. 


EMPORE quo Girardus (a) abbas monasterio S. Albini præerat, quidam homo 
Giraudus de Blancofurno dictus,et Hubertus filius ejus cum reliqua parentela sua, 
in quamdam terram S. Albini ;calumniam miserunt, quæ dicitur Croiacus * et est 
juxta Peregrinam. Hoc idem se fecisse dicebant temporibus aliorum abbatum. Et 
cüm abbas Girardus calumniam eorum sedare nequivisset, habuit placitum cum eis 
apud Peregrinam* ; in quo hujusmodi narrationen fecit Giraudus : « Matri meæ duæ 
sorores fuerunt,quarum una cui nomen erat Amelina, sicut mulier lasciva, cujus- 
dam servi S. Albini, cui nomen erat Otgerius, concubina devenit. Quo facto, 
parentes ejus cœperunt mortem Otgerio minitari, nisi eam duceret in uxorem ; 
sed cùm minas eorum sperneret,et hoc de anno in annum facere differret,dederunt 
eiterram supradictam cum Amelina in matrimonium , et ob hoc fecit eam sibi 
uxorem. Modo verd,quia nullus est de genere Amelinæ atque Otgerii, qui terram 
» illam habeat , reclamamus eam, quia de nobis movit, et ad nos reverti debet. » 
Finitä itaque istà narratione, venit in medium quædam mulier bonum testimonium 
habens, quæ istam narrationem ostendit esse falsam, dicens : « Terra de qua sermo 
» est, S. Albini erat antequam Otgerius Amelinam duxisset in uxorem, nec eam 
» Otgerius accepit in matrimonium cum Amelina, Hoc quoddico, vidi, et inde testis 
» sum. » Sed cum Giraudus verbis ejus fortiter resisteret, monachi verba mulieris 
vera esse cognoscentes, ceperunt bellum contra Giraudum et Hubertum. 
Determinato itaque loco ubi bellum fieret , curiä scilicet S, Petri Burguliensis, 
convenerunt utrimque, Raherius scilicet cum suis, qui erat dominus Giraudi et 
Huberti , et Girardus abhas S. Albini cum suis. Juratis igitur, ut fieri solet, sacra- 
mentis, campiones invicem pugnare cœperunt. Et cum aliquamdiu pugna durasset, 
videntes Giraudus et Hubertus quod campion suus non bene se haberet, dimiserunt 
calumniam, et terram pro qua bellum erat, solidam et quietam monachis clamave- 
runt. Devenit autem Giraudus ibi frater abbatis S. Albini et monachorum. Dedit 
etiam illi abbas Burguliensis beneficium monasterii sui, pro amore Girardi abbatis 


* Cré. 


Le Perrai- 
aux-Nonnain. 


IS VS S y 


(a) Girardus præfuit abbas S. Albini ab anno 1082 usque ad annum 1106, ex chronicis Andegav. 


À 
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et ejus monachorum. Custodes belli ettestes dimissæ calumniæsunt isti, abbas Bato- 
ricus (a) cum monachis et burgensibus suis, Marbodus (4) archidiaconus et quidam 
ejus clericus nomine Hubertus, Acharias filius Vitalis parchaminarii, Haimericus 
de Bernezifco, Rainaldus vicarius, Rainaldus Porcellus, Alerius præpositus de 
Lavigais ; de hominibus S. Albini, Aldulfus præpositus, Haïimmarus Malspetit, Wal- 
terius Bornus, Rotbertus de Trevin, Arnaldus Brion, Firmatus ct alii plures, quorum 
nomina longum est hic scribere ; de parte Giraudi, Hubertus filius ejus, Odo de 
Tantret, Hildinus de Reliaco, Adraldus de Balgentiaco, Goscelinus li Campions (c). 

(a) Corrige Baldricus, qui fuit abbas Burgu- 


liensis ab anno 1079 usque ad annum 1408. 
(b) Marbodus an. 1096 factus est Redon. episc. 


(c) Judicialis monomachiæ pro sæculo xn alia 
protulit exempla Sirmondus in notis ad epistolas 
Goffridi Vindocinensis abbatis, p. 62 et seq. 


; NOTITIADE ECCLESIA CHAHANNIARUM 


Majori-monasterio adjudicata. 
Apud Martenium, t. IV Thesauri Anecdotorum, col. 127. 


CIENDUM, posterorumque memoriæ transmittendum, quod ex dono Gervasii 
S tunc episcopi Cenomanensis habuit ecclesia S. Guingualoei * ecclesiam Chahan- 
niarum *, totâque vità ejuset post, usque ad tempus quo ipsam adepti sunt fratres 
Majoris-monasterii qui et eamdem Chahanniarum ecclesiam tenuerunt liberè septem 
annis : quod tempus insimul computatum invenitur amplius quadraginta annis. Gau- 
fredus autem de Meduana violenter eam nobis auferens, cuidam servo suo eam dedit. 


.c Cümque super hac re multotiens episcopo Cenomanensi quererentur monachi, nihil 


inde redditum est eis. Tandem episcopi Hildeberti tempore, conquerentibus mona- 
chis, ad hoc usque res perducta est, ut clerici Cenomanenses dicerent de causa hac 
et placitum etjudicium factum esse tempore prædecessoris sui ; absente tamen abbate 
Majoris-monasterii, et contradicente Ebrardo priore S. Guingualoei. Cumque nec 
clerici vellent judicium ipsum dicere, nec episcopus eum retractari vellet ; tandem 


clamore ad Papam facto, jussit episcopo per literas ut aut de ecclesia ipsa revestiri : 


monachos faceret, aut in præsentia Carnotensis episcopi Ivonis judicium illud retrac- 
taret, et, si esset justum, perseveraret. Quod indignè ferens episcopus, respondit se 
in coepiscopi sui præsentiam non iturum, sed de ecclesia illa nos revestiri facturum. 
Quod cum segnius quam deberet ageretur, accidit ad partes occiduas agendi con- 
cilii gratiâ legatum ecclesiæ Romanæ, Brunonem (a) scilicet episcopum Signinum, 
advenire, et super hac dilatione monachos ei questos esse. Cùm autem apud Majus- 
monasterium episcopus Cenomanensis ei occurrisset, ostendit ei querelamillam, et 
jussit ut eadem controversia utrisque, monachis scilicet atque ipsis adversantium 
partibus, advocatis, in præsentia sua ageretur , quandoipse veniret Cenomanis. 
Tandem cm Cenomanis esset, præsentavit se abbas: Majoris-monasterii cumi mona- 
chis suis; sed et adversarius eorum, Haimericus nomine, adfuit cum fautoribus suis. 
Cüm autem legatus diceret, ut quo jure teneret illam ecclesiam ostenderet, respondit 
se nunquam inde placiturum, ed quod illam teneret per judicium, in præsentia 
episcopi Hoelli inde factum. Legatus itaque, rediligentiüs inquisità, intellexit nullum, 
ut ille injustus ecclesiæ pervasor asserebat, jandictum episcopum Hoellum super 
hac re detinisse judicium. Diü igitur utrisque partibus inter se super hoc altercan- 
tibus, tandem jussit legatus ut monachi de illa ecclesia, quâ fuerant injustè spoliati, 
revestirentur ; ille vero ad concilium infra quadraginta dies Pictavis (b) futurum 
veniret, atque plenarium inde judicium audiret. Quorum duorum cüm ille neutrum 
vellet facere, indignatus inobedientiæ ejus legatus judicavit, episcopo Hildeberto 
præsente et assentiente, nec aliquo clericorum contradicente ( et judicium justum 
esse confirmavit), Haimericum tandem in ecclesia illa nihil habere juris ; sed ecclesiæ 


(a) Sugerius in vita Ludovici Crassi, cap. 9; 


de nuptüs Boamundi Principis Antiocheni verba 
faciens , Astétit etiam ibi, inquit, Romanæ sedis 
apostolicæ legatus domnus Bruno Signiensis epis- 
copus, à domino Paschali Papa ad invitandam et 
confortandam Sancti-Sepulchré viam dominum Boa- 


mundum comitatus, Unde plenum et celebre Pictavis 
tenuit concilium , cui et non interfuimus Porrd Boa- 
mundus anno mcvi, én fine februarit , in Franciam 
adventavit, teste Orderico Vitali, lib. XI, p. 816. 

(ê) Anno 4406, vi ka, juli, celebratum fuit 
Pictavense concilium, ex chronographo Malleacensi, 


Ex archivis 
Majoris-mo- 
nasteri. 


An, 1006. 
* S. Guignolé. 
* Chahain. 
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S. Guingualoei eam debere reddi, quæ illam ex dono Gervasii tunc episcopi Ceno- À 
manensis tamdiu et in vita ejus et post mortem tenuerat, ut secundüm canones inde 
nullatenus debuisset spoliari : contestatus insuper eum contra canones et contra 
salutem animæ suæ fecisse, quicumque inde aliud judicasset. Quæ onMia cm ille 
se nequaquam facturum diceret, sed cum fautoribus suis contra monachos minis 
ageret, respondit legatus quod eum in concilio excommunicaret, si aliter quäm 
fuerat judicatum ageret. Episcopo etiam ipsi præsentialiter imperavit, uti eum 
excommunicaret, si judicium illud non teneret. Insuper etiam Eliæ Comiti Ceno- 
manensi præcepit autoritate B. Petri, afque ab episcopo ipso fecit præcipi, ut si ille 
deinceps ecclesiam illam monachis violenter auferret, Comes ei per potentiam sæcu- 
larem omnimodis obviaret. Sciendum etiam qudd jamdictus Bruno, Romanæ sedis 
legatus, sententiam suam et judicium de prædicta ecclesia in Pictavensi factum con- 
cilio confirmavit, et insuper vivâ voce , et literis suis sigillatis postea retromissis, B 
præfato Cenomanensium episcopo Hildeberto, ut quod de ecclesia Chahannfarum 
judicatum fuerat, et teneret et teneri faceret, imperavit ; et si ille Haimericus contra 
monachos pro ipsa ecclesia ulterius præsumeret, ipse eum S. Petri gladio percussum 

à totius christianitatis consortio prohiberet. 


DEDICATIO ECCLESIÆ B. MARLÆ DE CARITATE 
À Paschali II Papa peracta, 
Edita à D. Lebeuf, t. I Dissert. ad illustrandam hist. Franc. in-12, 1738,p. 404. € 


An. 1107. NNoO ab incarnatione Domini millesimo centesimo sexto (a), Philippo Francorum 
À Rege, Paschalis Papa Il, vir magnificus,sanctitatelaudabilis, sanctæ ecclesiæ catho- 
licæ summum pontificatum tenebat. Qui tunc temporis, indictione scilicet v, dum 
ob varia sanctæ ecclesiæ disponenda negotia Galliarum perlustrasset provincias, 
rogatu domni Arpini (d) prioris, viri scilicct illustrissimi, et seniorum de Caritate, 
vitridus marti, hebdomadâ Quadragesimæ secundâ, maximâ cardinalium, diver- 
sarumque regionum pontificum, abbatum seu inferioris ordinis personarum comitante 
frequentià , ad sacrandam in honore Virginis virginum ecclesiam Caritatem solem- 
niter ingressus : completumque est quod antè prædixerat pater noster piissimus 
domnus Girardus, loci hujus fundator et propagator mirificus, à summo pontifice 
quam construxerat ecclesiam debere consecrari..….. :Aderant quamplurimi nobiles 
famâ personæ ; sed mirum in moduu die prædictà tanta populi multitudo convenerat, n 
“f.vilæ, ut non ecclesia, non villa, non etiam circumsitæ vineæ *, sufficerent. 
In crastino igitur, totà circumquaque confluente provinciâ, ad declarandum sanc- 
. tissimæ virginis Mariæ et matris meritum, dominus Papa nimio febrium carpebatur 
incommodo ;quæ passio graviter eumdem diuque detriverat. Verumtamen colli- 
teralium devictus precibus, eurâ sui posthabità surgens, dum more ecclesiastico 
basilicam nobilium sustentatus manibus circumiret, Deo propitio sanctæque Virginis 
interventu, ob cujus aderat reverentiam, liberatus est et sanus redditus ; nec imme- 
ritd : dignum namque fuerat, ut qui auctoritate apostolicä ad benedicendum venerat, 
prior Domini Jesu, cujus vicem tenere videbantur, benedictionem perciperet. Deinde 
consecratà in honorem præfatæ Mariæ virginis ecclesià, solemnirer ad altare majus 
benedicendum progreditur. [tique cum episcopis et abbatibus coràm positis, clero 
ac populo cireumstante, expandens manus suas super altare, cùm inungeret illud E 
chrismate sancto, resplenduit facies ejus sicut faciesangeli..… | 
Missà ergo ex more solemniter celebratà, his qui convenerant vel ob dedicationis 

reverentiam conventuri erant, Papa tertiam partem condonavit pœnitentiarum. 
Statuit etiam, et auctoritate apostolicà tenendum esse decrevit ut infra unius leugæ 
spatium per ejus monasterii circuitum nullus ad idem monasterium venientes, vel 


(a) Annus erat 1107 à kalendis januarii in- Vicecomes, qui Hicrosolymam, profecturus Bituri- 
scœptus , qui more Gallico adhuc computabatur  censem urbem vendidit Philippo Regi. Redux inde 
sextus, ; | Cluniaci monachus effectus est, teste Orderico 

(b) Hic est Odo-Harpinus ,  Bituricensium  Vitali, lib. X, p. 795. 

ab 


uF ” 
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À abeo redeuntes aut hîc manentes, capere aut personas invadere, vel eorum res 
auferre præsumeret ; et si quis præcepti hujus contemptor existeret, constituta servare 
nolens, quousque priori et congregationi satisfaceret, à liminibus sanctæ ecclesiæ 
haberetur extraneus, et à perceptione Dominici corporis et sanguinis alienus, et 
omnes qui terras ejusdem ecclesiæ auferebant, vel ablatas retinebant, simili subja- 
cere sententiæ. 

Sic absolutione et benedictione perceptä, populus cum gaudio repedavit ad 
propria. Domnus autem Papa cum summa diligentia, completis omnibus, venit in 
capitulum, cunctisque audientibus præcepit, ut hujus dedicationis dies anniversaria 
cum grandi reverentia præcipuè celebris haberetur ; quoniam, sicut aiebat, quod 
utique verum est, hæc de præcipuis festivitatibusuna est. Præterea statuit etdecrevit, 
ut quæcumque tam in cellis ubilibet positis quàm etiam in cæteris possessionibus vel 

B ecclesiis justè et canonicè cœnobium hoc possidebat, et quæcumque in futurum 
similiter adipisci potuisset, sibi suisque successoribus illibata permanerent et firma… 
-Denique fratres absolvens, ac benedictionibus benedictiones accumulans, cœptum 
iter cunetis gaudio perfusisarripuit : etaliquantulum progressus, repentè ad monas- 
terium hoc sese convertit ; elevansque venerabilem dexteram, tam locum quàm 
benefactores ejus imprecatus prospera benedixit. 

Et ne quis forsitan, ut plerumque sssolet, domum istam super tanti conventüs 
triduana demoratione gravatam putet,tanta per misericordiam Dei et dominæ nostræ 
meritum ejus præsentiam bonorum omnium comitata est affluentia, ut in adventu 
ejus et ingressu ( quod dictu mirabile videtur) diei noctisque unius spatio in clausa 
monachorum centum magni caperentur pisces esoces, qui vulgo Salmones dicuntur : 
quod nec antea fuerat auditum, uec postea visum accidit ; tantamque recedens post 

c se benedictionem reliquit, ut se bonis omnibus incolæ refertos crederent. 
Episcoporum vero vel abbatum qui huic interfuere dedicationi, exceptis tribus 

sanctæ Romanæ ecclesiæ cardinalibus, nomina sunt hæc : Leodegarius Bituricensis 

archiepiscopus, Daimbertus Senonensis archiep., Johannes Aurelianensis episcopus, 

Walo Parisiensis episc., Humbaldus Autissiodorensis, Henricus Nivernensis, Raï- 

naldus Andegavensis, Aldo quoque Placentiæ episcopus, qui cum domino Papa in 

partesistas ab Italia venerat ; abbates, Simon Floriacensis, Hugo Autissiodorensis, 

Henricus Angeliacensis, JohannesDolensis, Josbertus Albiniacensis, quod cœnobium 

modo nostræditionis essecognoscitur; proceres quoque seu militarisordinis quamplu- 

rimi. Volvebatur autem tunc, quando divina gratia monasterium hoc tanto privilegio 
nobilitare dignataest, ex quo venerabilis pater noster domnus Girardus prima hujus 
loci fundamenta locavit, annus quinquagesimus secundus. (Sequitur longa reliquia- 

D um ibidem repositarum enumeratio.) 


DE STRUMARUM CURATIONE TACTU REGUM FRANCORUM. 


Ex Guiberti abbatis de Novigento lib. I. de Pignoribus Sanctorum, cap. 1, p. 331. 


Scrofas Rex 
Ludovicus sa- 
nat. 


up quod dominum nostrum Ludovicum Regem cousuetudinario uti videmus 
(4) prodigio? Hos planèqui scrofas (a) circa jugulum aut uspiam in corpore patiuntur 
ad tactum ejus, superaddito crucis signo, vidi catervatim, me ei cohærente et etiam 
prohibente, concurrere. Quos tamen ille, ingenità liberalitate, serenä ad se manu 


(a)« Notandum (inquit Acherius in hunc 
» locum, p. 563, col. 2) auctore nostro anti- 
» quiorem bhactenus (quod sciam) qui de hacce 
» Regum nostrorum prærogativa disputarit, reperiri 
» neminem. » Guiberto supparem scriptorem pro- 
didit Mabillonius inter Acta Sanct. ord. S. Bened. 
sæc. 1V, parte 2, p. 517, cujus hæc sunt verba : 
Nam illius infirmitatis sanandæ, quam regium mor- 
bum vocant , tanta ei [ S. Marculfo ] gratia cælesti 
dono accessit, ut non minùs ex remotis ac burbaris 
quâm ex vicinis nationilus, ad eum ægrotantium ca- 
tervæ perpetu confluant. Vides, inquit Mabillonius, 
strumarum morbum regium olim appellatum ; nam 
alioqui lepram hoc nomine veteres appellant. Porrd 


Tome XIV. 


inter posterioris ævi auctores qui de hoc argumento 
scripsere, non infimum locum tenet Stephanus de 
Conty, Corbeiensis cœnobita, decretorum doctor, 
ineunte sæculo xv, qui ritus ctiam tradit suo ævo 
observari solitios, in Historia Regum Francorum 
adhuc inedita , his verbis : Prædicti Reges singu- 
lares, quilibet ipsorum fecit pluries miracula in vita 
sua, videlicet sanando omnino de venenosa, turpi et 
incommoda scabie, quæ gallicè vocatur escrouelles. 
Modus sanandi est iste: postquam Rex audinit 
missam, asseriur ante eum vas aquæ plenum. Statim 
tnn facit orationem suam ante‘altare, et postea manu 
deztré tangit infirmitatem, et lavat in dicta aqua. 
Infirmi verû accipientes de dicta aqua et potantes 


Q 
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obuncans, humillimè consignabat. Cujus gloriam miraculi cim Philippus pater ejus À 
alacriter exerceret, nescio quibus incidentibus culpis , amisit. Super aliis Regibus 


qualiter se gerant in hac re,supersedeo; Regem tamen Anglicum neutiquam in talibus 


audere scio (a). 


per novem dies jejuni cum devotione, sine alia me- 
dicina omnino sanantur. Et etsi rei veritas, quôd 
innumerabilis sic de dicta infirmitate fuerunt sanati 
per plures Reges Franciæ. At non multo post hunc 
morem immutatum fuisse, soloque dextræ contactu, 
adhibitis solemnibus verbis (le Roite touche ; que 
Dieu te guérisse !) usos fuisse Francorum Reges, 
testis est cardinalis Papiensis lib. VI Commenta- 
riorum Pii Il. ubi inaugurationem Caroli VII 
Francorum Regis describens, ait : Mansit Rex in 
ea urbe quatriduo præter consuetudinem ; mos enim 
Franciæ Regibus est die qui coronationem sequitur 
templum quoddam peregrinando petere, cui sanctus 
Marcou præsidet, atque “bi ægrotos curare. Mira- 
culum Galli vulgaverunt, morbum quemdam in gut- 
ture nasci , qui sulo Regis tactu et arcanis quibusdam 
curetur verbis ; idque post coronationem in hoc templo 
fieri. Qui plura desiderat, adeat Oudardum Bour- 
geois in Apologetico ; Guillelmum du Peyrat, An- 
tiquités de la chapelle du Roi, liv. II, chap. 56 et 


suiv. ; Hubertum Morum, de sacris unctionibus, 
lib. IL, cap. 5 ; et Marlotum, de sacra Regum 
Francorum inunctione. 

(a) Huc pertinet quod de $S. Edwardo Anglorum 
Rege tradit Willelmus Malmesburiensis, lib. IL de 
Gestis Regum Anglorum : nempe adolescentulam 
quamdam feminam fructu conjugii carentem, luru- 
riantibus cirea collum humoribus turpem valetudinem 
contraxisse, 8 glandibus protuberantibus horrendam ; 
haac in somnis adimonitam ut collum ejus ab ipso 
Rege ablueretur , cœlitus, eâ re præstitâ, conva- 
luisse, Addit Willelmus: Multotiens eum in Nor- 
mannia hanc pestem sedasse fuerunt, qui interiùs 
vitam ejus noverunt. Unde in nostro tempore quidam, 
falsam insumunt operam, qui asseverant istius morbi 
curationem, non ex sanctitate, sed ex regalis pro- 
sapiæ hæreditate fluxisse. Hinc confutantnr qui eam 
curationem bhæreditario jure derivant ‘in subse- 
es Angliæ Reges. Mabillonius, Acta SS. ord. 

S. Bened. sæc. 1v. parte 2, p. 516. 


EX VITA B. ANSELMI CANTUARIENSIS ARCHIFPISCOPI 


Ab Eademero monacho et socio ejus individuo conscripta. C 
Ad calcem Operum S. Anselmi ; Parisiis, 1605, in-fol. 
< EX LIBRO SECUNDO. 


Pag. 43. 
“ An. 1087. 
Anselmus 


fit Cantuar. 
archiep. 


D' FUNCTO * Rege Anglorum Wilhelmo, Wilhelmus filius ejus regnum obtinuit. 

Hic, sublato de hac vita venerabili patre (a) Lancfranco ecclesias ac monasteria 
totius Angliæ gravi nimium oppressione afflixit. Cujus oppressionis anno quarto 
Anselmus invitatus,immo districtà interpellatione adjuratus ab Hugone (b) Cestrensi 
Coniite, multisque lis Anglorum regni principibus, qui eum animarum suarum 
medicum et advocatum elegerant, et insuper ecclesiæ suæ prece atque præcepto pro 
communi utilitate coactus, Angliam ingressus est. Pridie igitur Nativitatis * beatæ 
Dei genitricis et; perpetuæ virginis Mariæ Cantuariam venit..…. Deinde Cestram ad 
Comitem abiit, ac in partibus illis degere per plures dies ex necessitate compulsus 
est. IntereaRex Wilhelmusgravi languore corripitur, et penè ad extrema perducitur. 
Suadetur ei inter alia à principibus ut de matre totius regni, ecclesia videlicet Can- 
tuariensi, cogitet, et eam à pristina viduitate et calamitate per institutionem pontificis 
relevet. Acquiescit ille consilio, et Anselmum in hoc opus fore dignissimum pro- 
nuntiat. Acclamatur ab universis, et dictum Regis laudat derus et populus omnis, 
nec resonat ibi ulla contradictio cujuslibet hominis. Audit hæc ille , et ferè usque ad 
exanimationem sui contradicit, reluctatur et obsistit. Prævalet tamen ecclesiæ Dei 
conventus. Rapitur ergo et violenter in vicinam ecclesiam cum hymnis et laudibus 
portatur magis quàm ducitur. Acta sunt hæc anno Domiuicæ incarnatiouis mx, 
pridie nonas martii, pr dominicà Quadragesimæ…. 

Post hæc, paucis debis interpositis, mandatur ad curiam ire Anselmus, Regem 
mare transiturum (c) su benedictione prosecuturus... Regem autem de transmare 
regressum Anselmus adiit, et ut sibi Romam ad Papam Urbanum pro stola sui 
archiepiscopatüs eundi licentiam daret, humiliter petiit. At ille, ad nomen Urbani 
turbatus, dixit se illum pro Papa non tenere, nec suæ consuetudinis esse, ut absque 


*An. 4092 


Romam ire 
prohibetur. 
Pay. 11. 


(a) Anno 4089, 1 kal. juni, ut habet Guil- (Comitum genealogiam tomo nostro XII, 


p. 682. 
lelmus Gemet. lib. VII, cap. 26. (c) Rex Guillelmus in Normanniam 


transit 


b) Filio Ricardi.de ’Abrincis cognominati Guz, 
qui Hugo abbatiam sanctæ Werburgæ à se funda- 
am tradidit Beccensi monasterio. Vide Cestrensiura 


an. 1094, mediâ Quadragesimä , indeque sub anni 
finem rediit : ; ex chronico Anglo-Saxonico, t. XIII, 
p. 55. 
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À sui electione alicui liceret in regno suo Papam nominare. Hinc igitur orta quædam 
dissensio gravis est, sedin aliud tempus discusienda est dilata. Jubetur ergo ut totius 
Angliæ episcopi, abbates et principes, ad discussionem dissidii hujus, apud castrum 
quod  Rochingeham dicitur, unà veniant : factum est, et tertià septimanà (a) Quadra- 
gesimæ juxta edictum convenerunt. Causa in medium ducitur, et Anselmus diversis 
uerelis hinc inde concutitur. Siquidem multi et maximè episcopi regiæ voluntati 
vers volentes, spreto æquitatis judicio, id probare nitebantur quod Anselmus, 
salvà fide quam Regi debebat, nullatenus posset in regho ipsius Urbanum sedis apos- 
tolicæ præsulem pro Papa tenere... Attamen post hæc, et Urbanum per Walterum 
Albanensem episcopum, qui pallium Anselmo Cantuariam detulit, pro Papa sus- 
cepit, et principum suorum consilio actus, in amicitiam suam virum suscepit. 
Verüm post aliquantum tempus idem Rex à Gallis (b) victor regressus, renovatäâ  Petità rursus 
B irà propter milites, quos, sicut falsd à malignis dicebatur, malè instructos in expe- lient, 
ditionem Anselmus direxerat, contra ipsum conturbatus est. Hinc iterum Anselmus 
curiam veniens, jam petitam licentiam Romam eundi à Rege petivit, sed eam non 
obtinuit. Post quæ, in mense octobri (c) invitatus à Rege Wintoniam vadit, et quod 
jam bis rogaverat, attentiüus per internunciostertid rogat.. Rege igitur et curialibus Pag. 18. 
in iram permotis, ipse ad eum placido vultu ingreditur, et dextram ejus ex more 
assidens ait : « Ego, domine, ut disposui, vado ; sed primo meam vobis benedictio- 
» nem, si eam non abjicitis, dabo. » Quam cm ille se nolle abjicere responderet, 
conquiescentem Regem ad hoc levatà dextrà benedixit, sicque relictä curià Can- 
tuariam venit..…. 
Cüm autem Lugdunum(d) venisset, et ab archiepiscopo civitatis ipsius[ Hugone] pag. 20. 
gloriosè susceptus fuisset, post dies paucos missis literis consilium à domino Papa de  Itineri se 
G negotio suo quæsivit, et quia partim imbecillitate sui corporis, partim aliis pluribus PRES 
causis præpeditus ultra Lugdunum progredi nequaquam posset, ei suggessit. Îta ergo 
Lugduni resedit, reditum nunciorum suorum ibi exspectans. Post tempus Româ 
nuncii redeunt, et quoniam omni sublatä excusatione eum ad se Papa properare 
præceperit, referunt. Ille nescius moræ pontificalibus jussis obaudit, viæ se periculis 
mortem pro Deo non veritus tradit.... Celebratis dehine in cœnobio S. Michaelis 
archangeli, quod i in monte situm Clusa vocatur, passionis ac resurrectionis Domi- 
nicæ * solemniis, in iter reversi Romam festinavimus.…. * An. 1149. 
His diebus Rogerius Dux Apuliæ civitatem Capuam obsederat : qui famà viri per-  #ag. 21. 
motus,mittens rogavit eum venire ad se. Ascendimus, ivimus, et plures in obsidione Capuæ Urba- 
dies exegimus, remoti in tentoriis à frequentia et tumultu perstrepentis exercitüs.… "°11sociatur, 
Cüum post hæc sedis apostolicæ pontifex Urbanus illo adventaret, et ei ab Ariselmô 
et principibus totius exercitüus obviaäm itum_esset, ingenti mundialis gloriæ pompâ 
prosecutus, ductus est in tentorinm quod juxta nos sibi erat cæteris excellentius 
constitutum..:. Dehinc solutâ obsidione, Anselmus multâ prece Papam ad hoc 


a) Quæ cœæpit, anno 109%, die 25 februarii. 

b) Florentius Wigorniensis ad. an. 1097 : Rex 
Anglorum Willielmus Quadragesimali tempore An- 
gliam rediit ; et post Pascha cum equestri et pedestri 
exercitu secundù profectus est in Waloniam, ut omnes 
_ masculini sexûs internecioni daret. At de eis vix ali- 
quem capere aut interimere poluit ; sed de suis non- 
nullos, et equos perdidit multos. Atqui de ea hic 
expeditione agitur. 

(c) Eadmerus item in Hist. Novorum , lib. II, 
p. 49: A4nno ab incarnatione fili Dei "millesimo 
nonagesimo seplumo acta sunt hæc, ferié quinté, quæ 
fuit idus octobris. 

Eo in itinere contigit quod in Historia No- 
vorum, lib. II, p. 49, narrat Éadmerus. « Transitâ 
» Franciâ, inquit ,. ‘Burgundiam intravimus. Per-. 
» cussæ autem fuerant aures Ducis illius terræ 
> [Odonis cognomine. Borelli |. diviti famâ archi- 
» episcopi Cantuariensis, per terram suam transire 
» volentis. Unde succensus amore pecuniæ, quam 
» copiosam illum ferre rumor disperserat, proponit 
» animo eam ipsi auferre. Quâdam igitur die cùm 
» in itinere essemus , et refrigerandi gratiâ à via 
» paulisper declinassemus ; ecce Dux idem armata 
» militum manu stipatus, in equis ocior advolat, et 


clamore valido, quis vel ubi esset archiepiscopus, 
interrogat. Quem cûm sibi designatum Imox equo 
sedentem torvo fuisset aspectu: intuitus, subito 
pudore percussus, demisso vultu erubuit, et quid 
diceret non invenit, Cui pater : Domine, ait, Dur, 
si placet osculabor te. Et ille : Osculari et servire 
tibi, domine, paratus sum, ac de adventu tuo gra- 
tiosus ezxsulto. Dato igitur osculo pacis, dicit ad 
illum pater : Causd religionis christiane, vir vene- 
rande, Angliam exivi; et miserante Deo, Romam 
ire disposui. Nunc verd  videns te, lætor et jauden; 
{um quia cognitionem et amicitiam tuam, tum quia 
securitatem et pen in terra tuame et meos dein- 
ceps per te habere desidero. Respondit: Et quidem 
quod dicis multüm amo et volo, meque tuis oratio- 
nibus benedictionique committo. “Quibus dictis, 
præcepit cuidam qui de suis ibi potentior aderat, 
quatenus virumñ per terram suam conduceret, 
eique ubi opus haberet non secùs quäm sibi i ipst 
ministraret. Discedens itaque odium Dei omni- 
potentis omnibus i imprecatus est, qui se ad inse- 
quendum hominem Dei concitaverant: Nec enim 
hominis, sed vultus, ait » argeli Dei fulget in eo... : 
Venimus ergo Cluniacum tertio die ante Nativi= 
tatem Domini, etc. » 
Qi 


0 y vs UT sy Sy y y STYLE S Ÿ 5 5 y y 


* An. 4099. 
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cilioRomano. 
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Revertitur 
Lugdunum. 
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Regis in gra- 
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flectere conatus est, quatenus ab onere pontificali eum absolveret et quieti liberum 
vacare concederet.…. Sed prohibitus à Papa est propter concilium quod se tertiä 
hebdomadä Paschæ * Romæ habiturum statuerat. Morati itaque sumus Romæ per 
dimidium annum continu cirea Papam degentes, et quasi in comune viventes…. 
Cüm verd ad præfatum concilium ventum esset, et jam quæ recidenda recisa , et quæ 
statuenda videbantur statuta fuissent, excommunicationis sententiam tam in laïcos 
qui investiturasecclesiarum dant, quàmin eos qui de manibus eorumillas suscipiunt, 
cum toto concilio Papa intorsit..… 

Soluto concilio, acceptà licentiä, Romä digredimur. Via verd redeundi multis 
erat periculis obnoxia : sed, protegente nos Domino, pericula cuncta evasimus, ac 
oedusnes illæsi pervenimus; ubi summo cum honore gaudioque suscepti, et à 
pontifice civitatis, venerabili scilicet Hugone, detenti, mansionem nostram illic fir- 
mavimus, amissà cmni fiducià, vivente Rege Wilhelmo, Angliam remeandi.…. 

Inter hæc Urbanus sedis apostolicæ pontifex huic vitæ decedit, et ad inducias (a) 
quas de causa Anselmi Regi dederat, non pervenit. Quo tempore multa etiam de 
Regis interitu à multis prædicebantur, et tam ex signis quæ nova et inusitata per 
Angliam monstrabantur, quàm ex visionibus quæ pluribus religiosis personis reve- 
labantur, quia ultio divina in proximo eum pro persecutione Anselmi oppressura 
esset, ferebatur.…. Nobis post hæc Lugdunum reversis, ecce nuneii unus post unum 
Anselmo occurrunt, literas ei cum precibus ex parte matris ecclesiæ Anglorum, ex 
parte novi Regis Henrici, qui fratri successerat, necnon ex parte principum regni 
deferunt, summopere postulantes eum festinato gradu redire, et asserentes totam 
terram in adventumillius attonitam, omniaque negotiaregniad nutum ejus pendere 
dilata. His acceptis, Anselmus velox Angliam petit (b). Verüm ubi Serberiam ad 
Regem venit, etei quid de ecclesiarum investituris in Romano conciliu acceperit, 
plano sermone innotuit, turbatus est Rex, ac vehementer indoluit, nec nutun ejus 
in aliquo, sicut nuncii dixerant, exspectare voluit. Quæ igitur inter eos per duos et 
semis * annos proisto negotio acta sint, et quot quantasve minas ac tribulationes 
Anselmus passus sit, vel quomodo nuncii semel et iterum Romam pro mutatione 
ipsorum decretorum missi sint, quidque effecerint, qui nosse voluerit, opus (c)illud 
cujus in prologo hujus opusculi mentionem fecimus, legat, et ibi (d) singula plenè, 
ut puto, digesta reperiet. 

Post quæ omnia rogavit Anselmum Rex, quatenus ipsemet Romam iret, et cum 
nuncio quem eo directurus erat, causæ quæ emerserat pro suo honore opem ferret. 
In quo cum omnes totius Angliæ episcopi, abbates et principes acquiescerent, eteum 
pro tanta re, quiniret nullatenussupersedere debere conclamarent, se quidem iturum 
respondit ; sed nihil quod vel ecclesiarum libertati, vel suæ posset obviare honestati, 
suo vel rogatu vel consilio unquam Papam acturum vivâ voce spopondit (e). Itaque 
cum Romam venisset, à domino Papa Paschali , qui Urbano successerat, totaque 
urbis nobilitate honorificè susceptus est. Die dehine constituto Wilhelmus (f) ille 
cujus suprâ meminimus , à Rege directus, causam Regis in medium tulit, ac inter 
alia, quod Rex ipse nec proregni amissione investituras ecclesiarum pateretur amit- 
tere , minacibus verbis asseruit. Ad quæ Papa : « Si, quemadmodum dicis , Rex 
» tuusnec pro regni amissionepatietur ecclesiarum donationes amittere; scias (ecce 
» coram Deo dico) quia nec pro sui capitis redemptione eas illi aliquando Paschalis 
» Papa impunè permittet habere..…, » 

Rex autem Henricus ut comperit Papam in sua sententia stare, mox archiepisco- 
PE in suum dominium redegit , et Anselmum suis omnibus spoliavit. Acta sunt 
ninc inter eos multa, et anno uno ac semis indignatio Regis non est sopita..….. Post 
hæc,cüm pro exercendo ecclesiasticædisciplinærigore,tum pro ecclesiarum in Anglia 


a) Nempe cùm Urbanus Angliæ Regem mo- 
nuisset seutentiam in eum proferendam in concilio 
Romano, deductus à sententia fuit per nuncium 
Regis, ac pro voto inducias usque ad festum S. Mi- 
chaelis dedit Regi. Acta sunt hæc inipsis solemnis 
Nativitatis Christi [1098 |]. Eadmerus ibidem, 
p. 55. Urbanus autem & vivis excessit 1v kal. 
augusti, seu die 29 julii 1099. 

(b) None. kel. octobris anni 
Eadmerus, lib. III, p. 57. 


14100 , ut habet 


(c) Historiam Novorum ipsius Eadmeri, magnæ 
sanè auctoritatis, sed tantæ prolixitatis, ut cùm 
prelo paratam haberemus , prætermittendam cen- 
suerimus, iis rationibus adducti, quas in præfatione 
tomi nostri XILE, p. 1v, videre est. 

d) Id est, libro tertio, quem lege, si vacat. 

e) Acta sunt hæc anno incarnati Verbi millesimo 
centesimo tertio v kal, maü..Eadmerus , lib. IL 
Historiæ Novornm, p. 65. 

(f) Wilhemus de Warelwast, Regis clericus. 


A 
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À revelatione, relictà Burgundiâ, Anselmus Franciam ivit. Quod ubi Regi Anglorum 
Henrico innotuit, rogatus ad eum in Normanniam venit, ibique Rex timore (a) 


lectiones selegimus, {n his Seherus à se gesla narrat, 
tum ut cœnobium conderet et prædiis ditaret, tum 
ut immune illud et liberum præstaret, Et quidem 


nationes sibi factas ita recenset, ut ipsis domesticis 
instrumentis lucem affertré queat. 


simul et amore Dei correptus revestivit illum de suis, et in amicitiam ejus receptus | de . 
est. Dehinc in Assumptione * beatæ Dei genitricis et perpetuæ virginis Mariæ, Rex ou 
Henricus Beccum adveniens, omnia quæ inter se et Anselmum de sæpefato negotio 
resederant, moderante sedis apostolicæ sanctione, delevit, atque de singulis ad quæ 
tendebat, suæ illum voluntatis compotem fecit. . 
Inter hæc Rex in Normannia positus valde lætabatur, sicut ferebant hi qui ad nos 
inde veniebant, qudd fuerat Anselmi pace potitus. Unde etiam firmä sibi ipse applau- 
debat, suo se dominio totam Normanniam subjugaturum. Quod et factum est. Nam 
conserto (b) gravi prælio, fratrem suum Robertum Normannie Comitem, et alios 
principes qui contra illum in bellum venerunt, cepit ; innumerisque peremptis, totam 
B terram victor obtinuit, idque per literas (c) Anselmo gaudenter et gratiosus mox 
intimavit. Omnes verd qui hæc gesta tunc temporis audiere, ea meritis concordiæ 
quam Rex cum Anselmo fecerat, adscripsere. 
(a) Id verebatur Henricus, teste Eadmero in  » tissa in castrum quod Adquila vocatur, pro collo- 
Historia Novorum, lib. IV, p. 74, ne excommu- » quio Regis, uti petiverat, unà venerunt, et 
nicationis sententiam in eum vibraret Anselmus, » Regem vehementi gaudio pro adventu Anselmi 
Normannosque proccres, qui à fratre suo Roberto » exsultare, ac non parum à pristina feritate descen- 
rates | se abalienaret. « Igitur cùm sororem  » disse repererunt. Deinde habito inter eos collo- 
» ejus Adalam, Blesensem Comitissam, adiisset » quio, Anselmum Rex de redditibus suis ponti- 
» Anselmus (verba sunt Eadmeri), causam reditûs  » ficatâs revestivit , et in prislinam amicitiam utrin- 
» sui in Franciam ab ea inquisitus innotuit, et quia  » que recepli sunt, » | 
» fratrem ipsius Henricum videlicet Regem Anglo- (b) Apnd Tenerchebraium , die 28 septembris, 
* rum, pro injuria quam Deo sibique jam per  anno 1106. : , 
» biennium et ultrà fecerat, excommunicare venie- (c) Literæ erant hujusmodi : € Henricus Rex 
» bat non celavit. Quod illa audiens fraternæ dam- » Ænglorum Anselmo Cantuartensi .archiepiscopo, 
» nationi vehementer indoluit , ac ut illum potiùs » selutem et amicitiam. Palernitati et sanctitati 
» pontifici concordaret, operam dare disposuit. » vestræ significamus Robertum Comitem Nor- 
» Égit ergo apud virum ut Carnotum secum perge- » manniæ cum omnibus copiis peditum et militum, 
‘» ret. Ipso tempore Rex in Normannia erat; ipsam- » quos prece et pretio adunare potuit, die deno- 
» que penè totam suæ ditioni subegerat. Potestas » minatâ et determinata mecum ante Tenerche- 
» namque Roberti Normannorum Comitis, fratris » braium acriter pugnasse; et tandem sub miseri- 
» scilicet ejusdem Regis, ita cunctis e tempestate » cordia Dei vicimus , et sine multa cæde nostro- 
» viluerat, ut vix ullus pro eo quidquam facere » rum. Quid plura? divina misericordia Ducem 
» vellet, quod pro terræ principe, quâque gentium, » Normanniæ et [ Guillelnum] Comitem  Mori- 
» fieri solet. Pium etenim cor et terrenaruim rerum  » tonii, et Willielmum Crispinum , ct Willielmum 
» nimia cupido, quæ in eo juxtà vigebant, hoc ei » de Ferreris, et Robertum de Stuteville senem, et 
» pepererant. Ormnnes igitur ferè Normannorum  » alios usque ad quadringentos milites, et decem 
» majorcs illico ad Regis adventum , spreto Comite » millia peditum, in manus nostras, et Normanniam 
» domino suo, et fidem quam ei‘debebant postpo- » dedit. De illis autem quos gladius peremit, non 
» nentes, in aurum et argentum Regis cucurrerunt,  » est numerus. Hoc autem non elationi vel arrogan- 
» eïque civitates, castra et urbes tradiderunt. » tiæ, nec viribus meis tribuo, sed dono divinæ dis- 
» Cüm ïtaque Rex per legatos Comitissæ An-  » positionis attribuo. Quocirca , pater reverende, 
» selmi adventum, et quamobrem relictâ Burgundiâ  » supplex ct devotus genibus tuæ sanctitatis advo- 
» Franciam venerit, accepisset ; qualiter animum  » lutus,te deprecor ut supremum judicem, cujus 
» viri à proposita intentionc deflectere posset, » arbitrio et voluntate triumphus iste tam gloriosus 
» perquisivit, [nito igitur cum suis consilio, per » et utilis mihi contigit, depreceris, ut non sit 
» nuncios deprecatus est Comitissam, quatenus » mihi ad damnumet detrimentum, se ad initium 
» ad loquendum sibi virum Normanniam duceret, » bonorum operum et servitii Dei, sanctæ Dei 
» pollicens se in multis de querela pristina volun- > ecclesiæ statum tranquilla pace tenendum et 
» tati ejus, pacis gratiâ, condescensurum. Quid » corroborandum , ut amodo libera vivat, et nulla 
» plura ? statuto termino archiepiscopus et Comi- » concutiatur tempestate bellorum. » 
GESTA SEHERI ABBATIS CALMOSIACENSIS; 
Ex libris duobus ab eo (4) de primordiis ejusdem monasterii scriptis. 
Apud Marienium, t. III Thesauri Anecdotorum, col. 1162 et seqgq. 
EX LIBRO. PRIMO. 
1 PIRANTE bonorum omnium auctore Deo, quamplurimi pauperes spiritu, Num, 1. 
evangelicà voce Salvatoris excitati, quà dicit, Venite ad me, omnes qui laboratis et Anthenorem 
: AT . . . . ; 5 os Seherus ad lo- 
(a) Ex his duobus libris primum etiam edidit libro primo labores à se litigando exantlatos com- cum cui no- 
D. Calmet inter probationes Historiæ Lotharing.  memorat, necnon regia et pontificia rescripta in men Castel- 
t. ÎE, col. xc et seqq., ex quo variantes quasdam  causæ patrocinium impetrata; in secundo verd do- lum. 
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Matth. x1,28. onerali estis, el ego reficiam vos, remotioris vitæ secretum unanimi devotione quærere A 
cœpimus, in quo naufragia mundi fugientes, soli Deo attentiüs vacare, et requiem 
sine fine mansuram animabus nostris possemus præparare ; cmque id mente pertrac- : 
taremus, placuit nobis locum quemdam eui nomen Castellum est, hujus rei gratià 
adire, in quo quidam venerabilis sacerdos Anthenor nomine, Deo devotus quidem 
et hominibus satis carus, religiosam vitam ducebat. Est autem locusille Romarico- 
monti * contiguus, quondam sanctissimorum confessorum Amatiet Romarici insigni- 
tus habitatione. Abjectisigitur mundi rebus, nec minüs juxta evangelicum præceptum 
”_ propriis renuntiantes voluntatibus, cum eoet sub eo communis vitæ societatem susce- 
pimus; et licèt adhuc incerti quem sanctorum patrum maximè in habitu Religionis 
sequeremur, sub unius tamen patris dispositione obedientiæ studentes, satagebat 
unusquisque nostrûm, cooperante gratiâ divinâ, veteris conversationis itinera lata 
declinare, et imaginem Dominicam, quam in sæculo deleveramus, per pœnitentiæ B 
lamenta pro viribus renovare. Cumque, crescente fratrum numero, in devotione 
filiorum pater plurimüm exultaret ; consummato præsentis vitæ cursu, in pace cum 
fidelibus, ut credimus, est assumptus. Post cujus obitum fratres, communi inito 
consilio, à me minimo omniuw, per caritatem quæ nos collegerat, exigebant ut non 
solùm rerum suarum, sed etiam ipsorum curam loco prædecessoris susciperem. At 
ego, quem nec scientia sæcularis, nec vita tanto oneri congrua commendabat, primd 
quidem dubitabam quod mihi injungebatur suscipere ; deinde, si renuerem, in 
fraternam dilectionem offendere nihilominus trepidabam. De divina igitur præsumens 
misericordia, tandem petitionieorum cessi ; nec propriis præsidens viribus, ei qui 
vocat ea quæ non sunt tamquam ea quæ sunt, me cum ipsis regendum ct gubernan- 
dum commisi. Cæperunt interim plurimi nobiseum Deo servire cupientes convenire : 


et locus qui priüs nobis paucis suffecerat, multitudini suscipiendæ minüs idoneus C 
habebatur… 


* Remiremont 


PR Eodem ferè tempore (a), quidam vir venerabilis, Lutulfus nomine, qui tunc tem- 
nobii S. Leo Poris Tulli in majori ecclesia decanus erat, visitandi gratiâ nos adiit ; et quoniam 
nis Tullensis 1pse in memoriam beati Leonis * Papæ, qui priüs ejusdem urbis antistes fuit, ecclesiam 
eonsix, extra moœnia civitatis condiderat, humiliter à nobis postulavit ut ipsam fovendam 
ac gubernandam susciperemus, et ad serviendum Deo aliquos de fratribus nostris 
sub dispositione nostra in ea ordinaremus. Dicebat enim seipsum sub dispositione 
nostra libenter vitam velle dirigere, et multos alios infra civitatem, ad suscipiendum 
regularis disciplinæ jugum, ductorem idoneum exspectare. Cujus petitionem tam 
ego quàm ownes fratres benignè suscipientes, quibusdam fratribus mecum assumptis, 
non multo post hujus rei gratià Tullum petii; et ab eo in eadem ecclesia honorificè 
susceptus cum fratribus meis, ibidem aliquantis diebus habitavi : quibus ad servien- D 
dum Deo dispositis, prout Dominus donabat, vale eis faciens cum gaudio ad propria 
sum regressus, Cœpi deinde utriusque curam gerere loci; et quoniam, cooperante 
gratià divinä, ad utrumque conversandi gratià plerique concurrebant, quos strenuos 
ad instruendos alios in regulari disciplina noveram, de loco ad locum vicissim 
transmitteresatagebam. Porroloci illius angustia in quopriüs convenire cæœperamus, 
me et quosdam fratrum plurimüm gravare cœpit, eo maximè quia ibidem quædam 
religioni contraria nobis imminebant, quæ aut sine loci mutatione, aut sine propositi 
nostri detrimento nequaquam vitare poteramus. Sed non di distulit divina pro- 
videntia, quæ jam nobis locum alium providebat, sperantes in se famulos super hoc 
consolari. | 
Num. 3. Deo namque ut credimus dispensante, cm nobis omnino jignotum hoc maneret, 
errte rumor inde exiens usque ad quamdam matronam nomine Hadelvidem pervenit ; quæ E 
tabitandurn licèt adhuc virum ac possessiones haberet, studio tamen bonæ intentionis illos spe- 
ofiertur. 


cialiter diligebat, quos viam rectam ambulare didicisset. Cœpit itaque, hoc audito, 
prædicta mulier viro suo nomine Theodorico vehementer insistere, quatenus in 


(a) Bertoldus Constant. in chronico ad annum 
1095, Lutolfus, inquit, sanctissimi Leonis Papæ 
filius, sancteque Tullensis ecclesiæ decanus, monas- 
terium clericorim quod canonicum Romani cognomi- 
nant, prope samdem civitatem construxit, in quo cle- 
ricos secundüm regulam S. Augustini vivere professos 
congregavit, quibus et præpositum ejusdem professio- 


nis præfecit , quem episcopus loci in abbatem eidem 
congregationt solemniter consecravit. Est enim con- 
suetudo in illis partibus, ut præpositi congregationum 
hujusmodi abbates nominentur , et in abbates conse- 
crentur, hoc tantèm excepto quôd baculos non por- 
tant. Verûm hæc ante annum 1095 gesta fuisse 
patebit ex sequentibus. ï 
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A alodiis suis illum locum ad inhabitandum nobis offerret atque contraderet, quem- 
cumque fraternitas nostra ad commorandum sibi habilem potissimüm invenisset. 
Frequenter siquidem illi replicabat ut, quoniam ipse hæredes carnis non haberet, 
Deum sibi hæredem facere omni annisu elaboraret, Denique, Deo favente, uterque 
concurrentes, per quemdam venerabilem clericum nomine Ascelmum *, adhuc ce ce ace 
quidem in sæculi habitu degentem, postea verd nobiscum Deo fideliter famulantem, 
quod suprà diximus nobis obtulerunt devotè ; atque ut adessemus, locumque circum- 
spiceremus, unanimiter et obnixè rogaverunt. Communicato autem cum sapientibus 
etspiritualibus viris consilio, qui rem à Deo fieri altiüs intelligebant, quod offerebatur 
videre descendimus ; et ipsum alodium circumeuntes in sylva maxima nobis sedem 
accipere placuit, eo nimirum in loco qui pacificus atque à populari frequentia 
remotus esse videbatur. Videns autem vir Deo devotus Theodoricus, qudd nobis in 

B alodio suo sedem placuisset accipere, gratias Deo egit, et portionem illam quæ nobis 
ad inhabitandum placuerat, præsente Widrico Spinalense et multis aliis tam servis 

àm liberis, sancto Salvatori nostro Deo , nobis et successoribus nostris perpetud 
possidendam lætus obtulit. 

Mox igitur cum fratribus advenientes, incultam heremum in domesticas fabricas  Vem. 4 
transferre cœpimus ; et novnmoratorium ad serviendum Deo construentes, in honore Fanosiareni 
beatæ Dei genitricis Mariæ dedicavimus. Interim prædicta matrona voti compos tur à Theodo- 
effecta, exsultabat et gratias Deo agebat, quod hæredes magis animæ quàm filios "*: 
carnis invenisset (a) ; et assiduis precibus virum suum, ut sicut portionem jam nobis 
ad inhabitandum tradiderat, sic totius alodii Calmosiacensis * hæredem ecclesiam “"haumousoi. 
nostram relinquere satageret. Cujus tandem precibus assentiens, nobis omnino id 
nescientibus, pari voto et desiderio ambo se totum alodium ecclesiæ nostræ tradere 

C velle fratribus innotuerunt. Ego autem tunc temporis Metim adieram ; unde fratrum 
nuncio revocatus, me præsente multisque aliis tam liberis quàm servis, quorum 
nomina ad testimonium donationis hujus subscripta sunt, prædictus vir egregius 
Theodoricus cum uxore sua Hadelvide alodium de Calmoseio dedit sancto Salvatori 
nostro Deo et ipsius genitrici Mariæ, simulque mihi indigno qui inter alios pastoris 
officio fungebar, cunctis quoque fratribus et futuris in eodem loco Deo servituris. 
Tradidit autem illud ita liberè, integrè etsolidè, sicut ipse antea possederat, videlicet 
cum servis et ancillis, cum agris cultis et incultis, cum pratis et pascuis, cum sylva et 
ea quæ per se e:t, et ea quam cum beneficio partiebatur, cum quoque usufructuario et 
redditibus universis ; cum his (6) quoque eulogias, quas ex parte ecclesiæ ipse Theo- 
doricus et antecessor ejus consueverant accipere, simul contradidit, videlicet porcum 
unius anni, denarios duodecim, et duodecim panes, et tria receptaëula i in anno, 

D Testes autem, fideijussores ac denarratores idonei hujus donationis, hi liberi homines 
exstiterunt, Widrieus d'Espinal, Landricus et Widricus nepotes ejus, Theodoricus 
de Villa, Adolardus de Lusda, Renardus, Renerus, Albericus, Richardus : quæ 

-  omnia legalis investiturâ traditionis sancto Salvatori nostro Deo donata, quoad vixit 
vir Deo devotus supradictus Theodoricus , solidè et pacificè nostra tenuit ecclesia. 

Theodorico autem viam universæ carnis ingresso, et à nobis in cœmeterio nostro },, 5. 
honorificè sepulto, carnalis frater ipsius nomine Joscelmus * prædictum alodium à Quo defuncto 
domo Dei tentavit alienare , et sibi violenter vindicare. Potestate siquidem accept SE 
ab eo cujus paterno flagello erudiebamur ad disciplinam, né si ad votum temporalia vexaur. 
cuncta succederent, mins fortasse futuram et manentem civitatem inquireremus, 7°! Josce- 
nocturnis diurnisque assultibus ipsum alodium cœpit vastare, et quibuscumque 
poterat molestiis et deprædationibus, ut inde recederemus, non cessabat i inquietare : 

E ad ultimum etiam, ad cumulum malorum suorum, parochialem ecclesiam in honore 
B. Dei genitricis Mariæ inibi fundatam incendio cremavit, atque pro tanta crudeli- 
tate in odium plurimis venire cœpit. Tantis itaque injuris et inquietationibus ipsius 
compulsi, Ducis Theodorici curiam adivimus , ut judicio curiæ suæ ab injustitia et 
oppressione quam nobis violenter inferebat, removeret obnixè postulavimus : qui, 
quamvis proclamationem nostram benignè susciperet, et injuriis nostris multum 
condoleret, ad audientiam tamen curiæ suæ sæpius eum convocans, justitiam inde 
facere per biennium protelavit. Nos vero cùm sæpius Ducem super hoc repeteremus, 
et adversarius noster Joscelmus justitiam omnino refugeret ; tandem Dux certam diem 

(a) Calmet, col. xaj, meminisset ; fortè meruisset.  (b) Ibidem, um quoque. 
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et locum statuens, utrosque ad audientiam curiæ suæ convocavit, ut si iad illum diem À 


commonitus venire recusaret, quid ipse nobis inde facere deberet, judicio prin- 
cipum terræ ibidem demum discuteret. Cümque ad condictum diem venissemus, 
et exspectatus diü Joscelmus venire renueret ; quàm injustè nos persequeretur, tam 
præfato Duci quàm omnibus qui aderant manifestum apparuit. 

Num. 6. Convocatis itaque Dux principibus suis, monuit ens ut judiciali sententià discu- 
In Josclmum terent quid ipse inde facere deberet, ut contemptori justitiæ inultum non cederet, 
fr - si temerariis vexationibus ulteriüs nos inquietare præsumeret, Porrè liberi qui tune 
Theodoricus ; adfuere homines, judicaverunt æquum sibi videri ut, si qui eum ad placitum convo- 

cassent, in conspectu omnium hoc probarent, quatenus ex ordine causa procederet, 
et totius querelæ occasio adversario tolleretur. Et quoniam præsentes aderant placi- 
torum commonitores, Stephanus scilicet de Villa et Humbertus de Damno-Medardo, 
: _ adstantes in conspectu omnium jurejurando probaverunt se ad condictum diem 
PE Requi- sæpememoratum Joscelmum ex parte Ducis legitimè convocasse, Sequuti * ergo mox 
‘ liberi judices protulerunt hihilominus æquum sibi videri ut, si qui donationi legalis 
investituræ, vivente sæpememorato viro Theodorico, adfuissent, legitimä assertione 
comprobarent, Assurgentes iterum protinus liberi testes septem, Widricus videlicet 
de Spinaco (a), Theodoricus de Villa et Stephanus frater ejus, Adolardus de Lusda, 
Renardus et Renerus et Albricus, in conspectu Ducis et totius curiæ jurejurando 
comprobaverunt præfatæ donationi interfuisse, et sicut à sapientibus viris, qui ipsi 
dono cum ipsis adfuerant, meliüs discerni potuit, à prædicto viro Theodorico absque 
omni legali calumnia totius alodii investituram ecclesiam nostram ipsis præsentibus 
legaliter accepisse. Cognitä autem prædictà placitorum commonitione, necnon mani- 
festä donationis comprobatione, quandoquidem ipse Joscelmus ad audientiam curiæ 
sæpius vocatus venire omnino refugiebat, protinus iidem subsequenter judicaverunt 
Ducem Theodoricum ipsum alodium ecclesiæ nostræ sasire debere, et adversarium 
nostrum à calumnia et injuriis quas nobis violenter inferebat, potestatis suæ objec- 
tione comprimere. Hi autem exstiterunt liberi et idonei hujus sententiæ judices, 
Fabio (b), Albertus, Levardus(c), Walterus, Waldricus, Theodoricus : eidem nibhilo- 
minus judicio consentiente egregio Duce Theodorico, cæterisque tam servis quam 
liberis, in quorum præsentia habitum est hoc judicium apud Waldimacum (d) super 
ripam Maldonci (e) fluvii. Paucis itaque transactis diebus, ipse Dux Theodoricus 
adveniens præfatum alodium ecclesiæ nostræ sasivit ; familiam quoque ipsius alodii 
ante fores novi oratorii nostri convocans, in fidelitate nostra posuit. 
Nam. 'T et 8. Sed quia tempus pacis necdum advenerat, adversarius noster Joscelmus nec sic 
de antbens= à cœptis destitit injuriis ; sed quibuscumque modis poterat, insistebat ut præfatum 
PiboTullensis alodium à nobis posset alienare et sibi violenter usurpare. Videns autem quèd judi- 
episcopus.  cium curiæ omnino sperneret, familiæ nostræ clamoribusiterum compulsi ad gremium 
matris nostræ Tullensis ecclesiæ confugimus, ut saltem sub protectione alarum sua- 
rum nobis liceret retinere quod justè atque canonicè acquisisse videbamur, in qua 
tunc sacerdotium ministrabat piæ memoriæ Pibo ejusdem ecclesiæ episcopus ; qui 
benignè suscipiens proclamationem nostram, prædictum Joscelmum ad satisfactio- 
nem sæpius vocavit. Quo renuente, pro pace gregis sui pastor sollicitus anathematis 
sententiam in ipsum direxit, ut saltem sic perterritus satisfaceret, et à cœpta injuria 
tandem resipisceret. Häâc denique * ‘sententià adversarius noster, Deo favente, per- 
territus, videns se judicio curiæ et ecclesiasticà censurâ undique constringi, jam in se 
aliquantulèm reversus, adversüm nos mitiüs agere cœpit ; et quoniam idem Joscelmus 
pauperrimus erat, quidam tam nostri quàm sui amici id inter nos et ipsum media- 
verunt, ut aliquantam pecuniam à nobis susciperet, et sic demum omni calumniæ 
* Relanses. finem imponeret. Hujus igitur rei gratià condicto die, apud Ranegias * convenimus ; 
et licèt nobis grave videretur, quippe quibusin rudi et agresti loco positis ipsa quoque 
necessaria necdum sufliciebant , tamen ut contentiosæ controversiæ fem i impone- 
remus, quantitatem pecuniæ, duodecim videlicet libras, daturos nos ei promisimus. 
Cün igitur hujus pecuniæ sponsionem à nobis suscepisset, mox in conspectu mul- 
torum qui aderant, ipsum alodium de Calmoseio cum uxore et filis qui præsentes 


a) Calmet, col. xci], de Bisniaco. : Ibidem, Faldiniacum | Vaudegny]. 
b) Ibidem, col. xciv, Fulco. Ibid. Maldonis [la Mance ou le Madon]. 
Ibiden, Beraldus. 


aderant, 


té 
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À aderant , wirpivit et adstipulavit, et totius calumniæ finem fecit. Huic autem fini 
facto et paci acquisitæ interfaerunt apud Ranegias hi liberi et idonei testes, Widricus 
videlicet et Renerus d’Espinal, Widricus et Landricus de Lismaco (a), Stephanus 
de Villa, Albertus, alter Albertus de Darneio (b), Humbertus Lupus, Humbertus 
de Domno-Apro, Widricus de Strena et filius ejus Ulricus, Drogo et Gerardus de 
Bosani-villa, Widricus Pinguis de Damwviliaco (c, Widricus de Viverio, Robertus 
de Senonis et filii ejus Hotto et Hugo, Theodoricus de Salsuriis, Maselinus et filius 
ejus Drogo, et Anscherus et Robaldus de Domno-Martino, Hugo de Pisneio, Robertus 
de Aldono, Cono et Albertus de Darnulio, Hugo de Falmoriaco (d), Lanfridus de 
Aleia, Ascelinus (e) nepos ejus, Paganus de Mouronis-curte (f), Hugo et Walterus 
de Colombejo ; adversarii verd nostri ipse Joscelmus et Hadvidis uxor ejus, filii 
quoque eorum Thonnor (4) et Theodoricus. Deinde etiam cum eo Tullum perveni- 
B mus, et Piboni episcopo, qualiter tandem ad finem pervenerimus, per ordinem reci- 
tavimus. Porro Joscelmus ipse, sicut jampridem apud Ranegiasfecerat, iterum ipsius 
in præsentia episcopi et aliorum mutorum sæpedictum alodium wirpivit, etsic demum 
absolvi meruit. Possedit itaque deinceps, Deo favente, ecclesia nostra ipsum alodium 
ita quietè, ita pacificè, ut nullius calumniam super hoc ulteriüs sit experta. 
Cüm igitur, Deo propitio, res nostra in pace agefet, utraque ecclesia quibus Num.9. 
intendebam, ista scilicet et illa cujus longè superits memoriam feci, plerisque con- ,fe°° pe 
currentibus paulatim ad incrementum usque proficerent, placuit mihi cæterisque modum è cæ. 
fratribus nostris, ut non sine legibus et consuetudinibus viveremus, sed ab aliquibus ro 
sanctorum patrum qui nos in religione eadem præcesserant, vivendi exemplum a 
susciperemus. Verum quoniam multorum celebri relatione didiceramus, fratres qui 
in monasterio B. Rufi, quod in Provinciæ partibus (k) situm est, sub canonica pro- 
C fessione Deo fideliter famulari, et omni monasticä.disciplinâ apprimè instructos 
vicinas ecclesias quasque religiosæ conversationis exemplis illustrare, duos ex fra- 
tribus nostris cum literis sæpememorati pontificis nostri ad ipsos direximus, quatenus 
secundum modum et institutionem vitæ eorum nos quoque vitam nostram dirigere 
possemus : quos cüm honorificè suscepissent, omni diligentià verbis et scriptis 
instructos ad nos cum yaudio remiserunt, | 
Deinde, cm cœnobitarum more consuetudines eorum, utpote religiosas, in Num. 10. 
exemplum nobis vivendi suscepissemus, visum est domno Piboni episcopo, cæte- _Seherus eli- 
risque majoribus Tullensis ecclesiæ, ut nos qui infra diœcesim ipsorum communem consecratur, 
vitam in præfatis ecclesiis ducebamus, cum consilio eorum pastorem nobis idoneum 
. Canonicè ordinaremus. Unde fratres requisiti, quem potissimum defratribus abbatem 
sibi vellent ordinari, me minimum, sicut prius fecerant, ad hoc onus suscipiendum 
D unanimiter elegerunt. Vocatus igitur hujus rei gratià ab episcopo, benedictionis 
ordinationem suscepi, et in quo fratribus priüs solà ipsorum petitione ministraveram, 
tunc cœpi ex officio ministrare. Sed quoniam locus iste necdum ab episcopo visitatus 
fuerat, neque adhuc dedicationis consecrationem susceperat, placuit nobis omnibus 
ut utriusque loci fratres ecclesiæ B. Leonis, quæ jam consecrata erat, intitularentur, 
eà interposità conditione, ut post istius ordinationem quicumque hic ad serviendum 
Deo convenirent, deinceps ab ista titulum susciperent : de fratribus autem illis qui 
jam convenerant, statutum est ab episcopo, ut quemcumque locum unusquisque 
eorum sponte eligeret, in eodem deinceps perseveraret. Et ut ratum permaneret, 
quod communi consilio inter utrumqne locum discreverat, chartam (5) inde ordi- 
navit, proprioque sigillo corroboratam utrique ecclesiæ tradidit... . 
His ita dispositis, non multo post interjecto tempore, idem pontifex Calmosia- Num. 12-13. 
E censem ecclesiam, cui, auctore Deo, præsideo, visitandi gratià adiit, atque rogatus à ET LL 
fratribus, primum oratorium nostrum in honore B. Mariæ Dei genitricis semperque riæ consecrari 
virginis dedicavit, altare quoque nihilominus in superiori monasterio in honore fait. 


a) Calmet, ibidem, col. xcrv, de Bisniaco, antiquior, initia refert Pagius ad annum 4039, 

b) Ibidem, de Barneio. num. 8 et seqq. 

(c) Ibidem, Pingius de Banniliaco. (é) Cujus hæc est clausula ibidem : Peregimus 

{d) Ibidem, de Folmariaco, autem isia anno incarnat, Domini MXCIV, ordi 

e) Ibidem, 4nselmus. - nationis verd nostræ anno vigesimo tertio, indict. 
Ibidem, de Momonis-curte. secundd, concurrente v, kalendas decembris, ferid 
Ibidem, Bonnos. primd, in ecclesia majore in honore B. Stephani 


h) Prope Avenionem ad Rhodanum. Congre-  protomartyris sacrata. 
gationis S. Rufi, quäâ canonicorum regulariom nulla 
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B. Petri apostoli consecravit ; et, ut in talibus consuetum est, ne quisquam ulteriùs À 
locum nostrum temerariis vexationibus inquietare præsumeret, quantum potuit et 
debuit, pontificali auctoritate et anathematis sententiâ interdixit. .. . .Scripsit igitur 
ad Romanum pontificem plenam supplicatione epistolam ista continentem : 


Num. 14. « Paschali, sanctæ et apostolicæ sedis summo pontifici, Pibo Dei ejusque munere 
Pibonis ad : : : ss . Sr N : A 
Paschalem  ? Tullensis episcopus , debitæ obedientiæ indefessam  exhibitionem. Cüm  desiderium 
epistola. » ingens et summa necessilas vestram præsentiam adeundi semper mihi fuerit, deside- 


rium et necessitatem in me quotidie sentio crescere, et hæc adipiscendi facultatem 
magis magisque recedere. Defectus etenim corporis mei jam præ senectute sese 
non regentis, immo nec sustentantis, hoc denegat, et curæ pastoralis gravis sarcina 
me prægravat. Cujus curæ regimen quia ut oportuit me exercuisse non præsumo, 
ad examen pastoris pastorum omnium, utpote valde negligens, absque intercesso- 
ribus veniæ venireperhorresco. Et hæc fuerat præcipuè causa vos adeundi, videlicet B 
innumerabilium culparum mearum absolutionem à vobis percipiendi ; sed quia in 
hoc deficio et meî curam vos habere, utpote qui de omnibus curatis, minimè 
diffido, aliud beneficium à vestra largissima pietate lacrymosis precibus efflagito. 
Sunt itaque in mea diœcesi canonici regulares B. Augustini regulam pro modulo 
suo tenentes, in loco qui Calmosiacum dicitur habitantes, quorum notitiam et 
familiaritatem mihi gratissimam habere desiderans, locum eorum adii ; etsocietate 
susceptà, eidem loco altare parochialis ecclesiæ, de qua controversia inter eos et 
Romaricenses habetur, tali conditione contuli, ut quemadmodum hactenus pres- 
byter qui ecclesiam habuerat, à mea manu altare susceperat, sic deinceps qui 
ecclesiam habere vellet, à manu abbatis illius loci altare susciperet. Et quia pacis ac 
tranquillitatis eorum maximam partem ab eadem ecclesia pendere non ignoro, nec 
me posse in pace dimitti spero, si eos in pace non diposuero ;idcirco, patersancte, C 
ego et clerus noster pedibus vestris advoluti, postulamnsquatenus donum quod à me 
factum audistis, sic permansurum in æternum vesträ auctoritate firmetis, Ut autem 
omnes poster] nostri, tam episcopi quàm aliæ personæ Tullensisecclesiæ, sciant me 
hoc ex parte mea primitus fecisse,quod ego apostolicà deprecor firmariauctoritate, 
ad monumentum facti ego huic chartæ sigillum meum adhærens dereliqui : in cujus 
observationem omnes successores meos ita per Christum obtestor suum adhibere 
studium, sicut ipsi à subsecuturis sua bene gesta inviolata custodirivolunt. » 
Num. 15. Ad hæc rescriptum domini Papæ, quod apud nos continetur (a) : 
in « Paschalis episcopus, servus servorum Dei, venerabili fratri Piboni episcopo Tullensi, 
bium sub A. » Salutem et apostolicam benedictionem. Sicut malum prohibere cum possumus , ita 
S- protectione » bonum cüm facultas est, auctore Deo, confirmare debemus : idcirco petitionem 
Re tuam, carissime frater Pibo Tullensis episcope, clementer accepimus, et donum D 
quod Calmosiacensibus fratribus tua liberalitas contulit, literarum præsentium 
auctoritate tirmamus. Statuimus enim ut altare illud parochialis ecclesiæ, quod ad 
usus eorumdem fratrum contulisti, firmâ semper et immobili stabilitate in eorum 
ditione permaneat ; et quemadmodum hactenus presbyter qui ecclesiam habuerat, 
de manu episcopi altare susceperat, sic deinceps qui ecclesiam habere voluerit, à 
manu Calmosiacensis abbatis altare suscipiat. Quisquis verd idem donum à Cal- 
mosiacensis monasterii possessione subtrahere vel auferre tentaverit, apostolicæ 
ultionis gladio feriatur. Data Romæ, tertio-decimo kal. decembris. » 
ei Quod cùm ad notitiam Romaricensium pervenisset, Tullensem videlicet epis- 
Contentio COpum supradictæ ecclesiæ altare, in qua portionem ipsi habebant, nobis contulisse, 
inde exortà indignè tulerunt. Unde adversum nos unanimiter concitati, clericum qui tune 
cum Romari- : en: . . « . + 
censibus,  temporis ecclesiæillius vicariam tenebat, et qui nobis et præfato viro Theodorico E 
supradictas eulogias pro eadem ecclesia eatenus persolvere consueverat, ad se convo- 
cari fecerunt ;et eulogias quas nunquameis dederat, ab eoinjustè quærere cæperunt. 
Illo verd renuente, et dicente grave sibi videris eis ‘dare quas non debebat, et nobis 
persolvere quas consueverat ; adjicientes portionem nullam in ea nos habere, eidem 
vicario ecclesiam omnimodis abstulerunt, et cuidam castellario (b) suo nomine 
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(a) Amplum præterea privilegiam pro Calmo-  incarnationis Dominicæ mc, pontificatüs autem 
siacensi ecclesia recitat Calmetus ibidem , col. ex :  domini Paschalis Papæ [I anno secundo. 
Datum Romæ in porticu B. Petri, per manum . (ë) Calmet, cancellurio, et quidem rectiùs. 


Joannis S, R. E. diac. im nonas maü, indict, 1x, 
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À Walfrido protinustradiderunt : proinde etiam Tullum adeuntes, ipsum in conspectu 


Tullensis ecclesiæ præsentavere, et maximè Dux Theodoricus, qui præsens aderat, 
et defensionem causæ eorum adversäm nos susceperat, ut eidem Walfrido altare 
traderent, cum magna potentia instabat. Nos vero, assumpto vicario, in præsentia 
majorum Tullensis ecclesiæ et ipsorum adversariorum nostrorum, injustè ab eis 
clericum investiturâ suâ privatum querebamur ; et ne ei traderent altare quod ex 
dono Tullensis episcopi ad nostram potiùs pertineret ditionem, humiliter petebamus. 
Tunc cum consilio respondentes archidiaconi, nihil contra justam causam nostram 
se audere præsumere asserebant. Videntes itaque adversarii nostri se nihil posse 
proficere, adjicientes ipsum fundum in quo novum monasterium nostrum situm 
est, ad Romaricensem potiüs pertinere ecclesiam calumniabantur. Îpse etiam Dux 
Theodoricus, qui eatenus in dilectione nobis familiariter adhæserat, ne in amicitia 
sua ulteriüus confideremus interdixit ; et aspera loquens, etgraviora promittens, sic à 
nobis nimium iratus recessit. Nos autem exitum rei præstolantes, omnipotenti Deo, 
cujus benignum auxilium in necessitatibus nostris jam experti fueramus , causam 
nostram regendam et protegendam commisimus. 

Tunc itaque regressus adversarius noster Walfridus, protinus eamdem ecclesiam 
violenter invasit ; et quæcumque poterat ad jus ecclesiæ pertinentia cum armata 
militum manu rapiens, ad propria asportavit. Et quoniam de fundo loci nostri, quem 
jam Romæ beato Petro feceramus, injustè calumniam moverant, accepto à fratribus 


Num. 11. 
Ad Roma- 
num pontific. 


perfertur. 


et amicis nostris consilio quemdam fratrem meum carnalem, nomine Arnulphum . 


Spinalensem, Romam direximus, et per eum supplicationis et querimoniæ epistolam 
Romano pontifici, de cujus solius auxilio super hoc post Deum confidebamus , in 


: hunc modum allegavimus..… Qui benignè quidem suscepit literas nostras ; et quoniam 


eodem tempore, dispensante Deo, abbatissa Romaricensis legatos suos direxerat , 
utrosque in præsentia sua vocari præcepit. Cumque ab utrisque causam diligenter 
investigasset, diligentius tractandam cum suis fratribus, dominis videlicet cardina- 
libus, ad præsens distulit : post quorum habitum consilium et judicium, revocatis ad 


se nunciis, quid consilii super hoc acceperat, indicavit. Utrisque verd eidem judicio 


assentientibus, hoc ipsum Romaricensi abbatissæ literis rescripsit, dicens : 
« Paschalis episcopus, servus servorum Dei , dilectæ filiæ Gislæ Romaricensi abbatissæ , 
salutem et apostolicam benedictionem. Causam quæ inter vos et Calmosiacenses 
canonicos agitur, tam ex vestris quàm ex illorum nunciis diligenter audivimus. 
Igitur de parochiali ecclesia S. Mariæ, in qua et vestrum et illorum monasterium 
possidet portionem, id consilii repondemus, ut quia ecclesia vobis per Dei gratiam 
abundantibus minüs necessaria est, à Calmosiacensibus canonicis, licèt pauperes 
sint, in loco alio pro portione vestra, bonorunt virorum consilio, accipiatis tale 
concambium, per quod detrimentum vestro monasterio evenisse justè conqueri non 
possitis. De loco autem in quo novum ipsorum monasterium constructum est, hanc 
judicii sententiam canonicà æquitate proferimus, ut si jurisjurandi per competentes 
personas exhibità probatione monstraverint monasterii fundationem justè factam, 
et sine legitima Romaricensium calumnia decennio permansisse, datorein quoque 
loci vel ejus prædecessores fundum ipsum per annos triginta sine legali calumnia 
isse constiterit nec * quid imminutum de quadragenario spatio videatur, 

nullam de cætero à vobis molestiam pro eodem negotio patiantur. Non enim pati 
possumus, ut iidem viri sub apostolicæ sedis tutela religiosè Domino servientes , 
aut per vosaut per alios injustis vexationibus affligantur. Datum Laterani, vu idus 
februarii. » 
Susceptis igitur apostolicæ sedis reverentiæ literis, præfata abbatissa in ipsa quidem 
novitate, quod ei à domino Papa injungebatur, se completuram spopondit ; sed diù 
idipsum procrastinando, cum tandem in communi colloquio convenissemus, id se 
facere omnino contradixit. Videntes denique qudd neque consilio domini Papæ 
acquiescerent, neque à cœptis desisterent injuriis, iterum necessitate compulsi 
secundas literas Romam misimus, in tribulationibus et violentiis quas ab eis fre 
quenter sustinebamus, auxilium domini Papæ flagitantes. . . . 

Graviter vero ferens dominus Papa, quia quod ei mandaverat implere distulisset, 
secundo rescripsit ei sententiam intentando, dicens : 

« Paschalis episcopus, servus servorum Dei, dilectæ filiæ Gislæ Romaricensi abbatissæ 
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» et ejus congregationi, salutem et apostolicam benedictionem. Quia pax multa diligen- 
tibusnomen Domini, et quies ei servientibus semper est necessaria, idcirco gravis 
est nobis discordia quæ inter vos et Calmosiacenses fratres occasione rerum tem- 
poralium agitatur. Quamobrem dilectioni vestræ scripsimus, ut partem illam 
ecclesiæ quietam dimitteretis, aut de fundo vobis competenti concambium acci- 
peretis : quod utrumque facere adhuc neglexistis. Idipsum igitur repetito vobis 
mandantes, præcipimus ut omnino ab eorum injuriis desistatis ; alioquin B. Petri 
vindictam, ipso adjuvante, in vos districtius proferemus. Datum Laterani, vi kal. 
novembris. » 
Quas cùm per nuncium nostrum iterum suscepisset, sicut priùs fecerat, ad præsens 
non contradixit. Communicato autem cum suis consilio, quibus grave videbatur 
quidquid eis à Romano pontifice pro pace nostra mandabatur, occasione inventä , 
quèd scilicet sine Rege, ad cujus ditionem abbatia eorum respiciebat, implere non 
possent, iterum facere dissimulavit. Nos verd injustitiæ et oppressioni eorum resis- 
tere non valentes, quippe qui divitiis et honoribus multis affluebant, solum auxilium 
de cœlo petentes, misericordem Deum assistere nobis protectorem in tribulationibus 
nostris humiliter petebamus. Contigit interea dominum Richardum Albanum epis- 
copum, qui tunc temporis in partibus nostris legatione (a) fungebatur, Henrici (6) 
Regis curiam adire: cujus comites in eodem itinere exstiterunt dominus Reybaldus * 
Tullensis archidiaconus et Spinalensis Arnulphus, qui benignè nostri memores res ex 
ordine Regi retulerunt ; quomodo in quadam sylva pauperes fratres ad serviendum 
Deo congregati calumniam et oppressionem Romaricensis abbatissæ di sustinuerint, 
et quomodo, post frequentes ejus molestias, justitiam et judicium domini Papæ, ad 
cujus ditionem locellus eorum pertineret, super hoc jam secundo requisierint. Inti- 
maverunt nihilominus ei quid de hoc ipso dominus Papa decreverit, et quid iterato 
per literas suas eidem abbatissæ præceperit ; qualiter quoque ad ultimum, occasione 
inventâ, quod scilicet sine permissu Regis hoc facere. non posset, eatenus implere 
contempserit. Petierunt itaque ab eo, quatenus propter Deum pauperibus opem suæ 
defensionis impenderet, et tamquam bonus Romanæ ecclesiæ filius, quod apostolica 
sedes sanxerat, auctoritate regni impleri præciperet. Qui quidem adhuc bene catho- 
licus, necdum à Romana ecclesia aversus, petitionem eorum libenter suscepit ; et per 
literas suas eidem abbatissæ protinus mandavit, quatenus, remotä omniexcusatione, 
apostolicæ reverentiæ præceptum effectui manciparet, sic scribens ei : 

« Henricus, Dei gratid Romanorum Rex, Gislæ abbatissæ Romarici-montis, salutem 
» cum gratia sua. (Juoniam filius et defensor ego sum Romanæ ecclesiæ, eidem uni- 
» versali matri meæ sub defensione mea positæ me obedire per omnia conveniens 
» est: offendere autem matrem meam in aliquo nimiüm indecens est, quia à præ- 
» ceptis ejus recedere periculosum animabus est. Quidquid ergo statuit sancta et 
» venerabilis sedes Romana per manum summi pontificis, ne hoc aliquando casse- 
» tur, sed ut ratum et stabile fiat, quoad potero usque ad mortem laborare non 
» cessabo. Quapropter mandamus, sed insuper præcipimus tibi, ut quod prædicta 
» sedes sanxit de fratribus Calmosiacensis loci, ne præsumas aliquo modo frustrare, 
» et ex aliqua parte sacrosanctum præceptum exintegrare ; ut ne matrem tuam, 
» cujus filiam te profiteris, non ut matrem, sed ut novercam, non ut filia, sed ut 
» privigna audeas.exacerbare. Quôd si manum ad violanda præcepta matris meæ 
» extenderis, et odium cœlestis Regis incurres, et iram terreni Regis, qui gladium 
» pro ejus defensione suscepi, non evades : quia, ut suprà dixi,' certare pro defen- 
» sione Romanæ sedis usque ad mortem non desinam. » 

À supradictis quoque viris commonitus, super hocipso Duci Theodorico, ad cujus 
defensionem Romaricensis abbatia pertinebat, hujusmodi epistolam misit , dicens : 

« Henricus, Dei misericordi& Romani regni Rex, et ecclesiarum in eo positarum 
» defensor, Theodorico Lotharingorum Duci, salutem et gratiam suam. Insonuit auribus 
» nostris summum pontificem matris nostræ sanctæ Romanæ ecclesiæ mandasse tibi 


(a) Anno 1402, legatus in Burgundiam et (6) Henrici V, qui, jubente Henrico patre, anno 
Franciam directus est Richardus Albanensis epis- 1099 in Regem coronatus fuerat, Et quidem infrà 
copus, primÔ S. Stephani Metensis ecclesiæ decanus,  dicitur, adhuc bene catholicus, necdum à Romana 
inquit Hugo Flaviniacensis in chronico; anno verd ecclesia aversus : quod Henrico filio convenire 
4104 desinente Galliam reliquit, uti demonstrat  potest, non patri. 

Pagius ad hunc annum, num. +. 
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per literas, ut defensor Calmosiacensis loci existeres, nec fratres ibi Deo servientes 
exasperari ab aliquo permitteres : cui, si verè christiano nomine censeris, obediens 
eris; et si verè filius ejus es, alicui præceptorum matristuæ in aliquo non derogabis. 
Petitioni patris nostri petitionem meam subjungo, mandans tibi ut quot statuit 
inviolabilis Romanæ sedis dignitas, quoad poteris, viriliter sustineas, et ne in 
ecclesiis in ducatu tuo positis interturbari requiem Christi permittas ; quia ad hoc 
tibi permissus est gladius, non ut ecclesiam destruas, sed ut eam sicut Christi 
miles à pervasione persequentium incessanter defendas. Quod si feceris, à cœlesti 
Rege pro certamine bene certato, pro cursu bene consummato, coronam recipies, 
et gratiam terreni Regis non amittes. Finaliter de hac re stat sententia mea : scias 
me nullo turbine posse excuti, quin (a) ipsam supradictam ecclesiam et alias ab 
incursu malorum defendam, et destructores earum, divinâ gratià subveniente , 
destruam. Vale. » 

Sed ne pax nostra terreni Regis imperio acquisita minüs perseveraret, Deo ut 


credimus dispensante, nec ipsis Regis literis acquiescere, sed quibuscumque poterant 
machinationibus satagebant, ut aut nos de loco expellerent, aut ipsum loco suo 
omnimodis subjectum facerent. Multas igitur ab eis rursum passi injurias, quod nobis 
solum singulare post Deum erat refugium, ad Romani pontificis protectionem iterum 
confugimus ; et quomodo præceptum suum implere contemnerent, et quotidianis 
malitiæ incrementis adversüm nos inflammarentur, per literas rursus insinuavimus, 
dicentes : 


legendum erat , quominus et ipsam. 


« Paschali, patri beatissimo, et in refugium tribulantium à Deo primæ sedi constituto , 
Seherus abbas qualiscumque cum universa sibi conjuncta congregatione , quod” solüm 
possunt , obedientiam et orationem. Quia illius qui omnium rectè sibi supplicantium 
opportunitates diligit in ecclesia sancta vicem geritis, confidimus de vobis quod 
hujus pietatis expers non estis ; et inde est quod audemus ad vos sæpè recurrere, 
quia speramus vos importunitates nostrasnon fastidire. Nosenim, velimus nolimus, 
more lactentium infantium incitamur (6), qui, quantd plus rei alicujus agitatione 
deterrentur, tanto magis matri suæ se adstringunt et eam amplectuntur. Nunc 


igitur,pater reverende,ut breviter vobis quantüm tribulamur exprimam (c),rubore 


postposito fatemur, quia revera jam propè est ut de pace nostra desperemus. Ipsa 
enim abbatissa, de qua tot querimonias nostras habuistis, et cui jam secundd 
literas vestras direxistis, omnibus quæ ei et præcipiendo et consilium dando man- 
dastis, corde obfirmato inobediens existit. Nam cm ei in primis literis consilium 
dederitis ut pro parte ecclesiæ concambium competens acciperet, et judicium 
dederitis, quod pro calumnia fundationis novi monasterii per veridicos testes pro- 
bationem nostram recipere deberet ; et cm in secundis (quia non ut præceptum, 
sed ut consilium quoddam, quod dixeratis, reputabat) præcipiendo sub quadam 
disjunctione mandaveritis ei, quatenus aut concambium in competenti sibi fundo 
pro parte ecclesiæ reciperet, aut partem nostram quietam nobis et in pace dimit- 
teret, et de injuriis nostris omnimodis cessaret, alioquin B. Petri vindictam super 
se casuram sciret : cm hæc omnia, si reminisci dignatur sanctitas vestra, ei man- 
daveritis, in nullo horum penitüs obediens existit. Nam concambium satis et multo 
plus valens illà parte ecclesiæ, sub præsentia domini Richard cardivalis, et Theo- 
dorici Ducis, et episcopi * Metensis, et aliorum multorum bonorum virorum tam 


Num. 24. 
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clericorum quàm laicorum , et sub adhortatione (d) literarum Regis, quia nisi : 


eo concedente id se non audere jam dixerat, nuper obtulimus : quod quidem 
nec statim absolutè concessit, nec funditus contradixit ; sed sub tanti conventüs 
præsentia, diem quo id terminaretur, condixit. Sed cm ad condictum diem 
utrumque (e) convenimus, et concambium renuit, et partem quam in ecclesia 
habemus, nos habere denegavit ; et quantüm in se est, jam nobis abstulit, et 
probationem nostram, cm inibi parati cum testibus fuerimus, suscipere recusavit. 
Quod se de injuriis quas nobis irrogat, requisieritis : quæ nobis, pater sancte, 
major potest injuria inferri, quàm cum id aufertur quod nos et antecesso- 
rem nostrum multis annis absque calumnia possedisse ferè ab omnibus nostris 
(a) Calmet, col. cij, quoniam et ipsam; sed Û Ibidem, aperiam 


! Ibidem,auctoritate. 


(6) Ibid. morem lactentium infantium imitamur. e) Ibidem, utrimque. 
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» provincialibus scitur, et quo ablato locus noster destruatur ? His breviter recapi- A 
» tulatis , quia fortè à memoria vestra excidit quod tum nos ac ipsain ecclesia illa 
» habemus, dominus Ascelinus et dominus Arnulphus, quia eis notum est et ab eis 
» audistis, si vobis placet, super his requirantur. His autem diligenter discussis, et 
» memorato hoc quod ejusdem ecclesiæ altare ab episcopo Tullensi nobis donatum, 
» sic permansurum vestrà auctoritate jam firmaveritis ; vestrum erit decernere qua- 
» liter tam inimicam certationem debeatis terminare, et pusilluo gregem vestrum, 
» vobis devotè subjectum, in pace disponere. » 

lte rata Pas-  Quorum pertinaciam graviter ferens dominus Papa, sed tamen mirabili paterni- 

Rues tatis mansuetudine ad satisfactionem revocans eos , per iteratasliteras B. Petri sen- 

natio. tentiam jam secundo intentavit, sic scribens eis : 

« Paschulis episcopus, servus sorvorum Dei, dilectæ filiæ Gislæ Romaricensi abba- 
x tissæ et ejus sororibus, salutem et apostolicam benedictionem. Pro Calmosiacensibus B 
» fratribus ecce jam secundô ad vos literas misimus : nunc, quandoquidem ipsi 
» secundüm judicii nostri sententiam parati fuerint jurejurando per competentes 
» personas ostendere (a) de loco in quo novum ipsorum monasterium constructum 
» est, fundationem quietè factam' sine legitima Romaricensium calumnia decennio 
» permansisse, datorem quoque loci velejus prædecessores fundum per annostriginta 
» sine legali calumnia possedisse, dilectioni vestræ præsentium literarum auctoritate 
>» præcipimus, ut nullam de cætero eisdem fratribus de prædicto fundo calumniam 
» inferatis. Idipsum etiam de portione parochialis ecclesiæ S. Mariæ præcipimus : 
» quam nimirum portionem, præsentibus nunciis vestris, eosdem fratres illic posse- 
» disse cognovimus. Alioquin, si clamor eorum super hac querela nos iterato pulsa- 
» verit, à liminibus ecclesiæ vos arcebimus. Data pridie idus aprilis. » 
Num. %6. Quibus susceptis, nihilominus obdurato corde resistentes, quidquid pro pace et C 
on quiete nostra eis præcipiebatur tandem se facturosomnino contradixerunt. Post hæc 
sibusinterpel. Vero cum Rex positus esset apud Argentinam, cognito quod Dux Theodericus et 
lat Rex Hen- sæpedicta abbatissa illic in præsentia ejus adesse deberent, curiam ipsius adivimus ; 
is et cum per quosdam familiares nostros Regi innotuissemus, ab eo humaniter suscepti, 
per eosdem humiliter postulavimus ut quod absens Duci et abbatissæ per literas 
suas mandaverat, et illi implere distulerant, præsens vivâ voce eis præcipiendo 
tandem finire dignaretur. Porrd Rex petitioni nostræ clementer annuït ; et cm in 
præsentia sua Dux et abbatissa advenissent, suggerentibus quibusdam amicis nostris, 
pro nobis eos interpellavit, et quod consilinm domini Papæ sequerentur, concam- 
bium competens accipiendo, benignè adhortatus est. Qui quidem inducias ab eo 
petierunt, donec inde cum suis loquerentur ; sed postea per suos familiares Regi in 
' palatio adhærentes, satagerunt ut Regem à cœpta petitione averterent. D 

se Le Nos vero videntes quod nullo modo acquiescerent, communicato cum amicis 

manum pont. NOStris consilio, Romanum pontificem, qui in Placentina urbe Italiæ generale conci- 

ficemadit.  lium indixerat, per meipsum ipse adii. Quo cüm quibusdam fratribus meis cum 
pervenissem, etnon ibi, sed potiüs in alio loco qui Wardastallum (d) dicitur, repe- 
rissem, benignissimè nos suscepit : cui itineris mei causam aperiens,, quid injustæ 
calumniæ et oppressionis à Romaricensibus sustineremus, tam per literas quas mecum 
tuleram, quàm præsens vivâ voce intimavi. Ille autem benignè respondens: « Ecce, 
> inquit, ad portum venistis jam. » Ne autem ipsæ literæ huic cpusculo deessent, 
subsequenter hic apposui..…. 

Nam. 28.  Diutius vero non ferens dominus Papa pertinacis malitiæ contentionem, non sicut 
Qu amer in secundis et tertiis literis intimando,sed anathematis sententiam in ipsam abbatis- 
tiñ eamdeter- Sam direxit ; et si usque ad præsentis Quadragesimæ (b) initium, quod ei pro pace E 
ret. nostra jam tertio mandaverat, opere non implesset, ab introitu ecclesiæ eliminavit, 

sic scribens ei : 
« Paschalis episcopus, servus servorum Dei, dilectæ fiiæ Gislæ Romaricensi abba- 
» tissæ, salutem et apostolicam benedictionem. Pro injuria Calmosiacensium fratrum 
» terti ad te literas misimus, rogantes et præcipientes quatenus aut de fundo vobis 
(a) Calmet, ibid. col. cüj, affirmare. provincid Longobardia super ripam Padi fluminis, 
(b) Guastalla. Ibi anno 1106 celebratum est loco qui Warstallis nuncupatur, præsidente verè per 
concilium, de quo annalista Saxo apud Eccardum  omnia apostolico viro Paschali secundo, etc. 


t L Corporis hist, col. 617: Ebdomadé quartd (c) Ibidem, col. civ. additur futuræ. 
mensis octobris habitum est concilium generale in 
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competenti concambium acciperetis pro portione vestra parochialis ecclesiæ B. Ma- 
riæ, quæ vobis illisque communis est; aut eorum portionem, qnæ sunt decimæ 
alodii eorum, quod infra eorum parochiam continetur, quietam illis dimitteres ; et 
adhuc nos audire dedignata es. Licèt igitur iterum iterumque contempti, iteratas 
tamen literasad te mittimus, præcipientes ut horum alterum, sicut præceptum est, 
quod malueris, exsequaris. Quod si usque ad proximæ Quadragesimæ initium 
adimplere contempseris, extunc tibi aditum ecclesiæ interdicimus. Datum apud 
Wardastallum, vi kal. novembris. » 

Quas cùm à domino Papa suscepimus, cum salute et apostolica benedictione ad 
propria regressi, eidem abbatissæ per quosdam fratres nostros misimns. Häc demum 
sententià, Deo favente, perterrita sæpedicta abbatissa, utrumque cancellarium suum 
ad dominum Papan direxit; ut ei locus diligentisexponendi causam suam in prsesen- 
tia ejus daretur, obnixè flagitavit. Asserebatenim resaliter se habere, et si opportuni- 
tas daretur, nos potiüs injustitiæ reos se comprobare nihilominus aftirmabat. Volens 
autem discretissimus pastor eis omnem contradictionis occasionem tollere: quoniam 
in partes nostraseodem tempore ipse adveniebat, Lingonis (a) utrosque nos adesse 
præcepit, ut ibidem in præsentia sua diligentiùs eadem causa utrimque discnteretur 
atque terminaretur. Adveniente itaque die constituto, Romaricensis abbatissa, 
accersito secum Duce Theodorico cæterisque multis, cum magna potentia Lingonis 
perrexit,et quoscumque potuit ex domesticis palatii sibi applicuit, ut suæ parti fave- 
rent solito procuravit. Ego autem non in scientia, neque in pecuniä, neque in aliquo 
terreno auxilio confidens, tribus tantummodo fratribus mecum assumptis, cæteros- 
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que plurimüm adhortatusut Deum nobis fore auxilio exorarent, clementissimi patris 


præsentiam adii, et ad quem finem contentio diù pertractata, Deo per eum dispen- 
sante, tandem perveniret, sollicitus exspectavi. 

Venitigitur dies in qua dominus Papa constituerat de causa nostra tractare ; sed 
quoniam ipse eodem die minutus erat sanguine, priüs per semetipsum non potuit 
accedere. Convocatis verd ad se cardinalibus, præcepit ut cum magna discretione, 
sine personarum acceptione, causam eamdem examinarent, examinatam justo judicio 
terminarent. Venientesigitur in consistorio, cum utrique assisteremus, illi cum innu- 
merabili multitudine et totius curiæ favore, nos verd cum paucis, solo divino auxilio 
innitentes et cœlestis judicis aures pulsantes, cœperunt domini cardinales quæstio- 
nem ventilare, et quid quisque pro sua parte diceret diligenter investigare. Sed dum 
hæc agerentur, memor universalis pastor pauperum suorum, tamquam alius Daniel 
à Domino suscitatus, ad liberandum nos per semetipsum accessit, et quid de eadem 
causa agerent diligenter investigavit. Cumque de fundo novi monasterii nostri, pro 
quo nobis, licèt injuste, sæpè calumniam intulerant, quæstio cœæpisset agitari; scientes 
et certi Romaricenses ex contigua datorum possessione eumdem fundum ad nos potiüs 
pertinere, in præsentia domini Papæ dominorumque cardinalium, necnon aliorum 
multorum cireumstantium, se nunquam ulterius pro eadem fundi parte querelam 
contra nos facturos promiserunt. Mox igitur dominus Papa, sicuti consuetudo ei est 
in talibus, eamdem fundi partem per baculum de manu Gislæ Romaricensis abba- 
tissæ, sororumque ejusquæ præsentes tunc aderant, suscipiens, quietam et integram 
nobis et successoribus nostris perpetud possidendam confirmavit. 

Postea vero, illis referentibus qudd ex antiqua possessione parochialis ecclesia 
Calmosiacensis ad illorum pertineret ditionem, nobis autem è contrà dicentibus qudd 
ex antiqua ‘possessione antecessorum liberi viri Theodorici investituram portionis 
ejusdem ecclesiæ ab eo suscepissemus, et eam multo tempore possedissemus ; dis- 
* cretissimus pater, cognità utrorumque causâ, consilium et judicium dominorum 
cardinalium super hoc requisivit. Atill decretum Papæ Gregorii septimi memo- 
rantes, qui quidem in generali concilio residens laïcos in ecclesia quidquam habere 
omnimodis interdixit, nihilominus etiam ab eisdem aliquid ecclesiasticum suscipi 
debere prohibuit, eamdem portionem quam de manu laïci post memorati Gregorii 
septimi decretum susceperamus, nos jure canonico debere relinquere judicaverunt. 
Dicebant siquidem, quod injustè, licèt ab antecessoribus, possederat, jure dare non 
poterat. Sicque nos eidem judicio consentientes, portione parochialis ecclesiæ quam 


(a) Lingonis versabatur Paschalis anno 41107, exeunte februario. 
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à supradicto Theodorico justè quidem secundüm consuetudinem terræ nostræ À 
susceperamus, carere nos acquievimus. 

Quibus peractis, adversarii nostri arbitrabantur se decimas nostras, pro quibus 
tota contentio inter nos et ipsos diù fuerat agitata, acquisisse, et sic deinceps loco 
suo subjectos omnimodis nos habere ; sed non diù distulit ineffabilis providentia Dei, 
quem nobis in tribulatione adjutorem assistere precabamur, pauperes suos consolari. 
Siquidem dominus Papa æstimationi eorum tali ordine obviavit, ut statim (a) mihi * 
illud decretum Gregorii-Magni coràm recitari juberet, quo nimirum ab his qui 
communem vitam ducunt, decimas exigere evidenter interdixit. Quo recitato, pro- 
tinus subsequenter judicaverunt domini cardinales, ut nos qui communem vitam 
ducebamus, nec ill nec alicui omnino ecclesiæ decimas redderemus, aut quisquam 
contra probati decreti auctoritatem à nobis ulteriüs decimas seu primitias exigere 
præsumeret. Proinde dominus Papa Romaricensem abbatissam advocans, paternà 
admonitione allocutus est, sic dicens ei : « Volo quidem, filia, et præcipio ut, sicut 
» privilegium quod olim locus tuus in libertatem suî à Romana ecclesia suscepit, 
inviolabiliter custodiri desideras, ita tu quoque, quod præsenti judicio fratribus 
istis concessimus, privilegium etiam ipsorum quod ipsi similiter per manum nos- 
tram à Romana ecclesia susceperunt, integrum et illibatum custodias. De cætero, 
ne occasione rerum temporalium aliqua inter vos controversia resuscitetur, ad 
testimonium contentionis diü agitatæ inter vos, et in præsentia mea tandem finitæ, 
literas meas meo sigillo corroboratas vobis dare disposui, ut per hoc firma et stabilis 
» inter vos perseveret dilectio. » Ista breviter prosecutus, dicendi finem fecit. Sic 
igitur bonus ille moderator contentionem diù inter nos pertractatam tandem termi- 
navit; ipsâque terminatione literis annotatä, testamentum (b) in duobus locis, eodem 
sensu eâdemque literaturä conscriptum, de suo sigillo munitum ab utrisque nobis 
haberi et inviolabiliter custodiri apostolicâ auctoritate stabilivit. . .…. 

Hâc itaque demum, Deo favente, per manum domini Papæ contentione finitä, 
acceptà benedictione apostolicâ, kæeti ad fratres repedavimus, laudantes ac benedi- 
centes Deum, qui non deserit sperantes in se, sed secundüm multitudinem miseri- 
cordiæ suæ in tempore tribulationis et angustiæ invocantibusnomen suum propitius 
liberator assistere non despexit. Sed quoniam de dono altaris, pro quo primum con- 
tentio cœpit, in præsentia domini Papæ nulla mentio facta fuerat; Romaricenses 
Lingonis reversi, idem donum ab ecclesia nostra alienare tentaverunt. Siquidem, 
assumpto secum vicario suo Walfrido, Tullum perrexerunt ; et adeuntes episcopum, 
altare ab eo requirebant, et ut vicario suo solito moreillud traderet, obnixè postu- 
labant. Verum, Deo dispensante, quoniam præsentes aderamus, coram episcopo 
cæterisque Tullensibusaccessimus ; etostendentes ei chartam propriann,literas quoque : 
apostolicas quasad confirmationem ejusdem doni ipsa postulaverat et impetraverat, 
humiliter poscebamus ut quod ecclesiæ nostræ semel contulerat integrum, etilliba- 
tum nobis conservaret. Temerarium etnimis periculosum reputans episcopus contra 
propriam, immo contra apostolicam ire sententiam, illis rursum dare quod nobis 
jamdudunm tantà auctoritate firmaverat, illicitum sibi fore respondit ; ac sic Roma- 
ricenses, rursum frustrato conamine, redierunt, nihil eorum quæ postulaverant 
assecuti. 

Nos verd molestè ferentes diutinam contentionem inter nostanto tempore protrahi, 
utpote quorum familiarem dilectionem priüs experti fueramus, aliâ viâ in concor- 
diam eos revocare disposuimus. Adveniente namque abbatissâ Romaricensi in vicinia 
nostra pro quibusdam suis negotiis, humilitatis proposito eam adire studuimus; et 
pristinæ dilectionis commonentes, in concordiam et familiaritatem ejus redire nos 
velle insinuavimus. Quam petitionem nostram ipsa quidem benignè suscepit, et 
quidquid communes amici nostri pro reparanda pace ei consulerunt, libentissimè se 
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(a) Calmet, col. cvj, ut tutum nobis illud de- 
cretum Gregorü-Magni corèm recitari videret. 

(ë) Instrumenti hæc est clausula ibid. : Æctum 
Lingonis, vi kal. martü, indict. xv, incarn. Dom. 
anno millesimo centesimo sexto (more Gallico, seu 
anno 4407 à kal, januarii inchoato) , præsentibus 
venerabilibus episcopis Richardo Albano, Aldone 
Placentino, Odardo Cameracensi ; et R. E. presb. 
cardinalibus Risone tit, Damasi, Landulfo tit. 


$S. Laurentü, Divisone tit. S. Martini; et diaco- 
nibus, Johanne de tit. Cosmidi, Beraldo de tit. 
S. Angeli : præsentibus etiam venerabilibus personis 
de clericis , Radulpho præposito Remensi, Richino 
Primicerio Tullensi, Reimbaldo archidiacono Tul- 
lensi; de laïcis, Lotharingorum Duce Theodorico, 
Alberto de Brienne (Calmet, de Briey), Guarino de 
Monsone , Alderico de Acromonte, Henrico de 
Sancto- Vedasto. ‘ 


facturam 
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À facturam spopondit. Adfuit etiam Dei cooperantis gratia ; et quæ bonà intentione 
cœperamus, longè meliori quäm sperabamus acceleravit complere. Subsequenti 
famque tempore, societatem petitura nostram, locum nostrum cum suis familiaribus 
devotè visitavit ; quam cùm petisset et accepisset, fœderata nobis in amicitia ad 
roprium monasterium est regressa. Aliquanto autem interjecto tempore, quidam 
ni viri communes amici nostri id inter nos mediaverunt, ut Romaricenses quod 
buum erat in eadem ecclesia nobis ad trecensum darent, et nos acquiesceremus sus- 
cipere. Assensimus ambo id nobis consulentibus, et quidquid abbatia Romaricensis 
in parochiali ecclesia Calmosiacensi eatenus possederat, per manum Gislæ abbatissæ 
ecclesia nostra possidendum suscepit. Verum, quoniam nulli personæ licet posses- 
sionem unius ecclesiæ in jus alterius penitüs ac sine ullo monumento transfundere, 
itidem inter nos mediatum ac firmiter statutum est, ut in festivitate S. Romarici 
B septem solidos pro sæpedicta ecclesia Romaricensi ecclesiæ persolvamus. Deinceps 
itaque, Deo favente, omni suspicione depulsä, solida et familiaris inter nos perse- 
verat amicitia. 
His ita gestis, retractare nobiscum cœpimus quomodo in præsentia domini Papæ Num. 33. 
portionem sæpememoratæ ecclesiæ. Calmosiacensis, quia de manu laïci eam susce- Fiat 
peramus, judicio canonico reliquerimus. Unde ne quidquam simile de cætero vel laïcorum tra- 
nos vel successores nostri in talibus experiremur, Tullensem antistitem super hæc en Arte : 
adivimus, humiliter ab eo postulantes, quatenus ecclesias quas non canonicè per copo recipit. 
manus laïicorum susceperamus, sui doni auctoritate ecclesiæ nostræ perpetuo possi- 
dendas assignaret. Cumque præsentes adessent dominus Riquinus primicerius et 
Rembaldus archidiaconus, et hoc ipsum nobiscum petentes, libenter annuit episco- 
pus ; et sicut possederamus, per baculum suum ab eo deinceps possidendas susce- 
C pimus, ecclesiam videlicet Domni-Petri, quam contulit nobis Cunegundis vidua 
de Richiscurt, pro anima filii sui Theodorici ; et quartam partem ecclesiæ de Igniaco, 
quam dederunt nobis Widricus de Waleurt et uxor ejus Adeleïdis ; quartam etiam 
partem ecclesiæ Willaris (a), quam dederunt nobis Maselinus (b) de Domno-Martino 
et uxor ejus Hersendis ; dimidiam quoque partem ecclesiæ S. Martini de Domno- 
Basolo, quam contulit nobis Widricus de Unicurt (c) ; et quartam partem ecclesiæ de 
Riviro, quam dedit nobis Bertha vidua, et postea nostra conversa. ... 


EX LIBRO SECUNDO. 


Cux igitur divina clementia, quæ in omnibus nobis misericorditer providebat, 
undique nobis requiem contulisset, et nullus jam penè adversariorum superesset, consecrari fa- 
novi nostri monasterii domicilium, licèt necdum plenè consummatum, omnipotenti ‘it. 

D Deo consecrare disposuimus. Sed quoniam sæpememoratus Tullensis episcopus, 
viribus corporis præ senectute destitutus, ad hoc non sufficiebat, ad dominum 
Richardum Albanum pontificem, quem dominus Papa sedem apostolicam repetens 
in Galliarum partibus legatum dimiserat, proprias literas direxit, allegans videlicet 
imbecillitatem corporis sui, et devotè supplicans ut vice suî monasterium nostrum 
ab eo convocatus dedicare dignaretur. Quas cum per nos suscepisset venerabilis 
Albanus episcopus, petitioni ejus benignè annuïit ; condictoque die ad perficiendum 
quod postulatus fuerat, advenit. Plurimi etiam religiosi viri à nobis ob dedicationis 
devotionem invitati convenere, inter quos primi exstiterunt dominus Thiemarus 
abbas S. Mansueti, etdominus Widricus abbas S. A pri, et dominus Laurentiusabbas 
S. Vitoni, et dominus Waschelinus abbas S. Petri de Briecio (d) ; de archidiaconis 
quoque Tullensibus interfuere dominus Rembaldus archidiaconus, et Hugo de Gon- 

E dricourt (e), et Hugo junior filius Reinaldi. Multitudo etiam innumerabilis utriusque 
sexüs fidelium, audito adventu episcopi, ad dedicationis solemnitatem undique 
concurrere satagebat. Exspectantibus igitur universis processit episcopus, et die Kal. 
octobrium cum summa omnium exsultatione majus ejusdem monasterii altare, et 
universam domum per circuitum in honore S. Salvatoris Domini nostri Jesu-Christi 
consecravit. ... Anno igitur ab incarnat. Domini millesimo centesimo septimo, an, 4407. 
indict, primâ, epactà vi, concurrente 1, kalendis octobris, consecratum est ipsum 


(a) Calmet, ibid. col. cviïij, Cruillaris ; et Mar- c) Ibidem, de Furcurt , aliàs Unocurt. 
tenius, lib. If, num. 13. Truillaris. d) Ibidem, col. cix, de Brieio. 
(6) Ibidem, Mascellinus. e) Ibidem, de Badricurt. 
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monasterium à domino Richardo Albanensi episcopo, Romanæ ecclesiæ legato, in A 
honore S. Salvatoris D. N. J. C. præsidente apostolicæ sedi Paschali II, regnante in 
sæculo Henrico juniore, apud nos vero imperante Domino nostro Jesu-Christo. . . . 

. Donationes  Nunc igitur superest ut, quomodo omnipotens Deus ecclesiam nostram oblatio- 
an ee nibus fidelium cumulaverit, et novellæ plantationis propaginem paulatim ad incre- 
censet. mentum usque perduxerit, tam præsentibus quàm post futuris, sicut meliüs novi, 

diligenter aperiam. | 

Num. 3. Multi itaque provinciæ nostræ utriusque sexûs fidelium, quorum Deus corda 
er pe tetigerat, familiaritatem nostram ardenter petere cœperunt, et tam de fundis suis 
tiniaco ; quàam de mobilibus ad sustentationem nostram oblationes devotas ecclesiæ nostræ 

obtulere : inter quos primus BenchelmusCastiniacensis, frequenti petitione conjugis 
suæ Leucardis admonitus, alodia quæ in vicinitate nostri loci possidebat, Lammiriaci 
videlicet, et apud Hugonis-curtem, Liherici, ecclesiæ nostræ in præsentia multorum B 
devotus obtulit. Ipsi siquidem et Leucardi, cüm esset nobilibus parentibus orta, 
patrimonii jure provenerant, magisque ea nobis quàm filiis carnis relinquere sata- 
gebat : quæ, sicut ab eis accepimus, sic deinceps, Dev favente, absque calumnia 
quietè possedimus. 

Num. 4. Alia etiam Leucardis, hujus prædictæ cognata, ipsius bono præcedente exemplo 
Leucardis de et voto pariter succensa, virum suum nomine Theodoricum de Villa assiduis pre- 
vs cibus pulsare cœpit, quatenus partem quæ ei in eisdem tribus alodiis ex patrimonio 

obvenerat, ecclesiæ nostræ conferret : qui, quoniam filios carnis non habebat, 
libenter ei assensum præbuit, et sicut poposcerat, partem prædictorum alodiorum 
cum ea nobis et successoribus nostris perpetud possidenda tradidit. Porro utraque 
Leucardis nobilibus orata natalibus, sicut præfata alodia liberèà parentibus suis sus- 
ceperant, ita deinceps ecclesiæ nostræ integrè et solidè possidenda contulerunt, in G 
agris videlicet cultis et incultis, in servis et ancillis, in pratis et pascuis, in usufruc- 
tuario et reditibus universis, nihil sibi omnino neque successoribus suis retinentes : 
quæ sicut ab eis libera suscepimus, sic deinceps, Deo favente, absque omni calum- 
nia quietè possedimus..…. 

Num.5.  Fuit et alia quædam matrona nobilibus orta natalibus, Bertha nomine, quæ plu- 
a"  rima in sæculo possidebat alodia : quæ chm, viro jam defuncto, vidua remansisset, 

solo unico superstite filio, maximo cœpit æstuare desiderio ut, relictis omnibus, 
mundi declinaret contagia. Volens igitur seipsam suaque omnia obsequiis mancipare 
divinis, prudenter cogitare cœpit ut secum filium suum tolleret, ac sic demum expe- 
dita, universa quæ habebat alicui ecclesiæ possidenda traderet. Dumique id mente 
tractaret, el quo se verteret animo hæsitanti fluctuaret, tandem divino inspirata 
consilio, per quemdam fratrem nostrum Aselinum nomine, qui sibi notus erat, D 
humiliter postulavit ut eam cum filio et possessionibus suis in communem vitæ nostræ 
societatem susciperemus : cujus petitionem benignè suscipientes, quod poscebat 
indulsimus. Mox igitur per eumdem fratrem nostrum domnum Aselinum, parentes 
suos apud S. Memmium, villam quamdam quæ est super Verisnam fluvium, con- 
vocavit ; et quia sese suaque omnia ecclesiæ nostræ eorum consilio tradere vellet, 
aperuit. Ât illi bono ejus proposito congratulantes, quomodo id rationabiliter fieret 
inter se tractare cœperunt ; et, quia præsentes eramus ego et frater Aselinus, eam 
protinus in manus nostras suaque omnia tradiderunt. Verüm, quoniam firmiora et 
certiora judicant dona quæ per manus liberorum fidejussorum fiunt, communicato 
inter se consilio, fratres ex seipsis liberos homines et provectioris ætatis elegerunt, 
Willelmum de Castiniaco, et Maselinum de Damno-Martino, et Widricum de Uno- 
curt, in quorum manibus præfata nobilis matrona universa alodia sua posuit, et ea 
scilicet quæ à parentibus suis hæreditario jure possidebat, et ea quæ à libero viro E 
Brochardo nomine legitimè donata, per successionem filii matrimonii juresusceperat, 
lacrymosis fletibus efflagitans ut ea absque dilatione ecclesiæ nostræ possidenda con- 
firmarent. Interfuerunt autem huic primo dono hi liberi et idonei testes, Widricus 
videlicet de Tillio, Walterus nepos ejus, Drogo de Bosom-villa, Maselinus de Cas- 
tiniaco, Widdo de Osenviller, Letoldus de Rinvilla, Robaldus et filius ejus Albricus, 
Ancherus et Drogo et Rofridus de Damno-Martino, Boso de Damno-Juliano. 

Paucis subinde transactis diebus, cm à nobis imploratus Dux adfuisset Theodo- 

ricus, supramemorata etiam advenit Bertha cum prædictis liberis fidejussoribus, et 


ti 
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À præsente Duce Theodorico et Simone filio suo, cæterisque multis liberis hominibus, 


quorum nomina ad testimonium hujus donationis subscripta sun, tradidit prædicta 
matrona per manum trium fidejussorum universa alodia sua, quæ à parentibus et à 
viro suo possederat, sancto Salvatori nostro Deo et beatæ ipsius genitrici Mariæ, 
mihique qui hujus loci regimen tenére videbar, et fratribus nostris tam præsentibus 
quàm post futuris in hoc loco Deo servientibus. Duo enim patrimonii sui sunt hæc, 
alodium quod habebat apud Unocurt *, et pars alodii quam habebat apud Masline ; 
quatuor verd quæ à viro suo dotalitii jure susceperat, quorum nomina sunt hæc, 
alodium de Riviro cut quarta parte ejusdem ecclesiæ, alodium de Davencurt, alo- 
dium De Lifoi, pars alodii de Manili : quæ omnia absque ulla contradictione tradidit 
ita libera, integra etsolida, sicut eatenus ea possederat, in-servis et ancillis videlicet, 
in agris cultis etincultis, in pratis et pascuis, et sylvis, in usu quoque fructuario et 
reditibus universis. Interfuerunt autem huic secundo dono, in ecclesia nostra super 
altare facto, hi liberi et idonei testes, primus Dux Theodoricus et Simon fiius ejus, 
Widricus de Spinal et Morandus frater ejus, Paulinus de Huldonis-monte, Widricus 
et Widericus (a) frater ejus de Grimaco, Raïnerus de Dalahin, Wido de Noreio, 
Uldericus filius Rodulphi, Gerardus de Donno-Pario. x v kal. octobris M xCviit, 
indict. v1, epactà x v. concurrente 1 v, in festivitate S. Apri. 

His ita gestis atque firmatis, prædicta matrona voti compos effecta, sese cum 
filio (b) suo monasterio tradidit nostro; et sæeulari habitu abjecto, in humilitate 
castè servire proposuit. Filio autem ejus, quia bonæ indolis puer erat, canonicum 
habitum dedimus : in quo cùm ferè biennium in simplicitate et innocentia transe- 
gisset, præsenti vità defunctus est. 

Hâc itaque præfatà hæreditate cm ecclesia nostra esset legitimè investita, Wal- 


C terus de Berleivilla, miles quidam de familia Ducis, violenter irruens, alodia illa 


quæ ex parte viri sui contulerat nobis, sasivit, capitalia tulit, et ecclesiam nostram 
rebus possessis injustè expoliavit. Dicebat enim, quia prædicti viri Brocardi nepos 
fuerat, filius scilicet fratris sui, ad se potibs hæreditatem illam pertinere. Cujus fre- 
quentibus molestiis et injuriis inquietati, Ducem Theodoricum compulsi sumus 
adire, rogantes ut injustam calumniam ejus judicio curiæ suæ discuteret, ac si eum 
abinjuriis et oppressione nostra removeret. Qui quidem proclamationem nostram 
benignè suscepit, ipsumque Walterum ad audientiam curiæ suæsæpius vocavit. At 
ille, in temeritate cœpta perseverans, præsentiam Ducis ferè per biennium refugit. 

Videntes itaque contemptui-eum habere sæcularem justitiam, familiæ nostræ 
clamoribus fatigati, quos assiduis deprædationibus vastabat, Tullensem episcopum 
adivimus, et ut tyrannidi illius spirituali gladio resisteret obnixè postulavimus. Qui 


D paterno affectu filiorum suorum proclamationem suseipiens, post discussam ejus 


obstinationem et injuriam, ad ecclesiasticam justitiam vocavit ; et cùm venire renue- 
ret, anathematis in illum sententiam direxit. Quâ tandem sententià nutu divino 
perterritus, cùm apud sanctum Deodatum positus esset, episcopi absolutionem 
postulavit: ut autem quod poscebat assequi mereretur, ab inquietatione nostra et 
prædictorum alodiorum invasione se cessaturum omnino promisit, quoadusque per 
judicium curiæ, quam eatenus refugerat, causa ejus aut injusta convinceretur, aut, si 
justa esset, approbaretur. Quäâ responsione firmatä, anathematis vinculis tandem 
absolutus est. ém 24 

Post hæc * verd in præsentia Ducis apud Romarieum-montem vocati utrique 
adfuimus : et rogatus à Duce et principibus, ut in audientia curiæ aperiret, et quà 
causâ ecclesiæ nostræ interrupisset investituram, nihil prorsus justæ querelæ adver- 
sum nos invenirepotuit. Cùm igitur solum superesset judicium, ut qaæinjustè inva- 
serat,'justè nobis restituere sententià prolatâ cogeretur ; boni viri fideles amici nostri, 
paci nostræ prospicientes, id nobis consuluerunt ut, datis de paupertate nostra 
L x solidis, ejus malitiam leniremus : quatenus libentiùs, quod judieio curiæfacturus 
erat, exsequeretur, et nullam prorsus exinde resuscitandi querelam adversim nos 
inveniret occasionem, Ipse etiam Walterus videns se nullo modo posse retinere quæ 
injustè invaserat, sponsionem pecuniæ ab eis accepit : et sic in præsentia Ducis, ac 


" Infrà , Uldericus.…. de Gisniaco. jam vidua et à filio suo Galfrido, quæ habuit apud 
ai b) Galfrido , uti legimus in bulla Paschali II, Ruvirum et apud Masnile, et apud Duvencurt et 
ibid. num, 47, his verbis: Alodia data à Rertha  apud Lifoi, cum omnibus appenditiis coram. 


Si 


* Oncourt. 


Num. G. 
Cum Waltero 
de Berleivilla 
litigat. 


* An. 4004. 
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principum, ac totius curiæ assistens, alodia wirpivit et adstipulavit, capitalia dis- À 
tracta ex integro restituit, et totius calumniæ finem fecit. 

Num. 1. Hâc itaqueinter nos pace firmatä, septem fermè integris cessavit annis, in quibus 
Ab eo rursus : . ‘ . . . ‘ 
post annos  APSQUe Omni contentione et calumnia alodia ipsa nostra possedit ecclesia. Quibus 
sptem dive- transactis, iterum resumpto malitiæ spiritu, denuo eadem alodia sasivit, capitalia 
RUE diripuit ; et majori elatus insaniâ, familiam nostram assiduis deprædationibus et 
possessionibus vastavit et attrivit : nec Deum timens, nec homines erubescens, in 
quorum præsentia, sicut suprà memoravimus, et pecuniam nostram acceperat, et 
alodia ipsa per finem factum deposuerat. Iterum ergo super hac injuria Ducem 
Theodoricum adivimus ; et ut memor eorum quæ in præsentia ejus terminata erant, 
pestiferum Walterum repetitâ audaciâ potestatis suæ objectione comprimeret, humi- 
liter obsecravimus. Walterus autem, cm diü refugisset curiam, tandemin præsentia 
Ducis apyd Spinal advenit. Commonitus à Duce, fratribus nostris qui præsentes B 
aderant capitalia ablata restituit, ac se cætero de cessaturum promisit. Rursum ergo 
præfata alodia jure ecclesiæ nostræ sasivimus, et, illo cessante, pauco tempore 
quievimus. 
us Fe Per idem ferè (a), B. Petri apostoli sedem pro quibusdam nostris negotiis 
tectus privile- Adivimus ; et à summo Paschali pontifice sedis apostolicæ benignè suscepti, post alià 
gio munitur, quædam imploratus à nobis ut supradicta, et alias possessiones oblatione fidelium 

nobis collatas, in charta suo sigillo munita notaret, et auctoritate apostolicà ecclesiæ 
nostræ perpetud possidenda firmaret, clementer annuit ; et sicut petieramustradidit 
nobis chartam proprio scripto et sigillo corroboratam, in qua anathematizantur et 

à corpore Christi separantur quicumque prædicta alodia sive alias possessiones 
invadere tentaverint, et ecclesiam nostram inquietare præsumpserint. Fulti itaque 
apostolico privilegio, acceptà quoque ejus benedictione , læti ad fratres nostros G 
repedavimus.… Co 

Num. 9. Sed priusquam Romä regrederemur, sæpememoratus Walterus, adscito secum 
on malitiæ suæ socio quodam sororio suo Henrico, eadem alodia tertio sasivit, capitalia 
in res monas- diripuit; ac totius justitiæ et honestatis oblitus, efferatis solito quibuscumque poterat 
tri ag molestiis et deprædationibus nos et nostra inquietare non cessabat. Videntes igitur 

sine ecclesiastica censura rebus pacem dari non posse, post clamorem Ducis et electi 
pontificis nostri domni Riquini, consilio eorum fulti, coacti samus Romano pontifici 
literas deprecatorias scribere, et ut eorum opportunam oppressionem et temerariam 
audaciam apostolico feriret gladio, humiliter implorare. Nec diù distulit universalis 
pastor ecclesiæ filiorum suorum petitionem implere ; sed per eumdem literarum nos- 
trarum portitorem scripsit Duci Theodorico et electo pontifici nostro Riquino, ut 
adversarios nostrossæculari et ecclesiasticâ censurâ aboppressione nostrar epellerent, D 
atque ecclesiasticæ possessionis invasores ab introitu ecclesiæusque ad satisfactionem 
eliminarent. | 
tete Jamjamque domni Riquini Tullensis electi episcopi literas ad totius episcopatüs 
Find Bose decanos et presbyteros directas susceperamus, quibus Walterum et sororium suum 
facit. Henricum à communione ecclesiæ arcendos præcipiebat ; cùm ecce subito inspira- 
tione divinä compunctus Walterus, tandem in semetipsum reversus, pœænitere cœpit : 
moxque domno Rembaldo avunculo suo, qui ejuserrori multüm condoluerat , qudd 
ecclesiæ nostræ satisfacere vellet, aperuit. Quod ille gratanter accipiens, congruä 
exhortatione titubantem adhuc ejus animum roboravit, et condicto die, satisfaciendi 
gratià, ad ecclesiam nostram adduxit. Cumque præsentes adessent multi liberi et 
idonei testes, quia pro frequentibus injuriis et deprædationibus excommunicatum se 
noverat, primo absolutionem humiliter postulavit et accepit : sicque à nobis in E 
ecclesiam introductus, alodia quæ, licèt injustè, calumniatus fuerat, super altare 
S. Salvatoris nostri Jesu-Christi deposuit, fandumipsum ex toto ecclesiæ nostræ 
reddidit, wirpivit et adstipulavit, et totius calumniæ finem fecit. Pro capitalibus verè 
* 4boncourt. distractis, quia multaerant, duo quarteria terræ de proprio alodio suo apud Auncurt* 
ecclesiæ nostræ perpetud possidenda reliquit. Quibus ita gestis, avunculum suum 
humiliter postulavit ut duo minora alodia alodium de Davencurt et de Lifoi, tempore 


(a) Anno 1409. Juxta privilegium ibid. reci- xn ka. aprilis, indict. nu, .incarnat. Dom. anno 
tatum num, 47, cum bac clausula : Datum Laterani max, pontificatüs autem domini Paschalis II 
per manum Johannis S. R. E. diac. card. et biblioth.,  Papæ x. 
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À vitæ suæ ad trecensum ei concederemus, ut sic deinceps firma et stabilis inter nos 
perseveraret concordia. Super quo consulentes amicos et fratres nostros, petitioni 
ejus acquievimus : et præsentibus multis, suscepit duo alodia de manu mea, eo 
videlicet tenore ut singulis annis pro trecensu duos solidos, tertio die post Natale 
Domini, ecclesiæ nostræ persolveret, et in morte sua, sine successione hæredum, 
integra ea illibata ecclesiæ nostræ restitueret. Et huic fini facto et paci acquisitæ et 
inter nos firmatæ interfuerunt hi liberi et idonei testes, Widricus videlicet de Spinal, 
et Morandus frater ejus, et Widricus junior, et Walterus filius Morandi, et Ulderi- 
cus et Widricus et Morandus fratres de Gisniaco, et Stephanus de Villa, et Richardus 
de Calvomonte, et Ramerus et Cerladus de Spinal ; de clericis vero domnus Rem- 
baldus Tullensis archidiaconus et Arnulphus de Spinal, et ali multi tam liberi quàm 
servi, quos dinumerare congruum judicavimus. 

B  Proinde idem Walterus, ut post illatasinjurias veramerga nos suam comprobaret 
dilectionem, condictodie sorores suas apud Castiniacum in præsentia nostra adduxit, 
et eadem alodia quæ injustè calumniatus fuerat, wirpire fecit cum duobus supra- 
dictis quarteriis terræ,quæ proprià hereditate apudAuncurt pro distractis capitalibus 
nostris ecclesiæ nostræ tradiderat. Nec multd post supradictus sororius suus Henricus 
de Italia regressus, cognito quod Walterus et uxor sua totius calumniæ fecissent 
finem, adecclesiam nostram satisfacturus properavit, alodia wirpivit, absolutionem 
petiit et accepit. Sicque factum est, cooperante gratià divinâ, ut vera et stabilis 
inter nos firmaretur concordia. Hæc nunc de alodiis Berthæ sororis nostræ dixisse 
sufficiat ; quiailla duo quæ ex patrimonio suo nobis contulerat, absque omni calum- 
nia nostra possedit ecclesia. (Alias id generis donationes ab eo commemoratus, quas 
eadem ecclesia quietè possedit, missas facimus. ) 


EX ADALGISI MONACHI S. THEODERICI PROPE REMOS LIBRO 


De miraculis S. Theoderici abbatis. 
‘Inter Acta SS. ord. S. Benedicti, sæc. I, in Appendic, p. 630. 


NCLITO magno Danorum Rege (a) viam universæ carnis ingresso, compar ejus um. #1. 
| Ducis (d) Siculorum iterato matrimonio jungi expetebatur : quamfrater suus pois PE 
Robertus Comes Flandrensium hujus rei gratià Siciliam ducens per Franciam rausi- as hospitio 
vit, et montem Or (a) ad hospitandum expetiit. Quod audiens Rodulfus venerabilis sibi exhibito, 
abbas ejusdem loci, collecto cœnobitarum suorum cœtu, cum vexillis et apparatu 

D ecclesiastico decenter processit obviäm, et honorificè utrumque recepit, Comitem 
scilicet ac Reginam, et exceptos introduxit in cellam, immo in domum rcgiam. 
Nam vidisses in parietibus pauld antè incultis, et in laquearibus squalore pridem 
horrentibus, pallia impeératoriæ dignitatis cortinis operosis superextenta coruscare, et 
nihilominns stupuisses fulcra cælaturis, sculpturis tornoque spectabilia : stramenta 
quoque cum plumarum mollitie fulta, tum techis purpureis superinduta, primores- 
que ingressos his insidere, hisque refoveri. Porro sedilia quæque tapetibus cum 
artificiali subtilitate, tum colorum varietate venustabantur : pavimenti quoque facies 
pulvere suo detersæ,ac virentibus quibuslibet odoriferisque respersæ,ingredientibus 
ac residentibus suave redolebant. Præ cæteris placuisset tibi quamplurium sedulitas 
puerorum, officiis domüs à sapientibus sapienter dispositorum, qui honestate et 
ordine sese comitantibus providebant solerter, ne quid deesset invitatis et recum- 

E bentibus, et ne quid per incuriam deperiret de sibi assignatis, substantià, supellectili 
et utensilibus. 

Cüm igituromnibus ritè ordinatis, inimitabili paterindustrià regium, ut ita dicam, Num.28e129. 
apparatum discumbentibus ministrasset,.…. Comes juris sui fundum, quod Harle- ee 
beccæ ville proximum est, viro Dei suppliciter (d)attribuit. Quo facto, utquantocius cu trad S. 

erico. 

(a) Canuto, qui uxorem duxerat Adelam, Ro- c) Sic dictus mons cai insidet monasterium 


berti Frisonis landriæ Comitis filiam, et martyrio S. Theoderici prope Remos. 
è vivis sublatus est an. 1086, sexto idus julü, uti (d) Adelæ ea de re literas recitat Marlotus, t. II, 


habet vitæ ejus scriptor Ælnothus. p. 482, datas apud Harlebec, anno incarn. Dom. 
(ë) Adela nupsit, non Duci Siculorum, sed xxc, éndict, xwr, regnante Philippo gloriosissimo 
Apuliæ Duci Rogerio, filio Roberti Guiscardi. Francorum Rege anno xxx1, anno archiep. dumni 
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ad eum sibi sortiendum et jure perenni possidendum, sanctus [ Theoderieus ] in À 
loculo suo veheretur, benignè prudenterque consuluit. Post cujus et comitatüs ejus 
abscessum non distulit pater prædictus munifici Comitis consilio assentiri, et hujus 
negotii eventum experiri. Super quo domni Rainaldi primi Remorum archipræsulis 
assensum expetens, immo super hoc potissimum ab eo expetitus, litteris ejus cum 
sigillo acceptis, quarum indicio sanctus quoqud gentium veheretur, ut par erat 
honoraretur, cum apparatu non minimo secum suum vehens patronum iter arripuit ; 

et ad locum prædictum perveniens, quæcumque sancto oblata fuerant à Comite et 
Regina, nullà contradictionis morà interveniente consecutus est... 

Eâ tempestate (a), sacer ignis, quemGræciheresipilam dicunt, divinæ animadver- 
sionis index, Flandriæ incubuerat partibus, christicolarum quamplurimä multitudine 
tamhorribilis cladis verbere grassante partim prostratà,partim gemente, et præ doloris 
immanitate dentibus stridente, partim morte jam multatä. Porro apud villam Cur- B 
tracum, quemdam clericum, cui Egardus nomen, eadem clades adeo invaserat, ete. 

Anno Dominicæ incarnat. Mc11,induximus animo porticum nobis necessarium 
ante valvas ecclesiæ hujus construere : quæ cùm plurima ex parte nostris impensis 
assurgeret, sed consummari negligeretur, privatim deliberavit sacrista noster, ut 
loculus aptaretur pretiosis sanctorum reliquiis, qui circumcirca deferretur, quatenus 
devotä fidelium oblatione co:ptum opus perficeretur.…. 

Super fluvium Vidulam * villa sita est quam Chalon dicunt. In ea, Dominicæ 
incarnat. anno MC x1, tanta efferbuit mortalitatis pestilentia, ut habitatoribus sub- 
tractis nonnullæ domus vacuæ remanerent,solitudine tantüm inhabitante et mœstitià. 
Quippe nonnulli ad vesperam sospites, mane facto tumulandi efferebantur : fre- 
quenterque mane sani, facto vespere, fauce mortis absorbebantur. Luctus ubique, 
quoniam eadem erat facies vivi mortuique. Unum tandem residuis inventum est 
remedium contra grassantis pestisjustitiam. Compertum erat eorum plurisque per- 
nicitate famæ et tacendi impatientià, qudd lues hujusmodi fugaretur patris nostri 
meritis et præsentià. Unde suæ consulunt calamitati, licèt ambigant utrobique, hinc 
de periculi evasione, hine de sui voti consecutione. Memorabilem tamen patris 
montis Or Radulfum adeunt ; causam suæ luis non dissimilem inguinariæ Romanæ, 
licèt non nesciret singultim exponunt ; pro qua ut vir sanctus illo invectus succur- 
reret morti proximis, lacrymabiliter petunt..…. Sumptis igitur loculis prædicti patris 
et comparis ejus Theodulfi, comitante provinciæ adjacentis innumerä plebe, vicum 
penetrant, quod infesta lues debacchabatur.. Fugato igitur grassantis pestis principe; 
et prostratä ejus malitià , dux noster et signifer optatà potitur victorià, et plausu 
quidem laudis hinc inde concinente regrediebatur, eùm ecce quasi vestigium 
prostrati hostis victori superesse contemplatur : ad quod propellendum agonista 
divinus accingitur. Nam Chanadium * villam, superiori morbidæ pridem, nunc 
curatæ contiguam dum pertransit, Litardus quidam ex incolis, etc. | 


Num, 30. 
Ignis sacri 
lues in Flan- 


Num. 32. 

S. Theode- 
rici corpus 
circumfertur. 


Num, 33. 

Inguinariam 
luem extin- 
guit. 

* La Pesle. 


* Chenar. 


ADDENDA 
Ex cod. ms. 1308 Reginæ Sueciæ, tom. 1 Miscell. Joan, Durandi, fol. 57. 


© Quomodo Villam Francorum  Henricus Rex Francorum. et. Philippus  filius ejus 


pro anima sua Deo et S.  Bartholomæo, sanctisque  confessoribus . Theodorico 
et Theodulfo reddiderunt. 


P: i1P PUS, Dei gratià Francornm Rex, clero et populo Remensi, abbati quoque E 


* Rogerio. LS. Remigii, necnon R. * vicedomino, salutem. — Vosscitis in præsenti S. Johannis 


Rainaldi vu, Radulfo regente féliciter ecclesiam 
an. ni, data per manum Vulfranni, 1v kal. octobris, 
ejusdem Reginæ cancellariü. Literas autem Comitis 
Roberti anno 1096, quo ille in Palæstinam profec- 
tus est, datas fuisse testatur Marlotus ibidem. 

(a) Sigebertus ad an. 1089: Ænnus pestilens 
mazximè in occidentali parte Lotharingiæ ; ubi multi, 
sacrn igne interiora consumente , computrescentes, 
exesis membris instar carbonum nigrescentibus, aut 
miserabiliter moriuntur , aut manibus et pedibus 


putrefactis truncati, miserabiliori vitæ reservantur ; 
multi ver nervorum contractione distorti tormen- 
tantur. Idem habet scriptor miraculorum S. Maxi- 
mini Miciacensis, cap. 19 ; item apud Mabillonium, 
ibid, p. 611: « Peccatis populorum ingruentibus 
» et justitiam Dei provocantibus, medio ferè mense 
augusto (incerti anni), ingens lues populum Au- 
relianensem devastare cœæpit. Divina etenim igne 
membra ardebant humana , cujus ardori nulla 
poterat concurrere ars humana, Omnem igitur 
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À festivitate nos Lugdunensemque archiepiscopum (a) concilium vel colloquium 
constituisse, in quo, si de electi vestri(b) investitura esset controversia, nos speraba- 
mus definire. Sed quoniam ipse Lugdunensis, excusatione per legatos suos præmissä, 
ad colloquium non venit, quod legatos quos electus vester vel ipse Lugdunensis 
pro hac eadem re vestra Romam miserat, exspectare debeamus, non inconsultè defi- 
nivimus. Vobis etiam mandando dicimus ut, qui diutius sustinuistis, hoc modicum 
temporis æquanimiter sustineatis. Ne autem amodo spe inani pascamini , sed certiores 
acceleratiorem electi vestriadventum sciatis, ipse per nos legatos suos ad vos dirigit, 
quatenus episcopales reditus ex integro accipiant : et ipsos, sicuti decet domini vestri 
legatos, habetote honorificè. Sed et nos vobis mandamus, abba sancti Remigii, 
vicedomine Rogere, ut eorum in omnibus adjutores sitis, et ipsi quæ necessaria 
sunt in restaurandis domibus vel aliis dispendiis erunt, consilio vestro faciant. Tibi 

B specialiter dicimus et jubemus, vicedomine Rogere, quatenus Villam-Francorum (c), 
quam pro anima sua sancto Theoderico pater meus dedit, nosque concessimus, 
immo et concedimus, quietam sancto et monachis dimittas : nec solùm hoc facis, 
sedin quibuscunque eis necessarius fueris, pro amore nostro subvenias. Valete. 


» sexum, omnemque ætatem, et præcipuè infan- . (4) Hugonem, ex episcopo Diensi factum Lug- 
» tiles artus, vis ista populabatur. Quid facerent  dunensem archiepiscopum anno 4082. 

» quos tanta necessitas perurgeret ! Sanctorum suf- (b) Hâc voce intelligi potest vel Rainaldus I, vel 
» fragia expetunt, et implorant divinum , quibus  Manasses II. Manasses, electus Remensis archiepis- 
» bumanum deerat auxilium.... Clementia ïitaque copus an. 4096 post Rainaldum, eodem anno domi- 
» misericonis Dei clamorem mixtum gemitu horum nicé die Passionis consecratus fuisse traditur in Gestis 
» miserandorum, exorante pio intercessore Maxi-  Lamberti Atrebat. episc, Electi proinde nomine ap- 
» mino, suscipiens, omnium membra dignatur pellari non potuit circa festum S. Joannis. Igitur de 
» restinguere. Deiade plurimorum ossa ferro reci-  Raïaaldo intelligenda est hæc epistola : qui Rainaldus 
» debantur acuto, quorum carnes exederat ignis: electus fuit Remensis archiepiscopus anno 1083. 

» quorumdam verè in tantum acriter demolita erant, (c) Villers - Franqueux. Qua de re vide tomo 

c? ut dissoluta ipsä suê sponte caderent, etc. » uostro XI, p. 587. n. 


NOTITIA DE PRIMORDIIS ABBATLÆ S. PETRI SUPRA DIVAM, 
Ubi de Comitibus Aucensibus et primis loci abbatibus. 
Inter Instrumenta t. XI novissimæ Galliæ Christ. col. 153 et seqg. 


1 c locus in initio quo Monasticæ religionis in eo sumpsit ordo principium, quos 

H habuerit fundatores, aut quos quisbusve temporibusin sacri regiminis officio suc- 
cessores,ad memoriam posterorum non incongruum duximus literis breviter adnotan- 
dum. Huncigitur locum Lescelina Comitissa, nobilis sponsa Guillermi Augensis egregii 
D consulis, tempore quo Francorum Rex Henricus agebat in sceptris, fundavit, pos- 
sessionibusque ac prædiis quæ ei ex jure dotali competebant , ditavit. Verüm , ut 
rei hujus series manifestius elucescat, pauld est altius repetendum, et quisnam hic 
Guillermus de quo agimus,quænam etiam,quam præfati sumus, conjux ejus fuerit, 
intimandun. : 
Hic igitur Guillermus ille est Richardi II, Normannorum Ducis clarissimi, frater, 
qui adhuc minor in Oximensi castro, quod ab eo cum finitimis locis custodiendum 
acceperat, cùm perversorum quorumdam consiliis adversüs fratrem suum eumdem 
rebellare niteretur, captus ab eo Rotomagumque perductus, Turchitillo cuidam viro 
illustri servandus traditur (4). Erat autem eidem Turchitillo filia pulchritudine cor- 
poris et sapientiâ animi, sed et morum honestate præcellens, Lescelina nomine ; cujus 
industrià idem Guillermus posteaquam de vinculis quibus tenebatur evasit, cm in 
fratris sui gratiam revocatus ab eo etiam consulari esset honore donatus , eam sibi 
matrimonio sociavit, genuitque ex ea viros sui temporis clarissimos, Robertum sci- 
licet qui sibi postmodum in consulatu Augensi successit, Guillermum (b) etiam qui 
et ipse apud Suessionem civitatem Comes domi militiæque glorià claruit, Hugonem 
quoque qui in pontificatu Lexoviensi vitâ pariter et doctrinâ venerandus effulsit (c). 
Ædificavit autem sibi idem Comes domum hoc in prædio quod ab antiquis ad 


(D Vide Guillelmum Gemet. lib. V, cap. 3. (c) Hugo Lexoviensem episcopatum gessit ab 
b) De Guillelmo Busacio dicto, vide etiam  anno 4050 usque ad annum 4077. 
Gemeticensem, lib. VII, cap. 20. 


An. 1046. 


* Ed, proxi- 
mun. 
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sanctum Petrum supra Divam nominatum est. Cui operi dum insisteretur, venit die 
quâdam mulier de:villa quæ Vallis vocatur ;quæorationis gratià Curceium prope- 
rabat, quia sub. eodem illuc tempore populorum finitimorum turba frequens ad 
S. Ferreolum confluebat. Subsistens igitur mulier, upusque diligentiùs intuens, sese 
mox humi prostravit, orationem fudit, et quam manu tenebat oblationem super 
lapidem posuit, ac eo humiliter exosculato exsurrexit, ac se jam recessura signavit. 
Admirati itaque hi qui operi insistebant : « O, inquiunt, mulier ! quidnam est quod 
» agere voluisti? non est ecclesia quam facimus, sed domus est Comitis Guillermi, » 
At illa : « Scio, ait, scio quid fecerim ; vos autem scitote quid agatis : ego enim in 
» nomine Domini et in honore beatæ Dei genitricis et perpetuæ virginis Mariæ obla- 
» tionem quam ad S. Ferreolum deferebam, hoc in loco sacravi, nec ulteriüs jam 
» quæro progredi. » His dictis, valefaciens ad propria repedavit. 

Érat etiam in loco hoc sacerdos quidam vitæ venerabilis, Gislemarus nomine, 
qui ecclesiæ B. Petri, à quo locus nomen acceperat, à multis annis in presbyteratûs 
officio ministrabat. Hic die quädam cum circumstantibus incolis juxta consuetu- 
dinem loqueretur : « Videtis, ait, quàm sit locus iste despicabilis, quäm nullius ferè 
» nominis et honoris. Tempus est futurum aliquando, ut videatis in eo conventum 
» primà sanctimonialium, ac deinde religiosorum Deo servientium monachorum. » 
Dixit, veraque dixisse eum rei postmodum exitus approbavit. Nam post viri sui 
Guillermi videlicet Comitis mortem, uxor ejus quam prædiximus Lescelina, de illius 
ac sua suorumque salute sôllicita, in hoc ipso prædio quod dotali jure cum appen- 
ditiis suis adeam pertinebat, domum illam de qua suprà egimus , ecclesiam constituit : 
ubi primo quidem sanctimoniales, secundum quod vir venerandus prædixerat, 
aggregavit. Verüm quia cum finitimorum superbia pacem habere non potuerunt, 
Lexovium eas transtulit, ibique etiam monasterium, patrocinante filio suo Hugone 
superius memorato jam episcopo, ædificavit. At verd quid de loco hoc ageret apud 
se deliberans, tradiditeum primo quidem abbati monasterii quod Fontinella nomi- 
natum est instaurandum ; sed inchoatum dimisit citius, éùm cognovisset eum nequa- 
quam suæ ditionis esse futurum. Tunc Comitissa accedens ad venerabilem virum 
domnum scilicet Isembertum, qui cœnobio sanctæ Trinitatis quod apud Rotomagum 
in monte situm est præsidebat, multis ab eo precibus impetravit ut sibi concederet 
quemdam de suis magnæ auctoritatis virum et nominis, divinis et humanis apprimè 
studiis eruditum , cui Ainardus vocabulum erat : qui quidem genere Teutonicus, 
sed omni sapientiæ disciplinà erat morumque pariter honestate præclarus (a). Huic 


igitur cum possessionibus quas habebat locum hunc tradens, adunatis monasticæ . 


vitæ cultoribus, eum pastorem præfecit ; ac deinde verens ne, si in manu filiorum 
suorum monasterium quod construxerat relinqueretur,earum rerum quas obtulerat 
aliquando, sicut est mortalium cupiditas, minorationem pateretur, sapienti usa con- 
silio, ipsum ab eis pecuniâ datà redemit ; eamdemque pactionem, ne quid videlicet 
ipsi vel eorum hæredes in rebus hujus cœnobii suum jure hæreditario calumniari in 
perpetuum possent, in præsentia Guillermi Normannorum principis , postea Regis 
Anglorum, ipsis quoque præsentibus, firmavit, atque ibidem hunc locum ejusdem 
principis ac successorum suorum dominationi, per virgam pastoralem quam in manu 
ejus posuit, subjugavit. 

Ordinatusigitur domnus Ainardus anno incarnationis Dominicæ millesimo qua- 
dragesimo sexto, triginta et duobus ferè annis huic cœnobio præfuit, vitäquepariter et 
scientiä admirabilisuo tempore insignis enituit. Cujus ordinationis anno secundo(b) 
bellum apud Vallum-dunas factum est, cui etiam Henricus Galliæ Rex rogatu Guil- 
lermi postea Regis Anglorum interfuit, ac devictis fugatisque hostibus, ab eodem 
Guillermo in præmium * pagum Vilcassinum accepit. At Comitissa, posteaquam 
sua omnia monasteriis quæ instruxerat contulit, posteaquam se cunctis facultatibus 
mundi pro Dei amore nugavit, cùm jam eam Dominus vocare dignaretur , tacta 
incommodo, sacrum à filio suo domno Hugone Lexoviensi episcopo velamen accepit, 


(a) Gerbertus Fontinellensis et  Ainardus Diven- 
sis, inquit Ordericus Vitalis, lib. IV, p. 530, &c 
Durandus Troarnensis, quasi tres stellæ radiantes 
én firmamento cœli, sic isté tres archimandritæ multis 
modis rutilabant in arce Adonaï : religione et caritate, 
multiplicique peritia pollebant, studioque divinæ lau- 


dationis in templo Dei jugiter inhiabant. Inter præci- 
Puos cantores scientid musicæ artis admodum suaviter 
potiti sunt, etc. 

(6) Anno 1047, commissum est id La ut 
videre est apud Willlmum  Gemet, lib. VII, 
cap. 17, et Ordericum Vitalem lib. 1, p. 372. 


atque 


A 


D 
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atque anno ab incarnat. Domini millesimoquinquagesimo septimo , kalendis februa- 
riis, à laboribus suisbeato fine quievit, corpusque ejus in hac ecclesia quam fundavit, 
honore condigno conditum est. Cujus dormitionis quidem post anno vigesimo, à 
subjugata autem Normannis Anglia duodecimo, domnus abbas Ainardus, x1x kal. 
februari (a), migravit à sæculo. Cui domnus Fulco, qui apud S. Ebrulfum prioris 
ministerio fungebatur, in regiminis hujus ecclesiæ successit officio : quod quidem 
et ipse novem et viginti (b) circiter annis administravit, excepto eo tempore quo, 
persecutioni quæ advershs eum oborta est, cedens, domnum interim Benedictum 
Rotomagensem, et postea domnum Galterium (c)Gemeticensem habuitsuccessorem. 
Verüm huic deindeecclesiærestitutus, post quintum reversionissuæ annum, regnante 
jam Henrico pro Guillermo fratre suo qui patri in regnum successerat, obiit tertio 
nonas aprilis apud Quaintoniam * Angliæ civitatem. 

At non multô post, cm jam bellorum procella inter fratres, Henricum videlicet 
Regem Anglorum et Robertum principem Normannorum, fuisset exorta, idem Dux 
Robertum quemdam de Sancto-Dionysio, accepto à suiscontra fas pretio(d), detur- 
batis religiosis viris qui pravitati ejus conabantur resistere, non abbatem, sed furem 
ac latronem hanc in ecclesiam introduxit. Verum Henricus Rex eum cum suis cap- 
tum , incenso pris monasterio (e) cum ædificiis suis et universo oppido, plurimis 
quoque vi flammarum adustis, post tertium ferè mensem quo advenerat, deturbavit : 
quietipse postmodum, culpis exigentibus, interemptus dignum factis exitum invenit. 
Igitur post excidium, cm jam Rex Henricus, superato fratre suo, Normanniä 
potiretur, reversis qui dispersi erant fratribus, domnum Radulfum qui cellerarii in 
hoc monasterio functus erat ministerio, virum simplicitate animi et innocentià præ- 
ditum, abbatem constituit : qui et ipse quatuor solùm annis totidemque mensibus 
administrato officio, post sedomaum Richardum successorem (f) reliquit, de Aquila 
cognominatum. Videns itaque præfatus vir inclytus Henricus Rex Angliæ et Dux 
Normanniæ damnum quod ipse intulerat huic monasterio per combustionem supra- 
dictam, pro restauratione et satisfactione ipsius damni fecit nobis chartam (g) suam 
apud Argentonium, in qua concessit et confirmavit specialiter et generaliter omnes 
possessiones et res nostras, præcipiens et volens eas esse liberrimas et immunes ab 
omni subjectione, tamquam proprium dominium suum, nihil sibi vel successoribus 
suis interra nostra retinens præter aurpm, si subtusterram repertum fuerit, et excep- 
tis placitis de expeditione sua, et duello de placito monetæ, si bellum seu duellum 
exinde oriatur : addens in fine dictæ chartæ, qudd ea'quæ ibi scripta sunt concedit 
pro restauratione et satisfactione damni et destructionis prædictæ per ipsum factæ, 
anno Domini millesimo centesimo octavo. 


(a) Anno proinde 1078, cui calculo suffragatur 
Ordericus, lib IV, p. 544. 

(b) Ordericus, lib. X, p. 765, aliam habet com- 
putandi rationem. Fulce, inquit, qui ante ejectionem 
suam Divense cænobium xx annis [legendum vide- 
tur xv] rigidè rexit. solertidque suë numerum fra- 
trum aurit , multisque modis ecclesiam provexit, in- 
vidente et insligante Sathand, injustè criminatus et 
depositus, vu annis exsulavit ab anno 1092 usque 
ad annum 4099 ]. Deinde reversus, abbatiam suam 
üterum vu annis prosperè gubernavit, et senex in 
Anglia in no1as aprilis (1106), Guentæ obit. 
Unde ab annis viginti et novem excipiendi non sunt 
illi quos Fulco in exilio egit. 

(c) Vel Etardum, uti legitur apud Ordericum, 
ibid. Jnterea Fulco Urbanum Papam adierat, et apud 
Cassinum-montem exsulabat : cujus successor, nomine 
Benedictus, S. Audoeni Rotomagensis archiepiscopi 
monachus, obierat. Divensibus ergo Guiltelmus Rex 


Etardum Gemmeticensem hortolanum, ab infantia 
monachum , abbatem dedit, qui per aliquot annos 
gregem Dei diligenter ser varvit ; Fulconi verd redeunti 


cum apicibus Papæ cænobialem magistratun gra 


tanter reliquit, etc. . : 

(d) Datis DucicxL marcis, inquit Order, lib. XI, 
p. 817, ejusin loco intrusus est [Robertus]. Hic 
autem professione monachus S. martyris Dionyst, 
non pastor, sed wdispersor factus est gregts Domini: 
Cœnobitæ siquidem à facie lupi devorantis fugerunt, 
et in aliis monasteriis animas suas salvare cuptentes 
dispersi sunt. Ipse verd supra Divam in cænobio cas- 
tellum construrit familiamque militum aggregavit 
et sic Dei templum speluncam latronum effecit. 

(e) Rem narrat Ordericus, ibid. lib. XI, p. 819 : 
tomo nostro XI, p.699. 

f) Anno proinde 4111. | 

je Anno 1108. Exstat inter instrumenta t. XI 
Galliæ Christ., p. 186, sed absque chronicis notis. 


NOTITIA DE ECCLESIA FILGERARIUM. 


Quomodo in possessionem Majoris-monasterii devenerit. 


Apud D. Morice, inter Probat. Historiæ Britannicæ, t. 1, col. 488. 


N oTUM sit omnibus quod Maino de Filgeriis , cum multa huic monasterio nostro 
contulerit, etiam canonicalem ecclesiam de Filgeriis, cum omnibus tam ecclesiis 


Tome XIV. 


e 


T 


An. 1087. 


* Wintonian. 


Ex archivu 
Majoris-Mo- 
nasteru. 
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quàm aliis rebusad eam canonicaturam pertinentibus, Radulfo filio ejus annuente, À 
dedit et concessit hoc modo : ut si aliquando contingeret eamdem ecclesiam in alium 
ordinem quàm canonicorum devenire, nulli monachi nisi nostri possent in eamdem 
ecclesiam succedere. Sed cum, eodem Mainone mortuo, res in manum Radulfi jure 
hæreditario descendisset, factum est ut, canonicorum ordine transmutato, monachi 
in res ejusdem ecclesiæ subintrarent; neque tamen nostri, sicut justum fuerat et 
multo antè temmpore præstitutum, sed monachi S. Klorentii , supradicto Radulto 
concedente : qui tamen monachi ea obtinere nequaquam potuerunt, nostrà justitià 
prævalente. Quod Radulfus graviter ferens, easdem ecclesias acceptas se dixit in 
manu sua retinere, neque canonicos aut monachos inibi ulterius immittere. Verum- 
tamen cm nos quod nostri juris erat segniter perdere non vellemus, ipso Ra- 
dulfo requirente, cc x x v libras veterum denariorum Redonensium, qui fuerant 
ante Popelicanos denarios, ei præstitimus, quas ab eo recipere constituto termino B 

.  debuimus; et sic in jus nostrum, id est in ecclesiam et omnia quæ ad eam pertine- 
bant, intravimus. 

An. 106.  Sed annoincarnationis Dominieæ mx cv1, cùm domnus Papa Urbanus, qui in Gal- 
lias advenerat, venditores rerum  ecclesiasticarum et emptores excommunicationis 
argueret ; Radulfus idem, cui pecunias nostras non dederamus,sed præstiteramus, 
scilicet ut jus nostrum nobis concederet, cum suis hominibus accepto consilio, tam- 
quam ipse venditor et nos emptores fuissemus, excommunicationem abhorrescens, 
donum earumdem ecclesiarum, quasi parum legitimè factum esset, misit in manum 
domini Marbodi Redonensis episcopi. Qui videlicet episcopus, concedente eapi- 
tulo suo, nos de rebus ecclesiasticis revestivit ; quæ verd ad personam laïcalem 
pertinebant, nobis Radulfus redonavit, sed stimulis avaritiæ incitatus nos exinde 
postea devestivit. Super hoc cùm multas proclamationes fecissemus, nihil tamen C 
aut parum proficientes, tandem usque ad domnum apostolicum Paschalem, qui 
domno Urbano successerat, et in has partes advenerat, clamorem nostrum per- 
tulimus; qui et terram illius interdixit, et Girardo Engolismensi episcopo , 
Romanæ sedis legato , qui à Trecensi concilio (a) in has partes nostras venturus 
erat in proximo, imperavit ut plenam nobis justitiam de eo faceret, nisi ille et 
pecuniam nostram , quam ipse Apostolicus apud Trecas nobis reddendam judi- 
cavit, redderet , et postea ipsas ecclesias , nisi fortè eas nobis non debere reddi 
justo ratiocinio assereret. | 

Itaque in Nannetensi concilio (b) idem legatus, Girardus scilicet, eumdem Radul- 
fum tali conditione obligavit, ut si ille prælibatam præceptionem et judicium Apos- 
tolici, infra x v dies à sequenti sabhato nobis non obsequeretur; ab illa die in antea 
idem ipse excommunicatus haberetur. Igitur Radulfus ille, coactus tam per Apos- 
tolicum quàm per legatum, necnon et per memoratum ledonensem episcopum, D: 
et maximè quia jus nostrum exigebat res ipsas ; quæ per se sacramento quodam 
constrictum, ut dicebat, non poterat, per Clamarochum olim canonicum, præsente 
et concedente uxore suâ, in manum Redonensis episcopi refutari adquievit. Et idem 
episcopus quemdam monachum , nomine Guarinum de Lanrigan, vice nostrâ de 

"nostro jure revestivit ; convenientiam quoque de reddenda nobis peeunia nostra 
audivit cum pluribus et firmavit. Fuit autem talis conventio, ut infra quinque annos 
nostram pecuniam haberemus ; sin autem, terra illius et ipse episcopali interdictione, 
si nobis placeret, feriretur. Pro qua tamen interdictione nostras ecclesiasnon perde- 
remus, et quamdiu de pecuñia nostra aliquidremaneret ad solvendum, tadium non 
esset nobis de aliqua calumnia earumdem ecclesiarum respondendum. Quod si fortè 
totam pecuniam nobis Radulfus redderet, et tune vel ipse vel alius calumniari præ- E 
sumeret, Causa ipsa in curia Redonensis episcopi pertractanda esset. Quam conve- 
nientiam sic tenendam affiduciaverunt nobis per fidem uxor ipsius Radulfi nomine 
Avicia, et quatuor de baronibus ejus, videlicet Maino de Poiliaco, Hamelinus filius 
Pinelli, Richardus filius Hamonis, Paganus de Eniaco : quod vidit et audivit ex parte 
corum Alfredus filius Alveredi ; ex parte verd nostra, Marbodus episcopus, Maino 


{æ) Anno 4107 cerebratum est Trecense conci-  tum à Girardo Engolismensi, qui præter cætera quæ 
lium à Paschali Papa IE. eximiè fecit, octo concilia celebravit , inquit auctor 

{b) Nannetense concilium, cujus nullum aliud  Gestorum pontificum Engolism. tomo nostro XII, 
superest vestigium , anno 4108 credimus celebra-  p. 344. 


A 


B 
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Piscis archidiaconus, Boisardus camerarius episCOPi ; de monachis G. prior Gohardi, 
Herveus de Janziaco tunc Filgeriarum prior, quem revestivit Herveus de Capella, 
loco episcopi, per cordam signi monastici. 


ACTA QUÆDAM CONCILII LAUDUNENSIS 
A Girardo Engolismensi episcopo celebrati. 
I. Ecclesia S. Vitalis Trenorciensibus monachis vindicatur. 
LRARDUS, gratià Dei Engolismensis episcopus, sanctæ sedis apostolicæ legatus. 


Cüm de statu sanctæ Ecclesiæ Lausdunensi concilio, quod in basilica beatæ Dei 
genitricis ipso auctore et gubernatore celebravimus, plurima pertractassem, delata 


-est in conspectu concilii querela Trenorciensium monachorum super Nannetensem 


episcopum et canonicos ejus de ecclesia S. Vitalis. Crastinà die, in refectorio ejus- 
dem ecclesiæ cum fratribus et coepiscopis nostris conveniens, Burdegalemsi ! scilicet 
archiepiscopo, domino Pictaviensi ?, Andegavensi  etiam, Cenomanensi et Redo- 
nensi 5 episcopis, abbate quoque Angeliacensi $ et abbateS. Eparchii 7,cum pluribus 
aliis, duabus eorumdem legitimis monachorum personis super hac causa auditis, 
utrisque partibus adjudicavimus sacramentum. Hoc canonicè suscepto, sequenti die 
coram omni consessu, præsente pariter et Jubente ipso Nannetensi episcopo, inves- 
tituram prædictæ ecclesiæ de manu archidiaconi sui, per privilegium quod manu 
tenebat, suscepi ‘et ex judicio et assensu archiepiscoporum, episcoporum, abbatum 
et totius conventuüs, investituram ipsam per idem privilegium Cunaldensi priori et 
prædictis monachis solemniter contradidi, salvo tamen canonico jure Nannetensis 
ecclesiæ, si quod esset. Utautem resista firma et inconvulsa permaneat, sigillo nostræ 
auctoritatis insigniri fecimus, et proprià manu subscribere curavimus. Factum est 
autem istud in Lausdunensi castro, coram positis archiepiscopis, episcopis et abbati- 
bus, et multis aliis religiosis et nobilibus viris. Signum Burdegalensis archiepiscopi !. 
S. Pictavensis episcopi 2.S. Santonensis episcopi 5. S. Agennensis episcopi *. Petra- 
goricensis episcopi ÿ. S. Andegavensis episcopi %.S. Cenomanensis episcopi ?. 
Redonensis episcopi®. S. Nannetensis episcopi *. S. Dolensis archiepiscopi !°, 
S. Venetensis episcopi !!.S. abbatis Vendocinensis ‘?. $S. abbatis Malliacesis 15. 
S. abbatis Majoris-monasterii ‘1, S. abbatis S. Florentii ‘5. Anno ab incarnat. 
Domini max, epactà xxvir, indict. 11 (a), præsidente domino Paschali Papâ 
Romæ, in Francia Ludovico regnante. 
Ego Girardus Engolism. episcopus et sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus subscripsi. 


IT. Capella S. Stephani de Camiliaco monachis Majoris-monast. adjudicatur. 


. Eco Girardus, Dei gratià Engolismensis episcopus R. E. legatus, aliique fratres 
qui nobiscum erant Andegavis apud monasterium S. Albini, ju cella novitiorum 
ejusdem monasterii, ad quamdam causam ventilandam et discutiendam, quæ erat 


inter abbatem S. Martini Majoris-monasterii et canonicos de Camiliaco de capella, 


prædicti castri, convenimus. Ütrique enim et monachi et canonici præsentes affue- 
runt, utrique causas suas ordine exegerunt. Auditisutrorumque rationibus, de judicio 
tractare cœpimus: et quia non omnes unanimiter consensimus, dilatum est judicium 
ad concilium usque Lausduni ad præsens futurum. Peractoque ex more concilio, 
venerabiles fratres et coepiscopos qui interfuerunt concilio, in unum convocavimus, 
et cum eis diligenter de judicio prælibatæ causæ tractavimus. Quodita pari consensu 
diffinitum atque sancitum est, ut capella S. Stephani parochiali ecclesiæ, quæ in 
honore B. Petri apostoli fundata est, inhæreat et uniatur, et sic monachi matrem et 
filiam possideant. Hujus autem diffinitionis nobiscum judices fuerunt Ernaldus archi- 
episcopus Burdegalensis, Petrus Santonensi episcopus, Petrus Pictavensis, Marbodus 
Redonensis, Hildebertus Cenomanensis. Celebrato autem solemniter judicio, vene- 
rabili fratri nostro abbati videlicet Willelmo Majoris-monasterii, et monasterio ejus 


(a) In seq. instrumento , éndict. 3 et quidem  breus culebratum fuit ex tertio instrumento, ideoque 
rectè, Concilium enim Lausdunense xv kal. novem- jam cnrrente indictione m. 
PAR 
Ti 


Labb. Concil. 
t. X. col. 764, 
er Hist. Tre- 
norciensi. 


An. 1109 


{ Arnaldo. 

? Petro. 
3 Rainaldo. 
* Hildeberto. 
5 Marbodo. 
6 Henrico. 
7 Hugone. 


‘ Arnaldi. 

2 Petri. 

3 Petri. 

# Gausberti. 
“ Guillelmi. 
6 Rainaldi., 
7 Hildeberti. 
8 Marbodi. 
9 Benedicti. 
10 Baldrici. 
1 Morvanni. 
12 (roffridi. 
13 Petri. 
1% Guillelmi,, 
15 Guillelmi. 


Ibid. col.733. 
ex Acherü 
Spicilesio. 


D. Morice, 
t. I Probat. 
Hist. Britan. 
col. 518. 
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suam capellam reddidimus. Ut autem diffinitio ista firmior permaneret, sigillo nostro 
sigillari præcepimus, et manu nostrâ subscripsimus. Acta est autem diffinitio ista in 
ecclesia B. Mariæ Lausduni, in qua synodus consederat, anno ab incarnat. Do- 
mini mix, indictione in, Paschali II Romanam ecclesiam regente, regnum Fran- 
corum Ludovico Rege tenente, Andegavensium plebibus Fulcone juniore præsidente. 

Ego Girardus Engolismensis episcopus et sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus huic 
diffinitioni subscripsi. 


IT. Ecclesia S. Medardi de Delon monachis Majoris-monasterit confirmatur. 


A » notitiam posterorum nostrorum, B. Martini Majoris-monasterii monachorum, 
hoc scripto mandare curavimus, qudd vir recolendæ memoriæ Benedictus Nanne- 
tensis episcopus, ordinem meliorare sollicitus in ecclesia S. Medardi de Dolon, quæ 
est prope mœnia urbis Nanneticæ, in qua ipse constituerat (a) canonicos regulares, 
misit nunciôs suosad abbatem nostrum domnum Willelmum, mandans ei quod vellet 
ecclesiam illam nostro monasterio condonare. Unde abbas noster, accepto consilio, 
transmisit illuc domnum Willelmum, priüs archidiaconum Redonensem, tunc prio- 
rem monasterii nostri, et cum eo domnum Milonem, prius Metensem canonicum, 
tunc monachum nostrum. Præsentibus igitur etconcedentibusarchidiaconis Nanne- 
tensis ecclesiæ Rivallonio et Gaufredo, concedenteetiam Arscoito de Sancto-Petro (b), 
de quoilla ecclesia movebat secundüm sæcularem potestatem, dedit episcopus supra- 
memoratus B. Martino et nobis, in manu domni Willelmi prioris, per quemdam 


_ cultellum, ecclesiam illam et omnia quæ ad illam pertinebant, jure perpetuo pos- 


* An. 4109. 


sidendam. Actum anno Dominicæ incarnat. mcix, ante capitulum Nanneticæ 
ecclesiæ, teste et concedente ex parte episcopi Petro cantore de Nannete ; ex parte 
vero nostra, monachis jam nominatis, et aliis nihilominus monachis nostris, Guarino 
scilicet de Fundeta, et Gilduino filio Gilonis. 

: Hoc facto, venit episcopus ad concilium quod domnus Gerardus legatus Romanæ 
ecclesiæ et Engolismensis episcopus celebravit Lausduni, xv kal. novembris *. Porrd 
ibi concessit ipse Nannetensis episcopus donum supradictum in præsentia ipsius 
legati et domni Willelmi abbatis nostri, ipso legato donum ipsum confirmante, et 
inde referente gratias ipsi episcopo, testibus ex parte episcopi archidiaconis supra- 
dictis, ex parte verd nostra domno abbate Willelmo, Willelmo priore, Andreâ de 
Gommes, Miloue, Gilone, Frotmundo priore Taventi. 


Deinde, finito concilio, duxit secum Nannetensis episcopus domnum abbatem 


nostrum ad recipiendam ecclesiam illam. Et cùm Nannetum pervenissent , voluit 
episcopus emittere canonicos ab ecclesia illa, et domnum abbatem revestire de ea et 
de omnibus ad eam pertinentibus. Interim autem venerunt quatuor ex canonicisillius 
ad domnum abbatem, obsecrantes eum et monachos qui cum eoerant, ne paterentur 
eos emitti ab ecclesia illa. Domnus igitur abbas et alii monachi, precibus canoni- 
corum ad pietatem commoti, renuntiaveruut episcopo per domnum Willelmura 
priorem et per domnum Andream de Gommes, se nullo modo velle ut ipse vel per 
placitum, vel per aliam occasionem, emitteret unquam canonicos de ecclesia illa, 
quamdiu viverent et honestè se haberent ; illis autem vel obeuntibus, vel ad mona- 
chicam vitam se convertentibus, veniret ecclesia in dominium B. Martini et nostrum. 
Quod totum ipse episcopus concessit. 

Porrd parvo post tempore canonici illi divinitus, ut credimus, inspirati, accepto 
inter se consilio, prævidentes ne post decessum eorum redigeretur ad sæcularitatem 
locus ille, consuluerunt domnum Gaufridum inclusum, vitæ laudabilis virum, quid 
facerent de ecclesia illa data monasterio nostro, sicut superiüs prædictum est. Res- 
ponditque eis eos parum consultè egisse, qudd ex toto non dimisissentse et ecclesiam 


terium et decimæ partem tertiam, in manu mea 
reliquit, suppliciter postulans, quatenus ibidem 
religiosos collocarem, qui secundüm  regulam 
S. Augustini, ut prædictum est, viverent. Ego 
verd bonam intuens animi illius voluntatem, 
quod justè et religiosè petierat, diligenter adim- 
plere decrevi, etc. » 


. (a) Anno 4105. Ejus ea de re literas vide apud 
eumdem Moricium, col. 509. 
(b) In literis Benedicti vocatur Harscoidus. 
» Fuit, inquit, vir quidam dives ac præpotens 
» Harscoidus nomine, qui præfatam ecclesiam jure 
» quidem possidebat hæreditario. Sed is tandem 
» 
» 


se y y 5 y © 


compunctus corde, quas injustè et contra Deum 
aliquandiu possederat, ecclesiam videlicet, cimi- 


 _ 


A 


B 


A 
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in potestate nostra; quia forsitan peccatisimpedientibus, post decessum eorum reverte- 
retur ecclesia illa ad miserabile dedecus irreligionis ; et quia [si] hoc per eos evenisset, 
pessimum detrimentum animarum suarum incurrerent. Quapropter canonici ill 
transmiserunt ad nos, mandantes quid consiliide illa ecclesia accepissent. Unde et nos 
destinavimus illuc domnum Willelmum priorem et domnum Andream de Gommes, 
ut audirent canonicos illos. Convenerunt itaque ibidem monachi nostri et canonici 
ili ad præfatum inclusum, et per consilium ejus de augmento religionis sollicitiores 
effecti, elegerunt duos canonicos ex numero eorum, Laurentium priorem et Fulco- 
dium, quos ad nostrum capitulum destinarent , et per eos et se, et ecclesiam, et 
omnià appenditia ejus nostro monasterio condonarent. 

Igitur anno xcx incarnationis Dominicæ, venerunt duo illi canonici ad capitulum 
nostrum, et dederunt, et subjecerunt, et concesserunt se et canonicos suos, et eccle- 
siam supradictam et omnia appenditia ejus, in perpetuum, monasterio nostro per 
quemdam baculum quem posuerunt super majus altare nostrum, prorsus omni pro- 


prietate postpositä, et dispositione su, et totius illius ecclesiæ et appenditiorum ejus, : 


dimissà in arbitrio domni abbatis nostri Willelmi et successorum ejus : in tantum ut 
domnus abbas noster et statuat et destituat cum consilio eorum priorem illius ecclesiæ 
sive obedientiarum ejus, quemcumque ex eis elegerit more cellarum nostrarum. 
Remanebunt autem in canonicali ordine , quamdiu eis placuerit ; et si quis eorum 
elegerit monasticam vitam, recipiemus eum;si quis verû in canonicali ordine obierit, 
faciemus de eo quantum de monacho nostro , et eos insuper qui jam defuncti sunt 
ex eis scribemus in martyrologio nostro. Ipsi similiter de unoquoque defunctorum 
nostrorum facient tantumdem quantüm et de canonico suo. Quod si quis alius 
voluerit fieri canonicus inter eos, non recipient eum, nisi per consilium et conces- 
sionem domni abbatis nostri , nisi fortè ad succurrendum. De illo etiam qui factus 
fuerit canonicus ad succurrendum propter timorem mortis, ita erit : ipse et omnia 
quæcumque condonaverit illi ecclesiæ, venient ad manum vel ad voluntatem abbatis 
nostri, et de eis fiet secundum ordinationem ejus. 

His ita concessis, requisivit domnus abbas à canonicis, si ecclesia illa esset debitis 
aggravata, an non. Responderunt illi se debere xx11 libras denariorum et x solidos, 
pro faciendis vineis et aliis quæ necessaria fuerant ill ecclesiæ. Adquietavit igitur 
abbas noster ecclesiam, sicut cellam nostram, à debito illo ; et dedit eis sex boves ad 
excolendas terras, et duos modios annonæ ad seminandum. Adquietatä igitur domo 
ill sicut nosträ, fuit convenientia inter nos et eos, quod nihil mutub ultrà acciperent, 
nec venderent aliquid autemerent, sineconsilioabbatis nostri, aut sine consilio unius 
de prioribus domorum nostrarum, illi ecclesiæ vicinarum, cui utili consilio domnus 
abbas providebit tractanda esse negotia illius ecclesiæ. Quèd si fortè ad tantam pau- 
pertatem redacta fuerit ecclesia illa (quod absit) ut ex reditibus ejus non possint 
canonici procurari , mittet domnus abbas de eis, quantùm sibi videbitur, in quas- 
cumque voluerit domorum nostrarum, et ibi procurabuntur honestè, sicut monachi 
nostri : et iterum, quando sufferre poterit facultas ecclesiæ, revertentur ad eam. 


NOTITIA DE CALUMNIA ROTONENSIUM MONACHORUM 


Super ecclesia S. Salvatoris de Bairiaco. 
Balux. t. VII Miscel. p. 223; et D. Morice, t. I Probat. Hist. Britan. col. 417. 


Ne debetis si quieritis posteri nostri, Majoris scilicet hujus habitatores monasterii 
S. Martini, Rotonensem abbatem Almodium nomine, calumniam super eccclesia 
S. Salvatoris de Bairiaco * contra nos emovisse, clamoremque inde fecisse, ac depo- 
suisse querelam apud Quiriacum Nannetensem episcopum, cujus præsulatui ecclesiæ 
subjacent omnes inter Cheram et Semenonem * fluvios consistentes , inter quas et 
Bairiacensis illa consistit. Itaque domnum abbatem nostrum, id tempus Albertum, 
hac de re prædictus episcopus evocavit ad placitum. Cujus etiam imbecillissimæ 
condescendens senectuti, ne grave illi esset ad placitandum Nanneticæ accedere (a) 
urbi, Andegavensi ipse ob istud accessit, ibique v idus februarii anno ab incarnat, 


(a) Baluzius pro accedere habet ecclesiæ, sed male. 


— 


Exchartulario 
Britan. Ma- 

Joris-monast. 
An. 1062. 


* Beré. 


* Le Cher et 
la Sèvre. 


An. 1062. 


“ie. auletâ. 


# Al, nunc. 
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Domini mixu, indict. 1, intra principalem ejusdem urbis ecclesiam, præsidente. 


eodem episcopo cum aliquibus clericis suis, considente Otbrando abbate S. Albini 
cum suis nihilominus judicandi peritioribus monachis, honorabilioribus quoque 
Andegavensis ecclesiæ clericis, Rainaldo scilicet archidiacono, Girardo præcentore, 
Johanne piperello *, sed et laïcis hominibus (a) legumque peritis, hoc est Eudone de 
Blazone, Rainerio de Turre, Rotberto Andegavensi præposito, Haimerico præposito 
de Balgico (b); his, inquam, causæ cognitoribus electis atque judicibus, grandi cir- 
cumstante auditorum turbä, super ea causa placitatum est ita, 

Querelatus est Almodius abbas de domno abbate nostro Alberto et nobis, quod 
ecclesiam illam, quam antecessori suo abbati Cavallonio ac Rotonensibus monachis, 
à nobili quadam femina Inneguendi vocabulo, filioque suo nomine Brienno (c) tune 
superstite, nunc jam defuncto, asserebat primo fuisse donatam (quamvis nec literas 


de hoc ipse suive monachi, nec testem ullum haberent), nos iisdem donatoribus 


postea suscepissemus. Responsum est illi, hanc eïs (d) unquam fuisse donatam, nos 


et quando suscepimus ignorasse, et eam *, si probare illud posset, susceptam sine 


mora dimittere. Monita est itaque prædicta illa Inneguendis, ibidem ob hoc et ipsa 
tunc præsens , ut aut nobis ecclesiam illam ab illis reclamatoribus adquietaret, aut 
dimittendam recognosceret eis quibus, ut asserebat Almodius abbas , primitus ipsa 
donasset. Respondit illa nulli se unquam , suumrve filium , donum inde fecisse præ- 
terquam S. Martino suoque Majori-monasterio ; sed cm illie abbatiolam construere 
vellent, ab abbate Cavallonio , tamquam scilicet viciniore, et cui ipsorum necessa- 
rium esset auxilium in tutandis abbatiæ suæ rebus quibusdam , aliquem suorum 
petivisse monachorum, qui construendo præpositus operi, necessariisque sumptibus 
sibimet creditis, fideliüs ac studiosiüs ministerium exequeretur injunctum : impetrasse 
vero quemdam nomine Glaimenocum, qui cùm aliquando inofficiosè suscepto offi- 
cio ministrasset , ad monasterium proprium velut inutilis remissus est ministrator ; 

st hunc autem eidem officio deservisse ferè biennio Johannem quemdam, qui 
quondam abbas S. Melanii fuerat ; verum et hoc abeuntesibi, susceptumque deserente 
negotium, se tandem saniori decrevisse consilio locum illum cellam fore sæpedicti 
Majoris-monasterii, ac sic illum donatione legitimä tradidisse supranominato domno 
abbati Alberto et reliquis monachis S. Martini. 

Hæc ita prædictà feminà asserente, sæpefatus episcopus et reliqui placiti judices 
assertionem suam sacramento eam dixerunt firmare debere , ad id agendum scilicet 
termino, hoc est tertio kal. julii die, præfixo, et eâ quoque interposità conditione ut, 
si Rotonenses monachi ad illum usque diem donationis, ut dicebant, sibi factæ testem 


aliquem reperirent, non jam simplici sacramento, sed cum legali candentis ferri . 


” judicio femina eadem assertionis suæ faceret fidem ; istud vero judicium si quisquam 


toto illo temporis spatio reperiretur qui se putaret monstrare posse non rectum , ad 
locum quo id habitum fuerat veniret, præsentesque, ut oportebat, judices qui pro- 
tulerant, judicii injusti aut ratione probabili aut valenti auctoritate convincerent. Ita 
ab Andegava urbe discessum, et ad Nanneticam die præstituto, ubi jure præsulatüs 
res agi debebat, accessum est, Præsto fuit supradicta femina sive solo jurejurando, 
sive etiam candentis ferri judicio , suam assertionem probare parata. Abbati illi ac 
monachis donationis, ut credi volebant , sibi factæ defuit testis : defuit etiam qui 
prolatum ullo modo posset infirmare judicium. In curia Nannetensis Comitis cæte- 
rorumque laïcorum Britonum de causa eadem petivere judicandum ; sed nec legalis 
hoc auctoritas recepit , et ecclesiasticorum judicum justitia refutavit. Recedentibus 
is , nimis jam improbè calumniosis, redierunt et nostri qui affuerant, judicio sibi 
publico justitiâque favente. Testibus istis, Quiriaco Nannetensi episcopo , Rainaldo 
episcopo de Sancto-Masloo de Bidamono (e).. abbate S. Gildasii, Guillelmo archi- 
diacono, Alveo archidiacono, Aldroeno canonico: Rodulfo cancellario, Johanne 
canonico, Huberto canonico , Simeone canonico, Merhone (f) de Maldone, Moyse 
de Arbraio, Mainone Britone, Oderico filio Simonis, Inisiano de Ploissiaco , 
Rivallonio filio Molini (g), Nemenoio Senescalco. 


a) Moricius, nobilibus. Gaufredus patri suo Brientio successisse dicitur. 

b)Ibidem, de Balgiaco | Baugé]. (d) Moricius , eé nunquam. 

(c) Seu Brientio, à quo  Castrum - Brientii e) Ibidem , de Bidainonn |S. Malo de Baignem). 
[ Chateau - Brient | nuncupatum  fuisse  vetus f) Ibidem, Mirhene de Melonde|, 


quædam notitia Majoris-monasterii doret, in qua g) Ibidem, Zvolini. 
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- IT. Gesta de Buiriaco sub domno abbate Bartholomæo. Ibid. p. 216. 


Noruxsitfratribus nostris tam præsentibus quàmetiam futuris Majoris-monasterii 
monachis, contentionem quæ exortaest inter noset Rotonenses monachosde Bairiaco, 
qualiter prosecuti sumus et quousque eam perduxerimus. In aliis quidemliteris ex pla- 
natum est et principium istius contentionis, et quæ judicia inde facta fuerint in 
tempore domni Alberti abbatis. Tempore autem domniBartholomæi abbatis missus 

ù est in has partes ab apostolica sede quidam cardinalis nomine Stephanus ; quem 
recipientes monachi Rotonenses hospitio, fecerunt clamorem ad eum de nobis. Qui 
cum teneret inde placitum ibidem, affuerunt quidam de monachis nostris, qui res- 
ponderunt jam definita esse inde judicia : ; et ea scripta ostendentes, asserebant non 

B debere nos inquietari de ea causa quæ jam esset probabilium personarum publico 
judicio determinata. Cardinalis autem legens ea scripta in quibus ipsum judicium 
continetur, non illud approbavit ; sed judicavit Rotonenses debere probare per tres 
legitimos testes jurejurando, quod priüs ipsi donum habuissent quàm nos de Bairiaco, 
et jussit utrosque et nos et ipsos Burdegalensi (a) synodo interesse, ut in ea synodo 
hujus rei definitio fieret. Ubi cum et nos et illi adessemus, recitavimus in synodo 
causam nostram, quo jure locum illum teneremus, et quæ judicia de eo cum supra- 
dictis monachis habuerimus, et ea scripta in synodo protulimus. Quod cm factum 
fuisset, judicaverunt episcopi quiaderant, scilicet Pictavensis *, Engolismensis, Sanc- * isembertus. 
tonensis, et abbas Cluniacensis domnus Hugo, quod secundum leges Francorum de 
justè esset causa ista definita. Sed cm cardinalis judicium suum statuere contenderet, i 
et aliis reclamantibus ipse in sententia sua perseveraret ; dixit episcopus Nanneten- 

C sis (b) locum supradictum esse alodum suæ ecclesiæ, et monachos Majoris-monasterii 
tenere illum ex dono et auctoritate ipsius ; Rotonenses autem neque donum neque 
concessionem de loco illo à se habere. Quod audiens cardinalis , hoc se antea non 

* audisse respondit : sed quia judieium suum mutare inhonestum ducebat, quamvis 

hoc ei episcopi persuadere niterentur, invitavit utrosque ad apostolicam sedem , 
ponens terminum quando utrique ibi esse deberent, videlicet idus martii (c). In quo 
termino legatus noster ibi præsens fuit : sed neque cardinalem, neque monachos illos 
invenit. 

Interea abbas Rotonensis veniens ad tyrannum (d) in cujus potestate est cella illa, 
mercatus est eâm ab illo. Et dum tyrannus iret ut eum in illam introduceret, nun- 
ciatur ei abbatem nostruni ibi esse : quod audientes , infecto negotio propter quod 
venerant, domuin reversi sunt. Mansit autem tatndiu ibi abbas noster, donec legatus 

p noster Romà reversus est. Illo reverso, abhas noster et Rotonensis ex commun 
consensu condixerant terminun, quando iterum Romam pro definitione hujus causæ 
mittere deberent , scilicet ut quod apostolica auctoritas de hac re judicaret , hoc 
utraque pars sine ulla contradictione sequeretur. Venerunt ergo , sicut condietum 
fuerat, simul utrique monachi ante Apostolicum. Qui cm utriusque partis clamorem 
audisset, et diligenti curä ; sicut ipse in literis suis testatur, causam examinasset, 
videretque legatum episcopi Nannetensis et literas attestantes assertionibus nostris ; 
ita tandem causam diù ventilatam ipse Papa definivit, scilicet ut Nannetensis epis- 
copus per suum idoneum legatum sacramento firmaret nunquam se vel suum ante- 
cessorem Airardum, se sciente, ipsam ecclesiam Rotonensibus monachis concessisse 
antequam monachis Majoris-monasteri. Quam definitionem utraque pars approba- 
vit, et literas ipsam definitionem et ipsum sacramentum continentes, quas in patriam 
suam deferret, apostolico, sigillo sigillatas accepit. Quas literas penès nos habemus, 
in quibus potest facilè quilibet videre quàm diligenter Papa causam examinaverit 
et justè definierit. 

In termino ergo quo Apostolicus præceperat , convenerunt apud Turonum in 
capitulo S. Mauriti multi tam episcopi quàm abbates, et multitudo non parva tam 
clericorum quàm laïcorum , inter quos fuit episcopus Sagiensis * et episcopus “vo. 


2 


(a) Anno 1067, celebratum fuit Burdegalæ id autem præsulats domni Airardi episcopi primo, 
concilium, ut ostendimus suprà, p. 84. exstat apud Moricium , ibid. col. 402. 

(6) Quiriacus, successor Airardi, cujus instru- (c) Moricius, matt, rectiùs. Concilium namque 
mentum donationis Majori-monasterio, factæ, anno  Burdegalense kalendis aprilis celebratum fuit. 
incarn. Dom. mL, kal. novembris indict. 1v, anno (d) Theadium vel Tehaidum, ut infrà. 


mm 
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“ Mengisus.  Venetensis *, et S. Martini thesaurarius Rainaldus, et decanus Rodulfus, S. Mauritii A 
thesaurarius Hugo, et decanus Gaufredus, et utrique abbates quorum causa erat, 
scilicet abbas Majoris-monasterii Bartholomæus et abbas Rotonensis Almodius, abbas 
Salmurensis Sigo, abbas Blesensis Isembardus, abbas Pontilevensis Guido , abbas 

* S. Jouin de Bonevallensis Fulcodus, abbas S. Maximini Albertus, abbas Marnensis * Simon. In 

Marne quorum præsentia cum recitatæ essent apostolicæ literæ, obtulit episcopus Nanne- 
tensis sacrämentum, sicut Apostolicus dictaverat. Sed abbas Rotonensis nolensillud 
recipere, causamque relinquens indefinitam, reversus est in Britanniam. Et veniens 
ad tyrannum in cujus potestate est cella illa, accepit terminum quando ei pretium 
quod ei pro cella pepigerat, solvere deberet. Priusquam autemillud solvisset, dom- 
nus Johannes monachus noster qui de Apostolico venerat, interdixit ipsi abbati ex 
auctoritate S. Petri et Romani Papæ, ne emptionem illam faceret, nec tali modo in 
locum illum intraret ; et ibidem provocavit eum rursus ad apostolicam sedem pro B 
eadem causa, audiente ipso Theadio et Guidone fratre ejus, Herveo de Martiniaco, 
Mainone Raslio, Rivallonio de Solzen, Popardo et Godeberto filio Ausberti, Alceno 
de Maldum, et multis audientibus. Erat enim ibi non modica turba hominum , ubi 
hæc interdictio facta est. Abbas autem, ista contemnens, perrexit ad Theadium, et 
dedit ei pretium quod pepigerat pro cella. Nos aliud facere non valentes, hoc ipsum 
Apostolico per literas mandavimus. Ille literas suas de hac re episcopo Nannetensi 
et simul Venetensi, abbati quoque alias misit. | 

Convenerunt ergo apud Castellum-Brientii uterque episcopus supradictus, et 
abbas Rotonensis et Theadius ; ibique in magna multitudine hominum palàm reci- 
tatæ sunt apostolicæ literæ. [n illis quidein literis quas illis duobus episcopis mittebat 
Apostolicus, præcipiebat eis ut monerent Theadium ex parte ejus reddere nobis 
cellam : quod si non faceret, scirent illum à se excommunicatum, ipsi quoque eum C 
excommunicare, et omnes ei in hac re faventes, apostolicä fulti auctoritate minimè. 
negligerent. Inillis vero quasabbati mittebat, præcipiebat ei Apostolicus ut ipseabbas 
ad synodum pergeret, quæ xv die post proximum Pascha Romæ erat futura, rationem 
redditurus de inobedientia quam ïh Apostolicum habuerat, et ad emendandam 
injuriam quam nobis et per hoc ipsi Apostolico intulerat ; alioquin in ipsa synodo 
excommuniceretur. Cum ergo monuisset episcopus Nannetensis Theadium ex parte 
Apostolici, ut redderet nobis cellam , promisit ei abbas Rotonensis quod excusaret 
illum apud Apostolicum in supradicta synodo, et ab excommunicatione liberaret. 
Qui pollicitatione ille securus factus, non reddidit nobis cellam. Nos audientes qudd 
abbas Rotonensis promiserat Romam ire, misimus illum fratrem quem prius mise- 
ramus, scilicet domnum Johannem. Qui cm Romam venisset, locutus est cum 
Hildebranno archidiacono, qui tradidit ei advocatum , sicut mos est, Amalricum D 
canonicumS. Mariæ Remensis : cum quo in synodo astans, expectansque per aliquot 
dies abbatem vel legatum ejus , tandem cum videret nullum venire, fecit clamorem 
suum in synodo de abbate Rotonensi et de Theadio. Quem cüm audisset Apostolicus; 
videretque qudd abbas Rotonensis neque venerat, neque miserat ad synodum ad 
quam eum vocaverat, excommunicavit eum et Theadium, quousque nobis cellam 
Bairiacensem cum omnibus ad eam pertinentibus restituissent : de qua excommu- 
nicatione literas fecit, et sigillo suo bullatas legato nostro tradidit. Quas ille Romàä 
rediens secum deferens, congregatis apud Castellum-Brientii episcopo Nannetensi 
et abbate Rotonensi et Theadio, repræsentavit ei apostolicas literas coram multis 
ais. Quibus lectis coram omnibus, audiens se Theadius sine ulla dilatione esse 
excommunicatum ab Apostolico, nisi redderet nobis cellam, quæsivit ab abbate 
quonam modo eum excusasset apud Apostolicum, sicut ei pepigerat. Cumqueabbas E 
non posset ostendere ullo modo se eum excusasse, nec etiam Romam misisse, sicut 
ei promiserat, ad synodum ad quam evocaverat eum Apostolicus ; tandem coactus 
Theadius, quamvis priùs multüm distulerit, tandem ad postremum reddidit nobis 
cellam ipsam. Scripta manu Petri. 


Morice, ibid. TL, Cyrographum inter monachos Majoris-monast. et Rotonenses de Bairiuco. 
col. 421. 


Quoniam apostolicà sententia instruimur servos Dei non oportere litigare, 
discordia illa quæ , instigante diabolo , inter Majoris-monasterii in monachos et 


Rotonenses 


À 
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Rotonenses de ecclesia Bairiacensi diu est habita, quâratione sit sedata, successorum 
nostrorum notitiæ tradere disposuimus. Cum enim utriusque ecclesiæ monachi pro- 
prium jus in ecclesia Bairiacensi diversis ex causis se habere perhiberent ; tandem 
ducti spiritu mansuetudinis et gratiæ, ad hanc concordiam se devenisse gavisi sunt. 
Tempore quo sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus, Engolismensis videlicet episcopus 
nomine Gerardus (a), ad partes Britannicas causâ celebrandi concilii jussione apos- 
tolicà est destinatus, et apud Nannetum (b) cum cæteris coepiscopis, pro eodem 
concilio celebrando congregatis, coram eodem legato præsentibus episcopis Vene- 


tensi et Alethensi atque collaudantibus, domnus abbas Majoris-monasterii (c) cum 


eruditioribus ecclesiæ suæ filiis, pro pace conservanda et prædictæ ecclesiæ Bairia- 
censis calumnia ad quietanda terram quamdam obedientiæ Dongiensis * pertinentem, 
quæ Insula-Areæ * dicitur, sicut tenuerat, solutam et quietam monachis Rotonensibus 
concesserunt, et capellam quamdam sacerdotalem, x x libris comparatam; eis pro 
testimonio contulerunt. Abbas autein Rotonensis, Herveus (d) nomine, monachique 
sui præsentes, quorum nomina subscripta sunt, calumniam illam guerpiverunt. Post 
hanc vero concordian apud Nannetum factam, abbas Majoris-monasterii quosdam 
de fratribus, Guarinum de Lanrigan, Hamelinum de Beriaco, Milonem de Castello- 
Joscelini, ad capitulum Rotonense transmisit : ibique res, sicut antea facta fuerat, 
est corroborata , præsente Roberto de Arborella * et Graphioneeremitäà, et ut in 
futurum servaretur, à fratribus ejusdem capituli concessa, atquein capitulo Majoris- 
monasterii, præsentibus quibusdam Rotonensisecclesiæ fratribus, ipso scilicet domno 
abbate Herveo, et Moyse-Calvo, Goscelino converso, atque Herveo Bulgro , qui 
ad hoc audiendum missi fuerant, affirmata. Sanè si quis in posterum terram illam 
quæ monachis Rotonensibus est concessa, calumniatus fuerit, monachi Majoris- 
monasterii pro posse suo, justitià dictante, sine datione pecuniæ, eis eam adquieta- 
bunt, et inaliisnecessitatibus, si necesse fuerit, eos sicut fratres adjuvabunt. Huic 
concurdiæ et paci interfuerunt prædictus legatus Gerardus episcopus, Judicalis 
Alethensis episcopus, Morvannus Venetensis episcopus, abbas Majoris-monasterii 
Willelmus, cum monachis suis, Willelmo priore, Guarino de Lanrigan, Hameling 
de Beriaco priore, Willelmo de Paciaco, Johanne Venetensi, Lamberto Dongiensi 
priore, Milone de Castello-Joscelini ; de Rotonensibus abbas Herveus cum monachis 
suis, Urvodio priore, Moyse-Calvo, Gualterio-Parvo, Rotberto olim abbate, Gual- 
terio Pintardo, Tangico abbate de Calmo ; de clericis et laicis, Franciscus archidia- 


conus Venetensis, Rivallonus archidiaconus Alethensis, Rotaldus filius Normanni,- 


Guihu de Castello-Brientii. (Indidem.) 


- (a) Gerardus Aquitanicâ legatione functus est (c) Guillelmus, qui Hilgoto successit an. 1104, 
ab anno 4107 usque ad annum 4130. et obiit circa annum 1124. 

(bj Anno 1108 celebratum fuisse videtur Nan- (d) Herveus præfuit Rotonensis abbas ab anno 
netense concilium, ex dictis suprà, p. 146. saltem 4112 usque ad annum 1133. 


MAURIACENSIS HISTORIÆ FRAGMENTUM; 
.Ex chronico Sancti-Petri Vivi Senonensis (a). 
Apud À cherium, t. II Spicilegüi in-fol. p. 477 ; in-4°. t. IL, p. 750 et seqq. 


N NO mcv (b), tenuit concilium apud Trecas Richardus Albaniæ episcopus, 
A v kal. aprilis : in quo concilio recitatum et confirmatum fuit privilegium S. Petri 
ab omnibus consedentibus in ipso concilio. Illic quoque abbas Arnaldus deponere 
fecit Gausbertum quemdam decanum Mauriacensem, præceptis ejus inobedientem 
et rebellem, et Casæ-Dei monachum, et misit ibi decanum de suis monachis, 
nomine Petrum de Sancto-Balderio. Inde rediens captus est ab inimicis militibus 


(a) Prætermissum à nobis hoc fragmentum , b) Corrige, mciv, quo anno celebratum fuit 
dum ederetur tomo XII chronicon S. Petri Vivi, à Richardo Albanensi episcopo concilium Trecense, 
bic reponendum censuimus, tum quia paucas admo- v nonas (non verd kalendas) aprilis, prout extra 
dum suppeditat bistorias Arvernica provincia , tum omnem controversiam ponit privilegium Hugonis 
propter insertas eidem legati apostolici et aliorur  Comitis Trecensis pro monasterio Molismensi, 
literas. recitatum tomo X Concil, Labbei, col. 740. 


| Tome XIV. V 


* Donges. | 
“L'Ile d'Arts. 


“f. de Arbris- 
sello. 


Petrus deca- 
nus Mauriac, 
coustituitur. 
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cognominatis Robertinis, et ductus est in carcerem in pago Lemovicino, in castro À 
* Fentadour. quod dicitur Ventudunus *. Hoc autem totum factum est tractatu Petri Aimari 
cujusdam militis, qui reclamabat in ecclesia Mauriacensi consuetudines quas assequi, 
quia rectitudo ei abstulit , minimè potuit. Contigit autem ut eo tempore episcopus 
Claromontensis, vir religiosus, nomine Petrus, congregato maximo exercitu circa 
Auriliacense cœnobium {ut mos est episcoporum præfatæ urbis\ hostes quæreret, 
qui nunquam desunt sanctæ ecclesiæ. Pervenit autem adaures ejus, relatione Widonis 
et Rodulfi fratris ejus, qui domini erant castri quod dicitur Scurrilias (a), quique 
hominium fecerant præfato abbati, dolo et machinatione sæpedicti Petri abbatem 
* Miromont.… çarceratum. Unde super eum et super castrum ejus quod dicitur Miramons*, faciem 
exercitüs vertit, et, vellet nollet, abbatem et suos concarceratos cum suis omnibus 
melioribus rebus reddere fecit.… | 
AbbatiS. Pe- . Anno MC1x, fuit Pascha Domini vii kal. maïi, quod est ultimum Pascha.….. In B 
ee Mere. ipso eodem anno, Petrus decanus Mauriacensis, faventibus quibusdam monachis 
tans, ipsius monasterii, eruit oculos cujusdam canellani, quem fecit capere in nocte sub - 
sequente Nativitatem beatissimæ Dei genitricis Mariæ, scilicet v idus septembris : 
quod ideo facere jussit, quia idem capellanus ad abbatem Senonas venerat, auxilium 
et consilium querere de quibusdam damnis quæ ei faciebant decanus et monachi. 
Unde abbas eis literas, ut ad se emendaturi venirent, misit : quas denegati sunt 
accipere. Quapropter idem abbas, x 11 kal. novembris, movit et Cluniacun tetendit, 
et ibi per tres dies commoratus est, et fecit festum omnium Sanctorum kalendis 
novembris, et aceepit societatemejusdem loci. Ubi etiam conquestus est cum abbate 
ejusdem loci, et aliis sex abbatibus qui convenerant in præsentia domni Richardi 
S. R. E. legati, de dedecore facto ecclesiæ S. Petri et sibi. Quod ipse audiens et 
mirum ducens, Petro Arvernorum episcopo, in quemm confidebant ipsius malefacti C 
factores ac fautores, literas misit, quarum est exemplar : 
« Richardus Albanensis ecclesiæ qualiscumque minister, apostolicæ sedis,  licèt 
» indignus, servus et legatus, Petro carissimo Arvernorum episcopo salutem. \bbas 
» $. Petri Senonensis monasterii conquestusest apud nos de inobedientia et rebellione 
» Mauriacensis decani et fautorum ejus. Quod graviter ferentes, utpote de Romanæ 
» ecclesiæ filio, vobis mahdamus et præcipimus ut ab ecclesia sancta hoc tantum 
» dedecus summoveatis, nec filios contumaces in pertinacia sua esse sinatis, sed ad 
» abbatis obedientiam in præsentiarum venire cogatis. Quod si neglexerint, et man- 
» datis nostris non adquieverint, gladio Spiritüs sancti eos ferimus, et ut itidem 
» faciatispræcipimus. Præterea ex ejusdem inobedientiæ radice sacerdotem quemdam 
» cæcatum procerto accepimus : quod severè et pro modo culpæ vindicandum judi- 
» camus. Îtaque laïci qui tyrannidem hanc exercuerunt, et cæcati presbyteri bona D 
» invaserunt vel possident, excommunicentur ; qui verd sacerdotes vel clerici coope- 
» ratores aut consentientes fuerunt, officio divino arceantus, rebus ecclesiasticis ac 
» justitiis ( quas nos præbendas vocamus) priventur, talique sententiæ subjaceant, 
» quæ eorum culpæ conveniat, et quam cæteri timeant. » | 
“Rebellis judi- His literis apud Claromontem ab abbate episcopo delatis, finxit se, et dixit abbati 
an juvaturum : quod non fecit. Namque idem abbas montana conscendit, Mauriacum 
adiit ; cum eodem decano, quia res ita exigebat, præsentibus duobus abbatibus , 
* Guillelno._ scilicet Petro Auriliacensi et alio * S. Martini de Tutela, et Rodulfo priore de Casa- 
Dei, placitavit ; et in eodem placito præfatus decanus, fretusmilitari manu et multo- 
rum laicorum qui illuc confluxerant, et præcipuè cujusdam archipresbyteri, nomine 
Petri de Sennis, qui consensu episcopiei consentiebat, consilio, dixit se nihif propter 
abbatem facturum, neque de objectis responsurum, donec ante episcopum. Quod E 
audientes religiosi viri qui illic aderant, dixerunt eum inobedientem et rebellem, 
non ut monachun se habere vel esse. Qua pro re eum abbas et consentientes ei 
excommunicavit, et claustrum monasterii ne ingrederetnr, foras exclusus, prohibuit. 
Qui spernens omnia jussa abbatis, cum quatuor monachis qui ejus turpi vitæ con- 
cordabant, ingrediebatur et egrediebatur, et cum militibus castri quod vocatur 
* Clavières.  Clavers*, quique eruerunt oculos capellani, et cum illis de Monteclaro et de 
* salers.  Salerno *, atque de Scuralliis, sæpè consilium fecit de captione abbatis, et de morte 


(a) oo Scurallias [Escurolles|, de quo vide chartam Guidonis et Radulfi, t, IL Galliæ Christ., nov. edit. 


Excommuni-- 
catur. 


co 
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À sociorum ejus, et de distributione equorum ejus : et nonnunquam noctis tempore 
assultus milites * super eum fecerunt illi quos sibi consociaverat, dans et promittens * f. militares. 
terras et possessiones ecclesiæ Mauriacensis. Hæc autem omnia et his pejora fiebant 
in diebus Adventüs * et festis Natalis Domini, similiter et post octavas Theophaniæ. no 
Videns autem abbas quod non pœniteret, sed dietim ad episéopum, in quo con- «tmanuarma- 
fidebant, apud Claromontem irent et redirent ; cogitans quoque quia hi qui eum ‘À desærit. 
auxiliabantur, et in quibus confidebat, instabant quotidie, dicentes ut faceret deca- 
num aliquem monachum aut de Casa-Dei aut de Cluniaco, prævidensque qudd 
perditio loci esset, dimissis omnibus laïcis, consilium habuit cum monachis omnibus, 
exceptis tribus excommunicatis, et constituit decanum Rotbertum de Capsana 
cognominatum, tunc priorem de Urticido *, et hoc in die sabbati. In crastino autem,  * Orcet. 
dominicâ scilicet die Septuagesimæ (a), jam explicatà solemni missâ, irruit ipse 
B exdecanus cum militibus multis et hominibus villæ ipsius, quos præibat cum spatis 
nudis , et fregerunt partem curiæ , intraveruntque per vim claustrum, quærentes 
abbatem et decanum, et monachos de Francia in refectorio et in cellario, et in aliis 
officinis. Quos non invenientes egressi sunt de claustro, et invenerunt quos quære- 
bant ante capellam S. Benedicti, consedentes et colloquentes. Quos videns decanus, 
et sciens quia jam audierat ad se perimendum venturos, currens intravit cameram 
abbatis, et clausit ostium post se ; abbas autem et monachi ejus foris remanserunt , 
quos verbis plurimüm minati sunt, per capitia cucullarum turpiter apprehenderunt, 
de planis spatis ferierunt , sed non læserunt, etc... 
Interim homines de Mauriaco timentes abbatem discedere propter injuriam sibi  Episcopus 
factam, firmaverunt in manu ejus se rectitudinem facturos, quam laudaret Ebolus (b) nr 
Vicecomes, et ali quidam milites qui nominati fuerunt, necnon et si qui alii ab prehenditur. 
C abbate vocati essent. Unde constituit eis abbas diem, et habuit laudatores : viden- 
tesque se gravari judicio, fidem non sunt secuti. Quapropter abbas, secundä | 
septimanä Quadragesimæ *, egressus à Mauriaco , Comitissam matrem Comnitis (c), * An. 1410. 
quia Comes Romam erat, adiit. Quæ dedit ei consilium, ut ad castrum quod Evau (d) 
vocatur, in Lemovicino pago iret, ibique archiepiscopum * Bituricensem, metropo-  * Leodeea- 
ltanum episcopi Arvernensis , et ipsum episcopum, necnon et archiépiscopum * Fe um 
Burdegalensem , atque Gerardun Engolismensem legatum Romanæ ecclesiæ inve- | 
niret, et coram eis alloqueretur episcopum de querimonia sua. Quod et fecit : literas 
quoque suprascriptas domni Richardi legati legere fecit in præsentia eoruin ; quas 
audientes reprehenderunt eum non obedisse præceptis legati, et laudaverunt ei ut 
justitiam plenariam abbati faceret, et pignora quæ sæpedictus exdecanus multa 
fecerat super terras ecclesiæ sine assensu abbatis et capituli , laudaverunt debere esse 
D irrita. Et tunc promisit episcopus justitiam se facturum abbati, et diem nominavit 
quà apud Ürticidum ei mandaret, quando montana ascenderet : quod minimè 
fecit. | . 6 
Anno mcx , abbas Arnaldus , ipsà die (e) Incarnationis Dominicæ, in montanis 
episcopum Arvernensem, qui clam eo ipsas montanas ascenderat, sequens, venit ad 
castrum quod vocatur Caslud, et hospitium habuit in quadam ecclesia quæ vocatur 
Bassinivacus (f), quæ est S. Petri. Episcopus verd alias quàm ipse putabat tenens 
vias , et declinans ab eo, rediit ad civitatem suam. Abbas autem ivit Mauriacum, et 
exspectavit eum sex diebus : in quibusaffuit Ebolus Vicecomes et alii multi milites, 
qui laudaverunt hominibus ejusdem ville , qui assultum super abbatem fecerunt et 
ecclesiam fregerunt, ut darent se ejus misericordiæ,quia rectitudo eo nimis gravaret : 
quod nequaquam fecerunt. Inde discedens abbas per magnas nives , et frigora , et 
E præcipitia , rediit Urticidum in kalendis aprilis. In crastina autem quæ præcedebat 
diem de Ramis Palmarum (g), misit ad eum nuncios suos, ut requirerent eum quid 
faceret de justitia quæ laudata sibi et imperata fuerat ab episcopis. Quibus respondit 
- nihil se facturum. Unde abbas movens, venit per quinque dies apud Bituricas in 
feria quinta Cœnæ Doumini ; et locutus cum archiepiscopo, impetravit ab eo literas 
ferià sextà , quarum exemplar hic est : 


a) Quæ fuit anno 4440, die 6 februarii. (d) Evaux en Combraille. 
b) Ebolus Ventadorensis Vicecomes , cogno- e) Die 25 martii. 

mento Cantator. f) Fortè Bassivinacus [Bassignat]. . 
(c) Judith, matrem Guillelmi Vi Arverniæ Co- g) Tertia dies aprilis fuit hoc anno dominica 


mitis, qui necdum ex itinere Hierosolym. redierat,  Palmarum. 


Vi 


Literæ Bitu- 
__ric. archiepisc 
ea dere ; 


Regis etiam 
et A.S. legati. 
* 40 aprilis. 


Ex parte mo- 
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« Leodegarius Bituricensis ecclesiæ humilis minister, Petro dilectissimo Arvernorum À 
episcopo , euge à Domino. Audito clamore venerabilis fratris nostri Arnaldi abbatis 
Senonensis monasterii apud Evau, reminiscimur nos vobiscum egisse ac concor- 
davisse, præsentibus etapprobantibus Gerardo Engolismensium episcopo S. E.R. 
legato, et Burdegalensi archiepiscopo, quatenus, sicut in literis domini nostri 
Richardi legati continetur , Mauriacenses monachos rebelles et inobedientes ad 
obedientiam ejusdem abbatis redire compelleretis : quod et vos facturum conces- 
sistis. Nunc verd plurimüm miramur, quoniam nescimus quo spiritu actus, sicut 
idem abbas conqueritur, nihil fecistis. Præsentibus igitur literis fraternitati vestræ 
mandamus , immo præcipimus, quatenus supradictos monachos ipsi abbati justi- 
tietis, et fautores eorum, simul et omnes illos qui in ecclesia de Mauriaco assultum 
super abbatem in die Septuagesimæ fecerunt, sub anathemate ponatis, etin eadem 
ecclesia, reconciliatione factâ , divinum officium celebrare sinatis. Valete pro 
nobis orans. » 

Inde egressus abbas venit ad S. Benedictum (a), et ibi Pascha * Domini celebravit. 
In feria secunda movens inde, venit ad curiam Regis apud Aurelianum ; et locutus 
cum Rege, narravit ea quæ passus erat ; quomodo Claromontensis episcopus literas 
quas per eumdem abbatem sibi Rex miserat, parvipendens, non solüm non profue- 
rant, sed nocuerant. Unde Rex indignatus misit literas (b) suas eidem episcopo, 
mandans se molestè ferre quod locum Mauriaci, qui fiscus regalis et capella Regis 
Francorum est, inquietabat; et ne ulteriüs faceret præcepit, donec in curia sua recti- 
tudinem auditurus, si quid in loco isto reclamabat, veniret. Post hæc quoque adiit 
abbas præfatum S. R. E. legatum Richardum apud Lingonas , eique rem gestam 
narravit, et ab eo literas, quas supramemorato episcopo mitteret, impetravit, 
quarum exemplar hoc est : : 

« Richardus, Dei gratid Albanensis ecclesiæ qualiscumque minister, apostolicæ sedis 
» licèl indignus , servus et legatus , Petro carissimo et venerabili amico suo, Arvernorum 
» episcopo , salutem. Scripsimus vobis de querimonia et proclamatione domni Seno- 
» nensis abbatis, et ut decanum illum de cujus inobedientia et rebellione vobis dixi- 
» mus, Cum illis qui cum eo ejusdem malitiæ crimen sectantur , ad emendationem 
» et satisfactionem justitiæ venire faceretis, vobis diligenter mandavimus. Sed et de 
illis qui presbyterum cæcaverunt , et tanto sacrilegio assensum præbuerunt, tam 
de clericis quam de laïcis similiter fecimus. Vos autem legationis nostræ negotia 
parvipendentes , literas quidem legistis, sed de justitia parum profecistis. Nunc 
ergo iterum earumdem causarum proclamationem retractantes, ex apostolica âuc- 
toritate, donec ad emendationem veniant, illos interdicimus; ut similiter faciatis, 
mandamus iterum atque præcipimus. Sed et illos qui ecclesiam fregerunt , et in 
abbatem assultum fecerunt, et monachos qui abbatis obedientiam contemnunt, 
similiter interdicimus, et admonitos à vobis, nisi monachi deinobedientia, et laïci 
de assultu abbatis satisfecerint, excommunicare præcipimus. Quorum enim culpas 
» corrigere est, et non corrigunt, hi profecto malitiæ illorum participes exsistunt. 
» De terris verd absque jussu abbatis et capituli pignoratis, ut eas ecclesiæ suæ reddi 
» faciatis, præcipimus. Sed et de impugnatione quam laïci in mutando decano 
» abbati et monachis faciunt , quia hoc sancti canones prohibent, ne ulteriüs fiat 
» penitüs inierdicimus. Valete. » 

Has literas cum literis præscriptis Bituricensis archiepiscopi, necnon et Regis, 
misit abbas eidem episcopo Claromontensi per Rigaudum monachum, quem invenit 
in diebus Rogationum in eadem civitate, et literas quas deferebat, præsentavit. Unde 
episcopus dixit se obediturum , et in subsequenti sexta feria post Ascensionem (c) 
Domini montana conscendit, Mauriacum venit; in dominica die monasterium recon- 
ciliavit, et de excommunicationibus quæ sibi in literis præcipiebantur, partim fecit, 
partim dimisit : scilicet illos qui parti decani depositi favebant, et pro eo terras 
ecclesiæ ipsius invaserant et tenebant ; illos autem qui decanum Robertum, quem 
abbas miserat, calumniabantur et inquietabant , noluit excommunicare. Quod 
molestè ferens præfatus monachus , cum indignatione discessit ab episcopo ; et 
veniens, ut putabat, Senonas, Deo ita ordinante, invenit in abbatia quæ Mosacus (d) 
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(a) Idest Floriarum [S. Benoit-sur-Loire]: (c) Ascensio D. incidit eo anno in diem 49 mai. 
. (8) Necistas, nec priores Regis literas habemus. (d) Vel Mausacus [Mauzac]. 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 157 


À vocatur, domnum Richardum legatum Romanæ ecclesiæ, sæpè in hoc scripto incul- 
catum. Cui quoque, sicut gesta erant, cuncta retulit, et cum eo, jubente ipso, 
Claromontem rediit, et cum eo Pentecosten fecit, et cuncta quæ voluit ab eo impe- 
travit. Namque idem episcopus, licèt nolens, in synodo quam tunc celebrabat, 
omnes, sicut in literis continebatur, excommunicavit qui meriti fuerant. Et domnus 
cardinalis has literas suo sigillo munitas fecit, et ecclesiæ Mauriacensi misit : 
« Richardus Albanensis ecclesiæ qualiscumque minister , apostolicæ sedis , licèt nu jus 
indignus , servus et legatus, Mauriacensium fatrum  persecutoribus, ul resipiscunt. ren 7 
Dominus Papa Paschalis, in concilio Trecensi (a), omnes eos excommunicavit qui 
pacem violarent, et præcipuè eos qui resecclesiasticas usurparent, vel personas in 
aliquo injustè læderent, ut nec in vita, nec in morte, ecclesiæ communionem habe- 
rent, nisi dignâ satisfactione resipiscerent. Unde nos ex præcepto domini Papæ 
episcopum Claromontensem Mauriacensis ecclesiæ persecutores excommunicare 
præcepimus, etexcommunicavimus coram conventu synodali. Nos quoque eosdem 
omnes excommunicamus et eis communicantes, à christiana communione eos sepa- : 
rantes, et ubicumque fuerit aliquis eorum, divinum officium interdicentes ; ut 
secundum præceptum domini Papæ, nec in vita, nec in morte communionem 
habeant, nisi priüs condignè pœniteant. Hi sunt Scurriliacenses, Salernenses, 
Monteclarenses et Mauriacenses burgenses, qui neque abbati neque decano obe- 
diunt. Si quis autem presbyter aut archipresbyter alicui horum persecutorum 
fecerit officium, eo ipso, quod injustè administrat, officiô eum suspendimus in 
» perpetuum, et cum excommunicatis ipsum excommunicamus. Facientes enim et 
: 5 RÉrAREE 
» consentientes pari pæna digni sunt. . | ”_ Et seditiosos 
His literis addidit verba ; prohibuit vivâ voce, auctoritate apostolicä, ut nunquam excommuni- 
C abbas S. Petri aut successores ejus de alio aliquo monasterio decanum Mauriaco cat. 
faciant, nisi de Senonensibus monachis aut de Mauriacensibus. Hoc dixit coram 
episcopo, multis audientibus ; et mandavit domino Daimberto archiepiscopo, ut et 
ipsum confirmaret. Misit quoque et literas quas subscripsimus : 
« Richardus Albanensis  ecclesiæ qualiscumque minister ,  apostolicæ sedis , licèt 
indignus, servus et legatus , venerabili fratri Daimberto Senonensi archiepiscopo, et 
Arnaldo abbati S. Petri, salutem. Tolosam ad concilium (6) properantes, Claro- 
montem venimus, et episcopum synodum celebrantem invenimus ; et fecimus eum 
omnes illos excommunicare, qui excommunicato priori non abhorrent communi- 
care, et qui presbyterum excæcavere, et qui res Mauriacensis ecclesiæ invasere, et 
qui in abbatem et decanum assultum fecere, sic scilicet ut nec in vita nec in morte 
christianam communionem habeant, nisi priùs condignè pœniteant. Valete, » | 
D Inipso anno * celebravit ipse domnus Richardus concilium, kalendis octobris, ,pp.2e"7% 
apud monasterium S. Benedicti Floriacum : in quo adfuerunt archiepiscopus Seno- episcopo con- - 
nensis domnus Daimbertus, et Rodulphus Remensis archiepiscopus, et Radulphus ne {110 
archiepiscopus Turonensis, Leodegarius archiepiscopus Bituricensis, cum episcopis | ‘ 
et abbatibus suis. In quorum omnium præsentia et auditu, præsente episcopo Arver- 
nensi, in fine concilii excommunicavit omnes illos, sive clerici sive laïci essent, qui 
ulterius calumniam facerent abbatibus S. Petri Vivi et S. Saviniani de ordinatione 
et mutatione decani vel prioris monasterii Mauriaci. Fecit etiam pacem de abbate et 
episcopo Arvernensi Petro, de molestiis quas suprà scripsimus. Inde abiens Petrus 
episcopus suprà scriptus, in ipso itinere ægrotare cœpit ; et perveniens usque ad 
. sedem episcopatüs sui, obiit et sepultus est in eadem ecclesia, anno incarnationis 
Dominicæ moxi. | 
E (a) Anno 1107 celebratum fuit à Paschali IL (ë) Gesta in hoc concilio videre est apud 
Trecense concilitm. D. Paissette, t. I Hist. Occitanæ, pr. col. 387. 
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EX VITA B. HELDEMARI EREMITÆ, 
Aroasiæ cœnobii conditoris. 


Inter Acta Sanctorum Bollandiana, die 13 januari, pr. 831. : 
: ; ; : Fe Num. 3-6. 
H 1C itaque locus [Aroasia] super stratam publicam constitutus, in sylva quæ Arossie cœ- 


dicitur Arida-gamantia situs (quæ quidem sylva à castro quoddicitur Dusta usque eo + 


Num. 8. 

Atrebaten- 
sis episcopa- 
tus restituitur 


*Corr. x. 


Num. 9. 

Heldemaro 
succedit Co- 
no. 


Num. 192. 

Cum mona- 
chis S. Quin- 
tini litigat. 
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ad fluvium Sambre tunc teimporis continua protendebatur), olim spelunca latronum 
fuerat : unde et hunc quidem Truncum Berengarii ab ejusdem nominis latronum 
principe vulgo denominant.... Post multos itaque decursi temporis annos, in hoc 
adhuc loco latrocinïis et insidiis pleno, in episcopatu Cameracensi, et confinio 
Flandriæ et Veromandensis comitatüs, circa annum Dominicæ incarnationis mxc, 
ut certiüs invenire potuimus, in Trinitatis nomine congregati eremitæ tres, cellam 
sibi ad serviendum Domino statuunt.... Ex his duos, Heldemarum videlicet et 
Cononem, in Anglia, ad quam eos studendi cura traxerat, ferunt canonicæ religionis 
babitum suscepisse , et sub Rege Anglorum Guilielmo et Regina Mathilde religio- 


sissima capellaniæ 1 ipsorum officium tenuisse.… 


A 


Eodem sanè tempore gravi schismate laborabat ecclesia, dum summus pontifex : 


Urbanus prædecessoris sui Gregorii VII, qui laicos omnes personas ecclesiasticas per 
annulos et baculum investientes CN rat: decreta servaret, et per totam 
Latinitatem firmiter observari præciperet.: Et quia, dolente capite, solent et cætera 
membra dolere, ipsa quoque Cameracensis ecclesia, defuncto Gerardo episcopo (a) 
suo, per duos, Walcherum scilicet et Manassen, qui de episcopatu contendebant, 
graviter usque ad cædes et homicidia disturbatur. Hinc vero occasione captä, Atre- 
batenses clerici, favente sibi Widone Lemovicensi archiepiscopo (b), et Francorum 
Rege Philippo, summum pontificem Urbanum adeunt, et per ejus manum, Came- 
raco tacente, quemdam Lambertum. Guisnensem anno Domini m x c111 * episcopum 
sibi ordinari faciunt ; et ecclesià suà à dominio Cameracensis exemptä, cum suæ 
libertatis privilegiis suo deinceps episcopo gaudere cœperunt : unde et parochiis 
episcopatüs utrimque rescisis, Rochenias (c) hujus loci matrem ecclesiæ infra ter- 
minos Atrebatensium contigit remanere. 

Episcopante igitur Atrebati Lamberto, sanctæ memoriæ Heldemarus à quodam 
nomine tenus clerico, quise cum eis Deo serviturum simulaverat, interfecto priüus ab 
ipso innocente Rogero laico, lethaliter vulneratur.... Cujus meriti et loci successor 
et hæres Cono, qui et Hugono, gente (d) Teutonicus, in brevi socios, licèt paucos, 
sed religione præditos congregat ; ‘et cm probitate et religione præeminens esset 
universis, illustrium et proborum hinc sibi amorem conciliat. Unde et à prædicto 
Lamberto Atrebati episcopo tota ill parochia de Rochini possidenda in perpe- 
tuum, cum libertatis privilegio, anno Dominicæ incarnationis M x cv11condonatur. 
Multa quoque prædia hunc locum adjacentia à castellano et liberis Peronensibus 
conferuntur.… 

Everso igitur ligneo oratorio, per venerabilis Cononis industriam, ecclesia in hoc 
loco lapidea construitur, et à Godefrido Ambianensi et Joanne Teruannensi epis- 
copis, anno Domini mcvi, 1x kal. octobris, permissu et rogatu Lamberti Atrebati 
episcopi, dedicatur. Quem cùm monachi S. Quintini de Monte super cœmeterio 
suo graviter impeterent, et de allodiis quæ utrisque communia et indivisa tunc 


_erañt, penitüs deturbare vellent, proborum hominum, qui fortè aderant, tunc 


Num. 13. 
Fit episcopus 
Prænest.et A. 
S. legatus.. 


fretus consilio et auxilo, ad sedem apostolicam eos appellat : et commissà pauper- 
culæ suæ domüs curâ familiari suo Richero priori de Lisques, hac de causa de suo 
monasterio evocato, Paschalem Papam, qui Urbano successerat, Trecis (e) repertum 
super emancipatione sui cœmeterii sollicitat , et quod petit, impetrat et confirmat, 


Revertensque cum privilegio apostolico, et cœmeterii sui libertate ex mandato 


summi pontificis à monachis impetratâ, parvo tempore elapso, omnibus hic ordi- 
natis, ad pontificem summum, qui eum ad se redire præceperat, Romam recucurrit. 
Quem summus pontifex secum retentum, tam: vitæ merito quam doctrinà satis 


approbatum, in Prænestina civitate..… ex consilio fratrum, collateralem sibi cardi- 


nalem ordinavit episcopum. Post hæc etiam præ cæteris cardinalibus ab eo eligitur, 
ut fiat legatus sedis apostolicæ per provincias Galliarum.... Convocatis Remensi, 
Senonensi, Bituricensi, metropolitanis, et suffraganeis eorum episcopis, civitate 


(a) Girardus II Cameracensis et Atrebatensis 


sus, filius erat Egenonis Comitis de Urah in Bris- 
episcopus obiit 2 die augusti anno 1092. 


goia : quod mirum est fugisse solertiam nuperi 


(b) Legendum videtur Hugone Lugdunensi ar- 
chicpiscopo , quem constat restitutioni Atrebatensis 
episcopatôs operam contulisse. 

d -Vicus est Aroasiæ propinquus. 

) Cono, qui fuit postmodum  Prænestinus 
episcopus, et pluribus legationibus quas obiit famo- 


historici congregationis Aroasiæ, qui Cononis vitam 
adornavit, p. 389. Vide Art de vérifier les dates, 
t. IEL p. 90. 

(e) Anno 11407, quo Paschalis concilium Trecis 
mense maio celebravit. Vide Lamberti de 93 ad 
Paschalem inter Méscellanea Baluzi, t. V, p. 341. 


D 
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À Belvaco generale concilium anno mcxvi (a) celebravit. Tandem expletä legatione 


B 


E 


L: 


quâ in Hierosolyma et per totam Syriam, sub Calixto et Honorio summis præsu- 
hbus, quorum tempore fuerat, reversus ad propria, Præneste civitatem sedis suæ, 
spiritu suo ad Deum evocato v idus augusti, glebâ sui corporis honoravit anno 
Domini mcxvir (b). 


(a) Ad an. 1414 pertinet concilium Belvac. à (6) Corr. Mexx, ut habet Ughellus : non 
Conone celebratum, uti hahent chronograpti omnes.  igitur sub Honorio legationes obivit. 


EX VITA VEN. HILDERBURGIS DE GALARDONE, 


Ibreiensis dominæ, et sanctimonialis Pontisaræ. 


Inter Acta SS. ord. S. Bened. sæc. VI, part. 2. p. 833 ; et Bolland. ad diem 3 juni 


4 EMPORE quo Rex Phibppus, Henrici Regis filius, regni Francorum regebat 
habenas, fuit quædam femina Hildeburgis nomine, de nobili prosapia in pago 
Carnotensi,castro Galardone, exorta. Hujus pater exstitit Herveus castri Galardonis 
dominus, potens divitis et hororibus ; genitrix verd illius Beatrix vocata, et ipsa 
parentili generositate eximia. Quæ cùm ‘infantiæ pueritiæque transisset annos, jam 
adolescentuli ætate subeunte, nobilis adolescentula legaliter et honorificè, ut dignum 
erat, à parentibus in matrimonium conjuncta est viro generoso, facultatibusque 
locupletato Roberto Ibriensi. Succedente deinde tempore congruo peperit tres filios, 
quorum primus Ascelinus (a) cognominatus (soellus, secundus Wiltinus (b), utrique 
milites insignes, tertius Robertus clericali ordine insignitus. .. . Porro vir ejus me- 
moratus Robertus cùm jam senescere inciperet ,... Beccense cæœnobium expetiit, 
ibique monachus effectus, residuo vitæ suæ tempore religiosè humniliterque conver- 
satus vitam finivit.... 

Post obitum verd Roberti,cum deinceps venerabilis vidua Hildeburgis in viduitate 
sua se castificare, atque à conjugio abstinere mallet, ... monasteria monachorum 
sanctimonialiumque perlustrans, societates participationesque orationum et benefi- 
ciorum expetebat et accipiebat, eisque caritatem pro viribus impendebat : unde 
locum morandi apud S. Petrum Carnotensem, apud S. Mariam Columbensem, 
et apud S. Mariam Beccensem, et apud S. Taurinam Ebroicensem, et apud 
S. Mariam Ibriacensem, ab habitatoribus locorum istorum expetivit, et pro volun- 
tate sua accepit. Apud [briacum hospitalem domum receptui hospitum, peregri- 
norum et pauperum, ex proprietate sua filiique sui Goelli, furnumque constituit : 
quibus pro posse impensas præparavit. Videns vero propter frequentes guerras (c) 
quas filii sui finitimis suis faciebant, se ibi quietè vivere non posse, à filio suo 
Goello res quas in confinio Gaudiaci* ville, quæest juxta Isaram, jure hære- 
ditario possidebat, poposcit sibi dari, quatenus securè quietèque ibi vivere valeat, 
et ab ipso benignè accepit. Quo impetrato, Pontisaram venit. 

Est autem ibi juxta Pontisaram monasterium in honore S. Martini, quod tunc 
temporis regebat Theobaudus sanctæ memoriæ abbas. Cognoscens quidem loci 
illius habitationem opportunam frequentare cœpit, notaque abbati et fratribus facta 
est, participationemque beneficiorum loci expetens, pro voluntate sua adepta est. 
Postmodum vero xenodochium juxta prædictum S. Martini monasterium  fecit, 
pauperculamque domum ad suam habitationem , in qua, quia erat monasterio 
contigua, quoad vixit, morata est. , . . Volens denique ecclesiam S.Martini reditibus 
ampliare, expetivittilium suum Goellum, multisque eum precibus deprecata est, 
quatenus pro salute animæ suæ, uxorisque suæ, filiorum filiarumque suarum, 
omniumque antecessorum suorum animabus, daret Domino et S. Martino, mona- 
chisque Pontisarensibus in eleemosynam, hæreditatem suam quam habebat apud 
Gaudiacum. Quod facere recusavit : verumtamen quoniam multis vicibus has 


(a) De Ascelino-Goello sæpius mentio recurrit sarensi, legitur Wüllelmus, et concordat Ordericus, 
in Historia ecclesiast. Orderici Vitalis, præsertim (c) Præsertim cum Guillelmo Britoliensi, do- 


lib. V, p. 596, ubi famosis facinoribus super omnes mino suo, annis 1092.et seqq., ut videre est apud. 


contribules suos claruisse dicitur. Ordericum, lib. VIII, p. 705, et tnmo nostro XII, 
-_(b) In apographo nostro sumpto è chartal. Ponti-  p. 654. 


Num, À et 2, 
Hildeburgis 


liberi. 


Num. 3 et 4. 
Ibriaci xeno- 
dochium con- 
dit. 


* Jouy-le- 
Moutier. 


Num. 5. 
Aliud Poati- 
saræ. 


Num. 6. 
Gaudiacum 


#S. Martino 


tradit. 


: 
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postulationes repetivit; tandem hoc concessit, ut monachi totà vità matris suæ A 
supradictam hæreditatem haberent, atque post decessum ejus anno uno. 

Factum est autem, cùm uno anno post transitum religiosæ sanctimonialismonachi 
tenuissent hanc elsemosynam, ut post finem anni Goellus eamin suam redigeret 
potestatem. Quädam autem nocte jacebat Goellus in lecto suo, videbatque se esse in 
ecclesia S. Martini Pontisarensis inter altare principale et matutinale, ubi mater ejus 
faciebat mandatumtrium pauperum, lavans eorum pedes; ipse verd tenebat bacinos 
cum aqua, et manutergium, uti matri suæ serviret, Îpsa aspiciens in eum tamquam 
furibunda loquebatur ad eum, dicens : « Impie subreptor, quare subripuisti mihi 
» eleemosynam quam dederam servis Dei ? » Et volebat eum percutere cultello 
album manubrium habente, quem tenebat in manu sua, dieens : « Nisi reddideris 
» mihi hæreditatem meam, morte morieris. » Evigilans narravit uxori suæ quæ 
viderat ; statimque misit nuncium, qui faceret ad se venire bonum abbatem Theo- 
baldum. Cui venienti retulit Goellus quæ viderat et audierat, et. hæreditatem 
omnem quam habebat apud Gaudiacum, abbati supradicto monachisque Pontisa- 
rensibus (a) reddidit. Hæc omnia firmiter concesserunt uxor ejus Elizabeth (b), et 
filii ejus Robertus (c) et Wiltinus, coram adhibitis testibus. : 


Et filius ejus 
ablatum resti- 
tuit, 


a) Vide instrumentum ea de re confectum, pauperum sævis operibus excivit. Tomo nostro XIA, 


An. 1114. 


* [. itemque. 


apud Mabillon, sæc. 1v Bened., part. 2, p. 835, 
et litcras Ludovici VI donum confirmantis, anno 
1116, regni ejus octavo et Adelaïdis Reginæ 1, 
inter Acta SS. Bolland. ad diem 3 junii. 

(b) Seu Isabella, filia Guillclmi Britoliensis 
notha, quam , pro asserenda libertate patris cjus, 
Goello cuni arce Ibrei anno 1092 in conjugium 
datam tradit Ordericus, b. VII, p. 685, ex qua, 
inquit, septem filios genuit, quorum nequitia nimis 


p. 640. 

(c) In instrumento superiùs laudato babentur 
signa Robert Bastardi Rufi, fil ejusdem Goelli, 
et Gauterü de Sparnone , fratris ejusdem Roberti, 
At verd Guillelmi Gemñet. continuator , lib. VIII, 
cap. 15, liberos ex Elisabeth reccnsens , nominat 
Wiltelmum- Levellum et Rogerium-Balbum , et alios 
in quibus nequitie patris eorum et fraudulentia, velut 
in malo germine, ad perniciem innoxiorum adhuc 


. denuo vindicaverat, nomine uxoris suæ Philippæ, 


ercrevit, et multos fletus ex oculis viduerum et  perseverat. 1bid. p. 575. 


DE MIRACULIS $S. ANTONII TOLOSÆ PATRATIS, 
Instrumentum ex Chartulario abbatiæ Lezatensis. 
Vaissette, inter Probationes tomi II Historiæ Occitanæ, col. 393. 


EMPOR1BUS Lodoici Regis, GuillermusPictaviensis comitatui præerat Tolosano, 
he ob reformandam pacem (a) deviam, instinctudivino, Amelium tunc temporis: 
adiit præsulem. Præfatus vero pontifex, consult jamdicti Ducis, certà die kal. 
novembris, omni sui præsulatüs clero cum sacrarum reliquiarum capsis atque 
parochiis apud Tolosam adesse mandavit ; comprovinciales vero episcopos et abba- 
tes, necnon præpositos, huic causæ interesse rogavit ; optimates quoque Tolosanis 
consequenter, iterumque * abbates eodem modo. Factum est autem ut venerandus 
Lezatensium abbas nomine Odo cum celsi Antonii pignoribus suppliciter unà cum 
aliquibus populorum frequentiis et pluviæ infortunio iter caperent, et claudente die 
apud villam Cornelianam nomine secessum dederunt. Inde abeuntes , in cujusdam 
potentissimi civis Tolosæ populeam pernoctaverunt sylvam, ibique S. Ferreolus 
martyr clarissimo copulatus est Antonio. Inde progressi, Tolosam ingressi sunt. De 
virtutibus verd interim factis reticemus. Cum igitur hinc inde tanto pro spectaculo 
populorum turmæ cum suis reliquiis extra civitatis muros papiliones figerent, subito 
ex utraque parie inservientium, turba confluere cœæpitinnumera cæcorum, surdorum, 
claudorum, aridorum, dæmonia habentium, insanorum sive phreneticorum : cum 
ecce anus quædam veterana contractam humeristraheret matrem ;inter turbas cum 
labore prorumpens, eam ante sancti projecit capsam, et statim utsancti tetigit miri- 
ficè directa est. Subito clamor innumerabilium in laudem Dei attollitur populorum : 


(a) Non sine turbis Tolosanum comitatum sibi caput occubuit. Silentibus de his tragœdiis scri 
toribus omnibus, en epitaphii verba ex chartulario 
Conchensis abbatiæ ibidem recitata : 
Pugnam Tolosæ dum reprimeret studiosè, 
Pacis amore ruit, mors pretiosa fuit, 
Tolosæ :.oritur, Pampilonæ sepelitur.… 
Dat lapis interitum , dextra Dei meruum, etc. 


cümque 


Guillelmus IX Pictaviæ Comes. Anno 1114 id 
factum fuisse probat Vaissetus, t. II, not. L. ex 
Garibaïi compendiosa bhistoria lib. XXII, cap. 7, 
ctex cpitaphio Petri de Rota Pampilonensis epis- 
copi, qui, dum dissidentes conciliat , lapide ictus 
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À camque inter utrumque populum unusquisque suo faveret patrono, et tumultuosa 
hinc inde oriretur contentio , et zelo ducti quidam dicerent , qudd sanctus qui ibi 
aderat Ferreolus peregisset quæ sanctus evidenter patrarat Antonius ; ; adjudicatum. 
est eos procul ab invicem disjungi, quod et factum est. Cumque augmentatione vir- 
tutum sanctus experiretur Antonius, ad comitivas ejus aures convolavit opinio : ex 
qua re, quamvis mendosè, vulgatum est quod concupiscentià adepti vellet Comes 
vi corpusauferre sancti : unde præfatus abbas Odo, consultu majorum, illud in manu 
armata muniri decrevit. Factum est autem ut communis terræ conventus majorum, 
et alii quamplures hanc gratanter servarent diu noctuque custodiam. Et dum hæc 
agerentur, contigit ob oppressionem turbarum, ut sanctus à priori moveri deberetur 
statu ; et cùm id conarentur, non valuerunt quatuor, quod unus consueverat ; cùm 
etiam pontifex genu flexo cum lacrymis manus apponeret, usquequo fundum (a) in 

B quo nunc est ecclesia, devotè sub testamento dari promisisset. Tunc levi conamine 
ad prædictum locum ejus more solito deducta est tumba, ubi nulla per eum Dominus 
operari dignatus est miracula. Peractis autem paucis ‘diebus, cum magno populi 
favore et gloria ad suum Lezati reductus est locum. 


(a) Si cui videbitur hæc historia fidem superare :  tum fuisse Lezatensibus, ut patet ex instrumento 
at certum est fundum in quo steterant, tunc tradi- ibidem recitato, col. 394. ’ 


INCIPIT LIBER FUNDATIONIS ET DONATIONUM 
Abbatiæ B. Mariæ Dalonis. 
Inter Instrumenta noviss. Galliæ Christianæ, t. II, col. 201. 


A N Noab incarnatione Domini nostri Jesu-Christi mc x1v, indict. vi11, epactâ x, An. 4144. 
domno Paschali Romano pontifice feliciter regente, Eustorgio episcopo Lemovi- 
censi sedi præsidente, regnante Ludovico Rege Francorum, superstite Ademaro Vice- 
comite Lemovicensi, domnus Geraldus de Salis (a)eremum quæab hominibus Dalo- 
nium dicebatur, expetiit, atque ad servitium omnipotentis Dei quosdam de fratribus 
suis ibidem constituit, Geraldus siquidem de Turribus et Golferius frater ejus, qui 
eremi illius dominiumjure hæreditario possidebant, ab omni sæcularium dominatione 
et calumnia liberam et quietam fieri decreverunt , et Dei famulo hujusmodi testa- 
_mentum fecerunt : ; 
« Ego Geraldus de Turribus et ego Golferius, animarum nostrarum et omnium 
rentum nostrorum utilitati providentes, donamus Deo et B. Mariæ, et venerabili 
patri Geraldôde Salis, inperpetuameleemosynam, quidquid habebamus vel habere 
poteramus, vel aliquis de nobis habebat in nemore quod vulgo Dalonium nuncu- 
pabatur : atque successoribus nostris cum omni testificatione prohibemus, ne illius 
discipulis tam præsentibus quäm futuris, usque in finem sæculi ibidem Deo deser- 
vientibus, aliquam tyrannidem seu dominationem, velaliquam vexationem inferre 
præsumant, sed i ipsum Dalonii locum ab aliorum incursibus seu molitionibus præ- 
cipimus ut, quantum potuerint, defendant. Donamus etiam supradictis fratribus 
terras quas de fenalibus suis acquirere poterunt, et decimas terrarum quas à nobis 
seu ab aliis bominibus acquisierunt, et quæ juris nostri erant. » 
Tum venerabilis magister sic prosecutus est : « Ego Geraldus, Dei gratiâ servorum 


ESS YES USE S Y 


(a) Giraudus de Sala dicitur anonymo Mallea- » monialium  regimen. In Tutione introduxit et 
censi, qui anno 4120 monasteria ab eo condita » inclusit moniales pater devotissimus, instituitque 
recenset, tomo nostro XII, p. 407. Sed et anonymus  » Tutionem esse matrem et caput ordinis, Fontem- 
auctor vitæ ejus editæ apud Martenium t€t, VI » Ebraldi verd filiam Tutionis: quod observatum 
Amplissim, Collect. col. 994, num. 12, « Interea, est per aliquantum temporis, donec propter 
» inquit, multi conversi ad Dominum per ejus aquæ penuriam Tutionenses compulsæ sunt mu- 
» ministerium cœperunt ei offerre possessiones et tare domicilium et intrare Fontis-Ebraldi monas- 
» prædia ad construenda cœnobia , fundavitque terium. Ex tunc irritatum est quod statuerat pater; 
» septem monasteria: pro viris |plura recenset et mater filia, filia verd facta est mater. In Bi- 
» chronicon Malleac. ), duo pro feminis. Nominavit bione verd præ cæteris locis animæ fundatoris 
» autem Caduinum primum , Grandis-sylvam se- placuit ; quia locus ipse pauperrimus fuit, fre- 
» cundum, Dalonem tertium, Bornetum quartum, quentiüs locum frequentabat , crebriùs ibi Deo 
» Allodia quintum, Absiam-Gastinæ sextuim , Cas- festa celebrabat. Tot fundata per cjus industriam 
» tellaria septimum, ubi sepultus est et requiescit loca sancta fuerunt, quorum nonnulla alia genue- 
» incorpore... Alia duo nominavit Tutionem et runt, et matres filiarum fieri meruerunt. » 

» Bibionem [seu Bobionem, vulgd Boubon | ad 


Tome XIV. X 


Fr ES OU y y Y 5 ww y 


- 


An. 4115. 
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totus præsens locus ecclesiæ videlicet Dalonensis ab omni ecclesiastica vel sæculari 
subjectione sit libera, et quasi propria Christi camera insignibus sublimetur, 
salvo apostolico jure et diœæcesani pontificis dignitate. Porro, si aliquisexternus sive 
domestieus propriæ libertatis dignitate eam frustrare tentaverit, tamquam decreto- 
rum temerarium violatorem, nostrà sodalitate indignum, à corpore atque societate 
nostræ fraternitatis alienum esse decrevimus. Huic rei testes interfuerunt Stephanus 
tunc sacerdos de Boessent, postea Dalonensis prior, domnus Petrus abbas Cas- 
trensis, Bernardus Gauberti sacerdos de Segonxac. » 

De cætero, supradicti patris rogatu, dominus Eustorgius Lemovicensis episcopus 
generalem conventum, præsente eo, apud Dalonium congregavit. Cumque dominyus, 
præsente clero et quibusdam aliis, dominis videlicet Guillelmo Petragorensi episcopo, 
Mauricio Sollemniacensi abbate, Guidone Turturiacensi abbate, Ademaro Viceco- 
mite, Geraldo de Turribus atque Gaulferio, et Iterio de Born, et aliis quamplurimis, 
de utilitate loci loqueretur ; monachusquidam Turturiacensis, nomine Constantinus, 
in medium venit, et locum Dalonis utpote in sua pertinentia constitutum calumnia- 
vit. Sed episcopus querimoniam ejus indiscussam præteriri non ferens, jubet ut vicini 
senes in medium deducantur, et si vidissent vel audissent utrüm eremum istam 
aliquando quis hominum incoluisset, ab eo coram oinnibus requirantur. Qui respon- 
derunt nunquam se vidisse vel audisse eremum istam aliquèm hominem incoluisse, 
sed retroactis temporibus solitudinem hactenus permansisse. Requisiti cui potissimüm 
pertinentiæ adjaceret, hoc penitüs se ignorare profitentur : verumtamen quamdam 
eremi particulam referebant quemdam rusticum, Robertum de Lage nomine, jam- 
pridem coluisse, et decimam prædicto monacho tradidisse. Quod cùm deeimariis 
de Segonzaco compertum esset, Petro videlicet et Geraldo fratri ejus, adjuncto sibi 
Emerico de la Rue vicario, præfatum rusticum pignoraverunt, cd quôd decimam 
ecclesiæ de Segonzaco præfato monacho reddidisset. Rusticus vero monachi patro- 
cinium statim expetiit ; sed monachus pro prædicta decima à se injustè usurpata 
nullam defensionem exhibuit. Afflictus ergo rusticus, auxilio et defensione monachi 
frustratus, prædictis decimariis triginta solidos et sex nummos pro ablata decima 
exsolvit, et sic tandem de eorum manibus evasit. 

Domino igitur præcipienteepiscopo, præfatus rusticus Robertus in medium addu- 
citur, atque ab eo super eis contestatus, hæc omnia vera esse profitetur. Favore 
igitur atque suasione totius conventüs, domnus episcopus sic orsusest : « În nomine 
» Domini, ego E ustorgius, Dei gratià Lemovicensis episcopus, hunc locum qui 
» Dalonium dicitur, in manu dilectissimi fratris nostri Geraldi ab omni ecclesiastica 
» seu sæculari subjectione, et ommnium circumjacentium pertinentiarum exactione, 
» seu sæculari dominatione, submoveo, atque salvum ac liberum amodo esse con- 
» firmo, salvo apostolico jure ac Lemovicensis ecclesiæ dignitate. » 


IVONIS EPISCOPI CARNOTENSIS ELOGIUM; 
Ex Necrologio Carnotensis ecclesiæ. 


Tomo IT Galliæ Christ. San-Marthanorum, p. 489 ; et t. VIIT novis. edit. col. 1133. 


ECIMO kalendas januarii, ipso etiam die Dominicæ incarnationis mcxv, obiit 
D pater Ivo hujussacratissimæsedis antistes » virmagnæreligionis, ecclesiasticorum et 
sæcularium negotiorum prudentissimus, mitis affatu, patientià insignis, castitate 
pollens, et tam in divinis quàm in philosophia eruditissimus. Qui sex pallia bona, 
etseptem cappas, et infulas tres, et tapetia tria, decori hujus ecclesiæ contulit ; librum 
missalem et epistolarium, et textum evangeliorum, et unum lectionariutn matutina- 
len dedit, et omnes argento paravit. Pulpitum miri decoris construxit, scholas fecit ; 
domum episcopalem, quam vilem et ligneam in obitu episcoporum vel decessu, 
quibusdam pravis consuetudinibus per violentiam Carnotensium Comitum inductis 
ancillatam invenerat, speciosam et lapideam à fundamento refecit, et cum omnibus 
ad ipsam pertinentibus, sive mobilibus siveimmobilibus, ex ancilla liberam reddidit, 


Dei minister, quamvis indignus, constituo et inviolabili decreto confirmo, quod A 
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A libertatemque ipsam astipulatione privilegiorum et Romanæ sedis (a), et Regis (b), 


et Comitis (c), quæ in archivis hujus ecclesiæ habentur, confirmayit. Terram etiam 
quamdam contiguam eidem domui, ad amplitudem ipsius domûs, à vicedomino 
adquisivit, et muro clausit. Apud Pontem-Godinum alias domos ad usus episcopales 
ædificavit, eamdemque villam in multismelioravit. Abbatiam S. Johannis ex sæcu- 
lari in regularem convertit, instituit et auxit. Consilio et auxilio ipsius monasterium 
infirmorum apud Bellum-locum constitutum fuit. Junioratus omnes hujas ecclesiæ 
et precarias in communes redegit usus, et eas in posterum personis distribui tam suo 
quäm apostolico privilegio (d) vetuit. Angarias et injnstas exactiones, et pravas 
servientium discursiones fieri per præposituras, iisdem privilegiis (e) prohibuit. 
Potestatem quam habebat dandæ præposituræ de Ebrardivilla, et cæteris ad eam 
pertinentibus, huic capitulo dedit. Tl'axata sepeliendorum pretia in toto hujus ecclesiæ 
episcopatu cessare fecit. Ad augmentandam tabulam altaris idem moriens centum 
modios vini reliquit, etinaliis pluribus suæ ecclesiæ et clericis suis multa bona fecit (f). 


(a) Paschalis II ea de re literas videt. III Spicil. S. Joannis Carnotensis ante excidium legebantur : 
in- fol., p. 440; in-4.0, t. XIII p. 297. 


(6) Philippi | præceptum anno 1105 datum, Præsulis Ivonis corpus jacet hic tumulatum, 


exstat in Spicilegio ibid., in Theodori Pæœnitentiali, 
t. Il, p. 454, et inter instrum. t. VIIL Galliæ 
Christ. col. 340. 

(c) Henrici- Stephani, Comitis Carnotensis, 

charta habetur t. IL Pœnitentialis Theodori, p. 449. 
Pascalis ea de re literas vide in eodem 
Pœnitentiali, ibid. p. 420. , 

(e) Paschalis decretum , datum Anagniæ per 
manum Joannis $. R.E. diac. card. ac biblioth. 
v kal. novemb., indict. vin, anno incarnat. Dom. 
MCXIV , pontificatäs autcm D. Paschalis II Papæ 
xw, edidit Souchetus in notis ad epist. Ivonis, 
p- 252. 

(f) Præcipua quoque gesta cjus perstringunt 
sequentes in modum epitaphii versus, qui in ecclesia 


Cujus honos pulsat limen utrumque poli. 
Juris hic antistes canonum decreta sacrorum 
Perlegit, legum dogmata dans breviüs. 
Mistica sacra alibi dantur, Rex, quäm tibi Remis ; 
Cunsultorque tuis Rex vocitatus abis. 
Hunc capit Hugo Comes, Carnutum mœnia tentans, 
Quem pia plebs redimit sumptibus innumeris, 
Ære suo atque operé renovavit præsulis ædes ; 
Firmat Johannis, qué jacet, abbatiam ; 
Atque decanatum Andrea formawit et auxit. 
Te duce, fit Mariæ pulpitus ecclesia. 
Fundamenta loci fecit Belli privratüs ; 
Hic Magdalenæ præparat ecclesiam. 
Vicenos annosque duos sine crimine sedem 
Rexit, ab integris moribus atque fide. 


EX VITA B. ROBERTI DE ARBRISSELLO 


À Baldrico Dolensi episcopo conscripta. 
Inter Acta SS. Bollandiana, die 25 februarii, p. 603. 


uirTigitur beatus de quo loqui disposuimus Robertus, christianæ professionis 
F cohæres et filius, Britanniæ minoris alumnus,quam provinciam decoravit sacerdos, 
ex pago Redonensi oriundus, ville quæ vulgo Arbrissellum nuncupatur indigena et 
colonus. Pater autem ipsius Damaliochus, mater verd Orguendis nominabatur. Ipse 
denique Robertus ab ipsa pueritia.… fugientesliteras per orbem persequi videbatur, 
quoniam ab annis infantilibus literarum studiis, quas assequi non poterat, fuerat 
deputatus. Perambulabat regiones et provincias irrequietus, et in literarum studiis 
non poterat non esse sollicitus. Et quoniam Francia tum florebat in scholaribus emo- 
lumentis copiosior, fines paternos tamquam exul et fugitivus exivit, Francia adiit, 
eturbem quæ Parisius dicitur, intravit; literarum disciplinam, quan unicè sibi 


postulaverat, pro voto commodam reperit, ibique assiduus lector insidere cœpit..…. 


Tunc temporis Rex Philippus, Regis Henrici filius , Francorum colonias regebat et 
Gregorius VII urbis Romæ papatum tenebat. Hec idcirco diximus, ut quibus tem- 
poribus Robertus excreverit et studuerit patenterinsinuaverimus. 


E  Urbs interea Redonis suo destituta patrono, ad Deum reconversa, præmissis 


precibus, Sylvestrum quemdam elegit in episcopum, quem et morum sinceritas 
suaque commendabatnobilitas : qui prout erat sanguine generosus, generosior erat et 
meritis ; et licèt non multüm literatus (a), literatos tamen inhianter amplexabatur. 
Spiritualis siquidem in eo erat disciplina, ut quod ei sanguis et caro non inspirave- 
rant, divina ei luculenter distillaret doctrina. Convocabat igitur aliunde si quos 
poterat literatos, quod hominum genus Britannia tune habebat rarissimum. Relatum 
nobis edito t. XII, p. 559. Cümque Robertus 


annos quatuor cum eo fecerit, hæc ad annum 1089 
referenda sunt. 


(a) Sylvester de la Guerche, Britanniæ Ducum 
cancellarius et miles emcritus, anno 1076 Redo- 
nensem adcptus est episcopatum, annoque 1093 
mortalitatem explevit , teste chronico Britannico à 


X ij 


Num... 
Literis incum- 
bit Parisiis. 


Num. 8. 
Fit archipres- 
byter Redo- 
nensis. 


Num. 9. 


“ An. 1093. 


Aadegavi 
scholaribus 
incumbit stu- 
diis. 


Num. 14. 

Prædicatio- 
nismunus,ju- 
bente Urbano 
Papâ, aggre- 


ditur. 


N Num. 16. ” 
Fontis-Ebral- 
di puellare 
cœnobium 
condit. 


Ibid, p. 610. 


Num. 11-13. 
Altam-bru- 
geriam. 
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est sciscitanti de Roberto, et de ejus severitate et studio, et dixerunt : « De quo A 


» loquimur Robertus, domine, tuus naturalis est, nam et Redonensis est, tuisque 
» institutionibus satis accommodus. Liberalibus siquidem disciplinis apprimè erudi- 
» tus est, corpore vegetus, et morum honestate compositus. » Evectione præparatä, 
venerandus pontifex divigit Parisius, etaccersitum taliter alloquitur : « Vides, inquit, 
frater carissime , quomodo sancta Redonensis ecclesia mater tua sine remige 
vacillat, hoc præsertim tempore cm me penè laicum ei contigerit præesse. Esto 
igitur, quæso, in responsis ecclesiasticis noster interpres. Audiam te, et loqueris 
in me ; poteris procul dubio Dei populo prodesse, si zelum Dei habens volueris 
- nobiscum aliquantulüm militare. » Annuit Robertus loquentis obsecrationibus, 
et jam sollicitè occupabatur ecclesiasticis occupationibus et necessitatibus ;... nam et 
ejus patrocinium episcopus, licèt patronus, non dedignabatur. 

Quatuor igitur annis apud episcopum ita demoratus archipresbyter, pacem inter 
discordes reformando, ecclesias ab infami laicorum ancillatu liberando, incestas 
sacerdotum et laïcorum copulationes dirimendo, simoniam penitüs abhorrebat , 
omnibusque vitiis viriliter resistebat. Elapso bis biennio *, reverendus pontifex 
gravi corporis tactus molestià hominem exuit, et, ut creditur, ad astra recessit, et 
Robertus inter orphanos orphanus solus remansit : solus, inquam, quia probis ejus 
actibus ipsi fratres invidebant, quorum invidia jam ei odium pepererat. Decrevit 
igitur secum invidiæ cedere…. Venit igitur Andegavum, ibique scholaribus incubuit 
studiis… Destinans itaque carnis illecebris austerius dominari, subtus ad carnem 
indutus est loricam, quà veste duobus usus est annis, antequam ad eremum proces- 
serit. Ad eremum quippe postea processit, seque totum contemplationi dedicavit… 

Contigit in illis diebus ut Romanus pontifex Urbanus IT, urgente temporis neces- 
sitate, in Gallias devenerit et ad Andegavos declinaverit. Audivit de Roberto ( non 
enim abscondi debebat tanta lucerna sub modio }), accersiri eum mandavit, ejusque 
colloquium desideranter cupivit. Celebrare ibi habuit solemnem cujusdam ecclesiæ (a) 
dedicationem, ad quam confluxisse putares totam orbis amplitudinem : in tanto con- 
ventu Robertum loqui præcipit, et non insolitis mandat sermonibus uti. Locutus est 
ergo luculenter ad populum, cujus verba valde domino Papæ complacuerunt ; intel- 
lexit etenim quod Spiritus sanctus os ejus aperuit. Imperat denique et injungit ei 
prædicationis officium, et aliquantulùm renitenti ei talis obedientiæ commendat 
ministerium : secundum à se eum statuit seminiverbium, utque ubique discurrat 
adhortatur ad hujusmodi studium. Hine extune summi pontificis legationi curiosiüs 
cœpit insistere, et finitimorum episcopatuum regiones perambulare ;... et prius 
paucis associatus asseclis, per plateas et compita semen verbi Dei passim seminare. 
In modico , sexüs utriusque plures adjuncti sunt ei, quia neminem, cui Deus aspi- 
raret, audebat repellere. [pse adhuc non habebat ubi caput reclinaret, nisi quem 
necessitas coegisset. . 

Videns autem subsequentium multitudinem dilatari, ne aliquid ageretur incon- 
sulto, quoniam mulieres cum hominibus oportebat habitare, ubi possent sine scanda- 
lorum scrupulositate conversari et vivere, deliberavit perquirere et si quod desertum 
contigisset reperire. Locus erat incultus et squalidus , spinetis obsitus et vepribus, 
ab antiquo Fons-Evraldi nuncupatus, ab hominum cohabitatione sequestratus , à 
Condatensi autem cella quasi duobus distabat milliariis, diœcesi adjacens Pictavensi. 
Sylvam hanc sive dumetum, in quo Dei nova familia et novus exercitus habitaret et 
laboraret, elegit, et dono à quibusdam possessoribus accepit, et promiscuos chris- 
tianitatis tirones illuc induxit (b)..… | : 


S YO Y 


EX ALTERA B. ROBERTI DE ARBRISSELLO VITA; 
Auctore anonymo, seu Andre, ut creditur , ejus discipulo. 


C: NTIGIT ut daretur ei [ Roberto | quidam desertus locus intra Galliam, con- 
cedente Ludovico Francorum Rege, qui nuncusque Alta-brugeria nuneupatur… 


a) Ecclesiam S. Nicolai Andegavensis, quæ ën (6) Malleacense chronicon S. Maxenti ad an. 
Septuagesima dedicata est ab ipso Papa, id est die 4100 : Hoc anno Robertus magister cœpit dignosci 
10 februarii . 1096, uti habet Fulco Comes in  apud nos, et incæpit locum Fontis-Evrardi ædificare, 
Fragmento Hist. ibid. p. 494 à nobis edito. et fratres et monachos adunare in pluribus locis, etc. 
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À Ædificato verd loco infra paucos annos, de quo nobis estsermo, misit ante se ad 
eumdem locum per Petronillam abbatissam nostram, quam ipse elegerat , aliquas 
ex sororibus nostris, propter quas maximè locus ædificatus fuerat : quas idem vir 
vitæ venerabilis usque studiosè sine mora subsecutus est. Quâdam die in territorio 
Carnotensiad vicum Bonæ-vallis, in quo quædam monachorum abbatia erat , hospi- 
talitatis gratià convenerunt, eodem tempore quo Carnotensium episcopatum regebat 
Yvo : quiaded pro quibusdam causis cum Bernardo (a) hujus Bonæ-vallis abbate 
discordatus fuerat , ut propemodum irreconciliabilis esset eorum discordia ; nam 
multæ religiosæ personæ eos multoties pacificare tentaverant, nec tamen inter illos 
pacem reformare convalescebant. Postquam verd pius magister tantam discordiam 
invitus audivit, discordantibus illis valde condoluit, atque qualiter eos pacificare 
posset apud se cogitare cœpit. Præmisit ergo ante se per Angardim religiosam 

B monacham , quæ Fontis-Ebraldi tunè priorissa erat, sanctimoniales suas ad locum 
destinatum : ipse verd, consociato sibi Bernardo abbate religioso [ Tironensi ] atque 
Petronillà abbatissâ suâ, propter prædiciæ discordiæ reconciliationem festinat , 
accurrit Carnotum. Dolebat etenim vir pacificus, magistros ecclesiæ detestandæ 
dissensionis libertati infideliter subjacere… Pace verd inter magistrosecclesiæ sanctæ 
reformatä , appropinquante Dominicä Nativitate *, supradictus discordiæ mediator 
ad Altæ-brugeriæ locum, de quo paulà antè mentionem fecimus, perrexit.…. 

Peractà denique in eodem loco cum summa reverentia Dominicæ incarnationis 
præclarà festivitate , dispositâque interiüs et exteriüs ejusdem loci Dominici ovilis 
societate, iterum Carnotum rogatus advenit. Defunctus (b) quippe jam fuerat Car- 
notensis antistes, quem superiüs prænotavimus, et in loco ejus communi clericorum 
electione alius inthronizatus. Tanta autem seditio inter clericatum et Comitem (c) 

C illius civitatis versabatur, ut etiam nonnulli canonicorum, anissis facultatibus suis , 
jussu Comitis membratimtrucidari timerent. Convenerant hujus rei gratià nonnullæ 
potentes personæ. Convenit denique abbas Bernardus [ Tironensis ], bonorum 
omnium memorià dignus , cujus laus usque hodie per omnes Galliæ ecclesias. Sed 
omnino inutiliter : nec illam dissensionem jam sedare poterant ; immo , instigante 
omnium bonorum hoste, quotidie augmentabatur. Deprædatus etenim jam fuerat 
ejusdem urbis princeps canonicorum domos, eosque in claustro suo incluserat ; et, 
quod dictu quoque nefas est, præclarum illum virum, Gaufridum nomine, quem 
clerici in loco defuncti in pontificalem cathedram canonicè inthronizaverat , ab urbe 
fugaverat. Sed quid moror ? jam canonicisipsissola spespost Deum in nostro Roberto 
restabat. Unde factum estut, missis legationibus suis, præsentiam illius cum omni 
supplicatione postularent. . . . Ille autem maximä infirmitate detentus, cum interro- 

D gatus foret utrm Carnotum venire posset, omniasibi possibilia esse usque ad mortem 
respondit. Quo veniente, quàm ‘verè Dei famulus fuerit, etsi taceat lingua nostra , 
exitus tamen gestæ rei apertè manifestat. Tantam namque ‘gratiam Dominus ei 
contulerat, ut eum non tantüm religiosi quique venerarentur, sed etiam Reges et 
Principes ejus imperio libentissimè obsequerentur. . .. Hic ad utrosque secundum 
sapientiam sibi à Deo tributam loquens, cooperante gratià Dei, totam illam machina- 
tionem diabolicam à fundoexstirpavit. Nam per ejus monitum prædictæ urbis Comes 
clericis universa quæ abstulerat reddidit, et Gaufridum illum , qui ad episcopatüs 
regimen canonicèelectus fuerat, ejus electioni acquiescens, ad urbemredire concessit ; 
atque, quod dictu quoque delectabile est, in anteriorem familiaritatem canonicis se 
copulavit.... Quæ verd vel quanta beneficia sæpedictæ civitati in illis diebus per 
servum suum dignatussit Dominus præstare,meæ non est possibilitatis indagare.Hoc 

E tamen referre juvat, quia simoniaca hæresis , quæ Carnotensem canonicorum basi- 
licam diutissimè (d) fœdaverat , concedente Gaufrido episcopo, cujus vita nostrà 
quoque ætate suavissimè redolet, atque concedentibus à majore usque ad minimum 


Ivonem Carn. 
et Bernerium 
Bonæ - vallis 
abbatem con- 
ciliat ; 


* An. 4445. 


Num. 15. 
Comitem 
quoque Carn. 
et urbis cano- 
nicos. 


Num. 16. 


Simoniacäm 
ibi labem ex. 
stirpat. 


(a) Corrige Bernerio. Quid autem illi contro- 
versiæ esset cum Ivone Carnotensi , vide in hujus 
epistola 216 ad Richardum Albanensem  episco- 
pum ; nisi fortè alia succreverit jurgii causa. 

(é) Circa annum Ivonis emortualem in varias 
abiere sententias tum veteres, tum recentiores cri- 
tici. Pro anno 1415 standum esse censemus cum 
Ruinartio in vita Urbani II, p. 104 ; præsertim cùm 
huic sententiæ faveant necrologia Carnotensis eccle- 


siæ, et eÀ admissi , difficultates omnes solvantur. 

(c) Theobaldum, qui jam tum comitatum admi- 
nistrabat; non verd Guillelmum, qui anno 1104 
seditionem etiam movit adversàs clericos, ut videre 
est in epistolis Ivonis 134, 436, 179. 

(d) Simoniæ accusationem à se et à clero suo 
amolitur Îva, epistolà 133, et si qui supersint ea 
de re nævi, eos in Romanæ ecclesiæ ministrorum 
avaritiam refundit. 
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“ejusdem cœnobii canonicis, in perpetua damnatione perRobertum nostrum exstincta À. 
est. Et ut hæc pestis exeerabilis in eadem ecclesia in sempiternum omnino damna- 
retur, votum quod fecerunt juramento confirmaverunt (a). 

Carnotensibus itaque pacificatis, fidelis verbi Domini dispensator Carnotensem 
urbem, nunquam ad eam postea remeaturus, reliquit, conjunctoque sibi Bernardo 
Tironiïi abbate venerabili, cujus societas semper sibi gratissima fuerat, ad castellum 
quod populariter Blesis dicitur, ambo insimul pervenerunt. In eodem verd castello. 
‘Guillelmus (b) Nivernensis religiosus Comes incarceratus tenebatur, ed quod Ludo- 
vici Regis Franciæ partes pro pace tenenda advershs CarnotiComitem ipse tueretur. 
Hic etiam Guillelmus, exigentibus vitæ suæ meritis, utriquecarushabebatur. Appa- 
ret profecto quantæ honorificabilis tunc dignitatis consul ille fuerit, quem visitare 
in carcere duæistæ columnæ ecclesiæ sanctæ veniebant. Qui aded confortatus fuisse 
narratur, ut diceret : « Quis non gaudeatse diù incarcerari, ut à talibus viris possit B 
» visitari?....» Visitato itaque sibi dilecto Comite, atque plusquam carceralis pœna 
exigebat, confortato, duo illi visitatores, nunquam posthacin hac vita sese visuri, 
inseparabiliter, ut ita dicam, sunt separati (c) 


Num. 17. 
Comitem 
Nivernensem 
Blesis compe- 
ditum invisit. 


(a) Vide id juramentum, bullâ Calixti Il anno 
1449 confirmatum , in notis Joan. Bapt. Souchet 
ad epist. Ivonis 133; et apud Jac. Petit post 
Theodori Pœnitentiale, €, Il, .p. 485 et seqq. 

(b) Ex hoc loco Pagius ad an. 4146, num. 17, 
et'an. 4117, num. 43, conficere conatur Ivonem 
Carnotensem  episcopum , non anno 4115 aut 
1146, sed an. 1117 demortuum : et in opinionis 
suæ subsidium adducit tum chronicorum Vizeliac. 
et Fiscannensis auctoritatem , in quibus Willelmus 
Comes Nivernensis anno 1116 captus fuisse dicitur, 
tum Ivonis epistolam 275 ad Cononem Prænest. 
episcopum , A. S. legatum, ubi in concilio Belva- 


censi excommunicatos dicit eos qui Nivernensem 
Comitem ceperunt, præter Theobaldum Blesensem 
Comitem. Verüm cm concilium  Bellovacense 
anno 4444, mense novembri, ipso fatente Pagio, 
celebratum fuerit, à fundamentis ruit ejus argu- 
mentatio. 

(c) Anno 4116 (verba sunt Malleacensis chro- 
nici S. Maxentii) obüt Robertus de Arbricello, fun- 
dator Fontis-Evraudi , vi kal., martü. Eodem anno 
obüt Bernardus, fundator cœnobi Tironis, quod 
est in Pertico, vu kal. mai. Quæ verba de anno 
4117, si morem Gallicum secutus est  chrono- 
graphus, intelligenda sunt. 


EX VITA B. BERNARDI ABBATIS DE TIRONIO; 


Auctore Gaufrido Grosso, ejus discipulo. 
Inter Acta Sanctorum Bollandiana, ad diem L4aprilis, p. 222. 


Num. 9. 
Pictavim ad 
S. Cypriani 
monasterium 
secedit. 


* Philippum. 


B: RNARDUS genere Ponticensis, in Abbevillæ territorio honestis ac religiosis 
1) parentibusfuitoriundus… Juvenisigitur.… Ponticumsibinatale deserens, Aquita- 
niæ regionis partes ingressus est, tribus æquævis comitatus sodalibus, eodem quo ipse 
voto flagrantibus. Hi dum haud segniter viam carpentes tendunt ad propositum, p 
Regem Francorum * obvium habuerunt. Quo Bernardus præsagio admonitus, hæc 
illico fertur dixisse suis consortibus : « Eia, comites, alacriter animo incedamus, 
» confidentes quia Regem cœli, quem quærimus, reperiemus, qui Regem terræ in 
» nostraitineratione invenimus, quem modo minimè! quærebamus. » Qui Domino 
ducente Pictavum pervenientes, ibi aliquanto tempore commorantur ; et qui monachi 
in Aquitania districtiüus vitæ regularis tenerent disciplinam, diligenti inquisitione 
dignoscere conabantur. Hoc eteniminquirebant, ut melioribus se sociarent, et sanc- 
tioribus vitam suam regendam committerent. Est autem ab hac civitate non longè 
positum S. Cypriani monasterium, quod eo tempore regebat abbas quidam cui 
vocabulum Raynaudus, vir apprimè literis eruditus, tantâ sapientià præditus, utin 
publicis consiliis perorator esset elegantissimus : cujus rei gratià in Romanä etiam 
curia bene notus et acceptus erat, et in Aquitania famosissimus habebatur. Hic etiam E 
S. Roberti, fundatoris illius monasterii quod Casa-Dei dicitur, discipulus fuerat… 
Prædictum vero monasterium tune temporis habebat quamplures monachos genere 
nobiles, sed sanctitate vitæ ac morum honestate mult nobiliores : quorum unus fuit 
Hildebertus (a), qui postea Dolensis monasterii abbas, deinde Bituricensis archiepis- 
copus exstitit ; .… sed et Gervasius, quiS. Savini monasterii postea abbas fuit, vir 
summæ abstinentiæ omniumque virtutum ornamento præclarus ; Garnerius (b) 


10. 


Num. 


(a) Aldebertus passim appellatus, qui cum Si- 
mone Comite Crispeiensi monasticam 
monasterio (Casæ-Dei suscepisse dicitur in ejus 
vita, suprà p. 39. 


vitam in. 


(b) De Garnerio, tacito nomine , ibidem, Alter. 
in humilitate subsistens, diù in monasterio perstitit, 
dans operam religioni. Et Ordericus Vitalis, lib. VIII, 
p. 714, Guarnerius de Monte-Maurelionis, inquit, 
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À quoque, qui castri illius quod Mons-Maurilionis dicitur, dominus fuerat. Hic 
paupertatis atque solitudinis amator, etc. 


Eä tempestate, quidam monachus de monasterio S. Cypriani, Gervasius videlicet Num.13.. 
de quo superiüs commemorationem fecimus, ad regimen ecclesiæS. Savini suscipien- ts 
dum multis totius congregationis petebatur “precibus ; sed ad hoc nullo modo impelli transit. 
poterat, neque per episcopum præcipientem, neque per abbatem suum obedientiam 
sibi prætendentem, nisi S. Bernardum traderent adjutorem. Quo tandem vix impe- 
trato, Gervasius abbas præficitur, et Bernardus prior in congregationeconstituitur.… 

Per idem tempus, occasione cujusdam ecclesiæ inter præfatum Gervasium et Num. 14. 
venerabilem Bernardum, dissidentibus monachis ejusdem monasterii, non parva LP Ce 
altercatio suboritur. Nam Gervasius, commissi cœnobii amplificandi ac ditandi gra- nia disceptat. 
tià, pro memorata acquirenda ecclesia avidè insistebat ; Bernardus verd nullatenus 

B adquievit, animadvertens quod simoniaca pestis ex latere subintrabat. Unde factum 
est ut idem Gervasius, postquam se minimè prævaluisse vidit, atque jamdictam eccle- 
siam, ad quam anhelanter suspirabat, abbas tune temporis S. Cypriani obtinuit, 
contra virum Dei Bernardum vehementer indignatione permotus, curam sibi commis- 
sam contemnendo postposuit, atque de sumptibus S. Savini (a) apud S. Cyprianum 
habitationem sibi construxit, in qua deinceps per plurimüm temporis habitavit..… 

Anno itaque Dominicæ incarnationis millesimo nonagesimo sexto, pontifex Ro- Num. 16. 
manorum Urbanus gentem christianorum commonebat, quatenus Hierosolymam SU 
pergerent, et à gentilium manibus civitatem liberarent, templumque Domini ‘ac moritur. 
sepulcrum ab eorum spurcitiis emundarent. Quam Papæ commonitionem populus 
christianorum tanto mentis affectu ac desiderio suscepit, ut nonnulli abbates ac 
monachi, necnon eremitæ, sua monasteria desererent, ac Hierosolymam pergerent : 

C cum quibus prædictus Gervasius, sine satisfactione injuriæ quam viro Dei Bernardo 
intulerat, iter arripuit Hierosolymam iturus ; sed quia non est hominis via ejus, nec 
illuc perventurus, nec denuo rediturus. Idem namque cœptum iter, jam prosperis 
huic succedentibus tam sibi quàm suo comitatui successibus, optatum littus tenue- 
rat ; jam omnium suorum, quemadmodum videbatur, compos votorum ad Hieroso- 
lymitana campestria pervenerat, cüm.. immanissimus leo è suis cubilibus prosiliens, 
ipsum cum ipso cui insidebat asino membratim discerpendo extinxit. . …. 

[ Bernardus | cognità monachorum voluntate , qui eum sibi abbatem facere Num. 19. 
disponebant, clam discessit ab eis, rem sibi à multis annis desideratam quærere re 
intendens, scilicet anachoreticæ vitæ studium, et ut sibi victum acquireret de labore petitus, 
manuum. Manebat autem non multüm longè à à monasterio S. Savini vir quidam 
venerabilis et religiosus eremita, Petrus nomine de Stellis, qui illius postea monas- 

D terii fundatorexstitit quod F ons-Gumbaudi (b) dicitur. Ad quem Bernardus divertens, 
eo quod sibi jam antea notus ac familiaris esset, causam quà venisset aperuit. . . . 

Petrus itaque precibus rogantis acquiescens, factus ductor itineris, quod postulabat Num. 20. 
complevit. Erant autem in confinio Cenomanicæ Britannicæque regionis vastæ soli- pe re 


tudines, quæ tunc temporis, quasi altera Ægyptus, florebant multitudine eremitarum 
per diversas cellulas habitantium, virorum sanctorum ac propter excellentiam reli- 
gionis famosorum ; inter quos erant principes et magistri, Robertus de Abressello, 
atque Vitalis de Mauritanio, Radulphus quoque de Fusteia, qui postea fundatores 
exstiteruut multarum atque magnarum congregationum : quibus divina dispositio, 
per Petrum qui eos antea noverat, hunc quartum adjungere curavit, ut illis tribus 
quarto adjuncto firma fieret quadratura, quæ postimodum magna et lata ædificia 
erat portatura. 


E præfati præsulis Hildeberti frater, miles illustris fuit, 
et postmodun Casæ-Dei monachus ferè xL annis 
Deo militavit. 

(a) Tempus quo hæc gesta sunt , discimus ex 
epistola Amati Ellorensis episcopi ad Rodulfum 
Turon. archiepisc. quâ eum invitat ad concilium 
anno 1080 Burdigalæ celebrandum : cujus epistolæ 
fragmentum edidit Mabillonius, t. V. Annal. Bened. 
p. 343 ; nos verd integram olim dabimus. In ea 
porrd Amatus : Cæterüm fraternitati tuæ notum fieri 
volumus, nos in ecclesia B. Savini, quæ sita est in 
page Pictavensi, nuper fuisse, et ejusdem ecclesiæ 
tem in capitulo monachorum simoniacum com- 


-Stella, 


probasse. Cui apostolicé auctoritate præcepimus ut 
Pictavim iret, quatenus in præsentia nostra illius 
hæresis Pictavensi episcopo manifesta fieret. Qui 
reatüs sui terrore percussus Pictavim ire renuit, et 
reverentié sui vrdinis atque officii postposité, arreptis 
quibusdam  ecclesiæ suæ reliquiis et ornamentis, 
more furis aufugit. Proinde, etc. 

{b) An. 1091, incæptum est cœnobium S. Mariæ 
quod Fons-G mbaudi vocabatur, in confiniis Pictavii 
et Biturigæ civitatum, à B. Petro abbate cognomine 
ex chronico Malleac. tomo nostro XI, 
P. 402 Bernardus igitur in abbatem postulabatur ; 
antequam Gervasius mortem obiisset. 
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Petrus verd de Stellis, multorum dierum itinere confecto, pervenit ad domnum A 
Vitalem, unum ex supradictis quos principes et magistros eremitarum fuisse jam 
diximus : qui ei Bernardum commendabilem laudabilemque sufficienter priùs - 
facundæ orationis adminiculo faciens, rogat ut eum habitare secum permitteret, 
nomen illius et transacti prioratüs officium penitüs reticens, non Bernardum eum 
nominans, sed Guillelmum, sicut ab eodem Bernardo antè fuerat præmonitus , ut 
vilis amodo ubique haberetur  atque incognitus. .. . 
Num. 95. Per triennium itaque quo Guillelmus apud Sanctum-Medardum cum Petro 
pl Len [ quodam eremita ] latuit, à S. Savini monachis exploratores transmissi per abdita 
latitat. Sylvarum ferè totius Galliæ, per defossa terrarum,per abrupta montium discurrentes, 
sicubi Bernardum invenirent, perquirunt. Tandem cognito ubi esset, remeant ; et 
què, et cum quo latitaret, nunciant… Quo Bernardus audito, ingemuit et ad marinas 
insulas fugere disposuit, ut saltem pelagus occultaret quem terra celare non potuerat. B 
Hinc igitur proficiscens, . .. ad mare Britannicum pervenerat ; ibique cognito qudd 
infra maris decem fermè milliaria insula quædam esset, anachoretis competentem 
præstans solitudinem, quam veteres Causeum (a) nominarunt, navem conscendit : 
ad quam perveniens, annos perplurimos habitavit, . . . 
Num, 36. . Interea monachi S. Savini Bernardum, cui regimen suæ ecclesiæ toto conamine 
tradere proponebant, dum quærentes nusquam reperiunt, alium sibi pastorem cons- 
or ee tituunt. … Bernardus deinde non post rnultüm temporis, sociis sese comitantibus, 
tem-Goyhardi ASSUMptà suâ supellectile non multum ambitiosà, ut pollicitus fuerat, ad sylvas 
subsisüt,  eremitarum rediit. Qui cum gaudio susceptus, illis adjuvantibus, in loco qui Fons- 
Goyhardi (b) dicitur sibi cellam construxit, in qua aliquanto tempore cum quibusdam 
suis discipulis habitavit. . . . Ioitur dum omnibus prædicaret, dum omnes secundum 
modum vitæ et statum ordinis instrueret, et pro capacitateanimorum singulos edoce- C 
ret, aded circumquaque celeberrimus habebatur, qudd ejus fama jam sæpè memorati 
Reginaldi abbatis S. Cypriani aures perculit, et religionis ipsius Bernardi sanctitas et 
prædicationis gratia longè latèque diffusa est. 
re a __ Prædictus verd abbas, cognito ejus habitationis loco per præmissos exploratores, 
ST mongt NON mediocriterlætus efficitur. Exoptabat enim jam à multis annis, quatenus eum 
reducitur. ad suum monasterium reduceret, ut esset post ipsius excessum qui regularis tramitis 
disciplinam sustentaret. Siquidem illum noverat miræ simplicitatis virum, multäque 
sapientià præditum : se autem cernebat jam silicernium, morbo et senio confectum ; 
Num. 43. quamobrem sentiebat procul dubio vitæ suæ imminere terminum. . .. Quæ dum 
agerentur, Pictavensis urbis episcopatuni regebat venerabilis Petrus episcopus, qui 
postea exilium (c) pro justitia usque ad mortem sustinuit, cujus vitæ sanctitas mira— 
bilis exstitit, ut post ipsius obitum miraculorum attestatione patuit. Cujus præsentiam D 
sæpefatus Reginaldus adire studuit, et quàm laudabilem fugitivum ab eremo reduxis- 
set, diligenter exposuit; quamque utilis esset post suum excessum, qui jam quasi in 
foribus aderat, ad monasterii regimen studiosè intimavit : hæc etiam præmonendo 
et præmuniendo subjungens, ne Bernardus ista comperiat, ne fortè ab eis clandestinâ 
fugâ se subtrahat, sicut olim à S. Savini monasterio propter eamdem causam sese 
latenter subduxerat. Quibus omnibus assensum libenter episcopus præbuit, ut postea 
rei ipsius exitus approbavit. 
ss Contigit autem ut Reginaldus, transcursis quatuor mensibus, gravi infirmitate 
s. Crprani. correptus in lecto decideret. Cùmque dies obitüs sui propinquaret, fratres ad eum 
convenerunt , eumque qui successor ipsius esse deberet, ut ostendere dignaretur, 
revelante sibi sancto Spiritu, summis precibus postulaverunt ; quippe qui erat vir 
apprimè eruditus, ornatus privilegiis summæ sanctitatis et innocentiæ et sapientiæ. E 
Quibus ille : « Quamvis, inquiens, ad me non pertineat de tanta ac tali re, tamen 
» quia timeo vestram desolationem, si mihi vultis credere, Bernardum virum reli- 
» giosum vobis à Deo ad hoc nuperrimè restitutum, dignum dispensatorem domui 
» constituite. Ut enim secundüm conscientiam loquar, non illo aliquem, Deo teste, 
» novi sanctiorem. » Qui tanti consilio patris unanimiter acquiescentes, postquam 


(a) Chausei, inter Jarseam insulam et Cons-  copus, anno 1413 in exilium actus est, ed qudd 

tantini pagi oran. Guillelmum Pictaviæ Comitem ob depravatos mo- 
b) Fontaine-Gékard, in diœcesi Cenomanensi, res excommunicasset. Vide chronographum Mal- 
É Petrus anno 1087 creatus Pictavensis epis- leacensem tomo nostro XII, p. 405. 


A 


B 


D 
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ile humanæ conditionis debitum (a) persolvit, eum quem prædixerat in loco abbatis 
festinaverunt ponere, et, uti mos est, ad consecrationem invitum et repugnantem 
trahere. 

Per idem tempus (b), duo cardinales Joannes atque Benedictus, apostolicæ sedis 
legatione fungentes, ad urbem Pictavim concilium convocarunt, in quo centum 
quadraginta patres affuerunt, qui Philippum Regem Francorum, propter Fulconis 
consulis Andegavensis uxorem * quam in adulterio tenebat, anathematis vindictä 
percusserunt. Quä excommunicatione compertà, Guillelmus Dux Aquitanorum, qui 
aderat, totius pudicitiæ ac sanctitatis inimicus, timens ne similem vindictam pro 
consimilibus culpis pateretur, nimio furore succensus, jussit illos omnes deprædari, 
flagellari, occidi (c). Quod ministris suis facere incipientibus, pontifices et abbates 
huc illucque diffugiunt, et ut temporalem vitam retinerent, tuta latibula quærere 
contendunt. At verd Bernardus atque Robertus Arbresellens's, qui consiliointererant, 
fortissimi justitiæ propugnatores, ac totius iniquitatis et injustitiæ expugnatores, aliis 
turpiter diffugientibus, ita immobiles constantesque perstiterunt, ut nec ab incæpto 
excommunicationis desisterent, sed pro Christo mortem vel contumeliam pati 
gloriosissimum ducerent ; et quamvis eis persecutores mortem non intulerint, isti, 
quantüm in ipsis est, martyrium pertulerunt, | 

Porrd Bernardus in exteriorum rerum administratione procuratores constituera : 
ipse vero contemplationi, orationi, silentio et religionisobservantiæ invigilabat, atque 
in magna puritate vitæ monasterium sibi commissum sapienter acregulariter guber- 
nabat. Tamen divinæ pietatis dispositio ibiillum diutius immorari nolebat, quia de 
illo et per illum aliud faceredisponebat. Quapropter contra eum talem persecutionem 
exoriri permisit, quà cogente illud monasterium dereliquit. Monachi namque Clu- 
niacenses, S. Cypriani ecclesiam suæ ditioni debere esse subditam asserentes, domnum 
Papam Paschalem, Romanum tunc temporis apicem gubernantem, adierunt, et ut 
Bernardo, nisi se etecclesiam suis subjiceret legibus, offivium abbatis interdiceret (d), 
compulerunt. Quam interdictionem sub disjunctione positam Bernardus audiens, 
unurf membrum disjunctionis, id est officium honoremque abbatis deserere, satis 
libenter excepit; alterum autem excipere renuit, metuens ecclesiam, quam liberam 
acceperat, servituti subjicere, et ex alia parte vehementer formidans jura Clunia- 
censium, qui se causam justam habere dicebant, impedire. Quod vero sibi tutius 
fore credidit, facere non distulit. Exæstuans enim amore paupertatis ac solitudinis, 
ad secretum eremi, à quo fraudulentà violentiä abstractus fuerat, rediit, et mentem 
suam quæ ibi remanserat, invenit. Qui domno Roberto de Arbresello atque Vitali 
de Mauritonio, quorum jam superiùs mentionem fecimus, conjunctus , Gallicanas 
regiones nudis pedibus peragrabant ; in villis, castellis atque urbibus verbum Dei 
prædicabant ; homines ab errore vitæ suæ eruentes, quasi validi ac robustissimi arie- 
tes divinæ potentiæ viribus adjuti, muros infidelitatis atque vitiorum impellentes 
confringébant, etc. 

Dumigitur Bernardus per maritimas Normanniæ partes prædicans verbum Dei 
seminaret, nulli parcebat, nullius amore vel timore veritatem reticebat. Porrd pro 
consuetudine tunc temporis per totam Normanniam hoc erat, ut presbyteri publicè 
uxores ducerent, nuptias celebrarent, filios ac filias procrearent, quibus hæreditario 
jure post obitum suum ecclesias relinquerent : filias suas nuptuitradentes, multotiens, 


(a) Rainaldus S. Cypriani abbas anno 41100 
hominem exuisse dicitur in chronico Malleacensi. 

(b) Anno item 1100, celebratum est concilium 
Pictavense, xt kal. novembris, ex eodem chro- 
nico. At chronicon S. Petri-Vivi Senon. celebra- 
tum dicit x1v kal. decembris, cui concinit Hugo 
Flaviniac. qui diem octavarum S. Martini [18 no- 
vembris| signavit. 

(c) Actæ rei modum excedere videtur scriptor. 
Hugo Flaviniacensis, qui locupletiorem nobis bhujus 
concilii notitiam reliquit, Æderat ibi (inquit, tomo 
nostro XIII, p. 626) Comes Pictavensis, summé 
prece eos deposcens ne dominum suum  excommuni- 
curent: aderant et episcopi identidem facientes. Et 
cüm non impretrarent quod volebant , a consessu et 
loco concil Comes et sui minas intendendo, aliqui 
quoque e2 episcopis, multi ex clericis, inrumerabiles 


Tome XIV. 


ex laicis exierunt. Sic ordine turbato,... quidam 
è populo in superioribus consistens ecclesiæ, lapidem 
fecit , cardinales ferire volens : cujus ictu clericus 
quidam qui stabat, capite illiso, prosternitur, etc. 
Vide quoque suprà p. 108 anonymi relationem 
de apparitione B. Hilarii, ex quorum fide, quæ 
exaggerata hic sunt, ad æquioris narrationis leges 
revorabis. 

(d) Paschalis ea de re literas, dat. Lateranis per 
manum Joannis S.R. E. diaconi card., xu kal. 
decembris, indict. vi, incarn. Dom. anno mc, 
pontificatäs autem D. Paschalis 11 Papæn, vide in 
Biblioth. Cluniac. p. 523. ett. X Concil. Labbei, 
p- 682, et alibi cum discrepantiis, Neque his con- 
tentus pontifex, alias ad Petrum Pictavensem epis- 
copam objurgatorias scripsit literas, quas vide inter 
epist. Paschalis ad an. 4103 à nobis edendas. 


Y 


Num. 48. 
Ejus in con- 
cilio Pictav. 
constantia. 
* Bertradam. 


Num. 49. 
Abbatiâ se 
abdicat. 


do Dei verbo 
incumbit, 


. 


Num. 55. 
Ad S. Cy- 
prianum , ju- 
bente episco- 
po, redit. 


Num. 56. 

Cluniacensi- 
bus subdide- 
trectans, 


Num. 51. 

Coram Pas- 
Chali II, mirâ 
constantiâ li- 


tigat. 
* An. 4106. 


Num. 60. 
Monasterium 
deserit amore 
‘solitudinis. 
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si alia deesset possessio, ecclesiam dabant in dotem. Dum autem uxores acciperent, 
antequam sibi eas conjungerent, in præsentia parentum jurabant qudd nunquam eas 
desererent (a). ... Contra hanc mortiferam consuetudinem servus Dei Bernardus in 
conventiculis sacerdotum studiosè disputabat, et ut eam relinquerent magnopere 
satagebat. Quosdam itaque abstraxit ; maximam tamen partem illorum ab hujus 
mortis abstrahere nequivit barathro. Unde factum est ut uxores presbyterorum , 
metuentes ab eis disjungi, cum suis auxiliariis eum perimere quærerent, ipsi quoque 
sacerdotes insidias pararent, deterrendo eum ut à prædicatione revocarent. 
Interea monachiS. Cypriani per annos ferè quatuor multis labori busatqueexpensis 
satagentes ut à calumnia Cluniacensium ecclesiam suam liberarent, facere nequive- 
runt. Qui difficultate necessitatis compulsi, cum Pictavensis episcopi literis eremum 
adeunt, abbatem suum inveniunt, et ut ecclesiæ suæ laboranti succurreret, rogave- 
runt. Qui pietate tactus, atque sui episcopi jussione coactus, adS. Cyprianum rediit, 
ibique diebus aliquot habitavit. Ac deinceps episcopo atque monachis impellentibus, 
paucissecum de eremo fratribus assumptis, ipse in asino residens, paupertatis suæ 
vestibus indutus, id est eremiticis, cum tam humili comitatu Romam petiit : ad quam 
post multos lahores perveniens, domnum Papam Paschalem adiit, et cur se abbatis 
officio privasset, requisivit. Apostolicus verd, quia multa de ejus sanctitate per car- 
dinales suos Joannem atque Benedictum audierat, qui illum antea in Aquitania 
noverant, et ipsius in concilio constantiam ad excommunicandum Regem viderant, 
illum benignè suscepit ; atque illum manu tenens, in secretum oratorium duxit, et 
solus cum solo magnä parte diei colloquium habuit. Deinceps verd illum ad palatium 


A 


reduxit, eique officium quod interdixerat, in communi audientia benignè reddidit. | 


Dehinc Bernardus, acceptäâ ab eo benedictione, Pictavum rediit, monasteriumque 
suum per aliquot annos in pace tenuit. 

Verüm monachi illius magisterio coacti teporem vitæ in rigorem mutare disci- 
plinæ. . . . Cluniacensibus monachis suggerunt, sese in auxilium fore spondentes ut 
S. Cypriani monasterium suis legibus subjiciant ; quia si hoc fieret, Bernardum inde 


- recessurum minimè dubitabant. Qu suggestionis exhortationeanimati Cluniacenses, 


domnum Papam iterumadeunt, et ut Bernardum ab officio abbatis suspenderet, nisi 
illis subderet monasterium, denuo compulerunt. Bernardusigitur ex integroresumens 
laborem, ne gravioris fortunæ ictibus succumberet, metuens peccare si propter 
desidiam ac negligentiam suam amitteret libertatem, iterum * Romam veniens 
supradictum Papam rogavit, utriusque partis causas attentè discuteret, justum 
judicium faceret. Quod ille facere subterfugiens, imperavit ut aut ecclesiam Clunia- 
censibus subderet, aut nunquam in illa abbatis officium exerceret. Porrd vir Dei, 
postquam pro certo cognovit quod in Romana curia nihil proficeret, nec Apostolicum 
à suæ voluntatis decreto flecteret, sublimioris curiæ audientiam appellare (b) com- 
pulsus est... Joannes vero atque Benedictus, duo cardinales qui præsentes aderant, 
virtutumillius magnifica præconia, quæ in Aquitania noverant, audiente Apostolico 
propalabant ; talemque nunc illum Romanis prædicabant, qualem in Pictavensi con- 
cilio, ubipro justitia paratus fuerat pati martyrium, ipsi viderant. Apostolicus autem, 
tanti hominis perfectione cognità, animum ab indignatione compescuit, et ut in 
concilium remearet mandavit : quo ingresso, ut pro se loqueretur concessit, et ut 
licentiùs ab omnibus audiretur, silentium indixit. .. . Papa autem tantæ constantiæ 
tantæque sanctitatis hominem qui nil in mundo cuperet, nil nisi Deum solummodo 
quæreret, quia secum retinere non potuit, ei hujusmodi officium injunxit, scilicet ut 
populis prædicaret, confessiones acciperet, pœnitentias injungeret, baptizaret, regio- 
nes circuiret, et omnia quæ publico prædicatori sunt agenda sollicitus expleret. . . 
Exinde Bernardus, benedictione ab illo acceptà, Pictavim rediit ; et post paucos 
dies monasterium deserens, ac multo animi ardore anachoresim sectari cupiens, cum 
paucis discipulis Causeum (c) insulam, ed qudd remota esset ab omnibus, intravit, 
ibique diutius immorari cupiens, non potuit. Piratica namque multitudo prædonum 
prædictæ insulæ littoribus applicuit, qui altaris ecclesiolæ illius vasa ac ornamenta 
(a) Idipsum testatur Ordericus Vitalis lib. V, Romana synodo contra Paschalem Papam pro liber- 
p. 575; tomo nostro XIII, p. 606. tate litigavit, ipsumque ; quia plenarium sibi rectum 
(b) Hanc Bernardi constantiam Orderic. Vitalis non fecerat, ad divinum examen provocavit. Cujus 


in Historia quoque sua commendavit, lib. VAI, formidandam animusitatem Papa reveritus, etc. 
p. 745 : Et quia, inquit justus ut lco confidit in (c) Chausei, ad 1 ttus Normannicum. 


D 


E 
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À sibi diripuerunt, inipsiuspræsentia turpiter tractaverunt.. Monachi verdS. Cypriani, 


videntes qudd eum ampliüs non haberent, cum ipsius consilio et benevolentia alium 
sibi abbatem constituunt 

In diebus illis necdum Bernardus aliquam congregationem adunaverat , necdum 
aliquod monasterium facere inchoabat ; sed anachoresim ardenter sectari sitiens, in 
loco qui Quercus-docta (a) dicitur, cum paucis discipulis habitabat.… Porrd quidam 
nobilis, Radulphus Fulgeriensis videlicet, cujus hæc quam incolebant sylva erat, 
timens eam per agriculturam illorum exstirpari, ferre non potuit, ed quod Fulgeriis 
castro suo vicina consistebat, et eam quàäm maximè diligens, ut feras suis venatibus 
retineret, etiam vallo circumdederat. Quapropter aliam sylvam eis dedit, Savineien- 
sem videlicet, multo meliorem, solo terræ fertilem, fluminibus jucundam , sed à 
castro suo sex milliariis longiüs alterâ remotam, in qua congruamsibi habitationem 


B feceruntetconstruxerunt ; et ibi labore manuum victum acquirentes, paucis in priori 


loco fratribus relictis, per annos aliquot habitaverunt. Domnus autem Vitalis (b), 
de quo mentionem fecimus, in eadem sylva cellam sibi ædificaverat , distantem ab 
istis duobus ferè stadiis, in qua postea cœnobium construxit. Sed quoniam divina 


dispositio duo tam magna luminaria simul cohabitare noluit, unumillorum ibi rema- 


nere fecit, alium ad alias perlustrandas regiones destinavit. 

Commovit igitur divinæ nutus providentiæ mentem sui famuli Bernardi, omnium- 
que discipulorum ejus, ut ad alias migrarent regivnes, et longinquas adirent solitu- 
dines. Quapropter quatuor ex discipulis suis misit ad inquirendam alicujus eremi 
vastitatem, in qua sibi tam amplam fabricarent habitationem, quæ omnes simul 
capere posset, ut nullus eorum cogeretur absque ipso habitare, quia hoc erat illis 
molestissimum ferre.. .. Possidebat siquidem idem venerabilis princeps [ Rotrocus 


C Comes Perticensis ] quoddam territorium quod Arcissiæ nuncupatur, à Novigento 


castro suo uno milliario sepositum, solo terræ fecundum, sylvis ab omni latere con- 
tiguum, fontibus et aquis irriguum, pratorum amoœænitate conspicuum , vinearum 
culturâ ac domorum ædificatione congruum, omniumque rerum usibus opportunum, 
in quo etiam antecessores sui oratorium construxerant, atque stagnum : fecerant, 
virgulta plantaverant : ad quod demonstrandunm illos duos monachos sine aliqua 
dilatione perduxit, illudque sancto Dei viro Bernardo ac monachis ejus perpetualiter 
possidendum concessit, Quo discipuli suscepto, læti omnium datori bonorum grates 
debitas, ipsique Principi detulerunt.…. Qui à Comite redire jussi, abierunt, et, ut ipse 
mandaverat, magistrum adduxerunt. Quem quidem consul debitâ diligentià vene- 
rari studuit ; sed quorumdam deceptus consilio, atque maternis jussis obtemperans, 
donum quod fecerat retraxit, prædictum tamen Dei famulum ad aliud suscipiendum 


D territorium diligenter invitavit. Beatrix namque mater ipsius sanctum virum illis in 


diebus à vicinia Novigenti removere magnopere satagebat, quoniam ex affinitate 
ilius Cluniacensibus monachis aliqua suboriri incommoda formidabat, quorum 
quamplures in prædicto oppido adunaverat (c). 

Porro Bernardus, qui quibuslibet ictibus fortunæ resistebat immobilis , qui nullà 
rerum accidentium incommoditate poterat perturbari, nihil super hac re similiter 
commotus, sed ut semper erat mente serenus ac vultu hilaris quod consul jam sæpe- 
fatus offerebat, non respuit ; sed ad illud explorandum duos in crastino discipulos 
transmisit, qui, ductore prævio, ad locum veniunt qui Tironus dicitur : quem dili- 
genter aspicientes, eodem die ad magistrum regrediuntur , referuntque quid de 
monstrato sibi loco videretur. « Vidimus etenim locum, inquiunt, cui ferè cuncta 
» usibus humanis necessaria desunt. » Dumque se incassum laborasse conspiciunt , 
animo consternati, unde venerant in crastino redire disponunt .... Et dum mane 
facto discipuli remeare ad propria se pararent, ipse intulit se prius locum visurum 


chronicis notis destitutam ; quam confer cum alia 


a) Chénednuit, in diœcesi Sagiensi. 
multüm discrepante, à Baluzio edita, t. VI Miscel. , 


b) Vitalem quoque, Savineiensis congrega- 


tionis auctorem, ibidem celebravit Ordericus, Hic 
ritus Cluniacensium, inquit, ëmitatus non est; sed 
modernas institutiones neophytorum (id est Cister- 
ciensium), prout sibi placuit, amplexatus est. Hic 
eruditione literarum erat apprimè imbutus, etc. 

(0) Chartam donationis factæ Cluniacensibus de 
ecclesia S. Dionysii, vide in notis Soucheti ad 
vitam S. Bernardi , p. 241, sed eam mutilam, et 


p. 415, in cujus fine legitur: Hanc chartam Gau- 


‘ fridus Comes et uxor ejus Bearix in concilio Mel- 


densi, cui domnus Hugo episcopus Diensis, D. Papæ 
vicarius, præsedit, cuique etiam domnus Amatus Ole- 
rensis episcopus, ejusdem Papæ vicarius, interfuit, 
unè cum multis religiosissinus viris, archiepiscopis, 
episcopis, abbatibus, alüsque orthodoxæ fidei culto- 
ribus, præsentaverunt , etc. Anno proinde 1082. 


Yi 


Propè Fulge- 


rias consistit, 


Num. 63. 
Arcissiæ ter- 
ritorio dona- 
tar, 


Num. A. 

Deinde Ti- 
ronio , à Ro- 
troco Comite 
Perticensi, 


Num. 65. 


EX ACTIS SANCTORUM 


quäm recederent. Qui veniens ad sylvam quæ Tiro dicitur, eam studiosiüs peragrare A 
curavit, .et adeo sibi situs et loci facies placuit, qudd ab ipso mens ejus postea avelli 
non potuit. . .. Acceptä itaque à consule hâc possessiunculà, vir Domini Bernardus 
ad discipulos suos, qui in Normanniæ et Britanniæ finibus remanserant, remeavit, 
ut illos ad se colligeret, et collectos ad locum quem acceperat, secum festinantibs 
adduceret. ... | 

Anno igitur incarnati Verbi millesimo centesimo nono, aggregatis discipulis , 
acceptâque benedictione à bonæ memoriæ domno Yvone Carnotensis ecclesiæ tunc 
temporis pontifice, primam missam celebravit in die sancto Paschæ , in monaste- 
rio ligneo jam ædificato, in portione quam sibi jam memoratus Princeps Rotrocus 
donaverat.… 

Interea factum est ut sæpedictus consul Rotrocus, quo neminem mortalium sanctus 
Domini Bernardus plus diligebat, à Fulcone Andegavensi consule, dehinc Hieroso- 
lymitanorum Rege, de potestate cujusdam qui eum vinctum (a) detinebat, violenter 
abstraheretur : non quod eum liberare disponeret, sed ut maximam causà ipsius 
. pecuniam à Roberto Bellismensi, immanissimæ crudelitatis belluâ, extorqueret. Qui 
Robertus prædictus consulem à jamdicto Fulcone ingenti dato pretio comparavit : 
non quôd ullam ab eo redemptionem vellet accipere, sed ut eum diversis tormentis 
iu suis carceribus faceret interire. Tanto siquidem odio illum habebat (ut pote à quo 
in bello (a) publicè cum suo exercitu devictus atque fugatus fuerat), ut non magis 
sibi prosperam vitam quàm illi miserabilem mortem exoptaret. Jussu itaque præfati 
tyranni machinatur et paratur, qualiter generosi pedes Principis cruciatu ligneo 
constringantur, tibiæ quampluribus annulis et compedibus circumvolvantur, manus 
et brachia chirothecis ferreis damnentur, immensa ferri ac diversarum pondera cate- 
narum collo suspendantur ; exhinc brevissimâ atque urgente tecturâ ad hoc solerti G 
industrià fabricatä, curvus ergastulo, non ampliüs inde extrahendus , retrudatur ; 
et ne citius deficiat, addidit ut bis tamen * in hebdomada utcumque sustentetur. 
Quod postquam consuli innotuit, matri suæ atque nobilibus suæ potestatis per lega- 
tum mandat, ut se jam quasi mortuum judicantes, alium tibi dominum constituant. 
Viro quoque Dei Bernardo per ipsam suam matrem intimari petiit, ut pro salute 
animæ suæ intercederet, et pro ereptione corporis sui, quæ amodo fieri non poterat, 
jam sollicitus nequaquam existeret. 

Quod vir Deiaudiens, mox lacrymis perfunditur : ac deinde, prophetico spiritu 
repletus, talia nunciantibus admonet, ut de Dei misericordia præsumant, et de illius 
liberatione minimè diffidant ; adjungens quod ipsa adversitas Rotroco in prosperi- 
tatem, Roberto vero M maximam commutaretur adversitatem : quod et factum est. 
Nam sol illius providâ dispensatione qui sapientes novit in sua astutia comprehen- 
dere , brevi (c) satis transacto dierum curriculo, ut vir Domini prædixerat , consul 
liber et incolumis patriæ restituitur ; et Robertus ipsis quæ prædiximus vinculis, 
jussu Henrici Regis in Angliam transportatus, usque ad diem mortis suæ perpetuo 
carcere religatur. . . Consul itaque patriæ ac prosperitati pristinæ restitutus, castrum 
Belismum (d) necnon et adjacentia illi territoria mox obtinuit, atque tam sibi quàm 
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Num. 69. 
An. 4409. 


* Al tantüm. 


Num. 80. 
Mox liberan- 
dumprædicit; 


Num. 81. 
À quo auge- 
tur bonis ; 


(a) Rotrocum in turri Cenomannica vinctum nam Ordericus annum non signavit. Ait autem 


circa annum 44144 tentum fuisse legimus in Gestis 
Cenomannensium episcoporum , tomo nostro XII, 


p. 547, nec dubium quin à Comite Andegavensi, qui 


anno {140 Cenomanniam acquisierat per nuptias 
suas cum Eremburgi filia Heliæ Comitis. 

(b) Rem varrat Ordericus. lib. XIII, p. 890 : 
Eodem tempore (postquam Rotrocus ex Hispania 
remeasset, post an. 1405), inter Rotronem et Ro- 
bertum Belesmensem magna seditio exorta est pro 
quibusdam calumniis, quas üdem marchisi agitabant 
pro suorum limitibus fundorum. Unde atrocem guer- 
ram vicissim fecerunt, in terris suis prædas et in- 
cendia perpetrarunt , et scelera sceleribus accumu- 
laverunt.…  Ferumtamen, Rotro superior exstitit, 
et Robertum de Belesmo victum fugavit, et plurimos 
de hominibus ipsius cumprehendit, et in carcere co- 
arctavit, Consobrini enim erant, et ideo de fundis 
antecessorum suorum altercabant, etc. Tomo 
nostro XII, p. 748. | 

(c) Anno 4412, ut tradunt scriptores Angli ; 


lib. XI, p. 841: Hic (Robertus Belismensis) , 
rupto fidelitatis vinculo, perjuriam palèm incurrit, 
dum naturalem dominum suum Henricum ; qui tunc 
à multis undique infestabatur , dereliquit, et Fulco- 
nem Andegavensem, aliosque domini sui publicos 
hostes, consilio et viribus adjuvit. Unde à præfato 
Rege pridie nonas novembris apud -Bonamvillam, 
cur iniquè in dominum suum operatus fuerit, cur 
ad curiam ejus ter accersitus non venerit, cur 
regis redditibus ad vicecomitatum Argentoni et 
Oximorum Falesiæque pertinentibus , ut Regis vice- 
comes et officialis, rationem non reddiderit, et de aliis 
reatibus impetitus est, justoque judicio regalis, curiæ 
pro immensis innumerisque facinoribus, quæ negare 
néquivit, tam in Deum quäm in Regem commissis, 
arctissimis vinculis traditus est, etc. Ibid. p. 710. 
(d) Iipsum testatur Willelmi Gemeticensis 
continuator, lib. VIII, cap. 35, his verbis: Roberto 
deniqne in vinculis posito, in quibus et defecit, Rex 
Henricus nobilissimum oppidum ejusdem, nomine 
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A suis hæredibus deinceps possidenda subjugavit. Exhinc quàm citiùs potuit, ad virum 
Dei Bernardum, cujus meritis et orationibus liberatus fuerat, pervenit; grates quas 
debuit, non tam verbis quàm lacrymis, ac subsequentibus indiciis , retulit : quem 
tanto affectu postea dilexit, ut ei in multis obediret, à rapinis et crudelitatibus ejus 
doctrinis se temperaret , vitam suam in melius reformaret. Et ne tanto benefñcio. 
ingratus appareret, plurima illi donaria contulit, quæ dinumerare dissimulamus, ne : 
devotis fastidium lectoribus inferamus.… .Territorium (a)etiam quod, ut præmisimus, 
quorumdam consilio deceptus, beato viro abstulerat , reddidit, ibique quamplures 
monachorumillius, idoneis constructis mansionibus et quamplurimis deputatis reddi- 
tibus, ampliavit. Supradicta verd Beatrix, ejus cognitä sanctitate , castrorum suorum 
habitationem deserens , Tironii ædificatis ædibus, quoad vixit deinceps habitavit, 
ibique ingentem basilicam, multis expensis pecuniis, fabricavit. Cui ab hac vita 

B decedenti Juliana ejus filia, maternæ probitatis hæres , successit ; quæ pluribus dis- 
tractis sumptibus, officinarum nostrarum partem non modicam diligentissimè postea 
consummavit.… 

Dum igitur Bernardus monasterium suum ædificaretin Francia, Robertus Arbre- 
sellensis suum (6)construxerat in Aquitania, Radulphus Fusteiensis (c) in Britannia, 
Vitalis vero de Mauritonio .suum (d) fabricabat in Normannia : quorum supernus 
arbiter longè à se positoset in diversis regionibus separatos manere voluit, quia tot et 
tanta unusquisque illorum monasteria construxit, ut una eos regio minimè caperet , 
una provincia congregationibus ab illis adunatis minimè sufficeret. .… 

Jam igitur fama sancti viri quotidie magis ac magis increbrescens | augebatur |... 
Unde factum est ut non solum Gallicæ regionis partes proximas impleverit, verum- 
etiam Burgundorum, Alanorum, Aquitanorumque ultimos fines pertransierit; sed et 

C Britannorum et Normannorum Anglorum quoque metas obtinuerit , et ad Scotorum 
Albaniam usque pervenerit, sicutrerumipsis éffectibus postea patuit. Nam de istarum 
omnium finibus regionum multi ad eum properabant ;. . . aliqui verd, quia illum 
secum in finibus suis præsentem habere non poterant, de monachis ejus duodenos 
assumentes in territoriis suis, eis monasteria construebant. | 

Quorum unus Henricus Rex Anglorum Duxque Normannorum exstitit ; qui, trans- 
missis duobus excellentissimis Principibus, Theobaudo scilicet Blesensi Comite atque 
Rotroco Perticensium consule, magnis precibus exorabat , quatenus idem Domini 
famulus usque in Normanniam veniens, sibi corporis præsentiam exhiberet, excu- 
sans se quod , propter diversorum accidentium insperatos eventus , finium suorum 
metas excedere non auderet. Quo annuente, mox ut eum Rex vidit, manus ad cœlum 
portans, atque ipsius habitatori Christo videlicet immensas grates retulit ; datisque 

D sibi mutuis amplexibus, eum debita cum honorificentia suscepit : cujuspostauditam 
competentem doctrinam, quamplurima donaria obtulit, insuper et quindecim 
marcas argenti monasterio suo unoquoque anno perpetualiter habendas dedit. Præ 
nimia quoque amoris dulcedine, quem ad Christi confessorem deinceps habuit, in 
tantum monachosillius, quoad vixit, dilexit, ut unoquoque anno, præter redditum 
quem diximus , eis sexagenas aut quinquagenas marcas argenti, vel eo plus minusve 
numero, transmitteret, et utreligio institutionisillius non declinaret diligenter admo- 
nuit. Nostri etiam dormitorii ædes faciendas suscepit, quas multis expensis pecuniis 
regià magnificentià consummavit. 

. Sedet Rex Francorum Ludovicus, eodem quo supradictus Rex accensus desiderio, 


Num. 82. 


Num 95. 


Num. 96. 

Ab Henrico 
etiam Angliæ 
Rege; 


Num. 91. 
Et à Rege 


Belliismum cepit, et illud Rotroco Comiti Perticensi, 
genero suo , dedit, licèt pagus Bellismensis non ad 
ducatum Normanniæ pertineret, sed ad regnum 
Francorum, etc. Ibid. p. 582. | 
(a) Arcissiæ, cujus traditionis chartam, longo 
tempore datam, recitat Souehetus ubi suprà 
p-. 237, in hunc modum : Ego Perticensis Comes 
Rotrocus, quodam ferè die, dum apud Nogentum 
in aula plenariè mea circumstante curid residerem, 
omnia quæ antea monachis Tyronensibus apud Arcis- 
sias commanentibus, pro amore divino, et pro salute 
mea meorumque antecessorum donaveram, assensu 
generi mei Heliæ {filii Fulconis junioris Comitis 
Andegav.) filiæque meæ Philippæ , cum præsentium 
baronum auctoritate, totiusque præsentis cujus con- 
cessa, corroboravi, confirmavi, etc. Hujus rei testes 


sunt Juliana soror mea, etc. Hoc concessit gener 
meus Helias, et filia mea Philippa , etc. | 

(ë) Apud Fontem -Ebraldum, in diœcesi 
tavensi. 

(c) De Flageio; etiam dictus, qui S. Sulpiti 
monasterium virginum Benedictinarum an. 4112 
Redonis inchoavit. De eo in necrologio Sulpitiano : 
Obiit S. Radulfus, monachus S. Jovini (de Marnis), 
servus et pater fratrum et monialium sanctarum 
abbatiæ S. Sulpitii, anno Domini mexxix. Vide 
Mabillon. t. V. Annal. Bened. p. 5178. 
ne) Nempe Savineium in diœcesi Abrinceusi, 
quod postea domno Bernardo (Clarevallensi) cessit 
cum monasterüs inde dependentibus. Hæc Hensche- 
nio è margine in textum meritd irrepsisse videntur, 
quippe post annum 4148 scripta. 


Pic- 


Franc. Ludo- 
vico. 
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postquam cum eo colloquium habuit, Cintreiacum territorium, quod hodie usque A 
possidemus, pro munere (4) contulit. Successoribus etiam suis post ejus obitum 
maximam reverentiam exhibuit, ita ut ab eis liberos suos, Philippum videlicet ac 
Ludovicum postea Reges, sacro de fonte suscipi vellet, atque monasterio nostro 
usque ad diem mortis suæ innumera beneficia conferret. 

Theobaldus etiam , cujus superiüs mentionem fecimus, exceptis duabus cellis 
quas, eo vivente, nobis construxit, tot et tanta nostræ ecclesiæ post ipsius exces- 
sum ornamenta aliaque donaria contulit, ut præ multitudine numerare fasti- 
dium sit. Habitationem etiam infirmorum satis idoneam de proprio fieri fecit. Si 


Theobaldo 


quoque Ble- 
sensi, et aliis. 


Num, 98. vero de cæteris qui ad eum videndum de diversis regnis ac regionibus confluxerunt, 
eique plurima donaria atque territoria contulerunt, atque cellas construxerunt, 
solique Deo cognita beneficia impenderunt ; ut, verbi gratià , de Guillelmo Duce 
Aquitanorum; de Fulcone consule Andegavensium, exhinc Rege Hierosolymorum ; B. 
de Roberto (6) Comite Glocestrium , de Henrico consule Nabvernensium (c), de 
Guidone jnniore (d) Rochefortis Comite, de Guillermo consule Varvaviensium (e) , 
de Roberto (f) filio Martini, de Guichardo (9) Beljoacensi, de Gaufrido (k) Castri- 
dunensi Vicecomite, de Giraud (i) Berlay, de Briccio (k) de Chillo, atque de 
multis aliis singulatim tangere velimus, non ab hujus operis implicatione brevi 

Num. 400. relatione expediri poterimus.... Quis etenim centum cellarum quas ecclesia nostra, 
antequam hic libellus componeretur, habuiït, ædificationes nominatim exprimeret ? 
quis tot locorum aut territoriorum situs, in quibus eas possidemus, et nostratibus 
inaudita vocabula nominando designaret ? quis etiam tantæ prolixitatis volumina, 
si talia scriberentur, quæ tamen narrationis series describi expeteret , legendo 
revolveret ? 

(a) Hinc est quod in diplomate anni 4420 quo vendito annona comparari poees quæ monachis 
Ludovicus monachos Tironenses à se noviter fun-  illo in tempore secum habitantibus, necnon et men- 
datos dicit, eisque multa et insignia privilegia lar-  dicis sufficeret. 
gitur, tum ob aliquantam vicissitudinem sanitatis (f) Ibidem num. 49: Per idem tempus Robertus 
üllius perincurabilis infirmitatis, precibus venerabilis  quidam genere nobilissimus sauctum virum ab Oceani 
et Deo devotissimi viriBernardi ipsorum monachorum  partibus adiit, atque tredecim ex ipsius discipulis 
Tironensium patris recuperatæ ; lum etiam éntuitu secum assumens, Normannicos Anglicosque fines 
dulcissimi filit nostri, inquit, ir ipso Téronensi cœnobio  pertransüt ; et ad Galensium regionum metas per- 
per nos Deo oblati, etc. Inter instr. Galliæ Christ.  veniens, in lîttore maris Hiberniæ jurta Teni fluvium 
t. VIE, p. 320. pris quidem cellam, postea verd totidem cum abbate 

(b) Roberto Comite Gloccstriæ, filio naturali impetratis monachis, pacto quo diximus; cœnobium 
Henrici 1 Angliæ Regis. | omnibus usualibus aptum composait. Qua de re vide 

(c) Souchetus alteratum nomen contendit, et  literas an. 4420, t. VI Annal. Bened. p. 636, et 
legendum Vauarniensium seu Warvicensium, cui  Soucheti notas , p. 347. 
assentimur. Erat is Henricus filius Rogeri de Bello- (g) Guichardo Humberti filio et Auxiliæ de 
monte et Adelinæ Mellentensis, atque uxorem  Morienna, qui anno 4448 abbatiam de Jugo-Dei 
duxerat Margaretam sororem Rotroci Comitis Per- prope Villam-francam condidit. Vide literas inter 
ticensis, præcipui Tironensium fundatoris. instrumenta Galliæ Christ. t. VIII, col. 317. Hic 

(d) 1s erat Guido Rubeus seu Rufus , frater Mi- est Guichardns cui Ludovicus Crassus Zucianam 
lonis de Braio, de quibus sæpiustomo nostro XII.  virginem, quam desponsaverat, Guichardo de Bello- 
Tironensibus donum ecclesiæ S. Ispani de Abluis, Joco donaverat, teste Orderico Vitali, tomo nos- 
à Gaufrido de Praele factam, Guido confirmavit, tro XII, p. 706. 
et alia contulit Hierosolymam  profecturus. Vide (4) Gaufrido Hugonis IL fiko et Rotroci Comitus 
Souchetum, ibid. p. 310. Perticensis patruele, cujus literas an. 1119 datas 

(e) Hîc Névernensium reponendum censet Sou-  recitat Souchetus ibid. p. 341. 
chetus. Et quidem in cad. vita num. 70 legitur : Tunc (#) Giraudo Monsteroli domino, qui circa 
temporis causé cujusdam eluviei pluviarum, quæ in an. 4118 Tironenses monachos apud Asnerias 
antecedentibus annis præcesserant, solo terræ nor  collocavit, ubi et abbatem an. 11499 præfciendum 

‘ valente reddere fruges, tanta fames subsecuta erat  curavit. Vide Soucheti notas, ibid. p. 312. 
(id est anno 4440 ), ut multa millia ‘hominum (&) Briccius de Chillo, in ipsis Tironensis con- 
panis inopié cogente morerentur. Tum Deus. Wüllelmi gregationis crepundiis, monasterii S. Michaelis Lu- 
Nivernensium consulis animum provocavit, ut viro ceriensis seu de Bosco-Alberici [ Boës-Aubri] in 
Dei Bernardo in abditissimis Pertici sylvarum soli-  diœcesi Turonensi auctor fuit, ubi anno 41138 
tudinibus latitanti, quem necdum nisi famd cogno-  abbatia succrevit, prout videre est in notis Soucheti, 

verat , ingens vas aureum de Burgundia mitteret, ibid. p. 315. 
EX VITA S. GODEFRIDI AMBIANENSIS EPISCOPI, 
Auctore Nicolao monacho S. Crispini Suessionensis. 
Apud Surium , ad diem 8 novembris. 

sa tee Godefridus pago Suessionensi editus est in lucem, habuitque 
Godekidus. parentes ingenuos , fide et actione catholicos. Pater ejus Frodo, mater Elizabeth 
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A dicta est. Degebant autem illi in‘ prædio Moulicurtensi, et cœnobio B. Mariæ 
Novigenti è suis redditibus, terris et vineis, non parum multa contulere. . . . 

Est celebre monasterium in Veromanduorum solo, in B. Quintini martyris hono- cap. 11. 
rem conditum, Peronæ oppido propinquum. Ei per id tempus præerat vir pius Gode- he 
fridus, etmorum integritate et generis nobilitate clarus. Fuit enim patruus Idæ (a), ’ 
filiæ Alberti nobilissimi Comitis Namurcensis, quæ juncta matrimonio egregio 
consuli Boloniensis provinciæ Eustachio, Godefridum et Balduinum ei peperit ; 
qui postea itineris Hierosolymitani, quod jubente Urbano pontifice maximo sus- 
ceptum fuit, duces et moderatores invictissimi divinitus instituti, urbem Hieroso- 
lymam armis expugnarunt; atque in ea alius post alium imperium obtinentes, annis 
aliquot barbamas et à Christi religione alienasgentes egregiè debellarunt.…. | 

Monasterium beatissimæ matris Dei, quod Novigenti præclarè exstructum est, per Cap. XPIII. 

B id tempus ab Henrico abbate S. Remigii Remensis administrabatur. Porro Ingel- s EX aNDes 
. : . ._ . 1, . ovigenti ; 
ramnus Comes castelli Cociati *, pater Thomæ imprimis strenui militis, et Helinandus + Couci. 
præsul Laudunensis, cum viderent neque spiritualibus neque externis bonis, quantüm 
ipsi vellent, illud augeri, ab Henrico (b) abbate magnis precibus contenderunt, ut aut 
accuratius id quàm hactenus fecisset, instauraret, aut abillo se prorsus removeret : 
se enim nolle amplius ejus ferre detrimenta, quorum studio et beneficiis fundatum 
esset. Ille vero tum adversâ valetudine, tum ingravescente ætate impediri se sen- 
tiens, quominüs præstare posset id quod exigebatur, liberam eis permisit pastoris 
; eligendi facultatem. Mox illi, communicato cum Rainaldo Remorum archiepiscopo 
cæterisque episcopis consilio, Godefrido hoc onus imponendum commuuni sententià 
decernunt. Comperta enim eis erat integritas, virtus et modestia ejus. Refertur 
autem isthuc etiam ad Philippum Francorum Regem : isque tanti viri electione mirè 
€ gratulatus, rem jubet accelerari, missis etiam literis suis ad Godefridum abbatem 
Montis S. Quintini, quibus eum rogabat ut Godefridum monachum suum ed 
mitteret, ubi nutu Dei abbas esset electus.… | 

Per id tempus, Gervinus Ambianensium episcopus, vir non admodum'sanæ Cap. X1x. 
mentis, quibusdamrebus adversis vexatus,sedem suam planè deseruit, ita ut ceclesia Dein Ambia- 
illa aliquandiu (c) pastore careret. Quod cùm periculo vacare non posset, indictum "°°"? 

. est totà diœcesi jejunium, misericordiæ operibus et precibus atque litaniis divina 
pulsata clementia. Tandem electus est Godefridus Novigenti monasterii abbas, qui 
jam bonus erat Christi odor in omni loco, et sanctitatis suæ famä etiam illas partes 
compleverat. Missa quoque legatio est ad Philippum Regem Gallorum, qui, ubi 
comperit Godefridum electum, ingentes Deo gratias egit. Erat enim Regi illi pro 
sanctitatis suæ reverentia carissimus et valde: familiaris ; statueratque Rex, oppor- 

D tunitate oblatä, eum ad episcopi munus provehere. Jussit igitur more regio ejus 
promotionem accelerari. | 

Eodem tempore, Richardus cardinalis et apostolicæ sedis legatus, apud Trecenses cap. xxx. 
celeberrimum habuit conventum episcoporum, abbatum et Galliæ procerum. Ed " In'concilio 
igitur se Ambianorum legati conferunt, proponunt se pastore orbatos ; unanimiter Éo 
à clero et populo electum asserunt Godefridum, Rege quoque assentiente. Tum verd 
omnes qui in eo conventu Godefridum noverant, Christum summopere collauda- 
runt : sedille interim fugam meditabatur. At verd interceptus, jubente cardinali et 


(a) Ida, Comitissa Boloniensis , filia crat Gode- » Godefridum, qui de locis erat illis oriundus, et 
fridi Barbati, Ducis Lotharingiæ inferioris , ut vi- » San-Quintinensis de Monte apud Peronam fuerat 
dimus suprà p. 443, in ejus vita. Igitur Gothelone » monachus, ipso etiam ægre ferente ; prosilivit 
Duce natus erat Gaudefridus abbas S. Quintini , qui  » electio. » 


præfuit ab anno 4059 ad annum 4099. ._ (ce) Gervinus ad [Majus - monasterium prope 
no Henricus tria simul monasteria administra- Turonos secesserat. Unde pergit Guibertus ibid. 
t 


Remigianum , Humolariense et Novigentum,  p. 490 : « Pontificium tunc temporis Ambianense 
His igitur tribus monasteriis præsidens (inquit biennio fermè vacaverat ; ipse etiam idem [Go- 
Guiïbertus abbas, lib. II de vita sua, cap. 2 ), ex defridus] cujusdam urbis prædictæ archidiaconi, 
ditioram copiüs duorum tertii hujus, quod coa- qui aliquarum cleri ac populi partium favore pe- 
lescere cœæperat, supplebat  indigentias.…. At tebatur, procuratori exstiterat. Unde et pro astutia 
quoniam et ævo gravis et oculis captus erat, ad sæculari et habitudine quam gerebat regulari, 
opulentiores, quæ suâ sufficientià faciliùs regi dum alteri id peteret, ipse expetitur; et sub Ri- 
poterant, duas abbatias se contulit ; tertiam hanc chardo quondam Albanensi episcopo , apostolicæ 
quæ sine operosa instantia haberi nullatenus va- » sedix in Franciam tune legato, qui in civitate 
lebat, dimittere proposuit. Qui cuidam nepoti Trecassium coegerat concilium, præfatæ Ambia- 
monacho cùm hanc committere , provocatis ad id nensium sedi episcopus datus, à suo constat 
ecclesiæ fratribus, moliretur, impetrare non po- » Novigento translatus. » Anno proinde 4404, quo 
tuit ; sed in quemdam tunc adolescentem nomine  Trecense concilium abs Richardo fuit celebratum. 
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episcopis, in medium eorum adducitur, cunctis acclamantibus dignum eum fore A 
ecclesiæ ministrum..…. Inde verdservus Dei regressus est Novigentum, exspectaturus 
illic consecrationis suæ administrum Remorum archiepiscopum Manassen.…. 
Postquam Manasses Remorum archiepiscopus domum rediüt, proceres Ambiani 
Novigentum veniunt, Godefridum peramanter Remos perducunt. Magnus ed totius 


Cap. XXXII. 
Et à Manasse 


Remensi ar- : L 
chiepiscopo  regionis episcoporum fit concursus, in quibus erant etiam Lambertus Atrebatensis 
consecratus. © Johannes Morinensis antistites, sapientià et eruditione insignes, religione et sanc- 
titate celebres, sponsæ Christi bases et firmamentum, beato Godefrido præ cæteris 
addicti.. .. 
CE Cüm aliquando vir beatus diœcesim suan visitaret, ad B. Walerici monasterium 
À monachis venit. Id ubi abbas Lambertus et monachi perceperunt, illico ad cryptam prope- 
Walerici non rant, ubi ille residebat ; rogant quâ causà eo accesserit. Respondet vir Dei : « Hi 
FPS » presbyteri (ii enim circumstabant) longè ab Ambianorum civitate separati, B 
» orant me ut calices et lintea in quibus divina tractantur mysteria, ipsis conse- 
» crem. » Tumilli magno furore perciti, et vix manus cohibentes : « Nunquam, 
» aiunt, ullus Ambianorum episcopus hic consecrationis alicujus ministerium exse- 
» cutus est. » Cernens vir beatus immodicè illos commoveri, blandis verbis ait ad 
eos, lenire eos volens : « Licet episcopis ubivis locorum vasa Dominici ministerii 
» consecrare, Quod ergo omnibus passim licet, mihi uni hoc loco non licebit ? » 
Attamen cedens ad tempus invidiæ, abiit inde, lugens domum orationis muta- 
tam in speluncam latronum. Eä enim tempestate, domusilla vitiis scatere vide- 
batur. Sed nunc adeo in melius mutata est, ut illis in partibus totius religionis 
exemplar sit. | 
ir de Postquam autem domum rediit episcopus, convocato clero, éxponit eis monachos 
cg” S. Walerici jactareimmunitatem suam, et quod non sint subjecti ecclesiæ Ambia- C 
nensi, seque cum ignominia ab illis expulsum. Id illi audientes valde commoti sunt ; 
missisque literis, accersiunt abbatem. Venit ille ad Ambianoruin urbem : sed (Auri 
sacra fames, quid non mortalia cogis pectora !) non pauci ab abbate largitione corrupti 
eum adversüs episcopum et matrem ecclesiam accerrimè tuebantur. Id vir beatus 
animadvertens , ad archiepiscopum Remensem Manassen (a) causam rejiciendam 
statuit. Itaque sic tum discessum est. 
A Porrd monachi commentitia fingunt privilegia, eaque cujusdam Romani pontificis 
ventu proc. Nomine falsd inscribunt ; atque deinde frequentes ad Remensem urbem accedunt, 
fu Re ubitum celeberrimus procerum Galliæ conventus habebatur. Adfuit etiam venera- 
3 


bilis Ambianorum episcopus Godefridus. Procedit in medium abbas cum monachis 
suis ; accusat episcopum Godefridum. quod magnä ipsum injurià affecerit ; profert 
literas commentitias, nulli præter quàäm Romano pontifici ipsos esse subjectos. Legun- 
tur literæ jubente archiepiscopo, moxque insultatur episcopo ab illis qui muneribus 
depravati erant. » Cessa, aiunt, præsul sanctissime, innoxios persequi monachos, 
» qui olim etiam inimicos solebas diligere. Nec te ed impellat gradus superior, 
» nisi fortassis etiam in te quadrat illud : Honores mutant mores. » Multaque alia in 

_eum indigna jactitantibusillis, vir beatus inter eos et animo et vultu columbino 
stabat immotus, Cüm autem archiepiscopus imperaret silentium, ille parum fidens 
literis quas recitarant, petit eas sibi dari inspiciendas. Accuratè igitur illas contem- 
plans, et vestesu leviter abstergens, fraudem deprehendit, exclamansque : « Huc, 
+ quæso, inquit, oculos omnes advertite. En membranaset atramentum scripturam- 
» que planè recentia, nec Romano more obsignata, meritoque ea de causa rejicienda. » 
Accurrunt omnes, diligenter inspiciunt ; rem esse, ut ait Godefridus, comperiunt. 
Qui pauld ante canino ore eum lacerarant, rei evidentià convicti mirantur ejus E 
prudentiam, laude et prædicatione mirè eum efferunt. Monachi pudefacti ad Roma- 
num pontificem provocant, Romamque illico proficiscuntur. Idem facit beatus 
antistes, propter justitiam adversa omnia perferre paratus.…. 


(a) Manasses vitâ functus est an. 1106, mense 
septembri , ideoque ante hunc annum, si vera est 
historia, res gesta est. Concedimus Pagio (ad 
anoum 4409, num. vi et seqq.) synodum vel 
conventum Remis anno 4405 celebratam fuisse, 
in qua, ut probabilem efficiat historiam, vult agi- 
tatam fuisse Godefridi controversiam. At in hoc 
dissentit à Nicolao nostro , quèd iter Romanum 


Godefridi ad an. 4109 retrahat, victus auctoritate 
Hugonis monachi, cujus est epistola ad Pontium 
abbatm Cluniac. p. 462 Biblioth. Cluniac. Ait 
enin Godefridum, quo tempore S. Hugo abbas ad 
cœlos migravit, id est die 29 aprilis 1109, éxr Jtalia 
apud Papiam fuisse ; verùm Manasses tunc in vivis 
non erat. Cxtera quæ difficultatem pariunt , conci- 
liare prætermisit præ cæteris eruditus crites, 


Monachi 


» 
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A  Monachi vero Romam veniunt, munera largiuntur, redeunt ad sua læti et alacres, cap.xiv-xr 
omnibus pro voto impetratis à Romano pontifice.….. At vir Dei, Romam ingressus, muse es 
limina beatissimorum Petri et Pauli religiosè invisit, ac deinde ad Paschalem ponti- Se : 
ficem se confert. Mox advolant causidici ; sperant ab illo quoque se accepturos 

munera largissima. Sed Gadefridus, qui non confidebat in homine, nec ponebat 
carnem brachium suum, ut à Domino recederet cor ejus, quà causà tam difficile 
et longinquum suscepisset iter, absque ullis vel verborum fucis vel munerum polli- 
citationibus simpliciter edicit. Sed contradicunt causidici ; aunt monachos ab eo 
injustè vexari : dumque nulla sperant ab eo munera, causam malam eum fovere 
affirmant. Videns ergo vir Dei se humano patrocinio destitutum, labentia cuncta 
forti et excelso animo contemnens, exclamat : « O pastor orthodoxæ matrisecclesiæ ! 
» eà causà Christus te voluit suo loco illi præesse, ut lucem à tenebris, verum à falso 
» discerneres. Ut enim à capite membra reguntur, et ad illius nutum membrorum 
» vitia corriguntur, sic etiam à te christianorum omnium non facta dumtaxat, sed 
» etiam malæ voluntates comprimendæ sunt. Sed quia nunc cerno justum quandoque 
» crimen iniqui, occulto Christi judicio, perpeti, malim privatus vivere, quàm 
» admittere ut ecclesia Ambianensis, me præsule, jus amittat suum. » His dictis, 
pontifici valefecit, et ad Barensium urbem, ob invisendas B. Nicolai reliquiss, 
ardenti studio proficiscitur..… 

[Romam reversus] mox à pontificis Paschalis familia in ejus conspectum perdu- 
citur. Pontifex ei reverenter assurgit, humanissimè eum osculatur, et secum assidere 
compellit. Volens autem certius explorare quæ de ejus prudentia jam antè ab aliis 
didicerat, multas tum divinarum, tum politicarum rerum ei quæstiones proponit, 
atque etiam ad difficiles solvendos nodos haudquaquam imparatum eum offendit. 
C Cernens ergo pontifex multä eum prudentià et pietate pollere, orat ne gravatè 

accipiat quod antea, non sic ut fidelem dispensatorem par érat, ab ipso exceptus 

et exauditus fuerit ; cogitet animum innumeris curis distractum, haudquaquam ad 
singula posse sufficere. Beatus vir facilè ignovit. Tum Paschalis pontifex lteras ei 
tradit, quibus inter alia continebatur abbatem S. Walerici cum monachis suis, 

Ambianensi episcopo, perinde atque patri et pastori, in omnibus parere debere. 

Ille igitur, apostolicä auctoritate et benedictione munitus,redit ad civitatem suam.… 

Per Italiam autem beatus vir iter faciens, annulum Honorati episcopi Ambia- 
nensis et illustris confessoris, quem Gervinus ejus decessor vendiderat, justo pretio, 
redemit, secumque ad urbem Ambianorum adduxit. Ubi cùm esset honorificè “Pi, subese 
exceptus, abbateS. Walerici rursus accito, beatus episcopus profert literas Paschalis 
pontificis, dat eas Simoni præposito palàm recitandas. Postquam ventum est ad eum 

D locum ubi pontifex jubet abbatem S. Walerici cum fratribus suis per omnia obedire 
Ambianensi præsuli, tamquam patri et pastori, abbas et monachi exclamant non  - 
bonà fide literas recitari. Sed cüm ipsi eas inspexissent, et ita habere ut erant lectæ 
certo comperissent ; cum nec possent nec auderent Romani pontificis voluntati resis- 
tere, ad pedes beati Godefridi se abjiciunt, veniam perperàm gestorum petunt, nec 
difficulter impetrant, congruä eis mulctä irrogatà. Ex eo tempore abbatia S. Walerici 
paret episcopo A mbianensi (a)... 

Libet autem commemorare hoc loco beati viri humilitatem et perpetuam cum 
improborum amentia conflictationem. Robertus Flandriæ Comes, et rebus bellicis et 
magnis opibus celeberrimus, Hierosolymitani itineris dux, Christi natalitium diem 
apud S. Audomarum voluit festivum ducere. Aderant illic Duces, Comites, diver- 
sarumque regionum proceres, et totius Flandriæ nobiles sive milites ; multi etiam 
Galliarum episcopi, et in ïis beatus Godefridus, quem Comes Robertus excepit 
officiosissimè, et cum illo separatim, ut pote magnæ auctoritatis viro, diù collocutus. 
est, inter cætera orans eum ut illà sacrosanctä nocte, more ecclesiastico, Domino 
sacrificium offerret. Annuit humiliter vir Dei, et fecit sacrificium piè ac devotè. Sub 


_ Cap.XX-XXI 
Impetratis 
tamen literis, 


Cap. XXIX. 
Crioium cul- 
tum damnat. 


(«) Ex hoc præsertim loco falsi revincunt Nicolai 


narratiunculam, qui auctoritatem ejus elevare conati 
sunt eruditi. Quippe certis evincunt instrumentis 
San-Walarianos monachos tunc et deinceps immuni- 
tatesuÂ potitos. Videsis Quatremarii libellum cui 
titulus , Fadsitas concilii Remensis demonstrata ; 
- Acherii notas ad Opera Guiberti de Novig. p. 566; 


Tome XIV. 


Mabillonium, t. V Annal. Benedict., p. 481 , et 
de Re diplomatica, p. 24 et 227, ubi se accepisse ait 
aliam Godefridi vitan ex veteri codice Rubeæ-vallis 
prope Bruxellas, in qua nulla hujus historiolæ 
mentio est. Vide etiam Galliæ Christ. auctores, 
t. X, col. 1232, et Historiam Galliarum litera- 
riam, t. XI, p. 729 et seq. 
Z 


Cap. XXX. 
Turbas in 
Ambianensi 
urbe 
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ipso sacrificio, post lectionem evangelii, omnibus certatim ad altare munera offeren- À 


tibus, vir Dei sine personarum acceptione illorum omnium dona rejecit, qui instar 
muliercularum intonsâ essent comâ. Eâ re permoti, efferis vocibus percontantur 
cujus auctoritatis sit antistes, qui apud exteros tale quippiam designare non vereatur. 
Ubi quis esset didicerunt, videres certatim gladiis et cultris (non enim aderant 
ad manum fortices) eos sibi amputare (a) pilos, infelices ac miseros putare, si 
propter comas tanti viri benedictione privarentur. Ejus facti fama mox totà Gallià 
increbuit, Godefridum episcopum etiam in aliena ditione in principes et magnates 
ausum fuisse quod alii antistites etiam in suis sedibus aut negligant, aut non ausint 
etiam in extremis homuncionibus. Magna ei non solùm apudreliquam multitudinem, 
sed etiam apud Comitem ipsum hinc reverentia accessit. 

Inde verd omnium favore ad urbem suam revertens, secum duxit Adamum () 
ejus civitatis principem. Cümque jam fines suos ingressi essent, Adamus ad virum 
Dei : « Nosti, ait, venerande pater, quas mihi insidias comparet Guermundus (c) 
» Pinquiniaci vicedominus. Jam multis annis inter nos vario eventu bella ducimus, 
» Quôd si ille me comprehenderit, certus sum aut inauditis me suppliciis excrucia- 
» tum, aut certè gladio necatum iri. Si ergo placet tibi, aliud ego capessam iter, ne 
» militum præsidio destitutus incidam in manus ejus. » At vir beatus vehementer 
admirans : « Annon, inquit, ille æquè meus est actu ? annon jampridem sanctè mihi, 
» ut pote domino suo, juravit se pacem bonà lide conservaturum, honoremque mihi 
» habiturum ? Confido equidem in Domino, etiamsi mille armatas militum cohortes 
» secum adducat, non ausurum illum vel duriüs te appellare. Quod simutato animo 
» quippiam tibi irrogare tentaverit, testor Jesum, me te prosecuturum quocumque 
» illeetiam vinctum te abduxerit. » Dum sic illi inter se colloquuntur, ecce vice- 
dominus multo stipatus equitatu advenit, salutat episcopum, et ad Iævam se vertens 
furibundus exclamat : « Tunc hic es, Adame, mihi semper infestissime ! O te mise- 
» rum | quis te huc appulit ? Satius tibi foret vitam agere privatam ac tenuem, 
» quàm incidisse in has manus. » Moxque, nullà tanti episcopi habità ratione, 
Adamus ab equo deturbatur, districtis ensibus appetitur. Cernens id episcopus ab 
equo desilit, toto corpore super Adamum incumbit, porrigit jugulum, exclamat 
cum lacrymis : « Quæ te furiæ, quæ dira Erinnys, Guermunde, huc impellunt, ut 
» me præsente, qui sum dominus tuus, isthuc ausis designare ? En cervicem meam, 
» si ita placet, libens feriendam objicio : tantum ne quid moliaris adversus Adamum 
» meum. » Hæc ut viderunt comites episcopi, omnes aufugerunt, quod putarent 
cum Adamo illum interfectum. Porro Adamus in equum imponitur, injectisque 
catenis, Pinquiniacum adducitur. Eum verd beatus episcopus flens et ejulans, 
comamque convellens, solus sequitur, se ejus proditorem tantæque calamitatis 
auctorem clamitans. Ubi Pinquiniacum ventum est, beatus vir, cæteris intromissis, 
cogitur stare foris. Videns ille humano se auxilio destitutum, redit solus ad civitatem 
suam : refert clero et populo quid acciderit ; mœrent ones tum captivitatemdomini 
sui, tum injuriam præsulis sui, quam molestius ferebant. Episcopus verd sacras 
reliquias B. Firmini et aliorum Sanctorum humi deponit, ecclesias regionis infidi 
vicedomini claudit, illum et fautores ejus omnes plectit anathemate. Inde utrimque 
existunt bella ; cogitur audire pius episcopus crebras agrorum vastationes, pagorum 
depopulationes atque direptiones, templorum incendia : quibus ille mirum in 
modum affligebatur, et flens largiter miserum se dictitabat, qui in ea tempora 
incidisset.… 

Paucis post diebus, importunissimus ille vicedominus regionem latè depopulans, 
insidiis militum Wilhelmi (d) primarii apud Pontivos viri capitur, et ad illum mirà 
gratulatione adducitur. Is ut vidit hominem, primd innumeris injuriis exagitatum, 
mox ferro vinctum jubet duci in custodiam. Übi cùm non parum diù detineretur, 
videretque omnem sibi prodeundi quà vellet facultatem ereptam, mirè anxius tandem 


(a) Ea religio pessim obtinebat in Gallia, ut Vide Guibertum, lib. III de vita sua, cap. 13. 


videre est apud Ordericum Vitalem, tomo nostro 
XII, p. 696. 

(é) Adamo pars quædam urbis Ambian. obnoxia 

erat, altera vicedomino ; comitatus autem Ambian. 

Ingelrannum Botuensem erat. Adamus turrim 

ia ipsa urbe habebat, quam castellionem vocabant. 


(c) De eo Guibertus ibidem ; sed nomen ejus 
reticuit, quod suppleri rogamus tomo nostro XIE, 
61. 


p- 2 
(d) Guillelmi Talavatiü, Comitis Pontivi, fil 


Agnetis Pontivensis et Roberti Bellismensis, Co- 
mitis Alencionensis. 
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A redit ad sanitatem. Videns autem in nullo homine mortali spem aliquam mortis 
evadendæ sibi relictam , nisi in uno Godefrido episcopo , dirè cruciabatur , sciens 
quàm multis iisque intolerandiseum injuriisaffecisset. Sed tamen urgente calamitate, 
de illius singulari humanitate præfidens , quâ sciret eum etiam inimicos ex animo 
complecti , per hominem fidum supplex orat beatum virum, ut immemor eorum 
quæ hactenus malo dæmone instigante in eum admisisset, ipsi opem ferre dignetur. 
Pollicetur se ecclesias dirutas instauraturum. Adamumdimissurum, deinceps emen- 
datiüs et humaniüs victurum. Hæc ubi audivit episcopus, lætatur se à Domino 
exauditum, dolet vicem miseri hominis ; et bona pro malis reddere ei volens, quod 
est perfectorum, non cunctatur ire ad illum. Eo conspecto, tamquam ab orci faucibus 
ereptus sit, valdè sibi gratulatur Wermundus ; et qui antea virum Dei supplices ei 
preces offerentem superbus contempserat, jam ad ejus se pedes advolvit. Sed ne 
B longiores simus, si singula annotare velimus, extrahit pius episcopus Guermundum 
è carcere, reducit non sine multo sudore Pinquiniacum, et secum abducit Adamum 
suum.... - 

Eâ tempestate,Imperator pontificem Paschalem, cum ejus et pedes et os deoscu- 
latus esset, dolo captum secum abduxit. Eà causä Guido Vienriensis archiepiscopus, 

i postea fuit Calixtus Romanus pontifex , magnum habuit ecclesiæ procerum 
apud Viennam (a) conventum. Vocavitetiam per literas Godefridum Ambianensem 
præsulem , ab annis multis ei carissimum. Qui sine mora profectus Viennam , ubi 
eù venit, rogatus est à Guidone archiepiscopo ut in synodo vice ejus fungeretur ; 
erat enim ipse Guido impeditioris linguæ. . . . Quæ in illa synodo et provincia ab 
eo præclarè gesta sunt, brevitatis studio præterimus. Viennä autem discedens magno 
celeberrimæ synodi favore , Cluniacum venit, et ab abbate Poñtio honorificè 
exceptus est, et aliquot diebus ibi hærens , .. . ad urbem suam regressus est. 

Perpendens autem vir prudens quàm molestum atque adeo intolerabile sit tot 
sæcularium tumultuum perferre tempestates, ubi comperit præclaram servorum Dei 
famam qui in Carthusia non longè à Gratianopoli degebant , relictis omnibus, illo 
igne quam Dominus Jesus misit in terram suaviter ardens, ed celeriter profectus est, 
ut quietiüs (buni Deo vacaret. Præerat tum Carthusiæ Guigo, vir egregiè doctus et 
vitæ integritate conspicuus, omnium ora prædicandus. Is ut vidit vultüs angelici et 
simplicis naturæ virum, gratias immensas agit Christo ; statimque illum sanctissimo 
fratrum collegio adjunxisset, nî veritus esset Romanum pontificem, Remorum archi- 
episcopum, aliosque Galliarum præsules nimimè passuros ut illic permaneret. Inte- 
rim tamen cellulam ei attribuit..… 

Interim Cono cardinalis pontificis maximilegatus, et Radulphus Remorum archi= 
D episcopus, apud Bellovacum (c) synodum celebrant. Ad eam accedunt Ambia- 
nensium legati, conqueruntur se destitutos optimo pastore suo. Ad quos Remensis 


(a) Anno 1112 celebratum est Viennense conci- » nec clero nec populo præsentiam esse gratam, 
lium , xvu kal. octob., teste chronographo Malleac. » quia neminem juvare poterat, assumpto quodam 
(b) Secessäs Godefridi ac Carthusienses aliam  » nostro monacho, inconsultis omnibus , clero suo 
causam adfert Guibertus de Novigento, lib. III de » et populo libellum, ut ita dicam , repudii dedit, 
vita sua, cap. 13; ait enim.« Post funestum » et archiepiscopo Remensi annulum sandaliaque 
excidii Laudunensis eventum, Ambiani, Rege » remisit, et se in exilium iturum, nunquam dein- 
illecto pecuniis, fecere communiam , cui episcopus  » ceps episcopum futurum, utrobique mandavit.. 
nullà vi exactus debuisset præstare favorem ; præ- » lpse enim turbam moverat , quam sedare non 
sertim cm et nemo eum urgeret, et coepiscopi » poterat. » Interim verd ad Ivonem Carnotensem 
sui (Gualdrici Laudun.) eum miserabile exitium episcopum confugit, qui pro eo scripsit epistolam 
ct infaustorum civium confligium non lateret. inter editas 253 ad Regem Ludovicum, contra 
Videns itaque Ingelrannus urbis Comes ex con-  violatores pacis. 
juratione burgensium comitatûs sibi jura vetusta (ce) Anno 1114, var idus decembris, celebra- 


recidi, prout poterat, jam rebelles armis aggre- tum fuit Bellovacense  concilium , ex. Sigeberti 
ditur : cui etiam non defuit Adam (sic enim  chronico. De eodem Fredericus Coloniensis archi- 
vocatur ) ctsuæ cui ipse præerat turris auxilium,  episcopus ad Ottonem Bambergensem  scribens , 
A burgensibus ergo urbis pulsus, ab urbe in Salutat vos, inquit, Chuono pronepos tuus, epis- 
turrem se contulit. Qui cùm in Comitem irre-  copus et Romanæ ecclesiæ legatus, qui Imperatorem, 
missis assultibus  grassarentur 5 Thomas necnon Monasteriensem  episcopum et Hermannum 
Ingelranni filius] et Adam qui turti præsi- de Winceburc, cum omnibus Galliæ cepiscopis in 
ebat, cœperunt acerrimè insistere vicedomino  concilio Belvacensi excommunicavit, et hoc vobis 
atque burgensibus. Et quamprimüm (quoniam  notum fieri præcepit. Eamdem sententiam iterabit in 
episcopum et clericos factæ cum burgensibus' prædictos et in omnes complices eorum in concilio 
factionis arguebat) res pervasit Thomas ccclesiæ: Remensi quod erit Lætare Jerusalem, cum alis 
et in una quidem villarum ejus præsidium sibi tribus episcopis noviter d Romana sede directis: Vale. 
firmat, per good cæteras mox incendiis et prædis Ex cod. Udalrici Bamberg. num. 277, apud Eccar- 
exterminat..… At episcopus, cm vidisset suam  dum,t. II Corporis Fons, col. 278. 
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Cap. 11 

In concilio 
Viennensi pri- 
mas tenet. 


Cap. VIII. 
In Cartusiam 
se cedit. 


Cap. 1X et X. 
Ab Ambia- 

nensibus ex- 

petitur. 
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archiepiscopus : « Quà fronte, inquit, hæc apud nos proponere ausi estis, qui virum A 
» pudicum , orthodoxum , virtutibus cunctis ornatum » vestrà improbitate à à sua 
» sede expulistis ? Quem ii parem, nedumsanctiorem, unquam habituri estis sacer- 
» dotem ? O vos miseros, qui tanto pastore vel ad momentum caruistis ! Num vos 
» illum turpia lucra sectantem , libidini vacantem , ecclesiastica beneficia venun- 
» dantem, unquam deprehendistis ? » [lis respondentibus, ab his illum planè immu- 
nem esse,subjecit archiepiscopus: « Ite ergo,ettam peritum ovilis Dominici custodem 

_» perquirite, et inventum vobiscum reducite. Testor enim Dominum Jesum, donec 
» ullus erit in Godefrido vitalis spiritus, nullum alium vos episcopum habituros. » 
Dum hæc geruntur , en adsunt nuncü apportantes literas beati Godefridi, quibus 
ille significat se episcopatu abdicasse , hortatur ut alium patrem sibi quærant, se 
nunquam rediturum affirmat.... Tandem statuunt patres apud Suessiones ad 
Domini Epiphaniam * convenire, et quid faciendum sit deliberare-Ubi ed ventum B 
est, jubente Ludovico Francorum Rege, accitus ab eis est Henricus abbas S. Quin- 
tini,in quo monasterio vir Dei (Godefridus ab ipsis penè.incunabulis sobriè et piè 
educatus ad summum virtutum'apicem pertigerat. Vocatusest etiam Hubertus magnæ 
auctoritatis vir, et celeberrimi monasterii quod Cluniacum vocant monachus. Hos 
duos cum suis literis mittunt ad fratres Carthusiæ; orant, immo et imperant, ne 
Godefridum Ambianorum præsulem apud se diutius morari sinant, sed ad sedem 
suam ociüs redire compellant. Addunt mandata ad ipsum Godefridum, ut celerrimè 
ad desolatum gregem suum se recipiat. ... 

Porrd autem beatus Godefridus à Carthusia non tam sponte suâ quàm vi {a) 
propemodum adactus exiens, crebrd ad eam reflectebatoculoslacrymis madentes.… 
Fuit autem in *Carthusia à feriis B. Nicolai episcopi , quæ aguntur octavo idus 
decembris, usque ad Quadragesimæ initium. .. . Profectus inde venit ad Remorum 
urbem, ubi tum Cono cardinalis et legatus frequentissimam synodum (b) habebat. 
Adduxit autem eum in synodum Rodulphus Remorum archiepiscopus, jejuniis, vigi- 
lis, aliisque sanctis exercitiis adeo attenuatum et confectum, ut vix pedibus consis- 
tere posset….Duriusculèeum tunc appellavit Cono legatus, quod injunctum munus 
reliquisset : deinde admonuit ut , propriæ utilitati multorum salutem anteponens, 
Ambianos rediret et suo officio fungeretur. . 

Extra muros urbis Ambianensis est monasterium S. Dionysii. In illud tum cives 
Ambianenses aurum , argentum , aliasque res suas comportarant, monachisque 
diligenter asservandas commendarant. Sæviebat enim per id tempus in urbe seditio 
et bellum intestinum, et sicarii passim toto oppido vagabantur , magnum omnibus 
terrorem afferentes. Fuerat enim in urbe turris excelsa, multis propugnaculis et 
mœnibus aded munita , ut inexpugnabilis videretur. Eam Ludovicus Francorum 
Rex et Godefridus episcopus (c) biennio ferè arctissimè obsessam, et tandem fame 
ad deditionem adactam, funditus evertendam curarant *, ne prædas agerent , aut 
popularentur finitimas regiones. . .. 

Excessit è vivis piissimus Ambianensium pastor Godefridus, sexto idus novem- 
bris, horâ diei nonä , anno sacerdotii sui undecimo (d), ætatis qninquagesimo, 
regnante Ludovico Philippi Francorum Regis filio, anno regni ejus decimo 


# An. 1145. 


Cap. ZT. 
Ambianos re- 
dire jubetur. 


Cap. XIII. 
Turrim cum 
Rege Ludo- 
vicoobsidetet 
evertit. 


D 


* Leg. cura- 
runt. 


Cap. XXPII. 
Sanctè obit. 


(a) Non ïta sentit Guibertus de Novigento 
ibidem, in ipsum fortè iniquior. Subinfert enim 
post præmissa : « Îbi extra conventum in cellula 
commanens, sex de viatico suo argenti sibi marcas 
retinuit. Qui post duos menscs, non ab aliquo 
suorum, sed ab archiepiscopo remandatus, moras 
in reditu non fecit; ad hoc enim marcas sibi 
utiles futuras scivit. Clerus autem et populus 
eum non sine mœrore recepit, qui, eo absente, 
super altero eligendo, non sine magna ipsius 
» aspernatione, non sategit. » Immo sategit, prout 
sensus postulare videtur. 

(6) Anno 14115, v kal. aprilis, celebrata fuit 
bæc synodus Remensis , dominicâ Lætare Jerusa- 
lem, quæ est 1v Quadragesimæ, ex chronicis 
Sigeberti ac Senonensi S. Petri-Vivi. 

(ce) « Igitar dominicâ Palmarum ( pergit Gui- 
» bertus) reversus à Carthusia Godefridus epis- 
» copus , longè alia quäm ibi didicerat, incipit 
» peragere. Regem ergo arcessit, et die celebri ac 
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venerando ipsum et astantem populum adversds 
turrenses sermone habito, non Dei, sed Cati- 
linario, irritare intendit, » Et pauld suprà : « Et 
certè Adam Regi hominium fecerat, nec ab eo 
defecerat ; Rexque eum in sua fidelitate suscepe- 
rat. Keferri non possunt ab aliquo, ne ab eis 
quidem quorum pars periclitabatur , factæ neces 
de burgensibus per turrenses , tum ante obsidio- 
nem, tum postea crebriores. Nullus enim apud 
urbanos actus erat, sed passio sola, Quod primum, 
promoto nondum malo, facilè Godefridus epis- 
copus (sicut omnibus notum est) sedasset, nisi 
vicedominum, qui maximo eum semper habuit 
contemptui, timuisset, etc. » Tomo nostro XII, 
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. 262. 

(d) Ex dictis superiùs, Godefridus anno 41104 
electus fuit Ambianensis episcopus et in concilio 
Trecensi confirmatus, Igitur, si pontificatum gessit 
an. 41, non an. 1118 vitâ functus est, sed an. 1115; 
nam Ingelrannus ejus successor jam sedebat an. 4116. 
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À octavo(a), incarnati autem Verbi millesimo centesimo decimo octavo. Porrd anno 
Christimcx x XV111, nonis aprilis, translatum est venerabile corpus Deo digni præ- 
sulis Godefridi à Gosleno Suessionum episcopo, et ante summam aram | ecclesiæ 
SS. Crispini et Crispiniani] sub testudine honorificè reconditum.  . 


(a) Deme decussim, et pro xviüj corr. octavo ;  Godefridi emortualem. Interim verd mirare Nicolai 
eoque magis confirmatur annum 4418 fuisse  toties decantatam diligentiam. 


RICHARDI NARBONENSIS ARCHIEPISCOPI NOTITIA 


De Gravaminibus Ecclesiæ suæ illatis. 
Inter instr. Galliæ Christ. t. VI, col. 28; et probat. t. II Hist. Occitaniæ, col. 399. 


ANIFESTUM sit omnibus hominibus præsentibus et futuris catholicæ ecclesiæ 
Mhacibus, quod obeunte domino Dalmatio (a)Narbonensi archiepiscopo, ecclesià 
pastore viduatä, honores ipsius in manu Aimerici prioris, qui tunc Narbonensem 
vicecomitatum tenebat, et uxoris ejus Mahaldis devenerunt, prout ipsi sibi subjicere 
potuerunt, licèt secundüm malam consuetudinem terræ ad eos non pertineret, sed 
ad Comitem. Transacto vero aliquanti temporis intervallo, à Romano Papa clero- 
que ac populo, comprovincialibus quoque episcopis , Nemausensis episcopus B. (b) 
ad archiepiscopatum Narbonensem translatus est ; sed repugnante prædicto Aime- 
rico, nec sedem, nec honorem unquam quietè habere potuit. Eunte autem eo 

c Hierosolymam, prænominatus archiepiscopus Romanæ sedis judicio depositus est. 
Interim præfata uxor ejus et filii * honore ecclesiæ tenuerunt, et malà possessione 
in proprios usus dominiumque, quoscumque potuerunt, omnino redegerunt. 

Post non multum vero temporis, destitutä et honoribus et rebus ecclesiä, tandem 
ego R. (c) Romanæ ecclesiæ presbyter cardinalis, et Marsiliensis abbas, homo bono- 
rum ecclesiæ illius, fraudumque et malignantium terræ ignarus, in ejusdem ecclesiæ 
regimen à domno Apostolico illius temporis Paschali ÎT, communi totius cleri et 
populi consilio ac petitione, promotus sum. Quo facto, Aimericus filius alterius 
Aimerici jamdicti, qui patri Hierosolymis mortuo in vicecomitatu successerat, juxta 
consuetudinem antecessorum suorum veniens cum quibusdam ex baronibus terræ, 
præsente universali Narbonensis provinciæ synodo, fecit mihi hominium propriis 
manibus suis, sicut facere debebat, et accepit fevodia quæ habebat de ecclesia per 
manum meam :et ego dedi ei sicut Guifredus , qui ante dominum Dalmatiumecclesiæ 

D præfuerat, antecessor meus dederat atavo ejus Berengario (d). Post hæc, antequam 
faceret mihi juramentum quod facere debebat, deprecatus sum eum , ut fidelem 
amicum et hominem meum, quatenus diceret mihi fevodia quæ tenebat de ecclesia, 


* Al, filius. 


(a) Anno 1096, Dalmatius beato fine xvi kal. 
februari in Chricto quievit, ex veteri necrologio, 
id est anno 1097 à kalendis januarii inchoato. 

(ë) Bertrandus, qui Narbonensem pontificatum 
gessit ab anno 1097 usque ad annum 1106. 

(c) Ricardus, qui R. E. legatus erat in Hispania, 
quando in archiepiscopum assumptus est die 5 
novembris anni 4106, ut habetur t. Il Historiæ 
Occitaniæ, p. 344, præfuitque ad annum 4121. 

(d) Anno 1066 facta fuerat hæc concordia, 
quam repræsentat D. Vaissetus inter probat. t. II, 
col. 252 , nosque hic exhibendam censemus, ut 
jura inter archiepiscopos et  vicecomites contro- 
versa pleniùs intelligantur. « 1x nomine sanctæ et 
» individue Trinitatis. Manifestum sit omnibus 
» hominibus præsentibns et futuris , qudd magna 
» discordia erat inter Guifredum Narbonensem 
» archiepiscopum et Bernardum-Berengarium vice- 
» comitem ejusdem civitatis. Ad ultimum venerunt 
» in potestate et in manu domini Raimundi Comitis 
» S. Ægidii, et domini Raimundi Comitis Besal- 
» dunensis, et Durandi Tolosani, et Raimundi 
» Elenensis, et Berengarii Gerundensis episcopo- 
» rum, Sicardi-Rainardi de Piniano , et Bernardi 
» de Minerba, et Ermengaldi de Corciano, et 


» Raimundi-Guillelmi Alfarici de 
» Sancto-Nazario, In primis conqueritur Guifredus 
» Narbsnensis  archiepiscopus super Bernardum- 
» Berengarium vicecomitem, qudd aufert ei ipsam 
» sedem SS. Justi et Pastoris, et terræ quæ ibi- 
» dem est, et medietatem civitatis Narbonæ ex 
» parte circii, et turres quæ in eadem parte sunt, 
» etipsum capitolium quod ibidem est, et medie= 
» tatem castri de Porta-regia, et medietatem castri 
» de Porta-aquaria, et introïtum et exitum civitatis, 
» et medietatem omnium liddarum quæ veniunt in 
» Narbona civitate, sive per terram , sive per aquam, 
» velin suis terminis, et medietatem cordæ et pis- 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
, 
» 
» 


de F abrezano, 


cationem Atacis, scilicet de molendino de Filo 
usque in stagnum, De cætero conqueritur Gui- 

us archiepiscopus, quôd aufert ei ipsas 
bordarias quæ sunt ultra pontem in parochia 
S. Paali, in villa quæ dicitur Censerada, quæ 
est alodio SS. Justi et Pastoris, sicut sonat in 
præceptis Regum. Quæ autem bordariæ sunt à 
capite pontis usque ad hortos à parte circii inter 
ecclesiam S, Pauli et flumen Atacis etc. Facta 
charta hujus concordiæ 11 nonas octobris, anno 
ab incarnatione Domini mixvi. » Sequuntur fidei 
sacramenta. 


* Al, mihi. 
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et alios ecclesiæ honores quos tenuerant pater, materque quæ præsens erat, et ipse, 4 


atque bajuli eorum : quia ego eos omnino nesciebam, sed confidebam in eo qui 
fidelis esse debebat ecclesiæ dominæ suæ, ut veritatem mihi diceret, sicut qui diù 
omnia ferè tenendo et possidendo benè cognoscere poterat. Propter quorum rela- 
tionem, mendaciis intervenientibus, ad disceptationem venimus, dicente illo quædam 
usatica civitatis inter me et se aliter esse quàm non erant, quæ antecessores ejus et 
mei accreverant; quædam verd quæ mater ejus noviter adauxerat, integraliter sui 
juris esse. Ad ultimum non valente parte illius refellere chartas et testimonia mea, 
quibus in omnibus usaticis præteritis præsentibus et futuris, medietatem conseque- 
batur ecclesia ; quia in ecclesiis et medietate decimarum quæ laxaverat, imminuta 
ei erat fevodia sua, communes amici locuti sunt concordiam inter me et eum, 
precantes ut ego ei augerem fevum suum, et ipse alia omnia de quibus inter nos 
eo tempore contentio erat, sicut Juris erant ecclesiæ, solide et quietè dimitteret. 


Quorum ego consiliis resistere non valens, accrevi ei ad fevum tertiam parteme 


medietatis portatici (a), alia omnia de quibus, sicut supradictum est, alterutrum 
contendebamus, retinendo per medietatem, sicut erant jus ecclesiæ ; illo dimittente, 
sicut in chartario scriptum habetur. 

Deinde ex parte ejus quidam maligni venerunt, dicentes se nullam ulteriùs veke 
quæstionem nasci inter nos, quà ad iram provocaremur ; et simulantes eum velle 
semper esse pacificum, et fidelem ecclesiæ ac mihi, adjecerunt unum inter alia 
ésse usatica, quod nunquam habuerant necquæsierant antecessores mei, cùm illius 
antecessores apposuissent, et meis præsentibus tenuissent per multum tempus sine 
querela, videlicet medietatem lesdarum (b) quas vulgd dicunt comparas, quas vellet 
definiri nominatim, ne fortè postmodum possemus inde alterutrum irasci. Quibus 
ego respondi, sicut verum erat, me omnino nescire : sed si ipse multüm vellet, 
super animam et credentiam illius ponerem, qui homo erat ecclesiæ et meus, et 
fidelitatem portare mihi debebat et veritatem dicere ; ita tamen ut si aliquando vel 
chartis vel testibus invenire valerem antecessores meos eas quæsiisse vel habuisse, 
sine dubio requirerem et habere vellem. Häc malignitate et dolo retinendo eas sibi, 
juravit nühi vitam et membra, et fidelitatem, omnesque honores ecclesiæ quos 
habebat vel habere debebat, sicut antecessores mei habuerant. 


Hisitaque peractis, ego postmodum revolvendo chartas ecclesiæ inveni, Guifredum 


antecessorem meum prædictas lesdas quæsiisse, et placita inde habuisse, et recu- 
perasse. Quod cm ego reperissem, conveni prædictum Aimericum, non semel nec 
bis, sed multoties, per meipsum , et per amicos meos et illius; admonendo eum per 
fidelitatem quam mihi juraverat, et per hominium quod fecerat, ne tantum wmalum 
faceret ‘ecclesiæ, honorem ejus mihi auferens ; sed si aliquam justitiam se putaret 
habere in eisdem lesdis, venirent mecum ante præsentiam bonorum virorum terræ 
et communium, qui pacemet concordiam vellent inter me et ipsum, et faceret 
inde * quod ipsi laudarent. Quod prædictus Aimericus non solùm audire et facere 
recusavit, verumetiam indignatus ad alia usatica et honores ecclesiæ manus suas 
extendit; et quæcumque in proprios usus redigere potuit, auferre mihi sine vere- 


- cundia cœpit, et multa mala facere, et majora minari ; addens nullum esse in terri- 


* AL. ipsas. 


torio Narbonensi, qui partem meam etecclesiæ nec verbis nec factis defendere 
auderet; prætendens etiam quod lesdas primas * quas ego requirebam, hoc est 
comparas, sibi ad fevum donaveram, quæ donatio tali deceptione, sicut superiùs 
audistis, fuerat facta, et tali conditione retenta. 

Hæc ego audiens iterum cœpi eum monere per privatos suos amicos, per vicinos 
barones terræ, per episcopos, per abbates, per vicecomites, per milites, tandem 
per quoscumque potui, attestando eum per sacramentum quod fecerat, per beneficia 
ecclesiæ quæ non modica tenebat, ut à tanta malitia, infamia atque infidelitate 
cessaret, et honorem suum ecclesiæ quietè dimitteret, aut ad justitiam veniret. 
Postquam autem vidi nihil me posse proficere, importunitatem malorum quæ mihi 
inferebantur ferre non valens, excommunicationique subjiciens emdem Aimericum 
et omnem terram illius, metu mortis compulsus secessi ad partes alias, quocumque 
modo victurus ; nec tamen tam longè secedere potui, quod captus et incarceratus, 


(a) In Gallia Christ, botatici, Est autem porta- (b) Lesda vel leuda , tributum quod° pro mer- 
ticum, valvarum teloneum in transitu portarum. cibus præcipuè solvitur, 


C 
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À et variis modis dehonestatus ab amicis ejus non essem, antequam ad emendationem 
justitiæ unquam venire vellet. Tandem non mihi profuit cognitio et attestatio justitiæ 
per barones terræ, quôd ad finem possem venire cum eo de aliis causis, quousque 
invitus , dolens et coactus, prædictas lesdas definivi injustè, cum leges dicant irritam 
esse definitionem factam ab exspoliato, nisi priüs potestativè revestiatur; et ecclesia 
hoc honore exspoliata fraudulenter et violenter fuerat, nec unquam fuerat revestita. 
Adjurando itaque eum per fidelitatem quam mihi juraverat , ne honores ecclesiæ 
mihi invito sibi faceret dari, et ecclesiæ auferri , non potui obtinere quod debui. 

Hoc ergo facto, promisit se iterum mihi fidelem esse futurum, et omnia placita 
quæ mecum fecerat, firmiter servaturum. Sed promissio tædiosa illi fuit diutius teneri; 
nam parvo exacto tempore, lesdam vermiculi quam mihi in primo placito dimiserat 

(in quo de aliis , sicut jam superiüs scriptum est, me deceperat) et ego postea tenue- 

‘B ram, et justitias hominum meorum (a) quas per auctoritates antiquarum chartarum 
et testiumin placito recuperaveram, et ipse mihi dimiserat, nisi illà conditione 
duarum solummodo culparum quæ in chartario ecclesiæ et illius scripta continetur, 
pactum quod feceramus frangendo abstulit ; hominem ecclesiæ, et quod malè fecerat 
pro honore et in honore ecclesiæ facientem , ad redemptionem me contradicente 
compellens, et quia ad clamorem meum ausus fuit venire, jurejurando fecit eum 
excusare, quod majorem ei contumeliain non intulerit, imposito sextario ordei in 
emendationem. Denique tunc proclamavi ei lesdas quas fraudulenter et violenter , 
sicut audistis, mihi abstulerat , et portam {b), et medietatem mensis octobris de 
tertio salis, quæ duo nunquam aliquo modo definivi , sed sub clamore in placito 
retinui , sicut superiüs scriptum est. Et sic tractavit me qui fidelitatem juraverat 
ecclesiæ et mihi, et hominium fecerat, et totum honorem ecclesiæ integraliter et 

C fideliter se servaturum jurejurando spoponderat. 

Hæc itaque scribo vobis qui post me ad servitium Dei et ecclesiæ loco meo venturi 
estis, ut cognoscatis quàm malè et quàm injustè , quàmque violenter, Aimericus 
prædictus ecclesiam et me dominum sunm oppresserit, et quomodo illo auferente 
ecclesia justitiam perdiderit ; et precor atque obsecro , ut quod meû negligentià vel 
mollitie de honore perditum est ecclesiæ, quia mala quæ mihi inferebantur sustinere 
non poteram, vestrà probitate et rigore recuperetur. Istam vero justitiam habet eccle- 
sia contra Aimericum vel successores ejus , quam audistis : et si quis vobis contra- 
dixerit, pro certis et veris rationibus ista quæ hic scripta sunt, firmare et defendere, 
sicut justè vobis indicatum fuerit, sine dubio potestis. Deus namque scit quod ex 
veritate et pura cordis intentione ista proferimus , et vobis ut in veritate credatis, 
remotà omni malignitate mendacii, firmâ fide mandamus. De his autem omnibus 

D multos vobis testes enarrare possumus, sicut Arelatensem archiepiscopum Atonem, 
et Nemausensem. episcopum Johannem, et Bernardum-Raynardi, et Ademarum 
Narbonenses archidiaconos , et abbatem S. Pauli Hugonem, et Gerundensem sacris- 
tam Petrum de Saltu, et Mironem de Capudstagno , Gaucerannum fratrem ejus, et 
Berengarium-Willelmi , et Raÿymundum-Guifredi , multosque alios tam clericos 
quäm laicos, qui hæc omnia videntes et audientes plenissimè ac certissimè noverunt, 
Petrus scripsit, Raymundo dictante, qui hæc vidit et audivit. 


(a) In Gallia Christ, eorum hominum quos. (6) Fortè portaticum, ut suprà. 
Y nl Ü 
CONTROVERSIA Rs ab, 
ET | Aquensi eruit 
E De Limitibus Aquensis et Olorensis episcopatuum. OHerRaE 


Ex collectaneis Baluxii in Biblioth. nat. Paris. nunc primüm edita. 


O2 Dei fidelibus et eum qui est Veritas diligentibus, notificari volumus 

quas dioceses externas ecclesia Aquensis versüs Olorensem ab antiquo pertinuit. 

Notum sit igitur Aquensem ecclesiam jure parochiali Seulam * et Agarencum * et egoute, valle, 
Resevellum * dioceses ab antiquo obtinuisse, sed postea dolo et violentià Olorensium dgerenz. 
per quædam tempora perdidisse. Quod quomodo factum fuerit, breviter caritati "7%: 
omnium bonorum intimare curamus. 
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Quibus arti-  Seulenses adversùs quemdam vicecomitem Bearnensem nomine Centullum A 

pos Nr Gastonem, patrem Centulli, patris Gastonis, insurrexerunt et eum occiderunt*. Quo 
acquisivit,. facto, Bearnenses hoc quidem Salamace vicecomiti Seulensi imposuerunt. Qua de 
Circa an. causa Salamace valde exterritus, non quèd tanti criminis sibi conscius esset, sed quia 
verisimile esse videbatur , cœpit perturbari et anxià mente cogitare quod remedium 
huic malo posset invenire. Erat enim ei , sicut hodie est filio ejus Guillelmo Forti, 
in Tarbensi episcopatu maxima pars honoris, videlicet in parte Levitanica : ad quam 
cüm Salamace propter infestissimos hostes interpositos nullo modo transire valeret, 
ad episcopum Olorensem Stephanum accessit ; et quia erat ei cum eo sanguinis pro- 
pinquitas, de hac re cum eo familiarius colloquium habere cœpit. Videbatur enim 
Salamace qudd per Stephanum ad prænominatam terram transitum habere valeret. 
Is autem Stephanus, ut vidit eum anxium, non ut verus amicus, sed salutem animæ 
utriusque negligens, incipit ei ostendere qualiter quod postulabat apud se impetraret, B 
si Seulenses, cum sub dominio suo essent, ad hoc cogeret ut ad ecclesiam suam 
quasi parochiam venirent, quicquid ei placeret faceret. Cui sceleri cm Salâmace 
in primis obstaret , dicens se nullo modo debere hoc facere vel consentire, neque 
posse hoc per se solum facere, etiamsi vellet ; ad ultimum necessitate præmonstratä, 
et multis donis et promissionibus victus, succubuit. Ostendebat autem qudd gentem 
suam nullo modo ad tantam iniquitatem applicare posset, et multo minüs Bergonium 
Lupum de Jaunte, qui sub ipso fortissimus baro in tota terra illa erat. Igitur Ber- 
gonium Lupum Stephanus eisdem artibus invasit ; et quia erat in familiaritas et 
parentela cum ipso , facilius eum capere potuit. Promisit enim Salamace amicitiam 
et fidelitatem , hospitium et ducatum, insuper quod filium suum nomine Arnaldum 
Raiïmundum , qui adhuc vivit , post se episcopum Olorensis sedis ipse faceret ; Ber- 
gonio Lupo promisit quod filium suum nomine Heraclium totius illius terræ archi- C 
diaconum faceret : et ideo isti duo principes totam Seulam suppresserunt. 

Quomodo His artibus Olorenses usque in hodiernum adversüs Aquensem ecclesiam Seulam 
Agarencumet . LL R . jee 
Resevellum, detinent. Filius Salamace nomine Arnaldus Raimundus de clero ad militiam per- 

transiit ; Heraclius autem in archidiaconum vel archidiabolum illius terræ devenit. 
Postea verd, cum imperfectus esse sibi videretur, nisi præmonstratæ iniquitati iniqui- 
tatem apponeret, anhelabat, circumspiciebat qualiter hoc efficere posset. Ad ultimum 
mentem illius nequissimam incidit , qualiter [ ad] hoc venire valeret. Quidam vice- 
comes Olorensis nomine Lupus Anerius tunc temporis erat, cui quædam partes 
Olorensis vicecomitatüs tantüm, quia non erat legitimè natus, à vicecomite Bear- 
nensi dimissæ in vita sua fuerant : generali enim reversione ad vicecomitem 
Bearnensem vivecomitatus Olorensis redibat. Hune Lupum Anerium archidiaconus 
ille Heraclius adiit ; et quia privignus ejus erat, audaciùs eum invasit, dicens quod D 
si Agarencum et Resevellum, partes Aquensis episcopatüs quæ in potestate sua 
erant , ad hoc cogeret , et ad ecclesiam Olorensem quasi parochialiter venire 
compelleret, quodcumque postularet ab eo munus ei tribueret, Cujus fraudulentam 
suggestionem cum in primis renueret, tandem telo cupidinis perculsus quasi anxius 
cœpit mente versari quidnam consili super hoc acciperet. Ad archidiaconum 
Aquensem nomine Guillelmum de Orgono, abbatem Sorduensem , in cujus archi- 
diaconatu Agarencum et Resevellum erat , abiit : et sicut ab Olorensibus magna 
sibi offerebantur , magna ab eo postulavit. Cui cum Guillelmus Aquensis archidia- 
conus se pro posse suo ei attribuere, sed non tanta quanta ipse postulabat se posse 
ei dare responderet , quasi iratus ab eo recessit ; ad-archidiaconum Olorensem 
Heraclium privignum suum, et ad cæteros Olorenses rediit , et ab eis magni pretii 
duos equos , mercedem iniquitatis , exceptis multis aliis, accepit (alterum istorum E 
duorum equorum Lupus Brascus de Salvaterra habuït, qui curtesius ejus erat ; 
qui nuper defunctus , dum vixit, hoc testatus fuit ); ad Agarencum et Resevellum 
venit, clericos vi cepit , invitos et renitentes suppressit, et inquietare non cessavit, 
donec Aquensi ecclesiæ abstulit. His artibus Olorenses Agarencum et Resevellum 
occupaverunt , conquerente et proclamante tamen semper Aquensi ecclesiä, et in 
vita dompni Gregorii Papæ et Urbani bonæ memoriæ, et in vita dompni Paschalis 

Excursus Papæ sanctæ memoriæ. 
de Aquensi- . Et ita termini sunt antiquitus Aquensis episcopatüs, Sancta Gratia de Summo 


bus hope Portu, et ipsa Sancta Gratia est de eodem episcopatu, et aqua quæ vocatur Sortium* 
- est 
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À est terminus ejus , et sicut vicecomitatus Seulensis disterminat. Suntque termini 
ejusdem Mons-mardosus’ et Carreria-cava. Et primâ violentià quando Seulam 
Olorenses Aquensi ecclesiæprædictis artibus subtraxerunt, Aquensisecclesia proprio 
pastore carebat. Occupabat autem Aquensem episcopatum tunc abbas S. Severi 
Vasconiæ Gregorius qui erat episcopus Lascurrensis ; tenebat etiam multos alios 
honores : qui quantd ampliores tenebat honores, tanto minor erat ad singulos. Ante 
Gregorium fuit Marcharius (a) Aquensis episcopus, qui vixit in episcopio tantum 
per duos annos et dimidium. Ante Marcharium fuit Raimundus Vasatensis, nepos 
alterius Raimundi senis, quorum uterque fuit episcopus. Iste senex Raimundus Vasa- 
tensis omnes episcopatus totius Vasconiæ tenuit, exceptâ metropoli. Alter Raimundus 
nepos ejus non omnes, sed Vasatensem, Aquensem, Laburdensem * , postea tantum 
Vasatensem et Laburdensem. Sed redeamus ad ordinem. Post Gregorium (b), abba- 
B tiam tantam et tantos honores occupantem, :uccessit proprius Aquensis ecclesiæ 
episcopus nomine Bernardus, vir miræ abstinentiæ, sed mollis et timidus in sui juris 
defensione. In hujus Bernardi regimine in Agarencum et Resevellum , Aquenses 
dioceses , Olorenses prædictis artibus subintroierunt. Vir iste Bernardus (c) X X et 
circa 1x vel v annos | præfuit ]. Post Bernardum Raimundus successit. Obiit autem 
XVI11 episcopatüssui anno. Fuitannus eteoampliüsinter Bernardum etRaimundunm. 
Post Raimundum præsens Wilelmus *. 

Tempore Bernardi præfuit Olorensi ecclesiæ episcopus nomine Amatus, vir è 
contrario magnæ astutiæ et calliditatis, et totius Vasconiæ legatus : qui, quoniam 
totius Vasconiæ et aliarum provinciarum legatus erat, facilè quemlibet suæ legationis 
episcopum supprimere poterat. Cum igitur Bernardus Aquensis episcopus de tot 
tantisque sui episcopatüs violentiis adversüs Olorenses coram Bernardo (d) Ausciensi 
archiepiscopo querimoniam deponeret, Amatus calliditate suâ præstructus,ut à recto 
itinere bonum et simplicem hominem deviaret,non ejus querimonii respondit : sed, 
ut veram querimoniam Bernardi devitaret, fictam et falsam opposuit ; scilicet de qua- 
dam diocesi quæ erat inferior supradictis superioribus versus Aquis civitatem, in qua 
novem tantum continentur ecclesiæ, à Salinis usque ad tastam de Ogorono*,querelam 
protulit.Igitur pro potentia suæ legationis et calliditatis suæ artibus adeo Bernardum 
Aquensem episcopum vexavit , et eo Wilelmum Bernardum archiepiscopum , qui 
debebat utriusque esse justus judex, juxta voluntatem suam applicuit, qudd falsissima 
Amati querimonia, quæ verè nulla erat, vocem habuit; Bernardi vero silentio 
suffocata fuit. Voluit igitur adeo fatigare Bernardum episcopum, habens semper 
Wilelmum Bernardum archiepiscopum juxta animum suum, donec aliquid ab illo 
extorqueret, aut ex toto eum deficere faceret. Fatigavit itaque illum cum archi- 
episcopo longis et multis vexationibus, de causa in causam eum deducendo, donec 
in quoddam tempusin quo ad beatum Severum Vasconiæ à Wilelmo Bernardo archi- 
episcopo eum advocari fecit. Ipse autem Bernardus cum ad causam veniret , minüs 
cautè cum solo canonico Bernardo de Campo-grandi venit. Ubi cum ratiocinando 
agere deberent , dimissä ratione, Wilelmus Bernardus aded illum pravâ sugges- 
tione commonuit, volens quasi facere pacem inter utrumque, quoad usque de illis 
novem ecclesiis quatyor verbo tenüs tantüm sibi dimitti faceret, proclamante et 
ei ex parte Dei pro se et ecclesia sua prædicto canonico vetante , præ simplicitate 
sua eum decipiendo. 

Dum hæc ita agerentur , aberat Arnaldus Raimundi archidiaconus Aquensis, et 
abbas et patersub episcopo suo totius Aquensis ecclesiæ, quoniam à Guidone Picta- 
vensi consule unus de duodecim honestioribus Vasconiæ baronibus quos ad regem 
E Aragonensem miserat, missus ad copulandun filium et filiam utriusque fuerat. 

Postquam vero rediit, et episcopum suum deceptum audivit, ultra quàm dici possit, 

condoluit. Eodem tempore Ugo Diensis et Richardus Massiliensis, uterque cardinalis, 


* Baïtonne. 


* Nota auc- 
toris ætatem. 


Bernardo 
Aquensi episc 
pro amissis 
expostulante, 


“ Ognon. 


Coram Aus- 
ciensi archiep. 
lis agitatur, 


Deinde in 
concilio Pic- 
tavensi. 


(a) Seu Macharius, qui anno 1064 occurrit 
in tabulis S. Severi. 

e« (b) Gregorius obiüit, ex Necrologio S. Severi, 
anno Dom. incarnat. mixxin, et epacté solis (id 
est, Regulari) vu, cum bissexto , indict. quoque x, 
et epacté lunæ xxvii, cum cejusdem ætate xvi, 
datarum verd idus januarii im, et cirea horam nonam 
ferid sv, abbas S. Severi et Lascurrensium episcopus 


Tome XIV. 


dompnus Gregorius, florente canitie, excessit à sæculo, 
multis dolentibus etc. Apud Petrum de Marca, Hist. 
Bearn. pag. 289. 

(c) Bernardus de Mugrono ultra annum 1090 
vixisse creditur ; nam successor ejus Remundus, qui 
præfuit annis 48, vivebat adbuc an. 1107. 


(d) Guillelmo Bernardo de Monte-alto, qui 


pontificatum gessit ab an. 1068 usque ad an. 4096. 


Aa 
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Pictavi (a) concilium mandaverunt, ad quod Amatus legatus et Bernardus Aquensis À 
episcopatus,et Arnaldus Raimundi ejus archidiaconus, et cæteri de diversisprovinciis 
prælaticonvenerunt. Ubi cüm { ab] archidiacono Aquensi in plenoconcilio de inves- 
titura, verbo tenus tantüm Amato legato facta, quatuor ecclesiarum sermo fieret, 
Amato legato omnibus modis renitente, et inter cæteros quasi principe residente, 
diligente examinatione à concilio toto hujusmodi investituram , ubi neque archidia- 
conus neque capitulum ecclesiæ Aquensis convencrant, non debere valere judicatum 
est. Attamen pro reverentia Amati renitentis , quia legatus erat, hæc ratio digna 
præsentatione Romanæ curiæ laudata fuit : ad quam uterque Amatus et Bernardus 
convenirent, aut, si placeret, mitterent. 

PosteaRomæ;  Placuit igitur utrique ut suos archidiaconos mitterent. Misit itaque Bernardus 
Aquensis episcopus Arnaldum Raimundi archidiaconum suum. Socii itineris ejus 
fuerunt Arnaldus Raimundi de Sales, et Arnaldus de Mirebello , et multi alii. B 
Amatus misit Heraclium archidiaconum suum, literis suis munitum et literis Wilelmi 
Bernardi archiepiscopi. Non enim jam occultus,sed apertus, Aquensis ecclesiæ Wi- 
lelmus Bernardi inimicus erat ; quoniam cum de supradictis quatuor ecclesiis, de 
quibus Bernardum Aquensem deceperat, investitaram manualiter Amato facere 
vellet,ab Arnaldo Raimundi archidiacono A quensisuterque viriliter propulsus fuerat. 
Cüm igitur ambo prædicti archidiaconi in curiam Romanam pervenissent, et ibi pro 
partibus suis agerent, Arnaldus Raimündi archidiaconus Aquensis prævaluit , et 
Heraclium superavit , sicut debuit ; literas à dompno Gregorio accepit, in quibus 
Aquensi ecclesiæ potestas illarum ecclesiarum omnino restituta fuit, quæ multis 
annis Aquis retentæ et reservatæ fuerant, sed postea negligentiä custodum Aquensis 
ecclesiæ modo noviter amissæ. Insuper alteras literas ab eodem Papa sibi traditas, 
secundum materiam utriusque adversæ partis compositas , de jure pertractando C 
suscepit, quas Ugoni Diensi et Richardo Massiliensi cardinalibus detulit : quarum 
exemplum infrà continetur : | 

« G. episcopus, servus servorum Dei, U. Diensi episcopo et R. cardinali et abbati, 


* Arnaldus. » salutem et upostolicam benedictionem. Aquensis archidiaconus A. * queritur quod 
* Wilelmus.- » archiepiscopus W.*et À. * legatus noster, necnon episcopus Vasatensis, insurgunt 
* Amatus. 


» 
À 
» adversüs ecclesiam suam,et ecclesias quasdam ejusdem episcopatüs sui auferunt et 
» violenter invadunt. Ausciensis quoque archiepiscopus et Amatum episcopus literis 
» suis nobis significavere ab Aquensibus easdem ecclesias proprietatis Olorensis 
» ecclesiæ ab antiquo tempore pertinuisse. Unde fraternitati vestræ injungimus, ut, 
» si potestis ambo, sin autem unus, in competenti loco eorum negotium audiat, 
» atque, canonicis rationibus diligenter utrimque perscrutatis, Deo placentem et 
» justitiæ congruum finem imponnat, » D 
Inde apud Favebat enim , sicut jam prædictum est, Wilelmus Bernardi A. * suo legato. 
Carrofam et  Postquam verd Amatus hæc omnia audivit, coneilium apud Carrofium (b) mandans, 
Lascurrim ; A : dite $ .. nr NE ; 

*Amato, Quantum de his doleret ibi ostendit. Multis enim occasionibus Bernardum Aquensem 
episcopum , naturaliter timidum , ibi causatus fuit. Attamen literis prædictis, ab 
utroque cardinali visis, alter eorum deligitur, et ad hanc causam definiendam diri- 
gitur, scilicet Richardus Massiliensis : qui utrique parti adversæ diem et locum quo 

* Lescar. Convenirent designavit, videlicet Lascurrim *. Sed infra designationem diei vice- 
comes Bearnensis Centullus et Comes Begorrensis ipse,super Aquensemepiscopatum, 
videlicet supra Mixam , cum magno exercitu equitavit, ubi à Mixensibus in eum 
insurgentibus victus et fugatus fuit ; Arnaldus Wilelmus prænomine Milanus, baro 
et consanguineus ipsius Centulli, ibi occisus fuit , multi milites capti, eqai plures 
centum, et multa alia. E 

Tam apud  Hoc igitur infortunio impediente, non fuerunt ausi Aquenses Lascurrum perdu- 

S. Petrum de cere illos qui erant ad causam necessarii ; sed solus archidiaconus Aquensis Arnaldus 
Doi Raimundi ausus fuit adire , quia de genere ipsius Centulli cæterorum nobilium 
Bearnensium erat , et ibi hanc rationem dompno Richardo ostendere, Centullo 
præsente et rationem Aquensis archidiaconi prohibente. Fuit igitur ab eodem 


(a) Pictavense concilium anno 1078 celebratum (b) Anno 1082, apud Carrofum fuit consecratio 
fuit, mense januario. Eo autem anno, Massiliensis Qcæusdam  altaris,..…. ‘et concilium factum est in 
abbas non erat Richardus, sed frater ejus major  épso menasterio, mt idus novembris | ex Chronico 
Bernardus, anno 1080 demortuus, S. Maxentii, tomo nostro XII, pag. 401. 


| siffé 
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À cardinal alterdies et locus quo securèutraque pars conveniret, designatus, videlicet 


Sanctus-Petrus de Regula Barbapodium. Convenerunt (a) igitur omnes episcopi Vas- 
coniæ, feceruntque judicium quod Aquenses testibus legitimis probare deberent 
esse sui juris, quod Amatus eis in querimonia posuerat. 

Ad diemigitur designatum et locum Arnaldus Raimundi archidiaconus Aquensis 
cum electis et sufficientibus testibus venit, videlicet cum Raimundo Arnaldi vice- 
comite Aquensi, Bornenio Sauro vicecomite Maritimensi * , Lupo Garsia vicecomite 
Aortensi *, atque fratreejus Wilelmo Garsia de Poliour, Raimundo Rothberto vice- 
comite Tartassensi *, Arnaldo Felgarensi avo Wilelmi episcopi, Alanno Mugronensi 
fratre Bernardi Aquensis episcopi , cum Dodone Vraensi, cum Wilelmo Ezio 
Sortensi patre Brumosi Atyx, cum Odone Willelmi de Salinis, de ipsa terra Arnaldo 
de Caupena patre Petri Arnaldi, et Guilielmo A. * Teliensi. Isti omnes vicecomites 
vel electissimi barones vicecomitibus æquipollentes, et cum eis alii nobiles innume- 
rabiles, quorum nomina longum est producere, convenerunt cum Aquensi archi- 
diacono prænominato, propter testimonium faciendum quod erat Aquensi ecclesiæ 
adjudicatum in die sibi præsignato apud Sanctum-Petrum de Regula. Convenit 


quoque Amatus cum Centullo Bigorrensi Comite atque vicecomite Bearnensi in 


quoddam prædium juxta Regulam tum comitatu suo, quasi ad Regulam ipsam 
venire dedignantes ; sed, in rei veritate, Amatus videbat falsitatem quam prætulerat 
ad hoc quod erat scelus, ad nihilum redigi, et credebat Bernardum Aquensem 
episcopum et ejus ecclesiam deinceps veritatem et justitiam suam persequi. Cum 
ergo Aquenses per multum diei coram judice suo Richardo cardinali et coepiscopis 
Vasconiæ perstitissent, et jam omnes judex et Aquenses exspectando Olorenses tædio 
afficerentur, visum fuit judici et Aquensibus ut de melioribus sui comitatüs ad 


C Olorenses mitterent, ut probationem quæ indicata illis fuerat, accipere venirent. 


Miserunt itaque, sed illi venire noluerunt. Aquenses igitur per totum illum diem 
usque ad crepusculum noctis perstiterunt, paratissimi ad probationem perticiendam, 
si esset qui susciperet. Quandoquidem judex vidit Aquenses ita injuste agitari, præ- 
cepit eis ut quod tenebant, inconcussètenerent ; sed Aquensesadeo fuerunt insipientes, 
etita de justitia sua confidentes, propter magnam injuriam quam ab Olorensibus de 
Seula quæ vicecomitatus erat, et de Agarenco et Resevello prædictis diocesibus susti- 
nebant, quôd scripto retinere hoc non curaverunt. Nunquam enimillorum mentem 
incidit, quod, si ipsi tacerent, Olorenses aliquid eis dicerent. 

Reddidit itaque Amatus juxta voluntatem suam B. * Aquensem episcopum lassum 
et mitem, ita qudd quando ipse debuit justitiam suam persequi, non potuit ; sed 
archidiaconum Aquensemn non reddidisset fatigatum, si parem haberet. Mortuo 
namque Raimundo Arnaldi vicecomite Aquensi, et Navarro filio ejus exsurgente, 
tanta invidia orta fuit inter Navarrum vicecomitem et A. * archidiaconum Aquen- 
sem, quod cepit illum, et circa xv millia solidorum redimi fecit. Unde tanta seditio 
exorta fuit, quod Vasconia ferè tota inde commota fuit, et aded duravit, donec 
ipse Navarrus exhæredatus et occisus fuit , et archidiaconus gladiis causà illius 
obtruncatus. 

Ab initio autem Aquensis ecclesia illam diocesim, videlicet à Salinis usque ad 
tastam de Ogorono, in qua novemn continentur ecclesiæ, unde Amatus illudendo et 
decipiendo querimoniam fictam fecerat, eadem ecclesia inconcussè usque ad tempus 
Amati semper tenuerat et semper tenuit, et à tempore hujus definitionis sine ulla 
legali interpositione in tota vita Bernardi episcopi et Raimundi episcopi possedit, 

Mixa autem (b), de qua Rogerius Olorensis noviter veniens, novam querimoniam 


E faciens, novus voluit videri, nescius præteritorum negotiorum, nullo in concilio, 


nullo synodali in conventu, unquam priüus verbum factum fuit vel ab Amato vel ab 

alio Olorensi. Primum enim certamen Olorensium et Aquensium à Bernardo Aquensi 

et Amato Olorensiinitium sumpsit. Amatus autem, postquam quod inceperat adversüs 

Aquensem ecclesiam perficere non potuit, eidem ecclesiæ, ubi potuit, semper infestus 

fuit. Erubescebat enim se victum audire, et timebat ut eadem ecclesia quandoque 

vires assumeret et justitiam suam persequeretur. Raimundus A. (c) Aquensis 
(a) Apud Lascurrim, vel Barbapodium , qui x Mixa, tractus in inferiori Navarra. 


locus nobis est incompertus , nisi sit Barbasan in c) Legendum fortè autem, nam Raimundo 
comitatu Bigorritano. ”  cognomen erat de Sentis. 


Aa i 


Ubi Aquen- 
ses causam 
obtinent, 

* Maremne. 

* d'Orte. 


* Tartas. 


* f. Arnaldo. 


Instaurati 
denuo contro- 
versià, 

* Bernardum. 


* Arnaldum. 


Raimundus, 

i suc- 

cessor , Ro- 
mam abit, 


Literis Pas- 
chalis Papæ 
munitus, 

* Raimundo. 


ce Bernardo. 


Cum Vasa- 
tensibus liti- 
gat wir annis ; 


Demum Ro- 
mam contra 
Olorenses re- 
currit. 

*Raimundus. 


* Girardo. 
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. Ex chartula- 
rio Usercensi. 


An. 1146. 
*Aldebertum. 
# Ventadour. 
* Eustorgius. 
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episcopus, successor Bernardi, Romam abiit, et honores sui episcopatüs quos sine A 


quæstione Aquensis ecclesia tenebat, à dompno Papa Paschali privilegio in perpetuum 
firmari fecit. De illis qui adhuc in quæstione erant, querimoniam coram eodem 
Papa protulit, videlicet de Vasatensi et Olorensi episcopo querimoniam faciens, et 
inde literas à dompno Paschali suscepit, quas dompno R. (a) Ausciensi archiepis- 
copo deferret, ut ei de utroque justitiam faceret, quarum exemplum hîc continetur : 
« P. episcopus , servus servorum Dei, venerabili fratri R.* Auscitano archiepiscopo , 
salutem et apostolicam benedictionem. Vestræ ecclesiæ suffraganeus frater noster 
Aquensis episcopus parochiæ suæ partes à confratribus suis Vasatensi et Olorensi 
episcopis, per multa jamtempora conquestus est detruncatas, cujusnimiram paro- 
chiæ partes quas Vasatensis idem episcopusabstulerat, prædecessori quidem suo B.* 
restitutas, sed iterum ei violenter ablatas asseruit. Unde dilectioni tuæ mandamus, 
ut, convocato fratrum conventu, hoc ipsum negotium diligenti examinatione dis- 
eutias ; et cuivis justitia concesserit, illi parochiarum partes super quibus causa 
agitur, tribuantur. Data Romæ, x11kal. maïñ. » 

Sed quia tanta utrimque causa fuit, quod utramque eodem tempore exercere non 
valuit, causam adversüs Vasatenses priüs aggredi voluit, postmodum adversüs Olo- 
renses causam suam exercere deliberavit. Exercuit itaque cum Vasatensi causam 
septem annis et eo ampliüs ; sed quia longum est exponere per singula quot labores, 
quantasque expensas, et quamdiu in causa Vasatensium pertulit, ad ordinem causæ 
Olorensium redeamus. 

Peractäâ cum Vasatensibus, quia à supradictis literis usque ad id tempus longa 

mora interposita fuerat, et quia R. * prædictus archiepiscopus jam Hierosolyÿmam 
proliciscebatur, Aquensis episcopus R. * iterum Romam abiit, iterum à dompno 
Papa Paschali pro supradicta de Olorensibus querimonia literas postulavit, quibus 
G. * Engolismensi Episcopo legato suo mandabat ut R. Aquensi episcopo de Olo- 
rensi justitiam faceret. Unde tales ei literas transmisit : 
« G. Engolismensis episcopus et sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus, A. (b) venerabili 
Olorensi episcopo, salutem et benedictionem. Dominus noster Papa suis literis nobis 
præcepit ut Aquensi episcopo de fraternitate vestra justitiam faceremus. Vosenim, 
ut ipse asserit, partes sui episcopatüs, videlicet Agarencum et Resevellum et Seulam 
decurtatis. Apostolicæ igitur sedis auctoritate vobis præcipimus, ut crastinà die 
post imminentem festivitatem S. Petri ad vincula, cum omnibus munimentis quæ 
ad hanc causam adstruendam'necessaria vobis videntur, ante præsentiam nostram 
assistatis, ut huic querelæ, Domino Deo auctore, justitiæ finem amicè imponamus. 
Quod si sine rationabili impedimento defueritis, nos secundüm tenorem aposto- 
licarum literarum justitiam exsequemur. »  : 


VS S Y S Y 


(a) Raimundo Il, qui præfuit ab anno 1096 (b) Arnaldo, qui jam sedebat episcopus anno 
usque ad an. 1118. 4114. 


NOTITIA. 


De controversia quæ erat inter abbatem Usercensem et priorem Ventedernensem 
propter locum de Manxenas. 


Apud Baluxium tomo VI Miscellaneorum, pag. 492. 


N° sit omnibus tam præsentibus quàam futuris , quoniam inter abbatem 
Usercensem* et Philippum monachumCluniacensem, qui eo temporeobedientiam 
tenebat juxta castellum Ventedern *, orta est controversia super quamdam posses- 
sioneni, ex utraque parte taliter satita. Cum apud Tutelense cœnobium episcopus * 
Lemovicensis esset, et Bernardus vicecomes [ Combornensis ] terram quam dicebat 
sui juris esse, quæ modo novo nomine vocatur Manxenas, pro anima sua Philippo 
et loco Cluniacensi vellet dare (a), fortè monachi Usiarcenses et Geraldus (b) archi- 
diaconus ejus terræ hoc audientes, qui ad conventum episcopi convenerant, canonicè 

(a) Anno 1116 ex Bernardi chartam quam recitat et ”archidiaconus', ubi frustrà probabilem sensum 


Baluzius, ibid. p. 491. requiras. 
(ë) In editis, fortè monacho Usiarcensi Geraldus 


C 
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À calumniati sunt in præsentia Eustorgii episcopi et G. (a) Tutelensisabbatis, et archi- 


presbyteri Heliæ, et multorum tam clericorum quàm laicorum. Dicebant enim 


Comitem de Marchia (b) hanc terram monachis Usercensibus donasse in manu 


Geraldi (c) abbatis, itemque hanc terram infra terminos esse parochiæ de Trainiaco, 
quam ecclesiam eisdem concesserat Humbaldus episcopus sub manu ipsius abbatis, 
testimonio monachorum qui hoc postea multis in locis testati sunt in præsentia pluri- 
morum, temporibus et causis hoc * poscentibus. 

Præterea hanc donationem quam Odo feccrat, fecit Comitissa Adalmodis et ejus 
filius Boso, Odouis (d)successor. Et dum postea super hoc eodemque negotio placitum 
ageretur, venire voluerunt ut testimonium perhiberent, si Bernardus vicecomes 
auctorem * et securitatem eis præberet, et in illo loco hujus placiti idem modo (e) 
super donum Humbaldi episcopi testimonium proferre præsto fuerunt. Dumque 
adhuc, cæterisque partibus reclamantibus, episcopus diem causæ definiendæ 
dedisset ; Philippus se legato præsentans dixit , quia rectum in hoc fuerat conse- 
cutum, et ab abbate Sollemniacensi eam terram impetraverat, quam sibi idem 
ahbas alodum suum asserebat, quibusdam chartis fraudulenter compositis et menda- 
citer scriptis. Quæ falsitas prudentiam Eustorgii episcopi latere non potuit, qui et 
scriptorem falsitatis, et chartam mendosam (f), et donaria super hoc facta et promissa 
diligenter inquisivit et cognovit. Legatus vero Philippi verbis adquiesrens,episcopo 
Eustorgio sub sigillo scriptum adsignavit, ut quietè terram quam Philippus 
injustè petebat, dimitteret et concederet (y). Cumque episcopus,l utrisque partibus, 
ut diximus, reclamantibus, judicium facere canonicum laboraret, Philippus verd 
fortè hoc tale scriptum episcopo præsentavit : quod episcopus admirans et stupens 
legit, conquerens super Philippo, qui etante inceptum judicium scripta domini 


C legati reddere distulerat, et sine suo assensu furtim ad legatum concurrerat. Sicque 


episcopus irâ commotus de loco judicii surrexit. Abbas tamen Aldebertus Usercæ et 
archidiaconus A. eamdem quam priùs calumniam facere non destiterunt. 

Interea de his penè omnibus quæ suprà retulimus, in manu domini legati fuit 
placitum apud Exidolium (in quo affuit domnus Eustorgius episcopus cum suis 
canonicis, etabbas Usercæ cum monachis, necnon Ademarus vicecomes Lemovicæ 
civitatis cum suis baronibus), utrarumque causarum rationibus canonicè perspectis, 
scilicet de ecclesia aliisque terris, et legitimo facto, judicio duobusque modis prolato, 


(a) Corrige E., id est Ebali, ut in instrumento 
Bernardi vicecomitis. 
b) Odonem, de quo infrà. 
o Igitur ante an. 1096, quo Geraldus , obiit, 
Odonis chartam reperimus in Biblioth. nat. Paris. à 
Baluzio descriptam è chartulario Userchensi, in 
hunc modum : « Notum sit cuncto fideli populo, 
» maximèque ordini monastico, qud quidam nobilis 
» homo vocabulo Oddo Coines, qui frater fuit 
» fdeberti Marchiæ Comitis, dedit quamdam ter- 
» ram de alodo suo vocabulo Montecenso , Deo et 
» S. Petro Usarciensis cœnobiüi, domnoque abbati 
» Giraldo qui præesse dinoscitur eidem loco... 
» Hoc autem donum fecit Comes præfatus Oddo, 
» post plurimam quam exinde accepit pecuniamn, 
» primd pro anima sua ac patris sui Bernardi Co- 
» mitis , et matris suæ Ameliæ Comitissæ, ac 
» nepotis sui Bosonis Comitis, quiin ultimo vitæ 
» positus omnem comitatum suum ei dedit, duorum- 
» que fratrum suorum, filiorum videlicet Ildeberti 
 fratris sui, etc. » ; 

(d) Auctor Artis explorandi chronicas notas, 
t. I, p. 37%, Odonem Adelmodis filium fingit, cùm 
Patruum dicere debuisset. Nec magis credendum 
est chronico Malleacensi , ubi ad an. 4091 legitur : 
Boso Comes de Marchia occisus est Confolento castro. 
Huic succedit Aumodis soror sua, quæ habuit de 
Rotgerico Comite |[Rogerio de Monte-Gomerico, 
Pictavino propterea dicto] duos filios [Bosonem IV 
et Aldebertum]. Denique, si Boso IV Odoni jam 
successerat anno 1116, errorem irrepsisse necesse 
est in instrumento anni 1149, apud Baluzium, 
p. 469 Hist. Tutelensis, ubi Odo Comes Marchie 
adhuc superstes repræsentatur. 

(e) Legendum videtur iidem monachi. 


(f) Eam Mauricii abbatis Sollemniacensis char- 
tam vide in eodem tomo VI Miscellan. p. 488. 

(g) Literæ legati apostolici erant  ejusmodi : 
« Gerardus Engolismensis episcopus et sanctæ Ro- 
» mangæ ecclesiæ legatus, Pontio eximio et meritd 
» venerabili Cluniacensi abbati, et fratribus sibi à 
» Dev commissis | eorumque successoribus in per- 
» petuum. Ex relatione dilecti fil nostri Philippi 
>» Ventiodorensis cellæ prioris, et ex lectione char- 
» tarum, pro certo cognovimus ipsum cum dilectis 
» fratribus , Mauricio Sollemniacensi abbate et 
» capitulo Sollemniacensi , solemniter concordiam 
» fecisse de ecclesia S. Martini de Trainiaco , et 
» omnibus ad eam pertinentibus, et de sylva quæ 
» 4manzenas vocatur, vobisque et vestris succes- 
» soribus jus quod Sollemniacense monasterium in 
» prædicta ecclesia atque in sylva, donatione prin- 
» cipum et concæssione Lemovicensium episcopo- 
» rum, habebat seu antiquitus habuerat , donasse 
» atque in perpetuum concessisse. Et quia nos apos- 
» tolicæ sedis sollicitudinem gerimus , et concor- 
» diam monasteriorum et  religiosorum locorum 
» diligere debemus, prædictam donationem atque 
» concession-m laudamus atque apostolicæ sedis 
» auctoritate confirmamus, 
» vestrique successores quietè ct pacificè perpetud 
» habeatis atque possideatis. Et ut hæc nostra 
» concessio seu confirmatio firmior et certior per- 
» maneat, proprit manu nostrâ subseripsimus , et 
» sigillo nostro muniri fecimus. Ego Girardus 
» Engolismensis episcopus et sanctæ Romanæ ec- 
» subscripsi. Datum Engolismæ, 
>» Verbi mcexvi, indictione 1x, 
» Francorum. v Jbid. 
P. 


clesiæ legatus 
anno incarnati 
regnänte Ludovico Rege 


490 


ut deinceps et vos. 


*Æd,faut. 


*fäuctore} 
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atque Philippo scriptis commisso, ut intra sexaginta dierum numerum fuisset exple- À 
 tum. Omnia verd hæc monachi Usercenses parati fuerunt exsequi, et testes vivos 
adhibuerunt, qui donum ecclesiæ viderunt et audierunt ; et Marchiæ Comitem *, 
qui dona sua vel avunculi testificatus est et adhuc testatur, adduxerunt. Super hæc 
autem omnia quæ diximus, adhuc Philippus et Ademarus, monachi Ventederni, 
S. Petri Usercensis terram injustè possident, et inibi ecclesiam ædificant , et in 
cimiterio ejusdem ecclesiæ, quod ipsi malè signaverunt, mortuos homines mandant. 
Præterea Bernardus vicecomes, monente Ademaro de Laubiis, indixit domno 
G. (a) episcopo adS. Marcellum de supradictis causis : in quo placito abbas Usercæ 
in suis testibus affuit. Ademarus Laubiis vero du sed dedignatus, huic negotio 
nullum responsum reddidit. 


“Bosonem IV 


Ibid. p. 486. Decretum Gerardi Engolism. episcopi, A. S. Legati, in placito ad Exidolium. B 


« Ego Gerardus Engolismensis episcopus, et sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus, 
» præsentibus et futuris notum fieri volo, quod Bernardus vicecomes de Comborn 
» et abbas Usercensis cum quibusdam personis monasterii sui in curiam nostram 
» venerunt, pro controversia quam inter se habebant, de quadam terra quam ipse 
» Bernardus, pro salute animæ suæ, monachis Cluniacensibus dederat. Abbas 
» autem Usercensis, adversüs Bernardum et donum-ab eo factum, his utebatur 
» rationibus, dicens quôd terra illa, quam Bernardus ad ædificationem faciendam 
» prædictis monachis dederat, erat de alodio S. Petri Usercensis, quod Odo Comes 
» de Marchia S. Petro Usercensi dederat. Aliam insuper prætendebat rationem, 
» dicens quod ecclesia Trainiacensis, in cujus parochia illud ædificium fiebat, erat 
» S. Petri Usercensis’ jus : quam quidam presbyter monasterio S. Petri Usercensis C 
» donavit, et post aliquantum temporis, Umbaudus, Lemovicæ sedis episcopus, 
» cum consilio Gausberti archidiaconi et Bosonis archipresbyteri, eidem monas- 
» terio donavit. Ad donum verd episcopi astruendum, relationem ipsius doni, 
» Chartam conscriptam protulerunt. Ad hæc prædictus vicecomes Bernardus res- 
* Marzenas, » pondit, dicens quod terra illa, nomine Amanzenas *, de alodio Comitis Marchiæ 
» non erat, sed suum proprium alodium ab avis et proavis esse asserebat, quod 
» in manus fratris nostri Eustorgii, Lemovicensis episcopi, monachis Cluniacen- 
» sibus, ad ædificationem faciendam, dederat: quod autem Umbaudus Lemovi- 
» censisepiscopus donum ecclesiæ Trainiacensis eis fecisset, se omnino ignorare 
» dicebat. His itaque auditis utriusque partis rationibus, una cum venerabilibus 


* Eustorgio. » fratribus et coepiscopis nostris Lemovicensi *, Petragoricensi *, Agennensi *, 


ra » canonicä auctoritate judicavimus, quod Bernardus prædictus vicecomes, Comiti D : 
» Marchiæ, si ab eo impeteretur, infra qnadraginta dies ab eo die quo judicium 
» factum est, de alodio quod, per donum Comitis Marchiæ, Usercenses monachi 
» obtinere nitebantur, quantum exigeret ratio responderet. Et quia charta quam 
» super dono Umbaldi episcopi de ecclesia Trainiacensi protulerant, firmitatem 
» non habebat ; cum prædictis episcopis judicavimus ut infra eosdem quadraginta 
» dies duos legitimos testes producerent, qui rationabiliter probarent se vidisse et 
» audisse quod præfatus episcopus Trainiacensem ecclesiam cum consilio prædicti 
» Gausberti archidiaconi, et Bosonis archipresbyteri, monachis Usercèensibus de- 
» disset ;interim vero monachi Cluniacenses terram illam quam Bernardus vice- 
» comes eis dederat, quietè tenerent et ædificarent. Interfuerunt autem huic nostro 
» judicio prædicti fratres episcopi, et assensum præbuerunt, Iidebertus, Geraldus, 
» Lemovicenses archidiaconi ; Arnaldus Guillelmi, Guillelmus de Nauclars, Petra- E 
» goricenses archidiaconi ; Gaufridus Agennensisarchidiaconus ; Petrus Engolismen- 
» sis præcentor ; Esdradus, Julianus, Raimundus, Engolismenses canonici ; Helias 
» de Gimello et Rennulfus de Garait (e), Lemovicenses archipresbyteri, et multi 
» ali venerabiles clerici. Et, ut hoc nostrum judicium firmius et certius habeatur 
» et teneatur, propriâ manu nosträ subscripsimus, et sigillo nostro muniri fecimus. 
» Ego Girardus, Engolismensis episcopus et sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus, 
» subscripsi. Actum est autem hoc judicium in Petragoricensi episcopatu, castello 


(a) Girardo Engolismensi episcopo, vel Guil- (6) In charta Bernardi vicecomitis, Ramnulfus 
lelmo Petragoricensi. de Garric , fortè de Gueret. 
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À» quod Ixidolium vocatur, anno incarnati Verbimcxvi, indict. vi11 *, regnante * Corr. 1x. 
» Ludovico rege Francorum. » 

De abbatis Usercæ et Philippi placito, quod inter se habebant de Manxenas et Ibid. p. 494. 
de cæteris donis, sit notum omnibus quod ita fuit determinatum apud Exidolium, 
in domni legati præsentia cæterorumque baronum, legitimis judicibus, ut quantam 
alodi S. Petri Usercensis intra parrechiam Trainiaci et Chambaret, atque S. Hilarü 
de las Corbas terminos abbas haberet, ac veris testibus potuerit approbare, jure 
perpetuo possedisset, et de injustitia quam pertulerat rectum accepisset ; deecclesiis 
vero, si, antequam Philippus in ea parrechia habitasset, Usercenses abbates de 
eisdem ecclesiüis dona ab episcopis legitimè accepissent, et investituram inde habuis- - 
sent, nullo modo Philippus, vel alius pro eo, divinum officium inibi percelebrassent. 

Post aliquantum vero temporis, affuit domnus Pontius, abbas Cluniacensis apud 
B Loberciacum : ibique humiliter conventus, Geraldi prioris Usercensis ac Ademari 
vicecomitis * voce, super injustitia Philippi et Ademari Laubiæ de personatis queri-  * Lemovi- 


.moniis, eosque inibi vocavit, et manus eorum in manu memorati prioris posuit ; *"*° 
eisque obedienter præcepit, quatinus judicium quod domnus legatus de supradictis 
rebus Exidolio fecit, Usercensium monachis exsequantur. 
RELATIO seu NOTITIA D. Morice, 
Mem.ldeBret, 
. . t.L col. 532 et 
Controversiæ inter abbates Kemperlegiensem et Rotonensem pro Bella- 5" 
insula, à Gurhedeno monacho Kemperlegiensi. t. VI. Anna, 
; Bened. p.631 
et seqq. 


Gauss N E (a) placitum Hervei Rotonensis abbatis et Gurhandi Kemperlegiensis 
monasteriiabbatisincuria Gerardi Engolismensisepiscopi, et sanctæ Romanæ ecclesiæ 
legati, aliquantulm ventilatum, oblivioni tradatur, scriptum fieri decrevimus. Her- 
veus igitur Rotonensis abbas , in primis Bellam-insulam ab Alano (b) Consule suo 
monasterio injustè ablatam fuisse, et inde * suos monachos cum interfectione centum  * 4. deinde. 
viginti hominum expulisse, seque * de hac injuria in conciliis plerumque clamorem * 44. Sicque. 
fecisse, sed nunquam justitiam invenisse , conquestus est. Abbas vero Gurhandus 
è contrà respondit, Bellam-insulam ab eodem Alano Consule, qui eam hæreditario 
jure possidebat , suo cœnobio sine aliqua calumnia datam fuisse , suosque anteces- 
sores , scilicet quinque abbates, eam in quiete possedisse ; postremd affirmans præ- 
dictam insulam à suis prædecessoribus, ad minus, per tricennium possessam fuisse. 
Cümque ab eo quæsitum fuisset, quot anni erant à fundatione ecclesiæ usque ad 

D tempus Benedicti abbatis, sui antecessoris, et quo anno Dominicæ incarnationis sua 
ecclesia fundata fuerat, respondit suam ecclesiam fundatam fuisse anno M... vi in- 
carnati Verbi ; à fundatione vero ecclesiæ usque ad tempus Benedicti, LY1 annos. 
Ad ostendendum quoque calumniam Rotonensium esse falsam, primum abbatem sui 
monasterii, scilicet S. Gurloësium , de monasterio S. Salvatoris cum concordia 
suorum fratrum dixit ab Alano Consule quæsitum et electam fuisse. Abbas vero 
Rotonensis ad hæc respondit , ideo suos antecessores S. Gurloësium abbatem con- 
cessisse, quia eadem insula , vivente S. Gurloësio, sibi non fuerat ablata. 

Similiter *, cum à Rotonensi abbate quæsitum fuisset ubi et quando et apud quem  * 4. sed. 
calumniam fecerat, respondit Huguimarium * abbatem sui monasterii apud Leonem  * 4. Hugu- 
Papam, Vercellis, de sancto abbate Gurloësio Kemperlegiensi clamorem fecisse.: ubi "#Prum. 
rationisuæ contrarius (c)inventus est. Dixerat enim superiüs, tempore prædicti sancti 

E eamdem insulam sui juris fuisse. Præterea addidit, super hacre, Santonas (d), 

Redonis (e) , Suldunis (f), suos monachos clamorem fecisse. Iterum cüm ab eo 
quæsitum fuisset utrüm inde haberet scriptum per manum alicujus cardinalis datum, 
vel testes quos præsentaret , dixit se testes non habere , sed scriptum, tamen non 


{æ) His præmittit Mabillonius duplicem  cata- (d) Santonense concilium anno 4080, ut vide- 
logum abbatum Kemperlegiensium et Rotonen-  tur, celcbratum. - 
sium. Cæterüm hanc notitiam ordine præpostero (e) Nullum Redonis legimus hÂ tempestate 


descripsit post instrumenta; sed nec eumdem  habitum fuisse concilium, nisi illud sit quod 
instrumentorum inter se ordinem ac Moricius, vocatur Armoricum, anno 4079 celebratum. 
quem sequimur , servavit. (f) Id est Exuldunis [/ssoudun], abi synodus 
b) Alano III, qui obiit anno 1040. congregata fuit anno 1081. 
c) Apud Mabill., rationi in contrarium etc. 
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sigillatum, domi remansisse. Iterum quæsitum fuit ab eo, quis abbatum Kemperlegii A 
præfatam insulam sibi suisque abstulit ; respondit Benedictum abbatem, Hoëlumque 
Consulem suum fratrem antedictam insulam sibi suisque abstulisse : ubi planè men- 
titus est, quia, in initio rationis suæ, ab Alano Consule insulam sibi ablatam fuisse 
retulit. Quam causam ita investigatam aliquamdiu legatus suique usque ad medium 
Quadragesimæ induciati sunt. 


Datum et definitum Judicium de controversia super Bellam-insulam inter Rotonensem 
et Kemperlegiensem abbates, à Gerardo Engolismensi episcopo et S. R. E. legato. 


* An, 41147. Ego Gerardus Engolismensis episcopus et S.R. E. legatus, præsentibus et futuris 
notum fieri volo, quod fratres nostri, Herveus abbas Rotonensis cum Briccio Nanne- 
tensi episcopo et quibusdam monachis suis , et Gurhandus Kemperlegiensis abbas 
cum RotbertoCorisopitensi episcopo et quibusdam monachis, pro controversia quam B 
inter se habebant super terra quæ Bella-insula vocatur, in curiam nostram venerunt. 

‘ Cùmque rationes suas pars utraque exposuisset, et nos super rationibus eorum judicii 
sententiam dare intenderemus, prædictus abbas Rotonensis, qui se non sufficienter 
ad causam munitum sentiebat, à nobis inducias postulavit : cujus petitioni, curiæ 
nostræ consilio, adquiescentes, inducias ei postulanti concessimus. Termino itaque 
constituto, præfatus abbas Kemperlegiensis iterum pro agenda sua causa paratus, 
in curiam nostram venit. Abbas vero Rotonensis minimè venit; excusationes tamen 
suas, alias postulans inducias, per nuncium suum prætendit. Cum autem prædictus 
abbas Kemperlegiensis, ut causæ suæ finem imponeremus, obnixiüs instaret ; habito 
iterum curiæ nostræ consilio, abbati Rotonensi inducias annuimus. Interim verd, 
termino causæ eorum à nobis affixo nondum transacto, supranominatus abbas Roto- 
nensis, sinistro usus consilio, ecclesiasticà censurâ sæculari tyrannidi posthabitâ, C 

* Conani IL. terram.dictam Bellam-insulam de qua controversia erat, per violentiam Conani * 
Comitis Britanniæ ingressus, homines Kemperlegiensis monasterii armatä manu inde 
expulit, atqueirrationabiliter occupavit. Unde nos cm super tanta injuria clamorem 
susciperemus, abbatem Rotonensem, ut de tanta tamque enormi invasione termino 
dato paratus respondere veniret, literis et internunciis nostris præmonuimus. Quo 
termino, tam ipse quàm Kemperlegiensis abbas præsentes ante nos affuerunt. Cüm 
verd à nobisammoneretur ut de prædicta invasione responderet,excusationes præten- 

*Alacturum. dere cæpit, et se minimè facturum * ad præsens de invasione, respondit. Nos igitur, 

eum subterfugere, nec canonicas excusationes prætendere audientes , unà cum fra- 

tribus nostris, Petro Sanctonensi electo, Hugone abbate S. Eparchii, Iterio magistro 
scholarum Sanctonensi , Hugone Cenomanensi canonico, Gurhando Kemperle- 

giensi abbati investituram prædictæ insulæ plenariam adjudicavimus, eumque, D 

quantum ad nos pertinuit , salvo jure Rotonensis monasterii , investivimus, atque 

abbati Rotonensi, qui præsens aderat, præcepimus ut homines suos inde revocaret, et 
abbati Kemperlegiensi investituram suam quietè dimitteret. Interfuerunt autem huic 
nostro judicio prædicti fratres, qui unà nobiscum judicaverunt; Renaldus quoque 

Prior Vertavensis; Tiso, Vitalis, Nannetensis episcopi clerici; Guillelmus, Guar- 

drardus, Guillelmus, Gerardus, Renaldus, Sanctonensesclerici; Richardus, Jubanus, 

Raimundus, Aldradus , Teduinus, Engolismenses canonici, et plures alii clerici et 

laïci. Et ut hoc nostrum judicium firmius et certius permaneat, propriä manu nostrâ 

subscripsimus, et auctoritatis nostræ sigillo muniri fecimus. Actum est autem Engo- 
lismæ , anno incarnat. Dom. mcxvi1, indict. x, regnante Ludovico Rege Fran- 
corum , Regis Philippi filio. 


LITERÆ EJUSDEM GERARDI AD MORVANUM VENETENSEM EPISCOPUM. E 


Abbatem Ro Gerardus Engolismensis episcopus et S. R. E. legatus, Morvano Venetensi episcopo , 
D salutem et benedictionem. Cum fratres nostri Herveus abbas Roton. et Gurhandus 
ponatnisiete, abbas Kemperl. pro causa Bellæ-insulæ in curia nostra præsentes adessent, judica- 
vimus, quod abbas Roton. Kemperlegiensem abbatem de Bella-insula investiret , 
quoniam eum, sine audientia et judicio , laïcâ manu exspoliaverat, Ad quam investi- 
turam plenariè faciendam unius mensis spatium, terminum posuimus ; et nisi infra 
terminum investiretur, proprio ore nostro abbati Rotonensi et sacerdotis et abbatis 


officium interdiximus, atque abbatiam totam divinis officiis privavimus. Mandamus 
itaque 
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itaque fraternitati tuæ, atque apostolicæ sedis auctoritate præcipimus, ut hoc inter- 
dictum nostrum et in abbate et in abbatia firmiter et inconcussè teneri ex nostra et 
tua parte facias. 


LITERÆ EJUSDEM AD EPISCOPOS BRITANNIÆ. 


Gerardus Engolismensis episcopus et S. R. E. legatus, venerabilibus fratribus  Briccio 
Nannetensi, Marbodo Redonensi, Morvano Venetensi, Rivallono Alectensi, cæterisque 
Britanniæ episcopis, salutem et benedictionem. Dilectionem vestram nosse volumus , 
quod Rotonensemabbatem, pro invasione quam super Kemperlegiense monasterium 
fecerat auferendo ei suam meliorem possessionem, ante præsentiam nostram voca- 
vimus, eumque de tanta præsumptione correximus ; consilioque sapientium virorum 
adjudicavimus, ut Kemperlegienses fratres cum omnibus sibi ablatis ex integro reves- 
tiret, eique competentem terminum præfiximus quo id adimplere deberet : quod nî 
faceret, et sacerdotiset abbatis ei officium interdiximus, sibique et suis monachis 
introïitum ecclesiæ prohibuimus. Abbas vero Rotonensis sua Kemperlegiensibus 
fratribus non “restituit; nostrum interdictum, im S. R. ecclesiæ fregit, et adhuc 
frangere præsumit. Unde fraternitati vestræ mandamus, ut in ecclesiis et conventibus 
vestris eum publicetis et pro schismatico et excommunicato habeatis, et parochianis 
vestris enuncietis quatinus Rotonense monasterium non visitent, nec se ibi ad 
sepulturam tradant ; in obedientiis quoque et cellis eorum, quas in episcopatibus 
vestris habent, divinum officium fieri prohibete. Insuper ex parte nostra Conanum 
Comitem diligenter convenite, ut infra xxx dies tantam tamque præsumptuosam 
invasionem absque dilatione corrigat: quod ni fecerit,ineum etin totamterramsuam 
gladium sancti Spiritüs terribiliter exeremus. 


LITERÆ EJUSDEM AD CORISOPITENSEM EPISCOPUM. 


Gerardus Engolismensis episcopus ac S. R. E. legatus, Roberto Corisopitensi vene- 
rabili episcopo, salutem et benedictionem. Dilectioni vestræ mandamus, quod si Comes 
Conanus vestræ terræ in res Kemperlegiensis abbatis manus suas injicere præsump- 
serit, eum interdicatis, et totam terram ejus quæ in episcopatu vestro est, divinis 
officiis privetis. Qudd si tantum sacrilegium sine justitia (quod absit !) sustinueritis, 
noveritis pro consensu vobis canonicam sententiam imminere, 


LITERÆ EJUSDEM AD CONANUM BRITANNIÆ COMITEM. 


Gerardus Engolismensis episcopus et S. R. E. legatus, Conano Comiti strenuo et 
illustri principi Britanniæ, salutem et benedictionem. Quia vos pacem et justitiam dili- 
gere audivimus, gaudemus : sic enim boni Principes faciendo summi Regis gratiam 
adipiscuntur. De vobis vero speramus quoniam de bonis initiis ad profectum in 
melius semper intendatis : sicut, à contrario, de malis initiis ad augmentum malorum 
pertingitur. Sanctorum igitur Apostolorum benedictionem vobis impertimur, et ut 
honorem sanctæ Dei ecclesiæ exhibeatis, ut ipse principatum vestrum conservare 
dignetur,exhortamur. Porrd abbatem Kemperlegiensem, ac monasterium illud quod 
antecessores vestri religionis intuitu in honore sanctæ Crucis fundaverunt, attentiüs 
defensioni vestræ commendamus. Quod autem audivimus quia personis terræ vestræ 
interdicitis ne ad justitiam S. R. ecclesiæ veniant, valde miramur; quod nec reges, 
nec cæteri principes facere præsumunt : præcipuè cum antecessores vestros, sicut in 
scriptis * reperitur, à vicario B. Petri, scilicet domino Papa, principatum suumtenuisse 
manifestum sit. Quod si pravo alicujus consilio facere volueritis, noveritis pro certo 
E S. R. ecclesiæ sententiam et gladium B. Petri vobis et principatui vestro imminere. 


EPISTOLA ARCHIEPISCOPORUM JOCERANNI LUGDUN. ET ANSERINI 
BIZUNTINI AD GERARDUM ENGOLISMENSEM. 


Egregio fratri Gerardo reverendo Engolismensi episcopo et A. S. vicurio, Jocerannus 
Lugdunensis ecclesiæ servus, et Anserinus Bixuntinus archiep. salutem et œterni sacer- 
dotis dignitatem. Judicium quo discretio vestra controversiam quæ inter Gurhandum 
abbatem sanctæ Crucis Kemperlegiensis et Herveum Rotonensem abbatem termi- 
navit, dominus Papa audiens approbavit, et auctoritate literarum suarum quidquid 
inde feceritis corroboravit. Nos i igitur de justitia acrectitudine vestra plurimüm conti- 
dentes, summopere vestram deprecamur dignitatem quatinus, præfatum judicium 
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à domino Papa confirmatum perpetud teneri et observari facientes, abbati sanctæ A 


Crucis justitiam competentem ac legitimam faciatis, donec jus ecclesiæ suæ in pace 
possideat : scientes nos pro certo multù his majora pro vobis facturos, si ope nostrâ 
in aliquo negotio indigeretis. Optamus vos semper bene valere, et in omnibus 
viriliter agere. 


LITERÆ PASCHALIS II AD GERARDUM ENGOLISMENSEM.. 


Paschalis episcopus, servus servorum Dei,  venerabili fratri Gerardo Engolismensi 
episcopo À. S. vicario, et  fratribus qui cum eo sunt, salutem et apostolicam benedictionem. 
Fraternitati vestræ compatitur nostræ dilectionis affectus, pro eo quod vos angustari 
angustis plerisque cognovimus. Cæterüm et nos non minora tribulationum pondera 
ferimus, pro quibus fraternitatem vestramrogamus ut ad omnipotentem Deum preces 
et gemitus effundatis, et idipsum per universas parochias vestras fieri præcipiatis, 
quatenusomnipotens Deusmultiplici miseratione ecclesiam suam respiciat, et perse- 
cutionum æstus cessare præcipiat. Interdicti sententiam, quam super Rotonensem 
abbatem * protulistis et ejus abbatiam, nos ratam ducimus, donec vestro judicio satis- 
faciat. Comitem * verd nostris literis commonuimus ne assensum suum illius perti- 


_naciæ præbeat, quin etiam vobis obedire eum compellat. Quod si aliter fecerit, si 


* Al, vestri. 
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quid vos in eum communi consilio austerius decreveritis, nos favoris nostri * asser- 
tione firmamus. Datum Trevanæ, 11 kal. decembris. 


LITERÆ PASCHALIS II AD CONANUM BRITANNORUM COMITEM. 


Paschalis episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Conano ïillustri Britannorim 
Comiti, salutem et apostolicam benedictionem. Nosse debes, fili carissime, quia non est 
potestas nisi à Deo. Per ipsum igitur potestate acceptà, noli adversüs eum cervicem 
cordis erigere, nec ejus ecclesiam impugnare; sed potiüsejus omnipotentiam cogita, 
et humiliter ecclesiæ præcepta custodi, ut qui magna suscepisti, merearis majora 
suscipere. Rotonensem abbatem audivimus, contemptä vicarii nostri Engolismensis 
episcopi reverentià, per violentiam tuæ potestatis Bellam-insulam invasisse, et 
Kemperlegienses monachos inde expulisse. Quam ob causam cüm judicio vicarii 
obedire contemneret, per eum est abbatis et sacerdotis oflicio interdictus, et abbatia 
tota officiis privata divinis. Verum enim verd interdictum ipsum pertinaci præsump- 
tione contemnunt. Tuam itaque indolem commonemus, et tanquam ecclesiæ filio 
præcipimus, ne te eorumarrogantiæ socies, sed eos ad ecclesiæ judicium peragendum 
ipse compellas : alioquin quæcumque adversüs te pro hoc reatu ecclesiæ sententia 
processerit, nos ratam, Domino auctore, tenebimus. Data Trevanæ, 11kal. decemb. 


EPISTOLA CONANI BRITANNORUM DUCIS AD GISLEBERTUM 
TURONENSEM ARCHIEPISCOPUM. 


Gisleberto Dei gratiä Turonensis archiepiscopo, dilecto suo dulcissimo, Conanus 
Britannorum dux, salutem et servitium. Grates de bono quod mihi mandare dignati 
estis, vobis non modicas refero. De hoc autem quod de epistopo Corisopitensi et 
abbate suo mihi mandastis, vobis respondeo me, si error fuit, jussu domini Papæ 
erravisse, et libentissimè vestro consilio et Britanniæ episcoporum me malè factum 
emendaturum; aut si ipsi malunt, rectitudinem coram vobis et Britanniæ episcopis 
facturum. Unde vobis mando, et multüm imploro, ut nostri gratià ad unum istorum 
illos moneatis. 


EPISTOLA GISLEBERTI TURONENSIS ARCHIEPISCOPI AD CONANUM.. 


Gislebertus humilis, Dei gratid, Turonorum minister, dilecto filio Comiti Conano, 
illustri Britanniæ Duci, salutem et benedictionem. In primis debitas vobis gratias refe- 
rimus, quod nuncium nostrum ad vos, sicut ex verbis ipsius accepimus, honorificè 
suscepistis : multà etiam gratius nobis fuit, quod ad deprecationis et petitionis nostræ 


 legationem benigniüs, si perficitis, respondistis. De eo tamen qudd consilio domini 


Papæ vos errasse, si error fuit, significastis, pro certo scitote quod quasdam ipsius 
literas ad vos de querela Corisopitensis episcopi et Kemperlegiensis abbatis, quasdam 
etiam ad” doininum legatum de eodem negotio vidimus, in quibus (salvà vestrà 
gratià dico) consilium illud Papæ, quod dicitis, nequaquam consonat. Cæterüm, 


se 


| sil 


EN 
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quod illud emendare promittitis, et consilio nostro sive judicio atque confratrum 
nostrorum episcoporum Britanniæ de re ista stare *, multum nobis placet, et inde 
vobis referimus gratias. Est itaque consilium nostrum ipsos confratres nostros, Cori- 
sopitensem scilicet et Kemperlegiensem abbatem, ad dilectionis vestræ benignitatem 
dirigere, et vos tanquam carissimum filium deprecari et exhortari fideliter quatinus 
in bac recommonitionibus seuetiam præceptionibus domini Papæ Paschalis, præcep- 
tionibus quoque prædecessorum ejuspontificum, quorum privilegia de hac possessione 
Kemperlegiensis monasterii vidimus, nequaquam obsistere studeatis. Potius, juxta 
consilium domini Papæ Paschalis, et Engolismensis legati adjudicatam præceptionèm, 


. Kemperlegiensem abbatem vos pleniter investire laudamus, deprecamur, monemus ; 


B 


et si querelam istam consilio fratrum nostrorum episcoporum Britanniæ pacificare, 
Deo juvante, potestis, volumus et concedimus. Verùm, (quod absit!) si ad præsens 
pacatum finem non est habitura, nos per Dei gratiam,’opportuno tempore et loco, 
juxta quod petitis et nos debemus, justitiæ utriusque partis non deerimus. 


EPISTOLA ERMENGARDIS BRITANNIÆ COMITISSÆ AD GERARDUM ENGOLISM. 


Venerabili domino et pio patri Gerardo Engolismensi episcopi et S. R. E. legato, 
Ermengardis Comitissa humilis vestræ humilitatis ancilla, salutem. Benevolentiæ vestræ 
gratias ago, quod humilitatem meam et salute vestrâ et benedictione, imd et oratione 
dignamini. Quod autem mihi imponitisut inter monachos concordiamet pacem refor- 
mare studeam, proimperio vestro libens amplector. Unum mihi molestum est, qudd 
Rotonenses etinterdictos tenetis et excommunicatos.Hocsi vestræ discretioniplaceret, 
ad tempus oporteret relaxari ; præsertim cm filius meus in hoc se maximè gravari 
et monachos injuriari queratur. Quidquid enim hic fecit, ex præcepto domini Papæ 
et vestro asserit se fecisse; et si quid aberravit, judicio episcoporum suorum præsto 
est emendare: sed etin conspectu vestro, si ad locumidoneumaccedatis, de omnibus 
responsurum se dicit, et quod justitia exegerit hoc facturum. Beneigitur feceritis, 
siinducias usque ad concilium vestrum et Comitidetis et monachis. Kemperlegienses 
quoque quæso interim ad nos dirigite, ut de concordia, Deo annuente, tractemus : 
sed et dominum Corisopitensem per vos rogamus ut redeat, plenam à filio meo 


‘secundüm consilium episcoporum consecuturus justitiam et assecuturus concordiam. 


Sin autem nihil eorum prudentiæ vestræ sedet, filius meus in concilio vestro, quod 
ei ratio ostenderit, per episcopos ét abbates suos vobis respondere curabit. 


LITERÆ GERARDI ENGOLISMENSIS AD HERVEUM ROTONENSEM ABBATEM. 


Gerardus Engolismensis episcopus et S. R. E. legatus, Herveo Rotonensi abbati. 
In exordio epistolæ te salutarem, nisi quia interdictum nostrum contemnis, et cum 
monachis tuis schismaticis factis scienter participas. Apostolicæsiquidem sedis aucto- 
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ritate teinvitamus ut concilio quod in secunda hebdomada (a)imminentis Quadra- 


gesimæ Engolismæ celebraturi samus, remotä omni occasione, intersis, de invasione 
Bellæ-insulæ et de inobedientia, quod justitia dictaverit, suscepturus. 


LITERÆ EJUSDEM AD MORVANUM VENETENSE MEPISCOPUM. 


Gerardus Engolismensis episcopus et S. R. E. legatus, Morvano venerabili Venetensi 
episcopo, salutem et benedictionem. Adversüs pullulantia vitia et enormitates in ecclesia 
et populo Dei emergentes, ex præcepto domini nostri Papæ, concilium in secunda 
hebdomada imminentis Quadragesimæ Engolismæ celebrare disposuimus : ad quod 
fraternitatem vestram invitamus, atquée apostolicæ sedis auctoritate præcipimus ut 
Herveum Rotonensem abbatem ex nosira et vestra parte, qudd, remotisoccasionibus, 
eidem concilio intersit, invitetis. Quod si à tanto conventu se subtraxerit, procul 
dubio canonicæ districtionis sententiam suscipiet. 


Exemplar chartulæ (Conani Comitis de redditione et  confirmatione Bellæ-insulæ , 
facta monasterio Kemperlegiensi. 
In nomine sanctæ et individuæ Trinitatis. Ego Conanus humilis Britanniæ Dux, 


cum sorore mea Hadeuguis et matre mea Ermenjart, dono et concedo, pro salute 
animæ meæ et parentum meorum, monasterio quod Kemperlegii in honore sanctæ 


(a) Quæ cœpit die 10 martii. Hujus porrd concilii meminit chronicon Malleacense ad an. 4148. 
Bbij 
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Crucis constructum est, terram quæ Bella-insula vocatur, cum omnibus reditibus suis, 
ut pater meus Alanus * fecit, et avus Hoel et atavus Alanus. Calumniam namque 
Rotonensium, quæ in nostro tempore per cupiditatem et invidiam super hac ‘terra 
orta est, et pro quadominus Robertus Corisopitensis episcopus cum clero Cornubiæ, 
etGurguandus Kemperlegiensis abbas cum monachis suis perannumeet ferè dimidium 


perstiterunt, falsam esse atque omnino sopitam apostolicâ auctoritate atque judicio 


novimus, ad quam Herveum Rotonensem abbatem et Gurchandum Kemperle- 
giensem abbatem, pro controversia quam super hac terra habebant, misimus. Nunc 
igitur prædictam insulam, cum omnibus sibi pertinentibus, quam Herveus Rotonensis 
abbas per vim meæ potestatis invaserat, pro qua invasione cum tota abbatia sua 
ultra spatium unius anni apostolicâ auctoritate justè interdictus atque excommuni- 
catus fuerat, Kemperlegiensi monasterio et omnibus monachis ibidem manentibus, 
in manibus Gurchandi ejusdem ecclesiæ abbatis, sine aliqua per me vel per meos 
posteros ulteriüs inquietudine, in perpetuum reddo. Monachum etiam quem abbas 
Rotonensis de sæpedicta insula secum adduxerat *, de Rotonensi claustro ad suum 
locum reddi feci. Quicumqueautem Kemperlegiense monasterium pro bac re ampliüs 
inquietaverit, apostolicà auctoritate percutietur, etnostrà consulari severitate quassa- 
bitur. Actum est hoc Rotoni, anno mexvurt incarnati Verbi, in præsentia domini 
Roberti Corisopitensis episcopi, et Marbodi Redonensis episcopi, et Briccii Nanne- 
tensis episcopi, et Morvani Venetensis episcopi. Testes vero hujus rei sunt hi... 


PONTII CLUNIACENSIS ABBATIS GEST A QUÆDAM, 
Ex epistola Hugonis monachi ad ipsum scribentis. 
Ex Bibliotheca Cluniacensi, col. 559. 


NNo denique Verbi de Virgine nati mexvur, defuncto Papâ Paschali, qui 
A Romanæ sedis apicem x et vuranniset eo ampliüs gubernavit, assumptus est elec- 
tione catholicà et consecratus est Gelasius Papa (a), vir adprimè eruditus, eleemo- 
synis largus, consilio providus. Hic, Henrico IV Romanorum Imperatore contra 
ecclesiam sæviente, declinans ad mare descendit, navigio Gallias expetivit, tibique 

rimüm cursore à Pisis emisso, suum prænunciari fecitadventum. Te enim, Cluniaci 
scilicet abbatem in partibus Galliarumhabet pontifex Romanus proprium et spe- 
cialem filium. Huic apud Sanctum-Ægidium (b) occurristi, huic et multo comitatui 
suo equitaturas et alia quàäm maxima elegantissimd ministrasti. Hunc pro maris 
molestia infirmatum, in tuæ solo nativitatis, quod pater tuus Petrus potens et nobilis 
Comes Merguliensis juri apostolorum Petri et Pauli contradidit, et inde accepit, 
tu Papam officiosissimè confovisti. Qui denuo convalescens, et Cluniacum suam 
pervenire desiderans, Lugdunum Galliæ pertransiit, Matisconam descendit. Ubi 
gravissimä ægritudine confectus, se Cluniacum perferri instantissimè præcepit. Qud 
deportatus, summâque reverentiä susceptus, completo episcopatüs sui anno uno et 
diebus quatuor, in medio fratrum, circumstantibus episcopis cardinalibus, in pro- 
pria domo proprius pastor in pace Cluniaco quievit (c). 

Post hunc reverendus Wido Viennensisarchiepiscopus ab ecclesia catholica est 
in Cluniaco electus, sique in Papam Calixtum ordinatus. Hic terrenæ nobilitatis (d) 
celsitudine præcellit, sed cœælestium nitore charismatum pulchriüs elucescit. Hic 
secund Cluniacum rediit, ibique festum dominicæ Circumcisionis et Apparitionis * 
devotè peregit. Qui dum inter cætera sæpiüs ageret de vita et miraculis B. Hugonis, 
nonquorumlibetchartulas super his profusiüs exaratas attendit, sed personas authen- 
ticas in medio Cluniacensis capituli præsentavit, de sancto quæ viderant et audierant 


(a) Gelasius electus fuit vur kel. februarii, seu 
die 95 januarii illius anni 1118. 

(6) Gclasius apud Sanctum-Ægidium  versaba- 
tur vr. idus novembris, ut ex quodam rescripto pro 
ecclesia Toletana probat Baronius. 

( av kal. februari, seu die 29 januarii anni 
4119, Gdlasius okiit, ut scribunt Fulco Beneven- 
taaus, Oidericus, etalii. 


(d) Hic filius fuit, inquit Ordericus, lib. XII, 
p. 848, Guillermi Testardie, Ducis [ Comitis | 
Burgundionum, quem Rainaldo Duci peperit Adelisa 
filia Richnrdi II Ducis Normannorum. Iste quidem 
Gudo nepos fuit feri Guidonis, qui Ducatum nisus 
est sibi vindicare Normannorum.... Sic de regali 
Projenie ortus, frater Ducum | consanguineus Regum 
et Augustorum, etc. Tomo nostro XII, p. 716. 


A 


D 
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À validiüs attestatas, gratanter accepit. Episcopis verd et cardinalibus pariter assen- 
tientibus, ad laudem et gloriam Domini nostri Jesu-Christi natalem tanti confessoris, 
totet tantis virtutibus approbati, festivum fieri Papa decrevit. Die autem Epiphaniæ 
Domini processit Papa solemniter coronatus , copioso pontificum et cardinalium 
choro constipatus. Huic Romana præsens militia more suo famulabatur. Hunc quam 
multi Burgundiæ nobiles sequebantur. Hunc celeberrimo apparatu suscepit obvius 
sacer Cluniacensium fratrum conventus, quem exaltat humilitas, dilatat caritas , 
disciplina erudit, discretio munit. Eâdem die, communi suorum assensu assiden- 
tium, largitus est felix Papa Calixtus Cluniacensi ecclesiæ, speciali et propriæ suæ, 
ut abbas Cluniacensis semper et ubique Romani fungatur officio cardinalis,manuque 
proprià ipse te Papa annulo vestivit : ut sic manifestum appareat cunctis,quia tecum 
et tua Cluniacus solius Papæ Romani propriè propria censetur, quæ sub alterius 

B jure pontificis , seu cujuslibet potestatis , providente Domino, nec fuit aliquando, 
nec erit in futuro. Discessurus Papa in crastinum, intrans Cluniacense capitulum , 
humilitate suâ laudabili fratrum se orationibus commendavit, quos et benedictio- 
nibus confirmavit,et,prædicti confessoris memorià recensità, recessit. [sta me dixisse 
sufficiat, tuaque mihi gratia veniam tribuat…. 


GESTA QUÆDAM CALIXTI II PAPÆ POST ELECTIONFM SUAYM, 
Et de violatis Vizeliacensis ecclesiæ januis à satellitibus Comitis Nivernensis. 


C Ex Epistola Cononis Prænest. episc. A. S. legati, t. Il Spicil. in-fol. p. 513. 


ONO, Dei gratit , Prænestinus episcopus, A. S. legatus | H. * Nivernensi episcopo an. 1119. 

venerabili et dilecto fratri, salutem et fraternam in Christo dilectionem. Quæ postquam  * Hugoni. 
à nobis discessistis, apud nos gesta sunt, dilectioni vestræ innotescere volumus. Die 
ipsâ quâ ab invicem discessimus, cum electo nostro, duce misericordià Dei, ad partes 
Lugdunensium properavimus. Antequamautem Lugdunum perveniremus , domnus 
Lugdunensis archiepiscopus * electioni nostræ assensit, et Lugduni subscripsit. Ibi 
factà processione solemni , dominum Papam Calixtum et nos honorificè suscepit. 
Nam et et Engolismensis episcopus *, antequam à nobis discederet, subscripserat et + Girardus. 
domino Papæ humiliter se subdiderat. Inde venimus Viennam , ubi in dominica 
Quinquagesimæ dominus Papa coronatus est. Cùm autem ab illo digressi Vizeliacum 
venissemus, comperimus rumorem eum verum, quem famâ vulgante tristes acce- 
peramus : tristes, inquam, tum pro ecclesia Vizeliacensi, in cujus Iæsione læsa est 
Romana mater ecclesia (specialis enim ejus filia est), tum pro ipso Nivernensi 
Comite*, quem satis dileximus : cujus clientela portas Vizeliacensis claustri fregit -Guillelmol. 
et dirüpit, SS. Lazariet Marthæ sororis ejus, etSS. Andeoli atque Pontiani martyrum 
corpora, crucem quoque in qua de ligno Domini habetur, jactis lapidibus exorna- 
verunt , monachos verberaverunt et lapidibus percusserunt, et quemdam ex ipsis 
ceperunt , et injectis manibus sub habitu monachi dehonestaverunt. Pro quibus 
omnibus vos monemus, et apostolicä auctoritate præcipimus, ut ipsum Comitem ex 
parte nostra conveniatis, et ad emendationem tanti sacrilegii eum venire moneatis, 
Quod si dixerit non se interfuisse huic flagitio, de consensu eum arguite , quia 
scilicet, cùm eâdem die Vizeliacum ipse venisset, et omnes sacrilegos qui flagitium 
commiserant ibi invenisset, neque spontaneus, neque monitus ab abbate* sub testi- 
monio multorum , de suis hominibus justitiam , vel honorem , vel satisfactionem 
ecclesiæ Vizeliacensi facere voluit.…. 

E  Nolumus autem, fratercarissime, exaggerarequod gestum est, ne cogamur judicare 
quod dignum est : sed volumus ut annuncies eidem Comiti, ut de perpetratis sacri- 
legiis nobis in manu nostra satisfactionem ab hominibus suis, quorum nomina 
subscribentur , fieri faciat usque ad mediantem Quadragesimam * , et in futuro ab 
inquietatione ecclesiæ desistat ; quia nisi obedierit, nos sequentes sanctorum supra- 
scriptorum sententiss, anathematis gladio tam ipsum quàm terram ejus, licèt inviti, 
post transactum quem præfximus terminum feriemus. Hæc sunt nomina illorum 
qui in sacrilegio illo manus commisisse visi sunt : Rainaldus præpositus de Moncellis 


* Humbaldus. 


* Rainaldo. 


# An, 4149. 
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et frater ejus Nicolaus, Guillelmus mariscalcus, Paganus buticularius, Petrus pane- A 
tarius, Odo camerlancus , Pets de Moncellis, Theobaudus cocus , Guillelmus ‘ 
præpositus de Cerciaco , Croslebos, Renaldus nepos Mainfredi de Porta, Beraldus 
de Moncellis , duo filii Aimberti de Moncellis, Joannes Deli, Tardet de Moncellis, 
Seguinus de Moncellis , Guichardus frater Galterii buticularii, Burgensis de Mon- 
cellis, qui cognomine ïita vocatur, Gaudricus de Climiciaco cum septem sociis, 
et multi ali quos, donec nominatim nominemus, suis conscientiis puniendos relin- 
quimus, si non dignè satisfactionem fecerint. 


GESTA IN CONCILIO TOLOSANO ax. mexix. ET POST CONCILIUM, 
De ecclesiis Amantiana et S. Saturnini. B 
Catel, Mémoires, p. 877 ; et Labbeus, t, X Concil. col. 861. 


NNo abIncarnatione Domini mc x1x, Aicardus archidiaconus ecclesiæ S. Stephani 
À Tolosæsedis in præpositumelectus est,eo änno quoin eademecclesia dominus Papa 
Calixus IL concilium celebravit. Et præsidente domino Papä in generali synodo, 
Aicardus præpositus duas proclamationes valde idoneas fecit : unam videlicet super 
ecclesiim Amantianam , quam diù ecclesia B. Stephani perdiderat. Auditis itaque 
* Aicardi.  dominus Papa utriusque partis altercationibus, videlicet A.* præpositi et A. prioris 
Amantianensis, jussit investiri ecclesiamS. Stephani de ecclesia Amantianensi : quod 
et factum est, Nam A. (a) Narbonensis archiepiscopus vices domini Papæ super 
hoc negotio acceptans, post multum tempus hoc placitum definivit, et mille solidos Ç 
Melguirinos, et per unum quemque annum tres solidos T'olosanos annualiter ecclesiæ 
nostræ reddi jussit : quam diffinitionem in subsequenti plenariè, Domino volente, 
ostendemus. o 
Altera verd proclamatio super eeclesia B. Saturnini de suburbio Tolosæ, ubi et 
* Aicardus,  COrpus ejus humatum quiescit. A. * enim præpositus præcepto imperiali, scilicetglo- 
riosissimi [mperatoris (b), et privilegio Romano videlicet Joannis Papæ, hanc eccle- 
siam juris ecclesiæ B. Stephani suæ sedis fore ostendit. Quibus in præsentia dominij 
Papæ, et in præsentia cardinalium , archiepiscoporum , episcoporum , et aliorum 
multorum proborum virorum perlectis, B. Saturnini clerici rationem reddituri sur- 
rexerunt, Responderunt enim et dixerunt domino Papæ, ecclesiam suam cum epis- 
copo, neque cum clericis suæ sedis placitare debere, quiaejus et B. Petrijuris erant. 
Quæsivit autem ab eis dominus Papa, utrm hæc ecclesia singulariter B. Petri esset, 
vel generaliter : cui et responderunt , singulariter. Ille verd iterum requisivit quis D 
eam B. Petro dedisset : cuiet responderunt , quia clerici qui eam tenebant, ei et 
B. Petrodedissent. Quibusipse, quia clerici ex diversis partibus congregati, quorum 
fundus non erat, dare non potuerunt. Interim, dum hæc ita ventilantur, alia super- 
venere maxima negotia. Quibus interpositis, domnus Papa hoc placitum differri 
jussit donec post concilium. Unde actum est ut tamdiu hoc placitum differretur, 
usquequo idem Papa Tolosä accederet. 
In recessione ver illius venimus ad villam quæ vocatur Fronton, ibique eâ die 
hospitati ; mane vero idem Papa eamdem ecclesiam cum suis consecravit. Alterâ 
autem die, dominus Papa privilegium ecclesiæ B. Saturnini firmare curabat : sed, 
+ Ametio.  interpellante A. *Tolosano episcopo et A. * præposito, hoc privilegium intermissum 
*Aicardo. est. Tertiä vero die, venimus ad villam quæ est in pago Caturcensi , quæ vocatur E 
Sancti-Audardi (c), et ibi hospitati sumus. Posterâ verd die , præsidente domino 
Papä cum suis , ad hoc placitum ventilandum venimus : ubi perlecto imperiali 
decreto et Romano privilegio, eadem verba quæ superiüs in concilio dixerat, reci- 
tavit ; et legente Petro Montispessulani , S. Saturnini clerico, Urbani Papæ privile- 
gium (d), in quo continebatur qualiter idem Papa ecclesiam B. Saturnini ecclesiæ 
B. Stephani et episcopo Isarno tulisset, dominus Papa Calixtus, audientibusomnibus 
(a) Arnaldus erat tunc Biterrensis episcopus, (b) Utique Caroli Calvi, cujus tempore præfuit 
nec ante annum 1121 evectus est ad archiepisco-  Romanæ ecclesiæ Joannes VIII. 
patum Narbonensem. Unde intelligimus hanc nar- (c) Seu Theodardi, hodie Montauban. 


ratiunculam aliquandd post concilium Tolosanum (d) Editum est id privilegium à Baluzio, t. VI 
scriptam fuisse. Miscellaneorum, p. 394. 
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A qui aderant , tale tulit testimonium (erant ibi tunc nobiscum domnus prior Frede- 
. lensis bonæ memoriæ Isarnus, et A. prior Amantianensis ; et B. archidiaconus 
Veteris Morensis, et alius B. archidiaconus Agarnensis, et Guillelmus nostræ ecclesiæ 
paraphonista, et quamplures ali) : « Ego, inquit, fratres, in concilio Nemausensi (a), 
in quo dominus Papa Urbanus præfuit, cum multis aliis interfui ; ibique clericos 
B. Saturnini dowinum Papam interpellantes audivi, quatenus quartam partem 
oblationis altaris B. Saturnini episcopo lsarno, qui tunc temporis in dominio 
suo eam tenebat , auferret , et sibi daret. Et dominus Papa petitionibus eorum 
condescendi videbatur. Quibus episcopus Isarnus magnanimiter resistebat , et 
nequaquam hoc se facere posse dicebat ; quia si id faceret, unde viveret non 
habebat. Et quia nobis, mihi et fratri meo, qui tunc temporis erat episcopus 
Briassensis (b), videbatur præjudicium episcopo Isarno fieri, partes ejus, quantüm 
potuimus, sustinuimus, in tantum ut, nobis præsentibus, istud fieri non potuerit. 
Transacto vero concilio, dominus Papa episcopum Isarnum in cameram suam 
deduxit, ibique vi Comitis Raimundi, reclamantibus tamen clericis qui tunc ibi 
aderant, hanc quartam altaris partem tulit. Mandavit tamen ïisdem Papa, ut 
» Isarnus episcopus de ecclesia B. Saturnini semper cum suis victum haberet : quod 
et, dum vixit, habuit. » | 
His dictis, dominus Papa Calixtus Raimundo abbati et clericis ejus , ut de his 
omnibus rationem redderent, mandavit. Illi vero, concilio accepto, responderunt 
non se tam facilè de tanto placito posse respondere , sed daret eis tempus quo ad 
respondendum essent parati. Annuens vero dominus Papa petitioni eorum, dedit 
nobis locum et tempus ubi ad id ventilandum perveniremus. Fuit autem locus apud 
Viennam, et tempus, festum B. Mariæ quod vocatur Epipanti (c. Sed dominus 
C À. *episcopus Tolosanus negligentiâ suâ ad hoc placitum tendere renuit, Inde actum 
est, ut ecclesia S. Stephani jus quod habebat super ecclesia B. Saturnini amitteret. 


Go An. 1096 celebratum fuit Nemaus, concil. Guidonis Viennensis archiepiscopi. 


b) Corrige Bisuntinnensis. Et quidem præerat c) Id est, Hypapante, seu dies festus Purifi- 


cationis B. Mariæ, anni 1120. 


SE DLE STE Y YU Ov v 


= 


* Amelius. 


tunc Bisuntinensi ecclesiæ Hugo IIL, frater 


DEDICATIO ECCLESIÆ BEATÆ MARIÆ DE CHARITATE, 
Seu de Ronceraio, in urbe Andegavensi à Calixto IT Papa peracta. 


Apud Michaelem Cosnier in notis ad Exordium Fontebraldense, pag. 190. 
us iret Jacob de terra Chanaam in Mesopotamiam Syriæ, etc. Igitur Calixtus au. 4449. 
D Capa, proecclesiæ utilitate partes visitans occidentales, Andegavumiter (a) appulit; 
etingressus ecclesiam B. Mariæ Dei genitricis, altare dominicum ab introitu januarum 
elongatum , ut majus esset spatium inter januas et altare , sancti chrismatis unctione 
etapostolicâ benedictione in honorem ejusdem Virginis consecravit, vigilià nativitatis 
ipsius , capsaque in altari, quæ plena reliquiis reperta fuerat, ibidem resigillata , in 
qua S. Pancratii martyris et Gatiani Turonensis episcopi reliquiæ indubitanter 
fuerunt reconditæ, præsentibus authenticis personis, Petro videlicet cardinale , et 
altero Petro filio Petri de Petralata , et Chrysogono atque Petro ipsius Papæ nepote ; 
Reginaldo Andegavensi episcopo , Gallone Leonensi episcopo, Bricio Nannetensi 
episcopo, Ulgerio archidiacono , Gaufredo thesaurario , Rivalone ‘archidiacono 
Nannetensi, Gaufredo Vindocinensi abbate. Peractà consecratione, ipse cantavit 
(a) Eo in itinere alias in partibus illis ecclesia- 
ram consecrationes peregit Calixtus, 4°. Fontis- 
Ebraldi parthenonis , ipso testante Calixto buliâ 
daté Turonis apud Majus-monasterium, per manum 
Chryogoni S. R. E. diac. card. ac biblioth. xvi kal. 
octobris, indict. xu, Dom. incarnat. anno mcoxIX, » 
pontificatüs autem domini Calixti 11 Papæ anno 
primo. Ait enim: « Cùm per Pictavensem paro- 


» chiam pro ecclesiæ servitio transitum haberemus, 
» venerabilis fratris nostri Guillelmi Pictavensis 


Dei misericordiam cognoscentes, locum ipsum 
cum omnibus ad eum pertinentibus B. Petri decre- 
vimus patrocinio confovere, Unde ctiam nostris 
tanquam B. Petri manibus in honore beatissimæ 
et gloriosissinæ Dei genitricis semperque virginis 
Mariæ oratorium dedicavimus, etc. » Tomo II 
Clypei nascentis Fontis-Ebraldi, p. 420. 20. Gla- 
nafoliensis S. Mauri ad Ligerim cœnobii, ubi Ca- 
lixtus, regatus à cardinalibus qui secum aderant, et 
monachis et ab ipso abbate Girardo, ejusdem confes- 


S S % + S 


» episcopi suggestione ad B. Mariæ de Fonte- 
» Ebraldi monasterium declinavimus, ubi monas- 
» tici ordinis disciplinam vigere per omnnipotentis 


soris Christé Mauri ecclesiam solemniter dedicavit, 
prout tradit in chronico Casinensi Petrus Diaconus, 
lib. IV, cap. 64. 
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missam : deinde monialibus multis allocutus exhortationibus, dedicationis solemni- À 
tatem ipso die celebrem agi omnibus annis instituit. Tunc pontifices, ipsius Jussu , 
ecclesiam dedicaverunt. Papa verd postea tumbam quæ est in cœæmeterio S. Laurentii 
sita, ascendit ; ibique populo verbi Domini pabulo refecto , omnibus qui ad sacro- 
sanctam dedicationem convenerant, peccata sua confitentibus septimam pœnitentiæ 
partem condonans, insuper etiam ecclesiam hoc privilegio dotando donavit , ut 
quicumque ad eam in annua dedicationis solemnitate, vel à prima dominica de 
Adventu Domini usque ad octavas Epiphaniæ supplici convenient devotione,eamdem 
obtineant veniam. Hoc autem factum est sub Ludovico Rege Francorum, Fulcone 
juniore Andegavorum Comite, Reginaldo eorumdem episcopo , Tiburge abbatissä 
S. Mariæ Charitatis, anno ab Incarnatione Domini Mcx1x, concurrentibus 11, 
epactis xVI11, indict. autem x111. 


GESTA IN CONCILIO REMENSI ANNI MCXIX, 
Circa investituras, ex Commentariolo Hessonis (a) Scholastici. 


Apud Tengnagel Vetera Monum. p. 329; et Labbeum, t. X Concil. col. 872. 


ENERUNT ad Regem apud Argentinam episcopus (b) Catalaunensis et abbas 

.Cluniacensis *, acturi cum eode pace et concordia inter regnum et sacerdotium. 
A quibus cm Rex consilium quæreret , quomodo sine diminutione regni sui hoc 
exsequi posset ; assumptà parabolä suä , respondit episcopus: « Si veram pacem , C 
» domine Rex , habere desideras, investituram episcopatuum et abbatiarum omni- 
» modis dimittere te oportet. Ut autem in hoc nullam regni tui diminutionem pro 
» certo teneas, scito me in regno Francorum electum, nec ante consecrationem , 
» nec post consecrationem aliquid suscepisse de manu Regis : cui tamen de tributo, 
» de militia, de teloneo, et de omnibus quæ ad rempublicam pertinebant, et anti- 
» quitus scilicet à Regibus christianis ecclesiæ Dei donata sunt, ita fideliter deservio, 
» sicutin regno tuo episcopi tibi deserviunt, quos hucusque investiendo hanc discor- 
» diam, immo anathematis sententiam incurristi. » Ad hæc Rex, manibus elevatis, 
hoc responsum dedit : « Eia, inquit, sic fiat : non quæro ampliüs. » Tunc subjunxit 
episcopus : « Si ergo investituras dimittere volueris, et possessionem ecclesiarum , 
» et eorum qui pro ecclesia laboraverunt, reddere et veram pacem eis dare , labo- 
» rabimus, opitulante Domino , huic contentioni finem imponere. » Quæ omnia 
Rex, communicato cum suis consilio, se prosecuturum promisit , si fidem et justi- 
tiam apud dominum Papam inveniret, et si veram pacem ipse et sui, et possessiones 
quas pro guerra ista amiserant, reciperent. Quibus auditis , episcopus certum se 
fieri super denominatis capitulis postulavit , tum ut labor eorum non esset inutilis, 
tum ut dominum Papam ad exsequendam pacem facilius inclinarent. Tune Rex 
proprià manu sub testimonio fidei christianæ in manu episcopi et abbatis firmavit , 
se præfata capitula sine fraude prosecuturum. Post eum episcopus Lausanensis et 
Comes Palatinus, et cæteri cleriei et laïci qui cum eo erant, hoc idem eodem modo 
firmaverunt. 

Acceptà securitate, episcopus et abbas domino Papæ Parisius occurrerunt : quæ 
viderant et audierant , fideliter intimarunt. Quibus applaudens dominus Papa sic 
respondit : « Utinam jam factum esset , si sine fraude fieri posset ! » Mox commu- E 
nicato cum episcopis et cardinalibus consilio, eosdem et cum eis de latere suo 
episcopum Ostiensem (c) et Gregorium cardinalem ad Regem remisit, ut præfata 


Prima legatio 

ad Henricum 

Imperatorem. 
* Pontius. 


* Secunda le- 
gatio. 


(a) Hessonis nomen mss. exemplaria non habent, 
ed quèd opus illius sit initio mutilum. Veràm illud 
nos edocet annalista Saxo apud Eccardum, cujus 
verba sunt ad an. 4149: Calirtus Papa synodum 
Remis circa festum S. Lucæ celebrat, ubi quid actum 
sit scire volentibus, difficile non est invenire in scriptis 
cujusdam scholastici Hessonis, prout se interfuisse 
testatur, enucleatim omnia describentis. Unde non 
solàm gesta in eo concilio circa investituras Hesso 
descripsisse videtur, sed acta concilii integra, quæ 


periere, Hoc autem fragmentum debemus Udalrico 
Bambergensi episcopo, qui illud epistolarum inse- 
ruit codici, ex quo Tengnagellus deprompsit. 

(ë) Guillelmus de Campellis, qui, ut in chro- 
nico Mauriniacensi legitur, sublimes scholas rexerat, 
et tunc zelum Dei habens super omnes episcopus totius 
Galliæ divinarum Scripturarum scientid fulyebat. 

{c) Lambertum, qui Calixto successit, Hono- 
rius II dictus ; et Gregorium , qui fuit Innocentius II 
post Ilonorium. 


.  capitula 


A 


B 


C 


E 
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capitula diligentiüs retractarent, atquescripta ex utraque parte firmarent ; et sihæc, 
sicut promiserat, exsequi vellet, diem quâ ista complerentur , ante finem concili 
denominarent. Venientes ad eum, inter Virdunum et Metim ei occurrerunt ; quod 
dominus Papa eum libenter reciperet, si promissum exsequi vellet, retulerunt. Super 
quo quasi gavisus Rex, quod priüs apud Argentinam in manu prænominatorum 
firmaverat , iterum inibi in manu episcopi Ostiensis et Gregor cardinalis, et 
episcopi Catalaunensis et abbatis, proprià manu firmavit :quod videlicetin proxima 
vi feria, id est 1 x kal. novembris, capitula quæ sequenti scripto continentur, apud 
Mosomunm in præsentia domini Papæ fideliter sine omni fraude exsequeretur. Post 
eum hoc idem juraverunt Dux Welpho, Comes Beringarius, Comes Palatinus, 
Comes Willelmus, et alii Principes, episcopi, clerici et laïci multi. Exegit etiam 


ipse à nostris eodem modo firmari sibi, quod, si in ipso non remaneret, eâdem die 


dominus Papa quæ in scripto suo continentur adimpleret. 

Scriptum autem concordiæ hoc fuit: Ego Henricus, Dei gratid Romanorum Impe- 
rator augustus , pro amore Dei et B. Petri et domini Papæ Calixti, dimitio omnem 
investituram omnium ecclesiarum, et do veram pacem omnibus qui, ex quo discordia ista 
cæpit, pro ecclesia in werra fuerunt vel sunt. Possessiones autem ecclesiarum , et omnium 
qui pro ecclesia laboraverunt, quas habeo, reddo ; quas autem non habeo, ut rehabeant , 
fideliter adjuvabo. Quôd si quæstio inde emerserit, quæ ecclesiastica sunt, canonico ; quæ 
autem sæcularia sunt, sæculari terminentur judicio. 

Item scriptum domini Papæ : Ego Calixtus secundus , Dei gratié Romanæ ecclesiæ 
episcopus catholicus , do veram pacem Henrico Romanorum Imperatori auguslo , et 
omnibus qui pro eo contra ecclesiam fuerunt vel sunt. Possessiones eorum quas pro 
werra ista perdiderunt, quas habeo, reddo ; quas non habeo, ut rehabeant, fideliter 
adjuvabo. Quûd si questio inde emerserit, quæ ecclesiastica sunt , canonico; quæ 
sæcularia sunt, sæculari terminentur judicio. | 

Hâc itaque datâ et acceptà securitate, festinanter ad dominum Papam Remis 
redierunt ; quæ fecerant, et quæ à Rege et à suis receperant, ante concilium repor- 
tantes, simul et diem et locum colloquii designantes. 

Dominus Papa, in generali concilio x 111 kal. novembris Remis residens , inter 
cætera sic exorsus est: « Domini patres et fratres, causa pro qua vos de terra lon- 
» ginqua et remotis regionibus ad concilium vocavimus, hæc est. Scitis quàm diù 
» ecclesia contra diversas hæreses laboravit; et sicut per beatum Petrum ( cui 
» specialiter dictum est à Domino : Rogavi pro te, Petre, ut non deficiat fides tua, 
» et tu aliquando conversus confirma fratres tuos ) Simon magus judicio Spiritûs sancti 
» ab ecclesia Dei eliminatus periit, sic usque ad nostra tempora idem per vicarios 
suos sequaces Simonis (a) expugnare , et ab ecclesia Dei exstirpare non desinit. 
Ego quoque qualiscumque, licèt indignus, ejus vicarius, simoniacam hæresim 
quæ maximè per investituras contra ecclesiam Dei innovata est, ab ecclesia Dei, 
opitulante Deo, vestro consilio etauxilio modis omnibus eliminare desidero. Unde, 
si placet, à fratribus nostris quiinter nos et Regem dictum Teutonicum verba 
concordiæ portaverunt, causæ ordinem diligentiüs audiatis ; et quid nobis super 
his agendum sit, unusquisque pro modo suo , quia causa communis est, pru- 
» dentiori consilio attendatis. » Tune dominus Papa Ostiensi episcopo injunxit ut 
universo concilio latinè ordinem causæ exponeret. Quod cùm prudenter episcopus 
Ostiensis perorasset, iterum Catalaunensis episcopus ex præcepto domini Papæ hoc 
idem clericis et laïcis maternà linguâ exposuit. Quo completo, capitula multa illà 
die et sequenti proposuit, et usque ad finem concilii universa complenda distulit. 

Sequenti verd die, cùm in hoc consilium episcoporum sedisset, ut dominus Papa 
ad diem colloquii pro componenda pace accederet, et utrùmin veritate homo ille 
ageret per semetipsum tentaret, circa finem concilii ill die dominus Papa sic prose- 
cutus est : « Domini patres et fratres, scitis quàm diù mater nostra sancta ecclesia 


VS OS U y 


C2 


» Contra simoniacam hæresim, maximè quæ per investituras fit, in partibus nostris 


» laboraverit, Et quia placuit omnipotenti Deo nostris diebus ecclesiæ suæ pacem 
» offerre, et jam proxima dies colloquii ad ipsum locum crastinà die nos compellit 
» accedere, summopere rogamus ut reditum nostrum patienter sustineatis, et si 
» Deus pacem nobis dederit, commune gaudium universo mundo annuncietis. Si 


(a) Codex Udalrici Bæmberg. apud Eccardum t. II Corporis historici, col. 303, Sequentes Simones. 
Tome XIV. Ce 


Die 20 octo- 
bris. 


Luc. xxr. 


Die 22 octob. 


Tertialegatio, 
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» autem ( quod Deus avertat ! ) adversarius nobiscum in toto (a) agere tentaverit, 

» festinanter ad vos revertemur ; et sicut conventionem pacis, si fiat, vobiscum et 
» per vos confirmare optamus, sic in commentorem fraudis, si infidelis evaserit, 
» judicio Spiritüs sancti et vestro gladium B. Petri vibrare tentabimus. » Quod cùm 
sub obtentu obedientiæ archiepiscopis et episcopis et abbatibus i injunxisset, præcepit 
etiam ut interim, et maximè die colloquii, psalmos, orationes et sacrificia spiritualia 
Deo offerrent, et à majori Remensi ecclesia usque ad ecclesiam B. Reiigiüi cum 
processione nudis pedibus exirent. 

-Sic interim dimisso concilio, ferià quartà (b) dominus Papa ad locum colloquii 
exiit, et ferià quintâ cum multis vix cum maximo labore pervenit. Feriâ sextà, 
vocatis in cameram archiepiscopis, episcopis et abbatibus, et cæteris sapientibus viris 
quos multos secum duxerat, coram omnibus fecit legi utrumque scriptum concordiæ, 
Cümque lectum fuisset scriptum Regis, diligentiùs cœperunt episcopi retractare 
maximè illud capitulum ubi dicebatur, Dimitto omnem investituram  omnium ecclesia- 
rum, dicentes : « Si quidem Rex simpliciter agit, verba ista sufficiunt ; si autem sub 
» hoc capitulo aliquid cavillari conatur, determinatione nobis videtur indigere, ne 
» fortè aut possessiones antiquas ecclesiarum sibi conetur vindicare aut iterum (c) 
» de iisdem episcopos investire. » Rursum in scripto domini Papæ illud diligentiüs 
retractabant, ubi dicebatur, Do veram pacem Regi, et omnibus qui cum eo in werra 
ista fuerunt vel sant ; ; ne fortè in danda pace ampliüs intelligerent quàm reddendam 
communionem ecclesiæ, et sub hoc verbo ecclesia cogeretur suscipere quos aut 
superpositos legitimis pastoribus, aut canonicè depositos, sine gravi offensione non 

posset sustinere. 

Diligenter ergo omnibus retractatis, missi sunt ad castra Regis episcopus (d) 
Ostiensis, Joannes (e) cardinalis, episcopus (f) Vivariensis , episcopus Catalau- 
nensis , et abbas Cluniacensis, et alii multi cum eis , portantes scripta in manibus. 
Cüumque pervenissent ad castra, ostenderunt conscripta, determinaverunt capitula, 
prout omnium communi consilio definitum erat. Rex autem, his auditis, primä 
fronte se nihil horum promisisse omnimodis negabat. Tunc episcopus Catalaunensis 
zelo Dei inflammatus, et gladio verbi Dei accinctus , respondit pro omnibus : « Si, 
» domine Rex , negare vis scriptum quod tenemus in manibus, et determinationem 
» quam audisti, paratus sum, sub testimonio religiosorum virorum qui inter me et 
» te fuerunt, jurare super reliquias Sanctorum vel super Evangelium Christi, te ista 
» omnia in manu mea firmasse, et me sub hac determinatione recepisse. » Cumque 
omnium testimonio convinceretur , tandem compulsus est confiteri quod prius 
negaverat. Verumtamen conquerebatur graviter de eis, quia (g) eorum consilio 
promiserit quod absque diminutione regni exsequi non valeret. Cuï sic respondit 
episcopus : « În promissis nostris, domine Rex, per omnia fideles nos invenies. Non 
» enim dominus Papa statum imperii aut coronam regni, sicut quidam dissemina- 
» tores discordiæ obloquuntur, in quolibet imminuere attentat ; immo palam omnibus 
» denunciat ut in exhibitione militiæ, et cæteris omnibus in quibus tibi et anteces- 
» soribus tuis servire consueverant, modis omnibus deserviant. Si autem in hoc 
» imperii statum imminui existimas , quod ulteriüs tibi episcopatus vendere non 
» liceat ; hoc potiüs regni tui augmentum ac profectum sperare debueras, si quæ 
» Domino Deo contraria sunt, pro ë us amore abjicias. » Ad hæc omnia cùm respon- 
dere non posset, mitiora verba cœpit proferre, et inducias quærere vel usque mane : 
dicens velle se cum principibus nocte :illà de causa conferre, et ad exsequendunr 
promissum, si posset, eorum corda inflectere , et alterutrum summo mane renun- 
ciare. Post hæc sui de modo absolutionis et susceptionis cum nostris cœperunt 
conferre : durum sibi, immo importabile videri, si more aliorum dominus suus nudis 
pedibus ad absolutionem accederet. Quibus condescendentes nostri , responderunt 
quèd modis omnibus laborarent ut dominus Papa calceatum eum, quantd priva- 
tiüs posset, reciperet. $ 


a) Abest à cod. Udalr., àa toto. Malim, in torvo. (e) Joannes Cremensis, card. tit. S. Chrysogoni, 

6) Codex Udalrici signatos dies non habet, Hato, quem Order. Vitalis inter duces verbi, 
qui tamen retinendi.sunt. qui eidem concilio interfuere, connumerat. 

ue Codex Udalrici, tantüm. (g) Codex Uldarici, Quod , licèt eorum con- 

d) Codex Udalrici solos nominat episcopum . sélio promiserit, absque diminution regni exsequi 
Catalaunensem et abbatem Cluniacensem. non valeret, 


A 


D 
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In his verbis ill die colloquio terminato , nostri ad dominum Papam redierunt, 
quæ invenerant reportantes. Tunc dominus Papa , quasi jam de pace desperans, 
ordinabat summopere mane ad fratres quos Remis reliquerat, repedare; sed, consilio 
Conmitis Trecensis [Hugonis] et multorum aliorum, compulsusestsabbato * ferè usque 
ad horam sextam in eodem loco manere. Et ut omne os adversariorum obstrueret., 
et vocem derogationis omnibus auferret, summo mane iterum missi sunt ad castra 
episcopusCatalaunensis et abbas Cluniacensis,super inducias acceptas responsum ejus 
audituri.Cumqueillucpervenissent,sicut pridiefecerat,repræsentavitepiscopus scripti 
veritatem, cum adtestatione sacramenti dicens : « Heri quidem, domine Rex, cum 
» justitia possemus à te recedere, quia die denominatä parati fuimus et promissum 
» tuum recipere , et nostrum implere : verm, quia tu inducias repetendo usque in 
» hanc diem distulisti, nolumus ut propter intervallum unius noctis tantum bonum 
» in nobis remaneat; et si hodie promissum tuum exsequi volueris, paratus est 
» adhuc dominus Papa , quod per nos tibi promisit , modis omnibus adimplere. » 
Tunc Rex iratus iterum cœpit inducias quærere, donec generale colloquium cum 
principibus regri posset habere, sine quorum consilio investituras non audebat 


-_dimittere. Ad hæc episcopus : « Quia sæpè inducias quærendo , quod promisisti 


» implere dissimulas , nihil nobis et tibi ampliüs : revertar ad dominum Papam. » 
Sic insalutatus rediit : quæ invenerat , nunciavit. 

Mox ergo dominus Papa cum suis ad aliud castrum Comitis Trecensis cum 
summa festinatione transivit. Rex autem nuncium ad Comitem direxit, summopere 
rogans ut dominum Papam inibi die dominicâ detineret, promittens se facturum 
modis omnibus ferià secundä quod toties abnegaverat. Quod cum ad dominum 
Papam delatum fuisset, hoc breve dedit responsum : « Feci, fratres, pro desiderio 
» pacis, quod ab antecessoribusnostris factum nunquam audivi.Generalem synodum 
» congregatam, et fratres multos quasi desolatos reliqui : ad hominem istum cum 
» multo labore perveniens, quæ pacis sunt in eo non invenio, Unde nullatenus eum 
» ulteriüs exspectabo ; sed ad fratres nostros et ad concilium, quant citiüs potero, 
» regrediar. Si autem in concilio, vel post concilium , veram pacem Deus nobis 
» dederit, paratus ero suscipere et amplecti. » 

Die ergo dominico * de eodem loco ante diem exivit, et cum tanta festinatione 
Remis usque cucurrit, ut, xx leucis consummatis, eâdem die missam Regis cele- 
braret , in qua Leodiensem electum (a) in episcopum consecravit. Ferià secundâ, 
pro nimio labore infirmatus , vix ad concilium accessit ; exitum et reditum suum, 
et ordinem causæ concilio exponi (b) fecit , et sic illà die siluit. Ferià tertiâ nihilo- 
minus infirmitate detentus, in concilio sedere non potuit. Ferià verd quartä, circa 
horam tertiam, ad concilium accessit ; illà die usque ad horam nonam multorum pro- 
clamationes recepit (c\, et de multis capitulis tractavit, Ab hora verd nona , volens 
illà die concilium terminare, synodalia decreta fecit in medium proferri et legi. 
( Sequuntur canones quinque , vulgati.) 

Cümque multa contra simoniacam hæresim essent recitata , et omnium consono 
favore laudata et confirmata ; ventum est ad illud decretum quo investituræ eccle- 
siarum laïicis interdicebantur , in quo sic continebatur : Investturam omnium eccle- 
siarum et ecclesiasticarum possessionum per manum laïcam fieri modis omnibus prohibemus. 
Quod cüm recitatum fuisset, tantum murmur quorumdam clericorum et multorum 
laicorum per concilium insonuit, ut diem usque ad vesperam sub gravi contentione 
pertraherent. Videbatur enim eis quod sub hoc capitulo dominus Papa decimas, et 
cætera-ecclesiastica beneficia quæ antiquitus laïci tenuerant, conaretur minuere vel 
auferre. Unde dominus Papa omnibus satisfaciens, illà die concilium terminare 
distulit, ut sequenti die communi consilio decretum temperaret, et ipsum cum cæte- 
ris quæ sequebantur, unanimi omnium favore et auctoritate confirmaret. 

Ferià quintà * ad concilium venit, quæ proposuerat exsecuturus. Hymnum sancti 
Spiritüs devotè incæpit : qui cum ab omnibus fuisset affectuosè decantatus, verè 
invisibilis ignis flammä succensus , in ignea lingua de Spiritu sancto exorsus mira- 
biliter peroravit, docens eum summum bonum esse , fontem sapientiæ et intelli- 
gentiæ ac totius disciplinæ, vinculum caritatis, unitatis et concordiæ. Cümque 

rl Fredericum de Namurco. orationem recitat Ord. Vit. tomo nostro XII, p. 128. 

b) Per Joannem (Cremensem , cujus ad patres (c) Earum meminit Ordericus, ibid. 
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per hæc singula diutius sub omnium admiratione discurreret, tandem ad causam 
accessit , dicens : « Scimus, fratres carissimi, quod labor vester, quo de tam 
» remotis regionibus pro communi libertate matris nostræ sanctæ ecclesiæ nobis 
occurrere studuistis , placuit Deo et Spiritu sancto , in cujus virtute et sanctifi- 
catione unum sumus in Christo. Et quia placuit Spiritui sancto et nobis, displicuit 
spiritui adversario, qui modis omnibus ad perturbandam fraternitatis vestræ con- 
_cordiam cooperatores malitiæ suæ quæsivit et invenit. Quid enim dicimus, fratres, 
si cum tanto labore et expensis ad concilium vocati venistis, et revertentes ad 
regiones vestras nihil reportare poteritis, quia nos audire non vultis ?.. Scimus 
etiam quia Dominus Jesus cum proposuisset discipulis, Nisi manducaveritis carnem 
Filii hominis, etc. scandalizati sunt multi, et abierunt retrorsum , nec postea 
sequebantur eum, Sic et nos cum heri proposuissemus quædam pro libertate eccle- 
siæ, scandalizati sunt quidam infideles. Unde et nos cum auctoritate apostolicà 
dicimus : Si infidelis discedit, discedat (a), et det locum fidelibus, quæ ecclesiastica 
sunt et libertati ecclesiæ necessaria, pertractare. Vobis autem qui locum et officium 
apostolorum in ecclesia Dei tenetis , dicimus quod Dominus dixit ad duodecim : 
Numquid et vos vultis abire ! » u 
Quod cüm mirabiliter perorasset, ita omnium corda concussit, ac reclamantium 
voces compressit, ut nec unus quidem contra decreta synodica quæ postea lecta sunt, 
os aperire præsumeret. Dominus tamen Papa decretum illud unde murmur ortum 
fuerat, saniori consilio temperavit, et in hanc formam concilio legi fecit : Investituram 
episcopatuum et abbatiarum per manum laïcam fieri omnimodis prohibemus. Quod cum 
placuisset omnibus , ipsum cum cæteris omnibus quæ lecta sunt , judicio Spiritüs 
sancti et auctoritate ecclesiasticà firmaverunt. 

Allatæ sunt denique candelæ cccexxvii, et accensæ datæ singulæ singulis tenen- 
tibus baculos episcopis et abbatibus, injunctumque est eis ut omnes candelas tenentes 
assurgerent. Cumque adstarent, recitata sunt multorum nomina, quos præcipuè 
excommunicare proposuerat dominus Papa : inter quos primi nominati sunt Rex 
Henricus et Romanæ ecclesiæinvasor Burdinus, et præ cæteris et cum cæteris multis 
solemniter excommunicati. Absolvit etiam dominus Papa auctoritate apostolicà à 
fidelitate Regis omnes quotquot ei juraverant, nisi fortè resipiscerent et ecclesiæ Dei 
satisfacerent (b). His denique ritè completis, auctoritate Patris et Filii et Spiritûs 
sancti omnes absolvitatque signavit; et sic ad propria unumquemque redire permisit, 
et sic concilii finem fecit. Quod vidi et audivi, fideliter, et quanto brevius potui, 
pedestri sermone descripsi. 


(a) Codex Udalrici, qui infidelis, diseedat et 
exeat. 


FÉES EVSE SSI VS IS YS Y 


(b) Codex Udalrici, resipisceret et satisfaceret” 
nimirum Henricus Imperator ; quæ lectio potior est’ 


CONTROVERSIA DE VILLIS PAULIACO ET RICTIACO 


Inter abbatias S. Petri-Vivi, Molismensem et Reomensem. 
‘Ex Chronico S. Petri-Vivi Senon. apud Acherium, t. II Spicil. in-fol. p. 462. 


wno Mexi11, emit abbas Molismensis * villam quæ vocatur Pauliacus ! , de 

Milone filio Bernardi (a) deMonte-Barro, dans centum quinquaginta libras dena- 
riorum : quæ villa cum appenditiis suis est de donationibus quas dederunt abbatiæ 
S. Petri-Vivi Senonensis Ingoara et Leotherica (sicut et Rictiacum ?) quæ ambsæ fue- 
runt sorgres S. Ebbonis (b). Dederunt etiam in pago Tornodorense villam quæ voca- 
tur Fontanas, cum omnibus appenditiis et adjacentiis; et in pago Laslinse Bagnolum 
et suprà memoratum Pauliacum, in cujus parochia sita est Molismensis abbatia. 


(a) Bernardus de Montbar fuit avus S. Bernardi 
Clarevallensis abbatis. Nam genitrir ejus Aelaiz, 
inquit Joannes Eremita initio vitæ S. Bernardi, 
filia Bernardi Montis-Barri domini, viri polentis 
et magni secundüm sæculi dignitatem, et ex anti- 
qua, sicut asserunt multi, Burgundiæ Ducum geue- 
“ositate trahens originem. Fratres igitur erant Milo 


est Rainardus de Monte-Barro, de quo infrà, et 
Aelisia prædicta. 

(b) Ebbo, ex castro Tornodorensi natus , et ejus- 
dem pagi Comes, Senonensem pontificatum gessit 
annis 722 et 732. Sororum verd ejus donationes 
vide inter Acta SS. ord. S. Benedicti, sæc. Il, 
part. 2, p. 615 et seq. 
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A Audiens autem abbas Arnaldus hanc emptionem quam fecerat ‘supradictus abbas 
de Pauliaco villa, quæ est alodus S. Petri-Vivi, adiit eum cum duobus monachis 
suis, Helduino scilicet priore et Girardo cellerario, et calumniam fecit. Unde 
respondit ei abbas supradictus se locuturum cum Milone, qut vendiderat, jam 
monacho, et cum aliis quorum consilio uti debebat, et responsurum se usque ad 
Rogationes quæ primæ futuræ erant. Factum est autem hoc in fine istius anni de 
quo agitur (a), vu scilicet idus martii. 

Anno mMcxiv, quia, ut supra dictum est, abbas Molismensis se responsurum Item de Rai- 
Arnaldo abbati dixerat in Rogationibus de terra quam emerat, misit ad eum ipse ES 

- ATrO. 
Arnaldus abbas Guidonem monachum de Alsono, audire responsum ejus. Cui dixit 
usque ad festum S. Joannis quod tune primum futurum erat, accepturum se consi- 
lium suum, et responsurum : quod non fecit. Eo autem in tempore accidit, ut pro 
B quibusdam Ludovici Regis negotiis Joscerannus episcopus Lingonensis Senonas 
veniret. Quem prædictus abbas adiit, et caritativè, ut tantum virum decebat, ei 
servivit ; de abbate Molismensi querimoniam fecit, et de Rainardo de Monte-Barro, 
qui censum de Rictiaco simul et de Pauliaco, unde res agitur, plusquam per octo 
annos abstulerat, conquestus est, Qui benignè respondit se eos ad rationem mittere, 
et justitiam ecclesiasticam, si quando ad eum iret aut mitteret, facturum, si recti- 
tudinem denegarent. Qua pro re abbas Arnaldus, ad festum S.Mammetis, quod est 
in mense augusto, ivit ; abbatem Molismensem caritativè ad rationem misit : quod 
nihil profuit sibi. . .. 

Anno mcxvi, abbas Arnaldus misit Lingonas Walbertum monachum ad suprà Coran Lin- 
memoratum episcopum Joscerannum, in synodo quæ secundüum consuetudinem Re re 
fit post Pascha, cum literis Daimberti archiepiscopi deprecantis pro nostra re. Unde tr. 

C respondit episcopus, et mandavit abbati se venturum Senonas ad curiam Regis, et 
ibi se locuturum cum abbate : quod et fecit. De Rainardo sciliret denominavit diem | 
apud Retiacum *, post primam diem festi S. Bartholomæi in augusto : ubi abbasivit ”#. Riccia- 
cum multa infirmitate corporis sui ; sed neque judicem, neque responsorem invenit, Ne 
et sic delusus rediit ad sua. Quapropter ad aliam synodum quæ fuit post collectionem 
frugum, misit iterum abbas supradictum Walbertum monachum, cum literis quarum 
exemplar est : - 

« Domino suo Josceranno venerabili Lingonensium episcopo, frater  Arnaldus abbas 
» monasterii S. Petri-Vivi, sic crucem  Domini portare, ut ejus remigio valeat trans- 

» fretare. Manifestum est dignitati vestræ, donnum archiepiscopum suas literas in 
» præterita synodo vobis misisse, et de injuriis à donno abhate Molismensi et Raï- 
» nardo de Monte-Barro monasterio nostro illatis justitiam vestram acclamasse, Vos 

D >» autem diem placiti, dum Senonas veniretis, distulistis : ubi cum vobis præsentarer, 
» tantum de Rainardo apud Retiacum diem posuistis. Quamvis autem debilitati 
» corporis succumberem, tamen quasi in lectica me ed devehi feci ; sed judice et 
» responsore ibi non inventis, pro malè tractato me habui. Proinde ad vos denuo 
» recurrimus, ut nos justitià cassari non permittatis. Prætereade Retiacensi ecclesia, 
» quam Rainardum adhuc de nobis tenere, nec amisisse sperabamus, vestram mise- 
» ricordiam et hujus sanctæ synodi acclamamus, ut quid rectitudinis in ea monstrare 
» poterimus, in jus nobis dirigatis. Valete, » | 

In ipsa quoque synodo comperit præfatus monachus Walbertus, quod Rainaldus Atia de abba- 
miles de Barro ecclesiam de Rictiaco, quam de abbatia S. Petri tenebat (b), eccle- t® Reomensi 

da : En à . querimonia, 
siasticà auctoritate judicante perdiderat, et Bernardus abbas S. Joannis de Prato eam 
ab episcopo expetierat, et super nos invaserat, Unde idem monachus mentionem 
E damni nostri coram omnibus in præfata synodo fecit ; et quia præfatusabbas deerat, 
paucis verbis satisfecit. Quod ubi ad notitiam nostram pervenit, Arnaldus abbas, 
quia familiaris et sociusnostræ fraternitatis erat, literas ei misit, quarum exemplar hoc 
est : « Domno Bernardo amico suo, monasterii S. Joannis Reomensis venerabili abbati, 
» frater Arnaldus monasterii S. Petri-Vivi abbas, salutem in Domino. Si bene et vos 
» et vestra valeatis, inde gaudemus. Cüm enim præcipuum sit Domini mandatum 
» utinvicem diligamus, tamen vos et vestros inter amicos et confratres præcipuos 
fi) Aani proinde 4114 à januarii kal. inchoati. abbate Gerberto et à monachis ejusdem loci quartim 

b) S. Petri-Vivi chronographus ad an. 1065:  partem de villa quæ dicitur Rictiacus, et de ecclesia 


Bernardus miles et dominus castri Barri-montis et  ejusdem villæ; similiter et de villa quæ Pauliacus 
uxor ejus Humberga competierunt et receperunt ab  vocatur. 


In conventu 
procerum 
Burgundiæ 
agitata, 


* f. Chételus. 


Ad Conouem 
A. S. legatum 
perfertur, 


Et ad Calix- 
tum Il Pa- 


pan. 
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» accepimus. Verumtamen cüm in synodo Lingonensi noviter habitä, eui absens 
» fuistis, clamores renovaremus quos in anteriori synodo habuimus, inter cætera de 
» Retiacensi ecclesia, quam Rainardus de nobis tenebat, justitiam domini episcopi in- 
» VOCavimus, à quo vos eam occupasse accepimus. Ex consulto itaque ejus et coassi- 
» dentium vos super hac re convenimus, et ut benignè et caritativè nostra dimittatis, 
» vos admonemus. Si enim (quod absit !) post firmatam inter nos et vos societatem 
» ex industria occupastis nostra, hoc est unde in nimiam admirationem vertimur. 


» Et quia monachi vestri Trecis satis contumeliosè nostris monachis dixerunt, nos 


» in synodo sine ratiocinatione mutuà de persona !vestra querimoniam fecisse, id 
» penitüs abnegamus ; et ut veridicos nos comprobetis, exemplar literarum quas 
» Lingonas misimus, et vobis mittimus. Valete, et nobis super hoc convenienter 
» literis respondete. » 

Has literas portavitprædictus monachus Walbertus ad monasterium S. Joannis ; et 
non inveniens abbatem,dedit eas priorietmonachis ejusdem cœnobii,ut darentabbati : 
quod dixerunt se facturos. Nec multo post pro Comite de Monte-Bardo et Clarebaudo 
de Capuis apud Castrilocum * conventu habito, idem Walbertus episcopo et Duci 
aliisque principibus Burgundiæ se præsentavit, reiterans clamores quos erga præfatos 
abbates habuerat. Episcopus vero, humano pudore magis quam Dei timore tactus, 
Bernardo abbati monasterii S. Joannis diem quâ ad jus ipse et Arnaudus abbas 
monasterii S. Petri-Vivi convenirent, per archipresbyterum nomine Raïnauldum, 
in die dominica (a) quà Misericordia Domini cantatur, determinavit; abbati vero 
Molismensi sic, videlicet quèd si diem juris abbati Arnaldo denominare diffugeret, 
ipsi abbati apud episcopum super hac re nullam spem fore confugii. Huic intermi- 
nationi abbas Molismensis se simulans fore obnoxium, diem abbati S. Joannis itidem 
denominatam et apud Retiacum suscepit. Abbas igitur Arnaldus utrorumque abba- 
tum adventum Retiaci opperiens, spe frustratus est : Mainardo archipresbytero de 
Bardo super Sequanam attendente quis abbatum veniret, vel quis venire renueret. 


Iste etiam archipresbyter apud Castrilocum et testis dierum coram episcopo posi-. 


tarum fuit, et ad diem veniens, quomodo utrique se haberent, vice episcopi exspec- 
tavit. De importunitate tantæ injuriæ omnibus mirantibus, Rainardus de Monte- 
Bardo (ïintererat enim ) nusquam religionem esse acclamavit, et sese ubivis 
omnibus judicialibus sententiis deratiocinaturum evidenter patefecit, ecclesiam Re- 
tiacensem se et antecessores suos plus centum annis censualem de manu abbatum 
S. Petri - Vivi tenuisse, et eam vi episcopali ab eo extortam ablatem monas- 
terii Sancti Joannis occupasse, abbate Arnaldo monasterii Sancti Petri-Vivi hoc 
ignorante. Idem abbas Arnaldus admirans qui Molismensis abbatis absentia signi- 
ficaret, Molismum abiit ; sed abbatem loci non inveniens, tanto labore frustrà con- 
sumpto, ad propria rediüt, priori et monachis ejusdem loci dicto negotio pro quo 
venerat. | 

Anno mMcx1x, donnus Cono Prænestinus episcopus et legatus Romanæ ecclesiæ 
Senonas venit, quem adiit Arnaldus abbas, et querimoniam fecit de Lingonensi 
episcopo, qui justitiam diffugiebat sibi facere de duobus abbatibus suprascriptis ; 
qui misit literas quarum exemplar hoc est : 

« Cono Prœnestinus episcopus et Romanæ  ecclesiæ  legatus,  Josceranno  Lingo- 
» nensium  episcopo, salutem. Querimoniam venerabilis Arnaldi abbatis monasterii 
» $. Petri - Vivi audivimus de abbate Molismensi et abbate monastern S. Joannis 
» de Prato; quorum unus ecclesiam unam ei aufert, alter villam cum appenditiis 
» suis. Vos autem jam bis diem placiti ei constituistis ; sed neque vos, neque ahbates 
» ad ullam illarum venire voluistis. Êt quia injuriam hujus rei penès vos esse senti- 
» mus, mandamus, et mandando obsecramus, ut ei inde plenariam justitiam faciatis. 
» Quod si facere nolueritis, querimoniam ejus ante dominum Papam, quia de lega- 
» tione nostra est, me sciatis perlaturum, et causam ejus , quantmcumque potero, 
» prosecuturum. » 

Hoc anno celebratum concilium fuit Remis in Gallia à donno Papa Calixto II, 


A 


duodecimo kalendas novembris. . .. Postquam celebratum est hoc concilium Remis, 


venit donnus Papa Senonas : quem adiit abbas Arnaldus, et ostendit literas quas 


habet ecclesia S. Petri de duabus sororibus S. Ebbonis, Ingoara scilicet et Leotheria, 


(a) Dominica secunda post Pascha , quæ contigit, anno 1117, die 8 aprilis. 
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ä quas confirmavit'et approbavit, mittens episcopo Lingonensi literas suæ auctoritatis 
sigillo munitas, quarum exemplar est : 
a Galixtus episcopus, servus servorum Dei, Josceranno Lingonensium episcopo, salu- 
» tem et apestolicam benedictionem. Abbatis Arnaldi et fratrum monasterüi S. Petri- 
» Vivi querelam accepimus, quèd eis Molismensis et Reomensis et abbates quasdam 
» possessiones jamdiu à B. Petri monasterio possessas injustè abstulerint. Unde 
» fraternitati tuæ præcipimus, ut long dilatione sepositâ, canonicam eis justitiam 
» facias , nec monasterio eidem obesse permittas , quod secundüm antiquam terræ 
» consuetudinem instrumenta sine impressione sigilli composita declarantur. Data 
» Senonis, nonis decembris. » 
(Hactenus. chronicon S. Petri-Vivi; nec tamen hic finem accepit controversia , de 
qua vide literas Regis Francorum Ludovici VI ad Joscerannum Lingon. episc. datas 
B anno 1123, inferiis à nobis edendas.) 


s 


FRAGMENTUM EX LIBRO II VITÆ (a) BEATI THEOGERI, 
Abbatis S. Georgii in Silva-nigra, dein Metensis episcopi. 
Ex Cod. ms. monasterii S. Georgii apud Villingam nunc primüm editum. 


Cap. I. 
Metensis ec- 
clesiæ status 
sub Alberto 


episcopo. 


T o To ergo Henricianæ persecutionis tempore, abominandà hæresi ecclesiæ unitas 
scindebatur : quæ videlicethæresis à patre(b)ad filium velut hæreditario jure trans- 
missa pervenit ,in qua Deus quorumdan fidelium suorum corda tentavit, tentans 
probavit ; quibusdam verd calicem iræ et indignationis suæ quodam occulto judicio 
propinavit. Cüm enim uterque, nimirum pater et filius, cum honore regio honorem 
quoque ecclesiasticum affectando , id obtinere contenderet ut principalis electio ex 
Regis arbitrio et voluntate penderet, fuere nonnulli qui ambitione præcipites dati, 
munus à manu, à lingua, ab obsequio certatim offerrent, et, regià fulti auctoritate, 
ecclesiastici honoris cathedras occuparent. In diebusillis Albertus (c) quidam ex 
imperiali prosapia oriundus, sed vità et moribus ignobilis, Regis quoque partibus 
favens, Metensem episcopatum invasit, et per annos circiter viginti quatuor mise- 
rabiliter non tam rexit quàm oppressit ecclesiam. Qui dum more mercenarii impor- 
tunè et impudenter lac et lanam ab ovibus extorqueret, et gregem Dei omninon 
pasceret, insuper etiam Regi impio præberet auxilium ; Romanus hunc pontifex ab 
episcopali, quod diù indebitè usurparat, suspendit officio. Sed cùm nec sic quidem 
D à malis suis vel ausis exitialibus temperaret , fideles quique qui in ipso episcopio 
morabantur, tyrannidis immanitatem pertæsi, communicato consilio, causam suam 
Romano intimare pontifici decreverunt : quod tum ob id maximè factu difficillimum 
videbatur, quia inhumanè nimis et tyrannicè sæviens Imperator fines intrarat Italiæ, 
ac, passim locatis insidiis, vias omnes ac semitas observabat, ne quis doctus qui 
inde responsa factioni suæ ferret contraria , præteriret. Eo enim in tempore inter 
Romanum pontificem et Teutonicarum partium catholicos sacerdotes super eccle- 
siarumet regni negotiis frequentes internuncii discurrebant,ex quibus soli qui Regis 
evasere custodias, ibant et redibant incolumes : si qui verd in manus ejusinciderant, 
infecto negotio ad suos nuncium reportabant. Videres, proh nefas! viros religiosos 
et nobiles, omnique scientià ad unguem instructos, effossis oculis et naribus detrun- 
catis, hosti ludibrio fore,multosque tum temporis pro defensione justitiæ laborantes, 
non mitiüs passos quàm si Romanæ eos persecutionis immanitas occupasset. 


G 


(a) Hanc vitam commentario prævio illustratam 
prelo destinarat. D. Theod. Ruinart , inter Acta 
sanctorum ordinis S. Benedicti, quæ ad sæculum 
ordinis vu pertinent, olim edendam. Eam porrd 
initio et ia fine mutilam accepimus ex collectaneis 
quæ pridem in bibliotheca S. Germani à Pratis, 
nunc in nationali Parisiensi servantur. Scriptoris 
nomen incompertum Ruinartio, qui Theogeri vitam 
inter pretiosiora ejus œvi monumenta censeri debere 
pronunciat, tum propter auctoris illorum temporum 
æqualis gravitatem, tum propter conciliorum arta et 
alia multa quæ continet, Nos ea solùm excerpsimus 


quæ ad historiam Metensis ecclesiæ pertinent, ad 
explendam eam lacunam quam in gestis Metensium 
episcoporum occurrere dudum monuimus, t. FH 
p. 642. 

(6) Henricum IV f[mperatorem et flium ejus 
Henricum intelligit. 

(c) Albero et Adalbero etiam dictus, eo nomine 
inter Metenses episcopos quartus, qui favore Impe- 
ratoris de episcopatu contendit cum Popone , eoque 
defuncto an. 1104, solus pontificatum gessit usque 
ad electionem Theogeri. 
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Fe II. Erat tunc temporis Metis vir religiosus ac strenuus , et ipse Alberius (a) nomine, À 
qui inipsa ecclesia tunc archidiaconatôs officio fungebatur, nunc verd Treviris 


tifcem aœu- COnstitutus antistes , linsuper etiam apostolicæ legationis præditus potestate. Hic 
cie dum , catholicorum virorum consilio animatus et literis, cor apponeret ut quoquo 
modo miserabilibus Metensis ecclesiæ ruinis occurreret, prædictus episcopus tanto 
eum odio est persecutus, ut multis affectum injuriis etiam ex urbe propelleret. Ex 
eo jam tempore cœpit Alberium Rex haberesuspectum. Audiens enim eumadversüs 
mandata regia rebellem exsistere, in furorem instinctu indignationis exarsit , atque 
ut incendium suum ruinà illius extingueret, multiplices viro molitur insidias, jubet- 
que Alberium,sicubi fuisset inventus, illico comprehendi. Sed cùm nil minis proce- 
deret, promissis etiam onerat suos, quo diligentius virum, quem honori et regno 
suo insidiari aiebat, inquirerent : jurans per coronam et majestatem imperiü, quin- 
gentis se talentis argenti Alberii oculos, si quis suorum suis præsentasset obtutibus, 
compensaturum. Quanta autem ejus tunc persecutio fuerit, quis requirat, cum 
ad investigandum hominem unum ex imperiali edicto certatim plurimi moverentur ? 
à quibus multas perpessus insidias, toto penè orbe profugus agitur, nec ei uspiam 
tutus ad latendum supererat locus, jamque pes ejus, ubi requiesceret, non invenit. 
Alberius vero , adjutus oratione fidelium, per terras et maria, et per multa discri- 
mina, per plana, per invia iens et rediens permansit illesus, cum tamen frequenter 
in manus inimicorum , ipsis quidem ignorantibus , incidisset , ita ut eadem navis 
simul utrosque transveheret. Sed perire penitüus aut periclitari non poterat , quem 
Deus ecclesiæ quandoquepræficere disponebat. Ille enim, uti solerti pollebat ingenio, 
pro loco, pro tempore, modo habitum mutans, modo comam et barbam nutriens, 
modo per terram quasi debilis repens, intuentium oculos arte fefellit; interdum verd 
de manibus prosequentium fugà elapsus evasit, et Romam usque perveniens , 
Paschali quam tandem ob causam advenerit, vel quorum legatione fungeretur, 
innotuit. Asserit Metensem ecclesiam episcopali penitüs regimine destitutam ; illum 
nomine, non virtnte episcopum ; non pastorem, sed invasorem ecclesiæ ; in eo bonis 
perniciem, malis præsidium fore; apostolicæ sedis eum obedientiam detrectare , 
impi Regis conatus sacrilegos adjuvare, tyrannidi potiùs quàm pietatis operibus 
inservire, ac postremo fasque nefasque omne confundere. Multa præterea de statu 
laborantis ecclesiæ, de Regis tyrannide, quæve illi fuerant vel visa vel audita 
narravit, et super his omnibus ex persona totius penè populi christiani consilium 
et auxilium Romani pontificis imploravit. 

Romanus pontifex autem,super tantis ecclesiæ miseriisingemiscens, rem adfratres 
cardinales refert, et, cum eis communicato consilio , mittit à latere suo Cunonem 
Prænestinum episcopum cardinalem , virum prudentem omnique auctoritate et D 
gratiä plenum, idque injungit offici, ut, convocatis in unum catholicis provin- 
ciarum episcopis, præsentem ecclesiæ motum habita cum deliberatione componeret ; 
et hoc inter cætera in mandatis accepit , ut Metensis filiis adesse et prodesse, 
et pronosse et nosse satageret quatenus, Alberto pseudo-episcopo abdicato, dignum 
pastorem eligerent. Postquam ergo à Romano pontifice hæc illi injuncta legatio est, 
* priusquam ad ea loca quæ à speculatoribus Imperatoris noverat obsideri, pertingeret, 

nomen sibi habitumque scriptoris (b) induerat , et usquequo Remorum civitatem 

intraret, hujus operis instrumenta ex humero ejus suspensa pendebant, ut nihil minüs 
quäm Prænestinus episcopus putaretur. Sed ubi ad civitatem perventum est, ibi 
vero qualis sublateret apparuit. Statim enim non modà clerum et populum, sed et 

nonnullos episcoporum coegit in unum, ac pro necessariis causis ecclesiæ synodo (c) 

celebratä , inter alia quosdam episcopos (d) qui vocati quidem, sed venire nolentes, 

sedem apostolicam in ejus contempsere persona , ab episcopali suspendit oficio : 
indeque Alberium cum epistolis mittit ad suos, eumque obtestatur et monet ut 


Cap. III. 
Qui exaucto- 
raturin conci- 
lio Remensi. 


E 


(a) Alberius, sic semper in ms. codice effertur 
nomen cjus, qui aliis Albero et {Adalbero dicitur, 
fuitque Trevirensis archicpiscopus ab anno 4131 
usque ad annum 4452. 

(6) Leg. fortè scirptoris ; nam haud facilè intel- 
ligitur scriptoris instrumenta ex humero pendere. 

(c) Concilium Remense anno 1115 -celebratum 
fuit, F kal, aprilis , dominicéæ Lætare Jerusalem, ut 
ex cod. ms. Montis Dei refert Labbeus, t. X Con- 


ciliorum. At alia duo jam celebrarat Cono : Bello- 


vaci, VIII idus decembris 1414, ex eod. codice ; et 
apud Suessiones ad Domini Epiphaniam , ut habet 
vitæ S. Godefredi Ambianensis scriptor Nicolaus , 
suprà, p. 180. Parcendum igitur scriptori alieni- 
genæ, qui nullum ante Remense, in quo primüm de 
Theogeri electione actum est, noverat. 

(d) Normanniæ præsertim , ut videre est in Ead- 
meri Historia novoruu, lib. Y. p. 89. 


pro | 
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À pro eligendo episcopo in locum illius qui judiciali sententià jam depositus tam à 
Papa quèm à se [ fuerat ], laboraret. Enimvero Metensibus in eligendo episcopo 
fuit non modica difficultas, quia et secundum canonum scita extra fines episcopii 
electionem fieri non licebat, et intra eosdem propter motum contrariæ partis ipsa 
electio ritè procedere non valebat. Spiritus autem Domini, qui induxit fortem Abisai 
ut sequeretur David Regem, ipsum nimirum Alberium animavit ac suos ut inirent 
canonicam et ideoneam electionem. 

Venientes ergo in desertum ab omnibus locum, qui in extremis ferè episcopatüs cap. 47. 
finibus situs haud grande gestabat ecclesiam, electi ex omnibus viri spiritu sapientiæ Foneans 
pleni, nulläque secundüm Deum sive secundüm [ hominem ] veneratione indigni D 
in abditam partem basilicæsecedunt, ibique de eligendoepiscopo tractaturi, remotis 
procul arbitris, consederunt. 1bi primum Alberius literarum quas de mandato 

B legati susceptas à Remis attulerat, sigillum aperuit, et quo magis solliciti magisque 
constantes in cœpto negotio forent, publicè eas tractari fecit. Earum verd exemplar 
infrà scriptum est : 

« Cono Dei gratit Prœnestinus episcopus et S. R. E. legatus, dilectis in  Christo 
» fils et fratribus, abbatibus et clericis ad electionem Metensis ecclesiæ  faciendam 
» in Christi nomine congregatis, sancti Spiritâs præsentiam et  consolationem. ‘ Quo- 

» modo * vos non ignorare sacros canones novi, et qualiter episcopi electio facienda  * /: quando 
» sit nosse, auctoritate et præcepto domini Papæ, insuper et rogatu domini Vien "1%". 
» nensis (a) archiepiscopi, paucis vobis tantüm scribere duximus. Ne quis igitur 

» vestrüm de minori numero causetur, ipsius Domini voce moneo dicentis : Nolite lue. xxu,32, 
» timere, pusillus grex, etc. Sicut alibi : Ubi duo vel tres congregati fuerint in nomine Mat.xvnr.20. 
» meo, in medio eorum sum. Non dixit. Ego sapientia habito in multis, sed Ego Prov.vur, 12. 

C » Sapientia habito in consiliis. Neque conturbet vos discordia multorum ; jam nec 

» novum est nec inusitatum, ut in electione episcopi discors inveniatur sententia 
» cleri et populi. Non majori itaque parti, sed saniori sacra Seriptura cedendum 
» censet. Quapropter eâdem auctoritate præcipimus, ut,semotà partium animositate, 
+ dignum ecclesiæ Dei pastorem eligatis : electo verd, quicunique ille est, ex parte 
» Dei et ecclesiæ omnem honorem haberi præcipimus. Quod si contempserit, excom- 
» municationi subjicimus ; et domum ejus, domum discalceati in Israel nominari 
» censemus ; et tot animarum reum, quot prodesse poterat, decernimus : et in die 
» judicii grandine grandinari addicimus. Cæterum, quæ vobis lator præsentium ex 
» parte nostra dixerit vel injunxerit, tamquam ab ore nostro audiatis, et audita 
» implere non differatis. » 

Lectis ergo his literis, toto cordis affectu sancti Spiritüs præsentiam invocantes, Cap. Fr. 

D id primo deliberant, nequem ex eis qui profani illius episcopi fuerant impetitores, | ose 
episcopali cathedræ subrogarent, quominds ambitionis vel invasionis, quæcumque * 
illi adhuc viventi persona succederet, notaretur : verùm electione jam cœptä, 
personis etiam aliquot designatis, de unaquaque quid sentiant singuli jubentur 
edicere. Sed dum alius aliud suâ æstimatione præferret, ex studiis partium exorta 
dissensio est. At ubi videt Alberius non facile eos in quamlibet consentire personam, 
nisi fortè quæ tantæ sanctitatis esset et meriti ut ejus electioni contraire non possent, 
Theogerum abbatem monasteri, religiosissimum atque honestissimum virum fore 
testatur, et quid de eo ipsis videatur { inquirit ]. Cujus nomen ut est auditum à 
cæteris, tanto personam ejus gaudio complectuntur, ut non inventus sit quispiam 
qui non hominem verè episcopatu dignissimum acclamaret. Voluntas etenim Dei 
fuit, ut cito eis occurreret quod volebant : quippe qui talem præcipuè quas superni 

E inspectoris judicio placuisset, in cathedram Metensis ecclesiæ personam levare decre- 
verant. Omnes ergo qui aderant in ejus electione concordant, et quasi jam electo 

* pontifici obviäm processuri, hymnum Deo gratulationis voce altisonä concrepant. 

Sed quo facilius id quod intendebant daretur effectui, silendum interim super Cap. #1. 
eo quod factum fuerat, decreverunt : veriti scilicet ne fortè, si latius sese hujus- _ Accersitur 
modi fama diffunderet, violentià Regis aut principum, vel certè ipsius qui se adhuce  #" 
falso nomine episcopum venditabat, episcopalis electio cassaretur. Scientes verd 
virum reverendissimum, cui tanta inerat cordis humilitas, nullatenus consensurum, 
si palam ad invisendam ecclesiam divinis legibus subharratam more ecclesiastico 


(a) Guidonis, tunc apost. sedis legati, qui post Gelasium fuit pontifex Rom., Cali xtus IL appellatus. 
Tome XIV. D d 
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, / 


vocaretur, maximè cum vehementer, ne id fieret, contrariæ partis obsisteret A 

multitado, sollicitâ inquisitione pertractant, quo tandem!ingenio ilum excierent. 

Quapropter unanimi decreverant assensu, quatenus ad eum nuncios cum litecis ex 

parte ipsius legati dirigerent, ut ei quantocius, qui jam legationis suæ ofäcio in 

Galliam properaret, occurreret. Itaque sub sigillo literarum quas sub persona legati 
*Ancelinum, à Remis allatas in conventu Alberius paulo antè dissolverat, per abbatem * S. Cle- 

mentis et domnum Theogerum (a) tunc priorem Mauri-monasterii, dein vero 

Gorziensem abbatem, postremdS. Rufinæ episcopum cardinalem, subseriptas ab 

eo literas direxerunt : 

« Cuno Dei gratid Prœænestinus episcopus et S. R. E. legatus, dilecto fratri Theogero 

» abbati,. in cunctis hujus vitæ laboribus consolationem sancti Spirits. Religionis et 

» honestatis vestræ fama, et quam habetisin veritatis defensione constantia, Romanæ 

» ecclesiæ vos notum et acceptum fecit. Unde cùm in Gallias prolegationis nostræ 8 

» officio venimus, Moguntinum archiepiscopum (b)pro. pallio quod & apportamus 

» conventuri, et quædam præcipua cum eo etaliis tractaturi, vos etiam vocare neces- 

» sariumduximus, ut vestræ paternitatis consilium et testimonium habeamus. Abba- 

» tem S. Clementis, qui vos ad colloquii nostri locum conducat, misimus, et ut cum 

» eo absque nlla ditatione veniatis, rogamus et præcipimus. » 


Cap. Pil « Interim Theogerus in monasterio virginum, quod in honorem S. Marci evan- 
rem gelistæ constructum ad celam S. Georgiï et ejusdem patris curamspectare diximus, 


addiscit. morabatur : ubià legatis inventus, eoshumanitatis excepit officio. Sed ubi ex literis 
quas ut à legato transmissas acceperat, cujus rei gratià vocaretur agnovit, quales 
eï insidiæ pararenturignorans, ga visus est valde, tum quèd tanti viri dignus haberetur 
alloquio, tum quia idoneus putaretur qui tractandis vel agendis ecclesiæ negotiis 
interesset. Quiusque ad cellam cui Hugonis-cunia {e) vocabulum est, lepatosecclesiæ CG 
consecutus, summä omnium fratrum ilëc commorantium veneratione suscipitur, 
simulque cum socüs in secretiori cubiculo diversatus humanè tractatur. Cum ecce 
unos ex fratribus adstans repentè pro foribus, alterum è duobus qui in obsequio 
senis Inibi morabatur, accersiens, cujus rei gratià tam subito et insperati adveniant, 
seiscitatur. Île simpliciter, uti acceperat, legato Romanæ ecclesiæ senem exterius 
asserit oCCcursurum, eosque nuncios fore qui sigilli ejus impressione stgnatas semi 
literas attulissent : : quippe illi ad colloquii kocum debeant præbere conductum. Tum 
île è contra : « Lonyè, inquit, aliter est. » Et quia electionis ejus illo jam fama 
pervenerat, rei veritatem aperiens : « Verè inquit, uti acvepimus, Metensis ecclesia, 
» pars utique consilii sanioris, ipsum elegit antistitem, et sub hac occasioneeductum, 
» ex improviso rapere et episcopum creare disponit. » Tnmille graviter ingemiscens, 
utpote amantissimi patris æquo animo nunquam laturusabsentiam, erupitin lacrymas D 
tam validè, ut voxejulantis intrinsecus audiretur. Quem illico Theogerus aocersens, 
causam mœæroris inquirit, tum quia velremens eum occuparat, tum qu'a ipsum unicè 
‘f.non,  diectum inde vix poterat vel * leviter contwrbari. Adhuc ille perseverabat in fletu ; 
et ficètsæpiüsrequisitus, ut coram tot arbitris causam ploratüs exponeret, extorqueri 
non poterat. Quod utique Theogerus intelligens, ex consessüs medio surrexit, sicque 
opportunitate acceptä, quid de illius electione audierit, magistre discipalus fens et 
ejulans intimavit. Qui illico obstupuit, et nimium consternatus cellulam omnem 
ejulatu implevit ; ditque deliberans, quidnam consilii caperet, ignoravit, Igitur elec- 
tione patefactà, legati qui venerant, electum suum ex persona jam totius Metensis 
ecclesiæ honoriticè et humiliter alocuti, ut sedem propriam inviseret precabantur : 
asserentes patere eam incursibus plarimorum, si ille tardiüs, quisolus exspectabatur, 
occurreret ; addentes præterea humanä non posse ratione convelli quod fieridivma E 
potentia decrevit. Îlle vero nihil hâc ratione permotus, cœpit vehementer abnuere 
electioni se nullatenus consensurum ; suæ quidem nee ætatis nec esse virtutis, ut 
dignè ecclesiam, præsertim tam in periculosis temporibus, gubernare possit ; iflud 
vero extremæ dementiæ fore, si invalidis humeris tam immenso oneri succederet. 
Hoc itaque in loco subsistens, unum ex discipulis (d) qui cum eo exierant (cujus 


(a) Is Theodewidus seu Theodinus  Ughello re ad an. 1416 annalista Saxo apud Eccardum, 


dicitur, t. I. Ital. sac. p. 126, defunctasque per- I Corporis historici, col. 634. 
ibetar amao 4153. c) Mugshofon , diæcsis Argentinensis. 
(6) Sn ne quem anno 4115, die natali 9 Ipse est Erbo, cujus nomen sæpius occurrit 


-sancti Stephani (26 decembris) , ordinatora fuisse in sequentibus, 
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À in toto hoc opere, quippe quodipso auctore conscribitur, jugis celebrisque memoria 
est ), qui sili etiam paulo antè quod ipsum Metenses catholici in pastorem sibi adeo 
improvisum elegissent, indicavit ; ilum, inquam, quia ætate validior, virtute præs- 
tantior, ac responsionishujusmodi ferendæ aptior videhatur, ad Metensem ecclesiam, 
indeque ad ipsum R. E. legatum cum epistolis misit. Ipse vero cum altero , regres- 
surus ad cellulam, legatis ae patribus intimè valefeeit. 
Surgens deinde beati viri discipulus, ut ille præceperat, profectus est. Qui cùm Ge. 7u!- 
Se excusare 
ebloci pervenisset ubi Metenses congregati electi sui opperiebantur adventum, toti conatur, sed 
illorum conventui hie literas præsentavit , in quibus nimirum præter alias causas, frustrà. 
quôod ita in eo nonnihil afficerent parentum illius longa retroseries et qui numerantur 
avorum, qui utique omnes vel sacerdotes vel filii fuerint sacerdotum. Quod ideo 
vir beatus, qui totus humilitatis spiritu redundabat , ad hominum voluit pervenire 
B notitiam , quatenus electionem ecclesiæ saltem generationis suæ infamià denotatus 
evaderet; et maximè eùm juxta canonum sanctiones liquid constaret, de tam infami 
stirpe progenitaæ nequaquam in partem curæ pastoralis eligi debere personam. Vi- 
dentes itaque virum Dei definitiani, eum nonnulloetiam, ut putabatur, honoris sui 
dispendio reluctari, propè jam omnes et ab ipso defecerant : sed profectù ili similem 
non facilè poterant invenire personam, immo et difficultatem maxinam in electiane 
se perpeti, si unum post unum eligerent, formidabant. Quapropter omnia canonicæ 
auctoritatis volumina recensentes, quinquaginta tres apostolicos episcopes , qui 
omnes vel sacerdotum fibi vel nepotes exstiterant, invenerunt. Nec mora, commu- 
nicato consilio, ipsum constanter eligere, immo canonicè electum expetere, decre- 
verunt : nonincongruum æstimantes, si in persona electi sui hæc vel minima imper- 
fectio remittatur, cum et in gravioribus causis sæpè judicium ex materia temperetur ; 
€ quod ab hac lege juxta canonum instituta foret omnimodis alienus , qui tot annis in 
monasterio honestè et laudabiliter per omnia conversatus esset. Proinde domnum 
Erbonem, qui in legatione ejusdem partis advenerat, ut cœpto itinere supersederet, 
hortati, vim etiam , si ultrà procederet, minabantur , veriti scilicet apud legatum 
plurimüun illis obesse ejus præsentiam. Ille vero abbatis sui obedientià vel amore 
constrictus , cum flecti nullatenus posset quin, ubi ille præceperat, pergeret excu- 
satum; præfatus Alberius , eui totius negotii summa constabat, quatenus electum 
suum ex persona Metensis ecclesiæ canonicè à legato expeteret , profectus est. Ambo 
itaque eodem itinere eâdem intentione pergentes , apud Compendium castellum. 
nominatissimum, atque in ea parte provinciæ quâ situm est, sedem regni, dominum 
Prænestinum episcopum * inveniunt commorantem. Et ille quidem pro ecclesia * Cononem. 
loquens, quem tandemeligerent, quodque ipsum electum, scriptis ad eum ex persona 
D ipsius literis falsis , præsertim evocare tentaverit , manifestat, Hic verd abbati suo 
satisfaciens, ipsius literas præsentavit, quæ instar priorum quas ad Metensem ercle- 
siam paulo antè detulerat, inter alia quæ in illo deficerent , etiam ignobilitatem 
geueris prætendebat. At ubi legatus cum dictis Theogeri facta composuit, quippe 
qui voce vel literis episcopali oflivio se fatebatur indignum, cæterüm vità et moribus 
omni honore dignissimus habebatur, felicem foreecclesian tali sacerdote pronunciat, 
moxque electionem apostolicà auctoritate confirmat. 

Sub eodem tempore , de Italiæ partibus legatus cum literis supervenit, in quibus Cap. x. 
venerabilis Papa Gelasius, qui beatæ memoriæ Paschali defuncto (a) cathedra apos- Ln° a 
tolatüs acceperat , eumdem Prænestinum episcopum tamquam fratrem carissimum matus à Gela- 
officiosissimè salutavit, eiquelegationis , quo præcessoris sui tempore fungatur, sio Il. 
denuocommisit officiun ; atque ut fluctuanti ecclesiæ pro viribus subveniret hortatus, 

E persecutionem quam à Rege iniquo patiebatur, innotuit. Etenim Apostolicus Impe- 
ratorem, cui sancto annisu favere antè videbatur, cm idem acerrimè etiam omnes 
sequaces ejus gladio spiritüs persequi et impugnare cœpisset ; illeeum maximè ordi- 
nationis suæ die tricesimo, pro insuperabili quod * habebat defensione et constantiä,  * f. quas. 
à sede simul etab Urbe (6) propellens, Burdinum (c) quemdam scilicet in idolum 
fabricavit, et quasi statuam in campo adorandam instituit. Chmque venerabilis 


(æ) Anno 1118, vitâ fuuctus est Paschalis,  secundo die ingrediente , inquit Falco Beneventanus 
xn kal, februariü , eique successor datus Gelasius, ad annum 1118. 

(b) Henricus Imperator, inetructés  insidiis, (c) Bracearensem archiepise., Gregorium VIII 
noctis silentio Romam ingreditur, mensis marti appellatum , qui an. 4220 è solio deturbatus fuit. 


Ddi; 
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Prænestinus episcopus à latore præsentium super Gelasii Romani pontificis introïtu A 
reqüisisset, et utrmnan clerus et populus, seu nniversi catholici cardinales in ejus 
fuerint electione concordes, illum cum unanimi consensu totis viribus renitentem in 
Romanum pontificem electum respondit. Tum episcopus : « Papæ ! inquit ; renuitne 
» tantus vir in persecutionis tempore, in tanto turbine totius reipublicæ , pontificali 
» officio colla submittere ? in quo nimirum quibusque securioribus, etia m ultro, se 
Isai. 1,8. » licuit semperque licebit offerre , illius exemplo qui dixit: Ecce ego, milte me. 
» Ego vero, licèt, Deoteste, nunquam in apostolatum animum intenderim, siquidem 
» tum temporis affuissem, profectd hoc pondus regiminis valentibus humeris susce- 
» pissem , quo facilius , quove liberiüus inimicum fidei christianæ , qui ecclesiam 
» Christi impugnare non desinit , expugnarem. Quid enim aliud est, in hoc dum- 
» taxat persecutionis tempore, pondus portare regiminis, quàm pro salute proximi 
v semetipsum objectare periculis ; opponere murum defensionis , pro domo Israël B 
» accedere ex adverso, et stare in prælio in die Domini? Cæterüm pacis tempore, 
» quo plerumqueex occasione regiminissubrepuntappetitus honoris, illa potissimum 
» tenenda sententia est , ne quisquam virtutibus pollens [ nisi ] coactus ad regimen 
» veniat ; virtutibus vacuus ne coactus accedat. » Porrd quidam in partibus nostris 
magnæ auctoritatis antistes (a), qui Juvaviensem hactenus strenuè gubernavit eccle- 
siam, audit quôd S. R. E. cardinalis Johannes vocabulo ( sic enim dictus fuerat 
antequam Papa fuisset electus } Romano more Gelasius appellatur : « Hem ! inquit, 
» nullus illorum nequior Johanne. Fortè in Gelasio poterit aliquid boni esse ? » "l'alis 
eo tempore de Johanne fama (b) fuerat, quo in ministerio domini Papæ Paschalis 
Roma degebat. At postquam invitus,nt diximus, pontificalibus est infulis decoratus , 
ita repentè cum nomine etanimum mutavit, ut tempore perpetuo quo supervixit, 
postea piis operibus studens , ecclesiam mirificè illustraret : aded ut etiam paratus C 
fuerit, contemptä Regis tyrannide, prolibertate ecclesiæ cum Petro et animam ponere. 
Hæc, quando nostanti viri tempus admonuit, de ejus vita et moribus commermorasse 
sufficiat ; nunc ad ea quæ cœpimus, exsequamur. 
Cap. X. Igitur legatus apostolicus libens, ut diximus, electioni ecclesiæ assensum dedit, 

: Rene actum demum celeberrimis Theogerum literis evocavit , easque sigilli sui impres- 
sione signatas [ Erboni | porrigit perferendas. Quas cum ille suscipere vehementer 
abnueret, dicens contra abbatem vel locum suum nequaquan literas se habiturum ; 
cardinalis nimiùm indignatus, excommunicationis ei sententiam, si non eas maturè 
susciperet, minabatur. Qui etsi minis ejusdem non nimium moveretur , multorum 
tamen quiaderant ægre tandem consiliis acquiescens, literas cardinalis quas Theogero 
direxerat, suscepit deportandas. [taque in sabbato sancto (c) Dominicæ resurrec- 
tionis adveniens, invenit Theogerum vi febrium validissimä laborantem, eique quas D 
à manu cardinalis acceperat literas præsentavit ; quarum exemplar hoc est : 

« Cono Dei gratiô Prœnestinus episcopus et sedis apostolicæ legatus, dilecio fratri 
» Theogero salutem et dilectionem. Literas tuæ fraternæ dilectionis, fratre Alardo 
» referente , audivimus , quibus Metensem ecclesiam , ut constanter et fiducialiter 
» ageret , hortabaris. Nunc verd , Deo annuente , tam tuis quäm aliorum monitis 
» omnes ejusdem ecclesiæfilii obtemperantes, omnesque in canonica electione conve- 
» nientes, pari voto parique consensu te in pastorem sibi à Deo provisum elegerunt. 
» Unde nos unanimiter supplicantes rogant quatenus electioni eorum assensum 
» præbeamus, et qualiter te in pastorem habeant, quem intra terminos nostræ lega- 
» tionismorari cognoverunt, studeamus. Nos verdtestimonium vitæ et conversationis 
» tuæ investigantes, gratià Dei nihil invenimus quod sacris possit obesse canonibus. 
» Quapropter, frater dilectissime , præsentibus literis te commonemus et monendo E 
» apostolicà auctoritate præcipimus, quatenus injunctam tibi onus et curam sanctæ 
» Metensis ecclesiæ, proprii pastoris solatio destitutæ, subire non subterfugias ; sed 
» potiùs murum pro domo Israël te opponas , et ecclesiam Christi inter instantes 
» et immanissimä rabie persecutorum fluctuantes procellas nutantem, illisresistendo 
» sustentare et juvare nullatenus dissimules , exemplo illorum sanctorum qui in 


a) Conradus Salisburgensis archiepiscopus. dum teneretur in vinculis, comprobaverat , vel 
b) Mirum est hoc de Joanne Cajetano dictum,  saltem excusaverat ; Conradus verd cum aliis im- 
cujus fama et mors semper integra fuere. Verùm  probarat. 
infensus ei erat Conradus, quèd ille Paschalis (c) Die 13 aprilis; nam an. 4118 Pascha in 
Papæ cum Imperatore concordiam de investituris, die 44 aprilis incidebat. 
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À » primitiva ecclesia curam pastoralem suscipientes, pro defensione ecclesiæ seipsos, 


» cm opportunitas exigebat, periculis mortis tradere non dubitabant. Si autem 
» ( quod absit ! ) monitis ecclesiæ et nostris obedire contempseris, scias te procul 
» dubio ordinis tui periculo subjacere, et ecclesiarum introïtum, nisi obediendo 
» _acquiescas, tibi nullo modo patere. Quamobrenm dilectionem tuam iterum iterum- 
» que monentes præcipimus, ut injunctam tibiobedientiam omni occasione remotäà 
»_suscipias ; deinde susceptâobedientiä, domino Viennensiarchiepiscopo etS. R.E. 
» legato te præsentare non negligas, ut, pontificalis ordinationis accept benedic- 
tione, dignè in ecclesia Christi militare valeas. » 

Vix pauci effluxerunt dies, et venerandus vir Antonius Senoniensis cœnobii pater 
cum literis supervenit, cui idem cardinalis episcopus mandando preceperat quatenus 
ad electumn suum concitus properaret, et usque ad locum quem ei dominus Alberius 


y 


B designarat, sub omni eum celeritate deduceret. Literarum verd tenor, quas detulit, 


exemplar hoc est : | 

a Cono Dei gratid Prœnestinus episcopus et apostolicæ sedis legatus , dilecto fratri 
Theogero Metensi electo , spiritum  obedientie cum  spiritu fortitudinis. Cum filius 
Dei obediens fuerit Deo patri, tu è contra obedientiam subterfugiendo membrum 
illius te esse negasti. Videigitur, reverendissime frater, ne inobediendo idololatra 
efticiaris, et ignibus deputeris æternis. Vides enim ecclesiam D:i laborare, et 
concertare contemnis ; sed magis requiescere elegisti, ut in æternum laborares. 
Apostolic igitur te auctoritate commonemus et commonendo præcipimus ut elec- 
tionem Metensis ecclesiæ humiliter suscipias, atque usque ad dominicam miseri- 
cordiæ Domini (a) legato Romano Viennensi archiepiscopo te præsentes. Quod nisi 
feceris, te ab omni divino oflicio sequestramus. Fratribus vero tuis per summam 
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subjicimus. Nos enim per misericordiam regimen cænobii S. Georgii tibi conce- 
» dimus, donec opportuno tempore eidem ecclesiæ dignum pastorem possis eligere. 
» Sancta Divinitas, reverendissime frater, te doceat ohedire. » 

Verüm electus Domini, velut necessariâ tandem ac probabili excusatione inventä, 
ne exsequi debeat quod jubetur, ægritudinem corporis quæ illum vehemens occu- 
parat, exponit ; aliasque nonnullas suæ impossibilitatis causas adjiciens , Metensis 
ecclesiæ vel ipsius legati legatos omnino frustratos, infecto negotio, abire permisit. 
Legi tamen in audientia fratrum illas quas sub nomine cardinalis acceperat literas , 
jubet ; quatenus in tali negotio, uti par erat, quod Dominus inspirasset , daret 
unusquisque consilium. Neque verd tum hoc, tum illud, ut in re dubia solet, 
singuli consultabant ; sed unanimes omnes electioni ecclesiæ reclamabant. Nec id 
quidem, an esset sanctus imperata facturus, sed id solùm agitari cæpit, quo pacto 
abnueret quod legatus apostolicus in literis præcipiendo mandarat. Et certè non 
deerant qui totius ferè negotii causam illum superioris epistolæ latorem graviter 
intorquerent, quasi qui legatum hujusmodi ingeniosà quâdam roachinatione confe- 
cerit, ut is scilicet in quo solo situm erat omne eorum solatium, Theogerus è medio 
tolleretur. Cæterum venerabilis pater discipulum quem amabat, jampridem per 
omnia devotum sibi ac fidelem expertus, nihil de eo sinistrum vel leviter poterat 
suspicari. Quapropter ipsum denuo ad cardinalem mnittere (eratenim illi notissimus) 
habitä cum fratribus deliberatione decrevit, ut tan apudillum quäm apud aures 
ecclesiæ senem humiliter excusaret. Quod cüm ille vehementer abnueret, quippe 
qui proximä legatione peractä, durâ omnium fratrum invectione pulsatus ; ægre 
tandem Theogerus obtinuit ut, benedictione perceptà, promitteret se illico profec- 
turum. Solus tamen ut pergeret cogi non poterat ; sed unum ex fratribus illiteratis 
comitem assumpsit, tum ut major seniori inesset auctoritas, tum ut ipse facilius, 
si secüs fortè res cederet, suspicionem contrariæ partis evaderet, cum is quoque qui 
illi banc notam vel maximè imponebat, negotio interesset. 

Eo tempore (b) venerabilis Cuno cardinalis episcopus Coloniæ morabatur : ubi 
coactis in unum pluribus episcopis, concilium celebrare decreverat. Alberius quoque 

(a) Dominica II post Pascha, quæ fuit die 28 ubi Imperatoris excommunicationem omnimodis pro- 
aprilis. palavit. Eadem ipsis verbis habet abbas Ursper- 
(b) Annalista Saxo ad annum 1419, His tempo-  gensis. Igitur de anno celebrati concilii constat, de 


ribus, inquit, Cono Prænestinus, adhuc legatione Ge- die verd non item : at ex subsequentibus patet illud 
lasii functus, synodum Coloniæ cum Teutonicis habuit, inter Pascha et Pentecosten celebratum fuisse. 


Cap. Xl. 
Iterum obtem- 
perare jubet, 


obedientiam præcipinus ut consentiant : quod nisi fecerint, eidem sententiæ eos 


Cap. XII. 
Theogerus 
cum suis mo- 
nachiscuncta- 
tur. 


Cap. XIII, 

Res agitata 
in concilio 
Coloniæ. 


# Conradun. 


Cap. XIF. 
Electio con- 
firmatur. 
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primicerius, longä jam exspectatione suspensus, Coloniam venit, ibique electi sui, 

quem quidem ed venturum audierat, opperitur adventum. Cæterum beati viri disci- 

pulus, qui eo jubente ierat excusatum, repertum in concilio Juvaviensem * archi- 

episcopum, quem nuper in exsilium Imperatoris sævitia coegerat, exoravit quatenus, 

suscepto abbatis ac fratrum suorum patrocinio, causam ïllorum agere dignaretur. 

Quo petitionibus ejus facilè tribuente consensum, ille concilio lætus jam ac securus 

intererat, nihilde causa diffidens quam tantæ facundiæ tantæque auctoritatis antistes 

se spopondisset acturum. Cüm interim Metensis ecclesiæ cœæpit electio ventilari, et: 
ecce primicerius solus pro ecclesia loquens, à legato apostolico in audientia totius 

concilii electum suum canonicè requisivit. Responsalis verd ipsius electi præfatum 

antistitem, uti memor sponsionis exsurgens senem excusaret, admonuit. Tum ille 

considerans electionem ecclesiæ non posse cassari, respondit nullum in se fore præsi- 

dium ei qui tam obstinatè Dei ordinationi resistere laboraret, Interim stabat Alberius, 

legatum apostolicum et universos totius concilii patres enixiüs interpellans , qua- 

tenus electum suum auctoritate ipsorum, vel ipsâ justitià fretus obtineat. Cujusillico 

responsalis in medium sese proripiens, cm à legato apostolico idoneam personam 

quæ vicem ejus peragens pro ipso respondeat, poposcisset ; ille vero prorsus abnueret 

quemquam se daturum ; nonnullis qui aderant virum, ut pro se ipse loquatur, hor- 

tantibus, demisso vultu, voce supplici aît : « Abbatis sui legatione se fungi ; ipsum 

» quidem adpræsens venire non posse ; postulare vero dominum cardinalem et totius 

» sacri conciki patres, ne seni invalido gravissimum pontificalis officii onus impo- 

» nant. Noverint illum ætate confectum, animo quoque minùs valere ad hæc ; 
» nam omnia fert ætas, animum quoque. Postremo viderint ne, dum uni loco in 
» parte consulitur, in toto alius desoletur. » Ad hæcnonnulla cùm adderet, cardinalis 
episcopus in sua sententia immobilis perseverat, dicens non rectè illum divinæ 
voluntati resistere ; virtutem et vires illi abundè à Domino administrandas ; fratribus 
verd non defuturum idoneum provisorem ; postremo frustrà eum jam tempus redi- 
mere, qui procul dubio in præsentia esset quandoque venturus. Quid multis morer ? 
Adeo vox ecclesiæ per os primiceritillius clamantis invaluit, ut denuo illa episcopalis 
electio unanimi universorum sententià firmaretur. Porrd unus è duobus qui nihilo- 
minus in legatione ejusdem patris advenerant, cm esset homo idiota et sine literis, 
nihil horum quæ loquebantur intelligens, suspicatus est alterum, minüs quàm tanti 
negotii pondus exigeret, de fratrum angustiis, de ipsius loci dispendio, de senis 
denique valetudine prosecutum, ac proinde conversus ad assidentes, verbis domini 
cardinalis, multis exclamando, cœpit obstrepere. Quod sentiens cardinalis, mox 
in eum impetu facto, ut erat vir vehemens, significans indiguationem animi voce 
incondità, ut crederes illum potiüs tonare quàm loqui, os ejus nitebatur obstruere. 
Jta nimirum tam ab ipso cardinali episcopo, quàm ab aliis quoque qui aderant 
coercitus, conticuit. 

Tum demum cardinalis episcopus domnum Erbonem familiarem beati viri disci- 
pulum allocutus, signatas ei literas præbet, quas illico Theogero regressus ad cellulam 
præsentaret. Qui dum seni ad conficiendum iter sumtus deesse dixisset ; ille verd 
inquit : « Veniat vel asino sedens, vel pedester incedens, dummodo nos amplius 
» adventüs ejus dilatio non fatiget. » Ille vero orare obnixiüs cœæpit, ut potiüusfratri 
illiterato deferendas seni literas daret : veritus scilicet ne tota in illum suspicio redun- 
daret, si legationi suæ contraria reportaret, Quo facto, petità ex more licentià, 
profecti sunt. Jamque confecto itinere, celle eminus propinquabant, cum ecce aures 
illorum velox fama præoccupat, Theogerum nuper egressum cellulä, in superiori 
adhuc parte provinciæ commorari. Quem illico frater illiteratus, lator præsentium, 
itinere quo ad monasterium redire jam cœperat intermisso, è vestigio insequi conatus 
est, quatenus adhuc deforis constituto domini cardinalis literas daret, eumque 
continuo, fratribus etiam insalutatis, abire compelleret. Eta unanimis omnium catho- 
licorum in ejus eleetione consensus, ita irrefragabilis ipstus etiam cardinalis in ejus 
vocatione sententia fuit, ut is mod potissimum negotium accelerare tentaverit, 
qui primo vel maximè, nequando fieret, contradixit. Illo ergo abeunte, domnus 
Érbo, velut expeditus et liber, solus ad cellulam rediit, nulli de literis, nulli de 
electione quid loquens, sed omnia senis, immo prædicti fratris adventui reservavit ; 
illum singula quæ vel dicta vel acta sunt nosse, illum etiam literas habere constanter 
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À testans. Quà fratribus exspectatione suspensis, venerabilis Theogerus, nihil horum 
quæ gesta sunt sciens , in sabbato Pentecostes * subitd supervenit, adhuc fratre * An. 1118. 
äliterato cum literis casso fabore provinciam pervagante. Cüm interim Theogerus 
æstimans quasi pro inobedientiæ culpa à sacri altarisministerio se fuisse suspensum, 
discipulum quem amabat accersiens, post benedictionis verba solemnia, an adhuc 
sacerdotali officio fungi debeat, sciscitatur. Île verd usque in feriamquintaminstantis 
hebdomadæ ( eas enim inducias cardinalis dederat) hoc illi licere respondit. Deinde 
plura votentem inquirere, eâdem quâ ad cæteros pollicitatione respondit, dicens 
fratrem illum cum literis quantocius affuturam, monetque ex ipso potiüs sciscitari 
et quærere causas. Interea frater qui ægre exspectabatur, advenit, legendas seni 
literas dedit, easque vir sanctus publicè recitari fecit. Nam quia vir Domini Vien- 
nensi archiepiscopo, uti cardinalis præceperat, se præsentare neglexit, in præsentiam 

B sut præsentibus eum fiteris evocavit. . 

Igitur Theogerus ubi primüm ex fiteris, quid illi dominus cardinalisex sententia Cap. XF. 
totius sacri concthi mandasset, agnovit, tum verd ingentem gemitu dat pectore Ge 
abimo, infelicem seac miserum clamrans, quod in tam gravesærumnas senectus inci- Confluentes 
derit, ut et äli quâ cœperat quiete jam perfrui non liceret. Ire tamen ac semet °°": 
ohjectare periculis, quia res. exigeret, disponebat : satis fore existimans extrema 
omnia experini, quam in hae animi obstinatione persistere, per quam utique super 
se et super locum illum excommunicationis malum induceret. Nec mora, rebus suis 
rité dispositis, posterà die ( nec enim reniti diutius aut contraire, constantiæ fuit) 
statuit proficisci. Jam cellulam omnem discessionis fama ipsius compleverat ; fratres 
confusi et ad lacrymas plus quàm satis erat coacti, desolationem sui et amantissimi 
patris lamentabantur abscessum. Comites illi nonnulli de fratribus, quos ipse elege- 

CG rat, et alia quæ usui forent, præparantur. Noctemillamin Dei laudibus Theogerus 
expendit : non somnus oculis, non requies animo ducebatur. Cumque diei matutinum 
prorumperet, missas privatas, quia proficisci statuerat, celebrare festinans, Spiritui 
sancto, qui eo die discipulis facilè se infudit illapsu, sese attentiùs commendavit. 

Deinde loci actemporis opportunitate captatä, fratres accersiens singulosque exoscu- 
lus, iter aggredi maturavit. Horà tertiä, benedictione acceptà, carpitur via, atque 
in ipsius legati præsentiam, uti præceperat per ventum est. Jam in oppido cui ex re 
nomen inditum est, namab eo quod Rhenus et Mosella illic confluant, Confluentia * _ * cobtentz. 
nuncupatur, unà cum archiepiscopo (a) Coloniensi aliisque nonnullis episcopis, qui 
omnes, apud Coloniam finito colloquio, ed sese contulerant, morabatur. Hi omnes 
venerabilem virum, cujus sanctitatis opinio plerisque eorum jampridem innotuit, 
reverenter excipiunt : ipseque præcipuè cardin:lis super ejusadventu gavisus, com- 

D plexus atque osculatus est hominem ;inter alia familiaritatis colloquia quot in abbatia 

impleverit annos sciscitatur. Porrd illi iu hoc dignitatis apice constituto jam annus 
tricesimus volvebatur : quod duin inquirenti quantocius indicasset, ille subridens, 
adeos qui fortè tunc aderant sermone directo, satis eleganter lusit : «Nihil inquiens, 
» de ætate causabimur, nimirum maturus episcopus, qui et tot annis abbas fuerit. » 
Jacob hic crederes patriarcham coram Pharaone consistentem, qui numerum dierum 
suorum requisitus exposuit ; nisi quod ilh legato apostolico Pharaonis hujus non 
est conferenda persona : quamquam et sic nonnullà ratione valeat defendi, cüm 
quidem alius sit Pharao qui de cruciatu pascitur Hæbreorum, alius qui ad nutum 
Joseph advenis frumenta largitur. 

Cüm deinde in sua singuli commearent, episcopus cardinalis unâ cm archiepis- cap. xr1. 
copo Coloniensi Coloniam navigio redit, ducens secum electum hunc Domini sacer- Cum arci- 

E dotem : cum quo etiam præfatus archidiaconus iens, fidelem in omnibus ei præbuit Lors 
obsequelam. lbieum Coloniensis antistes secum aliquamdiu benignè retinuit, deinde it. 
ad ‘T'uitiense (b)cœnobium, quod haud procul à ripa fluminis abest, postmodum 
vero ad aliud cui Glatebach (c) vocabulumest, destinare curavit. Ubi gravi infir- 
mitate correptus, post paululum quidem Deo miserante convaluit ; sed usque ad 
obitüs sui diem eâdem corporis molestià laboravit. Ibi ergo per aliquot dies abipsius 
loci abbate honorificè satis et humaniter tractatur ; indeque Coloniam tendens con- 
venit-episcopum : quem secum ile deducens in castrum quoddam naturà et arte 


(a) Is erat tanc Fredericus, ob præclera gesta $) Ibi præerat Rapertus, merilis et scriptis clarus 
et merita celebris. É c) Votgd Gladbach, sancto Vito sacrum. 
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munitum, quod ob altitudinem à nubibus vocabulum trahens Wolkenburg nuncu- A 
patur, cum multa militum manu profectus est. In ea profectione.…. 


ae 11... Interea cardinalis episcopns, Germaniæ partibus peragratis, Saxoniam intrare 
consecratur à decrevit, et illarum quoque ecclesiarum in cœtum vocare pontifices tum ut illorum 
Conone. consilio quæqueibi corrigenda corrigeret, tum vero ut propriæ manüs impositione 
Metensem electum in sacerdotem apostolicum consecraret. Jamque apüud monaste- 
* Corwer.  rium B. Viti martyris, cui Corheia * vocabulum est, ubi tunc cardinalismorabatur, 
episcopi nonnulli convenerant. Aderat dies quem eo anno beatorum apostolorum 
Petri et Pauli fecerat octava solemnem ; et quia dominica (a), visumest omnibus ut 
ipso potissimüum die episcopalis electio compleretur. Quo die venerabilis Prænestinus 
episcopus cardinalis, legatus apostolicæ sedis, Theogerum Metensem electum, virum 
irreprehensibilem, ætate gravem, moribus maturum, apprimè literis eruditum, 
* Courado.  sustentantibus eum hinc inde duobus archiepiscopis, Juvaviensi * scilicet metropo- B 
* Adilgoso. 


litano Bavariæ, et Magdeburgico * metropolitano Saxoniæ, in episcopum solemniter 
. ordinavit, aliis duobus episcopis adstantibus, quorum alter annulum et cophium, 
sandalia alter et chirothecas, immo omnia sacerdotalia indumenta contulerat, quique 
cæterisexclusisin consecratione episcopi ob meritorum prærogativam soli videbantur 
admissi. Verüm in hora processionisejusdem, venerabilis ac Deo dignus Juvaviensis 
antistes sanctum Domini, quem, ut jam diximus, percipiendæ benedictionis gratià 
procedentem à latere ambiebat, intuitus : « O, inquit, episcope, nequaquam in 
» diebus nostris unquam hoc contigit, ut quemquam electum duo archiepiscopi 
» dextrà læväque sustentando procederent, quemadmodum in tua persona per nos 
» hodie divina dignatio voluit adimplere. » Nam eùm esset vir altioris ingeni, tanti 
honoris privilegium infra centum circiter annorum spatium soli, ut ipse perhibuit, 
Theogero fuisse collatum non poterat non mirari. Sanè vir Domini toto illo conse- C 
crationis suæ tempore, tantas sine cessatione lacrymas fudit, ut cunctisse intuentibus 
et admirationi et venerationi fuerit, 

Episcopali itaque benedictione acceptä, beatus pontifex Theogerus primo apud 
idem monasterium quamdam in honore S. Georgii martyris basilicam consecravit, 
ut specialem quem in abbatia patronum habuerat, ejus quoque in episcopatu patro- 
cinium benedictionum suarum primitiis compararet. Sed etipsius Corbeiensis ecclesiæ 
cryptam et altare B. Andreæ apostoli, quod ad Ori... etc. (Hic nonnulla desunt, 
cum loto capite XIX et initio sequentis.) 

Igitur regressus à synodo (b), in locum cui Dietward (c) vocabulum est, præfato 
prinicerio eum honoriticè deducente, pervenit. [bi eum abbates et clerici, quotquot 
erant in episcopatu sanioris consilii, sæpè visitabant : ibi mulieres quoque religiosæ 
et nobiles sanctæ eumintentionis studio frequentabant, cum quidem felicem se D 
fore crederet, quæ vel extremam vestimenti ejus fimbriam contigisset. Cæterüm 
damnati illius episcopi socia multitudo civitatem eum ingredi non sinebat, cum 
quidem nonnulli hâc ei intentione resisterent, quo sacerdotis injurià Regis benevo- 
lentiam compararent. Neque enim Rex quemquam nisi à se designatum haberi 
volebat episcopum, ne illum deponi annueret, qui illi et consanguinitate proximus, 
et favore obnoxius videbatur. Jam plurimi dies effluxerant, et episcopus sanctus, 
primicerio duce, incertis sedibus vagabatur : cujus etsi apud omnes sancta flagrabat 
opinio, ita utejus se cuperent filios nominari ( magna enim ejus affabilitas ac man- 
suetudo multorum in se studia provocarat), solis tamen Metensibus, ut eum urbe 
susciperent, non poterat persuaderi. Ed namque vecordiæ eorum progressa contentio 
est, ut in commune decernerent, qudd, si quis eum palm fateretur episcopum, 
proscriptis omnibus quæ haberet, extra civitatem fieret. Unde consilium fuit ut, E 
omnibus qui in ejus obsequio morabantur dimissis in sua, ad cellwam remearet 
episcopus, quousque, schismaticorum cessante perfidiä, Metensis ecclesia pacem 
fuisset adepta. Quod ille pro voto accipiens, assumptis comitibus, profectus est. 

Nec passus est est diabolus tantis laboribus fatigatum vel paululüm respirare ; in 


Cap. XVII. 

Corbeiæ con- 
sociat basili- 
cam 


Cap. XXI. 
A Metensibus 
rejicitur. 


Cap, XXII. 
A latronibus 
“àptus. 


interfuisse Theogerum  asserit 
verba inferiùs recitabimus. 


(a) Anno 1119, dies octava apost. Petri et Trithemius , cujus 


Pauli, seu dies 6 julü, in dominicam incidebat, 


unde magis ac magis chronotaxis nostra confirmatur, 

(6) Fritislariensi in Hassia, ut censet Ruinar- 
tius ; sed veriùès à Remensi synodo, eodem anno 
1119, à Calixto Papa, mense octobri celebrata, cui 


(c) Dieulouard, diœcesis Virdunensis ad Mo- 
sellam : qui locus appropinquanti ab Remensi urbe 
ad diœcesim Metensem magis obvius est, quim 


redeunti à Fritislaria, 


hac 
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A hac vita qua ambulabat, tetendit insidias. Nam eremum illam quæ vulgo Vogasus *  * Vosagus. 
appellatur ingressus, in cellulam quamdam quæ B. Georgii (a) reliquiis et patrocinio 
habetur insignis, unà cum solis occubitu declinavit. Unde cüm in crastino levaret, 
valedicens fratribus, cœæptà regione pergebat. Jam media dies coquente desuper 
sole fervebat ; et quamquain corpus inane jejuniis seniles etiam frangerent anni, 
animo tamen vincebat ætatem, iterque propositum fortis viator moræ impatiens per- 
legebat. Cum ecce milites quidam, qui duorum Busileensium clericorum instinctu 
insidias sancto tetenderant, quasi copiosam quam Metis avexerat pecuniam reperturi, 
statim irruunt ; cumque importunè pecuniam, discussis etiam comitibus, quærita- 
rent, ille nihil nec eos quærentes vel voce moratus, psalmos tantüm quos cum illo 
suo familiari discipulorum pro defunctorum requie pauld antè cecinerat, pacifici 
cordis indices, ore adhuce volvere non cessabat. Primüm autem à militibus cireum- 

B ventus et tentus, jussus descendere de equo, descendit : discussus denique et vacuus 
inventus, jussus iterum ascendere, equum ascendit ; moxque ad se discipulo recur- 
rente, defunctorum officium, ubi dudum onmiserat, repetens,priusquam ei sermonis 
quippiam impertiretur, explevit. Unde factumest ut milites ipsi nimium conster- 
nai, tam irremissum ejus in Dei servitio studium mirarentur. Tum verd discipulus 
conversus ad senem, num abire debeat, an manere (ei enim à militibus discedendi 
vel manendi data est optio) sciscitatur. Abireeum potiüs, et pro sua ereptione 
laborare episcopus jubet. Tunc milites quidem episcopum duxere captivum ; disci- 
pulus verd liber abscedit : qui tamen magistro maximâ curà et caritatis vinculis 
colligatus, carcerem patiebatur exclusus. Verum, interjectis aliquot dierum spatiis, 
cum viris honestis reversus ad senem cm eum protinus illorum auxilio recepisset, 
læti et alacres per viam quæ ducit ad cellulam profecti sunt. 

C  Jamquead cœnobium Marbacense *, confecto itinere, pervenere : sed illucetiam cap. xx. 
senis jam fama pervenerat. Quocirca fratres inibi commorantes, religiosi videlicet  Morbact sas- 
canonici regulares, venienti obviàm procedunt, cantuque melodo imposito, pleno ‘” Murbach. 
eum exsultationis jubilo susceperunt. Huic fortè concentui venerabilisille Gerungus 
intererat, qui, ut in prima hujus operis parte merninimus, Theogerum adhuc 
infra annos adolescentiæ constitutum, Hirsaugiam ad venerabilem Willelmum 
abbatem sub percipiendæ ab eo pœnitentiæ specie destinarat. Erat vero jam ætate 
adultus et canis albentibus caput aspersus, ac mirum in modum Theogero (quippe 
quem à die conversionis ejus non viderat ultrà) jam monacho et sacerdote, 
alumno et hospitelætabatur. Beatus quoque pontifex Theogerus, seneeminusagnito, 
gavisus est valde. Postquam vero introgressi, et coràm data copia fandi est, manu 
eum utrâque complexus et in oscula ruens, intimè salutavit, suum illum apostolum 

D esse, per hunc se olim captum fuisse, quodam dumtaxat salubri captivitatis genere 

fatebatur. Tum ille : « Nequaquam, inquit, ita me cepisse pœnitet, cui non modd 
» captivitas illa non obfuit, verum etiam tantüm honoris et gloriæ contulit digni- 
» tatem, ut monachus primo, dein monachorum abbas factus, postremd ad summum 
» sacerdotium, Deo volente, conscenderit. » Ad hæc episcopus: « Nec me apostoli 
» mei, ait, consiliis unquam acquievisse pœnituit, qui et sua per hoc præmia cumu- 
» lavit, et, Christo propitio, desideratum in me pii laboris fructum invenit. » 

Hic demum episcopus sanctus tum universis fratribus, tum illi præcipuè suo, ut Cap. Xx/F. 
volebat, apostolo valedicens, ad monasterium S. Georgii, amieum virtutià habita- A summer 
culum, convolavit. Tum vero quasi patri venientiomnes in albis obviàm currunt, ac vertitur. 
devotissimè in ejus occursu modulatis vocibus canunt : dein, loci vel temporis oppor- 
tunitate captatä, honorifico salutatu in ejus amplexus et oscula ruunt. Ex quorum 

E ferventi proposito gaudio gratulatur episcopus, et cunctis in ejus adventu gauden- 
tibus, quasi xenia de episcopatu deportans, spiritualem eis impertitur [ benedic- 
tionem]. Per menses autem ferme quatuor inibi demoratus, quasdam basilicas in 
fundo monasterii sitas, acceptà à Constantiensi episcopo licentiä, dedicavit : Deo 
nimirum misericorditer disponente, ut locus et familia B. Georg, quæ olim ejus 
instruebatur exemplis, nunc etiam benedictionibus firmaretur. Interea certatim ad 
eum sæculares quoque homines confluebant, nec ullus frustrà ed se convenisse 
conquestus est. Omnibus delectabile et jucundum laboris commercium fuit. Fatigatio 


{a) Legendum haud dubio S. Gregor, in  monasterium cum valle cognomine, Munster en 
cujus sancti honorem celebre est inillis partibus  Gregorienthal, in diwcesi Basileensi. 


Tome XIV. E e 


Cap. XXP. 
À catholicis 

Metensibus 

revocatur. 


* An. 4120. 


# Adelonem, 


f. Chambray. 


Cap. XXF1. 
Gorziæ malè 
habetur. 


3 Cor. vu, 8. 


Joan. xvm, 8. 
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enim itineris laboris viaticum reportavit. Quàm autem universiscarus fuerat, in ejus 
abscessu indicatum est. Postquam enim denuo ad episcopatum tractus est, quasi 
communi vulnere orbitatis accepto, pium singuli luxere parentem. 

Cüm interim catholica Metensis ecclesia, episcopali regimine destituta , quid 
ageret nesciebat, quod eorum qui se ab electione canonica pro schismate segrega- 
rant, adhuc pars impia prævalebat. Tandem verd Gelasius (a), apostolicæ sedis 
antistes , hâc dissensione compertà, clero et populo Metensis ecclesiæ literas misit, 
et ne quidem divinum servitium illic fieret interdixit, priusquam idem episcopus 
fuisset ab urbe susceptus. Sed et metropolitanus Bruno, qui tum Trevirorum regebat 
ecclesiam, ejusque electioni impiè repugnabat, ed qudd se inconsultn et insciente 
fuisset electus, tandem consideratà ratione flectit animum, mittit Metensibus lite- 
ras, mandat per obedientiam ut eum quem sibi in pastorem elegerant, in sedem 
propriam revocarent. AcceptÂ ergo legatione utriusque pontificis, Romani videlicet 
et Trevirensis, clerus et populus sententiæ sanioris episcopum suum missis post eum 
literis evocavit. Jamque Quadragesimæ * dies magna ex parte transierant, et præsul 
piissimus cùm jam secundo vel tertio Metensis ecclesiæ literas accepisset, vix 
tandem exire compulsus, tristis admodum peregrinationem illam aggressus est, 
contestatus fratribus multa se adversa passurum; quod postea probavit eventus. 
Qui Rheno transmisso, cum ad Mauri - monasterium venisset, assumens illius 
loci abbatem *, tendit ad civitatem. Occurrunt abbates, occurrit primicerius ; 
et quotquot erant sanioris consilii de episcopi sui gratulantur adventu. Quos ille 
conspiciens lætabatur quidem ad gloriam Christi, sed se indignum tantorum et 


A 


talium fatebatur occursu. Neque tamen ad urbem accedere tutum primicerius æsti- . 


mabat, cum quidem adhuc incertum studia in contraria vulgus vel amore vel 


odio scinderetur. Quapropter in locum cui Cappentia * vocabulum est, assumpto 


episcopo declinavit, ibique nm quibusdam abbatibus diem Palmarum celebravit 
episcopus. 

Jamque aderat dies quem Cœna Domini (b) vel indulgentiæ diem populus Chris- 
tianus appellat, quo ut chrisma conticeret episcopalis officii ordo poscebat. Sed quid 
ageret, quôse verteret, ignorabat. In loco quo manebat, quæ tanto officio usui forent 
babere non poterat : cæterbm in civitate id fieri tumultuantis populi seditio prohi- 
bebat. Tandem consilium fuit, ut apud Gorziam cœnobium ejusdem consecrationis 
compleret officium. Abbas (c) loci per nuncium de adventu episcopi prædocetur, 
et omnibus quæ rei utilitas postulabat rite provisis, pridie advenit episcopus. Jam 
passim fama disperserat Gorziam venisse pontificem, et, ecce homines loci illius 
cum gladiis et fustibus exierunt, tamquam ad latronem. Videres eodem modo vel 
tempore venerandum pontificem crucis levasse vexillum, quo pontifex summus 
non dubitavit manibus tradi nocentium et crucis subire tormentum. Sicut enim ille 
Christi pseudo-discipulus magistrum et dominum in manus tradidit Judæorum, ita 
nimirum monasteriales illi, qui falso sibi monachorum nomen induerant, ad perse- 
quendum episcopum vulgus ignobile concitarunt. Vix itaque episcopus sanctus 
monasterii portam attigerat, et populus, qui insidias sancto tetenderat, universus 
è latebris furibundus erupit, et, sublatis equis episcopi, omnem etiam comitatum 
invadit, adeo ut ipse primicerius de manibus persequentium vix fugà lapsus evaserit. 
Dum hæc agerentur, episcopus sanctus intravit ecclesiam ; et quid deforis ageretur 
ignorans, stetit ad orationem, cunctisque ei mortem minantibus vitæ invocavit 
auctorem. Tum quidam ex monachis qui ejus præsentià torquebantur, accedunt, 
et cum gravi ironia eum hortantur abscedere : non se pati posse dicentes populi 
furentisinsaniam, si quidemibi fuisset inventus episcopus. At vero episcopus extremis 
periculis circumventus, illadque Apostoli recolligens, Foris pugnæ, intus timores, 
omnino quidageret, et vel quam in partem se verteret, ignorabat. Tum vero spiritum 
consilii et fortitudinistotà mente concipiens, pontificalibusindui vestimentis et templo 
egredi maturavit, ut turbis furentibus semetipsum objiciens, dominicà voce, Quem 
quærerent, sciscitaretur. Cerneres universos qui eum sine causa fuerant persecuti, ita 
primo ejus aspectu perterritos, ut ne motum quidem facere ausi, extremæ dementiæ 


(a) Immo Calixtus, prout temporum ordo pos- (b) An. 4420, Cœna Domini in diem 45 aprilis 
tulat; nam Gclasius mortem jam obierat mense incidebat. 
januario anni 44419, uti jam diximus. (c) Warnerus, vel alius cujus nomen ignotum. 
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À seipsos arguerent, qui tale flagitium vel mente conceperint, ut in christum Domini | 
manus scelestas extenderent. 

His demum motibus utcumque mitigatis, abire episcopus et ad urbem statuit Gap. XxPi1. 
proficisci ; cùm illico abbas * S. Clementis occurrit, et ut primo in monasterium (&) + ES 
suum declinaret, admonuit, ibiqueeum cum fratribus Let processione suscepit. “ Ancelimus. 
Sed ubi est auditum à civibus venisse in urbem episcopum, furibundi ac pleni 
insaniâ evomunt in Theogerum mille convicia, nec solum eum urbe propellere, 
sed et gladio minantur extinguere. Quod ubi nunciatum episcopo est fnecdum enim 
de templo exierat),assumpto loci illius abbate, in sacerdotalibus vestibus uti à Gorzia 
advenerat trabeatus, procedit obviäm inimicis, libens pro Domino quæcumque ei 
acciderent adversa passurus. Verum nonnulli ex civibus, senem eminus contuentes, 
ita eum aggressi sunt, ut vix mauibus temperarent : cum quidem sanctus placido 

B vultu, mente tranquillà, infelicium amentiam per mitia verba cohiberet. Nam inter 
alios urbis præfectus advenit, et cujus rei gratià ad urbem accesserit, sciscitatur. Ille 
simpliciter, et uti se res habebat, ad hoc solum se advenisse respondit, ut sibi cre- 
ditam plebem sollicitudine debità visitaret : Metenses quoque non rectè, nec pro  ” 
bono facturos, si ab jure suo episcopum prohiberent, qui curam ecclesiæ domino 
Apostolico (quod ipsi diffiteri non possent) cogente suscepit. Talia perstabat memo- 
rans, fixusque manebat, et in tantum præfecti, aliorumque qui aderant sanioris 
mentis, mitigavit [animos], ut non solùm à tumultu ipsi quiescerent, sed et alios 
quoque quos poterant sedare satagerent. Tum mulier quædam, fide et devotione 
mirabilis, illam de Evangelio repræsentans quæ inter prementes sola tetigit Salva- 
torem, coram adstante episcopo sellulam ponit, et hunc per laciniam vestimenti 
leviter tangens, ut sederet admonuit. Quo protinus residente, dum coram eo pro- 

C cidens adorasset, reverenter abscessit. Sed et aliæ quædam, quas nihilominus dilec- 
tionis ejus ardor attraxerat, ambiebant saltem fimbriam vestimenti illius attingere, 
multüm sibi et tactum prodesse credentes. 

Cmque episcopus calceamenta jam solvere, et nudis pedibus pararet ingredi Cap.XxP1II. 
civitatem, juvenis quidam officio clericus, nomine Constantinus, contribulis abbatis re 
B. Clementis, insano felle commotus, furibundus irrupit : quisancto insultans audac- tias. 
ter, nec maledictis quidem, nec manibus temperavit ; nam miser in tantam prorupit 
audaciam, ut stolam sacerdotalem de collo illus abriperet ; cumque et virgam pasto- 
ralem, de manu episcopi violenter ablatam, ad feriendum eum altiüs elevasset, 
vetitus ab eo, præfatum abbatem, cognatam videlicet suum, qui propè adstabat, 
tam validè percussit, ut caput virgulæ ictu ferientisexcussum longiüs resiliret. Specia- 
lis Theogeri gloria ! Videtur enim in passionibus Domini quodammodo conferendus. 

D Nam juvenem illum qui tantum Domini sacerdotem tam malè tractavit, servi illius 
summi pontificis, qui illi alapam dedit, rectè dixerim gestare personam : nisi quod 
ile quidem Dominum non credidit quem cæcidit : hunc verd et hic esse episcopum 
novit, et ferire non timuit. Tum vero episcopus manus utrasque lætus ad cœlum 
expandit, laudans clementiam Salvatoris, quod tanti ab eo habitus sit, ut hoc pro 
nomine ejus perpeti mereretur. Neque vero hujus scelerisimmanitatecontentus, sævire 
acriüs juvenis cœpit ; et manus sancto injiciens, de manu illius annulum auferre 
tentavit. Quem ille barbarum videns, nec ullà religionis indutum tonsurâ vel 
habitu, an clericus esset ignorans, clausâ manu repulsit à se hominem, dicens quod 
si auferendus illi annulus foret, non laïci cujusquam, sed clerici consecrati manibus 
auferri deberet. Dum interim præfectus adveniens (dudum enim è conspectu abie- 

E rat) vidensque episcopum sanctum à juvene memorato tam graviter infestari, duris 
eum sermonibus redargutum abire mox compulit. 

Tum demum præfectus aliique qui aderant, per nomen Dei episcopum obtes- a. xxx. 
tantur ne civitatem ingrediens indiscretæ multitudinis sibi odia concitaret, sed in Inde recedit 
quamlibet episcopii possessionem cum ipsis interim commigraret, ubi ei sicut domino % enr 
et episcopo suo liberè servirent, quousque Imperatorem vel archiepiscopum super 
ejus statu consulerent : dicentessejurejurando firmasse, sine utriusque eorum assensu, 
ullum episcopum habituros. Quorum ille consiliis acquiescens, tunc quidem distulit 
ingredi civitatem ; sed posterà die iterum in monasterium S. Clementis advenit, 
ibique cum fratribus Cœnam Domini celeberrimè celebravit. Ipsorum verd consilio 

(a) Hodieque subsistit S. Clementis monasterium, in urbem ipsam translatum. 


Ee ij 


290 EX ACTIS SANCTORUM 


Trevirensem archiepiscopum conventurus, iter arripuit ipso die Parasceve ; sed, eo À 
apud Trevirim non invento (jam enim ab archiepiscopo Coloniensi ad solemnitatem 
füerat invitatus), pervenit ad eum Coloniæ feriä tertià Paschæ. Adventus ejus Trevi- 
rensi * archiepiscopo gravis, porrd Coloniensi * gratus admodum fuit, quo etiam suc- 
currente, vix tandem ferià quintà ad colloquium suum admisit. Tum verd intimavit 
statuisse se terminum usque ad festivitatem S. Jacobi apostoli, in quo cum episcopo 
Tullensi*etcum Verdunensibussimulque Metensibusapud.….tractaturusesset causam 
ejus. Jam enim præterità hebdomadä venerant ad eum inimici (a) Metensis ecclesiæ 
Arnulphus scilicet custos et coadjutor ejusprimicerius, et chrisma ab eoacceperant, et 
inducias illas composuerant, et illo annuente, tam ipsius supervagantis episcopi quàm 
domini Apostolici edictum infregerant. Eas tamen inducias protestatur episcopus tum 

- sibi tum Metensibus catholicis graves fore, quippe qui tanto jam tempore episcopali 
caruerant consolatione. Tune archiepiscopus inquit, non quidem se illi præcipere, B 
sed consilium dare, ut toto prælixi temporis intervallo ab episcopali se contineat 
officio. Cui, quæso, hunc dixerim comparari, qui tantum Domini sacerdotem ab im- 
molando prohibuit salutari ? Longè dissimili intentione vel studio Petrus apostolus ab 
immolatione corporis sui Dominum revocavit ; quoniam hic magistro per mortem 
crucis, ille vero sibimetipsi per introïtum catholici sacerdotis nonnihil honoris et 
gloriæ decedere formidavit. Petrus, inquam, magistrum noluit mori, in quo salutis 
suæ summa constabat : archiepiscopps vero episcopum illum abdicare timuit, qui se 
olim tanquam metropolitanunm suffraganeus consecrarat. At verd episcopus sanctus, 
sciens obediéntiam meliorem esse quàm victimam, obedivit, abstinuitque, quousque 
archiepiscopus Coloniensis, Brunone jam Trevirim revertente, missis post eum 
literis. Theogero etiam ignoranti missarum solemnia celebrandi licentiam impe- 
travit. In ejus contubernio diebus pluribus commoratus, rogatu ipsius plurimum C 
populum in civitate sacro chrismate linivit, et quasdam ecclesias dedicavit. 

Verùm B. Joannis natalitio (b) jam instante, Coloniensis antistes ad curiam in 
insula Rheni constitutam, juxta edictum Imperatoris navigio tetendit; ducens secum 
venerabilen hunc Dei sacerdotem : ubi prætatus Trevirorum archiepiscopus cum 
eo in gratiam rediit. Et quia causam ejus quantocius..….. (Cætera (c) desiderantur). 


* Brunoni. 
# Frederico. 


“ Riquino. 


Cap. XXX. 
Cum Bru- 
none archie- 
piscopo con- 
ciliatur. 


(a) Legendum  videtur nunci, nam primicerius 
et custos pro Theogero stabant. 

(b) Anno 1120, ut ex superiorihus liquet. Quo 
etiam anno Theogerum ad cœælos migrasse tradunt 
Dodechinus et annalista Saxo apud Eccardum, t. I 
Corporis hist., col, 644, his verbis: Bonæ me- 
moréæ Diesscrus primäm abbas cœnobii S. Georgü, 
indeque per lezatum apostolicum Metensi eccles'æ 
ordinatus. post  multas ab AImperatoris fidelibus 
éllatus sibi injurias. requievit in Domino, in eadem 
ecclesia cui præcrat sepultus, vir adprimè literatus, 
et in sancta conversatione usque ad ultimam ætatem 
constantissimus. : 

{c) Quæ desunt utcumque supplentur à Trithe- 
mio, qui in chronico Hirsaugieusi novæ edit. ac 
an. 1087 ejusdem vitæ epitomen reliquit, in hunc 
modum : « Tandem sub Heinrico Rege quinto, 
anno Dominicæ nativitatis mexvn, cùm ecclesia 
calholica exvommunicati Regis persecutione gra- 
vissimè conturburetur, et multi largitione mu- 
nerum ad episcopatus ct abbatias sibi apud Regem 
pararent ingressum , Albero quidam, sanguine 
clarus, sed moribus et conversatione turpis, et 
nimitin incompositus, Metensis ecclesiæ ponti- 
ficatum, quem à seniore Heinrico simoniacè 
comparaverat, per annos x1v miscrabiliter occu- 
pabat. Qui cm oves Christi non tam pascere 
contenderet quän opprimeret, Romani pon- 
tificis auctoritate deponitur, et beatus Theogerus 
dicti monasterii S. Georgii Mart. in Nigra-Sylva 
abbas, ab his qui Romanam sequebantur'eccle- 
sian, in præsulem ecclesiæ Metensis unanimi con- 
sensu, licèt procul absens , eligitur, Qui postea- 
quaun diù reluctans, et multis excusationibus se 
defendens, clectioni nollet præbere consensum, 
tandem  auctoritate Cunonis Prænestini episcopi 
cardinalis et Romani pontificis legati, sub pœna 
exconmuuicationis ad consentiendum per obe- 
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dientiam compellitur, et in cœnobio Corbeiensi 
Saxoniæ, in die quem octava beatorum aposto- 
lorum Petri et Pauli fecit solemnem, deducen- 
tibus eum duobus archiepiscopis , Magdeburgensi 
videlicet et Salzburgensi , ab eodem legato sedis 
apostolicæ ordinatur.  Episcopali benedictione 
sive consecratione susceplâ , beatissimus præsul 
Christi Theogerus, post multa periculis plena 
hinc inde viarum itinera, jussu legati ad civitatem 
Metensem tandem proficiscitur ; sed à civibus 
cum injuria refutatur , quorum major pars Regem 
sequebatur excommunicatum , et ob id Romani 
pontificis contempsit imperium. Repulsus igitur 
vir sanctus à Metensibus, ad monasterium rever- 
titur : sed iterum post quatuor menses à legato 
in Galliam ad concilium revocatur ; sed nec tunc 
quidem à civibus admittitur, qui partes Alberonis 
impii sequebantur. 

» Înterea Calixtus Papa IT, qui Gelasio succes- 
serat, venit in Galliam, habens in comitatu suo 
memoratum Prænestinum episcopum et alios car- 
dinales multos : qui, convocatis Galliæ episcopis, 
in civitate Remorum celebravit concilium, in 
quo sancti præsulis Theogeri electionem et or- 
dinationem cunctis assistentibus denuo contir- 
mavit ; ipsum Dei virum, quia concilio præsens 
interfuit, ut se murum pro domo Dei opponere 
non cessaret , multimodâ consolatione roboravit. 
Concilio Remensi tandem soluto, Romanus pon- 
tifex Calixtus secum ducens beatum Theogerum 
episcopum, Autissiodorensem urbem petit, et 
ibi nativitatem Domini cum suis cardinalibus 
celebravit. Ab Antissiodoro Papa Calixtus ad 
Cluniacense divertit cœnobium, secum ducens 
Theogerum venerabilem episcopum, quem abbas 
» Pontius summæ cum exultationis gaudio susci- 
» piens, omne quod potuit humanitatis officium 
» perset suos, ut vero Dei famulo, exhibuit. 


STYLES VE Ss.SS YU S y» 


EU TUTELLE YU Y Y v 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 


À » Calixto Papâ cum suis à Cluniaco discedente , 
» sanctus præsul Theogerus in codem loco pauper 
et exul, Pontio abbate petente, remansit quatuor 
mensibus , tempus omne in contemplatione divi- 
norum et oratione consumens. Quarto jam mense 
ibidem exacto. sanctum senem febris mortalis in- 
vasit. Quâ nrimiüm invalescente homo Dei lætus 
mortem exspectans, præmunitusque Dominicis 
» sacramentis, juxta sanctæ consuetudinem  eccle- 
» siæ, m kal. maii, hoc est penultimä die mensis 
» aprilis, ad Dominum Jesum Christum ; quem 
» toto corde amaverat , transivit anno pontificatüs 
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» sui tertio non completo, anno  videlicet Nati- 
» vitatis mcxiX, indict. Rom. x.» Hæc Trithe- 
mius, quem anonymi scripto usum fuisse manifes- 
tum est. Verüm quæ narrat de itinere B. Theogeri 
Cluniacum, ea neque cum editis à nobis superiùs, 
neque cum annalista Saxone conciliari possunt. Et 
certè nulla ejus in Bibliotheca Cluniacensi occurri 
mentio, etsi celebrem ejus in ordine Benedictino 
fuisse memoriam probent ejusdem ordinis martyro- 
logia et alii fasti sacri. Itaque errasse Trithemium 
circa annum et diem Theogeri emortualem, et circa 
locum sepulturæ, non dubitamus. 


NOTITIA DE CONSTRUCTIONE CASTRI CAROLIVANÆ | 


Per Ludovicum VI Franc. Regem. 


Apud Martenium tomo I amplissimæ Collectionis, col. 678. 


NNO ab incarnat. Domini mexxn, Ludovicus gloriosus Rex, superatis undique 
Â hostibus, et optatà pace Deo se adjuvante, et prosperasibi tribuente, apud Parisius 
cum principibusdisponens jura regni, et prævidens in futurum, consilium accepit 
castrum ædificandiin loco qni vocatur Karoli-vana (a), quod pagum Parisiensem 


ab inimicis custodiret. Sed quia idem locus à Roberto Rege S. Germano {b) anti- 


quitus jam fuerat in eleemosyna datus, Robertus monachus Regem adiit, humiliter 
ei suggerens donum ejusdem atavi sui. Quod audiens Rex, respondit benignissimè 
eleemosynas prædecessorurn suorum nullo modo à se velle diminutionem accipere, 
C sed potius meliorationem. Quid plura ? tradidit monacho donum ecclesiarum et 
omnium decimarum ad ipsum pertinentium, et omnium reddituum suorum ; præ- 
ceptique monacho ut hoc donum super altare S. Germani ex sua parte, necnon et 
Reginæ Adelaïdis filiique sui Philippi, mitteret. Quod monachus accipiens, procidit 
ad pedes ejus, osculansejus manum. Testes quihoc viderunt sunt isti, Stephanus 
archidiaconus, Gislebertus frater ejus, Milo de Malrepast, Frogerius de Chaalons, 
Bartholomeus de Fulcois, Hugo filius Garnerii; ex parte monachorum, Robertus 
de Castello, Girelmus de Marleio, Garnerius præpositus. 


(a) Karoli-Venna, ut apud Helgaudum in epi- 
tome vitæ Roberti Regis, tomo nostro X, p 144. 
Dies autem sanctæ Quadragesimæ  Pisciaco celebra- 
turus, iter accelerabat nobiscum.…. Cüm ecce 


venientes ad portum Sequanæ qui dicitur Carok- 
venna, id est Piscatoria, etc. 

(b) S. Germano in Silva Laya, ubi erat tune 
monasterium, 


NOTITIA DE PETRAGORICENSIBUS EPISCOPIS (a), 


Qui donis suis primordia canonicorum S. Asterii adjuvêre. 


Ex veteri membrana (b) capituli Sancti Asterii nunc primüm edita. 


ENERABILI viro Froterio de Gordo (c), Dei gratià sanctæ Petragoricæ sedis 
V episcopo, successit domnusRadulphus de Scoralia ejusdem sedis episcopus. Hic 
autem Radulphus, per omnia vir felicis memoriæ, in ecclesia sanctorum aposto- 
lorum Petri et Pauli, sanctisque confessoris Astherii primüm statuit canonicorum 
congregationem : quam ecclesiam et congregationem ipse dominus et auctor noster 
E Radulphus suis multis ampliavit censuibus renduis, videlicet de dimidio totius 
decimæ S. Leonis, et eo ampliüs. Hæc nimirum ecclesia de mensa episcopi tune 
temporis habebatur. Conjungitur autem parochia istius ecclesiæ, sancti scilicet 


Leonis, S. Astherii parochiæ. 


(a) Epitomen de gestis Petragoricensium  epis- 
coporum edidimus post Labbeum toino nostro XI, 
p. 287,ett. XII, p. 391: quæ quiden epitome 
deducitur ab anno 976, extenditurque ad an. 1182. 
Hæc autein notitia, quæ sex tantüm episcoporum 
særiem ab anno 991 usque ad an. 11922 sistit, anti- 
quiorem habet auctorem S. Asterii inquilinum, 


(b) Ecgraphen ex ea nobiscum communicavit 
Lespine, canonicus  Petragoricensis , curiosus 
Aquitanarum antiquitatum scrutator, 
(c) In epitome laudata, Froterius obiisse traditur 
anno 991, eique successor datur Martinus, non 
verd Radulphus, 


An. 1122 


* Neuvic. 
* Montpont. 


* An. 41121. 


*S. Agulr. 


*f.sinentibus. 
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Huic autem Radulpho successit domnus Arnaldus de Villa-Bauve (a), ejusdem A 


sedis episcopus. Hic autem cernens totum suum penè periclitari populum, posterä 
de festivitatis Sanctorum omnium, communis solemnitas in honore et memoria 
defunctorum statuit ut perenniter haberetur. 

Huic autem Arnaldo successit præcipuus et venerabilis vir Geraldus de Salaih- 
nach (b) prænominatæ sedis episcopus. Hic verd treviam Dei statuit. 

Huic autem Geraldo successit vir ille præstantissimus ac per omnia laudabilis 
W. (c) de Monte-berulfo, qui præcordialiter ecclesiam bea..... to Petro et beato 
Astherio dedit et concessit, et ecclesiam S. Petri de Novo-vico * et capellam de 
Monte-pavonis *, utque fu... maneret, ecclesiam S. Petri de Monastairol similiter 
donavit, quia in parochia istius ecclesiæ sita est capella de Monte-pavonis. 

[ Snccessit | quoque huic Guillelmo domnus Rainaldus de Lastors (d) prædivtæ 
sedis honorabilis præsul, qui sacro-sanctum gratià visendi tumulum, in deconfictura 
Comitis Pictavensium, à Thurcis gladio perfossus occubuit, Hic vero beato Petro 
et S. Astherio dedit ecclesiam S. Stephani de Bouxac et capellam S. Bartholomæi 
de Chamilac. Dedit etiam ecclesiam S. Johannis de Menespleth : quod donum 
ampliavit dimidio decimæ ejusdem ecclesiæ. 

Ingresso itaque viamuniversæ carnis Rainaldo beatæ memoriæ episcopo, successit 
in episcopatu Petragoricensi vir placidus et omni honestate morum præclarus, 
domnusGuillelmus de Alba-rocha. Hic vero prædecessorymsuorum innovare studens 
moninenta, capellam castelli de S. Astherio, et capellam cujusdam municipii 
nomine Vernode, donavit et concessit S. Petro et S. Astherio, eorumque congrega- 
tioni, tertio pontificatüs anno * Calixti II Papæ. Dedit etiam ecclesiam S. Mariæ 
de Segonzac et ecclesiam S. Petri de Dupchac, et ecclesiam S. Sil.. ii, et ecclesiam 
S. Aquilini *,et capellam S. Mariæ de Frausteus, et capellam S. Mariæ de Valaroi, 
et capellam S. Astherii de... Interfuerunt autem huic dono Guillelmus de 
Nanclars (e)archidiaconus, Helias Goeth, Bernardus de Duxilac, Petrus Richardi, 
Lambertus de Mauriac, Petrus Turolli. Ab his utique non discrepaverunt Petrus 
Rampaulphi et Geraldus de Caminels, ketantes nimioque gaudio jubilantes dominum 
episcopum hujusmodi dona fecisse. Idem etiam episcopus præsens donum sigilli sui 
munivit præsentiâ, ne sophisticà fortè malorum obtrectatione, variante sæculo, 
quandoque his donis refragaretur. Factum est hoc donum anno mcxxir, epactâ xi, 
concurr, vi, indict. xv,... kal. decembris, lunà vn, Ludovico Francigenis 
imperante. 

Confirmavit itaque domni Guillelmi Petragoricorum episcopi, ejusque venerabi- 
lium prædecessorum dona, honor etlux Aquitanorum domnus Geraldus Engolismen- 
sium episcopus et sanctæ Romanæ ecclesiælegatus, præsentibus Ricardo præcentore, 
ejusque fratre Guillelmo cancellario, et Guillelmo de....., Romanam obponens 
auctoritatem dominus legatus universis præsentem chartulam laniare scientibus *. 


(a) Ibidem Arnaldus Vüittabrensis (rectiùs Pil- 
laboensis) coguominatus Radulpho successisse tra- 
ditur anno 1013. Ademarus autem Chabanensis ad 
an. 4010 : Radulphus Petragoricæ episcopus, inquit, 
tomo nostro X, p. 453, Hierusolymis rediens , retulit 
quæ viderat ibi infanda, et obiit Petragoricæ. Verùm 
utrobique vitiatam censent chronologiam  Galliæ 
christianæ auctores, cùm Arnaldus anno 1009 jam 
sederet episcopus. 

(6) Geraldus de Gordonio (co cognomine dona- 
tur in epitome) anno 14037 in locum demortui 
Arnaldi de Vitabre successisse legitur ibidem. 

(c) Geraldo, qui ex epitoma obät anno 1059, 
xu kel. aprilis, successor datus fuit Willelmus 
de Monte-berulfo , præfuitque ad annum 1081, 
quo decessit è vita, vut idus februarii. 

(d) Reynaldus de Tiborio dictus in epitoma, 
obiisse traditur an. 4099, vur dus septembris apud 
S. Georgium de Rama. Verùm, si cum Comite Pic- 
tavensi peregre profectus est , et apud Ramam occu- 
buit, id anno 4402 contigisse dicendum est. Rem 
narrat Gaufridus Vosiensis cap. 33 ; sed Petrago- 
ricensem epistopum Radulphum vocat, non Rai- 
naldum. En ejus verba tomo nostro XIL p. 430 : 
Dux Aquitanrrum Guillelmus cum multis alis Hic- 


rosolymam perrexit, verumtamen nomini christianv 
nihil contulit. Erat nempe vehemcns amator fœmina- 
rum, et idcirco in operibus suis inconstans exstitit. 
Tunc trucidatus est exercitus ejus à Sarracenis unà 
cum Radulpho venerabili pontifice Petragoricensium. 
Hunc locum de alio Radulpho, de Scoralia dicto, 
qui centum annis antiquior fuit, intellexerunt Gal- 
liæ christianæ auctores, qui tamen inter Rainaldum 
ct Guillelmum de Alba-rocha medium quemdam 
Raimundum, sol literâ R. in monumentis desi- 
gnatum reponendum censuere. Igitur, si non erra- 
vit Vosiensis in nomine, scribendo Radu/phum pro 
Raïnaldo, hie Radulphus alius ‘nobis non videtur à 
Radulpho AÆrdente, cujus homiliæ et  conciones 
typis sæpius mandatæ fuerunt duobus vol. #2 80. 
Is enim in Palæstinam cum Aquitaniæ Duce pro- 
fectus fuisse dicitur, in ejus vita quæ concionibus 
præfigitur, et ibidem occubuisse : sed de pontificali 
ejus dignitate siletur: quod non tam mirum est 
auctorem illius vitæ latuisse, quäm hujus notitiæ 
scriptorem, qui eodem ferè tempore in eadeim re- 
gione versabatur, Vide Historiæ literariæ Franciæ 
t. IX, p. 254. | 

(e) Ipse qui anno 1130 factus est Petragori- 
censis episcopus. 
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EX LIBRO MIRACULORUM BR. PRUDENTII MARTYRIS, 
Auctore Theobaudo monacho Besuensi. 
Apud Labbeum t. II Novæ Bibliothecæ librorum mss. p. 605. 
EX LIBRO TERTIO. 


M un Do ad declivia prolapso, Ecclesiæ, sponsæ scilicet Christi, non habentis quon- 
dam maculam aut rugam, autaliquid ejusmodi, cœperat immutari pulchritudo, 
et variis causarum emergentium æstibus defædatæ splendor pristini decoris deperire. 
Insurgebant enim sensim semi-christianorum lupi rapaces, et in tua, Jesu Domine, 
mitia acrius perfrendebant ovilia : totas namque in perniciem agnorum tuorum vires 
exercebant, et prout ipse posse eos permittebas, rapinis assiduis infestabant. Turba- 
batur jam passim pax dudum quietè degentium, et undique oboriebantur prædonum 
copiæ , quæ devotè Deo famulantium vexabant monasteria : proinde angebantur 
sacri præsules ecclesiarum , propulsä quiete ovium suarum. Quapropter communi 
deliberarunt tractatu, ut, multä conglobatà synodo, communiter paci ecclesiarum 
consulerent. | | 
Anno itaque à conceptu celeberrimo Virginis intemeratæ mcx vi, Lingonicâ 
promoto cathedrâ religiosi nominis viro Joceranno, ejusdem præsulis latè pervolat 
edictum , omnes invitans ad concilium v1 idus junü. Huic verd placito Dei (sic 


ç duippe vulgaridicitur consuetudine ) præstitutus fuerat locus à Besuano distans burgo 
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ter quaternis ferè stadiis , juxta villulam scilicet quam Lucum (4) nuncupavit anti- 
quitas. Est enim ibi adinodum grata planities, longä campestris telluris æqualitate 
et multo herbosæ superficiei placens gramine, procul semotä nemorum densitate. 
Ea satis congrua tali censetur negotio , utpote quæ immensæ hominum multitudini 
capaci sufficiat gremio. Facto denique conventu, præsidentibus venerabilibus viris, 
Guidone scilicet archiprèsule Viennensi, qui non multo post Romuleum suscipiens 
papatum, gloriosissimè ad finem rexit, et præfato Joceranno, imperato silentio, vix 
omnes ora continuerunt. 

Surgens itaque prædictus archipontifex, cunctorum iu se luminibus defixis {erat 
enim sacrarium multæ peritiæ, et rhetoricæ non hebes eloquentiæ ), hisinter alia 
usus est mellità , üt dicitur , oratione : « Jamdudum , dilectissimi , satis compertum 
» fuerat ab initio christianismi , Mosaicum ïllud absolevisse præceptum , oculum 
» pro oculo, et dentem pro dente ; cum christicolis magis gloriosum esset , non solùm 
» non rependere talionem , verum etiam percutienti maxillam præbere et alteram, 
et auferenti tunicam dimittere et pallium : nunc vero , diverso nimiùm more, 
christiani non potiuntur, sed inferunt fratribus mala. Proh pudor ! ecce sui eccle- 
siam persequuntur, et quam tueri proprio cruore ab exsortibus sacræ fidei debue- 
rant , miserabiliter invadunt et afflictant. Lacerant planè filii matrem vipereo 
more , quam præducem ad siderea deberent comitari palatia. Ecce, inquam, 
milites, non Christi, sed diaboï, religiosorum incursant conventicula, diripiunt 
spolia, auferunt cibaria, totosque pauperis pro Deo conversantis violenter extor- 
quent sumptus. Hæccine opera Deus Jesus docuit ? Hiscine factis paradisi patebit 
aditus? Absit. Hæc enim non ad cœleste cui suspiramus regnum,sed ad tartaream 
quam devitamus, pertinent abyssum. » 

His et hujuscemodi declamatis à viro facundissimo, cæpere audienttum mitescere 
pectora , et .in pacis modestiæque velle concurrere sacramenta..….. Compositoque 
ecclesiæ statu, juratà pace, ad imperium præsulum finitur placitum. 


SOU YU Sy » y y y y 


(a) Luces. Uujus et alterius synodi Lingonensis 
meminit etiam chronographus S. Petri-vivi Senon. 
Anno, inquit, mcxvi, abbas Arnaldus misit Lin- 
gonas Walbertum monachum ad episcopum Josce- 
rannum , in synodo quæ secundüum consuetudinem fit 
post Pascha, cum lieris Daimberti archiepiscopi 
deprecativis pru nostre re. Et infra : Quapropter ad 


aliam synodum, quæ fuit post collectionem frugum , 
misit iterum abbas supradictum Wa'bertum mona- 
chum. Causa Senonensis abbatis erat de villa Retiaco 
(Ricey) adversüs abbates Molismensem et Reo- 
maensem. Quod explicatum vide in eodem chronico 
[suprà p. 204] anno 113 ad an. usque 1417. 
(Nota Labbei, t. X Concil , col, 812.) 
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Ibi contra 
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EX LIBRO QUARTO. 


ANNO MCxXIV, à puerperio Virgini illibatæ,..... venerabilis Ansiricus 
archipontifex Chrysopolitanus immensum decrevit conflare concilium, quod placi- 
tum Dei vocitant , in diebus festis ( ni fallor) Pentecostes, quibus feriati popul, 
aliquantulmque solito raptorum timore nüdati, sanctorum devotiüs student adire 
limina. Locus autem tali negotio aptissimus denunciatur penè eamdem civitatem , 
plus minüsve ab ipsa distans mille quingentis passibus; est etenim ibi planities 
distenti soli grato vestiens se gramine, quam Thisiam * vocant incolæ, Duvio fluvio 
præterfluente à latere. Hoc itaque archiantistitis intonante decreto, fama ciet populos 
ed confluere. Credi verd non potest quot millia promiscui sexûs , ætatis et condi- 
tionis accurrerent. Præterea quamplurium sanctorum illuc gloriosa perlata sunt 
pignora, quos longum est nominatim recensere….. 


DE OBITU MARBODI REDONENSIS EPISCOPI 


Epistola encyclica monachorum S. Albini Andegavensis. 


Apud Marten. t. I Thes. Anecdot. col. 355 ;et Moricium, t. I Probat. Hist. 
Britan. col. 549, 


NIVERSIS unius sacro-sanctæ Ecclesiæ filiis , humilis congregatio R. Albini 
C Andegavorum episcopi , plenam de hoste victoriam et de victoria coronam. Apostolica 
nos informat auctoritas , ut pro invicem orantes alter alterius onera portemus , et 
sic adimplebimus legem Christi. Legem igitur Christi nos servi Christi pià sollici- 
tudine adimplere satagentes,denunciamus vobis obitum domni Marbodi venerabilis 
episcopi, semper cum laude memorandi, linguä facundi, religione præcipui , hones- 
tate præclari , literarum eruditione doctissimi , cujus sermo sale semper conditus 
erat, et exore illius omni melle dulcior semper fluebat oratio ; et quamvis eodem 
tempore variis studiis tota Gallia resonaret, ipse tamen oratorum rex Gallicanæ 
arcem eloquentiæ specialiter obtinebat. Tertio siquidem idus septembris (a), infir- 
matus -carne , sed spiritu fortior , excedens à sæculo , vivens in Christo , suâ nos 
viduavit præsentiä, et amoris sui jaculo vulneratos intolerabili dolore confecit. Qui 
post longa liberalium studiorum longè latèque vernantium exercitia, quibus in An- 
degavensi civitate, cui famosissimus ac nominatissimus exstitit magis, efficacissimè 
claruit , electus à reverendissimo Papa Urbano, in Turonensi concilio (b), sanctæ 
sedis ecclesiæ Redonensis,annuente Domino, pontifex ordinatus est. Quam ipse digni- 
tatem, immo onus , accinctus gladio Spiritüs sancti , licèt inter barbaros et natural 
quâdam armatos feritate, per annos viginti octo fideliter prudenterque gubernans, 
superborum colla justitiæ ceénsurâ perdomuit, arguendo, obsecrando, increpando, 
dissidentia pacificavit. Tandemque longævo cônfectus senio, plenus dierum in sancta 
confessione, ut præinissum est, in Domino requievit. Ingressurus itaque viam uni- 
versæ carnis, mortemque vicinam præsentiens, onere pontificali deposito, sanctissimi 
Benedicti habitum humilitatemque suscepit, monachumque professus B. Albino se 
tradidit : ac sic exoneratus, pauperem Christum pauper et ipse secutus est... 


(a) Anno 4123, . Marbodus obiüit, ex chronico (8) Anno 1096 celebratum fuit aP Urbano Papa 
Andegavensi S. Albini. Turonense concilium, tempore Quadragesimæ. 


BALDRICI ARCHIEPISCOPI DOLENSIS ITINERA, 
Seu Epistola ad Fiscannenses monachos. 


Ex Neustria Pia Arturi du Monstier, pag. 227 et seqq. 


B A LD RICUS Dolensis archiepiscopus Fiscannensibus. Mensis raptus in culmine, colo- 


nias quas hospes aliquando transieram , libuit retractare,et per earum singulas 


gpésopusDo- cœpi delitiari et deambulare. Descendi in hortum Pomorum , ut viderem mala 


punica : 
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À punica : videbam cedrum altam Libani, Cluniacum, et arridebam ; inspiciebam : 
-odorem cupressûm, Majus-monasterium, et exsultabam ; admirabar paradisum opi- 

mam, quæ me inter mala sua granata diù nutrierat, Burgulium, et jucundabar, 

præsertim quoniam horto illi ferme sex lustris custos et hortulanus (a) exstiteram. 

Occasione autem acceptà non inhonestä, ultroneus minorem migravi ad Britanniam, 

et præcipuè quia roseto nostro plerumque, ut assolet, adulterina suboriebantur 

fruteta : quæ cum evellerem, vel dissimularem, vel non possem, aufugi ; quia malui 

transmigrare, quàm vepribus eruendis insistere. Timebam siquidem sub face labo- 

rioso deficere, et jam inquietus Pictaviensis turbo (b) inchoaverat nequiter efflare. 

Altiès igitur sublatus et in cathedra pontificali collocatus, ego Guillelmus (c) olim 

Burguliensis abbas, et in Dolensi sede pallio archiepiscopali decoratus, Britannorum  Bsitonum 

citeriorum fines cœpi deambulare ; sed rosas Burguliensium assimiles illis in cam— mores depin- 
B pestribus nequaquam potui reperire, seu enim aliquantulùm emarcuerant, seu 8" 

penitüs aruerant, seu radicitus exstirpatæ nulla signa, qudd saltem fuerint, profe- 

rebant : sed deserta inculta et squalidas salsugines solitudo illa prætendebat. Cum 

Axa Caleb filia super asinum sedens cœpi suspirare, non quia migrationis nostræ 

me pœnituerit, et ad gazas pristinas reverti voluerim ; sed quia copiosiorem florum 

ubertatem quàm videbam, videre voluerim. Institi paulisper agris exossandis, oleis 

plantandis : sed terræ maritimæ barbarâ mephitä devictus, substiti; et quia incassum 

laboraveram, vehementer erubui. | 
Rubore confusus in Angliam velivolus remigavi, si fortè illic possem invenire yum. 2. 
quod, operibus * derelictis, haud dissimili rerumamissarum imagine me saltem posset In Angliam 
recreare. O quantum auri et argenti ibi reperi! quantum ciborum crapulatorum * f opibus 
copiositatis ! quantum lætitiæ et exsultationis ! quàm dapsiles fratres, quàm facundos, 
C quàm jucundos, quam admirandos ! Lætatus sum, et ad Angliæ comparationem, 
Britanniam quam incolere cœperam, autumavi exsilium. Gavisus sum, inquam ; 
quia religionis odore quo penè tota illa regio flagrabat, exhilaratus sum. Bone Deus ! 
quàm olentes rosas, quàm albicantia lilia ibi persensi ! quäm ditium aromatum redo- 
lentiam ibi hausi! quàam amicis amplexibus astrictus, quäm non fictis obsecratio- 
nibus, quatinus cum eorum singulis manerem, adjuratus ! Non tamen, sicut arbi- 
tror, me magnum aliquid præter peregrinum æstimabant; sed caritate quæ in eis 
redundabat cogente, cogebar. Paschale siquidem illud responsorium cantabant : 
« Mane nobiscum, quoniam advesperascit, et inclinata dies tua jam ad occasum 
» vergit. Dignum est igitur ut amodo in isto Dei requiescas contubernio. » Excu- 
sationes et excusatiunculas forsitan in paucis opposui, et non sine communibus 
lacrymis reditum maturavi. 

Normannia, quædamn provincia est terræ Britonum contigua et continua, utpote + xun. 3. 
quas à se quidam fluviolus Coisnanus duntaxat dirimit et collimitat. Hanc intrare K Redux in 
et explorare disposui, et intravi. Ibi revera mansiones paradisiacas inveni ; ibi jam Bed ec 
nubium incolas, cœænobitarum choreas vidi; ibi à Deicolis illis immensä suscipiebar tur. 
lætitiâ, et ad pausandum compellebar. Explorabam singulorum mores, si fortè 
per industriam transeunti mihi ad horam facti fuissent hilares, an propter personæ 
nostræ reverentiam nobis existerent affabiles, an purè propter Deum venerarentur 
hospites, an ad oculum, an ad caritatis experimentum. Quid dicam? primâ die 
adventüs nostri boni fuerunt; die verd crastinâ tanto meliorati sunt, ut nisi quos 
heri videram vultus agnovissem, non ipsos, sed alteros æstimarem. Gratias egi; et. 
quoniam Deus septem millia sibi reliquisset qui non curvassent genua ante Baal, 
indubitanter recognovi. In gratiarum actione et mentis exsultatione Normanniam 
peragrabam, et ad Becci gratissimam cohabitationem accedere oportuit, et ibi 
revera totius religiositatis plenitudinem assistricem inveni: quia nullatenus ibi depre- 
hendi poterat seu fictio, seu adulatio, seu mutatio, sed quædam sincera temperies 
naturalis honestatis ; quo in loco pro certo dici posset, ne quid nimis. Ibi postquam 
pernoctaveram, ab abbate * venerabili recedendi licentiam poposci, sed non im-  * Guillelmo. 
petravi. Nam :illud sancti Spiritüs et caritatis organum illico respondit : « Pater, 

» et nos legimus, nec oblivioni tradimus, immo ad exemplum duximus : Et coegerunt Luc. xuv,29. 


) Baldricus fuit abbas Burgul. ab an, 4079 ad vices suas in Britannia concessit, ut videre est in 
an. 1107, quo Dolensem ,adeptus est cpiscopatum.  gestis pontif. Engolism. tomo nostro XII, p. 394. * 
(&) Girardum Engolismensem episcopatum intel- (c) Sic editi. Corrige Baldricus, nisi fortè bino- 

ligit, cui Paschalis Papa, dum in Galliis versaretur, minis fuerit. 


Tome XIV. Ff 
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Num. 4. 
Fiscanni quo- 
modo excep- 
tus. 


Num. 5. 
Guillelmi ab- 
batis elogium 


Num. 6. 
Fiscannen- 
sium com- 
mendatio. 
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» eum, mane nobiscum. Certè, tuà salvä reverentià, verba ista fuere pusillanimitatis, A 


» non amplitudinis caritatis. Cogendus es igitur, et cogimus te. » Tamquam divinum 
responsum ludicrum illud accepi, et acquievi; et quia Deus apud homines inhabi- 
taret, et in eis loqueretur, recognovi, meamque pusillanimitatem redargui. 

Denum tandem avulsus, à longè velut ortum surgentis auroræ Fiscannum, de quo 
multa per peregrinos audieram, vidi, et ipso limpidissimi domicilii vestibulo (fateor) 
obstupui. Præterenim ædificiorum venustatorum composituram decentissimuin, inter 
parietum lapides pompis regalibus condignos, in occursum nostrum fratres parci- 
moniæ monachili dediti prodierunt, parvitatem nostram salutantes; et tamquam 
caritativo pede saltantes, non tamquam ignotum, sed velut ab ipsis incunabulis 
familiarem venerabantur atque domesticum. Mirum in modum, quem tune usque 
nec viderant nec audierant, me singuli complexabantur et gratulabantur ; senes cum 
junioribus properabant, et unusquisque se ultimum adventare erubescebat : excu- 
sabat se, si quis advenisset ulterior, de sua ultimitate, et omnes applaudebant mihi 
in commune. Venerabilis abbas (a) priùs advolaverat, quia prior de adventu nostro 
audierat : loqueretur pro omnibus, sed singuli pro ipso et pro se loquebantur. Anti- 
cipabat alius alium, ut idipsum exprimeret humanitatis affectum. Dulcedo gentis 
et plenitudo caritatis ita disponebat ; sed nostra gens ferrea tale quid abominaretur, 
quæ veræ caritatis distillante favo privatur. Siquidem beata simplicitas nescit suspi- 
cionem, sed suspiciosa protervitas ignorat simplicitatem. Melior tamen est censura 
caritatis, quàm dispositio humanæ traditionis. Susceptus sum in claustrum, invitatus 
sum in animarum fornacem purgatoriam capitulum ; sermocinantis meî dependebant 
ab ore; quidam autem in lacrymas ciebantur :non quia sermo noster aliquid saporis 
habuerit; sed caritas omnia sperat, omnia credit ; caritas neminem negligit. .... 

Quædam persona, Adelelmus nomine, literis liberalibus apprimè eruditus, mihi 
dux et custos deputatus est et minister, qui, quamdiu ibi fui, nobis familiariter late- 
ralis adhæsit. Hunc de rebus monasterii familiaribus segregatim percunctabar, et ore 
diserto per singula respondebat. De abbate superstite, utpote de noviter sublimato, 
bona multa insinuavit, potiora promisit, et tandem ad eum qui nuper obierat ser- 
monem suum singultuosus ita divertit : « Ecclesia ista, domine, memorandos habuit 
» rectores; sed bonæ memoriæ qui nuper decessit domnus abbas Guillelmus (b), 
» prædecessoribus suisque provincialibus tantüm enituit conspectior, quantum 
» cæteris luminaribus sol rutilat eminentior. Iste siquidem magnä literarum peritià 
» præditus, primum Bajocensis archidiaconus , postea Cadomensis monachus, 
» demum Fiscannensis abbas, reverenda et cana persona, quondam religionis ma- 
» jestas, domum istam morum suorum extulit censurâ, parietibus dilatavit, et, quod 
» ei specialiter præcipuum fuit, fratrum conventu ditavit. Multi siquidem nobiles 
» laici, et clerici, religionis ejus odore provocati, ad conversionem exuti sunt, et 
» ultronei monachum induerunt, et sanctis ipsius institutis informati sunt. Ego ipse 
» qui vobiscum loquor, in longinquo positus bonam domni nostri Guillelmi opinio- 
» nem audivi : quà illectus, per licentiam nogstri abbatis (abbatem siquidem alium (c) 
» habebam, et habeo), gratià eiadhærendi Fiscannum adii ; gratanter susceptus sum, 
» licèt homuncio nullius momenti. Omnes nos quos vides, penè ipse aggregavit; sed 
» plures quàäm modo sumus, fuimus, quoniam ducem suum, post ipsius transitum, 
» quidam nostrüm penè centum secuti sunt. Domine pater, conjice et cogita qualis 
» et quanta fuerit mensa cujus adhuc tales intueris reliquias. Ordinis ipse vigor 
» perstitit, verbis et exemplis nos instruxit, paterno affectu sibi nos omnes invis- 
» ceravit, etc.... » His dictis, heros luculentus siluit, sed à lamentis statim non 
destitit. Mihi etiam maduerunt oculi, quoniam compatiebar enarranti. Colloquium 
intermisimus, et ad alia procuranda festinavimus. 

Inspiciebam templi porrecturam, decoram domüs Dei capacitatem, copiosam 
ornamentorum speciositatem : prædiorum etiam enarrabat amplitudinem, et per 


(a) Rogerius, qui an. 4107 in locum Guillelmi 


de Ros suffectus fuerat. 


(b) Guillelmum suo etiam mactat elogio Orde- 


ricus Vitalis lib. XI, p. 832. Hic venerabilis vir, 
inquit, bonis moribus pollens laudabiliter vixit, et 


.multarum nectare virtutum imbutus à pueritia viguit, 


et in clericatu ac morachatu speculum bonorum 


operum mundo resplenduit. Præfatum verd cœnobium 
adhuc ir monachico schemate neophytus suscepit, ferè 
xx annis gubernavit, et in multis intüs et extrà 
emendavit, etc. 

(c) Adelelmus erat Flaviensis seu S. Geremari 
monachus, qui suum etiam elogium obtinet apud 
Ordericum, ibid, 
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À singula mirabar. Gratias tum actitabam, quia Deo, cujus omnia fuerant, tot et tanta 
fideles contulerant pauperum usibus profutura. Ut autem de fratrum conventu non 
tacuerim, vidi imnultos homines unius moris in illa domo, unius animi, unius iden- 
titatis, ut ibi jure legeretur : Multæ multitudinis credentium erat cor unum et anima Act: 32. 
uns. Si quempiam interrogares, quis est ille ? tantis eum efferebat laudibus, quatinus 
ei vix alium comparari possecrederes : non quod mentiretur, quoniam in unoquoque 
erat unde merito extolleretur ; sed alius alium sibimet præferebat, et hoc totum de 
mutua dilectione et de regulæ monachilis institutione procedebat. Literarum notitià 
sic redundabant, ut Scripturæ sanctæ affluentiam pleniter pluresattigerint, memoriæ 
commendaverint. Non ob id minüs avidè alios loquentes audiebant, neque cæteros 
tanquam minüssciolos aspernabantur ; sed humilitatisgratiä quoslibet supervenientes 
complexabantur. Videresillos orationi frequenter deditos, lacrymis sæpius irroratos, 

B parcimoniæ convenienter intentos, silentio ædificationis verba proferentes, conven- 
tibus monasticis assistentes, et nihil officii sui negligentes. Dei milites cum antiquo 
serpente pugnabant, ideoque semper in procinctu erant, et idcirco indefessi dimi- 
cabant. Talis legio, talis exercitus, tale collegium domnum abbatem Guillelmum 
ut dominum timuerant, ut magistrum audierant, ut patrem dilexerant, et adhuc 
omnes pro eo suspirabant. : 

Ïla in ecclesia unum quid erat quod mihi non mediocriter complacuit, quod De 
ad Deum laudandum et excitandum David canticis suis inseruit : Laudate, inquit , descriptio. 
Dominum in chordis et organis. Ibi siquidem instrumentum vidi musicum, fistulis ex 
eis (a) compactum, quod follibus excitum fabrilibus suavem reddebat melodiam, 
et per continuam diapason, et per symphoniæ sonoritatem, graves et medias et 
acutas voces uniebat, ut quidam concinentium chorus putaretur clericorum, in 

C quo pueri, senes, juvenes, jubilantes convenirent et continerentur. Organa illud 
vocabant, certisque temporibus excitabant. Non tamen ignoro quia sunt multi 
qui tale quid in suis non habentes ecclesiis, eos qui habent murmurando dilapidant, 
quos nos obloquentes et detrahentes audemus nuncupare : qui, quod organa nobis 
innuant, nesciunt exponere. Hi dederunt oblivioni etc. (Ut organorum usum haud 
improbandum revincat.) : 

Porro in eadem ecclesia vidi rotam quæ, nescio qua arte conducta, descen- Num. 8. 
debat et ascendebat, semper rotabat : quod priùs vanitatem putavi, donec ab hoc re 
intellectu me ratio avocavit. Intellexi tandem per hæc veteranorum indicia patrum, 
quod fortunæ rota omnium sæculorum adversatrix, nos ad ima plerumque dejicit ; 
iterum blanda deceptrix, ad cacumen altitudinis nos extollere se promittit ; sed 
tamen in circuitu vergit, ut nos de instabili fortunæ vertigine caveamus, neque 

D arridentis et malè blandientis rotæ volubilitate confidamus. Sapientes illi doctores 
veterani nihil inconsultum egerunt ; sed talia faciendo nos ad intelligentiam invi- 
taverunt. .... ë 

Abbas Fiscannensis inter morulas illas nobiscum frequens protelabat colloquium, Num. 9. 
in qua confabulatione mihi satis compertum est illum simpliciter Dei servum esse, Fhrrones 

qui de animarum salute frequenter volebat disputare. Querimonias suas in sinum tesmunificen- 
nostrum expandebat, et de multis conquerebatur et gemebat. Onus grave et grande “?: 
confitebatur abbatiam ; et si posset inculpabiliter et sine pudore, dimitteret libenter 
eam. Omne vitiosum perfecto odio oderat, neque tamen zelotypus erat. Quantüm 
experiri potui, largus, non prodigus erat, et in ipsis conviviis sobrius. Discedendi 
licentiam postulavi, et vix impetravi, quoniam ut adhuc multis secum diebus 
requiescerem, obnixè precabatur. Victus tamen instantiâ et improbitate nostrâ, 

E tandem assensum præbuit ; et interim seorsim accito cubiculario nostro, manticam 
nostram largitate suà implevit, et, me nesciente, famulo nostro talia intimavit : 

« Hæc quidem ad præsens pauca sunt ; sed si Deus vitam præstiterit, nos emenda- 
» bimus. » Minister noster, apprehensä pecuniä, secretd locuturus ad nos accessit, 
et pium furtum abbatis auri nostræ propalavit. Miratus sum, nec tamen indignatus ; 
sed cur ista fecerit, inquirere cœpi. « Istius, ait, monasterii consuetudo est, et 
» à prædecessoribus nostris ad nos usque manavit, ne persona quælibet à nobis 
» indonata recedat, quin istius ecclesiæ caritatem sentiat. Sensissetis autem, pater 
» reverende, largiüs ; sed me disturbat qudd in hac dignitate sum adhuc nevus, 


(a) Ex eis, sic editi, Legendum fortè ex #ære. 
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» et ad comparationem domni abbatis Guillelmi patris nostri, idiota et nescius. À 


» Non tamen recedetis jejunus, quia hyems est, et scriptum est : Si dimisero eos 
» jejunos, deficient in via. » Post mensam recedebam, cum fortè in itinere reperi 
birotam onerariam, victualibus domni abbatis refertam, quæ ad locum quo hospi- 
tandus eramsulcabat. Ad dictum, inquam, etipsum hospitium jam abbas mandaverat, 
et qui comitatui nostro deservirent ; nepotem suum, suosque ministros comites nobis 
adjunxerat, nec etiam quin quædam indumenta mihi contulisset, prætermiserat. 
Accuratè servitum est nobis, et summo diluculo vix ab invicem avulsi sumus : 
et nos ad Britanniam nostram repedavimus. 

Biennio elapso, Fiscannum reversus sum, nec minori lætitià quàm antè susceptus 
sum. Tunc etiam discedenti mihi dedit abbas scyphum mauzerimum (a), quem totä 
aviditate suscepi, quoniam et ita suscepturus eram : quia et tornum et formam et ma- 
teriam decentissimam prætendebat, et lapis pretiosus scilicet chalcedonius sammam 
coopertorii decorabat. Adjecit etiam quædam alia ; neve remitteret manu vacuâ, 
Romamitura @) mihieodem anno auream consolationem transmisit, ut sic ostenderet 
qudd adhuc mei meminerit. Hæc videlicet dixerim, ut largitatem ecclesiæ Fiscan- 
nensis et liberalitatem prædicaverim, et abbatis meminerim, meque non immemorem 
accepti beneficii demonstraverim. 

Reversus sum tertid(c), et, ut mihi visum est, majori quàm tunc usque nobis 
obviatum est gaudio ; et quamvis in proverbio soleat dici, Pisces et hospites fœtent 
post tres dies, tertià vice accuratius acceptus sum, tertio accessu diligentiori studio 
procuratus sum ; non fatigati sunt Fiscannenses, quin se ipsos probaverintalacriores 
vultuque jucundiores : testabantur et jurabant quia, quantüm ad se, falsum erat 
proverbium quod eis ludendo dixeram, quia nunquam eos meî tæduerat, quoniam 
et reditum frequentiorem nostrum exorabant. Exoraverunt igitur quatinus ad dedi- 
cationem ecclesiæ, quam annuam et festivam agere habebant, recurrerem, quæ 
et proxima erat, et de tædio nullatenus dubitarem. « Plus etenim, inquiunt, tris- 
» tamur in vestro * abscessu, quàm in vestro accessu. ... » 

Ut autem Fiscanni situs non prætermittam, de loco Fiscannensi paucis absolvam. 
Locus ille velut quidam paradisi hortus in formosa convalle sistitur, inter duos colles 
abhinc agriculturä, abhinc sylvulâ gratissimâ circumseptus : quæ tantæ æqualitatis 
esse videtur, ut vel in eadem die orta putetur, vel à proceritate sua ad æqualitatem 
recisa intelligatur ; brachiorum et frondium et ranusculorum cacumina tantæ sunt 
densitatis, utex obumbratione et viroresuo terram et visum gratificent, solis ardorem 
repellant, pluviarum ingruentiam sustineant. Arbores à caudicibus aliquantulüm eri- 
guntur, non tamen multæ proceritatis, sed amœnæ deambulationis. Mare Oceanum 
Fiscanno proximum est, non enim distat à loco saltem milliario ; piscibus aburdat, 
recessus et accessus quotidianos generat, portum habet tranquillum. Vallum aqua 
dulcis alluit et limpida ; fontes habet, et hortis habilis est ; nutrit pomiferas arbores. 
Rivus qui castellum præterfluit, gratiosos et utiles habet excursus. Castrum nobilissi- 
mum munitissimisambitum est mœnibus. A Fiscanno Sequana fluvius naturalis distat 
quasi quindecim milliariis, piscaturà redundat, et Fiscannum præda illa sustentat. 
Monasterium altis et decentissimis in altum parietibus, et magna ex parte plumbo 
coopertum est. Porta cœli et palatium ipsius Dei aula illa dicitur , et cœlesti 


(a) Seu mazerinum. de quibus zcyphis Can- 
gius, verbo Mazer. 

(ë) Baldricum anno 1409 Româ reducem exhi- 
bet instrumentum pro monasterio S, Florentii Sal- 
mur. t. III Spicil. in-fol, p. 459. Verùm de alio 
ejus itinere hîc sermonem esse narrationis series 
indicat. Auctores Historiæ liter. Franciæ, t. X, 
p: 102, iter illud ad an. 4123, nullo nixi docu- 
mento, retrahunt ; quo tempore Rogerius abbas, ut 
verbis ejus utamur, non erat in sua dignitate novus. 

(c) In Normannia sæpius diversatum  fuisse 
Baldricum testis est Ordericus Vitalis ad calcem 
libri IX, p. 760, ubi sic de eo loquitur : « Præ- 
» fatum seniorem, quem bene cognovi, veneranter 
» honorare decrevi. Hic civis fuit Aurelianensis, 
» monachus et abbas Burguliensis, liberalibas im- 
» butus studiis, et religiosæ meritis vitæ venera- 
» bilis. Inde pro religione et sapientia ad gradum 


Dolensis archiepiscopatûs delectione  provectus 
est ecclesiasticâ. In episcopatu monachatum ser- 
vavit ,et cum monachis, prout fors dabat, ple- 
rumque habitavit, Indomitis enim Britonibus 
præerat, quorum perversitatem tolerare non pote- 
rat : unde protervos et exleges frequenter dese- 
rebat, etin Normanniam fugiebat, ubi Dolensis 
ecclesia super Riselam fluvium à temporibus 
S. Samsonis, regnante Hildeberto Rege Franco- 
rum, fundos habebat et quietè pacificèque possi- 
debat. Ibi scriptis et dogmatibus suis auditores 
suos ad Dei cultum incitabat, et vicina cœnobia, 
Fiscannum scilicet ac Fontanellam, atque Gem- 
meticum , aliaque plura visitabat, et in timore 
Dei sacris sermonibus confortabat. Tandem in 
senectute bonâ defunctus est, et Pratellis in basi- 
lica S. Petri a iE ante Crucifixum sepultus 
est (anno 1129 
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À Hierusalem assimilatur ; auro et argento refulget ; sericis honestatur pluvialibus, 


B 


sanctorum reliquiis, præcipuè invocatione sanctæ Trinitatis, et custodià sanguinis 
Domini Jesu. . 

Locumillum complector, diligo, extollo, toto meo conamine veneror. Vos fratres 
nostri, commilitones mei, abbas et monachi, nostra de parte salvete, et me, quæso, 
inter amicos et fideles vestros computate. Non tantüm diligo vos, quia mihi estis 
duntaxat munifici ; sed quia, ut credo, verà religione polletis, etomnibus pro Christo 
adesse satagitis. Diligo vos propter communitatem vestram ; commendo me vobis 
propter necessitatem mean. Augeat Deus desiderium meum ad vobis satisfaciendum, 
servet mihi benignitatem vestram ad me diligendum : et nos et vos juvet et excitet 
ad sibi serviendum. Amen. 


EX VITA S$S. NORBERTI ARCHIEP. MAGDEBURG. 
| Auctore canonico Præmonstratensi coævo. 
Inter Acta Sanctorum Bollandiana, ad diem 6 junti, p. 842. 


um in Franciam reverteretur [S. Norbertus], et fama de conversione supradicti 
C principis [ Godefridi (a)Cappenbergensis Comitis ], mirantibus multis, divulgare- 
tur, ed quod cum habitu in religionem mntasset et castra et castrorum militiam et totum 
comitatum destruxisset, servitioque Dei cuncta mancipasset ; exemplo hujus com- 
motus et compunctus quidam nobilissimus princeps Franciæ, Comes videlicet 
Theobaldus (b), hominem Dei adiit, de salute sua et de remissione peccatorum suo- 
rum similimodo consilium quæsiturus. Considerans enim hominis Dei facundiam, et 
vultôs elegantiam, et maturitatem in verbis et responsis ejus, pietatis affectu mens 
ejus in amore dulcedinis Dei et omnis mansuetudinis sic perfusa est, ut statim 
seipsum totum cum tota sua possessione viri Dei subderet potestati. Erat enim et 
ipse homo prudens et bene doctus, et sanam doctrinam et sapientiam verborum 
Dei sapienter in corde suo laulabiliter colligebat. Sed vir Dei è converso videns 
generosi principis cor nobile, nobilemque et devotam quam de se ipso bene divi- 
dens offerebat oblationem, et holocaustum quod de cunctis rebus et divitiis faciebat, 
paucis diebus respondendi acceptis induciis, Domino Deo consilium hoc attentiùs 
commendabat. 

Intellexerat enim quod princeps ille amplissimas haberet facultates, et castra quam- 
plurima, nec cuncta facilè possent destrui et mancipari cuidam religioni, tum propter 
regni imminutionem, tum propter multorum aliorum principum nobilium, qui sub 
eodenm principe principes feodati erant, destructionem. Audierat etiam ipsum esse lar- 
gissimum in dandis eleemosynis, in ecclesiis, claustris et cæteris religiosorum officinis 
ædificandis , addens quoque cæterarum necessitatum grande subsidium. Audierat 
similiter hunc patrem esse orphanorum, sponsum viduarum, pauperum dapiferum, 
insuper solamen lazarorum : nec in eo vir per omnia discretusalterius consuetudinis 
vitam præsumebat ordinare, quem à Deo horum oinnium miaistrum considerabat 
electum fuisse. Exspectabat autem ille responsam de contemptu mundi et renun- 
ciandis omnibus ; cui homo Dei, accepto divinitus post datas inducias consilio : 
Non erit, inquit, ita ; jugum enim Domini, ut co:pisti, cum jugo conjugalis 
societatis portabis, et semen tuum, cum benedictione patrum tuorum præceden- 
tium, terram tuam largissimam obtinebit, quia nobis non est licitum in te destruere 
quæ de te divina dispositio ante omnia tempora in his novissimis temporibus voluit 
ordinare. » Ad hæc intulit princeps : « Si sic, ait, necesse confirmes, reverende 
pater, ex Dei voluntate, Domini est terra et plenitudo ejus, nec ex ea quisquam 
aliquid nisi per ipsum obtinere debet. Quia igitur ab ipso hoc præcipis, non 
habeo contradicere; sed certum tibi sit quia nullam in matrimonium ducam, nisi 
quam Dominus Deus perte mihi voluerit copulare. » Penset igitur quilibet auditor 
quanta fuerit in viro virtus discretionis, qui de duobus principibus alterum fecit 


US SSSTS USSR 


(a) De Godefrido Anselmus Gemblacensis ad -monasteriorum apud Westphalos fundator, moritur. 
an. {126 : Godefridus Comes Capenbergensis, relicto (6) Theobaldus IV, Stephani Blesensis ac 
sæculo, Christum cum Norberto secutus, et Capenber- Carnot. Comitis filius, Comes ipse post patrem, 


gensis, Vorlarensis atque Elestatensis | Elmstad |  necnon Trecensis post patruum. 
La 


Cap. XII. 
Num."14. 
Theobaldo 
Comiti Ble- 
sensi, Monas- 
ticen profiteri 
volenti, 


Num. "15. 
Uxorem du- 
cere suadet. 


Cap. ZII. 
Num. 19. 
Tanchelini 
errores insec- 
tatur. 


Num. 80. 
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cuncta relinquere, alteri verd præcepit, tanquam nihil habenti, cuncta possidere. 
Consideravit quippe in altero, quod aliena etiam ab egenis repeteret ; consideravit 
verd in altero, quod propria indigentibus largiri non cessaret. Disposuerat denique 
jam tunc homo Dei iter Romanum pro statuendo ordine fratrum suorum, et pro 
confirmandis rebus eorum sibi à Deo collatis. Assumptis itaque legatis Comitis, 
usque Ratisponam secum perduxit. Erat enim episcopus ejusdem civitatis nobilis- 
simæ progeniei, et habebat fratrem potentissimum, videlicet Engelbertum, mar- 
chionem quemdam, cui erant nubilis ætatis filiæ, è quibus una (a) quæsita, Comiti 
Theobaldo conjugio concessa est danda.... 

Non est prætereundum quare vocatus fuerit [S. Norbertus ] ad suscipiendam 
Autuerpiensem ecclesiam. Erat siquidem et est Antuerpiæ locus, oppidum amplis- 
simum et populosum, in quo unus erat tantum sacerdos, qui curam totius populi 
ibidem commorantis habebat regere : sed præ nimia multitudine et frequenti negli- 
gentia non poterat ; nec credebatur ei, eo quod et ipse quasi in conjugio et copula 
carnali neptem suam in linea tertia manifesto sociam sui sceleris fecerat. Ob hanc 
causam populus ille, quasi grex sine pastore, in multis errorum vanitatibus deviabat : 
unde contigit ut hæreticus quidam, miræ subtilitatis et versutiæ seductor, Tanche- 
linus nomine, ibi adveniens, in eadem gente suæ seductionis locum inveniret. Erat 
denique omnium hominum sceleratissimus, et Dei et omnium sacramentorum ejus 
inimicus, et totius religionis et christianæ fidei contrarius, in tantum ut obsequium 
episcoporum et sacerdotum nihil esse diceret, et sacro-sancti corporis et sanguinis 
Domini nostri Jesu-Christi perceptionem ad salutem perpetuam prodesse negaret, 
et populum illum, cui jam per multa tempora veritas horum nunciata non fuerat , 
in eumdem errorem induceret. Credebant ei et sequebantur eum circiter tria millia 
pugnatorum ; nec erat Dux aut episcopus, vel quilibet princeps, qui auderet ei 
resistere vel vccurrere, nec ante eum, nisi sectam ejus sequeretur, apparere. Cum 
pretioso apparatu, in vestibus deauratis, triplici funiculo crinibus intortis et auri- 
phrygii ligamine triplicatis, incedebat, et verbis persuasibilibus magnisque convi- 


viorum apparatibus benevolentiam eorum ad seducendos eos exhauriebat. Res. 


mira et stupenda ! balneum suum bibebant, et reliquiarum loco asportantes recon- 
debant. Et cum filias in matrum præsentia, sponsasque maritis videntibus corcum- 
peret, opus spirituale esse asserebat, in tantum ut infelicem se diceret quæ huic 
conjunctioni nefariæ misceri non meruisset. Hæc turpissima et detestanda seductionis 
execratio etiam post mortem (b\ ipsius hæretici exstirpari nullatenus potuit, quamvis 
duodecim clericorum congregatio ab episcopo, ad subsidium sacerdotis qui solus 
eratin ecclesia S. Michaelis, ibidem poneretur. Tunc verd clerici, caritate suadente, 
et hâc evidenti necessitate cogente, patri Norberto et fratribus ejus per manus 
episcopi hanceamdem ecclesiam cum aliquibus redditibus dederunt(c). .. Audientes 
igitur quidam verbum, et videntes opera quæ sequebantur, compuncti revertentes 
viri et mulieres, corpus Dominicum quod in cistis vel in foraminibus per decem 
aut quindecim aut quamplures annos reposuerant, referebant. 


(a) Mathildis, de qua Albericus ad an. 1196 : 
D. Norbertus , Præmonstratensis ordinis institutor, 
missus est ad partes Alemannorum à  Comite 
Theobaldo Campanie , ad acquirendam et dedu- 
cendam  sibi uxorem, filiam cujusdam  Ingelberti 
nobilis marchionis Forojuliensis (Meraniæ et Ca. 
rinthiæ) ; et fratres ejusdem Ingelberti erant epis- 
copus  Ratisbonensis et ‘’archiepiscopus Coloniensis 
Fredericus. 


(b) An. 1115 enecatus est Tanchelinus, teste 
Anselmo Gemblac, 

(c) Anselmus ïitidem ad an. 41124 : Canonici 
Andoverpenses, inquit, & Godefrido Bullonio, Duce 
Lotharingiæ et Marchione Andoverpensi fundati, 
Nroberto et sociis ejus templum S. Michaelis cedunt, 
et inde ad ædem B. Mariæ Virginis migrant, Cujus 
rei instrumentum vide t. [ Oper, diplom. Auberti 
Miræi, p. 86. 


CONFRATRIA ET COLLECTIO DENARIORUM, 


Instituta in synodo Narbonensi ad instaurandam Tarraconensem ecclesiam. 


Ex archivo (a) ecclesiæ collegiatæ S. Petri Agerensis in Catalaunia. 


A’ NO Mcxx VII, hebdomadä de Passione Domini, Narbonæ in ecclesia SS. Justiet 
Pastoris, habita synodus sub Arnaldo archiepiscopo Narbonensi, sanctæ sedis 


(a) Apographum ex duplici membrana nobiscum 
anno 1788 communicavit D. Jacobus Caresmar, 
canonicus Præmonstrat, archivo ecclesiæ Barcinon, 


+ 


pro Rege præfectus. In altera porrd annus inscri-. 


bitur 4427 more Gallico, in altera 1128 ; quod. 


perinde est, pro vario anni incipiendi more, 


À 


B 


D 
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À apostolicæ legato, cui interfuerunt Ollegarius (a) Tarraconensis metropolitanus, 
Amelius episcopus Tolosanus, Allebertus Agathensis, Raimundus Magalonensis , 
Arnaldus Carcassonensis, Bermundus Biterrensis, Petrus Lutovensis, Petrus Ele- 
nensis, Berengarius Gerundensis, Raimundus Ausonensis, Petrus Urgellensis, 
Petrus Cæsaraugustanus, Raimundus S. Saturni Tolosæ ahbas, Gerallus Lesa- 
tensis abbas, Arnallus abbas Ageris, Petrus Tomerensis abbas, Berengarius 
Crassensis abbas, Aicardus S. Stephani Tolosæ præpositus. 

Considerantes oppressiones quæ à Sarracenis patitur christianitas , consilium 
inierunt ut satagerent restaurare Tarraconensem sedem, quæ citerioris Hispaniæ 
caput existit : quare symbolum, quod Confratriam vocarunt, instituerunt, et quod 
unusquisque confrater donet de bonis suis, secundüm quod in corde suo elegerit, 
et quotannis reddat votum suum Deo, quasi censum capitis sui pro anima sua, ipsi 

B ecclesiæ et legatis ejus. Hoc faciant archiepiscopi et episcopi pro se, et prælati cano- 
nicorum atque monachorum pro se et pro sibi subjectis : alii verd tam clerici quàm 
laïci donent in hanc confratriam, si non amplis, saltem x11 denarios ; et si impo- 
tentes, qnod sibi placuerit. 

Conveniunt item ut pro hac donatione, et censu quod sibi imponunt, audito 
cujuslibet confratris obitu, omnes prælati et subditi cantent pro eo unam missam. 
Pro his quorum mors nunciata non fuerit, et pro cæteris, secundà ferià primæ 
hebdomadæ Quadragesimalis, omnes sacerdotes confratres sacrificium offerant. 
Illos autem qui jam obierunt *, et in confratria suscepti, pro eo qudd amicorum 
devotio similem censum exsolvere deliberaverint, apostolicà auctoritate omnes ibi 
cohabitantes vel convenientes, et res eorum, sub protectione S. Petri et suâ rece-: 
perunt, et in pace et treva Dei statuerunt, ita ut si eis aliquis forifecerit, excom- 

C municatus existat, donec satisfaciat. 


* f. abierunt. 


(a) Sive Oidegarius , Barcinonensis episcopus,  cebat, In episcopali quippe basilica quercus et fagi, 


de quo Ordericus Vitalis, lib. XIII, p. 894 : Tar- 
racuna metropolitana sedes erat, et Odelricus (cor. 
Oldegarius) eruditissimus senex archiepiscopus flo= 
rebat, et in vicis burgisque diocesis suæ officium sibi 


aliæque praceres arbores jam creverant, spatiumque 
interius intra muros urbis à priscis temporibus occu- 


‘ paverant : habitatoribus per immanitatem Sarace- 


norum peremptis seu fugatis, qui eamdem dudum 


éinjunctum |à Gelasio IL et Calixto item Il] exer- incoluerant. 


GESTA IN CONCILIO TRECENSI ANNI MCXXVIIL. 


Ex prologo Joannis Michaelensis in regulam Templariorum. 


D. Apud Labbeum, tomo X Conciliorum, col. 9923. 


MNIBUS in primis sermo noster dirigitur, quicumque proprias voluntates sequi 
Ce etsummoac veroRepgi militare animi puritate cupiunt, ut obedientiæ 
armaturam præclaram assumere intermissà curà implendo præoptent, et perseve- 
rando impleant. Hortamur itaque, qui usque nunc militiam sæcularem, in qua 
Christus non fuit causa, sed solo humano favore amplexati estis, quatenus horum 
unitati quos Dominus ex massa perditionis elegit, et ad defensionem sanctæ ecclesiæ 
gratuità pietate composuit, vos sociandos perenniter festinetis. . .. În ipsa namque 
refloruit jam et reluxit ordo militaris, qui, despecto justitiæ zelo, non pauperes aut 
ecclesias defensare (quod suum erat), sed rapere, spoliare, interficere contende- 
bant (a). Bene igitur nobiscum agitur, quibus Dominus et Salvator noster Jesus- 

E Christus amicos suos à civitate sancta in continuum Franciæ et Burgundiæ direxit, 


misque circumornatis : et cum tanta pompa 
pudendo furore et impudenti stupore ad mortem 
properatis. Militaria sunt hæc insignia , an mu- 


liebria potiüs ornamenta! Numquid fortè hostilis 


. (a) Sæcularem ævi sui militiam eleganter, more » 
suo, carpit S. Bernardus libro de Laude novæ mi- » 
litiæ, cap. 2. « Quis igitur finis fructusve, inquit, » 
» sæcularis hujus non dico militiæ, sed malitiæ, si » 
» et occisor letaliter peccat, et occisus æternaliter » mucro reverebitur aurum, gemmis parcet, serica 
perit!.... Quis ergo, Ô milites, hic tam stupen- » penctrare non poterit ! Denique, quod ipsi 
dus error, quis furor hic tam non ferendus, tantis  » sæpius certiüsque experimini, tria esse præcipuè 
» 
» 
» 
» 
» 


sumptibus et laboribus militare, stipendiis verd necessaria prælianti, ut scilicet strenuus indus- 
nullis, nisi aut mortis, aut criminis: Operitis triusque miles et circumspectus sit ad se servan- 
equos sericis, et pendulos nescio quos panniculos dum, et expeditus ad discurrendum, et promptüs 
loricis superinduitis ; depingitis hastas , clypeos ad feriendum : vos per contrarium in oculorum 
et sellas ; frena et calcaria auro et argento, gem- gravamen femineo ritu comam nutritis, longis 
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qui pro nostra salute veræque fidei propagatione non cessant animas suas hostiam A 
Deo placentem offerre. Nos ergo cum omni gratulatione ac fraterna pietate, pre- 
cibusque magistri Hugonis in quo prædicta militia sumpsit exordium, cum Spiritu 
sancto intimante, ex diversis ultramontanæ provinciæ mansionibus, in solemnitate 
S. Hilarü, anno mcx x vi ab incarnato Dei filio, ab inchoatione prædictæ militiæ 
nono, ad Trecas (a), Deo duce, in unum convenientes, modum et observantiam 
equestris ordinis per singulacapitula ex oreipsius magistri Hugonisaudire meruimus:. 
ac juxta notitiam exiguitatis nostræ scientiæ, quod nobis videbatur absurdum, 
omneque quod in præsenti concilio nequivit esse nobis memorabiliter relatum ac 
computatum, non levitate, sed consultè, providentiæ et discretioni venerabilis 
patris nostri Honorii, et inclyti patriarchæ Hierosolymitani Stephani fertilitate (b)ac 
necessitate, non ignari orientalis religionis, necnon pauperum commilitonum Christi, 
consilio communis capituli unanimiter commendavimus. Sanè autem prorsus, licèt B 
nostri dictaminis auctoritatem permaximus numerus religiosorum patrum qui in 
illo concilio divinà admonitione convenerunt, commendat, non debemus silenter 
transire, quibus videntibus et veras sententias proferentibus, ego Joannes Michae- 
lensis præsentis paginæ, jussu concilii ac venerabilis abbatis Clarevallensis, cui 
creditum ac debitum hoc erat, humilis seriba esse divinâ gratià merui. 


An. 11928. 
44 januar., 


Nomina Patrum residentium in concilio Trecensi. 


Primus quidem resedit Matthæus Albanensis episcopus, Dei gratiâ 
S. R. E. legatus, deinde Rainaldus archiepiscopus Remensis, tertius Henricus 
archiepiscopus Senonensis, dehinc coepiscopi eorum, Ranckedus * Carnotensis Ç 
episc., Goslenus Suessionum episc., [ Stephanus |] episcopus Parisiensis, [ Atto ] 
episcopus Trecensis, [ Joannes] præsul Aurelianensis, [ Hugo] episc. Antisiodo- 
rensis, | Burcardus ] episcopus Meldensis, [ Elbertus | episcopus Catalaunensis , 
[ Bartholomæus ] episc. Laudunensis, [ Petrus] episc. Belvacensis, [ Rainaldus ] 
abbas Vezeliacensis, qui non multo post factus est Lugdunensis archiepiscopus ac 
sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus, [ Stephanus ] ahbas Cisterciensis, [ Hugo] abbas 
Pontiniacensis, [ Guido ] abbas Trium-Fontium, [ Ursio ] abbas S. Dionysii de 
Remis, [ Herbertus] abbas S. Stephani de Divione, [ Guido ] abbas Molismensis ; 
suprà nominatus abbas Bernardus Clarevallensis non defuit, cujus sententiam 
præscripti liberâ voce collaudabant. Fuerunt autem et magister Albericus (c) 
Remensis et magister Fulgerius (d), ac complures ali quos longum esset enumerare. 
Cæterüùm verd de non literatis idoneum nobis videtur ut testes amatores veritatis 
adducantur in medium. Comes Theobaudus, Comesque Nivernensis *, ac Andreas 
de Baudinento, intermissä curäquod erat optimum scrutantes, quod eis videbatur 
absurdum temperantes, in concilio sic assistebant. Ipse vero magister militiæ, Hugo 
[ de Paganis ] nomine , revera non defuit, et quosdam de fratribus suis secum 
habuit, verbi gratiä fratrem Godefridum [ de Sancto-Audomaro ], fratrem Roral- 
lum, fratrem Gaufridum Bisol, fratrem Paganum de Monte-Desiderii, Archem- 
baudum de Sancto-Amano. Iste vero magister Hugo cum suis discipulis modum 
et observantiam exiguæ inchoationis sui militaris ordinis, qui ab illo qui dicit, Ego 
Principium qui et loquor vobis, sumpsit exordium, juxta memoriæ suæ notitiam 


* Gaufredus. 


* Guilel- 
mus II, 


Joan. vin, 


ac profusis camisiis propria vobis vestigia obvol- 
vitis, delicatas ac teneras manus amplis et cir- 
cumfluentibus manicis sepelitis. Super hæc omnia 
est quod armati conscientiam magis terret, causa 
illa nimirum satis levis ac frivola, quâ videlicet 
talis præsumitur et tam periculosa militia. Non 
sanè inter vos aliud bella movet, litesque suscitat, 
nisi aut irrrationabilis iracundiæ motus, aut inanis 
gloriæ appetitus, aut terrenæ qualiscumque pos- 
sessionis cupiditas. Talibus certè ex causis neque 
occidere, neque occumbere tutum est. At verd 
Cbristi milites securi præliantur prælia Domini 
sui, nequaquam metuentes aut de hostium cæde 
» peccatum aut de sua nece periculum, etc. » 

(a) De concilio Trecis celebrato hæc habet 
Guillelmus Tyrius, lib. XIL, cap. 7: « Concilio 
» in Francia apud ‘frecas habito , cui interfuerunt 
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» dominus Remensis et dominus Senonensis archi- 
» episcopi cum suffraganeis suis, Albanensis quo- 
» que episcopus À. S. legatus, abbates quoque 
» Cisterciensis et Clarevallensis cum aliis pluribus, 
» instituta est eis regula et habitus assignatus , albus 
» videlicet, de mandato domini Honorii Papæ et 
» domini Stephani Hicrosol. patriarchæ. Cümque 
» jam annis novem in eo fuissent proposito, nonnisi 
» novem erant : extunc cœpit eorum numerus au- 
» geri, et possessiones multiplicabantur , etc. » 

(o) Fortè familiaritati vel fraterritati ac necessi- 
tati, id est, necessitudini, 

(c) Albericus qui factus est anno 4136 Bituri- 
censis archiepiscopus. 

(d) An Fulcherius Carnotensis, qui libros tres 
Historiæ Hierosolymitanæ scripsit ? Certè alium 
Fulgcrium illius ævi non uovimus. 


suprà 
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A suprà nominatis patribus intimavit. Placuit itaque concilio, ut consilium ibi limà 
et consideratione divinarum Scripturarum diligenter exaninatum, tamen cum pro- 
videntia Papæ Romanorum ac Patriarchæ Hierosolymitanorum, necnon etiam 
assensu capituli pauperum commilitonum Templi , quod est in Jerusalem, scripto 
commendaretur, ne oblivioni traderetur, et inenodabiliter servaretur. . 


NOTITIA SYNODALIS DIFFINITIONIS 


Concilii apud Castrum-Radulfi celebrati, de terra de Conolio, controversa inter  Ez archivo 
monachos S. Cypriani Pictavensis et Fontebraldenses. Fontis-Ebrald 


B Apud Martenium, t. IV Thes. Anecdot. col. 134 ; et t. II Clypei Fontebrald. p. 468. 


F UTURORUM memoriæ tradere curavimus, quoniam Willelmus de Maurac *, et An. 1198. 
frater ejus Airaudus, Froterius Belet sororius eorum, Bertrandus Escurius ac frater * Al, Mairoc. 
ejus Willelmus, pro salute corporum ac redemptione animarum suarum, dederunt 
ecclesiæ S. Severini et canonicis ibidem Deo sub canonica regula B. Augustini 
famulantibus, dederunt, inquam, medietatem terræ de Conolio, quamcumque in 
dominio possiderent, et arbergamentum proprium in manu Aimari abbatis. Testes 
hujus doni sunt Fulcherius canonicus, Bernardus canonicus , Goffridus canonicus, 
Willelmus Ervei, Hugo de Rocha, Vivianus Urcet, laïci. 
Post multum vero temporis venerunt quidam ex discipulis bonæ memoriæ ac 
magnæ sanctitatis viri Roberti de Fonte-Ebrault ; venerunt, inquam, qui consti- 
G tuerunt mansiones, et pararent officinas juxta præfatam terram, ubi conventus 
ancillarum Christi Deo libere deservirent. Videntes itaque locum amœnum, terram- 
que frugiferam usibus suis valde necessariam fore, convenerunt ante Willelmum 
Pictavensem episcopum Arnaudus abbas S. Severini et fratres Fontis-Ebraudi,super 
hac terra concordiam facere postulantes. Cognoscens episcopus Pictavensis astutià 
abbatis concordiamn absque consensu capituli minüs suflicere, direxit literas suas ad 
capitulumS. Severini, exorans fratres suis favere petitionibus : quod utique fecerunt, 
eo tenore ut annuatim in festo S. Severini census decem solidorum canonicis à *  * gd. ac. 
religiosis Fontis-Ebraudi solveretur. | 
Verüm quia venerabilis abbatissa P. (a) Fontis-Ebraudi, multis irruentibus neces- 
sariis, tempore statuto et die indictà ad hanc confirmandam concordiam advenire 
non potuit; monachi S. Cypriani, videlicet Bernardus de Marcai et alii, episcopo 
D tamen calumniante, prædictam concordiam firmare * aggressi sunt. Quod audiens */.infirmare. 
venerabilis abbatissa Fontis-Ebraudi, abnuit * clamorem ad episcopum super * 4. habuit. 
abbate et monachis S. Cypriani, qui primum donum suum invaserant. Convenit 
ergo Willelmus Pictavensis episcopus abbatem * S. Cypriani cum monachis suis, *Mascelinum. 
abbatissam quoque ac religiosus omnes Fontis-Ebraudi in Pictavensi capitulo ad 
judicium. Tandem collatis utriusque partis orationibus, quia utraque pars uno se 
tuebatur defensore, dictum est ut mitterent legatos suos ad capitulum S. Severini 
abbas et abbatissa, ad audiendum cui parti faverent canonici, dat die subinde 
regredi ad audiendum judicium. Perrexerunt igitur pariter abbas videlicet et 
legati abbatissæ ad capitulum S. Severini, audituri quod veritas dictaverat. Cogno- 
verunt siquidem et rememorati sunt canonici, sicut se habebat veritas, primum 
donum se fecisse religiosis de Fonte-Ebraudi. Postea verd abbas S. Cypriani defecit 
à judicio. Adjudicatum est à Willelmo Pictavensi episcopo et prioribus sanctæ 
E Pictavensis matris ecclesiæ, scilicet Guillelmo decano, Erveo archidiacono, Hilario 
capicerio, et multis aliis; adjudicatum est, inquam, investiri abbatissam jure suo, 
abbate deficiente. Verumtamen contra fas et judicium abbas et monachi per violen- 
tiam iterum * possederunt , episcopo tamen excommunicante monachum incolim + 4, terram. 
terræ cum habitantibns in ea. | 
Videns ergo abbatissa quia minüs proficeret, adiit Gerardum Engolismensem 
episcopum ac sanctæ Romanæ ecclesiæ legatum, super hac injuria querimoniam 
faciendo. Tegatus autem, accito notario, invitavit abbatem S. Cypriani quatenus 


(a) Petronilla de Chemillé, quæ præfuit abbatissa ab anno 4415 usque ad annum 1449. 
Tome XIV. | Gg 


* Guidone. 
+ Ulgerio. 


Num. 1. 
Ignis sacri 


lues sanata. 


* Ms. faciem. 


* 1b. ascrosis, 


* 1b, jam. 
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in concilio quod apud Castrum-Radulfi (a) xv kal. aprilis celebraturus erat, se A 


præsentaret, facturus abbatissæ quidquid censura æquitatis dictaret. Quid longiüus 
protraham ? Venerunt utrique ad concilium. Abbas itaque S. Cypriani cognoscens 
tum se injuriosè egisse, tum se imminutum esse, venit in capitulum S. Gildasii, 
ubi Guillelmus Pictavensis episcopus cum coepiscopis suis, Cenvmanensi * videlicet 
et Andegavensi *, consederat cum aliis honestissimis personis, Gecanis, archidia- 
conis : venit, inquam, et in manu et præsentia, et consilio domini Pictavensis 
episcopi, quod injuriosè super judicium suum tenuerat , dimisit abbatissæ et reli- 
giosis de Fonte-Ebraudi, videntibus supradictis et multis aliis, Pictavensibus, Ceno- 
manensibus, qui ad concilium convenerant. 


{a) Seu in Burgi-Dolensis cœnobio, Castro- 
Radulfi proximo, ubi ex chronico Kemperlegiensi, 
anno mcxxvut, Girardu Engolismensis episcopus 
et sanctæ Romanæ ecclesiæ legatus in monasterio 


S. Gildæ Dolensis concilium rexit. Cùm verd die 
18 martü celebratum fuerit id concilium, for- 
tassis annus crat 11429, more Gallico adhuc 1128 
computatus. 


EX HUGONIS FARSITI LIBELLO 
De miraculis B. Mariæ Suessionensis, de curatione Ardentium. 


Edito à Mich. German ad calcem His. parthenii S. Mariæ Suession. p. 481. 


À NNO ad incarnat. Domini mcxxvi11 (a), quo judicio Dei et quibus de causis 
intelligat qui valet, concessa est potestas adversæ virtuti plagä invisibili percutere 
homines diversæ ætatis et sexûs in pago Suessionensi ; ita ut semel succensa corpora 
eorum cum intolerabili cruciatu arderent usque ad exclusionem animæ, nisi sola 
Dei misericordia occurreret. Est autem morbus hic tabificus, sub extenta liventi cute 
carnem ab ossibus separans et consumens, et morà temporis augmenta doloris et 
ardoris capiens, per singula momenta cogit miseros mori, et tamen desiderantibus 
mortem tantum remedium denegatur : donec, prioribus depastis artubus, celer ignis 
invadat membra vitalia ; et, quod mirum est, ignis hic sine calore validus ad consu- 
mendum, tanto trigore velut glaciali perfundit miserabiles, ut nullis remediis possint 
calefieri. Item quod non minüs est mirabile, ex quo divinâ gratià restinctus fuerit, 
fugato mortali frigore, tantus calor in eisdem partibus ægros pervadit, ut morbus 
cancri eidem fervori persæpè se societ, nisi medicamentis occurratur. Horror est 
et infirmantes et recèns sanatos intueri, et vestigio mortis evasæ in corporibus eorum 
et faciebns * exterminatis oculis pererrare (b). Quantd autem major miseria, tantd 
gratiosior misericordia. Factum est ergo, perurgente tant necessitate, et plagà jam 
sæviente, et generali periculo imminente, ubi humanum auxilium nec cogitari 
poterat, confugium fecerunt in quos ignis jam desæviebat, ad piam et propitiam 
Dei matrem semperque virginem Mariam, neque frustrati sunt tandem ab spe sua. 
Erant autem (c) sex diebus mense septembris in ecclesia B. Virginis, quæ sita est 
in urbe Suessonica ; et non cessantibus doloribus, numeroque languentium per 
singulos dies accrescente, qui esse quieti non poterant, jugibus et atrocibus * vocibus, 
et qualesilla mors solita est formare, nullum qui audiret quiescere sinebant. Percussa 
est civitas recenti metu, et quamvis (d) durissima corda formidine periculi immi- 
nentis, etignis tam * vicinos invadentis, et plagæ nec opinantes devastantis, concussa 
sunt. Fit concursus in eamdem ecclesiam ab omni populo ; procedunt tam de aliis 


(a) Ms. cod. 2873 Biblioth. nat. Paris. fol. 40, 
Anno.… millesimo centesimo vicesimo septimo. 

(b) Id morbi genus testatum faciunt graves illius 
ævi scriptores, præter Sigebertum de quo suprà 
p- 142, annalista Saxo ad an. 1095, apud Eccardum, 
t. Î Corporis historici, col. 578, et post eum abbas 
Ursperg., de profectione Hierosolymit. loquentes : 
Francigenis occidentalibus , inquiunt, facilè per- 
suaderi poterat sua rura relinquere : nam Gallias per 
aliquot annos nunc seditio civilis, nunc fames, nunc 
mortalitas nimis afflixerat : postremo plaga illa que 
circa Nivatensem S, Gertrudis ecclesiam orta est 
usque ad vitæ desperationem terruerat. Tactus enim 
quisquam igne invisibili quécumque corporis parte, 


tamdiu sensibili tormento incomparabiliter et irreme- 
diabiliter ardebat, quousque vel spiritum cum cru- 
ciatu, vel cruciatum cum ipso tacto membro amit- 
teret. Testantur hoc nonnulli manibus vel pedibus 
hdc pœænd truncati. Sed et Glaber Radulphus. lib. V, 
cap. I, sub anno 4041 : Deinde quoque, occulto Dei 
Jjudicio , cæpit desævire in ipsorum plebibus divina 
ultio, Consumpsit enim quidam mortifer ardor multos 
tam de magnatibus, quäm de mediocribus atque infi- 
mis populi; quosdam verû truncatis membrorum par- 
tibus reservavit ad futurorun. ecemplum. Vide quo- 
que Ivonis Carnot. epist. 204. 

“ Ms. cod. tamen, mallem tunc. 

(d) Sic ms. cam edit. Fortè quævis. 


C 
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A quäm de majori ecclesia congregationes pede nudo, exemplo Ninivitarum armati 
humilitate, et adjunctis sibi pœnitentiæ copiis, ut congrederentur cum pio et mise- 
ricorde Deo : congrederentur, inquam, et vincerent..… Dato igitur signo à sacerdote, 
ut precibus (” jam hora est, inquit ) gladio vastanti occurrerent et concurrerent ; */b-quia. 
tum ver dimittunt habenas lacrymis, et clypeo protento fidei, forti ardore insistunt, 
et clamor eorum ascendit ad cœlum , et ecce adest in auxilium imperiosa Regina 
et Domina Angelorum , trahens secum fortia agmina cœlestium spirituum. . . ... 
Quod ne cui mirum videatur ; præcursor ejus adventüs tam magnus tremor eccle- 
siam implevit, ut terræ motum esse factum, aut ecclesiam à fundamentis concussam 
arbitrantes omnes fugerent, et anticipasse ostia et exitus tardum singulis videretur. 
Reverentiamenim tantæ potentiæ elementa et mentes hominum sentire debebant, et 
à facie divinæ virtutis mortalia corda percelli. Ubi verd nihil adesse periculi sense- 

B runt, reversi in se, omnem ardorem languentium exstinctum , et omnem dolorem 
consopitum celerrimâ suavitate (a) collatä inveniunt. Quorum ergo gemitus dolen- 
tium intolerabiles modo erant, præ subita liberatione nunc emittunt infinitas voces 
læetitiæ ad cœlum, et cunctis ibi exsultantibus populis laudeset lacrymæ et gratiarum 
actiones per reliquum diei non videbantur posse finiri..... 

Anno igitur ab incarnat. Domini x cx x x1, die Lucæ evangelistæ, non dedignatus Num. 23. 
est Deus iterum glorificare nomen suum etiam inusitato miraculo. Papa Innocentius 
ab ærmulo suo Romäâ pulsus, ab ecclesiis cisalpinis et Regibus et Principibus terræ 
honorificè susceptus, monasterium S. Medardi Suessionensis, quodest trans fluvium 
situm, recèns (b) dedicaverat : ad quam solemnitatem tanti populi frequentia con- 
venerat, quod facilè edici non potest , tum gratià dedicationis, quàm ut vota et 
preces B. Virgini Dei genitrici Mariæ in ecclesia ejus persolverent. ... . 


C 


(a) Suavitate, sic ms. cum ed.; legendum tamen  Goffrido Carnotensi episcopo et A. S. legato, ir 
videtur, sanitate. Illum curationis modum non  conventu nobilium personarum referente , cognovisse : 
minüs testatum faciunt , præter chronographo- sed etiam Lambertus Atrebatensis episcopus, refe- 
rum turbam, scriptores fide digni, Anselmus rente Miræo in notis ad Anselmum Gemblac. ubi 
Gemblac. Sigeberti continuator ad annum 4129;  cereorum jugiter absque sui diminutione arden- 
Gaufridus Vosiensis ad an. 4094; Gautherius tium, qui in Belgio religiosè asservantur, origi- 
monachus Cluniac. apud Labbeum , t. I Biblioth.  nem investigavit. 

Mss., pag. 650, qui ingenuè fatetur se nequaquam (6) Zdibus octobris , prout legitur in chronico 
oculis propris hæc aspexisse, sed ab uno venerabili  S. Medardi, tomo nostro XII, p. 278. 


EX LIBRO MIRACULORUM B. GENOVEFÆ VIRGINIS, : 


Auctore anonymo æquali, ad S. Genovefam religioso. 
Inter Acta Sanctorum Bollandi, ad diem 3 januarii, p. 151. 


EGNANTE Ludovico fortissimo Francorum Reye, Philippi Regis filio, tempore Num. 38. 
Rs quamwvirtutis et pietatisinjuriam bellicus furor acceperat, perdidit, et, justitià Sr nm 
resurgente, quievit terra ; sed, succedentibus prosperis , oblita { est ] dies antiquos, ’ 
quos misericordiæ operibus redimere debuit tempore pacis. Cum ergo dies malos in 
amaritudine non recogitaret, nec æternorum memoriam haberet in mente, facta est 
sicut equus et mulus, quibus non est intellectus. Itaquenequam spiritus videns eam 
vacantem, quam sedatam bellorum rabie reliquerat, assumpsit septen alios spiritus  : 
nequiores se , et veniens habitavit ibi , et facta sunt novissima terræ illius pejora 
prioribus. Supervenientibus novis criminibus, vetera non projecit ; sed , secundüm 
prophetam , sanguis sanguinem tetigit. Festinante igitur Francorum populo per 

E degenerem peccatorum conditionem ad portas inferi ,.... flagellavit, sicut præ- 
diximus, Dominus regnum Francorum, et membra quæ miseri homines exhibue- 
rant servire injustitiæ et iniquitati ad iniquitatem, cœpit morbus igneus consumere, 
quem physici sacrum ignem appellant, eâ nominum institutione quâ nomen unius 
contrarii alterius significationem sortitur.... Occurrunt morbo medici, artes et 
ingenia excitant, experimenta probant ; sed hæc omnia reprobantur, quia digitus. 
Dei erat, et non est consilium contra Dominum.... Aggravatä ergo manu Domini 
super eos, deportaverunt infirmos suos, nec tantùm de proximo, verùm et de 
remotis partibos , ad ecclesiam beatissimæ Dei genitricis Mariæ in Parisiaca urbe 
sitam : qui ita obturaverunt ecclesiam , ut arctam in ea relinquerent semitam , 


Ggij 
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oblationibus populi et officiis clericorum vix necessariam. Cessabant tum ex parte A 

consueta officia, quia filii Israel sub hostili damnatione organa sua suspenderant. … 
ont : Eodem tempore (a) adornabat sacerdotium præfatæ urbis Stephanus, religionis 
ad ecclsiam CUItOr, pater pauperum, hopitalitatis exemplar : qui deincumbentiflagelloturbatus, 

B. Marie de- et de commissæ sibi plebis salute sollicitus, constituit lugubres processionum dies, 

porantr.  quibus affligerent animas suas, et Sanctorum reliquias ad ecclesiam B. Mariæ depor- 

tarent, quorum suffragiis et veniam peccatorum et pestis imminentis remedium à 
Domino impetrarent. Et populi quidem fecerunt sicut constituerat illis episcopus, 
et celebraverunt jejunia ; per multos tamen jejuniorumdies non exaudiebantur, quia 
beatæ virgini Genovefæ miraculum reservabatur. Sed sancta virgo de qua sermo 
est, nolens auctoritate miraculi eminere, recusavit in propria persona et in propria 
ecclesia honorari, Servans enin formam humilitatis, prævenit honore sanctissimam 
genitricem Dei, ut, sicut dignum est, illa diceretur auctrix miraculi, ista supplica- B 
trix. Sed jam quomodo ipsum provenerit miraculum, paucis explicet sermo. 

“Num, 40.  Cunctis igitur salutem desperantibus, recordatus est præfatus episcopus quo- 
Re modo B. virgo Genovefa Parisiacamurbem ab exercitu barbarorum liberavit, quam 
Genovefæ re- præclarè virtute meritorum tumentem Sequanam in alveum coegit et restrinxit. Per 
FOR argumentum ergo præteritorum de futuro securus miraculo, assumptis secum 

religiosis personis , venit ad ecclesiam præfatæ virginis; et congregatis in capitulo 

: fratribus , de periculo imminenti cum eis tractare cœpit, et spem salutis quam ex 
anteactis virtutibus et clementia virginis mente conceperat, satis piè exposuit. . 

Piam episcopi petitionem omnium favor amplectitur, quia plus poterat pietate 

quàm dignitate. | : 

Num. A1. Constituunt igitur diem solemnem episcopus et canonici, quo B. virgo Genovefa 

Free %. Deum placatura interpellet pro populo.…. Ex mandato autem episcopi salutareconsi- C 

sr AS um per totum episcopatum divulgatur , universale jejunium indicitur, die statuta 

nominatur, et quasi celebre festum ab omnibus exspectatus. Indubitatam autem spem 
salutis præstabat omnibus opinatissima in miraculis virgo. Interea meliores de familia 
sacræ virginis eliguntur, quorum submissioribus humeris ipsa quoque familiari 
dominio sedere-dignetur ; jejuniis et orationibus sanctificantur , balneïs lavantur, 
lotis vestibus induuntur, sicut decet virginis puritatem. Advenerat desiderata dies, 
et qui parati fuerant deposuerunt beatam virginem de loco suo, prostratis interim 
fratribus et orantibus : quibus in ‘oratione et lacrymis perseverantibus, advenit 
præfatus episcopus cum solemni processione clericorum et turba populi multa quæ 
convenerat ad diem festum. Ab antiquis enim temporibus inviolabiliter observatur, 
ut quando B. Genovefa portatur , solemniter exeat, et solemniter reducatur. Igitur 
secundum canonicum morem ordinatà processione, et portantibus dominam suam D 
viris suprà designatis, festinabamus ad optatæ lætitiæ finem : sed demorabantur 
futuram lætitiam turbæ quæ sternebantur in via ; episcopus quoque salutem populi 
piè distulit, qui ad miraculi fidem omnes ante miraculum infirmos numerare fecit.…. 
Num. 42, Ingrediente tandem sanctà virgine beatissimæ Dei genitricis ecclesiam , excitatus 
Ægri sanan- est tamquam dormiens Dominus, et surgens imperavit morbo, et facta est tran- 
Fa quillitas magna. Tribus tamen exceptis , omnes malè habentes curati sunt. . ... 
Erant autem qui sani facti sunt numero centum. De tribus quidem exceptis hæc 
sola ratio occurrit, quia non est omnium lides. .... 

Num. A4. Igitur, viso miraculo, episcopus et clerici secundüm ecclesiasticum morem tenta- 
Clamor exo- bant sanctæ virginis laudes attollere: sed clamor populi et stupor miraculi non 
A permisit ; non enim æquare poterant voces populorum. Clamabant itaque cum 

populo, et confitebantur miraculum virginis clamoribus et lacrymis , quia Deo E 
gratiarum actiones sunt cordis compunctio et vocis exsultatio.…. Et cüm multa hora 
fieret in voce exsultationis et salutis, audivimus impias voces clamantium ut non 
reduceretur amplius B. Genovefa ad locum suum , sed præsentiä suâ protegeret 
civitatem. Voces ergoillæ terruerunt nos, et declinantes impiam populi pietatem, 
acceleravimus ad propria, intentissuper sacram virginem oculis ac manibus. ‘T'anta 
autem nobis obviavit populi frequentia, ut priüs profunda vespera diem inclinaret, 


quäm sancta virgo locum suunn intraret. ; 
, 


(a) Anno 1129 hæc contigisse colligimus ex num. 45, infrà , ubi Innocentius II sequenti anno , qui 
fuit 4130, in Franciam venisse dicitur. 
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A  Venit sequenti anno ad partes istas felicis memoriæ Immocentius Papa, qui, Num. 45. 
audito miraculo, et virgini gratias egit, ipsumque miraculumtamquam indeficienti . Dies festus 
laude digaum anniversali laude donavit. Nulli autem in dubium veniant quæ scri- San 
bimus ; quia non audita, sed convisa narramus. ... 


DE CONCILIO REMENSI(«) ANNO MCXXXI CELEBRATO, 
FragmentumexhistoriacanonizationisS. Godehardi episcopi Hildensheim. 
Znter Acta Sanctorum Bollandiana, ad diem 4 maü, pag. 522. 


Num. 8. 
Curia Lco- 


B J: Leodicensem civitatem cüria indicta est, ubi Innocentius Papa cum Romana 
diensis. 


ecclesia et magna parte Galliæ, cum Lothario Rege et ferè universis episcopis 

Theotonicæ regionis convenerunt, ut de violentia Romanæ ecclesiæ per Petrum 

Leonis perpetrata, quitunctemporis papatum sibiviolenter usurpavit, pertractarent, 

et qualiter illud idolum in templo Domini positum destruerent, elaborarent. Factum 

igitur est ut, ad dominicam Lætare Jerusalem (b\, ad prædictam civitatem multi 
catholici viri tam eum Apostolico quàäm cum Rege convenirent, et de communi 
statu ecclesiæ pertractarent. Inter quos præses noster Bernardus cum majoribus 
nostræ ecclesiæ assistens, videns opportunitatem ultro sibi collatam, ipsum A posto- 
licum cum omui curia Romana aggreditur, vitaque pastoris (c), nostri coram ipsis 
recitatur ; etut per eum in ecclesia Dei canonizetur, devotissimæ preces funduntur. 

Sed cm consuetudo sit Romanæ ecclesiæ in generali concilio sanctos Dei cano- 
G nizare, quod tunc temporis in Remensem civitatem in festo S. Lucæ indictum fuerat ; 
accepto consilio, petitionem ecclesiæ nostræ usque in prædictum locum distulit, 
ibique diffiniturum certissimè promisit, His ita gestis, antistes noster apostolicà 
promissione animatus, lætus regreditur, et ab omnibus devotè suscipitur, et quæ 
sibi responsa sint, enarrantur. Tunc omnes audientes quæ per Apostolicum promissa 
sunt, unanimiter lætantur, precesque apud pontificem nostrum devotissimæ fun- 
duntur, ne se tantæ promissioni subtrahat, sed, licèt laboriosum sit, ipse se tamen 
unà cum majoribus ecclesiæ nostræ ad indictam synodum repræsentet. 

Jam dies advenerat, in qua synodus universæ ecclesiæ citramontanæ indicta 
fuerat. Tum vero præfatus antistes noster Bernardus, unà cum metropolitano 
Magdeburgense Norberto, qui tunc temporis in ecclesia Dei magni nominis fuerat, 
et majoribus ecclesiæ nostræ, ad præfatam synodum iter instituit, et, Deo annuente, 
cum magaa prosperitate ad Remensgæm locum pervenit. Ubi honorificè suscepti, 
dum jam synodus aliquot dies esset celebrata, antistes noster Bernardus Apostolicum 
Innocentium cum suis cardinalibus convenit, et de causa patroni nostriB. Godehardi 
usque ed induciata devotissimè submonuit. Sed, Deo annuente et id faciente , 
omnes unanimes et concordes in sua petitione invenit, ut postipsa res indicavit. 
Nam poster die, cum in synodo generali Apostolicus resideret, nullo admonente, 
sed Deo faciente, Apostolicus luculentam ad omnes orationem habuït, in qua 
disertissimè petitionem nostræ ecclesiæ de patrono nostro exposuit, et ut assensum 
præberent devotissimè postulavit. His ita gestis, episcopus T'arraconensis *, vir reli- 
giosus et literali scientià eruditus, quo ordine translatio fieri deberet exposuit, 
scilicet si ea quæ dicebantur de patrono nostro, ecclesia nostra per legitimos 
testes ac juramenta comprobaret. His verd verbis Apostolicus se interposuit; et se 
à principibus terræ nostræ aded in Leodicensi ecclesia certificatum fuisse asseruit, 
E ut non opus esset id secundà testificari quod lucidius sole posset comprobari. 

Auditis autem quæ ab Apostolico dicebantur, omnes unanimiter, ut canonizetur, 

assensum præbent .... continuo Te Deum laudamus canitur, laus omnipotenti Deo 

persolvitur, et sic demum coadunata synodus terminatur. 


Num. 9. 


Remense 
concilium, 


Num, 10. 


* Oldegarius, 


incidebat. Verùm annalista Saxo habet, Dominic 


(a) Hujus concilii, cujus acta periere, notitiam 
ante mediam Quadragesimam, x1 kal, aprilis. 


dedit Labbeus, t. X Concil. col. 979 , ex variis 


auctoribus à nobis jam editis, quibus et hunc ano- (c) Godehardi, qui anno 41034  mortalitatem 


nymum addere visum est. 
b) Dominica 1v Quadragesimæ, quæ, anno 
4131, vr kalend, aprilis seu in 929 diem martii 


exuit, IT ronas mai, videlicet sexté ferié post Ascen- 
sionem Domini, prout legitur in chronico Hildensh, 
apud Chesniumn, t, II Rer. Franc. p. 525. 
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EX VITA B. JOANNIS MORINORUM EPISCOPI, 


Auctore Joanne de Collemedio, ejusdem ecclesiæ archidiacono. 


Inter Acta Sanctorum Bollandiana, die 27 januarüi, pag. 734. 


Num. 9. Ancrzæ memoriæ Urbano II Papä apostolicæ'sedis apicem tenente, Atrebatensis 
ne Secclesia ab eo sub quo pressa diù gemuerat, jugo soluta est Cameracensis ecclesiæ, 
réstitutus, eodem scilicet Papà idipsum omnimodis efficiente, ipsamque ecclesiam in antiquæ 
statum libertatis auctoritate apostolicä plenariè restituente. Igitur præmisso cum : 
precibus solemni jejunio, sient probabilis exigebat ecclesiæ consuetudo, convocato B 
ex diversis ecclesiis clero et populo, ex prælibati venerabilis Papæ præcepto, cano- 
nica in eadem ecclesia, Christo annuente, facta est electio. Electus quippe est ad 
eumdem episcopatum Insulanæ præcentor ecclesiæ domnus (a) Lambertus, vir per 
omnia honestus et religiosus, infulà pontificali non immeritd decorandus. Magnà 
igitur omnibus cum exsultatione Deum laudantibus, quia hujus rei prorsus ignarus 
vocatus aderat, rapitur, trahitur, et, quamquam invitus, quamquam renitens 
plurimüm et reclamans, episcopali cathedrä sublimatur. Domino autem Rainaldo 
Remorum archiepiscopo, ob Cameracensium, ut putabatur, favorem, consecra- 
tionem ejus differente, tandem Romam ipse cum aliquanta cleri sui parte prof- 
ciscitur ; pedibus Papæ huuiiliter advolutus, ab ejus se obedientiæ vinculo absolvi 
humiliter precatur. Sed non impetrato quod petierat, ipsius Papæ quasi B. Petri 
manibus solemniter (b) consecratur ; et sic demum apostolicis munitus privilegiis C 
ad ecclesiam' suam remittitur.. 
pur... His verd ita se habentibus, Morinensis ecclesia exterius quidem à malis homi- 
ecclesia mul. nibus, præcipuè Flandrorum Comite Roberto {Frisio], multas inquietudines perpessa, 
tis modis ve et à temporibus bonæ memoriæ Drogonis episcopi viginti (c) circiter annis ferè 
5e fuerat tribulationibus vexata ; sed interiüs pessimis quorumdam moribus, sicut ægri 
assolent malis perniciosiüs gravari humoribus, quant periculosiüs, tantd nimirum 
miserabilius conflictata. Nam prælibati Drogonis successore Huberto quorumdam 
perfidià, ita ut protinus moriturus videretur, sauciato, ac per id monacho (d)effecto, 
Lambertus quidam Bellulanus, præfati Comitis adstipulante violentià, episcopatum 
Morinensem, foribus etiam ecclesiæ excisis (e), invasit; clerum ferè totum, ed 
qudd sibi non communicaret, per diversa fugavit, et ecclesiam per biennium ferè 
non tam tenuit quàam vexavit. Verüm hic, sicut hostiliter intraverat, liaguà et D 
dextræ manûs digitis pertruncatur. Hostiliter expulso Geratdus (f) substituitur, à 
clero quidem electus et expetitus à populo; sed, ut postea declaratum est, non satis 
*Philippil. canonicè conciliato sibi favore regio*. Etenim pecuniæ pactio intervenerat, ipso 
tamen, ut aiunt, ignorante, donec exactus solvere coactus est quod pactum fuerat. 
Quam pestem tanta incommoditas secuta est, ut vix unquam pacem habuerit, 
et nimiâ coactus egestate confuderit fas nefasque. Pudet me quod sentio dicere. 
Vendebantur præbendæ, distrahebantur bona ecclesiæ, nec omnia hæc domesticam 
valebant egestatem depellere. Sed omnipotentis judicio, quod illicitè acquirebatur, 
quâdam quasi rubigine continud absumebatur. Hic antem cm quindecim et ed 
amplius annis præfuisset, apud sæpefatum Urbanum Papam, fortissimum simo- 
niacæ pestis impugnatorem, hujus hæresis insimulatus, concessä sibi purgandi facul- 
tate, cùm se excusare non posset, ab episcopatüs administratione (g) cessavit, et E 
ad supradictum Montis S. Eligii monasterium se contulit, et quietem tanto 
(a) Lambertus anno 1093 electus fuit Atreba- (f) Gregorius idem lib. XE, epist. 1, monet 


tensis episcopus, vi édus julii, ut in gestis ejus Robertum Comitem ne ultrà Lamberto excommu- 
videbimus infrà post epistola Urbani II. nicato auxilium ferat, sed Gerardum  canonicè 
b) An. 1094, xiv kal. apr. seu die 19 mart. éb. electum suscipiat. 
c) Obiit Drogo anno 1079. (g) Post concilium Nemausense an. 4096 cele- 
d) In sancti Bertini cœnobio. Gregorius VII, bratum , in quo causam ejus agitatam fuisse subin- 
epist. 16 libri septimi, scribit eum simoniacè epis- dicat Lambertus Atrebatensis, epist. 65, ubi ait 
copum factum , ac meritd ab Hugone Diensi epis- eumdem Gerardum eodem tempore à domno Urbano 
copo excommunicatum. beaitæ memoriæ Papa ab omni episcopali officio 
(e) Ad tyrannicam sacrilegi hujus intrusionem  suspensum fuisse. Apud Baluz,, tom. V Miscellan, 
et mox secutam cladem spectant Gregorii VII p.323. 
epistolæ 30, 32 et 34 libri noni. 
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À sibi tempore negatam gratanter (ut erat moribus placidus) amplexus, in pace 
consenuit. 

Tunc verd mira sequitur ecclesiæ confusio. Archidiaconi namque cum cathe- Num. 12. 
dralibus clericis in unum congregati, quemdam Erkemboldum ecclesiæS. Audomari sus 
canonicum elegerunt : qui cm pertinaciter retineretur, nec è diverso instanter pisc, 
peteretur, illa electio facillimo prorsus cassata est negotio. Deinde iterum conve- 
niunt, et Aubertum Ambianensem, canonicatum ecclesiæ Morinensis contra cano- 
num sanctiones, quibus clericus in duarum conscribi vetatur ecclesiis civitatum, 
nuper adeptum, ‘in episcopum eligunt. Sed abbates religiosi, eùm nonnulli (a) 
duarum electionum præbuissent assensum, domui Dei, cujus æstuabant zelo, dis- 
pensatorem ordinari cupientes idoneum, ideoque timore Dei præ oculis habito, 
et sancto Spiritu invocato, domnum Joannem Atrebatensém archidiaconum sanctæ 

B Dei ecclesiæ præficiendum eligimus, quem irreprehensibilis vitæ et prædicandæ 
scientiæ dotibus præditum tanto aptum regimini veraciter agnovimus. Mox, instinctu  Mem.13. 
nimirum divino, laïicalis qui aderant ordinis viri, horum cum multo favore cessere ere 
sententiæ. Illis è diverso reclamantibus, et abbates frustrà conari non sine rancore firmatur. 
et indignatione vociferantibus, ad audientiam domini Papæ controversia tandem 
per appellationem translata est, Et hoc utique opportunè : nam eodem tempore * * An. 1199. 
Romæ concilium generale de diversis mundi partibus Papa indixerat ; in quo concilio 
Morinensi causà retractatä, et Auberti electione haud difficilè reprobatä, D. Joannes, 
cujus sanctitatem celebris fama vulgaverat, multorum vocibus dignus pronunciatur, 
et electio ejus ex sententia concilii à domino Papa solemniter confirmatur. Nec prius 
ab incæpto destitit populus, quäam eidemelectioni pars consentiret adversa, ratione 
pariter et auctoritate convicta. Sed ne ipse fugà elaberetur, omnia hæc ipso 

C ignorante actitabantur. Dominus Papa, ne subterfugere pertentaret, hujusmodi ei 
literas interminatur : « Ürbanus  episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio suo 

Joanni Atrebatensi archidiacono, salutem et apostolicam benedictionem. Quoniam rela- 
» tumest in auribus nostris, te communi voto religiosorum virorum, tam cleri quàm 
» populi, in ecclesia Morinensi esse electum, plurimüm congaudemus. Auctoritate 
» igitur apostolicæ sedis electionemillam confirmamus et corroboramus, et ne aliquâ 
» occasione eam subterfugias, eâdem auctoritate omnino interdicimus.... » 

Annus erat ab Incarnatione Domini nostri Jesu-Christi millesimus nonagesimus  xum. 15. 
nonus. Hocigitur anno, 11. nonas juni, presbyteratüs ordinatione susceptà, sequenti Remis con- 
mense, x vi videlicet kal. augusti, à viro venerabili D. Manasse (b) archiepiscopo 
Remensi, Cbristi per omnia cooperarite gratiâ, im urbe Remorum episcopus conse- 
cratus est. Unde reversus Teruenam summä cleri, procerum et totius plebis exsul- 

D tatione suscipitur, et, universis in jubilatione Deum laudantibus, cathedræ pontificali 
ix kal. mensis prædicti solemniter inthronisatur. O tempora felicia !.. fuerunt enim 
illo tempore diversarum ecclesiarum episcopi, religione conspicui, scientià præcipui, 
famä celeberrimi. Ex quibus fuit Hugo Lugdunensis archiepiscopus, apostolicæ 
sedis in Galliam legatus, Manasses archiepiscopus Remensis prælibatus, Ivo Carno- 
tensis, Lambertus Atrebatensis, Odo Cameracensis, Vualo Parisiensis, Godefridus 
Ambianensis, præter illos quos illustres alia habuit ætas. 

Præterea multi abbates religiosi ei frequentissimè adhærebant, qui zelum Dei ha- Num. 19. 
bentes ex ipsius imitatione proficere gestiebant, D. Cono monasterii sæpefati Aridæ- 
gamantiæ abbas, post episcopus Prænestinus et apostolicæ sedis in Galliam legatus, 

D. Lambertus S. Bertini, Bernardus Watinensis, Gerardus Hamensis, et D. Hugo 
clericus, post abbas factus in Anglia monasterii Radingensis, nunc autem archi- 

E episcopus (ce) Rotomagensis, aliorumque tam abbatum quäm clericorum turba non 
modica.... . | 

Cüm ante xv ferè quàm decederet annos, sollicitudine pastorali diœcesim suam um. 23. 
ex more lustraret, contigit ut in villa cui Merchem vocabulum est, hospitii  Castroram 
mansionem haberet. Erat autem secus atrium ecclesiæ munitio quædam ( quam 
castrum vel municipium dicere possumus) valde excelsa, juxta moren terræ illius 
à domino villæ ipsius à multis retro annis exstructa. Mos namque est ditioribus 


L 1 


a) Legendum videtur non ulli, id est neutri. (c) Hugo Ambianensis dictus ,  Rotomagensem 
b) Vide inter epistolas Lamberti Atrebat, epist.  pontificatum gessit ab anno 4129 usque ad annum 
#0 et 51, tom. V, Miscellan. Baluzii, p. 313. 1164. 


Num. 21. 

In Flandria 
pugnæ et ho- 
micidia, 


* Job. 1x, 24. 


Ex archivo 
Majoris-mo- 
nasteris, 
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quibusque regionis hujus hominibus et nobilioribus, ed quod maximè inimicitiis À 
vacare soleant exercendis et cædibus, ut ab hostibus eo modo maneant tutiores, et 
potentiä majore vel vincant pares vel vinciant inferiores, terræ aggerem quantæ 
prævalent celsitudinis congerere, eique fossam quàm latè patentem, multamque 

ofunditatis altitudinem habentem, circumfodere, et supremam ejusdem aggeris 
crepidinem vallo ex lignis tabulatis firmissimè compacto undique vice muri circum- 
munire ; turribusque secundüm quod possibile fuerit per gyrum dispositis, intra 
vallum domum, vel quæ cuncta despiciat arcem, in medio æditicare, ita videlicet 
ut porta ipsius villæ nonnisi per pontem valeat adiri, qui ab exteriori labro fossæ 
primum exoriens, est in processu paulatim elevatus, columnisque binis et binis, 
vel etiam trinis, altrinsecus per congrua spatia suffixis innixus, eo ascendendi mode- 
ramine per transversum fossæconsurgit, utsupremamaggeris superficiemcoæquando, 
oram extremi marginis ejus, et in ea parte limen primä fronte contingat. . .. 

Silendum tamen nequaquam videmus quôd, antequam à vinculis corporis absolutus 
ab hac luce migravit, toto ferè triennio tribulationibus laboravit. Ea namquequotidie 
videbat quæ sine gravi animi dolore videre non poterat. Namque post mortem (a) 
Dei cultoris gloriosi marchionis Karoli, Terra (ut ait * Scriptura) data est in 
manus impii (b). Unde quæ secuta sunt furta et latrocinia, fraudes et perjuria, 
rapinæ et incendia, pugnæ et homicidia (c) jugi cruciabant mœrore pi patris plena 
caritate præcordia... Migravit autem anno ab incarnatione Domini nostri Jesu- 
Christi millesimo centesimo trigesimo, indict. v111, sexto kal. februarii, horâ diei 
tertià, cum ecclesiæ præfuisset annis triginta, mensibus sex, diebus tribus. 


(a) Anno 1127 trucidatus fuit Carolus Comes 
Flandriæ, vi nonas martii. 

(&) Guilllmum Normannum intelligit , quem 
temeratæ auctoritatis ecclesiasticæ beatus ipse Joan- 
nes coarguit sequenti chartâ, ibid. p. 804 editâ. 
In nomine Patris et Filii et Spirits sancti. Ego 
Joanncs, Dei gratià Morinorum episcopus, notum 
fieri volo præsentibus et futuris quod habetur in 
subditis. Cûm Insulani clerici, summä ecclesiæ 
suæ necessitate coacti, ab hospitibus  ecclesiæ 
more aliorum dominorum auxilium postulassent, 
ill vitio avaritiæ obdurati Comitem Flandriæ 
Guillelmum Normannum adicrunt, et ut jipse 
clericis ne exigerent, et hospitibus ne clericis 
quidquam darent, modis omnibus prohiberet, seu 
prece seu pretio effecerunt. Unde clerici antiquam 
ecclesiæ suæ libertatem hâc insoleutiâ jimminui 
posse formidantes, Francorum Regcin Ludovicum 
et Remorum archiepiscopum Rainaudum , privile- 
gia Romanæ ecclesiæ et auctoritatis regiæ secum 
defereutes, expetierunt, et ut hanc injuriam ab 
ecclesia depellerent, imploraverunt. Qui , consi- 
derato privilegiorum tenore, factum Comitis de- 
testati, ei ut ab hoc injusto ecclesiæ gravamiue 


TV VIT SYSEUY TS UE YS Y YS « 


desisteret, scripserunt. Unde die statutâ , cùm et 
nos literis domini archicpiscopi invitati præsentes 
essemus, caussâ in utriusque partis præsentia in 
medium deductâ et rationabiliter ventilatâ , com- 
muni baronum terræ consensu et judicio definitum 
est, clericos illos idem potestatis jus super 
hospites suos quod ali principes terræ super 
suos habere, nec ullam eis super hoc à quoquam 
Principe violentiam inferri debere. Comes itaque 


recognovit; et de transgressione quam fecerat 
veniâ postulatâ, et emendatione promissä, per 
nos indulgentiam et absolutionem reatûs illius 
percepit. Quæ nimirum lectoribus et posterorum 
memoriæ placuit commendari, ut si fortè in pos- 
terum talis caussa emerserit , à simili excessu 
quælibet potestas, actionis hujus præventus consi- 
derato, valeat cohiberi. Actum Insulæ in cons- 
pectu ecclesiæ S, Petri, anno Domini mcexxvm, 
indict. vi, coram his testibus, etc. » 

{(c) Ea descripsit Gualterus Teruan. archidiac. 
in vita B, Caroli Boni, Joanni nostro dicata, nec- 
non Galbertus, publicus Brugensis notarius ; quos 
vide tomo nostro XIII, p. 334 et seqq. 


» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» ratione et judicio publicè convictus, jus ecclesiæ 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
>» 
» 
» 


NOTITIA PLACITI DE LIBERTATE ALODII CHAMAREI 


Inter Theobaldum Comitem Carnot, et monachos Majoris-monasteri. | 


Nunc primüm ex schedis D. Edmundi Martenii edita. 


M 9STERIS nostris notum fieri volumus, quod quando Theobaldus Comes (a) 
P filius Stephani Conitis, habuïit guerram cum Ludovico Rege Francorum, filio 
Philippi Regis, Salomon panetarius qui tunc erat præpositus Castri-Duni, venit 
ad monachosS. Martini (b), et deprecatus est eos ex parte Comitis quatenus homines 
suos de Chamareio (c) sub nomine belli mitterent ad castellam Puteoli * ad custo- 
diendum corpus Comitis. Monachi vero homines suos submonuerunt, et deillis 


* Le Puiset. 


(a) Theobaldus Comes Blesensis ac Carnotensis, 
cognomento Magnus, anno 1112 cum Rege Ludo- 


-vico bellum pro Puteolensi castro gessit, de quo 


Sngerius in vita Ludovici tomo nostro XII, p. 40. 


(6) S. Martin au Val, prioratus Majori-monas- 


terio subditus. 


(c) Vel Chamareio, hodie Saumarai, in Du- 


nensi tractu. 


bominibus 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 241 


À hominibus quædam pars perrexit ad castellum usque ad Comitem , et quædam pars 
remansit. Salomon autem præpositus quando rediit de castello et de Comite, man- 
davit monachis ut homines suos qui remanserant , ducerent ad domum Comitis , 
et facerent Comiti rectitudinem de omnibus, ed quod non perrexissent ad castellum 
pro submonitione facta propter Comitem. Monachi vero dixerunt qudd homines 
suos ad domum Comitis pro rectitudine facienda nullo modo ducerent, quia de 
hoc quod homines sui eorum snbmonitionen neglexerant, forisfactura erat mona- 
chorum, non Comitis. Et quia monachi ad domum Comitis homines suos pro 
rectitudine facienda ducere noluerunt , accepit ex eis Salomon præpositus diem, et 
misit eos fidem de rectitudine facienda. 

Tunc perrexerunt monachi ad Comitem, et ostenderunt ei injuriam quam Salomon 
faciebat eis de hominibus suis ; et Comes dixit quod ipse volebat habere foris- 

B facturam de hominibus illis , qui pro submonitione facta pro eo ad castellum non 
perrexerant. Tunc monachi obtulerunt ei inde rectitudinem, et Comes nominavit 
monachis diem placiti apud Castrum-Dunum. 

Ad idem verd nominatum monachi ad curiam Comitis venerunt. Tunc dixit 
Comes qudd vellet habere emendationes de hominibus illis S. Martini, qui ad cas- 
tellum non perrexerant, ed quod supradicta submonitio pro ipso facta fuit. Monachi 
verd responderunt Comiti quod alodium de Chamareio , et totam terram quam 
antecessores sui Comites apudCastrum-Dunum monachis in eleemosynam dederant, 
ita quietam et liberam , sicuti eam tenebant, ita prorsus B. Martino et monachis 
suis in eleemosynam concesserunt, ut nihil sibi omnino in ea retinerent, neque 
justitiam , nec aliquam submonitionem , neque caballicationem , et ut absolutè 

C dicam , nihil omnino sibi vel suis retinuerunt. Hoc verd quod Comes apud Cha- 
mareium manducabat , et quod homines S. Martini in caballicationes suas ducebat, 
hoc factum erat propter amorem et familiaritatem quam monachi qui apud Cha- 
mareium habitabant, habebant cum Comite, dixeruntque hoc esse factum contra 
donum eleemosynæ, quia eleemosyna quieta atque libera data fuit. Dixerunt etiam 
monachi , quod si homines S. Martini submonitionem monachorum neglexerant, 
licèt illa submonitio facta esset propter Comitem, tamen forisfactura erat mona- 
chorum, non Comitis. Addiderunt etiam monachi, cunctis audientibus , quod 
ex quo tempore eleemosyna priüs data fuit usque ad illud tempus , ab illis causis 
quas modo Comes requirebat, quietam atque liberam eleemosynam tenuissent. 

Tunc Tetbaldus Comes accepit consilium cum famulis suis, cum Alberto vide- 
licet Infante , et cum Salomone præposito, et cum Fromundo cellerario,-et cum 
aliis famulis suis, vocavitque ad consilium suum optimates suos, Radulfum scilicet 

D de Balgentiaco , et Gaufredum vicecomitem , et Willelmum Goetum juvenem, 

et Nivelonem de Fracta-valle , et Raimbaldum Cratonem , et Raginaldum de 

Spierüs , et Gaufridum Lege-doctum , et Robertum fratrem ejus, et plures alios : 

qui omnes pariter laudaverunt Comiti ne turbaret eleemosynam antecessorum 

suorum et suam, quam augmentare debebat, non minuere. Tune Comes acquies- 
cens consilio eorum , nolens habere peccatum de hoc quod alii bene fecerant, 
noluit ampliüs tenere placitum ; sed rem, sicuti prius exstiterat, ita dimisit. 

Tunc accedentes monachi ad Comitem, fecerunt clamorem de Fromundo celle- 
rario , qui equos cujusdam quadrigarii de domo Ingelrici majoris vi extraxerat ad 
clejas portandas ad castellum Puteoli, et hoc modo alodium infregerat. Comes 
verd præcepit Fromundo ut ibidem faceret monachis inde rectitudinem, ibique 
Fromundus coram Comite et omni frequentia emendavit monachis hoc qudd de 
domo Ingelrici equos extraxerat, et alodium infregerat. Harum rerum testes ex 
parte Comitis Radulphus et Balgentiaco , Guillelmus Goetus juvenis, Gaufredus 
vicecomes, Nivelo de Fracta-valle, Raimbaldus. Cratous , Raginaldus de Spieris, 
Gaufridus Lege-doctus , Rotbertus frater ejus, Johannes de Sicoreio, Girardus de 
Jumellis, Raimundus Sexterarius, Albertus Infans, Salomon panetarius, Frotmundus 
cellerarius, Girardus frater ejus, Odo Ingelardi filius, Bernerius frater ejus, Gisle- 
bertus Banerius , Bernardus de Carquehuto, Tetbaldus tilius Arthenaldi præpositi, 
Albertus frater ejus : ex parte vero monachorum, Odo de Souziaco, prior claustri, 
Gaubertus Ludovici panetarius, Gausfredus de Rumiliaco qui tunc erat præpositus 
Chamareï, Albertus Turonensis socius ejus , Morvannus socius ejus , Raherius 


Tome XIV. Hh 


Indidem. 


An. 4131. 
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senex, prior de S. Hilario; de famulis eorum, Ingelricus major , Gaufredus de À 
Firmitate , Hugo Ortulanus , Johannes Burgensis , Galterius - Deus - pascit-eum , 
Hubertus frater ejus, Hugo Ebrardi filius , Gandulfus filius ejus, Hugo pellicarius, 
Ebrardus filius Goffridi pellicarii, Ademarus famulus monachorum, Effradus famulus 
eorum, Raginaldus gener ejus , Frogerius carnifex , Tescelinus Catena, Tetbaldus 
Pelatus, Herbertus de Marboat, Ebraldus cellerarius. 

Post paucum verd tempus (a) Comes deprecatus est monachos ut homines suos 
post eum mitterent in obsidionem Belesmi ad quam festinabat, in auxilium videlicet 
Henrici Regis Anglorum, avunculi sui, qui eo tempore Normanniæ etiam prin- 
cipatum , licèt injustè , obtinebat. Monachi vero illi obtemperantes fecerunt suos 
homines submonere. Perrexerunt ergo quidam ex ipsis post Comitem, et aliqui 
remanserunt. Monachi autem contemptores illos fecerunt venire ante se, et acce- 
perunt emendationes de illis ; de Giraldo videlicet Muliere vi denarios, de Pagano 
filio Hugonis decani quatuor denarios, de Girardo Rufo duos solidos, et de aliis 
etiam, quos nominare longum duximus, habuerunt monachi emendationem. 


Charta Theobaldi Comitis Blesensis, de malis consuetudinibus in burgo 
de Chamareio condonatis. 


Norum sit omnibus tam futuris quàm præsentibus , quod ego Theobaldus 
Blesensis Comes habeo talem consuetudinem in burgo de Chamareiaco , qudd 
homines illius burgi pergunt mecum in exercitum et in expeditionem , et si ibi 
castrum firmavero , illud claudent de palis et virgis, et in castro nihil plus facient 
præter hoc quod corpus meum excubabunt; si verd aliquis de prædicto burgo ab 
exercitu et expeditione mea defuisset , aut de munitione castri vel de custodia 
corporis mei, sicut suprà dictum est, forisfecisset, forisfactum illyd ab eo secundum 


voluntatem meam accipere solitus eram. Quam quidem consuetudinem me tandem 


injustè sumpsisse divin inspiratione recognoscens , eà deinceps conditione tempe- 
ravi, ut quotiens aliquis in quolibet eorum quæ supradicta sunt forisfecisse inventus 
fuerit, accipiam ab eo quinque tantüm solidos emendationis, prior verd Chamareiïi 
x v solidos, de quibus absque meo assensu nihil condonare licebit. Similiter notum 
esse volo omnibus nihil me habere in furto vel latrone ejusdem burgi. Cum enim 
aliquando contigisset Hugonem de Castro-Theoderici pro furto ibi facto à latrone 
quodam pecuniam plurimam accepisse , cognito quod acciderat, cognovi statim 
me in furto illo vel latrone nihil habere, et rectitudinem inde in manu domini 
Odonis {b) Majoris-monasterii tunc abbatis feci. Ut autem hoc inconvulsum in 
perpetuum permaneret, et ne mihi velalicui hæredum meorum contraire liceret, 
sigilli mei auctoritate placuit corroborari. Hujus pacti sunt testes de parte Comitis, 
Robertus Lege-doctus, Petrus Guina, Ebrardus qui fuit præpositus, Fromundus 
præpositus ; ex parte vero monachorum , Giraudus Milletus qui tunc erat prior 
Chamareïü, Stephanus Lisiardus camerarius abbatis, Hubertus major , Popardus de 
Lanceio, Actum est hoc anno ab incarnatione Domini m cx x x1, regnante Ludovico 
Rege Francorum , primo vero anno quo unctus fuit in Regem Ludovicus filius 
ejus, Gaufrido etiam Carnotensium episcopo exsistente. 

(a) Anno 1113, kalendis mai, obsessum est lib. XI, pag. 844, tomo nostro XII, pag. 740. 


Bellismense castrum , et die tertiâ , festo inventionis (b) Odo Majori-monasterio præfuisse traditur 
S. Crucis, expugnatum fuit; ex Orderico Vitali, ab anno 4124 usque ad annum 1136. 


EX VITA S. HUGONIS EPISCOPI GRATIANOPOLITANI, 
Auctore Guigone Carthusiæ priore. 
Inter Acta Sanctorum Bollandiana, ad diem 1 aprilis, pag. 37 et seqq. 


OMINO et patri carissimo , ac reverendissimo sedis apostolicæ pontifici Innocentio , 
D Carthusiensium pauperum servus inutilis Guigo , perpetuam salutem et pacem à Domino, 
et si quid apud Deum tanti potest peccatoris oratio. Non pepercit nostræ vel verecundiæ 
vel imperitiæ apostolatüs vestri imperiosa dignatio. Sicutenim huic opusculo præfixæ 


Be 


ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 243 


À vestræ sanctitatis indicant literæ, B. Petri et vestrà auctoritate mandatis ut vitam 
B. Hugonis Gratianopolitani episcopi noscendam posteris scripto mandaremus. 
Rogaverant quidem idipsum jampridem complures aliï, sed maximè non spernendæ 
auctoritatis Airaldus (a) et Hugo, Maurianensis et Gratianopolitanus episcopi : à 
quibus prior habitu et vitâ regularis, beati viri in tractandis ecclesiasticis rebus per 
triginta ferè comes exstitit annos ; posterior verd ex nobis monachus, ita ei in 
ecclesiastico regimine successit, ut propter diuturnam et vehementem infirmitatem 
ipsius in ejus locum, ipso petente, vestrâque pietate jubente, priusquam obiret 
ipse, consecraretur. Et erga eos quidem, quos præ longa familiaritate vel convictu 
quæ nostra sunt latere non poterant, nostra nos imperitia seu verecundia, et quæ 
fortè non minüs impediebat carnis infirmitas, sufficienter poterat excusare : ad tantæ 
verd pondus auctoritatis ne mutire quidem præsumpsimus, ne, dum ei non obedi- 

B mus cui totus commissus est mundus, eum offenderemus à quo factus est mundus ; 
et dum apud homines vitamus imperitiæ confusionem, apud Deum incurreremus 
damnationem. .. | 

Hugo natione Valentinensis, loco juxta Isaram fluvium sito cui Castrum-novum Num. 2 et 4. 
nomen est, parentes habuit et secundüm sæculi dignitatem non infimos, et, quod aus 
excellit, sanctitatis prærogativâ conspicuos. ... Cum autem à scholis reversus, ’ 
Valentiæ, ubi majoris canonicus erat ecclesiæ, inter sæculares et lubricos, juvenis 
licèt, pudibundus demoraretur et sobrius (statuerat enim, sicut ipse dicebat, ab 
omni deinceps contaminatione immunem se, Deojuvante, servare), contigit dominum 
Hugonem, Galliarum omnium ex præcepto beatæ memoriæ Gregorii VII legatum, 
ad eamdem venire civitatem, virum scilicet in ecclesiasticis negotiüs strenuum et 
famosum, ecclesiæ Diensis tunc præsulem, postea Lugdunensem archiepiscopum. 

C Qui cernens juvenem elegantem vultu, staturâ procerum, eloquio temperatum, In familiam 
moribus verecundum ; edoctusque ab eis qui noverant, cujus esset eruditionis et tie 
generis ; et, ut erat tam in rebus humanis quäm divinis ingenii perspicacis, agnoscens ti, ‘cooptatur. 
in eo magna quædam futuræ probitatis et sanctitatis insignia, hilariter et affabiliter 
amplexus est, rogans ut ad se veniret, suorum certaminum comes futurus et 
particeps, quibus non solum adversüs laïcos qui ecclesias, decimas et cœmeteria 
sacrilegè detinebant, sed et contra sacerdotes quorum vitam inhonesta conjugia 
maculabant, simoniacos etiam qui cupiditate cæcati sacra profanaque miscebant, 
paucis juvantibus, acerrimè insudabat. Quod ipse libenter amplexus est. 

Aliquanto dehinc temporis exacto spatio, idem legatus apud Avenionem, non _ Num.5. 
ignobilem Provinciæ civitatem, grande. celebravit concilium {b), in quo multa nn 
ad Dei honorem et ecclesiæ utilitatem præconio digna patravit. Ad hoc concilium, Ne 

D episcopo carentes et episcopum quærentes, Gratianopolitani venere canonici : com- 
pertoque præfatum juvenem conventui interesse præsenti, petierunt suppliciter, 
suffragante concilio, ab ejus venerabili patrono, cui gratæ officium societatis exhi- 
bebat, ut hunc sibi daret sine dilatione episcopum. Quibus ille protinus gratu- 
labundus assensit, tum dilecti comitis gaudens honoribus, tum ecclesiæ favens 
profectibus, cujus etiam sacris officiis futurum non dubitabat opportunum. At verd 
ille, repentino timore concussis ab imo visceribus, toto reniti corpore, magnisque 
clamare vocibus, et sese ætate, scientiâ, et postremd moribus et vità tantis mysteriis 
imparem cœpit affirmare..…. Hujus itaque [legati] et cæterorum qui aderant virorum 
gravium consolationibus fractus atque hortatibus, tandem aliquando cessit electioni. 

Præerat autem eo tempore Viennensi ecclesiæ archiepiscopus Germundus nomine, Num. 6. 
quem propter simoniam, cujus sustinebat infamiam, sibi manus imponere non Quare Romæ 

E admisit. Cunctis itaque, præter episcopi, à non sine reverentia memorando legato 
sumptis ordinibus, eodem comitante profectus est, ut à sedis apostolicæ summo 
consecraretur antistite. ... 

His ita non solüm prosperè, sed et religiosè peractis, ad susceptam reversus eccle- yum. 9. 
siam, invenit clerum et populum in divinis nimis rudem et incompositum, et sanc- Ecclesie Gra- 
tarum observationum in tantum inscium, ut non solum gradûs inferioris clerici, mitatis pertæ- 
sed et sacerdotes uxores ducerent, nuptias publicè celebrarent, emere ac vendere sus, 


(a) Atraldus an. 41145 sedem Maurianensem (b) Avenionense concilium anno 1080 cele- 
conscendisse traditur, quo tempore mortuus erat bratum fuit, si verè annis 52 completis Hugo 
Guigo hujus vitæ scriptor. Unde Aicardo, Airaldi pontificatum gessit, anno 4432 vità functus ; 
decessori, tribuenda videntur quæ hic narrantur.  prout infrà tradit Guigo. 

Hh jj 
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permittitur. 
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sancta non hæsitarent ; ecclesias, oblationes, decimas et cœmeteria laïci, et eorum A 


ditioni sacerdotes subditi possiderent ; usurarii sive fœneratores injusta ex alienis 
damnis lucra coacervarent, nec ob hoc tamen minüs eorum aliqui vel ecclesias 


intrarent, vel mysteria sacra perciperent : adeo erant omnes disciplinæ totius : 


expertes. Porro substantia domûs episcopalis, dissipantibus non tam episcopis quàm 
tyrannis qui præcesserant, penè fuerat tota consumpta : unde multas ibidem etiam 
necessarii victüs inopias per plures pertulit annos. . . . 

Contemplans itaque suam vel ætatem, vel morum imperfectionem et suscepti 


i pondus officü, necdum duobus post consecrationem expletis annis, contemptis 


omnibus, Casæ-Dei , ordinis Cluniacensis, factus est monachus. Ibi quippe majus 
tunc paupertatis et humilitatis studium visebatur, ubi. sanctorum, quorum ibidem 
aderat copia, virorum succensus exemplis, eosque suis, quamquam novitius, non 
minüs ipse succendens, annum fecit.... Post hoc, cogente qui se sacraverat me- 
morato sedis apostolicæ præsule Gregorio VII, ad episcopatum à monasterio, quà 
fervens intraverat, ferventior est reversus. . . . 

In his agebat : et ecce tribus necdum in episcopatu post monastérii reditum 
completis annis (a), adest magister Bruno, vir religione scientiâque famosus, hones- 
tatis et gravitatis, ac totius maturitatis quasi quoddam simulacrum. Habebat autem 
socios magistrum Landuinum qui post eum Carthusiæ prior exstitit, duos Stephanos, 
Burgensem et Diensem (hi S. Rufi canonici fuerant ; sed, desiderio vitæ solitariæ, 
ei, abbate favente, sese conjunxerant) ; Hugonem etiam quem cognominabant 
Capellanum, ed quod solus ex eis sacerdotis fungeretur officio ; duos laïcos, quos 
appellamus conversos, Andream et Guarinum. Quærebant autem locum eremiticæ 
vitæ congruum, necdumque repererant. Häc ergo spe, simul et suavi sanctæ conver- 
sationis ejus odore trahente, ad virum sanctum venerunt : quos ille non solùm 
gratanter, sed et reverenter suscepit, tractavit, et voti compotes fecit. Ipso nam- 
que consulente, juvante, comitante, Carthusiæ solitudinem intraverunt atque 
extruxerunt (b).... 

Guigo Comes [Albonensis] ad ea quæ mundi sunt homo satis idoneus, circa 
eumdem etiam Dei famulum tranquillitatis tempore valde devotus, invictissimè pro 
justitia resistenti molestias non parvas nec paucas intulit : bis namque, ut multa 
taceamus, ab eo pro suis est excommunicatus excessibus, bis eum episcopalibus 
expulit domibus. Itaque, cm grande placitum inter eos haberetur in præsentia 
Guidonis Viennensis archiepiscopi, qui postea Papa Calixtus effectus est, et vir 
Dei, juxta illud quod scriptum est, Justus quasi leo confidens absque terrore erit, 
justitiam adversüs Comitem apertâ contradictione defenderet ; indignatus ille atque 
iracundiæ facibus inflammatus, paratusque, sicut apparuit, quidquid potuisset 
objicere, quasi pro gravi crimine intulit, dicens : « Audivi aliquando à vobis ego, 
» quod verum non erat, dici. » Ad hæc sanctus episcopus coram cunctis qui aderant 
(aderant autem diversi ordinis non pauci) interrogavit utram se scientem audisset 
mentitum, Tunc ille, quamquam iratus , quamquam furore repletus, veritatis 
tamen pondere pressus, eum se respondit scienter nullatenus audisse mentitum.…. 
Infestissimus, ut dictum est, erat ei, aded ut non in suis domibus, sed aut nobiscum, 
aut Lugduni demoraretur. Ejus quippe civitatis ecclesia magnam illi reverentiam, 
magnumque in suis tribulationibus præsidium semper exhibuit, ejusque consiliis 
in gravioribus ut negotiis pergratum habuit. . .. 

Defuncto autem Honorio, eùm per tyrannicam et schismaticam rabiem, non 
suis meritis, sed cognatorum et fratrum fultus præsidiis, Petrus-Leonis adversüs 
vestram innocentiam, quæ beatæ memoriæ Honorio successerat,"emersisset, atque 
hoc vir Dei certissimè comperisset ; morbis licèt et ætate consumptus, zelo taruen 
domüs Dei, cujus diligebat decorem, perrexit Anicium (c), et eumdem cum aliis 


(a) Anno 1086, si quos computat annos bio- 
graphus, pro completis aut ferme completis annis 
accipiamus, Verèm , ex charta quam recitat Columbi 


in opusculis p. 56, eremus Carthusiæ à magistro 


Brunone et ab his qui cum eo erant fratribus, cæpit 
inhabitari et construi anno ëncarnät.  Domini 
MEXXXIV, episcopatäs verd domiri Hugonis Gra- 
tianopolitant episcopi quarto. 

& Non Carthusianorum tantüm primordia fovit , 


sed alias etiam religiosas domos excitavit. Ut enim 
taceamus, inquit biographus num. 93, quæ clero 
Pariter et plebi per eum bona provenerant ; eremt 
Carthusiæ , Caleziensis abbatia, Excubiarum eremus, 
Regularium canonicorum apud Miserenum et apud 
S. Georguim domus, ipso adnitente cœperant, ipso 
spiritualiter et corporaliter fovente profecerant. 

(c) Aniciensis conventûs , anno 1130 ut vide- 
tur celebrati, alius non meminit scriptor. 
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À episcopis excommunicavit schismaticum. Quæ profecto excommunieatio , propter 
auctoritatem tanti viri, contulit multum et profectum catholicis, et detrimentum 
schismaticis. Et certè tam idem Petrus quam pater ejus sancto viro multas olim 
venerationes et obsequia præstiterant : sed beatus homo in tali negotio, id est ubi 
periclitabatur justitia, nec amicitià flectebatur , nec potentià terrebatur. Nam et 
ante * aliquot annos, cm Henricus Imperator Papam Paschalem eum clericiset An. 1142. 
parte civium in ecclesia B. Petri nefandä proditione cepisset, et eorum qui secum 
erant capti pietate victum adillicita pacta coegisset, ipse præ cunctis, ut apud 
Viennam (a) excommunicaretur, effecit. Quà excommunicatione , ecclesiæ suæ 
Domino roborante sententiam, tyranniillius in contrarium est mutata prosperitas, 
et imperiali dignitate privata posteritas. Declinantes igitur persecutiones præfati 
schismatici serenitas vestra, et Gallias ingresssa, occurrit ei Valentiam beatus Hugo ; 

B cum lacrymis rogans et obsecrans, quod et pridem ab antecessore vestro petierat, 
ut scilicet cunctis sarcinis et honoribus ecclesiasticis absolveretur, et utilior ecclesiæ 
Gratianopolitanæ pastor eligeretur. Sed nec tunc quidem impetrare potuit quod 
tam efficaciter humiliterque petivit. 

‘Ab hoc tempore cœpit in dies magis magisque deficere, et morti crebrescentibus 
molestiis propinquare. .…. . Annoitaqueab incarnationeDomini mc x x x 11, ætatis porro: He aee 
suæ ad minus octogesimo, mense quarto, consecrationis itidem ad minus quinqua- Po RaE EE 
gesimo secundo, kalendis aprilis, sextâ ante Palmarum dominicam ferià, circa 
gallicinium, beatus Hugo inter sui temporis episcopos operibus et famä singularis, 
pacatà domo et cunctis refertâ bonis, commissâ etiam ecclesiâ et plebe tranquillà 
pace fruente, migravit ad Dominum, successorem jam sibi substitutum (b) Carthu- 
siensem, sicut diù multümque desideraverat antè, relinquens. 


C (a) Anno ab incarnat. Domini mcexn, indict. v, (6) Hugonem , qui postmodum, anno 4147, 
xvn kal. octobris, concilium hoc Viennense celebra- factus est Vicnnensis archiepiscopus, ex chronico 


tum est. Labbe, t. X Concil. col. 785. antistitum Viennens, tomo nostro XII, p. 346. 


DE GUILLELMO MALEVICINO MONACHO FACTO, 


Et de fundatione Meduntensis cellæ S. Mariæ Magdalenæ. 
Inter Instrumenta novissimæ Galliæ Christianæ, t. VIII, col. 328. 


» certificandam notitiam literis tradimus, quod Guillelmus Malevicinus miles An 1153. 
D A optimus, dum bellum inter Hugonem de Novo-castello (a)et Rogerium de Toënio, 
dominum Novigenti, haberetur , expeditionem super Novigentum (b) adducens 
graviter vulneratus est, timensque mori, ecclesiæ Columbensi ad monachatum se 
dedit. Qui Columbas adductns, quotidie et penè totä die de monachatu loquebatur 
devotissimè, promittens quod si convalesceret, et Deus tempus vitæ ad pœnitentiam 
protelaret, in castro Medontæ ecclesiam in honorem B. Mariæ Magdalenæ cons- 
trueret; quia hoc sibi concedi à Rege Franciæ, et à Carnotensi præsule, et à 
canonicis ipsius villæ facilè impetraret. Cum autem postmodum gratià Dei con- 
valuisset, à parentibus Carnoti deducitur sub occasione quod medicamina sibi 
necessaria [apud] Columbas inveniri non possent, quæ Carnoti copiosè inve- 
nirent. Hâc occasione ductus et seductus, blanditiis carnalium amicorum delinitus, 
arma militaria sibi fabricari consensit : quibus fabricatis, sibique delatis, rejecto 
E habitu moniali et resumpto sæculari, equum ascendit ; extendensque manum ut 
acciperet clypeum, statim in se divinam ultionem persensit. Nam igne in plaga, 
quæ putabatur omnino plenè sanata, desæviente, interim ecclesiæ Columbensi se 
reddit; tamen divinum judicium effugere non potuit. Quod ipse sentiens, rejecto 
babitu sæculari, et resumpto monachili in monasterio B. Petri Carnoti, tamen sub 
professione Columbensi , in afflictione etdolore corporis, et contritione et humilitate 
cordis, ipso die quo habitum monachi abjecerat et resumpserat, spiritum emisit : 
fe) Hagsen de Novo-castello Theodemarensi et Normannicæ regionis bella in suis intulit com- 
[Chdteauneuf en Thimerais], Gervasii filium. Ejus  mentaris, 


porrè bellum cum Rogerio Toënite prorsus silet (ë) Non Novigentum Pertici, sed Nagionem, uti 
Ordericus Vitalis , qui privata procerum sui temporis vocat Order., ad Andelam [Noyon-sur-Andelle]. 
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cujus corpus à fratribus suis et amicis Columbas delatum, in claustro est fune- A 
ratum. Tunc Samson frater ejus, qui eo tempore Carnotensi ecclesiæ præpositus, 
postmodum ad archiepiscopatum (a) est provectus, de ejus anima sollicitus, vel 
volens supplere, in quantum poterat, quod ille promiserat, postulavit et impetravit 
à Ludovico Rege Francorum et Gaufredo Carnotensi præsule, et à canonicis Me- 
dontæ, ut denique concederent Medontæ fieri ecclesiam in honore B. Mariæ 

| Magdalenæ , quæ esset sub ditione Columbensis ecclesiæ. Tali causä talique 
occasione fundata est ecclesia B. Marix Magdalenæ in castro Medontæ, anno incar- 
nati Verbi MCxxx111. 


(a) Samson de Malo-vicino factus est anno 1139 Remensis archiepiscopus. 


ACTA DE DUABUS ECCLESIIS, STABULIS ET DALREIS, 


Controversis inter abbates S. Stephani Divisionensis et S. Sequani. 
Ex Perardi collectaneis, p. 101, et Hist. S. Stephani Divion. pr. p. 87 et seqg. 


Guilenci M::: AND UM est literis quod servandum posteris juredecernitur : sic quippe, ut 
M in plurimisexperimur,priorum sæpè studio etindustrià utiliter sanè præsentium 
"vel præreptumest fraudi, vel provisum errori. Ob istiusmodi ergo cautelam ego quo- 
que Willencus, Dei aut voluntateaut permissione Lingonensis episcopus, per hoc me- 
moriale scriptum et nostrum sigillum transmitto notitiæ futurorum, qualiter vetus 
* Estaule, Querela quæ de duabus ecclesiis, Stabulis * scilicet et Dalreis *, inter canonicos 
* Dairé.  S. Stephani Divionensis et S. Sequani monachos diu exstiterat, nostrâ demum curâ 
etin nostra curia judicio terminata sit. Cum enim crebro me canonici adversüs C 
monachos compellassent, et de ipsis à nostra qualicumque auctoritate justitiam fla- 
gitassent, diem tandem pertractandæ causæ Lingonis utrisque statuimus. Qud con- 
venientibus utriusque ecclesiæ abbatibus, productum ad medium est à canonicis 
scriptum quod cujusdam nostri prædecessoris antiquâ donatione prædictas ecclesias 
ecclesiæ S. Stephani, tamquam membra capiti, cum earum appenditiis assignaret : à 
contra eas suo vindicare juri jure tricennalis possessionis monachi nitebantur.Sed eam 
infirmare pars altera satagebat ; asserebat enim se exinde sæpius monachos ad jus 
appellasse, illos renuisse justitiam, subterfugisse judicium, idque se posse legitimis 
probare testibus præsumebat. De his itaque venerabilis frater et coepiscopus noster 
Galterius Cabilonensis, et reverendus abbas Girardus Besuensis, necnonet Ayrardus 
nostræ ecclesiæ decanus, cum duobus archidiaconis nostris Jocelino et Garnerio 
ac nonnullis aliis clericis,euntes in partem diligenter inter se disseruerunt, studiosè- D 
que discussis partium ratiociniis, communi tandem sententiâ canonicis ecclesias 
adjudicaverunt, si tamen probare possent quod de possessione prædixerant. Recepto 
itaque ab utraque parte laudatoque judicio, diem alium producendi etexaminandi 
testes apud Divionem constituimus : quo cum in nostra rursus præsentiæ convenis- 
sent, judicio ex ordine, sicut Lingonis factum fuerat, recensito, à partibus recognito 
denuoque laudato, canonici quidem canonicè implere quod promiserant parati 
fuerunt; sed monachi tergiversantes, gravari quippe vel à justitia graviter ferebant, 
illorum probationemnecinfirmare valuerunt, nectamen recipere voluerunt, judicioque 
miniraè executo, recesserunt. Nobis vero visum fuit non irrationabiliter,ut putamus, 
debere jam nihilominus investiri canonicos, utpote qui irrefragabiliter per omnia 
judicio acquiescerent, et ordine judiciario partes suas suficienter prosecuti fuissent. 
Itaque judicio et consilio prædicti Cabilonensis episcopi, simulque abbatum reli- E 
*Stephani, gioSOrum qui et præsentes tunc fortè fuerunt, Cisterciensis *, Besuensis *, Clare- 
,Srrdi…  vallis *, canonicos de præfatis ecclesiis ipsarumque appenditiis hoc ordine et hâc 
“ ratione investivimus, immo ecclesiæ jus suum antiquum dictante æquitate resti- 
tuimus. Post hæc monachis minimè quiescentibus, ipsorum studio et operä factum 
est utres in notitiam quoque venerabilis Raynaldi metropolitani nostri perveniret ; 
sed quid * apud ipsum conqueri ausi sunt quod quasi præjudicium sustinuissent. 
Cæterum vir prudens et rectus, rei gestæ seriem diligenter auscultatus, nihil quod 
æquitati adversari videretur advertit, ita ut et judicium approbaret, et investituram 
sigilli sui munimine confirmaret. Facta sunt hæc anno ab incarnat. Domini mcxx1x; 


* [. Siquidem. 
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À epactä x x VI11, concurrente 1, indict. v11, præsidente in sede apostolica Honorio IT, 
regnante Rege Francorum Ludovico. 

Raynaudus Lugdunensis archiepiscopus Guilenco venerabili Lingonensium episcopo, res So 
dilecto domino et amico, salutem. Judicium in curia vestræ dilectionis factum, ab nine 
honorabili fratre et amico nostro Cabilonensi episcopo ex ordine nobis relatum est : 
simulque indicatum est nobis quod utrinque laudatum sit, ab abbate videlicet 
S. Sequani et abbate et canonicis S. Stephani ; quod etiam ab eodem Cabilonensi 
episcopo et alüis, in præsentia abbatis Clarevallis, ‘relatum est, et ab utraque parte 
concessum. Ideo nos et episcopali judicio et amori vestro, immo justitiæ quam in 
judicio ilo recognovimus, dignam deferentes reverentiam, illud confirmamus et 
justè tenendum decernimus ; investituram quoque consilio religiosorum virorum à 
vobis factam, ratam ‘esse concedimus. 

B Reverentissimo  patri suo et domino Raynaudo, Dei gratid primæ sedis Lugdunensis Ad Romani 
archiepiscopo et totius Galliæ primati, Guilencus eâdem gratit Lingonensis episcopus, D ie 
salutem et debitam subjectionem. Qudd dominum et amicum in literis vestris excel- 
lentia vestræ paternitatis nos dignata est appellare, formidamus ; sed servum et 
filium vestrum in Domino nos esse profitemur. Quèd amicitiam nostram et debitam 
reverentiam in omnibus observare cupitis, et judicio nostro nullatenus adversari 
vultis, gratias agimus : nostrum servitium per omnia propter hoc impensiüs offe- 
rimus. Quod abbas S. Sequani * ad vos venit, et conquestus est sibi præjudicatum  * Hebertus. 
esse de duabus ecclesiis, sciatis non ita esse ; sed judicium cui interfuit episcopus 
Cabilonensis, et abbas Besuensis, et archidiaconi nostri, et major pars curiæ Lin- 
gonensis, laudavit ipse et confirmavit, et coram omnibus justum esse testatus est. 

Postea vero apud Divionem, me præsente et domino Cabilonensi, et Cisterciensi 

C abbate et Clarevallensi et Besuensi, et Duce * et pluribus baronibus Burgundiæ, et * Hugone Il. 
ipso de quo Joquimur et suis, judicium retractatum est, et ab utraque parte confir- 
matum est. Dum vero canonici vellent complere quod judicatum fuerat, quia videbat 
se gravari, cœpit tergiversari et Romanam audientiam inordinatè appellare. Insuper 
ad contumeliam nostram, armatà manu cum quingentis hominibus, unde canonicos 
S. Stephani, consilio domni Cabilonensis et prædictorum qui aderant, secundum 
canonica decreta investiveramus, invasit, rapuit, secum tulit. Quia verd vobis 
placet sic nos omnia negotia nostra paternitati vestræ referre, si benc factum est, 
ubi et quando vobis visum fuerit, parati sumussecundüm justitiamemendare. Valete. 

Innocentius  episcopus, servus servorum Dei, venerabili fratri Guilenco Lingonensi  Judices à 
episcopo , salutem et apostolicam benedictionem. Ne occasione alicujus controversiæ Papa delegati, 
quies monachorum et fratrum religiosorum conturbetur, summopere providendum 

D est. Ideoque sicut præsentes tibi injunximus, ita per apostolica scripta fraternitati 
tuæ præcipimus, quatenus, ascitis tecum dilectis filiis nostris S. * Cisterciensi et + stephano. 
B. * Clarevallensi abbatibus, controversiam quæ inter ecclesiam S. Stephani et * Bernardo. 
S. Sequani agitatur, canonico Sr: uecidas, aut concordiam et pacem componas. 

Ad hoc canonicis et monachis prædictarum ecclesiarum mandando præcipimus ut 
quod à te consilio prænominatorum fratrum judicatum fuerit, absque retractatione 
observent. Datum apud Clarum-montem (a) 111 nonas decembris. 

Innocentius episcopus , servus servorum Dei, venerabili fratri Guilenco Lingonensi 
episcopo, salutem etc. Controversiam quæ inter filios nostros Herbertum S. Stephani 
Divionensis et Herbertum S. Sequani abbates agitatur, dilectis filiis nostris S. Cister- 
ciensi, B. Clarevallensi abbatibus, et aliis quos sibi adbere voluerint, commisimus 
terminandam. Quocirca fraternitati tuæ mandamus atque præcipimus ut quod ab 

E ipsis per justitiam vel concordiam super hoc statutum fuerit, irrefragabiliter facias 
observari. Quèd si aliqua partium earum judicio parere contempserit, tam in con- 
temptorem quàm etiam in res ejus debitam sententiam proferas. Datum Altissiodori, 

111 kal. januarii (b). 

Innocentius episcopus, servus servorum Dei, dilecto in Christo filio S. Cisterciensi 
abbati, salutem etc. Quoniam turbatus et inquietus animus non potest Deo dignum 
famulatum impendere, nostrum est paci et tranquillitati ecclesiarum et servorum 
Dei, auxiliante Domino, propensiüs providere. Controversiam siquidem inter filios 


(&) Anno {430 , quo Innocentius II concilium Q Die 30 decembris anni 4131, non verd 
apud Clarum-montem celebravit. 1130, Innocentius erat Altissiodori. 
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nostros Her. S. Stephani Divionensis et Her. S. Sequani abbates accepimus agitari. À 
Quia igitur te sapientem, discretum et religiosum virum esse cognovimus, dilectioni 
tuæ mandamus quatenus, statuto utrique parti termino, causam audias canonicèque 
- … diffinias, et auditis utriusque partis rationibus, quod inter eos discretio tua statuerit, 

* An. 4481. inviolabiliter observetur. Datum Remis, 1 1 nonas novembris *. 

mena Innocentius episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Herberto abbati ecclesiæ 

Papa confir- S. Stephani Divionensis, ejusque successoribus regulariter substituendis in perpetuum. 

Pa; Quemadmodun ea quæ à nobis statuuntur firma volumus et illibata persistere, ita 
ea quæ à fratribus nostris rationabili providentiä, sive per justitiam sive per concor- 
diam stabilita sunt, illibata volumus permanere. Controversia siquidem inter vos 
et Herbertum abbatem S. Sequani de duabus ecclesiis, Stabulis scilicet et Dalreis, 
est olim diù agitata. Tandem in præsentia venerabilis Guilenci episcopi vestri, sicut 
ex ejus scriptis accepimus, judicantibus Gauterio Cabilonensi episcopo, et Gerardo B 
Besuensi abbate, et Ayrardo Lingonensi decano, et duobus archidiaconis Jocelino 
et Garnerio, earumdem ecclesiarum vobis est cum decimis adjudicata possessio. 
Sed quoniam animus abbatis S. Sequani de repetendis ecclesiis non pausabat, nos 
utriusque ecclesiæ paci et quieti providere curantes, causam ipsam dilecto filio 
Stephano Cisterciensi abbati ita commisimus terminandam, ut quod ab eo per 
justitiam vel concordiam statueretur, ratum apostolicà auctoritate permaneret. Ipse 
ver tamquam vir religiosus et pacis amator, auditis tam tuis quàm alterius partis 
rationibus et diligenter inspectis, consilio carissimi fil nostri Bernardi Clareval- 
lensis abbatis et aliorum religiosorum virorum, prænominatam de duabus ecclesiis 
controversiam hoc modo concordià terminavit, ut videlicet ipsarum tam tu quàam 
fratres tui dimidiam portionem, et ecclesia S. Sequani reliquam medietatem obtineat. 
Quia igitur quæ ad pacem sunt in ecclesia Dei debemus statuere, à præfato filio Ç 
nostro Stephano abbate concordiam stabilitam auctoritate apostolicà roboramus, et 
ut nulli super hoc vestram ecclesiam liceat infestare, præsenti decreto sancimus. Si 
quis igitur huic nostræ constitutioni scienter contraire temptaverit, anathematis 
sententià percelletur. Ego Innocentius catholicæ ecclesiæ episcopus. Data Cluniaci, 
per manus A ymericiS. R. E. diac. card. et cancellarii, 11 idus februarii, pontiticatüs 

vero D. Innocentii II Papæ anno n1 (a). 

Et DuciBur-  Ünnocentius episcopus, servus servorum Dei, dilecto in Christo filio Hugoni illustri 

Crurnes man. Purgundiæ Duci, salutem etc. Controversia quæ inter filios nostros Herbertum 

dat. Divionensem abbatem et monachos S. Sequani jamdudum agitata est, dilecti fratris 

nostri Stephani Cisterciensis abbatis, sapientis siquidem viri, cui eam per Jjustitiam 

vel concordiam terminandam commisimus, exstat providà discretione decisa. Verùm 
præfati monachi spiritu superbiæ inebriati, non solùm concordiam ab eodem fratre p 
nostro statutam minimè servarunt, quin potius quamdam villam ecclesiæ S. Stephani 
pervadentes, vina fratrum ipsius loci fuderunt, vasa vinaria confregerunt, et eamdem 
villam tam animalibus quàm rebus aliis spoliarunt : quod nimirum tanto graviüus 
ferimus, quanto hæc ipsa tuo favore perpetrata esse accepimus. Nos igitur, quorum 
præcipuè interest malefactores debitâ sententiâ coercere, in eosdem monachos 
jamdudum prolatam excommunicationem innovamus, et omnes qui opem et consi- 
lium in eodem maleficio præbuerunt, donec supradicta damna restituantur, pari 
sententiæ subjacere præcipimus. Nobilitati ergo tuæ mandamus ut jam dictam 
concordiam quæ per tam sapientem virum et industrium facta est, facias observari, 
et ne prædictus abbas propter hoc ulterius molestetur, studeas providere : alioquin 
timendum est ne tibi imputetur, si cüm possis malum prohibere, non prohibes. 
Dilectam filiam nostram Ducissam uxorem tuam in Domino salutamus ac benedi- E 
cimus. Data Laterani, x1v kal. juni (b). 


Enarratio controversiæ superioribus actis comprobata. 


Perard ibid. Eo tempore quo Papa Innocentius persecutionem Petri-Leonis declinans Galliam 
p. 105. advenit, concilium statuit apud Clarum-montem Arvernis, in quo inter innumera 
ecclesiæ negotia Herbertus ecclesiæ B. Stephani Divionensis abbas conquestus est 


(a) Anno 4132, quo Innocentius Cluniaci (), Anno 1133, quo Innocentius à Romanis 
mense februario versabatur, in Lateranensi palatio receptus fuit. 
de 
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À de monachis S. Sequani, quod ecclesias de Dalreis et Stabulis cum decimis et appen- 
ditiis earum injustè possidendo auferrent suæ ecclesiæ, quæ Lingonum episcopi et 
multorum virorum sapientum placitatione adjudicatæ ei erant. Cujus justam adversüus 
monachos querimoniam audiens venerabilis Papa, quia sibi tam gravioribus causis 
occupato terminare non licuit, usque ad concilium quod sequenti anno Remis sta- 
tuerat, distulit. Qud cùm adessent abbasS. Stephani et abbas S. Sequani, ipsorumque 
ratio tune non terminanda inter cardinales diù foret ventilata ; ad ultimum idem 
Papa discordiam hanc finiendam Stephano Cisterciensi abbati et Bernardo Clare- 
vallis abbati commisit, et quod ipsi inde diffnirent, ab utrisque irrefragabiliter teneri 
jussit ; atque episcopo Lingonensi præcepit ut, si qua harum ecclesiarum illorum 
diffinitioni non acquiesceret, et in ipsam et in res ejus vindictam excommunicationis 
daret, donecsatisfaceret. Acceptoigitur Papæ præcepto, jamdicti abbates illis ecclesiis 

B providentes, statuerunt ut prænominatarum parochiarum beneficia, decimas scilicet 
et oblationes, per medium partirentur, et si quid in ecclesis illis providendum foret 
aut agendum , utrique æqualiter decernerent. Monachi itaque excommunicationi 
subjici quàm apostolicis parere præceptis malüerunt, plus in Hugone Duce qui 
ecclesiæ eorum erat protector, quàm in Deo spem ponentes, anno integro et duobus 
mensibus in excommunicatione pertinaces manserunt. Injurias vero quas canonicis 
intra hoc tempus intulerunt , memorare longum est ; sed ex multis duas ad memo- 
riam his literis revocamus. Cüm unus canonicorum jussu abbatis, die Paschæ, ad 
ecclesiam Darilla venisset, ut, juxta constitutum, medietatem oblationum acciperet, 
monachi cum manu armata illicad eumdém necandum venerunt ; sed, Dei misericor- 
dià, aliorumque hominum deductione, indeillæsus ereptus est. Sextâ quoque die post 
octavas Epiphaniæ, cum innumerabili rusticorum multitudine ad Aquæductum *  * 4x. 

C villam irruentes, tam canonicorum quàm hominum ibi commanentium res inva- 
serunt, ecclesiam et atrium violaverunt, cicla sciderunt, vina fuderunt, annonas 
sparserunt, et cuncta quæ poterant secum tollentes diripuerunt, damno pretii 
decem librarum et plus illis illato. Hoc audito, quidam milites Divionenses equis 
conscensis illos insequentes, nimiam multitudinem subito turbaverunt ; ac prædà 
ereptâ, quisque quantos, et quos, et quo voluit, nullo obstante, captivos duxere. 
Divinâ siquidem virtute cæcitate et formidine pressi, nec mulieribus se ligatos 
ducentibus resistere valuerunt : atque monachi eis ducatum præbentes cum turpi 
infortunio aufugerunt. Tandem ipsorum abbas et aliqui ex eis, cognoscentes non 
boni consilii esse Deo velle resistere, coram episcopo apud Besuam pœnituerunt, 
et secundüm quod abbates constituerant, concesserunt : hoc tamen retento, quia, 
si sibi aliquando liceret, apud Romanum pontificem se præjudiciatos quererentur. 

D Abbas verd S. Stephani, qui in hac re voluntati sui episcopi semper paruerat, et, 
quamvis sæpè interpellatus, sine episcopo concordare hæc noluerat, nec excommu- 
nicationem laxari permiserat, damna sua hominumque suorum tali tenore remisit, 
ut si se ultrà exinde ad placitum provocarent, sicut excommunicatis et raptoribus 
responderet, invasasque res suas ac hominum reddendas expeteret. Hugo etiam 
Dux, ibi præsens, pollicitus est monachos S. Sequani et homines eorum hoc cogere 
laudare ; qui autem quietus esse nollet, ab ecclesia ejiceretur. Actum est hoc anno 
incarnationis Dominicæ millesimo centesimo tricesimo tertio, indict. x1, sexto 
decimo kalendas julii. Testes hujus rei sunt ex parte monachorum, Hugo Dux, Hugo 
sacerdos de Aschalo, Humbertus de Fossa, Hugo de Frodura, milites. 


E EX TRACTATU ARNULFI SAGIENSIS ARCHIDIACONI, 


Contra Girardum Engolismensem episcopum, de schismate Petri-Leonis (a). 
Apud Acherium , t. I Spicileçii, in-fol. , p. 152 ; in-4°, t. II, p. 336 et seqq. 


Nx1Ë te jamdudum, Girarde, sustinui, dum ad nos quotidie flagitiorum tuorum Cap. ”1. 
fœtor ascendit, et aures nostras gravior sonus nequitiæ sævientis exasperat. Silui Grans in Gi- 
rardum invec- 
(a) Suscepti operis et instituti sui rationem » frido, R. E. legato; Arnulphus archidiaconus es 
reddit Arnulfus in prologo ad Gaufridum Carnot. » Sagiensis, clericus ejus humilis et devotus, salutem. 


episcopum, his verbis : » Ad expedienda legationis vestræ negotia non ne- 
« Venerabili Dei gruti& Carnotensi episcopo Gau-  » garem fidele ministerium, si adessem, pro viribus 
Tome XIV. Li 


Quo casu 
episcopatum 
auspicatus. 
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tamen hactenus, dum 
manûüs non credo differendam diutiüs ultionem. Sed nobis circa te divinæ longani- 
mitatis et patientiæ proponenda exempla, tuque semper ed vehementior in ecclesiam 
Dei singulis diebus indefessus persecutor insurgis. Quousque igitur abutere patien- 


tià Dei ? Quousque mentem tuam inæstimabilis ista cæcabit ambitio, et à veritate 


pecuniæ sitis hæc inextincta prævertet ? Numquid miseram sencctutem tuam, et ins- 
tantem decrepiti corporis naturali necessitate defectum, et hiantis sepulcri claustra 
non vides ? Non sentis superexcrescens circa te divinæ longanimitatis augmentum, 
æternæ tibi damnationis supplicia cumulare, ut nulla jam excusatio divinam minuere 
valeat ultionem ? Totus execrandi corporis tui labor et otium, tota reprobatæ mentis 
astutia, totum in hoc detestabilis vitæ tempus impensum est, ut militare pro ecclesia 
videreris, et contra ecclesiam dimicares. Nunc autem manifestavit Deus consilia 
cordis tui, et tenebrarum tuarum abscondita revelavit : ne dubiâ existimatione de 
te diutiùs hominum judicia fallerentur.- Patet te proditorem ecclesiæ fuisse, cujus 
te simulaveras esse patronum. Patet te venatorem tantüm fuisse pecuniæ, qui 
venator constitutus fueras animardm. Sed quoniam animalis es homo, carnosus 
perinde et carnalis, quæ Dei erant percipere non potuisti, et invisibilia ipsius cons- 
picere contempsisti. Ne verd adversam te hunc animi temeritate potiùs quàm 
ratione videar suscepisse sermonem, placet operum tuorum mihi seriem explicare, 
quibus possis hominibus contemptibilis, angelis execrabilis, Deo condemnabilis, 
inveniri. 

Qualis igitur à primo pontificatüs tui tempore fueris, quid in principio orientis 
in ecclesia tempestatis egeris, quibus eam postea operibus infestare non cessas, 
ordine transigetur. Prætereundus est igitur ortus degener, paternæque domüs fami- 
liaris inopia, quæ te totiüs natalis Normanniæ finibus abegerunt, ut ad ignotæ gentis 
limina peregrinus et mendicus adstares. Taceo ignobiles pueritiæ quæstus, ignomi- 
niosam adolescentiæ famam, juventutis avara commercia, ne aures eorum ad quos 
hec scripta ventura sunt,tuæ sordibus incontinentiæ simul et avaritiæ (a) polluantur. 


‘Venio ad virilis ætatis tempora, sub quibus te in episcopum non vita probabilis, non 


præcedens deliberatio, sed casus adduxit, et cæcarum ex præcedente discordia 
mentium motus impellens. Dum enim adversm se eligentium multitudo divisa 
consurgeret, diversasque personas alternus postularet assensus, in te voces omnium 
fortuna convertit : non quia in te satis commodè provisum ecclesiæ crederetur, sed 
ut exitum qualeimcumque tumultus offenderet. Maluit te scienter indignum pars 
utraque excipere, quàm prævaluisse pars altera videri. Redit in mentem mihi mise- 
rabile illud nefandissimumque spectaculum, dum te præcurrentem multitudo reliqua 
sequeretur, et tu clerum quädam celeritate præires ad cathedram : ne, revocatâ 
ratione , stolida mutaretur impulsio, cùm alii quidem trahi soleant , et plerumque 
compellantur inviti. Eà die de Engolismensi ecclesia veritas et misericordia recessit, 
dolus impietasque successit , rerum status in deteriora mutatus est, nitorem suum 
singula perdiderunt. Imminutus est enim decor et cultus ecclesiæ ; periit ecclesiastici 
ordinis venerabilis illa religio ; principum veneranda severitas, populique laudabilis 
honestas interiit. Ecclesiam quidem episcopalem de mortuis (b) ædificasti lapidibus, 


» circa Petrum-Leonis liberiùs evagato, subjunxi de 
» persona domini Papæ, de ordine electiouis ejus, 
» de favore principum, de populorum consensu, 


» exhibere, Invitaret enim me cum laborantis ec- 
» clesiæ causa communis, tum beneficiis vestris 
» obstricta devotio, tum Romani pontificis gratia, 


nitentiam tuam credulus exspectator attendo, aut divinæ A 


quâ me fateor arctiüs obligatum. Sed quia me in 
Italiam desiderata diù Romanarum legum studia 
deduxerunt, loci quidem distantia corporale sub- 
duxit obsequium, sed spiritualem non suppressit 
affectum. Novit enim intimus secretæ conscientiæ 
testis, quàm fidelis ecclesiæ patienti compatiar , 
quèm affectuosè in adversis præsuli Romano 
condoleam, quàämque obnoxiè vestrum me totâ 
mento judico debitorem. Unde nimirum , sublatâ 
impendendi corporaliter officii facultate, stylum 
saltem continere non potui ; sed in Girardum 
Engolismensem , quod solum impendere poterat 
affectus absentis, invectus , originem nativitatis 
ejus, conversationis qualitatem,  prælationis 
causam, quid agat vel quid egerit in initio tem- 
pestatis hujus , servatâ quantüm potui brevitate, 
» perstrinxi. Ad confutationem quoque ejus, stylo 
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» quidve super hoc irrefragabili omnium religio- 
» sorum probat auctoritas, etc. » 

(a) Juvat Arnulfi conviciis laudes opponere, 
quibus Girardum mactat anonymus auctor qui gesta 
Comitum et episcoporum Engolism.  descripsit, à 
nobis editus t. XII p. 393. Gerardus. inquit, 
cüm in civitate Engolisma et Petragorico , et in 
quibusdam castellis circèm adjacentibus regimina 
scholarum habuisset, defuncto Ademaro Engolis- 
mensé episcopo (anno 1101), ob éinsignem ipsius 
scientiam et honestam vitani, ir Engolismensem 
episcopum promotus est , petitione populi , electione 
cleri, honoratorum assensu. 

(b) Non solèm episcopalem ecclesiam ædificavit 
Girardus, sed etiam de proprio suo ædificavit dormi- 
torium, refectorium. cellarium, presbyterium, januas 
ferreas.… Contulit etiam de proprio, ut pauperes 24 
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A non ut domum Domini decorares, sed ut inde conquirendi pecuuiam duceretur 


_occasio, et adversüs malè suspicantem populum mendax excusatio non deesset, dum 
‘quæsita reconditur. Dicebatur ad opus ecclesiæ postulari quidquid ad tuam cupiens 
avaritiam exigebas ; et dum unumn de pluribus, de maximis minimum impendisses, 
volebas ut erogasse pariter omnia credereris. 

Ubi igitur tali in episcopatum sorte provectus es, insolentià, quam antè paupertas 
represserat, eflerri cœpisti; petulantià, quam privatusexercere non poteras, bonos 
quos libuit insectari, rapinis et exactionibus exinanire provinciam, judicia solà 
munerum comparatione formare, commutare rerum omnium status, nobilium labe- 
factare fortunas ; nepotibus (a) tuis, quos natalis soli finibus eadem quæ te causa 
depulerat, rerum tradere summam, et dignitatibus ecclesiæ sublimare, quasi Plato- 
nemscientià, Catonem moribus, Scipionem genere superarent, quos illiteratos 
quidem et ad res illicitas impudentiüs effluentes, obscuro loco natura produxit. De 
quibus, ne nova extra ordinem sumatur oratio, dixisse sufficiat, avunculo dignos 
esse nepotes, quos tibi cum natura consanguinitatis, tum educatio, tum quod à te 
sumebatur exemplum, vitæ similitudine conformavit : ut à natura principium, ab 
educatione promotio, ab exemplo ambitionis, avaritiæ, ibidinisque duceretur aucto- 
ritas. Reliquis autem ecclesiæ dignitatibus et beneficiis, quæ in unum coacervare 
non poteras, eisdemque conferre, qui pecuniosior, is dignior habebatur. Non atten- 
debatur honestas, sed manus onustas potius exspectabas. Basilicarum dedicationes, 
benedictiones altarium, sacerdotum constitutiones, eodem quo cætera more tractasti : 
ut planè nihil faciendum putares quod non alicujus emolumenti auspicatio præve- 
niret. Nullam virtutibus gratiam rependisti, nullum quoque supplicium vitiis irro- 
gasti, neminem ad vitæ innocentiam informasti. 

Si quis de incestu quolibet sonus emersit, si quis adversüs immunditiam exarsit' 
castitatis amore, insilentium, te cohibente, redactus est. Engolismensem abbatissam 
quidaw tuus archidiaconus gravidam pravo fecit accessu. Porrd facinus ingraves- 
centis uteri tumor excedens et naturalis effectus aperuit : quod dum propter insolen- 
tiam criminis, divinitatisque contemptum civibus incredibile videretur, parturientis 
abbatissæ gemitus et novi partüs crepundia fidem fecerunt. Universa igitur civitas 
admiratione perculsa est. . . . Suscitat ad vindictam Comes (b), cuieamdem germanus 
sanguis conjunxerat abbatissam ; et cumin caput adulteri ferro priüs animadvertere 
decrevisset, ad te, ut canonicè dictaretur sententia, accessit. Rem igitur patefac- 
turus, ter vocem in media narratione continuit vir illustris, qui mentem suam contem- 
platione sceleris, linguam relatione fieri sordidam judicabat. Explicuit tandem remotà 
quâdam circumlocutione quod cœperat, ut qui serpentem prunasve reconditas diu- 
tiüs latere non sustinet, manu tandem nudà recusat utrumque contingere, ne vel 
uratur altero, velaltero polluatur. Quis dignä satis laude efferre valeat quanta prin- 


cipis fuerit in prima sceleris animadversione severitas, quanta in ultionisexecutione 


discretio, qualis in referenda modestia successit ? Quis igitur hoc saltem exemplo 
magnun in præsule rigorem justitiæ non exspectet ? Stat in memoria pontificis digna 
relatione responsio. Replicabat Comes rem, non absque divino contemptu, naturæ 
contrariam sæculoque mirabilem contigisse, quam divinæ etiam religionis ignara 
gentilitas supremo puniendim supplicio decrevisset. Tu vero præter ætatis tuæ 
debitum, præter ordinis et episcopalis officii dignitatem, singula verba lasciviore 
prosequente cachinno, te sanè simplicitatem principis non satis admirari posse 
dixisti, quod naturæ contrarium diceret sæculoque mirabile, quod de viro femina 
concepisset; sed in opposito stare miraculum, si de femina virum contingeret 
imprægnari. ... Quid igitur ? Numquid si in sponsam Domini zelare , si ipsius 
divinitatis injuriam vindicare sprevisti, circa tuendas hominum nuptias negligenter 


semper alerentnr in prædicta ecclesia Engolismensi  consilio. Gallia Christiana noviss. t. II, col. 1024. 
in unaquaque Quadragesima, et acquisivit 12 solidos (b) Utique Guillelmus VITE et ultimus Comes 
inecclesia de Touzaco ad tunicas pauperum... centum ‘Pictav. Nam Guillelmi patris ejus , qui anno 4127 
volumina, vel ed ampliùs, et innumera bona ecclesiæ  vivere desïit, mores dissolutos narrans Willelmus 
nostræ et mensæ episcopali contulit, inquit præci-  Malmesb. Unde increpitus et excommunicatus , in- 
tatus anonymus, ibid. p. 396. quit, à Girardo Engolismorum episcopo, jussusque 

(a) Ex his unum novimus Richardum Engolism.  éllicitam venerem abjicere : Antea, inquit, crispabis 
archidiaconum , cui (Girardus dedit ecclesiam S. pectine refugum à fronte capillum, quèm ego vice- 
Eparchii, Nantolium, Vogazium, medietatem  comitissæ indicam repudium; cavillatus in virum, 


reddituum  curtis de Marciaco , ecclesiaim de  cujus pertenuis cæsaries pectinem non desideraret, etc. 
“Magniaco, etc. idque communi canonicorum  Tomo nostro XIII, p. 20. 


In episcopatu 


qualis se ges- 
serit, 


Et erga delin- 
quentes cleri- 


Cap. II. 
Factus R. E, 
legatus, 
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egisse convinceris, et ipsorum injurias non curasse ? Exstat ipsius testimonium veri- 
tatis in simili. : 

Ad hæc autem, ut his etiam operibus exercendis diffusa materies, libera facultas, 
inconcussa fiducia non deesset, quæsita et impetrata est ecclesiæ Romanæ legatio (a). 
Angebat te hinc læsæ conscientiæ reatus exuberans ; hinc comprovincialium episco- 


A 


porum nota severitas ; hinc Burdegalensis archiepiscopi suspecta prælatio, quem 


loco confinem tua non semper opera fefellissent. Ambitio quoque tua quasi quibus- 
dam sibi coarctata videbatur angustiis, dum fauces tuas unius episcopatüs spolia 
non implerent. Ac si ergo omnia in episcopatu tuo composito plena firmasset, nihil- 
que novi operis casus afferret, effecisti ut quinque archiepiscopatibus (b) singulari 
potestate præesses, etin ipsis vices Romani pontificis exerceres : in quo, quèd Romanæ 


ecclesiæ surreptum est, non credo mirabile, si in tanta negotiorum multitudine, in 


* f. sine, 


Girardus ut 
se gesserit. 


tanto pondere rerum, animus humanus aliquando fatiscat, cum non sit spirituum 
semper certa discretio, per quam fallaciam votorum compellatur indignitas, et rectis 
debitus commodetur assensus. Nec inconsideratè tamen, quantüm humanä potuit 
actione perpendi, commissa tibi est quæsita legatio. Æstimabatur quippè quod in 
episcopum non sortis eventu, sed ratione promotus fuisses : nec verisimile videbatur, 
quôd in electione tua clerum, principem, populum, in examinatione tua coepiscopos, 
archiepiscopum, ejusdem cæcitas implicuisset erroris. De operibus quoque tuis nihil 
adhuc quisquam Romanus audierat, quæ finitimis et remotis, his quidem astuta 
dissimulatio, :illis vero locorum distantia nullatenus esse nota sinebat. Ad summum, 
ne veritati derogetur in aliquo, inerat tibi circa gerendas res nota discretio, quam 
plurima sanèliterarum scientia confirmaret, etutriusque facundia (c)sermonis ornaret. 
Quæ quidem, quoties si non *zelo caritatis divina gratia largitur ingrato, in testi- 
monium justæ damnationis adjuncta creduntur. Dum igitur Romanus pontifex solli- 
citudinissuæ pondus attenderet, te in oneris sui participationem gratulanter excepit, 
quem ministrum fidelem fore credidit et prudentem. 

Ab inde igitur inconcussæ prærogativä potestatis armatus, liberâ in ecclesiam 
Dei facultate grassatus es, singulorum vel depopulando quidem vel augendo 
substantias, infimis summa, summis infima commutando : ut planè quasi fortuna- 
rum auctor existeres, quem de statüs sui qualitate vel laudare possent omnia, vel 
causari. Ab inde tua diffusioribus spatiis effusa cupiditas, copiosam (d) rapacitati 
suæ materiam non defuisse gavisa est. Quid ergo manifestas exactiones, quid fami- 
haria ob periculum justitiæ suscepta dispendia dicam ? quid generales (e) synodos, 
quid fatigatas venerabiles ex remota regione personas edisseram, ut concilio præ- 
sidens generali amplitudinem tuæ potestatis gloriabundus inspiceres, et ambitioni 
satisfaceret contemplatio subjectorum ? in quo opere quam perversa fuerint omnia 
promptum est intueri. . . Pervulgatus est conciliorum honos et dignitas abrogata, 
quibus te præsedisse constat, et nova gentibus Romano more decreta formasse. 
Super quo graviter indignatus, festivè simul et honestè senex Venetensis illusit. Is 
cüm ad quoddam concilium tuum inter coepiscopos vocatus adesset, pastoralem 
virgam rudem et incompositam prætulit, indumento veteri, quod multa ‘jam scissura 
rupisset, amictus. Interrogatur igitur, cur in tam vili etirrisorio habitu processisset ? 
Libertate conscientiæ munitus. « Tale, inquit, concilium talis decet ornatus. » 

Qualis ab initio pontificatüs tui exstiteris, minüs pleno, sed veraci sermone di- 
gestum est : nunc verd quid egeris dum adversüs ecclesiam procella tempestatis 
insurgeret, consequenter annectendum est. 

Cüm sublatus à medio (f) bonæ memoriæ Papa Honorius, terræ corpus, cœlo 


(a) Anno 1108 Girardus creatus fuit A. S. le- 
gatus, quam provinciam diù gessit, teste Orderico 
Vitali ad an. 4136, cujus verba sunt lib. XIII, 


p. 908: Tunc Girardus Engolismensis episcopus, 


vir eruditissimus, migravit, qui magni nominis et 
Potestatis, in Romano senatu, tempore Paschalis 
Papæ et Gelasii, Calixti et Honorü fuit. 

(6) Nimirum cèm Paschali Papæ  adhæsisset, 
qui ad partes Galliarum venerat ; cognité honestate 
et præclard supientid , ei [Girardo] vices suas priùs 
in Britannia, et deinde Turonensi, Burdegalensi, 
Bituricensi, Auscitania  provinciis commisit, inquit 
auctor gestorum Engolism. episcop., ibid. p. 394. 


(c) Concinit Arnulfo anonymus Engolism. Aït 
enim de Girardo loquens, ibid. p. 397 : Qui in 
Judicio verax, in responsione discretus , in prædica- 
tione eximius, in allocutione blandus, in proverbüs 
facetus ; tamen circa finem ad Petri-Leonis schisma- 
tici partes divertit, errori illius favens etc. 

(d) Girardi rapacitatem carpit etiam Goffridus 
Vindocinensis, amicè ad eum scribens, epist. 21 
libri primi, 

(e) Præter cætera quæ in legatione eximiè fecit, 
octo concilia celebravit, inquitanon. Eng. ib. p. 394. 

(f) Anno 1130, vit functus est - Honorius, 
die 14 februari, 


B 
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À spiritum', sua singulis debita resignasset, eique successione dignum canonica surro- 


gasset electio , ecclesiam Dei Petrus ille Petri-Leonis invasit. Placet hoc loco mihi 
utriusque personæ describere qualitatem, ut de duobus similem similis elegisse 
proberis, et cupidum cupidusadorasse. Parcendumtamen estobscænitati verborum, 
dum Petri vita narratur; et rerum veritas sermonum pallianda decore, ut honos 
babitus honestati legentium videatur. Libet igitur præterire antiquam nativitatis ejus 
originem , et ignobilem similem prosapiam , nec Judaïcum nomen arbitror oppo- 
nendum, de quibusipse non solum materiam carnis, sed etiam quasdam primitias 
ingeniti contraxiterroris. Ipse enim sufficiens est etcopiosa materia, neque quidquam 
domui ejus ipso turpius vel esse vel fuisse conjecto. Cujus avus cùm inæstimabilem 
pecuniam multiplici corrogasset usurâ, susceptam circumcisionem baptismatis undà 
damnavit. Pudebat eum impotentiæ suæ potiùs quàm erroris, ne genus ejus infide- 
litatis opprobrio confusum perpetua damnaret obscuritas. Susceptis itaque fidei 
sacramentis , ubi novus civis insitus est , factus dignitate Romanus. Cumque ipsi 
numerosam progeniem series successionis afferret, dum genus et formam regina 
pecunia donat , alternis matrimonii omnes sibi nobiles civitatis ascivit, machinante 
jam humani generis hoste, ut quasi quodam veteri fermento tota Romanæ sinceritatis 
conspersio corrumperetur. Ex hac itaque diversorum generum mixtura, Girarde, 
Petrus iste tuus exortus est, qui et Judaïcam facie repræsentet imaginem, et perfi- 
diam voto referat et affectu. 

Porro ipsum à cunabulis, abipsius nutricis uberibus apostolatui præsaga parentum 
destinavit ambitio ; atque post prima literarum rudimenta docendum delegavit in 
Galliam, ut illius regni benevolentiam ipsi morum linguæque conformatio vindi- 
caret. Totis igitur annis pueritiæ suæ, ut honestius inhonesta dicantur , ad omne 
se quod alteri collibuisset exposuit, metuque Romani nominis importunus exactor, 
alienis adolescere nonrefugit expensis. Et tamen hæc aliquantulum modestiüs exacta 
sunt, dum ipsum disciplina scholaris inhibet, et quotidianæ præpedit instantia 
lectionis, et quædam crimina naturalis impotentia removet ab ætate. At verd post- 
quam adolescentia et peccandi facultatem et licentiam fecit liberius evagandi, si 
qua superbia, si qua petulantia est, tum verd ipse superbus et petulansomni intem- 
perantiæ sese satis impudenter addixit. Profecto cüm in his operibus nec Deum 
dignatur revereri nec hominem, tantam sibi suscitavit infamiam , ut , ejus ortu, 
ambitione vitâque præcognitis , ipsum esse antichristum universitas gentium passim 
crederet et publicè testaretur. Augebat fidem, quod ex Judæis ortus ; quod totius 
mundi dominium Romanæ sedis auspicabatur obtentu ; qudd, vitiis deditus, infa- 
miam nullà virtute redimeret, et quôd infinitam patris et avi pecuniam deinceps 


D possessurus esset. Ipse autem aded hujus nominis gloriabatur opprobrio, ut etiam 


ruina orbis non erubesceret appellari. Testis est Vizeliacensis ecclesia, apud quam 
dum veteres ad innovandum, ipso audiente, diruerent officinas, ad contemplandum 
parietum ruinas sese duci propensiüs exigebat. Percunctatusque cur id videretam 
sedulus exoraret : « Quoniam magnarum me, inquit, rerum ruina delectat, ed quod 
» orbis ruina futurus esse prædicar. » 

Post hæc habitum quoque monachatüs excepit, ut vitia mentis ovino velaret 
amictu, opprobria vitæ præteritæ Cluniacensenomen obrueret, et virtutis existima- 
tionem bonorum societas quæsita referret : in quo etiam, ad hæc quæ in futuro sibi 
mens præsaga spondebat, Cluniacensis ecclesiæ venabatur auxilium, eo quod inter 
ecclesias Gallicanas nulla sit nomine religionis illustrior, nulla consilii discretione 
prudentior, nulla promptior ad obsequia caritatis; nullius in gerendis rebus auxi- 
lium vel promptius vel eflicacius esse potest. 

Reversus denique Romam, il venerabilium seniorum sacrosancto conventui, 
annitente patre fratribusque, conjunctus est ; et cardinalis factus, honoratur nomine, 
tituloque (a) ditatus est. Nullus quippe fortassis ad aures summi pontificis infamiæ 
Petri fumus ascenderat, ed * qudd tanti viri sublimitatem singuli reverentes, sanctis 
auribus perturbare * turpia formidarent. Sub hac igitur ignorantia , dum in ipso 
monachalis habitus , dum sacerdotii sacramentum , dum parentum vis attenditur , 
exceptus est sub patrum silentio, non assensu ; quibusdam patriæ potestatis timore 


(a) Petrus - Leonis à Paschali II creatus est deinde à Calixto {II presbyter cardinalis S. Mariz. 


diaconus cardinalis tit. SS. Cosmæ et Damiani, trans Tiberim, prout tradit Onuphrius. 


In Gallia edu- 
catus creditur 
anticbristus, 


Fit mona- 
chus Clunia- 
censis. 


Cardinalium 
collegio ad- 
scriptus, 


* Ed, eoque. 
* f. protur- 


Varias lega- 
tiones obit. 


Inter co- 
messationeset 
scorta,Papam 
se futurum 
jactitat. 
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vel amore silentibus; quibusdam verd sperantibus meliora de reliquo, quoniam À 


habita inter bonos conversatio quosdam quidem corrigit et emendat, et ali pœnam 
ex transgressionetimentes, necessitatis abstinentiam convertunt in sincerum volun- 
tatis affectum. 

Deinde ad diversas partes functus legationis (a) officio, cupiditatis suæ potiüs quàm 
justitiæ satisfacerestuduit : aded ut illi ea tantüm bonos habuisse exitus negotia vide- 
rentur, quæ merces adjecta et marsupii plenitudo subsecuta probaret. Ubi ergo, nullis 
intervenientibus causis , nulla rapinæ præstabatur occasio, tune exactio blanditiis 
vel comminatione plena non deerat. Bina singulis diebus sumptu plurimo convivia 
parabantur, tantusqueciborum luxuset superfluitas erat, ut ad exquiäitas ferculorum 
varietates sollicitari plerumque figulos oporteret, et ignotæ compositionis nova vasa 
formare. Docebatur etenim figulus amphoras figmento plasmare mirabili, quibus 
ad similitudinem solii per transversum medium discrimen inesset ; statusque supe- 
rior, repositis escis, fumum per modici oris respiraretangustias; inferior ver pars, 
cancellatis arcubus undique perforata, prunas clauderet : quibus thuris copiam 
tamdiu sollicitus minister infunderet, donec coctis cibis odorem ipsum transferret 
cocus artifex in saporem. Quæ profecto gulositas naturam prorsushumanitatis exces- 


0 


sit... Taceo quod hæc effusio non apud divites tantüm , sed apud inopes fiebat 
ecclesias, quibus postea id luere multis jejuniis et algoribus oporteret. Cimque 
pauperes episcopos vel abbates profusioribus quàm domi didicerat, vexasset expen- 
sis, in ipsa ecclesiarum ornamenta satis impudenti sacrilegio grassabatur , ut planè 
sponsam Domini spoliare, suisquè privare monilibus ausu temerario videretur. 
Profusa verd convivia tanta hibidinum spurcitia sequebatur, ut ab ipso passim 
quidquid occurreret, adiretur. Sororem Tropeam (sed nec dici fas est ) bestiali 
polluisse narratur incestu; et ex ea abominabili prodigio eosdem sustulisse filios, 
quos nepotes ; nepotum pater, filiorum factus avunculus, sic naturæ jura confudit, 
ut eosdem sibi invicem fratres faceret et cognatos : jam nec Judæus quidem, sed 
Judæo etiam deterior. Nulla sexuum, nulla loci vel temporis, nulla professionum. 


(a) Eadmcrus in Historia novorum , lib. VI, 
p. 402, narratis Henrici 1 Angliæ Regis cum Adela 
Lovaniensi nuptiis anno 1121 celebratis', subdit : 
« Dum hæcisto ordine in Anglia disponuntur, famæ 
certitudo illuc usque perlata est Papam Ca ixtum, 
viribus undicumque collectis, suprà memoratum 
Mauricium cognomento Burdinum , quem voca- 
tum Gregorium in sede  apostoliea Imperator 
cum suis fautoribus Papam constituerat , cepisse, 
ipsumque suis omnibus spoliatum monasterio, ut 
monachus esset, contumeliosè intrusisse. Quo 
facto, ipse apostolici culminis securitate potitus, 
liberâ auctoritate quâ Romanum pontificem nisi 
æquum esse probatur, quaquaversüm per legatos 
suos utebatur : de quorum numero quidam Petrus 
nomine , Romanus genere, monachus Clunia- 
censis professione, venit in Galliam, missus ab 
ipso pontifice , functus (ut ferebatur) legatione 
Galliæ ac totius Britanniæ, Hiberniæ quoque et 
Orcadarum insularum. Supercreverat autem fama 
istius famam omnium ante eum in has partes à 
Romana sede destinatorum ; et abbates , ac non- qui legati officio fungi in tota Britannia venerat, 
nulli alü viri videlicet honorati, ejus adventum immunis ab omni officio tali, cum ingenti pompa, 
Angliæ præconaturi, ab eo præmittebantur. Erat  » viâ quâ venerat extra Angliam à Rege missus est.» 
enim filius Petri præclarissimi ac potentissimi Annis deinde 4193 et 1124, Petrus legatione in 
principis Romanorum, cujus fides et actio magni Francia functus est , unà cum Gregorio cardinali 
consilii et fortitudinis esse solebat iis qui, in sede de Sancto-Angelo, qui de papatu postmodum cum 
apostolica canonicè constituti , patres orbis habe-  ipso Petro disceptavit , Innocentius II appellatus. 
bantur. Attonitâ igitur totâ terrâ in exspectatione De hac secunda Petri legatione Ordericus Vitalis, 
quasi tanti adventûs, direxit Rex Henricus Ber- lib. XII, p. 877, Serlonis Sagiensis episcopi obi- 
nardum episcopum S. David de Wallis, et Johan- tum narrans: « Surgere de mensa post refectionem 
nem filium patrui sui, clericum, trans mare, ubi » paratis nuncius affuit, qui cardinales Romanos 
eousque idem Petrus morabatur , Regis Anglorum Petrum et Gregorium adesse retulit. Vigilia siqni- 
de introïtu suo in Angliam voluntatem jussumque dem SS. apostol. Simonis et Judæ tunc (an. 1123) 
opperiens , quatenus ïilluc ad se perducerent. agebatur. Mox præsul clericis dispensatoribus suis 
Quibus etiam ipse Rex, prudenti usus consilio, dixit: Velociter tte, et diligenter Romanis servite, 
injunxit quatenus iter ejus ita. disponerent, ut abundanter eis omnia dantes quæ necessaria sunt; 
post ing'essum Angliæ nec ecclesias, nec monas- quia legationem domini Papæ, qui post Deum uni- 
teria quælibet ad se tendens hospitandi gratiâ versalis pater est, deferunt; ipsique, qualescumque 
ingrederetur , nec aliunde quàm de suis victûs sint, magistré nostri sunt. Solers itaque senex in 
necessaria ei ministrarentur. Perductus igitur ad occursum eorum clientes suos destinavit, etc. » 


Regem, dignè ab eo susceptus est. Et exposité 


qua tunc erat (nam super Walenses eâ tempestate 
exercitum duxerat), dixit se tanto negotio operam 
tune quidem dare non posse, cùm legationis illius 
stabilem auctoritatem nonnisi per conniventiam 
cpiscoporum , abbatum et procerum. ac totius 
regni conventum, roborari posse constaret. Super 
hæc sibi patrias consuetudines , ab apostolica 
sede concessas, nequaquam se æquanimiter amis- 
surum fore testabatur (in quibus bæc et demaximis 
una erat quæ regnum Angliæ liberum ab omni 
legati ditione constituerat) donec ipse vitæ præ- 
senti superesset. His horumque ximilibus regali 
facundiâ editis, præfatus Petrus assensum præ- 
bere utile judicavit, et annuit. Quapropter largâ 
Regis munificentiâ magnificè honoratus, omni 
modo se illi quicquam antiquæ dignitatis deroga- 
turum, immo ut dignitatis ipsius gloria undique 
augmentarelur, spopondit plen& fide elaboratu- 
rum. Pax itaque firma inter eos firmata est : et 
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A Sed hæc silere decentius, ne si hæc ipsum indifferenterexcepisse protulero, honestius 
potuisset silentio præteriri. Sic actum domi : nec ab eisdem legationum tempore 
temperatum. Ut enim turpiora præteream, circumducebatur puella, cui in fraudem 
videntium adolescentis speciem vestis ‘et tonsura conferret, quæ singulos æstus 
toleraret, singulossolaretur affectus: ed gratior, et quasi quodam novitatis affectata 
miraculo, quod dum virum facie, reliquis mulierem partibus exhibet, uterque sexus 
ipsi in eodem corpore videbatur exponi. Testis est Montispessulani populus, et 
circumjecta provincia, se vidisse. Et ne satietatem præstaret identitas, quærebantur 
etaliæ, quarum ipse nocturnis fungeretur amplexibus, quibus ipsese Papam futurum 
in ipsa turpi commixtione jactaret. Multæ in Galliis sunt et Aquitania civitates quæ 
id apud se dictum certà fide testantur. « Gratulare, inquit, in tanti te viri deve- 
» nisse complexus, quem Papam futurum totus orbis exspectat.... » 

B Hicestille, Gerarde,hic est ille tuus Papa quem recipis, quem universitati fidelium Cap. 17. 
solum decens caput assignas : qui sponsus ecclesiæ, qui Christi vicarius, qui Petri LV pes 
successor, vitæ forma fidelibus, gregem verbo prædicationis instruat, et istius scilicet sit, 
operationis exemplo. At verd qui sit iste quemreprobas, consequenter attende. 

Si genus ejus recensità nativitate disquiritur, fidelis natus ex fidelibus advertetur. Si 

parentum in ipsius educatione vel doctrina consilinm, ut habitaret in domo Domini 

omnibus diebus vitæ suæ, et videret voluptatem Domini. Si personæ qualitas : ut 

pris habitudo corporea describatur, vir staturæ mediocris, quem nec abjectum 

brevitas, nec immanem reddat immensæ quantitatis excessus. Apparet in oculis  Innocen- 
ejus et vultu robusta simplicitas, et quæ castitatem animi probet verecundia faciei : etat oE 
quæ profectd facies tantà dignitate resplendet, ut et ipsi quamdsm reverentiam : 
ingerat intuenti. Ei quoque hanc inter cætera munificentiæ suæ dona specialem 

C gratiam vis divina largita est, ut omnes se videntes mansuetä sibi benignitate conci- 
liet, et dilectionem solo nanciscatur aspectu. Ipsius etenim oculis divinum quiddam 
superna bonitas inspiravit, quod plenum gratiæ, quod reverentiä dignum, quod 
honori congruum generaliter arbitretur. Vox blanda; sed non in nimiam tamen re- 
soluta mollitiem, ut et suavitati favor, et magnitudini non desit auctoritas. Continua 
vultüs alacritas, risus insermonis excursu sæpissimus, tantà tamen habitus honestate, 
ut verborum vultüsque possit augere, non minuere dignitatem. Quod quidem ed 
magis allicit intuentes, quoniam id inipso quoddamillius æternæ jucunditatis videtur 
initium, cujus eum in ipso corpore quasdam existimo primitias accepisse. 

At si vitæ consideretur integritas, et à primis annis sub examen omnia redigantur,  vitæ inte- 
nihil deformatum crimine, nibil infamià condemnatum. In eo enim nil illiberale gritas, ete, 
pueritia, nil adolescentia fluxum, nil juventus infame, nil virilis æstas edidit inde- 

D corum. Inconcussa fides operationis bonæ fundamenta præstruxit. Consilio providus, 
benignus alloquio, facundiä celebris, quam nec verborum fastus elatam, nec mul- 
titudo faciat effluentem. Tantumque apud omnes bonæ existimationis servabatur 
et gratiæ, ut quod aliàs perrarum est, esset ei ante electionis ejus tempora nullus 
hostis. Cibi potüsque tanta sobrietas, ut illis non fastidium, sed abstinentiæ modus 
terminator assistat. Vestitus autem apostolatüs tempori sanè conveniens : quem nec 
professio clericalis excluderet, cardinalatüs dignitas non horreret. Quibus enim 
impræsentiarum vestibus induatur, jam non ex ipsius pendet arbitrio, sed sanctorum 
Patrum antiquà constitutione decretum est. Prædicta verd cardinalatüs dignitas ab 
ipso non impetrata quidem, sed ob vitæ mundioris et scientiæ plenioris meritum 
ultro data : cujus muneris sic gessit officia, ut suis ipsum laudibus ampliaret. Fiebat 
honostitulis sui possessoris illustrior, nec tantüm proprià quantum administrationis 

E suæ glorià præfulgebat : adedque cæteros egregiæ prærogativä bonitatis excesserat, 
ut nec restare locus invidiæ videretur ; eo * quod planè quisque suos ad æqualitatem 
ipsius aspirare non posse conatus adverteret, neque quidquam cujuslibet laudibus 
ipsius prælatio derogaret. 

Postremd, si non ille humani generis perfidus adversator in Petro-Leonis ecclesiæ Modus elec- 
Dei præstruxisset insidias, nulla jam post Papam Honorium de successione quæstio tionis. 
superesset, cum vir unicus unicæ dignitati divinä jam videretur providentià præ- 
formatus. Ipsum enim hoc divinitatis consilio talem constat esse plasmatum, ut 
dum adversüs ecclesiam vis hujus persecutionis insurgeret, esset qui se tempestati 
sui securus opponeret, et inter fluctus periclitanti naviculæ subveniret. Cumque 
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ipsum ad hoc onus omnium penè conscientia destinaret, ipse sibi jam adeptæ A 
dignitatis locum nequaquam videbatur explere. De se enim citra suam credere facul- 
tatem, judicium sapientis est : quod ipse de se satis evidenter edocuit, dum ipsum 
eligentium corona clauderet, et adapostolatüs fastigia vocaretur. Instabat precibus ; et 
reclamantem lacrymis obsecrantes, injecto pluviali, renitentem manibus etiam com- 
primebant. Cmque ipse injectam sibi vestem secundo, utaiunt, totis viribus obsis- 
tendo rupisset, illique nihilominus instandum crederent (si quid sanctis electionibus 
creditur), timuerunt ne inter manus eorum tant reluctatione et compressione fati- 
gatus obiret, et suffocatam singultibus animam protinus exspiraret. .… Quid faceret? 
tentaret ex fugasubsidium ? At illud continua seniorum corona claudebat. Postularet 
inducias? Sed quominus impetrarentur, dilationem rei instantia Petri machinamenta 
negabant. Negaret semper? At illi gladio spiritüs imminebant, anathematis pœnam 
protinus intentantes. Dum ergo sibi videtur inter geminæ mortis conclususangustias, 
alterique eorum lege necessitatis obnoxius, discrimen periculi corporalis excepit ; 
quia, dum respuit anathematis experiri sententiam, insidiüs, immo potentiæ sese 
Petri-Leonis objecit. 

In eo autem quod (a) ordine [præpostero] sequenti die Petri processisset intrusio, 
non diutiüs immorabor quam ut dixerim virum turpem, fœdatum infamiä, publicà 
existimatione damnatum, posteriüs (b) à .... et parentibus esse promotum. Ad te 
potissimüm, Girarde, revertar, ut quid egeris, ortà tempestate, cognoscas, et aures 
tuæ eorum quæ malè gessisti contundantur auditu. 

Nunciato in Galliis schismate, dum pro partibus vario favore multi multa loquun- 
tur, fidelisque populus ancipiti raptatur errore, primus Regum catholicus princeps 
Rex Francorum Ludovicus occurrit. Is, vocatis episcopis et omnibus qui probatæ 
religionis in Galliis habebantur, convocato etiam clero regnique majoribus, conci- 
lium (c) statuit generale, Cùmque se Petro-Leonis ob sua et patris obsequia fateretur 
obnoxium, nihil tamen super hoc celsitudini regiæ voluit arrogare, episcopis, et 
patribus qui ex monastica religione convenerant, omni tradità potestate, ut eis 
et in eos omnis diffinitio conferretur : eo quod penès sanctos episcopos ecclesiæ 
dispensatio tota consistat, et abbates quos divinitatis contemplatio recreat, divina 
latere consilia non creditur. Cui concilio quoniam interesse, Girarde, non poteras, 
cum literis tuæ deformitatis imagine consignatis nuncium destinasti. Utramque te 
novisse personam, et electionis ordinem pleniüs exquisisse; procul dubio cum Inno- 
centio Papa stare justitiam, eo quod planè vir esset honestatis egregiæ, et ipsius 
electio prima tempore et à præcipuis Romanæ ecclesiæ fuerat celebrata personis. 
Porro Petrum peropulentam manu cathedram posteriüs usurpasse, virum aded vità 
reprobatum et nomine, ut si ipsum etiam quælibet electionis forma defenderet, 
promoveri tamen vitæ qualitas et infamia minimè sustineret. Id tibi et tuæ legationis 
subjectis ratum fore ; idque cùm Lugdunensem, tum Viennensem ecclesiam, tum 
totam ferè Italiam ab ipsis Urbis mœnibus excepisse. Aderant autem ibidem vene- 
rabiles quæ Romanæ fuerant sub eadem tempestate personæ, quæ rerum seriem planè 
cognoverant, præsertim quæ oculatä fide singula percepissent. Habebantur quoque 
super hoc ipso et aliarum quæ non aderant ultro delegata testimonia, simul et persua- 
siones personarum quas spiritum Dei habere certa fides esset, cum tot hominum 
sensus in eamdem fortè confluerent voluntatem. Sicut enim una bonorum fidesest, 
sic et spiritus unus : malorum vero spiritus multiplex, et voluntas ambigua. 


(a) Editi, quo ordine. Locum vitiatum , ac deinde 
mutilum, utcumque resarcivimus. 

(é) Posteriùs quidem Innocentio electus fuit 
Petruse Leonis, sed rei gestæ seriem dissimulat 
Arnulfus. Audiamus Sugerium in vita Ludovici VI. 
Cüm ecclesiæ Romanæ maÿjores et sapientiores , in- 
quit tomo nostro XII, p. 57, ad removendum eccle- 
siæ tumultum, consensissent apud S. Marcum, et 
non alibi, et nonnisi communiter Romano more cele- 
brem fieri electionem, qui assiduitate et familiaritate 
propinquiores Apostolici fuerant , timore tumultuan- 
tium Romanorum illuc convenire non audentes, ante- 
quam publicaretur domini Papæ decessus , personam 
venerabilem, cardinalem de S. Angelo diaconum, 
Gregorium summum  eligunt pontificem. Qui autem 


Petri-Leonis parti favebant, apud $S. Marcum pro 
pacto alios invitantes convenerunt ; dominique Papæ 
morte comperté, ipsum eumdem Petrum-Leonis, 
cardinalem presbyterum multorum et episcoporum, 
et cardinalium, et clericorum, et Romanurum nobi- 
lium  consensu , votivè elegerunt. Unde Gregorii 
electionem nimis  festinanter factam  pronunciat 
chronographus Mauriniacensis, et Ordericus Vita- 
lis noctu, id est clam cæteris. Sed et Willelmus 
Malmesburiensis, Erant ambo, inquit, lüteris 
industrid insignes, nec erat facile discernere populo 
quisnam eorum justiès eligeretur à clero. Gaufridus 
quoque Vosiensis; cap. 46, de Innocentio ait, 
Postea vicit, quia proliriès vizit. 

(c) Stampis an. 1130 celebratum fuit id concil. 

Tandem 


lil 
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A Tandem ergofavore divinitatis multislacrymis implorato, dum utriusque personæ les rene 
merita et prosequentia partes studia conferuntur, inventus est Petrus indignior, aded confrmari 
ut ex ipsius comparatione alteri personæ irrogari gravis injuria videretur. Studia petit. 
ver partium tanta dividebat imparitas, ut Petro nondum extra Urbis mœnia quis- 
quam favor, alterum infra Urbem quidem pars potior (a) elegisset , et extra Urbem 
usque ad fines terræ tota jam ferè patrem confiteretur ecclesia, Sumptà igitur ex 
magni Leonis Papæ decreto sententiä, ubi se partium vota diviserant, visus est 
illis jure canonico præferendus is qui majoribus studiis juvabatur et meritis. Quâ 
nimirum ratione cum in Papam [nnocentium inspirante Domino convenissent, ipsi 
statim de obedientia tua et debita subjectione scripsisti : postulasti tamen ipsius 
honorari rescripto, et munus legationis habitæ confirmari. Visam est simoniacum, 
favorem tuum redimere legationis officio : et cum ipse partes illas visitare subeodem 

B tempore decrevisset, nullus locus poterat sub ipsius præsentia restare legato. Neque 

enim legatus præsentis personæ, sed absentis explet obsequium. Jamque tantus ad 

Romanas aures malæ administrationis tuæ clamor asrenderat, ut esset de eo quod 

olim impetraveras pœnitentia major , quàam ut modo restituereris affectus. Tulisti 

repulsam graviter, et mutilata potentiæ tuæ cornua doluisti ; atqueinferioribus antea 

modo factus inferior, et velut in senectute reputatus inutilis, consueti beneficii finem 

rapinæ ratus mjuriam, temerariæ succensus es ultionis aftectu. Quoniam dum repulsa 

ministrat iracundiæ causas, et innata dedignationem parit elatio, addidit ambitio 

cæcitatem : quæ quidem res cum otia nesciant,et à suis éffectibus vacare non possint, 

contemptum jam susceptæ partis dedignatio fecit , indiscretionem cæcitas operata 

est, temerarios ausus iracundia præformavit. 

Spretoigitur eoquod rectè susceperas, et indiscretè conversus ad aliud, temerariè  Repulsam 
prioribus contraria concepisti : factumque est quod in rebussæpè contingit humanis, Pets Con 
ut circa rem propensiüs affectatam, spem præcipitem desideria concepta firmarent. Anacletun. 
Misisti legatunr Romam , qui eidem quem jam devoveras Petro favorem tuum 
venalem pro munere legationis offerret , et similem sibi ministrum domino fœde- 
raret. Expletum est sine diflicultate commercium ; et dum te cæcitas indiscreta 
conducit, ministrum te schismatis addixisti, ut inutili privilegio donareris. Formata 
est tihi, sed inanis, nova legatio; et quidquid ab Alpibus usque ad fines Occidentis 
interjacet, tuæ ditioni, sed inefficaci donatione, sûbjectum est : et ne excedenti ambi- 
tioni tuæ fortassis angustior prædictorum finium præscriptio videretur, adjectum est 
ut uhicumque calcaret pes tuus, ibi esset legatio tua. [nvenisti, Girarde, hominem 
de alieno munificum ; sed si rei fructum diligenter attendas , dum tibi rescribuntur 
maxina, minima recepisti. Nihil enim tibi Petrus impendit, nisi quod nec ab ipso, 

D nec ipsius potest nomine possideri. Implevit tamen aures tuas spaciositas circum- 
scripta terrarum, et cupiditatem tuam rei qualitas sæstimata solo statim gaudio 
satiavit : sed ambitionem tuam dignissimus excepit eventus, dum munus inutile 
primà statim rerum experientià deprebendisti. Emissis igitur ex omni parte curso- 
ribus, cœpisti principes sollicitare finitimos, eos scilicet qui, rei nondum cognità 
veritate, adhuc neutrius partis nomine nitebantur. 

De circumveniendo autem Rege Anglorum Henrico præcipuè laborabas ; et quia Cap. #1. 
cauteriatam conscientiam habens, principi catholico et sapienti de suscipiendo , ere 
Petro-Leonis manifestè suggerere non audebas , ut neutrum susriperet, mirabili gen sallésiat 
solertià (b) suggerebas : ita tamen ut in Petrum tua aliquantd proclivior oratio vide- 
retur. Rem stare sub dubio, multosque utriusque partis esse fautores; festinasse 
quosdam, qui jam multä pœnitentiä ducerentur : Petri-Leonisin civitate inexpugna- 

E bilem esse potentiam, præsertim qui munitionibus maximis, qui pecuniä plurimä, 
qui denique parentum multitudine maximä fulciretur. Asseverare multos ipsum 
non justitià , sed potiüs invidià reprobatum, eo quod perspicax ejus ingenium, 
et amplitudinem animi , et irrefragabilem potentiam reliqui vererentur : neminem 
tamen esse qui posset eum Urbisprivare dominio, penès quam capnt ecclesiæ semper 
fuisse, sed et denique reversurum fore nullus ambigeret. Ipsum et eos qui cum ipso 


G 


(a) Anacletum juvabat multitudo suffragiorum, nor mediocriter pavidus et tremebundus ad Stampense 
quæ in electionibus numerantur, non ponderantur,  concilium advenisse dicitur in ejus vita ; et Henri- 
Électus quippe fuerat à 27 cardinalibus, ut Onu- cum Angliæ Regem vir persuasit Innocentium reci- 
pirio, aut saltem 22, ut aliis placet ; Innocentio pere, ab episcopis Angliæ penitüs dissuasum. 
verd 47 tantüm suffragati erant. Unde S. Bernardus (6) Eas Girardi literas non habemus. 
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erant, sufficientes ex proprio, et omnes ad apostolatum pertinentes civiles redditus A 


obtinere : nec oportere ipsum ad alienas inspicere facultates, nec ad invertendum 
quidlibet rei familiaris inopià compellendum. Si susciperet alterum, onerosum sibi 
et suo regno fore, et, quod Regi est etiam damno deterius, dedecus affuturum , si 
pars altera prævaleret : nihil esse importabilius indigente Romano , sub cujus sis 
arbitrio constitutus. Dissimularet igitur, et rerum exitus potius exspectaret, quàm 
sera præcipitem sententiam pœnitentia subsequatur. Utilius enim esse sine dispendio 
declinare pericula, quàm cum gravi dispendio ipsis ultro periculis obviare. 

Agnovit Rex sapiens latentem in sermone serpentis astutiam , et venenum sub 
ruelle reconditum ; quia seilicet ista non bonà fide consulentis animo mandaveras, 
sed fallentis : ut domino Papä priùs quâlibet arte fraudulenter excluso, ad loquendum 
pro Petro tibi commodioraditus appareret. -Facilius enim ad fovendum parti nostræ 
vacuos vindicamus affectus, quàm favore jam partis alterius occupatos. Ille verd 
non dissimulandum, sed laborantis ecclesiæ necessitatibus adjutor ultroneus credidit 
occurrendum, ne persuasione tuà probaretur acephalus, et ab uberibus matris suæ 
fieret alienus (a). Rex maximus, cujus ad justitiam omnes ferè principes invitantur 
exemplo; cujus in pauperes munificentiam, liberalitatem in omnes , cuncti Reges 
mirari possunt potius quàam velint aut valeant imitari; cujus sapientiam regnum 
ipsius et ducatus, etsi latè spatiosa, non continent, sed ad circumjectas refunditur 
undique potestates. 

Cum autem, Girarde, Regibus Hispanorum, Britannorumque principibus eadem 
suggerendo mandasses, et speratos fructus concinnata tibi mendacia non refer- 
rent, cœæpisti dementiore vesanià infra domesticos parietes debaechari, Pictavensem 
Comitem nactus erroris socium et schismatis adjutorem : quem etiam Pictavensis 


episcopi (b) catholici senis negata depositio, et contra sacratissimos canones non 


LCap. il. 
Discurrit per 
Aquitaniam , 
et im carce- 
rem miltitur. 


exaudita petitio, indignatum pariter à catholica repulit unitate. 

Hæc sunt, Girarde, quæ pro ecclesia et adversüs ecclesiam sub initio tempestatis 
egisti: quæ licèt rudi forsitan et inculto sermone narraverim, solam saltem sequi 
potui veritatem. Nihil enim scripsi , quod non vel ipse cognoverim, vel auctore 
probabili non haberem, vel quod saltem fama publica non affirmet : ut proinde 
non minüs aliis probabile videatur, cùm ipsi tot testimonia suffragentur ad fidem. 
Jam verd si rectè propositæ partitionis membra recolligo, sola mihi propositi mei 
superest pars extrema, in qua quibus ecclesiam Dei molestiis vexare quidem et 
persequi non desistis, ex parte dicendum est. Si quis enim vellet cuncta narrare, 
nec ad dicendun lingua sufliceret, nec calamus ad scribendum. 

Susceptà igitur Petri-Leonis epistolà, cœpisti per fines Aquitaniæ discurrendo 
pristinæ prædicationi tuæ prædicare contraria , Petrum scilicet Leonis Anacleti no- 
mine, sed verius antichristi, Papam esse; cujus quidem apostolatum sedes prin- 


cipalis exciperet, et totius civitatis obedientia confirmaret : alterum civitate pulsum 


cum paucis fautoribus sine certa sede vagantem, avertentem populos, et ab ecclesia 
separsntem ; quem nec catholica Lateranensis agnosceret, necei obsequium Romana 
civitas exhiberet ; quem Papam credere similis amentia videbatur, ut si quis caren- 
tem regno Regem dicere, destitutum principatu principem appellare voluerit. Quasi 
modo, Girarde, justitiæ loca præjudicent, et jus dignitatis perimat illius civitatis 
egressus, et velut solius populi Romani favor omnibus ferè populis debeat anteferri. 
Numquidenim ipse Lateraniresidens, in illa B. Johannis ecclesia principali christia- 
nissimum principem Lotharium consecravit in Regem? Numquid ipsum et imperii 
nomine et imperiali diademate renitentem solemnitate debitä decoravit ? Num- 
quid ipsum pars magna nobilium, et totius populi conscientia comitatur ? Num- 
quid eidem Urbis habitatio, et ingressus pro arbitrio patens est et egressus? Quibus 
profectd si careret omnino, nullo tamen eorum posset justitiæ derogari. Sed dum te 
latens odium stimulat ad vindictam, linguam mendacionon negabas : utverba veneno 
mendacii toxicata infidelitatis vulnere simplicium pectora sauciarent. Circa quod 
dum unieum tibi propositum, unicus urguendi (c) labor, unica laboris perseverantia 


(a) Et quidem, ut ait Willetmus Malmesb. Rer modô suis, sed et optimatum et etiam Judæorum mu- 
Henricus, qui non leviter à sententia quam semel pro-  neribus eum dignatus est. 
posuisset, dejici nosset, illi [Innocentio] apud Car- b) Guillelmi-Adelelmi, de quo infrà. 
notum ultro manus dedit, et apud Rotomagum non c) Ita Tertullianus pro urgeni. Nota Dacheri. 
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À constat, torrentes impetus tuos prævertit modicüm vis divina; primumque de 
inefficacia speratæ potestatis argumentum accessit, in ligationem versa legatio. 
Captus est (a), et mensibus aliquot reclusus in carcere; donec quos gratia prædes- 
tinaverat , plena veritatis agnitio confirmasset ; et qui priüs de rescripta tibi lega- 
tione speraverant, de ligatione postea desperarent. 

Reserato autem carcere, processisti quasi pardus è cavea : cujus rabie, carcere 
diutiùs et catenis inmbità, si fortè liber evaserit, insurgit audacior, nec eum ulla 
potest sanguinis effusio satiare. Æstimabas adhuc auctoritate tuâ totum posse præ- 
verti quod ecclesia sancta dictaverat, et penès te rerum pondera et momenta 
constare. In quo nescio tuamne magis cæcitatem vel arrogantiam mirer ; quia quæ 
arrogantia major, quam hominem penè solum adversüs illud insurgere, quod divina 
providentia confirmavit, quod omnis religio confirmavit, quod omnium regnorum 
favor confirmavit, quod et ipse, quantum suâ interest, confirmavit! Quæ major 
cæcitas, quam ubi nullum Dei præcedit, exile bominis succedit auxilium, contra 
universitatem sperare victoriam ! Non potes negare , quin falsi crimen et incons- 
tantiæ simul incurreris, levissime transfuga, modo harum, modoillarum partium 
malefidus assertor : cujus in singulis operibus dupliees vias duplex signat intuitus, 
et affectus mentisancipites ambiguus manifestat aspectus. Sicut enim corporales 
oculos tuos innaturalis quædam distorsit enormitas, ut ad idem contuendum mirabili 
nequeant discordià convenire ; sic et mentis oculi dissident, ratio scilicet et affectus. 

Pictaviensis et Lemovicensis ecclesiæ, Comitis viribus abutendo, catholicos ejecisti 
pontifices, alios extraordinariè superponens : quorum alterum (b) minüs vità pro- 
babilem et nullarum hominem literarum, et in vulgari etiam sermone ferè prorsus 
elinguem, Romana ecclesia ab ejusdem Pictaviensis ecclesiæ regimine reprobatum, 
alim canonicâ decisione removerat. Illetamen nunc auctoritate suà * jura patris supers- 
titis usurpare non renuit, quamvis ipsi obligatus filialis obedientiæ vinculo teneretur, 
et licèt sese totum manibus ejus, fide etiam corporaliter præstitâ,dedicasset. Alter(c) 
verd nec sæculari præditus nec scientià literarum, famosus apud omnes adulter, 
singulis ferè noctibus à dæmonio rapitur ; primumique de strato provolutus in terram, 
horrendum clamans per totam diem, domum dormiens etiam dicitur evagari. Neve 
sit circa eorum qualitatem diutius immorandum, primis ordinibus, nedum sacer- 
dotio, nedum etiam episcopali officio, convincuntur indigni. Sed neque tu, nisi tibi 


sibi elegit, et Agennensi , et Petragoricensi, et 
Pictavensi, et Lemovicensi, episcopis et nobis, 
et omni clero et populo, literas vestras transmit- 
tatis, per obedientiqm omnibus inhibendo et 
præcipiendo ne in aliquo obediant Girardo, neque 
ullum ei honorem exhibeant ; et qudd à vobis 


{a) Ab Aïimaro de Archiaco, prout legitur in 
epistola Guillelmi Guadradi Santonensis episcopi ad 
Vulgrinum Bituricensem archiepiscopum, quam ex 
Patrtarchio Bituric. (t. 11 Bibliothecæ mss. Labbeane, 
P. 83), utpote rem quam agimus illustrantem, subji- 
cimus : 
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« Pulgrino Dei grati& Büuricensi archiepiscopo, 
domino suo carissimo, W. Xantonensis episcopus , 
salutem et obedientiam. Sanctitatis vestræ significa- 
mus, quid Girardus ille Engolismensis ecclesiam 
Dei in partibus nostris aded perturbaverat, ut jam 
quæreretur inter nos cujus quis professionis esset. 
Et quia ipsius pravæ persuasioni nos et comprovin- 
ciales episcopi assentire nolebamus, Pictavensem 
et Lemovicensem, fretus auxilio Principis nostri, 
à sedibus suis expulit, et alios intrusit : sed quia 
non habere poterat episcopos, non consecravit illos. 
Abbatem quoque Angeriacensem, in nostra diœ- 
cesi existentemm , à monasterio suo per manum 
Comitis ejecit. Inter nos etiam Principemque 
nostrum tantam seminavit discordiam, pro eo 
quod intrusos suos consecrare, immo execrare no- 
lebamus, quèd et nos et canonici nostri à sede 
nostra, et ab urbe et ecclesia, ob metum et minas 
Principis egressi sumus , derelictis domibus et 
possessionibus nostris justitiæ gratiâ. Accidit autem 
ex divinæ respectu pietatis, qudd iste tam nefandus 
et sceleratus præcursor antichristi Girardus Engo- 
lismensis quâdam die , cùm per episcopatum nos- 
trum transisset, ab Aimaro de Archiaco milite 
strenuo, sororgio nostro, captus haberetur, et 
captus mod tenetur: cujus captio ecclesiæ nostræ 
et omni populo gaudium est et exsultatio quàm 
maxima. Unde paternitati vestræ supplicamus, ut 


» Burdegalensi ecclesiæ, quæ eum in archiepiscopum 
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excommunicatus sit, et quèd episcopi omnes eum 
reexcommunicent, in eisdem literis imprimatis : 
electionem quoque ejus, quam de ipso Burdega- 
lenses canonici violentiâ Comitis in archiepisco- 
pum fecerant, quia sine electione et assensu om- 
nium suffraganeorum episcoporum , immo contra- 
dicente Agennensi, facta est, cassetis, condemnetis, 
et ipsum Girardum perpetud deponatis. Illis verd 
qui Girardum ceperunt, gratiam et absolutionem 
vestram impartiamini , et illos qui violeutiam ali- 
quam, pro deliberatione Girardi, illis à quibus 
captus tenetur inferre tentaverint, exconmu: 
nicetis. Insuper verd Auxiensi archiepiscopo, et 
Burdegalensi ecclesiæ, et eorum suffraganeis, per 
obedientiam præcipiatis ut omnes illos publicè 
ex“ommunicent qui Duci Adquitaniæ auxilium 
impenderint, donec in hac ecclesiæ Dei pertur- 
batione permanserit. Coepiscopis quoque nostris 
præcipiatis ut Aimaro de Archiaco pecunià et 
muncribus, auxiliisque allis subveniant. ut se de- 
fendere possit adversùs Principem nostrum et En- 
golismensem Comitem, qui pro liberando Girardo 
ei minatur, Valcte. » 

(6) Petrum de Chatelayraut, in locum Guillelmi 


Adelelmi suffectum, hominem æœmbiriosum, nobilem 
quidem genere, sed degenerem fide, inquit Arnaldus 
Bonævallensis in vita S. Bernardi. 


(c) Ramnulfus abbas Dauratensis , de quo Gau- 


fridus Vosiensis, cap. 46, tomo nostro XII, p. 434. 
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consimiles, poteras æstimare condignos, nec dissimilia tibi capitique tuo Petro À 
membra formare. Semper enim proprium quælibet opera confitentur artificem, et 
in eis voluntatis eorum vel scientiæ velut imago quædam reperitur expressa. 
Et abbates, Quid autem celeberrima monasteria, sanctis abbatibus expulsis, desolata comme- 
-_ morem, et subrogatos ad ejusdem sollicitudinis onera pretio vel gratià juniores ? 
Quibus administrantibus, tanto jam cœpere monasteria laborare defectu, ut in üis 
quæ singulari nuper religione pollebant, nulla jam ferè virtutis aut regulæ vestigia 
restent. Illis enim quorum eatenus ardentes monasticus ordo frænaliat affectus, tra- 
ditæ dispensationis occasio licentiam comparat effluendi : nihilque ad periculum 
religionis efficacius est, quàm irreligiosum sustinere pastorem. 
Contra cano-  Hic autem te, Girarde, convemo ; et veteri de apostolatu paulisper seposità 
nicum ordi- quæstione, quasi tibi Petri munere jus legationis accedere potuisset, in his operibus 
Se ordinem requiro canonicum, Spoliatos rebus, sedibus suis violenter expulsos , B 
inconventos, incommonitos, absentes quoque, nullo tecum episcopo residente, 
damnasti. Sed ut hæc etiam ponamus ordine processisse canonico, in aliorum super- 
positionibus regularem disciplinam, formamque rationis exposco. În illorum enim 
qualibuscumque promotionibus, nec justitiam, nec umbram justitiæ, dinosceris 
__attendisse. 
Abomnibus  Blanditur elatis auribus tuis fortasse tantæ rememoratio potestatis, quia hæc pro 
a tua potuisti prævertere voluntate : in quo ne nimiam capias voluptaten, quantum 
tibi partiquetuæ profueris consequenter attende. Tertia pars Pictaviensis episcopatüs 
quem posuisti non agnoscit episcopum, eique totus ferè nobilium numerus respuit 
obedire : adeoque omni conscientiâ reprobatus abjicitur, ut et frater ejus naturalis 
excommunicatum ex hoc ipso judicet, nec ullà ei communione jungatur. Catholicus 
ver usque ad portas civitatis plenâ potestate dominatur episcopus, et eum majores G 
personæ pontificalis ecclesiæ comitantur, ad formam B. Petri relictis omnibus exsulem 
prosecuti. Ali fornices civitatis inhabitant : qui super ollas carnis recumbentes, 
gentis et loci potius quäm animse perditione terrentur. At Lemovicensis (a) ab urbe 
sua stadio uno vix interjacente remotus, castrum $. Martialis pro foribus urbis inha- 
bitat : unde is qui sedem sibi cathedræ pontificalis usurpat, singulis diebus audire 
possit campanas in sua excommunicatione sonantes. Te quoque pastorem suum 
Engolismensis patria minimè profitetur ubique, sed et ibi multi catholicæ partis 
nomine gloriantur. 
Necetiam  Distuli circa extremitates orationis hujus de usurpatione Burdegalensis archi- 
Burdegalæ. episcopatüs appouere, ut ex hoc illa effrænis ambitio tua irrefragabih liqueat argu- 
mento. Engolismensi ecclesiæ copulatus spirituali connubio tenebaris ; impudens 
tamen dominandi libido contemplatione prænominatæ dignitatis incanduit ; et dum D 
descendentium jam rerum tuarum detrimenta non sustines, ad compensationem 
frustratæ legationis in amplexum quasi ditioris adulteræ prorupisti : filiæ sponsus, 
incestu matrem nefario polluere non abhorres, et monstrum biceps infaustum sæculo 
prodigium non renuis apparere. Non expetitio populi, non cleri præcessit electio : 
sedetiam nunc excommunicatum reputans universitas, tibi vel pars saltem maxima (b) 
refragatur, in partem catholicam multo desiderio suspirantes. 


et Regcm Francorum in vobedientia domini Papæ 
Innocentii frmiter perseverare audivimus , valde 
gaudemus Miramur tanen supra modum, quûxl 
vos qui primas noster eslis, necdum literis vestris 
nos visitastis, nec in hac re ‘confirmavistis. Majes- 
tati igitur vestræ persuademus, quatenus nos et 
omnes Burdegalenses suffraganeos de propositæ 
obcdientiæ firmitate certificetis ct confirmetis, 
atque literis vestris securos nos faciatis, ut, in 
quamcumque partem res aliquo casu declinaverit, 
vos semper nos manutenealis, nec de proposita 
obedienta sine nobis aliquid permutetis , sed unà 
nobiseum omnibus ad certum finem perveniatis. 
Et quidem G. Engolismensem , qui se Burde- 
galensem archiepiscopum sine nostro consilio 
fccit, et de obedientia nos impetit, respondeamus 
[leg. repudiamus] ; oportet enim ut vos primatem 
nostrum et caput sequamur, et vos sicut filios 
vestros et membra vestra in protectionis vestræ 
gremio nos foveatis et protegatis. Date et operam 


(a) Eustorgius. De utroque Lemovicensis episcopo 
loquens Vosiénsis ibid. Ramnulfus , inquit, apud 
Subterraneam ordines fecit, quia principes terræ illius 
propter Comitem Pictav. eum recipiebant. Ordinatipos- 
tea degradati sunt.… Die qué Ramnulfus Subterrancæ, 
Eustorgius fecit or dines Uzerchiæ , et quidam de Sub- 
terranea Eustorgium adierunt.. .E piscopus enim ultra 
Vigenram in terra Ademari ‘demorabatur. Oderat 
quippe Pictavensis Comes pontificem, eù quèd Eustor- 
gius favebat Ademaro. 

(b) Hujus rei argumentum sunt sequentes epistolæ 
ex Patriarchio Bituricensi, de quo suprà, mutuatæ. 
« Domino suo sanctissimo et venerabili Vulyrino , 
Dei gratié primati Bituricensi, G. Petragoricensis 
ecclesiæ humilis minister, salutem et debitam obe- 
dientiam. Novit paternitas vestra quanta perse- 
cutio in Burdegalensi provincia, et etiam in Bitu- 
ricensi, pro schismate Girardi Engolismensis exorta 
sit; et ob hoc qudd nos qui in illa provincia sumus, 
maximam iribulationem sustinemus. Sed quia vos 
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À Age ergo(ut quasi ab initiosumma omnium brevi complexione claudatur), quia 
ab eo quod exceperas recessisti, temeritatis vel inconstantiæ te condemnat : aut 
enim huic parti temerarius consensus adjunctus est, aut certè nimis inconstanter 
ademptus. Quod autem favorem tuum ab hac parte prima tulit negatio, nullum 
cæcæ ambitionis est firmius argumentum. At verd idipsum palliari fortassis aliquo 
conquisitæ falsitatis velamine potuisset ; sed facta in alteram partem, nonnisi eädem 
legatione impetratâ, favoris translatio omnem tibi copiam defensionis ademit. Ad 
summam, jam te non illicitè solum, sed et impudenter operari convincit archiepis- 
copi et episcopi in eamdem personam facta confusio. 

His itaque de te toti mundo patentibus, quà saltem imagine justitiæ tibi nomen 

usurpas, dum publicè suadere putas te, etsi non ex scientia, zelo tamen taliter 

operari ? Numquid hæc opera te non imprudenter ex simplicitate delinquere, sed 


impudenter ex arrogantia contemnere manifestant ? Impius enim cüm venerit in pro- 


fundum, contemnit. Saltem deficientia naturæ lege membra considera ; quia tempus 
est finem dare nequitiæ, et inutiles mundo reliquias exspectanti Deo gratum munus 
offerre. Declines ad infima vultus attoll’, et enormes oculi tui ad partem dirigantur 
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ut dominus Rex Francoruwn nobis, et omnibus 
Burdegalensium suffraganeis , litcris suis suum 
manutenium de hac re promittat et tribuat, quo- 
niam multù securiores ob hoc erimus et firmiores. 
Literas vestras et Regis nobis transmittite. Si pos- 
setis descendere usque Cadurcium, et nos ibi con- 
venire, illud laudabile esset. Valeatis. » 

» Domino sun et merità desiderabili Fulgrino , Dei 
gratié archiepiscopo, W. [Willelmus] Pictavorum 
humilis sacerdos et ecul propter justitiam, salutem 
et benedictionem. Petitionibus filioram vestrorum 
suffragancorum Burdegalensis ecclesiæ, præsertim 
justis. paternitatis vestræ dulcedo facilem præbe- 
bit assensum, Postulant enim omnes unaniniter, 
sanctitatem vestram suppliciter orantes quatenus 
Girardum Engolismensem hæresiarcham, sacrile- 
gum invasorem sedis Burdegalensis, excommuni- 
catum reexcommunicetis, el tam suffragancis quàm 
clero Burdegalensi, ne illum in archiepiscopum 
recipiant, potestate à Deo vobis tradità sicut 
primas inhibeatis; et tam ipsum quâm Petrum de 
Castro - Aurardi, vitulum inflatilem, et omnes 
corum coadjutores, quorum dux est W. Boche- 
rellus, in die festivitatis B. Mariæ Magdalenæ 
excommunicari et publicari faciatis, Nos siquidem, 
quantm ad nos pertinet, tam nefandi sacrilegii 
invasores sathanæ tradidimus in interitumn carnis, et 
ab ecclesiasticis circumscripsimus honoribus et pro- 
motionibus. Quod utinam et vos in W. Boche- 
rellum in virtute sancti Spiritüs exerceatis ! » 

His literis binas rescripsit Vulgrinus, quas recitat 


ibidem Labbeus. Priorum hæc est clausula : « Hor- 
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tamur ergo fraternitatem vestram, ut conservetis 
Romanæ ecclesiæ unitatem, et invictà virtute 
rcsistatis Girardo Engolismensi, qui manifesti 
schismatis ducem se et signiferum facit ; qui modd 
à fructibus suis cognoscitur, cùm antistites Lemo- 
vicensem et Pictavensem , catholicè et canonicè 
ordinatos, à sedibus suis indecenter expulerit, 
cüm in cœlum os suum posuerit, et evidenter 
impugnet catholicam veritatem. Nos antem ex- 
communicationis sententiam, quam super eum et 
super fautores ejus dominus Papa promulgavit, 
anaunciamus et observari præcipimus. Electionem 
quoque, quam de eo jam excommunicato Rurde- 
galenses clerici fecerunt, improbamus, et ne quis 
ei obediat, prohibemus, etc. » Posteriores autrin 


sant cjusmodi : 


« Vulgrinus Dei gratid primas ecclesiarum Aqui- 
taniæ, venerabilibus ac dilectis in Christo fratribus, 
catholicis episcopis Burdegalensis ecclesie suffraga- 
neis, salutem et benedictivnem. Gratias agimus Deo 
pro vobis, dilectissini fratres, quia fides vestra 
anounciatur in universo mundo. Facti estis ecclesiæ 
Dei exemplum et speculum virtutis et fidei, reno- 
vata est in vobis sanctorum Martyrum fortitudo ; 
aliis curvantibus genua sua ante Baal, vos pro fide 
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catholica fideliter dimicatis, et, Deo præstante vir- 
tutem, inventiestis in fide stabiles et in opere effi- 
caces. Vos estis qui fide creditis, et ore profitemini 
veritalem ; vos estis quos adversitatum lurbo non 
frangit, quos tribulatio vel angustia à Christi cari- 
tate non sejarat, Quèd nos quidem, qui in regi- 
nine primæ sedis, authore Deo, constituti sumns, 
domino Papæ Innocentio, sicut sanctæ sedis apos- 
tolicæ præsuli ct catholico universalis ecclesiæ 
pastori, sincerâ devotione obedimus, nihilque est 
per quod ab ejus obedientia dimoveri possimus. În 
hac unitate nobiscum perseverant patriarchæ et 
primates, metropolilani et cpiscopi innumerabiles, 
In hac unitate permanet dominus Rex Francorum, 
similiter ct Rex Anglorum, Rex Alemannorum, 
Rex Hispaniarum et Rex Hierosolymorum, Duces 
ac Principes ferè totius orbis terrarum. Hæc est 
catholica, bæc est universalis ecclesia, quæ fulget 
in Oriente et paret usque in Occidentem. Illa 
autem conventicula Girardi Engolismensis inania 
sunt et perniciosa ; et cùm seducant mulicrculas 
uneratas pecvatis, justis viris ac verè catholicis no- 
cere non prævalent : quia necesse est hæreses esse, 
ut qui probati sunt, manifesti fiant. 

» Vos igitur , fratres dilectissimi. constantes estote 
in defensione catholicæ veritatis. Confidite in co 
qui dicit : {n mundo pressuram habebitis ; sed confi- 
dite, quia ego vici mundur. Sperate in eo qui émpe- 
ravi ventis et mari, et facta est tranquillitas magna, 
qui et vobis tranauillitatem dabit et pacem. Certi 
ver sitis et securi de consilie et auxilio sanctæ 
matris Bituricensis  ecclesiæ, Voluntarii enim 
sunus, et paratos nos exhibemus tribulationibus 
vestris compati, et supporlare onera vestra in 
caritate, Quôd si Girardus ille, qui per invasionem 
Burdegalensis cecclesiæ archiepiscopum  nominari 
se facit, obedientiam à vobis requirit, in promptu 
habet prudentia vestra quid ei respondeatis. Quam 
enim subjectionem vel obedientiam debeatis illi 
quem catholica ecclesia in Remensi concilio pro 
schismate damnavit et excommunicavit, et ab 
omni ecclesiastico honore deposuit ? Præterea , 
quem coustat non esse catholicum, constat non esse 


Cap. VIII. 
Epilogus. 


Prov. xvin, 3. 


canonicè institutum. His et alüs rationibus cano- 


nicis munita prudentia vestra falsitati impudenter 
obsistenti prudentcer resistat ; et domini Papæ [nno- 
centii innocentiam sequendo, in catholica unitate 
sine ulla mutatione aut titubatione persistat : ut 
legitimè certantes et usque in finem perseverantes,et 
salutem æternam mereamini et coronam. Quia non 
coronabitur quis, nisi legitimè certaverit ; quia non 
qui cœpit, sed qui perseveraverit, hic salvus erit. 
Desideramus colloquium fraternitatis vestræ; et 
cùm nobis Deus opportunitatem dederit , locum 
idoneum eligemus, et prænunciabimus vobis. Va 
leat in Christo sinceritas vestra, venerabiles ac 
dilectissimi fratres, » 
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oppositam, ut videas quàm bonum et jucundum est in unum habitare. Sed quoniam A 


nocturnus bubo lucem diurnam non sustines intueri, cæcus aures erige, nisi et 
 easdem insurdaverit obstinatio cordis. Audi ergo cum quibus habites, et quorum 
consortia respuas. Infidelis universitas illa quam sequeris, familia Petri-Leonis est, 
nondum fermentoJudaïcæ corruptionis penitüs expiata. Et tyrannus ille quem altrix 
tyrannorum Sicilia sustinet, Dionysii successor, aulæ ipsius hæres et ominis, emptus 
inani Regis nomine (Dux quidem antea, nunc verd nec Dux ipse nec aliud, quia 
nomen alienum) quod contra justitiam tyrannus usurpat, in ipso nullatenus obtinere 
certo jure firmatur. Huic numero solus Pictaviensis Comes adjicitur, voluptatum 
vir, animalis homo, arcana spiritualium non attingens, ob repulsam petitionis 
illicitæ mancipatus errori. Sub qua paucitate si quis sanctam dixerit ecclesiam conti- 
neri, certè non derogata solùm Christi videtur hæreditas, sed penitus abrogata.…… 
Partem verd nostram (si tamen hæc tantilla cogat exceptio, ut nomine partis 
universitas ferè tota vocetur) omnis Imperator, omnis Rex, omnis Princeps, omnis 
homo denique profitetur, quicumque christiani nominis insignitur honore. Sed ego, 


si qua fides est, favorem principum populique, quos adhuc sæcularis tenet affectio 


compeditos, in tam divino negotio negligenter attendo. Horum mihi in hoc con- 
sensus præcipuus est ; horum me movet, motum trahit, tractum tenet auctoritas, 
quibus datum est nosse mysterium regni Dei, quorum in cœlis esse jam ex parte 
conversatio perhibetur. Quales revera sunt qui Carthusiæ perpetuas nives inhabi- 
tant, et qui à Cisterciensi et Cluniacensi monasterio profluentes lucis suæ radios 
undique diffuderunt. Hi enim à manibus suis et animo, saniore consilio, terrena 
removentes, asperâ veste, cibo cm raro tum arido, vigiliis multisque laboribus 
corpus macerant, ad eam tantüm retributionem totis animi viribus anhelantes, quam 
diligentibus se gratiam repromisit. Horum sancta conversatio, sermo sapiens, in 
divinis discretio perspicax, quam denique nulla nubes terrenæ densitatis offuscat.…. 
Horum ergo mentes promissus Spiritus sanctus inhabitat, quas congrua sibi templa 
paravit, et eas necessario plenâ cognitione veritatis illustrat. Quoniam si Spiritus 
Deus est ; Deus autem Veritas : profectd sub præsentia Spiritüs non restat ignorantia 
veritatis. Quid plura ? Jam ne sermo noster metas debitæ brevitatis excedat, pauca 
de pluribus, minora de maximis dixisse sufliciat. 


ELOGIUM_ ALGERI SCHOLASTICI, 
Auctore Nicolao Leodiensi canonico, ejus æquali. 
Inter Analecta Mabillonii, in-fol. p. 129 ; in-8°, 1. I, p. 303. 


LGERUS Leodiensis ab ipsa infantia totum se literarum studio tradens, sub 
À clarissimis viris quorum scientià et honestis moribus tunc temporis Leodiensis 
fulgebat ecclesia, et Francia illustrabatur, nobiliter floruit, aded ut nulla ei christianæ 
fidei regula videretur incognita, nulla liberalium artium aliena. Et ut de moribus ejus 
aliquid memoriæ tradamus, primo in ecclesia S. Bartholomæi apostoli, quæ est 
in suburbio Leodii, Deo militavit, professione et habitu clericus, gradu diaconus, 
officio subdiaconus. Procedente vero tempore in majorem ecclesiam S. Mariæ 
sanctique Lamberti ab Oberto episcopo honorabiliter translatus, et à prioribus 
gratanter acceptus, usque ad obitum (a) felicis memoriæ Friderici episcopi, annis 
ferè viginti pro ecclesiasticis negotiis ad diversas personas et ecclesias multas insignes 
conscripsit epistolas, quæ à plerisque summo conservantur (b) et leguntur studio... 

Erat autem subtilis ingenio , facundus eloquio , in consilio providus , in dispen- 
satione rei domesticæ diligens, in commisso fidelis, in proposito stabilis ; et, quod 
his omnibus est pretiosius, æstimabatur et erat tam fide quàm doctrinà catholicus. 

Antiquam dignitatem Leodiensis ecclesiæ relatione et scriptis majorum adeù 
diligenter habuit cognitam, ut eam totam ad subsidium memoriæ scriptam (0) 

(a) Fridericus Leodiensis episcopus obiit anno est ille quem inscripsit de libero arbitrio, editum t.IV 
4121, 1 kal, julii. Anecdot. Bernardi Pez , part. 2, p. 114. 


(6) Ex his nulla superest , nî fortè epistolarum no- (c) Ea historia, sicubi delitescit, nondum in lucem 
mine intelligas breves quosdam tractatus, cujusmodi  publicam emissa est, 
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À posteritati reliquerit, ne quorumdam clericorum seditionibus, qui novis rebus 
student, aliquando labefactaretur, aut veniret in dubium, quod propter communis 
concordiæ bonum ad majoris ecclesiæ spectat privilegium. Hic itaque post obitum 
Friderici episcopi, cùm rebus abundaret, et firmo corpore et integris sensibus plu- 
rimum valeret, ordinatis rebus suis, nudum Christum nudus sequens, artiorem et 
ideo feliciorem vitam sub S. Benedicti regula aggressus est in Cluniacensi cænobio, 
ubi nunc usque superesse dicitur, non sine magno sanctæ conversationis et doctrinæ 
præconio (a). 

Inter cætera ingenii sui monimenta , in clericatu adhuc positus, duos tractatus 
edidit ecclesiasticis negotiis et catholicæ fidei certè valde utiles, quorum primum 
intitulavit, De misericordia et justitia (b), auctoris nomine humilitatis gratià sup- 
presso ;… alium verd tractatum edidit, tanto nobiliorem, quanto sublimiorem, 

B utpote de re mirifica et necessaria, le Sacramento scilicet corporis et sanguinis 
Domini (e ), de quo varii errores, variæque proveniebant hæreses, etc. 


(a) De eo chronicon Cluniac. Franc. de Rivo, » tempore pro ccclesia ad quam venerat laborans, 
in Biblioth. Cluniac. col. K93 et 1654 : « Suscepit  » singulari scientiâ et prædicabili linguâ non solùm 
» verd Cluniacensis ecclesia, et sæpè, : ut dixi, susce- » audientium mores instruxit, sed et corporalem 
» pit multorum et diversorum, non in terra, sed in » novæ ecclesiæ fabricam plus cunctis mortalibus 
» cœlo thesaurizantium gazas. Auro igitur et topazio  » post Reges Hispanos et Anglos construxit. Secun- 
» longè cariora Cluniacus à Leodiensi ecclesia mu- » dus spiritualibus tantüm studiis totum saum homi-. 
» nera suscepit, quando magnificos viros, et summa » nem occupans, in sanclo proposito longævus con- 
» cum laude ac dulcedine recolendos, ad nos venien- » senuit..…. Tertius, Algerus namine, humilitate , 
» tes bunmili collegio Cluniacensi copulavit. Namà » puritate, vitæ totius sinceritate longè præcedentes 
» temporibus beati patris nostri Hugonis usque ad » exsuperans ,.. erat subtilis ingenio, facundus 
» ipsius Petri venerabilis abbatis Cluniacensis dies,  » eloquio, etc. » Ex hoc scripto nostro mutuata. 
» Leodiensis ecclesiæ Claniacum tres canonici, Zelon Vide Petri venerabilis epist. 2, lib. IE. 

» scilicet [seu Hezelon], Tezelious et Algerus, magni (t) Editum à Martenio t. V Thesauri Anecdot. 
» suis temporibus magistri, hamilitatisque discipuli col. 1021. 
» (e) Extat t. XXI Biblioth. Patrum, p. 251. 


venere. Quorum primuas, videlicet Zelon, imulto 


DE MATTHÆO PRIORES. MARTINI A CAMPIS, 
Dein Albanensi episcopo et apostolicæ sedis legato. 
Ex Chronico Cluniac. Franc. (a) de Rivo, in Biblioth. Clun. col. 593 et 1653. 


Cap. IF-PIL. 
Matthæus 
40 Laudunen. 
dein Remen- 
sis clericus, 


ELU X1T illis diebus Matthæus vir non obscuri secundüm carnem generis, ortus 
R ex Remensi provincia, utroqueparenteet nobilitateinsignito et mundanis opibus 
locuplete: Hic in pueritia literis traditus est : qui postquam adolevit, in Laudunensi 

D ecclesia clericale officium adeptus est ; et statim à primis annis contra multorum 
clericorum depravatum morem, cum ætate cœpit et honestate invalescere, et levi- 
tatem vel lasciviam consodalium fugiens et execrans (quod perrarum est in hujus- 
modi hominum genere), famosis honestate et religione clericis adhærebat. Inter quos 
quemdam probatioris vitæ clericum, Remensis ecclesiæ tunc thesaurarium, eligens, 
qui Radulphus nomine, Viridis cognomine dicebatur, ei se specialius religiosà 
familiaritate devovit. Dehinc eodem Radulpho rapto et in Remensem (b) archi- 
episcopum assumpto, non deseruit quem elegerat Matthæus ; sed aliquamdiu sub 


ipso Remensis jam ecclesiæ canonicus perseveravit. Qui postmodum Matthæus  Cluniadi ft 
monasticam aspirans vitam, ecclesiasticos honores dimisit : et propter celebrem "°°" 
relationis famam Cluniacum eligens, apud S. Martinunr de Campis monachi habi- 
tum suscepit. Et congruë ; erat enim idem S. Martini monasterium sub Cluniacensi 
E monasterio in ordinis, religionis ac fervoris proposito pro modo suo ita consimile, 
et in tantum conforme, ut, velut simulacrum ceræ impressum, multis aliis ad Clunia- 
cum pertinentibus monasteriis originalis sigilli imaginem familiarius repræsentaret.…. 
Qualiter vero, quantumque se jamdictus Matthæus factus prior, immo etiam Cap. X. 
semper Deo subditis, et quibusque proximis et remotis exhibuerit, vix explicari ne 
nificentia, 


(a) Franeiscus de Rivo, prior cœnobü  Clunia- 
censis, chronicon saum scripsit jussu Jacobi de Am- 
basia,” qui Cluniac. abbatiam adeptus est anno 1488. 
In eo porrd Franciscus varia cœnobii Cluniacensis 
documenta congessit : de Matthæo verd librum Il, 
quem scripsit Petrus venerabilis de Miraculis, com- 


pendio reddidit, servatis ipsius auctoris verbis. Unde 
pos operæ compendium facientes, libri de Miraculis 
capita margini apposuimns, 
(B) Radalphus, cognomento Viridis, anno 1107 
ad Remensem archiepiscopatum assumptus est, vixit- 
que ad annum 41924. 
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posset.... Ad omnes quidem, juxta patris Augustini verba, congruum caritatis A 
habebat affectum ; ad eos verd quos poterat, ejusdem caritatis effectum. Fecerat 
eà caritatis virtute monasterium suum præ cunctis totius Franciæ monasteriis 
commune universorum hospitium, et velut generale absque alicujus exceptione 
cunctorum asylum ; episcoporum, abbatum, nobilium etiam laicorum quotidianus 
concursus, monachorum et clericorum agmina, pauperum quæ nunquam deesse 
poterat turba, domos universas, hospitia cuncta assiduè penè replebat. Suscipie- 
bantur alacriter omnes, nec in suscipiente boni vultüs hilaritatem tanta advenientium 
Regibus ac- importunitas turbare poterat. Hinc erat quôd inter cæteros principes qui eum harum 
CPR. et similium virtutum famà exciti diligebant, quique illi de suis multa largiebantur, 
Ludovicus Rex Francorum, Rexque Anglorum Henricus (a), singulari ipsum amore 
amplectebantur , adeuntem se gaudenter suscipiebant , multo susceptum honore 


colebant, ac discedentem nunquam ferè vacuum remittebant. B 
: Cap. Le Postmodum Petrus venerabilis abbas Cluniacensis domnum Matthæum : habitä 
* * de ipso tant famä, ad ordinis adjutorium, suæ vocationis anno primo *, Cluniacum 
evoravit, eique statim ordinis et claustri curam imposuit. . . 
Cap. XIF. 


in Cum itaque jam sæpè nominatus domnus Matthæus tractus ad Urbem  fuisset, 
sisepisc.card, Causâ schismatis Pontiani, erga ecclesiam Cluniacensem incitati, pacificandi ; eo 
schismate diffinito (b) et peuitüs absorpto, domnus Matthæus redire cum sociis ad 
propria festinabat. Sed qui nescientem vocaverat Deus, reditum impedivit : et quia 
super pauca fidelis fuerat, euin super multa ut expertem dispensatorem promovit. 
Injungit ei cum honore nominandus Papa Honorius II majoris honoris et oneris 
pastoralem curam ; et eum labori suo socium adhibens, in episcopum Albanensem 
consecrat..…. 
Free [Hanc (c) suam erga Christum et ejus ecclesiam fidem maximè illo tempore pro- C 
tipapæadver- Pavit, quaudo schismaticus furor contra unius columbæ, id est ejusdem ecclesiæ 
sus, unitatem altare profanum erexit. Divisa erat, immo discissa Romana prius, dehinc 
tota Latina ecclesia, et primd ex magna sui parte, vi et pecunià intrusum [Petrum] 
Leonis filium sequebatur. Restitit ille cum quibusdam sociis fortiter, et quod non 
plantaverat Pater cœlestis, eradicare totis viribus contendebat. Ea de causa cum 
pontifice suo, immo cum communi Papa Innocentio Urbe expulsus, multaque justitiæ 
causâ perpessus est. Inde per Tiberim mare ingressus, ad Gallias venit : ubi primum 
ab eodem domino Papa Innocentio, Cluniacensi novâ et majore consecratä ecclesià, 
ë ac gemino concilio, alio Claromonte, alio Remis celebrato, totam exceptäà parte 
Aquitaniæ Galliam, Hispaniam, Angliam, Germaniam sibi, immo Christo, studio 
precipuè Matthæi, Papa jamdictus univit. In quibus partibus diù Matthæus cum 
ipso commoratus, per Alpes ad Italiam Pisas usque, ubi et priüs aliquamdiu manserat, D 
cum eodem regressus est. Occupabat adhuc sedem apostolicam Leonis filius Petrus, 
et Leonini eatuli contra partem catholicam sæviebant. Permittebat hoc Christus ; 
et qui antichristum schismaticorum omnium caput in templo Dei sedere permissurus 
est, et suos exulare, et sedem Petri à non suis occupari sinebat. Eapropter mansit 
reliquo vitæ suæ tempore Pisis cum Innocentio Papa Matthæus, nec ei Urbem vel 
: sedem propriam revisere facultas data est.] 
Le dia Tandem primâ Adventüs * Domini hebdomadä, vir beatus D. Matthæus Alba- 
Obit Pisis. ‘ nensis episcopus, omnimodum jam naturæ defectum post multos labores et certamina 
ferre non valens, lecto decubuit : qui ante decessum ejus ab hoc sæculo gloriam 
quam sibi Deus præparaverat, videre meruit. Et finaliter die Nativitatis Domini diem 
in Christo Jesu clausit extremum.' Qui in ecclesia S. Fridiani sepultus est. 


(a) Henricus Cluniacensem ecclesiam suis impensis  superuvit. Hujus Matthcœus gratiam, gratié virtutum 
magna erparte ædificavit, ex Guillelmi Gemet. conti-  suarum, familiariter meruerat. Nam eum sæpè adiens, 
nuatore cap. 32. An 1131,centum argenti marcasper ab eo obsequiis honoratus ac donis regis oneratus, 
annos singulos in Anglia solvendas concessit, cujus lætus ad fratres regrediebatur, eorumque de inopia 
donationis instrnmentum vide in Biblioth. Cluniac,  patientiam hujnusmodi remediis consolabatur. 
col. 1393. Unde hoc eum elogio mactat Petrus vene- (b) Anno 4125. Schismatis hujus historiam des- 
rabilis in eodem Miraculorum libro, cap. 40: Hoc  cripsit Petrus venerabilis cap. 42 et 43 ejusdem libriIl 
maximè jam nominatus magnus ille Rex Henricus de Miraculis, quam vide tomo nostro XII, p. 314. 
faciebat: qui, sicut universo penè orbi terrarum notum (c) Ansulis inclusa non habet Franc. de Riva ; 
est, cunctos sui temporis christianos principes pruden- ea verè mutuamur ex libro JI Petri venerabilis de 
tid transcendit, operibus [f. opibus] evicit, largitate  Miraculis. 


EX 


B famulorum et custodum turbä consertum, glorià quasi cœlesti coruscantem ; 
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EX HENRICI HUNTINDONENSIS ARCHIDIACONI 
Epistola ad Walterum, de contemptu mundi (a). 


Apud Acherium, t. IIT Spicilegii in-fol., p. 503 ; in-4°, t. VIII, p. 178 et sqq. 
ECUNDUM cCapitulum ad contemptum mundi est de his quos in summis deliciis 
educatos, vidimus summis miseriis tandem deletos. Ideo autem per capitula tibi 

scribo, ut quia diversorum nomina et gesta ubique dispersa intermiscentur , hinc 

apertior et dilucidior fiat tractatus. 

Vidimus igitur Willelmum filium Regis, vestibus sericis etauro consutis indutum, 
ipse 
unicus erat Regis et Reginæ filius, nec dubitabat se diademate sublimandum. Enim- 
vero nescioquid magis afferebat ei certa spes * in futurum regnandi, quàm patri suo 
ipsa essentia regni ; quia patri magnum regnandi spatium jam præterierat, filio verd 
totum adhuc reservabatur ; pater etiam jam de amissione cum mentis angaria cogi- 
tabat, filius verd tantüm ad habendum cum gaudio totiusinhiabat. Displicebat autem 
mihi, et in animo meo cladem futuram portendebat, nimius circa eum cultus et 
nimius in ipso fastus; et dicebat animus meus : « Hic aded delicatus natritur in 
» cibum ignis. » Ille autem semper de regno futuro, de fastigio superbo tumidus 
cogitabat. Deus autem dicebat : Non sic impi, non sic. Contigit igitur ei quod, 
pro corona auri, rupibus maris capite scinderetur ; pro vestibus deauratis, nudus 
in mari volutaretur ; pro celsitudine regni, maris in profundo piscium ventribus 
sepeliretur (b). Hæc fuit mutatio dexteræ Excelsi. Ricardus etiam Consul Cestrensis 


Cap. II. 


De filiis Hen- 
rici I Angliæ 
Regis naufra- 
gio extinctis. 

“ f. certam 
spem. 


Psal. 1, À. 


Psal, LXXvIEo autem defuhcto , filiî éjus màgis injustè congregata injustè studuerurit 
augere, quàm aiiquid pro saiute paterna distribueré. Liquët igitur summam viri 
sâprentiam in fine quà laus canitur , non solùm in summam stultitiam , sed in caecam 
dëvenisse insaniam. B 
De GHie- Quid memorem Gillëbèrtum cognorhënto Universalem , episcôpum Londonien- 
»ib awithT sem! Non fuit ad usque Romani par ei séientiâ; artibus ërat eruditissimus, theoriâ 
singularis et unicus : famé igitur cëlébris et spîendidus. Quapropter dum schoias 
•^/.Nivemu. regerët juvenis * in Galiia, ad summum Lortdonîae sacërdotium vocatus est, et exoratus 
concessit : qui magnâ exspectatioiie susceptUs , coepit avaritiîe (a) crimini deservire , 
muita perquirens , pauca iargiens. Moriens siquidem nihii divisit , sed infinitam 
"^/.dditiciii. thesauri cbpiam Rex Henricus in éjus deliciis* invenit : ocreae etiam episcopi auro 
et argento refertae in fiscum regium aliatae sunt. Unde vir summae sçientia? ab omni 
populo habitus est pro stultissimo. ... 
Cap. iv. Quarto subdetur ioco virorum magni liominis félicitas. . . . His namque tempo- 

ribus non pervenitur ad magnum nomen , nisi summis sceleribus. 
De Tiiom» Thomas princéps magnus jjixta Laudunum in Galiia principans , magnus erat C 
^itee'ipur- nomine, quiâ summus erat sceiere. Ecclesiis igitur circum/acentibus hostis, omnes 
citi». -{ n fiscum suùm redegerat ; si aliquem vi vei dolo in captione sUa tenebat , non falsd 
P»I.xVh,4. Jicere pôterat , Dolores iiiferni cifcûmdederunt me ; caedes humana voluptas ejus et 
* au ipurcus. gloria. Comhrssam contra solitum in carcere posuit : cui crudeiis et spurius* com- 
pedes et supplicia diebus , ut pecuniam extorqueret ; stuprum noctibus infèrebat , 
ut eam dëridéret. A carcere in lectum Thùmâe^ crudèlissimi quaquâ nocte fere- 
batur , à lecto in carcerem quaquâ die referebatur. Pacificè loquens , proximum 
in corde, non sine risu, giadio transpungebat : unde gladium sxpius sub chlamyde 
nudum ferebat , quàm vaginatum. Hune igitur omnes timebant , venerabantur , 
adorabant. Fama omnis Galliae circa Hium ; crescebat in dies ei possessio, crescebat 
thésaurus , crescebat servitus. Audîre finem scèierati desideras ! Giadio lethaliter 
percussus , pœnitentiam recusans , et à corpore Domini coilum retorquens, sic periit D 
ut bene dici posset : 

Conveniens vita mors fuit ista tua. 
De Robeni Vidisti Robertum de Belesme , qui princeps Normannensis in carcerem positis 
CT^de^e. r * ërat Piuto, Megaera, Cerbérus(ty, vel si aiiquid horrendius scribi potest; nec curabat 
câptos redimere , sed interimere. Filioli sui oculos sub chlamyde positi , quasi iudens , 
poilicibus extraxit. Homines utriusque sexûs ab ano usque in ora palis transforabat. 
Erat ei caedes horribiiis hominum, cibus jocundus anirfiae. Erat igitur in ore omnium 
positus, ut dicerentur in proverbiis mirabilia Roberti de Belesme. Tandem veniamus 
àd finem, ad rèm scilicet optabilem. Qui exteros carcere vexaverat, in carcere 
perenni (d) à Rege Henrico positus, iongo suppiicio scëleratus deperiit : quem tanto- 
pere rama coiuerat , dum viveret , in carcere utrùm viveret vei obiisset , nescivit ; 
diem quoque mortis ejus obmutescens ignoravit. Hos igitur duos inter multos £ 
descripsi , nec jam ampiiùs de gente ipsis daemonibus horrenda loquendum duxi. 

(a) Gilleberti parcimoniam Iaudat S. Bernardus quam narrât de Comhissa historiam, «un Roberto 
epist. 24 : Non magnum fait, inquit , M. Gilbertum Beliismensi tribun Ordericus Vitali* , lib. VIII, 
episcôpum faisse ; sed episcôpum Londoniensem paupe- p. 708. Unde ex incertis rumoribu» scripsiise videtur 
remvtvere ,id plane magnificum. Obiit autem Gifle- Huntindoniensis. 

benus anno 1134» ex Radulfo de Diceto. (c) Robertum Bellitmensem iisdem conviciis in- 

(b) Warthon. Homines crudèlissimi .... ferebant. sectatur Ordericus Vitalis, ibid. et tomo nostro XII, 
Thomz de Maria crudelitates narrât Guibertus de p. 656. 

Novigento, lib. III de Vita sua, cap. 11 ; silet autem (d) Anno nii,mensenovembri,captustuhRo» 

ejus spurcitias. Porrô Iibidinis notam affigit idem benus Beliismensis , et in carcerem traditus , uti 

auctor , cap. 3 , patri ejus Ingeiranno. Quin et ipsam narrant scriptores Angji. 
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A Quinto tractabitur de summis hominum , qui sic sunt in rébus humanis , ut gene- c ap . v. 
raiissima in praedicamentis. Reges verô gentium subditîs suis quasi Deus sunt, quibus n,^"^™! 
omnes juramento se devoverunt, quibus stellae cœli deservire videntur. Horum igitur mi. 
mundi cacuminum tanta est sublimitas, ut in eos videndo caeteri non satientur ,at 
eis cohabitantes supra homines aestimentur. . . . Quid igitur est! Quid jucundius 
est ! Quid beatius esse potest ï Velfem tamen unum ex eis tibi coiloqui , et mentis 
suae sécréta funditus revelare; longé aliter judicares. Cùm eos alii beatos judicent , 
ipsi dolore torquentur , timoré decoquuntur. Nemo in regno eorum par eis miseriis, 
nemo par sceleribus; unde dicitur : Regia res scelus est. 

Rex Henricus fratrem suum dominum Robertum in carcerem perennem posuit , Henrici I 
et usque dum moreretur detinuit; neptum suarum (a) oculos erui fecit; multos 
proditione cepit ; muitos subdolè interfecit ; multa contra sacramenta egit; semper fortunja. 
B cupiditati et avaritiae deservivit. Quos terrores sensit , dum frater ejus Robertus in 
eum exercitus à Normannia in Angliam duceret! Concordiam quidem territus cum 
eo insthuit; sed in ea procerum optimos perjurare fecit, quia pacem fregit et fratrem 
cepit. Quos terrores habuit, dum Consul Andegavensis (b) casteila ejus diriperet, 
nec ipse procedere auderet! Quos terrores , dum Balduinus Consul Flandrensis Nor- 
manniam ipso praesente^ inflammaret, nec ipse procedere auderet! Quomodo 
mente contribulatus est, cùm filii ejus, filiae et proceres (d) pelago sunt devorati ! 
Quibus curis demoiitus est , dum, nepote suo Willelmo Flandriam^ adipiscente, 
se diadema regni amissurum pro certo putaret! Hic tamen beatissimus Regum habhus 
est , sed rectè miserrimus est. 

Quid de Philippo Rege Francorum , et Lodoveo filio ejus qui temporibus nostris Phiiippi « 
regnavitf/V, quorum deus venter fuit, immo funestus hostis fuit? Adeo voraverunt, F™T7ngUi g - 
C ut seipsos pinguedine amitterent, nec sustinere se possent. Philippus olim pinguedine vie*, 
defunctus est. Ludovicus adhuc juvenis pinguedine tamen jam mortuus est. Quid 
autem de felicitate eorum î Nonne Philippus à suis saepè victus est , et à personis 
viiissimis saepè fugatus est? Nonne Ludovicus per Regem Henricum à martio 
campo (g) expuisus est , et à suis , ut patet , saepenumero fugatus est! . . . 

Sed oppones : Cur igitur Regem Henricum in historia tua (h) tantis laudibus 
extoliis, quem hîc tantis criminibus subvertis! Ad hoc respondeo : Regem sapientiâ 
magnum dixi , consiiio profundum , providentiâ clarum , armis insignem , gestis 
subiimem , divitiis singularem ; et tamen omnia quae hîc apposui , vera nimis sunt : 
et utinam faisa essent ! 

Sed forsitan adhuc dices : Triginta et quinque annis jam regnavit, et multo piura, 
si numeres, prospéra sensit quàm adversa. Contra quod ego : Immo nec miilesima 
D pars fortuna; ejus prosperitati potest adhiberi ; ea namque quae prospéra videbantur , 
doloribus semper immixta erant. Cùm Regem Franciae praeiio vicit , quàm longâ 
turbatione mentis brève illud gaudium adeptus est ! Brève dico , quia mox aiius 
exercitus insurgens mentis febribus aliis eum contribuit (i). Quod si diuturni- 
tatem vitae et regni miraris , non per biennium regnaturum vir Dei (k) praedixit. 
Nuper itaque videbis misera; vitae miserum finem : quod . utinam , si fieri possit , 
absit ! sed tamen non aberit. Non igitur mireris Reges istos infeiices , sed Deum 
solum feiicem , et régna felicia suis dantem. 

Sextus autem, qui et ultimus erit tractatus, de regni nostri proceribus habeatur, C «P' vt - 
qui nuper potentissimi fuerunt , nec jam impotentes sunt ; jam enim nihil sunt, 

(a) Filiamm Eustachii de Paceio et Juiianae filiae veritus crescere , eam tot'ts visceribus , et artibus quibus 
suas. Rem narrât Ordericus Vitalis ad an. 1119, poterat , contendit imminuere. 

lib. XII, p. 848, quem adi tomo nostro XII, p. 716. (f) Warthonus , reenaverunt. 

(b) Fulco junior anno iu8 bellum gessit cum (g) In praeiio apud Brennivillam commis», anno 
Henrico AngliaeRege, praesertim apud Alencionem, nio, mense augusto. 

de quo vide Ordericum Vitalem , ibid. p. 715. (h) Historis Henrici Huntind. magnampartem 

(c) Anno 1118, Balduinus cum multitudine Mo- edidimus t. XIII , p. 30 et »eqq. 

rinorum in Normanniam usque ad Archas venic, et (i) Warthon. conturbavit. Haec intelligenda sunt 

villas in Talogio, Rege cum Nonnannis flammas de bello quod. gessit Henricus, annis 11 23 et 1 124, 

spectante, combussit, inquit Ordericus, ibid. p. 711. cum Gualeranno Comité Mellenti et Amalrico de 

(d) Nomina singulorum vide apud Ordericum, Monteforti Comité Ebroicensi, in eum conjuratis. 
ibid. p. 734. * De quo vide Ordericum Vitalem, lib. XII, p. 876; 

(e) Anno 1 127. Gualterius itidem in Vita Caroli tomo nostro XII , p. 737 et seqq. 

Boni, num. 66, tomo nostro XIII, p. 34? : Cujus (h) Wlricus vel Wlfricus quidam eremita in An- 

potentiam patruus ejus , inquit, ad sut detrimentum glia, cuius ex vita qusedam dabimus infrà. 

Llij 
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nusquam sunt , et per excessum penè dici potest , nunquam fuerunt : nunc etenim A 
ferè nemo eorum recordatur. Omnis memoria eorum interire incipit , mox nulla 
erit ; ad nihilum devenient , tamcjuam aqua decurrens. Audi igitur , "Waitere consors 
carissime , sermocinationem de viris iiiustribus , sed tamen in audiendo taediosam, 

iicèt eos ocuiis nostris inspexerimus 

Nonne vidisti Hugonem Consulem Cestriae^, et Ricardum fiiium ejus , et 
Randuifum (b) successorem eorum, et nunc alium Randulfumî et hi omnes exina- 
niti sunt. Vidisti virum nequissimum , et sapientissimum Robertum de Mellent , 
sciiicet in saecularibus, de quo praedixi; et nunc fiiium é)us(c) Robertum, iaude 
parvum. Nonne vidisti Henricum^) Consulem deWarewic,et fiiium ejus Rogerum, 
qui nunc degit., animis ignobilem! Vidisti Willelmum'^ Consulem Warenniae , et 
Robertum (f) Consulem de Belesme, et Robertum (g) Consulem deMoretuil, de quibus 
in historia Anglorum iocuti sumus ; et Simonem (h) Comitem Huntindoniae , et B 
Eustachium (i) Consulem Boloniae , et alios multos : et ipsa memoria taediosa est. 
Qui cùm potentissimi et aspectu intento dignissimi viderentur, nunc nec pronun- 
ciatione digni sunt : sed et pellis ovina in qua depinguntur eorum nomina, perdita 
videtur omnino, nec invenimus ocuios qui eam pérlegere velint. Testis est haec 
epistoia , quam pro nominibus potentissimorum et omnium assurrectione dignissi- 
morum, nemo tamen vel vix aliquis potest pérlegere. . . . 

(a) Hugo anno I toi mortalitatem explevit ; filius vitâ functum anno M36, eut successif tertius Willel- 
ejus unicus Richardus , anno 1 1 20 , naufragio periit mus filius ejus , natus ex Elisabeth fiiia Hugonis 
cum Guillelmo Adelino Angliae Régis filio. Magni Comitis Viromandorum , qua? priùs nupserat 

(b) Seu Ranulfum de Bicazard dictum , vice- Roberto Comhi Mellenti, uti diximus suprà ex Wil- 
comitem Bajocassini , qui consobrinus ipsius Richar- lelmo Gemet. lib VIII, cap. 4°- 

di, inquit Willelmi Gemet. continuator, lib. VIII, (f) De Roberto Beliismensi actum est superiùs. 

cap. 30, adeptus est comitatum ejus. Mortuo autan (g) Guiilelmi Conquestorisfrateruterinus erat Ro- p 

eodem Ranulpho , successif ei item Ranulphus filius bertus Moritoliensis , qui Willeimum fiiium reliquit 

ejus, virin rébus bellicis strenuus , &c. tomo nostro ex Mathiide de Montegomerico. Willeimus iste ab 

XII , p. 584. Henrico I Angliae Rege captus anno 1 106, perinde 

(c) Robertum Legecestriae Comitem, fratrem ac Robertus de Bellismo, in carcere diem extremum 
Gualeranni Comitis Mellenti, qui patri anno 1 1 18 obiit. Unde de Willelmo Moritoliensi loqui videtur 
defuncto successere. Huntindoniensis, non de Roberto. 

(d) Fratrem Roberti de Meliento , qui duos filios (h) Simonem Siivanectensem, Simonis fiiium, 
reliquit, Rogerum WanVici Comitem et Robertum de quo vide notata à nobis t. XII, p. 8oi. v 

de Novoburgo. VideWrUetmum Gemet. ibid. cap. 41. (i) Eustachium III , fratrem Godefridi et Balduini 

(e) Wiilel mum de Warenna , Surreias Comitem , Regum Jérusalem. 



DE NOBILI GENERE CRISPINORUM, 
Ex Relatione miraculi B. Marise Beccensis in gratiam Guiilelmi Crispini. 

Apud Acheriam in appendice ad Opéra B. Lanfranci , p. fê. ^ 

romen™ unde ^ NTE< i UAM Normanni , Duce Wilieimo , Angliam debellarent , fuit in Neustria, 
mdhum. ' qu»nunc Normannia vocatur, vir egregius nomine Gisiebertus, génère et nobilitate 
pneciarus , qui ab habitudine capillorum primus Crispini nomine dicitur insignitus. 
Nam in sua primaeva aetate habebat capillos crispos et rigidos , àtque sursum erectos,, 
et , ut ita dicam , rebursos ad modum pini ramorum , qui semper tendunt sursum : 
quare cognominatus .est Crispinas , quasi crispus pinus ; quam capillorum rebur- 
sionem adhuc videmus in iis qui de ipsius Gisieberti génère descendunt, unde et 
iiberi S,ebcrt ' ^dem co^nomine à caeteris Normannorum famiiiis dirimuntur. Iste Gisiebertus, 
' qui, ut diximus, Crispini cognomen primus est indeptus, accepit uxorem senioris 
Fulconis de Alnou (a) germanam , nomine Gonnorem , de qua très filios genuit , 
Gislebertum Crispinum , [ "Wïlielmum ] pro quo scribere ista suscepimus, et Rober- E 
tum; duasquefilias, Emmam , Pétri de Condeto genitricem, atque Esiliam, matrem 
Willelmi Malet (b), qui miles strenuus in senectute factus est monachus Becci , et 
transactis aiiquot annis , honorificè in cœnobiali observatione , ut talem virum 
decebat , bono fine quievit. Robertus Crispinus, minor frater, Normanniam egressus 
plurimas peragravit regiones , donec Constantinopolim veniret ; et ab Imperatore 

(a) Fuico de Alnou natus eràt Baidrico de Bal- (b) Guillelmo Malet Rex Guiilelmus Angliâ po- 

genzaio, Teutonico , qui cum Wigerio jratresuoin thus Eboracense pnesidium concredidh , teste eodem 

Normanniam venerat Richardo Duci serrire. Orderi- Orderico, lib. IV, p. 512. 
eus Vitalis, lib. III, p. 479. 
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A eu m honore susceptus, magnique nominis apud omnes effectua , ibr, ut fèrtur , 
invidiâ Graecorum veneno periit. GislebertusCrispinus, major horum trium fratrum, 
à Duce Normannise castrum Tegularias (a) in haereditate çustodiendum accepit , 
quod haeredes ejus tenent usque ad praesens tempus. Prasdictus Wiilelmus Crispinus , WHIelmi 
médius frater , generis nobiiilate et morum probitate , atque miiitiâ famosissimus , ^n"* *" 
inter Normannos primus habebatur : qui, ut diximus , de primo Crispinorum pâtre 
Gisleberto optimus filius , ad totius generis sui gioriam felicibus auspiciis prodiit ; 
et sicut inter Romanos oiim Fabii , vel Anicii sive Maniii , insignes habebantur , ita 
Crispini inter Normannos et Francos honoratiores reputabantur. Sed iste Wiilelmus 
inter omnes nominatissimus fuisse fertur, qui suo tempore militix tituiis insignis 
penè super omnes ejusdem tempestatis viros enituit. Unde praeciara ejus probitas 
plures sibi eflècerat invidos, atque hostes reddiderat atrocissimos. Eâ tempes tate, 
B Franci , auctore Walterio vetuio Comité de Ponte- Ysarae , qui totam terrain inter 
Ittam et Andelam atque Sequanam , suam debere esse dicebat , crebras irruptiones 
ultra fluvium Ittam faciebant , et praedas de Vilcassino agebant. Et ideo Dux Norman- 
niae Wiilelmus , qui postea RexAnglorurn fuit, praedictum Wiiieimum Crispinum, 
quia erat probissimus in re militari, coilocavit in castro Melfia^ contra Francorum 
incursus , ad coercendas eorum praesumptiones , donans ilii castrum ipsum , et 
Vilcassini vicecomitatum jure haereditario çustodiendum , et filiis ejus post eum , 
sicut usque hodie videmus. At ille ibi mansionem sibi constituit , familiam et milites 
in loco posuit contra irruptiones Francorum : qua de re Franci vehementer irati in 
tantum odium contra iiium exarserunt , ut mortem ejus totâ aviditate appeterent. 
His de ortu Crispini cognominis praeli bâtis , nunc jam ad rem veniamus , quam ut 
à veracibus relatoribus accepimus , simpliciter referre curabimus. ... 
C Hic enim nobilis vir, ut jam diximus, à Duce Normannorum Willeimo in Castro A Francis ex 
Melfia marchisus fuerat constitutus contra Francos , qui transeuntes Ittam fluvium J^"* ,mp *" 
subitis rapinis Vilcassinum devastabant , ibique posuerat suam familiam ad castedli 
custodiam. Verumtamen terram quam habebat in Normannia in Lexoviensi pago, 
certis temporibus revisebat, et, disposais rébus, revertebatur Melnam : in eundo 
autem et redeundo Beccum non transibat , quin venerabiiem patrem Herluinum 
videret, et cum eo loqueretur. Accidit autem ut rediens juxta morem de terra sua, 
Domino disponente , quâdam die Dominicâ , vir ille devotus Beccensem inviseret 
ecclesiam , et cum abbate licentiùs de negotiis suis ageret : qui cùm familiariter inter 
se contuiissent de Us quae res postulabat necessaria , iicentiam abeundi postulavit , 
et cum gratia festinus discessit. . . . At vero Franci, qui è regione ultra Ittam com- 
manebant , audito quôd Wiilelmus Crispinus transiens Sequanam in Normanniam 
D descendisset, conglobati in unum sollicité observabant ejus reditum; cùm fortè ipsâ 
die quâ revertebatur, in vicina sylva in insidiis occultati opperiebantur, ut venientem 
aut caperent aut trucidarent. Crispinus ad locum properans , cùm jam non longé 
à castro esset, transivit juxta sylvam in qua Franci iatitabant, ad eum interimendum 
paraii : qui mox cémentes quem quaerebant , surgentes de insidiis audacter illum inva- 
dunt. Tune socii , rèlicto eo, omnes fugerunt : ille praesidium fugae attentare volens, 
densitate syivae praepediebatur ; sicque interceptus , quia nec fugere hec resistere vale- 
bat, de equo exsiliit, et de necessitate compulsus super radicem excisas arboris, quae 
juxta erat, insedit ,habenas quibus equum regebat, ut quidam dicunt, vicinae arboris 
ramis appendit , et ut aiii volunt ad augmentum miraculi, manu retinuit. His arctatus 
angustiis , Wiilelmus Crispinus cor ad Deum levât , Matremque misericordiae magnâ 
devotioné mentis réclamât. .. . Ipse verè per munitionem beatae Dei genitricis inimi- Ope Deige 
E cis suis factus est invisibilis. . . . Comités Crispini , qui timoré hostium ab eo pro- 
fugerant, venientes domum tristi rumore repleverunt oppidum , quôd eorum dominus 
aut captus esset , aut mortuus. Dolor ingens omnium , luctus incomparabiiis erat 
per totum casteiium , cùm subitè prospiciunt Willelmum Crispinum super equum 
venientem, et cum magno gaudio occurrentes suscipiunt iiium ixtantes.... Hic héros 
cùm antea piurimùm Beccensem amaret ecclesiam , deinceps hac de causa super 
omnes diiexit , et de rébus suis muita in ea servientibus contulit : quam dilectionem 
posteris suis quasi haereditariam' reliquit. . ... Hic egregius vir ssepefatus Wiilelmus 

(a) Tegulariense castrum [ TiUierts] Gisle- inquit Wiilelmus Gcmeticensis , lib. VII, cap. 5. 
berto commiserat olim Dux Normannia* Kobertus, (b) Cor. JVeelfia; GaHicè, Neaufle. 
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Crispinus adextremum veniens, misitet rogavit sanctum patrem Herluinum venire A 
ad se, ut daret sibi reiigionis habitum,. ..«t factus monachus post paucos dies vilâ 
discessit.... Iste Wilieimus Crispinus habuît uxorem nomine Evam , génère et moribus^ 
sibi competentem, de quagenuit Gislebertum (a) West-monasterii abbatem , et alios 
plures. Haec Eva de gente Francorum , ciaris natalibus progenita, postquam praedicto 
nupsit Willelmo, ejus se aptans moribus, cœpit Beccensem ecclesiam prae omnibus 
amare^»/ 

Wilieimus Horum nepos de filio Willelmo , tertius Wilieimus Crispinus , originalem amorem 
trahens erga Beccensem ecciesiam , miro eam coluit affectu. Iste Wilieimus sanguinis 
propinquitate (c) jungebatur Comiti Andegavorum , ideoque familiaris illi erat. Ad 
quem cùm se aliquando contulisset ut ad amicum , et Cornes contra quosdam suos 
bellum gereret , qui in terra sua contra iilum rebeliabant, pugnabat Wilieimus pro 
eo quantum poterat. Quâdam die reperiens hostes , irruit audacter in eos; at illi terga B 
verterunt , sive timoré ut fugerent , sive industriâ ut eum iongiùs abductum capere 
possent : quos ille insecutus aliquantùm , à suis disjunctus est. Inimici videntes 
illum se persequentem soium, unus eorum conversus equum cui insidebat percussit, 
et per iatera transverberavit. Ille sciens equum ad mortem vulneratum, mox vertic 
habenas ; et conversus retrorsum , calcaribus urgens cornipedem , céleri fugâ ad 
suos reverti conabatur , beatam Domini matrem inclamitans voce magnâ : Sancta 
Maria Becci, adjuva me. Sic vociferando pervenit ad quoddam fossatum , quo praepeti 
saltu transmisso , quasi jam securitate potitus cecidit mortuus. Hoc idem Wilieimus 
Crispinus pro magno miraculo, ad honorem Dei et ejus sanctse genitricis , narrare 
soiitus erat , quôd equus penè mortuus , profluente hinc inde ubertim sanguine à 
iateribus, per duo ferè miliiaria portavit eum ad tutum locum. Equidem equus ipse , 
Qui postea ut aiebat, nimiâ veiocitate vigebat ; sed tam velocem nunquam eum invenerat. Idem C 
Hferosoiym! Wilieimus postea captus , cùm in carcere diù teneretur ferro constrictus , timoré et 
«dcvovet. angore coactus vovit, si Deus eum de hac tribuiatione liberaret, quôd iret Jéru- 
salem : nec multo post egressus liber de carcere, accepit crucem, signum videlicet 
eundi Jérusalem. Mox ita mutatus est verbo et opère, ut totus subito videretur aite- 
ratus, cunctis qui hoc videbant mirantibus. Proficiscendi terminum posuit ad primant 
festivitatem S. Michaelis. Sanè rogabat Deum et sanctam matrem ejus, quatinus, si 
in via moriturus erat, antequam proficisci inciperet, moreretur. quô Beccum delatus 
inter antecessores suos jaceret humatus. Quod Deus juxta bonitatem suam , sicut pete- 
bat,iiii concessit : nam, infirmitate correptus, hominemexuit in vigilia S. Michaelis, 
iv kal. octobris. - 

(a) Gislebertum Lanfrancus West - monasterii (c) Guillelmus eâdem ratione jungebatur propin- _ 
abbatem fecit, qui triginta duobus annis loco magis quitate sanguinis Comiti Andegavensi Fulconi ju- 1* 
profuit quàm prœfuit , et in senectute bona plenus niori , quâ Amairico de Monteforti Comiti Ebroi- 
dierum et sanctitate , patribus suis appasitus , hujus censi,cujus nepos ex sororepronunciaturabOrderico 
viue terminum clausit, uti legitur in eadem relatione. Vitali, lib. XII, p. 879 , ad an. 1 124; nimirum ratione 

(b) Tempore S. Anselmi abbatis Becci ( inquit Bertradae, alterius Amalrici sororis, qua Fulconem 
chronograptius Beccensis, apud eumdem Acherium , peperit. Mater itaque Guillelmi tertii, cujus nomen 
p. 5 ) très matronœ nobiles dederunt se in subjectionem non comparet , soror fuit Amalrici et Bertradx , si 
Becci , videlicet Basilia uxor Hugonis de Gorndco , Orderici iocus de Guillelmo III ^intelligendus est; 
et Amfrida neptis ipsius Basilice , et Eva uxor Wil- vel si de Guillelmo secundo , mater ejus ipsa esset 
lelmi Crispini, if c, Eva, de qua suprà. 

NOTITIA DE LIBERTATE BECCENSIS MONASTERII 

Circa professionem episcopis ab abbatibus faciendam. g 

Apud Mabillonium ( a) , t. V Annal. Benedictinorum , p. (fyf et seqq. 

O per pretium puto mandare literis, his qui sunt et qui futuri sunt post nos , 
quo ordine et quâ liber tate Beccensis ecclesia constat ab initio. Neque enim videtur 
absque cufpa esse , si per negligentiam scribendi ea quae acta sunt praeteritis tem- 
poribus, aiiquaperturbatioeveniret Beccensi ecciesix quoquo modo aiiquo tempore. 
Plurimùm enim valere solet notitia praeteritorum. 
Beccewemo* ^g' tur fundatio Beccensis ecclesiae constat initium habuisse à quodam militari 

n«ter. condit. (a) Edita Mabillonii contulimus cum ms. cod. Biblioth. nat. Paris. 2342. 



ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. a 7 t 

A converso , nomine Herluino. Hic in proprio patrimonio istud Beccense coenobium 
construxit Dei voluntate et adjutorio, suoque labore et studio. De hoc non est ne- 
cesse ut plura loquamur , quia et vita (a) et actus illius optimè perscripta tenentur. 
Tamen quantum ad rem quam in manibus habemus, pertinet, breviter dicemus. 
Hic enim cùm jam quadraginta annos excessisset œtatis, et omnino saeculum dese- 
ruisset , à nobili quodam episcopo * Normanniae , qui Ducibus terrae iliius propinquus » LexovieniL 
exstabat , nomine Herberto, sacrum habitum monachi accepit, et non post multum 
tempus sacerdos et abbas est constitutus his qui ei adhaerebant , quamvis pauci 
admodum essent. Si quaeritur quare eum ordinaverit, cùm de illius parochia non 
esset; ideo id factum est, quia tune ecciesia Rotomagensis absque pastore erat, et 
idem episcopus , utpote propinquus Ducis Roberti , quaeque volebat sine uila contra- 
dictione faciebat. Hic venerabilis abbas Herluinus nulli unquam hominium fecit de 

B rébus ecciesiae suae ; quia de patrimonio proprio penè omnia possidebat, et caetera de 
eleemosynis baronum terras iliius. Professionem alicui episcopo nunquam fecit, quia 
mos non erat ut aliquis abbas professionem faceret alicui episcopo. 

Hic vir nobilis génère et moribus postquam (b) decessit, monachi illius, qui jam p 0 $teum»l>. 
cceperant adolescere in bonitate et religione, prudentiam pastoris amissi retinentes, buAmdmui, 
cautis consiliis in omnibus se providentes, Deo se primùm commendaverunt, oratio- 
nibus et jejuniis obnixè pietatem illius postulantes , ut dignum pastorem eis propo- 
nere* dignaretur. Quorum orationes Deus non distulit adimplere. Nam, peractis */ pr*p©- 
orationibus et jejuniis, communi consilio elegerunt sibi in abbatem ejusdem ecciesia; n * re * 
priorem nomine Anselmum , qui jam tenuerat prioratum penè xv annis. Hoc fece- 
runt absque ulla indictioneet ulla permissione alicujus ecclesiasticae personae.Electione 
peractâ, innotuerunt hoc , scilicet suam electionem, principi Willelmo, quam ipse non 

C refutavit : sed concessionem atque donationem distulit usque dum veniret Brionio, 
quo in proximo erat venturus. Qui cùm illuc venisset , misit très ex optimatibus 
suis ad ecclesiam , scilicet Rogerium (c) Comitem , et Wilielmum de Britolio , et 
Rogerium de Bellomonte (d) , ut scirent et renunciarent si communiter in electionem 
sui prioris concordarent. Qui pergentes, et quae imperata fuerant peragentes, reversi 
surit ad dominum suum lceti et hilares. Dux autem ut cognovit per hos commu- 
nem voluntatem conventûs et humilem illorum petitionem , gavisus est valde ; 
atque iisdem baronibus jussit ut ei deducerent virum cum aliquantis fratribus. Qui 
venientes ad coenobium jussa principis patefecerunt. Ille verô electus, hoc audiens, 
nimiùm reluctari ccepit , sicut suprà fecèrat in electione prioratûs , ut in vita illius 
pleniter describitur. Tandem humilibus precibus monachorum vîctus, ivit ad curiam 
cum aliquantis fratribus. Princeps verô Willelmus cum honore et gaudio suscepit 
D eum , abbatiamque ei tradidit donatione baculi pastoralis , sicut mos erat illius 
regionis, nec ab eo requisivit uilum hominium. Deinde jussit cuidam episcopo qui 

(a) Herluini vitam à Gilbeno Critpino abbate 
Westmonasteriensiscriptam, edidere Acherius in ap- 
pendice ad Opéra Lanfranci, p. 32; et Mabilloniu» 
saec. VI Ben edict. part. 2, p. 34°. Cujus epitomen 
exhibet chronicon Beccense apud eumd. Acberium, 
p. 1 ,his verbis : « Anno ab incarnat. Dom. mxxxiv, 
«Henrici Régis Francorum anno quand, Roberto 
» filio secundi Richardi et fratre tenii Richardi ha- 
» benas Normanniae gubernante , Herluinus vene- 
» randae sanctitatis abbas Beccensis ecciesiae primus , 
» inspirante Domino nostro Jesu-Christo omnium 
nbonorum auctore,postpositâ nobiiitate terrenâquâ 
» satis pollebat , abjectâ saecuiari pompa quâ antè non 
nparùm juxta modum suum floruerat , rastuque ter- 
»reno relicto , hoc anno cingulo militiae deposito, 
» ad Christi paupertatem totâ devotione se contulit ; 
» et ut soli Deo liberiùs vacaret, solâ Dei dilectione 
» habitum monachalem cum gaudio suscepit. 

»A Danis qui primi Normanniam obtinuerunt, 
» originem duxit pater ejus ; mater autem ejus proxi- 
» raam Ducum Flandriae consanguinitatem attigit. 
» Ansgotus ille, ista Helloys nomen habebat : quem 
nGuiibertus Brionensis Cornes, primi Richardi 
» Normannomm Ducis nepos ex filio ConsuieGau- 
» defiido , illum enutrhum pênes se inter omnes 
»curiae sus primates habuit acceptissimè. Habilis 



» ille ad arma plurimùm erat, nec minore ea animo- 
» sitate gestabat. Omnes omnium totius Norman- 
» nis majorum in electis illum habebant , in annis 
uomnisque rei militaris usu, et cultu çorporis sui 
» attollebant : domi et militiae commilitonum suorum 
» praestantissimus erat. Quibus de rébus non solùm 
» singularem domini sui obtinuerat favorem; verùm 
» et apud Robenum totius Normanniae Ducem , et 
» apud exterarom dominos regionum pepererat sibi 
» nomen piurimum et accessum familiarem. 

» Hic taljs ac tantus vir cum praediis ac fàculta- 
» tibus ad statum monachorum venire déridera t. In 
» fundo juris sui qui Burnevilla dicitur, haud procul 
» à Brionio, volens coenobium construere , ecclesiam 
» asdificavit in honore S. Mariae ; ibique reltgjonis 
» habitum suscepit ab episcopo Lexoviensi Herberto 
«nomine, maximae sanctitatis viro, XL aetatis sus 
» anno, devotèque ponavit. Nec multo post ab eodem 
»praesule sacerdos ordînatus est et abbas constitu- 
» tus , quia propter paupertatem loci illius qurvw 
«alius regimen ipsum noiebat suscipere, Suc. » 

Xb) Obiit Herluinus anno 1078, vil hd. septem- 
bres, ex eodem chronico. 

(c) Rogerium de Montegomerico , Scrobesbiriae 
Comitem. 

(d) Patrem Roberti Comitis Mellenti. 



a 7 a EX ACTIS SANCTORUM 

praesens aderat, uteum Beccum reduceret, et in statione abbatis cum honore poneret. A 
Sed Ansejmus nuHo modo consensit ut baculum portaret , nec aliquid agere voluit, 
nisi quantum, in prioratu faciebat. Quapropter monachi acceleraverunt negotium 
ut benediceretur. Sed quja ecclesia Rotomagensis tune exstabat absque pastore, 
jussu principis Gislebertus Ebroicensis episcopus peregit hoc opus in ipsa Beccensi 
♦An. 1079. ecclesia, absque uila mçntione professionis , vin kal. martias *. 
Comiii Mei- Hujus venerabilis patris Anselmi temporibus, Robertus Cornes Melienti suâ astutiâ 
lenti homi- 0 k t i nu j t a p U d Ducem Normanniae Robertum castrum Brionnense (a) in dominio 
ob$Utit^ etCnt ' suo, 'quod hactenus fecerat dominiurti Ducibus Normanniae. Qui compos voti sui, 
vpluit Beccehse cœnobium sub suo dominio possidere ; e6 quèd idem coenobium 
in fisco ffripnnensis castri constat aedificatum. Tune primùm , ut astutus homo ., 
privatimaurem patris Anselmi per nuncîos expetiit, rogans et quasi suppiex exorans 
ut hoc concederet , promittens multas augmentationes ecclesiae de suis rébus , maximè- B 
que. in eodem castro. Quibus pater Anseimus respondit : « Hoc non est meum 
» concedere ; abbatia ista non est mea , sed domini principis Normanniae : quod 
» illi piaçuerit,, erit. » Iiii è contra : « Concessum principis facilè assequi sperat 
» dominas noster; sed vpiuntatem vestram inde vuit scire , et assensum vestrum 
» inde habere. » Et abbas, : « Ego per me de hac re nihil possum facere. Dico autem 
» vobis quèd difficijem rem , ut xstimo, élaborât dominus Cornes. » Et legati : 
« Quomodoî » Abbas statim edisserit causas. Quibus finitis, sine ulla controversia 
reversi su^it iegati a^.dominum suum. Cornes audiens resporrsum Anselmi , obstu- 
puit ad prudentiam viri. Cùmque haec ad notitiam monachorum venissent , veiuti 
destructionem totius ecclesiae audissent, exhorruerunt, et maturèconsilium inierunt, 
quidnam.contrà agerent. Et facillimè reperto, Ducem Robertum festinanter adie- 
runt, eique causam intimaverunt pro qua vénérant. Cùmque Dux haec audisset, C 
îrâ commotus magnâ voce dixit : « Per mirabilia Dei ! quid est hoc ! quae insanra 
» est quam audio! Vult Cornes Melienti mihi aufêrre meam abbatiam ! iilam utique 
» quam super omnes diligo, vult iste traditor mihi subtrahereî Per mirabilia Deiî 
» de dono quod ei feci , non diù gaudebit. » Tune fortè supervenerunt Willelmus 
Crispinus , et "Wijlelmus de Britolio, et Rogerius de Benefacta, qui cùm causam 
scissent , magnâ indignatione commoti , magnis vocibus et terribiiibus juramentis 
protestati sunt> quicquid sui parentes ecclesiae Becci dederant , se auferre , si Cornes 
Melienti cœnobium Beccense in suo dominio quoquo modo haberet : simulque 
Ducem vehementer increpavere , quod clavem suas provinciae homini infideii tradi- 
disset. Quid piura ! monachi , petitâ iicentiâ , redierunt , Ducis et principum 
promissiqnibus firmati. 
Monachi Post paucos dies Cornes Melienti, nesciens quid monachi fecissent, cum paucis D 
OTdicunt 00 " ven ^ Beccum , volens per semetipsum animum patris Anselmi tentare de re supra- 
dicta. Cujus adventum monachi agnoscentes, cum vehementi furore, quasi ad 
destructionem ioci venisset , praesto ei adfuerunt , sciiicet Farmannus celerarius , 
Eustachius , Aibertus , Robertus : quem tamen moderatâ voce interrogaverunt , quâ 
causâ venisset. Cornes è contra aflèctuosis verbis , ut mos erat ei , cœpit loqui. 
Monachi magnâ indignatione ad haec permoti, vehementer contra eum , argutis 
versutiis vilipendentes personam ejus in hac parte, respondere coeperunt. Cùmque 
utrique pro hac causa vehementer inter se contenderent , pater Anseimus supervenit; 
opponensque se médium inter utrosque , compescuit. Deinde sedens dixit Comiti 
inter caetera : « Domine Cornes, hanc rem quam elaboratis habere, nullo modo 
» assequi valebitis ; quia nec dominus noster vult , nec principes quorum beneficio 
» vivimus, et insuper domini et filii nostri nullo modo hoc concedere vol unt. Non E 
» enim ést haereditas vestrahoc castrum ; sed donum domini principis, qui, quando 
,» voluerit, ut rem propriam repetet. Sed de hac re quid opus est ut inter nos conten- 
» damus ? Requirite voluntatem domini nostri et vestri, et inde quod judicabit , 
» quod jusserit , fiet. » Ad haec Eustachius erigens se , et manum dextram elevans 
contra ecclesiam, dixit : « Per istam ecclesiam cujus monachi sumus , si tu , pater 
* Robertus. » Anselme , et dominus noster princeps R.* in hoc assensum praeberetis , quod non 
» spero , antè omnes de ecclesia exiremus , quàm hoc concederemus. » Et conversus 

(a) Quâ Brionnense 'castrum arte à Duce Ro- Guillelmus Geraet. seu ejus continuator, Iib. VIH, 
faeno impétrant Robertus Melienti Cornes, narrât cap. 15, tomo nostro XII, p. 575. ' 

ad 
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A ad Comifem, cum nimiaconstantiadixit illi : « Domine Roberte , per istam ecclesiam 
» jurotibi > quia , quamdiu ego et caetefi monachi, qui modo in hac ecciesia sumus, 
» superetites fuerimus , nulio modo nulloque ingenio libertas Beccensis ecclesiae per 
■» vos ahciilabitur. » Cùmque et muita Eustachius et aiii monachi praesente pâtre et 
contra Comitem dixissent, Cornes cuni nimia ira discessit. Cujus iram pro nihilo 
monachi duxerunt , ad hoc omnino stu dentés ut iibertatem su«e ecclesiae iiberam 
conservare possent. 

Post paucos dies Cornes perrexit >ad curiam : quod cognoscentes monachi , et Et Dux Ro- 
levitatem Ducis nimiùm pertimescentes , de suis elegerunt, quos ad curiam festi- ^""^'Jj 
nanter direxerunt, et àdventum Comitis Du ci prsedixerunt ; muitisque precîbus aufert. 
exoraverunt, ne in suis promissis erga Bécceosem gcclesiâm verbo aliquo mutaretur. 
Quibus invicem sermocinantibus , adest Cornes. Quem Dux ut vidit, cachinnando 

B dixit ei : « Domine Roberte, quidest l quomodo est inter Vos et monachos Beccensesl » 
Cornes cernens monachos adesse praesentes , demisso vultu respondit : « Bene; quid- 
» quid enim jusseritis , benignè concessuri sunt.» Et Dux è contra : « Omnino men- 
» tiris. » Et elevans vocem cum ira : « Per mirabiiia Dei .' falsissimè speras quôd 
» ita sum hebes , ut velim tibi dare abbatiam meam. » Et iiiapsus in verbis , ut mos 
erat illi quando irascebatur , quamvis raro , nimiùm exprobravit Comitem propter 
hanc rem. Cornes videns suum studium in hac re fore vacuum , omnino resilivit 
abs spe sua; et non post multos dies Dux repetiit castrum^ suum, et de manu 
Comitis abstulit, Rogerioque de Benefacta tradidit, qui haereditario jure illud 
requirebat. Et inde Beccensis ecciesia pacem de hac re habuit : quam abbatiam 
Anselmus strenuè gubernavit per xv annos. Postea* propter muita negotia ecclesiae * An. io 9 }. 
suas perrexit in Angiiam permissu monachorum : in qua dum demoraretur , retentus 

C est in archiepiscopatu Cantuariensis ecclesiae. Quod audientes fratresiqui domi 
remanserant, graviter tulerunt quod sine illorum permissu ista fecisset, immo quia 
eos deseruisset : quae controversia ex utraque parte muifùm diùque duravit. 

Tandem pace redditâ, . . . jussit Anselmus humiii praeceptione ut unum ex suis Willelmus 
eligerent abbatem, scilicet Willelmum (b) de Beilomonte; jussitque illi per obedien- ^ M insti,ui - 
tiam , ne in hac re ullo modo contradiceret : quod ut jusserat, factum est.... Ppst haec, 
ilie qui legationem attulerat, protuiit alias iiteras ex parte archiepiscopi , transmissas * 
Duci Roberto pro causîs Beccensis ecclesiae. Tune fratres gavisi post aiiquot dies 
curiam adierunt, scilicet abbas [ Exaquii * ] Rogerus , monachus Beccensis ecclesiae, * DtLtstay. 
et Baldricus prior , et aiii quamplures, simui et electus abbas. Intérim quamdiu fuit 
Becco, iocum proprium non mutavit. Venientes autem ad curiam , ixto vultu recepit 
eos Dux. Ilii vero humiliter pro quo vénérant edixerunt. Deinde ilie qui iiteras 

D attulerat, tradidit eas Baidrico priori, et prior obtulit eas Duci. Ilie statim jussit can- 
cellario suo nomine Ernulfo, légère eas coram omnibus. Cùmque perlectae fuissent, 
jocundo afiàmine Dux dixit : « Per mirabiiia Dei ! oportet facere quod domnus 
» meus Anselmus jubet. Fiat. » Tune statim tradidit abbatiam illi qui electus fuerat, 
donatione baculi pastoraiis. Deinde jussit cancellario , ,ut cum monachis pergeret 
ad archiepiscopum * Rotomagensem , et illi ex sua parte diceret ut quod ad eum *WiiWmiun. 
de hac re pertinebat , perficeret. Quod archiepiscopus iibenter perfecit, tradens ei 
curam animarum; Deinde jussit abbati Rogero, ut vice suâ in statu abbatis enm 
poneret : quod abbas Rogerus adimplevit ad matutinas nocte festivitatis (c) ecclesiae; 
vénérant enim tardé. Sed cùm ad Prirtiam abbas Willelmus venisset in chorum , 
noluit intrarë in statum suum, sed in illum qui juxtà erat; née ad missam in cathedra 
sedere, nec baculum portare , nec proprium sigiilum habere usque ad benedictio- 

E nem : quam benedictionem nec ipse abbas unquam requisivit , nec monachi per 
muitum tempus ; et hoc'fecerunt per consilium. 

Cùm vero Hlis placuisset , requisierunt archiepiscopum Anselmum quid de Et fcenedi- 
hoc illi placeret. Ilie adjudicavit fieri, mandans per Iiteras archiepiscopo^Wiilelmo ^^^2"* 

(a) Id est, Brionnam. Quod quomodo evenerit, parentibus exortus. Pater ejus Turstinus, mater vero 
longo sermone describit Ordcricus Vitalis, lib. VIII, Albereda dicebatur, Rogerii de BeUomotite, patris 

p; 686; tomo nostro XII , p. 641. Roberti Comitis Mellenti , ex uxore (sorore) neptis. i 

(b) Rectiùs de Momeforti. Sic enim legitur in (c) Quœ festivitas Dtdicationis est X kal. novem- 
chronico Beccensi ad ai\. 1094 '- Tertius abbas, vit bris, et eo anno Dominicâ die evenit , inquit auctor 
magnat sanctitatis et doctrinœ Willelmus , nobili vitae Willelmi abbatis , Milo Crispinus Beccensis 
Piormannorum prosapiâ originem trahens, in veteri cantor, apud Acherium in Append. opp. Lanfranci, 
castro super Rislam , quod dicitur Monsfortis , clans p. 43 > anno proinde 1093. 

Tom.XIV. Mm 
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Ut Dei ambre et suo illum'honoriftcè benediceret. Quod illë libenter annuit, dans A 
diem in quo benedioeretur. Ventum est ad iocutn; cùmque dies iljuxbset , venerunt 
ad ecclesiam. Tune quidam ex clericis privatim innotuerunt abbati , quetd arejii- 
epfscopus vellet omnino ab eo requirere professionem. Quod ille ut audivit, njmjùoa 
perturbatus est. Qui cùm veliët redire ad hospitium; prior dixit ei : « Domine.ad 
» vos nihil pertinet de hac re, sed nobis. Su^ferte , et exspectate quid nos faciemus^» 
Statim ipse et aiiqui qui cum ilio erant , perrexerunt ad Qucem Robertum , et aur 
dacter intrOiferunt ubi eratr Quo* Dux ut conspexit, jocundo affamine dixit,: «Quid 
» est? habetis necesse ? » Iiii statim dïxerunt causam. Et Dux statim respondit : 
« Per mirabilîa Dei ! niiHo modo volo^ ut abbas Becci faciat professionem. » Mox 
Ernulfo canceiiario, et "Willelmo de Britolio, et "Wiileimo fiiio Richardi^, qui 
ibi présentes tune aderant , pnecepit ut ad archiepiscopum festinanter pergerent, et 
ex sua parte dicerent ut Willelmum Beccensium abbatem cum honore benediceret, B 
ita libéré ut absque mentione professionis fieret , et hoc faceret , si omnino amorem 
suum retinere vellet. Iiii verô statim perrexerunt quo jussi fu erant ; sed cùm venis- 
sent ad ecclesiam, ut cailidi homines exspectaverunt foras, usquedum archlepis- 
copus altari assisteret. Erat solemnitas (b) passion is S. Laurent ii. Prior Baldricus 
fecît ad missam revestiri abbatem de vestimentis Rotomagensis ecclesiîe : sie enim 
est consuetudo. Ante evangelium dum decantaretur Sequentia, venerunt qui missi 
fuerant à Duce ante archiepiscopum ubi sedebat, et dixerunt ei praeceptum sui 
domini. Ille ut hoc audivit , turbatus est non modicè , videns se interceptum. Sed 
ut sapiens vir et bene religiosus , ad se reversus , postpositâ ira , exécutas eist man- 
* Ms. «un- datum sui domini coram testibus * iilis qui à Duce missi fuerant. Benedictione 
«bu*. finitâ absque ulla controversia, reversi sunt missi ad dominum suum, et monachi 

ad hospitium suum. In crastino rediit abbas ad archiepiscopum , et locutus est cum C 
eo diutiùs' privatim : et tune sic juncti sunt amore invicem , ut deinceps aiiqua dis- 
cordia nullo modo exstiterit inter eos. Cùmque vellet discedere , jussit archiepis- 
copus vénerabili Wiilelmo abbati Cormeliensi , qui et ipse monachus erat Beccensis , 
et cum priore Becci iliuc venerat ( nam supradictus abbas Rogerus ante paucos 
dies in Domino obierat ) , ut cum abbate "Willelrno Becco rediret, et suâ vice eum 
in proprio statu poneret. In crastino venit abbas ad suam ecclesiam, et tune primùm 
receptus est cum processione. Venit autem nudis pedibus : sic enim débet fîeri, &c. 
Boso eiectui Hic venerabilis abbas , postquam abbàtiam suam xxx annis et eô ampliùs strenuè 
* b * *EJit ex g 0061 * 11 ^^» humanis rébus exemptus* est. Post eu jus decessum (c) omnis conventus 
pertus. ' monachorum Becci uno animo elegerunt priorem suum , nomine Bosonem , quia 
bonus horno erat et amabiiis , et maximè quia fuerat ex disciplina venerabilis Anseimi, 
et mores illius in aliquibus quàm maximè imitabatur : credentes et sperantes pium D 
pastorem illum fore. Nec frustrati sunt à spe sua. Quam electionem ipse pro nihilo du- 
cens,iiIorum deprecationem surdâaure transibat.tantummodostudens nimiâ sollicitu- 
dine, ne aiiqua negligentia intùs vei foris eveniret sub sua custodia. Ipse agebat quod 
ad suum ministerium pertinebat, ut infirmus homo : monachi verô quod ad eos perti- 
nebat. Eâ namque tempestate , regio ista nimiùm exstith perturbata : nam Waleran- 
nus Cornes Mellenti , et Amairicus Cornes Ebroicensis , et Wilielmus Crispinus, et 
Hugo de Monteforti , et alii quamplures contra RegemHenricu m arma moverunt, 
volentes éum propeliere à patrio solo (d). Sed , Deo donante , illorum conatus omnino 
adnihilati sunt, et in capita illorum qui hoc conati sunt', reversum est. Pro his 
causis non modico gravamine gravata est Beccensis ecciesia. Attamen monachi , ut 
tr«e^t pro " V * r * caut * et P ru< * entes » ^ e pastore eligendo non omiserunt , nec diù pertransierunt * ; 

sed electionem quam in priore suo fècerant , ut potuerunt, et ratio dédit, innotuerunt E 
Régi Henrico , et humili supplicatione petierunt ut voluntati eorum daret consen- 
sum. Ille hoc audiens , ut férus homo omnino renuit. Erat enim ei infensus idem 
Boso^, propter quasdam causas quae inter ipsum Henricum et Anselmum quondam 

( a) Milo Criipinus ibidem addh , dt Barduvilla. paternam restituèrent hsreditatem , uti narrât Ûrder» 

(b) Dies 10 augusti anni 1094. Vitalis, lib. XII , p. 876; tomo nostro Xll, p. 737. 

(c) Anno 1/24. , obiit pia memoriœ domnus Wil- (e) Hic estilleBoso, cum quo disputons [An- 
Unnus tertius abbas Beccensis ecciesia, xv lhal.maii, selmus] composuit librutn qui dicitur, Cux Detu 
ex chronico Beccensi. homo; permansit itaque cum archiepisçepe usque ad 

(d) Nimirum ut Guilleimo Clitoni, Roberti Nor- finem vitœ ipsius , inquit Milo Crispimis in eju* vha 
mannizDucis,quiduduraiacarceretencbatur,fiiio, post Opéra Lanfranti, p. 47. 



ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 275 

A exstiterant, unde iste multùm adhuc causabatur. Monachi verô redèuntes ad eccle- 

siam,, innotuerunt quod invenerant conventui. . . . Post paucos dies redierunt ad AbHenrico 

Regem , postulantes supplici postulatione ut consentiret ad iliorum electionem. Me ^p^,"f* rc " 

verô nullo modo voiuit, sed praecepit ut aiium eligerent. I1U nimiùm tristes effecti 

cœperunt inter se multa dicere. Inter haec exortae sunt causas per quas impedîtum est 

id quod quidam (a) volebant. Cùmque essent in magna turbatione , quidam 

bono corde vigens dixit eis ut orationibus assiduè instarent , credens quod ad modi- 

cum Deus eos exaudiret. Iterum ï^sefb) qui hoc consilium dederat, et cum eb 

alius frater , perrexerunt ad Regem , et invenerunt eum laetum et hiiarem. Tune 

humili voce exorare eum cœperunt , ut voiuntati eorum bono animo assentiret. 

Tune iile : « Spero quod bene erit. lté modo , et Deum exorare studete, ut vobis 

» consulat , et mihi det saiubre consilium super hac re. » 

B Post paucos dies yV^ venit Rex obsidere Briognense castrum, quod contra eum onusd«rec- 
rebellabat. Ibi venit ad eum archiepiscopus Rotomagensis nomine Gaufridus. Rex, t»t,nefecer« 
inter estera quas iocutus est ad eum, postulationem monachorum Becci ei innotuit, 
et dixit se velle adimpiere voluntatem eorum. Cujus voluntatem multùm coliaudans 
archiepiscopus , misit eum Rex ad prsdictum coenobium , et cum eo Johannem 
episcopum Luxoviensem, et Rogerium filium Richardi , voiens certissimè scire per eos 
si totus conventus communiter in ejus eiectione consentiret , aut si essent aliqui qui 
in hoc discordarent ; et si omnes in una voluntate inveniret , ex sua parte conce- 
deret quod petebant. Ut jusserat , ita factum est. Cùmque hi qui missi fuerant , 
audirent unanimem iliorum voluntatem , archiepiscopus dixit : « Rex noster benignè 
» concedit quod bonâ voluntate concorditer petitis. » Conventus gratanter et cum 
humili inclinatione gratias reddidit. Tune archiepiscopus conversus ad priorem 

C dixit : «Dominus noster concedit huic conventui quod toto desiderio diù petie- 
» runt. Et egotibi praecipio eâ potestate quam super hanc ecclesiam habeo, ut curam 
» animarum iliorum et çorporum suscipias. » 111e ad haec respôndit : « Hoc facere 
» nullo modo possum , quia nimiùm infirmus sumeorpore , ut omnes scitis , ettantum 
» onus super me ponere non prxsumo. » Audientes haec fratres humiiiter prostrave- 
runt sein terram , petentes ne eos desereret. Videntes hoc qui missi fuerant, admirati 
sunt valde super humilitatem iliorum , et cœperunt eum nimiùm objurgare quod 
voiuntati iliorum non adquiesceret. Me è contra opponebat imbecillitatem suam. 
Tandem, cùm vidisset immutabiiem fore voluntatem cunctorum , dixit : « Dico 
» vobis, quamvis coactus, quia est alia causa pro qua non possum obtemperare 
» vestris voluntatibus. » Archiepiscopus interrogat quae sit causa. Me coram omnibus 
noluit innotescere. Tune archiepiscopus duxit eum extra capitulum in secretiori loco, 

j) et jussit ut diceret.Tunc iile : «Olim cùm apud domnum apostolicum Urbanum con- 
>» versarer , promisi ei quasi ex fide , quod nunquam laïco homini hominium facerem ; 

(a) RemnarratMiioCrispinus,ibid.p.48: «Cùm » Cùmque simul pergerent et sermocinarentur ad 
» abbas Willelmus , inquit , longâ aegritudine con- » invicem , inter foquendum dixerunt Régi quod 
» fectus, jam mortiproximus videretur,duo Beccenses » haberentaliquid sibi dicere, si patienter au dire t. At 
»> monachi accesserunt ad Regem Henricum , qui » iile jubet dicere 'fiducialiter quod vellent. Tune 

» tune Becci t et circa Beccum propter incursiones » cœperunt de praedicta eiectione sermonem repli- , 

vquorumdam qui contra eum rebellaverant, mora- » care , Regem suppliciter rogantes ut eam suo as- 

m batur , dicentes quia .Boso , si succederet abbati » sensu firmaret , et ipsi pro electo suo fidelitatem 

»\VilleImo, sicut conventus quaerebat, hominium »facerent, si vellet : adjungentes se ob hoc ad 

» vel fidelitatis sacramen tum more patriae nullo modo » Comitem Theobaldum ( Blesensem ) ire voluisse , 

» sibi faceret : ideoque alium quem nominabant, » ut per literas suas illum rogaret. At iile subridens , 

» laudabant pro eo substituere deberet. Hoc âge- » In vanu 'm , ait , laborassétis. Et cum sacramento 

»bant, quia priorem nolebant habere abbatem. » dixit illis , quia si eorum electus priùs mentionem 

» Verùm cur illi infensi erant, nescimus : quem .qui- » non fecisset de hominio,ipse nunquam inde Iocutus 

»dem injuriam intulisse aiieui eorum ignoramus. » fulsset ; sed modo deprecarentur Dominum ut sibi 

» His auditis , Rex nimiùm efFeratus est animo , et » et illis de hac re conveniens daret consilium. Re- 

» tune quidem iram dissimulavit. ... Sed haec malig- » gressidomum narraverunt quaî cum Rege egerant; 

»nantium calliditas , Iicèt aliquantùm conventum «initoque consilio , iterum perrexerunt ad Regem 

» conturbaverit , tamen quod moliebatur efficere non » plures de conventu : quos Rex suscepit hilariter , et 

»valuit, &c. » ufibenter concessit quod petebant, praecepitque ut 

(b) a Inter haec ( pergit Milo Crispinus , ibid. » adducerent priorem Dominicâ post Rogationes. 
» p. 49 ) Willelmus filius Ascelini et Rodulfus elee- » Nam haec ante Rogationes agebantur. Cùmque 
« mosynarius , duo Beccenses monachi , pro causa » haec nunciata fuissent conventui , &c. » 

» monasterii iteragentes, obviaverunt Henrico Régi (c) Mense aprili ( 1 124 ) Brionnam obsedit Rex 
» eâdem viâ quâ pergebant venienti. Quos ut vidit, Henricus , ibique duo castella continuo construxit , 
» ad se vocavit , et benignè Iocutus est cum eis : jam quibus hostes paulb post ad deditionem coegit, inquit 
»enim divino respectu defervebat furor iile quem Ordericus Vitalis, hb. XII, p. 881, tomo nostro XII, 
»conceperat, causa negati sibi à priore hominii. p. 741.. 

Mm ij 
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» et si dominus noster Rex hoc à me voluerit, utei faciam quod nuiiatenus possum A 
» facere , timeo ne per hoc aliqua commotio oriatur in hac ecciesia : quod nulla- 
» tenus volo ut fiât. » Ad ista archiepiscopus , ut vir sapiens , muita respondit. 
Deinde reversi sunt in capituio. Tune dixit archiepiscopus conventui : ,« Audivi 
» causam domni prioris , pro qua se excusât obedire vestris voluntatibus ; sed , ut 
» mihi videtur , non est taiis pro qua debeat hoc facere. Nunc autem revertar ad 
» dominum meum , et hi qui mecum sunt , et dicemus ei quaeque vidimus et audi- 
» vimus. Vos autem nolite cessare ab orationibus , quia ipse Salvator sic dixit : 
Matt. vu. » Petite, et accipietis; qua rite, et inverti etis ; pu/sa te , et aperietur vobis. Orrmis enim 
Luc. xi. „ qui p et i t f accipït ; et qui quarit , invertit ; et pulsanti aperietur. » Deinde exiit de 

capituio , et ad Regem profectus est. 
Murmuran- Cùmque iter ageret , aperuit episcopo Luxoviensi , quare prior Boso noiiet obedire. 
eplicopf* h °° Audienshocepiscopusindignatusestnimiùm,etccepitinveniverbissupermonachos. B 
Quid muita? venerunt ad Regem, et archiepiscopus quaeque viderat et audierat 
manifestavit. Ad cujus verba Rex nimiùm admiratus est , ex una parte videiicet 
humiiitatem et reiigiositatem fratrum , ex altéra parte constantiam viri. Çùm hoc 
• Audinus. audissent episcopus Ebroicensis * et episcopus Luxoviensis *, cceperunt nimiùm mur- 
* Josnne *' murare coram Rege.et dicere: «Nos qui episcopi sumus, facimus hominium domino 
» nostro ; et iste monachus dicit se nuilo modo facere quod omnes alii faciunt. » 
Per haec verba et multô amariora cùm velient animum Régis ad iracundiam conci- 
tari , Rex pacato animo et vuku sereno dixit : « Causa haec ad me pertinet ; quod 
» mihi placuerit , erit. » Haec dicens surrexit, et aliàs se contuiit. Ipsâ die redditum 
est ei casteiium cum pace , et ipse diiuculo manè surrexit , et contuiit se apud 
S. Wiburgam^ propter recreationem. 
Rex hominio Intérim monachi positi sub dubia re, et scientes certo relatu quod episcopus Luxo- C 
eumetprofa- v i ens i s et episcopus Ebroicensis veilent eis nocere, nimiùm timidi ad consuetum . 

atone eximit; 1 r » «ni 

confugium concurrerunt ; et assiduis precibus Deum exorantes ut niorum voluntatem, 
*Ms. ex se. quae sua * erat, ut putabant, perficere dignaretur. Quorum preces atque vota Deus 
*/. «cm. non distuiit adimpiere ; sed ut* in multis jam fecerat , et feçit suâ ciementiâ. Nam 
post aiiquot dies , dum Rex ad civitatem pergeret , obviàm ei venerunt Gaufridus 
ejusdem civitatis archiepiscopus et Johannes episcopus Luxoviensis , et cceperunt 
simui equitare , unus à dextris et aiter à sinistris. Cùmque inter se confabularentur , 
cceperunt verbum habere archiepiscopus videiicet et episcopus de priore Becci, qui 
dicebat se nulii homini iaïco facturum hominium pro uila re, volentes Regem 
ad hoc deducere, ut mutaret suam sententiam. Verba quorum Rex non diù ferens, 
sed conversus ad archiepiscopum dixit ei: «Domine archiepiscope, scitote pro certo, 
» quia iste abbas nec mihi faciet hominium, nec vobis professionem. » Et archiepis- D 
copus è contra: « Domine, quod vobis benepiacitum est, de re vestra facite, ut 
» dominus : de re verô quae ad me propriè pertinet , inter me et ipsum bene conve- 
»> niet. » Rex verô è contra : « Dixi vobis , et adhuc dico per mortem Christi , quia 
» abbas Becci nec mihi faciet hominium , nec vobis professionem. » Ad haec conti- 
cuerunt ambo episcopi, et de re alia cceperunt loqui. 
Ad se voca- Post aiiquot igitur dies misit Rex priorem S. Mariae de Prato (b) Becco, mandans 
donat abb * tl * P ri °" ut a <* eum veniret, et secum adduceret ex personis ecclesiae : mandans etiam 
conventui salutem , et ut pro eo orarent, et ne uiio modo tristes exstarent de re tamdiu 
protelata , quia modo paratus erat in omnibus adimpiere voluntatem illorum. Prior 
verô iter hoc priùs recusavit ; sed post , precibus fratrum victus , perrexit. Qui veniens 
Prato, ibi remansit. In crastinum autem venit Rex ibi, et iocutus est privatim cum 
priore. Quid muita? discesserunt ab invicem pacifici. Deinde jussit monachis ut ibi E 
remanerent, usquedum ipse mitteret pro eis, quia admodum impeditus erat multis 
negotiis : qui ita fecerunt. Post tertium verô diem mandavit priorem et monachos, 
ut ad eum privatim venirent: et ita fecerunt, continentes se in una secretiori caméra. 

( a) S."- Vaubourg, 4 milliariis ab urbe Rotomago. » haereditatem ipsius monasterii Beccensis, in campis 

(b) Cœnobium de Prato Beccensi monasterio » inter Chevilleium et Ermentrudis-villam , qu« 
tubjectum , de quo chronicon Beccense ad an. 1 063 : » ambae parochix sunt de patrimonio ejusdem monas- 
« Willelmus potentissimus Dux Normannise , qui » terii. Quaî quidem ecciesia vocata fuit ecciesia 
»postea Angliam acquisivit, cœptt xdificare eccle- » B. Maria? de Prato, et ibi constituti fùerunt mo- 
» siam juxta Ermentrudis-villam prope Rotomagum, » nachi de monasterio Becci , ad Dei servitium 
» Sequanâ inter utrumque fluente, super terram et «ibidem faciendum. » 
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A Ut hoc Rex cognovit , dimisit à se omîtes ; archiepiscopum vero et quemdam epis- 
copum de Angiia , et duos ex optimatibus suis secum retinens. Et vocans priorem et 
monachos, ante se honorificè sedere fecit. Deinde breviter collaudans eos de iilorum 
perseverantia , et de iilorum bonitate quam in eos sperabat, tradidit abbatiam priori 
per quamdam donationem , sine mentione hominii. Hoc videns archiepiscopus et 
caeteri qui ibierant, admiratisunt vaide bonitatem Régis erga ecclesiam Beccensem. 
Deinde requisitus Rex à monachis, quis poneret abbatem in proprio statu , vocavit 
episcopum * Sagiensem, et jussit ut cum abbate et monachis iret Beccum, et eum * Joanhem. 
honorificè poneret in proprio statu. Audiens hoc archiepiscopus dixit Régi : « Quia 
» video bonam voiuntatem vestram erga ecciesiam Beccensem, ego ipse pergam et 
» mittam eum in proprio statu. » Audiens h«ec Rex, et collaudans hoc factum , jussit 
nt ita ageret. 

B Ad Pentecosten * qui propè erat, venit archiepiscopus Beccum; et in ipso die *An. 11*4. 
festivitatis , revestitis omnibus ut dies requirit , ad Tertiam ipse archiepiscopus ut erat nf^V^blque 
revestitus.posuit abbatem in suo statu, dum hebdomadarius incœpit hymnum, Vent, profe«ione. 
creator Spiritus. Ad quam horam ibi fuit, et non ampliùs usque ad benedictionem. 
Archiepiscopus ipsâ die fecit sermonem ad popuium , et missam celebravit. In crasti- 
num summo mane , antequam proficisceretur, jussit ut in sequenti sabbato veniret 
Rotomago,quiainsequenti dieDominica velieteum benedicere. Factum est ut jusse- 
rat ; sed antequam ad ecclesiam pergerent, perrexerunt ad Regem. Quos ut vidit, laeto 
affamine vocavit eos, et dixit : « Habetis necesse! » llii dixerunt causam pro qua 
vénérant. Rex cognoscens causam, vocavit Robertum de Sigillo et alium ciericum , 
et misit eos ad archiepiscopum, mandans et praecipiens per amorem quem erga ipsum 
habebat , ut abbatem Becci honorificè susciperet , et abbatem consecraret sine ulla 

Q mentione professionis. Et adjunxit : « Ita faciat, si vult retinere meum erga se amo- 
» rem. » Archiepiscopus ùt mandatum Régis percepit, sicut sapiens vir nihil contra- 
dixit, sed per omnia adimplevit. Ventum est ad missam. Archiepiscopus abbatem 
honorificè fecit revestiri ornamentis Rotomagensis ecclesiae, et ante se fecit sedere 
usque ad evangeiium. Ventum est ad benedictionem. Tune archiepiscopus ad abba- 
tem : « Quamvis non sit necesse, mi domine, ut te interrogem, sicuti mos est alios 
» interrogare et discutere ; tamen , ne consuetudo ecclesiae relinquatur , breviter 
» quaero si vis subjectus et obediens esse huic sanctae Rotomagensi ecclesiae, et eis qui 
» ei praesunt. » Abbas respondit, Volo (a). Et archiepiscopus, Deo grattas. Deinde 
inecepit, Veni> creator Spiritus. Hoc ordine fuit benedictus. 

Post missam invitavit eum archiepiscopus ad prandium suum. Circa vesperam Suum ei 
verè redierunt ad Regem, gratias agentes pro omnibus bonis quae per eum contigerant fpÔ™dé™ uni 

D in hoc negotio. Quas grates Rex libenter accepit, collaudans nimiùm iilorum pru- 
dentiam et religiositatem. Deinde admonutt eos ut laïeus homo , ut ordinem suum 
districtè servare studerent, et ne hospitaiitatem , quae magnum eis nomen acquisierat, 
relinquerent, dicens inter caetera abbati verbum dignum memoriae : « Tu esto intùs 
» abbas in ordine tuo, et ego ero abbas in rébus exterioribus. Nam in quantum potero, 
» deinceps ero proficuus ecclesiae vestrae , tanlùm ut de vobis bona audiam, sicut 
*> hactenus audivi.» Quibus dictis , dimisit eum cum gaudio. In crastino venit abbas 
Beccum, et receptus est cum magno gaudio, sicut dignitas Beccensis ecclesiae exigit. 
Rex autem deinceps nimiùm eum dilexit, intelligens in eum puram bonitatem, 
quàm plurimùm etiam sapientem. Quapropter super omnes personas regni sui eum 
honoravit. Abbas è contra dulciter eum dilexit , et assiduis orationibus eum com- 
mendabat Deo et suae ecclesiae. Quam ecclesiam piè et sanctè gubernavit per xm 

E annos et xxn dies... Transiit autem è mundo , mediâ nocte festivitatis S. Johannis 
Baptistae (b) , post multas sufferentias et passiones sui corporis : anima cujus sit cum 
anima domni et magistri sui Anselmi, ubi vivit immortaliter , videt Deum perenniter, 
laetatur insatiabiliter , perfruitur ipse perpetuâ beatitudine immarcessibiliter. Amen. 

(a) Milo Crispinus addit : « Tune cœperunt ali- » quoi dicit ! quii ampliùs vultisf Sicque archiepis- 

»qui de circumstantibus clericis urgere ut diceret , » copus benedixit eum. » 

» Prcfittor. At ille iterum dixit , Volo. Atque cùm (b) Obiil autem septuagesimo primo artatis suce 

»instarent ut profiteor responderet , dixit tertià , anno, VIII hal.julii, anno Domini MCXXXVI , ut 

» Volo, et ex corde volo. Tune Joannes S. R. E. le- habet Milo Crispinus ibidem. 
»gatus, qui ibi forte aderat : Non auiitis , ait, 
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EX EPISTOLA PETRI AByELARDI l AD AM1CUM, 
Seu libello de calamitatibus suis. 

înter éditas abAnd. Quercetano prima (a ),p-?, et ex cod. 2323 Bibl. nat. Paris. 

SvEPÈ humanos affectus aut provocant aut mitigant ampiiùs exempia quàm verba. 
Unde posf nonnuliam sermonis ad praesentem habiti consolationem, de ipsis caiami- 
tatum mearum experimentis consolationem ad absentem scribere decrevi , ut, in 
comparatione mearum , tuas aut nuilas aut modicas tehtationes recognoscas , et 
tolerabiliùs feras. 

Cap. 1. Ego ieitur oppido quodam oriundus, quod in ingressu minoris Britanniae cons- 
quomodocdu- tructum ab urbe JNannetica versus onentem octo (credo) miihariis remotum , proprio B 
«tus. vocabulo Palatium appellatùr , sicut naturâ terrae meae vel generis animo levis, ita et 
ingenio exstiti et ad iiteratoriam disciplinant faciiis. Patrem autem habebam literis 
aliquàntulùm imbutum , antequam militari cinguio insigniretur ; unde postmodum 
tanto iiteras amore complexus est, ut quoscumque filios haberét, literis antè quàm 

* Ed, sic armis instrui disponeret. Sicque profectô actum est. Me* itaque primogenitum suum 

quanto cariorem habebat, tantô diiigentiùs erudiri curavit. Ego vero quanto ampiiùs 
et fàciliùs in studio literarum prôfeci, tanto ardentiùs eis inhaesi, et in tanto earum 
amore illectussum,ut militaris glorix pompam cum haereditate et praerogativa primo- 
genitorum meorum fratribus derelinquens , Martis curue penitùs abdicarem , ut 
Minervae.gremioeducarer. Et quoniam dialecticarum rationum armaturam^ omni- 
bus philosophix documei^tis praetuli , his armis alia commutavi, et trophaeis bellorum 
conflictus (c) praetuli disputationum. Proinde diversas disputando perambulans C 
provincias , ubicumque hujus artis vigere studium audieram , Peripateticorum 

* Al. ambu- aemulator * factus sum. 

,at CTrti». //. Perveni tandem Parisius , ubi jam maximè disciplina haec florere consueverat, ad 
Guilicimi Guillelmum scilicet Campellensem praeceptorem meum, in hoc tune magisterio re ef 

audUor!" ' iàmâ praecipuum : cum quo aliquàntulùm moratus, primo ei acceptus , postmodum 
grav.issimus exstiti, cùm nonnullas scilicet ejus sententias refellere conarer , et ratio- 
cinari contra eum saepius aggrederer , et nonnunquam superior in disputando viderer. 
Quod quidem et ipsi qui inter conscholares (d) nostros praecipui habebantur, tanto 
majori sustinebant indignatione, quanto posteriori habebar aetatis et studii tempore. 
Hinc calamitatum mearum , qux nunc usque persévérant, cceperunt exordia: et quo 
ampiiùs fama extendebatur nostra , (f) aliéna in me succensa est invidia. Factum 
tandem est, ut supra vires aetatis meae de ingenio meo praesumens, ad scholarum £) 
regimen adolescentulus aspirarem, et locum in quo id agerem , providerem, insigne 
Melidunido- videlicet Melidunum castrum et sedem regiam. Praesensit hoc praedictus magister 

Corboiii* 1 " ' rn^us, et quo longiùs posset scholas nostras à se removere conatus, quibus potuit 
modis latenter machinatus est , ut priusquam à suis recederem scholis, nostrarum 
praeparationem praepediret , et provisum mihi locum auferret. Sed quoniam de po- 
temibus terrae nonnullos ibidem habebat aemulos, fretuseorum auxilio voti mei compos 
exstiti , et plurimorum mihi assensum ipsius invidia manifesta conquisivit. Ab hoc 

* Al. tyroci- autem scholarum nostrarum exordio * ita in arte dialectica nomen meum dilatari 
ccepit, ut non solùm condiscipulorum meorum, verùm etiam ipsius magistri fama 
contracta paulatim extingueretur. Hinç factum est ut de me ampiiùs ipse praesumens , 
ad castrum Corbolii, quod Parisiacae urbi vicinius est, quantocius scholas nostras 
transferrem , ut inde videlicet crebriores (g) disputationis assultus nostra daret impor- E 

Al. cppor- tunitas *. Non multo autem interjecto tempore, ex immoderata studii afflictione 
correptus infirmitate , coactus sum repatriare (h) ; et per annos aliquot à Francia 
quasi remotus, quaerebar ardentiùs ab iis quos dialectica soilicitabat doctrina. 

(a) Editionem Quèrcetani contulimus cum alia (b) Cod. Rawl. armar'ium. 

•quam anno 171 8 Londini vulgavit in-8.° Ricardus (c) Ibid. certamina. 

Rawlinson , ex qua variantes ïectiones collegimus, (d) Ibid. condiscipulos. 

si variantes dicere licet mutationes quasdam vocum (e) Ibid. infirior. 
minus latinarum , factas à maie feriato scriptore cui . (f) Ibid. additur, eo gravier, 

sordebat incultus sasculi XII sermo. -Hujus variantes (g) Ibid. fréquentions. 

imis paginis subjicimus; alias quas è Francisco Am- (h) Ibid. ;'// patriain revertere, 
boesio habuit Quercetanus, margini apponimu«. 



aïo. 



tunitas. 
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A Elapsis autem paucis annîs , cùm ex infirmitate jamdudum convaiuissem , prae- An. na8. 
ceptor meus îiie Guillelmus Parisiensis archidiaconus , habitu pristino commutato, 
ad reguiarium ciericorum ordinem se convertit, eâ ut ferebant intentione, ut quo re- 
iigiosior crederetur, ad majorem praelationis gradum promoveretur, sicut in proximo 
côntigit, eo Catalaunensi episcopo^ facto. Nec tamen hic suae conversionis habi- 
tus aui ab urbe Parisius, aut à consueto philosophiae studio eum revocavit : sed in 
ipso quoque monasterio [S. Victôris] ad quod se causâ reiigionis contulerat, statim 
more solito pubiicas exercuit scholas. Tum ego ad eum reversus, ut ab ipso rheto- Bedux Pari- 
ricam audirem, inter caetera disputationum nostrarum conamina antiquam ejus de ÎXioTjpuwt 
universalibus sententiam patentissimis (b) argumentorum rationibus* ipsum com- de univenaii- 
mutare, immo destruere compuli. Erat autem in ea sententia de communitate uni- h V'£j dilpu . 
versalium , ut eamdem essentialiter rem totam simul singulis suis inesse astrueret taponibus. 

B individuis: quorum quidem nutla esset in essentia diversitas, sed solâ muititudine 
accidentium varietas. Sic autem istam tune suam correxit sententiam, ut deinceps 
rem eamdem non essentialiter , sed individualiter * diceret. ... » ai. indiffe- 

Çùm hancille correxisset, immo coactus dimisisset sententiam , in tantam iectio renter - 
ejus devoiuta est negligentiam , ut jam ad dialecticx (c) iectionem vix admitteretur : 
quasi in hac sciiicet de universalibus sententia tota hujus artis consisteret summa. 
Hirtc tantum roboris et auctoritatis nostra suscepit disciplina, ut ii qui antea vehe- 
fflentiùs magistro illi nostro adhaerebant, et maximè nostram infestabant doctrinam, 
ad nostras convolarent scholas; et ipse qui in scholis Parisiacae sedis magistro nostro 
successerat, locum mihi suum offerret, ut ibidem cum caeteris nostro se traderet 
magisterio, ubi antea suus il le et noster magister floruerat. Paucis itaque diebus ibi Diaiectictm 
me studiam dialecticae régente , quanta invidiâ tabescere , quanto dolore aestuare docet Pari «' J » 

C cœperit magister noster, non est facile exprimere. Nec conceptae miseriae aestum diù 
sustinens, callidè aggressus est me etiam tune removere. Et quia in me quod apertè 
ageret non habebat, ei scholas auferre molitus est, pessimis * objectis criminibus, * Ed. turpis- 
qui mihi suum concesserat magisterium, aiio quodam aemulo meo in locum ejus sim '*' 
substituto (d). Tune ego Melidunum reversus , scholas ibi nostras , sicut antea , r UM u* Me- 
constitui: et quantô manifestiùs ejus me persequebatur invidia, taniô mihi auctori- ,iduni » 
tatis ampliùs conferebat, juxta illud poëticum (e), 

Summa petit livor,perflant altiss 'tma venti. 
Non muho autem pos't , cùm ille intelligeret ferè omnes discretos * de religione * ai. di*ci- 
ejus piurimùm haesitare, et de conversione ipsius vehementer susurrare, quôd vide- f >ul °*' 
iicet à civitate minimè recessisset, transtulit se et conventiculum fratrum cum scho- 
lis suis ad viilam quamdam ab urbe remotam. Statimque ego Meliduno Parisius 

D redii, pacem ab ilio ulteriùs sperans. Sed quia, ut dixirnus , locum nostrum ab aemulo i^^^jp, 
nostro fecerat occupari , extra civitatem in monte S. Genovefae scholarum nostrarum risiis- in monte 
castra posui, quasi eum obsessurus qui locum occupaverat nostrum. Quo audito, s • G « novc, *• 
magister noster statim ad urbem impudenter ffj rediens, scholas quas tune habere 
poterat , et conventiculum fratrum ad pristinum reduxit monasterium , quasi miiitem 
suum quem deseruerat * , ab obsidione nostra iiberaturus. Verùm , cùm illi prodesse » Al ilmiK 
mtenderet, maximè nocuit. Iiie quippe antea aliquos habebat qualescumque disci- rat. 
puios, maximè propter iectionem^ Prisciani , in qua piurimùm valere credebatur. 

(a) Guillelmus de Campellis anno ma assumptus génère doctrinœ. Cujus vocem cùm audimus, non homi- 

est ad Catalaun. episcopatum , teste Alberico. De nem, sed quasi angelum de ceelo loqui putamus ; nom 

protnotione autem ejus Rupertus abbas Tuitiensis , et dulcedo verborum ejus et profitnditas sententiarwn 

aut quivis aiius apud Martenium , t. IX Amplis, quasi humanum modum transcendit. Qui cùm esset 

Collect. col. I02î : Nam nostrâ etiam memoriâ, in- archidiaconus , feriqueapud Regem primus, omnibus 

quit, beatus Willelmus Catalaunensis episcopus , dm quee possidebat dimissis , in vrœterito Pascha ad 

esset perfictus reguïaris canonicus, omniumque judicio quamdam paupertimam ecclesiolam soli Deo serviturus 

probatus, terque lich subterfugisset , tandem invitus se contulit ; ibique postea omnibus undique ad eum 

episcopus efficitur : in qua quàm sancù vixisset , nullus venientibus , gratis et causâ Dei solummodo , more 

qui hoc scit dubitare conceditur. Hic, inquam , regu- tnagistri Menegaldi beatee memoriœ, devotum ac benig- 

taris canonicus et episcopus sanctus, cujus quasi claro . num se prœbuit. Jamque tantum studium régit, tain 

oculo nil latuil in omm divina Scriptura, dum testa- in divinis quàm kumanis scientiis, quantum nec vidi , 

retur régulant S. Augustini ad perfectionem non suffi- née meo tempore usquam terrarum esse audivi. 
cere, voluit , sicut et ficit, se monachum facere. Ex quo (b) Cod. Rawl. manifestis et maxime perspicuis. 
scriptoris coaevi testimonio Abaelardi maledicentiam (c) Cod. Amboes. ad cattera dialecticœ vix.' 
perspicere datur. Sed et anonymus apud Eccardum, (d) Cod. Rawl. ad officium ejus constituto. 
t. II Corporis historici, col. 368 : Parisius sutn , in- (e) Ovid. Iib. I de Remediis amoris, v. 369. 
quit, modo in scholis magistri Guitlelmi, summi viri (f) Cod. R&vr\.fronte perfrictâ. 
omnium hujus temporis quos ego noverim in omni (g) Aliàs , propter lectiones Prisciani , in quitus. 
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Postquam autem magister advenit, omnes penitùs amisit, et sic à regimine scholarum A 
cessare compulsus est. Nec post muitum tempus, quasi jam uiteriùs de mundana 

* Al. com- desperans gloria, ipse quoque ad monasticam conversus * est vitam (a). 

P" 1 ""' Postreditum verà magistri nostri ad urbem, quos confliçtus disputationum scho- 

lares nostri tam cum ipso quàm cum discipulis ejus habuerint , et quos fortunaeventus 
in his beiiis (b) dederit nostris, immo mjhi ipsi in eis, te quoque res ipsa jamdudum 
edocuit. Illud vero Ajacis , ut temperantiùs ioquar, audacter proferam : 

Si quaritis hujus 

Fortunam pugna, non sum super atus ab illo (c). 
In patriam Quod si ego taceam , res ipsa clamât, et ipsius rei finis indicat. Dumj Yer6 haec 
i'erumquVin agerentur, carissima mihi mater mea Lucia repatriare me compulit : quas videlicet, 
Franciam. post conversionem Berengarii patris mei ad professionem monasticam, idemfacere 
disponebat (d). Quo complète, reversus sum in Franciam , maximè ut de Divinitate B 

* ai. quo- addiscerem, quando * jam szpefatus magister noster Guilleimus in episcopatu Ca- 
ni * m ' talaunensi poilebat (e). 

Cap. m. In hac autem lectione magister ejus Anseimus Laudunensis maximam ex antiqui- 
Anseimoope- tate auctoritatem tune tenebat. Acçessi igitur ad hune senem, cui magis longaevus 
ram dat theo- usus quàm ingenium vei memoria nomen comparaverat. Ad quem si quis de aiiqua 
logie. quaestione pulsandum accederet incertus, redibat incertior. Mirabilis quidem erat in 
oculis auscuitantium, sed nullus in conspectu qusestionantium (f). Verborum usum 
habebat mirabilem, sedsensum contemptibiiem (g) et ratione vacuum. Çùm ignem 
accenderet, domum suam fumo implebat, non luce illustrabat. Arbor ejus tota in 
foliis aspicientibus à longé conspicua videbatur , sed propinquantibus et diligentiùs 
intuentibus infructuosa reperiebatur. Ad hanc itaque cùm accessissem ut fructum 

* Matt. xxi, m< ^ e coliigerem , deprehendi illam esse ficulneam cui maledixit Dominus *, seu illam Q 
>9< veterem quercum cui Pompeium Lucanus comparât, dicens : 

Stat magni nominis timbra, 

Qualis frugifero quercus sublimis in agro (h). 
Hoc igitur comperto, non muitis diebus in umbra ejus otiosus jacui. Pauiatim verà 
me jam rariùs et rariùs ad iectiones ejus accedente, quidam tune inter discipulos 
ejus eminentes graviter id ferebant, quasi tanti magistri contemptor fièrent. Proinde 
ipsum quoque adversùm me iatemer commoventes, pravis suggestionibus ei me in- 
vidiosum fecerunt. Accidit autem quâdam die, ut post aliquas sententiarum colla- 
tiones nos schoiares invicem jocaremur : ubi cùm me quidam animo intentantis 
interrogavisset , quid mihi de divinorum lectione librorum videretur , qui nondum 
£</.ph y sici$. nisi in philosophicis * studueram ; respondi saiuberrimum quidem hujus iectionis esse 

studium, ubi salus animi cognoscitur; sed me vehementer mirari quôd his qui lite- £) 
rati sunt, ad expositiones sanctorum intelligendas, ipsa eorum scripta vel glosaenon 
•Al.ta*gistro. sufficiant, ut alio scilicet non egeant magesterio *. Irridentes piurimi qui aderant, 
an hoc ego possem et aggredi praesumerem, requisierunt. Respondi me id, si veilent, 

* Al. inda- experiri paratum esse. Tune conclamantes * et ampliùs irridentes, « Certè, inquiunt, 
manteî. „ et nos assentimus. Quaeratur itaque ( i) et tradatur vobis expositio aiicujus inusitatae 

» scripturae, et probemus quod vos promittitis. » Et consenserunt omnes in obscuris- 
sima Ezechieiis prophetia. Assumpto itaque expositore, statim in crastino eos ad 
lectionem invitavî. Qui invito mihi consilium dantes, dicebant ad rem tantam non 

* £</.hanc. esse properandum , sed diutiùs in expositione rimanda et firmanda mihi hactenus * 

inexperto vigiiandum. Indignatus autem respondi , non esse meae consuetudinis per 
usum proficere, sed per ingenium : atque adjeci vei me penitùs desiturum esse, vel 
eos pro arbitrio meo ad lectionem accedere non differre. Et primae quidem lectioni E 
nostrae pauci tune interfuere, quod ridiculum omnibus videretur me adhuc quasi 

* Al. inex- penitùs sacrae iectionis expertem * id tam properè aggredi. Omnibus tamen qui affue- 
perturo. runt j n tantum l ect i 0 ijj a g rata exstitit, ut eam singulari praeconio extoilerent , et me 

secundùm hune nostrx iectionis tenorem ad glosandum (k) compilèrent. Quo 
quidem audito, ii qui non interfuerant, cceperunt ad secundam et tertiam lectionem 

(a) Coi. Rawl. ad vitam se recepit monasticam. (f) Cod. Rawl. quxstionts discutientium. 

(b) Ibid. in his refugis velitatiombus Parthicis. (é) Ibid. vilan. 

(c) Ovid. lib. XIII Metamorph. v. 89. (h) Phars. Iib. I, v. 135. 

(d) Ibid. se vite sanctions rationi dicart disposuit. (i) Alias ,qua>ratur , inauam, et tradatur nobis. 

(e) Igitur post annum 11 13. (k) Cod. RawL ad txplicandum, 

certatim 
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A certatim accedere (a) , et omnes pariter de conscribendis giosis quas prima die ince- 
peram , in ipso eorum initio plurimùm solliciti esse. 

Hinc itaque pradictus senex vehementi commotus invidiâ, et quorumdam per- Cap. iv. 
suasionibus jam adversùm me, ut suprà memini, et tune (b) siimuiatus , non minùs wb«w. erepr * 
in sacra lectione me persequi cœpit , quàm antea Guillelmus noster in philosophia, 
Erant autem tune in scholis hujus senis duo qui caeteris praeminere videbantur, Albe- 
ricus sciiicet Remensis et Lotulfus (c) Lombardus, qui quanto de se majora (d) 
prxsumebant, ampliùs adversùm me accendebantur. Horum itaque maximè sugges- 
tionibus , sicut postmodum deprehensum est, senex iiie perlurbatus impudenter (e) 
mihi interdixit inceptum glosandi opus in loco magisterii sui ampliùs exercere: hanc 
videlicet causam (f) praetendens, ne si fortè in ilio opère aliquid per errorem scribe- 
rem, utpote rudis adhuc in hoc studio, ei deputaretur (g). Quod cùm ad aures 

B schoiarium pervenisset, maximâ commoti sunt indignaiione super tam manifesta 
livoris caiumnia.quae nemini unquam ulteriùsf^acciderat:quae quanto manifestior, 
tanto mihi honorabilior exstitit, et persequendo * gloriosiorem enecit. tl ^ 4/< P wsecu - 

Post paucos itaque dies Parisius reversus , scholas mihi jamdudum destinatas atque Cap. v. 
obiatas, unde primo fueram expulsus, annis aliquibus quietè possedi; atque ibi in sus a É^hie7em 
ipso statim schoiarum initio glosas fi) illas Ezechielis, quas Lauduni inceperam, imerpretatur. 
consummare studui. Quie quidem adeô legentibus acceptabiles (k) fuerunt , ut me 
non minorem gratiam * in sacra lectione adeptum jam crederent , quàm in philoso- * Al. gtoriam. 
phica viderant. Unde utriusque lectionis studio scholae nostrae vehementer muliipli- 
catae , quanta mihi de pecunia lucra, quantam gioriam compararent , ex fama te 
quoque latere non potuit^. Sed quoniam prosperitas stultos semper inflat, et 
mundana tranquillitas vigorem énervât animi, et per carnales (m) illecebras facilè 

C resolvit; cùm jam me solum in mundo superesse* philosophum aestimarem , nec * Al. superio- 
uliam ulteriùs inquietationem formidarem, frena libidini ccepi laxare, qui antea 1011 ' 
vixeram continentissimè (n) ; et quô ampliùs in philosophia vel sacra lectione profe- 
ceram , ampliùs à philosophis et divinis immunditiâ vitae recedebam. Constat quippe 
philosophes , nedum divinos, id est sacras lectionis exhortationibus intentos, conti- 
nentise décore maximè polluisse. Cùm igîtur totus in superbiaatque iuxuria laborarem , 
utriusque morbi remedium divina mihi gratia , licèt nolenti , contulit ; ac primo 
iuxuriae, deinde superbîae : luxuriae quidem, his me privando quibus exercebam ; 
superbiae verô quas mihi ex literarum maximè scientia nascebatur , juxta illud Apos- 
toii, Scientia inflat , illius libri quo maximè gloriabar , combustione me humiiiando. 1 Cor. vin. 
Cujus nunc rei utramque historiam veriùs ex ipsa re quàm ex auditu cognoscere te 
volo, ordine quidem quo processerunt. Quia igatur scortorum immunditiam semper 

D abhorrebam (0) , et ab accessu * et frequentatione nobilium feminarum studii scho- * Ed. cxc«$u. 
laris assiduitate revocabar , nec laïcarum conversationem multùm noveram ; prava 
mihi , ut dicitur , fortuna biandiens , commodiorem nacta est occasionem quâ 
me faciliùs de subiimitatis hujus fastigio prosterneret ; immo superbissimum, nec 
accepta: gratix memorem , divina pietas humiliatum sibi vindicaret. 

(a) Aliàs, contendere et concurrere. » properarent retinebat. Anglorum turbam juvenum 

(b) Cod. Rawl. ex Mo temporis articulo. » mare interjacens etundarum procéda terribilis non 

(c) Edit. Loculphus , idem Othoni Frising. Leu- » terrebat ; sed omni periculo contempto, audito 
taldus Novariensis dictus. » tuo nomine, ad te confluebat. Remota Britannia 

(d) Cod. Rawl. meliora cogitaverunt. » sua animalia erudienda destinabat. Andegavenses, 

(e) Ibid. imprudentia. , » eorum edomitâ feritate , tibi famulabantur in suis. 

(f) Ibid. simulons. j> Pictavi , Wascones et Hiberi, Normannia, Flan- 

(g) Ibid. attribueretur. udria, Theutonicus et Suevus tuum callere- inge» 

(h) Ibid. antea. » nium , laudare et praedicare assidue studebant. Prav 
(1) Ibid. explïcationes. »tereo cunctos Parisiorum civitatem habitantes, et 
(k) Ibid. gratœ fuerunt. »intra Galliarum proximas et remotissimas partes, 
(l) Consentit Fulcoprior de Diogilo in ea quam »qui sic àtedoceri sitiebant , ac si nihil disciplina; 

ad ipsum scripsit consofatoria epistola post infortu- » non apud te inveniri potuisset. lngenii claritate , et 

nium , ibidem inter ejus Opéra , p. 2 1 8 : « Affluen- » suavitate eloquii , et finguae absolutions facilitate , 

» tissimè tibi paulo antè mundi hujus gloria blandie- » neenon et scientix subtilitate permoti, quasi ad 

»batur, et te incertis fortunae casibusesse obnoxium » limpidissimum philosophis fontem iter accelera- 

» non sinebat advertere. Roma suos tibi docendos » bant , &c. » 

«transmittebatalumnos, et quaeolim omnium artium (m) Cod. Rawi. mollissimas. 

»scientiatn auditoribus solebat infundere , sapien- (n) Ib. castitateseverissimâetplusauamereiniticâ. 

» tiorem te se sapiente transmissis scholaribus mons- (0) Contrà Fulco , ibid. « Nam illud quod sic te, 

» trabat. Nulia terrarum spatia, nulla montium caca- » ut aiunt , prscipitem dédit , singularum sciiicet fe- 

»mina, nulla concava vallium, nulla via, difficili » minarum amorem, et laqueos libidinis earum qui- 

» licèt obsita periculo et latrone, quominùs ad te »bus suos capiunt scortatores, meliùs mihi videor 

Tom. XIV. Nn 



zSz EX ACTIS SANCTORUM 

Ca F . vi. Erat quippe in ipsa civitate Parisius adolescentula quaedam nomine Heloïssa , A 
^ Amores $uo* ne p t ; s canonici eujusdam qui Fuibertus vocabatur, qui eam quantè ampliùs dilige- 

eKn bat, tantô diligentiùs in omnem quam poterat scientiam iiterarum promoveri stu- 

duerat. Quae cùm per faciem non esset infima, per abundantiam iiterarum erat 
suprema. Nam quô bonum hoc , literatoriae sciiicet scientiae, in mulieribus est rarius, 
eô ampliùs puellam commendabat , et in toto regno (a) nominatissimam fecerat. 
Hanc igitur, omnibus circumspectis quae amatores ailicere soient, commodiorem 

* Ai facere. censui in amorem mihi copuiare (b) , et me id faciliimè * credidi posse : tanti quippe 
tune nominis eram, et juventutis et formas gratiâ praeeminebam , ut, quameumque 
feminarum nostro dignarer amore , nuiiam vererer repulsam. Tantô autem faciiiùs 
hanc mihi pueliam consensuram credidi , quanto ampliùs eam Iiterarum scientiam 
et habere et diligere noveram , nosque etiam absentes scriptis intèrnunciis invicem 
liceret praesentare , et pleraque audaciùs scribere quàm colloqui , et sic semper jocun- B 
dis interesse colloquiis. In hujus itaque adolescentulae amorem totus inflammatus, 
occasionem (c) quaesivi quâ eam mihi domesticâ et quotidianâ conversatione fami- 
liarem efficerem , et faciiiùs ad consensum traherem. Quod quidem ut fieret, egi cum 
praedicto puellse avuncuio, quibusdam ipsius amicis intervenientibus , quatenus me 
in domum suam, quae scholis nostris proxima erat, sub quoeumque procurationis 
pretio susciperet : hanc videlicet occasionem praetendens, quôd studium nostrum 
domesticâ nosirae familiae cura plurimùm praepediret (d),et impensa nimia nimiùm 
me gravaret.-Erat autem cupidus ille \d\àe(e), atque erga neptim suam ut ampliùs 
semper in doctrinam proficeret literatoriam , plurimùm studiosus. Quibus duobus 
facilè assensum assecutus sum , et quod optabam obtinui ; cùm ille videlicet et ad 
pecuniam totus inhiaret , et neptim suam ex doctrina nostra aiiquid percepturam 
crederet. Super quo vehementer me deprecatus, supra quàm sperare praesumerem , C 
votis meis accessit et amori consuluit : eam videlicet totam nostro magisterio com- 
mittens , ut quoties mihi à scholis reverso vacaret , tam in die quàm in nocte , ei 
docendae operam darem , et eam si negligentem sentirem , vehementer constringerëm. 
In qua re quidem , quanta ejus simplicitas esset vehementer ammiratus , non minùs 
apud me obstupuiquàm si agnam teneram famelico lupo committeret. Qui cùm eam 
mihi non solùm docendam, verùm etiam vehementer constringendam traderet, quid 
aliud hebes agebat quàm ut votis meis iicentiam penitùs daret, et occasionem, etiamsi 
nollemus.orTerret, ut quam videlicet blanditiis non possem, minis et verberibus faciiiùs 
flecterem \ Sed duo erant quae eum maximè à turpi suspicione revocabant , amor 
videlicet neptis , et continentiae meae fama praeterita. Quid plura ! primùm domo 
unâ conjungimur, postmodum anima. Sub occasione itaque disciplinas amori penitùs 
* Ed. regresius. vacabamus.et secretos recessus 1 " quos amor optabat, studium lectionis offerebat (f). J) 
Apertis itaque libris, plura de amore quàm de lectione (g) verba se ingerebant, 
plura erant oscuia quàm sententiae ; saepius ad sinus quàm ad libros reducebantur 
manus : crebriùs ocuios amor in se reflectebat, quàm lectio in scripturam dirigebàt : 
quoque minùs suspicionis haberemus, verbera quandoque dabatamor, non furor; 
gratia, non ira, quae omnium unguentorum suavitatem transcendèrent (h). Quid 
denique ! nuilus à cupidis intermissus est gradûs amoris, et si quid insoiitum amor 
excogitare potuit, est additum : et quô minùs (i) ista fueramus experti gaudia , ar- 
dentiùs illis insistebamus , et minùs in fastidium vertebantur ; et quo me ampliùs 
haec voiuptas occupaverat , minùs philosophiae vacare poteram et scholis operam 
dare. Tasdiosum mihi vehementer erat (k) ad schoias procedere, vel in eis morari, 
pariter et iaboriosum (l), cùm nocturnas amori vigiiias, et diurnas studio conserva- 
rem^. Quem etiam ita negligentem et tepidum lectio tune habebat, ut jam nihil £ 
ex ingenio , sed ex usu cuncta proferrem , nec jam nisi recitator pristinorum essem 
inventorum; et si qua invenire liceret carmina, essent amatoria, non philosophie 
sécréta (n). Quorum etiam carminum pleraque adhuc in multis, sicutet ipse nosti, 

«prseterîre, quàm aiiquid dicere quod ordini nostro (f) .Ibid. obtulit. 

» et regulae nostrs religionis non concordet. » (g) Ibid. philosophia. 

(a) Cod. Rawl. et per totum Gallorum regnum (h) Ibid. exsuperabant. 
fama indolem suam mirificam disséminant. (i) Ibid. infiequentiùs. 

(b) Ibid. attrahere. (k) Ibid. eheu quoties me tœdebat. 

(c) Ibid. tempora mihi opportuna quaesivi quibus. (I) Ibid. et multùm displicuit. 

(d) Ibid. impediret. (m) Ibid. consecrarem. 

(e) Ibid. ad rem congerendam attentissimus. (n) Ibid. dumi et spinœ. 
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A frequehtantur et decantantur regionibus, ab his maximè quos vîtà similis oblectat *. * ai. simui 
Quantam autem : mœstitiam , quos gemitus, quae lamenta ; nostri super hocscholares oWccub " 
assumèrent (a) , ubi videlicet hancanimi mei occupationem , immo'périurbationem , 
persenserunt, non est facile vel cogitare. Paucos enim jam res tara manifesta deëP 
pere poterat, ac neminem credo, praeter eum ad eu jus ignomiriiam maximè id 
spectabat, ipsum videlicet puelhe avunculum. Cui quidem hoc cùm à nonnullis 
nonnunquam suggestum fuisset, credere non poterat, tum, ut suprà memini .propter 
immoderatam sus neptis amicitiam, tum etiam propter anteactae vitae meœ conti- 
nentiam cognitam. Non enim facile de his quos piurimùm diligimus , turpitudinemf 
suspicamur, nec in vehementi diiectione turpis suspicionis labes potest inesse. Unde 
et illiid est B. Hieronymi in epistola ad Sabinianum * : Solémus maladomûi ttostra * ai. Castri- 
scire novissimi , ac liberorum ac conjugum vitia, ykinis canentibus , igiiorare'. Sed qtidi cianura - 

B novissimè scitur , utique sciri quandoque cotitingit; et quod omîtes dèprehendurtt , iton est 
facile unum latere. 

Sic itaquépluribus evolutis mensibus et de nobis accidit. O quantus in hoc cognos- 
cendo dolor avunculi ! quantus in separatione amantiùm dolor ipsorum ! quanta* 
sum erubescentiâ confusus ! quanta contritione super afflictione pueilae sum afnictus ! 
quantos mœroris ipsa de verecundia mea sustinuit sestus ! Neuter quod sibi , sed quod 
alterl contigerat, querebatur; neuter sua, sed alterius plangebat incommoda.' Sepa- 
ratio autem haec corporum maxima erat copulatio (b) animorum, et negata suî copià 
ampliùs amorem accendebat , et verecundiae transacta jam passio inverecundiores j 
reddebat : tantôque verecundiae minor exstherat passio, quanto convenientior vide- 
batur actio. Actum itaque m nobis est, quod in Marte et Venere deprehensis poeticà' 
narrât fabula (cj. Non multo autem post puelia se concepisse comperit, et cum 
C summa exsultatione mihi super hoc illico scripsit , consulens quid de hoc ipse facien- 
dum deliberarem. Quâdam itaque nocte, avuncuioejus absente, sicut nos condixe- 
ramus, eam de domo avunculi furtim substuli, et in patriam meâm sine mora Hdoïssam 
transmisi : ubi apud sororem meam tamdiù conversata (d) est, donec pareret mas- pragnantem in 

1 à 1 1 • t 1 • • patriam suaro 

culum quem Aslrolabium nominavit. Avunculus autem ejus, post ipsius recessum, transmittit. 
quasi in insaniam conversus (e) , quanto aestuaret dolore , quanto afficeretur pudore, 
nemo nisi experiendo cognosceret. Quid autem in me ageret , quas mihi tenderet 
insidias ignorabat ; si me interficeret , seu in aliquo corpus meum debilitaret, id 
potissimùm metuebat ne dilectissima neptis hoc in patria mea plecteretur. Capere 
me , et invitum alicubi coercere nuliatenus valebat , maximè cùm ego mihi super 
hoc piurimùm providerem, quôd eum , si valeret vel auderet, citiùs aggredi non 
dubitarem. Tandem ego ejus immoderatœ (f) anxietati admodum compatiens , et 
D de dolo quem fecerat amor, tamquam de summa proditione meipsum vehementer 
accusans , conveni (g) hominem supplicando , et promittendo quameumque super 
hoc emendationem ipse constitueret : nec ulli mirabile id videri asserens, qui- 
cumque vim amoris expertus fuisset , et qui quantâ ruinâ summos quoque viros ab 
ipso statim humani generis exordio mulieres dejecerint, memoriâ retineret. Atque 
ut ampliùs eum mitigarem (h) supra quàm sperare poterat, obtuli me ei satisfacere, 
eam scilicetquam corruperam (i) mihi matrimonio copulando, dummodo id secretè 
fieret, ne famae (k) detrimentum incurrerem. Assensit ille, et tam suâ quàm suorum 
fide et osculis , eam quam requisivi concordiam mecum iniit , quô me faciliùs pro- 
deretf/y. 

Illico ego ad patriam meam reversus amicam reduxi , ut uxorem facerem : illâ J^^'^ 
tamen hoc minimè approbante, immo penitits duabus de causis dissuadente, tam d„cit, in uxo- 
E scilicet pro periculo quàm pro dedecore meo. Jurabat ilium nullâ unquam satisfac- copu " 
tione('/»} super hoc placari posse, sicut postmodum cognitum est. Quaerebat etiam 
quam de me gloriam habitura esset , cùm me ingloriosum efficeret , et se et me pa- 
riter humiliaret ; quantas ab ea mundus pœnas exigere deberet , si tantam ei lucernam 

(a) Cod. Rawl. quot suspiria ob hanc causant (h) Ibid. atque utferociores animi impetus citiùs 
nostri tyrones ex itnis pectoribus ducerent. sedarem , prêter spes. 

(b) Jbid. conjunctio. (i) Ibid. virginetn quam vitiaveram. 

(c) Ovid. Metamorph. lib. XIV. (h) Ibid. additur, mihi pra omnibus carissima , 

(d) Cod. Rawl. morata. damnum. 

(e) Ibid. adactus. (I) Ibid. illaquearet. 

(f) Ibid. immodica. (m) Ibid. expiatione. 

(g) Ibid. in partes meastraxi. 

Nn ij 
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r t .' ma l«îictiohes auanta damna ecclesiae, quant* philosophorum A 

ifs 

esTut quem omnibus, n**tf* creayerat, «ni me fenun* dicarem et turprtudmr 
tanW subjicerem. Detestabatur vehementer hoc matrimomum, quod mihi pet om- 
Sosum esset atque onerosum * - . . . Ha* et tus Wia persuadens seu dtssua- 
dens cùm me4m non posset stuhitiam , nec me sustmeret oftendere,: 

suspiransvehementer et lacrymansperorationem suam taii fine terminavit : « Uaurn, 
* iïmiît ad ultimum restât , ut in perditione ^/.duoruru rmnor non succédât dolor, 
». quam prscessit amor. » Nec in hoc ei , sicut universus agnovit mundusyprophetia 

de NaSque parvulo nostro sorori meae commendato, Parisius occulté revertimur, 
etPQStpaucps dies, nocte secretarum orationum vigiliisin quadam ecclesiaceiebratis, 
ibidem suromo mane , avuûculo ej us atque quibusdam nostris vel ipsius amicis B 
assistentibus , nuptiali benedictione confœderamur ; moxque occulte divisim absces- 
simus nec nos ulteriùs nisi raro iatenterque vidimus , dissimulantes plurimùm quod 
egeramus. Avunculus autem ipsius atque domestici ejus , ignominiae suae solatium 
quœrentes , initum matrimonium divulgare , et fidem mihi super hoc datam violare 
cœperunt: illa autem è contra anathematizare et jurare quia faisissimum esset (ty. 
Unde vehementer ille commotus crebris eam contumeliis afficiebat. Quod cùm ego 
cognovissem, transmisi eam ad abbatiam quamdam sanctimonalium prope Parisius, 
quae Argenteolum appellatur, ubi ipsa-olim puella educata fuerat atque erudita : 
vestes quoque ei religionis quae conversioni * monasticae convenirent, excepto velo, 
aptari feci , et his eam indui. Quo audito , avunculus et consanguinei , seu affines ejus, 
ppinati sunt me nunc sibi plurimùm illusisse, et ab ea moniali factame sicfacilè 
velle expedire. Unde vehementer indignati et adversùm me conjurati , nocte quâdam C 
quiescentem me atque dormientem in sécréta hospitii mei caméra , quodam mihi 
serviente per pecuniam corrupto , crudelissimâ et pudentissimâ ultione punierunt, 
et quam summâ ammiratione mundus excepit : eis videlicet corporis mei partibus 
amputatis, quibus id quod plangebant commiseram. Quibus mox in fugam conver- 
sis , duo qui comprehendi potuerunt , oculis et genitalibus (d) privati sunt : quorum 
alter ille fuit supradictus serviens , qui cùm in obsequio meo mecum maneret , cupi- 
ditate ad prodhionem ductus est (e). t 

Mane autem facto, tota ad me civitas congregata/T^ quanta stuperet ammiratione, 
quanta se affligeret lamentatione (g). , quanto me ciamore vexarent, quanto planctu 
perturbarent , difficile , immo impossibile est exprimi. Maximè vero clerici , ac 
praecipuè scholares nostri, intolerabilibus me lamentis/^ et ejulatibus cruciabant, 
ut multo ampliùs ex eorum compassione quàm ex vulneris laederer passione, et plus D 
erubescentiam quàm plagam (i) sentirem , et pudore magis quàm dolore affligerer. 
Occurrebat animo quantâ modo gloriâ pollebam , quàm facili et temporal! casu haec 
humiliata , immo penitùs esset extincta ; quàm justo Dei judicio in illa corporis mei 
portione plecterer in qua deliqueram ; quàm justâ proditione is quem antea prodi- 
deram , vicem mihi retulisset; quantâ laude mei aemuli tam manifestant œquitatem 
efferrent; quantam perpetui doloris contritionem plaga haec parentibus mets et 
amicis esset collatura ; quantâ dilatatione haec singularis infamia universum mundum 
esset occupatura; quae mihi ulteriùs via pateret, quâ fronte inpublicumprodirem 
omnium digitis demonstrandus*, omnium linguis corrodendus, omnibus monstruo- 
sum(k) spectaculum facturus. Nec me etiam parùm confundebat, quod, secundum 

..Iacrymis more feraineo ora rigarunt, propter te 
» militera suum quem amiserant,ac si singuia: virum 
,,suum aut amicum sorte beHi repenssent extinc- 
otum! Tantus ergo omnium luctus exstittt, ut 
„ meliùs mihi videaris te debere velle perusse, quam 
oservasse quod periit. Félix se nescit aman. Pêne 
» tota civitas in tuo dolore contabuit. Habes arrham 
„verœ dilectionis in te, quam si pnus agnovisses, 
,>nullas, meo judicio, divitias illi comparabileî 
» aesti mares. » 
(<r) Cod.*Rawl. quantis se cruciant luctibus. 
("h ) Ibid. planctibus. 
(i) Ibid. cruciatwn. 
(k) Ibid. mirum. 



(a) Cod. Rawl. grave. 

(b) Ibid. exitio infando, 

. (t) Ibid. hoc esse faisissimum. 

(d) Ibid. pudendis. 

(e) Ibid. adfidemprodendamspeimpiâallectusest. 

(f) Fulco de Diogilo, de quo suprà , id etiam ei 
consolationis ergo in mentem reducit: « Piangit hoc 
" tuum vulnus et damnum venerabilis episcopi be- 
» nignitas, qui, quantum licuit, vacare justifia? stu- 
» duit. Piangit liberalium canonicorum ac nobilium 
» clericorum multitudo. Plangunt cives , civitatis hoc 
» dedecus reputantes , et dolentes suam urbem tui 
» sanguinis effusipne violari. Quid singularum femi- 
*> narum referam planctum , quae sic , hoc audito , 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 2% 5 

A occidentem (a) iegis literam , tanta sit apud Deùm euhùchortim abominatKiyut Tït)- 
mines amputatis vel attrhis testicuiis eunuchizati , inttareècclesîamiàWqniHi'^iëiftés 
et immundi prohîbeantur (b)... . In tam misera me contritioneptisjturh confèsib, 
fateor, pudoris potiùs quàm devotio conversioïiis ad monasticorutri latib^i'cikus-;' 
trorum compuIit:illâtamen priùs ad imperiumnostriHtviponte vèktâéfmôria^érnmS 
ingressâ. Ambo itaque simul sacrum habitum suscépîrtus j éj^^ùidëtii'itf^bbàHa Ame an. 1 1 18. 
S. Dionysii , iila in monasterio Argenteoli supradicto. Qils ; ^uidem i metrtihî^ cùm 
ejus adoiescentiam à jugo monasticae regulae, tamquam intoterabfli po^nâ,"p^ùVinii 
frustra déterrèrent ei compatientes , in Hiam Cornelia? querimoniam iflter : lacr^rinas 
et singultus , prout poterat , prorumpens ait : ""•"'"' , " ! '''' V1 

O maxime conjux! , .,' ..() '■■.■■■ l:if : 

g O thalamis indigne meis! Hoc juris habebat 

In tantum fortuna caput ! Cur impia nupsi , .. . . . > 

Si mis erum factura fui ! Nunc accipe panas., 
Sed quas sponte luam (c). 

Atque in his verbis ad altare mox prôperat , et conféstim ab episcopo benedidtum 
vélum ab aitare tulit , et se monasticae professioni coram omnibus (d) alligavit. 

Vix autem de vulnere adhuc convaiueram , cùm ad me confluentes clerrci tam 
ab abbate nostro quàm à meipso continuis suppiicatîonibus efflagitabant, quatenus 
quod hucusque pecuniae vei iaudis cupiditate egeram , nunc amoré Dei operam 
studio darem : attendens (e) quod mihi fuerat à Domino taientum commissum , ab 
ipso esse cum usuris exigendum, et qui divitibus maximè hucusque intenderam , 
pauperibus erudiendis amodô studerem ; et ob hoc maximè Dominicâ manu me 
C nunc tactum esse cognoscerem , quo iiberiùs à carnalibus (f) iliecebris et tumultuosa 
vita saeculi abstractus , studio literarum vacarem , nec tam mundi quàm Dei verè 
phiiosophus fierem. Erat autem abbatia illa nostra ad quam me contuleram , sxcularis 
admodum vitae atque turpissimae : cujus abbas ipse quô cœteris pradatione major (g) , 
tantè vitâ deterior atque infamiâ notior erat. Quorum quidem intolerabiles spur- 
citias ego fréquenter atque vehementer, modô privatim, modo publicè redarguens, 

» tieris , monasterii tui opibus , quae res ei grande 
» damnum exstiterit , necesse est iter arripias. Quod 
» si defecerit , et iter tamen itnpleveris , incassùm 
»te sudasse nulli dubitare fas est. Quotquot enim 
» nostris temporibus ad illam sedem sine pondère 
» pecuniae accesserunt , perditâ causa, confusi et 
» reprobi abscesserunt. Si proteryus exstiteris , « 
» causam tuam inter eos exponere volueris , de te 
« quidem commovebis ri su m , justitiam verô conse- 
» queris nuilam. Perdes itaque tanti laboris fructum 
» et operam , et eccjesiae Parisiensis pontificem et 
» canonicos monasterio tuo et fratribus reddes acer T 
»bissimos et infestissimos inimicos. Frustra autem ' 
» niti , utdicit Historicus, et nil nisi odium acqui- . 
» rere, extremse démentis est. Si de vindicta que- 
» reris , quam multùm sitit anima tua et desiderat , 
» noli continuo morderi dolpre et tabescere ; quia 
» jam in maxima parte visa est adimpleri. Nam qui- 
» dam illorum qui tibi nocuerunt , oculorum priva- 
» tione et genitalium abscissione mutilati sunt. 111e 
» autem [ Fulbertus] qui per se factum abnegat, jam 
» ab omni possessione sua bonorùm suorum compor- 
»tatione exturbatus est. Noli ergo canonicos vel 
» episcopum tui sanguinis effusores vel perditores vo- 
» care , qui propter te et propter se , quantum potue- «• 
» runt , justitiae intenderunt. Sed audi consilium 
» bonum , et veri amici consolationem. Monachus 
»es, &c. » 

(c) Lucani Pharsal. lib. VIII, v. 94. 

(d) Cod. Rawl. addit, animo maxime invito. 

(e) Ibid. animo tenaci serrans. 

(f) Ibid. mundi iliecebris et turbida. 

(g) Ibid. dignitatt sublimior. Praeerat tune mo- 
nasterio Adamus , quem iniquum esset ex Abaelardi 
maledicentia aestimare. Si quae tune vitia S. Dionysii 
monasterium deformabant , ea sunt quae à Sugerio 
sublata gratulatur S. Bernardus , epist. 78 , tomo 
nostro XII , p. 103. 



{a) Cod. Rawl. occidentis. 

(b) Huic etiam dolori mitigando succurrit amicus 
Fulco, ex quo discimus vindictae desiderium haud 
statim sauciati animo resedisse : « Sed forsitan illo 
» sermone prophetico mihi respondere contendes , 
» Renuit consolari anima mea; non possum non dolere 
» tam probroso tactus incommodo, quoniam hoc ho- 
»minum genus suam solet aetatem adducere. Nu- 
»dantur genae post modicum ornamento pilorum , 
» et gloria cutis in fecie in rugam contrahitur; pallor 
» inconveniens confondit vultum ; et qui me ali- 
»quando noverunt, ex quo faciem meam viderint, 
» statim esse mutilum hâc corporis parte sunt cogni- 
» turi. Exigam ergo mei vindictam dedecoris , et 
» totum meae pondus injurias Romanis auribus inti- 
» mare studebo , et tam episcopum quàm canonicos 
» ( quoniam primum judicium de illo qui in me 
y> malus exstitit , mu tare machinât i sunt) , quantum 
■»potero, perturbabo : ac tum demum intelligent 
*>quàm sit contrarium honestati à rigore justitix 
» déviasse. 

'» O miserum valde consilium , et omni destitu- 
» tum utilitate ! Numquid non audisti aliquando de 
» Romanorum avaritia et impuritate! Quis unquain 
» suis potuit opibus meretricum voraginem satiare ! 
» Quis potuit sacculis. , cupiditatis eorum sufficere 
» crumenis! Quantum ergo ratione colligo , nec tibi, 
v nec ecciesix tuae, hoc etiam cogitare,salubre con- 
» silium esse dignoscitur : et plurimùm monasterio 
» cui addictus es, debes studere prodesse potiùs quàm 
»obesse. Quamplurimùm te obesse, si hoc agere 
»intenderis, nulli qui sapiat, erit in incerto. Subs- 
» tantia tuae rei ad visitationem Romani pontificis , 
» cùm aut modica sit aut nulia , minime sufficit. 
»Quid palatinis morsibus objectabis! Parentum et 
»amicorum tuorum (omnesenim oderunt te propter 
»te) rei familiaris subventio, vel aliorum, in nullo 
» ministrabit tibi. Restât ergo ut, si Romani expe- 

/ 
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.ç^muibus me supra modum oneros^m atque odiosum eflfeci (a) : qui ad quotidîaham A 
discipùlorum nostrorum instan^iam,^; maximè gavisi, occasionem nacti sunt qui 
me à se removerent. 

Schoiasinqua- Dikitaque illis instanti bus, atque importuné pulsântibus , abbate qubque nostro 
nasterifregit!^ f^atribus intervenientibus ad cellam quamdam recessi , scholis more solito vaca- 
^ucus : ad quas quidem tan.ta.scholarûjm multitudo confluxit , ut riec locus hospitiis, 
nec terra sufficerèt alimentis. Ubi , quod professioni meae convenientius ërat , sacra 
piurirruim iectioni studium intendens (ç) , saecuiarium artium disciplinait! quibus 
ampliùs assuetus fueram , et quas à me piurimùm requirebant , non penitùs abjeci ; 
sed de his quasi hamum quemdam fabricavi , quo iiios phiiosophico sapore inescatos 
ad vera philosophiae lectionem attraherem , sicut et summum christianorum philo- 
sophorum Origenem consuevisse historia mëmihit ecci'esiastica. Cùm autem in 
divina scriptura non minorent mihi gratiam quàm in saeculari Dominus contulisse B 
videretur, cceperunt admodum ex mraque lectîone scholae nostrae multiplicari , et 
caetera omnes vehementer attenuari : unde maximè magistrorum invidiam atque 
odium adversùm me concitavi. Qui in omnibus quas poterant mihi derogantes , duo 
pracipuè abseqti mihi semper objiciebant, quod sciiicet propôsito monachi vaide (d) 
sit contrarium saecuiarium librorum studio, detiheri, et quod sine magistro ad magis- 
terium divinae lectionis accedere praesumpsissem (e) , ut sic videiicet omne mihi 
doctrinx scholaris exercitium interdiceretur , ad quod incessanter episcopos , archie- 
piscopos, abbates, et quascumque poterant religiosi nominis personas incitabant. 
C«f. ix. Accidit autem mihi ut ad ipsum ndei nostrae fundamentum humanae rationis simi- 
Edito de Tri- litudinibus asserendum primo me appiicarem , et quemdam theologix tractatum 
«n^toVuminsé ^ e Unïtate et Triitiîate divina scholaribus nostris componerem , qui humanàs et 
invidiam con- philosophicas rationes requirebant , et plus quae inteiligi quàm quae dici possent C 
Cltat ' efflagitabant , dicentes quidem verborum superfluam esse proiationem quam intel- 

ligentia non sequeretur ; nec credi posse aliquid , nisi primitus inteilectum ; et ridi- 
culosum esse aiiquem aliis pradicare quod nec ipse , nec ilii quos doceret, intellectu 
Mat. x, aj. capere possent, Domino ipso arguente quod caeci essent duces caecorum. Quem 
quidem tractatum cùm vidissent et legissent plurimi , ccepit in commune omnibus 
placere, quod in eo pariter omnibus satisfieri super hoc quaestionibus videbatur. Et 
quoniam quaestiones istae prae omnibus difficiles videbantur , quanto earum major 
exstiterat gravitas , tanto soiutionis earum censebatur major subtiiitas. Unde aemuii 
mei vehementer accensi, concilium contra me congregaverunt (f) t maximè duo 
ilii antiqui insidiatores , Aibericus sciiicet et Lotuifus , qui , jam defunctis magistris 
eorum et nostris , Guillelmo sciiicet atque Anselmo (g) , post eos quasi regnare se 
solos appetebant, atque etiam ipsis tamquam haeredes succedere. Cùm autem utrique D 
Remis scholas regerent, crebris suggestionibus archiepiscopum suum Rodulphum 
adversùm me commoverunt, ut ascito Conano Praenestino episcopo, qui tune lega- 
Suessioniscon- tione fungebatur in Gallia, conventiculum quemdam sub nomine concilii in Sues- 
ciiium adversiu s j onens i c j v itate ceiebrarent , meque invitarent quatenus iilud opus clarum quod 
de Trinitate composueram , mecum afferrem. Et factum est ita. 

Antequam autem illuc pervenirem.duo ilii pradicti aemuii nostri ita me in cieroet 
populo diflamaverunt , ut penè me populus, paucosque qui advenerant ex discipuiis 
nostris , primâ die nostri adventûs lapidarent ; dicentes me très Deos pradicare et 
scripsisse , sicut ipsis persuasum fuerat. Accessi autem , mox ut ad civitatem veni , 
ad iegatum , eique libeiium nostrum inspiciendum et dijudiçandum tradidi ; et 
me, si aliquid scripsissem quod à catholica fide (h) dissentiret, parât u m esse ad 
» correp- correctionem * et satisfactionem obtuii. Hle autem statim mihi pracepit iibellum E 
tionem. ip SU m archiepiscopo iliisque aemulis meis déferre , quatenus ipsi me judicarent , qui 
De«. xxxii, me super hoc accusabant: ut iilud in me etiam compleretur, Et inimici nostri sunt 
} judices. Saepius autem ilii inspicientes atque revoiventes libeiium, nec quid in 

audientia proferre adversùm me auderent invenientes , distulerunt usque in finem 

(a) Cod. Rawl. reddidi. (g) Anselmus mortalitatem explevit anno 1117; 

(b) Ibid. quotidianos .... impulsus. Guillelmus verô de Campellis anno 1 121 , XV kal. 

( c) Ibid. adhibens. fibruarii ; quo anno celebratum videtur concilium 

(d) Ibid. maxime, Suessionense , pottùs quàm anno 1120, ut vult 

(e) Ibid. ausissem. Labbeus. 

(f) Ibid. mihi maximè contrarium elegerunt. (h) Cod. Rawl. catholica et verx fidei dissonum. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 287 

A concilii , libri ad quam anhelabant damnationem. Ego autem singulis diebus , 
antequam sederet conciiium, in publico omnibus, secundùm quâ scripseram fidem 
cathoiicam , disserebam ; et cum magna ammiratione omnes qui audiebant , tam 
verborum apertionem (a) quàm sensum nostrum commendabant. Quod cùm po- 
puius et clerus inspiceret, cœperunt ad invicem dicere: «Ecce nunc paiàm ioquitur, 
» et nçmo in eum aliquid diçit. Et conciiium ad finem festinat , maximè in eum, 
» ut audivimus , congregatum. Numquid judices cognoverunt, quia ipsî potiùs quàm 
» iile errant!» Ex quo aemuli nostri quotidie magis ac magis inflammabantur (b). 

Quâdam autem die, Aibericus ad me animo intentantis* cum quibusdam disci- CumAiberico 
pulis suis accedens , post quaedam bianda colloquia dixit se mirari quoddam quod *^ > / ut . at - 
in libro illo notaverat, quod sciiicet cùm Deus Deum genuerit , nec nisi unus Deus dum. 
sit, negarem tamen Deum seipsum genuisse. Cùi statim respondi : Super hoc, si 

B vultis, rationem proferam (c). « Non curamus, inquit ille, rationem humanam aut 

» sensum vestrum* in talibus , sed auctoritatis verba soiummodo.» Cui ego, «Ver- *^■ n0,tru 9 , » 

» tite , inquam , foliu m libri , et invenietis auctoritatem. » Et erat praestô liber , quem 

secum ipse detulerat. Revoivi ad locum quem noveram , quem ipse minimè compe- 

rerat, aut qui nonnisi mihi nocitura quaerebat. Et voiuntas Dei fuit, ut citô occurreret 

mihi quod voiebam. Erat autem sententia intitulata (d) , AugustinUs de Trinitate 

lib. I. Qui putant ejus potentia Deum, ut seipsum ipse genuerit , eà plus errant , quod 

non solùm Deus ita non est , sed nec spiritualis creatura , nec corporalis. Nulla enim 

omnino res est qua seipsam gignat. Quod cùm discipuii ejus qui aderant, audissent, 

obstupefacti erubescebant. Ipse autem ut se quoquo modo protegeret: « Bene, inquit, 

» est intelligendum. » Ego autem subjeci * hoc non esse novelium , sed ad praesens */4/.subjuiud. 

nihil attinere, cùm ipse verba tantùm , non sensum requisisset; si autem sensum et 

C rationem attendere vellet, paratum me dixi ei ostendere secundùm ejus sententiam, 
quod in eam lapsus esset haeresim , secundùm quam is qui pater est, suî ipsius films sit. 
Quo ille audito , statim quasi furibundus effèctus ad minas conversus est, asserens nec 
rationes meas , nec auctoritates mihi in hac causa suffragaturas esse. Atque ita recessit, 

Extremâ ver6 die concilii , priusquam résidèrent , diù legatus ille atque archi-' Pr0 *° **■ 

• 1. . ., » • 1 i«i »ii roonem nabet 

episcopus cum aemulis meis et quibusdam personis deliberare cœperunt , quid de Gaufridus Car- 
me ipso et libro meo statueretur, pro quo maximè vocati fuerant. Et quoniam ex «wtensû epiic. 
verbis meis, aut scripto quod erat in praesenti, non habebant quod in me praetende- 
rent; omnibus aliquantulùm conticentibus, autjam mihi minùs apertè detrahenti- 
bus, Gaufridus Carnotensis episcopus , qui caeteris episcopis et religionis nomine et 
sedis dignitate praeceliebat , ita exorsus est : « Nostis , domini omnes qui adestis , 
» hominis hujus doctrinam, qualiscumque sit, ejusque ingenium in quibuscumque 
D » studuerit, multos assectatores * et sequaces habuisse, et magistrorum tam suorum * Al. a*$enta- 
» quàm nostrorum famam maximè compressisse , et quasi ejus vineam à mari usque torcs * 
» ad mare palmites suos extendisse. Si hune praejudicio (quod non arbitror) grava- 
» veritis, etiamsi recto,* multos vos offensuros sciatis, et non déesse plurimos qui eum ««*■ 
» defendere veiint , praesertim cùm in praesenti scripto nulla videamus quae aliquid 
» obtineant apertae calumniae , et quia juxta iilud Hieronymi , Semper in propatulo 
» fortitudo amulos habet , 

Feriuntque summos 

Fulmina montes (e) ; 
» videte ne plus ei nominis conferatis violenter agendo , et plus nobis criminis ex invi- 
» dia quàm ei ex justitia conquiramus. Falsus enim rurhor , ut praedictus doctor me- 
» minit, cité opprimitur , et vita posterior judicat de priore. Si autem canonicè agere 
E » in eum disponitis , dogma ejus vel scriptum in médium proferatur , et interrogato 

» libéré respondere liceat, ut convictus vel confessus* penitùs obmutescat, juxta illam * Al. confwu». 
» saltem beati Nicodemi sententiam , quâ Dominum nostrum liberare cupiens aiebat, Joan. vu, 51. 
» Numquid lex nostra judicat hominem, nisi * audierit ab ipso priùs, et cognoverit quid *Ed. ubL 
» fecerit! » Quo audito, statim aemuli mei obstrepentes exclamaverunt : «O sapiens 
» conciiium ut contra ejus verbositatem (f) contendamus , cujus argumentis vel 
» sophismatibus universus obsistere mundus non posset ! » Sed certè multô difficilius 

(a) Cod. Rawl. explicationem. (d) Ibid. Gessit hune titulum sententia. 

(b) Ibid. accensi fuerant. (e) Horatius, ode 10, lib. II. 

(c) Ibid. Ad hoc probandum, si velitis, argumenta (f) Cod. Rawl. plurima ipsius verba sesquipe- 
non sophistica audi. dalia. 



a88 EX ACTIS SANCTORUM 

erat cum ipso contendere Christo, ad quem tamen audiendum Nicodemus juxta A 
legis sanctionera invitabat. 

Cùm autero episcopus ad id quod proposuerat eorum animos inducere (a) non 
posset, aliâ viâ eorum invidiam refrenare attemptat (b) , dicens ad discussionem 
tantae rei paucos qui aderant non posse sufficere , majorisque (c) examinis causant 
hanc indigere : in hocque ulteriùs tantùm suum esse consilium , ut ad abbatiam 
meam, hoc est monasterium S. Dionysii, abbasmeus, qui aderat, mereduceret; 
ibique piuribus ac doctioribus personis convocatis, diligentipri examine, quid super 
hoc faciendum esset , statueretur. Assensit iegatus huic novissimo consilio , et caeteri 
omnes. Inde mox iegatus assurrexit, utmissam ceiebraret antequam concilium intra- 
ret, et mihi per episcopum iilum Hcentiam constitutam mandavit, revertendi scilicet 
ad monasterium* nostrum , ibi expectaturo quod condictum fuerat. 
yEmuli autem Tune aemuii mei nihii se egisse cogitantes , si extra diocesim suam hoc negotium B 
ejusutiib«rsta- ageretur , ubi videlicet judicium minime exercere valerent, qui scilicet de justitia 
•ffla^tMt'" 11 ' minùs confidebant , archiepiscopo persuaserunt hoc sibi valde ignominiôsum esse , 
si ad aliam audientiam (d) causa haec transferretur , et periculosum fieri si sic evade- 
rem. Et statim ad iegatum concurrentes, ejus immutaverunt sententiam , et ad hoc 
invitum pertraxerunt ut librum sine ulia inquisitione damnaret , atque in conspectu 
omnium statim combureret,et me in alieno monasterio perenni clausurâ cohiberet^. 
Dicebant enim ad damnationem libeiii satis hoc esse debere, quod nec Romani 
pontificis , nec ecclesiae auctoritate commendatum légère publicè praesumpseram (f), 
atque ad transcribendum jam piuribus eum ipse praestitissem : et hoc perutiie futurum 
fidei christianx , si exemplo meî multorum similis praesumptio praeveniretur. Quia 
autem iegatus ille minùs quàm necesse esset iiteratus fuerat, piurimùm archiepiscopi 
*Al. utebatur. consilio nitebatur*, sicut et archiepiscopus illorum. Quod cùm Carnotensis praesensis- C 
set episcopus , statim machinamenta hase ad me reiulit , et me vehementer hortatus 
est ut hoc tanto ieniùs tolerarem , quanto vioientiùs eos agere omnibus patebat , atque 
hanc tam manifestas invidiae violentiam eis piurimùm obfuturam, et mihi profutu- 
ram non dubitarem ; nec de clausuramonasterii uiiatenus perturbarer, sciens profectà 
Iegatum ipsum , qui coactus hoc faciebat, post paucos dies cùm hinc recesserit, me 
penhùs iiberaturum. Et sic me, ut potuit, flentem flens et ipse consolatus est. 
" p.x. Vocatus itaque statim ad concilium adfui, et sine ullo discussionis examine me- 



Librum m • t ■ a ■ - ■ • ■ • • . -y-- 

ignemprojicere ipsum compuierunt propria manu librum memoratum meum m ignem projicere. Et 
c *"^ slc comDUStus est « Ut tamen non* nihil dicere viderentur, quidam de adversariis 
meis id submurmuravit (g) , quod in libro scriptum deprehenderat sotum Deum 
Patrem omnipotentem esse. Quod cùm Iegatus subintellexisset , valde admirans ei 
respondit , hoc nec de pueruio aliquo credi debere : quod adeô erraret , cùm com- D 
munis , inquit, fides et teneat et prohteatur très omnipotentes esse. Quo audito, Terri- 
cus quidein scholarum magister irridendo subintulit iilud Athanasii (h) , Et tamen 
non très omnipotentes-, sed unus omnipotens. Quem cùm episcopus suus increpare 
ccepisset , et reprimere quasi reum , qui in majestatem loqueretur ; audacter ille 
Dan. xiii, 48. restitit, et quasi Danielis verba commemorans ait : « Sic fatui fi/ii Israël, non judi- 
» cantes , neque quod verum est cognoscentes , condêmnastis filium Israël. Revertimini 
» ad judicium , et de ipso judice judicate , qui taiem judicem quasi ad instructionem 
» fidei et correctionem erroris instituistis , qui cùm judicare deberet, ore se proprio 
» condemnavit. Divinâhodie misericordiâ innocentem patenter, sicut oiim Suzan- 
» nam , à falsis accusatoribus liberate.» Tune archiepiscopus assurgens , verbis prout 
oportebat commutatis , sententiam iegati confirmavit , dicens : « Reverà , domine , 
» inquit , omnipotens Pater, omnipotens Filius , omnipotens Spiritus sanctus ; et qui ab E 
» hoc dissentit, apertè devius est, nec est audiendus. Et modo si placet, bonum est 
» ut firater ille fidem suam coram omnibus exponat , ut ipsa , prout oportet , vel 
» approbetur vel improbetur , atque corrigatur. » Cùm autem ego ad profitendam 
et exponendam fidem- meam assurgerem , ut quod sentiebam verbis propriis expri- 
merem ; adversarii dixerunt non aiiud mihi necessarium esse, nisi ut symboium 

(a) Cod. Rawl. fiecttrt. ( t ) Ibid. includeret. 

(b) Ibid. conatur lotis viribus. (f) Ibid. non dubitaveram. 

(c) Ibid. œquioris. - (é) Ibid. susurravh. 

(d) Ibid. fore sibi dedecori perptluo , si ad aliam Aj Ibid. addhur, in symbolo. 
curiam. 

Athanasii 



1 
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A Athanasii reciiarem , quod quivîs puer aequè facere posset. Ac ne ex ignorantia prae- 
tenderem (a) excusationem , quasi qui verba illa in usu non haberem , sçripturam 
ad legendum afferri fecerunt. Legi inter suspiria , singultus et lacrymas , prout potuï. 
Inde quasi reus et convictus abbati S. Medardi , qui aderat, traditus , ad claustrum 
ejus tamquam ad- carcerem trahor. Statimque conciiium soivitur. 

Abbas autem et monachi illius monasterii me sibi remansurum ulteriùs arbitran- Carceri addic- 
tes , summâ exsuitatione susceperunt , et cum omni diligentia tractantes consolari ^£ viïïm 
frustrà nitebantur. Deus, qui judicas aequitatem, quanto tune animi felle, quanta suamdeflet. 
mentis amaritudine teipsum insanus* arguebam , te furibundus accusabam ! saepius * £</.infami s . 
repetens illam B. Anthonii conquestionem (b),Jesu bone, ubi erasf Quanto autem 
dolore aestuarem , quantâ erubescentiâ confunderer (c) , quanta desperatione pertur- 
barer, sentire tune potui, proferre (d) non possum. Conferebam cum his quae in 

B corpore passus olim fueram , quanta nunc sustinerem ; et omnium hominum me 
aestimabam miserrimum. Parvam illam ducebam proditionem in comparatione (e) 
hujus injuriae , et longé ampliùs famae quàm corporis detrimentum plangebam , cùm 
ad illam ex aliqua* culpa devenerim , ad hanc me tam patentera violentiam sincera * Al. antiqua, 
intentio amorque fidei nostrae induxissent , quae me ad scribendum compulerant. 
Cùm autem hoc tam crudeliter et inconsideratè factum omnes ad quos famâ dela- 
tum est , vehementer arguèrent ; singuli qui interfuerant , à se culpam repellentes in 
alios transfundebant (f) , adeô ut ipsi quoque iemuii nostri id consilio suo factum 
esse denegarent , et legatus coram omnibus invidiam Francorum super hoc maximè 
detestaretur : qui statim pœnitentiâ ductus , post aliquos dies , cùm ad tempus coac- 
tus satisfecisset illorum invidiae , me de alieno eductum monasterio ad proprium 
remisit, ubi ferè quotquot erant, olim jara , ut suprà memini, infestos habebam; 

C cùm eorum vitae turpitudo et impudens conversatio (g) me suspectum penitùs habe- 
rent, quem * arguentem graviter sustinerent. * Al. 

Paucis autem elapsis mensibus , occasionem eis fortuna obtulit , quâ me perdere D Rcrfux 3(1 
moiirentur. Fortuitu (h) namque mihi quâdam die legenti occurrit quaedam Bedae tùrbaTixcîtal \ 
sententia, quâ in expositione Actuum Apostolorum asserit Dionysîum Areopagi- jocatusinAreo- 
tam Corinthiorum potiùs quàm Atheniensium fuisse episcopum : quod valde eis piffUm ' 
contrarium videbatur , qui suum Dionysium esse ilium Areopagitam jactitant, quem 
ipsum Atheniensem episcopum gesta ejus fuisse profitentur. Quod cùm reperissem , 
quibusdam circumstantium fratrum quasi jocando monstravi , testimonium scilicet 
illud Bedae quod nobis objiciebatur. Illi vero valde indignati , dixerunt Bedam 
mendacissimum scriptorem , et se Huldonium * abbatem suum veriorem habere tes- * Al. HiHui- 
tem , qui pro hoc investigando Graeciam diù perlustravit , et, rei veritate agnitâ, in num ' 

D gestis illius quae scripsit, hanc penitùs * dubitationem removit^. Unde cùm unus * £J - veracitw. 
eorum me importuna interrogatione pulsaret , quid mihi super hac controversia , 
Bedae videlicet atque Huidonii, videretur; respondi Bedae auctoritatem , cujus scripta 
universaé Latinorum fréquentant ecclesiae ( k) , gratiorem mihi videri. Ex quo illi 
vehementer accensi , clamare cœperunt nunc me patenter ostendisse, quod semper 
monasterium illud nostrum infestaverim , et quod nunc maximè toti regno deroga- 
verim , ei videlicet honorem illum auferens quo singulariter gloriaretur , cùm eorum 
patronum. Areopagitam fuisse denegarem. Ego autem respondi , nec me hoc 
denegasse, nec multùm curandum esse (l) utrùm ipse Areopagita, an aliunde 
fuerit , dummodo tantam apud Deum adeptus sit coronam. Illi vero ad abbatem 
statim concurrentes, quod mihi imposuerant nunciaverunt : qui libenter hoc audivit, 
gaudens se occasionem aliquam adipisci quâ me opprimeret, utpote qui quanto 

JE caeteris turpiùs vivebat , magis me verebatur. Tune consilio suo congregato et fra- 
tribus congregatis , graviter mihi comminatus est , et se ad Regem cum festinatione 
missurum dixi't, ut de me vindictam su meret, tamquam regni sui gloriam et coronam 
ei auferente : et me intérim bene observari praecepit, donec me Régi traderet. Ego 

(a) Cod. Rawl. profirrem. (f) Ibid. transferebant. 

(b) Ibid. querimoniam. (g) Ibid. prava consuetudo. 

(c) Ibid. quantus faciem rubor occupavit , quanta. (h) Ibid. Forti enim. 

fuit animi perturbât io. (i) Ibid. hoc veracissim} dubium solvit. 

(d) Ibid. verbis exprhnere. (h) Ibid. universa colit Latinorum ecclesia. 

(e) Ibid. Parvi illam œstimavi perfidiam hâc inju- (() Ibid. interesse, 
riâ infandâ coUatam. , 
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EX ACTIS SANCTORUM 



Elapsus fugâ, 
ad Coraitcm 
Theobaldum 
se recipit. 



* Ed. su*. 



* Sugerius. 

* Burcardo. 



autem ad regularem disciplinant , si quid deliquissem , frustrà me ofîèrebam. Tune A 
ego nequitiam eorum vehementer exhorrens , utpote qui tamdiù tam adversam 
habuissem (a) fortunam penitùs desperatus, quasi adversùm me universus conju- 
rasset mundus, quorumdam consensu fratrum meî miserantium, et quorumdam 
discipuiorum nostrorum suflragîo, nocte iatenter aufugi , atque *ad terram Comitis 
* MaisoMtHf. Theobaldi proximam, ubi antea in cella* moratus fueram, abscessi. Ipse quippe et 
mihi aliquantuiùm notus erat, et oppressionibus^ meis,quas audierat, admodum 
compatiebatur. 

Ibi autem in castro Pruvigni morari cœpi, in celia^y videiicet quadam Trecen- 
sium monachorum , quorum prior antea mihi famiiiarisexstiterat, et vaide dilexerat : 
qui valde in adventu meo gavisus , cum omni diligentia me procurabat. Accidit 
autem quâdam die, ut ad ipsum castrum abbas noster ad praedictum Comitem pro 
quibusdam suis negotiis Veniret. Quo cognito , accessi ad Comitem cum priore iiio , B 
rogans eum quatenus pro me ipse intercederet ad abbatem nostrum , ut me absoive- 
ret , et iicentiam daret vivendi monasticè ubicumque mihi competens iocus occurre- 
ret. Ipse autem et qui cum eo erant , in consiiio rem posuerunt , responsuri Comiti 
super hoc in ipsa die antequam recédèrent, lnito autem consiiio , visum est eis me 
ad aiiam abbatiam veile transire, et hoc suî* dedecus immensum fore. Maximae 
namque gloriae sibi imputabant , quôd ad eos in conversione mea divertissem , quasi 
caeteris omnibus abbatiis contemptis ; et nunc maximum sibi imminere dicebant 
opprobrium , si eis abjectis ad alios transmearem. Unde nuiiatenus vei me vel Co- 
mitem super hoc audierunt : immo mihi statim comminati sunt quôd, nisi festinus 
redirem , me excommunicarent. Et priori iili ad quem refugeram , modis omnibus 
interdixerunt ne me deinceps retineret , nisi excommunicationis particeps esse susti- 
neret. Quo audito , tam prior ipse quàm ego vaide anxiati (d) fuimus. Abbas autem in C 
hac obstinatione^ recedens , post paucos dies defunctus est. Cui cùm alius* succes- 
sisset , conveni eum cum episcopo * Meidensi , ut mihi hoc quod à praedecessore 
ejus petieram , indulgeret. Cui rei cùm nec ille primo acquiesceret , postea interve- 
nientibus amicis quibusdam nostris, Regem et consilium ejus super hoc compeliavi, 
♦deGarianda. et sic quod voiebam impetravi (f). Stephanus *" quippe Régis tune dapifer , vocato 
in partem abbate et famiiiaribus ejus, quaesivit ab eis cur me invitum retinere veilent, 
ex quo incurrere faciiè scandalum possent , et nuilam utilitatem habere , cùm nuila- 
♦^/.éongruere. tenus vîta mea et ipsorum convenire * possent. Sciebam autem in hoc regii consiiii 
sententiam esse, ut quo minus regularis abbatiaiiia esset, magis Régi esset subjecta 
atque utilis , quantum videiicet ad iucra temporalia. Unde me faciiè Régis et suorum 
assensum consequi credideram. Sicque actum est. Sed ne gloriationem (g) suam , 
quam de me habebant, monasterium nostrum amitteret, concesserunt mihi ad quam D 
veiiem soiitudinem transire, dummodo nulii me abbatiae subjugarem (h). Hocque in 
praesentia Régis et suorum utrimque assensum est et confirmatum. 
c*p. xi. Ego itaque ad soiitudinem quamdam in Trecensi pago , mihi antea cognitam, me 
nenî'lc^di^pa- contu 'i î ibique à quibusdam terrâ mihi donatâ , assensu episcopi terrae , oratorium 
gTfrecensis. quoddam in nomine sanctae Trinitatis ex cannis * et culmo primùm construxi : ubi 
Psai^Liv?" cum quodam cierico nostro iatitans, iliud verè Domino poteram decantare, Ecce 
elongavi fugiens , et mansi in solitudine. Quod cùm cognovissent schoiares , cœperunt 
undique concurrere , et , reiietis civitatibus et casteïiis , soiitudinem inhabitare , et 
pro amplis domibus pârva tabernacula sibi construere , et pro deiicatis cibis herbis 
agrestibus et pane cibario victitare , et pro moilibus stratis cuimum sibi et stramen 
comparare , et pro mensis giebas erigere.,.. Taies discipuii nostri ibi super Arduzo- 
nem Au vium casulas suas aedificantes , eremitae magis quàm schoiares videbantur. £ 
Quantà autem illuc major schoiarium erat confluentia, et quantô duriorem^/^ in 
doctrina nostra vitam sustinebant , tantô ampiiùs mihi aemuii aestimabant gioriosum , 
et sibi ignominiosum. Qui cùm cuncta quae poterant in me egissent, omnia cooperari 
mihi in bonum doiebant : atque ita juxta iliud Hieronymi , me procui ab urbibus , 
foro , litibus , turbis remotum , sic quoque , ut Quintilianus ait , iatentem invenit 



(a) Cod. Rawl. sensissm. 

(b) Ibid. doloribus. 

(c) Sancti Aygulphi prioratus , S. Ayeul, 

(d) Cod. Rawl. toti dolori immersi. 

(e) Ibid. menu obduratâ. Adamus autem vttâ 



fnnctus est anno 1122, xi kal. martii. 

(f) Ibid. votis meis ardtntissbnit obstcundavit. 

(g) Ibid. victoriam. 

(h) Ibid. subjicerem. 
(1) Ibid. severiortm. 
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A invidia. Quia * apud semetipsos tacitè conqueréntes et ingemiscentes , dicebant : * ai. q„;. 
« Ecce mundus totus post eum abiit ; nihii persequendo profecimus , sed magis eum 
» gloriosum effecimus ; extinguere nomen ejus studuimus , sed magis accendimus. 
sb Ecce in civitatibus omnia necessaria schoiares ad manura habent, et civiles deiicias 
» contemnentes , ad solitudinis inopiam confluunt , et sponte miseri fiunt. » 

Tune autem praecipuè ad schoiarum regimen intoierabiiis me compuiit pauper- Gratiâ scho- 
tas (a) , cùm fodere non vaierem, et mendicare erubescerem. Ad artem itaque quam J^™^^ 
noveram recurrens (b) , pro labore manuum ad officium linguae compuisus SUm. racietumappeL- 
Schoiares autem ultro mihi quaelibet necessaria praeparabant , tam in victu scilicet ,atunK 
quàm in vestitu , vel cultura agrorum , seu in expensis aedificiorum , ut nuila me 
scilicet à studio cura domestica retardaret (c). Cùm autem oratorium nostrum 
modicam eorum portionem capere non posset , necessario ipsum dilataverunt , et 

B de lapidibus et lignis construentes melioraverunt. Quod cùm in nomine * sanctae * Al j, onorc . 
Trinhatis esset fundatum, ac postea dedicatum ; quia tamen ibi profugus ac jam 
desperatus divins: gratiâ consolationis aliquantulùm respirassem , in memoriam hujus 
beneficii ipsum Paracletum * nominavi. Quod multi audientes non sine magna ad- * Al. Paradî- 
miratione susceperunt, et nonnulli hoc vehementer calumniati sunt (d) : dicentes tum * 
non iicere Spiritui sancto specialiter magis quàm Deo patri ecciesiam aliquam assig- 
nari , sed vel soii Filio , vel toti simul Trinitati secundùm antiquam consuetudinem. 
Ad quam nimirum calumniam hic eos error plurimùm induxit , quôd inter Paracle- 
tum et Spiritum paracletum nihil referre crederent. ... 

Hoc autem loco me corpore iatitante , sed famâ tune maximè universum mundum Cap. xn. 
perambulante/ et illius poè'tici (e) figmenti , quod Echo dicitur, instar penitùs reci- Pe ! ,e J u ^ n *™ 
nente*, quodvidelicetplurimùm vocishabet, sed nihil substantiae*;prioresaemuIicùm aposwiis. n ° V $ 

C per se jam minùs valerent, quosdam adversùm me novos apostoios , quibus mundus *^^* < ^' e * 
plurimùm credebat , excitaverunt, quorum alter (f) regularium canonicorum vitam, 
aiter (g) monachorum se ressuscitasse gloriabatur. Hi praedicando per mundum dis- 
currentes , et me impudenter quantùm poterant corrodentes , non modicè tam eccle- 
siasticis quibusdam quàm saecularibus potestatibus contemptibilem * ad tempus * ai. abjectum. 
effecerunt , et de mea tam fide quàm vita adeo sinistra disseminaverunt , ut ipsos 
quoque amicorum nostrorum praecipuos à me averterent ; et qui adhuc pristini 
amoris erga me aliquid retinerent , hoc ipsi modis omnibus metu iliorum dissimula- 
rent. Deus ipse mihi testis est , quotiens aliquem ecclesiasticarum personarum con- 
ventum adunari noveram , hoc in damnationem meam agi credebam : stupefactus 
illico quasi supervenientis ictum fulguris , exspectabam ut quasi haereticus aut 
prophanus in conciliis traherer aut synagogis. Aique ut de pulice ad leonem , de 

D formica ad elephantum comparatio ducatur , non me minori animo persequebantur 
aemuli mei , quàm beatum olim Athanasium haeretici. Sxpè autem (Deus scit) in 
tantam lapsus sum desperationem (h), ut, christianorum finibus excessis , ad gentes 
transire disponerem (i), atque ibi quietèsub quacumque tributi pactione inter ini- 
micos Christi christianè vivexe(k) : quos tantô magis* propitios me habiturum *e<l intègre, 
credebam , quantô me minùs christianum ex imposito mihi crimine suspicarentur , 
et ob hoc faciliùs ad sectam suam inclinari posse crederent. 

Cùm autem tantis (l) perturbationibus incessanter afHigerer , atque hoc extre- Cap. xui. 
mum mihi superesset consilium , ut apud (m) inimicos Christi ad Christum confu- R U y|! ns f, bb I " 
gerem ; occasionem quamdam adeptus quâ insidias istas paululùm declinare me Britannia. 
credidi , incidi in chrisiianos atque monachos gemibus longé saeviores atque pejores. 
Erat quippe in Britannia minore , in episcopatu Venetensi , abbatia quaedam S. Gil- 
E dasii Ruiensis*, pastore defuncto desolata, ad quam me concors Fratrum electio »^/.Rîven' s u. 
cum assensu principis terrae vocavit (n) , atque hoc ab abbate nostro et fratribus 
facilè impetravit. Sicque me Francorum invidia ad Occidentem , sicut Hieronymum 

(a) Cod. Rawl. addit, ingenii mater. (g) Sanctus Bernardus abbas Clarevallensis. 

(b) Ibid. revertens. (h) Cod. Rawl. eaunus spem abjeci. 

(c) Ibid. impediret. (i) Ibid. statuerem, 

(d) Ibid. hanc ob causant me plurimis affecenint (k) Ibid. vitam ducere non eligendam. 
eontumeliis. (I) Ibid. assiduis pro incessanter. 

(e) Ovidius, Metamorph. lib. III. (m) Ibid. inter. 

(f) Utique S. Norbertus , Pnemonstratensium (n ) Circa ann. 1 125 , ut habet D. Moricius in 
pater ; nam Guilleimus de Campeilis è vivis jam catalogo abbatum Ruyensium , t. II Hist. Britan. 
excesserat. p. xcij. 
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E^C AC TIS S AN C TO R U M ; 
R^manorum expulit in Orientem. Nunquaro enim huicrei ( sciât Deus) acquievis- A 
ÏÏT nisi ut quocumque modo has aw» jncessanter sustmebam oppressées, ut dixi, 
Xclinarem. Terra quippe barba**, et terne lingua mihi incogmta «atr, et turpb 
atoue indomabiiis iiiorum mpnaphorum vita omnibus fere notisstma . et -.gens terra 
iliius inhumana ajque incpmposita. Sicut ergo iiie qui , immmente.sibt gtadio per- 
terrjtus in prscipitium se colUdit, et utpuocto temporis (a) mortem unam différât, 
aliam incurrit ; sic ego ab uno perieulp in aliud scienter me contuii , ibique ad horri- 
soni undas Ôceani, cùm fugam mihi ulîeriùs terne postremitas (b) non^prabereu 
sapé in prationibus meis illud efficaciter et piè revolvebam : Afimbus terra ad te 
clmavi, dum aiixiareM cor meum. . ' 

Ouantis ibi Quanta enim anxietate ilia etiam quam regendam susceperam, mdiscipiinaia 
catoUaîibus' fr a tr uni congregatio cor meum die ac nocte cruciaret ., cùm fam animae meequàm 
exagitatus. ^ pericula pensarem , neminem jam iatere arbitrer. Certum quippe habebam B 

quod, si eos ad regularem vitam quai» pcofessi fuerant, compeilere tentarem (c) , me 
, dinmi fi. yiyerênpn posse; quod si hoc , in quantum possem, non agerem;me damnandum* 
candii™,. 1 """ esse jpsam etiam abbatiam tyrannus. quidam in terra ilia potentissimus ita jamdiù sibi 
subjugayerat , ex inordinatipne scilicet ipsius monasterii nactus occasionem, ut omnia 
loca monasterio adjacentia in usus proprios redegisset, ac gravioribus exactionibus 
monachps ipsos quàm tribu tarips Judaeos exagitaret. Urgebant me monachi pro 
necessitudinibus quotidianis. , cùm. nihil in commune haberent quod eis rtiinistrarem ; 
sed unusquisque de propriis olim. marsupiis se et concubinas suas cum filiis velfiiiabus 
sustentaret. Gaudebant me super hoc anxiari. et ipsi quoque furabanturet asportabant 

* Al. compei- quaecumque ppterant , ut cùm in administratione ista deficerem , compellerer * aut 
ltnnt - à disciplina cessare, aut omnino reçedere. Cùm autem tota terra illius barbaries 

pariter exlex et indisciplinata esset, nutli erant hominum ad quorum confugere C 
possem .adjutorium , cùm à moribus omnium pariter dissiderem. Foris me tyrannus 
ille et satellites sui assiduè opprim.ebant ; intus mihi fratres incessanter insidiaban-. 

• cor. Yii.4. tur (d) , ut illud Apostpli in me specialiter dictum res ipsa indicaret, Foris pugna, 

intus timorés. Çonsiderabam et plangebam quàm inutilem et miseram vitam duce» 
rem , et quàm infructuosè tam mihi quàm aliis viverem ; et quantùm antea clericis 
profecissem , et quod nunc , eis propter monachos dimissis , nec in ipsis neç in mo- 
nachis aliquem fructum haberem ; et quàm inefficax in omnibus inceptis atque 
conatibus meis redderer , ut jam mihi de omnibus illud improperari rectissimè 
Luc. xiv, 3 o. deberet : Hic homo cœpit œdificare , et non. potuit consummare. Desperabam penitùs , 
cùm recordarer quae fugeram , et considerarem qaas incurreram (e); etpriores îno- 
lestias quasi jam nullas reputans , crebrô apud me ingemiscens dicebam : « Merito 
» haec patior, qui Paracletum, id est consolatorem, deserens, in desolationem certam D 
» me intrusi, et minas evitare cupiens ad certa confugi pericula. » Illud autem plu- 
rimùm me cruciabat, quod oratorio nostrp dimisso, de divini celebrationepmcii, ita 
ut oporteret , providere non poteram , quoniam loci nimia paupertas vix unius ho- 
minis necessitudini sufficeret. Sed ipse quoque verus .Paracietus mihi maxime super 
hocdesolato veram attulitconsolationem.et proprio,pro.utdebebat,providitoratono. 
Heloïssi et so- Accidit namque ut abbas noster S. Dionysii praedictam illam Argenteoli abbatiam, 
»So ejecmPa- m qua reiigionis habitum nostra ilia jam in Christo soror potiùs quàm uxor Heloïssa 
radetum largi- susceperat , tamquam a d j us monasterii sui antiquitus pertinentem , quocumque 
modo acquireret , et cpnventum inde sanctimonialium , ubi ilia cornes nostra priora- 
tum habebat, violenter expelieret (f). Quae cùm diversis locis exules dispergerentur, 
oblatam mihi à Domino intellexi occasionem quâ nostro consulerem oratorio. Iliuc 
itaque reversus, eam cum quibusdam aliis de eadem congregatione ipsi adhaerenti- E 
bus ad praedictum oratorium invitavi : eoque illis adductis , ipsum oratorium cum 
omnibus ei periinentibus concessi et donavi, ipsamque postmodum donationem 
nn.i^m • ^ ; : ^ d«^o Tnnrtrpntiiiç secundus ipsis 




(a) Cod. Rawl. ipso temporis articulo. (f) Anno 1 129 sanctimoniales ex Argentohenst 

(b) Ibid. extreinitas. monasterio ejects sont, decreto concilii Fansiensis. 

(c) Ibid. conarer, (g) Cod. Rawl. confirmavit. Innocentn pnyile- 

(d) Ibid. quotidianas struxmint insidias. gium datum est Antissiodori , per manum Aldierici 

( e) Ibid. in quanta odia inciderem. i\ R. E. diaconi cardinalit et cancellarii, IV Mal. 
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ET ILLUSTRIUM «VI ROIRUM -GESTIS. 2 o 3 

A misericordix respectusj , s. ui ! devotè serviebant, in hrevfc consolatus est , et se eisjquoi 
que verum: exhibuit Paracletum , et' circùm adjacentes populos miséricordes eis 
atque propiîios; efiècit c iet plus .( sciât Deus ) , ut aibitrbr , uno anno. in terrenisr * • ai. ptwdiis. 
commodis sunt multiplicatae , quàiri ègo.per centum , si ibi permansisserru Quippe 
quanto * feminarum sexus. est, infifmior , tanto .earum inopia miserabilior facile *Ai.tpb. 
humanos commovet * àfiEéctusy et earum virtus tam Deo quàm hominibus est gratior. ♦ AL 
Tantara autem gratiam in oculis omnium iili sorori ndstrae, qux caeteris prxerat, v «- 
Dôminus annuit , ut eam episcopi quasi filiam , abbates quasi sqrorem, laïci quasi 
matrem diltgerent : et omnes pariter e/us reiigionem , prudentiam , et in omnibus 
incomparabilem patientix mansuetudinein admirabantur. Qux quaruô jrariùs «se 
yideri permittebat , ut sciiicet ciauso .cubîculo sacris meditationibus atque, ©ration i- 
bus puriùs vacaret , tanto ardentiùs ejus prxsentiam atque spirituaiis colioquiî mo~ 

B nita hi qui foris sunt efflagitabant. • ; i... 

Cùm autem omnes eàrum vicini vehementer me culparent, quod earum inopiae Caj>. xiv. 
minus quàm possem et deberem consulerem , et facilè id nostrâ saltem prxdicatione Cum . s * pius 

i • • j ^' . • J t • t eas "-eviseret, 

valerem ; ccepi sxpius ad eas reverti , ut eis quoquomodo subvenirem. In quo nec turpitudinis in- 
invidix mihi murmur defuit; et quod me facere sincera caritas compeHebat, soiita famatur - 
derogantium pravitas impudentissimè accusabat , dicensme adhuc quâdam camaJis 
ooncupiscentix oblectatione teneri, quasi * pristinx dilectx sustinere absentiam vix aut * EA - i ai - 
nunquain paterer. Qui fréquenter illam B. Hieronymi querimoniam mecum volvens 
( qui ad Asellam de fictis amicis scribens ait : N'th'tl mihi objicitur nisi sexus meus. . . . 
Sed scio perbonam et malamfamam pervenire ad régna cœlorum) , cùm hànc, inquam , 
in tantum virum detractionis injuriam ad mentem reducerem , non modicam hinc 
consolationem quxrebam *, inquiens : « O si tantam suspicionis causam xmuli mei in * Ed. carpe- 
C « me reperirent , quanta me detractione (a) opprimèrent ! » Nunc vero mihi divinâ bam ' 
misericordiâ ab hac suspicione iiberato, ,quomodo, hujus perpetrandx turpitudinis 
facultate ablatâ, suspicio remanetî QuX etiam tam impudens hxc criminatio (b) 
novissima? Adeo namque, res istaoïnnem hujus turpitudinis suspicionem apud omnes 
removet , ut quicumque mulieres observare diiigentiùs student , eis eunuchos adhi- 
beant, &c. in Aune modutu plurà. 

Hoc ego sxpè apud me pertractando , quantum mihi liceret , sororibus illis providere cap. xv. 
et earum'euram aeere disposueram , et q uo me ampliùs revererentur , corporaii quoque Absentiam 

. . .°.| \ . 1 . x ..... , 1 . *■ \ suam è monas- 

prxsentia eis invigilare,et-sic etiam earum magis necessitudinibus subvenire: et cum twio excusât ex 
me nunefrequentiorac major (c) persecutio nliorum quàm olim fratrum affligeret , malev °i en t'» 

i .. ' l ., r . i , * . ° monachorum. 

ad eas de xstu hujus tempestatis quasi ad quemdam tranquiiiitatis portum recurre- 
rem, atque ibi aiiquantulùm respirarem ; et qui in monachis nulium, aliquem saltem 

D in illis assequerer fructum ; ac tanto id mihi fierèt magis saiuberrimum, quantô id 
earum infirmitati magis esset necessarium. Nunc autem ita me sathanas impedivit , ut 
ubi requiescere possim aut etiam vivere non inveniam ; sed vagus et profugus ad instar 
maledicti Caïm ubique (d) circumferar, quem , ut suprà memini,yôrw pugna, intus 
timorés incessanter cruciant , immo tam forîs quàm intus pugnx pariter et timorés. 
Et multô pericuîdsior et crebrior persecutio hliorum adversùm me sxvit , quàm 
hostium : : istos quippe semper prxsentes habeo , et eorum insidias jugiter sustineo. 
Hostium violentiam in corporis mei periculum video, si à claustro procedam ; in 
ciaustro autem filiorum , id est monachorum mihi tamquam abbati , hoc est patri , 
commissorùnt \ tam violenta quàm dolosà incessanter sustineo machinamenta. O 
quotiens venenomeperderetentaverunt(^! Sicut et in beatofactum est Bénédicte... 
Ex tune itaque , manifèstatâ omnibus eorum nequitiâ , patenter jam ccepi eorum 

E prout poteram insidias declinare (f) , et etiam à conventu abbatix me subtrahere , et 
in celiulis cum paucis hàbitare. Qui si me transiturum aiiquo persensissent , cor- 
ruptos per pecuniam latrones in viis aut semitis , ut me interficerent , opponebant (g). 
Dum autem in istis laborarem periculis , fortè me die quâdam de nostra lapsum 

decembrîSfindict: X, incarnat. Dom. anno MCXXXI, Papae , Abselardus interfuit consecrationi Maurinia- 

pontijkatûs yen D. Inriocentii 'Papa II anno se- censis ecclesiae , ab eo xi II kal. febr. peractae , teste 

cùndo, Gpérum Abxlardi p. 347. Mauriniac. chronoerapho, tomo nostroXII,p. 80. 

(a) Cod.'RawI. infamiâ. (e) Cod. Rawl. pro tentaverilnt , summâ arte 

(b) Ibid. ' calumnia. conati sunt. 

(c) Ibid. gravior. (f) Ibid. vitare, vel in cuniculos adversum agere. 

(d) An. 1 1 31, cùm esset in comitatu Innocent» II (g) Ibid. collocabant. 
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equitatura manus Dominivéherrienter coltisit , colii vidëiicet mei canalem confrîn- A 
gens. Et multo me ampliùs hxc fractura afflixit et debilitavit , quàm prior plaga. 
Quandoque horum indomitam rebellionem (a) per excommunicationem coercens , 
quosdam eorum quos magis formidabam , ad hoc compuli ut fide suâ seu sacra- 
mento publicè mihi promitterent , se ulteriùs ab abbatia penitùs recessuros , nec me 
ampliùs in aliquo inquietaturos (b). Qui publicè et impudentissimè tam fldem datam 
quàm sacramenta fâcta violantes ,. tandem per auctoritatem Romani pontifias Inno- 
centii, legato propfio ad hoc destinato (c) , in praesentia Comitis et episcoporum 
hocipsum jurare compulsi sunt, et pleraque alia. Nec sic adhuc quieverunt. Nuper 
autemcùm , illis quos prsedixi ejectis , ad conventum abbatiae rediissem , et reliquis 
fratribus , quos minus suspicabar, me committerem, multô hos pejores quàm illos 
reperi. Quos jam quidem non de veneno, sed de gladio in juguium meum tractantes, 
cujusdam proceris terrx conductu (d) vix evasi. in quo etiam adhuc laboropericuio, B 
et quotidie quasi cervici mex gladium imminentem suspicio , ut inter epuias vix 
respirem. ... • 

Haec, diiectissime frater in Christo , et ex diutina conversatione (e) familiarissime 
cornes, de calamitatum mearum historîa, in quibus quasi àcunabulis jugiter laboro , 
tux me desolationi atque injuriae illatx scripsisse sufhciat : ut, sicut in exordio prx- 
fatus sum epistolx, oppressionem tuam in comparatione mearum aut nullam aut 
modicam esse judices , et tantô eam patientiùs feras , quanto minorem considéras (g). 

(a) Cod. Rawl. pervicaciores animos. (e) Ibid. diutino commercio. 

(b) Ibid. perturbaturos. (f) Ibid. tuas res adversas. 

(c) Ibid. constituto, minus féliciter. (g) Ibid. inférions ttcum rtputa. 

(d) Ibid. auspicio maximi fausto. 



EX BERENGARII SCHOLASTICI (a) 
Apologetico Pétri Abaelardi contra Bernardum abbatem Clarevallensem. 

Inter OperaAbœlardi,p.j02 et seqq. et ex Cod. iS^^ Biblioth. nat. Paris. 

Bernardi fa- Scrjptorum tuorum exemplaria, Bernarde , celebris circumquaque fama divulgat. 
cundiam « nu- j>j ec mjmm scripta tua in famae puipito coiiocari , cùm constet ea , qualiacumque 
gas carpit. ^ ^ majoribus hujus temporis approbari. Mirantur homines in te, liberalium disci- 

plinarum ignaro, tantam ubertatem facundix ; quia emissiones tuae jam cooperuerunt 
universam superficiem terra?. Quibus est divinitus respondendum , quia magna opéra 
P$al. lxxvi , Domini , et hac est mutatio dextera Excelsi. Sed nihil est cur admiratione percejli D 
"ii/quoaiam d e °eant ; immo magis mirandum esset te eloquii urgeri siccitate, quem* audivimus 
Jl primis ferè adoiescentiae rudimentis cantiunculas mimicas et urbanos modulos 
fîctitasse. Neque certè in incerto loquimur opinionis , sed testis est alumna tuî patria 
nostri sermonis. Nonne id etiam tuae memorix altiùs est insignitum , quôd fratres 
tuos rhythmico certamine acutxque inventionis versutiâ sem per exsuper are conten- 
debas! Cui gravis et peracerba videbatur injuria, reperire aliquem qui pari respon- 
deret proterviâ. Possem aliqua de nugis tuis huic opusculo ex testium probabilium 
astipulatione inserere ; sed vereor paginàm feedi commenti interpositione interpolari. 
Cxterùm, cunctis nota teste non indigent. Hlumitaque commentandi etnugandi usum 
ad divinum sxpè instrumentum accersis : et astruunt imperiti graviter et grànditer 
dictum , quod ubertim et eloquenter effutis. Sed non sic esse, ratio necessaria convin- 
cit. Fréquenter enim veritas absoiutè et iilepidè profertur, et falsitas piausibiiis elo- £ 
quii comitate commendatur; similesquesunt, ut ait Augustinus , simplicitas dicendi 

(a) Quis ille fuerit Berengarius, Abaelardi disci-' palinodiam recantare coactus fuit, rectiùs Gabali- 

pulus , qui manus suas conserere cum S. Bernardo tanum eum dixerimus ; prassertim cum 'instrumente) 

non dubitavit , nullo certo compertum est docu- donationis ecdesiae de Canonica monasterio S. Vic- 

mento. Franciscus Petrarcha primus est qui sua in toris Massiliensis ( 1. 1 nov. Galliae. Christ, col. 2} ) 

apologia Pictaviensem eum nuncupavit. Verùmperi- subscripserit Berengarius vicecom'es, quem Berengarii 

culum est ne cum alio Abaelardi discipulo, Petro nostri parentem vel avum fuisse, facile suadet et 

Pictaviensi dicto , eum incautè confuderit. Nam ex temporum et locorum convenientia , et haud vul- 

Berengarii scriptis nihil elici pôtest unde Pictaviam garis ejus educatio. Caeterùm, cùm mordaci stylo 

ei patriam assignare pronum sit. Immo ex epistola sanctum virum proscidisset, multorum sibi conflavit 

ejus ad Guillelmum Mimatensem episcopum, quâ invidiam. 
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A et eloquentia vasis rusticanis et urbanis, faisitas vero et veritas ferculis vilibus 
et pretiosis : utraque autem fercula utrisque possunt vasis ministrari. Neque 
hoc ideo dixerim , ut te notabiiem et suspectum reddam , sed ut veritatem non in 
omni* facundia esse simpliciter astruam. Sed super hoc hactenus : ad reliqua potiùs * Ed. omnium, 
transeamus. 

Jamdudum sanctitudinis tuae odorem aies per orbem fama dispersit , praeconizavit Sanctimis 
mérita, miracula declamavit. Felicia jactabamus moderna ssecula tam corusci syde- su^HEtt nionein 
ris venustata nitore , mundumque jam debitum perditioni tuis meritis subsistere . 
putabamus. Sperabamus in iinguae tuae arbitrio coeii sitam cJementiam , aeris tem- 
periem , ubertatem terras , fructuum benedictionem. Caput tuum nubes tangebat ; 
et juxta vulgare proverbium , rami lui umbras montium transcendebant. Sic diù 
vixisti, sic ecclesiam castis institutionibus informasti, ut ad semicinctia tua rugire 
B daemones autumaremus , et beatuios nos tanto gloriaremur patrono (a). 

Nunc, proh dolôr ! patuit quod latebat, et colubri soporati tandem acuieos susci- ^ ^^^w 
tasti. Omissis omnibus , Petrum Abaelardum quasi signum ad sagittam posuisti , in dLm'redirglTît. 
quem acerbitatis tuae virus evomeres , quem de terra viventium tôlières , quem inter 
mortuos coliocares. Corrogatis undecumque episcopis, eum in Senonensi (b) concilio 
haereticum pronunciasti , ab utero matris ecclesiae velut aborsum praecidisti. In via 
Christi ambulantem , tamquam sicarius de occulto prodiens , tunicâ inconsutili spo- 
liasti. Concionabaris ad populum ut orationem funderet ad Deum pro eo : interiùs 
autem disponebas eum proscribendum ab orbe christiano. Quid vulgus faceret, 
quid vulgus oraret , cùm pro quo esset orandum nesciret î Tu , vir Dei , qui miracula 
feceras, qui ad pedes Jesu cum Maria sedebas, qui conservabas omnia verbahaec 
in corde tuo , purissimum sacrae orationis thus coram supernis obtutibus adolere 
C deberes, ut reus tuus Petrus resipisceret, et talis efficeretur quem nulla suspicio in- 
quinaret. Sed forsitan malebas taiem , in quo reprehensionis idoneam nanciscereris 
occasionem. 

- Denique post prandium allatus est liber Pétri , et cuidam praeceptum est ut voce Epwcopo$ 
ciamosâ Pétri opuscuia personaret. At ille et Pétri odio animatus „ et vitis germine ç? nvicil$ 
irrigatus (non illius qui dixit, Ego sum vitis vera; sed illius qui* patriarcham nudum Joan. xv, i. 

* f. quae. 

(a) In epistola sua ad episcopum Mimatensem, »Iegis armarium , in morum via pede regio gra- 

ibid. p. 321 : « Aiunt, inquit, quod Iingua mea in- ndientem. Damnaverat, inquam , Abaelardum, et 

»quietum malum est, et nimis vivida, quae adyer- » vocem e)us sine audientia strangulaverat. Eram 

»sus abbatem Claraevallis librum evomuit. Quippe » eâ tempestate adoiescens , nondumque impubères 

» sanctitatis virum esse confirmant , ut jam coelo » malas nubes Ianuginis adumbrabat ; eràtque mihi , 

» propinquus hominum évasent opiniones. Qui hoc » velut scholastico , animus in ficta crebro materia 

» dicunt, etsi religioso veliere albescant, tamen dum » declamare. Porrô , veri certaminis arridente venâ, 

»sine serpente cupiunt esse columbae, fatuitate lin- »pectus appuli utpurgarem Abaelardum, abbatisque 

»guam inficiunt. Nonne abbashomo est! nonne no- «confutarem audaciam. 

» biscum navigat per hoc mare magnum et spaciosum » Sed non, inqùiunt , à te tali theolagum talent argui 

» manibns , inter reptilia quorum non est numéros ! » oportebat : tu enim bestia es, et montent tangere non 

»Cujus navis, etsi prosperiori feratur navigio, ta- »aebes, Parciùs istà , fratres. Mcmentote vos hoc 

» men serenitas maris in dubio est. Nam nec' Auster » objicere viro. In quo audet abbas ! Audet in litc- 

» adhuc ei fidem dédit , ne ratem ejus concutiat ; » ris , audeo et ego. Audet in theologicis , audeo 

» nec Boream caicavit ipse sub pedibus ; nec Euri » et ego. Audet in fide , audeo et ego. Audet in 

» Nothique minas evasit ; nec ab jEolo rege ven- » sanctitate , hîc non audeo ego. Quid ergo pec- 

» torum extorsit inducias. Quod vinum potest habi- » cavi , si fidelîs fidelem , -mtnor majorem , saecufaris 

uta^re in pice, et saporem ejus non mutuare! Unde » religioJum redargui ! Momordi, fateor, non con- 

» et apostolus Paulus vinum suum à consortio picis » tcmplativum , sed philosophum; non confessorem, 

x> removerioptabat,et invasgloriae transversari, cùm »sed scriptorem ; non mentem, sed iinguam; non 

lodiceret ilnfelix egohomo, quismeliberabhdecorpore » praecordia , sed styltim ; non meditationes viri , 

■amortis hujus !Ac si apertiùs loqueretur : Vinum Dei »sed somnum. Legant eruditi viri apologeticum 

. »sum , et in pice sumj sednisi picis sodalitium dere- »quem edidi ; et si dominum abbatem juste non 

» linquam , trmeo ne picem sapiam Conditori. Potest » argui , licenter me redarguant. Quaîrite per totam 

» igitur abbas et ut ignis ad alta subvehi , et ut terra » seriem scripturarum , ab ortu solis usque ad occa- 

«deorsum cadere; nondum solest,nondum fixus est »sum; et videbttis in campo philosophiae semper 

» in firmamento : satis est si luna est. Neque zstimet » licuisse , ut alter alterum justis occasionibus re- 

y> me quispiam ad injuriam ejus stylum per eeramtra- » prehendat &c. » 

»here, qui, meojudiçio, nostrorum temporum est (b) Anno 1140 celebratum /uit Senonense con- 

» Martinus. Simpliciter et sine vulpe , càndido pec- cilium, ex chronico S. Mariant Antissiod. ubi legi- 

» tori vestro loquor : Ego ha sentiode abbate, quod tur, tomo nostro XII, p. 293 : Anno MCXL , 

» sit iucerna ardens et lucens ; sed lamen in testa Senonis , présente Rege Ludovico , episcoporum et 

»est, ,Qiy>d dedecus infigitur aura cùm laudatur, abbatum et religiosorum fit conventus contra Petrum 

»si ejus scoria improbetur ! Laudatis abbatem, Abœlardum. Hujus quidem concilii non alia exstant 

» inagis ego laudo. Cur igitur inquietiùs contra eum acta praeter synodalem epistolam, quamad Innocen- 

»scribis, de quo tam bene sentis! Porrigite patulas tium Papam scripsere patres. Verùm quae narrât Be- 

»aures, ut ebibant rattonem. Damnaverat Abaelar- rengarius fidem superant, nec facile concedendum 

»dum praeceptorem raeum, virum fidei buccinam, est tôt turpia gesu fuisse , praesente Ludovico VII. 
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stravit in area ) , sonoriùs quàm postulatum fuerat exclamavit. Post aliqua pontifices A 
insuhare , pedem pedi applodere, ridere, nugari conspiceres : ut facilè quiiibet judi- 
caret illos non Christo vota persoivere , sed Baccho. Inter haec saiutantur scyphi , 
. pocula celebrantur , laudantur vina, pontificum guttura irrigantur. Tune aliquij 

Hb ? de 8 ' Horatiano sa ^ e ludere posset *, 

Nullam, Vare, sacra vite priùs severis arborent. 
tib *i ° de i7 ' ^ am *^ u< * quod idem poeta in alio carminé * promit , 

Nunc est bibendum , nunc pede liber o 
Pulsanda tel lus, 

ibi memoriter agebatur. Quanto saiubriùs audiretur suavis poetae Galli sententia , 
iucuientis admodum versibus vigiiata. Ait enim , 

V'tna probo , sipota modo , debentque probari. B 
Si non pota modo, vina venena puto. 
Sed iethaei potio succi pontificum corda jam sepelierat. Ecce , inquit satyricus, 

Inter pocula quarunt 

Pontifices saturi , quid dia poemata narrent. 

Deniquei cùm aiiquid subtile divinumqûe sonabat, quod auribus pontificalibus erat 
insolitum , audientes omnes dissecabantur cordibus suis , et stridebant dentibus in 
Petrum, et oculos talpae habentes in phiiosophum. « Hoc, inquiunt, sineremus vivere 
Matt. xxvii, „ nionstrum ! » Moventesque caput , quasi Judaei : Vah! inquiunt, ecce qui destruit 
4 ' s ' templum Dei. Sic judicant verba iuminis caeci ; sic virum sobrium damnant ebrii ; sic 

contra organum Trinitatis disserunt calices facundi ; sic contra simplicem disputant 
cornuti ; sic sanctum canes , sic margaritas porci corrodunt; sic sal terrae infatuatur ; q 
Ecdi.xin, i.sic iegis fistula ûbturatur. Concionatur sapiens vir, Qui tangit picem, inquinabitur 
ab ea: quod nos alio possumus reddere versu, Qui tangit vinum , inquinabitur ab eo. 
* Dasthi editis. Biberat episcoporum sobrietas sanguinem uvae vinatissimum * meracissimum , cujus 
*Lib.l, toa. integritatem aqua non devirginaverat ; quia, secundùm Martialem *, 

Grande nimis scelus est sacrum jugulare Falernum , 
Nec Bacchus Lympha cotijugium patitur. 
Nugatur in Impleverant primates orbis pharisxi (a) gutturis dolia sua vinido vino , cujus calor 
eoidem mcesserat cere bris , ut in somni lethargiam oculi omnium solverentur. Inter haec 

sonat lector , stertit auditor; alius cubito innititur, ut det oculis suis somnum; atius 
super molle cervical dormitionem palpebris suis molitur ; alius super genua caput 
reclinans dormitat. Cùm itaque lector in Pétri satis aiiquot reperiret spinetum , surdis 
exclamabat auribus pontificum : Damnatis! Tune quidam vix ad exlremam syllabam D 
expergefacti , somnolentâ voce, capite pendulo, Damnamus, aiebant. Alii verô dam- 
nantium tumultu excitati , decapitatâ prima syllabâ, Namus, inquiunt (b). Verè natis ; 
♦ Ai.immusio sed natatio vestra procella, natatio vestra mersio *. Sic milites dormientes. testimo- 
Mau xxxviii nium perhibent, quia nobis dormientibus venerunt Apostoli, et tulerunt corpus. Qui 
«3- vigilaverat in lege Domini dieac nocte, nunc damnatur à sacerdotibus Bacchi. Sic 

morbidus medicum curât; sic damnât naufragus in littore constitutum ; sic arguit 
innocentiam, qui ad furcas ducitur suspendendus. Quid agimus, anima? quo nos 
vertimus î excideruntne tibi praecepta rhetorum , et occupata luctu , praepedita singul- 
Luc. xviii,8. tibus, dicendi ordinem non tenesî Putasne veniens Filius hominis inveniet fidem super 
terram! Vulpes foveas habent, et volucres coeli nidos; Petrus autemnon habet ubi 
caput suum reclinet. Sic judicant in loco judicis sedentes rei ; in loco vindicis inno- 
centiae vexatores. Simul sunt omnia talibus judicibus , talibus actoribus depravata : E 
Hic satur exiguo mavult turgescere somno ; 
Hic exporrectis ampullat verba labellis ; . 
Hic loquitur nimis , ille tacet ; Aie ambulat , hic stat. 
Alter amat fietus , alter crispare cachinnum ; . .. 

Diversisque modis par est vesania cunctis. 
PhS^is"^] 1 Q u '^ hi ta ' e5 egerint , quid decreverint jurisperiti , evangelica lectio consolatur, 

m "' at- (a) In editis , philosophi turis , forte thuris. garius. Damnabo inquit , apologiam , tali condî- 

(b) Hîc certè Iocum habet excusatio quam ad t'ione, ut si quid in personam hominis Dei dixi, joco 
episcopum Mimatenseni scribens prétendit Beren- legatur, non séria. 

\ « Collegerunt , 
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A « Collegerunt , inquit , pontifices et pharisaei concilium , et dixerunt : Quidfacimus! Joan. xi . 4 7 . 
» quia hic homo mu/ta mira dicit. Si dimittimus eum sic , omnes credent in eum. Un us 
» autem ex ipsis , nomine Bernard us abbas , cùm esset pontifex çoncilii iliius , pro- 
» phetavit dicens : Expedit nobis ut unus exterminetur homo à populo, et non tota gens 
» pereat. » Ab illo ergo die cogitaverunt condemnare eum, dicentes illud Salomonis : 
Tendant us insidias justo , supplantemus et gratiam labiorum ,inveniamus radie em verbi Prov. i, u. 
contra justum. Facientes fecistis , et linguas vipereas in Abaelardum evaginastis. Sub- 
versi subvertistis, et vivum absorbuistis, sicut qui dévorât pauperem in abscondito. Inter Habac. m, 14. 
haec Petrus orabat : Domine , libéra animam meamà labiis iniquis et à lingua do/osa. Psai.cxix.î. 
Interdum illud psalmistae sedulo ruminabat : Circumdederunt me vituli multi, tauri pin- P»i. xxi, ■ 3. 
gues obsederunt me. Verè pingues , quorum colla toris adipeis incrassata iiquidam 
sudabant arvinam. Nec mirum; visitaverant enim domestici fidei ventrium lascivias 

B in misericordia et caritate. 

Sedit autem in concilio vanitatis , contra psalmi decretum , quidam mémorise Eoiscopi cu- 
celebris episcopus (a) , in cujus auctoritatem plurimorum se reclamabat assensus. !" s r wT pen " 

. r r l / ' / r # < ^ tiam irridet. 

Hic nesternam crapuiam ructans , hujusmodi m concione sermonem evomuit : 
« Fratres, christianae religionis participes, omnium* periculo providete, ne fides in M/.communi. 
» vobis turbetur , ne sincerus columbas oculus turgente maculâ obducatur. Nihil 
» enim prodest aliarum virtutum possessio , ubi fuerit fidei defectio , juxta illud 
»> Apostoli : .jï /inguis hominum loquar et angelorum , caritatem autem non habeam, nihil 1 Cor - Xl "' '• 
» mihi prodest. » O Minervae lepos ! ô sales Attici ! ô eloquentia Tulliana! Hanc certè 
caudam non vult hic asinus. Talis finis tali capiti non respondet : unde etiam qui • 
faverunt , pressâ fronte ruborem confessi sunt. Placet , et non immérité , hanc magni 
nominis umbram gregi illorum connumerare *, de quibus dictum est : Conceperunt * Ed. commu- 
C ventum, ettelas aranea texuerunt. Praefatus vero episcopus etiam praemissis adjungens: w \^\ lx 
« Petrus , inquit , semper turbat ecclesiam , semper excogitat novitatem. » O tempora ! """"'* *' 
ô mores ! sic judicat de sole caecus; sic pingit in eboremancus; sic urbem appreciatur 
asinus; sic animales episcopi judicant, sic causas ventilant , sic discutiunt rationes; sic 
pugnant contra eum fiiii matris sua? ; sic sues crassae adversùs silentem grunniunt. 

Intra tôt itaque et tantas angustias deprehensus Abaelardus , ad Romani examinis Queriwr Ab»- 
confugitasylum. « Filius sum, inquit, Romanae ecclesiae. Nolo* causa mea quasi im- tmnf^ssTâam- 
» pii judicetur. Caesarem appello. » At Bernardus abbas, in cujus brachio fidebat "f^J y ( 
prassulum multitudo , non dixit, ut praeses qui tenebat Paulum in vinculis: « Casa- Act. xxv, \%. 
» rem appellasti , ad Casarem ibis; sed , Caesarem appeilasti , ad Caesarem non ibis. » 
Renunciavit enim quae gesta fuerant Apostolico , et statim à Romana sede literae dam- 
nationis in Petrum per Gallicanam ecclesiam volaverunt. Damnatur taliter os illud 
D promptuarium rationis , tuba fidei , hospitium Trinitatis. Damnatur, proh dolor ! 
absens, inauditus^ et inconvictus. Quid dicam? quidvenon dicam î Bernarde, 

Nil opus est bello , veniam pacemque rogamus , 
Porrigimus junctas ad tua lora manus. 

Jura codent rerum , vertetur sanctio legum, 

Si vis , si mandas , si sic decernis agendum : 

Quem penès arbitrium est, et jus *, et norma loquendi. * Ed. vis. 

Cujus unquam , Jesu bone! culpa tam caecos habuit judices, ut non utrimque causas 
latera ventilarent! ut non in quam potissimùm partem jus vergeret, elimarent! Isti 
ciausis oculis palpant negotium , et quasi oculati rerum cognitores , arcu iniquitatis 
intenso, toxicatum subito jaculantur edictum. Quicquid intestinus odiorum furor , 
quicquid implacabilis amentiae turbo rotaret in Petrum , quicquid iniqua conflaret 

(a) De Josleno Suessionenji episcopo,vel Aiviso »tur, ut tetnpus redimeret, sedem apostolicam ap- 
Atrebatensi , hxc intelligi possunt. » pellavit. Sed et postea ab egregio illo catholicx 

(b) Roms quidem inauditus et absens damnatus » fidei advocato monttus , ut vel jam sciens in 
fuit Abxlardus , sed non Senonis. Nam teste Gau- » personam suant nihil agendum , responderet tam 
frido in vita S. Bernardi, Iib. III, cap. 5 : « Adfuit -a liberi quàm securi , audiendus tantùm et ferendus 
»dies , et ecclesia copiosa convenit, ubi à Dei »/7i omni patientia, non sententiâ aliquâ ftriendus ; 
■a famulo Pétri illhis Abaelardi in médium scripta » hoc quoque omnimodis recusavit. Nam et confessus 
» prolata sunt , et errons capitula designata. Demum «est postea suis, ut aiunt, quod eâ horâ, maxima 
« illi optio data est, aut sua essenegandi, aut errorem » quidem ex parte, meraoria ejus turbata fuerit, 
« humiliter corrigendi ; aut respondendi , si posset, » ratio caligaverit , et interior fugerit sensus. Nihi- 
» objectis sibi rationibus pariter et sanctorum testimo- »>lominus tamen ecclesia quae convenerat, dimisit 
» niis patrum. At ille nec volens resipiscere , nec » hominem , mulctavit abominationem : à persona 
»valens resistere sapientiae et spiritui qui loqueba- «abstinens, sed dogmata prava condemnans. » 

Tom. XIV. Pp 
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aemulatio ; censura apostoiicae sobrium nunquam dormitare deberet acumen. Sed A 
facile deviat à justitia, qui plus hominem quàm Deum timet in causa; verumque 

Isai. i, j. i^W e5t » q uo d P e . r propheticum organum sonat : Omne caput languidum, à planta 
pedis usque ad verticem non est in eo sanitas. 
Abxlardum Sed corrigera , inquiunt fautores abbatis , Petrum volebat. Si Petrum , bone vir , 
prop?gn°t' Cum a ^ i nte g rum fidei staium disponebas revoçare , cur ei coram populo aeternae biasphe- 
miae characterem impingebas î rursusque si Petro amorem populi tollebas, quomodo 
corrigere disponebas ? ex qua complexione in summam redigitur , te in Petrum exar- 
sisse non amore correctionis , sed desiderio propriae voluntatis. Praeciarè dictum est à 

PsaJ. cxl, j. Propheta : Corripiet me justus in misericordia. Ubi enim deest misericordia, non est cor- 
rectio justi , sed barbaries incondita tyranni. Testatur etiam rancorem animi ejus epis- 
to\z.(a) ad Innocenlium Papam directa, in qua sic stomachatur : Aon débet, inquit , 
réfugiant invenir e apud sedem Pétri, qui fidem impugnat Pétri. Parce , parce , bellator in^ B 

Ecde. vu, i 7 . clyte; non decet monachum sic pugnare. Crede Salomoni : Noli, inquit, nimiùm esse 
justus, ne fort è obstupescas. Non impugnat fidem Pétri, qui fidem affirmât Pétri. Débet 
ergo invenire refugium apud sedem Pétri. Patere, quseso, Petrum tecum esse christia- 
num; et si vis, tecum erit cathoiicus; et si non vis, tamen erit catholicus. Communis 
enim Deus est, non privatus. Sed si sedet sententia cordi , pergamus pariter contem- 
plari quomodo Petrus fidem infestât Pétri. Scribif enim Petrus ad ancillam Dei Heioïs- 
sam , sacris literis apprimè institutam , familiarem satis epistolam , quae inter reliqua 
horum etiam verborum redolet continentiam : « Soror mea Heloïssa , quondam mihi 
. » in saeculo cara, nunc in Christo carissima, odiosum mundo me reddit logica. Aiunt 
» enim perversi pervertentes , quorum sapientia est in perditione , me in logica praes- 
» tantissimum esse, sed in Pauio non mediocriter claudicare. Cùmque ingenii praedi- 
» centaciem, christianae fidei subtrahunt puritatem ; quia, ut mihi videtur, opinione C 
» potiùs traducuntur ad judicium quàm experientiae magistratu. N0I0 sic esse philo- 
» sophus , ut recaicitrem Paulo ; nec sic esse Aristoteles , ut secludar à Christo. Non 
» enim aliud nomen est sub ccelo , in quo oporteat me salvum fieri. Adoro Christum 

(a) Epistola inter éditas 189, ubi ait : « Stultè » archiepiscopus Senonensis , diem statuens con- 
»mihi dudum requiem promittebam , siquidem 
» leonina rabies quievisset , et pax ecclesiae redde- 
. Leonem evasimus ; sed incidimus in 



» retur. 

»draconem, qui non minus forsan noceat sedens 
»in insidiis, quàm ille rugiens de excelso. Quam- 
»quam non jam in insidiis : cujus virulenta folia 
» utinam adhuc laterent in scriniis, et non in triviis 
« Iegerentur ! Volant libri ; et qui oderant lucem , 
«quoniam mali sunt, impegerunt in lucem, putan tes 
» lucem tenebras. Urbibus et castellis ingeruntur pro 
» luce tenebrae ; pro melle , vel potiùs in melle , 
» venenum passim omnibus propinatur. Transierunt 
» de gente in gentem , et de regno ad populum alte- 
»rum. Novuin cuditur populis et gentibus evange- 
»Iium, nova proponitur fides , fundamentum aliud 
» ponitur praeter id quod positum est. De virtutibus 
»et vitiis non moraliter, de sacramentis ecclesiae 
» non fideliter , de arcano sanctae Trinitatis non 
» simpliciter nec sobriè disputatur : sed cuncta nobis 
» in perversum , cuncta praeter solitum , et praeter 
» quàm accepimus , ministrantur. 

»Procedit Golias procero corpore, nobiii illo suo 
» bellico apparatu circummunitus , antécédente quo- 

que ipsum ejus armigero Arnaldo de Brixia. Squama 
«squamae conjungitur, et nec spiracuium incedit 
»pereas. Siquidem sibilavit apis quae erat in Francia, 
»api de Italia : et venerunt in unum adversùs Do- 
» minum et adversùs Christum ejus ; intenderunt 
» arcum , paraverunt sagittas suas in pharetra , ut 
» sagittent in obscuro rectos corde. . . . Stans ergo 
» Golias unà cum armigero suo inter utrasque acies, 
» clamât adversùs phalanges Israël , exprobratque 
» agminibus Sanctorum, eo nimirum audaciùs, quô 
•» sentit David non adesse. Denique , in sugillationem 
» doctorum ecclesiae , magnis effert iaudibus phiio- 
» sophos ; adinventiones illorum et suas novitates 
» catholicorum patrum doctrinae et fidei praefen : et 
» cùmomnes fugiant à fecie ejus, me omnium mini- 
» mum expetit ad singulare certamen. 

» Denique scripsit mihi, sollicitante quidem ipso, 



»gressionis, quo ille in praesentia ejus et coepisco- 
»porum suorum deberet, si posset, statuere prava 
« dogmata sua, contra quae ego ausus-mutire fuissent. 
» Abnui, tum quia puer sum, et ille vir bellator ab 
» adolescentia; tum quia judicarem indignum ratio- 
» nem fidei humanis committi ratiunculis agitan- 
» dam , quam tam certâ ac stabili veritate constat 
y> esse subnixam. Dicebam sufficere scripta ejus ad 
«accusandum eum ; nec meâ referre, sed episco- 
wporum, quorum esset ministerii de dogmatibus 
» judicare. Ille nihilominus , immo eô ampQus leva- 
» vit vocem , vocavit multos, congregavit complices. 
» Quae de me ad discipulos suos scripserit, dicere 
» non euro. Disseminavit ubique se mini die statuto 
» apud Senonas responsurum. JExiit sermoadomnes, 
» et non potuit me latere. Dissimulavi primùm : nec 
» enim satis populi rumore movebar. Cedens tamen 
» ( licèt vix, ita ut flerem ) consilio amicorum , qui 
» videntes quomodo se quasi ad spectacuium omnes 
» pararent , timebant ne de nostra absentia et scan- 
» dalum populo , et cornua crescerent adversario , 
» et quia error magis confirmaretur, cùm non esset 
» qui responderet aut contradiceret,occurri adlocum 
» et diem , imparatus quidem et immunitus — 

» Convenerunt autem praeter episcopos et abbates 
» plurimi viri religiosi , et de civitatibus magistri 
»schoiarum et clerici Iiterati multi; et Kex praesens 
» erat. Itaque in praesentia omnium , adversario 
»stante ex adverso, productasunt quaedam capitula 
» de libris ejus excerpta. Quae cùm cœpissent legi , no- 
» lens audire, exivit, appellans ab electis judicibus: 
»quod non putamus iicere. Porro capitula judicio 
■a omnium examina ta , inventa sunt fidei adversantia, 
» contraria veritati. Haec pro me , ne levitate , aut 
» cette temeritate usus in tanto negotio putarer. 
» Verùm tu , ô successor Pétri , judicabis an debeat 
» habtre refugium sedem Pétri, qui Pétri fidem im- 
npugnat. Tu, inquam, amice Sponsi , providebis 
i> quomodo libères sponsam à labiis iniquis et à 
» iingua dolosa &c. » 
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A » indexteraPatrisregnantem; amplectoreumuInisfideiinçarnevirginalideParacIeto 
» sumpta gioriosa divinitus operantem. Et ut trépida sollicitudo , cunctasque ambages à 
» candore*tuipectorisexplodantur,hocdemeteneto,quôdsuperiIIampetramfundavi * E<1 - cotie - 
» conscientiam meam , super quam Christus aedificavit ecciesiam suam. Cujus petrae 
» titulum tibi breviter assignabo : Credo in Patrem etFilium et Spiritum sanctum &c. » 

Haec de epistola Pétri ad verbum excerpenda putavi, ut liquidum fieret quomodo 
Petrus impugnaret fidemi Pétri. Nunc, rigide censor , adesto, et fidem Pétri sincero 
perpende judicio. Dixisti.: Non débet refugium invenir e apud sedem Pétri , qui fdem 
impugnat Pétri. Hoc per se dictum quoddam esset eminens , et générale verum ; sed 
quia personaliter dixisti de Petro , convinco te sentire contraria vero. Non enim 
Petrus arguit fidem , ad cujus lineam vitam suam disponit ; nec aiienus est à Christi 
portione , cujus se tam humiliter insignivit nomine. Deberet ergo refugium apud 

B sedem Pétri invenire , si non illecebrae tui eloquii ciausissent viscera misericordiae 
Romanae ecclesiae. Sed dum tu Petro ciementiie ostium obstruis , concepts vesaniae 
signanter impetum prodis. 

Hîc fortasse inquies : «Nimiâ, frater *, me lacessis injuria. Zelus domûsDei comedit En-orum ca p i- 
» me , eô quod lepra insanae doctrinae macularet corpus ecclesiae ; cui obviandum in ^J 1 "^ 
» ipso statini nequitiae semine putavi , ne latè serperet vis veneni. Nonne cautè con- 
» suitèque egi , quod fœdum iiiud sacrilegumque dogma manuali quodam indiculo 
» complosi , ne scilicet breviter voientibus attingere summam rei onerosum esset 
?> ire per spatiosos saitus voluminum Abaeiardi ! » Ad haec ego : Laudo te, pater ; sed 
in hoc non laudo. Indiculum vidimus , in quo non Pétri dogmata , sed nefandi com- 
menti capitula legimus : Qubd scilicet Pater sit omnipotentia , Filius quadam potentia, 
Spiritus sanctus nuîla potentia. Qubd Spiritus sanctus , licèt sit ejusdem substantiel cum 

C Filio , non tamen est de eadem substantia. Qubd homo sine nova gratia possit operari. 
Qubd Deus non possit plus facere quant facit, nec meliùs facere quant facit ,nec aliter 
facere quant facit. Qubd anima Christi non descendit ad inferos. Haec et alia indicuius 
tuus continet, quorum quaedam, fateor, Petrus et dixit et scripsit; quaedam vero 
neque protulit nequé scripsit (a). Quae autem dixerit, et quaenon dixerit, et quàm 
catholicâ mente ea quae dixerit sénserit, secundus arrepti operis tractatus chrisiianâ, 
disputatione ardenter et impigre declarabit (b). Nam talia sunt quae dilui debent 
atque refelli, ut non immérité proprio reserventur volumini. 

Nunc illud est acriter persequendum, cur vir sanctus et inorefamas nominatissimus, Bemardum 
qui quaedam perenni sepelienda silentio scriptis propriis tradidit , Petro Abaeiardo 



errasse convm- 
cit; 



(a) Idem habet Abaelardus. Sic enim apoloeiam uprimiim non rasisti ! Fechsem hoc , inquam , nisi 
suam seu fidei confèssionem ad universos ecclesiae a> cassa esset industria. Remanerent enim viva exem- 
filios conciudit , p. 333 : « Quod autem capitula » plana, quœ jam per totam Franciam et Italiam 
» contra me scripta tali fine amicus noster (sic enim ■» concurrerunt. Si igitur, inquiunt, apologiam illam 
» Bernardum appellat) concluserit, ut diceret : Hatc » jugulare non potes, damna vel vivam. Characterem 
» autem capitula pariim in libro Theologiœ magistri » rei ftonti ejus infige , ut omnis qui Iegerit sciât te 
» Pétri , partim in libro Sententiarum ejusdem , partim » setate , non malitiâ , peccasse. Damnabo , inquam , 
» in libro cui titulus est, Scito te ipsum, reperta sunt, » tali conditione, ut si quid in personam hominis Dei 
■a non sine admiratione maxima<suscepi; cùm nun- - ■» dixi , joco legatur., non serib. Non refutamus, in- 
» quam liber aliquis qui Sententiarum dicatur , à me j» quiunt , ratiocinia tua : satis cautè asellu m exonéras, 
uscriptus reperiatur. Sed sicut caetera contra me » Sed cur Carthusianos &c. » 

» capitula , ita et hoc quoque [ ultinium ] per mali- Abaelardus quoque errores suos , si quos admisit , 

» tiam vel ignorantiarn prolatum est. Si qua igitur emendavit. Sic enim ait in apologia sua seu fidei 

»conso!atio in Christo Jesu , si qua sunt viscera confessione, ibid. p. 330 : « Scripsi fbrtè aliqua per 

npietatis , fraternam pietatem vestram exoro, ne » errorem , quse non oportuit; sed Deum testem et 

» innocentiam meam, quam à culpa veritas libérât, »judicem in animam meam invoco, quia in his de 

»veneno respergendo dëlinquat. Caritatis quippe '«quibus accusor, nil per malitiam aut per superbiam 

» est, opprobrium non accipere adversùs proximum , » praesumpsi. Multa in scholis multis locutus sum , 

net quae dubia sunt, in meliorem partem interpre- » nec unquam aquas furtivas vel panem absconditum 

y> tari , et illam semper Dominicae pietatis senten- » habuit mea dbetrina. Palàm locutus sum ad aedifi- 

utiam attendere : Nolite judicare , et non judicabi- »cationetn fidei sive morum, quod mihi salubre 

y>mini; nolite condemnare , et non condemnabimini. » »visum fuit ; et quaecumque scripsi , libenter om- 

(b) Secundus hic tractatus aBerengario^editus non » nibus exposui,ut eos judices, non discipulos habe- 
fuit. Nam in epistola sua ad episcopumMimatensem »rem. Quod si uspiam per multiloquium excessi , 
«a quae sibi ab adversariis objiciebantur diluens , »ut scriptum est, In multiloquio non effugies pecca- 
p. 3 22 :<t Sed cur, inquiunt, expleto primo volumine, -ntum, nunquam importuna defensio me effecit 
»secundum, ut spoponderas , non texis ! Quiapro- »haereticum : paratus semper ad satisfàctionem de 
■scessu temporis meuin sapere crevit, et in sententiam 1» malè dictis meis corrigendis sive défendis , in quo 
» abbatis pedibus , utdicitur, rvi. Nolui esse patronus «certè proposito usque in finem perseverabo. Sed 
» capitulorum objectorum Abœlardo , quia etsi sanum » sicut meura est, malè dicta mea , si qua sint , 
■y sapèrent, non sani sonabant. Postquam igitur , in- » velle corrigera; sic crimina mihi non rectè injecta 
«quiunt, à 'secundo libro. manus torpuic-, quare » me propulsare convenir &c. » 

Ppij 
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hxreseos crimen impegerit. Rata namque est fama ; et ab antiquo quasi naturae A 
legibus promuigata , neminem de simili crimine quempiam posse convincere : quod 
dum fecisti , et imprudenter et impudehter egisti. Petrus erraverat , esto. Tu quare 
errasti ! Aut sciens , aut nesciens errasti. Si sciens errasti , hostis ecclesix comprobaris. 
Si nesciens errasti , quomodo es defensor ecclesiae , qui errorem nescis discernere ! 
Errasti verè, dum originem animarum de ccelo asseruisti esse. Quod qualiter in 
libro (a) astruas , quoniam utile et facile est cognitu , sagaci lectori ab altiori cardine 

PhiUp.jn.ao. retexam ubi sic recolo te locutum : Meritbdixit Apostolus , nostra conversatio est 

in coelis. Haec verba tua subtiliter explorata, christianae mentis paiato hxresim sapiunt. 
[ Quod multis argumentis revincere conatur. Deinde subjungit : ] Tu itaque, à doc- 
trinx salutaris tramite devius , in philosophorum scopulos ruis ; et dum dignitatem 
animx jactitas , originem ei sideream flore jejuni eloquii nundinaris. Quod si in Pétri 
opusculis hujus vecordiam reperisses , non est dubium quin eam inter illa qux pepe- B 
rrsti , capitulorum monstra locasses. ... 
Etimmisericor- Cùm itaque tantas trabes loquaris, cur Abxlardi festucas in trabes commutare 
an^'o n °cMtt» m °liri s ï Non est negotium misericordis culpam augere , sed minuere. Unde Psal- 
Abxiardum mista cùm dicturus esset, Mïsericordiam etjudicium cantabo tibi , Domine; commodè 
misericordiam prxposuit judicio.... His et aliis delinitus exempiis , Petrum , si errore 
sauciatus esset , jumento tuo deberes imponere, et sic ad stabulum universaiis fidei 
revocare. Plures catholici quaedam culpanda dixerunt, nec tamen ob id hxreticorura 
collegio sunt adscripti. [Quod etiam multis exempiis adstruit, à scriptis Hiiarii, 
Hieronymi et Augustini petitis. Deinde conciudit : ] Itaque, si Petrus in verbo offen- 
derat , judicandus à te , misericordix potiùs blandum deberet sentire tactum , quàm 
iracundhe incentivum. ^Equum erat te reminisci quod Habacuc propheta Deo decan- 
Hafaac.iji, ». tat , dicens : Cùm iratus fueris , misericordix recordaberis. Vide quid distet inter iram C 
Dei et iram hominis. Cùm homo irascitur , démentis ab ejus pectore mentio exulai; 
cùm autem Deus irascitur , per ingenitx bonitatis affluentiam misericordix recorda- 
tur. Recordatuf enim sine oblivione , qui irascitur sine commotione magnus Domi- 
nus noster, qui sic tentât summa, ut curam inferiorum non negligat. Hujus imaginem 
xmulari , hujus te oportebat vestigia totis conatibus amplexari , ut calculo quem 
forcipe tulerat Angélus de altari , purgares vitium labiorum Pétri. Nec ignorare jus 
erat te hominem esse , quem et culpxlubricum trahere ad pœnam, etmedicus gratiâ 
reparare posset ad veniam. 

His ita decursis , silentium imperat proiixitas orationis &c. 

(a) Nimirum sermone xxvi super Canûca canti- Berengarius , quod intempestive , et praeter artis 
corum, in quo cùm S. Bernardus iuctum de obitu oratoris Ieges, canûca in elegos , carmina in threnos 
fratrusuiGirardiinjecisset, graviter eum reprehendit sorte miserabili convertisse^ D 



cgisse. 
Psal. C, 



DE SCHOLIS PARISIENSIBUS, 
Ex Joannjs Saresberiensis Metalogici libris iv (a). 

EX LIBRO PRIMO. 

Cap. 1/ Adversùs insigne donum naturx parentis et gratis, calumniam veterem et 
Edendi ijbri majorum nostrorum judicio condemnatam excitât improbus litigator; et conquirens 

casio et ms- . ' . . - j i • • i' •? a 

undique impentix sux solatia , sibi proncere sperat ad glonam , si multos similes sut , 
id est , si eos viderit imperitos. Habet enim hoc proprium arrogantix tumor , ut se 
commetiatur aliis , bona sua, si qua sunt, efrerens , aliéna deprimens, defectumque E 
proximi suum putat esse profectum 



occasio 
titutum 



(à) Etsi minus historicus primâ fronte videatur 
hic tractatus , qui totus est de grammaticis et logicis 
drsciplinis, contra nescio quem Cornificium harum 
disciplinaruih detractorem ; multa tamen ex eo dis- 
cimus de magistris scholarum Parisiensium , et de 
studendi ratione saeculi XII, que non alii tradtdere. 
Ea porro literis mandabat Joannes anno 1159, prout 
expresse habetur capite ultimo , his verbis : « Jam 
» enim flere magis vacat, quàm scribere; et visibili 
«argumento doceor, quod munduc totus subjacet 



» vanitati. Exspectavimus enimpacem , et ecce tur- 
» bario et tempestas tngruens Tolosanis, Anglos et 
» Gallos undique concitat , et Reges quos amicisr 
«simos vidimtts, «e insatiabiliter persequuntur. Ad 
» hsec , mors domini Adriani summi pomificis , cùm 
womnes christianœ religionis populos nationesque 
5) perturbaverit , Angliam nostram , unde fùerat 
»oriundus, acerbiori dolore commovit, irrigavitque 
» iacrymis profusioribus. Omnibus ilit bonis fiebilis 
n.ocadit>, sed nulli flebiliot quàm mihi. » 
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A Ipsum vero vulgato designarem ex nomine, et tumorem mentis et ventris, oris c^. 
impudentiam , rapacitatem manuum , gestûs levitatem , fceditatem morum quos tota person*7sup- 
vicinia despuh, obscœnitatem libidinis, deformationem corporis, turpitudinem vitae, P re * so nomine. 
macuiam famae , publias aspectibus ingerens denudarem ; nisi me christiani nominis 
reverentia cohiberet.... Hâc itaque contemplatione suppressi vuigati nominis notam, 
ne non tam erroris videar procurasse medelam , quàm infensam deturpasse personam. 
Ut autem fatear verum, nihil est minùs verum : quia, quaienus christiano iicitum 
est , personam et sententiam aequè contemno. Ut libet ergo ille stertat in dies medios, 
quotidianis conviscerationibus ingurgitetur ad crapulam ; et in illis irttmunditiis 
voiutatus incumbat, quae nec porcum deceant Epicuri. Caeterùm opinioni reiuctor , 
quae multos perdidit , eo quod populum qui sibi credat , habet ; ei iicèt antiquo 
novus Cornificius ineptior sir, ei tamen turba insipientium adquiescit, iliorum tamen 

B maximè qui , cùm inertes sunt et ignavi , videri quàm esse sapientes appetunt. 

Ego quidem omnino non miror si creduios auditores suos , muiiâ mercéde conduc- Cap. m. 
tus et multo tempore aerem verberans, docuit nihii scire, cùm et ipse sic doctus sit ^"'^"1^" 
à magistris : siquidem non facundus, sed verbosus, et sine fructu sensuum, verbo- 
rum folia in ventum continué profert. Ea tamen est cauteia hominis, cùm aequè 
omnium dicta vituperet, ut, in asiruenda sua aut aliéna sententia destruenda , nun- 
quam manum conserat, ratione nunquam innitatur, nunquam sustineat congredi in 
campo scripturarum. Nescio quid arduum et ignotum omnibus sapientibus tumenti 
ventosi pulmonis folle concepit , unde alicui respondere, aut patienter au dire quem- 
piam , dedignatur. Si enim quidiibet proposueris , iiie conviciabitur aut ridebit : si 
ut ille propositum probet exspectas, diiatio necessaria est; ut cùm dies Cessent, tu 
exspectationis fructu fraudaberis, eo quod margaritas suas porcis aiienis, ut ait, non 

C vult esse communes. Fabeliis tamen et nugis suos pascit intérim auditores , quos sine 
artis bénéficie si vera sunt quae promittit, faciet éloquentes , et tramite compendioso 
sine labore philosophos. Nam et ipse accepit à doctoribus quod nunc discjpulis tradit,- 
eosque sic instituit , sicut et ipse institutus est. ... 

Insolubilis in iila philosophant um schola tune temporis quxstio habebatur, an 
porcus qui ad venalitium agitur, ab homine an à funiculo teneatur ; item an capu- 
cium emerit, qui cappam integram comparavit. Inconfeniens prorsus erat oratio, 
in qua hase verba, conveniens et inconveniens argumentum , et ratio non perstrepebat 
multiplicatis particulis negativis , et trajectis per esse et non esse, ha ut caiculo opus 
esset quoties fuerat disputandum : alioquin vis affirmationis et negationis erat in- 
cognita. Nam plerumque affirmationis vim habet geminata negatio , itemque vis 
negativa ab impari numéro convalescit. .. . 

D Sufficiebat ad victoriam verbosus clamor, et qui undêctimque aliquid inferebat, 
ad proposai perveniebat metam. Poetae, historiographe, habebantur infâmes; et si 
quis incumbebat laboribus antiquorum , notabatur , et non modo asello Arcadias 
tardior , sed obtusior plumbo vel lapide , omnibus eràt in risum. Suis' enim , aut 
magistri sui quisque incumbebat inveiuis. Nec hoc tamen diù Iicitum, cùm ipsi 
auditores in brevi coerrantium impetu urgerentUr, ut et ipsi, spretis his qu» à docto- 
ribus suis audierant , cuderent et conderent novas sectas. Fiebant ergo summi repentè 
philosophi : nam qui illiteratus ac cesser at , ferè non morabatur in scholis uheriûs 
quàm eo curriculo temporis quo avium pulli plumescunt. Itaque récentes magistri 
è scholis, et pulli volucrum è nidis , sicut pari tempore morabantur; sic pariter 
avolabant. Sed quid docebant novi doctores, et qui plus sbmniôrum quàm vigiliarum t 
in scrutinio philosophiae consumpserant , et faciliùs instituti quàm illi , juxta narratio- 

E nés fabulosas, qui somniantes in Parnasso repentè vatefprogrediebantur, aut citiùs 
quàm ii qui de Castalto fonte musarum munus hauriebant poeticum, aut quàm illi 
qui, viso Phcebo , musarum , nedum musicorum meruerunt ascribi consortio ? Num- 
quid rude aliquid aut incultum î numquief aliquid yetustum aut obsottumî Ecce 
nova fiebant omnia, innovabatur grammatica, imrautabatur dialectica, contemne^ 
batur rhetorica, et novas totius quadrivii^a^ vias , evacuatis prioribus regufrs , de 
ipsis philosophiae adytis proferebant. Solam convenient'utm siye rationem loquebantur, 
argumentum sonabat in ore omnium r et asinum nominare vel bomînem, aut aliquid 

(a) Quadrivii nomine censebantur arithmerica ," mîne grammatica i dialectica et riietorica. Vide 
musica, geometria et astronomia; trivii verô no- Cangftim ad, hàs vbeés. 
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operum nature, instar criminis erat aut ineptum nimis, aut rude et à philosopho A 
aiienum. Impossibiie credebatur convenienter et ad rationis normam quicquam 
djcere aut facere , nisi convenientis et rationis mentio expressim esset inserta : sed 
nec argumentum fieri iicitum , nisi praemisso nomine argumenti. Ex arte et de arte 
agere , idem erat. ... 

Cap iv. Cxterùm hujus sectx, post damnum temporis rerumque jacturam , et spes deceptas 

Novoquadn- i • i V i». r , r 

vii génère in- et propositi sui soiatio destitutas, multiplex usus emersit. Ain namque monaçhorum 
vento, sordida aut dericorum ciaustrum ingressi sunt , et plerique suum correxerunt errorem . 

deprehendentes m se et alns praedicantes, quia quicquid didicerant , vannas vanita- 
tum est, et super omnia vanitas. Plerique, inquam; eo quod quidam in sua perdu- 
rantes insania, tumidi vetustâ perversitate , maiebant desipere, quàm ab humilibus, 
quibus Deus dat gratiam , fideliter erudiri : erubescebant enim formam discipuJi , 
qui magisterii prxsumpserant fastum.... Aiii autem suum in phiiosophia intuentes B 
defectum, Salernum vei Montempessuianum profecti , facti sunt clientuii medico- 
rum , et repentè quaies fuerant philosophi, talei in momento medici eruperunt. . . . 
Alii profèctô simiies meî, se nugis curiaiium mancipaverunt, ut magnorum virorum 
patrocinio freti possent ad divitias aspirare , quibus se videbant , et judicio con- 
scientix, quidquid iingua dissi mulet, fatebantiir indignos. Taceo vias istorum, quo- 
niam eas Polycraticus noster diligenter exequitur , etsi omnes plané non sufficiat in- 
dagare : hoc enim vires excedit humanas. Alii autem, Cornificio simiies, ad vuigi 
professiones , easque profanas, relapsi sunt, parum curantes quid phiiosophia doceat, 
quid appetendum fugiendumve denunciet, dummodo rem faciant, si possunt,rectè; 
si non, quocumque modo. Exercent fenebrem pecuniam, altérais vicibus inaequalia 
rotundantes, et adjectione multiplici quod rotundaverant abaequantes. Nihil enim 
sordidum putant , nihil stultum , nisi paupertatis angustias , et solas opes ducunt C 
esse fructum sapientix. Siquidem célèbre est in corde eorum quod ait Ethicus , etsi 
hoc eum , quia contemnitur , dixisse non noverint : 

Horat.epi$t.tf, Et g en us et formant regina pecunia donat , 

,,b I " Et vbene nummatum décorât Suadela, Venusque. 

Hoc autem quasi quadrivio , sibi utique necessario , evadebant ilii repentini philo- 
sophi , et c.um Cornificjo t! non modo trivii oostri, sed totius quadrivii contemp- 
tores. Nam , ut dictum est ,- aut sub prxtextu rejigioriis mergebantur in claustris ; 
aut sub imagine phiiosophandi et utilitatis publics confugiebant ad physicam ; aut 
sub honestatis velamjne quo splenderent et sublimarentur , se praeclaris domibus 
ingerebant ; aut sub obtentu necessitatis exercendique officii, dum iucrum sitiebant , 
muitiplicis 1 avaritix voragine absorbebantur : adeô quidem ut sic prohcientium D 
phiiosophorum , aut , ut veriùs dixerim , deficientium collatione , quivis in turba 
profanx. mulikudinis nidis ad flagitia videretur. 
Cap. v. . 3olebat magister Gilbertus/âj , tum quidem çancellarius Çarnotensis, et post- 
Probonisarti- j^odum venerabilis episcopus Pictavorum, temporis eius nescio ridens aut doiens 
cipuischoiarum insanram, cum eos videret ad studia qux prxdictasunt eyoiare, eisartem pistonam 
m*ffitn. polliceri ; quoniam illa est , ut aiebat , in gente sua , qux sola accipere consuevit omnes 
îdiis operibus aut artificio destkutos. Ars enim facillimè.exercetur , et subsidiaria est 
aliarum, prxsertim apud eos qui panem potiùs quàm artificium qyxrunt. Sed et aiii 
Yiri.amatores. literarum-, utpote magister Theodoricus^, artium studiosissimus 
investigator ; itidem WiUelmuf fcj de Conclus, grammaticus post Bernardum (d) 

(a) Gilbertus cognomento Porretanus , Pictav. M. Willielmi de Conchis légère , stellas , animalia et 
pontificatum gesslt ab an. 1 143 tisque ad an. 1 154. deos colère. Obiit Parisius circâ an; 1 150, eique hoc 



(b) Thèodoricus natlone Arjnoricus , teste Ottone cccinh epitaphiura Philippus abbas Bonae-Spei* : 
Frising. Kb. I , de gestis FridericUmp. çap.47,, ubi CaUia susp y M ndiopmata srrena , 
ait : Est enim prœdicta terra clericorum ,. acuta in- Clariùs irradions sidera ùdus hahens. 

genia- et- artibus applicata habentium , sed ad alia No* abit in question , stqniturqut dits sim r selt ; . 
negotia peni s{olidoruni firax : quaies fnerunt, duo •■• Fit sintGuiUtbi», fit une sole dits, 
fratres Éemardus etTheodoricus ,yir\ dpçtissimi.Wàt Fltvit Apollonium sua Gracia, Roma Marontm; 



tom6ndstro XflI, p. 65I. ', -Vi ,••.>..: . Callia Guillihnum Jugrtutrioite parent. 

(c) Willielmus de Conchis ex atomorwn , td est- Ej»s pr*cl?<t natu Norman»*, vutu ■ , 
. . . ' - . Gallia , Partstus corpore , mente rolus. 

tnutisstfnprupi çorporum concretipne putat fieri .. 

nnia ( inquit Guafterus de S. Victore apud Bu- (d) Bernardi didascaliam hoc mactat elogto Sa- 

eum, t. Il Hip. univers. Paris, p.743 ); et alibi: resb«riens»,ibid. lib. I,cap. 24: Ergo pra tapacitatc 

Um est peni Tiinœum Platon,!/ et phjlosopbiam disçenlis, inquit , aut docentis industryf. et dîligeiitia , 
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tur. 



A Carnotensem opulentissimus; et peripateticus Palatinus^ , qui logicae opinionem 
prxripuit omnibus coaetaneis suis , adeô ut solus Aristotelis crederetur usus collo- 
quio ; se omnes opposuerunt errori. Sed nec universi insanientibus resistere potue- 
runt. Insipientes itaque facti sunt , dum insipientiae resistebant ; et erronei diutiùs 
habiti , dum obviare nitebantur errori. Verumtamen fumus ilie cito evanuit , et 
praedictorum operâ magistrorum et diligentiâ redierunt artes , et quasi jure post- 
liminii honorem pristinum nactae sunt , et post exilium gratiam et gioriam amplio- 
rem. Invidit Cornificius , et turpe reputans ut senex mitteretur ad schoias , et ut 
sensu puer appareret , senex aetate, cuipare cœpit quod se posse consequi despe- 
rabat ; sententias carpebat omnium , eo quod ei dissimiiîter universi sentirent. Sic 
vulpes à desperatione cerasa culpat, et, ut dici soiet rusticano proverbio , quod 
negatur , ducit inutile. 

B Inde ergo irae, hinc lacrymae, hinc indignatio quam adversùs discipuios mémo- Quorum me- 
. ratorum sapientium concepit Cornificii domus : undîque in eos exercer dentem , mona v,ndlca - 
sed in soliditate eorum frangit, ut dicitur, genuinum. Impudenter etiam (in iatebris 
tamen , quia palàm non licet ) obfuscare nititur spiendidissima lumina Gaiiiarum , 
Lauduni gioriam, fratres theologos^ Anseimum et Radulfum , quorum memoria 
in jucunditate et benedictione est ; quos nemo iaceravit impunè, et qui soiis dispir- 
cuerunt haereticis aut flagitiorum turpitudine obvolutis. Nam de Aiberico Remensi (ty 
et Symone Parisiensi (d) palàm loquuntur et proverbium nullum dicunt, et sequaces 
eorum non modo philosophos negant, immo nec clericos patiuntur: vix homines 
sinunt esse; sed boves Abrahae, vel asinos Balaamitos dumtaxat nommant, immo 
dérident , aut si quid scommaticè magis aut laedoricè in eos dici potest. Guilelmus de 
Campellis errasse convincitur scriptis propriis. Vix parcitur magistro Hugoni (e) de 
Ç Sancto-Victore : et hoc quidem magis propter habitum religionis,quàm propter reve- 
rentiam scientiae aut doctrinae; Deo enim in ipso defertur, non personae. Robertus 
Pullus, cujus memoria bonis omnibus jucunda est , diceretur fîiius subjugalis , nisi 
sedi apostolicae deferretur, quae ipsum de doctore scholastico cancellarium fecit. Ut 
autem licentiùs haec familia aliis derogaret, religionem extrinsecam^ induit pater- 
familias ( de interna enim cognoscet Dominus et judicabit ) , et Cisterciensium , Clu- 
niacensium, Praemonstratensium , aliorumque quorum fama hilarior est, familiarita- 
tem captât, ut ab eorum auctoritate possit esse insignis. Ego autem detractionem ejus 



constat fructus prœlectionis auctorum. Sequebatur hune 
morem Berttardus Camottnsis , exundantissimus mo- 
demis temporibusfons literarum in G allia, et in aucto- 
rum lectione quid simplex esset et ad imaginem reguloe 
positum ostendebat , figuras grammaticœ , colores rhe- 
toricos , cavillationes sophistnatum , et quâ parte sut 
propositœ lectionis articulus respiciebat alias discipli- 
nas , proponebat in medio : ita tamen ut non in singulis 
universa doceret, sed pro capacitate audientium dispen- 
sant eis in tempore doctrinœ mensuram. Et quia splen- 
dor orationis aut à proprietate est, id est cum adjecti- 
vutn aut verbum substantivo eleganter adjungitur , aut 
à translatione , id est ubi sermo ex causa probabili ad 
alienam traducteur significationem , haec sumptâ occa- 
sione inculcabat mentibus auditorum. Et quoniam 
memoria exercitio firmatur, ingeniumque acuitur ad 
imitandum ea quœ audiebant, alios aamonitionibus , 
alios fiagellis et partis urgebat. Cogebantur exsohere 
singuli , die sequenti , aliquid eorum quœ prœcedenti 
audierant, alii plus, alii minus : erat enim apudeos 
prateedentis discipulus sequens dies, Vespertinum exer- 
cithim, quod aeclinatio dicebatur , tantâ copiositate 
grammaticœ refertum erat, ut si quis in eo per annum 
integrum versaretur, rationem loquendi et scribendi, 
si non esset hebetior , haberet ad manum , et signi- 
ficationem sermonmn qui in communi usu versantur, 
ignorare non posset if c. Oujus et illud egregiè 
dictum jn veterum Iaudem commémorât , lib. III , 
cap. 4 '■ Dicebat Bernardus Carnotensis nos esse quasi 
nanos , gigantum humeris insidentes , ut possimus 
plura eis et remotiora videre, non utique proprii visâs 
acumine aut eminentiâ corporis , sed quia in altum 
subvehimur , et extollimur magnhudine eiganted. 

(a) Id est Petrus Abaelardus, sic dictus à vico 
Palatio (Palais vel Palet), diœcesis Nannetensis. 



Ipse enim Saresberiensis,de universalibus logicis verba 
faciens, lib. II Metalogici, cap. 17 : Jnhac opinione, 
inquit , deprehensus est peripateticus Palatinus Abœ- 
lardus noster, qui multos reliquit , et adhuc quidem 
aliquos habet professionis hujus sectatores et testes. 

(b) Anselmus anno 1 1 17 vitâ functusest; Radul- 
fus verô suam ad annum 1 120. produxisse creditur. 

(c) Albericus Remensis, cum in scholae magisterio 
consenuisset.anno 1 ^oTactus est Bituricensis archi- 
episcopus , mortemque obiit anno 1 141. 

(d) Bulaeus hoc loco Pixiacensi pro Parisiensi 
legendum putat. Et quidem Saresberiensis , infrà 
lib. II , cap. 10, Deinde me excepit, inquit, Simon 
Pexiacensis , fidus lector , sed obtusior disputator. 

(e) Hugo scriptis suis notissimus obiit an. 1142, 
jacetque in «de S. Victoris sub hoc epitaphio: 

Conditur hoc tumulo doctor ctlebrrrimus Hugo , 
Qutm hrtv'u eximium commet urna virum: 

Dogmatt jrracipvus , nuliqur secundus amore , 
•Claruit ingénia, moribus, ore, stylo. 

(f) Ex hoc loco , etsi ignota sit Cornificii per- 
sona, utcumque investigari potest ad quam religio- 
nem ille confugerit. Cùm enim excluduntur Cister- 
cienses, Cluniacenses et Praemonstratenses , restât 
ut vel Carthusiensibus vel Grandimontensibus se 
addixerit. Porrô Carthusienses bonis literis illâ aetate 
operam dabant, non verô Grandimontenses , prout 
conjicere datur ex epist. Simonis prioris de Monte- 
DeiadAIexandrum III Papam,interepist.S. Thomas 
Cantuar. lib. IV, epist. 8, p. 640, ubi legitur: Ro- 

fatusfraterBernardus[àe Corilo] sicut nos, ut negotii 
ujus seriemvobis scriberet , responditqubdin ordinesuo 
inhibitum est ne quis factum pro aliquo negotio vobis 
vel aliis scribat. Et epist. 10 : Et quia fiatrum Grandi- 
montis consuetudo non est ut scribant alicui, if c. 
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familise xquanimiter porto, et me fateor aliquos praemissorum habuisse doctores, et A 
itidem alîorum audisse discipiilos, et ab eis modicum id didicisse quod novi: neque 
enim, ut Cornificius , meipsum docui , nec muitùm euro quid ineptum in auribus 
suorum cornificetur. Ingratus enim est et perversi ingenii , qui profectûs sui diffitetur 
auctorem. Sed hxc hactenus : nunc , prxtermissis personx ineptiis , ipsius sententix 
redarguamus errorem , &ç. 

EX LIBRO SECUNDO. 

Cap. x. Cùjvr primùm adolescens admodum studiorum causa migrassem in Gallias, ànno 
tr?" dkiê^ae ' altero (a) postquam illustris Rex Anglorum Henricus , leojustitix, rébus excès - 
boiouis SareS ^ Slss f ei numanis, contuli me ad peripateticum Palatinum , qui tune in monte sanctx 
Genovefae ciarus doctor et admirabiiis omnibus praesidebat. Ibi ad pedes ejus prima 
artis hujus [ dialecticae ] rudimenta accepi , et pro moduio ingenioli mei , quidquid B 
exibat ab ore ejus , totâ mentis aviditate excipiebam. Deinde post discessum ejus 
qui mihi prxproperus visus est, adhaesi magistro Alberico^ , qui inter exteros opi- 
natissimus dialecticus eminebat, et erat rêvera nominalis sectx acerrimus impugna- 
tor. Sic fermé toto biennio conversatus in monte, artis hujus prxceptoribus usus sum 
Alberico et magistro Roberto Meiudensi (c), ut cognomine designetur quod meruit 
in scholarum regimine, natione siquidem Angiigena est. Quorum alter [Aibericus] 
ad omnia scrupuiosus , locum quxstionis inveniebat ubique , ut quamvis polita pla- 
nifies offendiculo non careret , et, ut aiunt, scirpus ei non esset enodis; nam et ibi 
monsîrabat quid oporteat enodari : alter autem [ Robertus ] in responsione promp- 
tissimus, subterfugii causa propositum nunquam deciinavit articuium, quin alteram 
contradictionis partem eligeret , aut , determinatâ muitiplicitate sermonis , doceret 
unam non esse responsionem. Ille ergo in quxstionibus subtilis et multus; iste in res- C 
ponsionibus perspicax , brevis et commodus. Quae duo pariter eis , si aiieui omnium 
contigissent , parem utique disputatorem nostrâauate non esset invenire. Ambo enim 
acuti erant ingenii et studii pervicacis; et, ut reor , magni prxclarique viri in physicis 
studiis enituissent, si de magno iiterarum niterentur fundamento, si tantùm institis- 
sent vestigiis majorum quantum suis applaudebant inventis. Haec pro tempore quo 
iilis adhaesi ; nam postea unus eorum [Aibericus] profectûs Bononiam, dedidicit 
quod docuerat , siquidem et reversus dedocuit : an meliùs, judicent qui eum antè et 
postea audierunt. Porro alter (d) , in divinis proficiens literis, etiam eminentioris phi- 
îosophix et célébrions nominis assecutus est gloriam. Apud hos toto biennio sic iocis 
assignandis assuevi et regulis , et aliis rudimentorum démentis quibus puériles 
animi imbuuntur , et in quibus praefati doctores potentissimi erant et expeditissimi , 
ut haec omnia mihi viderer nosse tanquam ungues digitosque meos. Hoc enim plané D 
didiceram , ut juvenili levitate piuris facerem scientiam meam quàm esset. Videbar 
mihi sciolus , eo quôd in iis quae audieram promptus eram. 
Quibus Rhe- Deinde reversus in me , et metiens vires meas, bonâ praeceptorum meorum gratiâ, 
consulte me ad grammaticum de Conchis^ transtuli, ipsumque triennio docentem 
audivi. Intérim iegi piura, nec me unquam poenitebit temporis ejus. Postmodum vero 
Richardum(^ cognomento Episcopum , hominem ferè nullius disciplinx expertem, 

(a) Anno proinde 1 136; nec audiendus Rivetus, (d) Robertus, qui amplu m théologie edidit trac- 
qui t. IX Hist. Iiter. Franc, p. 66, ad annum 1 1 1 8 id tatum in bibliotheca S. Victoris asservatum, de quo 
référendum censet , non advertens Abaelardum , vide Bulxum , t. II Histor. univers. Paris, p. 772. 

f»ostquam abbatiâ Ruyensi se abdicavit, rursus scho- Nominis ejus celebritatem testatam faciunt Ervisus 

as in monte sanctae Genovefse tnstituere potuisse. abbas et R. prior S. Victoris, epistolâ inter éditas 

(b) Alius , ut videtur, ab Alberico Remensi, de S. Thomae Cantuar. iib. I, epist. 162, p. 269, ubi . 
quo suprà, qui obiit anno 1 141 Bituricensis archi- discipulorum ejus mentionem habent, quos ex ipsius 
episcopus ; sed idem forte quem de Porta- Veneris nomine Robertinos appellatos fuisse probat D. Le- 
cognominat Joannes Saresb. epist. inter éditas 172. bœuf, t. II Dissertationum &c. p. 259. 

(c) Aliàs Melidunensi , qui anno 1 163 ordinatus (e) Guillelmum de Conchis, de quo diximus 
est Herefordensis episcopus. De eo ssepius Joannes supra. » 

Saresb. in epistolis , praecipuè epist. inter éditas 1 76 : (f) Bernardi Carnotensis discipulus erat Richardus. 

Quid dicam de Hetfordensi , msi quod aliquandiù , Deeoprorsus Saresberiensis , Metalogici Iib. I,c. 24: 

etsi non magni , stetit tamen alicujus nominis umbra, Ad hujus magistri [ Bernardi \formam prœceptores 

antequam sciretur quis esset! Hic autem sub obtentu mei in grammatica , Guillelmus de Conchis et Ri- 

ejus, quia literatus creditur ab his qui literas ignorant chardus cognomento Episcopus, qfficio nunc archidia- 
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A et qui plus pectoris habet quàm oris, pius scientiae quàm facundix, veritatis quàm 
vanitatis , virtutis quàm ostentationis , secutus sum ; et quae ab aliis audieram , ab 
eo cuncta relegi, et inaudita quaedam ad quadrivium pertinentia, in quo aiiqua- 
tenus Teutonicum praeaudieram Hardeivinum , didici. Relegi quoque rhetoricam , 
quam priùs cum quibusdam aliis à magistro Theodorico (a) tenuiter auditam pau- 
lulùm intelligebam ; sed eam postea à rétro Heliapleniùs accepi. Et quia nobilium 
iiberos , qui mihi amicorum et cognatorum auxiiiis destituto , paupertati meae sola- 
ciante Deo , alimenta praestabant , instruendos susceperam , ex necessitate officii et 
instantia juvenum urgebar quod audieram ad memoriam crebriùs revocare. Un de 
ad magistrum Aàam(b) , acutissimi virum ingenii, et quidquid alii sentiant , multa- 
rum iiterarum , qui Aristoteli prae cxteris incumbebat , familiaritatem contraxi 
ulteriorem : ut , iicèt eum doctorem non habuerim, mihi sua benignè communicaret, 

B et se (quod nulli faciebat, aut paucis alienis) mihi patentiùs exponebat. Putabatur 
enim invidiâ laborare. Intérim Wïilermum Suessionensem , qui ad expugnandam*, 
ut aiunt sui , logicae vetustatem , et consequentias inopinabiies construendas , et anti- 
quorum sententias diruendas , machinam postmodum fecit , prima iogices docui 
elementa, et tandem jamdicto prseceptori apposui. Ibi fortè didicit idem esse ex 
contradictione , cùm Aristoteles obloquatur ; quia idem cùm sit, et non sit, non 
necesse est idem esse ; et item cùm aliquid sit, non necesse est idem esse et non esse. 
Nihil enim ex contradictione evenit, et contradictionem impossibile est ex aliquo 
evenire. Unde nec amici machina impellente urgeri potui , ut credam ex uno impos- 
sibili omnia impossibilia provenire. 

Extraxerunt me hinc (c) rei familiaris angustia, sociorum petitio et consiiium 
amicorum , ut officium docentis aggrederer. Parui. Reversus itaque in fine triennii , 

C reperi magistrum Gilbertum (d) , ipsumque audivi in logicis et divinis ; sed nimis 
cito subtractus est. Successit Robertus (e) Pullus, quem vita pariter et scientia 
commendabant. Deinde me excepit Simon Pexiacensis, fidus lector, sed obtusior 



*^expurgan- 
dara. 



Quihu» 
theoiogT*. 



et 



hommes videri quàm esse philosophi maluerunt ,pro- 
fissoresque artium se totam philosophiam breviùs 
quàm triennio aut biennio transfusuros auditoribus 
poUicebantur , impetu multitudinis imperitœ victi ces- 
serunt. Exinde autem minus temporis et diligentia in 
grammatical studio impensum est. Ex quo contigit , 
vt qui omnes artes tam libérales quàm mechanicas 
profitentur , nec primam noverint, sine qua frustrà 
quis progredietur ad reliquas. Liât autan et alite 
disciplina; ad literaturam proficiant, hœc tamen pri- 
vilegio singulari facere dicitur literatum. 

(a ) Theodorico utique Armorico, Bernardi fratre, 
de quo suprà. Theodoricus cùm se ad dialecticam 
contulisset , Aristotelis Topica contemnere creditus 
est ; verùm Saresberiensis eum ab hac calumnia 
vindicat, Hb. IV, cap. 24, his verbis : Magister 
Theodoricus , ut memini, Topica non Aristotelis, sed 
Trecassini Progonis, irridebal. Eadein tamen quando- 
que docuit: 

(b) Adami de Parvo-Ponte cognominati meminit 
etiani Saresberiensis, Iib. III, cap. 3. Deridebat , 
inquit , eos noster ille Anglus peripateticus Adam , 
cujus vestigia sequuntur multi , sed pauci prapedienie 
invidiâ profitentur; dicebatque se aut nullum autpau- 
cissimos auditores habilurum, si eâ simplicitate , ser- 
moneetfacilitate sententiarum dialecticam traderetquâ 
ipsam doccri expediret. Habui enim hominem fami- 
liarem assiduitate colloquii et communicatione libro- 
rum, et quotidiano ferè exercitio super emergenlibus 
articulis conferendi ; sed nec unâ die discipulus ejus 
fui. Ei tamen habeo gracias , quod eo docente plura 
cognovi; plura ipsius, quoniam aliud ratione consulté 
prœelegeram , ipso arbitro reprobavi. Et Iibro IV, 
cap. 3 : Unde qui Aristotelem sequuntur in turba- 
tione nominum et verborum intricata subtilitate , ut 
suum vindicent , aliorum obtendunt ingénia , partetn 
pessimam mihi prœelegisse videntur,: quo quidem vitio 
Anglicus noster Adam mihi prœ cœteris visus est 
laborasse in libro quem Artem disserendi inscripsit. 
Et utinam bene dixisset bona quee dixit ! Et licèt 
familiares ejus et fautores hoc subtilitati adscribunt, 

Tom. XIV. 



plurimi tamen hoc ex desipientia et imn'denùa vani , 
ut aiunt , hominis contigisse interpretati sunt. Adam 
autem anno 1175 assumptus est ad episcopatum 
Asaphensem , teste Kadulpho de Diceto, cujus haec 
verbà sunt apud Twysden, col. 587 : Adam cano- 
nicus Parisiensis electus in episcopum S. Asavi, conse- 
cratus est à Richardo Cantuariensi archiepiscopo apud 
West-monasterium, Jll idus octobris. 

(c) Circà annum 1 140, ut enim habet in prologo 
Iibri III : Anni ferè viginti elapsi sunt, inquit, ex 
quo me ab officinis et païcestra eorum qui logicam pro- 
fitentur, rei familiaris avulsit angustia et consilîutn 
amicorum, quibus non obtemperare non potui. Exinde, 
ut ex animi mei sententia verumfatear, nec in transita 
tel semeldialecticorum attigi scripta , quatvelin artibus 
yel in commentariis aut glossematibus scientiam par 
riunt , aut retinent, aut reformant. Aliis namque, et 
non modo diversis, sed adversis feri occupationibus 
intérim distractus sum , ut vix Veï ad horam , et hoc 
quodammodo furtim , philosophari licuerit. Siquidem 
Alpium juga transcendi decies , egressus Angliam 
Apuliam secundo peragravi ; dominorum et amicorum 
negotia in ecclesia Romana sœpius gessi ; et emergen- 
tibus variis causis, non modo Angliam , sed et Gallias 
multoties cireuhn. Ad hœc, cura rei familiaris , solli- 
citudinum concursus , gerendorum instantia , literis 
dare operam non sinebant. Unde me excusatiorem 
habendum puto in his quee obtùsiùs et incultiùs à me 
dicta lector inveniet. Haec porrô scribebat Saresbe- 
riensis, anno , ut suprà monuimus, 1159. 

(d) Gilbertum , ut videtur , Porretanum , qui 
anno 1 143 Pictavensem adeptus est episcopatum. 

(e) De Roberto Joannes Hagustaldensis ad an- 
num 1 1 47 : Prœeminuit his diebus in clero Romavo 
Rodbertus Pullanus, cancellarius apostolicar sedis, in 
omni Sapientia et doctrina experienttssimus, Britanniâ 
oriundus, ab ineunte œtate philosophie» deditus, ejus- 
que obtentu episcopalem honorem ab Henrico Rege 
oblatum respuens , victum et vestitum habens his con- 
tentus fuit. Apud Rogerum Twysden inter Scriptores 
Anglise X, col. 27 J. : 

Qq 
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disputaîor. Sed hos duos in scAis theologicis habui praceptores. Sic ferè duo- A 
dennium mihi eiapsum est , diversis studiis occupato. Jucundum itaque visum est 
veteres quos reliqueram , et quos adhuc dialectica detinebat, in monte reviseresocios, 
conferre cum eis super ambiguitatibus pristinis , ut nostrum invicem ex coliatione 
mutua commetiremur profectum. Inventi sunt qui fuerant , et ubi. Neque enim ad 
palmam visi sunt processisse ad quaestiones pristinas dirimendas , neque propositiun- 
culam unam adjecerant. Quibus urgebant stimuiis , eisdem et ipsi urgebantur ; pro- 
fecerant in uno dum taxât, dedicerant modum , modestiam nesciebant : adeo quidem 
ut de reparatione eomm posset desperari. Expertus itaque sum , quod liquidé colligi 
potest , quia sicut dialectica alias expedit disciplinas , sic , si sofa fuerit , jacet 
exsanguis et steriiis ; nec ad fructum philosophix fecundat animam , si aiiunde non 
concipit. 



B 



DE SCHOLIS AN DEGAVENSIBUS 
Epistola Herberti ad Hilarium Aureiianensem. 

Apud Chesnium, t. IV Rerum Franc, p. 767 ; et Buîœum , Hist. Universit. 
• Paris, t. II, p. 21 f. 

Epi«. xvi, J~Iil. [Anreliantnsi] carissimo et fidelissimo suo , Her. (a) utique suus ,vitd peccator, 
r ' ?6? ' habitu reus , sic Umporalem sapientiam ammjnistrare , ut de cœlestis foute sapientice 
valeat haurire. Jam satis , fiii mi , superque satis praesentiam tuam desideravimus , 
jamdiù absentiam tuam passi sumus. Celeriter igitur , fili mi , velle nostrum adim- 
plens remea, et civitatem nostram, quae desiderio tuî languet, adveniens recréa. 
Quanticumque enim clerici, nobiles et divites, gloriosi et potentes, Andegavis con- C 
veniant ; tu tamen unus, cujus praesentia studium iiiorum decoraret , per absentiam 
tuam illud vilificas. Cuicumque magistro, seu Valleto, seu Gordoni, seu Rannuifo, 
*/Eu$ebio. seu Entebuo * ipsi adhaeserint, te tamen quasi inter caeteros florem expostulant. A 
te audire gestiunt; quod à te percipiunt, pro munimento et auctoritate deferunt. 
Çasteri namque vel scientiae sunt minoris , vel linguae impeditioris. Tu autem Dei 
gratiâ et in lherisplurimùm vales; et, eâdem gratiâ, quae inieriùs nosti, linguâ inter- 
prète, ad intelligentiam profers. Decujusmodi bono, quidam sic ait: FacundiaDei 
donum est, quando quis quod commodè imelligit, commçdè potest proloqui. Quae 
autem de te perhibui , ex mis qui ad me veniunt myitotiens audivi. Quanti te faciat 
>domimis Andegaverisis (b) recordare , et, girovagatione tuâ intermissâ, tandem ad 
nos revertere. Attende quoque, quia magister Ulgerius bonos clericos magnipendit; 
et si unquam eos retinere potest , amplis ipsos honoribus extollit. Boemundum D 
archidiaconum , Vasletum magistrum scholarum , Radulfum et Petrum canonicos 
tibi in exemplum afferas; quos omnes praefati episcopi adsummos honores extulit 
benignitas. Nolo tamen utschoiam tuam tu rpiter étante tempus deseras ;immo usque 
ad Pentecosten more boni et stabilis magistri obtineas. Clericos tuos non tantùm 
literis , sed etiam moribus instrue; et ne turpis fama de schola tua exeat, scholarium 
licentiam retunde. Qukl Radulfo apud Castellum-Gunterii accident vide, et ne 
simile quid incurras vigilanter attende. Mea parvitas ipsum qui fons est bonitatis 
fréquenter exorat , ut te et tuos ab omni infamia et turpitudine custodiat. Vale. 

(a) Herfaertus, prout interprétatif Bubeusjnesci- »B. Mauricii per 4omnum Ulgerium episcopum 

mus quo fiindamento. At pro Htlario facit eplstoix » mihi bénigne contulit. Vos autem scitis quanta 

fragmentum ab ipso pagina seq. recitatumhis verbis: »sit dignitas Hlius honoris, et quantus sit reditus 

« Ulgerius, Dei gratiâ maeister scholarum Andega- v minime ignoratis. » £ 
Tvensis ecclesiœ, Hilario dtlectiss'wo,,.. Mesiquident (b) Ulgerius, quem brevi hoc exornat elogio 

»diutinâ paupertate taborantem, et onus penuriae, Ordericus Vitalis , lib. XII , p. 88i : Cujus vita 

» meae utcumque sustentantem, tandem divina mi- religione et scientiâ cluens populis lumen verilacis 

nsericordia respexit, qui magistrum scholarum suggerit. 

1 , ; 

EX VITA B. PETRI JULIACENSIS PRIORIS. 

In Pétri Franc. Chifletii Diatriba âeillustri génère S. Bcrnardi , p. 

CimpràîS -De ati viri fama per universam Burgundiam crescebat , ita ut multi ad eum nobiles 
mid, viri ac feminae benedictionis gratiâ convenirent. . . . Sed ilie magnus ac venerabilis 
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A Theobaldus, Cornes Campaniae, cum magnoapparatu venitad eum,orans et petens 
benedictionem ab eo. Et cùm ab eo iaetus discessisset , misit denuo ad eum uxorem 
suam in utero habentem : quam cùm sanctus intuitus fuisset , denunciavit ei quôd 
filiam pareret, quae Franciae domina futura esset. Quod postea factum est; nam 
gioriosus RexLudovicus [VII] illam duxit uxorem, et secundùm verbum viriDei 
dominium regni obtinuit * — *An. uCo. 

[ Quamdam visionem deinde referens ] Angélus, inquit, Domini astitit mihi , Num. n. 
praecipiens ut mandem Comiti Theobaldo ne transeat mare , abiens in Angliam d ^f t ntura prx 
accipere sibi regnum ; quia non est ei à Deo praedestinatum (a).. Audiens autem 
Cornes Theobaldus quod aegrotaret homo Dei, misit ad eum capellanum suum 
visitationis gratiâ : per.quem vir Dei mandavit ei muita sécréta, praedicens ei quod 
cum Rege Franciae guerram (b) post paucos annos haberet , de qua victor existeret , 

B si ecclesias et res earum ab invasione custodiret. 

(a) Acta sunt haec an. 1 156. Post obitum quippe quos in utraque barones possidebantregione. Thedbaldus 

Henrici I Angliae Régis, Normànni, referente Orde- igitur, cùm major natu esset , indignatus quod regnum 

rico Vitali Hist. eccles. lib. XIII, p. 902, Thedbal-^ non habueril , ad magna negotia quœ in Galliis eum 

dumfiatrem Stephani Boloniae et Moritolii Comitis, urgcbant, festinavh. Haec ineunte januario mense 

apud Novum-burgum convenientes , sibi praferre vo- anni praediçti agebantur. Cùm verô postea transitum 

luerunt. Sed in ipso conventu à quodam monacho qui in Angliam , ad vindicandum sibi regnum , medi- 

Stephani legatus erat, audierunt quod omnes Angli taretur Theobaldus, à proposito eum déterrait 

Stephanum suscepissent , eique obedire , eumque sibi Petrus Juliacensis. 

Reeempracficerevellent. Mox omnes , annuente Thed- (b) Anno 1142 gestum est hoc bellum , teste 

baïdo , decreverunt uni domino militare , propter honores Roberto de Monte. 



ACTA CONTROVERSE DE ECCLESIA DE BECIANO * 
Inter monachos S. Tyberii et Casae-Dei. 

Inter Probat. t. II Historiée Occitanicœ , col. 474 et 488 (a). 

DECRETUM GUIDONIS CARDIN ALIS DIACONI, A. S. LE G AT I. 

V en erabi libu s et prude ntibus viris A. * Narbonensi archïepiscopo , ecclesia 



* Btssan. 



Item t. VI 
Annal. Bentdkt. 
p. 666. 



Cir. an. 1 132. 

* Amaldo. 

* Raimundo. 



Romana Jegato, et R. * Àgathensi episcopo , Guido (b) sanctœ apostolkœ sedis car 
dïnalis diaconus et legatus, salutem. Veniens ad nostram praesentiam vir boni testi- 
monii Ademarus S. Tyberii abbas , tam vivâ voce quàm per instrumenta quae attulit, 
nobis liquidé intimavit, quia tuae sollicitudinis studium atque discretio, domne 
archiepiscope, religiosorum virorum A. (c) bonas memoriae Agathensis , Joannis Ne- 
mausensis , P. * Lutevensis , et R. * Magalonensis episcoporum consilio, restitutio- *PètH. 
D nem ecclesiae de Beciano B. Tyberii monasterio (d) adjudicaverit : quod utique *Rai"» undi 
dominus Papa Innocentais , tam per querimoniam bonae recordationis A. (e) abbatis 
contra ejusdem ecclesiae monachos sibi expositam , quàm per tuam ei postmodum 
nunciatam , sicut ex literis ejus apparet , ratum habuisse cognoscitur. Et nihiiominus 
venerabilis frater R. (f) episcopus , antequam consecrationem susciperet , per apos- 
tolica tibi scripta mandavit, ut datam super hac causa sententiam faceres observari , 
et monachi ad eum accédèrent de contemptu satisfacturi. Haec autem in nullo fuisse 
sërvata , et praefatus abbas cum fratribus suis valde conqueritur , et nos miramur 
nimiùm et dofemus. Ut ergo et domini Papae mandata , et factum à nobis judicium 
fîrmitaiis vigorem et robur obtineat, pruclentiam vestram rogamus quatenus prp 
B. Pétri revererttia, sub cujus utique tutela praefatum monasterium et protectioné 



(a) Instrumenta ad eam controversiam pertinen- 
tia non eodem ordine repraesentant Vaissetus et qui 
Annalibus Benedictinis extremam manum apposuit 
Martenius. Ordinem à Vaisseto institutum , tempo- 
rum rationi magis consentaneum , sequimur. 

(b) Duos reperimus Guidones diaconos cardina- 
les , qui Innocentium 11 in Gallias confugientem 
comitati sunt : Guidonem tit. S. Maris in Via-Iata, 
qui Innocentio Papae astitit anno 1 1 3 1 altare in ec- 
clesia Mauriniacensi consecranti (tomo nostro XII, 
p. 80 ); et Guidonem diac. card. SS. Cosmae et 
Damiani , qui subscripsit buliato diplomati pro mo- 
nasterio Tyroniensi, dato Valentiœ per manum 
Aimerici S. R. £. diac. card. et cancellaru, XV II Ual. 
aprilis, indict. X , incarn. Domin. anno MCXXXII , 



pontif. autem domini Innocentii Papa; II anno tertio 
( t. VI AnnaL Benedict. p. 636 ). Qui posterior 
Innocentium in Italiam secutus fuisse videtur, alto 1 
verà in Francia remansisse ad exercendas Iegatio- 
nis vices. . . , , 

(c) Adelberti , qui praefuit Agathensis episcopus 
ab anno 1123 usque ad annum 1129-. 

(d) In placito apud Lupianum sub finem anni 
1129 habito, de quo in sequenti instrumento. 

(e) Arnaldi abbatis S. Tyberii , qui vixit ad 
annum 1132. 

(f) Raimundus Agathensis nondum anno 1 130, 
/// hal. decembris , erat consecratus episcopus , ex 
buliato diplomate laudato t. VI Nov. Gallis Christ, 
col. 676. 

Qq îj 
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An. 1134* 



* Bcrnardo. 

* Arnaldo. 

* Raimundo. 

* Guillelmo. 

* Petro. 



* Ed. perti- 
nere. 



* Al. notni 
nati. 



* Arnaldo. 

* Joannc. 



»£/.ita. 



* Adelbcrto. 

* Arnaldo. 

* Petro. 

* Raimundo. 

* Raimundo. 



consistit, ipsum caritatis intuitu diiigatis, manuteneatis , et à pravorum hominum A 
defendatis incursibus , et juste periatam de negotio isto sententiam absque dilaiione 
faciaiis mancipari effectui et firmiter observari. 

DECRETUM HUGONIS ROTOMAG. ARCHIEP. A. S. LEGATI , IN CONCILIO 

MONSPEL1ENSI. 

Hugo D et gratta Rotomagensis archiepiscopus , sedis apostoiicâ legatus, dilecto filio 
Ademaro abbati S. Tyberii suisque successoribus in perpètuum. Reiigiosis et Deo ser- 
vientibus provider.e, eorumque possessiones et jura eccksiastica conservare, omnibus 
qui in regimine positi sunt sanctorum patrum mandat auctoritas. Eapropter causam 
illam super ecciesia.de Beciano» multo tempore ventilatam , auctoriiate apostoiicâ 
suscepimus terminandam. Considemibus itaque nobiscum apud Montempessulanum 
venerabilibus archiepiscopis B. * Arelatensi , A. * Narbonensi , sedis apostoticae B 
legaiis ; et episcopis R. * Agathensi et G.* Arausicensi , et P.* abbate S. VÊgidii , et 
aliis quampluribus reiigiosis personis , tu ad diem in supradicto ioco tibi auctoriiate 
apostoiicâ et nostrâ praestitutam, paratus ad justitiam ante nos venisti; abbas verô 
Casae-Dei, qui ad eamdem diem et eumdem iocum auctoritate apostoiicâ à nobis 
vocatus fuerat , nec ipse venit , nec pro se responsales niisit , nec aliquam excusa- 
tionem canonicam inibi praetendh. Eo itaque sic déficiente , nos praecepto domini 
nostri Papas Innocentii justitiam exsequenies , quaesivimus ab ecclesia Agathensi , in 
cujus parochia sita est ecclesia de Beciano , ut, coram Deo et nobis omnibus ibidem 
consistentibus , veraciter protestarentur ad quod jure canonico, vel tuum, vel Casae- 
Dei, monasterium pertineret praefata ista ecclesia de Beciano. Ilii siquidem, quia verè, 
prout ab antecessoribus acceperant, ad jus et possessionem S. Tyberii, cui monas- 
terio Deoauctore praesides, pertineret* responderunt. Ad hanc tu, Ademare abbas, C 
protulisti instrumentum donationis factae de ecclesia de Beciano ecclesiae S. Tyberii, 
praedecessori tuo Deodato, quod instrumentum à Berengario bonae memoriae episcopo 
Agathensi factum (a) , et annis Dominicae incarnationis et testibus idoneis roboratum 
exsistit. Consequenter et tu produxisti quatuor testes , viros antiquos , asserentes se 
vidisse quiaecclesiaS.Tyberii possedit quietè per mulios annos ecclesiam de Beciano, 
antequam monachi de Casa-Dei intrassent in eam. Tune ilii canonicè examinati * 
juraverunt super evangelia Dei hoc se vidisse, et hoc verum esse. Prodierunt et alii 
quatuor testes , qui dixerunt se interfuisse placito ilii quod habitum est apud Corbia- 
num (b) inter monachos S. Tyberii et monachos Casae-Dei , in praesentia Aldeberti 
Agathensis episcopi , praesentibus A. * Narbonensi archiepiscopo et J. * Nemausensi 
episcopo , dicentes se vidisse et audisse quosdam testes idoneos ibidem jurasse, quod 
Bernardus Agathensis episcopus, qui induxerat monachos Casae-Dei in ecclesiam D 
de Beciano, cùm accepisset testimonia personarum authenticarum ecclesiae suae super 
donatione facta à Berengario antecessore suo Deodato abbati et monasterioS. Tyberii 
de ecclesia de Beciano ; ipse idem Bernardus coram Bertranno Narbonensi archie- 
piscopo , in placito de eadem causa habito (c) apud Cabrils , praesentibus monachis 
Casae-Dei et S. Tyberii, factum correxit, et adjudicavit reddi ecclesiam de Beciano 
monachis S.Tyberii ; quod praedicti Aldebertus Agathensis et Ar. Narbonensis et J. 
Nemausensis audientes, sententiam restitutionis ipsius ratam esse et tenendam judica- 
verunt.Et sicut praefati quatuor testes hoc se vidisse et audivisse protestati sunt, et à* 
nobis praesentibus examinati super evangelium Dei juraverunt, hoc ipsum A. Narbo- 
nensis archiepiscopus (d), et Ermengaldus Agathensis archidiaconus,et R. sacrista,et 
magister Dulcianus, qui interfuit praefato placito de Corbiano , coram nobis se vidisse 
et audisse vivâ voce protestati sunt. Hi omnes qui hoc testimonium nobis perhibue- E 
runt , eamdem de praefata restitutione sententiam attestati sunt fuisse confirmatam 
apud Lupianum (e) à supra nominato A.* Agathensi , et A. * Narbonensi, et P. * 
Lutevensi , et R. * Magalonensi episcopis , et R. * tune archidiacono nunc episcopo 
Agathensi, praesentibus abbatibus de Casa-Dei et S. Tyberii. His omnibus de causis, 
et insuper admonitione et praecepto Guidonis (f) diaconi cardinalis et A. S. legati , 



- (a) Circa annum 1070, proot dicetur inftà. 

(h) Circa an. 1 lié, ut existimant Galliae Christ, 
editores. ' 

(c) Ante annum 1 106, quo Bertrannus obiit 



(d) Fortè archidiaconus , nam Arnaldus Narbo- 
nensis archiepiscopus inter judices sedebat. 

(e) Sub finem anni 1 129. 

(f) Vide superius instrumentum. 
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A praefatus R. * Agathensis te et ecclesiam S. Tyberii de ecclesia de Beciano revestivit. * Raimundus. 
Hanc revestitionem , eodem R. Agathensi episcopo attestante , sic factam nos et 
nobiscum sic * assidentes , supranominati archiepiscopi et A. S. iegati , et episcopi , */ hîc 
et quamplures authentici et reiigiosi viri approbamus , et approbatam vice aposto- 
licâ , quam super hoc negotio gerimus , confirmamus ; et pro canonica donatione à 
Berengario Agathensi episcopo facta, et légitima possessione subsecuta , tibi tuisque 
successoribus et monasterio S. Tyberii, cui praesi des, praefatam ecclesiam de Beciano 
cum decimis et omnibus jure ad eam pertinentibus , omni deinceps quaestione sopitâ, 
perpétué possidendam adjudicamus. Actum est hoc anno Verbi incarnati mcxxxiv, 
apud Montempessulanum , universaii Papâ Innocentio, Rege Francorum Ludovico. 
Ego Hugo Rotomagensis archiepiscopus et A. S. legatus. 

g Ttstimonia episcoporum Agathensis, Magaloncnsis et Lutevcnsis. 

Notum sit omnibus praesentibus et futuris, quôd ego R.* Agathensis episcopus fui 
in quodam placito , tune temporis archidiaconus Biterrensis , quod fuit agitatum 
apud Lupianum inter A. * abbatem S. Tyberii et Stephanum abbatem Casae-Dei , 
et in ipso placito utroque abbate praesente , patronisque causarum bene munitis , 
utrobique allegationibus diligenter examinatis, adhibitis P. * Lutevensi et R. * 
Magalonensi episcopis , et Augerio abbate Lutevensi , et multis alîis reiigiosis perso- 
nis, ecclesiam de Beciano Adeibertus Agathensis episcopus, cum Arn. archiepis- 
copo Narbonensi A. S. legato , nobis omnibus consentientibus , ecclesiae S. Tyberii 
et A. * abbati reddi adjudicavit. Vidi etiam et audivi in placito quod fuit apud 
Nemausum ante venerabilem Bernardum Arelatensem archiepiscopum Romanae 
sedis legatum, et Petrum tune temporis (a) Vivariensem episcopum , quibus contro- 
C versiam praedictas ecclesiae dôminus Papa Innocentius mandaverat terminandam , 
quodque A. * S. Tyberii abbate justitiam accipere parato , abbas de Casa-Dei sen- 
tentiam audire et recipere noluit. Hoc totum testificor ego R. * Agathensis episcopus 
sic verum esse, coram te Hugone Rotomagensi archiepiscopo A. S. legato , et coram 
B. * Arelatensi et Ar. Narbonensi archiepiscopis , et G. * Arausicensi episcopo , et 
P. * abbate S. yEgidii , et aliis assistentibus. Ego R. * Magalonensis episcopus sic 
verum esse testificor coram dictis Hugone Rotomagensi archiepiscopo et aliis. — Ego 
P;* Lutevensis episcopus , dum eram clericus Agathensis ecclesiae , audivi recognosci 
à clericis ejusdem, quod Berengarius Agathensis episcopus ecclesiam S. Pétri de 
Beciano S. Tyberio et Deodato abbati dederat. Postea vero interfui placito quod 
fuit agitatum apud Lupianum , et ea , sicut superiùs sunt scripta , vera esse recognosco 
et testificor. 

D 

LITEJIjE hugonis rotomag. archiep. ad innocentium papam. 

Universaii Papa Innocentio , domino et patri suo , Hugo Rotomagensis sacerdos , 
devotam et debitam reverentiam. Praecepto vestro diem dedimus et iocurn statuimus 
abbati * Casae-Dei et abbati * S. Tyberii , pro controversia inter eos dirimenda super 
ecclesia de Beciano, videiicet m nonas novembris , apud Montempessulanum. Abbas. 
verç Casae-Dei misit nobis nuncios et iiteram suam apud Taraschonem, significans se 
non posse venire ad diem datam , quia habebat celebrare quaedam consueta cum suis 
fratribus capitula , nec ad locum sibi praestitutum securè poterat venire pro Petro de 
Ribalta , quem inimicari sibi dicebat. Quibus nos respondimus , quia nos pro obe- 
dientia vestra habebamus transire per hostes et insidias manifestas , quae nobis Ade- 
fonsus (b) apertè per. mùlta loca parari fecerat. Post aliquot denique dies, vestrâ 
E protecti benedictione, ad Montempessulanum pervenimus, muliis utique miranti- 
bus. Ibi nobiscum habuimus venerabiles archiepiscopos B. * Arelatensem , A. * 
Narbonensem, S. A. legatos, et piures episcopos et religiosos viros. Praesentavit se 
ante nos ad justitiam abbas S. Tyberii ; sed abbas Casae-Dei nec ipse. venit , nec pro 
se responsalem misit, nec excusationem vel aiiquam.... praetendit. Eo itaque sic 
déficiente, quaesivimus ab episcopo Agathensi *, in eu jus parochia sita est ecclesia 
de Beciano, ut, coram Deo et patribus ibidem considentibus , nobis ostenderet 
ad quod vel Casae-Dei vel S. Tyberii monasterium praefata ecclesia jure canonico 



* Raimundus. 



* Arnaldum. 



» Petro. 

* Raimundo. 



* Arnaldo. 



* Arnaldo. 

* Raimundus. 



* Bemardo. 

* Guillclmo. 

* Petro. 

* Raimundus. 



Petru». 



An. 1 1 j4- 



* Stephano. 

* Ademaro. 



* Bernardum. 

* Arnaldum. 



* Raimundo. 



(a) Petrus Vivariensis episcopus anno 1 1 30 vel 
1 1 } 1 , factus est Lugdunensis archiepiscopus. 



: (b) Sive Alfonsus et Ildefonsus, Cornes Tolo- 
sanus ac S. yEgidii. 
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pertineret. Inquisiti episcopus et cierici ejus responderunt quia verè, prout acceperant A 
ab antecessoribus suis, ad jus et possessiohem pertinebat i>. Tyberii. Tune instru- 
menta Berengarii bonae mémorise Agathensis episcopi super haec facta proiata sunt , 
et testes prodierunt viri bonae famae et antiqui , qui examinati probaverunt se vidisse 
quod monasterium S. Tyberii possedit ecciesiam de Beciano quietè et muitis annis, 
antequam monachi deCasa-Dei in eam venissent. Invenimus etiam per attestationem 
domini A. Narbonensis archiepiscopi et authenticorum testium , quia Bernardus suc- 
cessor Berengarii Agathensis episcopi, qui monachos Casae-Dei in ecciesiam de 
Beciano induxit, cognitâ veritate, factum correxit, et ecciesiam de Beciano reddi 
«Amaidus. Tyberio adjudicavit (a). Hoc A. * Narbonensis et ante se, die datâ (b), inter 
abbates S. Tyberii et Casae-Dei , probatum fuisse per legitimos testes asseruit, ibique 
revestiri monachos S. Tyberii de ecclesia de Beciano adjudicavit : quam revestitio- 
nem dominus Guido diaconus cardinaiis et legatus apostolicae sedis fieri praecepit. g 
Hanc revestitionem canonicè saepius adjudicatam nos, et qui nobiscum erant patres, 
ratam habuimus et teneri mandavimus , pro donatione canonica olim à Berengark» 
Agathensi episcopo facta, et légitima possessione subsecuta ferè xxxm annorum , 
ut asserunt , post instrumentum (c) Berengarii episcopi , quod anno Dominiez in- 
carnations et testibus idoneis roboratum exsistit. 



An. 1 1 J9. 



* Petro. 

* Raimundo. 

* Guillclmo. 

* Petro. 



* Ademare. 



CONCORDIA DE EADEM CONTROVERSIA A GUIDONE S ANC I TA. 

Guido diaconus (d), apostolica sedis legatus et cardinaiis , carissimo in Domina 
fratri Ademaro abbati S. Tyberii salutem. Inter monasterium S. Tyberii, cui Deo 
auctore praeesse dignosceris , et monasterium Casae-Dei , super ecclesia de Beciano 
controversia est à longé rétro temporibus ventilata et agitata : nimirum utrumque 
ccenobium multas et difficiles fatigationes sustinuit, et plurimùm occasione tuendae q 
justitiae quasi in vacuum laboravit. Caeterùm, sicut à domino nostro Papa Innocentio 
in mandatis accepimus , termino ad Uticensem ecciesiam constituto , vestras et alte- 
rius partis allegationes diligenter audivimus , perspeximus instrumenta ; et testibus 
qui ab utraque parte producebantur examinais , secundùm quod dictaret justitia, 
consilio sapientum et discretorum virorum qui convenerant , ferre sententiam parati 
eramus. Cùm autem placuit ei qui multorum et diversorum hominum génies unius 
efficit voluntatis , ut super hac causa finem laboribus vestris imponeret , et monachos 
S. Tyberii atque fratres Casae-Dei ad concordiam revocaret, favorem supernae 
clementiae imitantes , pro pace inter vos et illos praestante Domino componenda , cum 
domino Guillelmo Arelatensi archiepiscopo , sedis apostolicae legato, cum venerabili- 
bus viris P. * Nicensi, R. * Agathensi, G. * Nemausensi, Johanne Vivariensi , et 
G. (t) Uticensi episcopis , P. * Sancti vEgidii et Johanne S. Elidii Claromontensis 
abbatibus , diligenti efficaciâ laboravimus ,' et assensu nostro et abbatis ac fratrum 
Casae-Dei , concordiam sic per Dei gratiam composuimus, ut videlicet tu , dilecte 
in Domino frater A. * abbas , atque successores tui , et per vos praefatum B* Tyberii 
monasterium, ecciesiam B. Pétri de Beciano, cum decimis et omnibus aiiis quae ad 
eam pertinere noscuntur, libéré et quietè omnino possideantj per singulos autem 
annos in solemnitate Pentecostes, xv solidos Melgoriensis monetae , de bonis ecclesix 
B, Pétri de JBeciano, vos et successores vestri abbati et monachis Casae-Dei et eorum 
stoccessbribus persolvatis , ita tamen quod in eadem ecclesia de Beciano monasterium 
Casae-Dei heque jus possessionis deinceps habeat, neque vos ipsam ecciesiam, vel 
quae ad .illam pertinent , ejusdem monasterii nomine possideatis. Si qua vero vel 
donatione àliquorum qui habitum religionis vel in vita vel in morte , ut in monaste* 
rjo Casae-Dei sub eodem habitu vivere proponerent, susceperunt, ad ecciesiam de £ 
Beciano non peftinentia , monachis Casae-Dei coliata sunt ; vel [ si ] emptionis titulo 
aliqjua quae .non sunt de jure Becianensis ecclesix adepti fuerint , in posterum absque 
contradiçtîonepossideant. In ferraginequoque, quae viridarium dicitur, illàm habeant 

dato abbati, qui praeesse cœpit anno sahem i66j. 

(d) Idem qui suprà, tit. S. Mariae in Via-Iau 
diac. cardinaiis, quem annis 1136 et seq. in ,His- 
panîas legatione fùnc'tum docetPagiiis ad. an. 1 136, 
num. 16 : unde redux in ea Galliarum parte stetisse 
videtur. 

(e) Corrige E. , id est Ebraldo, qui tune praeerat 
Uceticensis episcopus post Raimunaum. 



(a) In plaeito apUd Cabrils , ante annum 1106 
ç^Iebrato,, m ostendïmus suprà. 

(bji Apud Lupianum, sub finem anni 1 129. 

(c) Berengarii , qfti obtit ànriô 1C98, instru- 
raenrum non Jtabemus. Oùm verè donjoab eo facto 
monachi S. Tyberii tribus et triginta annis quietè 
ante, annum * lio6. pottâ fuissent , haud multà 
post annum 1070 factum fuerat donum iliud Deo-< 
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A tascham quam emerunt à laïcis, et vos terrae cuhuram. Porrôilla quae laïci morientes , 
quorum corpora in ecciesia de Beciano vel in monasterio vestro sepulta sunt, ibidem 
pro animarum suarum salute reliquerunt , nihilominus habeatis. Hanc igitur concor- 
diam inter vos et praedictum abbatem et monachos Casae-Dei , favente divinâ cle- 
mentiâ sfabiiitam, auctoritate sanctae Romanae ecclesiae et domini nostri Papae Inno- 
centii confirmamus, et ratam perpetuis temporibus permanere decernimus. Acta sunt 
haec apud sedem Uticensem , anno incarnat. Domini mcxxxix, indict. 11 , pontifi- 
catûs domini Innocentii Papas II anno x. -J- Ego Çuido diaconus card. A. S. legatus. 
■j- Ego Guilleimus Arelatensis ecclesiae archiepiscopus A. S. legatus, &c. 



ACTA QUIDAM CONCILII PICTAVENSIS, £, 

B o 1 Fonds- EbralJi. 

A Gaufrido Carnotensi episcopo , A. S. Legato , celebrati (a). 
Totno H Cfypei nascentis Fontebraldensis ord'mis ,p. 87. Paris. 1688 , in-8." 

Ego Gaufridus^ Dei gratiâ Burdegaiensis archiepiscopus , omnibus Dei fidelibus Cire. an. 1 140. 
praesentibus et futuris notum facio, quôd magister Gislebertus dictus de Bosco , quod 
est juxta castellum vocatum Casa-vicecomitis , pro salute animae suas dédit ecclesiae 
Fontis-Ebraudi et sanctimonialibus in ea divino servitio mancipatis , earumque suc- 
cessoribus , abbatiam de Boscheriis cum pertinentiis ejus , quas idem Gislebertus in 
castellana de Casa , et casteilana Essartiorum , fidelium largitione adquisierat et 
possidebat ; caetera autem quae habebat vel habiturus erat , sibi et quibus ipse dare 
vellet, retinuit. Ad haec surrexit abbas S. Florentii Salmuriensis , Mathaeus nomine, 

C inferens calumniam eidem Gisleberto et abbatissae , et dicebat quôd dominus Gisle- 
bertus se et sua ei condonaverat. Sed dominus Gislebertus hâec omnia denegavit , et 
tam de personae suae quàm de possessionum suarum immunitate apostoiicae auctori- 
tatis privilegium se habere dixit. Tandem verô, cùm altercatio excrevisset , audivit 
hoc venerandus dominus Gaufridus Carnotensis episcopus , apostoiicae sedis legatus , 
et utrique parti diem agendi et locum praefixit , Pictavis (c) scilicet , ubi solemnem 
conventum convocaverat ad negotia scilicet ecclesiae pertractanda. Venerunt ad diem 
et locum praenominatum , expositisque suis rationibus , cùm ad judicium ventum 
esset , propter pacem ecclesiae quaesitum est eis , si de querela sua in coiiaudatione 
honorabilium personarum nominatarum se mitterent : quod et ipsi unanimiter utro- 
bique concesserunt. Facta itaque coliaudatio per nominatas personas , per virum 
videlicet venerabilem dominum praedictum legatum , et dominum * Turonensem * Hugoncm. 

D archiepiscopum , et per nos , et per viros religiosos , abbatem Clarevallis * et alios , * Bernard uni. 
recitata fuit: et domnus abbas Salmuriensis eam recipere noluit. Deinde obtulerunt 
ei ut audiret judicium , et similiter recusavit. Tandem pro quiete et pace ecclesiarum 
à sapientibus viris qui aderant provisum est, et ab abbaie et abbatissa et domino Gisle- 
berto concessum, quôd abbatissa furnu m unum, quod habebat in castello de Casa, 
daret domno abbati Salmuriensi ; et domnus Gislebertus daret et concederet eccle- 
siae Fontis-Ebraudi haec loca sua, et caetera quae subscripta sunt, scilicet obedientiam 
de Cuparia , et obedientiam quae est in fbreste de Monte-Revel apud exartia Ionis , 
et octo solidos censuales Andegavensis monetae , qui sunt de tribus bordelleriis apud 
Bellum-praëlum. Haec autem pax et haec concordia facta solemniter in manu domini 
legati et nostra , praesente domino Pictavensi episcopo Willelmo , et domno abbate 
Clarevallensi Bernardo , et cieteris personis seu religiosis viris (d) , ex utraque parte 

(a) Hujus concilii nihil occurrit in collectionibus galensis archiepiscopi , Guillelmi Alelmi Pictavorum 
COnciliorum , nec ejus, licèt solemniter celebrati, eviscopi , atque L. Engolismensis episcopi , in claustro 
meminere chronicorum scriptores. Cujus proinde J". Hilarii Pictavensis , prœsentibus Arnauio Qui- 
tempus investigare operae pretium est. non-ridet, et Chalone de Afelia, archidiaconis. Sed 

(b) Gaufridus de Loratorio non ante ann. 1136 absque ulla temporaria nota. Verùm Guilleimus 
factus est Burdegaiensis archiepiscopus. Igitur huic Adelelmus Pictavensis episcopus anno 1 1 40 , pridie 
anno posterius est concilium de quo agitur. nonas octobris, vivere desiit, ex chronico Mallea- 

(c) ln claustro S. Hilarii celebratum fuit id con- censi. Igitur nec ante annum 1 1 36, nec post 1 140, 
cilium , ex alio instrumento quod récitât D. de la celebratum fuit id concilium. 

Mainferme, ibid. p. 474 > cum bac clausula : Quod (d) In alio item instrumento, ibid. p. 47 J ' 

ttiam ut firmum. omnino atque solidum existeret , fac- Et hoc factum est in pnesentia Gaufredi Carno- 

tum est in manu venerabilium virorum et dominorum tensis episcopi , sanctœ Romance sedis legati , et 

G. Carnotensis episcopi , A. S. legati, G. Burde- Gaufredi Burdegaiensis archiepiscopi , et H agonis 
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concessa est , et sigilli nostri authoritate firmata (a). Sigilium Gaufredi Burdega- A 
lensis archiepiscopi. 

Turonensîs archiepiscopi , et Willelmi Pictavensis corum , et aliorum baronum. Bricius quoque Nanne- 
episcopi , et Gosleni Suessionensis episcopi , et Hame- tensis episcopus , hîc commemoratus , anno item 
fini Redonensis episcopi , et Willelmi Xantonensis wép morti occubuit. 

episcopi, et B. Nannetensis episcopi , etPagam Ceno- (a) Similesprorsus istissunt Gaufredi Carnotensis 
manensis episcopi, Lamberti Ingplismensis episcopi, episcopi Uterae, quibus integris recudendis supersedit 
et multorum aliorum episcoporum , abbatum , cleri- D. de la Mainferme, ibid. p. 47J. 



EX SUGERII ABBATIS S. DIONYSII 
Libeiio de Consecratione ecciesiae (a) et Transiatione corporum S. Dionysii &c. 

Apud Chesnium, t. iV Rerum Franc, pag. jfo ; et Mabilloniiim , pag. 463^ 

veteriun Analcctorutn in-fol. 

Sugerius basi- Gloriosus et famosus Rex Francorum Dagobertus, vîr etsi in regni administra- 
is à J^£ tione magnanimitate regiâ conspicuus, nihilominus tamen ecciesiae Dei devotus, 
tam, cùm ad deciinandam patris sui Ciotharii magni intolerabilem iram Catulliacum 

vicum aufugisset , et sanctorum martyrum-ibidem quiescentium effigies venerandas , 
tanquam puicherrimos viros niyeis vestibus comptos, servitium suum requirere et 
auxilium promittere incunctanter voce et opère comperisset ; basilicam sanctorum 
regiâ munificentiâ fabricatum iri afFectu mirabili imperavit. Quam cùm mirificâ 
marmorearum columnarum varietate componens, copiosis purissimi auri et argenti 
thesauris inaestimabiliter iocupletasset , ipsiusque parietibus et columnis et arcubus 
aurotectas vestes margaritarum varietatibus muitipiiciter exornatas suspendi fecisset, C 
quatinus aliarum ecciesiarum ornamentis praeceilere videretur , et omnimodis incom- 
parabili nitore vernans , et omni terrenâ pulchritudine compta, inxstimabili décore 
spiendesceret : hoc solum ei defuit , quôd qaam oporteret magnitudinem non admisit. 
Non quôd aliquid ejus devotioni aut voluntati deesset , sed quôd forsitan tune tem- 
" porjs , in prîmitiva ecclesia , nuila adhuc aut major aut xqualis existeret , aut quôd 
bcevior fuigorantis auri et gemmarum spiendorem , propinquitati arridentium oculo- 
rum acutiùs delectabiiiùsque refundendo , ultra satis quàm si major fabricaretur , 
irradiaret. 

Quiabrevior Hujus brevitatis egregiae gratâ occasione, numerositate fidelium crescente et ad 
candâm amp,ifi su ff fa g' a sanctorum crebrô confluente , tantas praefata basiiica sustinere consuevit 
diwr. a88rc ^ molestias , ut saepius , in solemnibus videlicet diebus , admodum plena per omnes 

vaivas turbarum sibi occurrentium superfluitatem refunderet;et non solùm intrantes D 
non intrare , verùm etiam qui jam intraverant praecedentium expulsus exire compei- 
leret. Videres aliquando ( mirabile visu ! ) quôd innitentibus ingredi ad venerationem 
et deosculaiionem sanctarum reiiquiarum clavi et coronae Domini , tanta congestae 
muiiitudinis opponebatur repugnantia, ut inter innumera popuiorum miilia ex 
ipsa suî compressione nulius pedem movere vaieret , nuilus aliud ex ipsa suî 
constrictione quàm , sicut statua marmorea, stare, stupere, quod unum supererat, 
vociferare. Mulierum autem tanta et tam intoierabiiis erat angustia, ut in commix- 
tione virorum fortium sicut preio depressie, quasi imagînatâ morte exsanguem faciem 
exprimere, more parturieniium terribiiiter conclamare, piures earum miserabiiiter 
decaicatas , pio virorum suffi-agio super capita hominum exahatas , tanquam pavi- 
mento adhxrentes incedere , muitas etiam extremo singuitantes spiritu in prato fra- 
trum cunctis desperantibus anhelare. Fratres etiam insignia Dominicae passionis E 
adventantibus exponentes , eorum angariis et contentionibus succumbentes , nullô 
divertere habentes , per fenestras cum reliquiis multoties effugerunt. Qûod , cùm 
♦/extrariu*. schoiaris puer inter tratres erudirer , audiebam, extra* juvenis dolebam, maturus • 
corrigi afTêctuosè appetebam. Cùm autem placuit illi qui me segregavit ex utero 
matris meae , et vocavit per gratiam suam , meritis etiam repugnantibus, parvitatem 
meam hujus sanctx ecciesiae praeficere administrationi , solâ Dei omnipotentis 

(a) De additis à se templo S. Dionysii incre- t. XII, p. 96; ex quo perinde ac Iibello isto, qua 
mentis agit Sugerius, sed breviùs quàm istic, in Iibro esset majoribus nostris, saeculo XII, artium peritia 
de rébus in administratione sua gestis, à nobis edito innotescit. 

inefTabili 
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A ineffabili misericordid pœfatae moiestiae correction!, sanctorum Martyrum domino- 
rum nostrorum suffi-agio. raptus , ad augmentum praefati loci toto animo , totâ mentis 
affectione, acceierareprpposuimus; qui nunquam,sitanta, tamnecessaria , tam utilis 
et honesta non exigeret opportunitas , manum supponere vel cogitare praesumeremus. 

Quia igitur in anteriori parte ab aquilone principali ingressu principaiium valva- In anteriori 
rum porticus , artus hinc et inde, gemellis, nec altis , necaptis multùm , sed minanti- S^^J"" 
bus ruinam turribus angebatur , ea in parte inito directae testudinis et geminarum 
turrium robusto valde fundamento materiali , robustissimo autem spirituaii,... quod 
est Christus Jésus, laborare strenuè Deo coopérante incœpimus (a). Cujus inaestima- 
bili freti consilio et irrefragabili auxilio, usque adeo in tanto tamque sumptuoso 
opère profecimus.ût cùm primùm pauca expendendo multis,exinde muhaexplendo 
nullis omnino indigeremus , verùm etiam abundando fateremur : Suficientia nostra 
B ex Deo est. Materiae aitfem validissimae nova quadraria , qualis et quanta nunquam 
in partibus istis inventa fuerat, Peo donante occurrit.Caementariorum, lathomorum, 
sculptorum , et aliorum operariorum solers succedebat frequentia , ut ex hoc et aliis 
Divinitas ab hoc quod timebamus absolveret, et voluntatem suam nobis, confortando 
et inopinara suppéditando , ministraret. Conferebam de minimis ad maxima , non 
plus Salomonianas opes Templo , quàm nostras huic operi sufficere posse , nisi idem 
ejusdem operis auctor ministratoribus copiosè praepararet. Identitas auctoris et operis 
sufficientiam fecit operantis. 

In agendis siquidem hujusmodi apprimè de convenientia et cohaerentia antiqui ^Lapidicinà 
et novi operis sollicitus , unde marmoreas aut marmoreis aequipollen tes haberemus ràm%porwnè 
coiumnas , cogitando , speculando , investigando per diversas remotarum partium invenu ; 
regiones , cùm nullam offènderemus, hoc solùm mente iaborantibus et animo super- 
C erat , ut ab Urbe ( Romae enim in palatio Diocletiani et aliis thermis saepè mirabiles 
conspexeramus ) ut per mare Mediterraneum tutâ classe , exinde per Angiicum , et 
per tortuosam fluvii Sequanae reflexionem, eas magno sumptu amicorum, inimicorum 
etiam Sarracenorum proximorum conductu haberemus , multis annis , multis tem- 
poribus cogitando, quaeritando angebamur: cùm subito iarga Omnipotentis munifi- 
centia iaboribus nostris condescendens , quod nec cogitare nec opinari liceret , dé- 
centes et peroptimas in admirationem omnium , sanctorum Martyrum merito revela- 
vit. Unde quantô contra spem et humanam opinionem apto et nullibi nobis gratiori 
ioco miseratio divina dignata est conferre , tantô majores gratiarum actiones pro 
tanti remedio laboris operae pretium duximus rependendo referre. Locus quippe qua- 
drariae admirabilis prope Pontisaram castrum , terrarum nostrarum confinio collimi- 
tans , vallem profundam non naturâ sed industriâ concavam , molarum caesoribus 
D suî quxstum ab antiquo offerèbat, nihil egregium hactenus proferens, exordium 
tantae utilitatis tanto et tam divino aedificio , quasi primitias Deo sanctisque Marty- 
ribus , ut arbitrabamur , reservabat. Quotiens autem columnae ab imo declivo 
funibus innodatis extrahebantur , tam nostrates quàm loci affines bene devoti (b) , 
nobiles et innobiles , brachiis , pectoribus et lacertis , funibus adstricti vice trahen- 
^ium animalium educebant, et per médium castri declivium diversi officiâtes , reliais 
officiorum suorum instrumentis, vires proprias itineris difficultati oflèrentes obvia- 
bant, quanta poterant ope Deo sanctisque Martyribus obsequentes. Unde nobile 
' quoddam et dignum relatione contigit miraculum , quod nos ipsi ab assistentibus 
addiscentes , ad laudem Omnipotentis sanctorumque suorum calamo et atramento 

adsignare decrevimus 

Secundatur et aliud nobile factum memoriâ dignum , relatione conspicuum, Trabesmen- 

_ . 1. 1 t> . • 1 • suraE sufhcientis 

E auctoritate prxdicandum. Peracto siquidem magna ex parte opère , et compactis pnEter op inio 
novi et antiqui aedificii tàbulatis , magnoque deposito quem diù habueramus timoré omnium 
propter illas patulas antiquarum maceriarum rimas, magnorum capiteilorum et 
basium coiumnas deportantium disruptionem, exhilarati, deaptare sollicitabamur. 

(a) In libroderebusinadministrationesuagestis, num fecerat, ibidem manum apposuimus :etquemad- 

num. 25 , Accessimus , inquit Sugerius, adpriorem modum apparet , et in amplificatione corporis ecclesiœ , 

valvarum introitum , et déponentes augmentum quod- et introitûs et valvarum triplicatione , turrium altarum 

dam, quod à Carolo- Magno factum perhibebatur et honestarum erectione , instanler desudavimus. 
honesta satis occasione, quia pater suus Pipinus Im- (b) Ea religio passim vigebat in Francia tune tem- 

perator extra in introitu valvarum pro peçcatis patris poris, teste Roberto de Monte et aliis, prout dicemus 

sui Karoli Martelli prostratum se sepeliri, non supi- in opuscuium sequens Haynionis abbatis Divensis. 

Tom.XIV. Rr 
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Cùmque pro trabium inventione tam nostros quàm Parisienses lignorum artifices A 
consuluissemus ; responsum nobis est, pro eorum existimatione verum, infinibus 
istis propter sylvarum inopiam minimè inveniri posse , vel ab Autissiodorensî pago 
necessario devehi oportere. Cùmque omnes in hoc ipso consonarent , nosque super 
hoc tam pro laboris magnitudine quàm pro operis ionga dilatione gravaremur; 
nocte quâdam à matutinarum obsequio regressus , lecto cogîtare cœpi meipsum per 
omnes partium istarum sylvas debere procedere , circumquaque perlustrare , moras 
istas et labores , si hîc inveniri possent , alleviare ; moxque rejectis curis aliis, summo 
mane [iter ] arripiens, cum carpentariis et trabium mensuris ad sylvam quae dicitur 
Ivilina acceleravimus. Cùmque per terram nostram Capreoiensis valiis transiremus, 
accitis servientibus nostris , nostrarum custodibus et aiiarum sylvarum peritis , ad- 
jurando fide et sacrarnento eos consuiuimus , si ejus mensurae ibidem trabes invenire 
quocumque iabore valeremus : qui subridentes (si auderent, potiùs déridèrent) B 
admirantes si nos plané nesciremus in tota terra nihii taie inveniri posse , maxime 
cùm Milo (a) Capreoiensis castellanus , homo noster , qui medietatem sylvae à nobis 
cum alio feodo habet , cùm sustinuisset tam à domino Rege quàm ab Amairico de 
Monteforti longo tempore guerras , ad tristegas et propugnacula facienda nihil taie 
illibatum velintactum praeteriisset.Nos autem quidquid dicebant respuentes , quâdam 
fidei nostrae audaciâ sylvam perlustrare coepimus , et versus quidem primam horam 
trabem unam mensurae sufficientem invenimus. Quid ultrà! usque ad nonam aut citiùs 
per frutecta , per opacitatem sylvarum , per densitatem spinarum, duodecim trabes 
( tôt enim necessarue erant ) in admirationem omnium , praesertim circumstantium , 
assignavimus , et ad basilicam sanctam deportatas cum exsultatione novi operis 
operturae superponi fecimus. . . . 
Opus nondum Tantis itaque et tam manifestis tantorum operum intersigniis constanter animati , C 
semndwn 0 ^ a< * ]? rx ^ perfectionem aedificii instanter properantes, quomodo et à quibus personis, 
r«. et quôd valde solemniter Deo omnipotenti consecraretur délibérantes , accito egregio 

viro Hugone Rotomagensi archiepiscopo , et aliis venerabilibus episcopis , Odone 
Belvacensi , Petro Siivanectensi , ad id peragendum multimodam laudem , magno- 
que diversarum personarum ecciesiasticarum , cleri et populi maximo conventu , 
decantabamus. Qui in medio novi incrementi priorem in consistentis dolio benedi- 
centes aquam , per oratorium S. Eustachii cum processione exeuntes per plateam 
quae Panteria , eô quôd inibi omnia emptioni et venditioni teruntur , antiquitus voci- 
latur , per aliam quae in sacro cimiterio aperitur aeream portam revertentes , in aeternae 
benedictionis et sanctissimi chrismatis delibutione, veri corporiset sanguinis summi 
pontifias Jesu Christi exhibitione , quidquid tanto et tam sancto convenit aedificio 
devotissimè compleverunt.... De termino verô haec est veritatis consistentia , sicut D 
legitur (si tamen non obscuretur) in aureo super portas, quas ad honorem Dei et 
Sanctorum deauratas fieri fecimus , epitaphio : 

Annus millesimus centenus et quadragenus 
Annus erat Verbi , quando sacrât a fuit. 

Deabsideam- Igitur post illam quae majestatis summae opituiatione in anteriori parte de orato- 
gHficanda ddl ' rio S. Romani et aliorum celebrata est consecrationem , nostra quae tam ex ipsa suî 
prosperitate animabatur devotio , quàm ipsa circa Sanctorum (b) tanto tempore tam 
intolerabiliter opprimebat coarctatio, votum nostrum illo convertit, ut praefato vacan- 
tes operi , turriumque difièrendo prosecutionem , in superiori parte augmentation! 
matris ecclesiae operam et impensam pro toto posse , pro gratiarum actione , eô quôd 
tantillo tantorum Regum et abbatum nobilitati succèdent! tantum opus divina digna- £ 
lio reservasset , quàm decentiùs , quàm gloriosiùs rationabiliter erfici posset , fieri 
inniteremur. Communicato siquidem cum fratribus nostris bene devotis consiiio , 
quorum cor ardens erat de Jesu dum ioqueretur eis in via , hoc Deo inspirante 
deliberando elegimus ut , propter illam quam divina operatio , sicut veneranda 
scripta testantur , propriâ et manuali extensione ecclesiae consecrationi antiquae 
imposuit benedictionem , ipsis sacris lapidibus tamquam reliquiis deferremus; illam 
quae tantâ exigente necessitate novitas inchoaretur , longitudinis et latitudinis 

(a) De Braio etiam dictus Milo, frater Guidon is SugeriusinvitaLudoviciVI,tomonostroXII,p. 17. 
Trusselli , domini de Monte -Leherico, de quibus (b) Sic ineditis. Forte ipsa cura Sanctorum, quos. 
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A pulchritudine inniteremur nobilitare. Consulté siquidem decretum est illam altiori 
inaequaiem, quae super absidem sanctoruin dominorum nostrorum corpora retinentem 
operiebat , removeri voltam usque ad superficiem cryptae cui adhaerebat , ut eadem 
crypta superioritatem suî accedentibus per utrosque gradus propavimentoofferret, 
et in eminentiori iocoSanctorum iecticas auro et pretiosis gemmis adornatas adventan- 
tium obtutibus designaret. Provisum est etiam sagaciter ut superioribus columnis et 
arcubus mediis , qui inferioribus in crypta fundatis superponerentur , geometricis et 
arithmeticis instr 11 mentis médium antique testudinis ecclesiae augmenti novi medio 
sequaretur : nec minus antiquarum quantitas aiarum novarum quantitati adaptaretur, 
excepto ilio urbano et approbato in circuitu oratoriorum incremento , quo tota sacra- 
tissimarum vitrearum *, iuce mirabiii et continuâ interiorem perlustrante pulchritu- * / pieu», 
dinem , eniteret. Ut autem sapienti consilio , dictante Spiritu sancto cujus unctio de Cujus in fun- 

B omnibus docet, iuculento ordine designatum est quid prosequi proponeremus, col- pld^primiîm 
iecto virorum iHusttium tam episcoporum quàm abbatum conventu , accitâ etiam g 0 ™ *** Lu - 
domini ac serenissimi Régis Francorum Ludovici praesentiâ, pridie idus julii* die 140. 
Dominicâ ordinavimus ornamentis decoram , personis celebrem processionem. Quin 
etiam manibus episcoporum et abbatum insignia Dominicae passionis , videlicet cla- 
vum et coronam Domini , et brachium sancti senis Simepnis , et alia sanctarum 
reliquiarum patrocinia praeferentes , ad defossa faciendis fundamentis praparata ioca 
humiliter et devotè descendimus. Dein paracleti Spiritûs sancti consoiatione invocatâ, 
ut bonum domûs Dei principium bono fine concluderet ; cùm primùm ipsi episcopi 
ex aqua benedicta dedicationis factae proximo v idus junii propriis confecissent 
manibus caementum , primos lapides imposuerunt , hymnum Deo dicentes , et Fun- 
damenta ejus usque ad finem psaimi * soiemniter décantantes. Ipse enim serenissimus * 8tf. 

C Rex intùs descendens , propriis manibus suum imposuit : nos quoque et multi alii 
tam abbates quàm reiigiosi viri lapides suos imposuerunt ; quidam etiam gemmas 
ob amorem et reverentiam Jesu Christi , décantantes , Lapides pretiost omîtes mûri tut. 

Nos igitur tantâ et tam festivâ tam sancti fundamenti positione exhilarati , de per- Operi promo- 
agendo solliciti , varietatem temporum , diminutionem personarum , et meî ipiius de- ISgnatT nptU * 
fectum pertimescentes , communi fratrum consilio, assistentium persuasione, domini 
Régis assensu,annaiem reditum his explendis constituimus, videlicet centum quinqua- 
ginta libras de gazofilacio, id est de oblationibus altaris et reliquiarum, centum in 
Indicto, et quinquaginta in festo S. Dionysii ; quinquaginta etiam de possessione sita 
in Belsa quae dicitur Viliana , priùs inculta, sed auxilioDei et nostro labore composita, 
et advaiens quater-viginti aut centum iibrarum, singulis annis adaptatas. Quae si quo- 
cumque inforlunio his explendis deficeret , alia Belsa nostra , quam dupliciter aut 

D tripliciter in redditibus augmentavimus , suppieret. Has autem ducentas libras , 
praeter ea quae ad arcam gazofilacii devotione fidelium deportabuntur , vel quae- 
cumque ipsi utrique operi offerentur , tantùm continuari ipsis operibus firmavimus , 
donec totaliter absque illa quaestione et ipsa aedificia, et anteriora et superiora cum 
suis turribus omnino honorificè compieantur. Insistentes igitur per triennium multo 
sumptu , popuioso operariorum conventu , aestate et hyeme operis perfectioni &c... 

lnterea siquidem potissimùm de dominorum nostrorum sanctissimorum Marty- AimeS.Dio- 
rum, et aliorum sanctorum qui per ecciesiam sparsi. diversis colebantur oratoriis, ^mmii«omaï 
transiatione solliciti , sacratissimas eorum iecticas , prsecipuè dominorum , ornatum tum. 
iri votivè animabamur : et ubi gloriosiùs adventantium obtutibus et conspicabiiiùs 
transferrentur eiigentes , aurifabrorum eleganti sive artis industriâ, sive auri gemma- 
rumque pretiosarum copia , iliustrem * valde fieri Deo coopérante eiaboravimus. Et * Suppk, mm. 

£ de foris quidem his et hujusmodi pro ornatu nobiiem , pro tuto vero intùs fortissimo- 
rum lapidum muro, non ignobiiem circumquaque muniri , extra vero è contrà, ne 
lapidum materiâ apparentium locus vilesceret , cupreis tabulis fusilibus et deauratis 
decorari , non tamen sicut deceret , praeparavimus. Exigit enim tantorum patrum 
experta nobis et omnibus magnificentia , ut quorum venerandi spiritus Deo omnipo- 
tenti sicut soi fuigentes assistunt , nos miserrimi qui eorum patrocinia et sentimus 
et indigemus , sacratissimos cineres eorum pretiosiori quâ possumus materiâ /videli- 
cet auro obrizo , iacinthorum et smaragdinum et aliarum gemmarum copiâ , opéras 
pretium liquet * operiri. Hoc autem unum egregiè fieri elegimus , ut ante corpora ♦^nceat*/ 
Sanctorum celeberrimam ad libandum Deo , quae nunquam ibi fuerat , erigeremus M**. 
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aram, ubi summi pontifices et personae authenticae , sufFragio eorum qui se ipsos holo- A 
caustum odoriferum Deo obtulerunt , placabiies et Deo acceptabiles hostias oflèrre 
mereantur.Cui etiam cùm tabulam auream , mediocrem tamen, defectus pusilianimi- 
tate , praeponere proposuissem ; tantam auri , tantam gemmarum pretiosissimarum 
inopinatam et vix ipsis Regibus existentem copiam ipsi sancti Martyres nobis pro- 
pinaverunt , ac si nobis ore ad os loquerentur , « Velis , nolis , optimam eam volu- 
» mus : » ut eam aliter quàm mirabilem et valde pretiosam (a) tam opère quàm 
materiâ efficere aut non auderemus, aut non valeremus. Neque enim ipsi pontihces , 
qui his egregiè pro officii sui dignitate potiuntur , annulos etiam pontificales mirabili 
pretiosorum lapidum varietate gemmatos eidem imponere tabulae présentes abnega- 
bant ; verùm absentes à transmarinis etiam partibus sanctorum Martyrum amore 
invitati ultrodelegabant. Ipse etiam Rex inclytus perlucidas et maculis distinctas sma- 
ragdines; Cornes Theobaldus iacinthos rubeos; optimates et principes diversorum B 
coiorum et valitudinum pretiosas margaritas ultro ofFerentes.nos ipsos ad peragendum 
gloriosè invitabant. Praeterea tôt vénales ab omnibus penè terrarum partibus nobis 
afferebantur , et unde eas emeremus Deo donante ofierebatur, ut eas sine pudore 
magno et Sanctorum offensa dimittere nequiremus. Hîc et alibi experiri potuimus ; 

sit bonum opus in voluntate, ex Dei adjutorio erit in perfectione 

Urgebat deinceps novae fieri consecrationem ecclesiae tam operis laboriosa consum- 
matio , quàm nostra quae ad hoc diù anheiaverat suspensa devotio. Et quoniam tam 
ipsam quàm sanctorum dominorum nostrorum , velut pro gratiarum actione et labo- 
ris nbstri gratissimo fructu , translationem fieri ceieberrimam optando affèctaremus, 
regiae majestatis serenissimi Régis Francorum Ludovici piacido favore ( desiderabat 
enim sanctos Martyres , suos protectores , ardentissimè videre ) diem agendi secundâ 
junii Dominicâ, videiicet m idus (b) , quod est Barnabae apostoli , consulté assigna- C 
vimus. 

Epiicopi ad Invitatorias itaque nunciis, multis etiam cursoribus et praeambulis , penè per uni- 
absidem corne- versas Galliarum regiones iiteras delegavimus ; archiepiscopos , episcopos , ex parte 
ù*L m mV ' Sanctorum et debito apostolatûs eorum tantae interesse solemnitati votivè sollicita- 
vimus. Quorum cùm muitos et diversos ad hoc peragendum gratanter , gratantiùs 
omnes , si fieri posset , excepissemus ; ipse domnus Rex Ludovicus et Regina conjux 
ejus Aanor , et mater ejus , et regni optimates advenerunt. De diversis nationum et 
regnorum proceribus , nobilibus et gregariis miiitum et peditum turmis, nuila suppe- 
tit computatio. Archiepiscoporum verô et episcoporum assistentium haec intitulata 
* Con. Hugo, sunt nomina, SamsonRemensis archiepiscopus, Hugo Rotomagensis archiep. Guido* 
Senonum archiep. Theobaldus Cantuariensis archiep. Gaufredus Carnoti episc. 
Joslenus Suessorum episc. Simon Noviomi episc. Elias Aurelianis episc. Odo Beivaci D 
episc. Hugo Autissiodori episc. Alvisus Atrebati episc. Guido Catalaunis episc. 
Âlgarus Constantiarum episc. Rotrocus Ebroicensis episc. Milo Teruanensis episc. 
Manasses Meldis episc. Petrus Silvanectis episc. Qui omnes cùm gloriosè et aitiori- 
bus ecclesiae suaepersonis pro tanta et tam nobili actione tanto spectacuio accessissent, 
interiorem mentis et cordis intentionem cultus et habitus exterior designavit. Nos 
* S»p. intenti. autem non tantùm * exterioribus ( ea enim afîïuenter sine querela exhiberi prsecepe- 
ramus) die sabbati proximâ, Sanctorum corpora de suis assumentes oratoriis, ex 
consuetudine in paliiatis tentoriis in exitu chori decentissimè reponenda locavimus. 
Sacramentalia consecrationis instrumenta, devotè tan tu m gaudium praestolantes , 
praeparabamus ; quo intenta tantarum personarum tam sancta expeditè ecciesiam 
intùs et extrà perlustrare posset processio , componebamus. Unde cùm gloriosum et 
humiilimum Francorum Regem Ludovicum , ut per optimates et nobiles suos ab E 
ipsa processione obviantem arceret turbam , humiliter rogassemus ; humiiiùs satis 
per seipsum et per suos hoc se libenter facturum respondit. . . . 
Quibus sacra Igitur summo mane archiepiscopi, episcopi, de prôpriis hospiciis cum archidiaconis 

cebat. ( a ) Sugerius ite.tn Ijbro de admipistratiopç sua, prœsumpsimus. Viderts Rtges et Prineiper , multosque 

num. 31 , In tabula Ma, inquit,^</<7 ante sacratis- viros prœcelsos , imitationt nostrâ , aigitos tnanuum 

simum cotpus ejuï assistit , circiter XLU marcas auri stiflrum exannulare, if c. Tomo nostro XII, p. 98. 

posuisse nos œstlmamûs ; gemmarum prttiosarum mul- (b) Anni n44» juxta iliud distichum quod m 

tiplicem copiam iacinctorum, rubetorihn, saphirorum, libro de administratione sua refert Sugçrius : 

smaragdinum, topasiorum, necnon et opus discrimi- ^ nnus milltnus cm tenus et quadragenus 

nantium. unionum , quantam nos reperire nunquam Quartus erat Vtrbi , quando sacratafuit. 
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A et abbatibus et aliis honestis personis ad ecciesiam accedentes , episcopaliter se 
componebant , et ad doiium pro consecratione aquarum superiùs inter sanctorum 
Martyr u m sepulturas et sanctî Salvatoris aitare satis decenter, satis venerabiliter 
assistebant. Videres , et qui aderant non sine devotione magna videbant , tôt tanto- 
rumque choream pontificum , vestibus albis decoram , mitris pontificalibus et circi- 
natis aurifrisiis pretiosis admodum comatam , pastorales virgas manibus tenere, 
circumcirca dolium ambire, nomen Domini exorcizando invocare, tam gloriosos 
et admirabiles viros aeterni sponsi nuptias tam piè ceiebrare, ut potiùs chorus coelestis 
quàm terrenus , opus divinum quàm humanum , tam Régi quàm assistenti nobilitati 
videretur apparere. Populus enim pro intoierabiii magnitudinis suximpetu foris age- 
batur ; et dum chorus praefatus aquam benedictam extrà , hysopo ecclesiae parietes 
virtuosè aspergendo, projiciebat, Rex ipse ejusque decuriones tumultuosum impetum 

B arcebant , et virgis et baculis regredientes ad portas protegebant. 

Ut autem , peractis ordinariè sanctae consecrationis mysteriis, ventum est ad sanc- Sanctorum 
tarum reliquiarum repositionem , ad sanctorum dominorum nostrorum antiquos et ^^^^î 
venerandos tumuios accessimus ; neque enim adhuc de ioco suo mota erant. Proster- runtur. 
nentes autem se tam ipsi pontifices quàm dominus Rex , et nos omnes quantum pro 
loci angustia permittebamur, inspectis ostio*aperto venerandis scriniis à Rege Dago- * Ed. ïsto 
berto fabricatis, in quibus sanctissima et Deo cara eorum continebantur corpora, °P ert0 - 
gaudio inaestimabili psailebant et flebant; Regemque tam devotum quàm humilem 
accersientes : « Vade , inquiunt , et tu ipse manibus tuis dominum et apostolum et 
» protectorem nostrum hue aflèrre adjuva , ut sacratissimos cineres veneremur , 
» sanctissimas urnas ampiectamur , toto tempore vitae nostrae eas suscepisse, eas 
» tenuisse gratuiemur. Hi sunt enim sancti viri qui pro testamento Dei sua corpora 

C » tradiderunt, qui pro salute nostra caritatis igne accensi terram suam et cognatio- 
» nem exierunt ; qui fidem Jesu Christi apostoiicâ auctoritate omnem Gailiam edo- 
» cuerunt , pro eo viriiiter certaverunt , nudi virgas , ligati féroces et fameticas bestias 
» compescuerunt ; equulei extensionem , ciibani succensionem iiisesi , demumque 
» hebetatis securibus, decapitationem felicem sustinuerunt. Age igitur , Rex christia- 
» nissime , beatum suscipiamus susceptorem nostrum Dionysium , suppiieiter flagi- 
» tantes ut pro nobis petat ab eo qui fideiiter promisit : Dilectïo et benignitas quant 
» habes , semper pro quibuscumque petieris impetrabit. » 

Protinus lacerti moventur, brachia extenduntur, tôt et tantae manus mittuntur, 
quôdnec etiam septima* manus ipsa sancta scrinia attingerevaleret. Eapropter ipse */» C eptri<rera. 
dominus Rex se médium eis ingereris , lecticam argenteam speciaiis patroni de manu 
episcoporum , sicut videtur , de, manu Remensis archiepiscopi , Senonensis , Carno- 
D tensis , et aiiorum assumens , tam devotè quàm honestè prjevius egrediebatur. 
Mirabile visu ! nunquam talem , praeter illam quae in antiqua consecratione coelestis 
exercitûs visa est , processionem aliquis videre potuit , cùm sanctorum corpora Mar- 
tyrum et Confessorum de tentoriis palliatis , humeris et coilis episcoporum , et 
Comitum et baronum , sanctissimo Dionysio sociisque éjtïs ad eburneum ostium 
occurrerunt ; per claustrum cum candelabrh et crucibus et aiiis festivis ornàmentis , 
cum odis et laudibus multis processerunt ; dominos suôs tam femiiiaritèr quàm prae 
gaudio lacrymabiiiter deportaverunt. Nullo unquam majori ih omnibus potuerunt 
gaudio subiimari. 

Revertentes igitur ad ecciesiam , et per gradus ad aitare superius quieti Sanctorum Aitaria conse- 
destinatum ascendentes , super antiquum aitare pignoribus Sanctorum repositis , de crantur - 
nova ante eorum sepulturam consecranda agebatur principali ara, quam domino 
£ Remensi archiepiscopo Samsoni imposuimus consecrandam. Agebatur etiam de aliis 
tam gloriosè quàm solemniter aris viginti consecrandis : quarum illam quae in medio, 
Salvatori nostroet sanctorum choroAngelorum et sanctae cruci assignatur^, domino 
Cantuariensi archiepiscopo; beatae semperque virginis Dei genitricis Maria; domino 
Hugoni Rotomagensi archiepiscopo; S. Peregrini D. Hugoni Autissiodôrensi epis- 
copo; S. Eustachii D. Werdoni * Catalaunensi episcopo ; S. Osmannse D. Petro 'Cw.Widoni. 
Silvanectensi episcopo ; S. Innocentiî D. Simoni Noviomensi episcopo ; S. Cucupha- 
tis D. Aluiso Atrebatensi episcopo; S. EugeniiD. Algaro Constantiarum episcopo ; 
S. Hilari D. Rotroco Ebroicensi episcopo ; S. Johannis - Baptistae et S. Johannis 

(a) Hactenus Chesnius, , Sequentia eruit MabiHonius ex m s. cod. S. Victoris. 
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Evangelistx D. Nicolao Cameracensi episcopo sacrandam imposuimus. In crypta A 
vero inferius majus . altare , in honore sanctae Dei genitricis Marix virginis , D. 
Gaufredo Burdegalensi archiepiscopo : in dextra parte , altare S. Christophori mar- 
tyris D. Hélix Aurelianensi episcopo; S. Stephani protomartyris D. Gaufredo Car- 
notensi episcopo; S. Eadmundi Régis D. "Werdoni (a) Senonensi archiepiscopo; 
S. Benedicti D. Josleno Suessionensi episcopo: in sinistra parte, SS. Sixti, Feiicissi- 
mi et Agapiti, D. Miloni Tarvanensi episcopo; S. Barnabx apostoii D. Manassx 
Meldensi episcopo ; item et S. Georgii martyris et Gauburgis virginis eidem epis- 
copo ; S. Lucae evangelistae D. Odoni Beivacensi episcopo consecrandam assignavi- 
mus. Qui omnes tam festivè, tam solemnher , tam diversi, tam concorditer, tam 
propinqui , tam hiiariter, ipsam de altarium consecratione missarum solemnem cele- 
brationem superiùs inferiùsque peragebant, ut ex ipsa suî consonantia et cohaerente 
harmoniae grata meiodia potiùs angelicus quàm humanus concentus aestimaretur , et B 
ab omnibus corde et ore acclamaretur : Bénédicte gloria Domini de loco suo. Béné- 
diction et laudabile et super exaltatum nomen tuum , Domine Jesu Christe , quem 
summum pontificem unxit Deus pater oleo exsultationis pra participibus tuis, &c. 

(a) Corrige, Hugoni. Hoc enim anno 1 i44>Hugonem Tuciacensem Henrico Senonensi archiepiscopo 
tuccessisse docet chronographus S, Pétri- Vivi. 



EX HAYMONtS ABBATIS S. PETRI DIVENSIS 
Relatione de miraculis B. Marias fragmentum (a). 

Apud Mabillonium , t. VI Annaîiutn Ord. S. Benedicti , pag. jjf^. C 

An. 1145. [Ha YMO.humilis servus servorum beat a Dei genitricis Maria in monasterio Divensi, 
fratribus et conservis Jesu Christi qui sunt Totesbiria , salutem à Deo promissam Us 
qui diligunt eum, Congaudete nobis , iratres ; iterum dico, gaudete in Domino, qui 
in tanta sxcuii corruptela] novum quoddam instituit : novum , inquam, et sxcuiis 
omnibus inauditum. Quis enim vidit unquam, quis audivit in omnibus generatio- 
nibus retroactis, ut tyranni, principes potentes in saeculo, honoribus et divitiis inflati, 
nobiles natu viri et mulieres , superba et tumida colla loris nexa plaustris summit- 
terent, et onusta vino, tritico , oleo, caice, lapidibus, iignis, exterisque vel vitae 
usui , vel structura ecclesiae necessariis , ad Christi asylum animalium more bruto- 
rum pertraherent! In trahendo autem iilud mirabile videre est , ut cùm mille interdum 
vel eô ampliùs viri et feminae plaustro innexi sint ( tanta quippe moles est , tanta J) 
machina, tantum et onus impositum), tanto tamen sîlentio incedatur , ut nullius vox, 
nullius certè mussitatio audiatur ; ac nisi oculis videas , adesse nemo in tanta multi- 
tudine xstimetur. Ubi autem in via subsistitur , nihii aliud resonat , nisi confessio 
criminum , et suppiex ad Deum puraque oratio pro impetranda venia delictorum. 
Ibi prxdicantibus pacem sacerdotibus , sopiuntur odia , discordix propuisantur , 
relaxantur débita , et animorum unitas reparatur. Si quis autem in tantum malum 
progressus fuerit , ut nolit peccanti in se dimittere , aut unde piè admonetur sacerdo- 
tibus obedire ; statim ejus oblatio, tamquam immunda, de plaustro abjicitur, et ipse 
cum pudore multo et ignominia à sacri populi consortio separatur. Ibi ad orationes 
fidelium videas , infirmos quosque, à languoribus variis débiles , in plaustris quibus 
impositi fuerant, sanos exsurgere, mutos ad laudes Dei ora aperire, et vexatos à 
dxtnonibus saniorem mentem recipere. Videas sacerdotes Christi , plaustris singulis £ 
prxsi dentés , ad poenitentiam , ad confessiones, ad lamenta, ad mehoris vitx propo- 
situm universos hortari ; ipsos humi prostratos ac toto corpore incumbentes terram 
diutius osculari, senes cum junioribus et pueris tantiilx xtatis matrem Domini con- 
clamare, atque ad ipsam prxcipuè singultus suspiriaque ab intimis prxcordiis cum 
voce <:onfessionis ac laudis dirigere. 

Ubi autem fideiis populus , ut ad cœpta redeam , ad clangorem tubarum , ad 

(a) Libellum integrum, gallicè redditum, Ca- sed qui tomi illius edendi curam suscepit Martenius, 

domi an. 1671 typis vulgavit D. Bernardus Plan- promissis non stetit. Hoc itaque fragmentum à nobis 

chette. Eumdem se in Appendice tomi VI Annalium repraesentandum censuimus, qui, si opus integrum 

ex antographo exhibiturum promiserat Mabillonius ; aa manu* fuisset , plura exhibuUsemus. 
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A erectionem vexiliorum praeeuntium sese vis reddidit (quod dictu mirabiie est), 
tantâ faciiitate res agitur , ut eos ab itinere nihil retardet, non ardua montium , non 
profunditas interjecta aquarum. Sed sicut de antîquo îilo Hebraeorum populo legîtur, 
quod Jordanem ingressi sunt per turmas suas ; ita singuli , cùm ad flumen transmean- 
dum venerînt, è regione subito, ducente eos Domino, incunctanter ingrediuntur, 
adeo ut etiam fluctus maris, in ioco qui dicitur sanctse Mariae Portus , dum transirent, 
ad eos venientes stetisse, ab ipsis transeuntibus fideliter asseratur. . . . Ubi verô ad 
ecclesiam perventum fuerît , in circuitu ejus piaustra veluti castra spiritualia dispo- 
nunt, ac totâ nocte sequenti ab omni exercitu excubiae in hymnis et canticis cele- 
brantur. Tune cerei et luminaria per piaustra singula accenduntur; tuminfirmi ac 
débiles per singula collocantur ; tum Sanctorum pignora ad eorum subsidia deferun- 
tur; tum à sacerdotibus et clericis processionum ministeria peraguntur, populo 

B pariter devotissimè subséquente, et Domini simul et beats Matris ejus ciementiam 
pro restitutione debilium attentiùs implorante. 

Hujus sacrae institutionis ritus apud Carnotensem ecclesiam est inchoatus (a) , 
ac deinde in nostra virtutibus innumeris confirmatus ; postremô per totam ferè Nor- 
manniam longé iatèque convaluit, ac loca per singula Matri misericordiae dicata 
praecipuè occupavit. 

(a) Hujus rei novitatem testatur etiam Robertus 

de Monte ad an. 1 145< Caeperunt, inquit, homines 

priùs apud Carnotum carros lapidibus onustos et 

iignis, annonâ et rébus aliis , suis humeris trahere 

ad opus ecclesite , cujus turres tune fiebant : quœ qui 

non vidit , jam similia non videbit. Non solvtn ibi , 

sed etiam in tota peni Francia et Normannia , et 
~, aliis multis loris , ubique humilitas et afflictio, ubique 

pcenitentiût et malorum remissio , ubique luctus et 

contritio. Videres feminas et homines per prqfundas 

paludes genibus trahere, verberibus cœdl , créera ubique 

miracula fieri , Deo cantus et jubilos reddi. Exsiat 

enim hac de re priùs inaudita, Hugonis epistola Roto- 

magensis areniepiscopi ad Theodoricum episcopum 

Ambianensem , super hac re sciscitantem. Est autem 

Hugonis epistola ejusmodi , édita post Opéra Gui- 

berti Novigenti abbatis, p. 688, et t. VI Annal. 

Benedict. p. 392: 

« Reverendo patri Theoderico Ambianensium epis- 

y> copo, Hugo Rotomagensium sacerdos, prosperari 

» semper in Christo. Magna opéra Domini, exquisita 

» in omnes voluntates ejus '. Apud Carnotum cœpe- 

» runt [homines] in humilitate quadrigas et carpenta 

» trahere ad opus ecclesix constraendx , eorum hu- 
J) » militas etiam miraculis coruscare. Haec fama cele- 

» bris circumquaquepervenit, nostram denique Nor- 

» manniam excitavit. Nostrates igitur, benedictione 



»à nobis accepta, illuc usque profecti sunt, et vota 
» sua persolverunt. Deinde formâ simili ad matrem 
» suam ecclesiam in diœcesi nostra per episcopatus 
» nostros venire cœperunt, sub taii proposito quôd 
» nemo in eorum comitatu veniret , nisi priùs datâ 
» conféssione et pœnitentiâ susceptâ , nisi depositâ 
» ira et malivolentiâ, qui priùs inimici fuerant, con- 
»venirent in concoraiam et pacem firmam. His 
«prsmissis, unus eorum princeps statuitur, cujus 
» imperio in humilitate et silentio trahunt quadrigas 
»suas humeris suis , et présentant oblationem 
» suam non sine disciplina et lacrymis. Tria illa quae 
»prxmisimus,confessionem videlicet cum pœniten- 
»tia,et concordiam de omni malivolentiâ, et hu- 
» militatem veniendi cum obedientia , requirimus 
» ab eis , cùm ad nos veniunt ; eosque piè recipi- 
v> mus , et absoivimus et benedicimus , si tria illa 
» déférant. Dum sic informât! in itinere veniunt , 
» quandoque , et in ecclesiis nostris quàm maxime , 
» miracula creberrima fiunt de suis etiam quos secum 
» déférant infirmis, et reducunt sanos quos secum 
»attulerant invalidos. Et nos permittimus nostros 
» ire extra episcopatus nostros : sed prohibemus eos 
» ne intrent ad excommunicatos vel interdictos. 
»Facta sunt haec anno incarnati Verbi MCXLV. 
» Bene vale. » 



S. Johannet 
Cisterciens is 
monachus , 



EX VITA S. JOHANNIS V ALENTINENSIS EPISCOPI 

Edita à Magistro Giraudo. 

Apud Marttnïum , t. IJIThesauri novi Antcdotorum , col. tfyj. etseqq. 

Prima Galliarum sedes Lugdunensium civitas nativitatis ejus locus fuisse perhi- 
betur : qui parentibus ortus non infimis , archiprxsuli reverendo Hugoni (a) ca- 
rissimus , ita postquam in virilis aetatis robur evaserat , Deo et hominibus gratus 
£ exstitit , ut quod difficillimum inventu est, de ejus vita et habitu divinum et huma- 
nuiri judicium consentiret.... In liberaiibus artibus diiigenter instructus , literarum 
suarum frhetum , datori non ingratus , cum usuris Deo reportare studebat. Quadra- 
gesimum etenim circiter annum , cùm jam summus paterfamiiias ipsum vas electionis 
in domo sua ministrare vellet, ipso trahente, beatus Johannes in odore unguentorum 
ejus cucurrit , et congregationi Cistercii mente se sociavit et corpore. ... 

Processuvero temporis^) , cùm novellaCisterciireligio longé Iatèque pervulgaretur, J*j p^j- 
ad aures Guidonis Viennensis pontificis pervenit : qui loci illius postulavit abbatem , h,. 

(a) Hugoni celebratissimo A. S. Iegato,qui Lug- dunt San-Marthani , in hune modum : Anne my , 
dunensetnpontificatumgessitaban. 1082 adan.i 106. cùm Guida S. R. E. legatus , Viennensis archiepis- 

(b) Anno 1 1 1 7, ut ex chronico Bonevallensi tra- copus, nunc autem Papa catholicus (lege CaUistus ) , 



oogle 
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ut inepiscopatu suo hujus ordinis cœnobium construeret , et ad aedifrcandum fratres A 
cum pâtre Johanne eo transmitteret. Placuit omnibus devorionis postuiatio : de 
Johanne transmittendo tota répugnât congregatio. Quia vero quod Deus voluit, 

* Btnuwaux. non feri non potuit , abbatis jussu ad Bonam-vailem * cum fratribus Johannes dhi- 

gitur. Locus ille ab urbe Vienna duodecim ferè millibus distat, ubi salebrarum 
asperitas et veprium condensitas mirum ei laborem in exstirpando dederunt. Cunctîs 
tamen devicris incommoditatibus , sancta inibi ac Deo placens ordinatur religio. . . . 
Compos ieitur voti vir sanctus , ad similia vei etiam majora , si liceat , animum 

* Mata*. tendit , infraque pauca tempora quatuor magna faj construxit monasteria, Mansum- 
*M<mtptynux. Adam * in Vivariensi episcopatu , Montem-petrosum * in Arvernensi , Lioncelium * 

* Tamié. .m Diensi , 1 amisum ¥ m 1 arentasn. . . . 

Dcin episco- Labentibus denique temporum curricuiis , in valentissima Gailiaram Vaientia 
pmVakntinus. j n0 pi nata emersit tribulatio. Placuit enim severitati aposlolicae Eustachium iiiius B 
sedis antistitem degradari , eligendique pastoris iiberam , quantum in se erat , potes- 
tatem ciero deiegat ac populo. Erat autem vir ille nobiiitatis prosapiâ clarus , militum 
millibus, quibus vei enses cinxerat vei large sua dederat, admodum gratus: qui si 
paulo attentiùs intemperantiae suae modum ponere potuisset , et pérniciosis assenta- 
tionibus adeô non auscuitasset , nulli vei paucis esset probitate secundus. Hic pravis 
suasoribus fretus, minis ac terroribus eiectionem differt; summi décréta pontifias, 
cui jam tune inobediens esse cceperat, potestativè cessare contendit ; et annis septem 
Valentinensis ecclesia, domino Papa jubente Innocentio, divino caruit officio. At 
trbi Deo Israël plebem suam visitare complacuit , apud Viennam metropolim Ste- 
phanus archiepiscopus suffraganeos tonvocat ; Vaientiae urbis oppressionem et ecclesiae 
clesolationem ad mentem eis revocando , ut pontifex ei canonicè eligatur , Valentino 
clero persuadet et praecipit. Tune pari voto, communi consilio, Johannes Bonae- C 
vailis abbas eiigitur; velit , nolit, episcopatûs sarcinam subire compellitur. Talis 
quippe fama de eo increbuerat , ut sub ejus pastoratu Valentinae ecclesiae libertas 
recuperari non ambigeretur. Adhuc tamen , ut diximus , vir ille Eustachius urbi cum 
municipiis et coioniis , parentum ac familiarium ope , tamquam dominus praesidebat : 
qui cùm nollet popuium nisi in manu forti dimittere , infinhus diversarum regionum 
congregatur exercitus , et sub nomine pœnitentix tyrannus ille , qui quasi in securi 
et ascia domum Dei dejecerat, depeili praecipitur. Summo igitur mane secundae 
feriae Paschali in tempore, anno ab Incarnatione Domini mcxli, Eustachius in manu 
potenti et brachio excelso fugatur ab urbe , et post triduum cum ingenti plausu cleri 
ac populi Johannes pontificali sublimatur in cathedra. Prseelectus autem et subiimatus 
à Domino, multa in episcopatu pro justitia defendenda et abundantia malitiae propul- 
sanda sustinuit : quae tamen omniaChristi amore, eu jus bonus odor erat Deo , patienter D 
superavit. Invifus quidem electus , invitus in episcopum est ordinatus; summo verô 
pontifrci et metropolitano sub obedientiae vinculo eum coiirgentibus consentit, 
gregemque sibi commissum in locis virentibus educit. . . . 
Sanctè obh. Hujus sancti praesentia civitatem illustrât Valentiam, sublimât ac ditat eccle- 
siam : qui patris Benedicti disciplinis instructus, ac régula, eo die quo et magister , 
discipulus de mundi hujus tenebris ad Patrem luminum migravit , duodecimo 
kal. aprilis , v feriâ , anno ab Incarnatione Domini mcxlv (b) , sub Papa Eugenio, 
imperante Conrado, prsesulante Viennae Humberto , Diae quoque Hugone , et Wil- 
ielmo Vivarii : qui ad ejus exequias devotissimi cùm ei in cinere et cilicio posito 
assistèrent , postremumque vale ut jam defuncto dixissent , de benedictione non 
deposta obiiviosos se et infeiiees causabantur. Tune ille misericordiae manum jam 
enervem et fatiscentem erexit, ut potuit, ac votis praesentium satisfecit. Sicque sancta E 
illa anima corpore soiuta est. 

rediret à concilio quod Dmonensi Castro 'cum multo- bium œdificare quod Bonam-vallem idem Papa dic- 
rum episcoporum et abbatum , religiosarumque perso- tavit vocari. Et ■sciendum quod omnes sumptus ad hoc 
narum conventu celebraverat , veniens ad novum monas- opus necessarii ejusdem Papa providentiâ provene- 
terium Cistercium rogavit Stephanum abbatem iiiius runt. Vide in Append. t. vl Annal. Bened. p. 637, 
loci, ut in Viennensi suo archiepiscopatu monasterium aiiud ejusdem rei instrumentum. 
construeret, ubi monachi sub régula et abbatev'tventes , (a) Adjuvante Ainedeo de Alta-ripa, nobili iiiius 
pro se et omni clero et populo sibi cominisso miseri- regionis viro , Bonevaliensi monacho , ut legitux 
cordiam Dei devotè exorarent. Cujus petitioni idem in ejus vita inedita. 

abbas, communicato monachorum sibi commissorum (b) Id est, anno 11 46 à januarii kalendis 
consilio, annuens , venit Viennam, et adjutorio prat- inchoato , quo dies 21 martii in fériam V inci- 
scripti Papee Callisti, in voile quadam capit cvtno- débat. 

NOTITI^E 
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A : 

NOTITI^E TRES DE JURE CŒMETERI1 
Controverso inter Ausciensem ecclesiam S. Mariae et monachos S. Orientii. 

Ex cartulario tns. et D. Clément, de Brugelles , Chroniques d'Auch , &c. 

Tolosœ , 1746 > in-jf.° 

I. Sancta Ausciensis ecclesia qualiter, Deo volente, cimiterium suum adquisierit, Excami.aib» 
quanta impugnatione quantoque labore hoc idem sibi restituent, ideo ut semper ** KfCclt *- ca P- 
notum sit omnibus, iiteris et mémorise mandare curavimus. Imprimis beats mémo- 
rise U. * Papâ II existente (a) apud Tolosam , in capituio S. Saturnini in suburbio * Urbano. 

B Tolosano facta est proclamatio ad dominum Papam à canonicis Ausciensibus impe- Comroversia 
tentibus cimiterium suae sedi. Quibus cùm résistèrent monachi S. Orientii super hac a g itataTolosa; - 
re , dicentes se habere privilegium , mox visum est in médium proferri ; ac deinceps 
in conspectu ejusdem domini Papae perlecto , nuiliusque sigillo signatum invento , 
ab eodem statim judicatum est faisum esse hujusmodi privilegium , itemque repui- 
sum ab eo iongiùs in terra est projectum (b). Ibi tune primùm Ausciensi ecciesiae 
sive Ausciensibus canonicis , et per eorum occasionem caeteris ubicumque regulariter 
manentibus , sibi et suae famiiiae ab eodem Papa concessa et conflrmata est sepulturâ. 

Injuria vero postmodum coacti iidem Auscienses canonici, quia monachi violenter Item Rom* 
resistebant huic apostolicae concessioni, coacti sunt Romam adiré, et se in novissi- inconcilio *>• 
mo concilio (c) beatae memoriae U. Papae repraesentare. Résidente publicâ synodo cui ° 99 ' 
praeerat domnus U. Papa II , facta est impetitio Burdigaiensis cimiterii à quodam 

Q Petro decano Burdegalense , itemque canonicorum Ausciensium proclamatio ad 
aures domni Papae facta est pro cimiterio Ausciense. Ex decretis Nicolai Papae prolata 
est sententia in conspectu totius concilii à Johanne apostolicae sedis canceilario , in 
qua continebatur universarum sedium firmum et proprium , inconcessâ sepulturâ. 
Judicantibus itaque Placentino * et Luchensi * episcopo , neenon et domno Ansel- * Addone. 
mo Cantuariorum pontifice , et Johanne quodam Placentino Romano cardinali , * Gort'fr* 10 - 
tandem judicii sententia à domno U. Papa prolata est , et ex decreto ejus Burdega- 
lense cimiterium, in conspectu totius concilii, Burdegaiénsi ecciesiae concessum et 
confirmatum ; Ausciense verè retentum , in caméra pleniùs dijudicandum. Finito 
concilio, Auscienses canonici in caméra repraesentaverunt se domno Papae ; et sug- 
gerente Johanne Placentino cardinali , accersiti canonici in manibus manum domni 
Papae acceperunt , et manûs donationem simul cum verbo perceperunt , auctoritate 

D B. Pétri Ausciensi ecciesiae in perpetuum sepulturam esse concessam. 

Item in concilio. Pictavensi , cùm de eadem rehabita esset querela ad aures Johan- item in concï- 
nis et Benedicti cardinalium, qui tune apostolicâ vice et iegatione eidem concilio jj^ ^ , * ven$i ' 
praeerant , hoc judicium ab eis ita promulgatum est : Quod judicatum est à domino 
nostro beata memoria U. Papa de cimiterio Burdegaiénsi , idem et nos de universis 
matricibus ecclesiis judicamus, quia non invenimus in aliquibus decretis vel in quibus- 
libet canonibus , ut matrices ecclesia careant sepulturâ, unde procedunt ordines et bap- 
tisma , et catera talia. Ecclesia vero qua recipit vivos , recipiat et mortuos. Itemque 
adjectum : Privilégia facta contra justitiam et contra universale judicium domini nostri 
U. Papa , falsa esse judicamus ; judicium universale domini nostri Papa de matri- 
cibus ecclesiis , nominatim de Ausciensi sede , confirmants et corroboramus. Laudatis 
omnes ! Universi in concilio résidentes dixerunt : Laudamus. Facta confirmatio 

E ista Ausciensis cimiterii in concilio Pictavensi à Johanne et Benedicto cardinalibus , 
legatis Romanae et apostolicae sedis , feriâvi, quinto die (d) concilii, assensu et 
confirmatione totius conventûs , in praesentia domni R. 1 Ausciensis archiepiscopi , ■ Raîmundi. 
et Turonensis 1 archiepiscopi , Tricassini 3 episcopi , Atrebatensis * episcopi , Vene- , p^fi"' p"; 
tensis $ episcopi , Lactorensis 4 episcopi , Laburdensis 7 episcopi , Convenarum 8 * Lambërti. 
episcopi , Engelrandi Laudunensis episcopi, Marbaudi Redonensis episcopi , Ivonis \ p^ anm " 

(a) Anno 1096 Urbanus II Tolosae versabatur, Urbani emortuaii, Romas celebratum fuit même s B^rtr^ndi. 
mense maio. aprili. 

(b) Haec narratio conciliari nequit cum Urbani II (d) Die 23 novembris , quae anno 1100 fuit 
Iiteris quae mox subjicientur. feria VI. Unde magis confirmatur tempus celebratt 

(c) Id est, concilio quod anno 1099, ipsius concilii Pictavensis, de quo suprà , p. 169. 
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Carnotensis episcopi, et aliorum multorum tam "Wasconum quàm Gailix abbatum A 
et episcoporum. 

De Brugellet « Urbanus episcopus , servus servorum Dei, venerabili fratri Hugoni abbati Clunia- 
t^clrmi'ni 49 ' " censt sa ^ utem et ^postolicam benedictionem. Apostoiicae sedis sollicitudo nos admonet 
«car .mgro. w religiosoruiii locorum quieti attendus providere. Idcirco tuas, carissime frater, 
» per communem filium Guidonem S. Orientii priorem et fratres ipsius , preces 
» nequaquam contemnendas duximus, tum justitix universitatis intuitu, tum speciali 
» illâ dilectione quam tibi , sub cujus cura et sui monasterii jura consistant, omnibus- 
» que fratribus tuis pro ampliori religione debemus. Sancti igitur Orientii monaste- 
» rium in Auxiensi suburbio situm , cui experientix tuse praecepto ac dispositione 
» prxsidet , cum universis ad id pertinentibus per decreti prxsentis paginam vestro 
» Cluniacensi cœnobio confirmantes , apostoiicae sedis auctoritate munimus : iilud 
» prxcipuè ac singulariter statuentes , ut antiqua ipsius ccemeterii constitutio nuiiâ B 
» xmulorum quorumlibet infestatione turbetur ; sed , sicut sanctissimi prxdecessoris 
» nostri Leonis IX auctoritate sancitum est, quietè in perpetuum perseveret. Proinde 
» nec extra urbem nec intra, Auxiensi archiepiscopo et ejus canonicis liceat novum 
» ccemeterium instituera; sed tam archiepiscopi quàm regulares aut irreguiares cle- 
» rici , sive laïci de quibus consuetudo hactenus fuit , sepulturx locurn apud vos 
» futuris temporibus sortiantur , &c. Data apud Moyssacum , per manum Johannis 
» S. R.E. diac. card. m idus maii,indict. iv.Dominicx Incarnat. annoMXCvn (a), 
» pontificatûs autem domnî Urbani Papx II anno ix. » 
lUd.p. fo, e* « Paschalis episcopus, servus Servorum Dei, dilectis filiis Otgerio priori et cateris 
trigmaiu n monachis S. Orient H , salut em et apostolicambene dictionem. Ad hoc nos, disponente 
» Domino , apostolicx sedis servitium promotos agnoscimus , ut ejus fiiiis auxilium 
» implorantibus efficaciter subvenire , et ei obedientes tueri ac protegere , prout Do- C 
» minus dederit, debeamus. Igitur pro venerabilis fratris nostri Hugonis Cluniacensis 
» abbatis dilectione , ad cujus curam ex Cluniacensis monasterii jure locus vester 
» pertinet , vestris , filii in Christo carissimi, precibus annuentes , monasterio vestro 
» protectionis prxsidium non negamus.... Prxterea prxdecessorum nostrorum Leonis 
» et Urbani II vestigiis insistentes , statuimus ut antiqua ccemeterii vestri constitu- 
» tio &c. ( ut in literis Urbani ). Data Laterani , per manum Johannis S. R. E. diac. 
» card. iv kai. novembris, indict. xm, anno Dom. Incarnat, mcv, pontificatûs 
» autem D. Paschalis Papx anno vi.» 
De Brugtiles , « Gelas'tus , servus servorum Dei , venerabili fratri Beruardo Auscitano archiepiscopo , 
p'ff 1 "' tpar '' » salutem et apostolicam benedictionem. De ccemeterio S. Orientii, prxsentibus nobis, 
» multi sxpè clamores in Romanorum pontificum audientia sxpè facti sunt. Cxterùm, 
» omnino ipsis placuit ut ccemeterium illud , sicut antiquitus constitutum , ita et in D 
» posterum servaretur. Prxcipimus ergo ne fratres monasterii S. Orientii super hoc 
>» negotio inquiètes ; sed ccemeterium , sicut permansit hactenus , ita et deinceps 
» quietum integrumque permaneat , neque novum aliud contra veterem consuetudi- 
» nem construatur. Datum Tornaci (b) , vi idus decembris. » 
IUd.p.2f, ex « Calixtus , servus servorum Dei , venerabili fratri B. Ausciensi archiepiscopo, salutem 
top™?™ ' " et apostolicam benedictionem. Apostolicx sedis administratio , cui licèt indigni lar- 
» giente Domino deservimus , facit nos ecclesiis omnibus debitores. Idcirco petitioni 
» tux, frater in Christo carissime, annuendum censuimus, ut Ausciensi B. Marix 
» matrici ecclesix , cui Deo auctore prxsides , iiberam concesserimus in posterum 
>» sepulturam. Prxsentis igitur decreti auctoritate statuimus , ut mortuorum corpora 
» libéré deinceps apud eamdem B. Marix matricem sepeliantur ecclesiam. Siquidem 
* Omette. » beatissimus pater et magister noster Papa Gregorius Joannem Urbis-veteris * epis- E 
» copum , quia in monasterio sepeliri mortuos prohibebat , horum exhibitione 
y> verborum corripere procuravit. Ait enim : Si ita est, à ta/i vos hortor immanitate 
»> recedere, et sepeliri mortuos ibidem vel celebrari missas, nul la ulteriùs habita contra- 
» dictione, permittas : ne denuo querelam de his qua dicta sunt, Agapitus vir venerabilis 
» ad me deponere compellatur. Nemini ergo facultas sit vestram super hoc amodo 
» ecclesiam infestare; sed Iiberam habeat in posterum sepulturam, ut eorum qui illic 
» sepeliri deliberaverint, devotioni et extremx voiuntati, nisi forte excommunicati 



(a) Anno 1096, qui more Pisanorom computa- (b) Tornac,jn dioecesi Alesienst, ubt anno 1 1 18 
batur annus-1097, inceptusàdie martiiaj illiusanni. diversatus est Gelasius, Cluniacum pergens. 



ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 



323 



sint , null us obsistat. Si quis igitur , decreti hujus tenore cognito , temerè ( quod 
absit ) contraire tentaverit , honoris et officii periculum patiatur , aut excommuni- 
cationis ultione plectatur , nisi praesumptionem suam dignâ satisfactione correxerit. 
Datum Anicii, per manum Chrysogoni S. R. E. diac. card. ac bibiioth. xvn kal. 
maii, indict. xn , Dominicae Incarnat, anno mcxx (a) , pontificatûs D. Caiixti II 
Papae anno 1. » 



II. Privilegio accepto , prsesul Auscitanus Bernardus consecrationem cimiterii 
indixit , et ad eam convocavit fratres et coepiscopos suos G. ' Bigorritanum , B. * 
J. i Coseraneum , W. * tune Lactorensem. Cùi 



liid. 



p. 2p. 



' GuHielmum. 

Convenarum , J. i Coseraneum , W. * tune Lactorensem. Cùmque peragerent j"danan m 
consecrationis solemnia , ecce monachi S. Orientii , deposito habitu monachiii , 4 Wiiieimum. 
sumpto autem militari , non parvâ miiitum ac peditum manu collecta , derepemè 
B irruerunt , et ex improviso civitatem invadunt ; domos ecclesiae vicinas non satis 
pacificè ingredientes , tam vilia quàm pretiosa violenter diripiunt , quidquid mobile 
reperiri potest voraciter tollunt. Demum ad ipsam venerabilem ecclesiam unanimiter 
confluunt et corruunt , invadere, violare ac incendere , potiùs quàm venerari, cu- 
pientes , sed et , ut ipsius rei exitus evidenter edocuit , sanguinem consecrantium 
ardentissimè sitientes , et avidissimè cohibere gestientes. Nam sicut pro vero assere- 
bant iqui tune praesentes aderant, unus ex monachis G. parietibus ecclesiae, qui tune 
ligneî erant , ignem apposuit manu suâ , eos qui intùs erant cremare desideranter 
desiderans. Unus etiam ex eorum execranda turba arcum rapidè tetendit, sagittam 
argutè emisit, et illa inter missarum solemnia super sacrosanctum altare B. Mariae 
corporalem paliam perforavit , quam G.* Bigorritanus episcopus , qui ibi Deo sacrifi- * Guilieimus. 
cium persolvebat, officiosè colligens studiosiùs servare curavit, et illam et corporale 
C quod latum fuerat , in ocuiis totius curiae publiée monstravit Tolosae in generali 
synodo. Alius autem, sagittâ emissâ, armigerum militis cujusdam, qui dicebatur 
vicecomes de Tours , sub sinistra mamma lethaii vulnere laesit : de cujus vita cùm 
desperaretur , positus fuit post altare B. Marias, sep ulturae tradendus, non medicinae 
adhibendus. Ubi cùm post aliquot horas semivivus jaceret proximior morti quàm 
vitae , velut in extasi positus vidit sibi astare virginem Mariam , quae solitae pietatis 
visceribus miserata est super eum , quia pro derensione ecclesiae sua? mortiferam in 
interioribus admisisset plagam ; atque piam manum admovens , blandâ voce conso- 
lata suaviùs, aegrotantem pristinae et integrae eum restituit sanitati : qui ccelestis mira- 
culo antidoti de subito et insperato incolumis factus , bellicis negotiis se intérim 
immiscuit , sicque circumstantes nova multâque admiratione percussit , qui peracto 
praeiio eum subintrare comperiebant. Inter haec nescio quis ex praeiiantibus sotulam 
D G. Bigorritani episcopi , missam tune decantantis , jaculo perforavit : sed nec ista 
nec alia quamplurima à monachis nimis crudeliter illata gravamina impedire potue- 
runt, quin debito consummationis fine clauderetur consecratio cimiterii, et altaris 
B. Joannis-Baptistae et B. Joannis evangelistae. 

Post aliquot autem dierum (b) curricula , générale concilium convocavit et cele- 
bravit apud Tolosam dominus Papa Calixtus, cujus suprà mentïonem fecimus. Huic 
concilio inter caeteros interfuit supranominatus archipraesul Auscitanus Bernardus, &c. 
et quod apud Anicium dominus Papa concesserat , Tolosae confirmavit , secundum 
super eadem re ei tradens privilegium, collaudantibus proceribus sacri palatii ; sicque 
gaudens ad propria remeavit. 

III. Notum sit omnibus tam praesentibus quàm futuris, quod Garsia Eis prior DtBrugtiUs, 
E S. Orientii ivit Romam , facturus querimoniam super parochiam S. Orientii ,iuL p - ÎS ' 
et S. Mariae, in tempore Eugenii Papae, contra W. * Auscitanum archiepiscopum «WHWmum. 
et sedis Romanae legatum : ad cui respondendum W. m archiepiscopus misit duos 
archidiaconos , magistrum Petrum et Fortanerium , qui coram domino Papa ratio- 
nibus adversariorum responderunt et suas diligenter protulerunt. Eugenius vero 
Papa , auditis utrinque rationibus , judicium ejuscemodi causas in arbitrium G. * * Gaufi-edi. 
Burdegalensis archiepiscopi , et B. Aginnensis (c) episcopi, et B. * Tarbiensis *B«nardi. 

(a) Anno 1 120 more Pisanorum ; aiiis autem (c) Aginnenses episcopi duo praefùere tempore 
annus erat 11 19. Eugenii III, Raimundus Bertrandi et Elias, qui 

(b) Anno 1119 Tolosae celebravit concilium prions in Iocum successit anno 11 49. 
Calixtus H, mense julto. 

Ss îj 
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"Figeai. episcopi, et M. (a) abbatis de Fiat * transtuiit, qui Auxim civitatem adirent et A 
terminos utriusque parochiae vidèrent. Quo audito, W. archiepiscopus valde gavisus 
praedictos judices per literas, tandem per se vivâ voce advocavit : qui se venturos 
promiserunt , et diem in quo causa examinaretur , constituerûnt. Sed cùm dies 
designatus instaret , G. BurdegaJensis archiepiscopus infirmitate detentus praedicto 
negotio interesse non potuit , et ideo Aginnensis episcopus et Fiagensis abbas venire 

* Beniardus. noiuerunt; sed B. Tarbensis episcopus affuit, et B. * Tolosanensis praepositus , et ab- 
bates et priores, et aiii sapientissimi viri affuerunt, qui litem pacificare laboraverunt. 
Tandem piacuit priori S. Orientii et placuit archiepiscopo , ut examen praedictae litis 
ponerent sub judicio F. (b) prioris S. Mariae Tolosanensis et B. praepositirS. Stephani , 
tali pactp ut ilie qui concordiam et finem praedictorum judicum non susciperet, et 
firmiter non observaret, ccc solidos amitteret. Diem igitur constituerûnt judices, et 
quamplures alii sapientes affuerunt. Uterque vadimonia ccc soiidorum posuerunt. B 
judices verô monstrationem terminorum praedictarum parochiarum petierunt : quam 
monstrationem W. m archiepiscopus et canonici S. Mariae , praeeuntibus hominibus 
. centenariis et nonagenariis , acceperant. Incipientes autem ab albo lapide qui est versus 
orientem juxta domum Leprosorum , et rectâ lineâ venerunt usque ad locum ubi 
rivus nomine Nestram intrat flumen Ercii. Inde verô ad portas de vaile Usterçorosa , 
quarum una est in parochia S. Mariae, altéra in parochia S. Orientii. Deinde per 
convallem civitatis rectâ lineâ usque ad oram putei , et inde rectâ lineâ usque ad 
murum ubi determinatur terra Contrario de Prissag et S. Orientii , et ubi antiquitus 
fuerunt portae quas appellaverunt d Arfigas: quam terram olim possidebat haereditario 
jure çonsulum Arsivus senex de Montesquieu , cognatus Fortonis Fedenciacensis ; 
sed postea dédit illam Contrario de Prissag cognato suo, et ille junctis manibus devenit 
suus homo. Item Bertrandus de Montesquieu , praedicti Arsivi [filius] , dédit postea C 
eamdem terram Oddoni de Prissag, filio Contrario, et ipse similiter fecit ei homi- 
nium junctis manibus. Iste verô Bertrandus erat in hac monstratione testis et auctor 
cum W. archiepiscopo. Deinde à praedictis portis extra murum , ab extremitate 
cuiturae S. Mariae, per viam publicam usque ad vas duarum Sororum. Inde per 
antiquam viam quae vadit in Bornag, et inde in Carbonerias , inde in Espol. Factâ 
tandem monstratione, et auditis rationibus utrimque, judices judicaverunt quôd 
S. Orientius haberet censum quem reddere debent illi qui intra dictos terminos 
manent, et S. Maria haberet parochiâm vivorum et sepulturam mortuorum. 



(a) Abbas Figiacensis tempore Eugenii Papae (b) Forte Jordanis , qui tune erat prior B. Marias 
vocabaturAderaarus. Deauratae. 



D 

vidttomnosr. EX LIBRO DE TRANSLATIONIBUS RELIQUIARUM 

XI, p. 482. ^ 

S. Mamantis Martyris. 

Apud Chesnium, t. IV Rerum Franck, p. 423, ex Bibliotheca Florlacensi. 

An. 1147. Qui nt us à Reinaldo sedit Lingonis bonae memoriae Godefridus episcopus, de 
cujus commendatione taceo , quia multi adhuc exstant ex vobis qui viderunt eum , 
et mores ejus , et religionem et vitam pleniùs cognoverunt. Quod vero ad gloriam 
nostri martyris attinet non siiebo. Cùm capta esset à gentilibus Edessa civitas , quae 
vulgô Roais dicitur , idem episcopus cum Ludovico tune Rege , pâtre hujus ilius- 
tris Philippi qui nunc régnât in Francia, transmarinandi assumpsit propositum^, ad 
quod perneiendum ut sufficientes haberet expensas , multa vasa aurea et argentea E 
de ecclesia Lingonensi tulit, sub certa promissione restitutionis (b). 

(a) In ea expeditione Godefridus insignem adep- butum 300 marcharum argenti et 500 bisanciorum 
tus est laudem. De eo saepius Odo de Diogilo in auri. Cujus rei gratiâ data sunt ei duo candelabra ar- 
suis de eadem peregrinatione commentariis agit, gentea, et unum thuribulum aureum octo marcharum 
singularem ejus prudentiam, miram in consiliis saga- auri et trium unciarum commodatum, de quo in 
citatem, et invictam in adversis constantiam pra- schedis nostris scriptum reperimus. « Donno abbati 
dicans. » Machario commodavimus thuribulum aureum ad 

(b) Ab aliis quoque ecclesiis insolita subsidia » impignorandum , tali dumtaxat conditione ut 
quassita fuisse dubium non est, tum ex scripto hoc, » usque ad anniversarias Pascha; alterius octavas, id 
tum ex alio à nobis edito t. XII , p. 94, ubi Iegimus m est, ut pleniùs dicam , ab octavis proximi Pascha . 
Machario Fioriacensi abbati imperatum fuisse tri- »anno transacto, thesauro nostro incorruptum et 
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DE ULIXBONA SARACENIS EREPTA 

A navali exercitu Flandrensium et Lothariensium , Epîstola Arnulfi ad Milonem 

Tarvanensem episcopum. 

Apud Marttnium , 1. 1 Amplissimœ Collectionis , col. Soo. 

Mil oni venerabili Tarvanensi episcopo , Arnulfus (a) De't gratta id quod est, An. 1 147. 
spiritum sapientia subditis providere. Scimus murum virtutum vestrarum turrim hu- 
militatis adeo munisse , ut hostis ille antiquus longiùs arceatur : quod expérimente 
didicimus , quando nobis sanctitas vestra condescendit , et navales motus sacratissi- 
miâ benedictione dexterae vestrae circumsepit, ut nec procellarum motu turbaremur, 

B nec fluminum. Quapropter nos positi in valle lacrymarum, in compendio vestrae 
paternitati transcribimus, quem Rex regum tyruncuiis suis fecerit statum. In Angiiae 
portu qui Tredemunde * dicitur , undique terrarum divino flamme compulsus conve- * Damoath. 
nit navalis exercitus (b). In vi feria ante Rogationes navigavimus cum ducentis ferè 
navibus , et continuos septem dies et noctes in alto mari laborantes , in vigiiia Ascen- 
sionis et in ipsa die solemni (c) sxvissimâ tempestate quassati , octavo demum die 
in portum Hispaniae qui Gollim (d) dicitur cum quinquaginta ferè navibus, caeteris 
circumquaque dispersis, appulimus : ubi per triduum fessa corpora curantes , rursum 
in portum qui Viver dicitur, venimus. lndeexeuntes,.vi feriâ ante Pentecosten, in 
portum Gaiiicix qui Fambre (e) dicitur , appulimus : qui portus à Sancto-Jacobo 
octo miiliaribus distat. Ad cujus venerabile sepulcrum in vigiiia Peniecostes (f) 
venientes , sanctam solemnitatem cum magna hilaritate celeferavimus. Unde ad 

C portum revertentes , in octavis Pentecostes navigavimus. Secundâ feriâ , ad Portu- 

galim per alveum fluminis qui Dorius* dicitur, applicuimus: ubi episcopum civitatis * Le Dam. 
ejusdem, adventum nostrum cum magno gaudio, juxta prxceptum Régis (g), 



» integrum restituatur , nec ulteriùs ejus restitutio 
» différât ur, nisi forte totius capituii nostri permissu 
»et consensu. Quôd si ( quod absit ) aut furto 
»subreptum fuerit, aut alio aliquo perierit, donnus 
» abbas aliud ejusdem valentiz, ejusdem ponderis, 
» ejusdem facture vel xquipollentis, intra prxdic- 
»tum terminum vel non longé post, juxta capituii 
» beneplacitum reformabit. Ponderabitur igitur thu- 
» ribulum prxsentibus fratribus quos conventus ele- 
» gerit , ut przdicta pactio fideliter observetur. Quod 
» si abbas secùs agere voluerit , aut ( quod absit ) 
» fortè obierit , juraverunt majores subnotati se de 
»reditibus majoriarum suarum abbati nihii pcnitùs 
» reddituros , sed ad libitum capituii et ad refor- 
»mationem thuribuli omnia servaturos. Alii etiam 
v servientes , et milites quos subnotabimus , jurave- 
» runt se, si qux prxtaxata sunt aliter et perperàm 
»gererentur, conventum modis quibus possent-in 
■a omnibus adjuturos. Juraverunt , ut diximus , ma- 
» jores nostri, Bernardus de Monasteriolo, Osbertus 
»de Curia, et Arnulfus, Tebàudus de Galliaco, 
» Robertus de Tegiaco, milites ; Jocerannus major , 
» Godefridus buticularius , miles de Caméra. Actum 
» est hoc in capitulo , prxsentibus nobis, astantibus 
» quoque militibus et servientibus nostris , anno ab 
» incarnat. Domioi MCXLVI , régnante Ludovico 
» Rege Francorum et Duce Aquitanix , anno x 
*>regni ejùs. » 

(a) Arnulfus is esse videtur de quo in gestis abba- 
tum Lobiensium legitur, t. II Spicil. in-foL p. 754 ; 
in-4.°t.VI,p.625 : « Sub his quoque diebus à novo 
•*> quodam , ut putabatur , apostolo, Arnulpho no- 
»mine, vitâ et habitu et scientià insigni , per uni- 
» versos verbum Dei disseminabatur , ad hoc maximè 
» ut quicumque annunciationi huic obedirent , ad 
» vindicandam christianae in paganos religionis inju- 
» riam , Jerosoiymam profïciscerentur. A quo ad 
» opus simile abbas [ Lobiensis] Lambertus propter 
» utriusaue linguae , videlicet Teutonica et Romanœ, 
» facundiam ( cujus ille ignarus erat \ aecitus est : eut 
» et socius itineris ac prxdicationis aliquanto tempore 
» conjunctus est. » Idem fortè de quo Otto Frisin- 



gensis , lib. I de gestis Friderici Imper, cap. 37 , 
nomine pauluiùm alterato : « Inter hzc Rudolfus 
» monaenus, vir quidem religionis habitum habens, 
» religionisque severitatem solerter imitans, sed Iite- 
» rarum notitiâ sobriè imbutus , eas partes Gallia? 
»qus Rhenum attingunt , ingreditur ; muitaque 
» populorum millia ex Agrippina , Moguntia , Vor- 
»macia, Spira, Argentina, aliisque vicinis civita- 
» tibus , oppidis seu vicis , ad accipiendam crucem 
» accendit : hoc tamen doctrine sua? non vigilanter 
» interserens , quôd Judxi in civitatibus oppidisque 
»passim manentes , tamquam christianx religionis 
»hostes trucidarentur. Quod doctrins semen ii*^ 
» multis Galliae Germanixque civitatibus vel oppidis 
» tam firmiter radicem figens germinavit, ut, pluribus 
» ex Judaeis hâc tumultuosâ seditione necatis, multi 
» sub principis Romanorum [Conradi] alas tuitionis 
» causa confugerent. . . . At praefatus Clarevaliensis 
» abbas hujusmodi doctrinam prscavendam ducens, 
» ad Galliae Germaniaeque populos nuncios seu 
» Iiteras destinavit , in quibus ex auctoritate sacre 
upaginx luculenter ostendit Judxos ob scelerum 
» suorum excessus non occidendos , sed disper- 
» gendos fore. Unde et Psalmographi testimonium 
» induxit, in 57 psalmo dicentis : Deus ostendit mihi 
» super inimicos meos, ne occidas eos; et item, Dis- 
» perge illos in virtute tua Ù" c. » 

(b) Apud Dodechinum in chronico seu appen- 
dice ad Marianum Scotum : Hoc anno [ 1 147 ] in , 
octava Paschœ , V kal. maii , movit exercitus à Colo- 
nia, et XIV kal. junii venimus in portum Angl'iac 
Derchimite, ubi erat Cornes de Arescnot cum ducentis 
feri navibus Anglicis et Flandricis, et sextâ feriâ ante 
Rogationes navigavimus per octo dies Ù"c. 

(c) Anno m 47, Ascensio Domini incidebat in 
diem 29 maii. 

(d) In altero cod. Go^jem, et apud Dodechinum 
Gajjim. 

(e) Apud Dodechinum , in portum Gallicite Tha- 
mora. Legendum igitur T ambre , et non Fambre. 

(f) Vigiiia Pentecostes fuit eo anno die 7 junii. 

(g) Aiphonsi 1 , filii Henrici Burgundix principis. 
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praestolantem reperimus. Ubi per dies xi adventum Comitîs Arnoldi de Ardescot, A 
necnon Christiani constabularii , qui à nobis praedictâ tempestate divisi erant , 
exspectantes , aequam venditionem tam vini quàm caeterarum deliciarum ex bene- 
volentia Régis habuimus. Exinde Comité Arnoldo simulque constabulario receptis, 
* Targus. navigantes et aiveum fluminis qui Tangus * dicitur intrantes , secundà die apud 

* »8 junii. Uiixisbonam in vigilia * apostoiorum Pétri et Pauli appuiimus. Quae civitas , sicut 

tradunt historiae Sarracenorum , ab Ulixe post excidium Trojae condita , mirabili 
structura tam murorum quàm turrium super montem humanis viribus insuperabiiis 
fundata est: circa quam figentes tentoria kalendis julii , suburbana ejus, divinâ 
virtute adjuti , cepimus. 

Post haec assultus varios circa muros non sine magno nostrorum et illorum detri- 
mento facientes , usque ad kaiendas augusti in machihis faciendis tempus protraximus. 
Siquidem duas turres juxta iittus , unam in orientali parte ubi Flandrigenae conse- B 
derant, aiteram in occidentali ubi Angli castra iocaverant, magno sumptu cons- 
truximus. Pontes etiam quatuor in navibus sex , per quos nobis aditus super urbis 

* 3 augusti. muros paterent , construximus. Haec in inventione * B. Stephani proiomartyris 

admoventes, vento contrario repuisi, necnon et magneliis (a) quodammodo laesi, 
naves retraximus. Deinde nobis ex nostra parte pugnantibus cum Sarracenis , Anglici 
minus cautè suam turrim custodientes, hanc ex improvisoignesuccensam extinguere 
non potuerunt. Intérim nos quâdam machinâ murum effodere ccepimus. Quod 
videntes Sarraceni , igne oleo admixto , eamdem machinam in faviliam redegerunt : 
magistrum etiam machinas in fractura mûri lapidaveruntfZ>y>. Praeterea mortes innu- 
meras tam magneilis quàm sagittis , nostris inferentes , ipsi quoque à nostris puniti 
sunt. Nostri de fractura machinarum et suorum contritione aiiquantisper fracti , in 
misericordia Dei sperantes, ingénia et machinas reparare cœperunt. lnterea Sarra- C 
ceni civitatis, qui alimentis abundabant, suis concivibus egentibus alimenta adeô 
subtrahebant , ut quamplurimi eorum famé morerentur , quidam autem canes et 
cattos non abhorrebant devorare. Horum pars piurima Christianis se obtulit , et 
baptismi sacramenta suscepit. Quidam autem iiiorum , truncatis manibus ad murum 
remissi , à suis concivibus lapidati sunt. Multa nobis adversa seu prospéra , secundùm 
quod varius eventus est belli , acciderunt : quae propter prolixitatem vitandam siientio 
transivimus ; et si qui fortè sunt qui ea iatiùs explicent (c) , reservamus. 

Tandem quidam Pisanus, vir magnae industrie, circa nativitatem S. Mariae, 
turrem iigneam mirae altitudinis in ea parte qui priùs Angiorum turris destructa 
fuerat , coaptavit , et opus laudabiie tam ex regio sumptu quàm ex totius exercitûs 
labore circa médium octobris consummavit (d). Similiter quidam sub muro civitatis 
îngentes cavationes suo ingenio et multorum auxiiio fêcit : quod Sarraceni molesté D 

* 19 septemb. ferentes , in festo S. Michaelis * circa horam tertiam iatenter exeuntes , nobiscum 

usque ad vesperam super foveam pugnam continuabant. Nos autem , sagittariis eis 
oppositis , vias per quas redire sperabant adeô vallavimus , ut vel nuilus vei vix 
aiiquis eorum sine plaga evaderet. Hinc nostri die noctuque laborantes , opus sub- 
terraneum lignis ievigatis impletum eâdem die consummaverunt , quà Rex cum 

* »« octobris. Anglicis mûris turrem suam appiicabat. Siquidem in ipsa nocte S. Galli * abbatis , 

igne fossae imposito , iignisque ardentibus, corruitmurus spatio ducentorum pedum. 
Nostri de tanta ruina somno expergefacti , sumptis armis, cum magno clamore assi- 
liebant, sperantes vigiles custodes murorum fugisse. Ad ruinam autem cùm venissent, 
mons aditu difficiiis supereminebat , et turba Sarracenorum parata stabat in defen- 
sione. Nihilominus autem nostri assiliebant, nec à pugna mediâ nocte inchoata 
usque ad diei horam nonam cessabant. Tandem variis percussionibus attriti , pugnae E 
se subtrahebant , quousque communicatio turris admoveretur , et sic Sarracenorum 
popuius hinc inde vexaretur. Et ecce turris , viris bellicosis impleta , muro super- 
eminebat. Eâdem horâ exercitûs nostrae partis, Lotharingis ad fracturam murorum 

(a) In altero codice, maganellis. Convtnert Ducti Hispani Francigtniqtu ; 

(b) Apud Dodechinum : Circa B- Maria As- Prr mart , ptr ttrras , Maurorum btlla rtqiùrunt , ire. 
sumpt'wnem repuisi sumus ab hostibus. (d) Apud Dodechinum : Circa Nat'rvitatetn beata 

(c) Edidit Sandovalius, in historia Alphonsi VII Maria , turris lignea inecepta , et circa médium octobris 
Castellae Régis, p. ia8 et seqq. , anonymi carmen perfecta, propugnaculum nobis fuit. Tandem in ipsa 
de suscepta hoc tempore contra Agarenos expedi- nocte S. Galli abbatis, lignis ignem imposuerunt, et 
tjone , quod tic incipit : murum ducentorum pedum irruerunt. 
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A inditio * pugnantibus , Sarracenos mirabili assultu impetebant. Intérim milites Régis */ m 
qui in arce turris pugnabant , magnellis Sarracenorum territi , minus viriliter pugna- 
bant : usque adeo quôd Sarraceni exeuntes turrim concremassent , si quidam de 
nostris , qui casu ad eos vénérant , non obstitissent. 

• Hjec * peHculi lama cùm ad nostras venisset aures, meliores exercitûs nostrae *X/.Hujm. 
partis ad defendendam turrim , ne nostra spes in ea adnuliaretur , transmisimus. 
Videntes autem Sarraceni Lotharingos et Fiamingos tanto fervore in arcem turris 
ascendentes , tantâ formidine territi sunt, ut arma submitterent , et dextras sibi in 
signum pacis dari peterent. Unde factum est ut Aichaida princeps eorum hoc pacto 
nobiscum conveniret , ut noster exercitûs omnem supeliectiiem eorum cum auro 
et argento acciperet , Rex autem civitatem cum nu dis Sarracenis et tota terra obti- 
neret. Consummata est autem haec divina, non humana Victoria, in ducentis milli- 
B bus et quingentis viris Sarracenorum, in festo * undecim millium Yirginum. Unde * 21 octobre, 
nomen ejus glorificamus , in quo et per quem omnia, qui est benedictus in saecula. 
Sciatis itaque quorumdam fratrum nostrorum corpora, variis occisionibus exstincta, 
apud Ulixisbonam sepuita esse. Hujus pacis testes sunt quidam, quos divina clemen- 
tia mutos à nativitate ioqui fecit , unum in festo S. Gerenos (a) sociorumque ejus, 
atque secundum à somno excitavit, et ad sepuicrum martyrum , sicut ei visum est, 
manu splendidissimi viri perduxit , ibique in extasi prostravit , et vincuium iinguae 
soivit. Simiiiter et aiium quemdam ejusdem clementiae gratia ibidem festo omnium 
Sanctorum ioquentem audivimus , et iaudantem eum qui est mirabilis in sanctis suis. 
Valete. 

(a ) Apud Dodechi num , in festo S. Gertonis, die Et cùm de ipsis tantùm essent tredetim m'dlia, hostium 
looctobris Colonise peculiari cuira celebrato. Porrô ducenta miltia et quingenti superantes, ingressi cum 
Dodechinus hoc ipsum anonymi scriptum compen- hymnis, ecclesiam dedicantes, eviscopum ibi et cleri- 
diosè reddidisse videtur. Robertus verô de Monte, cos ordinaverunt. Ad corpora ibi occisorum tresmuti 
subjectus chronico Sigeberti apud Pistorium , addit : recuperavervnt loquendi usum. 

GESTA IN CONDEMNATIONE GILBERTI PORRETANI, 
Ex epistoia Gaufredi monachi Clarevallensis , S. Bernardi notarii. 
ApudMabillon.post Opéra S. Bernardi, col. 13 ip, et Labbc,t. XConcil. col. 11 2.1. 

Amantissijmo patri et domino A. (a) Dei gratia Albanensi episcopo, domini Papa Num. t. 
vicario , frater Gaufredus de Claravalle , minimum id quod est, Injunxerat vestra 
paternitas venerabili fratri nostro et vestro speciali fiiio Augustino , ut de mandato 

D vestro mihi imponeret , vobis per epistoiam diiigenter notum facere , qualiter in 

Remensi* concilio, quod dominus Papa beatae memoriae Eugenius III celebravit * An. 1148. 
super quibusdam capituiis , in expositione Pictaviensis episcopi magistri Gisleberti , 
cognomento Porretani , deprehensis et reprehensis , tractatum ; quid et quemadmo- 
dum tandem fuerit judicatum. Unde vobis si tardius videor obedire , non miretur 
vestra serenitas : quoniam ante vigiliam festîvitatis omnium Sanctorum verbum 
aliquod parvum vei grande super hoc non audivi. Eâdem die stylum et tabulas 
apprehendens , cœpi scribere quod optarem vobis , si possem , celeriùs intimare. . 

Eodem igitur anno quo praedictus pontifex Eugenius Romanae ecciesiae cathedram Num. 2. 
sedens , non mediocrem primo statim auditu flagitiosis intulit metum , et honestis 
omnibus è regione fiduciam , magnus quidam vir et bonorum memoriâ dignus 
Arnaldus nomine , cognomine Qui-non-ridet , in ecciesia Pictaviensi sub praedicto 

£ episcopo officium archidiaconale gerebat , non iliius adeptus munere , sed ab ejus 
praedecessore promotus : difficilè siquidem taiis arbor fructum ejusmodi protuiisset. 
Accidit autem ut ab eodem archidiacono , satis fideli parîter et diserio, super 
quibusdam capituiis fidei familiariter , ut credimus , antè commonitus , nec ac- 
quiesçais , in ecciesia demum palàm argueretur. Appeliatum denique est ad Ro- 
manam ecclesiam (b) , et coram praenominato Papa eadem quaestio ventilata : qui 

(a) Corr. H. id est Henrico, qui cùm esset abbas Friderici Imp. lib. I , cap. 46 : A duobus archidiaconit 
Clarevallensis, anno 1 179 factus est Albanensis suis Amoldo et Calorie, tamquam contra caiholicai nor- 
episcopus, obiitque anno 1189, vices apostolicas mam ecciesia doctrinam instituais , ad sammi ponti- 
agens in Francia. ficis Romanoeque sedis examen , interposilâ appeÛatione 

(b) Cilbertus, teste Ottone Frising. de Gestis vocatur.Sicutriqueviamcarpunt, Romanoquepontifici 
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in GaHias : dèscèhs«rus , utramque partem sibi praecepit in solemnitate paschali (a) A 
Parisius ptesëriti&ri.AfRiit beatissimus pater noster S. Bernardus cum eodem Papa 
in eadem sbïémnitate Parisius: cui omne negotium Christi, ubicumque eum con- 
tigisset adesse , tamquam omnino proprium , nemine super hoc ambigente , pro- 
tinus incurhbebatr. Facta est inquisitio secundùm praedictum codicem (b) exposi- 
tionis super Boëtium : ab eodem episcopo requisitum , ad manus se non habere 
respondit. Inventa est tamen apud scholares particula quaedam , ubi inter caetera 
continebantur haec verba : « Si homo , cui diversa conferre ut sit , prae abundanti 
» unius forma; , ut putà sapientiae , sapientia dicitur ipsa , secundùm illud , Tu 
» quantus quantus nihil nisi sapientia es : multo magis Deus , cui diversa non con- 
*/ conferunt. » ferre * ut sit , dicitur esse sapientia sua , bonitas sua, et caetera in hune modum. » 

Producta est in médium haec scriptura , et disputabat sanctus Bernardus adversùs 
episcopum , dicens grave verbum et énorme videri , quo dicebatur , D'wrsa non B 
conferrt Dto ut sit, quasi conférât unum ; illam quoque similitudinem locutionis 
emphaticae procul esse à Deo ; nec sicut quilibet hominum sapientia sua dicitur , sed 
verè et substantivè dicam esse sapientiam suam , essentiam suam , divinitatem suam , 
et non quemadmodum Davus dicttis est scelus. Negabat autem episcopus docuisse 
vei credidisse aliquando se , vel iiteris commendasse , quod divinitas non esset 
Dèus; quod forma vel essentia esset in Deo, quae non est Deus ; et ampiiùs aliquid 
faciens , discipulos suos, episcopum quemdam Ebroicensem , generosum satis, Roto- 
magensem episcopum post futurum , Rotoldum (c) nomine, et magistrum Ivonem (d) 
Carnotensem , testes produxit , quod illud dogma non tenuerit nec crediderit : invitus 
quidem, ut satis tune animadvertimus, sed suorum stimulatione compulsus , propter 
verba tamen libelli sui quae praemisimus. Et quia aliud aiii asserebant , injunxit ei 
summus pontifex, quatenus ante concilium quod eodem anno in civitate Remorum C 
celebrare proponebat , eumdem sibi libellum transmitteret studiosè scrutandum , 
et paratus esset in eodem concilio ad objecta pleniùs respondere. 
Num. 3. Accidit autem ut expositionem illam saepedictus dominus Eugenius , ab epis- 
copo sibi direetam ", venerabili cuidam abbati Praemonstratensi Godescalco de 
Monte S. Eligii , qui postmodum (e) factus est Atrebatensis episcopus , traderet 
perscrutandam. Qui diligenter , utpote vir discretus , notavit capitula , et ex libris 
sanctorum catholicorum patrum auctoritates paucas manifesté contrarias scripsit 
in schedula : quas ad idem concilium veniens , domino Papae cum libello Picta- 
viensis episcopi praesentavit. Tulerat autem de medio Dominus anno ipso colum- 
nam grandem ecclesiae , domnum Albericum Ostiensem , cum omni reverentia 
mémorandum , qui legatione functus in Aquitaniam , super vita pariter et doctrina 
illius Gisleberti tanta didicerat , ut ipse sibi aliter quàm oportuerat conscius , ab D 
ejusdem Ostiensis episcopi ferventissimo zeio prae caeteris ejusdem temporis cardi- 
nalibus trepidaret. Nec defuere qui crederent , quod si advixisset idem vir , Picta- 
viensis ille , quae ausus est confiteri , praesente eo , nuilatenus praesumpsisset. Ventum 
, est ad discussionem capitulorum quae praedictus abbas Godescalcus notaverat ; sed 

Eugenio , ab Urbe in G allias tendenti , Senis civitate neccontumaciter velle in eo persister* quod dixisset. 

Tusciœ occurrunt , adeôque sub finem anni 1146 (b) Addit Otto Frisingensis , cap. 51, quod 

vel ineunte anno 1 147. Gaufredus reticuit. Producuntur , inquit, contra 

(a) Anni 1147, nam concilium Remense mediâ eum duo magis tri; Adam de Parvo-ponte, vir sub- 

Quadragesim4 anni sequentis .fuit celebratum , ex tilisetParrhisiensis ecclesiœ canonicus recenter factus ; 

Ottone , qui etiam tradit rem primo examinatam Hugo de Campo-florido , cancellarius Régis : asse- 

Autissiodori , deinde Parisiis , ibid. cap. jo; nec rentibus eis et quasi sub sacramento pollicentibus , 

dissenth Gaufredus in libello à se edito contra capi- se aliqua ex his de proprio ejus ore audisse , non 

tula Gilleberti , apud Mabillon. ibid. col. 1326 ; ubi sine multorum qui aderant admiratione, viros magnos 

ait : Parisiis facta est secunda interrogatio de eodem. et in ratione aisserendi exercitatos , pro argumento 

Et post pauca : Factaque est inquisitio tertia in urbe juramentutn afferre. 

Rctnorum, ubi prœdictus Papa magnum eodem anno , (c) Seu Rotrodum de Bellomonte, filium Hen- 

cancilium celebravit , congregatis quatuor regnorum rici Comitis Warwicensis ; qui quidem Rotrodus 

episcopis, Galliœ, German'ice , Angliœ et Hispaniœ : pontificatum Ebroicensem gessit ab anno 1 139 usque 

ubi jam dissimulandi facultas non fuit, cùm ex pro- ad an. 1 16 j , deinde Rotomagensem ad an. 1 1 84- 

priis Iiteris evidentiùs argueretur. Sed et ipse , paratis (d) Non illustrent episcopum Carnotensem , sed 

sibi patrociniis , factus videtur audentior, ut et hoc Ivonem , ut autumat Mabillonius , canonicum regu- 

dedigaaretur ampiiùs diffiteri quod tanto tempore larem abbatix S. Victoris Paris, creatum ab Inno- 

docuisset, Itaque quidquid semet et secundo coram çentio H cardinalem, ad quem est epistola S. Ber- 

tanto judice^.et lestibus tantis negaverat, impudent i nardi 193. 

temeritate processus, hoc tamen addere cautus fuit , (e) Godescalcus an no 1 155 factus est Atrebatensis 

paratum sese ecclesiastico sensui postponere suum , episcopus. 

quia 
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A quia ipse nimis erat elinguis , liber ilie cum sanctorùrri testimoniis ei contrariis à 
domino Papa traditur patri nostro sancto Bernardo Clarevaliensi. Aderant viri magni 
nec mediocriter iiterati , Gaufredus de Oratorio , Burdegaiensis ecclesiae archiepis- 
copus, cujus in Pictaviensi * episcopus suffraganeus erat ; Mîlo Morinensis episcopus , » / b Pktr- 
religione et scientiâ, satis insignis ; Josienus Suessionensis episcopus , tam saecutari wen * IS « 
quàm literali scientiâ praeditus; Sugerius abbas S. Dionysii, cui Francorum Rex 
Lu do vie us , Jerosolymam proficiscens , totius regni commiserat adminbtrationem. 
Hi et alii piures cum beato Bernardo praedicta capitula rationibus pariter et scrîpturae 
sacras testimoniis arguebant : nisi quôd praedictus Gaufredus minus caeteris loque* 
batur , de industria parcens homini , et judicio se reservans , sicut humiiiter est 
confessus et pcenitentiam egit , audiens dominos cardinales , quorum principales 
favisse reo et evidenter etiam fovisse constabat , super auditis objectionibus sese 
B promittere judicaturos. 

Ingredientibus çrgo nobis consistorium , primâ die cùm magnorum voluminum N*m. 4. 
corpora per clericos suos Pictaviensis fecisset afferri , et nos paucas auctoritates 
ecclesiae in soia scheduia haberemus ; occasione accepté, calumniabantur fautores 
iliius hominis quod decurtata testimonia proferremus , cùm iile codices integros 
exhiberet, ubi posset inteiligi quemadmodum verbis propositis praecedentia vei 
sequentia adhaererent. Prolatum tamen capitulum de ejus codice in haec verba: 
Cùm dicitur Deus , pertinet ad substantiam , non qua est , sed qua est. Quod dum 
alii atque alii clamantes auctorem arguèrent , et adversùs eum adhuc tergiver- 
santem non immérité causarentur ; sanctus Bernardus ad episcopum ait : « Quid 
» necesse est circa hujusmodi verba diutiùs immorari ! Non aiiunde procedit scan- 
» dali hujus origo , nisi quod piures credere vos credunt et docere , quôd divina 
C » essentia vel natura , divinitas ejus , sapientia , bonitas , magnitudo, non est Deus, 
» sed est forma quâ Deus est. Haec si creditis , palàm dicite, aut negate (a). » 
Ausus est dicere : Forma Dei, et Divinitas quâ Deus est, ipsa non est Deus. « Ecce, 
» ait S. Bernardus , tenemus quod quaerebamus : scribatur ista eonfessio. » Praecepit 
summus pontifex ; et domnus Henricus Pisanus , .tune Romanae ecclesiae subdiaco- 
nus, futurus postea Clarevallensis monachus, et ex abbateS. Anastasii sanctorum 
Nerei et Achiilei presbyter cardinalis, ad ejus mandatum porrexit et attulit chartam , 
calamum et incaustum. Cùm autem scriberet ipsam confessionem , Et vos, ait epis- 
copus âd abbatem , scribite quàd Divinitas est Deus. Nec concitatus ilie * respondit : */ cunctawi. 
« Scribatur , inquiens , stylo ferreo in ungue adamantino , vel sculpatur in silice , 
» quàd divina essentia, forma, natura, deitas, bonitas, sapientia, virtus, potentia, 
» magnitudo , verè est Deus. » 
D Disputatum est deinde super eodem capitulo , et eô usque processum est ut diceret Num. 5. 
sanctus , quod si forma iila Deus non est , melior Deo est, cùm ex ea Deus habeat 
esse ; ipsa autem nec ab eo sit , nec ab eo habeat quidquam. Quod potissimum 
credidi mémorandum propter eam speciaiem causam, quia disputatione complété , 
ecclesiae Remensis armarium mox ingressus , piures exinde tuii codices , et in libro 
B. Augustini de Trinitate, inter alia piura testimonia, eadem penè verba quae S. 
Bernardus objecerat , reperi in hune modum : Deus magnus est, nonnisi eâ magnitu- 
dine qua est quod ipse : alioquin illa erit major magnitudo quàm Deus. Caeterùm , cùm 
de primo capitulo primâ die disputaretur , ego fui qui objeci eidem episcopo, au- 
dientibus universis , quôd verba illa quae modo profitebatur , eodem anno Parisius 
coram domino Papa et majori parte majorum quae aderant personarum penitùs 
abnegasset, et testes produxisset quod talia nunquam crediderat, nunquam docuerat. 
E At ilie multùm conndens , et ampliùs forsitan quàm postea voluisset , quia negare 
non poterat se negasse : « Quidquid tune dixerim, modo, ait, hoc dico.» Ego verô 
suspirans graviter , quàd viderem coram tantis judicibus patrie» minus impunè 
tanta praesumi : « Ergo , sicut Rex , inquam , vestrum dictum et dedictum habetis? » 

Et factum est ut , disputantibus personis quae aderant super primo capitulo prae* a««. 6. 
dicto , occurreret secundum , profitente praedicto episcopo , Quàd nec unus Deus , 
nec unum aliquid sint très persona; licèt très persona sint unus Deus , id est unâ divi- 
nitate, et sint unum, id est uno. Et adversùs hoc capitulum diutiùs est disputatum, 

(a) Hsec ab Eugenio Papa inquisita tradit Otto narrât cap. j6 , nt vidert est tomo nostro XIII , 
Frising. qui rem paulo seciùs quàm Gaufridus noster p. 658. 

Tom. XIV. Tt 
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postquam suggerente S. Bernardo , et domino Papâ praécipiénte , ipsùm etiam cùm A 
priore iiteris est commendatum. Cui evidens satis opposita est auctoritas Athanasii 
in haec verba : Super narum virtutum carmina unum ma, et tria unum esse confirmant. 
Sequenti die codices tantos attulimus ad disputationem , ut obstupescerent fautores 
episcopi , et à nobis audirent : « Quia ecce scheduias non habemus. » Faciebat 
episcopus in libris B. Hilarii, et de corpore canonum in quorumdam Grascorum 
epistolis, verba minus inteliigibilia , prxsertim in tanta festinatione, et in tanta 
ac tali muititudine lectitari : nec deerant qui pro eo se opponerent , licèt paru m 
intelligentes. Addita sunt eodem die capitula duo prioribus , et Iiteris pariter com- 
mendata : Quàd personales proprie tat es , et ater narum rerum multitudinem copiosam , 
episcopus idem veraciter esse sine initio profiter etur , quarum tamen nulla esset Oeus , 
nulla à Dec Quartum fuit capitulum , qubd natura divine naturam non suscepit 
humanam, sed personafilii naturam nostram suscepit ; contra illud B. Gregorii , Quia B 
venitadnos calceata dmnitas humanitate, et B. Augustini in iibro primo deTrinitate, 
Ergo quia forma Dei accepit formam servi, utrumque Deus , et utrumque homo &c. 
Num, ytti. £xinde , postquam diutiùs disputatum est , sub eo tenore discessum est , ut dice- 
rent domini cardinales : «Quia ecce audivimus quae proposita sunt, deinceps judi- 
« cabimus qualiter debeant definiri.» Quod verbum eatenus movit corda multorum, 
ut sequenti die apud S. Berriardum convenirent archiepisçopi decem , episcoporum 
quoque et abbatum ac magistrorum plurima multitudo ; et quia judicium sibi soli 
videbantur réservasse , quos noverant ferè omnes errantis potiùs quàm erroris fauto- 
res , providere oportere cum capitulis illis Gisleberti episcopi suae et fidei symbolum 
mitii , ut scirent pleniùs unde judicarent. Scripserunt ergo capitula totidem quàm ex- 
pressiùs potuere, illius verbis suam confessionem contrariam in omnibus et per omnia 
proponentes , quam de communi omnium convenientia , non sine multa délibéra- C 
tione dictatam , judicaturis facerent exhiberi. Nec tamen verebantur ne contrarium 
aliquid judicarent ; sed credebant nonnullos eorum ad hoc tendere , ut sine aliqua 
dennitione concilium soiveretur. Propter quod eidem scripturae quam novissimam 
vobis mittimus , subscripta sunt nomina singulorum qui aderant archiepiscoporum , 
episcoporum , abbatum et magistrorum , de consensu et convenientia universorum. 
Et electae sunt très personx , episcopi duo reverendissimi , Hugo Autisiodorensis et 
Milo Morinensis , et Sugerius abbas S. Dionysii , qui eamdem scripturam domino 
Papae et cardinalibus praesentarent , et dicerent eis : « Pro vestra reverentia sustinui- 
» mus minus dignos acceptione sermones , donec tandem audivimus quod de eis 
» judicare velietis. Offerimus ergo et nos vobis nostram confessionem , ut non de 
» parte , sed de partibus judicetis. Tenetis confessionem hominis illius scriptam : 
» convenit ut teneatis et nostram. Verumtamen ille vobis sub hoc tenore tradidit D 
» suam , ut paratus esset corrigere , si quid vobis aliud videretur : nos hujusmodi 
» conditionem penitùs excludentes , sic vobis nostram offerimus , ut noveritis quôd 
» in hoc sumus , in hoc perseverabimus , nihil penitùs (a) mutaturi. » Quibus sine 
cunctatione dominus Papa respondit , et universis qui miserant eos renunciare prae- 
cepit , quod ab-eadem confessione eorum in nullo prorsus Romana ecclesia dissenti- 
ret; et si stare visi fuerant aliqui pro persona, sed non stabant aliquatenus pro 
doctrina. Inde fuit quod in insigni paiatio cui nomen est Thau (b) , ecclesia uni- 
versa conveniens , et interrogatus episcopus Pictaviensis , capitulis singulis libéré 
renunciavit, haec eactem verba locutus : Si vos aliter creditis, et ego ; si aliter dicitis, 
et ego; si aliter scribitis, et ego. Ibidem dominus Papa, auctoritate apostolicâ, de 
assensu totius ecclesiae quae convenerat , capitula ipsa damnavit , districtè praeci- 
piens ne eumdem iibrum légère vel transcribere , etiam sic reprobatum , quis E 
auderet, nisi priùs eu m Romana ecclesia correxisset. Cùmque responderet episcopus , 
Ego corrigam ad afbitrium vestrum; Nou vobis, ait, hac correctio committetur. 

Erant et alia quae in scholis suis dicebatur auditoribus suis fréquenter idem 
episcopus tradidisse , licèt nos dissimularemus. Pro muititudine tamen scholarium 
qui testimonium perhibebant ab eo audivisse multoties, hae coram omnibus scissœ 



Num. 



(a) i Orttm exmde contentionem inter cardinales ineonsuhâ curiâ proktum, vdut auctoritatis pondère 

A l e 5" sco P? s fosè narr at Otto, cap. 57, quae, ca,rens , pro symbolo in ecclesia non haberetur. 

dato à Bernardo modesto et humili responso, iu (b) 5ic dicta; archiepisçopi Remensù aede» ob 

Oemum conqmevit, utprœfatum scriptum,tamquam formam G«eci elementi. 



if; 



tu-- 



I 
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A et discerptx fuerunt chartae qux dicebantur ejus sententias continere : quin igne 
petito ad comburendum eas, dixerunt quidam sufficere si scinderentur. Quaenam 
fuerint iila capitula , nec tum scire curavi , nec adhuc scio. . . . 

De cxtero , ut epistola finem deinceps sortiatur , si placuerit vestrx discretioni super M». 1 i. 
prioribus capituiis quatuor pieniùs edoceri , in sermonibus B. Bernardi super Can- 
tica canticorum (a) diiigentior de eis disputatio continetur. Optamus et oramus 
ut bene semper in Domino valeat vestra paternitas. Recommendamus vobis fratres 
nostros de Fossanova (b). De prosperitate vestra et statu ecclesix sanctae certitu- 
dinem satis veiiemus habere. 

Vix perfecta erat epistola hxc ab eo cui tradita fuerat ad scribendum, et ecce jv«m. 13. 
eâdem horâ voluntas Dei fuit, ut mihi occurreret quod volebam : ab altero siquidem 
fratre , priusquam mihi praesens epistola redderetur , scriptura alia diù quxsita jam 

B penitùs desperanti mihi exhibita est , quam super eisdem capituiis ante annos penè 
quadraginta (c) edideram , cum ipso symbolo quod domino Papx et Romanx eccle- 
six ex parte decem archiepiscoporum , et omnium episcoporiim penè qui in iila 
adhuc die Remis inventi sunt , cum abbatibus maximis atque piurimis, et magistris 
schoiarum , et subscriptis nominibus singulorum , per superiùs memoratas personas 
fuerat prxsentatum (d). Unde satis exsuitans , illam quoque scripturam adjiciens huic 
epistolx , tamquam carissimo domino meo vobis utramque filiali devotione trans- 
mitto. 

Audivi etiam quèd super damnatione Pétri Abxlardi diligentia vestra desideret Nam. 14. 
pieniùs nosse similiter veritatem , cujus libeilos pix memorix dominus Innocen- 
tius Papa secundus in urbe Roma et in ecclesia B. Pétri incendio celebri concre- 
mavit , apostolicâ auctoritate hxreticum illum denuncians. Nam et ante plures 

C annos (e) venerabiiis quidam cardinalis et legatus Romanx ecclesix, Cono nomine, 
regularis quondam canonicus ecclesix S. Nicoiai de Aruasia, Theologiam ejus 
Suessione concilium celebrdns similiter concremaverat , ipsum Petrum prxsentem 
arguens , et convictum de hxretica pravitate condemnans. Unde vestro si placuerit 
desiderio, per libellum de vita S. Bernardi, et per ejus epistolas^/^ missas ad curiam 
satisfiet. Inveni tamen in Claravalie libellum cujusdam abbatis (g) nigrorum mona- 
chorum , quo errores ejusdem Pétri notantur : quem et olim me vidisse recordor , 
sed à multis annis, ut custodes librorum asserunt , studiosè quxsitus primus quater- 
nio non potuit inveniri. Propter quod propositi nostri est in Franciam (h) destinare 
ad monasterium cujus abbas exstitit qui eumdem librum composuit ; et si recupe- 
rare potero, transcribi facere codicem totum, et mittere vobis [curabo]. Credo 
enim quod vestrx inquisitioni sufficere debeat, ut cognoscatis qux, quemadmodum, 

D quare sint condemnata. 

(a) Serm. 80 inter Opéra Bernardi, 1. 1, col. 1 546. (f) Epistolas S. Bernardi, 187, 188, 189,190, 

(b) Fossae-nova in Campania Romse fuerat quon- 191 ,• 192, 193, 330, 331 , 332, 333/334, 335, 
damabbasGaufredus.exchron.Clarevai.adan.i 176. 336,337,338. 

(c) Igitur circa annum 1 1 88 scriptum fuit opus- (g) Guillélmi abbatis S. Theoderici prope Re- 
culum istud. mos , cujus disputatio advenus Abaelaraum exstat 

(d) Habemus hoc symbolum et apud Ottonem t. IV Biblioth. patrum Cisterc. p. 112. 

Frising. cap. 56 , et apud Mabilionium post Opéra (h) Morabatur tune Gaufredus Altaecumbae in 

Bernardi, coi. 1339, sed subscriptionibus destitutum. diœcesi Gebennensi, ubi abbas fuit institutus anno 

(e) Anno 1 i2i,inconcilio Suessionensi,àConone 1 1 76 , ex chronico Ciarevallensi. 
Praenestino episcopo celebrato. 



EX VITA B. STEPHAN I OBAZINENSIS ABBATIS 
Scripta ab anonymo ejus discipulo. 
Inter Miscellanea Baluiiï, t. IV, p. <fp ,et apud Bolland. ad diem S martii. 

Anno ab Incarnatione Domini mcxlii, Dominicâ ante Pascha quam Palmas ^ n. 
vocamus , prxsente domno Geraldo Lemovicensi episcopo , multisque relieiosis Nt t m ' t 2 ' 

• • r-i- c l > 1 ti • • Stephanus 

vins, venerabiiis pater atephanus a quodam abbate qui cum episcopo venerat , abba$Oba«n«. 
monachus est effectus ; statimque in abbatem promotus et ab episcopo consecratus , 
omnes quos habebat clericos fratres in monachos benedixit, exteros in pristino 
habitu manere constituit. ... 

Ttij 
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Num. 8. Tune duo monasteria aedificare cœpit , unum (a) in Lemovicensi , d\iuà(b) in A 
nutériicondi? Arvernensi territorio constitutum. Quibus decenter instructis , statim iliuc mona- 
chorum agmina dirigit , optimis eis patribus institutis : quorum unus praeter elegan- 
tiam personae , scientiâ literarum , eioquentiâ, urbanitate ac facundîâ praeeminebat, 
om nique religione pollebat ; ut si illum videres , doctrinâ episcopum crederes , 
afïèctu patrem , religione , ut verè erat , monachum deputares. Aiter cùm esset 
in saeculo nobilissimus et equestris miiitiae dignitate conspicuus , conversus ad 
religionem , ex milite quidem monachus , atque ex monacho abbas est vitae merito 
constitutus. Cujus monasterium cùm sitûs asperitate rerumque inopiâ premeretur, 
suggestu ac praecepto domni Geraldi , Lemovicensis episcopi , in ipsius diœcesis 
finibus (c) à domno Stephano post aliquot annos fuit translatum , qui omnibus à 
se fundàtis monasteriis , quamdiu vixit , ac si de proprio , curam soiiicitus adhi- 
bebat. ... B 
^N»m. ii. Per idem tempus in Romana urbe defuncto summo pontifice^ , reverendus 
Papfmadh, vu * et cunctis virtutibus adornatus Eugenius in sede apostoiica subrogatur. Fuerat 
autem monachus Ciarevailis , et à sancto Bernardo in Romaniae partibus abbas 
* An. 1147. directus : undepostmodum assumptus Papa Urbis effectus est. Hic secundo anno * 
pontificatûs sui in Galiiam venit , et concilium Remis (e) celebravit. Tune me- 
morabilis pater Stephanus , sicut oiim desideraverat , Cistercium cum quibusdam 
fratribus venit, ibique praedictum Apostolicum reperit. Erat enim ex multo tempore 
cupiens sanctr illitrs ordinis societatem adquirere, et cuncta quae ad se periinebant 
ejus submittere ditioni. Eo tempore Cisterciensibus praeerat abbas nomineRainardus, 
vir, in quantum ego inteliigere potui et muitis aliis ciaruit, nullisfacilècomparandus: 
siquidem eiegantiâ personae , generis nobiiitate, humîlitatis décore , religionis fervore, 
cunctis quibus praeerat abbatibus praeeminebat, qui trecenti et eo ampiiùs erant. C 
Porrô divini amoris et sanctae religionis vigore ita flagrabat , ut ignis superaret 
ardorem; et exteriùs tantâ dulcedine praeeminebat, ut meilis vinceret suavitatem. 
Ab hoc ego hujus sanctae religionis habitum , quamvis indignus , accepi. Nam cùm 
puer in quodam monasterio Casae-Dei rraditus essem , post aliquot annos quorum- 
dam fàctionibus indeavulsus, atque ad saeculum sum devolutus ; cùmque ibi muitis 
calamitatibus detinerer , à benîgnissimo pâtre Stephano susceptus sum pro amore 
Dei et parentum meorum gratiâ.... Inde me ad Cistercium ire praecepit: ubi sumpto 
habitu monachi, post duos annos à praedicto domno Stephano Obazînae sum revo- 
catus, atque ab ipso regulariter in monachum benedictus. Et ex tune usque in 
hodiernum diem cum ipso vel ejus successoribus conversatus , quidquid memoratu 

dignum de eo vidi vel ab alîis audivi , hîc inserere non neglexi 

Num. iî. Igitur, ut dicere cœperamus, cùm ad Cistercium beatus ille venisset, memoratum D 
se cLm 'su'il ad- P a P&ni humiliter adiit , et quid animo gereret apostolicis auribus intimavit, subnixè 
jungk. deposcens ut suum desiderium ipsius auctoritate ad efïèctum perduceretur. Tune 
ille domnum Rainardum ad se venire mandavit, eique sanctum virum , ut patri 
ftliuin, ipse pater omnium commendavit, atque ut eu m in conventu abbatum 
duceret , et sancto ordini sociaret , praeceph. Quem ille gratanter de manu Papae 
suscipiens in capitulum introduxit , et jocundo ore coram cunctis abbatibus dixit : 
« En cernitis , domini fratres , abbatem hune corpore modicum , staturâ brevem, 
» habitu despicabilem , vultu deformem ; sed quidquid in eo videtis, totum Spiritu 
» sancto et fide plénum sciatis.... » Nec mora , prolatis domini Papae mandatis, ejus- 
que petitionibus declaratis , ipso etiam in praesenti humiliter postulante , ab uni- 
versis concorditer abbatibus in societatem ordinis est receptus , et domui Cisterciensi 
specialiter assignatus : cùm utique non minùs in hoc déferrent ejus religioni quàm E 
apostolicae jussioni. ... 

Num. ij. Post haec duo alia monasteria in locis antè aedifreatis facere disposuit, unum in 
Caturcensi diœcesi, aliud in territorio Sanctonensi. Quibus decenter instructis , ido- 
neos satis ministros, id est pastores, cum supplemento fratrum ibi direxit, qui loca 

(a) Bqna-aqua dictum, Bon-aigue, cujus primus (c) Ad locum Valeta seu Vallis-Iata dictum , 
abbas Joannes Obazina monachus. quod etiamnunc superest. 

(b) Domis'cum, vulgô le Pestre, « Arvernicâ lin- (A) Lucio II, qui anno 1 i4j mortalitatem eiuit, 
guâ Doumit'ioutw , ad fluviolum Ansara positum , die 25 februarii. 

cujus primus abbas Bego de Scorralia, et ipse mona- (e) Remense concilium ab Eugenio Papa cele- 

chus Obazinat. bratum fuit anno 1 148, XI kal. apriiis. 
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A sibi crédita abbatiae titulo gubernarent. Quorum prior fuit Gerardus (a) nomine, vir 
virtutum et toiius religionis exeinpiar, qui vitâ et verbo clarus , Obazinensem domum 
post eum féliciter rexit, cum quo muita ioca ledificaverat, et nunc cum eo tamquam 
individuus cornes féliciter pausat. Sequens verèet ipse vitâ et actibus honorandus, 
Robert us (b) nomine, qui et nunc superest, nostrum monasterium post illum regens. 

(a) Gerardus anno 1 150 fkctus est abbas Guar- (b) Robertus primus abbas de Frenada, diœcesis 
dix Dei in Cadurcino, et anno 1159 B. Stephano Santonensis, Gerardo suffectus est in abbatia Oba- 
successit in Obazinensi monasterio. zinensi, circa an. 1164. 

GAUFRIDÏ II EPISCOPI CARNOTENSIS ELOGIUM , 
Ex Necrologib Carnotensis ecclesiae. 

B Inter Analecta Mabillonii , in-fol.pag. 231; ïn-8." , t. Il, pag. y^j. 

N ono kaiendas februarii (a), in Dei misericordia egressus est de ergastuio 
carnis piae et dulcis mémorise pater noster Gaufridus , hu/us sanctae sedis antistes , 
iegatione sedis apostolicae sub beato Papa Innocentio super Bituricensem , Burdi- 
galensem , Turonensem et Dolensem provincias per annos circiter quindecim 
sanctè etreligiosè functus, muita in ipsa Iegatione à schismaticorum inrestatione , 
quos ad sinum matris ecclesiae revocavit , pericula passus. Simoniacae pestis egre- 
gius exstirpator, excutiens manus à munere (b), florens et firma suo tempore ecclesiae 
Dei tam in sacerdotali dignitate quàm in honore regni columna, doctrinae divinae 
praeco mirabilis, omnium quae suae necesshari subtrahere.poterat pauperibus dapsilis 
erogator, rectitudinisetcaritatispraecipuus amator, anima sanctus et mundus corpore: 

C qui in magna tranquillitate , quoad vixit , praesentem rexit ecclesiam , et murum 
validissimum pro ea se opponens, ab innumeris perturbationibus eam strenuè defen- 
savit , muita bénéficia ei contulit, pallia et pannos sericqs plures dédit ; cereos duos 
qui ante B. Mariae memoriam die ac nocte in perpetuum ardeant, institua (c). 
Inter muita munimenta Romanorum pontificum , Regum quoque et principum , 
quae de immunitate possessionum hujus ecclesiae nonnullo labore et expensis suis 
acquisivit , de iibertate etiam hominum tam qui ad episcopum quàm qui ad nos 
pertinent, scilicet ut adversùs omnes tam liberos quàm servos , in omnibus causis, 
plaçais et negotiis liberam et perfectam habeant testificandi et beliandi iicentiam, 
à pio Rege Ludovico (à) communi episcoporum et procerum suorum et illustra 
Comitis Theobaudi assensu et consiiio, necnon et uxoris suae Adelaïs et filii sui 
Philippi in Regem jam designati , et à beatae memoriae Papa Honorio valde utiiia 

D privilégia impetravit. Pro cujus anima habemus in anniversaria obitus sui „ quam 
deinceps annuatim accensis quatuordecim cereis solemniter celebrari instituimus ab 
eo qui possidebit villas quas ipse huic ecclesiae aedificavit , videlicet Tertregoderam , 
Teelim , et Boscum S. Martini; unusquisque canonicus qui eidem anniversario 
interfuerit decem et novem , et clericus chori non canonicus sex denarios percipiet. 

(a) Anrto 1 149, prout colligitur ex charta Josa- » domina illius oppidi obtulit ei pro devotione cum 
phatensi, inter instr. Galliae christ, t. VIII, col. 331 , »manutergio duas vel très paropsides pulchras , 

Îuae sic incipit : In anno quo mortuus est dominus » ligneas tanien : quas aliquamdiù intuens homo 

raufridus Carnotensis episcopus, evolutis post obitùm, » scrupulosae conscientia; , laudavit eas , sed non 

tjus XLV diebus , anno videlicet ab incarnatioue Do- »acquievit accipece. Quando argent eas recepisset, 

mini MCXLVIII ( qui erat 1 149 à kal. januarii in- »qui ligneas réfùtavit ! » 

choatus), hebdomadâ martri secvndâ , Quadragesimœ (c) Praeterea Josaphatense condidit monasterium, 

tertiâ , feriâ V ipsiur hebdomadâ* , if ubi et sepuitnram accepit. De quo etiam iliius loci 

(b) Hanç etiam iaudem de eo prxdicat S. Ber- necrologium : IX kal. februarii , depositio domni 
nardus , Iib. IV de Consideratione ad Eugenium Gaufiidi Carnotensis episcopi , qui in primordio sui 
Papam , cap; 5 . « Sed , ô mihi locum suavem , in- episcopatûs , anno videlicet tertio (an. 1 1 1 8 ) , monas- 
» quit , ubi incidit occasio memorandi et nominandi terium hoc in terra patrimonii sui incipiens œdificare, 
asuavissimi odoris virum, episcopum Ioquor Car-, multis lotis de patrimonii sui terris atque redjditibus 
» notensem Gaufridum, qui iegationem in partibus ditavit , et monasiicx religionis institulis luculenter 
» Aquitaniae propriis sumptibus strenuè administra- ordinavit. Insuper locum istum , et quacumque ejjus 
» vit , idque annos plures ! Rem ioquor quam vidi posstssa vel possidenda , munimentis priviugiorum 
»ipse. Eram cum eo in terra illa, cùm à quodam sanctae Romance et apostolicœ auctoritatis, utpote sedis 
«presbytero prassentatus iiii est piscis quem vulgô apostolicœ legatus, magnifie} roborare curavit , Ù"c. 
»vocant sturgronem. Percunctatus legatus quanti P. 232 Analect. Mabillonii, in-fol. 

» venierit , Non accipio , inqujt , nisi rteeperis pre~ (d) Ludovici statutum , editum anno 1 1 28 , vide 

y>tium; et resignavit solidos quinque invito et vere- t. II Poenitentialis Theodori, p. 452. 
» cundo. Item cùm essemus in quodam oppido , 
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Ex Chartulario EX HISTORIA MON ASTERII USERCENSIS, 

ejusd. monttsttr. 

Ab anno 760 usque ad annum 114p. 
Apud Balu£Îum inter probationes Historiée Tutelensis , p. #2f et seqq. 

tw*« lihut» Î^ EGNANTE P'pino Rege, GaifarusDux Aquitaniae Lemovicenses , praesertim urbem 
tur. Lemovicensem , ad rebellionem incitavit. Quod cùm Rex audivisset, magnum 

contra ipsum coegit exercitum , quo captam Lemovicam funditus evertit. Quam 
ob causam in illius locum aliam urbem cupidus Pipinus efficere, plagam Lemo- 
vicensem perlustravit ; cùmque ad quemdam iocum fluvio Visera circumdatum 
pervenisset, aptum ad construendam urbem judicavit. Civitatem ergo ibi aedificavit 
decem et octo turribus, unâ prae caeteris eminfentiore, quam vocabat Miimanda, B 
alii dicunt Militantem , ut vice destructae civitatis haec sublimata , praeexcelso 
vocabulo vocaretur Userca ( cujus interpretatio nominis nota est quampiurimis; 
Us enim terra , archos vero dicitur princeps ) , quam et dominatu subiimavit , et 
mûris et fortissimis portis munivit , sedemque ibi regalem atque episcopalem 
constituendo, dissimilem hanc illi neri noiuit in aliquo. In tantum autem firma et 
munita haec civitas fuit, ut quodam tempore, ut dicitur, ab Hunnis qui et Ismaé- 
lite dicebantur , obsessa per septem annos fuerît. Quod etiam legitur in vita B. 
Pardulphi.... 

Pessundatur. Pipino Rege mortuo , et reaedificatâ urbe Lemovicâ, ibique Turpione (a) substi- 
tuto episcopo , perpendens ipse episcopus Lemovicensem sedem splendore illius 
Usercae penèannullari, eô quod Rex in hanc urbem ecclesiasticam domum et sedem 
transtulerat ; considerans eam non sui juris esse , in quantum potuit , dissipavit C 
hanc regalem et episcopalem atque ecclesiasticam domum Usercensem , transmit- 
tendo eam in laïcam ditionem , asserensque sicut virum non oportere duas habere 

uxores, sic nec episcopum duas sedes Tota verô cleri dignitas in uno tantùm 

clerico conversa est , qui Baro fuit appeilatus. 

His temporibus Normanni terras istas populabantur. Ideo sub nomine eorum , 
quasi, si ipsi munilissimam urbem Usercam occuparent , audaciùs contra regnum 
insurgèrent , supradictus [ Turpio ] et complices sui barones multa mala huic 
loco Usercensi contulerunt, régnante Carolo qui Minor dictus est : qui occupatus 
diversis bellis et negotiis, nihil ad ejus aures ex hisquae gerebantur perveniebat , 
nec erat qui ea ei insinuaret.... Terras vero , honores et eleemosynas quas fidèles 
huic loco pro animabus suis contulerant , iste Turpio episcopus inter dominum 
Seguris castri , vicecomitis Lemovicensis , et vicecomitis Combornensis , divisit ; ad £) 
suam vero utilitatem supradictus episcopus non retinens viliorem portionem. 
Monachisdes- Turpioni episcopo successit Ebolus (b) episcopus; et Abderami vicecomitis 
Seguris vir quidam strenuus et nobilissimus, degens in castro dicti vicecomitis, 
cujus erat consiliator, nomine Radulphus , cui erat uxor Alaïdis, dolens tam hono- 
rabiiis ioci destructionem , cum consilio domini sui Abderami , adiens Ebolum 
dictum episcopum , petiit ab eo literas ad Regem Ludovicum , ut sibi licentiam 
daret ordinem monasticum statuere in loco Usercensi. Episcopo vero domino Ebolo 
id annuente, plurimùmque volente, acceptis ab eo literis, Regem petiit, diùque 
supplicavit, et quod petebat , ut dignum erat , accepit. Et âccepto Régis privilegio, 
cum ipso Romam ad dominum Papam pergere destinavit , ut ipsius quoque consilio 
hoc fieret atque auctoritate. Cùmque Romà reverteretur cum auctoritate illius Papae, 
hoc illi in pœnitentia facere praecipientis , apud Tutelam infirmitate gravatus , £ 
tandem vitâ decedens, ibidem sepultus est, ut mos estviri nobilissimi atque po- 
tentis. Quo defuncto , haec ejus deliberatio quasi penè postposita est. 

Igkur in illis diebus erat quidam vir nobilissimus ac strenuissimus , et in omni 

(a) Turpio Lemovicensem episcopatum regebat ibid. pag. 166 : Defuncto Eblo Comité Pictavino , 
an. 905 et 91 4. Pipinum etiam Lemovicensem urbem filiorum ejus alter Cornes, alter episcopus factus 
destruxisse tradit Bernardus Guidonis in episcopis est. Eblus enim, annuente Rege Ludovico [ Trans- 
Lem'ovic. apud Labbeum , t. II Novse Biblioth. mss. marino ] , pontifex Lemovicâ factus est. Willelmus 
p. 267 : verùm hsec ex incertis tradition ibus. vero cognomento Caput- Stupae , à Rege supradicto 

(b) InitiumepiscopatûsEboIitiobisincompertum. Arvernis, Wellavis , Lemovicœ et Pictavis Coma 
Sedebat autem annis 958 et 960, ex instruments, provectus , Dux Aquitaniœ exstitit. 
De eo Ademarus in chronico , apud Labbeum , 



tinatur. 




-Digitized by 



ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 335 

A regnô magnificentiae decoratus , Régis Ludovici atque Lotharii filii ejus famiiiaris 
amicus , nomine Arbertus de Chavanno. Hic saepius Regem supplicabat ut mémo» 
rati loci dotninationem in suam transferret ditionem, asserens ipsum locum esse des- 
tructum , et nobilissimum monasterium quod Pipinus Rex construxerat , ferè esse 
desoiatum et solitarium , nullumque ibi nisi tantùm unum ciericum adesse. Spon- 
debat etiam in praesentia Régis , quod si Rex ei adquiesceret , in eodem loco 
ordinem monasticum reformaret , et monachos ibidem congregaret , qui pro Rege 
et stabilitate regni die noctuque Domino supplicarent. Affirmabat etiam quod 
ipse eis quae necessaria erant providerefc, et officinas constitueret , et post mortem 
totam terram suam loco delegaret ; et sicut Pipinus Rex ante ordinaverat , ad 
honorem Dei et sanctae ejus Genitricis, et in honore B. Pétri et Pauli et omnium 
apostolorum ipsum locum restitueret. Audiens itaque Rex assensum praebuit, et 

B sub hac pactione viliam et monasterium Arberto dédit et perhibuit. 

Igitur Arbertus , accepta Régis Ludovici et Lotharii filii ejus donatione, et per Offidnit 
internuncios Apostoiici praeceptione, apud Usercam veniens ccepitviilam restaurare, tru,tur * 
et utiles officinas ad opus monachorum aedificare; sed quibusdam negotiis praepc- 
ditus, quod bene inchoaverat, per aliquantum temporis intervallum intermisit. Duxit 
namque ilio tempore uxorem Adelaïdem, quam praedictus Radulphus habuerat: 
quae desiderii viri sui implendi accensa, saepius illum ammonebat ob affectum 
prioris mariti , ut quod mente conceperat , sponsionem videlicet Régis ad effectum 
perduceret.... Mox autem ad Usercam veniens , coepit decenter officinas monasterii 
ad usum monachorum aedificare. Dédit itaque totum Chavanno, sicut ad se perti- 
nebat , Deo et S. Petro , et monachis futuris in eodem loco. Deinde vero pergens 
ad domnum Ildegarîum episcopum Lemovicensium , percontantesque eum super 

C hac re ; ipse , cum consilio Widonis vicecomitis et domnx Emmae suae uxoris, fecit 
privilegium constituendi monachos in locum Usercenum : in quo loco ipsi multa 
contulerunt bona, sicut in privilegii reperitur scriptura (a). In hoc nihiiominus 
loco ipse domnus Arbertus, temporibus domni Adaibaudi abbatis, de quo in subi 
sequentibus narrabimus , habitu est monastico indutus. 

Hic igitur supradictus lldegarius episcopus , successor scilicet Eboli episcopi , 
vir equidem strenuus , omnique cum nobilitate providentiâ insignitus , filius vide- 
licet Geraldi vicecomitis Lemovicensis , cujus fratrés fuere Wido vicecomes , qui 
multa bona huic loco contulit ; Aimiricus Ostafrancus de Roca-Cavarti , qui dédit 
etiam S. Petro curtem Niolii ; Geraldus quoque cognomento de Argentomi , et 
Alduinus successor Iidegarii in episcopatu (b). Hic ergo, ut dicere coeperam, vir 
nimiùm mirabilis , circumiens Franciam, loca siquidem sanctorum, orationis gratiâ 

D ad quoddam devenit monasterium quod vocabatur Baima. Qui videns et agnoscens 
sanctitatem ac religionem ipsius loci, ab abbate ejusdem petivit monasterii ali- 
quantos honestae vitae monachos sibi largiri, ut iilorum vitâ et exempio monas- 
terium quod cupiebat construere, valeret insigniri; quia in tota nequibant Aquitania 
monachi religionis reperiri. Quod propter sanctitatem et dignitatem suam, quam 
moribus praeferebat , largiùs consecutus ad votum , cum îpsis adventans ad Ain- 
num * devenit monasterium , quod in ditione sedis erat Lemovicensium. Qui foras * Ejmndn. 
propeliens saecuiares ejusdem loci canonicos, et hos quos diximus intromittens 
monachos, data illis copiâ regulariter vivendi, non omisit curam eorum necessaria 
subministrandi. ... 

Cùm itaque talia ac tanta ibidem agerentur , et locus idem de die in diem ad ^ Monach 
meliora certatim augmentaretur ; domno episcopo Iidegario vitâ decedente , et r „ d«ur. 
E germano suo domno Aiduino ei in episcopatu succedente , omnium instigator et 
incentor malorum diaboius contra eosdem Dei servos , inventa opportunitate , venena 
coepit invidiae pertinaciter subministrare. Canonici siquidem Ainni monasterii, quos 
suprà ab Iidegario expulsos à suo monasterio retuiimus, nactâ occasione ex morte 
ipsius , domnum adeuntes Alduinum episcopum , virum equidem optimum , sed 
mentis mutabilitate inconstabilitum , infortunia sua dolenter proclamando, ex his 
reddidere sollicitum. Consilio ergo ipsius , fictâ calliditate , ut dicitur , tempus et 

(a) Exstat inter instrumenta novissimae Gafliae anno circiter 963 usque ad annum 088. 
Christiana, t. II, col. 181 , absque notis chro- (b) His addendus Gaufredus seu Jofiredus, qui 
nicis. Porrô Hildegariu» episcopatum gessit ab abba» factui est S. Maittalis anno foo8. 
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dies ab ipsis instituitur, quo supradicti monachi cum suis omnibus pariter perderen- A 
tur. Quod cùm , Deo volente , ipsos monachos minimè iatuisset , virum quemdam 
nomine Rotgerium de Lereato, nobilem acstrenuum , adierunt , et ei quae sibi immi- 
nerent intimare curaverunt. Qui eisdem monachis ut vir strenuus consuiens , 
ingenio consilioque sapientiori utens, cum plurimo apparatu vehiculorum ad Ainnum 
advenit monasterium , necessitati consuiturus firatrum ; assumptisque noctu cunctis 
monachis secum cum omni eorum supeliectiii , cum ipsis apud Usercam affuit die 
sequenti. Reperto autem domno Arberto consanguineo suo jam superiùs memorato, 
jamque nobili Usercensi monasterio constructo , tribus quoque ibidem monachis 
de o. Augustino degentibus sub abbate Gauberto , Choriepiscopo dicto , referens 
iiii qiwe erga monachos iiios acciderant, sub ejus tuitione dereliquit illos. Domnus 
verp Arbertus, visis his et auditis , gavisus est nimis , et cum magno gaudio eos- 
dem suscepit , omneque monasterium eis ad Deo iiberè serviendum contradidit : B 
qui sacrato loco sacratiùs vivere cupientes , Deo semper placere studentes , monas- 
ticumque ordinem perfectè conantes adimpiere , locum nihilominus , in quantum 
vaiebant , curabant insignire. Nonnuili enim inter eos erant studiosissimi et pru- 
dentissimi viri , insuper etiam et omnis religionis sectatores instantissimi. Omnibus 
verô vjtam et ordinem iiiorum intuentibus, deservire eis ac prodesse optabiiis 
erat affectus. Locus enim erat aptissimus, omnisque eis admodum abundabat 
apparatus. 

Adaibaudus Dum ergo talia et ejusmodi bona ibi gererentur , et ipsi semper ad altiora 
akba *- conscendere conarentur, ac mortuo jam abbate Gauberto , de quo sUprà retuli- 
mus , et ipsi sine rectore esse viderentur ; quâdam vice , ut moris est , contigit 
pergere Lemovicas ad synodum monachos hujus loci. Cùmque , ut est consuetu- 
dinis , hora quâ sermo fieri deberet synodo advenisset , accidit ut iliic quidam C 
monachus, nomine Adalbaudus , tune praesens adesset, vir equidem sapientissimus, 
omnique literarum peritiâ doctissimus : qui quamvis de hac patria esset oriundus, 
desiderio tamen discendi accensus , propriam reiinquens patriam , hac ex causa 
petiit Franciam , ubi literarum sufficienter edoctus , de quodam ipsius terra monas- 
terio effectus fuerat monachus.... Hune igitur aliquanti scientes peritissimum , 
jusserunt ut faceret sermonem juxta morem in synodo. Qui majorum obediens 
praecepto , sermonem exorsus est facere continuô : quem tam facundè Dei gratiâ 
repietus peregit , ut nuilus esset qui non in ejus admiratione obstupuerit. Finito 
verô sermone, cœperunt supradicti Usercenses monachi colloqui inter se, ut iilum 
expeterent sibi abbatem , quem tanto didicerant verbi efficacem. Quod cùm sibi 
ad invicem complacuisset , hoc domno intimantes episcopo, petierunt iilum una- 
nimiter.... Ovantes itaque fratres ilii cum eodem Usercam repetentes, cunctisque D 
aiiis rei causam intimantes , electus (a) illico ab omnibus et abbas ordinatus , 
commissum sibi regimen exercebat sicut pastor pius et idoneus.... 

Interea, utsuprà diximus, cùm domni Adalbaudi vita vel sanctitas divulgaretur 
eatenus, defuncto abbate monasterii S. Martialis, à "Widone vicecomite sive epis- 
copo Lemovicensi [ Aiduino ] eligitur abbas ipsius monasterii vel congregationis. 
Qui dum huic renuere electioni nequiret, sive consilio ; electo in loco suo , scilicet 
in Usercensi ccenobio , domno Richardo , ipse cum octo melioribus hujus loci 
senioribus Lemovicensi delegit praesse ccenobio. Fratres verô quos secum ab User- 
censi ccenobio abduxit, monasteriis seu obedientiis S. Martialis praeficere curavit: 
cum quibus tantùm illud , Deo se juvante, decoravit, ut in maxima etiam ipsum s 
religione floruerit. Quod cùm novem annis mirabiliter rexisset, jà contrariis sacrae 
religionis insidias perpessus , veneno dicitur crudeiiter vitam finisse. E 
Richwdus Successor verô ipsius , domnus scilicet Richardus pastoralem curam sortitus , hanc 
* hlu ' proposse suo peragebat pervigii ac sollicitus. Erat enim staturâ procerus, aspectu 
severus , sermone facundus , omnique honestate ornatus : curam sibi commissam 
quasi dominicam disponebat pecuniam. Cujus etiam temporibus S. Petro et ipsi 
locus traditus est Tusturiacus. Qui cùm diutiùs hoc monasterium dignissimè 
rexisset, occuito Dei judicio, qui quos diligit corripit, et quasi pater sibi infinis 
compiacet, percussus paralysi mediâ parte corporis, decubuit in lecto diuturni 
spatio temporis. 

(a) Ant« annum 997 haec agebantur, quippe baud muho poit Adalbaldus foetus est abbas S. Martialis. 

Ipso 
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A Ipso itidem tempore exorta est hostilitas vicecomitum pro Advis vicecomitissa, 
quae cognominata est Candida (a). Pro qua re in tantum ipsa adversitas desaeviit , 
ut innumera bona hujus ioci vei aliorum locorum disperdiderint. lpsis nihilominus 
diebus , quia unum malum inspicit aliud pejus , contigit ut hoc venerabiie rao- 
nasterium igne cremaretur atrociùs (b). 

Taliter igitur haec tria incommoda sibi invicem successerunt , et hoc tam in- 
signe et tam venerabiie monasterium penè ad nihHum redegerunt. Monachîpraeterea, 
qui districtione disciplinae sibi quasi videbantur compediti, opportunitate inventâ 
remissiùs agendi , coeperunt destruere certatim quae remanserant ab igne , taie se 
assérentes monasterium reaedificare, quod non possit ignem timere. Ipsi autem in 
sola ordinis reiaxatione inhiabant ; erant enim juvenes , et sensu nimis puériles. 
Destructo itaque magna ex parte monasterio, omnis penè ab eis postpositaest reiigio. 

B Nec multùm post recolendae mémorise dëfunctus est abbas Richardus. 

Cùmque taliter, ut dictum est, huic loco penè desoiatio contigisset, omnisque PemudeDon- 
doior cordis ac mœstitia pro talibus obvenisset , iongumque jam tempus evolutum mco ' * bba *' 
fuisset ; erat quidam vir nobilis ac praepotens divitiis , nomine Petrus cognomento 
de Donzenaco, vir quidem , sicut dicere cœperam , magnis rerum afHuentiis iocu- 
pietatus , literis tamen non admodum eruditus : qui propter rerum copiam à quibus- 
dam persuasus , sub saeculari habitu hujus ioci abbatiam per aliquantum temporis 
tenuit , ita ut etiam claustrum sive capituium ocreis vei caicaribus indutis introiret, 
et quaeque vei interiùs et exteriùs quasi procurator ac dominus decerneret. Deinde 
verô non post muitum temporis pro hac ab aiiquibus insoientiâ accusatus, synodali 
quoque intermînatione inhibitus , sciens se nequaquam uiteriùs sic laïcaiiter sanctum 
audere quasi regere locum , ob hoc monastîcym accepit habitum , ut de caetero 

C iicentiùs monasterii ipsius disponeret negotium. Quod dum iterum pro posse aii- / 
quantum strenuè rexisset, etpiurima quoque hic bona et ipse contuiisset, in brevi ' 
vero à Deo cancri morbo in cruribus percussus fuisset; invitus, volens nolensque 
hujus monasterii regimen dimisit; abiensque apud S. Vincentianum * , ibi aeger et * s. Vianet. 
morbidus diù ibidem decubuit. Ipsam vero ecciesiam sive viliuiam cum his quae 
ad ipsam videbantur pertinere , datis etiam non minimis pecuniis , ad S. Pétri seu 
monachorum obtinuit* cuitum honoremque. Postea autem iongo expieto tempore , */obtuOt. 
invalescente aegritudine , tandem defuhctus est ; sed hîc deiatus , terra tradita est 
terrae. 

Ipso vero adhuc vivente, et hoc cœnobium propter îmbeciilitatem quam suprà Constaminus 
retuiimus minus procurare valente , compulsi nobiies quique atque primores hujus akbu ' 
patriae pro ioci venerabilis incommoditate , consiiio saiubri habito invicem , ele- 

D gerunt petieruntque domnum Constantinum , ut illum constituèrent abbatem , qui 
erat observator monastici ordinis praecipuus , sanctaeque religionis amator instantis- 
simus : qui super hac re à quibusdam obnixè consultus , denegat hoc illico quasi 
esset indignissimus , asserens se plus aliis subesse quàm debere praeesse. Invitus 
igitur, quamvis piurimùm renitens, eligitur (c) et abbas hujus monasterii efficitur, 
et domûs Dei dignus omnium electione pastor constituitur. Et quamvis invitus hoc 
regimen susceperit, magnis tamen operum bonorum exhibitionibus extuiit. Fuit enim 
sicut corpore magnus , ita quoque actione eximius , soiers ingenio , sensu acutis- 
simo, semperque devotissimus Domino. Ipse namque inter caetera bonorum omnium 
opéra , quae in hac domo exhibuit permaxima , etiam obedientiam de Aibassania 
S. Petro acquisivit, aquaeductum quoque perfecit, ipsam nihilominus iapideam 
concham adduxit, tabulam praeterea argenteam construxit, stolam simiiiter mani- 

E pulumque aureum redemit. Magna et maxima illi Deus contulit munera, et ipse 
ei quoque pro posse suo gratissima persoivit obsequia. Vixit interea in cura pastorali 
xiv annis, et sic felix in pace*diem ultimum clausit. ' 

Post eu jus obitum uno sine rectore anno mansit hoc monasterium , et in anni- GcnMusab- 
versario ipsius domni Constantini abbatis , ante natale scilicet apostoiorum Pétri b **- 

(a) Candida uxor erat Guidonis II vicecomitis Biennio evoluto ,lunâ XVI ,feriâquartâ,xkal.maii i 
LemovicensU. Unde processerit hsec hostilitas, nos inchoatum est renovari ab eodem Richardo abbatt vei 
ignorare fàtemur. monachis. Huic successif Petrus de Dorrçenaco , suc- 

(b) Gaufredus Vosiensis.adannum 1028, cap. 1 1 : cessit et post eum Constanûnus per XIV annos. 
CanobiumUyrcense,nonasman ,lunâ ix ,horânoctis (c) Circa an. 1053, si rectè computentur regi- 
primâ, igne crematum est in diebus Richardi abbatis. minis ejus et sequentium abbatum anni. 

Tom. XIV. V v 
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et Pauli , electus est domnus et omni saecuio memorandus abbas Geraldus , vir cui A 
nunquam hic erit ultra secundus : qui quidem monachus erat S. Martialis , et 
petitus à fratribus Usercensibus, licèt alium priùs eiegerint , ipsis taliter noscitur 
fuisse traditus. Modus itaque electionis îpsius taii modo fuisse dinoscitur. User- 
censis monasterii fratres suo orbati rectore, ut suprà dictum est, adeuntes domnum 
Ademarum abbatem Lemovicensem , cum consilio domni Ademari vicecomitis , 
eum etiam super hac re conscientes, cœperunt benignè ac humiiiter ab eo quaerere 
pastorem atque reçtorem. Qui vix et coactè in hoc, licèt primé muitùm renisus, 
posîremô asseiitiens , ipse cum tribus è fratribus suis apud Usercam venit, volun- 
tati et petitioni fratrura Usercensium obtemperare volens. Quorum monachorum 
nomina haec probantur fuisse : unus vocabatur Willelmus (a), qui postmodum 
Figiaco abbas est ordinatus ; alter Arlerius , tertius vero Geraldus. Quos optioni 
iliorum obtidit , dicens : « Ecce fratres coram vobis hic astantes ; eligite ex istis 8 
» aut ex vestris , qui placuerit vobis. » llli vero penè omnes, habito secum salubre 
consilio, Deo illis propitio, eiegerunt domnum Geraldum, licèt juvenem, illico.... 

Tempore supradicii abbatis data sunt monasterio diversî generis ornamenta, 
calices aurei, pallia pretiosa, çasulse; data sunt et tapetia plura. Fecit cappas ex 
serico et purpura , tabulas ex auro et argento, scrinium, thuribuia, capsas, dossa- 
iia , pallia, vestes. Construxit praedicti monasterii claustrum; fecit ecclesias; domos 
quoque multas acquisivit, et multos terrarum mansos. Data sunt namque B. Petro 
tempore ipsius diversa praedia, villae et ecclesiae, scilicet monaslerium de Maismac, 
ecciesia de Cefom , ecclesia de Barciaco , ecclesia S. Johannis Podii-Guillelmi , 
medietas ecclesiae de Coudât , villa S. Angeii et ecclesia , villa de Vitrac , villa 
de Se trac, obedientia de Monces, et -alia muita. Praeterea et monasterium Soliem- 
niacense ei datom est , quod per multos annos rexit, ibi abbatem instituens. Perfecit C 
monasterium ab aitari sanctae Crucis usque ad portale. Cùmque ipsum consecrari 
disposuisset , audjeris dominum Papam Urbanum , qui et concilium Placentiae 
celehravit , ubi praefationem B. Virgihis instituit , nihilominus et apud Clarum- 
montem Arveraiae venire in partibus Galliarum , ipsum Papam in iocum istum 
fecit venire , obsecrans ut monasterium consecraret. Quod libenter ipse dominus 
Papa facere voiuit ; sed ab Umbaldo Lemovicensi episcopo , ne hoc perficeret , 
impedhus est. Proinde commotus abbas Geraldus adversùs dictum pontihcem , 
adjunctis sibi Ademaro abbate S. Martialis et quibusdam aiiis , eumdem coram 
domino Urbano quaedam sinistra objiciens accusavit. Qui cùm titulum innocentiae 
sua? ab objectis purgare non posset, sententiam depositionis , quam meruerat, susti- 
nuit. Tandem domnus abbas Geraldus , cùm monasterium S. Martialis visitasset , 
infirmitate invakscente, post admirabilem et praeclaram confessionem ultimum diem D 
ciaudens, naturaii sorte assumptus est. In eu jus morte quantus luctus, quantus dolor 
in Lemovicensi monasterio, et maxime inUsercensi, fuerit, lingua nostra exprimere 
non N sufficit. Ubicumque mors ejus audita fuit , in casteilis et in vicis.et in viiiis , 
omnes dolebant, lugebant, lamentabantur. Convenu autem muldtudo permaxima 
in obsequium funeris ejus. Sepultus est autem in monasterio B. Pétri ante sepui- 
An. 1096. crum B. Martialis juxta ostium in ingressu ciaustri. Obiit autem millesimo nona- 
gesimo sexto anno (b) ab incarnatione Domini. Fuit autem abbas xxvm annis: 
cui similis post eum in monasterio nostro non exstitit. 
>< . Gaubcrtus Ipso anno electus est communi voto fratrum Gaubertus Malafaida, S. Martia- 

Malafaida, ab- i« t i • • i i • • . » • 

bas. "s Lemovjcensis monachus , vu* quidem prudentissimus et maximè in regulari 

ordine erudhus. Iste inveniens domum nostram bonis affluentem , effundere ccepit 
in miiites , et equos de bravaria , et alia quaedam dédit eis in magnum ecclesiae £ 
detrimentum. Tempore tamen iliius multa praedia et villae , mansi quoque, monas- 
terio nostro coilata sunt ; ecciesia scilicet S. Medardi , S. Angeli , capelta Podii- 
Guihelmi, capella^ Cambrayis , ecciesia de Quinciaco, et alia plura. Iste trapecium 
trahi bus ferreis magnum fabricari fecit. Factae sunt etiam duae campanae magni 
ponderis suo tempore. Fecit etiam , secundo (c) post obitum domni Geraldi anno , 

(a) Ganfredns Vosiensis , cap. 18, eamdem ciectus abbas Usercerwis, anno 1067. 
ciectionem narrans , Primut , inqnit, GuiUelmus (b) Die festo S. Mauri, 15 januarii, exGaufredo 

cpgnomento Deva, qui Arnaco prxposkus , de Cale- Vosiensi, cap. 28. 

sio prior, abbas dt Figiaco (facto* est , anno 1074 ) ; (c) Anno 1097 , pridit haï. fibruarii , ut habet 

secundus Aldus, prior ■ Letnovicentis j tertius Geraldus Vosiensis , ibid. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 33 q 

A consecrari hoc monasterium ab episcopis, Willelmo scilicet Lemovicensi et Ralnakto > • 
Petragoricensi , viris reverendissimis. . . . Cùmque per duodecim annos domnus 
Gaubertus hoc monasterium optimè rexisset; Lemovicas profectus propter Eustor- 
gium episcopum , qui à Willelmo Comité Pictavensi captus detinebatur , libe- 
randum , pace inter eos reformata , et episcopo liberato , ibi infirmatus anno ab 
incarnatione Domini mcviii^), in fata concessit , et sepultus est in monasterio 
sancti Salvatoris. 

Eodem anno electus est Petrus Bechada , monachus S. Pétri Usercensis , qui p«ru» Bêcha- 
de illis militibus fuit de Turribus qui Bechadae dicuntur , vir quidem strenuus da ' ii>bls - 
et literali scientiâ bene edoctus , eloquemissimus et legibus eruditus. Et quia eo 
tempore erant in congregatione multi fraires ferventissimè in religione operam 
daines, discipuli bonae mémorise domni Geraldi abbaiis, cœperunt levualem iilius 
B arguere , et de insolentia et de quibusdam actibus ejus inordinatis graviter eum 
increpare. Sub ipso enim tempore erat in congregatione prior Geraldus , vir mirât 
sanctitatis , honestus in persona, et vultu angelicam faciem praeferens , qui mulios *■ 
docuit verbo et exemplo reiigiosè viyere. Iste à praedicto Gauberto abbate in priorem 
constitutus est : cujus vita et aliorum memoratorum fratrum videntibus propone- 
batur in spéculum. Cùmque levitatem jamdicti abbatis sustinere non possent, contra 
eum in praesentia piae recordationis Girardi Engolismensis episcopi et apostolicae 
sedis legati, deinde ante praesentiam domini Bituricensis et Eustôrgii episcopi Lemo- 
vicensis proposuerunt. Sed quia erat vir mirae eioqueniioe, faciiè eorum dicta absolvit; 
canonicâ tamen purgatione sibi à judicibus indictâ, ad monasterium suum rediit , 
omnique conventu Usercensi nudis pedibus ei obviàm exeunte, honôrificè receptus 
est. Hic modico tempore abbatiam sibi commissam regens, tandem spontaneâ 
C ductus voluntate monasterium et abbatiam dimisit , et ad ecclesiam quamdam 
quae dicitur S. Angeii veniens , aliquandiù ibi mansit. Deinde pertransiens -, ad 
ecclesiam S. Medardi de abbatia venit : de qua cùm duo presbyteri ejecti essent 
à domino Willelmo Petragoricensi episcopo, qui eam ecclesiae Usercensi contulerat, 
et à Gaherio de Gorsson, qui totam terram quae ad ecclesiam illam pertinet eidem 
ecclesiae Usercensi dederat , ut in integrum monachi possiderent , capellaniâ S. Remi- 
gii , expulsis capellanis , tantùm retentâ ; ipse adulationibus et blanditiis eorum 
delinitus, et forsan donationibus , soiitâ usus levitate , eos in ipsam ecclesiam S. Me- 
dardi reinduxit. Pertransiens verô partes illas , ad ecclesiam S. Vincentii de Barssac 
devenit ; ubi per aliquantum tempus manens, mortuus est et sepultus. 

Anno mcxiii ab incarnatione Domini abbatiam resignavit. Cui Aldebertus A!debertu$, 
Grimoardi de communi fratrum electione in abbatem Usercensem substitutus est : at,tas - 
D qui cùm ante monachicum habitum militiam exercuisset , in acie bellanti graviter 
in facie vulneratus est. Qui de militibus illis de Segur fuit , qui Grimoardi dicti 
sunt. Hic dolore supradicti vulneris mortem metuens , in monasterio Usercensi 
monachus factus est ; et cùm praeter spem sanitatem de vulnere consecutus fuisset , 
ad sacros ordines gradatim accedens, sacerdotii cuimen adeptus est ; pollensque 
inter fratres religione et literaturâ , officiorum sibi commissorum curam fideliter 
administrans , tandem in abbatem Usercensis ecclesiae assumptus est. Qui facundiâ 
afHuens , consilio prudens , divinâ eruditus lege , multos legibus humanis edoctos 
suâ praeibat scientiâ, quamvis in literis non muitùm esset edoctus. Gregis itaque 
sibi commissi correclioni et instructioni totâ mentis intentione invigilans , talentum 
sibi à Domino creditum tamquam fidelis servus duplicavit ; eoque gratiam et dilec- 
tionem domni Eustôrgii episcopi Lemovicensis sibi comparante, ab eodem episcopo 
E Usercensi ecclesiae temporibus illius multa bona collata fuere. Idem etiam episcopus 
nepotem suum Geraldum de Cher , qui ei in episcopum Lemovicensem successit, 
Aldeberto abbati tradidit educandum et instruendum , ut literarum scientiâ à 
magistris in ipsa vilfa diiigenter edoctus , cautiùs inter religiosos nutritus vivere 
didicisset. ... 

Tempore istius , monachis S. Marias de Beania quaestionem contra ecclesiam 
Usercensem super ecclesia S. Medardi moventibus , domnus Willelmus de Monte- 
claro Petragoricensis episcopus utramque ecclesiam ante praesentiam suam vocavit. 
Abbas itaque Aldebertus , Ademaro vicecomiti Lemovicensi et aliis nobiiibus 

(a) IV kal. octobris, a8 die septembris , ex eodem Vosiensi, cap. 3$. 

Vv ij 
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* Cor. Gau-rôMoqlafasvIris-advocatis , Gaubertum* videlicet de Mirabell, et aiiis, instrumentis A 
berto. gfenh instruotus»; ad dièm assignatam Petragoras venit. Sed proioquente Gauberto 
■Mirabell t j*(dîeiario ordine ipsam cônquestionem devicit ; sed causse decisio usque 
in,<ra^unym habere meruit dilationem. Sed praedicti monachi diffinitivam timentes 
sententiam , de nocte à yiiia recesserunt, judicium subire nolentes: et sic ecciesiam 
$. Medardi: praedictu& abbas obtinuit. Supradictus namque Wilielmus Petragori- 
censis episcopus ipsam decisionem et donationem ecclesix S. Medardi suo privile- 
. jgio jnUnivitv Quamplurimis ighur -bonis aiiis in monasterio Usercensi per manum 
jj/ius ac.qui*itis (a) , rexit abbatiam per viginti annos. Multos etiam sapientes viros 
gnotiachos hic suo lempore docuit et enutrivit. In senectute vero remissiùs in ordine 
ôgere coepitv Cùmque fratres contra eu m de remis sione ordinis murmurarent, 
arttio Mcxixln se inaufficientem reputans , abbatiam in pace reliquit , retenfâ 
jamen sjbi ecclesiâ S. Siivani, ubi senectutis suae debilhatem à rigoçe monastici B 
firdinM aliquantuiùm relevaret. 
Bemarduj , ; . Eo tèmpore , cùm in congregatione Usercensi piures essent personae iiterarum 
abbas ' scientiâ preditse , morum honestate pollentes, unusquisque se aiiis praeferens ad 
abbatiam inhiarent , facta est in eiectione discordia. Alii Gaubertum </* Mirabell, 
literatum et nobilem virum, elegerunt ; aiii in Hugonem de Porcharia, virum reli- 
giôsumj vota sua transtuierunt : quam partem tam Eustorgius episcopus Lemovi- 
censis quàm Geraldus Usercensis prior fovit, quia sanior erat ejus electio, ut eis 
videbatur, Convocavit itaque dominus Eustorgius episcopus prudentes viros, Wiiiei- 
jnum videlicet de Monteciarc» Petragoricensem episcopum, et alios multos, litem 
dirimere , partes discordantes ad concordiam revocare cupiens. Cùmque pars utra- 
quefortiter suam sententiam defenderet, invalescente maligni hostis invidiâ, factus 
est novissimus error pejor priore : ita ut cùm die quâdam statutâ in capituio C 
Usercensi iterum convenirent pro refor madone pacis , iite minimis verbis inter 
fratres exortâ, seditione factâ, pnedietus Lemovicensis à quibusdam eorum irreve- 
renter tractatus est. Parte tamen episcopi propter facti enormitatem fortiùs insurgente, 
pars adversa à claustro fuh expulsa; sed seditione non quiescente, et discordia 
permanente, iterum post aiiquod tempus pars adversa per vim in monasterium irrupit. 
Controvérslâ eligentium ferè per biennium perdurante, piissimo Eustorgio episcopo 
Lemovicensi modis 'omnibus operam dante, iilatam sibi injuriam penitùs postpo- 
nente, pars utraqué electioni renuncians, in Gausbertum Amandi, virum religio- 
sum , sub taii pacto compromiserunt , ut quem ipse eis nominaret, in abbatem 
reciperent. Erat Gausbertus iste canonicus Brivensis eloquentissimus , cujus erat 
studium inter discordantes barones pacis reformationi intendere. Communicato 
itaque cônsiilo cum retigiosis viris , ad honorem Dei et ecclesise Usercensis Bernar- D 
dum praepositum de Pannat (b) , monachum S. Martialis Lemovicensis , virum 
religiosum , monastici ordinis observatorem , anno mcxxxv abbatiœ Usercensi 
praefêcit. 

Fuit assumptus iste , ut diximus , à monasterio de Pannat , ab iliis rhiiitibus de 
Alba-rocha originem ducens, qui dicuntur de Monîeu. Habuit et iste in abbatia sua 
magnos persecutores et insidiatores , electionis sua? caiumniatores , et ei modis 
quibus poterant conrradicentes. Hujus controversia? occasione causâ susceptâ, apud 
Arnac in praeJentia feiicis mémorise Aiberici Bituricensis archiepiscopi abbate vic- 
toriam obtinente, quia sibi objecta nullius momentï erant , pars adversa succubuit. 
Hic Usercensi monasterio per quatuordecim annos praefuit, et ejus curam strenuè 
egit. 

Eo abbatiae praesidente, Aldebertus antecessor ejus et saepè scriptus Eustorgius (c) E 
Lemovicensis episcopus in fata concesserunt ; Aldeberto in capituio à dextra parte 
honorificè sepuito, ut mos est sepelire abbates ; et domno Geraldo de Cher, nepote 
Eustorgii, in episcopum Lemovicensem eiecto. Cùmque vota Lemovicensium 
clericorum in duas se dividerent partes (d) , Geraldus de Cher apostolicam adiens 
praesentiam , à domino Papa ejus approbatâ eiectione et confirmatâ consecratus , 

(a) Vide apnd Baluzium, t. VI Miscell. p. 486 (c) Eustorgius anno 1 137 è vivis excessit, /// 
et seqq., varia acta pro loco de Anuin^enas, à nobis kal, decembris , ex chronici Vosiensis capite 4°- 
édita suprà, p. 183. • (d) Eiecto à quibusdam Amblardo abbate S. Mar- 

(b) Àpud Gaufredum Vosiensem , cap. J2, legitur tialis; quod dissidium fusiùs explicat prior Vosien- 
' de Palnaco ( alias Pauluaco ). sis , cap. 49* 
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A cum piena ejus gratia Usercam rediit , ibique post consecrationem primo synodum 
lenuit. Impellente enim iliustri Rege Francorum Ludovico, qui tune temporis cum 
filia Willelmi Pictavensis Comitis matrimonium contraxerat, episcopus Lemovi- 
censem sedem adiré formidabat : Rege , illiùs matrimonii occasione, Aqùitaniam 
sub potestate sua hab'ente. Tempore verô procedente , cùm gratiam Régis adeptus 
fuisset, beneficii et obsequii sibi tam devotè impensi ingratus existens, contra eccie- 
siam Usercensem se armavit , et eam per se et per alios inquietare non cessavit. 
Ecclesiam de Chambaret , quam tempore decessorum suorum quietè posséderai 
Usercense coliegium, ei subtrahere voluit. Manutenuit etiam in errore suo quemdam 
nomine Hugonem , qui in prioratu Maismacensi ad jus ecclesiae nostrae spectante , 
contra volumatem abbatis Usercensis, novam abbatiam creavit , et sè abbatem pro- 
priâ auctoritate constituit. 

B Cùm etiam iilis diebus abbas Aureiiacensis super ecclesia S. Pauli de Torenâ 
monasterio nostro quaestionem moveret , et Archambaldus vicecomes de Combom 
castrum de Blanchafort in terra S. Pétri Usercensis construeret ; Eboius quoque 
vicecomes Ventadorn predictum intrusum, Hugonem videlicet, in injustitia sua 
foveret ; abbas etiam SoIIemniacensis favorem et gratiam episcopi Lemovicensis 
sibi comparare volens , ecclesiam de Chambaret ad se dixit pertinere. Contra omnia 
ista appellationem ad dominum Papam Bernardus abbas interposuit , et propter 
ecclesiam etiam de Celom, quam supradictus Geraldus episcopus conabatur auferre. 
Ideo hajic appellaiionem ei interposuit, ut quos nec Dei timor, nec fraterna caritas 
à malitia sua revocabat , saltem obstaculum appellationis retardaret. Idem etiam 
abbas Bernardus monasterium Sollemniacense ad ecclesiam suam spectare cons- 
tanter asserens, abbati Sollemniacensi diem assignavit, ut ei super ea quaestione 

C coram domino Papa responderet ; Eliae de Chastain et Geraldo las Martres pres- 
byteris , ecclesiam S. Medardi de abbatia et ecclesiam de Mondaieus contra volun- 
tatem ejus deiinentibus , eâdem die ibidem sibi responsuris. 

Propter haec varia et diversa negotia abbas Bernardus in propria persona, cum Cum GeraMo 
Gauberto de Mirabell et Elia abbate Tusturiaci communicato iabore itineris , ter ^ 0 t VIC epWC ' 
ad praesentiam Lucii et Eugenii Papae laboravit, ipsumque episcopum Geraldum 
laborare coegit. Fuerunt diversa negotia et appellationes in diversis temporibus , 
diversa placita ante praesentiam domini Bituricensis archiepiscopi apud Sosterra- 
neam , ubi episcopus compulsus est appellare ad audientiam domini Papa?. Commisit 
itaque causam dominus Papa Petro Bituricensi archiepiscopo. Deinde, factâ aliâ 
appellatione , delegavit dominus Papa judices Gaufridum Burdegalensem archi- 
episcopum , Giliibertum tune Pictavensem episcopum : à quibus cùm dies litigandi 

D apud Biaviam utrique parti esset constituta , Geraldus episcopus ad diem et locum 
statuturh , fugam quserens , venire noluit , absentiam suam propter metum Régis 
utcumque excusans. Tandem laboribus et sumptibus fatigatus episcopus pacem 
cum abbate iniit ; et , Deo volente , victoriam obtinuit Bernardus abbas , et recepit 
in pace ecclesiam de Chambaret cum pertinentiis suis , ecclesiam de Celom, Maisma-r 
censé monasterium , et Hugonem illum intrusum novum abbatem deposuit (a) \ 
et Stephanum cognomento de Arnac monachum Usercensem, tune temporis came* 
rarium , ibi abbatem praefecit. Ad preces namque Eboii vicecofnitis de Ventedorn^ 
qui in terra sua abbatiam habere non minimum affectabat , assensum praebuit ut 
in abbatiam monasterium iliud remaneret , cùm antea in prioratu esset. De ecclesia 
verô S. Pauli de Torena talis ante dominum Bituricensem facta fuit compositio , 
ut Bernardus abbas potestatem haberet construendi ecclesiam in parochia iliius 

E ecclesiae , in praedio suo , in obedientia de Gondra < cum proprio cimiterio et 
parochianis : quod postea factum muitùm nobis profuit, et illi ecclesiae obfuit. De 
castro quoque de Blanchafort , ut annuatim certam pensionem pèreiperet, consti- 
tutum est. Verùm abbas Sollemniaci pro quaestione mota super monasterio suo non 
minimùm timens , praecipuè cùm quandoque subjectum fuisse ecclesiae Usercensi 
constet, ab inquietatione Bernardi abbatis quievit, et cum eO pacem habuit 
Presbyteri S. Medardi ecclesias quas detinebant in manu abbatis reliquerunt; 
et dato sacramento ei de caetero obedientes exstiterunt : quas écclesias iterum ad 

(a) Vi decretià Petro Bituricensi episcopo anno 1146 prolati, quod videre est inter instrum. t. II 
Gallise Christ, col. 185. 
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jnstantiam et ad preces bonx memorix Raimundi Petragbricensis episcopi, qui A 
'jposteafaj archiepjscopus Burdegalensis exstitit, eis habendas concessit. Inipetravk 
abbas ipse duo privilégia à .praenominatis ppntificibus Romanis , in quibus muitâ 
jmmunitate etutilitate ecclesix nostrx concessis, eam sub protectiorie Roman ae 
ecclesix posuerunt, ut tamquam fiiiam eam omni tempore dUigat, regat, defendat , 
nec jure suo defraudari patiatur , annuatlm uno bizantiû domino Papx ab ecciesia 
nostra persolvendo. . . .; . . 

Tempore iiio domnus Çeraldus prior, vitâ commendabiiis et moribus pollens , 
humanae haturx' debitum soiyit , sepultusque fuit in claustro. ante portam monas- 
terii, qui per quadragima annos in prioratu Uisercensi permansit. t Post quem, modico 
tempore eiapso, Ramnulfus Je Monnoger,y\x rdxgvosyxs et in monastico ordine eru- 
ditus , in priorem à domno Bernardo abbate institutus est. Çùmque domnus Ber- 
nardus curam Usercensis abbatix in tanta prosperhate gessisset, prxelègit in pau- B 
pertate vitam finire, et subesse magis vpiuit quàm prxesse; abbatiamque Obazinx 
adiens , cum assensu Stepbani abbatis qui loco illi prxerat , habita arctioris 
religionis se decoravit f/^. Quo audito , fratres Usercenses , cùm nullâ ratione ad 
eorum claustrum redire vellet , Eugenium Papam, qui Remis tune temporis conci- 
lium çelebrabat , cum summa festinantia adierunt, et quod factum erat de supra- 
dicto abbate per ordinem exppsuerunt. Quo audito , dominus Papa aliquantùm 
motus est, et Bernardo abbati ut ad ecclesiam suam rediret, et curam illius quamdiu 
viveret haberet, apostoiicâ auctoritate praecipiendo mandavit. Sed literis domini 
Papae à quibusdam fràtribus , quorum consilio mutatio illaintervenerat, retentis, 
in claustro .ad quod se transtulerat usque ad obitum permansit. Cujus depositio , 
sxcut aliorum abbatum , in ecciesia Usercensi memoriter retinetur, et pro eo annales 
exequix ex. ... ( Catera désuni. )^ C 



(a) Annoii58Raimundus Burdega!ensemarchi- bitarum fatyum scapulare pro cuculla nigra suscepit. 
>iscopatum adeptus est , et sequenti anno obiit. Hic'ab ineunte œtatt monachus exstitit S. Martialis, 
Inde scriptoris nujus aetatem, et quantum scripto ac postmodum vrcepositus de Palnaco. Huic succès- 



ëjus detractum sit, intelligere datur. «V Gaubertus de Mirabell, clarâ oriundus prosapiâ, 

- (b) Ipso anno quo Eugenius Papa Remis conci- monachus quidem Usercensis , à puero quoqueS. Afar- 
lium celebravit (annp 1148), inquit Gaufredus Vo- tialis monachus professus , qui de Subterranea et 



iiensis, cap. 52 : Bernardus qui fuit de Alba-rocha, Arnaco diversis quidem temporibus preepositus fait. 

4Jsercensein abbatiam , qttam per annos XIV guber- Hic per duos annos abbatiam tenens , morte mediante, 

naveratj cui ecclesias de Celom et Charabaret ingenti Hugonem de ia Porcharta, fratrem Seguini, habuit 

labore acquisierat , derelinquens , Obajinensium caeno- successorem. 



GESTA BARTHOLOM^EI LAUDUNENSI S EPISCOPI, 

Ex Kb. III Hermanni monachi de Miraculis B. Marix Laudunensis. ^ 

Apud Acherium post. Opéra Guiberti de Novigento abbatis p. ffé. 

Cap. I. 

o pitulante divinâ clementiâ, ex oblationibus fidelium per Franciam et Angiiani 
* An. 1114. collectis, in tantum ecclesix nostrx opus prosperatum est , ut sequenti anno * 
compléta aedificationis restauratione dedicaretur. ( Reliqua ad dedicationem pertinent 
tia vide tpmo nostro XI l , p. 2yo.) 

. Tanta vero plebis multitudo confluxit ad ipsam dedicationem , ut ducenta 
miilia diversi sexûs et xtatis dicantur interfuisse. Magna siquidem lxtitia cunctorum 
çordibus inerat , quod post tantam ejusdem ecclesix, îmmo totius Laudunensis urbis 
desolationem , in tam brevi spatio , id est infra duos [ et ] semi annos , de tanta 
et tam profunda tenebrarum et caiamitatis voragine , tantum claritatis per Dei E 
Genitriçis misericordiam videbant resplenduisse fulgorem ; ut ipsi quoque ecclesix 
nostrx videretur non immérité posse coaptari illa prophetix Aggxi sententia , 
Ag g . 11, 10. Magna erit gloria domûs hujus secunda plus quàm prions. Si enim diligens lector 
attendus inspicere velit , rêvera facillimè poterit conjicere , post desolationis iuctum, 
majorem gloriam et exaltationem in ecciesia Laudunensi quàm priùs fuerat suc- 
cessisse. 

Quis namque dignè poterit referre quantus postmodum in episcopatu Laudu- 
nensi , et de ipso per totum penè terrarum orbem , fulgor religionis et novi luminis 
refuiserit! Post paucos siquidem annos , ille novi luminis novxque conversionis , 
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A non solùm interioris , sed etiam exterioris candoris novus inventor et incceptor , 
domnus scilicet Norbertus, de Lotharingia Franciam adveniens , divinâ précédente 
et comitante gratiâ, in episcopatu Laudunensi primam iilam vineam piantavit, 
qux in caritate radicata et fundata jam impievit terram.... Hujus tam sublimis et 
gioriosx institutionis prxfatum Bartholomxum episcopum fuisse consortem et parti- 

. cipem , ex sequentibus facUè poterit agnosci. 

Paschaii siquidem Papâ Romx defuncto, cùm Joannes cardinalis ei succedens Cap. u. 
Gelasius dictus fuisset, et in Franciam venire voiens apud Cluniacum vitam termi- 
nasset *, &c. (Tomo nostro XII, p. 2yt, ubi de concilio Remensi à Calixto II *An. m 9 . 
ceJeèrato, et quomodo Bartholomaus episcopus domnum Norbertum invenerit.) 

Erat tune extra muros urbis Laudunensis quxdam ecciesioia in honore S. Martini Cap. m. 
constructa , in qua jam idem episcopus muitoties ciericos religiosos , qui Deo bm U m°reu^a« 

B ibi servirent, posuerat; sed nulio fbi proficere valente, eadem ecclesia in ipsius «mum*. 
manu redierat. Videns ergo episcopus prxfatum Norbertum reiigiosam et paupé- 
rem vitam veiie sectari , suadere ccepit ei ut in eadem S. Martini ecciesioia 
remaneret, Papam etiam rogavit ut exinde eum admoneret. Sed Norbertus intelli- 
gens ejus conatus , « Non ideirco , inquit , majores divitias Colonise reliqui , ut 
» minores quxram Lauduni. Non in urbibus volo remanere, sed potiùs in locis 
» desertis etincuitis.» Cui episcopus: « I^eserta, inquit, et inculta loca, reiigionique 
»xcongrua, in episcopatu isto quampiura vobis ostendam, et ostensa conferam. » 
Dixit; et post,domni Papx discessum assumens eum, ostendit ei non omnia régna 
mundi et gioriam eorum , sed iilam maximam diœcesis suae syivam qux vocatur 
Terrascea. Duxit ergo eum ad iocum qui dicitur Fuisniacus *, demonstrans ei aqua- * Foigny. 
rum et pascuarum, sylvxque et terrarum congruam opportunitatem reiigioni. Tune 

C iile , factâ ofatione : « Rêvera, inquit, hic iocus omnino reiigioni est congruus, sed 
» non est mihi à Deo destinatus. » Episcopus exinde duxit eum ad alium ejusdem 
sylvx Iocum qui Telonias * vocatur ; quem sibi ostensum , post factam orationem , * TkhaiUtt. 
sicut priùs, dixit idem Norbertus, rêvera satis reiigioni congruum, sed nec hune à 
Deo sibi destinatum. Tune episcopus Laudunum rediens duxit eum in syivam (a) 
Vosagum , ostenditque ei in ipsa iocum quemdam qui Pratum-monstratum vel Prx- 
monstratus vocatur. Viderit ergoquisquis fixe iegerit, cujus devotionis hic episcopus 
fuerit , qui, relictis episcopafibus negoriis , hominem ignotum per tôt sylvestria et 
invia loca non sine magno iabore circumducebat : qux iicèt etiam hodie, cùm jam 
à multis incoluntur , videantur horribilia , tune tamen nimis erant asperiora et 
terribiiiora , utpote ab omni hominum habitatione procul remota, soiisque lupis et 
apris contigua. 

D Venientes itaque ad prxfatum Iocum Prxmonstratum , ingrediuntur orandi gratiâ Cap. iv. 
quamdam ecciesiolam in honore S. Joannis Baptistx ibidem constructam. Hxc erat tu^*^^^ 
de jure cœnobii S. Vincentii Laudunensis , et aliquis monachus de eodem ccenobio «lit, 
iiluc pro agendo divino officio nonnunquam dirigebatur; sed quia, finitâ missâ, 
panis ibi non inveniebatur, nisi aliunde afîèrretur, jam cum ipsa ecciesioia iocus 
idem penè remanserat desertus. Cùm ergo pontifex , oratione finitâ , exiens virum 
Dei admoneret ab oratione surgere, quoniam jam hora noctis supervenientis urgebat, 
nullusque remanendi Iocus erat ; servus Dei egressus rogavit eum ut cum homi- 
nibus suis discederet , seque ibidem totâ Jiocte sequenti vigiiare permitteret. Tune 
prxsui , ceieriter conscensis equis , utpote jam nocte incumbente , velociter Ani- 
siacum venit ; nec tamen domni Norberti obiitus , rursum ei per nuncium suum 
panem et extera necessaria transmisit. 

E Facto mane ad eum reversus , quid agere velit , inquirit. Me prx nimio gaudio 
exhiiaratus : « Hic, inquit, domine pater, remanebo, quoniam ipsum iocum istum 
» mihi scio à Deo esse destinatum ; hîc requies et sedes mihi erit , hîcque per Dei 
» gratiam salvabuntur multi. Nec tamen hxc ecciesioia eis principalis sedes erit ; 
« sed ex aiia parte hujus montis xdificabunt sibi mansionem in qua requiescent. 
» Vidi enim hâc nocte in visu quasi maximam multitudinem aibatorum virorum , 
» cruces argenteas et candelabra atque thuribuia ferentium , ipsumque Iocum 
» cantando circumeuntium. » Pontifex itaque maximè Ixtificatus , nec tamen inju- 
riam voiens facere ccenobio S. Vincentii , cujus juris idem iocus erat , accersito 

(a) Aliàs de Vedogia seu Voisia, hodie de Coud 
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abbate S. Vincent» , utiiiorem tune temporis commutationem dédit ei ; sicque A 
locum iilum cum ecciesia Jiberum domno Norberto privilegii sui auctoritate confir- 
mavit. Servus ergo Dei Norbertus ibi remansit ; episcopus verô Laudunum quidem 
rediit , sed assiduè tam ipsius quàm sociorum ejus curam habere non destitit. 

Post paucos dies vir Dei Laudunum veniens , schoiam magistri Raduiphi , qui 
germano suo magistro Anselmo defuncto successerat , ingreditur ; et scholasticus 
ejus sermonem exhortatorium faciens, protinus septem ex eis ditissimos, qui nuper 
de Lotharingia vénérant , convertit , et cum magna pecunia ad ecciesiam suam 
duxit. ... 

€ap. v. Postmodum vero videns episcopus in eodem loco Praemonstratensi jam non parvum 
Et cedesiam numerum fratrum religiosè viventium convenisse , rogavit domnum Norbertum ut 

S. Martini Lau- • .. . . ° . ¥>»*•• i • i • 

dunensis. alrquos ex ipsis m suprascripta d. Martini ecclesiola , ni qua ipse rogatus manere 

noiuerat , poneret ; qui eam ad Dei honorem construere et augmentare studerent. B 
Acquiescens ille precibus pontificiis, paucos ex fratribus suis ibi posuit, abbatem- 
que ejus virum religiosum domnum Gualterum praefecit. . . . Paupertatem tamen 
tantam in primis ibi sustinuit , ut praeter unum asinum , burdinum nomme, nihil 
penè aliud haberent : quem in proximam syivam Vosagum manè ducentes , iigna- 
que caesa dorso ejus imponentes , Laudunum reducerent, et ex venditis lignis panem 
sibi emerent , multoties jamdiù jejuni manentes , donec panis iile emptus post 
nonam eis deferretur. Ipsi tamen , consolante abbate Guaitero , in tanta penuria 
non déficientes , sed assiduè Deo servientes , et manibus propriis iaborando pau- 
latim proficientes , ad tantam jam Deo donante provecti sunt abundantiam , ut 
ex vineis suis tria miliia modios vini fréquenter habeant , et, tam in terrarum et 
moiendinorum quàm et in pecorum possessione , cuncta penè Laudunensis epis- 
copatûs cœnobia praecellant. Caritatis etiam et hospitalitatis tanta ibi affluentia C 
reperitur , ut propter hospitum assiduam susceptionem , propter pauperum quoti- 
dianam relevationem , mirum in modum videatur ibi Deus omnia muitiplicare 
et augmentare, adeô ut jam inter prxcipua et exceilentia Francis monasteria 
computetur. 

Cap. vi. Postmodum etiam in Praemonstratensi ecciesia domnus Norbertus abbas quidem 
Quantum pro- esse no i u it ; sed illum ex duobus sociis suis qui cum eo remanserat , nomine Hu- 

pagata novella . * 

imtitutio, gonem, ejusdem loci abbatem constituit. Non soiùm autem virorum , sed etiam 
feminarum cohortes idem Norbertus ad Deum convertere studuit; itaut hodie in 
diversis ejusdem ecclesiae iocis piusquam mille videamus conversas tanto rigore et 
silentio Deo servire , ut in districtissimis ccenobiis monachorum vix similem reii- 
gionem possit aliquis invenire. Nec contentus fuit intra Laudunensis diœcesis 
terminos fratrum suorum turmas coerceri ; sed instar apum quae de vasculis in D 
quibus mellificaverint exeuntes , ad aiia ioca rriellificaturae transvolant , etiam ipse 
diversa et déserta Ioca cœpit expetere , directisque fratribus nova monasteria aedifi- 
care. Constituit verô [ ut ] ex omnibus monasteriis quae vel in vita sua vei post 
obitum suum institutionis ac regulae suae normam ac propositum sequerentur, 
universi abbates singulis annis , in festo S. Dionysii , ad primam matrem de qua 
processerant, id est Praemonstratensem ecciesiam, quasi ad fontem potaturi con- 
venirent , et simul positi générale capitulum tenerent , ac si quid vel communiter 
vel in aliquo forte corrigendum esset , ibidem corrigeretur. 

Cùm ergo needum triginta (a) anni transierint, ex quo domnus Norbertus per 
supradictum episcopum ibi adductus est; jam tamen, divinâ praestante gratiâ, tôt 
exinde monasteria puliularunt, ut ferè centum abbates in pnedicto festo ex eis ibi 
convenisse inveniantur , non soiùm ex Francia vel Burgundia, sed ex ipsa qugque E 
Alemannia, Saxonia seu "Wasconia. Ut enim de aliis taceam, ex sola pracrata 
S. Martini ecciesia, cui adhuc primus abbas domnus Gualterus praeest, jam iluo- 
decim alia processerunt monasteria. Nec vero soiùm vicinas tanto hoc iumine 
periustrantur provincix , sed etiam mare jam hujus novi solis radius transivit , et 
urbem Hierusalem, transmissis aliquot clarissimis stellis, irradiando splendificavit. 
Quid alii sentiant , ignoro ; ego corde credo et fidenter ore pronuncio , omnium 
bonorum quae in tôt prxdictis monasteriis fiunt vel deinceps fient , domnum 
Bartholomaeum episcopum consortem esse , participemque et cooperatorem. Cùm 
' (a) Annum proinde circiter 1148 vel 1149 hac scribebat Hermannus. 

enim 
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A enim veritas in evangelio dicat : Qui recipit prophetam in nomme prophetœ , mercedem Matt. x, 4t. 
prophetœ accipiet ; profectô iiquet quôd pontifex iste, qui praefatum servum Dei 
non solùm recepit, sed etiam, ut suprà scriptum est, intermissis episcopalibus ne- 
gotiis , per tôt sylvarum dévia et horrida ioca circumducere , et ad ultimum in 
Praemonstratensi solitudine firmiter piantare , plantatumque jugiter rigare studuit , • 

fructûs utique iliius dulci mercede non carebit 

Sed ut jam de eodem Norberto breviter concludam , nullius post Apostoios Cap. vu. 
conversationem piurimi testantur in sancta ecclesia tantum fructum in tam brevi va ,^. u n ™ 
spatio temporis fecisse. Licèt enim aiiqui dicant domnum Bernardum abbatem parau. 
Clarevallensem eodem tempore non minus fruciificasse ; tamen , si quis diiigenter 
attendat , puto quôd Norbertum praecellere non negabit. Domnus siquidem Ber- 
nardus iliius religionis non fuit incœptor; sed jam eadem reiigio florebat in Cis- 

B teliensi coenobio , in quo praefatus Bernardus , cùm esset ciericus, auditâ ejusdem 
religionis famâ , monasticum habitum sub abbate Stephano sumpsit : de quo etiam 
coenobio Ciarevaliense monasterium processit , cujus idem Bernardus pro sua 
sanctitate primus abbas est institutus. Ipse ergo quamvis suâ praedicatione pluri- 
mos converterit , multaque monasteria de Clarevallensi gratiâ Dei genuerit , tamen 
ipsius religionis rigator quidem magnus et propagator, séd non primus fuit planta- 
tor. Norbertus autem suae institutions primus fuit plantator , primusque Dei dono 
incœptor.... Et si quidem in Praemonstratensi cœnobio diutiùs mansisset , forsiian 
multa alia fecisset. Sed divinae praedestinationi placuit , ut honorem quem in vita 
saeculari fugiendo deciinavit , assequeretur in habitu religionis ; et qui ante conver- 
sionem noluit esse episcopus , post conversionem fleret archiepiscopus. . . . 

Praefatus autem socius ejus domnus Hugo, Praemonstratensis monasterii ab eodem Cap. x. 

C Norberto abbas electus , et à domno' Bartholomaeo episcopo conftrmatus , assiduè J^° ,o ro*w 
studuit vineam quam domnus Norbertus secum plantaverat , exhortando et colla- momtrat. fun- 
borando rigare, Deo per omnia misericorditer incrementum ei dante. Videns autem <lament * P 01 " 1 - 
ecclesiolam illam parvam jam non posse sufficere tantae multitudini fratrum quae 
convenerat et quotidie per Dei gratiam augmentabatur , sciens etiam domnum 
Norbertum , ut superiùs dictum est, in spiritu praevidisse quôd ex altéra montis 
parte major ecclesia foret aedificanda, inito cum fratribus suis consilio, domnum 
Bartholomaeum episcopum , utpote loci fundatorem et patrem , advenire rogavit f 
quatinus, dispositis omnibus ofncinis, ipse primum lapidem in ecclesiae fundamento 
poneret.... Cujusmodi ergo ecclesia, dormitorium, refectorium , caetéraeque ibi 
officinae , qualisque murus per circuitum monasterii per praefatum Hugonem factus 
fuerit, palàm inspicere licet omni supervenienti , quia in ditissimis et antiquissimis 

D cœnobiis Gailiae vix inveniri potest opus simiie; ita ut omnes advenientes et ins- 
picientes protinus dicant , quoniam in veritate non ab homine neque per hominem 
factum est istud , et est mirabiie in oculis nostris. Jesu bone ! quanto gaudio reple- 
tur Barthoiomaeus episcopus , quoties iliuc visitationis gratiâ veniens conspicit 
tam splendidum monasterium, suis diebus , suoque consilio et principio à Domino 
constructum ! Videtur mihi quôd et ipse cum apostolo Paulo dicere possit : Abun- 
dantiùs antecessoribus meis episcopis Laudunensibus feci , non autem ego, sed 1 Cor. xv, 10. 
gratta Dei tnecum. 

Non solùm verô domno Norberto et sequacibus ejus, qui sub ordine clericali Cap. xi-xnr, 
Deo serviunt, idem episcopus sese adjutorem praebuit, sed etiam de Clarevallensibus C i$terdmsif™ 
monachis monasteria in sua dioecesi studens habere, locum qui Fuisniacus vocatur monastenacon- 
in Terascea sylva eis dédit (a) : quem , ut suprà scriptum est, ab eodem epis- dlt * 
E copo sibi ostensum , domnus Norbertus dixerat religioni quidem congruum , sed 
non sibi à Deo destinatum. Dominus ergo , qui servos suos disponit et ordinat 
ubi vult et quomodo vult , Norberto quidem Praemonstratum , Clarevallensibus 
autem destinavit Fuisniacum : ubi episcopus cum monachis aliquando per hebdo- 
madam integram , aliquando Verô quindecim diebus commorando , eorumque 
laborem et paupertatem benignissimèsustinendo, et dulciter eos assiduè consolando, 
templum et necessarias officinas cum molendinis et agriculturis construere et perfi- 
cere studebat. Nec priùs abstitit , donec , domno Gosvino abbate ibi ordinato , 
magnâque fratrum turbâ congregatâ, etiam aliud ccenobium ex eo procedere 
(a) Anno 1121 , ut videre est in instruments Gailiae Christ, t. IX, col. 191. 

Tom.XIV. Xx 
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videret in diœcesi sua prope Guisiam, quod Spinetum (a) vocatur, inquo abbatem A 
ordinavit nomine Odonem , qui ab adolescentia , ex urbe Laudunensi fugiens , in 
monasterio Fuisniacensi monachus factus fuerat. Tertium quoque de eodem ordine 
Ciarevailensium monachorum praefatus episcopus construxit cœnobium , in ioco 
qui abusivè ab incolis appeilatur Valciarus (b). 
Cap.xiy-xvi. Porro iocum qui Teionias vocatur , quetn domnus Norbertus dixerat reiigioni 
pro p^ot* q u i^ em congruum , sed non sibi à Deo destinatum , nolens episcopus dimittere 
truen$ibus; vacuum, posuit^ ibi aliquos ex clericis praefatae ecclesiae S. Martini Laudunensis , 
abbatemque eis ordinavit domnum Waifridum , virum religiosum. Ipse quoque 
episcopus, sicut apud Fuisniacum fecerat , per octo vel quindecim dies cum eis 
ibidem remorando.-templumque lapideum et alias officinas aedificare ccepit. Aliud 
ex praefato ordine Prxmonstratensi construxit monasterium, in ioco qui vocatur 
Ciarafomana (d) , et abbatem ibi ordinavit virum religiosum domnum Gerardum. B 
Sed et aliud construxit monasterium ciericorum , in Ioco qui vocatur Cuissiacus (e), 
abbatemque ibi ordinavit domnum Lucam , virum religiosum. 

Cùm autem vidisset monachos Valciarenses, qui propè manebant, contendere 
contra vîcinos suos canonicos Cuissiacenses pro quadam contigua syiva , dicentibus 
aiterutris sibi eam à laïcis qui eam possederant , priùs datam fuisse , jusque suum 
alterutrum defendentibus , ita ut etiam domnus Samson Remorum archiepiscopus 
cum praefato episcopo domno Bartholomaeo, vicinisque abbatibus fréquenter conve- 
nientes non possent hanc litem inter eos terminare ; dolens et graviter ferens idem 
episcopus inter reiigiosos diœcesis suae viros tantam discordiam versari , malumque 
exempium exinde raptoribus et aliis saecularibus viris generari, cogitavit ut pecuniâ 
suâ hujusmodi rixam temperaret ; sicque dans quindecim iibras nummorum qui- 
busdam miiitibus , aiiam ab eis syivam émit -, quam clericis Cuissiacensibus pro C 
ea quam repetebant conferens , diutinam seditionem hâc donatione sedavit ; et , 
Mut. v, 9. sicut credimus , in eorum numéro meruit ascribi de quibus Dominus dicit : Beati 

pacifia , quoniam filii Dei vocabuntur. 
Cap. xvn. Haec itaque octo monasteria , tria quidem ex Ciarevailensium ordine mona- 
nWttwTun^ chorum, quinque veroex Prsemonstratensium ciericorum, instar octo beatitudinum 
evangelicarum , in diœcesi sua domnus Bartholomaeus construens , et singulis 
proprium abbatem ordinans , àd uitimum ut compleretur nomerus novem ordinum 
angeiicarum virtutum , etiam nonum monasterium sexûs feminei , in Ioco qui 
Monsteriolum (f ) dicitur , prope Clarafontanam superaddidit , abbatissamque ibi 
religiosissimam puellam, nomine Guiburgem, ordinavit : quo uno monasterio non 
immérité dixerim Laudunensem ecciesiam omnibus aliis debere praeferri. In nulia 
enim orbis parte vel lectum in codicibus , vei auditum fuit auribus , hujuscemodi £) 
religionis abbatiam feminarum exstitisse. Hae siquidem , quasi illius Dominici dicti 
M«t.xi,i». exécutrices, Regnum cœlorum vim patitur , et violenti rapiunt illud, ad idem regnum 
toto conamine nitentes , terrena funditus despiciunt ; et non solùm saeculum , sed 
ipsum quoque sexum vincere gestientes , ordinem Cisteliensem , quem multi virorum 
et robustorum juvenum aggredi metuunt , violenter , immo libenter , spontanée 
assumpserunt ; depositisque omnibus lineis indumentis atque peiliceis , solis tunicis 
laneis utuntur ; et non solùm nendo vel texendo , quod feminarum opus esse 
constat, sed etiam in agris fodiendo, et cum securi et iigone syivam succisam 
exstirpando, spinas et vêpres eveilendo, manibus propriis assiduè iaborantes, cum 
silentio victum sibi quaeru nt ; vitamque Ciarevailensium monachorum për omnia 
imitantes , in semetipsis ostendunt verum esse ilium Dominicum sermonem , quia 
Marc, xi, »j. omnia possibilia sutit credenti. . , , E 
Cxvui-xix. Et haec quidem novem ccenobia praedictus episcopus suo tempore construxit; 
pwvX^m™ nec '^en antiquiora, quae jam constructa invenit, corrigere destitit. In ccenobio 
nasteni», namque S. Nicolai , quod in sylva Vosago situm videbat aiiquantuiùm in reli- 

S. Nicolai de • ^ „ j 1 J . . ^ l o xt- •• d 

Bosco, gione tepuisse , quemdam strenuissimum monachum o. JNicasu Kemensis , nomine 

(a) Nunc Boheriae, quo sedem transtnlcre anno (d) Instrumentum anni 1131 , vide t. IX Gall. 
1143 monachi. Christ, col. m. 

(b) Vauclair, cujus in gratiam monasterii vide (e) Cuissi, qui locu* ad abbatis dignitatem evecr 
Bartholomaei Iiteras anni ii4'> inter instrumenta tus est anno 1 124» 

t. IX GaUias Christ, col. 19J. ' (f) MontrtuÙ, vulgo la Sainte-Face, anno 1 136 

(c) Circa ann. 1 1 30 conditz foere Thenolise. conditum. 
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A Simonem (a) , fecit abbatem : per quem , Deo donante, intra brève tempus sic 
meliorata est eadem ecclesia , ut et interiùs in religione , et exteriùs in multimoda 
floreret possessione. Unde Cornes Campaniae Theobaidus, consilio domni Norberti, 
quemdam ejusdem cœJiobii monachum nomine Radulphum (b) à praefato abbate 
susceptum Latiniacensi ditissimo monasterio praefecit abbatem. Domnus quoque 
Simon Noviomensis episcopus, vir nobiiissimus, Raduiphi Vermandensis Comitis 
germanus , à praefato poniifice Bartholomaeo petiit duos sibi ex eodem coenobio 
S. Nicolai dari monachos , quorum unum nomine Theodoricum (c) fecit abbatem 
S. Eligii Noviomensis; alterum vero, qui vocabatur Absaion (d) , praefecit mo- 
nasterio S. Amandi Helnonensis , in episcopatu Tornacensi : qui quomodo sibi 
commissas ecclesias tam interiùs quàm exteriùs correxerint et nobilitaverint , visu 
potiùs quàm auditu potest hodie comprobari. Domnum quoque Gisiebertum (e) 

B ejusdem cœnobii S. Nicolai priorem ( qui ante conversionem , pro artium scientia 
quâ poliebat , Piato vocabatur ) praefatus episcopus Bartholomaeus abbatem fecit 
in monasterio S. Michaelis Terraciensis ; quod ille brevi tempore, Deo donante, 
et in religione et in opuientia , multo ampliùs quàm priùs fuerat et ipse invenerat , 
floridum reddidit. Sed cùm post aliquot annos praedictus abbas S. Nicolai Simon (f) 
obiisset ; domnus Bartholomaeus episcopus , consilio abbatum et religiosorum viro- 
rum, eumdem Gisiebertum pro fama probitatis suas de S. Michaelis coenobio 
transtulit , et ecclesiae S. Nicolai , cujus monachus et prior fuerat , abbatem prae- 
fecit , ubi usque hodie multos labores pertuiit ; nam multoties Romam pro ipsius 
ecclesiae utilitate petiit. 

In coenobio quoque S. Vincentii, quod est situm extra muros urbis Laudunensis, Cap- xx-xxi. 
et dicitur esse secunda sedes episcopalis , domnum Anselmum (g) de coenobio t ii Lùdun. 0 " 1 

C S. Medardi Suessionensis ascitum , abbatem ordinavit praefatus Barthoiomaeus 
episcopus : cujus Anseimi probitas in hoc uno potest evidenter adverti , quod in 
diversis ecclesiis ex ejus monachis electos novem hodie videmus abbates florere, 
viros probatissimos ; in coenobio namque Orbaciensi domnus Baiduinus (h) , in 
Morimontensi Guillelmus^, in S. SepulcriCameracensisParvinus^, in S. Andréas 
de Novo-castello Adam (l) , in Hasnoniensi Fulco (m) , in Fidemensi Girar- 
dus(n},'m Virtutensi Robertus (o) , in S. Nicolai prope Ribemontem Guillelmus fpj, 
in S. Michaelis Terraciensis Joannes (q) , venerabiles hodie consistunt abbates , qui 
omnes Laudunensem ecclesiam suam matrem , Barthoiomaeum vero episcopum 
appeiiant patrem atque pastorem. Idem verô Anselmus, cùm coenobio S. Vincentii 
ferè septemdecim annis praefuisset , et pro utilitate ejusdem cœnobii cum germano 
suo domno Gualtero , ipsius loci monacho , Romam profectus fuisset ; à clericis 

D Tornacensibus, qui jam quadringentis annis proprio episcopo caruerant, mirabili 
eventu , Deo ordinante , ibi repertus in episcopum eligitur , et à domno Papa 
Eugenio invitus et reluctans, obedientiae vincuio constrictus, pontifex consecratur; 
sicquë per eum Tornacensis ecclesiae antiqua dignitas restituitur anno ab incarnatione 
Domini mcxlv , Dominicâfr^ Latare Jérusalem. Rediens ergo à Roma, et cum 
magna processione Lauduni susceptus , noiens priores filios S. Vincentii monachos 
relinquere orphanos, unum ex eis domnum Balduinum, aetate juvenem, sed moribus 
gravem , loco suo abbatem eis constituit , et à domno Bartholomaeo episcopo fecit 
ordinari ; sicque Tornacum ad regendum ovile sibi commissum tetendit. 

Post haec etiam Sancti Joannis - Baptistae corrigere studuit praefatus episcopus 



(a) Simon anno 1 120 factus est abbas S. Nicolai. 

(b) Circa annum 1 124 Latiniacensem abbatiam 
adeptus est Radulphus. 

(c) Theodoriçus anno 1 123 jam occurrit Novio- 
mensis abbas S. Eligii. 

(d) Anno 11 23 , Absaion factus est abbas, ex 
chronico EInonensi S. Amandi, tomo nostro XIII , 
P- 4J4- 

(e) Gislebertus anno il 24 occurrit inter abbates 
S. Michaelis. 

(f) Simon anno 1 1 33 obiisse creditur. 

(g) Anno 1 1 29 Anselmus fkctus est abbas ; quippe 
anno 1 146 , quo ordinatus est Tornacensis episcopus, 
annis 1 7 monasterio S. Vincentii praefuisset. 

(h) Baiduinus anno 1 147 jam prsesidebat abbas. 
(1) Occurrit Guillelmus inter abbates Mori- 



montis f Moiremont ] annis 1137 et xil^i. 

(h) Sedebat Parvinus jam anno 1132. 

(I) Adam pedum gessit ab anno . 11 32 ad an- 
num 11 82. 

/m) Fulco reperitur abbas anno 1141 , et vixit 
annum usque 1 179. 

(n) Girardus occurrit Fidemensis/'A/in/i// abbas 
annis 1 130 et 1 i4j- 

(0) Robertus quoque abbas S. Salvatoris Virtu- 
densis occurrit annis 1 146 et 1 150. 

(p) Guillelmus anno 1 141 prseerat, et an. 1150 
Richardus in locum ejus successerat. 

(q) Joannes praefuit abbas S. Michaelis ab anno 
1 1 46 ad annum 1160. 

(r) Dominicâ iv Quadragesimae anni 1146, à 
januarii kaiendis inchoati. 

Xx i; 



Cap. XXII. 
Cccnobium 
S. Joann. Bapt. 
Eardiolomaeus , 
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abbatiam , quae cunctis aliis suprà memoratis Laudunensis diœcesis cœnobiis fertur A 
antiquior et ditior , atque nobiiior fuisse. Hanc siquidem beata Saiiaberga , sicut 
in ejus vita legitur, construxit ; et sanctimoniaies ibi ponens, earum ipsa prima 
fuit abbatissa.... Tantae verô dignitaiis erat eadem abbatia, ut quandocumque Rex 
Francorum in diebussolemnibusLauduni coronandusesset.inipsa praecipuè coronam 
auream portaret. Nuilum etiam quadrupes animai intra murum seu portam abbatia? 
intrare poterat , quod non statim in rabiem et in insaniam verteretur. Unde etiam 
si quando Rex vel episcopus , aut alii principes , ad ipsam abbatiam veniebant , 
omnes equos eorum extra portam oportebat dimitti, et ipsi pedites ad ecclesiam 
procedebant. Beatae Sallabergae morienti successit abbatissa filia ejus , sancta vide- 
licet Austrudis ; et ita per trecentos ferè et eo ampiiùs annos sanctimoniaies ibi 
fuerunt , plurimasque possessiones de donariis Regum et principum iongo tempore 
possederunt. B 
Ejectis inde In diebus verô prxfati domni Bartholomaei episcopi , antiqua reiigio non parum 
STînonadîh*" in eo ^ em monasterio refriguerat ; exteriores quoque possessiones paulatim dimînutse 
erant :sed et nonnulia sinistrae famae de eisdem virginibus dicebantur. Unde muitùm 
contristatus idem pontifex ( videbat enim eas fréquenter à se commonitas emenda- 
\ tionem quidem verbo promittere , sed facto non implere ) , consiiio et auctoritate 
domini Papas Innocentii, dominique Renaldi Remorum archiepiscopi , Ludovici (a) 
, quoque Régis Francorum , ad quem eadem ecclesia propriè pertinere dicebatur , 

omnes pariter illas sanctimoniaies ex illa ejecit. Assumens quoque virum reiigiosum 
domnum Drogonem, cœnobii S. Nicasii Remensis priorem, eum ibidem primum 
abbatem ordinavit , et monachos illic sufficienter ex diversis monasteriis posuit. 
Sed cùm jam illic , Deo donante , non parum proficeret , bono odore sapientiae et 
probitatis ejus longé latèque diffuso, praefatus Papa Innocentius, obedientiae vinculis C 
consirictum, eum Romam ire coegit, et urbis Ostiensis episcopum consecravit (b). 
Cap. xxin. Monachi autem S. Joannis pupiili facti absque pâtre , domnum Balduinum 
mum a °îb AeC èo soror,s e j us filium , et ab eo ibidem monachum factum , loco ejus unanimiter sibi 
conditum cen- abbatem elegerunt, et praefato episcopo confirmandum praesentaverunt, aetate quidem 
•wideba. juvenem, sed moribus et religione seniles annos praeferentem. Ad quem cùm multi 
monasticum habitum expetentes ex diversis convenirent provinciis , inter alios 
venit quidam de Tullensi regione, nomine Hugo ; quem praefatus abbas Baiduinus 
videns pollentem tam religionis fervore , quàm iiterarum non mediocri scientiâ , 
priorem cœnobii sui eum fecit , gaudens et Deo gratias agens , qui sibi talem de- 
derat adjutorem. Sed cùm supradictus Papa Innocentius , consiiio Drogonis Os- 
tiensis episcopi , domnum Hugonem Hifmblariensem abbatem, Romam accersitum 
et obedientiae vinculo coactum , Albanensis urbis consecrasset (c ) episcopum ; D 
eo per literas suggerente , monachi Humblarienses praedictum Hugonem S. Joannis 
priorem sibi abbatem elegerunt , sicque eum domno Balduino abstulerunt. Ecce 
ergo de nova monachorum ecclesia jam alterius cœnobii abbas processit : quod 

profecto ad honorem spectat Bartholomaei episcopi , ejus conditoris 

Cùm verô superiùs dictum sit novem abbatias à domno Bartholomaeo episcopo 
constructas esse , quarum nuliam invenit , si quis diligenter consideret , et hanc 
verè decimam fore pronunciabit : quae ante.tempus suum plusquam trecentis annis 

(a) Literas Ludovici, rei gestae seriem narrantis , » omnibus jure regio et Adelaïdis Reginse uxoris 

audire praestat. « Notum fieri volo, inquit, cunctis » nostraedotaiitio, henignè quidem concessimus, ita 

» fidelibus tam futuris quàm instantibus , quod in » siquidem quôd subjectionem illam quam esters 

» conventù quem fidelis noster Rainaldus II vene- » abbatia; nostrae quœ in episcopatu Laudunensi 

« rabilis Remorum archiepiscopus Atrebati cum uni- »sunt, Laudunensi episcopo debent et exhibent, 

» versis suffraganeis suis episcopis et abbatibus sexto » abbatia illa eidem episcopo, sine aliquo juris regii 

»idus maii (1128) tenuit, ubi et nos présentes »detrimento, debeat et exhibeat. Quod nevaleat 

» aderamus , ipse et Bartholomxus venerandus Lau- » oblivione deleri , scripto commendavimus ; et ne 

»dunensis episcopus humiliter nos convenerunt , »possit à posteris infirmari, sigilli nostri auctoritate 

» cum multaprecum instantia postulantes, ut Lau- »et nominis nostri charactere subterfirmavimus. 

» dunensem B. Marise et B. Joannis ecclesiam , quae » Actum Atrebati publicè , anno incarnati Verbi 

»regalis abbatia est (quia sanctimoniaies quae ibi »mcxxviii, regni nostri xx , astantibus in palatio 

» ab antiquo fuerant, nimis indigné et enormiter se » nostro, &c » T. IX Gall. Christ. Instr. col. 19a. 

» habebant ) , ad meliorem religionis statum duci , (b) Anno 1 134 renunciatus fuit Drogo Ostiensis 

» et monachos ibidem substituiconcederemus. Quam episcopus, et sequenti anno mortalitatem explevit, 

» profectô petitionem rationabilem et utilem cognos- uti vult Ughellus. 

» centes , voluntati eorum et consiiio assensum de- ( c) Anno 1 1 3 5 Hugo Humolariensis abbas 

^ » dimus , et in praedicta ecclesia abbatem et mona- ordinatus est Albanensis episcopus , Ughello in- 

» chos substitui et haberi in perpetuum, salvo ibi in cognitus. 
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A constructa , sed tempore suo à religionis calore tepefacta , rursum per se , divinâ 
praestante gratiâ, intromissis monachis noscitur esse restructa et renovata. Quae 
renovatio facta est anno Dominicae incarnationis mcxxvii (a). 

Cùm autem in construendis aliis monasteriis praefatus episcopus tantum studium 
habuerit, façilè credi potest quôd de majori ecciesia S. Mariae, in qua pontificalis 
sedes posita est, maximè iaboraverk ut redditus ejus augmentarentur. Et quamvis 
aliam reiigionem ibi ponere nequiverit ( non enim facilè canonici ejus aniiquos mores 
mutare cogi poterant), tamen sic eorum priores redditus studuit ampiiare, ut magnâ 
parte anni eos pariter in refectorio comedere instituent, quotidianumque eis victum 
ubertim et ditissimè providerit : ita ut ipsi canonici testentur quôd penè dupio 
quàm priùs prxbendai eorum ditaverit , sicut in priviiegiis ejus , quae in eadem 
ecciesia, continentur , potest inveniri. 

B Hlud etiam ad laudem et honorem Laudunensis ecclesiae domnique Bartholomaei 
pertinet, quôd domnus Guido, vir nobiiissimus , quem idem episcopus canonicum 
et decanum majoris ecclesiae S. Mariae fecerat, cùm adhuc juveniii aetate floreret , 
pro religione tamen et devôtione sua ( quoniam et castitatis amator , et ecclesiastici 
officii assiduus frequentator , famâ praeconante , esse ferebatur ) ad episcopatum 
Cataiaunensis (b) urbis eiigitur , et à domno Samsone Remorum archiepiscopo conse- 
cratur. Qui ad sedem suam veniens , quemdam Laudunensis ecclesiae juvenem 
ciericum nomine Haimonem , qui secum abierat , mox in ipso primo consécra- 
tions suae anno sedis ejusdem archidiacpnum fecit; sicque civitas Cataiaunensis 
de ecciesia Laudunensi , uno eodemque anno , et episcopum et archidiaconum 
habuit. 

Sequenti etiam anno domnus Theodericus , qui primo fuit monachus cœnobii 
C S. Nicolai in dicecesi Laudunensi , postea verô, ut suprà dictum est, abbas S. Eiigii 
Noviomensis , consecratus est à praefato Samsone archiepiscopo pohtifex Ambia- 
nensis (c) : sicque intra duos annos duie civitates , Cataiaunensis et Ambianensis , 
acceperunt pontifices fiiios et nutritos ecclesiae Laudunensis. Non immeritô ergo 
superiùs dixerim , in ecciesia Laudunensi iliam Aggaei prophétie sententiam compie- 
tam fuisse , quâ dixit , Magna er'tt gloria domûs hujus secunJa magis quàm prima ; 
quoniam rêvera et in episcopatu Laudunensi plura quae priùs non fuerant monas- 
teria accreverunt , et de ipso multô plura per orbem terrarum novae institutionis , 
quasi novae lucis fulgure splendentia, pullulando processerunt.... 



Cap. XXIV. , 
Ex Laudun. 
ecciesia ab eo 
ordinau , 



Cap. XX y. 
Assumpti Gui- 
do Catalaunen. 
episcopus. 



Cap. XXVt. 
Et Theoderi- 
cus Arabian. 



(a) Corrige 1 128, -ut in superiori Régis Ludovici 
diplomate. 

(b) Anno 11 42 electus fuit Guido de Monte- 



acuto Çatalaunensis episcopus. 

(c) Theodericus anno 1 1 44 assumptus est ad 
Ambianensem episcopatum. 



D 



EX VITA ALBERONIS TREVIRENSIS ARCHIEPISCOPI, 
A Baldrico ejus domestico conscripta. 

Inter gesta Trcvirensium archiep. (a) Prodromo Historiée Trevirensis diplomaùcœ 

D. de Honteim, part. 11, pag. 767. 

Alberoni s Tfevirorum archiepiscopi facta et dicta memorabilia narraturus , Cap.Lxxvm. 
rem aggredior apud posteros minus ndei habituram quàm miracuii, in qua re scias, L«b«ftatis ec- 

1 1 j« • • j ? . . • JL clesiast. propu- 

lector, nec iaudi nec vituperationi me studere, sed veritati.... Cum enim adhuc gnator Aibero, 



(a) Gesta Trevirensium archiépiscoporum muhi 
identidem in lucem publicam emisere: i.° Ache- 
rius, t. XII Spicilegii ad annum usque 1122; 
2.° Leibnitius, 1. 1 Accessionum historicarum usque 
ad an. 1 132; 3. 0 Eccardus, t. II Corporis historici , 
ab anno 1 132 ad an. 1259; 4-° Martenius, ex cod. 
ms. S. Maximini, t. IV Amplissimae Coliectionis , 
ab anno 880 ad annum 1 45 5 > J-° tandem ex cod. 
S. MathUe D. Joan. Nicol. de Honteim, in Prodromo 
Historix Trevir. diplomaties. Magne sanè auctori- 
tatis sunt gesta illa , non ab uno auctore, sed à piu- 
ribus et cosevis S. Mathise monachis, ut tradit in 
secunda Historia Hirsaugiensi Trithemius, subinde 
conscripta. Ex his excerptum unum, jéjunum vaide, 



descripsimus t. XI , p. 194 : verùm à subsequentibus 
abstinuimus , eo quod ibi narrata , etsi multùm ad 
historiam Germanicam faciant , parum admodum 
ad historiam nostram Francicam conferont. At vero 
in vita Alberonis à Baldrico conscripta , nonnulla 
occurrunt ad historiam ecclesiae Metensis pertinen- 
tia, qua meritô sibivindicat coliectio nostra. IHius 
compendium repraesentant , ipsissimis auctoris ver- 
bis, gesu Trevirensium à Martenio édita : D. verà 
de Honteim , eo amandato compendio , intégrant- 
Alberonis vitam , è bibliorheca abbatiae S. Marias 
ad Martyres prope Treveros desumptam, gestis Tre- 
virensium archiépiscoporum continuatâ série intexuit, 
unde nos mutuati sumus qu* nunc damus. 
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EX ACTIS S ANCTORUM 
fn 5 nrîma iuventute nuilâ fulgeret dignitate ecciesiasticâ yei saeculari, pro libertate A 
LE sE inter onlnes Metenses imperialis ma^tatis culmmi se opposait eâ 
tmoeSte quâ regnum et sacerdotium gravissimo dis^debant schismate , quod in 
Su? GWorii Paps septimi , qui priori nomme Hildebrandus dicebatur atque 
HenrTci III Imperatoris cœptum , per tempora Paschahs et Urbani apostohcorum 
usque ad tempora Calixti Papae perduravit. . . . 
Tune enim Albero Metensis clericus solus inter omnes, immo contra omnes Me- 
^«l^es, domino Paps astitit, vivacique arte et consilio multa ad honorern etutiii- 
«erdicto 5 «ppo- J* V mini p apœ et a d libertatem universalis ecciesiae mtrepidus peregit , unde et 
™ CanU Liae indignationis severissimos motus contra se incitavit , quos mirandis arubus 
Lpissimè evasit^;. Cùm enim Rex nullam ecclesiis el.gendi pontifices permitteret 
libertatem, in Metensi quoque civitate, expulso de sede venerabdi viro Poppone^ 
eoiscopo quemdam nobiiem virum Aiberonem nomine , sua voluntate constituit B 
episcopum, quem domnus Albero praedictus, saepè Romam eundo, deponifecit (c), 
tandemque excommunicari ,' et in excommunicatione defunctum extra ecclesiam 
sepeliri apostolicisque apicibus civitatem interdici fecit à divmis , ita quod etiam 
sepultura defunctis negabatur. Literas autem domini Papœ , interdicti sententiam 
continentes , cùm nemo Metim timoré crudeiissimae mortis auderet afferre, ipse cle- 
ricali togâ lineâ se induit, et peplo muliebri caput et vultum mvolvit, et cappâ de 
criscio panno se superinduit , atque in specie peregrinœ mulieris, tamquam thus ad 
altare ferens literas domini Papae altari imposuit; indeque revertens, canonicos quos 
in ipsa ecciesia S. Stephani vidit, ad se convocavit, et quod literas domini Papa in 
altari acciperent et reverenterlegerent, indixit. Hli autem cùmjameumrecognoscere 
wiciperent, furere et constrepere , et sonitu campanae populum civitatis in eum con- 
citare accelerabant ; ipse vero , antequam eum possent comprehendere , in equum C 
quem ante fores ecclesiœ praeparaverat velocissimum , ascendit et cursu citissimo 
aufugit ; quem cùm homines civitatis illius équités et pedites, usque ad villam quœ 
dicitur Arekinsei , insequerentur , ipse forti equo, in quo sedebat , transnatavit, 
Mosellam fluvium , et usque Roscenium castrum , in patrimonio ipsius episcopi 
Popponis situm , ad dominum suum pervenit. 
insrdias^îbià Consimili arte insidias Régis multoties evasit. Rex enim ipsi Romam eunti 
Rege pnepara- omn es vias obstruxerat , et de morte ipsius omnibus fidelibus praeceperat ; adver- 
*" eludit ' sarium enim et inimicum regni eum publicè pronunciaverat. Ipse autem, transfi- 
gurando se in diversas formas, per medios hostes transibat incognitus : aliquando 
enim servos suos suis vestibus induebat, et ipse serviii habitu ipsis ministrabat,. 
equos procurabat, cœnam praeparabat, caiciamenta detrahebat, reliquias servorum 
comedebat; aliquando inter mendicos mendicus ibat; aliquando cum mercatoribus D 
tamquam merces ferens, atque innumeris aliis modis se transformabat, non solùm 
vestes mutando , immo etiam vultum , capillos , barbam fuco coiorando. Dicitur 
quoque (quod ego tamen nescio) quod aliquando Régi et exercitui ejus,formam 
simiians contracti et sedens in asino, occurrit, et ab Regina quinque solidos m 
eleemosynam accepit. Additur quoque ( quod ego nescio ) quod in eodem itinere 
longiùs Régis comitatus processum, sub specie mendici Régis sub mensa locatus, 
audivit plurimùm ipsum Regem cum Regina et cum aliis suis fidelibus otioso 
animo loquentem de his quae contra Papam machinatus erat, atque inter caetera 
de insidiis contra ipsum domnum Aiberonem dispositis recitantem, et quot et 
quse viae ipsi Romam tendenti essent interclusœ. Quas Régis insidias sic prsemu- 
nitus cùm omnes evasisset, Romam perveniens Reginae mandavit multas et magnas 
gratias pro accepto ab ipsa beneficio; ipsum enim se esse mandavit cui quinque b 
solidos in asino sedenti dedisset. Cùmque Rex ipsum Romam pervenisse mtellexit , 
non solùm per terras , sed et per mare quoque insidias illi prœparavit : quod hec 
ipsum domnum Aiberonem latuit. Unde ipse Româ revertens, cum Pisas yenisset, 
sciens qupd Rex Pisanis quoque de morte ejus mandasset , portum navium non 

(a) Eade^dteo narrât scriptor vi« B. Theogen s = , ex ^^^^Z^SS 
Metensis episcopi, cap. 2, supra p. 208. nostroAlll,p."*'> ï,;, "" 

(b) Popponern ab urbe Metensi expulsum fuisse, id intelligendutn videtur. . . 

alibi rionYegimus. At contra Metenses Imperatori (c) Albero annis 24 pro episcopo se gess t v,ven e 

fidefirtnârestiterunt, et non sine multo labore ac péri- Poppone et ipso defoncto , nec msi anno .114, agen 

euh suarum rerum Aiberonem excommunicatum depo- Alberone primiceno , exauctoratus ma. 
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A audebat per se ipsum adiré, ne fortè ab his qui pneparati erant insidiatores , ibi 
exspectaretur ; sed servus ejus pro se atque pro socio tamquam adhuc venturo 
navem conduxit. Die autem quà navis conducta à iittore soivenda erat , servus 
ejus cum rébus suis navem ascendii; îpse autem navem intrare non audebat, ed 
quôd pluFima turba in portu ad spectaculum staret , inter quos etiam insidiatores 
suos esse timebat. Unde aiio ioco in praeparata navicuia piscatoris mare ascendît, 
et vix eo die navem prsecedentem consecutus est : quam cùm ascendere veiiet, lapsus 
est in mare , atque aiiquandiù natans in aequore , tune de puppe dejecto , tamen vix 
est attractus in navem. Qui cùm in sero, siccatis vestibus, cum nautis comederet, 
cœperunt pulcherrimas ejus manus considerare, et ex hoc perpendere quôd homo 
piebeïus non esset. Coacti autem iidem fuerant nautae à Pisanis fidem dare , quôd 
nuilum ferentem literas apostoiicas in navem suam reciperent : unde dicebant 

B Alberoni se velle locuios ejus respicere , ne fortè literas contra dominum lmpera- 
torem deferret , et referebant ei qualiter mandatum super hac re à Pisanis accepis- 
sent , fidemque dédissent. Ipse verô domnus Albero literas absconderat in pyxide 
eburnea serata, quam tyriopanno honestè involverat tamquam rem sacram , dicebat- 
que esse sanctorum reliquias , quas de transmarinis partibus afFerret ; addebat quoi- 
que iliorum suffragio , cùm in mari fluctuaret , se à periculo liberatum. Unde ilii 
conterriti , reverentiam sacrae rei exhibentes , aperire non audebant. Sic haec et 
multa alia evasit pericula. 

In archiepiscopatu Argentinensi quâdam vice , dum regalium insidias sibi sciret 
in via quâ iturus erat praeparatas, nec aliorsum jam declinare posset, clypeo et ianceâ 
et militaribus vestibus se adornans, forti sedens equo, per médium eorum ferebatur 
festinus, requirens subito ab eis si Aiberonem Metensem diabolum transeuntem ibi 

C vidissent, Rex enim ad capiendum illum subito misisset ipsum; maledicebatque 
ei dicens : « Tarn maias horas det ei Deus, sicut ego habui totâ nocte in sequendo 
» ipsum. » Sic mille artibus insidias Régis eludere soiebat. Metenses verô , tempore 
hujus discordiae, domum ejus quam in civitate eorum habebat, bis destruxerant , 
bonis suis distractis ; sed ipse quoque bis compulit eos eamdem reaedificare , et 
abiata restituere. 

Tandem defuncto supradicto Poppone episcopo , alium quoque absque voluntate 
Régis fecit Metenses habere episcopum (a) quemdam mira sanctitatis virum : qui 
cùm consecratus esset in episcopum , non est in civitate receptus ; sed infra paucos 
dies ad aeternae civitatis habitaculum transiatus est. Post (b) quem eos fecit habere 
episcopum Stephanum nomine, fratrem Rainaldi Comitis*/* Mon^ou(c). Hoc amore 
Comitis Rainaldi putabatur fecisse; nam ipsi duo unum par amicitise esse videbantur : 

D unde etiam tempore praedictae discordiae castrum suum Monjpn ei commodaverat, 

ut guerram Metensibus inde inferret. Ex quo Castro, quodam tempore, latenter Contra Me 
intrans civitatem, in domum cujusdam viduae deciinavit; maneque facto, subito ten ?«* beUum 
equum ascendens , per piateas sese ostendebat : quo cognito, clamor per totam civi- ger "' 
tatem exorsus est , et quicumque equos habebant , ipsum persecuti sunt longé extra 
civitatem. Cornes verô Rainaldus milites , sicut condixerant ipse et D. Albero , in 
insidiis tenebat , et insuitum in Metenses faciens plurimos ex eis cepit. Contigit verô 
postea Comitem Rainaidum Metensibus confœderari , acceptis muneribus quae excae- 
cant etiam corda sapientum, et defecit ab amicitia D. Alberonis : quôd ipse D. Albero 
indigné ferens , minas graves in faciem ejus contra eum protulit , manifesté praedi- 
cens quôd magnum dedecus ex hac re ipsi esset proventurum ; jubensque subitô 
coram Comité equos consellari , ad Regem properando pervenit Henricum , in cujus 

E gratiam plenariè noviter redierat, et muita loquendo effecit quôd ipse Rex Mony>n 
pervenit; et cùm illud obsedisset^J, noctanter fugiens Cornes Baris evasit. Rex 
autem Monjfln relinquens , Barim muito milite circumdat : sed tandem multis pre- 
cibus flexus D. Albero eum liberum et absolu tu m reduxit; et deinde amicitia eorum , 

(a) Theogerum , abbatem S. Georgii in Sylva- toritate scriptoris vit* B. Theogeri, de qua suprà. 
nigra , cujus historiam vide suprà p. 209. Hic autem (c) Id est, Barri ac Moncionis; erant enim filii 
non in locuni Popponis anno 1 104 vitâ functi suffec- Theoderici Comitis Barrensis et Hirmentrudis Bur- 
tus est, sed postquam Albero, Metensis episcopus gundiez, sororis Calixti II Papae. 
schismaticus.fuitexauctoratusjudicioRom.eccIesiae. (d) Anno 11 13 Moncionem et Barrum obsedit, 

(b) Anno 1 120, uti legitur in gestis Metensium Imperator, de quo vide gesta Virdunensium epi»- 
episcoporum : verùm initium episcopatùs Stephani coporum et Ottonem Frising. tomo nostro XIII, 
ad an. 1 121 vel etiam 1 122 revocandum est, ex auc- p. 633 et 650. 
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quae ad horam fuerat dissoluta , tam constanti fuit firmitate solidata , quôd nullus A 
sed neque mors eam dissolvere potuit. 



casus 



Cap. IXXXl. 
Multisecclcsiis 
praepositus. 



Recusatis 
Pirthenopolita- 
no et Alnersta- 
densi cpijcopa- 
tibus, 



FitTrevirensis 
archiepiscopus. 



TA Hui.Tre». 
dipUm. p.f>7- 



* Lotharius. 

* Matthaeus. 

* Stephanul. 

* Henricot. 



* Guillclmus. 



Igitur D, Albero jam in his diebus muitùm creverat dignhatibus et redditibus. Pri- 
micerius enim jam factus fuerat Metensis ecciesiae, et archidiaconus et praepositus S. Ar- 
nualis; archidiaconatum quoque in ecclesia Virdunensi adeptus fuerat, et in Tullensi 
ecclesia, de quaoriundus fuerat, archidiaconus et praepositus S. Genguifi erat. Origi- 
nem , inquam, habebat ex episcopatu Tullensi, nobilibus quidem pàrentibus (a) ; in 
quo episcopatu etiam , antequam à Trevirensibus eligeretur , patrimonio suo quod 
Monasteriolum dicebatur, abbatiam construxerat, in quaregulares canonicos, magnae 
religionis et sanctitatis viros , coilegit , vocaturque claustrum Bellus-campus. Nostris 
enim temporibus nemo majori intentione studuit religiosos viros et iiteratos circa se 
attrahere, et eosdiligere, et suis beneficiis largiter eos honorare. Hospitalis quoque 
supra vires semper exstitit, et extraneos quoque dulciter et humanè tractare solebat. B 

His itaque se habentibus , contigit eum eligi ad archiepiscopatum Parthenopo- 
lensem , temporibus Lotharii Régis et Imperatoris II : quem omnibus modis abne- 
gans , suis efiecit ingeniis quod domnus Norbertus , vir famosae religionis , ecclesiam 
eamdem regendam suscepit. Ejusdem quoque Imperatoris temporibus, cùm Alber- 
stadensem venisset ecclesiam , clerici ejusdem civitatis jam ad sedem vacantem , 
ut episcopum eligerent , convenerant ; et cùm , studiis diversis existentibus , vo- 
luntates eorum in nullam possent convenire personam , audientes talem et tantum 
advenisse virum , omnes unanimiter convenerunt in ipsum. Quod cùm ipse per- 
cepisset , relicto prandio quod jam praeparaium ipsi fuerat in domo cujusdam 
venerabilis personae Conradi camerarii, quem Rex Henricus excaecari fecerat tem- 
pore praedicti schismatis , cùm sui manus abluere coepissent ituri ad prandium , 
ex improviso equum ascendit , suosque se subito sequi praecepit , et sic affugit. Q 
Tandem, sedente domino Papâ Innocentio, régnante Lothario, Trevirenses clerici 
contra voluntatem omnium laïcorum eum elegerunt in archiepiscopum. Qualiter 
autem electio facta fuerit , ex tenore subscriptae epistolae , quam cierus domino 
Innocentio Papae transmisit , perpendere poteris. 

« Beatissimo ecclesia caiholica Pontifici , persona Trevirensis ecclesia devotum 
» obedientia et semtït famulatum. Non te latet , pater révérende , qualiter ecclesia 
» Trevirensis jam per biennium proprio pasiore viduata est ; nosti etiam quod 
» domnum Brunonem , quem unanimiter elegeramus, habere non potuimus. Sed 
» nos modo labores et mala quae intérim sustinuimus , supersedentes , novas angus- 
» tias et pericuia tibi denunciamus, finemque iliorum per tuae paternitatis auxilium 
» quamprimùm obtinere desideramus. Sanè cùm Rex * esset in civitate nostra, 
» et cum eo domnus * Albanensis , episcopi quoque Metensis * et Tuliensis *, et D 
» provinciae nostrae barones , facto conventu ad eligendum pastorem, très nomina- 
» vimus, ut faciliùs per concordiam unus iliorum ab omnibus eligeretur. His nomi- 
»> natis , barones et omnes laïci à nobis pro capiendo consilio in partem secedentes , 
» mox ad nos reversi, nullum de vel sibi praenominatis , sed omnes uno ore Geber- 
» hardum illum "Wirzeburgensem petierunt; et quamvis nos in illum justam repro- 
»> bationis rationem ostenderemus , tamen clamando, tumultuando, usque adeô in 
» ea petitione perseverarunt , quod plerique fratres nostri illis concordare coeperunt. 
» Sic eo die, infecto negotio , dimissus est conventus. Postea vero nos pauci , non 
» nostris viribus contra tantam multitudinem satis confisi , ab episcopis Albanensi 
»> videlicet et Metensi consilium quaesivimus; et tandem sic nos et causam nos- 
» tram in manu et consilio eorum posuimus , ut de quacumque persona ipsi consu- 
» lerent ( dummodo illa tibi , pater , accepta foret, et dominus Rex iliam investire E 
» velJet), illam nos eligeremus : quo de plura domino locuti sunt Régi. Deinde ad 
»nos reversi, ut domnum AI beronem Metensis éccfeshe primicerium eligeremus 
» consuluerunt , et hune domino Régi placere, ejusque favorem nobiscum in hoc 
» fore dixerunt. Hâc igitur fiduciâ animati, dum ad faciendam eieelionem conve- 
» niremus, Palatinus Cornes*, qui est ecciesiae nostrae advocatus, caeterique nobiies 



(a) De Alberonis pàrentibus haec habet ex codice 
Aureae -valiis Martenius , t. IV Ampliss. Collect. 
col. 171 : Ann&MCXX XI, Albero Metensis fit archi- 
episcopus per annos circiter XX. Hic dicendum est 
qubd fiater episcopi Heinrici Leodiensis , qui septtltùs 



est iii Hoio, Cornes Tuliensis Fridericus duos habuh 
filios, Comitem Renardum et Comitem Petrum. Jstc 
Petrus duos habuh filias. De una natus est iste 
Albero archiepiscopus , de alia episcopus Petrus Tul- 
iensis. 

» et 
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A » et popuius, ubi intentionem nostram persenserunt, factâturbâet tumultu, penitùs* 
» nos disturbaverunt , et tune omnes domnum Geberhardum , ecclesiae nostrae 
» praepositum, quiprimus de tribus erat nominatus, sibi dari petierunt. Sed nos, quia, 
» ut suprà dictum est , obiigati eramus , eorum petitioni satisfacere renuentes t 
» electionem usque ad discessum Régis et baronum distulimus; nam in praesentia 
» eorum primicerium nequaquam eligere audebamus. Tune Rex discedens diem 
» nobis Moguntiae nominavit , ibi judicio episcoporum se negotium nostrum velie 
» tractare affirmans. Interea nos pauci , videiicet praepositus majoris domûs, deca- 
» nus , duo archidiaconi , praepositus S. Paulini , magister scholarum, custos, et 
» aiii quatuor canonici majoris domûs , in choro nostro convenimus, et D. Albe- 
» ronem sub ea quidem spe eiegimus, videiicet si tibi, domine pater, placeret, et 
» si dominus Rex eum, ut nobis episcopi Albanensis et Metensis promiserant, dono 
B » sui juris investire vellet. Sciebamus enim , et adhuc verè scimus, iram et furorem 
» laïcorum nuilo modo , nuiio ingenio , nisi regiâ potestate et gratiâ , posse sedari. 
» Quod autem ad electionem non piures fratres vocavimus , causa fuit timor quo 
» timebamus cives nostros , qui , si fortè rescissent , in juguios nostros irruissent : 
» et de quorumdam fratrum nostrorum assensu minus sperabàmus , quoniam priùs 
» eos timoré mortis , ut credimus, territos laïcis favisse videramus ; et tamen adhuc 
» eo tempore plerique ad se deiatam à nobis electionem benignâ mente et verbis 
» receperunt. Postea* verè, ubi Moguntiam die statuto venimus , et electionem fac- * An - "î*- 
» tam domino Régi praesentavimus , ille, gratiâ laïcorum immutatus, non speratâ 
» benignitate nos audivit , nec causam nostram manutenuit ; et tandem à domino 
» Albanensi promissions supradictae commonitus , coram omnibus episcopis et 
» principibus qui présentes erant , nunquam se domino Albanensi vel Metensi 
C » promisisse testatus est, quod aliquam de eligenda ilia persona bonam voluntatem 
» habuisset, nisi per assensum et concordiam omnium tam laïcorum quàm clericorum 
» fieri potuisset. Sic confusi et frustrati ab eo recedentes, ubi domum venimus, 
» omnem ferè clerum , praeter nos qui electionem feceramus, à nobis discordiantem 
» invenimus ; et quoties eos alloquimur et confortare tentamus, claustrorum destruc- 
»» tionem, praebendarum suarum direptionem, et ipsius vitae periculum nobis praeten- 
» dunt , et omnium istorum malorum nullum se invenire conclamant remedium. 
» Majestatis igitur tuae provoluti pedibus , per caritatem Jesu Christi obsecramus , 
» ut cité Régis favorem , quem domini Albanensis et Metensis nobis promiserant , 
» requiras ; alioquin vero restât ut vel primum electum nostrum , dominum vide- 
» licet Brunonem , nobis reddas , vel , saivâ tuas paternitatis gratiâ , aliam nobis 
» necessario incumbit eligere personam , in qua et cleri et populi concordent vota. 
D » Non equidem tam nos movent mala quae sustinemus vel sustinenda exspectamus, 
» quàm frequens fratrum nostrorum, clericorum, monachorum, sanctimonialium , 
» orphanoruin et viduarum ejulatio et querimonia, quâ se omnibus periculis culpâ 
» nostrâ expositos miserè conqueruntur. » 

Ut autem ex tenore hujus epistolae perpendere potes, laïci tam iiberi quàm Et à laïcis ho- 
ministeriales electioni hujus personae se opposuerunt : inter quos Ludovicus quidam p^'s "non *k- 
burgravius, id est praefectus urbis, homo de familia ecclesiae, omnium clericorum ceptus, 
qui huic electioni contradicere nolebant , domos irrupit etomniabona eorum rapuit; 
immo (quod crudeiius est) excellentiores totius ecclesiae clericos, et aitioribus 
dignitatibus decoratos , Metim ad requirendum electum properantes , apud pon- 
tem Conchis per insidias ceperat, et equis et vestibus ablatis , horrendum dictu ! 
nobiles personas etiam diris ictibus atque percussionibus proturbaverat. Sed neque 
E pigrum est nomina eorum memoriae commendare , qui libertatem ecclesiae defen- 
dere conati sunt. Hi autem fuerunt viri strenui et in tribulatione probati , et in 
fide constantes : Gaudefridus majoris domûs praepositus, Folmarus decanus, Ar- 
nuiphus archidiaconus, Theodoricus et Boiso archidiaconi; dominus quoque Hilli- 
nus adhuc eo tempore subdiaconus , qui proximo loco praedicto domino Alberoni 
in sedem archiepiscopaiem successit ; et domnus Bruno tune Confluentinus prae- 
positus, postea verô Coioniemis archiepiscopus , frater Comitis Adolphi de Monte, 
quem ejus tribulationis tempore Trevirenses , antequam dominum Ali>eronem 
denominassent in archiepiscopum , omnes unanimiter elegerant : sed ipse multo 
labore à domino Innocentio Papa absolutionem impetravit , quasdam latentes causas 

Tom. XIV. 1 Y y 
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praetendens. Dicebatur autem quod ambitione ditioris , iicèt dignitate minoris, ^ 
episcopatûs , hune noiuerit oblatum honorem recipere : quod etiam ipse postea 
saùs fecit probabile. Parvo enim interposito tempore , ipse in Francia ad studium 
existens, cùm Coionienses quemdam Godefridum Xantensem praepositum com- 
muni cleri et populi consensu etegissent , hâc famâ compertâ, staiim reversus est ; et 
eamdem cassari cùm fecisset electionem , eumdem recepit episcopatum. 
G», lxxxii. His itaque hoc modo se habentibus , contigit apud Remensem civitatem coiiigi 
tiollcodW- concilium (a) , eui praesi débat D. Innocentius Papa II , ad quod concilium prae- 
tus, dictus D. Albero et alii clerici Trevirenses diversis studiis convenerunt : isti enim, 

ut electum suum reiuctantem coactione D. Papae obtinerent , nitebantur ; ille vero 
absoivi ab hoc onere, et dignitates et ecefesiastica bénéficia, quae propter inobe- 
dientiam suam amiserat , recuperare iaborabat ; praedictus enim D. Innocentius 
Papa, cùm post ejus saepius iteratam jussionem hoc onus deciinaret, eum ab omni B 
officio et beneficio ecclesiastico suspendit. In hoc itaque conciiio D. Papa rapi subii- 
mem eum praecepit, atque pluviali indutum inter archiepiscopos coilocari, ducens- 
que Viennam, et adhuc pro absolutione laborantem in archiepiscopum consecravit. 
Deindeconju- Hujus rei fama cùm ad Treviros pervenisset, Ludovicus praedictus burgravius 
I"b°jkft!' teSSlbl conjurationem fecit, quod si unquam domnus Albero civitatem Trevirorum intraret, 
morti eum traderent ; et ipse Ludovicus juramento taii addidit , quod ipse futurus esset 
primus qui in iiium irrueret. Causa autem propter quam praedictus Ludovicus in tan- 

* Godefridum. tum se opponebat domno Aiberoni, haec erat : domnum Gebehardum* archiepis- 

copum suis artibus in tantum sibi subegerat, quod dicebat se in beneficio tenere pala- 
tium atque omnes reditus episcopales in iilud deferendos , et quod ipse pascere debe- 
ret episcopum cum suis capellanis , et caetera omnia ad episcopatum pertinentia de 
suo esse beneficio ; ad episcopum vero dicebat pertinere missas et ordinationes cleri- C 
corùm, et consecrationes ecclesiarum ceiebrare; sui vero juris dicebat esse terram 
regere, omniaque in episcopatu disponere, et militiam tenere. Unde per singulos dies 
ad prandium episcopi sextarium vini et duos sextarios cerevisiae administrabat ; ipse 
vero cum muititudine hominum in mensa sua quasi magnus princeps quotidie epula- 
batur spiendidè, stipatus catervâ militum ubique incedebat, et omnibus modis 
toti terrae principabatur. ... Et quoniam Alberonem virum acris ingenii , et in 
omnibus providum et sibi non futurum obnoxium praesciebat Ludovicus , et quia 
non ferre dominum, sed dominari didicerat, ideo se ipsi opponebat. Sed visne hujus 
rei au dire finem ? audi: Nec juga taurus amat ; tjua tamen odit, habet. Hâc enim 
conjuratione compertâ , domnus Albero archiepiscopus , cùm priùs tamquam 
episcopaiis officii onus subterfugiens sese à commissa sibi civitate subtraheret; 
nunc haud aliter quàm fluvius qui obice ciausus, cùm priùs silenti tractu quietusD 
incederet, obstaculi quasi indignans oppositionem, strepitu tumultuanti undisque 
spumantibus littora fatigat , claustraque disrumpit , ut vir inexpugnabilis et imper- 
territus , collecto multo milite , Trevirim adiit. Cui clerici ad Albam portam cum 
solemni processione obviantes , honorificè cum hymnis et laudibus studio magno 
eum susceperunt ; Ludovicus vero et sui conjurati similiter ei occurrentes , cùm 
vidissent 'eum tam magnâ manu militum stipatum , obstupescentes et mente con- 
fusi , pacem statim simulaverunt , et inter omnes primus Ludovicus ad salutandum 
blandâ et humili voce ad dominum suum festinavit, et ad ejus oscuium accessit. 
Cap.Lxxxm. Praetereundum non est, quod cùm D. Albero archiepiscopus venisset Aquisgrani 
«toriLothro ad emiam Imperatoris (b) , Lotharius Rex noluit eum investire regalibus , eo quod 
«atisfa«it. antè recepisset consecrationem episcopalem, quàm suam requisivisset investitu- 

* Lfg.mâ. ram; et omnino, ut credebatur, Rex se ei opposuisset, non*quôd ipsum talem E 

virum esse sciebat, qui facilè totum orbem sui imperii contra ipsum commoveret: 
unde et levem satisfactionem ab ipso recepit. Cùm enim ex communi consiiio prin- 
cipum juramentum Régi obtulisset, qu5d non ad diminutionem sui honoris hoc 
factum s esset , sed à domino Papa coactus ad consecrationem accessisset , dominus 
Rex juramentum ei remisit , et regalia sceptro regni ei concessit. In eadem quo- 
que curia Lotharingiae Ducem , Simonem (c) fratrem Régis , excommunicalum 

(a) Anno 1 131 , celebratum fuit Remense conci- (c) Fratrem uterinum Lotharii Régis, natura 
lium , mense octobri. Theoderico Duce et Hadwide vidua Cebhardi it 

(b) Lotharius Rex anno 1 1 32 Aquis Pascha cele~ Supplenbourg. 
bravit, ex AnnaJista Saxone. 
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A pronunciavit , et in di«.*sancto Paschae , dum iegeretur evangelium , eum exire 
ecclesiam compuiit (a). Nec hoc siientio dandum , quôd cùm acceptis regalibus 
Trevirim intraturus esset, inter omnes reditus épiscopâles non potuit tantùm repe- 
riri unde prima die ei posset servitium pneparari ; omnia enim ad episcopatum 
pertinentia aut oppignorata eflant , aut praedictus Ludovicus et sui conjurât! ea-se 
benefîcio tenere dicebant. Eapropter dominus archiepiscopus aliquid contra pau- 
pertatem providens, à domino Papa Innocentio impetraverat , qiiôd reditus eccle- 
siasticos quos ante episcopatum tenuerat, per spatium trium annorum ei tenere 
concessit. Cùmque vinum et annona sua, et caetera ad victum suum pertfnentia, 
secundùm antiquam consuetudinem in paiatium deferrentur; praedictus Ludovicus 
omnia includens , non nisi quantum sibi placebat , sicut cum antecessoribus suis 
consueverat , ei per singulos«dies distribuebat ; caetera vero ipse cum suis expendebat. 

p, Quod cùm archiepiscopus aliquandiù tolerasset , ille Ludovicus in tantum ejus 
patientiâ abusus est, quod quâdam die in postmeridiano , cùm extranei quidam 
ad curiam venissent archiepiscopi , et ipse, ut consuetum est curiis, ju béret pro- 
pinari , et cùm venissent ministri ejus pro vino ad paiatium , procurator Ludovici 
respondit se nihii dare iiiis , nisi dominus Ludovicus praeciperet. Haec et his similia 
cùm saepè passus esset , tandem visum est ei hoc malum intolerabile. [ Curiam igitur 
în paiatiolo ] muitis sumptibus restruxit , et victuaiia sua iliuc deferri jussit , et tune 
sarcasmum taiem protuiit : « Nunc habeat Ludovicus suum paiatium. » Postea 
vero per triennium mansionem suam ibi faciens, studium suum ad hoc omnino 
adhibuit , ut reditus episcopales absolutos faceret; et curiam Limbach (b) pro trecentis 
marcis redemit, quam praedecessor ejus domnus Mainerus invadiaverat , et caetera 
ferè omnia ad episcopatum pertinentia domnus" Albero redemit, à domno Godefrido 

Q aut invadiata aut in beneficium data. Tandem Ludovicus vacuum suis sumptibus 
servans paiatium ; ad tantam devenit humiiitatem , quod nudis pedibus in ianeis paia- 
tiolo ad pedes seprovolvit archiepiscopi, misericordiam petens.et paiatium resignans. 

His diebus domnus archiepiscopus multa colligendofactus est valde abundans in . Lorfiario 

, . ,. 11 1 . in ftalicam exr 

rébus, et quotidie succrescens ad quaedam magna quae mente gerebat, praeparatio- pedhionem sti- 
nem faciebat. Abbatiam enim S. Maximini ex antiquis privilegiis ecclesiae suae in pendiafack, 
fundo B. Pétri sitam , et de jure antiquo ad suam pertinere dispositionem intelli- 
gens, omnino animum apposuit quomodo eam de potestate Régis eriperet, et suas 
ecclesiae restitueret : propter quod in expediiionem Italicam cum Rege Lothario 
profectus est cum centum militibus secundùm aestimationem , sed secundùm veri- 
tatem cum sexaginta septem ; pulsoque Rogerio Rege Siciliae de finibus Apuliae, 
quam occupaverat , datâque eâ Rainaldo Duci , et recuperaiis B. Pétri regalibus , 

D cum Imperator reverteretur , in valle Tridentina communi mortalium sorte in fata 
lapsus est (c). Ipse autem domnus archiepiscopus à domino Papa Innocentio iegationis 
ofncio decoratus cùm reverteretur , ad montem Romaricum * perveniens , audivit * Rfniumom. 
famâ referente quod Otto de Reneca ex acie Régis ab ltalîa mandaverat fratri- 
bus duobus, Guarnerio et Joanni de Nantersburg (d) quèd castrum suum Arrai per 
insidias caperent , et hoc effectui fore mancipatum. Cùmque post roultos iabores 
quietem sperasset , et ne denuo videret tôt tantasque sibi curas imminere , ani- 
mum viriliter contra adversa obfirmans, per coronam suam juravit se nunquam 
barbam suam rasurum , nisi et castrum suum Arrai priùs recuperasset , et ilio- 
rum fratrum Guarneriiscilicet et Joannis Nantersburg destruxisset. Colligens quoque 
omnes Tullensis etMetensis terrae principes , cum magna militia Trevirim pervenit, et 
utrumque castrum Arrai scilicet et Nantersburg simul obsidione cinxit, et Nanters- 

E burg destructo , et Arrai recuperato, cum triumpho magno Treviris reversus est 

His itaque peractis , abbatiam S. Maximini pro hoc atque aliis servitiis à Rege (gp- f* x ? l . K . 

Conrado accepit ; patronatum enim praedictae ecclesiae , quem Rex longo tempore a bbati5 "amîa- 

tenuerat, ipsi Rex restituit. Hâc re per famae volatilem auram compertâ, monachi, tur - 

qui tune temporis in ecclesia praedicta valde enormiter vixerant , omne argentum 

et aurum quod in diebus iliis in monasterio illo multum abundabat , in textis , 

tabulis, imaginibus, variisque ornamentis, lapidesque pretiosos et gemmas ante 

(a) Ob asurpatas in S. Deodati ècciesiam pravas col. 135, et t. I Hist. Trevireiwis diplomat. p. 5 19. 

consuetudines , qua de re vide Simonis literas et (b) Limbach, apud Bliessam amnem. 

Adalberonis, datas in conventu apud Theodonis- (c) An. 1 i37RexLothariusobiit,///non. dteemb. 

villam anno 1132, t. IV Thes. anecdot. Martenii, (d) Nantersburg, prope Lut^rath. 

Yyij 



3}6 EX ACTIS SANCTORUM 

reditum archiepiscopi collrgentes, Comiti deNamurco^W, qui eo tempore terram A 
de Luxenburg tenebat, dederant, ut arma auxiliaria eis ferret, et quia advocatus 
esset ecciesiae, dominium archiepiscopi et potestatemab eis suis viribus removeret.... 
Eb igitur tempore, cùm vacaret ecciesia S. Maximini pastore , eiegerunt monachi 
abbatem monachum quemdam de ecciesia Leodiensi , fratrem quorumdam qui • 
consiliarii erant Comitis Namurcensis, ideo ut iilorum consiiiis acriùs in furorem 
suum Cornes quotidie accenderetur : quem Romam magnis sumptibus deducentes, 
contra voiuntatem archiepiscopi à domino Papa Innocentio fecerunt benedici in 
abbatem. Et ammiratae sunt turbae (b) de tam subita rerum mutatione, scilicet 
quôd Romana ecciesia taiem tantumque virum tam graviter molestavit, qui tôt 
iabores totque pericuia pro ipsa sustinuerat , et qui tam nuper in tanta gratia apos- 
tolicae sedis exstiterat, et qui pro Papa Innocentio Lothario Régi in tantum se 
opposuerat in expeditione supradicta , quod ipse archiepiscopus et Rex ab invicem B 
non sereno vuitu discesserant. Praeterea tempore hujus guerrae quae erat inter archie- 
piscopum et Comitem , fratres de ecciesia Confluentina (c) eum quoque infestare 
cœperunt. Praepositum enim contra voiuntatem ejus eiegerunt virum nobilem 
domnum Ludovicum de Isenburg , cum quo Romam magnis sumptibus pergentes, 
literas apostolicas retuierunt domino archiepiscopo , suae voluntati contrarias : quas 
cùm domino archiepiscopo in synodo residenti obtulissent , ipse ex animi commo- 
tione ipsas in terram dejecit. Unde apud dominum Papam Innocentium accusatus, 
ab ipso est vocatus ad diem praescriptum ; et cùm ad diem non venisset, episco- 
pali est officio suspensus. Haec mala omnia venerunt simul super ilium, et de 
omnibus his liberavit eum Dominus. Romam enim veniens effecit, quod abbas 
S. Maximini dbedientiam ei promisit , et juramento ei fidelitatem fecit , et electio- 
nem Confluent inoru m cassavit. His absoiutis , ad Comitem redeamus. C 
^nterimTco- ^ omes i ta< l ue in principio hujus dîscordiae ex improviso , antequam domino 
mite Namur. su <> fidelitatem contradixisset , cum mille quingentis militibus Trevirensi appro- 
beiioimpetifu*, pj n q uat civitati ; et Treviri non erant praemunhi , nec vallo nec muro adhuc 
cincti , et longà pace belio dissueti, et ipse archiepiscopus aberat in curia Régis 
èxistens , potuissetque civitatem tune multùm gravasse , si Deus hoc maium non 
avertisses Sed Cornes Fridericus de Vienna tune fortè fortuito erat in civitate, 
et occurrens Namurcensi multis persuasionibus eum redire fecit , demonstrans 
magnam ipsi et perpetuam infamiam , si quid taie contra dominum suum commit- 
teret , antequam domino suo renunciasset ; praesertim contra majestatem regiam 
hoc fore, si archiepiscopo ex mandato Régis in curia commoranti malum aliquod 
inferret. 

Victumadpa- Reversus autem à curia archiepiscopus, omnibus modis ad pacem cœpit laborare D 
cem adigu. et ç om j tem £ cœpto revocare furore ; ille autem per episcopatum incendia , rapinas , 
caedes exercebat. Tandem archiepiscopus sese defendere ccepit ; et quia ad finem 

* RudoUbtrg. propero, muita pertransiens summam gestorum hanc colligo. Rudolphi-montem* 
bis cinxit , et secundâ obsidione destruxit , castrum scilicet quod omnibus modis 
insuperabiie videbatur. Novum castrum , quod Mercurii mons dicitur , aedificavit , 
timens ne Namurcensis montem illum occuparet, quod quasi in corde terras suae erat. 
Manderscheid castrum naturâ ioci munitissimum cepit, et usquead obitum suum 
retinuit. Gerlandam et Zolveram cepit , et triginta munitiones Comitis Namur- 
censis aut cepit aut destruxit. Epternacum quoque cepit , in quo Cornes mililiam 

(a) Henrico, qui Luxemburgensem comitatum »odium pro dilectione ! Hîc, quaeso , hîc evigilet 
adeprusestpostConradum^vunculum suum, absque »ocuIuspietatis,etsemotispauIisperoccupationiDus, 
Iiberis defunctum anno 1 136 , de quo vide Gisle- » consideret quantum subreptum sit ei, uttalis, qua- 
bertum Montensem tomo nostro XIII, p. 555. » lem pudetdicere, talemqualem tu ipsenosti, faciat 

(b) Hue spectat epistola S. Bernardi 179, anno »opprobrium vicinis suis, inimicis tuis. Piissime 
1 140 scripta,-quâ Alberonispartesapud Innocentium «pater, affectus fihaJis loquitur. Hucusque condo- 
Papam tuetur. « Quomodo malitia vincit sapien- » luimus misero et mberabili archiepiscopo. Verùm 
» tiam ! inquit. Nosti , pie domine , nosti Treviren- » ex hoc jam , si non fùerit emendatum , dolor cordis 
» se m archiepiscopum ! scio quia nosti. Nosti et » nostri et compassio exintimis meduilis tota trans- 
» ilium S. Maximini non sanctum abbatem! puto »ibit ad illum per quem potuit emendari. Sunt 
«quia non nosti. Quis dignior honore, illo priori! »et aliae laesiones prxfati viri , quas cùm ei alievia- 
» SicnemoconfusionedigniorilIosequenti;ettamen «veritis, vobis procul dubio laborabitis. Quicquid 
»iste honoratus est, iile opprobrio datus. Quid » dulcissimi domini mei nomen décolorât, cor meum 
» peccavit archiepiscopus ! Praedam ecciesiae suae «excoriât. » Ejusdemargumenti est epistola S. Ber- 
» recuperavit , captivam ecclesiam de manu laïca nardi 1 80. 

» liberavit. Numquid pro bono redditur malum, et (c) Ecciesia S. FIoriniConfluentiaî/i&Coi/K'rt/j/. 
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A tenere solebat. Sed inter primam et secundam Rudolphi-montis obsidionem beilo 
congressi sunt archiépiscopus et Cornes in aperto campo, quod taie fuit. Cùm 
primo archiépiscopus Rudolphi-montem obsedisset , Cornes paiatioium invash , et 
ignem in ecciesiam S. Mariae injiciens , munitionem quoque archiepiscopi cremare 
sperabat : quae fama cùm ad archiepiscopum pervenisset , obsidione soiutâ , totâ 
nocte properavit cum miiitia sua , ut improviso hosti superveniens, inopinato terrore 
concusso, suas vires ostenderet. Cornes vero per exploratores ejus praesen tiens 
adventum archiepiscopi , in fugam conversus nocte illâ in viliam episcopi^/rt/iV^ 
se recepit , equos et homines reficere volens et nihil reperiens, totam viiiam xoncre* 
mavit ; et inde transiens , cùm juxta abbatiam quae Claustrum * dicitur pansue * H'mmmdt. 
vellet et panem frangere , famelicus enim erat , exercitus archiepiscopi jam sibi 
imminere praenunciabatur ; et ipse veiociter cum suis fugam arripiens , cuidani 

B de fratribus ad se vocato per adjurationem contestans injunxit , ut archiepiscopo 
se insequenti haec verba referret : « Deus non meiiorem diem vel noctem ei , scilicet 
» archiepiscopo, concédât, quàm duos dies et duas noctes continué habui, qui cùm 
» duobus diebus jejunaverim , etiam tertio die pauxillo panis me \eilem refociliare , 
» ab eo non sum permissus. » Consequens ergo archiépiscopus Comitem , cum eo 
pugnam acrem commisi^; Comesque terga vertens , beneficio velocis equi vix aufu- 
git, suorum plurimis captis, muitis etiam caesis ; indeque archiépiscopus Rudolphi- 
montem revertens , ut suprà dictum est , destruxit. Tandem Cornes omnibus 
viribus deficiens, per Regëm Conradum , in expediiionem Hierosolymitanam (a) 
tune iturum , apud Spiram gratiam domini archiepiscopi multo labore multisque 
conatibus requisivit , et cum magna difHcuhate impetravit , jurisjurandi religione 
confirmans quôd pro hac causa contra ecciesiam Trevirensem de caetero arma 

C nuilatenus ferret, et quod Rudolphi-montem non reaedificaret nec reaedificare 
permitteret , et quôd Manderscheïd nunquam per vim vel extorsionem aiiquam 
repeteret. Epternacum verô et citera castra sive munitiones ejus dominus archi- 
épiscopus Comiti reddidit , et de beneficiis quae in casamento Cornes piurima 
tenuerat ab ecclesia Trevirensi , archiépiscopus ea reddidit quae tempore hujus 
discordiae suis non dederat fautoribus ; sicque et abbatiam obtinuit , et de Comité 
gloriosam victoriam. 

Post haec alia quoque multa perfecit. Arrai enim castrum suum Fridericus 
Cornes de Vienna, cùm unius turris custos ab archiepiscopo esset constituais , 
totum sibi usurpaverat, et rapinas militas in flumine Mosellae exercebat : quod 
iterum recuperans , Comitem Fridericum inde ejecit. Post haec omnia multùm 
exhaustus propter magnas et varias expensas quas in guerra fecerat , pacem de 

D caetero habuit , quia post haec nemo belio ipsum lacessere attémptavit. Et plura 
denuo recoliigens , paiatium suum et omnia castra sua multo vino et omnium 
victuaiium génère impievit, ne, si quis eum iterum injuriâ aliquâ provocaret, impa- . » 
ratus inveniretur. 

In diebus illis contigit D. Papam Eugenium in Franciam venire : cui ipse primus Gg»- lxxxvi. 
cùm occurrisset, Pascha * cum ipso Parisiis celebravit, et ibi ecclesiae suae privilégia Pari"f« croîv*- 
et de primatu ecclesiae suae et de ecclesia S. Maximini renovando roboravit^, ni £ An m 
ibique à D. Papa et Rege Franciae Ludovico, atque à Comité Theobaido (c) valde n * " 47 ' 
decentibus donis honoratus est , indeque recessurus D. Papam ad domum suam 
invitavit. Clericum quoque quemdamBaldricum^nomine, juvenem aetate, deepis- 
copatu Leodiensi ex castello Florinensi ortum , cùm audivisset in curia D. Papae 
causas dicentem etsaepè appositè perorantem , secum à Parisiis Trevirim adduxit , et 
E magistrum scholarum in domo S. Pétri constituit , et , quamdiu vixit , valde eum 
carum et familiarem habuit. Nec longo interjecto tempore, praedictus Rex Franciae 
et filins Theobaidi Comitis Henricus transitum habuerunt per viiiam S. Arnualis : 
quod dominus archiépiscopus praesciens , servitium utrique seorsum tam grande et 
tam magnificum transmisit, quod ipsis nec praescientibus ex improviso dum ofièr- 
retur, valde sunt admirati. 

(a) Conradus anno 1 146 itineri Hierosolymitano (c) Theobaido Bles. , Carnot. ac Trec. Comité, 
se devovit. (d) Ipsum qui hanc ejus vitam scripsit. Cujus noAi/e 

(b) Eugenii bullam ea de re vide 1. 1 Hist. Trev. et acutissimum ingenium commendat Wibaldus abbas 
diplom. p. 5 56. Stabulensis epistolâ 75 , t. II Ampliss. Coll. p. 346. 
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Treviros ve- Eodem verè anno , Dominicâ^ quâ cantatur Ad te levavi , D. Papa Eugenius A 
dî^procuKi" Trevirim venit , sicut invitatus à D. archiepiscopo fuerat , et sabbato ante prae- 
dictam Dominicain in eccksia S. EucharU honorificè hospitatus est ; in ipsa autem 
Dominica cum maxima veneratione à clero et populo cum inusitatx processionis 
ornatu atque recordabili soiemnitate in templum est retroductus , conducentibus 
eum à dextris D. Alberone, à sinistris vero Arnuipho Coloniensi archiepiscopo, 
prxcedentibus verà muitis Germanix episcopis , item Belgicx , Francix, Angiix, 
fiurgundix , Lombardiae , Tuscix , et ex omni natione qux sub coelo est. Sed nec 
cardinales enumerare piget , qui cum D. Papa Eugenio Trevirim venerunt ; viri 
enim fuere vuitu , habitu, gestu, scientiâ, moribus honorabiles, et pro sua magna 
honestate immortali recordatione digni. Haec autem eorum sunt nomina, qux meliùs 
in libro vitx scripta sint : episcopi cardinales, Albericus Ostiensis , Himarus Tuscu- 
iahus; presbyieri, Guido Summanus, Haribertus S. Anastasix; magister Guidodeus JJ 
vir valde literatus , legum et juris peritus ; Julius S. Marcelli , Hugo Novariensis , 
magister HubaldusfZ^, Giselbertus S. Marci, Joannes Papiro; ex diaconis autem, 
vir nobilis génère Octavianus^, et moribus nobilior, honestate et liberalitate 
notandus , speciaiis amator Teuthonicorum ; Guido (d) Cremensis , vir alti san- 
guinis , valde curiaiis et honestus , dulcique eloquio ; Odo Bonx-Casx , mansue- 
tissimus homo , ex Romanis ortus nobiiibus , omnibus amabilis et pius ; Joannes 
quoque sanctx Marix novx , vir dulcissimx afFabilitatis , sanctimoniâ morumque 
exornatione decoratus; Gregorius quoque S. Angeli, vir ingenii vivacis, promptus 
et expeditus ad omnia qux honestati et ecclesix Dei utiiitati conveniunt. Quid 
dicam de Jacinto (e) , qui omnem jacintum splendore sux virtutis vincebat , qui 
eloquii sui dulcedine omnes in amorem suî trahebat , quem audire atque videre 
honestatem discere erat! Sed nec Guidonem tacebo Pisanum , virum prudentissimum Q 
et breviloquio notabilem. His omnibus archiepiscopus per duodecim hebdomadas 
continué iargitus est necessaria in tanta abundantia , quod ipsi quoque fatebantur 
copiam pleno cornu venisse ad ipsos. Quid referam de supervenientibus archiepis- 
copis, episcopis, abbatibus , archidiaconibus , prxpositis , Ducibus , Comitibus, 
ad D. Papam Trevirim venientibus, quorum nec unum quidem largitatis reliquit 

♦An. 1147. immunem? Natalis Domini * solemnitatem tum Treviris celebratam quis ita dictis 
nunc celebrare queat, ut tu qui non videris, intelligere vel imaginari possis! Quam 
putas pompam in die processionis fuisse, in die sancto, cùm D. Papa cum nacco (f) 
equitans , prxcedentibus cardinalibus et episcoporum multitudine in equis albis 
coopertis , ad ecclesiam S. Paulini processif ; indeque revertens missarum solemnia 
cum tanta populi frequentia peregit , quod in tota S. Pétri ecclesia nec spatium 
pedis vacuum reperire posses. Quid dicerem , quod in die sancto, soiemni peracto D 
officio , ex una parte D. Papa , et ex opposita parte D. archiepiscopus , cum illis 
qui illuc convenerant episcopis , infulati in mensis ex adverso oppositis resedebant? 
Quâ arte quis tôt et tantas expensas computare queat! Dicerem quidem quod ante 
D. Papx adventum, domum qux Papx dicitur, tria habentem intêrstitia secundùm 
altitudinem, infra sex hebdomadas construxit; et domum qux Betlem dicitur, ferè 
destructam reparavit : sed quamvis taceam , res ipsa loquetur , et in memoriam 
revocabit. 

in conciiio Nunc ad hoc transeo, quod dominus Papa Eugenius à Treviris recêdens , Remis 
«a?u discepwl" celebraturus concilium mediâ Quadragçsimâ * pervenit : ad quod concilium ^ 
*An. 1 148. D. archiepiscopus Albero tam magnificè pervenit, quod omnium oculos in se et 
ora aperuit. In camerula (g) autem de corio facta , lineo panno intrinsecus decenter 
obducta, inter duos ferebatur equos ; quod cunctis visu erat admirabile; senectute E 
enim jam laborabat , longisque fractus deficiebat laboribus. In hoc igitur conciiio 1 
prior in ordine cunctis residens episcopis , relegi de primatu sedis sux piurima fecit 
privilégia super omnem Belgicam Galliam atque Germaniam ; quibus auditis , 

(a) Dominica prima Adventûs, qux an. 1 147 0) Hyacinthus Bobo , qui an. 1 191 Romanus 
fùtc die 30 novembris. Pontifex evasit, dictus Cœlestinus III. 

(b) Hubaldos, ad summum pontificatum elatus (f) Vel nacto , pontificium ornamentum, quod 
an. 1 181 , dictus fuit Lucius III. P TO caniU interpretatur Sollerius unus è Bollandia- 

(c) Oaavianus anno 1 1 59 de papatu decertavit nis , t. V Julii , p. 378. 

cum Alexandre III, Victor III appellatus. (g) Lectica, cujus tune temporis usus.utvidetur, 

(d) Guido, in locum Octavianisunectusan. 1 164, erat rarissimus. 
Paschalis 111 nomen accepit. 
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A Remensis archiepiscopus non mediocriter turbatus est : unde et homines illius cum 
hominibus suis turbationes facientes, aliquos ex eis vulneraverunt. Quod ipse arcluV 
episcopus Albero valde ferens indigné, îvodio se recessurum et Remensem vastatu- 
rum episcopatum dixit. Tandemque ad hune finem res est perducta, quod Remensis 
archiepiscopus * cum Suessionensi * ad hospitium pervenit , et homines qui hanc * s*mson. 
culpam commiserant , in ejus potestatem dédit. *Josieno. 

Eodem anno , mense septembri , cùm Paiatinus Herimannus castrum Trys c. lxxxvh. 
occupasset et œdificiis firmasset , Otto Cornes de Reneca castrum praedictum cum ^ a *°, g«™ 

1 • i • !_• i • j t. mi ii cum Henman- 

terra attinenti huic arcniepiscopo et ecclesiae suae dédit , ut ipse iliud recuperaret. noPàfctinoCo- 
Quapropter castrum praedictum obsedit. Palatin us au tem, collectis omnibus viribus ,uite - 
suis , ad liberandum castrum venit, ad introïtum syivae quae Castro adjacet , castra- 
metatus est; archiepiscopus verô ex opposjta parte acie instructâ, equitum peditum- 
B que per très dies prestolabatur adventum. Uiic videres gaieas nitentes , ioricas splen- 
dore diem superantes , clypeos corusco sole circumpositos montes illustrantes. . . . Ibi 
notares milites modo condensatos , modo subito sese aperire , incursantemque 
hostem ingeniosè quasi cedendo in sinutri recipere, reflexisque cornibus eum 
concludere ; mille ibi artes , mille faliendi modos discere dabatur. Intérim archi* 
episcopi expiorator copias Palatini perscrutatus advenit , qui iilum jam adven- 
tantem et ad pugnam paratum pronunciat. Tune videres senem ilium jam toto 
defectum corpore, acies peditum ordinare , équités militari arte disponere, notos 
ex nomine sigiilatim àppellare , de ignotis , qui sint , ita interrogare , ut ex ipsa 
interrogatione non solùm notitiam , immo etiam familiaritatem tanti principis sibi 
acquisivisse viderentur. Tune exhortatoriam orationem , tenens crucem archi* 
episcopaiem in manibus , ccepit ad armatas acies taii modo facere : « O vos amici 
C » B.^etri , ô sanctae defensores ecclesiae , qui hodie pro Deo atque justitia mortalia 
» corpora vestra hostili gladio opposuistis , mine veniat vobis in mentem B. Petrus , 
» cujus milites hodie existitis ; credatis cum magna Sanctqrum caterva invisibi*- 
» libus clypeis hodie vos protegi. Certi estote de Victoria ; respicite hoc signum 
» Crucis, hoc, inquam , signum terribile adversariis Jesu Christi : haec est Crux, 
» in qua Herimannus Cornes Paiatii mihi juravit fidelitatem , die illâ quâ advo- 
» catum ecclesiae nostrae ipsum constitui, die illâ quâ iiias vires iliamque poten- 
» tiam ei contuli per quam modo me infestât. Tune praedixi ei in hac Cruce 
» esse de signo Domini , in quo ille cujus haec sacrosancta refulget imago de 
» hoste humani generis triumphavit, multorumque Sanctorum venerabiies reliquias 
» in hac Cruce indicavi contineri. Ipse verô Paiatinus, tenens manum super hanc 
» sanctam jmaginem , juratus est mihi in haec verba : Hune Dominum , hune 

D » pro nobis cruc 'tfixum do vobis , domine archiepiscope , fidejussorem , et juro vobis per 
» ejus virtutem , quod nunquam aliquid contra vos faciam , et qubd in omnibus vestris 
» necessitatibus cunttis viribus mets omnique potentiâ meâ vobis fi déliter assistant. 
» Nunc ergo sciatis quod hune fidejussorem , Christum scilicet Dominum , in hac 
» sacra sua imagine portabo ante illum ; ingeram eum oculis iiiius, hune jura- 
» menti sui testem illi demonstrabo. Sed nunc , ô fidèles Jesu Christi , qui vitam et 
» sanguinem vestrum pro defensione ecclesiae suae offertis , praeparate corda vestra 
» Domino , mundate conscientias vestras ; et quia non vàcat ut singiilatim faciatis 
» confessiones , generalem mihi pastori vestro tacite peccatorum vestrorum confes- 
» sionem , et ego potestate à Domino nobis traditâ faciam vobis per officium 
» nostrum induigentiam et remissionem omnium delictorum vestrorum , ut si quis 
» hodie ex hac temporali et incertâ vitâ evocatur , transeat ad meliorem vitam , 

% » scilicet aeternam. » Tune cùm accepisset omnium communem confessionem , 
induigentiâ factâ et absolutione , benedictionem super eos faciens ita omnes animavit , 
ut nec in uno signum timiditatis apparuit. Ipse vero archiepiscopus vexilium 
Comiti Namurcensi commisit , Crucem autem propriis gestabat manibus. Haec 
cùm ita se haberent , et Paiatinus per exploratores rescisset sè non sufficere ad 
committendam pugnam contra acies ita armatas, misit legatosad archiepiscopum, et 
verba precantia mandat; et ( ut cité ad finem veniam ) hoc impetravit, ut sui qui 
erant in castro , Hlaesi abirent , et de castro suo archiepiscopus suam adimpleret 
voluntatem. C. txxxviu. 

Nunc de moribus ejus et consuetudinibus pauca narrare mihi libet. ... Ad m ^ eron " 
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regales curias quando veniebat, spectacuium omnibus erat, solus admiratione A 
dignus videbatur ; comitatûs et expensx magnificentiâ omnes alios principes obscu- 
rabat ; jocundâ locutione et hilarissimâ proverbiorum suorum interpositione tam 
Regem quàm principes lxtificare solebat ; novissimus et diù exspectatus ad curiam 
vei ad quxiibet veniebat coiioquia, ultimus recedebat; nunquam in singulis con- 
ventibus , nisi auditis aliis , suum aperiebat consilium. Ego Baldricus , qui hane 
scriptiuncuiam feci, uni curix interfui , quâ Francofurdium petiit sub Rege Conrado 

* Al. libumis. cum quadraginta navibus cameratis , exceptis tribunis * et honorariis * et coqui- 
♦onerariiî. nariis ratibus : in quacuria octo Comités et Ducem Lotharingix Matthxum atque 

Heinricum Ducem de Lenburgo securrl habuit , clericorumque atque miiitum 
multitudinem tantam, quôd omnibus qui videbant ammirationem faciebat; magis- 
trum quoque Jariandum (a) Bisuniinum , et magisirum Theodericum Carno- 
tensem , duos famâ et gloriâ doctores nostri temporis exceiientissimos , secum in B 
sua ducens navaii camerata , in iiiorum disputaiione et coliatione valde delectatus 
est, et à curia domum reversus decentibus donis iargiter honoratos ad propria ixtos 
remisit. Hoc tamen nescio an memoriâ sit dignum , quod cùm à prxdiciâ rever- 
teretur curiâ, ideo quoniam Moguntinos exosos habebat, atque forsitan suspectes, 
civitati Hlorum appropinquans vexiila singulis ex navibus erigi , milites in clypeis 
fulgentibus , loricis , galeis , argentum nitore sùperantibus , ostentare sese prxce- 
pit ; tubis et cornibus , armorumque strepitu et horrisono virorum concentu adven- 
tans totam permovit civitatem. Iilic ex tota urbe homines concurrere, mulieres 
conciamare , et quasi urbs jam capienda foret , undique tumultum atque pavorem 
conspiceres. 

Cap. lxxxix. Tandem finem narrationis facturus de fine, de transhu et testamento ejus pauca 
iera^$ U » 'uitiT ^' cam- Confluemix in Epiphania Domini curiam magnam teriuerat, et treugas inter C 
noms jepu u £ om j tem j e jfo/fac/, et Comitem de Zeina acceperat. Hi pro Brunnensi comitatu 
diù guerram ad invicem habuerant, quibus hinc inde ferè omnis inferioris regionis 
nobiles favebant , terramque omnem vastaturi erant , si ipse suo consiiio non interve- 
nisset. Hoc enim in consuetudine habebat fréquenter sunraganeos suos, et principes 
ac nobiles de provincia sua congregare, et stipendia Iargiter illis administrare , 
et pro statu ecclesix et pace patriae cum ipsis tractare. Et quod nunc dicere coeperam, 
statim post Epiphaniam febris acutae diris ardoribus accensus [ est ] et plereusis 
♦An. 115*. passione constrictus. . . . Obiit enim octavo decimo kaiendas februarii*; et licèt 
communi moriaiium sorte in fata lapsus sit , non tamen communi hominum fortunâ 

* Himmcrode. funeratus est. Confluentix enim cùm obiisset, exta ejus in Claustro* juxta parietem 

quae respicit ad septentrionem , humata sunt et lapide tectamarmoreo; corpus vero 
myrrhâ et aloe et aromatibus conditum à medico suo peritissimo Phiiippo Lombardo, D 
qui et urinx sux inspectione mortem ejus tribus diebus antè prxdixerat , pontifica- 
libus adornatum vestibus Treviris allatum est cum magno comitatu : Palatinus 
enim Cornes Herimannus atque plerique barones inferioris regionis cum magno 
comitatu funus ipsius prosecuti sunt. Deinde cùm Trevirim pervenisset , clerus 
et populus ad pontem processit ei in obviam , et per singula monasteria singulis 
diebus deportatus est celebri cum processione ; donec dierum numerus monaste- 
riorum complevit numerum. Et per singulos dies procerum augebatur numerus, 
de tota provincia ad exequias ejus confluentium ; veneruntque , comperto ejus 
obitu, suffraganei ejus episcopi, Stephanus Metensis , Heinricus Tullensis, Albero 
Virdunensis , et Jordanus presbyter cardinaiis Romanx ecclesix , qui tune Métis 
omnium abbatum superioris Lotharingix conventum adunaverat, qui etiam simul 
cum ipso ad ejus venerunt exeqùias ; tantoque honore communique luctu totius E 
provincix , undecimo ab obitu ejus die tumulatus est , quod omnes qui aderant 
confessi sunt se tam honorabiles exequias nunquam vidisse. Sepulcrum verô habet 
in ecclesia B. Pétri , à latere meridionali , juxta altare B. Stephani (c). 

(a) Seu Gerlandum, ctçus opusculum Caudela (c) Cum hoc epitaphio, aureis iiteris insculpto: 
vocatur, inquit Albericus ad an. 1084. Vide Hist. Btlgica Roma, tuum dtcus et tua doria, prinetpt 



Francis iher. t. XII , p. 275. Hic jactt, menus qui ait frit honor; 

/■, t-l j . . t. . . Albert lux ortis, deevs urbis, gloria cleri, 

(b) Theodencum vocat artium studtosisstmum m- patrM , spleudor ' ne lai a. 

vestigatorem Joannes Saresbcnensis , 1U>. I Meta- Pane minore sut jacet hic , majore superstes, 

IOgici, cap. J. superstes fama perenuis erit, &t. 

NARRATIO 




ET ILLUSTRIUM V1RORUM GÊSTIS. 3*1 

A : " 

NARRATIO FUNDATIONIS EGCLESI^E S, BARTHOLOM/EI APOST. , 

In Alniensi pago, sub Ayensi prioratu. 

Apud Acherium , t. III Spicil. in-fol. p. foi ; in-+. 0 t. Xî, p. 334. 

Temporibus Ludovici Régis minoris, filii Ludovici magni Régis Francorum , An. njx. 
qui mortuo Guilleimo Pictavorum Comité apud Sanctum-Jacobum , filiam ipsius 
consiiio et voluntate patris, cum consulatu Pictaviensi et Aquitanorum ducatu , 
sibi conjugio copulavit , insurrexerunt in pago Alniensi duo viri consanguinéi , 
EIbo de Maleone (a), et Gofridus de Rupeforti, cum filiis sceieratis , filiis, inquam , 
Beiial , disperdentes totam terram et inierficientes homines, et Castrum-Julii (b) supra 

B mare positum cum viris et munitionibus nihilominus possidere cupientes. Hoc igitur 
castrum cum adjacenti patria dominus Isambertus, vir per omnia pacificus, jure 
paterpo possederat, quoadusque praedictus Cornes , invidiœ stimulo agitatus , clandes- 
tins obsidione (c) exinde quasi idem * illum expulerat. Et quoniam praefati duo * 
viri Elbosius et Gofridus vidèbanlur esse de génère et famiiia ipsius lsambèrti, 
adeuntes Ludovicum Regem impetraverunt ab eo tam verbis pacificis quàm arrhis 
dominium totius terra», retentâ ab eo duntaxat munitione Castri-Julii, cum medie- 
tate redituum Rocheliae. 

Deinde duobus his pacificatis , qui priùs discordiam inter se propter eamdem 
possessionem habuerant , siluit terra in conspectu eorum à praeliis ; et dum pacificè 
dominarentur in territorio Abaisiensi (d), multitudo hominum tam indigënarum 
quàm advenarum, ex diversis orbis partibus îiiuc per terram et mare applican- 

C lium , postulaverunt à praedictis dominis ad habitandum campum Guillelmi de 

Syre* , qui erat villae et portae contiguus. Quia enim grave erat eis propter viae *M.JeSjm. 
longitudinem adiré parochialem ecclesiam Sanctae-Mariae de Connîa, in superiori 
parte ipsius villae sitam , postulaverunt sibi in campo praedicto ecclesiam fieri in 
honore sancti Bartholomaei apostoli. Praenominàti igitur duo viri , eorum petitioni 
acquiescentes , convenerunt priorem Ayensem *, Guiileimum videlicet, postqué * L'Ut d' Ai», 
et aiios fratres suos , ad quorum jus spectabat parochia matris ecclesiae totius 
Rochellae , precantes ut commodam ubi dictum est aedificarent ecclesiam : et ad 
aediftcium operis urgendum, largiti sunt monachis viginti cubitos terra? in longitu- 
dine et totidem in latitudine, ubi Guillelmus prior, instantibus fratribus; cœpit 
sedificare ecclesiam per manum Pétri de Mogono monâchi sui , cui hoc opus prô 
remedio animas suae injunxerat. Unde iratus Bernardus Xantonensis episcopus , 

D in cujus diœcesi est Rochelia, praedictum opus Guilleimo priori interdixit. Quâ 
de causa Guillelmus prior consiiio fratrum suorum cum domino abbate Cltihia- 
censi * perrexit , et Papae Eugenio ad Signiam ci vitatem tune constituto rem gestam * Petro. 
exponens, licentiam et concessum , et iibertatem aedificandi ecclesiam, sicut 
volebat , ab eodem Papa obtinuit. Insuper ad corifirmationem rei iiteras apostoli^ 
cas ad Xantonensem episcopum destinatas- rôVèxit, datas anno mclii, Signiae, 
x kal. martii. 

(a) Apud Beslium, p. 472, Eblo de Maloleont. (c) Anno 1130, ut habetur ibidem. , 

(b) CAatf/-y4///<7n^proutinterpTeutisumust.XII, (d) Beslîus ibid. Alniensi, et ift GalIià'Clïns^ 
p. 4i8,nunc et ab eo forte teraporepenèdestructum. t. II, pr.coL 463 > Alnisiensi. i '*ù xï 

1 — - — ■ ' ; 

E EX VI. T'A ET REBUS GESTIS S A N C T I B E R N A R ïîj t'î 

Abbatis Clarevallensis. ' " v 

' Adcalcem Operum S.Bernardi ,edit. Màbillon'ù an. ilfy à 7. ,tt,cpl.iair2tistqty ' 

EX LIBRO PRIMO, 

Àuttore Guilleimo ohm àbbate S. Thtoiericl prope Rtmos , tutte niotiatho Signiùcerisi. 

Bernardus Burgundiae partibus, Fontanis oppido patris sui oriundus fuit, Nam. t. 
parentibus claris secundùm dignitatem saeculi, sed dignioribus ; ac nobiiioribus Bem * rdi « enus - 
Tom. XJK * Zz 




36*2 EX ACTIS SANCTORUM 

secundùm christianae religionis pietatem. Pater ejus Tecelinus (a) , vir antiquae A 
et légitima; militiae fuit.... Mater Aleth (b) , ex Castro cui nomen Mons-Barrus , ... 
septem liberos genuit non tam viro suo quàm Deo , sex mares , feminam unam : 
mares omnes monachos futuros, feminam sanctimonialem.... 

Num. 19. Anno ab Incarnatione Domini mcxiii, à constitutione domûs Cisterciensis xv, 
g^'di t t e ur! um,n servus Dei Bernardus annos natus circiter xxm , Cistercium ingressus cum sociis 
ampliùs quàm xxx , sub abbate Stephano, suavi jugo Christi collum submisit 

Num. »j. Cùm autem complacuit ei qui eum segregavit à saeculo , et vocavit ut ampliore 

Mittitur Cla- • * 1 ■ 1 • 0 1 rt- n • j- • 

r*m-vaHem. gratia revelaret in eo glonam suam , et muitos nhos Dei qui erant dispersi per 
eum congregaret in unum ; misit in cor abbatis Stephani ad aedificandam domum 
Clarx-vallis mittere fratres ejus , quibus abeuntibus ipsum etiam domnum Ber- 
nardum prxfecit abbatem (c).... Erat autem Clara-valiis locus in territorio Lin- 
gonensi , non longé à fluvio Alba , antiqua spelunca latronum , quae antiquitus B 
dicebatur Vallis-absinthialis, seu propter abundantis ibi absinthii copiam, seu 
propter amaritudinem doloris incidentium ibi in manus latronum. Ibi ergo in 
ïoco horroris et vastae solitudinis consederunt viri illi virtutis , facturi de spelunca 
latronum templum Dei et domum orationis.... 
Mm» j'i. Cùm autem mFssus noviter Claram-valiem Bernardus , ordinandus esset in mi- 

turî >baS 0rdhia nisterium ad quod assumptus erat, et sedes Lingonensis vacaret, ad quam ordinatio 
iila respiciebat; quaerentibus fratribus quô eum ducerent ordinandum, cité de 
proximo se obtuiit bona fama venerabilis Catalaunensium episcopi , opinatissimi 
illius magistri Guillelmi de Campeilis, illucque eum transmittendum ésse diffinitum 
est. Sicque factum est.... 
Mm». 6 1 . Cùmque dilectus Deo et hominibus Bernardus in iila. valle sua et vicinis civitatibus 

pradUcLtionb! C rt regionibus, quas aliquoties eum invisere domesticae cura ratio cogebat, tantis flo- C 
reret virtutibus et miraculis ; coepit etiam seu communibus ecclesiae necessitatibus , 
seu caritate fratrum , seu obedientiâ majorum , ad remotas pertrahi regiones , paces 
desperatas inter dissidentes ecclesias et principes saeculi reformare, causas humano 
sensui et consilio interminabiies, auxilio Dei, pacificè terminare, et virtute potiùs fidei 
quàm spiritu hujus mundi, de muitis hujusmodi impossibiiibuspossibiliafaciendo, 
quasi montes transferendo, magis ac magis in oculis omnium mirabilis et venerabilis 
apparere. Maxime verô in tantum in eo enitescere ccepit vir tus praedicationis, ut dura 
etiam corda auditorum ad conversionem emotliret, et vix aiiquando vacuus domum 
rediret. Postmodum verô , proficiente et usu sermonis et exempfo conversationis, rete 
verbi Dei in manu piscatoris Dei tam copiosas piscium rationaiium muhitudines 
coepit concludere, ut de singulis ejus capturis navicula domûs illius impleri posse 
videretur. Unde factum est ut in brevi , majori miraculo prx omnibus qux in hac D 
vita gessit miraculis, per unum hominem languidum et seminecem, et tantummodo 
loqui valentem , obscura usque ad iilud tempus ilia vallis, et re et nomine Clara- 
vallis efficeretur, divins' eu jusdam claritatis lumen, quasi de summo quodam apice, 
diflûndens in divexa terrarum. Et ex tune apud yallem illam, quae priùs dicebatur 
Vallis absinthialis et amara , cceperunt montes stillare dulcedinem. . . . 
Num. 6t. Jam domus ordinis illius, fîliae domûs ipsius, chra et ultra Alpes et maria, 

diffwdh Cm kti ^ eserta plurima impleverunt, et adhuc sunt et quotidie confluunt, quibus locus 
quxrendus est. Et petuntur undique fratres et mittuntur , cùm beatos se assument 
Reges gentium et pnesules ecclesiarum , civitates et regiones, qusecumque de domo 

- .(a). Tecelinus Sortis seu Rufus dktus, de quo (b) Seu Alaysia, quam Joannes Eremita, tenis 

Aîbericus ad an. 11 10 :GaufiidusJoveeviUœdominus vita B. Bernardi scriptor, Elisabeth appellat , luit 

fratmA habuit Hoïdoinum nomine, qui in juventute filia Bernardi Mont'u- Barri domini, viri petentis et 

mortuus tnspuerulos reliquit, Galtherum videlicet et magni secundùm sœculi dignitatem , et ex antiqua 

Witherum , qui sine liberis mortui sunt , et Hescelinam ( sicùt asserunt multi ) Burgundiœ Ducurn generosi- 

dominam de Nullejo , quam quidam nobiiis de Acro- tate trahens originetn. Quod piuribus arguments 

monte duxit, Guido nomine, Fulamis filins de Sar- adstroere nititur Petros - Francisais Chiffletius , 

èeiUs } et genuit Werricumpatrem Gualteri de Nullejo. S. J. presb., in libre cui titulus, S. Bernardi genus 

Iste Guido de Acromonte fuit ex parte matris firater illustre assertum, quem adi. 

Tesselini Sori de Fontanis, qui fuit paterB. Bernardi (c) Anno 11 iy , ex Alberico, cujns verba sunt : 

Clarevallensis abbatis ; et haiueruntalios fratres, Hol- Hoc anno fundatum est caenobium Clarevallense sub 

doinum qui fuit avu* Alberici de Esmanciis > et Hai- primo abbate B. Bemardo , qui una anno fuit novitius 

nonem de Cotlumbejo , patron Abelini. Item Guido et claustralis monachus , et annis octo et triginta usque 

de Acromonte fuit ex alla parte fiater Ulrici , sub ad obitum suwn fuit in abbatis efficio. Erat, quand» 

quo fitndata est abbatia Morbnundi, Vidé tomo foetus est abbas , viginti-quinque annorum. 
nostro XIII, p. 690. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 3^3 

A illa et disciplina viri Dei meruerint contubernium aliquod adipisci.... Quapropter 
piscator Dei , praecipiente Domino , non cessât iaxare relia in capturam ; et aliis 
abeuntibus , aliis succedentibus in locum eorum , nunquam sanctae illius congrega- 
tionis minuitur plenitudo. Hoc usque nunc egerunt, et quotidie agunt miriftcœ ejus 
captura, Catalaunensis^ , Remensis (b), Parisiacensis^r), Moguntinensis^, Leo- 
diensis, et aliarum nonnuilarum civitatum; Flandrise quoque et Germanise, Italiae, 
Aquitaniae, et aliarum regionum, quascumque , quâcumque necessitate, contigit 
aliquando seu adhuc usque hodie contingit virum Dei visitare. Coopérante siquidem 
gratiâ Spiritûs sancti, quocumque vadit, plenus redit, et sua eum plenitudo ubique 
comitatur.... 

In omnibus autem operibus suis quàm purus sit ei oculus intentionis , mani- ^*Q ua * 9 ,* am 
festè denunciat corpus lucidae operationis. Summos quippe honores ecclesiasticos adeptussit 

B et saecularium principum favores, quasi dignum eum jugiter persequentes , non 
jactanter respuendo , sed religiosè et rationabiliter declinando , quid in omni 
operatione sua semper quaesierit, quid ambierit, manifesté déclarât. Mediolani, 
Remis , ciero eligente , populo acclamante , in archiepiscopum nominatus est ; 
Catalauni, Lingonis, in episcopum ; et idipsum in multis jam aliis civitatibus actum 
fuisset , si consensûs ejus aliqua spes esse potuisset. Cùmque dignus esset ut coge- 
retur , nesçio quo judicio Dei et singuiaris reverentiâ sanctitatis, jam oiim apud 
omnes obtinuit ne aliquando ad aliquid contra voluntatem suam cogatur. Sed 
cùm hoc modo mundi hujus fugit honorem , omnium honorum non effugit auc- 
toritatem: dignus, in conscientiis omnium, qui in timoré et amore Dei timeatur 
et ametur ; quo présente , ubicumque fuerit , nihil contra justitiam audeatur; cui, 
ubicumque aliquid ioquitur , vel agit pro justitia , obediatur. Ejusmodi fultus 

C auctoritate in ecclesia Dei , cùm obedientiae vel caritatis urget nécessitas , nyjiam 
rerugit inçommoditatem laboris sui. Cujus enim voluntati sic detulit, cujus con- 
silio sic se humiliavit omnis tam saecularis quàm ecclesiasticae dignitatis altitudo ; 
Reges superbi , principes et tyranni , milites et faptores , sic eum timent et reve- 
rentur, ut videatur in eis impletum quod in Evangelio iegitur Dominus dixisse 
discipulis suis : Ecce , inquit, dedi vobis potestatem calcandï super serpentes et scor- Luc. x, 19. 
piones , et super omhem virtutem mimici, et nihil vobis nocebit. Porro inter spirituaies, 
et ubi spiritualia spirituaiiter examinantur , longé ei alia auctoritas est &c. 

EX LIBRO SECUNDO, 

Âuctore Emaldo Bona-vallis in agro Carnutensi abbatt. 

j) EÂ tempestate , Honorius Papa viam universae carnis ingressus est.. Nec mora q^"^ e ' c ' cle _ 
in electione dissidemibus cardinalibus , et divisâ ecciesiâ, plures numéro et saniores s iaKom. schis- 
consilio , vitâ probabiles, viri virtutum , presbyteri , diaconi, episcopi , Inno- m * te ' 
centium elegerunt, cujus vita et fama, et aetas, et scientia, digna summo sacerdotio 
habebatur. At verô pars altéra infâmes ausus vioientiâ, non ratione corroborans , 

(a) Guillelmus ibid. num. 6$ : Cùm enim episcopi guntinorum , pacem reformatants inter Regem Lotha- 
gratiâ Catalaumim fréquentant , rediens aliquando rium et prœdecessoris ejus Henrici Imperatoris nepotes , 
traxit secum multiludinem nobilium et literatorum , Conradum scilicet qui Loihario postea successit in 
clericorum et laïcorum. regnum , et Fridericum patrem hu)us Friderici , qui 

(b) Ibid. num. 67 : Et ut à Catalauno ad Remen- post Conradum electus obtinet hodie principatum. Ve- 
sem civitatem pertranseamus , contigit aliquando , dis- nerabilis autem metropolitanus Moguntinotvm Alber- 
sentientibus archiepiscopo et populo Remensi , ad tus honorabilem quemdam clericum , nomine Masce- 
conciliandos eos adetse virum Dei. Cùmque in palatio linum , viro Dei obviàm misit. . . . In eodem denique 
ejusdem civitatis cum Josleno Suessionensi episcopo itinere convenus ad Dominum [ Masceiinus J sxcuto 
consedisset , et magnâ cleri plebisque frequentia repletâ valefecit, et cum aliis pluribus literatis honoratis^ue 
domo , de pace tractaretur ifc. personis , quas collegit eo tempore servus Christi , ipse 

(c) Gaufridus Autissiod. et ipse vitx S. Bemardi quoque , sicut sibi prœdictum fuerat , secutus est eum. 
scriptor, inter fragmenta, ibid. col. 1278 ; Contigit (c) Libro de Viris illustribus ord. Cisterc. dist. 3, 
aliquando virum Dei, inquit ,pro quibusdam negotiis cap. 7 , Iegitur : Dum re\'erendissimus pater BernarJus 
ad partes Gattiœproficisci. Cùmque in itinere et tn re- aliquando provinciam Flandriœ intrasset, et retia Dei 
ditu scholaribus Parisiensibus , ut solebat, ficisset de quaquaversùm in capturam animarum laxasset , et 
comersione sennonem, ... multi in illa captura Domi- nobiles et liieratos viros multos de fluctibus sœculi ad 
nicis retibus irretiti sunt pisces , multi et in itinere lit tus conversion is attraheret ; inter cafteras illustris 
adjuncli nobis ; ita ut, transacto probationis anno, ex quidam Arnulfus nomine de Majorca, dives et deli- 
hoc collegio monachi facti simus viginti etunus ifc. catus nimis, secretô % in manibus ejus sereddidit iXc, 

(d) Gaufridus idem^ libro IV de vita S. Bemardi, Apud Mabiilonium , ibid. col. 1210. 

num. 14: Ingressus aliquando (anno 1133) servus (f) Honorius vitâ functus-est anno 1130, die 
Christi Cermanio! regnum, festinabat ad panes Mo- 14 Fetfruarii. 
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364 EX ACTIS SANCTORUM 

Petrum-Leonis ad huncapicem adspirantem , frauduientis machinationibus seorsum A 
et praecipitanter nominavit Anacietum, et catferis renitentibus ordinavit.Qui verô 
in parte cathoiica erant , eiectum suum soiemniter ordination coiiocarunt in ca- 
thedra, et per loca ilia in quibus sessiones habent ex antiqua consuetudine 
Romani pontifices , circumduxere , et pro tempore honor debitus apostolicae affuit 
dignitati. Et tune sanè circa Lateranense paiatium morabantur ; nec erat jam eis 
tuta in domibus propriis mansio , cùm eos acerrimè Pétri satellites infestarent. 
Ibi etiam diù resistere non vaientes , per confœderatos sibi quosdam ex nobilîbus 
Romanis ad tempus in turribus eorum receptacula habuerunt. Sed nec in eis 
perseveravit fidelitas : nam in brevi, aut vi, aut fortitudine temerariae multitudinis, 
autpretio corrupti sunt. Nam Petro , tam propriâ generis virtute, quàm adhxren- 
tium sibi affinitate , multitudo tanta erat, ut ferè tota eum civitas sequeretur, vel 
pecuniâ vel commodis obiigata.... Igitur quisque pro modo suo secundùm majus B 
vel minus conducti ad scelus , sacramentis generalibus publicè Petro vendiderunt 
assensum , et in omnem sanguinem manus exposuerunt et arma , et quotidianis 
congressibus partem quae cum Innocentio erat , maledictis insectabantur et gladiis. 
Habuere igitur servi Dei consilium; et quia vi humanâ se tueri non poterant, cedere 
eiegerunt ; et procuratis clam navigiis , de ore Leonis et de manu bestiae per Tiberim 
in Tyrrhenum mare elapsi, prosperis vends carbasa impelientibus, in portum Pisa- 
num féliciter appulerunt.... 
Num. 3. Praemissi , antequam de Urbe egrederentur , à domino Papa in Gallias fuerant 
Bernardiu In- nunc ij qu j dissensionis et schismatis à Petro facti ordinem Gallicanae intimarent 

noccntiumJlre- ' 1 # t • ■ . . 

cipiendumsua- ecclesiae , et hortarentur episcopos ut in ultionem prasumptionis hujus accingeren- 
Att tur , et, damnatâ parte schismaticâ, subscriberent unitati. Necdum vero ad plénum 

ténor operis innotuerat episcopis , nec privatim quisquam commodare praesumpsit C 
consensum , donec , collecto Stampis generali conventu , in commune décernèrent 
quid reciperent , quid damnarent. Neque enim Francia , caeteris regionibus pro- 
ciivibus ad schisma , alîquando tali factione (a) fœdata est, nec malignorum acquie- 
vit erroribus, nec fabricata est idolum in ecclesia, venerata in Pétri cathedra 
monstrum. Nec enim talibus in causis principalia alîquando eos terruerunt edicta, 
aut generalibus utilitatibus privata commoda praetulerunt; nec déclinantes in par- 
tem, personis detulere , sed causis : sed si quid oportuerit, fortiter persecutionibus 
obviarunt , nec damna nec exsilia formidarunt. Convocato igitur apud Stampas 
In condiio concilio$) , abbas sanctus Clarevallensis Bernardus , specialiter ab ipso Rege Fran- 
Stampensi, CO rum et praecipuis quibusdam pontificibus accersitus, sicut postea fatebatur, 
non mediocriter pavidus et tremebundus advenit , periculum quippe et pondus 
negotii non ignorans. In itinere tamen consolatus est eum Deus , ostendens ei in D 
visu noctis ecclesiam magnam concorditer in Dei laudibus concinentem , unde 
speravit pacem sine dubio proventuram. Ubi vero ad locum ventum est , celebrato 
priùs jejunio et precibus ad Deum fusis, cùm de eodem verbo tractaturi Rex 
et episcopi cum. principibus consedissent ; unum omnium consilium fuit , una 
sententia , ut negotium Dei , Dei famulo imponeretur , et ex ore ejus causa tota 
penderet. Quod ille , timens licèt et tremens , monitis tamen virorum fidelium 
acquiescens, suscepit, et diligenter prosecutus electionis ordinem , electoru m mérita, 
vitam et famam prioris electi , aperuit os suum , et Spiritus sanctus implevit illud. 
Unus ergo omnium ore locutus , sUscipiéndum ab omnibus summum pontificem 
Innocentium nominavit , et ratum esse omnes pariter acclamarunt ; et decantatis 
ex more laudibus Deo, obedientiam deinceps polliciti , electioni Innocentii omnes 
pariter subscripserunt. E 
n*. 4. Interea dominus Papa , multis in Pisis et in Tuscia et in aliis provinciis potes- 
Angii^Regëm tativè dispositis , vaiefaciens Pisanis et gratias agens , in Provinciam navigio delatus 
«idem cond- e st, et Burgundiam transiens Aurelianum pervenit : ubi occurrentibus episcopis, 
im " à Rege piissimo Francorum Ludovico alacriter et honorificè susceptus est. Inde 

à Gaufrido Carnotensi episcopo , magnarum virtutum viro , Garnotum deducitur ; 
ubi etiam gloriosus Anglorum Rex Henricus ei cum maximo episcoporum et 
procerum comitatu occurrit. Hune quoque Regem venerabilis abbas ad eum prae- 
missus adduxit, quem vix persuasit Innocentium recipere, ab episcopis Angliœ 

(a) AI. Cuiberù vel Burdini susceptione. (b) Anno 1 130, mense aprili. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 365 

A penitùs dissuasum. Cùm enim omnimodis recaicitraret et detrectaret : « Quid 
» times! ait. Times peccatum incurrere , si obedias Innocentio l Cogita , inqtiit , 
» quomodo de aliis peccatis tuis respondeas Deo; istud mihi relinque, in me sit 
» hoc peccatum. » Ad quod verbum persuasus Rex ille tam potens , extra terram 
suam domino Papae occurrit usque Carnotum. Multa ibi dicta et facta sunt , multa- 
que ibi saecularia et ecclesiastica negotia definita. 

Reversi intérim de Germania iegati domini Papae , tam episcoporum quàm M»*. s- 
Régis * assensum et literas detuierunt, et deprecationem publicam , ut, ad eos ra ™°nd?vidu£ 
transiens , suam eis desideratam exhiberet praesentiam. Facile enim persuasi sunt * k>*»™. 
recipere eum , quem jam caeteri recepissent. Sed detinuit eum dilectio et devotio 
ecclesiae Galiicanae , et singuli et omnes visitationem apostoiicam expetebant. Per- 
iustratâ igitur Franciâ , Remis (a) convocavit conciiium , in quo multis ad hono- 

g rem Dei disposais, Regem JLudovicum, vivente pâtre, pro Philippo fratre coronavit 
in Regem. In omnibus his dominus Papa abbatem à se separari non permittebat, 
sed cum cardinalibus rébus publicis assidebat. Sed et privatim quotquot habebant 
negotia , virum Dei secretiùs consuiebant. Ipse vero audita referebat ad curiam , 
et oppressis patrocinia exhibebat. Igitur, soiuto concilio, Leodium (b) dominus 
Papa Romanorum Régi occurrit , et honorificè quidem susceptus est; sed velociter Leodium pcr- 
obnubiiata est iiia serenitas. Siquidem importuné idem Rex institit, tempus habere se git> 
reputans opporturrum, episcoporum sibi restitui investituras , quas ab ejus praedeces- 
sore lmperatore Henrico , per maximos quidem iabores et multa pericula , Romana 
ecciesia vindicarat. Ad quod verbum expavere et expalluere Romani , gravius sese 
apud Leodium arbitrati periculum ofFendisse, quàm declinaverint Romae. Nec consi- 
lium suppetebat , donec murum se opposuit abbas sanctus. Audacter enim resistens 

q Régi , verbum malignum mirâ libertate redarguit, mira auctoritate compescuit. 

Rediens autem Leodio Claram-valiem dominus Papa per se ipsum voluit visitare.... Num. 6. 
Longas in Gaiiiis facere moras dominus Papa non potuit ; sed, sicut cum Lotha- Num 8 
rio Rege condixerat, Romam ei occurrit, et vi exercitûs in Lateranense palatium Pisano imerest 
deductus est. Muiti etiam ex nobilibus Romanis , fidèles ecclesiae, eum honorificè concI,I °- 
susceperunt. Verùm Petrus-Leonis non ponens Deum adjutorem suum , sed con- 
fcederatorum stipatus maiitiâ *, in editioribus et tutioribus turribus manens, Lotharii * t miiitii. 
ludificavit virtutem : et interdicens suis congressus pnblxcos , nec sibi securitatis 
suae fecit pericuium, nec causam conflictûs hostibus dédit; sed tamen Jiberum 
eorum discursum machinis superioribus et obstaculis variis impedivit. Vitavit etiam 
obstinatissimè Imperatoris colloquium, nec minis nec blandimentis flexus est, 
nec de statu suo consilium cujusiibet personae admisit. Jlelicto igitur Romae Inno- 

D centio , aiiàs Imperator digreditur. Petrus verô post ejus discessum crebros movens 
per Urbem excursus, fidelium caedibus inhiabat. Inteliigens ergo Innocentius Romae 
sibi infructuosam eo tempore moram , ne praesentia sua iilius bestiae rabiem effe- 
raret , rursus Pisas revertitur ; ibique aggregatis totius Occidentis episcopis , aiiisque 
religiosis viris , magnas gloriae synodus (c) celebratur. Adfuit per omnia et consiliis 
et judiciis , et définition! bus omnibus, sanctus abbas, impendebaturque ei reve- 
rentia ab omnibus , et excubabant ante ejus limina sacerdotes : non quod fastus k 
sed multitude communem prohiberet accessum ; et aiiis egredientibus, alii introï- 
bant , ita ut videretur vir humiiis , et nihil sibi de his honoribus arrogans , non 
esse in parte soliieitudinis , sed in plenitudine potestatis. Actiones concilii iongum 
est prosequi : summa tamen in excommunicatione Pétri, et irregressibili fautorum 
ejus dejectione constitit , et usque hodie sententia persévérât. . . . 

£ Laborabat eâ tempestate sub schismaticorum oppressione tota Burdegalensis Num. j». 
ecciesia , et non erat in Aquitania qui posset resistere principi , cujus animum s^nuticis'iî 
induraverat Deus : qui, annuente Gerardo Engolismensi episcopo, et instillante borame, 
in cor ejus dissensionis semina , factus çst schismatis defensor et auctor. Quicumque 
susceptioni Petri-Leonis non subscribebant, persecutionibus expositi , aiii damnis , alii 
proscriptionibus mulctabantur , alii à sedibus propriis pulsi exsulare compellebantur. 
Sibiiabat in auribus Comitis iilius crebris persuasionibus , quasi serpens antiquus, 

(a) Anno 1 1 3 1 , celebratum fuit ab Innocentio Hum Remense aggressus est, mediâ sciiicet Qua- 
Remense conciiium , XIV hal. novernbris teste dragesimâ ejusdem anni. 

Dodechino. (c) An. 1 1 34, /// kal. junn , celebratum fuit Pisa- 

(b) Suum Innocentius iter Leodium ante conci- num conciiium, ex chronicis Pisanis apud Ughellum. 
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veteralor iiie , qui diù in partibus iilis sedis apostolicae fuerat iegatus , et nunc à A 
magistratu tanto dejectus , non poterat se pati suae soiius ecclesiae episcopum , qui 
se viderat totius Aquitaniae principem et magistrum. Erubescebat enim ad primam 
domum redire, cujus potentatui et Turonica et Buidegalensis et Auxiensis provinciae 
subjectae fuerant ; et quidquid à collibus Iberorum usque ad Ligerim complectitur 
et ciaudit Oceanus , paruerat ejus imperio. Consuetus igitur praedari provincias, 
et sub titulo justitise de causis emergentibus facere quaestum , infinilas aggregarat 
pecunias, quae sibi erant in idolum et in apostasiae simuiacrum. Videns itaque 
periisse sibi exactionum auctoritatem , etsolam domum» quae, nuper muitis stipata 
ciamoribus , jam carebat aerariis ; impatienter ferens quôd manus ejus non impie- 
rentur muneribus , homo serpentins astutiae festinatô ad Petrum-Leonis misit , ut 
ei legationem concederet, et ipse ei fideiitate juratâ obediret , insuper et principem 
terra? et quoscumque posset ad ejus imperium inciinaret. Gavisus homo perditionis , B 
quia iocum in quo dilataret malitiam suam se invenisse putavit , cito annuit , et 
libenter ei etiam in adstipuiationem erroris Gilonem Tuscuianum cardinalem epis- 
copum , qui solus de Romanis cum Petro Portuensi episcopo ei adhaeserat, cele- 
riter delegavit. 

Nam. j 3 . Porro Gerardus ipse , qui priùs se mutiiatum dolebat , resumpsit cornua , et 
Engoulm^tn deinceps cœpit securior et audacior apparere. Nam et quod antea non fecerat , 
cpiscopos s*- publiée procedebat mitratus , ut ipsa sacri officii insignia ampliorem ei reverentiam 
v,ente ' in populos vindicarent. Aggreditur ergo Comitem muitis pecuniis, invadit animam 
ejus rationibus venenatis , et hominem promptum seducit facilè et corrumpit. In 
primis ab urbe Pictavensi Guilielmus (a) episcopus , vir honestus , homo catholicus , 
in societate et defensione universalis ecclesiae stabiiis , violenter expellitur , et à 
Gerardo cardinale et adjutore suo , quia Petrum abdicabat , damnatur. Erant et C 
aliae familiares causas, pro quibus ei à muito tempore Cornes infensus, data occasione, 
libentissimè eum persequitur et abjurât. Visum estautem tam Gerardo quàm Comiti, 
ut ad confirmationem partis suae sine mora Pictavi crearent episcopum. Et invenerunt 
hominem (b) ambiliosum , nobilem quidem génère , sed degenerem fic'e : quem , ut 
genus suum cum eo in causa ponerent, quibusdam ex clericis consentientibus elege- 
runt; et profanas ei imponentes manus , execrabile caputejus non tam unxerunt quàm 
, contaminaverunt. Simile huic monstrum in Lemovicensi ecclesia intruserunt , Ram- 
nulfumff^ quemdam Doratensem abbatem, quem non multo post ultio divina secuta 
est. Gadens enim resupinus de equo in via plana, uno tantùm lapide ultore, qui 
ad hoc ibi erat relictus , infixo capiti ejus , et quassato cerebro , exspiravit. 
Nam. 34. Audiens haec et hujusmodi vir venerabilis Gaufredus Carnotensis episcopus , cui 
roitdtw U$,MuC ^ P & P a Innocentio Aquitaniae legatio fuerat commendata , vehementer indoiuit , et £) 
succurrendum periclitanti ecclesiae , postpositis aiiis negotiis , sine ulia diiatione 
decrevit. Abbatem igitur Clarevallensem petit et obsecrat , ut sibi ad tanta mala 
eliminanda succurrat. Assensit vir Dei.etse in proximo congregationem monachorum 
in Britanniam, in locum (d) quem juxta Nannetum Comitissa Ermengardis para- 
verat, ducturum intimât ; et promittit, dispositâ illâ domo secundùm genus et 
Num, 3<5. species suas, se cum eo in Aquitaniam profecturum.... His itaque patratis , simui 
abbas et Iegatus ingrediuntur Aquitaniam. Intérim Gerardus , assensu Comitis , 
Burdegalensem archiepiscopatum occupaverat , et simui Burdegalensem et Engo- 
iismensem detinebat ecciesiam. Sed effluentibus pecuniis quas in assentatorum 
manus injecerat , et magis ac magis cognitâ veritate, jam defluebant ab eo subsidia 
principum , et perfidiae ejus timebant existere defensores. Morabatur itaque in locis 
illis in quibus securiorem se putabat, nec jam facilè pubiicis sese conventibus £ 
prxsentabat. Ut enim priùs gesta breviter repetamus , ubi primùm cœpit audiri 
quid adversùs ecciesiam Dei Gerardus ille machinaretur , ab Innocentio Papa 
adhuc in Galliis demorante missi sunt abbas noster Clarevallensis et Joslenus 
venerabilis episcopus Suessionensis , et Pictavim usque venerunt , ut tam ipsum 
quàm praedictum principem convenirent. At ille , jam eodem principe persuaso , 

(a) Guilielmus Adelelmi, de quo suprà, p. 259. (c) Ramnulfùm, qui Eustorgio suffectus fuerat, 

(b) Petrum de CasteUyraut, quem Romana ecclesia ex chronico Gaufridi Vosiensk , cap. 46, tomo 
ab ejusdem Pictavtnsis ecclesia regimine , reprobatum no»ro XII, p. 434. 

oliin canonicâ decisione , removerat , inquit Arnulfus (d) Buzeium, an. 1 136 conditum, ex Britannise 

Sagiensis, ibid. chronico à nobis edito t. XII, p. 559. 
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A impudenter in ecdesiam cathoiicam , à qua se praecidebat , convicia cœpit jaculari , 
et pollicitam priùs Innocentio subtrahere obedientiam : Anacietum suum electum 
digniorem, et quicumque ei non obedirent, erroneos et acephalos nominare. Unde 
factum est , ut animati et armati in insaniam clerici publiée ex ea die persecu- 
tionem catholicis intentarent. Priùs tamen quàm ab unitate seipsos taiiter praeci- 
dissent, obtulerat abbas sanctus in eorum ecclesia sacrificium Deo. Post cujus 
discessum , decanus ejusdem ecclesiae altare in quo divina mysteria celebrarat , 
impie quidem , sed non impunè confregit. . . . 

Significatum est intérim Comiti per viros illustres qui ad eum securiùs audebant Nm. 
accedere , quôd abbas Ciarevailensis et episcopus Carnotensis , aliique episcopi et A ^jjjj^ Du 
religiosi viri, colioquium ejus expeterent, quorum studium esset ut secum de pace cemaggreditur, 
ecclesiae et de malo removendo tractarent ; persuasumque est ilii ne tantorum 

B virorum devitaret colioquium , quia poterat fieri ut , communicato cum eis consilio , 
facile esset quod modo putabatur difficile, et quod videbatur impossibiie, repentino 
proventu possibile redderetur. Itaque apud Partiniacum hinc inde conveniunt , et 
imprimis de divisione ecclesiae, et de scissurae obstinatione , quae infra Alpes in 
soia Aquitania quasi nebulae corrupteia consederat , multis modis et rationibus à 
servis Dei Comiti intimatum est , quod ecclesia una est , et quidquid extra eam est, 
quasi extra arcam , judicio Dei necesse est interire et dilui. Adducta quoque 
exempla Dathan et Abiron , quos pro reatu schismatis terra vivos absorbuit , nec 
tanto malo vindictam Dei aliquando defuisse monstratum est. His auditis, Cornes 
ex parte sano usus consilio, respondit se in obedientiam Innocentii Papa? posse 
dare consensum ; sed in restitutionem episcoporum quos de sedibus suis expulerat , 
nullâ ratione induci , quoniam implacabiiiter eum offenderant , et juraverat se eorum 

C pacem nullo tempore suscepturum. Diù per internuncios protractus est sermo : et 
dum vicissim verbis se mutuô occupant, vir Dei, efficaciora arma corripiens , ad 
altare sanctum oblaturus et supplicaturus accedit. Intraverant ecciesiam , quibus 
iicebat divinis interesse mysteriis : Cornes sustinebat pro foribus. _ 

Peractis igitur consecrationibus , et pace data et diffusâ in populum , vir Dei , Nm. 38. 
jam non se agens ut hominem , corpus Domini super patenam ponit et secum c ^ ) ^î^ suer *" 
tollit, atque igneâ facie et flammeis oculis, non supplicans , sed minax foras egrer 
ditur , et verbis terribilibus aggreditur Ducem : « Rogavimus te, inquit , et sprevisti 
» nos. Supplicavit tibi , in altero quem jam tecum habuimus cohventu, servorum 
» Dei ante te adunata multitudo , et contempsisti. Ecce ad te processit filius Virginis , 
» qui est caput et dominus ecclesiae , quam tu persequeris. Adest judex tuus , in 
» cujus nomine omne genu curvatur, cœlestium, terrestrium, et infernorum. Adest 

D * judex tuus, in cujus manus illa anima tua deveniet. Numquid et ipsum spernes? 
» numquid et ipsum, sicut servos ejus , contemnes ? » Lacrymabantur universi qui 
aderant , et orationibus intenti praestolabantur exitum rei , et omnium suspensa 
exspectatio nescio quid divinum fieri coelitus exspectabat. Videns Cornes abbatem 
in spiritu vehementi procedentem , et sacratissimum Domini corpus ferentem in 
manibus, expavit et diriguit, membrisque tremebundis metu et dissolutis , quasi 
amens solo provolvitur. Elevatus à miiitibus rursum in faciem ruit , nec quippiam 
alicui loquens aut intendens in aliquem, salivis in barbam defluentibus , cum profun- 
dis efflans gemitibus , epilepticus videbatur. Tum vir Dei ad eum propiùs accedit, et 
pede pulsans acclivem, surgere jubet et stare supra pedes, et Dei audire sententiam : 
« Praesens est, inquit, Pictavensis episcopus, quem ab ecclesia sua expulisti. Vade, 
» et reconciliare ei , et in osculo sancto pacis cum eo jungito foedera , et ipse ad 

E » sedem suam eum reducito ; et satisfaciens Deo, redde pro contumelia gloriam, 
» et in universo principatu tuo divisos et discordes ad caritatis revoca unitatem. 
» Subdere Innocentio Papas , et sicut ei omnis obedit ecclesia , tu quoque electo 
» à Deo tanto pare pontifici. » Audiens haec Cornes , auctoritate Spiritûs sancti et 
sanctorum sacramentorum praesentiâ victus , nec audebat respôndere, nec poterat : ^ 
sed statim accurrit*, et in pacis osculo recepit episcopum , et eâdem quâ eum * Ed. occurrit. 
abjuraverat manu, cum totius exsultatione civitatis ad propriam sedem reduxit (a). 

(a) Anno 1136. Et quidem ea reconciliatio non- monasterio, dat. WiUtlmo episcopo Pictavîenti exsu- 
dum facta erat anno 1135 , quando Aubericus de lante, prout legitur t. II Gallise Christian», col. 
Monte-leonis scripsit chartam pro Fontebraldensi 117a. 
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Sed et deinceps abbas cum Comité jam familiariùs et suaviùs loquens , paternè A 
eum monuit ne ad tam impios et tam temerarios ausus uitrà exsurgeret , ne Dei patien- 
tiam tantis irritaret flagitiis , ne pacem factam in aliquo vioiaret. Pace haque omni 
Aquitaniae ecciesix redditâ, solus Gerardus persévérât in maiis; sed non muitôpost , 
adveniente die irae, in domo sua miserabiliter exstinctus est. Et cùm dicat Scriptura , 
i Joan. j. Est peccatum nd mortem,pro eo non dico ut roget quis , impoenitens , et subito mortuus, 
sine confessione et viatico , de corpore egredientem spiritum ei reddidit cujus 
minister usque in finem exstiterat^. Corpus ejus à nepotibus suis, quos in ecciesia 
illa honoribus subiimaverat , inventum in lectulo suo exanime et enormiter tumi- 
dum, in basiiica quadam humatum est; sed posteaà Gaufrido Carnotensi episcopo, 
sedis apostolicas legato, inde extractum , aiioque projectum est. Nepotes quoque 
ejus ab eadem ecciesia postea eliminati sunt, et omnis progenies et plantaiio à radice 
avulsa , per extera régna, tanti judicii circumferens querimonias, exsuiavit. Tanto B 
igitur malo obruto, et schismate Gerardi redacto in cineres, vir Dei cum gaudio 
magno Claram-vallem revertitur. . . . 
Num. 49. Abbas sanctus, ad studia sua reversus, dilectum amplectitur epithaiamium. È 
husàCiLTvaîië diversis etiam regionibus, odore religionis illius ubique diffuso, fratres ad fundanda 
progenitis. monasteria invitantur ; fundata quoque et statuta ditioni ejus subjiciunt , et arctioris 
ineunt régulas disciplinas. Sed et diversarum regionum civitates ex hoc coliegio 
*Eugenio in. meruere episcopos. In primis Roma summo ornatur pontifice* ; Praeneste Stepha- 
num(b) habuit totius modestiae virum; Ostiavirum magnum Hugonem^. In ipsa 
quoque Romana curia Henricus^,) et Bernardus^ , alter presbyter , alter diaconus 
ordinati sunt cardinales. Prope urbem Romam Nepa quoque sub Huberto refloruit. 
In Tuscia, Pisis , natalis soli gloria et magnum ecclesiae lumen, Balduinus (f) 
effulsit. Citra Alpes , Lausanx datus est Amedeus (g) , Seduno ( h)- Guarinus , Lin- C 
gonis^ Godefridus, Autisiodoro^ Alanus, Nannetis^ Bernardus, Belvaco^ 
Henricus, Tornaco (a) Giraldus, Eboraco(ty Henricus; in Hibernia duo episcopi 
re et nomine Christiani ; in Alemannia , civitate Curia Algotus , sapientiâ , aetate et 
gratiâ reverendus. Haec luminaria de Ciara-vaile assumpta fulgore puro praedictas 
urbes suâ iilustravere praesentiâ , et pastoralis officii élucidantes gloriam , exemplum 
caeteris episcopis facti sunt doctrinae et vitae, et in altitudine sua semper hu miles 
constiterunt. 

Num. 50. Defuncto siquidem Innocentio Papâ , et successoribus ejus Ccelestino 'et Lucio 
An. 1 14$. quàm velociter consummatis, Bernardus (p) quem priùs apudS. Anastasium abbatem 
{ ordinaverat] , Papa Urbis efficitur , et Éugenius tertius appellatur. Hic , seditione 

(a) Anno 1136. Sed longé aliter de ipsius morte (g) Amedens de Alta-ripa , abbas Altae-cumbae , 
loquhur historia pontificum Engolism. tomo nos- anno 1145 factus est Lausanensis episcopus. 

tro XII , p. 397. Die autem proximâ mortis suée, (h) Guarinus,. ex abbate Alpensi in Sabaudia, 

■acetpimus quod i'n confessione sua sactrdotibus dixerit , circa annutn 1 1 36 , assumptus est jam senex ad 

«' partent Petri-Leonh contra voluntatem Dei ignorans regendam Sedunensem ècclesiam. 

manutenuerit , se confiteri et pcenitere : omnia autan (i) De eo Ernaldus num. 29: Aderat Godefridus 

lîla quâe habebat, feri in vita suà vel ecciesia dédit , prior ejusdem loci ( id est, Ciarae-vallis) ,propinqvus 

vel paupetibus erogavit, Ù'c. ejus in carne et spiritu , vir sapiens et constans , qui 

(b) Stephanus Catalaunensis anno 1 140 ordina- etiam religionis etprudentiœ merito postea (an. 1 139) 
tus Praenestinus episcopus, obiit anno 1 1 44- De eo in ecciesia Lingonensi factus episcopus , et sanctitatis 
Joannes Saresber. Hb. VI Polycratici, cap. 24: Quis formant retinens , et dignitatis in qua est honorent 
non stupeat episcopum Prœnestinum, qui scrupulum non minuens , usque hodie ingrediens et egrediens 
conscientiœ metuens , et à participatione bonorum laudabiliter persévérai. 

communium abstinebat! (k) Alanus, abbas Ripatorii, anno njàelectus 

{c) Hugo , abbas Trinm-Fontium in Campania est Autisiodorensis episcopus. 

Gallise, anno 11 so factus est Ostiensis episcopus. (I) Bernardus Nannetensera episcopatum gessit 

(d) Henricus Pisanus , SS. Nerei et Achillsei ab anno 11 47 usque ad annum 1 169. 
presbyter cardinalis, de quo Gaufridus Clareval. (m) Heiiricus, Régis Ludovici VI filius, anno 1149 
suprà pag. 329. factus est Belvacensis episcopus , et anno 11 62 

(e) Bernardum Redonensem commendat Joan- Remensem adeptus est archiepiscopatutn. 

nés Saresber. lit». VI Polycratici, cap. 24 : Quis (n) Giraldus, abbas Viilariensis , anno 1149 

Bemardi Redonensis, SS. Cosmœ et Damiani dia- ' Tornacensibus datus est episcopus. 

coni cardinalis , continentiam , contemptumque pecu- (0) Henricus Murdach , Fontanensis abbas in 

nia non miretur! Nondum natus est à quo munus Anglia , electus an. 1 140 ad Eboracensem archi- 

acceperit. Q_uod tamen à communione fratrum since- episcopatum, de eo Iitigavit cum Willelmo Eborac. 

rare jure proveniebat, interdvm acciperr persuasus est. tnesaùrario , et favore S. Bemardi prœvaluit , et 

(f) Balduinus, primus ex Cisterciensi famiiia archiepiscopatum tenuit quamdiù vixit, inquit Ro- 
cardinalis, creatus anno 1130 ab Innocentio Papa gerus Hovedenus. 

in concilio Claromontano , fuit deinde Pisanus (p) Bernardus de Paganellis anno 11 45, lllhal. 

archiepiscopus. martii , electus est Urbis episcopus. 

ortâ 
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A ortâ in populo , pulverem pedum in iitigantes excussit, et , relictis eis , in Franciam 
venit. Cùmque se Romae comederent ac morderent , et se invicem consumèrent, 
exspectavit in pace donec , fatigati conflictibus et damnis afflicti , ejus praesentiam 
cuperent et optarent. Qui intérim, celebrato Remis concilio (a) , Çlaram-vallem 
humiliter visitât , et gioriam pontificatûs Romani pauperum représentât aspectibus.... 

Adhaesit [Bernardo abbati] prae caeteris quidem principibus Cornes Theobaidus, Mu*. s*- 
et diiectionem opère prosecutus , et se et sua in subsidia Clarae-vallis exposuit , et comit«n* sibî 
in manibus abbatis posuit animam suam , depositâ altitudine principaii , se inter *evm«um, 
servos Dei conservum exhibens, non dominum; ut obediret ad omnia, quaecum- 
que domûs illius infimi postulassent *. Emebat igitur fundos , construebat domos , *Al. imperas- 
abbatiis novis praebebat impensas , et ubicumque servi Dei extendissent propa- $ent ' 
gines, delegabat pecunias : non unam domum, sicut Salomon Jerosolymis, statuens; 

B sed ubicumque hujus schematis consedissent personae , satajgebat eis ministrare 
necessaria , quasi Christo in terris praesenti propriàm faceret mansionem. Sed et hoc 
in arbitrio viri Dei posuit , ut quibuscumque egentibus , eo mandante , ad opus Dei 
sumptus praeberet. Videns igitur abbas promptum principis animum , pietatem 
accendit, et maximè quidem domesticis fidei voiuh-eum esse obnoxium , et im- 
mortalia templafundare consuluit, et eieemosynaseâsagacitate disponere, ut semper 
fructificantes redivivis et renascentibus accessionibus novas semper eleemosynas 
parturirent. Deinde egenis, quos hac atque illac quasi vespae pungentes stimuii pau- 
pertatis exagitabant , omnimodis docuit misereri : aiiis indumenta , aliis alimenta 
îargiri monuit, et suggessit ut per se ipsum xenodochia visitaret, nec horreret 
aspectus languentium ; quia in hoc duplicaretur clementiae bonum , si et videret 
et foveret, si consolaretur et reficeret. Humiliare pauperum oppressores, defendere 

C pupillum et viduam , misereri et commodare , sermones in judicio disponere, , 
providere quieti ecclesiae , rationem gladii intelligere, quasi eiementarium instruxit, 
summam principalis officii ei intimans, et hoc à principe requiri ex debito, ut 
laudi bonorum et vindictae maiorum intendat. 

Haec et alia hujusmodi salubria monita homo rationabilis reverenter accipiens, Mm. 5). 
luxum curiae et fastum altitudinis in humilitatem et honestatem convertit, nec erat dïmmù*^- 
qui in praesentia ejus auderet aliquid indecens vel agere vel loqui : sed in hoc rainformat. 
etiam ei placere studentes, sive ficto , sive puro animo, ea in quibus dominum 
suum delectari videbant , ipsi quoque saepius factitabant. Introducebant igitur ad 
eum, qui famiiiariùs ei assistebant, pauperes patientes calumniam; nunciabant 
languentes in plateis jacentes, et quoscumque in amaritudine et miseria constitutos : 
et ipse oblatâ sibi occasione clementiae laetabatur , et altiori gratiâ amplectebatur 

j) quos de hujusmodi rébus videbat magis esse sollicitos. Et quia suorum nemi- 
nem^ vel in illa curia, vel pro causa illa, vir Dei passus est demorari, duos 
religiosos viros de rVaemonstratensi ordine evocatos eieemosynae suae prxposuit , ad 
quorum curam spectaret circuire casteiia et vicos in quibus ipse maneret ; et de 
propria mensa languentes et leprosos qui ibi manebant, quamdiu in illis locis esset, 
abundanter refici jussit : sed et aliis pauperibus largas et congruas personis eleemo- 
synas, sive in cibis, sive in vestibus, eorum ministerio donari instituit. Et illis 
quidem tantum in domo sua voluit esse dominium , ut potestativè pincernis et 
pistoribus et coquis, et reliquis ministerialibus, quae vellent juberent, quaèj)lacerent 
tollerent; nec esset qui aliquid prohibere auderet, vel referret ad Comitem, si in 
aliquo prodigi viderentur. Sed et viri illi timentes Deum , et tam ei placere quàm 
Comiti cupientes, nec magnificentiam principis minuebant, qui caritatis plenitu- 

£ dinem de suis impleri praeceperat; nec Deo ingrati esse volebant, si invenirentur 
desides et avari , ubi eos promptos et expeditos dispensatores esse tam voluntas 
Dei quàm principis sufficiens bonitas injunxisset. Erat praeterea horum officio 
deputatum , ut monachis et religiosis viris quos ad curiam diversa mittebant 
negotia, hospitia prd vidèrent, et de penu ethorreo Comitis necessaria ministrarent. 
Circumferebant etiam , rigente brumâ , aptatis sarcinis pauperum indumenta , et 
pelles et birros et calceamenta , in quibus nec axungia deerat , quae per vicos m- 
dîgis erogabant. Nulluin in comitatu ilio clementiae deerat opus : ad portum. ilium 

(a) Remis anflo 1 148 concjlium celebravit Eugcnius, xi fiai, aprilis. 
(S) Vide inter epistolas Bernardi epist. 4 '6. 
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naufragi omnes tutu m habebant refugium. Temporibus famis , non sicut Pharao A 
frumenta vendidit populo, nec in servitutem sibi erogatis annonis subjecit ^Egyp- 
tum ; sed abbate sancto, quasi aitero Joseph, diviniore usus consiliario, gratis egenis 
aperuit horrea , nec exhausit pecuniâ populum , nec astu circumvenit afflictos , 
nec, re pubiicâ ad se translatâ, privatos in terra cumulavit thesauros ; sed, in ccelo 
potiùs thesaurizans infatigabiiis distributor , cum magna aiacritate et pecunias dis- 
tribuit et annonas. 

Num. 54. Nec defuit viro inhianti cœlestibus magni ponderis et horrenda tentatio : sed 
o^sium beif ' S aggressus est eum tam Rex, quàm principes fa), et commota est et contremuit 
terra ; et quasi iratus esset ei Deus , rapinis et incendiis ferè omnia ad eum per- 
tinentia depopulatoribus exposita erant , et operuit faciem terrae Régis exercitus , 
et passim omnia vastabantur. Necerat ei tutum resistere, vel obviare persecutori- 
bus; quia et sui deseruerant eum manifesté infestantes, et qui remanserant, in B 
insidiis, non ad subsidia erant. Undique angustiae graves, quia nec domi sibi cavere, 
nec extrà poterat congrua providere, cùm omnino qui sui essent nesciret, et tam 
de perfidia refugarum quàm de duplicitate suorum prorsus diffideret. Inter has 
autem angustias conversus ad Dominum , et de ccelo quaesivit auxilium ; et accersito 
viro Dei , cujus consilio maximè utebatur , nec desperans de misericordia Dei , 
hoc ex ejus responsione accepit, ut inteliigeret quia flagellât Deus omnem filium 
quem recipit , et hujusmodi correptiones vel purgant vel probant animam ; et 
gloriosiorem fuisse Job cùm sederet in sterquilinio, quàm fuisset cùm, circumstante 
Num. 55. exercitu, sedisset illaesus in solio, &c. Audiens haec venerabilis Cornes, magnificè 
ii« C8i reconcl " animatus , duo immensi ponderis et miri operis vasa aurea ( in quibus pretio- 
sissimae gemmae habebantur inclusse, quœ in solemnitate coronae su« Rex Henricus 
avunculus ejus , ad ostentationem divitiarum suarum et gloriae suae , in mensa coram Q 
se habere consueverat ) , sub omni celeritate proferri jussit in médium ; et à corde 
suo delectationem hujusmodi avellens, gemmas (b) à retinaculis suis jussit abstrahi» 
et aurum confringi prœcepit, ut venderetur, et de pretio eorum dilecta Domino 
super aurum et topazion tabernacula fundarentur. Nec desistebat Amaiech ab 
infestatione Israël ; sed Moyses , elevatis in cœlum manibus , potitus est victoriâ : x 
et retrahentibus se hostibus , abbas sanctus , sequester sollicitus , ciamantibus ad 
Deum et domi plorantibus fratribus , irruit in acies , et in tempore iracundi» 
fàctus est reconciliatio ; et allegationibus divinis intercurrentibus , detumuere pro- 
cellae , et reversa est inter Regem et Principem tranquiliitas et pacis desiderata 
serenitas. 

EX LIBRO TERTIO, 

D 

Àuctore Gaujrido (c) S. Bernardi discipulo ac notario* 

Num. 9 . Nec tacendum quôd ex praedicatione itineris Jerosolymitani grave contra eum 
pr»dk«a U Hil- q uorurn dam hominum vel simplicitas vel malignitas scandalum sumpsit , cùm 

fetione! ^ r °" ( a ) Prœcipuus hujus incentor odii Cornes Viro- ChesUium , tom.' IV Rerum Franc, p. 356. Nota 

inandensiumfuit,RadulfusdePerona,sororetnReginœ Mabillonù. 

tenens, dimissiquâdam affini Cçmitis Theobaldi. Haec ( c) Tertius vitae S. Bernardi scriptor Gaufridus , 

Gaufridus S. Bernardi notarius in fragmentis ibidem patriâ Autisiodorensis , fuit ante conversionem suant 

editis, col. 1*77. Nempeorta est anno 1 141 dissensio Pétri Abâtardi discipulus, teste Helinando Frigidi- 

intet Papam Innocentium et Regem Francis de montis monacho , in chronico , ubi ait : « Hujus 

sufficiendo Bituricensi archiepiscopo ; sed, Comité » Pétri aliquando fuerat discipulus Gaufredus Auti- 

Theobaldo partent Papcefovente , simultas quœ priùs » siodorensis, qui multo tempore fuit notarius sancti 

inter ip'sum et Regem pullulare cœperat , eh quod » Bernardi ; qui inter estera de eodem Petro dixit : 

Cornes cum Rege in Aquitanicam expeditionetn prqfi- » Ego mihi aliquando recolo magistrum fuisse illum 

cisci noluerat , repullulare ccepit. Insuper anno 1142» ■»qui,pretiumredemptionisnostrœ évacuons, nihilaliud ' 

adinstantiam Comitis Theobaldi, Yvo Romanar sedis » m sacrificio Dominicœ passionis commendabat, nisi 

legatus Radulphum Comitem excommunicavil , etepis- ■ »virtvtis exemplutn et amoris incentivum, 47c. Bene- 

copos qui divortium illud ficerant suspendit. Anno itar » dictus Deus, qui mihi simul et vobis magistrum dédit 

que 1 143 , Ludovicus Rex Vitriacum castrum Comitis » meliorem [ Bernardum ], per quem prions redarguit 

Theobaldi capit, ubi, ecclesiâ incensâ, mille et trecefitat » ignorantiam et insolentiam cortjutavit : secundùm 

anima diversi sexùs et œtatis igne perierunt. Ista chro- » quem tria specialia in passione sua Christus nobjf 

nicon Turorwnse, tomo nostro XII, p. 47 a - nexhibuit, exgmplum virtutis, incentivum amoris, 

(b) Fortassis lis erant gemmae quas à duobus » et sacrijicium redemptionis. Haec et alia multa 

abbatibus ordinis Cistellensis émit Sugeriur, ex » dictus Gaufredus contra Petruni magistrum suun» 

libro de ejus Administratione , cap. 32. Idem auctor » former et catholicè scripsit. » Post conversionem 

Theobaldum Comitem hyacinthos rubeos ad ecclesiae' veto, quae accidit annum cirerter 1 140, fuit S. Ber- 

S. Dionysii dedicationem donasse tradit , apud nardi notarius unà cum Nicolao ex Aremarensi 
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A tristior sequeretur effectua : quod tamen verbum * dicere possumus ab eo quidem .* ««mego- 
initium non sumpsisse. Cùm enim multorum jam animos permovisset audita ne- ,lum ' 
cessitas, à Rege Francorum semel et iterum propter hoc expetitus, apostolicis etiam 
literis monitus , nec sic acquievit super hoc ioqui vei consilium dare , donec per 
ipsius tandem summi pontificis generalem epistoiam jussus ab eo est , tamquam 
Romanae ecclesiae lingua, exponere popuiis atque principibus : cujus epistolae ténor 
fuit, ut in poénitentiam et remissionem peccatorum iter arriperent, aut liberaturi 
fratres, aut suas pro iilis animas posituri. Hiec et hujusmodi super hoc poterant 
veraciter dici : sed dicendum potiùs id quod potius fuit. Evidenter enim verbum 
hoc praedicavit , Domino coopérante et sermonem confirmante sequentibus signis. 
Sed quantis et quàm muitipiicibus signis ! Quanta vel numerare, nedum narrare, 
difficile foret.... Nec tamen ex iiia profectione Orientaiis ecclesia liberari , sed Num. to> 

B cœiestis meruit impleri et iaetari. Quod si piacuit Deo taii occasione plurimorum 
eripere , si non Orientaiium corpora à paganis , Occidentaiium animas à peccatis ; 
quis audeat dicere illi, Quid fecisti sic! aut quis rectè sapiens iiiorum magis non 
doieat qui ad priora vel pejora fortè prioribus scelera redierunt, quàm eorum 
mortem qui in fructibus poenitentiae purgatas variis tribulationrbus Christo animas 
reddiderunt? Alioquin quamlibet dicant vEgyptii, dicant filii tenebrarum qui veri- 
tatem nec videre valeant nec proferre, Callidè eduxit eos, ut interficeret in deserto; ExoA 3** 
patienter toierat Christus opprobrium , quod tantarum animarum salute compensât. 
Meminit hujus verbi ipse quoque venerabilis pater, inter caetera dicens : « Si 
» necesse sit unum fieri è duobus , maio in nos murmur hominum quàm in Deum 
» esse. Bonum mihi , si dignetur me uti pro ciypeo. Libens excipio in me detra- 
» hentium linguas maiedicas, et venenata spicula blasphemorum , ut non ad ipsum 

C » perveniant. Non recuso inglorius fieri, ut non irruatur in Dei gloriam. » Haec 
quidem ilie in libro de Consideratione secundo (a). Accidit autem , ubi primùm 
de ejusdem exérchûs dissipatione lamentabilis intra Galiias insonuerat rumor , ut 
illuminandum Dei famulo filium caecum offerens pater , muitis precibus vinceret 
excusantem. Et imponens sanctus puero manum , orabat ad Dominum quatenus , 
si ab eo verbum praedicationis iliius exierat , si praedicanti Spiritus ejus affuerat , 
in illius iliuminatione ostendere dignaretur. Dum vero post orationem orationis 
praestolatur effèctum : « Quid facturus sum î ait puer : video enim. . . . » 

Fuit in diebus illis Petrus Abaelardus , magister insignis et celeberrimus in Afo». ij. 
opinione scientiae , sed de fide perfidè dogmatizans. Cujus cùm blasphemiis piena u J^tàJvi 
gravissimis volitare undique scripta coepissent, profanas novitates vocum et sensuum dum agit; 
viri eruditi atque fidèles ad Dei hominem retulerunt. Qui nimirum solitâ bonitate 

D et benignitate desiderans errorem corrigi , non hominem confundi , secretâ illum 
admonitione convenit. Cum quo etiam tam modestè tamque rationabiliter egit, ut 
ille quoque compunctus ad ipsius arbitrium correcturum se promitteret universa. 
Caeterùm, cùm recessisset ab eo, Petrus idem, consiliis stimulatus iniquis,etingenii sui 
viribus piurimoque exercitio disputandi infeliciter fidens, resiliit à proposito saniori. 
Expetens denique Senonensem metropolitanum , quod in ejus ecclesia ceiebrandum 
foret in proximo grande concilium (b) , Ciarevallensem causatur abbatem suis in 

facto monacho Clarevallensi , ac peregrinationum » constituta, quâ praedictus magister et abbas dispu- 

ejus socius , cujus et miraculorum secundam par- » taturi super prœfatis capitulis Senonis convenirent. 

tem, id est, ea quse anno 1147 à sancto abbate à »IIIa autem dies erat quâ idem pontifex Régi 

Spira usque Leodium fàcta viderat-, literis corn- » Francis et principibus , et universse plebi , sanctas 

mendavit. Bemardo mortuo , factus est abbas Ignia- » erat ostensurus reiiquias : adquarri abbas vocatus, 

censis, deinde anno 1 162 abbas Clarevallensis post »venire penitùs recusavit , non hoc suum, sed 

Fastredum : sed, postmodum à suis vexatus, abba- » episcoporum , fidei negorium esse renuncians. 

tiam diinisit anno 1165 , et ad Fossam-novam in wPostea tamen magnorum virorum monitis flexus 

Italia se recepit ; ubi et abbas postmodum fuit , ac » et auctoritate tractus , tristis quidem nec sine 

demumanno 1 1 76 abbas Altae-cumbae in Sabaudia, »Iacrymis, demum pergere acquievit , sicut in epis- 

ut videre est in chronico Clarevallensi à nobis edito » tola ad Innocentium Papam ipse testatur , ubi 

tomoXII,pag. 311. »pleniùs lucidiùsque negotiuni omne prosequitur. 

(a) Plura de hac ejus apologia vide tomo nos- »'Affuit dies ubi Rex et venerabilis Samson Remo- 
tro XIII , p. 661. » ru m archiepiscopus , multique de episcopis utrius- 

(b) Anno 1140 habitum fuit hoc concilium , de » que provincial, cum copidsa ecclesia convenerunt. 
quo Aianus Autissiod. episc. in vita S. Bernardi à se » Porro quàm magnificè egerit servus fidelis et pru- 
adomata, cap. 26, ibid. coi. 1267 : «Cùmitaquein ndens et quàm utiliter in illo conventu ecclesia 
» hujus correctionis exspectatione Dei famulus » propter hoc congregata evidenter agnovit ; sed et 
» permaneret, eo penitùs ignorante, consilio domini » dominus Papa Innocentius in epistola de hoc ad 
» Henrici Senonensis arcniepiscopi dies est celebris » episcopos transmissa in GaUiispleniùsatteitatur. » 
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occulto detrahere iibris. Addit quoque paratum se esse in publico sua defendere A 
scripta, rogans ut praedictus abbas, dicturus si quid haberet , ad conciiium vocare- 
tur. Factum est ut postuiavit. Sed vocatus abbas venire peniiùs recusavit, suum hoc 

• Epist. 187. non esse renuncians*. Postea tamen, magnorum virorum monitis flexus, ne videlicet 
ex ipsius absentia et scandalutn populo et cornua crescerent adversario , demum 

♦Epist. 190. pergere acquievit , tristis quidem nec sine lacrymis annuens, sicut in epistola * ad 
Papam Innocentium ipse testatur , in qua pleniùs iucidiùsque negotium orane pro- 
Num. 14. sequitur. AfTuit dies , et ecclesia copiosa convenit , ubi à Dei famuio Pétri iîlius 
in médium scripta proiata sunt , et erroris capitula designata. Demum illi optio 
data est, aut sua esse negandi, aut errorem humiiiter corrigendi, aut respondendi , 
si posset , objiciendis sibi rationibus pariter et sanctorum testimoniis patrum. At 
ille, nec volens resipiscere, nec vaiens resistere sapientias et spiritui qui loquebatur ; 
ut tempus redimeret , sedem apostolicam appeltavit. Sed et postea ab egregio illo B 
cathoiicae fidei advocato monitus ut vei jam sciens in personam suam nihil agen- 
dum , responderet tam libéré quàm securè , audiendus tantùm et ferendus in omni 
patientiâ , non sententiâ aliquâ feriendus ; hoc quoque omnimodis recusavit : nam 
et confessus est postea suis , ut aiunt, quod eâ horâ maxima quidem ex parte memoria 
ejus turbata fuerit, ratio caligaverit, et interior fugerit sensus. NihHominus tamen 
< ecclesia quae convenerat, dimisit hominem, mulctavit abominationem ; à persona 
abstinens, sed dogmata prava condemnans. Quando vero Petrus ille refugium inve- 
riiret in sede Pétri , tam longe dissidens à fide Pétri ! Et ipsum ergo auctorem eâdem 
sententiâ cum erroribus suis Apostolicus praesui involvens, scripta incendio, scripto- 
rem silentio condemnavit. 
N»m. 15. Fuit item Gillebertus , quem cognominavere Porretanum , Pictavorum episcopus , 

icblrtÏÏponi m sacr ' s iiteris plurimùm exercitatus , sed sublimiora se etiam ipse scrutatus ad C 

t*num. insipientiam sibi : siquidem de sanctae Trinitatis unitate (a) et Divinitatis simpli- 
citate non simpliciter sentiens , nec fîdeliter scribens , discipuiis suis panes propo- 
nebat absconditos , furtiyas propinabat aquas , nec facilè quid saperet , immo 
quantum desiperet , personisauthenticis fatebatur. Timebat enim quod apudSenonas 
Petrum ei dixisse ferunt : 

Tune tua res agitur, paries cùm proximus ardet. 

Novissimè tamen , cùm jam fidelium super hoc invaiesceret scandalum , cresceret 

murmur , vocatus ad médium est , et librum tradere jussus , in quo blasphemias 

evomuerat , graves quidem , sed verborum quodam involucro circumseptas. Igitur 

in concilio (b) quod in urbe Remorum Papa venerabilis Eugenius ceiebravit, egit 

cominus adversùs hune Giilebertum ecclesia? sanctae suo tempore singuiaris athleta D 

Bernardus : primo quidem totum quod ille verborum caviilationibus occuitare 

nitebatur, eliciens; deinde vero, tam suis ratiociniis quàm sanctorum testimoniis 

biduanâ disputatione redarguens. Considerans sanè nonnulios ex his qui praeside- 

bant , jam quidem animadvertentes blasphemiam in doctrina, adhuc tamen aver- 

tentes injuriam à persona , accensus est zelo, et domesticam sibi ecciesiam seorsum 

convocat Gailicanam. Commun! denique consiiio à patribus decem provinciarum , 

aliis autem episcopis et abbatibus plurimis, dictante viro Dei, novis dogmatibus 

opponitur symbolum novum : cui etiam subscribuntur nomina singuiorum , ut 

eorum videlicet omnium sicut irreprehensibilis fides , sic irreprehensibilis zelus 

caeteris innotescat. Ita demum apostolico judicio et aUctoritate universalis ecclesiae 

error ille damnatur ; episcopus Gillebertus an eidem damnationi consentiat inter- 

rogatur : consentiens et publicè refutans quae priùs scripserat et affirmaverat, indui- E 

gefitiam ipse consequitur ; maximè quod ab initio cautus fuisset eâ lege eamdem 

ingredi disceptationem , ut promitteret sine ulla sese obstinatione , pro ecclesiae 

sanctae arbitrio , correcturum libéré suam opinionem (c). 

(a) Capita controversa vide apud Ottonem Fri- fidel absonum de talibus diceretur, facilè auran prat- 

iingensem, Iibro I de gestis Frederici Imp. cap. 46 et béret. . . . Igitur episcopum Cilibertum eâdem quâ pret- 

seqq. tomo nostro XIII, p. 6j4- De Bernardo autem dictum Petrum via damnare attentabant; sed née 

hsec habet : Erat prœdictus abbas tam ex christianat tadem causa , nec similis erat materia. 

Teligionisfervore^eîotypus,quàmex habitudinali mon- (b) Anno 1148, Dominicâ IV Quadragesima , 

suetudine quodammodo credulus , ut et magistros qui Remis hoc concHium ceiebravit Eugenius. 

humants rationibus, sûcculari sapientiâ confisi, nimium ( c) H elinandus in chronico , recitatb cap. 26 Gau- 

inhœrebant, abhorreret, et si quidquam ei christianat fridi verbis, subdit : « Horum duorum magistrorum , 
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A In partibus Tolosanis Henricus (a) quidam, olim monachus , tune apostata vMis , 

pessimae vitae , pejniciosae doctrine, verbis persuasibilibus gentis illius occupaverat ouemdaT'pr^ 
levitatem , et , ut praedixit Apostoius de quibusdam , in hypocrisi ioquens menda- "'g^uru» 
cium , fictis verbis de eis negotiabatur. Erat autem hostis ecciesiae manifestus , 
irreverenter ecclesiasticis derogans sacramentis pariter et ministris. Nec mediocriter 
jam in ea maiignitate profecerat. Sic enim de eo scribens pater venerabilis ad 
principem Toiosanum, inter caetera ait : « Passim inveniebantur jam ecclesiae sine e p««- *4>- 
» piebibus , plèbes sine sacerdoti bus, sacer dotes sine débita reverentia , sine Çhristo 
» denique christiani. Parvulis christianorum Christi vita intercludebatur , dum 
» baptismi gratia negabatur. Ridebantur orationes obiationesque pro mortuis , 
» Sanctorum invocationes , sacerdotum excommunicationes , fidelium peregrina- 
»tiones, basilicarum «dificationes , dierum solemnium vacationes , chrismatis et 

B » olei consecrationes , et omnes denique institutiones ecclesiasticae spernebantur. » 

Hâc necessitate vir sanctus iter arripuit, ab ecclesia regionis illius saepius jam j^Jl 7 : e[ . 
antè rogatus, et tune demum à reverendissimo Aiberico Ostiensi episcûpo et legato git. ï 
sedis apostolicae persuasus pariter et deductus. Veniens autem cum incredibiii ^-"47 
devotione susceptus est à populo terra , ac si de cœlo angélus advenisset. Neç 
moram facere potuit apud eos, quod irruentium turbas reprimere nemo posset; 
tanta erat frequentia diebus ac noctibus adventantium , benedictionem expetentium, 
flagitantium opem. Praedicavit autem in civitate Tolosa per aliquot dies, et in 
caeteris locis quae miser ille frequentasset ampliùs et graviùs infecisset : multos in 
fide simplices instruens, nutantes rOborans, errantes revocans, subversos reparans, 
subversores et obstinatos auctoritate suâ premens et opprimens , ut , non dico resis- 
tere, sed ne assistere quidem et apparere praesumerent. Caeterùm, etsi tune fugit 

C haereticus ille et latuit, ita tamen impeditae sunt vise ejus et semitae circumseptae , 
ut vix alicubi postea tutus , tandem captus et catenatus episcopo traderetur. In quo 
itinere plurimis etiam signis in servo suo glorificatus est Deus , aiiorum corda ab 
erroribus impiis revocans, aiiorum corpora à ianguoribus variis smans (l>).... 

EX LIBRO QUARTO, 

Eodem Gaufrido auctore. 

Ad multorum aures famam credimus pervenisse viri venerabilis Guilielmi fcj t Num. j. 
qui olim Montis-pessulani dominus , nunc. verus Christi pauper et humiiis mona- 
chus, degit in cœnobio quod Grandis-sylva vocatur 

Anglorum quoque Regina Mathildis (d) tantum huic famulo Dei [ Bernardo ] B^' ia f j, os . 
D exhibuit aiiquando devotionis afFectum, ut venienti Boioniam extra urbem cum pitioexdpitur, 
populo pedes occurreret , gravida tamen ipsa , muitùmque jam gravis. Quae post 
dies aliquot , ut pariendi tempus advenit , tam graviter est afflicta , ut tam ipsa 
quàm domus omnis de vita ejus penitùs desperarent; jamque omni reiiquâ supei- 
iectiii pauperibus et ecclesiis delegatâ , vestis etiam regia pararetur in qua sepe- 
liretur, protinus moritura. Tum subito recordata hominis Dei, et nomen illius 
invocans pienâ fide , in ipsa protinus invocatione sine periculo' partum edidit 
desperatum. Nec distulit legatum destinare fidelem , per quem gratias ageret celebri 
subventori , ipsum sic natum non immerito natum ejus appellans — V. epUt.315. 

«Pétri videlicet Abaiiardi et Gisieberti Porretani, » tiones incassum fusas suscitare non praevaluit. Erat 

» quidam dtscipuli nimiùm zelantesproipsis, B. Ber- » autem iste Stephanus de clericis Henrici Comitis 

» nardo et toti Cisterciensi ordini propterea detra- -o Campaniz , canonicus Belvacensis et S. Quiriaci 

» here cœperunt. Quorum unus magister Stephanus, » apud Pruvignum , et exercitatissimus in omni ge- 

» cognomento de Aliverra, dixit mini seipsum inter- » nere facetiarum utriusque lingue Latins et Gal- 

» fuisse illi Remensi concilio, et Bernardum noftrum » lies ; avarissimus tamen , velut qui secutus fùerat 

» eodem tempore nihil adversùs Gislebertum suum » otium et cibum alienum. Qui, eodem anno quo 

» prxvaluisse ; sed è contrario ipsum Gislebertum » mihi hoc narravit, mortuus est ; credo in ultionem 

» opinionem suam rationibus et auctoritatibus per » S. Bernardi , cui detraxit. » 
womnia confirmasse; quosdam verô episcopos et (a) Hic est Henricus ille pseudo - ertmita , de 

«abbates Galliae,privatâ gratis Bernardi nostri.som- quo in actis Cenomanensium episcoporum, tomo 

»nium illius sententix prstulisse, et Papam Éuge- nostro XII , p. 547 et seqq. 
» nium ad ejus damnationem induxisse. Adjiciebat (b) Gesta hoc in itinere Tolosano descripsit Gau- 

>» etiam Bernardum nostrum eodem tempore magnam fridus noster in epistola olim à nobis edenda. 
» confusionem passum fuisse apud Autissiodorum : (c) Guillelmus VI anno 1149 monachum induit. 
» nam quemdam mortuum , quem coram omni (d) Mathildis Stephani Anglise Régis uxor et 

» populo ressuscitandum prsedixerat, post multas ora- Boloniensis Comitissa. 
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EX ACTIS SANCTORUM 



Nam. 9. 
Et Noviomi 



Num. it. 
Philippi Régis 
filii obitum de- 



Buncut. 



. Cùm esset aiiquando pater sanctus in urbe Noviomensium in domo episcopi A 
Simonis , adductus est ad eum Herveius de Baugenceio , puer admodum gratio- 
sus, ortus ex regio sanguine^, et ipsius episcopi nepos. De quo , sequenti nocte , 
famuio suo Christus ostendit quod erat post tempora longa futurum : siquidem 
videbatur sibi tamquam in missarum celebratione angeio cuidam pacis osculum 
dare ,. quod ad puerum deferretur. Nec dubius de revelatione , eumdem Herveium 
renunciaturum saeculo et futurum aiiquando devotum Christi famulum promittebat. 
Quae promissio tam celebris exstitit et vuigata, ut ipse quoque Herveius nobis 
postea fateretur , adoiescenti sibi ad omnes arguentis conscientiae stimuios semper 
occurrere, impossibile esse ut post viri .sancti taie promissum in sxculari habitu 
moraretur. Nec fraudatus est spe suâ : siquidem venerabilis "Walerannus Ursi- 
campi coenobii primus àbbas monachum iiium fecit. . . . Cujus talis postmodum 
apparuit conversatio, ut tali dignus oraculo videretur; nam et praedicto Waieranno B 
in regimine monasterii Ursi-campi ilie successit (b).... 

Infensus aiiquando Rex Francorum senior Ludovicus quibusdam sui regni epis- 
copis (c) , suis eos sedibus et civitatibus exturbavit. Unde etiam hic vir reverendus 
plures scripsit epistolas , pro eorum pace laborans , quarum hodieque exemplaria, 
persévérant. Accidit autem ut , praesente eodem pâtre sancto , episcopi muiti indi- 
gnationem Régis flectere cupientes, totâ humilitate prostrati solo tenus, ejus tene- 
rent vestigia, et nec sic gratiam obtinerent. Qua ex re vir Dei reiigiosâ animositate 
permotus, die altéra Regem duriùs increpans quôd Domini sacerdotes sprevisset, 
libéré quoque denunciavit quod eâdem sibi nocte fuerat revelatum : « Haec, inquit , 
» obstinatio primogeniti tui Philippi Régis morte mulctabitur. Vidi enim te cum 
»» minore filio tuo Ludovico ad pedes -episcoporum quos heri contempseras , incli- 
» natum ; et protinus intellexi , Philippo celeriter facto de medio, pro Ludovic! substi- C 
»» tutione ecclesiam, quam nunc opprimis , te rogaturum (d). » Quod quidem non 
longé post miserabilis casus impievit : et, decedente Philippo, egit pater ut is qui 
féliciter hodie régnât , Ludovicus junior ungeretur. 



(a) Ex Mathilde scilicet , filia Hugoiiis Magni , 
fratris Philippi Francorum Régis , pâtre Radulfo 
de Balgenciaco natus. 

(b) Herveus anno 1 142 factus est abbas Ursi- 
campi, et sequenti obiit. 

(c) Stephano Parisiensi episcopo et Henrico 
archiepiscopo Senonensi. Dissidii causam explicat 
Mabillonius, t. VI Annalium Benedict. p. 154» in 
hune modum : « Tune temporis ( inquit ad an. 1 1 27 ) 
» Stephanus Parisiorum episcopus, qui antehac au- 
» hcae vita? moribus assueverat, ad strictiores digni- 
»tatis episcopalis leges Bernardi monitis tandem 
» convenus , à Ludovico Rege, alias piissimo, per- 
» secutionem passus est , instigantibus quibusdam 
*> ejus ecclesise clericis, quos à solution vita revocare 
» tentaverat. His forte sese adjunxere regii ministri , 
» qui , ecclesise iibertatem aggressi , insolita quaedam 
» onera ei imposuerunt : quos cùm à cceptis retra- 
»>here non posset Stephanus, ab ecclesiae coramu- 
» nione removit. Eâ re offensus Rex , Parisiensis 
» ecclesiae bona occupari jussit : episcopus vero Régis 
«terrain interdicto supposuit,, ejusque indignatio- 
»nem declinans ad Henricum métropolitain Seno- 
» nensem , tum ambo ad Cisterciense capitulum , 
«quod tune celebrabatur, convenientes, fraternitatis 
« jure quâ tum ipsi tum etiam Rex Cisterciensibus 
«sociati erant, Iiteras ad flectendum R«gis animum 
» à patribus impetrarunt : quas cùm Bernardus cum 
». Hugone Pontiniacensi abbate , multisque aliis 
«praeïatis, Régi obtulisset , repulsam passus est.... 
» Legenda hac de re Bernardi epistola 45 ad Ludo- 
» vicum Regem. Hic vero solutionem interdicti ab 
» Honorio Papa obtinuit : qua de re vir sanctus in 
» epistola sequenti ad Honorium ipsum scripta con- 
» qùeritur , et in duabus sequentibus. Sed demum 
»tam ardenti et pertinaci cussensioni finem impo- 
li suit Honorius ipse, cui ideirco Bernardus gratu- 
it latur in epistola 49 , scripta in gratiam Henrici 
»archiepisçopi, qui similem persecutionem à Rege 
• pertulit, ex quo ad meliorem frugem se receperat : 
» Adeo ut, inquit Bernardus, qui anti in habitu actu- 



» que sœculari honorait sunt sublimes ,judicati fidèles, 
» nabiti familiares , modo inimici facti sint, digne suo 
» sacerdotio conversantes , et per omnia honorificantes 
» ministerium suum. » 

(d) Haec paulo seciùs narrât Gaufridus ipse in 
fragmentis, ibid. col. 1276: « Querelam episcoporum 
» adversùs Regem Francorum Ludovicum seniorem , 
wpatrem ejus qui nunc est Ludovici, manifesté ex- 
»plicant epistola; beati viri ad apostolicam sedem 
«pro hoc ipso directae. Factum est autem ut die 
»quâdam congregarentur ad Regem episcopi, et 
» vocatus ab eis abbas Clarevallensis : qui , licèt 
»adhuc juvenis, summa tamen totius ecclesiae co- 
» lumna jam tune habebatur. Procidentes autem 
« episcopi ad pedes Régis , humiliter supplicabant 
» ei , ut qui satis antè dnexisset et honorasset eccle- 
«siam, parceret etiam in hac parte, ne forte duriùs 
»quàm vellent contra eum agere cogerentur. At 
» itle non satis eorum precibus acquievit. In cras- 
»tinum autem duriùs arguebat eum venerabilis 
» abbas , manifesté denuncians : Quia offendisti ter- 
» ribilem , et eum qui aufert spiritum principum , 
» terribilem apud Reges terras ; certus esto , quoniain 
» offensa hœc primogeniti tui Philippi morte mulcta- 
» bitur. Vidi enim nocte prasteritâ , et ecce tu cum filio 
» tuo Ludovico procidebas ad pedes episcoporum. In- 
» tellexi autem continua , moriente Philippo , suppli- 
» caturum te eis , quod non possii nisi per manus 
» eorum substituere Ludovicum. Erat enim Philippi» 
»jam unctus in Regem, magnae omnino spei ado- 
»Iescens, et patri ( quod ex abundanti est dicere) 
» omnino carissimus. Unde , audito sermone , corn- 
» mota sunt viscera patris super filio suo, et promisit 
»«atisfacturum se episcopis : sed consiliis seductus 
» iniquis à promissione resiiiens , non post inultùni 
» temporis , miserabilem satis obitum filii sui Phi- 
» lippi ipse et tota cum eo Francia deploravit. » 
Cùm autem Philippus anno 1129 à pâtre in regni 
consortium sit vocatus , haec eo vel sequenti anno , 
non anno 1 127, gesta fuisse manifestum est. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 375 

A Fidelissimum principem Theobaldum Comitem , in magna tribuiationé pro- Num. n. 
batum, non minus mirabiliter quàm misericorditer Dominus liberavit. Is nimirum c^wm^Re™ 
potentissimus in regno et secundus à Rege , totus tamen eieemosynis deditus et conciliai ; 
studio pietatis intentus , omniumque servorum Dei , sed speciaiiter Bernardi Clare- 
vaiiensis amator devotissimus erat. Quem eatenus impugnari et affligi passus 
est Deus, ut, Rege pariter et vicinis ferè cunctis adversùs eum conjurantibus , 
usque adeà de ejus evasione desperaretur , ut publicè quoque jam insuitaretur 
reiigioni, pietati detraheretur , eieemosynis derogaretur. Monachi et conversi, inu- 
tiles ejus milites et balistarii dicebantur. Nec modo apud extraneos , sed in ipsis 
ejus quoque civitatibus et casteliis, ejusmodi jam blasphemix personabant. Denique, 
congregatis aliquando episcopis piuribus aiiisque personis , présente etiam viro 
Dei, dum super his agerent et colloquerentur , episcopus quidam eo tempore 

B auctoritate et opinione prudentiae celeberrimus aiebat : « ln manu Régis est Cornes 
» Theobaidus ; non est qui possit eum eruere. » Respondente alio quodam antistite , 
« Est qui possit liberare eum ; » multùm iile miratus, quisnam crederetur posse, 
quaerebat. Demum audiens quia potest eum eripere qui omnia potest Deus ; non 
parum substomachatus : « Potest, inquit, si manifestus appareat , si clavam teneat , 
» hinc inde percutiat ; sed hactenus ista non fecit. » In tanta igitur desperatione , 
cùm praedictum principem vehementer urgerent extranei , graviùs tamen impugna- 
rent qui ab eo defecerant universi penè potentes homines sui ; nec minus illum 
affligèrent pauci qui residui videbantur, ex aliorum defectu ipsi quoque suspecti ; 
Lingonensis episcopus Godefridus fréquenter et familiariter Dei hominem consule- 
bat, quidnam sibi Dominus super his revelaret. Cui ille, cùm jam saepius respon- 
disset nihil sibi apparere nisi tribuiationem super tribulationem , demum aliquando 

C sciscitanti ait , quia quinto mense pax erit. Sanè ultimâ die quinti mensis (a) 
reformata est pax, ipso quidem et orante et opérante ; ut non esset ambiguum ejus 
potissimùm studio et merito piissimum ilium principem à tam gravibus imminen- 
tibusque periculis liberatum. 

Post annos aliquot, inter eumdem Regem Francorum et Gaufridum Comitem Num. 11. 
Andegavensium exercebantur inimicitiae graves. Causa erat , quod virum nobilem q^^ 1 ™ 
Gerardum de Monasteriolo , Rege prohibente, in munitissimo oppido suo Cornes degavewem. 
obsidens, comprehenderat cum uxore ac liberis et propinquis, ipsamque diruerat 
munitionem.Tractabat^ergo vir sanctus de reformanda pace, multis ad hoc ipsum 
episcopis et principibus congregatis: cùm subito Cornes ille amaritudinis felie 
commotus, insalutatos omnes relinquens , equo insiliit, et recessit. Confusis deni- 
que qmnibus , jam conventus in desperatione pacis soivebatur ; et praedictus 

D Gerardus accedens ad hominem Dei , licentiam postulabat , velut in mortem et 
carcerem rediturus. Sub obsidibus enim ad colloquium illuc erat adductus. Cùmque 
vir Domini consolaretur eum , graviùs ille flens et eiulans : « Meam , inquit, minus 
» doleo sortem ; meos omnes lugeo pariter morituros.» Compassus itaque vir beatus : 
« Ne timeas , ait. Certus esto quia Deus tibi tuisque subveniet , idque celeriùs 
» quàm valeas vei sperare. » Siquidem recordatus visionis quam veniens ad id 
colloquium viderat , tamquam lecturum se evangelium à sancto episcopo Malachia 
petere benedictionem , confisus est pacem sine dubio proventuram. Necdum 
Gerardus ille iimen domûs attigerat , à facie ejus egrediens , cùm subito quidam 
occurrens redire Comitem nunciavit. Mirati sunt omnes , tam celerem audientes 
promissions effectum : eâdem etenim horâ Cornes rediit , et pariter pax desiderata 
provenit. Erat autem idem Cornes pro eodem negotio ex mandato summi pon- 

E tificis anathematis vincuiis innodatus; sed absolvendus humiiiari, ut debuit, vei 
culpam super hoc fateri suam penitùs recusavit : magis autem , ut erat piurimùm 
animosus , Deum sibi culpam hujusmodi nunquam remittere imprecabatur , inno- 
centent se reputans et injustè ligatum. Quamobrem discessit pater sanctus non 

(a) Anno 1 144 > prout legitur in chronico Turo- ut in confinio Francité et Normanniœ veniat ad collo- 
nensi.his verbis : Obiit Cœlestinus Papa, cui successif quium , secum ducens Ciraudum unà cum cœteris 
Lucius. Tune, mediante abbate Clarœ-vaUis,pax inter captivis. Rege igitur mediante, amoris identitate redin- 
IéUdovic. Regem et Theobaldum Comitem reformatur, tegratâ , talis eos compositio pacis univit, ut Cornes 

(b) Présente Rege Ludovico ; ut enim habet in Ciraudo et coadjutorwus suis terras suas restituent, 
historia Gaufredi Joannes Majoris-monasterii mona- eâ exceptione habitâ , ne Ciraudus vei sùccessura ex 
chus, tomonostroXII, p. 529: Ludovicus RexFran- eo posteritas turretn Musterioli, vei quamlibet forti- 
corum Giraudi infortunio compatiens, mandat Comiti tuainis arcem , calce vei sabulo deinceps adificaret. 
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parum tristis ab illo , dicens ei ( siquidem literas noverat ) : In qua mensura mensus A 
Mot. vin.», fueris, remetietur. tibi. Eâdem autem die, causantibus super hac improbitate per- 
sonis quibusdam , et principem illum graviter errasse dicentibus , accensus zelo 
Dei femulus aiebat : « Graviter satis haec temeritas punietur. Fieri omnino non 
» potest , quin hoc eodem anno Cornes ipse aut moriatur , aut evidentèm aliam 
» divinx indignationis sentiat ultionem. » Hoc verbum et ex ipsis et ex aliis audiere 
non pauci. Quod tam celeriter est impletum, ut Cornes idem infra diem quintum 
decimum (a) moreretur. . . . 
M*. .5. Henricum quoque germànum Régis Francorum , qui Belyacensem hodie cathe- 
HenricumRe- j ram omat, non dissimili Dominus conversione mutavit. Accidit enim ut veniens idem 
nach^fcch* Henricus ad hominemDei superquodamsaeculari negotio locuturus.conventum etiam 
fratrum visitans eorum se orationibus commendaret. Cui pater sanctus inter verba 
sanctse exhortationis : « Confido, ait, in Domino, nequaquamin eo te moriturum B 
» in quo nunc positus es, sed velociter experimento proprio probaturum quantum 
» tibi istorum prosit oratio quam expetisti. » Quod eodem postmodum die ^ non 
absque multorum admiratione completum est , et de tanti juvenis conversione cœno- 

bium omni exsultatione repletum 

Num. 18. Regina Francis [ Aiienora] supradicti Ludovici junioris uxor, plures cum eo 
^îlicftur*" 1 "" f ecerat an" os » et sobolem non habebat. Erat autem vir sanctus apud Regem pro 
po cetur. q Ua£ [ am p ace ( c j iaborans , et Regina in contrarium nitebatur. Cùmque eam mo- 
neret desistere cœptis, et Régi suggerere meliora , inter loquendum illa cœpit conqueri 
super sterilitate sua, humiliter rogans ut sibi partum obtineret à Deo. At ille: 
« Si feceris , inquit , quod moneo, ego quoque pro verbo quod postulas Dominum 
» exorabo. » Annuit iila , et pacis non tardavit efièctus. Quâ reformaté , praedictus 
Rex ( nam verbum ei Regina suggesserat ) à viro Dei promissum humiliter exi- C 
gebat. Hoc autem tam celeriter est impletum , ut circa idem tempus anno altero 
eadem Regina pepererit. . • . 

EX LIBRO QUINTO, 

Caufrido itidem auctore. 

Cùm adhuc pater sanctus in suo Clarevallensi cœnobio, licèt lectulo decu- 
ins , cursum vitae viriliter consummaret , gravis admodum plaga Metensi populo 
supervenit. Egressi enim in multitudine gravi adversùs vicinos principes (d) , à 

»ferè novem vixerat cum Rege, et àprimis quidem 
» annis conceperat , sed fecerat aborrivum ; et exinde 
»sterilis permanebat , jam de fecunditate, despe- 
» rans. Cui miserabiliter conquerenti pater venera- 
» bilis ait : Sollicité quœre quœ ad pacan sunt ; et 
» ego tibi, confisus de divina miseratione , partum pro- 
» mitto. Hoc et ipse Rex per Regins verbum çognos- 
»cens, ubi perfecta est réconciliât», secretiùs allo- 
y> quens beatum virum , quod Reginae promiserat , 
» exigebat, &c. Ipso denique anno Regina concepit 
j> et peperit. » 

(d) Unum ex his principibus, nempe Henricum 
de Salmis , nomine proprio désignât biographus 
idem , lib. IV, num. 49, his verbis : « Egrediebatur 
»idem pater Metensium civitatem, et ex more 
«devotus eum popuîus deducebat, cum içpiscopo 
» eorum Stephano, et fratre ejus Rainaldo Barrensi 
» Comité , aliisque personis tam ex clencali quàm 
» militari ordine multîs. Intérim causa exstitit, ut 
»rogaret nobilem virum Henricum de Salmis super 
» verbo quodam quod ipse ei episcopus et alii qui 
» convenerant , suggerebant : ut videlicet Metensi 
«civitati et populo pacem daret, qui graviter mi- 
» micabatur. Ille verô renuere penitùs et abjurare, 
»nec ullis precibus flecti. Inter hsec supervenientes 
» alii offerebant beato viro hominem surdum, obse- 
» crantes ut ei manum imponere dignaretur. At ille 
» zelo Dei succensus , sicut interdum ob causas ne» 
» cessarias terror quidam et auctoritas supra hominem 
»in ejus facie rutilabat, conversusad militem : Tu 
.» nos, inquit, audire contemnis, quos continua coram 
»te audiet surdus. Et imponens manus homim, 

quibus 



Num. 5. 

in^cem'diHU bans , cursum vitae viriliter consummaret , gravis admodum plaga Metensi populo 

dentés , 

(a) Anno 1 1 5 1 , œtatis vero suœ quadragesimo 
primo , vil idus stptembris , victoriosus Dux Nor- 
mannorum, Andegavorum, Turonorum et Cenoman- 
norum Cornes Gaufredus , à regali revertens colloquio , 
febri. peracutâ in eo invalesiente , apud Castrum- 

. Lidii cecidit in lectum , 4?c. ibid. p. 530. 

(b) Anno n 46 Claram-vallem ingressusest Hen- 
ricus, frater illustris Ludovici Dei gratiâ Régis Fran- 
corum et Ducis Aquitanorum , et per Dei gratiam 
S. Martini Turonensis archiclavis, abbas etiam qua- 
rumdam regalium ecclesiarum , videlicet S. Maria de 
Stampis, S. Mariœ de Corbolio , S. Maria! de Me- 
dunla , S. Maria de Pinsiaco , S. Mellonis Ponti- 
sarensis , ut colligitur ex uno ipsius diplomate pro 
ecclesiaS.Victoris Paris. Quibus alii addunt abbatias 
S. Guenaldi, S. Spiri, S. Martini de Campellis , 
S. Dionysii de Carcere. Pranerea Parisiensis S. Ma- 
rias canonicum fuisse tradit Quercetanus , Belvacen- 
sem etiam canonicum et thesaurarium Louvetus. 
Haec Martenius in praefat. t. II Ampliss. Collect. 
p. xxxvj. 

_ ( c) Nimirum pro concilianda inter Regem Ludo- 
vicum etComitem Theobaldum pace, adeôque anno, 
ut supridiximus, 1 (44- H u 'c autem paci adversa- 
batur Aiienora , quod de dissolvendo matrimonio 
sororis sus Petronillae cum Radulfo Comité Viro- 
mandensi ageretur. « Factum est autem ( pergit 
«biographus noster in fragmentis ibidem editis , 
»col. 1277) in festivitate B. Djonysii, Regina 
»Alienordis in ecclesia ipsius martyris cum pâtre 
unostro loquebatur, conquerens quod conclusisset 
» Dominus vulvam ejus, ne pareret. Jam enim annis 
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A quibus praeter morem iacessitam se esse tanta civitas indignabatur , traditi sunt 

multi in manus paucissimorum. Conclusi denique inter Frigidi-momis * ( sic enim * Froidmnt. 
eum appeiiant ) et Moseliae amnis angustias , ac mutuo sese impetu collidentes , 
unâ horâ , sicut dicebatur , piusquam duo miliia corruerunt (a) , quidam gladiis 
trucidati, piures amne submersi. Vehementi igitur indignatione conceptâ, nobilis 
illa civitas totis ad ultionem viribus parabatur , cùm è regione adversarios quoque 
et fortiores praeda copiosa , et audaciores fecisset eveutus. Imminebat totius provin- 
ciae certa vastatio , cùm venerabilis eorum metropolîtanus Iilinus , archiepiscopus 
Treverensis, dolens anxiè de praeteritis, sed adhuc graviora formidans, et dignam 
gerens suorum soliicitudinem fiiiorum , unicum in tanta necessitate petiit refugium 
etexpetiit virum Dei. Veniens ergo Claram-vallem , ipsius atque omnium fratrum 
vestigiis totâ humilitate prostratus , rogabat et obsecrabat ut se tantis dignaretur 

B opponere malis, quibus alter nemoposse modum ponere videretur. Dominus autem, 
sicut semper fideiis servi sui direxerat vias , et in praecipuis quibusque causis aptis- 
simo usus fuerat instrumento , ex paucis antè diebus aegritudinem corporis ejus 
aiiquatenus relevarat.... Accidit autem , cùm in praedicti Moseliae fluvii littore , Num. 4. 
residentibus hinc inde parlibus , mediator fideiis rogaret quae ad pacem erant , ut j^^oux' 
pars altéra , ex tanta siquidem hostium strage ferocior , quod exigebatur obstinatâ 
animositate renueret. Subito denique tamquam agitati furiis discesserunt , virum 
Dei insalutatum , soiam vero caeteris omnibus relinquentes desperationem pacis. 
Nec sanè ex contemptu aiiquo, sed ex motu reverentiae ejus iniere fugam : siqui- 
dem verebantur ne praesentium mentes , quamlibet improbas, facilè flecteret, minùs 
considérantes quid ille per spiritum nusquam absentem posset etiam in absentes. 
Jam conventus in magno turbine solvebatur , sola utrimque meditabantur arma f 

C sola inibant consiiia malignandi ; cùm vir sanctus eos qui secum vénérant conso- 
latus fratres : « Ne turbemini , inquit ; licèt enim per multas difficultates , omnino 
» tamen pax desiderata proveniet. » Quibus etiam , undeid nosset, innotuit , dicens : 
* Videbar mihi per nocturnum soporem missam celebrare solemnem; cùmque, 
» expletâ paulominus oratione primâ , recordarer angelicum ex more canticum , 
» id est , Gloria in excelsis Deo , praecedere debuisse , erubui , et quod oblitus 
» omiseram canticum inch'oans , vobiscum pariter ad finem usque complevi. » Jam 
médium noctis transierat , cùm vir sanctus de praedictorum poenitudine principum 
legatione susceptâ, jucundè satis conversus ad suos : « Agnoscite, ait, promissae 
» nobis canendae gloria et cantici pacis praeparationem. » Intérim ergo partibus 
convocatis , per dies aliquot de pace tractatum est, et ob maximas difficultates 
occurrentes utrimque saepius desperatum ; nisi quod omnes jam consolabatur , quae 

D omnibus innotuerat , abbatis sancti tam certa de reformanda pace promissio. Nec 
parum ipsa dilatio profuit , his praesertim qui variis incommodis laborantes remédia 
consequebantur in carne , seu etiam qui videntes aedificabantur in fîde. Tantus enim 
concursus erat , ut muititudine pariter atque importùnitate suâ ipsum quoque nego- 
tium componendae pacis penè desperabiliter impedirent ; donec , quxsitâ tandem in 
medio flumine insulâ , partis utriusque primarii in naviculis accesserunt : ubi com- 
positis omnibus secundùm quod fideiis arbiter diffinivit , datis sibi invicem dextris , 
reconciliati sunt in oscuio pacis.... 

Ut expletâ Metensium reconciliatione , et provinciae iili paceredditâ, abbas AW. 8«ij. 
, sanctus ad monasterium rediit, gravi admodum jamjamque deficientis incommodo 1Aontm - 
corporis occupatus,... consummatis féliciter vitae suae diebus, et annis circiter sexa- 
ginta tribus expletis, dilectus Domini Bernardus , Clarevailensis cœnobii primus 

E abbas , aliorum quoque ampliùs quàm centum sexaginta monasteriorum (b) pater , 
decimo tertio kalendas septembris inter fiiiorum manus obdormivit in Christo. 
Sepultus est autem xi kal. ejusdem mensis , ante sanctum altare B. Virginis matris , 
cujus fuerat devotissimus ipse sacerdos. ... Facta sunt haec eodem anno quo beatus 

»signavit eum et in aures ejus digitos misit. Quo (b) Tarn per se quàm per abbatias Clarae-valli sub- 

»protinus audiente, pavens Henricus et tremens jectas excitatorum. Nam Bernardus per se tantùm 72 

» ruit ad pedes hominis Dei, humiliter satisfaciens , circiter monasteria excitavit vel adoptavit; nempe in 

» et libère annuens quidquid fuerat postuiatus. » Gallia 35 , in Hispania 1 1 , in Belgio 6, in Anglia 5, 

(a) Anno 1153, fàcta est haec strages , julta illud totidem in Sabaudia et in Hibernia, in Italia 4 , in 

chronici S. Vincentii Metens. Anno MCLIII , occi- Germania duo, duo item in Suecia,acdemum unum 

sio Metensium. Vide tomo nostro XIII, p. 645. et alterum in Hungaria et Dania. MabïU. * 
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37 8 EX ACTIS SANCTORUM 

Papa noster Eugenius tertius , ejusdem patris sahcti in conversatione sancta fiiius , A 
ab hac iuce , vel ab hac magis caiigine migravit ad lucetn , cujus mérita in ipsa 
cui insigniter praefuit Urbe miraculis pluribus iliustrata coruscant ; successoral us 
Anastasio Romans ecclesiae présidente ; regnantibus autem in Romanorum imperio 
Frederico iilustri, in Francorum regno piissimo Rege Ludovico , filio Ludovici; 
anno ab incarnatione millesimo centesimo quinquagesimo tertio. 

ex LIBRO SEXTO, qui est de miraculis ab eo patratis. 

Num ' J Re Tertià font (a) . vigiiia fuit Dominicae Nativitatis, et navi venimus Spiram : 
geml^ùreiuc- îF>i enim diem festum ceiebràvit Rex Conradus , ibi coronatus est , ibi adruit 
antem, episcoporum principumque conventus. Iiiuc pater sanctus advenit , inter principes 
quosdam pacem cupiens reformare , quorum inimicitiis ab exercitu crucis Christi 
multi detinebantur. Verumtamen non crebra soient in ilijs conventibus apparere B 
miracula , nec dignatur Deus , ubi tantus est concursus mûltitudinis curiosae , reve- 
lare gioriam suam. Sed non fuit otiosus patris adventus : ibi enim factum est , ut 
ipsius verbis utar, miracuium miraculorum. Siquidem Rex signatus est praeter 
spem omnium qui convenerant : cucurrit velociter sermo vivus èt efficax ; verè ibi 
probatum est quod cor Régis in manu Dei est. Priùs enim apud Frankenvocrt 
Regem secreto convenerat vir beatus , admonens ut ipse saluti propriae provideret 
in tempore misericordiae uberis. Cui cùm respondisset nuiium sibi hujus militiae 
inesse propositum, tacuit vir mansuetissimus , dicens non esse parvitatis suae im- 
portuniùs instare regiae majestati. Sic et Spirae cùm in sermone publicè jam secundo 
Regem , sicut priùs , peregrinationis admonuisset ex nomine , die tertiâ', cùm B. 
*Supp. est. Joannis festivitas ageretur, secretà aggressus* cum solita mansuetudine , suggerens 

providendum omnino ne sic praeterirét eum pœnitentia levis, brevis, honorabiiis, C 
saiutaris , quam ad saivandos peccatores divina pietas excogitaverat. A quo hoc 
tandem responsum obtinuit , quèd deliberaret secum et consuieret suos , sequenti 
die super hoc responsurus. Exinde intra missarum solemnia beati patris animum 
ccepit Spiritus stimuiare divinus , ut prxter morem , nuilo rogante , diceret non 
oportere sine sermone praeterire dtem. Quid muita! iocutus est , et in fine sermonis 
Ad crucem Regem , non ut Regem, sed ut hominem, totâ libertate'convenit. Proponebat enim 
impoli? m futurum judicium, hominem ante tribunal Christi adstantem , imperantem Christum 
et dicentem : « O homo , quid debui tibi facere , et non feci ! » Ex hoc autem 
numerans regni culmen , divitias , consilia, utiiem animum, et corporis robur, 
his et hujusmodi verbis commovit hominem , ut in medio sermone non sine lacry- 
mis exciamaret : « Agnosco prorsus divina munera gratis , nec deinceps , ipso 
» praestante , ingratus inveniar : paratus sum servire ei , quandoquidem ex parte D 
» ejus submoneor. » Dixit, et ecce popuius, rapiens verbum de ore loquentis, 
exclamât in laudem Dei , et resonabat terra in voces eorum. Continué signatus est 
Rex , et vexillum ab altari per manum patris suscepit , quod ipse in exercitu 
Domini manu propriâ deportaret. Signatus cum eo nepos ejus Dux Fridericus 
junior ; signati alii principes , quorum non est numerus. . . . (b). 
Re^'caui'au Dominicâ die(c) festum erat Purificationis B. Marias, et Francorum Rex Lu- 
iium occBrrit 1 ! dovicus , devotissimus et christianissimus princeps , Catalaunum (d) occurrebat 
viro Dei. Piurimi quoque ex principibus utriusque regni convenerant , et legati 
Régis Romanorum et Vuolfonis inclyti Ducis , ut de via Jerosolymitana communi 
consilio tractaretur : quo vir Domini colloquio sic detentus est per biduum illud , 
ut ad populum exire nequiverit , iicèt vehementissimè desideraretur. Oportebat 
Num. jo. enim générale bonum votis anteferre privatis.... Stampis (e) negotio Jerosoiymitanae E 
EtadStampat. expeditionis et regni Franciae, tam ipse quàm cxteri qui convenerant intendebant. 

(a) Anno 1 146 in feriam tertiam incidebat vigiiia quod illi reticuere, abundè supplevit Odo de Dio- 
Nativitatis Domini. gilo, libro I de Profectione Régis Ludovici in 

(b) Bernardus haud minori efficaciâ Hierosoly- Orientem, à nobis editus t. XII, p. 92. 
mitanam profectionem per Gallias jussu Romani (c) Anno 1 147, quo Purificationis dies in Domi- 
pontificis prsedicaverat, et ipsum Regem Ludovicum nicam incidebat. 

cum multitudine infinita cruce jam insignierat. Atta- (d) De hoc Catalaunensi colioquio siiet Odo de 

men nihil de sancti viri Iaboribus ab eo susceptis , Diogilo. 

nihil de comittis ea de causa celebratis habent supe- (e) Ad Circumdedervnt me habitus fuit Stampensis 

riores vitae ejus scriptores ; nec etiam Alanus, qui conventus, teste Odone de Diogilo, id estDominicâ 

novaui ex eorum scriptb vitam adornavit. Verum Septuagesirnse, die 16 februarii ejusdem an ni. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 370 

A Reddidit tamen iliic auditum surdo; phrenetico quem ligatum attulerant, mentem ; 
muiieribus duabus visum, alteri quidem unius ocuii , alteri Utriusque. ... 

EX TERTIA EJUSDEM S. BERNARDI VITA, 

Auctore Joannt Eremitâ, ibid. col. 128 S, 

Burgundiam adibat [ vir sanctus ] , Comitem Forensem (a) et. Comitem Vien- Lib. II. 
nae (b) pacificaturus.... Qui cum pacem ab eis quaesisset , Forensis Cornes ei um ' 
humiliter consensit : Cornes autem V iennae hnprobè refragatus est , dicens quod 
nunquam esset cum adversario pacem habiturus , donec eum exsuiare coegisset ; 
collectoque exercitu , terram ejus aggressus est Tùnc Forensis Cornes , timoré 
perterritus , S. Bernardum exoravit , quatinus ab omnipotenti Deo victoriam 
impetraret. Beatus vero Bernardus victoriam ei confidenter promisit. Hâc iide 
B confortatus , hostes suos invasit , cepitque Comitem ; et hostium tantum numerum 
prostravit , ut vix aiiquis vivus evaderet : hujusque yictorix gratias reddidit 
S. Bernardo. 

(a) Guigonem Ut, qui comitatum gessit at> fuit ab anno 1127 usque ad an. 11 $6. Quo vero 
anno 1137 usque ad annum 1199. tempore bellum gesserh cum Xiuigone, ex nullo 

(b) Ac Matisconensem Guiileimum IV , qui prae- compertum nobis est documente 

PLANCTUS LAURENT II DECANI PICTAVENSIS 
Super morte Gisleberti Porretani, Pictavensis episcopi (a). 

Edidit Beslius in episcopis Pictav.pag. 103 ; ex ms. Pauli Petavii, sénat. Paris. 

LJniversis saucta matris ecclesia filiis longé latèque sub Christi nomme constitutif, 

Laurentius decanus totusque canonicorum matris ecclesia B. Pétri Pictavensis conventus, 

salutem et unanime m in Christo dUectionem. Grave jugum super filios hominum, 

jugum mortis ; dura nimis et amara conditio , nécessitas moriendi. Hxc in humanis 

corporibus inevitabiiis clades, hoc insanabiie vulnus, hxc piaga nesciens medicinam. 

Moritur doctus similiter et indoctus , dicit Ecclesiastes, et mus intérims hominum et jumen- Eccte. 11 , 1 6 -, 

torum, et'aqua utrorumque conditio. Ecceobiit doctor magnus, magnus ecclesiae pastor '"' * 9 ' 

Gislebertus , gemma pontificum , pastor et episcopus animarum nostrarum ! Ecce 

nunc facti sumus sicut oves errantes, non habentes pastorem !... Quomodo cecidit 

doctor magnus ! quomodo cecidit arbor magna , cedrus aita de Libano , cypressus 

in aliitudinem se extollens? Heu ! heu! sapiens ille magnus migravit à saecuio, qui 

D dicebat sapientiae, Soror mea es, et prudentiam vocabat amicam suam. Lugete , 
fratres; plorate, pontifices; uiuiate, pastores. Plange etplora, clama,. ulula, misera 
et desolata ecclesia Pictavensis , quoniam gloria tua translata est , motum est cande- 
labrum luminis tui de loco suo ; iucernx tuae splendor exstinctus est , dies festi tui 
- conversi sunt in luctum , et organum hujus in vocem flentium. Nunc vero scis quale 
quantumve bonum amiseris. Nesciebas antea quid habebas : plus est quod amisisse 
te sentis , quàm quod te putabas habere. ... , 

Sublatus est nobis vir ille magnus inter omnes orientales *, specialis inter spéciales , / momies, 
qui non occidentem iheram, sed spiritum vivificantem attendens, juxta sententiam Ma "- xin » 5*« 
Salvatoris , in lege Domini scriba doctissimus noverat proferre de thesauro suo nova 
et vetera. Sed quousque ilium pariter laudamus et plangimus! Nec pianctus noster 
admittit consolationem , nec gioria ejus habebit flnem. Ne laudaveris hominem in 

E vita sua , dicit Scriptura ; lauda post mortem , lauda post consummationem. Unde et 
nos laudare virum laudabilem voiumus , nec vaiemus ; incipimus , et deficimus ; 
aggredimur, et succumbimus. Quidquid primùm in eo iaudandum occurrit, 
sequentium comparatione vilescit. Si dixerimus mansuetum , iiberalitas antecedit ; 
si modestiam prsedicemus, superexcedit benignitas ; si iaudemus humiiitatem , super- 
greditur patientia. Si ad prima ejus rudimenta recurrimus, puériles annos subdidit 

(a) Fforuisse bonas literas, antequam academix, scriptores. Quantùm vero sub Gîsleberto claruerit 
s eu , ut vocant , unrversitates , instituerentur , iis in schola Pictavensis , demonstrabit haec Ipcubra- 
ecclesiis quibus praesidebant viri domina insignes , tiuncula haud vulgaris, pro iilîs temporibus, eio- 
multis exemplis evincunt Historiae literarise Franc, quentis. 

Bbbij 
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3 8o EX ACTIS S ANCTORUM* 

imbuendos liberalibus artibus, juveniietn aetatem phiiosophicis discipiinis : ubi verd A 
profecit aetate et sapientiâ, et ad capessenda majora iatioris inteliigemiae sinum 
laxavit , ad iectionem divinam totum se conf ulit. Haec fuit ejus cura continua , hoc 
indeficiens desiderium, propheticis et apostolicis jugitér inhaerere doctrinis, sacris 
studiis invigilare , sacris literis informari , in lege Domini meditari die ac nocte. 
In qua nimirum quantum profecerit opéra manuum ejus in Apostolum et Prophe- 
t&mfaj, et alia ejus opuscula^ contestantur. Vivunt, vivunt, et in sternum vivent 
praeciara et sana doctrinae suc monimenta perpétua, qux nec corrumpere livor edax, 
nec abolere poterit uila vêtus tas — . 

Ed. tamen. Cùm autem piacuît ei qui de tenebris jussit lumen * splendescere, ut ecclesiam 
Pictavensem spiendore tanti iuminis iliuminaret, tuiit iucernam quam accenderet, 
ne iateret sub modio , et posuit eam supra candelabrum , ut iuceret omnibus qui 
in domo sunt. Jam verô in episcopum sublimatus , coepit continué vers sporoae B 
paranymphus, amicus sponsi , zeiare sponsam Domini sui, zeiare Christo, non sibi; 
et ad illius gloriam et decorem totis aestibus animi , totis animae desideriis anhelare. 
Emebat pallia pretîosa , seriças vestes et alia diversarum specierum ornamenta , 
quibus tempii faciem exornaret. Argentum ejus in vasa Domini formabatur , et 
in varias utensiiium formas ad ministerium et ornatum aitaris eieganti studio 
figurabatur. Aurum quoque modo lentescebat in laminas, modo vanescebat in 
spumam , ut vasa ministerii coioraret : videres etiam in fila moilescere , torqueri 

/ fibrw. in febrias*, et in opus textile per manus artiftcum deservire. Denique, ut etiam 
digitorum suorum ornatum apud Dominum faceret gloriosum, annulos suos conflavit 
in calicem , et pretiosos in eo lapides inseruit ad venustatem. Hic episcopi jugis 
aflèctus , hsec erga ecclesiam mira affectio , ut omnis gloria filiae Régis eniteret. 
Desiderabat etiam , si fieri posset , parietes auro vestire , pavimentum lapidibus C 
sternere pretiosis , ut in nuptiis sponsi et sponsae fiducialiter Domino decantaret : 

Pjal. xxxv , 8. DHexi decorem domûs tua et locum habit ationis gloria tua. 

Verùm super hsec omnia illud non omittendum est, quôd inaestimabilem divino- 
rum voluminum multitudinem , quam per diversas provincias ante episcopatum 
multo iabore coilegerat ,, in ecclesiae bibliothecam , velut magnum et pretiosum 
thesaurum , gratuito munere collocavit. Ibi quippe sanctorum patrum in lege divina 
mirandi tractatus, ibi labor et opus eorum quorum hauserat fontes, quorum fluenta 
potaverat, quorum testimoniis et auctoritatibus doctrinae suae sententias roborabat ; 
ibi cathoiicas fîdei robusti defensores, Hiiarius, Ambrosius, Gregorius, Augustinus , 
et alii innumerabiles qui pro tuenda illius doctrina viriliter sine fine certabant, 
omnes tenentes gladios et ad bella doctissimi. Habebat defunctus , quos et habuit 
vivus , scriptorum suorum et auctores et testes , adversùs eorum contradictionem D 

i Tim. i, 7 . q U i Je flde Christi disceptare praesumunt , nesàentes , ut dicit Apostolus , quid 
Joquurttur , neque de quibus affirmant. 

JLongum est enarrare de singuiis , quomodo inter odia proximorum , extraneorum 
insidias, persecutorum varias infestationes , ecclesiam liberavit calumniis, absolvit- 
que quereiis , ampiiavit possessionibus ; quomodo aedificavit domos , circumduxit 
muros , velut aedificans nobis civitatem novam , civitatem munitam , urbem forti- 
tudinis nostrae Sion : ipsa se opéra indicant , ipsa ioquuntur. ' 

Sed desistamus tandem à iaudibus^, et redeamus ad pianctum, non ut jam 
damna nostra ploremus, sed ut ejus delicta lacrymis abluamus. Fuit enim et ipse 
naturâ filius irae , sicut et caeteri. . . . Dormivit autem in senectute bona , senex et 
plenus dierum , anno ab incarnatione Domini mcliv , episcopatûs sui tertio decimo, 

(a) Commentarii quos in psalmos et in epistolas 
Pauli edidit Gislebertus, nondum publicâ Iuce 
donati sunt. 

(b) Librum unum in Evangelium Joannis , in 
Boëtium de Trinitate librum I , sermonts plures et 
quaedam alia recenset Trithemius. 

(c) Laudes ejus nec minori studio prosequitur, 
qui epitaphium ejus inscripsit cpdici ms. biblioth. 
Paris. Carmelitarum discal, de Trinitate, t. II novis. 
Gailiae Christ, col. 1178 : 

Ttmpvribut nostris celtberrtmus 'dit maghter 
Hoc opus excipit, strtnuus sapitutqiu miuitur 



Floruit , et cunelis pr&ctlluit ipst magistris : 
Logicus , tthicus , hic thtologus, atque sophisut, 
Solaquc de srptem, cui defuit tutronomia, 
Artibus, ac diva preectlsus philosophiâ. 
Qui quam facundus vtrbis fuit , atque profuttduf 
Sensu, testautur bene qui Itgisse probantur 
Illius in libris magni commenta Boni : 
Hinc aller recti dictusque Boctius ipse , 
Cùm Gislebertus proprio sit nom i ne dictas. 
Pictavis hune genuit, quent pontificem sibi Itgit, 
Nobilior tanto veri dilata patrono. 
Hic requit eeternâ potiatur pace tupernS. 
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ET ILMJ5TRIUM VIR0RUM. GESTIS. .381 

A Anastasiô Rornaiio pojHirice, Ludovico Francorum Rege, Henrleo Aqiiifowt^rurii 
Duce, mense septembti pridie nohas septembres , et sepuitus est ab episcopo'&ur'der 
galensi Goffredo, et epi«copis aliis, B.* Santonensi, Ugone Ahgolismensi ». Heiia *-B<ynarJo. 
Petragoricensi , in. ecciesia Ê. Hiiarii patris et patroni sui. Dignura qiùppe<maKimè 
visum est et opportunum, ut eu jus fuecat doctrinam secutus , cujùsqoe |#nuerat 
vicem, sortiretur hxrçditatem. > . • u •> 

*** . : . .j;: • * ••■'.'!! <:;;•■'; .-.< 

ROBERTI ABBATIS DE MONTE S. MICHAELIS TRÀCTATUS : 

De immutatione (a) ordinjs monaehorum , item de abbatibus ,ej, abbatiis 

Normanniae, et aedificatoribus earum. . j-, r . .... .. 

^ Apad Achertum post opéra Guiberti de Novigento , pag. Sù. ' * ' 

Libet irt prxsenti demohstrare quaiiter et à quibus antiqua consuetudo victûs et 
habitûs monaehorum immutata sit. 

In Burgundia est iocus qui dicitur Molismus. Ibi , tempore Phiiippi Régis Cap. t. 
Francorum, Robertus abbas ccenobium condidit, et magnae reiigionis tliscipuios ci^jj^, 0 "''* 
aggregavit. Post aliquot annos regulam S. Benedicti perscrutatus ad iiteram, voluit 
persuadere discipulis suis , ut iabore manuum viverent ; décimas et bbiationes de- 1 
ricis qui dicecesi deservirent , reiinquerent ; femoraiibus , staminiis , peliiciisque 
abstinerent. At iiii è contra nitentes consuetudinibus qux in occidui orbis monas- 
teriis observabantur , quas constat esse institutas à B. Mauro discipulo S. Benedicti, 
et à B. Columbano, et , ut ad modernos veniam ; à S. Odone abbate Ciuniacensi, 
C dicebant se ab eis non recedere. Hxc Robertus audiens , et in sua sententia perma- 
hens , receasit ab eis cum viginti et uno sibi assentientibus ; diùque locum quxsivit 
idoneum sibi suisque sodalibus , qui decreverant regulam S. Benedicti , sicut Judxi 
iegem Moysis, ad iiteram penitùs observare. 

Tandem * Odo fiiius Henrici , Burgundix Dux , Mis compassus, prxdium eis 'An. co 9 8. 
in ioco qui dicitur Cistercius , in episcopatu Cabiionensi , largitus est. Ibi Robertus 
abbas cum eiectis fràtribus aiiquandiù habitavit , Deoque donante in brevi plerosque 
xmuiatores districtx reiigionis quam in iiio eremo arripuerat , et sux sanctitatis 
habere promeruit. Cùmque Molismenses per aliquod tempus pastore carerent , viro- 
que Dei virtutibus famoso discedente , despicabiiiores erga vicinos et notos fièrent; 
Urbanum Papam supplices adierunt,eique prorsus enodatâ série rerum quas superiùs 
retuli , consiiium et auxilium ab eo postuiaverunt. Uie vero paterno affectu utrisque 
D consuiuit : abbati enim apostoiicâ jussit auctoritate ut prius monasterium repeteret, 
et ne iaberetur reguiaritas, regeret ; ac in aiio quod postmodum incœperat , quem- 
iibet de suis idoneum substitueret (b). 

Redeunte itaque Roberto abbate ad Molismense coenobium jussu Urbani Papx, 
primus Aibericus factus est abbas Cisterciensis post ipsum : cui successit Stephanus 
Angiicus (c) , qui uterque magnx reiigionis fuerunt. Ipso adhuc vivente et jubente, 
Guido abbas Trium-rontium eiectus estl et per duos annos idem monasterium 
regens, utcumque tandem insipienter reliquit (d). Deinde Rainaidus , fiiius Milonis 
Comitis de Bar super Sequanam , ei successit. Quo mortuo , arino ab incarnat, mcli , 
Gotsuinus, qui erat abbas cujusdam monasterii in Viennensi provincia, natione 
Lothariensis , factus est quintus abbas Cisterciensis, excepto Roberto abbate Molis- 
mensi qui ilium ordinem inchoaverat , sed querimoniâ Molismensium et jussu 
E Urbani Papx, ut prxdictum est, ad prius monasterium redire compulsuâ fuerat. 

Jam ferè quinquaginta quinque anni sunt ex quo Robertus abbas , ut dictum est, 

(a) Id est, de novis institutionibus monaehorum. ei (Stephano) quidam indignus honore, nomine Guido, 
Huncetsequentemtractatumemendavimusadfidem qui donis exterioribus instar sepulcri dealbati non 
ms. cod. Biblioth. nat. Paris. 5232. mtdiocriter pollens , interiùs erat vitiorum putredine 

(b) Vide Exordium Cisterciense suprà, p. 109. sordens. Cùmque in ipso suat promotionis primordio 

(c) Anno 1109 vel mo,pro vario computandi fratrum promotiones de more susciperet , isdem Dei 
modo, praefecturam Cisterciensem auspicatus est famulus Stephanus vidit immundum spiritum ad illum 
Stephanus cognomento Hardingus. venientem, et in os ejus ingredientem. Vin mensis prX' 

(d) Anno 1133. De eo Herbertus Turrium Sar- terierat unus , et ecce révélante Domino denudata est 
diniz archiepisc. lib. II deMiracolis.cap. 24» ap«d impuritas ejus , et eradicata est mox de paradiso Dei 
Chiffletium d&Genere S.Bernardi , p. 294 : Successit plantatio spuria, quam Pater catlestis non plantarat. 



g2 ■ ... EX ACTIS SANCTORUM ; 

LLtàam incoiuit; et tan& virorum copia illue conffoxin< : w4nde^érè abbâtfe A 
«SSiw'A miilesimo nonagesimo octavo anno incarrt&tipm*. Dominé ùsque ad 
, I„um ejusdem divin* incarnat/ mci.ii insurgèrent. , Bf haç de causa in generaU 
' iitoh» V-obi ;annuatim ; mediante mense septembre apud Cistercium abbates , et 

ètiam «pisoopi flui assumpti sunt de ilio ordine, convenant , qtiatenus négligent]*, 
auœ omnino in tôt et tantis conventibus nequeunt eVltâri V emendentur ; hac de • 
causa inquam , quia tantùm multiplicabantur abbatiœ ejusdem ordinis, statutum 
est ut ampTiùs "riuHam novam abbatiam instituèrent. Iri desertis atque sylvestribus 
locis monasteria proprio labore condiderunt , et sacra jllis nomma solerti provisione 
imposuerunt, ut est Domus-Dei, Clara-vallïs , Eleemosyna, Curia-Dei, et alia plura 
hujusmodP, quibus auditores solo nominis- nectare invitantur festinanter experiri 
• • ,• quanta sit ibi beatitudo, quœ tam speciali * denotatur vocabuio. Multinobiles et 
*Ms. sp ma<. M et ç andi SO phistae, pro npvitate singularitatis , ad eos concurrerunt , et B 
inusitatam districtionem sponte ampiexati sunt. 

Eodem ferè tempore quo ordo Cisterciensis in Cabillonensi parochia exortus 
Ordfcwt'hu- est> Carthusiensis etiam in episcopatu Gratianopoiitano adinventus est. Genushoc 
siensium. erem itârum sub priore agit, nec numerum tertium decimum eorum multitudo 
transcendit. Unusquisque in celia sua privatis diebus separatusab aliisorat, dormit 
et manducat: quœ tamen cellœ contigu* et loco conjunct* sunt. Festis diebus ad 
eçclesiam et ad mensam eonveniunt , et de spiritualibus humiliter inter se conferunt. 
Instituta vero et nocturni et diurni officii secundùm regulam S. Benedicti persplvunt. 
G» m. Exacte aliquanto temporel exinde ex quo Cisterciensis ordo. incœptus est, 
ôsaie-be'ne- Andréas génère Italus, de Valie-Brutiarum monachus, effloruit, et Bituricensi pago 
dictum ' monasterium quod Casale-Benedicti nuncupatur , construxit. 
Cap. iv. Iisdem temporibus très socii in religione fuèrunt : unus Bernardus , qui priùs fuerat C 
abbas Quinciaci in Piçtavensi solo ; et Robertus de Arbrexo ; et Vitalis eremita , qui 
fuerat capellaims Comitis Moritolii. Hi singuli singula monasteria xdificaverunt. 
Tironium. Bernardus , quia noiebat monasterium Quinciaci , quod hactenus fuerat liberum, 
monachis Cluniaci subjici , cùm Paschaiis Papa ei exinde vim inferret, Hlud relin- 
quens (b) , adjutus à verierabili Ivone Carnotensi episcopo et Rotrone Comité 
Moritaniœ , in loco sylvestri qui Tiron dicitur , cœnobium in honorem S. Salvatoris 
construxit^. Hic omnes ad se venientes suscipiebat, et artes quas noverant légitimas 
infra monasterium exercere prscipiebat. Cui successit Wïlleimus Pictavensis, vir 
literatus et admodum religiosus. 
Fons-Ebrïldi. Robertus de Arbrexo , vir aptus ad lucrandas animas et prsdicandum verbum 
Dei , cœnobium quod Fons-Ebraldi dicitur , in confinio Andegavensis et Pictavensis 
soli œdificavit(</y>; et sanctiinoniales feminas sub arctissima régula ibidem congre- D 
gans, eis Petronillam abbatissam prœfecit : quâ moxi\xk(e), successit ei in regimine 
ejusdem monasterii Mathildis, soror Gaufridi Comitis Andegavensis. 
Sivigndum. Vitalis eremita , optimus seminiverbius , in confinio Normanni* et minons 
Britanni*, in vico Savigneio^ monasterium aedificans, modernas institutiones, 
in aliquibus Cisterciensibus similes, monachis suis imposuit. Huic successit Bajo- 
censis Gaufridus , Cerasiensis monachus, vir admodum literatus et in religione 
fervens. Hic multa monasteria adificavit, et consuetudines prioribus arctiores 
Savigniensibus imposuit. Cui post Evanum Anglicum, qui parvo tempore eidem 
monastério prœfuit, successit venerabilis Serlo (h) de Valle-Badonis juxta Bajocas , 
qui fuerat prœdicti Gaufridi in sœculo discipulus , et monachatum susceperat pnus 
cum eoin monastério Cerasiensi; sed, relicto ilio monastério , pro ma/on religione 
expetierat Savigneium. Hic, quia pro velle suo non ei obtemperabant monasteria E 
sibi subdita , auctoritate Eugenii Romani pontifias subdidit se et omnia monasteria 
sua Cisterciensi ordini; et exinde post paucos mmos (i) , ut Deo libenus posset 

(a) Immoannoio88,utexpressèhabetchronicon tenu m , ex ejusdem lod chronico à nobis edito 
Malleacense , tomo nostro XII , p. 402. t. XII, p. 78»- i-.„Birf n . ex 

(b) Sic cod. ms. Editi reimqùÂ adductus. (g) Anno 1 122 V.tali success.t Gaufhdus , 

(c) An. 1 107, ex chronico Malleac. ibid. p. 405. eodem chronico. «hiitaue 

(d) Anno 1100 incœptum est Fontis-Ébraldï (h) Anno 1138 Serlo prsesse cœp.t, obutque 
cœnobium, ibid. p. 404. anno 11 58, ibidem. - , 

(e) Anno l .49 mortua est PetroniHa. (i) Anno 1 1 53 Cl « am : vaIIe . m r SeC r e ^ ■ 

(f) Anno 1112 conditum est Savignei monas- et successorem Iiabuit Ricardum de «^urcero. 
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A vacare, reiictâ curâ monasteriorum, in monasterio Ciarae-vallis Deo et sibi vacans 
delituit. Cui successif in regimine Savigneii Ricardus de Curceio, prior ejusdem ioci. 

Eodem tempore (a) magister Willelmus de Campeliis , qui fuerat archidiaconus 
Parisiensis , vir admodum iiteratus et reiigiosus , habitum canonici reguiaris assu- 
mens , cum aliquibus discipuiis suis extra urbem Parisiensem , in fôco ubi erat «un, 
quaedam capelia S. Victoris martyris , cœpit monasterium aedificare clericorum. 
Assumpto autem \\\o(b) ad episcopatum Cataiaunensem , venerabilis Geidoinus 
discipulus ejus primus abbas ibi factus est. Sub cujus regimine muiti clerici nobiies, 
saecuiaribus et divinis iiteris instructi , ad iilum iocum habitaturi convenerunt : inter 
quos magister Hugo Lothariensis et scientiâ iiterarum et humiii religione maxime 
effloruit. Hic multos iibrosedidit , quos , quia vuigè habentur , non oportet enumerare. 
Eodem etiam tempore^, novi canonici regulares apud Truncum-Beringarii et 

B apud Praemonstratum âdunati sunt , iabore manuum viventes , et laneis vestibus, 
et his rusticanis et vilibus, utentes. 

Videntes itaque abbates nominatissimorum monasteriorum , quae Reges Fran- 
corum et alii consulares et potentes in praediis suis aedificaverant, sed propter abun- Veteramonas- 

* * * r r tcn 4 reformata, 

dantiam divitiarum nimiùm dissoluta erant , monachos novi ordinis Cisterciensis 
et Carthusiensis , neenon etiam canonicos , quos suprà diximus , vitam suam sub 
distracta religione agere; rubore suffusi , vel sponte vel inviti , coacti videiicet à 
Regibus et pontificibus , monachos ordinatissimorum monasteriorum , scilicet Clu- 
niaçi, Majoris-monasterii , Becci, etaiiorum aequè in reiigione vivere studentium, 
ad se evocant, et ad eorum exempium vitam suorum subditorum conformare sata- 
gunt. Ad regimen etiam abbatiarum minus reiigiosarum assumuntur piurimi abbates 
de illis monasteriis quae in religione aliis prascellere videbantur. 

DE ANTIQUORUM NORMANN I jE MONASTERIORUM IN STAU RATION E 

ET FUNDATIONE. 



Cap. VI. 

Aroasue et 
Prjcmonstrati 
coenobia. 

Cap. Vit. 



Quoniam de monasteriis noviter fàctis aiiqua diximus, iibet de Ducum Nor- 
manniae piis operibus , in aedificatione slve reaedificatione monasteriorum , aiiqua 
vei breviter commemorare. Rollo igitur , qui et Robertus , angustiâ temporis post 
baptismum praeventus , nuiium monasterium vei instituit , vel renovavit; sed, sicut 
superiùs jam diximus , multas possessiones pluribus ecciesiis et monasteriis donavit. 

Willelmus filius ejus Longa-spata monasterium Gemeticense quod S. Philibertus Cap. r. 
construxerat , sed Hastingus paganus destruxerat, restauravit : in quo fuerunt abbates mo ^ e {j^£ 
à S. Phiiiberto usque ad exterminium ejusdem monasterii viginti ; à restauratione mum. 
D vefo quae sub Martino abbate facta est , quem Gerloc Comitissa Pictavensis cum 
duodecim monachis à monasterio S. Cypriani Pictavis misit Willelmo fratri suo 
Duci Normanniae, usque ad annum mcliv Dominicae incarnationis, quo iste cata- 
iogus abbatiarum Normanniae factus est à nobis , fuerunt abbates quatuordecim , 
quorum ultimus fuit Eustachius^, ejusdem loci monachus. 

Primus Richard us , filius Willelmi Ducis , tria monasteria , unum Fiscanni in Cap. it. 
honorem summae Trinitatis, aiiud in Monte-Tumba in honorem S. Michaelis, tertium 
verà Rotomagi in veneratione sancti Pétri sanctique Audoeni , multas possessiones 
quae eis i paganis abiatae fuerant restituendo , restauravit ; licèt Richardus filius 
ejus plurima praedia addendo , et ordinem monasticum in eis ponendo , ipse con- 
summaverit^. 

Monasterio Fiscannensi primus abbas praefuit Willelmus (f ) , Ciuniacensis mona- Fiic*nnen*e. 
E chus , et habuit sub regimine suo monasterium S. Benigni Divionis, S. Trinitatis Fis- 
cannensis, S. Germani Parisiensis, S. Faronis Meldis, S. Michaelis de Monte-Tumba, 
et alia monasteria ferè trîginta. Secundus abbas Fiscanni Joannes^ Longobardus; 



(à) Ad annum 1 108 referuntur initia congrega- 
tionis S. Victoris. 

(b) Anno m 13 Gnillelmus fiictus e»t CataJau- 
oensis episcopus. 

(c) Circa annum 1090, ut videre est in vita 
B. Heidemari, suprà, p. 157. Premonstratum autem 
nonnisi anno Mao inchoatum fuit. 

(d) Eusttchius prserat jam anno 1 142. 



(e) Sequentes nomenclaturas abbatum , ad finem 
usque , non habet ms. codex, suprà iaudatus. 

(f) Obih S.Guillelmus, incomparabilis monastici 
ordinis suo tanport propagator , ut eum vocat Glaber 
Radulphus, iib. lu, cap. 5 , kalendis januarii inci- 
pientis anni 103 1 , apud Fiscannnm. 

(g) Johannelinus a corporis exilitate dictus , qui 
prsfuit ab anno 1028 usque ad annum 1070. 



0 



L ,c WiHelmus/W, monachus S. Stephani Cadomi ; quartus Rogerius^;, ejusdem A 
^lach'r quintus Henricus^, monachus Ciuniacens.s. 
Michaelis IiTmonasterio S. Michaelis jam fuerunt abbates ferè quatuordecim, quorum 
,leMomè-Tum- J ecem habuerunt de extraneis monasteriis (d). 

ba - Hildebertus M P"m us factus est abbas S. Audoeni m monasterio post restaura- 

nJJ^ ùonw ; secundus (f) Herfastus ; tertius Nicolaus (g), fiiius tertii Richardi Ducis 
XrTannorum; quartus Hisgotus^ prior Cadomi , hic ordirtem emendavit; qu in tus 
Willelmus (i); sextus Reinfridus/U ejusdem loci monachus; septimus Freherius (i), 
monachus Cluniacensis. , 
c /// Secundus Richardus Dux Normannorum ex mtegro abbatiam b. Wandregesili , 
s. Wandrege- m Fontinellam antiquitus vocaverunt , reaedificavit. A sancto wandregesilo usque 
ad Mainardum , qui tempore primi Richardi cœpit eumdem iocum pro posse suo 
emendare, fuerunt abbates viginti quatuor; à Mainardotfm/ usque ad prssens B. 
tempus duodecim, quorum ultimus fuit Rogerus , monachus ejusdem loci , qui 

^ Judith P Coniitissa , uxor secundi Richardi, fecit monasterium Bernaii^. Hujus 
custodes fuerunt Radulphus abbas S. Michaelis , et post ipsum Theodericus Gem- 
metici quorum prior dédit Uticam et Bellum-montellum Humfrido de Vetulis; 
sequens vero mediet'âtem burgi Bernaii patri Rogerii de Monte-Gomerici , qui erat 
propinquus ejus , utinde se procuraret, quando Bernaium venisset. Primus factus 
est abbas Vitalis/o/. monachus Fiscanni : cui cùm postmodum Willelmus Rex An- 
gbrum abbatiam S. Pétri Westmonasterii dedisset, Osbernus frater ejus, monachus 
Troarnensis, secundus prsefuit monasterio Bernaii; tertius Nicolaus, monachus 
Fiscanni; quartus Ricardus(>;, monachus ejusdem loci. 

Monasterium S. Taurini Ebroicensis praedictus Richardus secundusDux Norman- C 
norum ex parte restauravit : cui monasterio nostris temporibus pnefuerunt abbates 
Radulphus , Willelmus (q) , Paulus , Philippus , monachi Fiscanni. 

Item Villare monasterium , quod S. Philibertus olim construxerat, prœdicti prm- 
cipis uxor, scilicet Judith, ad opus sanctimonialium reparavit. 
Cap vi Venerabilis Herluinus in proprio solo monasterium Becci œdifican; > (r) , prunus 
BeccumHer- eijem mon asterio pratfuit: cui successerunt Anselmus , "Willelmus, Boso.Theo- 
luini ' baidus, Letardus , Rogerius , ejusdem monasterii monachi. 

Robertus Dux Normannorum, fiiius secundi Richardi, aedificavit monastenum 
Cerasiacense. Primus abbas ibi praefuit Durandus , monachus S. Audoeni; secun- 
dus Almodus , ex-abbas S. Michaelis de Monte ; tertius Garinus , monachus b. Mi- 
chaelis; quartus Hugo , monachus Troarnensis ; quintus Hugo(s) , monachus ejos-^ 

Willelmus Dux, fiiius pnedicti Roberti, duo cœnobia (t) Cadomi asdificavit, 



EX ACTIS SAN CTO R U M 



Cap. IV. 
Bernaium. 



Cm. V. 
S. Taurinus 
Ebroic. 



Villare. 



Cap. vu. 
Cerasium. 



Cap. VIII. 
Cadomense 
S. Stephani. 



(a ) Guillelmus de Ros, Puellacognominatus, vixit 
ad annum 1 108. De eo vide Ordericum Vitalem 
lib. XI, p. 832, et Baldricum Dolensem archiepisc. 
suprà , p. 226. 

(b) Rogerius d'Argence vixit ad annum u 39. 

(c) Menricus de Sully, ad annum circiter 1 180. 

(d) Abbatum S. Michaelis seriem dabimus infrà. 

(e ) Hildebertus anno 1006 vitâ fùnctus creditur. 

(f) Ante Herfastum sedisse Henricum usque ad 
annum 1032, demonstrant novissimaeGalliae Christ, 
auctores, eique ad an. 1042 successisse Herfastum. 

(g) Nicolaus praefuit ad annum usque 1092. 

(h) Hilgotus objit anno u 12 jam inclinato. 



(0) De Vitali videndse literas Guillelmi Conques- 
tons ad Johannem abbatem Fiscannensem et : Johan- 
nis ad Guillelmum , inter Analecta Mabillomnn-tol. 
p. 450. Cùm enim , inquit Rex, abbatiam deBemaco 
ex minimo multùm sublimaverit, , intellexi lUum 
disnum esse abbatiâ de Westmonasterio. 

(p) Richardus obiit anno 1169, ex chronologu 
Roberti de Monte. , 
(q) Guillelmus electus est abbas anno 1 100. 
(r) Herluinus Beccense monasterium a se condi- 
tumrexit ab anno .034 ad an. 1078; Anselmus ad 
an. 1093 ; Guillelmus de Montfort ad an. 1 124, 



Boso adan. ..36; Theobaldus ad an .»3*>f° 
factus estCantuariensis archiepisçopus ; Letardus ad 
an. 1 149; Rogerius-* Baillent ad an. 1 179. 



0 



..ils Uluj 1/141 i l auiiu iika joui iiivii»aiv> 

( i) Guillelmus Balotinus vixit ad annum i 
(k) Reinfridus vel Ragenfridus abbatiâ se abdi- 
cavit anno 1 1 4 > vel 1142. 

(I) Freherius item se abdicavit anno 1 1 57. 
(m) Praefuit Mainardus ad annum usque 966. 
Cùm vero prœcipua abbatis Mainardi industria in 
omnibus claresceret, eum Dux et primates adMontem 

S. Michaelis Archangeli compulerunt migrare, qua- aliis etiam ™WSl^wiSd!iite£m Vitalem , 
tenus, canonicis eliminatis, monachos quibus praesset, elmus , ipso rerer y _ ^ 
'» regulari disciplina deberet undecumque aggregare. ho. Vil, p- °>y> . . ,. „„„ „ nntribus ma- 



S) Hugo quinquagintafiri ™»»™£'("j e 
nasterium , otiitque an. 1167, teste Roberto de 
Morne i* chronico. Regiminis csterorum «empora 

in 77pmer monasteria Cadomi à se .dificata 
aliis etiam religiosis locis muntom^eprebun Gml- 



(«/ nnnoio25 iunaanonem connrmavii r\icnar- 
dus diplomate quod videsis in Neustria Pia, p. 398. 
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A unum virorum et alterum feminarum. Monasterio monachorum primus abbas prae- 
fuit Lanfrancus (a) , prior Becci; secundus Willelmus, tertius Gislebertus, quartus: 
Robertus, quintus Eudo, sextus Alanus, septimus Petrus, ejusdem ioci monachi. '.' 

Willelmus filius Geroii , monachus Becci, et nepotes ejus Robertus ét Hugo ^ dp. ix. 
Grentemaisnil , restauraverunt monasterium S. Ebruifi apud Uticum. Sed quia idem s. Ebr^fi.** 0 ** 
Willelmus, cùm suscepisset habitum monachi apud Beccum, dederat eumdem 
iocum Beccensi monasterio ( unde etiam Lanfrancus, qui postea fuit abbas Cadomi , 
cum tribus monachis iiio directus est ad habitandum ) , ideo dédit villam Russerhe 
ecciesiae Becci , pro commutatione ecciesiae S. Ebruifi. Primus abbas praefuit huic 
monasterio Theodericus^ Gemeticensis ; secundus Robertus, prior ejusdem loci; 
tertius Osbernus, monachus S. Trinitatis Rotomagensis; quartus Manerius , quintus 
Rogerius, sextus Garinus, septimus Ricard us , octavus Ranulfus , undeciraus* * Cor. nonus. 
B Bernardus , monachi ejusdem loci. 

Goscelinus, vicecomës Arcensis, patruusf Godefridi patris Mathiidis uxoris Cap. x. 
Wiilelmi camerarji, fecit monasterium S. Trinitatis in monte Rotbmagensi , et s R ^ t r ^ t a a fJ; nie 
monasterium instituit S. Amandi intra muros ejusdem civitatis , ad opus sanctimo- 
niaiium. Monasterio S; Trinitatis de Monte primus praefuit Isembertus^ Teuto- 
nicus, vir reiigiosus, monachus S. Audoeni , secundus Reinerius , tertius Walterius, 
quartus Heiias , quintus Walterius , ejusdem loci monachi. 

Eodem tempore , sdiicet Duce Willelmo , restauratum est monasterium sanctae Cap.xr. 
Crucis sanctique Leufredi, de terra quae fuerat Heltonis de Cruce. Primus abbas fr ^T UJt s - Leu " 
factus est hujus monasterii post restaurationem Albericus (e) , secundus Henricus , 
tertius Willelmus, quartus et quintus Gàrnerius et Rodericus, monachi ejusdem loci. . 

Rogerius de Toenio construxit monasterium Castellionis. Cui monasterio primus c v . xtr. 
C et secundus abbates praefuerunt Gï\\\\xs(f) et Willelmus, monachi Fiscanni ; tertius (S^^ 0 Wtt 
et quartus Willelmus et Letardus , monachi Biesis; quintus Gislebertus ,. monachus 
Becci; sextus et septimus Simplicius et Vincentius , monachi Columbae; octavus 
Bernerius , monachus ejusdem loci ; nonus item praedictus Vincentius ; decimus 
Silvester , monachus Lyrae. 

Willelmus filius Osberni, Normanniae dapifer et cognatus Willelmi Ducis, duo Cap. xm. 
monasteria in honorem B. Dei genitricis Mariae aedificavit : unum apud Lyram , in 
quo Aeiisam uxorem suam, filiam Rogerii de Toeneio, postmodum sepelivit ; alterum 
apud Cormelias , in quo ipse mortuus conditus est. 

Primus autem abbas Lyrae fuit Robertus (g), ejusdem loci monachus ; secundus Lyra. 
Erfastus , tertius Barno, quartus Ernaldus, quintus Hildebertus , sextus Gislebertus, 
monachi S. Ebruifi ; septimus Willelmus, ejusdem loci monachus ; octavus Raduiphus, 
D monachus Becci , hic ordinem reparavit ; nonus Hildericus , monachus S. Ebruifi ; 
decimus Willelmus , monachus ejusdem ioci. , 

tempore decein et septem monachorum, atque sanctimo- Archls. Hic autem Willelmus pater fuit Mathiidis; 
nialium sex cœnobia constructa sunt.... Hujusmodi quam Willelmus camerarius de Tancarvilla habuit 
castris munita est Normannia , ft in his discunt terri- uxorem, ex qua genuit filium nomine Rabellum, qui 
gence prœliari contra daeinones et carnis vitia. Horum ei successif à^c. Tomo nostroXH, p. 583. Erat 
quippe aut ego, inspirante Deo,fui conditor et funda- igitur Goscelinus frater Osberni de Bolbec. 
tor, aut firvidus adjutor et benevolus incentor. Haec (d) Isembertus anno 1033 ordinatus est abbas, 
Guillelmus mortiproximus, tomo nostroXII ,p.6zi. obiitque anno regiminis 21, id est anno 1054; 

(a) Lanfrancus praefuit ab anno 1 063 ad an. 1070 , Rainerius rexit ad an. 1 077 , Galterius ad an. 1 1 20 , 
quo evectus est ad archiepiscopatum Cantuar.; Guil- Helias ad an. 1139. 

leimus Bona- anima ad an. 1079, 1 u0 f actus est M Albericus prseerat anno 1035; successoris ejus 
Rotomag.archiep.; Gislebertus ad an. 1 101, Robertus Odilonis, hic praetermissi , meminit Ordericus ad 
ad an. 1 107, Eudoadan. 1 140, Alanus ad an. 1 151, an. 1079; Henrici tempus incompertum; Guillelmus 
Petrus ad an. 1 156. interfuit concilio Rotomag. an. 11 18 ; Garnerii et 

(b) Theodericus sedit ab anno 1050 usque ad Roderici tempora nobis incomperta. 

an. .1058 ; Robertus de Grentemesnil ad an. 106 1 , (f) Aliàs Gilbertus, qui praeerat abbas an. iojo; 
quo in exilium cum parentela sua actus fuit; Osbernus utriusque Guillelmi et Letardi tempora incerta; 
ad an. 1066, Mainerius de Escalfoio ad an. 1089; SimpliciusveISuIpitiusoccurritanteGisiebertumII, 
Serlo ad an. 1091 , quo renunciatus est Sagiensis anno 1 108; Gislebertus electus est abbas Castellionis 
episcopus; Rogerius de Sappo ad an. 11 20, Gua- anno 1130, ex schedis Becci ; Vincentius praeerat 
rinus des Éssartsàd&n. 1 137, Kicardus ad an. 1 140, annis 1 140 et 1 147 ; inter quos annos collocandus 
Ranulfus ad annum circiter 11 j8. videtur Bernerius : Deposito Vincentio abbate CasteU 

(c) Edïti , patrinus. De Godefrido aliter Guillelmi lionensi , subrogatur Silvester monachus Lyra , vir 
Gemetic. continuator, ipse videlicet Robertus de venerandœ simplicitatis , ex chronico .Roberti. de 
Monte, ut alibi demonstravimus , iib. VIII, cap. 37. Monte ad an. 1 IJ2, tomo nostro XIII, p. 295 , in 
Tertia sororum Gunnoris Comitissat , inquit, nupsit notis. 

Osberno de Bolbec, ex qua genuit Galterium Giffar- (g) Roberti et cteterprum regimina quatenus 
dum primum et Godefridum patrem Willelmi de durarint, exploratum non habemus. 

Tom. XIV. Ccc 



Cormeliz 



Cap. xiv. 

Pratellura. 



S. Martini. 
Troirnum. 



u EX ACTIS SANCTORUM 

3 r^rmeliis primus prefuit Robertus, monachus S. Trinitatis Rotomagi, qui i„ A 
ma S naufragé periit; cui successit Gaufridus , ejusdem loci monachus; et iili 
wTeimus Bicci , et iiii Benedictus , monachus ejusdem loci. 

Humfridus de Vetulb Pratellis duo monastena edificavit , unum monachorum , 
et alterum sanctimonialium. Monachis primus abbas prarfuit Anfridus^, monachus 
« Wandreeesili ; cui successit Gaufridus , monachus ejusdem loci ; cui Richardus 
de Dumellis, vir religiosus et valde iheratus, qui fuerat monachus S. Vigoris 
Baiocensis sub Roberto de Tumbahelete , qui fuit istius loci primus abbas et uitimus. 
Richardo successit alter Richardus; et iili Reinaldus , ejusdem ioci monachus; et 
illi Michael , monachus Becci. . . , 

r *v Rogerus de Monte-Gomerici , filius Rogern vicecomitis Oximensis , m honorera 
' S- Martini duo monasteria sdificavit , unum in suburbio urbis Sagiensis, alterum 
in vico suo Troarno super Divam. B 
Sag, enS e MonasterioSagiensi primus prsfurt Robertus^, monachus S. Martini Troarni; 
lattini - secundus Rodulphus, monachus ejusdem loci , cui successit Hugo, etilli Usiebertus; 
item Gislebertus et Joannes, monachi ejusdem loci. 

At monasterioTroarnensi primus prasfuit Durandus (c), monachus Fiscanm; cm 
successit Arnulfus, prior Fiscanni ; et illi Andrseas , monachus ejusdem loci ; et illi 
Richardus, monachus Cluniaci; et illi Gislebertus , monachus ipsius loci. 
Aimanechi». Fecit etiam , immo restauravit praedictus Cornes Rogerus monastenum femmarum 
apud Almanechias, ubiolim S. Opportuna fuerat abbatissa , antequam Normanni 
in regnum Francorum venirent. ,„..,-,.. . e 

Ca P . xv,. Lezelina Comitissa Aucensis, relicta Willelrni Comitis qui fuerat naturalis 
Diveme frater Richarf ji \\ Normannorum Ducis, adjuta à filiis suis Roberto Comité Aucensi 
et Hugone episcopo Lexoviensi , monasterium S. Pétri super Divam virorum et c 
monasterium feminarum ante urbem Lexoviensem virili animo construxit (d). 
Monasterio Sancts-Marise Divse primus abbas factus est Ainardus ^.monachus 
S. Trinitatis de Rotomago : cui successit Fulco S. Ebruifi, et fulcom Benedictus, 
prior S. Audoeni ; quartus Gauterius, monachus Gemmetici; qumtus Robertus , 
monachus S. Dionysii; sextus, septimus et octavus, Rodulphus, Richardus et 
Haimo , monachi ejusdem loci ; nonus Warinus , monachus Cluniaci. 
Sk- xvrr. Filius vero prœdictse Lezelina: , Robertus Cornes Aucensis , monasterium b. Mi- 
uitcrior-por- c haelis Ulterioris-portus aedificavit : in quo primus abbas fuit Herhettus (f) ,mona- 
IZtf.'' chus S. Trinitatis de Monte Rotomagi; secundus Aiveredus; tertius Osbernus , 
monachus ejusdem loci ; quartus Fulcherius , monachus Cluniaci. ^ 
Cap. xvul At Rogerius de Mortuo-mari , filius Walterii de S. Martine , fratei vero prirru 
s. victorin Wi . lelmi de w arenna f monasterium S. Victoris in proprio solo fundavit : cuirj 
prefuerunt abbates (g) , Richardus , Robertus , Mainardus , Hugo , monachi b. Au- 

s. Saivatot Rkardus Cornes Ebroicensis in eadem urbe ad opus sanctimonialium monaste- 
Ebrok. r j um 5^ Salvatoris exstruxit. . 
c a p. xix. Monasterium S. Maria; Gresteni Herluinus de Contevilla condidit , m quo ipse 
Grcaenum. re q U iescit corpore et Helena/^ uxor ejus. Horum filii fuerunt Robertus Cornes 
Moritolii, qui idem monasterium auxit, et Odo episcopus Bajocensis. Primus abbas 

(a) AnfHdus prefuit ad an. 1078; GuiHelmus, quo tempore sederunt Benedictus et .G™»™ 5 ^ 
à Roberto de Monte prstermissus , ad an. 1096; Ètardus ad an. 1009; ac Vg\™™ZÂo ri™ 
Gaufridus ad an. 1101, Richardus de Furnellis ad an. 1106; post Fulconem Robertus, spam, nom 
an. 1 13 1*. Richardus de Comitis-viHa ad an. 1146, ^o^iM^^.^^t^um. 
Rainald« ad an. n 52 ; Michael de TourvilU td ter un; Richardus de Aqu.la occumtan. 1124, 
an. 1 167 , quo obih, ex chronico Roberti de Monte. . Haimo annis 1 r43 et : 1 14»- o-inerius abbas 

(b) RôSertus préfecturam gessit ad an. .089 ; (f) I» necrologio «^"^"■' \ " 
Radulfus d'EsJes ad an. l.oj, quo factus est montis S. Catharin* Rotoma . pnmus P**°^ 
Rofensis in Anglia episcopus, e? anno . 109 archi- citur Uiterioris-portus, "™™ f£& i iare "i- 
episcopusCantuar. Hugo d'Achai occurrit an. 1 1 « 3 , Aiveredus : quam prenant al » s ^ S^S^» 
4lebertusan. „3 7( foannes an. «. 4 7 et .«67. titurMabilIonius, u. Hertertu^fc«tt Ramen.wa 

(c) Durandus sedit ab anno .059 ad an. 1088, nus. Horum tempora «comP« j ^^SSLta 
Arnulfus ad- an. u 12, Andra:as ad an. 1147 , Frtamïlk occumt annis 1107 et "18, tulcnen 
Richardus ad an. 1149, Gislebertus ad an. 1 179; annis 1138 «."Sî* , _.„._j„. B a( Jnifus.aui 
ex chronico. Roberti ïe Monte. ^ (g) Ante Richardum ^^T e 

(d) Fundationis hujus nanatiunculam edidimus abbas fuit msututus anno ^^«i^ J* 
suprà, p. 143. ad Hugonem sola nomma tenemus. Hugo comp« 

(e) Àinardus praefuit ab anno io 4 6 ad an. 1078 ; in instrumentis ab an. 1 137 ' 
Fuico ad an. 1092 , deinde septem annos exulavit , (h) Aliàs.Herleva , GuiUelmi Notni mater. 
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A ejusdem monasterii Gaufridus (a), monachus S. Sergii Andegavensis ; secundus Ful- 
cherius, monachus Sagii; tertius Herbertus, monachus ejusdem loci. Consuetudines 
etmonachos in initio habuerunt partim de S. Wandregesilo, partim de Pratellis. 

Hugovicecomes Abrincatensis, postea vero Cornes Cestrensis, abbatiam S. Severi 
in Constantinensi episcopatu fecit. Primus abbas ejusdem fuit Anseimus (b), monachus 
Gemmetici; secundus Arnulfus, Ebroicensis; tertius Petrus, monachus S. Benedicti 
Fioriaci; quartus Robertus, ejusdem loci monachus ; quintus Guido, Cestrensis. 

Monasterium S. Trinitatis Exaquii Eudo cum Capeiio fecit. Primus ejus abbas 
Rogerus (c), monachus Becci ; secundus et tertius Gaufridus et Garinus , monachi 
ejusdem loci ; quartus Robertus , monachus Cadomi ; quintus et sextus Radulfus 
et Rogerus, monachi ejusdem loci. 

Nigeiius vicecomes Constantiniensis coenobium S. Saivatoris construxit. Primus 
B abbas ibi Benignus (d), monachus Fiscanni ; secundus Hamelius, tertius Anfridus, 
quartus Willeimus ; quintus Hugo , monachus S. Michaelis dé Monte. 

Monasterium S. Stephjani Fontaneti primus Raduifus Taison , qui fuit avus 
tertii Radulfi , patris scilicet Jordani Taison , adjutus ab Herneisio fratre suo, con- 
didit. Primus abbas ibi constitutus est Gaufridus (e) , monachus S. "Wandregesili ; 
secundus Hugo, monachus Troarni ; tertius Herbertus, monachus Cadomi; quartus 
Willeimus , monachus ejusdem loci ; quintus Robertus', monachus Cadomi. 

Monasterium Montis-burgi aedificatum est à Rogerio monacho Sanctae-Crucis , 
in dominio Ducis Normanniae : cujus primus abbas efièctus est idem Rogerius (f), 
vir religiosus, et socius Wïmondi, qui postea fuit episcopus Aversanus. Huic 
Rogerio praedictus Wimondus scribit iibrum De corpore Domïni. Secundus abbas 
fuit Ursus , subprior Gemmeticensis , qui ordine et aediflciis eumdem iocum nobi- 
C iitavit ; tertius Petrus , quartus Walterius , ejusdem loci monachi. Hanc abbatiam 
dédit Henricus Rex Anglorum Ricardo 'de Reviers , ut eam custodiret et augmen- 
taret sicut propriani : quod et idem facere curavit. 

Rogerius de Ibreio condidit monasterium de Ibreio. Primus abbas fuit Petrus (g) , 
monachus Coiumbensis ; secundus Durandus, monachus Becci ; tertius Osbernus, 
monachus Fiscanni ; quartus Hubertus, monachus Coiumbensis ; quintus Normanus, 
monachus Becci ; sextus Hubertus , monachus S. Pétri Carnoti : nulius autem 
eorum adhuc potuit reperire ibi sepuituram. 

Monasterium S. Maria: Loniei primus Willeimus Talevatius , qui castrum Domni- 
frontis in monte, exciso nemore, erexit, aedificavit : qui locus, licèt sit in episcopatu 
Cenomanensi , ad ducatum tamen Normanniae pertinet. Primus abbas ibi fuit 
Willeimus (h), monachus S. Benedicti Fioriaci ; secundus Hugo, monachus ipsius 
D monasterii ; tertius Garinus , monachus Ebronis ; quartus Rafnulfus , monachus 
Cadomi ; quintus Lamfredus , monachus ejusdem monasterii ; sextus Joannes , 
monachus S. Launomari Biesis; quo deposito, successit septimus Bermo, monachus 
S. Martini Majoris- monasterii. 



Cap. XX. 
S. Severus. 



Cap. XXI. 
Exaquium 
[lessayj. 



Cm). XXtl. 
S. Salvator 
vicecomitil. 



Cap. XXIIf. 
Fontanetum. 



Cap. XXIV. 
Montis-burgi 
monasterium. 



(a) Gaufridus vixit ad an. m4> Fulcherius ad 
an. 1 130, Herbertus ad an. 1 179, centenario major. 

(b) Anselmi et sequentium abbatum nihil praeter 
nomina novimus. 

(c) Rogerius praefuit ab anno 1056 ad an. 1094 ; 
Gaufridus eccurrit an. 1106, Robertus an. 11 18, 
Radulfus annis 11 25 et 1134» Rogerius alter 
anno .1156. 

(d) Benignus sedebat anno 11 04, Hamelinus.... 
Hanfridus vel Hunfredus anno 11 47 , Hugo annis 
1 147 et 1 154. 



(e) Gaufridi et trium sequentium tempora incom- 
perta. Robertus de Curlé vixit ad an. 1179, ex 
chronico Roberti de Monte. 

(f) Rogerius anno 1093 fiinus curavit Gaufridi 
Constantiensis episc. Ursi et Pétri soia nomina 
tenemus ; Walterus occurrit in instrumentis anno- 

rum 1 147 « iij4- 

(g) Pétri et aliorum nuda supersunt nomina. 

(h) Regiminis GuiUelmi et caeterorum tempora 
nec in veteri Gallia Christ, nec in novissima occur- 
runt. 



Cap. xxv. 
Ibreium. 



Cap. XXVI. 
Loniei ara. 



COMITIA REGNI HABITA SUESSÏONE 

Ad compescendos praedones , et pacem ad decem annos stabiliendam. 

Apud Chesnium, t. IV Rerum Francicarum , pag.fiïj. 

Ego Ludovicus Dei gratiâ Francorum Rex , ad reprimendum fervorem malignan- An. 1 1 55. 
tium , et compescendum violentas praedonum manus , postulationibus cieri et 
assensu baroniae, to(i regno pacem constituimus. Eâ causâ, anno incarnati Verbi 

C c c ij 



I 



g8 EXACTIS SANCTORUM 

L,v iv Uvs junii, Suessionense concilium célèbre adunavimus, et affuewntA 
Trchiepiscopi Remensis Senonensis \ et eorum suffraganei; item baroaes Cornes 
' h^"- S E?. Trecasinus * et Nivernensis ' et quamplures ah. , et Dux Burgun- 
^Th^oica, é orum beneplaeito ordinavimus à veriiente Pascha ad decem annos, 

<GdL „ om nes ecclesia regni , et earum univers* possessiones , et omnes agricola, 
* ^ armenta similiter et greges , et assecuritatis caminis , omnes ubique mercatores , 
Z hommes quicumque sint, quamdiu pwati fuermt ad justitiam stare ante eos per 
auos iustitiam facere debuerint , omnes omnmo pacem habeant et plenam securita- 
tem In pleno concilie et coram omnibus in verbo regio diximus, quod pacem hanc 
infrangibiliter teneremus ; et si qui essent violatores ordinal* pacis , de eis adposse 
nostrum iustitiam faceremus. In pacem istam juraverunt, Dux Burgundue , Cornes 
* h» Fiandri* Cornes Henricus, Cornes Nivernensis, et Cornes buessionensis * et reliqua 
baronia qus aderat. Et clerus similiter , archiepiscopi et episcopi , et abbates, ante B 
sacras reliquias et in visu totius concilii , hanc ex parte sua pacem totis viribus se 
tenerepromiserunt; et ut justitia fieret de violentiis , adposse suum. se adjuturos 
promiserunt quidem , et in stabilitate sacrati oris edixerunt. Ut res latiùs audiretur, 
et à memorianon decideret , rei gestœ ordinem et pacis tenoremfa/ monumemis 
literarum tradi , et sigilli nostri auctoritate pracepimus communin. 

Extai. Ehmac. j, /ter sE MACARII abbatis Floriacensis , de controvtrsia inter episcopum 
, iim,. mm. M lderfsem et abbatissam Farensis-monasterii arca professionem ineisdem 

.... 
commis aguata. 

An .. sî M {b) Dei gfatiâ Floriacensis abbas , omnibus ad quoscumque litera ista perve r 
nerint salutem in Domino. Defunctâ borne mémorise abbatissa^ Farensis-monasterii, C 
cùm aham regulariter electam Meldensi èpiscopo ad benedicendum sanctimo- 
niales et clerici prasentarent ; benedictionem ejus diutissimè distulît , quia obedien- 
tiam nonnisi salvo jure et dignitate monasterii sui promittere voluit. Accidit autem 
ut conventus pontificum pro quibusdam negotiis regni Suessioms fteret, ad quem 
pradicta abbatella perrexit, pro sua causa congregatos rogatura pontifices; eftecitquç 
•Sam^n. ut archiepiscopi Remensis ', Senonensis 1 , Bituricensis Turonensis* prosedommum 
•Hugo. Meldensem ... Cùmque diutiùs esset inter eos causa hujus ven.tiiata tractatio, 
*EngëLudû S . statutum est, ambarum partiura conniventiâ et consensu , ut episcopus abbatissam 
benediceret, eaque obedientiam canonicam ac debitam promitteret. 

Die ergo et loco benedicenda abbatissae constituto, Meldis venimus; et cum jam 
ex parte benedicta esset abbatissa, et missaex parte celebrata, Meldenses clenci 
obedientia cartulam non juxta condictum , sed ad libitum conscribentes , percunctati D 



sunt ut obedientiam illam etsubjectionem, sicut scribebatur, abbatissa promitterer. 
Cùmque illa nihil plus condicto promissuram se diceret, et îlh in Suessionensi 
Mo conventu statutam fuisse obedientia plenitudinem assererent ; abbatissa et suis 
contrà renitentibus et deducentibus , usque post médium diem abbatissa benedictio 
et missa consummatio dilata est. Casu erat Meldis eâ die archiprasul Turonensis, 
placiti Suessjonensis memor et actor : ad quem ab utrisque partibus missa iegatio 
nil aliud reperit quàm obedientiam canonicam et debitam profitendam. fcpisçopus 
haque, habitâ cum suis deliberatione atque consilio , abbatissam benedixit, missam 
compleyit, et obedientiam quae sibi debebatur expetiit. Moniales au tem et clenci 
adversùs abbatissam et episcopum audientiam domini Papas appellaverunt, si vei 
illa indebitum quidpiam promitteret, vel iile indebitum quid extorqueret . q«^qu« 
libertatï vel privilegiis Farensis-monasterii contrairet. Abbatissa autem , habite b 
consilio, juxta condictum Suessionensem obedientiam canonicam et debitam pro- 
misit, salvo jure et privilegiis Farensis-monasterii. j„ m „„c 
Porrè beJdictione completâ abbatissa, cùm domum red.re vellet, domnu 
Raduifus archidiaconus aham ei struxit npvavitque calumniam, dicens ,uris sui 

(a ;.Le g es«unc r ^ g a«as B o„hab. m u,Ver tl ™ ^^ t "S^^StT^ 
antiquiores pro ecclesia Monnensi nobis suppeditavit (b) JViacanus , qui V i 

ms. code» 152 Bibiioth. nat. Paris. fol, 44, iis fcrè ad anpum mdz. desmente suffecta 

sjmiles quas in conçilio Arvern. anni tooj stabilitas, (c) Emma , eut ann )i 

et in provincia Turonensi receptâs, edidit Martenius legitur Luciana. ~i. crm Manasses II. 

t. Iv'Ânecdot. col. «1. Exstam et aUie pro ecclesia (d) Prserat tune Meldeflsis episcop. Manasses 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 385* 

A esse inthronisare abbatissam. Quod cùm ilia constantissimè negaret , appeilavit ad 
dominum Papam. Tandem tamen , laudantibus abbatibus qui tune fortè aderant , 
permissum est ei interesse inthronisationi , ita dumtaxat ut nihil ibi exactionis 
ageret , nil procurations acciperet , nec quod modo fiebat, in posterum Farensi 
ecclesiœ praejudicaret. Vaiete. 

APPENDIX, DE PACE ET TREVIA DEI. 

M 0 N t T U M. 

Quoniam in suprà script is Commis de pace et trevia Dei actum est, juvat hîc 
leges pacis et treviœ Dei, quœ passitn in Gallia sœculis XI et Xll sancitœ sunt , 
presser tim vero quas pro ecclesia Morinensi ex ms. cod. if2 Biblioth. nat. Paris. 

g eruimus ,in quibus y/tria conciliorum ea de re décréta commémorant ur , in unum fas- 
ciculum reprœsentare. Sedpriiis monendus est lector prima institutions hujus monu- 
menta à nobis édita fuisse t. XI, p. J07 et seqq.; deinde non easdem fuisse omnium 
ecclesiarum leges pacis, sedeuique suas proprias pro ratione temporum et locorum, 
prout testaturlvo Carnotensis episcopus ,epist.jfû , ubiait : Trevia Dei non est 
communi lege sancita; pro communi tamen utiiitate hominum, ex placito et 
pacto civitatis et patriae , episcoporum et ecclesiarum , ut nostis, est auctoritate 
nrmata. Unde judicia violatae pacis modificari oportet secundùm pacta et 
diffinitiones quas unaquaeque ecclesia consensu parochianorum instituit , et 
per scripturam vel bonorum hominum testimonium mémorise commendavit. 
Denique in arbitrio cujusque positum fuisse aliquando , ut observandis ejusmodi 

q legibus se adstringerer, et à sacramento suo aliquam personam, si vellet, exciperet; 
unde pronunciat ho Carnotensis ibidem, illos qui aliquem interfecerant , quem 
in jurando pacem ab observantia pacis exceperant, quamvis reatum homicidii 
incurrerint , non tamen pactum pacis violasse. Verùm post concilium Lateranense, 
anno i/jj? ab Innocentio II celebratum , omnibus imperatumfuit, ipsis ctiam puerulis 
septetn annos natis, ut pacem servandam jurarent. Qua de re /itéras Guillelmi 
Ausciorum archiepiscopi describimus infrà. 

LEGES PÀCIS ET TREVIjE DEI, PRO ECCLESIA MORINENSI. E*m.cod.ig* 

Pax quam Morinensis ecclesia tenet , à Drogone (a) ejusdem ecciesise pontifice ris.fi/. 4+ 
et a Balduino Insulano (b) Comité primitus est instituta, et à Reinaido Remorum Cnc.an.ua*. 
archiepiscopo (c) confirmata , et postea ab Urbano Papa in Ciaromontensi con- 
D cilio augmentata, qui constituit: 

1. Ut omni die monachi et clerici , mercatores et feminse, et qui cum eis sunt , in 
pace permaneant, immo omnes homines praeter bellatores , omnesque bestiae praeter 
equos quibus werra fît. Tribus autem diebus, scilicet secundâ, tertiâ et quartâ feriâ, 
injuria ab aliquo alicui beilanti vel jura pacis minime servanti illata non reputabitux 
pacis infractio. Quatuor vero reliquis diebus , si quis alicui injuriam intulerit , et 
infractionis sanctae pacis reus habeatur, et prout judicatum fuerit, puniatur (d). 

H. Postea quidem in Trecensi (e) concilio à Paschali Papa sancitum est , 
ne incendium usquam aliquo tempore fiât, et ut quxiibet ecclesia rationabiles 
canonicasque consuetudines ; et justitias conservandae pacis inviolabiles retineret ; 
et mérité. Sic enim nemo jura ditionum suarum propter has institutiones amittit; 
sic ecclesia justitias et consuetudines suas , quas ad tuhionem bonorum et correc- 
E tionem pravorum diutino tempore retinuit , indissolubiies servabit. 

III. Statutum est etiam ut omnis ecclesia et atrium ei adjacens jugiter in pace 

(a) Drogo Morinensis ccclesiaepontificatumgessit annos très villanis et mercatoribus esse continuant { 
ab anno 1030 usque ad annum 1078. militibus vero à quinta feria usque ad Dominicain 

(b) Balduinus Insulanus Flandriz comitatum per singulas hebdomadas observandam ; clericis autem 
rexit ab anno 1036 usque ad annum IQ67. et monachis omnibus œqui temporibus , ac primùm 

(c) Reinalduslseditaban.1083usqueadan.1096. peregrinis ad sacra loca tendentibus. 

(d) Js est conciiii Claromontensis canon I , apud (e) Canones ibi editos non habemus. At in chro- 
Labbeum,t. X Concil. col. 507. In alio vero codtee nico N[a\\ea.ceïisi\eg^t\iT : Anno MCVII , apud Trecas 
Censii Camerarii legitur canone IX , ibid. col. 590: in Francia fuit concilium, quod tenuit Paschalis 
Et quia pleratque Galliarum regiones alimentorum Papa, in quo decrevit ut per nullam guerram incendia 
inopiâ laborabant, interdictum at trtviam usque ad domorum fièrent , nec oves aut equi raperentur. 
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EX ACTIS SANCTORUM 

3 !l aI nullsque in eo mùnitiones fiant : quas si quis fecerit, et inde pax constituta A 
SaAaerit.si ammonitusjustitianiexsequinoIuerit , cum ad/utonbus sùis excom- 
municetur. et mùnitiones destruantur. Nullo etiam tempore terrs ecclesiarum et 
Ltores earum, quœ sunt in dominicaturis episcoporum et abbatum et clericorum,: 
et monialium sive monachorum , ab aliquo invadantur nequé devastentur. Si quis- 
autem in pace aliquid rapuerit, vocatus ad justitiam die denominalo, scihcec quod 
Satus Ltibus adhibhîs probare potuerit, reddat quod abstuht. Quod si se 
non habere, sed dissipasse responderit, juramento probet, et sequivalens recom- 
mendet. Si noluerit, fractse pacis reus habeatur. Si verô non rapuerit, consuetu- 

dinariâ se purget. . . . 

IV Sancitum est iterum ut quicumque pacem intregent , et ammonitus ab 
episcopo vel legatis ejus non satisfecerit , excommunicetur , et omnes sui àfideli- 
tate ipsius absolvantur, et ne ei deinceps serviant interdicatur ; et excommunicatfo B 
ilia postquam Comiti vel domino ipsius nunciata tuent , ipse dommus excommu- 
nicatum ab omni communione rejiciet, et tota possessio ipsius domino cedet. Si 
verô excommunicato parcens, quod prcdictum est facere noluerit, ipse quoque 
simili- sententi* subjacebit. Quod si aliquis pro connrmatione vel adjutorio ab 
episcopo suo excommunicatus , ab alio episcopo scienter receptus fuerit , receptor 

' excommunicati iliius periculo ordinis sui subjacebit. Monachi etiam vel sacerdotes, 
quitimoris causâ vel amoris dominorum suorum, vel euam pecunue , excommu- 
nicatos ad divinum officium receperint, à propriis ordinibus degradentur. Si quis 
vero pacem infregerit, et eam emendare noluerit , post episcopi sui vel legati e,us 
ammonitionem, episcopo pro infracta pace ix iibras persolvat et ei cui injunam 
intulerit sua restituât.' Quôd si quis in hac pace homicidium perpétraient , 
pœnitenliam sibi injunctam extra patriam faciat. Si autem quislibet negare voluerit C 
se scienter pacem non infregisse, nobilis vel miles per aliquem hommum suorum, 
villanus verô per semetipsum, judicium igniti ferri portet. m 

V Constitutum est etiam ut à prima Dominica Adventus Dommi usque ad 
octabas Theophante, et à Septuagesima usque ad octabas Paschae , necnon à 
Dominica Rogationum usque ad octabas Pentecostes , in vigilia euam B. Maria:, 
et in vigiliis omnium Apostolorum , et in vigilia S. Laurentii , et in vigilia om- 
nium Sanctorum, et in omnibus quatuor - temporibus , pax pradicta servetur. 
Presbyteris etiam prsceptum est, ut in festivitatibus vel Domimcis diebus omnes 
qui hanc pacem servaverint , pro illis preces agendo benedicant; illos yero qui 
infregerint , aut qui infractoribus consenserint, campanis pulsantibus publiée excom- 
municent. Porro qui pro ejusmodi pacis violatione excommunicatus mortuus tuent, 
sepulturâ omnino careat. Qui vero eum quâlibet temeritate sepelire presumpsent , v 
excommunicationi similiter subjaceat , donec digne satisfaciat. 

VI. Haec eadem pax à Calixto Papa 11 , in concilio Remis habite auctontate 
apostolicâ confirmata, et episcopis aliisque ecclesiasticis personis sub periculo 
ordinis sui servanda injuncta est (a). 

(d) Calixti ÏI decretum,in concilio Remensianno » exspectantes alicujus «""^'^Ë" 

, .10 promulgatum , exstat in collectione concil. « daturablatum : vel s, raptordic se,ure a «pvsse 

Làbbei, t. X*. col. 864, descriptum ex codice «recommendetur; donec ^"'^'dX dêteï- 

S. Maris Virdunensis in hune modum : «c In concilio « judicis per rftannm cujus causa illa débet ae 

» Remensi decrevit domnus PapaCalixtus de trevia « minari. Quod si hoc non 

jj Dei sic • " se esse reos perjuru et deponendos ab ordme et 

I. » Ab' Adventu Domini usque ad octavas Epi- » reddituros capitale , et satisfacturos episcopo a 

^J^Ï^^-SK^ "ïlttCliter si cel.a 

»ni?s quatuor-temporum, in vigi.iis Sanctorum '^^^^^S^ 

» quœ jejunantur , m teslis eorumdem , in duabus « morantibus nxc eauc.i 

» synodi à Dom nica in Dominicam , in omnibus « per obedientiam injung™ Qu°J si non ober 

«festis .arict» Maria:. His temporibus a:qualiter vaverint abbates capitale reddant , et satistac.ant 

«omnes pacem habeant; et monachi et bonaeorum, «episcopo de J" 5 ""^^; nemo um alter j us 

«et mulieres et comitatus earum, omni tempore IV. » lnrra ~1 s0 [ e : am octidente, 

«pacem habeant; mercatores,venatores,peregrtni, «accipiat. In quarta > ,. ' . illa hors 

«similiter. Afria omni tempore in pace rint* . «pulsentur campans P«JF£*™»' e )£ 0 ^ e . 

IL «Capellani castrorum jurent ,%i pra:da, vel Jusque ad fenam secundam onente sole observ 

«quodcumque raptum, vel captus aliquis ipsis »tur pax. . „ , extra vi n a m , aliquis 

» scientibus , ad castrum vel extra prope castrum , V • » lnrra v,lla 7 l ' J nPrraS serit , de 

«pro tuitione ipsius castri deductum" fuerit , se ,,^«- p b^em ^ 

«nulkm divinum officium ibi celebrare, non « eo judicabitur quemadmodum hactenus ,uaic 
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A VII. Prarterea ex antiqua consuetudine ecclesia nostra id proprii juris sibî hac- 
tenus retinuit , ut quicumque dericis , monachis , ecclesiis , atriis seu decimis 
quamlibet injustitiam facere praesumpserh, ab episcopo vel iegato ipsius ammonitus, 
ad hanc matricem ecciesiam die denominato venîat, justhiam exsecuturus. Quod si 
episcopus vel legatus ipsius in loco ubi de synodalibus causis placitari soiet , inju- 
riants vel inquietatus fuerit , et pacificè synodalia determinare nequiverit, canonico 
judicio diffinitum est , ut universaiiter deinceps ad matricem conveniatur ecciesiam, 
iliic de omnibus justitiam negotiis facturi , de quibus ammoniti fuerint per epis- 
copi legationem. 

Hy£C est Pax quœfuit confirmata per domnum Apostolicum et omnes episcopos 
qui interfuerunt Arvernensi concilio , per Comitem Fulconem (a) et per 
B omnes majores terrœ. 

I. In primis fuit constituai m ut pax Domini teneretur ab occasu solis die mer- Ex m. «des. 
curii usque ad ortum solis die lunae; et quicumque iret praedari, aut hominem Tjj™^' 
capere , aut aiiquod aliud facere ante solis ortum die lunae , quia movebit se in Autcd. coi. 122. 
pace Domini, omnia reddere oportebit. Si in die mercurii ibit simiiiter praedari, ^ ,0 ' 7 ' 
aut aiiud malum facere , et non poterit pervenire ad receptaculum suum ante solis 
occasum , omnia reddet. 

IL Qui in istis quatuor diebus hominem aut feminam perçussent , seu vulne- 
raverit vel ceperit , nisi super se defendentem , pacem Domini violabit. Si verè , 
vocatus ab episcopo aut à ministris ejus , infra septem dies venerit, damnum tantùm 
restituet ; et si non venerit infra septem dies , excommunicabitur , et post excom- 
C municationem restituet damnum ad judicium curhe episcopi, et episcopo emendabit 
centum soiidos. 

III. Qui autem in pace Domini hominem occident , septem annis erit exul à 
patria; nisi talem pacem fecerit cum parentibus mortui, ut ipsi deprecentur epis- 
copum pro eo , et postea emendabit triginta iibras inter episcopum et Comitem , 
si occisio facta fuerit in receptacuiis Comitîs. 

IV. Si mercatores venerint die in aliquo recêptacuio , et ibi manentes exspecta- 
bûnt pacem Domini , si quis illos vel sua ibi ceperit , pacem Domini violabit. 

V. Ecclesiae , cimeteria, omnino sint in pace Domini. Si quis novam munitionem 
in iliis exstruxerit , postquam fuerit submonitus ab episcopo , si non destruxerit , 
pacem Domini violabit ; et quicumque eam delebit , nihil forisfaciet. 

VI. Boves, asini, vaccae, equi laborantes in terra * , et oves cum suo génère, * Ed.\nu*. 
Y) omnibus diebus sint in pace. Praepositi majores viilarum cum familia sua, et homînes 

coliigentes décimas, et bestiae et viilani cum domibus et omnibus quae in domo sunt, 
omnino sint in pace. Quicumque istos ceperit seu occiderit, aut domos eorum fre- 
gerit , aut aiiquid inde abstrauserit , aut combusserit , pacem domini violabit. 

VII. Canonici , clerici , monachi atque presbyteri , et feminae cum familiis suis 
et peregrinis , omnibus diebus sint in pace. A die Dominica in qua cantatur Aspi- 

ciens à longe * usque in octabas Epiphaniae , et à die qui dicitur Caput jejun'û * Dominica I 
usque in octabas Pentecostes , erit continuatim pax Domini. Advemûs. 

» est. Si quis verè assuhum faciens aliquem occiderit » facere voluerint, reddendo capitale et satisfkciendo 
» infra treviam, vel hostiliter combustionem fece- «episcopo pro possibilitate delinquentis, neque sé- 
ant , vel intra vel extra treviam Dei; si solutus fuerit. npulturâ neque communione priventur ; quod si 
»ab uxore, vel monachus fiât, vel Hierusalem eat ; » aliter, nusquam sepeiiatur. Qui Verè eu m sepe- 
» si verè conjugatus fuerit, in manu episcopi sit «lire praesumpserit , si clericus fuerit, ordine et 
»qualiter satisfacere debeat. Si verè cui fit assultus, » ecclesiasticâ dignitate privetur. 
»se defendendo homicidium fecerit, infra patriam, VIII. » Si quis autem appeilatus fuerit de infrae- 
» sicut hucusque , ad pœnitentiam judicaDitur. » tione hujns trevise , et ipse negaverit ; si miles 

VI. »Si quis autem supradictorum reus satis- » est , purgabit se suâ septima manu : reliqui verè 
» facere neglexerit , nemo sepeiiatur in villa vel in » Dei judicio examinabuntur. 

» loco ubi ille vel familia illius demorabitur , vel IX. » Hujus statuti violatores dmni die Domi- 

» divinum officium celebretur practer baptisma, sive » nico per singulas parochias excommunicentur. » 

» villa sua fuerit, vel advocatus ville exstiterit. (a) Fulconem Richinum, Comitem Andega- 

» Confessio tamen et corpus Christi nulli negetur. vensem, armo 11 09 mortuum, cui Turonensh 

VII. » Si quis treviam Dei violaverit , et usque etiam tractu» parebat. Ipse autem farlbus jamdudum 
» ad ultimum vite satisfacere neglexerit , si ipse parcere erat solitus, quia in pradis eorum et latrodnin 
» motu oris et facto satisfacere poterit, satisfaciat : ' cum tisdem latabatar, crebriùs acceptis sibi inde por- 
» quod si satisfacere non poterit, si aliquo rignopeeni- tionibus, inquit Ordericus , lib. XI, p. 81 % , tomo 
» tentia cognoccirur, parentes ejus si pro eo satic- nostro XII, p. 697. 



EX ACTIS S ANCTORU M 

VIII. Si quis baronum Comitis forisfecerit ei, clamorem faciet ad archiepisèo- A 
pum , antequam vadat super illum çum exercitu; et si voluérit venire, salvo con- 
diictu' , per ammbnitionem archiepiscopi ad curiam suam , rectitudinem accipiet 
Cornes ab eo judicio archiepiscopi ; et si noluerit venire , et postea Cornes eat cum 
exercitu super eum, non vioiabit pacem : et postquam redierit, tenebit pacem aiter 
adversùs alterum. \ . 

IX. Hoc etiam est in pace Domini, quod si quis baronum violavent Domini 
pacem, Cornes et omnes alii eant super eum, si archiepiscbpus eos submomierit : 
et hoc fiduciavit archiepiscopus , et Cornes , et omnes alii. 

X. Confirmatum etiam in hac pace , ut omnes barones et praepositi Comitis 
bis in anno, id est ad caput jejunii et ad octabas Pentecostes, se mittam in cap- 
tione in Castro novo et in civitate,«t erunt ibi per très dies: et si intérim factus 
fuerit clamor 'de eis de pace Domini , non exibunt inde donec emendaverint ; et B 
si sine emendatione exierint , pacem Domini violabunt. 

XI. Si mercatores transierint per istam terram , et non Teddiderint pedagium 
et teloneatum ; si potuerint jurare quod non scirent consuetudinem istius redditûs, 
reddent cum sexaginta soiidis, neque ab eis ampliùs exigetur. 

XII. Constiturum est etiam de omnibus Turonensibus receptaculis vel munitio- 
nibus , quôd îllud xeceptaculum vel munitio unde vioiator pacis moverit, pacem 

♦/emendabit. Domini violatam emendaverit *. Et ideo si quis tyrannus vel aliquis alter male- 
ficus , non audens de suo receptaculo treugam Domini violare , ad aliud recepta- 
culum se transtulerit , atque inde pacem Domini violaverit, nunquam , in suo 
receptaculo xecipiatur, donec satisfacturus adsistat, et de pacis violatione, quod 
decretum est , faciet ; et si ante emendationem receptus fuerit , Ulud receptaculum 
pacem Domini emendabit. C 

XIII. Haec j?ax durabit usque ad Pentecosten , et de Pentecoste usque ad très 
annos. 

DECRETUM GUILLELMI At/SCIORUM ARCHIEPISCOPI., A. S. LEGATI, 

DE PACE ET TREUGA DEI. 

Exchmmlar. GuiLLELMUS Dei gratiâ AusAtanus anhiepiscopus , sedis apostolica legalus, 
Cai!chht'.pJ. carissimis '" Christo fmtribus venerabilibus episcopis al'tisque ecclesiarum pralatis , a 
tdn.p. 106. t. 'i dilectïs filiis Comitibus , victcomitibus .aliïsque baronibus, universo quoquedero etpopuh 
iôïTg™' r '' P er Auscitanam provinciam constitué , salutem et benedictionem. Cùmexofficii nostri 
Ckc an. 1 140. debito teneamur universis fidelibuscurœ nostras commissis salubri dispositione pro- 
videre , nunc praesertim urgente apostolici mandati auctorhate , ad quem spectat 
totius populi profectibuj invigiiare , oportet nos bono pacis et tteugae Dei subditis D 
riostris propensiorem curam impendere. Inde est quod, juxtastatutageneralis concilii 
Romae (a) nuper celebrati, pacem et treugam Dei in provincia nostra, ex parte Dei 
et domini Papae, et nostrâ, ab omnibus inconcussè et inviolabilher pracipimus 
observari. Forma pacis et treugœ Dei talis est : 

I. Treugas à quarta feria post occasum solis usque ad secundam feriam post 
ortum solis , et ab Adventu Domini usque ad octavas Epiphanie , et à Septuage- 
sima usque ad octavas Paschas , ab omnibus inviolabiliter observari praecipimus. 
Si quis autem treugam violare tentaverit, post commonitionem factam si non 
•/injuriam. satisfecerit , princeps suus et episcopus cum clero et populo cogant eum in/uriis 
passis satisfacere , ad arbitrium episcopi et principis sui , et aliorum vicinorum 
baronum. Quod si princeps, seu barones vel populus dissimulaverint , tam princeps 
quàm barones excommunicentur , et tota terra eorum interdicto sub/iciatur , omm b 
privilegio personae et ecclesias cessante. . 

IL His vero temporibus , et omnibus festis B. Maria cum procèdent! [die et 
subsequenti , sancti quoque Joannis Baptistas et beatorum apostolorum Petn et 

(a) De concilio Lateranensi anno 1 1 39, ab Inno- assit; sednimis abundans per universum orbem neqm- 
centio II celebrato, haec intelligenda sunt , cuius tia terrigenarum corda contra ecclesiasttca sata ooau- 

concilii canon xil apad Labbeum , t. X Concil. ravit. Unie remeantibus ad sua magisms , apoM'ica 

col. 1 ooj , titulum habet , Quibus diebus trevia cons- décréta passim per régna divulgata sunt • sed mhil, 
tituenda. Porrè , teste Orderxco Vitali, Hb. XIII, manifeste patet , oppressis et opem destderantibus pro 

P.t 919 , multa illic Papa de priscis Codicihus propa- fucrunt,quoniamàprincipibusetoptimatibusregnorw 
lavit , insignemque sacrorum decrèlorum textum con- cum subjectis plebibus parvi pensa sunt. 

Pauli , 
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A Pauli , et à vigiiia Pentecostes usque ad octavas , et omnium Sanctorum festo , 
omnia pacem et securitatem habebunt. Omni vero tempore perpetuâ pace et secu- 
ritate gaudebunt canonici , monachi , presbyteri , cierici , et omaes religiosae 
personae , conversi , peregrini , mercatores , rustici eûmes et redeuntes , et in agri- 
culture existentes, et animaiia quibus arant et quae semen portant ad agrum, 
dominas cum sociis suis inermibus, et omnes feminae, et omnes res clericorum 
et reiigiosorum ubique , et molendina. Principibus autem et dominis terrarum jura 
sua et consuetudines non contradicimus in terris suis. Ecclesiae salviiatem habeant 
xxx passuum circumcirca, monasteria vero lx. 

III. Hase vero ut firmiùs observentur, Comités, vicecomites, barones, univer- 
sum quoque clerum in praesentia episcoporum , popuium in praesentia clericorum , 
à septem annis et suprà , jusjurandûm praestare praecipimus. Forma juramemi taiis 

B est : Jurabunt se pacem et treugam Dei juxta prascriptum ténor em observaturos , l t 
violatores pacis et treuga Dei persecuturos , et qubd de raphia nihil scient er emant, 
Quod si quis huic decreto contraire tentaverit in non jurando , vel in non perse- 
quendo, seu in conductitias gentes vei raptores tenendo aut favendo, vel rapinam 
emendo, princeps illius terrae et totaejus terra, nisi debitam vindictam exsequatur, 
omni interdicto et excommunication! subjiciatur , omni priviiegto personae et 
ecclesiae cessante. 

IV. Excommunicati non saiutentur , non tondeantur capita eis , non abluantur , 
in mappa non comedant , neque ad aliam communionem christianam recipiantur 
praeter baptisma parvulorum et pœniientias in fine. Princeps autem et cuncti fidèles 
nostris obedientes mandatis , qui bonum pacis ope et consilio foverint, et contra, 
violatores pacis fîdeliter decertaverint , et praesertim contra conductitias et pesti- 

,C lentes gentes , si in vera pcenitentia in hoc Dei servitio decesserint , auctoritate 
Dei et domini Papae , et ecclesiae universalis , omnium peccatorum suorum indul- 
gent iam et fructum mercedis aeternae se non dubitent habit uros. Caeteris vero qui 
Contra eos arma susceperint, et ad episcoporum sive aliorum praelatorum consilium 
ad eos decertaverint expugnandos, biennium de injuncta poenitemia relaxamus; 
aut si longiorem ibi moram habuerint , episcoporum discrétion] , quibus hujus rei 
cura fuerit injuncta , committimus ut ad eorum arbitrium major eis indulgentia 
tribuatur. llios autem qui admonitioni episcoporum in hujusmodi parère contempse- 
rint , à perceptione corporis et sanguinis Domini jubemus fieri alienos ; episcopi 
vero sive presbyteri , qui talibus fortiter non restiterint , officii sui suspensione 
multentur , donec apostolicae sedis misericordiam obtinuerint. 

p DECRETUM BERNARDI B1TERRENSIS EPISCOPI DE PACE ET TREVIA DEI 

OBSERVANDIS. 

Bern ardus Dei gratid Biterrensis episcopus , dilecto suo Viduina arcMpresby- Exchm.ecclf 
tero Biterrensi, pacem cum sainte. Dignum, carissime, nobis videtur, ut non solùm *% B ""- .' 111 

.° . Hist. Ocat. pr. 

ex praecedentium , sed ex îmminentium peccatorum nostrorum congene , tormenta col. u». 
quae patimur, vei etiam majora pati debeamus. Nos vero, quamvis ex magnis Circan,,tf 8. 
guerris et periculis divexati fa), tunv^de misericordia Dei confidimus, et ad */umen. 
bonum terrae et pacem, Deo annuente, venire desideramus. Ideo est' quia R. * 'Rogerium. 
vicecomitem et milites terrae convocavimus , et pacem conjurare fecimus : et intei- 
liguntur sub pace omnes religiosi et res eorum, omnes cierici et res eorum, omnes 
rustici et res eorum , piscatores et venatores omnes ; dominas et ilii qui cum eis 
vaduntsine armis, et omnes qui cum mortuis pergunt; omnes equae non ferratae, 

£ omnes saumani cujuscumque sint , et ea quae portaverint ; omnes viatores et merca- 
tores cum rébus quas duxerint vel portaverint ; boves et vaccae , oves et porchi et 
caprae , molendina et olivaria. Quapropter ex officio nostro vobis injungimus , ut 
parochianos vestros pacem jurare usque ad proximam Dôminicam ante Ascensionem 

i Domini moneatis, et ad sequendum pacem, et cogendum ilios qui eam infregerint, 
apud Saryic à nobis commoniti, quandocumque vocati fuerint, veniant; et si 
quis dominus castri hanc pacem jurare" usque ad dictam Dôminicam contempserit, 

, (a) Clademillamintelligit qui Biterrenses omnes , auxilium Aragonensibus, neci tradidit. Dequo vide 
ob interfectum Raimundum Trencavellum vice- Historiam Guillelmi Neubrigensit, Iib. II, cap. II, 
comitem,anno 1 168 filius eju$ Rogerius, vocatis in tomo nostro XIII, p. 107. 

Tom. XIV. -Ddd 
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m,Hum divinum officium in tota parochia ceiebretur, donec ad juramentum accédât: A 
r mnes à xv anno , nisi jurare voluerint , ab ecciesia abjiciantur. Moneatis 
!imUiter rectores ecclesiarum , qui per archipresbyteratum Biterrensem sunt cons- 
rituti hoc idem facere. Mandamus etiam ut quod Tempiarns pro pace bovum 
, v debet'exsoivi , et illos qui pacis statuta eis dare noluerint *, boves et res eorum in 
•2Mf»( i« ^ vlmus . Constituimus etiam quod à die jovis sole occidente, usque 
ad diem lunœ sole oriente , omnes qui sine armis inventi fuermt , m treuga Dei 
sint.ita quod nuilus audeat alium capere, vel verberare , vei ei înjunam facere. 

EX VITA B. ULRICI SIVE ULFRICI, PRESB. EREMITvE IN ANGLIA. 
Ex Actis Sanctorum Bollandi die 20 februarii , et schedis Mabillonil B 



Cap. IV. 

Nam. 18. 

Henrici An- 
gli» Régis obi- 
tum prsedicit; 



* Haselbergar, 



Num. 29. 
Multa quoque 
Régi Stcphano, 



Ordinabat Rex Angiorum Henricus primus profectionem (a) in partes trans- 
marinas. Et cùm hoc famulus Dei audisset, ait: « Ibit quidem, sed nonredibit; 
» sed et si redierit, non totus tamen nec integer.» Nunciatum est hoc Régi, et 
duré accepit Rex sermonem hune, et misit ad eum qui quœreret, si verbi hujus 
auctor ipse existeret. «Si dixi, ait, non me pcenitet, quia ex me (b) non sum 
» iocutus.» Itaque Rege profecto, et aliquanto tempore elapso, vocavit servus Dei 
dominum vills * ejusdem , et ait : « Rex hesternâ die mortuus est: ta vide quid 
»aeas.» Porrô milite obstupestente et imperante silentium : « Mihi , ait, silere 
» perfkciie est , sed in proximo est ut omnes loquantur. » Adjecit etiam quia mise- 
ricordiam Rex consecuturus esset à Domino, eo quod paci et justitis militasset 
in vita sua, et domum de Radinges regali munificentiâ aedificasset. C 

Venit ad virum Dei Cornes Stephanus fol , qui postea regnavit m Angiia., et 
iam tune , cùm Régis cognatus esset , multis et magnis possessionibus in Angiia 
abundavit. Venit autem et Henricus episcopus Wintoniensis cura eo. Respiciens 
itaque in Comitem vir sanctus , ait : « Salve, Rex. » Hiis ad alterutrum respicien- 
tibus, et opinantibus ne fortè vir sanctus humanas opinionis falleretur incerto: 
« Tibi , inquit , dico , ô Stéphane: Salve, Rex ; tradidit enimDeus regnum Anglis 
» in manu tua. Tu paci et aequitati intendere stude, et ecclesiam Dei tueri et 
» honorificare curato.» Igitur cùm Stephanus regnaret, et aiiis requirentibus regnum 
de manu ejus (d) , pax omnino de Angiia exturbata fuit. Quam quidem turba- 
tionem vir sanctus prophetaverat , et ait ejusdem villse domino : « Rex Stephanus 
» crastinâ die dabitur in manus inimicorum suorum , et captivus ducetur; libéra- 
» bitur tamen , et qui captivât eum consequenter de eodem calicé bibet. » Postremo D 
veniente ad eum Rege Stephano , post objurgationes plurimas et exhortationes 
salutiferas , hoc inter caetera repromisit, quod eum oporteret regnare quoad viveret. 
Regemque cujusdam peccati sui, quod etiam nomine tenus expressit, pœnitentiam 
agere exhortatus est, adjiciens, quousque pœniteret, impossibile erat firmare solium 
ejus et pacem rébus dari. Quibus auditis , Rex ubertim flere ccepit , et peccati 
ejusdem confessionem ex animo faciens, percutienti et conspuenti prophetae maxd- 
iam dédit. . n 

Et Henrico H [ Tempore Stephani Régis (e) ingressus est Angliam Henricus Normannre Uux, 
poste» Régi, ^ eum regnav i t > cum ex ercitu hominum quos vulgus nuncupat Hirebel- 
\os(f) : qui cùm efFreni libertate cuncta pervaderent, sacra profanarent, pauperes 
spoliarent, et de sancti viri domo praedam rapere prœsumpserunt. Cùmque nuncius 
indicasset ei quod equum qui ligna ferebat , et alias quasdam substantias ipsius b 

(a) Anno n 3 î, Henricus in Normanniamtrans- »£r domine, ah, numquid Menteurl Utigue, 
fretavitnonisaugusti,acbienniopostinfataconcessit. » respondit, liberabimr, et qui ' a P>'* e ™ "™ 

(b) Mabillonius , ex mea senuntia. «capietur. » Quod quomodo factum nt, narrant 

(c) Stephanus, filius Stephani Comitis Blesensis , historid Angli ad annum i '4« - Henricus 
Cornes erat Boloûi* et Moritolii , cujus frater erat (e) Ansuîis inclusa habet °mus Hennc». 
Henricus Wintoniensis episcopus. «tih.AfmiPr^^»53.^ l «« 

(d) ApudMabillon. Stephano régnante, 0 ^^J^5ï5toSÏ 
«sicut tpse prophetaverat, et pace sublata , vemt Ordencus, M>. aiii, p. yw> , ^ i r - _u. nlim 
» miles iWvifi* dominus , et qu*sivit quomodo fridi Belli Comit.s Andegavens.s contra Stephanum 
» se haberet, Qui bene, ait, in pale, sed Régi arnica eraut addicti. Unde omnes, . mqmt 'g^fT. 
» nostro compatior, qui die crastinâ dabiwr in manus impudenter nocuerunt, hosttli odw " t }" Dec " a '/ 
"inimicorum, duceturque captivus. Miles ingemuit : thi cognominati sunt , tomo nostro au, p. />/■ 
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A abducerent : « Sine , inquit , modo , quoniam non diù inde gaudebunt ; non in 
» Normanniam illa perducent. » Ad Ducem quoque misit legatum , annunçians 
ei quod non esset , vivente Stephano , regnaturus. Igitur cùm Deus Angliam per 
hujusmodi iatruncuios flagellasset, demum furor Domini est convenus in eos : 
nam , pace compositâ , multitudo profana componitur , et veiut exercitus Pharaonis 
volens transfretare , submergitur. ] 



GOSLENI CARNOTENSIS EPISCOPI ELOGIUM, 

Ex Necroiogio Carnotensis ecclesiae. 

Inter Analecta Mabillonii in-fol. p. 232; in- S.' , t. II, p. fjj. 

B r-pi 

1 ertio nonas februarii (a) , obiit Goslinus hujus sanctae sedis reverendus antistes, 
qui textum evangeiiorum auri purissimi quinquaginta duabus unciis optimè deco- 
ratum , lapidibusque pretiosis operosè distinctum , tabuiam quoque auream septua- 
ginta duas uncias appendentem , et pallia duo huic ecclesiae contuiit. Domos 
episcopales novas ex magna parte multo sumptu construxit : apud Bercherias satis 
idoneam mansionem aedificavit. Praeposhuram de Unogradu ex episcopali jure in 
usum fratrum qui matutinis interfuerint , munificâ largitione perpétué transfudit. 
Singulis canonicis perpétua caritate decem ■ solidos moriens delegavit. Clericis de 
choro non canonicis centum iibras distribui fecit : ad opus turris centum libras 
dereliquit ; multo quoque rerum ipsius impendio Rex Francorum Ludovicus , 
Ludovici Régis fHius , iibertatem episcopalium domorum cum omnibus ad eas 
C pertinentibus prîvitegii sui auctoritate et sigilli sui testimonio corroboravit (b). 
Super majoribus villarum , et relevaminibus majoriarum et gravaminibus rustico- 
rum , nova quae nécessitas expetere videbatur instituta praedictus paier sanciens, 
et maia quae in privilegio ejus , cômmuni assensu capituli facto , dinumerantur , 
ulteriùs fieri sub anathemate prohibens, nostrae omnium utilitati et pauperum quieti 
providere curavit. Villas subscriptas acquisivit , scilicet Morgenvillam , Loum , 
Castellaria , et medietatem viliat quae dicitur Pons-Erardi , et medietatem alterius 
quam Ëspinterias nominant, et ejus medietatem quam Villam-bonam appellant: 
quas eà conditione successores sui episcopi possidebunt , ut singulis canonicis qui 
anniversario ejus interfuerint , decem et octo tribuant denarios , sex autem non 
canonicis. 

(a) Goslenus deLeugis anno i r obiisse traditur. non diripienda episcopi defuncti supellectile , con- 
£) (b) Lherae Ludovici , eodem anno datae, quibus firmat , exstant tom. I Ampliss. Collect. Martenit , 
privilegiam olim à Comité Henrico concessum, de col. 831. 

notitia^;de translatione reliquiarum b.eligii, 

:1 Noviomensis episcopi. 

Apud Guillelmum Marlot , r. JI Historiée Retnensis, pag. 370. 

Anno Dominicae incarnationis mclv , régnante Ludovico juniore , et Balduino I 
Noviomensis ecclesiae episcopo, venerandae memoriae Simonis successore, decenter 
et honorificè rursus elevatum [ est corpus B. Eligii ] et tam clero quàm populo 
. Dei publiée monstratum, et in praesenti theca aurea devotissimè repositum fuit, 
E assistentibus venerandis dominis Samsone videlicét metropolitano Remensi , 
HenricO Belvacensi, Theoderico Ambianensi , Gothescalco Atrebatensi episcopis, 
quorum sigilla in praesenti scripto apposîta sunt. Àdfuerunt etiam huic celeberrimae 
soiemnitati abbates de episcopatu Noviomensi cum processionibus suis , decani 
cum clericis , archiprésbyteri cum presbyteris , cum aliis nonnuilis tam clericis 
quàm laïcis , quorum nomina partim subscripta, Balduinus Noviomensis decanus 
ecclesiae, Theodericus thesaurarius, cantor Gaufridus, Hugo cancellarius , magister 
scholarum Robertiis, cum caeteris S. Mariae canonicis ; Guiboldus abbas S. Eligii, 

(a) Haec schedula reperta est annd i2jy,àGe- confessons, rogatu Vuermundi Noviomensis epis- 
rardo Ambianensi episcopo , cùm reliquias beati copi et capituli ejusdem ecclesiae , visitaret. Marlot. 

Ddd ij 
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cornent* S. Bartholomsi, abbas Galniacensis Alulfus cum prçcessione SU a, A 
kavrSi prier Hamensis cum processione sua Gillebertus abbas Ursicampi, 
Sus abbas Humolariensis, Raynaldus abbas S. Prejecu . Hugo abbas de Monte 
Wti-Ouintini, GisJebertus abbas Viromandensis , Folbertus abbas de Aroasia, . 
Wramnus abbas S. Medardi, Nicolaus abbas Corbeiensis clerus Nigellensis, 
Jobbertus decanus Peronensis cum clericis suis, Ivo decanus Belvacensis Johannes 
archidiaconus Belvacensis, &c. Guido castellanus Noviomensis cum finis suis, 

* On Nigel- Raduifus Magellensis* castellanus, et Albericus de Rois. Actum anno presignato, 
lens «- ' in crastino festi S. Johannis Baptiste , vu kal. juin. 

EX V1TA PETRI VENERABILIS CLUNIACENSIS ABBATIS, 

Auctore Radulfo monacho, ejus discipulo. B 
Apud Martenium, tomo VI Amplissimai Collections, col. nj/o. 

Sacra igitur proies , Arvernorum nobilioribus progenita , pâtre scilicet Mauritio 
P*- fde Montboissier] , matre Raingarde, honestissimis secundùm saecuium parenti- 
WS ' bus fa) , processit ad ortum.... Deinde , procedente tempore , hteris infans à paren- 

♦ JWW tibus traditur , et in monasterio Celsiniensi *, sancto [Hugone] jubente, nutriendus 

recipitur. Çujus qualis fuerit infantia , quantaque assiduitas legendi seu discendi, 
postea rei probavit eventus : nam ad tantam scienti* plenitudinem , Dei gratiâ, in 
brevi evectus est, quod in ipsa juventutis adolescentia in Viziliacensi monasterio 
seniorum doctor et custos ordinis constitutus est. Quod cùm strenuè et religiosè 
tenuisset , et novellam plantationem secundùm formam religionis sacri eloquii imbre C 
ad plénum irrigasset, promotus est in priorem de Domina (b).... 
Fit abbas Quid ergoî transiit pater Hugo ex hoc mundo (e) ad patrem, et electus est 
Cluniacemis. Ppntius in abbatem , qui quatuordecim ferè annis Cluniacensibus praelatus, postea 
quibusdam simultatibus exortis, Romam se contulit, et ibi suâ voluntate, summo 
pontifice renitente, abbatiam dimisit (d). Post quem electus est Hugo prior de 
Marciniaco ; sed infra brève tempus mortuus est. Tune Cluniacenses congregati 
in unum preces Domino fundebant, ut eis Deus talem pastorem concederet , qui 
exemplo et doctrinâ prodesse posset. Peracto itaque jejunio, et gratiâ saneti Spiriius 
invocatâ, de electione tractabant ; sed quem Deus praeviderat non mveniebant. 
Convenientibus autem episcopis, abbatibus, prioribus, ad electionempatns.venit 
et ipse Petrus ex more cum aliis: et qui priùs piâ contentione pro electione con- 
tendebant, illo viso, uno sensu, pari voto, pio desiderio, omnes unanimiter,in eum D 
conveniunt ; fit una vox omnium pariter clamantium Petrum esse dignum tanto 
honore, utpote cui nihil desit in ulla gratia.... 
Num. A . Hune Imperatores, Reges et Principes orbis, pio affectu amabant, venerabantur 
Partes i„„<- et co i e [, ant) et quas i patr i e t domino adhaerebânt. Hune Romana ecclesia speciaU 
c^'a PcS prerogativâ honorabat, amplectebatur et diligebtf. Hic enim contra omnes hsreses 
monachum et sc i ssuras eC cIesiae se murum opponebat , et fidei hostes virihter oppugnabat : quod 
T£ ,, 3 o mirabiliter claruit tempore * schismatis quod fuit inter Innocentium et Petrum- 
Leonis. Cùm enim tota ecclesia tali morbo deperiret, et diversi diversa sentirent, 
Petrusque monachus suus Romœ sederet; contra spem omnium Innocentio per 
mare venienti festivè occurrit, et sineconsilio Gallicane ecçlesiae , datis suracienter 
equita.tnris, Clupiacum secum adduxit. Quod Reges terra audientes , mirati sunt 
quomodo monachum suum in sede positum relinqueret, et extraneum exaltaret. a 

(a) Rursus num. ,7 legitur : « Iste vir de nobili -Visiliaci Jab anno. , «J^usque ^ "j^tf^ 

»schematé et honesto ortus , antiquitate parentuta '» utennus frat er ' Magni-loci ; ^Heràclius- 

«declaratum est quantus et quâlis fuerit in populo »p. 507 ]; ^f"^^ ' is 7 dein Wduneosis 

», Dei. Denique H proayu S ejus revelatione divinâ, » pwpos.tus ecclesi^va ^^^ u6 ]; 

» ecclesiam S. MicWlis de Clusa «difiçavit ; mater » « chl ^ u ' ^etÉu^us.qt^rùm riobi 

» vero numeroso filiorum germine gaudens , Mat- » duo rmlrtes , Dissutus «^"^ nota fuit- » ■ 

«ciniacum se contulit, et ibi in sanctimonia vkwm * toi S di °œc is Gratianopolitau*.: ; .... 

«fimvit; patçrvero e,us m monasteno Celsiniensi (b) V°"V»" e ' g H Cluriiàcensis. 

«sepuitus est. Fratres ejus quatuor ecclesiastict et (c) Anno 1109 oDut o. ""S XI , 
»duo Iaïci faere, Jordanus 4 abbas Casie-Dei [ab (d) Anno ex d,ct,s tomo nostro 

«anno il 46 usque ad an. 1158]; Pondus abbas p> 3'4- 
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A quem tam soiemniter suscepit, ut orbi universo nota fieret ejus susceptio; nam ad 
consecrationem ecciesiae quam ipse aedihcaverat , eum humiliter invitavit, et ut 
benedictionem compieret (a) obtinuit. Quod cùm Galiicana ecciesia cognovisset, 
statim in occursum Papae ruunt, et eum sicut patrem venerantur et coiunt* Congre- 
gat Rex concilium, praedicat factum Pétri abbatis , dicit impossibile esse tantis initiis 
contraire. Ducit eum pater ad curiam Régis, et convocatis cum principibus ecciesiae 
praeiatis, suscipit Rex pastorem suum solemni gioriâ, et ut omnes suscipiant, abba- 
temque Ciuniacensem sequantur, praecipit. Audîtum est hoc verbum in toto terra- 
rum orbe , et quod abbas Petrus fecerat universi mirantur. Hoc Rex Angiorum 
Henricus , hoc Reges Hispaniarum , hoc Henricus * Imperator Alemannorum , * Cm. Lotha- 
sequentes ducem fecerunt , et ad unitatem hâc occasione redierunt. 



nus. 



B ITEM EX CHRONICO CLUNIACENSI BiilM Clu- 

Scripto à Francisco de Rivo, jussu Jacobi de Ambasia , Ciuniacensis abbatis. " 

Anno Domini 1 1 5 3 , propter nimiam et effrenatam longé plus soiito pessimorum Convenu» 
raptorum malitiam, qui praecipuè in res Cluniacenses furiosè desaeviebant , rogatu ^"é^aiinifc' 
domni Pétri abbatis Ciuniacensis et amicorum Ciuniacensium , domnus Oddo eccleuse. 
S. R. E. cardinal is et A. S. legatus, domnus Eraclius Lugdunensis archiepiscopus 
eiectus , cum suffraganeis Lugdunensis ecciesiae, hoc est Eduensi, Matiscensi, Cabi- 
lonensi episcopis, cum Comité etiam Burgundionum Guilieimo, Comité Cabiionensi 
altero Guilieimo, Humberto de Bellojoco , Joceranno Grosso, Hugone de Berziaco, 
Hugone de Scalciaco, et aliis Burgundiae nobilibus non paucis, convenerunt apud 
Matisconem in ecclesia S. Vincentii. Qui tractaverunt ibi circiter spatium trium 

C dierum , de negotiis et praecipuè de pace ecciesiae Ciuniacensis reformanda, ita 
quod coram universo clero et populo civitatis praedictae decretum est ab eis jam 
praeiibatis dominis , ut monachi dicti et laïci , et omnes res ad Cluniacum pertinentes, 
qux infra terminos Araris , Ligeris et à Rho'dano fluminum continentur , additis 
partibus illarum terrarum quae infra Eduam civitatem et castrum Camonis, quod 
est ultra Cabilonem , constitutae sunt , in plena et secura pace maneant , et quicum- 
que per dictum Cluniacum. transeuntes , cum ipsis et rébus ipsorum securi et 
pacinci permaneant et conserventur ; ita quod praedicti domini de omnibus suis 
promiserunt praedictos Cluniacenses servare indemnes, tam in rébus quàm personis, 
etiam usque procedere contra taiiter malefacientes dictis monachis Cluniacensibus 
vel rébus ipsorum ad arma, et obsidenda castra vel loca in quibus taies male- 
factores se retraxerunt. Et habitatores civitatis Ciuniacensis promiserunt ibidem , 

D dum haec peragerentur , quod quoties essent requisiti de procedendo ad arma cum 
dictis nobilibus et dominis, quod irent, &c. Et etiam praelati ex parte eorum contra 
taies promiserunt similiter procedere , &c. 

Tempore insuper hujus praefati Pétri vpnerabilis abbatis Ciuniacensis , anno Henricus 
salutis humanae 1 1 5 5 , vir iliustris Henricus Wintonjensis episcopus , rogatu dicti ^a^;^^ 
domni Pétri abbatis, et ab Adriano Papa IV literis invitatus , sjmul etiam à Rege nHkus. 
Franciae Ludovico juniore , et omnibus ferè Burgundiae personis et baronibus evo- 
catus, Cluniacum (b) venit, eamdemque ecclesiam gravis * alieni ponderis oppres- */ «ris.... 
sam , prudentiâ et expensis suis omni ferè debitprum aUeviavit onere : ita ut tam P ondere - 
ex persoiutione debiti , quàm etiam in comparandis possessionibus , necessariis etiam 

(a) Anno 1 130, dedicata est ab Innocentio Clu- an. UJ5, Henricus episcopus Wintonim •', inquit, 
niacensis basilica , ipso testante Innocentio in diplo- dam pramisso tkesaufo suo per abbatent Cluniacum , 
mate, col. 1381 Cluniac. Bibliothecœ recitato. Àfos^ absquc ticenûa Régit <f qvasi.latenterrrcessit «b An- 
inquit , monasterium ipsum , quod specialiter ad jus glia. JUiço Rex Henricus omnia casulLtejus pessum- 
S. Pétri H sanctœ Romance spectat ecclesia t per nos dédit ', velj ut habet Radaifûs de Diceto , ideoque 
ipsos visitavimus , et eodem die quo , revohitis mvl- sex caitella éjvi ; dirutà sunt. Veriim- agente pro eo 1 
torum annorwn svatiis , pradecestor noster, fiHcis , Theobàldo Gantuar. archiepiscopp,hau4 mulîôpoi» 
memoria Papa Urbanus ibidem majus attare conse- , Régis in gratiam receptus est , prout çolligimus ex 
craverat, cum archiepiscopis et èphcoph qui nobis- epistolà ejus inter éditas* Joan. Saresberfensis 9$, 
cum convenerant , coopérante Spiritûs sancti gratiâ, ubi ait : « Quot et quanta mala ecclesijs Christi 
idem monasterium sotemriitef dedicàvirrtus ; die Vllf »procuret pastoris absentia , si antea nobis nnsset 
kalend. novembris (28 octobris ) quo Urbanus II j~»rncognitum,ex solo peregrinationis vehrtéflispet^ , ^ 
majus altare anno 1095 consecraverat , juxta ins- * dîd pdfuitnus didicisse. Bienniutn enhrt est éx quo 
trumentum à nobis editum suprà , p. 100. ' » famés cœpit in terra vestra, non, equldem' famés 

(b) Immo etiam ut Régis Henrici animadver- h victualium , . . . »ed famés audieriéi Véma'm Do- 
sionem declinaret. Robertus enim de Monte ad "«mini. . . . Redite haque ad ecclesram vèstram, *f 
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rei familiaris comparandis, sicut ex fite ejus auditum fuit, prolatumqué àb ipso, a 

ôd pjusquam septem millia marcarum argenti expendent. Pavit enim per annum 
Î.60 monachos tune existentes in dicto monasterio Cluniacensi , ut habetur in iibro 
capituii dicti cœnobii Cluniacensis. Iste Henricus Wintoniensis episcopus fuerat 
olim hujus monasterii Cluniacensis alumnus et monachus, ac nostrûm nostriq ue 
cœnobii benefactor singuiarissimus suis temporibus et maximus. 

Anno vero Dominicae incarnat. 1 1 57, prima ipsiusanni die, reverendus et cura 
multo amore recolendus , domnus Petrus abbas viam univers* carnis ingressus est ; et 
Jllâ horâ sancta anima ejus discessit quâ credimus VerbumDei natum Virgine matre.,.. 

» totam insulam sapientiae et virtutis vestrs radiis » ros , et duobus quos nominatim exdudit exceptis , 

»illustrate. Nec vos moveant damna rerum , qûem »quos volueritis; ad gratiam ejus poteritis introdu- 

» respiciunt pericula animarum. Procul dubio satius » cere. Nos autem reditui vestro congratulabimur, 

»est etîequius, ut sollicitudinis vestrœ vigilantiam »et quidquid auxilii et consilii poterimus, libenti D 

»commissisvobiseccIeshsimpendaris,quàmaIienis. »animo conferemus. Vale. » Ejusdem argument! 

» Dominus Rex de securitate vestra nos fecit secu- sunt epist. 99 et loi. 

EX VITA HUGONIS ABBATIS MARCHIANENSIS, 
Auctore anonymo ejus discipulo. 

Apud Martenium (a) ,t. HIThesauri novi anecdotorum , col. j^io et seqq. 

Prosapiam virorum fortium , quam cum gratia natura communiter operatur, 
huit- operi satis inditum sit, quod venerabilis pater Hugo in Tornaco urbe regia 
bène rtatus , rbi pueritiœ suae tempus implevit, puer bonus et docilis.... 
N«m. 1. Deinde cùm adolevisset, et ei jam adolescenti expedire videretur terram alienam C 
dat^nur^eRe 1 ac * discendum expetere , ne in sua, quâ dives erat, failacia divitiarum bonse spei 
men'sIT ' seminarium suffocaret quod de illo habebant omnes, ut multis cbntigit , exiit de 
terra sua et de cognatione sua, sed non sciens quo iret et cum quibus. Legerat 
Psatm. xvii, quippe puer quid nunc observare deberet, tempore accepto:. Cw« viro innocente 
l6, innocens eris. Propter hoc elegit sibi socios qui magis essent magistri quàm socii, 

honestate probabiles , graves maturitate. Quibus ascitis cum magistro Galtero de 
Mauritania , qui nunc Lauduno (b) episcopatur, et erat notus adolescenti, Remis 
venit. Fervebat eo temporis et eo loci grandis ardor discendi, et civitasiHa requi- 
sita tune nimis propter eruditos eterudiendos corde in sapièntia, qui multi conye- 
nerant :tam multos.aiunt qui viderunt.ut clericis cum laïcis àliquando altercantibus, 
clerici cives multitudiné vicissent , nisi mox pace factâ inter eos , isti scholas , illi 
Sub magistro fora répétèrent. Magister Albricus (c) ejusdem urbis archidiaconus magistrabat, etD 
Aibnco ; m agna magnorum viroj-um apud eum eruditio , nec minor penè districtio disciplinas, 
tum pro archidiaconi docentis reverentia , tum pro archiepiscopi praesidentis in 
urbe, quem, ut verè decebat , omnes reverebantur. Sed ut de illo, quod ad rem 
attinet, aliquid inferamus , erat homo in lectione satis diffusus , gratus , faeundus, 
sed non adeô in quaestionum solutions. Verùm ille Mauritanensis urius de suis 
attditoribus ingenio praevaleris, utpote argutus et acutus , ei fréquenter opponebat, 
et-non respondebat ei verbum. Quid ergo? stomachatus magister, hase in dies 
illo agerite , : avertit ornhino faciem suam ab eo , et jam cum illo non loquebatur. 
Quamdbfèm , quia hic erat aiienigeiia , ùt daret locurri irae , âd Sanctum-Remrgiùm 
in eadem urbe se contulit, et ibi scholam fecit. Et factum est, dum iret, secuti 
sunt eum Jnulti,tam deillius discipulis quàm de suis, qui noverant eum et vénérant 
cum eo , cum quibus et Venerabilis adolescens suus compatriota, et de condiscipulo E 
antè , modô factus discjpulus , quemadinodum et illi. Factaque est in brevi discen-; 
tïum sub illo docente furba non modica. "Nec destitit . doctor praedictus , in hoc 
non benè seipsum docens , irae livprem adderé, persequens et prohibens eum 
scholari, inique volens expellere éurh d/fiiiibus suis: At ille archidiacono non 

(a). Editionem Martenii parum accuiaçam ema- dunensempraesulaturri.gessitaban. 1 1 jj adan.l 174. 

culaArimu,s. ad fidem apographi , quod cont'inwaadis qno ternpo« s iotervallo scripu fuit haec Hugonis vjta. 
actif Sanctorum ordinis S. Benedicti destinayerat /y -Alberjcus postquam Remensis eçclesiae schoi 

Mabillpruns. " i as rexit sub Radullo Viridi et Rainaldo 

^;,,(^t,e^deMauritania t i«mmuiiWF^^^ çmopt, annp 1136 factus est Bituricensis ardu- 

^it^WXVg-'** §biba»um.Loibiçi>dnjn gaûf;, tm T episcopus, et anno 1141 mortalitatem pxplevit. 
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A valens resistere, ut dicere posset , Principes persecuti sunt me gratis , persecutionem p«j. cxvnr, 
passus in una civitate venit in aliam , cura multo comitatu suorum, inter quos et ,<Sl - 
noster iste, id est Laudunum : [ ubi ] coadunatis clericis tam domesticis quàm 
exteris qui sequebantur eum , fecit quod voluerunt , et ibi .iegit similiter. 

Erat inter caeteros illic philosophantes vir probus et bonorum morum , Robertus Num. j. 
tune clericus , post monachus de Clar a-valle et abbas secundus , et in Dunis antè J^GatoroT 
claruerat , nuper (a) autem de medio factus. Hic adoiescentem domi docebat , et Maumania. 
magister exstitit ei non communi lectione contento cum caeteris. Et hujus gravitas 
ilii nonnihil profuit in aetate non gravi. Potabat de pectore viri cum aqua sapiemiae 
lac doctrinae, eu jus et affatus et aspectus ad aemulationem virtutis fiebat discipulo 
non parum salutaris. Et amabant se invicem tune et deinceps ; et denique quo- 
modo in vita sua diiexerunt se, ita et in morte non sunt separati. Praecessit ad 

B Christum iile, et iste secutus est tempore modico et ordine recto, videlicet magis- 
trum discipuius. Haec hactenus, ut attendas sub quibus tutoribus et doctoribus 
actus et aiitus est usque ad debitum tempus et reditum suum in propria urbe. 
Noa vacavit otio , non sine socio usquam ivit, qui et pudicos informaret ad mores, 
et impudicas removeret opiniones. Nec immerito propter hoc praefatum praecep- 
torem suum de terra sua in aiienam, et de civitate in civitatem, secutus est eum 
[ qui ] in virga ferrea regebat quos iegebat. Testantur muiti de hoc , et hi qui 
de his erant. Consuetudo ei in Gailia, non Gaiiorum erat, gymnasium habere 
non malè infamatum. Legens sub eo aut honestè omnino se ageret , aut omnino 
neret extra scholam..., 

Nunc qualiter in monasterio tyrocinatus sit novus , sed fortissimus coenobita , Num. 8 « r i. 
scribere ex parte opéras pretium est. . . . Praeerat in Tornaco tune temporis abbas xôrnad! UChuS 

C Segardus^, vir religiosus, bonae opinionis et melioris vitae , post Odonem qui apud 
Cameracum in episcopum assumptus est, et primus pastor factus est in locq îsto. 
Et is Odo nostrum hune Hugonem de fonte salutari suscepit , quem et iste Segardus 
fecit monachum , et dignum inventum sacris similiter sublimari fecit ordinibus. 
Cùmque videret eum quotidie tendere in anteriora, si fortè cum Apostolo com- 
prehendere posset, étiam in pascendis ovibus suis suum constituit coadjutorem, 
multùm diligens et fidens in eum. Nec frustratus est à spe sua, qui in omnibus 
et prae omnibus Deo placentem, iilis titilem, sibi fidelem in omnibus experius est: 
nam cùm infirmitate et imbecillitate pressus propinquare se sensisset ad mortem , 
et ab apostolicae sedis legato fortè inibi descendente peteret absolvi et alium se 
vivente substitui, exauditus est, et electio fieri aiterius imperata. Quibus non Dei, 
sed suum volentibus ordinare pastorem , ejigere instituerunt unum ex ipsis , iitera- 

D turâ et parentelâ^fj satis idoneum, sed de quo dubium non erat quod non digne 
quaereret quae sunt Jesu-Christi. Quod ut iile advertit , fidei zelo succensus , para- 
tus ponere animam suam cùm consisteret peccator adversùm se, et Dei injuriam 
et illorum incuriam, et abbatis periculum exuentis se, dum iile supervestiretur, 
potenti virtute fecit de medio : et egit hoc arte suâ ne id fieret , quod utique 
malè fuisset tune factum, si fuisset impietum. Siquidem res omnis ad hoc devenerat , 
aut istum abbatiam suam in manu sua retinere , aut ilii cedere. Nam et factum est 
postea; et eo mortuo post aliquod tempus, ad tempus malitiâ vincente sapientiam, 
iile (d) substituitur. 

Videns itaque sub tali cuitore spinas et tribuios germinare terram quae ferre w am . 



il 



solebat fructum bonum, contristabatur vaide in mente sua, et conturbabatur ab j^"^^^ 
opère inîmici , et à perditione gregis et pastoris desidia. Verùm non obliviosus d uc i t , 
E suî, nec in agro Chrjsti sciens existere otiosus , terne proprias manus injicit, et in 
matre sua, quam praefati sumus.semen fidei incipit seminare.... Cùmque, relictis 
omnibus quae possidebat, educeret eam; Ciementia nobilis Comitissa, quaeDucissa 
appellata est propier conjugium Dû*cis (e), quem post mortem prioris sui conjugis 

(a) Robertus anno 1153 factus est abbas Clare- quâ usi sumus nos tomo XIII, p. 392 et seqq. 
valiensis post S. Bernardum, et anno 1157 obiit. (d) Herimannus, tertius filius Radulfi prœpositi 

(b) Segardus Tornacensi S. Martini cœnobto Tornacensis, successif Segardo in rtgimine monaste- 
prsfuit ab anno 1 107 usque ad annum 1127. rii, anno 1127 , ut videre est ibid. p. ^Of. 

(c) Herimannum inteHigit , qui historiam restau- ' (e) Godefridi Barbati, Comitis Lovaniensis, qui 
rata? S. Martini ecclesiae literis mandavit, ab Acherio Brabantix et inférions Lotharingise ducatum , anno 
publici juris fketam, t. II Spicil. in-fol. p. 888, 1 1 06, dono Henrici V Germani» Régis adeptui est. 




E-X ACTIS S ANCTORUM 

4" 

Flandrensis Comhis Roberti duxit, in terra Pabuli , loco qui dicitur Falsus-rnohs^, A 
monasterium construebat feminarum hoc in tempore ; et audito quôd mulier 
vhtutis foret, et multis prodesse posset, multis precibus instans, ad exempl um 
aliarum profuturam ibi voluit retinere. Sed ille non permisit , quia propè erat 
iocus et vicinus cognationi suae , et adhuc manus ejus extenta in opère sancto. 
Unde et ultra Novioraum, in monasterium satis secretum et remotum ab homi- 
nibus, quod dicitur apud Sanctum-Amandum (b), eam adduxit et induxit..., 
Torbatis m Nec hoc quidem praetereundum , quôd propter mortem Caroli gloriosissimi 
Fiandria rébus c om itis , quae facta est in diebus illis * , terra turbatâ adeo , ut quisque obvium 
^ caperet, spoliaret, perimeret, ipse absque conturbatione ante ocuios pugnatorum 
*Aii. 1117. e( Juxerit eam de terra ista in terram iiiam , fide et oratione protectus ut galeâ; et 
eduxit eam cum argento et auro, et nemo in omnibus suis turbatus. Nam quod 
factum est, factum est ei pro miraculo; qui sciens utique non id fecisset, quod B 
nesciens fecit. Necdum enim jam in via positus audierat de morte viri. 
Num. 15. Rediens autem Hugo ad suos, tribuiationem et doiorem invenit, et nomen 
Tornac. mo- Dmmm blasphemari per multos. Quid enim ! si caput languidum , et omne cor 
Jiorem fm^em mœrens , dominatore iniquè agente , disciplina: totius vigor emarcuerat.... Qua- 
reducit. propter Hugo fréquenter hominem convenire, secreto corrigere ut se corrigeret, 
aut licere sibi egredi foras , et ire alicubi ubi viveret Deo. Hi etenim qui suberant, 
non modo facere quae dicebat, sed nec audire volebant eum, quibus gravis erat 
etiam ad videndum.... Quid plura! non defecit oratione ad Deum, prece ad 
omnes qui poterant subvenire consilio , apud ipsum verbis et monitis salutaribus , 
donec ille cessit (c) et alter qui dignus est in loco ejus subrogatus fuit. Unde et * 
usque hodie ipsius meritis imputatur quod , sano capite et cxteris membris sibi 
bene cohaerentibus , servitur nunc Deo in domo iila sicut in diebus antiqùis , C 
pari devotione, et forsitan ordine districtiori.... 
Num. i«5. Habuit et aliud consilium à Deo per viros sanctos, qui dati sunt ei ad conso- 
nard/abbatïot ^ an ^ um * * sti erant <*omnus Bernardus abbas de Ciara-valle, et hic notusorbi, et 
Gerid î^niac. domnus Gerricus de Higniaco , de quo quis sit dicemus. Magna? religionis et 
utitor. singularis sapientiae, de magistro apud Tornacum monachus factus in Glara-valle, 
et inde assumptus in abbatem apud Higniacum (à).... Tantae igitur sanctitatis familia- 
ritatem Hugo adeptus fuerat, et eo loco ut nemini in hac parte secundus foret.... 
Num. 17. Per idem tempus evocatur Noviomum ab abbate (e) qui tune erat ibi, et nunc 
rior^ffiçitur 1 " Ambiani episcopus praeest: ubi subprioris officium féliciter implens, nemini obfuit, 
pnore çi ur. ^ mu i t is. Qui Romam proficiscens, vices suas contmisit ei totius ordinis et 

disciplinas , tuto id per eum actitatum iri sciens et credens ; et uno fermé anno 
satis idoneè dispensavit. Verùm non diutius sustinens abbas suus ejus absentiam, D 
revocato eo , in domo propria priorem fecit.... Qualiter autem nobis datus sit à 
Deo in lucem multorum , quanto compendiosiùs , tantô competentiùs hic poterit 
sciri , magno Dei pariter et beneficio et miraculo. 



(a) Vulgo Faumont et Fromont , non procul 
Duaco situm in territorio Pabulano , cujus caput est 
S. Amandi oppidum , quod ideo dicitur S. Amandi 
in Pabula, Saint - Amand en Peule. Id monasterium 
post aliquot annos in prioratum desiit, ejusque bona 
applicataBroburgensiparthenoni, abeademCIemen- 
tia fundato. 

(b) Prioratum S. Amandi de Torotha , cœno- 
"bio S. Martini Tornac. subditum , de quo Heri- 
-mannus , num. 74 , narrans quomodo genitor suus 
Radulfus idem cœnobium ampliaverit: Inpago ,in- 
quit, Noviomensi prove castrum quod Torota dicitur, 
ecclesiolam unatn in honorem S. Amandi construction 
invenit , sed itavacuam etpauperculam, ut nonpassum 
quidem terra, nec domum , nec aliquid ad victum 
pertinens invenerit. Adamato iiaque loco Mo solitario 
et longé ab hominum habitalione remoto , accedens 
ad domnum Baldricum Noviomensem episcopum, et 
ecclesiolam illam nobis dari poposcit , et impétrant, ifc. 

(c) An. 1 136 Herimannus regimine monasterii se 
abdicavit , nemine cogente, prout legitur in ejus histo- 
ria, num. 107, his verbis : In administration autem 
monasterii decem annis nondum expletis, gravem quat 
paralysis vocatur incurrit ctgritudinem. . . . Nemine 



prorsus cogente, sed propriâ voluntate et humilitaie, 
curam sibi commissam baculumque suscepti regiminis 
in manus reddidit nobili magnipcoque Simoni , Dei 
gratiâ Tornacensium pontificl. Postquem ecdesm 
nostrx gubernacula quartus suscepit Walterus , oc. 
Et in catalogo ms. abbatum ilhus monasterii hoc 
exornatur elogio Herimannus : 
Soles pauci Herimmni, 
Sed aterni ejus anni: 
Cujus gressus erant mderi 
h via sancti sepvlchri. 
Herimâns li ters gouverna 
Moult sagement, « amena 
Religion où monastère, 
Tous s'entre amoient comme frère ; 
Dieu moult dévotement servoient , 
Et austère vie menoient. 
Au saint sépulcre puis alla. 
Et moult saintement fina la. 
Estre doit bien de li memof e , 
Or l'ait li doub Dieulx en se glore. 



(d) Pnefùit Guerricus seu Werricus Igniacensi 

monasterio ab-anno n44 " s TL e , a ^ ann . um "}h 
(e} Theoderico , abbate S. Elign, qui an. 1144 
factus est Ambianensis episc, vixitque ad an. 1 1<>4- 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 401 

A Exstitît causa quôd beats mémorise tertius Eugenius transalpinaret in Galiiam : jv»» 18. 
à quo indicto concilio Remis, illud honorificenîissimè percelebratum est (a). Interea ^JJ^»^^" 
Suessionensis ecclesia B. Medardi , pastore suo de medio facto , qui suscitaret a j s. "Medbr- 
semen defuncti, aiterius electionem domini Papae imposuit voiuntati. Dominaba- dumtr * m, * t0 » 
tur in hac ecclesia Marchianensi tune temporis vir perhonestus et matura persona, 
dudum prior Corbeiae, Ingrannus (b) nomine. Consiiio igitur totius curiae habito 
ante concilium, eo exuit istam, et illam investivit, magno omnium mœrore quibus 
abiatus est , et gaudio quibus donatus est. Nam parvo tempore, in septem annis 
dumtaxat, tribus abbatibus dederat manus; et iste ultimus inter très, cujus amis- 
sionem nimis aegrè ferebant prae taedio victi et mœsti. Quod quomodo actum sit , non 
absurdum si per excessum paucis instruamus ; nec tamen multùm distat à narra- 
tione , nec alienum à ratione est. 

B Felicis mémorise Aivisus Airebatensis episcopus quàm magnus fuerit in animo Hugofitabfaas 
suo , ignotum nemini qui noverit iiium ; nam aiiàs religione et sapientiâ insignis Marchianensis. 
fuisit. Hic post electionem canonicam reiigiosi viri, et appeiiationem factam ad 
sedem primam pro oppressione quâ opprimebatur ab eo , non deferens , huic 
ecciesiae suae intrusit quem (c) ordinaverat ipse pastorem. Et suscitavit Dominus 
spiritum summi pontincis , qui quidquid episcopus fecerat cassans , suam ecciesiae 
quam habuerat ab initio, eligendi quem vellet libertatem (d) restituit ; et septimo 
post ordinationem suam die, pulso incubatore , fratres suae primae electioni firmiter 
inhaerentes, domnum Odonem de S. Martino in Campis, satis idoneam personam 
si non nimis inniteretùr prudentiae suae, communiterelegerunt r immo potiùsreeie- 
gerunt , nam elegerant antè. Qui vix biennio praesidens , natalis soli dulcedine 
ductus , ut aiunt , suae quam légitimé desponsaverat dédit repudium , et iili alteri 

C cui emancipatus renunciaverat , solo regimine nupsit : nec impunè ferens , quoniam 
nec longo tempore tenuit, et ne dominaretur demum valefecit invitus. Tune igitur 
is de quo suprà diximus, Ingrannus eligitur, et annis quatuor suae praelationis 
officium strenuè adimplevit , et nunc quoque in Suessionensi ecclesia féliciter 
praeest. Trium ergo , primi qui injustè invasit , et secundi qui inconsuitè dimisit , 
et tertii qui solo domini Papae cessit praecepto , tam céleri fatigata discessu ecclesia 
nostra, cùm iste in cujus sinu jam secura requiescebat abiatus est , dolor increvit , 
et omnes deliciae ejus abierunt ab ea. Eugenius verô rem nesciens, sed justum 
inveniens quem praeponeret, tamquam in apostolis primus potestatem habens, eum 
alibi posuit, et aiterius eligendi imperavit maturitatem. Sic Spiritu invocato para- 
clito, qui desolatos consoiatur, vir reverendus etDeo dignus domnus Hugo electus 
est, anno Verbi incarnati mcxlviii.... 

D Anno aetatis suae quinquagesimo sexto, venerabilis abbas Hugo tamquam aurum , 7 . 
in fornace probatus, et quasi holocaustum purissimum Deo acceptus 1 , fHiis suis Moritur. 
astantibus et inconsoiabiliter lamentantibus eum, m idus junii de sasculo migravit 
ad Dominum, anno Domini mclviii. 

(a) Anno 1 148 celebratum est ab Eugenio Papa anno 1151 abhatiâ S. Remigii Remensis, prout 
Remense concilium, mediâ Quadragesimâ. Iegitur Iib. II miraculorum S. Rictrudis, num. 52. 

(b) Ingrannus vel Ingerannus Marchianensibus (d) De hac controversia vide concilium Latinia- 
praefuerat annis quatuor, ut Iegitur infrà: censé ab Ivone card. anno 1 1A2 celebratum, tomo X 

,(cj Hugonem , qui pro sanctitate sua donatus est Conciliorùm Labbei , col. 1837. 

BREVIS NARRATIO DE FUNDATIONE ABBATI^E MIRATORII , 

Ordinis Cisterciensis. 

Apud Acherium, t. III Spicilegiï in-fol. p. j.&<f; in-j.%-i. XXII, p. 311. 

Anno ab incarnat. Domini mcxxxi , Humbertù* Coloniacensis * construxit +DtCoiig*L 
abbatiam quae Miratorium dicitur, in archiepiscopatu Lugduhensi (a) , tempore 
domni Pétri archiepiscopi et Willelmi Comitis Matisconensis , à quo terram eamdem 
tenebat, deditque fratribus ibidem Deo servientibus, consensu et concessu uxoris 

i ' l • t 

(a) Inter Ararim et Rhodanumfl. invicecomitatu abbas , epist. 26 , Iib. IV , / 'ratres , nepotes , et peni 
Axoniensi, et sub jurisdictione jprsetorii Cabilonens. tota consanguinitatis méat lima, à primo fundatwnis 
Hune locum , inquit Petrus Venerabilis Cluniac. lapide, multo affettu colutrunti 

Tom. XIV. Eee 
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4<)2 EX ACTIS S AN CTO RU M 

et filiorum suorum, Guirrici, Humberti, et Willelmi (a) Comitis, omnem terram A 
tram ibi habebat, et nemus eidem terras contiguum, quodBilcium dicitur. 
oncessit etiam quidquid Miratorienses monachi ab ejus hominibus quoquo loco 
vd quolibet modo possent acquirere , necnon et per omnem terram suam pascua 
et nemora eorumdem usui necessaria. Hujus rei testes sunt Rainaldus de Cusiaco, 
Milo de Beiloforti , Aimo Lumb. de Cuselio , Guido Bardulphus. Dédit etiam - 
terram apud Gisiacum, in qua fratres pradicti vineam aedificaverunt , et partim 
ab hominibus ejus ipso adjuvante emerunt , videlicet à Girino , et ab Aimone et 
fratribus suis , de Septem-chavannis , et à Widone Marescaldo [ et ] filiis suis. 
Quam venditiqnem Girini, ipso eunte Jérusalem, nepotes sui laudaverunt, vide- 
licet Lamhertus et Wido et Willelmus, et Bernardus pater eorum. Dédit iterum 
terram de Lisiniaco eisdem fratribus, teste Humberto de Toria et Girardo de 
Chavannis; simiiiter et colongiam unam in Nauns , quae erat Dalmavaco de. Va^B 
reiaco, laudante uxore suâ et filiis suis, Guidone .videlicet atque Dalmatio et 
Bernardo. 

An. Tempore vero procedente, domnus Guirricus, praedicti Humberti fiiius, anno , 

mclvi, cumbam Ossei et omnem terram praedictae cumbae circumquaque adjacen- 
tem fratribus praedictis pro centum solidis vendidit , laudante Humberto fratre suo : 
cujus termini sunt à via Lisiniaci, quae dicitur via Perlessar Willelmi-Asterii, usque 
ad terminum campi Guidonis Titelli à parte australi ( quae dédit Deo et fratribus 
Miratorii, et habuit inde duos solidos et dimidium) , et à termino illoperjuxta 
campum usque ad crossam Vongeii, et à crossa illa usque ad tecminum Bellofortis 
et Calendkiiaci. Testes sunt Gauterius de Castello- Reinaldi, Aimo major de 
Minceio , et David praepositus. Hoc idem concesserunt homines qui ab eo terram 
illam tenebant , videlicet Guido sacerdos , et fratres ejus Stephanus et Petrus , C 
Stephanus sacerdos de Septem-chavannis, et fratres ejus Aimo et Arcux, Aimo 
eorum avunculus , Girinus et nepotes sui , videlicet Lambertus et Aimo , et Wido 
et Willelmus , Guido Titellus , Aimo et Hugo de Forchi , David praepositus , et 
Guido Malei frater suus, Hugo et Bernardus de Chisia, Hugo Bilinus et fratres 
ejus , Bernardus Adtedux , et Stephanus frater suus. Inde testes sunt Nantelmus et 
Albertus monachi, Guido et Stephanus sacerdotes de Gisiaco, Guido Bardulphus, 
Aimp Lumb. 

An. ,,38, Idem vero Guirricus, anno ab incarnat. Domini mclviii , erga praedictos fratres 
de quibusdam terris , et de decimis quas à Guidone Bardulpho , laudante et adju- 
vante fratre suo Humberto, acquisierunt , et maximè de cumba Osseii, caiumniam 
movit: quam caiumniam fratres pacificare cupientes, per manus "Wïilelmi vicarii, 
tune prioris de Frontoniaco , et Rogerii fratris sui , et Pontii vicarii, et Willelmi D 
Caler de Coloniaco, ad diem pacis convenerunt. Qua; pax eodem anno, Deo 
adjuvante, fuit composita ; videlicet terram praedictam de Osseio ac décimas 
praedictas, et omnia quae ab exordio abbatiae à pâtre suo et ab ipso, et à cunctis 
hominibus suis , quocumque modo possedissent , remotâ omni quereiâ , Deo et B. 
Maria: et ordini Çisterciènsi fîdeliter dédit et concessit ; et fratres dederunt ei tre- 
centos solidos et unum palafredum ferrant. Cujus rei testes sunt Guido abbas, Simon 
monachus, Willelmus vicarius, Rogerius vicarius frater suus, Pontius vicarius, 
Willelmus Calers , qui fuerunt accordatores; Hugo de Loco-nacto, Humbertus de 
Tria, Hugo Bastardus frater G., Eschafis famulus Guiiieimi, Richardus Capone- 
rest, Tetardus de Cosantia. 

Qui postea veniens in capitulo Miratorii , hoc idem praesentibus fratribus lauda- 
vit, firmamque pacem in perpetuum tenere promisit. Deinde sacramento confirma- £ 
vit, quôd si ipse vei quisquara suorum super his injuriam faceret, vei de substantia 
fratrum aliquid auferret, si infra septem dierum spatium ex quo conventus fuerit ab 
abbate vei ab aliquo suorum , non restitueretur, in uno castrorum suorum , sciiicet in 
Cabrello vei in Andalost , maneret, nec inde exiret, quousque damnum ex integro 
persplverëtur. Hujus rei testes sunt conventus monachorum et conversorum ibidem 
praesentium , et Guido de Mugnet prior Gigriaci , Jocerannus de Vogneio monachus • 
suus , Pontius vicarius, Petrus praepositus de Gîgnia'co , et Reinardus famulus prioris, 
et David praeposttùs de Gisiaco. Et ut hoc ipsum ratum haberetur, jussit hanc 

( a) Guiiieimi IV Comitis Matisconensis , fratris Rainaldi III Burgundiae Comitit. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 403 

A chartam facere , et sigillo domni Eraclii Lugdunensis archiepiscopi, A. S. legati, , 
et Stephani (a) atque Girardi Comitum , et suo proprio confirmare. 

(a) Stephanas erat Cornes Axonensis vel Uitrasaonensis , et frater ejus Girardus Cornes Matisconensis, 
nati Guilleimo IV Comité Matisconensi. 

N OTITIA CON SECRATI ONIS PLURIUM ALTARIUM 
In ecclesia S. Stephani Divionensis , post incendium. 

Pérard, Recueil de plusieurs pièces curieuses , pag. m et 134. 

Anno ab incarnatione Domini mcxxxvii , indictione xv , vigiliâ apostolorum 
3, Pétri et Pauli , divino judicio , castrum Divionense cum omni circumposito burgo 
et ecclesiis incensum est , et praeter indicia murorum intùs et extrà penè ex toto 
compianatum. Hinc contigit altare intramuranae ecclesiae gloriosi martyris Ste- 
phani , ciborio quod inerat ardente , confringi. Sed Dei repropitiatione et multo- 
rum collatione , eadem ecclesia cum officinis restaurata , à donno Gotefrido 
Lingonensi episcopo , episcopatûs ejus anno secundo , et Galtero Cabilonensi 
episcopo, cum altare innovato, solemniter consecrata est, indict. iv , anno mcxli, 
v kal. maii. Traditum enim erat ab antiquis qui priori benedictioni ihterfuerant , 
unciam manûs B. Stephani cum ampulla sanguinis ejus in altari esse , quae tempore 
quo episcopi totius Gailiae convenerunt Besuntium (a) ad participandum de brachio 
B. Stephani , ibidem allata est.... 

Anno autem transacto, id est ab incarnat. Domini mcxl, xvii kal. junii, con- 
Q secratum est altare S. Martini in ecclesia B. Stephani I)ivion. à donno Gotefrido 
Lingonensi episcopo, et positae in eo reliquiae. . . . 

Anno etiam ab incarnat. Domini mcxxxix , indict. 11, consecratum est altare 
sanctae Crucis à donno Gauterio Cabilonensi episcopo in honore ejusdem Crucis 
et B. Margaretae et omnium Virginum Christi.... Hoc factum est vu kal. julii.... 
In alia siquidem benedictione quae fertur tempore Raynardi Lingonensis praesulis, 
à Guarmundo Viennensi archiepiscopo , aliis episcopis coadjuvantibus , facta (b) 
pridie kal. julii , altare S. Mariae et S. Bartholomaei , et S. Laurentii , necnon 
S. Desiderii, uno die consecrata referuntur. Altaris verô S. JoannisEvangeiistae quod 
est in crypta, ipsiusque cryptae consecratio facta fuit vi nonas julii , &c. 

Incipiente anno ab incarnat. Domini mclvii , indict. v , feriâ sextâ, pridie nonas 
januarii , donnus Gotefridus episcopus sacravit altare S. Laurentii in ecclesia 
D S. Stephani Divion.... Tertio die , id est in die Epiphaniae , in eadem ecclesia sacravit 
altare Dei genitricis , quod est rétro majus altare, &c. 

Anno ab incarnat. Domini mclix/^, epactâ 1 , solaris cycli ni , consecratum 
est altare in cryptis S. Stephani , à donno Guichardo Lugdunensi archiepiscopo , 
in honore Dei et sanctae ejus genitricis Mariae , &c. Eodem die , id est idus septem- 
bris , consecratum est cimiterium ab eodem archiep. ante ecciesiam S. Stephani. . . . 

(a) Anno 1 124, ut videre est suprà, p. 223. (c) Corrige 1170, cui soli conveniunt epacta I, 

(b) Anno 1077, indict. XV , epactâ iv , prout cyclus solaris m. Errasse porrè amanuensem extra 
habetur in vita domni Garnerii, ejusdem ecclesia; dubium est, cùm Guichardus non ante an. 1165 
praeposiri, apud eumd. Perard. p. 13 t. pontificatum Lugdnnensem adeptus sit. 

EX GERHOHI^REICHERSPERGENSIS PR^POSITI LIBRO I 

De Investigâtione Antichristi. 

Inter Vetera Monùmenta Sebast. Tengnagel , pag. jif, Ingolst. i(fi2, in-4. 0 

Nostro in tempore, in Romana ecclesia tanta erumpunt schisiriata, qualia Romanîeccte. 
non sunt audita nec visa, in illa pnesertim ecclesia ex qua * christiani esse cœ- s ^^ ueiz ' 
perunt. Non nunc de haeresibus ioquor, quae catholicam impugnaverunt hactenus */«cquo. 

(a) Gerhohi seu Gerochi vitam descripsit Gretze- praepositus- canonicorum regularium ordinis S. Au- 
rus in fronte Syntagmatis ejusdem de statu ecelesice , gustini in Bajoaria , ab anno 1 1 3 2 ad an. 1 1 69 , quo 
Ingolst. 161 1 , in-4. 0 Fuit Gerhohus Reichersperg. obiit v kaL julii. 
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404 A Ae schismâtibus qu* catholicam dissipant unitaterh *. In quolibet A 

^veriu«m.vériiateni ,sed de schisma 4 catholicam scmdere mohebatur 

autem schismate ^f.^°^ e \J n&m J ts in catholicam esset eccles.am , et 
unitatem, tac-le erai «uw n i m i rum causis manifestis.proquibus haec 

qu * in hsresim W^*'?^™™™?^^ existeret; sicut in Wicper- 
lilibet catholico acceptanda d ^ J^*^^ ipso Henriciano, necnon in 

.0— S-"? * tïSS ; omptm est. M ni in schismate de electione 
Petn-Leonis sch shiate aaveriere y y d Romanum vexat 

Romani pontificis exorto , quod ,anx ^^^' eaae ^ tt ut c ùm duo sint 
orbem , ha contentiosè ™™J^™^ è nisi à va lde prudentibus viris, 
Romani pontifices dictt et. comecrat^ 1 non r ^ 

SlÎ^d!S£ .V sLm quis è duobus sustmendus , q U1 sve contem- B 
nendus sit. , d e |; Ken0 ; um Romanum pontificem 

M. EtenmV obeunte ^P» .^J™ jg^Tfl :t cardinales convenisseîn, et sin- 

g « iseôî)i ac presbyte», ^^^Jjj^fcrt, requisits fuissent, 
gulorum voluntates ^^^SjI 1 ^ in cancellarii Ruoiandi electione 

consensetant, Nam paoc s »»» „ m „|.cuit Dumque agereturcum eis, quattnus 

Se ad très, quorum unus erat Joannes (c) Pisanus, alter C » 
dÏÏS , qui contentions agebant , et dicebant dicentes se nunqu a ^ abOctav^i 
ïeSo^reoessuros. His tertius adhssit Tusculanus (,),« h. très quartum Octa 
vianum Papam facere moliti sunt. routantes, suum 

et desuper collo et capite ejus qut fu^at md endus « « ^ ^ ^ 

trahenttum mantus discissus est. Ipse vero ^ Cl * v .„: tH . est - atoue in eminen- 
.aliatum ac p^aratum >>^^^^£^^ B. Pétri 
tiorem ^^J^^^^v^et , ei ipse debitâ reverentiâ accla- 
finemrei exspectabat, ut 4 u « m e,ect 0ctavianum in ï ub ea cappavidit, electum 
maret-Hic uaquecIerusaccurren^ acc lamavit. Sed et fores 

E« à Rompis unanimi fratrum assensu créaient, et e « «mari, etiam ipsi 

ddo ipsta - basiliciE discuss5e sunt ; et inirogressi cives Roman, u erant armati ^ 
cepm ' Octaviani electîoni acclamare cœperunt , omnia putantes esse peractam pace 

vero domini cardinales cum suo electo , videntes qua * ^J um se 

meluserunt ibidem per no^^^^^^ Ubi fi suâ ^ electu ^ 

^av— ^nt^ Alexandre nominaverunt .: quem.^ J. 

j ^ Imr^raiaï in obsi- (c) Joannes de Sancto-Martino ictus, ^ma nl. 

-apud Ariagniam , II kat septemlms, mquit ano W Tusculanus episc. card. Sed m<)X 

^SÏCS'S- ca,d. viivL W^, in ,«it Gui... Neubri, 
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A quorum id juris ac privilegii erat , coopérante sibi frequentiâ dominorum car dina- 
lium, cum omni solemnitate consecraverunt. Qui etiam consecratus Octavianum, 
tamquam schismaticum , cum suis principalibus fautoribus excommunicavit. At 
vero Octavîanus datam in se spernens sententiam , cùm non haberet legitimos 
consecratores , àTusculano quem soium habuit ex cardinaiibus, et ab aliis duobus 
ex provincia conquisitis , manus sibi tandem post mensem (a) fecit imponi. Quo 
facto , suos etiam ipsos excommunicatores excommunicare prxsumpsit. 

Et quis sapiens veritatem et judicium in hac controversia quaerens , non facilè Partem Aiexan- 
deprehenderet causam Alexandri esse meliorem ! Sed eversor pietatis et justitiae „[, ^ "mp« a t 
diaboiusad callida argumenta convertitur, excogitans qualiter lucem tenebras, ac «cessit. 
tenebras iucem poneret; qualiter partent Alexandri infirmaret , ac suae robur acqui- 
reret , eaque esset ei utilitas , ut ecclesia Christi scinderetur. Quia enim in electionis 

B et consecrationis ratione pars Octaviani se vidit et agnovit inferiorem , quibus- 
dam adinventionum cuniculis partem Alexandri cœpit infirmare, non jam élection! ' 
ejus derogans vel consecrationem profanans , quae suis rationibus secundùm canones 
constabant; sed personas electi et eligentium apud augustale Imperium reos majes- 
tatis suggiilans , quatenus et sibi Imperii clementiam conciliaret , et adversae parti 
majestatem offensam redderet. Unde et primo mussitare , deinde verô apertis ' 
vocibus clamare cœperunt , ac dicere numerum de parte Alexandri cardinalium 
spernendum esse, propter conspirationis notam quâ se notabiles ipsi reddiderint. 
Dupiicem autem ei conspirationem vel conjurationem objiciunt : unam quâ contra 
augustale imperium Friderici Imperatoris , et contra laudamentum in verbo Do- 
mini factum; adhuc vivente Papa Adriano, cum Siculo Wilhelmo et Mediolanen- 
sibus , aliisque inimicis Imperii , fcederati sunt ; secundam , quâ ut easdem contra 

C Imperium conceptas inimicitias ad finem usque "destinatum perducerent, inter se 
. sacramenti firmitudine convenerint, decedente Papâ Adriano, non alium se in 
Papam electuros , nisi qui ejusdem conjurationis consors exstitisset. Verbum autem 
conspirationis , pecuniâ Wilhelmi Siculi et Mediolanensium cœmptum , hoc esse 
dicunt , quatenus Imperatorem Fridericum excommunicarent, et absque consilio 
"Wilhelmi Siculi et Mediolanensium nunquam absolverent. 

At cùm dicunt eis hi qui nondum in hanc vel illam partem accesserunt , qua- Accusationîs 
tenus probentquae dicunt; respondentes : « Quomodo, inquiunt, contra eos probare F , " duitrutina " 
» quid possumus , qui omnem ecciesiae audientiam subterfugiunt , vel exagitati 
» mais stimulo conscientise , vel fastu decepti superbiae \ Nam sicut qui malè agit , 
» odit Iucem, ne arguantur opéra ejus ; ita, inquiunt, et istorum superbia odien- 
» tium veritatem ascendit semper , ut malè agentes ipsi proprii facti arbitri esse 

D » velint. Numquid , inquiunt , non superbiam spirat , quod invitati ad synodum 
» Papiae (b) episcoporum, aliorumque ecclesia praeîatorum quos Imperatoris Friderici 
» ecciesiastica ac pia diligentia congregaverat , non solùm non venerunt , sed res- 
» pondentes superbè dixerunt , se quorum esset de omnibus judicare , nullorum 
>• mortalium judicium subire velle aut debereî At noster, inquiunt, Papa Victor, 
» agnus mansuetus , ad concilium episcoporum venit , et causam suam examinan- 
» dam judicio ecclesias commisit :. ubi et ordine electionis, et qualiter in ecclesia 
» B. Pétri ipse, nullus alius immantatus et inthronizatus est, diligenter exposito, 
» videlicet sub jurisjurandi probabilium sacerdotum et aliorum qui interfuere 
» clericorum attestatione , semotâ omni laïcâ violentiâ seu judicio , in Papam 
» catholicum ecclesia? cathoiicae à quinquaginta episcopis , et aliis religiosis patri- 
» bus qui eidem interfuere concilio, agnitus et confirmatus est ; ubi et ille, inquiunt, 

(a) Octavîanus presb. card. S. Cœciliœ , inquit »tur; fuitque dissensio aliqna inter ipsos, quibusdam 
auctor chronici Reichersperg. qui à duobus tantùm »hunc , quibusdam illum Papam confirmare vo- 
cardinalibus fait eUctus , Joanne videlicet de S. Mar- ulentibus. Tenio itaque idus februarii , quia nec 
tino et Guidone Crcmensi, in prima Dominica mensis » Alexander venerat , nec Iegati ejus , nec aliquis 
octobris est consecratus à Tusculano episcopo Imaro » pro pane ejus firmiter stabat ; Imperator omnes 
cardinale, non légitima tamen ordinalore ,qui etdictus » episcopos convocans , in hune eos consenaum de- 
est Victor. » duxit, ut omnes Victorem Papam susciperent , et 

(b) DePapiensi conventuhaec ad an. 1 160 habet » statim sequenti die il kal. [idus] februarii, ab ipso 
chronicon Reichersperg. : « Crema capta, destructa et j> Imperatore et episcopis suscipitur , et inthronizatur 
» cremata est. - Quo facto, Imperator statim Papiam » in monasterio S. Syri, Imperatore frenum equi et 
» venit cum episcopis et principibus qui congregati »strivam sell* illius tenente, et eum de equo susci- 
»erant, et in nonis februarii cùriœ et coïloquii »piente,etadaItareunàcumpatriarchaAquiIegiensi 
» initium habetur, et per sex dies in hoc demoran- » Pciegrino inter manus eum deducente. » 
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» schismaticus Ruolandus , qui duodecimo post Papae Victoris electionem et A 
» immantationem die apud Cisternas intrusus est , ab ipso Victore Papa et 
» universo conciiio , tribus dumtaxat se subtrahentibus episcopis , excommuni- 
» catus est. » 

Haec dicunt; simul et literas quasdam pridem à Papa Adriano, alias etiam 
postmodum ab Aiexandro ad inimicos Imperii quasi directas , in testimonium 
factae contra Imperium conspirations proferunt. Factae autem ejusmodi conspira- 
tions etiam se ipsos testes proferunt duo iili cardinales qui Octavianae partis sunt, 
utpote qui, sicut ipsi fatentur, ejusdem conspirationis socii exstiterint , et participes 
illius maiè datae et accepte pecuniae : inapunitatem sibi super hoc ipsum apud 
Imperium promittentes , eô quod, legibus Imperatorum in crimine laesae majestatis, 
proditoribus et sociis criminum non soiùm impunitas promittitur , sed etiam ad 
testificandum contra socios criminis admittuntur. Sed non sic ecclesiasticae ieges B 
censent , quae apud cierum potiorem iocum obtinent , utpote quae nemini de se 
confesso super alieno crimine credendum esse judicant. At illi contenebrati et leges 
ecclesiasticas minoris habentes , in suo destinato permanent ; ac dicunt etiam non 
fuisse liberam nec puram in Alexandrum factam electionem , quae inter solos duo- 
decim cardinales conjurationis socios , non sine pretii interventu , coartata sit, 
etiamsi prior exstitisset. 

At verô hi qui de parte Aiexandri sunt (à) , magnas etiam ipsi et graves causas 
electioni in Octavianum factae opponunt. ... ( Post plura in eumdem modum pro 
Aiexandro disputata , subdit Gerkohus ). 
Re in dubio Intérim dum haec scribimus , et ad praeferendam partem Victoris pro reverentia 

P 0 * 10 » maximè concilii Papiae ceiebrati articulum jamjam ferè inciinamus , eô quod eidem 

conciiio Victor praesentiam suam humiiiter exhibuit; Alexander verô quasi judicium C 
hominum dedignans , aut forte ( quod est credibilius ) suspectam Imperatoris , 
quem ipse in aiiquo offenderat , habens praesentiam , semetipsum et causam suam 
eidem conciiio credere noiuit , aut quia Octavianum , qui causam suam concilii 
cognitioni offerebat, auditione juxta Nicoiai Papae statuta indignum censebat , atque 
idcirco, ubi iiie audiendus adventabat, illic se ipse subtrahebat; dum, inquam, 
pro causis praelibatis jamjam Victoris pars in mentis nostrae trutina vincere ac 
praeponderare inciperet , ecce alii ac novi rumores per certos internuncios advoli- 
Toios* conci- tant t in occiduis partibus , regno videlicet Franciae , civitate Tolosâ (b) , célébra^ 

Cumcdebratur, tum esse concilium , cui centum patres inter episcopos et abbates interfuerunt , 
unà cum Regibus Franciae et Angliae, quorum studio iidem patres convocati cqnve- . 
nerunt : ubi et Octaviani quem Victorem dicunt , simul et Aiexandri Papae atque 
Imperatoris augusti Friderici , nec non et Régis Hispaniae, iegati aderant. Illic sanè D 
utriusque partis defensoribus sufficienter auditis, eidem conciiio tandem in Alexan- 
drum complacuit; Octavianus verô, qui et Victor , ab universo conciiio cum suis 
principaiibus defensoribus excommunicatus est. 
Uki Alexan- Atque utinàm , sicut idem concilium celebratum ac tali fine terminatum cer- 

pinSone C pur- tissimè novimus, item in eodem conciiio quaestionem de conspiratione quae electioni 

gatum non Fuis- in Alexandrum factae ab adversariis appingitur, canonicè succisam audiremus! 

«edoiet. ^ s j c esse( . so j uta omn j s dubitatio inter duos illos, nemine ignorante partem 
Aiexandri esse acceptandam , quae, cùm esset à nota ejusmodi pura, meritô robur 
acciperet, cùm de majore numéro cardinalium eiigentium, tum etiam de iegitimis 
personis ordinatorum ; accedentibus quoque ad ejus electionis consensum sedibus 
apostoiicis , videlicet Antiochenâ et Hierosoiymitanâ ecclesiâ , quae soiae unà cum 

(a) Inter multos vide S. Aelredum Rievallen- rum adunavit suos Belvaci , et ibi tractatum est de 
sem abbatem, sermon e 23 1 ; Johannis Saresberiensis receptione Papae Aiexandri , et refutatione Victoris j 
eplst. 59, inter éditas Massoni; Arnulfi quoque et consenserunt AUxandro , reprobato Victore ; testes 
Lexoviensis episcopi ad episcopos Galliae, t. X etiam qui eidem conciiio interfù ère, Arnulfùs Lexo- 
Concil. Labbei, col. 1399. viensis episcopus, epistolâ inter éditas ad cardinales 

(b) Concilii hujus Tolosani solus mehtionem facit Romans ecclesise,et Fastredus abbas Clarevallensis, 
Gerhohus , scriptor peregrinus, parum topographix in epistolâ ad Omnibonum Veronensem episcopum, 
Francicse gnarus. Habitum quidem fuisse tune tem- apud Labbeum, t. X Concil. coL 1407 , sed neuter 
poris à Regibus Francis et Angliae concilium, testis concilii locum expressit. Itaque, cùm nullis adstrui 
est Robertus de Monte , qui ad an. 1 1 60 , Mense possit monimentis Reges Franciae et Angliae Tolo- 
julio, inquit, Henricus Rex Anglorutn congregavit sa m eo tempore accessisse , fictitium nobis videtur 
omnes episcopos Nortmanniœ , et abbates et barones , id concilium, nec ab eo de quo loquitur Robertus 
apud Novum-mercatum ,• et Ludovicus Rex Franco- de Monte esse distinguendum. 
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A Romana apostolicas sedes simui et iiteras accipere meruerunt, cum tanta muiti- 
tudine capitum ecclesiae ac sapientum in jamdicto concîiio congregatorum. 

Oportuerat namque ut conspirationis iliius contra Imperium, ut dicitur, per 
pecuniam Siculi et Medioianensium factae , nota immanissima , sicut in aiio con- 
cilio clamata et diffàmata fuerat , ita in isto subséquente fuisset expiata; ne, cùm 
cxtera saiva videantur , hoc soium relictum esset scandalum , pro quo non soiùm 
pusiiii vei pauci , sed et magni ac magnorum et pusillorum non contemnenda 
muititudo ab electionis in Aiexandrum factae , atque ab hujus conciiii confirmatione 
resiliendum vei diôèrendum existimarem : exspectantes ac desiderantes adhuc gene- 
raiius concilium , ex unanimi consensu et convocatione Regum in unum congre- 
gandum. Potens enim est Deus concordiam facere in sublimibus suis Regibus ac 
Principibus, sine quorum consensu ac studio unanimi, in hoc tempore schismatis, 

B générale fieri concilium non posse manifestum est. Est enim scandalum ejusmodi 
conspirationis , seu fictae, seu factae , tantum ac taie, ut nec securè à fideiibus con- 
temni , nec absque concilio generali tolli de medio posse x videatur : nam, si id 
soli inimici et adversarii Alexandrî dicerent , et ipsi contra quos dicitur , prout 
oportuerat, solemniter negarent, aut certè factum suum justificarent, aut quod 
justificari non possent, mutarent. (Catera .desunt.) 

(a) Tanti visa non est kxc calumnia , utgeneralis » runt rarescere , ipsis etiam negantibus ac solemni- 

concilii remedium experiri necesse fuerit. Ipse enim » ter negare paratis, quse contra Imperium sacrilège 

GerhohuSjinepistolaeidemoperipraefixa.àGretzero «conspirasse dicebantur, et nulii mortalium vefle 

édita in ejusvita, seipsum accusans ait : « Unde «super his rationem reddere, tamquam soli coelo 

» penduio gressu inter illas divisiones incedens , et » debentes innocentiam. ... his , inquam , decla- 

» quasi concionatoris modo sententiam «uspensam »ratis, jam ultrà dubitàndi locus non est quin is 

» tenens , in neutram partem declinare fàcilis fui. » pro Paj>a legitimo habeatur, quem et electio cano- 

_ » Cum ignorantibus ignorabam , cum dubitantibus » nica et consecratio eorum pontificum in sedem 

^» » dubitabam,yâcru^«* sum sicut homo non audiens , n B. Pétri promovh , quorum id juris fuisse antiquae 

» et non habens in on suo redargutiones , et quasi «Romans ecclesise juxta morem probat institutio. 

«nesciens reprobare malum et eiigere bonum. At «Et hsec dicimus , nostrae dubitationis ambages ex- 

« nunc , postquam mendaciorum nebulae contra » cusatas esse cupientes. « 
» canonicam electionem Alexandri confictse cœpe- 

DE REPROBATO A REGIBUS FRANCISE ET ANGLIjE OCTAVIANO 
Epistola seu Narratio Fastredi Clarevailensis abbatis. 

Apud Tengnagel, Vetera Monum. p. 412; et Labbeum, t. XConcil. col. 1407. 

Dilecto et verè venerabili domino et patri O. * Dei gratta Veronensi episcopo , ♦bmnibono. 

Dfrater E, (a) Clarevailensis vocatus abbas, spiritum consilii et fortitudinis. Gaudeo 
plané quoties inter spinas liiium, et inter hominum [ turbas ], timoré vei gratiâ 
humanos sectantium errores , amatorem invenio verhatis, et diiigentissimum inqui» 
sitorem divins volumatis. Inde est quôd ad petitionem vestrx dignatkmis certos 
vos esse volumus , unde et quomodo certi sumus super eo quod poscitis. Igituf 
post muitas exhortationes quas fecimus ad Reges et Principes , qui vei timoré vei 
amore Imperatoris differebant sequi veritatem ; post muita consilia que habuimus 
cum archiepiscopis et episcopis , et vîris religiosis qui Regibus quotidie differebant * ; * /dîsserebant. 
post longam diiationem quae facta est cardinalibus H. (b) et W. (c) presbyteris, 
et O. (d) diacono , quos dominus Aiexander Papa in Galliam delegaverat ; post 
muitas preces et lacrymas quas ecciesia fundebat ad Dominum , maxime autem 
in nostro ordine ; post etiam ultimam penè desperationem , Domino meiiùs dis- 

E ponente quàm nos ipsi audereraus sperare , duo cardinales , quos soios de curia 



fa) Corr. F., id est Fastredus vei Fastradus , qui affectu tnorienti compaterttur , et mortuo congratula' 

factus abbas Cisterciensis anno 1162, mortem retur. Et non solùm S>tr apostolkus , verùm etiam 

obiit anno 1164, ex chronico Clarevall. De eo piissimus Rex Francorum Ludovicus , qui et ipse prce- 

exordium magnum Cisterciense , Hb. I , cap. 38 : sens état cum sua nihilominus curia, planciu magno 

Cùm Parisiis pro negotiis monasterii atque lot tus sanctissimumvirum quasi patrém carissimwn planxit, 

ordinis sui domino Papœ Alexandro III adsisteret , multasque lacrymas super eum fudit. 

et correptus agritudine lecttrdecubuisset , infraquintum (b) Henrico, tituio SS. Nerei et Âchilfei. 

diem sanctofine requievit. Huic autem decedenti tota " (c) Willelmo Papiensi, th. S. Pétri ad vincula, 

Romance curiar dignitas adstitit, ita ut ipse quoque Ut infrà. 

dominus Papa propriis manibus eum ungens , atque (d) Odoni vei Ottoni , tit. S. Nicolai de carcere 

apostolicâ benedictione communiens , magno pietatis Tulliano , de quo etiam infrà. 
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* Wido. 



Romana Octavianus secum habebat , venerunt cum Caesarianis in magna pompa A 
et gloria , ad diem et locum (a) quem Reges Francise et Angliae cum tota ecciesia 
sua ad exponendum suum assensum praenxerunt supradictis cardinaiibus. Quid 
pluraî auditi sunt primùm Octaviani cardinales Jo. etW.fbJ; responderunt alii 
ex adverse 

Cognitum est non soiùm assertionibus cardinaiium Aiexandri Papae , et idoneis 
testibus qui présentes aderant , quibus iili nullâ ratione contradicere potuerunt , 
verùm et verbis adversariorum quos Deus ipse manifesto miracuio veritatem 
faciebat exprimere, Octaviani nuliam fuisse electionem ; immantationem fecisse sibi 
ipsi , laïcaii adjutorio pontificalem occupasse cathedram , sicut communi omnium 
audientiâ, me audiente, W. * Cremensis testatus est; consecrationem verô eumdem 
Octavianum , jam ante octo diebus excommunicatum (c) , à Tuscuiano et Feren- 
tinate secum excommunicatis , et à Melfitense jam propter évidentes enormitates 8 
suas, quas protestati sunt Rex Angliae et episcopi ejus , ipsi et compatriotae , dam- 
nato et deposito suscepisse. 

Cognitum nihilominus est Aiexandrum , ab omnibus aliis cardinaiibus qui 
aderant eiectum , et nisi ipse primùm fugiendo , deinde reiuctando humiiiter res- 
titisset , et Joannes et Wido Cremensis , sicut ipse coram omnibus testatus est , 
restitissent , solemniter fuisse immantatum (quod postea suo loco et tempore per- 
fectumest ), et consecrationem authenticam ab his quibus ex officio incumbebat, 
solemniter accepisse. 

Manifesté etiam probatum est , quod diù ante Papiense conciiium (d) , Octa- 
vianum in Papam per nuncios suos et literas auro bullatas susceperat Imperator. 
Quod Papiae vero scripserant cliii fuisse episcopos , non fuerùnt nisi xliv , qui 
ad Imperatoris vocem, qui se profitebatur laïeum , et talem ad quem non pertinet C 
judicare de curia Romana, nec discutere electionem summorum pontificum , omnes 
♦WiHelmo. C um W. * Papiensi presbytero cardinaii S. Pétri ad vincula , qui neutri parti adhae- 
serat, nunc autem cum duobus aliis Aiexandri Papae iegatione fungitur in Gallia, 
diutinâ deliberatione consiiium habuerunt se neutrum suscepturos , eô quod pauci 
essent de tota ecciesia, quousque vel çommunis omnium vel plurium regnorum 
synodus conveniret , vel manifestiùs appareret quem eorum major et sanior pars 
ecclesiae sequeretur ; et idem se consulturos Imperatori. Imperator autem non con- 
sensit : sed quos potuit minis et precibus singiilatim vocatos , coegit suscipere quem 
ipse antè susceperat ; absentibus tamen de numéro supradicto , sicut idem Wilhelmus 
-cardinalis manifesté asseruit, xxiv , ex quibus unus fuit Papiensis episcopus , in 
cujus civitate ista fiebant. 

Communicato itaque consilio praedictorum Regum et totius ipsorum ecclesiae , D 
reprobatus est schismaticus Octavianus , susceptus Alexander Papa et iegati ejus 
condigno honore et reverentiâ. Dominus Trevirensis episcopus * stat in unitate. 
Quidam ex eis qui manus dederant Octaviano, revertuntur. Onde et nos ipsi Car- 
tusienses accepimus pro episcopo suo * Gratianopolitano, ut nostro interventu possit 
redire in gratiam. 

Ulteriùs Odo cardinalis S. Nicolai de carcere Tuiiiano, audientibus, non contra» 
dicentibus , asseruit quôd J.* et Wï.* praedicti cardinales ad ipsum , qui cum aliis 
clausus^ tenebatur , venissent , hortantes ut ad Octavianum venirent. Responsum 
est eis quôd , si jurarent supra sancta evangeiia se justè judicaturos , omnes portèrent 
se sub eorum judicio. Mi autem respondentes Papam non debere ab aliquo judicari , 
dixerunt quod si societatem facerent Octaviano, se reddituros mantum quod injustè 
accepisse accusabant ; omnino ponerent se in eorum consilio , et de eorum manibus E 
secundo mantum susciperet. 

(a) De loco et tempore celebrati concilii vide Quae verba intellectu difficilia,à margine in t ex tu m 
suprap.406, ubiauctoritatemGerhohiReichersperg. irrepsisse videntur. 

convellimus. (d) Papiense conciliabulum anno 1160, noms 

(b) Joannes, tit. S. Martini, et Wido Cremensis, ftbrmrii, celebratum fuit et per sex dies continua- 
nt. S. Calixti. tum, ex chronico Reichersperg. 

(c) Hîc intra parenthèses legitur : Âb (dits octo (e) In ipsa ecciesia S. Pétri, ubi electionem 
djtbus ante ipsam excommunicatjqnem consecrato, Aiexandri peregerant. 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 4 op 

A ; . . . 

DE RE VEL ATIONE CAPITIS S. GENOVEF^E 
Tractatus S. Guiiielmi abbatis Paracleti, dicecesis Roschiidensis in Dania. 

Ex cod. ms.f332 Biblioth. nat. Paris, fol. njf , et Bollando ( a) die $ /an. p. ifa. 

Anno ab incarnatione Domini mclxi , régnante piissimo Rege Ludovico, Régis NuMt u 
iliustris Francorum Ludovici filio , regaie per universam Galliam processit edictum , /^ ru $ m y£ 
ut apud urbem Parisîensem, urbium Gailiarum nobiiissimam , omnes ecclesiarum tS^Tcaput S. 
praelati cum proceribus universis de regni commoditate ceiebrarent conciiium. . 
Die praefixâ , ad urbem regiam omnes qui convocati fuerant convenerunt , et de 

B honestate et regni utiJitate secretiùs tractare coeperunt. Et quoniam maiigni semper 
in pejus malignandi studio provocantur, ad damnationis suas cumulum quidam 
prorumpentes in médium , religionis et honestatis hostes , ut giadium acutum, in 
sanctos Dei linguam suam armaverunt. Quid uitrà ! falsa deiatio regaies contigit 
aures , quôd videiicet beatissimae virginis Genovefae caput in ecclesia nostra non 
esset. Hujus rei rumoribus animus Régis aspersus vaide confunditur, et obnubilatur 
aspectus. Consulitur tam cierus quàm popuius , communicatoque eorum consiiio , 
ad ecclesiam nostram sine dilatione venîtur; et ne quidem aiiud caput nocte ipsâ, 
in capsa quâ venerabile corpus virgineum quiescebat, à fratribus poneretur, regio 
charactere capsa eadem communitur. 

Crastinâ die *, horâ prima inchoante , ex Régis mandato mittuntur ad ecclesiam r cs « R e ^ f 
nostram venerabiles nostri , dominus sciiicet Senonensis et Autissiodorensis sanctae mandato inve* 

C recordationis (b) antistites ; venit et Aureiianensis Manasses (c) dictus , obiivione "^oie 10 jan. 
potiùs quàm memoriâ dignus , veritatis inimicus , religionis et honestatis promptis- 
simus persecutor , et cum eo populi copiosa muititudo. Videres tam cierum quàm 
popuium fustibus et lapidibus communitum, ut, si fortè verum esse pateret quod 
fuerat faiso suggestum , praesentibus et posteris nostris non esset incognitum quod 
in eos foret crudeiiter vindkatum. Tandem de reseranda capsa inter eos sermo 
conseritur, et supradictus astutissimus sceierum commentator, ut iniquitatem corde 
conceptam paiiiaret virtutis imagine , iacrymis profusioribus inundatus , antipho- 
nam de sanctissima virgine primus incoepit cantare. Nec mora : de ioco sancto 
suo domina nostra deponitur, et, amoto regixsubiimitatis charactere, capsa reseratur ; 
et sanctissimae virginis corpus , iinteaminibus amotis , in oculis nostris exponitur. 
Integrum igitur corpus virgineum ocuiis diiigentiùs periustrantes , in iaudem Dei 

D cum incredibiii exsuitatione prortipimus , Te Deum laudamus décantantes. Profun- 
duntur uberiùs iacrymx populi , priùs exitium nostrum exspectantis et minantis , 
sed jam exsuitantibus nobîs congratulantis. 

Et quoniam non est pax impiis , dicit Dominus ; unde justus exsuitat et laudat , ». 
peccator confunditur et biasphemat. Scriptum quippe est : Peccator citm venerit in Mendacfc Au- 
profundum malorum , cêntemnit. Toto itaque maiignitatis suse spiritu debacchatus CO pi , 
Aureiianensis pontifex , mentitur caput venerandae virginis esse sublatum, et in Vrw - xv,n • 3- 
dolo nescio cujus vetuix miserabflis aiiud caput esse suppositum. Nec dissimuiare 
vaiens iniquitatem quam corde conceperat , totus conversus ad fraudem , venit ad 
Regem , prxdictis prxsulibus reiictis : ore contumaci garriens , eumdem quem supe- 
riùs, ccepit replicare sermonem , et prxdictos pontifices , quia caput praedictae virginis 
non invenissent , recessisse mentitur iratos. Verumtamen quod iniquitas in ore 

E mendacii fabricavit , umbracuium uilum non admisit. Malivolis etenim inconsultis , 
veritatis testis processerat ad popuium venerabiiis pontifex Senonensis , qualiter in 

(a) BoIIandi editionem pluribus in Iocis mancam , copus ab anno 1 145 usque ad an. u8f, apud omnes 
et supinis erratis deformatam, castigavimus et sup- ferè illius sevi scriptores malè audit. Vide quam in 
plevimus ad fidem codicis ms. eum expostulationem miserunt ad Alexandrum 

(b) Hugo Senonensis archiepiscopus vivere desiit Papam canonici Aurelianenses , apud Chesnium, 
an. 1 168 ; Alanus Autissiodorensis episcopus eodem t. IV Rer. Franc, p. 677, et t. X Concil. Labbei , 
anno se pontificatu abdicavit, et ultra annum 1 183 col. 1357. Ludovico tamen Régi acceptissimus fuit, 
vixit. Unde, cùm eos sanctce recordationis viros dicit cujus episcopi honoratam personam in nostrœ gratice 
Guillelmus, longé post rei geste tempus hune trac- Jamiliaritatem speciali prœrogativâ suscepimus, inquit 
tatum edidisse videtur. îlle diplomate dato an. 11 57, inter instr. Calliae 

(c) Manasses de Garlanda, Aureiianensis epis- Christ, t. VIII, col. 513; 

Tom. XIV. * Fff 
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4 i<* EX ACTIS SANCTORUM 

1 dubhationem quibusdam venerit de capite sanctissimae virginis , utrùmne sciiicet A 

[ esset in ecclesia sua , et tune qualker cum omnibus membris suis corpus integrum 

| inventum esset diligenter edisserens : « Caput, inquit, sanctissimae virginis hujus , 

/ » qux gioria totfu* est Gailix, cum integritate corporis sui nos invenisse gloriamur. 

t » Et ne hoc ipsum vei vobis aut posteris aiiquando eveniat ad dubium , vobis 

| » drgnum duximus praedicare. » 

Num. 5. Hxc et aiia quamplurima in auribus populi prxdictus praesul praedixerat , aux 

L Opponitur •• • 1 ■ •. , • • • î • • ■ .t 

) aliorum episco- mmiam et impttaentem animositatem inimici nostri comprimere potuissent, si datum 

porum testimo- desuper esset. Sed quoniam tune hora erat et potestas tenebrarum ut inveniretur 
iniqortas ejus ad odium , modis quibuscumque poterat animum Régis inducere 
adversùm nos conabatur in malum ; et cùm nec ratione opus jam esset aut consilio 
( quippe jam enim turbata fuerat adversùm nos regia ceisitudo ) , subiit in mentem 
ut mtîtteretur post sspedictos , qui jam ab ecclesia nostra discesserant , pontifices , fi 
quatenus eorum testtmonio approbata postmodum in ocuiis Régis veritas eluceret. 
Mitttmtur itaque Milidunum cum magna festinatione quidam de fratribus , et in 
auribus venerabiiium patrum prxdictorum detestandam pervershatem Aurelianensis 
exponunt, et ut rei veritatem regiae clementiae per literarum suarum apices non 
récusent agnotare , diligenter exposcunt. 
Num. 4. Igitur viri pacis et veritatis amatores, fratrum nostrorum precibus inclinati , justis 
R^nihoL^ swpplicationîbus eorum benignè impertientes assensum , regiae subiimitati mandantes 
rei veritatem , in hune modum rescripserunt : « Ex mandato regiae serenitatis ad 
» ecclesiam sanctae virginis Genovefie convenimus , et capsam in qua eadem pre- 
» tiosissima virgo quiescit , in prxsentia nostra fecimus reserari ; et ejus interiora . 
y dHigentfùs ocuiis ac manibus perscrutantes , corpus sanctissimum cum capite suo 
» et omnibus membris suis integrum , et brève quod idem testabatur indubitanter , C 
» invem*mus. Hoc igitur invento , in laudem Dei cum magna exsuitatione proru- 
» pimus , et populo eircumstanti sine mora curavimus praedicare. Hoc vobis , nec 
» alia , domino nostro mandamus. Ecce per iiteras secundo eadem vobis signifrea- 
» mus , rte maiignorum hominum , quibus est studium quae bona sunt depravare, 
» obtrectatione veritas obfuscetur. Valete in Domino. » 
Num. y. Tantorum virorum testimonio mitissimus Régis animus delinitus , omnes à se 
eo^bhatioH tene ^ ra5 supradictx dubietatis iongiùs propulsavit , et ecclesiam nostram ut priùs, 
, nemarcent. immo instantiùs quàm priùs, et dilexit etprotexit. Itaque, postquam veritas venit 

ad lucem , dolet impietas esse se delusam. Extunc etenim et deinceps Aurelianensis 
leo de leone facfus est draco , non jam palàm nequitiae sux virus evomens , sed 
m occulto ; et quia, capite contrito, estera membra robur uiium non habent , cùm 
molas leonum in ore ipsorum converterit Dominus , complices sui , ministri coméu- D 
sionis, fiiii perditionis , inimici nostri confusi sunt, quia Deus sprevk eos. Nos ergo, 
quia de potestate eruti sumus et laqueo venantium, dicamus omnes, cantemu*suv- 
P«'.cxxm, 7 . guiî : Laqueus contritus est , et nos liberati sumus. 

Num. 6. Revelata est autem domina nostra anno incarnati Verbi vlgvx.\ (a) , mense 
mo)a ceiebrt j anua « & f decimâ mensk , in octavis sciiicet ejusdem sanctissimx virginis , et à 
imtituitur. fratribus est duiciter deoscuiata. Die vero sequente tertiâ , in locum sanctum suum, 
unde fuerat deposita, cum hymnis et canticis spirituaiibus est eievata. Nos in tant* 
gaudiî memoriam , dolorem priùs habitum subsequentis , communicato fratrum 
nostrorum eonsitio et assensu communiter impertito , diem eamdem nobis et posteris 
nostrô constRuirau? ceiebriter venerari, ita ut devotionem etomnem observantiam 
die festo nativitatis exhibitam hxc soiemnitas nihiiominus unquam obtineat. Ut 
autem smgulis annis hujus actionis textus eodem die legatur ad mensam, curavimus E 
providere ut et justus habeat unde Ixtetur , et conscientia peccatorts inveniat quo 
' > ' pungatur : quatenus et benevolis sit gratia benedictionis ; malivolis autem et, bis 

qui oderunt pacem , lapis ofïènsionis et petra scandali. 

(a) Anno 1162, à kalendu januarii inchoato. 




ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 4H 

A ■ : ' 

COMPENDIUM VITyE VENERABILIS THEOBALDI, 
Quinti abbatis Beccensis , postea Cantuariensis archiepiscopi. 

Ad calcan operum B. Lanfranci , p. fi. 

Defuncto venerabili ac sapienti viro Bosone (a) abbate, suscepit curam Bec- TheobaWu» 
censis monasterii Theobaldus, vir génère clarus, moribus ornatus, vitâ honestus, * l>,> » Bec «' 
literis bene eruditus. Hic tempore Willelmi abbatis venit ad ordinem , et, suscepto 
habitu , religiosè per plures annos in claustro vixit , acceptus omnibus. Deinde 
ipsius loci factus est prior decem annis, et, obeunte Bosone abbate, eiectione totius 
Congregationis abbas est subrogatus. Non muito post , Deo disponente , et Ste- 

B phano Rege cum Regina Mathiide vocante , cleroque assentiente et populo accla- 
mante , in Angiiam traducitur et cum magno gaudio excipitur : mox Cantuariae ri ^ b c ^J" 
à Balduino Romanae sedis iegato totius Britanniae archiepiscopus (b) consecratus episcopu». 
est. Inter haec plura adversa à viris utriusque ordinis perpessus est. Imprimis , quando 
abbas electus fuit, Hugo Rotomagensis archiepiscopus ejus electionem quassàre 
voluit , quia eo inconsulto facta fuerat : sed , interveniente venerabili Audoeno 
Ebroicensi episcopo , praedictae electioni assensum praebuit. Verumtamen benedic- 
tionem abbatiae dare ei distulit quatuordecim mensibus , causa professionis quam 
facere nolebat , quia antecessores ejus nequaquam eam fecerant. Verùm depreca- 
tione atque consilio Pétri abbatis Cluniacensis , qui tune fortè in Normannia erat, 
archiepiscopus sine scripto, solo verbo, suscepit. ab eo professionem , et sic bene- 
dixit , quem postea plurimùm dilexit. 

C In episcopatu vero positus multapertulit penè usque ad mortem. Nam, postquam Adversamulu 
Eustachius Régis fiiius crevitet miles effectus est, voluerunt Rex et Regiha, atque patItu^ • 
"Wentanus * episcopus Régis frater , ac multi de proceribus , màximè gregarii milites *Henricu». 
qui juvenem amabant, ut archiepiscopus eum in Regem (c) ungeret : .quod quia 
archiepiscopus facere noiuit (Henricus enim Mathildis Imperatricis , Henrici Régis 
filiae, fiiius , Angliaeimminebat, regnum suum haereditarium armis pervadens ), ira 
Régis contra eum in tantum eflèrbuit, ut, cunctis audientibus, diceret quôd in se 
idem archiepiscopus minime confidere valeret; manu m propriam in eum nequa- 
quam mitteret, suorum autem si quis aliquam ei injuriam faceret, ipse non curaret. 
Quo audito, archiepiscopus confestim discessit à curia ad quam tune perrexerat; 
ascensâque navi Tamesiam transibat , cùm ecce duodecim lerè milites secuti sunt 
eum cum gladiis, ut eum périmèrent vel membratim debilitarent : sed »eum illae- 

D sum ille conservavit , qui suos quando vult custodire novit. Acta sunt haec circa 
octavas Paschae. Multa etiam , ut ejus vitam et famam dehonestarent, in populos de 
illo opprobria seminabant : Deo verô universa disponente, qui quando vult éripit 
suos de angustia,annullatis omnibus insidiis, tandem finem his malis imposuit. Heb- 
domadâ enim ante Rogationes , finem vivendi etregnandi Regina ^ fecit. Porro 
Eustachius ejus fiiius multorum malorum , sed et supradictae perturbationis causa, 
non multô post (e) hominem exuit. Quos Stephanus Rex (f) subsecutus , terminum 
tantis cladibus dédit, et moriens populo regnoque pacem reliquit. Henricus demum, 
jam totius Normanniae Dux, Angiiam ingressus, ut sibi jure haereditario debitum 
regnum (g) obtinuit. Quo in Régis culmine jam confirmât©, Henricus frater Régis 
Stephani, Wintoniensis episcopus, à regno discessit et clam mare transiit. Sicque 
prospiciens ex alto justus judex archiepiscopum Theobaldum de periculis maximis 

E eripuit, et ejus omnes inimicos ad nihilum redegit.Nonnuilis autem postea féliciter/^- 

(a) Boso vitâ functus est anno 1136, vin kal, (c) Anno 1 1 52, ut apud Henrîcum Huntindon. . 
julii, ut in ejus vita Iegitur,'p. 50. Ejus et decessoris videre est, t. XIII , p. 44« 

Wilielmi de Monteforti vitas collection! nostrae des- (d) Mathildis vivere desiit anno 1152, V nonas 

tinaveramus, propterea quod lucem afferant contro- maii, ex Gervasii chronico. 

versias tune temporis agitatae, de prôfessione episco- (e) Anno 1153, merise au gusto , circa octavam 1 

[>is ab abbatibus facienda : verùm satius duximus S, Laurent'ù , ex chronico Roberti de Monte, 

ibellum ea de re superiùs, p. 270, à nobis editum (f) Stephanus anno 1 154 morti debitum solvit , 

reprsesentare , ex quo narrationem suam hausisse VIII kal. novembris. 

videtur Milo Crispinus, earum vitarum scriptor. (gj Eodem anno 11 54» XIV kal. januarii , ab 

(b) An. 1138, paulo ante Natale Domini , teste ipso Theobaldo consecratus. 

Roberto de Monte in chronico. (h) Quàm carus et acceptus fuerit Henrico Régi 
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vtxit arm»; hominem verèexivitamio Verbi incarnai! mclxi , xiv kal. maii, feriâ A 
tertiâ Paschas. Beccensem sanè abbatiam annis duobus et dimidio rexit ; archiepisco- 
patum vero annis yiginti , diebus totidem ac mensibus tribus. 

pensare quispoterit ex literisejus inter éditas Joannis patos qu'idem totitts regni negotih , std prxcipui 

Saresberiensis à Jo. Massono 34, 44 • 4*> » 54« °3 « sollicitas in custodja illustris Reginat Anglorum 

<>4, 70, et ex epistola ipsius Saresberiensis 97 ad et liberorum domini Régis, qui commissi sunt fidei 

Petrum abbatem Ceilensem , nbi ait : ln adventu domini Cantuariensis , à cujus ego latere non re- 

nutKti vestri ad nos, serenissimi domini nostri Régis cedo if c. 

Angionm, qui *d Alpiftç* et Subalpines JSritçnes (a) Initio ducto ab anno "11 40, ut in chronico 

profeçuts est etpvgfiçndos , expeditio nos mcbat occu- Anglo-Saxonico, tomo nostro XIII , p. 66. 

EX GESTIS ABBATUM LOBIENSIUM, 

Ab anonymo post Fuicuinum (4) continuais, g 

Apud Acherium , t. USpicil. in-fol. p. 743 ;in-f.', r. VI,p./Sp et seqq. 

Fuicum«s ab- Immunitatem ecçlesiae nostrx , suggerente domno episcopo Nothgero , ab Ottone 

has xix. Imperatore 4e nomine II, innovari primùm , postea epdem episcopo agente, à 
Joanne Papa auctpritate apoitolicâ confirmari optmuit abbas Fulcuinus. Ex quo 
enim Franco de abbate Lobiensi in episcopum Tungrensem vei Leodiensem pro- 
motus à Rege Arnuifo (b), abbatiam episcopatui suo acquisivit, sub episcopis 
usque ad Euracrum succedentibus , res nostrx per prxpositps et decanos , quos- 
cumque episcopi ordinassent, regebantur. Per Nothgerum autem, ejusdem episcopi 
Euracri successorem , nobis concessum , et à prxfato Joanne Papa confirmatum 
est , ut , sicut ab initio usque ad Franconem , ita deinceps abbatem habere debe- 
remus , sic tamen ut potestatem quam in ipsa ecciesia usque ad Arnuifum Regem Q 
habuerant Leodienses episcopi , regaii concessione sibi reiinerent.... 

Obiit Fuicuinus abbas anno Dominicx incarnationis dccccxc, sepultus in 
ecciesja B. Ursmari ad aquiionarem ejusdem ecçlesiae partem , secus Ratherium 

* Veronensem. episcopum *• Gesta etiam abbatum hujus cœnobii usque ad seipsum annotare, 
et plura legentibus utilia interserere curavit. Miracuia quoque B. Ursmari , quae 
suis maxime floruere temp'pribus, descripsit : ubi et studia iiberalium artium, et 
reiigionis cultum, plurimùm viguisse legentibus manifestum est. . 
Hcrigenu ab- Post hune Herigerus substitutus est: cujus virtutum dotes describere superfluum 

ka * xx * puto , c^im apud exteros etiam et vitâ et scientiâ clarus exstiterit. In tantum enim 
praedicto venerabjli episcopo Nothgero carus et familiaris fuit , ut non splùm in 
domesticis et ecclesiasticis rébus , sed in palatinis quoque negotiis , quorum tune 
temporis prxcipuus erat exsecutor , idem episcopus inter primos eum seraper D 
habuerit; nec in Lotharingia solùm, sed et in Jtalia , ubi Ottoni II adhuc puero 
regnum prxparabat , ejus obsequiis et consiliis usus fuerit. Postquam vero abbas 
ordinaïus est , çonstruxit hoc oratorium ad occidentalem ecçlesiae plagam, in hono- 
rera 5. Benedicti, quod ab eodem Nptfigero episcopo dedipari fepit..., Scripsit 
gesta (c) pontifiçum Leodiensium , scripsit metrico stylo vitam S. Ursmari , scripsit 
etiam ad Hugonem epistolam (d) de quibusdam quxstionibus , et alia muita com- 
posuit , sed in Uicem non emisit. Scripsit sub sua et Adelboldi persona, Leodiensis 
c 1er ici , postea vero Ultrajeçtensis episcopi (e) , dialogum de dissonantia ecçlesiae 
de adventu Domini. Çpngessit etiam contra Rathbertum (f) muha catholicorum 

(a ) Fuîcujni seu Folcuini abbaiis Lobiensis , duobus mss. variis exemplaribus . et pauca pro sensûs 

anno 99O demortui, sortptum de Gestis abbatum intelUgenua addiderimus ; non tamen adhuc musa 

Lobitnsium éditera est tomo n<)sfro VIII, p. 220. filent nostrprutn poetarum , quas hic de industria 

Ejus nuiîc continuationem damus , ab anonymo omisi , quia nihit à pramissis continent. 
Lobiensi , qui anno 1 162 , ut ipse testatur , scri- (b) Franco Leodiensem episcopatum gessit ab 

• Début , ad ea usque tempora concinnatam. Opti- anno 856 usque ad an. 903 ; Luracius verô an. 97 1 

mum sanè quoad res Flandrieas et Leodienses moni- vivere desih. 

mentum, sed iHrid purutn putum non habemus. (c) Edita à Chapeavilleo , t. I Historiae Leo- 

Lacinias ex eo tantùm ab intérim vindicavit recen- diensis. 

tior quidam ejusdem loci scriptor , qui quid de suo (d) Editant à Martenio, 1. 1 Anecdot. p. 1 12. 
prastiterit , ad calcem indicavit his verbts : Quamvis (e) Adeibeldus ecciesia Ultrajectensi pratfûit ab 

hic auctor historiée Lobiensis finem faciat , cujus yerba anno 1009 usque ad annum 1027. 
paulo latiùs reddere svmus conati ( addins nonnuUis (f) Corrige Ratherium, Veronensem episcopum , 

qua nos, qnantùm fieri potuit, in notisreposuimus), de quo suprà. Nam Paschasium Ratbertum , uti 

a vrincipio usque ad abbatem Hugontm ; deinceps observavit Mabiilonius in prefàt. ad saec. IV Bened. 

ad hune locum partim lectionêm restituerimus ex p. 1 1 et 1 1 1 , laudat et sequitur. 
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A patrum scripta de corpore et sanguine Domini. Obiit in senectute bona , anno 
Dominiez incarnationis mvii , pridiekai. novembris.... 

Ordinatur post hune Ingrobandus. Quo tempore Oibertus nostrae congrega- ingrobandus 
tionis monachus Burchardo (a) Leodiensi canonico, postea "Wormatiensi episcopo, abbasXXI - - 
magisterii gratiâ conceditur. Quem Burchardum cùm idem Oibertus in utraque 
scientia adeô promovisset , ut ipsius magisterio utilitati ecclesiasticx postea factus 
episcopus plurimùm inservierit , digno cum honore ad nos reversus est. Ordinatus 
intérim Vangionum episcopus idem Burchardus magistri sui non oblitus est ; sed 
petiit à domino Leodiensi episcopo et obtinuit ut , si qiiando iocus suppeteret , 
virum tantâ praditum gratiâ ad aiiquam provehere dignitatem curaret : quod et 
factum est. Et cùm intérim idem Gembîacensium abbas quartus (h) ordinatus 
esset , apposuit idem episcopus , ut , pro virtutum gratia quam in illo abundare 

B probaverat , eumdem insuper monasterio S. Jacobi , quod ipse in insula civitatis 
suœ construxerat , primum abbatem constituerez Cùmque in spirituaiibus et in 
saecularibus utrumque locum strenuè administraret , in monasterio S. Jacobi in 
sanctitate et justitia defunctus est, ibique ante altaris gradus sepuhus.... 

Tertio-decimo ordinationis suae anno (c) Ingrobandus de abbatia à "Wolbodone , Richardus ab- 
sanctx mémorise viro , Leodiensi episcopo , ejicitur. In cujus iocum Richardus vene- bas xx " - 
rabilis Virdunensis abbas Lobiensem etiam abbatiam regere constituitur : quod 
et fecisse laudabiliter in omnibus sanctae religionis exercitiis comprobatur. Tantae 
siquidem auctoritatis fuisse dignoscitur , ut totius penè Lotharingie monasteria 
ejus instituta pro iege servaverjnt , et servanda posteris per succedentia tempora 
tradiderint. Quo etiam tempore Poppo Stabuiensis , Stephanus Leodiensis, eodem 

■ religionis fervore ecclesiam Hlustrare cognoscuntur. Anno igitur regiminis sui duo- 

Ç decimo, in manum Reginaidi episcopi abbatiam Richardus reponit. Decimo autem 
ejectionis suae anno , apud Stabulaus Ingrobandus obiit , sepultusque est ad austra- 
lem ejusdem principaiis ecclesix partem. 

Itaque , cùm Ingrobandus vitâ functus esset , et Lobiensem abbatiam resignasset Hugo abbas 
Richardus, suhragiis monachorum in antistitem eligitur Hugo (d) , et in die Pen- XXIU - 
tecostes , Spiritu sancto coopérante , ut et honore erat dignissimus , benedictionis , 
munus consequitur atque Lobiensibus prseficitur. Nam ( ne longiùs deinceps à 
verbis nostri scriptoris, brevitatis gratiâ f discedam, et quia'pauio certior quàm 
superiùs ejus videtur sermo ) ipse quoque et religionis et scientiae tramite vene- 
rabilis praedecessoris sui Herigeri vestigia consectans , locum nostrum non medio- 
criter iliustravit. Iste est ad quem prœdictus Herigerus familiariter de quibusdam 
qusestionibus scripsit, et quem in sacrx Scripturse indagine pro studiorum similitu- 

D dine socium habuit. Anno ordinationis ejus nono *, qui erat ab incarnatione Domini * ai. iv. 
mxxxvi , tertio dedicatur ecclesia Lobiertsis , idibus februarii, ab ipso Reginardo 
Leodiensi et Gerardo Cameracensi episcopis.... Floruisse autem apud nos studia 
literarum, in recensita librorum summa quae per idem tempus descripta est, 
concipi potest; sed et usibus ecclesiasticis ejus industriâ accreverunt. Opus verô 
templi reaedificati , quod ex parte ut restauraretur dejectum est, et partim à funda- 
meniis erectum fuerat , licèt dedicationis diem suprà annotaverimus , usque ad 
aetatem Adelardi abbatis imperfectum remansit. Prxfuit autem prxdictus Hugo 
annis xxi; obiit anno incarnationis Dominicae mlui, sepultus secus Fulcuinum 
atque Ratherium 

Hugoni succedit Adelardus , temporibus turbuientissimis. Quamobrem cùm à Adeiardus ab- 
perfectione operis templi impediretur , eà quod partim bello , partim majorum bas XXIV - 
E negligentiâ, ecclesiae possessio diminuta esset , propositum bons voluntatis, donec 
major facultas daretur, differre coactus est. Nam turbatà, immo perdîtâ prorsus 
pace inter Henricum Imperatorem et Balduinum (e) seniorem Comitem, qui, invaso 

. (a) Hic est Burchardus de quo Sigebenus ad in monasterio S. Jacobi, cui et Gemblacensi pariter 

annum 1008 : Burchardus quoque fit Wormacensium praepositus erat. 

episcopus , qui , in Scripturis studiosus , magnum illud (c) Anno 1020, Ingrobandus abbas ejicitur, ex 

canonum volumen ediah, Scripturarum sentenliis un- brevi chronico Lobiensi, t. III Anecdot. Marte- 

dique compilais defloratum , collaborante sibi in hoc nii, col. 1 4' 7- 

magislro suo Olberto abbate , viro undecumque doc- (d) Ibidem, ad an. 1032 : Richardus reddit abba- 

tissimo. tiam Lobiensem ; et anno seq. Hugo fit abbas die 

(b) Oibertus anno 1012 fàctus est Gemblacensis Pentecostes. 
abbas, ex Sigeberto ; obiitque Leodii anno 1048, (e) Insulanum dictum , de quo Sigebertus ad 
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Haynauh, rebellabat , Lobia in'ea parte mali posita, cultoribus et habitatoribus A 
destituta, ad extremam penè desolationem redacta est. Abbas igitur Adelardus, 
consiiio episcoporum ac principum, delato B. Ursmari corpore , possessiones ecclesiae 
quae ubique nobis, et maximè in Fiandria, disperierant , omni studio intendit recu- 
perare^.... Venerabilis igitur abbas opus intermissum tandem repetiit, nec instar 
prions recens aedificium consummasse contentus , ab occidentali parte novum in 
honorem S. Joannis Baptistae oratorium adjunxit — Fecit etiam ad tempii plagam 
aquilonarem porticum claustraiem, habentem videlicet in circuitu ambulatorium , 
in medio ampiitudinem congruentem , puteum etiam aquis indeficientîbus.... Obiit 
autem Adelardus abbas in senectute bona, anno Dominicx incarnationis mlxxvi , 

juxta alium mlxxvii (b) 

Arnuifus ab- Substituitur dein Arnulfus , qui, cùm pro suo arbitrio omnia agere cœpisset, 
bai xxv. Oibaldum Cameracensem archidiaconum praepositum monasterii et quasi totius B 
abbatiae coabbatem si bi adscivit, eo quod ejusdem archidiaconi industriâ abbatis 
nomen adeptus est. Qui Oibaldus pro temporis ratione commisso sibi monasterio 
abutens, prout voluit, non prout debuit, bona ecclesiae non ad monasterii utiiitatem 
dispensare coepit , multaque fîliabus suis , quibus abundabat, dotis nomine delega- 
vit ; plurima cœnobii bona , quibus ad voluptatem suam et aliorum abutebatur , ut 
quos sibi gratos redderet, detinuit. Tali dispensatione, immo dissipatione, quamdiu 
vixit Arnulfus, idem Oibaldus monachis non ministrare, sed ministrari à monachis 

visus est Unde post muita tyrannidis hujus incommoda, fratres tam de abbate 

quàm de praeposito coram capitulo Leodiensi , priùs apud Henricum episcopum , 
. etpostea apud Otbertum, descriptam calamitatis suas historiam recitare coacti , 
querelam deponunt : in qua, tam de Lobiensi quàm de Anthoniensi ecclesia, quanta 
nobis incommoda, quanta sibi et suis commoda, idem archidiaconus accumulaverit , C 
non ïgnotum posteris relinquunt (c). ... 

Ut autem de eodem abbate succinctâ brevhate quae suo gessit tempore compre- 
hendantur, sic accipe. Ex quo abbas Franco permisit, immo traxit bona monas- 
terii Lobiensis ad jus episcoporum Leodiensium.non solùm suis obsoniis ac stipendiis 
religiosos frustrarunt posteri abbates et episcopi, sed etiam hic Arnulfus per am- 
bitionem factus abbas , saecularium obsequiis oblectatus , cœnobii bona eis quasi 
r in beneficium militare concessit , quibus voluit , non quibus oportuit. Obiit anno 

Dominicae incarnationis mxçi v , quo anno magna hominum fuit mortalitas K et draco 
igneus per aerem volare visus kalendis augusti. . . . 
Fuicardus ab- Quamvîs noster auctor Lobiensis paucis tam Arnulfi abbatis quàm Oibaldi 
bu xxvi. ejusdem administrions ( ne dicam dissipatoris ) œconomiam perstrinxerit , in hoc 

tamen tractatu longé fusiùs singula narrât , dùm laudes Fulcardi abbatis prose- D 
quitur , qui fuit vir singularis modestiae et magnae pietatis , eâ tempestate quâ 
Principes christiani expeditionem Jerosolymitanam susceperunt. Quo tempore 
ecclesia S. Ursmari , inquit noster auctor, per praedictum Oibaldum aedificationis 
novae incrementis aucta , à domno Otberto Leodiensi episcopo xm kal. februarii (d) 
dedicatur. 

Tempore autem quo Henricus Imperator cum filio suo contra Robertum Comitem 
• Fkndrensem , Cameracum oppugnantem , exercitum duxit et pervasorem 
potenter expugnavit , vadens et rediens viciniae nostrae non parum incommodum 
intulit. Nam et Cornes Hannoniensis , cujus antecessores eumdem comitatum 

annum ioj I : Balduimis Flândtensis , invasO Hagio,* «partent Mecliniae possidebant. Exstat autem apud 

ntnsium comitatu , montra Imperatorem rebellât. Inde j> nos Hbellus peregrinatîonis antedictae, in qua, 

ortum bellum, quod ad an. ioj7 protractum est. » quamdiu sanctum corpus in Fiandria portatur, 

(a) Recentior scriptor hic loci addit : « Hue. »e.t inde reportatur , taradiu singulis diebus suae 

» quoque référendum putavi, quod in monumentis uinsignia sanctitatis atque miracula exhibebat 

»scriptis Iego , mortuo domino Grimbergue , uni » S. Ursmarus per externas nationes. » Hune porro 

»ex filiis ejus cessisse dimidiam partem Mecliniae tibellum edidere Bollandiani die 1 8 aprilis , p. 573. 
»cum aliis reditibus : quam portionem ipse dono (b) Immo anno 1078, Adelardus abbas obiit, 

» dédit monasterio Lobiensi, quod quidem ad certos idibus jamwrii, ex chronico Lobiensi. 
» annos ejus donationis recepit Frùctum. Verùm quia (c) Scriptam ea de re ad Otbertum episcopum gra- 

wsuccessu temporis" per dominos à Grimbergue gravia. vem epistoiam subjicit ibidem novissimus scriptor. 

«passi fuissent Lobienses monachi cum abbate, ~W Anno 1005 , dedicata est ecclesia Lobiensis, 

*>, suam partem transtulerunt in jus episcopi Leodien- ex clironico Lobiensi. 

» sis, pro commutatione aliorum bonorum quse ab (e) Afino 1102, Imperator castra RobeniComitis 

» episcopo illo receperunt , ne in posterum infesta- Flandriac Cameracum devastantia dirait, ex chronico 

«rentur à dominis Grimbergensibus , qui aliam Sigcberti et Lobiensi. 



v3È£-..Digjtized byj 




ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 4 i 5 

A invasione eatenus usurparant, tamquam de non suo jure sibi non satis confidens, 
Leodiensi episcopatui quaquaversùm poterat manus inferebat : donec factâ com- 
pactione , dono et concessione Imperatoris , eumdem comitatum se et sucs , seu 
eum et ejus haredes, tenere consensit de manu Leodîensis episcopi. 

Acquisivit etiam tune (a) episcopus Otbertus eccleske suae marchiam quae Buillon 
dicitur, in confinio Gai lise et Germanise sitam. In cujus pretio cotligendo nec suae 
nec nostrae ecciesiae thesauris pepercit : ita ut tabuiam argenteam , quae de tantis 
quas intùset foris sustinueramus pressuris adhuc intacia servabatur, assumpserit; 
à nostris tamen oppidanis et viilis nobis deservientibus ( solis nobis immunhate 
hâc servatâ ) nihil ampiius accipere praesumpserit. 

lnterea^) Dominus ad majorem sancti et loci nostri reverentiam, B. Theodulfum, 
post Erminum de episcopo priùs Remensi, Lobiensis cœnobii abbatem et episco- 

B pum , magnis et muitis miraculorum signis clarificare dignatus est hâc ôccasione. 
Frater quidam ex nostris, Liezo nomine, viilae nostrae Ecliaci * in pago Laudu- 
nensi praeposhuram administrabat : cujus ioci , qui tune tenfporis à militia castri 
adjacentis Mpntis - acuti rébus et aedificiis imminutus erat , recuperationi operam 
dabat; et sperans ad excitandam populi devotionem piurimùm conferre, si S. Ermini 
corpus , qui ejusdem Ioci dominus et possessor fuisset , illuc posset transferre , 
abbatem et utramque congregationem super hoc sollicitât. Nostraies verô de quaestu 
praesenti futurum timemes incommodum , iliius pagi accolas , apud quos prxciari 
jamdudum iliius nominis idem patronus habebatur , si quando eum recipere possent, 
in perpetuum retinere debere suspicati sunt. Habité igitur deliberatione , et de- 
jectioni ioci succurrendum , et dévotion! populi satisfaciendum decernunt : ita 
dumtaxat ut sub nomine S. Ermini S. Theoduifus illuc transferretur , de cujus ( si 

C fbrtè evenisset) amissione, tamquam externi nullo miraculorum opère cogniti, 
minus ecciesiae damnum inferatur. EfTèrtur itaque S. Theoduifus , et sub nomine 
S. Ermini à Sancti - Erminiensibus et pagi accolis digno cum honore suscipitur , 
et quanto oportuit tempore iilic detinetur. Intérim tamen vel nullum vel nullis 
cognitum hîc facere signum voluit , ne hujusmodi ôccasione aliquam eum rationem 
retinendi daret alienis. In redeundo verô, cùm Franciae fines evasisset, et per pagum 
Cameracensem Valencinas pervenisset , jam deinceps S. Theoduifus , cujus apud 
Deum esset meriti , non sub alieno , sed sub proprio nomine aperire voluit. 

Inter caetera ordinationis suae opéra praedictus' abbas Fulcardus possessionem 
ecciesiae nostrae , Fontenelias dictam , ecciesiae Laetiensi , quae tune temporis ordini 
monastico innitebatur, accensuit : ita videiicet ut eamdem possessionem cum servis 
et anciiiis ad eam pertinenubus sub annuo censu sex soiidorum Laudunensis monetae 

D teneret, qui census postea sub Wederico abbate [ pro ] octo Valencinensis monetae 
commutatus est ; nos autem insuper servos itidem et ancillas citra fluvium Helpre 
commorantes possideremus. . . . Obiit in senectute bona , posiquam praefuisset 
annis xm , anno Domini mcvii , et sepuitus est secus amecessorem suum in ecciesia 
S. Ursmari, ante gradum chori. 

In iocum reverendi Fulcardi abbatis substitutus est "Walterus. Cujus institutionis 
anno secundo ecciesia B. Ursmari tertiam accepit dedicaiionem , tertio kal. ocio- 
btis(cj, à reverendisslmo Burchardo episcopo Cameracensi. Quôd autem tam 
paucis à praecedenti dedicatione transactis annis haec facta est, motio aitaris prin- 
cipalis in causa fuit. 

Sub ipso abibate ecciesia nostra aitare de Hun, cum appenditiis suis appensis, 
ab Ôdone Cameracensi episcopo accepit tiberum et absque personatu , quod in 

£ usus infirmant à Raynaido archiepiscopo sub anathemate in perpetuum confirma- 
tirm est, cùm idem abbas in aiios usus distrahere voiuisset^.... Sub eodem abbate 
.Waitero ab ecciesia seu celia ecciesiae nostrae , quae Monasterium (e ) dicitur , 

(a) Anno 1096 , Otbertus BuIIonium castrum à enim abbas S. Martini Tornacensis, et postea epis- 
Duce Godefrido Hierosolymam profècttiro compa- copus Cameracensis, mortuus annoMCXlll , sepuitus 
ravit, datis pignoris nomine trecentis marris argenti est in templo Aquicinctensi ; ejus autem successor fuit 
et auri librâ , si Laurentio de Leodio credimus, Bochardus sive Burchardus , qui obiit anno MCX XXI. 
vel mille et quingentis marcis argenti, si Alberico. At Raynaldus scu Raynoldus fuit archiepiscopus Re- 

(b) Anno 1104, ex brevi enronico Lobiensi. mentis anno MCXXIV. Hsec vera quidem , sed 

(c) Anno 1109, ex eodem chronico Lobiensi. scriptoris narrationem non infirmant. 

(d) Hic scriptor (verba sunt auctoris recentioris) (e) Monisterium ad Sstbim [Moutier-sur-Sambre] 
non videtur omnino servasse temporis ordinem. Odo anno 11 xj clericis abiatum est, ex chronico Lobiensi. 
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auctoritate et assensu Burchardi episcopi , et archidiaconorum sive abbatum , cierici A 
amoti sunt, ut eis relaxatis intérim ab officio quod negligenter implebant, postquam 
obiisent , monachi ibidem Deo et S. Petro devotiùs famuiaturi substituerentur. 
A reditibus autem custodix custos tune temporis Heiias ita abstinuit, ut, factâ inter 
se de hac et de quibusdam conventione, eidem Hélix et quatuor hxredibus iilius , 
quos sibi in hoc jure successuros denominavit , duos manipulos de Hestru sub statuto 
tempore possidendos abbas concederet. Cujus successionis hxres ultimus nunc tem-r. 
Noa scripto- poris est, qui est annus incarnationis Dominicae mclxii. Hoc igitur decedente, 
rù arutem. |ifj er è quod suum est ecciesia recipere habet. 

Magna intérim apud nos turbatio et antiquarum consuetudinum commutatio 
facta est : divinâ siquidem , ut creditur , aspirante gratiâ , sanctae reiigionis fervore 
m quibusdam monasteriis initiato refrigescente , religiosorum quorumdam studio 
curatur , ut in quibus hic bonus fervor refriguisset , modis omnibus reaccendatur. B 
Ad quod etiam plurimùm Remensis qui tune erat episcopi suffragabatur auctoritas. 
Sollicitant et super hoc Lobienses , utpote qui jamdudum sicut honore et rerum 
abundantiâ, ita et reiigionis, et, quod maximè religionem deceret , liberalium 
studiorum nomine ciaruissent; nunc autem, etsi non in re ita esset, m opinione 
tamen eorum qui ex facie corda judicant , nomen quidem haberent honestatis , 
sed reiigionis prorsus amisissent : verùm id faisà. Nam licèt apud nos vei ad 
unguem régula sicut à nullis , vel consuetudines Cluniacenses sicut à paucis non 
observarentur ; majorum tamen exempta , in quibus eos Domino placuisse constat, 
cautissimè à pluribusin conversatione , et in divini servitii exsecutione, tenebantur 
à senioribus , et tenenda junioribus tradebantur. ... 

Cùm igitur fervor ilie tenendi ordinis , de quo suprà meminimus , monasteria 
circumquaque posita, vel potiùs ea maximè quae in Remensi archiepiscopatu sita C 
sunt, accendisset; Lobienses quoque, religiosorum virorum instinctu , episcopaii 
auctoritate commonentur, ut , relictâ priscx institutionis consuetudine , in qua minus 
*/ adonantur. religiosè vivebant , sicut putabatur , novas tenere leges adhortantur *. Erat autem 
Herlebrandus quidam Cameracensis archidiaconus , qui Alviso abbati tune tem- 
poris Aquicincti, postea Atrebatensi episcopo, admodum familiaris erat; et quod 
per se idem abbas non poterat , per ejusdem loci archidiaconum procurabat , ut 
abbas Walterus tamquam irreligiositatis occasione amoveretur , et è suis religiosior 
suâ ordinatione nobis imponeretur, modis omnibus instigabat. Quid plura! conver- 
sationis sux testes , et si quid inter eos perperàm ageretur extra ordinationem , 
correctores sibi aliunde adducere coguntur Lobienses : id tamen à suis potiùs quàra 
Ed. quoniam. alienis , id est Leodiensibus quàm * à Cameracensibus , cujus episcopii personas 

non adeo domesticas habuerint eatenus , priùs tempore decreverant pertentare. De D 
monasteriis igitur Leodiensis civitatis, S. Jacobi scilicet et S. Laurentii, boni 
testimonii fratres assumuntur, qui ab abbate Waltero tempore aliquanio super 
custodiam ordinis constituuntur. Sicut durum est semper novam gentibus incuicare 
legem , txdio affecti eo quod inveteratam consuetudinem immUtare, sicut voluerunt , 
non vahierunt , Leodienses brève post tempus recesser unt, et nobis dignum cceptx 
apud nos honestatis testimonium perhibuerunt. 

Sed non in iongum eorum zelus quievit, qui, ut creditur, non aliudin sua tam 
sollicita xmulatione intejidebant, nisi qualiter caput priùs languidum tollerent, 
postea aegro diù corpori, ut opinabantur, medelam curationis apponerent. Accusatur 
abbas, accusantur et monachi de crimine irreligiositatis, apud Remensem archiepis- 
* RamaMum. copum *, et ne quid minus fieret, apud apostolicx sedis quemdam, qui tune aderat, 

legatum (a). Afteruntur literx, ut se iegato abbas exhibeat. Vocatus ipse, tamquam E 
in ejusmodi causis (b) exercitatus , venire dissimulât : non venienti iegatus pro con- 
temptu sententiam intentât. Suspensus abbas ab officio, pusiilanimitate fractus, 
abbatibus qui ejusmodi erant incentores se credidit, et suum alienis dare honorem 
àcquiescit ; et ut in talibus assoiet, post multos itus et reditus, eorum tandem consiiio 
Remis in prsesentia archiepiscopi et aliarum personarum abbatiam reddidit (c). Ipse 
de extero apud villam ecclesiae Huny dictam divertit, ibidem de reditibus ejusdem 
villas, qui ei ad necessaria victûs deputati sunt, seipsum sustentans. 

(a) Matthaeum Albanensem episc, qui an. 1 129 (b) Forte parùm vel minus exercitatus. 
reformandis legationis sus monasteriis insudabat. ( c) An no 1 129 , ex chronico Lobiensi. 

Abbates 
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A Abbates quod quaesierant se invenisse arbitrati, urgent episcopum Cameracensem î 

urget episcopus Leodiensis* ut abbatum iliorum consiiio abbatem eiigant : nostrates * f. Camer»- 
verô tamquam Judaei non coutentes Samaritanis , nequaquam electionis suae liber- ceau$ ' 
tatem sinentes infringi , comminationes ejusmodi et cohortationes postponunt. Qua 
de re non parum confusi qui aliud tractaverant, tentaverunt nostrum nobis reddere 
abbatem , qui suum dare non poterant : ut qui jam eorum consiiio erat consentaneus, 
per eum possent quod vellent adversùs nostros. Sed id frustrà : neque immérité, 
utpote qui iliorum potiùs voiuntate quàm necessitate se eis subjecerat , non veritus 
suae ecclesiae praerogativam , et nataiium, quibus excellebat, generositaiem. 

Annus ille, vei potiùs sic biennium transiit. Mittit episcopus Cameracensb 
dioecesis suae ad personas , videlicet abbates S. Guisleni et S. Dionysii (a) , ut sub 
eorum testimonio et praesentia aliquam de reiigiosis Remensis diœcesis personam 
B eligeremus, vel absque dilatione, allatis ad hoc ipsum iiteris, divinorum inter- 
dictionem sustineremus. Sed nihii aliud apud nostros hujusmodi difficilius assensu; 
et magnas res insoientiae visa est, ut qui antehac aliquoties in ecciesias alias promo- 
vissent suos , nunc de aliis sibi ecclesiis et mendicarent extraneos ; et maximè cùm 
prae manibus apostolicae auctoritatis et imperatoriae majestatis perantiqua essent 
privilégia, quae de suis debere eligere, nec Remensium, nec Cameracensiu m, sed 
Leodiensîum potiùs ordinationi subjacere eos edocerent. 

Dum igitur abbates illi ad nos destinati, ne nuncii novitate nostros offenderent, 
verbum pro tempore post prandium differrent , nostri quod futurum erat suum 
gravamen suspicati, in tali articuio, quod possunt, faciunt; et inter prandendum, 
paucis id scientibus , seniorum tantùm et saniorum consiiio , accitis etiam qui 
necessarii visi sunt de clericis , in oratorio B. Andréas coiioquium stringunt. Lli- 
C gitur ibidem domnus Spro ; et cùm se nihil aiiud agere adversariorum nuncii 
cogitassent, his qui eos miserant, nos de nostris elegisse absque ipsorum praesentia 
vei testimonio confusi renunciavere ; priùs tamen quàm abirent , interdictionis 
divinorum , quam attuierant , dedere sententiam. Aderat ibi quidam ex nostris 
Gerardus nomine, qui Machabaei iliius simile aliquid habens, meliùs quàelibet 
incurrere pericula arbitrabatur, quàm videre, immo sustinere injuriam, sicut aesti- 
mabat , gentis suae et sanctorum. Eodem igitur zelo accensus , et pro iiberiate 
ecclesiae semetipsum impendere paratus, Cameracum tendens, Cameracenses aggre- 
ditur ; ostensâque libertate ecclesiae ex privilegiis quae prae manibus habebat, abbates 
vei alios , vel quicumque ex adverso erant, Romanae contrarios curiae, apostolicae 
auctoritatis reos coarguit ; et tam eos quàm consentientem eis episcopum super 
oppressione injusta nostrae ecclesiae ad apostolicae justitiam sedis appellavit. 
D Comparatis igitur necessariis itineri et negotio copiis , elector cum electo Romam 
properè tendens prospéré pervenit : ad cujus itineris supplementum ecciesia de 
Tuflires* viginti marcarum debito, pro libertate ecclesiae retinenda, oppignerata * jw/ Tuffie*. 
est.... Perveniunt igitur , ef quod quaerebant inveniunt nostri Dei viatores : ostensis 
siquidem perantiquae auctoritatis privilegiis , et pluribus probandis adhibitis instru- 
ments , veritas nostrorum recepta et approbata est ; et nisi propter cavendam 
suffraganeorum injuriam , in eo res erat ut ab ipso summo pontiflce noster electus 
nobis ordinari deberet. Dantur igitur apostolicae auctoritatis mandata, ut electum 
dominus Leodiensis , ad quem hoc spectabat, investiret, et investitum dominus 
Cameracensis absque typo consecraret. Et quidem nulia investiendi apud dominum 
Leodiensem occasio quaesita est : sed quod absque divino nutu actum credendum 
non est , dum idem electus noster jam investitus ad nos revertitur , eum reducem 
E ad se adduci , ut benedictionem quam ille à sede apostolica obtinuisse audierat , 
conferret , episcopus Cameracensis exspectat ; at ipse , et qui ad ipsum illi bene- 
dictionis suae literas (b) dederat, universae carnis viam ingressi sunt. 

Cassato taliter omni electionis nostrae fermento , adversariis vires reparantur , 
nullâ jam nostris spe résidente, quâ à subjectione quae nobis intentabatur , defen- 
deremur. Quid muha! non est prudentia , non est fortitudo, non est consilium 
contra Dominum. Longis agitati ambagibus, tandem acquiescere deliberavimus , 
ita dumtaxat ut ex ordinis iliius monasteriis , quem nobis tenendum tantopere 

(a) Oduinum S. Guisleni abbatem , et Balduinum (b) Honorius II, qui obiit anno 1 1 30, XVI hal. 
S. Dionysii in Broquereia [Broqumi], mardi. 

Tom. XIV. Ggg 
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4 1 8 nnhis eiiseremus. Constitutus est dies , positus est locus ; A 

pérurgebant, personam ^*«*^ ad nos ipsi venire tutum^bt fore arbitra- 
* Ton enî- mter ^^J^X^^ * ioco qui nUnc Bona-spes 
bàntur. Convemmus igitur ex ips.s « . sunl n nobis a b eis , qui et honon et 

dicitur et in vicinianostra s itu e . nt ficere . }n qu0 utrum . 

dignitati ecclesi* sufficere , et qui ord m et re g J nachu / A icinctensis cœnobîi , 
Vu«c-» q u,qu> P r S ceiiere videbaturunus Le^ cuUum > ab exordio suî inter 

fi ' lui locus in B> quscumque ad £ obtinfte hacten us probatur. In hune 

Lnia circumquaque — »° s consentire ^ ievimus ^- 
ergotantorumvirorurntestimonionob^app . . nobis inves titum et 

I« verô suis snmptibus J« P^' ^ ^ ce , ia g Hesdiniensi , ubi triginta ferè 
consecratum exhibèrent , n«as m»d ^ p ^ eQS em auct0 . 

tfonachorum erat pnor , dlun ^ucum ^ Je ecclesi i nos tne. famiiia , abbati B 
ritatis , et natione nostratibus conuan ^^^ us ;^ acce l era ret , indicunt ; dispo- 

.Absa.cn, S: Amandi * viro .venerabih abso ^ mv « sibi à nostratibus (nobis 

sltoque * P er «m no* ram «ans P ^ ^ ^ ^ el 
famén ignorantibus) iHatas in J ur,as ; a °£ abbas cum suis deducit. Episcopus vero 
electoribus ibidem ?«™ ob ^S^aSi et dicta non ignoraret) audierat 
(quippe qui muha inter hu,usmod ' ^e sTbTfubse procaciter dictum , Quoi Came- 
àpr Jdicto Aiviso abbate m «^^XL**. ^ Ex hac igitur 
«S** , episcopus primum quidem diffi- 

occasione et m mu tis alns , u : n ta ^ r ^ dono h ^ 

cilem et inexorabilem se prsbui suum esse a mptione nova 

suum erat, eiecto adimplevit. , Leonio C onferamus , hune divinitus 

Q^^r^^.f^^^^Z^fkhhic scriptor de nonnullis 
xxvih. plané electum ac mstitutum fuisse nulius quoi , . h Le oniiim , 

Lis videatur divinas laudes ipsius ?« rtu «^^SrSi ut coïsuetudinis est , 
et débit, fideHtadssacramento — reducunt 
nostris suscipiendum , sed Cameracensiou* ■ periculi accidisset , et 

«quidem pro ^X^^^^ 
fortasse quia, nonnisi omnibus mè peract", ign ° * Cameracensi 
cuiosum\xistimarent. Receptâ benedlc " on ^ in ^ à nobis honore , 

episcopo, demum tune nobis noster abba. des «"atur , congr ^ o ^ p 

efquantâ in tali novitate exhiberi V^.^^^s , qui se in iis à 
nerant, Aivisus sciiicet abbas, postea (b) ^" eb m ia \ ore m confirmatoremque 
prineipio usque ad finem primum et ^ ° U s et tantus hie labor 

\t* aiiis exhibuerat, et alii ^bates suse.piunwr At ne tôt ^ 

Srivoius haberetur,...'ad eonfirmandam observantiam , aucto- 

ciaustris, vel silentii , vel esterorum hujusmodi e ^ c ^. . ha ut eorum dem 
ritatis apostolie* et arehiepiseopi Remensjs "« «Wigejtftt i ' 
auetoritate pontificum , Innoeenui videlieet Pap> ^et Kayn ^ ^ religionis 

. «s, eonstitutum sit et initiatum, ut Z unum eolleeti , in seipsis priùs 

fervoreessentconsuetudinis, annuatim^ ab ^ e / 1 " bdhis> C uius coliectionis 
ordinem firmarent, quem postea tenendum gèrent is abund antiâ, 

causa et initium caritati quidem et rehg.oni m n su W dissolutions E 
refrigescente caritate , unde boni fons demandas erat, mde m 
et voiuptatis fluvius emanavit (d). 0 b ser vantiam. 

(a) Anno mj, , Leonius abbas efficilur , « chro- rum ( « ^^Z^S^^X 
nico Lobiensi. Atrehatensis copi Albanensis epistola , quam ex ■ 

(b) Eodem anno Aivisus electus est Atrebatens.s cj^ claromonuni p ris . sa^cu o Xll^xara^ 

^fTWa prima, insthutionem capitulera ^^^^^L abbaàb^ 
generalium ordinis S. Benedicti in prov.nc.a Re- , ; to ûnni , 

menri : quorum primum , vel ex nnm.s «nm, ^^ n<wtW ordM s correctione, Maithaus De. gran 

sione celebratum foit , ut viefere est in epistola a menas • , oru ,„ /r ? r^ « ^ 

S. Bernardi o.. Horum occas o ^/ o f/ m U ^ 0 °; r-ï-A à D<o patrt* Domno J«u 

logia Bernardi contra fluxam et remissiorem nigru 
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ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 41^ 

^ Exulabat tune temporis * Papa Innocentais in Francia, maiitiâ vel violentiâ ♦An. 1131. 
Petri-Leonis , qui in primoribus Romae contra ipsum eiectus erat , ab Italia repulsus. 
Qui nonnisi in manu forti dignitatis suae iocum obtinere se posse cogitans , ad 
Régis Aiemanniae Lotharii se auxilium contulit, ad cujus auctoritatem litis et dissen- 
sionis hujusmodi decisionem pertinere credidit. Nec ipse credulitate hâc et spe 
frustratus est. Occurrit ei siquidem Lotharius idem, et eum, sicut deçuit, cum 
innumerabili principum et episcoporum et abbatum muititudine, Leodii suscepit, 
et ab ecclesia S. Martini in Monte-publico ad majorem usque ecclesiam S. Lamberti 
Rex ipse, devotè pontifia obsequens , eum deduxit:quem etiam non multo post 
in Italiam revocavit, et Romae in sede apostolica tam solemniter quàm potenter 
restituit. A quo etiam pontifice quœcumque intérim pseudo-papa Petrus-Leonis 
(qui in brevi * post Innocentii confirmationem obiit) ordinaverat, in perpetuum * An. 1138. 

B cassata sunt (a) : inter quae et de nostris quidam Phiiippus , de famiiia ecciesiae 
Fontanis owandus , tune temporis de Turonensi electo , à Petro cui adhaeserat , 
Tarentinus episcopus factus , irrecuperabiliter sacerdotali gradu damnatus est (b). 

Antequam autem praefatus Papa Innocentius Leodium veniret, Lobias divertit, 
ubi honorificè à nobis^susceptus est, magnâ vicinorum abbatum et quorumdam 
episcoporum , qui cum eo advenerant , frequentiâ ; ad altare B. Pétri ceiebravit 
missam , et sermonem in capitulo ad fratres habuit. Facta est autem ab abbate , 
vei ab aiiis qui non tantopere loci consuetudinem servandam curarent, quaestio 
super ccemeterio fratrum , eo quod grave et superstitiosum videretur de inferiori 
ad superiorem ecclesiam sepelienda defunctorum corpora deferri. Et jam penè Papa 
assenserat ut infra monasterii ambitum ipse dedicaret cœmeterium, nisi cardinaiium 
obviasset consilium, et privilegii antecessoris sui, scilicet Joannis Papae, auctoritas, qui 

C consuetudinem ab initio yel ab eo [tempore] observatam, inviolatam semper manere 
decreverat, obstitisset. De quo etiam privilegium ipse Innocentius , qui de personatu 
altarium priùs jam, antequam ad nos diverteret, abbati ibi praesenti atiud quoddam 
privilegium dederat, additis quae pro tempore necessaria visa sunt, postmodum 
renovavit in concilio quod Pisis * ab eo celebratum est: ubi quorumdam aemu- * An. 1134. 
lorum instinctu domnum abbatem Leonium ad faciendam super calicem et patenam 
benedictionem ( sicut ab antecessoribus suis, ut facere posset, acceperat) apostolicâ 
auctoritate cohibuit.superfluum fore judicans eum benedicere.cui nequaquam liceret 
inungere.... In qua etiam synodo pro domno etiam episcopo Leodiensi Aiexahdro 
viriliter stare, et cum suî ipsius periculo ipsum contra impetentes defendere non 
timuit (c). Pro qua fidelitate sua, immo pro digna vitae honestate, ab eodem epis- 
copo unicè diligi meruit, et in sua Leodiensi curia fréquenter, aiiquoties etiam 

D regali in curia, ejus praesentiâ utebatur et consiliis. 

» Christo,etqui ab vtroque procedit Spirhu paracleto : » exstiterant , in quibus habitabat ericius , ululae 

» Vestrae strenuae probitatis et ardentissimae reli- » morabantur, sirense cantabant , saltabant pilosi ; 

»gionis fragrantia ad nos usque pervenit, et qui de » nunc illis expulsis vihliterque damnatis, gloriosa 

»sanctis studiis vestris procedit odor suavissimus » Christi ovilia deiectabiliaque pratsepia reparastis, 

» viscera nostra replevit. Benedictus sit Deus , qui , » in quibus nunc pascit Christus et pascitur , reficit 

» licèt instante antichristi tempore, cujus fatiem , »et reficitur, nutrit et nutritur, fovetf et fovetur ,- 

» quemadniodum scriptum est , praecedet egestas , » gattdet et delectatur. Nam refigio quae ibi flornit , 

j>ad haec misera tempora taies reservavit personas ; »et humiiitas quae ibi viget, et obedientia quae ibi- 

» et ad tenebras efFugandas , quae quasi palpabiles » régnât , et caritas quae ibi omnes .attrahit , et 

» suâ tetrâ caligine monasticum ordinemin partibus « amplectitur, et saginatur, bona mater sanctaque 

» illis offuscaverant , vos tamquam clara lumina » Rebecca docuit dilectum filium suum Jacob cibos. 

» sideraque rutilantia constituit ; et non solùm vestra » praeparare, quibus pater Isaac , qui risus interpre- 

» propria loca, verùm etiam aiia quaedam sanctitatis » tatur , libenter vescitur ; vos quoque 'mater gratia' 

» vestrae radiis irradiavit , et in ruinosa mortastici » cibos praeparare docuit , quibus verus risus verum- , 

»ordinis fabrjca in frigidis illis regionibus, tam-, »quegaudium npstrum Dominas Christus libenter 

«quam firmas et immobiles columnas super bonu m »et delectabifitef , neenon cum magna aviditate 

» nrmamentum , quod est Christus , fundavit et » vescitur , &c. » In subsequentibus autem insti- 

»stabilivit ! Et quemadmodum illa evangelica de-, tutum in claustris perpetuum sifcentium reprehendit, 

nvotaque mulier pretiosum super pedes Domini. decurtatam psalmodiam , neglecta soiitudinis studio 

» eSudit unguentum , et tbta domus odore repleta ruralia et manualia opéra, minoratum quoque humili- 

» est ; ita et vos, postquam vestras odorifèras ape-' tatisergoreiigionis cultum;ac tandem sic concludit : 

» ruistis tracas , odor grarissimus atque juavissimusi DiLctissimi , queeso , redite ad cor , et nolite^am- 

» circumquaque difFusus est, et merito cantarepo- bulare in magnis neque in mirabilibus super vos. 
»testis : Af ardus mea dédit odorem suavitatis. Bona. (a) Anno 1139-, in concilio Lateranensi. 
vriquidem aromata quanto magis tractantur atque (b) De Phiiippo vide epistolas S. Bernardi 150, 

» teruntur , tanto suaviùs aspirant , tantàque delec- 151 et 257. 

»tabrliùs redoknt. Quonian> quidem in claustris (c) In eo concilio Aiezander exauctoratus fuit , 

» vestris , quae priùs tamquam-: délabra voluptatum et anno sequenti obiit. 

G gg »j 



4 2p EX ACTIS SANCTORUM 

In tantum etiam, religionis et totius probitatis culmine, idem abbas longé latèque A 
in brevi innotuit, ut qui suos et ab aliis aiieno magisterio informandos muttis in 
locis iocaverat , ipse postmodum de sua ecciesia alienos abbates et ordinis magistros 
prxficere à muitis rogatus sit: exceptis quippe iis quos, ut dictum est, priores et 
suppriores plerisque monasteriis accommodavit, ipse etiam Florinensi ecclesix dom- 
numDrogonem de nostris abbatem prxfecit, qui postea in ecciesiam B. Jacobi in 

•An. n4j. ^eodio trànslatus est Cùm igitur, intùs et exteriùs rébus pro tempore utiiiter 
ordinatis, decem annis (a) nobis prxfuisset, ab ecciesia S. Bertini, ut ei prxficiatur 
abbas , expetitur : quod et factum est , annuentibus loci iilius tam monachis quàm 
oppidanis, auctoritate quoque Raynaldi Remensis archiepiscopi assentiente. 

Limbertuiab- Cùmque post ejus abscessum de substituendp ei successore ageretur, convocantur 

bu xxix. a j j 10C eJ£ v j c j n j s q U id am abbates, quorum testimonio qui electus esset approba- 

retur. Adfuit inter alios vir religiosus abbas Crispiniensis , Algotus nomine , qui B 
quemdam ex nostris, Lambertum nomine, claustri sui priorem constituerai, et secum 
eô fortè adduxerat ; isque ex iis erat quos prxfatus abbas Leonius undequaque 
congregatos uno divini amoris igne tamquam vasa in opus domûs Dei apta confla- 
verat : cui etsi jam boni odoris flores produceret , nec xtatis tamen nec scientix 
fructus adhuc in eo apparebat, qui pascendo gregi Dominico sufficere videretur.... 
Electus igitur atque ordinatus , tamquam arbor ( ait noster historiographus Lobien- 
sis ) in dorao Domini plantata, tamquam cedrus Libani, omnimodâ virtutum fruai- 
ficatione in brevi muitiplicatus est.... Ut enim de facultate vulgaris iingux, id est 
Theutonicx, quae ei naturalis erat, et Romanx quae accidemalis, omittam, in utraque 
inoffensus erat. In Latino siquidem eloquio usu assiduo se adeô exercitatum reddî- 
derat, ut quôcumque deveniret , in capituiis abbatum , in synodis episcoporum , 
verbum xdificationis exigeretur , et hoc ipso ab omnibus gratus haberetur. Leodii Q 
prxsertim in curia et in ecciesia , à principibus , à clero, pro vitx honestate, pro 
doctrinx affluentia , pro ipsa quoque personx elegantia, reverendum et amabilem se 
adeo universis prxstabat , ut saspè quibusdam necesse habentibus facundiâ sua et 
auctoritate plurimùm soiatii afterret ; sicque oppressis adesse curabat, ut et judicum 
gratiam obtineret, et judicatis vel judicandis opituiaretur.... 

Sed licèt ipse de se tam hu militer sentiret, invasionem tamen bonorum ecclesix. 
nequaquam impunitam fore superbiâ passus est; sed zelo justiiiae accensus, qui- 
cumque vel de advocatis aut aliis quibusque ecciesiam quolibet modo injuriâ 
afFecisset , usque ad plenam restitutionem et dignam satisfactionem censure eccle- 
siasticx virgâ compescuit., nec uilius personam reveritus est. Expertus est hoc 
castellanus Tudinensis, et advocatus Lobiensis ecciesia? Rogerius, qui cùm prae- 
sumptione novâ Lobiensis ecclesias praedam abduxisset, recitaiis in curia Leodiensi f) 
immunitatis nostrx villx privilegiis, abbate pro suis viriliter agente, ad extremam 

* Aibaxmi*. usque caudam reddere ablata coactus est; quamvis hoc permissu episcopi* fecisset, 
pro eo quod in solutione debiti quo se idem episcopus in recipienda marchia de 
Buillon dicta, per proditionem sibi ablata (b), oppignoraverat , Leodienses solutio- 
num omnium ad episcopum pertinentium nihil conferre voluissent. 
, Expertus est hoc etiam Nicolaus Avesnensis (c) , qui cùm in guerra qux inter 
ipsum et praefatum Rogerum agitabatur, villam noitram ^«///wincendio destruxisset, 
restitutionis damni factâ taxatione ad novissimum quadrantem , ut ecciesia? satisfa- 
ceret ecclesiasticâ compulsus censurâ, non priùs quàm debitum persolvisset , debito 
districtionis absolu tus est. Pro quo etiam damno (nam et ipso tempore totam villa» 
et curiae nostrx apud Santhas annonam incendio, Dei permissu , periisse contigerat), 
dum sibi quotidianis s'umptibus non sufhciunt nostri , novâ et eatenus inexpertâ £ 
apud nos confusione, de nostris aliqui aliorum monasteriorum beneficiis sustentati 
ad tempus dispersi sunt. Ad malum nostrum etiam commune omnium malum con-^ 
currebat : tanta quippe eâ tempestate (A) annonx caritas erat , ut frumenti modius 
Lobiensis marcâ argenti venderetur ; sub qua necessitate iis qui residui apud nos 
erant (pauci enim alibi transmissi foerant) , dum victus necessarius prxparatus 

(a) Annon 137, abbas Leonius in ecciesiam S. Ber- Aure* r valli$ monachus, tomo nostro XIII, p. 610. 
tint transfert*, ex brevi chronico Lobiensi. Unde (c) Cognomento Plukellus, qui anno Wal- 
pro decem annis legendum sevtem, tero patri successisse tradhur. 

(b) A Ratnaido Comité Barrensi , de qua pro- (d) Ab anno 1 143 fana est famés valida septetn- 
ditione et subsecuto bello vide qu« narrât yEgidius an nit . çx chronico Lobiensi. 



ET ILLUSTRIUM VIRORUM GESTIS. 4 zr 

A fuit, ccclesia non parvo debitorum onere gravatur et obligatur, ad supplementum / 
videiicet duorum mensium qui restabant ad tempus messis, quadraginta tritici 
modiis totidem marcarum summâ comparatis. A qua obligatione muitos in anrïos 
nulia coaceditur absoiutio , dum et malitia dierum et rerum penuria semper augescit , 
et negiigentiâ eorum qui malè gesta corripere , et malè gerenda cavere debuerant , 
usuras usuris addere , et suis crudeiiter subtrahere quo alii crudeliùs ditentur, non 
pertimescunt. 

Sub his quoque diebus *, à novo quodam , ut putabatur , apostolo Arnuifo (a) * An. 1 14s. 
nomine , vitâ et habitu et scientiâ insigni , per universos verbum Dei dissemina- 
batur, ad hoc maximè ut quicumque annunciationi huic obedirent, ad vindîcandam 
christianae in paganos rèiigionis injuriam Jerosoiymam proficiscerentur. A quo ad 
opus siraiie abbas Lambertus, propter utriusque linguas, videiicet Theutonicae et 

B Romanae, facundiam, cujus iile ignarus erat, accitus est; cui et socius itineriset 
praedicationis aliquanto tempore conjunctus est. 

Nec minus eodem studio sanctae mémorise abbas venerabiiis Bernardus , per 
quem maximè ante paucos annos Cisterciensis ordo refloruerat, eodem tempore 
flagrabat. Et iaïcos quidem imposito crucis signo , aûctoritate summi pontificis 
Eugenii qui de ordine iilo assumptus < fuerat , ad peregrïnationem et ultionem 
christianorum invifabat ; clericos vero, et quicumque crucem Domini nostri alio 
modo accipere vellent, ad conversionis et sanctae conversationis habitum caterya- 
tim de tota Gailia et Lotharingia trahebat. Nam ipse prudens admodum et 
facundus erat : quod ex iis qua; vivâ voce disseruit et scriptis dictavit, apparet. 
Facta est igitur motioseu congregatio peregrinantium tanta, quantam nullus ante- 
hac meminit ; ita ut cum muititudine infinita militari Rex Aiemannix Conradus 

C et Rex. Franciae Ludovicus eamdem assumpserint profectionem. lnter alias regni 
Francorum personas ecciesiasticas, accinctus est etiam huic itineri abbas quondam 
noster Leontus, apostoiico pariteret regali mandato; Alvisus quoque Atrebatensis 
episcopus , consilio et prudentiâ ornatus , et ipsi Deo militabant. Qui episcopus 
quemdam juvenem ex riostris, nepotem suum Joannem , quem à puero abbas 
Leonius de dômo avuncuii abduxerat et monachum fecerat, servitio suoiidéliorem 
et promptiorem fore existimans , concessione ecclesiae cujus nutritus et ptofessuâ 
erat, secum duxit. Obiit verô in itinére idem episcopus, reiinquens eumdem nepotem 
suum abbati Leonio curandum et reducendum. ' ■>. 

Dum autem penè biennii tempus expeditioni huic ertpenditur, rumor percre- 
buerat ipsura quoque abbatem vel obiisse vel rewerti nolie ; ita ut Bertinienses jam 
tum delîberarent quatenus abbatem nostrum Lambertum jabbatis ipsorum Lamberti 

P vel Leonii, ejusdem patrum *, qui religione et rébus plus penè omnibus eosprovexerat, * / patrui vtl 
nomine et sanguine hsereditarium , utpote etiam meritis non disparem , sibi assume-» P atruu - 
rent. Sed cùm magnis vitae priviiegiis magnus inter magnos ecclesiae principes 
haberetur ,ita ut etiam in conspectu magni iitîus concilii quod Remis habuit Papa 
Eugenius, in causa quadam Comitis Hannoniensis//^ quam agendam susceperat, 
magnum se efïècerit , et de die in diem major fieret ; morte immaturâ, et non suis 
solùm , sed omnibus que eum noverant dolendâ ', praevéntus est. . . . Cùm igitur 
tam in spiritualibus quàm in temporaiibus xm ferè vxmis(c) non minus praefuisset 
quàm profuisset , febre correptus ad extremum deductus est — . 

Nuliâ, ut in talibus assoiet , vel dissensiohis morâ aliéujus vel diiationis , domhus Franco abbw 
Franco pari omnium electione assumitur, vir à puero religiosè apud nos educatus, xxx - 
simpliciter conversatus, et vci Scripturis ujidequaque doctissimus. Nam cùm adhuc 

E tempore- Walteri ab bâtis, apùdinp& ikeraxum florente studio , domesticis apprimè 
rùdimentis imbutus esset ; ut vas castitatis et innocentiae , divins quoque sapientia; 
metle condiretur , Lauduni summorum; tunç temporis magistrorum in sacràrùm 
lectione Script urarum dîscipulus jfaçt us est. .. . 

Reversus est igkur , et monachitis sanctimoniae thesauro nihii defraudatus , et 
clericalis, immo divinise philosophiae dîvitiis locupietatus , factusque jure magister x 

(a) De Àrnulfo egimus' suprà ; p; Jij-, ribi réla- tianae milifiac contrarium erat. Rem narrât ad an. 

tiohem ejui'de expngnata Utixborra* r«c«4imus. 1 147 Lambemis Wateriosius, tomo nostro XIII , 

.(b) Balduini IV, qui Theoderici Flandriié Ciy- -p. 501. . - 

inrds'terran*, dutti- Hle inter crw* signatos péfegri- - (c) Anno 1 149 . Lambertus abbas obiit, Franc* 

naretnr, hostiliter invaierat: quod pritrtiegjd <hrt*- successif , ex chrtwico LoWenri. 
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apud suos , qui discipuius fieri non erubuerat apud alienos. Moris quippe ecclesiae A 
Lobiensis eatenus fuerat , ut non solùm de suis aliorum iocorum atque doctorum 
magisterio instruendos traderet, verùm et de iis quos in hoc studio piures et 
illustres habebat, alienis magistros accommodaret monasteriis. Cùm igitur rerum 
mutatio in adventu Leonii abbatis fieret , ipse apud S. Nicoiaum in sylva , ubi 
reiigionis.fefvor piurimùm vigebat, ordini propriâ assuescere magis exactione, 
quàm alienâ coactione , destinatus est. Ubi in brevi tantae in hac novitate perfec- 
tionis se exhibuit, ut in priorem priùs apud S. Joannem Tervanae, dein apud 
S. Joannem Florinis , ad uitimum etiam apud nos gratiâ reiigiositatis et honestatis 
simiiiter in priorem assumptus est ; sicque de virtute in virtutem proficiens, de gradu 
quoque in gradum , voto pari omnium abbatis quoque dignitatem adeptus est. ... 

Videntes autem quidam eum magis aeterna quàm temporaiia curare, simpii- 
citate ejus abuti sibi utile existimaverunt. Unde et clerici Anthonienses , anno (a) B 
ordinatipnis ejus il , in eum insurgunt , substituendorum in tertia praebeiida elec- 
tionem ( quae abbatis arbitrio semper subjacuerat ) usurpantes; nec priùs ab ejus 
vexatione desistunt, donec, appellatione factâ, Romani super hoc pontificis adiré 
judicium decernunt. Quid pluraî itum est et reditum, sed nihil finit um. Nam et 
abbas, et qui contra abbatem ierat Walterus de Mauritania ( est iile summus quidera 
* An. 11J5. . i n ter Francis magistros , nunc Anthoniensis canonicus, postea * Laudunensis epis-> 
copus), à Papa Eugenio ad Samsonem Remorum archiepiscopum suâ ipsorum peti- 
tione remissi sunt , ut quâ majore possit diligentiâ, rei veritatem probari fàceret, 
et absque praejudicio causam terminare. Sed post muitos sumptus et labores , quibus 
pro jure suo stare abbas non pigritatus est , cùm sibi consuetudo et auctoritas et 
caetera justitiae instrumenta non deessent , clericos tamen plus justo clericis favere, 
non sine magno suî et ecclesiae nosîrae praejudicio, expertus est. Ad hune enim finem C 
consentire, ut verum dicatur, tandem coactus est, et consiiio domni Remensis, quod 
coactionis vicem obtinebat, acquievit, quatenus canonicis tertiam libéré daret prav 
bendam ; eiecto tamen priùs abbati praesentato , et ab eo investito , concederet 
ipse abbas quibus vellet, et custodiam ecclesiae daret ; schoiarum vero regimen (b) 
annuaiini, exinde.accepto homagio, ei quem tam ipse quàm canonici eiegissent, 
traderet : qui, anno exacto, non sine abbatis eteiericorum consensu in eodem officio 
renovari posset. Confirmatum quoque est , ut in anno semelà canonicis, semelà 
custode, abbas ecciesiam visitans nocte et die procuraretur ; et si vacarent fructus 
praebendae alicu jus, consiiio abbatis in usum ecclesiae expenderetur. Sed iicèt id 
quod concedendo clericis praebendae tertiae dono acquievit, incautè sibi et malè 
posteris fecerit , aiiquis tamen bonus usus fuit in iiio. Nam occasione iliius negotii 
priviiegium de personatibus altarium innovari ab Eugenio Papa obtinuit, et literas P 
excommùnicationis in advocatos ad episcopum Leodiensem et Cameracensem sibi 
conscribi impetravit. Nec oblitus est matris suae, ecclesiae videlicet Lobiensis , cui 
de ionginqùa ilia peregrinatione , in monimentum pieiatis, duo pallia. quae inter 
prima habentur ecclesiae ornamenta, anerre et offerre curavit. 

.Intérim alla ei infertur perturbationis occasio. OfHciales siquidem monasterii 
patientiâ ,: ne dicam negligentiâ [ ejus ] abutentes , utpote^qui ex simplicitate sua 
alios simpliciter quoque agere existimaret , débita debitis accumuiare, et, sicut taies 
in talibus soient,. sua magis quàm aliéna curare soiliciti erant. Claustrales vero^ 
qui pondus diei et aestûs portare sibi. viderentur , necessarioru m denario se fraudàri , 
et unde'alii deliciarehtur së inde cruciari gementes , conceperunt doiorem , ut parer 
rent clamôrem. Contigit autem Gérard u m (c) cardihalem ei apostolicae sedis légat um, 
à Leodio ubi synodum (d) ceiebrem habuerat, Lobias adventare. Is quippe de E 

{a) Anno fijo, Franco abbas , cùnonicis Antf\o-_ non dietndi religione , sed '. supers tilione , etiam scho- 

mensibus electionem substituendorum in eodem ecclesia larum studium , célèbre semper apud nos habitum , de 
sibi usurpantibus , Romain super hoc appeilatur , ' cteterv interdixit; dum stilicet tantos ac taies sperat 

mense octobri proficiscitur. Ibidem. ' : canvertere y ut eTudiendiS pueris ( quasi -hoc reBgioni 

(b) In schoiarum regimine abbas Leonius insut- J debeat esse contrariwn) mon sit ulteriùsopus intendere. 
sam fecerat'mutationem, quam merito reprehendit (c) Gerardus diac. card. S. Mari» in Via-Iata, 

scriptor nos ter. Ait enim : Schoiarum regimen ecclesia subscripsit anno 1 15 4 «t 1 1 5 5 literis Adriani IV, 

S. Ursmariy quod priùs aiiquis moaachorum. ad froc apud Martepinjm* t. II Amplis. Collect. col. 129 

idoneus tenere sokbat , sicut ejusdem ecclesice mono- £t 619, 

çhus ad hoc deputatus et tenuit et tenet, uni ex cano- - (d) Synodi hujus nonaliud, quod sciaraus, super- 

nicis de cattero dédit tenendum. Tandem eâdem quoque, est vestigium. 
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A Lobiensi schoiastico in Leodiensem canonicum , dehinc in cardinaiem promotus , 
accepta in suos legatione , major erat se. Cùm ergo ad nos novam pro veteri 
parvitate magnitudinem ostensurus divertisset, audivit et exaudivit nostrorura 
quereiam , et pro ciamore qui fortè plus justo intendebatur , plus justo invehi m 
abbatem non veretur. Nam pro simili negiigentia eisdem diebus abbates duos (a) 
Leodiensis episcopii deposuerat. Factâ igitur coram eo piusquam ducentarum mar* 
carum computatione, eos quos hujus obiigationis intricatores comperit, à ministerio 
dejici praecepit; in abbatem quoque manus extenderet , nisi ejus singuiarem innocen- 
tiam et religiositatem reveritus fuisset. Pro sublevanda autem hujusmodi oppressione* 
aliis accedente insuper muhimodâ ecclesiae jacturâ, quae et guerris advocatorum, et 
iterum infortuniis sub ipsa tempestate obvenerat, fratres viginti ad aliénas eccle- 
sias dispersi sunt : quam tamen dispersionem nec unius anni esse passus est abbas.... 

B Anno autem praelationis ejus undecimo (b) , quo et defunctus est , eadem pestis , 
quâ nocentior ulla ecclesiae nostrae nunquam corruptela evenire potuit, adeo univer- 
sum corpus debitorum mole oppresserat , ut propriam honestatem communi post- 
ponere utilitati necesse habuerit. . . . 

Ut autem ad propositum redeamus , dum adhuc viveret praedictus abbas , hase 
sunt quae suo tempore ex studio ecclesiae nostrae contulit. Acquisivit de dono 
episcopi Cameracensis Nicolai altare de Meteselle , altare de Virgineau ; decimam 
de Arcella, de manu pervasorum ereptam, nostrae ecclesiae restituit , delato illinc * */ iUuc - 
et propter hoc ibidem detento per anni spatium B. Ursmari corpore : multisque à 
Willelmo (c) et ejus complicibus illatis injuriis , petitâ et impeiratâ ab aposiolica 
sede justitiâ, Willelmum tandem, quod usurpaverat , evocare vel evincere in cOria 
Comitis Flandriae , et eodem Comité et filiis ejus obsidibus servandae in reiiquum 
C vel in perpetuum pacis acceptis , ipsius Comitis et procerum ejus testimonio ac 
privilegio, pacem confirmari obtinuit. -Culturas villae de Tullies , quas mansionarii 
colendas tenebant , ad indominicatum ecclesiae revocavit. Multipiicandis in armario 
libris , maximè iis qui glossati sunt , et modernorum magistrorum opère conditi , 
tam ipse quàm praedecessor ejus operam dédit. Aiiquot calices , tria thuribula 
deaurata non parvi pretii et decentis operis , crux quoque deaurata et lapidibus 
insignita.et quaedam alia, in diebus ejus thesauro ecclesiae accreverunt , &c. 

(a) Ex his unus erat Stephanus S. Jacobi Léo- (c) Quis ille WHIelmus , nullo prodit indicio 
diensis abbas , qui importunitate Gerardi cardinalis scriptor. Fortè is erat Willelmus Iprensis et Loensis 
abbatiaux dimisit , inquit ad an. 1155 chronographus dictus, qui anno 1155 ex Anglia cura suis Flan- 
ejusdem monasterii. drensibus ejectus , in Handriam redierat. De quo 

(b) Anno 1 159, IV /cal. novembris , obiit abbas vide genealogiam Comitum Flandriae, tomo nos- 
Francoj cui succedit Johannes , ex chronico Lobiensi. tro XIII, p. 4' 3- 

D 

EXORDIUM SALVANIENSIS* MONASTERII, 
Ex Historia conversionis Pontii de Larazio , auctore Hugone (a) monacho. 

Apud Baluiium, t. III Mïscellaneorum , p. 20 f et seqq. 

Régnante Ludovico filio Philippi , domino Petro (b) episcopo praesidente cathe- Num. ». 
drae Lodovensi,... fuit vir unus in Lodovensi pago, miles officio, nomine Pontius p «» n «j conver. 
de Larazio, quod erat castrum ejus inexpugnabile. Hic secundùm saeculi dignitatem 
génère ciarus , opibus dives , possessionibus felix , ingenio acer , viribus potens , 
armis strenuus, municipio firmus, et in omni gloria saeculari conspicuus , inter 
E caeteros eminebat : qui in primaeva quidem aetate saecuiaria desideria sectatus, multis 
vicinorum suorum exstitit importunus. Quosdam enim sermonum astutiâ circum- 
veniebat, alios armorum violentiâ perturbabat^ om nés verô quoscumque pot erat 
rébus propriis viduabat , die noctuque rapacitatis actibus insistebat. Qui iicèt isto 
vitio notaretur , per caetera tamen non minus reprehensibilis habebatur. Sed pius 
Dominus , qui non mortem peccatoris, sed pœnitentiam desiderat ; qui quibus vult 

(a) Scripsit Hugo post annum 1161 , sub exstiterunt , videlicet Hvgpnis presbyteri et Raimundi 

abbate Pontio , qui vixit ad annum 1172, eoque Aljarani , de quorum testimoniorum veritate nullus 

Jubente. Sed illorum testimonio , inquit ipse in pro- pertnittitur dubitare. 

logo, innititur magis nostra narratio, qui ab initio (b) Petrus pontificatum gessit ab anno II 20 ad 

cuncta noverunt , et laboris et patientiœ participes annum usque ii j4- 
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miseretur, et quos vult indurat, cor ejus timoris sui jaculo percussit, et à pristinis A 
eum actibus penitùs immutavit.... Dumque assiduè secum tacitus cogitaret quo- 
modo vei quali satisfactione iram supérni judicis piacaret , quibusve actibus ejus 
misericordiam impetraret, piacuit ei subito ut saeculum omne desereret, etresiduo 
vitae suae tempore deinceps pœnitentiae actibus vacaret. Sed quia uxorem habebat , 
sine cujus assensu hoc facere non vaiebat, consilii sui ei secretum credidit, utque 
ipsa taliter faceret , magnis precibus exoravit : quae ut erat nobiiis génère , mente 
nobilior , piis viri votis iibenter annuit. Pietatis tamen mota visceribus , et tota 
perfusa iacrymis, patrem pro suis liberis exoravit : filium namque et fiiiam habe- 
bat, quorum affectu maternum pectus pietas agitabat. Sed pater providus, dum 
bene sibi cavere studuit, etiam filiis bene cavit. Mairem enim et fiiiam cum magna 
suae portione substantiae in monasterium virginum quod Drinonia dicitur, honori- 
ficè collocavit; filium vero in monasterio Lodovensi, quod S. Salvatoris dicitur, B 
monachorum cœtui sociavit. Et haec fuit prima ejus obiatio, quam gratam obtulit 
trinam Trino. 

Num. j. Cùmque vicini ejus et amici omnes pariter mirarentur , et secum singuli quae- 
Sodi, rerent quid agere veliet vel quid disponeret, cogitantibus omnibus in corde suo, 
atque dicentibus aliis quidem sip , et aliis sic , amicorum turba familiaris eum 
alloquitur, voientibus omnibus scire quid animi haberet, vel quid facere cogitaret. 
Quibus iiie cordis sui propositum per ordinem enarravit; et hâc occasione accepta, 
de contemptu mundi, de timoré judicii divini, de pœnitentiae fructu, de pcenis 
malorum, de gaudio beatorum sermonem faciens, ut erat disertus atque facundus, 
licèt laïcus , iuculentissimè peroravit. Cujus eloquio inflammati quidam atque com- 
puncti, oranem mundi fastum spernentes, ad poenitentiam protinus sunt conversi; 
et ei jugiter adhaerere deinceps cupiemes , societatem ei inseparabilem promiserunt, C 
dextras dederunt , parati cum illo et in mortem et in vitam ire. Ex quibus primus 
fuit Raymundus de Pireto, bonae memoriae vir, qui in monachiii conversatione 
postea floruit ; secundus Guiraudus , presbyter ; tertius Petrus Aliarran , miles ; 
quartus Guilieimus de Rota; quintus Hugo Magnus; sextus Guilieim us Desparron; 
septimus ipse fuit qui eos verbo et exemplo convertit.... 
Num.<)ft\o. lgitur ipse et socii ejus cum eo pariter intempestae noctis silentio egredientes de 
Peregnnauo- terra sua çt j e CO g nat j one sua et d om o patris sui , nihil praeter simplicem vestem , 
et ipsam viiem et religioni congruam , baculumque et peram singuli déférentes, 
peregrinationis iter arripiunt quod ducit ad S. Guilielmum.... Tandem ad S. Guil- 
ielmum (a) pervenientes, multitudinem ibi militum aliorumque hominum invene- 
runt, qui ex more convenerant, sicut omni anno faciunt die istâ, ad adorandam 
* crucem , cum quibus et ipsi vivificum lignum , in quo nostros actus actor luit hostia D 

factus, devotissimè adoraverunt. Cùmque eorum humilitatem et devotionem pariter 
omnes mirarentur, cogno vissent que quod Lodovenses essent, eô ampliùs eos vene- 
rabantur. Aderat autem inter eos vir quidam potens et dives, videlicet Raymundus- 
Petri de Aguantico, qui eos multis precibus exoravit et oppidô coegit ut in die 
Dominicae resurrectionis apud Aguanticum cum iilo manerent ob honorem tantae 
solemnitatis. Qui acquiescentes ej , abierunt cum iilo, fueruntque ibi altéra die quae 
est post Parasceven , et die Dominicae resurrectionis. 
Num. 1 1 tt n. Alterâ autem die, id est secundâ feriâ Paschaiis hebdomadae , valedicentes hospiti, t 
iter apud S. Jacobum sunt aggressi; ... [indeque ] per aliam viam revertentes in 
regionem suam , Michaeiis archangeii memoriam , quae in monte sila est in periculo 
maris, adierunt; B. Martini Turonensis ecclesiam visitarunt; S. Martialis causa 
Lemovicas abierunt; B. Leonardi (b) basilicam intraverunt; ad ultimum Ruthe- E 
nensem urbem ingressi, cùm ad ecclesiam beatae Dei genitricis et virginis Mariae 
orarent, episcopo nunciati et ab eo vocati sunt. 
Num. i). Ipse erat domnus Ademarus (c) Ruthenensis episcopus, piae memoriae et magnae 
indiœcesiRu- auctoritatis vir : qui cùm cognovisset quod Lodovenses homines erant noti et vicini, 

thenensi consis- . » o » , , 

tum, nobiles etiam atque generosi, cum magna veneratione et alacritate eos suscepit; 

votum eorum etiam cognoscens , se efcs in omnibus profuturum , consilium et 

(a) S. Guilielmum Gellonensem [S. Guiilem du . Lemovicensis , ubi sanctus Leonardus quiescit. 
Désert J dioécesis Leutevensis. (c) Ademarus Ruthenensem ecclesiam rexit ab 

(b) Id est Nobiliacensem [ Noaillé ] , diœcesis anno 1099 ad annum circiter 1 1 44- 

auxilium 



no. 
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A auxiiium collaturum repromisit , si in episcopatu suo remanere véilent. Cornes etiam 
Ruthenensis (a) audiens quôd Pontius de Larazio in episcopio esset, voluit eum 
videre tamquam sibi notum et familiarem miiitem, et quondam amicum suum : 
cujus cùm desiderium cognovisset, polUcitus est ei semper se ad/utorem et defenso- 
rem in omnibus affuturum. Obtuiit etiam eis ioca quxdam ad monasterium cons- 
truendum tara ipse Cornes quàm episcopus , videlicet villas et ecciesias désertas. 
Sed ipsi hominum frequentiam fugientes, sécréta silvarum nemorumque magis 
abdita desiderabant. 

Quapropter, cum gratia Comitis et episcopi benedictione recedentes , venerunt Num. 14. 
in terram quae Camàres nuncupatur : quae terra nemorosa est et silvis obsita , J^lua eo™ 
ardua montibus, devexa collibus, irrigua fontibus, rivis atque fluminibus, in qua dunt. 
do min a bat ur vir quidam magnus et potens , qui Arnaldus de Ponte dicebatur. 

B Cognoscebant autem eum ex multo tempore, scientes quia homo erat benevolus et 
laetus , et ad omne opus virtutis promptus. Qui venientes eos ad se conspiciens 
antequam eos cognosceret , dixit eis : « Quid veniunt ad me domini mei , aut quid 
» volunt ! Ad quodcumque volueritis scitote me esse paratum. » Postquam autem 
eos recognovit , cum honore magno et devotione suscepit , causamque propter 
quam vénérant diligenter inquisivit. Cui respondentes , iocum aliquem religioni 
congruum, ab hominibus remotum atque secretum, ubi manerent et Domino ser- 
virent, se quaerere confessi sunt. «Quis, inquit, his votis vestris satisfacere potest 
» sicut ego ! aut quae terra convenientior tali proposito poterit inveniri ! Ecce terra 
» coram vobis est: ubicumque vobis piacuerit, manete, aedificate, seminate, pian- 
» tate , noveilate , et orate pro me. » At illi elegerunt sibi quemdam iocum qui 
antiquitus Siivanium dicebatur, quem ipsi, sive successores eorum, Salvanium * *S*bmeç 

C vocaverunt, i mutato in a, ut qui antè Siivanium à silvis dicebatur, Salvanium 
à salvatione deinceps diceretur : in quo casulas propriis manibus fabricantes , 
manserunt bestiis sociati , quotidiano tamen labori insistentes , dumeta falcibus 
resecantes , terram iigonibus proscindentes , Iocum habitabilem ex inhabitabili 
reddiderunt. ... 

Deinde pauco tempore in tantum locus profecit et excrevit, non tantùm rébus, Num.*oettx. 
sed etiam religiosis personis et possessionibus, ut abbatia? construendae et tenendo ^^1^^- 
ordini idoneus diceretur. Facta est ergo contentio inter eos quis ordinum videretur <=unt. 
esse major, aliis laudantibus ordinem Cisterciensium , alîis verô ordinem Carthu- 
siensium , quibusdam etiam sanctimonialium virginum monasterium construere 
dicentibus dignum. Tune hanc causam ponere placuit in arbitrio Carthusiensium. 
Ob quam causam Pontius de Larazio pergens Carthusiam , priori caeterisque fratri- 

D bus causam exposuit : qui , inspecta reguiâ veritatis, prae caeteris cunctis ordinibus 
Cisterciensium ordinem laudaverunt, eumque potiùs expetendum eidem Pontio 
mandaverunt. ... Tune Pontius de Larazio vaiefaciens iliis, ad Mansum-Adae * * Mayn. 
venit , capituium intravit, per manus domni Pétri abbatis qui tune eidem loco 
praeerat, Salvaniensem domum Cisterciensi ordini reddidit, et abbati eidem prae- 
dictae domûs curam imposuit. Tune domnus Petrus, primus Mansiadae abbas piae 
memoria?, vir sanctus et Deo dignus, virosquosdam electos illuc direxit , qui officinas 
aptarent et iocum ordini praepararent. Fratres verô Salvanienses ad se venire prae- 
cepit, et eos secundùm reguiam B. Benedicti per annuin probatos et eruditos 
monachili habitu induit, benedixit atque remisit : ex quibus unum virum sapientem 
et bonum, literis eruditum, videlicet domnum Ademarum, illis praeposuitet abba- 
tem esse constituit, domûs curam illi tradidit, et dimisit. 

E Tune primùm Salvaniensis ecciesia in abbatiam surrexit, anno videlicet ab Num. »*. 
incarnatione Domini miliesimo centewmo tricesimo sexto. Tune in ea religio coepit f ae ^J < bene " 
florere, ordo succrescere, caritas fervere ; tune illustres viri et fidèles homines An. 113& 
de rébus et possessionibus suis dare ei plurima cœperunt ; et non soiùm vicini , 
sed etiam ex longinquis partibus , atque transmarini. Cujus etiam domûs religio 
principes orbis non latuit , qui ob salutem et redemptionem animarum suarum sua 
illuc munera transmiserunt. Fecit hoc Imperator Constantinopolitanus ; hoc etiam 
Siciliae Rex sive Dux Rogerius ; hoc et mirabilis vir , et suâ sanctitate et devotione 

(a) Richardus, vel filius ejus Hugo, qui vicecomitatibus etiam Leutevensi, Carladensi et Amiliani 
potiebantur. 

Tom. XIV. Hhh 
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toxo orbi cognitus , Corne* Theobaldus (a) ; hoc et muiti aiii , qui in aeternae ^ 
beatitudinis albo conscripti, devotionis suae à Domino praemia receperunt. Inter quos 
praecipuè recensendus est vir quidam nobilis et dives , Guiiieimus nomine , qui 
de transmarinis partibus ad construendam Salvaniensem ecclesiam mish ducentas 
marças argent» : cujus memoria in benedictione inter spéciales amicos et famiiiares 
nostros , non solùm anniversario eut su , sed etiam quotidiano usu , ceiebratur et 
çojitur, Sed et vir quidam nobilis, ac praedives, civis Lodovensis, nomine Petrus- 
Aibrandi , fecit dormitorium ; ad quod opus faciendum centum marcas argenti 
obtulit, filius vero ejus Aibrandus fecit refectorium. . . . 

Primus abbas hujus loci domnus Ademarus fuit , qui in eo sex mensibus vixit. 
Seçundus Pesiderius exstitit, qui octo annis (b) ibidem praefuit. Tertius domnus 
Gujraldus fuit , qui jura regiminis deçem et septem annis strenuè gubernavit, monas- 
tçùuro multis possession! bus ampiiavit , et muha bona in eo patravit : inter quae B 

domum de Anonenca * fundavit, et in ea religionem sanctimonialium propagavit. 
Ob'ùt autem anno gratiae mclxi , raense septemhri, xv kal. octobris. Huic successit 
domnus Pomius abbas meus totius assensu convenais, epdem anno, mense-octpbri , 
de priore in abbatem assumptus , qui abbatum ordine fuit quartus. Ipse est qui hoc 
scrlbere nos praecepit , qui ea quae diximus aut vidit aut audivit , et testimonium 
sçriptis perhibuit ; et scimus quod verum est testimonium ejus. 

(a) Theobaldus magnus, Campaniae , Ketensis ac Carnotensis Cornes, iargus eleemosynarum distributor. 

(b) Desjderius praetuit usque ad annum 1 1 43. 



Num. 28. 
Abbates. 



DEDICATIO ECCLESIA S. GERMANI A PRATIS 

Per Alexandrum 111 Papam. ^ 

Imer probationes Historiœ ejusdem abbatiœ ,p. XL, Paris. 1724, in-fol. 

Hist. Vnivn- Anno ab incarnatione Domini mclxiii , Alexander Papa tertius, Parisiensem 
't"Ti 'p"""""' civitatem ingressus, per aliquod tempus ibidem moram fecit. Dumque in eadem 

A». 116). urbe moraretur , ego Hugo tertius , Dei gratiâ abbas S. Germani Parisiensîs, acce- 
dens ad ejus praesentlam , humiiiter exoravi eum quatinus ecclesiam B. Germani 
novo schemate reparatam , quia needum consecrata erat , dignitate consecrationis 
insignire dignaretur. At idem reverendissimus Papa Alexander, precibus nostris 
gratanter annuens , xi kal. maii praedictam ecclesiam advenit magnâ pontificum 
et cardinalium frequentiâ comhatus, quorum unus fuit Mauritius Parisiensis epis- 
copus: quem monachi ejusdem ecclesiae videntes, et ob ejus praesentiam nimiùm 
per,turbati , dixerunt se nuilatenus passuros quod consecratio ecclesiae fieret , dum D 
praedictus Mauritius episcopus praesens adesset. Unde dominus Papa, auditâ et 
cognitâ monachorum perturbatione , convocavit ad se domnum Jacinctum diaco- 
niim cardinalem S.'Mariae in Cosmidïn et domnum Othonem diaconum cardina- 
iem S. Nicolai de Carcere Tulliano , domnum quoque Willelmum presbyterum 
cardinalem S. Pétri ad Vincula : quibus accersitis, praecepit ut supradictum episco- 
pum Mauritium convenientes , monachorum commotionem diligenter notificarenî , 
«t ex ipsius mandato eidem praeciperent ut ab ecclesia discederet ; alioquin 
monachi consecrationem fleri omnimodis refutarent. At ille, audito domini Papae 
mandato, cum omni ornatu et vestimentis quae secum attulerat, ab ecclesia reces- 
i\l(a). Post cujus abscessum, domnus Hubaldus Hostiensis, Bernardus Portuensis, 



(a) Narration is istius fidem elevare conati sunt 
Joan. Launoïus doctor Paris, et Bulaeus ubi suprà. 
At testis est Hugo Pictavinu», qui VizeKacensem 
«o tempore scripsit historjam , motam ea de re con- 
troversiam €.odem anno in concilio Turonensi fuisse 
agita tam, quee plenîùs ventîlata, inquit, injustis cle- 
ricorum vodbus oetemum silen(iwn imposait. Unde 
Alexander Papa III sequentes dédit literas : 

« Alexander episcopus, servus servorum Dei, di- 
» lecto fiHo Hugoni abbati S. Germani Parts, salu- 
» tem et apostaiicam btnedictiouenu Dum venerabilis 
» frater noster Mauritius Parisiensis episcopus et tu 
» pariter in Turonensi concilio in nostra prssentia 
» essetis consthuti, praedictus episcopus, in concilio 



ipso consurgens , jus quoddam in ecclesia tua ad 
se proposuit rationabiliter pertinere. Nos autem, 
atfendentes quomodo eadem ecclesia sub jure et 
proprietate B. Pétri ab antiquis rétro temporibus 
quietè pacrficèque perstiterit, noluimus ullatenus 
ejusdem episcopi proclamationem admittere, nisi 
ostenderet aliquem eam de nostris prapdecessoribus 
admtsisse. Quod quia non fecit, nec eum idfacere 
posse pensamus, per prssentia scripta decernimus 
ut ilia ipsius episcopi proclamatio nullam inter- 
ruptionem, nullumque possit juri et libertati ejus* 
dem ecclesiae prxjudicium in posterum generare. 
Datum Turonis, kal. junii. » 
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A Galterius Aibanensis , Joannes Signinensis , Geraudus Caturcensis , AJmaricus 
Sil vanectensis episcopi ; et de Hispania , Joannes Toletanus archiepiscopus et His- 
paniarum primas , Feiiandus Asturicensis , Joannes Legionensis , Stephanus Zamo- 
rensis, Joannes Luccensis, Assuerus Cauriensis, Petrus Migdoniensis episcopi, 
praecipiente domino Papâ , ecclesiam deforis in circuitu ter , et deintùs similiter 
circumlustrantes , et aquâ benedictâ , sicut mos est, aspergentes , eam honorificen- 
tissimè , prout decebat , dedicaverunt. Deinde dominus Papa Alexander majus altare 
in honore sanctae Crucis et SS. martyrum Stephani atque Vincentii solemniter 
consecravit, et in medio crucem de oieo sancto imposuit, circumstantibus ad 
quatuor cornua ejusdem altaris quatuor de supradictis pontificibus , quorum unus- 
quisque crucem de oleo sancto in loco suo similiter imposuerunt. Dominus autem 
Papa reiiquias intra aitare posuit, et accepto instrumento quod vuigo dicitur trueïla, 

B easdem caemento intro sigiliavit. Quoperacto, domnus Hubaudus Hostiensis epis- 
copus et très episcopi pariter altare matutinale in honore sanctissimi confessons 
Germani consecraverunt. Intérim dominus Papa Alexander ad pratum quod est 
juxta monasterii muros , cum soiemni processione procedens , ad populum sermo- 
nem fecit , et coram omnibus astantibus protestatus est quod ecclesia S. Germani 
de Pratis de proprio jure B. Pétri existens , nulli archîepiscopo vel episcopo , nisi 
summo pontifici sanctae Romanae ecciesiae, subjacet. His interfuerunt cardinales 
quorum nomina subscripta sunt : Hubaldus presbyter cardinaiis tituii S. Crucis 
in Jérusalem , Henricus presbyter cardinaiis tituii SS. Nerei et Achiliei , Joannes 
presbyter cardinaiis tituii S. Anastasiae, Albertus presbyter cardinaiis S. Laurentii 
in Lucina, Guillelmus presbyter card. S. Pétri ad Vincula, Jacinctus diaconus 
cardinaiis S. Mariae in Cosmidin , Odo diaconus cardinaiis S. Nicolai in Carcere 

C Tuiliano , Ardicio diaconus cardinaiis S. Theodori , Boso diaconus cardinaiis 
SS. Cosmae et Damiani, Cinthius diaconus cardinaiis S. Eustachii juxta templum 
Agrippae, Manfredus diac. card: S. Georgii ad Velum-aureum , &c. Ego Hugo 
abbas S. Germani de Pratis tertius testificor hanc consecrationem meo instinctu. 
sic peractam fuisse , et ideo ad certitudinem praesentium et futurorum eadem scripto 
commendavi , et sigiilo meo corroboravi. 

EX VITA MARG ARITyE ALBONENSIS COMITISSiE 
A Guilleimo canonico Gratianopolitano conscripta. 

Apud Martenium , t. VI Amplissimœ Collectionis , col. 1202. 

H* c •siquidem spectabiii prosapiâ édita, utpote iliustris et famosissimi viri Num.%. 
Stephani (a) Burgundiae Comitis fiiia, soror etiam excelientium virorum Rainaldi phj'nofnublfc 
et Guillermi^, neptisque piae recordationis Papae Cailixti, ad conjugalem egregii 
Comitis Guigonis (c) Dalphini copulam fuit transducta , à magnifico principe 

Guigone veteri , ejusdem Guigonis pâtre , celebri donatione iilustrata 

Porro non post multorum annorum curriculum, dum inter ipsum et Savosiensem N«m. j. 
Cbmitem (d) guerra exerceretur asperrima, Cornes Dalphinus in praeiio vulneratus, ° rbata v,r0 ' 
dolore vulneris coarctante, vitae terminum posuit*» iliaque cum geminis filiabus * An. 1141. 
et parvuio desolata remansit : quae acerbi doloris stimuiis agitata ita eum planxit , 
ut mortem videretur optare ; ita eum flevit , quôd ferè prope ipsum aestimaretur 
deficere 

Cùm ergp, Comité iam defuncto, ei Iaboriosior cura graviorque iaboris sarcina 4- 

■ • . a . 1 1. °. . * .1. -î- Comitatum 

ad regimen comitatus incumberet , eum cum tantse discretionis consilio et tranquil- adminiurat. 
litatis quiete administravit, ut non feminei, sed animi per c une ta videretur virilis. 
Prpçeres etenim sui comitatûs ac nobites , quâdam animi cirxumspeçtiQne peritâ, 
ita sibi ex débita fidelitaie noverat amicabiiiter obligare , ut universi ad custodiendum 
comitatum incolumem, ejus gratiâ, sollicitudine fideli intenderènt. Si quando autem 

(a) Stephanus natus erat Guilleimo magno Bur-> (b) Rainaldus III anno i \vj Burgdndias comi- 
gundiae Comité et Stephaniâ Comitissâ Viennensi; tatum assecutus eu post Gùillelmum infàntem , 
ipse vtxb Matisconensis erat Cornes et Burgundiae Guillelmus vero Matisconensém comitatum. 
comitatûs administer pro Guilleimo fratris sui Rai- (c) Guigonis eo nomine IV, qui aliis III dicitur. 
naldi fiJio, m roinori setate constituto. (d) Humbertum III. 

Hhh ij 
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aliqui circumstantium principum , ocçasione aliquâ émergente , adversùs eam arma A 
sumere se dixissent ; , potiùs divino quàm humano confidens praesidio , sacerdotum 
atque religiosorum impiorabat sufiragia ; et ut sibi à Domino pacem impetrarent 
exorans v terrores comminanlium eorum intercessionibus tamquam forti. clypeo 
repellebak ... 

Num. 10. Verùm, ut ad commendationem prudentiae et peritiae ipsius styius itérât» vertatur, 
ïï°cX"' c ^ m e f U5 filias ad nubilem devenissent xtatem , non absque sumptibus copiosis alte- 
tis , comitatum xvm (a) incïyto efrpotenti vira Arverniensium Coraiti, Régis Francis. consanguineo; 
résignât 10. ^j teram jffrj Valentinensium Comiti , vira ciaris natalibus orto , lege. matrimonii 
copulavit. Proinde vero r cùm filius ejus jam aduitus, militari cinguio ab Imperatore 
susçepto , consanguineam (c) ipsius sibi conjugali vinculo aiiigasset , atque inde 
regrediens honorabiiiter et cum solemni processione cum uxore sua in Gratianopo- 
litana fuisset receptus ecclesia; ipso cum matre et uxore sua, universisque princi- B 
pibus ac plèbe, eptscopales domos introgressis , nonnulii ibidem assistentium , 
aujditâ piâ ac rationabili exhortatione matris ad filium:, obstupentes admirabantur 
unde illi tanta venusta eloquia et sapientia. Curam nempe atque regimen comitatûs 
in manum illius refiandens , monuit eum Deum super omnia diiigere , ecciesiarum 
perturbatores propulsare, ecciesiasticos viros atque religiosas personas honorare ac 
protegere, m omnibus modurn tenere r subjecios ciementer regere, diiigere justitiam, 
et iniquitaterh odire. ... 
Num. ii. Evoluîo * denique non piurium annorum curricuib, ille de quo universa spes 
romiutunf de- matr ' s suae P ost Deum pendebat , investigabili Dei judicio gravi xgritudinis incorh- 
nuô adminis- modo apud casteiium Visiliae arreptus , jamque in extremis constitutus est. Qui iicèt 
"♦An. 1 1 61. parvuîam ex conjuge filiam suscepisset , in matris manum , quam ad misericordiae 

opéra dapsiiem noverat et proclivem , comitatum libéré resignavit : fiducialiter C 
credens eam sibi defuncto non deteriorem impendere partem. Qui post peractam 
confessionem et salutiferam Viatici susceptionem , incessanter Deum invocando , 
générale conditionis humanae debitum exsolvit , raptus ne mutaret raalitia intel- 
lectum. ... 

♦aT'iiô 4 ' Necdum annus * post filii decessum efïïuxerat, post multos pro ejusdem filii 
obitu toleratos dolores , post multiformia laboris ac soilicitudinis pondéra quae in 
comitatu regendo pertulerat, confirmatis ab ea sponsalibus inter filiam (d) fiiii 
sui et Gomitem Sancti-^Egidii , cùm in villa quae Mura dicitur , moraretur , in 

MoritJ 8 gravissimam incidit invaletudinem. . . . [ quae ] anno ab incarnatione Domini miile- 
simo centesimo sexagesimo tertio (e) , sexto idus februarii , vitalem spiritum exhalavit. 

(a) Joannam de Calabria , ut vuh Baluzius , eus munificum erga eum se praebuit, diplomate quod 

nuptam non Roberfo 111, sed Guillelmo VU Ar- videsis in Historia D. de Valbonnais , 1. 1, p. 93. D 

verpiaÉ Comiti (de quo vide Historiam genealog. (d) Beatricem, desponsam in futuram uxorem 

" gentis Arvernicae, t. i, p. 64); vel Marchisam seu Alberico , filio secundo loco genito Raimundi V 

MaTgaretam de riomine matris sua dictam. Comitis Tolosani et Regina; Constantiae ; de quo 

. (b) Beatricem, matrimonio junctam Guillelmo matrimonio vide lheras Raimundi ad Ludov. Vil, 

Comiti Valentinensi , filio Ademari Pictavensis. apud Cbesnium , t. IV Rerum Franc, p. 721. 

(c) Beatricem , filiam Guilleimi III Marchionis (e) Anno 1 164 à kalendis januarii inenoato, qui 

de Monteferrato, anno ut videtur 1155, quo Frideri- more Gallico 1 1 63 computabatur. 

EX VITA S, ANTHELMI BELLICENSIS EPISCOPI, 

Auctore coaevo ac familiari Scriptore. 

Inter Acta Sanctorum Bollandi, ad dîem 2<f junii, p. 227; 

Num. i 7 . Eo «empore/tf/, Cornes Forensis [ Guigo f II ] Lugdurtensem urbem dolo captam 
bem U capit Gd- va stavit ♦ eunctaque depopulans malrgnitatis sua? rabîem erga ecclesiam potissimè 
go Forensis. demonsttavk. Nam cùm cierici, Deo prophio , ejus manus tamquam fugîtivi et 

. (a) .Arino iiô^ ^i.cifedimusRcAprtodeMontp., tenuit, Portà diploma Friderici Imper, quod jurgii 

qui ad annum 1 163 ait : G. Dalfinus et Forojuliensis causa fuit , et quo regalia omnia confirmât Eraclio, 

Comités ,'tnhto prie tertio , fraudé eam (Lugdunensem datum fuit Arbosii, XIV kal. decembris, indict. V , 

urbem) prœdicto archiepiscopo (Eraclio) abstulerant, anno Dominicœ incarnat. M CLViJ, régnante D. Frede- 

neeper Regem Franciœ eam rehabere-potuit tideo idetn rico Romanorum Imperatore gloriosissimo , anno regni 

archiepiscopus transit! lit se ad Imperatorem i r qui prœ- ejus VI, imperii vero III , inter instr. t. IV novis. 

dictam civitatem eidem restituit^ et ex tune ab to tUam Galliz Christ, col. 17 , et alibi ssepiùs recusum. 
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A exules evasissent , eorum domos ira succensus subvertit. Dominus vero Eraclius 
dictas urbis archiepiscopus, caeterarumque dignitatum venerabiles personas, eremum 
Portarutn adierunt 

Eodem tempore, cùm magnum schisma esset de Papa ortum in ecciesia Dei* Num. , 9 . 
totius bonitatis et justitiae aemulator Antheimus pro catholicae ùnitatis defensione C amC^^l- 
constanti animo , ut fortis pugii in Christo , contra schismalicos viriliter noscitur »is 
iaborasse. Nam cùm Romanae ecclesiae cardinales, totaque pariter curia, Alexan- 
drum pontificem summum elegissent et constituissent, Oetaviahus, qui primus fuerat 
de eiigentibus , diabolicâ ambitione cascatus , apostolicàm sedem invasit de facto , 
ac ecclesîam ( quod magis execrabile fuit ) imperatoriaê tradidit potestati. Eràt 
enim vir potens et magnarum opum, ex magno génère procreatus, ac multos 
sequaces et fau tores habebat ; catholico vero praesuli pauçi quidem, sed meliores 
B et saniores, adhaerebant. Cùmque universa penè ecciesia vacillaret , actota consi- 
militer Christianitas magno turbine fidei quassaretur, Carthusiensisordo in ecciesia 
occidentali ante omnes, ut innotuit manifesté, Alexandre Papas adhaerens, eumque Partibus 

• r r . . , ,. . 1 Alexandri III 

verum esse pontmcem praedicans et connrmans , ei per omnia obedire curavit. . . . addictu* , 
Praecedentibus itaque Carthusiensibus et Cisterciensibus, Alexander Papa ecclesiam 
in partibus Gailias , Britanniae atque Hispaniae , cito meruit obedientem habere. 

Cùm ecciesia Bellicensis suo fuisset orbata pastore (a), cauonicorum pars potentiof Num. ai. 
adolescentem quemdam nobiiem génère elegit , episcopalem sibi domum tradens; r . A Be,licemi * 
altéra verô pars contradicens monachum quemdam elegit , mittens ad domnum cpucopus ' 
Papam, qui tune in Galiiarum partibus morabatur, ut eum sibi in episcopum 
confirmaret , ductore quodam Sigibodo facundissimo et astuto viro , diversarum 
scripturarum non indocto , cujus ornatis verbis atque politis curiam cito sibi meruit 

C habere faventem. Sed cùm utraque electio Papse innotuisset, in neutram consen- 
tiens , damnavit primam , secundam quoque statuit irritandam. Dum autem his 
qui vénérant responsum dare difFerret , quia et alios venturos sperabat, sic suspen- 
sum remansit negotium. Ciericis itaque dictas ecclesias in vota sic disparia rema- 
nentibus, quidam ex ipsis moderatiores, pauci tamen, quibus heutra electio sapiebat, 
caeteros ad concordiam reducere satagentes, magnum iilum anachoretam Anthel- 
mum eligere studuerunt.... 

Cùm vir Dei non solùm in sua dioecesi, imo in toto Sabaudiae comitatu,non Num. 28. 
paucos malefactores et raptores esse conspexisset, qui suos suaque, neenon sacer- ^SSîwa 
dotes , clericos , viduas, orphanos et pauperes, molestare et offendere non timerent ; compe»dt. 
hic soius, cùm nemo adhuc praslatorum id facere praesumpsisset, in eorum prae- 
sumptionibus coercendis , illato etiam ab eis terrore , constamior , incunctanter et 

D perseveranter hue illucque discurrendo , gladium spiritûs tota cum iibertate in 
furentes et frementes , seu in aliquo praemissorum oflendentes , vibravit, tradens 
contumaces Satanae anathemate solemni , utspiritus mereretur salvari. Quantaecum- 
que enim essent potestatis , nuili contra justitiam deferebat vel parcebat.... Hinc n*m. » 9 . 
est quod, cùm Cornes Sabaudiae Humbertus , Amedei filius, quemdam ejus sacer- 
dotem capi fecisset, eumque sibi episcopus reddi petiisset, nec impetrare valuisset, 
praepositum ejus qui eum ceperat , cum omni domo -sua excommunicavit , &c. 
(a) Pontio de Thoine: is erat vitâ fanctus circa annum 1162 vel sequenti» initium. 

ROBERTI III CARNOTENSIS EPISCOPI ELOGIUM 
Ex Necroldgio Carnotensis ecclesias. 

Inter Anakcta Mabillonii, in-fol. p. 233 ; in-S. v , t. II, p. fftf. 

Nono kal. octobris , Dominicae incarnationis anno mclxiv , migravit à saeculo An. 1 164. 
Robertus bonae memoriae, hujus sanctas sedis revetendus antistes , qui huic ecclesiae 
plurima contuiit bénéficia , videlicet decem marcas argenti , tapetum , cappam , 
casulam , sandaiia , stolam episcopalem , lapides plùrimos pretiosos , vas crystalli- 
num artificiosè caelatum , bacinos cupreos insigni scuipturâ mirandbs , annulum 
suum benedictum scrinio B. Marias affixum. Pavimentum verô irt introïtu chori, 
mirificè reparavit ; domos episcopales ex magna parte emendavit ; capeliam ibidem» 
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+3 Q ' . , . g Martini à fundamento refecit et consecravit; domum A 
satis ^f^XuSô posUam , quarn nimis arcmm invenerat , muito S umptu melio. 
quamdam m claustro p H • ad am p itudinem jpsws domus a manu 
?avit, et terram eidem abba tias institué scilicet abbatiam 

laï ca in honore, écoles « "W™ % ^S] abba tiam S. Cyrici (a), et libros 
* ^Sd^'Si Apud Bercherias granicammuro 
^TaÏ^cÏÏÏÏS^ moiendinum unum et parvum stagnum reparavn, 
clausit. A P^ D S m ibidem cum multa expensa firmavit. Buxeium 
*' d T U eT labo e ex latali jure in usum episcoporum perpétue transfudit et pn- 
S -, mP - fi S Basochas à regia exàctione quae brennagium (b) d.cm,r, non sme 
vilegns 6 rmav : ,t -.^ n C v ;^ .j axta 6 Bercherias super Voigriam sitas, terram quamdam 
ma xinio S «rnptu l«berav I t ^™ ntu P m epjs copatû^ ^îil^lbi «Kfi- 
«œ^r ^ T mdam juxta- B 

candam , . WHism*. « . r retroa ctis temponbus ab ecclesiaalienatam 

i >nn. i-annniMS. 



sex autem non icanonicis. 

u„i,»t™ • /r auarfam prarogativâ caritatis peculiariter diligebat , 

(a) In nécrologie qudque J°»Pj»«"« ' . '£ têbaturatquefivéat. Denique et multa àlia bent- 

haV octobris , depositio domm Robert, CarnoU m* t ^ t \ m \ iv i rtt> ab ips0 U, Mata sunt, et in 

«<•' 7" traiTS 1 'JZZTeCn, % dierurn suorum LX Or. ad «dificationem nostri 

TokÛs'reTgione.n nostram in ""^Srennagium, tributum forfuris pro canum 

EX ACTIS CONCILII LUMBARIENS1S 

,%i. m ' S "~ Adversùs Albigenses 'haereticos. 

^ t. XConcil. col. H7 * ,et Rogerum Hùvedcnum, p. /// («)• 
AD M,Q NITIO iPRyEVlA. 
Aforr/ hère sœculo XII hœretici et preestigiatores , qui plèbes seducebant 

ÎnMB Uannia Eudoseu Eon de Stella , et alie td genus tffîfWg 

auoium proinde originem et progressas lue invesngare haud onosum '"<• 
q 7 al lll faces et reliquiœ ilJorum Manichœorum qju anno 

Post istos detecti sunt in Aginnensi patrra ^^^YSuîZl^ anno 
tus istorum Lumbersiensium prorsus similes , desenht ^^^f" 
uoi in expédition Kierosolymitanamortuus^ sermone jtnDomtmcam vmp 

Trinitàtem , cujus verba vide tomo nostro XII, p.J49 «• aisemm 

Circa idem tempus, scilicet anno noo^o Hildebems C ™™2mGolidi £ 
Romam perrexit (non verè mf, ut vult Pagtus, quod ^^jSîS^ 
VindocL iïm mdemonstrabhnus), 

ribusinfecit Henricus quidam pseudo ; erem.ta,/,«^ ant lf a ™"Xorem affir- 
To/osanas : quem ideirco Mbigensiufn ^XJ^S^i- 
mare non duîitamus. Nam ut de ?o an S. Bemardps ff.™fâ°*£ olào do de 
Tolosanum ¥ ribens epist. H f : Inqu.re, s, placet, v,r nob,h S> • 

t. III nSst;Otcitap*,:rtûtà i ; sedinnuraeris etiam juvant. 
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A Lausana civitate exierit, quomodo de Cenomanis , quomodo de Pictavi , 
quomodo de Burdegali. Nec patet ei uspiam reversionis adîtus, utpote qui 
fceda post se ubique reliquerit vestigia. Vide quœ de ejus et sociorum moribus 
scripsit auctor Gcstorum Cenoman. episcoporum , tomo nostro XII, p. J^et seqq. 

His pervagatis regionibus, Henricus Arelatem usque pervertit ; nam, eodem rtfe- 
rente anonymo Cenoman. *, ab Arelatensi archiepiscopo captus est , et domino iba. p . 554. 
Papae Innocentio Pisis in authenticO conciiio ( anno 1134 cekbrato ) prae- 
sentatus, ibique iterum convictus et generaliter hxreticus appellatus, ad 
postremum carcere mancipatur. Cui postquam permissio concessa est abeundi 
ad aliam provinciam ( utique Tolosanam ), novâ sectâ, novo cursu, novum 
iter assumpsit delinquendi : quam protinus ita turbavit, quôd minimè Chris- 

B tiani ecclesiarum adirent limina, sed divinum contemnentes mysterium, 
sacerdotibus obiationes, primitias, décimas, infirmorum visitationes , et 
solitam denegabant reverentiam. Hoc ipsum de Henrico testatur Gaufridus in 
Vita S. Bernardi, lib. III, cap. S, suprà, p. 3/3. Citm enim eb S. Berna r dus 
anno 1147 ntissus fuisset, praedicavit, inquit , in civitate Tolosa, et in caeteris 
locis quae miser ille frequentasset ampiiùs et graviùs infecisset.... Caeterùm 
etsi tune fugit haereticus ille et latuit , ita tamen impeditse sunt via? ejus et 
semitae circumseptae , ut vix alicubi postea tutus, tandem captus et catenatus 
episcopo traderetur. Quo anno incompertum. Unum scimus , non continué 
extinctam fuisse hujusmodi pestem. 

Namque surrexie pro eo in Petragoricensi regione quidam Pontius, eu; us 

C errores et praestigia describit Heribertus monachus in epistola à nobis édita *, et * T. xii, 
ex eo Annalista de Margan apud Thom. Gaie , ad an. 1163. Guiilelmus autan p " ss °' 
Neubrigensis*, lib. Il, cap. 13, narrât erroneos quosdam ex eorum génère quos * T. xm, 
Publicanos vocant , in Angitam circa illud tempus appu/isse ; et celebrato Oxo- p * ,o8 * 
niœ contra illos conciiio, detestandum illud collegium , cauteriatis frontibus , 
justae severitati subjacuit , eo qui primatum gerebat in eis, ob insigne magis- 
terii , inustionis geminae , id est in fronte et circa mentum, dedecus sustinente ; 
scissisque cingulo tenus vestibus , publicè caesi , &c. 

Cum itaque in latissimis Galliœ , Hispaniœ, Italiœ , Germaniœque pr ovin dis 
tam tnulti , ut ait Neubrigensis ibidem, hâc peste infect i essent , editus contra eos 
est in conciiio Turonensi, anno 1163, canon 4, his verbis : In parùbus Tolosae * *ubbe,Conc 

D damnanda haeresis dudum emersit quae pauiatim more cancri ad vicina loca *" ,coL ,4 ' 9 ' 
sese diffundens , per Guasconiam et aiias provincias quamplurimos jam 
infecit : quae dum in modum serpentis intra suas evolutiones absconditur, 
quantô serpit occultiùs , tantô graviùs Dominicam vineam in simplicibus 
demolitur. Unde contra eos , episcopos et omnes Domini sacerdotes in iilis 
partibus commorantes vigilare praecipimus , et sub interminationeanathematis 
prohibere, ut ubi cogniti fuerint illius haeresis sectatores , ne receptaculum 
quisquameis in terra sua praebere aut praesidium impertire praesumat ; sed nec 
in venditione aut emptione aliquacum eis omnino commercium habeatur, 
ut, soiatio saltem humanitatis amisso, ab errore vitae suae resipiscere com- 
pellantur. Quisquis autem contra haec venire tentaverit , tamquam paniceps 

E iniquitatis eorum anathemate feriatur; ilii verô si deprehensi fuerint, per 
catholicos principes custodiae mancipati, omnium bonorum amissione mulc- 
tentur. Et quoniam de diversis partibus in unum latibulum crebrôconveniunt, 
et praeter consensum erroris nuliam cohabitandi causam habentes , in uno 
domicilio commorantur, talia conventicula et investigentur attentiùs, et, si 
vera fuerint , canonicâ severitate vetentur. Atqui bu/us vi decreti coactum 
fuit in G allia Narbonensi Lumbariense , quod sequitur, concilium. 

Anno ab incarnatione Domini mclxv , talis diffinitiva sèntentia lata est super 
altercatione et assertione atque impugnatione fidei catholicx, quam expugnare 
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nitebantur quidam qui faciebant se appellari Boni-homines , quos manutenebant A 
homines (a) de Lumbers. Et haec sententia iata est per manum Giraldi^ Aibiensis 
episcopi, eiectis ac statutis judicibus ab utraque parte, et cognoscentibus atque assi- 
dentibus (c) praefato episcopo, Gauceiino Lodovensi episcopo , et Castrensi (à) abbate , 

* Gaujber». ^ abbate de Ardureîlo (e) , et abbate de Candiiio *, et Arnaldo Bebeno (f) , in 

praesentia bonorum virorum tam clericorum quàm laïcorum , videlicet domni 
Pontii^ Narbonensis archiepiscopi, Arnaldi^ Nemausensis episcopi, G.(i) To- 

* WiiWmi. iosani episcopi, W.' Agathensis episcopi, Ramundi abbatis B. Pontii, P.* Sendra- 
» Viulis. censis abbatis, abbatis 3 Fontis-frigidi, abbatis**/* Galac , et praepositi* Tolosani , 

* JJ^V àc praepositi 4 Aibiensis , et archidiaconorum Narbonensis et Agathensis , et prioris 7 



* Guilieimi. B. Mariae de Monte- pessulano , et B. prioris de Cella-nova , et M. 8 Blanc, et Hugonis 
I w uid . oni . s - de Veireiras , et laïcorum Trencavelii [ vicecomitis Biterrensrs ] , et uxoris 9 Comitis 
» Constantin. Raimundi Tolosani , et Sicardi vicecomitis de Laurac , et I. :o de Dorniano , et B 
'isami. multorum virorum, ac ferè totius populi Aibiensis et de Lumbers, aliorumque 
popuiorum castrorum. 

Interrogavit Lodovensis episcopus eos qui faciunt se nuncupari Boni-homines, 
jussu episcopi Aibiensis assessorumque ejus , in primo capituio , si recipiebant 
legem Moysi ac prophetas , seu psalmos , et vêtus Testamentum , et doctores novi 
Testamenti. Responderunt coram omni multitudine , quia non recipiebant legem 
Moysi , neque prophetas , neque psalmos , nec vêtus Testamentum , nisi solum- 
modo Evangelia, Epistolas Pauii, et septem canonicas Epistolas , Actusque aposto- 
lorum et Apocalypsim. 

Secundo interrogavit eos de fide sua, uti eam apponerent. Respondentes dixerunt 
quod non dicerent, nisi cogerentur. 

Tertio interrogavit eos de baptismate parvulorum , et si salvabuntur per baptis- C 
mum. Dixerunt quôd nihii dicerent , sed de Evangelio et epistolis responderent. 

Quarto interrogavit eos de corpore et sanguine Domini , ubi consecrabatur f v 
vel per quos, et qui sumebant, et si magis vei meliùs consecrabatur per bonum 
quàm per malum. Responderunt quia qui dîgnè sumebant , salvabantur; et qui 
indigné , acquirebant sibi damnationem. Et dixerunt quod ab omni bono tam 
clerico quàm laïco consecrabatur; et nihii aliud responderent, quia non debebant 
' cogi respondere de fide sua. 

Quinto interrogavit eos quid sentiebant de matrimonio , et si poterant salvari , 
si carnaiiter jungebantur vir et mulier. Noiuerunt respondere nisi hoc tantùm , 
videlicet quia vir et mulier jungebantur propter luxuriam atque fornicationem 
[ vitandam] , sicut B. Pauius in epistola sua [dicitj. 

Sextô interrogavit eos de pœnitentia, an in fine fieret ad salutem ; vei si milites D 
qui vulnerabantur mortaliter , salvarentur si pœniterent in fine ; vel si deberet 
unusquisque confiteri peccata sua sacerdotibus et ministris ecclesiae, vel cuilibet 
Jacob, v. laïco , vel de quibus ait B. Jacobus : Confitemini alterutrum peccata vestra. Qui 
respondentes dixerunt infirmis sufHcere si confiterentur cui velient. De miiitibus 
verd dicere noiuerunt , quia non dicit B. Jacobus nisi de infirmantibus. 

Quxsivit etiam ab eis , si sufHciebat sola cordis contritio et oris confessio , vel si 
erat necesse ut facerent satisfactionem post datam poenitentiam , jejuniis , afflictio- 
nibus et eleemosynis, peccata sua lugentes, si suppeteret eis facultas. Responde- 
runtque atque dixerunt, quia Jacobus non nisi hoc tantùm ut confiterentur, et 
sic salvarentur; nec volebant esse meliores apostoio, ut aliquid de suo adjungerent, 
sicut episcopi faciunt. 

' Dixerunt etiam muita non interrogati, quod non debebant omnino jurare per E 
aliquod sacramentum , sicut dicebat Jésus in Evangelio et Jacobus m epistola sua. 
Dixerunt etiam quia Pauius aiebat in epistola sua , quales erant ordinandi in 

.(a) Apud Hovedenum, milites de Lumbertid. (g) Ibid. Pétri Narbonensis archiepiscopi , sed 

(b) ibid. Girardi. Utrobique mendosè : legen- malè. Deinde, omissis cœteris , atque aliorum epis- 
dam Guilieimi, qui praefuit Aibiensis episcopus ab coporum et abbatum , archidiaconorum, necnon et 
anno 1 1 57 usque ad annum 1 1 74- Comitum et virorum potentium numéro viginti illius 

(c) Ibid. consentientibus atque assidentibus. provinciar , et ferè totius populi Albiat et Lumberci. 

(d) Ibid Rogerio ; vel fotïùs Rigaldo, qui Rogerio (h) Ibid. A. Verùm is erat tune Adelbertus vel 
a,nno 1 1 64 successisse creditur. Aldebertus. 

(e) Ibid. Petro , et rectè quidem. (i) Ibid. in fine Gocelinus vocatur hic episcopus. 

(f) Ibid. Arnaldo Narbone , et in fine de Be. Erat autem Giraudus de JJartha. 

ecclesia 
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A ecclesia episcopi et presbyteri ; et si taies non ordinabantur quales ordinandos 
praecipiebat Paulus , non erant episcopi neque presbyteri , sed lupi rapaces , et hypo- 
critae et seductores, amantes saiutationes in foro, primas cathedras et primos 
accubitus in cœnis; volentes vocari Rabbi et magistri contra praeceptum Christi, 
ferentes ai bas et candidas vestes, gestantes in digitis aureos annulos gemmatos, quod 
non praecepit magister eorum Jésus , et muita alia convicia improperantes. Et idcirco, 
quia non erant episcopi neque presbyteri , nisi taies quales fuerunt presbyteri (a) 
qui tradideruoit Jesum , non debebant iiiis obedire ; quia maii erant , non boni 
doctores , sed mercenarii. > 

Contra ea quae dicebant inductx sunt novi Testamenti auctoritates multae à domino 
Pontio Narbonensi archiepiscopo , et Arnaldo * Nemausensi episcopo , et Petro * Aidebmo. 
Sandracensi abbate , et abbate * de Fonte-frigido. Auditis itaque utrimque aile- "Vinii. 

B gationibus et novi Testamenti auctoritatibus ( non enim volebant recipere judicium 
nisi per novum Testamentum ), talem diffinitivam sententiam de jure et ex novo 
Testamento protulit Lodovensisepiscopus, ex mandato Aibiensis episcopi et assesso- 
rum suprà nominatorum , coram omnibus praedictis , facto ab omnibus silentio : 

« Ego Gaucelinus Lodovensis episcopus , ex praecepto Aibiensis episcopi asses- 
» sox.umque ejus , judico istos qui vocant se Bonos-homines , haereticos esse; et 
» damno sectam Oliverii sociorumque ejus , et qui tenent sectam haereticorum de 
» Lumbers, ubicumque sint : atque hoc judicamus per auctoritates novi Testamenti, 
» id est, Evangeiia et Epistolas , atque Psalmos , Actusque apostolorum et Apocalyp- 
» sim. » ( Sequuntur auctoritates , qua singulis eorum capitulis multa opponuntur. ) 

Responderunt haeretici, quia episcopus qui dederat sententiam erat haereticus, 
et non ipsi , ac quôd erat inimicus eorum , atque erat lupus rapax et hypocrita, 

Q et inimicus Dei , et non bene judicaverat. Et noluerunt respondere de fide sua , 

quia cavebant se ab eo , sicut eis praeceperat Dominus in Evangeiio , Attendite à Matt * VI1, 
fa/sis prophetis qui veniunt ad vos in vest 'mentis ovium , intrinsecus sunt lupi rapaces ; 
et quôd ipse erat persecutor eorum frauduientus , et parati erant ostendere per 
Evangeiia atque Epistolas , quôd non erat bonus pastor , neque ipse , neque catteri 
episcopi vel presbyteri , sed potiùs mercenarii. 

Respondit episcopus , quôd sententia in eos de jure erat dictata, et paratus erat 
probare in curia domini Aiexandri Papae cathoiici , et in curia Ludovici Régis 
Francise , et in curia Raimundi Comitis Tolosani , vel uxoris ejus quae erat praesens , 
vei in curia praesentis Trencavelli , quôd rectè fuerat judicatum, et quôd isti mani- 
festé essent haeretici et de haeresi notati. Atque promisit se eos accusare (b) de haeresi 
in omni curia catholica , et se subiturum judicii discrimen (c). 

D Videntes verô se esse convictos atque confusos, converterunt se ad omnem popu- 
lum , dicentes : « Audite , ô boni viri , fidem nostram quam confitemur. Nunc 
» confitemur autem propter dilectionem et gratiam vestrî. •> Respondit episcopus 
praedictus : « Vos non dicitis , quôd propter gratiam Domini dicatis ; atque dicitis 
» propter gratiam populi. » Et illi inquiunt : « Nos credimus unum Deum vivum et 
» verum, trinumque atque unum, Patrem et Fiiium et Spiritum sanctum ; Filiumque 
» Dei carnem suscepisse, baptizatum fuisse in Jordane, jejunasse in deserto, praedi- 
» casse salutem nostram , passum , mortuum atque sepuitum , ad inferos descendisse , 
» resurrexisse tertiâ die , ad coelos ascendisse ; Spiritum paraclitum in die Pente- 
» costes discipuiis misisse, venturum in die judicii ad judicandos vivos et mortuos , 
» omnesque resurrecturos. Cognoscimus etiam quia , quod corde credimus , ore 
» debemus confiteri. Credimus quia non salvatur qui non manducat corpus Christi , 

£ » et quôd non consecratur nisi in ecclesia , atque etiam nisi à sacerdote sive bono 
» sive malo , nec meliùs fieri per bonum quàm per maium. Credimus etiam quôd 
» non salvatur quis nisi per baptismum , et parvulos salvari per baptisma. Credimus 
» etiam quôd vir et mulier saivantur , licèt carnaiiter misceantur ; et quôd pœni- 
» tentiam debeat unusquisque accipere ore et corde , atque à sacerdote et in ecclesia 
» baptizari. Et quidem si quid in ecclesia amplius (d) posset ostendi per Evangeiia 
» vel Epistolas , illud crederent et confiterentur. » 

(a) Hoved. Et idcirco quia taies episcopi et presby- (b) Hoved. et publicare de hœresi. 
teri erant quales fuerunt presbyteri qui tradiderunt (c) Ibid. judicium discriminis. 
Jesum , non debebant illis obedire, quia mali erant. (d) Ibid. Et si quid amplius eis posset ostendi per 

Auditis itaque utrimque if c. Evangeiia et Epistolas, illi crederent et confiterentur. 

Tom. XIV. Iii 
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EX ACTIS SANCTORUM 



* Guilielmus. 



* Al. plivitio 
nem. 

* Rigaldus. 



* Pctrm. 



* Glusbertus, 



* Aldebertus. 

* Ciraudus. 

* Guilielmus. 



* Vitalis. 

* Maurinus. 



* Pctrus. 

* /. t. Hugo. 



Interrogavit etiam eos episcopus praedictus , si jurarent se tenere fidem istam , A 
et credere ; et si quid amplius debeant confiteri , quod maiè senserant atque 
praedicaverant , an non^? Respondentes dixerunt, quod nuiio modo jurarent, 
quia contra Evangeiium facerent et Epistolas. Contra eos vero inductae sunt novi 
Testamenti auctoritates à praedictis cathoiicis personis. 

Auditis itaque utrimque auctoritatibus , surgens praedictus episcopus judicavit sic: 
« Ego Gaucelinus episcopus Lodovensis , jussu et mandato Aibiensis episcopî , 
» Assessorumque ejus, judico et per sententiam dico, quod malè sentiunt hxretici 
» isti de jurejurando , et debent jurare, si resipiscere volunt, praestandumque est 
» jusjurandum , ubi fides periclitatur. Et quia infâmes sunt et de haeresi notati, 
» debent purgare suam innocentiam , et redeuntes ad ecclesiae unitatem , fidem 
» suam debent jurejurando adstruere , sicut tenet et crédit ecciesia catholica : ne 
» infirmi qui sunt in ecciesia , corrumpantur , et ne oves morbidae universum B 
» gregem contaminent. Nec est contra Evangeiium vel Epistolas Pauli. Quod enim 
» dicitur in Evangelio, Sit sermo vester, est est, non non ; neque jurabitis per ccelum 
» neque per terrant, &c. non prohibetur jurare per Deum , sed per creaturas.... » 
Videntes itaque quod super hoc erant convicti , dixerunt quôd episcopus Aibiensis 
fecerat eis pactum , quôd non cogeret eos jurare. Quod ipse episcopus Aibiensis 
negavit. 

Surgens itaque episcopus Aibiensis * dixit : « Sententiam quam nunc protulit 
» Gaucelinus episcopus Lodovénsis, ego confirmo et laudo, atque meo jussu data 
» est ; et commoneo milites de Lumbers , quatenus non manuteneant eos , per fini- 
» tionem* quam fecerunt in manu mea. 

» Ego * Castrensis abbas , electus judex , hanc sententiam laudo , et assensu 
» meo data est ita. C 

» Ego* Ardulensis (b) abbas , electus judex, hanc sententiam iaudo, et assensu 
» meo sic data est. 

» Ego Arnaldus Debe , electus judex, similiter hanc sententiam laudo, &c. 

» Ego * Candiliensis abbas , electus judex , sententiam hanc laudo. 

» Ego Pontius de Arsax , Narbonensis archiepiscopus , hanc sententiam ratam 
» habeo , atque istos haereticos esse scio , et eorum sententiam improbo. 

» Ego Arnaldus * Nemausensis pontifex , similiter laudo hanc sententiam. 

» Ego G. * Tolosanus episcopus , similiter laudo et affirmo hanc sententiam. 

» Ego G. * Agathensis praesul , similiter facio , et excommunia) eos , atque 
» ejicio eos de divino officio sanctae matris ecclesiae , et omnes iiios qui istos frau- 
» datores christianorum audierint aut manutenuerint ; sint cum iilis in aeterna 
» damnatione , donec ad satisfactionem veniant. D 

» Ego Raimundus abbas beati Pontii , similiter (c). Ego Enricus abbas Galia- 
» censis , similiter. Ego * abbas Fontis-frigidi , similiter. Ego M. * Tolosensis prae- 
» positus, similiter. Ego Gil. (d) abbas et praepositus, similiter. Ego R. archidiaconus 
» Agathensis , similiter. Ego Guido prior de Monte-pessuiano , similiter. Et ego 
» P. * Sendracensis abbas , similiter. Et ego magister Bianchus , similiter. Et égo 
» Bego * de Verniras , similiter. 

» Et ego Trencavellus vicecomes [ Biterrensis] in nostra praesentia sicut judica- 
» tum est , laudo et affirmo similiter. 

» Et ego Constantia, soror Régis Franciae, uxorque Comitis Raimundi Tolosani, 
» similiter. 

» Et ego Sicardus vicecomes Lauracensis (e) , similiter. 

» Et ego Isarnus de Dornia similiter laudo et affirmo hanc sententiam cum E 
» omnibus istis antedictis , in praesentia populorum castrorum , scilicet de Lumbers 
» et Albi , aliorumque multorum populorum qui hanc sententiam laudare atque 
» judicare audiunt. » 



(a) Hoved. et si quid amplius deberent confiteri ; 
quia mali senserant et pradicaverant antè. Mu lté 
meliùs. 

(b) Ibid. Ardulesensis, gallicë Ardorel. 

(c) Ibid. additur, Et ego R. [ Richardus ] abbas 
S. Willelmi , Gellonensis seu de Deserto. 

(d) Ibid. G. [ id est Guilielmus ] Aibiensis 



prapositus ; et deinde , Ego N. Narbonensis pree- 
positus, forte archidiaconus, ut supra. 

(e) Ibid. Lantrocensis, corruptè; ac deinde, omisso 
Isarno de Dornia, sic concluait : Hanc sententiam 
ratam habemus , et istos hœreticos esse scimus , et 
eorum sententiam improbamus. 
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A : 

EX LIBRO II MIRACULORUM S. RIÇTRUDIS VIDUvE, 
Auctore anonymo (a) Marchianensi monacho. 

Inter Acta Sanctorutn Bollandi , ad diem 12 maii , p. jfjf ef. seqq. 

Defunctis memoratis patribus qui religionem secum in monasterio ilfatam Nam. 1. 
verbo et opère alios docuerant , fratres abbatem constituunt Fulchardum (h) Has- 
noniensem monachum. Et hic erat de iniqua progenie Landastensium, frater eorum 
qui tune temporis perversae nationis illius quasi caput esse yidebantur : qui ad hoc 
eiectus est, quôd vir secundùm sxculum de magno génère, infestantes ecclesiàm 
ljberiùs posset arguere ; resistentium quoque contumaciam , nunc censuré distentio- 

B nis * ecclesiasticae , nunc affinium suorum potentiâ, retundere. Haec fuît in electioné * / diurictio- 
consideratio ; sed, Deo permittente, res aliter impleta est. Ordinatus abbas residuum 
vitae suae non religiosè , sed saeculariter exegit : monasterii substantiam in pravos 
usus expendens , muita petentibus sibi largitus est, et Domini voiumas non est 
inquisita ; foris et intùs dissipavit Christ! patrimonium , et ab ecclesia multas 
aiienavit possessiones.... 

Post hœc Atrebatensis (c) episcopus , ad cujus diœcesin pertinebat, divinâ prae- Nam. 4. 
ventus gratiâ, Fulchardum abbatem prsecipit vocari ad se; cui coram adsistenti- 
bus : « Quid , inquit , audio de te î Redde rationem villicationis tuae. Pessima res «a exauctora», 
» est, quam gessisti. Dispensatio tibi crédita est , et tu infidelis servus totam dissi- 
» pasti ; nihii pluris aestimans , quàm quôd lasciviam corporis et gloriam redoieres 
» temporalem. . . . Recogita quod fecîsti , et [ cède | alteri ordinando abbati eccie- 

C » siae ; jam enim ampiiùs non poteris viilicare. » Quod cùm ille audire meruisset , 
graviter tamen accepit ; et misericordiam postuians , dëinceps emendationem 
poiiicebatur. Sed, episcopo in sua sententia permanente, injurias tantae parentes suos 
fore ultores procaciter asserebat. Et cùm reconciiiari nequaquam posset, contigit 
ut unâ dierum, irâpermotus, virgam pastoralem redderet episcopo, vel potiùs pro- 
jiceret. Verùm facti hujus statim pœnitens, precibus et obsequiis , ut Comitem. 
Fiandriarum sibi coadjutorem haberet , muitam impendit operam. Addens quoque 
munera muneribus, ampliora promittebat , dummodo in iocum abbatis restitueretur. 
Et dum nihil proficit , ad effundendum sanguinem innocentem, episcopo parât insi- 
dias : sed , Domino eum protegente , scelestis honiinibus uitrà progredi non licuit. 

Sub hac dissensione, minis precibusque fréquenter aiternatis , quatuor tantùm Non. y 
monachi qui jam Marchianas redierant, Amandum priorem Aquicinctensis ecclesiae ^^^^b*- 

D sibi abbatem constituunt. Assentit episcopus , quia sana de moribus et conversa- tem. 
tione illius habebatur opinio. Ille verô resistendo suam imperitiam, ioci'et ordinis 
destructionem opponebat ; et ex adverso Fulchardum et suos , qui rem prospéré 
agi nequaquam paterentur. Dicebat enim quœlibet frustrà niti , neque aliud se 
■fatigando nisi odium quserere, extrema; dementiae imputandum. Has et alias occa- 
siones, adexcusandum satis necessarias, prœtendebat ; sed, accedente obedientiâ 
et precibus multorum , tandem onus suscipere coactus est (d). Supradicto tamen 
incubatore et suis prohibentibus , non statim Marchianas advenit ; sed Aquiscincti 
vigiliis et orationibus deditus, à Domino Deo consolationis auxiiium pr£stolabatur. 
Duobus igitur annis in hac Fulchardi temeritate decursis, coram Remensi (e) archi- 
episcopo et pluribus viris religiosis , successori suo et rébus monasterii pacem tenere 
tandem est pollicitus.... Post hœc venit ei in mentem ut ad S. ^Egidium peregrinus pro- 

E peraret;et praeparatis quas itineri necessaria erant, profectus est. Cùm autem revertere» 
tur, morbo correptus, peccata sua gemendo confessus est; et accepta eucharistiâ, 
referentibus qui adfuerunt, in bona confessione ultimum vitae spiritum exhalavit^.... 

(a) Ante annum 1166 scriptum fuit hoc opuscu- nensis abbas Amandus, unus ex discipulis Odardi 
lum , quod Marchianense chronicon appellat Mabil- abbatis S. Martini Tornacensis. , _ 
Ionius sŒc.llBened.p.95i , vivente scilicetGosvino (e) Radulfo Viridi , ut habet Walbertus,'qui rei 
Aquicinensi abbate, cujus meminit anonymus auctor gestae seriem longo exsequitur ordine, libro de Patro- 
num. 49 y quique eo anno vivere desiit. cinio S. Rictrudis, cap. 4 > ft" c '. p. i49- 

(b) Qui circa annum iioj eiectus fuisse creditur. (f) Walbertus ibid. p. 15a, ™°rt uu "} assentm 

(c) Robertus.qui ponrificatum gessit ab an. m; loco Miliaco nuncupato , duobus miuibuscitra S. /Egi- 
usque ad annum 1 1 3 1 . dium , vernaculè Milhau dicto , non vero Milly aut 

(d) Annum circiter 1120, factus est Marchia- Meillam, prout interpretatur Papebrochius. 

Iii ij 
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Num. 16. Necdum praedicto abbati Amando in contemplandi otio et ôrandi assiduitate, secun- A 
d ^^^ tente dùrr» eonsuefudinem , remorari îicebat ; dum pro eo quôd saecularis vioientia eccie- 
siam infestaret, ad conquerendum fréquenter exire cogeretur. Cnristi patrimonium 
vicini diripere non cessabant , singulis inde tollentibus quod poterant ; et abbas 
eorum rnalitiam sustinere non poterat. Quidam tamen eô magis adversabatur , 
quô caeteris erat génère et potentiâ sublimior , 'manens in loco vicino, paieras 
iniquhatis hjereditarius successor. > Pro cujus vioientia , quja Continua erat , si 
monachi coijtristabantur , non curabat; sed dum hoc vel iflud damnum hrtulîsset, 
ad aUud infefendum festinabat. Unde cum tota famiiia sua horrendo anathemate 
percussus est : sed , de die in diem insoientior effectua , corde indurato resrpere con- 
tempsit. Quod cùm abbas attenderet, diutiùs ferre non sustinens, ad Caroium 
Comitem Fîandrîarum profèctus est , ut ejus auctoritate potentis inimici superbia 
retunderetur. Qui venientem intuîtus (quia vîrum religiosum noverat, et magnâ B 
in Domino dîgnum reverentiâ ), de domô sUperiori descendens , ei humiiiter occur- 
rere festînavït. Quem salutatum ut patrem carîssimum ampiexatus est,adventûs 
fatigationisque suae causam prior inquirens : vaide çnim compatiebatur senectuti 
ejus, videns quia ingredi et exire prae senio et débilitât e amplîùs non poterat. 
Cui abbas : « Ecciesia , inquit , nostra in medio nationis perversae sita est ; et à 
» viCinis suis varias sustinens injurias , vix diem noctemve uiiam ab oppressioni- 
» bus miserandis feriatam habere sinitur. In praesentiarum quoque vestris obvoluta 
»genîbus, cujusdam viri potentis et magni generis per vos tyrannitfem retundî 
» suppjiciter implorât; qui totus in reprobum sensum datus, excommunication! 
» subjacens pro nihilo duciL » 
Num. 17. Cornes verô ita justitiam diligens , ut seipsum malîgnari volentibus libenter 
pCTf e «'™d n c^ rhurum (a) opponeret, abbatem blandè leniterque consolatus , ut ad domum suam C 
mitera Fim- cum S p e futurae pacis laetus reverteretur , admonuit. ^tquitatis quippe jus esse nove- 
rat, ut dum clamaret oppressus , sentiret oppressor; et non superbiret impius , dum 
incenderetur pauper. Abbas igitur , nominato viro quem tam molestum sustinebat , 
valedixit Comiti , et reversus est. Post aliquot dîes , miles ille de quo agitur , 
habens Comiti aliquid dicere , securus intravit ad eum ; quia quôd de ipso cïamor 
relatus esset ad curiam, nesciebat. Et salutans eum, primo nuiium tamquam ab 
indignante responsum accepit ; sed praeter soiitum se torvis oculis respectum con- 
siderans , quod ejus conspectui se praesentasset , tardé indoluit. Ad quem Cornes : 
« Quid est, inquit, quod audio de te! Quâ fiduciâ ecclesiam Marchianensem 
» quam per Domini gratiam manutenendam suscepi , et abbatem quem non medio- 
y criter diiigo, jam senem inquietare praesumisî Vade hinc in domum tuam, et 
» quiesce de reliquo in omni subjectione ; quia si deinceps taie quid in te reper- D 
»> tum fuerit , injurias Dei et nostrae districtus ultor apparebo. Temeritas enim et 
« praesumptio fuit , ut post tam gravem éxcessum întroïre ad nos non expavesce- 
» res. » Tune ille, paucis aut nîhil prae timoré responsis, confusus abscessit; et 
veniens domum , se tristem famiiiae suae , quod erat , exhibuit. Admiratur uxor , 
et causam doloris inquirit. Ad quam ille: « Nunquam , ah, viro nostri generis, pro 
» quolibet excessu , Cornes adeô duré ut mihi locutus est , nec quisquam commi- 
» nationem coram baronibus suis graviorem suscepit. Deinceps ecclesiam pro qua 
»> convicia tanta pertuii, amare non potero, nec virum qui, me nesciente , in nostri 
» ultionem ei adversaretur , odisse. » Sic contumeiiam quam acceperat , molesté 
sustinuit ; sed referire non audens , observavit tempus opportunum quo taiionem 
reponeret. 

Num. î8. Post haec brevi decurso tempore (b) de quo diximus , Comitem piaî mémorise E 
mi« o^cto C(> Darones s ui» immo pessimi traditores dominum suum occiderunt, et omnis Flan- 
dria in morte ejus turbata est : justitia quippe defensorem suum amiserat. Et tune 
odium quod adversùs proximum suum quisque clausum gestabat 'ha pectore , non 
latuit. Praedictus quoque miles , memor criminationis quam acceperat , ut patro- 
num ecciesiae mortuum audivit , statim quodam molendino ejus igne combusto , 
abbatiae officinas se terrae coaequàturum mihabatur , &c... 

(a) Iiuûgnum rtamque prorsus et incongruum judr- Gualteriusin vitaB.Caroli.tomonostroXIII,p.338. 
eabat , ut quilectioni vacare dtbent vel orationi , curice (b) Anno 11 27, B. Carplus occiiut ttt , die 
et hujustnôdi negotiorum immormtur actioni, inquit 2 mardi. 
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A Caroio igitur reverendo Comité Fiandria?, «t dicturn est , à suis occis©, qui mm. jo . 
erartt de semîne Ghanaan , fiiii scelerati iaétati sunt : nec enim eo vivente poten- . m p,^^ 
ficres à stibdltis coacta servitia exigebant; sed suis contenu redditîbos, ut t tne vientibus , 
offensa coram domino suo apparerent, paci speciaiker intçndebant. Agricoles , 
cives , cum rëliquo populo , benedicebant Dominum et Cofnitem , cujus teropo- 
ribus , quicumque vir potens proximo suo injuriari prsesumpsisset > absque mise» 
ricordia puniebatur. Unde [abbas Amandus] diligens justitiam et protectore 
indigens, morte fpsius auditâ, ubertim faoiem rigare cospit iacrymis, quas tri5<- 
titias magnhudo indices tordis effuderat. Tranquillam quippe vitam agere didicetat ; 
sed tune per singula momenta de saiute sua sûspensus, quid ageret nesciebat. 
Singulis igitur à potentioribus graviter oppressis , çùm non esset qui eriperet, 
solum dolori supererat remedium , Ut infuriati opponerent scutum patient)» , et 

B vincerent in bono malum. Willetimis quippe Iprensis cum esteris ad praadam et 
homicidia saspif abat ; ridensque omnia turbata t <« Faciam, inqtrit , euf rus et équités ; 
» et Flandriae comitatum obtinebo. lilustri etenîm Comité absque Jifeeris de hatf 
» vita subtracto , me sibi propinquum dereliquit , in patrum nostrorum dignitatem 
» hœreditario jure successurum. » Et convocatis complicibus suis, casfetiunt quod* 
dam Sclusam nuncupatum , quod Comitissa Ciementia^ in dotem açceperat , 
seenrus intravit. Turris firma erat , villa nemore , vivario et aquis palu6tribus cir- 
cumdata : cujus aditus unâ viâ admodum arctâ imroeuntibus petebat. Locum hune , 
ad expugnandum hogtium ineursus satis aptum , Wriiebnus ingressus est. [ Rex 
ftotem Franciae Ludovieus ] condueews sagittarios àliosque satellites , omnibus qui 
parti suas (b) favebant , carcefts aut ignominiosae mortis pericuiutn intentabat. Duces 
quippe cum optimatîbus terne Wiiieïmum Noïmannum loco defuncti jam Comitenv 

C subrogaverant. E6 magis contumax iste in pauppres sasviebat , omnia fefro et igne 
depopulari desiderans , quae in potestatem alterius redacta conspiciebat. Dives 
quoque auri et argenti , sumptui noH parcebat , ut qaoscumque secum habere 
poterat , obnoxios fldosque sibi iàoeret. 

Sttb hac miseranda dissensione, in quanee monasteriïs parcebatur , abbas Mar- Nam. y. 
chianensis sibi et hospitibus suis metuebat , ne ecclesia cui praeerat damnum susti- tt ^\ora™>- 
neret , et hospites sui captivi ducerentur. Viiise enim monasterii non longé erant nasterii 
à castelio quod homficidas illes tuebatur, et ideo inter primas sensurae desoiationem 
quae gravîs imminebat. Rustici in 4uctuet timoré maximo degentes, mortem poiiùs 
serumnarum finetn , quàm cruciatum esse dkebant. Quemadmodum enim venus 
ex adverso discurrentibus, nescit cui domino pareat unda maris; sic, diversis dominis 
istos in subjectionem trahentibus , ad quem securiùs confugerent ignorabant. Prae- 

D fecti quos ad custodiendam terram suam Cornes praefecèrat -, ab istis quotidiana 
servitia exigebant : quorum jagum susrinentés , paupertatem declinare non poterant. 
Tune abbas miseriis eorum et ciamoribus valde compatiens, inito consilio, accepit 
de reliquiis sanctorum quae in monasterio conservabanf ur , et eas per manus mona- 
chorum apud villam suam Saliacum (c) destinare curavit. Ab hostibus quippe 
depraedatis erat versiculus iile mérité coaptandus : 

Quidquid délirant Reges , plectuniur Àchivi. 

Fratres nihriominus coram Domino jejuniis et orationibus pro pace impecranda incoluma» 
quotidie seipsos afffigebant : qui ex parte maxima âd tempus secundùm desi- I**" 11 
deria sua exauditi sunt. Eodem quippe anno quo reliquias sanctorum apud 
Saliacum delatae sunt, adversarii Deo et B. Rictrudi reverentiam exfeibentes, 
E res quae ad ecclesiam pertinebant diripere timuerunt. Ipsi etiâm cum obiatio- 
nibus suis de via fréquenter ad eas divertebant , devoto et humiii animo vota sua 
reddituri 

Antiquorum devotio eiusdem sanctae loculum auro et argento , pretiosisque lapi- AW 44 

i-t . » . » • 1 Bcnencii mc- 

dibus satis decenter' ornavit; sed eorum postentas, qua? longô temponç tuit ante mor s Rictru . 
nos , ornatum exteriùs renitentem , ad consentiendum concupiscentiis carnalibus , àk rdiquu» 

(a) Editi, à Comitissa CUmentia , sed perperàm. Bellulam, Ypram, Bergertstm qùoque et Furnensem 

Porrô Guiilelmus Iprensis, Philippi Loensis filius, terram, ut habet Gualterius, ibid. p. 345. 

nonsolùm Sclusam , sed et alia castella qua: fuerant (b) Id est, GuiHelmi Iprensis. Hic enim Iocuj 

Comirissae démentis, sibi statim post Caroli necem per amanuensts socordiârn nonnihil akeratus. 

usurpavit, scilicet Ariam, S. Venantium, CasUtum, (c) Sailly , mediâ inter Insulas etTornacum viâ. 
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totum expendere non timuit. Abbas (a) vero ecclesix malefactores uitione divinâ A 
circumquaque perterritos , et vioientias eorum ex maxima parte inteiiigens conso- 
pitas , cùtn haberet annos plurimos , gavisus est. Verumtamen loculi iilius tam 
abjectx vetustatis quoties recordabatur , necdum boni aiiquid per suam indus- 
triam collatum fuisse monasterio asserebat. Et convocatis fratribus qui sanioris 
erant consiiii : « Videtis , inquit , quôd mérita et intercessiones B. Rictrudis à 
» saecularium oppressionibus hanc ecclesiam incessanter tueantur.Indignum est ergo 
» ut sacratissima iiia ossa , quae in omni necessitate nobis subveniunt , vasculum 
» contemptibile diutiùs servet. Faciamys iiii iocuium novum , cujus forma et 
» intuentem delectet , et formx pretium respondeat et comparetur. » Omnium 
una eademque sententia fuit , àbbatis voluntatem effectui mancipandam. Prxpa- 
rantur sumptus , et novum vas auri et argenti non modicam habens quantitatem 
instauratur. Statim fama ioquax muitorum processit ad aures, B. Rictrudem de B 
veteri locuio in alium recèns factum esse transjferendam. Haec res ceiebri sermone 
vujgata Flandrigenas diù iatere non potuit. ... 

Num. 45. Audito igitur quod futurum erat , qui in territorio Iprensi morabantur , pagenses 
aJ^fZ^T etiam circumquaque laetati sunt. Et convocantes qui inter eos génère , potentiâ et 
JccemU. consilio prxeminebant , abbatem adeunt , devotè postulant ut apud Rinengam r 
antiquitus viliam ipsius sanctx , corpus soiemniter transponendum deferatur. « Deci- 
«raarn, inquiunt, et aiios redditus quos ecciesia per prxdecessorum incuriam 
» amisit ., . nunç , si vestrae est voiuntatis , facile est in jus proprium revocare. » 
Annuit abbas eorum devotx ppstuiationi , et res cum die determinato episcopo 
Teruanensi (b) nunciatur. Quod cùm in dioecesi sua celebrandum audisset , gavisus 
*/ sepwitî. est : praesentiam suam affuturam , omni sopitâ * excusatione , respondens. Alvisus 

quoque reverendus Atrebatensis episcopus , rogatus ab ecciesia , nihilominus cum Q 
ciero suo illuc se venturum constituit. Tune assumptis duobus ioculis cum sacra- 
tissimo corpore , quidam ex monachis illuc proficîscuntur. . . . Sic cum summa 
omnium devotione et ixtitia usque ad Rinengam (c) deducitur , supradicti episcopi 
Miionis praesentiam corporali moiestiâ excusante. Quarto igitur die Pentecostes , 
adstantibus ciero et optimatibus terra; , et populi multitudine infinité, sacris Atre- 
batensis episcopi manibus , cum timoré magno et reverentia , sanctissimi corporis 

An. 114*. gjeba in novum iocuium reclusa esi, anno Verbi incarnàti mcxl. Deinde postquam 
idem episcopus sermonem ad populum et missarum explevit solemnia , cum pari 

Num. 47. honorificentia sacro corpore Marchianis relato , ad propria reversi sunt Ipsi 

enim , peccatis suis exigentibus, à domno Alviso Atrebatensi episcopo tune temporis 
graviter affligebantur , et manus ejus contra eos in dies aggravari non cessabat. 
Causam autem dissensioms , et concitae correptionis sententiam cum fine suo, lector , D 
audire, quicumque es, ne graveris, quia nec erit praeter rem nescientibus ista paucis 
absolvere. 

Num. 48. a Cùm ergo abbas (d) qui venerabili Amando jam defuncto successerat, onus 
controveniâ de prxiationis attenderet , laborem coepit abhorrere , et stricti examinis futuri timere 
abbate UCwl0 ^' scuss i° nern - Unde convocatis fratribus in capitulo : « Curae , inquit , pastoraiis 
» officium exsequi, prout dignum est, nescio; et videte, filiolî, quid acturi sitis, 
» quia uiteriùs non dispensabo. » Cui dum responderetur ne hoc ageret , et ille 
inscientiae sus causam replicaret , pariterque nolentis affectum , surgens inconti- 
nenti , et coram omnibus lacrymans , arreptâ pastorali virgâ , posuit eam super 
altare B. Rictrudis. Tune nulli opus fuit quaerere ad quid haec fecisset , scientibus 
cunctis quia, in baculi oblatione, pastorali renunciasset officio. Fratres autem 
videntes quod factum fuerat , abbatem se non habere praedicto episcopo nunciant ; E 
et iste postulat rei geste ordinem sibi manifestiùs exponi. « Domnus, inquiunt, 
» abbas coram omnibus accusans impossibilitatem suam , et proprix consensum 
» voiuntatis ut uiteriùs non prxesset, abbatis nomini et officio sponte renunciavit. » 
Ad hxc episcopus : « Alter, ait, qui dignus est prxesse, canonicè et cum timoré 

(a) Amandus, qui anno 1133 obiisse traditur, est Teruanensis episc. an. 1131, mortuus an. 1158. 
absque probabili documente Hic enim locus vix (c) Rinenga, pagus tenritorii Iprensis. 
intelligipotest de successore ejus Lieberto, qui tamen (d) Liebertus , qui testis occurrit in instrumenté 
vasculum ab Amando parât u m perfecerit. anni 1138 apud D. Marr'itr , pag. 354 Historié 

(b) Miloni, qui ex ordine Prxmonstratensi &ctus S. Martini à Campis. 
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A » Domini ioco ejus subrogetur. » Et factum est ita (a). Renunçiatur electip , et 
episcopo non piacet , animumque ad causam dissoivendam intendit. Prohjbet fratres 
ulteriùs progredi ; et ut meruerant , vin iile sanctissimus post interdictqra duré 
locutus est ad eos. Ipsi verè, acceptis verborum contumeliis , ad indignationettî 
episcopi, scientes verbum ejus vjvum esse et efficax, eô magis timuerunt. Unde 
ne in praesentiarum ejus excellens dignitas graviùs eos corriperet , seipsos et eccle-t 
siam suam in tutelam sanctae Romanae ecciesiae sub adstantium testimonio eâdem hof$ 
constituentes , Marchianis reversi sunt. Adhuc enim sperabant ut , dum in monas^- 
terio quieti vacarent, infra paucos dies episcopaiis indignatio conquiesceret,:;, . 

Verùm lingua tertia, quam , quia muitos turbavit pacem habentes , sacra Scriptura Num. 49. 
detestatur , venerabili episcopo tamquam homini subripuerat , ut Marchianensium At ^«. epi"c° 
petitionibus non acquiescerez Hoc etiam inquietum et inquietans maium eidem. «JiscepuntMar- 

B suggerebat, ut ejus auctoritas et eorum reprimeret insoientiam , et corrigeret lanenses ' 
excessum. Cùm ergo fratres exissent, ipse cum aiiquibus de clero suo, equis 
ascensis , Aquiscinctum venire festinavit ; et revocans eos , sicut piacuerat in oculis 
ejus, sic locutus est eis, praecepitque ut abbatem suum qui eos dimiserat, nullâ 
interveniente morâ, $ecum reducerent. Domnus vero Gosvinus Aquiscinctensis 
ecciesiae abbas, qui adhuc (b) superest , vir reiigiosus et provectae aetatis , inexo- 
rabilis corporis sui castigator ( quem iaudare praetermitto , quia laudari non appétit), 
et caeteri ejusdem domûs seniores , quid facto opus esset requisiti, licèt is qui 
reduci mandabatur eorum monachus esset et socius, tamen ipsum abbatem restitui 
non approbabant; scientesque quod venerabiiis episcopi sententia modum exce-s 
deret , humiiiter ipsum precabantur ut in Marchianensem ecciesiam misericordiùs 
agere dignaretur. Verùm hic , sicut erat spiritu fervens zelo Dei et secundùm 

C scientiam , vel etiam remissiùs quàm f oporteret omnia se agere credens , instabat 
episcopali auctoritate abbatem in locùm quem dimiserat sponte , revocare. Unde 
qui ex adverso stabant, graviorem adhuc metuentes sententiam : « In hoc , aiunt, 
» sanctissime pater ( quod pace vestrâ dixerimus ), injustè agitis, et ideo unicum 
» apostolicae sedis remedium appeliamus. Ibi cùm coram summo pontifice causa 
» nostra discussa fuerit et decisa , in vestram sumus , Deo annuente , amicitiam 
» revocandi. » Ad haec episcopus graviter indignatus : « Nequaquam , ait , propter 
» vestram appeiiationem Romam profecturus sum ; sed vos in praesentiarum , tam- 
» quam mihi rebelles , excommunicationi subjicio. » 

Hoc dicto , foras illi fratres dolentes egressi sunt ; et ab officiis divinis ecclesia Num. ^o. 
eorum suspensa. Dicebant enim : « Qui nos hoc alligavit vinculo , dominus est , 
» et ejus sententia nequaquam infringenda. » Tune inito consilio , aliqui ex senio- 

D ribus monasterii Romam profecti sunt , qui causam negotii hujus , sibi crediiam , 
coram domino Papa irreprehensibiliter prosecuti sunt. Dominus enim, qui cum eis 
erat in via , sic prosperum fecit iter eorum, ut, confecto negotio, de manu summi 
pontificis ad capitulum suum literas acciperènt , gratiâ et benedictione apostolka 
plenas : alias quoque adepiscopum Atrebatehsem (c) , quaies Pater iile universajis 
dirigendas constituit. Dum agerentur haec , reliquos Marchianensis ecciesiae fratres» 
à communione suspensos , episcopus misericordiâ motus communioni restituit. 
Post absolutionem vero praecepit , ut de tribus personis quas eis nominaret , quem 
liberet abbatem sibi constituèrent ; quia domum Dei sub hac dispensatoris desti- 
tutione ulteriùs esse non sustineret. Hinc ergo à Romano pontifice responsum 
praestolantes , hinc ad electionem episcopo eos urgente , quid potius eiigerent 
ignorabant. Nec enim episcopo parère poterant absque liberae eiectionis detrimento; 
£ nec suorum reditum sustinere, nisi praecepto episcopi tam districtè jubentis post- 
posito. Quorum alterum cùm esset effectui mancipandum, consuiti abbates et alii 
religiosi viri episcopo satisfaciendum concorditer respondebant. Non erat qui 
fratres eorum ampliùs reversuros diceret , praesertim cùm nulius crederet eos Romae 
aiiquando secundùm vota sua responsum accepturos. In has isti deducti angustias, 
ad invicem dicebant: « Quia cùm tandem necessitate cessuri sumus, ante flagelium 
» cedere multo meiius. » Nominatis igitur ab episcopo tribus personis , datâque 

(a) Odonemelcgerunt.priorem S. Martini Paris.: vivere desiit anno 1166, die 9 mensis octobris. 
de quo vide suprà vitam Hugonis abbatis Marchian. (c) Innocentii epistolas ad Alvisum et Marchia- 

(b) Nota scriptoris aetatem. Gosvinus enim nenses edidit Marten. t.I Ampliss.ColIect. col. 719. 
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optione ut quam voluerint , unam ex iis sibi assumant ; cujus opinio sanipr erat , A 
hic electus est et abbas constittitus (a). 
Num. 5». Verèm die eâdem quâ Marchianis introductus est , et à conventu receptus , 
Caïuamobti- dj ctum est iis qui intùs erant : « Ecce nuncius ante januam stat , de reditu fratrum, 
»> qui nunquam redituri dicebantur , nuncium portans bonum. » Jesu bone ! quàm 
magnam et insperatam iaetitiam singulorum animis fama haec reportavit! Jucundus 
ille dies ; exsuitatum et laetatum est in eo : singuli enim desperantes, doiore conta- 
buerant ; sed ad hoc verbum quorumcumque spiritus revixit. Nec mora : qui 
redirôs sui iter ac cèlera verant, divertunt ad episcopum , sedis apostolicae iiteras 
humjlker ei présentantes. Miratur episcopiis , mirant ur omnes per quos transitum 
faciunt; quia barbis prolixis et adusti eau mate, non monachi, sed peregrinorum 
similitudinem induerant. Hinc ad fratres suos festinant , apostoiicam benediaionem 
cum literis sigiiio impressam nunciantes. Quàm audientes singuli , Patrem illum B 
taraquam praesentem submissis vuitibus adorant. Inde vultu aiacri et animo in 
oscuia nuncrantium ruunt , et ab uno continentia iiterarum , caeteris audientibus , 
recitata est. Quibus perlectis , abbas supeilectilem suam côilegit , et abiit : quia 
quaeque post appeliationem constituta sedis apostolicae damnabat auctoritas. Qui 
si stare voluisset , monachi eo vivente , salvâque domini Papae reverentiâ , nequa- 
quam aherum elegissent. Erat enim vir sapiens et religiosus , pro sanctitate sua 
Remis âpud B. Remigium in abbatem pauiô post assumendus (b). 
Num. J3. Deinde transactis admodum paucis diebus , quidam Romans sedis legatus (c) 
ciîio U LMid"- m F ranc i am directus est, ut faceret judicium injuriam patientibus, et extra Alpes 
ceiui summi pontificis partes explicaret. Hic apud Latiniacum (d) concilium convocavit," 
ad quod episcopi cum abbatibus et infinito cleri numéro confluxerunt. Multa quae 
, digna erant correctione , ibi discussa et recisa sunt. Dum vero oppressus clamât , C 
vel oppressor partem suam nititur defenderë, causam inter episcopum et Marchia- 
nenses monachos diù ventilatam episcopus et qui ei adhaerebant recordati sunt. 
Et dum cardinalis presbyter quaereret quid causas esset quôd Marchianenses 
vocati non venissent , pienam justitiam accepturi ; qui episcopo favebant , illos 
tamquam refugas justitiae nunquam venturos responderunt. « Qui enim , inquiunt, 
» in spiritu mendacii Komam profecti sunt, quâ fiduciâ vel temeritate, praesen- 
» tibus ils <jui eos intùs et in cute norunt , conventui sanctorum se manifestare 
» praesumerent ! » Sic dum in absentes falsitatis crimen intenditur, ecce très fratres 
qui Romà insperato redierant , ad eumdem locum occurrentes , celebri illo con- 
ventu alacriter salutato, se medios ingesserunt. Ad quorum praesentiam , eô quôd 
nunquam venturi dicerentur , legatus qui eos Romae noverat , hilarior factus assur- 
rexit eis ; et annuens ut sêderent , non modicum coram omnibus honorem eis D 
exhibere dignatus est. Post paululum , eo jubente , unus ex eisdem fratribus stans 
inmedio, quaecumque Romano pontifici innotuerat, cuncta per ordinem in auribus 
omnium memoriter repetere non distulit. Ad quem legatus : « Verbum , inquit , 
» frater, quod nunc dixisti, maximè consonat illi quod Romae locutus es; ad rem 
» pertinens nihil additum vel praetermissum est. Nam cùm prasens essem , omnia 
» hoc ordine te prosecutum satis recordor; et nunc vobis tacentibus, venerabiii 
» episcopo qui adversùm vos agit , respondendi facultas tribuitur. » Respondemibus 
episcopis qui partem illius [fovebant], «Pater sanctissime, cum consilio respon- 
» surus est episcopus. Justitia , inquit ille , fratres carissimi , petitioni vestrae refra- 
» gatur. Isti quippe fratres advocatum non habent, absque consilio locuti sunt: 
» œquum est quemeumque stantem ex adverso , inconsultum et absque advocato 
» respondere. » E 
i/bêrs/eiec ^idens itaque episcopus quôd ad respondendum , dictante justitia, habere 
tionit facuita- inducias non poterat, se deceptum , et fraternas irrogando injurias graviter peccasse, 
tem obtinent. coram omnibus confessus est. Nam, sicut vir sapiens , praecavens sibi in futurum, 
dicebat se malle confundi in celebri illo conventu , quàm ad diem districti examinis 
cum noxa hac venire impunitum. Audiens hxc legatus, et inclinans se ad Bernardum 

(a) IseratHugoS. RemigiiRemensis monachus. in Franciam missus fuit anno 1142, quo et obiit. 

(b) Hugo, septimo post ordïnaùonem suam diepul- Vide S. Bernardi epist. 217 et 218. 

sus, supràp. 401, factus est abbas S. Remigiian. 1 15 1. (d) Concilium ab Ivone celebratum fuisse docèt 

(c) Ivo canonicus regularis S. Victoris Paris. S. Bernardus ibidem ; sed locum conciiii ex hoc 
presbyter cardinalis S. Laurentii in Damaso, legatus solo scriptore novimus. 

Clarevallis 
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A Clarevallis abbatem (erat enim propè), dulcis scilicet mémorise virum, « Audisti, 
» inquit, fratris et coepiscopi nostri confessionem , pro humilitate tanti sacerdotis 
» omni laude dignissimam. Ubi ergo fuit tuae sanctitatis discretio, cùmiiteras (a) 
» tam detestabiles , et multae amâritudinis nota respersas , Romam adversùs 
» fratres innoxios mîsisti î » Ad quem ille : « Peccavi , inquit , et cuipam humi- 
» liter confiteor , quia ignoranter feci. Credidi nunciis episcopi , et uterque 
» nostrûm uno eodemque spiritu deceptus est. » Quibus salubriter confessis induitâ 
veniâ, episcoporum qui convenerant procurante sapientiâ, alterutrum réconci- 
liât! sunt ; et qui discordes ad invicem iiluc vénérant , amici redierunt. Patribus 
tamen iilis postulantibus ut abbati qui per episcopum fuerat assumptus , non 
deposito , cura pastoraiis crederetur , iegatus indignae petitioni nequaquam voiuit 
acquiescere, quia electionem hanc appeliatio praevenerat. « Immo , inquit, patres 

B » carissimi , cassatîs omnibus recèns institutis , juxta apostoiicam traditionem 
» Marchianensibus electionis iiberae privilegium restituitur : quibus etiam , si ido- 
» neam judicaverint personam, abbatem (b) quem an te appellationem eiegerant, 
» habere iicebit. . . . » 

Instante aliquando messis tempore, inter duos Comités Flandrensem et Hai- Mm. 59. 
noensem (c) tam gravis emerserat discordia, ut absque detrimento utriusque partis c ^ x ^ l \^ t 
reconciliari ad invicem non possent. Magnum igitur et fortem exercitum uterque défient; 
sibi constituerai, et rustici resistere non vaientes in primis utrimque puniebantur. 
Sed quia praefatum monasterium terras habet sitas in confinio utriusque comitatûs, 
monachi damnum imminens metuentes , inito communi consiiio , B. Rictrudis et 
Eusebiae virginis ioculos illuc direxerunt , quos in viliis qux magis hostium incursus , 
eô qu6d propinquiores essent, formidabant, constituerunt ; et coiioquentes utrique 

C Comili, fratrum Domino servientium parci segetibus humiiiter precabantur. Et ipsi 
in principibus exauditi sunt , et utriusque partis hommibus sub magna districtione 
praefati monasterii oppressio interdicta est. Non fuit qui mandata principum violare 
praesumeret , excepto quodam armigero, qui unam segetem intrans , equo suo , ac si 
prati fœnum esset, pabulum concessit.... 

Interea , nescio quâ Domini voiuntate , Eugenius Papa , Ludovicus Rex Fran- Num. 60. 
corum , et alii optimates terrae, condixerunt sibi ut , mari transmisso , cum infinita q^^ ^^* 
christianorum multitudine Hierosoiymis succurrerent , Saracenorum vicos et urbes rosolymit. pro- 
plurimas consùmpturL Horum igitur hortatu et consiiio vacuatae sunt urbes et fec00ne - 
castella, ita ut septem mulieres, vix invento viro quem appréhendèrent, viduas 
sedicerent maritis adhuc viventibus. In hac expedhione, prout singtilis piacuerat, 
terra et mari profecti sunt , inter manus hostium derelicti à Domino , eb quôd 

D reverterentur cùm ambularent. ... 

Tune temporis domnus Hugo, sanctae recordationis vir , Marchianensi praeerat Num. 61-64. 
monasterio , cujus vitam nunquam saltem sinistrae suspicionis respersit opinio.... d^^^X*- 
Hic vir sic conformis ad unitatem , locum cui praeerat per Dei gratiam religione ma. 
decoravit; et Dominus bonis temporalibus foris ampliùs , intùs etiam bonorum 
fratrum numéro cumulavit. Monasterium igitur A^archianense vêtus erai et per- 
modicum, à beato constructum Aman do; sed quando aedificatum est, satis amplum 
videbatur et diebus iliis sufficiens. Nunc vero tam fratrum numéro quàm bonis 

' exterioribus ampiiatis , angustum erat , nec aliquâ compositione acceptum. Quod 
cùm abbas iste ( de cujus muitiplici gratia nihii me dignum dixisse fateor ) gra- 
viter ferret ; in honorem Domini et fratrum commodum , visum est ei ut aiiud 
construere deberet.... Sicut audivimus , sic vidimus, de forma pariter et perfectione, 

£ et opus tam sumptuosum de ailodio ipsius sanctae , sine obiationibus aiienis , totum 
perfectum est. Quatuor denique annis quibus aedificando supervixit, quaeque in 
lapidibus et coiumnarum ornamentis construenda erant, penè consummavit, miran- 
tibus cunctis quod structura adeô grandis et décora tam brevi profecisset. Et dum 

(a) Vide inter epistolas S. Bernardi, epist. 327. Hannoniae Comitem, inter quos plura exarsisse dis- 

(b) Odonem S. Martini à Campis prioretn denuo sidia narrant vulgati scriptores. At hîc loci de bello 



elegerunt, Qui vix biennio preesidens, natalis seli dul- quod anno 1 150 gestum fuit apud Raucourt setmo- 

cedinc ductus , utaiunt, suce quant légitimé desponsave- nemessearbitramur, tumquia i llud mense septembri 

rat, dédit repudium , et ilti alteri cui emancipatus gestum fuit, tu m quia in OstrevannopropeDuacum, 

renuntiaverat , soloregimine nupsit, inquit auctorvitx haud procul à Marchians cœnobio. Vide Water- 

S. Hugonis abbatis Marchian. suprà, p. 401 . Iosiuin , tomo nostro XIII , p. joa et seqq. et Gisle- 

(c) Theodericum Alsatium et Baiduinum lV bertum Montensera, ibid. p. 559- 

Tom. XIV. ' Kkk 
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ad complendum cum omni soliicitudine adspiraret, qui bene vixerat, de medio A 
féliciter subtractus est (a).... 
Nnm. 70-72. Dictum est suyer'ihsfb) reliquias ipsius sanctae Rinengam de veteri ioculo in novum 
Reiiqui* so l emn iter repositas fuisse : cuius etiam vasculi pretium exteriùs enitens praedeces- 

S. Rictrudis m . r ' . .r m t _ 

aJiud v« coilo- sores nostri expendere praesumpserunt.... Cum igitur consummatum îuisset aedmcium 
novum Marchianensis ecciesiae , pudor erat fratribus vasculo incomposito ejus 
reliquias, quae ad perficiendum opus tam grande sumptus sufficienter providerat, 
contineri.... Vasculo igitur cum magno auri et argenti apparatu consummato, 
domnus Henricus venerabilis Remorum archiepiscopus venerat in Flandriam. Hic 
iv nonas augusti , anno Verbi incarnati mclxiv , archiepiscopatûs autem sui tertio, 
ad nos divertit ; et annuens Joannis abbatis et totius ecciesiae precibus , sub eodem 
die B. Rictrudis reliquias , manibus suis de veteri vasculo assumptas , in novum 
cum timoré et reverentia collocavit. Aderant clerici , virorum ac muiierum B 
infinrta multitude, alii ut sequentes virum tantae dignitatis et Ludovici Régis 
Francorum germanum fratrem , alii ut illam sacri corporis translationem présentes 
intuerentur. Sed et Andréas Atrebatensis episcopus , cum ciero suo et vicinis 
abbatibus , ad hune diem festum occurrere festinant : cum quibus celebri monacho- 
rum adstante conventu , per omnia ut decuit solemniter et devotè res acta est.... 

(a) Anno 11 58 Hugo abbas terris valefecit. (b) Num. 45, p. 438. 

EX VÏTA B. GOSVINI AQUICINCTENSIS ABBATIS, 
Auctore, ut creditur, Alexandre» ejus successore. 

Edita à Richardo Gibbono S. J. theologo. Duaci, 1G20, in- 8.' ^ 

EX LIBRO PRIMO. 

Cap. I. M agni futurus apud homines nominis, et meriti majoris apud Deum, in castro 
Gosvini pâma. q UOC j D ua cus nominatur ortus est Gosvinus, parentes honestos merito transcen- 
surus honestatis , et quampluribus honestatis semitas ostensurus.... 
Cap. m. Adbaerentibus itaque sibi nonnuilis scholaribus , tum quia nulii gravis erat, sed 
r*md»t dis3eT ama ^'^ s universis , tum quia de puteis ejus cum aquis sapientiae morum quoque 
tic*. elegantiam hauriebant ; Parisius est profèctus , ubi tune à quampluribus eruditis- 

simis certatim dialectica docebatur. Studuerat quidem priùs , et sudaverat in hac 
arte capienda, et fréquenter cum suis contubernalibus tabernis eorum assederat 
qui eam venditabant; sed non aiieubi plenitudine tantâ vendebatur.... j) 
Cep. iv. Tune temporis magister Petrus Abailardus, multis sibi scholaribus aggregatis , 
AkrfïrdjddbdÊ in claustro S. Genovefas scholâ publicâ utebatur : qui probatae quidem scientiae , 
Utnnii, sublimis eloquentiae, sed inauditarum erat inventer et assertor novitatum ; et suas 
quaerens statuere sententias , erat aliarum probatarum improbator. Unde in odium 
venerat eorum qui saniùs sapiebant ; et sicut manus ejus contra omnes,sic omnium 
contra eum armabantur. Dicebatquod nulius antea praesumpserat, ut omnes illum 
mirarentur. Cùm igitur adinventionum ejus absurditas in notitiam pervenisset 
eorum qui Parisius doctrinae causa morabantur ; primô stupore , deinde zeio quo- 
dam ducti confutandae falsitatis , cœperunt inter se quaerere quis esset ex eis 
adversùs eum disputandi negotium subiturus; indignum esse dumtaxat apud tôt 
sapientes hujusmodi naeniarum dictorem non habere contradictorem , taiiter obia- 
trantem baculo non arceri veritatis; plura adinventurum , et liberiùs declamaturum, ,£ 
si infaustis cœptis redargutor defuisset. Quia igitur venerabilis adolescens Gosvinus 
efficacis erat facundiae , sicut ingenii perspicacis , ut eum super nugis talibus con- 
veniret suaserunt : quod difficile non fuit impetrare; fervebat enim vehementer 
ad hoc et anhelabat , et voientem iabor esset inhibere , nisi prxsumptionis notam 
incurrere formidaret. Magister autem Josienus , qui postea^ Suessionensem rexit 
cathedram , cùm nimis eum diiigeret , id fieri prohibebat , et congressum hujus- 
modi dissuadebat, «magistrum Petrum dicens disputatorem non esse, sedcavilla- 
» torem ; et plus vices agere joculatoris quàm doctoris , et quôd instar Herculis 
(a) Josienus anno 11 26 factus est Suessionensis episcopus. 
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A » clavam fton leviter abjiceret apprehensam., videliçet quod pertinax, esset in errore; 
» et quod si secundùm se non esset, nunquam acquiesqeret veritati ;. eum injuriam 
» sibi facere , qui tentasset erudire derisorem : satis esse versutias ejus intellejçjsse, 
» et in ejus non abduci vannâtes. » Haec et simiiia dehortationi subseryientia verba 
doctus et doctor iiie deprimebat *, quippe cui suppeditabat facundia et uber */;deprome- 
vena sapientiae, quocumque voiuisset eioquium deriyare. Sed Gosvinus monitiones bat ' 
et rationes, iilius non attendens , licèt alias eum multùm revereretur , nec conside- 
rans se tirpnem adhuç vix, juvenescentem , magistrum .autem . ilium virum esse 
beliicosissimum et vicloriis assuetum; assumptis , soçiorum aliquantis, ascëndit in 
montem S. Genovefae, quasi David eum Goliath duello conflicturus , qui illic 
auditoribus suis miras et inauditas sentçntias , quasi phalanges sanè sapientium 
subsannando , detonabat. 

B Cùm venisset igitur.ad locum. certaminis , id est scholam ejus introïsset, reperit inscholîseum 
eum legéntem , et schoiaribus suis suas iheuleantem novitat«. Statim autem ut SUIS a 88 red,wr ' 
loqui orsus est qui advenerat , ille torvos in eum deflexit obtutus; et cùm se sciret 
virum ab adolescentia .bellatorem , ilium , autem yideret pubescere incipientem, 
despexit eum in corde sup , fortè non muito minus quàm David sanctum spurius 
Philistaeus. Erat enim albus quidem et decorus aspectu , sed exiiis corpuientix et 
staturx non subiimis. Cùmque superbus ille ad respondendum cogeretur , et im- 
pugnans eum vehementer immineret ; « Vide, inquit, ut sileas, et cave ne perturbes 
» meae seriem iectionis. » Ille qui non ad silendum venerat , acriter insistebat; cùm 
adversarius è contra eum habens despectui, non attenderet ad sermones oris ejus, 
indignum judicans à doctore .tànto tantiilo juveni responderi. Judicabat secundùm 
faciem , quae pro xtate sibi contemptibilis apparebat ; sed cor perspicaciter intelii- 

C gens non attendebat. Cùm autem ei diceretur à. scholasticis suis , qui juvencuium 
satis noverant, ut non omitteret respondere; esse ilium disputatorem acutum, et 
multum ei scientiae suffragari ; non esse indecens cum ejusmodi subire negotium 
disputandi , indecentissimum esse taiem uiteriùs aspernari ; « Dicat , inquit , si 
» quid habet ad dicendum. » Iiie, dicendi nactâ facultate, ex his unde move- 
batur propositionem facit adeo competentem , ut nuliatenus levem et garrulam 
redoieret verbositatem , sed audientiam omnium suâ mercaretur gravitate. Assu- 
mente ilio , et affirmante isto, et affirmationibus ejus iilo penitùs non valénte 
refragari ; cùm divertendi ei penitùs suffugia clauderentur , ab isto qui non igno- 
rabat ejus astutias , tandem convictus est asseruisse se quod non esset consenta- 
neum rationi. Alligato itaque forti ab eo qui intraverat domum ejus, et desçendente 
eo de monte, qui indissolubiii mutantem Prothea vuitus astrinxerat nodo veritatis; 

D cùm ventum esset ad eos qui in tabernaculis schoiaribus fuerant remorati , in 
voces exsultationis et Ixtitiae proruperunt , eo quod humiliata esset turris superbiae, 
murus pertinaciae corruisset, defecisset subsannans Israeiem , contrita esset mallea- 
toris incus et maiieus mendacia fabricantis, destructa denique esset machina 
falsitatis : et hoc non in multitudine gravi , non auxiliis forinsecùs mendicatis , non 
sophismatum praemeditatâ versutrâ, non extraordinariè comprimente auctoritate 
personali ; sed ab humili , constanti , erudito et vaiido veritatis assertore. Haec 
ideirco narrationi visa sunt inserenda, ut palàm cunctis innotescat quantùm in 
disciplinis profecerit , antequam magistrari sit aggressus ; et quanta fuerint ejus 
fervoris et zeli contra vanitatem et falsitatem praeludia , quandoquidem qui taies 
herbas incultus adhuc germinabat, perspicuum dédit indicium quod, accedente 
culturâ, segetes innumeras procrearet. . . . 

E Exinde muiti ad eum confluxerunt, ejus magisterio se subdentes. Audiebant Cap. v, 
siquidem in eo sapientiae fontem esse , qui sitientibus meritô foret expetendus ; Dl ^ 0,as resit 
suavitatem quoque morum, quae susciperet omnes et mulceret, et neminem abster- 
reret. Quo geminato bono ditaverat eum bonorum distributor , et ideirco magna 
fiebat venientium multitudo , quia nihil in eo formidabiie videbatur. Praeerat eis 
et magistrabatur in sollicitudine , et quid quibus apponeret , singulorum considé- 
rais intellectibus , discernebat ; et quod sine fictione didicerat , sine invidia com- 
municabat. Magiseorum profectibus quàm iucris suis intendebat, contra quorumdam 
consuetudinem , quibus non multùm cordi est utilitas subditorum , dummodo sua 
cupiditas impleatur — 
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Cap. vu. Praeerat eo tempore vicino monasterio, quod Aquicinctus dicitur, Alvisus (a) A 
kucoÛtfcnT'" nomo magnanimus , et pro suî magnanimitate magnus apud homines , sed apud 
Deum pro religionîs tituio major ; èt quia parvus erat in oculis suis ; maximus 
habebatur. Locus îpse Saivatori dedicatus , sicut hactenus cernitur , saivandis eratt 
habiiis anirriabus , et iis qui in commiiitium Saivatoris de migrassent , nîhii afferens 
impedimenti quomihus Sàivatorem sequerentur , quippe remotus ab habhatione 
saeculatrum ; quos ni multis constat abequitare Saivatori. Congregatio sanè ipsà 
boite opihionïs et nominis , oplhionem et nomen meritorum praerogativâ et virtutuni 
nieritO superâbât , Quippe multas sanctorum Congregâtiones supergrediens apice 
santthatis. Erant h*«W tf là ibi fhbonum cooperantia, pastor bonus, oviie compe^ 
tens, ovicuhe mites, et boni ducatum pastoris semulatiorie bonâ prosequentes.... 
His amore ferventissimo copulari cœpit Gosvinus , horum frui colloquio, uti con- 
$ilk>, praesentlâ deiectari; eè quod coiioquium castum, consiiium cautum, praesentia 8 
vferieràbilis hàberefcr.... 
Cap. xu t. Eo temporis , grammaticus quidam famosissimus commenta quaedàm exaraver at 
i ^[™ onichuin super opéra Prisciani , quâc pâssim ab omnibus raptabantur, tam pro altitudine 
sensUum quàm pro eioquii vehustate , maximè quod plerique nova plus acceptant, 
novis supervenientibus vetera projiciunt , novis insudant , praedicant novitatem. 
Haec commentâ magister Azo (b), peritissimus et opinatissimus illius temporis 
physicorum, uhicè dilecto commodaverat Gosvino, non ex integro, sed per partes, 
ut cùm temitteret partem transcriptam , aliam acciperet transcribendam. Quod 
opus ut ceteriter expleretur , fratri suo injunxerat , eb quôd in opère suo velox 
esset , et ita promptus ad imperium ejus suscipiendum. Die vero quâdam , cùm 
quaternionem unum perscripsisset et ei porrexisset , ait iiie : ... « Quid proficit ad 
» aeternitatem promerendam rectè ioquendi régulas scire , et rectè vivendi reguiam C 
» non tenere ? Numquid qui peritè ioquitur et perditè vivit , haberi non débet 
» pro perito , sed pro perituro ! Si Priscianus ciavem tenet scientiae sxcularis , non 
» ideo sequitur ut sit ciaviger paradisi ; et sermone diserto non absoivet Domin! 
» desertores , nec à judice summo requiretur utrùm legerimus Priscianum , sed si 
» morem tenuerimus christianum.... » Depositâ igitur rerum sarcinâ mundanarum, 
suscepit jugum Domini suave et onus levé , et unà cum germano suo Bernardo ad 
aratrum Domini obedientlae ioris adstrictus , paratus fuit deinceps subsequi quo- 
cumque se voiuntas rectoris inciinasset, habens obsequendi quidem sciemiam , sed 
ignorantiam caicitrandi.... 
Cap. xvi. Laborabant eo tempore incommodo dupiici monasteria Gallicana , rerum tem- 
foïmandos mo^ P ora ^ um damnis et spirituaiium detrimento : vexabantur utrimque , utrobique 
nachos S. Cris- defluebant , undique vaciliabant, et tantô foris ampiiùs, quanto magis intùs, dissi- D 
pmi Sumsiot. Jetant . f e rfs enim, juxta sapientem, titubât quod dissidet intrà. Misit autem 
Dominus in cor praeiatorum ordinem reformare perditum et informare custodien- 
dum , extertora quoque subdere parcitati , inrrenare prodigaiitatem , superflua 
resecare. Sed quoniam eflèctus afFectui succumbebat, impar erat efficacia desiderio, 
et possibiiitas citra voiuntatem : quod soiis suis non poterant , tentabant agere 
manibus aiienis ; et ad opus tam iaudabile ex aiiorum opîbus suam inopiam 
soiabantur, doctos et industrios viros colligentes ex monasteriis ordinatis, qui et 
îndoctos scirent erudire et rigidos curvare , frangèrent superbos et contumaces 
debeilarent, emoiiirent duros et revincerent contemptores. Abbas proinde S. Cris- 
pini Suessionensis, cùm unus esset ex iis qui nimis auxiiiariis indigebant, accessit 
ad Aivisum patrem monasterii Aquicinctî, et ut in Dei méssem de suis aiiquem 
mitteret operari , petiit et impetravit. ^Emulabatur enim ferventer decorem domûs E 
Dei , zeiabat Domini sui sponsam , oderat Crucifixi patrimonii dissipatores. Unde 
venerabiiem Gosvinum ad opus tam sanctum deslinavit , qui conversationis 
probitate novitatem conversionis redimebat, et aetatem juventutis honestabat morum 
senectute. . . . Exinde , cùm necessarius esset abbati suo Gosvinus , eâ ratione 
remisit eum is cui erat commodatus , ut alium loco ipsius accipere mereretur. 
.Cui Bernardus missus est ad supplendas vices Gosvini , quem morum illius 



(a) Alvims prcdth Aquicinensibus ab anno 1 1 1 1 (b) De hoc Azone nient ret literarise scriptores, 
usque ad annum 1131. Eum iaudat S. Bernardus nisi forte ille sit Hesso qui gesta concilii RemensM 
epùt. 65. anr.« 1 1 10 descripsit. 
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À cohaeredém , scientiae socium, probitatis eonsôrtem , participe m sanctitatis, vera 
germanitas faciebat. ... 

Post h<ec, cùm non multum temporis effluxisset, abbas S. Medafd! Gaufridus, C<v- xvn. 
qui \>osica.(a) Catalaunensem ornavit cathedram, ad erectionem soi rtionasterii bu^NW^dT 
coliigebat idoneos adjutores, pto eo quôdipsum quoque multae confusionis horror 
invasisset, deperisset ordo , subsidia defluxissent , et tanto piures opinio turpitu- 
dinis ejus offendebat , quanto major erat intuentium muititudo.... Innotuerat aii- 
quatenus illic habiiantibus sanctitas et industfia Gosvini, dum in vicino S. Crispini 
monasterio moraretur , et suaveolentia nôminis ejus, quae remotos quosque contigerat, 
ampliùs illos pro loci proximitate perfuderat. Quaesitus est à rectore loci Hlius, et 
impetratus; quia nihil erat abnuendum personae quae non minus erat pro morum 
jucunditate diiigenda, quàm reverenda pro tituio sanctitatis. Huic igitur ex consulto 

B claustraiem commisit prioratum , sciens qudd ei Dominus scientiam contulisset 
dissipata colligendi , corrigendi depravata, deformia reformandi.... 

Mittebantur illuc indocti ut erudirentur , dissoluti ut corrigerentur , cervicosi ut Cap. xvm. 
domarentur; et exinde sicut pauperes subsidium , sic consilium reportabant locu- jJdu™ 1 " A ^ 
pietés. Unde contigit ut , quia haec mutatio dextrae Exceisi circumquaque vulga- disciplina u-a- 
batur, summum quoque praesuiem Innocentium (b) non iateret, et magbtrum ihum ' 
Petrum , cujus antea meminimus, de doctrinae convictum falsitate, et censurâ siientii 
cauteriatum , illuc transmitteret recludendum, et instar rhinocerotis indomiti disci- 
plina coercendum ligamento. Susceptus est is in ciaustro à claustraii priore Gosvino, 
sicut ejusmodi decebat, in spiritu yidelicet lenitatis (c). Sperabat namque quôd 
faciliùs mansuesceret pietatis sinu quàm ioro disciplina: , et didicerat ampliùs in 
pagina mentis mansuetae quàm scholae consuetae, nec virus in anguem mittendum, 

C nec canem rabidum instigandum, nec flammis crepitantibus copiosiores materias 
immittendas. Proponebat ei , pro mulcendis ejus auribus et animo deflectendo , 
profunditatem scienti* , immo multarum diversitatem scientiarum , torrentem 
eloquentiae ad quicquid vellet abundantem , numerositatem victoriarum quas 
conflictu iiterario conquisisset^, et, quod dîgnius esset et sublimius , professionem 
monasticas sanctitatis , contemptum mundi, Domini servitutem : cuperet quodcum- 
que necesse esset, et necessitatem cogeret virtuti militare; ad id quod honestum 
sciret , applicaret cor , assuefaceret os , actus adaptaret ; non deputaret infortunio 
nec adscriberet dispendio , quod eo transmissus esset , ubi non reciusum ergastulo se 
experiretur , sed tantùm exclusum à turbine saeculari , non compeditum , sed expe- 
ditum ; honestè tantùm se haberet, et omnibus esset magister et exemplar honestatis. 
Hxc honestè perorabat vir honestatis amator et honestissimus honestorum ; sed Frustré mui- 

D ilie se consilium honestum et utile non acceptare , responso manifestavit inhonesto : **** conUuT - 
« Quid , inquiens , tam multipliciter honestatem prxdicas , honestatem suades , 
» laudas honestatem ? Multi sunt qui disputant de speciebus honestatis , qui nesciunt 
» quid sit honestas. » Quâ temerariâ responsione Gosvinus inhonoratum se non 
doluit , sed illum dehonestatum ; et tune demum persensit quod dissimilibus ei 
verbis esset utendum, quae mordacia licèt essent, tamen metas non transirent 
honestatis. Et conversus ad eum : « Verum est , inquit , quod dixisti ; multi sunt 
» qui disputant de speciebus honestatis , qui nesciunt quid sit honestas. Sed si quid 
» deinceps vel dixeris vel attentaveris inhonestum , nos incedere senties ex adverso, 
*> et per insectationem contrarii sui , nos experieris , quid sit honestas , non nescire. » 
Quâ respondendi constantiâ pavefactus rhinocéros iile , quietiùs dies illos transi- 
gebat , patientior disciplinas, timidior flagellorum ; et tandem cerebri factus sanioris 

E et animi non adeo delirantis , compulsus est animadvertere quod qui calcitrat 
contra stimulum , saevit in seipsum. ... 

Informatâ tandem in loco illo observantiâ regulari , alia quoque monasteria dp. xxi. 
deformitates suas ad hujus simiiitudinem reformari cupiebant, et certatim ab Aqui- s. Re Remigui U il 
cinctensi pâtre suflragia mendicabant, imptorabant auxiiia, consilium postulabant. prioratum ge- 



nt. 



(a) Gaufridus cognominatus Collum-ctrvî , anno vero de secunda, quae fuit sub pontificatu Innocentii. 
1 1 3 1 Cataiaun. adeptus est episcopatum, ex Alberico. (c) Concinit Abxlardus libro de calamitatibus suis, 

(b) Allucinatur auctor hic loci. Agit enim de cap. 10 : Abbas autan et monachi illius monasterii , 
prima Pétri Abaeiardi condemnatione, quae facta est inquit, mesibi remansurum ulteriùs arbitrantes, summâ 
anno 1121 in concilio Suessionensi , cui praesidebat exsultatione susceperurit , et cum omni diligentia trac- ' 
Cono Praenesrinus episcopus, A. S. Iegatus ; non tantes consolari frustra nittbantur. Suprà,p. 280. 
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44 <S EX ACTIS SANCTORUM 

Audiebantur hilariter , efficaciter exaudiebantur , et ad varia variés operarios. A 
dirigebat; sed semper in iocis eminentioribus et indigentioribus Gpsvinum, scîens 
eum in taiibus plus habere scientias, studium-majus, efficaciam ampiiorem. Unde 
factum est ut Remis quoque apud S. Remigium mitteretur , ubi prioris ciaustraiU 
officium non segniùs quàm Suessionis exercebat; quia non minus ibi vaciiiaverat 
ordo, nutaverat reiigio, imminutx res fuerant adjacentes. Mansit ibi cura gratia, 

rediit cum gloria ' ,• , . 

Cap. xxtir. Hinc ad regimen muitarum quaerebatur ecclesiarum, sed detinebatur abea,cujus, 
frwtA W «pat suxerat ubera.... Quaerebatur, inquam , ad muitarum regimen ecclesiarum ; nam, 
tus, e t Catalaunis apud S. Petrum solemniter est electus , sollicité requisitus, cons- 

tanter abnegatus. Nec multo post electus est ad cathedram Laubiensem, et ad 
fructum sui propositi, fratres ejus loci tam suis quàm familiarium suorum manibus 
insistebant , utebantur expensis , viribus laborabant. Laborabat pro eis eçciesia B 
Cameracensis , et praecipuè magister Werimbaldus (a), in quo maximè suae spei 
anchoram locaverant, confidentiam posuerant, jactaverant cogitatum , eo quod 
non minus ab Aquicinctensibus amabatur quàm amabat ipse Laubienses. Qui dili- 
genter inter utrosque discurrens , illos incitabat ad petendum , hos ad dandum 
instigabat.... 

Cap. xxiv. Per id tempus Atrebatensis ecclesia , rectore suo destituta , sollicité perquirebat 
cfnctL fitAqUI m <l uo s 'bi complaêeret, quem sibi praeficeret , in quo secura caput suum reclina- 
ret. Cùm diù muhùmque délibérasse!, omnium convenit unanimitas in Aivisum (b) 
patrem monasterii Aquicinctl, pro eo quod boni nominis esset apud homines, et 
meriti dignioris apud Deum ; cui nec deesset scientia ministrandi temporaiia , nec 
industria spirituaiia seminandi ; qui denique dignus esset sponsae Domini fieri para- 
nymphus.et quadrigam diœcesis illius aurigare. Quo de magnis ad majora sublimato, C 

de abbatia ad prxsulatum ad suî regimen Gosvinum rapuit potiùs quàm elegit, 

ita quod intercluderetur ei facuitas resistendi , excusandi possibilitas , occasio 
differendi — 

EX LIBRO SECUNDO. 

Cap. xvn. Quanto magis autem nitebatur sub humilitatis modio latitare, tanto magis 
coSl U ^S l ap u <l proximos et remotos ejus virtutum radii spargebantur.... Hinc accidit ut 
utitur, summo quoque pontifici Eugenio nomine tenus notissimus et carissimus haberetur, 
et ab eo promptissimè in suis petitionibus audiretur. Nam cùm idem pontifex 
concilium Remis (c) evocasset, et ab edicto generali nuilum nisi summa nécessitas 
* / pneter. excusaret , interfuit et venerabilis Gosvinus , quem propter * mandatum papale 

muita illuc negotia pertraxerunt. Susceptus est in osculo pacis ab eo , et, mediante D 
Bernardo Clarevallis abbate, in secretarium familiaritatis receptus ; sed in brevi reli- 
giosâ sinceritate et sincerâ religione solus sibi suffecit ad gratiam illius promeren- 
dam, commendatior factus meritis propriis quàm sermonibus alienis. Quod summus 
pontifex non solùm verbo et linguâ , sed opère et veritate manifestabat , hinc 
suum ilium abbatem nominando, hinc calvitium illius deosculando. Privilégia 
rogatus induisit , justitiam exercuit super omnibus quibus fuit ab eo postulatus.... 
Ad mforman- Sollicitabat eum [Eugenium] cura ecclesiae B. Medardi Suessionensis , quse 
S*™ MedïdT P astore destituta consilium quxritabat , postulabat auxilium , suffragium mendi- 
Suewioneiuis, cabat. Ad cathedram ejus anhelabant innumeri , expetebant multi dominatum, 
potestatem quamplures affectabant ; sed multos habebant repulsores , contradictores , 
repugnatores. His se ingerentibus , repellentibus iliis , médium se prxbuit cui 
mediatîo competebat , ut in medio talem produceret , in quem dissidentium partes E 
convenirent. Quod tamen agere nolens inconsultè, cum abbate Clarevallis suum 
advocans Gosvinum, sciscitabatur quem deberet in tam sublimi solio coilocare, 
Piuribus, ut fieri solet, nominatis, in Ingravium (d) Marchianensem abbatem inci- 
derunt; et audito testimonio quod iili perhibuit Gosvinus, incontinenti evocatum 

(a) DeWcrimfaaldodiciturinchronico Balderici (h) Anno 1131 Alvisus factus est Atrebatensis 
àb anony mo Camerac. continuato : Et demum in episcopus , ex Anseimo Gemblacensi. 
hospitall pauperum juxta sanctae Crucis ecclesiatn , (c) Remis anno J 1 48 côncilium celebravit Eu- 



Cameraci pauperibus , pauperpro Christo effectus , 
humititer curam exhibuit. Tomo nostro XIII, 



genius. 

(d) Inerannus dichur in vita Hagonis Marchia- 



p. J37. nensis abbatis, num. 18, *uprà,p. 401 
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A et curâ Marchianensis ecclesix absolu tu m , summus illum pontifex ad regimen 
ecclesiae prxnominatx destinavit. Videndum igîtur quantum fuerit Gosvinus 
auctoritatis assecutus, cujus testimonio dignus est Ingravius judlcatus ut ad tantum 
sufficeret personatum. 

Nec solam ecclesiam supradictam, verumetiam Compendiensem nimiùm ni- Cap, xvm. 
miùmque vacillantem voluit ipsius consilio reformari, doctrinis informari , Aqui- diéro«nTca> 
cinctensiurri moribus conformari. Plantavérat siquidem eam sibi Dominus in vineam neHi - 
specialem ; circumdederat ei maceriam de vivis lapidibus fortium patronorum , 
Cornelium loquor et Cyprianum ; circumfoderat ei vallum regii munimenti ; aedi- 
ficaverat turrim in mecûo ejus , quae cunctos depelleret conatus inimici , dxmonis 
assultus, hostilem potestatem, insigniens eam spinâ quâ coronatus , et mundâ sin- 
done quâ fuerat involutus. Quam tam nobiliter institutam locavit agricolis , qui 

B tempore suo fructum redderent opportunum , saecularibus canonicb in ea consti- 
tuas. Qui Domini abutentes bonitate , pro bonis fructus pessimos aflèrebant , et 
servos Dominicos , id est viros bonos , fructus sanctitatis ab eis exigentes et super 
nequitiis suis eis invectivas proferentes, aut verborum (a) contumeiiis afficiebant, 
aut exempio sux perversitatis cxdebant : quin et Régis filium non verentes , eum 
in suis pauperibus occidebant , non quidem giadiis eos perimendo , sed opéra 
misericordix subtrahendo. Illis igitur iniquitas sua meritoria fuit, ut maii malè 
perderentur, et vinea Domini sabaoth aiiis agricoiis (b) iocaretur ; et, ipsis expulsis, 
in ea ihonachi ponerentur ad proferendum uberiùs fructus suavissimos sanctitatis. 
Quibus itidem enerviter agentibus et remissè , supradictus pontifex jussione, Rex 
piissimus Ludovicus precibus , Samson dominus Remensis et Bernardus Clare- 
valiensis literis precàtivis, obtinuerunt à venerabili Gosvino, ut de suis copiis 

C ecclesiae iliius inopiam solaretur, abstergeret pulverem infamiae qui iliius inhx- 
serat faciei, ignominiam quâ premebatur aboleret. Qui sapienti usus consilio, 
alumnum suum diiectissimum Alexandrum sedi suae postea succedentem , ab ubere 
suo avuisum iliuc destinavit, adjunctis ei ciaustralibus et officialibus , quorum 
numerus quindenarium excedebat.... Hoc idcirco noverit quis insertum de pluribus, 
unum solum de innumeris, ut palàm fiât omnibus quantam apud Deum et homines 
invenerit gratiam Gosvinus , cui non tantùm médiocres , sed et summx sxculi 
potestates laudum praeconia personabant. 

Tantâ siquidem donorum divinorum redundabat ubertate, ut nec spirituspro- Cap.xix. 
phetaiis ei visus sit defuisse.... Et ut unum exempli causâ proferam us, Simonem de dJ^êsuospo> 
Oisiaco , Flandrensium Comiti Philippo adhuc adolescent! totis viribus repugnan- nit Simon de 
tem , subdi domino suo suasit quidem , sed minimè persuasit. Abutenti consilio 0uue0 - 

D salutari praedixit exhxredationem secuturam , quam testatur usque nunc amissio 
turris Aciensis (c). Unde postmodum praedicti Simonis collatérales , nequaquam 
virum sanctum prophetiâ caruisse , serâ poenitentiâ fatebantur. . . . 

Nihil tamen prxcipitanter agebat aut festinè , sciens quod pedibus ofïèndant ^.'^^ 
nimiùm festinantes ; sed in rébus quoque minimis diù deliberabat, et longis consul- famiiiari^ute- 
tationibus utebatur. Prxter hos autem qui ei jugiter adhxrebant, filios Aquicinc- murGo « vinu »- 
tensis ecclesix , auricuiarios sibi faciebat et symmistas , quos ad diversos Dominus 
assumpserat personatus : ex quibus Leonius ecclesiam S. Bertini strenuè gubernabat, 
Rogerus montem S. Quintini non segniter observabat , Lietbertus Marchianense 
regebat cœnobium , Algotus Grispiniense , Gerardus Hunocurtense , Fulbertus 
Cameracense , Clarebaldus Aitimontense , et Albertus ecclesix B. Theodérici prx- 
sidebat. Super hos autem auctoritate prxeminebat Alvîsus Atrebatensis episcopus , 

E qui eum prxcesserat in custodia gregis Aquicincti , in quo quasi in tutissimo recli- 
natorio quiescebat. . . . 

Anno itaque Dominicx incarnationis mclxvi , ex quo autem curam susceperat c*p- xxlv - 
pastoralem trigesimo sexto , idus septembres , quartanâ cœpit febre laborare .... pjè moritur. 

(a) Videris ea de re (itéras Balduini Noviomensi» canonici, amovit Rex canonicos , et posuit ibi mona- 
episcopi, ac Sugerii abbatis S. Dionysii.ad Euge- chos de abbatia S. Dionysii , et ita cœpit abbatia 
mum III Papam, inter instr. nov. Galliae Christ. Compendiensis. 

t. X , col. 1 1 9. (c) Alias Inciensis. Anno 1 1 J7 et seqq. Simonem 

(b) Albericus ad an. njo, Occasione cervi, in- bello impetivh Philippus Cornes Flandriae, ac mukis 
quit, venientis quolibet anno ad ecclesiam S. Cornelii cladibus attrivit, ut videre est apud Waterlosium, 
Compendiensis , quem inteifccerant Compendienses tomo nostro XIII , p. J i J et seq. 



44.8 EX ACTIS S AN CTO RU M 

Vespere autem sabbaîi quae iucescebat in Dominicain, et erat vu idus octdbris,... A 
senex et plenus dierum migravit ad Dominum , relinquens Aquicinctum in spiri- 
tualibus florentem , in temporalibus abundantem. . . . Erat autem annos habens 
circiter octoginta. 



mm CONCILII BELLOVACENSIS ANNI MCLXVI DECRETUM 

' Hist. 

ù- Adversùs Resbacenses monachos , episcopo Meldensi rebelles. 

Apud Bulœum , t. H Historice Universitatis Parisiensis, pag. 70 (t. 

66. co Dei gratiâ Senonensis archiepiscopus , GuilLelmus Carnotensis electus, 

Mauricius Parisiensis , Manasses Aurelianensis , Stephaaus Meldensis , Henricus B 
Trecensis , Bernardus Nivernensis , episcopi , universis fratribus , archiepiscopis , 
episcopis , presbyteris , et universis fidelibus ad quos litera istet pervenerint , salutem 
et dilectionem. Sicut sacra testatur auctoritas , sola obedientia est quae fidei meritum 
possidet, sine qua infideiis quis esse convincitur, etiamsi fidelis esse videatur. 
Eapropter universitati vestrx notum fieri volumus, quod quidam monachorum 
Resbacensium contra Deum, contra sententiam (a) summi pontificis Aiexandri III, 
contra excommunicationem domni Meldensis proprii episcopi , contra excommù- 
cationem abbatis suî , divina officia passim et publicè celebrare prxsumant ; et 
presbyteros de parochiis'in quibus temporaiia bona possident, expelientes, curam 
animarum novâ et inauditâ praesumptione , cum parochiaii jure , ausu temerario 
usurpaverint. Muititudo quoque laïcorum hominum iiiarum ecclesiarum , iliorum 
persuasionibus decepta, iliis adhxret ; et sicut mortui, mortuos ad mortem pertrahunt C 
et perducunt. Et quidem venerabiiis frater noster Meldensis episcopus per biennium 
et ultra biennium tantam pertinaciam in multa patientia et exspectatione sustinuit, 
si fortè esset spes , si reverterentur ad viam ; sed factus est error novissimus pejor 
priore , et novissima iliorum pejora prioribus. Congregati igitur Beivaci pro negotio 
ecclesiae Dei , et communicato consilio cum reiigiosis et literatis viris , et ipsos et 
omnes qui eis in oratione, in convivio, în.emptione et venditione, in consilio et 
auxiiio , super hoc malefacto scienter communicaverint , nisi usque ad proximam 
nativitatem S. Joannis Baptistx resipuerint , excommunicavimus , et à concilio 
fideiium sequestravimus. Actum Beivaci, anno incarnati Verbi mclxvi. 



(a) Aiexandri sententiam récitât Tussanus Du- 
plessis, Historié Meldensis t. II, p. 53, acdeinde 
Hugonis Senonensis archiep. Iiteras, ex quibus in- 
telligimus Resbacenses monachos, ob factam epis- 
copo Meldensi ab abbate suo professionem , in tantam 
reoellionem prorupisse. Literae sunt ejusmodi : « In 
» nomine sanctœ et individuce Trinitatis, Ego Hugo, 
» Dei gratiâ Senonensis aTchiepiscopus, notum om- 
» nibus esse volo , . . . quàd Bricius abbas Resba- 
» censis ecclesix, in praesentia do mini Papae Alexan- 
»dri, dum Senonis raoram faceret, dominorum 



» quoque cardinalium , me etiam praesente ac per- 
» sonis ecclesix nostrs , et canonicis qui piures no- 
nbiscum affuerunt, fecit professionem suam vene- rj 
» rabili fratri nostro Stepnano Meldensi episcopo, 
» ipsique et successoribus suis obedientiam et sub~ 
» jectionem ore promisit et manu confirmavit. Hujus 
»rei testes sunt Willelmus [decanus Meldensis, 
» Theobaldi Comitisfilius] &c. Actum est Senonis, 
» anno ab incarnat. Domini mclxiv , pontificatûs 
» nostri xxiv, domino Papâ Senonis prxsidente, 
» anno pontificatûs sui V. » 



NOTITIA CONCILIABULI APUD S. FELICEM DE CARAMAN, 
Sub Papa hxreticorum Niquinta celebrati. 

Besse, Hist. Ducum Nation, p. fSj; Joan. Jacob. Percin, inter monumenta 
conventûs Tolosani FF. prœdicat. in notis ad concilia contra Albigenses £ 
habita, pag. 1. 

67- Anno mclxvii incarnationis Dominiez , in mense maii , ecclesia Tolosana adduxît 
Papam Niquinta (a) in Castro S. Feiicis, et magna muititudo hominum et muiierum 



(a) Niquintam aliunde non norimus. Exsti tisse 
initio sxculo xiil hxreticorum Papam , testis est 
Conradus Portuensis episcopus, A. S. legatus, cujus 
epistolam récitât Matthxus Paris ad annum 1223, 
in hune modum : 

« Venerabilibus fratribus Dei gratiâ Rotomagensi 
» archiepiscopo et ejus suffraganeis episcopis , salutem 



y in Jesu-Christo. Dum pro sponsa veri Crucifixi 
» vestrum cogimur auxilium implorare , potiùs com- 
» pellimur Iacerari singultibus et plorare. Ecce quod 
»vidimus ioquimur, et quod scimus testamur. Ille 
»homo perditus qui extoliitur supra omne quod 
» colitur aut dicitur Deus, jam habet perndix 
4 sux prxarabulum hxresiarcham , quem hxretici 

ecclesix 
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A ecciesiae Tolosanae , aliarumque ecclesiarum vicinarum , congregaverunt se ibi ut 
acciperent consolamentum (a) quod dominus Papa Niquinta cœpit consolare. 
Postea vero Robertus de Spernone, episcopus ecciesiae Francigenarum venit cum 
consilio suo ; Marchus Lombardiae (c) venit cum consilio suo similiter ,. et Sicar- 
dus (d) Cellarerius ecciesiae Aibiensis episcopus venit cum consilio suo , et B.* * Bernudu». 
Catalani venit cum consilio suo ecciesiae Carcassensis , et consilium ecciesiae Ara- 
nensis.^ fuit ibi. 

Omnes igitur sic innumerabiiiter congregati voiuerunt habere episcopum; et 
elegerunt Bernardum Raimundum homines Tolosanae ecciesiae qui voiuerunt habere 
episcopum. Similiter Bernardus Catalani et consilium ecciesiae Carcassensis, 
rogatus ac mandatus ab ecciesia Tolosana, et cum consilio et voiuntate et soiutione 
domini S.* Cellarerii, elegerunt Guiraidum Mercerium , et homines Aranenses *Skardî. 

B elegerunt Raimundum de Casaiis. Postea Robertus de Spernone accepit consola- 
mentum et ordinem episcopi à domino Papa Niquinta, ut esset episcopus eccle- 
siarum Francigenarum. Similiter et S. Cellarerius accepit consolamentum et ordi- 
nem , ut esset episcopus ecciesiae Aibiensis. Similiter vero Marchus consolamentum 
et ordinem episcopi , ut esset episcopus ecciesiae Lumbardiae. Similiter vero Ber- 
nardus Raimundus accepit consolamentum et ordinem episcopi , ut esset episcopus 
ecciesiae Tolosanae. Similiter Guiraldus Mercerius accepit consolamentum et ordinem 
episcopi, ut esset episcopus ecciesiae Carcassensis; et Raimundus de Casaiis accepit 
consolamentum et ordinem episcopi, ut esset episcopus Aranensis. 

Post haec vero Papa Niquinta dixit ecciesiae Tolosanae : « Vos dixistis mihi ut ego 
» dicam vobîs consuetudines primitivarum ecclesiarum , sint levés an graves. Et ego 
» dicam vobis : Septem ecciesiae Asiae fuerunt divisae et terminatae inter illas , et nuila 

C » iliarum faciebat ad aliam aliquam rem ad suam contradictionem. Et ecciesiae 
» Romanae et Drogometiae et Melenguiae et Bulgariae et Daimatiae sunt divisae et 
» terminatae , et una ad alteram non facit aliquam rem ad suam contradictionem, 
» et ita pacem habent inter se : similiter vos tacite. » 

Ecciesia vero Tolosana elegit Bernardum Raimundum et Guillermum Garcias, 
et Ermengaudum de Forest, et Raimundum de Beruniaco.et Guilabertum de Bono- 
viliario, et Bernardum-Guillermum Contor, et Bernardum-Guillermum Bonae-villae, 
et Bertrandum de Avinone, ut essent divisores (f). Ecciesia vero Carcassensis elegit 
Guiraidum Mercerium, et Bernardum Catalanum, et Gregorium et Petrum Calidas- 
manus, et Raimundum Pontium, et Bertrandum de Molino, et Martinum de Ipsa- 
saia, et Raimundum Guibertum , ut essent divisores ecciesiae. Et isti congregati et 
bene consiiiati dixerunt quod ecciesia Tolosana et ecciesia Carcassensis sint divisae 

D propter episcopatus; quod sic* episcopatus Tolosae dividitur cum archiepiscopatu */scffic«. 
Narbonensi in duobus locis , et cum episcopatu Carcassensi à Sancto-Pontio , sicut 
montana pergit inter castrum Cabarecii^ et castrum Alti-puili (h), et usque ad 
divisionem castri Saxiati (i) et castri Verduni (k) , et pergit inter Montem-rega- 
lem (l) et Fanum-Jovis (m) ; quod sicut alii episcopatus dividuntur ab exitu Raden- 
sis (n) usque ad Leridam (o) sicut pergit apud Tolosam, ita ecciesia Tolosana 
habeat * in sua potestate et in suo gubernamento; similiter et ecciesia Carcassensis, »/. f .maneat. 
sicut dividitur et terminatur , habeat in sua potestate et in suo gubernamento omnem 

» Aibigenses Papam suum appellant, habitantem in (b) Id est, illius sectx hominum habitantium res- 
ufinibus Bulgarorum Croatie et Daimatiae, juxta pectu Occitanorum ultra Ligerim. 
» Hungarorum nationem. Ad eum confluunt hxre- (c) Legendum forte Lumbariœ vel Lumbercii 
»tici Aibigenses, ut ad eorum consulta respondeat. 
■*> Etenim de Carcassona oriundus, vices illius anti- 
» papae gerens Bartholomxus hsreticoram episco- 
»pus, funestam ei exhibendo reverentiam , sedem 
» et locum concessit in villa quae Ptrlos appellatur, 
«et seipsum transtulit in partes Tolosanas. Iste 
«Bartholomxus in Iiterarum suarum undique dis- 
»» currentium tenore , se in primo salutationis allo- 
» quio intitulât in hune modum : Bartholomttus ser- 
» vus servarunL sancUB fidei , tali salutem. Ipse etiam 
» inter alias enormitates créât episcopos, et ecclesias 
» perfide ordinare contendit , &c. '» 

(a) Consolamentum , id est, consilium vel juva- 
men , ut existimat Percinus. Forte Spiritum sanc- 
tam, quem Grxci Paracletum vocant; nam infrà 
consolamentum et ordinem episcopi legimus. ' 

Tom. XIV. 



[ Lombers] in pago Albiensi , de quo suprà, p. 432. 

(d) In actis concilii Lumbariensrs occurrit Sicar- 
dus Vicecomes Lauracensis [de Laurac ] fater judicec 
iliarum pestium , non vero inter asseclas. 

(e) Le Val-d'A ran, diœcesis Convenensis. 

(f) Id est, ponentes terminos diœceseon. 

(g) Cabareie, nunc diœcesis Castrensis. 

(h) Haupoul, nuric diœcesis S. Papuli. 

(i) Saissac, diœcesis Carcassonensis. 
(k) Verdun, diœcesis S. Papuli. 

(I) Montréal , diœcesis Carcassonensis. 

(m) Fanjaux , diœcesis Mirapicensis. 

(n ) Radensis comitatus [le Rase^ J. 

(0) Le grand Lers, qui induit in Aurigeram fluv. 
[ l'Arriége J antequam iste misceatur Garumnx 
supra Tolosam. 

LU 
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episcopatum Carcassensis et archiepiscopatum Narbonensem , et aiiatn terram , A 
«eut divisum et dictum est, usque ad Leridam , sicut vergit ad mare. Et ita ecclesiae 
«unt divisae sicut dictum est , ut habeant pacem ad invicem , et una ad aiteram 
non fàciat aliquid ad suam contradictionem. 

Hujus sunt testes rei et defensores Bernard us Raimundus, et GuiUeJmùs Gardas, 
et Ermengaudus de Foresto , et Raimundus de Bauniaco, et Guilabertus de Bono- 

• Bemardus. villario, et Bernard us-Guillermi Contor, et B.* Guillermi Bonae-villae,. Bertrandus 

* Bemardiu. de Avinone ; et ecclesiae Carcassensis Guiraldus Mércerii et B. * Catalani , et Gre- 

gorius et Petrus Caiidas-manus , et Raimundus Pontii, et Bertrandus de Moiino, 
et Martinus de Ipsa-sala, et Raimundus Guibèrti. Et omnes isti mandaverunt et 
dixerunt Ermengaudo de Foresto ut faceret die ta tu m et chartam Tolosanae ecclesiae: 
simiiiter et Petro Bernardo mandaverunt et dixerunt ut faceret dictatum et chartam 

ecclesiae Carcassensis. Et ita fuit factum et impletum. ' B 

Hoc translatum fecit translative dominiis Petrus Isarnus de astiqua charta (a) in 
pote state supradictorum facta , fer'iâ il in me use augusti , die 14, in introïtu mensis, 
anno 1222. ab incarnatione Domini. Petrus Pollanus translatant hac ontnia, rogatus 
ac mandatas. 

(a) Antiquum non negat hoc instrumentum D. Vaissett ; sed integram ejus fidem non praestat 
tomo III, nota 1 , nom. IV, p. 537. . . 

, - STEPHANI ABBATIS S. EVURTII AURELIANENSIS (a) PLANCTUS, 

Sttph. Tornac. ' 

tptst. 1. Nomine Aureiianensis ecclesiae, super interfectione Joannis decani, quem exposuit 

Senonis in conciiio episcoporum et cieri provinciae. 

An. m 68. Soror vestra , sancta fiiia sedis hujus, Aureiianensis ecciesia rorantes sanguine 
fecw» decaiw" lacrymas et aspersas amaritudine preces ministerio nostrae vocis effundit , pianc- 
tum unigeniti movet, filium uteri sui quem genuerat, materais ejuiatibus requirit: 
et ecce non comparet , et ipsa quo ibit \ Posita est quasi signum ad sagittam , 
facta est opprobrium vicinis suis , et qui eam vident , movent capita sua super 
eam. Ipsa autem gemens et conversa retrorsum, clamât in aures Domini sabaoth: 
Vindica, Domine, sanguinem levitas tui, qui effusus est. Et quis eam, nisi sit 
démens , in funere nati flere vetet î quis videat lacrymas ejus in maxillis ejus , 
et contemnat! quis attendat cruentas ejus exsequias, et iamentabile fèretrum siccis 
ocuiis prosequatur ! Patres mei , factum est verbum in diebus nostris , quod qui- 
cumque audierint , tinnient ambae aures ejus. Exierunt in dolo viri sangiunum et 
dolosi, et de fruticum latebris fruticosae mentis homines impetum fecerunt unanimiter D 
in ministrum altaris, servum simul et filium Crucis. In manibus eorum vasa mortis, 
cùm nihil minus quàm mortem exspectabat ab eis. Ipsum ducem (b) scelestae factionis 
ijlius, qui altero se polluerat homicidio, de mortis faucibus et exilii proscriptione 
suo redemerat interventu. Non timuit generatio prava atque perversa, semen 
Chanaam et non Juda , progenies viperarum , non timuit signum Dominicae pas- 
sionis, quod raso desuper vertice singuli nostrûm gerunt, in sacro Dei levita 
profundis arare vuineribus, et faciem ad coelestis puichritudinis similitudinem 
figuratam notis turpibus deformare. 
Causa necù. Virum egregium de grege hominum exemerunt carnifices et sicarii : virum qui 
m ecciesia sua dispersa colligens , lapsa erigens , ratigata reparans , possessiones 
ecclesiae sic revocarat perditas, ut non pèrderet revocatas. Joannem (c) nostrum 
martyrem simui causa fecit et pcena : causa , rigor ecclesiasticae justitiae ; pœna , E 
dolor passionis iiiatoe. Quia dixerat Joannes , immo dominus Papa per Joannem : 
« Non licet tibi habere portionem fratris tui clerici ; infremuit Herodes , et factus 
» ipse spicuktor , in capite Joannis crudele spectaculum mundo éxhibuit. » At si 
quae in eo terreni contagii macuiae inhaeserunt, totum delevisse credimus etabs- 
tersisse dolores mortis qui eum circumdederunt , Dominici corporis et sanguinis 
sacramentum , quod eâ quâ potuit reverentiâ suscepit , inter profundos gemitus , 

(a) Stephanus, abbas Sanctt-Evurtii Aurélia- atque exinde Tornacensis fuit cognominatus. 

nentis ab anno 1167 usque ad annutn 1176, quo . (b) Quis ille fuerit non novimus. 

fàctus est abbas Sanctae-Genovefse Parisiensis, anno . (c) Joannem de Catena dictum» qui anno 1 l6i 

1192 ad Tornacensem evectus est episcopatum, incipiente peremptus fuit. 
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A inter alta suspiria contriti cordis et humîliati spirîtûs. Post susceptam eucharistiam , 
praesentibus nobis faii munus explevit; et qui vidit, testimonium perhibuit, et 
testimonium ejus verum est. 

Vestrâ interest , speculatores domûs Israël , custodes murorum Hierùsalem , Adhortatio ad 
pastores ovium Christi , vestrâ interest et remedium adhibere praeteritis , et pro- meUam? tU ~ 
videre futuris. Et licèt sero vobis ofleratur illud, meiius est in tempore occurrere, 
quàm post exitium vindicari. Tamen Deus ultionum Dominus 1 , Deus gemitibus 
inenarrabiiibus interpeiletur à vobis. Ciamabit vobiscum vox sanguinis fratris vestri 
Abei de terra; ciamabit, et commovebit non soiùm terram, sed etiam cceium. 
Profectô enim quis iocus tutus , aut quae causa poterit esse excusata, si venerandi 
ministri altaris aeslimentur sicut oves occisionisî Quem murum integritati aut 
vailum fidei providemus , si ferri rabies execranda penetraiia veneranda cruentat ! 

B Quid denique cautum aut securum esse poterit, si columnas ecciesiae sacrilega 
manus impunè confringit ? Habemus et Caesarem (a) , qui cohdolere possit et velit 
infirmitatibus nostris , cujus iongas manus non effugient , qui non solùm offen- 
derunt Corneliam de sicariis , sed Juliam majestatis (b). Eduxit gladium divinitus 
sibi commissum , persequetur et comprehendet , et non erit qui eruat eos. Facillimè 
enim in. hoc summi numinis speratur venia, per quod salus et incoiumitas mui- 
torum procuratur. Insurgant simul leges ecclesiasticae , armentur jura cœlestia, ut 
concurrentibus duobus gladiis, quos in defensione Christi passuri suffecisse legimus, 
duplici confusione conterantur. Moveant vos lacrymosa viduatae Crucis suspiria , 
commune discrimen omnium , causa propria singuloru m : et sic remedium conferte 
nostro doiori , ut honestati vestrae simui provideatis et saluti. 

—, (a) Ludovicus VII, licèt clericos plurimùm rêve- »berem, quo et moveretur ad misericordiam , et 

^ reri solitus esset, non tamen in nocentes indignatio » accenderetur ad vindictam. Scripsi breviter, et in 

nem suam exeruit , sed in ipsum Stephanum, qui «auribus omnium vestrûm iiteras transcurri; que 

literas ea de re omnium nomine Régi offerendas » missae sunt Régi. Quaesivimus bona , et ecce tur- 

scripserat , prout colligimus ex epistola Stephani ad »batio. Moleste tulit, et adversùm me canem mor- 

Guillelmum Carnotensem electum , inter éditas » tuum et pulicem vivum commotus est : cujus 

secunda , quam describimus : » indignationem et iram , immissiones per angelos 

« Sacris et majoribus negotiis occupatas aures » vel per interprètes malos, nec anima; meae pusil- 

» tenere , non muhùm aut à sacrilegio recedit , aut « lanimitas , nec ecciesiae nostrae paupertas poterit 

»à crimine majestatis. Hujus culpae simulacrum » sustinere.Precorergo, Domine mi, christeDomini 

» timens, domino meo precum multitudinem com- » mei , ut quoniam in literis illis simplicem oculum 

«pendio sermonis accingo. Injunctum est mihi, ut »habui, apud dominum meum vestro me excusetis 

» nostis , Domine mi , à domino archiepiscopo » interventu , et impetretis mthi gratiam quam sine 

■»[ Senonensi Hugone ] ut lamentabiles ecclesias '»meaculpa doleo perdidisse. » 

» Aurelianensis preces et communem episcoporum (b) Leges intelligit à Lucio Cornelio Sulla et Ju- 

» querelam super morte Joannis domino Régi scri- Ho Cœsare dictatoribus latas. ' 

D : 

CONVENTUS EPISCOPORUM ET NOBILIUM E»tM.s~*. 

Ù-Amantii. 

Ad dedicationem ecciesiae S. Amantii Buxiensis. 

Apud Labbeum , tomo X Conàliorum , col. ijfi- 

Anno mclxx facta est dedicatio ecciesiae S. Pétri et S. Amantii Buxiensis *. An. 1 170. 
Consecraverunt autem ipsam ecclesiam domnus Bertrandus archiepiscopus Bur- Btfut^"" * 
degalensis, atque Joannes episcopus Pictavensis , Petrus quoque episcopus Petrago- 
ricensis , Ademarus vero episcopus Santonensis , et Petrus episcopus Engolis- 
mensis.... Huic 'etiam consécration! interfuerunt D. Petrus abbas S. Joannis 
Angeliacensis , Joscelinus abbas hujus loci , Jordanus abbas S. Salvatoris Karro- 
E fensis, Bernardus abbas S. Benedicti Nantolii , Raimundus abbas S. Stephani 

Beaniae, abbas * S. Sacerdotis Sarlatensis, Junius abbas de Corona, abbas * 'Garinus. 
S. Gauterii Stirpensis , abbas* S. Mariae de Cella, abbas S. Pétri de Cella-Fruini , * p«ru»! 
et alii plures tam abbates quàm magistri , doctores atque rectores ecclesiarum , 
atque muliitudo monachorum, presbyterorum, ciericorum, virorum nobilium, prin- 
cipum, militum, et omnium ordinum atque graduum christianorum. Haec dedicatio 
facta est ad honorem et laudem Domini nostri Jesu-Christi , ut suprà dictum est, 
anno .mclxx Dominicae incarnationis xvu kal. decembris, regibus regnantibus 
atque imperantibus, Ludovico Rege Francorum, Henrico Rége Angiorum , Aiexan- 
dro Papâ urbe Româ pontificatum disponente. 

LU ij 
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EX VITA S. THOMiE CANTUARIENSIS (a) QUADRIPARTITA, 

Prœfixa epistolis ejusdem à Christiano Lupo, Bruxellis, 1682, in-+.' 

EX LIBRO PRIMO. X 

Cap, v. Heribertus (ty. Rex [ Henricus II] pro aetate sapiens et argutus , juxta jam 
ceiuln munerê œpedicti pontificis [Cantuar. TheobalcK] opinionem et votum, praeter aiia gra- 
prxciarè gesu. tiarum dona cancellarium suum quotidie ndum experitur in consiliis et discretum, 
in dubiis providum et intrepidum, fortem vero in adversis et magnanimum. Unde 
apud eum ita gratiâ proficiebat in dies, ut in brevi sicut magnifrcentiâ , ita et 
gratiâ, omnes praecelleret. Quaiiter vero et quâ industriâ muniliones quinque R 
munitissimas , Gisortium scilicet et alias quatuor in Francise et Nortmanniae 
partium sitas confinio, domino suo Régi, ad cujus tum jus ab antiquo spectare 
dignoscebantur , à Rege Francorum per matrimonium absque gladio et hasta in 
omni Regum diiectioneacquisierit (c)\ quàm audenter , quàin strenuè ultra Guasco- 
niam in partibus Tolosanis cum pauca manu militari , domino suo Rege ab obsi- 
dione Toîosae tune recedente, remanserit, captasque in terra illa à Rege munitiones (d) 
conservant, aliasque in manu forti acquisierit, aliaque muita ipsius in canceliaria 
opéra magnifica , quae mundus novit , hic pertranseo. Dum igitur tantis et taiibus 
obsequiis summum apud Regem gratis gradum attigisset , jam quasi rerum sum- 
mam ipsi committens , filii sui Henrici universorum haeredis Rex tutorem fecit 
et patrem, ut reputaret ipse filium per gratiam, quem Rex ipse genuit per naturam. 
Et cancellarii quidem gratia apud Regem sic erat. Q 
His itaque sic se habentibus , saepè nominatus Cantuariensis antistes pater Theo- 
Schiep Da ld us » v ' r omni sanctitate et religione perspicuus, qui Thomae currus exstiterat et 
auriga, cùm Cantuariensem ecciesiam per annos viginti duos strenuè et prudenter 
rexisset, senex et jam pienus dierum decretam universae carnis viam ingreditur (e). 
Et statim cùm ad Regem et aulicos pervenisset , suspicantur mox omnes et asserunt 
cancellarium archiprxsulem defuncti successorem futurum.... Rege itaque tune in 
transmarinis partibus agente et cancellario cum eo, propter Galiensium infesta- 
tiones et alia quxdam regni negotia, cancellarium Rex in Angliam mittere dlsposuit. 
Qui cùm jam susceptâ per dies iegationis forma, in ipso profectionis articulo 



Cap. VI. 
Fit Cantua 



(a) In editis exemplaribus titulus est : Vita 
B. Thomee martyris et archiepiscopi Cantuariensis, de 
plurium narratione collecta, magis extensa quàm sit 
infrà, quant scribi fecit D. Petrus Rogerii, Cregorius 
Papa XI , qui sedit ab anno 1370 ad an. 1378. Dici- 
tur autem quadripartita , seu Quadrilogus , quod 
conflata sit ex quatuor vit» ejusdem scriptoribus, de 

Îuibus compilator anonymus in prologo :■ Porrb 
oannes Saresberiensis , magister Heribertus de Bo- 
saham , Wilhelmus Cantuariensis , Alanus abbas 
Dtobesbiriensis , quatuor ver} clan delinificœ linguœ 
quadriga , per quatuor tnundi climata nostri auri- 
garunt agonem athletœ. Quid vero prsstiterit ipse 
subinfert : At hic contracta frontis imaginari mihi 
videor objecta. Quid igitur, consummato opère, tibi 
sumis operis, consumis operam , fessoque milite campo 
*tudato, strui praliator cassas ducis excubias! . . . 
Paucis, oro-, sustintat suggillator meus, si forti nctvum 
temeritatis queat eluere professio veritatis. Hisfprio- 
graphos superiores relegenti occurret hinc mater taedii 
extensa prolixitas, hinc exprimenda veritatis novtrea 
succincta brevi tas. Heribertus, utpote qui persingula 
dteere potuit ex sententia , qui quat vidit et audivit 
Ustatur, amore magno extta metas actus compendii, 
•cùm nihH linquit intactum , narrationem protelat in 
fimmensum. J oannes , potestatis publicat turbine motâ 
procellâ , citra perfectum stylum excussit. Reliqui duo 
nec satisfecere , nec evaserunt supercilium. Hinc mihi 
■studium opus compendiare sumptuosum , brevitate conr 
sulens deiicatis, nec studiosos fraudare veritdte.... Sed 
tt ne in aliquo liber furti oblitentur calumniâ, auctores 
domesùcos gerit in margine pagina , ut de communi 



quid singuli sibi specifteent operis, i regione locatum 
nomen loquatur opificis. At satius esset scriptores ipsos 
prx manibus habere, prasertim Heribertum. 

(b) De eo catalogus familiarium B. Thomx ad 
calcem Quadripartite , p. 162 : Magister Heribertus , 
natione Anglus , et sicut natione et cognomento de 
Bosaham ; qui magistrum exulantem infatigabiliter 
prosecutus , vitœ ejus et operum veritatem , quam vidit 
et audivit usque ad consummationis metam , stylo ele- 
ganti descriptam posteris testis fidelissimus reliquit. 

(c) Pactis scilicet an. 1 1 5 8 nuptiis Henrici primo- 
geniti Angiiae Régis filii cum Margareta filia Régis 
Francorum. Verùm celebrato praeproperè et ante 
prsestitutum tempus inter eos matrimonio, non mo- 
dica exinde anno 1 160 suborta est concertatio. 

(d) Et quidem Robertus de Monte ad an. 1159: 
Rex igitur Francorum intravit Tolosam, sibi et nepo- 
tibus suis concessamj fuitque ibi assidue cum ejusdem 
Comité, quamdiu Rex Anglorum mansit in provincia. 
Rex autan Anglorum , suorum principum usus consi- 
lio , noluit Regem obsidere ; sed castella cireumposita 
obsidens , in brevi obtinuit et unhersam provinciam 
miserabiliter vastavit : et cepit Moalem-regalem et 
civitatem Cahors cum subjacenti provincia , in qua 
civitate post reeessum suum multitudinem magnant 
annatorum dimisit, ad custodiendam eam et cœtera 
castella qua ceperat, quorum dux cancellarius Régis 
fuit. Vide t. XIII , p. 302, &c. 

(e) Obiit Theobaldus quartodecimo kalend. maii, 
inquit Gervasius Dorobern. ad annum ii6j, post 
cujus obitum vacavit ecclesia Cantuariensis anno uno, 
mensCuno, diebus quatuordecim. 
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A ingressus aulam apud castrum quod Falleise * dicitur, ut Rege dumtaxat salutato * Fahïst. 
mox conficeret iter, vocato eo seorsim , Rex instiilat secretiùs : « Necdum , inquit , 
» pienè nosti tuae causam iegationis. » Et adjecit : « Meae voiuntatis est te Cantua- 
» riensem praesulem fore. » Cui canceiiarius stemmata quaedam tune usualia , 
quibus tune indutus erat, subridendo ostendens et quasi oculis ingerens : « Quàm 
» reiigiosum, inquit, virurrï, quàm sanctum in tam sancta sede, et super tarrï 
» celebrem et tam sanctum conventum monachorum , constitui desideras ! Scio 
» certissimè quia , si Domino disponente acciderit sic , citissimè à me auferes ani- 
» mum , et gratia quae nunc inter nos tanta est , in atrocissimum odium con* 
» vertetur. Novi quippe te nonnulla exacturum , et in eeclesiasticis te jam mults 
» praesumere , quae ego * animo sustinere non possim. Et ita occasione nactâ inter- 4 ♦/ sequo 
» ponentseînvidi, qui, extinctâ gratia, perpetuum inter nos odium suscitabunt.... » 

B Et ecce post modicum felicis mémorise Alexander Papa per universam catho J Cap. xiv. 
licam ecclesiam (erat quippe in Romana ecclesia tune sehisma) conciiium convocat. ilÔT^oncwT 
Unde et archipraesul, in omnibus magnus , magnificentissimè ad transfretandum se 
praeparabat , et, Rege adito, alumnum suum patri restituit, et sic cum summa 
gratia iicentiatus à Rege, tandem aurâ fiante prospéra mare ingressus, in Flandria, 
in portu qui dicitur Graveiinga , prospéré applicuit. Cui mox proceres et nobiles 
terne iiiius occurrerunt , omnem honorem exhibentes certatim , et sua et quae 
poterant oflèrentes. Deinde verô per Nortmanniam et Cenomanniam transiens , 
in omni Régis Anglorum ditione honorificè quidem tamquam Rex ipse excipiebatur. 
Turonis vero jam appropinquans , tertio nî falior die (a) ante ceiebrandum conci- 
iium civitatem ingressurus, audito ejus adventu, mox universa civitas commovetur, 
et obviàm exeunt universi , non solùm cives et indigenae , sed et personae eccie- 

C siasticae quae ad conciiium jam ferè omnes convenerant , diversarum nationum 
archipraesuies et poritifices; et, quod minimè tacendum , praeter Romanae ecciesiae 
morem domini patres et rectores ecciesiae cardinales universi, longé priusquam 
civitatem ingrederetur, occurrerunt, praeterquam duo tantùm qui domino Papae, 
ne in tam celebri frequentia sine iateribus esset, considebant. Tanta vero fuit 
sequentium turma , ut , archipraesuie ad dominum Papam ingrediente palatium 
Papae , Papa quasi ex necessitate , ne comprimeretur , in quo erat exiret thaiamum , 
et ingrederetur palatium. Et dominus quidem Papa archipraesuiem benignissimè 
tune suscepit, et eô quidem benigniùs, quod ex multo tempore cupiens erat eum 
▼idere, qui tam multa audierat de eo. Et ut videbatur super itinere ei compatiens, 
cité dimisit eum : et archipraesul sic recedens in arcem Régis , quae prope pala- 
tium erat , hospitio se recepit. Itaque per aliquot dies celebrato concilio , ad 

D archipraesuiis nostri petitionem nonnullis ecciesiae suae privilegiis renovatis , vir 
apostolicus in osculo pacis dimisit eum cum benedictione sua et gratia. Et quidem 
aequore et aëre faventibus, in Angliam cito cum gaudio reversus est, secundo jam 
anno consecrationis suae, et à Rege pro more et debito tamquam pater à filio in 
omni gaudio suscipitur.... 

Joannes Saresberiensis. Videns igitur hostis antiquus tantum vhrum ecciesiae ^;£^£ n 
Dei piurimùm profuturum , invidit ; et ne speratâ pace terra diutiùs frueretur , $am 8 cùm°ind- 
zizania superseminavit quae fructum veteris amicitiae Régis et pontificis suflôcarent. disstt ' 
( Sequitur longa concert atio de avilis regni consuetudinibus adfinem usque Jibri primi, 
et pontificis in Franciam perfugium.) 

EX LIBRO SECUNDO. 

& Heribertus. Die igitur Animarum (b) qui fuit ténia feria, quintus decimus dies Cap. ni. 
ab ilia feria tertia , ab illo die martis quo apud Norhamtune pugnarat ad bestias , tra £i t Kinc,am 
nocte parùm ante diem in scapha intravrt in mare , et eirca vesperam applicuit 
in quodam maris latere qui dicitur Hodie in Bolonia , per unam leucam distans 
à portu qui dicitur Graveiinga.... Ecce quàm longa viri Dei pericula, qui et 
jam in portu periclitabatur. Rex quippe nobili Comili Flandriae Philippo, ger- M ^ A ^' Mto 
mano suo, et amicis suis magnatibus terras , scripto et verbo deseminaverat Thomam R eg i$ a d éu- 
quondam Cantuariensem archiçpiscopum ( talis enim erat scripta conceptio ) dé ^^ i ™ ari$cum 

(a) Anno 1163 celebratum est Turonense con- (b) Die 2 novembris, quae, anno 1 164, non in 
cilium, XJV kal. junii. feriam tertiam , sed in secundam incidebat. 
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regno suo tamquam proditorem suum fugisse. Unde et tam ionga m an us regia , A 
et tam longa pericula regiam manura fugienti ; et ideo omnia plena suspicionibus , 
et securitas nulla. Causa etiam quâ in illis partibus prodi metuebat, haec erat: 
procurante Rege Anglorum, Matthxus frater Philippi Comitis Flandrix, tune 
Bolonix Comes , cum abbatissa (a) quadam , filia Stephani Régis Anglorum , 
matrimonium profanum et detestandum contraxerat , archiepiscopo tune Régis 
canceiiario propter enormitatem contradicente , et quoad potuit réclamante ; unde 
Comes BoJonix ex tune eum odio oderat. Non igiiur sine causa in partibus illis 
manisfestari se noluit. Unde propter crastinx diei longitudinem et viae difficulta- 
tem , et insidias quas verebatur, in crastino summo dilucuio arripuit iter , et de 
Gravelinga pedes ivit vir Dei totâ eâ die, via admodum lutosâ et lubricâ, tempore 
pneserlim hyemali , et circa noctem venit ad monasterium de ordine Cisterciens! 
quod Clermarreis dicitur, iter duodecim ieucarum terrae conficiens eâ die. Est B 
autem monasterium hoc situm prope illud castrum nobile Sancti-Audomari. 
Deînde ad Eâdem verô nocte quâ archiprxsul , Régis nuncii prxfaii cum magno et multo 
Siiictum-Bmi- apparatu mare inirantes, procellà subitô subortâ, in multa difficultate et pericuio 
vix applicuerunt , cùm tamen archiprxsuli et suis in scapha mare pacatissimum 
foret. Testati sunt sic fratres qui cum archiprxsuie , et alii ex parte adversa qui 
in navibus îransierunt. Eâdem quoque die quâ et archiprxsul , ad castrum Sancti- 
Audomari venerunt ; et quia célèbre erat in terra quod Cantuariensis archiepis- 
copus ad monasierium illud de Clermarreis , ad quod jam venit , adventare pro- 
posuerat , eâdem nocte post synaxim nocturnam decantatam iiuravit quoddam 
stagnum grande , super quod monasterium illud situm est , et in scapha venit ad 
locum quemdam abditum , aquis septum , qui ab incolis dicitur Aldemunster , 
quondam scilicet eremitorium gloriosi confessons Bertini. Verebatur quippe.siC 
in monasterio illo usque in crastinum moraretur , fortè ad aliquorum indicia 
indigenis aut Régis nunciis reveiari , qui fortè ad videndum eum diverterent , et 
videntes eum sic, fieret opprobrium abundantibus et despectio superbis , et in- 
sultarent de facili quod fatuè et incomuhè de tanta quondam gloria ad tan tam. 
nunc miseriam devenisset. Unde eâdem nocte se subtraxit , et in dicto eremitorio 
•Godescaici. per très dies latuit. Die autem quarto, ad petitionem sanctx mémorise Hodestalli * 
tune abbatis, et conventûs loci, ad abbatiam S. Bertini navigando (erat enim 
ejs iter per aquas) venire properabaL . . . 
Cap. vu. Archiprxsulem itaque jamdicto S. Bertini monasterio relinquentes , priùs viam 
Anefi^Rlglsad et açtus nunciorum prosequamur. Qui mox in crastino sui adventûs à Sancto- 
Ludnvic. festi- Audomaro recedentes , tertio quartove die per pix recordationis Ludovicum Regem 
" ' Francorum transitum fecerunt , quem apud castrum regium quod Compendium D 
nominatur, repererunt, et salutato Rege, literas illi de nomine Régis Anglorum 
porrexerunt , quarum forma vel similis erat , quas suprà diximus Comiti Fiandrensi 
directas , videlicet quod Thomas quondam Cantuariensis archiepiscopus de regno 
tamquam proditor fugerit : unde et ne ipsum in terra sua reciperet , tamquam 
dominum precabatur. Verùm, ut audivit ex literarum initio, Thomas quondam 
archiepiscopus , Regem sicut ecclesix friium devotissimum statim apprehendit 
xmulatio , et plurimùm ex verbo motus est. Verbum quippe insolens offensionem 
Prw.xv11.a7. gP n&[SLt > et juxta Sapientis dictum, Qui moderatur sermones suo s , doctus et prudens 
est. Et Rex mox quis eum deposuisset, itejum atque iterum sciscitatus est, et adjecit: 
« Certè sicut Rex Anglorum, itaet ego Rex sum. Verumtamen minimum de clericis 
» mei regni deponere ego non valerem. » Et ita qui missi fuerant , nec ad Régis 
quxstionem prudens reddere responsum poterant, nec ad petitionem suam respon- E 
sum pro voto retulerunt. 
Suosipsenun- Magister verô Heribertus , qui et scripsit hxc, et alius quidam de archiprxsulis 
societate, cautus cjuidem et eruditus, de consilio et prxcepto archiprxsulis , nuncios 
Régis quotidie, ipsis nescientibus , è vestigio sequebantur, ita tamen quod ilios 
sequentes unâ die semper prxcesserint. Et quidem ex industria factum est , ut ita 
cautiùs et certiùs ipsorum verba et molimina expiorarent. Cùm vero ad illum 
christianum Regem Francorum venissent, ipsum mox utaccessum habere potuerunt, 
nomine archiprxsulis, quem à tempore cancellarix propter hominis magnificentiam, 

(a) Mathilde Ramesiae abbatissa, per quam Bolonis comhatum adeptus est Mattbeus. 
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Â probitatem et industriam^ reputabat stremmm et haiiebatacceptum , dévote quidem 
et humiUter saiutarunt. Et quia ei incogniti étant, crebrô an de archîpraesuiis domo 
et familia essent, sciscitabatur. Quo cûgnito, mox eos suscepit in osculo, et 
benignè audivit. Qui cùm juxta archiprœsulis mandatum iacfymabîletn historiam 
iaborum et pericuiorum ejus exposuissent , regiae clementiae viscera ccàtomota- sun4 
Quibus itjdem ipse referre dignatus est quaiiter contra archipraesulem Rex ipse 
scxipserit, et quid ipse responderit. Et adjecit: «Debuisset quidem dôminus Rex 
» Anglorum, si ipsi placuisset, antequam tantum amicum suum archipf àesuiem , 
» et personam tantam tam duré et tam dire tractaret, fuisse iilius versicu4i'recor- 
» datus, Irasc'mini, tt nolite peccare.» Cui mox aiter nunciorum comicè respondit : 
« Domine , fbrtè iilius recordatus fuisset versicuii , si iilum tam fréquenter ut nos * in 
» hora illa regulari audisset. » Et subrisit Rex. In crasrtno vero antequam nuncn 

B recédèrent , cum hominibus suis quos secum tune habebat cortsmo accepto , ad 
petitionem archipraesulijs in regnosuo pacem et securitatem ei eoneessiti Et quidem 
adjecit : « Hoc de pristina dignitate diadematis Regum Francorum fore, ut exules 
» et praesertim personae ecciesiasticae Regum et regni securitate et pace perfruantur , 
» et à persecutorum injuria defendantur. » Itaque regiae pacis dono et securitate 
fruentes in exsultatione et iaetitia, christianus Hle Rex iicentiatds archiepiscopi 
nuncios dimisit in pace. Mi verô non statim ad archipraesukm revertentes , net 
quidquam nunciantes de hoc, quia cité se reversuros sperabant, prout eis injunc- 
tum fuerat, ad dominum Papam accelërabant. Et venerunt Senonis , quô nuncii 
Régis, proximâ die quae praecessit, eos prasvenerunt — 

Vir verà apostoiieus , qui ex muitorum fidâ sed secretâ relatione causam dissen- 
sionîs inter Regem et archiprïesulem , et gestorum veritatem agnoverat, criminato- 

C ribus non adhibuit fidem. Unde et qui missi fuerant viderites sic , fortiter et 
instanter Régis noniine postulant ut archiepiscdpum in Angiitm remitteret, pari ter 
et à latere suo iegatum qui, remotâ appeUatione , causam inter Regem et archi- 
praesuiem audiret , et inter ipsos vel componeret vel causam per sententiam termina- 
ret. Verùm Papa needum petitionem hanc vei concedens vel renuens , hortabatur 
attentiùs ut archiprxsuiis ad curiam exspectarent adventum.;.. At ilH exspectare 
nolentes, eô quod (ut aiebant) ultra terminum à Rege sibi pfsefixum in curia 
moram facere non audebant, crebrà postulant et instanter Régis petitionem adim- 
pieri. Arctabatur itaque Rornanus pontifex. Cernens enim Régis juventutem et 
dominationem amplam , et durum iliud et dirum quod tune erat in ecciësia Dei 
schisma , metuebat quèd si ita omnino Rex pateretur repulsam praesertim per 
tam magnos et honoratos factae petitionis, majus in ecciesia schisma facèret : quod 

D et ipsi qui missi fuerant, et praesertim iaïci, minabantur.... Attamen iibrato tandem 
consilio , et consilii ac fortitudinis desuper accepto spiritu , dictam Régis petitio- 
nem in gravamen et oppressionem archiepiscopi conceptam , non adimplendam 
decrevit, nîsi ejus ad curiam exspectarent adventum; alioqum in ipsi us absentia 
nihii agendum contra ipsum. At iili exspectare nolentes ; voto frustrati in Angliam 
non cum benedielione apostoiica, sed potiùs, ut eredendum est , cum maledictione 
paterna reversi sunt, in se et in semine suo maledicti, qui patris sui verenda nott 
operuerunt , sed potiùs frontosè detegere nequaquam veriti sunt. Et quidem eb 
festinantiùs acceieraverunt reverti , quôd ipsis secreto nunciatum fuissset nonnullos 
de militibus terrae , favore archipraesuiis et ipsorum odio, sarcinis suis in quibus non 
modlcum argenti sperabatur , per viàm paravisse insidias : unde festinanter et subito 
Franciam exeunt.... 

E Archipraesul vero, quem suprà in Flandria apud Sanctum-Audomarum in 
S. Bertini àbbatia dimisimus , propter terra; quas verebatur insidias paucos ibt 
faciens dies , noctu Flandrîam egreditur in equis et comitatu muitorum. Siquidem 
bonâs memoriaeMilo tune Terruanensis èpiscopus , et suprà nominatus* S. Bertini 
abbas, ipsum propter viae securitatem comitati, eduxerùnt de terra et ad inclytam 
illam Gaiiiarum civitatem Suessionem perduxerunt: ad quam, Domino procurante 
sic , in crastino sui adventûs Rex Francorum Ludovicus venit. Qui mox ut Can- 
tuariensem archiepiscopum in civitate audivit j ad hospitium suum descendit et in 
salutatione praevenit, ipsum in omni alacritate et exsultatione suscipiens, et regiâ 
quidem clementiâ vexatroni suae et iabori compatiens , ex regia magnificentia 
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pacem et securitatem donans , et ex regia munifîcentia ad necessarios de fisco A 
sumptus quamdiu exularet accipiendos compellens. Archiepiscopus verô videns 
cor Régis ita erga se., Deo et Régi devotas gratias retulit, ilium praesertim et 
corde et ore summâ prosequens gratiarum actione, in cujus manu corda sunt Regum. 
Et ita dominus Rex et archipraesui per aliquot dies in civitate commorantes, recessit 
cum multa gratia archiprxsui à Rege, Senonis ad dominum Papam properans, 
cui Rex statim de ministerialibus suis , qui ipsum per viam necessaria ministrando 
ducerent, commisit. 

Cap. xi. Alatius. Itaque archiepisçopus ad dominum Papam Senonis venit, tepidè qui- 
^S^dnTm ^ em exceptus à cardinaiihus , ad domini tamen praesentiam est intromissus : qui 
Papam adk. venientem ad se paternâ suscepit benignitate , super vexatione ipsius mukimoda 
et peregrinatione tam periculosa et dura paterne compatiens. Dumque haec et illa 
yerbp tenus ibi agerentur, demum recepit in mandatis in crastinum exilii sui B 
causas coram fratribus exponere. Sequenti ergo die dum quaereretur inter sodaies 
quis eorum causam hanc exponeret, singulis sese excusantibus , verbi pondus apud 
archiepiscopum resedit. Doctus igitur à Deo et per se impraemeditatus , dum 
pn'mus à domino Papa sederet , et propter reverentiam veilet surgere, jussus resi- 
dendo causam edicere, sic incœpit : « Licèt non muitùm sapientes, non tamen usque 
»> adeô sumus fâtui , ut Regem Angliae , suos et sua pro nihilo relinqueremus. 
» Nam si vellemus suae per omnia placere voluntati , in sua potestate vel régno 
»> non esset quis qui nobis non obediret pro lîbito.... Porro, ne videar curiosé vel 
» obtentu vanse gloriae haeç inchoasse, expedit ut oculatâ fide constet de aflèctu.» 
Et producens scriptum in quo continebantur consuetudin.es itiae de quibus con- 
tendebatur, cum iacrymis inqujt : « Ecce quae statuit Rex Angliae contra iibertatem 
» ecclesiae catholicae. Si haec iicet dissimulare sine dispendio animae, vos vidpritis. » C 

Quibus perlectis ,«moti sunt omnes usque ad iacrymas , nec ii se continere 
poterant qui priùs pro viribus adversabantur : communi voce Deum laudanles , 
dum vel unum sibi servavit qui pro ecciesia sua in illa tempesiate ausus fuit ex 
adverso ascendere. Et qui antè videbantur super hac causa varié disceptare , jam 
in unam convenere sententiam , in persona Cantuariensis archiepiscopi universali 
ecclesiae succurrendum. Verùm dominus Papa , lectis et relectis , et diiigenter et 
attenté auditis et cognitis singulis consuetudinibus , acerrimé motus statim excan- 
duit in archipraesulem , arguens eum et duré increpans, quôd in illarum non con- 
suetudimim , sed tyrannicarum usurpationum assensu , ipse , ut ibi confessus est „ 
caeterique episcopî sacerdotio suo renunciaverint et Dei ecclesiam anciilaverint.... 
Et ita vir apostolicus archipraesulem primo paternâ severitate objurgans , et maternas 
consolationis duicediriem reparans , tune dimisit.... D. 
lwitrituf pôn Vocato igitur B. Thomâ cum suis , dominus Papa haec ait ex sententia : «Nunc 
tiniacum. » demum, frater, nobis iiquet quem habuisti et habes zelum pro domo Domini, 
» quoniam sincerâ conscientiâ teipsum statuisti murum ex adverso. De tuo ingressu 
» quàm puram feceris confessionem , resignatione factâ quâ potuit et debuit dilui 
» culpa delicti, jam securé de novo poteris de manu mea pontificaiis officii curam 
»> recipere, dum te in integrum ducimus restituendum : et meritô, quem multiplici 
» génère tentationis virum probatum novimus, providum et discretum, Deo et 
» hominibus carum, nobis et sanctae Romanae ecclesiae per omnia fidelem. Et 
» sicut nostrae persecutionis factus es particeps et consors individuus, itatibi, Deo 
» auctore , in nullo déesse poterimus , quamdiu in hoc corpore mortaii duraverit 
» spiritus. Verùm hactenùs deliciis affluens , ut de caetero discas esse quod debes 
» pauperum consolator, nec id doceri poteras nisi docente religion is matre ipsâ E 
» paupertate , pauperibus Christi te duximus commendandum : huic , inquam , 
•Guichardo. » abbati * Pontiniacensi (erat enim ibi praesensex condicto) non inquam educan- 
» dum splendidè , sed simpiieiter , ut decet exuiem et Christi athletam , inter quos 
» cum paucis et necessariis, reliquis sociisper amicos divisis, oportet te conversari 
» donec adspiret dies consolationis, et tempus pacis desuper ad nos descendent. 
» Intérim autem forti animo esto, et his qui pacem perturbant résiste viriliter.... » 
F&ïik ' Discurrebant 

intérim hinc inde, et etiam à domino Papa mittebantur nuncii 
réconciliai! do ad pacis reformationem. Tandem verô placuit utrobique dominum Papam et 
fnmra Jabo- R e g em s tatuto die et loco ad învicem convenire , ut per mutuum eorum colloquium 

via 
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A via pacis possit faciliùs inveniri. Rex ait ad id se ventiirum , sed in archiepiscopi 
absentia ; quia eo praesente demandât nec domini Papae faciem se visurum. Do- 
mino Papae archiepiscopus significat nuliâ ratione Régis uti colioquio sine suî 
praesentia, cui mores illius noti fuissent. « Gitiùs enim , ait, poterit apostolica 
» circumveniri reiigio ex varietate verborum Régis , si non adesset seduius mterpres 
» qui regiae mentis propositum ex ipsius animi possit latebris elicere ; quoniam si 
» Rex infirmiora domini Papae praenoscet , exitus viarum suarum obstrueret offen- 
» dicuium.» Quo accepto, moderatâ responsione Régi renunciat dominUs Papa 
hoc inauditum à saeculis, Romanam ecciesiam ad alicujus principis nutum quem- 
quam à suo conductu rejicere , maximè pro justifia exulantem ; sed et id priviiegii 
et auctoritatis esse induitum apostolicae sedi, ut exuiibus et oppressis subveniat, 
etiam contra principum iras et violentes impetus malignorum. Indignantes igitur 
B nuncii recesserunt , haec Régi nunciaturi. Dominus verô Papa Romam reversurus 
iter ingreditur , quem prosequebatur archiepiscopus usque Bituricum fa) : ubi 
accepta iicentiâ et benedictione , regreditur Pontiniacum , ampiiùs domini Papae 
faciem in carne ista non visurus (b). 

Wilhelmus. Invidit ergo tantis profectibus qui zizania superseminat in agro Ca ^ 
Dominico ; et quia vir Dei de tribulatione profecerat , et ipse machinatione suâ éjectas" "sén™ 
corruerat, bile, id est, felle et ira majori motus, hospitem, tamquam de foco nibusexci P itur ' 
crevisset, hospitio proturbare contendit. Cujus instinctu, ut credi fas est, direxit 
Rex Anglorum literas ad générale istud capitulum Cisterciense , ordini eorum plu- 
rimùm comminatus si ulteriùs adversarium suum apud se retinerent. Quod cùm 
archipraesuli nunciatum fuisset , habito cum suis consilio , mox respondit nuliâ 
ratione se veile quôd suî occasione ordo laesionem ullam [ pateretur] , vel modicum 
C aiiquid damni hospitibus suis eveniret, qui vitam in arcto, et sibi et suis tantam 
exhibuisset humanitatem....' Misit igitur ad gloriosum iiium' Francoruni Regem 
Ludovicum nuncium, qui de recessu suo à Pontiniaco et causam recessûs ei nun- 
ciaret. Quod cùm audisset Rex, plurimùm admiratus est, et mox suis qui aderant 
totum retuiit quod audierat. Et iterando sic, omnibus audientibus, inquit: «O 
» religioî ô religio . l ubi es? Ecce enim quos credebamus saeculo mortuos, saeculi 
» minas timent, et pro rébus caducis quas se propter Deum contempsisse profi- 
» tentur, à Dei opère quod cceperant convertuntur retrorsum , Dei causa exulan- 
» tem (c) ejicientes à se. » Et convertens sermonem ad eum qui missus fuerat , 
inquit: « Saluta dominum tuum archipraesulem , et fiduciaiiter ipsi meo nomine 
» nuncia quod, si mundus et etiam qui videntur mundo mortui eum deserant, 
» ego tamen eum non deseram ; sed quantacumque Rex Anglorum, etsi dominicus 
D » homo meus sit, adversùs ipsum moiiatur et exerceat , ego tamen suscipiam propter 
» Deum exulantem , et propter justitiam adversa patientem. Nunciet ergo nobrs 
» ad quemcumque ditionis nostrae iocum divertere maiuerit, et paratum inveniet. » 
In brevi igitur reverso eo qui missus fuerat, archipraesuli nomine Régis reportata 
sunt haec. Qui ad complendum cum suis peregrinationis suae tempus residuum , 
praeclaram iiiam et regiam civitatem Senonis , à Pontiniaco duodecim milliaribus 
distantem , elegit, tum propter loci plurimam commoditatem , tum propter civium 
laudabilem moralitatem , et devotam praesertim advenis dapsilitatem , duicemque 
affabilitatem et jucundam socialitatem. Biennio ergo peregrinationis suae Pontiniaci 
jam expleto, à Pontiniaco discessit. . . . 

Heribertus. Profectus igitur à Pontiniaco (d) Senonis venit, à piae memoriae jp£ c */^ u _ 
Hugone tune Senonensi archiepiscopo et à clero et populo civitatis in omni dovko swten- 
E gaudio et alacritate susceptus , de fisco ad usum necessaria pereipiens amplissimè. 
Rex verô omni tempore quo ad civitatem veniebat , sicut ubique moris sui 
erat, primo quidem ad ecciesiam, et confestim, nisi major detineret causa, ad 



tatus. 



( a) Bituricis versabatur Alexander , iter in Italiam 
relegens, die 12 maii anni 1 165. 

(b) In ras. cod. Biblioth. nat. Paris. 5320, fol. 150 
r. coi. 2 , additur : Hœc itaque prosecuti sumus his- 
torialiter à concilie» de Clarendona usque ad domini 
Papa recessum de Francia, adeb quod intérim facta 
sunt dilucidanda, quia epistolœ interra scriptœ non 
ita expresse rem gestam explicant. Subsequenter vero 
epistolœ singulx suis locis ita sunt manifesta! usque 

Tom. XIV. 



ad exitum totius negotii , quod minus videantur egere 
historiali adminiculo , eo excepta quod factum est in 
Jtegum colioquio, apud Montem-mirabilem habito 
diebus Epipnaniae an. 1 169 , de quo infrà, cap. 2j. 

(c) Eadem fermé verba récitât Gervasius Doro- 
bernensis, tomo nostro XIU, p. 130. 

(d) Die festo S. Martini, anno 11 66, secundo 
exilii sui anno, ut habet Gervasius, ibidem. 
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archipraesulem videndum accelerare consueverat , cujus tune "prolixiori eloquio A 
et in magnis consilio , tamquam viri exercitati et experti negotia regia , fruebatur. 
dp. xx. • Wilheltnus. Beato igitur Thomâ Senonis sic résidente , Rex Angiorum indignis- 
miî^im^simè ferens quod in petitionibus suis protegerétur adversarius, presbyterorum 
tante » bona per dioecesim Cantuariensem decedentium et vacantes ecciesias occupavit , 
ét pro voiuntaje personas institua, et se ab Alexandro Papa, quem jam Dominus , 
Romarae miseratus ecciesiae, in sedem suam revocarat, abaiienavit: Unde doiorem 
suum in ride vindicaturus ,,' clericos duos , Joannem videlicet de Oxemfordia et 
Richardum de Ivelcestria, misit ad lmperatorem Alemanniae Fredericum, qui 
coacto concilie» (a) de pace Romans ecciesiae tractabat, mandons quod si nomen 
et obedientiam Alexandri Papae abjuraret, participem se schismatis haberet cum 
•Rainoidi. episcopis. Ille, cùm schismatis fautores haberet, de consilio Coloniensis * archie- 

piscopi, qui Octaviano extincto successorem jam suscitaverat, consentit. Jurahtibus B 
itaque cum Imperatore optimatibus, et episcopis quibusdam obtrectantibus et usque 
in lacrymas reniteptibus , nuncii quoque Régis ex persona ipsius in simiiem formam 
jurarunt. Et tamquam si minus adhuc peccavisset, Rex portus diligemissimè 
custodiri prsecepit, feraiiain eos statuens edicta, qui vel Papae mandata, vel literas in 
Angiiam déferrent, vei delatas reciperent. Prsecepit etiam publiée, et compulitper 
vicos, per castelia, per civitates, ab homine sene usque ad puerum duodennem 
B. Pétri successorem Alexandrum abjurare. Omnibus igitur capiti suo renuncian- 
tibus sic, reveiabantur ex multis cordibus cogitationes.... 
AtSandeHe Int« ea instantiam Régis missi sunt à Romano pontifice iegati duo, quorum 
gawsmittit, unus erat "Wilhelmus presbyter cardinalis, Régis amicissimus, qui, sicut ipse 
archiepiscopus de eo dicit , potiùs elegit esse maiieator ciericorum , principibus 
obsequendo, quàm Regum offensio, divinam gratiam consequendo ; aiter diaconus C 
cardinalis Otto nuncupatus; et plus avaritiae quàm justitiae studiosi, et nisi dele- 
garentur à domino Papa, potiùs reiegatione quàm legatione digni. Acceperunt 
autem plenariam potestatem decidendi quaestiones quae vertebantur inter Regem 
et archiepiscopum , et debitum eis finem imponendi, remoto appeilationis obstacuio. 
Archiepiscopus verô, sciens Régis amicissimum aiterum et instanter ab ipso petitum, 
cium "Thlm' afoerum autem ex aliis causis suspectum habens , recusavit utrumque. Dicebat enim 
«xperiri detrec- nequaquam se Wilheimi jurisdictioni in causa debere subjici, qui Régis instantiâ 
ut > potiùs mittebatur, quàm ipse coactus et missus veniebat, et quia non erat juri 

consentaneum subire ejus judicium, qui de sanguine suo sibi commercium facere 
quaerebat, et de pretio nomen et gloriam. Adeo autem recusabat, ut excommu- 
nicationi subjici mallet, quàm ejus judicium subire in aliquo extra curiam Roma- 
nam : nam ad judiciariam potestatem obtinendam super eum multipiici laboraverat D 
ingenio. Dominus Papa tamen considerans malitiam temporis, ut mitigaret poten- 
tiam eorum qui turbare poterant ecclesiam, ad tempus eis potestatem judiciariam 
duxit concedendam. Unde cùm in Franciam venissent , jactabat Wilhelmus se in 
damnum et confusionem domini Cantuariensis yenisse ad faciendam voluntatem 
Régis. Hinc Gailicana verebatur ecclesia , et qui bonum paçis exspeçtaverant , 
dejectione Cantuariensis auditâ, dejiciebantur ; sed qui confusionem intentabat, 
confusus et inutiiis, factus est minùs exsectâ fronte ventilando metuendus adversario. 
Nam ante cognitionem causae ab officii susceptâ potestatè recedunt, Rege Francorum 
Lu^ovicS 1 ^! domino Pap» scribente (b) quôd maximum ingereretur ecciesiae scandaium , si 
desise GaUica- defeosor ecciesiae innocens deponeretur , et inde damnum dignitatis emeeretur , 
nc; unde praemium promotionis promerendum esset. Unde dominus Papa, quamvis 

in medio Charybdis et Scyliae constitutif ( hinc enim Rex Angiiae donis et pro- E 
missis et minis instabat, inde Rex Franciae pxecibus et admonitionibus obstabat; 
hinc turbatio ecciesiae si reprimeretur arroganûa , inde infamiae nota si damnaretur 
innocens) , sententiam suam revocayit, scribens iegatis ne ordine judiciario inter 
Regem et archiepiscopum praesiderent , sed plenae inter eos paci componendae 
omnimodis intenderent, ita quod archiepiscopo et ecciesiae suae antiqua jura intégra 
et illibata servarent, nec in terra Régis aliquid magnum facerent, nec in regnum 
ejus , si eos intrare veilet , intrarent , nisi archiepiscopus Régi primitus intégré 

M In comitiis Herbipolensihus , an no ii6j, priusquam sanctus Thomas Senones adventassec 
X kalend. junii (die 23 nuii), edebrati», et ideo (b) Vide inter epist. Alexandri III ad 2011,1167. 
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A reconciliaretur , quia super his sibi et illis plurimùm detraheretur , et ipse communi 
voce cunctorum sinistré detractione iaceraretur. Quae cùm in mandatis accepissent, 
iegationis tamen reliquias prosequentes, Regem aditum tantô minus laetificaverunt, 
quantô minus potestatis habuerunt : qui jam sciebat et gravissimè ferebat quôd 
potestas eorum exspirasset ex parte. Sed ne nihil ageretur , ad coiioquium (a) 
archiepiscopum vocarunt, et praefixum est tempus et locus. 

Igitur conveniunt hinc exul cum eXulibus suis , inde legati , adjunctis sibi archie- ^"'"J^* 
piscopis , episcopis et abbatibus quamplurimis. Nocte vero proximâ ante coilo- ^°^ umm a " 
quium, archipraesui vidit somnium , sicut ipse suis manè secum ad coiioquium 
euntibus retulit , quod videlicet propinaretur ei venenum in calice aureo. Et quidem 
accidit sic. Alter quippe cardinalium , praefatus videlicet "Wilhelmus , elegantis • 
eloquii et verba habens persuasibilia , pacis quidem suaves et blandos sermones 

B ei obtulit, et videbantur in superficie bona verba et pacifica; quae tamen si quis 
interiùs adspiceret , ecciesiasticae paci et iibertati non modicùm derogabant. Unde 
et singula ferè quae à cardinalibus de pace proponebantur , archiepiscopo et suis 
suspecta erant , metuentibus capi in sermonibus .qui moiliti et inelliti erant , et 
tamen ipsi nihilominus jacula. Diutiùs igitur et inaniter pfotracto colloquio , tandem 
infectâ pace, immo etiam absqueomni spe pacis per ipsos deinde faciendae, archiepis- 
copus et legati ab invicem discesserunt, iegatis quidem ad Regem confestim rever- 
tentibus.In Cenomanniaverô» incivitate ipsa Cenomannis, nonnuilae regiae personae 
jam convenerant; et videntes sic pacem nequaquam per cardinales posse fieri , 
in audientia ipsorum suas appellationes rehovarunt , pro Rege , pro regno , pro 
personis propriis et pro ecclesiis suis, ad sedem apostolicam reappeilantes. Post 
aliquantum vero temporis, cardinales à Rege muitùm honorati et ambitiosis onerati 

C donis, archiepiscopi et ecclesiae pace infectâ, ad Romanam reversi sunt ecclesiam.- 

Alanus. Archiepiscopus v'erô obtinuerat à viro apostoiico apostoiicae sedis lega- €q>. xxm, 
tionem super Angliam , et quidem ad cautelam , ut videlicet firmior et magis 
authentica ecciesiastica quaevis sententia haberetur , si deinceps et ab eo aut in 
regnum aut in regni personas ferretur. Et imprimis quosdam de aulicis clericis , 
qui ratione ordinis seu beneficii ecclesiastici obligati sibi fuerant et obedientiam 
exhibere tenebantur , districtissimè citavit ut ad ipsum venire non difièrrent.... 
Unde et ferè jam quotquot in aula erant, aut nominatim excommunicati erant, 
aut excommunicatis participando quos evitare nec poterant nec licebat : adeô ut 
vix in capella Régis esset, qui in missa pacis illud osculum sacramentale Régi 
ofJèrret , nisi excommunicatus ex nomine vel ex participatione. 

Heribertus. Audiens autem Rex, motus et turbatus est, et pars omnis adversa, ^ ap \ ) xx ^ Vm 

D videlicet, quod nec aulicis deferretur propter Regem, nec appellation! propter d*etAngii™în 
sedem apostolicam ; et cum omni festinatione mittunt et remittunt, qui haec viro 
apostoiico nuncient. Misit et pius Rex Francorum propter Cantuariensem ad virum 
apostolicum et ad familiares suos cardinales pias preces, mandans et remandans 
quod qui archiepiscopum vel suos tangeret, tangeret pupillam sui oculi; super 
omnia verô rogabat ne dominus Papa solveret quos tam venerabilis , tam sanctus 
archipraesui tam justè iigasset, nec evacuaret quae sibi fecisset ipse, contra inimicos 
ecclesiae , justitiae opéra. Id ipsum etiam pontifices et principes Francise Romano 
pontifici et cardinalibus cum omni devotionis affectu monentes supplicarunt. 

Arctabatur itaque Romanus pontifex : quippe ne quae archiepiscopus feceràt Aiexander 
irrita faceret , sed potiùs ut ipse apprehensus apostoiico zelo ad versus malignantes cu^" LÙdJ> v t 
consurgerèt, urgebat eum justitiae causa, quam fovebat tum mundi favor in archiepis- w demandât. 

E copum , cùm pii Régis Ludovici et suorum desideria et postulationes < contrariae. 
Considerabat itaque vir apostolicus archiepiscopi aemulationem tam accensam , et 
adversariorum obstinationem tam duram. Unde turpe et irreligiosum , et' fortè 
damnabile sibi credebat , si archiprœsulem ex tam justa causa sacerdotali sek» 
accensum ab officio sùo suspenderet, seu ab ipso facta irritaret justitiae opéra, 
ex quo universae ecclesiae grande et grave scandalum generaret, et Régis Francorum 
et regni incurreret indignationem non modicam. Igitur quia se solum videbaf 
superesse Romanus pontifex inter Regem et archiprassulèm , paci amicabiliter 

(a) Id coiioquium anno 1167 habitwn est, die octavâ post fetium S. Martini ( 18 novembris) intet 
Gisortium et Triam. u 
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reformandae studere necessarium duxit. Sacros haque apices suos Régi Francorum A 
$epiùs misit, mandans et rogans ut pacis mediatorem se interponeret. Misit etiam 
nunc ad hos, nunc ad illos, ad eos maximè qui credebantur à Rege Anglorum 
lihentiùs audiri et benigniùs, et quorum opère et industriâ verbum pacis sperabatur 
meliùs et efficaciùs promoveri. 
Cap. xxv. Dominus autem Rex Francorum videns dominum Papam de pace soilicitum , 

apid Moman- tamquam filius pacis et obediens viro apostolico , operosè et attenté partes suas 

mirabiiem, interposuit: unde et ad pieraque coiloquia quae inter ipsum et Regem Anglorum 
erant, archiepiscopum vocavit, pacis inter eos se mediatorem interponens. Inter 
quae unum coiloquium (a) fuit , in quo suggestum est Régi Angiiae archiprae- 
sulem suo se arbitrio omnino veiie committere, ideoque gratiùs ejus praesentiam 
acceptabat. Muhis igitur utrimque ad id convenientibus, ad pedes Régis Angiiae 
archiepiscopus [cecidit], dicens : «Domine Rex, totam causam unde inter nos orta B 
» est dissensio , tuo committo arbitrio , salvo honore Dei.» Tali adjectione auditâ, 
Rex vehementer scandalizatus est, muitis ipsum contumeiiis afficiens, multa im- 
properans, plurima exprobràns, arguens eum tamquam superbum et eiatum, et 
regiae munifîcentiae circa ipsum impensse immemorem et ingratum. Alanus. Et 
ait Régi Franciae : « Domine mi , attende si piacet : quidquid isti dispJîçiierii, dicet 
» honori Dei esse contrarium , ,et sic sua et raea omnia sibi vindicabit. Sed ne 
» videar honori Dei vel sibi in aliquo veiie resi&tere, haec offèro. Muiti fuerunt 
» Reges in Anglia ante me, majoris vel minoris auctoritatis quàm sum ego; muiti 
» fuerunt ante eum archiepiscopi Cantuariae, magni et sancti viri. Quod igitur ante- 
» cessorum suorum major et sanctior fecit antecessorum meorum minimo, hoc mihi 
» faciat, et quiesco.» Acclamabatur undique : «Satis Rex se humiliât.» Dumque 
Thomas à archiepiscopus aliquantulùm subticuisset , Rex Franciae adjecit : « Domine archi- C 

disiLlir""* " ^iscop 6 » v is esse major sanctis virisî an major prudentiâî Quid dubitas! Ecce 
» pax prae foribus. » Ad haec archiepiscopus ait : « Verum est, antecessores nostri multo 
» me meliores fuerunt et majores.... Patres nostri passi sunt, quia noluerunt nomen 
» Christi subticere ; et ego , ut hominis gratia restituatur, Christi honorem deberem 
» supprimere! Absit.» Insurrexerunt itaque magnâtes utriusque regni in eum, impug- 
nantes arrogantiam archiepiscopi impedimentum pacis, uno inter alios Comité palàm 
protestante, « Quia archiepiscopus utriusque regni consilio et voluntati resisiit, de 
» caetero neutrius dignus erit auxilio ; sed ejectum ab Anglia non recipiat Francia (b).» 
Cap. xxvu Heribertus. Soluto igitur colloquio , non sine multorum murmure reditur ad 

dtitf[ obru * ffi "propria, coexuiibus archiepiscopi in summa desperatione positis. Et Reges quidem 
festinantissimè in equis ( nox quippe jam diremerat coiloquium ) recesserunt nec 
salutantes , nec ab archiepiscopo saiutati. Quin potiùs Rex Anglorum adhuc in D 
recessu , etsi non in faciem archipraesuiis , à conviciis non cessavit , insultando 
dicens, inter alia, quod eâ die de suo uitus fuisset proditore. Pariter et aulici et 
qui pacis mediatores exstiterant, in recessu multa etiam in faciem archipraesuli 
objecerunt: quod videlicet fuisset semper superbus , elatus, sapiens in oculis suis, 
propriae semper sectator voiuntatis et sententiae, adjicientes grande fuisse hoc maium 
et énorme ecclesiae damnum et periculum, quod ipse unquam rector ecclesiae cons- 
titutus fuisset, et quod per ipsum, ex parte jam destructa, penitus cito destrueretur 
ecclesia. Sed archipraesui ponens ori suo custodiam, cùm consistèrent peccatores 
adversùs, eum , fàctus est ad exprobrantes et insultantes sibi quasi non audiens 
et non habens in ore suo redargutionès , nisl quod uni de ecclesiae destructione 
humiiiter quidem. et mansuetè rèspondit, inquiens : « Frater , cave ne destruatur 
«ecclesia Dei per te. Per me, favente Domino, non destruetur. » Et hic erat E 
Joannes, natione Anglus , episcopus tùnc Pictaviensis , archiepiscopo ex diutina 
conversatioae et: socieiate familiaris admodum , carus et acceptus. Ab aliis etiam 
conviciatus non.reconviciabatur, iliius profectè discipuius, qui cùm maledtceretur 
non maledixit ^ çùm paieretur non comminabatur. 
5enones re- Sic igiuir recessk, à colloquio , nunc in Francia, sicut priùs in Anglia apud 
Northamtunam , faotus opprobrium abundantibus et despectio superbis. Et rece- 
dens sic cum suis dominum Regem Francorum sequebatur, cujus erant praeparata 

(a) In colloquio apud Monteni-mirabilenihabno, (b) Hatc et sequentia habet etiam Gervaiius 
diebus Epiphanise anni 1169. Dorobernensis, t. XIII , p. 13a. 
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A hospitia in Castro quod Mons-mirabilis dicitur. Fuit et archiepiscopus in Castro 
hoc pariter hospitatus cum Rege , ipso semper per servientes aulicos abundanter 
ei viaticum (a) ministrante. Rex autem tune non deciinavit , quemadmodum in 
aiiis negotiis et colloquiis consueverat , ut archiprssulem in hospitio suo videret. 
Unde et mox conjiciebatur cor Régis non ita cum archiepiscopo esse, sicut heri 
et nudius-tertius. Nihiiominus tamen archipraesui hilarem et jucundum seexhibuit, 
nec deprehendi potuit vultus ejus in diversa mutatus ob hoc... In crastino 9. prs- 
fato castro recedens , et eâ die Carnutum veniens , plerique , ut mos est , ipsi 
occurrerunt ut transeuntem vidèrent, et qusrebant quis esset qui transiret. Et 
cùm cognovissent quod archipraesui hic essét Cantuariensis , ipsum mox digito 
notaverunt, aliis qui ignorabant indicantes et dicentes invicem, murmurando 
tamen : « Ecce archiepiscopus ille qui hesterno colloquio Deum propter Reges 

B » negare noiuit, nec Dei honorem subticere.» Postea etiam sspissimè cùm iter 
per Franciam faceret , multi in populo eadem de eo prœdicarunt. A Carrioto ver£ 
recedens , quantociùs potuit Senonis venit , ubi per dies salutare Dei praestolabatur. 

Alanus. Unâ verô dierum, sedente archiepiscopo cum suis in hospitio, dum Cag xx £ r ^ 
confabularentur ad invicem super his qus acciderant, et secum quaererent quo V i CO revoc»tu£ 
possent divertere statim adfuit prs foribus Dei miseratio. Accurrit enim qui- 
dam serviens Régis Francis , qui diceret : « Dominus Rex vos ad curiam vocat. » 
Ad hoc ait unus eorum : « Ut ejiciamur à regno. » Archiepiscopus inquit : « Non 
» es propheta, nec prophète filius; noii vaticinari sinistra. » Veniemes ergo inve- 
nerunt dominum Regem cum tristi vultu sedentem , et non assurgentem de more 
archiepiscopo. Et factum est in principio triste prssagium. Considentibus iilis 
adhuc tepidè vocatis, diutiùs facto silentio, Rex inclinato capite, quasi dolens et 

C invitus cogitaret ut eos.de regno ejiceret, et iilis id ipsum timentibus , obortis 
lacrymis prosiiiens cum singuitu projecit se ad pedes archiepiscopi , obstupentibus 
his qui aderant. Archiepiscopo verô se inclinante ad erigendum Regem , vix tandem ti ^' c J^ ^ 
Rex ad se reversus prs angustia ait : « Verè, Domine mi pater , tu solus vidisti. » Et <>« . 
suspirans prae mœrore repetiit : «Verè, pater mi , tu solus vidisti. Nos omnes escî 
» fuimus , qui contra Deum tibi dedimus consilium in causa tua, immo ad nutum 
» hominis honorem Dei (b) rémittentes. Pœniteo, Pater, et graviter pceniteo. 
» Ignosce ergo , et ab hac cuipa me misérum absolve. Sed et Deo et tibi me ipsum 
» et regnum meum expono, et ab hac hora promitto quod tibi vel tuts non deero, 
» quamdiu Deo auctore vixero. » Rege igitur absoluto , datâque benedictione , 
archiepiscopus Senonis regressus est cum suis in gaudio, ubi eum Rex Francis 
regaliter exhibuit usque ad regressûm ejus in Angliam.... 

D Heribertus. Audiens autem hoc Rex Anglis contristabatur , Regique Francis JpP- x xvm. 
mandavit se miran piurimum quomodo vei qua ratione de jure posset contra eum gii* Régi rçs- 
fovere archiepiscopum , cùm in ipsius Régis prssentia ipse se ita humiliarit, ad P° ndet - 
omnem paratus justitiam , nec per ipsum steterit quominus archiepiscopus pacem 
haberet, quam ipse arroganter et contumeliosè rejecit. Quocirca ait Regem Francis 
tali de estero. in suo regno non debere prsstare subsidium , in sui fideiis ignomi- 
niam et ruborem. Ad hsc Rex Francis inquit nunciis : «lté, Régi vestro nuncian- 
»tes, quia si Rex Anglis consuetudines avi, avitas quas vocat consuetudines , 
» licèt minus (ut dicitur) legi divins congruas, tamen ut ad regiam dignitatem 
» spectantes non sustinet abrogari, multô minus mihi licet jus iliius liberalhatis 
» suhvertere, quod cum corona regni mihi jure competit hsreditario. Consuevit 

(a) In ms. cod. BiHioth. nat. Paris. JJ20, 'qno huit ut mendicum : quod plur'mîim sûos pertaruit, 

continetur hsec eadem vita cootractior, prœmissa quasi jam omni humano auxiito destitutos. Tertiâ veto- 

epistolis F. Thomae, Iegitur : Consueverat autem Rex die, peracto illius itinere, dum sedentes in hospitiis 

Franciœ post singula hujusmodi colloquiaad Cantua- super his confabularentur ifc. 

ritnsis hospitium descendere , eonsolationis obtentu et (b) Alia etiam causa Regem remordebat. Cùm 

reverentiœ. Tune autem nec per se nec per suos illum enim in eodem colloquio Piciavos sibi confeederatos 

respexit. Per très igitur diatas in JRegis Franciœ comi- Régi Anglis reconciliasset , ille pacti immemor se 

tatuita'transiit,qubdnccadeumRexnecaliquisex in eosdem statim vindicavit. Unde Thomas ipse 
sua parte accessit. Et cùm in talibus negotiis soiitus sit 



dominus Cantuariensis à regia liberalitate procurari, 



in epistol. ad Bernardum Nivernejisem episcopum, 
lib. V , epist. 13. : Redeat in memoriarn Robertus de 
post illuâ cotloquium etpertd quod diximus spatium, Sylliaco, inquit, et alii qui per manum christianissimt 
exinde nihil omnino sibi fait exhibition. Aliquando Régis cum eo pacem fecerunt : quibus nec osculum 
enim in transeundo Senonensis archiepiscopus (Guillet publiée datum, nec tanti mediatoris reverentia yeram 
mus), aliquando Pictaviensis episcopus (Joannes), v«Z contulit pacem. 
aliquis alius super ejus miseria afflictus , eum exhi- 




EX ACTIS SANCTORUM 
4°* ' . , . . temnoribus omnes miseros et affiictos , maxime pro A 
, siq uidém F = a a t ^ «£p«» habuerint, fovere et t.eri. Cu>s 
„ justitia exulantes, recipc : , Dro pitio, me vivente, ad nulhus persone 

- ÏÏÏLSS; SL'Si» Era»' u., U e L«p 

» suggestionem m v.a ^ , , antga 

Rex et archiepiscopus famdmres et ^^pj^fc reversura ad se> De0i 
, Videns ^ S l ^ et devotas gratias egerunt. Vidensetiam 
Romano pcnui- * a ^^^M^^t. "tpote qui ad apostolicas preces mediator 
«ce iegJ. ^pus JP^tunum g ^ scribere£ pacenfl non processive et quaker 

l U oc S ef quomTdâ steterit. Postulat et hoc ipsum à pontific.bus et pnnapibus et 
hoc et quomouu » i nte rfuerant , ut rescribant et ipsi, et hi etiam qui ex 

-r sc " be r ' scriben - , 

X et hh scribentibus et HHs , sollicitabatur usque ad amarimdinern anims B 
oontifex Romanus super diutina oppressione Anglicans tcdmm.Wilkdms. Hmc 
En ingratitudirtem timens, Regem respic.ebat qui m se bénéficia contrat, 
dum scbj 1 Romànorum declinaret; illinc periclnantem ecclesiam , cum trans- 
dum scniâ» » * «r.nmipret Tentaturusque si vel adhuc sine mcisione vulne» 

gressionem unpunitam Regis immollire durit i em , missis 

r ibu S ,medicari posset et «JJJ^P™ * subd iacono et notario suo , altero * 

: G vS- r^J^XcSo ^it Rendus ut archiepiscopo archiépiscopal 
Romans euns ■.wv°cato, 8 Qui venientes * sœpè et saepiùs Regem 

'Ai'» ST S~ndf « exhoio. „ U „c argio rftajgj 

pneute con»«pr«n h ,uo cum P ^ lïer5alorem c 

;S^t 1 ™ ™,^< *-2» «2? 

versipeiiem , l » excogitatas astutias pacis negotium proielare , et summo- 

& q s^^ ~ et archie P iscopi deprimere : unde r 

^id^tl qubd , salvo honore Dei et ecclesis per ipsos pax procesium 
l u tnn nnsset citô et expeditè ad Romanam reversi sunt ecclesiam. 
r * wahZur^^^ (b) • R« Anglorum orandi gratiâ profectus est in 
SA Ga ^ Xrog Ls à RTge Eraicor'um et re|ni optimatibus , apud Montem-mar- 

tiamrecipitur; / rchieDiscopo S uo suam . gratiam reddere omni deposita dissimulation^ , *™" dl 
,£,. q „o,. ^ h ^°P° ùs co erer etur quôd sibi non occurrisset) concessit ut m pue >.* 
eTurkate ïépa riaret , possessions et archiepiscopatum suum «cipef eteo jure 
^r7iï£Z»« quo^rsdecessores sui tenere «-"^^^iÎK 0 
- tusque Rex osculum ei pacis dare m signum ver» lUm * 

libenter facturum respondit, nisi quia iratus juraverat P»X ra JÏÏTvd 
nunquam pacis osculum daturum, nec tamen in corde iram 
^orem.Archiprssui verè inter cautos cautissimus, Î^^^-^S 
in primo auditu , sicut et alii, in suspicionem mox ^fv^^JîeU- 
et optitnè interloquebatur, videri poterat futurorum sibi prs agus. £Nec : tesp 
! m' suum ad consiUum distulit, sed mox absolutè et rejjjjj; 
pr^sentiarum cum Rege pacem non facturum, rusi secu ^^^^^ 
Lm, dato.videlicet in pacis signum pacis osculo. ^^J^Z^Li 
cum nocte.qus jam imminebat, colloquium diremit. ^^"Jum 
die fatigatus, cui et adhuc noctis restabat jter mter "merandum arc hipr 
«epiùs maledicebat, recolens in via et repetens labores et «dia q«« J am ? er 6 

^ I„ m , cod.BibIioth. nat.Paris. „*>,(ol ,,e {egationem Gratiani et Viviani libro tertio compre, 

v.» col. 2, additur hîc loci : Hœc itaque idcirco h,c hensam. Radulphus de 

rowïW , ne séries epistolarum wterrumperetur , cum (b) Jn J c ^" s J ; y " ■ . ' J t ^«iw» mffr 

ventumfueritad eumïocum vbi epistol* idem tangunt, D.ceto ad an 1 169, habuum « ^. rf ^ 

• sed ob curms, hoc est in quarta paru ; ubi vrior de Begem F. arMeSpus 'canluariensisi 

Monte Dei e Bernardus de Corilo [.mandatifrfom In/ ^'"^fr/^K 

Papcefuerunt executores désigna». Reliquxvero epts- sed se Régis A"£ * ™ n ™ % * faienda inter 

tôt* omnes ordine suo rem gestam lucidiùs déclarant , ^V^^XxUf, p. '88. . 

vt ad legentis intellïgentiam per se safsjufficiant. Et Regem et a '£V ts ^™^ M Dor obemen 5 « , 

qmder/in collectione epUtolarum B. Thom. , qu« Je) ld e ïam habet Oervasiu 

libro quarto continentur, e* prsecesferunt tempore ibidem, p. »33 « set I- 
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A sustinuerat. Recedente quoque archipraesule , accessit ad eura unus de clericis suis 
dicens : « Hodie de pace eccfesise tractatum est in capella quze Martyrum dicitur , 
» et credo quia per solum martyrium ecclesia sit pacem consecutura. » Cui archi- 
episcopus breviter sic respondit : » Utinam vel meo sanguine liberetur ! » 

Wilhelmus. Rex autem Anglorum citô post supradictum colloquium (a) in Cap. xxxi. 
Angliam transfretavit. Imminente vero solemnitate (b) B. Joannis-Baptistae , sub terim°Retfs fi- 
praetextu ordinandi regni convocatis regni proceribus, primogenito filio suo regni lio ' 
sui commisit habenas. Et erant qui dicerent , quia successuro sibi Rex prascavit 
haeredi ; asseverantibus aiiis quia in odium archipraesuiis et in laesionem dignitatis 
ecclesiie Cantuariensis hoc fieret. Imposuit autem ei manum archiepiscopus Ebo- 
racensis * in Cantuariensi diœcesi , in ecclesia videiicet B. Pétri apud "Westmonas- * Rogenu. 
terium , contra dignitatem ecclesiae Cantuariensis et antiquam consuetudinem , 

B assistentibus sibi et suffragantibus praesulibus Londoniensi *, Saresberiensi * et *GHbmo. 
RofTensi *, [caeteris] ne jus ecclesiae Cantuariensis laederetur protestantibus , ad *\52kÏ£ 
cujus dignitatem et jus Regum Anglorum coronatio ab antiquo pertinere dignos- 
citur. Post coronationem celebrato convivio , Rex Régi , pater filio dignatus est 
ministrare, et se Regem non esse protestari. Poenituit dicti processu temporis et 
facii, didicitque rei comprobatione , non tantùm Cantuariensem ecclesiam laesisse, 
quantum in vindictam eorum quos persecutus est, adversarium sibi ipsi de suo 
femore suscitasse.... 

Sciens itaque tandem pro certo S. Thomas coronationem factam sic, per nun- C^.xxxn. 
cios suos quatenus pax processerit, et in quibus finibus steterit, et de coronatione ,^""^£1» 
facta Romano pontifici totum et verbo et scripto intimavit, humillimè et lacry- «• Rom. pomi- 
mabiliter suppiicans ut vei nunc se excuteret excussorum alius , et in falsos fratres ficem<le<i:,t » 

C maxime insurgeret, qui tantâ iaesione patris sui, propter ipsos exilium et proscript io- 
nem sustinentis , et matris suae Cantuariensis ecclesiae , tam manifesti erant etiam 
apostoiici mandati transgressores. Vir autem apostoiicus audiens universa quae et 
qualiter fuerant gesta, et in Regem et in episcopos vehementer motus est, et 
archipraesuli multô plus quàm priùs paterno compassus est affectu. Sollicitavit etiam 
eum Rex Francorum in virtute amoris, et sub impensi protestatione obsequii , 
ne ulteriùs dilationes frustratorias prorogaret , sicut regnum Francorum diligebat 
et honorem apostolicae sedis. Miseratus etiam Angiicanae ecclesiae desoiationem 
Wilhelmus Senonensis antistes, sedem apostolicam (c) petiit, et à Romano pon- 
tifice impetravit ut Rex Anglorum , omni appeliatione cessante, subjiceretur ana- 
themati et regnum interdicto, nisi Cantuariensi ecclesiae pax redderetur. 

Hertbertus. Scripsit itaque Romanus pontifex Rotomagensi archiepiscopo Rothe- Q<»« jub« 

D rodo et episcopo Nivernensi Bernardo , mandans ipsis in virtute obedientiae , ^^î,™^^" 
praecipiens ut Regem Anglorum pro pacé ecclesiae districtissimè convenirent, ad- 
jiciens quôd si Rex in obstinatione perdurans adhuc pacem noiiet, tota ipsius terra 
tam transmarina quàm cismarina sub interdicto poneretur , omni ecclesiae cessante 
officio praeter baptisma parvulorum et pcenitentias morientium. Eboracensi vero 
archiepiscopo, et aiiis episcopis qui coronationi interfuerant, literas direxit suspen- 
sionis; quosdam etiam episcoporum , et ob îd quàd coronationi interfuerant, et ob 
alias causas, anathematizavit. Et has suspensionis et anathematis literas beato Thomae 
destinavit, ut iliis ioco suo et tempore uteretur. 

EX LIBRO TERTIO. 

Igitur Rotomagensis archiepiscopus et Nivernensis episcopus , secundùm apos- t. 
ii tolicum mandatum, Regem pro pace saepè etsaepiùs convenerunt.et nisi interverie- cum 
rit pax, censuram ecclesiasticam sibi et terrae suae imminere in brevi asserebant, R ^£ T1 P acem 
domino Papâsic praecipiente : adjicientes nec minis, nec blanditiis, nec aliquibus 1 omas ' 
verborum ambagibus seu tergiversationibus , se nuilatenus audere à Romand pon- 
tifice statut um terminum praeterire, qui mandatam sibi coercitionem exsequerentur , 
nisi pax interveniret. Videns itaque Rex rem jam in tam arcto positam, certissimè 

(a) Anno H70, tempore Quadragenmcc , ex Ro- (c) WiHelmas Senonensis archiepisc. Romairam 
beno de Monte et Radoifo de Diceto ; y nonas pontificem adierat an. 1169 mensedecembri, inde- 
martn, ex Benedicto Petrobureensi. que revenus fuerat ante Pascha sequentis anni , 

(b) XV M M. julii, ut habet Gervasius Doro- proinde antequam Rex juvenis Henricus in Regem 
bernensis , id est die 14 junii , anni 1 1 70. unctus esset. 
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^ ' t i A, in nuodam.Regmn coUoquio per magnos quidem mediatores, A 

F^^^Reî Fmtid*. archiepbcopum; in. «cessu sup commiserat ut de 
m,ibus dpmin,H? , R _ et archipraesulem reformata est. Facta est 

pax hsc .*.S-^rS_iiS p rM um-pmJitomm. Rex yeroetarchipresulsoli duo 

UeerM. Et annoit Rex. 
per censyram . cortcesS o. confestim m oculis omnium se ab 

^S^5S5 « D«m ver6 .ar.hipr.sul 
equo ^^i^deret, Rex ascendenti ascènsoriuro aptavit et tenuit , omm- 
t^i JfaSS2Sb« «t.«ni*»ma»«. ouuainque nescient bus donec archi- B 
' M fSR rétuiisset. Et ait Rex ad archiepiscopum : 

• ' F Sas utsT'l Gallias repedare; sed ■ arbitror expedire tïbi mecum dies 
" Sot conunorari , ut palàtn videatur quod nondum exisumant : sciunt omnes 
" . . q .},:„■ „™tras- oax initapaucis innotescit.» Archiepiscopus mquit : « Ingra* 
. I rS'^ i ** benefactoribus meb vel vale non fecero. Ibo, 

„ et revertar.». videbatur, eâ die Rex et archipraesul amici, ami- 

JK5 J^'Z IZZ —*. Et post dies paucos nuncLrch™ cum 
SU* Se Régis sunt missi in Angliam, quibus Rex justitiarns su.s de pace facta man- 
dav pScipiens ut archiepiscopum et suos in sua m ornm pace et secuntate 
Su'eS!! Sed quoniam Rex Jepigerat quidam pr*d.a de feudo Çantuanensis 

^edditurlm , misit ad eum archiprssul sancta^ recordat.oms magistrum C 
Sannem Saresberiensem, postea Carnutensem episcopunt, et ma gI strum Henber- 
tZI BoTaham, injunge/s eis ut in Angliam ob dictam causam pnecederen , s 
Zef Rex pr £ d ctam restitutionem compleret; aliàs non, sed ad .psum mature 
Uii »«em profecti Regem in Normannia repererunt , et eum data 
coplâ nomine archiprssulb super dictorum promissa restitutione convenerunt Quos 
Xmore suo aliquandiu disîulisset audire, tandem ad mstantiam eorum ad ma- 
.rri^ Joannem qui ioquebatur specialiter sermonem dmgens mqm : « O 
g Joànnes S vobis qus pétais non faciam , nisi videro pnùs ahter vo 
: t ère «ga uà^hucuVe^essistis.» Et quidem ita intelligentes se minime 
tufc Sse perficere , ïnfecto niotio, ad dominum suum archiepiscopum m Fran- 

qufd à Rege audierint Audiens «^«^SS D 
plurimùm motus est , vanas et semper deceptorias homirus t^^^. U 
a F . u. P Verùm archiepkcopus audiens inter Regem et nobilem virum B J«njm ^ 

SSffi -item TheobaldL àlo^i-m & f « t^Z^X^^ 
■**£. Turonis ad Regem processit. Audiens autem Rex . archiprasuus au ,j 

dam ex aulicif in occursum pnemisit, et ipsem et «vitatem ex"t ^ occumt 
At cùm convertirent , non oculi , sed vultus Regb, «eut notan pot^a , era super 
eum. Unde et quod muhùm notabant qui cum archiepiscopo era nt , nocte 
archiepiscopum in hospitio suo nec Rex respexit , nec suorum ffi^bZË^. 
summo mane Rex in /apella sua celebrari missam fecit pro J^^ffi 
ut dicebatur, ne si fortè archipraesul alii misss interesset m missa . ^™ ^ 
sibi orTerret, et quod ibi negare non esset Christian. , sed P Ia « ,C 'S_ 
Et missa celebratâ, mox Rex^civitatem.exiit ad colloquium prope ans Areh.e P »s 
copus pariter , sed tardiùs : et ante colloquii locum consecutus est 
inter viandum mutu6 se invicem objurgantes, uterque "^^^^ 
pridem bénéficia, exhibita obsequia improperavit. Cum au î m 11 ^*" t YeMrant 
loquium post diem muhùm decursam ..tandem propter qu. ad «IJjrj"^ 
.inter Regem et Comitem sedatis omnibus , archipnesule etiam mter ipsos «û 

(a) InterFractam-vallemetFeritàtem-Bernardi, ^{^J^^jS^J^^S^ 
in Pertico Goethi; vel, ut habet Gervasius Doro- Ambastum, ^"^LibZ ^ su* , contra 

(b) Circa fistum S. Dionysii habitum est id col- Wdlelmum arch ^ C0 P"" J secum B. Thomam 
loquium, teste Benedicto Petroburgeusi, qui ait ad BJesensem Comitem 1, a ™"™" s £r m 

anlum .',70, tomo nostro XIII, p. .44, 'V Cantuanensem archepiscopum , ffc ^ 
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A cumaKis etefficaci mediatore , tandem archipraesul Regem super dictaraife posses- 
sionum promissa, sed nondum adimpieta, restitutione acriter quidem' ét constanter 
convenu , fréquenter ex oblique assuetam Régis afguens levitatem in verbo et 
usitata* deceptiones in promissis. Quid muita? jam dicto Comité et aiiîs nobilibus 
se intérponentibus , à Rege iterum restitutio jam saepè dictorum certissimè repro- 
missa est. Volebat tamen Rex ut ante restitutionem ad ecclesiam suam reverieretur 
archiepiscopus, priùs, sicut aiebat, videre desiderans qualem se in regno exhiberez 

Post aliquot vero dies, archipraesui, in Castro quod Câlvus-mons dicitur; prope EtadCaivum- 
Blesis , Regem, qui tune îilà veneraty visere profectus est, non quidem ut quid- monten1, 
quam exigeret vel repeteret, sed solùm ut Regem videret , et, si posset fieri, sic, 
antiquam familiaritatem et amicitiam , quaténus Deus permitteret , repararet. Et 
quidem Rex ipsum venientem tune honorificè minus ut decuit, et ut videri pbterat, 

B gratariter plurimùm et affectuosè excepit. Qui cùm familiariùs coiloqueréntur et 
jucundiùs , inter alia Rex archiepiscopo inquit : « O quid est! quid voluntaiem 
» meam non facis! Et-certè omnia tradeïem in'manus tuas.» Et post dies archi- 
praesul hoc Régis verbum magistro Heriberto de Bosaham retulit, adjiciens : «Et 
» cùm Rex mihi dixisset sic , reçordatus sum verbi illius in Evangeiio , Hac omnia Matt. iv , 9 . 
» tibi daho , ji cadens adoraveris me....» 

In crastino vero licentiatus à-Rege, à Castro illo recédens archiepiscopus cum Ca P- 

. . . ... 0 o . . . 11 Denique redit 

suis, ad civrtatem peregnnationis suaeoenonis remeavit, et mature, prout adhuc mAngtiam. 
pauperes et exules poterant, Uer ad repatriandum maturabant. Igitur domino 
Rege Franeorura et principibus terrae, qui, deserente eos mundo, tam benignè 
tamque magnificè susceperant , salutatis , licentiati ab eis ad portum qui dicitur 
Witsand devenerunt.... Anno igitur ab incarnatione Domini mclxx, exilii ver5 Cap.tr. 
C sui septirrîo , secundo tertiove die in Domini Adventu , gioriosus Dei amicus et 
propugnator eccieshe constantissîmus Thomas Cantuariensis archiepiscopus nocte 
cum suis mare intravit, et ad votum aura prospéra, propter insidiarum quae sibi, 
ut audierat, jam parabantur suspicionem, non [in portu, sed] in sinu maris qui 
vocatur Sandunim * prospéré applicuit. (Sequitur narratio rerum in Anglia gesta- * Sandwich, 
rum ante et post martyrium. ) 

ANIOIENSIS ECCLESIAE ET VICECOMITUM PODEMNIACI 
Controversiis finem imponit Rex Ludovicus VII. 

^ Ex Stephani Balu^li Historia Arvern 'ica, t. II, pag. (f(f et seq. 

In nomine sancta et individuel Trinitatis. Amen. Ego Ludovicus Dei gratiâ Fran- An. 1171. 
corum Rex. Digna vox est majestate regnantis, Dei servum et ecclesiae defensorem 
se principem profiteri. Adeo etenim de divinae permissionis et clementias culmine 
nostra pendet auctoritas , ut ad honorera, laudem et gioriam ipsius , et opéra 
nostra et ipsorum intentionem operum referamus. Inde est quod commissum à 
Deo nobis gladium et in defensionem ecclesiarum , et in oppressionem debemus 
ac volumus exercere tyrannorum. 

Notum itaque facimus universis praesentibus et futuris, quod, cùm Armannus Prima « se- 
vicecomes Podemniaci , et filii ejus Pontius et Eraclius , multis ac variis bellis , ^* """P 0 " 
molestiis ac vexationibus ecclesiam Aniciensem inquiétassent, et ipsius ecclesiae 
terras , villas et casteiia vastassent et incendissent , praedas abduxissent , homines 
E interfecissent , multas compositiones et transactiones cum episcopo ipsius ecclesiae 
„ fecerunt deincejJs, sacramento suo et militum suorum firmaverurtt , nec servave- 
runt. Ex quibus una est ilia pacis compositio, quae ex mandato domini Papas 
Eugenii, coram Bernardo^ Valentinensi episcopo, praesentibus Guillelmo Ebre- 
dunensi archiepiscopo et Guillelmo (b) Vivariensi episcopo, inter Petrum Ani- 
ciensem episcopum et Armannum vicecomitem , filiosque ipsius Pontium et 
Eraclium, celebrata est, et eorum tam patris scilicet quàm fîliorum sacramento, 
multorumque militum suorum firmata, sigillisque praedictorum antistitum consignata. 

(a) Bernàrdus electus fuit Valentinensis episco- (b) Guillelmus Vivariensis episcopus dictus non 
pus post annum 1148. . fuit ante an. n $3 , qui fuit emortualis Eugenii Papse. 

Tom.XlV. Nnn 
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Pacem iliam et compositionem prxfatus vicecomes et filii ejus, contra sacramen- A 
tum suum et tnilitum suorum venientes, non observaverunt ; sed episcopo et ecclesix 
Aniciensi gravia et enormia damna intulerunt, pedagia perperàm et injustè à 
transeumibus in strata ceperunt et capi fecerunt, praedas graves et exaction» 
indebitas in strata, viliis, ecclesiis et terris ecclesix violenter exercuerunt. Proinde 
cùm guerra maxima inter prxdictum episcopum Petrum et vicecomitem orta esset, 
rursus pacis compositionem aliam episcopus et vicecomes coram Aldeberto (a) 
Mimatense episcopo inierunt , quàm se observaturos idem Arrnannus et filii ejus 
cum militibus suis juraverunt , et iterum non observaverunt. 

Ténia « quai-- Procedente tempore , ex supradicta causa bello orto inter episcopum et vice- 

ucomposmo. com j tem> cerani Guillelmo (b) Comité Aivernix partes ambx convenerunt, et per 
ejus manum compositionem ac pacem fecerunt : ubi vicecomes Pontius cum multis 
militibus juravit pacem se observaturum , tam de stratis in quibus se nihil deinceps B 
accepturum promisit, quàm de rexdificatione castelli Sancti - Pauliani , cxterisque 
aliis multis , qux ipse sicut aiia non servavit, Haec pacis compositio sigillo Guil- 
lelrai comitis Aivernix signata est. Dissensione iterum inter eos motâ, rursus 
coram abbate Casx-Dei et abbate Mausiaci compositionem pacis fecerunt, sacra* 
mento vicecomitis et filii ejus Eraclii , et multorum militum firmatam , quae sicut 
priores à prxdicto vicecomite minime observata est. 
Quinta coro- His omnibus compositionibus à vicecomite non observatis, et sacramehtis ruptis, 

pomw. tandem in prxsentiam nostram apud Salviniacum (c) praedictus Aniciensis episcopus 
et vicecomes Arrnannus cum fiiiis suis convenientes, compositionem pacis fecerunt 
per manum nostram; juraverunt etiam sese nihil in stratis, neque pro pedagio , 
neque pro conducto sive guisagio , neque etiam si gratis offerretur , à transeun- 
tibus deinceps accepturos, et quicqutd in feodo ab episcopo in Podio habebant, C 
pignori opposuerunt pro quingentis marchis , si contra compositionem factam et 
juramento firmatam venirent : quibus etiam alias ducentas marchas , ut septin- 
gentae essent , coram nobis apud Virziliacum (d) addiderunt. Obsides et castella 
quxdam episcopo et nobis cum sacramentis multis dederunt, qu6d si etiam conven- 
tiones ilias non observarent , vel guerram inde moverent , totius feodi quod ab epis- 
copo tenebant erga ipsum damnum incurrerent , et de feodo quod à Rege habebant 
similiter erga Regem , sicut in charta sigillo nostro confirmata continetur. 
Lite Régis ar- Has prxdictas conventiones omnes cùm vicecomes fregisset, et per singula contra 

titnoperm«sa, Jacramenta sua ven j SS et , pedagia sicut priùs in strata perperàm et injustè à via- 
toribus accipiens , gravissimas exactiones et praedas in terris, villis et castris ecclesix 
violenter exercens ; contigit nos in Alverniam propter has et alias regni causas 
cum exercitu venisse, et castrum Nonettae (e) obsedisse. Placuit tune temporis D 
tam episcopo quàm vicecomiti Pontio ante •praesentiam nostram venire, et de pace 
toties violata kerum per manum nostram reformanda tractare. Multis proinde 
ac variis tractatibiw coram proceribus palatii nostri priùs habitis , pro pedagiis 
et injustis exactionibus quas in strata praedictus vicecomes fecerat, fieri jusserat 
vel passus fuerat, pro damais et injuriisquae episcopo et ecclesiae Aniciensi , sive 
hominibus et coadjutoribus ejus-irrogaverat , emendandis ; et ut juxta cognitio- 
nem nostram de illis omnibus episcopo , et nobis de his qux adversùs nos deli- 
querat, secundùm notitiam nostram et judicium nostrum plenariè satisfaceret , 
potestati nostrx ad omnem voluntatem nostram , omni conditione amotâ , seipsum 
idem Pontius et fiiium suum Eraclium sponte, nuilo cogente, supposuit et per- 
sonaliter tradidit. 



(a) AldebertusMimatensem epîscopatum adeptus 
est anno 1151. 

(h) Is erat Guillelmus VIL, Dalphinui dictus. 

(c) Silviniaci [ Souvigny en Bourbonnais J fuit 
Ludovicus an. 1 162, ex instru mento pro monasterio 
Gelionemi, inter acta Sanctomm ord. S. Benedicti, 
ssec. >v , part. I , p. 90 ; itemque anno 1165 , ex 
diplomate pro ecclesia Narbonensi , inter instrum. 
GaHiœ Christ, t. VI , col. 44. 
■ (d) Rex Ludovicus fuit Vizeliaci anno 1164, 
die Epiphanie , ex HistoriaVizel. tomo nostro XII, 
p. 333; itemque anno 1166, bis, die itidem Epi- 
phanie, et mense novembri, ifeid. p. 338 et 34a. 



Quo posteriori anno contigisse credimus que de 
Comitibus Aivernix et vicecomite de Polinjaco legi- 
mus in Hist. Ludovici VU, ibid. p. 1 30 : In ort gladii 
eos expugnavit , et expugnatos cepit , captas etiam 
secum abduxil : quos tamdiu captives s tenuit, quoad- 
usque firmâ fiJe promiserunt quod ab inquietatione 
ecclesiarum , pauperum et peregrinorum , deinceps per" 
petub cessarent, 

(e) Anno 1 169 apud Nonedam versabatur Ludo-. 
vicus, ex diplomate quodara pro Aureliacensi mo- 
nasterio, inter acta SS. ord. S. Bened. saec. V, p. 9; et 
ex alioquod laudat Vaissetus, t. III, col. j4 0: Cùm 
essemus in Alvernia in expedithne apud Nonnetam. 
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A His ifa gestis , episcopus Pétrus pro se et ecclesia sua litem coram nobis contestans Diffinitiv» 
adversùs Pontium vicecomitem , proposuit eumdem vicecomitem contra omnes com- ££"" tia prt " 
positiones praedictas, et contra jusjurandum suum ac patris sui , muitorumque miiitum 
suorum, pedagia, pravas exactiones et praedas in stratis exercuisse, muita mala et 
damna gravissima ecclesiae Aniciensi intulisse, guerram fecisse, de qua plura loca ad 
ecclesiam pertinentia fuerant dissipata et incendiis vastata, homines multi perempti. 
Unde omnes illas poenas et incurrimenta quae in superioribus compositionibus vice- 
cornes promiserat, et insuper universa quae pro pedagiis vei aiio modo in strata contra 
conventionem et sacramentum suum acceperat, et damna omnia quœ ipsi «cciesiae 
vei hominibus seu coadjutoribus episcopi ipse vel coadjutores ejus inflixerant , 
sibi in iiitegrum postuiavit episcopus debere restitui. Quae cùm vicecomes Pontius , 
quoniam notoria erant , inficiari non posset , tam nobis quàm curiae nostrae certa 

B racta sunt et manifesta. Eapropter consilio cum proceribus palatii nostri habito, 
ex mandato nostro Cornes Theobaldus , coram omnibus , présente episcopo et vice- 
comite , et his qui cum eis erant , diffinitivam proferens sententiam , in omnibus 
suprà memoratis pœnis et incurrimentis , quae idem vicecomes ecclesiae Aniciensi 
pro pactis et compositionibus supradictis firmiter et illibatè observandis consti- 
tuerai et juraverat, ipsum condemnavit, et ea episcopo et ecclesiae Aniciensi 
adjudicavit. Eâdem quoque sententiâ idem Cornes praecepit ut ea omnia quae à 
transeuntibus per stratam pro pedagio vei alio modo vicecomes, vei homines et 
coadjutores sui , à die compositionis apud Salviniacum coram nobis factae exegerat 
vel acceperat , in integrum episcopo restitueret , non ut sibi episcopus retineret , 
sed damnum pacis restitueret. Addidit etiam in sententiâ illa , quia pro offensis 
illis quas nobis et regno nostro intuierat, quicquid à nobis in feodo habebat 

C forisfecerat , et in manu et in voluntate nostra esse debebat, donec secundùm 
beneplacitum nostrum nobis satisfaceret. 

Haec omnia per diffinitivam sententiam proiata cùm praedictus vicecomes exe- Sem com- 
cutioni, quia difficilia sibi erant , non mandaret, in captione nostra cum filio suo V° uuo - 
Eraclio est retentus (a), et in ea diù detentus. Tandem cùm de pace et concordia 
inter episcopum et praedictum vicecomitem ageretur coram nobis Parisius , praesente 
Comité X neo t>aldo et Mauricio Parisierisi episcopo , et muhis aliis , conventiones 
et pacta quae sequuntur, vicecomes se servaturum cum filio suo Eraclio promisit, 
et uterque sacramento firmavit. Episcopus partem eorum quae per sententiam diffi- 
nitivam obtinuerat, remisit, et parte contentus fuit. 

In primis juravit vicecomes Pontius et filius ejus Eraclius, quod de caetero in 
stratis , neque pro pedagio , neque pro conductu sive guidatgio , neque etiam si 

D gratis à viatoribus offerretur , vel per se vel per alium aiiquid capiet vei exiget , 
vei ab alio capi aut exigi patietur. Quod si aliquis de potestate ipsorum in stratis 
aiiquid à viatoribus exegerit vel acceperit, ipsi aut ex integro restituent , aut restitui 
facient. Si vero extraneus , qui non sit de potestate ipsorum , in stratis aiiquid 
acceperit, vicecomes per se et cum episcopo, quocumque modo potuerit, donec 
restituatur eiaborabit , et auxilium episcopo et consilium fideliter feret. 

Praeterea quicquid in moneta vel lesdis , sive quibuscumque aliis rébus , in civi- 
tate Podii ipse vicecomes habebat vel habere videbatur , aut alius ab ipso vel per 
ipsum tenebat , sicut jûdicio et sententiâ nostrâ episcopo et successoribus ejus ad- 
judicatum fuerat , dimisit et quittavit , et fn perpetuum sine sua et haeredum suorum 
contradictione possidendum et habendum concessit. Monetarios etiam , et aiios 
quoscumque qui aiiquid in Podio à vicecomite tenebant, ab hominio et fidelitate 

£ et sacramentis sibi factis absolvit , et ut episcopo hominium et fidelitatem et sacra- 
menta facerent mandavit : quod et quidam eorum coram nobis fecerunt , et sacra- 
• mento juraverunt, scilicet Pontius Crux, et Bertrandus monetarius, et alii, sicut 
promisit, facturi sunt. 

(a) De seconda hac expeditione intelligendum de Podio S. Maria , cùm secum duxit captos vice- 

videtur instrumentant , chronicis notis destitutum , comitem de¥olïnuicetfiliumsuumHeraclium,donum 

apud Perardum , p. 586 , quippe in eo nulla mentio quod ei dedtrat , scilicet abbatiam Saviniaci qua> ante- 

est Comitum Alvernix , ut in priori. Est autem sic : cessoribus et mea semper fuerat, . . . integrum mihiper 

Ego Humbertus de Bello-joco volo ut présentes et eamdem virgam reddidit , scilicet in Montebrisonts , 

juturi sciant , quod Guigo Cornes Forensis , nepos in ecclesia S. Marioe Magdalenœ extra villam, ubi 

meus, L. Deigratiâ Régi Franco rum, quando rediit Rex missam audivit, 

Nnn ij 



* / exécuta 



- E X AÇTIS 5ANGTORUM. 

*^S£1^™^Y**$. F**, ******* 
.qutcqu'd r ,e| t n ve in i U st è habu^pt et tenuerant, vel abi ab ipso tebefeajKvei 
* ttWS '-i uLZ S Sam ^ui ri ajLam fideiitatem, *u bominimn vel sacra- 
le v^nWT . JJJWTJ e l epi^PPQ Sciant se mandature et faeUuum 

fïa Si a* Castrum-novum, aut Cbamellum , qus per guerr am Anfefeut, 
V Sûore resdificare voluerit, libéré, et quiete œ d.ncet, et vipecomçs aut 

se^disturbationem intérêt, immp euam *dûwe voient! «pmepo çongra 
alios'resisientesfidelisadjutor existet. ; 

tini Tl Ineulh, episcopo et sttççessoribus e,u S m pe^uu* dwwt, etcasteU B 
ïiuos eorum ab hominip et fidélité, et sacramentis qu* art» fecerant, absolvtt, 
S aufd eadem episcppo facient, *e nwdaturum et facture profit. Çonve« T 
tbnes aut sacramenta, siye alias ,obiigatipnes quas a domino * Cm* exegerat 
vel extorserat , remis* et ab « jus dpmmio absolv* Qwcqmd etiam in castello de 
Be lamonteqnWebat, totym remi.it et qumavit. Promet etiam per sacTOturn 
fuum quàd deinceps in castellis »lis qu* «»* ecçles.* vel epcop,. v.ej ,n quibus 
eccksîa aut episcopus pptestatem fcabent vel habjtnn sunt, nullum «bi «emw- 
tîm faciet Si rtWl'flSw ^quiret. VMJam de Montai»* q m*m et absolu 
ecclesiae esse recognovit, concessit ac dirmsit. • • ' • • 

kS4 Anicien^is eççleste nihU se capturum vel exacturum p^t, m* 
bonas çt iustas cpnswemdines; et si quas m W mnjsAas exaçuones fecerat, otn- 
rino dimi it- Pacem quam episcppus in episcopatu w statue! , ses* )urM» w» et C 
bonâ S sine dolo servaturum promisit. Homi.ua, fidèles et sacramenta qus 
ab nomtibus episcopi exegerat vel acceperat, ,,à, Gullelmo scmoet Jordan, et 
GuiSS de SaLo-Desiderio, et aliis quos episcopus dicet e. d.mfcit et q^av*, 
* êos absolvit. Damna qua: episcopo Briyatensis.p^posrtus, rdemque frater Pontu 
Ticecomitis , et nepos ejïs scilicet Pontius de Arlenco, c^tenque adjutores xjm 
inîulerunt, \à voluntatem ipsi.gs episcopi vicecomes facet emendare ; quod S1 non 
fecerit"et episcopus ab e}s per guerram requirere voluerit, vicecomes nullum e fS 
auxilium aut consilium dabit contra episcopum.- _ . . . 

Hic omnia et singula suprascripta (a sese dictus Pont.us vicecomes bona 
fide« sinT dolo secuUm * episcïpo Pe,tro et successpribus e,us aut, si ecclesm 
epbcop m non habuerit, capii promis*, et Comité T ^ do ; a 2 e ^ D 
denunciante et dictante, super multas. et prêtions ^ D 
sacramentum filiys ejus EracUus post patrem cpram nobis fecn. Ad majorem et.am 
LTSm nos r sponsorem et fide^rem episcopo dédit, et ^**jg>™ 
Papam conventiones istas confirmari, et sigi&o suo signale faç m«, prorn^ Secu 
ritates etiam per amicos et homiues, suos , quas epKCopus requiret, episcopo iaaet, 
vSSket per^omitem S. ^gidU , per Cornas, Alverni^ . per epîscopurn Cla- 
îomontensU, et per milites suos et bomines, Qnicumquç autem pro h«««po. 
Sbus qbWva^dis pro vkecomite. juraturi sunt, in hune modum , jabu , 
quia scUi^et neque viceipmes, nequ^ alius. ex parte ipsjus , çons Uo vel aux o 
suo bas prsdictas conventiones in aliqup violabU vel mfnnget; et « vivent, 
post quadragiwa. dies à die çommpnitipnis per episcopum vel «^«^^nS 
in captione episcopi W ciyitate Podii sese tradent, 111 E 

et mandatun» e P Às7ppi exibunt, Actum vMvh Païisxu^ , m patog^ 
incarnat. Domini mçl.^xi, regni. npstri x XXI v , #m- ^ «g^ 
astantibus in palatio nostro quorum sqbsçripta s H nt nomma et _ s^a> * ^ 
Theobaldi dapiferi nostri , S. Mathsi camerarii, S. Gmdoms. buuculajn,, 
dulphi constabularii. Data per manum Hugonis canceliaru. 

(a) Dehisanno.^jdenuàactumestamicabili ut^ue, 

compositione, coram Roberta Viepnensi arçhiepis- vromtserunt : «»^P° s,u ^ o em 

copcî, Odone Yalentinensi episcopo , et Pontio Huions Occitans, pr. col. 130. 
Alvernoium episcopo, quorum arbitrio et mandata 
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EX BENJAMINIS TUDELENSIS ITINERARIQ 

Hebraicè scripto (a) ; 

Interprète Censtantino l'Empereur ab Oppyck , Lugd. Batav. itfjj, in-8." 

■ ■ 1 i ... 

Ita ïnfit Bin/arain filius Ionae .faustae memoriae. Initio egressus Caesaraugustâ *, 
secundo Iberi flumine Tortosam appuii : unde bklui itinere Tarracona * petii , 
urbem antiquam , quae remansit ex antiques Gigantum (b) et Graecorum aedificiis, 
nec aequalis structura in totis reperitur Hispàniis , manque adjacet. Hinc herum 
bidui itinere Barceionam * appuii ; ubi sater cœtus virique sapientes ac prudentes, 

B quinetiam eximii praesides , putà Rabbi Sesath, Rabbi Sckeahkiel, denîque Rabbi 
Sckelomo filius R. Abrahami fHii R. Hasdai (c), faustae memoriae. Oppidum est par- 
vum , attamen elegans , et in maris littore situm : què negotiationis ergo mercatores 
ex omnibus iocis confluunt, è Graecia , Pisis , Genua, Sicilia, Aiexandria JEgypti, 
terra Israelis , confiniisque ejus omnibus. 

Dehinc sesqui-diei itinere Gerundam * profectus fui , ubi exigiras Judaeorum 
cœtus. Postea trium dierum spatio Narbonam * , quae civitas fegis est antistes , 
indeque iex ad quasvis regiones promanat. Habet enim doctores insignes eosque 
principes, inter quos primarius R. Kaionimus filius magni principis Rabbi Theo- 
dori beatae memoriae, qui à prosâpia Davidîs in genealogia sua denominatur, 
cuique sunt possessiones ac praedia, quae à dominis isthis regionis accepta ipsi 
nemo vi eripere potest. Inter primarios etîam est R. Abraham, ipsius consessûs 

C caput , necnon R. Mach 'tr et R. lehuda, aliique his similes muiti , omnes sapientiae 
studiosi. Atque isthîc hoc tempore trecenti fermé Judaei degunt. 

Hinc ad oppidum Baetiras * sunt parasangae (d) quatuor. Ibi cœtus est studio- 
sorum sapientiae, inter quos exceliit R. Selomo- Halaphta (e) , et R. Joseph filius 
Rab. Nathanaelis , piae memoriae. Isthinc digressus biduo perveni ad Montempessu- 
lanum, qui vocatur Montpeslier*. Locusest negotiationi accommodus, duabusque 
parasangis abest à mari : quô ex omni loco ad mercaturam confluunt Christiano- 
rum et Muhammedanorum (f) plurimi , è regionibus Algarbiae, Lombardiae, et 
regno magnae iiiius Romae, universo regno yEgyptio, terra Israelitica et Graecia, 
Galiia , Hispania et Anglia ; adeoque ex omnium linguarum populis ibidem 
reperiuntur , unà cum Genuensibus et Pisanis. Ibidem sunt ceîeberrimi hujus 
saeculi sapientum discipuli , atque inter eos primarii R. Reuben filius Theodori , et 

D R. Nathan filius R. Zachariae, R. etiam Samuel, omnium magister , denique R. Scke- 
Jemja(g) cum R. Mardochaeo, felicis memoriae. Inter eos reperiuntur homines 
ditissimi , ideoque in egenos benefici , tutelam iis praestantes qui ad eorum poten- 
tiam confugiunt. 

Distat hinc quatuor parasangis Lanel *, ubi sanctus erat cœtus Israeiitarum , 
qui dies noctesque legi operam dabant. Ibidem olim doctor noster Meschulam , 
magnus ille magister faustae memoriae : cujus in eodem loco quinque filii sapien- 
tissimi et divites , R. Joseph, R. Isaac , R. Jacob, R. Aarott et R. Ascher (h), verè 
devotus ille, qui, separatusà negotiis mundanis, librolegis inhaéret interdiu noctuque, 
atque seipsum affligens carne non vescitur, Talmudicae doctrinae peritissimus (\). 
Praeterea magnus ille R. Moses-Gisso (h}, et R. Samuel praelector (l)> denique 



(a) Operi praefixa est praefatiuncula , quae su$- 
ceptae hujus peregrinationis tempus indicat his ver- 
bis : Hic liber compositus fait i narrationibus viri 
cujusdam Navarreni, cui nomen doctor Binjamin , 
filii Jonx Tudelensis ( justus cum laude memoratur ). 
Hic continuis peregrinationibus plurbnas rtmotissi- 
masque regiones peragravit , sicuti verbis ipsius se- 
quentibus exponetur. Et quocumque locorum ptrve- 
niret , describebat quodcumque vel videret vel audirtt 
à viris fide dignis, quorum fama ad ipsas pervenisset 
Hispanias. Similitermukorum magnatum principum- 
que meminit , qui diversis locis degebant. Reversus 
autem , hcec omnia secum in Castiliain detulit anno 
id est anno Servatoris 1173, inquit interpres 



l'Empereur > quod et demonstrat in notis p. 134. 

(b) Arias -Montanus in sua interpretatione , à 
filiis Enac et à Grçecis adtfîcatam. 

(c) Ibid. Hhamdai. 

(d) Ibid. Inde leucis quatuor in urbem hidnch. 

(e) Ibid. Halpetha. 

(f) Ibid. ex Idumceis et Ismaelilis. 
(e) Ibid. Selamias. 

(h) Ibid. Asser Pharismus. 

(1) Ibid. jejunans et carniwn esu perpetuo absti- 
nens, idemque in antiquorum scntentiis ac tradiùo- 
nibus apprtml vensattts. 

(h) Ibid. Moses-Nisus, 

(l) Ibid. senex. 



* Sartrgosse. 

* Tarragtme. 

* Barcelone. 



* Gironne. 

* Naréonne.- 



* Bilitrs. 

* Montpellier. 



Lunel. 
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47 o EX ACTIS ' SANCTORUM 

R. Selemo sacerdos cum R. Juda medico, filio Tibbonis (a) Hispani. Quicumque A 
autem eà è regionibus longinquis ad discendam legem veniunt, hos aiunt eosdem- 
que docent. Etenim ibi alimenta lac Vestimehta è publico suppeditant (b), quam- 
diu in schola versantur. Sanè sunt viri sapientes ac sancti , pneceptorumque 
cultores , qui quibusvis fratribus sive propinquis sive remotis opem ferunt. Locus 
iste continet coetum Judaeorum circiter trecentorum, quos conservet, opto, eorum 
rupes et redemptor. Distatque à mari duabus parasangis. 

Inde duae parasangae ad Beaucaire * civitatem amplissimam (c) , in qua Judaei 
fermé quadraginta, celebrisque academia^ eximio professore doctore Abrahamo 
filio R. Davidis , felicis memoriae. Hic factis erat celebrjs et sapientiâ exceilebat , 
cum in Talmudicis, tum in Scriptura, adeà ut. legis addiscendae causa ipsum adi- 
rent è longinquis etiam regionibus, atque in suis aedibus otium ac quietem nactos 
instituebat: quinetiam si cui sumptus non suppeterent, ipse de suo ex facultatif B 
bus suis quibuscumque opus esset erogabat, utpote ditissimus. Ibidem sapientes 
alii , Rab. Joseph filius R. Menahem, R. Benbenschath (e), K.Binjamin, R. Abraham, 
denique Isaac filius R. Mosis, felicis memoriae. 

Hinc tribus parasangis abest oppidum Nogres, quod dicitur burgus ^Egidii *, 
ubi ccetus Judaïcus centum circiter sapientum , quorum primarii R. Isaac filius R. 
Jacobi , R. Abraham filius R. Judae, Rab. Elieier , R. Isaac, R. Moses, et R.Jacob 
filius magni doctoris Levi, piae memoriae. Locus hic ab ultimis usque terris fiequenta- 
tur variis gentibus ac insularibus , nec à mari ultra tria miliiaria distat , in ipsa ripa 
magni fluminis Rhodani, quod totam provinciam aliuit. Ibi degit princeps R. Abba- 
mari filius R. lsaaci, laudabilis memoriae, praefectus gubernatoris Damani (f). Ulteriùs 
très parasangae ad civitatem Arelatum *, ubi ducenti Israelitae , quorum primarii 
R. Moses, R. Tobias, R. Jesaias, R. Salomon, magnus R. Nathan, denique R. C 
Abba-mari, felicis memoriae (g). 

Tandem tridui itinere Massiliam * deveni. Quae civitas muitos iliustrissimos 
et sapientes habet , adeo ut duo sint collegia trecentorum fermé Judaeorum : quo- 
rum unum maris iittori inferius imminet; alterum vero similiter mari adjacet, sed 
in turri quadam ioco superiori, venerandum exhibens consessum, sapientiae inquam 
studiosos , R. Simeonem filium R. Antolii , fratremque Rab. Jacobum , et R. Leba- 
rum , qui superiori collegio praefecti sunt. In collegio autem inferiori eminent 
R. Jacob Phirphienus ditissimus , R. Abraham ejusque gêner R. Meir, R. Isaac , 
et alter iiie Meir, laudatae memoriae. Haec civitas maritima celeberrima est com- 
merciis. 

Hinc conscensâ nave Genuam * tendere consuevere , urbem in littore sitam , quo 
post quatriduum appellere queunt. Duo hic fratres Judaei, R. Samuelhlius Celami (h), D 
ejusque frater, Sebathenses (i), viri boni. Urbs muro cincta nuili Régi paret, sed 
senatoribus quos sibi cives arbitrio suo praeficiunt. Singuii in aedibus suis turrim 
habent, unde, exorto dissidio, sese invicem oppugnant in turrium fastigio. Domi- 
nium maris obtinent (k), in quo , confectis actuariis navibus quas galeras dicunt, 
hue iiluc excurrunt praedatum ac spoliatum praedas ac spolia, quae Genuam devehunt. 
Belium gerunt cum Pisanis*, unde bidui itinere distant. Est autem haec civitas 
maxima, decies mille turribus instructa, quibus in aedibus exstructis, orto dissi- 
dio , ad mutua bella utuntur. Cives sunt viri fortes , ideoque nec Régi nec principi 
parent T sed senatoribus quos sibi praeficiunt (l). Reperiuntur etiam viginti circiter 
Judaei , quorum primarii R. Moses, R. Hajim, et R. Joseph, laudabilis memoriae. 
Caeterùm civitas, nulio cincta muro, à mari quatuor distat milliaribus, quo tamen 
ducunt ac reduennt naves fluvio quodam qui ipsam civitatem influit. E 

Succedit post quatuor parasangas Luca * ( ubi quadraginta fermé Judaei ), civitas 
magna, ubi Judaeorum primarii R. David, R. Samuel, et R. Jacob. Hinc sex 
dierum itinere abest urbs illa maxima Roma *, caput regni Edomaeorum (m). Hic 



(a) Arias-Montanus, Thebonis. 

(b) Ibid. beneficio universitatis , quee victum et 
vestitum Mis supped'ttat, quamdiu in tcholis versari 
contingat. 

(c) Ibid. Inde quatuor post leucas Pothiaquiers. 

(d) Ibid. magnum consistorium apud Abraham, 

(e) Ibid. Benbeneseth, 



(f) Ibid. prafectus à principe domino. 

(g) Ibid. celebris vir. 

(h) Ibid. Calaam. 

(i) Ibid. ex Sephta Africàt Urbe. 

(h) Ibid. sunt Genuenses in mari potentes, 
(l) Ibid. magistratui ab ipsis créât o. 
(m) Id est, Christianorum. 
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Aducenti fermé Judxi , viri honorati , nemmi tributum pendentes, inter quos suos 
habet ministre* Papa A\exander(a), qui maximus est princeps, totius Edomxorum 
religionis prxfectus , &c. (Inde peragratis Orientis regionibus , per Cermaniam perve- 
nit in Franciam, de qua pauca hac ad operis calcem subjungit:) Quod ad Francis 
regnum attinet, quam terram Tsarphath dicimus, inde ab urbe Aisodo sex die- 
rum iter est Parisios usque , urbem maximam , Ludovici Régis regiam , qux ad 
Sequanam sîta eos sapientix studiosos habet, quales in toto orbe hodië' invenire 
non est , ut qui dies noctesque legi incumbant : hospi taies in omnes peregrinantes , 
qui fratres et socios se prxbent quibusvis consanguineis Judxis. 



B 



(a) Alexander III , unde magis confirmatur suscepti hujus Uineris tempus, de quo suprà. 

i. _ - ■ . 

\ 

EX VITA S. PETRI TARENTASIENSIS ARCHIEPISCOPI, 
Auctore Gaufrido abbate Altxcumbx , coxvo. 



Apud Bollandïanos , ad diern S maii , pag.jjj. et seqq. 



V, 



enerabilis hujus Pétri parentes prxdium proprium in Viennensi incoiuere Num. 1. 
dioecesi , quod postmodum idem ipse , priori mutato nomine , S. Mauricii nun- 
cupavit.... 

Eo tempore Cisterciensis vinea monasterii jam fructificans , ad iilas etiam partes Monastmî 
diiatavit palmites suos , quos reverendissimus archiepiscopus Guido (a) , in summum ^"rdium? 

C pontificem Caiixtum secundum mutatione dexterx Exceisi postmodum assumendus, 
féliciter plantavit in monasterio Bonxvailis , ubi fideihim muititudinem beneficiis 
abundanter satis rigavit, et ad benedictionem suam dédit Dominus incrementum. 
Hujus cœnobii primus abbas Joannes (b), multipiici prxdhus sanctitate, pon- 
tifex demum factus Vaientinus, et maximè post gloriosum ab hac vita discessum 
miraculis ciaruit quàm muitipiieibus et immensis.... 

Petrus junior, nam et ejus genitor ipso nomine vocabatur, suadente abbate Joanne, N « m - *• 
ad quem pater, propter hoc ipsum, sed aliâ occasione, accedere eum fecerat , fi t ra(machu5 r ! ,, 
prxdicto Bonxvailis ccenobio sese contulit, ibi se ofFerens Deosub régula et abbate 
fideliter serviturum.... Lambertum quoque germanum suum ab eodem sux con- 
versionis initio secum traxit : qui nimirum et ipse laudabiliter conversatus , in 
ccenobio quod Chasiriacum * dicitur, abbatis officio strenuè functus est, et in eo * Ckissay. 

D defunctus.... 

Interea tempus affuit ut novus eligeretur abbas , cum novo fratrum examine in 
novo Stamedii (c) monasterio ordinandus : dicitur verà Stamedium q uasi StanS- Stamedii ; 
médium , quôd circa eumdem locum provincix dux et duo conveniant Comitatus. 
Votis communibus et abbatis Joannis arbitrio Petrus eligitur , ut supra iliam pe- 
tram fundaret Dominus et xdificaret iilam ecclesiam. Ad locum mittitur arduum, 
locum aridum , locum arctum, et, quod magis incommodum videbatur, juxta pu- 
blicam stratam penè jugiter à multitudine commeantium frequentatam ; inter 
excelsas rupium fauces, sicut cernere est, sibi suisque cœnobium, xenodochium 
aliis construebat.... Providerat autem Dominus uimum congruam huic viti, et 
aliis in eadem tune fructificantibus regione, illustrem principem et bonorum 
memoriâ dignum marchionem Italix, Sabaudix et Mauriennx Comitem Ame- 
E deum (d) ; hic devotus admodum , viro Dei , prxter alia bénéficia , horreum 

quoque cum vineis, quod Montem-melioratum * vocant, ejus ccenobio contulit, *M t ntm&a». 
ut infra arduos montes haberet qu6 diverteret , quando eum , in quo sibi plurimùm 
complacebat, consilii gratiâ accersiret. . . . 

Interea .... Tarentasiensis ecclesia , virum sibi à Deo prxparatum et prxdestina- Nun. 4. 
tum considerans , ab Idrahele quodam , moribus magis quàm nomine barbaro , nM ™^ K a *. 

(a) Guido factus Vienn.archiep. an. io83,creatut (c) Tamïé, in faucibus Alpium et diœcesi Ta- C ' , ' C P' ,C0 P U, • 
Papa dictusque Caiixtus II an. 1 1 1 9, monuus 1 1 2^. rentasienri. 

(b) Joannes factus Vaientinus episcopns anno (d) Hic est Amedeus II, qui patri Humberto II 
1130, vitâ functus anno 1 ! 4 j , cujus vitam edidimus successit anno 1 108 , monuus anno 1 1 48. 

suprà, p. 319. 
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de priori errore confusa récessif. Ille enim praedictam .eçclésiam nequher.occd- A 
paverat, nequiùs detinuerat; ambjtipsè ingrediens et pernicaosè; pïogrediens ut 
pravo inchoata principio , similis exitus consummaret. Hune praecesserat- cum reve- 
rentia nominandus aller Petrus (a), ex abbate prjmi monasterii quod à Cistercio 
* U Fmé. prodiit , Firmrtas * nomen illi , et ex eodèm ordine ad.pontifiçium, primus assumpt 
tus; vir Deo dignus, in vita sua optimis praeditus studiis , et post obitum suura, 
sicut aiunt, pluribus aegrotantibus usque hodie fidelher. accedentibus ad ejus mer 
moriam conferens sanitatem. Hune secutus est hydrae soboles Idrahel supradictus, 
sed temporis série, non imitatione virtutis. Quod enim ille correxit in moribus, 
quod acquisivit in possessionibus , quod ecclesiasticis addidit ornamentis , iste 
corrupit, distraxit, dilàpidavit in brevi. Propter haec et hîs similia, arbdr inutilis 
apostolicâ falce praecisa, et dominus Petrus Stamediensis ad regimen ecciesiaeTa- 
*An. 1141. rentasiensis electus est *, caeterorum omnium votis convenientibus , sed non suis. 8 
Nullatenus enim potuit ad consensum eleciionrs induci , donec çonventum Gister- 
ciensis capituii generalis ejusdem ecclesiae clerici praestolantes , illic eum intercepere, 
ut subterfugium deinceps non haberet. Inîbi auctoritate totius ordinis est oppressus, 
maximè vero S. Bernardi Clarevallensis , cui reverentiam semper exhîbuit singu- 
larem , et venerabilium patrum suorum Cisterciensis et Bonxvallis abbatum. Ab 
his angariatus et manuaiitef clericis assignatus, obtemperavit invitus. Sic promotus 
est in Tarentasiensem archiepiscopum venerabilis Petrus , sed par um motus à forma 
vitae in qua fuerat conversatus.... 
Num.Stt 9 . Alpem quoque gravissimam , cui nomen Columna-Jovis (b), tempore hyemis 
kuT"modw!iuâ pertransibat. . . . In eadem Alpe tam gravi xenodochium inops ac penè nullum 
condit reperiens, efficacem adhibuit operam et impensam» ut asdificiis dilatatum , prasdiis 

et animaiibus locuples , transeuntiurn necessitati subsjdia opportuna ministraret. C 
Sic in monte qui merito dicitur Laesionis , iicèt extra provinciam suam constituto , 
viam vix commeabilem, multo labore rupibus scissis, ex magna parte correxit, et 
hospitalem in eo domum cum fratribus religiosis institua. Tertium in Jurensibus 
locis xenodochium ordinavit , ut non soiùm praeteritas ejus eleemosynas enarret 
sanctorum ecclesia, sed in futurum sentiat et présentes.... 
v" m cifa s Beatitudinum causas et praemia in Evangelico veritas sermone commendans, inter 
Comit«Sabau- caetera ait : Beati pacifici, quoniam filii Dei vocabuntur. Quod huic sacro praesuii 
dilcordePcon exerc ' t ' um seu meritum quia non defuit , sine ulla ambiguiiaie asserimus , quod in 
ciliat. spiritu adoptionis filii Dei nomen haereditavit. Implacabiles siquidem inimicitias 

M«t. v, 9. et odia inveterata fréquenter extinxit, gravia admodum bella compescuit, recon- 
ciliationes inter maximos principes , Domino coopérante et sermonem ejus confir- 
mante sequentibus signis, efiecit. Inter principem suum Comitem Humbertum (c) D 
et Hildefonsum (d) Comitem Tolosanum, inregione Graiianopolitana eo tempore 
dominantem, non sine multis incendiis et homicidiis guerram diutiùs agitatam 
multo labore sedavit. Cujus occasione negotii ad iilustrem Anglorum Regem 
Henricum vehementer desideratus accessit , et tam reverenter exceptus est, ut ex- 
cedere modum omnem humanum devotio videretur. . . . 
Nam. 19. In diebus ejusdem praesulis vicinas provincias et Romani imperii ex maxima 
imecwT^ Tn P arte ecclesias schismatica rabies occupavit. Solus ipse ex metropolitanis , vel 
Burgundia. propè solus regionum illarum , et schismaticis palàm restitit, et immunis perstitit 
in ecclesia sua. Sed et plurimos ex circumpositis revocavit ad catholicam unitatem, 
vicinas undique provincias penetrans , libéré praedicans clericis et populis plenis 
auctoritate sermonibus , improbos et obstinatos haereticae arguens pravitatis. Nihilo- 
♦Fredcricus. minus tamen devotis eum colebat officiis Imperator *, non minori ei reverentiâ E 

(a) Petrus I, qui ab an. 11 24 usque ad an. 1140 1 163 pactus fuerat cum Béatrice filia et hserede 
Tarentasiensem archiepiscopatum administrait. Guigonis IV, Comitis Albonensis. Quâ de re vide 

(b) Columna-Jovis , ubi situm est S. Bernardi Carthusiensium epistolam ad Regem Ludovicum , 
hospitiolum f le petit Saint- Bernard J. apud Chesnium , t. IV, p. 686. Raimundo quidem 

(c) Humbertum sciiicet III, Sabaudix et Mau- erat frater fiomine Hildefonsus , qui fortè vices 
riennae Comitem , qui patri Amedeo II successif, ejus in administrando Gratianopolitano tractu age- 
annoque ir88 vivere desiit. bat : unde vel minus accuratè Cornes Tolosanus 

(d) Cornes Tolosanus, qui tune erat, Raimundus inscribitur , vel perperàm Hildefonsus vocitatur hic 
vocabatur, non Hildefonsur. Raimundus hic V in Cornes qui bellum istud gessit , quod ad annum 1 167 
regioneGratianopolitanadominabaturgratiânuptia- refert post Guichenonem D. Vaissette , Hist. OcciL 
rum filii sui Alberici-Taillaferri, quas circa annum t. II, p. 639, not. L. 

obsequens , 



1 
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A obsequens, quàm sasvitiâ catholicos persequens caeteros circumquaque: Nec deerant 
qui indignaremur, qui causarentur , qui conarentur animum principis adversùs 
eum potiùs exacerbare , dicentes : « Quid sibi vulc, Imperator bone, quod actitas! 
» Numquid non destruere est causam. tuam , sic colère, sichonorare ,eum qui 
» sic impugnat , qui sic impetit eamllile nos detestatur , nos execratur , hasreti-. 
» cps nos denunciat, nos anathematizat ; et tu ut , angelum Del susc'rph eum j 
» pubiicè et privatim ejus praedicas sanctitatem ? » His et hujusmodi verbis', quan- 
tum audebant, crebro pulsabant ariete robur imperatorii pectoris filii diffidehtias, 
filii scelerati. Cui suggestioni Herbertus quidam Chrysopolitanae ? incub ator eccle- * *«««■«• 
six prae catteris insistebat, iterum atque iterum assevèrans non satis sese mirari 
posse quibus ilie praestigiis tantâ praditum ratione taliter dementasset. Multos enim 
archiepiscopos , episcopos et abbates, etiam quondam sibi carissimos y pro eadem 

B causa idem Imperator in exilium egerat; Cisterciensis ordinis fratrum non modo 
personas aiiquas, sed numerosa collegia , ab eodem Herberto vel similihus' ( si 
quos tamen simiies habuit) suis extrudi cœnobiis non.prôbibuerat ; et hujus unius 
se suffragiis tam devotè quàm suppliciter commendayit.... 

Exstat in diœcesi Chrysopolitana cœnobium quod Bethania * nominatur. Hlo Nam. »o. 
venturum Tarentasiensem archiepiscopum Herbertus audieni, prsemisit nuncians ^31^^^ 
eâdem die sese venturum. Expavit abbas , et cum muita anxietate in occursum piacabHem. 
properans viri sancti , , ignorare sese quid ageret causabatur. Cui iile : « Angulus j * B '""'- 
» ait, nobis qualiscumque sufficiet, ne turberis..» Verumtamen divina pro eo ultio 
militavit; et asgritudine prsoccupatus apostata, quod disposuerat non implevit. 
Exinde vir beatus ad Imperatorem accessit in civitate Chrysopoli constitutum , 
ubi etiam ab oppressione catholicorum , maximè religiosorum , quantum potuit, 

C ejus animum . revocavit ; Régis iram , similem rugitui leonino , monitis simul et 
intercessione compescens. Convenit autem solitâ devotione populus civitatis ad 
eum , et innumera multitudo etiam de vicinis iocis undique confluxit : quibus 
inter caetera de praedicto hasretico verbum faciens , nec ipsius maiitiam veritus , 
nec potentiam lmperatoris per quem erat intrusus, orationem indixit omnibus 
generalem, ut manus Domini acceleraret ab illius tyrannide ecclesiam. liberare, 
vel mutando hominem, vel necando ; ût converteretur ad pœnitentiam, vel de 
medio tolleretur.... Necdum vir sanctus è civitate exierat , et jam in plaustro boum 
cadaver Heriberti (a) efferebatur , infaustum clamante populo et dicente : « Bene- 
» dictus Deus qui tradidit impium.» 

Idem quoque vir sanctus , à catholico Papa reverendissimo Alexandre tertio ^V'^ ■ 
accersitus , per Itaiiam et Tusciam magnifiée consolabatur catholicos , et schisma- Italiam ad con- 

D ticorum faciès ignominiâ et confusione implebat; cùm in ipsis urbibus ubi pseudo- f £™"f°* schls " 
episcopj praesidebant , palàm et pubiicè eamdem haeresim conderanaret , universo 
populo devotissimis illum obsequiis prosequente , immo etiam signis variis [ Do- 
mino] confirmante sermonem Et queinadmodum muita tempora per Burgun- 

diam et Lotharingiam actitarat , per regiones Italbe , Tusciae et Campaniae , in 
adventu, in statu , in reditu suo, celeberrimae sanctitatis ejus auctoritas.... schisma 1 
ticos nihilominus confutabat intus et foris.... 

Cœpit ergo cum viris perfection bus spiritualis collationis habere tractatum, J?»*- 

... 1 r • • 1 111 1 • • j Missusadcon- 

utihus fore existimans pauculos quos habebat equos venunaan et pretutm dan ciliandos Fran- 
pauperibus , ut pedes gradiens , quod consumere illi cum suis custodibus consue- ^ ge " ^g' 1 * 
verant, misericordiae magis operibus deputaret. Fecissetque voto satis, nisi suggestio 
rationabilis et confestim occurrens nécessitas obstitisset. Siquidem persuasum estei 
£ in sua quidem provincia id observare posse ; sed excipiendum àb hujusmodi profes- 
sione propositi , ut solito animalium uteretur vehiculo, si remotas adiré provincias 
pro causa inevitabili cogeretur. Nec sine divino nutu exceptionem hujusmodi sacro 
praesuli persuasit vir eximius et inter amicos amicissimus , tune Altjecumbae, post- 
modum Claraevallis abbas Henricus (b) , nunc Albanensis episcopus, inter insignes 
columnas Romanas ecclesiae loco celebri constitutus. Adhuc enim sermo manebat 
in ejusdem deliberationis ambiguitate suspensus ; et ecce nuncius domini Papae, ecce 

(a) Herbertus Bisuntinensis archiepiscopus adhuc (b) Henricus creatus abbas Altsecumbie an. 1 1 60, 
in vivis agebat anno 1 170, quo velinsequenti obiisse Clarevallensis an. 1 177, Albanensis episcopus car- 
creditur. * dinalis anno 1179 , mortuus anno 1 188. 

Tom. XIV. Ooo 
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literas, ecce mandatum, ut ad Reges Francorum et Anglorum sibi reconciiiandos (a) A 
vir sanctus sub quanta poterit celeritate festinet, ex quorum inimicitiis ecclesiarum 
destructio, depopuiatio regionum, et innumerabilis strages hominum procedebat; 
J«. xlvi, 12. nec videbatur aliud praestolandum , quàm quod dicitur, Fortis impegit in fortem , 
et ambo pariter corruerunt. Hujus necessitatis intuitus et apostolicae auctoritatis 
reverentia , cui in omnibus et per omnia semper obtemperavit , praesulem sanctum 
descendere fecit in Gallias. lngressus itaque monasterium Senonensis dicecesis, 

* Pruiiy. quod Pruliacum * nuncupatur , et in eo circa spatium mensis unius infirmitaie 

detentus , pluribus tamen aegrotis bénéficia pnestitit sanitatum.... 
Num. 34. Corobolium dicitur oppidum Régis Francise , quod Sequana fluvius alluit , in 
datb° l Re '■ n Pari s ' ens i dicecesi constitutum. Hujus praepositi grandis erat non solùm gratia apud 
Francix exci- dominum suum , sed in palatio locus : quem in occursum praesulis sancti mittere 
p,tur ' studuit Rex devotus, praecipiens non solùm humanitatis officia, sed debitam reve- B 
rentiam à suis omnibus ei in locis omnibus , quantum pateretur , impendi. Sic in 
oppido supradicto humilis servus Christi de mandato Régis in regia domo susci- 
pitur , nec poterat uspiam , iicèt debili , prae muititudine concurrentium necessaria 
requies exhiberi. ... 

Caivomonte Transeamus Parisiensium vota permaxima, concursus intolerabiles , et molestos 
abAngiiaeRcge. cu j ex hibebantur honores. Exspectant Reges, exspectant principes, multitudo 
incredibilis praeslolatur , pro verbo pacis et adventu tanti praesulis juxta Calvum- 

* Chaumont. montem * in confinio Franciae et Normanniae congregata (b). In cujus occursum 

non tam currit quàm advolat Rex Anglorum , et ad conspecium iongiùs positi 
equo desilit, immo ruit; amplecthur pedes; cappam detrahit, undique laceratam , 
undique decurtatam , nec particulas tollit , ut caeteri consueverant , quamvis gravé 
et aegrè ferret antjstes : in hoc solo nil sua sibi auctoritas potuit suffragari , nil C 
prohibitio, nil indignationis ostensio , nil intentatio maledicti.... 
Num. 36. Alterâ die cum Rege Francorum Ludovico et Anglorum juniore Rege, et Flan- 
ram'iUge"/^- drensi Comité [Philippo], multis undique circumstantibus, super eodem negotio 
dovico lumen pro quo venerat familiariter conferebat. Intérim mater filii jam duodennis , sed 
Teid ' u ab annis septem caeci, eadem mater ad cuneum illum cum filio supplex et geme- 
bunda pervenit. Videns autem vir sanctus quod à ministris Regum miserae mulier- 
culae negaretur accessus , ab eisdem potiùs eam sibi cum filio praecipit exhiberi.... 
Intuebantur Reges cum caeteris , et mirabantur invicem colloquentes , invicem 
conquirentes , an jocus foret quod vir Dei seriùs actitabat.... Auditum est et com- 
pertum , quod visum caecus recepit. Ipse quoque Francorum Rex , diligentiùs 
inquisitâ et cognitâ certiùs veritate , non dissimulavit flexo genu virtutem in puero 
adorare divinam, caput ejus oculosque deosculans, et honorans oblatione propriâ D 
manumejus. Nec mirum, quia mira devotioin caeteris etiam secuta est tanti Régis 
exemplum, tantum miraculum prosecuta. 
Num. 37. Advenit interea caput jejunii (c) Quadragesimalis , et in ccenobio Mortui-maris * 
res ^"ediaos officium illud solenne reverendissimus celebravit antistes. Imposuit etiam cineres 
imponit. benedictos capiti Régis Angliae et Francorum , qui propter hoc ad monasterium 
illud adyenerant ipso die — , 
Num. 30. Accedentem igitur ad. cœnobium Bellaevallis in Chrysopolitana dicecesi cons- 

Sanctemontur. ... . c °. . ., . . . . itn-. 

titulum , ardor iebnum violentus mvasit, et juxta vicum proximum quod Uomini- 

* Dommanin. Martini * dicitur, aliquantulùm requievit.... Interea solennitas Exaltationis advenit, 

in quaDominus disposuerat ejusdem crucis fidelissimum adoratorem, ferventissimum 
amatorem, praeconem sedulum exaitare : in qua etiam tricesimus tertius annus à 
susceptione electionis impletus est, ut dies nulla supercresceret , nulla deesset. E 
Et forsan minus id fuerat attendendum , nisi quod Salvator quoque , ut quidam 
sapiunt , ipsum similiter numerum à conceptione ad passionem usque complevit.... 

(a) Anno 1173, Ludovicus Rex Francorum et exhibitione miraculorum Deus benedicitur, cumabbate 
Henricus II Angliae Rex, qui, ut ait Neubrigensis, Cisterciensi Alexandro missus à domino Papa, venit 
numquam diù inter se quievisse noscuntur , hélium ad Regem Francorum pro reformandapace inter Regem 
instaurarunt de quo hic sermo , rebellionem filiorum Angliœ Henricum et filium ejus Regem juniorem :sed, 
Henrici fovente Ludovico. Vide inter caeteros An- impedientibus hominum peccatis , parum profecit. Eo 
gliae scriptores Benedictum Petroburgensem. tamen agente , sancitas sunt induciae à die festo 

(b) De eo Robertus de Monte ad annum 1 174 : S. Hilarii usque ad clausum Pascha. 
Archiepiscopus Tarentasiœ , qui fuerat monachus de (c) Anno 1 174, dies Cinerum occurrit die 6 fè- 
ordint Cisterciensi , per quem in noslris temporibus in bruarii ; quippe Pascha erat 24 martii. 
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A Tertio demum die ab archiepiscopo (a) Chrysopolitano , per ipsius opem et 
operam jam catholico, cum abbatibus plurimîs, coram sacro altari in honorem 
B. Maria? semper virginis dedicato, sepultus corpore, virtutibus vivere compro- 
batur : et quidem annos natus fermé viginti , ad monasterium se contulit Bonae- 
valiis, ubi circiter decem annos et tantumdem in Stamedio consummavit ; additis 
triginta tribus in episcopatu completis , ad septuagînta très numerus annorum vitae 
ejus assurgit, in cujus transitu annus erat millesimus centesimus septuagesimus 
quintus (b) ab incarnatione Domini nostri Jesu-Christi. 

(a) Ebrardo, qui factus Vesuntionensis archiepis- stare posse quae de Idraele, cujus in Iocum successif 
copus anno 1171, vitâ functus est anno 1 179. S. Petrus , superiùs narravit n.° 4 biographus noster. 

(b) Sic ms. codex Caritatis , quo usus est Hens- Cùm enim totis 33 annis episcopatum tenuerit Pe- 
chenius ; aiii codices annum 1174 prs se ferunt , trus II, et Petrum I an. n4oadhuc in vivis egisse 

■p eisque concinunt chronographi anonymus Ciare- demonstrent instrumenta haud contemnenda , vix 

" vallensis et Albericus. Controversiam ex eorum tantillum superesset spatii regimini Idraelis , qui 

auctoritate dirimit Pagius ad an. 1 1 74» n.° xil. Sed médius inter eos sedit , uti observarunt novae Galliae 

non advertit vir eruditus, eâ admissâ sententiâ, vix Christian ae auctores. 

, i • 

EX VITA S. WILHELMI , ABBATIS S. THOALE DE PARACLITO (a) 
Dioecesis Roschildensis in Dania, auctore anonymo ejus discipulo. 

Inter Acta Sanctorum Bollandiana, ad diem (f aprilis , p. fof et seqq. 

Beatus "Wilhelmus , ex nobili ortus prosapia, venerabili viro Hugoni^, abbati Num. t. 
S. Germani à Pratis, à parentibus suis ad educandum traditus fuit: qui eum ut ad'^'ccrm" 

Q nepotem suum benignè suscipiens, literalibus studiis diligenter erudiri fecit. . . . num à Pratis 
Igitur abbas Hugo de profectu et honestate morum nepotis sui exsultabat uberiùs, ucatu ** 
et gratias Deo agebat ; volensque ejus utilitati in posterum esse provisum , ei in 
subdiaconum promoto praebendam in ecclesia Parisiensi apostolorum Pétri et Pauli 
et B. Genovefae , in qua tune secuiares erant canonici , acquisivit. Factus itaque Num. 9. 
canonicus secuiaris, omnia quae ad eum pertinebant prudenter exequebatur.... Con- s ¥ q™™££ m 
canonici autem sui, turpi marcentes otio, in apparatu regio ederunt et biberunt 
ad luxuriam , in superbia et in abusione , usque in diem in qua dominus Euge- 
nius Papa intravit Gailiam , habens , praeter ea quae extrinsecus erant instantia 
quotidiana , soilicitudinem omnium ecclesiarum sibi à Deo commissarum. Hic 
superbiam eorum confregit , et ad nihiium redegit. Nam illo adveniente Parisius , 
quod metuebant evenit , et quod verebantur accidit eis ; non fortuitu quidem , 

D nec Wiihelmi actum aut praemeditatum consilio, sed divinae sapientiae justo cuncta 
disponente judicio. 

Voiens itaque dominus Papa scire si floruisset vinea, si flores fructus dédissent, Num. 10. 
secessit in partes Galiiae : cui Parisius appropinquanti (c) Rex Ludovîcus et * «ede^'s 0 ^ 
episcopus ejusdem civitatis, cum multitudine clericorum et iaïcorum, accurrunt; novefe missam 
et honorificè susceptum ad ecciesiam B. Virginis Maria? cum magno tripudio "xteobaid 
perducunt. Post paucos dies placuit ei ecciesiam B. Genovefae visitare, et ibi divina 
celebrare, quia Âpostoiica (d) dicebatur. Quo cùm pervenisset, pallium sericum 
ante altare à ministris ecclesiae deponitur , ubi dominus Papa ad orandum pros- 
ternitur. Oratione compléta, vestibulum^ ingreditur , et ad missam celebrandam 
sacris vestibus induitur. Interea ministri domini Papae pallium sericum tollunt, 
affirmantes illud sibi deberi , secundùm antiquae consuetudinis morem. Quod famuli 

(a) Sic vocatum monasterium de Eskildsôe, ab (d) Non quia Apostolis dicata fuit, hoc enim ei 
ipso aedificatum, postea translatum ad Eberholt, commune cum muftis; sed quia in illa erecta erat 
Zeiandiae oppidum. caméra âpostoiica , ad tuitionem ecclesiarum sedi 

(b) Hugo lV praeruit abbas ab anno 1 1 16 usque Romanae immediatè per Gailiam subjeccarum , 
ad annum 1 146. unde émanant Iiterx illae quas vocant monitoriales , 

(c) Anno 1 147 , Eugenius III Papa Parisios et censurae quas abbas S. Genovefa: , tamquam defe- 
açcessit menseaprili; ut enim habet anonymus Casin. gatus pontificis , ferre consuevit per quascumaue 
apud Murât, t. V Rerum Ital. p. 6j : Idem Papa regni diœceses. Ita, inquit Papebrocbius , nos do- 
Êurgundiam ingressus à Ludovico Rege Francorvm cuit ex notitia domestici archivi CI. du Molinet. 
apud Divionetn honorificè susceptus est ( et quidem Quamquam Apostoiica dici possit, quod juris esset 
m kal. aprilis , ex S. Benigni chronico ), cum quo B. Pétri , quemadmodum ecclesiae omnes sedi apqs- 
Pascha apud Parisius celebravit , quod eo anno in tolics immediatè subjectje. 
aprilis diem 20 incidit. (ej Id est , vestiarium. 

Ooo ij 
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canonicorum indigné ferentes , pallium ab eorum manibus extrahere moliuntur : A 
Tumuitus pro Romani è contra totis nisibus iliud sibi attrahere non desistunt. Quid in his moror ï 
ritw. palU ° ex °" trahere ad invicem non destiterunt, donec, scîsso frusîatim pallio, pugnis se per- 
cutèrent, et ministri ecclesiae servos domini Papae sanguinolentes, adhibitis fustibus, 
redderent. Cùmque clamor discordantium in ecciesia attoileretur, accurrit Rex 
Ludovicus , eos compescere volens : illi vero , quia obscuratum erat insipiens cor 
eorum , Regem in décore suo venientem non verebantur , sed eum sicut alios validis 
ictibus affecerunt. 

Num. 11. Cùmque haec agerentur , quidam ex familia domini Papae, scissâ veste et facie 
Tenu» 'pft f « un g u ' DUS exaratâ, domini sui advoiuti pedibus , iacrymabiliter ei injurias suas 
Rex Ludovkus, proponunt, dicentes : «Ecce quomodo honorantur , quos dominus Papa vult 
» honorari.... » Cùm Apostoiicus cuncta cognovisset quae facta fuissent , nimiâ 
exacerbatus indignatione , respondit : « Mihi vindictam et ego rétribuant »» Et B 
accersito domino Rege Ludovico , sic fatur : «Ego, ob reverentiam apostolorum 
» Pétri et Pauli et B. Genovefae , hue accessi divina tractare mysteria ; et cano- 
» nici hujus eccieshe, maiigni et insipientes , timorem Domini abjicientes, famuios 
» meos , ut me ad iracundiam provocarent , pugnis et flagellis ceciderunt. Sed ne 
» diù giorientur in malitia sua , tu , qui causam ecclesiae hujus tueris , mihi de 
» praedictis transgressoribus justitiam exhibere ne moreris. » Rex autem domino 
Papae à se justitiam quaerenti ait: «Pater sancte, cui querelas injuriae mihi ilfatae 
» exponam , aut quis mihi justitiam faciet ? nam ego , ut vestri , dum eos disjun- 
» gère conarer , graves ictus furentium sustinui. Sed cùm tibi à Domino iigandi 
» atque solvendi justo judicio collata est potestas , ecce in manu tua sunt ; redde 
» retributionem eorum ipsis. » His dictis simui ab loco illo recesserunt, 
Num. 11. Cùm autem simul pergerent, iterum ortus est sermo inter ilios, quomodo super- C 
^ovendos' de^ D ' am Hlorum canonicorum destruerent, et vineam Hlam aliis agricoiis locarent, 
cemunt. qui redderent fructum ejus temporibus suis. Nec tamen cuiquam eorum violen- 
tiam inferre voluerunt , ut praebendâ suâ privarentur, priusquam Deus toileret eos 
de medio , quia multi ex eis nobiies et scientes exstiterunt ; sed ut injuriam eis 
illatam , sine peccato, per viros religiosos vindicarent , eis ecclesiam B. Geno- 
vefae committendo. Decreverunt ergo Nigros monachos (a) ibidem esse consti- 
tuendos : sed hoc eos maximè angebat , quôd ad eorum emolumentum , praeter 
*GH<kinu$. unam praebendam, quae tune fortè vacabat, non habebant. Abbas * itaque S. Vic- 
toris, comperto eorum cpnsiiio de mutatione ordinis , dominum Papam et Regem 
Ludovicum precibus circumvenit aflectuosis , ut ordo S. Augustini in ecciesia , ad 
honorem Dei et apostolorum Pétri et Pauli et B. Genovefae virginis, horum patro- 
cinio insthueretur : multis asserens assertionibus , quôd faciiiùs ex contumacibus D 
iliis ad regularem vitam ipsorum , quàm ad habitum et consuetudinem monachorum 
converterentur. 

Num. ij. Apostoiicus autem et Rex Ludovicus, cognoscentes bonam famam ipsius abbatis 
nonTds' s.Vic" et suorum fratrum , et religionem ipsam per omnes vicinos eorum extolli , et domum 
toré, S. Victoris magnae caritatis odore redolere, petitioni abbatis, justo desiderio fla- 

An. 1 148. grantis, gratum praebuerunt assensum. Electus est die postero in abbatem Odo prior , 
homo sanctae conversationis ac totius prudentiae , et religionis indefessus amator ; 
missiquesunt cum eo duodecim canonici, viri honesti et bonae famae, ad ecclesiam 
B: Genovefae , sicut ipsius virginis decebat puritatem : sicque ordo B. Augustini 
in ecciesia B. Genovefo, privilegio domini Papae Eugenii ac christianissimi Régis 
Ludovici , immutabHiter confirmatus usque ad hodiernum diem ibidem conser- 
vatur.... £ 
Num. 20. Recursis post haec non multorum annorum curriculis , abbas Odo in senectute 
«Srp^eiî- k° na migravit ad Dominum : <juo defuncto (b), dominus Garinus ejusdem monasterii 

^ ^ ( a ) Notât Pagius ad annum 11 47, num. V, id effectui mancipare. Vnhm quia vices réglas in Gallia- 

factum esse, Rege in Palaestinam jam profecto, in rum partibus dignosceris exercere ifc. 

mediumque adducit epistolam Eugenii ad Sugerium, (b) A vero hic rursus aberrat S. Guillelmi discî- 

apud Chesnium , t. IV, p. joi, ubi legitur: Inde pulus, parum intégré quae ab ipso audierat recor- 

est, sicut tua novit dilectio, quod cum carissimo filio datus : quippe Odonem ante annum 1 Ij4 Sanctae 

nostro Ludovico Francorum Rege contulimus , ut in Genovefae abbatiâ se abdicasse, et ad S. Victorem, 

ecciesia S. Cenovefœ religiosos fratres ad Dei servi- unde assumptus fuerat, rediisse, diùque postmodum 

tium poneremus. Quod, brevitate lernporis prohibente, advixisse , certissimum est. Hinc auctoribus novas 

secundùm ipsius et nostrum propositum, nequ'rvhnus Galliae Christ, placet pro Odone scribenduin esse 
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A prior, quia vir honestus et literatus et providus in agendis habebatur , in abbatem 
eligitur. Postquam autem consecratus et in sede sua erat confirmatus , habitus est 
sermo ad fratres in capitulo de priore substituendo. Fuit ibi quidam , cui abbas 
omnimodis affèctabat dare prioratum, annuentibus cunctis et abbati consentientibus : 
sed resistebat ilie frater, dicens : « Justum est ut in regaii abbalia officiâtes per 
» Regem in officiis suis imponantur. n Quod audientes fratres, conturbati vehe- 
menter, dixerunt : « Si vis secundùm ordinis tenorem prioris suscipere officium, 
» consentimus electioni tuae : sin autem terminos quos posuerunt patres nostri, 
» transgredi tentaveris , nunquam ad iiiud continges. » Illo autem in suo proposito 
persistente , abbas , ut sui incoepti compos fieret , fratrem illum secum ad Régis Q"! instituais 
paiatium duxit; et quia ignota Régi erat ordinis institutio , factus est ilie prior ab egc ' 
eo in palatio. Optatum itaque reportans effectum , horâ refectionis accessit ad 

B cymbalum , et percusso cymbalo convocavit conventum. Fratres hoc videntes , 
quid facerent , quid dîcerent? Loqui non poterant; sed nutibus et signis inte- 
riorem cordis amaritudinem demonstrabant. Quia vero justus ut leo confidit, 
Wilheimus , animatus zelo ordinis et amore justitia? , post ingressum refectorii pras- 
sumptorem illum à noia submovit , et subpriorem adhibuit. 

Submotus ilie cum rubore exivit, dedecusque sibi illatum ciun magno gemitu M«. n. 
abbati exposuit. Conquerentem blandè consolatus est , dicens : « Si ista Wilhelmo non^edp'îur! 1 * 
» de S. Germano non reddidero, nunquam abbas ero. » Fratribus in capitulo manè 
congregatis , proclamatus est "Wilhelmus, quod manu m priori imposuisset violen- 
tam. Negat ilie se unquam priori aiiquam intuiisse injuriam. Post aliquot vero 
verborum discursus sic fatur : « Si in his aliquid peccavi , quod ab officio prioris , 
» non priorem, sed ordinis praevaricatorem abegi, praesto sum emendatoriam subire 

C » vindictam. » Et veniam sumens , continuo damnatur silentio ; et ut singulis sep- 
timanis très dies in pane et aqua jejunans, in terra sine mensali sedeat. Ilie vero 
taiem sententiam non abhorruit ; sed animadvertens pastoris sententiam esse timen- 
dam , justam sive injustam , quod suo capiti injunctum fuerat humiiiter suslinuit. 
Exiit tune sermo inter fratres, quod discipulus ilie injusto damnatur officio: 
quamobrem quidam domnum Apostoiicum, qui tune Senonis^ morabatur, cum 
festinatione adiit , et omnia secundùm quod acta fuerant , tanto Patri intimavit. 
Summus pontifex non bene ferens ordinis praevaricationem , et innocentem graviter 
sententiatum , abbati de S. Genovefa mandavit ut suae praesentiae sine mora se 
exhiberet , et Wilhelmum sui itineris faceret consortem. Paruit ilie mandato ; 
assumptoque secum Wilhelmo, venit Senonis , assistensque summo pontifici teme- 
ritatis et indiscretionis arguitur, et Wïlhelmus à sententia liberatur; et ne de caetero 

D officiales contra ordinis instituta eligantur vei instituantur, districtissimè praecipitur. 

Dum.... quxque procella tempestatis in ecclesia ilia videretur sedata, murmur Num. n. 
factum est in populo, quod caput B. Genôvefae de loco sancto suo esset sublatum. v^tum «put 
Spiritus hujus blasphemiae regias tandem percuiit aures : unde ex reiatis dominus S. Gmover*. 
Rex Ludovicus immensâ furoris irâ exacerbatus , juravit per sancjum de Bethléem, 
quod si hoc verum foret , omnes canonicos fiagellis exsos de ipsa ejiceret ecclesia ; 
et adhibitis custodibus, qui custodiam haberent de thesauro et reliquiis illius 
monasierii , literas ad archiepiscopum * Senonensem et sufFraganeos ejus , ad * Hugonwn. 
abbates et priores ejusdem episcopatûs misit , praecipiendo ut omnes in die ab ipso 
praehxo, hujus rei veritatem indagaturi , Parisiis convenirent. Fratres jusjurandum 
Régis percipientes , conturbati sunt , commoti sunt ; tremor apprehendit eos ; et 
quamvis formidabîlis erat eis ira principis , magis tamen de thesauro praestantiore 

E auro et margaritâ pretiosâ, quem sibi verebantur ablatum , doluerunt. Prae caeteris 
autem anxiatus est spiritus Wilhelmi, qui omnium reliquiarum capsas et thesaurum 
ecclesiae jamdudum in sua susceperat custodia. 

IHuxit (b) dies statutus , advenit Rex cum suis , advenerunt pontifices et abbates ; Num. » 3 . 

1 ' * Re mvestiga- 

tâ,Wilhelmu« 

Albertum eidem suffectum : cui an. 1 163 vei 1 164 annoproinde 1 1 64, quo solo Senonis agebat Alexan- 

defùncto successor datas fuerit Garinus. der mense augusto. 

(a) Exstat de eodem negotio apud Chesnium, (b) Diedeciinâianuarii an.iiéiusqueadPascha 

t. IV, p. 752, epistola Alexandri III ad abbates sciiicet protrahendi , cùm nostro more annus 1162 

S. Germani et S. Victoris, priorem quoque ac sub- jam esset inchoatus , facta «st haec revelatio seu 

priorem S. Victoris, et Odonem quondam S. Geno- exploratio capitis S. Genovefz , uti constat ex his- 

vefse abbatem, data Senonis xv kal. septembris , toria superiùs à nobis exhibita , p. 4°9- 
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advenit etiam muhitudo non minima ,. exitum rei scire cupiens. Tandem nomi- A 
natis et assignatis qui cum archiepiscopo et aiiis episcopis in locum sanctum 
sanctae virginis ascenderent , voluit "Wilhelmus cum eis ascendere , nec permitte- 
batur. Unde arrepto , nescio magis , candelabro aut thuribuio , secum ait : « Si 
» mihi non aliter conceditur , saltem ascendam ut minister » ; et coeph ire. Aperto 
îgitur scrinio, ecce caput B. Genovefae, Franciae gemma, cum caeteris mem- 
brorum suorum reliquiis reperitur. Quod cum fidelis famulus ipsius Wilhelmus 
videret , conceptum animi gaudium intra se non capiens , quin illud voce 
exsultationis eructaret , oblitus iiiorum qui majoris erant auctoritatis , Te Deum 
laudamus audacter inchoavit , ut tota ecclesia in voce resonaret ipsius : quod 
inchoatum omnis populus qui convenerat ad diem festum, non minori aiacritate 
ad finem decantavit. Quo decantato , archiepiscopus coilectam ipsius virginis 
prosequitur. B 

Num. »4. - Q u i cum finem imposuisset , «piscopus Aurelianensis [ Manasses ] cum maxi- 
Auréîian." d!^ ma indignatione intonat : « Quis est iste leccator , qui contra auctoritatem domini 
"P"*- '» archiepiscopi et aliorum episcoporum , propter caput cujusdam vetulae , quod 
» hic fraudulenter imposuerunt isti, Te Deum tam temerè inchoare praesumpsit ! » 
Wilhelmus ad haec : « Si quaeritis quis sum , scire vos voio quod caiumniosè vos 
» intuiistis : non sum leccator , sed servus B. Genovefae. Quod autem praesump- 
» tionis me arguitis , non temeraria praesumptio , sed intégra sanctae virginis , quam 
» semper habui , me facere compuiit dilectio. Caput quod vidistis , vetulae fore 
i non abnuo , virginitatis florem semper retinentis ; septuaginta annorum et eo 
» ampliùs B. Genovefa exstitit, virgo semper munda et immacuiata , donec cceio 
» redderet animam et terrae corporis materiam. Sed ne quis scrupuius dubietatis 
» de hoc capite cordibus vestris inhaereat , facite ciibanum vehementer igniri , et C 
» ego, assumpto capite, ad declaranda B. virginis mérita, ignitum intrabo securus. » 
Ad haec episcopus subsannans respondit : « Ego quidem in cuppam aquae caiidae 
» cum eo non intrarem , et tu in ciibanum ardentem intrares ! » Archiepiscopus 
verô, verbositatem episcopi ultro non ferens superstitiosam , innuit ei ut taceret, 
et devoti fratris fidem et sinceram erga S. virginem devotionem approbavit. Stuiti- 
loquium vero quod episcopus contra B. virginem polluto ore intulerat, inultum 

Psii. v, 7 . nequaquam esse potuit , quon 'tam pèrdet Deus omîtes qui loquuntur mendacium. Unde 
postea muitis irrelitus criminibus, à sede sua ejectus, vitam indignam dignâ morte 
miserabiliter finivit (a). 

Num. 15. Anno ab incarnatione Domini mclxi *, regnabat in Dacia Waldemarus Rex, 

m ' ' filius Canuti Régis et martyris.... Eodem tempore adornabat sacerdotium in Ros- 

childensi ecclesia episcopus Absalon (h) , homo magni consilii , clericorum decus , D 
moerentium et afflictorum consolator , omniumque religiosorum pius amator, 
totiusque populi modestus gubernator.... In hujus diœcesi erat cœnobium cano- 
nicorum , in insuia quaé Eschil dicitur , haud longé distans à pago Roschildensi , 
mari undique cirçumdata.... 

Num. xj. Venerabilis igitur Roschildensis episcopus Absalon, videns et considerans vitam 
mitt?KiP a "moî eorum a ^ omni religione discrepare.... , saepiùs mente tacitâ revolvebat quomodo 
nasterio ptacfi- illi ecclesiae consuleret , ordinis et religionis formam , annuente Domino , in melius 
aendui. immutaturus. Reminiscitur tandem familiaritatis et amicitiae quam cum Wilhelmo 
viro reiigioso olim pepigerat , cùm Parisiis studendi gratiâ moraretur ; attendens- 
que eum virum honestum , virum utique providum et discretum , et sanctis moribus 
adornatum , complacuit in illo animae suae , ut ei accito daret locum supranomi- 
natum. Misso itaque nuncio, videlicet Saxone (c) praeposito, viro honesto, ad E 
ecclésiam B. Genovefae, virum saepiùs nominatum, scilicet dominum Wilhelmum, 
cum aiiis tribus fratribus, instanter et obnixè suis literis sibi deposcit delegari.... 

Num. 1 8. Abbas considerans petitionem tanti praesulis justam esse et honestam , consentiente 

(a) Hîc etiam allucinatur scriptor ; Manasses (c) Hune esse Saxonem historiae Danicae scripto- 
enim nequaquam è sede Aurelianensi ejectus fuit, rem , vulgari cognomine Grammaticum , conatur 
sed qui eum przeessit Elias, et quidem anno 11 45. ostendere ejus commentator Stephanus; neque du- 

(b) Historia Erici Régis nomen praeferens, Absa- bitari sinunt in vetustissimo codice reperti de eo 
loneman. 1 188 factum archiepiscopumLundensem, mss. versus rhythmici, quos apud eumdem est ie- 
asserit simul Roschildensem se dem tenuisse ad an- gère p. 23. Ita Papebrochius. 

num usque 1201 , quo obiit. Nota Papebrochii. 
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A capitulo, adjudicavit fieri petilionem ipsius. Missus est ergo Fr. Wilhelmùs, tribus 
aliis secum assumptis, cum praeposito Saxone, in Daciam (a) .... 

(a) Wilhelmum in Daniam missum fuisse anno anno XCVIII ,postquam veto ttiratn Donùnïci gttgu 

1 161 , stare nequit cum iis quae de ejus ad Alexan- suscepit quadragesimo. Verùm monet dos Papebro- 

drum Senonis commorantem itinere narravit bio- chius Iegendumesse.exfidecodicisSan-Genovefiani, 

graphus. Nihilominus tamen Wilhelmus in subse- trigesimo, Proindeannus profectionis ejus in Daniam 

quentibus mortem obiisse dicitur vm idus aprilis, ad anntim 1171 vel 1 172, pro vario incipiendi anni 

anno ab incarnation Domini MCCii , eetatis suœ more, est retrahendos. 

EX ADDJTAMENTO AD HISTORIAM TRANSLATIONS S. FILIBERTI. 
Mabillon, sœc. IV Bened.parr. i,p.jfy; Juenin, Hist. deTournus,pr.p.iy^. 

B Tria quae sequuntur B. Filiberti miracuia, Bernardi (a) de Sancto-Romano , 
venerabilis viri tune prioris Laudunensis *, postea Trenorciensis abbatis , narra- ♦ 
tione et scripto didicimus.... 

3. Apud quemdam vicum qui ad Trenorciensem abbatiam pertinere dignos- 
citur, videlicet Lovincum (b) nomine, habet abbatia Trenorciensis portum, 
qui maximum ei confert emolumentum. Dat enim ei singuiis. annis sai , quod 
iaudabiii consuetudine pauperibus ibi confluentibus dari oportet in principio 
Quadragesimse. Girardus (c) siquidem Cornes Viennensîs et Matisconensis , tactus 
invidiâ, super portum Lovincensem aiium portum instituit, sciiicet portum de 
Bronayco*, qui redditus Trenorciensis ecclesise de portu Lovincensi provenientes * Brénay. 
ferè omnino abstulit. Abbas (d) verô Trenorciensis cum suis monachis Girardum 
Comitem muitoties oravit et citavit ut abbatiae Trenorciensi tantum damnum non 

C irrogaret ; sed Cornes precibus abbatis noluit adsentire. Post multum verô temporis, 
cùm idem Cornes cum multo comitatu Trenorcium veniret , ecciesiam B. Filiberti 
intravit orandi gratiâ. Cùmque ipse per ecciesiam nunc hue, nunc iliuc, ovans 
.procederet, fortè ante altare S. Filiberti solus relictus oravit. Dumque in conspectu 
Domini coram altari staret , ecce quidam monachus de post altari descendit , 
tenens in manu baculum pastoralem , et stetit coram Comité , dicens ei : « Quo- . 
» modo ausus es intrare monasterium meum , qui mihi meum jus auferre non 
» pavescis! » His dictis, crinibus arreptum stravit humi Comitem, duris afHigens 
iilum verberibus, &c. Cornes autem ob hoc commotus, sacramento confirmavit 
quod ampiiùs portum non faceret apud Bronaycum , portumque Trenorciensem 
de Lovinco liberum dimisît et quietum : et non tantùm portum iilum , sed pro 
reverentia B. Filiberti in ecclesia Trenorciensi pannum sericum auro textum ditis- 

D simum transmisit , et multis aliis beneficiis prselibatam ecciesiam decoravit. 

* 

(a) Bernardus de Sancto-Romano erat cantor , (c) Girardus Matisconensem comitatum gessit 
Trenorciensis an. 1 183 , ut tradit Jueninus, factus- ab anno circiter 1 1 54 ad annum 1 184 : unde naud 
que est abbas Trenorciensis anno 1 198. facile hujus rei gestx tempus pratfinire datur. 

(b) Louons vel Louhans, diœcesis Bisuntin. in (d) Lebaldus , ut existimat Jueninus. Lebaldus 
Bressia Cabiionensi. autem praefuisse dicitur ab an. 1 170 ad an. 1 178. 



DE PROFLIGANDIS TOLOSATIBUS H^ERETICIS Ro^h^ 

dtnus.p.f?;. 

Epistola Henrici abbatis Clarevallensis ad omnes fidèles. 
Apud Chesnium, t. IV Rerum Franc, pag. j.#<f, è duobus codicibus mss. 

Audite, cceli, quod plangimus; sentiat * terra gemitum cordis nostri. Doleant invimio ad 
vices Christi catholici christiani, et ad detrimentum fidei fidelis populus ingemiscat. ™ C C £^J{£. 
Quique terrigenae et filii hominum humanae salutis damna déplorent , et generalis ranti. 
vite suae * subversio ab omnibus viventibus generaliter lugeatur. Stat contra pha- * ^ 
langas Israël novus nostri temporis Philisteus , haereticorum ordo , exercitus per- 
versorum , qui agminibus Dei viventis irreverenter exprobrat , et Dominum 
majestatis impiâ prxsumptione blasphémât. Quid dubitas , 6 David î quid trépidas, 
vir fidelis ? Sume tibi fundam et lapidem : percutiatur protinus in fronte blasphemus; 
et caput nequam , quod impudenter erigitur , suo tuis manibus mucrone toliatur. 
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* Al. sxvissi- 
ma. 

* Al. pcrdide- 
rint. 



Si enira in hoc certamine pars Christi vincitur , si vel ad modicum et in puncto A 
mater ecclesia concu^catur , scimus profectô causae nostrae non déesse meritum , 
sed patronum ; scimus quod non negabitur agonistae nostro triumphus , si in amore 
* Al. fidei. Christi * militet pugnaturus. Verùm , quia juxta veritatis verbum , Domini messis 
M«th. ix, 37. multa est , operarii autem pauci , subintroïerunt audacter tuorum ( bone Jesu ) de- 
popula tores agrorum, parati sicut operarii subdoli acerba magis eradicare, quàm 
matura demetere, et tuae messionis diem suis direptionibus praevenire (a). Ubi 
sunt ergo nunc agricole tui , constituti super fertilem agrum et jocundum , tuo 
cruore floridum, et aspersione pii sanguinis irrigatum ? Surgant et opituientur nobis, 
et in necessitate nos protegant, seque ad cruentas bestias murunV defensionis 
opponant. Surgite , inquam , surgite, viri patres , duces gentium , principes popu- 
iorum. Abigite feras pessimas quas vidimus, quas monstramus ; vel saltem vulpes 
parvulas effugate. Et capere quidem melius ; sed ad haec quis idoneus î Non ha- B 
bent certos aditus , semitas ambulant circuiares, et in quodam suarum fraudîum 
labyrintho monstra novissima * reconduntur. Tamquam damula de manu diffugiunt; 
et instar colubri tortuosi , quô eos plus astrinxeris , faciliùs elabuntur. Deo autem 
gratias , quia , etsi capi nequeunt , fugari possunt ; ut cùm prodiderint * quod 
demoiiebantur in nobis , confundantur et pereant in semetipsis. Hoc autem quàm 
sit facile , per ea quae vidimus- et tractavimus approbamus ; ut jam amodo , si 
factum non fuerit, non tam illorum nequitiam quàm defectus nostros nostrorum- 
que negligentiam deploremus. 

Gontigit enim nuper (b) ad imperium domini Papae , et hortatu piissimorum 
principum Ludovici Francorum et Henrici Anglorum Regum , venerabilem 
Petrum apostolicae sedis legatum, virosque discrètes Pictavensem * et Bathonien- 
■ Reginaidum. sem * episcopos , nosque in comitatu eorum , urbem adiré Tolosam , quae, sicut C 
erat civitas maximae muititudinis , ita etiam dicebatur esse mater haeresis et caput 
erroris. Perreximus ergo ad illam , ut sciremus si juxta clamorem qui ascenderat, 
esset dolor ejus : et ecce inventa est plaga ejus magna nimis , ita ut à planta pedis 
usque ad verticem capitis vix esset in ea sanitas. Verè enim tertia pars nobis nunciata 
non fuerat de omnibus abominaiionîbus suis malis , quas civitas ilia nobiiis in incre- 
dulitatis sus gremio confovebat. Locum in ea sibi abominatio dêsoiationis inve- 
nerat , et propheticorum similitudo reptilium in iatibuiis ejus domicilium obtinebat. 
Ibi haeretici principabantur in populo , dominabantur in clero : eè quod sicut 
populus , sic sacerdos , et interitum gregis ipsa configurabat vita pastoris (c). Lo- 
quebantur hœretici , et omnes admirabantUr ; ioquebatur catholicus , et dicebant , 
Quis est hic! in stuporem et miracuium deducentes, si esset aiiquis inter eos qui 
de verbo fidei auderet aliquid vel mutire. Intérim prsevaiuerat pestis in terra, quod D 
illi sibi non solùm sacerdotes et pontifices (d) fecerant, sed etiam evangelistas 
habebant , qui, corruptâ et canceliatâ evangelicâ veritate, nova iliis.evangelia cude- 
rent, et de corde suo nequam recentia dogmata seducto populo praedicarent. 
Mentior, si non erat inter eos homo * quidam aetate grandaevus, rébus locupies, 



Tolosar quan- 
tum praevale- 
rcnt hxretici. 

* Joannem. 



* Parus Mo- 
ranus. 



(a) Apud Hovedenum, si introurint audacter, .... 
quasi tuœ messionis diem suis direptionibus putant 
praevenire. 

(b) Anno 1 178, ut enim habet Benedictus Pe- 
troburgensis(tomo nostro XI II, p. 173 ), et post eum 
Rogerus Hovedenus, de Henrico II Ângliae Rege 
loquens : « Quia ad aures ipsius et Régis Francis 
» pervenerat, quod quaedam gèns perfida, aux se 
» Bonos-homines appeliari fecerant , in terra Tolo- 
j> sana congregata erat, et quèd ipsi christianae fidei 
» contraria prxdicabant, et quod multorum animas 
» falsâ praedicatione deceperant; noluit in Angliam 
» transfretare ( quod jaindiu affectaverat ), donec, per 
» consilium et adjutorium Régis Francix, taies viros, 
»tam ecciesiasticos quàm laïcos, in terram Tolosa- 
» nam misisset, qui prxfatam gentem perfidam vel 
» prxdicatione suâ ad vers fidei coj|nitionem con- 
»verterent, vel debellationibus suis a terris eosdem 
» et à christiana conversatione eliminarent. Itaque 
» habito cum Rege Francis et majoribus regni con- 
y> silio, utrique placuit quèd illuc simul irent in pro- 
»priis personis, cum manu potenti et bellicosa, ad 



»debellandam praefatam gentem. Elapso demum. 
» aliquanto temporis spatio , displicuit prsdictis 
» Reeibus hoc consilium , et videbatur eis plus posse 
«proncere, si viros sapientes et beliicosos misissent, 
»quàm si in propriis essent.... Elegerunt itaque Pe- 
» trum tituli S. Cnrysogoni presbyterum cardinalem, 
» A. S. legatum, et [Guarinum JBituricensem et[Pon- 
»tium] Narbonensem archiepiscopos , et Reginal- 
» dum Bathoniensem et Johannem Pictavensem , et 
» abbatem Henricum Clarevallensem, et multos alios 
» ecclesiasticos, de quorum prxdicatione et doctrina 
» confidebant, Prxterea eligebant [ Raimundum ] 
» vicecomitem de Turena, et Raimundum de Cas- 
» tro-novo , et Comitem Tolosanum [ Raimundum 
» V ] , et multos alios viros potentes ; et miseront illos, 
» ut vel ipsam gentem ad fidem christianorum con- 
» vénèrent, veï prorsus à finibus eorum elimina- 
»rent, &c. » 

(c) Apud Hovedenum, et in interitum gregis ipsa 
configurabatur vita pastoris. 

(d) Videsuperius,p.448 et seq., notitiam conci- 
liabuii apud S. Felicem de Caraman ceiebrati. 

ornatus 
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A ornatus fratribus et amicis , et magnus 1 homo inter maximos civi'tatis : quëm ita 
peccatis exigentibus diabolus excaecarat, ut sëipsum Johannem evangeiistam diceret, 
et Verbum quod erat in principio apud Deum, ab alio quodam rerum principio 
tamquam à Deo aitero segregaret. Hic erat in urbe illa pereuntium caput et 
princeps haereticorum , qui, licèt tamquam iaïcus et idiota nil saperet , inter eos 
tarqen, velut quidam diabolicae sapientiae fons, perditionis et mords feileos latices 
emanabat. Conveniebant ad eum noctibus noctuae tenebrosae, et ilie indumento 

' quodam ad instar tunicae dalmaticae vestitus , cùm sederet inter eos tamquam 
Rex circumstante exercitu , erat et inerat desipientium praedicator. Totam penitùs 
urbem discipuiis suis et disciplina repleverat: quippe cui aliquis de urbe prse for- 
titudine sua resistere non auderet. In ipso quoque introïtu nostro" tanta erat 
haereticorum ubique licentia , ut nos quoque per vicos et plateas recto itinere 

B proceden tes verbo subsannarent , digito demonstrarent , nos apostatas , nos hypo- 
critas , nos haereticos conclamantes. 

Verùm procedente tempore, et datâ nobis requie diebus paucis, injunctum Quomodo 
est uni de nobis verbum exhortationis assumere, et de régula verae fidei corara ^" fuUti latue * 
infideli multitudine disputare. Habito autem sermone orthodoxae praedicationis ad 
plebem , conterriti sunt in Sion peccatores , possedit tremor hypocritas , ita ut 
qui priùs obstruebant ora loquentium^ jam aperire coram loquentibus non auderent. 
Audires illico vel videres vulpes transfiguratas in talpas , ut quae priùs in publico 
impunè discurrebant , jam terrarum iatebris , jam sese cellulis immergèrent caver- 
nosis, et plantaria sacra, quae jam non audebant in aperto commandere, infra 
terrae viscera corrodèrent et necarent. Ne autem pardus ilie discolor pellis suae 
varietate se proderet , sermonem sibi nequam callidis adinventionibus firmaverunt , 

C ut ad nostrae conformitatis similitudinem simulandam , tracti ad discussionis exa- 
men *, quidquid nos credimus , se credere mentirentur. Ex illa ergo die dominus * M- g» v «- 
legatus et nos alii , qui cum feris bestiis in aperto congredi putabamus , ad per- men " 
scrutandos eos, quos timor et confusio tamquam ignobile reptile in ima terrae 
detruserant , studium totum convertimus et laborem, ut vel coacti prodirent in 
pubiicum, et abjicerent in luce opéra tenebrarum. Factum est exinde, praecipiente 
îegato, ut juraret episcopus, et quidam de clero, et consuies civitatis, aiiique civi- 
tatis viri fidèles quos nondum in aliquo perfidiae fama resperserat , quôd quoscumque 
vel hactenus noverant, vel nosse eos contingeret in futuro, qui essent hujus haeresis 
vel complices vel actores , eorum nobis nomina scripto depromerent , nulli penitùs 
vel amore vel pretio, vel cujuspiam necessitudinis ratione parcentes. Cùmque per 
dies singulos innumera muititudo in cataiogum illius conscriptionis incideret, nomi- 

D natus est inter alios magnus ilie Petrus Moranus , quem Johannem evangeiistam , 
ut supra diximus, nominabant. Super quo nos omnes , communicato consilio, decre- 
vimus ab illo inchoare judicium , ut turba in reliquis perfida contremisceret r cùm 
faisi evangelistae versutiam veri evangeiii simplicitas condemnasset. 

Missis igitur apparitoribus suis, praecepit eum Cornes S. Egidii, qui fideliter (a) Petrus Mora- 
nobis aderat , accersiri ; sed ilie , in multitudine divitiarum suarum , et paren- Jî^natur? 1 '* 
tum numerositate confidens , primae citationis edictum fastuosae dilationis colludio 
deciinavit. Altéra ergo die, praedictus Cornes blanditiis magis quàm terroribus eni- 
tens *, eumdem Petrùm per amicos et notos leniter advocavit, et eum nobis tandem * Al. utens. 
post difficultates plurimas , mixtis cum terrore blanditiis , praesentavit. Tune unus 
qui loquebatur è nobis, taliter eum exorsus est commonere : « Eia nunc, Petre, tui 
» te concives accusant quod , sanae fidei regulis confutatis , in Arrianae haeresis de- 

E » veneris pravitatem ; immo per muitiplicium errorum versutias et ducas ipse alios , 

(a) Et quidem Raimundus V, Cornes S. Egidii » nobiles jam praelibatâ infidelitatis tabe aruenmt, 

seu Tolosanus, scriptis anno 1 177 ad capitulum » et cum ipsis maxîma hominum muititudo à fide 

Cisterciense Iiteris, quas récitât Gervasius Dorober- » corruens aruit; unde id perficere non audeo nec 

nensis , rogat ut illi , ad exstirpandum tantse infideli- » vaieo.... Quoniam igitur spiritualis gladii virtutem 

tatis malum , manum consilii et auxilii porrigant. » nihil perficere posse cognoscimus ad tantam haere-> 

« Ego quidem , inquit, qui uno è duobus divinis » sis pravitatem exstirpandam, oportet ut corporalis 

» accingor gladiis , et qui me irse Dei vindicem et » gladii animadversione compellatur. Ad quod per- 

» ministrum Dei in hoc ipsum constitutum confiteor, »agendum dominuin Regem Francorum accersiri 

» dum tali infidelitati modum ponere et finem dare » vestris ex partibus persuadeo , quia per ipsius prae- 

» innhor , ad tantum et taie negotium complendum » sentiam tanta mala finem suscipere suspicor , &c.» 

« vires meas deficere cognosco; quoniam terrae mea Tomo nostro XIII, p. i4<>» 

Tom.XlV. ' Ppp 



* Al. fidelis. 
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4 8i , . . . haec aie de profundo suspirans , et taetus doidrecordis A 

„ et ab aliis deducanS * „• smodi est primâ fronte mentitus. Et requisitus an hoc 
Unrinsecus. - « «^CÏiSd su, , tamquam viri nobïiis * et illustris , 
juramento probaret, £_ terùm> cum in exigendo juramento umversipanterins- 
'credioportere «nt«d«- S^^ m . ne in hoc ipso deprehenderetur haeretkus, 

natUS i et Ktione suscept* , ît et fideiis popu us compungeretur ad iacrymas , 
'fSÏÏfco qu" convenant, iatebr* potiùs quàm ta * spectaoda delectarent. 
et hîereticos q [ ad invocandam Spmtus sancti gratiam * pro- 

» pwsen- Ipsum vero re« tre mor evidens et pallor operuit vuttum ejus ; ita ut ab 

Um " ^ KrtSrSt de'periret/Quomodo enbn , adveniente 

Sirit sancto in tfvéSârio ejus spiritus rerhaheret! Cernere erat hominem quasi B 
So para ysi dissolu tu m , nec loquelam retinu.sse , nec sensum ; quamv^ tant* 
LundiSe diceretur ab omnibus, qubd omnes m dicendo solitus su superare. 
S Xa' jurât infelix astantibus universis, quod de omnibus fidei articuhs quos 
Saûirerëmmab eo , su* credulitatis expriment veritatem. Res mira, et „n tah 
^ïtaculo pià jocunditate gratissima.! Allatus est liber m quo juraverat, et uno 
Te rcumstantibus religioso* quodam joco occurrentis liter* P^nosUcum perqm- 
rJeiZs scripturs tlxtus occurrit : Quïd tibet noks , Jesufih Det / Vemsn ante 
ZufverJere Los! Verè, Domine Jesu nihil tibi ^LV^LTIZ 



Marc. 1 , *4- 



" T „„„... r.grdere * nos.' Verè, Domine jesu, muu uw « ^««- - - 

0K1Uere ' S eiectos à te vite verâ, tamquam infructuosos palm.tes amputarat et foras 
S^Tawcant. At nobis* [in tuo nomine congregatis tenus multtphcatur 
*a«.iiutan-miserat m arc . octione et voce auds virtutis tu* glona resonabat. 

™M? fidem sine fraude aliqua fateretur , quod corde non credidit ad ,us i- 
ÏT nec or cXL fuit ad saïutem : sed coï,tra id quod de omnibus mentin 
dTreverat fal Uatis su* prodidit veritatem , et panem sanctum vit* stem* sacer- 
£ti m n sterio in verbo F Domini consecratum , non esse corpus Christ» novo 
dZaTê contendebat. Tune surrexerunt omnes , eum quodammodo lacrymis 
fbruentes oui et sacramentorum contemptus elicuit et habita erga miserum 
obruentes, qua Comiti /V reus et hsreticus ,udi- 

vZS Tumor per vicos et plateas amplissim* civitatis , apenuntur ora fidehum, 
itScT^^Ufabia in tu P a, Christ!, P r*conia resolvuntur : velut tune pn- 
mùm in eadem urbe fidei splendor erumperet, et in s P em salutis *tern* desperata ^ 

„^ d t^«ceps verbum fidei 
ccnprobat. ^ ut unive ° sa urbis faciès tetior videretur qu* m « ndor ^ uc ^ 
ES 1 tenebris evadebat erroris. Interea Petxus ad se reversus 

compunctus, cùm se dignum penitùs tam prssenti morte cernere ^" a ™" 
m Tsis mediatoribus mollis, satisfactionis qu*rit ad itum et conver «^J^S 
efFectum , ut possit in frugem vit* melioris ab i™—^?^ % Z 
^/.comris-Venit, recipitur,et in conspectu sistitur popuh CIrcu ^^ nt " n T hx l ûcnm 
■ corpore, veteris exuens perfidi* pravitatem. lbi se coram omnibus hsretic 
recogno cens , ibi dédit nîanus fidei . ibi abrenuntiavit errori: prï ^stiW coran >om 
nibus manu dexterâ juramento, et datis fidejussoribus tam ^«-^^J^ 
muftis pnecipuis de concivibus suis, quod ad o^ mand ^^i° e Tpo p r 1 
subd eret, et jussionem ejus in omnibus adimpleret Tune «n^m e pop«lo 
omnes pariter ad ecclesiam S. Saturnini die a terâ convenant zudaun et v« 
solemnher quam pœnitenti* formam Petrus ille susc.peret obse ™^£ m tam 
ergo sequenti die , ut fuerant P r*moniti , convenant : tanta u "q«^f d ° 0 ' min0 
frequens. * v ix remaneret secus ipsa aharis cornua locus vacuu^ >qa dorn^ 
legato miss* solemnia célébrant! sine compressione nimia praeberetvi^ valvas 
coram iila multitudine multa nimis Petrus ille , jam noster per ÎP 5 ^" 1 "^ et 
nudus et discalceatus adducitur, c*dentibus eum hmcmde episcopo l oiosan , 

(a) Apud Hoved. dant Comiti responso , reus H (b) Apud Hoved. Comiti ipsi, <tmiM*s,et 
htereticus judkatus est , statimque if c. prteapuis , Cf. 
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A abbate S. Saturnini , donec ad pedes iegati in ipsis aitaris gradibus se prosternereu 
Ibi in facie ecciesiae ecclesiasticis reconciliatus est sacramentis, abjuratâ omni haeresi, 
et haereticis anathematizatis ab eo. Mox autem possessionibus ejus pubiicatis uni- 
versaiiter et proscriptis , pcenitentia iiii talis injungitur , ut infra XL dies à patria 
sua exuiaturus abscederet, in servitio pauperum Hierbsoiymis triennio moraturus. 
Intérim verô singulis diebus Dominicis ecclesias Tolosanae urbis nudus et discal- 
ceatus cum discipiinalibus virgis jussus est circuire ; ecciesiarum boria quae abstu- 
lerat , reddere ; usuras omnes quas acceperat , restituere ; damna pauperum quos 
afflixerat , resarcire ; et castrum quoddam suum , quod haereticorum conventiculis 
profanarat , ab ipsis fundamentis evertere. Deus bone, quot lacrymas laetitia sancta 
profudit, quas gratiarum actiones et laudes populus ju bilans et devotus cœlestibus 
choris ingessit, cùm de caverna perfidiae talpa talis educitur, et in Israeiiticam 

B ovem lupus rapacissimus reformatur ! 

Post haec ilio dimisso , dominus iegatus ad alios manus misit , examinaturus Q ui<1 co ^ tra 
utique illos quos in magno numéro vel suspicio publica , vel accusatio privata rmscmTctunir 
notaverat. Nos autem, vix tandem extortâ cum iacrymis licentiâ revertendi, pro eo 
quod instantia capituli nostri* jam reditus exigebat , petita licentia sub ea nobis est * Al. nosu-os. 
exceptione concessa , ut Albiensem diœcesim intraremus , commonituri principem 
terre, Rogerum scilicet Biterrensem (a), ut Albiensem episcopum *, quem sub * Ciraidum. 
custodia haereticorum in vinculis tenebat, absolveret, et universam terram suam , 
juxta domini iegati praeceptum , eliminatis haereticis emundaret. Ingredientibus ergo 
nobis unà cum supradicto Bathoniensi episcopo illam perditissimam regionem, 
quae, velut totius sentina malitiae, totam in se coliuvionem haeresis illuc defluentis 
excepit, praedictus Rogerus in uitimos et inaccessibiies terrae suae fines abscessit, 

C tam malâ conscientiâ profugus , quàm causas suae merito desperatus. Oderat enim 

lumen veritatis actor * malitiae , nec sustinere poterat nostrae collocutionis accès- * Ai auaor. 
sum , qui totus recesserat in opéra tenebrarum. Pervenimus tamen ad quoddam 
munitissimum castrum ejus , quod propriè ac singulariter Castri * nomine incolae % Castres. 
nuncupabant. Ibi habitabat uxor ejus cum militia magna et famiiia muita nimis. 
Omnes ferè habitatores îliius castri vel haeretici vel haereticorum complices erant , 
licèt, solâ Domini virtute repressi , nihii contra fidem quam praedicabamus , présu- 
mèrent vel mutire. Quamvis enim essemus et nos in manibus ipsorum positi, et- 
velut intra quosdam potentiae complices (b) haereticâ undique multitudine circum- 
venti , verbum tamen Domini non erat aiiigatum , quin eos continuis invectionibus 
et increpationibus feriremus. Cùmque videremus quôd nihii omnino praesumerent 
respondere , judicavimus praedictum Rogerum proditorem , haereticum , et de yio- 

D lata pace episcopi et securitate perjurum : eum tamquam publicâ excommunica- 
tione damnatum, ex parte domini Iegati et praedictorum Regum, in praesentia 
conjugis miiitumque suorum confidenter in Christi nomine dimdantes (c). 

Ecce amodo satis apparet quàm grande et evidens ostium patet principibus chrk- 
tianis, ut Christi uiciscantur injurias (à), ponantque desertum iliud quasi hortum 
Domini , et solitudinem ejus in delicias paradisi. Ne autem vel parum vel nihii 
contra illos fieri posse causentur , sciant omnes generalem fuisse in urbe Tolosana 
sententiam , quod si visitatio ista fuisset adhuc triennio retardata , vix inveniretur 
in ea qui nomen Christi ampliùs invocaret. Super haec autem omnia praedictus 
Cornes S. Egidiî, coram populo civitatis praestito juramento, firmavit quod amodo 
nec prece nec pretio favebit haereticis , nec eos in terra sua ulteriùs sustinebit. 

(a) Rogerus vicecomes erat Biterrensis, Carcas- nico ad annum 1181, Legatus, inquit, Henricus 
tonensis, Albiensis, Radensis, &c. Albanensis episcopus tune multo, cum exercitu per- 

(b) Apud Hoved. et velut in eorum quosdam po- rexit contra heereticos Albigenses. Castro de Lavaur 
tentioe suce compedes. expugnato , Rabnundus de Ver'noii occiditur. fïlia 

(c) Hsec Henricus Clarevallensis , qui ante rei [ Comitis] Tolosani AlaijiaAdem tradidit castrum 




_ telam 
à'nobis édita tomo XIII , p. 176, "in notis. cathîlicorum , posteris censùi sigritficare & c. Tomo 

(d) Aliam deinde Henricus, jam Albanensis nostro XII, p. 449. Deinde subdit : ReverUntibus 
episcopus factus, contra eosdem hxreticos suscepit catholicis ad propria , sues illi repetunt antiqua 
expeditionem, de qua Caufridus Vosiensis in chro- volutabra luti. 
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TESTIMON1UM A U T H EN T I C U M 
.; iftne Relimiiarum S. Frambaldi abbatis , jussu Ludovici VII Régis 

. Apud Ubbeum, t. Il Nova Bibliothcœ librortun mss.p. jfo. 

T ; ne sancta et individu* Trinitatis, amen. Ego Ebroinus Dei voluntate deca- 
An...^, ÂN nomme sanct* et mmv & derus § F rambaldl 

- -3- „ US , ^^^^Z^SL^ maxJè personis diiigere decorem 
Silvanectensis. Q™ n * m f^iam nos tram vetustatis quodam senio acdinantem , 
domûs Dei, nos V! a ^^^^L c àbSkm . in. Domini confidentes subsidio , R 

6t SSS - ^P«T ^ S 6 -" M eUqUiarUm ' * 

» Ed. rcno- renovandi causa et V , reye i andi eas . Dommus quidem noster et 

vamio. tantum a domino r\cg r ,J; „ SUD erIaudavit propositum, et reliquias videri 
ecclesis patronus ^ ^ Re'gHs ergo literis evocatos, abbatel * Karoli- 
M^. -luit sub ^^S^Si^* Fuscinaci, qui fuit noster thesaurarius, 
• Hugonem. loci , abDatem ^ & y , S ecretario, sub praesentia etiam domni episcopi 
» Ameiium. a d diem habuimus. ; et ■ M eidensis episcopi , et attestatione chartularum- 

Silvanectensis Hennci, Wms Mdden P ^ ^ 

per singula, mve «™ ^^^ boc eLtus est et coïstituit diem 
bamus. Rex autem -^^"^Si,, destinavit venire , suâque pnesentiâ 
idus man , quo , P ost "^ . . ° tanti se minarii ostensionem generaliter cui- 
ecclesiam et ^^°"T nU n iari. Visum est ipsas reliquias nominatim debere C 
cumque prscepu "/^"udi abbatis et confes/oris , corpus Gerbaudi 
exprimi scilicet ; corp • g £ lfi abbatis et con f e ssoris , corpus B. Lau- 

tS ÎS^^^'^ *«• cor P us B - Baumiri abbatis et con * 

feS A r nn 0 kaaue Dominiez incarnat. MCtxxvit, die prsfixâ cum domino Rege 
Anno itaque ^ om !"^ Henricus episcoous Silvanectensis , domnus Simon 
affuerunt ep.scop. , d-»^ ^ * b ioso> dominus Rex reliquias 
Meidensis, et cum h» « aubu s v im et pop p^ ^ ^ ^ 

extra civitatem devotè e c^ffSSK ordinante , .ermonem fecit domnus 
, ^ ^^iC. S. Chrysogoni et sedis apostolic* legatus , 
Petrus b. K. tL. presDyier caiumo» y o san ctx Romanae ecciesiae 

sui «rii» beatcumjos» ^''Sl im „vaUo„e m D 
atque ep scoporum qui aderant , congregato P o F T> œ nitentiarum 

U, claHùs elucescat Régis Ludovici Ç» ^f^^lRÏST* 

ergYreliquias S. Frambaldi subnecteg juvatfrag- f™ n d * bus . ' si n è ulis autejn diebus de 

mlmumchartŒipsm^quodlegnurt XGalhïChnst. ^^'J servitio>e t de una lampade 

col 1 479 : ubi loquens de Ansello S. Frambald the- duo ^ us "" u '?J u re l iq uias s et ad sustmtationem 

sauràffqui factus est anno . .69 abba, Fusmac, , f*™%]™ZTdYrelditu Ipsius thesaun^ù- 

qoo^W ^vm^^aupmsRex , thésaurus ^TdeSTcantoris et caphuli , thesauranus 

S, Frambaldi, ad manus nostras devenu, eteâ ecca- ™™™™ iinti soUdos pr0 lampade , etsexagmta 

sione visitavimus ecclesiam , et rehqmas conWnpk v j& 1 ™ * 

sumus et thesauruni : in qua visîtatione didiamus pro cereis, Vc. 

quia secundùmdditamreverentiam non tUuminabatur £ 

EX GIRALDI CAMBRENSIS LIBRO II 
De Rébus à se gestis. 
Tomo 11 Angliœ sacra Henrici Warton, p. 477 * 
c*,'- . GiRALï>u S nHcr e d e ns ae tumcùm quidsuperessetage^ 
2ÏÏ££t*à semper se in anteriora protendens, ^^.^SSTin Fnaciun 
. causâ majoris et maturioris sentenus * congestis ubrorum tnesauns , 
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A transfretare, seque Parisiis denuo (a) stùdiis eiegantioribus totis desideriis'appliçare 
curavit : quatenus super artium et literatune fundamentum, iegum et canonum 
parietes in aitum erigere , et sacrum scripturae théologies tectum à superiori con- 
cludere , et sic aedificium triplici structuré connexum firmissimis stabilire juncturis 
prasvaleret. Cùm igitur annis plurimis ibidem primum imperialibus constitutioni- 
bus, deinde pontificaiibus , demum vero sacris apicibus (b) studiosum animum 
applicuisset ., tantam in causis decretaiium, quae Dominicis diebus tractari consue- 
verant, gratiam obtinuit, quôd die quo ipsum causari veiie notum in urbe fuerat, 
tantus ad vocem ejus jocundam doctorum omnium ferè cum schoiaribus suis con- 
cursus exstiterat, quôd vix domus ampiissima capere poterat auditores. Adeô namque 
vivas legum et canonum rationes introductas rhetoricis persuasionibus adjuvabat, 
adeôque tam verborum schematibus atque coloribus quàm sententiarum meduiiis 

B causas adornabat , dictaque phiiosophorum et auctorum miro artificio inserta iocis 
congruis adaptabat , ut quanto scientiores et eruditiores accédèrent , tanto avidiùs 
et attendus ad audiendum memoriaeque figendum aures et animos applicarent, 
Tantâ nempe verborum duicedine ducti fuerant et deliniti , ut dicentis ab ore 
tamquam penduli et suspensi, longo licèt eloquio et prolixo, cujusmodi taedium 
multis afferre soiet , nec fatigari possent hune audiendo nec satiari. Unde et causas 
ejus verbo ad verbum, sicut ab ore ipsius emana'verant, passim scribere scholares 
et amplecti magno desiderio contendebant. Quâdam autem die cùm fieret ad ipsum 
audiendum concursus undique magnus, finito sermone ipsius., et murmure muiti- 
tudinis cum favore cunctorum èt iaude subsecuto, doctor quidam egregius, qui 
et Parisiis in artibus legerat, et diù Bononiœ in iegibus studuerat , cujus nuncupatio 
magister Rogerus Normannus, qui et postea Rotomagensis ecclesiae decanus (c) 

C exstitit, paiàm in ejuscemodi verba prorupit : «Non est sub sole scientia, si fueric 
» Parisios fortè deiata, quae incomparabiliter ibi, et longé exceilentiùs quàm usquam 
» alibi, procul dubio non praevaleat.... » 

Fuerat enim quaestio proposita, Utrùm judex secunJùm allegata judicare debeat, fu£ quibui 
anjuxta conscientiam ! Ad ultimam autem hanc quasi disjunctè particuiam, longèque magistrà. 
magis improbabilem , tam urgentes legum et canoflum rationes induxit, ut cum . 
omnium admiratione, utrùm ornatui verborum , an efficaciœ sententiarum et ratio- 
num, major attribui laus deberet, çunctis in dubium verteretur ; adeà quidem ut 
vir nobilis , canonicus Parisiensis ecclesiae , filius scilicet castellani de Monte-Mau- 
ricii, qui et paulô post in decanum (d) ejusdem ecclesiae promotus fuit, quod vir 
docilis erat et literalis eruditionis appetitor , in discessu ab auditorio ubi ipse cum 
aliis multis intererat, Giraldum secretô conveniens quaereret ab eo quot annis apud 

D Bononiam Iegibus et canonibus studium impendisset. Et cùm responsum acciperet 
quôd nunquam Bononiae fuerat , quaesivit iterum ubinam in jure studuerit. Et 
cùm ab ipso audiret quod Parisiis tantùm huic studio per triennium induisent;, 
cum admiratione recessit. Prxceptor autem ejusdem in ea facultate, quem post 
pr,andium visitavit, tamquam applaudens et discipuli tanti gloriae congratulans , 
hoc ei. in audientia verbum emisit : « Nollem reverà pro placito centum solidorum 
v (idioma namque Bononicum erat) quin hodie in tantb consistorio, tantoque 
» scholarium conventu , tam egregiè locutus fuisses. Quoniam, ut ait Hieronymus, 
» profectus discipulorum laus est et gioria praceptorum. » Contigit etiam quod 

(a) Ter in Galliam studiorum gratiâ transfretasse artibus indukerim trivialibus , quibus prœcipui stu- 
traditur Giraldus, ibid. lib. I, cap. 2, p. 467, bis dits vehementer animum applicueram , Parisiisquc 
verbis :■ Processu vero tanporis x causâ studii, majoris tum propter exercitium , tum propter etiam rationis 
atque profectûs ter in Franciam transfretando , tresque humanœ utilitatem , scholas aliquamdiu publiée rexe- 

' status i annorum plurium Parisiis in liberalibus' discl- rim; tandem maturiori consilio magistrorum limina 
plinisfaciendo , summosque prœceptores demum cequi- ' theologicorum auditor et amator avidus per trienntum. 

parando , trivium ibidem egregiè docuit , etprœcipuam inugrum et ampliùs terere tapi nec cessavi, et super 

in arle rhetorica laudem obtinuit. Adeoque stùdiis ex artium ac literatum Jundamenta superxdificare star 

toto addictus fuerat , nil levitatis aut scurrilitatis biliter per Dei gratiam tam theologicam quam càno- 

actibus aut animo gerens,: ut quoties de bonis scho- nicas statui disciplinas..,. Postmodum autem aliquot 

' laribus doctores artium exemplificare vellent, Cirai- annis evolutis, iheohgica repelens studia , per quin- 

dum prœ cceteris omnibus nominarent. quennium spatium et ultra literis sacrts animum in- 

(b) Sub Petro Comestcnre, nt Giraldus ipse prodit cunctanter et incessanter applicui. 

in Gemma ecclesiastica ms. dist. 2, cap. 6 ; et in (c) Annis 1 199 et 1200 occumt Kogerus Wor- 
epistola sua ad capitulum Hereford. t. II Anglia; mannus inter decanos Rotomagensisecclesiï 



, , Matthœi 

quoniam juvenili tempore , cùm per lustra feri sex filius, 



sacrae, p ; 439 : Scire vos etiam et hoc cupio , inquit , - (d) HervatuideMontinorencideMarly, 
'lius,anno 1184 factus est Parisiensis deci 
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4 U EX ACTIS SANCTORUM 

magister Matthaeus Andegavensis, quem in iegibus et decretis tune audiebat, vocatus À 
à Papa Alexandro III ad Lateranense concilium (a) , ut cardinalis fieret, à sociis 
in auditorio suo licentiam accipiens, quatinus magistrum Giraidum loco ipsius 
auditorem et praeceptorem haberent, cum multa ipsius commendatione monuit 
attentiùs et suadendo consuiuit. Quod cùm scholares omnes appelèrent et postula- 
ient; tamen ipse, quoniam in proximo Bononiam causa majoris in ea facultate 
profectûs ire proposuit , huic petitioni [ non ] acquievit. Lectiones tamen duas 
in hospitio suo sociis de Decretis Gratiani , unam in distinctionibus , et altérant 
in causis ad instantiam ipsorum quotidie legit.... 
Cap. iv. Ut autem ad rem pariter et materiae cursum revertamur : Giraldus post diutur- 
re di" t Angllam nam in studiis moram repatriandum ducens, cùm nuncios suos iongè trans termi- 

*/ sibi. nos veniendi-, et pecuniam ibi * ferendi constitutos , inaniter exspectasset , et 

creditores quibus obligatus in multis exstiterat , importuni et impatientes de die in B 
diem acriùs instarent; doiens et anxius, et quasi in extrema desperatione constituais, 
ad capellam S. Thomae Cantuariensis , apud S. Germanum Autissiodorensem ab 

•Henrico. archiepiscopo Remensi * Régis Ludovici fratre , nomine ipsius inter ipsa martyrii 
sui initialia constructam et dedicatam , tamquam ad ultimum refugium cum sociis 
^uis , martyris auxilium devotè deprecaturus et imploraturus accessit.... Missâ igitur 
de martyre solemniter auditâ et oblatione factâ , praemio devotionis sua? statim et 
incontinenti divinitus dato, nuncios suos eâdem horâ cum hilaritate pariter et 
prosperitate suscepit. ... 

j J. est }* hasti " Giraldo itaque versus Angiiam iter agente , cùm Atrebatum veniret in septi- 
Atrebatnui! r Jnana Pentecostes , et juxta forum hospitatus esset , factus est tumuitus in urbe 
magnus. Cornes enim Flandriae Phiiippus, qui tantus erat, in hac urbe sua tune 
existens in foro, quod tamquam in urbis medio spatium magnum in quadranguli C 
modum obtinebat, Quintanam erigi fecerat, clypeum videlicet fortem posti firmiter 
appensum , ubi tirones et robusti juvenes equis admissis miiitaria negotia praelu- 
dendo, lanceas frangendo vel obstaculum transpenetrando , vires suas experirentur, 
Giraldus etiam ab alto hospitii sui solio cuncta prospiciens (et utinam tamquam 
vana despicere valens ! ) vidit Comitem ipsum , totque cum ipso viros nobiles , tôt 
milites atque barones sericis indutos, tôt equos egregios admitti, tôt lanceas frangi, 
ut cum diligentia magna considerans singula, vix satis admirari posset universa. 
Sed cùm hoc quasi per unam horam durasset, totumque illud spatium grande 
tantâ nobilitate repletum esset; Comité Philippo subito discedente, cunctisque 
<lilapsis , ubi tanta pompositas paulo antè visa fuerat , nec homo nec bestia jam 
comparuit, nec quidquam nisi forum omnino vacuum videretis ; argumentum qui- 
dem et indicium magnum, sicut ipse de his et similibus loquens dicere solet, omnia D 
sub soie vanitati subjecta, et quasi phantasmata ceierrimè praetereuntia, et tamquam 
momentanea saecularia cuncta. 

(a) Concilium Lateranense anno n 79 , mense martio, celebratnra. 



JOANNJS SARESBER1ENSIS , EPrSCÔPI CARNOTENSIS , ELOGÏUM, 

Ex Necrologio Carnotensis ecclesiae. 

Novisshnœ Galliœ Chris tianœ /. VIII, col. 

(a) Obiit pias recordatîonis pater noster Johannes, priùs B. Thomas Can- 
tuariensis archiepiscopi et martyris à secretis , postea hujus misericordissimae Dei £ 
matris ecclesiae episcopus venerabilis, vir magnas reiigionis totiusque scientiae radiis 
illustratus, verbo, vitâ, moribus pastor omnibus amabilis, soli sibi nimis crudeiis , 
à pedibus usque ad collum cilicio semper carnem domante. Qui domum episcopi 
ab avena quam in ea praepositus Bailiioli habebat, liberavit; ecciesiamque istam 
toto cordis affectu , totâ mentis intentione dilexit, et eam diversorum ornamento- 
rum fulgore decoravit , cappâ optimâ , tribus paliiis , annulo episcopaii pretioso , 
vestimentis sacerdotalibus pretiosis. Duo vasa pretiosa eidem ecclesiae contulit , in 

(a) vi 11 haU rtovembris, ut in necrologio Josa- Autissiodorensis , et ex Roberti de Monte chronolo- 
phatensi iegitur, anni 1 180 ex chronico S. Mariant gia à nobis restituta, t. XIII, p. 324. 
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A altero quorum sanguinem gloriosi martyris Thomae Cantuarien sia ar c hi e p iscopi 
videntibus nobis adhuc stiiiantem, in altero reiiquias SS. martyrum Crispini et 
Crispiniani posuit. Reiiquias etiam gloriosas nobis contuiit S. Gereonis dé comitatu 
virginum Coioniensium. Privilegium etiam acquisivit , ut servos Carnotensis. 
ecclesiae posset pro necessitate vel manifesta utiiitate sua manumittere , non impe- 
diente secularis violentiâ potestatis : in quo etiam additur, ut si quando pro justitia 
nostra ante seculares vei ecciesiasticos judices tracti fuerimus, nullus nobis duelium 
vel judicium candentis ferri, vei aquas ferventis seu frigidae , imponat , sed justitiarh 
nostram iiceat duobus vel tribus testîbus iegitimis comprobare. Contulit etiam ' 
huic ecclesiae hase iibrorum volumina, .... et praster hase Polycraticon suum, et 
biblibthecam integram , quorum maxima pars temporum incuriâ deperditi , aut 
aliquorum damnatâ cupiditate suffurati fuerunt. Ad opus etiam fratrum qui 

B anniversario ejus intererunt , acquisivit in vico S. Pétri de Valle xi soiidos supèr- 
censuaies, apud Mongervillam xx sextarios obiitarum cum furnimentis, et cam- 
pipartem , et aiios redditus unius et dimidiatas beatae* terrae. In parochia Chaufurni * / bons», 
decimam de Charmeio; in majoria fisci decimam aiodorum Genunviilae, etaliaplura. 



PETRI CELLENSIS, EPISCOPI CARNOTENSIS, ELOGIUM, 

Ex Necrologio Carnotensis ecclesiae. 

Inter Anakcta Mabillonii, in-fol. p. 2$j ; in-#.' t. II, f.ff?. 

D ec i mo kalendas martii (a) , obiit pias recordationis pater et pastor noster Petrus 
Q Carnotensis episcopus, qui priùs in monasterio S. Remigii Remensis (h) super 
monachorum gregem sibi creditum fidelis dispensator et prudentissimus , demum 
suffragantibus meritis ad pontificaiis honoris apicem sublimatus, in sacras religionis 
proposito perseverans, carnem suam assiduis vigiliis et abstinentiis edorhans, multa 
apud nos memoranda mirabiiiter et magnifiée operatus est. Civitàtem enim istam 
à porta de Sparris usque ad ecclesiam S. Fidis , quas in ea parte fossatis tantum- 
modo cingebatur , ad quorum reparationem ipsius episcopi terras homines pro 
voluntate Comitis saspius urgebantur , de suo proprio novis mûris valiavit , et 
prasfatis hominibus ab hujusmodi operum vexationibus liberationem perpétuant 
acquisivit. Antiquam banni corisuetudinem , quam perniciosa quorumdam cupir 
ditas immutaverat , consentiente et sanctas ejus exhortationi assensum humiliter 
prasbente viro ciarissimoet iiiustri Theobaldo ejusdem temporis Comité, in statum 
D pristinum refbrmavit : taiem sciiicet cum eodem Comité circa bannum moderatio- 
nem perpetuo observari constituens, ut nullus de caetero tabernam vini facere 
occasione banni vaieat prohiberi ; ita tamen quôd de uno quoque vini modio trium 
soiidorum summa, à burgensibus qui banni tempore tabernas instituerint , pro 
bannagio persolvatur. In viis quoque , quas ex omni parte civitatis iongâ vetustate 
et aitriiione nimiâ dirutas ac penè jam invias videbantur, novas fleri caiciatas 
instituit , et ad ejusdem operis instaurationem centum iibras largitus de proprio , 
universos exemplo et exhortatione pariter invitavit. His itaque et aliis caritatis 
operibus insignitus , tanto diiectionis vincuio subditi sibi gregis animos pius pastor 
illexerat, ut ad venerandas ejus exsequias passim et pubiicè universi confluèrent, 
et devotione mirabili ob sanctitatis ejus munditiam ad corpus exanime et in feretro 
^ collocatum propiùs accedentes , os ipsius et faciem deoscularipenitùs non horrerent. 
E De bonis autem ejus , quibus ipse in supremi dispositione arbitrii , ad opus fratrum 
qui ejus intererunt anniversario , redditus acquiri prasceperat , hujusmodi redditus 
acquisivimus , pastus sciiicet majoris de Campis , octavam partem tam majoris 
quàm minutas décimas de Luceio , et quidquid Hugo de Ruchevilla apud Cere- 
viliam habebat , censum videiicet et terram. 

(a) Anno 1183, non verà 1187, vivere desiit auctore Domino, multis praferri conctvibus , 4fc. 

Petrus , Joannis Saresberiensis snecessor, cui pro coi- (b) Petrus Cellense monasterium S. Pétri , in sub- 

latisoIimbeneficiisiliegTatia$agensepist.8j, Vestrum urbio Tricassinz nrbh , primo administrait, dein 

munus est, inquit, qubd principum virorum assecutus Remense S. Remign,ad quod anno 1 iôzassumptus 

sum notitiam , familiaritatem , gratiamque multorum. fùerat, ac in utroque munere magnam sibi famam 

Vestrum munus est quod flortre in patria videor, et, comparaverat. 
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EX HISTORIA BREVI^; SEU FUND ATIONE 
Cœnobii Viconiensis prope Valencenas. 

Apud Acherium, t. II Spkil. in-fol. p. 872; in-4.' t. XII, p. /jj. 

Num. 1. Loc u s iste nomine et veritate Casa-Dei , licèt id quod dickur ante ssecuia divino 
Locidescriptio. consi]io praeordinatus fuit , non diù tamen [ est ] ex quo taii vocabulo vocabulique 
virtute decorari cœpit. Tempore namque Ludovici Régis Francorum haec syîva 
An. 11*5. primùm à fratribus nostris incoli cœpit , annis ab incarnatione Domini mille 
centum vigintiquinque plus minùsve decursis. Eatenus locus iste spinis ac vepribus , 
cannisque palustribus densus , latebris* luporum magis quàm habitaculis hominum B 
Rom. iv, 17. videbatur idoneus. Sed Rex ille sapiens ac potens , qui vocat ea qua non sunt , 
tamquam ea qua sunt , tempore sibi piacito vetustam auferens loco despectionem , 
inppinatam contulit significationem , vetera dissipans lustra , novaque sibi statuens 
castra. Per idem tempus quippe Dei sapientia cum filiis hominum iudens , in orbe 
terrarum diversis in locis casas sibi statuit , ad quas construendas operarios de 
servitûte Babyionis evocatos, ubique multipliciter virtutum experientiâ probatos, ad 
cœlestem aulam coronandos introduxit. Inter quos veiut sapiens architectus plurimâ 
sagacitate cœnobii hujus primus jnstaurator enituit, Britonum quidem génère 
progenitus , Francorum tamen loquelis et moribus luculenter satis imbutus , sacerdoç 
officio, nomine Guido. Hic cùm levis adoiescentix annos per trivia vanitatis vaga- 
bundus, ut plerisque moris est , transegisset , aevo jam maturante mutavit et mores.... 
Num.-i. Hlo itaque in tempore quo venerandus pater Norbertus Praemonstratum venit Q 
GuWoT nC ° Ia babitaturus , sacrarumque institutionum , quibus jam totum ferè per orbem catho- 
lica decoratur ecclesia , rudimenta daturus , prafalus Wido paucis diebus illic , 
sicut audivimus , demoratus secessit loco , majori cedens. Auditâ verô famâ hujus 
syivse ( famosissima enim erat tum pro sui latitudine, tum pro scelerum quae in 
ea frequentabantur enormitate ) , Deo comité adveniens , locato sibi tabernacuio 
sub annosa, ut dicunt, tilia inopinatus resedit, in proximo fiendus et hseres. Haud 
iongè autem ab arbore palus erat ingens , rivusque praeterfluens , quem indigenx 
* Ed.y'mura. sermone publico Paragium (b) rivum * appellant; quidam vero ex nostris Paradisi 
sive Paracleti rivum eumdem dici mallent, quod et mihi magis libet. 
Num. 3. Hoc igitur in loco , sicut prxdictum est , facto domicilio , vir Dei vino ilfo 
tuf "dtdpui"! *l uo ^ novis in utribus recondi decet , dilectione Dei scilicet et proximi , fervens 
«mgregat; interiùs, lucrumque animarum vehementer sitiens, duce Christo egressus ad publi- D 
cum , eructare cœpit populis quod ab internis hauserat pocuiis. Igitur velociter 
sermone currente, turbx confluunt , vilemque hominis habitum, hilarem vultum r 
placidumque sermonem attendentes, et in praecordiis omnia ponentes , reficiebantur 
non minus opinione quàm sermone. Sic itaque , largiente Domino , peregrinus 
homo notus in populo , ab omnibus amatur , veneratur , suscipitur et coiitur ; 
fréquentant ejus domicilium, poscunt consilium, impendunt corporale beneficium p 
referunt optatum animse domi soiatium. Perpendens igitur manum Dei bonam 
secum esse , populique corda divino spiramine ad audienda verba vitae reserata ; 
cogitabat dilatare tentorium suum , quatenus coilectis fratribus ibidem Christo 
debitum persolvere possent famulatum. Nec tamen arbitrabatur sibi tutum vei 
iicitum in alio hospitio (c) absque nutu hseredum fundamenta jacere , praesertim 
in hac sylva quae pluribus subdivisa haeredibus, tôt dominorum legibus subjacebat. E 
Proinde accedens ad unum eorum, Almannum^ scilicet de Po»i, illustrem virum , 

, (a) Ampliorem edidit Carolus-Ludovicus Hugo, haereditario jure tenebat in feudum de manu Walteri 

abbas Stivagii, t. II Monumentorum sacrse anti- de AIneto et Raincri de l'Espaix : qui et ipsi Walte- 

quitatis, p. 191 , à Nicolao</« Montegni ad an. 1503 rus et Raineras tenebant ab Emmissa uxore Gode- 

continuatam , cui hsec nostra inserta est, mutatis fridi de Arscot , quse vulgà Comitissa nominabatur ; 

quandoque verbis. hxcque de manu Balduini Hannoniensium Comitis 

. (b) Gallicè Paradisettt , nunc autem corrupto possidebat. Ita Viconis antiqua monumenta. Idem 

vocabulo Distttiau nuncupatur. ( Hugo, ) exprimit in suo diplomate de anno 1 143 Balduinus 

(c) Hugo, in alieno cespite. Hannoniae Cornes cognomento y£diiicator : quod 

(d) Hic Almannus, Duacenus civis , nobilis et diploma vide inter Opéra diplom. Mirsi, t. II, 
prxpotens, modicam sylvae Viconiensis partent col. 1 165. (Hac Hugo. ) 

cujus 
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A cujus juris videbatur esse Jocus quem occupaverat ; conventione faptâ cum eo, 
partim praesentis lucri acceptione , partim mercedis aeternae sponsîone , factus est 
coram multis testibus hujus ioci iegitimus haeres , qui paulô antè fuerat inquiiinus 
et hospes. Constructisque casulis sibi suisque necessariis , exivit homo ad opus 
suum ; peragratisque finitimis castellis et oppidis , semina vit» sparsit ubique, 
moxque mirum in modum , sole justifias desuper radiante , maturos inrveniens 
fructus , primifias ex eis Domino iitaturus decerpsit. Siquidem tantus divinae dilec- 
tionis fervor quosdam arripuit, ut repentè saeculi vanitatibus abdicatis , propriis 
ad nutum virf Dei delegatis , ipsi deinceps adhaererent. . . . 

Confluxere undique populi terras, cernere cupientes quae hic fiebânt tamquam Num. 4. 
mirabilia : cum quîbus aiiqui videntes opéra fratrum , vilitatem vestium, devotum 
ad invicem obsequium , laboris exerchium , caritatem et silentium , dicebant : . 

B « Castra Dei sunt hœ< ; et Spiritus sanctus habitat in eis. » Alii vero largifluam Gen.xtxn;a. 
Dei misericordiam non considérantes , aiebant : « In tantis miseriis non subsistent ; 
sed , discedente pastore , dispergentur et oves. » Hoc autem iiiis non modicam , ut 
opinor , desperationem incusserat , quod qui anteriori tempore in vicinia nostra 
habitaverant , nihil unquam ad perrectum adducentes , absque habitatore sedes 
vacuas dimiserant. . . . Ast venerandus Wido bonis initiis finem optimum annectere Ntm. 6. 
satagens, Berengertruncensem (a) abbatem adiit , rogans quatinus de fratribus suis siaPcon^e^- 
ad hune locum destinaret, qui nostros suis institutis imbuerent, ac tempore oppor- tioni conjunge- 
tuno ex eodem ordine abbatem sibi disponentes praeficerent. Abbas itaque precibus n ' 
annuens supplicantis , misit de suis canonicis , ut locum gentemque considérantes , 
renunciarent utrùm res dignum quid effectu prasmonstraret : qui venientes , diebus- 
quealiquotin loco peractis, videntes terram aquosamet arenosam, cultuque diffi- 

C cilem , non satis confidentes in eo cujus est orbis terrarum et pienitudo , viâ quâ 
vénérant reversi sunt in regionem suam , Deo nobis meiius aliquid providente. 

Siquidem dominus Walterus abbas S. Martini Laudunénsis , vir in perferendis AW. 7 . 
malis experientissimus, et ad subveniendum promptissimus, multis precibus puisa- tratcmifiCdîT» 
tus , venit locum visere , ac misericordiâ motus ccepit ejus curam agere : fidens- mbjiâu 
que in eo à quo bona cuncta procedunt , ingressus Duacum , verbum Dei cum 
nducia loquebatur ad populum; factumque est eo loquente , cùm inter caetera loci 
hujus mentio incidisset , plurimorum tam ex clero quàm ex populo tanto amore 
erga Deum et locum corda perculsa sunt , ut saeculo mox renuhciantes, se cum suis, 
abbate praesente , Christo voverent et loco. Proinde vir Dei constantior factus , 
signato privilegio^ à venerabili viro Roberto Atrebatensi episcopo, curam loci 
suscepit, eo videlicet tenore ut abbates ibidem consecrati cum sibi subdiiis Laudu- 

D nensis ccenobii statu ta regularia, moresque honestos, pro facultate servarent, nec 
tamen uili temporaii exactioni obnoxii forent. Missi sunt ergo fratres qui , rébus 
prospéré cedentibus , infra modicum tempus dominum Henricum (c) vice prioris 
sibi praelatum , illustrera virum ( fertur enim capellanus et consanguineus fuisse 
Régis Francorum ) , in abbatem elegerunt. Attamen , Christo resistente , desiderio 
suo fraudati sunt ; statutâ enim consecrationis ipsius diè , dum episcopus. non 
adesset, elongatâ benedictione , ipse Laudunum reversus est. Quo regresso, Lau- 
dunénsis abbas dominum Warinum priorem suum ad consecrationem misit ; qui , 
perceptâ benedictione, dignitatis gradum piis actionibus superexaltare satagit. Ërat 
enim vir sapiens et rectis moribus ornatus , aemulator ordinis, amator paupertatis, 
custos castitatis , sectator hospitaiitatis , pôstremô virtutum impiger cultor ac vitio- 
rum fervidus ultor 

E Haec et his simiiia ordini congruentia die noctuque incessanter agentibus, Deus, Num. m. 
cui placere gestiebant , tantam contulit gratiam , ut vicini divites et pauperes magno pidwm^ns- 
cum affectu venerarentur et locum' et gentem , et praecipuè qui eis vir bonus appa- truitur. 
rebat , in sermone verax, in operatione justus , in universis moribus ornatus. Unde 
seniores terrae locum fréquenter invisentes , cùm audissent et vidissent nume- 
rum fratrum ampliatum ac diversorium valde angustum, hortati sunt abbatem 

(a) Id est Aroasiae , quod est cœnobium cano- Domini MCXXIX, indict. VII. Signum Aluïsi 
nicorum regularium , apud Truncum Berengarii Aquicinensis abhatis, Ù" c. ( Hugo. ) 
conditum, inter Peronam et Bapalmas. (c) Henricus anno 1132 Liskis primus abbas 

(b) Habetur id privilegium Viconiae, actum anno implantatus est , obiitque anno njo. ( Hugo'ibid. ) 

Tom. XIV. Qqq 



Num. 11. 

Solemniter 
dedicatur. 



Num. 1 3. 
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oratorium iapideum construere , suum ei spondentes auxilium ardficibus condu- 
çendis atque pascçndis , caeterisque necessariis non defore : quorum monitis , non 
de propriis viribus praesumens aut opibus , sed divinis fidens muneribus, abbas 
snnuit; effossisque lapidibus , quaeque forent ad opus necessaria prasparavit. Diebus 
itaque sanctis Paschae factâ processione ad locum quo construendum erat oratorium, 
i bique inissâ celebratâ , iocata sunt fundamenta in honore Dei ac beatissimae sem- 
per virginis Marias, Godefrido (a) Comité Austrebantensium cum infinito cœtu 
divitum et pauperum adstante. Siquidem oratoriolum quo eo tempore, immo et 
antè, ceiebrabantur diyina, in honore Dei et B. Sebastiani martyris à venerabili 
pâtre Widone ex lignis compactum in pomoerio situm fuerat, ubi etiam tune 
temporis claustrum erat, atrio ibidem consecrato. Porro ecclesia B. Dei genitricis 
Marias sex annis consummata, septimo dedicata est , octavo kalendas octobris, à 
viro excellentbsimo domino Aiuiso Atrebatensium episcopo , ab incarnat. Domini B 
anno mcxxxix , domini "Warini primi abbatis decimo. 

Facta est ipso die consecrationis non modica perturbatio in populo ; sciiicet , Deo 
«°AuTtreban- vindicante , non longé post , in ipsum à quo turbationis causa processit , ultio ma- 
laise* et Lan- nifesta proruit, factisque digna pertulit. Factum est namque cùm, omnibus quae 
dastewe». tantae soiemnitati congruebant rite peractis, qui ad diem festum vénérant festinarent 
ad propria , ortâ contentione inter Austrebantenses milites et Landasteuses , ut vir 
fllustris Amandus sciiicet de Dononio graviter quassatus, causa mœroris non modici 
nobis exsisteret ; fideli quippe virilitate domino abbati sponte factus obnoxius , in 
pluribus nobis utilis exstiterat , et ad ecclesiae constructionem de suis fàculratibus 
fréquenter adjuverat. lgitur proximâ die ilie qui caput jurgiorum fuerat , Daniel 
sciiicet de Curte-Trajani , rerocitate tyrannicâ opinatissimus , ad determinatum 
congressum, quem vulgo tornionem vocant, properans, lanceâ perfossus à prae- C 
senti luce violenter extortus est , dignam sui sceleris suscipiens retributionem. 
Num. 14. His itaque gestis , pater Wido in territorio Metensis civitatis aediculâ rursus 
g«ta °« S piûs constructâ , collocato etiam abbate , à Jerosolymis iteratâ vice reversus , aliquanto 
obitus. tempore degens, apud nos , quamdam curtem ad usum pauperum atque senilium 
apud Valencenas manentium exorsus est struere juxta montem Aysin : quâ non- 
dum perfectâ , oppidanis non ad piacitum adjuvantibus , ad Burgundiam ipse 
profectus est ; nec plusquam duobus mensibus post ejus abscessionem transactis , 
apud Jovinum (b) prxfaue regionis castrum defunctus, in atrio S. Lazari, ubi 
débiles peregrini et pauperes sepeliri soient , ipso petente conditus jacet , beatam 
praestolans à justo judice sui laboris remunerationem. Anno quippe ab incarnat. 
Verbi millesimo centesimo quadragesimo septimo, kal. februarii profectus à nobis, 
secundo kal. aprilis migravit à saeculo , in aeternum , ut credimus , victurus cum D 
Cluristo , pro cujus amore ab ineunte juventute voluntarius pauper factus , quoad • 
vixit pauperum stren.uus consoiator , prout potuit , sempér exstitit. 

Post ejus vero transitum annis quatuor semis* fermé defluxis , dominus Guarinus 
abbas , vir piae recordationis , cùm annis viginti fermé duobus nostram ecclesiam 
strenuè rexisset, cœnobii sciiicet S. Martini Laudunensis regimen suscepit, domno 
Waltero (c) ejusdem claustri abbate episcopante urbi praememoratae. Nobis autem 
ob discessionem saepedicti viri mœstissimis , successit ajius nomine Gerardus , prae- 
fixi cœnobii canonicus : qui in initio praelationis sux , quantum ad humanum 
spectat examen, morum honestate et verborum dulcedine atque affabilitate mirificè 
florens , maximum studium erga ornatum ecclesiae et decorem domûs Dei impen- 
dere studuit ; licèt postmodum , instinctu adversarii , ab humili et recto religionis 
tramite deviaverit (d). Hujus itaque temporibus &c... E 



An. 1 1 47. 



Nam. 1 j. 
Abbatum Vi- 
'•«niensium sé- 
ries. 



(a) Godefrido df Bouchain , castellano Valen- 
cenensi, qui ex jure castellariœ Ostrevannum tenebat, 
inquit Gislebertus Montensis, tomo nostro XI II, 
P- 554- 

(b) Carolus-Ludov. Hugo, Joviniacum [Jo'igny] 
in confinas Burgundix. 

(c) Walterus anno 11 50 vel 1151 assumptus est 
ad Laudunensem episcopatum. 

(d) Montenius apud Carplum-Ludovicum Hugo 
addit : « Hic circiter sexdecim annos tenuit abba- 
»tiamj et quamvis in temporalibus aliquantuiùni 



» profecerit , eam ultra modum in debitis obligatam 
» dereiiquit. Summa verô debiti et gravaminb , 
» aux nobis intulit Cornes Balduinus Hanoniensis 
vpropter incendium de Harchies > in quo valens 
» mille libras perdidimus , férè ad undecies mille 
» libras pervenisse dicitur. Eo ergo pro meritis de- 
»posito, electus est Galterus quidam, qui absque 
» benedictione episcopali , solo anno non sine 
» magna perturbatione completo , excessit. Amoto 
Gai tero substitutus est Stephanus de Ursina- 
» valle , &c. » 
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GUITHÉRI ABBATIS S. LUPI TRECENSIS MEMORIAL!» LIBELLUS 

De Cœnobii sui rébus. 

- GamUZat ' Pr '^^ 

JffnomfoesanctaTrMitatis.EaoG./a)ect\f>< l Àz>n .i„kît • t ... . . 
notum facio quibuscumque lecLÏ auôdï^ ^ Trecens.s humdis minisier, 

et agerem suï abbate «^^'^i^TTeT 1™ j""* 

sitate ducti, veteres chartas qu* fa^SiïSSïïS: I T hun '? nâ Curio ^ 

et pra> vetustate vix legi poterat , transcribi fecimus. ' F m ? ' 

» u^^c^SZl^T^ f e i inu l abb % s - Lupi Rdgharh 

«ijnsaue canon as ecclesia ô. Lup, famulanttbus. Notum esse voIumus dfnriJhi„ Lu Pi varia for- 
» «lus sanct* Dei ecclesis, quia cùm tota penè paganorum rulS ) mi 
»retur Gailia, eâdem rabie^rassante . Trecorum* l^unT^S? ffifT! 
» quorum adventu cives ejusdem urbis paventes , quâ quisqïê potuh parte aufu 
» gérant In suburbio autem prsdicta- civïtatis corpus B. Li^>i iTSK^" 
» d bgenti curaà Ragmario ejusdem ecciesi* archiclavi , et à reliquh deril nohi 
C » Inerservabatur, quiomnes uno consensu glebam sancii viri Suis^humSsad ™ta 
» deadere loca ; pagani verô urbem captam incendio tradiderunt , v^n ^cuncll 
» étantes omma. Quibus recedentibus , qui à proprio solo dinTSs tïa ft 
» dulcia cœperunt mvisere loca, et urbem quam nudam dimiserantTneceïrta é 
» cogente hcet serô , muris et turribus ^ ^ obfirm ' "SSÏÏ 

» Ragmanus una cum consensu Bodonis xxxix episcopi TrecorumVlSn 
>» dlustns Comms et abbatis S. Lupi , juvantibus /opem ferentibu e usderc ec ™ 
»« clencis, m propno sui juris solo infra muros pnedicts civita'ti TclSm' 
» construxerunt, m qua etiam condigno honore sacrum corpus B. Lupi pZTuT 
» quia eam m qua pn us extra muros fuerat humatum, feritas etimmanitas Marco: 
»> mannorum flammis adusserat. Placuit itaque et visum est eis ob firmitatis indi- 
» cium literas accipere , ut nemo per succidia tempora Comitum aut abbatum 
D.>quisquam reipublicae eorum mfringere aut inquietare pnesumat dau«ra <r U£ 
» m eorum allodio noscuntur fu,sse constructa; omnia autem sdificia et structuras 
» et quidquid desuper sdificari contigerit, liceat habere, possidere , tradere ven- 
» dere , « facere sicut ex aiiis rébus sus proprietatis , excepta domo in- qua sanctum 
» beau confessons quiescit corpus : ac postmodum bonorum hominum manibus est 
» charta roborata, ut stabilis maneat et inconvuisa. Si quis verô obviare huic rationi 
» prssumpserit , igne perpétue cum Juda traditore Domini aduratur, nisi dienâ 
>> satisfactione correxerit. Ego Andelelinus subscripsi. Actum Augustâ Trécon.m 
» civitate, pubiicè, kal. martii, anno tertio régnante Odone gloriosissimo Rege 
» ( anno 8 p i ) . » . ° 5 

Verùm , quia mentionem fecimus Adelelini Comitis et abbatis , sciendum quia Sai }uris effi 
Comités multis temponbus ab bâtes S. Lupi fuerunt et datores prsbendarum , et^- ' 
t post Gortutes castellani de Capis , usque ad Clarembaudum virum Aalidis , patrem 
Uarembaudi leprçsi. Ab isto namque Petrus de Mareyo prsepositus S. Lupi, vir 
pius et simplex, datâ multâ pecuniae summâ, donum prabendarum redemit, et 
ab omm subjectione domini de Capis totam ecclesiam consiiio et auxiiio Comitis 
Hugonis, a quo Capenses tenebant, emancipavit anno incarnati Verbi nicxi\(ù). 
. Item , ne quandoque prolixitate temporis in quœstionem deveniat cur ecclesia Ecci«i* Si „cti 
JJ. l^upi et ecclesia B. Martini tantse fraternitatis conjunctione connexœ sint , ut Manini 
alterutrum decimans ab ordine per aiteram reparari debeat et reformari, paucis ,unctissimil • 

./l^? 5 ' qUi j S ' Lupi P rïfectura «n g«sit (b) Clarèmbaadi chartam edidit Camuzatins 
ab anno 1153 usque ad annura 1195. foj. rect0 , t " B ' 
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Quare. 



* de Arcis. 



intimare-cwavînitts. Principalis et prima causa est auctoritas apostolicae sedis, et A 
privilegium.sançtae mémorise Innocenta Papae, qui sic ordinayrt j;sçripsit et confcr- 
mavit; dehinc qiiia ecciesia S. Martini ab ecclesia S. Lupi radicitus ut esset accepit , 
et ecclesia S. Martini ecclesiam S. Lupr m reiigione fundavit et instituit. Quod ut 
evidentius fiât, qualiter factum sit, ordine rei gestae paulô superiùs repetito, breviter 
explanabimus. 

Temppre Phiiippi (a) pôntificis, Girardus S. Lupi praepositus et fratres ipsius 
ecclesiae quatuorsacerdotibus honestis viris , ecclesiae S. Lupi vicariis , qui secundùm 
reguiam B. Aogustini vivere disposùerant , quamdam capellam suarn in honore 
S. Martini * dicatam , . quae juxta clausuin sita erat , in >qua et B, Lupus sepultus 
fuisse tradebatur , ad Dec» serviendum concesserunt , quibus et unam carrucatam 
terrae Lupriis, et vineas, et aiia bona contuierunt. Post haec eadem ecclesia S. Martini 
processu temporis fidejium largitionibus ampliata, collecte numéro fratrum proprium B 
pastorem sortita, cùm ad robur reiigionis et ordinis excrevisset; Deo voiente, post 
decessum Guidonis praepositi , contigit ut divae memoriae Theobaudus Cornes , 
consultis religiosis viris Hugone Altissiodorensi episcopo, Hattone Trecensi episcopo, 
bonae memoriae Bernardo Clarevallensi abbate, Guilleimo 'praedicti S. Martini abbate, 
pervigili ; cur£ tractaret qualiter ecclesiam praeiâti S. Lupi , quae per negligentiam 
quorum dam à divino cultu torpuisse videbatur et dicebatur, ad religionem conver- 
teret, Placuit igitur jnemorato principi praefatisque religiosis viris , consentientibus 
et uniyersis S. Lup^canonicis, ut decessioni saecularium fratrum qui tune ecclesiae 
pr*erant> regulares canonici subrogarentur ; ut quod illi iminùs honestè faciebant , 
isti solemnjùs et cum majori devotione Domino deservirent. 
Cannnicis re- Igitur anno incarnati Verbi mcxxxv , tertio kal. decembris , praedicti religiosî 
guiaribusdatur. q UQ?t j am j e ecclesia S. Martini fratres elegerunt, quos in B. Lupi ecciesia, sicut C 
dispositum fuerat, Pomino servituros transposuerunt : qui fuerunt inibi sine proprio 
abbate , Guillelmi abbatis S. Martini regimini et providentiae respondentes , anno 
uno , mensibus sex , diebus duodecim. 

Anno mcxxxvii , secundo idus junii, Gerardus prior S. Martini praedictis fratribus 
in abbatem datus est et praslatus , vir miras simplicitatis et saecularium negotiorum 
ignarus* Tune temporis , prece bonae memoriae Bernardi Clarevallensis abbatis et 
memorati principis Theobaudi, abbatia de Ripatorio in fundo B. Lupi fundata est , 
in loco qui Buxis vocabatur : pro quo beneficio Hatto Trecensis episcopus ecclesias de 
Longsault, de Ausona , de Mç/ins, de Lusigny, saepedictae Trecensi ecclesiae B. Lupi 
retribuit. Praefuit autem praedictus Gerardus eidem ecclesiae inter adversa et prospéra, 
sine querela incedens et doctrinae vacans, annis quatuor, mensibus quinque, diebus 
duodecim- Videns autem se minus habilem , minus idoneum tantarum rerum dis- D 
pensationi , dum graviter à multis impugnaretur , bacuium curamque regiminis 
sponte deposuit, habitaturus secum, sibique 4iberaturus de caetero. 

Anno incarnati Verbi mcxu^., pnedicto Gerardo successit Evrardus, qui 
dum degeret adhuc in habitu saeculari, ejusdem ecclesiae cantor fuerat, vir prudens 
et rectus, rei familiaris strenuus dispensator , zeFator ordinis , amator paupertatis ; 
vir cui prosperatum est aliquando in diebus suis , inter adversa patiens , prospéra 
contemnens. Tune temporis corpus S. Lupi publicè, praesentibus Henrico pontifice 
suburbanisque abbatibus , populo monstratum est , capsâ in quâ idem corpus repo- 
situm est suis expensis factâ ; domus hospitum , quae vocatur aula, cum cellario 
caeterisque appendhii* à fundamentis constructa. Praefuit ecclesiae sibi crédite pius 
pater annis xi , mensibus xi, diebus tribus. Obiit autem senex et plenus dierum , 
et appositus est ad patres suos x kal. decembris, et sepultus est in choro B. Lupi, E 
praesente suo pontifice prsedicto Henrico, assistentibus etiam et condolentibus abba- 
tibus suburbanis et caeteris religiosis personis. 

Anno incarnati Verbi mcliii , praedicto Evrardo in ecclesiae B. Lupi régimine 
successit frater Guitherus , juvenis in eadem domo sub patribus praedictis eduçatus 
et ad religionem informatus. In cujus tempore serenissimus princeps noster Henricus, 
Dei gratiâ Trecensis palatinus Cornes , ecclesiae B. Lupi per gratiajn suarn multa 
bona contulit , quae, licèt non omnia, pro magna tamen parte subnotamus , tum ut 

,(à) Philippus autem praefuit ab anno 1083 ad annum Mil. 
(b) Non verô 1 147 , ut in editis. 



Gerardus 

abbas. 



Evrardui 
abbas. 



Guitlierus 
abbas. 
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A !t b ri!ri?,° b,iVi0ni ' tUm " e / ideamur in g ratL NoIumus enim i a tere pOS teros,ut 
et ip « gratms agant et pro defuncto devotiùs orent , quôd pftedictus Cornes déduit 
nobs pKe bendam ecclesne B. Stephani , fresengial de Ruliaco , fresengias dl 
Banacum casamento, hbertatem furni nostri, modium frument in mofendinis 
qu* sunt ,uxta portam episcopi, homines quos habebat apud Lus,gnTacum ™ 
famdjam Paschaten de Fondbus , libertatem viiiici nostri de Luerh? nSeTaiem 
OIT 0 " 5 ^ recei î s ' s . et / u ^«" matricuiariorum, et libertatem . ., e^dern Qu* 
omma causa mapris nrmitati*, zelo Dei succensus , literis suis et sUo mumre 
curavit Hune ,psu m dédit et textum quem pra man ibus habemus et Vquo scr ! 

p r b ufr : u ta m d conditionis imerponi vo,uh ' «^«-^ïs 

causl Tb'eLl P sïïr?^^ 0CUmqUet r p0re ' <1™ C ™<1™ Pacte, quâcumque 

b SbiS? lpsum al T are : in v° etiam > unior He » ricus ™» s 

IZu P I 'x^- 351 P rîe J sentans eumd ™ textum B. Lupo; quatinus sic in ^ 

n UD rdon a r t u qu / d ^ nataii B - Lupi puer i$dem fuerit natus > « **« «p*» «s 

C. .Lupo donatus. f Hactenus memoria Guitheri. ) 

INDICULUS ABBATUM MONTIS S. MICHAELIS, 

De Monte- tumba seu de Periculo- maris. 

Apud Labbeum , t. I Novae Bibliethecœ tnss. librorum , p. jp. 

Anno mlx, duobus annis [post obitum Radulfi] interpositis , Ranulfus à puero 
monachus , factus est abbas. Hic misit Guillelmo Duci , qui subjugaverat regnum 
Angine, quatuor monachos, videlicet Rualem priorem, postea abbatem hiideapud 
^ Warnc ; bcollaudum thesaurarium , postea abbatem S. Augustini apud Cantuariam • 
Serlonem strenus nobiiitatis et reiigionis juvenem , postea œdificatorem et abbatem 
&. Petn Glocestrensis ; et Guilielmum de Agoni , abbatem Toneliensem (a). Pr*fuit 
annis xxv ; muitas terras ecciesiae propinquis suis largitus est. Requiescit in porticu 
ecciesis. 1 * 

mlxxxv , ccepit regnare Rogerus Cadomensis monachus , qui fuerat antè ca- 
pellanus Régis Anglorum.... 

mcvi, Rogerius dimisit monasterium S. Michaeiis, et factus est abbas Terne- 
faensis in Aliglia ab Henrico Rege Angiiœ. Eodem anno, Rogerio 1 successit 
Kogenus II, prior Gemmeticensis , vir religiosus et sapiens.... 

mcxxiii, Rogerius, posito baculo pastoraii super altare B. Michaeiis, Gem- 
meticum remeavit , habens ex jussione Régis marchas xxv ex reditibus ecciesiae 
D S. Michaeiis annuatim. In sequenti anno mortuus est. Hoc fuit propter quamdam 
injuriam quam passus fuerat à quodam suo homine , qui calumniabatur quoddam 
feodum in caméra abbatis , quod 'abbas nolebat ei reddere. 

mcxxiv, Richardus monachus Gluniacensis et penèlaïcus, sed génère et mori- 
bus quantùm ad saeculum nobilis , factus fuit abbas. Post très annos et dimidium, 
consiiio Régis Henrici et Matthaei Albanensis episcopi , iegati , curam abbatiaé 
dimisit , et ad S. Pancratium , ubi suscepit monachatum , rediit. Abbatia fuit in 
manu Régis absque abbate ferè per triennium , et Rex fecit per ministres suos œs 
alienum soivere , quod Richardus de Mere mutuô acceperat , cujus summa fuit 
Dec librae Cenomanenses , absque usura quam Rex prohibuit reddi. 

mcxxxi , Rotomagi Henricus Rex, in festo S. Agathœ, dédit abbatiam Ber- 
nardo priori de Cernon , monacho Beccensi. Hic multa bona fecit monasterio; vas 
E ex auro et argento , in quo posuit caput B. Autbeni. Fecit et duo signa mediana 
optima, imitatus Radultum abbatem, qui fecit signum quod Rolionem vocant, 
ad Britones arcendos de finibus Normanniae. In Anglia apud S. Michaelem de 
Cermeria ecciesiam et convictum monachorum xm sub priore providit. 

Huic Bernardo nondum sepulto praeproperâ electione successit Gaufridus ejusdem 
ecciesiae monachus [ anno] mcxlix. Hic sequenti anno mortuus est, in maxima 
calamitate relinquens ecciesiam œre alieno, causa ipsius pacis erga Comitem (b): 
sepultus in porticu ecciesiae. 

(a) Fonè Terneliensem, ut infrà. Normanniam nomine uxoris suse, Màthildis Tmpe- 

(b) Gaufridum Comitem Andegavensem, qui ratricis, sibi vindicaverat. 
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mclii, mortuo Gaufrido abbate, ad instantiam Richardi Abrincensis episcopi , A 
cognati sui , Richardus de Musca , monachus hujus ioci , electus fuit abbas : et 
quia absque scientia et assensu principis facta fuerat electio , Richardus ille non 
solùm de abbatia , sed de tota terra Ducis Henrici (a) eiiminatus est , et omnis 
dispensatio monasterii per très laïcos, qui sibi invicem successerunt , per duos 
annos et dimidium facta est. Tandem monachi cassaverunt dictam electionem, et 
Robertum celJerarium Fiscanensem, cognomento Harditum, nec clericum, nec 
iaïcum, suggestione Rainaldi de S. Valerico, assensu Ducis Henrici elegerunt. 
Unde Richardus de Musca adiit Papam Eugenium, cujus praecepto Richardus 
Abrincensis episcopus benedixit praedicium Richardum in ecclesia S. Andréa? : cui 
benedictioni nullus monachorum Montis interfuit, excepto uno, qui relicto con- 
ventu ilium comitabatur. Tandem missis monachis Romam pro utraque parte , 
uterque sciiicet Richardus de Musca et Robertus Harditi , et etiam Richardus B 
episcopus Abrincensis, eos subsecuti sunt, et infra brève spatium peregrè obierunt, 
sciiicet anno mcliii. Istos duos in catalogo non enumero, quia nec in ecclesia, nec 
in refectorio abbatis officio unquam usi fuerunt. 

mcliv, mense maio, vi'kal. junii, feriâ v infra octavam Pentecostes, electus 
fuit Robertus (b) de Torigneio, prior claustraiis Becci. Plurima bona operatus 
est, et fuit custos(c) castelli de Ponte-Ursonis. Obiit mclxxxvi. 

(a) Filii Gaufridi Comitis Ahdegav. qui paulà n'imiter ab omni convertit Roberto de Torinneio , priore 
post Angliae regnum adeptus est , Henricus II dictus. claustrait Beccensis monasterii if c. 

(b) Robertus de se ipso in chronico seu appen- (c) Remoto Aquilino de Furnis de castello Ponûs- 
dice ad Sigebertum, ad an. nj4 : Monasterium Ursonis , quia Abrincatini conquerebantur de eo , qubd 
B. Michaetisde Periculo -maris , post tribulationem terras eorum nimiis exactionibus et injuriis gravant, 
quain per quinquennium feri jugem passum fuerat , Henricus Rex idem castrum ad tetnpus commendavh 
Deo miserante aliquantulùm respiravit , electo una- Roberto abbati de Monte. Ibid. ad annum 1162. C 

EX HISTORIA PRyELATORUM B. MARLE DE FONTANIS, 
Auctore Peregrino ejusdem Ioci abbate. 

Apud Achermn , t. II Spicil. in-fol. p. $73 ; in-4. 0 1. X, p. ^y, 

Cunctis fidelibus quos ad inhabitandum istud coenobium à soiis ortu et occasu, 
ab aquilone et mari , divina inspiratio convocabit , cunctisque quos hic in unum 
congregabit Christus ad glorificandum seipsum, frater Peregrinus, septimus, sed 
semper indignus abbas de Fontanis , praeveniri à Domino in benedictionibus dul- 
cedinis ; crescere et muiiiplicare vos faciat Deus , sicut arenam maris.... D 
Cap. r-nr. Igilur locus iste ab antiquo Fontanas nomen accepit, propter fontes qui in hac 
«■e'minT ?timi va ^ e co P ,os * videbantur. Erat autem locus iste nemorosus ex omni parte, et valde 
pericuiosus propter latronum frequentiam. Cùm autem placuit illi qui vocat ea 
quae non sunt , tamquani ea quae sunt , ut ubi abundavit malitia superabundaret 
et gratia, et ut glorificaret nomen suum ibi, misit servumsuum Gaufridum pri- 
mum eremitam ad inhabitandum iocum istum ; dédit ei etiam socium Gaufridum 
Bulionum, qui ambo nati erant de Monte-Leonis. Adjuncti sunt eis Willelmus 
quidam vir reiigiosus (a) et Lambertus quidam miles Fiandrensis, qui dicebatur 
magnus respectu cujusdara socii eorum qui dicebatur minor Lambertus. Fuerunt 
et alii plurimi, ex quibus fuit Giraldus de Locumnia, et Herveus de Galarddne, 
et David laïcus , qui fuit satis utilis in agricultura. Fuit et inter eos Ascelinus pres- 
byter , vir admodum reiigiosus. Septem yero ex istis sociis domni Gaufridi primi E 
eremitae , monachi facti à prima institutione abbatia: , vixerunt usque ad tempora 
domni Roberti de Fossello , qui in diebus eorum pueruius susceptus in cœnobio 
isto , et nutritus ab eis per quatuordecim aut quindecim annos sub manu Theo- 
baldi tertii abbatis , usque ad tèmpus domni Willelmi , qui infirmitorium nostrum 

(a) GuîHelmus Fiandrensis, qui anno 1 130 factus rexit :quo migrante, Guillelmus Fiandrensis successif. 

est patriarcha Hierosoi. uti narrât Peregrinus , cap. 4 ; Ortus autem erat de loco qui dicitur Messine, teste 

et de eo Ordericus Vitalis, iib. XII, p. 888 : Anno Guillelmo Tyrio , quent perpeTàm emendandum 

ab incarnat. Dom'mi MCXXV III , indict. IV , Ger- putat Pagius ad an. 1130, num. 4î > Messinam 

mundus patriarcha Hierusalem obiit. Stephanus autem Siciliœ urbem intelligens, cùm de Messina diœcesi* 

Carnotensis post illum sanctam Sion duobus annis Iprensis sermo sit. 
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A per triginta et eô ampliùs annos procuravit. Igitur ex ore eorum , Roberti i&cilicet 
de Fossello et Willelmi infirmarii nostri, didici quae successionis nostrae . mémorise 
fideliter commendare suscepi. liiud autem pro certo tenete, quod hahitatores hujus 
loci fuerunt praedicti eremitse primi , et plures ex eorum frairibus quos enumerare 
longum duximus. 

Hoc iterum noverit vestra fraternitas , quod in hoc loco primam mànsionem 
non habuerunt , sed elegerunt «bi locum habkationis juxta pontem jRutte ïn terra 
petrosa , quae supereminet fauic abbatiae. Exiit autem sermo inter fratres quod locus 
ilie non satis esset aptus ad permanendum ; et de communi consilio transtulerunt se 
eu m suis omnibus ad iocum istum quo nunc orantes degimus.... Post hxc cœperunt Cap. vt. 
fréquenter sollichare «t convenire magistrum Gaufridum , ut se et,suum iocum sa^riised"- 
transferrent ad aiiquem ordinum : qui non respondebat eis verbum. yEgrotavit verô dunt , 

B magister Gaufridus , et erat languor ilie fortissirrius. Accedentes autem fratres ejus 
ad eum dixerunt : «Dispone domui tuae, quia timemus ne forte moriaris et am- 
» pliùs non vi vas. Si tibi dispiieent isti monachi nigri de Bonavalle , qui juxta 
» nos habitant , an qui sunt Majoris-monasterii ex altéra parte ? Si canonicos 
*> reguiares non acceptas , si tibi piacet , mittamus usque Savigneium , quod est 
» célèbre monasterium, de quo jam plura processere monasteria, ex quibus abbates 
» conveniunt ad capitulum , et floret ibi ordo , et eorum ubique redoiet duicis 
» opinio. » Quibus iile ait : « Si vultis mittere , mittite. » Et rapuerunt verbum 
de ore ejus ; mîttentesque festinanter , adduxerunt domnum Gaufridum abbatem 
Savigniensem et domnum Hildebertum archiepiscopum Turonensem. Adfuit etiam 
dominus Raginaidus de Casteilo, ad cujus dominium locus iste pertinebat. Omnes 
igitur in unum congregati Dominum collaudantes, statuerunt locum istum de caetero 

C esse abbatiam ; et ipsâ die archiepiscopus Turonensis benedixit in monachos duo- 
decim ex eremitis , benedixit etiam in abbatem domnum Odonem monachum de 
Savigniaco , quem ad hoc secum adduxerat Gaufridus praedictus abbas Savignia- 
censis. Et sic anno Verbi incarnati mcxxxiv, tertio idus novembris, fundata est An. 1134. 
abbatia de Fontanis. 

Illi verô qui supervenerant, omnibus ritè celebratis, cunctisque dispositis, remean- Prxterpauco*. 
tes ad propria imperati sunt remanentibus praesenti prosperitate gaudere et futurâ. 
Magister vero Gaufridus, et domnus Gaufridus Bullonus, et Ascelinus presbyter, 
et alii quos nominare nescimus, recusaverunt se in monachos benedici. Quibus mo- 
nachi concesserunt quôcumque vellentire, et de rébus monasterii quidquid vellent, 
sive in possessionibus , sive in quibuslibet rébus , quamdiu viverent , possidere. 
Recessit igitur magister Gaufridus, et habitavit in foresta ultra fluvium qui dicitur 

D Cherius, in loco qui dicitur Aqua-viva *, ubi nunc est canonicorum regularium * Aigurvm. 
abbatia. Unde et quo veniebat, certum non comperimus ; sed apud castellum qui 
dicitur ]Vlontricardus invenit eum ultima dies et hora, et detulerunt eum et sepe- 
lierunt in ccemeterio praedictae abbatiae : talemque vir Dei sortitus est exitum. 
Ascelinus ver6 presbyter cum alio Gaufrido, in loco qui dicitur Lauda^ habitavit, 
et obiit , et sepulturam habuit. Domnus verô Gaufridus cognomine Bullonus, circa 
suum finem ad nostrum monasterium se cum suis omnibus transtulit , et in claustro 
monachorum, Deo volente, sepulturam promeruit. Et hic finis eremitarum. 

Monachorum vero tenentes historiam , revertamur ad domnum Odonem primum c. vu et vu t. 
abbatem , qui postquam rediit ad mentem , expavit paupertatem : nihil enim ei t ^ d a 3 b " a ^ lber * 
dimiserant pnedicti eremitae praeter sedem abbatiae, et hujus terras petrosae quantum 
quatuor boves poterant iaborare.... Huic successit domnus Gilbertus Savigniensis 

E monachus, ex cujus monachis ego très vidi, et cum eis conversatus sum multis 
diebus : ex quibus unus dicebatur Hugo de Blandeliîs , qui fuit abbas de Buxeria; 
alter domnus Alexander, qui postea (b) fuit noster abbas de Fontanis ; tertius 
Omundus , vir antiquus dierum et aetate longiore decrepitus. Horum igitur relatu 
muha novi quae scribenda proposui. Praedictus verô Gilbertus praedictam pauper- 
tatem reperiens aliquantulùm sustinuit , quaerens qui adjuvaret et consolaretur ; 
et non inveniens , abiit (c) et obiit in domo Savigniensi. 



(a) Forte Landa [ Landes ] in episcopatu Car- (b) Anno 1173» uti demonstrabimus infrà. 
notensi , nunc Blesensi. De quo vide instrumenta (c) Anno 1 1 49 » ut ex annis successoris ejus 
ibid. édita, p. 579. Theobaldi colligitur. 
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C* ix. ■■ ■ In à'ièbus ilïîs (a) pneerat in domo Savigniensi vir venerandus nomineSerlo, A 
va y e literattis, et cujus eloquium audientibus érat acceptabile super mel et favum. 
Hic igitûr c&m esset justus , et paulatim ccepisset intelligere quod quidam coab- 
batum suorum de subjectione Savigniensi sua colla molirentur excutere , ac tar- 
diùs et tepidiùs quàm solebant ad capitulum venirent , divino fultus. consiiio et 
âuxilioj impetr-atâ iicerttiâ et auctoritate summi pontificis , suum monasterium cum 
caeteris omnibus ad illud pertinentîbus ordini Cfcterciensi contradidit et sub/ecit 
in manu Bernardi abbatis Clarevallensis , vhae cujus et religionis auctoritas ubique 
redolebat. Erat enim vir potens in opère et sermone coram Deo et omni populo : 
qui continué dédit abbatiae Savigniensi in priorem et eruditorem ordinis Cister- 
ciensis virum venerabiiem nomine Theobaldum, qui cùm esset S. Dionysii mona- 
chus et infirmarius , et fortè vidisset S. Bernardum , relictis omnibus secutus est 
eum. Erat autem iste Theobaldus nobilis génère , et de Pertico natus.... B 

Theobaidus Cùm autem praedictus Theobaldus Savigneium pervenisset , et fratres illius 
abbas. cœnobii ordinem Cisterçiensem sufficienter erudisset , post domnum Gilbertum 
dederunt illum nobis in abbatem (b). Qui postquam locum istum regendum susce- 
pit , recordatus S. Dionysii divitias et illius Clarevallensis ecclesiae multitudines 
copiosas , necnon et Savigniensis cœnobii sufficientes expensas , non minus quàm 
caeteri paupertatem extimuit : sed quia corde mitis erat, erat et hilari vultu, ;o- 
cundus aspectu , eloquio facundus , jocosus in sermone, coram cunctis intrans et 
exiens gratus erat et amabilis valde ; pneiati et principes , senatores et judices , 
principatus et Comités venerabantur eum. Et quia talis erat, conferebant, infere- 
bant et ofTerebant auxilium et consilium : et ita divino fultus auxilio et humano 
Cap.x. beneficio, gubernavit hune locum usque ad vicesimum annum secundum.... Anno 

An. 1171. vicesimo secundo me suscepit in novitium, et post me non suscepit alium. Nam C 
circa festivitatem omnium Sanctorum (c) pergens Savigneium , fessus labore et 
rupturam habens in corpore, solutionem (d) petiit et impetravit; deinde per nos 
veniens abiit Claramvallem. Post non multum vero temporis Clarevallenses dede- 
runt eum in abbatem monachis Castellionis , quod est nomen cujusdam abbatiae 
in Lotherii (e) regno. Et quia incolae illius patriae pessimi sunt, et Dei hominem 
malè tractaverunt, vix secundum annum ibi peragens, dimissis illis reversus est 
Claramvallem. Postea verô, tempore domni Roberti praedecessoris mei, ad nos 
rediit , et in pace quietè multos annos implevit. — Accidit vero quod Alicia 
filia Ludovici pii Régis, uxor Theobaldi junioris Comitis Blesensis, proxima 
partui apud Castrum-dunum , timensque periculum, accersivit eum. Erat et ibi 
Gaufridus (f) abbas de Gastineta cum eo. Et factum est cùm esset ibi, completi 
sunt dies ut migraret à saeculo.... Quod audiens praedicta Comitissa vehementer D 
indoluit, et cum honore debito ad nos usque deferri przeeepit.... 
Cap. xi. Cui successit domnùs Herbertus prior de Claromonte , vir bene literatus et 
abbiT 1 ^"" va ^ e scholasticus , nobilis génère et natus de Vovreio , qui locus est in territono 
Castri-Lidi. Erat autem vir bonus et religiosus , aliquantulùm tamen impetuosus et 
onerosus ; sed unde hoc inerat illi diffinire non audeo , an ex fervore religionis , 
seu ex naturali motu complexionis : illud autem bene recoïo , quod ex ejus mo- 
ribus ejusque sermonibus multùm aedificatus remansi. Duabus enim de causis post 
duos annos (g) à nobis recessit : primam puto , quod se novit nostrorum moribus 
convenire non posse ; secundam , quia fallaces et maligni suggesserunt Theobaldo 

* An. 1 174. Comiti , quod abbas iste insidiosè ageret contra illum , tempore * guerra et dissen- 
sions quae in diebus illis orta est inter Henricum Regem Angliae seniorem et 
Henricum filium ejus juniorem. Adiit quâdam vice praedictus , abbas Comitem E 
Theobaldum, et pro necessitate domûs hujus deportabat illi quoddam responsum : 
qui non detulit ei , sed duré locutus est , et exasperavit eum , dimisitque vacuum. 

(a) Serlo Savigniacensibuspraefuit abanno 1138 quo scrîbebat, tricesimum numerat à die conver- 
nsque ad an. 1 153. Anno verô 1 148 se cum triginta -sionis suae. . 
abbatiis sibi subditis adjunxit ordini Cisterciensi. (d) Id est absolurionem ab onere abbatis. 
Qua de re videnda charta Serlonis, 1. 1 Monastici (e) In Mangiennensi sylva, sex a Virduno leucis. 
Anglicani, p. 87 r. (f) Gaufridus anno 1173 factus est abbas de 

(b) Anno 1 149, quippe anno 1 171 , quo Pere- Gastineta, ut videre est tomo nostro XII, p. 774- 
grinum suscepit in novitium, cœnobio bannis (g) Anno n 73, quo cœpit dtssidium inter Hen- 
prsefuerat. ricum Angliae Regem et filium ejus Henncum, eut 

(c) Anni 1 1 7 1 , Peregrinus namque annum 1 200; favebat Cornes Theobaldus. 

.Vir 
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A Vir autem Dei valde contristatus , cito rediens petiit Savigneium , et suas praelatio- 
nis penitùs omisit officium. Inde venit Claromontem, et Claromoqtenses eum laeti 
suscipientes constituerunt eum priorem. Nec multo post (a) cùm clerici Redo- 
nenses abbatem ejus domnum Philippum in episcopum elegissent, et fratres ejus 
promoverunt eum in abbatem. Parvo autem tempore transacto, praedictus Phi- 
lippus episcopus obdormivit in Domino (b). Quo defuncto, cierici Redonenses 
domnum Herbertum quaesierunt et habuerunt in episcopum : qui , sicut vidimus 
et audivimus , pluribus annis vixit in episcopatu ; insistens bonis operibus , plenus 
dierum et meritis, secessit à saeculo^. 

Hujus verorecessum à nobis graviter tuierunt majores natu de domo Savigneii, 
ita ut cùm ad electionem nostram de more peterentur advenire, exhibèrent , nobis 
illud Isaïae : Manda , remanda ; exspecta , reexspecta. Tandem post longam fàtiga- 

B tionem et diiationem, nolentes autnon valentes venire, miserunt domnum Simo- 
nem (d) abbatem S. Andréas, qui postea praEfuit Savigniensi ecclesiae. Hic ergo 
cùm ad nos pervenisset, et ab eis habuisset mandatum ut in electionem domni 
Robertî prioris hujus domûs non consentiret , siluit. Factâ autem electione , cùm 
ejus assensum quaereremus , ait : « Istud omnino stare non potest. » Et cùm ab eo 
quaereremus causam , respondit : « Hoc in mandatis non accepimus à nostris ma- 
» joribus. » Optionem tamen nobis dédit quemcumque de caeteris eiigere vellemus 
in abbatem, et nos ignorabamus quid agere deberemus. Quod cùm cognovisset 
domnus Robertus prior , ait : « Nolite turbari , neque pro me aemuiari. » Et con- 
sensimus omnes in portarium nostrum Alexandrum nomine, qui dudum missus 
de Savigneio monachus nobiscum reiigiosus habitarat. Erat autem Anglicus natione, 
sed venerandus maturâ conversatione.... Erat autem vir iste debiiis corpore cum 

C muita macie; nec tam erat iiteratus, ut in capituio lectionem regulae auderet expli- 
care et exponere : qui cùm se debiiem et minùs sufficientem cerneret , misit et 
accersivit abbatem de Savigneio, domnum scilicet Willelmum de Tolosa, virum 
utique piae recordationis , qui secundo praefuit abbatiae Savigniensi, et postea (e) 
obiit abbas Cisterciensis. Qui veniens ad domum nostram, ab administratione 
sua domnum Alexandrum absolvit ; et in ejus loco ceiebratâ electione , uno die et 
eodem capituio domnum Robertum nostrum priorem subrogavit. Quem cùm qui- 
dam maligni et invidi coram domno abbate Savigniensi vellent diffamare , et ei 
praedecessorum suorum fùgam imporiere, domnus Willelmus abbas fertur respon- 
disse : «c Sinite , si bene egerit , Deo gratias ; sin aiiàs , noverit nos in proximo uti 
» abscissionis ferro. » Et sic obstructum est os loquentium iniqua. Domnus autem 
Alexander , vix tertium annum peragens , post absolutionem suae administration 

D nis paucis diebus expietis , vocante Domino migravit à saeculo , et sepelivimus 
eum juxta laurum , inter majus oratorium et capellam infirmorum. 
> Domnus autem Robertus novus abbas institutus (f) , coepit audaciùs quàm 
consueverat gregis sibi commissi negotia pertractare ; possessiones, grangias et res 
universas , prout meliùs poterat , emendando perlustrare. Erat enim vir fortis et 
corpuientus , et non memini me vidisse hominem cui tam parvus sufficeret cibus.... 
Huk ecclesix praefuit , ut credimus , annis duodecim et eo ampliùs , completisque 
diebus appositus ad patres suos, et sepelierùnteum in capituio nostro ad dexteram 

domni Odonis primi abbatis 

. Postobitum domni Roberti, monachi hujus congregationis cum domno Willelmo 
abbate Savigniensi et quatuor abbatibus aliis pariter in unum congregati, die apos- 
tolorum Pétri et Pauli *, me invitum et indignum substituerunt abbatem. De me 

E autem historiam ténere nec debeo, nec au deo, nec valeo; quia nondum notum 
mihi fecit Dominus finem meum.... Finem vero loquendi jam jamque faciemus ; 
quia prolixitas fastidium genérare solet , et brevitas auris arnica placet. Annus 

(a) Robertus de Monte ad an. 1 178 : ObiitStepha- 1 179 factus est abbas Savigneii, post Willelmum de 
nus vh honestus et Iiteratus , episcopus Redonensis ; Tolosa. 

cujtis in iocum suffectus est FTtilippus. (e) "Willelmus de Tolosa ad abbatiam Cister- 

(b) Anno 1 1 8 1 , obiit Philippus episcopus Redo- ciensem translatus est anno 1 1 79 , ex indiculo abba- 
nensis, qui fuit primus abbas Glaromontis, ex eodem tum Savigniacensium à nobis infrà edendo ; et anno 
Roberto. 1181 obiit , ex chronico de Mailros in Anglia. 

(c) Hérbertus Redonensem «piscopatum gessit (f) Anno 1176, si vera est coraputandi ratio 
ad annum 1198, vitâ functus die 11 decembris. Peregrini, qui. Roberto duodecim annos regiminis, 

(d) Simon abbas S. Andrese in Coffern , anno et sibi totidem attribuit ad annum usque iioo. 

Tom. XIV. Rrr 
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vero quo haec scripsimus erat ab incarnatione Domini mcc. Ego autem tricesimum A 
annum peregeram à die conversionis meae , et duodecim peragebam in statu praela- 
tionis. Domnus siquidem Willeimus infirmarius quadragesimum secundum , et 
domnus Robertus de Fossello quinquagesimum à die suae conversionis peragebant. 

ANONYMI (a) VERA NARRATIO 
Fundationis prioratûs Sanctae Barbarae in Algia , diœcesi* Lexoviensis. 

In Neustria Pia, Art. du Monstier,/^.//^ ex antiquo codice ms. 

1 A.NTE annum ab incarnatione Domini sexagesimum supra miilesimum , eo ipso 
in loco in quo nunc ecclesia beatissimae virginis et martyris Barbarae sita est , erat B 
ecclesia paroechialis vici de Escajolo , vel saltem sacellûm nomirii B. Martini 
Turonensis episcopi consecratum. Porrô hujus pagi dominus sive baro erat tune 
temporis Odo Stigaudus (b) t è nobilissima prosapia oriundus , quippe qui cujusdam 
Romanorum Imperatoris consanguineus, insuper à Francorum Anglorumque Regibus 
ducebatoriginem, et Graecis Imperatoribus Isaacio Comneno et Constantino Ducillo 
camerarius diù in palatio Constantinopoli servivit; linguae etiam Graecae, aliarumque 
plurium apprimè gnarus , hominibus , equis et avibus aegris prodesse poterat. Huic 
duo filii erant , quorum majori natu Mauritius , secundo Robertus , et filia una , 
cui nomen Agnes erat. Igitur Robertus peregrinatus in Graeciam, à quodam viro 
principe reiiquias sanctae virginis et martyris Barbarae obtinuit : quas secum in 
Normanniam asportans , fratrem suum Mauritium invenit gravissimâ detentum 
aegritudine. Adfuit his focis spiritu simui et corpore B. Barbara ; et Mauritio appa- C 
rens , jussit eum statim sanitati redditum patrem suum convenire , ut officium in 
suae passionis memoriam facturus ecciesiam adiret , quoniam ea ipsa dies esset 
quâ de corporis ergastulo in aeternam beatae vitae libertatem avolaret. Surgit iilico 
Mauritius , et tum de recepta sanitate , tum et muito magis de visione laetus, patri 
suo Odoni rem ex ordine , uti viderat et audierat , exponit : qui filium adeô 
repentè sanum videns , nihil de re dubitavit; sed mandato obtemperans, iilico 
reiiquias per manum Roberti filii sui , qui eas de Graecia , ut diximus , super 
aurum et topazium sibi pretiosas attulerat, in supradictam ecciesiam de Escajolo 
inferri jussit, et officium B. Barbarae summo, quem angustiae temporis pati poterant, 
honore celebrari curavit. Posteaque praebendas et sex canonicos saeculares instituit , 
qui divinum officium quotidie in eadem ecclesia peragerent , quae deinde ob mira- 
culorum frequentiam , quae in honorem B. Barbarae Deus optimus maximus opéra- D 
batur , nomen ejus accepit. Atque haec de prima fundatione sub Guillelmo Notho 
Normannorum Duce, quam ipse sigilli sui munimine confirmavit. 

i Odone Stigaudo , primo fundatore ecclesiae S. Barbarae, christianissimè defuncto 
xvn novembris, et in clausjro monasterii SS. Pétri apostoli et Audoeni episcopi 
per Nicolaum ejusdem loci abbatem Rotomagi honorificentissimè tumulato , sedente 
Romae Alexandre II summo pomifice , Philippo Rege Francorum , et Maurilio (c) 
Rotomagensi archiepiscopo , qui et illius exsequiis interfuit , Mauritius filius ejus 
natu major, ad quem baronia de Scajolio in partem haereditatis devenerat, beneficii 
à S. Barbara, ut initio vidimus , accepti non ingratus, castellum patris sui quod 
in ea situm erat, ut indicant exstantia nunc etiam ejus vestigia, et dicebatur vulgo 
Mansio-Odonis , unde postea toti pago nomen ( Meiidon enim dicitur, quasi 
Maison-Odon) , evertit, et ex eo augustam hanc basilicam, loco prioris sacelli, E 
in honorem S. Barbarae construxit. Qui tandem absque liberis unà cum fratre sua 

(a) Auctor hujus opusculi, praeter notitiam fun- rum ratio, nec quidquam in chronologîam peccatum. 

dationisilliuscœnobîî, descripsit gesta duoram prio- (b) Stigaudo potenti viro de Mansione-Odonis Guil- 

rum praepositorum S. Barbara;, Guillelmi et Danie- lelmas Nothus Dux Normannorum, pactis an. 1064 

lis. Vivebat autem circa annum 1200; quippe Roberti filii sui nuptis cum Margareta filia Herber- 

Lisiardum nominat Sagiensem episcopum , qui « II Comitis Cenoraanensis, speciosam virginim ad 

pontificatum gessit ab an. 1 188 usque ad an. 1201. nutriendum commendavit, inquit Ordericus Vitalis, 

Quamquam Art. du Monstier antiquo , ut sibi vide- lib. III , p. 488. 

batur, usus sit ms. codice, quasdam tamen in eo de- (c) Maurilius Rotomagensis archiephe. an. 1067 

prehendimus locutiones quœ iilam antiquiutem non vivere desiit. Igitur ante hune annum obiit Odo 

sapiunt. Caeterùm, servata diligenter ibi est tempor Stigaudus. 
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Guillelmus 
prior institut* 
tur. 



A Roberto decedens , sororem suam Agnetem omnium patris sui bonorum haeredem 
reiiquit. Nupsit autem Agnes Rabeilo (a) camerario, Guillelmi camerarii de Tan- 
carvilla filio , ad quem proinde patronatus Mezidonis devoiutus est. 

Porro vir quidam , aliquanto antea, ex diuturno calculi morbo meritis B. Barbarae Et canonids 
sanatus fuerat; calculum enim ovo magnitudine parem simui cum urina sine ixsione ^8 ulanbus 
emiserat. Hic impetrato à canonicis [ consortio seu convictu ] se suaque ecclesiae 
servitio devovit, et S. Barbaram omnium bonorum suorum haeredem scripsit. Post 
multos verô dies , eo vitâ functo , Rabellus camerarius , quorumdam suggestione, 
bona iliius praetenso jure dominii invasit , nec ea unquam canonicorum precibus 
relaxare voluit. Facta est igitur super eum manus Domini , quae tantâ subito 
raptorem aegritudine perculit, ut brevl, desperantibus medicis, ad mortis fauces 
propinquaret. Agnes uxor ejus , admodum pia femina , déficiente omni humano 

B auxilio , ad divinum se convertit ; et midis pedibus ad ecciesiam S. Barbarae 
veniens , coram sacris reliquiis salutem viro suo deprecatura in orationem se pros- 
travit , et indignationem pro misericordia ex ipsarum reliquiarum miracuioso fre- 
mitu deprehendit. Unde tristitiâ majori dejecta virum suum adit , et auditum 
fragorem cœlestis indignationis argumentum ipsi denunciat : qui culpam agnos- 
cens , et poenitens , quidquid abiatum fuerat illico reddi praecepit , vovitque se , si 
B. Barbarae precibus vitam et sanitatem reciperet , reguiares canonicos in ejus 
ecclesiasaecularibuisubrogaturum , plures prioribus aggregaturum , ejusdem ecclesiae 
fundum et terminos dilataturum. Quo facto, de infirmitate convaiuit, utrumque 
quod voverat non solùm reddidit , sed uberiùs quàm decreverat adimplevit. 

Adductis igitur ex Augensi cœnobio rei servandae et disponendae causa fratribus , 
quaerebat undique virum idoneum quem huic negotio praeficeret, cùm ecce cujusdam 

C Régis thesaurarii , bene sibi noti , à curia in desertum et solitudinem'recessus ad 
ejus aures pervertit. Me autem vocabatur Guillelmus de Ebroïcis : qui , ut in ejus 
vita (b) postea dicemus , mundum deserens , in eremo castro Britoiio adjacente 
habitum religionis assumpserat. Hune Rabellus consiliis suis aptissimum ratus , à 
Rege et episcopis, unà cum literis quibus hoc ei onus demandabatur, impetravit. 
Coactus igitur est Guillelmus de nido suas conversionis exire , domûsque reguiaris 
ordinandae curam , adhuc in ordine recens , suscipere : qui abbatis nomen , pompae 
contemptor quâ malè in saeculo usus fuerat , prorsus refugiens , prioris nomine et 
officio (c) contentus est. Duxit autem secum duos fratres , viros strenuos , qui de 
civitate Rotomagensi apud desertum, relictis opibus , religionis causâ se contulerant, 
Emalam scilicet et Robertum * ; et iste est Hebertus qui post mortem Guillelmi 
prioris , sub pâtre Daniele , à latere dextro ecclesiae aulas hospitum , officinasve 

D fratrum , per sexdecim annos constanter aedificavit , ac per eas aquam fluminis 
magno sumptu ac sudore adduxit. Hi très , in nomine sanctissimae Trinitatis , 
ecciesiam S. Barbarae , comitante obedientiâ , unanimiter adierunt , seque in ea 
omnibus diebus vitae sub S. Augustini régula militaturos voto pari Domino obtuie- 
runt , anno à reparata saiute mcxxviii , gaudente fundi domino , et favente Joanne An. i iaS. 
episcopo Lexoviensi. Quia porro ecclesia quae nunc S. Barbarae dicitur , in honorem 
divi Martini ab antiquo fundata et dedicata fuerat , illatis verô in eam reliquiis , 
ut diximus, B. Barbarae virginis et martyris, eam ipsa nominisuo ob miracuiorum 
frequentiam vindicarat, ideirco prior Guillelmus in sigillo capituli ejusdem ecclesiae 
utriusque imaginem insculpi fecit , versicuio brevitate laudabiii circum ipseripto : 
In re Martini Barbara nomen habet. Alium quoque similis formas in proprio sigillo 
inscuiptum habebat : Si rectè vivis , fac mihi quod tibi vis. . . . 

E Factum est autem divinâ, ut credimus, ordinatione, ut regina virginum Virgo cio-icos ecefe- 

_ .si* Rotomag. 

terium clericorum quod canotiicum Romani cognomi- a< ( CO nversio- 
nant propt eamdem civitatem construxit, in quo clericos nem admittit. 
secundùm regulam S. Augustini vivere professos con- 
gregavit , quibus et pretpositum ejusdem professionis 
prafecit , quem episcopus loci- in abvatem .eidem 
congregationi solemnittr consecravit. Est enim con- 
suetudo in illis partibus, ut prœpositi congregationum 
hujusmodi aboates nominentur et in abbates conse- 
crentur, hoc tantùm excepto quod baculos non portant. ' 
Vide Rupertum, lib. IV, in regulam S. Benedicti, 
ubi epistolam ea de re à Frioerico archiepiscopo 
Coloniensi scriptam récitât. 

Rrr ij 



♦/Hébert um. 



(a) Rabellus, filius Guillelmi de Tancarvilla et 
Mathiidis filiae Willelmi de Archis, obiit anno 1140, 
ex chronico Roberti de Monte. Guillelmus verà 
camerarius adhuc in vivis agebat anno 1 124* 

(b) Guillelmi vitam prelo destinarat Art. du 
Alonstier in Neustria sancta , nondum édita , ad 
diem 13 januarii. 

(c) Benholdus Constantiensis, in chronico ad 
an. 1095, testis est rectores canonicorum regula- 
rium antiquitus prœposhos dictos fuisse, non abbates. 
Ait enim : Lutolfus sanctissimi Leonis Papce [ IX ] 
filius, sanctœqut Tullensis ecclesia dtcanus ,monas- 
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Maria , quae u bique dominatur , advenienti famuiae suae , tamquam Barbarae in A 
domjesticis suis , quasi mater honorificata occurreret , mittens ei de clero suo viros 
illustres , qui in ejus ecclesia et regulariter Deo inservirent , et ipsam ecclesiam bonis 
temporalibus et spiritualibus propagarent. Unde non immérité ecclesia S. Barbara? 
uterina filia Rotomâgensis ecclesiae dicitur, quia de choro -, tamquam de utero ejus, 
exiisse illud examen dulciflui operis fervens artifex comprobatur. Fratres verô 
Augensis coenobii , advenientibus sanctae haereditatis possessoribus , ad domum 
suam , formaté deinceps inter utrosque familiaritate , regressi sunt. Prior autem 
Guillelmus , cùm vitam parcam nimis duceret cum iis quos secum adduxerat , 
invenire non poterat tantae parcitatis consortes. Quapropter aitiore usus consilio , 
rigorem propositi temperavit ; et coeperunt ad eum fratres , maximè Rotomâgensis 
civitatis, confluere , inter quos pater ejus et duo ex fratribus , quorum memoria in 
benedictione est , aliaeque venerabiles personae de praefata urbe fuerunt. B 
Possessionibu» Videns autem camerarius ramusculum novellae piantationis bonae spei flores pro- 
augetur. ducere , prioribus donis adjecit Mesnil-Girard in Normannia , B exfort et Celes- 
teordiam in Anglia : quae dona cùm prior Guillelmus à regia majestate in perpetuam 
eleemosynam confirmari postulavîsset, Rex B exfort, quod regia corona patri Rabelli 
dederat, confirmare in eleemosynam penitùs renuebat ; sed prior, quia Régi ejusque 
consiliariis familiaris et quasi de curia erat, instans opportunè , importuné, tandem 
opituiante Deo, quod petiit impetravit. Obtinuit quoque vectigalium regalium et 
etiam pontagii immunitatem. Pontagium verô vocant quinque argenteos quos 
ministri Régis pro singulis equis per pontem in navim ascendentibus et transfretan- 
tibus exigebant. Porrô Joannes Lexoyiensis episcopus audit quod Rabellus came- 
rarius ecclesia; B. Barbara? Manerium-Giroldi contulîsset; chartam protulit, qua? 
jamdictum manerium à Roberto Duce Normannorum ecclesiae Lexoviensi datum C 
fuisse testabatur. Facta est ergo ea de re contentio longa inter Joannem episcopum 
et Guillelmum priorem ; sed tandem prior obtinuit. Orta est quoque alia disceptatio 
super quadam terra quam camerarius ecclesiae S. Barbara? dare volebat ; sed eam , 
quia litigiosa erat , prior suscipere renuebat. Quidam enim miles nomine Adam 
de Maqueio terram ipsam calumniabatur, seque eam dicebat debere de camerario 
in feQdo et haeredkate tenere. Cùm ergo camerarius totam illam dare veilet , et 
prior propter calumniam talem donationem differret; tandem, favente camerario, 
hune fmem iiia contentio sortita est : mediam partem habuere canonici ; reliquam 
verà suprà memoratus Adam de ipsis in feodo eâ conditione tenuit, ut bis in anno 
ad necessaria eorum infra Normanniam itinera, bis pro eorum benepiacho equum 
commodaret. Post hœc videns prior in ecclesia S. Stephani de Mesnillo-Maugerii 
praebendas quasdam esse , pauperes quidem illas et paucas , sed reverà canonicis £) 
in posterum plurimùm profuturas» favente Arnulpho Lexoviensi episcopo, et illius 
ecclesiae advocato, eas ecclesiae Sanctae Barbarae providus futurorum adjecit. 
S.L»udiecde- His ita se habentibus , prior Guillelmus ad summum pontificem iter aggressus, 

siam suis insti- j . .. * . . * , _ DO » 

tutis informat, aomum suam m ordine canonicorum regularium, eique dona Régis et camerarii 
apostolicae dignitatis priviiegb fecit confirmari. Româ autem regressus', in ordi- 
nanda domo , maximèque ecclesiae officio , multam et longam operam navavit : 
cujus quidem officii ordinatio pluribus adeè placuit, ut eâ archiepiscopi , episcopi , 
aliique complures praelati in ecclesiis suis celebriter uterentur. Abbreviationes etiam 
eyangeiiorum scripsit , quae dominicis diebus in capitulo legi consueverant. Hym- 
nis quoque et quibusdam sequentiis delectabiles cantus apposuit, quippe qui cantor 
egregius erat. Sed conversa est in luctum cithara ejus , quando de morte Henrici I 
Régis Anglorum iamentabile filiis pacis accidit infortunium , quod obitu (a) ca- £ 
merarii domui fuit non multo post tempore duplicatum. Parvula siquidem adhuc 
erat, et, sicut prior scripsit domino Papje, primos gressus religionis attentans ; parvula 
erat, sed tamen ubera jam habebat. Nam per idem tempus cùm Constantiensis 
Algarus, vir religiosus ac timensDeum,canonicos regulares in ecclesia S.Laudi Cons- 
tantin} coHocare decrevisset; illuc, duce Guillelrrto priore, bonorum coadjutore, 
primum conventum, adoptionis filios ibidem Domino paritura , eosque sanae doc- 
irinae lacté nutritura, direxit. Revoluto itidem anno , eâ sciiicet Dominicâ in qua 

QuSratîm 4 Cmhm ' Hierusalem, et tonventumfacite * conventum èsuis fratribus 
(a) Henricus I Rex Anglorum obiit anno 1135; Rabellus autem camerarius anno 1 140, «x dicti* suprà. 
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A idem prior Guiilelmus induxit in ecciesiam ejusdem S. Laudî apud Rotomagum, 
praesente Hugone ejusdem urfais archiepiscopo et Algaro episcopo Constantiensi , 
quem prior, quia utraque ecclesia de jure ejus «rat, ad tam bona opéra compelle- 
bat. Et iiluc quidem secum duxit Gaiterum fratrem suum , qui apud S. Barbaram 
habitum religîonis susceperat, ut in illa videiicet ecclesia regulariter viverei, cujus 
praebendâ saecuiariter fuerat potitus. 

Interea , regno Anglorum in se diviso , secuta est ecclesiarum Dei non parva Pro tuendi» 
desolatia Quicumque enim viribus praevalebat, aggerem erigebat, castrum firma- ^2£'£ p,w ' 
bat, ecclesiarum et monasteriorum possessiones atrociter invadebat. Atque hinc 
factum est ut quidam Guiilelmus de Bello-campo canonicos de Bexfort crudeliter 
exstirparet : quo audito , prior in Angiiam properè transvectus , fratres ejectos 
magnâ instantiâ restituit. Cùm videret autem episcopos tamquam canes mutos, 

B lupis allatrare non audentes , Romanum pontificem (a) iterum adiré coactus est , 

à quo Viterbii invento literas importune tempore opportunas postulavit; sed re Romanum 

de crastino in crastinum dilatâ, tandem dies S. Barbara martyrii advenit, quem ^"" ficem 

opportunum urgendo pontirki prior arbitratus est. Itaque ad eum jam sacris aita- 

ribus adstantem accedens, rogavit ut petitionis B. Barbare, eo die quo festum ei 

erat, et quo memoriam passionis ejus facturus erat, meminisset. Qui blando vuitu 

arridens , rem eo die confectam iri poilicitus est. Imminente autem solemnitate 

B. Nicolai , cardinaiis Hyacinthus tune temporis nominatissimus priorem rogavit 

ut ilio festo pracentoris officio fùngeretur : quod quidem officium , dispositis in 

choro cantoribus , et Rotholdo tune Ebroïcensi episcopo, postmodum archiepis- 

copo Rotomagensi , ex opposita parte chorum régente, magno cum omnium favore 

et piausu , ut erat usûs et cantûs ecclesiastici peritissimus , dulcifluâ vocis modu- 

C latione consummavit. Hic Rotholdus priorem euntem usque ad curiam Eugenii 
Papae sumptibus suis satis iiberaliter sustentavit; redeuntem verô Abrincensis 
episcopus Richardus, cognominatus de Soiemnio, non minus honorificè procuravit. 
Hi duo antisrites cùm Romam pariter proficiscerentur , à predonibus quibusdam 
capti et in castrum sunt deducti : quo viso, prior, cruce (b) acu pailio affixâ, statim 
pertransiit , et episcopum in cujus diœcesi castrum illud erat conveniens, cum eo 
egit ut secum mitteret, qui sacrilegis anathematis sententiam minarentur, nisi 
captivos iiberos dimitterent. Instabat prior, ut in taiibus noverat ésse instandum : 
nec mora, socios et patronos suos suâ instantiâ liberavit, non soiùm in sua, sed in 
aliéna quoque terra probatae virtutis virum se esse demonstrans; probata enim 
virtus corripit insipientes. 

Igitur apostoiicâ fretus auctoritate remeavit in Angiiam, ubi pontificibus et in AngiUm 

D predonibus terribilis factus est, quia apostolicae sententiae opprobrium pertimesce- reversus ' 
bant. Venit autem ad "Wïgorniensèm episcopum (c) , qui damna sua apud eum 
conquerenti respondebat se modè jus illi redditurum , et iterum atque iterum 
venienti idem responsum dabat.Presui de injustis justitiam facere difîèrebat; prior 
instanter ac fréquenter, sed inaniter, ejus * segnitiem stimulabat. Unde factum *£^. S eriùt. 
est ut fortes quaererent animam prioris;sed quia féliciter conservavit ecciesiam sibi 
à Deo commissam , Deus conservavit illi misericordiam suam , eripiens eum de 
manu fortiorum ejus, de periculis in mari, periculis fluminum, periculisque latro- 
num. In itineribus saepè uno pedite contentus , sarcinuiâ sellae astrictâ, cùm ab 
insidiantibus quis vel unde esset interrogaretur , se presbyterum S. Martini de 
Scaioiaeo esse respondebat : quemdam viculum eidem ecclesiae proximum esse 
intelligens , quem ipse et ejus successor , eô quôd ab illa parte regulariter viven- 

E tium domicilia aptiùs construi poterant , nummorum terrarumque commutatione 
in suum dominium redegerunt; Guiilelmus verô de Pleevilla, sic dicti territorii 
dominus, partem ejusdem viculi, quae emenda remanserat, émit, emptamque 
ecclesiœ S. Barbare iaudabili devotione donavit. 

Porrô prior Guiilelmus modo apud Bexfort , modo apud CeJesteordiam , utrius- Mohb péri- 
que possessionis defensor indefessus , utrobique pro tempore morabatur. Lincolmensi 
quoque episcopo (d), utgladium ecclesiasticae vindicte: in hostes ecclesiae vibraret, 

(a) Eugenium III, qui anno 1 1A5 Viterbii môram illa œtas reverentiàm exhibebat, securior incederet. 
faciebat (c) Simonem, qui anno 1 149 vita functus est. 

(^Nimirumutsubtesseracrucesignatorum.quibus (d) Alexandro, anno 1147 mortuo. 



5 o4 EX ACTIS SANCTORUM 

auctorhate apostolicâ vehementer instabat ; sed gladius Phinees nimis obtusus erat A 
iilis diebus. Pacatis igitur ut poterat rébus , iterum ad suam ecclesiam remeabat; 
sicque fréquenter iens et rediens, plurima terra marique pericuia passus est. Saepè 
etiam procellis jactatus , eâ tamen vice bomines fluctibus ferociores invenit. Navis 
enim quâ vehebatur, iniquâ vi ventorum Pontivo pago appulsa, irruentibus statim 
praedonibus est circumfusa : quo in periculo, vir muita expertus caiceis nummos 
insarcire praecepit , sicque inter plantas et soleas reconditi , manus rapaces evase- 
runt. Ipse tamen in îllius tempestatis articuio gravi aegritudine correptus , pristinis 
viribus admodum destitutus est. Quae cum audisset Hebertus frater iilius , iiiuc 
quantocius convolavit, eumque inde subiatum paulatim usque ad cœnobium Ge- 
meticense perduxit, ubi super eum morbus ingravescens vehementiùs incubuit. 
Unde monachi, ut postea innotuit , jam corpus ejus honorificè sepultum retinere 
parabant ; sed nondum dies Mathatiae appropinquaverat. g 
Anglic&nas ta- Interea hostibus ejus in Angiia consilium fuit , ut fratribus apud Bexfort com- 
men possessio- mo rantibus relicto tantùm unde viverent , caetera asportarent. Quo audito , prior 

nés tuetur et . . . . .. f . . . r 

aug«. plures canonicos transmisit m Angliam , quorum acies quamvis mmima , tamen 
ordinata , inimicis suis terribilis erat. Et quia non decebat ut tôt fratres ad eccle- 
siam extrà positam singuiis diebus procédèrent , oratorium in honorem S. Barbare 
virginis et martyris , in quod ipse nonnuiiam partem ejus reiiquiarum întuiit , ut 
ipsa possessionem suam suo deinceps prxsidio , ut fecit , tueretur , intra aream 
aedificari jussit: quod et apud Celesteordiam similiter factum est, ubi, sicutapud 
Bexfort, fratres divina officia celebrabant. Porro,quia apud Bexfort victualium 
copia major erat, ibi etiam scriptores habebantur , quorum opéra, sîcut et multa 
aliis usibus necessaria, eo quod iilius temporis moneta extra Angliam penè repro- 
babilis erat , ad S. Barbara? ecclesiam in Normanniam mittebantur. Erat autem C 
inter fratres tum de bene ordinanda conversatione, cum de tuenda possessione, tam 
sancta quotidie aemulatio , ut etiam apud hostes bene audirent. Prior verô pro 
variis rerum eventibus hodië in Anglia , cras in Normannia erat ; nam et ipsa 
Normannia pluribus dorhinis serviebat. Ipse autem cùm esset vir consilii , et in 
causis difHciiioribus vivus et efficax, plerùmque ab Angliae primate Theobaldo 
Cantuariensi archiepiscopo , plerùmque ab Impératrice Mathiide consilii causa 
vocabatur. Quae quidem Mathiidis ei «jusque domui singuiis diebus sex argenteos 
in perpetuam eieemosynam contulit , apud Claudiocestriam colligendos : quem 
redditum, post mortem prioris, Henricus II Angliae Rex, Imperatricis filius, in 
suum dominium revocavit; prior tamen pensionem iilius multis diebus oblinuit, 
ac super hoc chartam Imperatricis moriens dereliquit. 

AbitinereJe- Cùm autem Ludovicus Francorum Rex Hierosolymitanam expeditionem , exD 
rosoi. excusa- £ U g en |j jjj Ro man i pontificis consiiio , cum suis commilitonibus susciperet, electi 

•Godefridus. sunt ab eodem pastore insignes duo episcopi , Lingonensis * videlicet et Lexo- 

* Amuiphus. viensis *, qui vice ejus in regimine populi christiani, cum praefato Regein Hieru- 
salem profecturi , fungerentur; electorum unicuique indultum est in provinciis suis 
viros eligere, dignos vocari in partem regiminis. Unde Lexoviensis episcopus 
Arnuiphus in sua Guillelmum priorem , viae et vitae suas cuslodem pariter et con- 
sortern elegit. Quapropter conventûs ecclesiae S. Barbarae gratiam super hoc habere 
cupiens, capitulum non auctoritate apostolicâ, sed benignitate paternâ introivit, 
fratres orans ut aequo animo ferrent quod eum facere negotii instantis nécessitas 
compellebat. Auctoritati apostolicae obniti fas non fuit. Recedente verô episcopo , 
patrem fiiii unanimiter implorabant, ne titubanti adhuc domui columnam subtrahe- 
ret; eoque magis instabant, quô majorem in eo eundi quàm remanendi voluntatem E 
advertebant. Tamen quia non potest mater non misereri filii uteri sui , concussa 
sunt viscèra ejus , eisque se domino Papae, qui tune Autissiodori morabatur , statum 
domûs suae f^deliter expositurum , et quod ille sibi injungeret facturum promisit. 
Quo impleto, cum gratia et pace domini Papae et domini Lexoviensis episcopi ad 
solitam sollicitudinem regressus est, subrogato ecclesiae Lexoviensi domno Ebroï- 
censi Rotholdo , qui , quamdiu custos episcopatûs fuit , ecclesiae S. Barbarae mirum 
in modum favit. 

i^A^lïbus Inter ea fratres in Anglià multas adversantium injurias perpessi , prioris adven- 
ophuiatur. tum pendulâ semper exspectatione suspensi desiderabant. Guillelmus etenim de 
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A Bello-campo, filius iniquitatis, nocere apponens, non tam quotidie quàm continué 
eos infestabat ; iterum enim eos in patria manere prohibitos de Bexfort ejecerat. 
Episcopus "Wigorniensis , in cujus dioecesi jacebat fratribus ablata possessio, quam- 
vis à legato et archiepiscopo jussus ut jus redderet , sententiam in maiefactores 
pronunciare noluerat , sed tergiversando quotidie eiudebat. Quapropter des- 
cente Iuporum audaciâ et pastorum ignaviâ , crescente quoque de die in dierti 
divisione , desolatione , pacisque regni Anglorum desperatione , tertium ad 
summum pontificem iter arripuit. Qui in medio itinere obvium habens Arnul- 
phum Lexoviensem episcopum , quales ab eo Romam eunte poposcerat, literas 
seu diplomata accepit. Parte igitur nummorum quos secum ferebat , domum 
remissâ , bonus pastor suis subventurus ovibus rectâ viâ in Angliam prope- 
ravit. Oves Iuporum dentibus jam patentes , desiderato pastoris adventu sunt 

B laetataejdupi verô inopinato' illius occursu conturbati. Tandem ergo pontifices 
inobedientiae peccatum metuentes, divinae maledictionis sententiam in maiefactores 
auctoritate et mandato apostoiico pronunciare coacti sunt. Quibus sic anathematis 
vincuio innodatis , prior in Normanniam redire proposuit. Cùmque jam viae se 
dedisset, misit post eum Guiilelmus de Bello-campo speciaiis fratrum persecutor, 
ut secum , priusquam navim conscenderet , loqui dignaretur. Qui ad eum rever- 
sus , tyrannum de sua iniquitate corripuit , et de corrigendis quae impiè gesserat 
admonuit; tandemque , amicis de pace hinc indetractantibus, inter eos hujusmodi 
conventio intercessit. Prior per homines suos, sacramenti religione, summam dam- 
norum quae tyrannus ille intulerat, probari fecit : ea verô computata est ad trecentas 
marcas argenti , de quibus singulis annis reddi debebant saltem marcae quindecim. 
Guiilelmus autem de Bello-campo super textum evangelii , unà cum Galtero et 

C Petro suis fratribus, se deinceps super neuvensam * Bexfort nil moturum juravit, *f meuven- 
donec praefatam summam intégré restituisset. Nam priùs ad se pertinebat haeredi- saro - 
tario jure , quippe quod fundatum ab ejus matre , nomine Rojoia , contingere sibi 
dicebat. Misit quoque in Normanniam quemdam clericum suum, qui vice ejus à 
conventu S. Barbarae, quem toties offenderat, cum omni humilitate veniam postu- 
laret. Prior vero per literas insinuavit , ut prostratio et clamor in majori missa 
per singulos dies à ministris aharis , à toto conventu ante perceptionem sacramenti 
neri soiita , eodem prœsente fîeret , sicque cessaret : volens scilicet relatu clerici 
dominum suum ab invasione soiita penitùs deterrere. Atque haec ideo retulimus , 
ut agnoscant caeteri quanta priores pro noveilae domûs defensione pertulerint, vivat- 
que fortitudo ea parentum in moribus filiorum. 

• Horum igitur impugnatione sic sopitâ, ab aliis tamen hostibus requies non fuit; 

D quibusdam adhuc Stephani Régis, caeteris Henrici Imperatricis filii partes tenentibus, 
sed reverà praedis et rapinis gaudenlibus, fratres multis noctibus messes per acervos 
intra murorum ambitum congregatas, velut in acie positi, ante et post matutinas 
distributioné vicariâ servare cogebantur. Ipse etiam prior Guiilelmus , cui de 
congregandis et conservandis cura et sollicitudo principaliter incumbebat , primas 
vigiliarum partes , adhibitis canibus latratu et magnitudine terribilibus , tenebat. 

Ex his omnibus patet quantâ virtute et animi magnitudine praeditus fuerit p ro tuendi* 
primus prior noster Guiljelmus, et quàm potens fuerit in opère et sermone. Talem ™° n f"pjî^|; 
quippe gratiam, inter caeteras quas postea referemus, divina munificentia contulit decmat. v 
ei , ut ipsi potentes operis et sermonis ejus potentiam pertimescerent. Philippum 
Bajocensem episcopum, virum cordatum suisque adversariis solâ vukûs feritate 
terribilem , hic adegit ut locum S. Albini , quem à nobis auferre modis omnibus 

E nitebatur, non solùm liberum et quietum dimitteret, verùm etiam priorem euntem 
ad Remense concilium , cui praeerat Eugenius III , suis sumptibus honoriflcè duceret 
atque reduceret. Joannis episcopi Lexoviensis , qui ei invidere ac adversari vide- 
batur, saepè cornu contrivit. Capellam B. Mariae de Boterelli-villa, quam presbyter 
illi serviens, parœchialis ecclesia; nomine, in rotulo episcopali, viribus episcopi 
contra priorem niti volens, scribi fecerat, ipse prior, diù reluctante sed non prae- 
valente episcopo, de rotulo episcopatûs deleri fecit. Possessionem nostram de Agego, 
quae fuerat patris et fratrum suorum, à fratre suo Richardo super altare ecclesiae 
S. Barbarae offerri , et in perpetuam eleemosynam confïrmari curavit , nihil cum 
îis habens commune quorum cura est de rébus ecclesiae parentes ditare. Capellam 
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quoque S. Michaelis de Saiquantia, quinque tantùm solidos Andegavenses annuâ A 
pensione reddentem , longo sudore in suam jurisdictionem redegit. Ecciesiam S. Ma- 
rte de Texta ab adversariis , qui etiam in canonicos usque ad verbera exarserant , 
post multos labores, eorum signifero ergastuio Régis injecto , iiberavit. Etquoniam 
de hac ecclesia , quae juris B. Benedicti est , sermo incidit , aperire iubet quomodo 
S. Benedicti iocus dominio S. Barbara? accesserit. 
Locum S. Be- Erat in domo B. Barbarae canonicus quidam, patriâ Rotomagensis , nomine 
mOTMierio"" 1 Ro^ertus de Rollonis-mara*, qui , duobus digitis contractis et aiiquantùm are- 

♦ Rmmart. fàctis , quaedam nascentis leprae indicia praeferebat. Prior autem , quaesito et in- 

vento ioco future , ut credebatur , aegritudini opportuno , eum ibi , missâ de 
monasterio aiimoniâ , collocavit. Qui , Deo opitulante , in honorenr B. Benedicti 
oratorium ibi construens , et reguiariter cum aliquot fratribus ejus ministerio depu- 
tatis vivens , quasi pater patriae haberi cœpit. A die autem quâ domo S. Barbarae B 
exivit, ieprae signum in eo penitùs non excrevit. Missas saepè celebrabat; potens 
iaboris erat ; in festis novem iectionum psaiterium , priusquam comederet , decan- 
tabat. Tantam apud patronum suum Richardum de Tornayo gratiam invenerat, 
ut agellos ei duos , unde suo Iabore fructus annuatim perciperet , dederit. Notum 

* Ed. enim. eum * fecit Imperatrici Mathildi , quae eum ipsa invisere, et ei (priore interve- 

niente) ejusque loci habitatoribus nonnuiiam partem vicini nemoris impartiri 
dignata est. Pierùmque prior transfretans in Angiiam domûs suae curam eidem , 
uno intérim vei duobus ex fratribus apud S. Benedictum officii divini causé 
commorantibus , fiducialiter committebat. Non fuit post eum qui tanta de praedicto 
loco ad conventum bona transmitteret quanta ipse de proprio iabore transmittebat , 
aliquando videlicet et per annum , supra decem iibrarum aestimationem : quod 
pretium tune temporis multas tum merces tum iabores compensabat. Priori superstes C 
fuit, sed ibi sepultus ulji in magna devotione Domino diù est fideliter obsecutus. 
Post inceptum vero S. Benedicti iocum , ecclesiae S. Barbarae à Guiiieimo Pontivi 
Comité Salta-cocheria data fuit , ubi à quodam fratre sanctae Dei genitricis ora- 
torium exstructum est, et ab Girardo Sagiensi episcopo, qui ecciesiam S. Benedicti 
dedicaverat, simiiiter est consecratum. Prior quoque Guiileimus ecciesiam S. Mariae 
de Ouviiia à Guiiieimo patrono in redemptionem moiendi S. Barbarae , quem ille 
et fbrtitudo ejus combusserant , primùm quidem renitente , sed postea favente 
Arnulpho Lexoviensi episcopo , multipiici persuasione consecutus est. 
Defuncto His atque aliis pro commisso sibi grege , proque tuenda et instituenda domo, 
ri Daniel fuffi- tam praeclare gestis, tandem bonus pastor et servus super pauca ndelis, vocatus 
citur. est in gaudium Domini sui , postquam inter Angiorum Regem Stephanum et Hen- 

ricum Normannorum Ducem de pace convenisset fa).... Sepuito itaque priore D 
Guiiieimo, fratres in ecciesiam, deinde in capituium conveniunt, ubi defacienda 
et acceieranda electione convenit eos episcopus : quod et factum est. Priùs enim 
quàm de capitulo exirent , electus est Daniel in priorem , quem fratribus apud 
Bexfort commorantibus prior Guiileimus praefecerat , quemque laudatum moriens 
sibi successorem nominarat. Nominantis vero sanctitatem et auctoritatem praesui 
commendans, animam illius , suo judicio, nulli totius episcopatûs secundam fuisse 
affirmavit. Famiiiaribus quoque suis dicebat taies in auro vei argento repositos 
esse, quorum mérita prioris Guilieimi meritum [non] aequarent. Porro missus 
est unus de primoribus fratribus S. Barbarae in Angiiam cum iiteris episcopi et 
capituli, ut electum ad hoc onus cum honore deduceret : qui et onus et honorem 
refugiens, seipsum muita praetendens excusavit iiteris, patris et praedecessoris sui 
Guilieimi humilitatem secutus, qui , se à prioratu amoto, aiium sibi subrogari ten- E 
taverat ; sed quia à Deo in pastorem vocatus fuerat , etiam ab hominibus compuisus 
est id esse.quod erat. Excusanti autem se rescripsit episcopus , omnium ecclesiarum 
introïtum ei interdicens, nisi officium ad quod vocabaturobedienter susciperet^).... 
Quâ ilie comminatione perterritus migravit in Normanniam , frarribusque iiium 
pontifici pnesentantibus , de manu ipsius regendae domûs curam suscepit.... 

(a) Anno 1153 pacem fecit Henrious Dux Nor- (b) Recitatnr hic loci epistola Amulphi L«ço- 
mannorum cum Stephano Angliae Rege, vin kal. viensis episcopi , qu« est inter éditas 16, t. XXII 
novembris ; Guiileimus vero prior die 13 januarii Biblioth. Patrum. 
sequentis anni è saecnlo migravit. 

Porro , 
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A Porrô, anno mcliv, mortuo Stephano (a) Anglonim Rege , Henricus II Iropera- Danielis gesta 
tricis filius , ad quem légitima regni successio spectabat , in Natali Domini cum AndiœRe' e 011 
gratia omnium diadema apud Westmonasterium suscepit. Qui cum regios redditus, 
qui diù dispersi fuerant , suum in dominium revocari instantissimè praecepisset , 
inventum est manerium de B exfort xxxn libras annuatim Régi persolvere. Cùm 
enim supérieur Henricus , Rex item Anglorum , praedictum manerium dedisset came- 
rario suo Guillelmo , cujus filius Rabelius tamquam propriam haereditatem illud in 
perpetuam eleemosynam donaverat , deietum de Régis rotulo prae negligentia non 
fuerat. Unde factum est ut ministri Régis à fratribus apud Bexfort constitutis 
praedictae pensionis summam exigèrent. Crescebat improbitas exactorum, nec jam 
supererat nisi autxxxn iibrarum solutio, aut fratrum de sua possessiohe ejectio. 
Sustinuerant pacem , et ecce turbatio : ad cujus nuncium prior expavit, conventus 

B ingemuit , fugit consiiium , nuiio adversùs regiam majestatem ferente- praesidium. 
Introivit tamen in conspectu Dei gemitus compeditorum ; et ubi humanum de- 
fuit auxilium , efficax S. Barbarae praesidium intervenit. Quâdam etenim nocte , , 
minaci vultu et affatu Regem in somnis adeô exterruit , ut advenienti priori Da- 
nieii , indicans aiiquid eorum quae viderat , benignè responderet , praedictamque 
possessionem in perpetuam eleemosynam sigilli regii munimine confiçmaret (b). 
Quo successu prior animatus , redditum illum quem Imperatrix priori Guillelmo 
contulerat, et Rex abstulerat, per quosdam Régis famiiiares revocare tentavit, sed 
non valuit. Mortuus quippe erat Guillelmus , cui advenienti Rex ipse , cùm tantùm 
Dux erat, expansis in ampiexum brachiis occurrebat; Imperatrix tamquam patri 
et consîliario favebat , cui etiam imam de regularibus officinis, sive claustrum, sive 
dormitorium , se promiserat aedificaturam. Nam ipse causam futuri Régis ejus friix 

C quantum potuit, semper fovit, ac de imminentibus sibi pericuiis saepè per literas, 
inter condensa barbae cujusdam fratris implicitas et occultatas, eam admonuit. 
Hic prior qui tune obiit , quando tempus ampliandae domûs advenerat , quanti 
successorem suum aestimaret in vita sua satis admonuit. Iturus enim in Hierusa- 
lem , eum de Anglia accersit , domûs suae curam illi commissurus, nisi ille ab illo 
itinere fuisset dimissus. Sed quem in vita sua sibi subrogare non potuit, officii 
et conversationis suae futurum haeredem moriens commenclavit. 

Porrô Daniel pro bona opinione gratiam Régis , pontificum et procerum habere Bona ab eo 
< ccepit : unde factum est ut, fortuné quoque temporis arridente, largitione pluri- ^"ûr! 1 *™ 0 " 1 " 
morum multa domui bénéficia provenirent. Rex ipse ecclesiam de Perceyo *, quae * P<rcy. 
jurejurando vicinorum nobilium dominio ejus adjurata est, primùm quidem relue- 
tante , sed postea favente Frogerio Sagiensi episcopo , donavit. Idem episcopus 

D ecclesiam quoque de Emes dédit , ejus donation! assentientibus Guillelmo de Soia 
et Rogero de Combray , qui de jure patronatûs inter se acriter in curia contende- 
bant. Frogerii vero successor Lisiardus (c), tempore Galterii prioris, praefatam 
ecclesiam religiosis S. Barbarae auferre multis modis tentavit ; sed tandem rogatus 
à Rege illam ipsis in pace possidendam dimisit. Ecclesjam de Centilly, ad peti- 
tionem Lucae sacerdotis et Richardi fratris ipsius , patronorum , Roberto de Sequi- 
villa id juris quod in ea habebat benignè concedente; ecclesiam de Ocaniis *, * Ocaign». 
Gaufrido patrono eâ lege consentiente , ut ex eadem ecciesia fratribus de Deserto 
sexaginta solidos Cenomanenses annuatim per manus prioris S. Barbarae, omni 
contentione sopitâ, persolverentur ; et ecclesiam S. Pétri de Broglio *, petente * LeBrmt. 
Rogero filio Comitis Claudiocestrensis , tune Wigorniensi episcopo , eisdem reli- 
giosis idem Frogerius Sagiensis episcopus concessit. Qui quidem Rogerus apud 

E S. Barbaram diù commoratus et interconversatus , suo sumptu et instantiâ illam 
ecclesiam elaboravit. Unde, ipso quoque postulante, statutum est ut in die anni- 
versariaejus obitûs (d) ex praefatae ecclesiae redditu conventus procuraretur. — Praesul 
quoque Lexoviensis Arnulphus ecclesiam B. Mariae de Piassicio, ad petitionem 

(a) Anno 1154 Stephanus obiit, VIII kaL possessio de Bexfort , qua seriùs proinde in perpe- 
novembris, sepultus apud Faversham. tuam eleemosynam confirmât^ fuit. 

(b) Vide t. II Monastici Anglicani, p. ioio, (c) Lisiardus factus est Sagiensis episcopus anno 
chartam Henrici II donationes ecclesis S. Barbarae 1 1 88 , obiitque anno 1201. Quo tempore vivebat 1 
factas confirmantis , testibus Thomâ canctUario , &c. hujus opusculi scriptor, ac forte seAùs. 

adeoque ante annum 1162, quo ille cancellariâ se (d) Rogerus Wigorniensisepiscop. obiit an. 1 179, 
abdicavlt. Porrô in ea pancharta non occurrit Turonibus, ex Roberto de Monte et Hovedeno. 

Tom. XIV. Sss 
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Roberti de Monteforti ; de P ont -fol , ad petitionem Hugonis de Vignetot ; de Monte- A 
Fouqueranno, ad petitionem Henrici Louet ; et immunitatem eorum quae ad usum 
domûs religiosorum ipsorum, sive maneriî de Mesnil - Girard , in foro Lexoviensi 
venduntur et emuntur. — Pontifex Ebroïcensis ^Egidius ecclesiam B. Martini de 
Osmundi-villa , ad petitionem Roberti abbatis , filii Richardi de Tornayo , qui 
locum S. Benedicti dédit. — Bajocensis antistes quoque ecclesiam S. Martini de 
Graye, ad petitionem Herlonis ejusdem patroni; et ecclesiam B. Andréas de Coton, 
concedentibus Rogero Malofiliastro et Guidone de Bovilier , dédit. — Denique 
Constantiensis episcopus Richardus ecclesiam B. Marias de Savignaeo , ad petitionem 
Gaufridi deBruelcort; — Oliverius Samson locum deEstres, et Guillelmus citharista 
Rabelli camerarii , quamdam terram apud Celesteordiam , quam ipse camerarius 
ei dederat in stipendium , religiosis S. Barbara; concesserunt. 

Hcec in diebus Danielis prioris , miseratione divinâ , possessionibus adjuncta sunt. B 
Qui quidem, etsi in diebos pacis fuerit , tamen pro domûs suae utilitate multos passus 
est labores , ac etiam ea de re Romam profectus est. ( Hactenup codex ms.) 



EX HISTORIA MON ASTERII GLONNIENSIS, 
Seu S. Florentii Salmuriensis (a). 

Apud Martenium, t. V Amplissimœ Collectionis , col. 1127 et seqq. 

Nam. 61. Tempore memorati patris [ Sigonis] accidit apud urbem Redonicam , quod abbatia 
b«elMeia^it S. Melanii ad tantam paupertatis extremitatem redactaest, quod vix uni monacho, ç 
deinarchiepisc. qui ibidem solus remanserat , inopis vitae necessaria superessent : cujus ecclesiae 
Doiensi. casum iHustris Cornes Britanniae Goffridus^, cognomento Bastardus, cum doiore 
percipiens , consilio et hortatu uxoris suas Berthae , Salmurum ad memoratum 
abbatem nuncios delegavit, obsecrans et multâ supplicatione implorans ut prae- 
taxatam abbatiam reformaret, eamque velut propriam in perpetuum possideret. 
Tune reverendus pater, communicato fratrum consilio , precibus Comitis acquies- 
cens , saepedictam S. Melanii abbatiam de manu ipsius Comitis sub firma ejus 
donatione jure perpetuo possidendam suscepit , eique fratrem Evenum , illustrera 
génère , summae religionis et industrie virum , abbatem prasfecit. Hic igitur Evenus , 
suscepto abbatis officio , circa locum sibi commissum tantâ vigilantiâ desudavit , 
ut eum sub brevi tempore , ordine et monachis , et domorum aedificiis , et libris 
et ornamentis quampluribus ampliaret. Cognitâ igitur ejus sagacitatis industriâ , ^ 
et per totam provinciam divulgatâ , et assensu Comitis , postulantibus clericis , 
acclamantibus laïcis, in archiepiscopum Dolensem (c) promotus est; sicque duplicis 
honoris radio archiepiscopus pariter et abbas toti Britanniae coruscavit. Cùm autem 
viginti septem annis in regimine abbatia; strenuè praefuisset , ad diem extremum 
perveniens , intra monasterium cujus impiger restaurator exstiterat , cum muito 
pianctu omnium est sepultus (d). 
s^o™' bit s P r3e f u ft autem venerabilis pater Sigo in regimine hujus abbatiae annis xm , 
.gomso ms. mens jjj US VII> diekus xx. Tandem vero cùm plus morum quàm annorum matu- 
ritate canesceret, piacuit patri gratiarum et luminum granum suum , quod jam 

(a) Hase séries illias est à nobis editae t. XI , » lapide revoluto , tabulam plumbeam ad caput ejus 
p. .276 , auctoremque habet Michaelem ejusdem » invenerunt literis inscriptam sub verbis taiibus : 
loci abbatem, qui praefuit ab anno 1203 usque ad -aAnno Dominicœ incarnationis mlxxxi, Romano 
annum 1221. Ms. cod. Biblioth. nat. Paris. 5653 npontifice Cregorio VII, consule Redonensi Gau- 
\ix in aliquo discrepat ab editis Martenii. » fiedo , et Silvestro episcopo , vu kal. octobris obïït 

(b) Goffridus Grennunatus etiam dictus , Cornes » domnus Evenus Dolensis archiepiscopus et abbas 
Redonensis, filius Alani III, anno 1084 obiit in »S. Melanii, vir strenuissimus , omniumque morum 
captione apud Sanctum-Courent'mum , die 2$ octo- nhonestate prxclarus , pater piissimus, cœnobiique 
bris , ex chronico Kemperlegiensi. » hujus restaurator mirificus. JVamque ut primùm ab- 

( c) Anno 1 076 Evenus factus est Dolensis archi- » batiam suscepit, unum tantummodo in ea monachum 
episcopus , ex epist. 4 Gregorii Papae Vil , lib. IV. » reperit; infra yen xxvn annos quibus monasterio 

(d) Anno 1081. Subjungit enim scriptor: œ Post -oprajuit, in tantum congregatio crevit, ut die obitûs 
»mnltum vero temporis, tempore venerandae me- -osui perfectus numerus centam fratrum ibiremansit. 
« moriae Guillelmi abbatis ejusdem monasterii , acci- » Jdcirco credendum est eum à Domino non trkenum, 
» dit ut concors fratrum congregatio ejussepuknjm »n«r sexagesimum, sed potiits centesimum percepisse 
» gratiâ revelationis effoderent : qui , superposito » fructum, » 
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A albescebat ad messem , in horreo feiicitatis recondere ', et militem qui jam légi- 
timé certaverat , honore pariter et gloriâ coronare. Sic ergo in senectute bona , 
pienus dierum , non noctium (eu jus vita tota fuit diei, non noctis), 11 idus junii (a) 
féliciter migravit ad Dominum. ... 

Post excessum venerabilis vitx Sigonis, quidam bonx indolis adolescens Guil- Num. 64 et 6$. 
Jeimus nomine in abbatem prxficitur, quem ciaritudo nataiium et religiosa morum ^bMSahnur? 
flagrantia exteris instantiùs iliustrabant. Hic ecciesiam nostram tantâ reiigionis 
honestate decoravit , ut per mundi terminos sanctitatis et opinionis ipsius radii 
coruscarent. Omnes enim tam vicini quàm remoti ad orationes hujus sancti patris 
et fratrum sibi commissorum , tamquam ad angeiica suffragia , confluebant. Au- 
diens tam ciarescentem famam iliustris Dux Apulix G. (b) compunctus corde 
et inspirante gratiâ visitatus, prxclara ornamenta et eximia xenia pretiosa huic 

B ecclesix destinavit ; eamque ab omni debito absolvens , anniversarium suum 
apud nos annuatim fieri benefactor magnificus impetravit. Prxterea A. (c) 
nobilis vicecomes Thoarcii , tam celebri famâ perculsus , obedientiam de Casa 
B. Florentio obtuiit ; quam cum omni libertate donatam , miris et magnis reddi- 
tibus ampiiavit : sed et ciarissimus vir l.(d) Dolensis, hujus patris nostri frater 
secundùm carnis originem, amore Dei et ammonitu fratris , quem afièctuosè diii- 
gebat , obedientiam nobis apud Dol prxclaram donavit , et multis cum terris et 
proventibus sublimavit. Nec solùm in minore Britannia , sed etiam in majore ad 
transmarinas partes fama patris nostri convolavit , ubi Monemutam , et quidquid 

habemus in Anglia , merito suae reiigionis acquisivit Tempore venerabilis 

patris Guilielmi restituta est S. Florentio obedientia S. Gundulphi, quam per incu- 
riam et inertiam monachorum sanctus amiserat. Multa acquisivit , et pauca perdidit. 

C Hic cum per decem (e) et octo annos abbatix nostne strenuus administrator solli- 
cité prxfuisset, m kal. junii féliciter migravit ad Dominum. ... 

Post memoratum patrem pix recordationis Guillelmum, xn kal. julii successit Num. 66. 
in abbatem egregius quidam ex fratribus nostris Stephanus nomine , natione Bur- a j^ >hïnutI 
gundio , clarus génère, sed clarior honestate, vir apprimè literis eruditus, et in 
administratione temporalium impiger et discretus. Hic in regimine sibi credito vitâ 
pariter et doctrinâ proficiens, miris virtutum odoribus enituit, et circa hujus ecclesix 
utilitates et negotia omni vigilantiâ vigilantiùs excubavit. Tandem verà cùm in 
abbatis officio xm annum complesset, sublatus de medio, vil idus aprilis (f) 
féliciter in fata concessit : cujus exsequias unanimis fratrum congregatio devotissimè 
celebravit,,ejusque corpusculum cum débita veneratione in capitulo sepelivit. 
Post transitum felicis memorix Stephani, regimen abbatix suscepit strenuus 

D quidam ex nostris Matthxus nomine, de castro Losduno claris parentibus oriundus, bas, dem Ande- 
quem literaturx profunditas et sanctitatis religio prx exteris iliustrabant. Hic in g * vens • ep,sc * 
suscepto pastoral! regimine verum pastorem se exhibens, pro negotiis hujus ecclesix 1 
ad toierantiam laborum se totum exposuit, et in habitis defendendis, et non 
habitis acquirendis , strenuâ soliieitudine desudavit. Ipse enim pro jure ecclesix sux 
sibi commissx contra moniales Nidi-avis et contra Xantonensem episcopum et cano- 
nicos viriliter decertans , hos et illas in Romana curia superavit. Nam eliminatis 
monialibus, data juris sententiâ, Arbaudum obtinuit; Sanctum quoque Bibianum 
de Ponte contra memoratum episcopum et canonicos multis iaboribus et impendiis 
acquisivit. Fecit etiam hic venerabilis pater dorsalia duo egregia, qux prxcipuis 
solemnitatibus extenduntur in choro, in quorum altero xxiv seniores cum citharis 
et phialis depinguntur ; in reiiquo apocalypsis Johannis opère est descripta eleganti.... 

E Sub ejusdem quoque tempore, quidam de fratribus nostris Fulcandus nomine, sacrista 
hujus ecclesix, apud S. Juiianum Turonensem in abbatem promotus est. Aiius 
insuper sacrista noster Guilielmus de Gasconia, et post ipsum alius Guilielmus de 
Normannia , apud S. Maurum abbatis dignitatem et officium susceperunt. Cùm 

(a) Anno 1070, ut expresse habet chronicon Et ad an. 1 088 : Hoc anno data est Casa S. Florentio. 
Salmuriense à nobis editum t. XI , p. 339. (d) Joannes,quietComburniiinBritan.dominus. 

(b) Robertu's Guiscardus, qui anno 108 j morti (e) In ms. cod. legitur XLet y m. Et quidem in 
occubuit. chronico Sahnuriensi Guilielmus qui Sigero suc- 

(c) Aimericus, de quo chronicon Salmur. tomo cessit anno 1070, obiisse traditur anno 11 18. 
nostro XII , p. 489.: Anno Mxcin , Aimericus (f) Anno 1133, ex chronico Salmur. Kecttùs 
vicecomes Toarcensis , qui dédit nobis Casant, ohiit. forte anno 1133. 
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autem venerandus iste Matttweus huic cœnobio per xxvm annos pastorali sollicitu- A 
dine pnefuisset , exigentibus ipsius honestatis meritis, in Andegavensem episcopum (a) 
assumptus est. Cùmque in suscepto pontificaii regimine sex annorum curricula jam 
complesset, ni idus martii^ apud Oratorium felici consummatione defungitur, 
ibique cum veneratione débita sepelitur. 
Nltm & Cùm autem divina gratia memoratum patrem de abbate in episcopum promo- 
Stephanus n v k set venerabilis Stephanus prior istius cœnobii , de Rocha-Fuicaudi non obscuris 
Knemif C " parentibus oriundus, vir eioquens et discretus , pari voto et assensu fratrum una- 
nimi concorditer est electus : qui teirmore suae eiectionis, priusquam benedictionem 
abbatis susciperet, meritis suis exigentibus, in Redonensem episcopum est assump- 
tus.... Hic itaque et quando prior r et quamdiu vixit episcopus, in discutiendis 
cunctis tam saecularibus quàm ecciesiasticis tantâ discretione et facundiâ coruscavit , 
ut in pnesentibus et etiam in remotis partibus nuila fierè negotia sine ipsius consilio B 
vel praesentia diffinitionis sementiam sortirentur. Postquam autem placuit ei qui sibi 
tantam gratiam honoris et honestatis contribuit , decem annorum curriculis in epis- 
copatu féliciter evoluus , feiiciùs migravit ad Dominum nonas septembris (c) , 
sepultusque est apud S. Meiarrium, in claustro monachorum , in ipso ingressu ora- 
torii, ut, sicut ipse adhuc vivens postulaverat, omnium patesceret tam intrantium 
quàm exeumium pedibus concuicandus. 
Num. 6<>. Huic siquidem venerabili Stephano, cùm ad episcopatum assumptus esset, 
Ogeriutabbas. success it prior hujus cœnobii Ogerius nomine , de terra S. Florentii veteris oriun- 
dus, vir sapiens et honestus„et in administratione temporalium impiger et discretus.... 
Sed quia humanae vitae terminos , ab auctore rerum stabili providentiâ constitutos, 
nuilus potest mortalium praeterire ; cùm praedictus pater post susceptam abbatis 
benedictionem xxm dies in regimine transegisset, xiv kal. augusti (d) sarcinam C 
humanae carnis felici consummatione deposuit.... 
Num. 7 o. Successit autem memorato abbati prior hujus ecclesiae Philippus nomine, natus 
Philippusab- j e castro Salmuri, vir religiosus et morum honestate clarus, qui tempore suo 
5 ccenobium sibi commissum multis acquisitionibus ampliavit, muitis honorum venus- 

tatibus decoravit. Ipse enim obedientiam S. Gundulphi contra Virgionensem (e) 
abbatem ejusque monachos in Romana curia sub triumphali tituio in perpetuum 
acquisivit. Hujus patris tempore, translatum est corpus B. Florentii in capsam novam 
studiosiùs praeparatam , in qua nunc sanctus veneratione débita requiescit : ad cujus 
translationem ex praecepto felicis mémorise Papas Adriani accesserunt Joscius archi- 
episçopusTuronensis, Matthaeus Andegavensis , Stephanus Redonensis, Willelmus 
Cenomanensis, Laurentius Pictavensis , Bernardus Nannetensis ; qui omnes summo 
honore et reverentiâ ossa venerabilis confessons Florentii venerantissimè transfe- D 
rentes , anno ab incarnatione Domini mclix , vi nonas maii , universis fidelibus ad 
eumdem terminum piâ devotione beatissimi Florentii suffragia postulantibus, remis- 
sionem et indulgentiam peccatorum annis singulis concesserunt. Iste insuper vene- 
rabilis pater Philippus à nobilissimo tune Duce Normanniae Henrico, Comitis 
.Gaufredi filio, Salmurensem feriam (f) impetravit. Dormitorium quoque mona- 
chorum incœpit ; sed incœptum perficere praeventus morte non potuit. Cùm autem 
quatuor annos in regimine fratrum explevisset, viam universae carnis ingreditur, 
atque in capitulo ad laevam praedecessoris sui abbatis Stephani sepelitur (g). 
Num. 71. Huic autem successit venerabilis prior de Rocha-Fulcaudi , nomine Frogerius , 
abbl rogerius natus de 5- Loantio , vir sapiens et iiteratus, et universâ morum honestate cons- 
picuus. Hic contra Xantonensem episcopum et ejus clericos, apud Senonas, coram 
domino Papa Alexandro , S. Bibianum de Ponte sub sententia, triumphali obtinuit, E 
et insuper praefecturam burgi ejusdem S. Bibiani, quam quidam- haereditario jure 
reclamabant, post multos sumptus et labores quamplurimos in perpetuum acqui- 
sivit. Hujus in patris tempore claustrum monachorum novo et eleganti opère est 

(a) Anno MCiyi, Matthœus abbas foetus est (d) Anni 1156, ex chronico item Salmurienst. 
episcopus Andegavensis, et Stephanus Redonensis, (é) Ms. cod. Virsbnensem [Vierçpn] ,'u\ Bituria. 
inquit Salijiuriensis chronographus. (f) Chronicon Salraur. ad an. 1159 : Hoc anno 

(b) Anno r 162, Matthaus Andegavensis episcop. domnus Henricus Rex dédit feriam quœ est in maio. 
mortuus est, ex chronicis Andega,vensi et Salmur. . (g) Anno mclx , obiit domnus Philippus abbas 
, (c) Anno 1 166 , obiit Stephanus episcopus Redo- iv idus maii : cui succedit domnus abbas Frotgerius , 
nensis, si episcopatus annos computes. IV nonas junii. Jbid. 
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A constructum , et arcus iapideus qui inter capitulum et dormitorium est erectus. Pontem 
etiam de Saimuro , tradente venerabili Rege Anglorum Henrico , datâ tamen non 
modicâ quantitate pecunix , qux pro eodem ponte Turonis debebatur , recepit. Cùm 
autem annos xiv in abbatis officio peregisset, féliciter est ad patres suos appositus, 
et in monasterio ante aitare crucifixi venerabiliter est sepuitus (a). 

Successit autem huic patri venerabiiis prior Salmuriensis castelii , nomine Ra- Num. ?t . 
dulphus , natione Normannus , vir literis imbutus et religione prxclarus , qui cùm a ti^ $ adu,ph,l, 
per duos annos abbatiam rexisset, apud S. Florentium veterem ix kal. julii (b) 
ab hac iuce discessit , quem devotio fratrum in dextra abside monasterii juxta 
ostium sacristix venerabiliter sepelivit. 

Successit autem huic patri Mainerius sacrista ecclesix istius, nobilis génère, sed Num. 7i . 
nobilior fide et honestate.... Hic ecclesiam istam recto moderamine rexit viginti lb ^ s aineriu5 
B sex annis et sex mensibus ; plenus dierum xvi kal. maii (c) spiritum Domino, à quo 
sumpserat, reddidit.... 

Qui vidit hxc scripsit, et testimonium perhibuit veritati, filius equidem su us Num. 74. 
Michael in Domino , quem post eum Dominus per gratiam suam ad regimen MicI ?* el abbu - 
ecclesix sux, quamvis indignum suâ miseratione praeelegit, huic Mainerio successit, 
de Saimuro natus, prior tune temporis hujus cœnobii , vir urbanae eloquentix, et 
per cuncta vitx laudabilis, providus in temporalibus et in spiritualibus discretus, &c. 



(*) 



An. 1 173 , ex eodem chronico Salmur. Mainerius, lit kal. novembris, ex eodem chronico. 
An. 1 1 76, obiit abbas Radulphus , cui succtdit (c) Anno 1203, ex eodem chronico. 



EX HISTORIA CŒNOBII MORTUI -MARIS 

Ç\ Mormi-maris. 

Ab arino mcxxx usque ad annum circiter. mcc. 

Apud Art. Dumonstier in Neustria pia,f.y^8etseqq. et t. XI Gai. Christ, coi.jo/. 

Robertus de Candos, Gisortii castellanus (a), et Isabella ejus uxor, "Walteri- Aiexand» 
GifTardi Longxvillx Comitis soror, exstruxerunt monasterium B. Virginis Maris ^omù 8 *' 1 *" 
de Bellomonte in "Wilcassino Normannico , anno mcxxx , sub regimine domni 
Aiexandri viri Dei et sociorum : quem quidem locum visitavit summus pontifex 
Innocentius II , dum Gisortium proficiscebatur , illicque raissarum solemnia cele- 
bravit, et indulgentias concessit. Defuncto piae memorix Roberto de Candos, et in 
eodem loco cum quodam filiorum sepuito, prhnogenitus ejus, qui ei successit, fratres 
illos non adeo ut pater adjuvit, nec eis similiter providere potuit. Ccepit ergo locus 

D ilie abbati et fratribus displicere , quia sic erat expositus sxculo , quod ex. quo 
aliquis de claustro exiret, per omnem circumquaque viciniam circumspicere posseti 
Unde et cogitabant omnino recedere , et locum in partes Lemovicenses transmu- 
tare. Sed Willeimus Malus-nepos consilium dédit quod non absque licemia Régis 
Henrici , qui tune apud Rotomagum morabatur, recédèrent , et ei recessûs sui causas 
et incommoditates loci manifestarent. Placuit omnibus consilium, et Regem pariter 
abbas et Willeimus adierunt. Auditis itaque Rex causis discessionis, prohibuit ne 
de terra sua exirent, sed locum ordini suo congruum quxrerent, quem sibi donare 
posset , ac ipsius loci fundator existeret. 

Erat autem in foresta de Leonibus vallis quxdam secretissima , ab occidente in Aiiè migru-e 
orientem protensa, vallis Mortui-marb ab antiquo appeiiata, propter inundatîonem ^s 1110 »- 
fbntium qui inde oriebantur, et humo iterum mergebantur ; et sic vallem quasi 

E bitumen eflècerant, usque dum in rivulum derivarent.».» Très vero in hac valle 
habitabant heremitx , viri magni testimonii et bonx famx. Et primùs quidam diee- 
batur Tescio, secundus "Willeimus de Fresclùesjies , tertius Guiardus , qui locum 
Deo dicaverant et xdificiis humilioribus exstruxerant. Adierunt ergo eos abbas 
prxdictus et Willeimus consiiii gratiâ, quasi quibus loca pariter nota essent, ubi 
religiosi quique habitare possent. Audito autem eotum desiderio, consilium sec u m 
habuerunt heremitx; et quasi dicerent, A Domino factum est istud, et est mirabile Psai.cxvn.» j. 
ht oculis nostris, se et sua, neenon ét locum, abbati obtulerunt.».. Pérgentei igitur 
simul ad Regem, nunciaverunt qux dicta factave fuerant. Sed et Rex audiens 
(a) Seu munio régit dangionis apud Gisortium, ut habet Ordericus Vitalis tomo nostro Xlly p. 739. 
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heremitarum , quos plurimùm diiigebat, voluntatem, et ipse Deum benedixit, et A 
assensum benignè prsebuit, et adjutorium impendit. Locum nempe abbati tradidit, 
et multa eî bona repromisit, ac ipsius ioci fundatorem se fore spopondit. Accepta 
igitur abbas ab archiepiscopo (a) transmutationis locorum faciendae iicentiâ, ad 
locum Mortui-maris rediit, et domos heremitarum ad recipiendum conventum 
diiigentissimè praeparavit. 
Ad Mortuum- Anno vero incarnationis Dominicae mcxxxiv , cùm apud Belmont diem paschx 
i»ttamfcrt' m célébrassent, in ipsa paschx septimana abbas Aiexander cum conventu suo, pré- 
sente Willelmo. abbate de Pinu , et comitante iiio , à ioco Beliimontis transmi- 
graverunt in vallem Mortui-maris , relictis ibi fratribus paucis. Rex verô Henricus 
paulo post venit visitare monachos suos de Mortuo-mari , et terram eis in ianda de 
Belfutssel ad grangiam construendam donavit, etiibertates et quarumlibet consue- 
tudinum immunitates per totam terram suam citra mare et ultra , necnon et omnia B 
aisianda sua in foresta sua de Leonibus eis concessit, insuper et domos ad regulariter 
convivendum per duos annos eis aedificavit. In sequenti autem anno, iv nonas 
*An. 1135. decembris * in castro de Leonibus vitam finivit, et corpus ejus apud Radingas 
delatum requiescit. Stephanus vero Cornes Moritonii , nepos ejus , in regnum ei 
successit. 

Erat autem in eadem foresta de Leonibus heremitagium quoddam quod dicebatur 
Bosquentin : in quo etiam heremita quidam habitabat , qui apud Belmont novitius 
exstiterat, sed prae austeritate ordinis à proposito resilierat , et ad heremitagium ilfud 
se contuierat. Audiens verô quôd fratres Beliimontis ad vallem devenissent Mortui- 
maris , et in ea jam non parùm profecissent „ resumpto spiritu , se et sua , necnon et 
locum eisdem contulit, concedente Hugone de Avenis, ad quem locus ille pertinebat. 
OrdiniCister- Eodem tempore, anno ab incarnat. Domini mcxxxvii , abbatia Ursicampi, quae C 
ciewisetradu, ^ Claravalle exierat, non mediocriter proficiebat sub venerabili viro Gualeranno 
primo abbate, filio nobilissimi viri Andreae de Baldement. Filiam quoque jam pro- 
creaverat , domum videlicet Belli-prati , cui domnus Petrus vir religiosus praeerat. 
Abbas vero Aiexander, audiens sanctimoniam Cisterciensis ordinis, et videns 
multipUcationem iliius religionis , habito cum .fratribus consiiio, voluit se et suos 
conjungere illis. Adiens itaque doranum Petrum abbatem Belli-prati , desiderium 
suum illi aperuit , et communicato consiiio , exinde. domnum Gualerannum abbatem 
Ursicampi expetiit , et se et locum Mortui-maris ejus curae et paternitati commisit. 
Venit igitur abbas Gualerannus in Normanniam cum domno Andréa pâtre suo , 
jam facto monacho, qui notus erat Régi Stephano, et familiarissimus (b) ei 
fuerat existens in saeculo. Fama vero Cisterciensis ordinis habebatur in orbe cele- 
bris , viro sancto Bernardo Claraevallis abbate illuminante mundum sanctitate.D 
doctrinâ et miracuiorum gloriâ. Videntes autem locum Mortui-maris ordini Cister- 
ciensi valde. congruum, se non in vanum venisse gavisi sunt. Exinde pergentes 
ad Regem Stephanum, quieo anno (c) in Normanniam venerat, abbas quoque 
AfexanderetWilIelmusMaius-neposcum eis.ab eo gratantissimè suscepti sunt. Sed 
et cùm causas adventûs eorum audisset, pro petitione domni Andreae, qui ei carissi- 
mus erat , lihenter assensum praebuit : necnon et domnus Hugo Rotomagensis 
archiepiscopus coram Rege hoc concessit. Sed cùm quererentur quod rara esset 
possessio ad construendum coenobium Cisterciensis ordinis, ubi omnes supervenientes 
tamquam Christus deberent suscipi, omnibus petentibus eleemosyna deberet tribui; 
Rex Stephanus locum Mortui-maris et fratres in protectione sua, suscepit , et quae- 
cumque Rex Henricus eis dederat benignè concessit, et chartâ suâ confirmavit: 
vallem quoque ipsam Mortui-maris eis totam concessit, et terram de landa de E 
BelfiiisuJ addidh, et heremitagium de Bosquentin àugmentavit. Regina etiam Ma- 
thildis, uxor istius Stephani Régis, ecclesiam se inibi aedificaturam promisit: quod 
et in parte postea corn pie vit. 
SubdîscîpKn» Revertentes igitur ad locum Mortui-maris, abbas Gualerannus eamdem abbatiam 
.beat s «1- m gji^ j^cepit^ et capitulum tenuit, et cum fratribus comedit et dormivit. Et 



campi. 



(a) Hugone Rotomagemi archiepiscopo. (c) Stephanus anno 1 137 in Normanniam appli- 

(b) Quippe procurator et senescalcus fuerat cuit tertiâ septimanâ martii , ex Orderico ibid. 
Theobaldi magni Campanix Comitis , fratris Ste- p. 760, et citra mare reliquum apni fecit. 
phani Régis. 
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A cùm ad propriam rediisset domum , monachos et conversos qui ordinem scirent et 
diiigentissimè tenerent, ilkic direxit. Et sic anno ab incarnat. Domini mcxxxvii, 
circa festum transitûs S. Martini, domus Mortui-maris conjuncta est ordini Cis- 
terciensi. Locum verô Bellimontis quod in grangiam redigere non poterant propter 
benedictionem quam dominus Papa ibi fecerat , nec monachos illic remorari Cister- 
ciensis institutio permittebat, cum consilio et permissione domni Hugonis Rotoma- 
gensis archiepiscopi (a) dederunt ecclesiae et monachis de Longavilia, ubi pater 
Wilielmi Mali-nepotis sepuituram habebat. 

In sequenti anno , abbas Alexander, confectus senio et corpore debilis, renun- Adam abbas, 
ciavit curae pastoraii, et in domo Ursicampi professionem fecit, ubi usque in finem 
perseveravit , et corpus ejus ibi requiescit. Cui domnus Adam , natione Anglicus , 
prior Mortui-maris , qui ab Ursicampo venerat monachus , in regimine abbatiae 

B successit : vir vaide religiosus, et in susceptione pauperum benignissimus. In tempore 
ipsius , domus Mortui-maris piurimùm excrevit in conversione fratrum , in cons- 
criptione librorum, in acquisitione terrarum, in aedificatione domorum, in nutri- 
mentis animalium. Vir nempe venerabiiis Robertus de Dangu lx acras terrae , in 
loco qui dicitur Pomereia, ad grangiam facîendam ecclesiae Mortui-maris donavit. 
Et Joscelinus Crispinus , gêner ipsius Roberti , alias lx pro concordia de morte 
Adae Aculei superaddidit, et alias vm pro terra Bartholomaei de Neaphlea. Aliae 
quoque terra: plurimas ibidem sunt ab eodem abbate acquisitae tam dono quàm 
emptione, ét ibi grangiam domosque aedificavit. Apud Mesengeriam verô grangiam 
et domos aedificavit , in terra quam dederunt ei filii Richardi de Plesseio , quam 
etiam Helotus filius Hiterii de Nogione eisdem dederat propter pacem reformandam 
inter se , qui propter interfectionem patrum suorum invicem dissidebant : pro qua 

C etiam terra Godefridus de Strepenneio pecuniam muitam dédit praedicti Richardi 
filiis. Alias quoque plurimas ibidem terras acquisivit. In loco autem qui dicitur 
Bremulia grangiam et domos aedificavit, in terra quam Odo de Greinvilla et Ar- 
nuifus Bendengel ei dederunt in eleemosynam simul et ad censum , pro qua etiam 
Godefridus de Strepenneio pecuniam muitam praedictis viris dédit. Alias quoque 
terras ibidem plurimas acquisivit. In loco etiam qui dicitur Rolium , domos et 
molendinum aedificavit : quem locum Godefridus de Floreio in eleemosynam dédit 
ad faciendum vivarium et molendinum. In foresta vero de Tellis , in loco qui dicitur 
Quercus-Giheri , ad quatuor carrucas à vicedominis de Gerboredo Helya et Petro 
acquisivit , et ibidem grangiam et domos aedificavit. Ipse quoque Gaufridus Cornes 
Andegavensis , cùm Normanniam acquisisset , in landa de Belfluissel terram ei 
accrevit. Sed et filius ejus Henricus, cum adhuc Dux Normanniae esset, eumdem 

D locum de Belfluissel lxxx acrarum collatione augmentavit. Engerannus verô de 
Wascolio (b) infirmitorium et dormitorium monachorum et domum conversorum 
aedificavit ; scilicet refectorium et dormitorium. Duo quoque loca ad construenda 
cœnobia ei donata sunt , Vallis-Richerii scilicet in Lexoviensi terytorio , et Vallis- 
Ascii * in Caleto. Quae cùm diù possedisset, et per manus fratrum suorum aedifi- *u Masse 
casset, in tantum , ut aiunt , fratres suos diligebat, quôd eos à se emittere non 
valebat : et alterum quidem locum Vallem-Richerii S. Bernardo abbati Ciaraevallis 
contulit ; alterum , id est , Vallem-Ascii , abbati de Bordesleia concessit. Haec et alia 
muha domnus Adam in domo Mortui-maris bona fecit. Et cùm per xvi annos 
abbas exstitisset, coram fratribus suis senex et plenus dierum obiit (c), et in capitulo, 
quod domnus Frogerus (d) Derbiensis archidiaconus in vita ipsius aedificaverat , 
sepulturae traditus est. 

E Huic successit prior Ursicampi domnus Stephanus, qui fuerat Noviomensis ecclesiae ab ^| >t,anus 
canonicus , de territorio Suessionensi oriundus , parentibus secundùm saeculi digni- 
tatem non infimis. Vir iste, vir erat apud Deum et homines gratiosus ; nam cùm 
esset in oculis suis parvus, apud divites saeculi et potentes erat magnus , ,&c. 
In tempore ipsius domus Mortui-inaris est valde multiplicata , et magni nominis 

(a) Litem ex hac rerum mutatione exortam cum (c) Anno l ij4, ex chronico Mortui-maris à nobis 
abbate de Pinu in Pictonibus, judicio suo diremit edito t. XII, p. 7^3- . 
Hugo archiepiscopus : cuius ea de re Iiteras vide (d) Frogerius , qui an. ujo factus est bagiensis 
in Neustria pia , p. 77 1 . episcopus, Dominicâ antt Natale Domim, ex genuma 

(b) Engeranni de Guascolio mentionem facit RobertideMomeAppendtceadSigebertum,t.Xlil, 
Ordericus lib. XII, p. 844, tomonostroXII,p. 712. p. 302, n. 
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eftecta. . . . Tune fundavit ecclesiam iliustris Rex Angliae Henricus , Mathiidis A 
Imperatricis filius , et usque ad chorum monachorum in tribus annis perfecit : in 
quod opus piusquam mille iibras dédit. Ipsa quoque mater ejus Imperatrix ad 
recipiendum hospites duo magnae capacitatis fecit hospitaiia, ubi seorsum pauperes, 
seorsum mercatores , seorsum divites, seorsum religiosi reciperentur. Ipsa etiam in 
magno maris periculo abbatiam se fundaturam voverat, et ideo Vallem-Ascii de 
manu abbatis Bordesiiae recepit , et abbati Stephano coram Rege et archiepiscopo 
tradidit, volens de fratribus Mortui-maris suam fundare ecclesiam. Abbas verô 
Stephanus de conventu suo viros idoneos eligens illuc transmisit , et domnum 
Richardum de Blossevilla eis abbatem praefecit. Imperatrix verô abbatiam , eô quod 
eam voverat , Votumfa) appeilavit , et eam nobiiissimè domibus et terris et nemo- 
ribus fundavit. Sic autem domus illa Mortui-maris est filia. 

Domnus quoque Frogerus, adhuc Derbiensis archidiaconus , totum vêtus Tes- B 
tamentum in duobus voluminibus ecclesiae Mortui-maris de Anglia transmisit; 
claiistrum monachorum incoepit , et usque ad très ferè partes consummavit ; in 
grangia de Monte-Rosti, quae tune temporis fundata est, pecuniam ad très carrucatas 
terrae emendas dédit, et carrucas instauravit; pecuniam quoque multam dédit ad 
vineas emendas in valle de Port-mort. Eamdem verô grangiam de Monte-Rosti 
praedictus abbas qui eam fundaverat, usque ad septem carrucatas terrae augmentavit; 
sed et in aliis grangiis piurimas terras tam dono quàm emptione acquisivit. Tune 
etiam frater Jordanus , quem Rex ab abbate precibus multis extorserat ad distri- 
butionem eleemosynae suas , iufirmitorium pauperum aedificavit , et lectisterniis 
instauravit. Tanta autem erat in Mortuo-mari bonorum omnium afïïuentia, ut etiam 
ipsi per quorum manus ministrabantur , unde provenirent, mirarentur. Nam et 
multitudo hospitum, pauperum et divitum, episcoporum et abbatum, confluebant, C 
et omnia affluebant. Haec et alia multa domui Mortui-maris tempore domni Stephani 
bona provenerunt. Tandem cùm per novem ferè annos rexisset ecclesiam , domno 
Gisleberto (b) abbate Ursicampi facto abbate Cisterciensi , fratres Ursicampi eum 
ad regimen suî revocaverunt. Et cùm per aliquot annos cum eis moratus esset, 
quia non habebat tantam gratiam apud compatriotas, quantam habuerat apud 
Normannigenas, dimissâ pastorali curâ, apud Claramvallem professus est. Et quia 
non potest latere iucerna maximè in candeiabro posita , à Claravalle requisitus et 
extractus , in domo Esiantii abbas constitutus est. Et cùm ibi per aliquot annos 
praefuisset , et eidem domui non parùm profuisset , sentiens se viribus corporis de 
die in diem proçedente aetate destitui , tractus etiam desiderio moriendi inter manus 
fïliorum quos in Mortuo-mari Christo genuerat, dimissâ illius domûs pastorali curâ, 
ad optatam Mortui-maris pervenit requiem.... Cùmque per annum integrum sub D 
disciplina ordinis vixisset, tactus gravi aegritudine, vice purgatorii ut credimus, 
v kai. septembris inter manus fïliorum Deo reddidit spiritum.... 
Gaufridus de Facto itaque domno Stephano abbate Ursicampi , ad providendum ecclesiae 
Caiceu, abbas. Mortui-maris abbatem idem pater, quàm citiùs potuit, cum pluribus abbatibus 
reversus est. Datâ igitur optione eligendi, cum consilio ejusdem patris unum de 
fratribus suis , sciiicet domnum Gaufridum de Caiceia in abbatem eiegerunt. Iste 
primus, natus de Normannia, praefuit in Mortui-maris abbatia. Erat autem juvenis 
aetate et formosus corpore , sed bonis moribus praeditus et iiterarum scientiâ eru- 
ditus; erat in servitio Dei strenuus, erat ordinis amator ardentissimus. Inprimordio 
praelationis suae multas tribuiationes passus est, quas et sustinuit viriliter, et superavit 
patienter. In tempore ipsius domus Mortui-maris excrevit; nam et terras acquisivit, 
domos aedificavit , et ipsam abbatiam à porta monasterii usque ad portam episcopi E 
muro circumeinxit. Grangiam de Quercu-Giheri quatuor carrucatis terrae simul et 
bosco augmentavit : vineas , hortos et pomeria in valle de Port-mort comparavit. 
Osmundus quoque de Hunvalle lx acras terrae tune temporis dédit : Rex verô 
Angliae octo carrucatas terrae apud grangiam de Bosquentïn ecclesiae Mortui-maris 
donavit. Alias etiam terras quàm plurimas in Wïlcassino tam dono quàm emptione 
ipse abbas acquisivit. Et cùm per undecim annos ecclesiae praefuisset , kaiendis 

(a) Anno 1 157 Mathiidis abbatis Mortui-maris (b) An. 1 163 ,Fastrado abbati Cisterciensi suhro- 
attribuit cœnobium de Voto, quod priscum nômen gatus est Gislebertus abbas Ursicampi, post concilium 
de Valassia retinuit. Vide t. XIII, p. 333, n. Turonense, ex Auctario Aquicinct. ibid. p. 278. 

septembris 
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A septembris (a) spiritus ejus à corpore migravit , et corpus in capitulo , juxta corpus 
Adae abbatis , sepulturx traditum est. 

Successif verô abbati Gaufrido Richardus [de Blossevilla] primus abbas de Voto. Richardus de 
Hic etiam fuit natione Normannus, nobiii quidem prosapiâ exortus , sed non minus ^ ssevilla ' ak " 
nobilis erat moribus. Erat enim inter socios socialis , aiioquio affabilis , erga se 
delinquentibus ad ignoscendum facilis. Erat apud divites sxculi et potentes magni 
nominis; sapiens quippe erat in dandis consiliis, prudens in interrogationibus et 
responsis. Apud ecclesiam de Votoperxvm annos praefuerat, et in tantô temporis 
spatio valde profuerat , nemora et terras acquirendo , domos pulchras prxgrandes 
xdificando, divinos codices passim colligendo, fratres etiam undecumque congre- 
gando. Cùm autem regimen Mortui-maris suscepisset , invenit eam magnis debitis 
obligatam , quorum partem omni modo solvere curavit. Omnia autem fundamenta 

B capitis ecclesix perficiendx jecit, et cum adjutorio Régis, qui ei centum iibras ad 
hoc donavit , aliquantô altiùs à terra elevavit. Grangias quoque novas et amplas 
in possessionibus ecclesix construxit , terras satis iaboriosè acquisivit ; et cùm hxc 
faceret , fratribus tamen omnia necessaria in victu et vestitu nihiiominùs plenariè 
ministrabat. Dum autem per quinque ferè annos prxfuisset , pastoraiem curam di- 
misit (b), et locus ipse per annum integrum pastore caruit. 

Post hune exstitit domnus Willelmus natione Anglicus, conversatione, sifas est Willelmus 
dictu , angelicus, pro eo quod conversatio sanctorum in cœlis est. Vir iste, ante- 
quam habitum religionis susciperet, valde reiigiosus inventus est : nam dum in 
scholis moraretur, et prxcipuus inter Parisienses dialecticos (c) haberetur, erat 
tàmen parvuius in ocuiis suis et pompam sxculi parvipendens... ; et cùm in habita 
forinseco appareret saecuiaris et delicatus, subtùs ad carnem.laneis vel etiam ciiiciis 

C utebatur. Cùm verô discipuii ejus , nepotes scilicet domini Theobaidi Cantuariensis 
archiepiscopi , interuias ei subtiles et delicatas praeparari fecissent , ipse sibimet eas 
piè furabatur, et pauperibus vel leprosis occulté iargiebatur. Ordinem quoque 
Cisterciensem supra omnes ordines, dum adhuc esset in sxcuio , diligebat; et cùm 
aliquos ejusdem ordinis inveniret, cum eis diligentissimè loquebatur, et deobser- 
vantiis ordinis sollicité inquirebat. Accidit autem ut apud Parisius infirmaretur , et 
se ad Vallem * S. Marix deportari fecit ; ibique convalescens , habitum simul çt * L'attaj* J» 
humilitatem Cisterciensis ordinis suscepit : tantoque fervore inecepit, ut infra annum " <a - 
suae probationis culmen attingeret perfectionis. Factus est monachus in die S. Joannis 
evangelistx post Natale Domini , unde spècialis amator exstitit ejusdem apostoli 
omnibus diebus vite suae ; et post modicum subprior ejusdem domûs institutus est. 
Procedente verô tempore, etiam prior factus est : ubi cùm aliquandiu strenuè mi- 

D nistrasset , plus studens amari quàm timeri , omnes amans , omnibus amabilis , 
postea in abbatia de Voto , quam Imperatrix fundaverat , pfomotus est. In tadem 
verô domo tam in corporalibus quàm in spiritualibus non mediocriter profuit , et 
eam utrobique ampliavit: apud omnes compatriotas magni nominis existens, apud 
fratres suos reverendus et diligendus apparens. Cùmque per annos quinque ibidem 
prxfuisset , ad regimen Mortui-maris, Deo volente, vocatus est *An. 1180. 

Tempore ipsius domus Mortui-maris interiùs et exteriùs excrevit ; interiùs vene- 
rando et in pace conservando quos invenerat fratres, congregando et de sxcuio 
extrahendo juniores, omnibus seipsum exemplar proponens, omnibus diligentiam 
et ordinis discipiinam exhibens ; exteriùs possessiones augmentabat , xdihcia nova 
construebat, et fratribus in victu et vestitu necessaria sufficienter providebat. Eccle- 
sia quam Rex Henricus usquead chorum monachorum fecerat, tempore ipsius tota 

E perfecta est : ad quam perficiendam dominus Frogerus Sagiensis episcopus octogin ta 

(a) Anno 1 174 , ex chronico Mortui-maris. Clarevallensis abbas, epist. 361. Necnos moyetquôd 

(b) An.1179, Richardus abbas quintus vniftal. Suessionensis cognominetur Willelmus, cùm esset 
augusti réussit de domo ista , inqùit chronographus Anglus. Hoc enim cognomen in scholarum regimine, 
Mortui-maris, ubi suprà. prout de Roberto Melidunensi testatur ibidem Joan- 

(c) Non alïus videtur hic Willelmus ab eo quem nés Saresber. meruisse videtur. Utcumque sit , de eo 
Suessionensem vocat Joannes Saresberiensis, Meta- Saresberiensissuprà.p. 305 : Intérim WiUermum Sues- 
logici libre II, cap. 10. Is enim discipulus Joannis sionensem, qui ad expugnandam, ut aiunt sui , logica 
fuit : qui Joannes , dum Parisiis in scholis versaretur, vetustatem , et consequentias inopinabiles construen- 
nobilium liberos instruendos susceperat, nepotes, ut das, et antiquorum senlentias diruendas , machinam 
videtur, Theobaidi Cantuar. archiepiscopi, de quibus postmodum fecit, prima logices docui elementa, et 
infra. Certè Theobaldo carissimus exstitit Saresbe- tandem jamdicto prœceptori apposui, id est, Adamo 
riensis , ex qao eum ipsi commendavit S. Bernardus de Parvo-ponte , qui et ipse Angligena erat. 

Tom. XIV. Ttt 
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libras ei dédit, et capeilam infirmorum in honorem S. Joannis evangelistx, cujus A 
erat abbas prxcipuus amator , dedicavit ; et perpetuum noctis et diei iumiuare 
unius lampadis eidem capeiix comparay it, et pro anniversario suo faciendo sexaginta 
libras dimisit. Dominus verè Willelmus canceilarius, ^ElLensis episcopus , nobUissi- 
mam campanam ecclesix contulit, et ad faciendos in ea calices xx marcas transmisit. 
Sed et chartas optimas de possessionibus cunctis , libertatibus et quietantib totius 
ecclesix , in sigilio domini Régis Richardi cujus erat canceilarius , oinnino quietas 
et libéras donavit. 

Comes quoque Willelmus Mortui-maris , qui de manu consiiii ejus spiritualis 
pendebat, sicut à Domino postulaverat , inter manus ejus exspiravk, et se et sua 
in ejus dispositione commisit, et in capituio Mortui-maris tamquam unus de fratribus 
sepuituram accepit. Ecciesiam vero de Magna-villa, cujus erat patronus, ad susten- 
*/ idviveret. tationem pauperum infirmorum, dum adveniret *, eidem ecclesix concessit, et à B 
domino Waltero Rotomagensi archiepiscopo confirmari fecit. Unus vero clericorum 
suorum iampadem unam ardentem nocte ac die pro eo ante altare B. Marix et 
sanctorum angeiorum perpetuam instituit. Quanta autem bona temporalia pro sa- 
lute animx sux et pro anniversario suo faciendo eidem ecclesix dédit in auro et 
argento , et in cxteris rébus, novit Dominus qui rétribuât ei. Domina vero Isabella 
de Dangu muita bona ecclesix contulit , et in ea sepuituram sibi elegit , quam in 
capituio monachorum recepit. Et vir ejus domnus Joscelinus Crispinus , et fîlii 
eorum , sex libras annui redditûs in moiendino de Waltot, pro anniversario suo et 
patris ejus Roberti de Dangu, assignaverunt. Domina etiam de Harecort, filia ejus, 
pro emendo redditu panis et vini et cerx ad omnes missas , centum libras dédit , 
et sepuituram sibi in eadem elegit, quam in ciaustro juxta introïtum ecclesix accepit, 
et pro salute animx sux et pro anniversario suo faciendo centum marcas donavit. C 

Eo tempore, abbas in Angliam unum de monachis cum argento transmisit, et 
inde plumbum afferri jussit, ac per illud fontem aqux de superiore parte vallis 
nemoris adduci, et perofficinas traduci fecit. Richardus etiam miles de Warelina, 
cùm in itinere Hierosolymitano dies ageret extremos , ecciesiam de Warelina , cujus 
erat patronus , ecclesix Mortui-maris delegavit , et Amalricus miles , filius ejus , à 
domino Rotomagensi Waitero confirmari fecit. Richardus filius Godefridi de Stre- 
pegneio, pro faciendo anniversario patris sui et matris sux et suo, centum libras dédit, 
et aiia muita bona contulit. Rex autem Richardus, defuncto nobiiissimo pâtre Rege 
Henrico, cùm ad regnum vocaretur Angiix et ducatum Normannix, inter omnes 
personas terrarum suarum , cum consilio et prxcepto archiepiscoporum Cantuarix 
et Rotomagensis , eumdem procuratorem animx sux elegit , et ad coronationem 
suam in Angliam secum deduxit. Unde cùm reverteretur in Normanniam , totam D 
landam de Nogione-sicco , et totam iandam de Puceio, et sexaginta acras apud 
Bosquentin , ad faciendas grangias et ad libitum excoiendas, libéras omnino et 
quietas, et apud Deupam duas mansuras eidem abbati et ecclesix Mortui-maris 
contulit. Alia quoque quamplurima bénéficia impendit , et fratribus ejusdem ioci 
dilectionem et honorem supra omnes reiigiosos, pro amoré Dei etabbatis, ubique 
semper. exhibuit : qux Dominus omnipotens ilii rétribuât Amen. 

EX CHRONICO VALCIODORENSIS CCENOBII (a). 
Apud Acherium, t. II Spicil. in-fol.p.724; in-4. 0 1. VII, p. f6f et seqq. 

Tempore itlo (b) in Hasbania , in sylva CipeJeis juxta Bromes, àiodtum , man- E 
sionarios, redditusque hxc ecciesia habebat; sed ob rusticqrum çontradictionem 

(a) Valciodorura , quod interpretantur Vallis- scriptum ad an. izix contjpuavit. Quamquam ut«f- 

decora, galhcè Wasor , Vauhors , Walcourt, Va- que totus in describendis monasterii sui rébus sit, 

Itncourt, abbatia est ord. S. Benedicti prope Dio- sive litibus cum subjectis Hasteriensibus , sive dona- 

nantium ad Mosam , dioecesis Namurcensis., oikn. tionibus monasterio factis, quasdam tamen ex eo, 

• Leodiensis , sub potestate tamen Metensis ecciesia. propter genealogias quas çontinet , decerpimus , 

Bini fuere hujus chronici scriptores, quorum prior, çxemplo eorum qui ante nos adornando tomo XI 

licèt narrationem suam circa an. iioo claudat % operam cootulerunt , ubi dissuta ex eo fragmina 

vixit tamen sub Theoderico II,. cujus meminit. iuserta reperies p. 252. 

Theodericus autem Valciodorensibus praefuit ab (b) Tempore Godescalci abbatis, qui prxruit ab 

anno 1129 usque ad an. 1148. Aller vero priori» anno saltem 1075 u& q ue ad annum ckciter uoo. 
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A plerumque census reddituum **... praeveniebant. Cùmque fréquenter de obstinatione *Deestaiiquid. 
talium fratres conquererentur , quidam Godefridus vir nobiiis de Serem ex Heria 
concambium se facturum ex praedicto alodio spopondit, si rationabiliter mutua: 
partis census necterentur. Aitrinsecus itaque re prudenter ventilatâ , convenitur in 
una adstipulatione utrorum voiuntas, dante praefato Godefrido Heriam, assentien- 
tibus huic mutationi suâ uxore Hermentrude , cum natis suis "Waltero , Halino , 
Godefrido, Henrico, suscipienteque eodem Cipeleis cum ingenti pecunia. Haec autem 
Hermentrudis de nobilibus orta , filia exstitit Hugonis de Gabeio , de cujus succès- 
sione îpsi Godefrido Heria provenit ; quae etiam nobis in villa Mazeio, pro animae 
suae redemptione, in respectu septemdecim denariorum, partem alodii tradidit. Iste 
autem Gabilonensis Hugo quatuor habuit filios, è quibus unus dictus est Hugo 
Poetemus, alter Wïldericus de Ripa, tertius Walterus de Heria, quartus verà noster 

B fuit abbas Theodericus secundus. 

Interea de supradictis nobilibus ex Rovoma (a) quidam Hugo hominem exuens, 
in Hunay très solidos Leodiensis monetae quotannis nobis assignavit, et in cœmeterio 
nobilium de Valciodoro sui corporis exuvias requiem habere disposuit. Ex hoc verà 
Hugone quaedam filia exstitit , quae Imma nuncupata est : quae etiam pro sua sainte 
sollicita, genitrici Christi Valciodorensis ecclesiae in eadem villa de Hunay triginta 
denarios tradidit. Hanc quidam Gosoldus de Tier accepit in uxorem , et haec ex 
eodem marito filium habuit , quem in patris memoriam appeilavit Hugonem. Iste 
Hugo avi sui non immemor beneficii existens, nec in voto impar illi apud geni- 
tricem Dei apparere volens , in eadem villa de Hunay fratribus Valciodorensibus , 
singulis annis , Leodiensis monetae quinque solidos constituit, deprecans in eodem 
monasterio post suam depositionem corpus proprium collocari. Hic autem in primi- 

C tivo suo tempore de nobilibus ortam secundùm genus suum quaerens uxorem > nobili 

çonjunctus est. Tradita enim est [ei] quaedam Hadvidis quae fuit orta de Orrisinc * Orchimonl. 
monte *, filia scilicet nobiiis Gilieberti. Hic autem Gillebertus secundùm saecuii 
dignitatem magnae auctoritatis exstitit, duosque filios totidemque filias habuit, 
quibus haereditario jure quaecumque sibi paternâ successioneproveuerant, dereliquit. 

Ne autem aliquando ex inani superfluitate criminemur , quod supervacua hujus 
viri descriptio fiât, constat admodum fore necessarium praesentis rei denotatio; 
quoniam pedetentim ab hujus viri haeredibus ex suis haereditatibus praesens ecclesia 
non modicam consecuta est portionem , veluti post stylo currenti aperietur. Geminae 
enim tam nomine quàm consanguinitate praedicto filio (b) fuerunt filiae; nam 
sub appellatione hujus nominis ut prima , sic et altéra dicta est Hadvidis , ut prae- 
fati sumus. Una conjugem habuit Hugonem Renomensem (c), altéra Heribrandum 

D de Hugia (d). Haud siquidem multo post tempore genitrici Christi fideliter in hoc 
monasterio Valciodorensi adhaerentes , unà pari desiderio convenerunt, et in con- 
finio Vercis-montis (e) beatae Mariae villam dictam Verere tradiderunt. Verùm, ne 
scrupuius aiicujus controversiae ex sua donatione oriretur aliquando , donum à nobi- 
libus nobiliter traditum , nobilium virorum , fratrum videlicet suorum Godefridi 
de Urcis-monte et Godescalci de Gemiaco *, teslimonio confirmarunt , dantes pariter * aimai. 
in Gedina quaecumque sibi paternâ successione provenerant. Sic ab his duabus 
sororibus Verere sine aliqûa contradictione ecclesiae nostrae data est , et in ea quae- 
cumque erant, mansus indominicatus , prata, sylvae, piscatio prolixa, reddituum 
census , familia. Ex hinc Godescàlcus de Cemiaco , frater earum , habuit filium 
nomine Godescalcum , qui genitrici Christi in hoc Valciodorensi monasterio partem' 
illam quam habebat in Gedina hoc ordine dereliquit. Ipse ex proprietate ecclesiae 
E très marcas accipieps , pro hac pecunia praefatum obsidem coliocavit aiodium , 
eâ scilicet conditione, quatenus respectu ejusdem alodii pro suorum expiatione 
peccatorum fratres recipiant , quousque à se , et non ab aîio , de sua pecunia , et 
non de extranea , redimatur. 

Superest autem dicere de Renomensi (f) Hadvide jamdicti Hugonis uxore. Ex 
supradicto namque marito quatuor habuit filios, quorum haec sunt nomina, Thomas,. 

(a) Aliàs Revonia, gallicè Revin, ad Mosam. Henrici cujusdam deHirge, advocatiHasbaniensis, 

(b) Pro filio reponendum videtur Gilleberto, de tomo nostro XIII , p. 5J2. 

quo sermo instituitur. (e) Vel Urcis-montis , ut infrà de Urcis-monte. 

(c) Corrige Revoniensem , ut suprà. Ipse est Orrisinus-mons / Orchimont] de quo suprà. 

(d) Forte de Hirgia. Meminit Giibertus de Monte (f) Corrige quoque Revoniensi , ut suprà. 

Ttt ij 
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Walterus, Gerardus et Gilbertus : qui nobilitatis urbanitate quâ fulciebantur, huic A 
ecclesiae caritatis gratiâ adhérentes, fidelia dona cqntulerunt. £ quibus Walterus 
in mortis angustia positus, amicorum circumventione in hujus ecclesiae cœmeterio 
precatus est se sepeliri : qui de rébus domesticis suis ecclesiae donationem faciens, 
matreet fratribus consentientibus , in testimonio eorum Leodiensis monetae quinque 
solidos et denarium unum in jam memorata villa Hunay per omne tempus fratribus 
• de Valciodoro annuatim suscipere instituit. Très vero residui fratres in succedenti 
tempore , modo dissimili et ordinatione rationabili , in hoc loco sanctae conversationis 
habitum susceperunt , et de rébus unusquisque secundùm suas quantitatis mensu- 
ram ecclesiam honorarunt. Domnus scilicet Gerardus, tempore domni Theoderici 
abbatis, de Gedina octavam partem, quae à materna' successione sibi provenerat, 
cum suis appenditiis , cum pratis , syivis, aquarumque decursibus, terris cuitis et 
incuitis, et copiosa familia, huic ecclesiae tradidit. Ut haec omnia per omne succe- B 
dens tempus legaiiter permanerent ecclesiae, et ab ea firmiter tenerentur, iegalibus 
nobilibusque testimoniis confirmavit ; verùm , ne aliquando ecclesia in hac donatione 
légitima vexationem patiatur injuste, memorari decrevimus nomina testium : haec 
sunt , Heribrandus et Hugo frater ejus de Florinis, Rodulfus et frater ejus Simnigi- 
vecurt. ( Hactenus primas scriptor, qui res Valciodorenses descripsit.) 

Contigit autem eodem tempore domnum abbatem Godescalcum à praesentibus 
migrare ad Dominum : cujus sicut et aliorum cùm breviter et iucidè iste iibeilus 
actuum diligenti stylo exaratam contineat seriem , non incongruum videtur, si quod 
non digessit, quia nondum contigerat, eâ fide et veritate quâ à reiigiosis viris qui 
adhuc sunt superstites accepi , literis commendem , et ad rerum gestarum nothiam 
posteris legenda transmittam. 
WMricus afc- Huic quem praefatus sum Godescalco , de nostris et in nostro , uti nostrorum C 
>a»xn. consueverat antiquitas, capitulo electus domnus "Widricus, pari voto et communi 

assensu subrogatur (a) In diebus ejus florebat ecclesia praesens arctâ religionis 

censurâ et rerum temporalium affluentiâ. Cujus famâ tacti sapientes et iiterati viri 
undique conveniebant, jugo levi obedientiae colla submittere, et cœiestis haustu 
dulcedinis carnalis vitae aestum refrigerare.... Hujus gustatâ suavitate dulcedinis, 
magister Wilbaldus et magister Richerus sine ulia deliberationis mora praefatum 
abbatem adeunt ; atque iili aestus suos confitentes , consilio ipsius vestem cum spe 
priori mutant , religionemque sub eo profitentur. Exstant magistri Richeri pênes 
nos praeciari monumenta ingenii , in opusculis quae de translatione corporum mar- 
tyrum Candidi et Victoris et sanctarum virginum Coloniensium edidit : qui in toto 
vitae suae tempore in schola virtutum Christi sub magisterio magis doceri quàm 
docere volens, hîc, Deo se vocante, beato fine quievit. Domnus vero Wiibaidus (b) J) 
à magisterio hujus monasterii scholae in Stabulensi ecclesia ad idem officium accitus, 
non solùm iliius, sed et Cassinensis et Corbeiensis uno in tempore abbas exstitit. 
Ipse antiquum Ottonis primi Imperatoris, in curiis Imperatorum Lotharii et Frede- 
rici, simul et Conradi Régis, novis et apertioribus impetratis, privilegium renovavit, 
quorum confirmationem in Metensi B. Stephani ecclesia, quae et istius mater est et 
domina, conservari perpétué constituit.... 
Thecxiericnt il Verùm, longé antequam haec fièrent , domnus Widricus supramemoratus abbas (c) 
ibba» xiii. ^ be atarutn se des transivit animarum. Cui successif domnus Theodoricus secundus, 
cum pari omnium consensu à nostris, sicut noster monachus, in nostro capitulo, 
absque partis adversae contradictione, abbas praeficitur. Multasub eo meminerunt 
gesta digna reiatu domnus Walterus prior, et domnus Lietbertus, qui post eum 
tertius abbas exstitit, et quamplures quorum notitiam habere potuissem, si in hac E 
tune ecclesia residens exstitissem. 

Eodem tempore, quidam miles egregius filius Anselmi de T'ter, frater (d) Thomae 

(a) Circa annum iioi, quo defunctus creditur Casinensibus ab Anacleti schismate revocatis , post 
Godescakus, quatuor et quadraginta dies recessit , uti narrât Petras 

(b) Wibaldi vitam concinnavit Martenius , quam Piaconus, lit». IV chronici Casinensis, cap. 127; 
praeftxit epistolis ejus editis tomo II Amplissimae ac tandem anno 1 145 Corbeiensis in Saxonia abbas 
Coliect Sancto Bernardo comparandut Wibaldus, renunciatus fuit. 

haud minori vieebat in aula Imperatorum Lotharii, (c) Anno 1 129 Widricus obiisse traditur. 

Conradi, Feederici, auctoritate, quâ ille in Francia (d) Frater utique uterinus , nam Thomas et Ce» 

et in tota Dei ecclesia. Anno 1 130 factus est Stabu- rardus nati erant Hugone de Revonia et Hadvide 

lensis abbas, et anno 1138 delectus ut praeesset de Urcis-monte. 
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A et Gerardi , à matre Hadvide ex Renomensibus * dominis suae clàrae stirpis ducens * Revoniensi- 
originem (quorum solerti studio et piâ devotione hsec possessionibus in Flamennia 
augmentata crevit ecclesia ) , Joannes nomîne , testamentum fecit , et confit matum 
in prassenti loco testimonio nobilium roboraverat. Hic in beliicis rébus strenuus 
habebatur. Eo tempore quo Reges ad beila soient procedere, ut nobilis et clarus 
in armis , suum Régi Francis exhibuerat obsequium. Moram autem eo ibi faciente, 
mors, quae juvenibus est in insidiis, et senibus in januis, illum corripuit ; et ad horam 
extremam veniens, coram accitis nobilibus regaiis curiae, et Arnuifo domino de 
Tier., unà cum Rege nominato , jamdictum testamentum alodii de Neffia renovavit, 
et ita vitam finivit : et ex eo villam eamdem cum familia in jus et dominationemsuam 
dormis isla transegit. Deinde aliae quamplures , aliis in locis , ab aliis nobilibus vïllae, 
redditus viilarum , ecclesiae cum decimis et aliis proventibus suis , maximè in pago 

B Fammeniensi et à Renomensibus dominis , suis diebus , nobis tradita memorantur.... 

Die (a) sepulturae [ Theoderici] cùm statim fieri deberet electio, et Hasterienses Robertus afe- 
in exequiis abbatis defuncti adessent, celebrandae tamen electioni futuri patris sub- bas x,v> 
traxerunt se, et reguiariter convocati redire noluerunt. Prior verô hujus monasterii 
videns eorum arrogantiam, et timens ne, si difièrretur electio, tumultus fieret, in 
domnum Stabulensem saepememoratum Wiibaldum abbatem electionis suae sen- 
tentiâ, toto annuente conventu , confirmavit. Ipse verô post reditum suum à curia 
Imperatoris ( nam ibi per aliquot menses moratus fuerat ) tune hoc audito , statim 
Valciodorum venit , et ab hoc onere sese humi prostratus excusavit humiliter ; non 
tamen à loco discessit , donec consiiio ejus saepedictae ecclesiae Stabulensis decanus 
domnus Robertus subrogatus in abbatem , à Metensi episcopo investitus , à Leo- 
diensi benedictus , et ab utriusque loci fratribus in dominum et abbatem , ut decuit , 

C cum honore et reverentia susceptus est. 

Hic quàm idoneus et efficax in administrandis utriusque hominis rébus necessariis 
fuit, fratres utriusque loci ab eo nutriti, et ad sacros ordines per eum prômoti 
noverunt, quorum nonnulli adhuc vivunt. Ipse Falemannensem acquisivit ecclesiam. 
Haeç à fundationibus suis quatuor sacerdotum ministeriis commissa, eodem tempore 
ad tantam devenerat negiigentiam , ut quatuor clericorum officia vix unius vicarii 
ministerio expierentur ; loci possessiones de divini cultûs exterminio usque adeô 
commotae sunt ( nam tune duobus subdiaconibus et duobus pueris infra annos et 
ordines constitutis adscripta erat) , ut eam spe meiiorandi huic monasterio et ejus 
jam memorato abbati Roberto legitimâ donatione , adstante Namurcensi Comité 
H. (b) et aliis nobilibus , traderetur : eâ dumtaxat conditione , ut discedentibus * * / deceden- 
clericis , loco eorum monachi ab abbate inibi constituerentur. Dignum ergo duxi t,bus- 

D huic narration! inserere participes alodii et possessiones fundi , quorum donatione 
temporalia, quorum petitione spiritualia impetrata sunt. 

Dederat primùm , tempore domni Olberti episcopi (c), Gerulfus et uxor ejus 
Herbaudis (d), et filii eorum Herbertus et Winandus, ut nobiles testimonio nobilium, 
medietatem praebendas investiti; tertiam partem ejusdem Anselmus de Falemannia, 
frater domni Hellini (e) Treverensis archipraesulis, pater illius qui nunc est Anselmi,et 
fratris ejus Godefridi jam defuncti; item Theodericus et Godefridus, filii Engelbèrçi 
hujus ecclesiae servi , reiiquam quartam partem. Ex secunda praebenda praebuit idem 
Anselm us medietatem ; dicti Godefridus et Theodericus fratres aliam medietatem. De 
tertia rursus Anselmus praenominatus quartam partem ; Theodericus de Buillon et 
uxor ejus Mathildir, alias très partes. Item de quarta praebenda Anselmus quartam 
partem ; Ascela de Dont es, matrona iliustris, alias très partes. Haec fuit domini Hellini 

£ dicti archiepiscopi , et fratris ejus iliustris viri Anselmi, cognata. Qui omnes, unà 
cum Joanne illo qui nobis ea quae apud Daneles habemus largitus est , si longa 
rétro séries repetatur, tam in clericis quàm in militibus insignes invenientur.... 

Hoc itaque,[ Roberto] rébus humanis exempto (f).... Petrus de Hasteriensi J^trusibb»* 
domo primus ab utriusque loci fratribus in' capitulo nostro concordibus votis electus 
perhibetur. Cujus ego actus et mores , quoniam iaudabiliter vixit , non reprehendo; 

(a) Anno 1148 Theodericus vivete desiit. (d) In instrumente anni 1163 ea de re confecto, 

(b) Henrico, qui Namurcensem comitatum ges- scribitur£«-/W«,tomoI Ampiiss. CoIIect. col. 867. 
sit ab anno 1 139 usque ad annum 1 196. (e) HeUinus fuit Treverensis archiepiscopus ab 

(c) Olbertusseu Otbertus Leodiensis episcopus anno 115 2 usque ad annum n 69. 
prsefuitab anno 109 1 usque ad annum 1119. (f) Robertus abbas devixit anno 11 74. 
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in hoc tamen satis reprehensibilis exstitit, quôd decus illud et prarogativam honoris, A 
quâ haec ecclesia tamquam mater et domina iili antecessit de qua loquimur domui 
Hasteriensi , quae ejus est filia , voluit vel annihilare quantum potuit ( multùra 
hic quidem, quoniam abbas erat et dominus), vel ad eamdem Hasteriam latente? 
et callidè semper transferre sategit. Abbas autem noster investituram ab episcopo 
Metensi accipit, et in hac investitura hic ordo verborum servatur : Do tibi ( verba 
sunt episcopi) donum abbaùa Vaïciodorenùs , et omnium pertinentiarum ejus. Quo 
accepto, praestat electus religionem fidelitatis suae (a) — Appositus est autem in 
senectute bona ad patres suos, cui de nostris successit domnus Libertus (b). 

(a) Eo Metensi ecclesiae obstricti tenebantur ciodori et Hasteriarum fundum circa annum 969 
vinculo Valciodorenses à tempore Adalberonis eis contulerat. 

Metensis episcopi, qui ex paterna haereditate Val- * (b) Petro successit Libertus anno 1 189. 



INDICULUS ABBATUM (a) SAVIGNIACENSIS MONASTERII 
Ab anno mcxii usque ad annum mccxliii. 

Inter Miscellanea Balu-yi, t. II, -p. 310 , ex cod. ms. Biblioth. nat. Par. 4861. 

Anno Domini mcxii, beatus Vitalis eremita, optimus seminiverbius, in confi- 
nio Normanniae et minons Britanniae aedificavit monasterium istud quod dicitur 
Savigniacum. Hic beatus vir modernas institutiones in aliquibus Cisterciensibus 
similes monachis suis imposuit, virtutibus et miraculis claruit. . .In dicto monas- 
terio quod ipse fundaverat primus abbas ordinatus , rexit abbatiam annis decem , 
et anno Domini mcxxii gloriosè migravit ad Dominum. 

Huic successit beatus Gaufridus Bajocensis monachus, vir admodum literatus C 
et in religione fervens , generis nobilitate pollens , sed vitae sanctitate excellens. 
Hic multa monasteria aedificavit, et consuetudines priori bus altiores (b) Savignia- 
censibus imposuit : qui abbatiae Savigniacensi praefuit annis xvi, et anno Domini 
mcxxxviii Domino reddidit spiritum. 

Cui post Enavum (c) Angiicum, qui parvo tempore eidem monasterio praefuit, 
successit venerabilis Serlo de Valle-Badonis juxta Bajocas , qui fuerat praedicii 
Gaufridi in saeculo discipulus, et monachatum priùs susceperat cum eo in mo- 
nasterio Cerasiensi ; sed, relicto ilio monasterio, pro majori religione Savigneium 
expetierat. Hic , quia pro velle suo non ei obtemperaverant monasteria sibi sub- 
dita, Cisterciensi ordini se dédit, in manus videlicet beati Bernardi urne temporis 
abbatis Clarevaliensis ; et in continenti concessus est ei prioratus omnium abba- 
tiarum ordinis per domnum Cisterciensem et quatuor primos abbates. Dictus verô D 
Serlo abbas quietem contemplationis desiderans, post conversionem domûs Savignia- 
censis quinque annis tantummodo abbatizavit, et anno Domini mcliii cessit (d), 
et apud Claramvallem remansit. 

Et tune creatus est in abbatem Savigniacensem Ricardus de Curceio, ejusdem 

(a) Hune indiculum praeniisit Baluziuschronico «Bernardo abbati de Claravalle ut ejus petitioni 
Savigniacensi, quod ex cod. ms. Coibertino, nunc « assentiret, si tamen monachi Savigneii consenti- 
Biblioth. nat. Paris. 7596 A,publici juris fecit,et »rent. Misit ergo Philippum priorem suum, qui 
quo usi sumus t. XII , p. 781. «suasit eis ut cédèrent, et aiium abbatem eligerent. 

(b) Robertus de Monte, tractatu delmmutatione » At illi dixerunt consilium abbatum qui de illa 
ordinis monachorum , superiùs à nobis edho, p. 381 , « domo exierant et citra mare erant, super hoc se 
ex quo haec sunt mutuata, habet arctiores. «velle habere. Convenientes igitur abbates habue- 

(c) Robertus ibidem, Evanum. » runt consilium se domnum Serlonem noile dimit- 

(d) In chronico Roberti de Monte, interpolato «tere; et tamen, quia de reditu ejus dubitabant , 
ab anonymo Savigniacensi, quod exhibet ms. codex » duas alias venerabiles personas elegerunt, ut vel 
Biblioth. nat. Paris, num.4861 , legiturad an. 11 52: «unam earum haberent : sed ambae renuerunt. No- 
ce Hoc anno institutum est in capitulo Cisterciensi, » lens ergo Bernardus abbas omninodesolatos mona- 
»ne aliquam novam abbatiam sine majori consilio . «chos Savigneii, remisit eis domnum Serlonem, ut 
» construerent, quia numerus earum quae constructas » domum conservaret, donec ipse illuc veniret, et 
«erant, de ilio ordine, usque ad quingentas ferè » ut tam ipsi quàm domui consuleret. Anno mcliii, 
« abbatias processerat. Post hujus anni capituium « post Pentecosten, venit abbas Cisterciensis domnus 
«domnus Serlo abbas Savigneii apud Claram- » Gothuinus Savigneium, domnumque Serlonem 
« vallem remansit, curain abbatiae suas volens relin- » secum reduxit, et electus est in abbatem Savigneii 
«guère, ex hoc sibi et ecclesiae putans consulere. «domnus Ricardus de Curceio, ejusdem ecclesiae 
«Et quia hoc tamdiu desideraverat et quajsierat, «monachus, qui in eadem abbatia in prudentia et 
« utpote amator sanctitatis et quietis, ut inquietu- « honestate ab adolescentia excreverat, atque in ea 
«dines et vanas exaltationes ref'ugeret ; visum est » diù prior exstiterat. » 
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A monasterii prior, vir prudens et discret us , ac magnas honestatis, qui per quinque 
annos abbatizavit, et jura ecclesiae Savigniacensis toto suo tempore constanter dé- 
fendit. Anno verô Domini mclviii , domnus Serlo quondam abbas Savigniacensis 
apud Claramvallem diem clausit extremum. Eodem verô armo abbas Savignia- 
censis Ricardùs cessit , nuilam praetendens causam nisi suam insufficientiam , tam- 
quam vir humiiis et valde timoratus. 

Alexander verô monachus Ciarevailensis , qui priùsfuerat abbas Grandis-siivae, 
dicto Ricardo abbati successit , quem conventus Savigniacensis de consilio abbatis 
Ciarevailensis Fastredi eiegerat , et tribus annis abbatizavit. 

Post quem apud Savigniacum creatus in abbatem est Joslenus, vir sapiens et reli- 
giosus, et xvi annis abbatizavit : hujus tempore, videiicet anno Domini mclxxiii , 
beatus Haino * migravit ad Dominum , et nova ecciesia Savigniacensis incoepta est : * Dt Lauda- 
B anno verô Domini mclxxvlii, abbas Joslenus post capitulum générale cessit, et 
apud Savigneium remansit humiiis et quietus, et religionis amator. Eodem verô 
anno quo cessit, miserat cohventum ad abbatiam Barberii. 

Eodem verô anno quo cessit , electus est et promotus in abbatem vir vitae vene- ' 
rabiiis et iiteraturx eminentis, Guiiièlmus deTolosa (a), de villa Cadomi oriundus) 
et anno Domini mclxxix electufc est idem Guiiièlmus in abbatem Cisterciensem, 
ubi diem clausit extremum. 

Cui successit apud Savigniacum domnus Simon , génère valde nobilis (b) , sed 
sanctitatis praerogativâ nobilior : quapropter 5>eo gratus habebatur et pênes hommes 
reverendus et iaude dignus. Abbas verô Simon domum Savigneii rexh per quinque 
annos , et infirmitatis causâ , caecitatis videiicet oculorum , cessit , et apud Savignia- 
cum remansit , ibique sanctissimam vitam duxit usque ad mortem. 
C Cui successit abbas Girard us , vir bonus et Deum timens , et per unum tantùm 
annum abbatizavit. 

Post abbatem Girardum creatus est in abbatem vir reiigiosus , et in temporalibus 
strenuissimus, Guiiièlmus de Dobra, et per xxi annos abbatizavit, sicque diem 
clausit extremum. 

Cui successit vir bene ifteratus , honestus et religione fervens, Radulfus quondam 
archidiaconus Bajocensis , qui per xiv annos abbatizavit. 

Huic successit abbas Rogerus , qui per quinque annos praefuit. 

Huic verô viam univers» carnis ingresso successit vir devotus , magnse maturi- 
tatis et religionis, Lucas Bajocensis, et per très annos abbatizavit , et anno Domini 
mccxxix, in die Ascensionis, decessit. 

Huic successit , et eodem die est electus venerabilis pater domnus Stephanus de 
D Lixinthonia , abbas de Stanleia , vir doctrinâ et scientiâ prxditus. Hic multa bona 

tam in hac domo quàm in tota generatione * fecit , fervorem religionis ibidem ampiiùs */ congrega- 
excitavit, conventum Savigniacensem usque ad quadraginta monachos et eô am- ùone * 
pliùs augmentavit, ipsam abbatiam multis aedificiis decoravit . . . Memoratus autem 
pater cùm strenuè domum Savigniacensem annis xiv gubernasset , in soiemnitate 
B. Nicoiai hyemalis electus est in abbatem Clarevallensem. 

Et eodem anno , in cathedra B. Pétri , electus est in abbatem Savigniacensem 
domnus Stephanus de Castro- duni , abbas Beliibecci, qui fuerat quondam decanus 
Rotomagensis , vir àdmodum iiteratus ,«et religionis amator strenuissimus. 

(a) Bis Savigniacensibus praefuit Guiiièlmus, dt Fonte S. Martini, inquit, mutin- religiosa et magni 
ante et post Joslenum , uti demonstrant Galliac geheris , utpote soror abbatis Savigneii , qui fuit nepos 
Christian» editores, t. XI, col. j47» SimonisComitisEbroicensis,factaestabbatissaSanct«e 

(b) Robertus de Monte ad an. 1 182 : Priorissa Trinitatis Cadomi. Vocabatur illa Mathildis. 
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• A 

Addendum fragmente à nobis edito pag. 74. 

GENEALO GIA COMITUM FLANDRIjE (a)' 
Ab anno dccxcii usque ad annum mcxx. 

Ex ms. cod. inter colkctanea Andrcœ Chesnii, in Biblioth. nat. Paris. 

Anno ab incarnat. Domini dccxcii , Karoio Magno régnante in Francia, Lidri- 
cus Herlebecensis Cornes , videns Fiandriam vacuam et incuitam ac nemorosam , 
occupavit eam(è). Hic genuit Ingeirannum Comitem. Ingeirannus autem genuit 
Audacrium. Audacer verô genuit Baiduinum Ferreum. Baiduinus autem Ferreus 
genuit Baiduinum Catvum ex Judith vidua Atheibaldi (c) Régis Anglorum, filia g 
videiicet Karoli Caivi Régis Francorum. Hic priùs eam duxerat, et eodem anno quo 
eam duxerat , obiit. Quo. defuncto , Judith, possessionibus venditisquas in Anglo- 
rum regno obtinuerat, ad patrem rediit, et Silvanectis sub tuitione paterna serva- 
batur. Balduino verè Ferreo lenocinante , et Ludovico fratre ejus consentiente , 
mutato habitu , anno dccclx , furto subsecuta est. Quod ut Rex comperit, episcopos 
et principes Francorum consulens , juxta edictum B. Gregorii depromi sententiam 
GrM.17, q.a. ab episcopis petiit. Atilii juxta iilud, Si quisviduam in uxorem furatus fiterit, ana- 
thema sit, Baiduinum et Judith excommunicaverum. Quo audito, Romam Baiduinus 
profectus est ad Nicoiaum Papam , hujus rei petens indulgentiam. Nicoiaus autem , 
misericordiâ motus , misit iegatos suos , Rodoaldum scilicet Poriuensem episcopum 
* FukU. et Joannem Ficodensem * episcopum, Suessionis ad Karoium : quos aliquandiu secum 

retinuit, et concessâ Balduino induigentiâ, procujus obtentu vénérant, cum epis- C 
toiis ad apostolicam sedem redire muneratos absoivit. Postea Rex Karoius ad 
Autisiodorum civitatem usque perveniens, ibidem fiiiam suam Judith, sicut domi- 
nus Papa eum.petiverat , Francorum consilio, Balduino quem secuta fuerat, legaliter 
conjugio sociari permisit. 

Baiduinus autem Calvus , ductâ filiâ Edgeri Régis Anglorum, nomine Effe- 
rendem (d), genuit Arnulphum Magnum, restauratorem Blandiensis cœnobii. 
Arnulphus vero Magnus (e ) genuit Baiduinum juvenem de Athela filia Her- 
berti Viromanduorum Comitis. Baiduinus autem juvenis duxit Mathiidem fiiiam 
Hermanni (f) Ducis Saxonum, de qua genuit Arnulphum. Post cujus ortum 
Baiduinus iste morbo variolae obiit , et apud S. Bertinum sepuitus est. Mathil- 
dis vero vidua reiicta nupsit Godefrido Duci de Enham (g), ex quo suscepit 

(a) Fragmentnm ex hac genealogia edidit Lab- omnium paganorum consuttudinem ,thorum patris sui 
beus, t. X Concil. col. 488, ad dandam concilii ascendms , Juthitam Karoli Francorum Régis fiiiam, 
Remensh anno 1092 celebrati notiriam, nosquepost cum magna ab omnibus audientibus infamia, in ma- 
ipsum in hoc tomo recudimus, p. 74 Velrùm-, invento trimonium duxit , iffrenisque duobus et dimidio annis 
deinceps inter schedas Andréa? Chesnii quas servat occidentalium Saxonum post patrem regni gubernacula 
Blbliotheca nat. Parisiensis, opusculo integro ex quo rexit, Verùm Flodoardus, Iib. III , cap. 12, è duobus 
fragmentum iilud fuerat desumptum,quidquid omis- unum facit : Judith , inquit , Karoli Régis filia , 
sum fuit hic reponendum censuimus. Est autem opus- Edihulfo Régi Anglorum , qui et Edelboldus , dudum 
culum istud genealogia brevior , sed antiquior eâ fuerat in matrimonium copulata , et Reginœ décore 
quam post Martenium dedimus tomo XI, p. 388, ac benedictione insignita, ifc. 

et t. XIII, p. 411 ,quxqoesub \\tu\o Flandrice gene- - (d) AIiàs,utmFIandriagenerosa,£fc/rwrf«w,quam 

rpsœ dudum prodierat, anno 1643, curâ Georgii scriptores Angli AZlstryth et Eletritam appellant. 

Galopini, ac novissimè cum notis amplioribus Joan- (e) Qui , procedente tempore et œtate , senior et 

nis-Natalis Paquot, Bruxella; , 1781, in-4. 0 vetutus appelfatus est. Ibidem. 

(b) Ineptum; nî fingas Galliae Belgiique poten- (f) HermannusisàpatreBiUingo Billtngiusîgno- 
tissimum eo tempore principem Carolum Magnum minatus, primuk omnium, anno 960, ab Ottone 
in utramque aurem dormiisse. Sed ejusmodi fabulis Imperatore accepit Saxoniae ducatum, âctus item 
ornandi fuere ficti ilIi.utvocantjFlandriœ^orwtar/'/, anno 965 Burgravius Magdeburgi. Paquot. 

quos aliquando in rerum natura fuisse nullo adhuc (g) la est, Arduennensi , ex Alberico Trium- 

idoneo teste comprobatum est. Paquot. fontium monacho, qui ad annum 1005 ait : Mortuo 

« (c) Rogerus de Hoveden , Henricus Huntindo- Duce Ottone , filio Ducis Karoli , ducatus Lotharin- 

niensis, itemque Caroli Caivi capitularia, primum gice [inférions] datur ab Imperatore Comiti Gode' 

Judith* conjugem nominant Althelwulfum , Adel- firido Virdunensi , filio Godefridi Ardennensis. Hujus 

wuljùm, Edelulphwn , patrem Ethelbaldi , qui et Godefridi Ardennensis fuit uxor Machtildis Comi- 

ipse Juditham accepit in uxorem, si credimusAssero tissa Saxon ice , quœ peperit ei episcopum Virdu- 

Menevensi et Florentio Wigorniensi , qui ad an. 85 y nensem Alberonem , Comitem Fridericum S. Vitoni 

ait : Defuncto AEtheiwulfb Rege, sepultoque apud monachum, Comitem de Daburg Hermannum, cu/us 

Stemrugam , AZthelbald filius ejus contra Dei inter- filius fuit Gregorius Leodiensis archidiac. et duos Duces 

dictum et christianorum dignitatem, necnon et contra prosapiâ inclytos, Godefridum istum et Gothelonem. 

très 
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A très filios , scilicet Goscelonem (a) Ducem , et Godefridum et Hescelonem (b). 

Arnulphus autem fîlius Baiduini juvenis duxit Sùsannam * filiam Régis Longo- *^/.Roseiiam. 
bardorum *, de qua genuit Balduinum Barbatum. Balduinus verô Barbatus accepit * Bermgerti. 
Otgivam fîiiam Gisleberti Comitis de Liielemborch , ex qua suscepit Balduinum 
Insulanum. Balduinus verà Insulanus duxit Athelam filiam Roberti Régis Franco- 
rum, de qua genuit Balduinum Montensem [ cognomento Bonum ] , et Robertum 
[ Frisium ] , et Mathildem Reginam Anglorum , uxorem Willelmi Nothi. Balduinus 
autem Montensis duxit Richildem (c) viduam Hermanni Comitis , de qua genuit 
Arnulphum et Balduinum qui in expeditione Hierusaiem obiit. 

Horum patruus Robertus duxit filiam Bernardi (d) Ducis Saxonum , Gertrudem 
scilicet viduam Florentii Frisonum Comitis , et cum ea regnum ejus obtinuit. Hic , 
acceptâ à pâtre suo maximâ pecuniâ, sacramento Flandriam abdicavit , quam jure 

B haereditario fratri suo Baiduino Montensi ejusque successoribus concessit. In vita enim 
fratris Robertus siluit; sed post ejus obitum , traditorum auxilio, Arnulphum nepotem 
suum t Comitem Flandris , apud Casel interfecit*, et Balduinum fratrem Arnulphi * An. 1071. 
à regno expulit, illudque obtinuit. Cùm autem in regno esset sublimatus, morientes 
clericos exhaereditabat , &c. ( Superiùs à nobis édita pag. 7 4, ex Labbe't tomo X 
Coucil. p. j.y8,pro 488; ubi quod in fine legitur, Quod metuens, satisfecit omnia 
quae fecerat , sic emendandum ex fide codicis istius : Quod metuens satisfecit. Profes- 
susque obedientiam conservare , veniam petiit et accepit ; sicque cassavit omnia 
quae fecerat, ut nullus successorum illius hanc iniquitatem resuscitare ausus fuerit. 
Quod factum est anno Domini mxcu , in quo obiit , et sepultus est in Casel.) 

Iste Robertus Barbatus * de praedicta Gertrude duos filios genuerat, Robertum *Xf.Fràiw. 
militem optimum , qui in expeditione Hierusaiem insignis habebatur , et Philip- 

C pum (e). Robertus vero insignis duxit Clementiam filiam "Willelmi Comitis Bur- 
gundiae , ex qua genuit Balduinum et Wilielmum. Balduinus autem Cornes fîlius 
Clementiae, in diebus suis potens super omnes Francorum principes, bellis frequen- 
tibus ita nobiiiter Flandrensium exaitavit regnum , ut vicinis suis undique terrorem 
inferret , et Henricum Regem Anglorum à Northmannia expulisset , nisi infirmitas 
obstitisset. Nam circa festum natiyitatis S. Mariae, collecté exercituum multitudine, 
oppidum Rotubi-portum (f) , in quo praedictus Rex latitabat, obsidione vallare 
disposuit, et eum comprehendere aut bello excipere, et à regno quod injustè 
invaserat, expellere. Qui cùm exercitum per Attrebatum duceret, ex occasione 
vulneris quod paulo antè * in Northmannia in fronte acceperat , in eadem civitate * An. 1118. 
repentinâinfirmitatecorreptus, xvii kal. octobris aegrotare cœpit, et àfemore usque 
ad pedes paraiysi percussus , plenis novem mensibus in languore permansit. Cùmque 

D à medicis curari non vaiuit, domnum Karolum comitatûs sui praeordinavît succes- 
sorem, quem Athela soror patris sui Roberti peperit de Knutone Rege Danorùm. 
Ordinato igitur omni regno Flandrensi , octavo regni sui anno , xv kal. julii , in 
villa Roslariensi obiit, et à Karolo ad Sanctum-Bertinum delatus , in medio eccle- 
siae sepultus est, anno Dominicae incarnationis mcxix, indict. xn, régnante Ludo- 
vico in Francia. Quo sine haerede defuncto, Karolus ei successit. 

IsteKarolus et Francorum Rex filius Philippi Ludovicus de duabussororibus (g) 
orti sunt; de Bertrada * Ludovicus, et de Athela Karolus à Knutone genitus. Quo *Bma. 
à Danis perfidis interfecto, Athela venerabilis Regina cum filio suo Karolo reversa 

(a) Gothelonem cognomento Magnum, Antuer- (d) Willelmus Heda, edit. Ultraj. 1643 , p. I2f, 
piœ Marchionem, à morte Godefridi fratris, id est habet filiam Hermanni Ducis Saxoniœ , nec aliter 
ab anno 1023 , inferioris Lotharingie Ducem, qui Joan. de Beka ibid. p. 40. Hune puto Hermannum, 
obiit anno 1044, Stephani IX pontificis maximi inquit D. Paquot, Nord-AIbingorum seu Holsatis 
parens , itemque Godefridi et Gothelonis secundi, hodiernae Ducem, filium Bernardi secundi : cujus 

Îuorum ille superioris, hic inferioris Lotharingie proinde neptis, non filia, fuerit Gertrudis. 
)ux. Paquot. (') Philippum, patrem Willelmi de Ipra,Loensis 

(b) Meyero'Henchilonem Einhamensem dictum, etiam dicti. 

qui post genitos libéras très ( in his Mathildem (f) In Flandria generosa legitur oppidum Roto- 

Ragineri Comitis Montensis uxorem ) Virduni mo- magense. Verùm jam monuimus t. XIII, p. 14, de 

nasticam vitam amplexus est. loco ubi vulneratus fuit Balduinus non consentire 

(c) Richildis filia fuit Ragineri Hannonie historicos. Alii ante Archas, ante castrum Ou seu 
Comitis, qui obiit anno 1036, et Mathildis filiae Aucense alii, plures Albemarle percussum eum 
Hermanni Arduennatis, fratris Godefridi III infe- fuisse tradunt. _ 

rioris Lotharingie Ducis ; nupsit autem Hermanno (g) Uterinis. Gertrudis enim Bertam genuerat ex 

priori marito, quem de gente. Turingica ortum Florentio Frisonum Comité, e Koberto Flandrensi 

asserit D. Paquot. Athelam seu Adelam. 

Tom. XIV. ■ Vvv 
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est ad patrem suum in Fiandriam. Deinde, transacto quinquennio (a), accepit A 
Rogerum fliium. Roberti "Waschardi Ducis Apuliae. Praedictus autem Karolus longé 
post patris matrisque obitum à Baiduino praefato praeelectus , eo ut dixi defuncto , 
anno Dominicae nativitatis mcxx , ecclesiam S. Audomari ingressus , cum princi- 
pibus regni sui primam curiam tenuit, et anno eodem castrum S. Pauii, in quo 
Hugo perfidus Campus-avenae praedonesque multi iatitabant, penitùs destruxit, 
fossamque circumfluentem impleri jussit, et perversorum munitiones esteras viri- 
iiter delevit , et sibi regnum nobiliter subjugavit. Explkit. 

(a) An. 1090, vel 1091 , nam S. Canutus an. 1086 martyrio coronatus est, uti diximus suprà, p. 141. 
Addendum paginas 102, ante consecrationem altaris Carrofensis. 

PLACITA INTER PRINCIPES BORBONENSES ET MONACHOS B 

SILVINIACENSES, 

De Consuetudinibus Villae Siiviniacensis. 

Ex Appendice tomi V Annalium Benedictinorum Mabïlloniï, p. <>jj.. 

An. io?& CiiM certissimè constet humanum genus jugiter torrentis more ab ortu ad occasum 
defluere , et cum transeuntibus hominibus facta quoque eorum et dicta oblivione 
pariter praeterire , recti videtur esse consilii , si quoties aiiqua certae utiiitatis causa 
îiiturorum sunt notitiae imprimenda, ea, ne oblivione depereant, literis studeamus 
inserere. Hujusigitur rei gratiâ, voiumus adeunctorum tam praesentium quàm etiam 
futurorum notitiam huic tradere chartae , qualiter inter domnum Hugonem abba- 

♦ Stuvigii. tem [Cluniacensem] et Archimbaldum quintum de Siiviniacensis* loci consuetudi- 

nibus placitaverint , qualiterque eas in eodem placito ordinaverint. C 
Prima compo- Locus quippe jam dictus ab ipso suî exordio usque ad haec nostra tempora satis 
apud m é»um- nobiliter magnâ pace et suî de die in diem melioratione floruerat , tam meritis 
iocum. sanctorum ibidem quiescentium , quàm etiam devotâ provisione et tuitione, neenon 
etiam largilione. principum Borbonensium , ejusdem villas advocatorum dumtaxat 
vice praesidentium. At vero , tenente ejusdem terrae principatum quarto Archim- 

* Monta. baldo , filio videlicet illius qui apud Monticuium * jacet , cùm esset isdem vir saeculari 

prudentiâ et potentiâ satis praeeminens , et saecuiari ambitione non soiùm in rébus 
laïcorum , sed etiam sanctorum iocorum immoderatiùs exardescens , in praedicta 
villa Siiviniaca quasdam pravas consuetudines primus coepit intromittere. Saepiùs 
ergo blandè, saepiùs severè correctus à domno Hugone Cluniacensis monasterii 
pâtre, cùm nequaquam monitis saiutaribus acquiesceret , ad uitimum etiam apud 
*Œari!tii. Carum-locum* synodus congregata est episcoporu m , ob ejus vel maximè coercen- D 
dam duritiam. Sed quainvis discretus pater confidens de ejus melioratione, excom- 
municationis gladium etiam tune ab eo suspendi fecisset , non tamen ad plénum 
malo incœpta deseruit. Cùm vero , non multo interjecto tempore , decubuisset lan- 
guore quo et obiit (a), rogantibus se multis honestis personis , omnes malas consue- 
tudines quas hactenus tenuerat, assentiente filio Archimbatdo, penitùs dimisit. Eo 
vero vitâ decedente, isdem successor ejus honoris et nominis haeres Archimbaidus 
rursum malarum consuetudinum malos coepit requirere usus. 
Secund* com- Eodem itaque tempore *, facto intra Gallias pro quibusdam sanctae ecclesiae uti- 
cHioCitromon- ^ ta "bus adventu domini Urbani Papae II , cùm apud Silviniacum ferè per diesocto 
tensi. moraretur , et quodam die in capitulo resideret , cunctorum circumsedentium fra- 

,o 95- trum ccetus pedibus ejus provolutus , auxilium impiorare coepit super malis quae 
jam diù fuerant pèrpessi. Susceptâ ergo petitione benignissimè domnus Papa , cùm £ 
altéra die rogaretur à jam dicto Archimbaldo, ut patris sui animam apostolicâ ab- 
soiveret auctoritate , post expletam absolutionem, antequam à se isdem Archimbaidus 
discederet, antequam etiam à tumuio pedes removeret, monitis ipsius princeps prae- 
fatus omnes malas consuetudines, quas injuste quaerebat , reliquit , et ut meliùs sui 
dicti memor esset , osculum pacis ab eodem Papa accepit. Sed postea cùm, nequa- 
quam sui promissi memor, ea quae promiserat irrumpere cœpisset, pra?videns domnus 
abbas jamjamque, ut ita dicam, B. Pétri rempublicam labefactari, totis viribus tam 



(a) Archimbaidus anno 1078 obiisse creditur; cujus non alia usquam exstat notitia , asstimare 
unde tempus cclebratae apud Carum-locum synodi , utcumque datur. 
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Igilur pauds post h*c eVoUi, jtb?" ™ d ?™ u " /"aien, gesta emendàlarum. 'A*—- 

nobihum caterva virorum, et habito .„,! „ ,. , . mbaIdas cum non parva s '. n ? a P ud 
. divinâ ad hoc res procesTi , ut Sam Th f P t^' primâ die ' »»»■«**» ~ ' 
ab eis acciperet testificata vie toki lï • q " S S ' bl Veritas timebat 1™"™™ , 
et morum ^d^^^^^T^ V* d °™us Mayolu's, et staté 

B tenuerat, eï Raimundus ^^ ^22,^ a T Spr * fad loci P^atum 
viri, concordantes sibi anSSS a rt" a ™c hahuerat > a, «>* veraces 
testât! sunt : ha* eadem cu SX tu* V d f, sœ P efat ? amiqua libertate 
contra nos ab ipso eS^vS^^^"^ 1 "^' ad d ^e P tandum 
Bernardus fratres de Colna Re^M sen f ca, ^s Borbonensis, et Giraldus et 

v«t«ti^^ ^JS^ e ^ ueA "'«Itique alii.suisanW , 
die venit ipse Ard^T^^ZTT^^'^^ 
wadiumsuL.proornniburouTco^trarm " C,US P rovol <""* pedibus 

ab ipso sibi in's'ua ^^^Sh^ST- ^ ^ 

sentiam veniens, genibus solo fixis, o^T^Z^LtTZ^ *7 V ^ 
ejus quoeumque modo i„ villa Silviniaca tenuerant ex : ïto 'Z"?^ ^ pa,Œ 
nequaquam ulteriùs in eadem villa vel vinum vëîaS ZiA 1 " ' insu P er ut 
C cum bacuio ipsius domni abbati» ^îmT -? < i u,d per bannum venderet, 
ipso in beneflim ^^jSS^Tr ab 
et ab ejus prsdecessorifus secun" m q U od et an. K^Ste"^ ^ 
Franci déclarât , tenuisse noscuntur. P os t bsc abToIvi^^ chlmbald ' co g n t ^ento 
bus malis qu* contra B Petrum eJèr»? !v ? J r , ™ d ° mnus abbas ab om ni- 
et terris qu'as patel^us veÏÏpsTàfun S PeS a b , f emos 7 na b °"™n. virorum . 
eodem domno abbate discessit «/ dî« ^ • •? bstuIe f ant • et m tantum alacer ab 

sociis, Mm&JS^Z^^^^^S^ T dU ° buS 
copiosissimis ammonitionum « ' ^ et 

lacrymarum fctus recederet * exsatiatus , etiam usque ad effusionem 

nonextraneom, non mercatoïem non Taon ^L^l, no,, . In<1 '8 e »»">. 

hactenus firmissimè constat costodilom fuisse ut ' ."" 

nnnistri Arehtabaldi IV horde™ ""soTU T^tStSa^" 

Dimnitum fuit etiam justitiam omnium hominum eiusdem villœ sive oerecrrînn 

î^^issïiï? hoc tantùm u î r *iss: 

factum Pergere; . Ct Si ibi Wobatum fuerit judicium primé 

auctor ffl «S3 B /T . contem P^ in priorem vel decanum persolvet hufus rei 
S: 7° tal f / uer,t c " men q"°d vel muhatione membrorum, vel etiam ipsius 
v taj ademptione videatur debere vindkari , hoc quia incongruum monachis ve re 

est : non tamen ideo ut ahquid quod pecuniâ emendari possit, ad eum pJrtineat 
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Diffinitum quoque est quôd non debesnt cogi homines Silviniacensis viliae ire A 
in expeditionibus Archimbaldi, nisl tribus ex causis , id est, si fortè aliquis potens 
ei bellum mandaverit , aut casteilum contra eum vel ipse super aiium firmare vo- 
luerit : qui tamen tune nullum omnino instrumentum vel ad terram purgandam , vel 
ad materiam incidendam, aut adaiiquod aliud opus secum défèrent, nisi solum- 
modo giadios ad defendendum. 

Hoc tamen sciendum est nuliam omnino consuetudinem vel expeditionem , vel 
aiterius aiicujus rei debere Archimbaldi homines , qui in aiodis vel terris sancto 
Petro ànobilibus vins collatis, et in quibus ipse antea nihil requirebat, inhabitant: 
quod ipsa ratio evidenter demonstrat. De banno satis superiùs dictum est. 
Quibus testi- Sciendum vero est quôd de praedictis consuetudinibus maxima primé controver- 
m facta. s j a exst jut , sed ad postremum adjuravit isdem Archimbaldus Giraldum de Colna 

et Bernardum fratrem, ejus , Aymonem quoque senescaicum , per fidelitatem quam fi 
sibr sicut domino suo debebant , ut de his vera testarentur : quique cum testimonîo 
suprascriptarum personarum ista quae suprascripsimus vera esse approbaverunt. 
Venit ergo Archimbaldus ante pedes domni Hugonis abbatis , et dédit wadium suum 
pro omnibus quae contra eum injustè egerat , promisitque se ampliùs in eadem villa 
nuliam malam consuetudinem immissurym vel retenturum : ipsum vero wadium à 
domno abbate traxerunt domnus Ademarus episcopus Aniciensis et Guillelmus de 
Bafia, qui ipso tempore effectus est episcopus Arvernensis. Hujus placiti testes fue- 
runtpraefati duo episcopi , Umbaldus de Borbonio, Matthaeus de Pariniaco, Guit- 
fredus deDuno, Guillelmus de Sancto-Amando, Gulferius de Jaliniaco, Robertus 
de Castellione , Arnulfus Rabia, Rainaldus de S cola ; de famuiis vero S. Pétri, 
Guillelmus de Grangis, Girardus vicarius, Adaiardus sartor, Guillelmus de Hospi- 
tali , Bernardus de Longoverno, Hugo Caddellus , Petrus Adaiardus. C 

Post peractum placitum suprascriptum , paucissimis interjectis diebus, defunctus 
est isdem Archimbaldus , et die sepulturae ejus venit Aymo (a) frater ejus in caphu- 
ium , vix adhuc exequiis peractis, cunctis fratribus, muitis etiam laïcis praesentibus, 
et cuncta quae frater suus Archimbaldus , cui etiam patrisque sui dono honoris po- 
testas reliçta fuerat , concesserat , concessit ; quae reliquerat , reliquit ; insuper et 
locum ipsum donis et honoribus se ampliaturum promisit. Et ex ipso capitulo duxit 
eum Guillelmus de Bananiaco in ecclesiam, atque iterum super altare S. Pétri cum 
codice quodam , placitum quod frater ejus Archimbaldus cum domno abbate fecerat, 
se ex integro servaturum Deo promisit; atque, ad confirmationem rei , detulit ei 
vexillum quoddam de ecclesia Giraldus séçretarius , quod tali tenore ex ipso aitario 
isdem Aymo suscepit , ut omnia quae S. Petro concesserat fidelher conservaret , et 
taliter ut propter hoc donum alio honore Deus sibi adjutor et consiliator esset. Testes £> 
sunt Bernardus Artaldus, Eidinus Brunus, Aimo Bauret, Giraldus vicarius, Guil- 
lelmus de Grangis, Bernardus Grasset. Factum apud Silviniacum publicè, in prae- 
sentia domni Hugonis abbatis et Einrici prioris, an. ab incarn. D. mxcvi , indict. m. 

(a) Haimo Varia-vacca dictas Sugerio, qui litem quam ille cum Archimbaldo fratris filio habuit, 
narrât tomo nostro XII, p. ^z. 



Addendum pag. 307 , post vitam B. Pétri Juliacensis. 

DE ORIGINE MONASTERII FONTIS-DULCIS (a). 

Apud Mabïllonium in appendice tomi V Annal. Benedict. pag. <f S?. 

Quia, largiente Domino, monasterium Fontis-dulcis cum multo sudore con- É 
summavimus , placuit stylo ailegare , ne de memoria fugeret , qui primi , quibusve 
temporibus, et sub quibus personis iiiud aedificaverunt ; quomodo etiam caiumnias 
quas passi sunt , per Dei gratiam terminaverunt , possessiones quoque quas et à 
quibus dono vel pretio cum Dei adjutorio acquisierunt. 
WHlelmus de Anno igitur ab incarnatione Domini mcxi, Wilielmus de Concampo, vir in disci- 
^«otXicot pl™ 5 saecularibus atque divinis valde studiosus , tandem supernae pietatis gratiâ 
secedit. admonitus et divinae legis scientiâ iiluminatus, quantum à salutis suae tramite deviarat 

(a) Medio ferè itinere inter Mediolanum San- loco nomen indidit : de quo Mabillonius tomo V 
tonum et Angeriacum, ad scatuViginem fbntis qui Annal. Benedict. p. 566. 
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A agnovit, et confestim saecularium literarum studia dereliquit. Venit itaque cura 
collega suo Petro ad Fontem-dulcem , non illius desiderans satiari dulcedine, sed 
fontis vitaï : quem suscepit Aimarus sënex borius in cellaî sua, qùaé tune sit$ erat 
ubi nunc est monachorum hortus, cum quo uno anno nihil aedificans demoratus est. 

Circumspectis intérim adjacentibus ioçis , aliquando in densissima sylva locum 
opportunum ad aedificandum monasterium reperit, quem nulli antea datum, à do- 
minis , Pardone scilicet et Wilielmo Paluel, et Landrico Airaudj , instinctu Spirhûs 
sancti primus obtinuit. Inde cum fratribus suis arbores exstirpavit, prirhusquein 
voluntate Dei ac gratiâ hoc monasterium secundo adventûs sui anno fundavit, 
anno vero ab incarnatione Domini mcxii , Papâ Paschali II présidente , Reginaudo 
Xanfonis episcopo, Ludovico Rege Francorum, Wilielmo ducatum Aquitaniae 
tenente. Desiderans ibi Deo servire pauper et abjectus , parvis œdificiis paucisque 

B fratribus [fuit] contentus. Sed inspirante Jesu-Christo excitati piures fratres àd 
eum convenerunt, qui post sex annos.id est ab incarnatione Domini mcxvii , 
eumdem communi consiiio in abbatem elegerunt, et secundùm regulam B. BenedicU 
et instituta Cisterciensis cœnobii vivere délibérantes , anno praedicto abbatiam per 
Dei gratiam féliciter constituerunt (a). 

Antea, tamen, dum praedictus Willelmus in hac eremo clericus degeret, monachi 
de Casa-Dei celiam praedicti Aiirtari senis calumniabantur ; sed precibus et aucto- 
• itate domini Gerardi Engolismensis episcopi et sanctae Romanae ecclesiae legati 
eamdem manumiserunt, consonâ sententià in audientia totius capituli S. Roberti 
datâ , et sigillatâ chartâ quae hodie in hoc monasterio habetur. . . . 

Dominus vero Robertus de Bruisseilo, qui jure obedientiae praedictam celiam 
requirebat , eo quod Rotgerius ejus tùnc apostata discipulus illam asdificaverat et 

C Aimaro reliquerat, prsedicto Wilielmo adhuc clerico libéré eam dédit ad tuitionem, 
domno Lamberto abbate de Corona, et domno Arnaudo-Raimondi , e;t multis aliis 
religiosis fratribus audientibus. 

Monachi etiam S. Joannis Angeriacensis susurrantes , et quasi à tergo non in àuribus 
nostris caiumniantes , dicentes Aimarum celiam suam illis dédisse , ab eodem Wilielmo 
jam abbate fréquenter in causam vocati , ante dominum Petrum Xantonensem epis- 
copum , et dominos ejusdem loci , renuerunt. Aimarus namque à. praedictb abbate 
adjuratus per obedientiam , obnixè negabat se dédisse , semel tamen fatebatur se pro- 
misisse, si eum monachum facerent; sed, illis renuentibus , ipse se retraxit. 

Quia vero in parochia S. Brictii monasterium situm esse Willelmus Arnaudi 
capelianus ipsius dicebat, domnus Petrus bonae memoria Xantonensis episcopus 
in Xantonensis ecclesiae capitulo, cum archidiaconis et clericis suis, concedente 

D supradicto presbytero , ab omni jure parochiali nostrum monasterium reddidit 
liberum , et scripto fîrmavit : cujtis exemplar etiam in hoc opusculo descripsimus. 

Peracto itaque monasterio, rogatu domni Willelmi abbatis conveniunt domnus 
Gerardus Engolismensis episcopus atque legatus , et domnus Willelmus Xatitonensis 
episcopus , et ecclesiam nostram in honore sanctx Dei genitricis Marïae consecra- 
verunt, anno incarnationis Dominicae mcxxvii , convocatis abbatibus et religiosis 
viris, et principibus atque omni populo, sub Honorio Papa, Rege Ludovico , Duce 
Aquitanorum Wilielmo. 

Rexit autem monasterium nostrum praedictus abbas Willelmus annis xxv , obiit 
autem mcxxxvii anno, xiv kal. junii, et acquisivit duodecim grangias, de Chdirac, 
de Jarnaiol , &c. Creavit autem abbatiam de Tenalia^, et acquisivit huic ecclesiae 
locum de Granataria, quem douavit sibi magister Gislebertus de Casa, ubi postea, 

E Domino adjuvante , à domno Gaufrido abbate fundata est abbatia (c). 



Abbas iiutitui- 
tur. 



Cum raona- 
chis Casse -Dei 
paciscitur ; 



Cum Roberto 
quoque de Ar- 
brissello ; 



Cum mona- 
chis Angeria- 
etnsibus , 



Et cum paro- 
cho S. Brictii. 



Ecclesiam 
consecrandam 
curât. 



Moritur. 



(a) In chronito Malleacensi legitur ad an. 1 120: 
Eodem tempore inchoata sunt plurima ccenobia de 
institutione S. Geraudi de Sala. ... In Umtorio 
Santonicœ Fons-dulcis , et aliud est quod vocatur 
Tenale, ambo abbates Willelmi vocati, i7c. Tomo 
nostro XII , p. 4°7- Veritm in fragmento ex vita 
Giraudi de Sala, superiùs à nobis edito, p. 161 , ubi 
ccenobia ab eo condita recensentur, nec Fontis- 



dulcis nec Tenalise mentio habetur. Unde hnic 
scripto potior fides adhibenda videtur. 

(b) Éxstat ea de re notifia inter instrum. tomi II 
novissimae Gallis Christianse, col. 4^4- 

(c) An, mclx, Petrus regebal abbatiam B. Maria; 
de Tenalia in pago Santonico , et Thomas abbatiam 
B. Maria de Granataria, in notis ex chartulario 
Fontis-dulcis apud Mabillonium , ibid. p. 688. 
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DE ROMANORUM PONTIFICUM EPISTOLIS 

ADMONITIO PR^VIA. 

QuANTA fuerit Romanorum pontijicum , illis temporibus quœ illustranda 
suscepimus, auc tort tas , non soliim in administranda Chris tiana republic a, verum 
ttiam ubi de terrenis hominum commodis res agebatur, nemo nescit ; ut impletum 
in eis tutn videretur illud sEneidos vaticinium, jura dabunt. Magna igitur 
historiœ cujusque gentis , maxime verb Francorum christianissimœ , lux ex res- 
criptis pontifiais accéder e potest. Hinc nemo mirabitur tantam à nobis id gêner is 
monument orum congeriem inter scriptores historiœ patriœ induci , cùm cenum 
sit Romanos pontifices in prœcipuis majorum nostrorwn causis primas sibi partes 
vindicasse. Attamen non est instituti nostri omnia quœ supersunt colligere. Literas 
quas vocant Décrétâtes , quœ fidem scilicet, mores et disciplinam ecclesiasticam 
spectant, missas fecimus , ad collée tionem D. Pétri Coustant , si quandoei denub 
insudabitur, amandatas ; bullata diplomata collectioni chartarum, quatn féliciter 
incœpit v. cl. D. de Brequigni , reservavimus ; nec aliud quidquam nobis v'tndi' 
cavimus prœter brevia apostolica, qui bus sive motu proprio, sive ob perlât am ad 
se querimoniam, jus dicunt. Cujusmodi sunt rescripta pro instituendis episcopati- 
bus vel amplificandis episcoporum juribus, arcendis sive confirmandis electis 
ecclesiarum prœlatis , corrigendis delinquentibus , maxime principibus viris, ire. 
Non soliim autem circa delectum istiusmodi monumentorum versata est diligentia 
nostra, sed prœcipue iisdem illustrandis , et singulis suo , quantum fieri potuit , 
anno reddendis, maximam curam adhibuimus. Id ut assequeremur , gesta cujus- 
que pontificis et itinera ejus ex certis et indubitatis monumentis describere vïsum 
est, magnoad rem nostram adjumento futur a; etenim ad determinanda literarum 
pontificiarum , et aliorum qui res ecclesiasticas pertractarunt , tempora, nonalia 
( ut literatis viris compertum est ) suppetit via, quhm locorum ac personarum 
convenientia. Porrd qui explorare voluerit an id laboris punctum curn laude tule- 
rimus, recurret ad prœmissa à nobis singulis pontifie atibus adminicula. Ea verb 
ha dispos uimus, ut descripto per annorum seriem unius aut plurium historicorum 
contextu , cœtera quœ illi minus habent , ex aliis documentis supplenda in notis sub- 
jiceremus; atque hâc ratione cautum est ne res quœ quasi parergon censeri potest, ' 
nitniam in molem accresceret : quamquam hattd omnino alitnam instituto nostro 
rem nos agere arbitramur, quippe omnes penè illius œvi pontifices Romani moram 
aliquam in Francia fecere , Urbanus II, Paschalis item II, Gelasius II, 
Calixtus II, Innocentius II, Eugenius quoque III et Alexander III. 



GESTA ALEXANDRI II PAPj£, 
Ex variis chronicis et aliis documentis adornata. 

Anno mlxi, Romae Nicolao Papa defuncto, vi kalendas augusti , Romani Henrico 
Régi ejusdem nominis quarto coronam et aiia mimera mittentes , de summi ponti- E 
ficis eiectione Regem interpeliaverunt. Qui generali concilio Basilex habito, 
impositâ coronâ à Romanis transmissâ , patricius Romanorum est appellâtus. Deinde 
communi omnium consilio, Romanorumque legatis eiigentibus , Chadelo Parmensis 
episcopus, vu kalendas novembris, Papa eligitur (a) et Honorius appellatur, 

(a) Idem et eisdem penè verbis habet anonymus »clero et populo Romano concorditer fuit eleetnï* 

Hermanni Contracti continuator , apud eumdem » et vocatus à civitate Lucana in B. Pétri cathedra 

Urstisium, p. 338. Nicolaus autem cardinalis Ara- »secundùm ecclesiae morem inthronisatus est. Cùm 

fonius in suis coilectaneis apud Murât. 1. 111 Rerum » autem in urbe Romana hsec agerentur, Lomfaar- 

tal. part. I, p. 302: « Alexander, inquit, postquam »dorum episcopi tamquam simoniaci et inconti- 

» venerabili» Papa Nicolaus beato fine quievit, à » nentes, auctore Guiberto Parmensi, convenerunt 



GESTA ALEXANDRI II ?A?J£. 
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A papatum nunquam possessurus. Sed vigesimo seprimo die (à) ànte ejus prbmôtionem, 
Lucensis episcopus nomine Anselmus , à Nortmannis et quibusdam Romanis Papa 
CLVili ordînatus, Alexander vocatur. (Bertoldus Cottstantiensis apud Urstisium, t. 1 
Rerum German. p. 342. ) 

Anno mlxii, Henricus Rex apud Trajectum Frisiae urbem diem Paschse cum 
matre Impératrice egit. His diebus Hanno (b) Agrippinae Colonise archiepiscopus , 
adnitentibus quibusdam regni principibus , Henricum Regem cum iancea et aliis 
Imperii insignibus à matre Impératrice vi arripuit , secumque Coloniam abduxit. 
— Parmensis episcopus dudum eiectus Romam consecrandujadiit : cui cifm Ro- 
mani (c) armati occurrerent, ingressumque prohibèrent, multitudo illorum à 
militibus ejus et occiduntur, et in Tiberi submerguntur ; caeteri fugantur. (Her- 
manni Contracti conîinuator , ibid. p. jjS.J 



» in unum ; et consimilium clericorum multitudine 
» congregatâ , communiter statueront ut aliunde 
»non deberent Papam recipere nisi ex paradiso 
» Italiae , et talem perso nam quas infirmitatibus 
» eorum compateretur et condescenderet. Quo facto, 
»aliquos ex seipsis ad Imperatricem [Agnetem] 
» ultra montes miseront, qui ejus animum quibus- 
» dam verisimilibus figmentis allicerent, et sibi pro- 
» pitiam facerent. Venientes autem ad eam , sugges- 
» seront ei quàd filius ejus ita in honore patriciatûs 
» deberet succedere , sicut in regia dignitate. Prae- 
» terea impudenter asserebant , quod Nicolaus Papa 
«statuerat in decretis suis quod nulius deinceps 
» haberetur episcopus , nisi priùs eligeretur ex con- 
» sensu Régis, lis igitur et aliis circumventionibus 
» Imperatrix decepta , consensum praebuit eorum 
» voluntati et operi nefario. Quid piura ! postposito 
3>Dei timoré, Cadulum Parmensem in antipapam 
» sibi procaciter elegerunt, virum siquidem non 
» minus vitiis quàm opibus locupletem : qui cùm, 
» cum prxdictis nunciis, favore Imperatricis intraret 
»in Lombardiam, omnes concubinarii et simoniaci 
» sacerdotes inani gaudio et laetïtiâ exsultabant ; 
» quippe, solâ Béatrice Comitissâ interdicente ,ipso- 
«rum laetitia sicut fumus evanuit. Post modicum 
»verè tempus ( mense aprili 1062) idem Cadulus 
3» cum multa pecunia et conductitiis militibus ex 
»improviso Romae apparuit : ubi non defuerunt 
» homines seipsos amantes , quos sibi pecunia favo- 
»rabiles fecit, inter quos Romanorum capitanei, 
«volentes urbem deprimere, vires ei et auxilium 
» praebuerant. Cadulus autem eorum auxilio sperans 
» aliquid facere posse , in prato Neronis castrame- 
« tari praesumpsit, et in prima quidem congressione 
» victor apparuit. Sed post paululum, inclyto Duce 
» Gotfrido adveniente , adeô coarctatus est atque 
«constrictus, quod absque laesione proprii corporis 
«retrorsum abire nultatenus potuit, nisi humilibus 
» precibus et effusis màgnis muneribus.» Haec autem 
et quae subinde ex eo proferemus , deprompsit Nico- 
laus ex Bonizonis libro ad amicum , quem videre 
est apud (Efelium, t. II Rerum Boïcarum, p. 807. ' 
' (a) Id est , prima die octobris , ut expresse tradit 
auctor disccptationis inter Régis advocatum et 
Romanae ecclesiae defensorem , qui Petrus ipse 
Damianus Ostiensis episcopus creditur, apud Lab- 
beum, t. IX Concil. col. 1177, et Baronium ad 
an. 1062, his verbis : Constat très plus minus menses 
intérim decurrisse , ex quo sanctœ memorice Papa 
Nicolaus occubuit, usquead kalendas octobris , cum 
iste ( Alexander ) successif. 

(b) Sigebertus ad annum item 1062, ce Anno 
«episcopus Coloniensis, inquit, consilio primoram 
«regni indigné ferentium per Agnetem matrem 
«Imperatoris regnum non viriliter gubernari , pue- 
» rum violenter et industriè captum sub tutela sua 
» accepit, et imperii regimen à matre ejus amovit ; et 
» de hac re coram cunctis ratione redditâ, gratiam 
» domini sui Imperatoris recepit,et per ipsum filium 
» ad gratiam matris ejus rediit. At Imperatrix neces- 
» sitatem vertens in voluntatem , ut obstroeret os 
» loquentium de se iniqua, non solùm honore regni, 



«sed ettam onere saeculi rejecto , Romae ad limina 
« Apostolorum se contulit , ibique usque ad finem 
«vits omnibus bonis exemplo et miraculo fuit.» 
Hoc idem fusiùs narrât Lambertus Sch'afnaburg. 
ad hune annum. 

(c) Romani non omnes ; nam multi Alexandro 
adversabantur , uti colligitur ex veteri fragmento 
quod ex codice Vaticano citât Papebrochius in Co- 
natu chronol. hist. ad catalogum summorum pon- 
tificum, in hune modum : Non multis evolutis diebus ' 
postquam (Alexander) hujus cathedra gubernationem 
suscepit , Romani , quorum mala consuetudo semper 
fuit, eum odio habere cœperunt. In tantum denique 
crevit malitia eorum , quod apud potentiam Teuto- 
nici Imperatoris ( sive Régis ) obtinuerunt quàd ipse 
per nuncios suos Cadulum Parmensem episcopum 
Romain super Alexandrum rnisit. Qui Cadulus,' 
mense aprilis die xiv , Romce cum suo apparatu 
appropinquans , magnam cxdem de pnedictis Roma- 
nis, tam de amicis quàm de inimicis, fecit. Hoc veri' 
Jactum fuit anno Dominiez incamationis MLXII , 
indict. XV. Quâ dicti Imperatoris et Romanorum ma- 
litiâ non diù persistente , Alexander in suo permansit 
episcopatu cum gloria et honore. Infelix vero Cadulus 
cum magno dedecore repedavit ad propria. Léo quoqué 
Ostiensis, vel continuator ejus Petros Diaconus 
Iib. III chronici Casinensis, cap. 21 , apud Murât, 
t. IV Rerum Ital. p. 43 1 : a Defuncto , inquit , 
» apud Florentiam Apostolico ( Nicolao) post duos 
«annos et dimidium quibus ecclesiae praeruit, cùm 
» maxima seditio inter Romanos ccephset de ordi- 
«nando pontifice exoriri, Hildebrandus archidia- 
«conus cum cardinalibus nobilibusque Romanis 
«consilio habito, ne dissensio convalesceret, An- 
«selmum tandem Lucensem episcopum, post très 
«circiter menses, in Romanum pontificem eligunt, 
« eumque Alexandrum vocari decernunt. . . . Quod 
» cùm ad aures Imperatricis ejusque filii pervenisset, 
» indignatione nimiâ ducti quod haec sine illo- 
«rum consensu et auctoritate gesta fuissent, et ipsi 
«nihilominus Cadaloum Parmensem episcopum 
» ultra montes à Plafcentino dumtaxat et Vercellino 
«episcopis, ipsâ die festivitatis apostolorum Simo- 
» nis et Judœ ( 28 octobris 1061 ), in Papam eligi 
» iaciunt, eumque Romam è vestigio ad impugnan- 
» dam sive exordinandam ecclesiam , cum valida 
» manu militum et pecunia multa, transmittunt. Sed 
«favente Deo, licet plurimi Romanorum, neenon 
«et plurimi capitaneorum , illi gratiâ Régis adhas- 
» sennt , licèt etiam castellum S. Angeli ad urbis 
» expugnationem illi tradiderint, cùm semel et bis 
«magnis instructus copiis adventàsset, etimmensam 
» valde pecuniam pronigasset , multamque stragem 
» non minus suorurn quàm caeterorum fecîsset , ad 
« ultimum clam de prsfato castello egressus turpiter 
» cum paucis aufùgk, nec ultra venire ad has partes 
» apposuit. Qu'rppe qui eodemanno, id est in prae- 
« dictorom apostolorum Simonis et Judae vigiliis 
«(1062), ab omnibus Teutonicis et Italicis episco- 
«pis qui cum Rege tanc aderant, justoDei judicio 
» damnatus est ac depositus. » Nimirom in Osbo- 
riensi concilio (Osnabrugi, ut vult Papebrochius, 
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Anno mlxiii, Nicolaus Papa (a) obiit , cui Alexander Lucensis episcopus A 
successit , quodam tamen Parmensi episcopo papatum turpiter ambiente , et usque 
ad sanguinis eflusionem Christi ecclesiam scandalizante. Sed multô post (b) per 
Hannonem Coloniensem archiepiscopum, ultramontanarum partium tune legatione 
fungentem, ac universos Italiae prasules eadem est controversia dirempta, Parmen- 
sis abdicatus ; Alexander, ut jus erat, est confirmatus, seditque annis xi menses 
VI dies xxv. (Annaliste Saxo apud Eccardum, t. I Rerum German. col. 493.) 

Anno mlxiv, causabantur Romani principes, quôd Rex, eis inconsuitis, Romanae 
ecclesiae pontificemeonstituisset, et ob eam injuriam defectionem meditari videban- 
tur: propter quodplacuit Coloniensem archiepiscopum Romam mitti. Qui veniens 



celebrato) , de quo Petrus Damianus ad Cunibertum 
Taurinensem episcopum : Sed ut me comprobent , in- 
quit, non esse mentitum ( Cadaloum quippe praedixerat 
eodem arvno moriturum), aud'iant admirabilem divinœ 
dispositionis eventum. Cadalous siquidem ipso festivi- 
tatïs die sanctorum apostolorum Simonts et Judœ 
( 1061 ), quasi in Papam, Deo reprobante acrepellente, 
fuit electus ; eodemque vertente anno ( 1062 ) in prœ- 
dictorum apostolorum vigiliis, ab omnibus Teutonicis 
et Italicis episcopis , ac metropolitanis qui cum Rege 
tune aderant, damnatus est et depositus. His verbis de- 
ceptus Léo Ostiensis, perperàm hoc anno Cadaloum 
infestare Romanos desiisse asserit; quippe Alexander 
ipse ad Gervasium Remens, archiepisc. scribit epist. 
12, Cadaloum tantis Romanam ecclesiam per quin- 
quennium, nunc callidâ tergiversatione, nunc hostiliin- 
vasione, oppressisse periculis ; ut c. Itaque Ostiensis 
uno tenore gesta hoc temporis spatio narrât. 

(a) Non hoc, sed anno 1061 , obiit Nicolaus ei- 
«ue Alexander successit, uti demonstravimus suprà. 
Quod etiam confirmare juvat testimonio anonymi 
Barensis , apud Murât, t. V Rerum Italie, p. 1 53 , 
qui ait, Anno 1061 , indict. XJV , . . . defunclus est 
JVicolaus Papa, et consecratus est domnus Alexander. 
Indictio enim xiv adprimè huic anno convenit. 
Verùm, cùm ante concilium Osboriense lis ejus cum 
Cadaloo adhuc esset sub judice , hinc à plerisque 
etiam illius sevi scriptoribus Alexander anno tantum 
1063 Nicolao successisse dicitur. Et certè nullum 
ab eo ante annum 1063 induitum fuisse privilegium 
invenimus, nec ullam ab eo celebratam synodum. 
Hoc vero anno concilium Romae celebravit coram 
centum ampliùs episcopis, ut videre est t. IX Concil. 
Labbei, col. 1 177 ; ac plura edidit pontificia diplo- 
mata , quorum instar sit privilegium pro Cluniac. 
monasterio , datum in sacro Lateranensi palatio , 
VI idus maii , per manus Pétri S. R, E. subdiaconi 
*t cancellarii , vice domni Annonis Coloniensis archi- 
episcopi , anno secundo D. Alexandri Papa; , et ab 
incarnatione D. N.Jesu- Christi MLXIH , indict. I. 
Mabillon. t. IV Annal. Bened. p. 63 S. 

(b) Nimirum anno 1067 , in concilio Mantuae 
celebrato. Annonis Iegatio hoc anno 1063 vel 
sequenti , ut Lamberto Schafnab. placet , ccepta 
videtur : cujus obeundae gratiâ non semel in Italiam 
profectus esse dicendus est, ut scriptores circa tem- 
pora dissidentes concilientur. Sic igitur intelligen- 
dus est Nicolaus Aragonius , qui gesta ab Annone, 
eâ durante legatione, uno tenore perstringit, quam- 
quam Alexander in ejus sententiam non ante an. 
jo66 concesserit. Ait enim post praemissa à nobis 
suprà ad an. 1 061 : « Rediens igitur Parmam ( Ca- 
» dalous ) sicut exspoliatus et profugus, ab iniquo 
» perversitatis su£e non destitit incœpto ; sed col- 
lecta pecuniâ, vix elapso unius anni spatio ( anno 
«proinde 1063 ), ad urbem occulté remeare nihilo- 
» minus attentavit , ibique capitaneorum favore et 
»aIiorum malignantium auxilio, audaciam sumpsit 
» et pecuniam perfidis Romanorum militibus ero- 
»gavit, de nocte Leoninam civitatem intravit, et 
» B. Pétri ecclesiam in opprobrium et confusionem 
» suam occupare praesumpsit. Mane autem facto , 
» cùm in urbe Roma rumores hujusmodi persona-. 
»rent, et populus Romanus cum armis ad eccle- 
« siam B. Pétri conflueret, milites qui cum Cadulo 



» vénérant, tantus timor et tremor invasit, quôd eo 
» penitùs derelicto universi fugerent , et in cryptis 
j> et abditis locis se occultarent. Tune Cencius pras- 
» fecti filius, vir nequam etpessimus, eidem Cadulo 
» astitit ; et eum in castello S. Angeli recipiens, 
» juramentum sibi et defensionem praestitit : in quo 
» loco per duos annos à fidelibus Papas Alexandri 
Mobsessus, et calamitatibus multis afnictus , exinde 
» egredi nullatenus potuit , donec se ab eodem 
» Cencio CCC Iibris argenti redemit. Sic itaque uno 
« ronsino et uno cliente contentus , inops et aeger 
» inter oratores occulté discedens, ad montent Bar- 
» donis , et tandem ad burgum Berccti, non sine 
»muita confùsione pervenit. 

» Interea principes imperii generalem curiam 
»communiter celebrarunt ( anno 1062 ),in qua 
»constitutum est ab eis atque firmatum, ut Impe- 
j»ratrix de caetero imperii administrationem relin- 
i> quere , et tamquam monialis in claustro vitant 
» honestanf observare deberet; quoniam filius ejus 
» Henricus Rex ad perfectam aetatem jam devene- 
« rat , et per seipsum regni negotia exercere optimè 
«poterat. Unde factum est quôd eo in consilio 
»Ottoni (Annoni) Coloniensi archiepiscopo admi- 
» nistratio regni et Régis custodia commissa fuit r 
» qui praedictum Guibertum Parmensem ( postea 
«episcopum Ravennatem et pseudo- papam anno 
« 1079 creatum ) , quem Imperatrix cancellarium 
» fecerat , sine mora deposuit, et in loco ejus G. 
«(Gregorium) Vercellensem episcopum ordinavit. 
» Praeterea , quia bonum sibi agere videbatur, si pro 
» concordia Romanae ecclesiae et imperii studium 
» et laborem assumeret , dispositis Teutonici regni 
» negotiis , Lombardiam intravit , et per Tusciam 
« transiens ad urbem Romanam festinanter accessit. 
» Deinde Alexandro Papae mansueté et modeste ita 
» est allocutus : Quâ ralione, frater Alexander , absque 
■» mandato et assensu domini mei Régis recepisti papa- 
» tum ! A longis namque temporibus à Regibus et 
» principibus hoc absque dubio est observatum. Et 
» incipiens à patriciis Romanorum et Imperatoribus, 
»nonnullos nominavit per quorum mandatum et 
» assensum plurimi Romanorum pontifices in sedem 
» apostolicam habuerunt ingressum. Tune archidia- 
» conus Hildebrandus cum episcopis et cardinalibus 
» eidem Coloniensi sic responderunt : Firmissimi 
» tene , et nullatenus dubites , quod in electione Roma- 
» norum pontificum , juxta SS. Patrum canonicas 
» sanctiones , Regibus nihil penitùs est concessum seu 
"permissum. Et deductis in médium plurimis SS. 
»Patrum decretis, et prxcipuè illo Nicolai capitulo 
»in quo CXIII episcopi subscripserunt , post multas 
» et varias utrimque altercationes ita rationabiliter 
» et sufficienter eidem Coloniensi satisfecit , quôd 
»extunc rationabiliter resistendi occasionem non 
» habuit. Quibus verbis expletis , domnum Papam 
» rogavit , ut pro hac causa dignaretur in partibus 
« Lombardiae synodum celebrare, et electionis suae 
« factum omnimodè et rationabiliter demonstrare. 
» Quod licèt inconsuetum et à Romani dignitate 
« pontifias videretur penitùs alienum , consideratî 
» tamen instantis temporis malitiâ, petitioni ejus 
» assensum praebuit , et apud Mantuam synodum 
«convocavit. » Quae synodus anno 1067 celebrata. 
fuit , ut infrà demonstrabitur. 

eo , 



G ES TA îAItEXANDRI IUPAP^E. 



5 ip 



A eô, cùm aliud turbatis rébus in venire non posset remedium , judicavit ordinationem 
quae inscio senatu Romanq facta fuissèt, irritam foré-, etsic arrioto Parmensi episcopo, 
per electionem eorum Anselmum Lucenserri episcopum pro ,eo prdinari constituit : 
verùm ubi ipse, peractâ legatione , régressas. est in Galliam , Parmensb episcopus, 
armatâ muititudine non modicâ, Lucènsëm episcopum sede apostolkâ per vim 
deturbare aggressus esh È contra, fautojribus iliius ad arma impigrè concurrentibus, 
congressio facta est:, multique hinc et inde vulneribus acceptis corruerunt. Sic 
deprayatâ ecclesiastici rigoris censura , homines non ut quondam , ut praœssent 
ecclesi«e Dei , injecta manu trahebantur ; sed ne non praeessent, armatâ manu prae- 
liabantur, fundebantque mutuô sanguinem, non pro ovibus Christi , sed ne non 
dominarentur ovibus Christi. Anselmus tamen qui et Alexander, et virtute militum 
et favore principum sédem.obtinuit. AJter verô, etsi per contumeliam repulsus, 

B tamen quoad vixit, ab juresuo non cedebat : huic semper derogans, hururadulte- 
rum ecclesiae Dei, hune pseudo-apostolum appellans , missas quoque seorsum 
celebrans , ordinationes facere , et sua per ecclesias décréta et epistoias , more sedk 
apostolicae , destinare non desistebat. Verùm nullus attendebat , criminantibùs uni- 
versis quôd in ultionem privatœ contumeliae sedem , quamquam apostoiicam , homi- 
cidio maculasset . ( Lambertus Schafnaburgensis, apud Pistorium, t. 1 fier. Germ. p. iji.). 

Anno mlxv, quando et Pascha celebratum est vi kalendas apriiis , in qua die 
et Christus resurrexit, tertio die Paschalis hebdomadae, iv kal. apriiis, indict. iil, 
Rex Henricus , anno regni sui nono , aetatis suas xiv , accinctus est giadio , et Dux 
[ Lotharingiae ] Gotefridus scutarius ejus eligebatur. ( Ex Bertoldi chronico et anonymi 
appendice ad ' Hermannum Contractum , apud Urstisium, t. I fier, Germ. p.jjS et 343.) 
Anno mlxvi.... princeps [ Capuae] Richardus intravit terram Campaniae, obse- 

Ç ditque Ciparanum, et comprehendit eum , et devastando usque Romam pervenit. 
( Lupus Protospata, apud Murât, t. V Rerum /ta/, p. 44; et Anonymus Casinensis , 
ibid. p. £7 , ad eumdem annum.) Stella comètes (a) apparuit. Gotfridus Dux 
[ Lotharingiae ] cum exercitu venit Campaniam usque Aquinum. Richardus prin- 
ceps terram Marsorum intravit. 



(a) Cometse hujus meminere omnes penè scrip- 
tores ; omnium verô accuratissimè Zonaras in hune 
modum : Mense maio, quartâ indictione, Stella crin'ua 
apparuit, solem occiduum sequens , que principio mag- 
nitudine lunae plenœ par, de'tnde veluti coma enata 
minuebatur, ac tantùm decrescebat quantum illa auge- 
batur. Conspectus est per dits XL, radiis versus orien- 
tem conversis. Quo circiter tempore gesta narrât Léo 
Ostiensis, lib. 111 chronici Casin. cap. 25 , apud 
Murât, t. IV Rerum Ital. p. 4î4> 1 UX & e «pedi- 
tione Godefridi perstrictim habet anonymus. Ait 
enim : « Interea cùm supradictus princeps Richar- 
» dus , victoriis ac prosperitatibus multis elatus , 
»subjugatâ Campaniâ ex parte-, ad Roms jam se 
» viciniam porrexisset, ipsiusque jam Urbis patricia- 
»tum omnibus modis ambiret , Teutonici Régis 
»pertinxit ad aures. Qui ut et bona S. Pétri de 
» manibus Normannorum erueret, et Imperii coro- 
» nam de Apostolici manu reciperet , magna cum 
» expéditions pervenit Augustam , ibi praestolans 
» Gotfridum Tusciae videlicet Marchionem , qui 
« Regem , quoties Italiam deberet intrare , cum sua 
» solitus erat militia praire. Sed quoniam Gotfridus 
» idem longé praecesserat , Rex hoc nimis indigné 
i> fèrens eamdem mox expeditionem remanere pra- 
» cepit. Dux autem copioso valde vallatus exercitu 
» Romam accessit. Hujus Normanni adventu com- 
»perto, maximo correpti tremore, universam pro- 
» tinus Campaniam deserentes aufugiunt'.et Joraane 
» tantùm, ac Guillelmo qui Mostaroia dictus est,' 
» cum suis in Aquino se illi contraire parantibus , 
» exteri cum principe apud Patenariam rei eventum 
»cum suis omnibus prastolantur : futurum , ut fer- 
» tur , ut si Dux idem Garilianum transiret , ita ut 
3) in armis erant , çuncti versùs Àpuliam fugam arri- 
a>perent. Per idem tempus ecclesia nostra eversa 
jjjacebat [ut nova exstrueretur]. Gotfridus itaque 
v Apostolico et cardinalibus comitatus , mediante 
» jam maio, Aquinum cum universo exercitu venit; 

Tom.XIV. 



»îbrque per octo et decem dies cum obsidentibus 
»Normannis pari fermé eventu confligens, tandem. 
3» satagente strenuissimo internuncio Guilielmo, cui 
«Testardita fuit cognomen , ad id ventum est ut 
3>ad pontem S. Angeli, qui dicitur Todi, Dux et 
» Princeps altrinsecus (nam interruptus erat) se ad 
» colloquium jungerent; sicque non parvà , ut dici- 
»tur, à Normannis donatus pecuniâ, Dux ad pro- 
» pria repedaret. Per eos dies , Stella quam cometem 
» vocant , ingentem rétro se facem gerens , spatio 
» viginti et ampliùs dierum apparuit, quae ejusdem, 
» ut putatur, Ducis ( non enim multo post defecit ) 
y> mortis pranuncia fuit. » Godefridus sub finem 
anni 1069 vivere desiit , neque audiendi sunt qui 
eum anno 1067 mortuum dicunt. Ejus autem expe* 
ditio in Normannos Apuliae rectiùs ad an. 1067 
pertinere videtur; quippe ad hune annum Bertoldus, 
Normanni, inquit, adiré Romain voluerunt hostili'- 
ter ; et Nicolaus Aragonius de eadem expeditione 
nonnisi post recitata concilii Mantuani acta sermo- 
nem habet. En ejus verba: « Eodem tempore [quod 
» de diebus qui concilium praecessere intelligi etiam 
»potest], Normanni, tamquam perfidi et ingrati > 
» fines Campaniae invaserunt, et Capuam occupa- 
3> verunt. Quamobrem Hildebrandus archidiacohus 
» eorum adversionem patienter sustinere non valens, 
3) auxilium potentissimi Ducis Gotifredi pro recu- 
3) peratione B. Pétri patrimonii postulavit. Ad cujus 
» itaque citationem egregius Dux, immenso exercitu 
» velociter congregato , cum illustri Comitissa Ma- 
» tilda properavit ad urbem Romanam , et contra 
« eosdem Normannos in manu valida non distulit 
«proficisci. Sed Normanni metuentes rpsius adven- 
» tum , terram quam invaserant continué reliqUerunt. 
» Sic itaque recuperatâ civitate Capuâ, et Romanae 
» ecclesiae restitutâ , gloriosus Dux cum eadem 
» Comitissa Matilda ad curiam domni Alexandri 
j> cum gaudio remeavit. » Apud Murât, t. III Rerum 
Ital. part. 1 y, p. 303. 
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,r T r et mêdiante HannoneCobniensi archiepiscopc u Alexander se ,ure,wa a do 
coll.gitur.et meci a pc*tolrca subrogatur ; Cadoio verotit simoniacus 

repudiatur.^ » Henricus de Rorria descendes m Tusciam et Lom- 

Anno î^on Caduli expugnat î quod videntes amici ejusdem, ad manda- 

■l^i^^S^m^»^^ Quos dictus Henricus recipit, 
TaSS Pa P « P« solemnes nuncios scribit rem gestam et ut ad pnedictas 

S Acceptât summus pontifex prsfet* princes sollicjtudmem pravxdam , et 
SûasioneJ clementem et piam ; sicque ad eundum m Lombard,™ rse parât. 
P Annc^LXix , dictus Alexander , cum fevore memorati Hennc. , ad dictas vadrt 
narTe" transiensque per Lucam gloriosè ibidem susceptus est , totaque mihtla dict* B 
£aVis,vel saltem Lnorabiiior, ipsurn ducit qu S msecuta est ipsum usque m 
partes Lombarde - Eodem anno, Alexander concilium célébrât apud Man, 
fuam (h) présente dicto Imperatore, omnesque episcopos schismaticos cum Cadulo 
ad gremiûm ecclesïs refert, ipsosque sibi réconciliât, totumque populum sibi faven- 
tem Contraxitque moram in toto spatio iliius anni m dicta regione, pro majore 

il -™,-;(u Mantuant t. VII Italie sacra, col. 383 , his verbis : Alexander 
(a) Circa tempus célébrât, concdn Mantuam t. ^ ^ ^ ^ 

nequaquam mter se . c ? nve ™"' J™'"^ Io64 ïancm eccksi* filiis , quoniam in synodo quœ sexto 

arte critica P rïstantI " lra \ Ba ;°Xrum editôres , pontificatûs nostri anno, apud Melphim in ecclesia 
assignat , quem secut. sunt conc, horurn edi tores p £ tolorum ' f ua „ t j usdem 

eisque favet anonymus Hermanm y 00 ™" 1 ."™ L..^:. JjL -a.~.~«J. „L;J.J,h,„ nia. 



nuator, apud Pistorium et Urstisium. Pagres pro 
<anno 1067 stat, et Baronii sententiam validis argu- 
mentis convellit ad annum 1064 , num. 1 et seqq. 
Mansius,t. I supplément! Conciliorum , col. 1359» 
argumenta Pagii retractare aggressus est, ut conti- 
ceret Mantuanum concilium ad an. 107 1 esse retra- 
hendum. Puricellus in monumentis Ambrosiams , 
cùm aliter veteres conciliare non posset, duo 
admisit Mantuana concilia, anms 1064 et 1007. 
Perpensis singulorummomentis, m sententiam ragn 
concedimus, adducti auctoritate Sigeberti , necnon 
Landulphi juniorisse» -J^J^U^l 



civitatis seaes episcopatûs, prasidentibus nobis et aliis 
coepiscopis et abbaûbus, die kalendarum augustarvm 
cekbrata est, Ù"c. Inde rediens, cùm esset Capuae, ■ 
privilégia ecclesia Salernitanœ confirmavit, datum 
Capuœ , IV idus octobris , per manus Speri [Pétri] 
S. R. E. subdiac. et biblioth. annoseptimo pontificatûs 
Alexandri Papa II, indict. VII (corr. vi). Ibid. 

(b) Fabulas narrât Ptolemaeus ; quippe nedum 
Rex Henricus Mantuano concilio interfuerit , ne 
quidem toto Alexandri tempore in Italiam pedem 
admovit. Mantuanum autem concilium anno 1067 
celebratum fuisse suprà demonstravimus. Attamen 



Landulphi junioris seu à Sancto-Jaulo , qui res Àlexandrum hoc anno 1069 i 

Mediolani hoc tempore gestas l«ens mandav«. U '«^^ accessisse . etenim PerasiiE versa ba« 



LliiiLias nu" ■ * » s 

Lombardiam accessisse : etenim Perusiœ versabatur 
sub finem anni 1068, ubi Iitem diremit inter episço- 
pum et clericos Clusins ecclesiœ, datum Perusiœ, 
III hal. januarii , per manus Pétri clerici fingentts 
vice Pétri S.R. E. subdiac. ac biblioth. anno abincar- 
natione Domini 1068, pontificatûs veri D. Alexan- 
dri II anno octavo, indict. VI ( corr. VII). 1 . i" 
Italiï sacrae , col. 630. Sequenti mense (anuano, 
cùm esset Narniae , confirmavit donanonem iactam 
ecclesiae S. Maris Spoletana , datum Narnensi 
urbe, xviMfibruarii.ver manus Petn clerta 



ivieaioiam nu». g — . „ 

apud Puricellum invita S.Arialdi martyns, cap. 28, 
narratâ morte ejus qus anno 1066 contigit : Ut 
cujus mont, ait, doluit Alexander Papa Verum 
anno sequenti, scilicet MLXVII , çw l f an /l a f. a 
iret ad synodum quant Mantuat célébrant , Medio- 
lanum venit , multaque fecit statuta de statu Medtola- 
nensispopuli et cleri, beatumque Arialdum SS. mar- 
tyrum catalogo annotavit. Idem habet Mabillonms 
inter Analecta, in-fol. p. 487. Gesta vero in eodem 
concilio narrât cardinalis Aragonius , ubi supra : 

« Statuto itaque termino, exiens ab Urbe [Alexan- uroe, "^T^^'f £ A£. subdiac. ac 
»der] cum episcopis et cardinalibus, ad praefixum fungtntts vtces Letes fl [ ™„,y 
..locJm prospéré bomino auxiliante pervenn. Ib, btbïtoUt. ™%™^-j^^W.M- 
..enimomneWpiscopiLombardijecumsu.secde- D ^^^"b^t Idiploma dedhin 
«siarum pralatis , prêter Cadulum Parmensem, t. I, col -'^^^?- x * in mona sterh S. Lau- 
„quem idem Colomensis adesse praceperat, et gra l^f^^^^^permaui.... 
„?qui] remordente conscientiâ se absentaverat , renttt CaUhani. XVj k fjf2\ncarlat. Dom. n6 h 
«pariter convenerunt. Cùm in eadem synodo cum E. subdtac. ^D %êxZdrirZprJIanr,o octJ, 
» episcopis Alexander pontifex resideret , causam ponttfic al us vtro D Al ^^bï rtliquum anni 
«efectionis sus ita discretè rationibus manifestis fàtctJII. ConcedhuusautemPtolemîeo 
« comprobavit, ita super omnibus qua sibi ab «n«- f ^7 n,nvemm " S ; o , e °^TÔmbardia diversatum 
„Iis mahtiosè subjecta fuerant, sufficienter excu- Alexandrum eo tempor^ m ^ . rtim 
«savit, quod episcopos Lombardise qui sibi fuerant pro majore firmt taujac ts " ^ K p riE . 
«adversati, benevoïos reddidit et sibi subjectos. cum Nicolaus Aragomuspos^prjem^ ^ _ 
w Sedato itaque per Dei gratiam imperii et ecclesiae 
» scandalo , post solurionem synodi et domnus 
» Alexander ad Romam , et caeteri ad propria hilares 
«redierunt. » Alexander autem hoc anno Romi 
versabatur mense maio, quo restaurationem ac do- 
tationem ecclesise S. Pétri Florentiae diplomate con- 
firmavit, dat. Laterani, XI kal.umii, per manum 
Pétri S. R. E. subdiac. tt biblioth. anno sexto pon- 
tificatûs D. Alexandri Papa; II, ab incarnat, ven 
Domini MLXVII , indiçl. V. T. III Ital. sac. col. 76. 
Eodem quoque anno , synodum Alexander mense 



im Nicolaus Aragonius post pr^ssdu-- - 
„terea jamdictus H^Ç»*^-^ 
» calamitates quas sub Cadulo am ip ■P . . 
„à D. Alexandro veniam suppl.c.te^ -jo* ^lav t « 
«condignâ satisfactione prasuta •mpetrayrt. idem 

«pessimam mortem mcumt. \ Raven . 
^cellariusde fa ncto(an.o^ 

modum ab Alexandro ^.^^ 
tavnen instantià consecrafionem obtmutt, « • 



Eodem quoque anno , synodum Alexander mense » tamen «» tt ™;„ w "*~"", ^^ al part . 1, p. 303. 
augusto Uuit in urbe Melphitana , prout legimu. Apud Murât, t. III Rerum Ital. part. -PJ' 
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A firmitate pacis et unitatis. ( Hac Ptolemaus Lucensis in Annalibus , apud Murât, 
t. XI Rerum liai. col. 12$ 2.) 

Anno mlxix.... Godefridus Dux [Lotharingie], inter saeculares excellentissimus, 
et in recordatione peccatorum suorum ad compunctionem lacrymarum facillimus, 
in erogatione eleemosynarum largissimus , in vigilia Nativitatis Domini satis iauda- 
biii fine requievit. (Bertoldus Constant, apud Urstisium, 1. 1 Rerum Germ. p. 344.) 

Anno mlxx , Alexander recedit de Lombardia et venit in Tusciam, et apud 
Lucam residentiam fecit , tamquam in loco scilicet in quo suus versabatur affectus. 
— Eodem dictus Alexander cum xxm episcopis , et innumerabili muititudine 
cieri et populi, tatn Lucepsis quàm aiiorum qui curiam sequebantur , et de concilio 
vénérant supradicto diversarum provinciarum , consecravit ecciesiam S. Martini (a), 
magnisque indulgentiis ipsam decoravit et magnificavit. ( Ptolemaus Lucensis, ibid. 

B ut .suprà.) 

Anno mlxxi, ecclesia nova (Casinensis) S. Benedicti dedicata est ab Alexandro 
Papa (b) die kaiendarum octobrium cum quinque altaribus sanctis *. ( Anonymus 
Casinensis, apud Murât, t. V Rerum Ital.p. jS. J . 

Anno mlxxi 11 , Alexander Papa obiit Dominico die, xi kal. maii. (Marianus 
Scotus , apud Pistorium, t. I Rerum German. p. 4.53.) 

(a) Anno quidem 1070, Lucensem ecciesiam 
S. Martini à se constructam dedicavit Alexander, 
ut probat Ughellus , t. I Itai. sacr. col. 808 , ex his 
versibus marmori insculptis , quod affixum cernitur 
supra portam ejusdem ecclesix : - 

Hujus quœ tftsi radiant fasùgia tmpli 
' Sunt sut Alexandro Papa constructa secundo. 

c * 

MUltqut sex dénis templum fundamine facto , 
Lustro sut bino sacrum stat fine peracto. 

At verum non est Alexandrum, relictâ Lombardia, 
ibi hoc anno moram fecisse : namque mense janua- 
rio, cùm esset Romae, bullam concessit canonicis 
Herlebecanis , dat. Laterani , V kal. februarii , per 
manum Pétri clerici fungentis vice Pétri S. R. E. 
cardin. ac biblioth, anno veto ab incarn. Dom. mlxx, 
pontif. autan D. Alexandri Papœ II octavo 1 VIIll), 
indict. vin. Miraei Op. diplom. t. I, p. 01. Die 

Ïuoque 30 martii aliam pro ecclesia S. Mariae de 
dlojoco, dat. Laterani, II kal. aprilis,per manus 
Pétri clerici, if c... anno incarn. Domini MLXX , 
pontif. D. Alexandri II Papœ IX, indict. VI II. 
Gallia Christ, nov. t. IV, instr. col. 180. Mense 
D verè junio, Aretii in Tuscia versabatur, ubi Are- 
tinae ecclesia; privilégia confirmavit , dat. in episco- 
patu Aretino , VI idus junii , per manus Pétri cle- 
rici.... anno ab incarnat. Dojnini MLXX , pontif. 
autem D. Alexandri II Papœ IX , indict. VIII. 
T. 1 Itai. sacr. col. ^16 , unde Lucam accessisse 
videtur. Caeterùm initio anni sequentis jam in Urbem 
reversus fuerat, ut patet ex diplomate pro abbatia 
S. Rigaldi , dat. Laterani, XVI kal. aprilis , per 
manus Pétri S. R. E. presb. card. anno x pontificatùs 
D. Alexandri II Papœ , Dom. verb incarn. MLXXI , 
indict. IX. Mabillon. t. V Annal. Bened. p. 629. 



ALEXANDRI PAP^ II EPISTOL^E. 
MONITUM. 

Alexandri II ephtolas ( si paucas exc'rpias à nobis aliunde conquisitas ) edidere 
primùm Joannes Massonus post epistolas Fulberti,à'c., deinde collectores conciliorum,ac 
tandem Andréas Chesnius, t. IV Rerum Francicarum,p. 200 et seqq. At nullus criticen eis 
adhibuit. Eam nos curam cùm suscepissemus , non parvi moliminis esse persensimus suum 
si/igulis tempus ass 'tgnare ,prasertim cùm ex synchronismis res astimanda sit, et de gestis 
Alexandri nequaquam inter se consent tant prastantissimi critici, uti diximus suprà in 
gestis ad an. io6j. Unde appositis ad marginem annis addere notant circiter coacli 
sumus : quam notam rarà in ordinandis sequentium pontif cum literis adhibemus. 

Xxx ij 



(b) Celeberrimae hujus dedicationis historiam 
texuit Léo Ostiensis in chronico Casin. Iib. III , cap. 
30, apud Murât, t. IV Rerum Itai. p. 447» «bi inter 
estera : a. His igitur omnibus, inquit, intra quin- 
»quennii spatium, Deo prospérante et auxiliante, 
»peractis, dedicare basilicam solemnitate maximà 
»et ingenti tripudio ad sempiternam memoriam. 
» Desiderius statuit ; adiensque summx sedis ponti- 
»ficem Alexandrum, ad eamdem illum dedicatio- 
»nem venire devotissimè invitavit. Quo libentiùs 
»annuente, Hildebrandum quoque archidiaconum 
»ejus, cseterosque cardinales ac Romanos epis- 
» copos , deque urbanis clericis ac nobilibus pluri- 
»mos, affectu fâmiliarissimo convocavit.... Horum 
y> igitur omnium summâ devotione et ingenti IaetW 
» tiâ, maximo honore ac prxcipuâ gloria dedicata 
» est eadem B. Benedicti basilica, cum quinque alta- 
vribus suis, ipsâ die kaiendarum octobrium, anno 
» incarnationis Divins mlxxi, indict. ix ( vel x, 
» si à kal. septembris incipiatur ), die sabbati. » Quo 
die etiam constitutionem sanxit in Bullario Casi- 
nensi, num. CVIII recitatam , dat. in Castro Casino, 
die kal. octobrium , per manus Pétri S. R. E. subdiac. 
atquevice D. Annonis Coloniensis archiep. bibliotheca- 
rii, anno X ( XI ) pontificatùs D. Alexandri Papœ II, 
ab incarn, verb Dom. mlxxi, indict. IX. Pagiad an. 
1061, num. 2. Sequenti an. 1072 Alexander Lucam 
revisit.unde bullam habemus pro monasterio Floria- 
censi,<ftfr. Lucœ, VII idus novembris, per manus Pétri 
S. R. E. cardin. anno XI ( XI I ) pontificatùs D. Alexan- 
dri Papte, indict. X. Biblioth. Floriac. part. I , p. 24 1 • 
Denique, anno 1073, monasterium S. Nicolai extra 
Pataviam diplomate apostolico munivit , Romœ , 
V nonas martii, anno XII pontificatùs Alexandri II 
Papœ , indict. xi. Gevoldus ad Hundii metropol. 
Salisburg. t. II, p. 369. 
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Ex Ordrnc. 
Vital, lié. III, 
p. fSS. 



Cire. an. to6y 



L Epistola Osberni, abbatis S. Ebrulfi ad Alexandrum. a 

Rogat ut idoneos judices mittat ad dirimendam controversiam quae inter se et Robertum, quondam 
* ^ S. Ebrulfi abbatem , vertebatur. 

Domino apostolico Akxandro , vice B. Pétri iotius crins patri excellentissimo , 
quidam abbas longé positus , /tontine Osbernus, cœnobii S. Ebrulfi in Nomanniapatria, 
salutem veram , subjectionem humillimam , et orationem pro posse devotam. Q u o n i a m 
ante omnes et super omnes ecciesise preiatos, domine pater, vestrum est in universo 
orbe totius christianitatis sollicitudinem gerere, animarum iucra ardenti desiderio 
quasrere, discordantes ad concordiam vestrâ auctoritate revocafe; ideirco ego abbas 
ignotus, intra gremium tamen vestrae custodiae manens, ad vos tamquam ad cle- 
mentissimum consolatorem , apertâ voce, ex toto nisu mentis exciamo, preces fundo, 
soiatium imploro, ut me per gratiam vestram à quadam ordinis nostri fluctuatione B 
quam patior, secundùm rectitudinem auctoritatis eripere dignemini. Cujus fluctua- 
tionis causa haec est (a). S. Ebrulfi abbatiam , quam ego nunc teneo , quondam ante 
me domnus abbas. Rodbertus , consanguineus Willermi Normanni militis, fidelis 
vestri, tenuerat : sed quodam contrario sibi contingente, eam reiiquit et discessit. 
Princeps autem provinciae et praelati ecciesise me in eodem ioco abbatem constitue- 
ront ; et ut mihi super hoc trepidanti asseruerunt et asserunt , rectè ac secundùm 
Deum me ordinaverunt : nescio si verum dicunt. Hoc solùm ex mea conscientia 
firmiter scio, quia non prece, non pretio, non familiaritate , non obsequio, nec 
ullius calliditatis ingenio, sed solo obedientiae praecepto (quantum ad me) , abbatis 
nomen et onus suscepi , et suscipiendo nullam calumniam audivi. Praefatus ergo 
Rodbertus abbas , à nobis longé transportatus , in provincia Calabrix cujusdam 
monasterii pater est effectus , et ibi graviter adversùm me ira odioque movetur , C 



(a) Hujus controversiae seriem ex Orderico mu- 
tuamur , ibid. Iib. III, p. 481 : « Eodem tempore, 
» inquit (non quidem anno 1063 , ut in editis exem- 
» plaribus, sed 1 061, ut ex sequentibus patebit), inter 
» Willelmum Normanniae Ducem et proceres ejus 
» dissensio gravis exorta est. Nam cupiditate furente 
x> unus alium supplantare conabatur,gravesque sedi- 
» tiones ad detrimenta miserorum diversis ex causis 
» oriebantur : unde quidam crudelioris animi Ueta- 
»bantur, alii pietatis et modestiae amatores nimis 
» contristabantur. Tune Rogerius de Monte-Gome- 
» rici et Mabi^a uxor ejus exortâ simultate gaude- 
» bant, et blandis adulationibus sibi Ducem ailicie* 
» bant , et contra vicinos suos callidis factionibus 
y» commotum acriùs ad iram concitabant. Animo- 
» sus autem Dux plus aequo ira? frena relaxans , 
»praecipuos milites Rodulfum de Toënia et Hugo- 
» nem de Grentemaisnilio , atque Ernaldum de 
»EscaIfoio, et barones eorum exhaereditavit, et sine 
» probabilibus culpis diù exujare coegit. Tune etiam 
» Rodbertus, Uticensium abbas, ad curiam Ducis 
waccitus est, et ad diem statutum de quibusdam 
» reatibus , unde falso accusatus fuerat , respondere 
» jussus est. Hune nimirum Rainerius Castellionen- 
» sis monachus, quem ipse priorem Uticensem prae- 
» fècerat , et ad intima consilia sua velut fidelem 
» amicum indubitanter accersierat , de quibusdam 
» ludibriis et improvidis dictis , Ducique privatim 
» derogantibus , apud ipsum accusaverat. IHe vero 
» ut Ducem contra se totamque suam parentelam 
» vehementer furentem et nocere cupientem sensit , 
» indicioque amicorum suorum malevolentiatn Du- 
» cis , sibi damna membrorum inferre volentis , vera- 
» citer agnovit; consilio Hugonis Lexoviensis epis- 
»copi imminentem furiam deciinare, priusquam 
»damnum irreparabile pateretur , elegit. Tertio 
» ixaque regiminis sui anno, VI kal. febroarii, post- 
»quam sabbato [ adeoque anno 1061] ad vesperas 
nantiphonam Peccata mea Domine pronunciaverat, 
» discessit; ascensisque equis, cum duobus monachis 
» Fulcone et UnoGalliam expetiit.et inde Nicolao 
» Papae eventus suos revelaturus adiit. 

»lnterea Normannicus Dux, per consilium vene- 
«rabilis Ausfridi Prateliensis abbatis, et (.anfranci 



Beccensium prions, aliarumque personarum eccle- 
siasticarum , Osbernam Cormeiiensium priorem à 
Rainerio abbate S. Trinitatis de Monte Rotomagt 
requisivit , eique nil taie suspicanti per cambutani 
Maurilii archiepiscopi , in synodo Rotomagensi , 
curam Uticensis abbatiae commendavit. Deinde 
Hugo episcopus jussu Ducis eumPratellisadduxit, 
ibique subito, nescientibus monachis S. Ebrulfi, 
ad abbatem consecravit, secumque postea Uticum 
adduxit , et moestis Uticensibus ex imperio Ducis 
imposuit. Illi autem ancipiti discrimine anxiati 
sunt : nain vivente abbate suo , qui praeiàtam 
ecclesiam fundaverat , eosque ad monachatum 
susceperat, et sine probabilibus culpis, non per 
judicium synodi , sed per tyrannidem furentis 
Marchisi expuisus fuerat , alium abbatem susci- 
peredubitabant, nec palàm refutare propter Ducis 
animositatem audebant. Tandem consilio prae- 
dicti prxsuiis eiegerunt pati violentiam, gratisque 
dato sibi magistro exhibere obedientiam ; ne si 
sine jugo permanerent , Dei oflfenderent poren- 
tiam , et ad destructionem novelli cœnobii gra- 
viorem Ducis , contradicendo , excitarent male- 
volentiatn. . . . 

» Denique Rodbertus abbas Nicolaum Papam 
Romae invenit , eique causam itineris sui dili- 
genter intimavit. At ille compatriotam suum ( nam 
génère Francus erat ) benigniter suscepit , queri- 
moniarrf ejus cum pietate audivit , fidumque suf- 
fragium in sua necessitate spopondit. Rodbertus 
autem ad parentes suos in Apuliam, ubi urbes 
et oppida quamplura vi obtinuerant armorum, 
transivit; et compléta cum eis locutione, cum 
literis apostolicis et duobus cardinalibus clericis 
Normanniam repetiit, Juliam-bonam , ubi tune 
temporis Willelmus Dux curiam suam tenebat, 
audacter adiit. Audiens vero Dux quod Rodber- 
tus abbas cum legatis Papae abbatiam Uticensem 
quaesiturus advenisset , et Osbernum Ducis jussu 
substitutum abbatem , velut invasorem alienî 
juris, calumniaturus esset , vehementer iratus 
dixit, se quidem legatos Papae de fide et rejigione 
christiana , ut communis patris , Iibenter suscep- 
turum ; sed si quis monachorum de terra sua 
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A calumniatur, comminatur, dicens me iocum suum invasisse contra Deum;«xqua 
dissensione et animae subditorum utique periclitantur, et ego inter utramque partem 
valde fluctuant haesito; videiicet quia et praeJatis meis , me bene ioco stare asse- 
verantibus et persistere jubentibus.inobediens fore non audeo, et fratris caiumniantis 
iram odiumque vehementer formîdo, praesertim cùm sacer dotes et monachi simus 
ambo. Dum enim vox apostolica terribiiiter omnibus intonet dicens , Om/iis qui odit < Jom* 
fratrem suum homic'tda est ; qui? enarrare sufficit quàm grave homicidium perpétrât 
monachus sacerdos , fratrem suum odiens ? et si ita ad altare sacrificat, eum animam 
suam damnare quis ignorât! Proinde, domine Apostolice, totius christianitatis paier 
reverendissime , terri tenus prostratus ad pedes misericordiae vestrae, iacrymosis 
gemitibus praecordialiter efflagito , ut vos , qui in ioco B. Pétri summâ vigiiantiâ oves 
Dominicas alere et à luporum insidiis custodire debetis, hujus iupinse discordiae 

B malum inter me et fratrem hune, de quo loquor, Rodbertum , ex zelo Dei per judi- 
cium xquitatis aboiere festinetis, et omnem hanc fluctuationem à corde meo penitùs 
auferatis ; ita scilicet ut ex imperio vestrae auctoritatis , et me et ordinationis meae 
auctores , et eumdem Rodbertum caiumniatorem , ad justissimam rei discussionem 
coram idoneis legitimisque judicibus in unum convenire faciatis ; quatinus si in 
abbatia bene positus repertus fuero , persistant ; si malè , discedam. Quod si per 
gratiam vestram feceritis, et officium quidem vestrum iaudabiiiter implebitis, et . 
nos ambos fratres in pacis duicedinem conducetis. Nam sive persistere , sive disce- 
dere mihi contingat , profecto et fratris iracundia ex judicii definhione mitigata 
quiescet , et ego à fluctuatione liberatus , Deo postmodum famuiari potero securus. 
O rectorum ecclesiae rector et patrum pater, qui omnibus tribulatis ad refugium 
constitutus estis , per beatam potestatem ligandi et solvendi , quam supra omnes 

C terrigenas possidetis , haec verba mea cordis aure percipite , et in quantum reçtè 



» calumniam sibi contrariam inferret^ ad altiorem 
»quercum vicins sylvae per capitium irreverenter 
» suspensurum. QuodaudiensHugopraesul Rodberto 
wintimavit, et, ut furibundi principis pnesemiam 
» declinaret , admonuit. At ille festinanter inde 
i> discessit,et in pagum Parisiensem ad venerandum 
» Hugonem abbatem cœnobii S. Dionysii , Gallo» 
»rutn apostoli, secessit , et apud ipsum ( cognatus 
» quippe suus erat ) et apud alios amicos ac parentes 
»suos , qui inter Gallorum proceres pollebant, aii- 
» quandiu honorificè habitavit. Inde Osberno abbati 
»> manda vit, ut coram Romanis cardinalibus in pago 
» Carnotensi ambo adessent , ibique negotio utrius- 
»que diligenter indagato, à personis ecclesiasticis 
» diffinitum judicium secundùm ordinationem sanc- 
»torum canonum indubitanter subirent. Diem 
» quoque ac Iocum , quando et ubi convenirent , 
» designavit. At ille mandatum quidem suscepit, et 
»ad curiam Romanam libenter se iturum dixit; 
»sed,a!io consilio accepto, ad statutum tempus et 
» iocum minimè accessit. Unde Rodbertus per 
«quemdam famulum Uticensium literas misit , in 
w quibus ex auctQritate Papas Osbernum invasorem 
« excommun icavit, omnesque monachos Uticensis 
» cœnobii ut se sequerentur imperiosè invitavit... . 
» Unde quidam ex ipsis, auditâ excommunicatione 
»quâ sufFectus abbas percussus fuerat, et hortatu 
r> patris Rodberti , quo filios suos ex consensu 
»Papae post se venire jusserat, Normanniam relin- 
»quentes , abbatem suum comitati sunt, et aposto- 
»Iicam sedem expetierunt. Penè omnes discedere 
» voluerunt; sed infantes et infirmiores , qui arctiori 
» custodiâ constringebantur , inviti remanserunt : 
a» alii verô qui fortiores erant, et majorera licen- 
» tiam usurpaverant , patrem suam secuti sponte 

uexularunt 

» Defuncto Nicofao Papâ , Alexander successh : 
»ad quem Rodbertus abbas cum xi monachis 
» S. Ebrulfi accessh, eique suas suorumque injurias 
»Iuculenter deprompsit. At ille paterno solamine 
» benignher eos refocillavit , eisque in urbe Roma 
*> ecclesiam S. Pauii apostoli tradidit , ut ibi habi- 
» tantes ordinem suum tenerent , donec sibi con- 
» gruam habita tionero iuvenirent. Deiade Rodbertus 



Willelmum de Mosterolo, consobrinum suum , ad 
auxilium suum requisivit, proinptissimumque ad 
subveniendum invenit : praedictus quippe miles 
Papae signifer erat , armisque Campaniam obti- 
nuerat , et Campanos qui diversis schismatibus 
ab unitate catholica dissidebant, sancto Petro 
apostolo subiugaverat. Hic exulanti consangùineo 
cum monachis suis medietatem antiquae urbis 
quae Aquina dicitur, dédit. Postea Rodbertus 
Richardum principem Capuae, fiiium Anchetilli 
de Quadrellis, adiit. Ipse verà multis blanditits 
ei favit, sed promissorum blandinienta operum 
completione non peregit. Rodbertus autem , ut 
frivolis promissionibtis delusum seperspexit , iratuJ 
degenerem parentelam ejus, quam bene noverat, 
ei exprobravit , ipsumque relinquens, ad Rodber- 
tum Wiscardum, Calabriae Ducem , se contulit. 
Ille verà ut dominum naturalem eum suscepit, mui« 
tùmque ut ipse cum monachis suis semper Secuirl 

Sermaneret, rogavit.... Prasfatus héros, utdiximui, 
lodbertum abbatem cum monachis suis honorabi- 
liter suscepit, et ecclesiam S.Eufemiae, quat super 
littus Adriatici maris ( ubi ruinas antiquae urbis 
quamBrixiam nominabant.adhuc parent)sita est» 
ei tradidit, ibique monachile coenobium in honore 
sanctse Dei genitricis Marias construi pnecepit.... 
Idem princeps coenobium S. Trinitatis in civitate 
Venusia praedicto patri commendavit.... Prarterea 
magnanimus Dux tertium coenobium, in honore 
S. Michaelts archangeii in urbe Mellito construc- 
tum Rodberto abbati tradidit. . . . 
» Sedatis aliquatitulùnt proceliis quibus Uticensis 
ecclesia graviter impulsabatur, Osbernus rector 
ejusdem , qui magnis curarum tumultibus angeba- 
tur,et mordaci conscientiâ, pro apostolico anathe- 
mate quo percnssus fuerat, intùs affligebatur,... 
nimiâ sollicitudine anxius Osbernus abbas propter 
apostolicum anathema, cui coactus erat subjacere, 
consilio sapientum decrevit legatum Roraam mit- 
tere, et apostoiicae sedis benedictionetn humiliter 
expetere. Witmundo itaque sapienti monacho sup- 
plices jussh literas dictare, et Bernardo juveni, 
cognomento Matthaso, nobili antiquario, diligen- 
ter scripthare. » ( Anno ut videtur 1062 vel 1003. ) 
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sonant agite quod poscunt. Et ut me simpliciter loqui credatis , ad testîmonium A 
conscientiae meae omnia scientem Deum appelio , qui me ex corde et ore quae loquor 
intuetur proferre. Hoc tandem in fine verborum, pie domine, promis et supplex 
summopere deposco, ut per hune eumdem quem vobis dirigo legatum in iiteris 
sigillo vestro signatis mihi remandare paternâ pietate curetis quaiiter hase verba 
mea sentitis vel recipitis, et quid inde acturus estis , et quando, et ubi ; quatinus 
dum certum dederitis responsum fluctuationi meae, ad clementissimum consola- 
torem me gaudeam exclamasse. Vaiete, pater gloriose, rector exceilentissime, 
summum in terra caput ecciesiae. Vaiete , et super ovilia Dominica vigilate : quod 
utinam sic agatis , ut ad ultimum judicium securus veniatis ! Amen (a). 

Massor,.p. 7 rp; II. AlexANDRI ad archiepiscopos Galliœ. 

Chesn. p. 204; . * R 

eal i/it ' M an< ^ at ut Petro Damiano Ostiensi episcopo, Iegato sedis apostolicae, in omnibus fidem habeant, et 

débité obediant. 



An. lotfj. Alex an der episcopus > servus servorum Dei , Gervasio Remensi , Richerio 
•Haimoni. Se/ionetisi, Bartholomeo Turonensi , M.* Bituricensi , T.* Burdigalensi , archiepis- 
*Joiceimo. CO pj s t salutem et apostolicam benedictionem. Non ignorât sancta vestra fraternilas, 
dilectissimi , quod ex auctoritate sedis apostolicae, cui nos indignos clementia divina 
praefecit, totius universalis ecciesiae regendus ac disponendus nobis status incumbit. 
Quoniam igitur pluribus ecclesiarum negotiis occupati, ad vos ipsi venire non 
possumus , talem vobis virum destinare curavimus , quo nimirum post nos major 
in Romana ecclesia auctoritas non habetur, Petrum videlicet Damianum Ostiensem 
episcopum , qui nimirum et noster est oculus, et apostolicae sedis immobile firma- 
mentum. Huic itaque vicem nostram pleno jure commisimus , ut quidquid in iliis C 
partibus , Deo auxiliante , statuent , ita ratum teneatur et firmum , ac si speciali 
nostri examinis fuerit sententiâ promulgatum. Quapropter venerabilem sanctitatem 
vestram fraternâ caritate monemus , et insuper apostolicâ vobis auctoritate prseci- 
pimus, ut talem tantumque virum tamquam nostram personam dignâ studeatis de- 
votione suscipere, ejus sententiis atque judiciis, propter beati Pétri apostolorum 
principis reverentiam, humiliter obedire. Quisquis enim fastu superbiae (quod absit !) 
inflatus iliius judicio contradictor vel adversator exstiterit , usque ad dignam satis- 
factionem , nostram vel Romanae ecclesia? graiiam non habebit. Quia verô, cùm 
ad vos Girelmum misimus , adhuc a.dventum praefati domini Pétri nos impetrare 
posse nullaienus speraremus, volumus ut, si quid apud vos Girelmus ccepit, ad 
domini Pétri magisterium veniat, et per ejus manum , quidquid agendum est, 
fiât (b). ^ D 

gmu chist. III. Fulc 0 NIS abbatïs Corbeiensïs ad Alex and ru m. 

t. X , instrum. 
p. 286. 

Rationem reddit litisquam habebat cum Guidone Ambianensi episcopo circa privilégia ecclesiîe suac. 

Ad an. 1063. Alexandro universali ministro catholicœ matris ecclesia , humillimus Fulco cum 
sibi commisso Corbeiensi cœnobio. Patrum venerande, paternitatem tuam supplex 
adeo , suggerens vobis quomodo locus noster Corbeiensis praedecessorum vestrorum 
sanctâ auctoritate adolevit, et eorum privilegiis libertatem et immunitatem acce- 
perit. Accepit quidem ; sed, heu! nostris vestrisque temporibus irriiam facit Guido 
Ambianensis episcopus. Unde justum est sanctitatem vestram scire à quibus primo 

(a) Rei exitum narrât Ordericus ibid. : « Hanc « retentus , mitigato furore quem contra Osbernum 

» epistoiam, inquit, Willelmus presbyter S. Andreae m priùs habuerat , nunc apud Papam pro eo inter- 

j> de Escalfoio detulit , Romaeque Alexandro Papae » cessor existit , quem antea subtiliter accusando 

a> praesentavit. Qui coram Romano senatu perlectâ , « crudeliter impugnaverat. Compléta verô legatione , 

»» et prudenti examinatione diligenter discussâ , ve- 3>WilleImus presbyter ad eos à quibus directus 

« nerandus Papa , rogante Rodberto abbate qui « fuerat , prospéré remeavit ; et relatis quse Roms 

»praesens aderat, Osbernum absolvit , et praefatae »viderat vel audierat , Uticenses laetificat. » 

«legationis bajulum cum benedictione apostolicâ (b) Anno 1063 Pétri Damiani pluribus argu- 

»gaudentem ad sua remisit. Rodbertus enim jam mentis legationem illigat Pagius ad annum 1062, 

»de reditu in Normanniam propter ferocitatem n.° III et seqq. Quâ in legatione Cabilone conci- 

«Willelmi Ducis diffisus , et in Calabriae partibus, lium , gratiâ componendi dissidii inter episcopum 

» ut suprà diximus , à Guiscardo aliisque Norman- Matisconensem et Cluniacenses monachos , cele- 

«nis aliénas divitias usurpantibus honorabiliter bravit : de quo vide suprà, p. 25. 
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A locus noster cœpît , et usque praesens tempus liber ab omni Ambianensi episcopo 

mansit. Sancta igitur Bathildis Regina Rexque Lotharius * locum nostrum à prin- * Cfotarius m 
cipio fundaverunt; et quia quasi quâdam pecuiiari famiiiaritate iisdem fundatoribus 
iocus iste commendabatur, pro immunitate expetenda Berthefridum Ambianis tune 
pontificem devotissimèexpetierunt, de quorum prece idem Berthefridus coepiscopis 
suis scribit : Adierurit me, inquit, domina Balthechildis Regina Rexque Lotharius, 
postulantes nostro privilegio locum ab eis fundatum immunem et liberum fieri ab omni 
infuturo Ambianensi episcopo. Quâ petitione molliti,quia nihil dissonum religioni, nihil 
inimicum sanctis canonibus habebat (quadam etiam sunt loca propriis privilegiis niten- 
tia , ut Agaanensium locus , ut Lirinense, ut domni Marcelli basilic a , ut Luxoviensis 
ecclesia) , concedimus quod petunt, Ut scilicet in omnibus qua jure loco illi contigerint, 
nullam portionem episcopus Ambianensis habeat, nullam dominationem abbati inférât , 

B vel fratrtbus, vel clericis, vel cellis, vel famulis; locum injussus ab abbate non adeat; 
chrisma tamen annuatim confectum et ordines, prout abbas expetierit, indulgeat. Hàec 
concessio S. Eiigio, S. Pharone , S. Audoeno, S. Autberto , S. Genesio, Ethoaido, 
Emmone , Adone , Audoino , Suphone , Burgundio , Draugone episcopis consen- 
lientibus , firmata ducentis annis mansit. Pôst Ludovicus filius Caroii magni syno- 
dum totius Galliae Parisius (a) convocavit; Rothbertus Paschasius, ejus loci tune 
abbas, co jus insigne est volumen de corpore et sanguine Domini, interfuit; privile- 
gium Berthefridi praesentavit ; regia dignitas cum toto conventu assensit ; archiprassul 
Hincmarus suum quoque privilegium edidit. Taii ergo auctoritate diù usus est 
iocus usque ad tempus Hodonis (b) abbatis. Hic Romam adiit, privilégia utraque 
detulit ; Benedictus Papa utraque privilégia suo privilegio (c) firmavit, interdicens 
sub anathemate ne quam potestatem in abbate , fratribus , vel quibusiibet personis 

C loco subjectis, episcopus Ambianensis habeat, nec ad locum sine permissu abbatis 
veniat. Idem concessum est à Nicolao (d) Papa, pôst etiam à Christophoro, 
qui utique sua privilégia super hoc ediderunt. Talium ergo auctoritate per quin- 
gentos ferè annos usus est iocus usque ad tempus proximi praedecessoris hujus, 
qui dicebatur Fulco. IUe, instinctu hujus qui nunc est episcopus successor suus, 
aiiquid contraire privilegiis moiitus est; sed citô repulsus destitit. In ilia enim turba, 
domnus Papa Léo (e) ad consecrationem ecclesia? S. Remigii arTuit, synodus magna 
sedit : privilégia praedicta obtuli ; domnus Papa legit , consensit , in auditu totius 
synodi sub anathemate, ne quis irrumperet, interdixit: et quia etiam tune diaconus 
eram, ut ordinarer Romam ire jussit; veni, ordinatus redii, privilegium (f) suum 
hoc super negotio detuli. Ecce autem idem qui nunc episcopus (g), cum coarchidia- 
cono suo Johanne, Romam venit, multis criminibus faisô me denotans apud domi- 

D num Papam, insuper de accepta benedictione apostoiica. Absens eram ; ideo uterque, 
ille et ego, jussi sumus adesse Vercellis (h), ut synodaliter res ageretur : statutus aftui, 
accusatores autem nulli. Papa * literas domno archipraesuli , ut nostris privilegiis *Leo IX. 
adstipularetur, misit ; et episcopo Ambianensi , ne quidimpiè ageret in nos, indixit. 
Quoad vixit deinceps episcopus Fulco , intégra libertas fuit loco. Fuiconi successit 
praesens Wido (i), qui summopere nititur irritare quod ratum est tôt Apostolicorum 
sanctâ auctoritate. Hinc iabor muitus, muiti conventus; inter quae omnia, aliquando 
mihi mandavit ut de bono ecclesiae darem , et ipse ita altaria cellarum , in quibus 
olim ministraverant monachi , quieta nobis faceret , gratiam suam redintegraret , 
privilegiis auditis ex toto consentiret. Dedi XL libras valens, vidente Comité 
Balduino (k) , suisque tôt principibus, praedictae rei pactum rlrmatum ; sed ecce 
minus servatur : pecuniam quidem accepit, altaria non dédit, nec paci consensit; 

E clericos nostros Ambianis evocavit , sed ire différentes excommunicavit. Hanc iliatam 

(a) Anno 846 celebratum fuit id concilium. Spicil. in-4. 0 p. 4" 7 î ïn-fol. t. III, 'p. 349; et ' n 

(b) Odo, Paschasii successor, prasfuit ab anno Collectionibus conciliorum. 

851 usque ad annum 859. (g) Wido , cùm esset archidiaconus, tempore 

(c) Benedicti III privilegium, anno 856 datum , Fulconis episcopi. 

vide in Spicilegio Acheriano et in Collect. çoncil. (h) Vercellense concilium celebratum fuit anno 

(d) Nicolao I , literis datis an. 863 ad Trasulfum 1050 , mense septembri. 

abbatem, quas vide in Collectionibus conciliorum. (i) Anno ioj8,episcopatum adeptus estGuido, 

(e) Léo IX-, anno 1049, Remis dedicationem Ingeiranni Comitis Pontivi filius. 

ecclesia; S. Remigii perfecit, vi nonas octobris. (h) Balduino V, Flandriae Comité, Insulensi 

(f) Datum xiv tud. matas, per manus Pétri dicto, cui pro dotalitio uxoris suse Adelae , Roberti 
diaconi , 'biblioth. et cancellarii S. A. sedis , anno Francorum Régis filia; , Corbeiensis abbatia obti- 
domini Leonis IX Papx secundo, indict. IV. T. VI gerat. 
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injuriam non aequè ferentes, testem conventionis nostrae comitem Balduinum adhi- A 
* Courtrai. buimus; uterque, ego scilicet et episcopus, Custeracum * venimus; multus etiam 
abbatum et ciericorum conventus; privilegiis in tôt auribus lectis episcopus refragari 
non valuit. Post haec omnia nondum obdormierat ira animi ejus ; et ecce synodum 
habens me jussit interesse , cujus rei potestatem in nullo sibi dant privilégia , nec 
ullus praedecessor noster exsecutus est. Infirmabar ; fratrem in negotio nostrae defen- 
stonis, iaïcum etiam qui probaret interesse non posse, misi : excusationem neglexit, 
excommunicationem verô non ampliùs septem dies distulit. Rechatâ injustâ Jiga- 
tione, ad archiepiscopi (a) auditorium uterque nos invitamur : ipse statuto non 
affuit; ego tamen afTui, et, auditâ nostrae rei série, archipraesul attendens injustè 
prolatam excommunicationis censuram , iterum monuit ut solveret : monenti non 
acquievit, sed rursus excommunicamur. Ecce, pater praecipue, pastor egregie , 
tantus est cumulus calamitatis nostrae , ad te spes nostra , in te defensio nostra ; B 
patiente membro, compati débet et caput ; te Deus praefecit ecclesias, quam accep- 
tam justum est defensare; desoiatus locus S. Pétri, cui dignum est adstipulari, 
quia specialiter es defensor S. Pétri. 

Mann. t. iv IV. ALEXANDRI ad GerVASIUM Remensem archiepiscopum. 

Annal. Bentd. 1 ' 

P- **ï Ut episcopî Ambianensis et Corbeiensium causam dijudket. 

Eod. anno. Alexander Gervasio. Clamor ad aures nostras perlatus est super Ambianensi 
episcopo Guidone , quôd contra décréta sedis apostolicae monasterium Corbeiense 
fréquenter inquietet, habens, prout sibi videtur, ad suî defensionem decreti verbum , 
Nisi quantum canonicus ordo permittit. Quod si bene perpendat , inveniet privilegii 
auctorem hoc dicto praecedentia sequentiaque minime infirmasse. Esset quippe C 
ridiculosum si quae priùs corroboraverat , ipse etiam violanda mandaret. Undetibi 
apostolicâ mandamus auctoritate, ut, quia illud monasterium specialiter sub pro- 
tectione sedis apostolicae fovetur , tuae fraternitatis diligentiâ defensetur. Nam sicut 
te specialiter ulnis caritatis amplectimur , sic te , quae nostri juris specialiter esse 
videntur, diligere mandamus. Igitur episcopus et ablata altaria loco restituât , et 
ab omni inquietudine monasterii désistât. Quod si noluerit , et decretum aposto- 
licae sanctionis irrumpere tentaverit , fretus apostolicâ auctoritate ei episcopale 
officium interdicas ; abbati vero, quem suspendit, officium suum restituas, et in 
omnibus negotiis suis auxilium tuae protectionis exhibeas. 

CwtinZ- V. Ad WlDONEM Ambïanensem episcopum. 

Mabillon. t. IV ' D 

Annal Btnedict. Jubet ut désistât ab inquietatione abbatis et monasterii Corbeiensis. 

p. 62}. 

Grc. io6j. Alex an d er servus servorum Del , Widoni Ambianensi episcopo , salutem et apos- 
toîkam benedict'wnem (b). Miramur fratemitatem tuam, neglectis sanctorum cano- 
num auctoritatibus, postpositâ quoque sanctae apostolicae sedis reverentiâ, injustè et 

♦Fulconem. sine ulla ratione monasterium Corbeiense inquietare, et abbatem * à praedecessore 
jiostro piae memoriae Leone ordinatum temerariâ praesumptione excommunicasse ; 
altaria quoque juri ipsius monasterii pertinentia, contra sanctorum canonum ins- 
tituta, aliis (unde maximè indignamur ) collata, dato ab ejusdem monasterii abbate 
pretio , non reddidisse : ita videlicet , ut in his prsedictis omnibus privilégia ab ante- 
cessoribus nostris canonicâ et apostolicâ auctoritate confirmata pro nihilo duceres , 
et sanctae universali ecclesiae nullius obedientise reverentiam exhiberes. Unde 
monemus et apostolicâ auctoritate omnino praecipimus , ut ab istiusmodi praesumptio- E 
nibus manum retrahas , et injuriam praefato monasterio et abbati ulteriùs inferre 
non praesumas. Quôd si huic nostrae admonitioni aurem debitae obedientiae non 
inclinaveris , et supramemoratum monasterium ulteriùs inquietare tentaveris , apos- 
tolicâ auctoritate sancimus, ut idem chrisma et ordinationes , et caetera quae à te 
solitus est recipere , ab archiepiscopo Remensi , vel à quolibet alio quem sibi 
opportuniùs providerit, deinceps recipiat. Si autem superbiâ elatus , his nostris 
praeceptionibus obviaveris , et supradicto monasterio injuriam ampliùs inferre 
praesumpseris , scias te omni episcopali officio et sacerdotali privatum esse , donec 

(a) Gervasii Remensis archiepiscopi. (b) Mabillonius addit , Si obed'ierit. 

tumorem 
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A tumorem superbiae debitam per humiiitatem dimiseris , et nobis et sanctae apostolicae 
sedi per condignam obedientiam satisfacere studueris. Si autem , secundùm duritiam 
et impœnitens cor tuum , iram tibi apostolicae sedis , spretâ hâc nostrâ admonitione , 
thesaurizaveris , ornnino tibi sacrosanctam communionem interdicimus , nisi cùm 
in periculo mortis fueris constitutus ; donec ante praesentiam fratris nostri Remensis 
archiepiscopi , cujus judicio omnem hanc causam commisimus, supradicto abbali 
satisfacias. i 

VI. Ad GERVASIUM Remensem archiepis'ébpum. Maam.p.^ t 

1 * Chtm. p. îojs 

Prohibet ne consecret Josselinum electum Suessionensem episcopum de simonia convictum. Belvacen-.^™'-" 3 * 
sem episcopum corrigi, et Ambianensem, ob injuriam Corbeiensi abbati illatam, ad satisfactionem 
adigi praecipit. •- 

B Alexander episcopus , servus servorum Dei, Gervasio venerabili Reniorum arc/ù- Cire. iotfj. 
episcopo salutem et apostolicam benedictionem. Pestem simoniacam , quae hactenus . 
vestris in partibus quasi timida serpere solebat, nunc caput accepimus extuiisse, et 
gregi Dominico, tam timoré quàm pudore remoto, gravissimam jacturam instan- 
tissimè inferre. Unde non mediocri mœrore afficimur : quippe qui nobis creditos et 
Christi sanguine redemptos quorumdam perversitate perire videamus. Quod totum 
sanè archiepiscopis imputamus. Nemo enim simoniacus emptionem iniret , si se con- 
secrandum fore desperaret. Sed quia archiepiscopi sine discretione consecrant , multi 
indiscretè ad episcopatus aspirant. Verùm cùm tempus acceperimus , adjutore 
Deo, et de consecratis et de consecratorîbus justitias judicabimus. At vero, audito 
tuo erga sanctam religionem bono studio, non modicè gaudemus , quem strenuum 
cultorem ita in vinea Domini operari audivimus, ut nuila Simonis propago in ea, 

Ç quantùm ad te attinet , radicare possit. Et quamquam admonitione non videaris 
egere, te tamen admonemus atque prœcipimus ut Josselinum (a) Suessionensi 
ecclesiae non consecres episcopum , qui archidiaconatum simoniacè obtinuisse non 
contenfus , episcopari etiam pecuniâ contendit. Belvacensem autem episcopum^, 
quem res ecciesiasticas et populum Dei atrociter disperdentem audivimus, si verum 
est , jubemus ita virgâ sanctae auctoritatis ferias , ut caeteri , si qui sunt simiies , ejus 
exemplo corrigantur. Porrô Ambiànensis (c) episcopus à nobis admonitus, ab injuria 
Corbeiensi abbati illata, non veritus nostram auctoritatem, non modo non desistit, 
verùm etiam in dies eam muitipiicat. Quare utrumque ad te quàm maturiùs con- 
voces , eorum contentioni finem canonicè impositurus. Quod si per te nequiveris , 
rem totam ad sedem apostolicam tempestiviùs per epistolam referas , ut apostolicâ 
auctoritate haec contentio sopita conquiescat. Haec agas , et aliis quoque ecclesiae 

D utilitatibus hortamur inservias : ut laboris tui Dominum Jesum quandoque habeas 
largissimum retributorem , çt nostram erga te benevolentiam sentias certiorem. 

VII. Ad G ERVASIUM Remensem archiepiscopum. chlZllu!- 

Scribit se privilégia Corbeiensis monasterii confirmasse. Miratnr haec privilégia canonicae regulae dissentire Laiie > al - "}"• 
Gervasio videri. Causam quae principalis erat inter Ambianensem episcopum et abbatem Corbeiensem , 
in synodo Romana definitam esse. 

Alexander episcopus, servus servorum Dei.fratri Gervasio salutem et apostolicam Cirç. ioCj. 
benedictionem. Privilégia cœnobii Corbeiensis ab antecessoribus nostris instituta 
antiquitus , noverit nos tua dilectio confirmasse , et , ut in perpetuum rata sint , 
auctoritate sanctorum Pétri et Pauli roborasse. Quod nosira sanctionis edictum te 
quoque observare volumus, et ut per omnia observari facias, piâ sollicitudine 
E commonemus. Miramur autem tuae prudentiae videri praedicta privilégia dissentiri 
ecclesiastico canoni : cùm constet apud te alias esse leges ecclesiarum , quœ sunt 

(a) De eodem inter fragmenta ex decreto Gra- » ritate tibi interdicimus, ut ordinationem suscipere 

tiani desumpta, can. 18, disl. 81 , apud Labbeum »non présumas, donec ante nos vel legatum nos- 

t. IX Concil. col. 1152 : « Joceimo archidiacono »trumpurificaretesuperhacinfamiastudeas.» Elec- 

^Parisiens!. Literis ad sedem apostolicam allatis tus fuerat Jôcelinus post Heddonem, anno 1063 vitâ 

3> comperuimus te, contempto sanctorum patrum functum; sed consecrationem non promeruit, 

«anathemate, archidiaconatum non modo pecuniâ, (b) Guidonem, qui splendidissimam tune tem- 

» verùm etiam homicidio acquisiisse , et nunc tantâ poris exstruebat S. Quim' ni ecclesiam. De quo vide 

» sceleris contagione maculatum , Suessionensem Guibertum de Novigento , tomo nostro XII , p. 240. 

»episcopatum per detestabile simoniacae haeresis (c) Guido, cui lis erat cum Fulcone Corbeiensi 

» commercium comparasse. Unde apostolicâ aucto- abbate : de qua in epistohs supenonbus. 

Tom. XIV. Yyy 
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générales; et alias esse eas quae specialiter, in privilegiis, quibusdam praerogantur A 
ecclesiis ad immunitatem, ne quorumlibet importunitate patiantur inquietudines. 
Causam verô quae summa et principalis erat inter episcopum (a) et abbatem , 
canonicè in concilio discussam , scias nos penitùs terminasse ; eumdemque episco- 
pum nobis et sanctae Romanae et apostolicae sedi, cui Deo auctore praesidemus, 
coram fratribus et coepiscopis nostris (h) saiisfecisse in synodo , ipsumque pro 
inobedientia sua suspensum fuisse ab officio. Caetera autem de quibus abbas con- 
queritur , mandamus fraternitati tuae ut audias , et secundùm quod tibi justum 
videbitur, definias (c). Chrisma verô et ordinationes si episcopus spiritu superbiae 
inflatus dare noluerit , nostrâ licentiâ praefato monasterio concédas , et in omnibus 
negotiis auxiiium tuae protectionis exhibeas. 

ubk t.ix VIII. BERENGARIO Narbonensi vicecomiti (d). ■* 

Conc.col.it/}; ( 

txdecrtu honii, Non ess£ occidendos j u d SO s. 

farte i J . cap. 

""An. iofi 3 . Noverit prudentia vestra nobis placuisse, quod Judœos qui sub vestra potestate 
habitant, tutati estis ne occiderentur. Non enim gaudet Deus effusione sanguinis, 
neque iaetatur in perditione malorum. 

Maison, p. Ji6; IX. Ad GERVASIU M Remens em archiepiscopum. 

Chesu. p. 20; ; 

Labbe.col.112p. Hortatur ut in causa abbatissas Laudunensis cognoscenda, Elinando Laudunensi episcopo, juxta tenorem 

delegationis apostolicae, assistât. 

Ad m. 1064. Alexandee episcopus , servus servorum Dei, car'iss'imo fratri Gervasio Remensi 
archiepiscopo salutem et apostolicam benedictionem. Proclamatio delata est sanctae 
apostolicae sedi , quod abbatissa Laudunensis (e), monasterii videiicel sancti Joannis , C 
sine canonica audientia et judicio episcopi sui à regimine suo ejiciatur. Quod nimi- 
rum quia canonicis institutionibus omnino videtur esse contrarium, admonuimus 
confratrem nosirum Elinandum Laudunensem episcopum , ut hanc causam dili- 
genter discutiat atque canonicè diffiniat : ita tamen ut eadem abbatissa, priusquam 
discussio fiât, regimini suo, sicut sacri canones praecipiunt, restituatur. Invitamus 
igitur fraternitatem tuam, ut manum adjutorii tui ad haec exsequenda sibi tribuns , 
et ut hoc negotium juxta tenorem literarum nostrarum, quas sibi misimus , determi- 
netur, te adjutorem et cooperatorem adhibeas. Quod quidem soilicitudinis studium, 
etiam si apostoiaiûs nostri literis prcemonitus non esses , oporieret tamen devotio- 
nem tuam impendere, ipsumque Laudunensem episcopum , quia parochianus tuus 
est, ad hoc peragendum incitare. Non dubitet igitur prudentia tua hune laborem 
arripere , seque pro domo Israël murum opponere. Et quia officii tui est pacem D 
diligere , sicut jam te saepiùs admonuimus , iterum admonemus ut pacem cum 
carissimo nostro Duce Gotifredo (f) studeas componere. Periculosum est enim 
ecclesiam tuam tanto discrimine fatigari , et nobis importabile tôt accusationibus 
pulsari. 

(a) Guidonem Ambianeosem episcopum, et Fui- cap. 114: Placuit nobis sermo quem nuper de vokis 
conem abbatem Corbeiensem. audivimus , quomodo tutati estis Judœos qui inter vos 

(b) Addendum forte minime v t\ nequaquam, cùm habitant, ne interimerenlur ab illis qui contra Sarra- 
propter inobedientiam pœnâ multatus sit. cenos in Hispaniamproficisctbantur. llli quippe stultâ 

(c) Ad hune tandem finem res pervenit , ut ignorantiâ , vel forte cœcâ cupiditate commoli , in 
episcopus cum abbate concordiam inierit , eâ Iege eorum necem voLbant sœvire , quoi fartasse divina 
ut quaedam villa monasterii sibi ad vitam concède- pietas ad salutem prœdestinavit. ... Ex his patet hanc 
retur. Actum Corbeiœ , VI kal. septeinbris , indict. I , epistolam scriptam fuisse anno haud citiùs 1063 , 
epactâ XI, concurrente IV , çnno ab incarnatione quo Franci in Hispaniam ad debellandos Sarrace- 
Domini M LX IV , Francis imperanteP hilippo , sanctee nos profecti sunt, testibus Sigeberto , Malleacensi 
Romance et apostolicae sedi présidente Papa Alexan- chronico , et anonymo Floriacensi, tomo nostro XI , 
dro , et Remensis metropoleos ecclesiam régente Ger- p. 1 62. 

vasio venerabili archiepiscopo. Gallia Christiana , (e) Adelis ea vocabatur, si quidem ipsa est qux 
t. X , instrum. col. 288. Quibus ex notis superio- inter filios- Manassis Calvae - asinas , vicedomini 
rum de eodem negotio epistolarum tempus dignos- Remensis, connumeratur suprà p. j , nota ( 0 ). 
citur. Caeterùm alia non occurrit inter abbatissas Lau- 

(d) Wifredo quoque Narbonensi episcopo scripsit dunenses , cui haec aptari possit epistola. 
Alexander epistolam, ex qua post Ivonem haec verba (f) Godefrido Barbato , Loiharingiae inferioris 
refert Labbeus ibid. : JVoverit prudentia vestra quod Duce, qui Remensi ecclesiae clientelari jure tene- 
omnes leges, lam ecclesiasticœ quàm sœculares, effusio- batur pro Bullonio, Stenaio , Mozomo, et aliis alo- 
nern humani sanguinis prohibent. Et ad omnes epis- diis , ut videre est tomo nostro XIII , p. 63 1 , et in 
copos Hispaniae, ibid. col. 1 138, ex Ivone,part. 13, epistola Manassis archiep. ad Gregorium VU infrà. 
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A X. Ad GERVASIUM Remensem et suffraganeos. aŒT'f 7 "/. 

Causam divortii inter Radulfum Comitem et ejus quam reliquerat uxorem, eis dijudicandam cpmmitit. Latte,col.ii}}. 

AlexAnder episcopas, servus servorum Dei, carissimo fratri Gervasio Remensi M an. 10154. 
archiepiscopo , omnïbusque suffraganeis suis , necnon Senonensi archiepiscopo *, suis que * Richcrio. 
suffraganeis , salutem et apostolicam benedictionem. Mulier (a) ista, prœsentium 
literarum portatrix, apostolorum limina adiens conquesta est quod ei Cornes 
Radulfus omnia bona sua abstulerit, eâque dimissâ, crimine forniçationis faliaciter 
objecto , aheram (b) ducere velit. Quod quàm sit divinis et humanis legibus con- 
trarium, fraternitas vestra perpendit. Quapropter studeat religio vestra ipsum 
convenire ; et si causa talis est ut ista asserit , redditis propriis bonis , ut ipsa ab 
eodem recipiatur, satagite. Quôd si ipse rationi acquiescere recusaverit, vos super 
B eum canonicum deliberate judicium, quod nos, sequentes sanctorum Patrumauc- 
toritatem , ubi sententiarnvestram audierimus (c), confirmabimus. 

XI. Ad Gervasium Remensem archiepiscopum. aET/'Z!" 

Labbt, col. mSx 

Cadaloum pseudo-pontificem cujusdam turris prxsidio inclusum teneri significat. Gratulatur îpsi quod 
simoniacos insectari decreverit : quos inter ut Aurelianensem episcopum et abbatem S. Medardi Sues- 
sionensis è loco suo dejiciat, hortatur. 

Alexander episcopus, servus servorum Dei , carissimo confratri Gervasio Remensi Ad an. 10S4- 
archiepiscopo salutem et apostolicam benedictionem. Visis fraternitatis tuae iiteris (d), 
evidenter intelieximus eam matri sus sanctae Romanae ecciesiae sinceram compas- 
sionem exhibere, ipsamque, si facultas daretur , praesentiâ corporis velle visitare. 
C Et quia soiiicitudinem tuam ejusdem prosperitate istari , quemadmodum de infor- 
tunio contristari, non dubitamus , annunciamus tibi , divinâ suffragante clementiâ, 
Cadaioi praesumptionem extollentem se adversùs apostolicam sedem, tanto ampliùs 
ad majorem sut ignominiam devenisse , quantô ipse speraverat altioris superbiae 
cuimen ascendisse. Siquidem proprii nominis etymologiam evidenter inteiligens, 
ad reparandam pecuniam in pericuium capitis sui à fautoribus suis distributam, 
cujusdam turris presidio (e) gemebundus servatur : unde per misericordiam Dei 
speramus nullo modo posse evadere, donec quidquid contra sanctum Petrum 
nequitiâ suâ prœsumpsit , satisfecerit dignâ emendatione. 

Quôd igitur si'moniacae hsereseos pestem , quae in partibus Hlis vires adhuc obtinet 

(a) Haquenez vocabatur, fuitque uxor secunda bratnm. Unde Alexandri epistolam ad annum 106} 
Radulfi Comitis Crispeiensis ac Vadensis. ac fortè seriùs referendam censemus. 

(b) Annam Reginam , matrem Philippi I, quam (d) Eas esse existimamus quas in nota superiore 
Radulfus an. 1062 sibi in uxorem copulasse creditur. recitavimus. 

(c) Alexandre rescripsit Gervasius episfolâ jam à (e) Cadaloum anno 1063 alteram adversùs Ro- 
nobis éditât. XI, p. 499, sed eâ mutila, cui Iocum manos expeditionem suscepisse diximus in gestis 
hic etiam dabimus : « Domino et patri Alexandro , Alexandri, ubi cardinalis Aragonius de Caduli 
ysanctœ apostolicœ sedis pontifici , Gervasius gratiâ inclusione in castello S. Angeli verba faciens, In 
■"Dei Remorum archiepiscopus , inter mundi hujus quo loco , inquit , per duos annos àfidelibus Papal 
■nfiuctus ecclesiam Dei naviter gubernare , atque Alexandri obsessus , et calamitatibus multis affiictus , 
» ad portum atemce beatitudinis féliciter pervenire. exinde egredi nullatenus potuit , donec se ab eodem 
»Regnum nostrum non mediocriter conturbatum Cencio CCC libris argenti tedemit. Idem habet Bonizo 
» est. Regina enim nostra Comiti Radulpho nupsit : Sutriensis episc. apud (Efeljum , t. II Rerum Boïca- 
»quod factum Rex noster quàm maximè dolet. At rum, p. 807. Sed et Arnulphus , lib. III Histor. 
» custodes ipsius non aequè graviter feront. Qua de Mediolanensis, cap. 17 , apud Murât, t. IV Rerum 
*> causa me quoque mœror non modicus affecit , Ital.p.31 mPraeerat tune temporis Rom* Alexander 
=>quippe cùm mihi hâc vice complendi facultas non » apostolicus, ex Mediolanensi clero ecclesiae Lu- 
» sit quod ardenti desiderio proposueram. Propo- » censis primô factus episcopus. Cùmque satis foret 
»sueram enim Pétri limina visitare, vestram diù »idoneus, apostolicam deinde promeruit dignita- 
» exoputam faciem videre, sermonem vestruin sanc- » tem , Alexander de Anselmo vocatus. Huic statim 
» tum mellitumque ab ore prsesentis accipere , uti- » surrexit adversarius Cadalous Parmensis episco- 
«litatibus sanctse sedis apostolica; aliquandiu pro «pus, institutione Régis ac matris Angustae Papa 
»viribus deservire. Quse quidem si modo facere » nuncupatus:quihostiliterRomamadiit(an. 1062), 
»non licet ( regni enim perturbatio , ut dixi, me «post multaminterfectorumstragem usqueadmuros 
» retinet), ubi copia dabttur, tantô studiosiùs agam , » Urbis Alexandri prosecutus exercitum. Tempore 
»quant6 ea agere diutrùs desideravi. De uxore verô »pàst alio ( 1063 ) , quorUmdam ex Urbe ope et 
» Comitis Radulphi, quae vestrae conquesta est pa- » consilio, Romam quam novam perhibent ingres- 
» ternitati se à viro injuria esse dimissam , id vobis » sus , conscendit arcem Cresçenth. Factis igitur 
» notum esse volumus. » ( Reliqua desunt. ) Ex his » in Urbe partibus , quotidie bellis bella succedunt. 
porro intelligimus Alexandrum, dum haec scribe- » Ad ultimum post diuturnos vanosque conflictus 
rentur.jam in apostolica sede confirmatum fuisse, »recessit mœrens , confusus et v ictus , concessa 
ideoque post concilium Osboriense anno 1062 cele- » Alexandro Victoria. » 

Yyy ij 
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ejus dolo, velie insequi significasti , non parùm devolionis tux studio congaude- A 
mus. In quo nimirum adeo specialem dilectionem à nobis et filiis sanctx Romanae 
ecclesix promeruisti , ut à nonnullis te odio habentibus , odium nobis evidentibus 
indiciis exhiberi deciaretur. 

Super A. (a) Aurelianensem denique, qui simoniacè episcopatum obtinuisse, 
et inde perjurium, tribus aliis sibi adhibitis, incurrisse probatur, sententiam dare 
archiepiseopum Senonensem literis nostris admonuiinus: quem nimirum , ut cura' 
ipso convenias , et negotium iilud panier agas , apostoiicâ auctoritate hortamur. 
Abbatem quoque S. Medardi (b) jam pridem excommunicationis vincuio innoda- 
tum, omnibus modis operam dare studeas, ut de abbatia quam injustè retinet 
ejiciatur, et aller dignè et canonicè substituatur. 

Caetera verô qux in literis tuis continentur , ad prxsens distulimus , prxsertim 
cùm in prxsentia tuî , quam desideramus videre , id meliùs fieri existimamus : non B 
enim panis securi , neque arbor cuitro succidi solet. De causa autem Amalrici (c) 
iterum et iterum te admonemus , ut quod in apertis literis nostris continetur , omni 
studio omnique sollicitudine peragas. 

chïsTf 7 ™/- ^ GERVASIUM Remensem ejusque suffraganeos. 

Labbt.col.it ) >>. 

Excommunicationis sententiam in Reginaldum monasterii S. Medardi invasorem à Petro Damiant 
latatn confirmât, earnque exsecutioni mandari prscipit. 

Ad an. 1064. Alexander episcopus , servus servorum Dei, Gervasio Remensi archiepiscopo cum 
suis suffraganeis , si obedierint, salutem et apostoïicam benedictionem. Si quodofficii 
vestri est exsequeremini , non abbatem, sed maleficum Reginaldum fdj , à Petro C 
Ôstiensi episcopo et à vobis in conciliis justâ ratione, ut nobis relaium est, con- 
demnatum , ab ipso S. Medardi, quod simoniacè invasit, coenobio penitùs eiimi- 
naretis. Quod si causa cupiditatis , aut amore vel timoré aiicujus potentis personx, 
explere renuistis , hxc omnia Dei omnipotentis timori prxposuistis , et nullum 
dispersis monachis soiatium regrediendi prxbuistis. Quapropter ejusdem Rainaldi 
inaiifia magis muitiplicatur et crescit. Hxc verè idcirco mandare curavimus, quia 
ex iisdem dispersis monachis quidam ad nos venerunt , fientes et ejulantes ; aiii 
literas direxerunt lamentabiles , justitiam S. Pétri nostramque consoiationem pro 
tali injustitia requirentes. Unde supradicti Pétri, vestramque nostrâ auctoritate 
corroboramus sententiam ; eumdemque Rainaldum et consentaneos ejus anaihema- 
tizamus, ipsumque cœnobium, quamdiu in eo manserit, interdicimus, et ut idem 
faciatis vobis mandamus. J) 

ch!!n"t 7 JoV- XIII. Ad Ger VA SI UM Remensem archiepiseopum. 

Labié, col. 1127. 

Blandiniensis et alterius cœnobii invasores , nisi rationi acquiesçant, excommunicari jubet. 

An. iotfj. Alexander episcopus, servus servorum Dei, Gervasio Remensi archiepiscopo salutem 
et apostoïicam benedictionem. LicÈt Carnotensium causam (e) contra prxceptum 
sanctx apostolicx sedis , et pristinx rectitudinis tux zelum , reprehensibiliter 
negiexisse proberis ; tamen, quia messis muita, et operarii pauci ad definienda 
ecclesiastica negotia qux nobis deferuntur, prudentiam tuam nobis cooperatricem esse 

(a) Hadericum, de quo rursus in epist. nobis xv restitutus, rursus in concilio Cabilonensi an. 1063 
Alexander, Claret enim, inquit , ipsum simoniacè de. simonia damnatur : sed nedum è monasterii regi- 
episcopatum obtinere , et, ad ebteeendam reatûs sui mine eliminatus fùerit, in abbatia perstitit ad annum 
improbitatem , perjurium in Cabilonensi synodo in- circiter 1076, quo ferè tempore decessit , inquiunt 
currisse ; suique fraudulentiâ confratrem nostruin GalHae Christian» auctores ibid. 

Petrum Ostiensem episcopum , à quo eadem synodus (e) Agitur hic de Carnotensium S. Pétri mona- 

celebrata est (anno 1065 ), decepisse ifc. chorum dissidio cum Roberto episcopo , qui , ut 

(b) Dictum Rainaldum et Reginaldum in epis- legitur in cartulario S. Pétri , ob quemdam Majoris- 
tola sequenti. monasterii monachum, Berengarii sectam sequentem , 

(c) Àliàs Almerici: erat is clericus Remensis, ut à veris relatoribus audivimus, quem in abbatiee 
de quo infrà in epistola XX. suggestu obtrudere non valuit , nobis acriter reniten- 

(d) Reginaldus pari excommunicationis sententta tibus ac vivâ voce refutantibus , Apostolorum sacro- 
dû simoniam in concilio Remensi an. 1049 perstric- sanctum altare, contra legem canonicam, celebratione 
tus gradum amiserat ; virorum tamen potentium mysterii corporis et sanguinis Christi tribus mensibus et 
favore ( ut est in Gall. Christ, t. IX , col. 4'4 ) « ampliùs carere fecit. Monachos quoque, auxilium 
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A exposcimus. Praesentium itaque portitoris (a) lacrymabiles querimonias audientes , 
compassionem, ut oportuit, exhibuimus. Depioravit ehim se honore propriae abbatiae, 
altero simoniacè subrogato, privatum, seque nullam inde justitiam consequi potuisse. 
Literas etiam Blandiniensis coenobii nobis attuiit , quod quidam Everelmus mo- 
nasterium illud simoniacè invaserit „ ipsiusque bona ejectis monachis ad nihilum 
redegerit, vitamque suam adulteriis variisque criminibus ultra humanam consue- 
tudinem polluerit Admonemus itaque caritatem tuam, ut utrumque invasorem 
convenias, et, si res ita est, hanc praesumptionem in partibus illis ulteriùs iocis " . 
venerabiiibus obesse non permittas. Quèd si praefati invasores canonicae rationi 
acquiescere contempserint, et quibus debentur ipsa monasteria dimittere noltferint, 
nostrâ eos apostoiicâ auctoritate studeas cum omnibus fautoribus suis excommu- 
nicare. > 

B 

XIV. Ad Ger VA Si UM Remensem archiepiscopum. Mum.f. 7 t$i 

* * Chesu. p. xo<f; 

Labbt, col. iijo. 

Privilégia monasterio S. Dionysii à praedecessoribus contra Parisiensem cpiscopum concessa confirmât. 

Alex an der, servus servoram Dei , carissimo fratti Gervasio Remensi archie- An. to6j. 
piscopo saluteni et apostoUcam benedictionem. Devotioni tuae notum fieri volumus 
quod abbas * monasterii Sancti Dionysii martyris apud nostram audientiam super *Rainerius. 
episcopo Parisiensi semei et secundè fuerit questus : videlicet quèd ipse contra jus 
privilegiorum à sanctis et apostoiicis viris saiubriter eidem monasterio multoties 
concessum , contraque Francorum regum et episcoporum ipsius patriae constitu- 
tiones , subripere, sibique vendicare jam dicti monasterii potestatem attentaverit. 

C Ad quae nimirum dirimenda, ad sedem apostoiicam utrumque venire invitavimus, 
ut, ibi congregatis ecciesiarum judicibus, hujus causam iitigii canonicè determina- 
remus. His igitur in sancto conciiio repraesentatis , post longam discussionem, post 

' varias utriusque partis oppositiones , ciaruit justitiam praefato monasterio favere, 
nec tôt aut tantorum pomificum auctoritati , absque horrendo anathemate, aiiquem 
posse obviare. Unde consilio totius sancti conventûs , qux à sanctis prxdecessoribus 
nostris sanctè sunt instituta firmavîmus atque corroboravimus (c). Rogando itaque 
fraternitatem tuam admonemus quatenus, si invitatus fueris ab abbate vei fra- 
tribus ejusdem monasterii, chrisma et oleum et caetera quae eis ex episcopaii officio , 
videntur necessaria , tribuas , ac tuos suffraganeos tribuere praecipias. 

XV. Ad GERVAS1UM Remensem archiepiscopum. c^J'/iTil 

D p. 20 j ; Labbt, 

De amoto Carnotensis ecclesiœ simoniaco invasore , Gervasio et Régi gratias agit : Aurelianensem ibid. col. np. 

'eadem de causa amoveri petit. 

Alex an DER episcopus , servus servorum Dei , carissimo fratri Gervasio Remensi Ad an - « ° 6 i- 
archiepiscopo salutem et apostoiicam benedictionem. Débitas fraternitati tuae grates 
rependimus, quôd in ejectione Hi. (d) à nobis damnati, quèd Carnotensem eccle- 
siam simoniacè invaserat, te promptum soilicitumque ostendisti , quodque ut alter 
dignus et idoneus eidem ecciesiae canonicè substitueretur, carissimo filio nostro 
Philippo Francorum Régi consiiium dedisti ; cui nimirum , suisque optimaiibus , 
ut dignas super hoc grates rependas , prudentiam tuam invitamus. Noverit etiam 
fraternitas tua, nos confratrem nostrum Senonensem archiepiscopum * admo- *Richerium. 
nuisse quatinus Aureiianensis ecciesiae invasorem (e) nostrâ apostoiicâ auctoritate 

Dei et matris ejus exorantes , longe fieri ab eo minarum (b) Quorsum hae accusationes abierint incom- 

spirans palam omnibus profano ore contestants , contra- pertum. Everhelmum Blandiniensem abbatcm anno 

dicente ecclesiia Romance legato , pariterque divinum 1069 vitâ functum refert Sanderus. 

officium eis interdixit, ac public} in principali ecclesia (c) Bullâ nimirum à Dubleto édita p. 467 , cujus 

excommunicare aususfuit. Vide Gail. Christ, t. VIII, hase est clausula : Datum Laterani , secundo nonat 

col. 1121. maii , per manum Pétri sanctœ Romanœ ecclesiœ 

(a) Erat is Herchemboldus S. Vedasti abbas, subdiaconi atque bibliothecarii , anno quarto ponti- 

anno 1067 demortuus ex Locrio. In ejus porrô ficatûs doinini Alexandri II Payx , indictione IV. 

Iocum irrepserat circa an. 1064, non verô 1067 , Corr. ///, ut indictio cum pontificatûs anno con- 

Adalardus, vei potiùs Guido Marchianensis abbas, veniat. 

abAIcxandroPapadeturbatus.etadprioremremissus (d) Hildegarii , ut nonnulli existimant. 

pnefecturam. Vide Gai!. Christ, t. III , col. 380. (e) Hadericum, qui pontifie, gessit ad an. 1067. 
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excommunicet. Claret enim ipsum simoniacè episcopatum obtinere , et, ail obte- A 
gendam reatûs sui improbitatem , perjurium in Cabilonensi synodo incurrisse ; 
suîque fraudulentiâ çonfratrem nostrum Petrum Ostiensem episcopum , à quo eadem 
*/augmen- sy nodus ceiebrata est, decepisse. Super haec etiam ad argumentum * criminum suo- 
rum literas apostolatûs nostri, quibus ad haec examinanda vocabatur, omnino refu- 
tavît. Quapropter caritatem tuam apostoiicâ auctoritate admonemus ut praefato 
Senonensi archiepiscopo in damnatione Aureiianensis invasoris , comempto timoré 
et gratiâ omnium , te socium et adjutorem adhibeas. 



Mabin.Amuà. 
t. IV. f.66 S . 



XVI. Ad episcopos Senonensem, Trecensem et Catalaunensem. 

Jubet ne sinant aliquem esse molestum Brunoni abbati monasterii Dervensis. 



Cire, lotfj. Alex an der episcopus, servus servorum Dei, coepiscopis Richerio Senonensi, B 
Hugoni Trecassino, Rogero Cataîaunensi , salutem et apostolicam benedktionem. 
Quoniam quidem omnium ecciesiarum soilicitudinem nobis commisit dignatio 
divîna, instantiùs , ut nostis , procurare débet provisio nostra ne quid detrimenti seu 
inquietudinis quaelibet earum incurrat nostra sub custodia. Unde jam annis ante- 
rioribus fraternitati vestrx praecepisse meminimus super adversis ecclesiae Dervensis, 
quae sibi inferuntur à nonnuilis minùs Deum timentibus, auctoritate apostoiicâ 
praecipientes vobis ut ex adverso ascenderetis, et murum pro defensione ejusdem 
ecclesiae opponeretis : quod aliquando diligenter exsecuti estis; verùm nunc aliquan- 
tulùm intepescit fervor zeli prioris. Proinde iteratô dirigimus apices hujus nostrae 
commonitionis , ut virgâ ecclesiasticae animadversionis eorum impudentiam qui 
adversùs eam insurgunt, coercere curetis, nequam posthaec querimoniam infundere 

*Brunonem. quserat auribus nostris. Et quoniam abbatem * ecclesiae ipsius virum virtutis novi- C 
mus esse , nobisque jampridem devinctum familiari diiectione , quem praedecessor 
noster bonae memoriae Léo Papa tanto suae caritatis dignum duxit amore , ut eum (a) 
sui nominis dicti Brunonis, quod ante apostolicatum in baptismate sortitus fuerat, 
donaret honore , nolumus quemquam sibi suisque in aliquo molestum esse. Quod 
si fiât à quibusdam , concedimus ei apostoiicâ auctoritate , et omnibus successo- 
ribus ecclesiae ipsius, quoscumque insurgentes contra eam frangere anathematis 
ultione, ut cum securiori quiete Deo vaieant iiberiùs vacare. Valete. 



Maison.f.716; 

Chesn. p. 201 ; 
Labk,Qol.iil8. 



XVII. Ad GER VA SI UM Remensem archiepiscopum. 

Condolet necessitatibus ecclesiae Remensis, eique auxilium pollicetur. 



D 



An. 1065 vel 
tt>66. 



Alex AN der, servus servorum Dei, Gervasio Remettsium diligentissimo archipree- 
suli , atque in Christo dilectissimo fratri , salutem et apostolicam benedktionem. Visis 
fraternitatis tuae literis (b), coepiscoporum quoque tuorum neenon et ciericorum 
flebilibus auditis querelis, sensibiliter intelieximus quàm maximis cladibus etaerum- 
nis, praeter solitum, Remensis gioriosissima opprimatur ecclesia , quantoque tua reli- 
•/ vexetw. giosa dilectio immerito versetur * incommodo. Quapropter verâ affecti compassione, 
tum ex loci cui immeriti praesidemus sollicité consideratione , tum etiam ex tuae 
prudentiae necessitudine , quam pio diligimus sinceri cordis amore, gravi gemitu 
detrimento tuae condolemus ecclesiae ; neenon fatigio tuo , carissime , procul dubio 
compatimur praecipuè. Auxilii quoque dexteram, quam à nostra tantopere postulare 
studuisti apostoiicâ sede , integro aflèctu prompti sumus pro viribus nostris, proque 
temporis quaiitate, necessitati tuae benignè impendere; atque apostolicae auctoritatis E 
clypeum omnibus Remensis ecclesiae adversariis iibënter opponere. Sed prx nuncii 



(a) Cùm Wandelgerus antea vocaretur. Rem 
narrât Léo IX in literis anno 1050 ad Willelmum 
Comitem Nivernensem datis : 

« Léo episcopus, servus servorutn Dei, Willelmo 
» Comiti apostolicam benedictionem. Mandamus et 
» praecipimus tibi ut rectum fiicias Deo et sançtis 
«apostolis Petro et Paulo , et sancto Bercario et 
» monachis ibidem considentibus de przdhs iiio- 
» rum , sicuti jam tibi praecepimus, et abbati iliorum 
«convenisti. Quod nisi feceris, si quatuor procla- 



umationibus factis ad me, de hac re quarta facta 
» fuerit , profectô excommunicaberis. Vale. Data 
» kal. mari , per manus Pétri bibliothecarii sanctae 
»sedis apostoiicâ, anno domini Leonis noni Papx 
» secundo, indict. III , abbati S. Bercarii, quem 
»eodem die ad abbatem in capella sua Latera- 
» nensi benedixerat , ei ei nomen suum , quod fuit 
» Bruno , imposuerat. » Tomo IX GaliiaeChristianx, 
col. 917. 
(b) Eas Rteras non habemus. 
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A lui festinatione , qui se asserebat coliegas nullo modo posse relinquere , tuae causas 
habile , utpote in momento temporum , minimè tune , absentibus etiam nostris fra- 
tribus cardinalibus , reperire vaiuimus consilium. Ipsi autem post pauiuium , tuas 
legationis communicatâ supplicatione , et aptum consilium invenire, et inventum 
unà cum legato , quem à latere nostro poposcisti , auxiiiante Deo , quàm citiùs 
poterimus, curabimus partibus vestris dirigere. Intérim verô hanc nostram respon- 
sionem suffraganeis tuis episcopis, qui simiiiter nostrum per iiteras imploraverunt 
suffragium sus matri ecclesiae Remensi, intimare ne negligas, apostoiicae sedis, 
nisi morte fuerimus praeventi, certissimè praestolando iegatum^). 

XVIII. Ad GERVASIUM Remensem archieviscovum. M<m<m. v . 7 , i; 

Chtsn. p. 2001 

B Labbt,cot.U2f. 

Compatitur afflicto statut ecclesiae Remensis , illatamque injuriam légitimé vindicandam pollicetur. 

Alexander , servus servorum Dei , dïlecùssimo fratri Gervasio archiepiscopo An. 1066. 
salutem et apostolicam benedictionem. Dilectionis tuae Iiteras diligenter accepimus, 
et gratanter amplectentes , intento mentis intuitu caritativè perspeximus. Sed quere- 
iis et doioribus plenas cémentes , caritativè compatimur et condolemus ; tum quia 
ecclesia tua antiquitus inter caeteras occidentales , Deo propitio , nitore prudentiae 
atque religionis resplenduit , ac per apostolicam -, cui Deo auctore iicèt indigni 
deservimus, sedem magnificata emicuit; cùm eadem, à prioribus patribusët prae- 
decessoribus nostris non discrepans, in sinu suo te retinere et caritatis dulcedine 
fovere desiderat. Quae querelae, etsi inter damna ecclesiae quae referunt, inter dolores 
et gemitus cordis tui quos depingere contendunt, salem pectoris tui et fidelkatem 

C quam nostrae Romanae adhibes, et unicam et sinceram dilectionem quam tuae Re- 
mensi servas ecclesiae , satis urbanè et honestè rhohstraverint , nos tamen utcumque 
arguunt, quia vindicem gladium manu apostoiicae uitionis in adversarios tuos jam * * Adi. non. 
porreximus. Siquidem antiqui hostis invidia Antichristum * per iniquitalis concep- * Ca<fcio«im. 
tionem suorum viscerum egerens de sentina , tantis eo ingruente Romanam eccle- 
siam per quinquennium (b), nunc cailidâ tergiversatione, nunc'hostili invasione 
oppressit pericuiis, ut intestina nostrae speciaiis ecclesiae negotia vix possemus 
ventilare, nedum longinqua ad plénum extricare. Verùm post iongam tempestatem 
et crebras proceilas sereno, nube expulsa Deo jubente, reddito, forensibus jam 
occurrere valemus: quia, Deo propitio, unde ire debeamus, viam videmus. Non 
tamen juste , ut vestra diligentia novit, potest fieri ut priùs quis à quoquam praelato 
excommunicetur, quàm missâ synodicâ canonicè ad respondendum vocetur. Age 

D modo debitum tenentes ôrdinem, et adversariis tuis vocatorias Iiteras dirigemus, 
et tibi masque ecclesiae justitiam exsequi procul dubio pollicemur. Quapropter quia, 
ut aiunt, nunquam consequimur victoriam nisi priùs praecedat pugna , uttuaesicut 
amantissimus sponsus et egregius patron us ecclesiae viriliter subvenias , et Romanae 
per beatum Petrum , velut bonus filius , strenuè adjuvando obedias, et vineae 
Domini indefessus collaborator centenum fructum tempore messionis recipias ; ad 
synodum (c), Deo annuente , quinto decimo die post proximum Pascha, cum 

(a) Epistolae hujus tempus investigari débet ex »maximas clades et aerumnas pateretur ecclesia 

epistoia sequenti: in hac quippe legatum se missurum «Remensis, Gervasius apud summum pontificem 

promittit Alexander; in altéra illatam injuriam Iegi- »> conquestus est, petiitque, nomine coépiscoporum, 

timè vindicandam pollicetur. Cùm autem posterior » ut legatus ad sedandam litem mitteretur. » 

ad annum 1066 referenda sit, ut in notis ei subjectis (b) Ad annum 1066 referenda videtur haec epis- 

demonstramus, prior ad eumdem vel praecedentem tola, quippe cùm Cadalous anno 1062 initium 

annum revocanda videtur. Quid porro causae Ger- vexandae Romanae ecclesia; fecerit, quinquennium 

vasius cum adversariis haberet, Marlotus sic expo- de quo Alexander, in annum 1066 desinit. 

nit t. Il , p. 127: « Cornes Manasses, inquit, bona (c) Quinque synodos Romae ab Alexandro cele- 

» ecclesiae nequiter invadit, turbatque archiepisco- bratas numerant Baxonius et Pagius ; t.* quidem 

» pum in légitima jurium sui sacerdotii possessione , anno 1063 , 2.* et 3.' anno 1065 , 4-* an - lo 7°» 

« vicecomitatûs officio et clericorum sibi faventium 5. 1 an. 1073 : sed non omnes ab eis recenseri ex 

3) auctoritate abutens. Remigianus codex de his (ut hoc loco perspicuum est. Cùm enim epistolae hujus 

»opinor) sic loquitur : Gervasius volens magnani- epocha figi ante annum 1066 non possit, vel ante 

»mitatem animi sui ostendere , guerram contra Ma- annum 1065, si quinquennium de quo suprà de 

«nassem Comitein arripuit j et quoniam in urbe nnnis incompletis intelligatur , synodus ad quant 

» Remensi prafatus Cornes multos habebat amicos , Gervasius hic invitatur.adannum 1067 referenda est. 

» tam milites quàm clericos, per quos voluntas archi- Certè eo anno celebrata est synodus Mantuana , ut 

■»episcopi impediebatur , violentiâ suâ illos omnes in gestis Alexandri demonstravimus. Verùm an alia 

»ejecit. At cùm Manasses non magis quiesceret, sed Romee habita fuerit , eique Gervasius inteifuerit , 
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praesentiae tuae dilectione celebrandam sanctitatem tuam venire desideramus , ac A 
sancto conventui interfore apostolicâ auctoritate invitamus. Ad haec si diiectus fiiius 
noster Petrus (a) sanctae Romanae ecciesiae subdiaconus, et noster canceiiarius, quem 
pro responsis ecciesiasticis vestras ad partes misimus , per vos transierit , ita erga eum 
se tua fraternitas habeat, ut quemadmodum nos diiigat ostendat. Quôd autem citiùs 
apicibus tuis non respondimus, non nobis, sed tui legati nimiae députes festinationi. 

Masson.p. 7 r ); XIX. Ad GerVASIUM Remensem archiepiscopum. 

Chesn. p. 200; 

Labbe,col. 1x26. ^ onW ut CO ntroversiam quae est inter clericos citra affectum componat. Significat Comitibus esse scriptum, 

ut ecciesiae laesae sarisfaciant , vel ad synodum futuram compareant. 

An.io<6. Alexander episcopus , servus servorum Dei , Gervasio Remensi archiepiscopo 

fratri carissimo salutem et apostohcam benedictionem. Si sacerdotale quod admi- B 
nistramus officium mentis integritate pensemus, sic nos cum flliis nostris individuae 
caritatis débet unire concordia, ut sicut patres in nomine, ita afièctu probemur in 
opère. Ideoque desideramus, ut quos diversitas voluntatis ab aiterutra dilectione 
facit esse divisos , eos ad concordiam redeuntes caritas faciat esse in gratia unitos. 
Literas itaque sanctitatis vestrae suscipientes solitâ diligentiâ relegimus : in quibus 
continebatur controversia quae inter vos et clericos vestros M.fbJ et A. (c) vertitur , et 
damna quae M. fdJetR.feJ Comités ecciesiae vestrae atque canonicis inferunt. Unde 
ipse professus es te ante legatos nostros aut satisfaciendo corrigere , aut plenissimè 
purgare. Quapropter dilectionem tuam intenté hortamur, ut ante legatos nostros 
P. (f) sanctae Romanae ecciesiae bibliothecarium , atque U. (g) cardinalem presby- 
terum , si ipsi adesse potuerint, congregatis suffraganeis tuis, admisso etiam Laudu- 

*Eiinando. nensi *, cui stans negotium commiseramus, episcopo, ita aequitatis lance terminettir, C 
ut neutra pars de injustitia ampliùs causetur. lili tamen, quia ad beatissimi Pétri 
sacratissimum corpus venerunt, in quo totius christianitatis est singulare refugium, 
sibi sentiant adesse praesidium , quo per nos non videamini moti ad iracundiam : quia 
■ si proximorum necessitatibus benignâ mente compatimur , riostris procul dubio 
petitionibus clementem Dominum reperimus. Itaergo, frater beatissime, stude qua- 
tenus dum ad synodum ad quam pro adjutorio sanctae ecciesiae invitatus es, Deo 
auxiliante veneris, de his expeditus , solummodo ad ecclesiastici negotii vaces consi- 
lium , et sanctae tuae universali matri ecciesiae , ut prudentissimus consiiiator et 
fortissimu* propugnator , contra hostes suos ultionis atque defensionis impendas 
auxilium. Comitibus autem illis qui ecciesiae tuae adversantur , iterum scripsimus (h) 
ut aut ante legatos nostros mala quae ecciesiae tuae intulerunt, satisfaciemes dignè 
emendando corrigant, aut ad praefatam synodum, omni posthabitâ occasione, ad D 
respondendum de objectis veniant: ubi, si rebelles fuerint, quod justum visum 
fuerit decernemus, et officium nostrum adimplere non omittemus. Praefaios autem 
legatos vestrae benigniiati iterum commendamus, quos tamen à fraternitate tua 
honestè tractari non dubitamus. 

cw*/'^- XX ' ^ d G £RVASIUM Remensem archiepiscopum. 

Labbt.col.my. Monet iterum ut duorum clericorum Remensium causant terminet. 

An. io6j. Alex AN DER episcopus, servus servorum Dei , Gervasio venerabili confratri Re- 
morum archiepiscopo salutem et apostohcam^ benedictionem. Miramur diligentiam 
tuam , dilectissime frater, auctoritatem nostram ita parvi pendere, ut ea quae crebris 
orationibus nostris dignè admoneris atque rogaris , minimè videaris perficere. Si 

incompertum. Constat equidem eum ipso anno mensis, qui postmodum fuit praeposiius, ac demum 

1067 vitâ functum esse, IV nouas julii. Remensis archiepiscopus eo nomine secundus. 

(a) Tempus quo Petrus eâ legatione functus est , (c) Amalricum et Almericum dictum in epist. seq. 

et quo Roma aberat, discimus ex bulla pro ecclesia (d) Manassen, cui cognomen Calva-asina, Re- 

S. Petri Islensis, dat. Romœ , jussione prcefat'i domini mensis ecciesiae vicedominum , de quo vide suprà, 

Papœ , per manum Rembaldi subdiaconi , anno p. 5. 

Domimcce incarnat ionis MLXV 1 , vi idus aprilis , (e) Radulfum, ut nobis quidem videtur, Crispeii 

indict. V, anno ponlificatûs AUxandri II Papœ VI, Comitem ac Vadensem. 

apudBuzelinum,Gallo-Flandria,p. 310. Unde magis (f) Petrum, ut in epistoia superiori. 

ac magis confirmatur annus huic epistoia: à nobis (g) Ubertum , qui fuit postmodum Praenestinus 



assignatus. episcopus. 

(h) Manassen, filium Manassis vicedomini Re- (h) Eas literas non habemus. 
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A enîm aliquis in tui auxilii favore confisus, à partibus nostris ad te veniendi fatigium 
arriperet, et in confidentia sua deceptus nihil proficeret , credimus quôd caritas tua 
non parùm doleret. Ut enim de patiemia nostra intérim taceamus , quâ fiduciâ 
beatissimum Petrum , coelestis regni clavigerum , in tuis petitionibus vales irivitare , 
cùm jam per biennium (a) ii qui ejus patrocinium longis itineribus gravibusque 
laboribus petierunt, ferè nihil, nobis vice suâ instamibus, adhuc potuerunt im- 
petrare! Cùm enim in hac petra, in qua Christi ecclesia aedificata est , singulare 
sit, refugium tribulantibus constitutum , ut qui ad eam confugiunt semper soieant 
irtvenire solatium ; hujuscemodi tempore nostro evacuari Romans ecclesiae privi- 
legium , dissimulando ferre non possumus. Quapropter fraternitatem tuam his 
nostris affatibus diligenter admonemus , atque admonentes praecipimus , ut ha te 
nunc in causa Mariasse et Amalrici, ecclesiae tuae clericorum, pium reddas, ita 

B benignum exhibeas , qùod uiteriùs aures nostra inde querelam non audiant ; quatenus 
sicut in uno cœpisti restaurationem , ita justâ exsecutione perficias in utroque : quia 
non incipientibus , sed perseveràntibus promittitur praemium. Si autem in hac re 
verba nostra tibi levia fuerint , amicitia inter nos durare non poterit. 

XXI. Ad GERVASIUM Remensem archiepiscopum. a£?'f'Z% 

Ut corpus tancti Memmii, ab ecclesia sua indebitè per Catalaunensem episcopum ablatum, ad propriam ^^'• co ^"))' 
ecclesiam comminatione censurarum ecclesiasticarum referatur. 

Alex an D er episcopus, servus servorum Dei , Gervasio Remensi episcopo, Ai an - ' o( 7> 
confratri dilectissimo , salut em v et apostolïcam bénedictionem. Qooniàm ad univer- 
salem sedem, cui divinâ providentiâ prssidemus, lacrymabilis et inaudita ecclesia: 
C sancti Menni * querimonia est ailata ; sanctissimi scilicet ejus corporis absentiâ * Memmii. 
desoiata , domibus quoque et caeteris omnibus bonis impie et sine more denudata, 
lacrymas nos et Romanam fundere cogit ecclesiam. Unde fraternitati tuae rogando 
curavimus mandare ut corpus sanctissimi viri ab episcopo (b) Catalaunensium 
à propria sede deportatum , et, quod lacrymabiiius est, cruentis armatorum militum 
manibus velut in partem praedae discissum , ad propria redire, remotâ omni excu- 
sationis simuiatione, facias. Eversionem quoque domorum , et direptionem caete- 
rorum bonorum, sicut justum est et officium magisterii tui decet, ut emendare 
compellas , ex parte beatorum apostolorum Pétri et Pauli praecipiendo mandamus. 
Quod si sententix nostrœ, immo tuae justae deliberationi , parère noluerit, virgâ 
magistratûs tui ex auctoritate sancti Pétri ardentissimè feriatur. 

D XXII. Ad JoANNEM Abrincensem episcopum, a&ÎS 

Praecipit ut electioni suae in archiepiscopum Rotomagensem non contradicat. 'archUpix. 

Alexander episcopus, servus servorum Dei, Joanni Abrincensium venerabili episcopo An. io« 7 . 
apostolicam bénedictionem, DestitutÂ Rotomagensi ecclesia pastore/r^, com- 
perimus Sedunensis episcopi * et Lanfranci abbatis relatione, te ex electione principis * Emwnfredi. 
tui , dilectissimi filii nostri , Guillelmi Régis Anglorum , ob vitae et morum probi- 
tatem ad majorem sedem promovendum , si ex auctoritate sedis apostolicœ fleret 
assensus, cui Deo auctore praesidçmus. Nos igitur moti illorum precibus, ob salutem 
illius ecclesiae et omnium in tuis partibus , volumus atque dilectioni tuae apostolicâ 
auctoritate praecipimus , ut quod divina dispensatio de te providit, non contra- 
dicas , et electioni tuae te obedientem exhibeas. Admonemus itaque fraternitatem 
E dilectionis tuae, ut, si in modico fuisti fîdelis , in majori bene operari non 
desinas, populum divini verbi pabulo reficias, ut merearis audire benignam illam 
vocem Domini dicentis : Euge, serve bone et fidelis ! quia super pauca fuisti fidelis, 
supra mu/ta te constituam. De caetero secretiorem animi nostri voluntatem pleniùs 
audies per nostrorum legatorum veridicam relationem. 

(a) Hinc patet hanc epistolam ad annum 1066 (b) Rogeriô III, qui praeesse cœpit annd tç>66. 
sut ineuntem 1067 retraliendam esse , siquidem (c) Obierat Maurilius Rotomagensis archiepis- 
superiorun» tempus rectè investigavimus. copus anno 1067, V idus angusti. 
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XXIII. Ad Bertrand um Comitem Arausicensem. 

Geraldum episcopum utriusqac simul ecciesiae, Tricastinensis et Arausicanae , tuetur et confirmât. 
Alex an der episcopus, servus servorum Dei , Bertrando filio Raimbaldi, si 



obedierit, salut e m et apostolkam benedictionem. Si verasunt quae te conari intellexi- 
mus , nec ad saiutem animae tuae , sed ad perpetuam damnationem tuam te ejectum 
esse (a) perpendimus. Pervenit enim ad aures nostras quôd sanctissimi patris, videiicet 
domini nostri Gregorii Papae , statuta et ordinationes summopere labores infringere, 
et Arausicanam ecclesiam , quam ipse justissimâ consideratione Tricastinae ecciesiae 
conjunxit, et unum episcopatum esse constituit , die nocteqire inde eveliere studeas 
* £rf.Geraldus. et separare , nec Geraldum * utriusque urbis episcopum eamdem ecciesiam Arausi- 
canam patiaris in pace, sicut episcopum oportet, tenere et regere praefatum , ac si 
praedictae ecciesiae non tam antiquâ constitutione, et auctoritate domini Gregorii, B 
ad uni us episcopatûs continentiam copulatae et unitae fuissent. Propterea ex parte 
S. Pétri et nostra monemus, ne praedictam Arausicanam ecciesiam ampiiùs à Tri- 
castina ecclesia separare praesumas, sed praedictum Geraidum episcopum episcopali 
jure et providentiâ , juxta constitutiones sanctissimi patris Gregorii , eam Tricasti- 
nensi ecciesiae conjunctam regere et gubernare permittas. Quodsi non feceris, scias 
te et omnes in hac causa tibi consentientes (b) ex parte B. Pétri et nostra excommuni- 
catos esse , et omne divinum officium per totam terram tuam suspendi decrevimus. 
Datum Romae &c. (sic). 

nl^anecj^J ' ^' Epistola Congregationis S. A Ibïni A ndeg. ad P. Papaz nepotem. 

col. 201. Conqueritur de negata sibi justitia à Iegato apostolico in causa ecciesiae S. démentis de Credonio. ç. 

An. 107». Domino P. Papa nepoti, Congregatio S. Albini. Quàm diligenter, domine vir 
♦Giraidus. nobilissime, domnus G. * Ostiensis episcopus jussui apostolico obedierit, dignitati 
vestrae non minimum soiliciti fuimus intimare. Certè dominus Papa, nisi nos fefellit 
♦ AM. qu«. memoria, sagacitate vestrâ interveniente, jusserat quôd, si legatorum pars * Romam, 
aliis revertentibus , ierat , tempestivè rediret, ille causam nostram in subtili indaga- 
tione examinatam justo fine determinaret ; quod si fieri nequisset , scilicet morâ 
praedictae partis diutiùs tardantis impediente, vel rei veritatem testimonio exploratam 
sibi renunciaret. Ille igitur, literis apostoiicis perlectis, legato nostro nihil certitu- 
dinis priùs respondit. Postea vero patriam nostram ingressus , Turonisque plures 
dies demoratus , causam nostram , etiam obsecratus , audire noiens , extra fines 
nostros sequi se nos admonuit, dicens se narrationem nostram auditurum Vin'docino 
vel apud Carnotum. Uterque locus nobis nimiùm contrarius; hinc quod, undiqueD 
imminentibus insidiis hostium , tam munerum quàm personarum tali quaestioni 
congruentium copiam illuc conducere nobis vel impossibile stabat vel difficHlimum ; 
inde quod adversariis aderat facultas , sicuti dominis sive domesticis illius regio- 
nis, tam pecuniae ad animos judicum corrumpendos , quàm amicorum ad ipsam 
justitiam, magis garrulitate impudenti quàm facundiâ laudabili , pervertendam 



(a) In hist. Tricast. ecciesiae, p. tfl ,vrofecturum, 

(b) Scnpsit quoque Aiexanaer aa clerum et 
populum Tricastinensem et Arausicanum epistoiam 
editam ibidem, p. 1 19. « Admonemus vos, caris- 
» simi filii , ut fratri nostro Giraldo pastori et epis- 
» copo vestro dignam obedientiam exhibeatis ; et 
»quia divina dispositio eum custodem animarum 
» vestrarum posuit , hortamur vos ut in omni pace 
» et concordia sub ejus regimine indissolubili cari- 
i> tate persistatis , et eum cum omni reverentia in 
auMitrem et proprium coiatis episcopum. liludque 
« a^ostolicâ auctoritate vos monere destinavimus , 
» ne qfis vestrûm in hoc consiiio aut facto consen- 
»tiat,iiit Bertrannus vel aiiquis mortalium Arausi- 
» canam ecciesiam ab unitate Tricastinae ecciesiae 
» dirimat , aut in aliqua parte constitutionem 
«sanctissimi patris nostri Gregorii , qui utrasque 
«ecclesias conjunxit et univit, corrumpat aut mi- 
» nuat. Scientes quôd omnis qui in hac divisione 
» consiiio aut facto commiscetur, à parte B. Pétri 
» et nostra, apostolicâ auctoritate excommunicatur, 



«et divinum officium penitùs interdicitur. Datum 
«Romae, &c. « Quae tamen intentatae minae non 
obfuerunt quominus Arausicani sibi episcopum di- 
gèrent nomine Guillelmum, quocum diù decerta- 
runt praesules Tricastinenses, eamque litem an. 1095 
diremit Urbanus II decreto suo , quo statuit ut , 
defuncto Arausiensi episcopo, u traque mox ecclesia 
in pristinam redeat unitatem. Mortuo itaque Guil- 
lelmo an. 1098 in peregrinatione Hierosoiymitana, 
Paschalis II, à suorum antecessorum vestigiis non 
recedens, jussit ut ad episcopi Tricastini obedien- 
tiam redirent Arausicani, iterato scribens ad clerum 
et populum, ut suo Ioco dicemus. Verùm anno 1 107 
Cornes Arausicanus et clerus Papam rogarunt ut, 
sublatâ causa unionis, eam rescindere dignaretur, 
causati Arausicani reflorere cœpisse incolarum fre- 

Suentiâ. Itaque Paschalis hoc negotium demandavit 
ichardo Atbanensi episcopo , qui cum Gibelino 
Arclatensi et Leodegario Vivariensi decretum edi- 
dit de separatione utriusque ecclesia; , ordinato 
Arausicanis Berengario. 
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A astutorum. Quid ergo ? vix cum paucîs suffragiis, Vindocino praeterito , Carnotum 

ingressi , in curia pontificis A. * Vindocinensium quondam monachi , multis personis * Aruldi. 
tam sub monachili quàm sub clericali habitu degentibus, [coram] ipso G. narra- 
tionem cum contrariis , nuliius opposita objicientibus ponderis, habuimus : quâ 
bis aut ampliùs duos dies diiucidissimè peroratâ , cunctis praeter eorum fautores 
susurrantibus seu apertè affirmantibus S. Albinum causam habere justissimam et- 
honestissimam, ilios verô è contrario ; nos èxspectantes senientiam judicum ex auc- 
toritate canonum , et cardinaiis defmitipnern juxta Papae praeceptum , nullâ eum 
împediente repugnantiâ , excepto Carnotensium episcopo, homine, ut dicunt, 
yersutiarum magistro, ex conventu ipse cardinaiis et praedictus A. in quoddam 
diversorium consulendi gratiâ conduxerunt. Nobisautem possessionem ecclesiae jure 
haereditario stabilem , 'propter pecuniam numeratam , renuentîbus ex petilione 
B eorum alienari , asseruit cardinaiis se nihil causas impositurum defmhionis in ses- 
sione praesenti , jubens secum ire ad aliud conciiium Parisius post paucos dies 
affuturum. Nos verô in ipso itinere arripiens , cuicumque singulatim capere num- 
mos suadendo , quantum precum , quantum minarum , nunc blandiendo , nunc 
deterrendo consumpsit , in epistola scribi non potuit : vel inde lux clariùs apparuit 
eum magis paratum partes eorum specialiter defendere, quàm inter partes; aequa- 
nimiter judicare , cùm ieges saeculares prohibent quem defensorem simui esse et 
judicem. Parisius etiam muitùm et à multis. . . .xatus coram . , . . episcopisque 
pluribus qui aderant , ut finem labori nostro daret , testibus nostris praesentibus jus 
nostrum affirmare paratis , cum nimia ira nihii profuturos respondens , ad iilud 
nescio quod conciiium, in alienis partibùs affuturum, invitavit ; ita.tamen quod, 
si nec iilic quaestio finiretur , Romam item repeteremus. Impedimentis nos non 
C posse , très hebdomadas jam secum demoratos , pluribus palàm ostensis , excipere 
necessitatem noluit. Quid plura ï gaudium ab apostoiica majestate vestrâ adeptum 
benignitate vertitur in mœrorerrl. Quàm asperè , immo quàm crudeiiter nos deter- 
rtiit, exasperavit, cum quibusdam publicè contendit, opprobrium fecit, et in 
absconso saepe jus facturum, si Romanam synodum expeteremus, promisit! Quàm 
inhonestè Froimundum , bene vobis notum , ex hospitio suo ipse pulsando ma- 
nibus suis expulit; fastidium vobis fieri metuentes *, quippe homini de tantis */sifemus. 
rébus tractanti non fuimus ausi * : justitiae adipiscendae omnem spem prorsus absci- */r«istere. 
dit. Nos igitur tristitiâ constrictos redeuntes episcopus A. arripiens , ducentas libras 
propter ecclesiam contra canonum interdicta * multis precibus persuasit. Heu J */acdpere. 
tristes in capitoljo suo , fugâ justitiae compellente , annuimus. Insuper ab abbate 
nostro extorsit , quod illam conventionem in capituio suo Andecavis monachis suis 
D faceret confirmàri : qua de re , nondum consensu congregationis S. Albini audito, 
chartam contra consuetudinem fieri Carnoto praecepit. Noster igitur abbas, priore 
suo absente, nec vocatis decanis , nec viris majoris intelligentiae et setatis, minorem 
partem quae prœsens inerat in capituio, suo sensu vel aetate puerilem, conventioni 
annuere coegit, quibusdam apertè repugnantibus , cunctis penè clamanlibus, se 
invitos , se coactos , tali concordare pacto. Unde inter nos exarsit contentio pejor 
quàm civilis seditio , ac propter hoc praesens malum noveritis hinc germinare non 
parvum ecclesiae in antea detrimentum. Nam nulli ecclesis ministri , auctoritatem 
ex apostolico legato retinentes, vendere aut donare ampliùs verebuntur, parvipen- 
dentes calumniam pauperum ab haeredilate ecclesiastica stipem exspectaniium. Et 
hoc pro certo sciatis nulium deinceps, audito causae nostras fine, Romam petiturùm 
causâ justitiae. In ore enim omnium volvitur illud proverbium Jugurthinum : Romam 
E venalem esse, si emptorem invenerit, et omnes Româ discedentes. Quare, vir pru- 
dentissime, tanti morbi puïlulationi resistite; ne rata remaneat, elaborate. Hoc Apos- 
tolici vigilantiae suggerite , ut ad nihilum redigatur (a). 

(a) Neeotii huius séries altiùs repetenda est, ad » ubi pfoximè conciiium esset habiturus. Convenere 



pIeniorem"asseqtiendam istius epistoia intelligen 
tiam. « Cùm Stephanus cardinaiis , inquit Mabil- 
» lonius Annal. Bened. I. LXIII, n.° XXV , in Galiia 
» iegati apostolici munete fungeretur, Sancti-Albini 
» monachi eum adiere apnd Salmurum , precati ut 
» causam de cella Credonensi , inter se ac Vindoci- 
» nenses non semel ventiiatam , denuô expenderet. 
»Respondit legatus se eos auditurum Burdegal<e, 



«patres in illam urbem kalendis aprilis (1068 ) ; prse- 
» latse sunt lectseque in synodo Hugonis Trecensis , 
»et alterius Hugonis Nivernensis, necnon Walteri 
» Meldensis episcoporum literae, quibus testabantur 
» rem in synodo Romana secundùm Vindocinenses 
»à Nicoiao Papa fuisse definitam. His auditis, 
» legatus dixit non licere denuô retractari quod Ro- 
« manus pontifex semel definiisset. Hanç sententiam 
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?> comprobavere synodi patres, scilicet Goscelinus 
» Buraegalensis , Goderannus Santonensis, Guillel- 
» mus Engolismensis , kembertus Pictavensis , Ra- 
» gemundus Vasatensis , Quiriacus Nannetensis , 
» Mengisus- Venetensis , Iterius Lemovicensis , et 
wGuilklmus Aginnensis. » ( Ut videre est suprà, 
p. 83 , ex Martenii oIV Anecdot. col. 93. ) 

» Non tamen buic judicio acquievere S. Albini 
» monachi , sed novam hac de re litem coram Ge- 
»> rardo Ostiensi episcopo itidemque iegato excita- 
»runt. Ad hanc igitur finiendam, pergit Mabillo- 
»nius ibid. Hb. LXIV, n.°xui, Odericus Vindo- 
» cinensis et Otbrannus S. Albini abbates ( an. 1072 ) 
» Gerardum apud Carnutas conveniunt ; at cùm ea 
» res finiri non potuisset , ad urbem Parisiorum , ubi 
» conciliumcelebrandum erat, eum sequuntur. Sed 
» neque illic quidquam promotum. Unde Carnutas 
» reversi abbates , agente Artaldo episcopo , in id 



» conventum est ut S. Albini monachi , acceptis 
»solidorum quatuor millibus, seu ducentis libris 
» denariorum, jure suo cédèrent : quod ambo abba- 
» tes literis suis Iegato significarunt. Oderici epistola 
» sic se habet : Giraldo Ostiensis ecclesia- episcopo , 
» sanctœ autem Romance sedis Iegato, Odericus sanctœ 
» Trinitatis abbas et qui cum eo sunt fratres, oratio- 
v>num fidelia. JVotutn vobis sitveterem querelam qua 
» nos et S. Albini monachos diù adiiersos fecerat , per * 
amanum domni Artaldi Camotensis episcopi finem 
» accepisse. Constituimus etenim ,pro dimissa calum- 
»nia ecclesiae Credonensis S. Cumentis , solidorurn 
» quatuor millia eis donare, eâ quidem conditione, ut 
» in capitulo S. Albini cum consens u omnium fratrutn 
u ac totius familiat id ratum faciant. Voleté. Éjusdem . 
» tenoris est epistola Otbranni S. Albani abbatis. » 

De hac ipsa conventione confectum est instni' 
mentum à nobis suprà récitatum, p. 84. 
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GESTA GREGORII VII PAP^, 

Ex Bertoldi Constantiensis appendice adHermannum Contractum. 

Apud Urstisium, t. I Rèrum German. p. 34$ et seqq. cum varîantibus ab 
(Efelio , 1. 1 Rerum Boicarum , p. fy(f, collée tis. 

Anno mlxxiii,. . .Roms Alexander Papa (a) decessit:pro quo venerabilis 
Hiidebrandus , Romanae ecciesiae archidiaconus , communi omnium consiiio expe- 
titur Papa constituendus. Quo audito , ipse archidiaconus se viribus esse imparem C 
tanto honori , immo oneri , reputans, inducias respondendi petiit; et sic fugâ eiap- 
sus, aliquot dies ad vincuia S. Pétri occuitatus iatuit. Sed tandem vix inventus, et 
ad apostolicam sedem vi perductus , Papa eux septimo kai. maii ordinatur , et 
Gregorius VII appeiiatur : cujus prudentiâ non soiùm in Italia, sed etiam in Teu- 
tonicis partibus refrenata est sacerdotum incontinentia ; scilicet quod praedecessor 
ejus in Itaiia prohibuit , hoc ipse in tota ecclesia catholica prôhibere studuit. 

Anno mlxxiv, Heinricus Rex, absentibus sui regni principibus, eo pacte 
pacificatur cum Saxonibus, ut munitiones [quas priùs in Saxonia et Thuringia 
construxerat] destruerentur , propter quas seditio^ orta est, quae et postea sunt 
destructje. vRudolfus Dux et exteri reconciliantur Régi. 



(a) Marianus Scotus ad an. 1073, *• 1 Rerum 
German. Pistorii : Alexander Papa obiit Dominico 
die, inquit, undecimo hal. maii, id est 21 aprilis; 
Gregorius autem electus fuisse dicitur in decreto 
eiectionis ejus , anno clementissimœ incarnationis 
MLXXIII , indicùone et lunâ XI , X hal. maii , 
feriâ secundâ , die sépultures domini Alexandri bonce 
memoriœ II Papa. Electus ille nuncios ad Henri- 
cum Germanise Regem destinavit , per quos elec- 
tionem de se factam significavit. Rex verb ( inquit 
cardinalis Aragonius apud Murât, t. III Rerum ltal. 
part, i , p. 305 ) , ubi eiectionis verilàlem cognovit, elec- 
tioni ejus assensum praebuit ; et statim Gregorium 
Verceuensem episcopum, Italici regni cancellarium , 
ad Urbem transmisit , quatenus auctoritate regid 
electionem ipsam confirmant , et consécration! ejus 
interesse studeret. Quod sine dilatione factum est'; nam 
et infra octavam Pentecostes in presbyterum est ordi- 
natus , et in natali Apostolorum in Romanum ponti- 
ficem consecratus. Et quidem Papebrochius in conatu 
cbronologico : « De die ordinationis, inquit, cons- 
»tare satis certô potest ex epistolis 12 et 13 libri I, 
» inter se collatis. N am qui primam scripserat /// kal. 
» julii tamquam in pontiheem Romanum electus , 
vsecundam datam // kal. julii, orditur velut jam 
» episcopus , servusservorumDei. » Interea Gregorius 
Ronue moram fècit : vill idus ( 8 ) julii , indict. xi, 
erat Laurenti s sequenti die, vil idus julii, erai 
Albani, ex epist., 17 « '8 Hb. I. Kalendis septernbris 
jam Capuam advenerat, tibi Iiteras dédit num. 19,. 
indictione incipienie duùdecimâ, et alias ad Ansel- 



mum Lucensem episcop. T. I Italie sacra?, col. 813. 
lbi vin kal. octobris juramentum fidelitatis excepit 
à Richardo principe, ibidemque perstitit usque ad 
XVI 1 kal. decembris ( novembris 15 ) ex epist. 30; 
xii kal. decembris , Uer suum relegendo, erat ad 
Sanctum-Germanum , ex epist. 3 1 ; v kal. decembris 
Argentea, eï epist. 32; IV nonas decemb. Terracinœ , 
ex epist. 34; Piperni , pridie nonas decembris , ex 
epist. 3 y et 36 ; vu idus decemb. Je««->e*«pist. 37 ; 
ac demum Romam réviserai, ex epist. 38, data 
Romx XVI kal.januarït (17 decembris ),indict. XII, 
ubi et perstitit usque ad médium juniura mensem 
anni sequentis. 

(b) Rem narrât Marianus Scotus ad an. 1075. 
« Hoc tempore, non autem eodem anno, inquit , 
» orta est gravis atque feralis discordia in regno 
»Teutonico inter Regem Henricum et principes 
» Saxonix, cujus causa ( ut fertur) haec erat. Rex 
» Henricus omnes Saxones servitUti subjicere cogi- 
» tabat : sed quia hoc tain facile, ut speraveratyper- 
?> ficere nonpoterat.accepto consiiio, priùs principes 
» proposuit honoribus ac dignitatibussuis despoliare, 
» et sic reliquos provinciae populos suo dominio sub- 
» jugare. Ut ergo voluntatis sus propositum faciliùs 
» adimplere valeret , in ipsa Saxonum provincia,in 
» monte qui vocatur Hattisberg, castrum munitum 
«construxit, cui ex ipsius montis vocabulo nomen 
» dédit, ut vocaretur Hailisburg. Consummato vero 
«Castro, et secundùm voluntatetn suam omnibus 
» ibidem negotiis regni dispositis , ad effectum desi- 
» derii jamdudum conceptum toto conamine suam 
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A Hoc tempore YV legati sedis apostolicae in Alemanniam ad Regem vehere prp 
jpsius Régis moribus corrigendis, in quorum manibus se Rex ipse sub correctionis 
sponsione commisit , suumque auxiiium domino Apostolico ad deponendos simo- 
niacos firmissimè promisit. Ipsi etiam Régis consiiiarii bmnes res ecclesiarum injustè 
acquisitas se reddituros coram ejusdem iegatis sub sacramento promisere, quippe 
qui easdem res à simoniacis emerint , consilio suo eosdem indignos ad ecciesias- 
ticum honorem adjuvando. His ita dispositis , legati sedis apostolicae redierunt. • 

Anno mlxxv, Heinricus Rex Nativitatem Domini Argentorati fecit : expeditio- 
nem in Saxonlam ordinavit. 

Gregorius Papa in prima hebdomada Quadragesimae synodum Romae collegit^. 
In eadem synodo decretum est à Gregorio Papa , ut cierici aiiquem sacrorum or- 
dinum , gradum et officium pretio adepti , deinceps in ecclesia non ministrent ; nec 
B ecciesiam pretio acquisitam aiiquis retineat , nec deinceps alicui ecciesiam vendere 
et emere liceat; deinde ut à ciericali officio cessent, quicumque se per inconti- 
nentiam reprehensibiies exhibent; item ut populus clericorum officia nuiiatenus 
recipiat , quos praedictas apostoiicas institutîones contemnere percipiat. 

Rex "Wormatiae Pascha celebravit : post Pentecosten exercitum in Saxoniam (c) 

«extendit intenrionem. Ottoni itaque ducatum » S. Fabiani , eam simul cum filia ad expeditionem 
« Boarias abstulit, metuens eu m quia génère Saxo 
» erat : quem protinus Welfoni ad injuriam Saxo- 
» num contulit. Post haec quâdam die in eminenti 
» loco ejusdem castri consistens , et elegantiam patris 
» undique bene possessam respiciens, fertur dixisse ,' 
» Saxonia reg'io pu(cherrima , sed' servi nequissimi , 



» invitabat : quas volentes piâ mente Papa? obedire 
«prscepto, Longobardorum Vavassorum tumultus 
«impedivit. Nam, seditione subitâ exortâ, expedi- 
» tionem dissipavere : sicque infecto negotio Papa 
» Romam remeavit ; Beatrix verà cum filia ad pro- 
» pria rediere. » Sub augusti finem , v kal. sep- 



» habitatores scilicet illopraenotansopçrobrio. Quod tembris, itinere retrogrado erat Laurenti, ex epist. i, 
» audiens prasdictus Otto Dux, gravius quàm credi 111 " — • 1 1 » 

» potest dictUm Régis suscepit ; coliocutusque prin- 
» cipibus Saxoniae , rebellare omnem simul fecit 
«provinciam, et mérité. Unicam enim et dilectam 
» Domini sponsam , quam redemit de inimico pre- 
» tiosi sanguinis sui pretio , quantum in ipso fuit , 
«per concubinarios, id est nsreticos, polluere et 
» offuscare veritus non est , dum spiritualia ecclesiae 
«officia, gratiosa videlicet sancti Spiritûs munera, 
» per iniqua contrariaque fidei cathoiics commer- 
«cia, more Sjnjpnis, efficeret venalia.... lnterea, 
» domino Ajexandro apostolico de medio sublato, 
» suscepit sedem apostolicam Gregorius VU, qui 
«et Hildebrandus &c. » 

(a)' Post concilium Roms celebratum , quod 
erperàm in annum sequentem retrahit Bertoldus. 
"ujus rei testem inter alios historicos adducimus 
eumdem Marianum, cujus verba sunt ad an. 1074 : 
« De prsdicta synodo legati Pape missi ad Henri- 
» cum Regem -Romanorum , id est duo episcopi 
»( Giraldus Ûstiensis et Ubertus Pranestinus , ut 
To habet Paulus Bernriedensis in Vita Gregorii , 



lib. II ; IV idus septembris, indict. XIII, cùm esset 
Tiburi, literas dédit 2, 3, 4» J ; Romamque perve- 
nerat ex epist. 6 et seqq. x haï. octobris, ubi reli- 
quum anni totumque sequentem fecit. 

(b) Hoc anno Gregorius altérant Rome cele- 
bravit synodum tempore Quadragesimae ; verùm 
quat refert décréta Bertoldus ad concilium anni 1074 
pertinent. Ea tamen in secunda synodo replicata 
fuisse non negamus. 

(c) Quo tempore scilicet Gregorius, ab ipso ro- 
gatus , pro conciliandis ei Saxonibus satageret, teste 
Paulo Bernriedensi num. 64 : « Hloquidem tempore 
» Saxones, quoniam videbant ab eo se nimiùm cru- 
» déliter tractari, unanimiter conspiraverunt ut pro 
» Rege illum ampliùs non haberent. Tune coactus 
«supplices ad Apostolicum literas direxit, orans ut 
«suis orationibus commendatum susciperet : qua- 
» tenus eum de tam horrendo pavidoque judicio jam 
» imminenti suis meritis excelsi Régis dextra eripe- 
» ret ; iterum iterumque promittens nil unquam 
» ampliùs de ecclesiis Dei iàcere quod sancti cano- 
» nés reprehendere possent. Cujus precibus motu» 

a [Agnetel ejusdem Régis » Papa , eisdem Saxonibus literas et nuncios misit.... 
» matre, et universali synodo coram Rege , communi » Monuit equidem Regem intérim se ab armis sus- 
» omnium episcoporum interdictu , feminas sépara- » penderet , donec è Saxonum partibus nuncios 
«runt à clericis , et maxime à presbyteris : et no- » naberet. Rex verô non acquiescens literis et com- 

» monitionibus patris, terras Saxoniae intravit, ubi 
«ex utraque parte, hominum peccatis exigentibus , 



« nom. 62) , cum Regina [ Agnete 1 ejusdem Régis 



* luerunt esse in Pascha cum Rege in civitate 
Bamberga , nec cibum vel societatem Hermanni 
« ejus civitatis episcopi habere , qui etiam episco- 
_ • J »P atum comparavit. » Gregorius hoc anno 1074 
^^Tft ornas moram fecit usque ad médium mensem ju- 
t»um, uti jamdiximus. Pridieidusjunii , indict. XII, 
mepjki dédit , 84 lib. 1 , in expeditione ad montein 
&imlnH.$iope Viterbium; item epist. 85, in expe- 
ditiontad Sanctum-Flavianum, XV 1 1 kal.julii. Quas 
esset eîk expeditio , docet Léo Ostiensis lib. 111 chro- 
nici Casinensis , cap. 45 , apud Murât, t. IV Rer. Ita). 
p. 461. Siquidem Robertus Guiscardus, inquit , 
Dux Apulix, Sateat^ potitus, attentiùs Campa- 
niant txpugnaturus ingmfitur. Talia Papœ Gregorii 
dum pervtnissent ad aures f kJOucem ac Principem 
[ Capuanum ] à liminibus sépanavit ; collectoque 
exercitu , super eos ire disposuh if c. Sed et Bonizo 
Sutriensis episc. libro de persecutione taUsise ad 
amicum, apud (Efelium, t. II Rerum 001 
p. 812 : « lnterea, inquit, venerabilis Gre£ 
» expeditionem contra Normannos praeparabat ; ve- 
» niensque obviàm Duci Beatrici usque ad castrum 



» multus humanus sanguis effiisus est. Régis tamen 
«in manibus, justo Dei judicio, Victoria data : pro 
«qua sub manibus Domini humiliari debuit, tam- 
«quam ignitus et spiritu elationis inflatus contra 
«ipsum intumuit. Nam cuncta quae pridem per 
» matrem , per episcopos , per dericos , per communes 
» nuncios et privatos antea promiserat,postmodum, 
» quia securus , in irritum duxit. Siquidem eccle- 
«sias quas in manibus domini Papae corrigendas 
««ub juramento posuerat , non solùm non dimisit, 
» verùm etiam, contra decretales Patrum sanctiones, 
» quibusdam adulteris et simoniacis sub investitura 

» contradidit His autem ad apostolicam sedem 

» perlatis , Papa Gregorius non modicùm contur- 
» batus est. Coepit interea agitari multis «ollicitu- 
» dinibus , quoniam cuncta quas ad pacem prove- 
» nire speraverat , verti in contraria perspiciebat. 
. » Tandem causas aliquas, sibi per quosdam legatos 
» secretè missas , quibusdam personis honestisque 
» viris patefecit , ut perpenderent quid super his 
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* Al.\. promovit, in qua expeditione innumerabilis multitudo vi * idus junias, juxta A 
flumen nomine Unstrut , utrinque ceciderunt , et multi ex Saxonibus Régi a<I dedi- 
tionem venerunt. 

Anno mlxxvi , Rex Nativitatem Domini Goslarae celebravit , ibique qùosdam 
jurare compuiit , ut filium ejus post ipsum eligerent ad regnum. 

His temporibus Heinricus Rex per simoniacam haeresim sanctam ecctesiam fœdare 
non cessavit , sciiicet pro pretio episcopatus, abbatias et alia hujusmodi investiendo, 
et inter alia crimina etiam excommunicatis communicando. 

Cincius (a) quidam Romanus civis Gregorium Papam , die Nativitatis Domini 
missarum solennia celebrantem , comprehendit : quem ita comprehensum quidam 
ex miiitibus ejusdem Cincii occidere destinavit; sed cùm giadium supra caput ejus 
vibraret, nimio terrore corréptus corruit,nec incceptum ictum explere potuit. 
Cincius autem Papam in turrim suam captum deduxit , qute postea statim à Romanis B 
dilapidatur, et Papa prudenter eripitur, qui et suo captori vix à Romanis vitam 
impetravit. 

Cùm autem Rex jamdudum saepè à Papa prxmonitus se corrigera nollet , et 
Papa in admonendo nihii proficeret ; ad uitimum mandavit ei quôd in Romana 
synodo proxima eum excommunicaturus esset , nisi resipisceret. Quae legatio in 
octava Nativitatis Domini ad Regem pervenit. Unde Rex in Septuagesima (b) apud 
f Gw.Papiam. "Wbrmatiam coiloquio facto, et aiio in Lombardia apud Placentiam *, omnes quos 
potuit obedientiam praedicto Papae exhibendam abjurare fecit : et missâ legatione 
ad Romanam synodum quae in proxima Quadragesima celebranda est, ipsum 



» statuendum foret. Tantis itaque promissionibus , 
» immo simulationibus inspectis , omnes mirari coe- 
» perunt. Verùm , ne Romana sedes videretur aliquid 
» injuste seu prxcipitanter agere , definitum est ut 
» eidem Régi acriores literx scriberentur, in quibus 
» plenè cognosceret nullo timoré amoreve justitiam 
» dimittere posse Romanum pastorem. . . . Tune 
» Rex gravi moerore et timoré corréptus , hàc illàcque 
a» mente furibundâ transcurrens , omnes nequatn 
» consiliarios advocavit. . . . Factâ verô tali conven- 
» tione, statuerunt ut imperialis constitutio cunctos 
»in suo regno manentes episcopos, cursoribus ubi- 
' » que missis , ante suam prxsentiam juberet assis- 
aï tere ; et coadunatis omnibus , anathemati quod 
» Moguntinus hxreticus [Sigefridus] contra B. Pétri 
» vicarium , immo in Dominum et apostolum ejus 
» componeret , subscriberent. Quôd si fortè motus 
» aiiquâ revepentiâ quis eorum se subtrahere vellet , 
» rébus omnibus et dignitate privatus , ut regalis 
umajestatis obnoxius capitalem subiret senten- 
» tiam. » Quod et factum est sequenti anno in con- 
venticulo Wormaciensi. 

(a) Lambertus Schaf. ad an. 1076 : Quidam urbis 
prœfectus Romance , Quintius nomine , etgeneris cla- 
ritate et opum gloriâ eminens valde in tota ltalia, 
multa iit possessionibus Romance ecclesiœ prœter leges 
faciebat, ifc Paulus autem Bernriedensis, de eo 
Ioquens qui Gregorium Papam comprehendit, cujus 
nomen reticuit, ait num. 47 : Qua de causa prœ- 
fectus Urbis , Cincius nomine , vir utique prudens , 
carus Deo et hominibus, qui non ut laicus, sed veluti 
ftdelis monachus Deo serviens , Justitiam excolebat in 
omnibus , quâdam die eum cepit, et in carceris squa- 
loribus tatitum latronem , ut dignum fiterat , tradi- 
dit. Tandem interventu quorumdam nobilium Romano- 
rumÙ"c, Cinthium appeilat Petrus Damiani, eu ni- 
que multis Iaudat Jib. VIII, epist. 1 et 2. Unde si 
nomen idem, non eadem certèpersona. De utroque 
Bonizo, ubi suprà, p. 812 : « is (Cencius praefecti 
»Stephani filins ) defuncto pâtre, tempore Papae 
» Alexandri cùm prxfecturam vellet adipisci , ab 
» omnibus Romanis propter ferocitatem animi repu- 
» diatus est ; communique consilio traditur prasféc- 
?>tura alteri Cencio, cujusdam Joannis praefecti 
» filio. Qui quamvis nomine xquivoci, tamen longé 
» erant diversi moribus ; in hoc omnium malorum 
» species, in akero bonorum. Hic ( Stephani filius ) 
» compatrem suum absque omni çausa interfecit , 



«etdomum ejus funditus destruxit; idem et latro- 
» num particeps et prxdonum adjutor , per multa 
» et varia adulteria qux perpetravit, vel perpétrante» 
» tutatus est, Romam ex libéra fecit ancillam. Nam 
» in S. Pétri ponte turrim mira? magnitudinis aedi- 
» ficans , omnes transeuntes reddidit tributarios. » 

(b) Pergit Bernriedensis qui suprà , num. 67 : 
« Interea legatis undique missis , ab Urbe quidam 
» Hugo ( Candidus et Blancus dictus ) olim cardi- 
» nalis, tune autem inter episcopos hxreticos prx- 
« cipuum caput... ,/ictitiis suis fiteris, archiepisco- 
» porum et episcoporum personas reprxsentans , ad- 
» venit ; laudans omnia qux super dominum Papam 
» composuerant , projectis in médium aliis epistolis 
» sub omnium cardinalium , senatûsque ac populi 
» nomine titulatis , quibus significabantur quxdam 
» proclamationes ad prxsentiam regiam delatx , ubi 
» etiam continebantur postulatio novi pontificis et 
» abjectio Iegitimi pastoris. Subintulit etiam multas 
»inimicitias quas patiebatur à Nortmannis, à cir- 
» cumjacentibus Comitibus , ab ipsis etiam tradito- 
>>ribus in Urbe manentibus. Quibus visis Rex non 
» modicè ixtatus , ad opus componendum fomen- 
» tum desideratum accepit. Adductis itaque in me- 
» dium diabolicis pontiheibus , anathema super do- 
»minum Papam, immo super seipsos , protulerunt. 
» Missis etiam in Longobardiam et Marchiam à 
» latere Régis tam nunciis quàm apicibus , visum 
» est ut facto anathemati subscriberent. Congregatis 
» ergo omnibus Papix, ex prxcepto Régis, et magis 
» ex propria malevoientia et odio , ut res patuit , 
» anathemati subscripserunt. Nam ad ostendendum 
» malx voluntatis cumuium , positis sacrosanctis 
»evangeliis, juramento firmaverunt nullo modo se 
» deinceps Gregorium pro Papa habituros , vel obe- 
» dientiam exhibituros ; missisque nunciis , idem ut 
» alii facerent, efFecerunt. Scripsit autem idem Rex 
» Romam literas, omni injuria inhonestas, falsitate- 
» que repletas , prxcipiens domino Papx , ut de sede 
»surgeret, ecciesiamque dimitteret ; vocans eum 
»perjurum, invasorem, et regix dignitatis dimi- 
»nutorem. Maxime simoniacis Longobardix ela- 
» borantibus , statuerunt etiam ut non antè literx 
» darentur et verba, quàm synodus qux congregata 
» in Romana fuerat ecclesia , pleniùs hoc audire 
"posset : quod etiam factum est &c. » ( Ubi gesta 
circa exauctorationem et excommunicationem Hen- 
rici narrantur.) 
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A Apostolicum ab apostolica sede contumaciter ju'ssh descendere. Sed mîssi ejUs 
turpissimè in synodo tractati , vix à Romanis , adjuvante Papâ , evaserunt. Ipsum 
autem Regem , synodo judicante, fidelitate hominum , regno et communione pri- 
yavit , et omnes ei ad regnum juratos juramento absolvit ; omnes episcopos qui 
Régi sponte contra Papam faverunt, officio et communione privavit; reliquis 
autem qui inviti eidem conspirationi intererant , usque ad festivitatem S. Pétri 
inducias dédit. " 

Jam omnes principes regni à communione Heinrici se sequestrarunt. Mense igitur 
octobri * coiioquium apud Oppenheim à principibus regni (a) coiiigitur , cui legatio * An. 
sedis apostolicae interfuit. Ibi Heinricus in Purificatioiie S. Mariae tune proxima se 
praesentandum domino Papae apud Augustam firmissimè promisit : nam et iiiuc 
domnum Apostolicum ipse cum principibus regni invitavit. Frater Kadaiaus ex 

B saecuiari miiitia conversus, ad Oppenheimense coiioquium legationem Papae detulit, 

quam eidem multùm aegrotante * Papa in remissionem peccatorum omnium impo- */ «grptantî. 
suit. Expietâ igitur legatione , frater Kadaiaus , suscepto monastico habitu , sub 
evangelica perfectione requievit in pace. 

Anno mlxxvii , Heinricus Rex dictus propriae causae diffidens, et ideirco gène- 
ralem auctoritatem * subterfugiens , furtivè Italiam contra Papae praeceptum et * Al audien- 
consiiia principum intravit, et Apostolico ad condictam diem Augustam tendenti , t,am - 
ante Purificationem S. Mariae, Canisii^ qbviavit : ubi et ab eo per inauditae humi- 
liationis simulationem , utcumque potuit, non regni, sed communionis tantùm 
concessionem vix demum extorsit ; dato tamen priùs sacramento , ut de objectis 
criminibus ad judicium Papae satisfaceret , nec Papae et alicui ejus fideli usquam 
eunti et redeunti aliquam inferre molestiam consentiret. Hoc autem juramentum 

C nec xv dies observavit, captis venerabilibus episcopis Geraldo Ostiensi et Anselmo 

(a) De eo Paulus Bernriedensis num. 79 et 82 : bardïa, in loco qvïdicitur Carp'weta, kalmdis martii , , 

« Igitur post excomraunicationem et depositionem indict. XV ; epistola verô 16, apud castrum quod 

» Régis, Domini praeeunte gratiâ, multi nobiles et dicitur Carpum, XIV hal. aprilis. Erat autem B'ibia- 

« médiocres ad Deum toto corde conversi , praefàtum nelli, XII hal. aprilis, ex epist. 1 7 ; et V idus maii , 

«Regem reliquerunt. Ipsi etiam qui prius partim cùm tssttjuxta Padum, in loco qui dicitur Ficarolo , 

«regaiibus blanditiis, partim terroribus et minis, literas dédit 22 ejusdem iibri IV. Interea cum 

>> contra apostolicam sedem conjuraverant, conversi Henrico egit quae de ejus reconciliatione narrât 

« postmodum digno in Regem anathemati conscrip- Bertoldus , et eisdem ferè verbis Paulus Bernrieden- 

«serunt, mittentes supplices ad apostolicam sedem sis, qui subdit num. 85 : « Ipse vero ejusque com- 

« nuncios , epithemium pœnirentiae postulantes.. . . uplices communionem utcumque ideirco festina- 

«Cùm igitur praedicti Régis conversionem jamdiu «verant recipere; quia juxta legem Teutonicorum 

» et frustra principes exspectarent , et statum regni » se praediis et beneficiis privandos esse non dubi- 

» periculosiùs in dies disturbandum, immo sine capite » tabant , si sub excommunicatione integrum annum 

«jam penitùs destituendum vidèrent; tandem zelo » permanerent, eu jus adhuc unus mensis superfuit, 

»Dei armati, cum legatis apostolicx sedis conve- »dum ad reconciliationem redirent.... Non multo 

» nerunt ( Oppenhemii , vel , ut alii volunt , Tiburiae » post tamen Rex ab Apostolico jam regni conces- 

» è regione Oppenhemii ) , et eumdem ut eorum » sionem callidè, ut communionem , elicere volebat. 

»consilio acquiesceret et resipisceret, satis fideliter «Missâ enim legatione, humiliter ei supplicabat 

«rogaverunt : alioquin , se nôn uiteriùs communi- «ut vel eum semel apud S. Joanncm in Moytia 

«care vel obedire protesta ti su nt. Hâc ille necessi- » [Mott^a ] per episcopos Papiensem et Mediola- 

«tate, simulàtè quidem ut postmodum apparuit , » nensem more priorum Regum coronari permit - 

»se per omnia et consiliis principum et praeceptis «teret, vel si hoc nollet fieri per hujusmodi epis- 

«Apostolici domini obediturum promisit. Ërat » copos , utpote excommunicatos, saltem hoc privi- 

» autem eorum consilium , ut dominus Apostolicus » legium apostolica auctoritate cuilibet episcopo 

» ad générale coiioquium Augustam in Purificatione » concederet exsequendum : ob hoc maxime appe- 

«tunc proxima veniret : quatenus ibidem causa «tens coronari , ut cum communione etiam regnum 

» ejus in audientia totius regni légitimé determinari » à Romane pontifice videretur récépissé. Sed Papa 

«posset. Ipsi quoque principes, missâ legatione, » calliditatem ejus jam satis expertus , nullo modo 

v dominum Papam ad prasdictum diem venire sup- » votis ejus voluit acqutescere : diligenter secum 

» pliciter rogaverunt : ad quod iter agendum illum » ipse reputans , se quidem eum pro multis crimi- 

» promptissimum , ut subscripts ejus literas testan- » nibus , et maxime pro inobedientia et contumacia 

»tur, invenerunt. Rex autem contra promissionem «apostolicae sedi irrogata, à regho deposuisse, om- 

«suam, contra consilium principum, hoc ab Apos- «nesque ei juratos ab ejus dominio liberos reddi- 

«tolico per legatos suos voluit extorquere , ne «disse; et ob hoc nullatenus eum , sicut nec alium, 

» Augustam veniret , sed ut eum ad se Romam » in Regem principibus , utpote liberis hominibus , 

« venire permitteret : eâ utique intentione ut tanto » superponi debere absque eorum electione. Nam 

» faciliùs Papam faiiere posset , quantô pauciores » et à toto regno de tôt ac tantis injuriis ac perfidiis 

«regni principes, jam saepius astucias ejus perpessi, «erat inculpatus, ut de his eum necesse esset primi- 

« discutiendae ejus causa: intéressent. Unde et Papa » tus expurgari( si tamen hoc aliquatenus posset fieri), 

«votis ejus non annuit; sed, ut principes rogave- «et sic demum cum consensu totius regni légitimé 

» rant , ad condictum diem venire disposuit. » » coronari. Rex igitur , eâ vice quoque simulatâ 

(b) Canusii [Canosse], unde Gregorius literas «obedientiâ, apud Moytiam regalia insignia non 

dédit ad Germanos ( 12 lib. IV) v hal. febtuarii , «usurpavit : quse tamen non multo pôst contra 

indict. xv. lllic perstitisse videtur usque ad initium «bannum domini Papae resumere , et interdicta 

mensis martii , quippe epistola 1 3 data est in Longo- » regni gubernacula usurpare non timuit. » 
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Lucensi. Unde et Papa , missis legatis principibus regni , declaravit se parùm A 
.profecisse in eo quod illum in communionem receperit , cura simoniaci et excom- 
municati non minus tune foverentur ab eo quàm pridem. His ergo auditis, 
principes regni generali colioquio apud Forcheim (a) tertio idus mariii habho, 
egregiurn Rudolfum Ducem sibi in Regem subiimarunt, quem vu kal. apriiis, 
ubi eo anno médium Quadragesimae occurrit, Moguntiae coronarunt. 

Rudoifus Rex post consecrationem in Sueviam secedens , regnum sibi subjugavit. 
intérim Heinricus Longobardise morabatur : ad quem Cincius civis Romanus, 
secum ducens captum venerabiiem Cumanum episcopum nomine Reginaldum , 
Papiam venit ; quippe remunerari volens ab Heinrico, eô quôd in servitium hune 
modo episcopum, et in praeterito anno dominum Apostoiicum captaverat. Sed ibî 
su bitaneâ morte praeventus, debitam remunerationem accepit, quam tôt sacrilegiis 
promereri non timuit. B 

Heinricus, auditâ promotione Rudolfi, auxiiium Papae contra illum imploravit, 
Jicèt supradictum Ostiensem episcopum in captione adhuc teneri permiserit. 
Unde et Papa iili respondit, se non posse ejus interpeiiationi satisfacere, quamdiu 
apud iilum S. Petrus in iegato suo iigatus teneretur. Frustratâ ergo supplicatione 
suâ, animum in tyrannidem convertit, nec jam regnum per justitiam , sed per vio- 
lentiam obtinere cogitavit. 

Rex autem Rudoifus apud Augustàm gloriosissimum pascha celebravit cum legatis 
apostolicae sedis , ex quibus unus , religiosissimus sciiicet abbas Bernhârdus (b ) , 

(a) «Intérim (pergit Bernriedensis num. 87 ) 
»transibat terminus quem Rex coram legatis apos- 
» tolicae sedis cum principibus regni ad Augustam 
»in Purificatione S. Mariae condixerat, ad quem 
» jam Papa venire conceperat : et jam illuc perve- 
» nisset , si non idem Rex , contra commune decre- 
»tum omnium ingressus Italiam , conducturos 
» Apostoiicum à conductu deterruisset.... Cùm igitur 
» principes regni terminum generali decreto statu- 
»tum Regem subterfugisse , et se etiam hâc vice 
» solitâ ejus perfidiâ delusos esse animad vertissent , 
» cùmque ejus versutiam nec in ipsa reconciiiatione 
» vel postea cessasse certissimâ relatione didicissent, 
» mox in Suevia apud Ulmam conventu facto , 
» deliberaverunt ne se deinceps ab illo Iudificari , 
» vel potiùs pristinâ ejus calliditate periclitari per- 
3> minèrent ; sed sus saluti in legitimi principis 
»electione providerent. In eo autem conventu 
«apud Ulmam generalius colloquium ad Forcheim, 
» IV idus martii , ad novi Régis electionem con- 
» dixerunt, ad quod etiam domini Apôstolici consi- 

lium et auxiiium sibi venire , missâ Iegatione , 
» postulaverunt. Quo audito , Papa ad id collo- 
»quium legatos direxit, qui principes rogarent ut 
» dispositionem regni usque in adventum ejus difter- 
»rent, si hoc sine periculo fieri posse sperarent. 
» Noluit sanè eis hoc ex definito prscipere, ne sibi 
» jure imputari posset , si quod periculum status 
«regni ex iHa dilatione intercurrisset.... Hi autem 
»erant iegati, Bernhârdus S. R. E. cardinalis dia- 
» conus , item alter Bernhârdus abbas religiosus de 
» Massilia , ferè sexcentorum monachorum pater, 
«qui etiam secum duxit egregiurn doctorem quem- 
» dam nomine Christianum [ id est Guitmundum 
» Crucis-Heltonis in Normannia monachum] post- 
» modum Aversanae civitatis episcopum , cujus opus 
» exstat eximium contra Turonensem Berengarium. 

» Facto igitur conventu apud Forcheim ( ibidem 
» num. 93 ) , praefati Iegati literas apostolicas in me- 
» dium protulerunt : quàm parùm dominus Papa de 
» promissione Régis laetatus fuerit, cùm adversarii 
» ecclesiae plus audaciae quàm terroris ex praesentia 
» Régis acciperent. Ad hoc, aiebant eura petere ut 
» novi Régis electionem, de qua audierat, in adven- 
» tum ejus differrent , si hoc sine periculo fieri posse 
» perpenderent. Peractâ igitur iegatione , archiepis- 
» copi , episcopi , Duces , Marchiones , Comités 
» majores ac minores, debitam reverentiam legatis 
» impendentes , per consessum singuli surrexerunt , 
«et quot contumeliis et quot periculis jam ab Hen- 



»rico Rege afFecti essent, vel se afficiendos fore 
» non dubitarent, legatis lamentari cœperunt ; seque 
»toties insidias ejus inter ipsa pacis oscula vix 
» evasisse , ut nec juramento ejus deinceps aliquam 
» fidem exhibere possent. . . . Hoc igitur principes 
» regni diligentissimè perscrutati, se quidera à Régis 
» Henrici potestate penitùs , ut prxdictum est , 
» emancipatos , nec se illi plusquam illum illis alicu- 
» jus fidelitatis vel subjectionis [vinculo] obnoxios, 
» ut liberi homines Rudolphum, Ducem Suevorum, 
■» frustra multùm renitentem , frustràque vel unius 
» horae inducias ad consulendum petentem , regiâ 
» dignitate sublimaverunt : virum san^ in humilitate 
>» praecipuum , regio honori setate et moribus ido- 
» neum ; eique se debito fidelitatis sacramento sub- 
«diderunt. Qui utique regnum non ut proprium , 
»sed pro dispositione sibi creditum repu tans, omne 
» hxreditarium jus in eo repudiavit , et vel filio suo 
» se hoc adoptaturum fore penitùs abnegavit : justis- 
»simè in arbitrio principum esse decernens , ut 
»post mortem ejus libéré non magis filium ejus 
»quàm aliutn eligerent, nisi quem ad id culminis 
» aetate et morum gravitate dignum invenissent. 
» Hune igitur Rudolphum légitimé electum archi- 
» episcopi Moguntinus et Magdeburgensis cum 
» eorum suffraganeis , legatis sedis apostolicae prae- 
» sentibus et regni principibus , regali inunctione 
» consecrarunt. Ëlectus est autem ab archiepiscopis, 
»episcopis, Ducibus, Comitibus majoribus atque 
» minoribus , in conventu apud Forcheim , anno 
» Domini incarnat, mlxxvi [1077], annoiwene- 
» rabilis Papae Gregorii hoc nomine VlI,indict.XV, 
» idibus martii. Postea die duodecimo apud Mogun- 
»tiam consecratus est, id est VII kal. apriiis, ubi 
» tune médium Quadragesimae occurrit. » 

Gregorius autem, duin haec agerentur, in Longo- 
bardia consistens, solemnitatem Ccenœ Domini cele- 
braturus , adiit abbaliam vocabulo Nonantulam , 
teste Paulo Bernried. num 7. Pridie kalend. junii , 
indict. XV, cùm iterum esset Carpinetœ, literas dédit 
23 et 24 Kbri IV, nec inde discesserat iv kal.julii , 
ex epist. 28 ejusdem libri. Tertio idus augusti erat 
Florentiœ ex epist. t , lib. V; Senœ kal. septembris, 
indictione incipiente primâ , ex epist. 2 ; ac XVI kal. 
octobris , indictione I , redux ab eo itinere Romam 
pervenerat , ex lib. V epist. 3 et sequentibus. 

(b) De eoPaulus Bernriedensis num. $i,£erinhar- 
dus Massiliensis, inquit, qui, ob instantissimum fidei 
calorem bis confessorfactus , propter Dominum exilia 
compedesque est perpessus. 

Romam 
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A Romani dirigitur; sed ab Uldaricô Comité de Lent^burg, Heînrici complice, captus 

et praedatus, annum penè dimidium ih captivitate mansit : quem Ciuniacensis * *Hugo. 
abbas de manibus Heinrici vix demum eripuit. 

Rex autem post Pascha* générale coiloquium apud Enelingeti cum principibus » An. 1077. 
regni collegit : quo soluto , ipse cum admodum paucis ad obsidendum quoddam 
castellum perrexit. Sed ecce ex improviso^ aemulus ejus Heinricus cum maxima 
multitudine Bohemorum et Bajoariorum advenjt , quos cum rébus ecclesiarum de- 
repente sibi comparare potuit. Quibus iibentissimè .Rex, cum ipsis paucis quos eo 
tempore habuit, obviasset, si non principes ejus hoc. in aiiud tempus differendum 
çautiùs judicassent. Heinricus igitur, accepta occasione, omnia circumquaque praedâ, 
ferro et igné non cessavit devastare, [homines quoqué more pecudum captivare]. 

Rex autem Rudoifus, celebratâ Pentecoste apud cellam * S. Aurelii, legatum * Hinaugiic. 
B quemdam ad Apostolicum direxit, et ipse in Saxoniam properavit. 

Eo tempore Heinricus, impositâ sibi coronâ âpud Uimam, interdictum regnum 
usurpavit: ubi et praedictum Comitem Uidaricum de Lent^Jiurg ut optimè promeri- 
tumimbeneficiavit, eè quod venerabilem abbatem Bernardum Apostoiici legatum 
adhuc in carcere cruciaret. 

Augustp * mense jam penè transacto, Heinricus cum schismaticorum multitu- * An. 1077. 
dine procinctum in Saxoniam promovere decrevit : cui Rudoifus Rex cum Saxo- 
nibus usque Herbipolim obviàm processit , et eamdem urbem sibi rebellantem 
obsedit. Quo dum fidèles ejus ex Suevia properarent , in Heinricum ejus xmuium 
offenderunt : qui à facie eorum secedens, plusquam centum homines in una ecciesia 
[apud Wijfnloch} sibi resistentium concremavit; sicque ultra Rhenum fugiens, 
ab inccepto iiinere fidèles Régis tlivertere non potuit. 
C Eo tempore , Papa utrique Régi ex parte S. Pétri praecepit, ut treugas ad invicem 
facerent, et adventum ejus ad Teutonicas partes pro dirimenda lite non impedirent; 
sed debitum consilium et auxilium ad hoc iter ei praeberent. Legatis autem suis, 
qui adhuc in Teutonibus partibus morabantur, praecepit ut ex duobus regibus 
illum excommunicarent , qui praedictae iegationi non obediret , obedientem vero 
ex parte S. Pétri in regno confirmarent. Quod et non multo post factum est : scilicet 
in die sequenti post festivitatem S. Martini , Gosiare , Heinrico pro inobedientia 
iterum excommunicato , Rudolfo pro obedientia in regnum sublimato. Nam Hein- 
ricus praedictam legationem Papae nec suspicere dignatus est, nec animum ad 
treugae compositionem , sed ad tyrannidis crudelitatem intendit. 

Anno mlxxviii , Heinricus iterum apostolicse sedi de sua quasi de injusta 

damnatione conqueritur. Unde Gregorius Papa , facto concilio mense martio 

D idoneos legatos iterum destinavit, qui, facto generali coiioquio, causam regni justè 
determinarent : et omnes synodali sententiâ damnavit, quicumque impedirent ne 
coiloquium fieret (b). Quod Rudoifus libentissimè voluit fieri ; Heinricus autem , 
utcumque potuit , illud impedire non cessavit. Nam contra apostolicum praeceptum, 

(a) Sigebertus in chronico ad an. 1077: Henricus »norum Ducis, versus Apuliam post octavas Pen- 
Imperator, Alpium aditibus contra se ubique mu- »tecostes iter arripuit, et cum ipso apud Aquinunt 
nitis , omnes eorum insidias frustratus , statim ver » coiloquium habuit. Congruâ itaque ab eo satisfec- 
Aquileiam venit Radisponam, et Roduïphum ador- » tione susceptâ, priùs à vinculo excommunication» 
tus , eum fugere compulit , et iteratâ expeditione » eumabsolvit , et consequenter fidelitatem ethoma- 
Sueviam depopulatur. » gium ejus recepit. Postmodum vero jam assump- 

(b) Gregorii decretum récitât Paulus Bernriedensis » tum in specialem B. Pétri militem , de totius Apuliae 
qui suprà , num. 99 , actum Romœ in ecciesia Domini » et Calabriae ducatu per vexillum sedis apostolicae 
salvatoris , v nonas martii, indictione prima. Post » investivit. » Et quidem Ciprani, m kal.julii , ut 
hsec Gregorius in Apuliam abiit, ut cum Roberto videre est in juramento Roberti, edito post epist. I 
Guiscardo , qui Beneventum obsidebat, pacem iibri VIII. Gregorius autem fuit Capuat , halendis 
componeret. Quod quomodo factum sit , narrât Junii, xndict. I, ex epist. 1 libri VI ( legendum 
Léo Ostiensis , lib. III chronici Casinensis, cap. 43 , julii, quippe xm kal.julii 1078 , indict. I , Laterani 
apud Murât, t. IV Rern m Itai. p'. 461 , subjicitque: bullam dédit pro monasterio S. Benigni Dtvion. 
Desidertus prœierea ( Casinensis abbas ) oegri ferens quam vide apud Perardum , p. 172). XI kal. septem- 
Ducem à rnatris ecclesiœ gremio diù extorrem manere , bris, cùm esset ad Sanctum-Germamtm, literas dédit 
Romam adiit et Papam Gregorium regare cœpit, ut 2 et 3 libri VI ; in burgo Aqvœpendenûs , VIII idus 
Ducem ab anathematis vinculo, quo eum ligaverat , octobris, indictione secundâ, ex epist. ^;Sutrii , XI kal. 
sclveret. Quo impetrato , pacis amator et conser- novnnbris, epist. 5 ; Romamque pervenerat VIII kal. 
vator Desiderius cum cardinalibus ad Ducem profec- decembris, ex epist. 6 et seqq. ejusdem libri VI. Hsec 
tus , eum ab excommunicationis vinculo solvit. Hxc indubitata cùm sint, à Pagii opinione recedimus, 
ille. « Interea venerabilis pontifex ( inquit cardinalis qui Gregorii iter in Apuliam iliigare contendit cura 
»AragoniusapudMurat.ibid.t.Ill,part.i,p.3ii), anno 1077 , quem consule ibid. num. 21. 
«receptis nunciis RobertiGuiscardiegregii Norman- 

Tom. XIV. Aaaa 
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maximâ multitudine flàgitiosorum adunatâ , procinctum in Saxonîam paravit : cui A 
Rex Rudolfus apud Struve cura exercitu obviavit, et, ilio fugato, ipse campum 
victoriae obtinuit Vil idus augusti.... 

Eodem tempore, cùm Alemanni facto exercitu ad dominum suum Regem 
Rudoifum properarent, penè xu miilia conjurati populi , transitum Neccari fluvii 
illis prohibentia, partim occiderunt, piurimos autem mi'sericordiùs castigando 
eunuchizaverunt ; deinde quamdam munitionem inimicorum facto impetu occu- 
paverunt. Rudolfo ergo in Sàxoniam reverso , Heinricus derepente recoliectis 
* An. 1078. viribus , Alemanniam praedâ , ferro et igne , circa festum omnium Sanctorum * 
devastavit ; terram videlicet cathoiicorum Ducum Bertholdi [ Zaringiae ] atque 
Weiphonis [Bajoariae] , et aliorum S. Pétri fidelium , penitùs dissipare aggressus est. 
Tune quoque parùm minus quàm centum ecclesise in iila expeditione violatae sunt. 

Facto autem alio conciiio Romae x kai. decembris (a) , utriusque Régis iegati , B 
licèt non eâdem veritate, in synodo juravere, quôd domini eorum non impedirent 
cbiioquium pro causa regni statuendum. Unde et Papa eâ vice inter eos judicare 
non potuit , quamquam bene sciret cui parti magis justitia faveret. In synodo ista 
Berengarius Andegavensis canonicus, ut ab haeresi sua resipisceret , synodaiiter 
convenitur , eique induciae usque ad proximè futuram synodum dantur. 

Anno mlxxix, Gregorius Papa synodum Romae mense februario collegit, in 
qua Berengarius , jam tertio convictus, haeresim suam abjuravit et anathematizavit... 
In hac synodo iegati Régis Rudoifi super Heinricum prociamaverunt , eo quôd 
totum regnum confundere et sanctam ecciesiam concuicare non cessaret (b). Iterum 
ergo Papa legatos suos pro causa regni determinanda ad Teutonicas partes desti- 
navit, videlicet venerabilem Petrum Aibanensem episcopum, Petrum inquam iilum 
qui jamdudum Fiorentinum episcopum nomine Petrum probavit simoniacum , C 
quippe per médium ignem transiens absque iaesione : unde et Igneus cognomine 
Aibanensem episcopatum promeruit obtinere. Cum quo Udairicus Paduanus epis- 
copus in iegationem destinatur. Legatus autem Heinrici legatos Papae , priusquam 
abirent , securos fecit de cônductu et obedientia domini sui. Item iegatus Rudolf! 
de obedientia domini sui juravit in synodo. Legati ergo sedis apostolicae in Teu- 
tonicam terram pervenientes , obedientiam Rudoifi et inobedientiam Heinrici indu- 
bitanter probaverunt : quod et postea , cùm redirent , Papae vivâ voce protestât! 
sunt. 

Anno mlxxx , iterum Heinricus post Epiphaniam cum exercitu in Sàxoniam 
venire disponens, à Rudolfo vi kai. februarii (c) fugatur, nec tamen à ccepta 
tyrannide compescitur. De qua expeditione Rudolfus statim iegatum Romam ad 
synodum direxit. •£) 

Gregorius Papa synodum Romae mense martio collegit, ad quam de Teutonicis 
partibus praedictae sedis apostolicae legati redierunt , et pmnimodam Rudolf} obe- 
dientiam et Heinrici inobedientiam domino Apostoiico renunciaverunt. Unde ipse 

(a) Legendum xm kai. decemb. ut expressè ha- » hoc juramus ex prœcepto domini noslri Régis Hein- 

betraulusBernriedensis nom. 102, in hune modum: » rici. Itidem legati Rudolphi Régis juraverunt quod 

« Anno ab incarnat. Domini mlxxviii , pontifica- » sequitur : Si colloquiutn ex prœcepto vestro constitua 

» tûs verà domini Cregorii Papa; VII sexto , xm » tum fuerit in partibus Teutonicis, loco et tempore à 

» ka!. decembris, indict. Il , congregata est synodus » vobis definito, ante prœsentiam vestram vel tegato- 

» Romae in ecciesia S. Salvatons , in qua jurave- » rum vestrorum dommus noster Rex Rudolphus vel 

»runt legati Henrici et Rudolphi , quisque pro » ipse veniet , vel episcopos et fidèles suos mittet ; pa- 



> domino suo , quôd nuliis doiis colloquium legato- 
» rum sedis apostolicae, in Teutonico regno haben- 
» dum , impedient. » (Efelius item , 1. 1 , p. 646 , ex 
autographo Bertoldi legit xm kai. decembris. 

(b) Éadem ferè habet Paulus Bernriedensis num. 
103 , qui praeterea juramenta legatorum utriusque 
Régis exhibet in hune modum : « Porrô iegati Hein- 
»rici Régis qui praedictic querelae super eumdem 
«prolatae praesto fiierunt, secundùm hune tenorem 
» juraverunt : Legati domini mei Heinrici Régis ad vos 
wenient infirà terminum Ascensionis Domini, excep- 
» tis legitimis sonnis, id est, morte vel gravi infir- 
«mitate, vel captione, absque dolo, qui legatos Ro- 
» manœ sedis securi ducent et reducent ; et dominus 
» Rex obediens illis erit in omnibus secundùm iustitiam 



» ratusque erit judicium quod sancta Romana ecciesia 
ndecreverit de causa sua subire, nul/oque malo inge~ 
» nio conventum à vobis she à vestris légat is constiturum 
» impediet. Et postquam certum inde vestrum nuncium 
■aviaebh, de pace statuenda in regno et confirmanda 
■astudebit, ut legatio vestra pervenire ad regni pacem 
» et concordiam possit. Hcec omnia observabuntur , in 
■a quantum ex vestra licentia remanserit, vel ex impe- 
» dimehto legithno, scilicet morte vel gravi infirmitate, 
» vel cavtione, sine dolo, » 

(c) Hoc tertium bellum juxta Fladecheim com- 
missum est, V kalend. februarii, inquit anonymus 
Erphesfordensis , qui brevem appendicem attexult 
chronico Lamberti Schafnab. t. I Rerum German. 
Pistorii : Quartum bellum juxta Olstram fi. [l'EIster] 



» et judicium illorum ; ei hac omnia servabit absque committitur, in quo Rudolphus Rex, qui et Dux A 
9 dolo, nisi quantum ex vestra jussione remanserit. Et occiditur, mense octobri 1080. 
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A in fine synodi Heinricum deposuit, îpsumque cum omnibus suis fautoribus anathe- 
matizavit, et Rudoifum apostoiicâ auctorjtate in regia dignitate confirmavit (a). 
Unde smulus ejus , congregatâ multhudine omnium schismaticorum sive excom- 
municatorum , apud Brixinam * legitimum Papam abjuravit , et Guibertum, * Brixtn. 
Ravennatem quondam episcopum , sed jam triennio à Papa Gregorio irrecupera- 
biliter depositum et anathematizatum , sibi non in Papam , sed in haeresiarcham 
elegit. Deinde , apud Magùntiam conventu facto , eamdem ipsam electionem à 
quibuscumque potuit confirmari fecit. 

Jam autem mediante octobri *, Heinricus expeditionem in Saxoniam iterum * An. 1080. 
parans, à militibus Rudolfi itinere unius diei fugatur, quamvis in eadem congressione 
Rudolfiis Rex piae mémorise occubuerit (b). Hle inquam alter Machabaeus, cùm 
inter primos hostium instaret, in servitio S. Pétri occumbere promeruit; et postea 
B uno die superstes, omnibus suis ritè ordinatis, ad Dominum migrasse non dubi- 
tatur idibus octobris. Regnavit autem très annos et dimidium. De cujus obitu omnes 
religiosi utriusque sexûs , et maximè pauperes doluerunt. In cujus animae commen- 
dationem Saxones innumerabiles eieemosynas fecerunt. Ërat enim procul dubio 
pater patriae, servantissimus justitiœ, indefessus propugnator sancts ecciesiae. Sepul- 
tus autem est apud Merseburg gloriosissimè. 

Eodem die decessionis ejus, in Longobardia milites pru dent issi mas Ducîs Mathiidae 
fugantur ab exercitu penè totius Longobardiae apud Vultam * prope Mantuam. * Al. Veltim. 

His temporibus Heinricus totam Itaiiam adeô conturbavit , ut nullus securè ad 
limina apostoiorum posset ire, qui non priùs abjuraret quôd ad Papam Gregorium 
diversurus non esset. 

Anno mlxxxi , Heinricus post obitum Régis Rudolfi Veronam in Pascha (c) 
C venit, et inde ad invadendam Romam cum suo non Apostolico, sed apostata 
Guiberto, ut putà domini Apostolici non semel perjuro et anathematizato , profectus , 
sed mactè * reversus est. ai. inacti 

Eodem tempore (d) , principes regni Teutonicorum , scilicet archiepiscopi , 



(a) Ctariùs rem totam describit cardinalis Ara- 
gonius, apud Murât, t. III Rérumltal.part. i,p. J12, 
sic : « Rex ubi se cognovit per sententiam Romani 
»pontificis à consortio fideliunv segregatum, tristis 
» effectus est : sed cùm à diversis diversa darentur 
» sibi consilia, i n anxietatis dubio positus, quid potiùs 
» eligeret ignorabat. Tandemperversorum antistitum 
» et impiorum principum sententiâ praevalente, apud 
«Brixiam generalem curiam disposuit celebrare. 
» Convenerunt itaque in Ioco ipso plurimi seditiost 
» et infâmes episcopi,cum multhudine clericorum et 
» principum , quatenus in jacturam domini Gregorii 
»Papœ possent aliquid mali ordinare vel statuere, 
» ut inter Romanam ecclesiam et Imperium discor- 
»dia futuris temporibus fulciretur. Communicato 
» itaque execrabifi et detestando consilio, de con- 
j> sensu ipsius Régis elegerunt in Romanum pontifi- 
» cem, immo antipapam, Guibertum Ravennaten- 
»sem,virum manifesté perjurum atque omnimalitiâ 
3) et dolositate plénum. Et quoniam plerùmque con- 
»tigit ut peccatum sit pcena pecçati, de superbiae 
» radice processit adperjurium,de perjurioad inobe- 
» dientiam.de inobedientia adexcommunicationem 
» cecidit, et de excommunicatione pervenit ad idolo- 
3> Iatriam. Hune talem, sicutdiximus, Rex Henricus 
j>adoravit primus in terram : qui etiam, suadente 
uDionysio Placentino episcopo, jurasse asseritur ut 
j>ab eo imperii coronam acciperet. Quid plura! Ita 
»peccatis exigentibus, omnes qui présentes aderant 
«mente exexcati sunt, non ut respicerent cœlurn, 
» sed ad ejus vestigia osculanda (heu ! proh dolor ! ) 
» se pariter incurvarunt. Et his ita peractis, Rex in 
»jipertam haeresim lapsus, ad propria in octavis 
3> Apostoiorum regressus est. Guibertus verô hsere- 
■» siarcha, insignitus papalibus, insigniis , cum com- 
» plicibus suis pompose intravit Itaiiam. » 

(b) Pergit cardinalis Aragonius ibid. : « Eodem 
y> tempore, idem Rex in maximo potentatu et manu 
»robustacommissuruspraeIiumcumRe^eRoduIpho, 
» contumaciter intravit Saxoniam. Cui ex adverso 



» Rodulphus potenter occurrit ; et atrocissimo hinc 
i> iride tâcto congtessu , Henricus contumeliosè 
» terga vertit, atque in longum acerrimè ab hostibus 
» prosecutus , jam de vita diffidens in quodam se 
» Castro reCepit , ubi per septem dierum spatium 
» latitavit. Rodulphus autem, sicut vir fortissimus et 
»animosuS,et in armorum exercitatione probatus, 
i> nequaquam fugit , sed victor et triumphator occu- 
» buit ; quia eum sui non cognoscentes exitialiter 
» vulneraverant. Cùm autem diutiùs requireretur à 
» sociis suis , tandem super stragem et cadavera ini- 
» micorum , non sine planctu maximo, repertus est. 
» Cujus mors postquam Henrico Régi iatitanti et de 
»fuga cogitanti nunciata fuit, mox in al tu m cornu 
» suum erexit , et adversùs Gregorium Papam con» 
»tumeIiasetterroresprocaciter loqui cœpit: credens 
» detestabilia facta sua in morte Rodulphi Domino 
» placuisse. » In eamdem sententiam Sigebertus in 
chronico, Hildebrandus Papa, inquit, quasi divinitus 
revelatum sibi pradixit, hoc anno falsum Regem esse 
moriturum , et verum quidem prœdixit ; sed fefellit 
eum de falso Rege- conjectura , secundùm suum velle 
de Henrico Rege inlerpretata. Rex enim Henricus 
Saxonibus gravi prcelio congreditur , et in congressu 
falsus Rex Rodulphus cum mullis Saxonix principi- 
bus extinguitur. 

(c) Cardinalis Aragonius ibidem post praemissaï 
« His igitur successibus provocatus [ Henricus] de- 
» repente intravit Itaiiam ; et post Pascha, cum idolo 
»quod erexerat, Romam veniens, circa Pentecosten 
a» castrametatus est in prato Neronis.... Ut autem in 
» paucis plurima perstringamus , post agrorum vasta- 
» tionem et multas caedes suorum civium,post varias 
»clades atque miserias quas perpessi sunt Romani, 
»quia pseudo-prophetam recipere|Contempserunt; 
,»Rex concepta spe ac desiderio suo fraudatus, et 
» in sua erubescentia confusus, in Lombardiam cum 
»suo idolo remeavit, et domnus Gregorius Papa in 
» apostolica sede remansit intrepidus. » 

(d) MarianusScotusadan. 1082 a Natali Domini 
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episcopî , Duces , Marchiones et Comités , conventu facto , Hermannum nobilem A 
virum sibi in Regem elegerunt : qui statim eodem conventu aciem contra fautores 
Heinrici direxit ; îpsi enim electionem ejus impedire volentes , eodem tempore 
maximam muhitudinem contraxerant. Sed novo Rege ex improviso irruente, omnes 
penitùs aut caede prostrati sunt , aut irrevocabiiiter fugati , licèt regiis militibus se 
insequentibus non parvo praestarent numéro. Quapropter Rex de divino auxilio tali 
triumpho certificatus , eâdem nocte in campo victorix castrametatus est, et postea 
ad subjugandum sibi regnum digressus est. Eiectus est autem ante festum S. Lau- 
rentii , et in sequenti die post festum ejusdem sancti de inimicis triumphavit in 
confinio Bajoariae , in ioco qui dicitur Hostette. Postea in Saxoniam consecrandus 
discessit. 

Anno mlxxxii , Hermannus Rex Nativitatem Domini gloriosissimè celebravit 
Gosiare. Ibi etiam in festo S. Stephani, eo quod patronus ejus fuerit, regiae dignitatis B 
unctionem et coronam,principibus regni annitentibus,abepiscopis solemniteraccepit. 

Heinricus autem in Itaiiam , assumpto apostatâ suo Guiberto , iterum Romam 
M/.invasurui. invisurus * proficiscitur, adunatâ multkudine schismaticorum : ibique eâ aestate 
moratus, penè ihcassùm laboravit, nisi quod milites suos quibusdam casteilis, ut 
facerent gnerram Romanis , imposuit ; quia eum nec hâc vice Romam irïtrare per- 
miserunt. Ignem quoque in domum S. Pétri per quemdam tradhorem immittere 
voluit; sed, Dei misericordiâ protegente, non potuit. Cogitavit enim ut de improviso 
portas irrumperet, si Romani, dereiictis propugnacuiis, ad incendium restinguendum 
concurrerent : unde ignem domibus quibusdam S. Petro contiguis immitti fecerunt. 
Sed dominus Apostolicus huic versutiae obviavit. Nam primùm , viso incendio , 
omnes milites Romanos ad propugnacula defendenda transmisit; ipseque solus 
fiduciâ S. Pétri fretus, facto signo crucis contra incendium, ignem progredi uheriiïs C 
non permisit. Igitur Heinricus, capto venerabili episcopode Sutria, aiiisque non- 
nuiiis, suoque apostatâ Guiberto, in Tiburtina urbe ad infestandos Romanos dere- 
licto, ipse Longobardiam revertitur (a). 

Hermannus autem Rex muitùm de adversitate sedis apostolicae dolens , eamque 
de manu Heinrici liberare volens , expeditionem in Itaiiam paravit : unde et de 
Saxonia in Sueviam venit. 

Anno mlxxx in, Hermannus Rex Nativitatem Domini in Suevia cum princi- 
pibus regni satis honorificè celebravit. Inde cùm exercitum in Longobardiam movere 
veilet, molesta sibi legatio de Saxonia venit; quippe quod Otto Dux prudentissi- 
mus miles obierit, quem in Saxonia pro capitaneo omnium suorum reliquit : in 
cujus obitu maximum schisma futurum non dubitaret, nisi hujusmodi schisma 
anticipare maturaret. Hâc ergo necessitate , postpositâ expeditione , Saxoniam festi- D 
nanter redire compellitur. 

Iterum Heinricus cum multkudine schismaticorum sive excommunicatorum ante 
Pentecosten Romam impugnaturus aggreditur (b) : sicque Guibertum Ravennatem, 



inchoatum, Catholici per Saxoniam constituti, inquit, 
ex constantia domini Apostolici roborati, constituerunt 
super se Regem Hermannum. Hic Hermannus fuit 
Lotharingus , vir sapiens , modes tiâ , génère etfortitu- 
dine insignis. Ipsius ftlius erat Otho Palatinus , Co- 
rnes de Rinecke. 

(a) «Anno quoque secundo (verba sunt Nicolai 
«cardinalis Aragonii , ubisuprà) per Spoletanum 
«ducatum ad Urbem iterum rediit [Henricus], et 
» per totum quadragesimale tempus ipsam Romam 
«cum multa hostilitate obsedit. Adveniente verô 
» tempore paschali , ut aestivum cauma vitaret , dis- 
«persit per circumscriptas civitates exercitum, et 
»ipse in Lombardiam cum paucis reverti studuit. 
» Guibertum vero apud Tibursium dimisit, et exer- 
» citui suo praefecit : qui, postposito sacerdotio, per 
» incumbentem xstatem agros et segetes Romano- 
»>rum vastavit, et alia multa, tamquam vir sangui- 
»num, eisdem Romanis hostiliter intulit. » 

(b) Codex Bavaricus apud (Efelium, t. I Rerum 
Boïcarum p. 646, addit.fr domum S, Pétri in sabbato 
infra epdomadam Pentecostes armatâ manu aggreditur. 
Cui concinit Annalista Saxo ad annum 1083, apud 
Eccardum, 1. 1 Corporis historié i, col. 563, ubi ait : 



« Henricus Rex Pascha celebravit apud S. Rufinam, 
» moxque Romam tendens castra posuit , ubi et 
»priùs, ad occidentalem partem castelli S. Pétri, 
» captaque est urbs IV nonas junii, feriâ sextâ ante 
»octavam Pentecostes. Hoc tempore Hiltibrandus 
»Papa in castelio Crescentii, quod vulgo domus 
» Theodorici appellatur , inclusus exspectabat even- 
» tum rei. Rex verà in Palatino monte munitionem 
winstituens, non paucos quosin pracsidio posuerat, 
» ingravescente super eos xstatis insueto fervore, 
» amisit ; sed et alios de exercitu multos eadem 
»mortaIitas absumpsit. Eodem tempore Iegati 
» Graecorum venerunt, munera multa et magna in 
» auro et argento , vasisque ac sericis afférentes. 
» Romani autem viginti obsides Régi dames ex 
nnobiiibus, petierunt diem constitui,in quo Papa 
» et omnes senatores in prasentiam ejus venirent. 
» Qui diem statuens kalendas novembris, ipse ad 
» montana conscenditintrante juiio; ibique commo- 
»rans uSque ad statutum tempus, Romam rediit, 
» sed Papa in prssentiam ejus non venit. Unde 
» Romani commoti manus Régi dedérurit, Hilti- 
•» brandum vero Papam unanimiter abdicarunt; qui 
m occulté fugiens Salernam secessit. » Non hoc, sed 
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A perjurum , depositum et anathematizatum , apud S. Petrum inthronizavit , non 
per Ostiensem et Albanensem et Portuensem episcopos, qui hoc privilegium habent 
ut et Papam consecrent, sed per Mutinensem et Ariminensem episcopos , ut pote 
jam multis annis depositos et anathematizatos. Statim ergo juxta S. Petrum quem- 
dam monticuium, nomine Palatiolum, in casteilum (a), eique milites muitos ut 
impugnarent Romanos imposuit, quieum Transtyberinas urbis regiones nuiio pacto 
intrare permittebant. Multi tamen jam ex Romanis [Henrico] consenserant , 
partim pretio inducti , partim muitis promissionibus seducti , omnes autem aequaliter 
jam triennii impugnatione nimiùm fatigati. Quid plura ? omnes penè Romani , praeter 
principem * Saiernitanum.» hoc [ cum Henrico ] laudaverunt ut Papa Gregorius *Gijuiphuim 
synodum in medio novembri colligeret Romae, cujus synodi statuta de causa regni 
nec Heinrico, nec Romanis, immo nuili penitùs iiceret prasvaricari. Heinricus 

B quoque ituris ad illam synodum et redituris securitatem jurejurando fecit. Unde 
et Papa omnes religiosos episcopos et abbates ad synodum iiteris suis vocavit. 

Reverso ergo Heinrico Longobardiam, milites ejus quos in castello prope S. Petrum 
dimisit, repentina mors penè omnes invasit. Inter quos Udalricus de Gosceiehim, 
absque ecciesiastica communione ( heu miser ! ) interiit , auctor hujus schismatis et 
incentor conspirationis. Ex quadringentis * autem miiitibus qui in iilo casteiio * Al. trecentîs» 
pro custodia dimissi sunt, vix triginta gladium S. Pétri, ut aiunt, concessâ vitâ 
evaserunt : ipsum autem casteilum à Romanis penitùs solo adaequatum est. 

Heinricus ergo, Ravennate suo intérim Ravennam transmisso, ad prxdictam 
synodum profèctus est, quo et legati Teutonicorum principum ire debuerant : sed 
ab Heinrico in via apud F orum-Cassii capti et praedati sunt circa festum * S. Martini, * An. 1083. 
licèt omnibus synodum illam petentibus securitatem juramento promiserit. 1 Unde 

C et Romani multa contra Heinricum murmurare coeperunt. Erant autém religio- 
sissimi monachi et clerici, quos in captivitate fecit cruciari : cum quibus et 
Ottonem venerandum Ostiensem episcopum, videlicet ad ipsum ab apostolica sede 
transmissum. Multi tamen ex Francigenis ad illam synodum tam episcopi quàm 
abbates pervenerunt. Meliores autem episcopi et domino Apostolico magis neces- 
sarii , id est , Hugo Lugdunensis , Anshelmus Lucensis , Reginaldus Cumanus , 
specialiter ab Heinrico ad synodum pervenire prohibiti sunt. Dominus autem Papa 
synodum tribus diebus (b) solemniter celebravit, et ne Heinricum iterum specialiter 



sequenti anno 1084, fugere compulsus fuit Grego- 
rius, postquam Guibertum in pontificatu Romano 
collocasset Henricus. Hujus porrô gesta in expug- 
nanda Urbe sic prosequitur cardinalis Aragonius, 
ubi suprà : « In tertio quoque anno, idem Rex ad 
«obsidendam Romam reversus est. Sed quia se» 
«ipsum excommunicatum à Cluniacensi abbate 
«atque aliis religiosis Deum timentibus pro certo 
»haberi cognovit, Ut eorum simpiicitatem meliùs 
« circumvenire posset, ad cailida se argumenta con- 
» vertit. Post captionem itaque Ostiensis episcopi et 
«aiiorum multorum, quos praecepit absolutos di- 
» mitti,universis Romam visitare volentibus firmam 
«securitatem dédit, quam juramento publicè con- 
» firmavit. Et ut popularem favorem omnino conse- 
» queretur et gratiam , in publico dixit quôd à domno 
» Gregorio Papa imperialis corons dignitatem vdiet 
» accipere. Quod postquam popuius Romanus cum 
» religiosis viris audivit, non mediocriter istati sunt 
» omnes j et ad vestigia ejusdem pon tificis lacryma- 
«biliter accedentes, ipsum cum magna instantia 
» exoraverunt ut patriae jam ferèperditae misereretur, 
» et paternâ ciementiâ condoleret. Pontifex autem , 
» qui pro justitia et ecciesiastica libertate tuenda , 
»■> si rationabilis causa exigeret, mortem subire para- 
» tissimus existebat , constanter in hune modum 
« respondit : Ego versutias et calliditates Régis fre- 
» queuter expertus surn ; sed si vult in iis in quibus 
» manifeste peccavit , Deoet ecclesiœ satisfacere , ipsum 
» libenter absolvam , et imperiahm sibi coronam cum 
j» benedictione imponam : alioquin , nec debeo nec pos- 
3>sum vos in hac parte ulteriùs exaudire. QuodverDum 
jîCÙm Rex, remordente conscientiâ, penitùs dene- 
»garet facere, et popuius pontifici per plures dies 



» vehementer instaret, ut absque satisfactione Regem 
»susciperet, et pontifex ad eorum excas preces 
» omnino permaneret immobilts, Rex pauiatim 
» cœpit popularem favorem pecuniâ et terrore sibi 
»acquirere. Quod ut pontifex manifesté cognovit, 
» de constantia popuii prorsus diffidens , in castro 
» Crescentii se cum suis recepit. Rex itaque, quando 
» populum Romanum ad voluntatem suam indubi- 
» tanter attraxerat , Guibertum in sede apostolica 
«violenter intrusit. Sed cùm de Romana ecclesia 
unullum episcopum vei cardinalem posset habere, 
» à Bononiensi et Mutinensi atque Cerviensi pseudo 
» episcopis fecit eum, secundùm consuetudinem 
» Komanorum pontificum , execrabiliter benedici > 
«et in festo paschali ab eodem Guiberto imperii 
« coronam impudenter assumpsit. » Anno scilicet 
1084, ut mox dicemus. 

(a) (Efelins ibid. incastellavit. « Hoc tempore 
(inquit Lupus protospata, ad an. 1083, apud Murât» 
t. V Rerum Ital. p. 4î ) , » Romani à Papa; Gregorii 
« societate discedentes, legatos ad predictum direxe» 
» runt Regem, quo eum Romae mitterent. Sed Dux 
«[Robertus Guiscardus] hoc anticipans, drrexit 
» plusquam triginta millia solidorum Romam , qua- 
» tenus sibi eos Papaeque reconciliaret : quod et 
» factum est. Attamen Rex Romam'adveniens cepit 
« totam regionem Transtybe 



nnam, m qua aposto- 



«lorum principis eminet templum: et mense junio, 
» reiieto ibidem prassidio suo ac filio in casteiio 
«quod ipseillic statim construxit, ad debellandum 
«Gregorium Papam qui in Laterano ac in Ccelio 
-.> monte se contintbat, cum quadraginta obsidibus 
»Româ secessit in partes Tusciae. » 

(b) De hac synodo Pandulfus Pisanus , apud 
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anathematizaret vix àsynodo exoratus : omnes tamen excommunicavit , <juicumque A 
aliquem ad S. Petrum et Papam venientem impedirent quoquo modo. 

Sed jam advenit terminus ad quem Romani, nesciente Papâ, hoc Heinrico se 
eflècturos juraverunt , ut aut Gregorius Papa eum incoronaret , aut alius quem 
ipsi , iilo expulso, eligerent. Quod juramentum, licèt in praeterita aestate factum 
fuerit , omnes jtamen intimos Papae usque ad terminum penè latuit. Adveniente ergo 
termino, Romani Papae de juramento manifestaverunt , dicentes se hoc jurasse, 
non ut Papa solemniter regaii unctione incoronaret , sed tantùm simpiiciter ut ei 
coronam daret. Annuit ergo Papa eorum votis, ut eos à juramento absolverçt, 
videlicet Heinrico, si veliet, cum justitia; sin autem, cum maledictione coronam 
daret. Unde Romani mandaverunt utveniret ad accipiendam coronam cum justitia, 
si veliet ; sin autem , de castelio Sancti-Angeli per virgam sibi demissam à Papa 
reciperet. Sed , Heinrico utrumque récusante , aiium legatum illi direxere , qui eos B 
belio defenderet, si necesse esset; se bene attendisse quid juraverint, nec se ampiiùs 
eo juramento detineri obnoxios. Igitur domino Papae multo firmiùs quàm pridem , 
consilio et auxilio adhaesere. Heinricus autem multo instantiùs pro eis suâ parte 
appiicandis , nunc minando, nunc promittendo iaboravit ; multumque tempus circa 
Romam moratus, huic negotio invigiiavit. 

Anno mlxxxiv, Hermannus Rex Nativitatem Domini in Saxonia celebravit. 
TËmulus autem ejus in Romanorum finibus hyemavit , ibique Guibertum Raven- 
natem suum Romam venturum exspectavit , ut ab eo apud S. Petrum incorona- 
retur , eo quôd Gregorium Papam ad hoc flectere non posset , ut eum nisi légitimé 
reconciiiatum incoronare veliet.... 

His temporibus , Constantinopolitanus maximam pecuniam Heinrico quondam 
Régi transmisit , ut Ruodbertum Wiscardum Ducem Calabriae et Apuliae , conju- C 
ratum militem domini Papae, in ultionem ejusdem Régis bello appeteret. Nam 
Ruodbertus jamdudum (a) fines Cohstantinopoiitanorum invasit , iterumque illuc 
expeditionem movere dispos uit. Sed Heinricus acceptam pecuniam, non in procinc- 
tum contra Ruodbertum ( quod juramento promisit ) , sed ad conciliandum sibi 
vulgus Romanum expendit : cujus adjutorio Lateranense palatium, feriâ quintâ (b) 



Murât, t. III Rerum Ital. part, i , p. 3 1 1 : « Pontifi- 
» catûs autem domni Gregorii VU Papae anno XI , 
«anno ab incarnat. Domini MLXXXIV ( leg. III), 
» xii kal. decembris, praesidente eodem Apostolico, 
» celebrata est tribus diebus in Lateranensi basilica 
>»synodus, in qua fuerunt archiepiscopi et de Prin- 
» cipatibus atque Apulia , pauci quoque Gailicani , 
» nam plurimos perndia Henrici tyranni iter rétro 
»vertere compuiit.... Très autem synodos Quadra- 
» gesimales ejusdem Henrici persecutio praepedivit. 
»>Qui semel B. Paulum, bis B. Petrum aggressus, 
»demum post multum fusum sanguinem, non tam 



» in Campaniam transiens, ipsam et magnam Apuliae 
» partem cepit. Post haec per legatos Romanorum 
» rogatus ut pacificus rediret , Romam rediit ; et ad 
»portam Lateranensem castra ponens, omnes in 
«deditionem accepit. Ipsisque petentibus ut, quia 
» Hiltibrandus ab ipsis abdicatus aufugerat , Wing- 
»pertum Ravennatem episcopum eis Apostolicum 
» praeficeret , II kal. aprilis, feriâ sextâ ante diem 
nralmarum, multis stipatus cum magna gloria in- 
» travit, ducens secum praedictum episcopum. Qui se- 
» quenti Dominicâ per multos pontifices Apostolico 
» nomini dicatus, nomenque démentis accipiens. 



» suorum fortitudihe quàm negligentiâ civium , por- «reverenter est inthronizatus: à quo Rex cum 

» ticûs muros subripuit. Romanum siquidem vulgus, » Regina Bertha,in sancta Dominicâ Paschae, impe- 

« pars videlicet copiosior civitatis , biennii bello » riali benedictione sublimatus est. Post hsec Impe- 

» fatigatum , acri inediâ laborabat , cùm nec ipsis » rator Heinricus de Italia digrediens , Augustam 

»ad vicina oppida vel castra liceret exire, nec » civitatem ab Alemannis invasam obsedit et acce- 

» jurati hseretici vellent ad Urbem negotiatum ve- »pit. » Haec ille; sed praestat ipsum audire Impera- 

»nire, &c. » • torem ad Theodericum Virdunensem episcopum 

(a) Anno 1081 , ut habet anonymus auctorchro- scribentem, apud Marten. t. I V Ampliss. ColJect. 

nici Normannici à Murât, editi t. V Rerum Ital. coL 177:" Romam in die S. Benedicti intravimus: 

p. 278, ad hune annum : « Michael Ducas,qui fuerat »qualiter autem à Romanis recepti simus, qualiter 

r> expuisus à Nicephoro , venit in Brundusium , et » cum Romanis steterimus, qualiter à Romanis dis- 



»> petiit auxilia contra Alexium à Duce Roberto ; 
» et Dux Robertus ivit cum eo ad Hydrontem , et 
»ordinavit pro eo «xercitum navalem multarum 
«naviumjet deinde cum eodem Michaele ivit ad 
» insulam Corcyram , et cepit eam. Deinde ivit 
» contra Dyrrâchium cum XV millibus hominum ; 
»et factum est praelium in Dyrrachk), et à Roberto 
» fùgatus est Alexius ; et Robertus Dux cepit Dyr- 
»rachium, et obtinuit victoriam magnam contra 
» Graecos super eum. » 

(b) Anni 1084, non vero 1083, uti diximus suprà. 
Rectè siquidem abbas Ursperg. et Annalista Saxo 
apudEccard. 1. 1 Rer. Germ. col. 564: a An. Dom. 
» 1084, Heinricus Natale Domini Romae apud S. 
» Petrum celebravit. Circa Jtalendas vero februarii, 



» cesserimus, ab aiiis multis te audisse credimus, 
»tum etiam literis nostris tibi indicàvimus, quas te 
» nondum vidisse putamus. Sed et mallemus aiio 
» quàm nostro ore te rescisse quae nobis fecit Do- 
» minus. Incredibile enim videtur.quod verissimum 
«probatur, quod factum est Romae; ut ita dicam, 
» cum decem hominibus in nobis operatus est Do- 
» minus, quod antecessores nostri si fecissent cum 
» decem millibus, miraculum esset omnibus. Nam 
» cùm in Teutonicas partes , de acquirenda Roma 
»jam desperantes, redire veilemus, ecce Romani, 
»missis iegatis, ut Romam intraremus rogaverunt, 
» seque nobis in omnibus obedituros promiserunt ; 
» quod et fecerunt. Summo namque gaudio nos in- 
» trames receperunt, summo studio secum manentes 
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A ante P aimas, cumsuo Ravennate Guiberto intravit. Nobiles autjem Romani, praeter 
admodum paucos , cum domino Papa Gregorio tenuerunt , qui et xl obsides ei 
dederunt. Papa autem in casteilum S. Angeii se recepit, omnesque Tyberinos pontes 
et firmiores Romanorum munitiones in sua obtinuit potestate. 

In die resurrectionis Dominicae*, Heinricus ab haeresiarcha suo Ravennate coronara * An. • «84. 
non gloriae, sed confiisionis, accepit. Nam hujusmodi coronator , juxta attestationem 
sanctorum patrum , non benedictionem quam perdidit , sed damnationem quam 
habuit , suo coronato imposuit. Erat enim ipse Ravennas archiepiscopus , et omni- 
modam obedientiam Romano pontifici juravit, quam et nulio tempore fideiiter 
exsecutus est : sed non multo pôst, spreto juramento, singuiari contumaciâ contra 
apostolicam sedem erigitur. Unde ab apostoiica sede et ab episcopis totius ecciesiae 
in Romana synodo post canonicas inducias irrecuperabiiiter deponitur et anathe- 
B matizatur : nec hoc semei, nec in una synodo, sed in omnibus synodis quotquot 
jam sexennio Roms celebratae sunt. Hic ergo in perjurio ita inveteratus , et pro 
eodem saepiùs et irrevocabiiiter depositus et anathematizatus , sedem Romani 
pontificis cui obedientiam juravit , per manus anathematizatorum utpote suî simi- 
lium , praeterito anno invasit, legitimo pastore adhuc eidem sedi praesedente. Nempe 
Mutinensis et Aretinus episcopi cum reliquis excommunicatis eum ordinaverunt : 
qui etiam si catholici essent, et apostoiica sedes pastorem non haberet, nulium 
tamen eidem sedi pontificem ordinare possent. Hujus enim ordinationis privi- 
iegium solis cardinaiibus episcopis , Ostiensi , Aibanensi et Portuensi , à sanctis 
patribus est concessum, nec aliquibus aiiis conceditur, ipsis hoc adimpiere valen- 
tibus : sed hi libentiùs omnia extrema paterentur , quàm tam sacrilegae ordinationi 
tamquam superbissimx praesumptioni miscerentur, quem etipsi cum domino Apos- 
C tolico synodaii judicio canonicè damnarunt.... 

Morabatur autem Heinricus in Lateranensi palatio cum Ravennate suo; nec 
à fidelibus Papae per civitatem ad S. Petrum transire permittebatur , sed in ipsa 
paschali hebdomada fidèles [ Apostoiici beiio ] aggreditur : in qua congressione 
xl penè inter mortuos et vulneratos perdidit, nam reiiqui fugerunt; ex parte autem 
domini Papae nec unus cecidit. 

Hermannus autem Rex Pascha celebràvit in Saxonia , ubi et maximae treugae 
inter fidèles domini Papae factae sunt , quae et in toto Teutonicorum penè regno 
non multo pôst confirmatae sunt. 

Robertus Wiscardus, Dux Normannorum, in servitium S. Pétri post kalendas 
maii (a) Romam armatâ manu invasit ; fugatoque Heinrico , totam urbem Gre- 
gorio Papae rebeiiem penitùs exspoiiavit, et majorem ejus partem igni consumpsit , 

» adjuverunt ; summo triumpho et fide ab eis rece- » contra iilatam sibi violentiam ei potenter succur- 

» dentés prosecuti sunt nos, in tantum ut in Domino » reret : quem ad ipsius deliberationem cum tnaximo 

» fiducialiter dicamus, quia tota Roma in manu » exercituceleritervenientemaudivit. Qùodubi Rex 

» nostra est , excepto illo casteilo in quo est Nil- » Henricus in veritate cognovit , vehementer expa- 

x tebrand, scilicet in domo Crescentii : quem Hii- »vit; et illico ad ecciesiam S. Pétri rediens, domo 

»tebrandum legali omnium cardinalium ac totius » CapitolinâetLeoninâcivitatedestructâ,vaIefaciens 

» populi Romani judicio scias abjectum , et electum » Romanis , cum eodem Guiberto non sine multo 

»Papam nos t ru m Ciementem, in sede apostoiica »rubore aufùgit. In sequenti verô die, antequam 

«sublimatum omnium Romanorum acciamatione ; » Senas Rex pervenisset, memoratus Robertus Dux , 

» nosque à Papa Clémente ordinatum , et consensu » tamquam leo fortissimus , Romam violenter intra- 

» omnium Romanorum cohsecratum in die sancto » vit: quam non per triennium, sicut Rex Henricus, 

»Paschse in imperatorem, totius populi Romani »sedunâ et eâdent nocte cepit , atque beatissimum 

»> exsultatione. His ita factis, benedictione Dei et »patrèm et dominum suum Papam, suffragantibus 

» S. Pétri, omnium gaudio à Roma recessimus, et » sibi sanctorum apostolorum Pétri et Pauli meritis, 

» quantocius possumus ad has partes properamus... . » ab obsidione qua tenebatur potentissimè Hberavit. 

» Tu autem si non gravaris facere quod volumus, »Sicitaque ipsam venalem civitatem velociterex- 

y> Augustam ad nos venire post festum apostolorum «pugnatam, sicut gloriosus triumphator, per pluri- 

» Pétri et Pauli rogamus, quia, Deo ravente, in wtnosdiespossedh, vendensplurimos ex ipsis perfidis 

» festivitate eorum Ratisponae erimus, &c. » •» civibus, qui dominum et pastorem suum prodide- 

(a) Immo seriùs; quippe, ipso Bertoldo infrà nar- » rant ; quosdam vero mutilavit (fort} multavit ) , et 

rante, Rex die ftsto S. Joannis-Baptistœ adhuc in » quosdam secum usque Calabriam caprivos duxit. 

Urbe morabatur. Roberti gesta in ea expeditione » Sed in ingressu ipsius civitatis regioneni Latera- 

audire quoque juvat à cardinaii Aragonio, quem » nensem usque ad Colosseum ferrb et flammâcom- 

suprà descripsimus ex Muratorio, t. IIIRerum Ital. »bussit. His igitur ita peractis, Dux ad propria 

part. 1 , p. 313. Henricus, inquit, « ad obsidionem »rediit, et patrem suum Gregorium pontificem in 

» Castri-Crescentii universos Romanos conduxit. » Lateranensi palatio sedentem cum fratribus suis 

» Pontifex autem, sicut vir cautus et providus, jam- » cardinaiibus et episcopis in pace dimisit , pertrac- 

5>diu RobertumGuiscardi,egregium Normannorum wtantem ecciesiae negotia pro sui officii debito de 

•» Ducem , solliciure studuerat ut in manu valida » divertis mundipartibusemergentia.» Quotemporis 
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•eo quod Romani quemdâmiejus militem vulneraverunt. Deinde accepds obsi- A 
dibus à. Romanis , et in castelio S. Angeli ( quod do mu m Theodorici dicunt ) 
reservatis, ipse ad recuperandam terram S. Pétri [cum Papa Gregorio de; Roma 
exercitum promovit, iterum Romam in festivitate S. Pétri ] reversurus. In brevi 
autem plurima castella et civitates domino Papee recuperavit. Heinricus au té m 
iRoberto resistere non vaiens , ad partes Teutonicorum satis festinanter rever- 

ititur. . , • 

Eodem tempore, milites prudentissimae Machtildae in Longobardia contra fau- 
tores Heinrici et inimicos S. Pétri viriliter pugnaverunt , è quibus episcopum 
.Parmensem et sex capitaneos cum aiiis ferè bonis militibus centum ceperunt : 
equos etiam piusquam quingentos, et loricas piurimas, et orania tentoria inimi- 
-corum pleniter potiti; victôriam habuerunt. 

* An. 1084. Heinricus verè eircakal. Augusti * expeditionem in Sueyiam paravit; sed Suevis B 
sibi obviantibus, pugnare noluit, quamvis eum erectis vexiliis pluribus diebus ad 
pugnam prôvocaverint , et ex suis piusquam. centum occiderunt et captivaverunt. 
Nam prope Licium flumen castrametatus est: cujus ripa munitus, ab hostibus non 
farilè potuit invadi. Suevi autem ex altéra parte fluminis in conspectum ejus castra- 
metati sunt , satis à ripa separati , ne hostibus facultatem transvadandi interclusisse 
viderentur: sed frustré. Nam Heinricus transire noluit, et potiùs non praesumpsit: 
-qui et post discessum Suevorum , timens insidias eorum , unum penè diem ripam 
xelmquere pertimuit. Tandem Heinricus Ratisponam revertitur; inde ultra Rhenum 
Moguntium proficiscitur. Nihilominus et Suevi ultra Rhenum Burgundiam cum 

*generû expeditione prôficiscuntur , et quoddam castellum Bertoldi Ducis, filii * Régis 
Rudolfi, à fautoribus Heinrici obsessum viriliter eripiunt. Nam quibusdam rapi- 
dissimis fluminibus transvadatis , et potiùs transnatis, adeô obsessores castelli, XD 
iicèt adhuc longé positif perterruerunt, ut relictis papilionibus , equis et loricis, 
ab obsidione. passim diffugerent , nec deinceps in illa expeditione Suevis , terram 
eorum ferro, praedâ et incendio vastantibus, resistere praesumerent. Erepto ergo 
•castello congruis alimentis in annum praemunito , destructisque quibusdam inimi- 
corum munitionibus, Suevi cum pace in sua rediere. 

Intérim Heinricus, congregatâ muhitudineschismaticorum, Wecilonem clericum 
Halverstatensis episcopi fugitivum , Moguntinensi episcopatu remuneravit , eô quod 
iili in omni pertinacia contra Dominum et S. Petrum indefessus cooperator adfuit..~ 
Dominus autem Papa, collecta synodo [ Salerni] , iterum sententiam anathematis 
in Guibertum haeresiarcham et Heinricum, et omnes eorum fautores, promulgavit: 
quod et in festo S. Joannis-Baptistae prxterito jamdudum Romae fecit, cùm Hein- 
ricus adhuc ibi moraretur. Hanc sententiam legati sedis apostoiicx , videlicet Petrus D 
Albanensis episcopus in Francia , Otto Ostiensis episcopus in terra Teutonicorum , 
usquequaque divulgarunt. 

Anno mlxxxv, Hermannus Rex Nativitatem Domini Goslare celebravit, ad 
quem praefatus Ostiensis episcopus post Epiphaniam pervenit in Saxoniam , et collo- 
quio (a) interfuit quod Saxones contra Heinrici fautores condixerunt, ut hoc illis 
probarent se jure Heinricum vitare ut excommunicatum : quod et facto colloquio 
decimo-quinto die post Epiphaniam , firmissimè probaverunt, eâ videlicet ratione, 
quia Romanus pontifex illum eis à se in Romana synodo anathematizatum iiteris 
denunciavit.... 

Hermannus Rex in Qulntilineburg Pascha celebravit, ubi et legatus domini 
Apostoiici in ipsa paschali hebdomada generalem synodum cum archiepiscopis et 

intervallo illam synodum celebravit, de qua Ber- » perrexerunt. » Et quidem ante septembrem, quippe 

toldus infrà. Verùm cùm ejus tempus reticuerit, eo mense Robertus naves in Illyricum solvit, teste 

quo die Gregorius Komâ egressus Salernum se rece- Gaufrido Malaterra Iib. III, cap. 4° > et Guillel- 

perit -, penitùs ignoramus. Anonymus scriptor vitae mus Apuiiensis , Iib. V , apud Murât, t. V Rerum 

S. Anselmi Lucensis, apud Mabillon. saeculo VI Itaf. p. 276, de Roberto loquens : 

Benedict. part. II, p. 478, invitatus ab Apostolico . _ . „ . • 

viro, inquit: « Dux Apulîa et Calabris Robertus Tnmm ' j 

» Romam festinavit. Ante cujus adventum Henri- ^ W transcunus erat; q ma tempus adrsst 

» eus , Urbe relictâ , fugit : quam unâ die Dux manu C 'P trtU autt " m " ' traa 1 ml,a 

warmatâ fidenter expugnavit, dominumque Papam (a) Berbaci ( Annalista Saxo apud Perestad) in 

» de angustia turris in iatitudinem sacri palatii La- Thuringia. Qua de re vide enronicon abbatis 

j> teranensis cum magno triumpho et gloria reduxit. Urspergensis , et Waltrami librum de Unitau_ tccle- 

» Itaque peractis ibi aiiquot diebus , Salernum pariter six conservanda, apud Frchcrium tomo I Rer. Germ. 

episcopis 
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A episcopU et abbatibus S. Pétri fidelibus soiemniter celebravit.... In fine autem synodi, 
sententia anathematis cum ardentibus candeiis promulgata est in Guibertum hxre- 
slarcham , sedis apostolicae pervasorem , et in apostatas S. Pétri.... Sed hi omnes 
adversarii ecclesiae Dei, in tertia hebdomada post finitam synodum , suam Mo- 
guntiae coilegerunt non synodum, sed conciliabulum, in quo umbratilem sententiam 
excommunicationis contra fidèles S. Pétri deprompserunt , utpote nequaquam ilios 
excommunicare valentes , sed apertissimè seipsos à communione catholicorum sé- 
questrantes , [ut non tantùm judicio sanctae ecclesiae, sed et proprio eorum judicio, 
sicut omnes haeretici, à catholicis essent separati. Sedes quoque catholicorum episco- 
porum viventium , temerariâ cupiditate caecati , sibi vindicare non timuerunt. Deus 
autem omnipotens suis fidelibus per seipsum auxiliari non cessavit , suumque judi- 
cium super inimicos sanctae ecclesiae mirabiiiter exercuit. Nam totam penè Itaiiam , 

B in qua potissimùm excommunicati furebant , tam magna famés obtinuit , ut homines 
non tantùm immunda quaeque, sed etiam humanam carnem manducarent. Quam 
famem inaudita mortalitas subsecuta est , ut nec tertia pars hominum remaneret ; 
sed , déficiente colono, rnaxima pars terrae in solitudinem redacta est. Padus quoque 
fluvius Longobardiae , ripas suas excedens , muita castelia , villas , immo circajacentes 
regiones , penitùs submersit et inhabitabiles reddidit. . . . 

Sed jam Deus omnipotens famulum suum Gregorium Papam nolens diutiùs 
laborare, immo pro iaboribus suis dignè remunerare volens, de hujus vitae ergastulo 
eum vocavit. Nam aliquanto tempore graviter corpore infirmatus , sed in defensione 
justitiae usque ad mortem firmissimus, Saierni diem clausit extremum : de cujus 
obitu omnes religiosi utriusque sexûs, et maximè pauperes , doluerunt. Erat enim 
catholicae religionis ferventissimus institutor, et ecclesiasticae libertatis strenuissimus 

C defensor. Noiuit sanè ut ecciesiasticus ordo manibus laïcorum subjaceret , sed eisdem 
et morum sanctitate et ordinis dignitate praeemineret : quod illum latere non poterit, 
quicumque ejusdem Apostolici registrum diligenter perlegerint. Postquam autem 
in gubematione sedis apostolicae, immo totius ecclesiae, duodecim annos et unum 
mensem légitimé decertavit, tandem ex hac luce anno incarn. Dominicae mlxxxv, 
indict. octavâ, vin kal junii subtractus, supernae vocationis bravium accepisse 
non dubitatur, sepultus Saierni in ecciesia S. Matthaei, quam ipse eodem anno 
dedicavit.... 

Anno mlxxxvi , Hermannus Rex Nativitatem Domini celebravit in Saxonia. 
Hoc tempore multae càedes , praedae et incendia facta sunt inter fautores Heinrici et 
fidèles S. Pétri. Propter eamdem etiam discordiam nondum sedes apostolica legi- 
timum pastorem habere potuit. Heinricus contra Saxones exercitum vi kal. februarii, 

D promovit. Sed Saxones ei cum magna multitudine obviàm venientes, maçtè * eum, * Al inactè. 

repedere çompulerunt.... ,:. 

His temporibus , fidèles S. Pétri principes Suevorum , cum Saxonibus et Bajoariis^ 
générale colloquium post festum Apostolorum prope Wircelurg condixerunt , quod, 
Heinricus, congregatâ multitudine schismatjcorum , interturbare voluit ; sed Suevis 
supervenientibus resistere non valens, adtempus eis locum dédit. Ipsi autem Her-t 
bipoiim ad obsidendos fautores Heinrici processerunt, et adjuncti Saxonibus eamdem 
sepi circumdederunt. Intérim Heinricus exercitum viginti penè niillium,. pedites 
et équités, congregavit, et ad civitatem liberandam , jam quinque sçpt^manjs 
obsessam, aciem direxerunt. Quo.audito, fidèles S. Pétri, solutâ obsidione, obvjàrfl 
ei duobus milliaribus , non tam multitudine suâ quàm misericordiâ Dei et justiti^, 
S. Pétri , non tam armis quàm virtute sanctae crucis confisi , processerunt. Unde 

E et crucem altissimam , in quodam plaustro erectam et rubro vexillo decoratam , 
usque ad locum certaminis secum deduci fecerunt. Welph quoque Dux cum sua 
legione , et Magdeburgensis legio, relictis equis , pedites incedebant. Cùm autem 
jamjam congressuri essent , omnes in terram prostrati coeium oratione penetraverunt, 
quam pro eis ibidem reverendissimus Magdeburgensis archiepiscopus * cum multis * Hartwigus. 
lacrymis et gemhibus effudit. Igitur in nomine Domini congressi , incredibilem 
hostium stragem fecerunt , ita ut novem nimiùm altœ congeries cadaverum ibi 
viderentur, praeter illos qui per campos etsylvas fugitantes occubuerunt. Heinricus 
autem in primo impetu congressionis , dissimulato habitu , primus inter primos 
terga vertens , omnia vexilla sua nostris derelinquens , usque ad Rhenum satis 
Tom. XIV. Bbbb 
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* Ai. itinere. accelerato pervenit. Sed nostri eum longo tempore* insecuti, tandem magnam A 

praedam de hostibus reportaverunt : ipsius sanè scrinia cum vestimentis regalibus, 
item nescio quot capeltas episcoporum , cum aliis innumerabiiibus nostri acceper unt. 
In iila ergo congressione quot miilia adversariorum occubuerint , nondum explorare 
potuimus. Ex parte autem fidelium S. Pétri nonnisi quindecim homines mortuos 
invenire potuimus , licèt diligentissimè perquireremus ; et de ipsis quindecim non- 
nisi très in loco certaminis obiere, reiiqui aiiquot diebus postea vixerunt. Inter 
mortuos et vuineratos nonnisi triginta reperire potuimus ex nostris. Et hoc utique 
nuili humanae virtuti, sed potiùs divins adscribendiim est, cùm fidèles S. Pétri 
vix decem miilia habuerint , adversarii autem etiam viginti millia excessisse refe- 
rantur. Itaque nostri per misericordiam Dei victoriâ potiti , in campo certaminis 
eâ nocte castrametati sunt , et in crastinum ad obsidionem urbis reversi , absque 

* Ad»iberone. sanguine eam ceperunt. Deinde Wïrceburgensi episcopo * cum magnis laudibus B 

civium, clericorum et laïcorum, in sedem suam restituto, congruoque militum 
praesidio civitati imposito , ipsi cum magna gioria et Istitia singuii in sua redierunt. 

* An. io8*. Factum est hoc praelium (a) in sequenti die post festum S. Laurentii*, videlicet in 

anniversaria die quando et Heremannus Rex cum Suevis Bajoarios devicit. Ego 
quoque ipse , qui haec chronica ab mliv anno Dominicae incarnationis hucusque per- 
duxi, de praedicto praeiio, non tam aliorum relata, quàm quae ipse vidi et audivi, ad 
laudem et gloriam Dei fidelibus annunciare curavi. 

....Pars Heinrici de die in diem ccepit deficere, catholici autem in fidelitate 
S. Pétri non cessaverunt proficere. Heinricus tamen prope Nativitatem Domini 
quoddam castëllum in Bajoaria obsedit,et, ut aiunt, in eadem obsidione Nativi- 
tatem Domini voluit celebrare. Quo audito, Weiph et Bertoldus Duces, non 
cum magna muhitudine Suevorum seu Bajoariorum derepentè superveniemes , de C 
obsidione eum dîscedere non permiserunt, nisi priùs accepté securitate ab ejus 
principibus, ùt colioquium fieri permitteret , in quo diutina regni discordia quoquo 
modo tandem idoneum finem accipere possef. Accepté ergo securitate, iocum ei 
cum pace discedendi concesserunt; sicque ipse in vigiiia Nativitatis Domini com- 
pulsus est festum suum alibi celebrare. Duces autem ad sua cum pace et laetitia 
fediere , statimque cum reliquis regni principibus prxdestinatum colioquium ad 
Oppenheim in tertia hebdomada Quadragesimae communiter condixere. 

Anno Mtxxxvn , Hermannus Rex Nativitatem Domini in Saxonia celebravit. 
Bertoldus Cornes, S. Pétri fidelissimus miles, contra schismaticos strenuissimè 
dimicans occubuit. Intérim Heinricus omni ingenio et dolo quibus potuit, praedictum 
cofloquitim ne fieret, efficere voluit ; sed fidèles S. Pétri, ilio rtolente, immo Heinrico 
éis periculum belii intentante, ad condictum terminum convenere. Ipsé vero justi- D 
tiam soiito more subterfugiens , et rationabili etiam consiiio suorum acquiescera 
nolëns, adesse contempsit. Unde et omnes penè suos contra se murmurare, et 
nonnulios eoriim ab eo discedere fecit ; nostri autem cum pace ad sua redrere. 
u Sed necdum sedes apostolica pastorem habere -potuit , eo quod Guibertus Ra- 
vènnas haeresiarcha , pefjurus et anathematizatus , eâmdem sedem factione Heinrici 
jfam octo ànnos înfestaverit. Etsi enim ipse illam cum pace riequiverit obtinere, 
âdeo tamëh per organa diaboli prxvaiuit, ut jam biennio sëdes apostolica pastorali 
gûberhatione caruerit. Unde cùm omnes catholici merhô dolerent, tandem sanctae 
Rbmahâe ecciesiae cardinales episcopi, et reiiqui catholici de clero et populo, cum 
âuxilio Nordmannorum, Desiderium (b) ejusdem ecciesiae cardinalem et Casinensis 
- ■ ' ■•' , ' r • . ; . . 

, (a) De eadem pugna haec pauca habet Annalista verat , et in eum vota catholicorum omnium cons- 
Saxo apnd Eccardum , 1. 1 Rerum Germ. col. 568 : pirabant; yerùm iHe adversâ valetudine conflictatus 
« Sax'ones et Alamanni Wirceburch obsident ; ad tantùm ônûs detrectabat. De ejus electione fùsè , 
» quam liberandam Heinricus copiosum tam pedi- admodum tractât Léo Ostiensis , Iib. III chronici 
«itumquàm equitum congregat exercitum, pugnâque Casinensis , cap. ,66 et seqq. , scriptor domesticus , 
»;uxta Blechfelt commisse, digreditur absque victo- quj omnium . aliorum instar nobis erit. Ait enim 
j»ria. Mox urbe ab hostibus capta, episcopus Adal- apud Mnrat; t. IV Rerum Ital. p. 475 : « Jam fèrè 
» bero introducitur , relictoque cum eo militari , x.annus ih lait fluctuatione transierat , quo. in apos- 
» praesidio, ad propria unusquisque proficiicitur : , «tcjlka içde nullus pastor erat, nullus Doniinici 
» sed paulà post eadem urbs ab Imperatore recipi- » gregis curam gerebat , , et Guibertus haeresiarcha 
»tur, expulsoque Adalberone, Meginhardus cum »oves Christr sanguine rerferhptas suis cnm sequa- 
» suis restitu itur. » . » cibus larriabat ; cùm circa'PaschiJetn festiwitatem. 

(b) Desiderius unus erat ex his quos Grego- » ( 1086, ) episcopi et cardinales Romans eccle- 
rius morti proximus sibi in successor'em désigna- » sis dé diversis partiDus Româm convenientes « 
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A monasterîi abbatem Papàm clx ordinaverunt, eique Victoris III nomen mdiderunt. 
Qui statim post electionem suam , missis usquequaque literis , se jiixra décréta 
SS. PatrUm declaravit ijïcessurum ; judicium quoque sui antecessoris piàe memoriae 
Gregôrii Papae super Heinricum et omnes ejus fautores cbnfîrmavit. C'onsecràtus est 
autem , exeunte maio * mense, apud S. Petrum à cardînalibus episcopis Ottone 
Ostiensi et Petrô Albanehse, cum reliquis cardînalibus. Gùibertus vero haeresiarcha 
non magis ab incœpta perversitate cessavit, immo se apud S. Mariam ad Martyres, 
quam Rotundam dicunt^ ihcasteiiavit. Dominus autem 'Papa in insuiam quaeintef, 
duos pontes si ta est, se rëcepit. 



« mandaverunt praedicto abbati, ùt unà cum epis- 
» copis et cardînalibus Romanis qui secum tune mo- 
« rabaptur, etcunvGisuIfoSaJernitano principe, qui 
» tune à Cisalpinis partibus venerat , ad eos quan- 
» tocius pergerent , quatinus de Romans ecclesiae 
» ordinatione simul tractarent. IHe nihil suspicans 
» de se jam illos aliquid cogitare , cùm jam nulia 
» de eo mentio ab aliquo fieret , assumptis praefatis 
» omnibus , Romaham pervenit ad urbem. Eo die 
» quôapplicuitjin vigiliisPentecostes, instante Desi- 
» derio ut pontificatùs apex personarum earum in- 
» jungeretur alicui, quae vel ipsis vel ei videbahtur 
» idoneae , renuerunt prorsus omnis Romanus et 



» itaque universi . pariter uno consensu et animo 
» illum capientes, invitum et renitentem attrahunt, 
«et ad ecciesiam praedictam Çhristi martyris Luciae 
«perducunt ; ibique eum juxta morem ecclesiae 
» eligentes, Victoris ei nomen imponunt. Sed quo- 
« niam haec omnia, ut diximus, contra ejus animum 
»et voiuntatem fecerunt, cappam quidem rubeam 
»induebat, albam verô nunquam ei potuerunt 
» induere. ... 

» Post quatuor dies idem electus Romam egressus , 
» venit Ardeam ; ibique per triduum remoratus , 
» abiit Terracinam. Ab inde crucem et chlamydem , 
et caetera pontificatùs insignia ita dimisit, ut eis 



«clerus et popuius consentfre. Per totam autem ' «ulteriùs uti.ullo unquam modo persuaderi potue 



» ipsam diem muhâ frequentiâ, quotquot catholica? 
« parti favebant, tam clerici quàm laïci ad eum con- 
» venientes ; jam circa vesperam congregati sunt pa- 
«riter omnes tam episcopi et cardinales, quàm et 
» caeteri Romani qui in ndelitate B. Pétri apostolo- 
» rum principis perseverabant, in diaconiam S. Lu- 
«ciae quae est juxta Septe-solis [ Septem-solia ], 
» cceperuntque omnes unanimiter Desiderium mui- 
» tis precibus obsecrare ut Romanum pontificatum 
» suscipere non recusaret ; eumque obtestari per 
» divina , per humana omnia , ut subveniret. peri- 
«clitanti ecclesiae in naufragio constitutae, multo- 
» ties ad genua ejus , nonnullis Iacrymantibus , 
» omnes pariter ruentes. Desiderius vero , qui jam- 
»dudum decreverat vitam suam in quiete transi- 
» gère, et qui magis optabatin divina peregrinatione 
»suum tempus tinire, ccepit omnimodis refutare , 
«et hoc se nunquam consensurum firmiter repro- 
» mittere. Instare illi vehementer, perseveranter in- 
» sistere ; ipse vehementiùs reniti , resistere perse- 
» verantiùs , dicens : Pto certo scia tis , quia si aliquam 
»> mihi viokntiam super hoc intuleritis, ego quidem , 
vprout citiùs potuero , Casinum redibo , et nullo 
» modo unquam inde me intromitto ; vos autem 
■tpropter hoc ridiculum magnum et vobis et Romanat 
» ecclesiœ facitis. Et quia tardior jam hora processe- 
» rat, imminente jam nocte, ad sua quique reversi 
» sunt. 

» Summo mane , Dominicâ Pentecostes , omnes 
» unanimiter ad eum iterum convenientes , eadem 
» cœperunt repetere ; et ipse nihilominus in semel 
« fixa sententia perdurare. Videntes se omnino jam 
» nihil proficere , dixerunt Desiderio presbyteri et 
» cardinales episcopi , quoniam quemeumque ipse 
» illis consuhiisset , ipsum illi parati essent eiigere. 
» Unde, cum Cencio Romanorum consule consilio 
•» habito , tandem ut Ostiensis episcopus ( qui postea 
» fuit Urbanus II ) Papa eligeretur decrevit. Post 
■» haec quaesierunt ab eo ut ipsum pontificem quem 
» eligerent , in Casinensi monasterio reciperet , eum- 
»que, donec ecclesia tranquillaretur , cum suis 
» omnibus sustentaret, sicutet de supradicto Papa 
«Gregorio fecerat : quod Desiderius libentissimè 
>> facere repromisit, et per ferulam quam manu ges- 
» tabat , eos in fide sua de hoc investivit. Cum 
» autem jam jamque de Ostiensi episcopo decerne- 
j> rent , repente iterum quidam de cardînalibus , 
«contra canones esse hanc electionem affirmans, 
» nequaquam se consensurum clamavit. . . . Mox 
» enim episcopi et cardinales , unà cum clero et 
«populo in Desiderii duritiam stomachantes , et 
» videntes se nihil posse cum eo precibus agere , 
«statueront violenter causant perneere. Tandem 



«rit.... sifque Gasinum reversus est. Cauerùm per 
« anni totius curriculum adeo mentis ejus proposi- 
«tum immobilis perstitit , ut nullis omnino argu- 
« mentis ad eorum potuerit hortamenta precationes- 
«que deflecti. Non tamen ob hoc cardinales et 
« episcopi qui cum eo erant, aliquatenus quiescentes, 
«Jordano Principi instare cœperunt ut quantocius 
» properaret , et propter consecrationem ejusdem 
» electi Romam cum eis pergeret. Qui cum magno 
«exercitu ad hoc monasterium veniens, parti m de- 
» hortatione ipsius electi, partim timoré sstatis, ulte- 
» riùs progreai nolens , reversus est. 

» Sequenti anno ( 1 087 ), mediante Quadragesimâ, 
«apud Capuam «piscoporum concilio congregatô, 
«cum praedictus electus unà cum episcopis et car* 
» dinalibus Romanis eidem concilio praefuisset ; 
» Cencius etiam Romanorum consul cum aliis no- 
» bilibus Romanis, et Jordanus Princeps, et Roge- 
» rius Dux cum omnibus ferè suis optimatibus in- 
«terfuisset, post finem concilii, rursus insperatè et 
» nihil eo de his suspicante , cùm multis precibus 
» lacrymisque à clericis et laïcis perurgeretur, biduô 
» immobilis perstitit. Tandem cùm Dux et Princeps, 
» unà cum episcopis caeterisque catholicis viris , 
» fientes ejus pedibus adjacerent, multis rationibus 
«et orationibus coactus, vix tandem succubuit, et 
» praeteritam electionem crucis et purpuras resump- 
«tione firmavit, XII scilicet kalendas aprilis, Do- 
» minicâ in Ramts Palmarum. Inde Casinum rever- 
» sus, ibidem Pascha celebravit. Peractâ festîvitate, 
«cum Capuano et Salernitano Principe Romani 
» perrexit , ac juxta civitatem Ostiensem Tiberim 
» cum omnibus transiens, cùm gravi infirmitate de- 
«tineretur, extra porticum S. Pétri tentoria fixit. 
» Et quoniam Ravennas haeresiarcha, qui vivente 
» Papa Gregorio papatum invaserat , ecciesiam 
» S. Pétri armatâ manu tenebat , non integro die 
« à militibus Principis , Dei auxilio , expugnata et 
» recepta est. Dominico vero die post Dominicain 
« Ascensionem , multis Romanis et omnibus ferè 
» Transtiberinis solemniter cum maxima frequentiâ 
» occurrentibus , praefatus electus à Romanis epis- 
» copis, Ostiensi videlicet, Tusculanensi, Portuensi 
« atque Albanensi , cardînalibus quoque et episcopis 
» atque abbatibus quamplurimis assistentibus , more 
» ecclestastico consecratus et in apostolicam sedem 
«locatus est VII idus maii, quo etiam die corpus 
» sancti confessoris Christi Nicolai à civitate My- 
« rensi , in qua per annos septingentos septuaginta 
» quinque quieverat, Barim delatum est. Praedictus 
» autem pontifex per octo circiter dies Romae remo- 
» ratus , unà cum praedictis Principibus ad hoc 
«monasterium rediit, &c. » 
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5 p i„ c foes quoque .regrd.Teutonicorum , fidèles inqu^^. Pçtri, aeaerale çollp- A 
• - XSi Wnrico et ïautoribus .efus : in kal. augusti , prope Nemetensem * 
« Spiram. quiuro cum n g ^djutorium s.uum ad.obtinendum regnum, si de exçom- . 

civitatem ^^^ U |^ pr0 ^ 5 erunt. Ilïe autem,:in soUta sua obstinatione 
m -S^' 2 p^ÎxcP^çatum oïgnatus.,e* , ucèt hpc i^cimsibi 
à ^SnsLtér Lbîetur. Unde et nostri nullam pacem et çon^dja^^m eo 
£ r ^stau eVunt. Quapropter expeditionem suam super ipsos m oetavanj S. Mi- 

* An. .o8 7 . ^ P : se - ei in , oco congr egationi S , cum quantu ppssent .obvia* ituros 
condixerunt. In praedicto colloquio ï.tene domnu Paps récitât* sunt, in qufbus et 
suam promotionern principes regni denunçiavU , et judicium m anteçessoris 
Sî memorte Grègorii Paps super Heinricum et fautores e,us apertosimè confir- 

^Rom* Victor Papa jam piuribus annis infirmas, et in eadem infirmitate ordinatus, 
post quartum mensern sui pontificatùs diem clausit (a) : unde mgitym ktatus est 
Kresiarcha Guibertus cum suis sequacibns Heinncus quoque eo tempore, Iicet 
infirmus , expeditionem in Saxoniam cunv Behe.mensibus promov.t : sed S. Petro 
suos fideies protegente, inglorius nimis inde cum celentate rednt (bh mm Here- 
mannus Rex eum cum tanta multitudine S^xonum insecutus est, ut façiihme ipsum 
cum omnibus suis obtineret, si non dolo Eggeberti Comms evasisset. Hic nempe 
Cornes giori* domini sui Heremanni Régis multum mv.dens immicos sancts 
ecciesis de manibus ejus dolo suo maluit liberare quam de eisdem cum domino 
suo penè absque pericuio , in honorem Dei et S. Petn tnumphare: et boc utique 
ideô ; quia concepit animo dominum suum regno privare. 

Anno mlxxxvhi , Heremannus Rex NativitatemDomini m Saxonia celebravit, C 
ubi et Eggebertus [Misnise et Brunswici] Cornes se regnum affectare mamfestavit, 
sed incassùm. Nam principes regni ei assentiri noluerunt, immo tanto firmius 
domino Régi deinceps adhsrere cceperunt. ... .. 

Metenses Brunonem illius sedis pervasorem penitus a civitate expellunt , seque 
^Hcrimannum. nullum deinceps nisi legitimum pastorem * recepturos juramento firmaverunt, qui 
eo tempore in Tuscia detinebatur m captione. 

rSen lln^Z^rnloc^sM „ timo, à patris autem Benedicn «-«"»£-; 
» episcopis et cardinalibus , ecclesiam S. Nicolai in » gentes.mo sep, »°»^ ™ ™ 
„ Pica solemniter dedicavit. Mense autem augusto , » hums monastem XTSffieS 
„ synodum celebrare cum episcopis Apuli* «Cala- » mensibusquatuor.dies sexdedm in sei oevn ».po 
b^ necnon Principatuul statuens^ Beneventum tolica ab ipso su» elect.oms exord.o w > * , 
- M perrexit....I rt eode P mverôcondlioidempo„t i fex •'ffi™™^^ 

« graviter infirmatus , post actum per très dies con- (b) Annaksta Saxo , um ™?™> g 
» f ilium , festinanter tasinum reâiit. . . . Post haec « Frequens conventus^pnnapum^ tonus 
«convocatis ebdem episcopis atque cardinalibus, «convenit pro regno con f a ™ 

« monuit atque pr^cepit ut, juxta quod praedeces- » quorumdâm ma,or ^J^T^^.JZ. 
„sor suus Papa F Gregorius jamdudum decreverat, » rator expedmonem mov a» ~| a f r X t . 
» Ottonem Ostiensenf episcôpum in Papam eligere » çorum suorum cons.ho »™^ h f ad 
» quantà possent citiùs perstuderent ; eumque , quia » Mue ex parte Saxonum fceber us ma 
„ ^sens^rat , manu apprehendens , ca^teris epis- » eum venu pro f m . 
» copis tradidit.dicens : Xccipite eum, et in Romanam » omne bonum de se Imperaton P™«^ ' omne 
«ecclesiam ordinale, meamque vicem in omnibus, »perator exercitum dtmisit, « ^ non 

» quousque idfacere possitis, habete. His ita dispositis » bonum quod promiserat , i^peratori 
«atqueVcr/tïs, se^ulcrum sibi construi in absida «occultum sed mamfestum umucum imperat 
» ipsius capituli jussit, atque post diem tertium feli- » se postmodum exhiouit. » 
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EPISTOI^E GREGORII PAPJE VII. 
M O N I T U M. 

Ersr Grtgorït literoe circa res ecclesiasticas potïssimum et mortim correctio- 
nem versentur, prœstantius undecimi sœculi monutnentum est illud quod vocant 
Registrum seu DecretoriumGregorianum. In eo reperire est maximas illas sacer- 
dotium inter et imperium concertationes , quibus christianarespublica diù.exagitata 
tantum non est subversa. Cum Germants prœsertim res agebatur , quibus circa 
investituras et terrena jura grave admodum videbatttr subdere colla pomifici ; 

B nam in Francia et in occiduis regionibus vix quisquam mutire ausus fuit ,passim~ 
que obtinebant edicta pontificia. Non igitur bellica facta ex eo ad rem nostram 
depromimus, sed ecclesiasticos congressus, anathetnata,pontificum exauctorationes, 
in quosque delinquentes , ne quidem exceptis summatibus viris , animadversiones , 
quœ omnia spiritualibus armis agebantur. Ad dignoscendam itaque ecclesiasticam 
quœ sceculo xi vigebat disciplinain, multùm conducit Decretorium Gregorianum 
in libros undecim,pro numéro annorum illius pontificatûs , distributum, ex quibus 
octo primos integros habemus, res gestas ab anno 1073 usque ad anni io8ofinem 
complectentes. Nonus continet epistolas 34, chronicis notis destitutas, tam ad 
superiores quàm ad subséquentes pontificatûs Gregorii annos pertinentes. Nimi- 
rum obsessâ et armis Henri ci Imper at or is profligatâ per illud tempus urbe Româ, 

C interruptum fuit registrum, cui postliminio additee sunt epistolœ illœ 34, quœ 
recuperari potuere. Nos autem alias praterea singuits libris inseruimus, quotquot 
de rébus Francicis per succedentia tempora è pluteis eruêre viri de re literaria bette 



Ex edit. Labbti 
t. X Concilior. 
coi. 6 ttstqq. 



nem. 



menti. 

I. Ad GlRALDUM Ostiensem episc. et RAIMRALDUM subdiac. m.i.tfUue. 

Legatum raitttt qui eis Alezandri obitum et suam electionem narret. Monet ut monachos et abbatem 
Cluniacensem ad pacem flectant. Et si Cornes de Roceio, sicut ipse jusserat, in Hispaniam non 
fùerit contra paganos profectus, vel si alii Principes illuc contra eosdem proficisci velint, legatus à se 
missus illuc tendat. Tandem monet ut quamprimum redeant. 

GregoriuS in Romanum pontificem electus , Giraldo Ostiensi episcopo et Raimbaldo An. 1072, 
subdiacono , in legatione G allia constitutïs , salut em in Domino Jesu-Christo. Ru MO- î° a P"'- 
D REM obitûs domini nostrî Alexandri papas, qui XI kalendas maii spiritum Deo 
reddidit , et nostrae promotionis famam (a) jam ad vos pervertisse credimus ; sed 
eadem plenè vos cognoscere cupientes , ad certissima eorum indicîa aptiorem hoc 
dilecto filio et cardinaii sanctae Romans ecclesise presbytero, qui ambobus înterfuit, 
in partes ilias mittendum nostrorum nomine * judicavimus. Itaque quid et quaiiter * cw.nemi- 
de utroque factum sit, per hune merâ veritate percognitâ, ut orationes ad Deum 1 
fîeri sollicité procuretis, caritatem vestram valde rogamus, quatenus et illius anirham 
ad gaudia aeternae beatitudinis transférât, et nobis ad ferendum onus impositum 
auxilium suœ miserationis împendat; Quia vero hune confratrem nostrum , vîdelicet 
Ugonem* Candidum , in partes illas dirigi tempus et rerum competentia postulasse »Hugonem. 

(a) Exstat in fronte registri epistolarum Grego- » summum pontificem, virum reiigiosum, geminse 

rii VII instrumentum electionis ejusdem.in hune » scientiae prudentiâ polientem , xquitatis et justitiae 

modum :« Régnante Domino nostro Jesu-Christo, » prxstamissimum amatorem, in adversis fbrtem , 

»anno clementissimae incarnationis ejus miliesimo »in prosperistemperatum,etjuxtaApostoIidictum, 

» septuagesimo tertio, mdictione et lunâ undecimâ, ■» bonis moribus ornatum , pudicum, modestum , 

» X kalendas maii, feriâ secundâ , die sepulturx do- » sobrium , castum , hospitalem, domum suam bene 

» mini Alexandri bonae memoriœ secundi Papae, ne » regentem, in gremio hujus marris ecclesiae à pueri- 

»sedesapostolicadiùiugeatpropriodestitutapastore, » tia sua satis nobiliter educatum et doctum , atque 

j>congregati in basilica B. Pétri ad vincula, nos »pro vita; merito in archidiaconatûs honorem usque 

» sanctae Romans catholiese et apostoliese ecclesiae » nodie sublimatum, Hildebrandum videlicet archi- 

» cardinales, clerici, acolythi, subdiaconi, diaconi, » diaconum, quem amodô usque in sempiternum 

n presbyteri , praesentibus venerabilibus episcopis et » et esse et dici Gregorium Papam et Apostolicum 

»abbatibus, clericis et monachis consentientibus, «volumus et approbamus. Placet vobis ! placet. 

» plurimis turbis utriusque sexûs diversique ordinis » Vultis eum ! volumus. Laudatis eum ! laudamus. 

» acclama ntibus , etegimus nobis in pastorem et »Acta Romae, x kal. maii, indict. undecimâ.» 
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videbatur, prudentiam vestrara omnino exoratam esse volumus, quatenus Hugo- A 
nem Cluniacensem abbatem et totam congregationem fratrum ita ad pacem et 
, intégrait! hujùs dllectionem flecteré ét conjungeïe .studeatis, ut, auxiliante Deo, 
nihil in eorum mentibus quod invisum aut dissensionis nube sit obtectum reiinqua- 
tis. Nam et hic , abjecto omni arbitrio suo ; àd cor nostrum nostraque consilia 
rediens, in epdem. sensu eademque voluntate ac studio nobis est connexus, et ea 
quae antehac sîbi imposha sunt, vivente adhuc domino nostro Papa, ex aliorum 
magis quàm ex ejus culpà prodiisse cognovimus. 

Pmerea haec meminisse debetis , quod in literis domini nostri beatae mémorise 
Alëxandri, et nostrâ quoque legatione orati et commoniti fuistïs, quatenus causae 
EvuH (a) Comitis de Roceio per vos et per antedictum abbatem favorem addere 
insistéretis ; et cognai pactione quam nobiscum de terra Hispaniae pepigit , in 
scripto (b) quod sibi dedimus, unà cum consilio abbatis, taies illuc personas dirigi B 
procuretis, qui et errorem christianorum qui ibi reperiuntur, in spiritualibus corri- 
gere sapèrent , et in exquirendis causis S. Pétri juxta tenorem pactionis , si res bene 
procederet , sat idonei forent. Quod si ita factum est , nobis muitùm placet ; sin 
vero adhuc aliquâ occasione praetermissum est, aut etiam si eadem conventio ab 
aliis quibusdam Principibus , quos in eamdem partem seorsum ab Evulo suis copiis 
ituros intelleximus , nondum exquisita est, voiumus ut, cum vestro consilio et 
abbatis, Hugo cardinalis illuc tendat, et aequam ab omnibus ex parte S. Pétri 
pactionem et debitum exigat. Vos autem ex nostra parte rogate abbatem , ut taies 
sibi adjungat qui eum comitentur , quorum consilio et adjutorio iter et laborem 
îllum fiducialiter aggredi possit , legatione tamen in eo principaliter positâ. Extra 
Hispaniam verô nullius unquam publici rerum ecclesiasticarum negotii sine vestro 
consensu , quamdiu vos in Gallia fueritis , licentiam sibi dedimus faciendi. C 

Caeterùm de mora vestrae reversionis valde miramur, praesertim cùm jam redire 
commoniti , in tanta vestri reditûs exspectatione nec morarum quidem nobis causas 
indicastis. Unde dilectionem vestram admonemus ut, quantocius possitis, ad nos 
revertamini , quatenus et quid egeritis cognoscamus, et de caetero consultais, adju- 
vante Deo, statuere valeamus. Praeter haec jam saepè memoratum abbatem speciali- 
ter admoneri et plurimùm à vobis vivâ voce exorari cupimus , quatenus caritatem 
quam hactenus in nos habuit, nunc cùm maximè opus est, indefessâ exhibitione 
conférât, et infirmitatem nostram suis et sanctissimae congregationis suae orationibus 
tanto subnixiùs adjuvare studeat , quanto imbecillitatem nostram sub accumulato 
pondère graviùs premi non ignorât. Datum Romae, n kal. maii, indictione xi. 

ni B I aro tp i St 'ïj ^ Principes bellum inferre volentes paganis Hispaniœ. D 

an. 107} , num. 

jo ; Chesnitts , Signifîcat regnuro Hispanise juris esse S. Pétri, seque certis conditionifaus Comiti de Roceio partem illiu» 
t. IV ,p. 207. concessisse, quam à Saracenorum manibus eriperet. Prohibet alios Principes ullam illius regni partem 

armis coniparare, nisi interveniat sequa pactio persolvendi jura S. Pétri : qua de re Hugonem Iegatum 

mittit. 

An. 1073, Grecorius in Romanum pontifie em electas, omnibus Principibus in terrant His- 
joapniu. p ûnta proficisci volentibus perpétuant salutem in Domino Jesu-Christo. Non latere 
vos credimus, regnum Hispaniae ab antiquo proprii juris S. Pétri fuisse, et adhuc 
( licèt diù à paganis sit occupatum ) , lege tamen justitiae non evacuatâ, nulli morta- 
lium , sed soli apostolicx sedi ex aequo pertinere. Quod enim auctore Deo semel 
in proprietates ecclesiarum justè pervenerit, manente eo, ab usu quidem, sed ab 
earum jure, occasione transeu mis temporis, sine légitima concessione divelli non £ 
poterit. Itaque Cornes Evulus de Roceio , cujus famam apud vos haud obscuram 
esse putamus, terram illam ad honorem S. Pétri ingredi, et à paganorum manibus 

(a) Ebali. Erat h tanta magnitudinis , inquit » Principes , ut quae récupérassent à Sarracenis , 

Sugerius in vitaLudovici Grossi, cap. y ,utaliquando »eadem ut obligata; Romanse ecclesis ab eadem 

cum exercltu rnagno , quod solos Reges deceret , in » acciperent , atque pro illis canonem solvprent , 

Hispaniam prqficisceretur, Nempe Sancio Aragoniae » docemur exemplo Berengarii Comitis Barchino- 

Regi affinitate conjunctus erat Ebalus , cujus ille » nensis , qui hoc eodem ssculo , anno nimirum 



ivegi amnitate conjunctus erat JCDaïus , cujus 111e » nensis , qui hoc eoaem ssculo , anno nimirum 

sororem Feiiciam in uxorem duxerat,prout diximus «1091, Urbani Papa? quarto , cùm recuperasset 

suprà , p. 9. » Terraconensem civit 

(b) Non exstat scriptum illud. Unde quae jura » eamdem obtulit Rom 

sibi vindicaret Gregorius nescimus. Baronius ad » accepit, constitutâ pn 

an. 1073, num - 33 • ■ Parutsse autem Hispanis »que libris argenti. » 
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A eripere cupîens, hanc concessionem ab apostoiica sede obtinuit, ut partem iiiam 
unde paganos suo studio, et adjunctosibi aliorum auxiiio, expellere posset, sub 
conditione inter nos factae pactionis ex parte S. Pétri possideret. Qua in re et labore 
quicumque vestrûm sibi adhaerere voluerit , omni caritatis affectu commonitus, erga 
honorem S. Pétri talem animum gerat, ut ab eo et munitionis auxilia in pericuHs, 
et mérita fideiitatis praemia, securus accipiat. Si autem aliqui ex vobis (a) seorsum 
ab illo propriis copiis eamdem terram aiiqua m parte intrare paraverint , decet ut 
militiae causam ex animi devotione quàm justissimam sibi proponant , jam nunc 
omni voto concipientes , et ex corde statuentes, ne, captâ terra, easdem quas illi 
qui nunc Deum ignorantes eam occupant, injurias S. Petro faciant. Hoc enim 
neminem vestrûm ignorare voiumus, quoniam, nisi aequâ pactione persolvendi juris 
S. Pétri in regnum iilud animadvertere statueritis , potiùs vobis apostolicâ auctoritate 

B ne iliuc tendatis interdicendo contrà feremur , quàm sancta et universaiis mater 
ecclesia , idem à fiiiis suis quod ab hostibus patiendo , non jam proprietatis suae , 
sed filiorum detrimento saucietur. Quamobrem hune dilectum filium Hugonem (b), 
cardinaiem sancta; Romans ecclesis presbyterum, in partes iiias misimus , in eu jus 
ore nostra ad vos consiiia et décréta pieniùs apertiùsque disserenda , ac vice nostrâ 
disponenda posuimus. Datum Roms , 11 kai. maii, indictione xi. 

% \\\.-Ad HUGONEM abbatem Cluniacensem. m l - V* '+ 

Ut literas suas ad Manassem Remensem archiepiscopum minât , et monachos S. Remigii tueatur. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Hugo ni abbati Cluniacensi salut em An. 1 073,. 
et apostolicam benedictionem. Noverit sanctitas vestra hos fratres monachos mo- 30 }aTia ' 
C nasterii S. Remigii Remensis esse , quibus apud sedem apostolicam pro consolatione 
loci sui , quem Manasses Remensis archiepiscopus quotidie dissipât ac confundit , 
diù commorantibus, non aliud adprssens solarium opportunius exhibere potuimus, 
quàm quôd eidem archiepiscopo literas pariter cum istis vobis redditas destinavimus, 
in quibus eum, si cum B. Petro et Romana ecclesia pacem sperare velit, prsfatum 
monasterium regulariter ordinareet in quiete dimittere multùm rogamus et admo- 
nemus : quas ut caritas vestra illi per idoneum nuncium mittat, et nobis quidquid 
pro his fecerit, obiatâ primùm opportunitate, rescribat, nostra soliieitudo desiderat. 
Intérim verô fratres istos , desolationem loci sui videre fugientes , benignitati vestrae 
commendamus , quatenus de his tamdiu curam habere non pigeat , donec , misé- 
rante Deo , optatam quietem in monasterio suo eos habere posse contingat. Data 
Roms, 11 kalendas julii, indictione xi. 

D 

IV. Ad MANASSEM Remensem archiepiscopum. Lit.i,<pi«.i). 

Ne monachos S. Remigii ampliùs vexet, et juxta canonicas sanctiones abbatem ibi ordinandum enrét; 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Manassct Remensi archiepiscopo An. 1075. 
salut em et apostolicam benedictionem. Si loci tui, frater dilectissime, dignitatem, si î°J unu - 
officii debitum, si statuta divinarum legum, deniquesi eam quam sanctae Romaria 
ecclesia; reverentiam et caritatem debes, diligenter attenderes, profectô rogatus et 
monita sedis apostolicae non toties apud te frustrari permitteres ; praesertim cùm 
gravis culpa sit in hujusmodi causa te monitoris vocem provocasse vel exspectasse. 
Nam quaecumque nobis è commissa dispensatione imminent, negligere quidem ea 
absque periculo nostro non possumus, nedum voluntate et studio confundere. 
E securum nobis esse putemus. Siquidem meminisse débet prudentia tua, quoties 
dominus et prœdecessor noster Alexander venerandaè memoriae Papa, et nos, tum 
per epistoias, tum perlegatos, de causa monasterii S. Remigii rogando et hortando 
te admonuimus , ne toties apostolicam audientiam fratrum clàmoribus fatigari 
urgente necessitate sineres; ne quemquam ibi, cui sacri canones cbntradicerent, 
in loco abbatis apponeres, neu bona monasterii ab usu congrégations auferendo 
(a) In quodamHistori* Francis fragmente, edito ducatura auspicatas est HugoÛux Burgundié yet 
à n^is t. XII, p. 1 , legiturî Secundam expeditionem ante annum 1078 , quo se abdicayit. 



aliï Princimtm Calliœ paraverunt , inter quos fortè dnm, qui an. jam 1068 iegationem 11» Hispantam 
Ebalus de Roceioj àdeoque post annum 107 j , quo obiverat. 
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locum inopiâ dissipâtes ; sed taiem ibi ad regimen abbatiae constitui reguiariter A 
procurares, cui nec in exterioribus providendi diligentia, nec in spirituaii mode- 
ramine reiigio deesset aut scientia. Quod cùm saepè te facturum nobis per iegatos 
tuos promiseris, necdum tamen adimplere curasti : sed, ut muitorum reiatione 
comperimus , de die in diem venerabiiem locum iiium asperiùs ac miserabiiiùs 
tractas; et, ut detrimenta bonorum temporaiium taceamus, religiosas quoque fratrum 
personas crudeli ac contumeiiosâ captione coarctas. Unde tuî ipsius soiertia perpen- 
dere potest quàm gravis super hac re et te culpa et nos molestia mordeat, quèd 
apostolicae sedis auctoritas ioco et fratribus quibus te jamdudum paternis affecti- 
bus consuiuisse decuerat, necdum erga te ad pacem et quietem "prodesse potuit. 
Tentare tamen adhuc, frater diiectissime , et miti oratione animum flectere desti- 
navimus , rogantes et ex parte beatorum apostoiorum Pétri et Pauli , et nostrâ per 
eos apostoiicâ auctoritate commonentes , ut , si deinceps spem in nostra fraternitate B 
et diiectione habere voiueris , sine omni diiatione taiem personam reguiariter ibi 
ordinari in abbatem (a) procures, quae huic ordini et officio decenter congruat, 
et caetera quae nécessitas et justitia monasterii exigit , ita corrigas et emendes , ne 
fratrum ulteriùs ad nos referri quereia debeat. Quôd si denuo in hac re reveren- 
tiam S. Pétri et nostram qualemcumque caritatem\ amicitiamque contempseris , 
procul dubio ( quod nos inviti dicimus ) apostolicam in te severitatem et iracun-: 
diam provocabis. Data Romae, n kaiendas julii, indictione xi. 

uu.tfin.i6. V. Ad GlRALDUM Ostiensem episcopum. 

Miratur quôd se certiorem non reddiderit de synodo à se coactâ. Significat se episcopis qui querebantur 
se al) eo depositos , respondere modo non posse , seque Ausciensem archiepiscopum absolvisse. Jubet 
Bigorritanum episcopum restitui , nisi alia in eo crimina inveniat. 

An. i<>7 } , GrecoRWS episcopus , servas servorum Dei, Giraldo Ostiensi episcopo salutem et 
' " : apostolicam beaedictionem. Miramur et muitùm anxii sumus, quod cùm semper 
consuetum et vaide necessarium fuerit , ut , si quando legatus apostolicae sedis 
concilium in remotis partibus celebraverit , sine mora ad annunciandum omnia quae 
egisset reverteretur, tua fraternitas post peractam (b) synodum, in qua tôt negotia 
emerserunt, nec ad nos rediit, nec eum qui secum est, consideratâ vel necessitate 
vei nostrâ exspectatione, remisit. Nobis equidem gratum est, quod pro negotiis 
sanctae Romanae ecclesix in Hispanias profectus es : sed debuerat prudentia tua aut 
illum quem tibi adjunximus, aut aiiquem qui synodo interfuisset , quique omnia 
vice tuâ nobis rationabiliter expedire sciret, ad nos direxisse; quatenus, perspectis 
omnibus , confirmai! da confirmaremus , et si qua mutanda viderentur , discretâ D 
ratione mutaremus. Licèt enkn in iiteris tuis aiiqua nobis gestorum tuorum notitia 
* apparuerit, vobis tamen absentibus, neque aiiquo qui pro vobis certâ eorum quae 
vident et audierit assertione respondeat impraesentiarum posito, plerisque quorum 
aiii injustè se excommunicatos , alii inordinatè depositos , aiii immerito interdictos 
conqueruntur, respondere causarum ambiguitate et respectu conservandae auctori- 
tatis tuae prohibemur ; non respondere verô , aut in longum tempus responsa dif- 
ferre, despectioni, et, praeter proiongata pericula eorum qui sub censura sunt, 
crudeiitati imputatur. De causa etiam Guiiielmi dicti Ausciensis archiepisçopi, pro 
cujus restitutione nos postulasti, tu ipse anxietatem quamdam nobis intuiisti, cùm 
ob id soiùm , quia excommunicato scienter communicaverat, eum esse depositum, 
et tamen in examinatione e/us de objectis criminibus , prêter quod dominum et 
praedecessorem nostrum Alexandrum Papam sibi ignovisse fatebatur , non çum E 
canonicè se expurgasse, sed expurgare voluisse dixisti. Non parvam itaque super 
his omnibus soliicitudinem habentes, tam tibi ipsi quàm caeteris magnâ respon- 
dendi difficultate tenemur. Hoc tamen, consuientibus fratribus et coepiscopis 

(a) NondumresciexatGregoriusWillelmumabba- impetranfavorem. Quod et sequenti anno prsestith, 

tèm S. ArnulfiMetensisab ipsbManasse Remigianis ut videre est in epistolis ejus quas edidit |MabiIlo^ 

fuisse prapositum ; quod eidem haud multo post nius t. I Analectorum, in-8.° , p. 247 ct se< W' » 

si^nificavit Wjllelmus, his verbis : Scire te cvpio quo? in-fol. p. 455 et seqq. 

rumdam cSnsilio me déception abbaùte S. Remigii port' (b) In Novempopulania, ut existimat Labbeus^ 

dUspestiferumsvscepisse ; quod quidem tam impatienter t. X Conciiiorum , col. 1811 ; in tracta, ut videtur, 

graviterque et iniquo animo fin, vt illud à me longiùs Beneamensi aut Bigorritano , qui tune clientelare» 

propellere cogitem , si tamen in hoc opus tuujn potero erant Aragonix Regibus. 

nostris 
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A nostris et cardinaiibus , inter caetera nos décrivisse cognoscas , ut praefatus archiepis-» 
copus, propter hoc soiùm quia communicavit excommunicato, dejectioni subjacere 
non debeat : ita tamensi de objectis aiiis criminibus ita se expurgare poterit, ut 
neque in tesuspicio prodeat, nec infamia ad nos usque pertingat, aiioquin hujus 
rei diffinitionem ad nostram audientiam serva. Pontium verô Bigorritanum dictum 
episcopum, quem simili de causa depositum esse nunciasti, ad nos venisse cognos- 
cas ; sed, honori tuo providentes, nulla querelis ejus responsa dedimus. Attamen, 
quia in paribus causis paria jura tenenda sunt, fraternitati tuae scribimus , ut, habita 
super his quae sibi intenduntur diligenti investigatione , si aJiud quod canonicâ 
severitate puniendum sit, in eo crimen iegali approbatione invenire * possit, officii */ mvcniri 
sui restitutione non careat. De caetero , quid nobis de cursu fatigationis tuae cre- nm - 
dendum sit, fraternitatem tuam, repertâ primùm opportunitate , per scripta nobis 

B indicare non pigeat. Data Romae, kalendis julii , indictione xi. 

VI. Ad A RA LD UM * Carnotensem episcopum, /. 

* * *W/.AnaIdum. 

Ut ad curam abbatiae S. Launomari Blesensis , remoto alio intraso abbate , restituât quemdam Isimbardum , 
si nullà aiiâ culpâ inveniat eum privatum, nisi quod Hierosoiymam devotionis causa profectus fùerit. 

Gregorius episcopus , serves servoram Dei , Aràldo Carnotensium episcopo An. 107$ , 
Saïutem et apostolicam benedictionem. PrjESENTI u m portitor Isimbardus , abbas * 7 novemb - 
monasterii S. Laodomarii *, ad apostolicam veniens sedem, nostris questus est auri- « Launomari. 
bus se praefatae abbatiae carere obedientiâ, nullâ interveniente culpâ, nisi quia divino 
succensus amore perrexit Hierosoiymam : à qua dum rediret, invenit quemdam 
abbatem nomine Guidonem suae praelatum abbatiae, ut audivimus non simili prae- 
C ditum religione, neque ab alio monasterio regulariter sumptum. Fraternitas ergo 
tua studeat piâ inquirere soliicitudine , et istius remotionem, et iilius ordinationem ; 
atquesi in hoc aliqua non invenityur culpa, nisi profectio ad Hierosoiymam (quod 
quidem ducimus tolerandum), ac soliicitiùs ac religiosiùs eo valet in regimine fra- 
trum , iste utique restituatur , ilie verà dejiciatur. Quod si et iste aliam commisit 
culpam quae eum à regimine justè removeat , et ilie religiosiùs isto in administra- 
tione pervigilat , ordinatioque ejus reperiatur légitima ; hune quidem Isimbardum 
nobis tua fraternitas cum literis remittat, et \\\e(a) in suo loco permaneat. Si verà 
illius promotio simoniacâ sorde invenitur foedata, tune siquidem ilie sine mora 
deponatur à regimine fratrum, et alter ei regulariter substituatur. Quidquid autem 
tua reiigio super utriusque causa expieverit, literis tuîs innexum nobis studeat 
facere notum. Data Argenteae, v kalendas decembris, indictione xn. 

D 

VII. Ad RoDERlC UM Çabilonensem episcopum, m. 1, tpist. ? ;■. 

In Philippum Francorum Regem invehitur ecclftiarum venditorem et destructorem, quem ab eo moneri 
vult ut canonicè episcopos eligi permhtat , et electum Matisconensem gratis prsfici patiatur. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei , Roderico * Cabilonensi episcopo An. fo 7 j, 
saïutem et apostolicam benedictionem. Inter caeteros nostri hujus temporis princi- «^j™" 
pes, qui ecciesiam Dei perversâ cupiditate venundando dissipaverunt , et matrem 
suam , cui ex Dominico praecepto honorem et reverentiam debuerant , anciliari 
subjectione penitùs conculcarunt, Philippum Regem Francorum Gallicanas eccie- 
sias intantum oppressisse certâ relatione didicimus, ut ad summum tam detestandi 
hujus facinoris cumuium pervenisse (b) videatur. Quam rem de regno illo tanto 
£ profectô tulimus molestiùs , quantô et prudentiâ et religione et viribus noscitur 
fuisse potentius , et erga Romanam ecciesiam multô devotius. Et nos quidem tam 
generalis nostrae cura soliieitudinis , quàm ipsarum destructio ecclesiarum vehe- 
menter accenderat , ut in tam audaces sanctae religionis excessus severiùs ani- 
madvertere deberemus. Sed quoniam anteactis diebus per famiiiarem suum cubi- 
cularium, videlicet (c) Albericum , ad nostri censuram judicii et vitam corrigere, 

(a) Pervicit Guido , praefuitque S. Launomari gente Montmorenciaca, qui ex officio comestabuli, 
monasterio ad annum circiter 1080. non verè cubicularii, an. 1060 subscripsit diplomati 

(b) Philippum Guibertus de Novigento hominem Henrici I pro monasterio S.Martini à Campis. Re- 
in Dei rébus venalissimum vocat, t. XII, p. 241. peritur et alius Albericus de Coceio , qui an. 1071 



(c) Unus his temporibus occurrit Albericus de subscripsit chartas Régis Philippi pro ecdesiaLaudun. 

Tom. XIV. Cccc 



* Landricum. 



EPIST OLiE C RE G OU M P A P M ' -YTI, 
flrlMhs ordinaire fomiter nobis respondit, rigorem canomcum intérim ïexercere A 
A' tulinius» Hujus ergo prorrrissionis 

fidem in Matisconensi ecciesià, pasioris regi- 
mme diè desolata et ad nihilum penè redacta, ih primis volumus experiri, «t 
îcilicet Augustoduneriserq * archidiaconum, unanimi cleri et popuii çonsensu , ip$l us 
Itiam ut andivimtri) , Régis assensu electum, epîscopatâs donO gratis , ut decet , 
praefici pàtiatur. Quod si façere noiuerit , indubitanter noverit nos 



concesso ecciesis pnenci pauaiu. . »-v . • »>«u nos 

hanc eccîesiar ruinam nequaquam diutiùs toieraturos, et ex auctontate beatorum 
àoostolorum Pétri et Pauli duram inobedientiae contumaciam canonicâ austeritate 
coercituroi. Nam autRex ipse, repudiato turpi simoniacse hjeresis mercimonio.ido- 
neas ad sacrum regimen personas promoveri permittet, aut Franci pro certo, nisi 
fidem christianam abjicere maluerint , generalis anathematis muerons percussi , illi 
ulteriùs obtemperare recusabunt. Haec ideo, frater carissime, vigiiantiae tua: intimare 
curavimus, quatenus ea praedicto Régi insinuare, et exhprtando et rogando, mo- B 
disque omnibus inculcare studeas, ut et praefatam Matisconensem ahasque ecclesias 
canonicè concédât ordinari. Tibi ergo maxhnè haec ideirco mjungimus, quia pru- 
dentiam tuam magnam esse et regiâ familiaritate uti cognovimus. Si qua autem qus 
dicenda erant à nobis praetermissa sunt , h<ec ingénu tui acumen mjungat. Itaque 
in hac persecutione labora, ut et Dei gratiam et nostram benevolentiam prome- 
rearis. Data Piperni, n nonas decembris, indictione xn. 1 > ' 

zjki,^.jf. VIII. AdHVMBÊRTUM Lugdunensem archièphcopufn. 

Mandat ut ai ipso vel ejus suffraganeis electus Matiscfmensis, etiam contra Régis vohmatem, ordinetur; 
v ' et si renuerit ordman, cogatur. 

a* ,o 75 , ÙREOORiVS episcopas, serm sefvorum Dei, Humberto Lugdunensi arcMepis- C 
4 décerné, salut m et apostolkam benedictionem. Clamor Matisconensium clericorum 

pervenit ad nos, ecciesiam suam, jam multo tempore pastore viduatam, detrimentum 
non modicum sustinere. Dicurit enim Regem Francorum eiectionem suo consensu 
factam velie impedire, Uiide quia ipse in praesenti awio per quemdam miiitem 
suum nomine Albertum (a), Romam venientem, se eonsilio nostro omnino acquies- 
•Rod^o cere promisit , studuimus cottfratri nostro Rodino * CabHohensi episcopo nostras 
' dirigere literas , ut ipse nostrâ functus legatione , prœfetum Regem convemat, qua- 
tenus ipse , oblatae nobis memor promissions suae, eiectionem Matisconensium non 
solùm non impediat, sed eum quem débet assensum praebeat. Qui si mduritiasua 
permanens, neque necessitati hujus ecclesiœ compati, neque exhortationi nostne 
parère voluerit, prœcipimus apostolicâ auctoritâte, ut fratemitas tua, neque pro odio 
neque gratia alicujus , dimittat quin electum ab eis Augustodunensem Landricum L» 
archidiaconum , episcopum , seu per te , seU pèr suffraganeos tuos , ordinare studeat , 
si tamen auctoritas sanctorum Patrum probatur sibi non obviare. Si vero ipse 
hune ordinem suscipere renuerit, et inflexibilem se exhibuerit , volumus ut cum 
episcopo suo vim sibi inferas , eumque ad recipiendum episcopalem ordinem vigi- 
lanti studio atque pastorali rigore constringas. Quôd si fraternitas tua m hac causa 
nedigens fuerit , procul dubio tu motum apostolicae sedis incurres, et ipse, si ad 
nos venerit, Deo consentiente , à nobis ordinabîtur (b). Data Piperni , 1 1 nonas -, 
decembris > indictione xn. 

Lii.i.rph!.^ IX. AdGUILlELMUM Comitem Burgunâ*. 

Chtsnius, ». IV, . 
p - 2oS - Monet ut, unà cum quibusdam aliis Principibus (prout promiserat) ecclesi* auîilio veniat , ut, paca s £ 

Normannis, auxilium Constantinopolitanis ferre possit. 

. An. ,074, Gregorius episcoptts, setvus servorum Dei , Gmlielmo Bufgundionum Comm 
1 februarii - saluent et apostolkam benedictionem, Meminisse valet prudentia vestra , qu 

krgâaffluentiâdiiectionis Romàna ecciesia vaientiam vestram jamdudum recep, 
et quàm speciali caritate Vèstram famiiiaritatem diiexit. Neqùe enim se cona 

(a) Aibeticum, Ut in supèriôri epîstola. conensem episcopum, ^jJ"'^ enenie "J'^^'^'n^Hs 

■' (b) Qubd etprsestitit seduenti anno Ronra, uti rationabilibus causis ordmavimus , aa s j esus . 

nos docet epist. êjusdem libri 76 ad ipsum Hum- literis et apostoUco sigillo ttMtimus, q 

bertum et suffraganeos, data XVI I kafend. aprilis, cepto sacerdotalis officii ordine et nono . 

indict. xn; ubi legitur : Confratrem nostrum Matis- Vobis signa et indicia référât. 
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A oblivisci promissionis quâ Deo se ante corpus apostolorum principis Pétri , pré- 
sente venerabili antecessore nostro Aiexandro Papâ, et episcopis , abbatibus piu- 
rimis, atque diversarum gentium muititudine, quarum non est numerus, obligavit, 
ut quâcumque horâ necesse fuisset, vestra manus ad dimicandum pro defensione 
rerum S. Pétri non deesset , siquidem requisita fuisset. Unde , memores nobilitatis 
vestrae fidei , rogamus et admonemus strenuitatis vestrae prudentiam, quatenus prae- 
paretis vestrae miiitiae fortitudinem ad succurrendum Romanae ecciesiae libertati ; 
scilicet, si necesse fuerit, veniatis hue cum exercitu vestro in servitio S. Pétri : et 
hoc idem rogamus vos monere Comitem * S. vEgidii, et socerum Riccardi Capuani * Raimundum. 
Principis, et Amedeum filium Adeleltx (aj , caeterosque quos cognoscitis S. Pétri 
esse fidèles , et qui similiter manibus ad cœlum exteusis promisere. Si quid vero 
certae responsionis prudentiae. vestrae nobis placet remittere , per eum nuncium nobis 

B mandate, qui modis omnibus nos reddat indubios , et idem vester nuncius veniat per 
Comitissam [Tusciae] Beatricem , quae cum filia et genero in hoc negotio iaborare 
procurât. Hanc autem miiitum multitudinem non ideo coacervare curamus , ut ad 
efFusionem sanguinis christianorum intendamus , sed ut ipsi videntes expedilionem , 
dum confligere timuerint, faciiiùs subdantur justitiae. Speramus etiam quôd forsi- 
tan aliainde utiiitas oriatur ; sciiicet, ut, pacatis Normannis, transeamus Constan- 
tinopolim in adjutorium christianorum, qui, nimiùm afflicti creberrimis morsibus 
Sarracenorum, inhîanter flagitant ut sibi manum vestri * auxiiii porrigamus : nam */nostri. 
contra eos Normannos (b) qui nobis rebelles sunt , satis sufficiunt milites isti qui 
nobiscum sunt. Certus enim esto, quoniam te et omnes qui tecum in hac expedi- 
tione fuerint fatigati, dupiici imà muitiplici remuneratione, ut credimus, Petrus et 
Paulus principes apostolorum donabunt. Data Romae, iv nonas februarii , indict. xn. 

Q 

X. Ad ARNALDUM abbatem Sancti-Severi. 



Ut. I, ipist. jt. 



Argnit eum quôd ad synodum vocatus non venerit. Sententiam advenus eum latam de ecclesia Sanctae- 
Marise de Solaco propter contumaciam confirmât. Monet ut , si se gravatum sentiat , Romam veniat. 



An. 1074, 
14 martii. 



Gregorius episcopus , serves servorum Dei , Arnaldo abbati S. Severi salutem 
et apostolicam benedktionem. Non mediocris te inobedientiae arguere possumus , 
quèd , post multas querimonias de te in Romanis conciliis factas , monasterium 
Sanctae-Crucis deecclesiâ S. Mariae (c) nuilam adhuc justitiam sit consecutum. Licèt 
examen exquirendae veritatis hujus negotii frivoiis excusationibus jam à longo tem- 
pore évitasse vîdearis, praesenti tamen anno pro diffinienda lite nostra*à legàto */ vestra. 
nostro Giraldo Ostiensi episcopo ad synodum (d) vocatus, nuilam Deo et S. Petro 
diceris reverentiam exhibuisse , adeo ut , contemptâ auctoritate apostolicae sedis , 
D neque tu venire , neque aiios justè te excusaturos studueris mittere. Unde quia 
absentatio tua indicium in/ustitiae tuas ciarissimum tribuit , diffinitum est in eadem 
synodo , monasterio Sanctae-Crucis praedictae ecciesiae S. Mariae jus et possessionem 
restituendam esse. Quam nimirum diffinitionem nos approbantes , praecipimus tibi 
apostoiicâ auctoritate ut praefatum monasterium Sanctae-Crucis, sicut statutum est, 
quietè tenere permittas. Quôd si te justitiam habere confidis , hinc usque ad festi- 
vitatem omnium Sanctorum ad nos venire studeas , teque praedicto abbati eodem 
termino venturum notifiées : quatenus, utriusque partis perquisitis rationibus , cer- 
tum causae vestrae finem , Deo auxiliante, imponamus. Data Romae in synodo, 11 idus 
martii, indictione xn. 

XI. Ad MANASSEM archiepîscopum Remensem. Uh.i,tfut. S 2. 

E. Laudat eum quèd monasterio S. Remigii religiosum abbatem prsfecerit, cui' potestatem facit aliam 
abbatiam administrandi , si tantum onus ferre valeat: quodsi non possit, jubet ipsum dare operam 
ut aiius abbas praeficiatur. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Manassa Remensi archiepiscopo 
salutem et apostolicam benedktionem. Romana ecclesia jamdudum fraternitatem 

Tans , collecto exercitu , adversùs eos ire disposuit. 

(c) Ecclesia S. Marise de Solaco in finibus terrse 
[Soulac dans le Médoc] , de qua diù litigatum fuit 
inter abbates S. Crucis Burdegal. et S. Severi. 

(d) Synodum inteliieit anno 1073 in Novem- 
populania celebratam , de qua vide suprà epistolam 
Gregorii 16 hujus libri I. 

Cccc i; 



An. 1074, 
1 4 martii. 



(a) Adelaïdis , Comitissae Segusianae [de Su^e ] : 
qui Amedeus alius est à Comité Moriennae. 

(b) Qui essent ii Normanni docet Léo Ostiensis 
lib. III , cap. 4? : Robertus^ Guise hardus ] Campa- 
niant expugnaturus ingreditur. Ista ubi GregonoPapat 
nunciata sunt, Ducem Robertum ac Gilulphum 
Principem Saltrnitanum à liminibus ecclesia sepa- 
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tuam ulnis materna dlléctiohis amplectens, speciati quodammodo carifâte dilexit, A 
et praestantissimâ curâ dulclssirriè rovit ; praesertim nos àdeo tuae promôtioni favi- 
mus et consensimu5, ut rtequeamus vitare grave pericuium, si ea feceris quae tuum 
ordinem dehonestent , âut tuarri non deceant dignitatem. Unde si quando ea de te 
audivimus quae tuo ordirtl non congruunt, maximo nioerore confundimur, ac proinde 
leviter dissimulare non pdssiimus. Ihter caeteras quidem querimonias qux de te 
nostris auribus sunt delatae, querimonia monasterii S. Remigii (a) acriter animum 
nostrum turbavit, et in te vehementercommovit. Verùm quia nunc cognovimus quod 
idem mônastérium metiûs ordinasti quàm audivimus vei speravimus , quoniam ibi 
honestum moribus et eruditum iiteris hominem (b) posuisti , non minimâ jaetitiâ 
animum nostrum réfocitlasti. Abbas quidem nobis admodum piacet ; et si posset 
ferre onus, ùt utrasque abbatias regeret, Metensem sciiicet et Rëmenserri, laudas- 
sem pro eo, quia vir rèligiosus et sapiens est. Alioquin, si pondus utrarumque B 
regiminis super pësse slbi est , ut ipse fâtètur , ne nimiâ gravedinê pressus succum- 
bat, rogamtis prudentiàrïi tuam, irrimO àpostolicâ aUctoritâte moiiemus, quatenus 
sùo consilio et Cônsensu , pér electionem congregationis , secundùm regulam S. Bene- 
dicti, idoneum ibi rectorém (c), Deo concedente, constituas. Pro certo enim ndveris, 
quoniam ita cara erit nobis iliius monasterii honesta et reguiaris regiminis ordinatio 
ac si esset in monasterio S. Pauii. Data Romae in synodo, secundo idus mardi, 
indietione xn. 



LiU.tpist.si' XII. Ad HERI MANN U M Metensem episcoputh. 

Suum erga iîlnm amorem testatur, petitque ut pro se Dominum deprecetur. Significat abbatem Sancti- 

Arnulphi velle Remensi abbatiâ cedere, et Metensis esse contentum. ç* 

An. 1074, Gregorius episcopus , seïvus servorttm Dei, Hermanno Met en si episcopo salut em 
i4martii. et apostolicam benedictionefn. Literas dilectionis tuae gratanter accepimus , quia in 
. eis abundantiam devotionis tuae (d) erga nos exuberare cognovimus. Nos quidem 
omnibus debitum sollicitudinis nostrae exhibere et voiumus et debemus , quoniam 
omnium curam suscepimus, et omnium salutem et cupimus et eptamùs : quia 
licèt indigni meritis regimen universalis ecclesiae regendum accepimus , et minis- 
* / evmgeli- terium evangelizandum * accepimus , vae nobis si non evangelizaverimus ; et licèt 
rindi. omnibus debitores sumus , praecipuè tamen domesticis fidei curam nostrae sollici- 
tudinis exhibere condecet et oportet. Unde noverit fraternitas tua, quoniam de 
vobis propensior est nobis cura, et in vobis ardentior amor,- pro eo sciiicet quod 
dignae recompensationis munus à vestrae sanctitatis orationibus exspectamus. Grave 
enim pondus gerendum suscepimus; et nisi vestris et totius christiariitatis fidelium D 
orationibus fulciamur , ferre huilatenus possumus. Quapropter rogàmus ut sanctae 
congregationis vestrae assiduis orationibus sublevari mereamur. Non solùm enim 
tam sanctae congregationis orationes ardenter exigimus , verùm totius populi quae- 
*WiHdmus. rimus et optamus. Praeterea abbas * S. Arnulphi, vir, ut nobis videtur, rèligiosus 
*/maiit. e t tibi fidelis, nobis innotuit quod velit * sub tuo regimine pàuper vivere, quàm 
alibi divès et potens. Vult enim , si tibi videtur, renunciare (e) abbatiae S; Remigii 

(a) Vide suprà epist. 15 Iibri I. diù mtcum multùmque delilerans , meosque mores 

(b) Willelmum abbatem S. Arnulphi Metensis. tuosque coUibrans , summuth duxi nefas , si vel ex 

(c) Electus fuit in ejus locum Henricus Humo- visione tua meus unquam ulteriùs commacularetur 
lariensis abbas , qui utramque ecclesiam adminis- aspectus, ifc. in hune modum, qux videreestp. 456 
traret. Willelmus autem ad S. Arnutphum se re- Anaiect. Mahillon. in-fol. 

cepit, unde acerbam Manassae archiepiscopo scripsit (d) Hinc Sigebertus ad an. 1078 : Herimannus 

epistolam, ubi inter alia: Ah ! ïnquii, pudet recordari episcopus Hildèbrando Papx ad animam confaedera- 

mîseriarum quas sub tuo servili barbaroque dominio tus , ac ver hoc Jmperatori rebellis, Afetensi urbe 

passus suml pudet reminisci quanta mini mala pro pellitur. Tomo nostro XIII, p. 257. 

bonis , quantaquejiro dilectione mea conviciorum mihi (e) Rursus Willelmus ad amicum scribens , 

jacula,vulneraquejurgiorumretuleris! Prcetereo minas epist. 4» et recessûs sui causas aperiens, Manassae 

tuas ; prcetereo quod in ipsa festivitate B. Remigii mores et indolem his coioribus depingit : In Iiteris 

follem me verbo rustico appellasti. Nec injuria id tuis , ÏDquit , asserebas te non mediocriter admirari 

quidem. Nisi enim ego foltis fuissem , ad te tam me sic fa II i , sic decipi pôtuisse , ui in terra Franco- 

immitem , tam trucem , tam violentam et immanem rum , quasi in lacu leonUrti , me passus sim tam temeri 

bestiàm non venissem. Àt certi omnind stupendum faclteque conirudï ; çrlzsertim tùhx me ab hoc lethali 

fuit, ut quifoUisfui ad te veniendo, non fierem follior facinore illius cruenussimoe besliœ immatiitas revocare 

sub tua tyrannide remanendo. Prcetereo quantâ im- debuerh , etiatnsi cariera salis quitta tutaque forent, 

probitate tentaveris à me pecuniam quam Romano Fateor ita esse. . . . Verùm non minirno pudore con- 

itineri paraveram , extorquere. , , . Ego in redeundo fundor me plus credidisse verbis alienis , quàm oculis 
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A et tantùm vestrx esse contentus : eu jus rei causa misimus literas nostras Remensi 
archiepiscopo, ut dictam abbatiam secundùm Deum, consilio istius, in alium ordinet, 
iste vero vobîs tantummodo cedat. Vos àutem rdgamus quatenus pro caritate nostra 
eutn cariùs habeatis, ut sentiat profecisse sibi quôd ad nos venit. Data in synodo, 
il idus martii , indictione xii. 

XIII. Ad Canonicos S. Hilarii Pictavensis. mi,tpi«.s+ 

Jubet Pictavensium canonicorum consuetudinem in festivitate S. Hilarii et omnium Sanctorum sèrvari. 

Gregorius epïscopus, servus servorum Dei, canonicis S ancti- Hilarii salutem et An. 1074, 
apostolicam benedictionem. Notum vobis esse volumus, quod canonici Pictavenses 16 mmn ' 

g în synodo nostra conquesti sunt, vos denegare et contradicere iliis consuetudinem 
quam in ecciesià S. Hilarii jure habere debent , videiicet ut in festivitate omnium 
Sanctorum et S". Hilarii , cùm iliuc ex more cum processione veniunt, si episcopus 
aderit , ipse missam celebret ; sin autem non adsit episcopus , decanus aut aliquis 
de majoribus canonicis Pictavensis ecclesix officium vice episcopi peragere debeat. 
Quod cùm apud nos in publico conciiio ventiiatum fuerit, Gozelino Burdigaiensi 
archiepiscopo causam vestram cum quibusdam aiiis defendente ; scientes tamen con- 
suetudinem [hanc] in Romana ecciesia per singulas stationes, et ferè per universum 
orbem in aiiis ecclesiis, ritè et rationabiiiter teneri, dijudicante conciiio, justam 
eos requirere causam comprobavimus , et prxdictum usum eos obtinere debere 
apostoiicâ auctoritate censuimus. Verùm ut vobis abundantiùs satisfaciendo omnem 
reciamandi occasionem demeremus, ut Pictavenses cierici qui présentes aderant 
partem suam (sicut approbatio agenti semper incumbit) sacramento firmarent, 

C dijudicavimus : quod quidem ipsi , prxsente Burdigaiensi archiepiscopo et exteris, 
facere paratissimi erant, atque idem archiepiscopus à nobis commonitus juramen- 
tum se recipere professus est. Quapropter apostoiicâ vos auctoritate monemus atque 
prxcipimus, ut, omni inter vos et Pictavenses canonicos iite sopitâ, consuetudinem 
et justitiam suam , sicut superiùs synodali judicio decretum esse cognoscitis , sine 
omni contradictione deinceps habere permittatis. Data Romae in synodo, xviu 
kalendas aprilis , indictione xn. 

XIV. Ad Suffraganeos Ausciensis ecclesiœ. * mi, 

Praecipit ut eorum archiepiscopo, sicut apostolicx sedis legatus jusserat, obediant. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Bigorritano episcopo et cateris suffra- An - ,o 74. 
D ganeis Ausciensis ecciesia salutem et apostolicam benedictionem. Legatus sanctx 1 marui " 
Romanx ecciesia , videiicet confrater noster Giraidus Ostiensis episcopus , ut Guil- 
lelmo archiepiscopo vestro debitam reverentiam exhibeatis , commonuit. Verùm , 
sicut idem archiepiscopus conquerendo nobis retulit, postea nec consideratio débitée 
subjectionis , nec respectus apostolicx auctoritatis , vos ad obedientiam flexit (a). 
Quod quamquam non parum praesumptionis et damnandx contumacix habeat, 
adhuc tamen facta vestra apostoiicâ mansuetudiné dissimulantes, mandamus vobis 
et apostoiicâ auctoritate prxcipimus, ut nullatenus ei honorem subjectionis debitx 
subtrahatis. Si quid autem adversùs eum habetis, unà secum adite nostram prxsen- 
tiam ; et si quid discussione dignum protuieritis , adjuvante Deo, sollicitâ indaga- 
tione examinatum , compétente sententiâ determinabimus. Data Romx, xvii kal. 
aprilis , indictione xn. 

meis ; et cùm in Mo mihi totius malignitatis indicia vel convictu vel colloquio maculari. Haec licèt ab irato 
apparerent, me cum Mo vel sub Mo consensisse puncto conficta videantur , consona tamen sunt iis quae de 
temporis immorari miserabiliter erubesco. Certè vide- Manasse scripserunt Hugo Flaviniac. inchronico, et 
bam in Mo cervicem infiexibilem et erectam , oculos Guibertus de Novigento, lib. I de vita sua, cap. XI. 
plenosfuriis hue Mucque cimentes , nares spirantes (a) Guillelmum anno i073,Ievioremobcufpam, 
contemptum; sermonem varium si bique dissimilem , quia sciticet excommunicàto communicasset , in- 
nullâconsequentiânullâqueratione constantem; hume- terdictione mulctatum , Gregorius restituendum 
ros jactabiles , pedes instabiles ; (ncessum in'tequûlem, duxerat, ut est in epistola 16 fibri I, ad Giraldum 
incompositum , indecorumf manus rapaces, violentas, Osticnsem episcopum. ita tamen si de obyeetis aiiis 
promptas ad cœdem et ad injuriam proximorum. Cùm criminibus se purgare poterit, ut neque in te suspicio 
igiturheee in Mo venenatai mentis signa perspexerim , prodeat , inquit , neque infamia ad nos pertingat. At- 
ultimœ omnino miseriœ fuit, sic me potuisse mihi- qui ea restrictio causa fuit cur ei non obteniperarent 
metipsi abseniari , ut umquam me passus sim ejus comprovinciales episcopi. 



» 1 



574 EPISTOLtE GREGORII PAP^E VIL 

uh.i, v ut.g 9: XV. Ad Gu ILLELMU M Diensem Comitem. A 

Chanius.uIV, 

p. 20p. Remittit episcopum ab ipsis electum et à se consecratum , jubetque eos ipsï obedire przcipuè in simoniaca 

hœresi exsrirpanda. Minatur ipsi Comiti excommunicationem, si jus suum retribuere noluerit episcopo 
et ejus ecclesiae. 

An. 1074, GrecoRïuS episcopus , servus servorum Dei, Guiîlelmo Diensi Comiti, ac uni- 
lômanii. ve rsis. fidelibus ac subditis Diensis ecclesia , salutem et apostolicam benedictionem. 
Venientem ad nos Hugonem episcopum vestrum benignè suscepimus, et quia 
vos in electionem ejus unanimiter convenisse audivimus , episcopaii consecratione 
eum vobis in pastorem ordinavimus ; quatenus sub ejus regimine spirituaiibus ins- 
tructi discipiinis , perceptae fidei fructum et gloriam sempiternam consequi , Deo 
dante , possitis. Expieto igitur in eo ministerii nostri debito , cum omni cantate 
eum ad vos remittimus : admonentes vos per fidem in qua redempti et per Chris- g 
tum salvati estis, ut eum debito honore et reverentiâ suscipiatis, et omnem in 
omnibus quae ad regimen sui episcopatûs pertinent , obedientiam et fàvorem sibi 
exhibeatis. Nos enim inter caetera eum sollicité admonuimus , ut contra simonia- 
cam haeresim totis erigeretur viribus , et ecclesias suae parochiae non priùs conse- 
craret, nec consecratas aliter divinum officium celebrare permitteret, nisi priùs 
absoiutae à laïcorum manibus , sicut canonicum est , suo juri et episcopaii ejus 
providentiae redderentur. Quamobrem ne quis ei contrarius in exsequendo monita 
nostra obsistat, apostolicâ auctoritate sub anathematis comminatione interdicimus. 
Te autem , praedicte Cornes , singuiariter alloquentes valde miramur , quôd post- 
quam praefatum confratrem nostrum instinctu divinae clementiae cum consensu 
aliorum omnium in episcopum elegeras, et fidelitatem sibi ex more feceras, nescio 
quibus de causis eiatus, eo praesente, commotionem adversùs eum agere praesump- q 
sisti ; et postquam ad apostolicâ limina venit, clericos et cives urbis depraedatus 
es , et, quod valde nefandum est, quemdam clericum cepisti. Quamvis igitur in 
hac tanta et tam crudeii praesumptione censuram apostolicae animadversionis in te 
provocaveris , rogatu tamen ejusdem episcopi tui adhuc débitas ultionis jaculum 
in te vibrare distuiimus. Caeterùm , ne haec patientia nostra te in audaciam erigat, 
et nos in culpam neglectae justitiae trahat, apostolicâ te auctoritate monemus, 
atque praecipimus, ut sine omni dilatione quaecumque adversùs episcopum et eccie- 
siam sibi commissam temerè et inique commisisti dignâ satisfactione emendes, 
et ùiteriùs nullâ eum contrarietate moiestare praesumas. Alioquin scias episcopum 
nostrum apostolicâ jussione constrictum, te, sicut hostem et impugnatorem justitiae, 
à liminibus ecclesiae anathematis innodatum vinculis sequestrare. Quod etsi ipse, 
quod non credimus, timoré aliquo vel gratiâ praetermitteret , nos tamen tantae terne- £) 
ritatis facinus non relinquemus inultum , et episcopus pro negligentia officii sui 
non bene suscepti ministerii perpendet sibi imminere perictlum. Datum Romae , 
xvii kal. aprilis, indictione xii. 

Lii.i,tpht. 7 6. XVI. Ad HlIMBERTUM Lugdunensem archiepiscopum. 

JLandricum à se justis ex causis ordinatum Matisconensem episcopum commendat. 

An. 1074, Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Humberto Lugdunensi archiepiscopo 
lômartu. et e j us su ffr a g ane i s episcopis salutem et apostolicam benedictionem. Confratrem 
•Landricum. nostrum Matisconensem * episcopum, quem intervenientibus quibusdam rationa- 
bilibus (a) causis ordinavimus , ad vos cum nostris literis et apostolico sigiilo 
mittimus , quatenus de suscepto sacerdotalis officii ordine et honore non incerta £ 
vobis signa et indicia référât. Cui quamquam vos debitam et fraternam dilectio- 
nem promptè exhibere non dubitemus , addere sibi tamen et nostrae ad vos com- 
mendationis quasi privilegium oportere perspeximus, quatenus ei tanto accumulatior 
inter vos caritas enitescat, quanto, ex vinculo vestrae fraternitatis et respectu aposto- 
licae reverentiae, conjunctior et eminentior eum causa commendat. Quapropter 
rogamus vos, et admonemus in Domino , ut eum plenae dilectionis affectibus et 
dignâ congratulatione suscipiatis , et ad regendam sibi commissam ecciesiam , 

(a) Nimirum quod ejns ordinationem impediret epist. 35 ad Roclenum Cabilonensem , et epist. 36 
Philippus Rex Francorum,ut videre est suprà p. 569, ad ipsummet Humbertum Lugdunensem. 
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A ejusque jura retinenda, et ubi opus fuerit recuperanda , cum omm\ cura et studio, . 
qux potestis consiiia et adjutoria conferatis. Nam quantô his temporibus pro peccatis 
nostris ecclesia sxvioribus usquequaque concutitur perturbationibus, tanto sollici- 
tiùs nos ad defensionem earum nostra consiiia, et quas possumus vires adunare 
debemus ; quatenus contra tanta pericufa fortiores in miîitia Chrisli et fraternis 
negotiis , mutuis sustentationibus susiirtere , Deo adjuvante , valeamus. Data Romx, 
xvii kalendas aprilis , indictione xii. 

XVII. Ad Clerum et Populum Matisconensem. c*n. cm*.- 

.... ne», t. IV hstr. 

Ut Landrico Matisconensi episcopo à se ordinato reverentiam et adjutorium impendant. t0 ^ 2 ^ 2 ' 

Gregorius episcopus, servas servorum Dei, clero et populo Matisconensis An. 1074. 

B ecclesia salut em et apostolicam benedictionem. Quanta sit erga vos et locum 

vestrum apostolicae sedis benevolentia , ex amore quem in episcopum * vestrum * Landricum. 
habemus cognoscere datur , qui episcopalis officii benedictionem et dignitatem per 
impositionem manuum nostrarum , auctore Deo, suscepisse dignoscitur. Caeterùm, 
ut ordinationis sux certa demonstrare possit indicia , sicut oportere cognovimus , 
cum literis nostris et apostoiico sigilio eum ad vos remisimus, admonentes vos et 
apostoiicâ auctoritate prsecipientes , ut eum omni dilectione et gaudio recipientes, 
unanimiter honoretis, et reverentiam qux patri debetur et episcopo , fideli obedientiâ 
ac devotâ subjectione sibi exhibeatis, attendentes Dominica verba : Qui vos audit, Luc ' x . I<J - 
me audit; et qui vos spernit, me spernit. Tantô enim lxtioribus animis hune suscipere, 
venerari, timere debetis ac diligere, quantum eum ab omni simoniaca ambitione 
purum et incontaminatum , nec aiiundequàm perostium ad custodiam animarum 

C vestrarum in ecclesiam introïsse , et episcopalis vigilantiae speculam constat ascen- 
disse. Proinde nos multùm vobis congaudentes rogamus et admonemus diiectio- 
nem vestram , quatenus. ad regendam sibi commissam ecclesiam , ejusque jura 
conservanda , et ubi opus fuerit recuperanda , quantum valetis , consilium sibi 
et adjutorium prxbeatis, et in omnibus qux ad christianam reiigionem pertinent j 
ejus admonitionibus acquiescatis , scientes sibi ac vobis, et ecelesix eu jus in Christo 
spiritaies filii estis , apostoiicâ suffragia , quantum Deo prxstante possumus , ad 
libertatem fidei vestrae et nostram , profectumque salutis , ubique prompta atque 
parata fore. 

XVIII. Ad RoGERJUM Catalaunensem episcopum. ub.i.yixty; 

* * ■ Chtsnius.t.lV, 

Rogatu Philippi Régis Francorum mitiùs in eum agens , praecipit ut praestitutâ die ad se Romani veniat, 2 "^' 

ut ejus causa definiri possit. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Rogerio dicto Catalaunensi episcopo. An. 1074, 
Philippus Rex Francorum, non modicâ tibi dilectione^ adstrictus, multùm *7 m3X <"- 
nos ut te absolveremus, tum per literas, tum per legatorum verba, rogavit. Quod 
quidem salvâ justitiâ nequaquam nobis faciendum esse pervidimus, dum juxta vigo- 
rem canonicae disciplinx muito graviùs in te animadvertendum esse cognosceremus. 
Sed adhuc apostoiicâ mansuetudine judicium in te ultionis débitas suspendentes , 
prxsenti auctoritate tibi prxcipimus , ut prxsentiam tuam abhinc usque ad proxi- 
mam festivitatem omnium Sanctorum conspectui nostro reprxsentare nuilo modo 
prxtermittas ; quatenus adversùm te toties iteratam proclamationem Catalaunensis 
ecclesix justo fine, Deo auxiiiante, decidamus : admonentes equidem ne intérim 
£ in contemptu vel transgressione jam antè datx sententix pericuium tibi tu ipse 
graviùs ingéras. Quibùs in rébus si nobis inobediens fueris, et aiiquâ tergiversa- 
tione te excusans infra prxlibatum terminum prxsentix nostrx te non exhibueris , 
de tua damnatione et incommutabiii deposiiione (b) uiteriùs non dubitabis. Data 
Romx in synodo, xvi kalendas aprilis, indictione xn. 

(a) Erat Rogerius Régis cancellarius , majorque Remensem archi episcopum , quâ eum arguit quod 

Francise eleemosynarius. negligens fuerit in causa Catalaunensium clerico- 

: (b) Mandatis apostolicis minime paraisse Roge- rum, Rogeriumque propter inobedientiam deponen- 

rium discimus ex epist. j6 Iibri II ad Manassem dum esse decernit. Loco tamen haud dejectus fuit. 



57 <S EPISTOLvE GREGORII PAP^E VIL 

ub.1,^62. X jx. Ad Hugonem abhatem Cluniacensem. A 

Miratur eum ad visitandam apostolicam sedem non accessisse. Monet id faciat, de negotiis sibi 

commissis rationem redditurus. 

An. 1074, Gregorius ep'tscopus, servus servorum Dei, Hugoni abbati Cîmiacensi salut ern 
19 manu. ^ apostolicam benedictionem. Grata nobis et dulcia sunt verba vestra; sed multo 
uberiori diiectatione nos caperent, si vestra caritas ardentiùs erga Romanam fer- 
veret ecclesiam. In hoc enim dilectionis vestrae Hammam residere deprehendimus, 
quod consolationem vestrae visitationis toties quaesitam invenire non possumus. Id 
quidem non aliis occupationibus vestris imputandum esse credimus , nisi quôd 
sanctitatem vestram labores fugere , et aiiquando graviora negotia, quasi pigritan- 
tem, quibusdam occasionibus deciinare videmus. Proinde noscat religio vestra, B 
quoniam qui denegatam nobis praesentiam vestram hactenus cum admiratione sus- 
tinuimus , deinçeps sine multa anxietate et mentis perturbatione ferre non possumus. 
Meminisse enim debetis quot et quanta negotia in vestra manu et confratris nostri 
Giraidi Ostiensis episcopi posuerimus (a), quae propter absentiam vestram aut 
neglecta pereunt, aut competentem flnem habere non possunt : quoniam, cùm prae- 
fatum episcopum servitio S. Pétri ultra montes ad Regem (b) misimus , vos ven- 
turum aestimabamus. Quapropter, etsi commoti, diiectionem vestram intimo ad- 
monemus affectu, ut nos in muitis et magnis angustiis positos quantocius visitare 
curetis. Portamus enim, «fuamquam infirmi, quamquam extra vires ingenii et cor- 
poris, soii tamen portamus in hoc gravissimo tempore, non solùm spirituaiium , sed 
et saecularium ingens pondus negotiorum , et casum nostrum quotidie ex immi- 
• Ctrr. ncquam. nenti sarcina formidamus, qui sustentationis auxiiia in saeculo nequaquam * repe- C 
rire nequimus. Unde per omnipotentem Dominum rogamus ut fratres vestros (sicut 
ab initio ordinationis nostrae postulavimus ) pro nobis jugiter orare Deum commo- 
neatis ; quoniam , nisi iiiorum et aiiorum fideiium interventibus divina suffragia 
mereamur, nostrum, et, quod magis timemus, ecclesiae periculum evitare non pote- 
rimus. Omnipotens Deus, à quo bona cuncta procedunt, vos ac commissos vobis 
in hac mortali vita ita vivere faciat, ut ad veram et immortalem vitam , Deo du- 
cente, perveniatis. Data Romae, xiv kaiendas aprilis , indictione xu. 

uu,<pist.6 7 . XX. Ad Gl RALDU M Sistaricensem episcopum. 

Praecipit ut ecclesiam Crosciensem , quam invaserat, relinquat; et si quod jus in ea ecclesta se putet 

habere , ad se veniat. ^ 

An. 1 074 , Gregorius ep 'tscopus , servus servorum Dei, GiraUo Sistaricensi episcopo saJutem et 
* X Cnjn. ' apostolicam benedictionem, si obedieris. Michael, presby ter ecclesiae Crosciensis *, 
conquestus est nobis te praefatam ecclesiam , quam ipse juris S. Pétri esse non du* 
bitas , invasisse, bona ejus diripuisse, presbyteros et ciericos cepisse, ac vi contra ras 
et jura jurare compulisse. Cùm verô Ananiam et Saphiram , propter propria bona 
quae B. Petro promiserant , et non dederunt , mortem incurrisse non ignores; quo 
instinctu , nisi diaboiico , tantam invasionem prsesumpsisti , tantam contumeliam 
intulisti , tantum sacrilegium in apostolorum principem perpetrasti l Quapropter 
apostoiicâ tibi auctoritate praecipimus , ut , perspectis his apicibus , absque omnî 
occasione vei diiatione praedictam nostram Crosciensem ecclesiam expédiais , libe- 
ram reddas, presbyteros et ciericos absoiutos, et omnia quae inde tuiisti, sibi res- 
tituas , et cum pace et quiete ibi Deo servire sub B. Pétri ditione in tuitione nostra E 
permittas. Si autem te aliquam justitiam in praemissa ecclesia habere existimas , ad 
nos cité cum praelibatis canonicis nostris venias , ut justitiam in praesentia nostra 
recipias. Si autem hoc non feceris , te apostoiicâ auctoritate excommunicandum 
noveris. Data Romae, xu kaiendas aprilis, indictione xu. 



(a) « Ea erat ( inquit Mabillonius, t. V Annal. » adeà ut sedis apostoiicâ Iegatus censeretur, &c. » 
Bened. p. 126) venerabilis Hugonis abbatis existi- (b) Aiphonsum V Legionis et CastçIIae Regem, 

» matio et auctoritas, ut nullum ferè in Galiia nego- ad quem è Francia missus fùerat Giraldus , ut eum 

» tium absque eotractaretur, nullum concilium habe- ad recipiendum officium Romanum induceret , prout 

«returcui de pontificis mandato non interesset, videre est in epist. Gregorii 64 ejusdem libri. 



XXI. 
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XXI. Ad F ROTERlU M Nemausensem episcopum. ub.î.^ist.cs. 



Queritur de injariis illatis monasterio S. vEgidii et ejus abbati, contemptâ apostolicae sedis auctorîtate. 



An. 1074» 
21 martii. 



Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Froterio Nemausensi in Provincià 
episcopo. salutem et apostolicam benedictionem. Audivimus olim nostri tempore 
prasdecessoris venerabilis mémorise Aiexandri, te contra justitiam monasterium 
S. ./Egidii, quod idem gloriosus confessor juri B. Pétri tradidit , usque adeo affe- 
cisse injuriis , ut ejusdem abbatem * à Romano pontifice consecratum capere *BeraMum. 
praesu mères, spreto rigore çanonum, contemptisque priviiegiis ab apostolica sede 
derivatis. Unde tune merito et adhuc dbiemus, non dubitantes abbatis contumelias 
Romanae majestati fuisse iilatas. Nihilominus quoque nobis dispiicet, quod quasi 
B de integro tibi licentiam usurpas praefatum excommunicandi cœnobium , cùm hoc 
tibi non licere hujus sanctae sedis auctoritas authenticorum testetur in datione pri- 
vilegiorum. Quapropter praecipiendo rogamus , et rogando praecipimus , nuilius 
etiam sub obtentu et occasione justitiae , sive excommunicando , sive missas cele- 
brando , fratres praedicti cœnobii praesumas inquietare. Si autem iili in aliquo tibi 
esse videbuntur injusti, volentes ac potentes non deerimus ad faciendam tibi de 
îpsis justitiam. Sin verô (quod absit !) nostrae exhortationis , imô praecepti neglector 
exstiteris *, iilos autem à jugo servitutis per auctoritatem quae data est apostolo Pe- *De«taliquM, 
tro , per nos ejusdem vicarios, ut Deo libéré serviant , esse absolutos. DataRomae, 
xi kalendas aprilis, indictione xii. 



Lii.I, tpisl.j). 



An. 1074, 
11 aprilis. 



XXII. Ad Isember TUM Pictavensem episcopum. 

Ut métropolitain) in provinciali concilio rationem reddat de monasterio Nobiliacensi , quod clerici 
S. Hilafii per vim ab eo detineri querebantur ; et si se gravatum sentiat, Romam ad se veniat. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Isemberto Pictavensi episcopo. 
Clerici congregationis S. Hilarii venere ad nos , conquerentes super te de Nobi- 
liacensi monasterio. Dicunt enim id juris (a) S. Hilarii esse , et à te nullâ ratione 
justitiae detineri : unde etiam prudentiam tuam apostolicas praedecessoris nostri 
Aiexandri iiteras suscepisse testantur , sed inde justitiam recipere se non potuisse 
iteratâ reciamatione manifestant. Asserunt quoque praedium Campanicum nomine, 
te consentiente , à praedbnibus tuis injustè devastari. Addunt insuper se ex antiqua 
consuetudine, cum sanctis reliquiis et plèbe sua, matricem ecclesiam in Rogatio- 
nibus adiisse, et à canonicis tuis ad contumeliam sibi clausas portas ecclesiae , et 
D introïtum negatum fuisse. Quae si ita facta sunt , apostolica auctoritate tibi prae- 
cipimus , ut te praesentes in concilio episcoporum provinciae vestrae metropolitano 
tuo, et redditâ super his omnibus ratione, ac purâ veritate discussâ, justitiam inde 
consequenter exhibere non praetermittas. Verùm si haec aliquâ occasione renueris » 
aut te injustè praegravari cognoveris, in festivitate omnium Sanctorum cum aliquot 
clericis S. Hilarii ad nos venias, ut, in praesentia nostra, controversia vestra, dili- 
genter perquisila et cognita , legitimum finem, Deo adjuvante, suscipiat ; et tam 
sollicitudo nostra quae multis invigilat , quàm vestra iis deinceps super his causis 
sopita quiescat. Data Romae, 11 idus aprilis, indictione xn. 

, XXIII. Ad Philippum I Regem Francorum. 

Chtsmuî,t. IV, 

j; Monet ut damna Belvacensi ecclesiae illata resarciat , et suos antecessores imitetur in defendendis et t ,20 9- 

amplificandis ecclesiis. 



Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Philippo Régi Francorum salu- 
iem et apostolicam benedictionem. Significasti nobis per iiteras et legatos tuos, 
te beato Petro apostolorum principi devotè ac decenter velle obedire , et nostra in 
his quae ad ecciesiasticam religionem pertinent monita desideranter audire atque 
perficere. Quod si ita cordi tuo divino instinctu affixum est, multùm gaudere nos 



An. 1074, 
1 3 aprilit. 



(a) Vide inter probat. Historiae Comitum Picta- 
viae Joan. Beslii, p. 269, instrumentum Guillelmi 
Comitis , quo pro remédia anima mue, inquit, rtddo 

Tom. XIV. 



beatissimo patrino nostro Hilario abbaûam S. Juniani 
confessons , Nobiliacense cœnobium scilicet , quod 
hactenus in nostro dominicatu detinebamus, if t. 

Dddd 
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convenir, quôd eminentia tua ad divinam prona reverentiam , quae regiae adminis- A 
trationissunt) cogitât atque eognoscit. Undè nobi|itatem tuam ex parte beati Pétri 
admonemus, et omni caritatis afTectu rqgamus , quatenus Deum. tibi pjaçare stu- 
deas, et inter caetera quae tuum est corrigere, per te iliata Belvàcensi faj'ecctëive 
deirimenta pro magnitudine tui nominis et honoris aliquateiuis^e^mendarenon prie- 
termittas. Attendere enim te nobiscum et diligenter considerar* volurausyin quant» 
diiectione sedis apostolicae, quantaque gloria et laudibus férè par; ©rbem terrarurn 
antecessores tui Reges clarissimi et famosissimi habiti sunt, durri.illorurn règia ma- 
jestas in ampiificandis et defendendis ecclesiis pia ac devota consthit , in tenendo 

* /district», justitiam libéra ac distràeta * permansit. Postquam verô, divina et humana jura sub- 
vertendo, tanta virtus in posterioribus cœpit hebescere, totius regni gloria, decus, 
honor et potentia cum perversis moribus immutata sunt, et nobilissima fama et 
status regni à culmine suae eiaritatis inclinata sunt. Haec quidem et alia taiia fre- B 
quenter, et, si oportet, aspero etiam sermone tibi incuicare, suscepti nos officii 
cura compeliit : quoniam iicèt verbum praedicationis abscondere et uspiam tacere 
non sit nobis tutum aut liberum , tamen quantô dignitas est amplior et persona 
subiimior , tantô propensiorem curam et clamorem pro ejus rectitudine nos habere 

haï. lviii, i. convenit , admonente nos Domino per prophetam dicentem : Clama , ne cesses ; 

quasi tuba , exalta vocem tuam ; praecipuè cùm virtus christianorum principum in 
ejusdem Régis castris, ad custodiam christianae militiae, nobiscum convenire debeat. 
Ut igitur eorum quorum es successor in regno , nobilitatis et glorias apud Deum 
et homines singularis et individuus haeres existas, virtutem iilorum summopere te 
imitari , et justitiam Dei totis viribus exsequendo, ecclesias quamùm potes restau- 
rare et defendere exhortamur, quatenus omnipotens Deus dexterâ virtutis suas, et 
hîc regni tui gubernacula protegat et exaitet , et coronam sempiternœ gloriae in C 
futura remuneratione donet. Data Romae, idibus apriiis, indictione xn. 

tii. I, tpist./f. XXIV. Ad Clerum et Populum Belvaçensem. 

Ahsolvit eos ab excommunicatione, precibus episcopi quem offenderant. Monet ut obediant, et ab eo 

pœnitentiam suscipiant. 

An. 1074, Gregori us episcopus, servus servorum Dei, chro et populo Belvacensi, si resi- 
13 apriiis. puerit, salutem et apostolicam benedictionem. Quoniam mira et hactenus inaudita 
fecistis , detestanda et abominanda perpetrastis , et super gentes quae ignorant 
Deum saeviendo et inhumanas linguas exacuendo, in Deum et in dominum ves- 
trum praesumpsistis ; idcirco sancta Romana ecciesia, auctoritate patrum , sanctione 
canonum , in vos jaculum anathematis jure contorsit , et pro meritis taiibus ac 
lantis gladium in vos dirae animadversionis evaginavit : sed postquam filius et con- D 
•Or.Guido. frater noster Guillelmus * episcopus vester , paternâ pietate rogando pro vobis, epis- 
tolam suam nobis in tempore synodi (b) direxit, sentientes eum erga vos benevoium, 
et referentem pro maio bonum, precibus ejus moti solitâ pietate condescendimus , 
et per auctoritatem B. Pétri apostolorum principis vos absoiventes, induitam abso- 
lutionem continué vobis per literas nostras significare destinavimus. Eâdem igitur 
auctoritate beatorum apostolorum Pétri et Pauli, et nostrâ, vos monemus , quate- 
nus posthac sibi subditi et obedientes , sicut vestro episcop'o et sanctae Romanœ 
filio ecclesiae, sitis; et de tanta perpetratione si pœnitentiam adhuc non fecistis, 
ejusdem episcopi vestri salubri consilio, sine mora suscipiatis , quatenus spiritus 
vester saivus sit in die Domini. Data Romae, idibus apriiis , indictione xn. 

Lib.i,tpùt.So. XXV. Ad Clerum et Populum Aniciensem. E 

Ut Stephano electo episcopo obediant, donec, expulsa hseresi simoniacâ, legalem pontifîcem habeant. 

^j aprHii' Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Aniciensi clero et populo salutem 
et apostolicam benedictionem. STEPHANUsfr/electus vester eâ quâ debuit apos- 

(a) Rem narrât auctor vitae Sanctz Romanse , exilii pana fatigasset; tandem, recuperatâ Régis bene- 

«upra, p. 29 : Cùm Rex Philippus adolescens, de volentiâ, desolatœ ac pêne ad nihilum redacue sedi 

procuratoris potestate egressus , regni sui gubernacula restituitur [ Guido ] episcopus. 
suscepisset , et juveniliter iracundia ejus exardesçens (b) Concilii Romani anni 1074* 
in venerabilem episcopum Belvaçensem non jure expul- (c) Is erat Stephanus de Podemniaco , Claro- 

sum ab episcopatu suo , ablatis omnibus , anno intégra montensis episcopus, qui dejectus postea fuit ab 
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A tolicam sedem humiiitate requisi vit, etmanum suam mànui nostrae dando se Ro- 
manae ecclesiae obediturum promisit, ac per hoc gratiam.ejus, quam anlea visus 
fuerat perdidisse, recuperavit. Quem quia ecciesiam vestram prudemer défendisse, 
et simoniacum Stephanum (a) et invasorem studio suo expulisse probavimus , regi- 
men totius episcopatûs vestri sibi commisimus, eo tenore ut, quousque ad nos 
redeat , de pontificaii officio se non întromhtat, sed.quemcumque voluerit episco- 
porum religiosorum patriae vestrae, ea quae ad episcopalè ofjïcium pertinent» f&cere 
commoneat. Vos itaque apostoiicâ auctorkate adroonemus, ut sibi debiiam in 
omnibus reverentiam exhibeatis , et ad defensionem. ecclesiae vestrae adjutorium 
vestrum fideliter impendatis, quatenus, expulsa simoniacae haeresjs de medio ves- 
trûm omni contagione , legalem pontificem habeatis, et purarri Chrjsto l^omino 
nostro et B. Mariae genitrici ejus servitutem impendatis. Data Romae, xni kalenda's. 

B maii, indictione xn. 

XXVI. Ad UDONEM Trevirensem archiepiscopum. ut.i.tpist.St 

Ut Virdunensem episcopum vice sua increpet de neglecta apostolicae sedis auctoritate, eumque raohèat ut 
monasterium S. Michaelis ad communionem restituât : si quid vero sui juris praetendat , in conventu 
episcoporum vei coram summopontifice requirat. Quod si parère negligat, ipsearchiepiscopus auctoritate 
propriâ dictum monasterium ab interdicto absolvat , et episcopum Romain venirô commoneat. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Udoni Trevirettsi archiepiscopo salu- An. 1074, 
tem et apostolkam benedictionem. Confrater noster Theodericus Virdunensis 6 mau " 
episcopus , ut saepè nobis reiatum est , habitatores loci apud monasterium quoddam 
S. Michaelis , inîra parochiam suam , ad quasdam novas consuetudines virtute et 
potentiâ flectere et coercere diù conatus est , videlicet ut cum litaniis majorem 

C ecciesiam , hoc est suam episcopaiem sedem , simui congregati singuiis annis visi- 
tarent. Quod cùm illi inusitatum , ne fortè ad alterius novae exactionis occasionem 
darent, pati renuerent, divinum ibiofficium fieripenitùs interdixit. Exquare cùm 
episcopus apostolîcas jam antè literas recepisset, commonitus ut locum absolveret, 
et nihil inde nisi quod canonicum et justum foret, exigeret; verba quidem non 
plenè conservatae materiae parùm modestè notavit , sed voluntatem et cogniiam 
magistrae * intentionis sententiam omnino neglexit. Unde nec nos quidem de ejus */ n <»tne. 
obedientia (si privatim ioquimur) muitùm confidentes, fraternitatem tuam apos- 
toiicâ auctoritate monemus ut, ex nostra et tua parte convocatis et conjunctis tibi 
suffraganeis episcopis , videlicet Herimanno Metensi et Popone Tullensi , praefatum 
episcopum ad coiloquium nostrâ vice convoces, indicans sibi nos non aequo animo 
neglectam ab eo sedis apostolicae reverentiam accepisse ; pariterque eu m admone- 

D mus * utpraedicto loco communionem sacrosancti et divini ministerii reddat; et si * Admoneas. 
quid jusiitiae se confidit habere , concesso priùs eisdem hominibus tanto tranquil- 
litatis tempore quanto eos violenter adstrinxit, postea aut in conventu religioso- 
rum episcoporum , aut in prxsentia Romani pontifîcis , quae sui juris aestimat 
ordinatè requirat. Neque enim ad hoc praelati sumus, ut nostrae commissos provi- 
demiae potenter magis quàm justè tractemus. At si ille haec ex nostra parte, procu- 
randamonita adimplere spreverit, tibi injungimus ut, apostoiicâ fultus auctoritate, 
unà cum confratribus tuis antesignatum locum ab omni interdictione et excommu- 
nicatione absolvas , et eâdem auctoritate presbyteris ibidem consistentibus ad cele- 
brandum divinum officium roboratis, episcopum ut nobis de pertinacia sua et 
contemptu nostro respondeat , ex parte B. Pétri et nostra per illum apostoiicâ prae- 
ceptione commoneas. Has verà literas nostras idcirco apertè signincari fecimus , 

E ut tam Virdunensi quàm caeteris episcopis ostensae, commissx tibi procurationis et 
auctoritatis certitudinem praebeant. Data Romae, 11 nonas maii, indictione xn. 

XXVII. Ad Episcopos et Abbates Britanniœ* ub. 11, «pw.,. 

Praecipit ad sjmodum veniant, et incestam copulationem subditis suis prohibeant. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, umversis episcopis et abbatibus Bri- An. 1074, 
tannia salut e m et apostolkam benedictionem. Suscepti nos officii cura compeilit * 8 au e usti - 

Hugone Diensi,A. S.legato, in synodo Claromont. qui bona Aniciensis ecclesiae rapuerat, vei alius 
anni 1077. Vide Gregorii literas 18 et 19 libri IV. quispiam suffrages nonnullorum canonicorum elec- 
(a) Alter hic Stephanus erat forsan aliquis miles tus. Gallia Christ, nov. t. II, col. 700. 
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omnium ecclesiarum sollicitudinem gerere, et ut fidei documenta et sacra scripturx A 
régulas rectè teneant , vigilant! circumspectione perquirere ac docere. Quoniam 
igitur inter vos sanctorum patrum décréta et ecciesiasticx religionis statum non eâ 
quâ oportet aut observari diligentiâ , aut studio tractari inteiiigimus, per eam quam 
B. Petro apostolorum princîpi debetis obedientiam vos invittunus , et nostrà aposto- 
iicâ auctoritate monemus, ut ad synodum quam in secunda hebdomada Quadra- 
gesimae , Deo auctore , in apostolica sede celebrare destinavimus > omni penitùs 
fictitiâ occasione remotâ, conveniatis : quatenus, adjuvante Deo, unà vobiscum 
et eu m alia frequentia vestri ordinis , qux nostrae disposhionis et christianae reli- 
gionis ordo requirit, perspicaci studio adinvenire et exsequi valeamus. Videtis enim 
quôd in maligno jam totus mundus est positus , et communis nostra mater ecclesia 
tanto ardentiùs contra antiquum hostem nos invitât surgere , quanto haec tempora 
plura adversùm nos diaboiicx fraudis arma demonstrant et bella prorupisse. Inte- B 
rim verô hoc prxcipuè studium habetote, ut quod de incesta copulatione per lite- 
ras nostras hominibus terra vestrx mandavimus, episcopis dico, unusquisque in 
sua parochia subditos suos sedulâ praedicatione commoneatis , minores ad emen- 
dationem tanti criminis canonicâ vos ipsi districtione coercentes; de majoribus verd 
qui corrigantur, quivein obstinatione permaneant, tempore praelibati concilii certâ 
nobis relatione nunciantes, quatenus et obedientes apostoiicâ missione à culpa sol- 
vantur , et rebelles synodali judicio anathematis continué vinculis innodentur. Data 
Laurenti, v kalendas septembris, indictione xn. 

lm: tu** X X V 1 1 1. A d Prœlatos ecclesiarum Galliœ. 

tlioth. ma. codd. 

- '* 7 ' Pro censu debito beato Petro ab abbatibus et prselatis ecclesiarum. 

C 

An. 1074. GrêcoriuS episcopus , servus servorum De't, omnibus abbatibus et pretlatis tant 
monachorum quàm et canonkorum per G allias constituas , salutem et apostolicam bene- 
dictiùnem. FràTërn itatem vestram , dilectissimi fratres, latere minimè credi- 
mus, quasdam ecclesiarum vestrarum beato Petro et nobis annuos census persolvere 
èx prxcedentium patrum institutîonibus debere. Sed quia quidam vestrûm partim 
negligentiâ, partim verô tenaci induratione, hxc hactenùs minus plenè quàm opor- 
teret egerunt, hos ut emendari, et de.... vere studeant; omnes autem ut apostolico 

Rom.xin, 7 . prxcepto, Gui vectigal vectigal, eut tribututn tributum, obtempeiretis commonemus. 

Unusquisque enim non quod suum est , sed quod alterius * querat : quoniam si 
digne redarguitur , qui prout Oportet propria non largitur , quâ sententiâ dignus est 

Jfctth.vn,n. qui nec aliéna rapere, nec débita metuit retinere ! dicente Domino : Qute vultis ut 

faciant vobis, hac facite et vos illis ; et, Quod tibi non vis , aliis non feceris. Nu ne J) 
igitur, quia dilectum filium nostrum Hugonem Diensem episcopum ob ecciesiasticx 
utilitatis diversa negotia in Galiias vices nostras exsecuturum^mittimus, et quia 
nemini potiùs credere debemus , quem in omnibus à nobis sibi injunctis ridetiter 
êgisse comperimus, qux nobis ex ecclesiis vestris specialiter debetis, vos ilii ad nos 
perferenda persolvere , ac de retentis satisfacere jubemus. 

Lit. II, tpist 2; XXIX. Ad Isembertum Pktavensem episcopum. 

Chttnius,t.lV, 

p. no. Arguit eum de contemptn apostolîcae sedis, et de injurifa in apostolicos iegatos, qui pro tolvendô Aquhania 

Ducis matrimonio convenerant , illatif : eoc verif quorum ministerio ad h«c uni» fuerat , excom- 
municatos déclarât. 

An.to 7 |, Gregorivs episcopus , servns servorum Dei, Isemberto Pictavensi episcopo. CÙM £ 
10 »eptembr«. j e te et f act j s tu j s C ogitare incipimus , de tam immoderata prxsumptionis tux 
audacia nequaquam satis admirari possumus , quoniam sicut boni ad incrementa 
bonorum operum fideii desiderio nituntur ascendere, ita tu (et, heu !) ampliori 
cupiditate perquisitâ, maiefaciendi studio culpis tuis cumulum raiquitatb indesinen- 
ter anhelas adjicere. Interdîctus enim àlegatis apostolicx sedis, officium episcopaie 
usurpare prxsumpsisti , inobedientix crimen et contemptum apostolicx auctoritatis 
incurrere non erubuisti. Postea verô et eodem iegato nostro Amato episcopo Elio- 
rensi , et magistro tuo videlicet Gozeiino archiepiscopo Burdigalensi , unà cum 
(a) Hugo Diensis an. 1074 missus est in Franciam legatus, teste Hugone Flavintac. t. XIII, p. 618. 
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A caeteris religiosis viris, pro faciendo divortio Guiiieimi (a) Pictavensis Comitis et 
propinquae suas (b), quam pro uxore tenebat; his, inquam , sub apostolica obe- 
dientia pro negotio tam gravi, tam christianae reiigioni necessario (c) congregatis, 
conventum illorum per milites tuos nefariè perturbasti : quippe qui, perruptis mo- 
nasterii claustris et foribus in consessum irruentes , archiepiscopum et iegatum 
nostrum muitâ turpitudine dehonestaverunt ; reiiquos verà minis, conviciis ac ver- 
beribus, multisque contumeliis'afflixerunt. Unde apostoiicâ tibi auctoritate praecipi- 
mus , ut ante feslivitatem S. Andréas praesentiam tuam super his responsurus nostro 
conspectui exhibere nullatenus prastermittas. Quod si aliquâ, nisi fortè necessariâ 
et inevitabiii , occasione te subtraxeris , ab omni etiam sacerdotali officio te priva- 
tum, et sacras communionis participaiione sequestratum esse noveris. £os verà per 
quos tantum facinus effècisti , tam iaïcos quàm ciericos , à corpore et sanguine 

B Domini , et omni divino officio, usquedum tu ad satisfactionem venias, apostoiicâ 
auctoritate repeliimus , et tibi, sub pericuio ordinis tui, ut omnibus hoc sine mora 
notifiées praecipiendo mandamus. Data Tiburi , iv idus septembris , indictione 
incipiente xm. 

XXX. Ad Gu 1LLELMU M Pictavensem Comitem. £M , ? , ' rt ;# 

Cktmut, t. IV, 

Commendat eum , quôd dimiserit consanguineam quam in uxorem acceperat. Jubet ne eam secum 
habitare permittat. Significat se Romam evocasse hembertum Pictavensem episcopum. Postremo ejus 
observantiam erga apostolicam sedem laudat. 

Grecorius episcopus, servus servorum Det, Guïlîeîmo Pictavensi Comiti salu- An. 1074, 
tem et apostolicam benedictionem. Omnipotenti Deo laudes etgratias referimus, lo * e P tembriJ - 
qui cor dis vestri interiora penetrans ad amorem et timorem suum vos inclinavit, 

C et ad obedientiam mandatorum suorum , superato carnis desiderio, confirmavit. 

Scimus equidem quoniam quod in praesenti vita nobis * dulcissimum fuit, exigente voba. 
justitiâ, reliquistis, dum pro reverentia christianae religionis ab uxore vestra, quo- 
niam propinqua consanguinitate vobis est , vos separare consensistis. Verùm quantà 
graviori certamine libidinem animi vestri vicistis , et ad iegem Dei districtiùs vos 
humiliastis, tanto sublimiorem gloriam infinité remunerationé vobis paratam esse 
procul dubio sperare debetis. Quapropter et nobis multo uberior lxtitia crescit , 
quoniam in hac correctione vestra certa spes vestrae salutis intelligitur , et ea quas 
semper in domo vestra fuit, miserame Deo, generositas conservabitur. Ex hoc 
enim nobilhas generis valde corrumpitur , cùm proies non de légitimé conjugii 
permixtione generatur. Atque eo minus eminéntia vestra, quod tam acriter vobis 
institimus , mirari débet , quoniam Romana ecclesia , quas domum vestram , vos 

D totamque prosapiam vestram, singulari et egregiâ semper caritate dilexit, in tanto 
vos jacere pericuio pati non potuit. Cxterùm , quod domi illam in vestra potestate 
usquead futuram synodum morari cupitis, licèt soror (d) vestra, quam ut matrem 
diligimus , inde nos interpellaverit , consentire non audemus ; scientes diabolicam 
fraudem hominibus maximè vetita, repertis occasionibus , praccipuâ calliditate 
suggerere. Proinde ita eam à vestra vicinitate penitùs removeri et elongari facite , 
ut vestra correctio et oblata Deo reverentia omnibus sit in exemplum , et salutem 
vestram nullâ valeat diabolus sagacitate turbare. De cxtero scitote Pictavensem 
Isembertum episcopum, nisi ante festivitatem S. Andréas ad nos de praesumptione 
sua rationem redditurus veniat, ab omni episcopali et sacerdotali officio, et ipsa 
sacras communionis participaiione esse privatum. Quod autem ad servitium S. Pétri 
promptam vos habere voluntatem mandastis, gratanter accepimus; sed determi- 

E natè vobis aiiquid de expeditione scribere (e) ad praesens non satis discretum fore 

(a) Guiiieimi V I , qui Guido -Gauftcdus etiam alii mulli, uthabet chronographus idem ad an. 107 J. 
dictus, filius Guiiieimi 111 cognomento Magni , (d) Agnes imperatrix, conjux Henrici III, que 
quanus post fratres comitatum adeptus est, an. 1058. Roms vfduitatis sus tempore morabatur. 

(b) Aldeardisseu Hildegardis, niie Roberti Bar- (e) Scripseret Gregorius omnibus christianant 
gunaiz Ducis, de qua chronicon Malleacense ad fidem défend ère volentibus, ut se in auxiliumOrien- 
annum 1068 : Per hœc tempora duxit uxorem Guido taiium accingerent, literis dans kal. mart'ri, indict, 
Cornes Aldeardim , filiam Robtrti Duels Burgundiee Xtl, an. 1074 , quarum hoc est initium : Notum 
et neptern Ainrici Régis Francorum. vobis esse volumus hune virum prœsentium portitorem, 

(c) la concilio apud Sanetum Maxentium VII haL dum de uttramarinis nuper reverteretur partibus, apos- 
julii celebrato , in quo erat major Goseelinus archi- tolorum limina et nostram pretsentiam visitasse : à au* 
episcopus Burdegalentu, WUkrmus PttragorifUs , et sieut a pltrisque aliis eognovimut genttm paganorum 
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pervidimus : quoniam rumor est in transmarinis partibus christianos , miserante A 
Deo , paganorum longé propulsasse ferocitatem ; et nos de reliquo quid acturi simus , 
adhuc divinae providentiae consilium exspectamus. Vobis tamen et de bona volun- 
tate plena apud Deum remuneratio est reposita; nobis au te m , si necesse fuerit, 
in vestris promissis, sicut in dilecto fratre et filio, certa semper existit fiducia. Data 
Tiburi, iv idus septembris , indictione xm. 

Di.u.fpist.^. XXXI. Ad GOZELJNUM Burdigalensem archiepiscopum. 

Mon et ut Roniam veniat, vel alium mittat qoi Isembertum episcopum ad se vocatum praesentem 
. accuset de injuriis quas ab illo se passum per literas questus est, et Isembertum nisi ad se venerit , 
sicut praeceperat, excommunicatum unà cum criminis consonibus denunciet. 

An. 1074, Gregorivs episcopus, strvus servorum Dei , Goielino Burdigalensi episcopo 
10 «ptembris. et a p 0s tolicam benedictionem. S 1 c u t in literis tuis intelleximus, Isembertus B 

Pictavensis episcopus magnas Deo omnipotenti et B. Petro , tibique magistro suo 
injurias irrogavit, seseque nobis adversarium , impugnatorem justitix, hostem sanctae 
ecclesiae, patenter ostentavit. Nunc igitur, quoniam ad vindictam maiefactorum ejus 
non nostrâ tantùm , sed et tuâ opus est vigiiantiâ , fraternitatem tuam multùm admo- 
nemus, ut nulla te occasio in hac causa tepidum vel aliquo modo negligentem 
reddat ; sed si eum ad nos venturum cognoveris, tu ipse, si queas, ad apostolorum 
iimina fatigationis cursum non réfugias. Quod si tuae minus ferre poterunt occu- 
pationes, taies personas tam ex tua parte, quàm eorum qui eadem nobis, qu«e et tu, 
de praefato episcopo per literas notificaverunt, ad nos dirigi non desinas procurare, 
qui veritatem rei irrefragabili assertione , praesente episcopo , approbare valeant. 
Verùm haec, non ut super his quae à te nobis significata sunt dubitemus, hoc ordine 
transigenda requirimus; sed ut, patrum nostrorum statuta servantes, om nia et ratio- C 
Habiliter discutiamus , et auctorabili judicio, Deo favente , conciudamus. Novit enim 
prudentia tua, quod, personis absentîbus, accusationem perscripta canonicanon 
probet auctoritas, nec absque partium disceptatione percognita, in examinatione 
recipiat causas. Quapropter sxpefatum episcopum ad apostolicam audientiam sub 
tali districtione per epistolam (a) nostram vocavimus, ut, nisi prxsentiam suam ante 
festivitatem S. Andréas nostro conspectui exhibuerit, omni episcopaii et sacerdo- 
tali privatus officio , etiam sacrx communionis sil participatione seclusus. Si ergo 
pertinaci induratus contumaciâ, circa praelibatum terminum nostrae prxsentiae se 
subtraxerit, prolatam in eum sententiam divulgatâ prxdicatione denuncia , et, 
sicut inimici Dei , omnibus modis nequitiam et impudentiam ejus confundere 
non désistas ; eos quoque quos ipse ad tantum facinus perturbandi conventum 
vestrum applicuit, tam laïcos quàm clericos , quousque ad satisfactionem veniant, £) 
à corpore et sanguine Domini et ab omni divino officio apostolicâ auctoritate repul- 
sos esse scias. Quod si episcopus , sicut in literis nostris districtè commonitus est, 
omnibus indicare neglexerit , tu palàm illis facere nullatenus praetermittas. Data 
Tiburi , îv idus septembris , indictione xii j. 

ui.n,t P »t. s . XXXII. Ad Bpiscopos regni Francorum. 

Regni Frandae calamitates et Régis nefanda scelera déplorât. Increpat episcopos de eorum contra hujus- 
•- modi scelera taeirurnitate. Mandat ut Régi résistant : qui si obtemperare noiuerit , totum regnum 
interdici jubet ; et si ille perseveraverit , de ejus occupatione eripi. Episcopis verô , nisi ei restiterint , 
depositionis pœnam minatur. Mandat practerea Lanzelinum quemdam moneri, ut ilissum dimittat 
peregrinum, Româ revertentem ab eo captum. 

An. 1074, Gregorivs episcopus, servus strvorum Dei, Mmassa Remensi, Richerio Seno- E 
10 septembm. nens i f Ri c hardo Bituricetisi archiepiscopis , et Adraldo episcopo Carnotensi, caterisque 
episcopis Francia , salut em et apostolicam benedictionem. Long a jam temporum 
curricula transàcta sunt, ex quo regnum Francis, olim famosum ac potentissimum , 
à statu glorix suae coepit inflecti, et, succrescentibus malis moribus, plerisque vir- 
tutum insignibus denudari. Verùm his temporibus et culmen honoris et tota faciès 
decoris ejus collapsa videtur, cùm neglectis legibus, omnique conculcatâ justitiâ, 

contra christianum fortiter invalu isse unperium , et tyrannicâ violentiâ occupasse, et multa milita chris- 
miserandâ crudelitate jam. feri usque ad muros, tianorum quasi pecudes occidisse Ù' c. Lib. 1 , epist. 49. 
Constantinopolitance civitatis omnia dévastasse , et ■ (a) .Epistola nobis XXIX, supra, p. j 80. 
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A quidquid fœdum , crudele, rhjserandum, intolerandumque est, ibi et impimè agitur, 
et adeptâ iicentiâ jam in consuetudine habetur. Ante aiiquot annos , postquam , 
tepente inter vos regiâpotestate, nullis legibus nuiioque imperio injurias prohibitae 
sunt vel punit;?; inimici inter se, quodam communi jure gentium, quisquis pro 
viribus conflixerunt , ad vindicandas injurias suas arma copiasque paraverunt. 
Quibus permotionibus etsi pierùmque in patria caedes, incendia, et aiia quae beiium 
fert exorta sint, dolendum quidem id fuit , sed non tantopere admirandum. Nunc 
autem omnes maliîià quasi quodam pestiientiae morbo repieti , horrenda et multùm 
execranda facinora multoties nemine impeilente committunt : nihil humani nihiique 
divini attendunt ; perjuria , sacriiegia , incestum perpetrare , sese invicem tradere 
pro nihiio ducunt^et, quod nusquam terrarum est, cives, propinqui, fratres etiam 
alii aiios propter cupiditatem capiunt, et omnia bona eorum ab iliis extorquentes, 

B vitam in extrema miseria finire faciunt. Peregrinos ad apostoiorum iimina euntes 
et redeuntes, uti cuique opportunum fit, capientes in carceres trudunt, et acriori- 
bus quàm paganus aliquis eos tormentis afrxcientes , saepè ab iliis plus quàm habeant 
pro redemptione exigunt. Quarum rerùm Rex vester, qui non Rex sed tyrannus 
dicendus est, suadente diabolo, caput et causa est, qui omnem aetatem suam 
flagitiis et facinoribus poliuit ; et suscepta regni gubernacuia miser et infelix inuti- 
liter gerens , subjectum sibi populum non soiùm nimis soiuto ad scelera imperio 
relaxavit, sed ad omnia quae dici et agi nefas est, operum et studiorum suorum 
exemplis incitavit. Nec satis visum est ei dispersione ecciesiarum, in adulteriis, 
in rapinis nefandissimis , in perjuriis et in multimoda fraude, unde saepè eum 
redarguimus , iram Dei meruisse ; quin etiam mercatoribus qui de muitis terrarum 
partibus ad forum quoddam in Francia nuper convenerant ( quod antehac à Rege 

C factum fuisse nec in fabulis refertur), more praedonis infinitam pecuniam abstulit, 
et qui legum et justitiae defensor esse debuit , is potissimùm depraedator exstitit : 
nimirum id agens , ut maia sua non jam infra terminos regni quod occupât com- 
prehendantur , sed ad suam , credo , confusionem extendantur. 

Quod quia judicium superni judicis effugere nullatenus credendum est, rogamus 
vos, et ex vera caritate monemus, ut caveatis vobis, ne prophetica super vos 
maledictio veniat , quâ dicitur , Mahdictus homo qui prohibât gladium suum à sait- Jer.xi.vin, 10. 
guine: hoc est , sicut ipsi bene inteiiigitis , qui verbum praedicationis à carnaiium 
hominum retinet increpatione. Vos etenim, fratres, etiam in culpa estis, qui dum 
perditissimis factis ejus sacerdotali vigore non resistitis , procul dubio nequitiam 
illius consentiendo fovetis. Proinde , quod inviti ac gementes dicimus , multùm 
timemus ut non pastorum , sed mercenariorum sententiam accipientes *, qui videntes */ *cc'«P !ati »- 

D iupum suboculis vestris gregem Dominicum lacerantem, fugitis, dum quasi canes 
non valentes latrare sub silentio vos absconditis. Atque equidem eo magis de vestro 
periculo metuimus, quanto nuilas vobis in futuro examine excusandi rationes sup- 
petere cognoscimus : dummodo non alias vestrae taciturnitatis causas , nisi aut 
conscientiam , si vestro (quod non credimus) instinctu tôt mala perpétrât, aut 
negligentiam , si de ejus perditione parùm curatis, deprehendere possumus. Quae 
utraque quàm sint fugienda, maximè in officio vobis commissae dispensationis , 
vos ipsi perpenditis qui debitam pastoralis curae soiiicitudinem non ignoratis. Nam 
si prohibere eum à delictis , contra jus et reverentiam promissae sibi fidelitatis esse 
putatis , longe vos fallit opinio : quoniam hoc omni ratione confirmare possumus , 
multo fideliorem esse qui aliurri de naufragio animae suae vel invitum retrahit, quàm 
qui in peccatorum gurgite nocivo consensu eum deperire permittit. De timoré vero 

E vanum est dicere , quoniam vobis ad defendendam justitiam conjunctis et cons- 
tanter accinctis tanta virtus foret , ut et ilium fideii correctione sine omni vestro 
periculo à consueta malefaciendi libidine possetis avertere, et vestras pariter animas 
liberare : quamquam etsi timor ac periculum mortis immineret, vos tamen à iibertate 
vestri sacerdotalis officii desistere non oporteret. Unde rogamus vos, et apostolicâ 
auctoritate monemus, ut in unum congregati patriae, famae vestrae atque saluti consu- 
iatis., et communi consiiioac conjunctissimis animis Regem alioquentes, de sua eum 
et regni confusione atque periculo commoneatis, et quàm criminosa sint ejus facta 
atque consilia in faciem ei ostendentes , omni exhortatione eum flectere studeatis; 
quatenus rapinam suprascriptis negotiatoribus factam emendet, quae nisi reddita 
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fuerit (sicut vos ipsi scitis ), infinham discordiam et intmicitias inter muitos pariet. A 

De caetero delicta sua corrigat, et, relictis juventutis suae moribus , attritam regni 
sui dignitatem et gioriam, tenendo justitiam , reparare incipiat ; et ut cxteros ad ea 
quae recta sunt coercere valeat, ipse primùm quse sunt iniqua reiinquat. Quod si 
vos au dire noluerit, et, abjecto timoré Dei, contra regium decus, contra suam et 
populi salutem , in duritia cordis sui perstiterit, apostolicae animadversionis giadium 
nequaquam eum diutiùs effugere posse quasi ex ore nostro sibi notificate. Propter 
quod et vos apostolicâ auctoritate commoniti atque constricti, matrem vestram 
sanctam Romanam et apostoiicam ecciesiam debitâ flde et obedientiâ imitemini ; 
et ab ejus vos obsequio atque communione penitùs séparantes , per universam 
Franciam omne divinum officium pubiicè ceiebrari interdicite. Quod si nec hujus- 
modi districtione voluerit resipiscere, nuili ciam aut dubium esse volumus , quin' 
modis omnibus regnum Franciae de ejus occupatione , adjuvante Deo , tentemus B 
eripere. Sanè si in hoc tanto tamque necessario negotio tepidos vos cognoverimus, 
non jam ampiiùs dubitantes quin vestrâ fiduciâ fultus incorrigibilis perduret, vos 
ipsos sicut socios et complices scelerum ejus , episcopali privatos officio, pari vin- 
dicte jaculo feriemus. Testis enim nobis est Deus et propria conscientia , quod haec 
neque precibus neque pretio alicujus ducti dicimus, nec in animum induximus; 
sed solo dolore tacti intrinsecus , quèd tam nobile regnum et tam infinitus popu- 
lorumnumerus unius perditissimi hominisculpâ depereat, tacendo dissimulare nec 
Prov,xxix,»5. possumus nec debemus. Memores igitur illius divinae dicti sapientiae , Qui timet 
hominem, cito corruet; et qui sperat in Domino, sublevabitur ; ita agite, ita vos habe- 
tote, ut quàm sit vobis libéra mens et iingua ostendatis :nec, timentes hominem, 
infirmitatis vestrae ruinam patiamini ; sed confortati in Domino et in potentia vir- 
tutis ejus , sicut strenui milites Christi , ad celskudinem praesentis et future gioriae C 
sublevemîni. 

Praeterea multùm rogamus et admonemus dilectionem vestram , quatenus Lan- 
zelinum Belvacensem (a) militem convenientes , ut Foicerium Carnotensem fidelem 
nostrum , quem ab apostoiorum liminibus revertentem cepit , nihil de bonis ejus 
retinens, illaesum dimittat, ex parte beati Pétri et nostrâ apostolicâ ayctoritate 
commoneatis. Quod si facere contempserit , spiritualibus et sxcularibus armis eum 
insequi et urgere non priùs desistatis , quàm relicto S. Pétri peregrino , etiam si quid 
pro redemptione illius accepit aut pepigit , simui reddere aut refutare cogatis. Data 
Tiburi, iv idus septembris , indictione xm. 

jjb.ii,fpist. t o. XXXIII. Ad UDONEM Trevîrensem archiepiscopum. 

Committit ei et episcopo Metensi causam quas inter Tullensem episcopum et quemdam ejus clericum D 
vertebatur. Monet ut illum tutum praestet, et omnia ablata ei restitui jubeat; tu m convocatis Tullensi- 
bus clericis, inquirat de moribus episcopi, de quibus certior vult fieri ante synodum. 

An. 1074, Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Udoni Trevirorum archiepiscopo 
16 oaobnj. sa j utem et apostoiicam benedictionem. Admonere te, frater, ut ea quae tibi com- 
mittimus fideliter agas ex caritate, ut vero velociter, ex considerata causarum et 
temporum rît competentia et necessitate : quae quidem utraque in subscripto negotio 
ita te observare volumus, ut, quemadmodum credimus , fidum te et indefessum 
nobis cooperatorem cognoscamus. Frater iste Tullensis , ut fertur , clericus ad nos 
veniens, conquestus est nobis, quoniam iratus sit ei dominus suus , videiicet Tullen- 
* Pibo. sis * ut dicitur episcopus , se exulem factum et omnibus rébus suis exspoliatum , 
supplicans ut apud apostoiicam pietatem tantarum miseriarum aliquam inveniret 
consolât ionem. Nobis verô , cur hoc sibi accident , diligenter inquirentibus , retulit £ 
se ab episcopo quamdam ecciesiam postulasse , quae ad officium custodiae , quod 
tenebat, iegali constitutione dicitur attinere. Qua de re commotus episcopus, cùm 

(a) De hoc Lanzelino Iegitur in notitia funda- » crucifixus , et sepulcrum in quo positus fuit , 

tionis prioratûs S. Sepulcri de Villaribus , Fiavia- » multis ex hac provincia secum comitatus , adiit , 

censi S. Geremari monasterio subjecti, in notisad »illis videiicet temporibus quibus nulius christiani 

Opéra Guiberti abbatis Novigenti, p. 603 : « Lans- » nominis confessor, nisi furtim, aut, ut ita dicam, 

» ceiinus senior, Fulconis Belvacensis filius, strenuse » tapinacione, propter obsistentium paganorum ti- 

» nobilitatis vir, et secundùm hujus saeculi fastum «morem.illuc pergere ausus erat:qui multa tam per 

» magna potentiae fuit. Iste , ut rei exhus probavit , » terram quàm per mare passus pericula,ad ultimum 

»nutu et voluntate Dei Jérusalem et sancta loca » suo potitus desiderio , satisque humiliter adorato, 

1» ubi Dominus nostcr Jésus Christus natns , ubi » eu m suis omnibus in Galliam repedavit. &c. » 

ei 
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A ei non solùm hanc denegaret ecclesiam , sed tbtum officium per summàm interdi- 
ceret obedientiam , respondit se non debere sibi obedientiae reverentiam , quoniam 
archidiaconatus, consecrationes ecciesiarum , et îpsas ecclesias vendendo, simoniacâ 
hasresi se commaculasset ; cum muliere quadam in publica fornicatione jaceret, de 
qua filium genuisset, quamque rumor esset sacramento et desponsatione laïcorum 
more sibi copulasse ; et praeterea quôd nonnulli eum ad episcopatum pactione prae- 
mii pervenisse dicerent. His auditis , episcopus quasi de manifestis culpis pcenitens , 
et de sua correctione tum cum hoc solo , tum cum caeteris fratribus loquens , 
tandem manifesta indignatione et ira super istum inflammatus est ; egressoque ab 
urbé episcopo, pauio pôst milites ejus , utpote non ignorantes voluntatem domini , 
huic omnem securitatem abnegavere , et intra claustrum ei minati sunt in faciem. 
Quos cum insidiari vitae suae et honori intelligeret , clam discessît, ut suâ absentiâ 

B temperaret severhatem hujus furoris ; episcopus vero confestim sua omnia diripi 
et publicari praecepit : et ita iste exulem sè et egenum jamdiu fuisse conqueritur. 
Verùm haec nobis inordinata et valde iniqua videntur ; quoniam si illa vera (a) 
sunt, episcopus, immo exepiscopus, non hune, sed conscientiam suam odisse et 
persequi debuerat ; sin vero falsa ( et utinam falsa ! ) , non tamen milites, sed disci- 
plinant canonum istum corripere et flagellare aequum fuerat. Quocirca fraternitatem 
tuam apostolicâ auctoritate commonitam et in hac causa suffultam esse volumus , 
ut , convocato et adjuncto tibi dilecto confratre nostro Herimanno venerabili epis- 
copo Metensi , Tullensem conveniatis, eumque ut ciericum istum sine omni periculo 
vitae, et securum ab omni contumelia, in claustrum suum recipiat, et officium 
custodiae cum ecclesia quam postuiavit, si justè attinet, cum caeteris omnibus justis 
pertinentiis et utilitatibus suis , et praeposituram suam et officium scholarum , nec- 

C non omnia ablata sibi bona , et tam irrationabiliter illata damna restituât , aposto- 
licis jussionibus commoneatis. Deinde , convocatis Tullensibus clericis , per veram 
eos obedientiam , immo sub comminatione anathematis , constringite ut quidquid 
de introïtu et vita episcopi sci unt , vobis aperiant ; et vos , undique exploratâ veritate, 
quid nobis inde credendum sit, in synodovel ante synodum quam in prima heb- 
domada Quadragesiraae celebraturi sumus, per literas vestras notificare nullatenu$ 
praetermittite. Quôd si episcopus, utoptamus, innocens de tôt ac tamis criminibus 
apparuerit , quôd ciericus temerè peccavit, quoniam, ad nostram venit audienijam, 
<jualiter justè corrigatur, Deo aspirante, procurabimus. Si vero episcopus ea quae 
sibi intenduntur veraciter removere non poterit, nujlomodo ferendum est nobis vel 
vobis, ut locum pastoris lupus obtineat. Has autem literas ideircô apertè sigillari 
praecepimus, ut certiorem vobis auctoritatem traderemus. Data Romae, xvn ka{. 

D novembres, indictione Xiii. . , • • , ..... 

XXXIV. Ad Argentinensem et Basileensem episcopos. ub.u,<pUt.i+ 

■ ' ' ,[•■'••■ i-ur: jj y.: j : • . .. .. : 

Ut curam advocatiae monasterii Sanctae-Crucis^ à Leone IX conditi, juxta ejusdem pontificis çonsti- 
tutionem, Gerardo ejus nepoti majori-natu adjudicent, et Hugonem ab ea exxlûdant. 

• . - , . t.li. iv , _ . Cj!- -> . . y 

Gregorius episcopus , servus sérvorum Dei, Guovmio At.gentwmfi At Burchardo An. 1074, 
Basileensi, epjscopis salutem et apostolicati} bentdicùon^m. Non ignorare yos credir »9 «Ktobru. 
mus dominum nostrum beats memoriae Leonem Papam monastecium Sanctaer 
Crucis (b), in terra haereditatis sila* fundatum , ac propriis. opibus ejws> constructum» 
sanctae Romanae ecçlesias, qui pie £t sanctè praesidebat, in pnoprium jus tradi disse; 
quatenus venerabilis iile locus sub alis S. Pétri tutior et liberior in .dWùio famuiatu 
E proficeret. Verùm , sicut certâ relâtione comperimus , nepotes illius, Hugo (c) vide- 
licet et Gerardus (d), sua pptiùs quànvquae- Dei sunt quœjentes; nec tam sanctis- 
simi viri excommunicaiionein timentes , dum intef se de advocatia contendunt, 

(a) Hic à malevolo clerico conficta vidéritur castrum Egençheim habenù monasterii advocatiam 
Mabillonio , t. V Annal. Benedict. p. 7J. commisit arino 1049, quae proinde ad filium ejus 

(b) Puellare monasterium , Wofeinheim appel- Hugonem dérivasse debuerat. Sed is tune Egenshe- 
latum , situm in superiori Alsatia, quatuor leucis à mii Castro non potiebatur. 

'Columbaria f Colmar ] , cujlis parthenonis sôla) >s ' (^'Gerardus natus erat Gerardo , alrero fratre 

modo, rudera supersunt, inquit MabiUonius, t. IrV ' iBtunotiis ^sikcesseratque circa annunv 1664 Hen- ' 

Annal. Benedict p. 416. , ■* ( , rico côgnato suo germano , in Egensheuiii castro. 

(c) Wugo fîfius erat Henrici, fîlîî Hûgonis fratris Uno. itaque propinquitatis gradu aritiquior erat 
Brunonis scU Leonis IX PapaS. Hiti nepoti Hcnrico Gerardus Hugdne. •• • ' : 

TonuXlV. Eeee 
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monasterii bona diripiunt , et quae ad sustentationem ancillarutn Dei constituta sunt, A 
sacrilegis invasionibus militibus suis prsedam faciunt. Quapropter fraternitatem ves- 
tram multum rogamus et admonemus, ut, pro amoreet débita S. Petro obediemia, 
ambos in iocum aiiquem vestro conventui aptum convocetis, et, causam utrimque 
diligenter inquirentes , fmem contentioni eorum imponere summopere studeatis, 
in nullo quidem ab ea quae in privilegio praelibati patris nostri Leonis papa? des- 
cripta est, constitutione et determinatione digredientes. Ibi enim inter caetera ejus 
* Epihtim. apostolicâ sanctione decretum est, ut qui de progenie sua in Castro de EgenescAeti * 
caeteris major natu fuerit, curam advocatiae solus teneat, et in omnem posteritatem 
ejus generis haec potestas ita procédât : juxta quam ordinationem Gerardum quidem 
justiùs- agere , et advocatiam magis mérité quàm Hugonem administrare putamus , 
quia aetate priorem esse intelieximus. Quod si et vos ita esse cognoveritis, ex parte 
B. Pétri et nostrâ apostolicâ, vestrâ etiam episcopaii auctoritate, Hugoni interdicite B 
ne uiteriùs ullo modo de eadem advocatia se intromittat , neque monasterium aut 
bona ejus, cujuscumque modi sint, aliquâ laesione vel contrarietate impetat; aiioquin 
sciât se apostolici gladii ictum nuilatenus evadere posse, et non solùm à gratia 
B. Pétri , sed à communione totius ecclesiae , judicio sancti Spiritûs et apostolicâ 
sententiâ excommunicatum et condemnatum penitùs separari. Quidquid igitur inde 
factum fuerit , per literas vestras nobis quantocius indicare curate. Data Romae , 
iV kalendas novembris, indictione xm. 

Lih.u,<pï«., s . XXXV. Ad Humbertum archiepiscopum Lugdunensem , frc. 

Clericos Lingonenses moneant ut désistant ab injurii», et satisfaciant de damnis monasterio Pultariensi 
illatis: quod si facere renuerint, eos ab introïtu ecclesiae arceant, et si perseveraverint, excommuni- 
cation! subdant. £ 

An. 1074, Grecorius epïscopus , servus servorum Dei, Humberto archiepiscopo Lugdunensi, et 
'* Aganont" 5 dgino * Augustodunensi , et Rodulpho * Matisconensi episcopis , salutem et apostoJicam 
♦O.Undrico. benedictionem. Humbertus Puhariensis abbas diù apud nos pro necessitatibus 
monasterii sui commoratus , multas adversitates et inquietudines conqueritur se à 
clericis pati Lingonensibus : cujus injuriae tanto vehementiùs nos attingunt, quanto 
soilicitudines apostolicae dispensationis per beatum Petrum , cui servimus , et cui 
monasterium iliud speciali et proprio jure subjectum est , nobis prae caeteris 
incumbunt: Sed quia longum erat singulas querimoniarum abbatis causas hic corn- 
prehendere , fraternitatem vestram rogamus et apostolicâ auctoritate monemus, ut 
ex ore ipsius illatas sibi molestias et monasterii detrimenta audiatis et diiigenter v 
attendatis » convocatisque prarccriptis clericis , ad faciendam emendationem et 
satisfactionem , prout justum fuerit , super omnibus de quibus in eos conqueritur D 
abbas , nostrâ vice et apostolicâ auctoritate commoneatis. Quod si vos , immo .. 
B. Petrum et ejus per nos jadministrata monita contempserint , et justitiam facere 
renuentes in pertinacia temeritatis suae perstiterint , ab introïtu ecclesiae arcere eos 
et excludere nuilatenus praetermittatis. Sin vero nec pro hujusmodi districtione 
voluerint resipiscere, et illatas B. Petro injurias, utpote privilégia ejus transgressi, 
caeteraque in quibus abbatem et monasterium ejus indignis ofFensionibus laeserunt , 
dignâ respuerint satisfactione emendare , nostrâ apostolicâ auctoritate jussi atque 
suffulti, eos anathematis giadio percussos à corpore et communione totius ecclesiae 
separate , et canonico judicio condemnate. Quidquid autem inde factum fuerit , 
nobis per vestras literas sine mora notificate. Data Romae, m idus novembris, 
indictione xm. - ■ 

. E 
ub.u.epist.,8. XXXVI. Ad GUILIELMVM Comitem Pictavensem. 

Ut unà cum episcopis ac nobilibus regni Francise admoneat Philippum Regem desistere à confusione 
ecclesiarum , atque à deprxdarionibus : aiioquin ipsum Regem, et quoscumque ei obedientîam praes- 
tantes, minatur se cxcommunicaturum. 

An. «074, Gregorws episcopus , servus servorum Dei, Guiîielmo Comiti Pictavensi salutem 
13 novembre. et apostolicam benedictionem. LicÈt Philip'pi Régis Francorum iniquitates ad no- 
titiam tuam pervenisse dubitandum non sit , utile tamen duximus quantum de 
eisdem iniquitatibus doieamus tibi innotescere. Nam inter caetera sceiera quibus 
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verecundiam , ut, «v^JSifiS^^.^.^^ posthabuit 
negotiatores qui ad partes verras ven^ T f UOn ? al, q u * P^ente., bal» 
epùcopos Friche liLis «^S^SS^ri*^'^ Q " a de re ' quia 
et nos purè diligentem et ut creAW ° J ' mo " ult "us, te quoque S. Petrum 
pnecipuè monemus qua enûs ex hîs a l T.- ïf ^ con ^tatu m , 

dam adhibitis , iniquitates ,3 ™ bd,6r,bus F™cte.me«oribus quibus- 

. xenuadando, atqul b o n oïu m e îL^S^' " ?. ipS V tU,torum -ggeiibus 
confusioneecçleslrum manum ™ "TJ" slI " s ,^endo, incipkt jatn à 
pravos mores suos commutare deur^Z' eXPmp,ar ^ nor "* Franche R egU m 
oraîores S. Pétri impediumu^ «J? *? qUaS SUprà com ™emoravimus , unde 
B tione emendare/Q^ ^ m ° dU afficiu ™ r » ™* diia- 

tractabimus : alioquin Iû^Z^SL'TT^' ^ V****™* «ritate 
<IÙm duritiam et impœni eTcL • SU °o rUm P erd "™erit, et sécan- 

ts Deo auxiliant ^TZuhS ^ ^ ^ Pet " sibi ^urizaverit , 
et communione sancts^c Se TsL T"* * Ro °T l T 00 *» ^ àcorpore 
obedientiam exhibue k sinVSbfoTn', " ^ Icum< ï ue sibi r egalem honorem\eI 
S. Pétri excommunié Zb^*j$^£f T $ W<>ùdie super ahare 
vimus; diù est quôd sancte ecdeS- • ^ Uod Im <I uitat « suas porta- 

lavimus. Nunc amerri àdeô oerversh» ' adoIescenti * ™* dissimu- 

si tant, vaietudinis" - "otf l em reddidit, ut 

martyribus intulerunt nos ,îm™« »i- quantam pagam Imperatores sanctis 

XXXVII. Bimricmsem archiephcopum. ù„^„ 

* ' " ™ "**3ESES££Sr ~ — - - 

Rodulphc ^Turonensi ^ ^ 7 P^ati commisimus confratri nostro 
di,igen er f ~ et^mîm .KSSSïïfi^ 
D cem il?"7 tèrmtaS S Î C SC Prafat ° COnfratri nostro in ^ au" auxi iat rt 

bZn r P Data e 3ô m q r t r US ; n / nq ; ,isi ï 0ne ÎT* r " "° n sit nobi * necessalm e a , 
oorare. L»ata Romae, xvn kaiendas decembris, indictione xm. 

XXXVIII. Ad Ri chéri UAf Senonensem archiepiscopum, 

U ^i^^fe perpétrât, dignau, 

jubet. " e racere recus a v ent, canomcam m eum cefisuram exerceri 



'°74. 
novembris. 
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Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Rkherio Senonensi arcfiepiscovo > 
sautem et apostolicam benedictlonem. Confrater noster Rodulphus TurSs '* 
arch,e piSC o P us venons ad nos innotuit se non parvam injuriam à quodam pïïo- 
chmno tuo , nomme Lanzeiino (c), sustinuisse. Asserit enim ipsum in ?ia sibL P ntarâ 
E 7(c u^l] ^ d T. SUOram ^datis, quibusdam etiam vulneral 
Tl q r' 1 " n eS ° m fa , C em S " 3m P r °P ri0 consanguineo interfecto, mul i 
contumelns se dehonestasse. Unde fraternitatem tuam admonemus, ut p^fatum 
Lanzelmum convenias , et tanti sceleris prssumptionem dignè emendare facias : 
quod qujdem fratern.tas tua, etiam sine nostrarum iiterarum admonitione, facere 
debu.sset. Et si xta est ut dicitur , priùs ad nos vindicte quàm proclamationis venire 

rcDruano , ceiebrata legitur : PI l ippus Rex Fran- dolensis ecclesia [ Bourg-Dieu ou Bourg-Déolsl k 

ZZ' " ?*■ " J GM aS itUris de Satis ~ T «™nensi chronographo, tomo nostro fll, p 46 7 

factwne sua et emendattone secumatan non fecerit , (c) Lancelino le lalgenciaco, ut nobi iuidem 

fe w " w,MM ^^»SXConccoL344. videtur, qui jure metropolhani de parochl era, 
Verumhaeccommmandopronunciata. Senonensis arcbiepiscopi. P 
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fama debuisset , si m te fraterna caritas vigeret. Quod si ipse spiritu superbise duc tus A 
satisfacere recusaverit, canonicam super eu m censuram exercere non différas. Data 
Romae, xvn kalendas decembris, indictione xmi.» 

ub.u >f pist.2i. XXXIX. Ad abbatem Bellilocensem. 

Ut archiepiscopo Turonensi pareat : sin aliquam idoneam excusationem habet , ad synûdom unà eum 
nuncio ipsius archiepiscopi vcniat, vcl nuncios mhtatde sua inobedientia et objectb çriminibus res- 
ponsurus. 

An. 1074, G regorius episcopus , servus servorum Dei , abbati * Bellilocensi salutem et 
•Steph^o." apostolicam bénédiction em. Confrater noster Roduiphus Turonensis archiepis- 
copus retulit nobis te nullam sibi obedientiam veile impendere, teque usuris caete- 
risque sceieribus effrenatâ licentiâ deservire. Quapropter admonemus ut praedicto 
confratri nostro debitam non deneges obedientiam. Quod si aliquam te cognoscis B 
idoneam posse praetendere excusationem , cum praedicti confratris nuncio ad syno- 
dum quam in prima septimana Quadragesimae celebraturi sumus , venias vei ido- 
neos nuncios mittas , quatenus et de inobedientia archiepiscopi , et de çriminibus 
tibi objectis respondeas. Non enim possumus , quod in laïcis iegaiiter reprehendi- 
mus, in te indiscussum, et si verum est quod infertur , sine condigna pcena punien- 
dum relinquere. Data Romae, xvn kalendas decembris, indictione xm. 

uk.n.epiu.22. XL. Ad HUGONEM de Sancta-Maura. 

Ut injuste retenta eccjesiae Turonensis bona archiepiscopo reddat; et si qqid sibi deberi putet, cum ejus 
nuncio Romani ad synodum veniat, alioquin excomtnunicandus. 

An. 1074. Gregor/us episcopus, servus servorum Dei, Hugoni militi de Sancta-Maura. C 
«j novembre. c ONFRATER poster Roduiphus Turonensis archiepiscopus conqueritur quod tu 
bona (a) ecclesiae sus injustè retineas , et neque timoré Dei, neque reverentiâ. 
B. Maurilii , ad justhiam faciendam velis mentem tuam inclinare. Unde apostoiicâ 
auctoritate monemus ut , si ita est , de bonis iilis dignam satisfactionem praedicto 
confratri nostro ofFeras. Quod si fortasse ab eodem archiepiscopo praejudicium tibi 
fieri claruerit, cum nuncio ad futuram synodum nostram venias, quatenus, utrim- 
que auditis rationibus , unusquisque vestrûm prociamationis suas justitiam conse- 
quatur. Quod si huic admonitioni nostraf inobediens fueris , in eadem synodo ad 
quam te vocamus, procul dubio excommunicaberis. Data Romae , Xvn kalendas 
decembris, indictione xi 11. 

ui.u,tfist.ij. XLI. Ad Isember TU M Pictavensem episcopwn. D 

Confirmât interdictum à suo legato adversùs eum factum , eumque à sacrorum participatione excludit 
usque ad futuram synodum, ad quam eum venire jubet. 

An. 1074, Gregorius episcopus , servus servorum Dei , Isemberto Pictavensi episcopo. 
16 novembre. Q u o N 1 AM interdictus à legato nostro Giraldo Ostiensi episcopo obedire con- 
*/ nostri». tempsisti, concilium (b) nostro praecepto congregatum violenter conturbasti , nobis* 
quoque'praeceptis de causa S. Hilarii (c) inobediens exstitisti, auctoritate appsto- 
iorum Pétri et Pauli interdictum à nostro legato episcopaie officium non solùm 

(a) Quantum hoc ttmpore Rodulfùs sollicitus i> ne illas revocare studeas , nullus labor te ter- 

fuerit bona ecclesiae sus deperdita ad illius domi- » reat , nulla segnities retardet , nullum blan- 

.nium revocare , docet nos epistola sequens Régi- » dimentum emolïiat. Fratres etiam ejusdem loci 

naldi Alethensis episcopi , quam nondum editam » canonicâ societate connexos incitare nonvereor, 

subjicere juvat ex ms. cod. 152 Biblioth. nat. Paris. »ne in ejusmodi studio pigritari te consentiant. 

fbL 42 R. » Sentio namque , et plus quàm vellem experior , 

u DiUctissimo domino R. Turonensis tcclesiœ me- » ad quantam penuriam ecclesia cui prxsideo , le- 

» tropolitano R. AUtandus utcumque episcopus , in »vttate antecessorum meorum adducta sit. Et ideo 

n Domino salutem. Quoniam auditis adversitati-, » languore quo langueo , alios ianguidos,ut medici- 

»bus meis condoluisti, et de illis consolationis » nam quasrant , prasmunire non ignoro. In quo 

»tuae refugium per Reginaudum nostrae matris j> negotio si te perspexero pugnatorem, totis viribus, 

»ecclesiz canonicum mihi mandasti , non prout «si quid valent, me habebis adjutorem. Vale. » 
»debeo, sed prout valeo, caritati tuae gratias re- (b) Concilium anno 1074 apud S. Maxentium 

»fero. Caeterùm , quia prœdictae ecclesiae filium vu kal. juin celebratum, de quo vide epist. 2 lib. II. 
»me recognosco, de illius utilitate et privatim et (c) Vide, suprà, Gregorii literas ea de re ad 

» publicè audacter loqui non dubito. Quapropter Isembertum , lib. I , epist. 73 , datas Romat il idus 

«de rébus illius ab ea quoquo modo alienatis, aprilis , indictione XI t. 
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A confirmamus, verùm etiam te à communione corporis et sanguinis Domini nostri 
Jesu-Christi separamus , usque ad futuram synodum quam , Deo annuente, in prima 
hebdomadafa) Quadragesimac celebraturi sumus, nisi fortè periculo mortis immi<- 
nente ; et. hoc praecedente satisfactione sacramento confirmatâ. Praecipimus etiam 
eâdem apostolicâ auctoritate, ut in futuro concilio jamdicto te nobis représentes, 
et de his omnibus et caeteris quae tibi iliata sunt, rationem redditurus venias. Quod 
si non feceris, noveris te in eadem synodo absque spe futurs reconciiiationis depo- 
nendum. Data Romae, xvi kalendas decembris, indictione xm. 

XL II. Ad GOSELINUM Burdegalensem archiepiscopiim , Lié. II, epis. 24. 
et G U I LLELMU m A quitaniœ Ducem. 

B Praecipit ut Pictavensi episcopo, nisi ad synodum, sicut HU prasceperat, venerit, à nemine obedientia 
prsstetur. Burdigalensi archiepiscopo curam rerum ecclesiasticarum , Guillelmo verô Comiti justhiae 
administrationem committit. 

Gregorius episcopus , servtts servorum Dei , Goielino Burdigalensi archiepis- An. 1074, 
copo , atque Guilielmo (b) Duci Aquitanice , salut etn et apostolicam bénédiction em. 16 nove,nbni - 
Notum fieri volumus vestrae dilectioni, nos Isemberto Pictavensi episcopo man- 
davisse, quoniam interdictus à legato nôstro Giraldo Ostiense episcopo (ut supra, 
usque ad id quod ait : Absque spe futurae reconciiiationis deponendum). Quod si 
observare noiuerit , apostolicâ vobis auctoritate praecipimus , ut nuilus vestrûm sibi 
obediat , neque eu m pro episcopo habeat. Tibi autem , Gozeline Burdigalensis 
archiepiscope , ecclesiasticas res committimus tractandas; popuium et clerum, ne 
sibi obediant, commoneas. Tibi vero, Guiiieime Gomes , justitiam committo trac- 
G tandam , atque in vestris manibus causam S. Hilarii regendam , et justitiam inde 
exhibendam committimus. Data Romae, xvi kalendas decembris , indictione xm. 

XL III. Ad AfANASSEAf Remensem archiepiscopum. 

Philippi Régis Francis inauditam in mercatores rapacitatem denunciat, Iegatosque suos ad eum 

venturos archiepiscopo commendat. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Manassa Remensi archiepiscopo An. 10^4, 
salutem et apostolicam benedictionem. Tantis dilectionis ampiexibus sanctam 8<,ec « ml>rit - 
Roinanam ecclesiam et nos suî debito te diligere putamus ; tanto dilectionis fervore 
in suo et nostro amore te debere fervere, ut nimiùm sit nobis haesitare quin apos- 
tolorum limina , si tibi intégra adesset facultas et libéra, visitares. Nunc igitur. 

D cautè et diligenter , ut debes , accipias maium inauditum , sceius detestabiie quod 
Philippus Rex Franciae, immo lupus rapax,tyrannus iniquus.Dei et reiigionis sanctae 
ecciesiae inimicus , Italis et aliarum provinciarum mercatoribus (c) contra Deum et 
regni sui honorem fecit, et alia quorum ad aures nostras ciamores frequentissimè 
venerunt. Haec si, prout justitia dictaverit, correxerit, nos procui dubio lsetari, 
gratiarum actionibus Deum iaudare , ut pro perdita et inventa ove , sciât frater- 
nitas tua ; si vero contrà (quod noiumus) egerit, Deum procui dubio sibi inimi- 
cum, sanctamque Romanam ecclesiam et nos , cui licèt indigni praesidemus, viribus 
et modis omnibus sibi adversari promittimus. Si legati nostri, ut putamus, ad par- 
tes tuas venerint , de his et quae nobis scripsisti , piuribusque aliis , tecum et te 
auxiliante tractaturi, vice Pétri suscipe, vice nostrâ dilige : ut quanto apostolorum 
principi amore nobisque adhiereas , in his etiam probare queas. Data Romae, vi idus 

E decembris, indictione xm. 

XL IV. Ad omnes Fidèles , maxime ultramontanos. Lih.u,t P u.; 7 . 

Baron, ad ami. 

Ad ferendam opem christianis, à paganis in imperio Constantinopolitano trucidatis, eos excitât. '<>7+,num.+o. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, omnibus fidelibus S. Pétri, maximè An. 1074, 
uhramontanis , salutem et apostolicam benedictionem. Ad vos jam pervenisse credi- ,6decembris - 

mus quae sit nostra voluntas, et quid ex parte S. Pétri dixerimus de adjutorio 

. 

(a) An. 1075 Romae celebrata fuit ha:c synodus. (c) Videsuprà, p. 582, Gregorii (itéras ad epis- 

(b) Cuidoni-Gaufredo etiam dicto. copos regni Francorum. 



1 



An. 1075, 
$ jinuarii. 
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Faciendo fntxibusfa) nostris qui uitra mare inConstantinopoIitano imperio habitant, A 
quos diabolus per seipsum à fide cathoiica conatur avertere, et per membra sua 
non cessât quotidie quasi pecudes enecare crudeliter. Sed quia invidet bonis desi- 
deriis , tentât si potest nos impedire , ne iili gratiâ divinâ largiente liberentur , et 
nos dando animas nosiras pro fratribus nostris coronemur. Proinde ex parte B. Pétri 
rogamus , monemus et invitamus, ut eo modo quo portitor horum dixerit, ad nos 
quidam vestrûm veniant , qui christianam fidem vultis defendere et coelesti Régi 
militare , ut cum eis viam, favente Domino , praeparemus ^omnibus qui cœles- 
tem nobilitatem defendendo per nos ultra mare voiunt transire , et quôd Dei sunt 
filii non timent ostendere. Itaque , fratres carissimi , estote ad pugnandum fortis- 
simi pro laude illa et gloria quae omne desiderium superant , qui hactenus fortes 
fuistis pugnare pro rébus quas non potestis detinere , nec sine doiore possidere. 
Nam per momentaneum laborem aeternam potestis acquirere mercedem. Omnipo- 6 
tens Deus, qui omnem iegem suam in praecepto abbreviavit caritatis, det vobis se 
toto corde, totâ anima, totâ virtute diligere, ut proximos vestros sicut vos ipsos 
diligentes mereamini , si oportuerit , pro eis animas vestras ponere. Data Roraae , 
xvii kaiendas januarii, indictione xm. 

XLV. Ad HUGONEM Diensem episcopum. 

Ut recipiat à subditis ea quae ecclesis restituere voiunt , eosque absolvat , fide accepta ad synodum - 

cum eo veniendi. 

GregoRIUs episcopus , servus servorum Dei, Hugoni in Burgundia Diensi epis- 
copo salutem et apostolicam benedictionem. Videtur nobis ut quod filii ecclesis 
iuae de rébus ecclesiastic/s voiunt tibi reddere, recipias, eosque absolvas tali lenore, q 
ut datâ fide quidam iliorum promittant tecum venire ad nos Romam, videlicet, 
Deo auctore , ad synodum celebrandam , ut illic quod nobis ratum visum fuerit , 
peragant. Meliùs enim nobis placet ut pro pietate interdum reprehendaris , quàm 
pro nimia severitate in odium ecclesiae tuae venias. Debes quidem filios tuos, quia 
rudes sunt et indocti , conspicere , et ad meliora paulatim provocare , quia nemo 
repentè fit summus, et alta aedificia paulatim aedificantur. Data Romae, nonis janua- 
rii, indictione xm. 



(a) Vide suprà , p. 5 8 1 , Gregorii Iiteras ad Guil- 
lelmum Comitem Pictavensem ; at verô tum pon- 
tifias desiderium aliquantulùm intepucrat. 

(b) Jam plusquam quinquaginta millia militum 
'religiosae niilitiae nomen dederant , inquît Baronius 
ad an. 1074, rrum. 4< \ et ipse Gregorius erat in 
procinctu profectionis in Orientem, cura timens 
(quod accidit) ne Henrici Régis inconstantia, fides 
dubia , aninius duplex et in sedem apostolicam 
çarùm aequus , -ab instituto divinitus cœpti operis 
euru averteret, antevertens ipse Iiteras ad eum dédit, 
quas ex lib. II, epist. 31, prxstat audire : « Praeterea 
» indico 'tua; magnitudini , quia christiani ex par- 
■» tibus ultramarinis, quorum maxima pars àpaganis 
» inauditâ clade destruitur., et more pecudum quo- 
» tidie occiditur , gensque christiana ad nihilum 
» redigitur, ad me numiliter nviserunt, nimiâ com- 
*> pulsi miseriâ implorantes, ut modis quibus possem 
» eisdem fratribus nostris succurrerem , ne christiana 
»reiigio nostris temporibus ( quod absit ) omnino 
» deperrret. Ego autem nimio doiore tactus et usque 
» ad mortis desiderium ductus ( magis enim vellem 
» pro his animam meam ponere , quàm eos negli- 
» gens universo orbi ad libitum carnis imperare ), 
» procuravi christianos tpiosque ad hoc provocare , 
»ad hoc impellere, ut appetant defendendo legem 
» Christi animam suam pro fratribus ponere , et 
«nobilitatem filiorum Dei iuce clariùs ostentare. 
» Quamadmonitionem Italiciet ultramontani (Deo 
» inspirante ut reor, et immo etiam omnino affirmo) 
>»Iibemer acceperunt, et jam ultra quinquaginta 
» millia ad hoc se préparant , ut si me possunt in 
■» expeditione pro duce ac pontifice habere, armatâ 
^ manu contra inimicos Dei voiunt insurgere , et 
» usque ad sepulcrum Domini, ipso ducente, per- 



» venire. IHud etiam me ad hoc opus permaximè 
» instigat , quôd Constantinopolitana ecciesia, de 
» Spiritu sancto à nobis dissidens, concordiam apos- 
» tolicx sedis exspectat. Armeni etiam ferè omnes 
»à cathoiica fide aberrant, et penè universi Orien- 
» taies praestolaniur quid fides apostoli Pétri inter 
» diversas opiniones eorum décernât. . . . Et quia 
«patres nostri, quorum vestigia licèt indigni sequi 
» optamus , partes illas pro fide cathoiica confirmanda 
» sxpè adierunt; nos etiam, adjuti precibus omnium 
» christianorum ( si Christo duce via patuerit, quia 
» non est via hominis in manu ejus, et à Domino 
y> eressus hominis diriguntur), illuc transire pro eadem 
» fide et christianorum defensione compellimur. Sed 
«quia magna res magno indiget consilio et magno- 
» rum auxilio, si hoc Deus me permiserit incipere , 
«à te qusro consilium, et, ut tibi placet, auxilium. 
» Quia si illuc, favente Deo, ivero, post Deum tibi 
» Romanam ecciesia m relinquo , ut eam et sicut 
» sanctam matrem custodias , et ejus honorem de- 
» fendas. Quid tibi super his placeat , et quid pru- 
» dentia tua divinitus aspirata décernât , mihi quan- 
«tocius potes remittas. Nam si de te plusquam 
«plurimi putent non sperarem, verba hxc frustra 
«proferrem. Sed quia forsan non est homo cui de 
« sinceritate dilectionis mes adhuc indubitanter 
» credas, Spiritui sancto qui om nia potest committo, 
» ut menti tus suo more indicet quid tibi cupiam , 
«quantùmve te diligam; et eodem modo circa me 
» tuam mentem componat , ut impiorum desiderium 
j> - depereat , et bonorum accrescat. &c. » Hic primus 
earum conceptus expeditionum quae subinde Occi- 
dentales populos suis è lôcis excivere , dignus plané 
qui imperterritum Gregorii animum subiret. 
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A 

. XLVI. Ad LeVRALDUM* clericum Aurelianensem. ' ia.ji.fi*. 

' * Evratdum. 

Increpat de injuriis Aurelianensibus clericis illatis. Jubet eum ad se unà cum ipsis clericis, decidendaé 
eorum controversiae causa , przstitutâ die venire; intérim nullam ipsis molestiam inferre, et clericum 
quem captivum tenebat , dimittere. Minatur se excommunicationem à suo prsdecessore in eum latam 
confirmaturum , si non obtempérer. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei , Levraldo Aureïianensi cIerico t An. 107^, 
Admiranda res est et valde detestabilis , quôd adeo înduratum cor habes , et 1 naxth ' 
in tanta ferocitate persistis, ut à persecutione fratrum Aurelianensis ecciesix, unde 
pro cuipis tuis te separatum audivimus , nec divini terrore judicii , nec apostolicx 
animadversionis jam expertâ uhione , manum retrahere veiis. Memînimus enim 
dominum et antecessorem nostrum venerandx memoriae Aiexandrum Papam , pro 

B compescendo furore et nefandîs temeritatis tux ausibus, anathematis in te jaculum 
contorsisse , et ne ulteriùs perturbationem aliquam supradictis fratribus inferres , 
aut de honoribus et ecclesiasticis officiis, qux contra régulas et auctoritatem cano- 
num acquisieras, te intromitteres , apostolicis jussionibus interdixisse. Contra quae, 
quamvis audaciam tuam iterum se erexisse non dubiâ relatione muitorum fratrum 
cognoverimus , apostolicâ tamen adhuc mentes mansuetudine, débita? ultionis gia- 
dium exercere intérim parcimus, donec si ad humilitatem prxmissis admonitionibus 
flecti possis comprobemus; reservantes tibi adhuc in omnibus de quibus accusaris, 
apostoiicam audientiam et defensionis iocum , si modo tua te non retrahit conscien- 
tia. Apostolicâ igitur tibi auctoritate prxcipimus, ut in proximam festivitaiem 
omnium Sanctorum in nostram prxsentiam venias , et adventum tuum Aurelia- 
nensibus clericis quibus adversùm te causa est, ut et ipsi présentes fiant, sine simu- 

C latione notifiées : quâtenus ex utraque parte dissensionis vestrae causis et occasionibus 
diligenter inquisitis et cognitis, litem vestram«quo fine decidere, Deo opitulante, 
possimus. Intérim verô clericum quem in captione tenes , absque omni sus personx 
et bonorum suorum detrimento dimittas ; nullam penitùs contrarietatem canonicis 
prxfatx ecciesix aut per te facias , aut ab aliquo tuorum fieri permittas. Quod si 
te nullâ justitiâ fultum nobis reprxsentare minimè ausus fueris aut volueris , et 
perdurans in malitia tua saepedictis fratribus damna et moiestias aiiquas ampliùs 
inferre prxsumpseris , aut iliata mala quantum potes emendare et restituere non 
studueris , eamdem quam prxfatus antecessor noster excommunicationis in tesen- 
tentiam protuiit , nostrâ apostolicâ auctoritate confirmatam esse cognoscas; et non 
soiùm te qui tantae praesumptionis dux et auctor es , sed omnes qui in rapina et 
depraedatione bonorum ecciesix , vel infestatione clericorum , aliquo modo consi- . 

D lium vel adjutorium sive consensum tibi dederint , pari anathematis judicio con- 
demnatos esse scias. Data Roms in synodo secunda, kal. martii, indictione xm. 

XL VII. Ad MANASSEM Remensem archiepiscopum. 

Arguit eum quod negligens fuerit in causa Catalaunensium clericorum. Episcopum Catalaunensem 
propter inobedientiam deponendum esse statuit, cui vult przcipi ut clericis Catalaunensibus bona 
erepta restituât ; quôd si parère noluerit , mandat excommunicari , addens ut ille vel coram suis 
legatis , vel coram se compareat. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Manassa Remensi archiepiscopo An. 1077, 
salutem et apostoiicam benedictionem. Si te pastoralis regiminis cura prout oportet 4 
sollicitum redderet , clericorum Catalaunensis ecciesix causa toties ad nos relaia 
jamdudum competentem terminum accepisset. Sed quoniam negligentiâ tuâ episcopi 
£ prxdictx civitatis inobedientia hucusque protracta est , necesse nobis fuit clericis 
ïamdiu afflictis succurrere , et inobedientis contumaciam apostolicx auctoritatis 
vigore contundere. Muhis enim modis prxfatus Catalaunensis episcopus * nostrx * Rogeriuslll. 
jussioni parère contempsit. Primo enim vocatus ad synodum , venire neglexit ; de 
ore nostro prxsentialiter de restitutione beneficiorum clericorum prxcepta susci- 
piens, obaudire déspexit. Literis deinde nostris admonitus, iterum qux prxcepimus 
adimplere sprevit. Quamobrem, propter tam enormem inobedientix temeritatem, 
apostolicâ auctoritate omni episcopaii officio privandum censuimus, et hxc per te 
strenuè compleri , omni morâ postpositâ , statuimus. Denuè etiam firmher prxci- 
pimus-ut ei nihilominus injungas ex nostra et tua parte, quatenus prxdictis clericis 



502 EPISTOLvE GREGORII PAP^E VII. 

erepta bona et bénéficia, omni excusatione postpositâ, ubicumque manere volue- A 
rint, restituât, adjuncto et restauratô quod de usibus rerum suarum perdiderunt, 
ex quo nos ei praecepimus. Hâc vice, si huic nostro praecepto obtemperare noluerit, 
omnimodo à corpore et sanguine Domini arceatur , donec per obedientiam discat 
sanctae Romanae ecclesiae colla submittere, cui per inobedientiam non erubuit recal- 
citrare. Si verô legati nostri ad Galliarum partes usque ad kalendas octobris ierint, 
ante praesentiam illorum se paratum ad expurgationem suam praesentare procuret ; 
sin autem, ad festivitatem omnium Sanctorum ante nos se expurgandum, omni 
occasione remotâ, praîsentet. Data Romae, iv nonas martias, indictione xm. 

XLVIII. Ad MANASSEM Remensem archiepiscopum. 

Ut Noviomensem episcopum compellat ad restituendam episcopo Trajectensi Brugensem villatn , quâ g 
eum ille absque ullo canonico judicio despoliaverat. 

Grecorius episcopus , servus servorum Dei, Manassa Remensi archiepiscopô 
salutem et apostolkam benedictionem. Confratris nostri Trajectensis episcopi 
Wilielmi querelam de Brugensi ecclesia, in Noviomensi episcopio sita, iiteris ipsius 
expositam accepimus , quam et ante dominum et praedecessorem nostrum Papam 
Alexandum depositam, necdum competenti termino contigit definiri. Adstruit autem 
episcopus Trajectensis eamdem ecclesiam traditione antiquâ sedi suae delegatam , 
ducentis ferè annis absolutè et quietè ad usus stipendiarios canonicorum Trajec- 
tensium detentam, donec Raboth Noviomensis episcopus absque ullo canonico 
judicio sibi eam subripuit, et, ut affirmant legati (quod gravius est et omnino illi- 
citum ), alteri cuidam clerico vendidit. Quapropter suffraganeum tuàm Noviomen- 
sem episcopum per te conveniendum esse censuimus , et de tanta perversitate , si Q 
ita esse constiterk , severiùs increpandum , ac subinde admonendum , immo etiam 
cômpeliendum, ut canonum statuta sequendo ecclesiam Trajectensem , quae tanto 
tempore possedit , suâ exspoliatione sine mora reinduat , ac postea , si quid habet 
quod jure conqueratur , synodaii judicio disceptare contendaf. Quod si huic 
auctoritati nostrae vel monitis tuis obtemperare neglexerit , tamdiu episcopali 
privetur officio, quoadusque causas ecclesiasticas non potentiae magnitudine, sed 
justitiae censura finiri oportere doceatur. Hujus ergo negotii decisionem per te stu- 
diosè et impigrè volumus adimpleri , et Iiteris inditam nobis quamcitiùs poteris 
Motificari. Data Romae, m nonas martias, indictione xm. 

XL IX. Ad Canonicos Romanenses. 

Eorum abbatiam regulariter informatam sub Romanae ecclesiae protectione recipit. Vetat in ea cano- D 
nicum ordinari, nisi qui regulariter se victurum professus fuerit , nec abbatem nisi regularem et à 
fratribus regulariter electum. Ecclesiam Diensi episcopo consecrandam committit. 

G RE GO Ri US episcopus , servus servorum Dei , fratribus consistentibus in abbatia 
Romana super fiuvium Iseram constituta , salutem et apostolkam benedictionem. 
Fi d el itati s ac devotionis vestrae studia, quae per legatos vestros nostris auribus 
intimastis , accepimus. Petistis ut Romana ecclesia * libertate , quam vestra ecclesia 
ab antecessoribus nostris hactenus habuit, vos donaremus. Scripsistis etiam (quod 
nos valde leetificàt) quosdam scilicet vestrûm regularem canonicamque vitam ince- 
pisse : quibus quaedam ecclesiae vestrae bona vos concessisse denunciastis , rogantes 
ut haec nostrâ firmaremus auctoritate. Vestrae itaque bonae intentioni congaude- 
mus , et ut semper in melius proficiatis optamus, petitionibusque vestris, obtentu 
fllii nostri Hugonis Diensis episcopi, et vestrî dilectione annuimus , et Romanam E 
libertatem, sicut postulastis, concedimus. IHa vero quae fratribus vestris regularibus 
praepositus vester Herimannus et vos donastis et statuistis , quae et Iiteris ad nos 
missis iiiseruistis, videlicet quidquid ipsi de bonis ejusdem ecclesiae prras habere 
vklebantur, et quicumque eX vobis eis se sociare regulariter voluerint, vel quod 
illis de suis aliquid * dederit, nos quoque donamus. Possessiones autem et dispen- 
sationes ecclesiae illb qui nunc. habent , aut ad regularem vitam conversis , aut de 
saeculo migrantibus, et terras quae deinceps praedictae ecclesiae datae fuerint, ad men- 
sam fratrum regulariter inibi viventium pertinere, et nulium ulteriùs ibidem fieri 
aut ordinari canonicum , nisi qui regulariter se victurum professus fuerit , nostrâ 

auctoritate 
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A auctoritate statuimus ; praepositu m vei abbatem , seu cujusiibet dispensationis eccle- 
siasticae ministrum, nisi quem communis electio fratrum reguiariter viventium suas 
professionis secundùm Deum elegerit , vobis praeferri apostolicâ auctoritate prohi- 
bemus. Ne quis autem haec à nobis salubriter statuta violare praesumat, virtute 
Sancti Spiritûs et potestate nobis à Deo coilatâ interdicimus. Ecciesiam vestram , 
quam per legatum apostolicae sedis reconciliari quaesistis, praefato filio nostro Diensi 
episcopo, qui et Romanus et Viennensis ecclesiae filius est, consecrandam commi- 
simus. Data Romae, vu idus martii, indictione xm. 

L. Ad DlETWINUM * episcopwn Leodiensem* ui.n.nUtM. 

*Theoauinum. 

Reprehendit eum tamquam simoniacum; parcit tamen propter senilem aetatem, monetquc ut resipiscat, 
g fornicationem è clero exstirpet, et à contumeliis abbati de S. Huberto inferendis abstineat. 

Gregorius episcopus , servus servorum Deï, Leodiensi episcopo salutem etapos- An. 107$. 
tolicam benedictionem. Jam multo tempore audivimus et multorum reiatione com- * 3 mami ' 
perimus, te perplura in episcopatu adversùs instituta sanctorum Patrum fecisse, 
videlicet in venditionibus ecclesiasficarum dignitatum et canonicarum praebenda- 
rum. Unde tibi multùm condolemus, et satis obstupescimus, cùm tantum honorem 
gratis susceperis , et cùm prudentes et religiosos viros inveneris , [quod ] honores 
ecclesiasticos gratis non erogaveris ; sed declinasti ab exempio tui antecessoris , 
introductione novae consuetudinis. Ratione igitur justitiae his de causis sententia in 
te esset animadvertenda : sed parcimus propter senilem aetatem , et quia carissimus 
frater noster Herimannus Metensis episcopus, tuae ecclesiae filius, te multùm apud 
nos excusavit , imputans aliis quaecumque super his maiè disposueris, quorum con- 

C silio usus fueris. Commonemus ergo te apostolicâ autoritate , ut quid egeris atten- 
das , et judicium ad quod properas expavescas , et ampliùs désistas ab hujusmodi 
transgressionibus , et in quibuscumque poteris studeas corrigere , immutando quae 
egeris. Praecipimus etiam ut admoneas et coerceas quoscumque sacri ordinis minis- 
tres castè vivere , et concubinas omnino derelinquere , et extermina nefas secun-. 
dùm patrum traditionem , quod temporibus modernis inolevit ex taciturnitate pas- 
torum, ne cum malè operantibus propter siientium damneris, etipsi aeternae mortis 
incurrant periculum. Compertum est nobis te contumelias quorumdam consilio in- 
tulisse abbati de S. Huberto (a) propter privilegium quod à nobis suscepit; sed excu- 
samus eum , quod contra detrimentum et honorem ecclesiae tuae nihil fecerit : unde 
te monemus et rogamus ut permittas eum in pace et in omni tranquiliitate. In 
dioecesi etiam tua Namurensis Comitis ecciesiam , quam adhuc consecrare dîstu- 

D listi, rogamus ut consecres ; sin verô ex debilitate corporis id agere nequiveris, 
committe hanc obedientiam carissimo filio nostro Metensi episcopo : quod si non 
acquieveris, justam et rationabilem causam quare dimiseris rescribas. Et quia in 
extremo videris positus , fraternâ compassione ducti , auctoritate B. Pétri apostôlo- 
rum principis absolvimus te à peccatis tuis , et Dominum pro te exoramus , ut , in- 
terventu beatorum apostolorum, inter electos seternum merearis consortium. Data 
Romae, x kalendas apriiis, indictione xm. 

LI. Ad IVONEM abbatem S. Dïonysïi. nuiiput.fy. 

Ut coram suis legatis ad objecta contra eum respondeat , eisque pareat, vei statuto tempore ad apostolicam 
sedem veniat. Intérim animarum sibi commissarum curam habeat. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, h oui abbati monasterii S. Dionysii An. 107$, 
E in Parisio. Lie et Romanae ecclesiae excusationem introïtûs tui Aigisi monachi * s mart "' 
vestri verba jampridem replicaverint, licèt ex parte fidem nobis dederint ; crescen- 
tem tamen infamiam , et usque ad sedem apostolicam jam à pluribus delatam , indis- 
cussam transire nec possumus nec debemus. Quapropter, si contigerit hac in aestate 
iegatos nostros ad partes iiias proficisci , praecipimus ut coram eis causam objectionis 
tuae diiigenter exponas, et diffinitioni eorum obedienter pareas. Quôd si aliquod 
impedimentum hoc fieri non permiserit, abhinc usque ad festivitatem S. Andréas 
de objectis responsurus ad nos venias. Intérim te volumus circa curam animarum 
subditarum tibi strenuum sollicitumque exhiberi , quatenus cùm ad nos veneris, 
(a) Theoderico, de quo vide suprà, p. 65. 

Tom. XIV. Ffff 



1 



594 



EPISTOL^E GREGORII ?A?A VIL 



Lib.II.epist.o'f. 



An. 1 075 , 
ij martii. 



ipsum bonae conversaiionis studium , tam te quàm illos quibus praeesse videris, valeat A 
commendare, et Algisi bona de te referentis verba confirmare (a). Data Roms, 
vin kalendas aprilis, indictione xm. 

LII. Ad Monachos S. Dionysii. 

Hortatur eos ad concordiam et paccm, dum eorum abbas se de simonia purgaturus, vel coram legatis, 

vel coram se veniat. 

G re g 0 ri u s episcopus , servus servorum Dei, monachis monasterii S. Dionysii 
salutem et apostolicam benedictionem. Abbatis vestri Ivonis infamia quampluribus 
referentibus ad aures nostras usque pervenit, videlicet quod simoniacè, hoc est 
per interventum pecuniae , obtinuerit abbatiam : cujus rei causâ , quia hujusmodi 
infamiam indiscussam praeterire non debemus nec possumus, per literas nostras sibi 
prxcipiendo mandavimus ut iegatis nostris , si hâc aestate ad partes illas eos venire B 
contigerit , de objectis se purgaturum exhibeat. Quôd si , aliquibus intervenienti- 
bus causis, legati non venerint, abhinc usque in festivitatem S. Andreae de objectis • 
responsurus se nostrae audientix repraesentet. Quapropter admonemus religionem 
vestram, ut intérim inter vos nuila discordia, nulium schisma diabolicâ fraude 
natum, inveniatur. Ipsi enim scitis quia in scissura mentium Deus non habitat; 
sed religioni atque ordinis vestri observationi sedato animo ac summa cum reve- 
rentia operam dantes, prxdicto abbati humiliter obediatis , ne fonè (quod absit ) 
in vestro schismate monasterium vestrum in rébus corporeis , et vos in anima 
damnum aliquod patiamini. Pro certo namque sciatis, quoniam nos abbatiae S. Dio- 
nysii sollicité invigilare nunquam negligimus, sed secundùm Apostolum honestè et 
cum ordine facere volumus. Sicut enim nocentem justificare nobis admodum est 
timendum , ita et innocentem damnare valde periculosum. De caetero prudenter C 
vos habete , dilectissimi filii , memores nostrî in orationibus vesiris. Data Romae , 
vin kalendas aprilis, indictione xm. 

Lib. III, ep. il. LUI. Ad Trevirensem , Virdunensem et Metensem episcopos. 

Monet ut à schismaticis caveant, et quod 'eorum suasione deliquerunt, corrigant ; utque episcoputn 
TuIIensem, qui contra sedem apostolicam insurrexerat, obtemperare moneant : quod si parère noluerit, 
excommunicatum eum denuncient. 

An. ^oJ6. Gregorius episcopus, servus servorum Dei,fratrîbus et coepiscopis UJoni Trevi- 
re/isi , Tlteoderico Virdunensi , et Herimanno Metensi , salutem et apostolicam bene- 
dictionem. Lite ras apostolicae sedis ideo vobis dirigendas esse censuimus, quia 
schismaticis qui contra Dominum, et auctoritatem sanctae Romanx ecclesiae, se 
erexerunt, non sponte vos consensisse intelleximus. Qua in re qualiter resipiscereD 
vos oporteat , cùm eamdem quam nos habemus fidem et de sanctorum Pairum 
libris scientiam habeatis, omisimus significare, sperantes fraternitatem vestram 
stultissimam inimicorum nostrorum praesumptionem detestari , et in ea quâ debetis 
et soiiti estis devotione et amore sanctae apostolicx sedi fideliter uniri. Unde 
rogamus et admonemus ut quod schismaticorum persuasione (b) deliquistis , com- 
petenti emendatione corrigatis : ut sicut mater vestra de excessu vestro condoluit, 

•Piûonem. ita de satisfactione Ixiëtur. Volumus etiam ut vice noslrâ Pipponem * TuIIensem 
episcopum admoneatis, quatenus ea quaesibi injunximus deinceps facere non omittat. 
Decuerat enim ut de objectis (c) sibi debuisset respondere magis, quàm contra 
auctoritatem principis apostolorum , ad defensionem iniquitatum suarum , arma 
corripere, atque Regem sollicitare id contra nos prxsumere quod nunquam licuit, 



(a) Biennio pôst nondum omnino cessaverant 
hx criminationes , ut ex epist. 22 libri IV intelli- 
gitur. Nihilominus praetecturam retinuit Ivo, quem 
vehementer exagitat anonymus quidam versibus à 
Mabillonio editis t. V Annal. Benedict. p. 652, 
multa eidem affingens crimina et necem etiam in- 
tentai», quâ ille sublatus fuit anno 1094. Verùm 
credendum potiùs vulgato ejus , quod sequitur , 
epitaphio : 

ho gravis sorte, cruJtliter obrutt morte, 
Quem tegit h<tc petra, felix habearis in ttthra. 
Heu! dum vixisri, quàm recta columna fuisti ! 



PU nus honestatt, prapollens strenttitate , 
Ntc scelus egisti , quod acerbâ morte luisti. 
Vtta fuit elara , sed mors vehementer amara. 
Hostis agens dirus rapido sub pectore virus, 
Ferreus extinxit , dum telum corpore fixit. 
O decus abbatum ! sic te patet esse necatum , 
Octo dies [jam ] bisque denos Jano faciente. 

(b) In conciliabulo Warmaciensi an. 1076, inter 
Nativitatem Dominicain et sequentem Quadragesi- 
tnam, habito, ubi depositionis sententia in ipsum 
Gregorium Papam Iata est. 

(c) Vidç suprà libri II epist. 10, nobis XXXIII. 
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A neque, Deo annuente, licebit in aliquem clericorum fierL Qui si verba exhortationis 
nostra? contempserit , auctorîtate B. Pétri eum à communione corporis- et saiiguinis 
Domini nostri " Jesu-Christi separatum esse sibimet notificetis et non solùm in 
anima , sed in corpore , ipsius principis apostolorum ultione dignâ fore puniendum. 

LIV. Ad Richerium Senonènsem archiepiscopum. ub.m.tp.tg. 

Aurelianensem episcopum coarguit, quem apostoiica sedes, licèt à RegeFrancorum accusatum , patienter 
habuerat. Queritur de illius inobedientia et simonia. Vult eum moneat ut sus ecclesic satisfaciat, 
et, nisi paruerit, excommuniée tur. 

G RE G o Ri u S episcopus , servit s servorum Dei , Richerio Senonensi archïepïscopo An. 107* , 
salutem et apostolicam benedictionem. Fraternitatem tuam intellexisse credimus, men * ea P rili - 
quantum injuria? Aurelianensis ecciesia, negiigentiâ episcopi (a) sui, immo agente 

B ipso, sustinuerit, et quàm injustè patientiâ apostoiica? sedis abusus fuerit : quae ini- 
quitates suas auribus nostris delatas non solùm discutere distulit, verùin etiajn 
Régis * Francorum eum ejicere cupientis accusationibus nulluiri assensum praebuît; «phiiippi. 
immo quidquid in periculum suum fieri excogitaverat , studio vigilantissimae'solli- 
citudinis impedivit. Non enim videbantur hujus accusationis verba, etiamsi vera 
essent , suscipienda , neque in eum aliquid nisi legali discussione et judicio pro- 
mulgandum. Sed ipse, hujus mansuetudinis et tantae caritatis oblitus , fructum 
inobedientia? matri sua? Romana? ecciesia? dicitur reddidisse, privilegium veneranda? 
memoria? antecessoris nostri Papa? Alexandri confringendo, et excommunicato à 
nobis Evrardo (b) impudenter communicando, et non solùm ipsam decaniam, sed 
ferè omnia ecciesia? ministeria simoniacè vendendo, adeo ut suspensam olim apos- 
toiica? sedis sententiam operum suorum nequitiâ merito videatur in se provocasse. 

C Unde volumus religionem tuam pra?fatum episcopum commonere, quatenus Deo 
et ecciesia? sua? satisfaciat, et ita emendare studeat, ut et querela clericorum 
omnino sopiatur, et infamia sua ad aures apostoiica? sedis uiteriùs super his exces- 
sibus non referatur. Quod, si fortè literis nostris qua? per te sibi mittuntur, et 
commonitioni tua? inobediens exstiterit , auctorîtate B. Pétri principis apostolorum 
usque ad dignam satisfactionem à communione corporis et sanguinis Domini nostri 
Jesu-Christi eum sépares : quatenus quantum factis suis, Dominum offenderit, vei 
in hoc recognoscat. Data Roma? , mense aprili , indictione xiv. 

LV. Ad RAINERIUA1 Aurelianensem episcopum, Ub.iii.tp.i?. 

Arguit eum temeritatis, quod, spreto Alexandri Papae anathemate, Aurelianensem ecclesiam perturbant, 
jubetque ut Romam de suis excessibus rationem redditurus veniat. 

Gregoriu S episcopus, servus servorum Dei , Rainerio Aurelianensi episcopo An. 107s, 
salutem et apostolicam benedictionem. Graviter et usque ad ulciscendam tua? mensea P rili ' 
temeritatis audaciam contra te mérité commoveremur, nisi apostoiica mansuetudine 
detineremur. Ipse enim meminisse debes et potes qualiter veneranda? memoria? 
prxdecessor noster Aiexander Papa decaniam Sancta?-Crucis , viso donationis tua? ex 
eadem pra?positura decreto, illud canonicis tuis deferentibus, eis per munimina 
apostoiica? roborationis juxta morem tua? donationis confirmaverit , et , subscripto 
anathemate apostoiica? auctoritatis , tam te quàm omnes homines à violentia jam- 
dicta? pra?positura? per privilegium sua? confirmationis compescuerit. Cujus ana- 
thema , excommunicato Evrardo communicando , quodque etiam durius est ( sicut 
dicitur) ab eo pecuniam accipiendo , temerario ausu incurrere non timuisti, et 
E totam ecclesiam perturbare nefario fastu superbia? ductus pro nihiio habuisti. Unde 
praesumptionem tuam justè quidem coercere apostoiica? animadversionis vindictâ 
deberemus , sed spe futura? emendationis adhuc excessus tuos suflerimus. Apostoiica 
itaque tibi auctorîtate pra?cipimus, quatenus à tanta temeritate jam animum revoces , 
et pra?dictam pra?posituram canonicis , et Joschelino qui eam ab eis habet , in tuta 
pacis tranquillitate possidere permittens, nullam deinceps iili molestiam inferas. 
Volumus enim eos sic cuncta qua? illius pra?pbsitura? sunt in integrum possidere 
cum omni pacis quiete, ut privilegium beata? memoria? pra?decessoris nostri Alexan- 
dri Papa?, nec in minima qualibet parte, videatur infringi. Quin etiam pra?cipimus 

(a) Rainerii, ut in epistola sequenti. (b) Vide, p. 591, Gregorii epist. 52 libri II. 

Ffffij 



55>< 



EPISTOLyE GREGORII ?A?JE VII. 



ATartrn. t. III 
Anecd.col.8yi; 
Morice, Brtt.fr. 
1. 1, col. 442. 



An. 1076 , 
17 septembris 
• Willclmo. 



/ priori» 



ui abhinc usque ad festivitatem omnium Sanctorum, tam de his quàm de multis A 
aliis quae tibi objiciuntur, rationem redditurus te nostro conspectui repraesentes, 
et intérim haec omnia quae superiùs memorantur, canonici et Joschelinus , qui ab 
eis praeposituram tenet , in pace possideant , abbatiamque suam idem Joschelinus , 
cum omnibus suis aliis rébus mobilibus et immobilibus , simiiiter teneat, et in pace 
nullam controversiam à te aliquo modo submissam patiendo possideat; Benedictus 
quoque canoniam suam sub eadem pacis tranquiliitate intérim habeat. Praecipi- 
mus etiam ut canoniam concessam aiimoniae pauperum , quam ab eo usu subtractam 
diceris vendidisse , ad eumdem usum restituas. Si quidem his noslris praeceptis ac 
monitis obedienter obtemperaveris , et quae in illis continentur cuncta patienter 
impleveris, laetabimur propter pacem ecclesiae: alioquin scias te ab omni episco- 
pali officio esse suspensum , et à communione corporis et sanguinis Domini nostri 
Jesu-Christi separatum. Data Romae, mense aprili, indictione xiv. g 

LVI. Ad WillelmUM Regem Anglorum. 

Scribit se Johoneum Dolensem cpiscopum , propter simoniam et incontinentiam excommunicatum , 
exauctorasse, ne forte per ignorantiam tam perdito homini deinceps auxilium praebeat; Evenum autem 
S. Melanii abbatem, virum probatae religionis, ejus se in locum ordinasse. 

G R ego Ri us episcopus, servus servorum Dei, excellentissimo filio W. * glorioso 
Régi Anglorum, salutem et apostolicam benedktionem. Compértum esse ceisitudini 
tuae non dubitamus, quod dictus (a) episcopus Dolensis ecclesiae, quae Britannicae 
provinciae pfincipalis est sedes, suae salutis immemor et sanctorum canonum décréta 
conculcans , eamdem ecclesiam per simoniacam haeresim impudenter invaserit , et 
prolixo jam tempore oppressent violenter. Datis namque Comiti Alano (b) copiosis 
muneribus , quae usque hodie ad probamentum prius * néquitiae in propatulo exstant, C 
non per ostium in ovile Christi, sed ut fur et latro aliunde irrepsit : qui etiam nec 
hoc scelere contentus, iniquitatem super iniquitatem apposuit, et quasi simoniacum 
esse parùm et pro nihilo deputaret, Nicolaïta quoque fieri festinavit. Nam in ipsQ 
tam perniciosè adepto episcopatu nuptiis publicè ceiebratis, scortum potiùs quàm 
sponsam ducere non erubuit , ex qua et filios procreavit , ut qui jam spiritum suum 
animarum corruptori per simoniaca commercia prostituerat , per foedae libidinis inces- 
tum corpus suum ita in contumeliam diabolo consecraret, et sic in eo nulius locus 
superesset Conditori , quem intùs exteriùsque obligatum totum sibi adversarius non 
vendicasset. Nec tamen hucusque malitix conatus substitit ; sed atrocissimum faci- 
nus turpissimumque flagitium horrendo etiam sacrilegio cumulavit : nam adultas 
ex illicito matrimonio fiiias, praediis ecclesiae et reditibus pomine dotis collatis atque 
alienatis, scelere immanissimo maritavit. His iniquitatibus coopertus, eamdem tamen D 
ecclesiam dilaceratam dissipatamque , si liceat , incubare molitur. Quibus de causis 
/ceicriùs. celsitudo tua noverit illum jam B. Pétri apôstoli spiculo perfossum, et nisi sceleris* 
resipuerit, anathemate mortifero esse damnatum. Quapropter paternâ caritate te 
admonere et causam breviter exponere studuimus , ne ibrtasse per ignorantiam 
tam scelesto homini , tamdiu in tenebris suis jacenti, ulteriùs (c) auxilium praebeas-, 
neve scelerum ejus te participem facias , sed sedi apostolicae nostrisque monitis 
tnodestè parendo illum à te repellas ; vel etiam ut tandem aliquando sibi consulat, 
atque ad remedium pœnitentiae confugiat, blandè suadendo, si poteris, inducas. 
Nam taies in malo persévérantes fovere et adjuvare, nihil est aliud quàm iram 
Domini contra se provocare.'Nos verô supradictae ecclesiae afflictionem diutiùs non 
ferentes , Deo inspirante , virum vitâ probabilem et compenae religionis inibi ordi- 
navimus et consecravimus, videlicet * S. Melanii abbatem , qui cùm ob alias causas E 
quas explicare prolixum est, ad nos venisset , pontificatûs onus èx insperato subire 
compulsus est. Dequo confidimus in Domino, quia si, ut desideramus, literisque 
nostris muitipliciter implorare curavimus , principum terrae et bonorum virorum 
gratiam et studia habere meruerit , Domino coopera,nte , sub B. Pétri patrocinio 
ecclesiam in melius restaurabit. 



• Evenum. 



(a) Johoneus, Juhellus etiam dictus. disse tradunt scriptores Angli et Armorici; sed aliam 

(b) Alano III, Comiti Redonensi et Britanniae alii suscepti illius belli causam assignant. Ex hac 
Duci, qui obiit anno 1040. autem epistola colligi potest gratiâ quoque Juhelli 

(c) Ouillclniuiuan. 1076 Dolense castrum obse- susceptum fuisse id belhim. 
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A 

LVII. Ad Clerum et Populwn Dolensem in Britannia. Lib.lV.tpist.j.. 

Marttniut ibid. 

Significat Evenum Ioco juvenis cujusdam electi se eis ordinasse praesulem. ^^-j 

Greçoriu s episcopus , servus servorum Dei,clero et populo Dolensi fdelibus An. io 7 <, 
S. Pétri , salutem et apostolicam benedictionem, Misistis ad nos quemdam * juve- £$£™ hr £ 
nem , petentes à nobis iilum vobis ordinari pontificem : cui quidem petitioni , 
quoniam sacri canones cçntradicunt , assensum prxbere minimè potuimus. Nos 
denique cognoscentes ecclesiam vestram diù nequissimi pervasoris tyrannide oppres- 
sam, ex debito et nostri officii consideratione , apostoiico fulti praesidio, prout 
valemus in Domino , reformare cupimus. Quapropter ejusdem juvenis rogatu , 
assensuque sociorum ejus, S. Melanii abbatem Evenum * nomine, quem ad nos *AL Ivonem. 
B vestrâ legatione misistis , virum utique, ut vos bene nostis, prudentem, bonis orna- 
tum moribus , omriique religione dignum , vobis in patrem et archiepiscopum 
consecravimus , monentes et obsecrantes ut sicut B. Pétri apostoii nostrîque , iliius 
licèt indigni famuli , gratiam optatis, sic ei, ut patri et rectori, per omnia obedien- 
tiam exhibeatis. Datum Romx , v kalendas octobris , indictione xv incipiente. 

LVIII. Ad Episcopos Br'itanniœ Armoricœ. mrv.tpht.r. 

* * Marttnt , ibid. ; 

Ut Eveno Dolensi pnesuli à se consecrato tamquam archiepiscopo exhibeant reverentiam, donec jura 
Turonensis ecclesis discusserit; usum tamen pallii ipsi concedit. 

Gregorjus episcopus, servus servorum Dei , omnibus episcopis Britannia salutem An. 107$, 
et apostolicam benedictionem. Non ignorare vos credimus , quaiiter Doiensis clerus *7 «eptembri*. 

C et populus ad nos direxit juvenem (a) quemdam satis prseclarum génère , ut audi- 
vimus, postulantes ut eum iilis in episcopum ordinaremus. Cujus causam sicut 
oportuit examinantes, honestos quidem mores pro moduio xtatis sus, sed nondum 
satis maturos aut instructos ad portandum episcopaie pondus, in eo probavimus: 
propter quod onerare eum tam gravi sarcinâ, nec sibi nec nobis cautum fore per- 
vidimus. Deo autem aspirante, adinvenimus in comitatu suo personam huic dignitati 
xtate, scientiâet morum gravitate multô magis congruam , videiicet Evenum abbatem 
S. Meianii, quem, iicèt invitum atque obedientiâ adstrictum, cum muita petitione 
et eieciione iilius et aliorum qui cum eo vénérant , .episcopum ordinavimus. Honorera 
quoque et usum pallii pro vestra ac totius provincix dilectione ei concessimus , eo 
quidem tenore, ut opportuno tempore nuliatenus se exhibere recuset, ad discutien- 
dam querimoniam quam confrater noster Rodulfus Turonensis arcbiepiscopus de 

D subjectione sedis illius, et de negata sibi obedientiâ , jamdiu apud nostram et ante- 
cessorum nostrorum fecit audientiam. Quôd si, ratione et justitiâ demonstrante , 
ut ei subjecta esse debeat apparuerit , nos quidem sanctx Turonensi ecclesis jus 
suum conservari, et debitam subjectionem à Dolensi ecclesia exhiberi volumus 
et apostolicâ auctoritate censemus. Usum tamen pallii non minus huic suisque suc- 
cessoribus, donec eorum introïtus et vita probabilis fuerit, concedimus atque firma- 
mus. Sin ver6 ab hujus subjeciionis jugo eam absolutam esse legali defensione 
constiterit, quxcumque sibi dignitatis privilégia de cxtero competere visafuerint, 
apostolicâ non denegabit auctoritas ; atque intérim ut ei sicut archiepiscopo subjec- 
tionem et obedientiam exhibeatis prxsenti auctoritate constituimus. Hoc itaque 
pacto eum consecratum et ordinatum adsedem non humano consilio, sed divinitus ei 
■assignatam rémittentes , vobis valde commendatum esse volumus : ut sicut nos in eo 

E caritatem vestram et totius provincix principatum honoravimus , ita et vos quam 
pro eo suscepimus soilicitudinem et pietatis afFectum nobiscum suscipiatis ; ipsum 
quidem cum omni honore et reverentia suscipientes , ut et bona ecclesix jam per 
multos annos à sacrilegis dispersa pervasoribus recuperare valeat adjuvantes, qua- 
tenus illa sedes olim nobilis et potens ad.gioriam pristini decoris, Deo opitulante, 
vestrisreformeturstudiis, vestrisque réstituatur temporibus. Sic etenim , sic, fratres 
dilectissimi, vocavit nos Deus et pater Domini nostri Jesu-Christi, ut si in corpore 
dilecti filiisui membrorum dignitatem obtinere cupimus, ad invicem etiam fraternis 
afFectibus et officiis intimi amoris connexi simus. Agite ergo ut vestra fraternitas erga 

(a) Gelduinum , filium Rivallonis Doiensis. 
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hune fratrem et ecclesiam sibi commissam talis existât, quatenus et apud Dominum A 
•omnipotentem pro vestrae beatitudinis praemio gloriemur, et inter tôt hujus saeculi 
nequam confligentes turbines., de consolatione vestrae cooperationis nos non tantùm , 
sed et mater vestra sancta et apostolica laetetur ecclesia. Data Romae , v kaiendas 
octobris , indictione xv. 

ub.iv.ij'Ut.f. LIX. Ad RlCHERIU M Senonensem archiepiscopum. 

Si Aurelianensis episcopus literas apostolicas quibus pontifex eu m ad se venire prœceperat , se non vidisse 
affirniaverit-, ejus gesta adhuc se sequanimiter laturum ; sin minus , ab omni episcopali officio et com- 
munione corporis Domini suspendit. Praecipit ut Romam ad concilium veniat, et ipsum Aurelianensem 
episcopum secum venire commoneat, alios quoque clericos diversa jura prsetendentes. 

An. io 7 6. G re G 0 Ri us episcopus* servus servorum Dei , Richerio Senonensi archiepiscopo 
t novembre. sa j utem et apostolicam benedictionem. Non credirhus latere fraternitatem tuam , quod B 
Xweùs(a) nostris Rainerium Aurelianensem episcopum commonuimus ad nos venire, 
quatenus de muitis sibi objectis , et maxime de confusione Aurelianensis ecclesiae , 
responderet : qui ita admonitionem nostram.contempsit, ut neque ipse veniret, neque 
aliquam rationabilem absentationis suae excusationem transmitteret. Cujus ut ino- 
bedientiae pleniùs culpam cognosceres, exemplar iiterarum quas olim sibi misimus 
religioni tuae ostendere curavimus : quas si sacramento firmaverit se non vidisse, 
neque suo ingenio , quod non yiderit, remansisse , facta sua adhuc aequanimiter 
ferimus. Aliter autem , secundùm tenorem hujus conditionis jurejurando minimè 
facto, decernimus eum ab omni episcopali officio esse suspensum, et à commu- 
nione corporis et sanguinis Domini separatum , nisi fortè sibi mortis periculum 
supervenerit. Et quia non solùm nécessitas et tribulatio iliius ecclesiae , verùm 
etiam multa alia regni (h) vestri negotia exigunt, ut Romano concilio fraternitas C 
tua interesse debeat, admonemus te ut, omni remotâ occasione, ad proximam 
nostram synodum (c) venias , et jamdictum Aurelianensem episcopum tecum venire 
commoneas. Volumus etiam ut et is qui nunc tenet decaniam, cum eodem episcopo 
veniat. Sed et Joschelinum, qui injustè se exspoliatum, et plurima sua pro reparatione 
bonorum ecclesiae expendisse déplorât, neenon Everardum, et aliquos de clericis 
ostensuros tam decretum proprium episcopi , quàm etiam venerandae mémorise 
Alexandri Papae praedecessoris nostri privilegium , venire praecipimus : quatenus 
uniuscu jusque rationem diligentissimè possimus inquirere, et quae corrigenda sunt, 
ita Deo auxiliante corrigere, ut quisque justitiam suam habeat, et ecclesia omnino 
quiescat. Intérim autem ad firmissimam et inviolabilem pacem ejusdem ecclesiae 
decernimus , ut iili qui nunc decaniae praeest , usque ad audientiam nostram, ejusdem 
decaniae possessio relinquatur ; Joschelino vero , quidquid ante initium hujus litis D 
tenuit , sine contradictione tenere permittatur ; Benedicto autem non solùm prae- 
bendam suam , sed etiam ea quae occasione hujus discordiae videtur perdidisse , in 
integrum restituenda fore jubemus. Data Romae, iv nonas novembres, indictione xv. 

LX. Ad Adelam Flandriœ Comitissam. 

Respondet clericos fornicarios missas celebrare non debere, sed extra chorum esse peKendos : quod ut fiât 
praecipit. Deinde Huberto cuidam archidiacono , qui in hasresim lapsus fuerat, fidem non esse adhibendam. 

An. io 7 «, Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Adila Flandria Comitissa, 
10 novembns. sa j utem gf apostolicam benedktïotiem. Pervenit ad aures nostras quod quidam 

, (a) Vide suprà, p. 595, epist.,16 libri III. » clericos, qui regulares nostrosab ea expulerunt, 

(b) Negotia regni quxibi tractandaessent, intel- »etexcommunicatis communicaverunt, inde donec 

iigere datur ex decreto de Excommunicatione episco- » satisfaciant, excommunicamus. Abbatem S.y£gidii 

forum uliramontanorum , edito in concilio Romano » similiter , et Comitem S. /Egidii propter consan- 

an. 1076, apud Labbeum, t. X Concil. col. 356, »guineam; et Comitem Forensem, et Humbertum 

sic : « Agathensem episcopum Beréngarium, quia «de Bellogioco propter infestationes Lugdunensit 

» Narbonensi episcopo ( Guifredo ) excommunicato » ecclesia: ; Podiensem simoniacum , homicidam 

wcommuriicavit, et vices episcopales pro illo fecit, » Stephanum scilicet, à legatis nostris excommuni- 

» excommunicamus. Viennensem episcopum Heri- » catum , et Pontium Gratianopolitanum , quousque 

» mannum , justè depositum pro simonia, perjuriis, » resipiscat , excommunicamus. Et ea quae Diensis 

«sacrilegiis etapostasia, quia Viennensem eccle- »» episcopus (Hugo) in episcopatu Diensi de decimis 

» siam infestare non desistit , excommunicamus ; » et primitiis et ecclesiis fecit , et caetera quas in 

»et ecclesiis Romanensi et S. Irenaei Lugdunensi, » legatione nostra statuit, nos quoque confirmamus.» 
» quousque eas occupaverit, divinum interdicimus (c) De hac synodo, quas anno ut videMir 1077 

» officium. Desiderium et Romanensis ecclesia; habita est, nulia supersunt acta vel instrumenta. 
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A vestrûm (a) dubitant, utrùm necne sacerdotes ac levitae, seu caeteri qui sacris alta- 
ribus administrant, in fornicatione persistentes missae debeant celebrare officium. 
Quibus ex auctoritate sanctorum Patrum respondemus, nuiio modo ministros sacri 
altaris in fornicatione existentes missae debere celebrare officium ; quin etiam extra 
choros esse peliendos, quousque pcenitentiae dignos fructus exhibeant. Unde apos- 
toiicâtibi auctoritate praecipimus, quatenus nullos eorum qui inscelere perdurant, 
ad sacrum mysterium celebrandum suscipiatis; sed undecumque poteritis, taies ad 
missas celebrandas acquiratis, qui castè Deo deserviant, his talibus ab omnibus 
ecciesiae beneficiis prorsus expulsis. Neque Huberti archidiaconi verba suscipiatis, 
seu aiiquibus suis sermonibus faveatis; quia, ut audivi, in haeresim lapsus est suis 
pravis contentionibus , et ab Huberto legato hujus sanctae Romanae sedis apud 
Monasteriolum publicè est convictus. Data Romae, îv idus novembris, indictione 

B xv. (Sequitur alia ejusdem pontifias ad Robertum Flandria Comitem , ejusdem argu- 
ment, et eodem die data. ) 

LXI. Ad RoDULPHUM Turonensem archiepiscopum. aLZ^mJ 

Quod injustè conqueratur de dato Dolensi praesuli pallio, cùm ecciesiae ejus juribus satis providerit. C r f c ' e ^Mj^rf, 

G regori US episcopus, servus servorum Dei , Rodulpho Turonensi archiepiscopo^ln. 1077, 
salutem et apostolicam benedictionem. Q v op de consecratione Dolensis episcopi * » È^f"' 
et concesso sibi honore pallii adversùm nos conquereris, pro voluntatepotiùs quàm 
ratione facere videris , qui nos in ea re ecciesiae cui Deo volente praeesse dignos- 
ceris , totius justitiae locum réservasse cognoscis. Cùm enim audivimus principes 
illius terrae contra antiquam et pessimam consuetudinem , pro reverentia Dei om- 

C nipotentis et apostoiicae auctoritatis , ulteriùs in ordinandis episcopis nec dominium 
investiture tenere, nec pecuniae commodum quaerere velle, atque ob hoc ad apos- 
tolicam misisse sedem , ut in praefato loco juxta sanctorum Patrum statuta legalis 
ordinaretur episcopus , devotioni eorum valde congaudendum et petitionibus 
annuendum dignum duximus. Verùm quàm cautè nos Turonensi ecciesiae et ejus 
dignitati providerimus , in literis (b) illis quas ad Britannicos principes et episcopos 
misimus ( quod et te cognovisse putamus ) , aptissimè continetur. Quapropter frater- 
nitas tua sine omni murmuratione discussionem et justam definilionein hujus causae 
exspectare non renuat : quoniam et quod factum est , consideratâ ratione * fecimus , * Ed.conùAc* 
et quod faciendum diligenti inquisitione ( sicut res magna et ambigua postulat ) ratione - 
pertractare et exsequi volumus. Neque id in Iongum, Deo volente (c) , protelabitur : 
quoniam si in partes regni Teutonicorum , prout destinavimus , hoc in tempore 

D transierimus , inde aut nosmetipsi ad vos pertransiemus, aut taies qui hanc causam 
sincerâ exploratione discutiant atque definiant, mittere procurabimus. Quod si eo 
modo nostrae dispositionis consilium transigi non posse contigerit, congruo -tempore 
et te et Dolensem episcopum ad praesentiam sedis apostoiicae convocabimus, et ibi 
yestram causam utrimque diligenter examinatam, prout sincera veritas et justitia 
exquisierit, ad irrevocabiiem , Deofavente, finem perducemus (d). Data in Longo- 
bardia in loco qui dicitur Carpineta, kaiendis martii, indictione xv. 

LXII. Ad Clerum et Populum Carnotensem. ub.iv,t P .i+ 

Ne deinceps in episcopum recipiant Robertum perjurum et simoniacum, et ut alium legitimum pastorem 
eligant. Quod si quis non canonicè electus fuerit, ipse et fautores ejus et consentientes excommunia 
centur. 

E Gregorius episcopus, servus servorum Dei, universo clero et populo Carnotensis An. 1077, 
ecclesia salutem et apostolicam benedictionem. Quamquam id ipsum ad aures ves- 4 martii ' 

tras pervenisse credamus , tamen ut nulla inter vos diversi rumoris aut opinionis 
dissensio causam Dei impedire valeat, praesentem epistolam vobis notificare dignum 

(a) Vide inter epistolasHugonisDiensis episcopi, loco Iegitur : De causa verb clericorum , unde nos 
interiùs edendas, clericorum Cameracensium scrip- consuluisti , ita decernentes prœcinimus , ut lux pro- 
tuni quo clericorum matrimonia propugnant. videntiœ sit ita per omnia tvquitatis limitent ehser- 

(b) Epistolà 5 libri IV, suprà p. 597. » vare , ut eis nec gravamen aiutuod contra justifiant 

(c) In cod. ms. 152 Bibiiothecse nat. Parisiensis, inferas , nec qu'tdquam quod ad tuum jus et episa>- 
fol. 42 r. : Deo providente. . palem curam pertinet , sine légitima dispcsithr.e et 

(d) In cod. cod. desunt nota: chronicae, et earum emendatione pro eorum garritu aut temeritate Jimittas. 



6oo EPISTOL^E GREGORII PAPiE VII. 

duximus, quod Robertus monachus , qui ecclesiam vestram nefandâ ambhione A 
occupavit , in terribili culpa perjurii se obligavit , cùm episcopatum illum, haud du- 
biè à nostro legato commonitus (sicut supra corpus B. Pétri apostolorum princi- 
pis (a) juraverat), dimittere noluit, et alia quae in eodem sacramento tenebantur 
infregit. Unde apostolicâ vos auctoritate monemus atque praecipimus, ut eum nul- 
latenus deinceps pro episcopo aut domino habeatis, nec aiiquam sibi obedientiam 
vel servitium exhibeatis. Verùm , ne ecclesia illa diutiùs sine pastore remaneat , vel 
introïtus ejus simoniacae subreptioni uiteriùs pateat, eâdem auctoritate vobis prae- 
cipimus ut , praemissis orationibus atque triduano jejunio cum eleemosynis , pro 
nullius timoré vel gratia , pro nulla unquam occasione , praetermittatis quin taiem 
vobis in episcopum eiigatis , qui non aliunde , sicut fur et latro , sed per ostium 
intrans pastor ovium vocari et esse debeat. IHud enim scitote , quoniam si quis ad 
sedem illam contra regulam sanctorum Patrum aspiraverit, ipsum et omnes fautores B 
ejus, vel in ea re consentientes , apostolicâ censura et anathematis gladio feriemus, 
et à corpore totius ecclesiae decidemus. Quapropter mementote quod nemo pro 
vobis passus, nemo pro vobis mortuus est, nisi Christus , cujus iibertatem sicut 
diiecti fiiii Dei tenentes et defendentes, jugum iniquitatis aut aiiquod dominium ad 
perditionem animarum vestrarum vobis imponi nuliatenus patiamini ; scientes quod 
nunquam vobis in hac causa apostolicâ deerit auctoritas et defensio. Data Carpi- 
netae, iv nonas martii, indictione xv. 

m. iv, rp. //. LX I II. Ad RlCHERlU M Senonensem arcKïepiscopum etSuffraganeos. 

Ut alrum in Roberti Iocum à clero et populo Carnotensi canonicè eligendum curent, et in episcopum 
consecrent; eumdem verô Robertum et Hugonem fratrem compellant restituere quae Carnotensi 
ecclesiae abstulissent. ^ 

An. 10^7, G REGORius episcopus, servus servorum Dei , Richer'to Senonensi archiepiscopo 
4 manu. ^ coepiscopis suffraganeis ejus , excepte eo qui interdictus est , salutem et apostolicam 
benedictionem. Non ignorare credimus fraternitatem vestram quibus de causis Ro- 
bertum monachum, aliquando dictum Carnotensem episcopum, ab episcopaii sede 
et officio canonica et apostolicâ censura privavit , quamquam adhuc eamdem sedem 
ad confusionem suam , contra sacramentum quod supra corpus B. Pétri apostolo- 
rum principis fecit, occupare non desierit. Verùm, quoniam ecclesiam illam cano- 
nicam electionem in aiiquam idoneam personam facere admonuimus , admonemus 
et vos ut eidem electioni eam quam oportet , aut per vos aut per idoneos nuncios 
vestros , diligentiam adhibentes, quem electum canonicè cognoveritis , et manus 
imponere, et in episcopum consecrare nullâ occasione recusetis : scientes quoniam 
si illud timoré vel gratiâ cujuscumque praetermiseritis , nos tamen inordinatum D 
eum nuliatenus relinquemus, et vos eo honore et dignitate quam ignobiliter dese- 
rere non erubescitis , deinceps indignos fore judicabimus. Praecipimus etiam divinâ 
justitiâ et apostolicâ auctoritate, ut eumdem Robertum et fratrem ejus Hugonem 
commoneatis , quatenus praefatae Carnotensi ecclesiae et clericis ejus quae abstulere 
omnino restituant, et deinceps nullam eis injustitiam facere praesumant. Quod si 
intra très hebdomadas , postquam hanc epistolam videritis, adimplere contempse- 
rit , usque ad dignam satisfactionem et emendationem eos à liminibus ecclesiae , 
veluti raptores et sacrilegos, exterminate. Data Carpinetae , quarto nonas martii, 
indictione xv. 

(a) Hoc est jusjurandum Roberti dicti Carnot. »vel malitià Iaesionem aut detrinientum accipiarit. 
cpiscopi ( Labbe, t. X Concil. col. 353 ) : «Ego »Hoc sacramentum, jubente domino nostro Gre- 
» Robertus promitto omnipotenti Deo et B. Petro »gorio VII Papâ , ego Cono humilis presbyter 

» apostolorum principî , cujus corpus hic requiescit , « tituli Christi martyris et virginis sanctas Anastasiae 
«quod in quocutnque tempore legatus apostolicâ; «scripsi, et in ecclesia B. Pétri in confessione ad 
»sedis directus à domino nostro Gregorio, qui nunc «corpus ejus , ubi factum est, interfui. Interfuerunt 
« est Romanus pontifex, vel ab aliquo successorum «etiam Joannes Portuensis episcopus , Theodinus 
«suorumitem Romanorum pontificum , ad me ve- « archidiaconus, Gregorius , Bernardus , diaconi 
«nerit, infra terminum quem idem legatus mihi « sanctae Romanas ecclesia? , et alii duo, videlicet 
«constituent, Carnotensem episcopatum, omni « Ingelrannus decanus Carnotensis ecclesiae, et Ivo 
«occasione sublatâ vel fraude, dimittam,et cum « tune magister scholarum in eadem ecclesia. Actum 
«bona fide studebo quatenus ecclesia illa secundùm « Romae, mense aprili , indict. XIV, anno tertio, » 
«Deum ordinetur, nihil acturus me scrente , per id est, 1076. Labbeum emendavimus ad Bullarium 
«me vel per aiiquam à me summissam personam, Vaticanum,t. I, p. 43. 
«unde eadem ecclesia vel clerici ejus meo studio 

LXIV. 
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L X I V. Ad Clericos Romanenses. lv > v- >*- 

Saîntem et benedictionem tamqùam excotnmunicatis illis non mittit. Praecipit ut Dîensi episcopo se 
sistant de causa quae inter ipsos et Viennensem archiepiscopum agebatur , eique necnon Yiennensi 
episcopo in omnibus obsequentes se exhibeant. 

Gregorius episcopus, servus servcrum Dei, Romanensibus clericis. Quôd salu- An. 1077, 
tem et apostolicatn benedictionem vobis ex more non mittimus, propter excom- »*"»«*««• 
mùnicationem quam pro cuipis vestris incurrere non timuistis, sicut sacra praecipit. 
auctoritaS, praetermittimus. Scribere tamen vobis, et admonere super his quae ad 
correctionem vestram pertinent , ipsa apostoiici moderaminis mansuetudo et con- 
sueta pietas à nobis exigit. Conqueritur enim adversùm vos confrater "Warmundus 
venerabilis Viennensis archiepiscopus , quôd ei antiquam debitam potestatem loci 
B vestri contradicere praesumpseritis, quam ab initio proprii juris Viennensis ecclesiae 
exstitisse, et hactenus sub dispositione suorum antecessorum fuisse non ignoratis : 
indicans etiam vos hanc contradîcendi sibi occasionem irrationabiliter et caliidè 
praetendere, ut idem locus juris S. Pétri et sub ejus dominio (nescio quibus aucto- 
ribus (a) et concessionibus ) esse debeat. Unde et nos causam istam muitô cautiùs 
oportet attendere , et qualiter rectissimè discutiatur providere , ut nec apostoiicâ? 
sedi , nec Viennensi ecclesiae, alicujus praejudicii aut incommoditatis gravamen vi- 
deamur inferre. Nam sicut sanctae Romanae et apostolicae ecciesiae jura et dignitates 
suas conservare cupimus, ita et membris ejus , videlicet caeteris ecclesiis , ex hujus 
providentia et auctoritate oportere * dignissimum esse perpendimus. Quapropter */opem ferre, 
apostoiicâ vos auctoritate monemus , atque praecipimus ut ad discutiendam causam 
istam çonfratri nostro Hugoni venerabiii Diensi episcopo , cui et vicem nostram 

C in aliis commisimus, sine omni contradictionis mora vos repraesentetis , et quid- 
quid ipse super hac re justum fore providerit atque judicaverit, obedienter exsequi 
nullatenus praetermittatis : exhibentes etiam vos in omni obedientia et humilitate 
eidem vicario nostro et praefato Viennensi archiepiscopo , ad satisfaciendum super 
his quibus vos reprehensibiles et merito corrigendos appeHaverint. Videte ergo 
quàm attends auribus et obedientibus animis nos in his omnibus audiatis : scientes 
quoniam si denuô ad nos vestrae inobedientiae et temerariae resoiutionis contumacia 
periata fuerit, inuham eam et condignâ severitate impunitam nullatenus apostoiicâ 
dissimuiabit auctoritas; et introïtu ecciesiae vestrae omnibus hominibus praesenti 
auctoritate prohibito , eam etiam quam praefati fratres nostri ultionis in vos sen- 
tentiam et judicium exercuerint , perurgenti in vos districtione ratum et firmum 
esse censemus. Data apud castrum quôd dicitur Carpum, xiv kalendas apriiis, 

D indictione xv. 

LXV. Ad WlLLELMUM Regem Anglorum. HZ't'ffi 

Antcd.col.8? /; 

Causant Dolensis episcopi, propter scelera depositi , ejus precibus înclinatus retractari permittit. Morict, , t. I, 

col. 446. 

Gregorius episcopus, servus servûrum Dei, Willelmo Régi Anglorum salut em et An. 1077, 
apostolicam benedictionem. Causam unde nos in literis vestris rogastis, ita jam *«»»"»• 
ad extremum deductam esse putavimus, ut nihil in ea quod ulteriùs tractandum 
esset , restare videretur. Nam cùm in Doiensi ecclesia episcopum ordinavimus, ita 
hune ( b) pro quo exceiiemia vestra intervenit , ad dejectionem suam ex propriis 
facinoribus, et ad ultimum ex inobedientia se précipitasse , non soiùm per clericos 
et religiosas personas illius ecciesiae, sed etiam per legatum nostrum Leuzonem * * AlTtno- 
E monachum intellexeramus, ut magis sibi de malis in ecclesiam commissis et cor- n<n1 ' 
ruptissima vita sua timendum et piangendum , quàm pro recuperatione episcopa- 
tûs proclamandum aut quidquam sperandum fore judicaremus. Attamen, ne de- 
precationem vestram sine ea qua oportet cura et benignitate suscepisse videamur , 
et , si aiiquis per subreptionem (quod non credimus) nos fefellit, ad inquirendum 
et corrigendum minus soliieiti inveniamur , iegatos nostros , videlicet confratrem 
nostrum Hugonem venerabilem Diensem episcopum, et dilectum filium nostrum 
Hubertum sanctae Romanae ecciesiae subdiaconum , et ipsum etiam Leuzonem mo- 
nachum , si ereptum ab infirmitate poterimus , illuc mittere decrevimus , qui 

(a) Vide suprà, p. 592, epjst. nobis XLIX. (b) Juhelium, de quo suprà, p. 596. 

Tom. XIV. Gggg 
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causam diligenti inquisitione discutiant, et si quid in ea, dictante justitiâ, mutandum A 
vel emendandum fuerft , conséquent ïatione et auctoritfete exsequi studeant. Nus- 
quam enim hoc negotium rectiùs aut diligenti ùs quàm in eadem ecclesia penrac- 
tari posse videtur , ubi et hic et illi présentes esse vateant* et vestri etiam interesse 
fidèles , qui rationem et justitiam plenè percognitam certh àsïertîohnSiïs vobis 
indicare queant. Nec dubitamus equidem quin vestra celsitudo diffirçkioni justitiae 
concorditer acquiesçât, quoaiam , licèt in vobis per miser i cor diam Dei raultae et 
egregiœ sunt virtutes, haec tamen est praeclara et famosissima, et quap gtpriam 
vestram Deo praecipuè coromendat et homini bus, quod justitiam , quam yos facere 
prompti estis , atiis etiam facientibus , diligitis atque probaos. De caetero scitote erai- 
nentiam vestram , et s»pè cognitam devptionem ejus nobis .gratissimam fore t qui 
et vos ipsos , et quidquid ad gloriam subiimitatis vestrae Deo auctore profîcere 
potest, semper in corde et visçeribus nos,tris cum rnagno desiderio et anectu intimas B 
caritatis amplectimur , et ad voluntatem, vestram in omnibus quœ apud nos impe- 
trare quaesiveritis <, quoad possûmus , et secundùm beneplacirum Dei nos audere 
cognoscimus , flecii et annuere pârati sumus. Quia vero pratfatum filium nostrum 
Hubertum ad vos usque dirigere dçstin&vimus , plura vobis scribere non nècessar 
rium duximus , quonjam in omnibus quee ex nostra parte vobis referet, ipsum quasi 
certissimam epistoiam nostram et verba nostra fideliter continentem fore , nec nos 
dubitamus, nec vestram exceUeotiam dubitare voiumus. Deus autem omnipotens 
meritis et intercessione apostoiorum Pétri et Pauli et omnium Sanctorum. suorum 
tibi et serenissimae Reginae Mathildi uxori tuae , et clarissimis filiis vestris , omnium 
peccatorum vestrorum indulgentiam et remissionem et absolutionem tribuat; et 
cùm vos de rébus mundanis eximi jusserit, ad sternum regnum Suum et veram 
gloriam suam transire faciat. Data Bibianelli, xn kal. apriiis, indictione xv. C 

rn.tv.tp.i8, LXVf. Àd Cmmlcbs Anicienses. 

Confirmât excommunication!» sententiam à Diensi episcopo A. S. iegato latam in Stephanum Ani- 
ciensis ecclesia invasorem : ideo ab onini sacramento prestito eos absolvens, prsecipit ne et dmpliùs 
obedientiam exhibeant, et utalitini pastorem eligàht. 

An. i«77, G re G or lus epïscopus , strvus servorwn Dei, Anickns'tbus cnnonicis. Notum est 
*j mmu. vo ^ s q ua |it er Stephanus Aniciensis eccleshe mvasor et stmomaeus, despecto sacra- 
mento (a) quod nobis super corpus S. Pétri de liberationeejusderrt ecciesiaE fecerat, 
eam occupare et tyrannicâ oppressione afBtgere non cessât. Onde scire vos voiu- 
mus, quia sicut confrater noster Hugo Diensis episedpus , cui vices nostras in 
Galiiarum partibus agendas commisimus , iilum (b) excommunicavh , ita et nos D 
excommunicavimus , et à gremio sanctae ecclesia; separavimus. Quapropter apos- 
tolicâ auctoritate praecipimus vobis, ut colla vestra de subjugo ejus excutientes (ne 
illi adhérentes, diabolo, eu jus ipse membrum fâctus est, serviatis; sed ab illo, 
sicut ab excommunicato oportet, caveatis ), et de excommùnicàtione quam incur- 
TÎstis , coram praedicto Diensi episcopo satisfacientes , ipsius consHio pastorem vobis 
secundùm Dominum eligatis. Quod si feceritis , ab omni sacramento et obligatione 
•quam prsefato sknortiaeo contra Dominum fecistis , ex parte S. Pétri vos absolvi- 
mus; si rexb etiam mme nostne saiutari jusstoni recalcitrare pfawufnpserhis , pari 
vos anathenootse condemnetos sciaûs. Data BibianeHi , x kal. aprilis, widictiorte xv. 

(a) Vide suprà , p. j 78 , epist. 80 Kbri prirrii. «ephcdpo mbnerrtur, âb epbcopa'tu cessaturum , et 

(b) In concilie Claromontensi an. 1076 celé- »ante expletionem dkrufm staratorum , cùm .jain 
brato, teste Hugone Flaviniac. in chronico Virdup. » Lugdunum venisset, ad Podium rediit, paucit 
apud Labbeum, t. I Biblioth. mss. p. 201 , ubi ait : »secum comitibus assumptis, domnus Hugo, quia 
•m Stephanus antem Podîensis invasor, cùm Diensi » omnes tyrannidem invasoris ipsius suspectant 
» episcopo Romane sedis Iegato . Hugoni multas » habebant : in celebratione misas , post xecitatum 
»parasset insidias , novissimè euntem eum ad conci- »evangelium, intrepidus clerum et populum, quia 
•»lium apud Clarum - mohtém , cum canoriieis ante » ërat absent Stephanus, de pactîone cum eo facta 
-a altaïe S. Mailiae convenk, et se placitis eju« de «convenit, èt ne ei ii> po*errfm obedtrent apos- 
«epucopatu obtemperaturum , si in concilio finis ntolicâ auctoritate prôhibujt ^ datfi m eom qui se 
» causa; ejus prolongaretur, promisit. Clerici quoque » absentaverat excommunicationis sententiâ , si 
•»identidem promisetunt, si promissts fidem episco- » ulterrus tcciesra iricubare prsesumeret. Quam eju» 
-vpus servare nollet, se eum desertufos et Romans » ex communie» tiOwsfn domnus Papa confirtnavit , 
■» sedi obedituros. Igitur post expletionem conciiii » scribens episcopis Galiiarum in hsc verba. » Vide 
» Claromontensis , propter pactionem quam ipse stquentem epistoiam. 

» promiserat , iofra mes XV quibus à prsfato Diensi 
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^ LXVII. Ad Galliarum Episcopos. nny,?.,?. 

Confirmât sententiam in Aniciensem episcoptim latam, ut in superiori epistola. Excommunicat praeterea ma ' 20 '' 
omnes qui consilium ei dederint ut in sua haeresi permaneat. Prohibet quoque oblationes in eadem 
ecclesia fieri , quamdiu ab eo detineatur. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei, universis Galliarum episcopis et An. 1077, 
cunctis ordi/iibus sub eis constiMis, quibus * pro merito debetur , salut em et apostolicam /J/ 1 "^'" 
benedictionem. Notum esse volumus caritati vestrae, quôd Stephanus Aniciensis ,U * 
ecclesiae invasor et simoniacus juravit nobis super corpus B. Pétri ut ecciesiam ipsam 
dimitteret^,), et paslorem in ea secundùmDominum eligere atque ^ constituere per 
fidem adjuvaret , quandocumque iegatus apostoiicae sedis cum literis nostris id eum 
facere per sacramentum moneret. Postea vero (c) commonitus à confratre nostro 

g Hugope Oiensi episcopo, hujus specialiter negotii iiteras à nobis habente , quamvis 
eidem vices nostras in Galliarum partibus commisissemus , ecciesiam non cessât 
opprimere, etfilios ejus duplici contritione , corporali scilicet et spiritaii, conterere. 
Unde excommunicationem quam praedictus iegatus noster super eum fecit, nos con- . 
firmamus, ipsumque et omnes qui deinceps consilium ei dederint ut in hac haeresi 
permaneat , ex parte Dei et S. Pétri anathematizamus , donec resipiscant. Contradi- . 
cimus etiam ut nullam pecuniam aiiquis ofTerat in Podio S. Maria?, sive ad altaria, 
sive ad manus sacerdotum, donec ecclesia iiberetur à tam impia oppressione ; quia . 
oblationes fidelium praedictum Stephanum à Deo apostatare faciunt, atque contra 
eum superbire. Vobis autem , fratres coepiscopi , hanc excommunicationem atque , 
contradictionem in parochiis vestris per diversa ioca recitare, et ex parte nostra * *Ai. vota 
confirmare apostolicâ auctoritate praecipimus. Data Bibianello, x kalendas aprilis, 

q indictione xv. 

LXVIII. Ad JoSFREDUM Parisiensem episcopum. w.iv.ep.», 

Multa ci negotia pertractanda committit : i.° causant Waheri Duacensis, ab archiepiscopo Remensi 
ezcommunicati ; 2. 0 Azonis canonici S. Antati Duacensis; 3. 0 Roberti et Lamberti , monachorum 
S. Remigii Remensis, qui, extraneo abbati parère detrectantes, ab archiepiscopo ezcommunicati tue», 
rant; 4-° Cameracensium clericorum, qui hominem flammis tradiderant, eo quod simoniacos et 
fornicarios missas celebrare non debere assereret. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Josfredo Parisien si episcopo salu- An. 1077, 
tem et apostolicam benedictionem. Vi r iste , videlicet praesentium portitor , Walte- ** m * rtii - 
rus de Duacoad nos veniens, multis supplicationibus nobis institit, quatenus ei 
per apostolicac pietatis misericordiam consilium absolutionis nostro interventu 

D impenderemus apud confratrem nostnim Remensem archiepbcopum *, qui eum «Minutera, 
excommunicaverat : indicans nobis quod de causa propter quam excommunicatus 
sit, muitoties ad disceptationem et raciendam justitiam ante excommunicationem 
et post excommunicationem se parât u m obtulerit. Verùm , quia reiationi suae sine 
légitima discussione credere non satis cautum aut rationabile esse putavimus, diffi- 
nitam sententiam pro ejus absolutione dare noluimus : eam solummodo misericor- 
diam ex gratia et induigentia apostolorum Pétri et Pauli, ad quorum limina venie- 
bat , sibi concedentes ut in eundo et redeundo sacras communionis iicentiam haberet , 
usquein octavum diem postquam rediret ad patriam. Caeterùm, ne diutiùs aliquâ 
indigna occàsione sub excommunicationis nexibus teneatur , apostolicâ te auctori- 
tate monemus, ut fultus his literis nostris archiepiscopum convenire studeas^et per- 
quisiiâ ac cognitâ merâ hujus negotii veritate , si iste aut pro sua innocentia aut 

£ congruae satisfactionis exhibitione tibi absolvendus videbitur, continué archiepis- 
copum , ut eum sine contradiciione absolvat , ex nostra parte commoneas : qui si 
aliquâ hoc excusatione renuerit, tu ipse eum nostra vice absoivere nuliatenus prae- 
termittas. Si verô istum in culpa esse, et quod justum fuerit exsaqui nolie constiterit, 
ùsque ad dignam satisfactionem sub excommunicationis vinculo coarctari debere 
decernimus. 

Praeterea Azo quidam , canonicus ecclesiae S. Amati de praenominato loco , pro 
quodam dicto, licèt vero, nimis leviter et irreverenter prolato, à consortio fratrum 

(a) Vide epist. 80 lib. I, suprà pag. 578. (c) Ibidem , de hoc vero commonitus. 

(b) In Ribl. ms, Labbeana, eligi atque constitué 

Gggg ij 
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se ejectutn esse innotuit : quem similiter apostolicae miserationis clementiam pro sua A 
reconciliatione implorantem.itidem tibi committimus, ut si alia eum culpa damna- 
tioni magis débita non accusât, pro hac in capituio fratrum claustraii discipliné 
correctum , et pœnitentiâ castigatum , in societatem fratrum ad proprium locum 
cum caritate recipi facias. 

Est et alia causa quam cum omni sollicitudine te suscipere et peragere volumus, 
videiicet duorum fratrum monasterii S. Remigii, Roberti et Lamberti, qui se ab archi- 
episcopo idcirco excommunicatos , et , excaecato quodam fratre eorum iaïco , omni 
miseriâ circumventos esse dicunt , quoniam cuidam extraneo (a) abbati , interventu 
pecuniae et omnino contra regulam S* Benedicti et auctoritatem sanctprum Patrum , 
indigné illis et praefato monasterio pro abbate àpposito obedire , et sub ejus regimine 
in eodem ccenobio manere noluerint : nec in his omnibus quidquam eis profuisse , 
pro confusione monasterii et habenda justas defensionis suae iicentia , ad audientiam B 
sedis apostolicae proclamasse. Quod si ita est, quàm graviter archiepiscopus in hac 
causa , maximè de contemptu apostolicae auctoritatis , se cuipabilem fecerit , tu 
ipse perpendere potes. Quapropter de his et de muitis aliis , aptîoris loci et tem- 
poris opportunitatem conveniendi eum , Deo auxiliante , praestolantes , iliud ad prae- 
sens tuae fraternitati committimus , et apostolicâ auctoritate precipîmus ut eum , 
omni occasione remotâ, sententiam excommunicationis quam in pnefatos mona- 
chos protulit, relaxare commoneas, et eos deinceps sine omni infestatione et periculo 
in pace manere dimittat : recognoscens et superni judicis judicium timens, quod eis 
tanta mala, sine deiiberatione justitiae , sub appeliatione apostolicae sedis fecerit. Si 
verà eum in hac re pro sua magnitudine et arbitrio contradicentem et minus obe- 
dientem inveneris, tu ipse fultus nostrâ auctoritate eos absolvas, et abbatem illum 
qui prefatum monasterium S. Remigii nefandâ ambitione (b) occupasse dicitur, C 
ita commoneas ut aut in partibus illis confratri nostro Hugoni venerabili Diensi 
episcopo , cui vices nostras commisimus , aut aliis legatis nostris , si eos in Gallia 
synodum celebraturos cognoverit , se repraesentare pro reddenda ratione sui introï- 
tûs nuliatenus praetermittat , aut ad nos in proxima festivitate omnium Sanctorum 
veniat ; commonitis etiam fratribus ejusdem monasterii , qui adversùs eum de causa 
illicitae subreptionis suae in abbatiam conqueruntur , uï et îpsi secundùm praescriptam 
terminationem ad discutiendum hoc negotium se praesentes exhibeant. 

Item relatum nobis est Cameracenses hominem quemdam flammis tradidisse , 
eo quôd simoniacos et presbyteros fornicatores missas non debere celebrare , et 
quod iliorum officium minime suscipiendum foret, dicere ausus fuerit (c). Quod 
quia nobis valde terribile , et, si verum est, omni rigore canonicae severitatis vin- 
dicandum esse videtur , fraternitatem tuam sollicité hujus rei veritatem inquirere D 
admonemus; et si eos ad tantam crudelitatem impias manus suas extendisse cogno- 
veris, ab introïtu et omni communione ecclesiae auctores pariter et complices hujus 
sceleris separare non différas , et nobis hujus rei certitudinem , necnon quidquid 
de superioribus causis efFectum fuerit , per literas tuas , quàm citissimè poteris , 
indicare stude. .. 

De caetero, rogamus te et muitùm admonemus ut omnibus confratribus et 
coepiscopis tuis per totam Franciam ex apostolicâ auctoritate signifiées , jquatenus 
et illis sacerdotibus qui à turpitudine fornicationis cessare noluerint, omne officium 
sacris altaribus ministrandi penitùs interdicant , et tu ipse in omni ioco et con- 
ventu id praedicare non cesses. Et si in hac re, aut episcopos tepidos , aut ilios qui 
sacrorum ordinum nomen et officium indigné pro supradictis criminibus usurpare 
pnesumunt, rebelles esse cognoveris, omni populo ne eorum ulteriùs officium susci- £ 
piat, ex parte B. Pétri et nostrâ apostolicâ auctoritate ubique interdicas, ut vel 
hoc modo confusi ad emendationem viue suae et ad castitatem religiosae contt- 
nentiae redire cogantur. Age ergo, ut sancta et universalis mater ecciesia te fideiem 

(a) Henrico abbati Humolariensi [d'Humbliins] , duorum, tertiï hujus, quod coalescert cœperat , sup- 
qui anno 1074 suffectus fuerat in locum alterius vient indigentias , inquh Guibertus de Novigento 
abbatis extranei , Willelmi abbatis S. Arnulphi Me- iib. II de vita sua, cap. 2 , qui Henricum magntficum 
tensis, de quo in epist. 52 et 53 libri I, supra p. J72. virum appellat, etsi nec literis, nec génère aarum. 

(b) Henricus non solùm Remigiani et Humola- (c) Cameracensium clericorum ad Remenses 
riensis cœnobiorum praefecturam conservavit , sed habemus literas , quibus décréta contra uxoratos 
tertii etiam monasterii, Novigenti subtus Codicia- clericos iabefactare conantur. Eas dabimus infii 
cum, regimen postea suscepir, ut ex ditiorum copiis inter epistoias Hugonis episcopi Diensis. 



An. 1077» 
la mail. 
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A ministrum et cooperatorem nostrae, immo apostolicae soiiicitudinis, Deo adjuvante , 
cognoscat, et nobis (quod valde desideramus) de libertate et fructu tui sacerdo- 
taiis officii ad praesens gaudere , et in posterum per misericordiam Dei confidenter 
sperare posse proveniat. Data Bibianeilo, vin kaiendas aprilis, indictione xv. 

LXIX. Ad HUGONEM Diensem episcopum. i^d^lm/ 

Praecipit ut, congregata synodo episcoporum Francise, cum consensu et consilio Régis Francoram, si fieri ms ' 
potest, causa Cameracensis electi discutiatur, qui investituratn ab Henrico Germanorum Rege acce- 
perat, ignorai» Regem excommunicatum et hujusmodi investituratn à Romano pontifice prohibitam ; 
vultque ut in eo concilio cause nonnuilarum eccles -arum Francis definiantur, et inter caetera decretum 
d< non accipiendis investituris à laïcis hominibus promulgetur. 

Grecorius episcopus , servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri Hugo ni 
B venerabili Diensi episcopo salut em et apostolicam benedictionem. Gérard us Came- 
racensis electus ad nos veniens, quaiiter in eadem Cameracensi ecclesia ad locum 
regiminis assignatus sit , promptâ nobis confessione manifestavit , non denegans post 
factam cieri et popuii electionem donum episcopatûs ab Henrico Rege se accepisse: 
defensionem autem proponens , et muitùm nobis ofîèrens , se neque decretum nos- 
trum de prohibitione hujusmodi acceptionis , nec ipsum Henricum Regem à nobis 
excommunicatum fuisse, aiiquâcertâ manifestatione cognovisse. Cuicùm noscon- 
gruis rationibus ostenderemus quàm grave esset, etiam omni ignorantiâ excusante, 
sanctae et apostolicae sedis synodale decretum. transgredi , et hujusmodi participatione 
cum homine excommunicato commaculari ; ad satisfaciendum promptus, donum 
quod accepisse visus est, continué in manus nostras refutavit, et omnino causant 
suam nostro judicio cum sui ipsius ad omnem voluntatem subjectione et obaudi- 
C tione reiiquit. Pro cujus humiliatione , et maximè quoniam canonicam in eo elec- 
tionem praecessisse audivimus, ad misericordiam moti sumus, et confisi in testimonio 
quod nonnulli confratrum nostrorum episcoporum cum multis pro eo suppiicatio- 
nibus ad nos per epistolas suas direxerunt, videlicet quod ejus prxcedens vita et 
conversatio muitùm honesta et iaudabilis fuerit , ad promotionem ejus , discret» 
moderationis consideratione , assensum pnebere non indignum duximus. Attamen, 
ne istud aiiis quorum causa et conversatio huic longé dissimilis et impar constiterit, 
ad exempium et occasionem quaerendae misericordias in posterum fore debuisset , 
iliud constituimus, ut coram te et confratre nostro Remensi * archiepiscopo , et aiiis * Manaue. 
comprovinciaiibus episcopis , ita se per sacramentum purgare debeat , quod ei ante 
acceptionem illam, et, ut dicitur, investituram episcopatûs, Regem excommunicatum 
fuisse, et iilud decretum nostrum de prohibitione hujuscemodi investiendi et acci- 
D piendi ecclesias, neque per legatum nostrum , neque ab aliqua persona quas se his 
statutis interfuisse et ea audisse fateretur , significatum et indubitanter notificatum 
fuerit. Quapropter admonemus fraternitatem tuam, ut conciiium in partibus illis 
convocare et celebrare studeas, maximè quidem cum consensu et consilio Régis 
Francorum , si fieri potest : sin autem aliquâ occasione id consentire noluerit , in 
Lingonensi ecclesia conventum ceiebrandi concilii instituas, atquehoc cum consilio 
et prudentî dispositione confratris nostri * Lingonensis episcopi facias : sciens quo- * Rahurdi. 
niam in omnibus fideiem adjutorem et cooperatorem non solùm nobis , sed et tibi 
et omnibus iegatis nostris, se deinceps fore promisit,et nos in eo multam spem 
habemus et nduciam. Cornes etiam Thebaldus per legatos suos eamdem nobis 
promissionem fecit , ut si Rex legatos nostros recipere nollet , ipse cum summa 
devotione reciperet , et eis omnem quam posset aptitudinem ceiebrandi synodum 
£ et ecclesiastica exsequendi negotia , locum , consilium , auxiliumque pararet. Stude 
ergo ut praefatum fratrem nostrum Lingonensem episcopum çonvenias, et communi 
consilio , ubi vobis meliùs videbitur , synodum ( a) instituite ; et convocatis illuc 



(a) Augustoduni ceiebratum est id conciiium , 
eodem Hugone Flaviniacensi teste in chronico Vir- 
dunensi , apud Labbeum , t. I Biblioth. mss. libro- 
rum, p. 199, ubi, recitatâ hâc Gregorii epistolâ , 
subdit : Juxta haec itaqut mandata apostolica , con- 
gregatâ est synoius venerabilium patrum apud Eduam , 
sub tutelaet protectione Christi Domini , assensu et 
laude Hugonis Ducis, anno ab incarn. D. MLXXVtl , 
vbiconvenetuntex Franciaet Burgundia multi illustres 



viri, episcopi et clerici, abbates et monachi quamplures , 
anno papatûs domini Gregorii VII quarto. Du* 
Hugo , justi tenax, Burgundia; praerat ; Lingonen- 
sem ecclesiam Rainardus cognoniento Hugo regebat. 
Iliud autem mense septembri ceiebratum fuisse col- 
ligîtur ex subsequentibus, ubi ait : Uno igitur die, 
idest die Dominico , XV kal. o'ctobris, consecrati sunt 
apud Eduam summâ omnium exsultatione et tripudio 
aominus Cebuinus in Lugdunensem archiepiscopum 
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archiepiscopo Remensi, et caeteris quotquot possis archiepiscopîs et episcopis Franciae, A 
primo omnium causas suprà memorati electi Cameraceiisis discutere studeas, vide- 
iicet ut secundùm praescriptam sacramenti determinationem se coram omnibus 
expurget, et insuper ne in mortem illius qui in ignem projectus est, consenserit, 
in eodem se sacramento defendat. Quod si factum fuerit, praecedentem ejuseiec- 
*ionem conhrmandam esse apostoiicâ moderatione decernimus , et te cum fratre 
nostro Remensi archiepiscopo de ejus consecratione , prout oportet , statuere volu- 
mus, nisi fortè aiia sibi quae nos ignoramus, obstiterint; quae tamen in providentia 

* Al nostra. V estra *examinanda relinquimus. IHud vero commune malum penè totius terrae, vide- 

iicet quod altaria venduntur , et quod iste etiam in officio sui archidiaconatûs se 
fecisse non denegat , ne deinceps nat, tam huic quàm caeteris omnibus interdicito. 

De caetero admonemus dilectionem tuam , ut reiiquas causas et negotia , videlicet 
Catalaunensis (a) episcopi, Carnotensis (b) ecclesiae, Aniciensis^, Arvernensis (d), B 
necnon monasterii S. Dionysii (e), et aiia quae necessaria ecclesiasticas reiigioni appa- 
ruerint , pro commissa tibi vice nostra, quantum Deo auxiiiante potueris, ita dili- 
genter tractare et ad finem perducere studeas, quàtinus in eis nostra deinceps possit 
soliicitudo et longa fatigatio sublevari. Volumus etiam ut fratrem nostrum Hugonem 
venerabiiem Cluniacensem abbatem tecum synodo interesse ex nostra parte convi- 
M/.t»nvocare. tare * rogando et multùm instando procures, cùm propter aiia multa, tum maximè 
ut causa Arvernensis ecclesiae competenti et firmâ determinatione cum Dei et illius 
adjutorio finiatur. Confidimus enim in misericordia Dei et conversatione vitae ejus, 

* Al nuiia. q U od nullius * deprecatio , nullius favor aut gratia , nec aliqua prorsus personalis ac- 

ceptio, eum à tramite rectitudinis dimovere poterit. Si igitur divina clementia huic 
nostrœ dispositioni effectum dederit , inter caetera quae tua fraternitas agenda suscepit, 
hoc attentissimè perpendat et exsequi studeat , ut, congregatis omnibus et in conventu C 
residentibus , manifesta et personanti denunciatione interdicat ut , pro conservanda 
deinceps in promovendis episcopis canonica et apostoiicâ auctoritate , nulius metro- 
poiitanoruin aut quivis ëpiscoporum alicui qui à iaïca persona donum episcopatûs 
susceperit, imponere manum audeat, nisi dignitatis suae honore officioque carere . 
et ipse velit; similiter etiam ut nuiia potestas aut aliqua persona de hujusmodi 
honoris donatione vel acceptione ulteriùs se intromittere debeat. Quod qui prae- 
sumpserit, eâdem sententiâ et animadversionis censurâ quam beatus Hadrianus Papa 
in vi il synodo de hujusmodi praesumptoribus et sacrae auctoritatis corruptoribus 
statuit atque firmavit , se adstrictum et ligatum fore cognoscat. Quo capitulo scripto 
atque in praesentia omnium lecto , ad coliaudationem et confirmationem ejus uni- 
versum cbetum illius consessûs admoneas. Eos autem qui, post recensitam à nobis 
hujus decreti auctoritatem , investituram episcopatûs per manus saecularium domi- D 
norum et potestatuum susceperunt , et qui eis in ordinatione manum imponere 

* Al. aposto- praesumpserunt, ad nos super hac re rationem reddituros venire apostoiicâ * auc- 
iorum ' toritate commoneas atque praecipias. Data juxta Padum , in loco qui dicitur Fica- 

rolo , iv idus maii , indictione xv. 

LXX. Ad A rchiepiscopos, Episcopos, A bbates, Reges, Principes, Clericos 
Crrgorii , col. &t Làicos, in Narbonensi G allia, Guasconia et Hispania constitutos , 
^côJc^uît'.v, quando Amarum Oloronensem episcopum eo misit A. S. legatum (f). 

An. io 77 , Gregorivs episcopus, servus servorum Dei, omnibus archiepiscopîs , episcopis, abba- 
iS junii. t\i us t R e g\bus , principibus , <lericis quoque ac la'icis, in Narbonensi Gallia, Guasconia, 

ablpso Romance sedis legato , et Jarento Casae-Dei (d) Guillelmi de Camaleria , qui et ipse exaucto- 

abbas in abbatem Divionensem à vrccdicto JJngonensi ratus fùerat in concilio Claromontensi , uti habet 

episcopo. Vide tomo nostro XIII, p. 618 et seq. Hugo Flaviniac. ibidem : Willelmo quoque simoniaco 

(a) Kogerii , qui tune temporis acerbissimam cum et invasore sedis Arvernensis deposito , consecratut 

clericis suis htem habebat. Qua de re videsis Gre- est Durannus Arvemorum episcopus. 
gorii epistolas 56 libri I, itemque j6 libri II. (e) Ivonis abbatis, qui s'imoniae insimulatus ab 

. (b) Godefridi de Bolonia , electi Carnotensis semulis suis fuerat. Vide, p. 593 et 594, Gregorii* 

episcopi, qui exauctoratus in synodo Augustodu- epistolas 64 et 65 libri II, datas Romœ vin hal. 

oensi fuit ab Hugone Diensi , et sequenti anno aprilis, indict. xm, die aj marrii an. 1076. 

absolutus et sedisuac restitutus, utvidereestlibroIX , (f) Aniatus Oleronensis episcopus , qui an. 1074 

decreti Gregoriani, epist. 15 et 16, infrà,p. 612. vices apostoiicas jam obibat in Aquitania, ex epist. 2 

(c) Stepnani Podemniacensis, de quovide supe- lib. II, anno 1077 missus fuit in Hispaniam Iegatus, 

riores epistolas 18 et 19 libri IV. ex literis Gregorii Papae datis Carpinette , iv kaL 
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A Hispitniaque région? constituas, saluteM et aposto/lcam benedkûonem. Dilçctissimi 
fratres et fiiii , prudentiae vestrae manifèstissimè nôtum.iést quod Romana ecclesia 
hanc consuetudinem habuit ab ipsis suae fundationis primordiis, ut ad omnes partes 
quae christianae religionis titulo praenotantur, suos legatos mitteret , quatenus ea 
quae gubérnator et rector ejusdem eccfesiae per suam praèsentiam expëdire non 
praevalet , vice suâ iegatîs concessâ., . mo/rita salutis ac morum honestatem per eos 
cunctis per orbem terrarum constituas ecclesiis ftunciaret, easque apostolicâ doc- 
trinâ, in omnibus quae sacrae relîgibrti cbnvëhiaftt, diiigenter instriieret. Proinde, 
horum prassentium portitorem , venerabjl«m confratrem nostrum Amatum episco- 
pum ad partes vestras dirigimus, ut quae ibi vftia eradicanda sunt à fundamento 
evulsis, piantaria virtutum, Deoauctore, soierti vigilaniiâ plantare procuret. Quem 
sicut nostram, immo B. Pétri praèsentiam vos suscipere apostolicâ auctoritate jube- 

B mus ; ac sic pro reverentia apostolicae sedis , cujus nuncius est, vos in omnibus sibi 
obedire atque eum audire mandamus , ut propriam faciem nostram seu nostrae vivae 
vocis oracula. Scriptum est enim : Qui vos audit, me audit. Agite itaque.prudenter 
ac reiigiosè , et sic vos obedientes Dec et S. Petro in omnibus exhibete, quatenus, 
ipso apostolqrum principe interveniente , utri.usque vitae gioriam et felicitatem con- 
sequi mereamini (a). , 

LXXI. Ad Senonensem et Èituricensem archiepiscopos. us. v,*pia.s. 

Aùrelianensis épiscopi muita scelerâ persrringens , pracipit eis ut ad examen illius actionum convenientes, 
eum ad responderidum literis conveniant : qui si vel venire noiuerit , vel de objectis non se purgaverit,' 
depositum et privatum illum déclarent ; quam sententiam jubet promulgari, et in ejus Iocum Saxonem 
quemdam subrogari. 

Ç GregoRIUS episcopus, servus servorum Dei, Richerio Senonensi archiepiscopo , et An. io 77 , 
Richardo Biturigensi , eorumque suffraganeis , salutem et apostolicam benedictionem, 6 octobris - 
Sicut quorumdam vestrûm novit fraternitas, multis jam clamorlbus rnuitisque 
literis elaboravimus , ut Aùrelianensis ecclesia ad pristinum suae nobilitatis statum 
revocaretur ; sed peccatis ( ut credimus ) populi promerentibus , ita pseudo-epis- 
coporum ibidem occupatiô praevaluit , quôd adhuc omnino spinas confusionis suae 
exstirpare non potuimus. Quanta enim inobedientiâ Rainerius eorum episcopus 
contra auctoritatem sedis apostolicae se armaverit, et in quantam confusionem 
quantumque detrimentum ecciesiam iliam perduxerit, licèt vos scire nqn.dubitamus, 
quosdam tamen excessuum suorum religioni vestrae nominatim dicere procuravimus. 
Dicitur siquidem legitimam aetatem non habens, contra décréta sanctorum Patrum, 
sine idonea cleri et populi electione, ecciesiam invasisse. Dicitur etiam huic iniqui- 

D tati illud addidisse , ut in promotione clericorum archidiaconatus et abbatias per 
negotiationem vendendo, nullam honestatem nuliumque Dei timôrem servaverit. 
Super hoc etiam bis et ter (b) fraternâ caritate à nobis vocatus, non soiùm ad nos 
venire neglexit, sed etiam aliquem qui eum de objectis légitimé excusaret, mittere 
contempsit ; et à nobis interdictus , quinimmo à communione corporis et sanguinis 
Domini separatus, officium episcopàle celebraré non timuit. Benedictum etiam 
deferentem literas nostras in captione suorum, ad côntemptum apostolicae sedis, 
diù affici permisit. Quapropter iniquitatem ejus deinceps non ferehtes, aposto- 
licâ auctoritate vobis praécrpimus , ut ad examinationem actuurri suorum , ih locum 
quem magis aptum probaveritis , conveniatis : ad quem priùs iiterîs vestris eum 
convocetis, ibique de supràdictis vobis respondeat, et, si potest, se innocentent 
reddat. Quod si fortè ih superbià sua permanens , înfra quadraginta dres admoni- 

E tionis venire contempserit , aut veniens de omnibus supràdictis canonicè se non 
expurgavierit , judicio saneti Spiritûs et auctoritate apostolicâ sententiam damna- 
tionis et dépositiûrifs sine omni spe réstitutionis in eum promulgamus : quam vos, 
sicut decet, sequéntes, per aures circumstantis populi dirrundite , et Saxonem^ 

juVii , indict. XV, ad Réges et Principes Hispaniac, Guifredus arcMepiscopus Nàrbohehsis , et àbbatef 

iîb. IV , epist. 28. * iimonîaéi jmtitùs eradicOti , rrhhinim Aruiensis , 

(a) Deest temporaria nota. Verùm harum vi lite- Campi-Rotundi, Bbuldinéniïs duo, alter mona- 

"rarum Amatus anno 1077, VI H idus decembris , chorum et canoriicorùm atter Balhrtllensis qiioque 

concilium celebravit in diœcesf Gerundensi , apud S. Srephani, S. Lanrentii, S. Paufi maritimh lta 

Bisuldunum , cui interfuerunt Berengarrus episco- Baluzîus, lib. IV Màircàt Hispaiiïcaé , col. 462. 

pus Agathensis , Rairhundus Helenensis , et Petrus (b) Vide îuprà, p. J95 , epistolas 16 et 17 lib. III; 

Carcassomensis. In ea synodo ezcommunicatus est (c) Alias Sanctionem et Sartisortem dictum, qui 
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ipsum , de quovos mihi scripsistis , qui B. Pétri consîlium et nostrum expetrit , in À 
Ioco illius déposai secundùm Deum subrogate. Data Romae, il nonas octobris, 
indictione I. 

ub.v.tfht.9. LjXXII. Ad Rainerium Aurèlianensem episcopunt. 

Praecrph ut ihfra quadraginta dies ad locum quem Senonensis et alii cpiscopi, quibus id commisit , . 
probaverint, conveniat de objectif crirainibus se purgaturus. Quôd si parère neglexerit, vel se non 
purgaverit, damnationis sententiam sine spe restitutionis promulgat. ; 

An. 1 077 , Gregorius episcopus, servus servortm Dei , Rainer 10 dicto Aurelianensi episcopo. 

6 octobris. Licet non alias nisi damnationis iiteras ab apostoiica sedé jam ex longo tempore 
inobedientia tua promeruerit , nos tamen ex radice infructuosae mentis tuae aliquid 
boni in vanum excutere tentantes, hanc nostram tibi curavimus mittere iegatio- 
nem , videlicet ut in praesentia confratrum nostrorum Richerii Senonensis archie- B 
piscopi , et Richardi Biturigensis , necnon suffraganeorum suorum et aliorum reli- 
giosorum qui Deum timeant , responsur us de objectis venias : quibus iiteras nostras 
misimus, ut ipsi in eo Ioco quem magis habilem et aptum probaverint, conveniant 
et causam tuam diiigenter perquirant. Terminum autem examinandi hujus negotii 
infra quadraginta dies post receptionem literarum nostrarum- praefigimus. Et quia 
de objiciendis tibi cautum te atque providum reddere voiumus, ea tibi ante per- 
tractationem negotii insinuamus. Diceris siquidem legitimam aetatem non habens, 
contra décréta sanctorumPatrum.sine idonea cieri et populi eIectione,te eis injecisse. 
Diceris etiam huic iniquitati illud addidisse, ut inpromotione clericorum archidia- 
conatus et abbatias per negotiationem vendendo, nullam honestatem nullumque 
Dei timorem servaveris. Super hoc etiam , ut nobis videtur , bis et ter fraternâ 
caritate à nobis vocatus , non solùm ad nos non venisti , sed etiam aiiquem qui C 
te de objectis justè excusaret , mittere contempsisti. Suspensus etiam ab episcopaii 
officio et à communione corporis et sanguinis Domini , pubiicas missas celebrare 
non timuisti. Clericum etiam deferentem Iiteras nostras diù in captione tuorum , 
ad contemptum apostolicae sedis , diù affici permisisti. Quapropter , si cognoscis te 
super his omnibus inculpabilem , ad conventum confratrum nostrorum adiré atque 
respondere nullâ ratione praetermittas. Quôd si in superbiatua permanens , aut Uiuc 
venire contempseris , aut veniens de his omnibus canonicè te non expurgaveris , 
judicio sancti Spiritûs et auctoritate apostolicae sedis sententiam damnationis sine 
omni spe restitutionis in te promulgamus. Data Romae, 11 nonas octobris, indict. I. 

IJi.V.ep'ut.il; L X X 1 1 1. Ad HUGONEM Diensem episcopum. 

Chesnius.t.lV, ■ D 

p. mi. Confirmât depositionem ab eo factam cujusdam juvenis in Carnotensi ecclesia intrusi, praecipitque ut 

inquirat et rescribat de electione abbatis S. Euphemiœ, quem postulabat Rex Francorum ad hanc 

regendam ecdesiam. 

An. Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Hugoni Diensi episcopo salutem et 

apostolicam benedictionem. Quid de negotio Carnotensis ecclesiae actum sit, tuâ 
^ relatione, remotâ omni ambiguitate, sicut oportuerat, cognovisse vellemus. Per- 

venit euim ad aures nostras te excommunicasse et irrecuperabiliter deposuisse quem- 
dam juvenem (a) illuc indigné appositum pro episcopo. Quod quidem , si ita est, 
nobis muhùm placet , et praesenti auctoritate confirmamus. Casterùm , fraternitati 
tuae notum esse voiumus , Phiiippum Regem Francorum iteratâ postulationem 
missione ad nos direxisse pro Roberto abbate S. Euphemiae de Calabria, qui et 
hoc in anno, cùm in Longobardia (b) eramus, per nos transivit (c) in Franciam, 

Mcèx jam tiyn electus fuerit Aurelianensis episco- { b) Gregorius moram fecit in Longobardia men- 
pus, eam tamen dignitatem assecutus non est ante sibus martio, aprili, maio et juhio anni 1077 , prout 
annum 1096, jam grandae vus , ut habet Ivo Carnot. colligitur ex Iioro IV ejus epistolarum. 
epist. ji et 54- (c) -Anno ab incamarione Domini MLXXVII , 
(a) Vel Robertum monachum (uti vuh Mabil- inouit Ordericus Vitalis , Iib. V, p. 583 , Rodbertus 
lonius t. V Annal. Benedict. p. 120), quem Gre- nohilis abbas ( S. Ebrulfi quondam , tune Sanctae» 
gorius ob perjurii et simoniz crimen episcopatu Euphemiae) , fiattr Hueonis de Grentemaisnilio , ad 
privavit literis 14 et IJ Iibri IV, datis Carpinetœ , colloquium Guillelmi Régis Anglorum in Norman- 
IV nonas martii, indict. XV , die 4 martii 1077 ; niamvenit , Regigue petenti veniam, eo quod ipsum 
vel successorem ejusGaufridum,eodem anno exauc- olim in txilium injuste expulerat, induisit, rlunc 
toratum in concilio Augustodunensi. Vide notas nimirum accersierat Philippus Rex Francorum, va- 
in superiorem epistolam LXIX. Uns à dart episcopatum Carnotensem. Sed Gallis 

Ut 



r 



r 



EPISTOL^E GREGORII PAPjE VII. 



6op 



A ut eum ad regimen Carnotensis ecclesiae episcopum probaremus et orcjinaremus. 
Reversus est etiam ille idem Robertus abbas.ad nos, dicens se donum episcopatûs 
offerente Rege réfutasse , nec quidquam inde sine nostro consilio façere, voluisse vei 
facturum esse- Veneruntque cum eo duo cierici prazfatae ecclesiae, referentes nobis 
et multùm affirmantes, penè omnium qui de eadem ecclesia sunt majorum et 
meiiorum voiuntates in hune convenîsse ; non tamen aliquam de eo electionem 
factam fuisse. Verùm , quia sanctorum Patrum statuta sequi et observare cupidités , 
nihil de eo aut de promotione ejus sine eiectione ecclesiie nobis probandum esse 
judicavimus, nec idipsum quod isti nobis de voluntate absentium referebant, satis 
constabat, prudentiam tuam admonemus , ut ecclesiam illam, aut per te, aut per 
fidelem et probatam tibi personam visitare studeas, et voluntalem omnium tam 
majorum quàm minorum super hac re diiigenti inquisitione cognoscas. Quod si 

B causam ex omnl parte divinâ miseratione et dispensatione ita coaptari posse. vider is, 
ut iliorum in hune quem supra diximus abbatem voluntas libéra , consideratio 
prudens, electio canonica et sanctorum Patrum reguiis consonans dignoscatur, quàm 
citissimè nobis certâ iiterarum tuarum significatione indicare procures: ut quae ad 
effectum hujus dispensationis sunt, Deo auctore exsequi et implere possimus. Sin 
autem aliter aliquid inveneris , quod et causa potior et ratio probabiiior administret, 
itidem nobis notificare non différas : quatenus . in quo oporteat nobis et ecclesiae 
providere, ac salubriter, Deo adjuvante, quod officii nostri est impendere valeamus. 



LXXIV. Ad Clèrum et Populum Viennensis ecclesiœ. 

De Warmundi eiectione in ipsorum archiepiscopum gratulatur, hortaturque ut eumjuvent in recuperandis 
^ rébus Viennensi ecclesiae ablatis. 



Bibliot. Floriae. 
parte II, p. 68. 



Gregorws (a) episcopus , servus servorum Dei , clero et populo Viennensis ecclesia -, Ad an, 1 077. 
quibus pro meritis et devotione debetur , salutem et apostolicam benedictionem; Non 
solùm vobis , sed omni penè mundo manifestissime notum est , quod per muha jam 
tempora simoniaca haeresis ecclesiam Dei suis callidis machinationibus perturbavit -, 
et adeô, in eam invaluit violenter, ut quasi fera bellua (quod equidem est ).per cru- 
deles suos ministros suis jam morsibus dilaniando propè contriverit. Unde nos qui 
nutu divinee dispositionis ac providentiâ divinae clementiae, licèt non nostris meri- 
tis , in vertice tamen universalis ecclesiae specûlatores existimus ad defendendam 
libertatem matris nostrae sanctae ecclesiae, nec debem us nec possumus animum cohir 
bere vel linguam. Scriptum est enim , Maledictus qui prohibet gladjum sium.àsau- jeran.xi.vm. 
D guiiie , hoc est, qui prohibet linguam suam à çorreptione carnalium. Nos quidem 
semina , ioquendo veritatem , in terris çordium servorum Dei jactare studebimus ; 
ipse autem qui veritas est, messem ad fructum maturitatis , ut sibi placet , enutrjat. 
Vobis quidem , moderni* temporibus , adeô maturum ac laudabilem fructum con- 
cessit, ut non solùm nos , sed universa ecclesia pabulo tantae *.<.. saginaia con- */ ubmatis. 
gaudeat. Quis non laetetur canonicè et per omnia juxta normam ecciesiasticae insti- 
tution is in ecclesia Dei virum reltgiosum atque prudentem ordinari episcopum t 
Habétis quidem ex dono divin* propitiationis ordinatum Warmundum (b) bonnm 
et justum episcopum/ Studete ergd sic siiïi in omnibus obedientiam .exhibere , et 
pro timoré divini nominis et feverentia apostoiicae sedis , cujus auctorirate (c) 
lïoc actum est cuncta quae juris sunt ecclesiae vestrae, sicut ipsa ecciésii anti- 
quitus .tehùit, ttriere, et quae violenter sibi ablatà sunt, eum recuperare jware* 



Normannorum dtvïtantibus magisterium , Coisfitdus 
Jzuttàcb.a Bohnehsium Comitis nepos prœoccupavk 
pontificatum. 

* fal MrÈHiatbriai Viennensis. ecciesise C. Charvet, 
p. 297, haec epistola gallicè reddita norhen praefert 
Akxandri- II' : «t perperàm, ut mox ex sinceris 
mohumemis dicemus. 

. r (h) WanriundHis seu Guarmundus, abbas Dolen- 
sis ctenobii , annO 1077 ordinatus est in archiepis- 
cvpttm V'unntftstm , ex chronico Dolensï , tomo nos- 
tro XII, p. 455; et in chronico antistitum Vien- 
nensrom , ibid. p. 346, legitur : Warmundus circa 

Tom. XIV. 



annum 1074 canonici fuit electus in sedem Viennen- 
sem , exploits iis qui tant simoniaçi . adnqnistrare 
conabantur, et à Çrpgorio pontifice, qui eum fideUi^ 
et prudentem noverat, confirmatus &c. 
■ (c) Exauctpiato nirtMruin Herimannp ,. de quo 
in concilia, Rornano anni 1076 , apud Labteum. , 
t. X Concil. col. 356, Viennensem episcopum Heri- 
mannum , Juste deposituin prp'simonia , ptyjurus 
tacrilegiis et apostasia > quia Viennensem ecclesiam 
infestare non desistit , excomtnunicamus. Hinç quan- 
tum errant qui Herimannum Warmundumque unam 
eamdenique personam fingunt ! 
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nominatim autem abbatiam S. Barnardi : quatenus ipsum Deum possitis exinde A 
. habere propitium et B. Petrum vobis debitorem faciatis, ut in praesenti et futura vita 
suum vobis auxiiium impertiri dignetur (a). 

aux,?.**. LXXV. Ad Fulcùnëm Comitem Andégavtnsem. 

Dolet quod famâ et egregiis virtntibus, quibus antea ornatus erat, seipsum 6b saperductam quamdam 
mulierem privant, et episcopum qui ea de causa eum excommunicaverat, sit insectatus. Monet ut 
resiptscat; et $i innocentiam suam probari posse confidat , conciiium vult cogt, in quo super hac 
re fératur sententia. Munera ab eo ad se missa non recipit. Jubet ut episcopo abfata restituât. 

An. tojy. GregoMus episcopus , servus servorum Dei, C. (b) glor'usso Comiti Andtga- 
vensi. D OLE M u S satis quod adversùs gloriosam famam tuam , per Galliarum partes 
diffusam et usque ad apostoiicx sedis notitiam perlatam , astutia diaboii potuit B 
praevalere. Sicutenim de te laetabamur , et quodammodo unicè de bonis studiis tuis 
in sermonibus nostris praesumebamus , asserentes te non solùm principes , sed et 
ipsos Reges justitiâ et morum honestate superare ; sic nobis gemendum videtur , 
prudentiam tuam à tanta gratia et à tanto virtutum culmine decidisse. Qua in re 
antiquam hostis humani fraudem recognovimus nequissimè élaborasse, ut qui Adam 
per mulierem de paradiso expulit , te per eumdem sexum eâdem gloriâ et hujus 
vitae iaudabili famâ privaret , et muita bona tua isto deceptionis suae génère con- 
funderet. Cujus rei gratiâ ab episcopo tuo correctus et excommunicatus, ut à tanto 
periculo te et conjunctam (c) tibi erueres , et domum tuam à perpétua infamia libe- 
rares , non solùm Deo et justitiae de perpetrato crimîne non sâtisfécisti , sed et ipsum 
» Ewebium. episcopum * cui , etiamsi injustam sententiam super te dedisset, obedire debueras , 

contra morem aequitatis tuas tyrannicè insecutus es : cùm constet aliquem amorem C 
Dei non posse habere, qui spiritualis patris pro culpa inobedientiae suae gratiam et 
dilectionem probatur amisisse. Quod nos audientes, victi amore tuo, memores 
«iam virtutum tuarum quae à religiosis viris nobis insinuatae fuerant , usque modo 
te portavimus ; sperantes ut ciivinâ tactus miseratione ad sanum consilium redires, 
et aeterno Régi , cujus judicio quotidie propinquas , te purgatum praesentare con- 
tenderes. Et quia in hoc amorem saecuii magis quàm anima? tuae salut em perpen- 
disti, veremur ne divina indignatio diù protractum et inemendatum facinus acriter 
puniat. Unde paternâ te caritate monemus ut ab hac iniquitate, quae bonorum 
tuorum fructus universaliter dissipât , sapienti usus consilib surgas, et tam te quàm 
tibi conjunctam de catena diaboii eruas. Quod si iimocemiam tuam super hoc ne- 
gotio confidis posse probari, videtur nobis pertnile «t synodus-constituatur, cui 
jegati nostri Hugo Diensis (d) episcopus et Richardusr^, vel alter eorum, intersit , ut D 
in audientia religiosorum virorum possit perquiriquid in te , vèl sententia super 
te proiata , debeat emendari. Deus scit, et conscientia nostra testis est, quia mens 
nostra multùm gauderet de te, utpote quem jampridem sincero et pleno amore 
<hleximus, si ab hac infamia quoquo modo te liberares, et aditum laedendi te 
per fructum correctionis hosti antiquo concluderes. Munera tua ideo recipienda 
non esse arbitrati sumus , quia divinis oculis obiatio tua non acceptabilis esse pro r 
batur , quamdiu à peccato isto immunem te non ceddideris , et ad gratiam omni- 
potentis Dei, sicut catholicum principem decet, non redieris, Liçèt munera tua 
propter illud peccatum non receperimus, tamen Dei misericordiam pro te exorare 
non desistemus. De œtero nobilitatem tuam monemus, atque praçoipiraus ut prœr 
fato episcopo tuo res quas sibi abstuhsti restituens, dignè satisfaciendo eum placare 
procures, ac deinceps eum nullatenus inquietare praesumas (f). E 

fa) Hec epistola superiùs collocanda fiiisset , si Gregorium Papam de Pictavensi cotidlio , urfràx 

mensem quo data fuit novissemus. Et certèeamprae- pag. 6ij. •- . 

cedere debebat, quas ad dericosRomanensesscripta (e) Richardus.fraterBemardiabbatisS; Victoris 

luit, die 19 martn , supra, p. 601 : ex ea quippe MassiHensis, de quibus infiâ, pvéïo. 

Warmundus ,am tum ut Viennensem archiepisco- (f) Ante Pictavense eonriijiu»; die rc iaimarii 

P TAJ Se riÎT* -a *i ■ d • L* » '°7 8 celebratum , scripta fuisse videtur ruée 

% £25£££fc££E ^iîî n °-- d, ^L 4 ' V*?*. in - "«sa f ufconis e«.mîn,ta, 
priori uxore i 
tiaco, Fulco 
(d) Vide 
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XXXVI MAN^lùm^, w^^/Wb^gMk- V-o+ 

vestro T. * Virdunensi «if™ - ^ ntec ? s es > Cun > confratre^os^ fideli 

omnia ecclesi* jura vobis obedire para u veZm / F • ^ V ^ r ^ * P er 
summopere requiro consilium «kSïï, ^Z^' U ^^^ l!lla ^^ * G «™*>- 
presbytère, deg'radavit et «^iZ^^riS' -^ Wfl ^ 
-non esset, simulavit; marsupium suum noifsub l n^lT ^' * *W«*nv,;çùm 
. eos qui , ut ^ Apostolus, au^turo ^uW pieSeï, ^ ^"T ' ^ imilatus 
diocesi mea ad suam rediit. ^^7^^ Séi TCf ^ ' 4 

jusmodi pnesumptionem et si^ulationem , sieTd'et corSte Tl^^ tl . u " 
quam in alieno plumât aliquid taie «tfqgffe, ne deinceps q uis . 

D gradn ,„„ e t .nodo pe rsistt ,e , non "ibiZS i^r U '" Kq '" S ' 1 ' ,e 

Ubsecro etiam benevolentiam honoris vestri, ut dienitatem ni.am 
antecessoribus m eisarchie P isco P isservaverunt;etp 

rorurn memomm rehquerunt, mihi reservare dignemini : ne irritum âu Stum 
privileg.urn quod ipse dedistis mihi , scilicet ut vobis ipsi Jnterpdiatus et non ÏÏÏÏT 
latus respondeam, et legatis vestris Romanis, non uhralntanis^ui coniuncti Ent 
qusrunt qussua sunt , non qu* Jesu-Christi, et sub honestis nomin ibîTcSïï 
su* consulunt non ecclesi* Dei, Unde propter talium pudendas reprehenslones e 
vocauones rmhi qui totius Gain* episcopof debeo convopare, iffcS^dî 
vob,s sme legatorum vocat one , donec ad Pascha (d) veniam ad vos, Deo volute 
Pmerea volo obn.xè supplicare et prsnunciare vobis, ut quoniam in absentià Tel 
nuper apud vos commorantis multa pravè et inordinatè acta sunt in partes m e* 
E d.oces 1S , ego vero non potero omittere quin ministerio nostro utar in his ecclesias" ' 
tice corrigendis. Si quid pro hoc de me accusationis perlatum fuerit vobis, ne hoc 

Jai V'I 3 " 6 P 0 ** 6 **™ Gibbosus, Dux Lotha- diemelari jure addicta erant Remensî ecclesia: 

trad tus àTk n,ar "" S e * US ' ann V ,0 7l ? e « accessit , idversaute srfai &moS S 

Bntn ,,' m q M S?"" L Co J ie ^< iam . Comitissâ. Vide tomo uostro XIII, p. 631 

cuSr' 0r0m * n * fihUm ' hœredem " Un - A ^.Arnulpho, ut nobiscuidem vî/etur! Comité 

/1 \ r~ un- ,,. _ . de Chisneio, <rui uxorem duxerat Adelara dè Rn- 

(b) Godelrido BuIIon.o , fiho Eustachii Bolo- ceio , sororem^Ebali de qùo infrà. 

menu et Ida; , qui magnum sib. nomen inter cruce- . (d) Anni 1078 , unde colligitur hanc epistolam 

.gnato S comparavit.H^avuncuIo suo,nonquide m scriptam fuisse sub finem anni ,o 77 veî^neunt™ 

S'" 10 ™"^ | UCa * U ' & in al ° diis seu «q"enti,etquidemanteconciliumPictIven S e de 
latifundns, Buliomo, Stenajo, Mozomo, &c. qu* 15 januarii celebratum. ««vense, aie 
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, vel cito credatis , vel .molesté erga me accipiatis ; sed illud in praesentig, nostra ante A 
vos dimittatis, quia ego nullatenus volo excedere metas auctoritatis : quandoqui- 
dem enim illi qui (a) iegatos vestrç» sefaciunt, muito justiùs ego debeo per vos 
ea quae sunt providentiae nostrae corrigere , quàm quisquam aliéna tractare. 

* de Roceio. Dë Comité Ebalo *, qui me in praesentia vestra accusare temptabat, et se suam- 

que fidelitatem vobis verbis simulantibus commendabat, satis ih promptu habetis 
cognoscere , eu jus potiùs sinceritas fidelitatis erga vos videatur existere : utrùm mea , 
qui Deo et vobis paratus sum per omnia obedire , an illius , qui et apud vos per 
semetipsum impugnat B. Pétri ecclesiam, et apud nos per Manassem {b) et suos 
sèquacës in suo Castro receptos perseqûitur beatam Mariam, Manasses enim, de quo 
diximus, cùi nos jussu vestro qiiod in nos admiserat , si ad ecclesiam suam ma- 
ttem rediret , indulsimus, conscientiâ sceieris sui depressus, nec ad nos vult redire, 
nec pâti eectesiae concordare; quin potrùs cum illis suis sequacibus* quia factis B 
hon potest , verbis et maledictis ecclesiam meque lacerare non desinit. Unde , ut 
de ipso Ebàlo taceam , in quem vos credo justam et apostoiicam exercere sententiam, 
super Menasse instanter dêprecor sanciitatem vestram, ut aut jubeatis eum ad suam 
regredi , et ulteriùs non impugnare ecclesiam , aut in eum ejusque fautores et coo- 
peratorès apostolici vigoris dirigatis animadversionem. Dignamini etiam ad eorum 
receptores scribere aptam epistolam, ut aut eos contra ecclesiae jura non retineant, 
aut pari sentent iâ se muitatos agnoscant. 

- Restât triihi hoc vobis dicere, quia domnus Hugo Diensis episcopus interdixit 
episcopum nostrum Drogonem sedis Tarvennicae , qui tante est senectutis, ut cùm 
ante episcopatum diù permanserit in ordine presbyterii , jam nunc ultra tempus 
Vx. annorum, gradurn tenuerit episcopii, et penè per singula momenta propinquet 
exitui. Quapropter volumus vos obnixiùs exorare, ut eum jussu vestro dignemini C 
rèstitueré ministerio suo, ne, quod magnopere formidamus, in hac moriatur inter- 
dictione. De hoc verà quod me interpellastis , ut in conductu episcopi Parisiaci (c) 
aliquos vobis milites mitterem , notum vobis facio quàd ego volebam dirigere : sed 
■ Gomès de Arlonis FuJco fédiens ab urbe Roma hoc mihi intimavit ex vestra parte > 
quia iibènter me de ipsa transmissione militum importabatis , ideo ut in regione 
nostra strenirè et intentiùs exsequerer dominae Marchisae M. Pro hoc igitur à vobis 
ven/ente missatico , remansit à nostra parte praedicte expeditionis transmissio. Valeat 
sanctitas vestra, Pater reverendissime. 

Lib.ix.y.ij. LXXVII. Ad HUGONEM Diensem episcopum. 

bignificîat Parisiensem et Carnotensem episcopos apud se quèstos esse, quod eumdem Carnotensem _ 
non canonteè accusatum Hugo excommtfnicationis et depositionis sententiâ multarit, nec ejus defen- *J 
sionem admiserit : qua de re cùm se certiorem non fècisset, jubet ut iis intérim Rome exspectare jussis, 
ipse aut veniat, aut nuncium mittat. 

An. 1077, GregobiuS episcopus, servus servorum Dei , diJecto in Christo flio Hugonl 
4dccembris. Oiensi episcopo sahtem et apostoiicam benedictionem. F rater et coepiscopus 
noster Parisiensis cum Carnotensi ad apostoiicam sedem venerunt, non sine 
multa quidem, sicutipsi referebant, et suî fatigatione et rerum suarum jactufa, in 
quibUsdam locîs etiam capti , nec sine rëdemptione suî dimissi. Clamorem itaque 
ad nostram audientiam tuîerunt, quèd in alterum eorum, videlicet Carnotensem 
episcopum, tua fraternitas praejudicium fecerit, et non canonicè accusatum excom- 
municationis ac depositionis sententke subdiderit. Ad hoc etiam maximum gravamen 
factum esse conquesti sunt , quod cùm talis esset accusatio, ut in defensione illius 
praedictus Parisiénsis episcopus, qui rem omnem constitutionis ejusnovit et fecit, E 

♦ Gtiido. et Belvacensis * absolutè , duô verô archiepisoopi aliique duo episcopi , qui non 

interfuerant, conditionaliter , videlicet se scientibus , jurare voluerint, propter hoc 
tamen solum quèd conditionem isti quatuor apponebant , defensionis recipere 
juramentum nolueris. Verùm , cùm de prudentia tua nihil incongruum temerè 

(a) Qui, vox fortè delenda, vel reponendum illis, post concilium Augustodunense coactus fuerat, ut 
prout sensus postulat. , causam nepotis sui Gaufridi , suâ curâ electi Camo- 

(b) Manasses , Remensis ecclesix prxpositus , tensis episcopi , et de simonia insimulati, tueretur. 
filius erat Manassis Calvi, vicédomini Remensis, Vide sequentem Gregorii epistolam. 

è gente Gastillionea. . (d) Godefridus de Bolonia, cum Godefridoseu 

(c) Gosfridi vel Josfridi, qui Romam proficiscj Gaufredo Çarnotensi episcopo nepote suo. 
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A credendum nobis esse putem'us , praesertim quia tam vivâ voce quàm Iiteris ex nobis 
te super hac re commonitum esse meminimus , -ut quidquidih synodofa) ageres 
diligenter conscriptum nobis dirigeres ; quamquarn se adventùm suum trbi notifi- 
çasse memorarent , nos tamen nuncium tuumexspectantes aut iiteras, rtios ] ut cause 
suae diffinitionem perciperent, per dies aliquantos detinuimus, ac post ingressùm 
Urbrs sub ea spe plures quàm viginti dies sunt demorati. Ubi verô, illis et iabore 
itineris et rerum dispendiis , magnisque sùmptibus fatigatis, nec nuncium nec fiteras 
vestras accepimus ; fratribus quoque nostris vaide compatientibus , atque adjudi- 
cantibus nimis indignum esse apostolicâ mansuetudine , ut ilii sine consolatione 
recédèrent, praecepimus eis ut tamdiu adhuc exspectarent', donec ex v.dbis respon- 
sum reciperemus. Fraternitati itaque tuae jubemus.ut , aut tu ipse ( quod magis 
optamus) de hoc et de aliis majoribus rtegotiis nobiscum tractaturus advenias , 

B aut idoneum nuncium cum iiteris super hac re composkis, qui eas* si sit necessa- 
rium, cum juramento comprobet, dirigas. Data Lateranis, 11 ilonas decembris. : 

LXXVIII. Ad Clerum et Populum Camotensem. uh.ix, v ^ 

Pr.-ncipit ut episcopum suum de falso sihioniae crimine purgatum debito honore suscipiant, eique ut 

proprio pastori obediant. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei , clero et populo Carnotensis eccle- An. 1077. 
sia salutem et apostolicam beneiictionem. QuÔD episcopum * vestrum tamdiu * Gaufridum. 
apud nos detinuimus, sciatis nos idcirco egisse ut causam ipsius pleniter discu- 
tientes irretractabili fine concluderemus. Inde etiam Iiteris nostris ad legatum * * Hugonem. 
nostrum episcopum Diensem directis , mandavimus ut aut ipse ad nos veniret , 

C aut nuncium suum cum iiteris hujus negotii seriem continentibus nobis transmit- 
teret. Verùm, apicibus iilius susceptis, reperimus eum aliquantulùm à verbis avun- 
culi hujus , sciiicet Parisiensis * episcopi, dissentire; sed diversitatem ipsam diii- *Godeftidi. 
gentissimè perspicientes , cognovimus prœiibatum negotium, inviolatâ justftiâ , non 
incongrue cum misericordia posse tractari. Quapropter, divino freti auxilio, censui- 
mus , ne ulteriùs hune falsi criminis tanti dilaniaret infamia, ut praesentiaiiter per se et 

, avuncuium suum , data supra sacratissimum corpus B. Pétri apostoiorum principis 
juramento , sese purgaret. Non enim aut cujusiibet personse gratiam , aut iucri 
temporalis ardorem, tantùm valere credidimus , ut aliquis sanae mentis vir, prieser- 
tim episcopus , spreto divini horrore judicii , ultrô perjurium tam grave veiit 
patrare. Quocirca, dilectionem vestram monentes , ex parte B. Pétri vobis praeci-i 
pi mus , ut prèfatum episcopum vestrum paterna cum veneratione suscipiatis, eique 

jy debitum honorem déférentes sicut pastori obediatis. Prœterea apostolicâ interdictione 
inhibemus , ne eum super illo simoniacœ infamationis , quo se purgavit , aliisve 
falsis criminibus deinceps agitari, neve ipsum (sicut mos est quorumdam praelatos 
criminosis suspicionibus commaculare ) ulteriùs injustè soliieitari permittatis ; sed 
eum , ut praesignavimus , sicut patrem spiritualem vénérantes , ostendatis vos et 
apostolicis jussis obedientiam gerere, et, ut christianos oportet, animarum vestra- 
rum curam habere. 

LXXIX. HUGON1S Diensis episcopi ad Gregorium. gUj.j- * 

Rationem reddit 5e suscepta legatione , petitque ut ipse rescribat quid sentiat de gestis à se in concilio %^y ir j m ' 
Augustodunensi pro reformanda ecclesia Gallicana. 

Reverendissimo patri et domino Papa Gregorio, sua sanctitatis inutilissimus An. 1077. 
£ servus Hugo humilis presbyter Diensis , salutem. Quoniam didicimus R. vestrum 
Parisiensem redisse, cui injunxeramus ut fideliter , sicut filius vester, yobis re- 
ferret gesta Augustodunensis concilii cui interfuit, qui neque per nos rediit , neque 
quidquam de statu vestro nobis scripsit; rogamus paternitatem vestram , ut senten- 
tiam suam nobis digneiur scribere super ordinatione Remensis, Bituricensis et Car- 
notensis ecclesiarum. .. 

Sciât quoque paternitas vestra, quia ilie Noviomensis dictus episcopus (b), sub 

(a) Augustodunensem synodum intelligit, mens* concilio Pictavensi sequentis anni 1078, ac diù sus- 
septembri anni 1077 ceiebratam. pensam , tandem defînivit UrbanuS II , senbens 

(b) Ratbodus,cujus causam rursusexaminatam in ad clerum et populum Noviom. : Quamdiu apud 
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nminatione publics examinationis à nobis familiariter exactus, confessus est nobis A 

• « r a -dmoniam su,am, prssendbus Laudunensi * et Lingonengi * episcopis , cum aliis qui- 

* S™o?- u™ dam Unde etiam sacrftmento supra sacra Evangeiia nobis firmavit , quod , visis 

literis vestris vel legatione vestrâ, ecclesiam quam malè occupaverat bene dimitteret, 
et pro posse et scire suo ., ut juxta Deum ordinaretur adjuvaret. 

Silvanectensis (a) veto episcopus, accepfâ investiturâ de manu Régis, ordinatus 
est ab Uio Remensi * haresiarcha , cui literis vestris interdixistis ne hujusmodi in 

episcopps acciperet. • _ / ■ . : 

Autisiodorensis (b) infraannos ordinatus, investituram quidem ,de manu Régis 
non açcepit . quamquam per familiares Régis gratiam ejus consecutus sit. 

DeS.çnpnensi autem archiepiscopo (c), quantam contumeliam , quantamve mju- 
riaph vffîtàfa&-y*s&» * n nostra legatione intulerit, à praftlicto R.., ut spero, suffi- 
cienter ^udisjis, Neque hoc dicens, Deus testis est, gloriam meàm quaero. 

Burdegaiensis * quoque, quoniam vocatus praeterito anno ad Arvernense con- 
cilium neque Venit neque canonicè se excusavit, in eodem concilio ab episcopali 
officio suspensus est, Quod ille vilipendens, interdictum sibi usurpavit officium. 
Rursus vocatus ad Augustodunense concilium , quoniam nuliam causationem nobis 
misit, etiam à sacerdotio suspendimus eum. De his ergo omnibus quid magnitudo 
vestrâ judicaverit, quidinde agere placuerit, parvitati nostrae, rogamus, rescribite^. 

Prœterea summopere poscimus, ut per dominum Valentinum * episcopum pal- 
lium nobis mittatis ad confirmandam ordinationem reiigiosissimi Lugdunensis (e) 
ecclesjae archiepiscopi contra oblatrantes haereticos , et de Régis indignatione 
adversùs ordinationem Dei carnaliter gloriantes. Ipse enim , postpositis omnibus 
incommodis et pericuiis penuriae atque itineris , sanctitatis vestrae conspectui devo- 
tissimè se praesentaret , si ecclesia iiii commissa tamdiu languida et pastoris solatioC 
destituta quoquomodo absentiam ejus sine magno detrimento pati pptuisset. Vajen- 
tino episcopo précipite , et securitatem in manu vestra accipite , quatinus circa 
festum S. Jpannis Baptistae, prout nos cum eo condiximus, ecclesia sua ad cele- 
brandum officium illum accipiat, quia valde opportunus videtur ad oppugnandam 
provinciaiium arrogantiam. 

Manassem (f ) autem amicum nostrum in Christo, qui in Claromontano conciiip 
Remensis ecciesiae malè acquisitam praeposituram in manu npstra dimisit, commen- 
damus gratis sanctitatis vestrae, sicut catholicae fidei sincerum defensorem, et domi- 
num Brunpnem (g) Remensis ecciesiae in omni honestate magistrum. Digni sunt 
enim ambo à vobis, et in his quse Dei sunt, vestrâ auctoritate confirmari , quoniam 
digni habiti sunt pro nomine Jesu contumeliam pati : et ideo consultons profu- 
turos causae Dei et cooperatores in partibus Francise adhibeatis. Remensis haeretici D 
depositionem con . . . . revelatam iniquitatem sanguis cœli et.... clamât, auctontatis 
vestrae scripto robora.... hos.rogamus, Remensi ecciesiae destinate.... suam satis- 
factionem ,aut ipse si placit.... aut nobis suscipiendam praecipite. Quia.... excom- 
municationen. vestram , nobis inconsultis , episcopi electionem fecerunt. Tiezo hlius 
vester jam redisset ad vos, nisi ad convocandum concilium xvm kal. (h) «tebruarn 
Pictavis , Deo annuente , celebrandum detineretur ; in quo concilio meritorum vestro- 
rum patrocinium adesse nobis suppiicher exoramus. Orate pro nobis, sanctissime Pater. 

nos fuit Ratbodus, nemo adversùs eum aliquid protu- Virdunensi : Quintâ autem die, quia Luge lunensh 

lit. Eum igitur ad vos cum gratiœ nostrœ pleniludine sedes , Humberto simomaco expufio et m l°f"J»™ 

remandamus. Si quee tamen vel de episcopatûs introîtu sibus monacho facto, vacabat antistue, ?/""™ m '"' 

vel aliunde adyersùs eum querela emerserit , apud Lingonensis electus est Gebmnus arc h,d .aconus , v r 

Lugdunensem legatum diligentiùs audiatur. Vassorius, morum probitate venustus, utpr*ficer*WrUgdunensi 

Annal. Noviom. p. 788 ecclesiœ. Hoc totius conclu acclamavit assensus, 

(a) Ivo.quiin coticilio Pictavensi sequentis anni Tomo nostro XIII , p. 619. „,, e ;t nu e 
remissus fait ad examen Romani pontificis cum (f) Fuerat is d.scipulus S. Brunoms evasrtque 
Laudunensi et Suessionensi episcopis, quos ille in an. 1096 Remensis archiepiscopus hu)us nominw 
Romano concilio anni 1078 absolutos restituit. secundus. _ . 

(b) Robertus filius Guillelmi Comitis Nivernensis (g) Ipsum Carthusi* fundatorem, de quoom 
et Ermengardis Tornodorensis. Vertus abbas de Novigento ( t. XII, y. *p) ■ "»J™> 

(c) Richerio, qui iii eo deliquerat quod ab Au- Manassis I Remensis archiepiscopi , mores prorsus 
gustodunensi concilio se absentasset, ut videre est improbos et stupidissvnos habitus cum omms honesws 
in epistola Gregorii 17 libri V. >>orreret, Bruno m ecclesus GaUiœ tune °P ™™* 

(d) Rescripsit Gregorius epistolâ 17 lib. V,qu* mus, cum aliis quibusdam Remensium cUncorum 
mox subsequetur. nobilibus , infamis illius odio excessit ab "«*■ 

(e) Gebuini/qui in ipso Augustodunens iconcHio (h) Hinc patet hanc epistolam scnptam misse 
electus fuerat, eo modo qui narratur in chronico sub anni 1077 finem, vel ineunte 1078. 
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À 

LXXX. HUGONIS Diensis episcopi ad GREGORIUM. u>h t ,o,ndi. 

1 * "t. X, col i66) 

Turbas in concilio Pictavensi excitatas commémorât, tum à Philippo Francorum Rege, tum à Radulfo ««! / fj^"**" 
Turonensi arehiepiscopo 'et Silvestro episcopo Redonensi. Dein definita ibi negotta rccenset, que- 
riturqwe criminosos à se damnâtes Romae mitiùs tractari , et ubi deberent sentire ampliorem rigorem 
justitiae, inde reportare quasi misericordiam pro voluntate. 

Dqm ino ac meritis beato Papa Gregorio , Hugo humilis presbyter Diensium, in An. 1078, 
Domino Deo salutem.. In concilio quod Pictavis per gratiam Dei cum aiiquo fructu men * e i mau - 
ceiebravimus, muita nobis pericula priùs in itinere, muita nobis adversa in ipsa 
civitate, tum in concilio, tum extra eXstkere. Ecce enim Rex* Francorum contra- * Phiii PP m. 
rius sibi ipsi, quia contrarius erat Régi cœli, misit literas primùm mihi, in quibus 
confitebatur Domino , desiderio desiderans se vocari filium meum ,- et cum omni 

B gloria et honore auctoritatem nostrae legationis commendabilem efficiens. Deinde 
Comiti , tum etiam episcopis sui juris literas misit , adjurans eos omni attestatione 
et suae majestatis ac fldelitatis reos esse instituens : scilicet Comitem (a) , si pate- 
retur nos uspiam , ubi posset , conventicuia et quasi concilia , sic ea vocans , cele- 
brare ; episcopos vero , si intéressent , vel nostris lavèrent decretis , in quibus 
nitebamur splendorem coronae ejus obfuscare et prmcipum regni ejus. Ex hac ergo 
adversitate inimici veritatisaudaciam nacti, nobis insultando, eos penè traxerunt in 
sinistram quos considerabam ad dexteram ; et videbam , et non erat qui cognosce- 
ret me. Ecce enim pestis et. dedecus sanctae ecclesiae archiepiscopus * Turonensis, *Radnifus. 
et cum eo episcopus * Redonensis , superbissimè perversi , torum penè occupave- * Silvester. 
runt concilium. Redonensis (b) namque comprobatus est reus (c), quia non priùs 
ordinatus in clericum, ordinatus est in episcopum , promissâ priùs ac postmodum 

C datâpaliii cappâ, ab episcopo * Andegavensi, Redonensi tamen illud nesciente, ♦Eu»ebk>. 
sed aliud ante ordinationem cônmêiite. Scilicet cùm eques esset , equitem inimi- 
cum ab equo dejecit , et hujus Redonensis socius eques dejectum iîlum vulnere 
confodit, qui pro ea de/ectione et vulnere m mortem occubuit. Nos rgitur mul- 
torum precibus inciinati, nondum depositum , sed intérim suspensum, quia sua? 
utilis erat ecclesiae , vestrae misericordiae praesentandùm et judicandum reliquimus. 
Turonensis vero comprobatus est ante episcopâtum decaniam émisse , quam ex 
consuetudine ejus ecclesiae, nisi qui jam sacerdbs fuisset, vel jam futur us sacerdos 
esset, habere non posset. Hic igitur Turonensis , nullomodo canonicè electus , non 
potuit obtinere à Rege donum episcopatûs , usque dum nepos hujus ipsius per 
nummos praefatam decaniam fuerit adeptus. De simonia etiam aliter accusatus est , 
quia cuidam militi sylvarn promiserat, si pro episcopatir eum juvissèt. Quod cùm 

D postea miles ipsi impro basset *, Andegavensis episcopus affuit, qui nobis- ex eodem */ imprope- 
clarâ voce testimonium perhibuit. 

Longum est, Pater, enumerare turbas et conflictus, qUos et qùantas, quomodo 
et ubi hic Turonensis nobis intulerit : aliquando pro Redonensi nunquam ratioci- 
nando, sed semper garriendo; aliquando pro se inclamitando , cum omni suorum 
garrulitate et impudenti audacia clericorum. Nam dum etiam arehieptscopum 
Lugdunensem * penè inflecterènt ad tuitiônem suam , ita ut pro eis oraret, vel oblo- * Gcbuinum. 
queretur ; foribus ecclesiae effractis , servtentes eorum secùribus armatâ manu intro- 
euntes, ha concilium magnotumultu exturbaverunt , qùôd fratremT.^ln mortem 
dédissent , hlsi Dominus ut scuto bonae voluotatis suarcoronasset eurh. Ita nobis cum 
paucitate ac dedecore relictis , Turonensis et suffraganei èjus cum superbb tumuttu 
inordinatè et non canonicè recesserunt. Altéra die in ecclesia beati Hîfarii inito 

E concilio -, nullâ nobis promissâ vel praemissà satisfactione de injuria , iterum draco 
ille insurgens tamquam leo rugiens non potuit audiri dtutiùs. Sed éxerentes gktdium 
spiritûs , quod est verbum Dei, percussimus ejus superbiam ? et decreto hujus nègo- 
tii prolato, suspendimus eum etiam à sacerdotali officio. Et quia sedem apostoli- 
cam appellayit , ubi se purgaturum fuisse de simonia asseruir, ad apostolicam sedem 
eum remisimus , et vestro judicio deponendum reliquimus. 

(a) GuiUelmum VI Pictaverisem Comitem, (c) Ab episcopo scilicet Andegavensi; quod admo- 
Gni d o n c m - G oflndu in etiam dietnm. nere otiosnm non est, ne quis structura verborum 

(b) SHvester de la Gatrche , Britanniac cancel- decipiatur. 

larius, an. 1076 uxore orbatus Redonensem adeptûi' (a) Teuzonero, de quoinfrà, Leuzonem dtetum 
est episcopâtum. ropràiri epm.Gregoriiad Willeim. AngiiaeRegem. 
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!uu Y«) Bereensis ecclesis de Flandria fuisse simoniacus comprobatus v est , et A 
Abbas (a) ^^^ chî iscopmmc - Ed" ensi nec Rctavensi concilio se P«" 
. Hug * exc'usadonem. Belvacensem (h) pulsatum de simo. 

* * al post decretum pnebendas vendiderit, judicandum vobu remisimus; 
ma, et qui p similiter . hem Ambianensem * pervasorem cum 

* R ,tWum. Moviomense m y .... Lau dunense *, Suessionense *, Silvanectense *. Mala 
» -^n^ . quia P-onas à quibus sunt ilhta Deo 

. Thcobawo. qusdam^ n ^^r yenmitCommdàiil s vobis in aure dicemus. Causas Andega-, 
ïSTcSS* X^^ (c) , ab ipsius ore audientes , «tionabUes penè 
Isë credidimus , sed de absofutione ejus non pnesumentes , diffiniUonem hnjus rei 
Sentis sancthatis vestrs committimus. Si quid vero minus scripsimus^ancti-. 
£ti vestrs , Teuzo nlius vesier , fidelissimus cooperator noster in Dom.no, deTar- 
vanensi (d) episcopo cum Pictavensi quid statuenmus plenius mUmabit. B 

Provideatkaque sanctitas vestra ne diutiùs tam opprobrioseriobis unproperetur , 
auôd simoniaci vel quicumque criminosi à nobis suspensi vel depositi, aut etiam 
damnati iibenter currunt Romam : et ubi deberent sentire ampliorem rigorem , 
inrit» 'inde reportant quasi misericordiam pro volùntate; et qui antea nec m 
Lvibus Wsumpserunt peccare, postmodum exercent aptissimam negotiationem 
cum tyrannide in commit* sibi ecclesiis. Ora , sanctissnne Papa , proi me mutiit 
servo sanctitatis vestrae. 

LXXXI. Ad Clerum et Populum Aurehanènsemy 

Ut Sanzoni oui confotatis omnibus sibi ab «mulis confictis çriminibus;, coram épisfc*pis delegati. 
S, Z é lu' Hanensi episcopatu , ad quem electus fùerat, demoristravu om^m hpnorem ac re- 
vSàm exhibeant, donec diffinitivam sententiam , adhuc suspensam, declaret. , q 

. GregoRIVS episcopus.servus servorum Dei , cïero (t populo MrelianensU eccle- 
sia sa i utem et apostolicam, benediçtionefn. LlTERAS à; vobis delatas apostolicarn 
sedem accepisse non ignorare vos credimus , quibus electio episcopalis. facta iti 
Sanzone (e) ecclesis vestrœ clerico.intimabatur : quibus, quomam honestatem 
eius iampridem agnovimus, fidem accommodare assensumque prœbereparati sumus. 
Sed quonam instinctu quove actu nescimus, inopinatae literae nibil pnorum sensus 
habentes, immo contraria sentientes , ad nostram prssentiam delatœ sunt ; nostram 
diffinitivam sententiam , ne facere aliquid super hoc negotio pnecipitanter eunor- 
dinatè videremur, quoadusque nobis nuncium seu iiteras vestras mittatis, per quas 
omnia eiusdem negotii acta plenius cognoscamus, suspendere dignum duximus. 
Tamen unum vos scire volumus, quôd clericos ilios qui a vobis lieras nobis : de- 
tulerant , quique Sanzoni contraria sentiebant, unà cum prxnommato Sanzone D : 

, coram episcoporum nostrorum prssentia diligenter perscrutari fecimus : quatenus 
utriusque partis veritate pracognitâ, quid improbandum abigerem.us r quidve ap- 
probandum iaudassemus. Tandem penè omnia quae sui smuh sibi objectant, Sanzo 
Le confutans, sibi magis favere justitiam nobis dignis assertiombus demonstravit 
Verùm, quia nihil super.hoç negotio, aiiisque suis causis, absque nostro apos o co 
consensu consilbve agere cupit, immo se suaque omnia sub tutela sedis apostolics 
constituit, quantum sibi juste subvenire Deo concedente possumMs , non denega- 
mus. Interea apostoUcâ mansuetudine tam vos quàm caeteros , ubicumque. posses- 
sionem habet, monemus , et auctoritate prœcipimus , ut omnem honorem, omnemque 
reverentiam sibi exhibere non denegetis , ac eum cum omnibusquœ sua sunt , tu e et 
sine omni molestia seu kquietudine manere permittatis; scientes quôd si aliter 
feceritisfquodnon credimus), ac ei honorem reverentiamque subtraxerit.s, et E 
eum et aux sua suntquietè et securè manere minimè permisentis , ita.m vos s«cut 
in hostes nostros et apostolicœ sedis adversarios vindiqtam et apostoucœ uluonis. 

(a) Ermengerius, de quo vide Iperium tomo. ■ chnesset Cluniaco, ''^/'Hj^^/^^t 
nostro XIII „ ic6 • . monachiam ibidem sese contradidil. ,^oi mno xooy 

7b) Guîdon'em ? «; accusai ab his fictom voUh*^ Gdte f^^^^ 

cale/atatguepromovLt, inquit Guibertus de Novi- (c) Vi<fe supra, p. 6iO t GregWi : epiS^amsaa 

geptciib. I devita sua, cap. 13. *. XU,p,.M9, Fulconem Comitem Andega Y ensem^ n - . 0 

clam apud Hugonem Lu S iurtensem archiepUcopum , (d) Drojpne. de quo p.ëja; non veroi H1UWJ0 , 

A. S. legatum* smumiœ- et aliorum criminmn, quia ut volunt Gaiha; Çhnst. auctores , X. A, »^ 
iocatus. non venerat adjuScatus ahtns depositiorii (e) Vide supra, p. 607 , epist. 8 e;usdem imr v ... 
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Lii. IX, tp. p. 



* Ed. nimis. 



A gladium exeremus. Nos verè cum pnedicto viro Sanzone, Deo juvante, taie con- 
silium adinveniemus , quôd honor vestrse ecclesiae et utiiitas in omnibus meliùs 
quàm solito vigebit. Data Romae, v kalendas februarii, indictione prima. 

LXXXII. Ad HUGONEM Diensem episcopum. 

Cùm clerici Augustodunenses de ecclesia S. Symphoriani contenderent cum Floriacensibus monachis , 
et privilegium à Romano pontifice subreptum dicerent, id ei negotium diffiniendum committit. Deinde 
submurmurantem quôd ipse Carnotensem episcopum absolvisset, gravi animadversione reprehendit. 

G re co ri us episcopus, seryus servorum Dei, dilectissimo fratri et coepiscopo H* An. t<^8. 
salut em et apostolicam benedictionem. Clerici quidam Augustodunenses his diebus * Hu g° ni - 
ad nos venerunt adversùs Fioriacenses monachos , super quodam monasterio Sancti 

J$ videlicet Symphoriani causam habentes , quam à te antè ventiiatam et definitam 
nos retractasse dicebant , tuaeque fraternitati aliter quàm eis videretur et ratio pos- 
tuiasset, scripsisse : quod à nobis factum nequaquam (a) recolimus , nec in registro 
nostro hujus causas iiteras reperire potuimus. Noverit itaque prudentia tua, quia 
multa tamquam à nobis deferuntur et scripta et dicta, nobis nescientibus. Muita 
etiam subripi possunt minus * ad singula intentis, utpote divisis ad plurima, et in- 
tentis ad maxima quibus vehementer arctamur. Unde in hac causa (quod pro- 
fectô minimè recordamur ) si quid fortè subreptum fuit , optato magis amamus 
corrigere , quàm ab aequitate et rationis tramite deviare , vel aliis corrigenda relin- 
quere. Ad quem ergo justae decisionis terminum negotii hujus quaestio , fraternitatis 
tuae consideratâ actione, pervenit, imô, si minus adhuc satisfactum est, pervenîre 
poterit ; non solùm non mutamus , verùm auctore Deo annuimus et laudamus : 

Q quippe cùm magis rationi consentaneum videatur ut clerici , si canonicè vivere 
volunt et in eo persistere quod voverunt , suo, quod antiquitus possédera , non de- 
béant carere monasterio , quod et ipsi interventu pecuniae obtinuisse monachi infa- 
mantur. Super hoc ergo indubitanter cognoscas , quia perperàm acta sive subrepta 
damnamus, justè acta et diffinita firmamus, et à te firmanda et statuenda man- 
damus. 

De Carnotensi * autem episcopo , unde fraternitas tua submurmurare videtur , 
nosti quod dilectionis tuae intuitu iongo eum tempore unà cum Parisiensi * Romae 
tenuimus, aut ut ipse venires, aut ad comprobanda objecta in eum capitula iegatos 
et testes idoneos (b) delegares. Quod cùm minimè feceris, justitiae necessitate 
coacti, de ejus restitutione sanctae Romans ecclesiae judicio acquievimus. Cui si 
superna pietas aliquando respirare concesserit , Jiquidô tua beatitudo inteiligere 
D poterit eam muito irreprehensibiliùs hoc egisse, quàm te in matris tuae judiciàlém 
censuram manum reprehensionis (c) extendisse. Decuerat quidem vos , et dignius 
videretur hâc potiùs tempestate , et has inter quas patitur angustias , Dei utique 
aemuiatione et conscientiâ boni , tamquam filios suos consoiationum sibi duicia 
ministrare, quàm talia mandando et talibus eam nseniis impticando , dolorem super 
doiorem apponere, muitiplicare pondéra, non communicare ponderibus. Vale. 



* Goflfrido. 

* Godefrido. 



LXXXIII. GREGORII VUPapœ ad 



Lib.V.epist.iys 
CÂaniut, t. IV, 

Significat se temperantiam potiùs quàm rigorem canonum seciltum , causas episcoporum Francis et p. 212. 
Burgundiae discussisse in synodo Roms celebrata, et cum singulis mitiùs egisse; prsecipuè verô cum 
Manasse Remensi archiepisCopo, cujus etiam juramenti exemplar adjicit. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei (d). Quia consuetudo sanctae An. 1078, 
E Romanae ecclesiae, cui Deo auctore licèt indigni deservimus, est quaedam tolerare , 9 Bunu - 



(a) Ipsius auctoritate id factum revincit instru- 
mentum à Mabillonio recitatum t. V Annal. Bened. 
p. 1 22., cui apposita sunt signa Philippi Régis , Berts 
Regins, Manasss Remensis, Richerii Senonensis 
et Richardi Bituricensis archiprssulum ; dein Aga- 
nonis ./Eduensis , Rainerii Aurelianensis , Roderici 
Cabilonensis, Widonis Belvacensis, Landrici Ma- 
tisconensis, Radbodi Noviomensis, Tetbodi Sues- 
sionensis atque Hugonis Nivernènsis episcoporum ; 
postea Federici dapiferi , Hugonis constabuiarii , 
Gualeranni camerarii , et Hervei magistri pincer- 

Tom, XIV. 



narum ; ac demum Widonis Pictavensis et Stephani 
Campaniensis Comitum. Actum publici Aurelianis 
in palatio nostro, celebrato regali concilio , anno 
incumati Vtrbi MLXXVII , rtgni nostri xvm. 
Goffridus episcopus Parisiorum, Régis cancellarius, 
relegit et Iaudavit. 

(o) Videsuprà, p. 612, epist. 1 J ejusdem libri IX. 

(c) Vide p. 616, in epistola quâ Hugo rationem 
reddit de gestis à sein concilio Pictav. anni 1078. 

(d) Nulli inscripta est hsc epistola, quia decre- 
tum ipsissimum est à Gregorio editum. 

Iiii 
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quaedam etiam dissimulare , discretionis temperantiam potiùs quàm rigorem cano- A 
num sequentes , causas episcoporutn Francise atque Burgundiae » qui suspensi seu 
damnati à legato nostro Hugone (a) Diensi episcopo fuerant, hou sine gravi iabore 
discussimus. Denique Manassem Remensem archiepiscopum , qui in muitis accusa- 
tus fuerat , seseque à synodis ad quas Hugo Diensis episcopus eum irtvitavit, sub- 
traxerat ( quia sententia super eum data non Romanae ecclesiae gravitate et solitâ 
mansuetudine videbatur ) , in proprium gradum officiumque restituimus; eâ quidem 
ratione, ut supra corpus sancti Pétri juraret hoc modo : 

« Ego Manasses Remensis archiepiscopus pro superbia non dimisi quod non 
» venerim ad synodum Augustodunensem , ad quam me Diensis episcopus voca- 
» vit. Si vocatus nuncio vei iiteris apostoiicae sedis fuero , nuilo malo ingenio et 
» nullâ fraude me subtraham , sed veniens diffinitioni et judicio hujus ecclesiae fide- 
* liter obediam. Quôd si domino Papae Gregorio vel successori suo piacuerit me B 
>» de objectis ante iègatum suum respondere , idem per omnia faciam. Thesauros 
» autem , ornaménta et prxdia Remensis ecclesiae mihi commissa ad honorem 
» ipsius ecclesiae fideliter tractabo, et ad resistendum justitiae ea non abalienabo. » 

Hugoni quoque Bisuntino archiepiscopo, quia literae quibus invitabatur ad syno- 
dum , à ciericis suis retentae , et non sibi ostensae fuerant , suspenso in eadem 
synodo, episcopale officium reddidimus; hâc conditione, quôd debeat se de objectis 
coram legato nostro, si~ei visum fuerit, cum sufiraganeis aut convicinis episcopis 
expurgare. 

Richerio vero Senonensi archiepiscopo interdictum reddidimus officium. Promi- 
sit enim in manu nostra , quod sive per se , sive per nuncium suum , causam pro 
qua ad synodum praefati iegati nostri non venit, coram eodem legato debeat expo- 
nere , et in negotiis ecciesiasticis pro posse suo consiiium et auxilium fideliter et C 
humiiiter sibi impendere , ejusque animum piacare. 

Gotefredus autem Carnotensis episcopus , quia non invitatus et absens judicatus 
fuerat , episcopali officio à nobis restitutus est ; hoc quidem tenore, quèd causa sua 
ante legatum nostrum debeat retractari atque diffiniri. 

Richardus Biturigensis archiepiscopus , quia irato animo , et non synodali judi- 
cio, dimisit ecclesiam suam , virgam et arinuium recepit, promittens se de objectis 
coram legato nostro satisfacere. 

Rodulphus Turonensis archiepiscopus , quia légales accusatores non habuit , 
sacerdotali et episcopali officio restitutus est , etiam episcopis qui eum accusave- 
rant , ab accusatione deficientibus ; et quia causa sua ab antecessore nostro beatae 
mémorise Alexandro retractata et determinata fuerat, videbatur quod non sine certa 
accusatione deberet retractari. Nobis tamen visum fuit, quod iegatus noster cum D 
legato Diensis episcopi Turonis debeat proficisci, et convocare omnes suffraganeos 
episcopos, necnon clerum et populum , et ex parte beati Pétri ilios commonere, ut 
qualiter electus fuerit vel ordinatus veraciter profiteantur ; ut , si claruerit eum de 
objectis innocentem esse , quaestio accusationis suae omnino deinceps sopiatur. Sin 
autem certissimè, et unde dubitari non possit, contra eum testimonium datum 
fuerit, canonicâ sententiâ feriatur. Actum Romae, vu idus mardi, indictione prima. 

ZJi.K<pist. tP : LXXXIV. Ad Guillelmum Reeem Anglorum. 

Norman. part./, Legatum se mittere, ut diligenter et piè examinet an episcopus Rotomagensis pro sua sgritudine pas- 
P- 66- torali moderamini praeesse valeat ; sin autem infirma valetudo ita eum oppressent , ut minus aptus 

tali muneri reperiatur, omnino alius canonicè eligatur. 

An. 1078, G recorius episcopus , servus servorum Dei, Guillelmo Régi Anglorum salutem £ 
4 apr m. ef a p 0s t 0 i} cam benedktionem. O F F 1 c 1 1 nostri cura exigit , ut ecclesiis pastoribus 

viduatis sollicité subvenire properemus. Quia verô inter Reges, tum more hones- 
tatis (b) quâ nites , tum liberali prudentiâ quâ muniris , te speciali dilectione 
ampiectimur , dignum est ut ecclesiis quae sunt in regno divinâ dispositione tibi 
commisso, specialiter cavere studeamus. Unde Rotomagensi ecclesiae, quam dudum 
pastore (c) destitutam aegritudine impedieme audivimus , succurrere hoc modo 

(a) In concilio Augustodunensi, an. 1077 mense (c) Joanne, qui , prout habet Ordericus Vitalii 
septembri celebrato. lib. V, p. J 50, ad an. 1077, {lum de curia Re ë ls 

(b) Legendum videtur, morym honestate. per urbem super mulam suam rediret , lumidequt 
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A disposuimus. Hubertum sanctx Romanae ecclesix subdiaconum , quem experimento 
nobis et tibi fîdelem didicimus, liberali gtoriae tux, fili carissîme , mittimus ,. qui 
cum viris religiosis , episcopis et abbatibus , ejusdem etiam ecclesix fratribus , prx- 
dictum archiepiscopum adeat, diligenti et piâ consideratione examinet an pasiorali 
moderamini prxesse, ut oportet, valeat. Si verô vaietudine corporali sic judicent 
destitutum , ut amodo episcopali non sit aptus regimini, priùs admonitionibus sibi 
persuadere non désistant , si oportuerit , etiam auctoritate apostolicâ , ut suo con- 
sensu ordinetur ecclesia. At si valetudo sic eum oppressent, ut insensatum et officii 
sui obiiviosum reddiderit, non dijudicans quanti sibi et universx patrix xgritudo sit 
detrimenti, prxcipimus auctoritate apostolicâ virum tanto ponderi competentem , 
universorum consensu , canonteè eligi et in archiepiscopum promoveri. Data Romx, 
il nonas apriiis, indictione prima. 



B 



LXXXV. Ad Raînerium Aurelianensem episcopum, m.v.tpbt.*». 



Increpat cum quod patientiâ Romanx ecclesix abusus , scelus sceleri addendo , cuncta penè ecclesix 
sux ornamenta dilapidasses Itaque jubet ut, omnibus restitutis, synodo in illispartibu» celebrandx 
se sistat, et legatis de omnibus qux ipsi objiciebantur criminibus, rationem reddat. 



Gregorius episcopus, servus servorum Dei , Rainerio Aurelianensi. Quanta in 
Deum et tui ordinis saiutem commiseris, si sanx mentis te veUes ostendere, a tuî 
memoria excidisse pejora pperando nequaquam monstrares. Decuerat te summo- 
pere meditari , quantam erga te patientiam Romana ostendit ecclesia , qux dum 
ultra quàm oportuit est miserta, ipsius misericordia quodammodo versa est tuo 
opère in culpam : quâ quidem sic nimiùm impudens abuteris , ut cogas nos tuis 

C agitatosstimulis in te districts xquitatis censurâ insurgere. Inter caetera namque que 
olim perversâ mente egisti, ut vulnus vuineri infligeres, sicut nobis insinuatum est, 
penè cuncta ecclesix tibi commissx ornamenta, pallia videiicet, calices, thuribula, 
planetas et cxtera sacrata Deo, non ad utiiitatem Dei et prxfatx ecclesix, non in 
adjutorium pauperum et captivorum, sed ad libitum tuum et inanem gloriam atque 
superbiam distraxisti. Quod quidem quantum nos contristat, advertere poteris. 
Nunc itaque apostolicâ tibi auctoritate prxcipimus ut , omni excusatione semotâ , 
quidquid abstuiisti justè restituas, et, restitutis omnibus, ad synodum qux vestris 
in partibus celebranda erit, convenias ; ibique coram legatis nostris, videiicet Hu- 
gone Diensi et Hugone abbate Cluniacensi, necnon et Rogerio subdiacono nostro, 
de his et aiiis qux tibi intentantur, rationem canonicè exponas. Quod si forte de 
omnibus qux tibi objecta fuerint canonicè te non expurgaveris , ac ablata sècundùm 

D nostram jussionem non reddideris , judicio sancti Spiritûs et auctoritate apostolicâ 
sententiam anathematis et depositionis , sine omni spe récupérations , in te promu!- 
gabimus. Data Romx, vm kalendas maii, indictione prima. 

LXXXVI. Ad HUCONEM abbatem Cluniacensem. 

Ut Iegato quem ad Regem Hispanix mittit, auxilium prxbeat. De Berengario sententiam suam fra- 
tres, quos cum iegato mittit, nunciaturos scribit. Tribuiationes suas exponit , pro quibus Dei mise- 
ricordiam implorari petit. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei , Hugoni Cluniacensi abbati saiutem 
et apostolicam benedktionem. Divers arum gentium concursione et multorum 
negotiorum fatigatus meditatione , ei parum scribo quem multùm diligo. Abba- 
tem (a) itaque, sicut Rex Hispanix rogavit et vos consiiium dedistis, Deo auctore, 
episcopum consecravimus ; et ad eumdem Regem sacerdotem cardinalem Richar- 
^ dum (b), vicem nostram iili committentes, in Hispaniam dirigimus, cui ut prxbeas 



An. 1078, 
14 apriiis. 



Ut, V.tpist.it. 



An. 1078, 
7 maii. 



loquens de causis imminentibus domui suce appropin- 
quartt , divino nu tu subita passio illum percussit , 
rurbâ palàm spectante ad terrain dejecit , biennioque 
quo postmodum vixit, elinguem reddidit. Aliâ eum 
çorporali priùs invaletudine multatum fuisse narrant 
acta Rotomag. archiepiscoporum , tomo nostro XI , 
p. 72, subjiciuntque : Verùm per alios très annos adeb 
ipso incommodo laboravit, ut neque jain administra- 
tionis infulis deservire potuerit. Cùrn tandem regiâ auc- 
toritate, immo consulta omnium pulsatus, episcopatu 
cedit, et ad quamdam patrimonii sui villam S. Phili- 



berti dictam secedit, ubi et aliquantisper supervixit, 
Yitâ functus y idus septembris 1079, teste Orderico, 
ibid. p. 551. 

(a) Bernardum Massiliensem S. Victoris abba- 
tem , filium Richardi vicecomitis Ruthenensis et 
Ameliensis [de Mïlhaud] , quem multis Iegationibus 
functum episcopum cardinalem effecit Gregorius. 
Obiit autem Bernardus anno 1079. 

(b) Fratrem Bernardi, ejusdem inabbatia Massi-' 
Iiensi successorem. 
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auxilium et idoneum socium , fraternitatem tuam rogamus. De Berengario, unde A 
nobrs scripsistis, quid nobis videatur (a) vei quid disposuerimus , fratres quos tibi 
remittiraus, eum praedieto cardinali nostro nunciabunt. Vos autem certâ fide, imo 
et oratione , Dei omnipotentis misericordiam implorate , ut mentes nostras secun- 
dùm suam voluntatem dirigat , et in magna tempestate nos gubernans ad portum 
suae pietatis perducat. Tôt enim angustiis premimur, tantisque laborjbus fatiga- 
mur , ut ii qui nobiscum sunt non soiùm pati nequeant , sed née etiam videre pos- 
sint, &c. ... Data Romae, nonis maii, indictione prima. 

Lib.v,epist.22. LXXXVII. Ad HUBERT V Ai subdiaconum et Teusonem monachum. 

Monet ut eu m sufFraganeis abbatibus et clericis Dolensis ecclesiae adsint , unà cum Diensi episcopo et 
abbate Ciuniacensi , quibus controversia inter Evetium et alium quemdam de archiepiscopatu corn- t> 
missa est ; ac curent ut Anglorum Rex eo legatum suum mittat, quo hujusmodi causa ter mi net ur. ° 



An. 1078, 
la maii. 



Geecorius episcopus , servus servorum Dei, Huberto subdiacono et Teusoni 
monacho salutem et apostoliaim benedictïonem. Pervenït ad nos frater noster 
Evetius (b) Dolensis archiepiscopus , exhibens se pro discutienda controversia quae 
de introïtu ejus in episcopatum orta est , proclamante iilo (c) de expuisione sua 

3uasi injusta , qui ante ordinationem hujus eamdem sedem, quàmlibet perverso (ut 
icitur) accessu.ceperat.et nefariâ conversatione tenuerat. Ad quam éxhibitionem 
se vocatum aiebat à confratre nostro Hugone Diensi episcopo (quod et ipse qui 
tum praesens aderat fatebatur), ac propterea se récusasse redire vobiscum , aut in 
aliquam partem vertere, donec ab ore nostro quid sibi agendum foret, quove se 
exhibendum inteiligeret. Verùm, quia Diensis episcopus, ut diximus, praesensade- 
• Manaswr. rat, commisimus sibi negotium istud, ut in concilio (d) quo causam Remensis * C 
archiepiscopi et àliorufn episcoporum Franciae, adjuncto sibi abbate Ciuniacensi, 
tractaturus est, etiam hoc regulariter diffiniri procuret. Quapropter admonemus et 
vos , ut ibidem aut alter vestrûm, aut ambo, si fieri possit, adsitis, et episcopos et 
religiosos abbàtes ïliius parochise , neenon clericos et iaïcos iiiius ecclesiae , qui 
titramUbet partem aut accusâre aut defendere idonei videantur, adesse commonea- 
tis : procurantes etiam ut Anglorum Rex (e) ex sua parte legatum illuc dirigat, tam 
prudentem quàm religiosam personam, quatenus causa ista , sublato favore partium 
ômnique personaii acceptione, ad effectum justaî diffinitionis, Deo disponente, per- 
veniat; et quod ibi inde statutum ac diffinitum fuetit , ita ab omnibus consonâ voce 
sententiâque flrmetur , ut calumniosz proclaniationis improbitas , et reiterandae 
quaestionis omnis undique occasio , omnisque penitùs licentia decidatur. Data Late- 
ranis, xi kalendas junii, indictione prima. D 

i^<?«'-^- LXXXVIII. Ad GAUSFREDUM et alterum GausfredUM Comités. 

Alttrttnt, Antcd. 

t. m, «t. 87t. 

Ut omnes episcopos et abbates Britanniae , et clericos ac Iaïcos. Dolensis ecclesise scientiâ prxstantes , 
convenire faciant concilio celebrando , in quo, inter estera, definienda est causa inter Evetium ordi- 
natum archiepiscopum , et quemdam alium qui se injuste expulsum querebatur. 



An. 1078, 
11 maii. 



Evcnus. 
Juhcllo. 



G S E G 0X1 us episcopus, servus servorum Dei, Oeli (f), Gausfredo (g) Redonensi, 
item Gausfredo (h) filio Eudonis, nobilibus Comitibus Britannia , salutem et apostoli- 
cam benedictïonem. Non ignorare vos credimus quantam moiestiam quantamque 
perturbationem sustineat Dolensis ecclesia, et confrater noster Evetius * archiepis- 
copus, quem ibi ordinavimus, ab iilo * qui priùs sedem occupans, ac remordente 



(a) Anno 1075 Pictavis fait conciliutn ,qvodtenuit 
Ghaudus légat us de corpore et sanguine Domini , in 
quo Beringdrius fermé interemptus est, ita chronicon 
Malleacense tomo nostro XII, p. 401. Itaque Beren- 
garius Romani ad Gregorium se contulit, ubi pbst 
diutinam moram errores suos ejuravit in conciliis 
ann. 1078 mense novembri et 1079 tempore Qua- 
dragesimae celebratis. Rem narrât anonymus qui de 
multiplici damnatione Bercngarii scripsit, à nbbis 
editus suprà, p. 34. 

(b) Evenus.de quo supràp. J97,epist. j librilY. 

( c) Juhello seu Joheneo, cujûs causam Gregorius 
retractari permiserat , epist. 17 libri IV, suprà, p. 601. 



(d) Manassae Remensis archiepiscopi causa defi- 
nita est in concilio Lugdunensi an. 1080. At Eveni 
causam ibidem fuisse agitatam nulla produnt mo- 
numenta. Congregandi forte concihi Armorici , 
quod anno 1079 celebratiim perhibetur, vel potiùs 
Burdegalensis ejusdem anni, naec fuit causa. 

(e) Guillelmus Nothus, qui exauctorati Juhelli 
■partes susceperat. 

( f) Seu Hoelo , Cornubiae Comiti , qui succes- 
serat, anno 1066, Conano H Britannia; Duci, cujus 
sororem Havîsiam duxerat in Uxorem. 

(g) Gaufrido , notho , fratri Conani II et Havisiat. 

(h) Gaufredô~Boterello, Penthiveris Comiti. 
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A eum conscientiâ suâ (ut dicitur) exspoliatam deserens, nunc injustè se expulsum 
conqueritur. Qua de re cùm praefatus archiepiscopus suam nobis exhiberet prae- 
sentiam ; quoniam , absente iiio qui super eum conqueritur, causam discutere 
nullâ ratione potuimus, totum hoc negotfum confratri nostro Hugoni Diensi 
episcopo, cui vicem nostram dedimus, committere necessarium duximus , ut eo 
tempore et loco iiiud diligenti inquisitione pertractare ac diffinire studeàt , ubi qui 
in hac causa utrimque necessarîi sint , convenire et interesse valeant. Statuimus enim 
praefatum çonfratrem et vicarium nostrum celebrare conciiium propter multa et 
magna negotia quae in regno Francorum emersa, apostolicae auctoritatis examina- 
tione atque judicio indigent : ubi et hoc negotium , Deo auxiiiante , diffiniri 
voiumus atque censemus. Quapropter multùm rogamus et admonemus excelien- 
tiam vestram, ut huic causas , quantùhi potestis, operam detis, et episcopos necnon 

B reiigiosos abbates terrae illius , ciericos quoque et laïcos ejusdem ecclesiae, qui ido- 
nei tam scientiâ quàm religione videantur , ad praefatum conciiium , juxta quod 
vobis significatum fuerit , conveniatis : quatenus, opitulante divinâ clementiâ, per 
sinceràm explorationem in hac causa Dei , quidquid justitia et popuii requirat salus, 
evidenter appareat , et decisâ penitùs hâc lite et querimoniâ , diù et nimiùm in- 
digné lacerata, quam praefati sumus , Doiensis ecclesia per misericordiam Dei vestro 
studio, vestrâque juvante et procurante potentiâ, receptis bonis suis , pacem etiam 
et tranquillitatem recipere , et in statu suae incoiumitatis venire et permanere va- 
leat. Data Lateranis, xi kalendas junii ,. indictione prima. 

LXXXIX. Ad AÎANASSEM Remensem archiepiscopum. m.vi.tpist.i, 

t> < ' Cod. ms. s S17 

Ostendit legatos Romanos esse non tantum qui Roms nati vel educati , sed omnes quibus Rbmanus B'M. nat. Paris. 

«-> pontifex vices suas committit. (Quapropter eum arguit quod Diensi episcopo Iegato suo non obtem- fil.fi} '».* ' 

peraverit ; privilegiis quibus nhébatur , respondet ea quandoque , prout nécessitas vel militas ebtegerit , 

posse commutari ; scribit denique se iiteris suis mandasse , ut quae ipse de nonnullis episcopis que- 

rebatur , indagarentur et canonicè judicarentur. . 

Gregorius episcopus » servus servorum De'v, Mamssiz Remensi archiepiscopo An. 1078, 
saluîem et apostolicam benedktionem. CÙM vos ea à sede apostolica flagitatis quae ai ttU S U5t '- 
et honorem praesulatûs vestri condeceànt , et à praecederitium patrum auctoritatibus 
nequaquam dissentiant, fidentes petite, spe certissimi postulate : scientes, omni 
ambiguitate remotâ , nos petitionibus hujusmodi paratos annuere , cùm quia vos 
fraternâ dilectione in Christo ampiectimur , tum etiam nihilominus quia ad haec 
quorumdam fidelium nostrorum , qui vos diligunt , precibus et interventionibus 
seduiis promovemur. Qupcirca fraternitatem vestram rogatam atque commonitam 
voiumus, ne debeat graviter ferre, si studeamus ad tempus pro communi hones* 

D tate atque profkuo petita contra utilitatem ecciesiae denegare. Haec autem omniaad 
id praemissa noveritis , quia petitis in iiteris vestris (a) , ne adversùs privilegium 
quod ab hac apostolica sede vos habere fatemini , cogamini nisi soli mihi aut Romanis 
legatis super objectis quibuslibet respondere. Quàd si vos Romanos legatos intel- 
ligere videremini quosiibet cujuslibet gentis , quibus Romanus pontifex aliquam 
legationem injungat, vel, quod majus est, vicem suam indulgeat , et iaudaremus 
sanè petita, et petitis iibenter annueremus. Sed quia praemittendo Romanis, con- 
tinué subjungitis non ultramontanïs , ostenditis vos tantum eos velle Romanos 
habere legatos, qui vel Rbmae nati vel in Romana eéclesia à parvulo educati, 
vel in eadem sint aiiquâ dignitate promoti ; miramur nimiùm prudentiam vestram 
eousque perductam , ut precaremini benevolentiam nostram jura sédis aposto- 
licae debere imminuere , idque nobis in solius vestrî riegotiis non debere iicere 

É quod in negotiis omnium praedecessores nostri sine omni contradictione et licitum 
et legitimum tenuere. Nostis enim Osium episcopum in Nicaeno , et Cyrillum 
in Ephesino concilio , Romanorum vice , eisdem concedentibus , functos fuisse 
pontificum. Syagrio quoque Augustodunerisi episcopo , Lugdunensis episcopi suf- 
fraganeo , saiictum Papam Gregorium celebrandi generalis in Gallia concilîi vicem 
suàm légiste induisisse. Sed quid haec de episcopis loquimur, cùm idem sanctus 
Papa monachum quemdam Hilarium * ndmine in Africae partibus, literarum sua- ♦j»f,.iiarinum, 
rum auctoritate fultum , usque adeo suum fecerit esse vicarium , ut per eum ibi- 
dem conciiium générale cèlèbraretur , et quidquid sy nodus sancta dëcerneret ad 

(a) Vide suprà , p. 6i i , ad anrmm 1077-, Manass* epistolam. 
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finem eoexsequente perduceretur î Ne igitur ad tantum velit culmen vestra frater- A 
nitas erigi, ut quae in causis omnium Romanis pontificibus rata fuerunt et licita , in 
vestrî solius causa irrita veiî.tis et Hiicita reddi. 

Ad id autem quod de privilegio dicitis , breviter intérim respondemus, quôd pos- 
sunt quaedam in privilegiis pro re, pro persona, ]^>ro tempore, pro loco coneedi, quae 
iterum pro eisdem , si nécessitas vel utilitas major exegerit , licenter valent com- 
niutari. Privilégia siquidem non debent sanctorum Patrum auctoritatem infringere , 
sed utilitati sanctae ecclesiae prospicere. Inde est quod Arelatensis ecciesia non solùm 
à B. Gregorio doctore dulcifluo, sed etiam à pluribus ejus sanctis antecessoribus, 
cùm haberet vicem sedis apostplicae , ut .omnes episcopos totius regni Francorum , 
cuod tune latîùs extendebatur, ad concilium convocaret, eosque in judicio constrin- 
geret (sine cujus licentia nullis ex supradictis episcopis iongè à suo episcopatu fas 
erat abire.) ; post aliqua tempora pro quibusdam causis praedicta potestas et auctori- B 
tas cessavit , et suam vicem aliis quibus piacuit sedes apostoiica concessit. Remensis 
etiam cui praesides ecciesia quodam tempore primati subjacuit, et ei ut magistro 
post Roman u m pontificem obedivit. Quod et de pluribus aliis ecclesiis potestis irive- 
nîre , si sanctoriim Patrum dicta et acta procuratis diligenter investigare. Nec id 
dicimus ut privilégia vestrae ecclesiae contra rationem vel infringi velimus vel irhmi- 
nui , de quibus , vitâ comité , suo tempore ore ad os otiosiùs coiiocuturi sumus : 
sed intérim dilectionem vestram ex parte beati apostolorum principis Pétri admo- 
nemus ut, quemadmodum vobis Romae (a) positis constituimus , coram Diensi 

* Hugone. episcopo * et Cluniacensi abbate *, quibus in his vicem nostram commisimus, occa- 
•Hugone. sionibus cunctis obstaculisque remotis , super objectis omnibus sitis respondere 

parati , legaliter satisfacere , canonicè purîficari : ne si aliud à vobis (quod absit! ) 
agatur, tergiversationi et fugae, et conscientiae scelerum, non exactioni justitiae et C 
aequitath à pluribus adscribatur. 

* Wannim4>. De archiepiscopo * autem Viennensi , quem conquerimini in diœcesi vestra et 

deposuisse presbyterôs , et eosdem iterum in gradum pristinum restituisse ; et de 
•Hdhnndo. episcopis Lauduneiisi * et Suessionensi * suffraganeis vestris, qui Ambianensem * 
•R*ddf«na°* episcopum , vobis inconsul tis et nescientibu's , Romae etiam positis, consecrarunt ; 

et de Manasse (b) qui vos et ecclesiam vestram , quia malefactis non potest, male- 
dictis infestare non cessât ; et de caeteris omnibus super quibus conquestionem vo- 
bis collibuerit facere, misimus literas nostras commemoratis confratribus nostris , 
Diensi videlicet episcopo et Cluniacensi abbati, ut cuncta studeant diligenter inqui- 
rere , sollicité discutere, discussa et indagata ad purum , justè, legaliter et canonicè 
judicare. His nostris monitis obsecundantes per omnia beatorum apostolorum Pétri 
et Pauli benedictione in praesenti donemini , et in futuro à peccatorum vincuiis D 
absoluti omnium, ad eorum consortium eisdem interventoribus provehi mereamini. 
Data ad Sanctum-Germanum , xi kalendas septembris, indictione prima. 

ffiFf/mi^. Ad HucpNEM Diensem episcopum et HUGONEM abbatem 
ma.p.io^Bit. Cluniacensem. 

Cluniac.f.^yf. 

Ut querefis Remensis archiepiscopi finem imponere procurent , eu m que, si paruerit, adjuvent. 

An. » « 7 8 , Grecorius episcopus , servus servorum Dei, Hugoni Diensi episcopo et Hugonï Clu- 
•i augwti. n \ acens \ a },l a ti salut em et apostolicam betiedictionem. Quia in sanctae Dei, cui divinâ 
dispositione praesidemus , ecclesiœ regimine sollicité nos vigilare oportet , vestris 
assiduis precibus, nobis ut divinum obtineatis praesidium, deposcimus. Quapropter 
vos summopere studium adhibere admonendo mandamus , quatenus inquiratis , et E 
canonicè, prout potestis , finem imponere procuretis negotiis, unde Remensis archie- 
piscopus (c) confrater noster suis iiteris nobis conquestus est. Conqueritur enim de 
confratre nostro archiepiscopo Viennensi Warmundo , qui in suo archiepiscopatu 
presbyterôs deposuit , et eosdem restituit. Quin etiam conqueritur , quod duo 
•Heimandus. suffraganei ejusdem Remensis, Laudunensis * scilicet et Suessionensis *, postpo- 
»Raduifum. sua canomea auctoritate , Ambianensem ausi sunt episcopum * consecrare , dum 

(a) Videsupràp.6i8ep. i7,etp.6ioep.22lib.V. archiepiscopum insectabatur , prout dizimus suprà 

(b) Manasse Remensis ecciesia prsposito, qui p. 614, nota g. 

unàcum Brunone, dein Carthusise inco!a,Manassen (c) Manasses, cujus literas vide suprà, p. 611. 
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A ipse esset nobiscum Romas , et de se sententiam humiiiter exspectaret. Quod vos 
dignâ et solerti indagatione discutere et cognoscere omnimodo studete , an ita sese 
reshabeat, ut praediximus nos suis lheris inteliexisse ; prœsertim si idem Ariibia- 
hensis contra Romanae synodi et apostolicae sedis décretum de manu laïci nefandâ 
ambitione et temerario ausu investituram suscipere prxsumpsit , canonici rigoris 
severitate taliter in eum vlndicâre etpunirë obnixè satagîtë, ut ejus exernpla caeferi 
imitari (à) timeant. De Manasse autem, dequo sîmiiiter côriqueritur, qui GEbair^ 
suorumque refugio et àuxiiiô -, iUùm ët ëcclesîam fatigare non cessât , laborate ut 
ad pacem redeat, et ab inquiètàlione eèdesia? et persécution* atchîepiscopi quies- 
cat. Quod si fortè in sua contumacià persJstens obedire renuerit, nisi Hlum justam 
excusationem habere cognoveritis, quodcumque vobis justius videtur, facite. De 
aiiis autem necessîtatibus eumdem archfëpiscopum ( si tamen vobis obedierit ), sicut 

B dignum est, adjuvate, eique commissam ecciesiam auctoritate beati Pétri (quod 
et de aliis ecciesiis vos oportet agere ) defendite. Ipse autem , sicut ex suis cogno- 
vimus iiteris, quas vobis direximus, ihducias quaerit, ut subterfugiat : cui qualiter 
rescripsimus , vobis etiam per exemplar indicamus. Vos autem , fratres mei caris- 
simi , virilker et sapienter agite, vestraque omnia in charhate fiant, ut oppressi vos 
prudentes defensores invenîant, et opprimentes amatores justitiae recoghoscant. Omhi- 
potens Deus Spiritum sanctum cordibus vestris infundat, vosque per viam sibi pla- 
citam perducat, et ad socîetatem sanctorum Patrum pervenire faciat. Data ad 
Sanctum-Gërmanum, xi kalendas septembris, indictione prima. 

XCI. Ad HERIMANNUM Metensem episcopum. ui.vi,ipï*. f . 

£ Monet ut Tulieiuem episcopum adjuvet , cui concetsit ut coram quatuor episcopis, si propter regni com- 
motionem sex simol convenire non possint, se expurget. Eum subinde arguit quod boria ecclesiae sus 
quibusdam militibus ad se defèndendum largitus sit. 

Grecorius episcopus, servus servorum De\, Herimantio Metensi episcopo salut em An. «078 . 
et apostolteam benedictionem. Novit dilectio tua, frater carissime, quanto jam tem- 14 0010 rtt ' 
pore Tuilensis (c) episcopus fatigatus laboraverit, atque muitis angustiis sudaverif 
pro repellenda ea, quam sibi injuste objectam esse contendit, infamia. Sed quia, 
propter imminentem regni commotionem sex simui episcopos ad expurgationem suam 
convocare non potest, hoc ei paternâ corhpatientes pietate concessimus , ut quatuor 
episcopis ad praesens secum jurantibus expurgatus , episcopale officium per omnia 
faciat. De duobus autem qui statuto judicio interesse debent , inducias usque ad 
Quadragesimam à nobis accepit. Unde, quia tu in eadem dioecesi posîtus es, mo- 

D nemus et exhortamur tuam mihi duieissimam caritâtem , et apostoiicâ tibi aucto- 
ritate praecipimus, ut, si praefatum Tuiiensem episcopum culpabilem (d) indubitanter 
esse cognoveris , fraternam manum auxiiii ( ut justum est ) ei praebere non différas. 
Scriptum est enim : Aitér alterius onera portai e , et sic adimplebitis legem Christi. Calât, vi. 
Et item : Jï quis vident fratrem suum hecessitatèm habentem , et claustrit viscera sua • J<>">. >»• 
ab eo , quomodo caritas Dei mdnet in eo ! Prafterea pervénit ad nos quod, propter 
instantem inimicorum tuorum infestationem, tuae bona ecclesiae largitus sis quibus- 
dam militibus, et eo modo honoris tui dignitas quotidie (quod non optamus) 
minuatur atque decrescat. Proinde tuam voiumus admonitam esse prudentiam, ne 
aiicujus magnitudine tribulationis coactus ecclesiasticas cuiquam haereditates largia- 
ris, unde muitùm te postea pœniteat, cùm quod modô turbafus egeris, nullomodo 
emendare potueris. Oportet autem ut totam spem tuam in Domino ponas ; certis- 

E simè sciens , quia Dominas non derelinquit sperantes in se. Confidimus enim omni- Prov. xxix. 
potentem Dominum, vestris aliorumque religiosorum , quos in partibus vestris 
piures esse cognoscimus, orationibus placatum, pacem ecclesise suae cità esse daturum. 
Data Sutrii, xi kalendas novembris, indictione 11. 

, (a) Raduifo exauctorato successor datus fuit (c) Pibo, cujus accusationis capita vide suprà, 
Rorico, qui anno 1081 interrait Meldensi concilio. p. 584, epist. 10 libri II. 

(b) Ebali Comitis Roceieiisis, de quo vide epis- (d) Benoit, Hist. Tuilensis p. 394, Iegit incul- 
toias 6 et 7 libti I ; et p. 612, epist. Manasse archi- pabiUm. 
episcopi. 
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ui.yj, v ift. 7 . XCH. Ad Hugonem. Dienserti episcopum. A 

Ut Rofeertum Flandrensem Cotnitem , ab apostolicae sedjs legato etLingonensi episcopo excommunicatum, 
si non canonicè id factam repèrent, vel si îlle satisfacere voluerit, absolvat. Quod si ipse facere 
nequiverit,per Teligiosas id faciatpersonas. 

An. 1078, Gregorjus episcopus, serras servorum Dei, Httgoni Diensi episcopo salutem 
•jnovemhris. et ^, os t 0 j tcam bencdictionem. Quia ex pastoralis officii susceptione oportet nos 
magnam soilicitudinem habere de salute omnium fllioru m ecclesiae, debemus quan- 
tociùs eraendare , si quid noverimus aliter gestum esse quàm convertit rectitudiiû 
ecclesiasticae. Proinde notificamus dilectionj tuae nobis per aliquos, et maxitnè per 
Ingelrannum Fiandrensem ciericum, innotuisse Robertum Flandrensem Comitem 
ab Huberto legato nostro et Hugone^ Lingonensi episcopo per maçhinationem (b) 
uiimicorum suorum excommunicatum esse. Quod quia non debemus, si verum B 
est, ferre, rogando mandamus fraternitati tuae ut, si tibi molestum non est, ad 
illas partes festines accedere; et si inveneris eum non canonicè excommunicatum, 
absolvas eum ex B. Pétri apostolorum principis et nostra parte ; sin autem ( quod 
non optamus) canonicè, et tamen voluerit satisfacere, iterum rte différas eum ovili 
Dominico reconciliare : quia ipse summus pastor ovem perditam propriis humeris 
voiuit ad gregem reportare. Si autem tibi possibile non est id per teipsum agere , 
mitte personas religiosas pro te , quae praeordinata praedicto modo vaieant nnire. 
Data Romae , vu kaiendas decembris , indictione 11. 

Lii.vi.ipist.S; XCIII. Ad HUBERTUM, WlDONEM et HUGONEM , dericos. 

(Justin:, t. IV, 

p. 2t2. Quamdam villam.cum omnibus ad cam pertinentibus , clericis S. Maria? et S. Audomari restituendam 

prxcipit. Quod si justâ ratione ad suam ecclesiam pertinere crediderint , Hugonem Diensem episco- C 
pu m legatum adeant quadraginta dierura spatio; quo elapso, si obedire minus voluerint, ingressum 
ecclesiae et christianam communionem, donec resipiscant, eis interdicic 

An. 1078 , Gregoriu s episcopus , servus servorum Dei , Huberto (c) et clericis et omnibus 
«jnovembns. Çomjfjfaj j e castr0 SaHcti-PauJi , Widoni et Hugoni, salutem et apostolicam bene- 
dictionem. Clerici S. Marias et S. Audomari, adeuntes apostoiicam sedem , con- 
questi sunt de vobis , quod jam multo tempore sibi et suae ecclesiae aufertis quamdam 
* w/.Keseca. viilam Reseca * nominatam , cum omnibus ad eam pertinentibus : atque cùm mul- 
toties de hoc in provincialibus synodis coram episcopo vestro, et ad ultimum coram 
H ugone Diensi coepiscopo et confratre nostro, apostolicae ecclesiae legato, in Pjcta- 
vensi concilio querelam fecissent, atque ille ex auctoritate nostra praecepisset , ut 
coram episcopo vestro aut proclamata ecclesiae praefatae et clericis redderetis, aut 
quod vestra jure esse debeant rationem diceretis , episcopusque vester très terminos D 
vobis et ad ultimum provincialem synodum statuisset , ut utrumlibet ageretîs ; vos 
tamen neutrum sicut nunquam , ita quoque nec tune facere voluistis. Unde ex 
auctoritate Dei, et S. Pétri apostolorum principis, praecipimus vobis, ut, si ita est, 
pnedictas res praedictae ecclesiae et clericis ejus sine dilatione canonicè restituatis : 
aut, si ita non est, et justâ ratione pro certo scitis ad vestram ecclesiam eas pertinere 
debere, infra quadraginta dies postquam literas nostras videritis , vel si eas videre 
vitaveritis, postquam eas missas vobis cognoveritis, Hugonem praefatum coepiscopum 
et fratrem nostrum ad diem Ingelranno (d) et fratribus ejus à vobis antè denomi- 
natùm atque praenunciatumadeatis, ut utrisque partibus coràm positis ipse legitimum 
finem faciat hujus contentionis. Quod et si istud agere nolueritis infra praescriptos 
dies, finitis eis, contradicimus vobis et Widoni, Hugonique et Eustachio Comi- 
tibus, Oilardo quoque subdefensori praefatae possessionis, omnibusque vobis amodo E 
auxilium et consensum ad hoc sacrilegium praebituris, velut sacrilegis et raptoribus , 

(a) Rainardo etiam dicto, nam binominis fuit. (c) Huberto Morinensi archidiacono, qui Mori- 

(b) Bergensium monachorum, qui cùm sibiabba- nensem episcopatum , eodem anno, post Drogonem 
tem delegissent quemdam juvenem Ingelbertum , assecutus est. 

Robertus ei non consensit, sed quemdam coenatum (d) Sancti- Audomari canonico , quem in sacro 

suum,nomineManassan,demonaslerioVïrdunensi, palatio cwn vtnerandœ mrmori* Gregorio VU, 

eis nolentibus ei reclamantibus , quibusdam etiam de non parvo tempore commoratum et novimus , et 

monasterio recedentibus , eis prœfecit anno Domini splendidi peregrinatum vidimus, inquit auctor chro- 

MLXxvm. Iperius, tomo nostro XIII, p. 456. nici Watinensis apud Martenium, t. III Thesauri 

Vide quoque Watinense chronicon apud Marten. Anecdot. col. 811 ; sed ibi pro litera initiali L, 

t. III Anecdotorum , coi. 812 et seq. reponendum I. 

omnem 
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A omnem penitùs ecciesix ingressum , et christianam communionem , atque gratiam 
B. Pétri apostolorum principis , et in vita et in morte , nisi fortè pœnitentiam ege- 
ritis , et injuste rapta ecciesix prxfatx canonicè restituerais. Si autem ( quod absit 
ab omnibus christianis !) post haec omnia, diaboiicâ infecti malitiâ, in excommu- 
nicatione prxscripta inco'rrigibiiiter perseverare maiueritis , prxcipimus defensoribus 
et patronis prxdictx ecciesix, ut erdem et clericis ejus prxfatas res restituere omnibus 
modis satagant. Data Romx, vu kaiendas decembris, indictione 11. 

XCIV. Ad Canonicos Tarvennenses. % v !> t P h ! l ?> 

Chesmus , itid. 

Ut canonicis de Castro S. Pauli, nisi literis apostolicis obedierint, omnis -ecclesiae ingressus irrterdicatur; 21 
laïci etiam inobedientes excommunicentur : Mathildem praeterea vult moneri, ut quam terram maritus 
ejus ecclesiae dederat, tradendam curet; et qui décimas ecclesiae subtrahunt, moneri ut reddant ; sin 
g minus damnationi subjaceant. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, archidiaconibus Tarvennensis ecclesia, An. 1078, 
Irnolpho et Huberto , et canonicis, si canonicè vixerint, salutem et apostolicam bene- *5 noven,1,m - 
dictionem. Clericos de Castro S. Pauli , de quibus canonici S. Marix et S. Audo- 
mari per Ingelrannum et alios fratres ejus nobis sunt conquesti, ad civitatem Tar- 
vennam ex auctoritate nostra omnes convocate, et iiteras nostras eis legite, qux 
vobis dabuntur ex nostra parte. Quôd si noiuerint venire, vel venientes literis nostris 
non obedire , omnem ecciesix ingressum , et quod in literis nostris eis contradicitur 
contradicite, et insuper quidquid de ecclesia Tarvennensi possident clericali exhi- 
bitione. Laïcis quoque in literis nostris nominatis , et quicumque alii prxfatis clericis 
post Iiteras nostras visas vel notificatas non obedientibus consensum auxiliumque 
ut in rapina et sacrilegio persévèrent, prxbuerint, notificate quôd in prxscripta 
C positi sint excommunicatione. Mathildem viduam Arnulphi advocati, qux terram 
quam maritus suus moriens dédit ecciesix S. Marix , et quam ipsa promisit mo- 
rienti se liberam facere, admonete adhuc ut quod promisit perficiàt : sin autem, 
in prxfata damnatione , quamdiu non fecerit , maneat. Rengerium ,' Adam , Bere- 
woldum , et cxteros qui subtrahunt décimas novarum terrarum prxfatx ecciesix , 
admonete ut reddant et satisfaciant. Quod si noiuerint , quousque resipiscant , prx- 
dictx damnationi subjaceant. Et hoc etiam addimus , ut nuiius accipiat de manu 
omnium prxlibatorum oblationem aliquam , sive in vita , sive in morte , quousque 
canonicè quod peccaverunt emendent, Datum Romx, vil kaiendas decembris, 
indictione 11. 

XCV. Ad Canonicos ecclesiœ Belvacensis. Louvtt, A «n'a. 

jy Btlvac. tom. II. 

■ Déclarât quidquid cum Lanzelino gestum fuit, id factum ésse s\iâ voluntate, réclamante Widone Belva- ^j'f C fi' fyff 

censi episcopo. p . /2 ^ ' 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, omnibus sancta Dei Belvacensis An. 1078. 
ecclesia filiis bene dictionem apostolica sedis. Quoniam audivimus vos perfectë 
redintegratos cum diiectissimo filio et coepiscopo nostro , pâtre vestro Widone , 
gaudemUs, et ne quid scissurx ulteriùs fiât petimus et interdicimus (a). Sciatis 
etiam quoniam quidquid cum Lanzelino gestum est, nostrâ voluntate gestum est, 
multùm renitente et reclamante domno filio et coepiscopo Widone, etiam aiiquid 
gravius et acerbius in nos obioqui prxsumente. Sed ecciesix vestrx nobis commissx 
commodo prospicientes, et excommunicationem à sefactam rumpeiites , qux incon- 
sultiùs acta fuerat, eumdem coepiscopum nostrum absolvimus , et miiiti pro quo 
E vobis et ecciesix vestrx et patri vestro minùs fideiis erat, villas (b) redohavimus. 

(a) Diximus suprà , p.. 616, Widonem à clericis nsentibus quàm futuris , quod Lanscelinus villas 
suis, quos educaverat, accusatum de simonia et aliis » S. Pétri Belvacensis ecclesiae , in episcopalem 
criminibus, et anno 1078 in concilio Pictavensi wdeputatas possessionem , videlicet Longoilum et 
examinatum , missum fuisse ad Romanum pon- » Bertiilicurtem , quas ab antiquo episcopi tenue- 
tificem judicandum. »rant, in concilio Parisiensi habito in ecclesia 

(b) Villas Longoilum et Bertiilicurtem [ Bertho- »> B. Martini recognovit, et professus est se injustè 
court J , de quibus erat controversia , prout colli- » tenuisse et ibidem coram Rege et omni concilio 
gimus ex epistoia Helinandi Laudun. episcopi, »guerpivrt et abjuravit, ipsiusque rogatu omnes prae- 
quam récitât Louvetus ibid. p. 208 : « Elinandus >» sentes concilii episcopi excommunicaverunt omnes 
» Dei gratiâ Laudunensis episcopus , omni congrega- » illos qui ab iila die praedictas villas occuparent 
» tioni Belvacensis ecclesiœ tain clericorum quàm » àliquo ingcnio : hoc vidi et tèstificor. Evolutis 
»latcorum salutem. Notum sit omnibus tam prae- » autem aliquot annis, idem Lanscelinus ad idem 

Tom. XIV. Kkkk 
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Unde obnixè petimus , interdicimus et praecipimus , inconvulsum manere quod A 
ordinavimus. Ex nostra quoque et 8. Pétri auctoritate prohibemus , ne super hoc 
minus benivoli coepiscopo nostro patri vestro fueritis. Veritatem enim loquor vobis , 
quoniam nec voluit, nec consensit. Valete, filii mei. 

ub.vi.y.'s. XCVI. Ad Monachos Massiliemes. 

Absentiam sui abbatis ut aequo ferant animo hortatur, quem illis citô remittendum affirmât; eorum 
monasterium, sicut Cluniacense, apostolicae sedi unire desiderat: reliqua harum licerarum portitori 
dicenda relinquit. 

An. 1079 . CrecoRIus episcopus, servus servprum Dei, carissimis fratribus in monasterio 
1 J anuanI - Massiïtensi commoranùbus salutem et apostolicam benedktionem. Contristavi vos , 
immo B. Petrus commovit, turbavit, et ipse sanabit. Filius namque illius , abbas (a) 
vester, venit ad nos, et pro ejus amore factus est obediens usque ad corporis B 
captionem (b), et quia paratus fuit , si oporteret , inori , et ex hoc habebit retributio- 
nem. Sed sicut scitis , fratres mei , rari sunt boni qui etiam Deo in pace serviant, 
sed rarissimi qui pro illius amore persecutiones non timeant, vel qui se contra 
inimieos Dei indubitanter opponant. Proinde christiana religio (heu ! proh dolor ! ) 
penè deperiit , et impiorum superbia nimis accrevit. Przdictus autem pater vester 
reverà apostoiorum principem diligens in ejus acie nobis adhacsit , et adjutorium , 
Christo gubernante , nobis impendit , non surdâ ore intendens quod dicit Apostolus : 

». Cor. i. Sifuerimus socii passionum, erimus et consolationum. Sed quia cari tas , licèt ratio vos 
consoietur , ad doiorem vos impellit , eo quod tantum patrem tamque vobis dul- 
cem quasi iongo tempore amiseritis , rogamus vos ex parte omnipotentis Dei et 
amore B. Pétri, patienter supportare nos; quia cit6, Deo adjuvante, eum vobis 
laetum remittemus , et ex hoc auctoritate B. Pétri apostoiorum principis , nobis C 
valde indignis commissâ, indulgentiam omnium peccatorum vestrorum promitti- 
mus, et absolutionem cum benedictfone concedimus. Confidimus namque de nimia 
pietate Altissimi , et de inefTabili clementia Régine cœlestis , quia beati Petrus et 
Pauius loeum vestrum ampliùs solito custodient et tuebuntur , qui pro illorum 
servitio damnum et incommodum habere videtur. Desideramus enim iocura 
B. Pauii (c) et vestrum ita unire, ut, sicut jam ex Iongo tempore Cluniacus, apos- 
tolicae sedi specialiter adhaerèat et speciali ecciesiae hujus adjutorio et benedictione 
congaudeat. Moveat vos , fratres carissimi , summa dilectio Christi , ut nos sicut 
vos ipsos diligatis , et manum adjutorii in magna tempestate positis porrigatis , 

Caiat. vi. iilud semper prae ocuiis habentes : A/ter alterius onera portate, et sic adimplebitis 
legem Christi. Quod autem minus scripsimus , horum portitori dicenda reïinqui- 
mus. Omnipotens Dominus, &c... . . Data iv nonas januarii, indictione 11. D 

ub.vi.tf. '.g. XCVII. Ad BERENGARIUM Gerundensem episcopum. 

Curam ei demandât conciliandae pacis inter filios Raimundi-Berengarii Comitis Barcinonensis : quod si 
minùs consequi possit , saltem inducias fieri curet, eis intérim denuncians alierum eorum perquem steterit 

: ne pax sequatur , excommunicandum fore; alterum vero qui apostolicis mandatis obedierit, ad obtinen- 
dam hseredif atem paternam juvandum. Praeterea ut Narbonensis episcopi fratris ipsius saluti consulat. 

An. 1079, G R ego Ri us episcopus , servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri Berengario 
»januarii. Qerundensï episcopo salutem et apostolicam benedktionem. Sicut per filium nosirum 

»scelus rediit, et easdem villas occupavit : unde Lentzburg, Htinricï complice, captus et prœdatus , 

» cùm eum prassentem in concilio Suessionis cele- annum penè dimidium in captivitate mansit , quem 

» brato sub archicpiscopo Rainaldo viderem , per- Cluniacensis abbas de manibus Heinnci vix demurn 

njurum et excommunicatum appellavi, et hoc eripuh. Et post pauca , eo tempore ( post Pentecosten ) 

» omnibus modis me approbaturum in manu archi- Heinricus, impositâ sibi coronâ apud Ulrnatn , inter- 

Bepiscopi proposui, ita etiam quèd miiitem obtuli dictum regnurn usurpavit , et pradictum Comitem 

»qui eum, si hegaret, duelio coavinceret. Dum Uldaricum de Lentzburg ut optimi promeritum 

» autem adhuc superstes sura , si quis hoc negarc imbeneficiavit, eo quod venerabilem abbatem £ernhar~ 

»praesumpserit, paratus sum approSare quibuslibet dum, Apostolici legaium , adhuc in captione cruciaret. 

» modis. Valete. » Vide ea de re Gregorii epistolatn 7 libri V , ad 

(a) Bernardus , dequo diximus suprà, p. 619, in UdonemTreverensernarchiepiscopuni,</af<im Borna 
epistolam 21 libri V. It ftal. octobr'u, indict. prima (an. 1077 ). 

(b) Rem narrât Bertholdus ad annum 1077. Rex (c) Id est, monasterium S. Pauli in urbe Roma, 
Rudolfus , inquit, apud Augustam gloriosissimum ordinis S. Benedicti, cujus monasterii abbas exsti- 
Pascha celebfavit cum legatis apostolicce sedis , ex terat Hiidebrandus, Lamberto Schafnaburg. teste 
quibus unus,religiosissimus scilicet abbas Bernhardus, ad annum 1058. 

Jtomam dirigitur t sed af> Uldarico Comité de 
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««rum.vS tam ddnceri 6 C ° nStami P e ™^. et secundùm pneceptum 
chéris qui in vSZsl^TsZZT^^ \ « *4« F 

Piendum tanj ^devoXnraffecfl ? fam, ''ar«er adhsrere. Sed et nos ad susci- 
omnibus pio d^^^T a ^ nUm pateni f di,ectionis «endimu,, et modis 
amore B. Pétri et soliicîtudinl 7 ™- '' " a pknè ut et tu ' sicut P ro ™«is. in 

««^ f dSuïq^.^^'T* re,,gi ° niS " Pads ***** sem P er 
Itaque i mpril Si s nZtlul ^Sb 1 eX obedien "a sincerissima «dJL 

maxime' per consilium impiorum S* ^ ?!• vamtatem et superbiam, et 
ego inde nimis contrhTo tU m Tn» ? InV,dia diaboU discordia oritur - Et 

B vit, dilexit twn «ÏÏrn f P arnore patns eorum qui me satis, ex quo cogno- 

impiorum Wc nor: m q rdiXb r o ChriS T am in P artib »^ ïï£> 

nere. Unde pSm ïftiîhS S • • d 'S nOSC,ll ;. r • S rave ^ntio periculum immi- 
cet TumerieS S e te* 2 T" ?"? Vk, ' nis tUÎS «W™ib M .,cili- 

dericos iaïco^uf po S i" ven t S*' & " ' ".JT '«T 9»? Deum timentes 
dea s . Quôd «îcquteSlïïSï! ' P reformare et «>mponere stu- 

literis, ad len^^SZ fi ™ n ° Juerim ' ° Stemls eis l^ntibus 

auctoritate nostra const „ ^i^*^"™ "T"-? 1 d ^ n ^«" '«»P« « 
dirigamus, qui causam iitifeor'umtEè dSJSS " ^ nUnd ° S 

nec prcemïo nec favore deflectant Vnrlx l •/<• J "l ° n 56 ad S ratiam aIicu i u * 
si nob» inobediente ■ exstiS t ° C ,,,,s I . debes firm "er inculcare , quia 

nurfuèrim. .flî SSm^ S^bl v a Î ern ° f ° remanere diab0f ° ™% ante 
C S. Pétri auferimL eunfquelut Imh T?£ ^ ^ rema ™*> g^iam 
gionis , cum omn bus fïïto hn! membl " m diaboh « desertorem christiaL reli- 
LietaHs abscinde ita utTuÎL'ïï'- feSUnabimUS a ^mmunione Christian* 
tatemhabereposshbsicu o 5™ d r ce ^ VIC '?» am ^ Wfa, nuilam prosperi- 
obedientiarc ZxoScl ^'^/^9 ,uhuŒ ^P«iW M erïï. debitamque 

nntfra « j r • . . ?PF unere - A ge ergo, et traterna cantate succensus illum pv 
nos ne fiduca admonit.onis aggredere, commemorans iiii et prmï Z 
«tans exçessus, et propinquum jam sibi divins ultionis immïn« MicîS si 
fone possts eum ab ipso mortis sterne limine revocare, et de sïlut f tnT^n 
S C ° rdl ? S audium • v -ùm etiam tnaximum «ern* etr bu ion L ï d £ S îar 
g.tate prsmium promereri. Data Roms, ,y nonas januarii , indictione n 

prêter Marcam Hispanicam Carcassonensem « Cat ° COmm ." n ' cav '^, et ^ V^opalis pro Ulofecit, 

filios lis erat. H . an - io 7 8 ln concilio Romano iv : Renovamus 

fb) Frnnrrl» C Pnnt;; T : tt . e l lam '^ommtmicationem à prœdecessoribiis nostris 




Guifridoseu Wifrido DM^ \T,fiîrfA r ■ ' m anm : Narb °»">™ archiepiscopus iterum 
episcopatum adeptus est circa annnm mTl 79 Excommt ""cau sunt m eadan synodo sine spe 

Ko ma „o an. ,o 7 6 legitur : A^l^ZpZ S iM^t ^ 
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ub.v1.ep.17. XCVIII. Ad Abbatem Cluniacensem. 

Queritur Hugonem Burgundiae Ducem ab eo Cluniaci monachum esse susceptum. 

An. 1079. Gregorius episcopus , servus servorum Dei, [Hugoni] venerabili Cluniacensi 
1 januarii. a lhati et carissimo fratri salutem et apostolicam benedktionem. Si Romani ad vestras 
partes, sicut vestrates ad nos , saepè venirent , frequentiùs tibi literis seu verbis, qua- 
liter circa nos geruntur quae terrena sunt vel coeiestia, indicaremus. Sed quia, dum 
satis intendis auiicos nutrire, de rusticis parum tibi est curae, ultra haec debes ad 
memoriam reducere quia pauper noster et pius Redemptor sic in coelo angeios 
pascebat, ut in terris peccatores non soiùm non despiceret, sed etiam cum eis cibum 
sumeret. Cur , frater carissime, non perpendis, non considéras , in quanto periculo, 
in quanta miseria sancta versatur ecclesia? Ubi sunt qui se sponte pro amore Dei B 
opponant periculis , résistant impiis , et pro justitia et veritate non timeant mortem 
subire! Ecce qui Deum (a) videntur timere vel amare, de bello Christi fugiunt, 
salutem fratrum postponunt , et seipsos tantùm amantes quietem requirunt. Fugiunt 
pastores, fugiunt et canes gregum defensores; invadunt oves Christi, nullo contradi- 
cente, lupi, iatrones. Tulisti vel recepisti Ducem (b) in Cluniacensem quietem , et 
fecisti ut centum millia christianorum careant custode. Quod si nostra exhortatio 
apud te parum valuit , et apostolicx sedis praeceptum in te obedientiam non invenit; 
cur gemitus pauperum , lacrymae viduarum, devastatio ecciesiarum, clamor orphano- 
rum , dolor et murmur sacerdotum et monachorum , te non terruerunt , ut illud quod 
Philip, h. Apostoius dicit non postponeres, videlicet , Caritas non qua sua sunt quant? et illud 
Rom. xiii. in corde, ut soles , haberes, Qui diligit proximum , legem implevit! Quid tibi dicent 

B. Benedictus et Gregorius, quorum alter praecipit ut per annum probetur novitius, C 
aiter vero prohibet ut ante triennium miles non efficiatur monachus! Haec ideo dici- 
mus, quia quod vix aliquis princeps bonus inveniatur, dolemus. Monachi vero, 
Deo miserante, sacerdotes et milites, et non pauci pauperes, per diversa loca qui 
Deum timent reperiuntur ; principes autem Deum timentes et amantes in toto occi- 
dente vix aliqui inveniuntur. Omittimus jam de hac re tibi scribere , quia ( confido 
de misericordia Dei ) caritas Christi, quae in te solet habitare, me vindicando cor 
tuum transfodiet , et quantus mihi dolor esse debeat de bono principe ablato matri 
suae , ostendet. Quod si non illo pejor ei successit in regimine , possumus habere 
consolationem. Praeterea monemus fraternitatem tuam, ut in talibus cautiùs te habeas, 
omnibusque virtutibus dilectionem Dei et proximi praeponas. Haec etiam te com- 
peliant ut manum orationis nobis porrigas , omnesque fratres tibi creditos ad hoc 
provocare studeas , utmerearis de virtute in virtutem proficere, et ad perfectionem D 
summae caritatis pervenire. Data Romae, iv nonas januarii, indictione 11. 

ni.vi.tp.2o. XCIX. Ad CENTULUM Comïtem Bearnensem. 

Prxclaras virtutes quibus przditus erat denigrare eum asserit, dum consanguineam suam uxorem haberet. 
Suadet ut à tanto facinore abstineat, episcopos et ecclesiam veneretur. 

An. 1079, Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Centulo Comiti salutem et aposto- 
15 februar - lïcamjbenedktionem. Audi vimus de te, per taies quibus fidem habemus , ea quae 
christianum principem bonis omnibus debeanteommendare, quia sis videlicet ama- 
tor justitiae, defensor pauperum , et propagator pacis : unde te in dilectionem et gra- 
tiam sicut filium ecclesiae Romanae suscipimus , et ut in bonis cœptis de die in 
diem proficere studeas ad monemus. Tamen reprehensibile quoddam in te esse E 

(a) Exemplo nimirum Simonis Comitis Vadensis suis, et XXX militibus, qui omnes monachi facti sunt; 

et Crispeiensis , qui cùm ad Jurense cœnobium se et similiter Wigo Cornes Albonensis. Mulieres vero 

recepisset , haud multô pàst rediit in Franciam, et prœdicti Comitis Matisconensis , et dictorumXXX mi- 

tot tanto sque viros animavit et ferninas ( inquit Gui- littnn, omnes rtligiosce factee sunt apud Marcignia- 

bertus de Novigento tomo nôstro XII, p. 237 ), ut cum monasterium monialium. 

infinita sexuum agmina ad vice perfectionem istius (b) Hugonem 1 Burgundiae Ducem, cujus avus 

sub eo tempore conftarentur , et undecumque ad id Robertus, Roberti Régis filius, Adelam, Clunia- 

propositi , exemplo ejus nomihis , plurimi incitarentur. censis abbatis sororem , duxerat in uxorem : qu| 

Hos inter Wido Cornes Matisconensis , de quo verô ratiorte ducatum ipse susceperit , ac post très 

legitur, col. 1647 Biblioth. Cluniac : Venerunt Clu- annos sponte dimiserit, vide apud Ordericum Vita- 

niacum Wido Cornes Matisconensis, cum uxore,filiis lem tomo nostro XII, p. 7J2, 
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cXdTn^^ W* uxorem; et inde nJs 

dispereant. Age ergo et "ecundù^ 10 " V"'^ bliUS V*<™<1™ *ë» bona 

mL^^/Z^^^"" 1 Amatî W 1 E,orens " ^ Bernardi 

et nobiem feminam cru* suh î„»j. 7 ' ne P rohoc animam tuamperdas, 

ecclesiam Dei vëne™ari^ emD ér * K a ** commissa » confundas. Ante omnia 

patri bu e ; i^SSZ^^f^^ et ep : sc r 

«eculo majorera eloriam *t in f.„ enuam exh.be. Scias pro hoc te et in hoc 
«Mruere. Data Rom», , M us . marlii , io SneT,. P * 

B 

C. ^ C/m/m « Populum Arelatensem. 

pastorem suscepfurosVemcumquë ipse afea Sri". m eIl 6 ant > aut Pétant 'se in 

-^SSEtr™ ^ «WhjM*** A, ,„ 79 

gregi non pi lï be "^Kttonem. Quoni am , subiatâ pastorali custodiâ, « —S 

»*■ . r f. con ?P un g Imur » quod ecciesiam vestram tamdiu vigilantiâ oastorU //, 
et egmimeidonei gubernatoris destitutam esse cognoscimus. SSH^msâ' 
quam oportet vos esse soliicitos, immo quasi propre sal utb obli 1 nuM pënl 
cura yel affectione permotos deprehendimns , majoris nobis tristite Ïus "consE 

c SÏÏT SZÏÏZ ferè nihil est contra ma,a «^«sisrssîs: 

f urgere, et suœ saluti in supremo discrimine aut nescire aut nolle consulere Hh 
Ï""?: a . c tan f ^"onis vestrs causa stimulante, misimu! a vos fWm 
nostrum videlicet Leodegarium Wapincensem episcopum, quatenus c^mS 

Sent ïïït: r onam se K undùiS De T eI ^ ads • ' uam 5cS«ïh5 

SeZinî ^ SU " n0b,S commendet ï aut « apud vos ( quod credimus ) 
WaoinSnT; d . , g na . , " Ven,r . 1 P erso " an ° n P° test ' in manu fratris nosiri Leodegarii 
Japmcensis e P ,scop, Wtis vos illum susciperein pastorem, quem consecriLm 
et honore pailu ms lg n tum vobis ex parte S. Pétri miserimus. Cogitare ente débet? 

TuZZ Se ° mdÙn> d " d ° nem gratiŒ Dd de numero ovium ClLi esds et ne £ 

IZslZ ™ • * ' qU1 C,US Viœ V ° bis P rasit ' et contra incu ™ «in"! ?"si- 
diator s assidua circumspectione, auxiliante Deo , vos muniat, habeatis. Agite er 2 o 

Z? mS &d P ro . s P ici ^ dumd « honore ecclesi* vestne et communiste Z'- 
marum vestrarum ,mpedire valeat , et ne visitatio iegationis nostne frustrà ad vos 
iacta esse videatur , per quam vobis caritas nostra repraesentatur et auctoriias : scien- 
tes quomam qu I d q uid ex utroque, Deo auctore, debemus et possumus ad profectum 
veétrum , vobis exhibere promptam et indefessam voluntatem gerimus. Gîtera quœ 
dicendasunt, fratn nostro Leodegario injunximus: cujus legationi , quantum ad 
hoc pertmet negotium, ita volo ut credatis ac si à nobis vivâ voce in auribus 
vestns dicerentur. Data Romae, kalendis mardi, indictione n. 

Ad Comitissam Mathildem. m.yi^^ 

Rescribit de conjugio Theoderici Lotharingie Ducis nihil 5 e statuere; operam eius supervacaneam a J 

G re go Ri us episcopus, servus servorum Dei, dilecta in Christo film Mathildi A „ Ioy , 
salutem et apostoJicam benedktionem. Quoniam animi nostri voluntatem super ea 

(a) Emendayit ille qûidem more illorum tem- (b) Prserat tune Aicardus, qui cùm partifcus 

porum , multa largiendo Cluniacensi ecclesis , ut Henrici Imperatoris addictus esset, exauctoratus à 

videre est ,n instrumente quod .récitât Petrus de Gregorio fuerat.quoanno nobis incompertum. Anno 

marca, Hist. Benearn. p 300, ubi de uxore sua hœc verô 1080, Hugo Diensis episcopus conciiium cele- 

Centulus 1 H,s vero rébus peraclis , misi dompnam bravit apud Avenionem , in quo depositus est Achat- 

Oislam uxorem meam , in manu dompni Wlllelmi dus Arelatensis invasor , et electus est Cibilinus in 

AuscwTum archiepiscopi et Amati Holornensis epis- Arelatensem archiepiscopum , inquit Hugo Flavinia- 

eopt , ad Uumacense cœnobium , caussâ sumendi censis tomo nostro XIII, p. 620. Verùrn haud cessit 

rehgioms habuum. Aicardus, quoad vwit , Imperatoris potentiâ fretui. 
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Ut. VI,tp.2 } . 



An. 1079, 
5 martii. 



* f. prxdia. 



JJi. VI, ep. 14. 



An. 1 079 , 
8 martii. 



re scire cupiens, misisti nobis quèd Theodericus (a) Dux optaret sibi conjugfo A 
copulare quondam uxorem Marchionis Petroni , mandamus tibi : ille enim non est 
adeô notus nobis , nec ilia nobis ita commissa , ut aiiquid inde agere velimus. De 
eodem Duce item significasti quod, si placeret nobis, de componenda pace inter 
nos et Henricum Regem se intromitteret. Super hoc itaque respondemus : iegatus 
Régis in praesentia universaiis synodi (b) juravit ex prxcepto domini sui , eum nostris 
mandatis per omnia obtempérât urum. Ea quoque de causa et spe nos jam misisse 
legatos nostros, credo tuam scientiam non latere. Excommunicatum vero jam sxpe- 
dictum Ducem ab episcopo Metensi quia non ignoras , nos sententix in illum pro- 
latae noveris assensum dédisse, et eam firmavisse, nisi infra viginti dies, postquam 
mandata nostra resciverit , jussis nostris obedierit, et nisi civitatem et bona S. Ste- 
phani , quae injustè invasit , libéra dimiserit , et ecclesix satisfecerit. Data Romx , 
v nonas mardi, indictione 11. B 

CIL Ad Clerum et Populum Aurelianensem. 

Ecclesiae eorum aerumnis consulere desiderans, Sanzonem, quem in episcopum optaverant, se libenter 
suscepisse: ne tamen, Rainerio episcopo adhuc superstite, quem illi inutilem esse asserebant, praeju- 
dicium faciat , legatos se missurum ait, qui rem inspiciant, ut ipse deinde electionem confirmare 
possit. Intérim nullus ecclesiae bona distrahat. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei,clero et populo Aurelianensis ecclesix 
salutem et apostolkam benedictionem. Sciatis incunctanter quôd de ecclesix vestrx 
xrumnis et angustiis, quam specialiter dileximus, et qux una ex nobiiissimis Galiix 
ecciesiis quondam fuit et adhuc erit, Deo favente, nos valde doiemus, et quia 
ilii qualiter subvenire debeamus soiiiciti sumus, et ut ad pristinum decus et gloriam 
redeat , nos impensè operam damus. De Sanzone (c) item filio nostro, quem vobis C 
in episcopum optatis , noveritis quia libenter eum suscepimus et paterno amore (d) 
tractavimus. Sed quia Rainerius dictus episcopus, et ecclesix vestrx ( ut dicitur ) 
inutiiis , nondum ex toto constat ab ea separatus , ne videamur alicui prxjudicium 
facere , neu ob alicujus amicitiam forte quis suspicetur nos contra justitiam facere 
velle, legatos nostros ad vos mittere disposuimus, qui, veritate discussâ diligenter 
et probaiâ, de eo possint ex auctoritate nostra, immo B. Pétri, prout justitia 
dictaverit , sententiam dare. Postea verô electionem vestram secundùm Deum 
confirmare , et quibus modis oportere videbitur , corroborare secundùm canonica 
mstituta curabimus. Intérim vero res ejusdem ecclesix tam vobis quàm omnibus 
apud quos ubicumque reperiuntur, ex parte B. Pétri monendo prxcipimus, ut 
nemo distrahere vel demoliri prxsùmat, videlicet prxmia * et ornamenta qux illi 
pertinere noscuntur. Quèd si quis contra hxc nostra prxcepta temerariè conari D 
teniaverit, sciât se gratiam B. Pétri amissurum et anathematis gladium , nisi resi- 
puerit, incursurum. Data Romx, ni nonas martii, indictione 11. 

CIII. Ad Ama TU M episcopum Elorensem. 

Causam inter abbates S. Crucis et S. Severi diligenter ei et Diensi episcopo terminandam committft : 
decernens intérim quod in lite est , ex integro abbatiae S. Crucis restituendum esse. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei , Amato Elorensi episcopo in Was- 
conia salutem et apostolkam benedictionem. Joselinus archiepiscopus Burdegalensis, 
confrater noster, veniens ad limina apostolorum , duxit nobis ad memoriam qualiter 
olim actum sit de discordia monasterii S. Crucis et S. Severi , quidve diffinitionis 
in Romana ecclesia susceperit. Nam et iiteras (e) olim à nobis super hac re abbati E 
S. Severi transmissas invenimus , et abbatem secundùm tenorem earum inobedien- 
tem fuisse cognovimus. Unde, ne prxjudicium sibi aliqua pars fieri suspicetur, cen- 
suimus causam illam ante te et confratrem nostrum Hugonem Diensem episcopum 



(a) Theodericus II Lotharingiae seu Mosellano- 
rum Pnx, qui matrimonio sibi copulavit Havisiam , 
matrem Lotharii subinde Imperatoris , Gebehardo 
Quernfurti Comité viduatam. 

(b) Rom. synodi, an. 1078 ni kal. dec. celebratse. 

(c) Vide suprà, p. 616, epistolam 14 libri V. 
(4)\\o Carnotensis epistolâ 59 ad Hugonem 



Lugdun. archiep. addit Sanzonem jussu Gregorii VII 
Romx in presbyterum fuisse ordinatum , cujus etiam 
sacerdotium , inquit ,post UterasPapœ commendatitias 
legi literis vescris commendatum , et episcopum suum 
( Rainerium ) , qui ejus sacerdotium aspernabatur , à 
vobis vehementer reprehensum. 

(e) Vide suprà, p. 571, epist. .ji libri primi. 
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A diiigenter esse tractandam ; ita ut uterque auditores iegitimum , Deo auxiiiante, 
huic negotio finem imponatis. Adjudicavimus etiam ut iliud quod in lite est ex 
integro abbatiae S. Crucis restituatur , quatenus, possessione sibi redditâ, canonicum 
et légale sit quod acturi estis , et in executione judicii nostri irreprehensibiles appa- 
reatis. Quôd si ille inobediens fuerit , et memoratae ecclesiae învestituram abbatiae 
S. Crucis non restituent, illum sicut rebeiiem à communione corporis et sanguinis • 
Domini meritô separate (a). Data Romae, vm idus martii, indictione u. 

CIV. Ad Arnaldum A bbatem S. Severi. ut. vi. ?. v . 

Diensi et Olerensi episco'pis se commisisse significat quid agendum foret in controversia inter eum et 
abbatem S. Crucis : quare prscipit ut illis pareat. 

B G regorius episcopus, servus servorum Dei, Arnaldo abbati S. Severi salutem An. 1079, 
et apostolicam benedictionem. Post recessionem tuam proximè factam, scias nos 8martu - 
literas quasdam reperisse, in quibus inobedientiam tuî liquide» deprehendimus. 
Proinde notum tibi sit , nos eam causant , scilicet quae inter te et abbatem 
S. Crucis esse dignoscitur, diiigenter discutiendam fratribus et coepiscopis Hu- 
goni Diensi et Amato Olerensi , iegatis nostris, commisisse ; et quidquid isti de ea 
re statuerint judicantes , hoc deinceps vobis esse ratum firmumque tenendum. 
Attamen intérim ut illam possessionem , scilicet ecclesiam S. Marias de Solaco , de 
qua lis inter vos orta est, abbatiae S. Crucis ex integro restituas apostolicâ auctori- 
tate praecipimus, et ut quietè, donec ad judicium veniat, possidere permittas ex 
parte B. Pétri jubendo monemus. Indignum quippe est , et canonicis institutis nimis 
alienum ducimus, causam quae ventilanda est ad examen debere deduci, nisi de 

C rébus in lite positis îile qui vim patitur priùs fuerit revestitus. Juxta ergo quod 
et monuimus et praecepimus , iterum incu Icare curavimus, ne te uiteriùs super 
hac re , sicut hactenus , inobedientem reperire vaieamus. Quod si inobedientia 
tua auribus nostris iterum fuerit delata , scias indubitanter te iram B. Pétri et nos- 
tram incurrisse, et dignae animadversionis sententiam in pericuium ordinis tui 
provocasse. Data Romae, vm idus martii, indictione u. 

ÇV. Ad FULCARDUM Prœpositum et Canonkos Insulenses. ub.vi, v .»s. 

Mandat ut Lambertum, quem ipsi contra sua mandata malè tractaverant , suscipiant, eique ablau resti- 
tuant : nisi paruerint , eos se puniturum minatur. 

Gregorjus episcopus, servus servorum Dei, Fulcardo Insulanee congre gationis An - '<7?. 
Dpraposito, caterisque ejusdem congre gationis canonicis, tam minoribus quàm majoribus, ' 4 
licet aliter meritis , salutem et apostolicam benedictionem. Non modicum offendistis 
nos super injuria et exspoliatione rerum Lamberti filii nostri à vobis illata , immo 
in persona sua nobis facta ; praecipuè cùm per Ingeirannum nostrum vobis manda- 
verimus ut ei nullam injuriam inrerretis propter obedientiam quam sibi injunximus. 
Mandamus ejgo vobis et apostolicâ auctoritate praecipimus, sicut canonicis specialiter 
munitis privilegiis B. Pétri , quatenus hune filium nostrum Lambertum , fratrem et 
concanonicum vestrum , cum omni benevoientia et dilectione suscipiatis et sua sibi 
intégré restituais : rémittentes vobis, ipso eodem interveniente , quidquid in eo et 

(a) Habitum est ea de re conciiium Burdegalse , » quantum in nobis, vel potiùs quantùm in ipsa fuit 

Înrout testatum faciunt ipsius Amati Ihera à Mabil- » justitia, certutn tandem et canonicum imposuimus 

onio , t. V Annal. Bened. p. 633 editae , ubi legitur : » finem. Cùm enim in pnedicta synodo , convocati» 

«Ego Amatus S. R. £. legatus, Ellorensiumque » archiepiscopis Gocilino scilicet Burdegaiensi et 

v humilis episcopus , jussu ac vice domni Papa » Willelmo Ausciensi , Radulfo quoque 1 uronensi , 

«Gregorii VII, ob ecclesiarum Dei correctionem nneenon et Dolensi, cum eorum suffraganeis epis- 

» in Aquitaniae partes directus , omnibus fidelibus » copis et abbatibus &c. » Action et definitum in 

» praesentibus et futuris. Per hoc privilegium nostrae concilio Burdtgalensi in ipsà matre eccksia in honore 

« auctoritatis notum fieri volo, quôd controversiae beatorum apostolorum Andréa et Jacobi constructa, 

uilli et altercationi qux inter Arnaldum abbatem anno MLXX1X ab incamatione Domini , indict. Il, 

» Sancts-Crucis et Arnaud u m ( Destios) abbatem concurrent 1 , epacta XV , quarto idus octobris , anno 

» S. Severi et monachos utriusque congjregationis verà pontificatus domni Papa Gregorii VII texto , 

v super ecclesia S. Maris de Solaco diutius agitata, adstante et confirmante Guillelmo nobilissimo Aqui- 

» et usqtfe ad prxdictam sedem apostolicam fuerat tanorum Duce et Comité Vasceniœ cum suis prin- 

» perlata, in synodo quam cum confratrenostro Hu- cipibus. Nec tamen huic controversiae finis impo- 

»gone S. R.E. legato,Diensiumque venerabili epis- situs, quam denuo Suavius S. Severi post Arnaldum 

vcopo, apud Burdegaleosem celebravirous urbem, abbas sub Urbano II instauravit. 
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nobis deliquistis , eo vîdelicet tenore , ne deinceps contra nostra et sanctorum A 
canonum décréta agere praesumatis. Quod si facere neglexerhis ( quqd absit!), rur- 
sumque clamor ad nos seu ad vicarium nostrum , venerabilem virum Hugonem 
Diensem episcopum, venerit, et gratiam B. Pétri et nostram perdetis, et nos uiteriùs 
nuilo modo patiemur tnultos; sed, sicut dignum fuerit, giadio B. Pétri contemptum 
nostrum vindicabimus. Data Romae, secundo idus mardi, indictione 11. 

CVI. Ad Monachos Dolensis monasterii. 

Prxcipit ut, amoto Gualterio quem in abbatem elegerant, quique in concilio depositus fuerat, Vien- 
nensem archiepiscopum in abbatem suscipiant ; pro inobedientia satisfacturi, Diensi episcopo se sistant; 
sin minus, excommunicationem in eos latam se confirmaturum ait. 

Gregorius episcopus , servus servorum Dei , monac'his Dolensis monasterii. 
Noveritis Guaiterium, quem vobis in abbatem contra excommunicationem B 
apostoiicae sedis constituistis, coilaudatione Romani concilii à nobis irrecuperabili- 
ter esse depositum ; et si de administratione abbatiae vestrae se uiteriùs, cognitis 
his literis, intromiserit, omnino excQmmunicandum. Quapropter apostolicâ vobis 
auctoritate praecipimus ut confratrem nostrum Wormundum Viennensem archiepis- 
copum, quem vobis in abbatem Deo annuente ordinavimus, sine omni contra- 
dictione suscipiatis , et ei sicut patri et abbati (a) per omnia toto cordis affectu 
obediatis ; et quia non modicum pro inobedientia vestra incurrisris delictum, prae- 
cipimus vobis ut dominicâ prima post Pentecosten , scilicet in octavis , coram 
vicario nostro Hugone Diense episcopo satisfacturi, Valentiae vîdelicet urbi vos 
repraesentetis , et quod ipse vobis praeceperit obedienter teneatis. Quod si ipsi spi- 
ritu superbise his nostris literis inobedientes fueritis, excommunicationem à praefato 
vicario nostro super vos factam ab iiio die nos confirmasse indubitanter sciatis. C 
Data Romae, vin (b) kalendas aprilis , indictione 11. 

i. ■ ■ 

CVII. Ad Principes Bituricensis regionis. 

Ut Guaiterium monasterii Dolensis invasorem excommunicatum ejiciant, eique Iegitimum abbatem 
Warmundum Viennensem archiepiscopum subrogent; sin minus sciant se excommunicandos. 



An. 1079 , 
20 martii. 



Gregorius episcopus, servus servorum Dei , Rodulpho (c), Odoni (d), Epponi (e), 
UmbaUo (f) , Everardo (g), Boioni, Giraldo (h), Adelardo (i), et cateris Principibus 
Bitùrica regionis, salutem et apostolicam benedktionem , si obedierint. Miramur teme- 
ritatem et insolentiam praesumptionis vestrae, quod, contra fas et excommunicationem 
apostolicam vobis delatam, abbatiam Dolensem quam in tutelam hactenus habuistis, 
immo etiam ad cumulum détriment! tam animarum vestrarum quàm corporum , D 
*DcestaiiquiJ. abjecto eo quem manibus propriis, Deo volente, vobis in abbatem consecravimus *, 
Guaiterium invasorem irrecuperabiliter deposuimus, etei res ecclesiae , suisque fau- 
toribus, sub excommunicatione interdiximus : confratri autem nostro Wormundo 
Viennensi archiepiscopo abbatiam Dolensem concessimus , immo reddidimus. Vos 
ergo monemus, et apostolicâ auctoritate praecipimus, ut, abjecto invasoris prae- 
dicti dominio, abbati vestro jure canonico Wormundo Viennensi archiepiscopo 
sincerâ mente et puro corde obediatis. Quôd si rebelles Deo et beato Petro in his 
deinceps fueritis , à dominica prima post Pentecosten , scilicet in octavis , cum 
Doiensibus monachis , nisi satisfecerint , coram vicaçio nostro Hugone Diensi 



(a) « Warmundus Dolensis abbas ante biennium, 
»inquit Mabiilonius t. V. Annal. Bened. p. i49, 
» promotus fuerat ad archiepisc. Viennensem. Hic ,- 
» more iliius temporis satis usitato , abbatiam simut 
» cum archiepiscopatu retinere volebat. Obstabant 
» Dolenses monachi , et jus novi abbatis eligendi 
» ad se devolutum esse praefractè contehdebant. Re 
«ad apostolicam sedem relata, vetitum est mona- 
»chis, sub excommunicationis pcena, ne alium 
» abbatem eligereht. Electus nihilominus ab eis 
» Gualterius , sed in Romano concilio depositus. » 
Cùm verô nec sic à ccepto désistèrent monachi , 
et principes Bituricensis regionis in sui patrocinium 
adscivissent, has et sequentes literas dédit Gregorius.. 

(b) Legendum XI II pro y III, ut in eptstoia seq. 
vel vice versâ. 



(c) Radulpho Burgi-dolensis f deDeols] Principi, 
cui cognomen Infans , vel Radulpho-Tneobaldo , 
filiis Raduiphi Prudentis. 

( d) Odoni , domino Exoldunensi, ejusdem Radui- 
phi Prudentis filio, qui obiit anno 1085, ex chronico 
Dolensis cœnobii , a nobis edito t. XII , p. 45°- 

(e) Ebboni Carentonensi domino et de Castra, 
memorato in Hist Bituricensi D. de la Thaumas- 
siert, p. 721. 

(f) Humbaldo Virzionensî , Magdunensi domi- 
no, ibid. p. 376. 

(g) Everardi et Bozonis notitiam assequi nequi- 
vimus. ' 

(h) Giraldo Principi de Lineriis , &c. ibid. p. 662. 

(i) Adelardo de Castro-Mellano, ibid. p. 677, 
quantum ex conjecturis assequi potuimus. 

episcopo 
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A episcopo, Valentiae, vos excommunicationi subjacebitis. Si autem patri vestro spiri- 
îuali confratri nostro Wormundo Viennensi archiepiscopo obedieniiam et auxilium 
exhibueritis , gratiam Dei et B. Pétri percipietis. Te autem , Rodulphe , quia in his 
plus caeteris tibi à Deo concessa est potestas, rogamus et praecipimus ut eum in 
abbatiam sine simuiatione et dolo restituas, et totius irae sive discordiae obiitus, ei 
ut filius carissimus cohaereas : quatenus gratiam Dei , et peccatorum tuorum in- 
dulgentiam ab ipso, cui data est potestas ligandi atque solvendj, percipias. Datum 
Roms, xiii kaiendas aprilis, indictione 11. 

I C VI 1 1. A d incolas Provincïœ. mvi,e,. Jt . 

Ut bona monasterio Sancti-Petri Montis-majoris ablata, sub excommunicationi* pœna restituant. . 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, omnibus archiepiscopis , episcopis , An. 1079, 
principibus , clericis Idicisque in Provincia commorantibus , exceptis his qui exconmu- 3 oœartu - 
nicationi subjacent, salutem et apostolicam benedictionem. Notum vobis omnibus 
esse putamus, quôd monasterium S. Pétri, situm in ioco qui Mons-major dicitur, 
sanctae Romans ecclesiae speciaii quodam jure subjectum est , et apostolicae sedis 
privilegiis ex tempore longo munitum. Unde quia nobis pro suscepd regiminis 
sollicitudine imminet ecciesiis omnibus providere, iliis praecipuè debemus vigï- 
ianter prospicere , quae Romanae apostoiicaeque sedi quodammodo viciniùs haerent, 
et ejus tuteiâ maximè sperant derendi. Quapropter, quoniam audivimus aliquos 
vestrûm bona memorati monasterii contra jus et honestum sacrilegâ manu inva- 
sisse , distrahere (a) atque diripere, paterno affectu monemus, et apostoiicâ aucto- 
C ritate praecipimus, ut quicumque res illius monasterii vi tenere invasas noscuntur, 
digna cum satisfactione emendare festinent, ac nemo deinceps contra animae salu- 
tem bona ipsius ecclesiae violenter attrectare praesumat. Quicumque ergo his salu- 
bribus mandatis nostris contraire, et bona ecclesiae (sicut dictum est) sacrilego 
ausu contra interdictum nostrum detinere tentaverit , admonitus semel atque ite- 
rum et tertiô per convenientes inducias, si emendare contempserit, iram et furorem 
omnipotentis Dei contra se per excommunicationem apostolicam provocabit. Obe- 
dientibus verô, apostoiicâ auctoritate et B. Pétri nobis îicèt indignis concessa potes- 
tate, peccatorum suorum veniam indulgemus. Data Romae, secundo kal. aprilis, 
indictione 11. 

C I X. Ad Is EMBER T UM Pictavensem episcopum. ut. vi, 

D 

Rorgonis bona, ad Hugonem ejus germanum spectantia , et ab Hugone de Leziniaco ablata, sub 

excoramunicationis pœna restitui mandat. 

C regorius episcopus, servus servorum Dei, Isemberto Pictavensi episcopo' sa/u- An. 1079, 
tem et apostolicam benedictionem. Pe rven it ad aures nostras quôd bona Rorgonis 13 aprilw * 
de Coequo, quae, mortuo ipso, in potestatem germani, scilicet Hugonis nostri fide- 
lis et filii , jure debent concedere , Hugo de Lesini injustè praesumpsit invadere. Unde 
quia praenominatum Hugonem ciericum nostrum et res ipsius in tutela apostolicae 
sedis suscepimus , fraternitati tuae invitando praecipimus ut , super his curam vice 
nostrâ gerens, Duci * Guillelmo hase eadem significando suggéras; quatenus in *Aquitani«. 
hac etiam re, quantum B. Petro sit fidelis , ostendat. Verùm in primis voiumus ut 
dilectio tua studeat memoratum Leziniacensem ex parte nostra cum jamdicto Duce 
E convenire, neenon illum de temeritate sua redarguendo de satisfactione monere. 
Quôd si admonitus semel, iterum ac tertio per compétentes inducias, in pertina- 
cia sua duraverit , et mandatis nostris inobediens justiliae parère contempserit , 
apostoiicâ auctoritate praecipimus ut eum, quousque resipiscens ablata restituât, 
vinculo anathematis ilîiges : quod idem postmodum nos fîrmaturos non dubites. 
Data Romae, idibus aprilis, indictione 11. 

(a) Incuriâ scilicet Bermundi abbatis, hominis reformandi hujus monasterii S. Pétri, etrepetendi 

perditissimi , de quo vide iiteras Bertranni Comitis quidquid irrationabiliter ab eo ablatum fuisset. Epis- 

Arelatensis ad Gregorium , infrà ad annum 1083, tola in editis est absque chronicis notis; at in ras. 

et Gregorii epistolam 6 libri IX ad Kichardum cod. Montis-majoris \tgi\ux, Datum Romct, X IV kal. 

abbatem Massiliensem , quâ curam ei demandât maiï, pentjficaiûs nostri anno VI II , hoc est 1080. 

Tom. XIV. LUI 



Digitized by 



Google 



6 3 4 EPISTOL.E GREGORII PAP^E VII. 

ni.vi,tp.jj. CX. Ad HUGONÈM abbatem Cluniacensem. 

Ut bona quae Matisconensis ecclesia quietè possèdent, ab ipso ablata. aut restituât, ant concambio 
compenset. Sin minus, Diensi episcopo et abbati S. Pauli lis inter eos terminanda committitur. 

An. 1079, Gregorius episcopus, servus servorum Dei , Hugoni Cluniacensi abbati saiutem et 
14 apniis. apostolicam benedictionem. LaNDRicus Matisconensis , frater et coepiscopus noster , 
ad apostolorum limina veniens , conquestus est apud nos ecclesiae suas jura à te sibi 
auferri , quae de praedecessorum suorum temporibus , etiam simoniacorum , quietè 
visa est possidere. Nos ergo dignum esse et competens adjudicavimus, ut quae bona 
temporibus irreligiosorum ecclesia sine moiestia tenuit , eisdem sub pastore reii- 
gioso in Romana ecclesia ordinato (a) privari absque ratione non debeat. Qua- 
propter dilectionem tuam monemus , ut res illas super quibus praedicta Matisco- 
nensis ecclesia queritur, si usque ad supramemorati fratris nostri tempus possedit.B 
deinceps quoque aut quietè tenere permutas , aut concambium competens reddere 
studeas. Quôd si inter vos hanc causam non potestis ipsi componere , volumus 
fratrem nostrum Diensem episcopum , et S. Pauli [ Lugdunensis] abbatem, negotio 
huic intéresse : quatenus , eorum adhibhâ diligentiâ , finem lis invenire rectum 
et congru u m valeat , ac ultériùs inter vos dissensio nuila remaneat ; sine concordia 
namque neque religiositatem dicimus quidquam vaiere , neque aiiud opus , etsî 
bonum videatur , aliquid esse. Data Romae, xvm kalendas maii, indictione 11. 

caù V a f i\P CXI. Ad Geb UIN UM Lugdunensem archiepiscopum. 

lm. col. 8 ; Bal. .. .. 

Apptni. de Pri- Confirmât Lugdunensi ecclesiae pnmatus dignitatem super quatuor provincias antiquitus concessam , ■ 

mai. p. jéfj. dummodo simoniacè archiepiscopus eîectus non fuerit. £ 

An. 1079. Gregorius episcopus , servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri Gebuino 
aoapnii*. ^gj^^j archiepiscopo. Antiqua sanctorum Patrum quibus, licèt indigni et 
longé meritis impares, in administratione hujus sedis succedimus, vestigia, in quan- 
tum divina dignatio permittit , imitari desiderantes , jus quod unicuique ecclesiae 
pro merito et dignitate suî ipsi contulerunt, nos ex eorum successionis considéra- 
tione decet illaesum et immutabile conservare, et munimine decretorum nostrorum 
ad perpetuam stabilitatem corroborare. Quapropter , quia , dilectissime in Christo 
frater Gebuine , postulasti à nobis quatenus dignitatem ab antecessoribus nostris 
concessam , ecclesiae cui Deo auctore praeesse dignosceris, confirmaremus , et qtiaeque 
sua ab infestatione hostili apostolicae sedis defensione tueremur ; inclinati precibus 
tuis, confirmamus primatum (b) super quatuor provincias Lugdunensi ecclesiae tuae, 
et per eam tibi tuisque successoribus , his tantùm qui nullo interveniente munere D 
electi vei promoti fuerint , videlicet à manu , ab obsequio et à lingua : à manu, ut 
nuilum pretium prorsus à se vei ab aliquo tribuatur; ab obsequio, ut nihii inde 
servitii faciat , sicut quidam intentiône ecclesiasticae praelationis potentibus personis 
soient déferre; à lingua, ut neique per se neque per submissam personam preces 
effundat. Sed neque his qui per saecularem potestatem ad hanc dignitatem perve- 
nerint, videlicet dono vei confirmatione alicujus personae quae sanctae religioni videa- 
tur obviare, et contra puram et authenticam sanctorum Patrum auctoritatem venire; 
sed his ntmirum hanc dignitatem coricedendam esse sancimus, qui purâ et sincerâ 
electione tibi successerint , et ita per ostium intraverint , sicut fraternitatem tuam 
cognovimus intrasse. His verô qui aliter intraverint , videlicet qui juxta Dominicam 
sententiam non per ostium, sed aliunde ut fures et latrones ascenderint, non solùm 
primatum hujus dignitatis non concedimus , verùm etiam omnî honore ecclesias- E 
tici regiminis indignos et aiienos fore adjudicamus. Provincias autem illas quas 
vobis confirmamus , dicimus Lugdunensem , Rotomagensem , Turonensem et Seno- 
nensem, ut hae videlicet provinciae condignam obedientiam Lugdunensi ecclesiae 
exhibeant , et honorem quem Romani pontiflces reddendum esse scriptis propriis 

(d) Vide suprà,p. 574, epistolam 76 libriprimi. quam omnes (àteantur Lugdunensem ecclesiam 

(b) Primatum Lugdunensi ecclesiae post Grego- primas inter ecclesias regni Francorum semperba- 

tium asseruere Urbanus II, Paschalis item II, buisse. 'Unde Sanctus Odilo de Lugdunensi ecclesia 

Calixtus II, Celestinus II, Adrianus IV, Alexan- loquens in *vita S. Maïoli, Quce totius Galliœ ex 

der III , et alii. Verùm inter eruditos controverthur antiquo more et ecclts'mstico jure non immérité, inquit, 

an id privilegium Gregorio VH antiquius sit, quam- retinet arcem. 
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tiam prêtent. RatioLm et origi "em dive™? auctontat , e P rim *i à se confirma*, obédien- v '> V-Jf: 
■ GREm»f „e ■ d-wrsorum ,n ecclesia graduum déclarât. G*U.Ch.,.W, 

fraternitas vestra, sedes apostolica 7ui ifS • ^ • be " ed ' ctt °» e >»- S* c u t novit « ,p2L 9 .' 
B divinâ gratiâ inspirante, ffi s^lcl Ï£« < gW 'f™ auctore • P^emus , 
Feules, archiephcopi «Sa « ^rfi^'' ■ dlm "? pr ° vindas et re g™ 
Lugdunensis ecclesia SmatumTuTer ™ Z '' «*■*•«*»* et aucto «^te 
gensem, Turonensenfet sTneZV 11 ^ZT^T' Lugdunemem, Rotoma- 
cognoscitur. Sanctorum ffi Patn^nos T m ^ A"™," 1 * ^ obtm » is * 
exempla sequi cupientes g "c défit T m V • qUantUm De ° fav?nte vaI ^u S , 
constituerait atqu^a^runt SruTw ^"^T' < I uem ^ decretis sui 

«se distinctos, ut dum reveren dam g ? "t * ^t^ 05 Constituit ^mes 

noribus dilectiônem ^Zde^ uTZt P T^ US exhibere «, et potiores mi- 
et recta officiorum gfeS^ Ne^ÏT 

D ad aulam Imperatorum vel Regum confugere non potlrant ve au!h^ •' qUI 

nomina, leges divins et ecclesiastics poni et e»e iu«^ n ^ ' d, r ersa ? In£ 

tur et non ait; reliqus verô metropolitans civitates qus minores iudkes £E 

oS 'h £ - C ° m i tUm CSSent ' haberem ^n^^Z^ 

pr*dictis,usteobed,rentpri m aiibus, sicutet in Jegibus sscuii olim oXatum 'Jïï 

Z^JT"™' f m TP° ,ha — «2 archiepisco p rum no"S frut 
entu Et licet s ingul ^ met ropoles civitates suas provincias habeant , etToVme 
tropohtanoshabere debeant episcopos , sicut priùs Wropolitanos ju JicS hab^Tn 

per manum Pétri sanctœ fi^^Zlesiœ vr^&i W a P ui ™<™ historiées tegitur, prima GaîlLum 
cardinalis et bMiothectru/ZZVon^ tJLCZ V" Roto ""'S^e m , Senonensem et 

Gregorii Vil Papœ [vi ], îndFcZTu Tt ZT' arch !r scc P 0S " P™mcias eorum sibi 

obtinu t Lugdunensis ecclesia id iurisnr^tr^ti^» not <>ma g ensem et Senonensetn vindicans, nom Turo- 

anriquatumfeponebanraûr^^^^^^^^ ZZ'L ftS'^ * '«j P™"?'»™ 

questisunt, Ludqvicus VI epistolâ ù S , il l™g,ss,m, tanports opposuerunt, Quae yerfia, nec 

3atâ, qna: exsta, Spicilegi ?n-tl t II! * Tjj l^î/r" Slgeber " c ° ntinUat ° ribus à nobis 

in-4.;UII,p. l4 8; P eti„|onciIioRe m i i ;s i an P nif 48 SSteCbta olT" «In efe 1 " tame " 7 
qui mterfuere Rotomagensis et Senonensis archi «rrfmic ,3 i k f ? j In , edlt l s su penon saeculo 

episcophLegiturenimiquodamsTgererLonï- JrXnimf ,abefiCtandu ' n Wdunensis ecclesia, 

LUI i; 
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saeculafes; primates tamen, ut praeflxum est, tune et nunc habere jiissae sont, ad A 
quos post sedem apostolicam summa negotia conveniant , ut ibidem quibus necesse 
eleventur et justè restituantur , et hi qui injuste opprimuntur , juste reformentur 
atque fuiciantur, episcoporumque causae et summorum negotiorum judicia ., salvâ 
apostolicae sedis auctoritate, justissimè terminentur. Quapropier apostoliçâ vobis 
auctoritate praecipimus, ut saepedictae Lugdunensi ecclesiae honorem et reverentiam r 
à majoribus nostris de ecclesiis vestrïs praefixam , ha vos exhiberé humilher et devotè 
procuretis, quemadmodum vobis à suffraganeis vestris reddi debere non dubitatis. 
Omnipotens et misericors Deus , pacis justitiaeque serenus inspector , cordi vestro 
clementer inspirare dignetur , ut per viam aequitatis concordiaeque firmos gradus 
•/nitiet mihi * in hoc.saeculo tendere taliter studeatis , quatenus pro temporaiibus aeterna 
sumpturi , ad coeiestis Jérusalem fines mereamini pervenire. Data Romae, duode- 
cimo (a) maii , indictione n. B 

ub.vi.tp. 3 6. CXI IL Ad Canonicos Lugdunensisecclesiœ. 

Prascipit ut, sicut eorum Decanus bénéficia sine consensu fratrum acquisita renunciaverat in suis mani- 
bus, sic hi qui vei contra exçommunicatipnem vel pretio bénéficia obtinuerant , in manibus sui archi- 
episcopi renuncient. 

An. 1079, . G REGORIUS epijcopus , servus servorum Dei, canonicis Lugdunensis ecclesia 
aoapnh». sa jutem et apostolicam benedictionem. Quidam vestrûm ad nos cum archiepiscopo 
suo venientes, postquam de ecclesiae vestrae statu et utilitate nos consuluerunt , sine 
apostolica benedictione recesserunt : quod quidem licèt merità indigné tulerimus , 
tamen apostoliçâ mansuetudine dissimulamus ; et dum cupimus saluti vestrae con- 
sulere, illorum excessus omittimus insequi. Defilio verè nostro, vestraeque Decano 
* Biadino. ecclesix B. * notificamus diiectioni vestrae , quod prudenti ac salubri consilio C 
ductus, obedientias ecclesiae, caeteraque bénéficia quae sine communi consensu fra- 
trum acquisierat , in manus nostras sponte renunciavit , et se ulteriùs non intromis- 
surum promisit. Ad cujus formam, tam bis qui furtim se subduxerunt, quàm etiam 
abbatibus vei cujuscumque clericalis ordinis omnibus ecclesiae vestrae , quicumque 
obedientias vel ecclesiae dispensationes pretii pactione vel contra excommunica- 
tionem Landerici Matisconensis episcopi , quam in capitulo vestro fecit, adepti sunt , 
apostoliçâ auctoritate praecipimus ut in manus fratris nostri Gebuini archiepiscopi 
vestri refutare sine dilatione procurent. Volumus siquidem ut nobiiitatem quâ inter 
omnes Gallicanas ecclesias vestra hucusque resplenduit in reiigionis exemplo, nunc 
quoque vigilanter custodiat , et ut gloriam quam hactenus prae caeteris iiiis habuit 
in dignitate, nunc augere incipiat in forma reiigionis. Noverit autem dilectio 
vestra, quoniam si, nostris salubribus jussis obtempérantes, hactenus malè habita D 
censueritis justè dimittere , ita vobis providebimus in utroque.ut et temporaiibus 
commodis non destituamini , et erroris veniam de divina misericordia consequî 
valeatis. Quod si quis contra salutem propriam animo indurato , postquam ad no- 
titiam ejus haec nostra prsecepta pervenerint , ultra viginti diesels inobediens fuerit, 
illi omnium eedesiarum ingressum, et corporis et sanguinis Domini communio- 
nem, quousque resipiscat , apostoliçâ interdicimus auctoritate. Data Romae, xn kal. 
maii, indictione 11. 

jji.vi,<p.4*. CXIV. Ad B OS ONE M (Marchiœ Comitis filium). 

Ut ecclesiam S. Sepulcri de Novo-vico, quam Simoni regendam committit, Iiberam dimittat. Quod 
si quid juris in ea se putet habere, se coram legato in concilio rationem redditurus sistat, alioquin 
• sentenriam e^communicationis à legato in eura latam se confirmaturum. £ 

An. 1 079 . Gregorius episcopus , servus servorum Dei , Bosoni (b). Ecclesiam S. Sepul- 
ag junii. cr j Je Novo-vico (c), quae juris ecclesiae Hierosolymitanae et censualis ejus esse 
dicitur, huic nostro clerico Simoni regendam commendavimus : quam ab omni 
molestia et calumniosa omnium hominum infestatione Iiberam esse volentes , sub 

(a) Adde ktdendas, ut in superiori epistola. filius ejus. Qui quidem Boso et ipse enecatus est 

(b) Hic Boso alius non videtur ab eo qui fuit an. 1091 , ibid. tomo nostro XII , p. 402. 
Marchiae Cornes post patrem . de quo chronographus (c) Neuvic. Duo sunt ejus nominis oppida, unum 
Maiieacensis ad annum 1088 : Eodem anno obiit in Lemovicis, aiterum apud Petragoncot. 
Audtbertus Cornes de Marchia, çui successit Boso 
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Splcil. 1. III 
iit-fol. p. 413; 
in -4.' t. 1 1 , 
;o8. 

An. 1079. 



E P I S T O L iE : G RE GiORI I ;VIJ. 

A tùteta nostraés$edecerntrous~QuBpropter,qu^ 

,vimus , te praesenti pagina -commoneTijus uf y stDeum et saricîos apbstolos tibi vis 
habere propitios, ab invasione praedictœ eeclestedecœtœrorcessare penitùs debeas, 
nuMamque utteriùs praefato Simoni moiestiam vel slericis ibi Deo servientibus in- 
ferre présumas r sed, ut dictum est, libéra ab omni perturbatione , secura sanctae 
Hierosolymitanae ecclesiàvcui fiddrom- ilram "devovit ihfehtfo> Deo propitio , ex : 
nostra auctoritate in perpetuum conservetur. Quôd si aiiquid justitiae in supradicta 
- ecclesia te habere confidis , ante lègatum nostrum Diensem èpiicopurn , in concilib 
-quod proximè ceiebraturus est , te praesentare debebis; sciens hoc quod in nuilo 
<ontra justitiam te volumus prœgravare. Si autem monita nostra, imfnô Dei verbà 
( quod absit ! ) audire contemnens ab iiiicita et interdicta invasione supradictae eccle- 
sise te cohibere noluerîs, excomrh uni carionem quam in te pro ipsa ecclesia. legatus 
B noster Hugo Diénsis episcopus in coneiiio Pictavensi fa) jaculatus est, auctoritate 
apostoiicâ confirmamus. Data Lateranis, iv kaiendas juiias, indictione H.- 

CXV. GREGORIl VII Literce commendatiùœ , 

Datae Berengario Andegavensi archidiacono post concilium Romanum anni 1079. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei , omnibus B. Petro fidelibus salu- 
tem et apostoheam benedictionem. Notum vobis omnibus facimus nos aiiathema 
fecisse ex auctoritate Dei omnipotentis, Patris et Fîlii ét Spiritûs sancti -, et béato- 
rum apostoiorum Pétri et Pauli, omnibus qui injuriam aliquam facere praesUmpse- 
xint Berengario Romanae ecciesiae fiiio , vel in persôna.vei ih omni possessionesua, 
vel qui eum vocabit hxreticum : quem post multas quas apud nos, quantas volui- 
mus , fecit moras , domum suam (b) remittimus > et cum eo fidelem nostrum 
C Fulconem (c) nomine. 

CX VI. Evistola Gregorii VII Papœ ad Radulfum Turonensem e*.™"* '**- 

* * BtH.nat. Paris. 

archiepiscopum , et EUSEBIUM episcopum Andegavensem, fii-jpr. 

Moneant Fulconem Comitem Andegavensem, ne infestus sit Berengario, et ut eum vice suâ contrà 

omnes inimicos tueantur. 

Gregqrius episcopus , servus servorum Dei , R. * Turotiensium archiepiscopo , et 
E. * Andegavorum pontifia, salut cm et apostolicam benedictionem. AudivimusF.* 
Comitem Andegavensem, quorumdam instinctu qui fiiio nostro carissimoB. ^sacer- 
doti inimicantur, in ejus odium exarsisse. Quapropter fraternitati vestrae manda- 
mus , quatinus ipsi Comiti nostrâ vice praecipiatis , ut non ulleriùs supràdictum 
virum inquietare praesumat , nec solùm , sed etiam contra omnes inimicos et per- 
D turbatores rerum ipsius vicem nostram ad ferënda illi auxilia suscipiatis , praeci- 
piendo praecipimus ex auctoritate beatorum apostoiorum Pétri et Pauli. Valete, et 
nullâ ratiône quae preecipio contemnite. 

CXVÎÎ. Willelmi Régis Anglorum ad Gregorium. 

Rogatiis fidelitatem summo pontifici facere, prorsus abnuit; pecuniam tamen se transmissurum 

pollicetur. > 

Ex c elle NT ISSI M 0 sancta ecclesia pastori Gregorio , gratiâ Dei Anglorum Ad an. 1 079 
Rex et Dux Nortmannorum Willelmus , salut em cum amicitia. Hberutus legàtus 
tuus, reiigiose Pater, ad me veniens ex tua parte, me admonuit quatenus tibi et suc- 
cessoribus tuis fidelitatem facerem, et de pecuiiia quam antecessores mei ad Ro- 
manam ecclesiam mittere solebant, meiiùs cogitarem. Unurn ddrnisi, alterum non 
E admisi. Fidelitatem facere nolui, nec volo; quia nec ego promisi, nec antecessores 
meos antecessoribus tuis id fecisse comperio. Pecunia, tribus fermé annis in Galliis 
me agente, negligenter collecta est : hune verè, diviriâ misericordiâ me in regnum 



An. 1079. 

* Radulfo. 

* Eusebio. 

* Fulconem. 



Balur. Misai. 

t. VII,f.l2 7 . 



(a) Pictavense concilium anno 1078 celebratum 
fuit , mensè januario. 

(b) Ejuratâ nimirum in concilio Romae an. 1079 
celebrato haeresi sua. Ait enim anonymus de quo 
suprà in epist. ?.\ lib. V: Ultimes quoque generali 
synodo sub Gregorio Papa VII anno Dominïcœ incar- 
nationisMLXXIXipsi interfuimus , etvidimus quando 
Berengarius in média synodo constitit, et hœresim de 
corpore Domini coram omnibus proprice manûs sacra*- 



mento abdicavit , sub prasentia Gregorii Papœ i? c. 
Anno tamen ioéodenuo fidei suae ratiohem reddere 
coactus fuit in concilio Burdegalensi, ut ex chro- 
nico MaHeacensi docemur. 

(c) Fultdnem vocat Berengarius, trànsmonianum 
clericum et domini Papœ conyictoreih , âpûd Marten. 
i. IV Anecdot. col. 103. 

(d) Berengario, ut ex epistolà superiori satis 
probabile fit. 
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meum reverse quod coiiectum est per praefàtum legatam mittitur {a), et quod reii- A 
quum est per legatos Lanfranci archiepiscopi, fidelis nostri , cùm opportunum fuerit, 
transmittetur. Oxate pro nobis et prb saiute regni nostri, quia antecessores vestros 
-dileximus^ et vos prae omnibus sincère diiigere et obedienter audire desideramus. 

ui. vu, e,. i. c XVI 1 1. Ad Hubert um subdiaconum. 

Increpans ejus moram, reditum maturare jubet. Significat se Teuzoni non commisisse ut adversùs 
Angliae 'Regem verba faceret : vult Regem moneat ut debitum honorem ecclesix reddat. Rotoma- 
gensis archiepiscopi , sacerdotis filii, promOtionem non approbat, nec que ipse Hubertus cum Lingo- 
nensi episcopo egerat: -que Diensi episcopo terminanda committit. Monet ut duos ex Angliae et 
Normanniae j>rovinciis episcopos ad synodum venire curet. 

An. 1070, ego Ri us ep'mopus , servus servorum Del, dilecto in Christo filio Hubert 0 

aj «ept m. sancta R omance ecclesiœ subdïacono salut em et apostolicam benedictionem. Miramur B 
nimiùm., et nobis admodum displicere cognoveris, te tan tas moras hactenus 
habuisse, et ad apostolicam sedem tamdiu distuiisse reverti. Neque verô alicu- 
jus rei excUsatio te satis reddere potest purgatum , excepto si vel causâ infirmi- 
tatis , vei quod non patuerit aditus redeundi , dimiseris : nam pecunias sine honore 
tributas quanti pretii habeam , tu ipse optimè potuisti dudum perpendere. Qua- 
propter sciens quia propter muita volumus tuam praesentiam , reditum tuum quan- 
tum potes maturare procura. Significasti autem nobis Teuzonem , quasi ex parte 
jiostra legatum , adversùs Anglijcum Regem verba fecisse, quae noveris ex nobis 
mandata non esse. Verùm multa sunt unde sancta Romana ecciesia adversùs eura 
queri potest. Nemo enim omnium Regum , etiam paganorum, contra apostolicam 
sedem hoc praesumpsit tentare, quod is non erubuit facere ; scilicet ut episcopos, 
archiepiscopos , ab apostolorum liminibus uilus tam irreverentis et impudentis animi C 
prohiberet. Unde volumus ut eum nostrâ vice prudentia tua studeat admonere, 
quatenus honorem quem sibi à subditis suis graviter ferret non exhiberi , sancta; 
Romanae ecclesiae non tantopere iaboret imminuere , et débitas gratias agendo 
gratiam B. Pétri procuret acquirere. Nos enim amicitiae nostrae pristinae circa eum 
memores , et apostolicam mansuetudinem , quantum Dèo auctore possumus , 
imitantes , hucusque iliius culpae pepercimus : qui si his et similibus quae tibi 
nota sunt , modum non imposuerit , omnino sciât se iram B. Pétri in se graviter 
provocaturum. Audivimus etiam Rotomagensem archiepiscopum (b) sacerdotis 
nlium esse : quod si verum deprehenditur , noveris promotioni illius nos assensum 
nequaquam tribuere. De eo autem quod in Flandria ^ cum Lingbnensi episcopo , 
non ex monitis nostris, intelleximus te fecisse, scias et contra rationem et injustè 
fuisse praesumptum , cùm nos in partibus illis Diensi episcopo praecipuè sollicitu- D 
dinis nostrae vicem de omnibus commiserimus. Quamobrem monemus ut ipsum 
quantociùs procures adiré, et cum eo rationem facti ponere : quatenus in ea re ipse 
quod corrigendum fuerit corrigat , et quod confirmandum corroboret. Praeterea 
monemus te, ut ex parte B. Pétri praecipias et invites tam Anglicos quam Norman- 
nicos ex unoquoque archiepiscopatu , vel duos episcopos, ad Romanam synodum 
quam in Quadragesima, Deo auctore , sumus celebraturi, venire. Qui si forte mur- 
muraverint, et ad eum terminum se dixerint interesse non posse^ vel post Pascha 
studeant apostoiicae sedi se praesentare. Data Romae, îx kai. octobris, indict. m. 

ui.vn.tp.y. CX IX. Ad Richard u m cardinalem. 

Constituit eum abbatem Massiliensem à fratribus postulatum. Hortatur ad onus fideliter snscipiendum. 
Desiderare se ait monasterium S. Pauli et monasterium Massiliense uniri ; et post monasteriorutn ejus £ 
rectam dispositionem, eum iegationem suara in Hispaniam prosequi jubet. 

A " «n£ 9 ' Gregorius episcopus , servus servorum Dei , Richardo cardinali in legatione 
inov r«. ffj S p a/l j a fjj constituto salutem et apostolicam benedictionem. Unanimitas fratrum 

(a) Vide sequentem epistolani , unde istius episcopatum elegerunt ; sed œmuli ejus quos idem 

tempus dignoscitur. vituperaverat , ne archiprœsul jîeret, quantum potue- 

(0) Is erait WiUelmus , cognomento Bona-anima , runt, impedierunt. In tanto viro nihil objiciendum 

Raotbodi Sagiensis episcopi filius , sed ex legitimo invenerunt , nisi quod filius esset presfyteri. Vide 

matrimonio ante episcopatum natus. Unde de Guit- Ordericum Vitalem tomô nostro XII, p. j8o. 
mundo Cmcts S. Leufredi monacho id potiùs in- (c) Vide suprà , p. 6a4 , epistolam 7 Iibri VI. 

telligendum videtur , quem , defuhcto Joannt Roto- . (d) De ea legatione vide suprà, p. 619, epistolam 

indgerisium arthiepiscopo , Rex et alil plures ad arclii- ai Iibri V. 



Digitized by 




EPISTOLA GREGORII PAPvE VIT. 6 3 ? 

A Massiliensium , in iiteris suis sanctae mémorise fratris (a) tui memorans obitum , novo 
me dolore sauciavit , petens insuper contempiatione amoris sancti fratris tui , teque 
veiut ipsum aiterum futurum sperans , uti sibi te concederem in abbatem : quod 
et feci. Volo ergo ut fratres tuos nullo modo pertinaciter resistendo contristes, sed 
voiuntati Dei et sanctorum fratrum facilè acquiesças. Volumus etiam atque mone- 
mus ut, in quantum potes , spes tantorum fratrum de te vana non fiât , sed spiritum 
sancti fratris tui viriliter induas, saecularia ac juveniiia desîderia ut mortem fugias, 
sanctae reguiae meduiiitus te adstringas , ne occasione tuae juvëntutis monasterium 
sanctum (quod avertat Deus ! ) patiatur aliquod detrimemum religionis. Notum 
autem tibi facio, quia desiderium mihi est monasterium B. Pauli apostoii et mo- 
nasterium Massiliense tamâ caritatis unione constringere , ut et illud semper pro 
amore beatissimi Pauli ex apostoiicâ auctoritate succrescat , et beatissimi Pauli mo- 

B nasterium ad sanctam religionem ex illius monasterii religione proficiat. Postquam 
autem r Deo auctore, monasteria tua bene composueris, iegationem tibi commis- 
sam (b) ad Hispanias perficere non moreris. Data Romae, iv nonas novembris, 
indictione m. 

CXX. Ad Monachos Massilienses S. Victoris. ub.vu.ep.s. 

Dolet de obitu Bernardi abbatis , eorumque monasterium quemadmodum CJuniacense unit apostolics 
sedi. Electionem quoque Richardi cardinaiis in abbatem ab eis factam confirmât. 

GregoriuS episcopas , servus servorum Dei, dilectis in Christ o Massiliensis con- ^ V ^J^J 
gregationis fratribus salutem et apostolicam benedictionem. Non dubitamus frater- 
nitatis vestrae dilectionem mceroris et tristitiae plenam, super venerandi patris (c ) 

C sui excessu vehementi dolore constringi : de cujus transitu profectô nemini majus 
incommodum quàm nobis, aut aequè magnum evenisse putamus, qui talem tan- 
tumque adjutorem nobis è latere subductum sentimus. lntelleximus siquidem in 
ipsius prudentia et consiiio, si vita aliquandiu cornes maneret, plurimum utilitatis, 
Deo favente, non solùm in transaipinis , verùm etiam in Itaiiae partibus, cum 
multorum salute, sanctae Romanae ecclesiae perventurum. Unde nos quoque tanti 
culminis onus , quod ultra vires est , sustinentes , ejusmodi solatio sublato , cùm 
neminem aut vix paucos suffragatores similes inveniamus, quanto mentis angore 
teneamur, liquidé quidem potestis et ipsi perpendere. Verùm, quia omnipotentis 
Dei inaestimabilis providentia omnia justè et sapienter disponit, judicia ejus, nimi- 
rum recta consilia ipsius, aequitatis et misericordiae piena , nobis sunt , fratres , aequa~ 
nimiter ferenda. Et quoniam memoratus pater vester, quod vivendo promeruerrt, 

D obeundo incunctanter est Abrahae sinu receptus, nos dulci illius memoriâ vobis 
stricti , praecipuè etiam divino amore movente , locum vestrum specialiter dili- 
gere, juvare, et ab omnibus violentiis , sicut ecclesise Romanae specialiter haeren- 
tem , defcndere decrevimus ; et quemadmodum Cluniacense monasterium longd 
jam tempore sedi apostolicae constat esse unitum , ita quoque vestrum deincepé 
ut eidëm sedi similiter haereat in perpetuum volumus atque sancimus. Audivimus 
autem quod caritas vestra filium nostrum et presbyterum cardinalem Richardum 
ioco germani ipsius in abbatem velit eligerë , quam denique electionem nosappro- 
bamus , et apostoiicâ auctoritate firmamus : in hoc item vobis obnoxii et quasi 
vincuiis geminatis annexi , quod sanctae Romanae ecclesiae filium rectorem vobis 
appetitis. Oportere igitur arbitramur omnium bonorum dispensatorem exorare , 
quatenus ipsum eum saluti vestrae ita vigilantem provisorem efficiat, ut is prô 

£ salubri cura ettalentis multiplicatis aeternae haereditatis dona percipiat, et praemià 
beata reportans matrem suam laeiificet. Data Romae, v (d) nonas novembris , 
indictione m. 

(a) Bernardi, quem multâ commendatione pro- (c) Bernardi, de quo vide suprà epist. 15 lib. VI: 
sequitur in epistola sequenti. de cujus etiam obitu Bertoldus ad annum 1079 » 

(b) In ea tegatione Kichardus anno 1080 Bur- In hac testait, inquit, venerabilis abbas Massiliensis 
gense concilium celebravit , ac Homanum minis- Hanhardus , vir plenus cantate, requievit in pace , 
teriumseuofficium^ntiquatoGothico-MozarabicOj XIII hal. augusti. 

in Hispanias induxit , uti demonstrat Pagius ad (d) Corr. iv , ut in epistola superiori ; narû 
annum 1080, num. 11 et seq. november non habet dies quinque ante nonas. 
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ut.vii,ep.tc CXXÏ. Ad Britannos. ^ 

Queritur de falsae pœniterrtie consuetudine, quae inter estera vitia tune temporis inoleverat : cui malo 
ut remedium afferat, mittit eô legatum Olorensem episcopum, ut eo prsside in synodo ea de re 
congreganda diligenter pertractetur. 

» ^ovotJtïi. Grecori US episcopus, servus servorum Dei, episcopis, sacerdotibus , principibus, 
«4 nov u. a jjj S y Ug o/fu/ifa tn Britannia commorantibus , salutem et apostolicam benedictionem , 
si obedierint. Sacerdotalis culminis dignitas tum imperitiâ tum negligentiâ 
sacerdotum, sicut vestra dilectio novit, ex longo jam tempore, peccatis exigen- 
tibus , fuit coliapsa. Ex qua quidem re, quasi ex pestifera radice, innumera mala 
exorta sxxnt , adeô ut usque ad haec nostra tempora , inter estera quae maiè pullu- 
lant vitia , falsae nihilominus pœnitentiae consuetudo inoleverit. Quapropter , quia 
nobis pro officii nostri consideratione et soilicitudinis magnitudine imminet haec B 
et hujusmodi, quantum possumus, Deo largiente, corrigere; voiumus atque aposto- 
licâ auctoritàte praecipimus, ut legatum nostrum, Amatum videlicet Olorensem 
episcopum , cui vicem nostram in partibus vestris commisimus , studeat vestra 
fraternitas reverenter convocare, et ut, ilk> agente, synodale concilium congre- 
getur , ubi cum aliis quae ad salutem pertinent animarum , etiam de pœnitentiae 
consuitatione diligentiùs pertractetur. Qua in re &c... Data Romae, vin kaiendas 
decembris , indictione m. 

Exchnm. Vbrd. CXXII. Ad HUCONEM Diensem episcopum. 

t.IBiilioth.mss. 

Latbei.f). aoj. Dolere se de discordia inter Lugdunensem archiepiscopum et abbatem Cluniacensem. Vult aynodum 
congregari , ubi Remensis archiepiscopi causa diligenter examinetur, et eos excommunicari qui de 
manu alicujus laïci investituram susceperint. q 

A». 1079. Gregoriu S episcopus , servus servorum Dei, diiecto in Christ 0 fratri Hugoni 
Diensi episcopo salutem et apostolicam benedictionem. Qtjôd divina clementia pacem 
ecclesiae tuae restituit , sciât fraternitas tua nos haud aliter quàm de nostra , aut 
sanctae Romanae ecclesiae tranquiilitate et profectu gaudere. Et hoc in mente tua 
semper maneat fixum , quàd omnipotens Deus , cui fideliter famulari toto cordis 
aflectu anniteris, et temporalem tibi pacem competenter conciliabit, et sempiter- 
nam meritis tuis bonus remunerator retribuet. De discordia verô quam inter Lug- 
dunensem archiepiscopum (a) et abbatem Cluniacensem significasti , noverit dilectio 
*Adde,ntm. tua nos* parum gravari ; sed quoniam inter religiosos jurgiasunt, multùm profectè 
dolere : quippe quorum concordia multis prodesse poterat et debuerat, non dubium 
est quin de eorum dissensione plurimis oriatur et futura sit gravis pernicies. Unde 
fraternitatem tuam vigilare oportet et curare necesse est religiosos tibi viros adhi- D 
bere, et ita praefatos ex parte nostra super concordia convenire. Denique quicum- 
r que illorum justitiae secundùm consilia vestra non acquieverit, nuili sit ambiguum 

quôd nos in eum graviter, omnis personae acceptione postpositâ, commovebimur. 
Quia verô in partibus praeordinatis concilium celebrare non potuistis utiliter, 
competens arbitramur ut aptum locum (b) diligentia vestra inveniat , ubi synodo 
congregatâ, Remensis archiepiscopi causa diligenter examinetur : et quidem si idonei 
accusatores et testes inventi fuerint, quod objicitur ei canonicè com probantes , 
quam justitia dictaverit sententiam dare absque haesitatione vos voiumus. Alioquin 
si taies personae fuerint quae recipi rationabiiiter nequeant ( quoniam turpis de eo 
fama non solùm Gaiiiam, verumetiam ferè totam repievit Italiam), sex episcopis, 
quorum vita non notetur iufamiâ , assumptis sibi , si potest , excuset se , et sic pur- 
gatus cum pace in ecclesia sua et propria dignitate remaneat. Praeterea eum (c) quem £ 
per saecuiarem potestatem , id est regiam investituram , Cabilonensem ecclesiam 
intrasse significasti, ab omni regimine et spe ipsius ecclesiae alienum esse apostolicâ 
auctoritàte decernimus. Quôd si post hujus nostrae interdictionis sententiam ad hujus 
regiminis dignitatem aspiraverit, quid fi. Pétri gladius valeat sine dubio experietur, 

(a) Gebuinum, de cujus controversia cum Hu- anno 1070, nostro hodierno computandi more, 

gone Cluniacensi abbate vide Iiteras Pétri Ignei, (b) Délecta fuit urbsLugdunensis, ubi concilium 

Albanejisis episcopi, supra p. 47 » ex Bibl. Cluniac. anno 1080 celebratum ante Quadragesimam fuit. 

Post fistum B. Agathœ , V 1 1 1 idus februarii , illu- (c) Frotgerium, ut quidem arbitrantur Galihe 

cescente Franc. ( corr. ftriâ) V , anno ab ïncarnatione Christ auctores, t. IV, col. 887 : cùi exauctorato 

Domini M lx XV i II, indicu il, id est die 8 februar. suffectus est canonicâ electione Walterius. 

et 
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À et in perpetuum nùUa sibi ecclesiastici regiminis fiducia relinquetur. Ad compri- 
mendum etiam multorum conatus iilicitos, qui obstinatis animis non timent Deum 
postponere, ètsuperbiàm suam propalare , diaboium imitantes, qui non contentus 
sibi concessis , dum illicitè nititur ad altiora, et quod habebat justèamisit ; volumus 
vos in omnibus conciliis vestris vice nostrâ omnes iilos excommunicare , quicurh- 
que apostoiicae sedis decreto super hac re synodaiiter constituto obviare praesump- 
serint, et de manu aiicujus laïci investituram ecclesiarum susceperint : ut his saltem 
terroribus à spe ambitionis sua? reducti, non aiiunde ut fures et latrones ad oviie 
Dominicum ascendant , sed ex habitatione * religiosorum virorum invitati , ut boni */ exhona- 
et idonei pastores per ostium ingrediantur. Admonemus etiam, ut viscera pietatis tione ' 
tuae dolor et . caiamitas Lingonensis ecclesiae penetret , et unà cum fratre nostro * * Gebuino. 
Lugdunensî. archiepiscopo , modis quibus valetis , tantis ejus periculis consulatis : 

B aliud principaliter perficientes ut in decanum (a) , qui ferè omnia illius ecclesiae 
officia pessimis studiis arripuit , justam sententiam detis, et officia illa per reiigiosos 
et compétentes viros purè deinceps administrentur. 

C XXI II. Ad Episcopum Albanensem et G. principem Salernit. L.vin,ep,2 3 . 

Jubet Gallis praecipiant ut unaquxque domus pro censu denarium unum B. Petro annuatim solvat, 
exemple) Caroli-magni, cujus munificentiam extollit. 

Grec osiers episcopus , servus servorum Dei , dilectis filiïs P. (b) Albanensi An. 1079. 
episcopo et G. (c) principi Saler nitano , legatis nostra apostolica sedis in G allias, 
salutem et apostolicam benedictionem. Vobis commissa negotia non latent etiam 
vos * : ita ac si nostra, immo quia nostra ibi in vobis praesentia est , cuncta dignè */no$. 
C peragite. Dicendum autem est omnibus Gailis , et per veram obedientiam praeci- 
piendum, ut unaquxque domus saltem unum denarium annuatim solvat B. Petro, 
si eum recognoscunt patrem et pastorem suum more antiquo. Nam Carolus Impe- 
rator ( sicut legitur in tomo ejus qui marchivo ecclesiae B. Pétri habetur ) in tribus 
locîs annuatim coliigebat mille et ducentas libras ad servitium apostoiicae sedis , 
id est, Aquisgrani , apud Podium S. Marias, et apud S. vEgidium, excepto hoc 
quod unusquisque propriâ devolione oflerebat. Idem ver6 magnus Imperator 
Saxoniam obtulit B. Petro , cujus eam devicit adjutorio , et posuit signum devo* 
tionis et libertatis , sicut ipsi Saxones habent scriptum , et prudentes iilorum satis 
sciunt. 

CXXIV. Ad Lan D RI CU M Maùsconensem episcopum. Buikr.aunùa. 

p2t ' 

D Queritur legatum suum Albanensem episcopum abeo contumeliis affectum ; jubet ut Cluniacensium 
privilégia confirmet, et turbarum auctores pro delicto satisfaciant. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri Landrico An. 1079. 
Matisconensi episcopo salutem et apostolicam benedictionem. Mirari valde com- 
pellimur quomodo fraternitas tua persuasione clericorum , sicut audivimus, in con- 
firmatione privilegiorum Cluniacensis ecclesiae episcopo Albanensi (d), iegationem 
nostram ferenti , inobediens exstiterit : praesertim cùm , etiamsi aliquid ( quod non 
credimus ) inconsultiùs tibi irrogare voluisset , quidquid esset , pro reverentia 
apostoiicae sedis ferre decuisset. Itaque propter bonam vitam et pastoralem vigilan- 
tiam quâ circa ecclesiam tibi commissam desudas, hanc culpam supportantes, 
praecipimus tibi quatenus , vocatis de melioribus monachis Cluniacensis ecclesiae, 
ad communem locum inter Matisconem et Cluniacum venias , ut in praesentia 

(a) Evrardum aut Amalricum , qui praepositi viniacensis in chronico Virdunensi,hisverbis : Misit 
dignitatem , eatenus principem , ac fortè alias, etiam per eum [Jarentonem Divionensem S» Benigni 
extinxerant , earumque munia in se susceperant. De abbatem] et per Petrum Igneum , et per priacipent 
quibus consule t. IV Gallia; Christ, col. 64 j. Salernitanum Gisvlfum nomine , tpios Cluniacum 

(b) Petro Igneodicto, qui legatimunus in Francia mitlebat , literas omnibus fidelibut , m quibus et cala" 
anno 1079 agebat, uti diximus notâ^a^ in supe- mitatis sanctae Romance ecclesice causant, et cur 
riorem epistokm. tanta passus sit , quamobrem ad hac patienda adduc- 

(c) Gisulpho , qui è principatu suo deturbatus à tus su , breviter dllucidavit, et ut sui misererentuf 
Roberto- Wiscardo fuerat an. 1077, et ad Grego- admonUit, 47c. T. I Bibl. mss. Lab. p. 2^0. Unde 
rium Papam confugerat. Hune etiam cum Petrô duplex admittenda videtur Pétri Albanensis legatio, 
Albanensi Iegationem in Franciam obiisse an. 1084, . ac fortè ad posteriôrem referenda hac epistola. 
cùm Gregorius Papa ex Urbe vi Henrici Imper, et (d) Petro IgneO , cujus de hoc negotio gesta 
Guibèrti antipapae excessisset , memorat Hugo Fia- dedimus suprà , p. 47* 

Tom, XIV. Mmmm 
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illorum pradictum privilegium confirmes, et sic in episcopali officio restitutus, A 
adjuvante Domino, popuium tuum valeas consolari. De cœtero fraternitatem tuam, 
paterno affectu quo eam amplectimur, admonemus ne improbitati vel ievitati 
ciericorum tuorum uiteriùs creduius existas ; sed meis qui te , non tua diiigo, potiùs 
qùàm illorum consiiiis acquiesças : quod si feceris , scias profecto quod nos eccle- 
siam tibi commissam praejudicium sustinere nuilatenus patiemur. Intérim autem sine 
omni inquietudine et discordia vos et abbas Ciuniacensis pacifîcè maneatis, donec 

* Hugone. coram vicario nostro, Diensi episcopo *, hujusmodi lis reiigiosarum personarum con- 

siiio terrninetur ; aut si iiiud non potuerit fieri, nos utrâque parte vocatâ , et causâ 
diligenter discussâ , auxilianie gratiâ Dei , finem congruum imponere valeamus. 
Cierici autem , qui spiritu superbiae ducti contra legatum nostrum Albanensem 
d«m!* rinniai " episcopum turbam fecerunt, et archiepiscopum Viennensem * à Ciuniaco reverten- 
um " tem , ablatis rébus suis, contumeiiosè invaserunt, apud Ciuniacum nudis pedibus B 

ante altare S. Pétri satisfaciant , et sic emendatis moribus absolvantur. 

Manene.t.iv CXXV. Theoderici Virdunensis episcopi ad Gregorium. 

Ampliss. Cdlect, * A ' 

'iH-'j/ol. tf'n, Herimanno Metensi episcopo, urbe suâ pulso, solarium se, prout ille jusserat , exhibuisse significat. 
p. ît8 • in- a} Tura rogatpro Egilberto electo Trevirensi arcbiepiscopo, ut consecrationem percipere mereatur. 
*. XII. p. 208. 

An. 1079, G RE go Rl o summo ppntipci, caris simo domino, reverendissimo patri , Theodericus 
jubfinem. V'trdunensis episcopus qualiscumque , tamen suus , dilectionem quant patri filius, sub- 
jectionem quant pralaio subditus, servitutem quant domino servus. Posse tibi obedire 
maxima mihi est jucunditas, posse servire non parva hilaritas. In quo enim vene- 
rabor te, in eo B. Petrum : in quo obediendo, serviendo te mihi conciiiabo, in 
eo beatum Apostotum. Monitus à te suscepi confratrem meum Metensem (a) ut C 
Matt. x, 40. te ipsum , attendens iliud Dominicum : Qui vos recipit, me recipit. Causamejus 
meam feci, negotium ejus meum existimavi ; eadem nobis adversitas , eadem fuit 
prosperitas. Ad haec me invitavit mutua fruternitas , débita caritas ; sed praecipuè 
jussio tua, benivolentia tua, et habita in me fîducia. Praeterea Treverensis ecciesia 
cum gravi dolore pedibus paternitatis advoivitur, fiiia dominum puisât , inconsola- 
ble suî detrimentum his temporibus me mediante déplorât : vidua per biennium (b) 
ferè , quanta passa est et patitur ! quantum afflicta est et affligitur ! foris pugnae , 
intus timorés. Eiegit virum de plèbe, dignum sacerdotem, idoneum patrem, com- 
muni assensu , teste conscientiâ meâ coram Deo et coram te , quod nihil simonia- 
cum , contra jus ecclesiasiicum , intercurrent ; quod nihil simoniacum , etiam 
petitione remotâ, intervenerit. Consecrationem ejus miramur differri, diiationem 
tam gravem miramur potuisse tibi inculcari : iiiud maximè , quod pateris hâc désola- D 
tione nos adeo gravari. Gravissimum onus est mihi solum esse in medio nationis 

* Herimanno. prava? et perversae , solum [absque] pâtre et fratre; illo * expulso, alio * non 
•Egaberw. cons ecrato. Si ecclesiam, si statum christianitatis curas, locum nostrum respicias; 

et cùm vita patris in omnibus spectata ordinationem mereatur , Metense et me 
tuo exaudito, nuilius detractione uiteriùs remoretur. Persolvit tibi quod patri filius, 
quod prxlato subditus. ( Deinde , quibusdam interposais , in fine ita concïudit : ) Quo- 
modo Rex sit tecum , et tu cum Rege , mihi rescribas oro. 

Ut. VII, tp. ir. CXXVI. Ad AÎANASSEM archiepiscopum Remensem. 

Ejus excusationem nuilatenus admittens, ad Lugdunense concilium eu m aliàs vocatum venire prascipit, 
objectis criminibus -coram legatis apostolicis responsurum. 

An. 1080, G R ego Ri c/S episcopus , servus servorum Dei, Manassa Remensi archiepiscopo £ 
jjanuaru. Sa \ utem et apostolicam benedictionem. Miramur fraternitatis tuae prudentiam ad hoc 
tôt occasiones invenire, ut in infamia sua et ecclesise suae tempore iongo permaneat, 
•/opmari. et quod opinio * relinquitur , judicium subterfugere videatur; cùm magis ad hoc 

(a) Herimannus Metensis episcopus ,Hildebrando Gesta Trevir. episc. t. IV Ampliss. Collect. col. 176*. 
Papœ ad animant confiederatus , inquit Sigebertus Cùmque biennium penè effluxisset, ad annum 1079 
ad annum 1078 , ac per hoc Imperatori rebellis , desinentem revocanda videtur haec epistola. Aliam 
Metensi urbe pellitur. ejusdem ad Egilbertum epistolam , quâ se excusât 

(b) Vidua dicitur, quamquam Egilbertus electus quod ipse ab ordine suspensus non possit ejus in- 
(ùisset episcopus post Udonem, et Rex ei investi- • teresseconsecrationi, videincod. UdalriciBamberg. 
turamcontulissetperannulumetbaculum, vinidus num. 158 , apud Eccardum , t. II Corporis histor. 
junuarii, anno Domin. incarnat. 1078, prout habent et t. I Historiae Trevir. diplom. p. 4^0. 
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A profècto eam decuerît laborare, ut suspicionem tanti reatûsà se et ecclesia sua exclu- . 
deret. In pneterito siquidem anno ad argumentum excusationis tua; quamdam nobis 
obtuiisti auctoritatem , te videiicet non alicujus, sed nostrae tantùm praesentiae, sub- 
dendum fore judicio: unde, ut etiam nunc apparet, in literarum (a) nostrarum 
exemplaribus dignissimè reprehensus es. Nunc vero immemor professionis tuae, 
quâ Roinx te supra corpus B. Pétri obligasti , aliam excusationem obtendis, timoré 
videiicet dissidentis regni, ad Lugdunense concilium, ad quod vocatus es, venire 
non posse : in qua re quantum excusatio tua nutet, liquidé valet perpendi. Nam 
neque légat us Romanae ecclesiae in negotio tuo contemnendus fuit , qui ( sicut noscit 
fraternitas tua) maximis et praecipuîs conciliis , videiicet Nicaeno et Calehedonensi, 
aliisque multis praefuit, et hujusmodi quaestionibus certum diffinitionis terminum 
dédit. Neque illud nunc assumendum tibi fuit, te Lugdunum non posse venire; 

B cùm umnia vise iiiius pericuia, si qua sunt, tutissimis et securissimis ductoribus 

posses transira, Lugdunensi * scilicet archiepiscopo et Lingonensi * episcopo, qui * GeWmo. 
fraternâ te caritate tractarent, et sine omni formidine ad praenominatum perducé- * R:uniUX,0 • 
jrent locum. Ad quem nimirum locum sponte et sine invitatione aliqua accedendum 
fuit, ut si immunis es à culpa, collaudatione synodali infamiae tuaesilentium daretur, 
et non solùm per Diensem , sed per confratrem nostrum Albanensem * episcopum , * Petrum. 
et per abbaterh * Ciuniacensem , quem eidem synodo interesse speramus , res tua * Hugonem. 
diligentiùs retractaretur : quàd si aliqua nimis dura in te daretur sententia, justitiae 
moderamine utentes , non solùm contra te non agerent , verùm etiam pro te labo- 
rantes praeproperè dictum vel factum corrigèrent. Quôd si fortè ad praedictum 
concilium non iveris , aurem débitas obedientiae matri tuas Romanae ecclesiae diù te 
-supportanti non inciinaveris ; si quid contra te Diensis cum consensu religiosorum 

,C fratrum nostrorum egèrit, non solùm sententiam in te prolatam non immutabimus, 
verùm etiam apostolicâ auctoritate flrmabimus. Quod si fraternitati tua? videbitur 
prolatae sententia? rationabiliter posse obviari , voiumus te magis coram vicario 
nostro, Diensi videiicet episcopo, aliisque reiigiosis in patria illa, ubi accusatorum 
et defensorum major copia invenitur , rationes tuas exponere , quàm Romam per 
tôt labores et difficultates , ubi utrumque deest , frustrà spe judicii quaerere. Interea 
fraternitatem tuam ex parte omnipotentis Dei per auctoritatem B. Pétri monemus , 
ut , si te in hac causa cuipabilem cognoscis , potiùs quàm aliquo saeculari ingenio 
te excusandum existimes, studeas animam tuam per dignos pcenitentiae fructus 

. liberare. Data Romae, m nonas januarii , indictione iik 

CXXVII. Ad THEODERICUM Virdunensem episcopum. Ub.v1itp.i3. 

^ Ut Amulphum Comitem , qui episcopum Leodiensem ad sédem apostolicam eùntem deprsdatus est , et 
jurare compulit se res ablatas nnnquam repetiturum , conventu habito ad pœnitentiam et satisfàctio- 
nem cogat ; aiioquin ecclesis introïtu ei et corporis et sanguinis Domini communione interdicat; 
et nisi intra quindecim dies resipuerit , anathematis gladio unà cum suis Fautoribus eum feriat. 

Grecorius episcvpus, servus servorum Dei , Thtodtrico Virdunensi episcopo An. 1080, 
saJutem et apostolicam benedktionem. Pervenit ad nos fratris et coepiscopi nostri JO i anuar "- 
Henrici Leodicensis gravis calamitas, quem ad apostolorum limina venientem 
Arnulphus Cornes (b) rébus suis omnibus quas secum ferebat exspoliatum , ad aug- 
mentum nequitiae, post suorum ereptionem compulit gladiis jurare quod ablata 
nunquam repeteret, et quod à nobis super tali tantoque facinore sibi veniam impe- 
traret. Quod immane flagitium ut cognovimus, profecto vehementer doluimus, 
cùm propter impeditam fratris nostri devotionem, tum propter illius detestabilem 
E audaciam : quae nisi dignâ animadversione vindicata fuerit, restât ut ei suisque 
similibus, si qua détériora sunt et possunt, perpetrandi concedatur occasio. Verum- 
tam'en , ne fortè judicemur potiùs irae consulere quàm parère justitiae, voiumus atque 
apostolicâ auctoritate praecipimus, ut fraternitas tua quoscumque potest episcopos t 
ab bâtes , sacer dotes et clericos , studeat adunare, et conventu habito super hac re f 

(a) Vide suprà.'p. 611, Manassae epistolam, et Domini 1079; teste Manasse Remensi archiepis- 

p. 6ai GregOrii rescriptum , libro VI , epist. 2, data copo in apologia sua, quem [ Henricum] nuper in 

ad S. Germanum, xi hal. septembres, indict. primd , vigilia Natalis Domini novimus captum , inquit 

die 22 augusti 1078. t. I Musxi Italici , p. 121. Hoc idem testatum 

. (b) Arnulphus Cornes de Chisneio Henricum facit Fridericus Leodiensis episcopus , apud Mar- 

Leodiensem episcopum cepit ipsâ vigilià Natalis tenium, t. 1 Ampiiss. Collect. col. 654. 

M m m m ij 
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iiium improbum ad pœnitentiam et satisfactionem invitare. Quod si in malitia ?ua A 
perduraos , aut pœnitentiam agere , aut abiata noluerit digna cum satisfactione 
restituere, ecclesiae introïtum et corporis et sanguinis Dominî participationem tua 
ei fraternitas interdicat, datisque sibi quindecim dierum induciis, si infra iliud spa- 
tiura non poenituerit, et ad emendationem sceleris sui non venerit, anathematis 
eu m gladio fulta praecepto auctoritatis apostoiicae feriat : quod certè nos exinde 
omnibus modis firmabimus. Ac postmodum quidem voiumus atque jubemus , ut 
in iiium diiectio tua quibus valebit modis insurgat. Quicumque enim illius nefandae 
praesumpiioni auxîiium aut assensum dederit, sciât se gratiam Dei et B. Pétri procui 
dubio amissurum. Quicumque vero praedicti confratris nostri , immo B. Pétri, inju- 
rias pro viribus suis ulcisci contenderit , ei nos apostolicam benedictionem tribuim us, 
et de divinae pietatis munere confisi peccatorum suorum veniam pollicemur. Nolu- 
mus etiam prudentiam tuam ignorare , nos saepedictum coepiscapum ab illius B 
malitiosè coacti juramenti conditione absol visse, sanctaeque ecclesiae contumeliam 
vindicandi licentiam ipsi dédisse : quem ut in omnibus pro posse studeas adjuvare , 
iterum iterumque monemus atque rogamus. Data Romae, m kaiendas februarii, 
indictione m. 

Ub.v11.tp.t4. CXXVIIL Ad Henricum Leqdkensem episcopurn. 

Dolet de contumelia illi ab Arnulpho illata , absolvitque eum à juramento violenter praestito , ac mandat 
ut contra Arnulphum insurgent, ejus sceleris poenas sumat. Significat se Yirdunensi episcopo pracce- 
pisse, ut iiium in ea re adjuvet. 

An. 1080 , Gregorius episcopus , servus strvorum Dei , Henrico Leodicensi episcopo salut em 
jojanuaru. gf a p OSto fc am benedictionem. Cognità tuae fraternitatis adversitate (a) et contu- 

meliâtibi, immo B. Petro, illatâ, nimirum vaide doiore sumus coacti. De jura- C 
menti ver6 injustissima obligatione dilectioni tuae sic respondemus, non debere 
existimari eam uilis juramenti vinculis posse teneri , quae tam nefandissimè coacta 
juraverit. Unde et apostolicâ te auctoritate absoivimus , ut non tuae vei aiicujus 
conscientiae ob hoc videaris innexus aut debitor esse. Insuper etiam eâdem freti 
potestate, fraternitati tuae licentiam damus, immo hortamur, ut contra injurias 
B. Petro illatas, nisi praesumptor ille poenituerit dignèque satisfecerit, quibus viribus 
potest insurgat, atque iiium omnibus modis infestet, et de eo tanti sceleris poenas, 
Deo opitulante , petat et sumat. Indignum namque nobis videtur , exempiumque 
caeteris improbis audendi pejora futurum, si hoc flagitium iste impunè susceperit. 
♦Theoderico. Unde etiam fratri nostro Virdunensi episcopo * aliisque B. Pétri fideiibus summo- 
pere praecipimus ut, dilectionenv tuam unanimiter adjuvantes , eum tyrannum et 
christiana; religionis conculcatorem impugnent , et armis tam carnalibus quàm D 
spiritualibus undique et ubique, quantùm possunt, insequentes coarctent. Data 
Romae, ni kaiendas februarii, indictione m. 

ub.vn.tp.tr: CXXIX. Ad Britannos et Turonenses. 

Marttnt, t. III 

Antcd.col.8yy. Significat se controversiam de jure metropolitano inter Turonensem et Dolensem ecclesias legatis suis 

dirimendam commisisse. 

An. 1080. Gregorius episcopus, servus servorum Dei, omnibus episcopis Britanniœ, clero et 
mart "- populo in Turonensi provi/icia constitutis. Notum esse voiumus, controversiam inter 
ecciesiam vestram et Dolensem pestiféré ortam , multum nobis in Romana syno- 
do (b) laborem ingessisse ; sed tamen , Deo miserante, post iongam discussionem, 

(a) Haec 1 eadem epistola édita esta Baluzio t. VII » ut tyrannum et christianae religionis conculcatorem, 

Miscellan. p. 126, cum multis discrepantiis. Ini- » impugnent, et armis tam carnalibus quàm spiritua- 

tium idem est quod in superiori epist. usque ad » libus undique et ubique , quantùm possunt , nisi 

\erbz veniatn impétrant. Deinde sequitur: «Cognitâ » digne satisfecerit , insequantur. Voiumus itaque 

» itaque contumelia tibi, immo B. Petro, illatâ, valde »ut prsfatus episcopus priùs quoscumque potest 

» doluimùs , asserentes rraternitatem tuam nullis » episcopos et reliquos sacerdotes sibi adjungat , et 

» juramenti vinculis posse teneri , quse tam nefan- »illum Dei inimicum ad dignam satiefactionem 

» dissimè coacta juraverit. Unde et apostolicâ te » convocet. Quod si digne pœnitere et abiata res- 

>» auctoritate absoivimus , ut non tuae vei aiicujus » tituere noluerit , datis sibi quindecim dierum in- 

>> conscientiae ob hoc videaris innexus. Insuper «duciis, introïtu ecclesiae privetur , et praefato 

» etiam eâdem freti potestate, ne hoc in exemplum »modo injuria É. Pétri vindicetur usque ad satis- 

» caeteris improbis audendi pejora sit futurum , fratri » fàctionem. » 

» nostro Virdunensi episcopo et aliis illius patriae (b) Synodo septimâ Gregorii VII Rom», anno 

» B. Pétri fideiibus summopere praecipimus ut eum , io8o,ineunte martio, çelebratâ. 
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A quàm justiùs potuimus hanc quae subsequitur definitionem invenisse. Ardbiepis- 
copus siquidem vester ecclesiam Turonensem jus suum in Britannia perdidisse con- 
querens, Romanorum pontificum auctoritatem in médium duxit, quae perspicuè 
probat Britanniam Turonensi ecclesix , quemadmodum spirituali matri et metropoli 
sux, subjectionem et reverentiam debére. Dolensis verô episcopus non solùm aucto- 
ritatem audientiae nostrx non exhibait, verùm etiam ipsa verba sua ad defensionem 
prolata nuiiâ certitudine cui fides danda esset , fuita videbantur. Tamen, quia in 
patria sua quamdam auctoritatem se reiiquisse asserebat , visum nobis fuit , ut ad 
retractandum negotium itiud inducix darentur , et pro hac aliisque causis legatî 
apostoiicx sedis dirigerentur , ut auditis utriusque partis rationibus, si cognoverint 
Britannos auctoritatem authenticam apostoiicx sedis , videlicet eorum pontificum , 
quorum ordinatio et vita digna et legaiis fuerit , habere , per quam possint se à 

B subjectione prxdictx Turonensis ecclesix subtrahere , quieti deinceps permaneant 
in sua iibertate. Quod si contigerit eos hujus auctorhatis quam modo diximus 
non posse habere defensionem, sopitâ deinceps et in xternum omni controversiâ, 
Turonensem ecciesiam matrem et metropoiim suam recognoscant , et eam quae 
decet metropolitanum archiepiscopo vestro subjectionem et obedientiam exhibeant, 
reservato Doiensi episcopo pallii usu ; ita tamen ut nuilus successorum suorum 
aliquo in tempore ad hanc dignitàtem adspiret, sed, sicut suprà diximus, tam ipsi , 
videlicet in écciesia Doiensi constituendi, quàm etiam caeteri Britanniae episcopi, 
magisterio Turonensis archiepiscopi in perpetuum subditi permaneant. Data Romx , 
Vin idus martias , indictione m. 

CXXX. Ad HUBERTUM episcopum Tarvannensem. uh.vu,tp.i6. 

C Ejus contumaciam accusans, praecipit ut quandocumque vocatus fuerit coram Diensi episcopo apostoiicae 
sedis Iegato, omnino se praesentet, de multis sibi objectis criminibus seipsum pnrgaturas. Canonicis 
S. Pauli, qui quamdam villam usurpaverant, divinum officium interdicit, et ab eo interdici vult. 

G regoriv S episcopus, servus servorum Dei, Hûbtrto Tarvannensï episcopo. An. 1080, 
Quod saiutem et apostoiicam benedictionem tibi non mandamus, ea maximè a6martu - 
causa est , quod in registro nostro iegitur te ab Hugone hujus sanctx sedis iegato 
apud Monasterioium * publicè convictum , et postea , antequam esses ab hac infa- * Mmtrml. 
mia purgatus, audivimus simoniacè episcopum factum ; deinde quod apostoiicae 
sedis prxcepta (a) super te et super canonicos tuos de castro S. Pauii promulgata 
pro quadam villa Kesseca * nominata , quam cum suis pertinentes canonici S. Ma- * Ai. Rœca. 
riae et S. Audomari sxpè in prxsentia nostra conquesti sunt sibi et suse ecclesias 
auferri, prout ipsi iterum conqueruntur, penitùs despexisti : ac propterea excom- 

D municationem qux in nostro registro scripta est, tu cum eis incurrendo, sine res- 
pectu Dei et apostoiicx reverentix divinum officium , srcut audivimus , ceiebrare 
prxsumpsisti. Pro quibus et aiiis pluribus à fratre nostro Hugone Diensi episcopo 
semel et iterum ad concilium vocatus , et postea à nobis ad synodum Romanam 
invitatus ut te éxpurgares, quia non venisti nec canonicè excusasti, nisi apostoiicx 
pietatis mansuetudo nos dispensatoriè ad tempus sustineret , sententiam depositio- 
nis (b) tua inobedientia , qux verè est idololatria, jamdudum suscepisset. Sed tamen 
adhuc tibi paterno parcentes afFectu , quia diutiùs tôt et tanta qux de te dicta sunt 
ferre nuilomodo honestè possumus , apostoticâ auctoritate prxcipimus ut , ubi 
et quando prxdictus noster Hugo Diensis episcopus te vocaverit, de his vel aliis 
satisfacturus , occasionë postpositâ j ita paratus et circumspectus advenias , ut si te 
innocentem et falsô accusatum scis , cum Dei auxilio et conscientix purhate ab 

E omnibus objectis et objiciendis canonicè expurgare possis. Prxterea omne divi- 
num officium omnibus canonicis de castro S. Pauli, te solo intérim usque ad audien- 
tiam excepto, interdicimus ; et ipsis et locis eorum , quousque prxfatam villam cum 
ecclesia et aliis suis pertinentiis canonicè ecciesix S. Marix et S. Audomari resti- 
tuerint , et coram Hugone Diensi episcopo de inobedientia et excommunicatione 
satisfècerint ; et nisi tu statim, visa prxcéptione nostrâ, prxdictis canonicis tuis et 
omnibus locis eorum, et prxcipuè ubi canonici denominati sunt, omne divinum 

(a) Vide suprà, p. 624» literas ea de re datas vil copatu, et ad Sithiense S. Bertini monasterium se 
hd. decembris , ïndict. secundâ, 25 novemb. 1078. recepit , uti narrât Iperius tomo nostro XIII, 

(b) Sequenti anno Hubertus spontc cessitepis- p. 4j7- 



* Guido. 
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officium interdixeris, bmne officium tuum auctoritate apostoiicâ interdictum noveris. A 
Data Roraàe., vu kalendas aprilis, indictione m. 

nb.vii,tp.>7- CXXXI. Ad Doknses Monachos, 

Mandat ut duo monasteria quae Lemovicensis episcopus ecclesiae suae ab ipsis subtracta conquestus 
fiierat, usque ad adventum apostolicx sedis legati eidem episcopo restituant. Quàd si quid in ea re 
juris se credant habere, coram iegato ostendant. 

An. 1080, Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Dolensibus monachis salut em et 
■PJ^ is - àpostolicam benedictionem. Frater et coepiscopus noster * Lemovicensis conques- 
tus est nobis in synodo quam nuper Romae, Deo opitulante, celebravimus , quôd 
vestra fraternitas ecclesiae sua; duo monasteria. subtrahit. Testatus est etiam ipse 
frater et coepiscopus noster , atque legatus noster Hugo Diensis episcopus , quàd 
vos pro hac causa ad duo concilia , scilicet ut inter vos et praelibatum episcopum B{ 
exinde justitiae finem componeret, admonuit; sed, ut ipse asserit , nuilam justitiam 
seu obedientiam exhibere yoluistis. Quapropter synodalis conventus decrevit , ut 
praefata monasteria in potestate Lemovicensis ecclesiae redire debeant , et sine con- 
tradiction vestra seu vestrorum , usque ad adventum legati nostri, quietè ab ipsa 
ecclesia possideantur. Nos itaque juxta fratrum nostrorum consensum atque con- 
siiium, quod suprà deliberatum est, confirmantes , mandamus vobis atque praeci- 
pimus ut usque ad praefixum terminum permittatis praedictam ecctesiam Lemovi- 
censem ipsa monasteria retinere. Si verô in eis aliquid justitiae vos habere confi- 
ditis, legati nostri adventum exspectantes , causam vestram illi opportuno loco et 
tempore , ubi possit Lemovicensis episcopus interesse , repraesentate : ante cujus 
audientiam causa vestra diligentiùs ventilata et pleniùs cognka justitiae finem inve- 
niat, et, inter vos omni litesopitâ, quisque vestrûm suo jure contentus injuriam C 
facere desinat. Data Romae, kal. aprilis, indictione m. 

ui.vii.tp./j: CXXXII. Ad Bituricenses, Narbonenses et Burdizalenses. 

Chtsnius, t. IV, ° 
p. 31+. Praeciphut bénéficia Aurcliacensi cœnobio ablata restituantur , et obsequinm atque fidelitas à vicecomitt 

exhibeatur abbati, quem se obligasse significat, ne ulli militi ultra unum mansum de possessione 
ecclesix daret. Confirmât monasterii Viacensis refutationem à principe in manu abbatis, consensu 
episcopi et clericorum , factam. 

An. 1080, Gregorius episcopus, servus servorum Dei, omnibus in Bituricensi, tiecnon Nar- 
V nla - bonensi, seu Burdigalensi , provi/iciis constituas, exceptis his qui in apostoiicâ excommu- 
aicatione tenentur (a), salutem et àpostolicam benedictionem. Clam or abbatis (b) 
Aureliacensis cœnobii, quod proprii juris B. Pétri , concessione fundatoris, scilicet 
B. Geraldi, esse dignoscitur , auribus nostris insonuit, videiicet super quibusdam D 
personis qui injustè detinent bénéficia praedicti monasterii , à praedecessoribus suis 
sub fidelitate et dominio pro defensione ecclesiae sibi et suis antecessoribus olim 
concessa. Praecipuè conqueritur super Berengario (c) Carlatensi vicecomite , qui, 
propriâ cupiditate ductus, debitum servitium et fidelitatem abbati exhibere negat, 
nisi beneficium quod immérité detinet, adhuc etiam de jure ecclesiae augeatur. 
Proinde apostoiicâ auctoritate praecipimus, quatenus omnis qui beneficium praefatae 
ecclesiae ad hoc aliquando suscepisse cognoscitur , subjectionem et fidelitatem abbati 
persqlvat, et servitium pro beneficio largiri non deneget , et ab exactione illicitae 
augmentationis désistât: aliter enim invasor et sacriiegus esse comprobatur. Nos 
verô detrimentum supradicti cœnobii agnoscentes, abbatem sub promissione fidei 
suae in manu nostra obligavimus , ut nulli militum liceat illi ultra unum mansum 
de possessione ecclesiae dare sub hac vel alia occasione, neque alicui aiteri personae, £ 
nisi communis utilitas fratrum regulariter degentium postulaverit , et apostolicae 
Mauri. aequitati renunciare ausus fuerit. Monasterium autem Maurzicense * cum omnibus 
sibi adjacentiis, et ecclesias scilicet Dalmairaci et Montis-Salvii, et cseteras necnon 
terras et possessiones in quacumque suprascriptarum provinciarum ablatas , seu malis 
consuetudinibus oppressas, monasterio Aureiiacensi scriptis sive testibus olim justè 

(a) Eos intelligit qui , anno 1079 » * n concilio (c) Fratre Bernardi et Richardi abbatum S. Vic- 
Tolosano excommunicati fueranu toris Massiliensis. Berengarii filius Richardus Rute- 

(b) Pétri , cujus nomen occurrit in epistola 18 nensis Cornes evasit. 
ejusdem libri VII, ipso anuo data. 
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et eis qui eoclesias pnedia „2? ™ ^ Kam ben edictione m Iargimur; 
^^j»l^5^Jï^ ,, *ih«t. absqueuilâ 

noluerh, pr*cipu èqu€ BerCaE ri^^^^*^*?**» 

« apostdicam benedicrionem 4e mSoSî J ^ m P era ™^ autem gratiam Dei 
" idus apriiis, indictione m m,Sencordia dlvlna «>nfisi Iargimur. Data Roms. 

CXXXIII. ^ B^ir^^ ^«râw», archiepïscopum. 

Gregorius episcopus , servus scrvorum Dei Wi11,1 mn A,. ■ ■ . 
runt " ™ <SL , ^ " bl ,icarli «■"»"<*■ 

«w iu4 H^LSAssrar; SdSSsss AureliicOT5i ; 

« long, tempo, invasm, d«m« ecctefam fu* MdmT STif 1 ^?* ' ÎUi 

a TcSr D TJ ncurrerit - Quapr r er *^^^ q ~tT.œ 

auctontate pnecipmius, ut saepedictum Pezanensem abbatem coeâs AurXr.rS 
SbteTredSfS^^^ 

caDilem reddere. Quod si forte spiritu superbi* induratus acquiescere noluerit et 

iW aïcn £S W kT ,C3S imr - UUm .- Nam "° n imer reli ^sos monachos , sed nec 
ëcunHn M ' « l™™™™ 1 ' <ï ui sacriiegiumperpetrare non timet. Data Roms 
secundo idus apriiis,. indictione m. 

C XXX IV. Ad Ma NASSE m Remensem archiepïscopum. 



Lii. VII.tp.iS. 



An. ioSo, 
il apriiis. 



Lib.VH.tp.ic. 



r — ram qui. 

secedat, clencosque m ea securè Deo servire permittat. "'H 1 "", « m aimm locam 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Manassa Remensi. Sciât fia- 
ternitas tua quod dépositions sententiam , à legato nostro Diensi episcopo in Lugdu- 
nensi concdio religiosorum virorum consilio prolatam , et nos dictante iustitiâ , in 
Komana synodo, apostohcâ auctoritatelîrmavimus. Sed tam en contra morem Ro^ 
manse ecciesiœ, nimiâ, ut ita dixerim , misericordiâ ductus , adjunctis tibi Suessio- 
nensi, Laudunensi, Cameracensi, Catalaunensi episcopis, vel eorum similibus, 
E cum aliis duobus quorum testimonio aequè confidimus, si de justitia confidis et eos 
habere poteris, usque ad festivitatem S. Michaelis purgandi licentiam tibi indul- 
gemus ; eâ videlicet conditione , ut Manassa: (d) et Brunoni (e) et caneris qui pro 

(a) Vioux , in diœcesi Albiensi , quod pretio nibus , mense martio, indictione xm, celebravit. 
cornparaveratAureliacensisabbasàBernardo-Àim^ (e) Girardus, qui et Giraldus, Ostiensis epis- 
r% J \ ° ulll . e ™° T Alme " CI Cadalonensis castri copus, anno 1073 legatione fonctus in Gallia, 
/ OadalensJ pnncmibus, si fides veteri notitia: cujus- condlium Cabilone celebravit. 

dam canonici Albiensis, à nobii post Baluziura (d) Manass» Remensis ecclesi.* pfïposho , qui 

editae suprà, p. 49. Sed auctoritatem e)us convellit postmodum Remensis evasit arcfaiepiscopus hujus 

V. Vaissette, t. IPHist. Occitanœ, notâ 39, p. 619. nominis secundus. 

(b) Stephanus anno 1060 apostolicae sedis vices (e) Brunoni scholarum Remensis ecclesiœ mo- 
agebat m Francia, quo tempore concilium Turo- deratori,Canhusiensium institutione celebratissimo. 



An. 1080 , 
17 apriiis. 
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jusritia contra te locuti fuisse videntur , rébus suis in integrum restituas usque ad A 
Ascensionem Domini proximam , Remensem ecclesiam à tua occupatione ex toto 
liberam deseras, «t Ciuniacum aut Casam-Dei cum uno clerico et duobus iaïcis, 
tuis stipendié religiosè victurus , secedas. Quod si facere volueris , pnedicto Diensi 
episcopo praenunciare procures , ut in ejus praesentia sacramento confirmes de rébus 
praedictae ecciesiae te nihil intérim distracturum , nisi quantum tibi et praedictis sociis 
competenter sufiecerit: clericos autem qui tanto tempore pro justitia exilium passi 
sunt , in ecclesia securè Deo servire permutas. Et quoniam iaboriosum tibi fuerit 
ad nos usque venire , concedimus ut coram Diensi episcopo et abbate Clunia- 
censi , aut si abbatem déesse contigerit, coram Amato, praedicto modo cum prae- 
dictis testibus de infamia (a) te expurges. Quôd si huic nostrae dispositionis prœ- 
cepto obedire contempseris , scias quoniam iniquitatem tuam ulteriùs portare non 
possumus , et dépositions sententiam non soiùm immutabiliter perraansuram , sed B 
etiam nullam tibi audientiam in posterum relinquendam. Data Romae , xv kal. 
maii, indictione m. 

nb.vij.tp.ia. CXXXV. Ad Arnaldum Cenomanensem episcopum. 

Episcopale officium ei à Iegato apostolico interdictum reddit. Abbatem Johélem absolvit. Rainaldum 
•invasorem et perjuTum deponit, in cujus Iocum Johelem prœdictum restitui mandat. 

An. 1080, Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Arnaldo Cenomanensi episcopo salu- 
»4 apriKi. Jem apostolicam benedictionem. Episcopale officium quod tibi legatus (b) noster 
interdixerat , dictante justitiâ , reddimus. Abbatem Johelem absoivimus ; Rainal- 
dum invasorem, quia per ambitionem perjuravit, deponimus (c) , ut nec in iilo 
' quod cupivit , nec in alio monasterio ulteriùs abbas existât. Quapropter volumus C 
ut jamdictum Rainaldum cedere facias , et Johelem in ioco suo abbatem restituas. 
Data Romae, vin kal. maias, indictione m. 

Lib.vn.fp.ij. C XXXVI. Ad GûillelmUM Regem Anglorum. 

Snum in eum amorem testatus, ad débitant obedientiam sedi apostolica? praestandam hortatur. Tuin. 
de absolotis à se, precibus ejus, Arnaldo Cenomanensi episcopo et Johelo abbate S. Pétri de Cultura. 

An. 1080, GREGO rius episcopus , servus servorum Dei, Guillelmo Régi Anglorum salutem 
a4apriii$. et apostolicam benedictionem. Notum esse tibi credo, excellentissime fili, prius- 
quam ad pontificale cuimen ascenderem , quanto semper te sincerae dilectionis 
afïèctu amavi , qualem etiam me tuis negotiis et quàm efficaçem exhibui ; insuper 
ut ad regale fastigium cresceres quanto studio laboravi. Qua pro re à quibusdam D 
fratribus magnam penè infamiam pertuli , submurmurantibus quod ad tanta homi- 
cidia perpetranda tanto favore meam operam impendissem. Deus vero in mea 
conscientia testis erat quàm recto id animo feceram , sperans per gratiam Dei , et 
non inaniter confidens de virtutibus bonis quae in te erant, quia quanto ad subli- 
miora proficeres , tanto te apud Deum et sanctam ecclesiam ( sicut et nunc , Deo 
gratias , res est) ex bono meliorem exhiberes. Itaque nunc tamquam dilectissimo 
filio et fideli S. Pétri et nostro, sicut in familiari coiloquio facerem, consilium nos- 
trum , et quid te postmodum facere deceat , paucis aperio. Quando enim placuit ei 
qui exaltât hu miles , ut sancta mater nostra ecclesia ad regimen apostolicce sedis 
invitum satis ac renitentem, Deo teste, me raperet, continué nefanda inala quae à 
pessimis suis patitur, officii mei (quo mihi clamare et nunquam cessare injunctum 

(a) Eam purgationem cùm non perfecisset Ma- Data Romee , vin kal. decembris', indictione tertia; 
nasses , Gregorius ipso anno 1080 , mense decembri, A quo concilio cùm se absentasset Arnaldus , inter- 
literas dédit ad clerum et populum Remensem, qui dictionis pœnâ multatum censet fialuzius tractatu 
eum à sede quant mali obséderai , expulerunt , uti de Concordia, col. 751. 

ex Guiberto de Novigento dicemus infrà. (c) Agebatur de ecclesia S. Pétri de Cultura in 

(b) Amatus Olorensis episcopus , cui celebrandi urbe Cenomannica, quae litigiosa erat inter Rainal- 
in Armoricis concilii curam demandarat Gregorius dum et Johellum , cujus partes tuebantur Arnaldus 
epist. 10 ejusdem libri VII, ubi ait ad firitannos : episcopus et Guillelmus Rex Anglorum; pro Rai- 
Volumus atque apostolicâ auctoritate prœcipimus, ut naldo vero stabant Gebuinus Lugdun. archiepisc. 
legatum nostrum, Amatum videlicet Olorensem epis- et Rodulfùs Turonensis. Qua de re vide Gebuini 
cojpum, cui vicem nostram in partibus vestris commi- literas apud Baiuzium in Appendice de Primatibus, 
simus , studeat vestrafratermtas reverenter convocare , p. 346, et de Concordia sacerdotii et imperii , 
et ut illo agente synodale toncilium congregetur, iXc. col. 749. . 

est ) 
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A est) necessitate compulsus, amore quoque ac timoré convictus, dissimulare non 
potui ; amore quidem , quia S. Petrus à puero me in domo sua dulciter nutrierat , 
et quia caritas Domini Dei nostri, me quasi aiiquid aestimans, tanti pastoris vica- 
rium ad regendam sanctam matrem nostram elegerat; timoré autem, quia terribi- 
liter divina lex intonat , dicens : Maledictus homo qui pareil gladio suo à sanguine , Jerem. xlvih. 
id est, qui doctrinam subtrahit ab occisione carnalis vitœ. Nunc igitur , carissime 
et in Christo semper amplectende fiii , cùm et matrem tuam nimiùm tribulari 
conspicias, et inevitabilis nos succurrendi nécessitas urgeat, talem te volo, et mul- . 
tùm pro honore tuo et saiute in vera et non ficta caritate moneo, ut omnem 
obedientiam praebeas ; et sicut coopérante Deo gemma principum esse meruisti , 
ita régula justitiae et obedientiae forma cunctis terrae principibus esse merearis : tôt 
procul dubio in futura gloria principum princeps futurus, quot usque in finem saecuii 

B exemplo tuo obedientiae principes salvabuntur; et si quidam illorum saivari nolue- 
rint, tibi tamen retributio nuiiatenus minuetur , non soiùm autem , sed et in hoc 
mundo tibi et haeredibus tuis Victoria, honor, potentia, sublimitas ampiiùs cœlitus 
tribuetur. Exemplum tibi teipsum propone. Sicut enim velles ab eo quem ex misero 
et pauperrimo servo potentissimum regem fecisses, non immérité honorari ; sic et 
tu, quem ex servo peccati misero et pauperculo (ita quippe omnes nascimur ) po- 
tentissimum Regem Deus gratis fecit, honoratorem tuum, protectorem atque adju- 
torem tuum omnipotentem Jesum honorare semper studiosè festina. Nec ab hoc 
impediat te pessimorum principum turba , nequitia eu jus multorum est , virtus 
autem paucorum. Gloriosius est probato militi, multis fugientibus, in praelio stare. 
Pretiosior illa est gemma quae rariùs invenitur. Immo quanto magis potentes hujus 
saecuii superbiâ suâ et impiis actibus excaecati corruunt in profundum , tantô magis 

C te, qui prae illis multùm Deo carus inventus es , piè humiliando decet erigi , et obe- 

diendo sublimari , ut sit sicut scriptum est : Impius impie agat adhuc, et qui in sor- Apoc.xxn,n. 

dibus est sordescat adhuc, et justus justificetur adhuc. Plura tibi adhuc exhortando 

scriberem; sed quia taies misisti qui me satis de tua prudentia, honestate, justifia, 

simul cum filio nostro Huberto laetificaverunt, sapienti viro satis esse dictum judi- 

cavi : sperans quia omnipotens Deus , supra quàm dicimus , in te et per te ad 

honorem suum dignabitur operari. Quae verô inliteris minus sunt, legatis tuis vivâ 

tibi voce dicenda commisimus. Ipse autem omnipotens Deus et pater noster hoc 

tuo cordi , carissime fili , ita inspirare atque plantare misericorditer dignetur , qua- 

tenus et in hoc saeculo merito virtutum tuarum regnum tuum et potentiam augeat, 

et in futuro cum sanctis regibus ad régna supercœlestia inexcogitabiliter meliora 

féliciter introducat. Amen. Cenomanensi episcopo (a) tuis precibus , justitiâ dictante, 

D faventes , officium episcopaie reddidimus. Abbatem (b) quoque monasterii S. Pé- 
tri, quod est Cenomanni , absolvimus. Data Romae, vm kal. (c) maii, indict. m. 

C XXXVII. Ad MA THILDEM Reginam Anglorum. m.vu.^s. 

Ejus fidem commendat. Munera quae offert nulla alia se expetere ait, quàm vitam castara, rerura suarum 
in pauperes erogationem, et proximi diiectionem. 



Gregorius episcopus , servus servorum Dei, Mathildi Regi/ia Anglorum An. 108 
salutem et apostolicam benedictionem. Ingenoitatis vestrae lectis literis , quàm 8 ma " 
fideli mente Deo obedias, quanta dilectione fidelibus tuis adhaereas, intelleximus. 
Nos quoque quomodo mentis tu<e memoria praesentes contineat , ex amplitudinis 
tu» promissionibus non minus percipimus , quibus designastis ut quidquid de 
£ vestris vellemus, si notum vobis fieret, sine mora susciperemus. Quod , filia caris- 
sima, quâ suscepimus dilectione, et quae munera à te optamus , sic intelligas : 
quod enim aurum, quae gemmse, quae mundi hujus pretiosa mihi à te magis sunt 

(a) ArnaldoseuErnaldo, à Gebuino Lugdunensi fiatribus accusatum , ab eisdem de stde propria expul- 
archiepiscopo sacris jure primatûs interdicto, quôd van , et à Rege Anglorum quinquennio cructatum , 
Juellum abbatem S. Pétri de Cultura ordinasset. literarum vestrarum etiam muntnunefietum. Quorum 
Vide proximè superiorera epistolam. ' literis susceptis , lectis et reUctts, lacrymas quas caro 

(b) Johelera et Juellum dictum , qui in locum prohiberevoluit , pietas et ipsafuroris immamtas tanto 
Rainaldi suffectus fuerat. De Rainaido Gebuinus viro et tam injuste illata illico extorsit. Et rehqua 
ad Radulphum Turonensem archiep. &c. haec scri- apud Baluzium in Appendice ad Dissertationem de 
bebat : Misistis ad nos R. abbatem Cenomanensis primatibus, col. 347. 

cœnobii quod S. Pétri de Cultura dicitur , àfaUis (c) Forte idus., ut m duabus sequentibus. 

7V»». XIV. Nnnn 
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exspectan Ja , quàm vita casta , rerum tnarum in pauperes distributio , Dei et A 
proximi dilectio ! Haec et his similia à te munera oplamus : ut intégra et simplicia 
diligas nobiiitatem tuam precamur, dilecta obtineas , habita nunquam derelinquas; 
his armis et simiiibus virum tuum armare, cùm Deus tibi opportunitatem dederit, 
ne désistas, Caetera quae dimisimus , per Hubertum fiiium et fidelem communem 
mandamus. Data Romae, vm idus maii, indictione m. 

vi.vji,^.2 7 . CXXXVIII. Ad Robert u M Régis Anglorum filiwn. 

Monct ut patris monitis acquiesçât , eique in omnibus honorem exhibens obediat. 

An. jo8o, G regorius episcopus , servus servorum Dei, Robert o jilio Régis Anglorum sah" 
8 ma "- tem et apostolicam bénédiction em. Certi rumores morum tuorum et tuaeprudentiae 

et iiberalitatis , qui usque ad nos pervenerunt , partim diiectione parentum, partim B 
tuâ, nos laetificaverunt. Qui verô è contrà, quorumdam pravorum consilio, aures 
nostras moiestaverunt , ut priores hilarem, sic sinistri nos reddidere tristem. Nunc 
verô , quia per Hubertum filium nostrum audivimus te paternis (a) consiliis 
acquiescere , pravorum verô omnino dimittere , laetamur. Insuper monemus et 
paterne precamur, ut menti tus semper sit infixum quia (b) quàm forti manu, quàm 
divulgatâ gloriâ , quidquid pater tuus possideat , ab ore inimicorum extraxerit : 
sciens tamen se non in perpetuum viv.ere , sed ad hoc tam viriliter insistere , ut 
haeredi aiicui suo dimitteret. Caveas ergo, fili dilectissime, admonemus, ne abhinc 
pravorum consiliis acquiesças, quibus patrem offendas et matrem contristeris. Sint 
Deut.v, 16. tibi indissolubiiiter infixa praecepta et monita divina , Honora patrem et matrem , ut 
Exod. xxi, i 7 . sis longavus super terrant ; et iiiud , Qui maleâixerit patri vel matri , morte moria- 

tur. Si verô ex honore patris et matris longior tibi tribuitur vita; è contrà si de- C 
honestas, quid tribuatuç, liceat videas. Si autem ex maledictis mortem filio divina 
Scriptura intonat, multô certiùs ex malefactis certiorem mortem insinuât. Quid 
ergo restât, si membrum Christi vis vivere , et in mundo isto honestè conversariî 
pravorum consilia ex officio nostro praecipimus penitùs dimittas , patris voluntaii 
in omnibus acquiesças. Data Romae, vin idus maii, indictione m. 

L.viii lf p.2o; CXXXIX. Ad Phi lippum Regem Francorum. 

Charnus , t. IV, 

p.iif. Rogat ne Manassse Remensi archiepiscopo deposito ullum ulteriùs favorem prsbeat, sed eum ab ami- 

citia sua repellat. Monet praeterea ne electionem impediat, quam Remensis ecclesiœ clerus et popuius 
facturas erat, sed illi quem major pars elegerit auxiliutn impendat. 

An. 1080, Gregor lus episcopus, servus servorum Dei, Philippo glorioso Régi Francorum 
27 decembns. sa j utejn et a p OS tolicam benedictiouem. SjEPÈ per nuncios tuae ceisitudinis audivi- D 
mus , te gratiam B. Pétri nostramque amicitiam cupere; quod et tune nos libenter 
accepisse , et adhuc , si eum animum geris , noveris admodum nobis placere. In 
hoc enim te tuae saiutis amicum soliieitumque esse demonstras, si apostoiicam be- 
nevolentiam, sicut christianura Regem decet, assequi et obtinere desideras : quam 
quidem"hoc pacto adipisci multô faciiiùs ac digniùs poteris , si te m ecciesiasticis 
negotiis diiigentem devotumque reverenter exhibueris. Qua in re procui dubio mi- 
nus vigiianter, multùmque negtigentiùs quàm sanum fuerit, oiim habuissete cer- 
neris. Sed nos adolescentiae tuae praeteriia delicta spe correctionis tuae portantes , 
ut deinceps castigatis moribus ad ea quae oportet invigiies , ex debito officii nostri 
monemus. Igitur inter caetera virtutu m studia regiae excelientiae convenientia , quae 
tibi inesse optamus, cùm te justitiae amatorem misericordiaeque custodem existere, 
ecclesias defendere , pupillos viduasque proiegere sit necessarium , non minus ad £ 
aeternae saiutis custodiam tibi esse pravorum consilia spernenda, maximèque 
excommunicatorum familiaritates detestandas , arbitramur atque asserimus. Unde 
subiimitati tuae ex parte B. Pétri praecipimus , àc ex nostra rogamus , ut Manassae 
Remensi archiepiscopo dicto , sed propter suas iniquitates , quae non praetereunt 
scientiam tuam , irrecuperabiliter deposito f nuilum ulteriùs favoris tui solatium 

(a) Robertus haud pridem nefandum bellum receperat, uti fusé narrât Ordericus Vitalis, lib. V; 

contra patrem gesserat ; sed post Gerboredi obsi- apua nos t. XII , p. 604. Ex hac porrà epistola 

dionem, anno 1078 peractam, rogatus àproceribus inttx illius pacis tempus ulteriùs confirma tu r. 
et ipso Rege Francorum , pater in gratiam eum (b) Sic edit. vox tamen quia redundare videtur. 
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A prxbeas , sed eum ita ab amicitia tua rescindas , atque à conspectu prxsentix tux 
contemptum repeilas, ut te pateat, inimicos sanctx ecciesix, videiicet excommu- 
nicatione induratos, respuendo, Deum diiigere, apostoiicisque mandatis. morem 
gerendo , gratiam B. Pétri veraciter desiderare. Prxterea volumus et ex parte apos- 
tolica jubemus , ut electionem quam pnefatx Remensis ecciesix clerus et popuius, 
Deo annuente, facturus est, nu Ho ingenio aut studio quominus canonicè fiât (a) 
impedias : sed et si quis impedire aiiquo studio sxculari tentaverit, ilii omni modo 
contradicas; atque ilii quem pars fidelior et religiosior eiegerit, adjutorium tuum 
jmpendas. Age igitur , et jam xtate vir factus, in hac re procura, ut non frustra tus 
juventutis cuipis pepercisse , nec in vanum te ad emendationem exspectasse vidéa- 
mur : ac maximè enitere, ut B. Petrum , in cujus potestate est tuum regnum et 
anima tua, qui te potest in cœlo et in terra ligare et absoivere, tibi facias debi- 

B torem ; et non pro negiigentia aut veritatis dissimuiatione judicium , sed pro diii- 
gentia justitixque exsecutione ipsius gratiâ xternum dignè merearis aùxilium. Data 
vi kalendas januarii. 

CXL. Ad HEBOLUM Comitem de Roceio, L.vm,tp.,s. 

Manassem archiepiscopum Remensem sententiâ Hugonis Diensis episcopi A. S. Iegati in concilie» 
Lugdunensi depositum denunciat , monens ut tam seipsum quant alios ab «fus amicitia retrahat , eique 
pro viribus résistât , et quem alium archiepiscopum major cleri pars cum consensu iegati eiegerit , 
adjuvet. 

Gre go ri us episcopus, servus servorum Dei, Hebolo (b) nobili et ghrioso ComHi An, 1080, 
salut cm et apostolicam benedktionem. Sic ut prudentia tua meminisse potest, nos *7 <kcemtri *- 
longo tempore prxter voiuntatem tuam , viror unique reiigiosorum qui ipsum no- 

C verant , Manassem dictum Remensem archiepiscopum dissimulavimus , eumque 
putames correctionis sux curam habere , diù profecto portavimus. Verùm ille 
patientiâ nostrâ abusus , et ( quod evidenter apparet) ex conscientia prava in 
desperationis foveam lapsus , non solùm se prxtensx mansuetudini ingratum exhi- 
buit, sed etiam in reiiquum misericordiâ S. Pétri indignum se feçit : scilicet, ut 
cujus in depositione sententiam vicàrii nostri Hugonis Diensis episcopi , in concilio 
Lugdunensi prolatam approbatamque , ad terminum nos distulerimus, deinceps in 
perpetuum fîrmam esse et ratam, ipsumque sine spe recuperationis depositum adju- 
dicemus. Quapropter eum irrevOcabiii judicio episcopaiis sedis regimine privatum 
esse tux celsitudini denunciantes , monemus atque ex parte B. Pétri prxcipimus, 
ut tam te ipsum à pestifera amicitia illius amodo retrahas , quàm et alios quos 
potes ab eo custodire se doceas. Ut autem gratiam Dei et B. Pétri iargiùs merito 

D quas * sperare, studium solertix tux non desit , tam per te ipsum quàm et per »/<j U eas. 
quoscumque vales, prxfato deposito pro magnitudine tua resistere, iliumque ar- 
chiepiscopum, quem saniori consiiio pars cleri metior cum consensu prxdicti 
Iegati nostri , Hugonis videiicet episcopi Diensis , ilii sedi eiegerit , modis omni- 
bus adjuvare. In hac igitur re ita te devotum et obsequentem mandatis aposto- 
licis apertè demonstres , quemadmodum tuis in necessitatibus fidèles tuos existere 
cuperes ; et sicut à fidelibus tuis non impunè tergiversationem tibi fieri summis 
in negotiis ferres, ita procures respectu B. Pétri, ad quem spectat totius ecclesix *jCcura. 
causa *, rem hanc ex animo gerere, quatenus et hic eum protectorem, et in futuro 
patronum ex debito merearis habere. Data vi kalendas januarii. 

CXLI. Ad Suffraganeos ecclesiœ Remensis. L.vm.tp.1?. 

E 

Ejusdem ferè argumenti atque superior ad Hebolum Comitem. 

GreGorius episcopus, servus servorum Dei , omnibus episcopis , suffraganeis An. 1080, 
videiicet sancta Remensis ecclesiœ , his tamèn qui se ab excommunicatis custodiunt , * 7 <,eceml>ris ' 
salutem et apostolicam benedictionem. Notum esse fraternitati vestrx credimus > 

(a) Electus fuit anno 108 1 Helînandus Laùdu- rébus venalhsimum , magnh censibus , biennïumobù- 

nensis episcopus, de quo Guibertus de Novigento , nuisstt, à domino Papa audivit, quia morem hâtent 

iib.'III dé vita sua, cap. 2. His etiam ipse artibus alteram superinducere nequaqùam possit. Vide tomo 

(quibus in Laudunensem episcopatum irrepserat) nostro XIl , p. 241. 

Remensem archiepiscopatum insedit 1 quem cum , dila- (b) Ebalo de Roceio, de quo ad ipsum Grego- 

pidatis pénis Regem Philippum , hominan in Dei rium querimoniam fecit Manasses, suprà,p. 612. 

Nnnn i; 
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quèd nos ùiiquitares Manassae, dicti Remensis archiepiscopi , longo tempore sup- A 
portavimus , eurhque sperantes de maiitia sua converti diù nimiùmque dissimu- 
iavimus. Sed quoniam beata Maria, cujus ilie sedem perditus occupabat , noluit 
ecciesiam suam sceleribus iiiius diutiùs poiiui , quse de eo graviora dudum latue* 
rant, ad notitiam multorum erupere in lucem. Pro quibus ipse in Lugdunensi 
concilio , cui frater et vicarius noster Hugo Diensis episcopus praeerat , eodem 
dictante, cunctisque fratribus religiosis qui aderant assentientibus , dépositions 
sententiam meruit. Eam itaque praefati convenais censuram , quam nos aposto- 
licâ mansuetudine utentes subjecto tenore (a) temperaveramus , quoniam iile 
conscientiâ desperante in duritia sua inobedientiaeque contemptu voiuit manere 
potiùs quàm ad sani sensûs consiiium animum flectere jam nunc ex apostolica 
auctoritate firmamus , atque irrecuperabiiiter depositum esse in reliquum adjudica- 
mus. Proinde fraternitatem vestram, ne ulteriùs iiii episcopaiem reverentiam debeat, B 
absolvimus ; immo apostolica auctoritate praecipimus , ut nemo ei quasi pastori 
obedîat, sed quisque pro officio suo et viribus sicut invasori résistât. Quod nos- 
trum , potiùs verà sancti- Spiritûs , judicium dilectio vestra studeat subditis sibi, 
cunctisque quibus valet populis, denunciare ; et ut ab ejus particrpatione sibi ca- 
veant , ipsumque modis quibus possunt coarctent , non negligat caritas vestra 
monere. De caetero voiumus, et ex parte B. Pétri jubemus, quatenus, adhibitis 
illius ecciesiae clericis , talis persona cum consensu praefati legati nostri Diensis 
episcopi ut eiigatur procuretis, quae tanto regimini digne competere videatur. Nos 
enim eam electionem , quam pars cieri et popuii melior et reiigiosior , consen- 
tiente praedicto nostro vicario , fecerit , Deo favente fermantes , apostolica aucto- 
ritate roboramus. Diligentia igitur vestra ita se in hac re pronam , nobisque 
immo B. Petro obedientem exhibeat , ut cognito studio et vigilantiâ vestrâ , si C 
quid in praeterito negligenter aut inobedienter deiiquistis , merho propter hoc de- 
beamus sunerre. Data vi kaiendas januarii. 

l. vuutp. t 7 . C X L 1 1. A d Clerum et Popuîum Remensem. 

Argtrit Manassem olim archiepiscopum Remensem, qui legati apostolici sententiâ damnatus ecciesiam 
ipsam invadere prxsumpserit. Quare monet ut ei modis omnibus résistant , et de episcopi Diensi* 
legati consensu alium pastorem eligant, qui eorura laboranti ecclesis subvenire valeat. 

An. 1080, G R ego Ri us episcopus , servus strvorum Dei , unmrso Remensis ecclesia c/ero 
*7decembns. et p 0 puh salutem et apostolicam benedictionem. Non dubitamus ad notitiam ves- 
tram pervenisse , quod Manasses olim dictus archiepîscopus vester synodaiem (b) 

*H«gw>«. damnationis suae sententiam , exigentibus culpis suis, adjudicante confratre nostro* D 
Diensi episcopo, sanctae Romanae ecciesiae iegato, subierit. Quam itaque diligenter 
perscrutantes , et pro magnitudine iniquitatum ejus justissimam fuisse approban- 
tes , eo tenore in Romana synodo confirmavimus , rogatu multorum fratrum, ut 
concessis sibi induciis , si posset , ad expurgandum se de objectis veniendi licen- 
tiam haberet , ac liberam de se agendi facuitatem : ita tamen , ut intérim regimini 
ipsius ecciesiae cederet , et in Cluniacensi vel in aiiquo religioso mon aster io dege- 
ret, ut cujus obedientiae quantaeque humilitatis esset probaretur. Verùm (sicut vos 
ipsi scitis ) non soiùm huic diffinitioni non obedivit , sed ad contemptum inter- 
dictionis nostrae , ecciesiam vestram invadere ac impudenti devastatione confun- 
dere praesumpsit , utpote quam non per ostium , ut pastor , sed aliunde , ut fur 
et saevissimus praedo, intravît; ad hoc scilicet ut gregem Dominicum mactet et 
perdat , non ut vigilantiâ pastoris protegat et defendat. Siqqidem adeo in immensum £ 
actuum suorum tetendit iniquitas, ut dignissimas damnationi atque excommunica- 
tion! subjaceat, ita ut in perpetuum nullara restitutionis suae spem concipere de- 
beat. Quapropter apostolica vos auctoritate monemus , ut perversis actibus ejus in 
nulio communicetis, immo ut tollatur de medio vestrûm, et in interitum carnis 
suae tradatur satanae, ut spiritus salvus sit, sibi modis omnibus (c) resistatis. Detis 

(a) InduItoeilongiorispatioutsepurgaret,Iiteris genses, inquit Guibertus de Novigento , cùm illi 
datis Romce xili ktu. maii, indict. m, de quibus manu militari thesauros ecclesiat dilapidait niteretur, 
suprà, p. 647. à sede quam mali obsederat , pepulerunt 1 et exilio 

(b) In concilio Lugdunensi. relegatus œterno , cùm se ad excommunicatum tune 

(c) Qjuem postmodum proceres , derus atque bur- temporis Henricum Imperatorem ipse excommunicatut 
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A etiam operam ut communi cansiiio parique voto, assentiente vobis pradicto con- 
fratre nostro Diensi episcopo, patrem vobis secundùm Dominum eiigatis, qui 
ecciesiae vestrae diutinâ pseudopastorum improbitate iaboranti valeat subvenire * 
et antiquatn suî iibertatem , Christo auxiiiante , vobiscum reparare. Data sexto 
kaiendas januarii. 

CXLIII. Ad WillelmUM Rotomagensem archiepiscopum, m.ix.tp.i, 

Btssin. ConciL 

Arguit eu m quod nec ipse neque ejus suffraganei ad apostolorum limina venerint , nec Iegatos aposto- Norman. part, i, 
Iicos adierint, et quod pallium à sede apostolica non postulant. P'7+ 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Wïllelmo Rotomagensi archiepiscopo An. 1081. 
salutem et apostolicam benedictionem. Literie quas nobis misisti satis devotionis 
B prxtendunt; sed ad earum fidem rei penitus testimonium deest. Si enim ita se res 
haberet, non quemadmodum suffraganei tui, etiam tu ipse apostolorum limina viseré 
tanto tempore parvipendisses. Ex quo enim nos , iicèt indignos , ad hujus sedis curant 
dignatio divina provexit , neminem vestrûm nos vidisse recordamur : quod tamen 
in eo minus mirandum videtur, quia Iegatos nostros , qui propius vos sunt , adiré 
non multùm curatis. Qui verô labor aut quae difficultas prae aliis dissuasit vobis 
per tan tu m (a) spatii B. Petrum negiigere, cùm ab ipsis mundi finibus eliam gentes 
noviter ad fidem conversas studeant annuè, tam muiieres quàra viri , ad eam venire ! 
lllud quoque , nisi nos apostolica mansuetudo detineret , profectô severiùs in te jam 
animadversum sensisses, quod hucusque praeclarius tuae dignitatis insigne, videlicet 
pallium, ab apostolica sede pro more acquirere postposuisti. Teipsum namque non 
ienorare putamus quàm districtè sanctorum Patrum censura in eos iudicandum * */ vin&ào- 

C° . . 1 . . 11. 1 dam. 

statuent , qui post consecrationem suam per très continuos menses pallium quod 

sui sit officii, obtinere tepuerint. Proinde apostolicâ tibi prxcipimus auctoritate, ut , 

quia sanctorum Patrum statuta parvipendisti , nullum deinceps episcopum vei 

sacerdotem ordinare, seu ecciesias praesumas consecrare, donec honoris tui sup- 

plementum , pailii videlicet usum , ab hac sede impetraveris. De caetero tam te 

quàm et suffraganeos tuos monemus , ut praefatam cuipam summopere emendare 

procuretis, ne , si négligentes ut hactenus in hoc exstiteritis , potestatem B. Pétri per 

nos quantô dilatiorem, tantè severiorem, pro contemptu experiamini. 

CXLIV. Ad Hugonem Diensem episcopum. uh.ix^.s: 

* * Btssin. tbid. p. 

Episcopos Normanniz sacris ab eo înterdictos restituî przcipit, ne Regem Angliae, qui in sedem 
apostolicam prae czteris regibus obsequenrior eràt, ezasperet. Quod idem vult erga milites quosdam 
qui ad simoniacos et fornicarios clericos coercendos auxilium legato tulerant, observari. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, dilectis in Christo fratribus Hugoni lo8, « 
Diensi episcopo et A. (b) salutem et apostolicam benedictionem. Perlatum nobis est, 
quod religio vestra omnes Normannorum pontifices, praeter Rotomagensem, ipsum- 
que Culturensem abbatem^ quem nos restituimus, ad conciltum invitatos suspen- 
dit : quos tamen, sicut nobis suggestum est, non tam inobedientia , quàm metus 
Régis Francorum (d) , scilicet quia securè venire nequibant , subtraxit. Qua in re 
prudentia tua quid nobis videatur advertat. Rex Anglorum, licèt in quibusdam 
non ita religiosè sicut optamus se habeat, tamen in hoc quod ecciesias Dei non 
destruit neque vendit, et pacem justitiamque in subditis suis moderari procurât: 
et quia contra apostolicam sedem, rogatus à quibusdam inimicis crucis Christi 
pactum inire , consentire noluit ; presbyteros uxores , iaïcos décimas quas detine- 
E bant , etiam juramento dimittere compulit ; caeteris Regibus se satis probabiljorem 
et magis honorandum ostendit. Unde non indignum débet existimari potestatem 
illius mitiùs esse tractandam, atque respectu probitatis ipsius, subditorum et eorum 
quos diligit negligentias ex parte fore portandas. Denique meminisse potest dilectio 
vestra , qualiter et B. Léo Papa neophytos , et B. Gregorius Venantium expatr icium , 

contulisset , hàc illacque oberrans, sine communione Diensi concilium celebravit Burdegaiae anno 1080, 

postremb defungitur. Et reiiqua à nobis édita t. XII, die octavâ post festum S. Michaelis. 

p. 238. (c) Joheiem vel JueIIum,dequoduimusjuprà, 

(a) Guillelmus anno 1079 ad Rotomagensem p. 648, in epistola 22 Iibri VH. 
archiepiscopatum assumptus ruerat. (d) Philippi, qui Amato et Hugoni Dîensi infèn- 

(b) Amato Eliorensi episcopo, qui cum Hugone sus erat, quia regionis suae episcopatus auferre sibî 
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quetn suos episcopus injustè corripuerat , sustînuit ; et quemadmodum ciementia A 
Domini Josaphat Régi Juda, qui impioAchab auxiiium praebens iram divi- 
nam meruerat, induisit. Quare voiumus ut fraternitas vestra supramemoratis 
episcopis et abbatibys, non prastermisso Cuiturensi abbate, quos suspendistis, per 
praesentium portitorem restitutionis iiteras mittat, et praefatum Regem in talibus uite- 
riùs sine assensu nostro non exasperet. Videtur enim nobis multè melius atque 
faciliys ienitatis dulcediue ac rationis ostensione, quàm austeritate et rigore justitiae , 
illum Deo iucrari , et ad perpetuum B. Pétri amorem posse provocari. Praeterea 
innotuit nobis quod muhos milites, qui priùs ad presbyteros fornicarios et simo- 
niacos coercendos favorem et auxiiium vobis impenderant, propterea quod décimas 
dimittere nolebant, excommunicando turbaveritis : quales nos adhuc anathematis 
vinculis ailigare synodali judicio per discretionem distulimus. Super his igitur 
consulimus atque hortamur , ut nunc pro tempore canonicum rigorem vestra sapien- B. 
tia temperet, atque hoc perturbationis tempore quaedam parcendo, nonnulla dissi- 
mulando, ita studeat moderari , ut non ex severhate justitiae deteriorandi occasionem 
sumant; sed suspenso nunc judicio, spatium recognoscendi aequitatem habentes, 
postmodum facilius acquiesçant: ut demum in eos. tranquiilitatis tempore (quod, 
Peo annuente , cito futurum speramus ) id quod nunc apostolicae sedis discretio 
patienter diffêrt , justitia dirimens ad statum suum. restauret. 

chwïs'TÎP CXLV. Ad Turonenses et Andegavenses. 

i'-*'f~ N e Andegavensi Comîti ab archicpiscopo Turonensi excommunicato communicent : dein opem fêtant 

archiepiscopo , qui à Comité de sede ejectus et ecclesiae bonis privatus fuerat. 

- An..r«8î, Gregobius , sèrvus servorum Dei (a), abbatibus , clericis et laids Turonensis 

archiepiscopatûs et episcopatûs Andegavensis , qui Deo et B. Petro atque sedis apos- G 
tolkœ legatis obediunt, salutem et apostolicam benedictionem. No tu m. vobis esse 

♦Richinum. BO n dubitamus , Andegavensem Comitem Fulconem * ob nequitiam suam esse 
excommunicatum , quam etiam in eos qui sibi adhaerent et favent, extendi cunctis 
sacram Scripturam scientibus liquet. Qui jam diù exspectatus , non solùm de via 
sua pessima ad Deum , sicut christianum oportet , non est conversus , sed insuper 
ad augmentum maiitiae suae aliis item excommunicatis conjunctus, fratrem nos- 
trum R. (b) Turonensem archiepiscop.um de sede sud. expulit , bonisque ecclesiae 
penitùs exspoliavit. Proinde apostolicâ vobis auctoritate praecîpimus , ut tam à 
praefato Comité, quàm ab Omnibus sequacibus vel compiicibus ejus, vobis summo- 
pere caveatis, omnino vos abstinentes à. familiaritate et participatione ipsorum. 
De praedicto vero fratre nostro archiepiscopo , qui propter justitiam pulsus et 
persecutionem perpessus est , vobis nihilominus praecipientes mandamus , ut ei D. 
sicut patri vestro fideliter devotèque obediatis, ac necessitatibus ipsius , sicut boni 
fîlii, opitulari libenter studeatis. Quemadmodum namque saepedicto Comiti faventes 
in se Dei odium procul dubio provocant, ita et huic fratri nostro in quibus necesse 
est sufiragantes, non dubiè gratiam B. Pétri suorumque peccatorum absoiutionem 
merentur. Praeterea praecipimus nominatim B. venerabiii abbati S. Mariae (c), ut 
Iiteras nostras canonicis S. Martini , quas eis direximus, ferat. 

Mabui. Annal. CXLVI. Ad CaTionicos S. Martini Turonensis. 

t. V,p.iy6,t* 

*r C jitj^ ^' ^* arcniepbcopum Turonensém , quem ejecerant, ad ecclesiam suam cum honore reducere procurent, 
tim An tgav. €t res çj us ac canonicorum S. Mauritii in integrum restituant. : 

An. 4 081. GrecoRIVS episcopus , servus servorum Dei, canonicis S. Martini Turonensis. 

Quia legatis nostris et archiepiscopo vestro non obedire, sed insuper eum expulisse E 

subdolè moliebantur, uti mox in epistolam sequen- episcopatûs auferre sibi subdoli moliebantur. Qua- 

tem dicemus. propter prœdictus Radulfus ad curiam Régis ab ipso 

{a) Codex ms. Biblioth. nat. Par. 1458, addit, Rege fide etjwramtnto conjurants, ut de hac rejus- 

Clericis S. Mauricxi. . . titiam sibi faceret, ire non ausus est. UndeRex contra 

(b) Radulphum , de quo legitur in veteri instru- eum irâ commotus, Fulconem Andegavensium et Tu- 

mento, tomo nostro XII, p. l^y.Anno ab incarnat, xonensium Comitem fide et juramento monuit, utomnia 

Domini MLXXXl , ejectus fuit Radulfus Fulchardi ad Turonensem eplscopatum invaderet, propter inju- 

filius ab archiepiscopatu Turonensis ecclesiae , expel- irias quas Régi , maxime autem ecclesiœ S. Martini, 

lente eum PhÛippo Rege Francorum , cul erat per- Radulfus Dei inimicus intulerat. 

juras ; quia favebat Amato et Hugoni Diensi epis- (c) Forte Sanctae-Mariae apud Nucarias [Noyers] 

topo, legatis Romante ecclesiœ , qui regionis supe diœcesis Turonensis, uti autumat Mabillonius. At 
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A audivimUs , et ab eis vos esse exCommunicatos ob culpam vestram didicimus ; 
idcirco salutem et apostolicam benedictionem (a) mittere ausi non fuimus : cujus 
rei indignos vos existere profectô plus vobis ipsi dolemus. Nam si animarum 
vestrarum curam gereretis, omnino nec illud praesumere, nec post flagitium tamdiu 
in impcenitudine manere consilium haberetis. Quapropter , paiernâ vos allocutione 
monentes, ex parte B. Pétri praecipimus ut, de tanto facinore digne satisfacientes , 
praedictum fratrem nostrum archiepiscopum ad ecclesiam suam cum honore redu- 
cere procuretis , ac deinceps ei paternaiem , ut decet, obedientiam et reverentiam 
exhibentes obedire nullatenus detrectetis. Praecipimus etiam vobis ut res tam ipsius 
archiepiscopi quàm canonicorum S. Mauritii in integrum restituatis ; atque legatis 
nostris de caetera debham obedientiam exhibentes, et ab ipso Comité excommu- 
nicato Fulcone, et ab omnibus excommunicatis vos custodire vigilanter studeatis. 

B Quôd si nec his etiam mandatis salubriter obedire volueritis, sententiam anathe- 
matis in vos confirmantes , apostoiicae ultioni vos subjacere decernimus. 

CXLVII. Ad RaimUNDÙm et Bertrandum Comités. L.vni.tp.,6. 

Laudat quôd, parentum suorum vestigia imitati , devotum animum erga Romanam ecclesiam gérant, utque 
in eo in dies magis proficiant honatur. Coramendat eis Dalmatium archiepiscopum Narbonensis 
ecclesix canonicè electum, ufeum tamquam verum pastorem adjuvent, et pervasori résistant. 

Grecori us episcopus, servus servorum Dei> R. (b) et B. (c) nobilibus Comiti- An. 1081. 
lus salutem et apostolicam benedictionem. Quantum domus vestra B. Petrum *i deceoabr,s - 
jamdudum dilexerit, quantùmque ipsi fidelis exstiterit, profecto non modo apud 
vos scitur, sed etiam in pluribus diversarum gentium partibus notum habetur: 
unde et de inimicis victoriam , et prae caeteris paribus suis honorem et gloriam 

C hactenus obtinuisse longé latèque dignoscitur. Quia verô parentum vestrorum sicut 
nobilitatis lineam, ita quoque probitatum studia vos imitari cognovimus , pro certo 
valde laetamur, et ut devotum animum circa B. Petrum et matrem omnium sanc- 
tam Romanam ecclesiam semper geratis, salubriter hortamur atque monemus: cujus 
vos dilectionem tenere procul dubio in nullo meliùs potestis ostendere, quàm si 
inter estera bona quae debetis agere, sanctam ecclesiam procuretis juvare atque 
defendere. Itaque, saluti vestrae praecipuè providentes, rogamus, et ex parte B. Pétri 
praecipimus vobis, ut, Narbonensi ecclesiae jam ex iongo tempore à membris dia- 
boii pervasae promptè subvenientes , fratrem nostrum Dalmatium (d) archiepisco- 
pum, quem tandem canonicè et secundùm Dominum electum et ordinatum meruit 
accipere, modis omnibus studeatis adjuvare ; iili verô pervasori (e) , qui non per 
ostium ut pastor, sed aliunde ut fur et iatro ingressus , oves Christi mactat et perdit, 

D immo diabolo tradit, modis quibus potestis resistite, si gratiam omnipotemis Dei 
desideratis oblinere. Agite ergo , et omnino procurate B. Petrum apostolorum 
principem vobis adjutorem, immo debitorem facere, qui potest vobis hu/us vitsp 
et futurae salutem et honorem dare vel tollere , quique nescit fidèles suos re^in- 
quere, sed potiùs novit superbis resistere et confundere, humilibus autem grattai», 
dare , eosque exaltare. Data x kalendas januarii. 

CXLVIII. Ad A YMERICUM vicecomitem et Narbonenses. Labu.Cmdi. 

t. X , toi. +11. 

Admonet ut Dalmatio à se ordinato archiepiscopo obedientiam praestent, si ab excommunicatiohe quâ 

perstricti fuerant, velint absoivi. 

Grecori us episcopus , servus servorum Dei, çlerç, vicecomitiAymerico, necnon An. 108». 
universo populo Narbonensi. Apostolicam benedictionem libenter vobis manda* 
£ remus , si in apostoiicae sedis reatum incuirrisse vos non cognosceremus. Verùm, ubi 

m codice ms. iegjtur Bartkolomeo abbati Majoris- anno 1080 , in instruments ibidem editis col. 306 

Monasttrït, ac deinde canonicis S. Mauritii, non et 307! 

verô S. Martini. (d) Dalmanus âbbas B. Maria* Crassensiselectus 

(a) Eis haud multô pôst placabilis fuitGregorius, fuit Narboqe<s;s archiep. an. 1081, mense septembri. 



si fades : 



; instrumentosuperiùslaudatojquippeeteccle- (e) PetraRjitenensi episcopo , è Narbonensibus 

sia* ÎB. Martini jura , de quibus erat controversia , vicecornitibus , in quem dépositions et excommu- 

stare voluit. * nicationis sententiam dédit Gregorius in concilio 

(b) Raimundo de Sancto-^Egidio cognominato. Romano anni 1080 , his verbis : Petrum olim Ro- 

(c) Bernardo Comiti Bisuldinensi , uti vult thonensem episcopùm , nunc autem Narbonensis eccle- 
D. Vaissette, t. II, p. 2J9 Hist. Occitanse. Quidni sia invasorem , pari sententiâ damnamus. ( Labbe, 
verô Bertrando Raimundi filio, qui, licèt in minori t. X Concil. col. 381. ) Quam sententiam confir- 
atate constituais , Comitis tamen nomen preferebat mavit in concilio Romano anni 108 1 , ibid. col. 3 98. 
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àb eadem vos resipuisse excommunicatione (a) cognoverimus , et archiepiscopalem A 
patri vestro Dalmatio obedientiam exhibere , benedictionem B. Pétri mandabimus. 
Sicut novit prudentia vestra , inimicus humani generis ecciesiam vestram maiis et 
simoniacis pastoribus invasam quasi jus propriumlongo tempore possedit. Sed, con- 
doientes necessitati et periculo vestro , bonum et legaiem pastorem vobis praeficien- 
dum censuimus , non aliunde , sed per ostium , id est , per Christum intrantem : 
qui enim aliter, îd est sine Christo ingrediuntur, fures sunt et latrones, ad hoc 
constituti ut gregem Dominicum mactent et perdant. Hic itaque apostoiicae sedis 
benedictione et auctoritate confirmatus , per exempium iaudandx conversationis sux 
et documentum prxdicationis quidquid cuipâ et injuriâ malorum pontificum inter 
vos commissum est , Domino mixiliante , polerit corrigere, vosque bonus pastor 
summo pastori devotisimè commendare. Admonemus itaque prudentiam vestram ut 
eum quem Romana ecclesia vobis legaliter constituit, honestè et cum benevolentià B 
recipiatis , et ei sicut spirituàii patri et archiepiscopo obedientiam et reverentiam 
Luc. k, 16. impendatis, memores Dominici sermonis fidèles suos commendantis : Qui vos audit, 
me audit ; et qui vos spernit, me spernit. Neque enim vos ignorare volumus , quod 
si quis vestrûm (quod non speramus ) obedientiam sibi contradixerit , iram Dei 
et vindictam B. Pétri ad periculum suum provocabit , et sententiam excommu- 
nications in Tolosana synodo à legatis nostris promulgatam apostoiicâ auctoritate 
confirmabimus : qui verô obediens fuerit , gratiâ et benedictione ejusdem aposto- 
iicae sedis gaudebit. 

ai.ix.tp.is. CXLIX. Ad HuGONEM Diensem episcopum. 

Ut in Lugdunensi ecclesia archiepiscopum. idoneum ordinandum caret ; qui nid cito reperiatur , tpse p 

ejus ecclesia; regiraen suscipiat. ^ 

An. fo8», Ckecorius episcopus , servus servorum Dei, V. (b) dilecto in Christo fratri et 
34 octobn*. coepiscopo salutem et apostolicam benedictionem. Summopere procurandum tibi est 
ut in magna sede Lugdunensi (c) non diù differatur ordinari archiepiscopus , qui 
reverà sit miles Christi et defensor justitiae : pro qua non soiùm laborare, sed etiam 
pro ea desideret mortem carnis subire. Quod si cité non potest reperiri , ex apos- 
toiicâ tibi prxcipimus auctoritate, ut rogatus à fratribus tuis et eiectus ab ejusdem 
ecclesix filiis, indubitanter praesumens de adjutorio cœiesti, ad regimen prxdictx 
Lugdunensis sanctae accédas ecclesix, imitando Dominum et B. Petrum apostolum , 
qui de minori ecclesia Antiochena transiatus est in Romanam. Data ix kalendas 
novembris. 

Gaii.chrkt. CL. Ad ROBERT UM*Flahdrensiwn Comitem. ® 

t. X , instr. cet. ■ 

393- Ne Lamberto Morinensis sedis invasbri, etsi Philippo Régi adjuratione adstrïctus, obedientiam praestet, 

sed extorrem «um potiùs facere procuret. 

Adan.io8z. Oregorius episcopus t servus servorum Dei, R. * glorioso Flandrensium Comiti 
♦Roberto. salutem et apostolicam benedictionem. Notum tibi esse non dubitamus quantum 
nos hactenus nobilitatem tuam dilexerimus , cujus industriam inter caeteros Fran- 
cix principes satis honesta fama commendabat. Unde quia bonis studiis tuis con- 
gratulamur , cùm contraria de te referuntur , multùm profecto doiemus. Audivi- 
mus nuper te cuidam cierico sacriiego Lamberto , qui publicè Tarvanensem epis- 
copatum mercatus est (d ) , contra yoluntatem clericorum illi ecclesix imposito , 
immo ab eis omnino jampridem repudiato, assensisse, eique*ad/utorium et potes- 
Join. x. 1. tatem ecciesiam invadendi prxstitisse, de quaiibùs ipsa veritas dicit, Qui non R 
intrat per ostium in ovile ovium , sed ascendit aliunde, Me fur est et latro ; et 
B. Papa Léo , Non habeatur inter episcopos , qui non fuerit à clero eiectus et à 
populo expetitus. Oportet ergo prudentiam tuam divins majestatis omnipotentiam 
et districtionem prx oculis incessanter habere , nulliusque mortalium gratiam et 

(a) Qui perstricti fuerant in concilio Tolosano controvertitur. Nosannum 108a cum Hugone Fla- 
anno 1079 celebrato. viniacensi in chronico adoptavimus , eumdemque 

(b) Id est Hugoni Diensi episcopo , qui haud varris argumentis adstruunt novi Galliae Christian» 
multo post eiectus est Lugdunensis archiepiscopus. auctores ; t. IV, col.' 98. 

(c) InlocumGebuini.quimonemobieratjrK^Z, (d) Utique à Philippo Francorum Rege, ut ex 
, tnaii, «x necroiogio S. Benigni Dîvion. At de anno contextu patet. 

timorem 
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A timorem HIî praeférre , cui et vitam et salutem e't honorem tuum non ambigis te 
debere. Ergo, quia te audivimus , admonitu fidelitatis quam Régi Philippo feee- 
ras , ad id pericuiosè esse inductum, ex parte omnipoientis Dei prascipimus ut, 
si prxdictus Lambertus tam nefariis modis ad episcopatum prorupit, nuilatenus 
ei sacerdotalem obedientiam vel revereniiam exhibeas , sed à malè mercata et 
invasa sede alienum et extorrem facere , praefatis clericis adminiculando, procures. 
Non enim te decet aestimare iilâ te adjuratione ad tam gravissimum scelus adstringi, 
quia perniciosius est illum per quem juratur, quàm cui juratur, et Peum quàm 
hominem offendere. Simui ipse satis perpendis quia plus debetur anirns quàm 
corpori; et tune profecto fidelitas perspicuè .magis servatur jubenti , quando salus 
anime ejus corporeis commodis et iniquis prslata jussis magis attenditurt Age 
ergo, ut non pro homine supplicium, sed pro Dei timoré exspectare debeas prae- 

B mium; atque sic praediciis clericis, qui promotioni iliius libéré ex parte Dei cori^ 
tradixerunt, opilulari eosque defendere procures, ut quanto te gratia divina ahiùâ 
sublimavit, tantô magis et bonis fiduciam et pravis terrorem prœbeas, csterîsque 
principibus te imitabilem reddas. Plumbeo sigillo ideirco signari literas istas no- 
luimus, ne, si fortè caperentur ab impiis, eodem sigillo posset falshatis quippiam 
fieri. 

CLI. Ad Clerum et Populum Tarvannensis ecclesiœ. tx'^^ai 

Ut, abjecto Régis timoré, nullam Lamberto sedis episcopalis invasori obedientiam exhibeant. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei , clero et populo Tarvannensis eccle- Ad an. 108». 
sia.pracipuèaue nobili Comiti R. *, salutem et apostolicam benedictionem, si obedierint. * Roberto. 
C Sicut aliis literis misimus , non ignorât solenia tua nos jamdudum te salis dili- 
gere, propterea quod te bonis studiis inter caeteros Franciae principes, famâ ferente , 
audivimus eminere ; nam potioris erga te dilectionis habendse causa nobis haec 
exstitit , quia te christianae religionis amatorem , ecclesiasticseque disciplinas et hono- 
ris suffragatorem ac defensorem in quibusdam cognovimus. Unde, cùm à solita 
probitate contraria fortè audivimus, quantum doleamus prudentia tua satis perpen- 
dit. Nuper vero de te quoddam nobis innotuit, quod sicut à priscis moribus tuis 
alienum, ita quoque penitùs credere visum fuit indignum, videlicet quod, contra- 
dicentibusTarvannensis ecclesias clericis, renitentibusque, tuâ protectione auxilioque 
fretus quidam Lambertus (a) illius ecclesiae sedem invaseril : qui publicè simonia- 
cus, apenè divini muneris emptor, quanto se in tali negoiio turpiorem et impu- 
dentiorem ostendit , tantô tuum non favorem sed zelum, non opem sed repulsio- 

D nem experiri debuit. Verùm, quia, obstante Rege, sub specie dmoris, ne pejerares, 
ad id mali inductus fuisse diceris, ideirco jampridem et nunc literis te admonere 
censuimus , quatinus, vanum timorem abjiciendo , quod jure metuendum videtur 
attenderes. Noverit ergo prudentia tua fidelhatem terreno domino tune non rectè 
servari , cùm cœlestis Domini et Creatpris gratia per illam probatur offendi , et 
si corpori, muhô ampliùs anime, si mortali homini, multô maximè sempiterno 
Deo ndem et devotionem deberi. Proinde tam nobilitati tua; , quàm et prxfata 
ecclesiae clero et populo, ex parte B. Pétri praecipimus ut praedicto Lamberto nul- 
lam episcopalem revereniiam exhibeatis , sed ipsum , velut furem et latronem 
existimantes , ab invasa sede propellere, fautoresque ipsius, donec resipuerint , co- 
hibere procuretis. Quod si se prœdictus invasor ferre praejudicium dixerit, et de 
re sua non ita esse ut dicitur, se posse probare existimaverit , audientiam iegati 

E nostri Diensis, immo Lugdunensis archiepiscopi , petat, quatenus per competen- 
tem illius discussionem justumque judicium, obtinere quod postulat aequitas vale'at. 

CLI I. Ber TRA NNI Arelatensis Comitis ad ÛRECORi UM. 3*1?%%, 

Eiecto è monasterio Montis-majoris ob suam spurcitiam Bermundo , Guillelmum abbatem ad eum VaU "^ t 
transmittit , ut donum abbatise ab eo ille recipiat juxta concessionem ecclesia Roman» à se factam. -, 2g \ ib IX; 

_ _ i . Baluj. Misctl, 

Su M MO pontificl et universali Papa Gregorio, Arelatensis Cornes B. prosperart ,, vu, T .,i8. 
in omnibus, et aternœ perfrui beatitudinis munere cum cœli civibus. Sublimissime ac A ^° s 8 c JiJ, s 

(a) Lambertus de Bellolio , Albertus de Belle Huberti , qui anno 1081 , reheto episcopatu, ad , 
dictus ab Iperio in chronico. Is successit in locum S. Bertinum se recepit. 

Tom.XlV. Ooo ° 
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domine , et princeps totius orbis terrse, si bëne vales congratuler vafcdë; sr autem A 
(quod absit!) aliter, conturbor veheWnrissrmë. Ego enim sûm ; vester sérvtts, et 
de in/ustitia quam hactenus passus estis ab iniquo judice (a)i ira sum àMictus 
quasi corpore et mente flageitis maximis verberarus. De caetero,' pater sanctrésime , 
* Pétri « Piuii. mando tibi quomodo Bermundus abbas sanctorum P. et P.* Montis-majoris abbatrà 
expulsus sit justè, et quatiter iste susceperit, quem tibi mirto, GuihVImus nomine. 
Kte namque tanti erat flagitii et tàntae impudreiti* , quôd pudet me alicui hmesK> 
viro dicëre. Séd ifnutn ex piuribus nequeo taeere : sodomitica quipipe Kbrdo ultra 
modum in eum regriabat, et itfde ab uiio vivente corripi non poterât. Ego qcro- 
qué et monachi supradicti loci detestxbiiem htrsjusmodî rem agnoscentes ; nequH 
vimus diù pati} séd, éonsilio irtvicem habito , adivimus arehipraesotem (b) Lugdu- 
nensis urbis , qui ei benedicrioriem tribuerat abbatis , et ejus consHio atque judicio 
* Aiou-do. abbatiam , quam [ab] archiépiscopo Ârelatensi * à te anathemate percosso srmo- B 
hiacè acceperât , àmisit et hic qui nunc prseest pauiô [antè] memorati pontifi- 
cis decreto regulariter subrogatùs est ei , atque benedictionem ab eodem suscepit. 
Nunc ergo suppiex impforo tuî elementiam, ut propriâ manu abbatiam à te suscU 
piât. et privilégia oiim ioco illi, qui est tus ditionis, à patribus inddka corrobores 1 
manu propriâ, et novum sibi privilegium tuî ex parte attribuas. Noscis enim 
quemadmodum dereliquerim (c) Dei et sanctorum Pétri et Pauli ac tuî pro amore 
omnes episcôpatifs et abbatial, et nolo ut haec qdae semper rriansit libéra, cuiiibet 
viventi nisi sanctorum P. et P. ecclesix et tibi subjaceat. Valete. 

w.ix,<p.*i CLIH. Ad Richard U M abbatem Massiliensem, 

Chemins, t. IV, 

f.itt. Praeçipit ut morièat quosdam qui canoniam S'. Saturnini apbstofica! sedii pdtrocinio centfcrks'ârh 

infestabant, desistere, et quse contra illam egerant emendare. Nisi piréirit , tult eerum tudatiatn C 
compescat , et dicte canonise curam habeat. 

An. 1081. GrèOOÈiûs ëpiscopus , sirvus servorutii Dei, R. * S. R. E. càrdiiiàli , et abbàtî 
•Ridurdo. MâssUiensi , sainte fh et apostolicam benedictionem. NdN ignorât prudèntiâ tùâ, 
canoniam SanCti-Saturnini Jitarti juxtaToibsànàm iirbem , apbstollcé se diésse com- 
rhissam' : cui licèt ex géhërâli Omnium eeelesiartim cura convehiat nos tuitioiiis 
àuxiiium providere , tàmen specialiter oportet noi eo magis illi lOco riostraè pro- 
tëctionis miihimen impendere , quô ampliùs constat ejus Vel injurias vel negotià 
àd Românam sedem, cujus juris est, àttinere. ^rëefàta igitur ecclesia, quâmquam 
novitèr , decentèr tàmen , canohicam vitam instituit , atque hactenus , sicut tua 
solértia nôvit , exturtc regulariter vixisse dighoscitur. Verùm , quohiam anti- 
qui hostis mos ëit ; eô màgis dolere invidiacJUe facibus ùri , quô ampliùs videt 
christianarn religioneni cresCere , et de bonorum provéetibus lucra Vel potiùs D 
ràpinas suas diminui , contra memoratùm locum jam ccepit iaecularium éxagita- 
tio, et, quod magis mirandum ac dolendum est , eCclesiasticôrum odià suboriri. 
Unde et canonici querimoniam âd nos direxerunt super cléricis S. Stephani , quo- 
rum suggestione per quemdam fugitivum ctericum sibi privilegium quod èis in- 
dulseramUs , subreptum est , quique ccemeterîum, quôd ante î'egularém ordinàtio- 
hem suairi îoeus ille quietè per longa tëmporum curriculâ tenuit, mod6 aùférré, * 
a'tque ecclesias àd eu m pertinentes in potestatem suam iliieitis conditîOïribùs 
rèdigère conàhtur. Conquertintur ët super monachis Mosiacënsibùs , qui quâm- 
dam ecclësîâm, uhdë intërpositis sâcrosanctis evângeiiis secundàm judicîum legâti 
iiostri Amati Ellorensis episcopi , cbllaudantibus (d) aliis episcoprs qui aderànt , lis 
» WiiWmi IV. întër ebs dètèrminatà fuerat , iteratâ détenus injuriâ per Vim Comîtis W. * dàtîs, 

(à) Ab Henrico ÏV Irripèratore, qûi anno 1082 »et omnibus sûtCessôrÎDUs ejus : ira ut qoidqurd 

castra sua circa Urbem posuerat. «placuerit deinceps domino Papa* Gregorio, de me 

(by Hugonërri , àd quem tamquam A. S. Iegatùm » et de toto hofiore meo sihe ulfo contradicto faciat. 

id negotium respiciebat. Porrà Hugo Lugdunensem » Ecclesias autem omnes quae in meapotestate sunt, 

archiepiscopatum non ante an. 1682 àssecutùs est. , »prëfato domino meo Gfegdrio Papè omnino df- 

(c) Facta charta, armo 108 1, in hune mbdum : «mîttb et bthnhbùs suctessoribus suis, ét ad ordi- 

« Ego Bertrannus, Dei gratiâ Cornes. Provincial , «nandas eas juste et secundùm Deum pro posse 

» pro remissione peccatorum meorum et pàrentum » meo fidelitèr adjuvâbo. Acta cha'rtk , vin kal. 

«meorum, offero, concedo, dono omnem hono- » septembris , anno incarnationis Dom. MLXXXI. » 

" rem m eu m , quantum ad me jure pàrentum per- Labbe , t. X Concit. col, 286; et D. Vaissetu, in ter 

«tinet, omnipotent! Deo et sanctis apostolis Petro insirum, t. Il Histor. Occhanct , Col. Jtj. 

» et Paulo, et domino meo Gregorio Pape septimo, (d) In concilio Toiosano anni 1079. 
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A ut fertur , muneribus oecupatam , detinere nituntur. Quapropter experientix tux 
prxcipimus , ut prxlibatos tam ciericos quàm et monachos , atque ipsum Comi- 
tem^, literis, et quibus modis vales commonere procures, quatenus ea quae contra 
dictam ecclesiam iniquè vel odiosè gessisse noscuntur, Deo et justitix satisfacientes, 
sicut oportet emendent, ac de caetero debitam apostoiicis privilegiis reverentiam 
exhibentes * iram Dei provocare , et maledictionem supra se temerariis ausibus 
inducere caveant. Episcopum * quoque diœcesis ipsius admoneas , ut eamdem cano- * fcamum. 
niam tam ipse non inquietet, quàm et alios quos prohibere valeat, inquietare non 
sinat. De monachis tamen, quoniam Cluniacensi abbatix pertinent, ipsi venera- 
bili abbati * in primis notificandum censemus , ut ipse insolentiam subditorum » Hugoni. 
suorum compescat, et justitix acquiescere, si fortè noiuerint, compellat. Ad ulti- 
mum vero, si qui illorum monitis tuis, immo B. Pétri, obtemperare contempserint, 

B quamcumque in eorum audaciam sententiam protuleris, scias auctoritate nostrâ 
nrmandam. Volumus siquidem et jubemus ut circa prxnominatam canoniam 
studium soiiicitudinis tira invigilet , et negotiis ac necessitatibus ejus faciiem te 
pronumque exhibeas : quatenus, Romanx iibertatis securitate fulta, sicut cxterx 
ecclesix apostolicx sedi adhxrentes , in sanctx conversationis obtentu et religionis 
amore , favente Domino, magis magisque proficere valeat. 

CL IV. Ad Richard um cardinalem , abbatem Massiliensem. Misd. 

t. VII. f. I2 7 . 

Prscipit ut monachos Moisiacenses ab eo temerè excommunicatos solvat. 

Gregorius episcopus , servus.servorum Dei, R.* venerabili sancta Roman a An. 1081. 
ecclesia cardinali et abbati Massiliensi salutem et apostolicam benedictionem. * Ricnar *>- 
C Pervenit ad nos quôd monachos illos qui ecclesiam S. Saturnini non sine 
licentia proprii abbatis (b) acceperant, ac deinde, compellente eos jussu majoris 
abbatis Cluniacensis , eamdem dimiserant, tua fraternitas ilios , postea quàm satis- 
facientes exierint, excommunicavit. Quôd si ita est, non parum de prudentia tua 
miramur. Unde volumus atque prxcipimus ut tam ilios ab excommunicationis 
vinculo solvas, quàm et de cxtero ne tam leviter in religiosos viros hujusmodi sen- 
tentiam feras summopere cavere procures. Quid est enim aliud quàm auctoritati 
derogari, indiscretè vel temerè inquascumque honestas personas auctoritatis licen- 
tia uti! Quod ut de futuro vigilanter attendas, sollicitèque provideas, iterum ite- 
rumque monemus. 

CLV. Ad Episcopos Galliœ. E*e«t.ujai- 

* rici num. tj+, 

D < "P** E ccar d" m 

Expositis quibus confljctabatur pressuris, et quàm parum auxilii ab eis percepisset, vocat fllos ad syno- t. II Corporii 

dum pro discordiis inter regnum et sacerdotium componendis Romas habendam. • kisur. col. tjà, 

Gregorius, servus sertorum Dei , archiepiscopis , episcopis, xMaUbus in Gal- An, 1083. 
lia constitutif , qui in gremio sancta. Romana ecclesia permanere videntur , salutem 
et apostolicam benedictionem. Qu an ta s tribulationum angustias et persecutionum 
procédas , ac pondéra periculorum , universalis mater sancta Romana ecclesia per- 
pessa sit temporibus istîs , quod crèdi vix potest, ex majori parte latet scientiam 
vestram. Ad hxc quoque quid consilii quidve suffragii , per vos fiiios suos débitas 
compassionis perceperit, vos ipsi agnoscitjs. Quod itaque sine doiore vix possumus ... 
vel reminisci, ita caritas mùltorum circa earh refrigescit, ut hxc ipsa per Evange- 
lium prxsignata quodammodo specialiter videatur , ubi dicitur: Quandoabundave' Matt.xxiv,n. 
E rit iniquitas , refrigescet cor tnultorum. Unde quid aliud dixerim , nisi quod. vos 
qui aut segniter neglexistis aut pavidè refugistis matri vestrx in tanta pressura 
solaciari, nomine fiKorum indignos et caritatis viscefibus alienos vos ostenditis t 
Quem verè pudorem , veipotiùs quantum; dojorem qùisiquis est sanx ftientis noij 
sentiat, cùm consideret persecutores ahristianx' religioni* tantâ factionis conspira- 
tions, sicut omhimodis annisibus- non solum tes suas : £rôfundendô, sed ètiam se 

• (a) Paruit GuiHelmus literis datw régnante Phi- tirtutis 'men<ô quâni nâtalrurrt spfëhdôre dari , 

tippo Rege Francerum , atmo mlxxXiii Dôminiiee *}u4ppe de ndblHsïima sflrpe vkëconiitum Bé'arnen- 

incamat. iridtct. vi, x halendas augusti. Apud Câtel , siiïm- ôrtus" ,' ipse Vicecomitatum de Braihesio pro 

Hitt. Comit.-Tolosan. p:*i6. "» parte Ktereditafis aliquando gesseràf. ' > " ' ■ 
(b) Hunaldi', abbatis Moisiacensis , non minùi "•' .... - . v v 

Oooo ij 
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ipsos morti tradendo, ad expiendam animi atrocîtatem hucusque desudasse; nemi- A 
nem autem vel vix paucissimos justitix fautores aut corporum laborem subire, aut 
rerum dispendia pati , aut de bonis suis opem matri sux ecciesix ferre curavisse! 
Verùm , utcumque fraternitas vestra sese habuerit.bençdictus Deuset Domini nostri 
Jesu-Christi pater, qui nos ab adversariorum manibus et persecutorum violentia 
protegens , hactenus in manu nostra justitiam secundùm testimoniun conscientix 
nostras défendit , atque potentiae sus vigore humane infirmitatis imbeciliitatem 
nostram corroborans, ad iniquhatem converti nullis nos promissionum bianditiis , 
nuilis vexantium terroribus sinit, Ipsi ergo gratias immensas referimus , qui nos 
înfractos hucusque in pressuras tempestate conservans , ad quamdam spem tran- 
quillitatis sic liberis incessibus duxit, ut non nos contra principaiem justitiae 
intentionem egisse , aut propria conscientia , aut religiosorum qui noverunt exami- 
natio reprehendat. B 

De cxterp, fratres, ut causa jurgiorum et discordia quae inter regnum et aposto- 
iicam sedem jamdudum agjtatur, annuente Domino, congruum valeat fi nem sor- 
tir!, vos ad synpdum quam in medio novembri (a) celebrare disponimus, prx- 
sentium literarum vocatione ex parte B. Pétri apostolorum principis prxcipientes 
invitamus. Hoc etiam fraternitatem vestram scire voiumus, quia ut securè ad nos 
venire, et in vestram patriam Deo protegente possitis redire, fidèles nostri à majo- 
ribus quisunt in curia Henrici dicti Régis, juramento securitatem receperunt. Desi- • 
deramus igitur unà vobiscum tractare , divino fulti auxilio , qualiter possimus 
pacem confirmare , atque ad gremium matris ecciesix sanctx schismaticos Deo 
auxiliante revoçare. 

Lii.ix.tp.j*. CL VI. Ad Milites Tervannenses. q 

Jncrepaas eoram «du» qui, januis ecçlesic effracti» , sacra vasa, ornamenta , cruees et alfa depradari, 
episcopo antc altare oranti linguam et dextrae aniculos detruncarint, monet ut coram legatis satis- 
facturi se sistant , et, nisi satisfecerint , eos excommunicandos esse affirmât. 

An. 108). . Gregqrius episcopus , serws servorum Dei , miht'tbus Tervannensibus Or*., et 
E. (b). Intolerabilis audacix horribiiisque facinoris super vos ad nos rela- 
tio venit , quod quanto nostrts sxculis inusitatum , nec à tempore paganorum 
persecutorum prxsumptum esse vel iegitur vel auditur , tantd ad justitiam de se 
exequendam apostolicx mansuetudinis zelum movet et incitât. Denique conquestus 
est nobis Lambertus dictus Tervannensis episcopus , quod post tôt tantaque sacri- 
iegia quibus eamdem ecclesiam deprxdati fuistis , januas ejus infringentes, serica, 
argentea aureaque diversi generis et innumera ornamenta diripientes , ac sacris 
crucibus comminutis , tam ipsas quàm et duas capellas et reliquias auferenies , D 
abstrahentes eumdem episcopum ab altari ubi prostratus orabat , linguam ei dex- 
trxque articuios ad acervum tantorum scelerum detruncastis (c). Qua in re nullam 
excusationem tentetis ostendere , quasi de ipsius vit» reproba , vel ordinaiione in- 
fusta, seu depositione irrogata ; sicut enim supra notavimus, nemo adhuc taie 
aliquid prx&umpsisse dignoscitur, nisi forte qui Deum non tùnens et christianam 
revereatiam abjiciens, pro nihiio duxit manu m in aacros ordines raktere. Qua- 
propter m on* mus, et ex parte B. Pétri prxcipimus, ut tantam nequitiam vestram 
• Hugonem. recogwoscentes aut ante legatos nostros Lugdunensem * archiepiscopum et abba- 
•Hugonem. tem * Ciuniacensem satisfacturi veniatis, aut secundùm consiiium vei mandat um 
ipsorum satis&cereDeo et sanctx ecciesix. nuiiatenus detrectetis* Voiumus skjuidem 
et xquum esse decernimu&, ut quod nequiter commisistb , h u militer emendetis. 



(a) Anno 1 0&3 Rome celebrata fuit htec sy nodus, 
de qua Bertoldu* supra ,p-. 5 57 * Omnes penè Romani, 

laud 



f peter principe}*) Salernitanum., hoc 
Papa Gregorius synodwn in média novembri colligertt 
Romax, cvjui synodi statuta nec Heinrico, nec Roma- 
nis., bnmo nuul penitis licent prmvdricari. Miùtricus- 



Iperius in chronico; »ed aherius nomen non ejFert. 
(c) |tem narrât Iperius in chronico : Secundus 



udaverunt ut episcopus per Aforinenses ejectus fait Albertus de 



epucopi 

Belle , vir nobilis génère , per Flandrioe Comitem 
Robertum Frisonem violenter intrutus , qui Albertus 
ab> omnibus est cum exécration* lembm refûtatus t 



auoque itwrjs ad Ulam synodum ct.teditutis securitatem inde grave valde. scandalum est exortum, clerut in 

jurejurando fecit. ' Unde et Papa- omnes religiosos diversa dispersus , et eorum^ bona direpta. Tandem 

episcopos et abbates ad nfiodum kteris suis voeavic ùivasor eccUsiarn sibi viaUmtor occupons , improvisé 

Cura vero Henricu* plures, ad conciltun eUattp ab Eusiachio Jtforinensi advocaio lingul mutilants, 

Cepistet , multi tamen et Françigenjs ad Ulam syno- et abscims summitatibus articulcrum turpiter ejeetus , 

dum, tam episcapi quàm abbates, pervenerunt, eo caruitquod inique prwfu/npsit, Tomo aotuo Xlli, 

(b) Eustachio Morincnsi advocato , ut habet p. 4 j 7. 
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A Quôd si diabolico spiritu indurati , nostrisque praeceptis sàiutaribus inobedîentës , 
nec pœnitentiam dignam agere voluerkis , procui dubio sciatis vos esse excommu- 
nicandos, et quodcumque in vos judicium iegatus noster dictaverit*> àuctoritate 
nostrâ firmandum. 

CLVII. Ad HUGONEM archiepiscopïim Lugdunensem. Liï.ix.<p.j>. 

Significat se, antequam ejus litetas accepisset, Tervannensem episcopum absolvisse, accepto juramento 
quod judicio sedis apostdicte vel legati acqutesceret : quare jubet ut coacto concilio , et adjuncto 
sibi Cluniacensi abbate, si depositio ejus justa probabitur, sententiam confirmet ; sin minus, eum 
in integrum restituât, et eos qui malè illura tractaverant , nisi satisfaciant , excommunicet. 

GregoRIUS episcopus, servus setvotum Dei , venetàbiii H. * Lugdunehsi archie- An. î 0 8 } . 
piscopo , salutem et apostolicam beneMctiottem. QuONiAM causa Lamberti dicti * Hu 8° nu 

B Tervannensis episcopi partim nota, partim incognita nobis est, praesertim cùm 
Robertus Cornes Flandrensis longé aiia verba in literis suis nobis direxerit , quàm 
priùs Ingelrannus (a) prsesentialiter retuiisset , eam fraternîtati vestrae pleniùs even- 
tilandam destinamus. Negat siquidem praefatus episcopus sibi notum esse quod eum 
synodalis per te sententia (b) damnaverit vel excommunitaverit, seu ad synodum 
ullam vocaverit. Unde nos ante agnitum iiterarum tuarum tenorem , compassi muitis 
laboribus ipsius, eum absoivimus ; accepto tàmen ab eo priùs juramento, quod 
super episcopatu Tervannensî sedis apostolicae vel legatoruni nostrorum judicium 
non exibit. Itaque, quia res grandis est, et diligentioris eget inquisitionis , praecipi- 
mus ut episcoporum et abbatum , aliorumque religiosorum virorum concilium (c) 
congreges. Et quoniam memorato episcopo, propter Regem Francorum, qui à te 
dissidet, suspectus es, associato tibi venerabiii abbate * Cluniacensi, idem nego- *Hugon«. 

C tium uberiùs ac solertiùs tractes. Qua de re nos ita jam nunc censemus , si déposi- 
tions illius certissimè causa justa comprobatur ■, et peremptoria in eum sententia 
data cognoscitur, ipse ab episcopatu cessans sanctae ecciesiae judicium ferat. Sin 
autem se vel injuste depositum fuisse, vel synodalem vocationem nescivisse defen- 
dere potuerit , intégré suis et rébus et dignitati restituât ur ; sicque deinceps cano- 
mcè , si qua fuerint objecta sibi , respondeat. Quocumque tamèn dignitatis ejus 
sententia cessent, hocomnino jubemus ut de iliis xjui eum tam malè tractaverunt, 
quod justitia postulat sibi per vestram industriam fiât; id est , si satisracere con- 
tempserint, excommunicationis in eos eorumque perfidiae fautores giadius exeratur. 
lstud vero in hoc negotio maximè servare vos volumus , tum pro labore quem 
memoratus episcopus ad apostolicam sedem subi vit, cùm etiam pro amore nobilis- 
simi Comitis Roberti , qui nobis super eo petitorias literas misit , ut cum miséricordia 

D tractetur, et quantum salvâ justitia fieri potest, canon u m rigor compassionis respectu 
temperetur. Denique ita se fraternitatis vestrae sagacitas habeat , ut nec in dexte- 
ram nec in iaevam declinet ; sed ex utroque unum faciens unum , temperamen- 
tum médium salubriter teneat. 

CLVIII. Ad ROBERT UM Comitem Flandriœ. ub.ix, v . }} . 

Ignoscit ejus verbis que advenus apostolicam sedem jactaverat: deinde ea replicat que Hugoni legato 

in superiori epistola mandaverat. 

Gregorius episcopus, servus servorum Dei, Roberto glorioso Comiti Flandrensi An. 108). 
salutem et apostolicam benedictionem. Locuta est prudentia tua in literis suis apos- 
tolicae sedi quaedam, sicut non decuit: quae nos sanè, cupientes in sancta eccîesia . 
te conservaré, supportamus adhuc et libenter ignoscimus, de miséricordia divina 
E sperantes, quod et eorum qui tibi taiia persuaserunt imperitiam, et sacrae Romanae 
ecciesiae auctorhatem et discretionem quandoque praesentaneis affatibus ostertdemus. 
Proinde super Causa Lamberti dicti Tervannensis episcopi , licèt multô aliter se 
verba Tervanhensium ciericorum quàm iiterae tuae nobititatis habuerint, tamen 
quia non dubium est posse interdum subripi, eam secundùm votum tuùm retrac- 
tationi delegamus : quod quidëm , ut quantum decenter possumus tuo desiderio 
annueremus , : sic peragendum providimus. Quoniam Lugdunensis * archiepiscopus ♦Hugo. 

(a) Ingelrannus Sancti-Audoinad Çanonicus, de , : (c} Incertum an habitum ab eo sit id concilium. 
quo diximus suprà p. 624, in epist. : 8 libri VI. VerùmàRainaldoRemensiarchiep.apudSùessione» 

(b) Lata in concilio Meldenji anno 108-1 a«nô-»oi?4 ceMwatum fuisse <ojicHiun* nevinyii. 
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( quamvis de eo satis confidam ) vobis suspectus est , ne suspicio prorsus ordinem A 
rerum militer gerendarum impediat , gravem et iiiustrem virum Cluniacensem 

♦ Hugonem. abbatem * sibi associare censuimus. Itaque prxcipimus ut, congregato concilio , 

causam ipsius episcopi diligentiùs eventiiare procurent; et si quidem justè depositus 
fuisse comprobatus fuerit, acquiescens saniori consiiio cesset; sin vero vei omnino 
injustè vei prxproperè addictus esse patuerit, rébus et honore suo recepto, instau- 
retur, ac deinde canonicè, si qua sibi fuerint objecta, respondeat. Quocumque 
tamen modo synodalis erga dignitatem ipsius sententia provenerit , jussimus ut iiii 
qui diabolico furore succensi rem tam gravem et nefariam in ejus personam patra- 
verunt , quamprimùm commoneantur ut satisfaciant ; si vero ad cumulum iniqui- 
tatum suarum renuerint , mandamus tam in eos quàm in eorum fautores contumaciam 
ipsorum anathematis gladio animadverti. Quod cùm fuerit eâ curâ quâ decet 
impietum, tune deinde oportebit exceilentiam tuam ecciesiam adjuvare, et ipsius B 
injuriam, sicut decet christianum Principem, defendere. Sicut autem volumus 
industriam tuam in hoc negotio justitix amorem habere, ita quoque et in causa 
exterorum ciericorum et laïcorum , qui membra sunt ejusdem ecciesix, te xquita- 
tem servare monemus, et rogamus ut, rébus eorum redditis, deinceps, si quid de 
eis statuendum est , secundùm justitiam djffiniatur. 

Lit.ix,tp.j+. CLIX. Ad Cameracensem , Noviomensem et Ambianensem episcopos, 

redores ecclesiarum et principes Flandriœ. 

Narratis Lamberti quas perpetrarat flagitiis, ut se in Tervannenscm episcopatum intruderet, curam eis 
demandât conveniendi Flandriae Comitis , nt auxilium ille suum invasori subtrahat, et ejectis clericis 
placabilis fiât, alioquin excommunicandus. 

An. io8j. G R egor lus episcopus , servus servorum Dei, G. * Cartier acensi episcopo, R. * C 
•Rttbodo Noviomensi, R. * Ambianensi, et omnibus ecclesiarum rectoribus atque principibus in 
•Roriconi. Flandria sub Robert o Comité nobilissimo militantibus , salutem et apostolicam benedic- 
tionem, si obedierint. Nover.it caritasi omnium vestrûm , fratres et filii carissimi , 
quoniam, iicèt peccatores et! ad tantum bnus portandum impares sirnus, tamen 
cura et soliieitudo omnium ecclesiarum' parvitati nostrx à Deo corrtmissa èst. Do- 
minus enim Jesus-Christus B. Petrum constiluit principem apostolorum , dans ei 
claves regni cœlorum et potestatem ligandi et soivendi in cceio et in. terra; super 
quem etiam ecciesiam suam aedificavit, commendans ei oves suas pascendas: 
ex quo tempore principatus ille et potestas per B. Petrum suoeessit omnibus suam 
cathedram suscipientibus , vei usque inflnem mundi suscepturis, divino privilegio 
et jure hxreditario. Ex eu jus sedis-successione immiriet nobis inevitabili necessiiate, 
ut omnibus oppressis debeamus opem ferre, et contra inimicos Dei pro defen- D 
denda justitia , quousque convertantur , Spiritûs sancti gladio, quod est. verbum 
Dei, etiam usque ad mortem, si oportuerit, pugnare. Onde volumus oranes vos 
scire A. (a) archidiaconum Tervannensem , et M. abbatem , et L. diaconum , et 
per eos muitos ciericorum iilius ecclesix, nobis lacrymabilem querimoniam fecisse 
super Comité Roberto, quem antehac pro bona fama , quam sxpe de eo audivi- 
mus, sicut filium nostrum carissimum et dileximus, et ( si monita sajutis sux non 
spreverit ) diligere volumus, dicendo quàd eos omnibus bonis suis nudatos de terra 
sua ejecerit, pro eo quod prxceptis apostolicis obediendo noluerunt cu^dam Lamberto 

• Hugone. pseudo-episcopo, à nobis et à legatis npstris H. * Lugdunensi archiepiscopo et A. * 
•/Anuio. episcopo in Meldensi concilio excommunicato , tum pro aliis nefariist, tuin pro eo 

quod quinque clericos ad Romanam synodum ire, et.de malitia ejus querimoniam 
volentes facere, captione pessimâ afflixit, et quod de ecclesia sua, canoniçam disci- E 
plinam evitans , sine licentia fugitivus evasit. In qua excpmmunicatione , hxreticâ 
pravitate, se fecit ab episcopis omeio suo suspensis çonsecrari , immo potiùs execrari, 
diaconem , presby terum , episcopum. Deinde hostiliter et armatâ manu , Comité 
Roberto cum exercitu secum eunte, ad ipsam civjtatem pergens , portas ecciesix 
quas ei ejerus et popuius obeiuserat, in securi et aseja; et aliis violentiis incidjt 
atque confregit. Çrucem quoique et imaginem Salvatqris ; libeilum çpntradiçtorium 
ante ipsas portas clausas manu dexterâ sibi quasi porrigentis , et' velut ore proprio 
ingressurh ecciesix sibi contradicehtis , ita diaboiieè à poïtis abstraxit, ut dexteram 
(a) Arnujium, prout legitur ia vita S. ArnuJp Suestionensis epUçopi, lib. Il, cap. 13 , suprà,p. 58. 
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dencos. sibLbedi^ LfeiZ S pZ^dï ^7 ^ 
v^ba et tarito principe muhZ earur^ coutume iosa 

ci^iie hominem non • praDonid* Zit "ZT* r . ell p om ^nfKu-aa, si D«um timetis 

oppressa citiùs propeHere/ , 1 ,w * '"«^.«^.naque fover«c,sed, magp.de ecc Jesia 
B grum «.ràu^Steîï P r ° J^tnia exufatis omnia sibilblata in inté- 
gra terminai ^ quadraXa '* " & '?^ G %™P°enhen« œ fructus faceret , 
sin autem (quoi abs K t c^ n/ V"* " W OS,emas sive notificatas : 

nicatus foret à eorpore «à I! < ln( ï uam '> obedae, segregatus et excomom- 

SL. ? nequeosme anima? meae magno periculo, propter illud nro 

^elllotS^^V^^^' sed et q ui consentir, ditnism Ro.,,. 
» demus- oui 2 ' ^ * ^ "° S P erveneru "t - dissimnfare non au- 

» conTi il? ? é^t alS H ? • ' " ne ^\^ P«icipe«n procui dubio se 
»» con 23 «îî«„ u ' " Quis< ï u,s contra «eophytw et simoniacos pro officii sui 
1 à nuô h„ T T hem fl em . e f non arse ™ - «m eo non dubitet se habefe «Zî 
«àquohocpiaculare flagitium sumpsit exordium. „ Unde, di!e«i«imiwS ei 
fil", vos omnes rogamus. et per veram obedientiam ex parte ifpétr apwSum 
D l T ZZ $ ï™* 1 ™' Ut eum Per-asibiiiter et honoriflcè! sicut dec E et Z 
In < V UWBt P e - m tame " Sîbi sem P«P« P onentes, unûsquisque vestrûm oppT- 
tuno empore adeatis , rogetis et increpetis , ne seipsum et toi popuï m T m 
perdat, apostatarr iiHum defendendo; sed quantocius à perditione enW 12 

3 n ?r-f°' Ut r° S ^ Simu1 ' Vel Wim ' cu - Ji ' e » s ««ri» et Ihén 
rum porutonbus, pnefiuji» principem adeatis , et ii.eras ei Jegatis, et cons amer 
argua tu qtua tantopere défendit illum qui , quando Dominum^ro S et pZlo 

SÏÏÏ , JF 8B — 0fre ? dU Ct ^ iraCUndi3m P r ° VOCat Hec omnia et horum 
t 'S™ VirU î" 1 - % TT €Um audivim « s ' licite : considérantes diligen- 
ter et cum timoré, quia inobedientei, Samuefe prophetâ testante, sceius incurSm 

fui rr^'T V*. V [ d ? ? et «bedientia, sicut B. Gregorius in uhimo Mora 
Hum iibro déclarât , mfidebs qiusque convincitur, etiamsi fideiis videatur. Piu^ 
E nma sîbi ih ep.stolis , sicut et modô vobis, dixi , quia et plurimùm eum dilexi- 
n,si enim eum multum diiexissem , non tam muba sibi vçi de eo dixissem; quia 
? ^ c0 " suet J u< î' I n,s nos . tT * a «c"i tam proiixam epistolam facere, nisi res magna 
sit vaide. Quod ideo feci, quia desideramus eum ad gremium universalis matris 
sanct* Romane ecclesj* reducere, et sub alis B. Pétri, sicut carîssimum fiiium 
nostrum fovete. Quèd si iiteras apostolica; sedis, infra prascriptum terminum , aii- 
qua fraude aut superbiâ suscipere vel audire contempserit, non solùm sibi non pro- 
dent, sed etiam pro majoris inobedientiae culpa divinojudicio anathematis vinculis 

n 'T 1 '■ qDibuS a< ?) ,fn « en < ,us «> ntgotio partes habt.it, uti vidèrent in eiu* via 

B. ArnuIfÙJ SuetsioilensB eptsc. qui pnecipuas in saprà à nofcit édita, p. ] 9 . 



i Reg. xv. 



664. EPISTOLA GREGORII PAP^fc VII. 

aliigatum arctiùs indubitanter sciatis; et non solùm eum , sed et omnes quicum- A 
que ei postea scienter in ecclesiasticis ôfficiis communicaverint, vel in miiitia saecu- 
lari servierint. Quapropter rogo vos iterum , et ex parte Dei et B; Pétri apostolorum 
principis praecipio, ut vobis ab eo caveatis, et nulîum divinum officium intra ves- 
tras provincias agatur , ubi vei ipse yel aliquis scienter sibi communicantium ad- 
fuerit, quousque per Dei pietatem satisfecerit. Rursum quoque monemus, quod 
prudentiae vestrae vigilânter observandum esse cognoscimus , ne aliquâ dissimula- 
tione praeceptis apostolicis obtemperare negligatis ; sed sollicité considérantes , ac 
jugi memoriâ B. Gregorii verba super inobedientia in Samuelis sermonibus habita 
retinentes , procuretis quatenus, obediendo sicut oportet, videamini cùm saluti ves- 
trae prospicere, tum illius etiam consuiendo providere. 

cm. christ. CLX. Ad ROBERT U m Comitem Flandrensem. » 

t. X , iuttr. col. D 

i 9 *' Ut Tarvannensem ccclesiam à Lamberti tandem invasione cripiat, et clericis suam gratiam pristinam 

restituât. 

An. 1 08 3 . Gregorius ep'tscopus , servus servorum Dei ,R.* glorioso Flandrensium Comiti , 
* Robmo. j}j ect0 j n Christo fil'to , salutem et aposto/icam benedictionem. Jam saepiùs excellentiae 
tuae scripsimus super causa clericorum Tarvannensis ecclesiae, E. (a) praepositi, 
S. (b) decani, \.(c) diaconi, et reliquorum quos malignorum mortiferis suggestio- 
nibus, bonis propriis privatos, in exilium pro obedientia apostolica detrusisti , ut 
♦Lambwtum. eos ad integrum , sicut justum est , restaurares, et illum haereticum L. * depositum 
et excommunicatum ampliùs non sustentares , sed magis ecclesiam captivam de 
ejus tyrannide et oppressione liberares. Quod quia, sicut illi adhuc lacrymabiliter 
conqueruntur, nondum pleniter peregisti; crebris querimoniis eorum fatigati adhuc 
nobilitati tuae mandamus , et ex parte Dei et apostolorum principis praecipimus , ut C 
ecclesiam de praedicto antichristi membro eripias, clericisque praefatis sua omnia 
clementer restituas , et gratiam tuam pristinam eis habere permittas , ut Deus omni- 
potens tibi suam gratiam hk et in futuro saeculo tribuat , et B. Petrus, ad cujus praesen- 
tiam confugium fecerunt, januas cœli post hujus vitae felicem terminum aperiat. 

Caii. chut. CL XI. Ad Monachos Conchenses et Figiacenses. 

nova, t. I, col. 

*+t , ex authm. Abbatiam Figiacensem ita unjt cum Conchensi, ut unus deincepi esset utriusque monasterii pater. 

An. 1 084 . Gregorius ep'tscopus , servus servorum Dei , dilectis in Christo fratribus in Con- 
7 januaru. cnensi e t Figiacensi monasterio habitantibus salutem et apostolicam benedictionem. In 
discussione negotii vestri (d) diù multùmque laborantes, intelleximus Figiacensem 
iocum subesse debere monasterio Conchensi , et cohaerere sibi sicut capiti mem- D 
brum , secundùm dispositionem eorum qui eadem loca construxerunt. Verùm, quia 
uterque abbas auctoritate et praecepto apostolicae sedis ordinationem suscepit , paci 
et concordiae utrinque providentes, adjudicavimus ut ambo loca illa his ritè ordl- 
natis regantur abbatibus, eo videlicet pacto ut, si Stephanus abbas Conchensis priùs 
obierit , Ayraldus Figiacensis sibi succédât , et tam ipse quàm monachi Figiacenses 
caput suum Conchense monasterium deinceps recognoscant ; et sicut uni abbati 

(a) Ernulfi seu Arnulfi , de quo suprà, p. 58, in »Lautardum Willennus Fiaco successif, qui in 
vita B. Arnulfi Suession. episc. ubi dicitur Mori- » expugnandis inimicis diù victoriosus exstitit. Hic 
nensis archidiaconus et ecclesiae B. Audomari prce- »de simonia accusants, qus pestis jam per ultimum 
positus. » Papam Leonem fuerat dectarata , et per Grego- 

(b) In série decanorum sive Morinensium sive »rium VII ejus successorem valdeinsecuta.quamvis 
Audomarensium , nullus occurrit cui hsec litera S » invitus abbatiam dimisit, et pastori legitimo intro- 
aptari possit. In superiori epistola Gregorii legimus jj ducendo Iocum vacuum reliquit. Monachi verô> 
post Arnulfum archidiaconum M. abbatem , id est, » Fiacenses abbatem legitimum domnum Hugonem 
ut nobis quidem videtur, Milonem decanum. Nam » Cluniacensem eligentes, admonuerunt Conchen- 
in ecclesia Morinensi erant tune decani et abbates. «ses ut, abjecto suo simoniaco, more solito subde- 
Vide instrumentum anni 1084» *• X Gall. Christ. » rentur illorum abbati legitimo. At iili indignatr, 
col. 396. » non solùm non suntemendati , sed multa facientes, 

(c) In superiori epistola isdesignaturliterâ£,,quae »piura mendacia invenientes , caput in caudam , 
cum / facile contunditur in mss. codd. Forte Ingel- » caudamque in caput erigere conantes, in tantum 
rannus Audomarensis canonicus, in epistolis Gre- »sunt pejorati , ut more Judae osculo tradi , et à 
gorii sxpiùs nominatus. » proprio monasterio Fiacenses ejici fecerint , et 

(d) Jurgii causam narrât anonymus qui historiam » Airardum Fiacensem abbatem, cui subditi aucto- 
Figiacensis monasterii scripsit , à Baluzio editam , » ritate apostolica tuerant , contra totius christiani- 
t. II Miscellan. p. 298, in cujus fine ait : a Post wtatis ritum à se projecerint. » 

subdendi 
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^^^Ù:^ kS T^r^ ti0 ' -^«.Gonchensi, faciant. Quôd 
ConE^n^ 

indinione»!, f ^° r,,V "' an " ov " 1 elKaDominicic incarnat, mlxxxiï. 
CLXII. Ad Rqbertum Comium Flandrmsium (b). 

^^^^ 

e egera nunc sib, ,psi contrarias , mutato consilio.alterumfj supposuT- quamca" 
sam fratn nostroLugdunensi archiepiscopo H.*diligenter pîocuraTdam teris nosïï 
C commis ut , nisi prier electio canonicè fuerit improbafa, nuilurimSairurn 
subroge, Quzdquid ergo ipse super hoc negotio Jrit exsecutus q S certi sum" 
eum a , us m* non recessurum , nobilitati tus pnecipimus ut ratum firmuZue 
tenere nullatenu? ren t , sed quod ille ^ tanumque 

mus Zf " C C ° mradlCere a " deant P ro vestrî magnitudine imminete. Insuper vdu- 

peLZ 3!T mUS "S C e " C1S ^ P . r ° pter h ° C ne g° tium sedem apostolicam 
petiverunt , nullam exinde laesionem faciatis vel fleri permittatis. 

CLXII I. Ad Robertum Comïtem Flandrie. uh.xi.^ 

Monet ne ulterius Tervannensi excommunicato auxilium ferat; sed, eo expulse, episcopum canonicè 
electum suscipiat, eique auxilium impendat. 

D Gregorius episcopus, serms servornm Dei, Roberto g/orioso Comiti salutem M. ,084. 
et apostolicam benedtetionem. Pervenit ad aures nostras, quôd Lambertus ini- 
micus Dei et mvasor Tervannensis ecciesiae, ope et sustentatione tuâ, adhuc sibi 
iram Dei thesaurizet : qui cùm traditus sit satanae, non miramur si eius consiliis 
ducitur, et m iniquitate perdurât. De te autem non solùm miramur, sed ex corde 
doiemus quod virum quem bona fama passim commendaverat, mala nunc intentio 
ad commune periculum illius patri«e retorqueat. Unde, de anima tua muhùm timen- 
tes, monemus ut, ab hac praevaricatione ad cor rediens , Dominum in pradicti 
hommis sustentatione non offendas , sed ab eo sicut à pessimo homine et excom- 
municato te custodias : qui nimirum audientiam pro amore tuo à nobis sibi con- 
cessam declinans, totum se à planta pedis usque ad verticem anathemate maculavit. 
Pro scelere, aliisque culpis praecedentibus, sancta universalis ecclesia irrecuperabi- 

E liter depositum maledixit et anathematizavit, et extorrem omnino à communione 
totius ecciesiae esse judicavit. Quapropter nobilitatem tuam monemus, ut non solùm 
adjutorium sibi non impendas , verùm etiam Dominici gregis multitudinem fœdi- 
tate suâ commaculans de medio vestrûm ut putidum et inutile membrum studio 
tuo evellatur. Injungimus etiam nobiiitati tuae G. * canonicè electum, et ecclesiam *G aa i am . 

(a) In concilio Nemausensi, an. 1096 celebrato, hune ei locum vindicat ordo temporum. 

h«ec controversia denuo agitata, ita définira fuit ut (c) Gerardum , Cameracensem archidiaconum , 

uterque locus cardinalem , id est proprium abbatem de quo Iperius : Nihibminus Morinenses contra hune 

haberet. Vide infrà Urbani II ea de re Iiteras. episcopum suum more solito non cessaverunt acuere 

(b) Ad marginem in registro legitur : Hic errore verha toxicma , donec eutndem per Urbanum Papam 
scriptoris locata, inferiùs ponenda erat. Et quidem dignitate exutum ejecerunl Ù"c. Tomo XIII, p. 457 

Tom. XIV. Pppp 
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Tervannensem per ostium , i& est per Christum , ingredientem , honestè et sicut A 
decet suscipiatis, et ei pastoralem èxhibentes reverentiam, consilium et auxilium 
impendatis : vit qui in altero Dominum offendistis, per hune ipsi Deo et B. Petro 
justitiam vestram commendetîs. 

CLXIV. Ad GV1LLELMUM Regem Anglorum. 

Commémorât mutuam inter se dilecticmem. Dolet quod Bajocensem episcopum germanum ejus in 

carcerem conjecerit. 

Gregorivs episcopus , servus servorum Dei, Gutlïtlmo Régi Anglorum salutem 
et ûpostoUtam benedkticnem. CoMMUNts amor et sincera devotio quam erga 
B. Petrum apostolam gerimus , ex longo jatn tempore inter nos amicitiam junxit ; 
atque adeè invicem inde magis convaluit , quia et ego te prœ cseteris tui ordinis B 
apostolicœ sedi devotum animadverti , et tua me ciaritudo inter aliquos prœde- 
cessores tuos * circa honorem apostolicae sedis credidit ampiïùs desudasse. Denique, 
cùm in mâlîs moribus idem velie et nolle perniciosam saepè fac'tionem conficiat, 
consequens videtur ut in bonis rébus idem studium animique desiderium, diverso 
quàmlibet spatio terrarum ; disjunctos, in unum dilectionis glutino copuiet. Verùm, 
licèt quidam regix potestatis non modicùm doleant, et in nos saepissimè mur- 
murent se quodammodo contemni ; conquerantur se non sic ab apostoiica sede 
diligi , nec ita factis aut sérmonibus per nos honorari , minimè tamen nos pûenitet, 
nec deinceps, Deo favente, posnitebit. Speramus etenim celsitudinis tuae industriam 
in eadem sânette ecclesiee deVotione justitiaeque studio semper mansuram , ac in me- 
lius etiam , ôpitulartté Domino , de caetero dilatandam. Unde merito nos oportet 
in ekisdem dilectionis tenore perseverare , imrrtô per diuturnitatèm temporum , C 
crescentibus meritis , magis ac magis excrescere. Unum tamen interea nos tangit, 
et tangehdo angustat, atque inter régaiium tuarum virtutum insignia monumenta 
Icetitiam in amico corde violenter obnubilât, videlicet quôd in capiendo germa- 
num (a) tuum episcopum , non sicut decuit propriœ honestati prospiciens , sed 
ssecularem cautelam (b) et rationem divins legi praeportens, sacerdotaîem reveren- 
tiam minus vigilanter attendisti. Et quidentl non latere tuam prudentiam credimus 
scriptum esse (quod de sacerdotibus maximè oportet intelligi) , Qui vos tangit, 
tangit pupillam ùculi met; et alibi , Nolite tangere christos meos; et quôd Dominus 
ipse sacerdotibus, licèt pravis et valde indignis , honorem déferre non sit dedignatus. 
Quam rem pix mémorise Constantinus , prsecipuus videlicet Imperator, intelligens, 
in Nicaena synodonullam in episcopos ab ipsis etiam episcopis accusationem voluit 
suscipere, nullumque contra eos judicium prsesumpsit inferre, dicens : « Vos dii D 
» estis , à vero Deo constituti ; ideo non oportet ut nos homines deos praesumamus 
» judicare.» Quanta etiam sit sacerdotii dignitas, quantaque sublimitas episcopalis, 
B. Ambrosius doctor scilicet eximius vestram doceat magnitudinem , vestramque 
instruat prudentiam, in Pastorali suo sic ponens : « Honor igitur, fratres, et sublimi- 
» tas episcopalis nullis poterit comparationibus adsequari : si Regum fulgori compa- 
» res et principum diademati, longé erit inferius quàm si plumbi metallum ad auri 
*> fulgorem compares.» (Cettera desunt) (c). 



(a) Odonem Bajocensem episcopum , fratrem 
ipsius uterinum. 

• (b) Quam ob causant Guillelmus in fratrem 
suum manus injecerit, luculenter edisserit Ordericus 
Vitalis lib. Vil , p. 647. Deindesubjungit : « Cùm- 
» que nullus in episcopum auderet injicere manum , 
»>Rex ipse primus apprehendit eum. Illo autem 
«réclamante, Clericus sum et minister Domini j non 
» licet pontificem damnare sine judicio Papce : pro- 
» vidus Rex ait : Ego non clericum nec antistitem 
»damno f sed Comitem meum, quem meâ vice pra- 
"posui regno, rationem commisse villicationis audire 
»volens , comprehendo Ù"c, » Tomo nostro XII , 



Guillelmus in arce Rotomagensi inctusum servavit, 
nec nisi anno 1087 propè moriturus absolvit. Ibid. 

(c) Est et alia ejusdem argumenti epistola Gre- 
gorii, in ms. cod. Biblioth. nat. Paris. 1458, etipsa 
mutila , cujus hoc est initium : « Gregoriûs episcopus, 
» servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri H, 
» Lugdunensi archiepiscopo salutem et apostolicam 
» benedictionem. Ad notitiam tuam pervenisse non 
» dubitamus qualiter Anglorum Rex in fratrem et 
» coepiscopum nostrum Bajocensem contra fas et 
» honestum ausus est manum mittere , eumque contra 
»regiam modestiam reveremiamque sacerdotaîem 
» impudenter captum , et ïmpudentiùs adhuc in 



p. 61 5. Âctum an. 1083 , quippe quatuor eum annis » custodia. » ( Plura non habet membrana lacera.) 
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APPENDIX EPISTOLARUM ALIQUOT 

DE PRIMATU LUGDUNENSI ECCLESI^E CONCESSO A GREGORIO PAPA VII. 

M O N 1 T U M. 

Anno ioy(f , Cregorius VII primatum Lugdunensis tccles'iœ , precibus Ge- 
luini archiepiscopi inclinât us *, super quatuor provincias Lugdunenses , id est, * ^ v v A > 
Lugdunensem primant , Rotomagensem secundam, Turonensem tertiam , et. Seno- p * * 
nensem quartam , instituit , seu, ut aliis magis placet , antiqua ecclesiœ Lugdu- 
nensis jura in metropolitas suas confirmavit. Jura verb primatûs enuncians 

B Gregorius, Licèt singulae métropoles, inquit , suas provincias habeant et 
episcopos, primates tamen tune et nunc habere jussse sunt,ad quos post 
sedem apostolicam summa negotia conveniant , ut ibidem quibus necesse 
est, eleventur et justè restituantur ; et qui injustè opprimuntur, justè refor- 
mentur et fulciantur; episcoporumque causse et summorum negotiorum 
judicia, salvâ apostolicae sedis auctoritate, justissimè terminentur. 

Huic institutioni diù obluctati sunt Franci, prœsertim Senonenses archiepis- 
copi, ut videre est in epistolis Ivonis Carnotensis jo , fj. , jp, 60 , , 236 ', 2j/ , 
quia nimirum civitati quee de alieno esset regno ( Lugdunum enim tune sub 
ditione Germanorum Imperatorum erat ) subesse detrectabant. Tuionensem tamen 
metropolitam Gregorii decreto statim obtempérasse colligimus ex epistolis quas in 

q hac Appendice reprœsentamus. Cùtn verb Gebuinus se quasi vicarium apostolicce 
sedis vi novi décret i existimaret , auctoritatem Amati Ellorensis episcopi , eut 
Gregorius vices suas in provincia.Turonensi concesserat* , labefactare , quantum * SupA, 
potuit, tentavit; catitè tamen, ne novo suo privilegio officeret , si rescripto ponti- p ' 6}0 ' 
ficio pro Turonensi legato apertè contradiceret. Itaque auctoritatem Amati obliqué 
infr ingère, Turonensis provinciœ episcopos sibi conciliare , et in tempes tivis /ussio- 
iiibus eidem subtrahere moliebatur,prout ex epistolis sequentibus manifestum erit. 

I. RODULFI Turonensis archiep. ad Ernaldum Cenoman. episc. £f%t££ 

Quid immineat periculi , nisi quàm citiùs rectum faciat Rainaldo abbati S. Pétri de Cultura in urbe Ceno- 
mânica, cujus in locum ordinaverat Juhellum , qui de manu laïca donum regiminis acceperat. 

D Dei gratiâ Turonorum archiepiscopus , venerando Cenomanensium episcopo E. * An. 1078. 
boni passons meritum et pramium. MaNdastis mihi per quemdam monachum If^jj™- 
et per Rainaidum clericum meum, quôd staretis ad justhiam Rainaldo abbaii 
-S. Vincentii (qui rectiùs S. Pétri esse abbas dicitur, quia injustè inde sublatus 
çsse cognoscitur ) , aut in capitulo S. Juliani, aut in praesentia nostra. Ego autem 
volehtem ire Romam ad Apostolicum vix muitâ prece detinui, persuadens ei ut 
priùs experiretur in hac patria quid ei facere velletis. Cùmque ad hoc tandem ejus 
consensum impetrassem, misi vobis iiteras meas, in quibus vobis mandabam para- 
tum illum esse redire ad vos ,• experiri quid ei permittebatis, si eum affiduciaretis 
quôd libéré et securè posset ire et redire, vel ibi remanere. Ad illas autem iiteras 
vos nihil adhuc mihi respondistis , nescio utrùm per incuriam , an quia illas non 
vidislis. Sed quâlibet causâ id evenerit, omitlo. ld praecipuè caritatem vestram rogo, 

E ut quod promisistis , id est quôd abbati rectum faceretis, facere non recusetis, nec 
diflèratis. Ego quidem , propter diledionem quam erga vos habeo, uti vi ac potes- 
tate meâ contra vos, quamvis rectè et légitimé possim, tamen adhuc nolo. Unde 
timeo ne, si abbas clamorem suum ad Papam detulerit, ego et vos Romam ire non 
sine magno rerum nostrarum dispendio compellamur, et, quod majoris est et damni 
et dedecoris, gradûs nostri etordinis discrimen incurramus. Si enim dominus Papa 
aliquid contra noscommotus fuerit, scitis quàm malè de eo promeriti sumus, utpote 
qui ejus auctoritatem, quantum in nobis est, ita adnihilemus, ut ejus décréta 
apertè prœvaricari non vereamur; utalia faceam, in eo scilicet quôd abbatem (a), 
(a) Juhellum.qui abbatiâ de Cultura donatu* fuerat à GuiUelmo Conquestore, ut videre est in epist.seqq. 

Pppp ij 
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qui de manu laïca donum regiminis acceperat, vos benedicere praesumpsistis , sed A 
reverà maledixistis , quia benedictio illa de illis fuit de quibus Dominus dicit: 
Mahdi. ii.a. Maledicam benedkthnibus vestris. Ego autem, etsi vobis illud contradixi, in eo 
tamen consensisse rectissimè adjudicabor, quod canonicam ultionem inde facere, 
cùm facilè possem , dissimulavi. Et quidem si quâlibet causa ante Papam veneri- 
mus , et de hac causa examinati fuerimus , nec vos mibi , nec ego vobis invicein 
suffragari poterimus, quin rei, ut ita dicam, apostolicx majestatis teneamur. Unde 
prudentiam vestram famiiiariter moneo et rogo, ut, quantum potestis, viam illam 
ad praesens devitetis : incommoda est enim vaide et periculosa ad praesens tam mihi 
quàm vobis. Et quod hic in patria vestra, immo in domo vestra, sine damno et 
iabore vestro ac nostro facere convenienter potestis, ne quxratis, immo non sinatis 
ut cum grandi damno et iabore vestro ac nostro in longinqua regione facere coga- 
mini. Bene valete , et quid animi de hoc habeatis usque ad octavas S. Andrex , B 
vel per hune ipsum iegatum mihi per literas vestras mandate. 



Balai. Append. 
JePrim.p.j+f; 
cod. rtg. i}2, 
fol. }p 



II. G EBUINI archiepiscopi Lugdunensis ad Rodulfum 

Turonensem archiepiscopum. 

Significat se jam paliio donatum Romam perrexisse, et, conciliato sibi Gregorio Papâ, confirmationem 
priviiegiorum ecclesiae Lugdunensis novo privilegio inde reportasse. Tum hortatur ut aiiquod solarium 
impendat Silvcstro Redonensi episcopo, sacris à legato A. S. interdicto. 



An. 1079. G bbui NUS gratta Dei Lugdunensium presbyter indignus , Rodulpho venerabili 
Turonorum archiepiscopo , gaudere semper in Domino. Sicut probum fratrem decuit, 
de salute nostra soiiicitus literas nobis misisti , in quibus continebatur ut vestrx 
dilectioni significaremus an pallium nostrum jam haberemus. Me verô qui literas C 
detulit nos non inveniens , quia tune temporis aberamus , Romam transiens , 
literas cuidam nostrorum dimisit, qui postea nobis reddidit. Quibus perlectis, pro 
diiectione vestra quam erga nos cognovimus non modicam, gratulanter iegatum 
vestrum diù exspectavimus , ut per eum responsum vobis mitteremus : sed iiluni 
postea non vidimus. Nunc autem , ne solliciti diutiùs habeamini , hoc scriptum 
vestrx caritati dirigimus , quo notificamus tune temporis jam nos proprium pallium 

* R*in*cha- domni Papx per Valentinum episcopum * missum récépissé. Verumtamen sciatis nos 
rium ' postea Romam perrexisse, et gratiam domni Apostolici, quam quidam occasione 

iitigii (a) Pictavensis subtraxisse videbantur , plenè, et, ut credimus, irretractabi- 
liter, suscepisse , sicut videre potestis in privilegio (b) nobis ab eo facto, quo con- 
firmât estera Lugdunensium dignitatum privilégia. Nos enim vobis illud mittimus; 
quia praecipit domnus Papa ut in ecclesia vestra et in ecciesiis suflxaganeorum D 
vestrorum scriberetur in testimonium. Quapropter dilectionem vestram adhortamur 
ut apud vos et in ecciesiis vobis commissis transcribatur. Precamur etiam vestram 
sanctitatem , quatenus confratri nostro Redonensi episcopo (c) solatium exhibeatis. 
Çierici enim ejus per istum nobis mandaverunt, ut ei licentiam confirmandi concede- 
femus ; sed quia legatus sedis apostoiicx eum iigaverat, sine audientia absolvere 
non potuimus. Bene vos valere optamus. 

itii.f. } 4js. III. Ejusdem ad Rodulfum Turonensem archiep. et suffraganeos. 

De causa Rainaldi abbatis S. Pétri de Cultura in urbe Cenomanense quid egerit Romae, et ut competitor 

ejus Juhellus anathemate compellatur loco cedere. 

An. 1079. Gebuinus Lugdunensis ecclesia indignus presbyter, Rodulpho Turonica sedis E 
• Eusebio. archiepiscopo cum suffraganeis , E. ' videlicet Andegavensi episcopo amico nostro , et 
» oderico!"* 0 '^bbatibus B. * Majoris-monasterii abbati, O. J Vindocinensi , T. * Columbensi, F. (d) 
Carrofensi, GS Salmurensi , H. (e) Andegavensi, F. Brittannensi (f), G. 6 Milbeccensi , 



4 Theobaldo 
J Guillelmo. 
' Gumberto. 



(a) Turbas intelligit à Rodulfo Toron, archiep. 
et Silvestro Redonensi episc. excitatas an. 1078 in 
concilio Pictav. Qua de re vide suprà, p. 615, Hu- 
gonis Diensis epist. ad Gregorium Papam , ubi Gebui- 
nus arguitur quod pro eis oraret et obloqueretur. 

(b) Vide suprà, p. 63 j, inter epistolas Grego- 
ViiVn, ad annum 1079. 

(c) Silvestro, quem in concilio Pictav. tusptn- 



dimus, inquit Hugo Diensis in eadem ad Gregorium 
epistola, etiam à sacerdotali officio, 

(dj Fulcrado. Hic fratrem habebat Turonensem 
archiep. ut videre est apud Baluz. t. VI Mise. p. 4>4- 

(e) Haimoni, S. Nicolai Andegavensis abbati. 

(f) Brétenai, in insula prope Turonos, locus 
abbatiae S. Juliani Turon. subditus, ubi forte tune 
erat monasterium , nunc antiquatum. 
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T^ZSiï^^'T^T*- élection' 

non Sn^ Tefert noîvS V ° CaUS ' d ° mnUS Pa P a Gre S 0riys g ra * ias vo *>» 

sine mwSSdîJr • f ^ P ° SSUmUS V ° bîs **P*«" «Au,, fidem 
wne mora lactun dictis, si fratermtas vestra postulaverit Misistis ad n™ R a,) 

avTn P e °g rat ! as ' P ros P efo niecum Romam duxi, domnoqJe ApoSo rlpr^eT 

non coîrexhtîr nuM i r" '"tu** H ' ™ ol f sûils tamen ^ quôd sever^ 
insun3 T" ' q ï- •«• 3 C ' qU,d de llis ^ comra apostolica décréta 

prSendl Z^nA ^ T^' Q ua P^ auctori.a.e a P 6 S tolicâ et nostrâ 

Eum oui SïÏÂ manda " d0 C ° mU,imUS ' Ut J - ^ m °" a " hum • immo dia ^ 
sicutXlXV V. em feCU ' patnS SUÎ CubHe ascendit et commaculavit, 

« ) p" S tU o£r' " ° m »% ei / ° b , ed i enteS 8 ladi ° ^hematis (sic feriendu 
estj percutue. Ordmatorem verè E. ^/ Cenomaniœ urbis episcopum oui eum 
con ecrav, , qu ,n potiùs maledictionibus replevit, si eum talia geS ( Zoc eTt 

fautores sub stncti exammis sententia viriiiter judicate, et in abba.ia illa undTX 
éjecta est atque tn locis ad eam pertinentes, quamdiu iile maledic tus Tduiter ea 
q occu P a vent, et R. caruerint, divinum officium nullatenus fiât. Valete. 

IV. Ernaldi Cenomanensis episcopi ad Fulconem decanum. b^m^l 

Er auctontate primatis ^unensis e. conci.ii Picavensis concedir monachi, Majoris-monasterii '' 

oratonum œdificare apud Sablolium. "«««ru 

Ernaldus Cenomanensis episcopus et Guandalbertus Fukoni decano salutem A» 

nensem pnmatenl flj, et esteras primores Pictavensis concilii quôd eorum m ™- 
oratonam capeilam apud Sablolium xdificare prohibemL At illi r ùïnem o Z 
dem es quod ,d fier, non deberet, rogaveruntut eis sdificandi licemiam tribuerem 
Quorum auctomat, non obedire irreligiosum ducens, quod pe.ebant bénigne co7 
D S; r St U ; i ta< l ue et ex no ^a auctoritate'jubemus, ut cum domno 
ïïf ' ^ art,m ç m ° nacho . P« <juem episcopalem aquam , et altare, et crucem 
terream mi simus, Sablol.um usque pergas, et in Joco quem ostenderit, aquam 
spargas et crucem figas. Vale. 4 

V. AmA TI Ellorensis episcopi ad Rodulfum Turonensem archiep. m,, bu,. 

Vbitaturu, ex débite Iegationis Turonensem ecclesiam, mandat ut omnibu5 ab eo indictio constituer. 

A ' \fï re " S " e P isco P a , s > ataue De > gratiâsancta Roman* ecclesia legatus , R. * a„. , o8 o. 
venerabth luronorum archiepiscopo salutem et omne bonum in Domino Jesu-Christo *A m ™- 
Quemadmodum enim scriptum est, dilectissime frater in Chrisio , terrarum 
iongitudo non séparât quos caritas jungu; et item in Apostolo nobis prœcipiente 
ut nosmetipsos invicem honore prasvertiam us : ita nos exempla sanctarum Scriptu- 
E rarum sectantes, quamvis corporibus disgregati, caritatis ardore ferveamus, et ho- < 
nons studio m Chnsto nos invicem exaltemus. Quapropter ecclesiam vobis à Deo 
commissam auctoritate apostolicâ per vestram nihilominus caritatem visiiare cupien- 
tes, obsecrando mandamus, et mandando vobis obsecramus, quatinus usque ad 

^•4M ain ' ,dam ' deqU0 .? de , s T à 'P- 6 4 8 ' Gre - (à) Sanè Gebuinum , qui primatûs dignitate 

gom VII epist. 22 et 23 hbri VII , et Baluzium , auctus fuit anno 1079; non Hugonem, qui adhuc 

/•r. 0I î C tr C °V 749- , ^ Diensis ^iscopus Pictavensi concilio prsfuit. 

(bj J uhelem , ut in epistobs Gregorii suprà citatis , ( e ) D. Mansi , in supplemento Conciliorum , t. II 

qui sequenti anno io8oJuheIemabsoIvit,etin abba- col.' 31, optimè demonstrat contra Baluzium dé 

us dignitatem restitun , ut Anglis Regem placaret. Pictavensi concilio anni 1078 hic agi , non verô de 

(c) trnaldum sive Arnaldum. Pictavensi concilio anno 1100 celebrato. 



6>o APPENDIX EPISTOLARUM ALIQUOT 

'S.Etpùn. Sanctum-Tspanum * tertiâ feriâ per vos , si fieri potest, sive per iegatos vestros, A 
visitationis vestrae consolatlonem inveniamus. Venientibus ergo nobis , omnipotente 
Domino annuente, vestro consilio qui auctoritatis simui et religionis ecclesiasticae 
caput honorabiiius statis, indictîo constituatur , quatenus causa Dei , sanctaeque eccie- 
siae status, ubi manet, confirmetur ; ubi dolet, confortetur; ubi periit, restauretur (a). 

VI. A M ATI Ellorensis episcopi ad RODULFU M Turonensem 

archiepiscopum . 

Synodum Burdegalc celebrandam significat, ubi eum cum suffraganeis episcopis adesse jubet. 

A M AT US Ellorensis episcopus , sanctteque Romanee ecclesia Dei gratiâ legatus, 
Rodulpho venerabili Turonorum archiepiscopo salutem et omne bonum in Domino Jesu- 
Christo. Noverit vestra caritas, fratér diiectissime , nos auctoritate Dei omnipo- B 
tentis , omniumque tegationis nostrae episcoporum , abbatum, principum consensu , 
concilium Burdegaiae in octava S. Michaelis ceiebrandum constituisse. Quapropter 
fraternâ dilectione vos rOgando admonemus, et apostolicâ auctoritate jubendo praeci- 
pimus, quatenus, recrastinationepostpositâ, cum omnibus suffraganeis vestris ecclesiae- 
que vestrae privilegiis ad concilium praedictum veniatis , ut consilio vestro solatioque 
causa Dei confirmetur, et ecciesiae vestrae justitia , pro qua hactenus magnae diver- 
saeque contentiones (b) exstiterunt, Deo annuente restituât ur. Nos autem.si Deus 
permiserit , in reversione nostra de Britannia vobiscum loquemur , ut quidquid 
super ils caeterisque negotiis vestris constituendum sit, Deo omnipotente tribuente, 
salubriter ordinemus. 



Gef. Vmdoe. 
Op. p. 21, not.t 
cod. rtg. tf» , 
fil. 40 v.* 



An. 1080 



Ms. cod. Bibl. 
Kitt. Paris. IJ2, 
fil. 4*. 



An. 1 080. 

* Amatus. 

* Rodulfo. 



VII. AmA TI Ellorensis episcopi ad RoùULFl/M Turonensem ^ 

archiepiscopum. 

Iterum ad Burdegalense concilium eum invitât. Mandat ut abbatem S. Savini Pictav. simoniacum 
comprobatum et profugum comprehendi fàciat, si possit. Gofiridum de Pruliaco, nisi uxorem suam 
dimittat, excommunicatum denunciat. 

A. * Dei gratiâ Ellorensis episcopus et Si R. E. legatus R. * Turonensi archiepis- 
copo salutem et benedictionem. Pro ut nobis visum est, satis notum fecimus dilec- 
tioni tuae nos , Deo auctore, in octavis S. Michaelis concilium celebraturos esse 
Burdegaiae , ad quod fraternitatem tuam per. literas nostras uc veniret invitavi- 
mus, et adhuc invitamus, et apostolicâ auctoritate praecipimus ut in praedicto 
4ermino Burdegalam venias, omni occasione postpositâ. Caeterùm fraternitati tuae 
notum fieri voiumus nos in ecclesia S. Savini , quae sita est in pago Pictavensi, 
nuper fuisse, et ejusdem ecciesiae abbatem (c) in capituto monachorum simoniacum D 
comprobasse. Cui apostolicâ auctoritate praecepimus ut Pictavitn iret, quatenus 
in praesentia nostra illius haeresis Pictavensi episcopo manifesta fieret. Qui reatûs 
sui terrore percussus Pictavim ire renuit, et reverentiâ sui ordinis atque officii 
postpositâ , arreptis quibusdam ecciesiae suse reliquiis et ornamentis , more furis 
aufugit. Proinde tibi praecipiendo mandamus ut, si hujusmodi hominem in dioecesi 
tua invenire poteris, capi facias, et Pictavensi episcopo cum supradictis ecciesiae 
suae spoiiis reddas. Si verô illum cum spoliis non poteris reddere, saltem si poteris 
spolia redde. Suffraganeos autem tuos , necnon et Andegavensem Comitem, ut hoc 
idem facere studeant, ex parte nostra et tua commoneas. G. (d) de Pruliaco fide 
data convenit nobis ut infra festivitatem B. Pétri kal. augusti se coram nobis prae- 
sentaret , et de uxore sua, quam contra Deum tenet, rationem nobis redderet : qui 



(a) Ea provincia ipsi à Gregorio VII demandata pdrtis rationibus , si cognoverint Britannos auctori- 
fuerat, epistolâ 10 libri VII, data Romx vin hal, tatem authenticam apostolicâ sedis, videlicet eorum 
decembris , indict. III ( 1079 )» ut Britannorum pontificum quorum ordinatio et vita digna et legalis 
vitia corrigeret. Vide .supra, p. 640. futrit , habere , per quam possint se à subjectione 

(b) Causam Turonensis archiepiscopi advenus Turonensis ecclesia' subtrahere , quieti deinceps per- 
Dolensem episcopum , qui pro Britannia métro- maneant in sua libertate Ù"c, Suprà, p. 644« 
politano se gerebat , denuo agitandam decreverat (c) Gervasium, de quo suprà, p. 167, et apud 
Gregorius VII, epist. 15 lib. VII, qui, anno 1080, Mabillonium , t. V Annal. Bened. p. 313. 
insynodoRomanasecundùm Turonensem archiepis- (d) Gaufridus seu Goffridùs , cognomento Jor- 
copumita pronuntiavit.wfarf retractandum nego'tium danus , qui duxerat in uxorem Euphrosiam, Bur- 
iliud induciœ darentur , et pro hac aliisque causis chardi III Comitis Vindocinensis sororem , cujus 
legati apostolicâ sedis dirigerentwr, ut auditis utriusque nomine Vindocinensis Comes evasit anno io8j. 
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A postea à nobis vocatus non solum venire rénuit, sed etiam de placîto promisso ad 
praesens in n.ullo obedire nobis remandavit. Quapropter, eo usque ad praesemiam 
vestram vocato, probate si in manu vestra uxorem dimittere voluerit : sin autem 
à kaiendis augusti in antea eum excommunicatum scitote. 

VIII. GEB UINI archiepiscopi Lugdunensis adROD ULF UM Titron. aw^ a*. 

et EUSEBIUM Andegavensem. 

p. i/o a toi. 

Miralur iegationem in provincia Ttuonensi commusant fuisse Âmato Oleronensi episcopo ; « quid cod. 

fkciendum six., inquirir. 

Dilectissimis in Christo fratribus, Roiulfo venerabiliTuronensi arekiepistopo An. i 0 8«. 
suo carissimo, et Andegavensi episcopo Eusebh, Gebuinus indignus preiiiyter Lugdu- 

B nensis ecclesia in Domino salatem. CÙM dilectionis et caritatis vestrae, quam quo- 
tidie erga Lugdunensem ecclesiam exhibetis , reminiscor , in exsequendis obsequiis 
vestris ultra virés est animus, sed quod condignè meritis vestris referri debeat non 
habemus. Ergo ut carissimis et praecordiorum nostrorum imîmis vobis convenien» 
nostrum aperimus. Credo quod jam pervenit ad aures vestras quàm benignè Papa 
nos Susceperit, quanto affectu familiaribus commendaveril; et cùm de multis ad 
invicem haberemus sermonem , nullam tamen nobis de domno Amato fecît mentio- 
nem. Ut pius pater , cùm de muhis mérité nos corriperet , non témen amisit qtiin 
apostoiicâ auctoritate Lugdunensi ecclesiae antiquam nobiliiaiem restauraret ; et in 
tantum in retractando privilegio nostro studuit, ut cùm in diVersa responsa dies 
non sufficeret, ipse etiam dictando plurimùm nocte iaboraret : prascepitque nobis 
ut Diensi episcopo in fidelitate B. Pétri et in omnibus ferrem auxilium, si quando 

C in provinciis nobis commissis celebraret concilium. Unde non saiis miror domnum 
Amatum hujuscemodi rem egisse, cùm neque Papas neque ipsius iiteras acceperim, 
neque legationis ejus certa signa (a) cognoverim. Audivi tamen illum suscepisse 
iegationem vestrae provinciae antequam Romam pergerem : quod si est , consilio 
vestro nobis opus est ; quia nec Lugdunensis ecclesiae dignitatem volo minuere , 
nec jussionibus apostolicis contraire. Et si fieri potest, quid de his sentiatis ad prae- 
sens rescribere ne différa tis. Valete. 

IX. RoD ULFI archiep. Turonensis ad A RNA LD UM Cenomanensem MarcaitC*» 

tara, col ys* 



episcopum. *tcod.i S z 

national. Paris, 

Querenti de Rainaldo abbate S. Pétri de Cultura, respondet se delationibus ejus minimè consenrisse. 4° "* 
jy Suadet ut interdictionera qui multatus fuerat, patienter ferat usque ad proximum concilium. Intérim 
linguam suam refrsenet. 

R. * Turonorum indignas presbyter, domino et amicorum amicissimo A. * compresby- «^"f^ 
tero suo , pro bcne affecta erga se et infrequenti nécessitât e expert d amicïtia, quanta * Anoldo. 
poterit et in serviendo et in patrocinando commenta. CÙM vobis, pater venerande, 
in intimi pectoris mei domicilio inter paucos mihi necessarios indissolubili vinculo 
( quod veritas conscientiae habet ) sedem defaecatae dilectionis , praecedentibus in 
me beneficiis vestris, me gaudeam jam fecisse, R....que^ abbatem nunquam in 
àiicujus partis ejusdem dilectionis solium me intelligam nisi communiter admi- 
sisse; non satis miror quôd opinari potuistis me ejus delationibus, si falsae fuerint, 
ut scriptum vestrum pronunciat, consensisse. Vos enim quam erga me ipse, quamque 
ego erga eum habui notitiam, tantùm laudibus vestris eum efièrendo, probitates 
E ejus promuigando confecistis : qui si tantus est, ut dixistis, indignum eo valde etset 
si linguam suam fœdaret aliquibus delationibus falsis, praesenim de vobis. Sed 
absoiens non débet esse si rem suam , pro qua laboraverat , voiuit ad efîèctum 

(a) Impetratâ Gebuinus à Gregorio VII primatûs » dum hinc telum peti posse adversùs novam digni- 

dignitate in quatuor Lugdunenses provincias, « Altos » tatem ecclesiae Lugdunensis , si Romanbrum pon- 

» induit spiritus , inquit Baluzius de Concordia , » tificura rescriptis privatâ audentiâ occnrreret ; 

» fol. 747 , quèd ingens accessio fàcta esset dignitati » sic tempérât scriptionem suam , ut profheatuf 

»suae. ltaque, cùm inaudivisset concessam Amato ahabiturum se illum pro Iegato , postquam sibi 

«esse Iegationem in provincia Turonensi, impa- » constherit de legatione ejus. » 

«tienter id tulit, quôd ex eo imminui agnosceret (b) Rainaldum , abbatem S. Pétri de Cultura, 

» auctoritatem suam.... Quia veto intelligebat vali- de quo vide epistolam i hujus Appendicis. 
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perducere. Sed veraç an falsae /uerint çjus delationes , multùm meâ refert eis non çon- A 
* Gebuino. sensisse, si primati * nostr.o, missis ab eo literis (a) quas vidistis, potuissem illico, 
non prohibentibus terrarum spatiis , respondere ; vel si tune praescjssem concilium 
quod postea mihi innotuk fore. Sed quoniam aller erat primas, à quo iiterse mitte- 
bantur, alter erat etiam Amatus, à quo concilium^ prasdicebatur, quorum alteruter 
aiterutrius legationem non noverat, ego nisi eas iiteras susciperem, nisi eas vobis 
missurum me ex praecepto primatis nostri, cui obtemperare me oportebat, sponde- 
rem, maximè cùm suscëptis his concilium futurum nescirëm, nullum mihi consi- 
iium erat. Nunc autem in dubio animus meus pendet, quia et vobis morem in 
rectis factis me gerere decet, et Romano Papae et primati non contraire oportet, qui 
etiam idem videatur quod ego sentiebam de abbate fr,) futuro et modô facto, 
sentire, quem cum eo excommunicaveram, vobisque ne eum benediceretis inter- 
dixeram, [sed] supçrsedistis audire. Quae quoquo modo facta sint, sciatis volp , B 
çredatis obsecro, me molesté habere yestram suspensionem , non tamen audere ali- 
quid contra domini Papae et primatis jussionem , quia procul dubio erit facilius 
remedium, dum apud nos eorum fuerit servatum praeceptum. Ergo consilium meum 
est , ut in eorum obedientia suspensus perseveretis , causamque, non tristitiam , caris- 
sime pater , sed infirmitatis molestiam et Dei misericordiam praetendatis usque ad 
tempus brève concilii, in quo erit, nobis annitentibus, Dei interposito patrocinio, 
executio remedii. Nam ibi praesentibus , et subintroducto Juheilo abbate, et de 
♦RiinaUî. injuria R. * succensente, ad unum finem causam utriusque laborabimus addu- 
♦Bmhoio- cere, vosque immunem periculi facere. Quod autem abbati * Majoris-monasterii 
et quibusdam fortasse aliis succendendo de eadem causa scripsistis , vosque apud 
primatem literis quorumdam falsis criminibus falsissimâque accusatione diffama- 
tum , et hostilibus literis abbatem R. protectum propalatis, timeo, si in audientiam C 
concilii id delatum fuerit, nobis nociturum. Sed tantùm de me et pro me confiden- 
ter affirmo, neque me cum his açcusantibus, si fuerunt, participasse in praeterito, 
neque participaturum in futuro. Valete. De hoc verô quod de praefato abbate dici— 
* Juheilo. tis , quem sacrilegum vocatis , et de monacho * quem injustè excommunicatum usur- 
patis, non ista dicere deberetis , quousque in audientia majori et futuro concilio de 
hoc diffinitum sit. Iterum valete. 

fkPriZffi: X. GEBUINI Lugdunensîs archiepiscopi aà ' Rodulfum Turon. 

arehiepiscopum. 

Commendat humilitatem ejus , quàd ecclesix Lugdunensi obsequium praestare non dedignetur. Petit _ 
deinde ut è Majori-monajterio abbatem pro Saviniacensi mittendum curet. D 

An. 1080. Geb vin us LugJunensis ecclesia presbyter ïnâignus , eximio patri et spe ci aliter 
colendo Rodulpho Turonicœ sedis archiepiscopo , cum grege sibi commisse , aternee. 
beatitttdinis gloriam. O quàm bona et quàm sublimis est humilitas , quae potentes 
eiatos de sede superbiae dejicit , et pauperes humiles de stercore erigit ! Ipsius est 
enim tanta potestas , ut per ipsam de labore ad requiem , de morte ad vitam , de 
pcenis ad gloriam transire debeamus. Ipsa est per quam fortes deprimuntur, humi- 
les exaltantur. Humilitate profectô Deus super omnia manens de forti armato 
nobiliter triumphavit , et de mundo quem captivum tenebat , exclusif humilitas 
Philip. xxi, 9. Dei. Pr opter quod exaltant illum Deus , et dédit illi nomen quod est super omne 
nomen. Hâc itaque virtute vestram benignitatem plenam esse reperimus, cùm sanctae 
matri Lugdunensi ecclesiae more praedecessorum vestrorum tam humillimâ devo- E 
tione, tam caritativâ supplicatione humilitatis ac totius obedientiae (d) obsequium 
reddere non dedignamini. Unde, quaesumus, penset magnitudo vestrx discretionis 
cum quanta dulcedine, cum quanto caritatis fervore, humilitatem vestram diliga- 
mus, certi quod nos à vobis diiigi sciamus ; quia Scriptura dicit: Amat anima 

(a) Vide epist. III hujus Appendicis. percutiendum anathemate mandaverat, suprà.ep. 3. 

(b) Suprà, epist. VI. Gebuinus autem ut obliqué (d) Non ita Richerius Senonensis archiepisco- 
infringeret auctoritatem Amati , Rodulfum jùre pus , qui quoad vixit primatui Lugdunensi subesse 
primatiae suae ad se evocavit,eo tempore quo Amatus recusavit, ac tandem pallii usu ob eam causam ab 
indixerat synodum sua; legationis, inquit fialuzius Urbano II in concilio Claromontensi interdictus, 
ibid. col. 748. satiùs duxit interdictus mortem oppetere, quàm 

(c) Juheilo , quem Gebuinus auctoritate apostolicâ ecclesia sus dignitati tantisper derogare. 

amantem 
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A amantèm se. Praeterea sciât dilectio vestra quodcum:tania duicedine<v<»a«iamus, ut 
si vestra postularet nécessitas, quâ dilectione Apostolus pro Gaiatisbculos dare pro- 
fitetur, eâdem nosoculos nostros/<a/pro vobis erueree{ pro vobis dare non dû bi ta* 
remus. Nam ubi humiiitatem matri vestrae ostenditis, qùid aiiud hoc faciendo 
agitur, nisi ut vos ex débito nostri, et nos ex caritate vestri efficiamur l Unde tantè 
magis ac magis vestra apud pium Redemptorem erit uberior , quanto magis hu- 
miiitatem, per quàm cunctorum.fratrum concordia et sanctae universas eccksi» 
imitas custoditur, rerinere studueritis^ \ ii \. . 

- De caritate igitur vestra, sicutreverà de carissimo àmico confidente*/ aurem pie- 1 
tatis vestrae fiduciaiiter pulsare non dubitamus , procui dubio credentes quôd rninimè 
patiamini nos contristari , maxime in taii re, unde anima vestra; muhùm poterit 
adjuvari. Est autem nobis abbatia quaedam, Sabiniacus * nomine, iocus ab antiquo * 'Savigni. ' 

B nobilissimus, ahtiquam Deo gratias servans nobiiitatem, qui suo jamdiu est orbatus 
pastore^ : pro quo rogo ego, rogat ecciesia Lugdunensis, pro quo hue ad vos im- 
ploraturus venissem, nisi quôd tôt ac tantis infirmitatibus premor, ut non dicam 
me ad vos ire, sed respirare vix Iicet. Nunc igitur, quia praesentiâ corporali vobis- 
cum esse nequeo, spiritu autem vobiscum semper maneo , deprecor ut in uno spiritu 
congregati domnum B. * Majoris-monasterii abbatem cum multa dideedine ex ♦Banhoio- 
nostra parte et vestra, monendo, deprecando exoretis , quatenus mihi suo dilecto BB * um - 
et desolatis fratribus misericordiam suam poscentibus consuiere non différât. Mit- 
tat pat rem, mittat pastorem, qui cum tanta cautela gregem suum custodiat, ne 
antiquo hosti ex aliqua parte aditus pateat, per quem ad ipsu m gregem unquam 
irrumpere vaieat. Valete. Omnipotens Deus vitam vestram per multorum anno- 
rum curricula extendat, et per longa tempora in ccelestis vos patriae raensa susci- 

C piat. Iterum valete , mandatis insistite. 

XI. Episcoporum Lugdunensis provinciœ ad Episcopos et Çlerum MuLBtmi. 

provinciœ Turonensis. tns. cod. S. Al- 

Uni Andegavtiu. 

. Latam à se jure primatûs excommunicationis sententiam in Fuldonem Comitera Andegavensem et Balui. tom. VI 

monachos Majoris-monasterii significant. . AfUceU.p.421, 

* / j. '* CC "L- 3^39 ^ 

A. * Augustodunensis episcopus , R. (c) Lingonensis, G. * Cabilonensis , L. * Ma- Bibiioth.nado*. 

tisconensis, vice primatis curant gerens (d) ecciesia Lugdunensis , cum toto Lugdunensis ^ , o8a> 

ecciesia conventu , omnibus provincia Turonensis episcûpis, abbatibus, clericis et mona- *Agano. 

chis atque laids oledi en tibus R. * archiepiscopo Turonensi , divinam gratiam et suam. * Landricus.' 

QuXm mira crudelitate Fuico Cornes Andegavensis matris ecciesia? Turonensis *R»duifo. 

visceribus giadium sus persecutionis immerserit, quàm superbâ praesumptione 

D adversùs eamdem matrem ecclesiam monachi Majoris-monasterii insurrexerint , 

nullum vestrûm credimus ignorare (e). Nec vos iatet Gaufrido Andegavensi epis- 

copo non déesse potestatem cogendî Fulconis ad tanti flagitii emendationem , si 

divinis quàm tyrannicis praeceptis obedire praeeligeret , et apud eum districtionis 

ecciesiasticx quantumlibet studium vigeret. Ipse verô, propositum suae professionis 

vioians , nec divinis mandatis , nec archiepiscopi sui monitis obediens , cum 

fratribus in defensionem justitiae desudantibus , cor suum in otio * et deiiciis nu- * Balai, «do. 

triens, fovit magis quàm impugnavit supradicti Fulconis maiitiam (f). Cùm ergo 

(a) His assentationibus benevolentiam ejus cap- » suas episcopatus auferre sibi subdolè molieban- 
tabat Gebuinus , ut eum Lugdunensi ecclesiae ob- » tur..„ Unde Rex, contra eum ira commotus , Ful- 
noxium faceret vel retineret. » conem Andegavensium et Turonensium Comitem 

(b) Dalmatio, qui mortuus traditur anno 1080, »fide et juramento monuit, utomnia ad Turonen- 
tnense julio , post quem prsfuit Wido, fortassis è » sem episcopatum pertinentia invaderet, propter 
Majori - monasterio acchus. » injurias quas Régi , maxime autem ecclesiae cano- 

(c) Baluzius, qui singulorum nomina expressif, »nicisque S. Martini, Radulfus Deiinimicus intu- 
hîc habet Robertus. Verum sedisse tuqc Lingonen- » Ierat. Postquam verà expuisus est à sede episco- 
sem episcopum RainaUum demonstrant auctores » patûs sui , ille execrabilis honto , fax furoris , 
novissimas Galiia: Christianae. » fomentum farinons , adversarius justitiae , filius 

(d) Sic Mabillonius , quasi solius Matisconensis » superbiar , virus suae invidiae in nos efFudit , per 
esset vices primatûs gerere.Rectiùs Baluzius, gmntes. »Amatum (suum dico, nos nostrum ) nos accu- 

(e) De his turbis agit notitia à nobis édita t. XII, wsavit,... et postea misitr Romam ad Papam 
p. 459: « Anno io8i,ejectus fuit Radulfus Fui- » Gregorium VIl &c. » VidequoqueGregoriiepisfc 
» chardi filius ab archiepiscopatu Turonensis eccle- 23 libri IX,suprà, p. 654. 

»siae, expellente eum Philippo Rege, cui erat per- (f) Quomodo se gereret in hac dissensione Gaufri- 

»jurus , quia favebat Amato et Hugoni Diensi dus.videreest in epistola sequentiàMabillonioedita 

»episcopo, legatis Romanae ecclesiae, qui regionis ibid. p. 177. «Domino metropolitanô R. G. sacerdos 

Tom. XIV, Qqqq 
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super his omnibus ciamdr Turonensis ecclesiae nostram pulsasset sollicitudinem , A 
tam Fuiconem Comitem quàm episcopum Andegavensem et monachos ad sanctae 
sedis Lugdunensis examen , justitiam facturas et accepturos invitavimus. Quibus 
ad diem statutum judicium per absentiam fugientibus , et in perversitate sua ma- 
nentibus, episcopum quidera Andegavensem ab episcopati et sacerdotaii officio, 
quod et suus archiepiscopus ei interdixerat , suspendimus ; Fuiconem verè cum 
monachis Majoris-monasterii ex auctoritate B. Pétri atque domini Hugonis prima- 
tis et Romans ecclesiae legati excommunicationis giadio percussimus : omnes quoque 
Baïui. f»cto- fautores * eorum , seu cum ipsis communicantes, sub eadem excommunicatione 
conclusimus. Obsecrantes autem fraternitatem vestram hortamur ut matris vestrs 
nu. pii. doloribus , sicut patri * filii condolentes, ipsi totà virtute soiatiari studeatis, et Ra- 
UùLhm^- dulfo ejus arcbiepiscopo sicut patri vestro totaiiter * obediatis, nec cum supradictis 

excomraunicàtis communicetis , ne animas vestras alienis facinoribus aggravetis. B 
Valete. 

*salutem. Ad ta. qiï* nobis saris multâ scripsit »se autem et suis in adverso ripa* Ligeris consis- 
•vesrra psternitas saJtem pauca respondissem , *>tentibus : ita quidem ut priùs se à vobis injuste 
»cùm possint plurima responderi, nisi quod nos » excommunicatum denarret , nec dcbere se ulteriùs 
«propediem spero praesentaneè collocuturos. Porrà »vobiscum placitare. Quôd si hoc mon potuerit , 
* Comitem F. ad hoc tandem summo labore incli- »tunc eamdemintegrûmsecundùm justitiam subeat. 
»navi, ut judirium vobiscum ineat in ctastina »» Sed htec verba non mea sunt, sed sunt illius, ne 
» S.Michaelis,vobisapudRupes/7tf/?ecA^Ccr£e/7/, » forte et ex his contra me indignemini. Valete. » 



GESTA URBANI II PAPA, 

Ex Bertoidi Constantiensis presbyteri appendice ad Hermannum Contractum. 

Apud Urstisium, 1. 1 Rerum Germanicarum, Franco/. ijfy,p-3fy et seqq. ^ 

Annô MLxXxVïii. Guibertus hsresiarches nondum ab invasione sedis apostolics 
cessavit.nec Heinricuslmperator ipsius veternosam tyrannidem contra fidèles S. Pétri 
deponere voluit > que* tamen vincere non potuit. Romx(a) cardinales* episcopi , et . 
reliqui de ciero et populo eatholîco , Ottonem Ostiensem episcopum , reiigione et eru- 
ditione celebrandum , Papam clxi ordinavexunt, eique nomen secundi Urbani indi- 
derunt, iv idus mardi. Qui statim in sequenti die , misais Ikeris omnibus catholîcis, 
•t suam ordinationem omnibus deciaravit » et se in omnibus vestigia sui prxdeces- 
*©ris pis memoris Gregorii Paps observaturum denunciavh..., 

Eodem tëmpore , quidam Guiberti hsresiarchs discipulus, videlicet "Wbrmatiensis 
pseudo-episcopus, qui iliam sedem per schismaticos, non consecratus, sed exécra- 
tus invasit, tandem resipiscens et ad cathoikam ecclesiam rediens, episcopatum D 
dimisit , seque ad posnitentiam in Hirsaugiensi monasterio contradidit. Sic utique 
Walo. ânte triennium et alius ejusdem Guiberti discipulus *, Metensis inquam pseudo-epis- 
Pag. 544. copus, pœnitentiâ ductus, episcopatum dimisit : quem statim Bruno, cujus superiùs* 
mentionem fecimus, non minus sacrilegè invasit; nam per schismaticos intravit, 
vivente adhuc legitlmo illius. sedis pastore Heremanno , qui potiùs in captione de- 
tincri, quàm in schismate pro episcopo honorari, catholicè delegit.... 

Saxones à fideiitate S. Pétri discedentes , Heinricum , quem multoties abjuraverant , 
receperunt. Onde Hermannus Rex catholicus ab eis in Lotharingiam secessit, ibique 
non multopàat viatti univers* carnis arripuit, anno Dom. incarnationis mlxxxviii, 

(a) Non quidem Romsr, sed apud Temcinam inclusos divmis calamitatibus afflixit. Sed dum ma- 

Campania* Romane urbem , electus fuit Urbanus» ch'mammtis ad castrum affligendum apparatis atttn- 

quod probatur irteris ipsius ad Hugonem Cluniae. dus insudaret, Ugatut Papm Urbani cum literis ab 

abbatem, datis m idus martii apud Terracinam , ipso sigillatis advenif ns , ttunciat apostolicum virum 

tum -tram auctoritate Pétri diaconi iibro IV chro- Siciliam intrasse, eique ut apud Trainam sibi locu- 

nici Casinensis, cap. a, ubt electionis ejus sériera tum accédât mandate / tum longo itinere fatigatum 

deditâ operfi describit, apud Murât, t. IV Rerum ( à Terracina enim digrediens ddveniebat ) prœ lassi- 

Ital. p. 401. Die vero ai martii, sancto Benedicto tudine corporis et montosit saltubus adhuc mterpositis 

sacrfi , in comobio Castnensi degebat Urbanus , itineri progredi nollt *Y c. Post hac Anagniae cùm 

eodem Petro diacono teste , ibidem cap. 5. Inde, versaretur die 1 y octobris , Bernardo Toietano an» 

Terracinam reversûm in Siciliam trajecisse narrât tistiti primatum concessit in Hispaniarum ecclesias , 

Gaufredus Malaterra, lib. IV, cap. 13. Ait enim per manus Joannis diaconi S. /?. £. et prasignatorit 

apud Murât, t. V , p. 593 s Jgitur Cornes Rogerius.... domini Urbani II Papa, idibus octobris, anno Dom. 

exercitu admoto , Buteram obsessum vadit , anno Dom. incarnat. 1088 , indice. XI (ad kaiendas seq. januarii 

incarnat. 1088, inchoante aprili, prudenterque annati productâ), anno pontificatûs ejusdem domni Urbani 

manu > hostiliter undique vallons , aliquanto lempore Papa primo. ApudLabbeum, t. VConcil. col. 1635. 
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A regni vero ejus vu, indictione xn,*t in patria sua Métis honorificè sepelitur 

Anno mlxxxix. Heremannus Metensis episcopus atque cathoiicus , post lon- 
gam captionem ad episcopatum suum revertitur, et à muitis gratanter recipitur. 
Bruno autem, ejusdem episcopatûs temerarius invasor , ab omnibus despicitur : nam 
et ipsi Heinrico, pro turpissimis moribus suis, multùm displicuit, iicèt ei quondam 
eumdem episcopatum vendiderit. Hâc ergo necessitate idem Bruno constrictus 
episcopatum dimittere ,. et ad patrem suum Adaibertum Comitem [ de Calva] in 
catholicorum partem repedare compeiiitur. 

Dominus Papa Urbanus his temporibus Romae (a), in insuia quae inter duos 
pontes sita est, morabatur.... Guiberius autem hxresiarches, ejusque complices in 
parte Régis eorum Heinrici, anathematicas ordinationes facere non cessarunt, ipsas- 
que suis sectatoribus nonnisi carissimè venditas impenderunt. Unde et maium 
B excommunicationis in tantum propagatum est eo tempore, ut cathoiici vix se ab 
eorum contagio possent illaesos custodire.... 

Hugo Cornes de Egensheim , indefessus miles S. Pétri , sed nimiùm credulus 
Strasburgensi pseudo-episcopo *, à servientibus ejusdem episcopi occiditur, in cubi- * Othonî» 
cuio ipsius cum ipso ad dormiendum coliocatus, secundo nonas septembris. 

Bonizo piae mémorise Sutreiensis episcopus , sed inde pro fideiitàte S. Pétri jam- 
dudum expulsus , tandem post muitas captiones , tribuiationes et exilia , à Piacen- 
tinis cathoiicis pro episcopo recipitur : sed à schismaticis ejusdem loci, effossis oculis 
et truncatis omnibus penè membris , martyrio coronatur. . . . 

In halia, nobiiissima Dux Mathiidis, fiiia Bonifacii Marchionis, sedvidua Gode- 
fridi Ducis, Welphoni Duci, fiiio WelphonisDucis [ Bajoariae], conjugio copuiatur : 
et hoc utique non tam pro incontinentia, quàm pro Romani pontiticis obediemia, 
C videlicet ut tanto viriliùs sanclse Romanae ecclesix contra schismaticos posset sub- 
venire. Qui statim maritum ejus impetere voiuerunt; sed cùm ei resistere non 
possent, treugas usque in Pascha ab eo per interventum conjugis ejus impetrave- 
runt. Heinricus Rex dictus muitùm de praedicto conjugio tristatur : qui iterum in 
Saxoniam cum expeditione profectus , sine honore reverii compeiiitur.... 

Petrus piae memoriae Albanensis episcopus , in causa S. Pétri ferventissimus , mi- 
gravit ad Dominum. Hic est ilie Petrus qui Petrum Papiensem, Florentini episco- 
patûs invasorem, per judicium ignis simoniacum esse probavit : unde et deinceps 
illum sancta ecclesia Igneum cognominavit. Nam magnam pyram fiducialher ingres- 
sus, absque ulla ixsione pertransiit, ut et flammx vestes ejus sursùm ventilarent, 
nec tamen illas, nedum illum, aliquo modo iaederent. Unde et praedictus Papiensis 
Petrus ab Alexandro Papa deponitur; alter autem Petrus, pauperrimi monasterii 
Dtunc monachus, in Albanensem episcopum sublimatur. Erat enim tantas sancti* 
tâtis, Constantin et fidei, ut vix aliquis sui temporis ei potuerit comparari. Hic ergo 
de hac vita discedens magnum moerorem cathoiicis reiiquit. . . 

Dominus Papa Urbanus generalem synodum (b) cxv episcoporum coilegit, et 

(a) Urbanus, qui idibus octobris Anagnise erat , sustentatus matronarum Romanarum et aliquando 

die i novembris Romam jam advenerat, ubi priviie- mulitrcularum pauptrum tleemosynis , sustentabatur. 

gium Hugoni Cluniac. abbati ejusque monasterio (b) Hanc synodum Ronue, quamquam locum 

induisit, datum Romœ per manus Joannis . diaconi reticuerit Bertoldus, celebratam fuisse volunt post 

S. R. E. prœsignatoris domni Urbani 11 Papa , kal. Baronium conciliorum editores, unius Bertoldi auc- 

novtmbris , indict. xi , anno Dom. incarnat. 1088 , toritate nixi. Quidquid de re sh , aiiam certè hoc 

pontificatûs vtrô ejusdem domni Urbani Papa primo anno habuit Urbanus in urbe Melfitana , de qua 

(Biblioth. Cluniac. part. I, col. 514), ibique peretitit silet Bertoldus. Haec in ms. cod. Romano, anno 

usque ad kalendas julii anni 1089 , ut videre est in Dom. incarnat. ioSp, pontificatûs domini U. Papa 

Appendice Marcse Hispan. col. 1184, ubi legitur: secundo, indict. XII , IV idus septembris , congregata 

Datum Romœ, kal. julii , per manus Joannis S, R. E. est apud Melphiam Apuliœ urbem ejus jussu synodus 

diaconi et cancellarii, anno secundo domni Urbani episcoporum Lxx , abbatum XII. Labbe, Concil. 

Papa II, indict. XII. At quibus in angustiis Romse t. X, col. 478 ; et col. 479 > Hoc sani concilium 

versaretur Urbanus, docet nos Pandulphus Pisanus Melfitanum celebratum est anno Dom. incam. to8p..„ 

in vita Joannis ejusdem, qui summus pontifex Ge- Qua autem scribimus , 'prasentes nos et audisse et 

lasius II evasit, apud Murât, t. III Rerum Italie, vidisse noscatis , inquit Joannes R. E. diaconus et 

part, i, p. 377. Ecce , inquit, domnus Urbanus, canceilarius in epistola ad abbatem Môlismensem. 

primùm Ostiensis episcopus, postea Papa Roma- Inde, soluto concilio, Urbanus Papa venit in civi* 

nus, qui , veluti jam dictum est , Johannem Caje- tatem Barum , et consecravit ibi confèssionem S. Ni" 

tanum accivil, imminente persecutione Ahmannicâ , colai et Heliam archiepiscopum , vivente adkuc pra- 

in tantum miseriarum per Guibertum afflictus , quod dicto antipapâ Clémente; et consecravit Brundusinam 

pratermissis aliis , à que dam famosissimo viro atque ecclesiam pradictus . Papa Urbanus. Haec Lupus 

illustri Pelro Leonis , Roma in insuia Lycaonia , inter Protospata apud Murât, t. V Rerum Jtalic. p. 47- 

duos egregii Tibtris pontts vix ab inimicorum insidiis, Anony mus autem Barensis , ibid. p. 1 5 4 : Anno 1090 

Qqqq ] i 



* Isarnus. 
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ecclesiastica statuts suorum praedecessorum apostolicâ auctoritate confirmavit. Gui- A 
bertus autem haeresiarches à Romanis turpker expellitur; et ne ampli ùs apostolicam 
$edem iuvadere praesumat , juramento promittere compeilitur. 

Sic jam aliquantulùm diuturna regni discordia inter cathoiicos et schismaticos 
tepescere cœpit, ut non jam beilum ad invicem, sed pacem componere sanius judi- 
carent. Quapropter Duces et Comités , fidèles S. Pétri , cum Heinrico coiloquium 
habuerunt, eique suum consilium et auxiiium ad obtinendum regnum firmissimè 
promiserunt, si Guibertum haeresiarcham yellet dimittere, et ad ecciesiasticam 
communionem per catholicum pastorem remeare. Quam quidem conditionem nec 
ipse multùm respuit, si tamen in hoc ei principes sui assentiri vellent, videlicet 
episcopi, qui se cum Guiberto deponendos esse non dubitaverunt, eo quod in ejus 
parte ordinationera , immo execrationem perceperunt. Hi ergo ei penitùs hâc vice 
dissuaserunt ne sanctae ecclesiae reconciliaretur. B 

Dominus Papa Constantinopolitanum Imperatorem ab excommunicatione per 
legatos suos absoivit. Item iiteras PhàJdppi Régis Francorum , debitam ei subjectio- 
nem promittentis , suscepit. 

Anno mxc. In Bajoaria fidèles S. Pétri jam adeo contra schismaticos invaluerunt, 
xtt in Saltzburgensi episcopatu catholicum ordinarent archiepiscopum.... 

Heremannuspix mémorise Metensis episcopus, et Bertoldus [Zaringensis] Dux Ale- 
manniae, filius Ruodolphi Régis, in fidelitate S. Pétri maio mense diem extremum 
clausere , magnumque raoerorem catholicis et exsultationem schismaticis reliquere..- 

Dominus Papa Urbanus (a) generalem synodum cum episcopis diversarum pro- 
vinciarum per legatos suos in Tolosana civitate circa Pentecosten coliegit , ibique 
multa in ecclesiasticis causis, quae corrigenda erant, correxit. In qua synodo Tolosa- 
nus episcopus * de iliatis criminibus canonicè expurgatur , et legatio pro restauranda C 
christianitate in Toletaua civitate , Rege Hispanorum supplicante, destinatur. 

Welpho Dux Italiae multa incendia et damnationes * ab Heinrico Rege, hoc in 
anno Longobardiam ingresso , patitur; sed, adhortatu domina? Machtildis sua? caris- 
simae conjugis, eidem Heinrico resistere, et in fidelitate S. Pétri persistere viriliter 
contendit. . . . 

Anno mxci. Dominus Papa eo tempore in partibus Campaniae morabatur, et ab 
omnibus catholicis debitâ reverentiâ colebatur , videlicet à Constantinopolitano 
Imperatore , et à Philippo Francorum Rege , aliisque diversorum regnorum prin- 
cipibus, tam ecclesiasticis quàm saecularibus, excepto Teutonicorum regno, ubi 
multi ex catholicis in partem excommunicatorum , avaritiâ decepti , sponte suâ se 
transtulerunt. Romani quoque turrim Crescentii , quae eatenus domino Papa? obe- 
diebat, dolo captara diruere tentaverunt. Dominus autem Papa facilè Romam cum D 
exercitu intrare et rebellium contumaciam domare potuisset, si non magis cum 
mansuetudine causam suam agere delegisset. 



(ab i nit ro septembris more suo deducto), indht. XIII, 
mense septembre , intravit Urbanus Papa in civitate 
Bari et consecravit Helias archiepiscopus { sic apud 
auctorem ) in civitate Bari, prid. kal, octob. Et in 
hal. octob. cedificavit confessionan S, JVicolai. 

(a) Anno 1090 quid egerit Urbanus, quse Ioca 
invberit, silente Bertoldo, aliunde investigavimus. 
Romam itaque, Iabente anno 1089, redierat Urba- 
nus ; tdque colligitur ex privilegio concesso Rainaido 
Remensi archiepiscopo , dato Romee per manus 
Johannis S..R. E. diac. card. anno Dom. incarn> 1089, 
indict. XIII , VIII kal, januarii , anno pontificatûs 
domni Urbani 11 Papa secundo. Apud Baluz. Miscell. 
t. VI, p. 37a. Gall. Christ, t. X, ; insir. col. 20, An 
ibi hyerueni transegerit, incertum. Verùm indidem- 
mense martio sequentis anni bullam emisit pro Rute» 
nensi S. Antonini cœnobio, datam Romat per mamiï 
Hosterculici preshyteri , vicem gèrent is- cancellarii , 
V kal. aprilis, anno Dom. topo, indict. XIII, ann» 
tertio D. Urbani Papa II, Apud Marten. 1. 1 Thes,- 
Anecdot. col. 248* Aliam quoque pro Majori- 
monasterio , die 16 aprilis, scriptam ver manum 
Gregorii scrinarii atque notarii sacri patatii. Datum 
Romee per manum Johannis S. R. E. diac. cardin. 
anno Dom. incarnat, topo , indict. XI II , pojitifî- 



catus D. Urbani Papa II tertio , xvi kal. maïi. 
Mabillonhis , t. V Annal. Bened. p. 272. Mense 
octobri, cum esset Salerni, Iiteras dédit Urso Ravel- 
lensi episcopo. Salerni per manus' Joannis S. R. E. 
diac. cardin. nonis octobris , indict. XI II [xiv], 
anno incarnat, Dom, topo , pontificatûs veri domini 
Urbani Papa II tertio. Ughelii, t. 1 Italie sacre , 
col. 1 1 83. Inde in Latium reversas, cùm esset A latrie 
Iiteras dédit Rainaido Pictavensi S. Cypriani ab- 
batt, IV nonas novembris. Quod etiam confirmât 
Ivo Carnot. episcopus , epist. 36, ubi ait : Necsatis 
tuentur vestram fraternitatem l'itéra domini Papa , 
quibus dictand'ts à latere intetfuimus : quem locum, 
in plerisque libris depravatum, à se restitutum putat 
Juretus. Verùm non à latere, sed Alatri legendum 
esse, ipso in notis refèrente Jureto , evincit ex cod. 
S, Germani Paris, et altero Thuano Mabillonîus , 
ibid. p. 291. Sub ejusdem mensis finem , vm kal. 
decembris, Capua versabatur Urbanus , unde scripsit 
ad clerum et populum Carnot. quibus Ivonem à se 
consecratum signtâcat, inter epist. Ivonis 1 et 2, 
et quidem anno 1090, non vero 1091 , uti demons- 
trat Pagius ad annum 1092, ntim. 4- Quid porrô 
praestiterit Urbanus usque ad concilium Beneven- 
tanum sequentis anni , nulla produnt documenta. 
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A E° iempore * Mantuani, diuturnâ obsidione ab Heinrico Rege jam per «uinum 
constricti, à domino suo Welphone Duce discesserunt, et se ac civitatem suam suo 
devastatori tradiderunt. Romani quoque Guibertum haeresiarcham, quem jamdudum 
expulerunt , iterum Romam intrare , et sanctam ecclesiam suis non beriedictioni- 
bus, sed maledictionibus infestare permiserunt 

Dominus Papa Urbanus generalem synodum Beneventi (a) collegit, et senten- 
tiam anathematis super Guibertum haeresiarcham et omnes ejus complices synodaii 
judicio confirmavit. 

Fridericus , Cornes [Moncionis] etMarchio[Suzae] ,111 kal. jul. requievit in pace.... 

WelphoDux Bajoariae in augusto mense Longobardiam ingredkur, ut Heinrico 
Régi reconciiiaretur , si ipse vellet permittere ut apostoiica sedes à Guiberto haere- 
siarcha invasa canonicè disponeretur, necnon si eidem Duci filioque ejus "Welphoni, 
B caeterisque eorum fautoribus , bona eorum reddere vellet , quae eis injustè abiata 
forent. Quam conditionem ilie noiuit adimplere : unde et Dux in Alemanniam 
non tardavit redire. Muiti tamen ex Alemannis Heinrico Régi reconciliati sunt , 
et excommunicationem sedis apostoiica? communem sibi cum Heinrico fecere. Dux 
autem iterum multos contra Heinricum ejusque fautores incitavit, utetiam novum 
Regem eligere décernèrent, si quorumdam pigritia srve malevolentia eos non 
impediret.... 

Juduitha, piae memoriae Marchionissa , nobilis génère, sed nobilior sanctitatè, 
uxor quondam Heremanni gloriosissimi Marchionis [ Badensis seu pagi Uffgaw ] , 
migravit ad Dominum , v kal. octobris. Ipsa enim cum marito suo religiosissimè 
vixit : post cujus obitum, xix annos in viduitateet sancta conversatione [ in mo* 
nasterio Ciuniacensi ] permansit. Demum ad dominum Papam Salernum perve- 
C nit ; ibique sub ejus obedientia decessit. 

Adalheïda, Taurinensis Comitissa, xiv kalendas januarii obiit. 

Anno Mxcu. Dominus Papa Natalem Domini in terra (b) S. Pétri, extra Romam, 



(a) Beneventanum concilium die 28 martii cele- 
bratum fait ex ms. cod. Rom. apad Labbeum Conc. 
t. X, col. 4^4 : Anno Dominical incarnat. MXCt , 
indict. XIV, V kal. aprilis, celebrata synodus Bene- 
venti présidente domino Papi Urbano, prcesentibus 
episcopis et-abbatibus, quorum numerus facile numerari 
monvotuit. Idem habet ex cod. Anianensi Baluzius 
de Concordia Sacerd. et Imper, lib. VIII , cap. 14. 
Cujos concilii tempore libertatis privilegium dédit 
Urbanus Romuaido Monopolitano episcopo, datum 
Beneventi per manus Jaannis S. R. E. diac. cardin. 
anno Dont, incarnat, 1091, indict. XIV , kal. aprilis, 
anno ponûficatûs D. Urbani Papa; II quarto. Ughelli, 
1. 1 Ital. sacrae, col. 963. Inde in Calabriam abiisse 
Urbanum discimus ex bullato diplomate pro monas- 
terio Liparitano, dat. Mileti, per manus Joannis 
S. R. E. diac. card. III nonas junii, indict. XVIII 
( cor. XIV ), incarnat. Dom. anno togi , pontificatûs 
verb D. Urbani Papa; Il quarto. Ibid. col. 776. At 
eum Beneventi reducent sub finem junii mensis 
exhibet Ughellus ibidem, t. III, col. 369 , datum 
Beneventi, iv kal. juin , per manus Joannis S. R. E. 
diac. card. indict XIV , anno Dom. incarnat, ropi , 
pontificatûs autem domini Urbani Papas IJ quarto. 
Deinde post dies très Capuae cùm versaretur, T arra- 
conensi ecclesiae metropoliticam dignitatem restituit 
diplomate data Capuœkal. junii, per manus Joannis 
S. R. E. diac. card. indict. IV [ XIV] , anno Domin. 
incarnat. ix>pr , pontificatûs autem D, Urbani JI anno 
quarto. Labbe, Concil. t. X, col. 428. Mense sep« 
tembri Salernum advenerat, ubi Cavensem eccle- 
siam multis exornavit privilegiis, datum Salemi, 
per manus Joannis S. R. E. diac. card. XVIII kal. 
octobris, indict. XIV, anno Dom. incarnat. MXCII 
( id est 1091, ut ex alîis chronicis notis iiquet), 
pontificatûs domini Urbani Pava II anno quarto, 
Ughellus, 1. 1 Italiae sacra;, col. 61 1 ; hem t. VII , 
col. 369. Salerni fortè reliquum anni transegit, nam 
eum aliô migrasse nullibi scriptum invenimus. 

(b) In Latio seu Campania Romana. Et quidem 
Anagnix versabatur medio mense martio anni 1092, 



ubi tuitionis privilegium concessit Madelmo S. So* 
phiae abbati apud Beneventum , datum Anagniœ, 
per manus Joannis S. R. E. diac. pridie idus martii, 
indict. XV, anno pontificatûs D. maximi Urbani II 
Papœ quinto , incamationis autem Domini nostri 
Patrisque a terni Jesu-Christi anno iq$2. Ughelli, 
.t. X, col. 495- Item Corneliacensi monasterio pri- 
vilegium , datum per manus Joannis diac. cardin» 
m id. aprilis, indict. XV, Anagniœ. T. V Ann. Ben. 
p. 297. Aliud item pro Daiberto Pisano archiep., 
datum Anagniœ per manum Joannis S, R. E. diac, 
card. x kal. mati, indict. XV, anno Dom. incarn. 
ioj)Z , pontificatûs verb D. Urbani Papa; II anno 
quinto. Ughelli, t. III Ital. sacre, col. 371. Mense 
octobri in Lncaniam seu Basilicatam advenisse 
Urbanum testis est Lupus Protospata, apud Murât, 
t. V Rerum Ital. p. 47 ; ait enim : Anno MXCllt 
(à mense septembri simul cum indictione incepto), 
indict. I, obiit Eugenia abbatissa S. Benedicti monas- 
terii Mattriensis t mense octobri ; et eodem mense 
Urbanus Papa venit in Materam , et applicuit in 
cœnobium S. Êustachii cum grandi plèbe hominum, 
Sed et Urbanus ipse apud Bahizium t. II Miscel. 
p. 166, et Sirmundum in notis ad epist. GofFridi 
V indocin. p. 82 : Anno Dam. incart-, MXCÏÏÏ, ponti- 
ficatûs nostri quinto > indict, I (anno proinde 1092), 
cùm essem in provincia Calabria, apud monasterium 
S. Mariât quod dicitur de Matina , monachi S.Al- 
blni. , . . conquesti sunt quod Vindocinenses fratres 
ecclesiam S. Clemenlis Credonensis.... violenter ablatam 
injuste detinerenU Qui cùm suis instrumentis et ratio- 
nibus causam suam defendere niterentur , primo die 
proclamationis tes diù et multùm ventilata nullo po- 
tuitfine terminari. Secundâ verb die similiter multùm 
discussa , ad nullum tamen est finem déducta. Die 
autem tertiâ, XII scilicet kal. decembris, residentibus 
nobis inAnglone civitate Apuliœ.. .. , re iterum diù et 
multùm inquisitâ , tandem inspirante Deo , lucidiùs 
eluxit in quam potiùs partem justhia declinaret Ù"c. 
Data Tarenti, VIII kal. decembris. Urbanum deinde 
in Latium redihse, testem habemus Bertoldum. 
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celebitivit. Nam Guibertus hxresiarcha ita se prope domum S. .Pétri incastellavit , A 
ut non facilè absque humani sanguinis effusione expelli Inde potuerit. Heinricus 
quoque impius Imperator in Longobardia jam biennio morabatur , ibique circum- 
quaque terram Welphonis Italici Ducis prxdâ, ferro et incendio devastare non 
cessavit, ut eumdem Ducem et prudentissimam ejus uxorem à fidelitate S. Pétri 
discedere, sibique adhxrere compelleret: sed frustra; nam Dux in sua sententia 
perstiti t , ipsique satis viriiiter restitit. ... 

Iterum principes Alemanniae ad defensionem sanctx matris ecclesix contra schis- 
maticos unanimiter convenerunt, sibique ad hoc negotium exsequendum fratrem 
[Gebehardi] Constantiensis episcopi Bertoidum [ Zaringensem ] Ducem toti us 
Sueviae constituerunt : qui nondum aliquem ducatum habuit, etsi jamdudum nomen 
Ducis habere consueverit (a).... 

In Longobardia Conradus , fiiius Heinrici Régis , bona Adelheïdx Comitissx g 
Taurinensis invasit , qux ejusdem Comitissx nepos [ Petrus de Lucelenburc ] , fiiius 
Friderici Comitis [Moncionis seu Barrensis ac Montis-Pelichardi ] , habere debuit. ■ 
Hic autem Cornes [Fridericus] sub habita sxculari , more S. Sebastiani, strenuis- 
simus miles Christi fuit, videlicet ecclesiasticx religionis ferventissimus amator et 
catholicx pacis indefessus propugnator. Hune venerabilis Papa Gregorius, hune 
B. Anselmus Lucensis episcopus, quasi unicum filium amaverunt. Hune clerici et 
monachi , immo omnes religiosi ferventissimè dilexerunt. Hic in fidelijate S. Pétri 
contra schismaticos usque ad mortem studiosissimè certavit, in cujus etiam festo de 
hujus vitx ergastulo ereptus , eidem in cœlesti patria creditur associât us. Erat autem 
fiiius dominx Sophix et Ludovici Comitis [ Montis-Pelichardi ac Moncionis ]., qux 
erat matertera Comitissx Machtildis, qux cum domino suo Welphone. Duce 
[ .Bajoarix ] in Italia contra schismaticos muitùm laboravit. Obiit autem prxdiçtus C 
Cornes in prxterito anno, id est Dominicx incarnat. MX ci , tertio kal. julias^in 
festo S. Pétri , et in crastinum , id est in solemnitate S. Pauii, sepelitur. Hujus ergo 
filium ex nepte dominx Adelheïdx susceptum Heinricus Rex cum filio exhxre- 
dare proposuit, terramque ejus hostiliter invadendo ac circumquaque devastando, 
etiam Fructuariensi monasterio multa mala intulit.... 

Beatrix soror Friderici Marchiônis [ ipsius de quo suprà, Comitis Moncionis ac 
Montis-Pelichardi ], et uxor qùondam Bertoldi Ducis [Zaringix], tandem post 
diuturnam infirmitatem à Domino misericorditer castigata etexaminata, felicissimè 
diem clausit extremum, vu kal, novembris, et in civitate Leucorum * ab epis- 
copo loci honorificè sepelitur 

Anno mxciii. Dominus Papa Urbanus Natalem Domini extra Romam, in terra 
S. Pétri, celebravit, eo quôd nondum Romam absque armata manu intrare potuerit, D 
Guibertistis quidem et excommunicatis muitùm adhuc ibi prxvalentibus , nec facilè 
se absque violentia inde expelli permittentibus. Ipse vero Guibertus eo tempore 
cum Imperatore suo Heinrico in Longobardia morabatur , et quidquid potuit cum 
ipso contra Ducem N/elphonem et ejus uxorem Machtildem S. Pétri fiiiam ma- 
chinabatur.... 

Nobilissima Comitissa Sophia [ filia Friderici II Lptharingix superioris 
Ducis ] , vidua Ludovici Comitis [ Moncionis et Montis - Pelichardi ] , mater 
pix memorix Beatricis Ducis [ Etrurix ] et Friderici Marchiônis [ Suzx ] , in 

(a) Hune Iocûm explicat anony mus qui fragmen- 
tum hhtoricum, ab anno 631 usque ad annum 1268, 
Scripsit, ab Urstisio editum t. Il Ker. German. p. 74, 
in hune modum: «AnnoDom. MCXXV, Heinricus 
» Imperator junior, in ordine Imperatorum quartus, 
» Regum vero quintus, apud Trajectum rébus hu- 
» manis exemptus, apud Spiram patribus suis appo- 
»sitùs est. Hujus sororem Agnètem pater suus 
» Heinricus Imperator cuidam Friderico de castrô 
» Stauffen, ob opem sibi ferendam, in matrimbnium 
«tradiderat, eique ducatum Alemanniae dederat, 
»quem Bertoldus de Zeringen ex nobilissimis opti- 
» matibus regni priùs possidendum acceperat , ut 
>i superiùs dictum est. Fridericus igitur Dux Suevo- 
»rum et gêner Imperatoris fâctus, Bertoldum pacem 
» petere coegit. Conditio autem pacis talis fuit , ut 
» Bertoldus ducatum exfestucaret, sic tamen ut 



» Turegum nobilissimum Suevis oppidum à manu 
» Imperatoris ei tenendum remaneret.... Bertoldus 
» igitur quamvis in hoc negotio Imperatori cesse- 
» rit , tamen strenuissimus. ac fbrtissimus fuit : qui 
» vacuum exinde nomen Ducis gerens, id quasi 
» hsereditarium posteris reliquit. Hic Bertoldus postea 
» AîoUesheim occisus est. Omnes enim usque ad 
» prxsentem diem Duces dictisunt, nullum ducatum 
«habentes, soloque nomine sine re participantes: 
»nisi quis ducatum esse dicat comitatum imer 
»Juram et Montem-Jovis , quem post mortem 
»\Pilhelmi Comitis [Burgundiae] fiiius suus Cun- 
» radus ab I mperatore Lothario suscepit ; vel à ducatu 
» Carentano , quem nunquam habuerint, Ducis 
»eos nomine honorandos contendat ; in aliis ta- 
» men rerum et honoris non parvà pollentes magni- 
» ficentiâ. » 
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A senectute bona , cùm jam multos filiorum videret , diem ciausit extremum. 

In Longobardia prudentissimi milites S. Pétri, "Welpho Duxet uxorejus Mach- 
tilda, jam triennio contra schismaticos viriiiter dimicantes, tandem muitùm contra 
ipsos, Deo opitulante , confortati sunt. Nam Cuonradus filius Heinrici Régis à 
pâtre discessit, et "Welphoni Duci , reiiquisque fideiibus S. Pétri, contra pat rem 
cum suis adjuvit. Civitates quoque de Longobardia , Mediolanum , Cremona t 
Lauda, Placentia, centra Heinricum in viginti annos conjuraverunt.... 

Metensis ecclesia et Tullensis et Virdunensis ab obediemia Egiiberti Trevirensis 
excommunicati discesserunt, eique non ampliùs obedituras apertissimè mandaverunt. 
Quorum Metenses , refutato episcopo * quem Heinricus els dare voluit , ipsi sibi * Addbato. 
canonicè calhoiicum pastorem * elegere , eumque à Gebehardo Constantiensi * Popponem, 
episcopo, sedis apostolicae legato, consecrari fecere, Vi katend. aprilis, in medio 
B Quadragesimae *. * An. 1093. 

Dominus Papa Urbanus generafem synodum centum penè episcoporum in Qua- 
dragesima ex diversis provinciis in Apulia (a) congregavit , et diversis ecclesiarum 
necessitatibus synodal! provisione competenter succurrere curavit. 

In Longobardia Cuonradus filius Heinrici Régis à pâtre dolo circumvenitur et 
capitur; sed Dei misericordiâ inde ereptus, à Mediolanensi archiepiscopo et retiquis 
fideiibus S. Pétri in Regem coronatur, annuente * Welphone Dùce Italiae et Mach- •-ttannitente. 
' tiidâ ejus carissimâ conjuge. Sed et pater ejusdem Ducis , Welpho Dux Bajoariae , non 
multô pôst ad eumdem noviter coronatum Regem in Longobardiam venit , eique cum 
filio suo fideliter adhaerere sategit. Heinricus verô pater Régis in quamdam muni- 
tionem se contulit , ibique diù absque regia dignitate moratus , nimioque dolore 
affectus , seipsum ( ut aiunt) morti tradere voluit; sed à suis preventus, ad efièc- 
C tum venire non potuit.... 

Hoc tempore uxor egregii Comitis [ Adalbertî de Calva] nomine Weliga, magni 
Ducis [ Lotharingiae inferioris] Godefridi filia, satis laudabiiiter cum viro suo in 
saeculo conversata, diem ciausit extremum, et, apud Hirsaugiense monasterium, 
quod ipsa potissimùm instituit.et amavit , satis honorificè sepelitur. 

Signum in sole factum est vu 1 kal. octobris ante meridiem, ut circulus quidam 
in ilio appareret, et ipse, âereno coelo, obscurissimè iuceret. Sed hoc inagis quidam 
eclipsin quàm signum fuisse putaverunt, praecipuè cùm luna esset vicesima octava 
eâ die. Nam egregius calculator dominus Heremannus Contractus etiam in vigesi- 
ma septima luna eclipsin accidisse scribit anno Domini mxxxiii.... 

Anno mxciv. Dominus Papa Urbanus Nativitatem Domini Roms solemniter 
celebravit, quamvis plures Guibertini in urbe adhuc latuerint, quos dominus Papa 
D absque militari manu non facilè potuit expellere. Maluit ergo eorum injuriam 
ad tempus tolerare , quàm Romanos cives armatâ manu inquietare. Guibertus 
autem hseresiarcha cum lmperatore s.uo apud Veronam eo tempore fuit, seque 
libenter papatum deserere simulavit , si aiio modo pax in ecclesia recuperari non 
potuerit.... 

Dominus Papa Romae prope Sanctam-Mariam-Nôvam (b), in quadam firmissima 



(a) Trojae, mense martio , habita fuit hcc syno* 
dus, prout ex mss. cod. eralt Labbeus, t. X Concil. 
coi. 493 • Anno Dom. incarnat. MXCitl , y idus 
tnartii , commit Troja in Apulia concilium episcb- 
porum feri LXXV , abbatum XII. Antequam inde 
discessisset Urbanus, Hteras dédit ad Narbonenses 
ecclesiae S. Pauli canonicos , Trojat , per manu s 
Johannis S. R. E. diac. cari, XIV kal. aprilis , 
indict. primâ , anno Dom. incam. topj, pontificatûs 
autem D. Urbani Papa II anno sexto. Inter instr. 
Gall. Christ, t. VI , col. 26. Verùm pro Trojat 
D. Vaissetus habet Romœ, ex archivo S. Pauli, t. II 
Hist. Occit. col. 331, inter instr. Urbanum hoc anno 
Beneventi moram fecisse discirtiusexdecretopro Ro> 
dulfo Turonensi archiep. contra Dolenses,anno se* 
quenti dato, apud Martcnium, t. III Thes. Anecdot. 
col. 879. Ait enim pontifex : Dolensis siquidem 
episcopus Rolandus anno Dom. incarnat. JUXCIII , 
ad nostram prœsentiam veniens , pallium quasi Bri* 
tannorum archiepiscopus expeûvit. . . . Veniens post 
hafcadnos, dutn Beneventi essemus , tua strtnuhas , 



carissime frater Ràduljè Turonensis archiepiscope, Ùf r. 
Ceperani, qui locus est in Lario dieecesis Verulan* 
ad Lirim fl. degebat Urbanus cùm priVilegium dédit 
pro Monasterio-novo Pirtayensi , uti ex archive 
ejusdem Ioci descripsit Ruinartius, t. III Oper. 
posthum. p. 139. Nam inter instr. novissimte Gall. 
Christ, t. Il , col. 3 56 , locus mansit vacuus : Datum..,. 
per manus Johannis S. R. E. diac. card. XVI kal. 
novembres , indict. I , anno Domin. incarnat, topj , 
pontificatûs autem D. Urbani Papa II anno sexto. 
Nec multô pèst contigisse credimus , quod Eudoni 
Normannis dapifero significat Ivo Carnot. episc. 
epist. 27 : De ipso verb Papa, de quo quasiisti , hoc 
tibi duo, quia mense novembri cum eo Romam paci- 
fiée intravi f mense januario ibi eum dimisi ; ibi adhuc 
moratur , et adversariis Romana ecclesia , quantum 
Deo donante pravalet, oUuctatur. Quœ verba cum 
Bertoldi Verbis ad an. 1094 apprimè conveniunt. 

(b) Ibi ab Urbano in episcopum consecratus fuit 
Lambertus Atrebatensis , apud Sanctam-Mariam- 
Nôvam, anno Dei Christi MX CI 11 (more Gallico à 
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rnunjtione morabatur. Sed Guibertini turrim Crescentii obtinentes , adhuc iiberum A 
viatoribus transitum ad Papam per pontem Tiberis nondum permiserunt : nam 
abbatem quemdam de cella S. Pétri in Alemannia, à Gebehardo Constantiensium 
et à fratre ejus Duce Bertoldo [Zaringio] ad Papam directum, dum per illum 
pontem transire vellet, in captione detinuerunt. 

Welpho Dux Bajoarix firmissimam pacem cum Alèmannico Duce Bertoldp et 
reiiquis Aiemannix principibus usque Bajoariam , immo usque ad Ungariam propa- 
gavit. Francia quoque Teutonica et Alsatia eamdem pacem suis partibus se obser- 
vaturas juramento decreverunt. Hxc tamen pax in Alemannia maxime invaluit, 
eo.quôd principes ejus, quisque in sua potestate justitiam facere non cessaverit : 
quod reliquae provincix nondum facere decreverint. Et prxcipuè Dux Bertoldus ad 
faciendam justitiam in ducatu Aiemanniae adeô exarsit, ut in observatione justitix 
omnes prxdecessores suos penè vicerit, et de hoc omnium ora pio rumore comple- B 
.verit. Magnam tamen difficujtatem adhuc in iiiis partibus sancta mater in devi- 
tatione excommunicatorum perpessa est, quas utique vix devitare posset, si non 
jamdudum dominus Papa sententiam excommunicationis quodammodo cum apos- 
tolica auetoritate temperasset. Nam muitos ipso more prxdecessoris sui venerabiiis 
Papae Gregorii de excommunicatione seclusit, videlicet viatores, rusticos, servos et 
ancilias , uxores.et filios , quos tamen peryersa voiuntas eodem vincuio excommu- 
nicationis non astrinxerit. 

Gebehardus Constantiensis ecciesix episcopus magnam synodum Constantix, in 

* An. 1094. hebdomada majore ante Pascha *, cum abbatibus et clericis innumerabilibus, et cum 

prxdictis Ducibus et reiiquis Aiemannix principibus canonicè celebravit , ibique 

muita qux corrigenda erant, çorrexit Nam legatus fuit sedis apostolicx per 

totam Teutonicam terram usquequaque C 

* Aumn. In Galliarum civitate quam Ostionem * vulgariter dicunt, congregatum est géné- 

rale concilium à venerando Hugone Lugdunensi archiepiscopo et sedis apostolicx 
iegato, cum archiepiscopis , episcopis et abbatibus diversarum provinciarum , xvn 
kal. novembris , in quo conciiio renovata est excommunicatio in Heinricum Re- 
gem, et in Guibertum sedis apostolicx invasorem, et in omnes eorum complices. 
Item Rex Galliarum Philippus excommunicatus est , eo quod vivente uxore suâ 
alteram superinduxerit. Item simoniaca hxresis et incontinentia sacerdotum sub 
excommunicatione damnata est. Item monachis interdictum est in eodem conciiio, 
ne parochialium sacerdotum officia in parochiis usurpent. Hxc, inquam, omniaibi 
sunt constituta et apostolicâ legatione firmata. 

Adalbertus Cornes de Calva, juvenis bonx indolis, obiit 111 nonas decembris. 

In Alsatia magister Manegoidus de Lutenbach mirabiliter ecclesiasticam religio- D 
nem, jamdudum inillis partibus extinctam, Deo miserante reaccendit. Nam, inva- 
lescente apud illos diuturnâ rrlortalitate , omnes penè majores et militares illius 
provincix ad ipsum catervatim convenere , et de excommunicatione per potesta- 
tem ipsi à domino Papa concessam absoiuti , et de reiiquis eorum peccatis acceptâ 

Paschate inchoato, seu 1094), Xiv kal.aprilis,quct »ubi eura penè omnibus temporafibns bonis nuda- 

tunc JDominica Laetare Jérusalem habebatur, ia est »tum, et alieno sére nimis oppressum inveni. Ibi 

Dominica quart a Quadragesimae , quz an. 1094 «per Quadragesimam mansi cum illo ; et, si fat 

die 19 martii contigit. Baiuzius, Miscell. t. V, »est profiteri veritatem, ejus onera ia quantum 

p. 258. Inde priviTegium reportavit Lambertus, «potui caritatis humeris supportavi. Quindecim 

datum Rotnat per manum Johannis S. R. E. diac. » verà diebus ante Pascha Ferruchius , quem Late- 

card. x ktd, aprilis , indict. 11 , anno Domïnicce »ranensis palatii custodem Guilbertus fecerat, per 

incarnat. MXCIII ,pontificatûs autem D. Urbani II » internuncios iocutus est cum domino Papa, quae- 

Papce septimo. Ibid. p. 268. Sed et Goffridus Vin- »rens ab eo pecuniam, et ipse redderet illi turrim 

docinensis abbas, epist. 8 lib. I, ad Paschalem II » et domum illam. Unde dominus Papa cum epis- 

Papam : « Primo anno, inquit, quo, Deo volente » copis et cardinalibus qui secum erant Iocutus, ab 

» vel permittente , nomen abbatis suscepi , audivi » ipsis pecuniam quxsivit : sed modicum quid apud 

»piae recordationis dominum Papam Urbanum in »ipsos, quoniam persecutione et paupertate simul 

»domo Johannis Fricapanem Iatitare, et contra » premebantur , invenire potuit. Quem ego, cùm 

» Guibertistamhaeresim viriliter laborare. Licètlocus »non solùm tristem, verum etiam prae nimia an- 

» noster pauper esset , Romam tamen veni , illius » gustia lacrymantem conspexissem , cœpi et ipse 

» persécution um et laborum volens particeps fieri, et »nere, et flens accessi ad eum dicens ut securè 

» suam pro posse meo desiderans supplere inopiam :' » cum Ferruchio iniret pactum. Ibi aurum et argen- 

»quod et Dei gratiâ feci. Mala qua; in itinere et »tum, nummos, mulas et equos expendi : et sic 

»in civitate passus sum, nostrorum per omnia, ne » Lateranense habuimus et intravimus palatium. Ubi 

«agnoscerer, factus famulus famuiorum, longum » ego primus osculatus sum domini Papx pedem , 

» est enarrare. Quasi alter N'icodemus ad dominum » in sede videlicet apostolica , in qua longè antè 

» Papam in domum prsdicti Johannis nocte veni : » catholicus non sederat Papa. » 

pœnitentiâ, 
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A pœnitentiâ , per eum absolvi non cessaverunt. Hi omnes domino Papae Urbano 
deinceps fideliter obedire decreverunt, unde et officia simoniacorum et incontinen- 
tium presbyterorum penitùs recîpere noiuerunt. Hujus autem obediemiae dominus 
Manegoidus maxima causa fuit : unde et magnam invidiam sibi apud perfidos 
excitavit , quam tamen pro minimo reputavit , quia pro Deo contemni etiam glo- 
riosissimum esse non dubitavit. 

Anno mxcv. Dominus Papa Urbanus jamdudum (a) de Roma profectus, Nata- 
lem Domini in Tuscia gloriosissimè celebravit : in qua provincia Pisanus episcopus 
Dagobertus ei studiosissimè servivit , quem ipse jamdudum archiépiscopal! paliio 
et potestate sublimavit , quod eatenus Pisanensis sedis episcopus habere non con- 
sttevit. 

Heinricus autem Rex dictus eotempore in Longobardia morabatur, penè omni 
B regiâ dignitate privatus : nam filius ejus Cuonradus, jamdudum in Regem corona- 

tus, se ab ilio * penitùs separavit , et dominae Machtildae reliquisque fidelibus S. Pétri * Ed. Ma. 
firmiter conjunctus , totum robur paterni exercitûs in Longobardia obtinuit. 

Welpho filius Welphonis Ducis Bajoariae, à conjugio dominae Mathildis se peni- 
tùs sequestravit, asserens illam à se omnino immunem permansisse : quod ipsa in 
perpetuum reticuisset , si non ipse prior illud satis inconsideratè pubiicasset. Unde 
pater ipsius in Longobardiam nimis irato animo pervenit , et frustrà diù muliùm- 
que pro hujusmodi reconciliatione laboravit. Ipsum etiam Heinricum sibi in adju- 
torium ascivit contra dominam Machtildam , ut ipsam bona sua filio ejus dare 
compelleret, quamvis nondum illam in maritali opère cognosceret : unde diù frustrà 
iaboratum est. 

Dominus Papa , Deo et S. Petro prospérante, jam penè ubique prxvaluit, et in 
C média Longobardia in civitate Placentina , inter ipsos schismaticos et contra 
ipsos generalem synodum condixit, ad quam episcopos Italiae, Burgundiae, Franciae, 
Alemanniae, Bajoariae, aliarumque provinciarum , canonicâ et apostolicâ auctoritate 
missis literis convocavit. Facta est autem haec synodus circa mediam Quadrage- 
simam * Placentiae, ad quam synodum muititudo tam innumerabilis confluxit, ut *An, 1095. 
nequaquam in qualibet ecclesia illius loci posset comprehendi : unde et dominus 

Papa extra urbem in campo illam celebrare compulsus est 

Ad hanc synodum Philippus Rex Galiiarum legationem suam direxit, seque 
ad illam iter incepisse, sed legitimis sociis se impeditum fuisse, mandavit : unde 

(a) Urbanus Roma adhuc versabatur die 29 ju- 
nii 1094, quo die privilegium concessit monasterio 
Montis - belli prope Placentiam , datum Roma , 
III kal. julii, anno Dont. lopf, indict. II, ponti- 
ficatùs domni Urbani II Papœ jymw.Petrus -Maria 
Campi, Ist. ecclet. di Piacenja , p. 523. Mense 
vero octobri Pisis , prout discimus ex literis ad cle- 
rutn et populum Lemovicensem , apud Baluz. Mise, 
t. VI, p. 409» datis Pisis, vi idus octobris, ab 
Humbaîdo quidem episcopo falsatis, id est aliarum 
Joco suppositis, sed quibus,quoad locum et tempus, 
credere fas est. 

(b) Quse loca inviserit Pontifex antequam Pla- 
centiam adiret, non ita certo coiiigere datur. Pan- 
dulfus Pisanus in vita Urbani , t. III Rerum Ital. 
p. 352, inter alia concilia ab eo celebrata unum 
commémorât apud Guardestallum in Longobardia, 
quod ad anni 1094 finem revocat Sigonius ; tum 
subjungit Urbanum inde profectum magnifico appa- 
ratu Canuzii à Mathilde Comitissa exceptum fuisse. 
Verùm altum de his apud veteres silentium. Certè 
Placentiam pergens Urbanus Cremonam adiit , 
indeque bullam edidit pro monasterio S. yEgidii 
in Valle-Flaviana , à patribus concilii Placentini 
confirmatam , datamper manum Johannis S. R. E. 
diac. card. Cremonœ , XII kal. martii, indict. III , 
anno ab incarn. Dont. 1095, pontificatùs verb D. Urbani 
Papœ septimo. Baluz. t. VI Miscell. p. 383. Gall. 
Christ, t. VI, instr. col. 182. Dein kalendis martii , 
anno Dont, incarnat. MXCV , indict. III , celebrata 
est Placentiae synodus , présidente domino Urbano 
Papâ cutn episcopis et abbatibus , tam Galiiarum 
quam et Longobardia; et Tuscia; , ut ex ms. Barberino 
eruit Labbcus , t. X Concil. col. J03. Placentiae 

Tom. XIV. Rrrr 



aliquantulam moram fecit Urbanus ; ibt quippe pri- 
vilegium dédit monasterio Cluniacensi , datum. 
Placentiat, per manum Johannis S. R. E. diac. card. 
XVII kal. aprilis, indict. III , anno Dom, incarn. 
MXCV , pontificatùs autem D. Urbani II Papa; 
octavo. Biblioth. Cluniac. col. 5 1 8. Item aliud apud 
Duchesne, Hist. des cardinaux Fran. t. II, p. 40, 
ubi iegitur , Actum Placentiat. . . . pridit, nonas 
aprilis, indictione III ifc. ut in superiori. Inde 
Cremonam rediit IV idus aprilis , ut habçt Bertol- 
dus, nec inde discesserat XVII kal. maii, ex instru- 
mente edito 1. 1 noviss. Gall. Christ, col. 119. Me- 
diolani magnam mensis maii partent exegit Urbanus : 
quod pluribus evincitur documentis , unoque diplo- 
mate inter instr. Hist. Lothar. D. Caimet , t. III , 
col. 3 7 , dat. Mediolani, per manum Joannis S. R. E, 
card. VII kal.junii, indict. 1 1 1 , pontificatùs autem 
D. Urbani II Papœ anno octavo. Caroius Hugo in 
praef. ad Monumenta sacrx antiquit. p. 1 3 , annum 
addit MXCVI more Pisano inchoatum. Mediolano 
Comum divertisse Urbanum tradit Sigonius, ibique 
tertiâ die junii ecclesiam S. Abundii dedicasse. Inde 
progressus pervenit Vercellas , uti colligitur ex His- 
toria Hierosolymitana Alberti Aquensis. Kalendis 
autem julii , anno Dom. incarnat. MXCVI ( 1095 ), 
dedicata est Astensis ecclesia à D. Urbano Papa , 
apud Ughellum, t. IV Ital. sacne, col. 359. Unde 
emendandus Dunodius in Hist. Sequanorum , t. II , 
p. £8j,dipIoma referens pro ecclesia Vesontionensi, 
datum apud Ostiam ( corr. Astam , Asti ) , per manum 
Joannis S. R. E. card. V kal. julii, indict. III , 
anno Domin. incarnat. MXCVI ( 1095 ), pontificatùs 
auum D. Urbani II Papœ octavo. 
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♦ An. io 9 j. inducias sibi usque in Pentecosten * apud dominum Papam , synodo intercedente , A 
impetravit. Dominus autetn Hugo Lugdunensis archiepiscopus , ad eamdem syno- 
dum vocatus , ab officio suspenditur , eo quôd ipse non venerit , nec legatum cum 
canonica excusatione illuc pro se direxerit. 

Item legatio Constantinopolitani Imperatoris ad hanc synodum pervenit, qui 
dominum Papam omnesque Christi fidèles suppiiciter imploravit, ut aiiquod auxi- 
lium sibi contra paganos pro defensione sanctae ecclesiae conferrent , quam paganî 
jam penè in HHs partibus deleverant , qui partes iiias usque ad muros Constantino- 
politanx civitatis obtinuerant. Ad hoc ergo auxilium dominus Papa muitos incitavit , 
ut etiam jurejurando promitterent se illuc, Deo annuente, ituros, et eidem Impe- 
ratori contra paganos , pro posse suo, fidelissimum adjutorium collaturos 

Cuonradus Rex , filius Heinrici , domino Papae Urbano Cremonam venienti 
obviàm pfogreditur , eique stratoris officiutn exhibuit iv idus apriiis. Deinde fecit B 
ei fidelitatem juramento de vita, de membris, et de papatu Romano. Dominus 
autem Papa in filium sanctae Romanae ecclesiae recepit ilium , eique consilium et 
adjutorium ad obtinendum regnum et ad coronam imperii acquirendam coram 
populo firmissimè promisit, salvâ quidem justitiâ illius ecclesiae et statutis apos- 
tolicis , maximè de investituris in spiritualibus officiis à laïco non usurpandis. 

"Welpho Dux Bajoariae cum filio suo "Welphone tandem de Longobardia in Ale- 
manniam rediit, muhùmque de restitutione Heinrici in regnum ,-quamvis de ana- 
themate non absolutum , cum principibus regni frustrà laboravit. Nam et fautores 
Heinrici non facilè ejus persuasioni crediderunt : catholici autem excommunica- 
tionem et perjurium incurrere timuerunt , si reciperent Heinricum , quem sub 
excommunicatione communiter abjuraverunt. 

Cuonradus vero Rex cum regio apparatu in Tusciam Pisas perrexit , ibique C 
♦MathiMem. sponsam suâm*, filiam Rogerii Ducis de Siciiia, adhuc admodum parvulam, cum 
inaudita pecunia sibi oblatam recepit. 

Dominus Papa, rébus in Longobardia bene dispositis, in Gallias marino (a) 



{a) Errât Bertoldus. Urbanus eni m, qui kakndis 
julii Astae versabatur , nequaqu-m mare ingressus 
est; sed, evasis Alpibui , ut liabet Willelmus Mal- 
mesb. tomo nostro XIII, p. 6, Prnarioio in Gallias 
intravit. Et Albertus Aquensù, lib. 1 Hist. Hierosol. 
Transactis ,_ \nq\ih,Alpibus, conventum totius occi- 
dentatis Francïa , et concilium apud Podium civita- 
tem Sancta Maria fieri decrevit. in Aniciensi quoque 
S. Pétri chronico legitur : In iilis diebus Papa Ur- 
banus ab vrbe Roma egressas, perltatiam celebrando 
Concilia , ptr arduas Alpes et ceisa promontoria venit 
in Gallias , conquerenac fidelibus vins de sepuicro 
Domini &c. Tomo nostro XII , p. 347. Antéquam 
vero Aniciutn subiret , Valentinensem ecclesiam 
dedicavit , an no ab incarnat. Dont, milleshno nona- 
gesimo. . . . nouas augusti, ut habet vêtus inscriptio 
iiteris uncialibus lapidi insculpta , quam représentât 
Ruinartiùs in Urbani vrut, p. 191. Anicio, ubi 
festam Assumptionis B. Maris exegerat, digressus, 
ecclesiae Cass-Dei dedicationem peregit die 1 8 au- 
gusti. Facta est autem dedicationis hujus solemnitas 
XV kal, septembris, prasentibus et cooperanùbus 
D. Papal Urbano rèvtrendis episcopis, Hugone Lag- 
dunensi, Aidtéerlo Bkuricensi , Ainato Bardigaltnsi , 
Durand» Arvernensi , Hugone Gratianopolitano , 
Giraido Caatrrcensi , Johanne Portuensi , Daibtrto 
Pisano ,Brunone Signiensi. Ex veteri nocitia ibid. 
p. 193. £ Casa-Dei in Septimaniam iter deflexit 
Urbanus , ipso docente in instrumento pro cœnobio 
S. ytgidii in Valk-Flaviana , c. VI Gall. Christ. 
<:ol. 1 84. , ubi ait : Gratta supernœ miserationi tam 
ptr nos -qvkm et per vestram religionem agenda sunt, 
■quia nos ad vestrum ctenobium pervenire , et unà vobis- 
cum B. Egktii solemnhatem{ die 1 septembris ) célé- 
brant disposait. . . . Datant Avenione , per maman 
Johannk S. fi. E. diac. card.pridie idus septembris, 
indict. III, anno Dom. incarnat. MXCVJ ( 1095 ), 
pontificatûs autem D. Urbani II Papa anno octavo. 
Priusquam inde discederet, buliam emisitad Casae- 
Dei monachos , datam apud burgum S. Egidii, per 



manus Johannis S. fi. E. diac. card. vm idus sep- 
tembris, anno Dom, incam. mxcv , pontificatûs autan 
D. Urbani II Papa anno octavo. Mabillon. t. V 
Annal. Ben. p. 337. Post dies quatuor, Urbanus II , 
anno incam. Dom. MXCVI ( 1095 ), sui autem pon- 
tificatûs VJII, indict. III , tertio idus septembris, 
per castrum Tarasconem transitum habuit , ibique 
pradium ad portas cas tri rjusdem , quod Stephania 
Comithsa cogncmento Dulcis , pro anima filii sui 
Bertranni Comitis , . . . B. Victori Massiliensis mo- 
nasierii , necnon veneraéili fiichardo abbati et suc- 
oessoribus ejus , ad construendam ecclesiam et cime- 
terrum in perpttuum jus possidendum contulerat, sua 
auctoritatis Cargittone confirmavit. Ampliss. Collect. 
t. I, col. 557. Avenione agebat jaridie idus {12] 
septembris , ex diplomate superius memorato pro 
yfegidianis ; atque etiam die 1 5 , ex alio ejus diplo- 
mate in ter instr. Gall. Christ, noviss. 1. 1, col. 141 , 
data Avenione, per manom Joannis S. fi. E. diac. 
tard. XVII kaL octobris ,■ indict. III, anno Dom. 
incam. MXCVI { 1 09 j) , pontifie, autem D. Urbani II 
anno octavo. Inde contra Kbodanum progressus , 
cùm esset Tricastri , buliam dédit pro canonicis 
S. Rufi, per maman Joarmis S. fi. E. diac. card. 
indict. III, XIII kal. octob. anno D. incarn. MXCVI 
^1095), pontificatûs vero D. Urbani II Papa octavo. 
Theodori Pœnitent. t. II , p. 614. Gall. Christ, vêtus, 
t. IV, p. 8oi. Dein Viennâ et Lugduno eum per- 
transrsse , etsi nulfis constet documentis , verisimile 
est, antéquam Matisconem perveniret, ubi cano- 
nicis S. Pétri privriegium concessit, anno ab incam. 
Dom, MXCVI, die xvilmensis octobris, apud Ma- 
tisconem. Roinart. t. Ili Oper. posthum. p. 366. 
Postridie Ciunraci existens , Landrico Matiscon. 
episcop. tuhionem apostoiies sedis induisit, diplo- 
mate data Cluniaci, per manus Johannis S. fi. E. 
diac. card. XV kal. novembris , indict. lit , anno Dom. 
incarn. MXCVI (-1095), pontifie, autem D. Urbani II 
Papa octavo. Ibid. p. 369. Cluniaci anno incarnat, 
Dom. MXCV, indict. III , VIII kal. novembris , 



Digitized by 



Googk 



G EST A URBÀNI II PAP,E. 683 

A itinere ccepit divertere, et ad Sanctam Mariam ad Podium in Assumptione* ipsius 
pervenit, synodumque ad Montem-clarum in octavam S. Martini apostolicâ aucto- 
ritate condixit, ad quam diversarum provinciarum episcopos, missis literis, cano- 
nicâ vocatione invitavit. 

Lutolfus sanctissimi Leonis (IX) Papae fiiius , sanctaeque TuIIensis ecclesiae 
decanus , monasierium clericorum quod canonicum Romani cognominant , prope 
eamdem civitatem construxit , in quo clericos secundùm reguiam S. Augustini vivere 
professos congregavit, quibus et praepositum ejusdem professionis praefecit : quem 
episcopus loci in abbatem eidem congregationi solemniter consecravit. Est enim 
consuetudo in iilis partibus, utpraepositi congregationum hujusmodi abbates nomi- 
nentur, et in abbates consecrentur, hoc tantùm excepto quod bacuios non portant. 
Dominus quoque Papa Urbanus eidem loco privilegium fecit, in quo firmissimè 

B decrevit ut cierici illius loci reguiam S. Augustini in perpetuum custodiant , et 
deinceps libertatem eiigendi abbatis semper obtineant. Est autem iilud monaste- 
rium in honorem S. Leonis Papae speciaiiter constructum , et ecclesia in ejusdem 
Apostoiici honorem [solemniter] dedicata. Datum est hoc privilegium in Longobar- 
dia venerabili Lutoifo à domino Papa, anno Dominicae incarnat, mxcv...:. 

In Gailiis ad Ciarum-montem generalis synodus à domino Papa in octava S. Mar- 
tini (a) congregata est, in qua xm archiepiscopi cum eorum sufîraganeis fuerunt, 
et ccv pastorales virgae numeratae sunt. In hac synodo dominus Papa eadem statuta 
quae in praeterita synodo Placentina confirmavit ; insuper et Philippum Regem 
Francorum excommunicavit, eo quod, propriâ uxpre dimissâ, militis sui uxorem 
sibi in conjugium sociavit. Ibi etiam aliam synodum in tertiam subsequentis Qua* 
dragesimae hebdomadam Turonis celebrandam denunciavit. 

C Aiino mxcvi. Dominus Papa Arelati (b) diem Dominicae Nativitatis cum diver- 
sarum provinciarum episcopis gioriosissimè celebravit 

dominus et venerabili s Urbanus II sacravit altare abbas Urbanum Papam post Claromontense conci- 
primum et tnajus novi nostri monasterii i?c, in Bibl. lium Aureliacum devexit. Mabillon. Analect. p. 350. 
Cluniac. col. 518. Ciuniaco egressus , apud Silvi- Dehinc Lemovicensem provinciam ingressus , in 
niacum prope Moiinas ferèperdies octo moratus est. festo S. Thomas (21 decembris) U^erchiae hospitatus 
Mabillon. t. V Annal. Bened. p. 655. Cujus loci est; X kal. januarii Lemovicas devenit y missam de 
monachis gratum se exhibuit diplomate dato apud galli canlu Dominicae Nativitatis in ecclesia Puella- 
Monticulum [ le Montet ] , per manum Joannis rum S. Mariai , quae dicitur ad Reguiam , decantavit ; 
S. R.E. diac. cardin. idibus novembris , indict. III , missam de luce in basilica regali apud S. Martialem 
anno Dom. incarn. MXCV II ( corr. 1006 pro iopj), celebravit ; inde triumphaliter coronatus , ad stdem apos- 
pontificatûs autem D. Papas Urbani octavo. Biblioth. tolicam episcopalem rediit , ubi religua solemnitatis 
Cluniac. col. 309. Inde Ciarum-montem pervenit, officia peregit. Alterâ die quai est post festum Innocen- 
ubi conciiium celebrandum indixerat. tium , cathedralem ecclesiam in honore proto-martyris 

(a) Ms. cod. Cencii camerarii apud Labbeum , Stephani dedicavit ; sequenti die quievit. Pridie kal. 
t. X Concil. col. 588 :Anno Dom. incarn. MXCV januarii basilicam regalem (id est S. Martialis ) in 
(aliàs MXCVI ), indict. IV, XIV kal. decembris, cele- honorem Salvatoris mundi consecravit, ejusque anti- 
brata est apud Ciarum-montem Arverniae synodus, quam libertatem nobilemque prœrogativam novis pri- 
présidente domino Urbano Papâ , considentibus diver- vilegiis roboravit. Gaufridus Vosiensis , cap. 27, 
sarum provinciarum archiepiscopis numéro Xi l , cum tomo nostro XII, p. 4^8. 

episcopis LXXX , abbat'wus innumetis. Ea in urbe (b) Quantum errât Bertoldus ! Urbanus enim Le* 
adhuc agebat Urbanus die I decembris, quo bullam movicis eam solemnitatem egit, ut mox dicebamus; 
dédit de primatu Lugdunensi, opu</ Ciarum-montem, peractisque in monasterio S. Martialis diebus octo, 
per manum Johannis S. R. E. diac. card. kal. decem- Carofum f Charroux ] contendit, ubi Dominicum 
bris, indict. III, anno Dom. incarnat. MXCV, altare consecravit. Facta sunt haec IV idus januarii, 
pontificatûs autem D. Urbani JI Papce anno octavo. feriâ scilicet quintâ , quœ tune ante B. H ilarii festum 
Concil. t. X, col. 519. Claro- monte digressus , fuit, anno ai incarnat. Dom. MXCV l , pontificatûs 
Celsinianensem ecclesiam [SoucillangesJ cum magna D. Urbani II Papas anno octavo. Martene , t. I 
auctoritate et devotione , III nonas decembris, dedi- Thes. Anecdot. col. 272. Anno MXCVI, Urbanus 
cavit. Tomo nostro XIII, p. 727. Inde Brivatam Papaveniens adfestivitatemS. //i/ar/i ( 14 januarii ) 
[ Brioude ] profectus , Cluniacensibus altaria et fuit Pictavis,et benedixitmonasterium novumvikal. 
ecclesias cum decimis asseruit, datum apud Bri- februarii. Post haie perrexit Andegavis. ha chronicon 
vatam oppidum, per manum Joannis S. R. E. diac. Malleac. tomo nostro XII , p. 403. Appropinquante 
cardin, nonis decembris , indict. m , anno Dom. igitur Quadragesimâ , venit Andegavum Papa Urba- 
incarn. MXCVI ( 1095 ), pontifie, verb D. Urbani II nus, et admonuit gentem nostram ut irent Jerusa- 
Papat octavo. Bullarium Cluniac. p. 26. Post hsec lem.... Tune in Septuagesjma (quae fuit 10 februarii) 
ad S. Flori oppidum pervenit, bonaque Parthenonis dedicata est ecclesia S. JVicolai ab ipso Papa. Fulco 
Marciniacensis confirmavit , datum apud oppidum Cornes Andegav. in Fragm. hist. ibid. p. 491. Consti- 
S. Flori, per manum Joannis S. R. E. diac. card. tuit etiam, pergit Cornes, idem Apostolicus et edicto 
indict. 111 , anno Dom. incarnat. MXCVI ( 1095), jussit , ut in eodem termino quo dedicationem fecerat , 
pontifie, autem D. Urbani II Papas octavo, Vil idus indictum publicum celebraretur, if c. diplomate dato 
decembris. Biblioth. Cluniac. in notis , col. 86. Ibi apud Sableulium , per manum Joannis S. R, E. diac. 
dum consisteret , Joannes Portuensis episc. viarum card. XVI kal, martii, indict. IV ,an. Dom. MXCV I , 
socius, morti debitum solvit. Baluz. in notis ad vitas pontificatûs autem D. Urbani II Papas octavo, Galiia 
PaparumAvenion.p.740. Inde Petrus Aureliacensis Christ, vêtus, t. IV, p. 689. Cenomanis post hac 
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In tertiahebdomada* Quadrageshn»^ dominas Papa synodum celebravit cum A 
diversarum episcopis provirtciarum in çivitate Turonensi , ubi herum suorum prae- 
leritorum statuta conciliorum generalis synodi assensione roboravit , et non rmilto 
pôst episcopum ? Strazburgensem , de excommunicatione resipiscentem , receph in 
comtnunionem , ita tamen ut de iilatis criminibus se expurgaret. 

His temporibus, maxima multitudo de Italia et omni Galtia et Germania Hiero- 
solymam contra paganos, ut liberarent christianos, ire ccepit : cujus expéditions 
dominus Papa maximus auctor fuit; nam et in praeteritis synodis studiosissimè 
omnes de hac expeditione promovit, eamque eis in remissionem omnium peccato- 
rum faciendam firmissimè commendavit* Omnes quoque qui se ad hoc iter devo- 
verunt, signo crucis se ipsos in vestibus notare fecit , quod etiam signum quibusdam 
in ipsa carne notatum apparuit : unde et à quampluribus Dei ordinatione et inspira- 
tione ipsum iter inceptum fuisse credebatur. Nimiùm tamen simpticher innumera- B 
biiis multitudo pupuiarium iter iliud arripuk, qui nuiio modo se ad taie periculum 
pneparare norerunt et potuerunt : unde et eorum non parva pars [in Hungaria] 
occubuit.... Non eratautem mirum quod propositum iter ad Hierosolymam expiera 
non potuerunt, quia non tali humilitateet devotione, ut deberent, illud iter adorsi 
sunt. Nam et plures apostats* in comitatu suo habuerunt, qui, abjecto religionis 
habitu , cum illis militare proposuerunt. Sed et innumerabiles feminas secum ba- 
bere non timueruht, qu« naturalem habiturn in virilem nefariè mutaverunt, cum 
quibus fornicati sunt; in quo Deum mirabiliter, sicut Israeliticus populus quon- 
dam , offenderunt : unde post labores, pericula et mortes , tandem cùm Ungariam 
Al. inaaè. non permitterentur intrare , domum mactè * cum magna tristitia cœperunt repedare. 

Hoc anno in quibusdam civitatibus Judaei magnâ caede trucidati sunt ab his qui 
Hieroscdymam petierunt , ita dico ut apud Spiram fugientes in palatium Régis et C 



triduum fecit , ut in Actis Cenoman. episcoporum 
légitur torao nostro XII , p. j45« Vindocini, IV hal. 
manias , consecravit Urbanus Papa Crucifixum 
S. Trinitatis Vindocinensis coenobii. Ibid. p. 486. 
Turonos inennte martio advenit, quippe VI idus 
martii, octavo adventûs tut die, dedicationem Ma- 
joris-monasterii peregit , ut videre est in notitia à 
nobis édita t. XII, p. 466. 

(a) Dominicâ m Quadragesimae , quse fait 16 
martii, inchoatnm fait Turonense concilium. Quo 
toluto, Pictavos iteram adiit Urbanus, ubi cano-* 
nicis S.Martini Turon. apud quos diversatns fuerat , 
amplum concessit privilegium , datum Pictavis, per 
manuth Joannis S. R. E. diac. card. IV hal. aprilis, 
indict. IV, anno Dom. intarn. mxcvii ( more PisanO 
à die 2J martii incepto), pontificatûs D. Urbani II 
Papa nono. Labbe, Concii. t X, coi. 435- Inde per 
S. Maxentium pervenit Angeriacum [ Saint- Jean* 
d'A ngelij in Santonibus , ubi Pictavensi Monasterio» 
aovo priùj à se consecrato bullam dédit, apud 
Angeliacum,per manum Johannis S. R. E. diac. card. 
VII idus aprilis, indict. IV , an. D. incarn. MXCVI, 
pontificatûs autan D. Urbani II Papas nom. Max- 
tenc, 1. 1 Thes. anecdot. col. 269. Inde reversas est 
Sontonas chitattm, et celebravit ibi sanctum Pascha, 
inquit chronicon Malleac. tomo nostro XII, p. 403 , 
et Fufco Cornes ibid. p. 49 Porrô dies Pasctra eo 
anno contigit idibus [13] aprilis; pridié vero insigne 

Îrivilegium dédit Ademaro abbati S. Martialis 
.emovic. datum Sanctonis, per manum Johannis 
S. R.E. dicc, card. Il idus aprilis, indict. IV, anno 
D. incarn. mxcvii ( 1096) , pontificatûs autan D. 
Urbani II Papas nono. Baluz. Miscell. t. VI, p. 391. 
Dominicâ in Aibis altare consecravit in ecclesia 
S. Eutropii. Unde colligit Ruinartius, p. 256, ex 
instrumente) à se viso , duas circiter hebdomadas 
Urbanum apud Santonas exegisse. Burdegaiz anno 
incarnat. Dom. Mxvi ( Iege MXCVI ), videlicet kal. 
maii, dedicata est ecclesia Burdigalensis quœ est do- 
mus Domirii. ... à domino Papa et ab Amato S. R. E. 
legato Burdigalensique archiepiscopo. Lopesius, cap. 5 
Histor. Burdigal. ecclesia;. Inde Neiraco et Leiraco 
diœcesis Condomiensis eum pertransisse probat ex 
instruments à sevisis Ruinartius, p. 258. Indeque 



Moissiacum advectus Urbanus ,Iiteras dédit pro rao- 
nast. S. Orientii prope Ausciorum urbem, dot. apud 
Moysiacum , per manus Joannis S. R. E. diac. card, 
III idus maii, indict. IV, Dom: incarry.an. MXCVI/ 
( 1096 ), pont ific, autan D. Urbani II Papa; nono, 
Ciem. de Brugeiles, Chron. d'Auch, pr. p. 49* Tolosas 
anno Dom. mxcvi , indict. iv, nono kal. junii > 
D. Papa Urbanus cum archiep. Toletano Bernard» 
et Amato Burdegalis archiep. i?c. consecravit eccLsiam 
S. Saturnini martyris Tolosas episcopi' Cate! , Hisfc 
Comit. Tolos. in append. p. 1 59. Anno D, incarnat, 
Mxcvi , IV indict. lxxiV ( more numerandi olym- 
piades, de quo vide Artem expiorandi chron. notas, 
1. 1 ,p. XIV, not. z), III idus junii, iv feriâ, Urbanus 
Papa Carcassonam ingresstis est... et sic V diebus nobis- 
cum commoratus, vivis ac defunctis consignais, cum 
laudeetgratiarum actionediteessit. Tomo nostro XIII, 
p. 727. Inde ad S. Pontii Tomeriensis monasterium 
cùm divertisset, literas dédit Petro à Roda, Pam- 
pilonensiepiscopo, die XXIV mensis junii , indict. IV, 
pontificatûs anno ix , quaslaudat ex GaribayoPagius 
ad annnm 103a, num. 3. Anno MXCVI , in vigilia 
apostolorum Pétri tt Pauli, Urbanus Papa II, qui 
ad visitandas et confirmantes Callix ecclesias Alpes 
transierat, ad preces Gotofredi episcopi intravit Jna- 
galonam, ibiquestetil perquinque dies : et tune secundo 
die adventûs sui, scilicet die Dominicâ. . , . totam insu- 
lamMagalonensem solemniter consecravit i?c. Tomo 
nostro XII, p. 370. Circa id tetnpus , cùm esset 
apud Montem-petsulanum, convenais fait Urbanus 
nomine Régis Francorum ab Ivone Carnotensi 
episcopo, pro negotio Guiiielmi electi Parisiensis 
episcopi. Qua de re vide Ivonis epist. jo et j4- 
Mense julio ineunte, Urbanus Nemausum accessit, 
concilium quod Areiate indictum faerat celebratu- 
rus , ibique eum stetisse usque ad idus ejusdem 
m en sis, fidem facit decretum quo litem inter Figia- 
censes et Conchenses monachos diremit, actum in 
concilio apud Dfemausum , in ecclesia S. Marix , 
Vil idus julii, anno Dom. incarn. mxcvii ( «096), 
indict. IV, anno verb pontificatûs D. Urbani II Papa! 
nono, Datum apud Vallem- Flavianam idus julii. 
Mabtlionii Acta sanctorum Bened. ssec. m, part. 11 , 
p. 448. Galba Christ, novis. 1. 1, instr. p. 44. 
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A episcopi etiam repugnando vix se defenderint , eodem epîscopo Johanne illis auxi- An. ..o 9 «5. 
liante, qui etiam postea ob hoc irâ commotus, et pecuntâ Judxorum conductus, 
quosdam fecit obtruncari christianos. item apud Wormatiam 

Philippus Rex Gaiiiarum jamdudum pro adulterio exconimunkatus, tandem 
domino Pape, dum adhuc in Galliis (a) moraretur, satis humilker ad satisfactio- 
nem venit, et, ab/uratâ aduiterâ, in gratiam receptus est, sequein servitium domino 
Papa satis promptum exhibuit. 

Dominus Papa, bene dispositis rebns in Galiia, post reconciiiationem Régis Gai- 
iiarum et post muita concilia, tandem in Longobardiam cum magno triumpho et 
gioria repedavit , et exaltationem sanctae Crucis apud Hortarium (b) prope Papiam 
solemnker ceiebravit, muhosque episcopos et principes in suo comitatu habuk.... 

"Wernherus Cornes [Alsatiae] bbik m idus novembris 

B Anno mxcvii. Dominus Papa tandem ad apostolicam sedem cum magna 
gioria et tripudio reversus, Nativkatem Domini Romae (c) cum suis cardinalibus 

(a) Nemausi, ubi mense julio, uti jam diximus, 
conciliam ceiebravit. Philippin» Regem ibirecortci- 
liatum fuisse tradit quoque chronkon Malleacense. 
Et in eundo reineavit , inquit, Nemausum civitatem, 
ubi tenuit concilium , et reconciliavit Phllippum 
Regem Francorwn. Tomo nostro XII , p. 403. Verùni 
nec prssens adfùit Philippos, nec ex toto recon- 
ciliatus. Nemauso egressus , dies XVII , XVI , XIV kal. 
augusti exegit Urbanus apud S. ./Egidium in Valle- 
Flaviana, cui monasterio triduo'pèst confirmavit 
donum Vallis-Flavianae factum à Raimundo Comité 
S.yEgidii in corrcilio Nemausensi; datum Avenione 
in monasterio S. Andréa , per manum Johannis 
S, R. E. diac. card. XI kal. augusti , indict. IV , 
incarn. Dom. anno MXCVIf ( 1 096 ) , pontifie, autem 
D. UrbanilJ Papa nono. Spicil. in-fol.t. I, p. 630. 
Labbe, Concil. t. X, col. 610. Vaissette, Langued, 
t. II , or. col. 342. Item ipso die, ex Baluzio, t. VI 
Miscelf. p. 3 94 , diplotnadedit Urbanus pro canonicis 
S. Saturnini Tolos. apud montetn Andaonis in mo- 
nasterio S. Andréa: .... XI kal. augusti, à? c... ut supra. 
Post dies octo , cùm esset Cabeilici f Cavaillon J 
bullam induisit /// kal. augusti Guillel mo Montis- 
majorisabbati , quant se vidisse profitetur Ruinartius, 
p. 271. Demum Aptam - augustam [Apt] adiit 
initio mensis augusti ; quippe eeclesiam S. Eusebii à 
fundamentis de novo erectam, nonis augusti, solemni 
pompâ ac ritu ab eo consecratam fuisse tradunt do- 
mestica documenta, lbid. Inde transcensis Alpibus, 
iter quo venerat, relegisse videtur. 

(b) Fortè Mortarjum f Mortaro ], qui Iocus in- 
signis est inter Ticinum etNovariam. Mense octo- 
bri Cremortam pervenerat Urbanus , uti discimus 
ex bullato diplomate quod exhibet Muratorius t. V 
Antiquit. Ital. col. 811, dato Cremonae , per manum 
Johannis S. R. E. diac, card, XVII kal. novembris , 
indict. V , incarnat, Dom. anno MXCVI , pontificatûs 
autem D. Urbani II Papa; nono. Lucx deinde in 
Tuscia colloquium habuit cum crucesignatis Ro- 
berto Normanniae Duce, Stephano Blesensi Comité 
et Roberto Fiandrensi, qui mense septembri itineri 
se commiserant. Rem narrât Fulcherius Carnotensis 
apudChesnium, t. IV Rerum Franc. p. 820 : «Igitur 
y> nos Franci occidentales per Italiam excursâ Galliâ 
»> transeuntes , cùm usque Lucam pervenissemus,in- 
» venimus prope urbem illam Urbanum Apostoli- 
» cum, cum quo Iocuti sunt Cornes Robertus Nor- 
»mannus et Cornes Stephanus, nos quoque caneri 
»qui voluimus; et, ab eo benedictione susceptâ, 
«gaudenter Romain ivimus. Et cùm in basilica 
»S. Pétri introïssemus , invenimus ante altare ho- 
*> mines Guiberti Papae stolidi, qui oblationes altari 
» superoositas , gladios suos in manibus tenentes , 
» inique arripiebant : alii verô super trabes ejusdem 
» monasterii cursitabant , et inde deorsum , ubi pros- 
»trati orabamus, lapides jaciebant. Nam cùm vide- 
» rent aliquem Urbano fideiem, illico trucidare eum 
»voIebant. In arce autem una monasterii inerant 
»homines Urbani, qui eam sollicité custodiebant 
» in ipsius Urbani fideiitatem , et adversantibus sibi, 



» prout poterant , obsistebant. Satis proinde dolui- 
» mus , cùm tantam nequitiam sibi fieri vidimus ; 
r> sed nihil aliud fàcere potuimus , nisi quôd à 
» Domino vindictam inde fieri optavimus. » 

(c) Consentiunt illius aevi scriptores. Fulcherius, 
ubi suprà, Urbanus , inquit, eo anno quo primitus 
Franci Hierusalein ituri per Romam transierunt t 
totam omnino potestattm adeptus est , auxilio cu- 
jusdam nobilissitnûC matronat Mathildis nomine , 
qua> in Romana patria tune potestate multâ vigebat, 
Guibertus verô tune in Alemannia erat. Otto Fri- 
singensis in chronico lib. VII , cap. 6 , apud Ursti- 
sium, t. I, p. 142: Urbanus à concilio Claromon- 
tensi regressus , auxilio eorum quos ad Hierosolymi- 
tanum iter accenderat, Cibertum ab Urbe , excepta 
Castro Crescentii , ejecit , sedemque propriam recepit. 
Inde ( anno 1098 ) per Apuliam et Calabriam et 
Siciliam , quas tune Northmanni inhabitabant , in» 
gressus pecuniam magnam collegit ; sicque ad Urbem 
regrtdiens , corruptis eis qui castrum Crescentii serva- 
bant, muneribus t Giberto tam Urbe quàm castra 
expulsa , libéré totâ politur Urbe . Et quidem , in 
Biblioth. Ciuniac. p. 520, (itéras habemus ad Hu- 
gonem Ciuniac. abbatem , datas Laterani V idus 
januarii, indict. v. Sed et ipse Urbanus ad Hu- 
gonem Lugdun. archiepisc. scribens : De statu nostro y 
inquk , nobiscum Deo grattas âge, quia usque ad 
Urbem cum Com. M. [Comitissa MathildeJ/wcz/îri 
venimus, Urbetn honestissim} cum procedenlium sti- 
patione frequentissimâ introtvimus. Urbem ipsam ma- 
jori jam ex parle habemus. Synodum Laterani solem- 
niter celebravimus. Cives nobis et regiones omnes sacra- 
mentis astringimus. Grattas Deo , hohesû , tut} t 
aiacriter sumus, Baluz. Misceil. t. VI , p. 398. Mensé 
martio, cùm esset Terracinz, bullam dédit in gra- 
tiam monasterii Casinensis, scriptam per manum 
Pétri scriniarii sacri palatii, Datum apud Terraci- 
nam, per manus Johannis S. R.E, diac. card, X 1 1 kal. 
aprilis, indict, V , anno Dom. incarnat, mxcvii , 
anno autem pontificatûs D. Papat Urbani II decimo, 
Mabillon. t. V Annal. Bened. p. 591. Haud multd 
post Romam rediit , quod confirmatur alio diplo- 
mate pro Casinensibus , dat, Laterani, VI kalend. 
aprilis, indict. V , anno Dom. incarnat, MXCVII , 
pontificatûs autem D. Papat Urbani II anno decimo, 
Gattola, Hist. Casin. t. I, p. 149. Ibidem etiam 
morabatur medio mense aprili. Nempe Ciuniacen- 
sibus privilegium dédit , scriptum per manum Lan» 
franci notarii sacri palatii, Datum Laterani, per 
manum Joannis S, R. E> diac. card. XV kal. maii , 
indict. V , anno Dom. incarnat, MXCVH , pontifi- 
catûs autem D. Papœ Urbani II decimo. Bullar. 
Ciuniac. p. 28. An aliubi moram fecerit usque ad 
novembrem / incertum : nisi fortè eo temporis in- 
tervallo contigerit quod legitur lib. III chronici 
Casauriensis seu Piscariensis , t. II Spicil. in -fol. 
p. 960; in-4. n , t. V, p. 469 ! Eodem tempore, mi» 
seratione divinâ ecclesia Romana bonum paslorem. 
habebat, christianitatis atnatorem et fidei defenso» 
rem, sanctum Urbanum. Hic dolens quia Sarraceni 
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An. 1097. gloriosissimè celebravit : quippe totâ Romanâ urbe penè sibi subjugatâ , praeter A 
turrim Crescentii , in qua adhuc latitabant Guibertini. . . . 

Domina Machtildis egregia Dux et Marchionissa , devotissima S. Pétri filia, 
magnum sibi nomen ubique eo tempore acquisivit : nam ipsa penè sola euro suis 
contra Heinricum et haeresiarcham Guibertum , compiieesque eorum, jam septen- 
nio prudentissimè pugnavit , tandemque Heinricum de Longobardia satis viriliter 
fugavit; et ipsa, recuperatis suis bonis, Deo et S. Petro grattas referre. non des titit. 
Heinricus verocum paucis Ratisponam [in Pentecosten] devenit, et ibidem totam 
* Spire. aestatem et circa castrum Nurenberg satis privatè morat us, tandem Nemetum * 
migravit , itidem ibi satis privatè diù moratur. 

Intérim Dux "Weipho Bajoariae Longobardiam profectus est ad possidendam 
haereditatem patris sui Azzonis Marchionis [Esterais], qui nuper defunctus est. Sed 
filii ejusdem Marchionis ex alia conjuge praedicto Duci totis viribus restitere : g 
unde idem Dux, adjutorium Heinrici Ducis Carentini et fratris ejus Aquiieiensis 
patriarchae coactus adsciscere , fratres suos hostiiîter invasit , sicque haereditatem 
patris de manibus eorum ex magna parte sibi vindicavit 

AnnoMXCvm. Dominus Papa Romae Natalem Domini celebravit, maximamque 
pacem in ipsa Urbe et ejus finibus firmissimè composuit, ibidemque paschaiem (a) 

occupaverant sanctam c'rvitatem Hierusalem et sepul- » gravari , vel oppositione vel rationabili contra- 
crum Domini, volens eam eriperede manibus impiorum, »dictione contra judices usi, publicè se injuriosos 
et reddere pristintE libertati. . . Et dum totus mundus » ostentantes, exsequi vel nolle vel non possedenun- 
post eum curreret , avidus remissionem peccatorum »ciant. Quodaudiens vir Apostolicus, et quia haec 
accipere et in numéro sanctorum martyrum esse, » ab illis exsequendi internuncius fuerat, aliquantu- 
contigit ut hoc prœdicans praedictus summus Pontifex » lùm erubescens, gladio B. Pétri animadvertensin- 
devenerit Thyetum[ Chieti in Aprusia], ibique peren- » terminatur, parti nostrorum ex toto favendo se con- 
dinans non multis diebus , cum episcopis et baronibus » tulit, constantiam Comitis in fortia exercenda per- 
de via Jerosolymitana habuit commune colloquiumÙ'c. »plurimùm laudans, vitamque ejus omni curâ Ko- 
Romam reversus mense novembri , Bertrando Nar- » ma et Italiae pernecessariam asserens. Nam timor 
bonensi archiepiscopo primatum in Aquensem me- » ejus plures ab insolentia plusquam zelus honestatis 
tropolim asseruit, datum Lacérants, villidus nov. » compescebat. Apostolicus itaque ecclesiasticis ne- 
per manum Lanfranci vicem agentis cancellarii, anno » gotiis plusquam expeditionalibus exercitiis inten- 
Domin. incarnat. MXCVII , indict. VI , pontificatûs »tus, totalibus tumuhibus mente declinatis , his 
autem D. Urbani Papœ II anno X. Baluz. Append. «tribus principibus, sed et omni exercitui aposto- 
ad Dissert, de primat, p. 354. Gallia Christ, t. VI , » licâ benedictione concessâ, Beneventum secessit... 
instr. col. 26. Quo etiam tempore scriptum videtur » Papa urbem redditam et pacem inter ipsos factara 
Verulense privilegium, si non falJit ejus exemplum » audiens. et gaudet de fraude compressa et de pace 
ab Ughello editum t. 1 Italiae sacras, col. 1391 , «facta. Sed quia Ducem et Comitem Salernum 
scriptum Albani et datum per manum Lanfranci »secessisse audivit , nolens Comitem, donec sibi 
vices gerentis cancellarii (deest mensis), anno Dom. « ioquatur, versus Siciliam remeare, illorsum acce- 
1097 , indict. VI, D. Urbani II Papœ anno X. » lerat &c. » Cap. 29. Tempus autem quo Salerni 
(a) Quae fuit die 28 mardi. Bertoldo suffra- moram fecit Urbanus, déclarant ejus diplomata : pri- 
gantur diplomata pontificia : primum à Mabillonio mum,deMonarchiaSiciIix vulgôinscriptum,</âr</m 
editum de Re diplomat. p. 590, et Baluzio, t. IV Salerni , per manus Joannis S. R. E. diac. card. 
JVliscellan. p. 457, pro monasterio S. Michaelis ad /// nonas juin, indict. vil ( corr. Vl), anno pon- 
Mosam, dat. Laterani , vu kal. aprilis , anno ab tificatûs D. Urbani II undecimo , ex eodem Mala- 
incarn.Dom.secundùmDionysiumMXCVlll ,secun- terra, apud Muratorium, t. V Rerum Ital. p. 602, 
dùm vero certiorem Evangelii probationem MCXXI , saepiùs editum ; alterum pro archiepisc. Salernitano , 
indict. vi, epactâ XV, concurrente IV y alterum in datum Salerni , per manum Joannis S. R. E. diac. 
Append. Marcx Hispan. pro ecclesia Urgellensi , card. XI II /cal. augusti, indict. vi , incarnat. Dom. 
datum Laterani, per manum Johannis S. R. E. diac. anno MXCIX ( 1098 ) , pontifie, autem D. Urbani II 
card. VIII idus aprilis, indict. VI , anno Dom. Papa; XI. Ughelli, t. VII Ital. sacr.col. 305. Salerni 
incarnat. MXCIX ( à die 25 martii 1098 inchoato ), adhuc mense septembri versatus fuisset Urbanus, si 
. pontificatùs autem D. Urbani II Papœ xi. Eadme- fidem omnimodam mereretur diplorna pro S. Bru- 
rus, lib. II Hist. Novorum, p. 51 edit. Gerberoni, none Carthusiensi , datum Salerni, mense septembri , 
narrât S. Anselmum Çantuar. archiep. celebratis in indict. VI, anno ab incarnat. Dom. /00S. Ughel. ibid. 
cœnobio S. Michaelis de Clusa Passionis et Resur- t. IX , col. 428. 

rectionis solemniis, Romam statim festinasse. Man- At praestat audire Eadmerum in Hist. Novorum , 

siimts ergo Romœ , inquit , decem diebus in palatio quiaitlib. II, p. j 1 : Obsidione Capuanâsolutâ (etpost 

Laterantnsi , cum Papa degentes. Gaufridus autem Salernitanum colloquium de quo silet), Anselmus 

Malaterra, lib. IV, cap. 27, quid post haec egerit cum Papa ad Aversanam civitatem ( interCapuam et 

Urbanus docet his verbis : « Anno Dom. incarnat. Neapolim ) vadit. Papa civitatem, Anselmus multâ 

» 1097 (qui nobis est 1098 ), Papa Urbanus collo- prece invitatus abbatiaux S. Laurentii hospitandi gratiâ 

» quium [Rogerii Apuliae] Ducis et [ Rogerii Siciliael petit. Mense octobri , uterque ad celebrandum Ba- 

» Comitis desiderans, à Roma progrediens apua rense in Apuliaconcilium accedit, teste SimeoneDu- 

»Capuam,ubiobsessionemtenebant,venit;Comes- nelmensi ad an. 1098^ ubi legitur : Urbanus Papa , 

»que sex tentoria ilii deliberans ad hospitandum, comîtante stcum Dorobernensi archiep. Anselmo ,utilli 

»sumptus necessarios abundantissimè ministravit. mandarat , ad conciliumquod apud Barum kalendis 

»Porr6 ipse sciens scriptum ; Beati pedes evange- octobris celebrare constitua , profteiscitur. VideEad- 

» lijantium pacem, & r. de pace inter ipsos refor- merum ibid. p. 53. Praeterea Lupus Protospata, apud 

» manda, primo Ducem et Comitem, principemque Murât, t. V Rerum Ital. p. 48, qui annum incarnat. 

» [ Capuanum Richardum] pariter con veniens atten- à kalendis septembris , more Graecorum cum quibut 

» tare ccepit... . Capuani audientes se judicio prae- vivebat , quandoque auspicatur, ut observât Pagius 
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A solemnitatem cum magna gioria hidem celebravit. Sed aemulus ejus Guibertus, in An. to 9 8. 
partibus Ravennae eo tempore demoratus, quamdam munhiônem perdidit, in qua 
ipse spem suam maximè habuit, videlicet casteilùm nomine Argentum, quod Pado 

imminet et omnes per Padum transeuntes distringere potest 

Manegoldus venerabilis praepositus canonicorum apud Marbach degentium , ab 
Heinrico Rege diù in captione detentus est , eo quod schismaticis contra ecclesiasti- 
cam auctoritatem obedire noluerit : unde et tota ecciesia iongè latèque condoiuit. ' 

Godefridus [ Bullonius ] Dux [ Lotharingiae inferioris ] nepos (a) magni Ducis 
Godefridi , Ruobertus ( b) filius Baiduini Comitis , Bohemundus filius Ruoberti 
Ducis Calabriae atque Siciliae , Raimundus Cornes de Sancto-^Egidio , item Otto 
Strazburgensis episcopus et Cornes Hardmannus de Alemannia, hi inquam omnes, et 
alii quampiures , cum innumerabiii muititudine jamdudum Hierosolymam tendere 

B cœperunt , et Niceâ civitate et Amiochiâ , aliisque ci vitatibus de potestate paganorum 
ereptis , et praecipuè patriarchâ Hierosolymitano in iocum suum restituto , usque 
prope Hierosolymam cum multis praeiiis atque victoriis pervenerunt. Unde et dominus 
Papa ad eamdem muititudinem suam legationem direxit , videlicet venerabilem 
Theobertum* Pisanae ecclesiae archiepiscopum , qui et illis in omnibus apostolicâ *Dagbertum. 
vice adesset, et ecciesias in locis unde pagani expulsi sunt , instauraret. Sed Constan- 
tinopolitanus Rex huic disposition! impedimento fuit, qui se omnimodè à nostrorum 
adjutorio subtraxit : nam civitates illas quas nostri de manibus paganorum eripue- 
runt, ille penitùs incendio devastare et paganis reddere non timuit , iterque Hiero- 
•solymitanum per suam potestatem omnibus peregrinis omnino prohibuit. 

Hoc ah no factum est mirabile signum in ccelo, v kal. octobris, ut totâ penè 
illâ nocte magna pars cceli sanguinea appareret. Nec rubor ille tantùm in uno 

C loco permansit , sed omnes partes cceli pervagavit , multique quasi solis radii de 
eodem ru bore videbantur procedere. 

Anno mxcix. Dominus Papa Natalem Domini Rbmae cum magna pace celebra- 
vit. Nam et castellum Sancti-Angefc cum aliis munitionibus in sua potestate detinuit, 
omnesque aemulos suos in civitate cum Dei adjutorio satis viriliter aut placavit, aut 
vi perdomuit. Synodum quoque suam in tertia hebdomada Romae celebrandam post 
Pascha , missis literis usquequaque denunçiavit. .... 

Romae dominus Papa generalem synodum cl episcoporum et abbatum -, et cle- 
ricorum innuinerabilium, in tertia hebdomada post Pascha collegit : in qua synodo, 
confirmais suorum antecessorum statutis, etiam sententiam anathematis super Gui- 
bertum haeresiarcham et omnes ejus complices iteravit. Statuit quoque ibi ne com- 
municare présumèrent qui concubinas haberent , nisi priùs eas omnino dimitterent. 

D De Hierosolymitano itinere multùm rogavit ut irent, et fratribus suis laborantibus 
succunerent..... ... 

Romae venerabilis Papa Urbanus hujus nominis seeundus , postquàm sèdem 
Romanam xi annos et v mêmes ; gubëmavit , post multas tru^iiiatiorfeii ," tandem 
iv kal. àugusti de hac luce migravit. Post eu jus obitum dominus Paschalis, qui 
et Regehgerus*, m ordine clxii Papa , otdinatur , et hot ëx divina réveîatîoriè *R*ineru». 
factum u bique divuigabatur. Ordinatus est autem à clero et populo, post disces- 
sum sui praedecessoris die decimâ sextâ. f 

ad annum 1097 , nujn. XII : Anno MXCIX, inquit, ; sûu justitiam ttiam asttuere parati fuissent ( monachi 
mense octobri, Urbanus congregavit univetsam syno- Casinenses ) , abbas S, Sophiat oeçasione lu) causa; 
dum in civitate Bari , in qua fuerunt i ft$ episcopi ;.. . acttonemfugit. Cùm Beneventum . etiam venissemus 
et mense juliopnadictus Papa Urbanus obih. Sed in ipsa B. Sophiat dotno , fratres ipsi quantum questi 
et ànony mus Barensis ibid. p. I j j : Anno MXCIX , fuerint, audisti ifc. Data Ceperani (ad Xirim â. U 
indict. VII , tertiâ die 'mirante mense octobri, venit Gardian ) , /// nonas novembris. Mabillon. Annal. 
Papa Urbanus cum piures ardkiepiscopi tt episcopi Bened. t. V, p. 666. At Româm )am pèiveheVat 
( solœcismi sunt auctoris ), aèbat/bùset coinitibus , mente decembri , cujss rei fidem ad*trujt diploirta. 
intraverunt in Bari , et suscepti sunt cum magna pro eisdem Casinensibus, ibid. d. 665 ^ scriptum per 
reverentia. . . . . et ficit ibi synodum per unam êbdo- manum Pétri scriniarii nostri sticripalatib^iadkt: v i/j 
mada. Pist completh dies octo perrexit in pace , et mensis decembris diesepJfmÂ>.lm t W^Boma! < }apu4 
in mense juliô obiit ipse Papa Urbanus,, et surrexit B. Petrum , per manum Joannis S. JR. £. diac. card. 
Paschalis Papa. Héc iHe. Finit0 concilié, àBaro dis- viidus decémb. indict.'vYi ,'tbt. Dlincinr. MxcvtTi; 
ctssimus, i.nqnit v Eàd»eni» ibid; p.. ^,.comijatutn pont(ficatûs auiemD. ilrbàm l///ïq^/Jrf.Rom»s 
Papa; Romam usque . non désertâtes, Quo.in.'itinere deinçeps Laterani e\ ad S r Pefrum usque ad obitum 
ittmBeneventanam ùrfiem-adtyê |IV^t'iWcnpt«im- ' pÀtahit Ujbànàè. % '• ', 
Urbani pro Casinensi monasterio ad Ausonem fjt) Nepoi ex filia'Wa, Bplon. Çoroitissa. 
Beneventanorum dominum. Ait enim : Nuper in (h) Robertus Jerosolymitanus dictus , filius erat 
Barensi concilio cùm script is et monimentis ecclesiae Roberti Frisonis, Flandris Comitis, non Baiduini. 
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EPISTOLA URBANI II PAPvE. 
MONITUM. 

EpjstûLAS Urbani II descriptas quondam fuisse in unum volumen, quod 
Registrum vel Regestum vacant, testis est libro de viris illustribus Casinensi- 
Murat t. vi bus Petrus Diaconus, qui ait cap.'jr: Léo S. R. E. cardinalis diaconus, et 
Rer. kai. coi. Casinensis ccenobii monachus , scripsit ex nomine Urbani Papae quamplu- 
A6 ' rimas epïstolas , fecit et registrum ejus. Verhn id de Leone negat Ruinartius in 

vita Urbani II, t. lllOperum posthumorum, p. y 8 , auctoritate Pandulfi Pisani, B 
nu. t. m, cu j us /i(BcsimtveriainvùaGelasiill:?a.p&liteTmssimu^ Urbanus] 
p ' i?S ' fratrem Johannem virum utique sapientem ac providum sentiens , ordi- 
navit, admovit, suumque cancellarium ex intima deliberatione constituit: 
ut pe'r eloquentiam sibi à Domino traditam, antiqui leporis et elegantise 
stylum , in sede apostolica jam penè omnem deperditum , sancto dictante 
Spiritu, Johannes Dei gratiâ reformaret , ac Leoninum cursum lucidâ velo- 
citate reduceret. Sed et ipse Petrus Diaconus lib. IV chronici Casin. cap.? : 
, ... i. rv, Supradictus Papa Urbanus, inquit, iterum ad has partes deveniens, Johan- 
4?4 * nem Cajetanum , loci hujus monachum , diaconum in Lateranensi patriar- 
chio ordinavit. Et libro de viris illustribus cap. , de Gelasio H,seuipso 
nu. t. vi, Johanne Gajetano loquens, Factus dehinc S. R. E. cancellarius, ait, descrip- ç 
col ' î<! * sit registrum. Paschalis Papse II. Igitur Joannem Cajetanum literarum Pas- 
chalis Ilvolumen descripsisse certum est. Nec minus indubitatum eum describendis 
Urbani II literis prœposhum fuisse , primo cum praesignatoris domini Urbani 
' titulo, deinde anno lofy tamquam cardinalem diaconum et S. R. E. cancel- 
larium ac bibliothecarium. 

Servabatur in archivo Vaticano Urbani registrum temporé Gregorii IX, qui 
anno Toletano archiepiscopo scripsit in hœc verba: « Supplicastinobis ,frater 
» archiepiscope > ut cum in registris Romanorum pontificum quœdamconùneanmr 
» monimenta ecclesiœ Toletanoe , Ma conscribi et tibi tradi sub bullœ nostrœ mu- 
» nimine faceremus , ne registris ipsis perditis casu fortuito , vel vêtus tatecon- 
» sumptis , jus ipsius ecclesiœ contingat cum pereuntibtis dépérir e. Nos igitur ^ 
» tuœ sollicitudinis providentiam commendantes , prœsentium significatione tes- 
» tamur quèd in registris felicis recordationis Urbani II, prœdecéssoris nostri , 
» scriptum est de bonœ memoriœ Bernardo Toletano archiepiscopo in hœc verba : 
*» Hoc tempore Toletanus archiepiscopus Bernardus Romain ad dominum 
» Papam Urbanum veniens, ei pro episcoporum more juravit, et pallium 
» et privijegium accepit, regnique Hispaniarum primas instituais est. Tune 
» etiam in Gallicia omnis diœcesis S. Jacobi ab omni est officio excom- 
«municata divino, quia S. Jacobi episcopus in Régis carcere depositus 
» fuerat: unde et haec Régi Ildefonso epistola missa est.» Sequitur Urbani 
epistola adlldefonsum, érc. t. X Gonciliorum Labbei, col. tf8. At nunc deper- 
ditum Urbani registrum. Eam nos jacturam, quoad res Francicas , resarcire ^ 
cupientes, palantes ejus literasin unum congerere ac ordine suo collocare aggre- 
dimur. Unum monemus, Urbanum in suis diplomatibus quandoque ,prœsernm ab 
anno iojrf, eum computandi morem induxisse quem vocant Pisanum, quo annus 
à die 2; martii prœcedemis inchoatus, annos vulgares mensibus novem prœvertit; 
quem morem secuti sunt plerique ejus successores : indictionis autem incipiendte 
aliatn quoque h vulgari tune adhibitamfuisse rationem, nimirum à kalendis janua- 
rii; quod nonnihil negotii legentibus facessit. Nos vero his notionibusprœmiiniti, 
singula suis locis reddenda curavimus. 
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^ EPISTOL^: URBANI II PAP^. é ^ 

I. AdHuGONEMabbatemCluniacensem. b^m^u 

S.gntficat se i„ R om a„« m pontificem elcctu m , rog at q ue „t s„â eum p^sentiâ consola* dignetur. MàT£U 

aliisaue Z,mJ T 8 — • • T ? ,U . S epiSC °P 1S numero sexdecim et abbatibus quatuor î 

f De Um t^f * andem 1 uartoW ^ martii, in pontificem eiegeruS SÏÏS 

« quantùm ad me periclLnti ecclesis non subvenSV Del ïï^oSE 
me uebam ; prsserUm cùm prsdecessores meos, viro S omni veneradone d gno S 
. Gregonurn scdicet atque Victorem, hoc sibi divinè prscepisse asserunt. Rogo!Z r 

r ST an ,SS / mè '- mm /T qUe ? depreCOr ' Ut ' si <I ua tib * pietath vifce f si 
In U • mm tUI (C) e$t dbi mem ° ria ' me mu,tùm id "P^ntem tuâ prStiâ 
tuo SanCt f m< l Ue m tuam R o«W ecclesiam, « unquam possibSrk! 

aL de fiin s n t ° î" ° P f 1 ^ dVentU d ^ eris; at ver °' si id ««ri nequit, ut 

taies de filns tuis , confratnbus meis , te ad nos mandate non pigeat , in quibus te 

videam, te suscipiam , tu œ consoiationis in immensis perturbationibus positus verba 

cognoscam, qui tuam caritatem turque dilectioni^afFectum mihi représentent qui 

quabterettu . ommumquefratrum nostrorum se habeat congregatio mihi denun- 

cient. Precor autem ut omnem sanctorum fratrum congregationem commonere fa- 

cias ut apud omnipotentis Dei clementiam preces effundant, quatinus et nos et 

ccclestam suaijvsanctam , qu* tantis videtur subjacere periculis, in pristinum res- 

taurare statum dignetur. Noveris enim omnibus spéciales hoc negotium super te 

pendere. Vale. Datum m idus mardi (b) apud Terracinam. 

II. AdEpiscopos, Clerum et Populum Viennensis provincial, "mu*, fu**. 

De Viennensi archiepiscopo eligendo, cùm haec metropolis jamdiu pastore esset destitua. P m ""-P-7-h 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, venerabilibus episcopis et confratribus , An ,„88 
Valentmo , Genevensi* , Maurianensi*, Gratianopolitano*, Diensi' et Vivariensi 6 , et -Gontardo" 
umverso clero et populo Viennensis ecclesia, salutem et apostolicam benedktionem. No- \ Guidoni - 
lumus latere fraternitatem vestram nos solâ gratiâ Dei, nullis nostris prscedenti- * Hug^t' 
bus meritis , de unanimi et uni versali catholicorum consensu ad Romanam ecclesiam \ lsmion .'- 
ac Romani pontificatûs culmen electos. Unde quoftiam, utScriptura tesmur,frater prov!xvm,. 9 . 
fratrem adjuvant civitas munita et fortis, rogamus vos et obsecramus in Domino 
Jesu Christo, ut tam pro nobis quàm pro sancta matre vestra Romana ecclesia in- 
E cessanter Dominum exoretis , quatenus quod ejus nutu inchoare potuimus , universis 
inimicorum obstaculis superatis, ad dignos sibique placerites effectus perducere 
yaleamus. Nos autem pro certo sciatis ecclesiam vestram multùm diiigere.eamque 
inter caeteras nostrae providentiae commissas ecciesias magno amoris voto cupere 
honorare. Quoniam igitur jamdiu vestra metropolis pastore cognoscitur destituta (ç), 
apostolicâ vobis praeceptione mandamus ut eidem ecclesiae, quantocius poteritis, 

.(")■ £ratenim >. inquit Ordericus Iib.'VIII, na- (b) Mabiffonius, /// idus maii; quamqiiam haud 

tione Gallus , nobilitate et mansuetudine clams, civis verisimile est , inquit , Urbanum tam serè electiohem 

Jiemensis, monachus, Cluaiacensis , œiate medioçris , suam amantissimo patri significasse. 
corpbre magnus , modesliâ discretus , relisione maxi- (c) Àb anno 1081, ut videre est invita S. Ar- 

tnuSjSapientiâeteloquentiâjiracipuus.T.XU^.ôji- nulfi Suessionensis episcopi, suprà, p. 58. 

Tom. XIV. ' * Ssss 
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aptum et idoneum pastorem eligere procuretis. Tan ta en i m dilatio magnum detri- A 
mentum , magnam animarum solet adferre perniciem. Canonicâ etiam auctoritate 
cautum esse nostis , quôd ultra très menses episcopo suo ecclesia vacare non débet : 
quanto igitur minus per tôt annorum curricula ! Et quoniam soiitum est , in spatio 
quo vacat ecclesia , à nonnuilîs irreligiosis bona ejus ac bénéficia diripi, apostolicâ 
hoc omnimodè auctoritate interdicendum mandamus : hoc quoque specialiter prae- 
cipientes, ut ecclesia Romanensis et ecclesia B. Pétri de Campania, quae sub jure ac 
ditione Viennensis ecclesiae antiquitus fuisse noscuntur, eidem ecclesiae quietè per- 
maneant , et nulla magna parvaque persona vel ipsas ecclesias , vel earum bona 
aliquatenus auferre vel molestare praesumat. Non tantùm autem haec , sed omnia 
Viennae ecclesiae , absque alicujus personae molestatione seu diminutione , quieta et 
illibata permanere sub sui pontificis jure apostolicâ auctoritate decernimus. Obtem- 
pérantes vos jussionibus nostris omnipotens Dominus benedicat. B 

Gariti, Snu, III. Ad G 0 T H Ô F RED U M Magalotiensem episcopum. 

Magal. episcopo- 

w^ 'P- °> "H*- Sustantionénsis comitatûs et Magalonensis episcopatûs investituram de manu ejus recipit. Quapropter 
eam ecclesiam et comitatum sub speciali Roman» ecclesiae protectione ponit, et curam percipiendi 
censum annuum unius unciae auri de prxdicto cotnitatu ei demandât. 

An. 10R8, Urbanus episcopus, servus servorum Dei , Gothofredo Magalonensi episcopo 
i^decembris. e j US q Ue successoribus in perpetuum. Univers UM sanctae ecclesiae corpus, miserante 
Deo , per unigeniti filii sui redemptoris nostri sanguinem propriâ constat et perpé- 
tua iibertate donatum ; sed pravorum hominum astu, pastorum negligentiâ, quae- 
dam per orbem ecclesiae ditioni sunt saecularium potestatum addictae. Supernae autem 
miserationis respectu ideirco àd universale sedis apostoiicae regîmen promoti sumus, C 
quatenus debeamus omnibus modis quae ad earum spectant salutem et gloriam pro- 
videre, ut, ab omni servitutis vinculo liberae, suâ semper Iibertate gaudeant. Ad 
hoc autem omnipotens Dominus Romanam ecclesiam ecclesiarum matrem princi- 
pemque constituit , ut eâ disponente corrigantur quae maia sunt, et quae recta sunt 
confirmentur. Tibi itaque, frater Gothofrede Magalonensis episcope, Magalonen- 
sem ecclesiam, tuisque successoribus canonicis, sub Romana Iibertate specialiter 
permansuram jure perpetuo confirmamus : quam nimirum ecclesiam, pastorum qui 
in iliis partibus fuerant permittente incuriâ, multis temporibus ex consuetudine 
nefanda Sustantionenses Comités suae jugo servitutis attraxerant. At bonae memori<e 
• Meigoriensb. Cornes * Petrus , Dei timoré compunctus, B. Petro ejusque vicariis ex toto episcopa- 
tum reddidit , et scripti actione refutavit; comitatum quoque, qui sui juris erat , sub 
jure B. Pétri ejusque vicariorum per testamenti paginam dereliquit (a), eo videlicet D 
tenore ut haeredes sui Romani pontificis milites fièrent , et ex ejus manu comitatum 
obtinerent : quôd si haeredum successio destitisset , sub Romani pontificis ordina- 
tione et Magalonensis cura episcopi haberetur; quin etiam censum Lateranensi 
palatio persoivendum ab ejusdem haeredibus auri unciam quotannis instituit. Maga- 
lonensis igitur episcopatûs et Sustantionensis comitatûs investituram ex manu fra- 
ternitatis tuae vice praedicti Comitis per annulum recipientes , et ejusdem comitatûs 
donationis constituta reiigiosa Armantes , praedictam ecclesiam atque comitatum 
sub B. Pétri et Romanae ecclesiae protectione specialiter confovendum suscipimus , 
salvâ Narbonensis metropolitani auctoritate ac reverentiâ, siquidem légitimé ordi- 
natus fuerit. Porrô ipsam ecclesiam tibi tuisque successoribus canonicè substitutis 
regendam perpetuo confirmamus, et quaecumque ad Magaionensem episcopatum 
vel ad fratrum ibi degentium communiam , Regum Comitumve iiberalitate , vel E 
quorumeumque fideiium oblatione justè hac tenus pertinuisse noscuntur, quaeque 
in posterum justè poterit adipisci in urbibus et municipiis, in ecciesiis, in decimis , 
caeterisque reditibus, contradendo contradimus, et praesenti nostri decreti pagini 
constituimus atque sancimus , quatenus nuilus omnino sacerdotum aut cujusiibet 
ordinis clericorum , nuilus Imperatorum , Regum aut Comitum, de his quae eidem 
Magalonensi ecclesiae à quibuslibet donata fuerint, vel in futuro donabuntur, sub 
cujusiibet causae occasionisve specie rainuere vel auferre , vel suis juribus. appiicare, 
vel aliis quasi piis causis pro suae avaritiœ excusatione audeat distrahere. Quia 
(a) Literis datis anno 108 j , quas isepiùs récusas vide apùd Labbeum, 1 1 Biblioth. mss. p. 800. 
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A vero sxpiùs cbntingere solet ut , invito clero et populo , sxculares potestatès sibi 
placitas nequiter nituntur inthronisare personas, decernimus atque censemus ut te, 
qui episcopus es, vel tuorum quolibet obeunte, institutione pontificis nullum sibi 
honorem , nullum fas potestas quxiibet arroget sxcularis, sed is secundùm canonum 
statuta constituatur , quem clerus et populus gratis communi consilio et sine pra- 
vitate elegërit. Prxterea fraternitati tuas tuisque successoribus, quamdiu taies fuerint 
ut sedis apostolicx communionem et gratiam habere mereantur, praedicti Sustan- 
lionensis comitatûs curam injungimus , ut vos censum annuum exigatis. Ad ostensio- 
nem autem specialis hujus acceptae à Romana ecciesia liber tatis , ex episcopatu 
unam auri unciam quotannis Lateranensi palatio tu tuique successores persolvetis. 
Datum Romx, xix kal. januarii, per manum Joannis diaconi S. R.E. prxsignatoris 
D. Urbani II, anno Domini mlxxxviii, pondficatûs ejusdem D. Urbani primo. 

B 

IV. Ad Clerum et Plebem Viennensem. \ buhm. futu 

paru lll,f.y6. 

Archiepiscopum Viennensem commendat , et praecipit ut ea restituantur quae de bonis ecclesix Viennensis 

Ataldus praepositus dissipaverat. 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilectis filiis clero et ordini monastico , An. 1089. 
necnon nobilibus et plebi Vienna consistentibus , salut em et apostolicam benedictionem. 
Beati Pétri filium, nostrum autem fratrem, venerabilem atque carissimum ar- 
chiepiscopum (a) vestrum, venientem ad nos congruâ reverentiâ et debitâ dulcedine 
caritatis excepimus. Quia vero antehac nobis facie ignotus exstiterat , morum hones- 
tatem etindoiis ejus egregiae volentes industriam experiri, nobiscum eum aiiquandiu 
propension affectione duximus detinendum. Gratias autem Deo, quia in eo et 

C scientiae saporem et honestatis odorem bonum invenimus. Morum igitur ejus matu- 
ritate, industrie probitate, animique prudentiâ plurimùm delectati, eum jam de 
caro cariorem , de familiari familiariorem efîècimus , adeo ut dehinc non tamquam 
Gallum . sed tamquam Romanum in Romana curia censeamus. Unde et revertentem 
ad vos nostris iiteris prosecuti , caritati vestrx attentiùs commendamus , ut qui per 
se vobis carus hactenus et venerabilis habilus est, per nos.deinceps carior et vene- 
rabilior habeatur. Nos enim cùm pro generalis aequitatîs debito , tum pro speciaii 
ejus dilectione, quidquid honoris, quidquid dignitatis, antecessores nostri Viennae 
ecclesix contulerunt , Domino iargiente , firmum perpetuumque servabimus. De 
bonis autem ecclesix vestrx, qux Ataldus praepositus dissipavit, ut in ejusdem 
archiepiscopi manus restituantur omnino prxcipimus; si qui verô contumaciter 
bona eadem retinere prxsumpserint , apostoiicx profecto justitix sentient uitionem. 

D Neque enim Viennensem ecclesiam antiquis bonis minuere , sed per Dei gratiam 
conservare et augere, justitiâ dictante, disponimus. Omnipotens Dominus potentix 
sus dexterâ interiùs vos exteriùsque custodiat. " 

V. Ad Proceres provinciœ Tarraconensis. Marta Hispan. 

col. 1184. , e* 

'Tarraconensis urbis statum reparare cupidus , Tarraconensem provinciam eximit à jure metropolitico 7^^^^'" 
archiepiscopi Narbonensis , nisi ille Romani privilegii auctoritate fulciatur. & ' sts ' 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei , carissimis filiis Berengario Barchi- An. 1 089, 
nonensi Comiti ac Marchioni, Ermengaudo Urgellensi, Bernardo Bisuldunensi Comi- 1 ' uln * 
tibus , omnibusque Tarraconensis et Barchinonensis pro vin ci a episcopis, Vicecomitibus 
et cateris nobilibus et potentibus , sive clericis, sive la'icis, salut em et apostolicam bene- 
E dictionem. DiLECTissiMUsetreverentissimusfrater nosterBerengarius Ausonensis* * & y K , 
episcopus, devotioneet labore maximo ad apostolica iimina veniens , diù nobiscum 
moratus est : cujus nos prudentiâ et bonis moribus , ut dignum est, delectati, 
privilégia quibus sua , videlicet Tarraconensis, ecciesia per Romanam ecclesiam 
donata est, diligenter inspeximus, et quod ad nos est, eamdem ecclesiam tum pro 
sanctorum reverentiâ, tum pro prxdicti fratris nostri dilectione, prout justitia exe- 
gerit , honorare et exaltare optamus. Quia igitur corporalia spiritualibus, temporaiia 
xternalibus, cœlestibus dignum est terrena famulari, hortamur et obsecramus in 

(a) Guidonem, filium Guilelmi Magni Burgun- pontificatum , Calixtus II appellatus, Vide^ju XII, 
dis Comitis , qui et ipse Romanum adeptus est chronicon Viennensium antistitum, p. 346. 
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Domino prudentiam vestram , ut surnmâ ope nitamini Tarraconensis urbis statum A 
eatenus reparare, quatenus ibi cathedra haberi possit episcopaiis. Vobis ergo in 
pœnitentiam peccatorumque remissionem mandamus , ut potentiâ et divitiis vestris 
in restitutionem ejusdem ecciesiae devotissimè et instantissimè desudetisi Eis autem 
qui vel in Hierusalem vei in partes alias poenitentias spiritu vel devotionis ituri 
sunt , suademus totam illam viae et sumptûs operam restitution! ecciesiae Tarraco- 
nensis impendere , quatenus , auxiliante Domino , et cathedra inibi tutô habeatur 
episcopaiis , et civitas eadem Sarracenorum opposita populis , in murum et ante- 
/ devenir, murale christicolae populi celebretur *; quibus eamdem ex Dei misericordia indui- 
gentiam pollicemur , quam promererentur si indictae viae prolixitatem expièrent. 
Nos siquidem , si vestrae bonae voiuntatis effèctum et ferventis studii soiiicitudinem 
cognoverimus, praedicto fratri nostro et Tarraconensi ecciesiae , quae ad antiquam 
ejus dignitatem spectant iibentissimè impendemus , et corporalia vestra spiritualibus B 
infusis prosequemur , saivâ tamen Narbonensis ecciesiae justitiâ. Si Romani aucto- 
ritate privilegii Tarraconensem provinciam canonicè vindicare Narbonensis an- 
tistes (a) nequiverit , nos omni querelâ iiberi , Tarraconensi ecciesiae jus suum 
restituere , et fratri nostro Berengario pallii dignitatem conferre non praetermittemus, 
prout mereri studia vestra videbimus. Iterum iterumque vos, carissimi filii, admo- 
nemus ut fratrem nostrum Berengarium in restitutionem Tarraconensis ecciesiae 
adjuvetis, quatenus et in praesenti gloriam , et in futuro vitam percipiatis aeternam. 
Porrô si noster ad vos legatus (b ) Domino annuente pervenerit , ei pro sedis apos- 
toiicae reverentia debitam obedientiam exhibere curate. Datum Romae, kal. juiii , 
per manus Johannis S. R. £. diaconi cardinaiis et canceilarii, anno secundo domni 
Urbani Papae II, indict. xu. 

C 

B^Apptn- VI. Ad Ra YNERIUM cardinalem et leeatum. 

Jict Je Primati- ° 

Im&Ih"? Con'iî. De controversia archiepiscopi Narbonensis cum Frotardo abbate S. Pontii Tomeriamm , et de auctoritate 
t. X, col. iSéfo. ejusdem in episcopos provincix Tarraconensis. 

An. 1089. Urranus episcopus, servus servorum Dei, cariss'mo atque dulcissimo fratri Ray* 
nerio (c), sanctœ Romana ecclesia presbytero cardinali atque legato , salut em et 
apostolicam benedictionem. Quantum de tua reiigione confidentes, quâ fidé, quâ 
caritate in partes Hias te direximus, ipse tu , dilectissime, recognoscis. Age ergo pro 
spe quam de tua prudentia gerimus, et negotia quaeque poteris, Domino adjuvante, 
canonicè definire procura , ea maximè pro quibus speciaiiter missus es , videiicet 
quae inter Narbonensem et Tomeriensem abbatem jactantur. Veniens siquidem cum 

• Bertnmno. Barcinonensi * fratre nostro venerabiU episcopo reverentissimus frater noster Nar- D 

* Dalmatius. bonensis * archiepiscopus , quem jamdudum vitâ et reiigione spectatum habemus , 
•Frotardum. plurima adversùs Tomeriensem * abbatem conquestus est; scilicet quôd ecclesias 

suae dicecesis, saecularibus potestatibus fuitus, invadat ; quôd excommunicatos ab eo 
sine omni ejus absoiutione recipiat ;' quôd in Jacensi sede sine suî licentia fecerit 
episcopum consecrari ; quodque auditu horrendum est , mortuum sub anathemate 
quemdam ab ejus monachis extumuiatum et infra suum monasterium tumuiatum 
asseruit. Inter caetera, praejudicium sibi factum de Tarraconensium episcoporum 
subtractione (d) per Romanam ecclesiam suppliciter intimavit , cùm eos Narbonensis 
metropolis per annos quadringentos sine alterius ecciesiae reclamatione possèdent. 
Nostrâ igitur vice in partibus iilis fungens, Tarraconensibus episcopis nostrâ aucto- 
ritate praecipito , ut intérim Narbonensi tamquam proprio metropolitano obedxant , 
donec praestante Domino Tarraconensis restauretur ecclesia ; Toletano autem sicut £ 
primati reverentiam exhibeant, donec Narbonensis archiepiscopus se eorum prima- 
tem fuisse certâ possit auctoritate monstrare. Novit siquidem tua fraternitas primatem 
à nobis Toletanum sic institutum , ut salva sint metropoiitanorum privilégia caetero- 
rum. Abbatem quoque, ut sanctas opinionis virum , commoneto, praecipiens ne ulteriùs 



(a) Is erat Dalmatius, qui et ipse Romam pro- 
fectus est, ut ecclesia; Narbonensis metropoliticum 
in provinciam Tarraconensem jus tueretur, quo 
per annos quadringentos sine alterius ecclesia! reclama- 
tione usa nierat , ut in sequenti habetur epistola. 

(b) Ray nerius, cui inscriptx sunt très epist. sequen- 



tes, quarum proinde tempus ex hac aestimari débet. 

(c) Qui Urbano successit in pontificatu, Pascha- 
lis II appellatus. Is apud Labbeum literâ L. designa- 
tur, errore amanuensis, qui etiam Comorienscm pro 
Tomeriensem scripsit. 

(d) Vide superiorem epistolam, 
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A quae episcopalis juris sunt sine episcopi concessione recipiat, et de injuriis Narbo- 
nensi archiepiscopô illatis competenti emenjdatione satisfaciat, de caetero eum ut 
proprium et sanctae conversationis revereatur antistitem , et pacem eum eofraternae 
caritatis inviolabiliter retinere procuret. Tuautem, in omnibus Romanae auctori- 
tatis memor , ita te exhibe, ut nuiia de te cuique possit suspicio remanere. Quia 
verô Narbonensis archiepiscopus privilégia de primatu ecclesiam suam habuisse' 
memoravit, quae à suo pradecessore translata, se tamen sperat praestante Domino 
reperturum, tu causam hanc diligenter inquire, inquisitam ad nos referre procura. 
Quôd si privilegiorum riequiverit auctoritas inveniri , tu cum principibus terrae de 
restitutione Tarraconensis ecclesiae stude (a). Intérim tamen Tarraconenses episco- 
pos ei , tamquam motropolitano proprio , obedire praecipito. Elenensis quoque 
episcopi (b) causam diligenter inquirito, et inter Narbonensem archiepiscopum et 

B îpsum jusio omnia judicio definito. Idem quoque te de Crassensi coenobio inter 
Narbonensem archiepiscopum et monachos éjusdem coenobii exercere praecipimus. 

VII. Ad FROTARDUM Tomeriensem abbàtem. Lotie Cmdi. 

t. X, col. +f6. 

Ut ab invasione ecclesiarum Narbonensis dieecesis et ab alHs excessibus abstineat. 

Urbanus episcopus , servus servorùm Dei , carissimo et reverendissimo fratri, An. 1089. 
Frotardo Tomeriensi abbati , salutem et apostoîicam benedictionem. Veni entes nuper 
ad nos reverendissimi fratres Narbonensis * ac Barcinonensis * antistites, adversùs * Daimatîus. 
fraternitatem tuam multùm conquesti sunt. Narbonensis enim ecclesias suas à te * Bertrannu *- 
invasas , et excommunicatos à te receptos , et in Jacensi sede per te sine sua licentia 
àsserebat episcopum consecratum. Mort u uni quoque sub anathemate monachos 
C tuos extumulasse , et intra ccenobium tumulasse (d) dicebat : quod auditu quoque 
videtur horrendum. Super his omnibus, si vera sunt, tuam religionem ei congruè 
satisfacere legati nostri judicio, et ab invasione eorum quae sunt episcopalis juris 
de caetero abstinere, et pacem cum eo firmam habére, ut dignum est vobis, depre- 
camur atque praecipimus. Barcinonensis praeterea querebatur cœnobium S. Cucu- 
fatis, quod sui juris est, te invadente sublatum, monachis violenter expuisis. Idem 
etiam de coenobio S. Laurentii factum adstruit. Quia igitur et vir talis est morum 
dignitate et pontificali gratiâ , ut ei discredere non possimus , et tu olim nobis aliter 
retulisti; causae hujus judicium irretractabili sententiâ terminandum legato* nostro *R a y ner io. 
mandavimus, et te ejus judicio volumus obedire, ut neque tu , neque iiie ulteriùs 
super hoc sedem apostoîicam permittamini appellare. Praeterea rogantes rogamus 

(a) Déficiente Narbonensi ecclesiae Roman o pri- ab Urbano summo pont'{fice rtvocatus, inquit Rode- 

vilegio , redditum fuit anno iooi ecclesix Tarra- ricus Toletanu», fib. VI , cap. 26. 

conensiius metropoliticum. Vcrum , cùm de instau- (b) Anaidi, cujos causant videre est in decreto 

randa Tarraconensi ecclesia segniùs ageretur, has Gratiani 8, q. 3,; c. 2 : « Artaldus Arelatensu 

rursus Iiteras Urbanus dédit, à Labbeo recitatas t. X » ( legendum Elenensis, uti monet Baluzius, lib. V 

Concil. col. 459 : « Urbanus B. [Berengario] Tar- »de Concordia , cap. 4' )» Narbonensis ecclesiae 

» raconensi archiepiscopô. Noverit dîlectio tua, frater » suffraganeus, Romam consecrandus ad dominum 

» in C hristo venerabilis , quo tenore , quâ conditione » Urban u m Papam venit ; su us quippe archiepiscopus 

»pailium tibi privilegiumque concesscrimus ; quo- » eum consecrare nolebat,quoniam post electionem 

» modo nobis et tu in fide tua , et comprovinciales » suam propter bona ecclesiae conservanda canoni- 

» primates per scriptum promiseritis vos in restitu- »cis furavit. Consecratus itaque est à domino Papa 

» tionem Tarraconensis ecclesix omnimodis insti- » Urbano, antè purgatus hujusmodi juramento -.De 

»turos. Nunc autem frequenti famâ audivimus » juramento quod canonicis nostrœ ecclesia feci,nullam 

r> vestram illam industriam , v est ru m studium jam » conventionem ont), ut eligerem , fier. Narbonensis 

» cessare, et Tarraconensem restitutionem jam penè » verô archiepiscopus nullius preeter id criminis causâ 

»deficere. Te igitur literis praesentibus admonemus, >> consecrationem no s train omisit , me sciente ; neque 

»ut hujus boni operis periectionis sedulus operator *>mihi criminis conscius sufn, propter quod à sacra 

«existas. Memineris tamen ita te archiepiscopum »me unctione (al. 'à sacerdotio) repellat.v 

» institutum , ut tam tu quàm universi provincia* (c) Ha;c controvenia sopita fuit in concilio 

» Tarraconensis episcopi Toletano, tamquam pri- Narbonensi, anno Dominical incarnationis MXC , 

» mati , debeatis esse subjecti. Sic enim a nobis in xill hal. aprilis celebrato, ut videre est in Conciliis 

«Toletanae ecclesix privilegio constitutum est, Galliae Narbon. p. i8,etapudLabbeum,t.XConciF^ 

» quod nos omnino ratum volumus permanere: nunc col. 181 8. 

» autem muho ampliùs , quia ei nostrx sollicitu- (d) Hxc egisse videtur Frotardus vi privilegii 

» dinis vices in Hispania universa et in Narbonensi ipsius Urbani, quo monasterium S. Pontii Tome- 

» provincia ministrandas injunximus. Datum vil kal. riarum à cujuscumque episcopi jurisdictione eximit , 

» maii. » Anno 1092 vel 1093 , quo tempore Iegatio aliisque prxrogativis exornat. Id autem privilegium 

Hispanica Bernardo Toletano archiepiscopô attri- adhuc ineditum, datum kalendis julii anni 1088, 

buta fuit , et Richardus abbas S. Victoris Massi- cum nostro Ruinartio pridem communicaverat vir 

liensis, quia segerebat in aliquibus minus cauii, fuit clar. Stephanus Baluzius. 
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quemadmodum de tua speciali etfamiliari religione confidimus , ut Narbonensem A 
antistitem sic ut proprium et patrem spirituaiem, respeçtu ejus eu jus vice fungitur, 
reverearis et diligas. 

VIII. A(i Ra YNERIUM S. R. E. presbyterum et legatum. 

De controversiis ab ipso inter Narbonensem et Barcinonensem antistites ac abbatem Tomeriensem 

terniinandis. : - . 

UrbaNVS episcopus , servus servorum Dei , carissimo atque dulcissimo f rat ri 
Raynerio , sancta Roman a ecclesia presbytero atque legato , salutem et apostolicam 
benedïctionem. Postquam à nobis, frater carissime, discessisti, fratres tarissimi 
nostri , Narbonensis * et Barcinonensis * antistites pervenerunt ad nos , justitiam 
sedis apostolicx super suis querimoniis flagitantes in abbatem * B. Pontii. Barcino- B 
nensis querebatur , dicens se post susceptum episcopatûs officium sub manu propria 
quietè ccenobium S. Cucufatis anno integro , ut spéciale suae ecclesix beneficium 
possedisse, abbatemque inibi per se electum, consentiente et laudante legato Ro- * 
manx ecclesiae Richardo, regulariter fuisse , quem postea Tomeriensis abbas unà 
cum monachis, renitente episcopo, violenter monasterio exturbavit. Porro quàm 
diversa his, te adhuc nobiscum posito, B. Pontii abbas retulerit, tua fraternitas 
recognoscit. Tuae ergo prudentiae intererit , cui hujusmodi negotia in partibus illis 
discutienda et definienda commisimus , causam hanc diligenter inquirere , et ita 
Domino donante agere, ne locum justitia perdat, neve favore cujuslibet aut zelo in 
partem alteram supplanteris. Memor esto consilii quod à nobis tibi datum est 
abeunti, et consilio religiosorum virorum communicato, sic disponenda dispone, 
ut Romana xquitas nuiii sit oblocutiôni obnoxia; sed in omnibus judicium tuum C 
veritatem exsequens , discretionis apostolicae semitam non relinquat. Sanè his te 
suspect u m esse noveris , quia in dûmo adversarii commoraris : et soient plerumque 
officia à rigore animos commutare. Prascipimus ergo dilectioni tuae, ne àbbatis aut 
ullius hominis causâ omittas quin hanc causam sententiâ irretractabili omnino déci- 
das , nec eorum aliquem super hoc uiteriùs apostolicam sedem appellare permit- 
tas. De ecclesia quoque B. Sylvestri , quam Salmodienses * monachi B. Rufo abstu- 
iisse dicuntur, justum Omnino' et irretractabiie determinato judicium. ( Catera 
vide mur desiderari.) 
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IX; Ad Clérum et Populum Narbonensem. 

Dalmatium tpsorum archiepiscopum commendat , jubetque ut debitam ei pnestent obedientiam. 

Urbanus episcopus, servus seryorum Dei, clero et populo Narbonensi, Raymundo 
videlicet Comiti , atque Aymerico Vicecomiti, carissimis filiis , salutem et apostolicam 
benedictionem, Ven ien tem ad nos reverendissimum fratrem nostrum Dalmatium 
vestratem archiepiscopum debitâ veneratione suscepimus ; ejusque probitatem (a) 
et religionem jamdudum agnoscentes , ipsum dilectioni vestrae apostolicx sedis apici- 
bus commendavimus. Vos itaque ei ut dilecto et catholico patri , dilecti filii , 
bbedite, reverentiam et debitam subjectionem Ut Domini vicario in omnibus exhi- 
bete ; décimas unicuique ecclesiae pertinentes ex integro reddite , et quaecumque 
episcopalis justitiae sunt intégra sibi conservate. Quae autem vobis ex Domino dixe- 
rit, devotè ac libenter audite, et obedite; pro Christo enim legatione fungitur 



D 



(a) Dalmatii hoc continet elogium vêtus marty- 
rologium Narbonense, apud Catel. Mem. p. 784, 
et t. VI Gallùe Christ, col. 42 : « Anno Dominiez 
« incarn. mxcvi ,depositio corporis Dalmatii archi- 
» episcopt ecclesix Narbonensis, qui dum in saeculo 
»vixit, regularem vitam [ruerat enim abbas Cras- 
»sensis] tenuit, beato fine xvi kaL februarii in 
» Christo quievit. Hic sedit in episcopatu annos xv, 
»menses trçs, dies sexdecim. Ordinavit et conse- 
«cravit sex eptscopos cathoiicos, quorum primus 
»Gotfredus Magalonensis , alter Pampilonensis , 
» czteri Auriensis [fi Ausonensis], Barchinonensis , 
»Biterrensis et Agathensis. Cujus sépulture non 
«defuerè Richardus [abbas S. VictorisMassiliensis] 
»et duo episcopi, scilicet Biterrensis et Carcas- 



«sensis, cum quinque abbatibus monachis, vide- 
« licet Crassensi , Électensi / d'Alet ] , Baiolensi 
» [de Bagnols J , de S. Benedicto Castrensi , atque 
»de S. Sabino, cum altero abbate de Quadra- 
»ginta, cum quamplurimis ciericis ac monachis, 
» Deo ordinantead eum missis ad castrum de Rivis, 
» in ecclesia S. Maris : qui yenientes invenerunt 
» eum pontincaiibus*vestibus indutum. Cujus castri 
» popufus servabat corpus , nolens illud alicui con- 
»cedere, et inde adductum in cathedrali Narbo- 
»nensi sepelierunt. Cooptatus in episcopum anno 
«Domini mlxxxi, circa kal. septembris.... IV idus 
»martii, translatio corporis beati Dalmatii archi- 
» episcopt Narbonensis provincix. » 
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A inter vos, obsecrans pro Christo ut reconciliemini Deo. Ipsum ergo sicut Christum 
audientes et honorantes, mores vestros corrigite, à vitiis abstinete, Deo in omnibus 
piacere curate. Si enim Deo placere studueritis , pastorem profeciô Deo placentem 
habebitis , et summum pro vobis judicem interpeiians , nisi vestra delicta impe- 
diant, copiosiùs audietur. Eis autem qui bona Narbonensis ecclesiae injustè detinent 
et vioienter auferunt , denunciamus in nomine Domini Jesu , et apostolicâ auctori- 
tate praecipimus , quatenus aut ea archiepiscopo reddant, aut pactum cum eo taie 
faciant , quod ipsi debeat complacere , ne bona injustè detinendo et auferendo 
terrena , et animx incurrant periculum , et bonis priventur aeternis. Quod si nostra 
praecepta contempserint , cùm iterata ad nos querela pervenerit , nos canonum 
uliionem et giadium spiritûs exeremus ; obedientes vero monitis nostris misericordia • 
divina custodiat. 

B 

X. Ad WlLLELMUM Rotomagensem archiepiscopum. ?yjF™,%"' 

Queritur quod ille Beccenses monachos de Ponte-Isara signa sua ad horas pulsare impediat. 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, Willelmo dïlecto fratri Rotomagensi An.1089, 
archiepiscopo , et canonicis S. Mellonis de Ponte-Isara, et habitatoribus ejusdem castri, 3° i ul,i - 
salutem et apostolicam benedictionem. Significatum nobis est, quia prohibetis 
monachos Beccenses qui sunt in ecclesia S. Pétri de Ponte-Isara , pulsare signa sua 
ad horas secundùm ordinem suum. Quod, nisi vobis parceremus, quàm irreligio- 
sum et inhumanum sit , et de qua radice procédât , detegeremus. Paternâ igitur 
monitione et praesenti auctoritate prxcipimus, ne uiteriùs hanc prohibitionem facia- 
tis aut fieri permittatis, sed iiios secundùm ordinem monachicum et signa pulsare, 
C et per omnia ordinem suum servare, absqueomni impedimento concedatis. Data 
trans Tiberim, m kai. augusti. 



XI. Ad RAI NÔLDU M Remensem archiepiscopum. 

Insigne .ci et successoribus ejus privilegium concedit, nimirum ut da inceps Remenscs arçhiepiscopi {jï^'j / i"' U 
pallio uterentur, primates dicerentur Belgicse secundae, et Reges christianissimos consecrarent. j^™' ' '* 

?' 
Mt. 



Urbanus episcopus, servus servorum Dei, Rainoldo (a) carissinto fratri Remorum An. 1 08 
archiepiscopo , ejusque successoribus legitimis in perpetuum. Potestatem iigandi *î deceml 
atque solvendi in cœiis et in terra, B. Petro ejusque successoribus auctore Deo 
principalîter traditam , iliis ecclesia verbis agnoscit . quibus Petrum est Dominus 
allocutus : Quacumque ligaveris super terrant, erunt ligata in cœlis ; et quacumque 

U solveris super terrant , erunt s 0 Juta et in cœlis.... Oportet ergo nos qui, licèt iiidigni, 
Pétri residemus in loco, prava corrigere, recta fïrmare, et in omni ecclesia ad interni 
arbitrium judicis sic disponenda disponerej ut de vuitù ejus judicium nostrum pro- 
deat, et oculi nostri videant xquitatem. Fraternitatis igitur tuse justis peiitionibus 
annuentes, ex antiquo Remensis ecclesia; usu apostolicae sedis auctoritate ac benevo- 
lentia concessum tibi pallium hujus decreti nostri pagina confirmamus, primatemque 
totius secundae Belgicae provinciae secundùm antecessorum tuorum dignitatem esse 
censemus. Statuimus etiam ut nulli nisi solummodo Romano pontifici subjectionem 
et obedientiam debeas , omnisque causse tuae judicium solius Romani pontifias dim> 
niatur arbitrio. Primam praeterea praecipuamque tibi tuisque successoribus potestatem 
contradimus Francorum Reges consecrandi , ut sicut B. Remigius ad fidem Clodoveo 
converso primum illi regno Regem christianissimum instituisse cognoscitur, ita tu 

E quoque tuique successores , qui ejusdem S. Remigii vice in Remensi ecclesia , 
Domino disponente, fungimini, ungendi Régis etordinandi , sive Reginae, primâ 
potestate fungamini. Statuimus etiam, praesentis nostrae pagina auctoritate Arman- 
tes, ut sicut primum diadematis insigne per vestrae manûs impositionem Francorum 

(a) Rainoldus anno. 1089, indict. XII , Philippi in capitulum fratrutn cum quibusdam cUricorvm 

Régis XXX , Romanum pontificem adiit ex ipsius nostrorum de itinert nostro locuturi resedimus. Cùm 

Rarnoidi charte quam récitât Marlotus, 1. 1 1 , p. 1 80, vero , ut Bertoldus refert , Urbanus eo anno literas 

ubi de itinere suo loquem , Anno sexto pontificatàs Philippi Régis Francorum, débitant subjectionem ei 

ttsacerdotii nostri, inquit, cùm ex petitione domini promittentis , susceperit,verisimile«st eas à Rainoldo 

Papa Urbani apostolorum limina ecclesiamque Ro- fuisse deiatas , inquit D. Ruinart. vit* Urbani 

manam visitare aggrederemur , ante corpus beatissimi num. LI. 
et gloriosùsimi patroni nostri Rtmigii oratione factâ; 
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Reges 5uscipiunt, ita quoque in solemnibus processionibus qulbus eosdem Reges A 
*/ quolibet, fuerit coronari, te présente vel tuorum cathoiicorum quomodoiibet* successorum , 
à nullo alio archiepiscopo vel episcopo coronetur (a). Vestram ergo diiectionem 
apostolicx sedis gratis vicera debitâ subjectione rependere , ejusque décréta invio- 
labiiiter observare [decet], et à subjectis tibi Francise popuiis, ut observentur, pro 
viribus exigere : nos siquidem antiquam omnem vestrae ecciesix dignitatem servare 
speciali devotionis intuitu cupientes , totum honoris , totum dignitatis et excellentix 
tibi tuisque iegitimis successoribus manere decernimus, quidquid B. Remigio prx- 
decessor noster Ormisdas legitur contulisse. Itaque diiectionis tux reverentia , frater 
carissime Rainaide, secundùm antecessorum tuorum consuetudines , pallio uti no- 
• verit ad missarum soiummodo ceiebrationes &c. ... Datum Romx , per manus 
Johannis S. R. E. diaconi cardinalis, anno Dominicx incarnat, mlxxxix, indic- 
tione xm, octavo kal. januarii , anno pontificatûs domni Urbani II Papx secundo. B 

™ÏÏ™Ï"?; XII. Ad Suffraganeos ecclesia? Arelatensis. 

Sacramenta Guibilini archiepiscopi Arelatensis irrita pronunciat , et eos' excommunicat qui captum 

minis perterruerant. 

Ante an. 1 090. Us SAN us episcopus , servus servorum Dei, suffraganeis ecc/esia Arelatensis salu- 
tem et apostolicam benedictionem. Il la omnia sacramenta quae adversùs ecciesix 
justitiam atque religionem confrater Guibilinus (b) archiepiscopus vester invitus et 
omnibus modis coactus jurasse cognoscitur, quia, ut prxdiximus , Deo et ecciesix 
constitutionibus adversantur, decreti nostri auctoritate [irrita] omnino esse censemus, 
et Arelatensi ecciesix, annuente Domino , [eum] perpetuô permanere decernimus. 
Eos autem qui prxdictum virum captum gladiis et membrorum detruncationibus Q 
perterrentes , nefandis sacramentis ausi sunt implicare, infâmes in perpetuum esse 
sancimus; et., nisi congruam pœnitentiam egerint, à Christi corpore et sanguine, 
atque ab ecclesiarum introïtu segregamus. 

r * f 1 "**- XIII. Ad Ra YNA LDUM abbatem S. Cypriani Pictavensis. 

S. Cypriani Pic- * A 

tdlecùntàc'han. Quidquid juris et canonicx potestatis acquisierat in ecclesiam Sanctx-CrucU apud Englam , eidem 
biïUoth. nation. concedit et apostolicâ auctoritate confirmât. 

Paris. • 

An. !o 9 o, Urbanus episcopus , servus servorum Dei , dilecto in Christo filio R. * abbati 
• Raynaîda.* Cypriani salutem et apostolicam benedictionem. Ex nostri officii debito commo- 
nemur servorum Dei quieti prospicere , ut, à sxcularibus tumultibus separati , omni- 
potentis Dei servitiis valeant libérais insudare. Eapropter nos tuis precibus , fili 0 
in Christo carissime R., annuimus. Quidquid enim juris , quidquid canonicx po- 
testatis in ecclesia Sanctx-Crucis apud Englam, vel ex concessione eorum quorum 
antea juris fuit (c) , vel ex episcopali traditione vestro cœnobio concessum est, nos 
quoque concedimus, et prxsentium Ikerarum auctoritate firmamus. Data apud 
oppidum Aiatri, iv nonas novembris (d). 

(a) Quid huic privilegio hand multô p6st repo- » monachorum véro S.Cypriantimrusionemprorsus 
suent Ivo Carnotensis, vide in epist. eius 189. » improbant. Ad hoc enim praedictus abbas modis 

(b) Gibelinus anno 1080 in locum Aicardi sut » omnibus nitebatur, ut praedictae ecclesiae prioratus 
fectus fuerat, in concilio Avenionensi, auctoritate »ei à domno Papa concederetur : quod domnus 
Hugonis Diensis episcopi , A. S. legati. Verùm » Papa, nobis reclamantibus et iibertatem clerico- 
Aicardus , quoad vixit , loco minimè cessit, qui » rum pro posse nostro defendentibus , facere noluit, 
defunctus dicitur anno 1090. Unde ad annum 1089 » praecavens ( sicut ipse dicebat) ne sub hac occa- 
refèrcnda videtur haec epistola. » srone praedictus abbas clericos molireturexcludere, 

/cj Eadem ecclesia cfericis. quoque regularibus a» et monachos .suos intrudere. Clericorum autem 

data fuerat ; sed vi literarum istarum ejecti post- » ordinipublicam infertisinjuriam, qui monachorum 

modum fùere derîci, institutique S. Cypriani mo- «ordinem ad tam ruinosam superbiam erigitis , ut 

nachi. Qua de re gravem Ivo Carnotensis detuiit » clericos eis subjugare stndeatis : quorum tanta 

querelam ad Petrum Pictavensem episc. epist. 36 , » débet esse exçelientia, ut, secundùm B. Augusti- 

in qua laudatis Urbani Papa; literis , eas monacho- » num , vix etiain bonus monachus bonum clericum 

rum causse patrocinari non debere contendit. Ait » faciat ifc. » 

enim : « Nec satis tuentur vestram fraternitatera (d) Annus quo scripta fuit hsec epist pk sestimari 

» iiterse domni Papae , quibus dictandis à latere débet ex anno ©rdinationis lvonis Carnotensis epis- 

»[ legendum Alatri] interfutmus, ouae confirmant copi. Porro demonstrabimus infrà Ivonem non anno 

»abbftti S. Cypriani jus iilud praedictae ecclesiae , 1092, nec anno 1091 , ut quidam volunt, sed anno 

»quod se habere dicebat ex légitima concessione 1090, mense novenibri, ab jUrbano II consecratum 

» quorumdam monachorum , qui ( ut audivimus ) fuisse. Quo posito , duarum quoque sequentium 

»quietam possessionem clericorum approbant , epistolamm tenipu* habemus. , 

XIV. 
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XIV. Ad Ra INA ld UM abbatem S. Cypriani Pictavensis. Exchemhm» 

• S. Çypr. Pictav. 

Curam ei demandât colligendae pecuniae in subsidium Romanae ecclesiae. . Lanfranci Oprr. 

nt notis,p. 

Urbanus episcopus, sêrvus servorum Dei , carissimo filio R. (a) abbati S. Cy- An. 1080. 
priant salut em et apostolicam benedictionem. De religione tua et prudentia confi- anovembris - 
dentés, apostoii Pauli obedientiam diiectioni tuae injungimus, ut sicutde ministerio 
quod fiebat in sanctos qui Hierosolymis habitabant, gentiies Paulus quos Deo 
opérante converterat, admonebat, ita tu quoque episcopis atque proceribus, caete- 
risque catholicis terrae vestrae fldeliter devotus insistas, quatinus pauperum Romanae 
ecclesiae memores sint , eorumque inopiam suâ abundantiâ supplere non negligant. 
Ad quod exsequendum carissimum filium nostrum G. (b) abbatem S. Sabini laboris 
B tui comitem esse constituimus , ut maturatiùs vaieatis pressurarum nostrarum 
angustiis subvenire. Quod igitur quisque corde suo destinaverit , alacriter beatis 
apostolis Petro et Paulo offerat ; et praenotatis nominibus suis apud vos collationem 
deponant, quatinus per vos eorum caritas Romanae ecclesiae innotescat, ut et Ro- 
mana ecclesia in suis eos debeat necessitatibus velut pios et honorabiles viros 
exaudire. Ita igitur studete in minimo , quatinus elucescat quod de vobis debea- 
mus etiam in maximis mox sperare. Praeterea vobis injungimus ut ccenobiorum 
quae nostri juris sunt, specialiter censum (c) exigatis instanter. 

XV. Ad Episcopos et Abbates Aquitaniœ , Guasconiœ et inférions Ex tod. ehartut. 

'*' - r» /• S. Çyvr. Pictav. 

Burgundiœ. 

Q 

Ut ad comparandam apostolicae sedis libenatem pecuniarum subsidia corrogari fàciant , et ad se transmit» 
per manus Rainaldi abbatis S. Cypriani Pictavensis. 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei , carissimis fratribus, episcopis, abba- An. 1090. 

- novembris. 



a 



tibus per Aquitaniam , Guasconiam et inferiorem Burgundiam cottstitutis , salut em et 
apostolicam benedictionem. Dilectissimus ac familiaris noster filius R. * monas- «RainaMus. 
terii B. Cypriani abbas, nobiscum aliquandiu commoratus, et oppressionem quam 
ecclesia Romana patitur , et consolationem quam in proximo * sperat, diligenter *rf/.mChristo; 
intuitus est. Per ipsum itaque caritatis vestrae soliicitudinem admonemus , et bea- 
torum apostolorum Pétri et Pauli vice deposcimus, ut circa vestrûm omnium 
matrem sanctam Romanam ecclesiam debito vigore conferveat. De omnipotentis 
siquidem Dei miserationibus per sanctorum apostolorum mérita orationesque con- 

D fidimus , quod in proximo (d) apostolicae sedis libertas restituetur, et per eam 
caeteris per orbem ecclesiis diù optata tranquillitas reparabitur. Studeat ergo unus- 
quisque vestrûm praesentibus ejus laboribus pro data sibi divinitus facuitate suc- 
currere , et quod, aspirante Deo, corde hilari destinaverit, per fidelem ministrum 
latorem praesentium dirigere non cunctetur, ita tamen ut quod quisque contuierit, 
adscripto sui nominis titulo nostrae notitiae repraesentet. Quod si fortè caritatis vestrae 
viscera circa sedem apostolicam effundere debitâ devotione neglexeritis , id saltem 
quod ex censu annuo Lateranensi palatio vos debere cognoscitis, latori praesentium 
reddere , et per eum nobis transmittere nullo modo detrectetis. Si qui verô abbatum 
suam beato Petro justitiam restituere aliquâ occasione renuerint, confratres episcopi 
hoc sibi hâc nostrâ noverint auctoritate injunctum , ut per ipsos quod reddendum 
est , reddere compellantur ; obedientes vero monitis nostris misericordia divina 

£ custodiat. Data îv nonas novembris. 

(a) Rainaldo, de quo Gaufridus Grossus inVita ibidem. Quem tamen acriter reprehendit Amatus 
B. Bernardi Tiron. abbatis, suprà,p. 166 : Estautem A. S. Iegatus , epistolâ superiùs à nobis édita, p. 670. 
ab hac c'mtate ( Pictavensi ) non longe positum S. Cy- (c) Pleraque monasteria quse juris erant aposto- 
priani monasterium, quod eo tempore regebat abbas licse sedis , seu quae priviiegio exemptionis potieban- 
quidam cui vocabulum Raynaudus , vir opprimé literis tur, censum unius unciae auri, vel etiam quinque 
eruditus , tantâsapientiâ prœditus , ut in publias con- solidorum, quotannis pendere tenebantur Romanae 
ciliis causarum perorator esset elegantissimus : cujus ecclesiae. 

reigratiâ in Romana etiam curiabene notus et acceptus (d) Quod scilicet recuperandae Romanae urbis 

erat , et in Aquitania famosissimus habebatur. et Lateranensis palatii, ubi Guibertini prœsidia sua 

(b) Gervasium , qui tum in S. Cypriani monas- locarant , spes aliqua affulgeret : cujus rei gratiâ 
teriovitam.agebat, vir summœ abstinentiœ , omnium- multam pecuniae vim expendit Urbanus, ut in gestis 
que virtuiiim ornamento prœclarus, inquit Gaufridus ejus diximus suprà ad annum 1094. 

Tom. XIV. Tttt 
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l*onis Carnet. XVI. Ad Clerum et Populum Carnotensem. 

tpist, I ; Laite, 

^jf^ ' GaMU Ivonam à se consecratum significat in Iocum Gaufredi, qui se episcopatu abdicaverat. 

inm.'toi jo/. Us ban us episcopus , servus servorum Dei, dilectis in Christo filiis , clero et 
2 A novembris P°P U ^° Carnotensi , salutem et apostolicam benedictionem. Nos quidem , tum pro 
B. Mariae semper Virginis devotione, tum pro nostri officii debito , ecclesiae vestrae 
dilectionem , protectionem et curam specialiùs impendentes , ejusque labores diu- 
turnos , quos à Gaufredo quondam episcopo passa est , propensiore animo per- 
pendentes , rei veritate diutiùs atque diiigentiùs pertractatâ , largiente Domino , 
justitiae satisfecimus. Bonam itaque animi vestri voluntatem praevenientes ac 
subséquentes , venerabilem virum Ivonem presbyterum , quem Gaufredo per nos 
deposito catholicè atque canonicè secundùm nostra monita eiegistis, ne quod 3 
ulterius hac in re detrimentum vestra ecciesia pateretur , sine more iongioris obsta- 
cuio consecravimus.' Nunc eum ad vos rémittentes , tamquam B. Pétri manibus 
consecratum , B. Pétri vice vos rogamus et obsecramus , quatenus eum benignè 
suscipientes débita, ut pastoris veri membrum, obedientiâ honoretis , débita sollicilu- 
dine quae vobis annunciaverit observetis ; et ut ipse Deo placere , et eum pro vestris 
valeat excessibus dignè intercedendo placare, vos quoque placere Deo totis cona- 
minibus procurate. Si enim placere Deo statuerais , pastorem procul dubio Deo pla- , 
centem habebitis; nos quoque in vestris opportunitatibus ad exaudiendum paratos 
invenietis. Porro de Gaufredo, qui sine conditione omni nostris manibus episco- 
patum reddidit, indignum se patenter agnoscens (a), praecepimus et praecipimus 
ne quis ei ullo modo ad episcopatum reinvadendum vei infestandum assensum 
accommodare praesumat ; aliàs et ipsum et ipsius fautores excommunicationi sub- q 
jacere censemus. Obedientes vos verô monitis nostris gratia divina custodiat. Data 
Capuae, vm kal. decembris (b). 

Ivon. tpist. 2; XVII. Ad Ri CHERI u M Sehonensem archiepiscopum. 

Fleureau, Hisl. 

d'Estampts » /• . „ , 

}6o ; Labbt , Ivonem ei Carnotensem episcopum a se consecratum remittit , et mandat ut, omni lite sopita , cum 
t.X.col.jp?. débita eum benignitate complectatur. 

An. io 9 o, Urbanus episcopus, servus servorum Dei, Richerio Senonensi archiepiscopo 
»î novembre. sa j utem et apostolicam benedictionem. Quanta s pro Gaufredo quondam episcopo 
Carnotensis ecciesia molestias sustinuerit, quantae ad apostolicam sedem querelae (c) 
perlatae fuerint, diiectionis tuas strenuitas recognoscit. Tandem rei veritate diii- 
gentiùs perqubitâ, largiente Domino, justitiae satisfecimus, et ab ipso in nostris D 
manibus sine cujuslibet tenore conditionis episcopatus refutatus est. Tandem ad 
tuam fraternitatem scripta^ direximus, rei gestae ordinem indicantes, et ut tuum 
Carnotensibus ad eligendum et consecrandum antistitem auxiiium contribueres 
n'agitantes. Nostrâ itaque fulti iicentiâ , Carnotenses venerabilem virum presby- 
terum Ivonem canonico ordine in episcopum elegerunt. Cùm autem à te consé- 
crations gratiam pro more ecclesiae petivissent , tua fraternitas ei manum imponere 
recusavit. Ad nos igitur ipsis venientibus, et consecrationis ejusdem gratiam depos- 
centibus, nos qui viri religionem jamdudum noveramus et ejus eiigendi licentiam 
dederamus, petitioni justae déesse nequivimus. Consecratum igitur eum , salvâ tuae 
ecclesiae obedientiâ, rémittentes, diiectionis tuae duicedinem postulamus, ut, omni 
iitis fomite consopito, benignitate eum débita complectaris , et ad ecclesiae regimen 
auxiiium tuum ei iargiaris. Porrè Gaufredum, si episcopatum invadereaut eccle- £ 
siam infestare tentaverit, ipsum ipsiusque fautores anathemati subjacere decrevi- 
mus. Data Capuae, vu kal. decembris. 

(a) Vide Ivonis epist. 8 , ubi crimina recenset posthuma Mabillonii , t. III in-4. 0 Pagius verô ad 
propter qua GaufHdus virgam pastoralem reddere an. 1092, num. 4et seqo., invictis probat argumentis 
coactus est. Ait énim hune fuisse caprum ernissarium, Ivonem an. 1090 ab Urbano fuisse consecratum. 
cujus adulteria , fornicationes , perjuria , prodïtiones , Cui sententiae ambas manus damus. 

per omnemferi ecclesiam pubïtcata sunt, ifc. ( c ) VideGreeorii epist. 22 lib. IV, suprà p. 606; 

(b) Circa annum quo scripta fuit haec epistola, epist. 1 j et 16 lib. IX, p. 612 et seq.; item epist. 17 
in varias opiniones abeunt eruditi. Ruinartius, lib. V, p. 618. 

libratis singulorum momentis, standum esse anno (d) Eas Urbani Iiteras non habemus. 
1091 decernit, p. 104 Vhae Urbani II, inter Opéra 
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A 

XVIII. Ad Lanzqnçm et Rodi/lfum abbates , Adalberonem Marte». Am- 
primicerium, Clerum et Populum Metensis ecclesiœ* ft'Sf" 

Confirmât electionem Metensis episcopi ab eis factam , si tamen constet electum simoniacè non fuisse 

ordinatum diaconum, 

Ur ban us- episcopus , seryus setyorum D*i, dilectis in Christo jiliis , Lanjoni et An. 1091, 
Rodulfo (a) abbatibus , Adalberoni primicerio , archidiaconis et omni catholico Me- 1 februaril - 
tensis ecclesia cl&r.o ac populo, salutem et apostolicatn benedictionem. Gaudemus, 
filii in Christo carissimi, quia vos gaudetis in Domino ; quia catholicae fidei iucer- 
nam, qux in Herimanno (b) sanctx mémorise permansit episcopo, necdum extincta 
est; quia pnedecessori bono successorem (c) probabilem providistis. Et nos igitur, 

B bonis votis vestris robur praestantes auctoritatis apostolicx, devotionem et electio- 
nem vestram iiteris prxsentibus approbamus. Vestris quoque postulationibus 
assensum conferimus , ut vestri intersit arbitrii à quibus potissimùm cathoiicis 
debeat episcopis consecrari. IHud sanè omni modo requirendum est, utrùm per 
manus Trevirensis * iilius dicti archiepiscopi simoniacè fuerit in diaconum ordina- * Egiibem. 
tus : quidquid enim ab eo extraordinariè indignèque suscepit , nos sancti Spiritûs 
judicio irritum esse censemus. Ut eosdem ordines ab aliquo sortiatur episcopo 
catholico , prxsenti auctoritate praecipimus. Taiis enim ordinator , cùm nihil ha- 
buerit, dare nihil potuit. Vos itaque , filii in Christo carissimi , perseverate in his 
qux à reverentissimo confratre nostro , nunc angelorum concivi , Herimanno 
episcopo didicistis. Agite qux agitis, quia serpentis caput calcantibus xterna à 
Domino corona prxbebitur. Ipse vos suâ gratiâ fideiiter certare tribuat, et xterni 

C mercedem bravii dignetur. Data Beneventi , kal. februarii. 

XIX. Ad Anselmum Beccensis monasterii abbatem. s.Anubnitpi,,. 

ho. Il, tput. }2, 
p. ij). 

Ut Belvacensem episcopum Fulconem in ecclesiae regimine adjuvet. Nec différât sedem apostolicam 
adiré, et ad eam mittere quae Hubertus subdiaconus collegerat ex censu S. Pétri. 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei , Anselmo venerabili et dilectissimo An. 1091. 
abbati salutem et apostolicam benedictionem. Religionis ac scientix tux prxro- 
gativam scientes, Belvacensi (d) episcopo, qux in ejus ordinatione injusta videban- 
tur , indulsimus; et in tux studio industrix confidentes, curam ëi episcopatûs invitp 
renitentique injunximus. Nunc ergo tibi eum commendamus attendus, quatehus 
ei in omnibus ut filio tuo adjutor , monitor, corrector atque consuitor assistas ; et 
D cùm ipse adesse nequiveris, quemlibet ei fratrum tuorum, qui super ipsum spiri- 
tuali zelo soliicitus sit, prxsentem esse mandabis : ut quod in ejus initiis minùs 
■canonicum cernitur , bonis in posterum profectibus valeat operari *. Si quid autem * / operiri. 
tibi vel per eumdem Belvacensem episcopum, vel per filium nostrum Rogerum, de 
servitio sanctx Romanx ecclesix mandabimus, ut talem virum decet , impiger et 
paratissimus exsequeris. Sanè monachum tuum Johannem (e)x\osirx ecclesix filium 
apud nos retinere voluimus : super quo in vos querela Romanx pendet ecclesix, 
quôd ipsius clericum monachare, et altioribus gradibus provehere prxsumpsisti. 
Yerumtamen Belvacensis episcopi precibus inclinati , eum ad te sub hoc tenore 
remittimus, ut ante exactum à prxsenti Quadragesima annum aut illum ad nos 
remittas , aut ipse veniens tecum ducas, et si quem aiium de vestra congregatione 

(a) Erat Lanzo S. Vincentii Metensis abbas, Flaviniacensis , ibid. p. 622, qui de Burchardo ne 
et Rodulfus S. Vitoni Virdunensis. verbum quidem liabet. 

(b) Herimannus, Gregorio VII schismatis tem- (d) Fulconi , filio Lanceiini de Bulis , fratri Lan- 
pore addictus , ob idque bis ab Henrico Cassare in celini Comitis Domni - Martini , et Pétri qui et 
exiiium pulsus , mortem obiit anno 1090, même ipse episcopus fuit Bellovacensis post Gaufridum. 
mahj ex Bertoldo, suprà, p. 676. (t) Qui Jokannes, inquit Eadmerus in Historia 

(c) Burchardum praspositum Trevirensem, qui Novorum, lib. II , p. 51 , Roman us génère , discen- 
sineconsensu Henrici Régis in c'rvitate susceptus (inquit darum studio literarum jam olim Franciam venerat, 
Historiae Andaginensis S. Huberti scriptor, tomo ibique famd permotus Anselmi qui tune Becci abbas 
nostro XIII, p. 580), cùm à Trevirensi pontifice erat, eum religionis proposito forvens adiit , eoque au- 
benedici vitaret, eo quod Me Wiberto, ipse veri Urbano dito , Becci monachus factus est. Quod ubi post aliquo t 
consentiret , evocavit ad se consecrandum Hugonem annos ad aures summi po'ntificis Urbani pervenit , 
àrchiepiscopum Lugdunensetn et legatum ecclesix Ro- Johannem ipsum ad se accersitum prœfatt cœnobii 
mon*. Eadem prorsus de Poppone narrât Hugo ( Salvatoris prope Telesinam urbem) abbatem fecit. 

Tttt ij 
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nobis utHem noveris. Porro quanto ipse citiùs potueris , sedem apostolicam visitare A 
ne différas , ut dilectionij mutuae praesentiâ -, devotione dèbkâ perfruamur. Huberti 
vero nostri subdiaconi, qui apud vos defunctus dicitùr^si quae res apud te dimissae 
sunt , ad nos citiùs destinabis. Cùm enim à domino praedecessore nostro sanctae 
mémorise Gregorio legationem in Anglorum regno acceperlt , multa ex censu 
B. Pétri dicitur coliegisse : quae si apud vos sunt, citiùs ad nos volumus destinarî, 
uecessitati sanctae ecclesi» profutura. Data Capuaefo), kal. augusti. 

AfaMl. Annal. XX. Ad Clerum et Populum Ambiqnensem. 

t. y, p . 2V0; , , ' 

H.iIut. M'ncell. Gervinum electum Ambianensem episcopum , à se confirmatum ad eos remittit. 

t.yj.p.jSo. 

An. 1091, Urbanus episcopus, strvus servorum Dei, clero et populo Ambianensi saîutem 
J0 décembre g{ a p 0stQ j tcam fanedictionem. Reverendissimus frater noster Gervinus, vester 8 
episcopus , ad sedem apostolicam veniens , causam suam cum testimonio iiterarum 
reverentissimi confratris nostri Remorum archiepiscopi Rainoldi et legatorum (b) 
ipsius nobis notificavit. Nos autem electionem ejus canonicam approbantes , et 
iilum qui ex transverso se injecit (c) reprobantes, simulque diù nobiscum eum 
retinendo , et si qui contra eum venire veiient attendendo , postquam in duorum 
mensium spatium quo nobiscum deguit , nemo contra eum quidquam attulit , et 
condescensione misericordi» rigorem justitiae tempérantes , in ioco eum et officio 
suo confirmatum vobis remittimus. Propter quod îraternitatem vestram auctoritate 
apostolicâ commoneraus, ut omnem ei obedientiam veluti idoneo pastori exhibeatis, 
omnem consiiio et auxiiio ad retinendum et regendum episcopatum sollicitudinem 
impendatis , ut cum ipso tam de doctrina sua quàm de obedïentia vestra gaudere 
valeaiis. Quod si post hanc commonitionem quisquam ei de episcopatu contradicere C 
praesumpserit , eique sicut episcopo suo subdi recusaverit, sententiam quâ ipse pro 
inobedientia eum muitaverit, nos apostolicâ auctoritate confirmamus. Data xm kal. 
januarii. 

Bai^. Misctii. XXI. Ad Clerum et Populum Lemovicensem. 

t.Vl, F .+> 7 . 

Humbaldum Lemovicensem episcapum, cujus causam examinandam commiserat Hugoni Lugdueensi 
archiepiscopo, ad eos remittit cum plenhudine episcopalis officii. 

Awe an. 1 o 9 ». Urbanus episcopus, servus servorum Dei, clero et populo unherso Lemovicensium 
salutem et apostolicam beftedictionem. Uçuversos vos scire credimus quemadmo- 
dum anno praeterito vester episcopus (d) f cùm se nostro conspectui praesentasset , 
super quibusdam capitulis^ accusatus, quae secundùm sanctorum canonum regu- 
Jam tam electionem quàm consecrationem ejus., praesente etiam Bituricensi arçhie- D 
piscopo qui eum consecraverat.infirmabant, super quibus omnibus cùm se canonicè 
expurgare nçquiverit (imparatus quippe sine defensoribus venerat), iile episcopatu , 
sub spe licèt misericordiae, abdicato, Hierosolymam petiit , rediens misericordiam 
imploravit. Nos muitis muitorum filiorum nostrorum precibus inclinati, eamdem 
* Hugoni. causam reverentissimo confratri nostro Hu. * Lugdunensi archiepiscopo permisimus 
intra provinciam diligentiori examine quaerendam , ubi et accusatorum personae 
nota? sunt, et episcopus de testium absentia conqueri nullo modo vajeret. Causâ 
igitur diljgentiùsrequishâ, cùm simoniacum eum accusatores probare nequiverint, 
misericordiae et ecclesiasticae pacis intuitu facultas ei concessa est ut se ab hoc 
unà cum idoneis testibus expurgaret. Igitur caeteris, iicct depositionem solam 
assererent , apostolicae mansuetudinis pietate propter pacem et tranquiliitatem ves- 
trae ecclesiae indultis, [excepte] slmoniaeo sceîere, jus/urandum praestitit quod E 

(a) Capuae versabatur Urbanus an. 1091, men- (d) Humbaldus , qui anno 1087 electos fuit 
sibus julio et augusto , prout in gestis ejus démons- Lçmovicensis episcopus post Guidonem , prêter 
travimus suprà, non vero anno 1090, ut vu h Rui- voluntatem abbatum provinçiae et ipsius Ademari 
nartius. vicecomjtis : unde civile bellum inter burgenses 

(b) Legati îlli , inquit Mabillonius ibidem , castri et civet urbis ortum fuisse narrât Gaufrjdus 
videntur esse Burchardus abbas S. Basoli et Dudo Vosiensis torno nostro XII , p. 427. 
capellanus, qui tune Romam profecti , Uteras archi- (e) Vide accusationum capita in epistola ea de 
episcopi detulerunt. re scripta ad Richardum Bjturicensem archiepis- 

(c) Quis ille esset nulla tradunt monumenta. copum, ibidem extom. VI Miscellaneorum Balu- 
Verùm Gervinus haud multà pôst de simonia insi- zii , p. 4°J. Porro Richardus anno 1002 è vivis 
mulatus , rursus ad Urbanum proficisci coactus fuit, excessit. 
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A pro adipiscendo episcopatu pecuniam nec ipse dçderit aut promiserit, aut pro ipso 
alius, se sciente. Quod videlicet sacramentum ,.quia per tan tas hujus temporis 
angustias comprovincjales episcopi coram nostra neutiquam possent praesemia con- 
vocari, Stirpensis F. (a) et J. * Fioriacensis abbates pariter, viri nimirum religiosae ♦jwcerandus 
vitae et famae intégras, cum aiiis tribus clericis suis , sacramentis asseruerpnt. Eum 
itaque ad vos cum nostra» gratis et episcopalis officii pienitudine remandantes , ut 
ipsi tamquam pastori proprio obediatis praesentibus apicibus admonemus. Obédien- 
ces vero misericordia divina custodiat (b). 

XXII, Ad RA JN4LDUM Remensem archiepisc. ejusquç suffraganeos. b^aukol 

tVl.p.jpj,. 

Terrien ta tu eos arguit , quod apostolicae sedis judicium de Fulcone Belvacensi episcopo retractare ausi 
g essent : quem priùs à se absolutum in episcopatu confirmât. 

Urb anus episcopus , sttvus servorum Dei, carissimts fratribus R. * Remensi An. 1*9», 
archiepiscopo ejusque suftagatteis saïutem et apostolicam benedictionem. Fràtermi* *j^ in ^Jo 
Tati vestrae notissimum credimus quemadmodum anno pfaeterito (c) ad aposto- 
lorum limina Fuico Belvacensis episcopus veniens ultro in manibus nostris episco- 
patum ex mtegro refutavit. Nos autem , necessitati eçclesiasticae dispensatione 
apostoiicâ providentes , eidem fratri nolenti et renitenti epispopatûs curam injunxi- 
mus, retentâ tamen pontifîcaiis officii pienitudine, quoniam quidem patrem ejus 
pro ipsius eiectione pecuniam obtuiisse rumor exstiterat. Caeterùm post aliquantum 
temporis, et pater ejus et Odo venerabilis Belvacensis ecciesi* canonicus, ad nostram 
praesentiam pervenientes , tactis sacrosanctis evangeiiis , ab omni eum simoniacae 
pravitatis suspicione iiberum reddiderunt. Ita nos, ecclesiae nostrae fratribus satis- 

Ç factum justitiae judicantibus, pienitudinem ilii pontifîcaiis officii restituimus. Cùm 
igitur nemini unquam apostolicae sedis liceat retractare judicium , cùm nemini de 
se confesso credi debeat , cùm ad unius accusationem nemo valeat légitimé condem- 
nari; miramur quâ praesumptione post datam à Pétri vicario sententiam praejudi- 
cium intulistis ; quo spiritu praedictum confratrem et coepiscopum nostrum ob unius 
accusationem hominis addixistis; quâ temeritate eidem uni semetipsum simoniacum 
accusant! advenus alium adeô credideritis , ut quem de causa eadem canonico 
ordine discussum ecclesia Romana absolverat, vos in ejus injuriam iterato ilium 
judicio purgationi canonicae subjiceretis. Quia ergo adversùs matrem vestram Ro- 
manam ecclesiam brachium extendistis , magnâ estis animadversione dignissimi , 
quippe ut auctoritatem sanctorum canonum conculcantes. Te praecipuè , carissime 
ac reverentissime frater R. Remensis archiepiscope salvâ dilectionis inciytae reve- 

D rentiâ, te super hoc ducimus arguendum , quod in conspectu tuo (d) tantam pati 

(a) Fulcherius,cui in abbatia Stirpensi [l'Esterp ] » trare aliquas Iiteras nisi deprecatorias ad abbatem , 
jam successerat Galterius anno 1093 , ut videre » quod ei consentiret. Sed rediens Iiteras apostolicas 
est inter instr. t. II noviss. Gali. Christ, col. 108, » Falsavit de consilio Heliae de dW/archidiaconi, 
ac fortè ritiîis. Unde perperàm ad annum 1004 "machinante Mathaeo Vitalis, qui erat aurifex Le- 
hanc epistolam retulit Baluzius. » movicis , et illas ostendit abbati , quibus recipie- 

(b) Has Iiteras vult Baluzius ipsas esse quas ab » batur tamquam episcopus. Abbas vero recepit 
Humbaldo falsatas tradit Gaufndus Vosiensis ibi- » ilium , admirans , sicut sic çredebat , dominum 
dem. Verùmid ei penitùs non concedimus, i.° quia » Papam suam mutasse sententiam. Anno MXCV 
illae Ademarp S. Martialis abbati inscripts erant, hae » Papa Urbanus venit apud S. Martialem. Admiratus 
verô clero et populo Lemovicensi ; 3.» quia in iliis » fuit Papa de abbate, quare sine scientia sua con- 
continebatur ut abbas prssulem susciperet public â et » senserat in ephcopum. Sed idem abbas statim 
solrmni processione, sicut in literis continebatur, inquit » ostendit iiteras apostolicas sibi traditas. Unde Papa 
Gaufndus, quod in his nostris non comparet. Ut ut » deprehendens et cognpscens falsitatem , sceleru 
sit , aliam ejus rei notitiam cum quibusdam discre- » ministres excommunicavit ; et ne aliquis qui nor 

Êantiis habemus ex ms. cod. ecclesiae Lemovic. apud » mine Helias de G'mel vocaretur , aliquando digni- 

laluz. tomo item VI Mise. p. 409, his verbis : » Gui- » tatem in ecclesia Lemovicensi haberet , in perpe- 

» dont episcopo Lemovic. mortuo successif Humbal- » tuum interdixit , et episcopum Humbaldum pu- 

» dus. Et quia abbas S. Martialis non fuerat vocatus » blicè deposuit. » 

»ad electionem, sicut antiquitus fieri solebat, ut Est et alia Urbani epistola pro Humbaldo, data 

vdicebat, ad Romanum pontificem appellavit. Et Pisis , VI idus octobris ( anni 1094 )> quam etiam 

»tunc Romanae praserat [ecclesiae] Urbanus, qui veiut suppositittam edidit Baluzius ibidem. Hanc 

«fuerat monachus Cluniacensis. Et quia in elec- sinceram praestare nolumus ; verùm binas , non uno 

» tione pontificis abbas disceptavit cum canonicis, tempore datas, ab Humbaldo falsatas fuisse non 

» ideirco burgenses çastri insurrexerunt contra cives, tradunt historici. 

»et inter illos. . . . guerra fuit orta , unde multi (c) Vide supra, p. 699, Urbani Iiteras ad Ansel» 

» giadio perierunt. Cùmque abbas adisset Papam , mum Beccensem abbatem. 

» episcopus secutus est eum: et obtinuit abbas contra (d) In concilio, ut videtur, Suession. an. 109a 

» partent. Rediit episcopus : numquam potuit impe- celebrato, unde epistolae hujus tempusdignosci potest. 
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potueris apostolorum prmcipi injuriam irrogari. Nos itaque acçusationem iUanv, A 
et sententiam illam , contra sanctorum canonum instituta prolafam ., omnino irritam 
esse censemus, et Bervacensem episcopum religiosae et simplicis vitae virum Ipco 
suo et officio restitutum firmamus. Sanè quicumqùe ex vobis. adversùs eum non 
judicium , sed praejudicium protulecunt , noverint se auctore Pçtro et jûdicium usque 
ad satisfactionem congruam subituros, et jacturamquam frater iiie> perpèssus est» 
aestimatione légitimé soluturos. Illum autem ka esse absolutum censemus , ut si quà 
in eum deinceps quaestio emerserit , solo Romanae sedis judicio terminetur; De caetera 
rogamus te , reverentissime frater Remensis archiepiscope, ut Belvacensem episco- 
pum , riostrae gratiae plenitudinem obtinentem , iii suis tam spiritualibus quàm cor- 
poralibus opportunitatibus adjuvetis. Data Lateranis faj, ni idus maii. 

Lait. Concll. 

XXIII. Ad RAINALDUM Remensem archiepiscopum et suffraganeos. B 

t.X,càl-46t; 

Spiciltg. t. , Q rav j ter tQS i ncre p at quod adulterinis Régis Philippi nuptiis non intercesserint; Yult eum adearit , et 
t. fil, p. +i8. monitis non obtemperantem excommunicatipni subjiciant. Item ut liberando è carcere Ivoni Carnot. 
episcopo operam dent. 

An. t o 9 » , Urbanus episcopus , servus servorum Dei, venerabilibus confratribus et coepisco* 
« 7 ottobris. pj s Rainaldo Remensi et suffraganeis -ej us salut em et apàstolicam benedictionem. Si 
sacerdotale, quod geritis officium consideratione débita pensaretis , tanti facinoris 
infamia ad aures nostras saltem impunita non pervenisset. Cùm enim domui Israël 
speculatores à Deo dati, impiis impietates suas annunciare et pro domo Israël murum 
opponere deberetis ; quâlibet ratione vos pati potuisse miramur , ut tam inclytt 
regni Rex, humani pudoris oblitus, divini timoris immemor , contra jus, contra 
fas , contra legum et canonum sanctiones , contra totius eccleshe consuetudines , et C 
suam uxorem inordinatè relinqueret, et propinqui sui conjugem amore sibi nefario 
copularet (b). Quod factum utique et regni totius confusionem, et ecciesiarum 
vestrarum dissipationem , portendit, et ad omnium vestrûm redundat infamîam. 
Peccanti enim , cùm possis , non contradicere , consentire est. Te autem , carissime 
confrater Rainalde , noxa haec maxime impetit , pro eo quod Silvanectensîs (c) 
sub/ectus tibi episcopus hoc publici adulterii crimen suo, ut audivimus, firmavit 
assensu, cùm mcechis illis benedictionis sacerdotalis manu m imposuit : quod et si 
licitè nuberent , bigamis tamen impendi secundùm canones non liceret. Nunc igitur 
vobis apostolicâ auctoritate praecipimus ut, his visis apicibus ( quod etiam r non 
jubentibus nobis , jamdudum fecisse vestram prudentiam decuisset ) , maturè con- 
venire curetis Regem ,-et ex Dei et nostra pariter et véstra parte instanter com- 
moneatis , arguatis , obsecretis, increpetis, et à tanto tamque horrendo facinore D 
desistere compellatis. Quod si contempserit , et nobis et vobis nécessitas immine- 
{ bit , ut ad ulciscendas divinae legis injurias pro nostri officii debito accingamur , et 
Phinees gladio Madianitas adultéras perforemus. . 
* ivonis. Eamdem quoque instantiam pro ereptione confratris nostri Carnotensis * epis- 
copi adhibete. Quod si monitis vestris qui eum çepit^obtemperare contempserit, 
vos et ipsum excommunicationi subjicite , et castellis in quibuscumque eum 

(a) Lateranense palatium, quod antipapa Gui- nostro XIII, p. 625, ubi ait: Invertit, inquatn, Rex 
bertus occupabat , non priùs anno 1094 ingressus ipse in episcopis quos sibi sociaret, quos tanti sacri- 
est. Urbanus, ut ex epist. Goffridi Vindoc. 8 , lib. I , tegii ministres' efficeret, Philippum Trecensem epis- 
à nobis . superiùs recitata, p. 680, n., certum est. copum -et Walterium Alelaensem ; cui ob hoc epis- 
Mendosa igitur nobis videtur et adscititia haec nota, copatum dédit , ut sacrationi , cujus Trecensis esset 
cùm ex ipso contextu res anno 1092 ageretur. operator, hic foret consentaneus et minister, Urbanus 

(b) Nemo nescit Philippum . Regem , dimissâ verô solum Silvanectensem nominal, ex rumore , 
uxore suâ, Bertradam superduxisse an. 1092, uti quod is Remensis archiëpiscopi disciplinas jure me- 
Iegitur in chronico S. Pétri Vivi Senon. his verbis : tropolitani subderetur. 

Anno MXCII , PhUippus Rex dirnisit uxorem suam, (d) Is erat Hugo de Puiset, vicecomes Carno- 

dequa habuitfilium suum Ludovicum, et accepit Ber- tensis,qui, ut Regem promereretur , Ivonem con- 

tradam, aux reliquerat Fulconem Andegav. Comitem, jecerat in carcerem , uti colligere datur ex his ejus 

(c) Ursio. Verùm non ille tantùm his nuptiis verbis ad Regem epist. 22 : Sed quia exasperatus 
celebrandis , sed alii quoque actu vel consensu propter salubres monitus quos serenitati vestrœ ex 
operati sunt. Ordericus Vitalis Odonem solum Ba- summa fidelitate et cantate direxi, me diffiduciastis , 
jocensem episcopum nominat, quia, inquit t. XII, et bona episcopalis domûs diripienda adversariis nos- 
pag. 650 , nullus Francorum prxsulum execrabilem tris exposuistis , gravia et grandia inde perpèssus in~ 
consecrationem dignatus est facere. Cui contradicit çommoda , regali curiat ad pratsens nec securi possum 
Hugo Fiaviniacensis in chronico Virdun. tomp interesse, nec honestè. 
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A retinuerît, et terra ejus divinum officium interdicite , ne similia delnceps in viris 
hujus ordinisprxsumantur. Ut ordinem vestrum diligitis, ita hoc accelerare omnibus 
modis satagetis. Valeté. Data vi kalendas novembres, anno videiicet Dei Çhristi 

MXCII. 

XXIV. Ad Beringerum S. Laurentïi Leodiensis abbatem. Marmt, 1. 1 

Amplis. Colltct. 

Deturbatum è sua praelatione per Obertum Leodiensem episcopum consolatur. Obertum autem à tt co ^ M' 
excommunicatum cum Wolbodone et caeteris Guibertistis significat. 

Urqanvs episcopus, servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri Beringero (a) An. io?j. 
abbati salut em et apostolicam benedictionem. Gratias agimus Deo pro vobis, in 
gratia Dei quae data est vobis , qui in hoc maio tempore , cùm omnis penè Gallia 

B erroris caligine jacet immersa , oculos mentis vestrae ad cognitionem veritatis illu-* 
minavit, ut ad amorem justitix et cathoiicx fidei defensionem igne sui spiritûs cor 
vestrum accendat; gratias ilii qui vos prxclaro calice gratis sux inebriavit, et spi- 
ritum Domini in ratione * vestra ferventem ad toieranfiam muitipiicis injurix »/oracîon«. 
paratum reddidit , et ad perferendos labores et pericula pro defensione veritatis 
excitavit : quod Dei munus spéciale esse non dubitamus, qui providâ dispensationis 
suae gratiâ eiectos suos persecutionis tempore utiliter probat et discutit ; sed ne penitùs 
aberrent, aut iabefacti funditus dejiciantur, potentiâ virtutis sux sustentât, et ut 
ad omnia propter se sustinenda paratiores fiant, fortiores excitât. Antehac , ut pro 
certo compertum habemus , aliis pro defensione veritatis et justitix iaborantibus 
cum omni officio caritatis subvenire soiebatis, et cum magna cordis ixtitia et vultûs 
hilaritate sanctorum necessitati supra vires vestras ministrare, simoniacoi et Wiber- 

C tistas , novos ecclesix hostes , validis verborum jacuiis impetere , et nutantem 
eorum rationis murum ariete fidei pulsare, et athietas Dei qui in acie chrisiianx 
religionis defecerant, confortare. Nunc ergo devotionem vestram pietas divina 
inspexit , et tandem majestas exceisa dignatur ut pro eo patiamini , qui pro vestra 
gloria crucis ignominiam ferre non erubuit. Huic tanto cœlestis gratix beneficio 
prudentia vestra débet respondere aliquid, et, calice salutari gratanter accepto, 
gloriam et honorem xterni Régis quxrere, et in omni vitx vestrx statu nomen ejus, 
qui vobis tribuit intellectum , invocare, iaudare, benedicere et magnificare. 

Nec damna rerum temporalium vos debent movere, neque quôd H. * homo •Henricus. 
christianx pacis eversor et ecclesiarum sacrilegus venditor , Romani imperii des- 
tructor, hxreticorum auctor et defensor, vos de ecciesia vestra per satellitem suum 
Obertum (b) episcopum expuiit , curare. Nam si patremfamilias Beelzebuth 

D invocavit*, quanto magis domesticos ejus î Si Romanx , sanctx et apostolicx eccle- */ vocavit. 
six funestas manus intuiit, mirum vobis videtur, si usque ad vos giadius insanix 
ejus pervenit! Si sacerdotem summum , cui omnipotens Dominus per Petrum sin- 
gulari privilegio potestatem aperiendi et claudendi quibus voluerit januas cœlestis 
regni dono dédit , de cathedra pontificali tyrannicè exturbavit , et pro eo statuam 
auream in ioco sancto erexit , et àd adorandum eos quos potest cogit ; turbamini 
quod vos violenter expuiit, et in loco vestro fictile et conflatile idolum abomina- 
tionis collocari fecit! Immo potiùs gaudete, quiaDeus iaborum sanctorum suorum 
consortem vos vult esse. Si rapinam bonorum temporalium pro Christo ferre non 
vuitis, quomodo mortis asperitatem pro christiana veritate sustinerë gauderetis! 
Credo quôd voiuntas Dei est , immo divinx propitiationis opus , ut aliqua vis humana 
fossam illam maledictionis et nequitix vos compeliat exire, né justus Loth pereat 

£ cum injustis, ne sanctitatis vestrx spéculum admittat quidquam contagionis ex 
cohabitatione malitix circumstantis. 

(a) Beringerus, qui fuerat prior Andaginensis Ltodiensi expulerat. Hi, auditâ ejus morte , adducti 
monasterii S. Huberti, anno 107J factus est abbas in spem recuperandi honoris, et ipsi pacti sunt pecu- 
S. Laurentii Leodiensis , in locum Wolbodonis ab niam principi. Otbertus quoque resthutionem eorum 
Henrico Leodiensi episcopo depositi. ad gratiam ejus jurayit, illos quoque secum Leodium 

(b) Anno 1091, Obertus sine electione ecclesias- deduxit , inquit anonymus auctor Historié S. Hu- 
tica de manu Régis [ Romanorum Henrici ] epis- berti, tomo nostro XIII , p. 589. Beringerus autem 
copatum extorsit cum maximis pactis prœmiis. . . . loco cedere compulsus ad S. Hubertum se recepit, 
Contulerant se ad eumdem principem duo quondam indeque ad cellam Ebernei- Curtis in episcopatu 
pseudo'dbbates , Guolbodo S. Laurentii et Leupo Remensi , donec per accessum tetnporis exspectaret 
S. Trudonis, quos convictos et excommunicatos , cri- finetn reiÙ'c. t. IV Amplis. Cojlect. col. 97 J. 
minibus probatis , domnus Henricus ab episcopio 
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Quis enim murus staret inconcussus! quae mens immobilis in sua firmitate pèr- A 
maneret, ubi crassi sues grunnirent assiduè, ubi innocentiae vestrae simpiicitatèm 
turba malignantium obsideret; ubi Obertus antichristi signifer, satharix jumentum, 
perfidiae Simonis manifestussectator, apostoiicorum judiciorum contemptor, ecclesiae, 
quantum in ipso est, conculcator, eccîesiarum quas in suam perditionem temerarius 
emptor invasit, praedo et destructor , et profanus vendîtor, nunc minis intonaret, 
nunc diaboiicis blandimentis astutiae caput vestri rigoris incurvare contenderetî 
Quem nos ex decreto conciiii à nobis nuper acti (a) damnatum auctoritate Dei et 
B. Pétri, et sanctae Romanae ecclesiae, cui auspice Deo deservio, jam excommuni- 
cavimus, et cum suo Wiberto, bestiâ terribiii et variâ, quas ascendit de mari et 
facit bellum cum sanctis, quam adorant quorum non suntnomina scripta in libro 
vitae et agni, portionem maiedictionis ei dedimus, pro eo quôd simoniacus est et 
episcopatum datâ pecuniâ usurpavit; et quia vos injustè de loco vestro ex praecepto B 
sui Régis expulit, et eum qui propter contumaciam et inobedientiam publico judicio 
abjudicatus et condemnatus erat, acceptâ ab eo pecuniâ, subposuit ; et quia cuidam 
Luppo (b) , et simoniacâ haeresi et aiiis capitaiibus culpis publiée et justè damnato, 
manus imposuit. Similiter et illum ecclesiae profanum pervasorem damnavimus et 
excommunicamus Wolbodonem , quia simoniacè ac tyrannicâ potestate per malè 
acquisitam pecuniam (c) abbatiam vestram et locum, unde per insolentiam suam, 
sicut diaboius de coelo, ceciderat, invasit, et cum eo omnes maiitix ejus adjutores 
et fautores; omnes quoque quibus ipse oblationes fideiium , res ecclesiae et prxdia 
divinis usibus tradita, vel vendidit vel dédit, pariter cum illo à gremio sanctae 
ecclesiae apostolicâ auctoritate peilimus, anathematizamus, damnamus, et sacrilegos 
judicamus, usquedum sua ecclesiae restituant. 

Vos autem , frater carissime , gaudete , quia Rex Israël filium suum vult C 
super flumina Babylonis sedere et flere. et ad reditum in terram promissionis libero 
cordis affectu suspirare , non in ipsis fluminibus et studiis sxcularibus implicitum 
interire. Summa nostrae voluntatis est, ut teneat prudentia vestra quod ratio persua- 
det, Scriptura divina testatur, sanctae religionis ordo requirit, martyrum sanguis 
insinuât, mater nostra , sançta scilicet ecclesia, prxcipit et commendat. Veritas ipsa, 
ut ad veritatem nos converteret , mori voluit ; nihilque animas nostras , nisi sola 
veritas, à potestate diaboli liberabit. Salutant vos in Christo et qui vobiscum sunt 
fratres vestros in praesenti nobiscum congregati episcopi , clerici , abbates et monachi, 
ut memoriam nostrî in vestris sanctis orationibus habeatis , ut pro pace nostra et 
sanctae ecclesiae eum qui natus pacem terris attulit, quique suo sanguine eam sibi 
desponsavit, rogetis suppliciter exoramus. Carissimus filais noster Gerbertus, harum 
literarum gerulus, quando, ubi , quomodo, cum quibus ad nos sine impedimento D 
sathanae venire possitis , secretô indicabit vobis. Bene valete. 

MartfK.Antd. XXV . Ad umversos Episcopos Britanniœ. 

t. lll, col. 8 7 8; ' 

Morice , Bnt. Significat se, exemplo Gregorii VII, pallii usum concesstsSe Rollando Dolensi episcopo, salvo tamen 
lpr.col.467. jure Turonensis ecclesiae. 

An. ioçj. Expetendi pallei gratiâ confrater noster R. * Doiensis episcopus nostro se 
* Roiianduf. conspectui repraesentans (d), sancti praedecessoris nostri Gregorii VII literas obtulit, 
quas idem Apostolicus pontifex pro Eveno^) Dolensi episcopo vestrae fraternitati 
mandaverat. lilarum itaque literarum tenore continebatur , quod eidem Eveno 
praedictus pontifex pallei usum pro vestra et totius provinciae dilectione concesserit, 
eâ conditione inter^itâ, ut ppportuno tempore exhibere se nullatenus recusaret ad E 
discutiendam querimoniam quam Turonensis archiepiscopus de subjectione sedis 
illius, et de negata sibi obedientia, jampridem apud suam et antecessorum suorum 
fecerat audientiam. Sequitur post haec in eisdem literis : «Quôd si, ratione et 

(a) Troiae in Apulia, anno 1093 ceiebrati. pervertit, scilicet Wolbodonem advenire et multas secum 

(b) Leuponi, abbati S. Trudonis in Hasbania. divitias apportai*. . . . At Me omnium egenlissimus 

( c) Woibodo recuperandae S. Laurentii praefec- pecuniam mutuam acceperat, quam de carne et ossibus 
turae certus, multam pecuniam à mercatoribus , inquit monachorum soluturus erat Ù"c. T. IV Amplis, 
antiquus auctor historiae illius monasterii , mutub ac~ CoIIect. col. 1072. 

cepit , quam de ecclesia ista persolveret : unde ipse Rex (d) Anno 1093, ex sequenti epist. XXX. 

ccc marcas habuit, Obertus autem non parvam inde (e) Vide suprà, p. 597 , Gregorii literas ad episc. 

partem accepit. J toque fama facti hujus Leodium Britanniée, et p. 599, ad Rodulfum Turon. archiep. 

» justitiâ 
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A » justitiâ demonstrante , utei subjecta esse debeat apparuerit; nos quidem sanctae 
' » Turonensis ecclesiae jus suum conservari , et debitam subjectionem à Dolensi 
» ecclesia exhiberi volumus , et apostolicâ auctoritate censemus. Usum tamen pallei 
» non minus huic suisque successoribus , donec eorum introïtus et vita probabiiis 
» fuerit, concedimus et firmamus. Si vero ab hujus subjectionis jugo eam solutam 
» esse iegali defensione constiterit , quaecumque sibi dignitatis privilégia de caeiero 
» competere visa fuerint, apostolicâ non denegabit auctoriias; atque intérim ut ei 
» sicut archiepiscopo subjectionem et obedientiam exhibeatis praesemi auctoritate 
» constituimus. » Prxdictus itaqùe confrater et coepiscopus Roll. coram fratribus 
nostris super evangelia sancta juravit, quia Papa Gregorius VII harum literariim 
sententiam miserit episcopis Britanniae, et in exemplari iiio nec minus nec ampliùs 
haberetur quàm in iiteris quas ipse misit. Sic nos de apostoiicarum literarum 

B veritate firmati , praedicto confratri nostro sub eadem conditione pallei munus ex 
apostolicâ? sedis iiberalitate concessimus. Eum ergo ad vos auxilianie Domino remit- 
tentes , dilectioni vestrae Iiteris praesentibus commendamus , ut ipsum cum omni 
honore et reverentia suscipientes, ad restituendum susceptae ecclesiae statum fraternis 
aflèctibus et officiis adjuvetis. 

XXVI. Ad Principes et Populum Dolensis ecclesiœ* J^ET' 

Ut ablata Dolensi ecclesiae bona restituant, alioquin excommunicandi. 

AuDiviMUS Dolensis ecclesiae bona ita per vestram violentiam usurpari, ut An. io^j. 
nihil justhiae de rébus ejusdem ecclesiae frater noster Dolensis archiepiscopus R. * * RoiUndus. 
valeat obtinere. Mandamus igitur dilectioni vesirae, ne ecclesiae ipsius bona ulteriùs 
C retinere invito episcopo praesumatis : alioquin sedis apostolicae indignaiionem inve- 
nietfc ; et quamcumque in vos sententiam idem frater noster canonicâ auctoritate 
dictaverit , nos auctoritate apostolicâ confirmabim us. 

XXVII. Ad Clerum et Populum Ambianensem. Sai n .Mîseei. 

r t. vi.p.jit. 

Cerewinum Ambianensem episcopum simoniâ accusatum indemnem remittit , ejusque judicio uxoratos 

clericos parère jubet. 

Urba NUS episcopus, servus servorum Dei, clero et populo Ambianensi salutem An. 1093, 
et apostolicam benedktionem. Accusationem simoniacae praviiatis venerabili fratri ,8 ' ulii " 
nostro Gerewino , vestro episcopo , coram metropolitano et comprovincialibus epis- 
copis (a) intentatam, nos quidem vires nuilas habere censuimus, quia ad unius 

D praesertim infamis aut minus idonei vocem condemnandum neminem arbitramur ; 
idebque cùm nullus ad nos adversùs eum canonicè accusationem attulerit, nos 
nullam ab eo expurgationem duximus exigendam. Ipse tamen, opinion! suae reli- 
gionis in posterum providens , uhro se tactis sacrosanctis evangeliis expurgavit, 
quod pro abbatia S. Richarii aut pro Ambianensi episcopatu pecuniam ipse nec 
dédit, nec promisit, nec pro se ipso alius, se sciente. Quamobrem à praesentis 
accusaiionis laesione iiberum arbitrantes, ad vos cum nostrae gratiae pieniiudine 
remandamus. Vobis itaque officii nostri auctoritate praecipimus, ut eum tamquam 
pastorem proprium obedientiâ debilâ vereamini , et ejus monitis obsequamini, ut 
errata praeterita corrigentes ad Dominicorum praeceptorum observantiam conver- 
tamini. Clericos quos contra sanctorum canonum disciplinam mulieribus copulari, 
contempto catholicae ecclesiae usu , accepimus, apostolicâ auctoritate praecipimus 

E ut ab hujusmodi aliisque quibus involvuntur flagitiis omnino désistant, et secun- 
dùm antistitis sui judicium divinae se mancipent servituti. Si vero ( quod absit ! ) 

(a) Inconcilio, ut vo!unt,Remensiproasserenda est id concilium, prout habetur in charta Hugonis 
clericis Handrensibus libertate condendi testamenta. Suession. episc. pro monasterio S. Thcobaldi de 
Verùm non una est sententia circa tenipus celebrati Basiltcis, t. IX Ga!l. Christ, instr. coi. 103, his 
hujus concilii. Apud Labbeum, t. X Concil. col. 480 verbis : Açtum anno incarnat. Dcm. M X CI II , 
pro4oo,Iegitur: Quod factumest anno ûom. MXCil, indictione primâ , régnante Phitippo anno XXX IV, 
in quo f Robertus Flandria? Cornes ] obiit, et sepul- episcopante domno hlugone anno primo.... Confirmâ- 
tes est in Casel. Porrà Robertus obiit an. 1093, tum m concilio Remis celebrato , hebdomadd teriiâ 
Ul idus octobris , teste Sigeberto. Proinde annus Quadragesimœ , quae cœpit die 20 martii. Unde 
1092 pro 1093 accipiendus est more Gallico. Et eidem anno reddenda videtur haec epistola, quam 
quidem hebdomadâ tertiâ Quadragesimœ habltum Baluzius ad annum 1096 retraxit. 

Tom. XIV. Vvvv 
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nostrâ praecepiione eontemptâ, vestro amistiti ad salutis vestrae jacturam pertinaciter A 
resistere ulteriùs praesumpseritis, quamcumque in vos sententiam, justitiâ dictante, 
protulerit , nos auctoritatis nostrae pondère confirmatnus. Data xv kai. augusti. 

cm ami. XXVIII. Ad GeraldUm abbatem Monasterii-novi Pictavensis. 

nov. t. Il, mstr. 
col. ifo*. 

Abjudicatam canonicis in concilio Santonensi ecclesiam S. Nicolai secus muros urbis Pictavensi* 

confirmât Monasterio-novo ejusdem urbis. 

An. io 9J , Urba N US episcopus , servus servorum Dei, âilecto in Christo jilio Geraldo abbati 
17 octobrij. Monasterii-novi quoi in Pictavensi suburbio situm est, ipsius que successoribus regula- 
riter substituendis in perpétuant. Ad hoc sedi apostoiicae, omnipotente Deo et B. Petro 
coopérante, promoti cognoscimur , ut pro data divinitus facultate injustitiam oppri- 
mere , justitiam erigere et reiigionem augere curemus : unde servorum Dei quieti B 
providere magnopere satagimus , ut, à ssecularibus tumuitibus iiberi, divinae con- 
templationi ardentiùs inhaerere praevaleant. Tuis igitur, carissime fili Geralde abbas, 
piis votis , et reverentissimi confratris nostri, quondam autem patris mei, Hugonis 
Cluniacensis abbatis justis petitionibus annuentes , omnem iibertatem sive immu- 
ni tatem vestro Novo-monasterio, post apostolicae mémorise Gregorii VII prasde- 
cessoris nostri priviiegium attributum , nos quoque praesentis décret! auctoritate 
conferimus. Praeterea B. Nicolai ecclesiam, secus muros Pictavis ab Agnete Comi- 
tissa aedificatam , tibi tuisque successoribus perpetuô possidendam concedimus, 
sicut à legato nostro Amato Burdegalensi episcopo, et à reverentissimo confratre 
nostro Petro Pictavensi episcopo, praesentibus episcopis et abbatibus , cum filii 
nostri Guillelmi Comitis favore, in concilio (a) definitum esse cognovimus, sicut 
et venerabiiis filius noster Rainaldus, monasterii B. Cypriani abbas, se publicè Q 
constitutum veridicâ coram nobis assertione testatus est. Quia enim statuti canonici 
secundùm accepti à Romana ecclesia privilegii tenorem vivere contempserunt , et ab 
ipsius civitatis episcopo sive à legatis nostris admoniti , ad suas reguiae propositum 
conniti pertinaciter renuerunt , non immeritô , juxta evangelicum judicium , regnum 
Dei ab eis ablatum , et fruc.tus ejus facientibus datum est. Illorum autem querela 
omnino deinceps consopita, silentio perpetuo conticescat. Vestrâ itaque interest, 
* Ed. «bertati. filii in Christo carissimi , apostolicae sedis liberalitati * et gratiae dignis actionibus 
respondere , regularis disciplinas ordini sollicité insudare , ut quantô à saecularibus 
tumuitibus liberiores estis , tanto ampiiùs placere Deo totius mentis et animas 
virtutibus anheletis. Si quis vero regularium, sacerdotum, judicum atque saecula- 
rium persona hanc meae constitutionis paginam agnoscens , contra eam &c. Datum.... 
per manus Johannis S. R. E. diaconi card. xvi kal. novembris, indictione prima, £) 
anno Dominicx incamationis mxciii , pontificatûs autem Urbani Papae II anno vi. 

Loyseï M/mot- XXIX. Ad Ft/LCQNEM episcovum Belvacensem. 

tes de Béarnais , * * 

p. 262 ; Louvet , 

Auùij. de Beau- Multa et gravia recenset capitula quibus accusabatur. Monet ut ad Remensem archiepiscopum 
vais , t. II, satisfacturus accédât. 

p. 202. 

An. 1094 . U rba N us episcopus, servus servorum Dei, dilecto fratri Fulconi. Belvacensi epls- 
»4februar«. ÇQ ^ Q Sa i utem> Multa et gravia adversùs fraternitatem tuam ad nos pervenere 
capitula , unde satis roirari non sufficimus et graviter condolemus. Nos enim cùm 
pro tua egregia indoie, tum pro monastici ordinis disciplina, non minimam de te 
confidentiam gessimus , quôd eruditionis praeteritae régula simplicitatem tuam à 
saecularium negotiorum pravitatibus cohiberet. Nunc autem, contra opinionem nos- E 
tram , nonnulla audivimus sacerdotalis ordinis puritati valde contraria. Diceris enim 
(quod absit!) homicidiis et hominum proditionibus commisceri. Commissae nam- 
que ecclesiae tuae clerici conqueruntur, quôd Hubertum Silvanectensis episcopi (b) 
iratrem infra*treugam Domini pro expilatione pecuniae in vincuia conjeceris , et 
ipsius bona eflfractis domibus diripueris , tandem regias tradideris captioni. 
Quamobrem Belvacensis ecclesia jarridiu destituta officiis ingemiscit , quod 
nequam excommunicationibus variis te immisceri clamitant ; quôd anathema à 

(a) Forte in concilio Santonensi, quod an. 1081 1089 celebratum tradit chronographus Malleacensi*. 
ab Amato celebratutn fuit, veleoquod ibidem anno (b) Erat tune Silvanectensis episcopus Ursio. 
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A regni vestri episcopis pro communi pace sancitum parvi pendis , et à Parisiensi 
ecclesia excommunicatum in communionem recipis , atque ipsius apostolicae me- 
moriae praedecessoris nosîri Gregorii * de Odonis casteliani rébus , présente praede- *Suprà,p.<;z5. 
cessore tuo Guidone , confirmatum temerarius infregisti. Multas enim de eadem 
castellania per te sibi illatas injurias idem Odo conqueritur. Tuo enim instinctu , 
sui servi ac servientes eum ante domum propriam sunt aggressi ; et cùm homici- 
dium et proditionem perfecisse non possent , apud te facinoris sui tutamen sunt 
adepti. Euntem etiam ad conjugem deducendam frater (a) tuus et milites insidiis 
circumvenire moliti sunt; sed spe frustratâ, quia aliâiste viâ regressus est, te tuto- 
rem , te patronum tantae nequitiae habuerunt. Sexio praeterea ante Nativitatem 
Dominicam die , domûs ejus fores obsideri fecisti : et quia ibi tune capi interfici- 
quenon potuit, urbis etiam portas, ne egredi posset, observari usque in diei alte- 

B rius meridiem praecepisti; portarum claves, quas ipse ex more tenuerat , ademisti ; 
Amelbertum ejus famulum , et Isabellam famuli conjugem , ipsius ancillam , ac 
Heiinandum Isabellae fratrem , qui eum tibi prodere conati sunt, cum hxredibus 
suis violenter ab eo iiberos et immunes fieri compulisti; capellanum ipsius, qui pro- 
ditionem ejus meditatus fuerat, tuis subsidiis foves, tuo munimine quasi insontem 
protegis. Nunc igitur praesentium tibi iiterarum auctoritate praecipimus, ut, visis his 
lheris, infra quindecim dies suos ei servos in propriam restituas potestatem. Nullum 
enim invitis dominis liberum fieri et legalibus et canonicis provisum est institutis. 
Quod si pro eisdem servis abbas S. Pétri de Dimegio *, cui eos captiosè subdidisti , * F. Jumi/gt. 
adversùs hune agere voluerit, coram Remensi archiepiscopo agant, ut cum * antè hic */ "eut. 
amissâ possessione maneat investitus; vinum et quod ejus domo diripuisti, et caetera 
quae injuste sibi ablata probaverit , vel ipsa , vei quod tantumdem valeat , infra 

C praescriptum terminum restituenda censemus, et ecclesiae ostium reserandum , quod 
ejus odio seris et lapidibus obstruxisti. Capellani verô supradicti causa coram 
archiepiscopo Remensi convenienti tempore pertractetur : de quo intérim te soliici- 
tum esse convenit , ne judicium subterfugiens alio secedat, et quibus liber est eis 
inimicus adhaereat. Post rerum autem suarum restitutionem , infra dies quindecim 
confratri nostro Remensi archiepiscopo te omnino praesentare curato , et de cierico- 
rum querelis et hujus injuriis (b) juxta ejus judicium satisfaeturus, nisi forte eum 
tanta infirmitas impendiverit, ut hujusmodi negotium dirfinire non possit. Quod si 
fortè contigerit, nos te infra trium mensium spatium ad nostram audientiam invi- 
tamus (c). Caeterùm, si utrumque neglexeris, et hujusmodi flagitiis tuam cognoscis 



(a) Lancelinus Domni-Manini Cornes, uti mo- 
nuimus supra, p. 600. 

'(b) In gratiam casteliani has tune etiam dédisse 
literas videtur Urbanus , apud Loisellum , p. 264 : 
« Urbanus episc. servus servorum Dei , dilectis filiis 
yclero et populo Bdvacensi salutem et apostolicae 
» benedictionem. Ex apostolicae memoriae Gregorii 
» praedecessoris nostri literis novimus, discordiam 
»quamdam et litem de castellania inter Guidonem 
« vestrae crvitatis episcopum et Odonem castella- 
» num fuisse promotam , quae videlicet lis in cons- 
«pectu ejusdem Apostolici consummata est. Guido 
»enim episcopus in manu ejusdem militis , quae 
»in querimoniam vénérant, universa restituit : quod 
a> ipsum domnus Apostolicus suâ auctoritate firma- 
o> vit , constituens ut si quis eam inturbaret de- 
» finitionem, et Odonis casteliani res per vim obti- 
3' neret , et ipse et ipsius fautores excommunicati 
ai habeantur, et dum in urbe vel in Castro fuerint, 
«divinum illic non celebretur officium, donec ad 
aisatisfactionem redeant. Et nos quoque sub eadem 
*> excommunicatione eamdem castellaniam prae- 
«dicto militi et ejus haeredibus confirmanms, nisi 
m fortè quid commiserit propter quod castellaniam 
»amittere in Remensis episcopi vel Romani pontifi- 
»cis praesentia judicetur. Datum Romae&c. ( sic.)» 

( c) Romam proficiscentem Fulconem , ut Urbano 
se sisteret , his literis prosecutus est S. Anselmus 
abbas Beccensis : « De dilectissimo nostro episcopo 
«Belvacensi, inquit, quem eâ diligentiâ quâ scivi 
»etpotui, exquisito ejus introïtu , ut onus episco- 
»pale susciperet coegi, sic multimodè coactus Régis 



» Francorumet cleri Belvacensis, et multorum alio- 
«rum religiosâ (in quantum cognoscere poteram) 
»instantiâ [ feci ], cum assensu Remensis archi- 
» episcopi , nullo resistente ; ut nisi hoc facerem , 
»Deum timerem offendere. Novit sanctitas vestra 
« quâ voluntate post susceptum episcopatum oliin 
»fam petiit, quid fecit .quomodo rediit. Cur autem 
j> nunc quoque vestra? se majestati repraesentet , 
« pleniùs per ejus vocem quàm per literas nostras 
» innotescet. Scio namque quoniam ipse menda- 
» cium, et maxime in hacre, coram vobis execratur, 
» et sperat ob puritatem conscientiae , quia veritas 
» in hac causa sibi non adversatur. Verùm rei ipsius 
«veritate pertractatâ, nec vestra prudentia nostro 
»consi!io indigebit, nec justitia precibus opus ha- 
«bebit. Solum igitur hoc nunc intimo , quod si 
« ad vestram jam venit (sicut est aut venturum est ) 
wnotitiam, per alium , nescio; scilicet quia non 
» minimam idem episcopus persecutioneni patitur 
« propter justitiam , quam per jussionis vestrae ser- 
uvare nititur obedientiam. Nam in tantum ejus 
sodium canonici et presbyteri ejus episcopatùs , 
« paucissimis exceptis , et quidam laïci exardescunt, 
»et extraneosquoscumquepossunt,etquibuscumque 
«modis valent, accendunt; ut non solùm ipsum , 
» sed et illos immoderatè detestentur qui ei aliquod 
«solatium impendunt. ... Canonici quidem et pres- 
» byteri hoc illi faciunt,quia eos à pravis consue- 
» tudinibus, et maxime à mulierum reproba conver- 
» satione vult prohibere ; et filios eorum , sive quos 
« sibi secundùm placitum haeredeseligunt.àprasben- 
n-darum haereditaria successione, atque à sacrorum 

Vvvv ij 
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♦ Evcno. 



* / convoca- 
rctur. 



* / Gregorii 
Papsc. 



conscientiam coinquinatam, à sacerdotali te convenit officio abstinere. Porrà illud A 
te expedit sollicité meminisse quod in manus nostras, cùm te in episcopalis officii 
pienitudinem restituimus, promisisti, quod videlicet quandoque tibi à nobis prae- 
ceptum fuerit, ab episcopali sis officio cessaturus. Ita ergo praeterita corrige, et 
futurapraecave, ne quod sponte pollicitus es, invitus quoque (quod absit ! ) implere 
cogaris. Datum vi kal. martii. 

XXX. Ad RADULFUM Turonensem archiepiscopum. 

Replicatâ Dolensis et Turonensis ecclcsiarum de jure metropolitico controversiâ, Doiensem Turonenst 

subjectam esse decernit. 

UrbâNUS episcopus , servus servorum Dei , dilecto fratri Radulfo Turonenst 
archiepiscopo , ejusque successoribus canonicè substituendis in perpetuum. Sanctorum. B 
canonum decernit auctoritas , ut majores ecciesiarum causx apostolicae sedis judicio 
decidantur. Qualiter igitur Turonensis ecclesiae contra Doiensem episcopum querela 
nostris sit temporibus pertractata , et praesentium voiumus notitise certum fieri , et 
futurorum memoriam non latere. Dolensis siquidem episcopus Rollandus anno 
Dominiez incarnationis mxciii , ad nostram praesentiam veniens, palleum quasi 
Britannorum archiepiscopus expetivit. Cujus cùm preces diutiùs aversaremur, 
apostolicae memoriae Gregorii VII literas (a) praeferebat , . quibus ostendebatur 
Ivano * cuidam Dolensi episcopo et ejus successoribus palleum ab eodem Aposto- 
lico contributum, salvâ tamen querelâ Turonensis ecclesiae, ut si quando actione 
légitima potuisset probare Doiensem caeterosque Britanniae citerions episcopos 
debere metropoli Turonicae subjici , subjicerentur quidem , Dolensis tamen usum 
pallei obtineret. Has literas Gregorii Papae nec minus nec ampliùs quàm Papa jus- C 
serat continere , cùm frater noster Dolensis episcopus jurejurando firmasset , nos ei 
palleum sub eadem conditione concessimus. Veniens posthaec ad nos , dum Beneventi 
essemus, tua strenuitas , carissime frater Radulfe Turonensis archiepiscope, ejus- 
dem Papae Gregorii nostro conventui literas (b) praesentavit , quae significabant 
causam hanc Romae in concilio retractatam , ubi , post discussionem diutinam, disr 
positum fuerat ut à legatis sedis apostolicae conciiium in provincia convocarent *, 
in quo causa sollichiùs agitaretur; et si quidem per alicujus catholîci et legalis 
Papae auctoritatem authenticam setueri Dolensis nequiret episcopus, de caetero et 
ipse et caeteri Britannorum antistites Turonicae ecclesiae tamquam metropoli propria 
obedirent, ipsius quoque in episcopatu successores nunquam ulteriùs palleum obti- 
nerent. Ostensa est etiam legatorum qui in provincia conciiium (c) egerant per- 
petrata definitio : qui , cùm Dolensis nullâ causam suam authenticâ auctoritate D 
potuisset defendere, Gregorius Papa* sententiam...... script is et subscriptionibus 

omnimodis statuerunt, ut videlicet tam Dolensis quàm caeteri Britannorum episcopi 
Turonicae semper ecclesiae subjacerent. Cum ad haec Dolensis, qui adhuc aderat , 
responderet se non ad agendum venisse , paratum tamen cum episcopis provinciae 
congruo tempore respondere ; nos, utroque consentiente, disposuimus utin proximi 
anni média Quadragesima uterque nostro se conspectui praesentarent : qui autem 



» ordioum promotione conatur arcere : laïci vero 
» ideirco , quia invasionibus rerum ecclesiae tnor- 
udinatè factis non vult favere. Quapropter ut 
» eum vestris literis vehementer roboratum remit- 
» tatis , valde necessarium existimo , et ut dominum 
w'supplex servus postulo ; sicque illum auctoritas 
» vestra Reraensi archiepiscopo et aliis vicinis epis- 
» copis , et clero civibusque Belvaci , et ejusdem 
«episcopatûs nobilibus commendans contra male- 
» voia machinamenta muniat , ut in exécutions 
«mandatorum vestrorum non tam eos adversarios 
» quàm adjutores inventât.» Haec Anselmus lib. II, 
epistola 33; sequenti vero epistolâ 34 ad eumdem 
Urbanum : « De Belvacensi episcopo, inquit, quod 
» sentio , breviter sed magno affectu dico , et ut 
»notum sit vestrae pietati desidero. Nihii proficit 
» in episcopatu; sed et ipse à suî custodia impeditur, 
«nec rébus ecclesiae prodest : nec in future e^o, 
»aut aliquis eorum qui noverunt , et secundum 
» Deura eam considerare volunt , aliquid melius , 



» sed deterius exspectamus. Non quia in ejus inno- 
»centi vita aliqua culpa malae voluntatis sit ; sed 
» quia non est talis qui tan tu m onus posait sustinere, 
» tantam malitiam irruentem , tantas insidias cir- 
» cumstantes cavere. Unde valde timeo ne abun- 
» dantiori tristitiâ absorbeatur , in qua cuqi nimio 
» dolore cor ejus versatur , et in qua nullo alio 
» vinculo quàm vestrâ soiâ jussione ligatur. Qua» 
» propter ego et alii &c. » Haec autem scribebat 
Anselmus , antequam Cantuariensem episcopatum 
adeptus esset , id est ante mensem decembrem anni 
1093; factus vero archiepiscopus, hase rursus lib. III, 
epist. 37 : Pro domino Belvacensi Fulcone suppltx 
oro clementiam vestram , prou t vestra judicab'u pru- 
dentia. Unde Urbani epistoiam ad annum 1094 
retrahendam putamus. 

(a) Vide supra, p. 597, Gregorii literas. 
- (b) Item suprà , p. 644. 

(c) Conciiium Santonense anno 108 1 célébra^ 
tum. 
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A se tune sine canonico impedimento subtraheret aut deficeret, causam amhteret. 
Statuto autem tempore, cùm nos in Urbe moraremur, Doiensis neutiquam venit, 
tua fraternitas prxsto fuit. Quaesita est in registro B. Gregorii Papae VII sententia, 
et ita omnino sicut audieramus inventa. Ostensa sunt etiam Nicolai et Johannis 
Romanorum pontificum munimenta id astruentia ; Leonis quoque IX decretum 
eamdem causam sub anathematis additione confirmans. Auditae sunt et fràtris nostri 
Doiensis episcopi per quemdam nuncium excusationes : non tune légitimas videban- 
tur. Omnibus itaque pertractatis , in consessu * confratrum nostrorum Johannis Por- • Ed. incon- 
tuensis , Ubaldi Sabinensis, Johannis Tuscuianensis , Brunonis Signiensis, Dai- CUS5a • 
berti Pisani , Lamberti Atrebatensis episcoporum , et nonnuiiorum nostrae ecciesiae 
clericorum, Romanorum quoque judicum et aliorum consularium; ex communi con- 
silio visum est , harum rerum , quae per tôt Apostolicos pontifices confirmatae fuerant, 

B definitionem plenam non debere differri , nec iilum iucrari debere absentiam , qui 
se argutâ caiiiditatè subtraxerit. Et nos igitur sanctorum, quos praediximus, prae- 
decessorum nostrorum statuta fir mantes, praesenti decreto sancimus ut, sicut ab 
ipsis decretum est, tam Doiensis quàm caeteri deinceps Britannorum episcopi Tu- 
ronensem ecclesiam suam esse metropolim recognoscant, et debitam ei reverentiam 
semper exhibeant ; nec ulio ulteriùs tempore post Roilandi obitum ad paliei usum 
Doiensis aspiret episcopus. Tuam itaque soiiicitudinem , frater in Christo caris- 
sime, adhortamur ut tantae dignitatis gratiâ dignum se semper studeat exhibere. 
Quanto altiùs praeeminet , tanto aitiùs bonorum operum luce praefuigeat ; pacem 
cum omnibus sequatur et sanctimoniam ; in prosperis humiiis , et in adversis , si 
quando eveniunt , inveniatur cum justitia erecta, arnica bonis, perversis contraria ; 
nuiiius unquam faciem contra veritatem recipiens , nuiiius unquam faciem pro 

C veritate ioquentem premens; misericordiae operibus juxta virtutëm substantiae insis- 
tens , et tamen insistere supra virtutem cupiens ; infirmis compatiens , benevoien- 
tibus congaudens, de alienis gaudiis tamquam de propriis exuitans; in corrigendis 
vitiis piè saeviens, in fovendis virtutibus auditorum animum demulcens ; in ira 
judicium sine ira tenens, in tranquillitate •severitatis justae censura m non deserens: 
ut officium quod forinsecùs administras, interiùs coram divinae majestatis oculis im- 
pieas. Fraternitatem tuam superna dîgnatio per tempora ionga conservet incolumem. 

Datum Romae, per manum Johannis S. R. E. diaconi cardinalis , nonis apriiis , 
indictione m, anno Dominicae incarnat, mxciv, pontificatûs vero domni Urbani II 
Papae vu. 

XXXI. Ad universos Episcopos per Britanniam constitutos. Mdnau.au. 

D €ol.S8t;Morict A 
Confirmât sententias aliorum summorum pontificum de jure metropolitico Doiensis ecciesiae ; precipitque ■W- 
ut deinceps Turonensi arc hiepiscopo tamquam metropolitano pareant. 

Pro confratris nostri Doiensis episcopi et aliorum ex vobis quorumdam obe- An. 1094, 
dientia Turonensi ecciesiae denegata , fréquentes querelas ad sedem apostolicam 1 1 apnlu " 
provenisse, multas ejusdem rei discussiones perpetratas esse, fraternitatem vestram 
ignorare non credimus , cùm sciamus praedecessoris nostri Gregorii Papae dupiiees 
ad vos iiteras (a) super hoc negotio destinâtes; quin etiam Sanctonensi conciiio (b) 
pierosque vestrûm interfuisse existimamus, in quo à legatis ejusdem Apostolici causa 
eadem diligenti investigatione discussa : ubi cùm Doiensis causam suam nuilâ po- 
tuisset authenticâ auctoritate defendere, secundùm praefati Papae sententiam omnino 
statutum est, ut tam Doiensis quàm caeteri Britannorum episcopi Turonensi semper 
E ecciesiae subjacerent. Qualiter autem nos ânno praeterito Doknsi episcopo palieum 
indulserimus , nostris tune fuistis iiteris (c) informât!. Porro tam ipsi quàm Turonensi 
archiepiscopo terminum constituimus, quo uterque se cum suae ecciesiae munimentis 
pro querelae hujus decisione nostro conspectui praesentaret. Cùm Doiensis non ve- 
niret , Turonensis in tempore prxsto fuit. Tune in audientia clericorum simul et 
laïcorum Romanae ecciesiae retractata sunt , quae vei nostro vel Gregorii Papae tem- 
pore super hoc negotio gestà recurrerunt. Recitata sunt etiam Romanorum pontifi- 
cum Nicolai , Johannis et Leonis scripta, quibus decretum est ut universi Britan- 
norum episcopi Turonicx debeant metropoli subjacere. Quibus omnibus diligentiùs 
(a) Vide suprà, p. 597 et 644. (b) Anno 1081 ceUbràto. ■ (e) Suprà, p. 704. 
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Yitrs extomrnuni consilio tam confratrum nostrorum episcoporum et nonnul- A 
Tm noitrœ ecclesiœ clericorum Romanorum, quàm judicum etaliorum consula- 
ïura adiudicatum est harum rerum qus per tôt Apostolicos pontifices confirmât* 
Lrant definitionem plenam non debere differri. Igitur et nos eorum statuta Ar- 
mantes* pneserttium vobis auctoritate praxipimus, ut, sicut ab ipsis decretum est, 
Turone'nsi deinceps arcbiepiscopo eam quae metropolitanum decet obedientiam exhi- 
bere curetis (a). Datum Romae, ni idus aprilis. 

XXXII. Ad G UILLELMU M Aquitanîœ Ducem. 

Ut bon» raonasterio Vindocinensi ablata, pracipuè vero ecclesiam S. Georgii in insula Oleronis, 

restituât. 



Urbanus episcopus, serves servorum Dei, dilecto filio Guillelmo Pictavensium B 
Comiti salutem et apostolicam benedictionem, S^PE.tuam indolem commonuimus , 
ut egreeii principis patris tui (b) devotionem atque prudentiam imiteris. Ipse prin- 
cipatûs sui ecclesias devotissimè coluit, plures rébus suis ditavit, novas etiam à* 

_ * . . ?.. r»- _X miMmiir miî rùm aliis bonis <st 



BahXj Miscell. 
t. VI, T- 401 ; 
Gall. Christian, 
t. 1 .instr.p.^S; 
Caitl. Comités, 
p. t2 j; Vnisstte, 
t.ll.pr.coljj^f. 
An. 10^4. 



monasterioVindocinensi ecclesiam V. Oeorgu, m uieroms inswa sitam , cum. qua- 
dam optima terra abstuleris. Te itaque, carissime fili, praesentibus literis admone- 
mus , ut sicut sanctorum apostolorum et nostram gratiam diligis, ecclesiam illam, et 
caetera quae Vindocinensibus monachis abstuiisti, in eorum potestatem omnino res- 
tituas. Res enim eorum, parentum tuorum eieemosynae sunt, et apostolicae sedis 
alodium. Quod si infra dies triginta, visis his literis, quod mandarnus adimplereC 
contempseris , et indignationem nostram incurristi , et apostolicae sedis anathemate 
te percussum' indubitanter agnoscas. Monasterium Vindocinense et res ad ipsum 
pertinentes ita apostolicâ auctoritate corroborata noscuntur , ut si. quid inde abla- 
tum vel distractum à qupquam fuerit, à praedecessorjbus nostris excommunicatum 
non dubites : et quem béati.illi viri excommunicaverunt, non possumus soivere, 
nec debemus; sed quod fecerunt» nos eâdem auctoritate firmamus. Datum Rpm.se 
11 kalendas aprilis. 

XXXIII. Ad GUILLERMUM Comitem Tolosanum. 

Significat se Ansquilinum in Moyssiacensem abbatem consecrasse, remQto Hunaldo rnvasore. Tum ad 
preces Comitis concedit ut is ccemeterium construat Tolosa; in ecdesia B. Marias Deaurat*. ^ 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, Guillemo Comiti Tolosano salutem 
et apostolicam benedictionem. Su per religione et eleemosynis quas erga Deum et 
ejus famulos diceris exhibere, màximo gaudio exultamus, maximas agimus laeti- 
tias (d). Est autem quod nostram benivolentiam erga te.... (e) afficiat, quodadeo 
juswiam ; exsequi te .audivimus. Hoc autem ex eo accipit augmentum (f), quia 
Moyssiacensi». et Lezatensis ccenobii abbates injuste expelli, et in eorum locbiniquè 
alios subrogari, pati nullo moào(g) potuisti. Notum autem tibi facimus, quod ve-r 
nerabilem fratrem nostrum Ansquilinum (h) in Moyssiacensem abbatem eonsecraVi- 
mus, Hunaldum/i; autem invasorem ex eodem cœnobiorecedere deqrevimus , idq«e 
totum episcopo Caturcens;i nostris literis intimavimuS (À). Studeat ergo rehgio tua 

Comitum Pictay. p. 412, quae totam hujus contro-, 
versias seriem complectitùr. 

(d) In Gallia Christiana Iegitur , Dto grattas 

agimus. ' , - 

(e) Ibid. Est autem quod nostram erga te bene- 
volentiam minùs afficiat , quid non àdeijustittamtrc. 
quam lectionem r^probare videtur epotola: .sensus. 

(f) l\AA,,argumentam, ... .. . 

(g) Ibid. ullo modo, . , - 
• (h) Ibid. Ansqmùlltmi: ' ' 

(i) Alium ab Hmwldo de.JBeam., qui pnatuiC 
ab anno 1073 ad annujn ip84t i.o..,. 
; (h) Ibid. idque coram i epïsâ/o-CaforCênsi \ nostris 

, literis intimayimus. j -., ; - q ,j.v>/k 



(a) Vide mox recitatum ea de re Urbani decrer 
<uni. Hoc autem decretum itainvaluit, ut, quotiés- 
cumque recruduithic controversia{quod non semel 
contigit ) , ad illud recurri debere pontifices semper 
censuerint, usque ad tempora Innocentii III, qui 
soiemni tandem sehtentiâ Ddlenses episcopos ab 
omni spe recuperandae unquanf metropoliticaî digni- 
tatis prorsus removit. , 

(b) Guidonis , seu Guillelmi VI , Comitis PLctav^ 
Ducis Aquitaniae VIII. 

- (t) Anno 1094, quo: tempore Gofïridus -abbas 
Vindocin. Romae versabatur , . et cenè antequam 
Urbanus in Gallias advenissét \ ut " videre est in 
çharta à Beslio édita inter probationçs- Historjasi 
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A sedis apostolicae decretis vigilanter^insudare, et ut nostris affectibus prseceptorum 
detur , insistere (b). Sanè quia te Sanctae Maria? Deauratae (c) apud Tolosam 
omnino ecclesiam diligere et honorare accepimus, tuis assentientes (d) precibus, tuae 
dilectionis religioni concedimus, quatenus tibi tuaeque progeniei iiiic cimiterium 
construas et benedici facias. Ut autem B. Màriae beatique Pétri apostoli studeas 
devotis servitiis incubare , te et omnes qui in eodem loco religionis gratiâ optave- 
rint sepeiiri , per B. Pétri gratiam ab omnibus absoivimus vinculis deiictorum. 
Episcopo autem civitatis, ut iilud consecret, ex nostrî parte mandabimus (e). 

XXXIV. Ad GERALDUM Caturcensem episcopum. 

r r t. VI, p. 14*. 

Scribit se parcere Hunaldo invasori abbatiae Moyssiacensis , îta tamen ut Ansquilinus abbas Icgitimus 
g recipiatur infra dies quadraginta. , et invasor ejiciatur. 

Un banc/s eptscopus, servus servorum Dei, Guillelmo (f) Caturcensi episcopo sala- An. 1094. 
tem et apostolicam benedictionem. Quamvis supra matrem suam et ecclesiarum 
omnium Romanam ecclesiam calcaneum eievaverit Hunaldus ex monasterio Moys- 
siacensi , qui in ipso cœnobio abbas factus contra Romanae ecclesiae voiuntatem 
Ansquiiinum ejecit , tamen ex sedis apostolicae benignitate ac patientia sententiam 
suspendimus , et tantae parcimus praesumptioni. Jubemus autem ut Hunaldum ab 
eodem monasterio repellas , et fratrem nostrum venerabiiem virum Ansquiiinum 
in eodem loco restituas in abbatem , et hoc infra quadraginta dies postquam literas 
nostras acceperis à nobis. Quod nisi infra praescriptum perfeceris terminum , etiam 
invitum ab omni te suspendemus officio. Ut autem omnino satagas , noveris te 
Domini nostri oris benedictionem nostrae manûs impositione assecuturum. Si ergo 
C nostris obedieris praeceptis, apud nos bene judicaberis : sin autem te jacuiis nostris 
feriemus. Quaiem ergo te exhibueris, talem nos habebis. 

XXXV. Ad DURA NN UM A rvernensem episcopum. m,cM. 

t.VI.p. )79t 

Ut Celsinianensibus monachis S. Lupi raonasterium , à BUiomensibus canonicis sacrilegè direptum , MabtU. Annal. 

restitui faciat. t. V, p. 336. 

Urbanus eptscopus, servus servorum Dei, Duranno (g) carissimo fratri Arver- Ad an. 1094. 
norum episcopo salutem et apostolicam benedictionem. Advërsùs fraternitatem 
tuam pro Biiiomensibus canonicis , qui tuae ditionis habentur , non exigua querela 
pervenit. Hi nimirum B. Lupi cœnobium (h), quod sub Cluniacensis coenobii jure 
multis jam ultra nostram memoriam temporibus est retentum , invasione horrendâ 
D et catholicis auribus non ferendâ , contra omne jus et fas usurpantes, altare ipsius 
coenobii diruerunt, reliquias in eo latentes diripuerunt, quodque dictu et auditu 
nefas est , ipsum quod super altare ad infirmorum usus repositum fuerat corpus 
Dominicum , ipsis supercœiestibus virtutibus reverendum, humo dispergere mi- 
nimè timuerunt . et caetera ornamenta omnemaue monasterii supellectilem in usus 
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contempserint , divinum eis officium interdicito , quousque resipiscentes Celsinia- A 
nensi praeposito et fratribus quae diripuere restituant. Quod si episcopaiis auctori- 
* Mob. ne- tatis judicium exercere negiexeris *, nostrâ se à divinis officiis auctoritate ha esse 
glexerint. noverint interdictos , ut nec ipsi uspiam , nec alii in eor um ecclesia id exhibere pré- 
sumant, quoadusque haec à nobis praecepta perficiant. 



Annales de 
Noyon.tom, Il , 
pag. yS8. 



An. 1095 , 
9 martii. 



XXXVI. Ad Clerum et Populum Noviomensem. 

Remandat îpsis cum gratis sus plenitudine Radbodum episcopum, qui Placentino concilio interfuerat, 
et confirmât privilégia ecclesiae Noviomensi à prxdecessoribus suis concessa. 

Urbanus episcopas , servus servorum Dei, dilectis filiis clero et populo Novio- 
mensi salutem et apostolicam benedictionem. Noverit dilectio vestra fratrem nostrum 
Radbodum , antistitem vestrum , ad concilium (a) quod Placentiae annuente Do- 
mino egimus , pervenisse. Quamdiu autem apud nos fuit , nemo adversùs eum (b) 
aliquid protuiit. Eum igitur ad vos cum gratis nostrae plenitudine remandamus. 
Si quae tamen vei de episcopatûs introïtu , vel aliunde, adversùs eum quereia emer- 
serit , apud [Hugonem] Lugdunensem iegatum diiigentiùs audiatur. Ecclesiae autem 
suae authentica privilégia, quae antecëssores ejus à nostris legitimis praedecessoribus 
meruerunt , nos rata manere et inconcussa servari sancimus. Datum Placentiae , 
vu idus mardi. 



B 



c^i. chmt. XXXVII. Ad PONTI UM Tricastinum episcopum. 

x.' (Ait. t. I, 

hutr.eol. 119. tj t) m0 rtuo Guillelmo Arausicano episcopo, nuilus in ejus Iocum eligatur, sed haec ecclesia in pristinam 

redeat cum ecclesia Tricastina unitatem. 



An. 109$ , 
15 aprilis. 



Urbanus &c. Ad praesentium notitiam et futurorum memoriam non latere 
volumus quoniam inter Tricastinos et Arausicos diuturna contentio habita est, 
Tricastinis quidem de unitione, Arausicis verô de parochiarum ecciesiarum divi- 
sione contestantibus. Et concertatio cùm reverendissimo pontifici Gregorio praede- 

cessori nostro Arausici iiteras dirigens, iegatum pro hujus rei discussione 

ad eos se missurum pollicitus est : quod tamen postea indagare nequivimus. 

♦ Guffleimw. In hac autem suspensione G.* [ad Arausicensem ] ecclesiam episcopus electus 

et consecratus est. Tricastinus ergo episcopus Pontius, Arausicensem ecclesiam 
asserens per multos annos à suis praedecessoribus fuisse possessam, querelam hanc 
cùm ad nostras aures pro multis ecclesiae Romanae persecutionibus perferre nonposser, 
in piuribus transalpinis conciliis exponi procuravit. Novissimè cùm ad nostram 
notitiam pervenisset , nos quoque eam ad concilii proximè celebrandi audientiam £) 
differri praecepimus. Intérim venerabili fratri nostro Guillelmo Arausicensi episcopo 
significare curavimus, ut ad synodum veniens se ad defendendum hujusmodi ne- 
gotium praepararet. Cùm autem venisset, ipse quidem divisionis istius canonicas 
causas proferre non potuit ; Tricastinus verô, post diuturnam et piusquam cente- 
nariam possessionem , venerabilium pontificum Romanorum et Gregorii ( IV) et 
Aiexandri (II) privilegiis causae^ suae partes tuebatur. Quare nos [quia] de Gre- 
gorii decreto quo ab ipsa fuit ecclesia potitum , quaedam inter fratres nostros 



(a) Placentinum concilium an. 1095 celebratum 
fuit, kal. martii, ex Bertoldi chronico.suprà, p. 681. 

(b) Radbodus reum se simoniae confessus fuerat 
Hugoni Diensi episcopo et A. S. Iegato, prout narrât 
Hugo ipse in epist. aa Gregorium VII, suprà p. 6 16. 
Cùm verà res ad concilium Pictav. anni 1078 perlata 
fuisset , causa? definitio permissa est arbitrio Gre- 
gorii VII , qui nihil definiisse videtur. Urbanus 
autem hâc epistolâ rem reiiquit in penduio. « Cùm 
»verô judicatum fuisset ut cum duobus episcopis 
»se de simonia purgaret ( inquit Herimannus in 
» Hist. restauratae Tornacensis S. Martini ecclesia? , 
» num. 72), magister Anselmus, tune temporis Lau- 
» dunensis schots doctor praecipuus et per totam 
» Franciam pro sua scientia famosissimus , auxilium 
» episcoporum ei consilio suo abstulit , conscius eos 
»securè non posse jurare eum innocentem fore. 
»Ubi verô ei, multis intervenientibus, concessum 



»est ut suâ manu se purgaret, Hugo Lugdunensis 
» archiepiscopus et A. S. Iegatus, videns eum velle 
» jurare, surgens coram omnibus : Quid fac is, inquit, 
ninfelix, qui malï jurando animam tuant inttrficere 
■nquofris ! Desine ab hoc juramento , et nos impétra- 
nt bimus ut modo non deponaris , sed per biennium 
» dilationem habens, postea pontificatum sponte, quasi 
» religionis vel senectutis causa , honeste dimittes : si 
m enim juraveris , ecce tibiprœdico quod de hoc anno 
» cum honore non exibis. Episcopus , sicut cceperat , 
» manum super textum evangelicum posuit ; et se 
» innocentem de simonia jurans,securus de concilio 
» exivit, et Tornacum rediit. Post paucos dies Brugis 
» abiit &c ubi repentino fato defunctus est , die 
«Dominicâ intra octavam Epiphaniae 1097, vel 
» 1098 more Gallico. » Vide tomo nostro XIII, 
p. 402 et seq. 

(c) Vide suprà , p. 546 , Aiexandri Iiteras. 

quaeslio 
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A quaestlo orta est , placuit alium adhuc definiendi causse terminum adhiberi , in quo 
et Arausicensis episcopus, si quam posset, defensionem nanciscerettir , et Tricas- 
tinae ecciesiae clerici de eodem privilegio nos jurejurando facerent certiores. Cùm- 
que convenissent , et confrater noster Arausicensis episcopus, sicut promise- 
rat , non venisset , nec excusationes aliquas praemisisset ; et tune nobis placuit ne- 
gotii finem in tempus aliud protelari. Caeterùm , ciericis et itineris difficultates et 
rerum longa dispendia praetendentibus , nec longiores posse moras pati instantissimè 
proclamantibus , visum est fratribus nostris , tam episcopis quàm et nostrae aposto- 
licae ecciesiae cardinalibus , ut Tricastinorum clericorum satisfactionem suscipere 
deberemus. Très itaque Tricastinae ecciesiae clerici super evangelia sacro-sancta 
jurarunt , se vidisse et iegisse Romani pontifias Gregorii (IV) bullatum privilegium 
Bonifacio Tricastino episcopo attributum, per quod praedictae ecciesiae fuerant co- 

B unitae. Cujus videlicet privilegii tenorem secutus sanctae mémorise pontifex Alexan- 
der II (a), praefatas ecclesias censuerat sub uno semper episcopo permanere. Post 
hoc, Arausicensis episcopus , cum ecciesiae suse ciericis veniens, eas quas praesignavi- 
mus Gregorii Papae Vllliteras (b) detulit; alia quoque chartarum monimenta 
monstravit , quibus et rerum veritas certiiis claruit , et Tricastinorum relatio vires 
accepit. Et nos ergo instrumentis taiibus roborati , secundùm firatrum nostrorum 
judicium , praesenti decreto sancimus ut , defuncto fratre nostro venerabili epis- 
copo (c) qui ad praesens Arausicensi ecciesiae praesidet , utraque mox ecclesia in 
pristinam redeat unitatem ; nisi fortè post proximam quam praeparante Domino 
exspectamus Pentecosten , infra unius anni spatium...-. constiterit eas certo Romani 
pontifias praecepto et decreto fuisse divisas. Alioquin omnis sopiatur.... ut, defuncto 
confratre nostro superiùs nominato episcopo , eadem ecclesia ad aiiam transeat : illa 

C verô quae hactenus prima habita est, et deinceps principatum obtîneat , ita tamen ut 
episcopus qui utrique praefuerit, nihil de proventibus clericorum, redditu, ornatu, 
ministeriis, quae vel quomodocumque in alterius patrimoniis habentur, modo quo- 
cumque vel occasione qualicumque patiatur imminui. Si quis vero hanc constitu- 
tionis nostrae paginam, &c. Actum Cremonae, xvn kalend. maii.... anno Domi- 
nicae incarnationis mxcv. 



XXXVI 1 1. Monialium Blasilice in Atvernis ad URBA n um. s<H m*a 

t. VI, p. m>) : 
. c 1 . Maiill. Annal, 
Graviter apud eum accusant monachos Casae-Dei, qui S. Stepham protomartyns et b. Leonu fc y iP ,gj^ 

eoclesiam invaseram. • 

Summo domino Papa Romance ecclesia Urlano, humilis grex monialium sert An. 109$. 

D clericorum monasterii Blasilia , in Domino optimam gratiam et salut em , atque in omnibus 
obedientia sibi servitutem. Apostolica et venerabilis tua dignitas, domine Pater, 
manifesté sciât et credat , nos quotidie flexis genibus Deum orare , ut te tuosque 
salvos et incolumes custodiat, neenon dignè et laudabiliter regimen vestrum omni 
ecciesiae vigere et praesidere concédât; Vestra enim targa * nobis arma et scutum * dypem. 
inexpugnabile débet esse. Vestri autem privilegii auctoritas nos tutos ac liberos 
ab omni aliorum servitute sibi in perpetuum débet habere. Temporibus igitur 
priscis matrona quaedam, nomine Ermengarda (d) Comitissa, uxor Bernardi Comitis 
Pictavorum , pro salute sua utriusque suî, et pro animabus filiorum suorum defunc- 
torum (e), "Warini scilicet et Willeimi, monasterium Blasiliaein praediis suis cons- 
tituit , atque circà adjacentibus campis et villis et ecclesiis sanctimoniales Deo 
servientes ibi, unde viverent, haereditavit. Deinde diligenter Romam petivit, 

E ipsumque cœnobium B. Petro apostolo , atque episcopo qui tune temporis 

(a) Alexandrl Iiteras vide suprà, p. 546. auctoritate fratemitMt tu* mandamus ut prxdicti, 

(b) Eas Gregorii Iiteras nonîiabemus. episcopo ipsam ecclesmm reddas , et ut tam cterus 
(!) Guillelmo, qui sequenti anno 1096 iter Hie- quàm populus À obediat. Ibid. col. 120. Verum haud 

rosoïymhanum inter crucesignatos suscepit. Cùm- multo pSst Arausicensibus proprram epwcopum con- 
que in ea peregrinatione diem extremum obiisset', cessit, prout dixitnus supra, p. J40. 
fechalis &pa 6 scripsit ad GebeBnum Arelatens. (d) Vide Baluzii H.stonam genealogicam gentK 
archieoisc. in hsec verba : Fratre et coepiscopo nostro Arver'nicse , Hb. I, cap. 1. ... 
' cSn à rnortalitate ad immortalLtJ, à ter* (e) Hanc vocem dejùnctomn « .mp m m senp- 
nnladccelestia ut credimus , sublevato ,iam temput toris inductam fuisse vult Bahizius ibidem , qui 
Tde^t u^tAratkana eclLsia Tricastino 'episcopo Zd- Warinum « Willelmum matri superstites fuisse 
datur; et diù super hoc eventilatis litibus, proesentium asserit. 

Tom. XIV. Xxxx 
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apostolicae sedi praesidebat , in proprio jure concessît. Ipse autem Papa , huic dono A 
benignè favens, quinque soiidos monetae Pictaviensis S. Petro semel in anno [ dari] 
decrevit; insuper etiam apostolici privilegii auctoritate idem coenobium abbatiam 
monacharum inperpetuum const huit; al tare etiam quodadhuchabemus, suâpropriâ 
manu consecratum , per ipsam nobis matronam transmisit. Apostolicam quidem 
absolutionem et benedictionem nostris benefactoribus, excommunicationem atque 
anathematizationem calumniam atque inquietudinem nobis inferentibus, propriis 
literis semper nobis notavit. His igitur firmissimis decretis et constitutionibus nos- 
trum monasterium aedificatum, cum omnibus nobis appendiciis diù in pace et 
magna in prosperitate permansit. Statim ut Roma, caput nostrum et defensio nostra, 
inquietari et perturbari cœpit , insurrexerunt monachi Casae-Dei , et ecclesiam 
S. Stephani protomartyris et S. Leonis Papae urbis Romae, quem Romani, quia 
Carolus Imperator elegit eum , excaecaverunt ( corpus cujus , ut credimus , ibi B 
requiescit ) , manu ac violentiâ cujusdam Stephani Mercoriensis , nobis contradi- 
centibus, abstulerunt, et auxilio domini Durandi Claromontensis episcopi ipsam 
tenuerunt, quamdiu vixit supradictus Stephanus. Post mortem vero ejus, judicio 
praepositi et abbatis Claromontensis , septem presbyteri nostri juraverunt alodium 
esse S. Pétri , ut aitaris Blasiliae , recipiente episcopo hoc sacramentum. Ipsi tamen 
monachi adhuc rebelles , rectum quod firmaverunt per septem milites tenent , et 
excommunicatione episcopi illam ecclesiam destitutam et absque ministerio faciunt 
esse , ministrum etiam ejus in modum sacriiegi extra ecclesiam. Ideoque suppiiciter 
et benignè rogamus et obsecramus ut consuetudinem quam tui antecessores fece- 
runt , racias , et ecclesiam quam clamaverunt , atque monasterium nostrum cum 
omnibus rébus suis ab invasione et ereptione supradictorum monachorum eripias , 
et nos à servitute omnium aliorum in perpetuum (a) protegas et defendas. Vale. C 

Gall. Christ. XXXIX. ADEMA RI episcopi Engolismensis ad URBA NU M. 

stiit.t.U.instr. 

*ol+fp. Excusât se quod ad Claromontense concilium non proficiscatur, et postulat ut confirmet à se définit» 

circa praeposituram Juliacensem. 

An. io 9 j. Domino Papa Urbano , Engolismensis ecclesia sacerdos indignus Ademarus , 
salutem et débitant obedientiam. Quoniam Arvernis, ubi me vocastis, Pater révé- 
rende, adesse non possum, graviter tolero; adsum tamen praesens spiritu, per omnia 
mandatis vestris obediturus, quem gravis incommoditas à vestris modo defraudat 
jocimdis obtutibus. Ut enim verum fatear, praeter illa quae circa nos sunt quotidiana 
beilorum incommoda , tanta me corporis infirma affecit imbeciilitas , aetatis ingra- 
vescens ponderavit antiquitas, ut equitandi laborem amiserim , ipsa vita mihi penè D 
sit oneri. Excusatam igitur habeat gravedinem, immo impossibiiitatem meam , vestra 
paternitas, et compatiatur pedibus vestris prostrato seni discretionis apostolicae 
mansueta caritas. Praeterea unum quid , domine mi , vestrae suggero paternitati , 
quem , ut dignum est , favorabilis exhilarate visitatione rescriptionis. In ecclesia 
mihi commissa praepositura quaedam fuit T quae ab antiquo et per pretium et per 
ambitionem acquirebatur , et quasi jure haereditario possidebatur. Hanc quoniam 
praeceptis vestris, utpote canonicis , obedire volebam, in communes usus canoni- 
çorum nostrorum ( Deo gratias ) in commune viventium, in perpetuum profutura 
transfundens attribui ; et ne de caetero eis auferatur , scrij>to(b} et excommurucationis 
nostra? officio cohfirmavi. Supplico igitur paternitati vestrae ut particeps sitis ejus- 
dem eleemosynae , ut super inquietatores , si qui emerserint , gladium S. Pétri 
extendatis, et tuitione vestrâ ecclesiam Engolismensem laetificetis , et respectu apos- E 
tolico quod canonicè petimus corroboretis (c ). Orantem pro nobis paternitatem 
vestram Dominus ad perpetuam dirigat. tranquillitatem. 

(a) Ipso die quo Casae-Dei ecclesiam consecravit (b) Ademari literas de praepositura Jultacensi 

Urbanus, id est 18 augusti 1095, Blasiliae mon^s- [ Juliac - le - Coq ] vide inter eadem instr. Gallis 

terium sub speciali apostolicae sedis tutela suscepit, Christianae , col. 447- 

dato diplomate quod videsis inter instr. t. II Çalliae 1 (c) R escripsit Urbanus bullâ , data apud Cla- 

, Christ.col. 1 J7, absque chronicis notis , sed integrum rum-montemArvernia!,Xlftal.decanbris,permanuiii 

babuitRuinartius, ut videreest t. III Operum posth. Johannis S. B. E. diaconi cardinalis, indict. lll , 

p. 194. At in eo nihil habet ponlifex de querelis anno Dom. MXCVl , pontificatùs dompi Urbani II 

3uas ejusdem Ioci sanctimoniates et clerici ad eum Papœ VIII (id est anno 1095 ). Ibidem, col, .449* 
etulerant contra Casae-Dei monachos. 
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A 

XL. Ad Clerum et Populum Cameracensem. Bahr.MucM. 

t.vi,r. S7s . 

jEIectionem Mariasse Cameracensis episcopi approbat; reprobatâque invasione Gualcherii , vetat ne hune 

ulteriùs recipere présumant. 

Urbanu S epheopus, servus servorum Dei, universisin clero et populo Caméra- An. 1095. 
tensi salutem et apostolicam benedictionem. In conciiio apud Clarum-montem Arver- 3° novembr,s - 
niae celebrato, cùm, pro electione dilecti filii nostri Manasse et item Gualcherii à 
vobis facta , quaestio habita et diligenti fuisset investigatione tractata , patuit Ma- 
nassem quidem à vobis canonicè electum , Guaicherium verô contra sanctorum 
canonum auctoritatem in vestram se ecclesiam (a) intrusisse. Totius igitur concilii 
judicio placuit Guaicherium quidem tamquam invasorém à vestra ecclesia propel- 

B iendum , M anassem verô electioni suae et ecclesiae vestrae' restituendum. Gualcherius 
itaque, suae conscientiae malè fidens, et justitiae sententiam audire permetuens , con- 
ciiio se subtraxit. Tertio igitur evocatum , cùm omnino subterfugisset , nos ejus 
fugam pro confessione habentes, secundùm universalem concilii sententiam ex 
sanctorum canonum auctoritate prolatam, ab omni episcopali ordine deposuimus, 
et Manassem electioni suae et vestrae ecclesiae restituimus, collaudantibus et corrobo- 
rantibus tam metropolitano vestro Remensi antistite, quàm et universis ejusdem 
metropolis suffraganeis. Nunc vos literis praesentibus commonemus et apostolicâ 
auctoritate praecipimus ne. Guaicherium ulteriùs recipere praesumatis, Manasse 
autem tamquam vestro verè catholico episcopo obedientiam pleniùs impendatis. 
Neque vos lateat Guaicherium anathematï esse subjectum , si se ulteriùs de ecclesiae 
vestrae praelatione profana praesumptione intromittere tentaverit. Si quis igitur 

C deinceps his decretorum nostrorum praeceptis contraire praesumpserit , omnipotentis 
Dei et apostolorum ejus indignationem inveniet, et ultionis apostolicae gladio ferie- 
tur. Omnes autem qui Gualcherio fldelitatem juraverunt, ab ejusdem sacramenti 
vinculo apostolicâ auctoritate absolvimus. Data apud Arvemiam , 11 kal. decembris. 

XLI. Ad HUGONEM Lugdunensem archiepiscopwn et primatem. ^ïfe-.i x 

Primatum Lugdunensis ecclesiae confirmât ex auctoritate concilii Claramontensis , ac récalcitrantes fy 1 '^""]'^ 
Senonensem neenon Rotomagensem archiepiscopos pallii usu et suffraganeorum obedientiâ privât. ' 

Urbanu.S episcopus, servus servorum Dei, venerabili j rater Hugoni Lugdunensi An. 1005. 
archiepiscopo et primati, ejusque successorïbus promovendis ih perpetuum. Ex aposto- 1 ecem 
licae sedis debito et sanctorum canonum auctoritate compellimur in omnibus ubique 
D terrarum ecclesiis pravè acta corrigere , rectè statuta firmare. Unde cùm nos in Gal- 
liarum partes venire supernae dispositionis dignatio concessisset , cura nobis fuit 
apud Clarum-montem Arverniae générale concilium convocare. Ibi inter alia quae ad 
synodalem audientiam discutienda perlata sunt , fraternitas tua de primatu sanctae 
Lugdunensis ecclesiae querelam exposuit , muitis jam antè provincialibus conciliis 
agitatam. Lecta sunt in eodem consessu eumdem primatum astruentia Romanae-et 
apostolicâ* auctoritatis privilégia. Cùm igitur Richerius Senonensis archiepiscopus 
pro causa hac, die altero, respondere praeceptus esset, nullamque excusationis ratio- 
nem legitimam reddidisset, placuit tamen nobis ex apostolicae mansuetudinis abun- 
dantia, ad deliberandum de subjectione hac, in diem tertium inducias indulgere. 

(a) Eius tamen electionem haud multà pridem Papam petiit, et apud eum gratiam invertit Deniqai, 

confirmaverat Urbanus. Rem narrât anonymus literis iUius et duobus testibus , hoc est Turonorum. 

auctoreestorum Cameracensium episcoporum tomo archiepiscopo etabbateS. Basoh,perceptts,Kemorunt 

nostro XIII P 48 1 , n. Dolens igitur Cameracensis archiepiscopo se présentant. Quitus lUe acceptis, ad. 

ecclesia inq'uit, Atrebatensem à se esse separatam, censecrationem Cameracensis episcopt se pra-paravtt. 

domnum Walchertim archidiaconum suwn in episco- In ipso autem consécrations articula sœpedtctus 

vum eleeit, sperans procul dubio prudentiâ atque Manasses supervenit , et eamdem consecrationemfien 

Ynduslriâ illius prœdihm dhisionetn posse redinte- contradixit : qui à metropolitano et coepiscopis ejus 

Tari. Electus autem juxta morem , perrexit ad C*sa- examinais , excommumeatus est et ab ecclesia exvul- 

fern qui quoniamà clero et populo canonici fuerat sus. Consecratione igitur solcmniter peractâ WaUe- 

eTctus abAugusto quoque estgratanter atque hono- rus cum pace et gaudioad propria reverlitur. H*c 

r ûci r'ecZus . QuLsgestis , Walcheruslt Remensi quidem anno io 9 4 agebantur Sequenn yero anno , 

frthiSopo gratiam L consécrations humiliter qui priùs victor exstiterat vtetus succubun .; ipso 

JeS2 Archiepiscopus autem absque licentia summi referente anonymo, parttbus Gualcheni add.cto, 

pontificis, qui Lambertum jam consecraverat , hoc sed Urbano parum squo. 
facere non pmsumpsit, Tune Wakherus Urbanum 

Xxxx ij 
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Tertio itaque die , cùm se ille, partim pro negotii gravamine, partim pro aegritudinis A 
occasione , synodaii conventui subtraxisset , per iegatos requisitus , et obedire renuens , 
adhuc deliberandi inducias flagitabat. Definitionis etiam jam imminente sententiâ , 
rursum ab Senonensis ecclesiae suffraganeis in diem aiterum , ut eum familiariùs 
convenirent , induciae impetratae sunt : eâ nimirum poilicitatione praemissâ , ut si 
etiam ille tune pertinaciter reniteretur, ipsi tamen definitioni conciiii unanimiter 
obedirent. 

Porrô, die jam sexto conciiii evoluto, cùm ille adhuc inducias expetendo resis- 
teret,ex totius synodi favore et judicio sancitum est, Senonensem archiepiscopum 
Lugdunensi tamquam primati subjectionem obèdientiamque debere , quia et cata- 
logorum antiquitas et sedis apostoiicae idipsum contestabatur auctoritas : cui pro- 
fectô sententiae se humiiiter obedituros Senonensis ecclesiae suffraganei propriâ quis- 
que voce professus est. Idipsum etiam de Rotomagensi ecclesia confirmatum est. g 
De Turonensi enim , quia jam à retroactis temporibus sine refragatione obedierat , 
nulla jam quaestio movebatur. Die vero conciiii octavo , tua iterum fraternitas 
questa est Senonensem archiepiscopum à legatis tuis , Aganone scilicet Eduensi et 
Lamberto Atrebatensi episcopis, admonitum, nullam adhuc Lugdunensi ecclesiae pro 
primatu reverentiam profiteri. Eapropter nos, toto consentiente conciiio, pallii usum 
et suffraganeorum obedientiam, donec ipse obediret, Senonensi archiepiscopo inter- 
diximus (a). In Rotomagensem quoque, qui aberat, eamdem sententiam (b) pro- 
mulgamus , nisi infra très menses post sententiam cognitam , siquidem vivâ voce 
non posset, subjectionem debitam scripto polliceretur. Ipsius itaque suffraganeis, 
qui présentes aderant , sententiam nostram débita humilitate suscipientibus ac obe- 
dientiam promittentibus, sic tandem Lugdunensis ecclesiae quereia diuturna, an- 
nuente Domino, terminata est. Q 

Per praesentis igitur privilegii paginam Lugdunensi ecclesiae tuae primatum super 
quatuor provincias confirmamus, et per eam tibi tuisque successoribus, his tantùm 
qui eo ordine eoque tenore electi vel promoti fuerint, qui per sanctae mémorise 
Gregorii VII privilegium praedecessori tuo Gebuino praefixus et praescriptus est. Pro- 
vincias autem iilas quas vobis confirmamus , dicimus Lugdunensem , Rotomagen- 
sem, Turonensem et Senonensem , ut hae videlicet provinciae condignam Lugdunensi 
ecclesiae obedientiam solvant, et honorem quem Romani pontifices reddendum esse 
scriptis propriis praefixerunt , devotè humiliterque , salvâ in omnibus sedis aposto- 
iicae reverentiâ et auctoritate. Si qua sanè in crastinum ecciesiastica saecularisve 
persona, hujus privilegii paginam sciens, contra eam venire tentaverit, secundè* 
tertiove commonita , si non satisfactione congruâ emendaverit , potestatis honorisque 
sui dignitate careat , reamque se divino judicio existere de perpetrata iniquitate £) 
cognoscat, et à sacratissimo corpore et sanguine Dei et Domini redemptoris nostri 
Jesu-Christi aliéna fiât, atque in extremo examine districtae ultioni subjaceat; 
cunctis autem eidem ecclesiae justa servantibus sit pax Domini nostri Jesu-Christi , 
quatenus et hic fructum actionis percipiant , et apud districtum judicem praemia 
aeternae pacis inveniant. Amen. 

lnterfuerunt autem definitioni huic archiepiscopi diversarum provinciarum 
numéro duodecim, cum episcopis octoginta, abbatibus nonaginta et eo ampliùs. 
Datum apud Clarum-montem Arverniae , per manum Johannis S. R. E. diaconi car- 
dinalis, kal. decembris, indict. ni , anno Dominicae incarnationis mxcv, pontificatûs 
autem Domini Urbani II Papae anno vm.. 

Buiiar.ciumae. XLII. Ad H U CONE Ai Cîuniûcensem abbatein. E 

p. 26 'et 2j, 

Cluniacensibus monachis façultatem tribuit altaria et décimas rçtinendi que pretio comparassent , et 
décimas è manu laïcorum retrahendi, si secundùm Deum fieri possit. 

An. to9j, Urbanus episcopus , servus servorum Dei, venerabili fratri Hugoni Cluniacensi 
5 decembris. a ^ at j t et fratribus sub ejus regimine constituas , salutem et apostolicam benedictionem. 

(a) Repetita fuit ti iterum confirmata haec sen* documentis authenticis ecclesiae sua Iibertatem vin- 

tentia in conciiiis Turonensi et Nemausensi ; nec dicare posset. 

sic vinci potuit Richerii pervicacia , quamvis Ivo (b) Guillelmum quoque Rotomagensem archi- 

Carnotensis episcopus , epist. ço, ei auctor fuisset ut episcopum parère detrectasse verisiniile est ex iis 

sententiae synodicx ac pontificiae pareret , donec ^ue post Eadmerum diximus suprà , p. 69. 
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A Sedis apostolicae benignitas omni semper tempore consuevit Dei servos tamquam 
mater filios confovere, et in perturbationibus positis consolationis manum clementer 
alacriterque porrigere. Quia igitur per omnipotentis Dei gratiam jamdiu iongè latè- 
que religione praecipuâ floruistis , et bonas opinionis odore plurimos aspersistis , 
dignum nobis -est quieti vestrae in posterum providere , et contra aemulorum in- 
sectationes monasterio vestro, tam capiti quàm membris, clypeum apostolicae pro- 
tectionis opponere. Praesentis itaque decreti auctoritate sancimus, ut nulli deinceps 
episcoporum facuitas sit pro altaribus et ecciesiis sive decimis quas ante interdictâ 
nostra vel Papas Gregorii vobis cognita possedistis, seu post episcoporum concessione 
acquisistis, gravamen aiiquod aut moiestiam irrogare; sed sicut eorum permissione 
quaedam ex parte , quaedam ex integro habuistis , ita et in futurum perenniter habea- 
tis (a). Ipsarum quoque quas non habetis ecciesiarum décimas , quas à iaïcis obti- 

B nentur.si secundùm Deum eorum potestati subtrahere vestrae religionis reverentia 
potuerit, ad vestram et pauperum gubernationem vobis liceat possidere. Hxc omnia 
ut omnino firmâ et immobili stabilitate persistant , omnipotentis Patris et Fiiii et 
Spiritûs sancti potestate et apostolicâ auctoritate confirmamus. Si quis vero , decreti 
hujus tenore agnito, pertinaciter ei obviare praesumpserit, ejusdem Patris et Filii, 
apostolorumque ejus indignationem inveniat , et sancti Spiritûs gladio feriatur ; 
cunctis autem vos ac vestra foventibus misericordia , pax et gratia ab auctore 
omnium in perpétua saecula conferatur. Datum apud Brivatam oppidum , per ma- 
num Johannis S. R. £. diaconi cardinaiis, nonis decembris, indictione m, anno 
Dominicae incarnationis mxcvi (b), pontificatûs vero domni Urbani II Papae vin. 

XLIII. Ad AdemARU M Engolismensem episcopum. e x ehamu. 

r> i o t' i ~ Anger. in Bibl. 

L. Ut monachos S. Eparchii per excommunicationis censuram obedire compellat abbati S. Johannis nat. Paris, num. 

Angeriacensis. S4f> fil- 'S S 

T.' 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei , venerabili fratri Adaimaro EtigoHs- An. 109J, 
mensi episcopo salutem et apostolicam benedictionem. Carissimus noster in Christo V^^fus"" 
filius Angeriacensis abbas * propriâ nobis relatione suggessit S. Eparchii * monaste- * s. Cybaù 
rium, tuo quondam favore cœnobio Angeriacensi subjectum, sed pravorum mo- 
nachorum praesumptionibus esse subreptum : quos nimirum monachos in nonnullis 
conciiiis pro eadem praesumptione excommunicatos , testante venerabili confratre 
èt vicario nostro Amato metropoiitano episcopo , cognovimus. Tuae igitur strenui- 
tati per praesentia scripta praecipimus ut eamdem excommunicationem in tua paro- 
chia facias observari , donec iidem monachi supradicto abbati regulariter obedire 
consentiant. Data apud Lemovicas, iv kai. januarii, per manum Johannis diaconi 
D cardinaiis. 

XLIV. Ad Remensis ecclesiœ Suffraganeos. BAiMma. 

Electionem Manasse II ad Remensem archiepiscopatum approbat. ^' '* 

Ur ban us episcopus, servus servorum Dei, dilectissimis confratribus et cotisa- ^ n l0g $ 
cerdotibus Remensis ecclesia suffraganeis salutem et apostolicam benedictionem. tffebruarii. 
Defuncto venerabili confratre nostro (c) vestrae metropolis archiepiscopo , ejus- 
dem ecclesiae praepositum Manassem communi cleri plebisque consensu , secundùm 
sedis apostolicae décréta , cognovimus ad ipsius metropolis regimen esse provectum : 
quae scilicet provectio , quia sanctis videtur convenire canonibus , non grata nobis 
esse non potest. Eam igitur auctoritatis nostrae pondère confirmantes, dilectionem 
vestram literis praesentibus exhortamur , ne ab ejusdem electi persona , quod Vestri 
E officii interest, dissimulatione quâlibet subtrahatis ; sed omnino satagite ut quod bene 
inceptum est, largiente Domino, meliùs compleatur, ne diutiùs tanta ecclesia officio- 
rum episcopalium (^administratione privetur. Data Andegavi vin, idus februarii. 

(a) NimirumrecentisconciIiiPIacentinicanone2 prope Stampas monachi, quibus quâ ratione con- 

sancitum erat , qmdquid in sacris ordinibus vel in sultum fuit, vide tomo nostro XII , p. 76. 

ecclesiasticis rébus , vel datâ vel promissâ pecuniâ , (b) Annus erat 1095, à kai. januar. inchoatus. 

acquisilum est , irritai» esse et nullas vnquam vires (c) Rainoldo,qui vivere desiit an. 1096, x II kai. 

obtinere. Inde perturbationes quas ab episcopis patie- februarii , seu die 21 januarii. 

bantur Cluniacenses , quibusque dignum duxit Ur- (d) Scripserat ad Urbanum Ivo Carnotensis 

banus clypeum apostolicae protectionis opponere. cpist. 48 : Remensem metropolim , quondam matrem 

SimilemexpertisuntpenurbationemMauriniacenses vestram, nunc autem filiam , suù omni celeritate 
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BdhX; Misctll. 
t. V.p.jyo. 



An. 1096, 
4 februarii. 



Bah 1. Misctll. 

1. V,J>.2pt. 



An. 1096, 
6 februarii. 
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XLV. Ad Clerum , Milites et Plebem Remens tm. A 

Gratam habet dectionem Manasse archiepiscopi ab eis unanimiter factam. 

TJrbanus episcopus , servus servorum Dei , dilectis fliis,clero , orâini , mi/itibus 
et plebi Remis consistentibus salutem et apostolicam benedictionem. Affectionis 
quidem nostrae viscera, filii in Christo carissimi , angustata sunt, quia vos 
pastoris sollicitudine , nos vero confratris et coepiscopi Rainoldi solatio novimus 
destitutos. Sed in tribulatione hao per omnipotentis Dei gratiam caritatis nostrae 
praecordia dilatantur, quia vos sollicitudine debitâ, affectione sollicita, sine dolo, 
sine pravitate, de vestrae ecclesias filiis pastorem elegisse comperimus. Asserit autem 
spei vestras fiduciam unanimitatis vestrae consensus. Ubi enim universorum postula- 
tio congruit , dubitare nos nequaquam oportet ibi Dominum Jesum et voluntatis 3 
auctorem et petitionis arbitrum fore, et ordinationis praesulem et larghorem 
gratiae. Bonis ergo studiis vestris ampliori devotione congratulamur ; et quod 
secundùm apostolicae sedis décréta justè sanctèque ccepistis , nos per omnipotentis 
Dei gratiam sedis apostolicae assertione firmamus. Vos siquidem in apostolicae 
sedis libertatem consurrexistis ; et sicut caput regni existitis , ita etiam religio- 
nis et auctoritatis catholicae in eodem regno principium existitis. Nihil itaque 
super vos iniquorum verba praevaleant ; nihil terrenae pravitas intentionis obfus- 
cet. Quod enim omnipotens Pominus aspirando praevenit , per mérita et preces 
beatae et gloriosae semper virginis Marias , sanctique patris vestri Remigii , adju- 
vando prosecuturum fore confidimus. In ipso igitur confidentes, quod simpliciter 
et sine pravitate [ ccepistis ] prosequi procurate. Neque enim vobis in parte hac 
apostolicae sedis brachium contrahetur. Nullus in hoc negotio idoioiatriae fucus Q 
interveniat; nullae minae, nulli terrores nobiiitatem vestram ab hac libertaie di- 
moveant ; ne fortè ( quod absit ! ) cùm spiritu cceperitis , carne consummemini. 
Ecclesias vestrae suffraganeis auctoritatis nostrae scripta direximus , ut in electo, 
quod sui est officii, nullâ negligant occasione compîere. Quod si fortassis illi se 
aliquâ (quod non arbitramur) pravitate subtraxerint , vos eum tempore congruo 
nostro conspectui praesentabitis. Novit enim B. Pétri iibertas et gratia in se confi- 
dentibus non déesse. De diiectione et obedientia erga eum vivaciter exhibenda 
vos cohortari minus necessarium duximus : neque enim ambigimus quod qui tan- 
tam vobis in ejus electione unanimitatem , tantum studium , tantam flagran- 
tiam aspiravit , ipse etiam mentes vestras ad diligendum , ad obediendum , ad 
serviendum , ardore sui spiritûs illustrabit. Ipse vos suâ gratiâ benedicat , ipse 
corroboret , et pastorem et gregem ad aeternae refectionis pascua introducat. Data £). 
Andegavi, vin idus februarii. 

XL VI. Ad MANASSEM electum Retnensem archiepiscopum. 

Electo ad Remensem archiepiscopatum apostolicae sedis adjutorium pollicetur, ne regiae superbiae 

quâltbet inconstantiâ subjiciatur. 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Manasse Remensium 
electo salutem et apostolicam benedictionem. Omnipotenti Deo gratias agimus, 
quia personam tuam , de cujus probitate (a) plurimùm confidimus , ad Remensis 
ecclesiae regimen electum sine pravitate cognovimus. Nunc igitur dilectionem 
tuam apostolicae gratiae literis visitantes , hortamur ut bona initia studeas provec- 
tibus melioribus exaltare. Nullae igitur minae, nulli terrores, prudentiam tuam £ 
impediant, quin in ccepta simplicitate ac libertate persistas. Cave prorsus et vigila, 



vestris consolationibus refoverî , vestro auxilio filciri 
postulamus : ne adversàrius noster, qui circuit qutz- 
rens quein devofet , electionem in domnum Mànassem 
factam aliquâ valeat versutiâ jxrturbare, aliquâ per- 
turbatione cassare. . . . Quantum, vero necessarium sit 
Romance ecclesias ut in prœdictâ sede devotum sibi 
ministrum substituât , non est meum vestram pruden- 
tiam instruere , quat novit eamdem sedem diadetna 
regni haberc , et omnibus peni Callicanis eccUsiis 
txemplum ruinas yel resurrtctionis exister*. 



(a) Hoc est Ivonis Carnot. de eo testimonium 
in epistola superiùs iaudata : Non enim poterat il/a 
ecclesia intet omnes filios suos quemquam invenire sedi 
apostolicae magis devotum , suis uiilitatibus magis 
necessarium, tum propter generis nobiiitatem, tunx 
proptermorum honestatem. Et quidem erat is è gente 
Castillionea , filius Manasse Calvi vicedomini Re- 
mensis, literis ac virtutibus informants à B. Bru- 
none , quocum aiterius Manasse archiep. facinora 
insectatus fuisse traditur, suprà, p. 6 1 4. 
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e;us ^mate^n^ «*> 
vin idus februarii. ' P mma aux,,Ils lilunieris - Data Andegavi, 

XL VII. ^ Phiuppum Catalaunensem episcopum. 

Commendat ei et fiatri eius Hueom r nm w r t. X, l 

^-^^ «%• G— -« i ^. 

nos conquestus est. « se afrztiesZ T** &t ° r P rase nti««n apud 
B quàm laids , in ecdesia S n£S q«^usdam parochianis tuis , tam dericis 
injuriis afFec'tos , e eïïum ÏÏ^ ^feS* f ^ didtUr Lu S olli > muItis 
*ieetionitu œ pr«entiascWnK ™- eadem . e . ccIes 'a exturbatum. Quamobrem 

pellas. De c*tero e'tiam Samus ût w/-^' " " pOSte ? m cessare com " 
sub alarum tuarum muniSTl • . pS f , pr ° amore B ' Petrl et 
Virdunensis abbads ^LetT et s S-f ^ ^ dh P oshione venerabiïis Rodulfi 
Hugonem Comitem 1^— 'JL LT"^ Iacias P™ere. Fratrem quoque tuum 
eumd«„ locum pro aLimïSL ^ ''l 4 "' per ? ï°8«""" »»r umus , m ' 

C u, , , XLVI11 ' ^ * ÙB * W R&nznsis ecclesi* mfraganeos. 

afarX; LT P • ( } d o dmatlonem seu consecrationem suam vos advocaverit 

* XLIX. Butta pro Canonicis S. Martini Turonensis. w 

^^ÎSSffl^ ecde- K-ai 

pontifia vi privilegiorum subditam esse. P i'apam et Regem, ac soli Romano '• X, col s 

^ B A NU \ efiM , 0pUS ' "ZV SerVOrm Dei > universh «™* ecclesmmssahtem 

tt apostoltcam benedtctïcnem. Notum fore volumus tam futuris quàmXsendbu? ^ti"' 

Jurn vmtandum sua miseratione perduxit. Quia verô in eiusdem beati confes S orï 
ecclesia quidam moieverant qus, in radius promovenda sàlutis fJcLxstonda 
vxdebantur ; nos per septem dies et eô ampliùs^ imm orati, medicinam anïum 

iecta notitia assig D atte * TaH ergo tamque vaHdâ » £ Ln ! !T - m ° mni Hug °, nis Suession «'» 
«apostolics auctoritatK ot !«,!, 1 «episcopi archiepiscopus , astantibus et manus ei 

» «Le ° Rem is ?n ecclesli ffi^ P " ^" " ""P 0 "»^ *»»o Elinando Laudunensi epi S - 

«nasses electus arehiepistobus noni,S n rimï / Amb,an ? nsl !Ç ,SC °P, 0 ' Umberto Atrebatensi epis- 
«videlicet tunc t^^Q^faï^*?* 'Z^ 1 ^ S i ,vanecte ? si e P isco P°' H °<= or- v 
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frequentiùs inter eos intrantes et exeuntes eis impertivimus , et in omnibus A 
obedientes et benevolos, Deo inspirante et in eis coopérante nobiscum , experti 
sumus. Sed quoniam ad nostras aures pervenerat, quôd legatos Romanae eccïesiae 
suscipere cum processionis benignitate supersederant ( neque etiam eis , videiicet 
iegatis, auctoritas hujus eccïesiae per notitiam privilegiorum ejus innotuerat ), suc- 
censuimus et graviter eos increpavimus cur tantam inobedientiae ofTensionem incur- 
rerant. Illis itaquehumiliter nobis scripta patrum nostrorum Romanorum pontificum 
praetendentibus, diiigenter attendimus eorum privilégia ; et quia, praeter Apostoiicum 
et Regem et Turonensem archiepiscopum semei in vita sua, neminem ad proces- 
sionis susceptionem admittebant, studiosè notavimus nostris cardinaiibus Teusoni, 
Alberto, Gregorio Papiensi , Ransgerio et Hugoni Lugdunensi primati, et aliis 
tam episcopis quàm aliarum dignitatum personis, praesentibus Brunone Signiensi 
episcopo et Ingelranno Suessionensis eccïesiae archidiaçono. Porrô nos tantâ aucto- B 
ritate refecti, eorum antiquas consuetudines eorum scriptis suffragantes auctoritate 
nostrâ corroboravimus , in praesentia nostrorum praedictorum fratrum : et quia 
iilius nosier Amatus Burdegalensium archiepiscopus unus erat de Iegatis Romanae 
eccïesiae à Gregorio septimo praedecessore nostro in Galiiam destinât us , non ab 
hac ecciesia processionis solemnitate (a) susceptus (unde etiam graviter contra 
eosdem clericos commotus, in Exoidunensi (b) concilio eos excommunicatione 
perfoderat ) , eum in concordia et pace eorum reformavimus ; neque eos ad ullam 
satisfactionem , quia auctoritate poilenti sese munierant, compulimus; neque quâ- 
libet pro tali excessu absolutione purgandos censuimus. Denique, quoniam in quibus- 
dam suae eccïesiae privilegiis proprium eis habere episcopum concessum est , ejus 
vice nos Romano eos sancimus speciaiiter adhaerere pontifici , et graviores eorum 
causas ejus pendere judicio. Si quis sanè in crastinum cardinalis aut legatus, aut C 
«piscopus , aut quilibet à nostro latere missus , hanc nostrae confirmationis pagi- 
nam sciens contra eam temerè venire tentaverit, et, nostram perfringens auctori- 
tatem, processionem ab ipsa sancti confessons ecciesia expetierh, si commonitus 
non destiterit , potestatis honorisque dignitate careat , reumque se divino judicio 
existere de perpetrata praesumptione cognoscat. Cunctis autem ista servantibus sit 
pax Domini nostri Jesu-Christi. Amen. 

DataTuronis casteiio S. Martini, per manum Joannis sanctae Romanae eccïesiae 
diaconi cardinalis, n idus martii, indictione iv, anno Dominicae incarnationis 
-mxcvii (c), pontificatûs autem domni Urbani HPapae ix. 

c a in a chrht. h. Ad Monachos S. Pétri Êainsonensis. 

t.X,pr.coi.io+ LJ 
Bainsonensem ecclesiam , à parentibus suis Cluniacensi cœnobio donatam , auctoritate sedis apostolicx 

munit, et Suessionensis ecclesix jura déterminât. 

An. io?6. Urbanus episcopus , servus servorum Dei , monachis S. Pétri apud Bainsonutn 
salutem et apostolicam benedictionem. Et religionem augere, et religiosorum quieti 
prospicere , officii nostri nos impeilit auctoritas. Religionis igitur conservandae gratiâ 
nos Bainsonensem (d) locum, in quo per Dei gratiam conversamini , qui nos ex 
parentum jure contingit , Cluniacensi ccenobio contradentes , tam vos quàm sucçes- 
sores vestros decreti praesentis auctoritate munimus. Ipsum enim locum , sicut et 
caetera Cluniacensis cœnobii membra , liberum perpétué permanere decrevimus , 
ut quaecumque hodie juste, vei ex parentum nostrorum dono, vel ex aiiorum fide- 
lium oblatione possidet, sive in futurum possidebit , sive justè et canonicè poterit 
adipisci , firma vobis semper et illibata permaneant , nec parochiae ipsius epis- E 
copo , nec episcopi archidiaconis liceat aut vobis aut capelianis vestris molestias 
aliquas vel injurias irrogare, nec aiiquid prorsus exigere praeter annuos soiidos 
viginti , qui ex praecedentium episcoporum et patris mei consehsu instituti sunt , 

(a) Vide ea de re scriptum clericorum S. Martini, 1097, cujus initium auspicari mos erat à die 25 
tomo nostro XII, p. 459- martii. 

(b) Anno 108 1, xv kal. aprilis, celebratum fuit (d) In Bibliotheca Cluniacensi, col. 172J, nota- 
Exolaunense conciiium, vel anno 1082 à kalendis tur sub prioratu Coinciaci prioratus S. Pétri de 
junuarii inchoato. Buissono, Suessionensis diœcesis, in Bria, propeCasti- 

(c) Monsnyer ex autographo legit, MXCVI. Et lionern supra Matronam , unde originem suara 
quidem more Pisano nondum inceptus erat annuc traxisse Urbanus creditur. 

Suessionensibus. 



»o manu. 
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pvJ^hufa t^ *^^'™?^ debit °' Perma„ebhi 5 .Si quis autem, 
S^S^^^^ 1 .™ P«u»I«rit. tamquam se*? apodes 

manuKhann ca dinafe xiïïaï ^ ^ DatUm Turonis » P er 

pontifie^ do^s n :: ( t d r!; s : D-hk. ««*,. 

1 

LI. /*» Çmwrfrir S. Martini Turonensis. s , l7 . ln .^ 

Cormaricensem abbatiam, canonicis à Comité A„,u • W- 
concilii Turonensis eisdem reddendam , fcSuf fcT' ^ ' 7u delibCT *™e et judicio ^ /T* 
sepulcro B. Martini recipiat. ae «rmt, ,ta ut Cormancensis abbas deinceps baculum de .* * 4 

B Urbanvs episcopus, servus servorum Dei. & c O u f n p t a « a. r 

igi- ^ * Pentium 

délibération aîque judicio, Cormaricenïï T^^^^Z*^* 
acceptum B. Martini canonicis reddidif: qui mox super B £S TtuSurn Z 

c ÏÏS! ; , P ° Stea - amen ex e ^ dem tumul ° eidem abbad • q» ia «iv^^^^«^Jta£ 

C habebatur , restitutus est. Perpetuo itaque décrète ratum esse picepimw ne dein 
ceps m Cormaricensi cœnobio aliter eligatur quàm in supradic./ecX^prîvi 

sumat item, defuncto abbate, semper ad eumdem locum baculus referatur ut 
uper ,11a sana CQn( u d m J ™ur u 

e oûoTin âhh r 133510 ; 3 " 5 - regiminiS a , CdpiatUr : S3,VO Turonensis archiepiLop 
J^"^™^»™»™*"»» secundùm communem ecclesi* cdnsuetudinem 

W e/r- e R M qU,S - Sa,,Ct u C T StitUti ° ni huk ° bviàm ire.etCormaricense cœno- 
«S5 % ■ • ' B -, Ma T n . 1 Subtr c ahere te '« ave ™ • -Po«oUc œ indignationis gladio et 

Sto r2Ti T T ° "T'' Sl 8»T Urbani Pa P £ - Si 8- Hu g° nis Lugdun.archie P . 
Sig. Radulphi Turon. archiep. S Ig . Guidonis Viennensis archiep. Sig. Hildeberti 
Bitunc. archiep Sig. Amati Burdegal. archiep. Sig. Heuzonis * cardinalis. Sig. AI- * 
be . rtI c " d ' S 'g- ^egorn card - % Jvonis Carnutensis episc. Sig. GôfTredi Andegav. 
episc. i>ig. Hoelh Cenoman. episc. Sig. Morvani Venetensis episc. Sig. Benedicti 
Nannetensis ep«sc. Sig. Guillelmi Arvern. episc. Sig. Brunonis Signiensis episc. 
Sig. Marbodi Redonensis elecli. Sig. monachorum Cormaricensium, Simonis prio- 
ns, Bernerii. Sig. Burchardi prœcentoris S. Martini, Fulcherii prœpositi Math<ei 
prœpositi Sichardi praepositi, Alexandri subdiaconi. Datum Pictavis, per manum 
Johannis S. R. E. diac. card. m kal.apriiis, indict. iv, anno Domini mxcvi, 
pontincatus Urbani Papae ix. 

LU. Ad HuGONEM abbatem Cluniacensem. mKoth clun 

BelIHocense in Lemovicis coenobium, ubi regularis disciplina defecerat, ei reformandum committit. Zd/cL^ 

E V RBA ? US e P isc °P"s> servus servorum Dei, veneralili fratri Hugoni Cluniacensi An . ,<>,< 
abbatt salutem et apostolicam benedïctionem. Belliloci monasterium longis jam *l maii -' 
temporibus sine monasticae régulas disciplina fuit, et sicut.rerum sxcularium detri- 
mentis, ita etiam animarum perditionibus patuit. Et monachi enim abbatem suum 
sœculari praesidio fulti expuierant, et ad versus monachos abbas assiduis clamoribus 
querebatur : unde etiam locus ille per confratrem nostrum Bituricensem archi- 
episcopum aliquamdiu excommunicationi addictus fuerat ; et miles ille Hugo (a) , 
qui contra fas eidem monasterio incumbebat, etiam monachis ad pravè viven- 
dum patronus exstiterat , post secundam et tertiam admonitionis nostrae dulcedinem 
(a) Hugo de Castello - novo. Vide t. V Annal. Benedict. Mabillonii ad annurn 1076, p. 101. 

Tom. XIV. Yyyy 



* Teuzonis. 
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B. Pétri gladio et canonicae districtionis ultione perçusses est. Nunc secundùm A 
omnipotentis Dei dispositionem , etfrater(a) ilie quem à monasterio monachorum 
nequitia exturbaverat, humanis rébus exemptus est; et miles iile qui saeculari potestate 
monasterium occupabat , praesente domino suo Comité (b) Raimundo , quidquid 
iilic hactenus potestatis exercuerat, nostris manibus rèfutavit, et locum ipsum per 
nos Deo et B. Petro restituit, rogans et obsecrans ut per ttiam et fratrum tuorum sol- 
♦ licitudinem in eodem ioco vigor monastici ordinis reparetur. Cujus petitioni assen- 
sum praebentes, eumdem locum tam tuae quàm tuorum successorum curae perpetuo 
regendum ac disponendum praesentis decreti auctoritate committimus : rogantes 
atque praecipientes ut Belliloci monasterium omnino deinceps , tamquam Clunia- 
censis cœnobii membrum , sollicité regas, et abbatem iilic de Cluniacensi semper 
congregatione constituas ; quatenus , auxiliante Domino , pér vestram sollicitudi- 
nem vigor iilic regularis disciplinas restauretur et conservetur. Datum Tolosae , B 
x kalend. junii. 

ubk.concii.'LWl. Ad RiCHERiUM Setiohensèm et cœteros Francorum episcopos. 

t. X, col. 

Vetat ne Philippum Regem Francorum à se excommunicatum absolvant. 

An. io 9 <$. Urbanus eptscopus , servus servorum Dei , dilecto fratri Richerio Senonensi , et 
cœt-eris Francorum episcopis , salutem et apostolicam benedictionem. Auditum est 
apud nos quosdam confratres nostros in tantam audaciam prorupisse , ut asserant 

* Phiiippi. se nequaquam à Régis * societate abstenturos , immo etiam Regem ipsum ab excom- 
municationis vincuio soluturos, quamquam feminam illam pro qua per nos excom- 
municatus (c) fuerat, non dereliquit : sed qui hoc loquuntur, aut profecto Scriptu- 
ras nesciunt,aut pertinaciter excedere nequaquam pertimescunt. Sanctorum quippe C 
canonum sanxit auctoritas , et ea passim ecclesiae consuetudo servat, ut à quolibet 
justè excommunicatum episcopo alius absolvere non prassumat. Ipsa etiam suffra- 
ganeorum ligamenta metropolitani , qui videiicet eorum majores sunt , sanctorum 
Patrum institutionibus prohibentur absolvere. Quôd si à quibuscumque id serva- 
tur episcopis , videant venerabiles fratres nostri quemadmodum apostolicae sedis 
valeant acta dissolvere-, cùm profecto luce jam clariùs constet apostolicas sedis 
pontifici non solùm episcopos et primates, sed ipsos etiam patriarchas divinâ institu- 
tione esse subjectos ; cùm noverint ab omnibus ad ipsum , ab ipso autem ad neminem 
appellandum ; cùm sciant ei soli fas esse de omni ecclesia judicandi, ipsum vero 
nullorum subjacere judicio. Nec eos iliud credimus ignorare , quod sola , nullâ 
synodo praecedente, sedes apostolica valeat suo statui restituere quos synodus ini- 

*/rttractarf. què damnaverit; ipsius vero nemini liceat retrahere * judicia. Certè cùm de lepra- D 

Ley«. xiii. rum , id est de criminum varietatibus ad Moysen Dominus loqueretur , Conside- 
rabit , inquit , leprosum sacerdos, et immundum judicabit ; ac deinde subjungit: Et 
clausus tenebitur ad arbiîrium sacerdotis. Videtis ergo quia ad iilius sacerdotis arbi- 
trium clausus teneri praecipitur , cujus arbitrio judicatus est immundus. Quomodo 
itaque ad aperiendum manu m porrigent, ad quem claudendum os aperire non ausi 
sunt! Cùm quatriduanum Lazarum Dominus suscitasset, non legitur ad absolven- 
dum eum circumstantium aliquis se injecisse, dum ipsius Salvatoris praecepto jam , 
viventem , jam stantem, discipuli absolverunt : ut profecto secuturis daretur exem- 
plum, quia etiam pœnitens quis soivendus non est, nisi per iilius arbitrium cujus 
voce vel gemitu à sepulcro criminosus educitur. Sed neque iliud venerabilibus 
fratribus arbitramur ignotum , quia Deus superbis resistit , propè est autem obtri- 

Isaî.Lxvi. tis corde. Super quem enim respiciam, ait Dominus , nisi super humilem et quietum E 
et trementem verba mea ! Viderint ergo quo pacto peccatorem conentur absolvere , 
praeter iilius vel praesentiam vel praeceptum , cujus est judicio in generali synodo 
compeditus. Nobis sanè , et omnibus qui Turonis (d) nobiscum Deo propitiante 
convenerunt, liquidé paruit et Legis et Evangelii et sanctorum canonum docu- 
ments, nullam solvendi quem nos ligavimus fraternitati vestrae suppetere potestatem. 

(a) Frudinus, uti volunt Galliae Christ, concin- (c) In concilioCIaromontensi anno 1095, mense 
natores , qui obiit Tutelensis abbas. Verùm pênes novembri , celebrato. , 

eos fides sit. (d) Turonense concilium anno 1096 , mense 

(b) Raimundo de S. yEgidio, Comité Tolosano. martio, coactum fuit. 
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— -cSr s F ~ «ir • donec De ° in notis « — ^ 

alios quosiibet ei P enCc^rcol7^T aSSe " mus ' et tam episcopos quàm 
LI V. ^rf Hvgonem Matent Cluniacmsem. 

p J . -mabil. sac. 1 1 1 

r.x decreto concilii Nemausensis, Figiacensibus et Cr>„,4,» u ' . BmUpart. 11, 

conced*. ita tamen ut Figiac * sub ^ < ÏSSÎ?,^^ p ^»-» ~* 

b «£"t:;:<^;:^z s zz m A? ei ' &c - , cùm ^ 

synodum convocavim,,; I ^TV^ ™ mam ' * a # ente D °™no, plenariam 
ris Gregorii VII Pa«S» flî ni t T S m ° naSlerii fratribus reverend * -nemo- 
Concheii cœnobtouràendum J""™* Su " 1 ■ Prends Figiacense cœnobium 
prii président ,^Zt deC'^JZ o " ^ Utri< I ue abbates pro- 

tenorem S ub s titut us W 1" " ni ^ # ' qUÎ3 C ° ntra literarum 

pervixerat, utrique locTpiu^T *° dep °? UuS ' « Fi 8 ia ^« * qui *u- 
discôrdia «^^aJ^r^^S^aTi" 1 " U,rUmqUe monaste »^ 
detrimentis maximis pas umdamur Prst "ea c £^ , "r.^ a ^ an,m salus 
hujnsmodi constitué pervenis*"^ ^ 
quam subreptitias calumniari A a • • su P raa . ,clas ^«goni Papœ Jjteras tam- 

negotii quïstio graviter aehari PnTu 7 ° conv en.sset , cœpit e usdem 

«î,rtn?!ti? SISteren J- Et «os ignur commune concilii decretum apostolic» 
auctontat, s pondère confirmantes , definitionis hujus ordinem perpétué perltu- 
rum nostn nomims Iiteris annotari , et sigilli nostri pnecepimus LpressioS^rîmari 
&qui, autem hujus definitionis tenorem^emerarioWfuerit coEHSk^" 
sciât se apostolic* indignation!» uitionem incurrere, et detrimentum sui E 
D vel officn mvenire. Actum i„ concilio apud Nemausum , in Te "S S Marte 
vil , dus juin anno Dominé incarnat, mxcvm^, indict. iv, a^verô pomi^ 

LV. Ad Odilonem abbatem Sancti-jEgidii. smi.^, 

D r n cHrN~S LtS à e t RaimUnd ° Comi ." T °'°-°> Hierosolymam profecturo, factas in I filW. 

z^r^LT!:::ic ,psum mona ~> j* p-p- Ro manœ ec^ sum,™ , ;° 

Urbanus episcopus servus servorum Dei, &c. Sicut iniusta poscentibus ^Ar.'ootf 
nullus est tnbuendus efTectus , sic légitima desideramium non est differenda » X' 
petitio. Cornes nimirum Tolosanorum ac Ruthenensium , et Marchio Provincis 
«aimundus, potentatus sui partem à Romana ecclesia detinens, honores omnes ad 
Ji. Agidium pertinentes tam in valle Flaviana quàm extrinsecus, quidquid iustè 
vel injuste videbatur tenere , omnes rectas vel pravas consuetudines quas ipsius 
antecessores aut ipse habuerant, ob honorem Dei et B. vEgidii reverentiam dere- 
iiquit. Quam videlicet missionem apud Nemausense concilium, jurans in manu 

^ConciliumjuodArelateindicfumfuerat.Ne- 1105 Conchensem pra:fecturam gessit, v!r venera- 

m au S ,ce;ebratumfli.tmense,uI,oei U sdemanni.Unde bil\s , qui multa bona monasteriofecu , inquit Con- 

scnptafonhsec epistola eo temporis intervallo quod chensis chronographus, apud Martenium , t III 

cffluxit mter concilia Turonense ac Nemausense. Anecdot. col. 1390 

(b) Gregorii literas vide suprà, p. 664. (d) Is erat annus .096, sed more Pisanorura 

(V ° e ë°y quiMephano successerat, ultra ahnum computabatur 1097. 

Yyyy ij 
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' nostra , Odiloni abbati et ejus fouribus fecit , in Hierosolymitanam expeditionem A 
iturus, sequeet universos successores suos, si forte hoc donum irritum facereper- 
tentarent, quod ad se erat, damnatione et maledictione mulctavit (a). Quod igitur, 
snggerente ipso et monaçhis exorantibus, in totius concilii conspectu firmavimus , 
necnon et per auctoritatis nostrae iiteras stabilimus. Si quis ergo ecciesiastica saecula- 
risve persona hanc supradicti Comitis missionem, et nostram atque totius concilii 
confirmationem evacuare aut pervertere praesumpserit, usquequosatisfaciat, excom- 
municationi anathematiquesubdatur, ethonoris atque officii sui evaçuationeplectatur. 

Posthac divinae voluntatis dispositione actum est , ut apud B. ^Egidii monaste- 
rium basiiicae novae aram omnipotenti Deo nostris manibus dicaremus. Sahximus 
igitur et sancimus, et ad posterorum memoriam literis designamus, ne quis ulte- 
riùs archiepiscopus aut episcopus adversùs eamdem ecciesiam audeat excommuwi- 
catronis aut interdictionis proferre sententiam , quatenus idem monasterium , ex ipsius g 
B. iEgidii traditione sanctae Roman» ecclesiae juri proprio subditum, Romanae sem- 
per iibertatis gratiâ perfruatur. Si quis autem, decreti hujus tenore cognito, obviàm 
venire tentaverit , honoris et officii sui detrimentum patiatur, atque à sacratissimo 
corpore et sanguine Dei ac Domini redemptoris nostri Jesu-Christi aiienus fiât, 
atque in extremo examine districts uitioni subjaceat : cunctis autem eidem ioco 
justa servantibus pax et misericordia à Deo et Pâtre nostro et Domino Jesu*Christo 
praesentibus et futuris saeculis conservetur. Amen. 

Datum per manum Johannis S. R. £. diaconi cardinalis ac bibliothecarii , apud 
Avenionem in monasterio S. Andreae, xi kal. augusti, indict. iv, incarnat. Domini cae 
anno mxcvj , pontificatûs autem domni Urbani II Papas ix. 

Ex chmuiar. LVI. Ad A NS C ULPH UM A neeriacensem abbatem. ^ 

Angtr. in Bibl. ° V* 

Hat. Paris, num.^ B ur j acensem e } s ecciesiam , dono episcopi Belvacensis acquisitam, et astipulatione Régis Francorum 
W-J t -if • munitam, confirmât. 

An. loptf. Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilectts filiis Ansculpho Angeriacensi 
abbati et ejus fratribus salutem et apostolicam benedictionem. Quia, disponente 
Domino, locum vestrum per nosmetipsos visitare meruimus , dignum duximus 
quieti vestrae auctoritatis nostrae literis providere. Omnia igitur quae in praesentia- 
rum justè possidere videmini , fïrma vobis et intégra perpetuô manere sancimus. 
In quibus vobis nominatim Buriacensem ecciesiam (b) confirmamus , ut sicut re-. 
verendae memoriae Wido Belvacensis episcopus vestro eam monasterio contuiit , 
consentientibus videlicet Belvacensis ecclesiae canonicis , et sicut eamdem dona- 
tionem Francorum Rex suâ astipulatione fîrmavit, sic eam, ex nostrae auctoritatis 
robore, sine personae alicujus inquietudine possidere in perpetuum debeatis, salvâ D 
nimirum Belvacensis episcopi canonicâ reverentiâ. 

Baronius ad LVII. Ad Al EX lu m Imperatorem Connanûnopolitanum. 

annum top? , 

num.12; ; Lab- R 0 gat ut crucesignatos, cum maximo belli apparatu Hierosolymam pergentes, prassidio ac commeatu 

bt , Concil.t. X, "" in vol- " " 

col. ^8. , ,UVCt - 

An. 1097. Urbanus II Romanus pontifex Alexio (c) Constantinopolitano Imperatori, &c. 

Cùm statutum fuisset ad Clarum-montem Arverniae , ut communibus votis belium 
adversùs Saracenos gereretur, tanta hominum multitudo çruce signata est, ut ad 
trecenta hominum millia censa fuerint. Ducum autem fortissimorum tantus ardor, 

(a) Chartâ in Spicilegio et apud Labbeurh ibidem ulegatus, Bernardus Toletanus archiepiscopus et 

édita, quae quia tempus celebrati Nemausensis con- » legatus, Bruno Signinus episcopus, Hugo Bisunti- 

cilii , et nomina prœcipuorum episcoporum et car- » nus archiepiscopus, Bertrannus Nemausensis epis- 

dinalium qui eidem interfuere concilio subscripta » copus , &c. » 

exhibet, hane ejus conclusionem, damus : « Facta (b) Buriacensis ecclesia / Bury-sur-le-Térain ] 

«et confirmata charta in Nemausensi concilio, à anno 1084, VI hal. mart'ri, adeoque anno 1085 » 

» domno Papa Urbano II celebrato anno ab incarn. concessa fuit Angeliacensibus monachis in Santo- 

» Domini MXC vi , indict. IV, septimâferiâ, IV idus nibus : cujus concessionis , necnon confirmationis 

» julii , pontificatûs domni Urbani Papas anno ix , Régis Francorum, meminit Mabiilonius, t. V Annal. 

» régnante Philippe Rege. Testes, Gauterjus Alba- Benedict. p. 144. 

«nensis episcopus, Gregorius Papiensb cardinalis, (c) Cusae exstant e« Iiteras inter epistolas prin- 

»Joannes iiiaconus cardinalis, Albertus cardina- cipum et illustrium virorum,p. 141, sed, ut apparet, 

«lis presbyter, Daimbertus Pisanus archiepiscopus inquit Baronius, ab eo qui edidit, rtdditce cuftiores. 

» cardinalis , Hugo Lugdunensis archiepiscopus et Forte cùm graecè scripts essent , qui eas latinitatc 

» legatus, Amatus Burdegalensis archiepiscopus et donavit , suâ etiam elegantiâ exornavit. 
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A ut de recuperanda Hierosolyma multùm sperare debeamus. Primus omnium Petrus 
eremita innumerabilibus se ducem praebuit : cui Godefridus, Eustachius et Baidui- 
nus , fratres Bolionii , comités se addiderunt , majores etiam copias paraverunt. 
Hinc Podiensis episcopus * belli dux, et Raimundus S. yEgidii Cornes; inde Hugo * Ademarm. 
magnus , Philippi Francorum Régis frater ; et Robertus Normanniae , et alter Ro* 
bertus Flandriae, et Stephanus Carnuti Comités. Quid dicam de Boamundo ipso, 
qui ingenti animi magnanimitate iis se comitem adjunxit cum septem millibus 
délectas juventutis Italicae , reiictâ fratri rerum omnium curâ , quocum diù bello 
contenderat î Ad hos belli maximos apparatus unum illud imprimis est necessa- 
rium, ut tuo praesidio commeatuque tantae copiae juventur. Quare abs te peto ma- 
jorem in modum, ut quibuscumque rébus poteris justissimo bello gloriosoque faveas. 
Ulud autem tametsi non dubitem abs te curatum iri , volui tamen te per literas 

B nostras scire (a) id mihi et universae christianae reipublicae jucundissimum fore. 
Vale. Romœ , &c. 



* LVIII. Ad Canonicos ecclesïœ Remensis. 

Eoromquieti prospiciens, confirmât consuetudines ipsis ab archiepiscopis concessas. 



Marlot, Histi 
Rtm. tom. Il, 
p. 214; Gallia 
Christ, t. X, pr. 

Un BAN us episcopus, servus servorum Dei, dilectis fliis Remensis ecclesiee canonicis cpl f 
salut em et apostolicam benedictionem. Petitionem vestram , quam per confratres 14 apriii». 
et canonicos vestros , Rodulfum praepositum , Richerum cantorem , Odalricum 
scholasticum, nostrae clementiae sugessistis , nospaternâ affectione suscepimus. Opta- 
mus enim et vos et vestra omnia tuta semper et quieta persistere , ut omnipotenti 
Deo valeatis liberiùs deservire. Omnes autem consuetudines vobis seu praedeces- 
C soribus vestris per Remenses episcopos concessas , quia sanctis canonibus minimè 
adversantur , nos praesentis decreti paginâ confirmamus, et tam vobis quàm suc- 
cessoribus vestris intégras illibatasque manere statuimus , ut et vestri claustri 
immunitas , et tantae congregationis status , et ei servientium libertas nullorum 
deinceps aemulorum astutiâ vel violentiâ perturbetur. Data per manum Johannis , 
diaconi cardinalis , xvm kal. maii , indict. iv, anno pontificatûs domini Papae 
Urbani x. (Sequuntur consuetudines capituli Remensis , quas se observaturos archie- 
piscopi jurare soliti erant.) 



D 



L IX. Ad RAI M UND UM A usciensem archiepiscopum. 

Adversùs clericos , qui coemeterium S. Orienta violaverant. 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto fratri R. (b) Auxiensi archi- 
episcopo salutem et apostolicam benedictionem. CÙM in Auxiensi metropoli per 
Romanam ecclesiam noviter sis ordinatus , sedis apostolicae decretis obedire te 



Caïïia Christ, 
nov. 1. 1 ,pr. col. 
161 , ex chartul. 
Auscieitsi. 

An. 1097, 
ï9 aprilis. 



(a) Rcscriptum Alexii ad Urbanum non habe- 
mus. Cujus loco haud ingratum fore arbitramur , 
quas scripsit ea de re literas ad abbatem Montis- 
Casini légère, apud Murât, t. V Antiq. Italiae medii 
œvi, col. 388, in hune modum: « Quanta imperio 
» modô scripsistis , venerabilissime et sapientissime 
» serve Dei, abbas ccenobii Casinensis, didici. De- 
5>clarabat autem vestra epistola honorem atque 
» laudem imperii mei. Et omnipotentis quidem atque 
» misericordis Dei nostri est in me et in subjectis 
» nostris propitiatio maxima , et bénéficia ejus innu- 
» merabilia. Et ipse quidem per ejus misericordiam 
» honoravit imperium meum , atque exaltavit gratis. 
« Ego autem , non solùm quia nihil boni habeo in 
» me , sed maxime quia super omnes homines pecco, 
» ad eum quotidie preces fundo, ut Ionganimis atque 
«misericors misereatur, atque sustineat meam infir- 
» mitatem. Vos autem , ut boni atque virtute pleni , 
»judicatis me peccatorem sicut bonum ; et vos 
»quidem habetis proficuum à Deo. Imperium 
» meum , cùm Iaudatur , dignum iaudis opus non 
»> habens,in condemnationem suam laudes possidet. 
«Ut autem adjutorium prsebeam forte exercitui 
« Francorum, designabant vestri prudentissimi api- 
»ces. Sit inde certa vestra venerabilis sanctitas 
» quoniam ita dispositum fuit super eos imperium 



» meum , et ita omnibus modis adjuvabit atque 
»consiliabit eos, et secundùm posse suum coope- 
» ratum est in eis, non ut amicus vel cognitus, sed 
» ut pater ; et taie expendium fecit in eis , queni 
»non potest aliquis numerare. Et nisi imperium 
» meum ita expertum fuisset in eis , et adjuvasset 
»eos post Dominum, quis alter adjutorium pne- 
» buisset eis! Et neque iterum piget imperium meum 
» auxilium dare eis. Et gratiâ Dei bene prospéra ntur 
« usque hodie in servitio quo inceperunt, et in antea 
» prosperabuntur, quousque bona intentio praecedit 
« eos. Multitudo ex equitibus atque pedestribus ivit 
» ad aeterna tabernacula : horum alii interempti , alii 
j> mortui sunt. Beati quidem sunt , ut in bona inten- 
» tione finem mortis dantes. Propterea minimè opor- 
»tet nos illos habere ut mortuos, sed ut vivos, et 
» in viiam sternam atque incorruptibilem transmi- 
wgratos. In exemplum vestrae fidei atque bons dis- 
» positionis circa vestrum monasterium iVnperii mei, 
«misit unum epiloricum de dorso suo exii (corrige 
» oxi)deauratum [prout legitur in chron. Casinensi, 
»!ib. IV, cap. 17; apud Murât, t. IV Rerum Ital. 
» p. 503 ]. Missa est mense junio , indictione sextâ , à 
» sanctissima urbe Constanlinopoli. » 

(b) Raimundo, qui anno 1096 factus est Aus- 
ciensis archiepiscopus. 
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irrefragabiiiter oportet. Mandanius ergo fraternitati tuae ut de clericis sedis tuae, A 
qui cimiterium (a) quod beati Papae Leonis et nostro decreto ecclesiae B. Orientii 
nrmatum fuerat , violaverunt , justitiam facere canonicâ aequitate procures. De 
catfero et teipsum et tuae sedis clericos ita custodias , ut Romane ecclesiae décréta 
inconvulsa apud vos, Domino largiente, conserventur et intégra. Data Romae, 
jii kaiendas maii. 

Marht.mnrop. LX. Ad MANASSEM Remmsem archiepiscopum. 

Rtmtns.part. Il, 

p. 221. I n causa Roberti S. Reraigii abbatis , decernit, contra episcoporum judicium , monachum abbatem 

factum reverti non debere invitum ad monasterium in quo professionem emiseràt. 

An. io 97 . UrbaNUS episcopus, servus servorum Dei, venerabili fratri Manasse Remensi 

archiepiscopo salutem et apostolicam benedictionem. Abbatis (b) S. Remigii causa B 
in praesentia nostra et confratrum nostrorum episcoporum et cardinaiium diligen- 
tiori discussaest inquisitione, et ad hune tandem finem perducta. Judicium episco- 
porum prolatum super eum hâc ratione reprobatum noveris, quia postquam filius 
à pâtre emancipatus est, sub curam et dominationem patris redire districtione 
iegum non cogitur , nisi sponte ipse rogaverit : promotionem enim abbatis emanci- 
pationem accipimus, ideo sub potestatem abbatis redire non debere judicamus. 

Mf.n.Ov** LXL Canonicorum Sancù-Emiliani, diœcesis Burdegalensis , 

posthum. t. III, , v 

p. 4° s- ad URBANUM. 

Litem suam cam monachis Nantoniensibus in concilio Santonensi diffinitam significant absque 

recuperationis spe. ^ 

An. io 97 . Dom INORUM domino Urbano , beatissimi loco Pétri, S. Emiiiani canonici , 
» adipisci munus aternafelicitatis. O sanctissime Pater ! valde nobis carum est quôd tu, 
secundùm Patrum sanctorum normam, ecclesiae Christi gubernator existis. Ideo 
tua recîpiat veritas qualiter nos servi tui à monachis simoniacis, qui ecclesiarum 
rapaces iupi existunt , quotidie vexati sumus : qui ab archiepiscopo Burdegaiensi 
Gauceiino (c) reguiariter positi, ita quôd vicecomes Oliverius (d) ecclesiam archi- 
episcopo supradicto , ut ibi canonicos constitueret, tradidit. Quo facto, [venit] 
quidam Nantoniensis (e) monachus, sub pelle ovina lupus , atque vicecomitis 
consanguineus , proconsulem rogans quatenus nostrae ei ecclesiae donum faceret, 
et solidorum millia reciperet duo. At ille, detestans super archiepiscopi constitu- 
tionem posse non manum ponere, causa tandem pecunix fecit. Deinde, quôd ven- 
dentes ecclesias aut ementes sacriiegi erant recognoscens , mutavit factum. Postea D 
monachus S. Fk>rentii factus, ejus germanus Petrus proconsuiatum regens, ad eum 
maledictus monachus et abbas S. Benedicti Nantoniensis..... statim soiidos ducen- 
tos atque ejusdem pretii equum ei tribuens , atque insuper tria miliia solidorum 
promiserunt dare, si fratris dono eis frui concederet. Tune radix malorum omnium 

avaritia, juvenis in honore peccaminum occuparet, concessit dictis; sic tamen 

prohibendo eos ex parte Dei ac S. Pétri et omnium Sanctorum , atque Papae et 
Burdegalensis metropolitani , ne ecclesiam intrent, nisi eam rectè possidere scirent. 

(a) Quàm longis concertationibusinterse dejure capitulo suo , sicut de monacho suc traetart s quod 
xœmeterii decertarint monachi S. Orientii et clerici his verbis cassavit Romana ecclesia et Romance sedis 
S. Maris Ausciensis, vide in notitiis à nobis editis Apostolicus. Sequitur Urbani epistolaseu decretum. 
suprà, p. 321 et seqq. (c) Seu Goscelino de Panheniaco, cujus instru- 

(b) Roberti, cujus negotii cumBernardoMajoris- mentum pro instituendis in ecclesia S. Emiiiani 
monasterii abbate seriem descripsit Lambertus Atre- canonicis regularibus, vide inter instr. t. II novis. 
batensis epist.34ad Urbanum Papam , t. V MisceHa- Galliae Christ, coi. 323 , absque chronica nota. Ipse 
neorum Baluzii, pag. 304. Hujus aùtem epistolae autem Goscelinus pontificatum gessitabanno 1059 
Urbani tempus discimus ex instrumento edito t. III ad annum 1086. 

GTossarii intima latin. D. Ducange, verbo Emanci- (d) Oliverius vicecomes de Castellione [ Castil- 

patio, ubi legitur : Anno ab incarnat, lop? , postquam lon-sur-la-Dordogne J, cujus nomen occurrit in no- 

de Galliis Urbanus Papa Romain redierat , misit titia anni 108 1 , à Martenio édita 1. 1 Thes. Anecd. 

Tueras Manasse Remensi archiepiscopo , non priori col. 244 » u bi jam tum S. Florentii Salmuriensis 

simoniaco deposito , sed successori M. catholico , pro monachus dicitur. 

Roberto abbate, S. Remigii, qui monachus fuerat (t) Nantoniense monasterium [ Nanteuil- en- 

S. Martini Majoris-monasterit , in quan diœcesani Vallée] in finibus Pictonum et Petragoricensium. 

tpiscopi Remensis ecclesiae prœjudicium fecerant, di- Hanc litem S. Emiiiani canonicis movebant Nanto- 

centes eum de judicio et justitia abbatis sui pendere, et nienses , quod is locus pridem monachorum fuisset. 

tjus obedieiuiix et disciplinât subesse debere, et de eo, in Vide Mabillonium , t^ V Annal. Bened. p. 380. 
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A Hoc totu m négligentes in ecdesiam intraverunt, et canonicos de choro projecerunt, 
pedem cujusdam levitae disciderunt ; simiiiter et cuidam iaïco fecerunt. Noster 
autem metropolitanus *, hoc audiens, terribiliter monachos ac proconsitlem Petrum * AmatM. 
cum ejus provincia anathematizavit. Quapropter vicecomes se cum monachis Bur- 
degalae ante archiepiscopum praesentavit; sed , facto judicio, secundùm canonicorum 
ac monachorum verba decretum fuit , sententiis patrum confirmantibus , nullo 
modo monachos posse ecdesiam habere. Dehinc nostrum pacificè recepimus mo- 
nasterium; et subinde, dum quidam nostrûm causa peregrinaiionis ad monasterium 
S. Dionysii tenderet, monachi Nantonienses iiium corripuerunt, in carcere posue- 
runt : quem tamdiu constrinxerunt, donec sexcentos solidos extorserunt. De nequi- 
tia hac in Santçnensi (a) concilio noster archiepiscopus proclamationem faciens , 
à patribus constitutum est ut quidquid monachi à nostris rapuerant, canonicis 

B restaurarent. De judicio hoc Nantoniensis abbas cum monachis suis usque mane 
inducias petens, à legato Amato concessum est. In crastina circumsedentes, nun- 
ciatum est quod abbas diffugium supradictus faceret. Tune metropoiiiano judicante 
Auxonensi *, ab omnibus confirmatum est, ne fugitivus ampliùs iile ullam placiti * Auxiftna 
ergo nos causam haberet. L J 

LXII. Ad Bertrand U M Narbonensem archiepiscopum. Mn.Append. 

* A de Pnmanbut , 

Primatum ecclesiœ Narbonensis in duas Narbonenses confirmât. 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri Bertrando, An: io 97 , 
Narbonensi archiepiscopo , perpétuant salut em in Domino. Potestatem iigandi 6 novaabau 
atque solvendi in cœlis et in terra B. Petro ejusque successoribus , auctore Deo , 

C principaiiter traditam iliis ecclesia verbis agnoscit , quibus Petrum est Dominus 

aiioctitus : Quœcumque ligaveris super terrant, erunt ligata et in cœlis ; et quacumque Matt.xvm,8. 

solveris super tenant , erunt soluta et in cœlis. Ipsi quoque et propriae firmitas et aliénas 

fidei connrmatio, eoderri Domino auctore, praestatur, cùm ad eum dicitur : Rogavi Luc.xxii, ja. 

pro te, ut non deficiat fides tua. Et tu aliquando couver sus confirma fratres tuos. Opor- 

tet ergo nos qui , iicèt indigni , Pétri sedem videmur habere , prava corrigere , 

recta fîrmare, et in omni ecclesia ad aeterni arbitrium judicis sic disponenda dis- 

ponere , ut de vultu ejus judicium nostrum prodeat , et oculi nostri videant aequi- 

tatem. Fraternitatis igitur tuae justis petitionibus annuens, sanctam Narbonensem 

ecclesiam , cui divinâ iargiente clementiâ praesides , possidendam , regendam ac 

disponendam praesentîs tibi decreti pagina confirmamus. Nos enim te in Nemau- 

sensi ecciesia episcopum consecravimus , et , exigente necessitaie , ad tuam te 

D tranferri metropolim per sufFraganeorum electionem auctorhatis nostrae scriptis per- 
misimus : quod nulli deinceps concedimus permittendum. Has igitur civitates eidem 
ecclesiae tuaeque fraternitati sancimus esse subjectas , Tolosam , Carcassonam , 
Elnam , Biterrim , Agdam , Magalonam , Nemausam , Uticem , Lugdevem , salvo 
tamen in omnibus sedis apostoiicae jure. Praeterea primatum Aquensis meiropoiis , 
quae est Narbonensis secunda, et quidquid dignitatis vel honoris eamdem Narbo- 
nensem ecclesiam antiquitus jure habuisse constiterit , nos quoque praesentis decreti 
pagina inconcussum et inviolabile perpétué manere decernimus. Paliium autem 
fraternitati tuae ad missarum tantùm solemnia celebranda ex more concedimus , 
quo in subscriptis tibi soiummodo licebit uti diebus , in Epiphania , in omnibus 
B. Mariae festiviiatibus , in Coena Domini , in Resurrectione Domini duobus die- 
bus, in Ascensione Domini, in Pentecoste, in Nativitate B. Johannis, in nata- 

£ iitiis apostolorum omnium, in festo B. Martini, in solemnitatibus SS. martyrum 
Justi et Pastoris, ac Pauli confessons , in consecratione episcoporum et ecclesiarum, 
in ordinatione clericorum. In quo quid ponderis tibi ac soiiicitudinis injungitur , 
considerare te diligentissimè convenit. Hujus enim indumenii honor humilitas 
atque justitia est &c. Scriptum per manum Pétri scriniarii sacri paiatii. Datum 
Laierani, vm idus novembris , per manum Lanfranci vicem ageniis cancellarii , 
anno Dominicae incarnationis mxcvii , indictione vi , pontiticaiûs autem domini 
Urbani II Papae anno x. 

(a) Anno 1097 , VI nonas ruartii célébra to, uti demonstrat Ruinartius in vita Urbani, p. 280. 

■ 
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An. 1097, 
6 novembris. 
* Hugoni. 



Ibidem. 



An. 1097, 
6 novembris. 
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LXIII. Aii HUGONEM Lugdunensem archiepiscopum. « ^ 

Ut Aquensem archiepiscopum primati suo Narbonensi archiepiscopo obedire compellat. 

Urbanus episcopus, servus servorum Dei, venerabili Hu. * apostolica se dis 
vicario salutem et apostolicam benedictionem. F rater noster Narbonensis archi- 
episcopus conquestus est super Aquensi archiepiscopo, quôd ei jure primatûs 
obedire contemnat. Unde fraternitati tuae praesentia scripta dirigimus , praecipientes 
ut eumdem Aquensem archiepiscopum, juxta sedis apostolicae instituta, primati suo 
obedire compellas. Vale. 

LXIV. Ad Pet RU M Go F FREDI Aquensem archiepiscopum. 

Mandat ut Narbonensi archiepiscopo, tamquam primati, reverentiam exhibeat. g 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei , dilecto fratri Aquensi archiepiscopo 
salutem et apostolicam benedictionem. Frater noster Narbonensis archiepiscopus 
conquestus est super te, quôd ei jure primatûs obedire contemnas. Praesentibus 
igitur literis tuae dilectioni mandamus, ut Narbonensi ecclesiae reverentiam debitam 
exsoivas : alioquin , tamquam apostolicae sedis contemptor , apostolicae sedis judicio 
subjacebis. 

LXV. Ad HUGONEM Lugdunensem archiepiscopum. 

De electione episcopi Lemovicensis, quant irritani declarare eatenus distulit; de Diensi, Aurelianensi 
et Belvacensi episcopis; ac de rébus aliis ad legatiohem Hugonis spectantibus. 

An. 1097. Urbanus episcopus, servus servorum Dei , venerabili fratri et coepiscopo Hugoni, q 
A. S. legato, salutem et apostolicam benedictionem. Quod de Guapicensi seu Diensi 
episcopis prudentiam tuam egisse significasti , nobis admodum gratum est ; et si 
jam amplius actum esset, gratius haberemus, ut et Guapensis (a) ab incubantis 
*/ procî. porci * faucibus erueretur , et Diensis pastore quem appétit frueretur. 

In ecclesia Lemovicensi nil potestatis confratri nostro A. (b) nos dédisse cognos- 
cas, nisi quod, cùm abipso pro eadem ecciesia rogaremur, ut Comitem (c) apud 
Lemovicem consuleret pro ampliori famiiiaritate praecepimus. Eiectionem igitur 
sive consecrationem (d) iliic non jure factam nos quidem irritam habemus ; sed 
adhuc sententiam , pro non spernenda domni patris [Hugonis] Cluniacensis abbatis 
postulatione , distulimus. Suppliciter enim exoravit ne in/ratrem illum impatien- 
ter ageremus. Nos autem in nullo legationis tuae jus , opérante Domino, minuemus; 
*/ decreveris. et quae dictante justitiâ oris *, nequaquam per nos suo robore cessabunt. 

De Aurelianensi (e) quod statuisti , et nos statuimus ; si quidem quae de eo tam 
apud nos quàm apud te ailegata sunt, vera esse constiterit. Quod autem de Seno- 
nensibus ciericis (f) postulasti, libentiùs exsequeremur , si cierici ipsi pro electi sui 



Balui. Miscell. 



(a) Supple ecclesia, Quis verà fuerit procus ille 
incubator,siIent monumenta ; nisi forte ille sit Otto 
cujus nudum nomen expiscati sunt novissimi aucto- 
res Galiiae Christ. Cuique circa id temporis successisse 
videtur Isoardus. 

(b) Amato, Burdegalensi archiepiscopo, qui et 
ipse legatione fungebatur in Aquitania. 

(c) Utique Pictavensem , qui Dux etiam erat 
Aquitaniae; Lemovicenses verà toparchae vicecomi- 
tis titulo donabantur. 

(d) Humbaldi , cujus electioni intercesserat Ade- 
marus S. Martialis abbas. Cùm verà Humbaldus 
literas pontificias, quas impetraverat deprecatorias , 
falsasset, ab Urbano, Lemoyicis existente circa Do- 
mini Natale anno 1095, exàuctoratus fuerat. 

(e) Sanctione, quem consecraverat Aurelianen- 
sem episcopum anno 1096 Ivo episcopus Carno- 
tensis. Cùm vero Hugoni displicuisset haec ordinatio, 
ut videre est in epistola Ivonis 54, anno sequenti 
Sanctio loco cedere coactus fuit. 

(f) Daimbertus, electus Senonensis archiepis- 
copus ineunte mense januario anni 1097 , diùcaruit 
benedictione pastorali , hac de causa. Cùm Ivo Car- 
noteiuis cunctaretur ei consecrationem impertiri, 



scripsit ad Hugonem Lugdun. archiep. epistolam 59. 
Hugo verà, ut primatum ecclesiae suas assereret, 
vetuit ne quis electo manus imponeret, nisi priùs ille 
obedientiam sibi tamquam primati profiteretur. Id 
praeter jus et consuetudinem esse inteliigens Ivo, 
rescripsit Hugoni epist. 60, et ad Urbanum Papam 
epist. 65. Hugo autem primatum ecclesiae suaepro- 
pugnavit epistolâ ad Ivonem, à Baluzio édita t. VI 
Miscell. p. 426, in qua de Seaonensibus ciericis haec 
habet : Quod tam vobis quàm suffraganeis vestris , ne 
Senonensi electo manus irnponeretis , interdiximus , 
donec obedientiam et debitam subjectionem nobis pro- 
mitteret , primatum Lugdunensis ecclesia; secundùm 
domni nostri Papas Urbain et pra>decessorum ejus 
apostolicas sanctiones recognosceret, non irrationabiliter 
Vf/ contra antiquas patrum régulas factum esse puta- 
vimus. JVon enim notitiam vestram subterfugisse 
credimus quàm contumaci pertinaciâ et pertinaci 
contumaciâ Senonenses cierici, de quorum grege electus 
ille esse dignoscitur,apostolicis de primat u Lugdunensi 
instituas ac privilegiis obviantes et inobedientes exsti- 
terint, et archiepiscopum suum modo defunctum usque 
ad mortem in sua inobedientia perseverare fecerint. 
Propter quam videlicet inobedientiam dommis noster 

causa 




V 
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A causa ad nos forte pervenerint. De Belvacensi (a), etiam quod egisti, nobis omnino 
non displicet , quia pro personis nullis sanctos canones volumus , aut impunè , 
praestante Domino, paiimur concuicari. 

Pro causa Ciuniacensis monasterii strenuitatem tuam sollicitam volumus , ut , cùrn 
à domino abbate requisitus fueris , de Duce Burgundke (b) , de Aimone^y Bor- 
bonensi , qui eos acriter molestant, congruentem justitiam exsequaris. 

De statu nostro nobiscum Deo gratias âge , quia usque ad Urbem cum Com. 
M. (d) pacificè venimus , Urbem honestissimè cum praecedentium stipatione fre- 
uuentissima introïvimus. Urbem ipsam majori jam ex parte habemus. Synodum 
Laterani solemniter celebravimus. Cives nobis et regiones omnes sacramentis astrin- 
gimus. Gratias Deo, honestè , tutè , alacriter sumus. Vos nobiscum Deo gratias 
agite, et pro nobis ejus misericordiam exorate, neque inter haec matri vestrae Romans 

B ecclesiae subvenire attendus negligatis. 

LXVI. Ad MANASSEM Remens, archiep. et Episcopos Franciœ. s^cii.in-fj. 

Philippum Regem absolvit ab interdicto quo eum Iigaverat Hugo Lugduncnsis archiepiscopus. m ~*g 

Urbanus episcûpus, servus servorum De't, carissimis in Christo fratribus Manasse ce/ ^ ' * 
Remensi archiepiscopo , et cateris per Franciam tant archiepiscopis quàtn episcopis , An. 1098. 
salutem et apostolicam benedictionem. Carissimi filii nostri Philippi Francorum , *" pn 
Régis nuncius ad sedem apostolicam veniens , débitas humilitatis literas, ac devo- 
lionis attulit verba ; atque de illius mulieris culpa, pro qua venerabilis confrater 
noster Lugdunensis archiepiscopus (e) interdictionis in ipsum sententiam protule- 
rat, aecundùm fratrum nostrorum consilium satisfecit. Juravit enim quôd idem 
C Rex mulierem illam , postquam in manu nostra, immo per nos in beati Pétri manu 
refutavit, nunquam eam carnaliter habuerit. Postea verô cum confratribus nostris 
consilium habentes, statuimus ut Rex de episcopis etregni sui primatibus, usque ad 
festivitatem omnium Sanctorum, aliquot ad nos dirigat, qui hoc ipsum quod nun- 
cius ejus juravit, debeant affirmare. Ejusmodi igitur per legatum ipsius satisfac- 
tione accepta, eumdem filium nostrum Regem ab interdictionis qua? pro hac causa 
in eum prolata fuerat vinculo absolvimus, et utendi pro more sui regni coronâ 
auctoritatem ei praebuimus. Data Laterani , vu kal. maii. 

LXVII. UDELRICI abbatis S. Michaelis ad URBANUM* 

Commemorato suorum in schismaticos odio, rogat ut sepultura monachorum circa ecclesiam monasterii * H* 
sui constituatur, qua priùs agebatur ad vêtus nionasterium procui à novo dissitum. 

D Urbano sanctissimo Patri , universa ecc/esia catholica filiis desidetabili , Udelricus An. 1098. 
peccator , cœnobii S. Michaelis mavtm abbas , plus servulis procurator , et sibi commissa 
congre gatio , obedientuim cum devotione , subjectionem cum humilitate , orationes cum 
dilectione. Omnes in Christo, beatissime Papa.secundùm Apostolum, unum sumus; 

Papa Urbanus ab episcopali eum officio suspendit, quo primitus Franci Hierusalem îturî per Romani 

et vos et alios suffraganeos vestros obedientiam et transierunt ( id est anno' 1097 , quippe nonnisi 

subjectionem nobis ut primativestropromitterefecit,Ù'c. transactâ hyeme naves ascenderunt) , totam omnino 

(a) Ansello,dequoestepistola 55 Ivonis Carnot. potestatem apostolicam adeptus est, auxilio cujusdam 
ad Hugonem Lugdun. archiep. quâ electionem ejus nobiUssimx matronx, Mathildis nomine, aux in Ro- 
confirmari flagitat. Neque enim, ut nobis videtur , mana patria tune potestate multâ vigeéat. Unde 
inquit, damnosè aliquando rigor canonum remittitur, magis ac magis confirmatur quod huic epistolaê 
vbi muttorum utilitati providetur. assignamus tempus, licèt Baluzius eam cum anno 

(b) Burgundiae Ducatum regebat eo tempore 1099 illigarit. 

Odo I. Quid porrô causse illi esset cum Clunia- (e) Hugo pridem excommunicationis sententiam 

censibus, nobis incompertum. in Regem Philippum contorserat, à qua Urbanus 

(c) Aymoassensu suo firmaverat compositionem eum meliora promittentem absolverat in concilie» 
factam an. 1095 , praesente Urbano Papâ, inter fra- Nemausensi mense julio anni 1096 celebrato. Cum 
trem suum Archimbaidum et Silviniacenses mona- verô promissis non stetisset Philippus, Hugo rursus 
chos circa consuetudines quasdam ipsius villae Sil- interdictionis sententiam in eum protulit. Qua de 
viniacensis , cujus compositions veterem notitiam relvo Carnotensis ad Hugonem scribens, epist. 66, 
récitât Mabillonius t. V Annal, p. 655, nos autem ineunteanno i098scriptâ, Turonensis archie/ iscopus, 
suprà p. 522. Archimbaldo sequenti anno defuncto inquit, in Natali Domini, Régi contra inhrdictum 
successerat Aynio, Varia-vacca dictus, isque iitem vestrum coronam imponens , hâc arle à Rege obtinuit, 

■ paulà antè sopitam denuo excitasse videtur. ut Johannes..,. Aurelianensis ecclesix prxficerelur 

(d) Lege Comitissa Mathilde, cujus auxilio Ur- episcopus, &C Hanc autem legati sententiam de- 
banus è Gallia rednx Urbem, fugato Guiberto, creto suo infirmavit Urbanus, qui ta m en postmo* 
recepit. Ut enim ait Fulcherius Carnot. apud Ches- dum , propter fréquentes Régis lapsus et rçlapsul, 
niuin,t'.IV Rerum Franc, p. 820: Urbanus eo anno eanidem innovavit, ut videre est in epistola Ivonis 84. 

Tom.XlV. Zzzz 
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et iicèt tu in terris omnium nostrûm caput esse proberis , in cœlis tamen sut A 
principaii capite nobiscum membrum haberis : caput enim nostrum Christus. Qua- 
propter tecum , sanctissime Pater , diligimus quod in ipso diligis , cruciamur in 
quocumque pro ipso cruciaris, respuimus quidquid est sine ipso quod respuis. Unde 
et pravitatem erroris hujus tyranni Heinrici et ejus sequacium respuimus ; sed, proh 
dolor ! in nostra patria vaide raros respuentes socios reperimus. Omnes enim ferè 
qui vestris hactenus praeceptis obedire videbantur, tyranni communionem rétro 
abeuntes socios suscipiunt , et non suscipientes damnis terrenae ( a) facuitatis et 
affliction ibus quampiurimis iacerare oontendunt. Nos autem , quoniam te verba 
vite habere cognovimus , tecum in terra iaboriosè vivere et gloriosè mori non 
abhorremus. Tandem sanctitatis vestrae paternitati debemus manifestare quod à 
vobis per has literas desideramus impetrare. Tempore iongo , Pater dulcissime , 
ecciesia nostra consuetudinem tenuit ,.quae, valde nobis onerosa, fréquenter subver- B 
tendae religionis générât occasionem et generavit. Fratres enim nostri morientes circa 
cœnobium nostrum non sepeiiuntur; sed ad quamdam celiulam nostram et in alto 
cacumine montis statutam, à coenobio Iongo milliario disjunctam, atque umbrosâ 
nemoris densitate circumvallatam, efFeruntur. Haec vêtus monasterium nominatur, 
quoniam in exordio suî nostra congregatio primam conversationem illic habuisse 
memoratur. Unde taiem consuetudinem velut quodam priviiegio sui prioratûs reti- 
nuit, ut quotiescumque fratres nostri moriuntur, ad eamdem gravi labore, sive 
per fervorem aestatis, sive in hyeme per varias inaequalitates aeris , reiigione etiatn 
detrimentum patiente, asportantur. Novit autem sanctitatis vestrae prudentia quàm 
sit utile servisDëiseptamonasterii fréquenter exire, saecularespersonasobviàm habere, 
iocum verbositatis seu scurriiitatis invenire. Quapropter reiigiosis abbatibus nos- 
tra; religionis visum est ut circa ecclesiam nostram , quam novam construximus , C 
sepulturam de caetero constituamus. Et licèt soiâ episcopi licentiâ dicauir posse 
fieri , nos tamen absque dulcedine vestrae auctoritatis facere non acquievimus. 
Deprecamur igitur ut filii patrem, quatinus auctoritatem quam confisi de pietate 
, vestra quaerimus, eamdem per literas vestras velper sigiilum suscipere mereamur. 
Quod si nuila familiaritatis causa ad hoc impetrandum nos apud vos adjuvat, 
saltem desiderium religionis» quam sic retentare laboramus, pro nobis intercédât. 
Valete. (b) 

Afarttne, t. IV LXVIIL Andaginensium monachorum S.Hubertiad UKBANUM. 

Ampïus.Collect. 

col. loto. Quas patiebantur ab annis scptem persecutiones per Obertum Leodiensium episc. narrant : contra quem 

et Wiredum pseudo-abbatem Romanse ecclesise defensionem petunt. 

An. io 9 8. Domino et universali Papa Urbano, filii ecciesia B. Huberti pro defensione ver a 
fideï e jusque legitimi apostolatûs passi dispersionem , in oculis Dei , quod dicitur , esse. 
Dormi ente Domino Jesu, navis apostoiicain medio maris jactabaïur fluctibus: 
ipso quoque nunc dissimulante, peccatis exigentibus, sanctae ecciesiae unitas à 
schismaticis perturbatur , et amarissimis persecutionum tempestatibus passim veritas 
et justitia confunditur. Hujus persecutionis procellam jam per septem annos 
sine refragatione passi, tandem ad consilium Romanae ecciesiae confugimus : quod 
quidem jamdiu ideo distuiimus, ne vobis essemus oneri, cùm usui non fuerimus. 
Post decessum domni Henrici Leodiensis (c) legitimi episcopi , Obertus quidam dono 

(a) Is erat in Lotharingia reipublicx status sub ad an. 1084) per Theoder'icum Virdunensem episco- 
ditione Germanorum Imperatorum , prssertim tein- pum constructa ( destructa ) est, pro eo qbud ecciesia 
pore Theoderici Virdunensis episcopi. Vïrdunensis Ma se à Virdunensi ad Tullensem episcopum trans- 
féra (inauit Hugo Flaviniac. in chronico, totno ferre vellet , tempore schismatis. Idem habet Lauren- 
nostro XIII , p. 62 1 ) , totâ humanitatis facie eversd , tius de Leodio, in Hist. episcoporum Virdun. à nobis 
hàc illacque debacchabatur, ita ut omnis in eo reli- édita ibid. p. 629. 

gionis species immutaretur , et obsequium quod priùs (b) Sequitur bulla Urbani Papae ad Udalricura, 

viris reiigiosis qui tune à Leodio confiuxerant et ab Data Laterani VII fiai, aprilis, anno ab incarna- 

mliis undique partibus , ... exhibuerat, verteretin arma tione Domini secundùm Dionysium MXCVIII , se- 

Juroris. Totus illi sermo de imperio Heinrici, de cundùmverô certioremevangelii probationem MCXXI, 

papatu démentis erat s if a ut publiée in ecclesiis nomen indictione VI, evactâ X v, concurrente I V. Vide etiatn 

iltius hatresiarchae nefandi in canone recitare praeci- Mabiiionium de re diplomatica , p. 590. 

peret. Quod etiam faciebant reliqui episcopi Lotha- (c) Henricus Leodiensis episc. vivere desiit an. 

ringiat et Longobardiat , exceptis ptrpaucis qui inagis- tooi , pridie kal.junii, ut habet /îigidius Auree- 

teria Pétri adhaertbant. Inter hsc , ecciesia et abbatia vaÛis monachus , tonio nostro XIII, p. 606. 
S, Michaelis super Mosam ( verba sunt Alberici 
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A Henrici dicti Régis , cum quo in expeditione contra Romanam ecclesiam moraba- 
tur, episcopatum invasit, et hic sine canonica electione cleri et populi.-Qui cùm 
se fautorem et defensorem Guiberti haeresiarchae pubiicè jactaret , et quamplura, 
quae non sunt npstrae accusationis , contra sacros canones ad confusionem ecclesiasti- 
cam temerè exordinaret , causa timoris Dei et apostolatûs vestri visiim est nobis 
subjectioni ejus nos subtrahere , cujus violentiae non poteramus resistere. Eductis 
nobiscum autem quibusdam fratrum nostrorum , per ceilas nostras divertimus , 
quas in Remensi et Laudunensi episcopio (a) habebamus. Ibi intérim per domnum 
Reginoidum Remorum episcopum , perque venerabilem Hugonem Lugdunensem 
primatem , et hujus Romanae ecciesix legatum , in sententia quam tenebamus con- 
firmati , aded provocavimus adversùm nos iram Oberti, ut pubiicè, quasi inobe- 
dientes sibi, nos excommunicaret , et , locato judicio quorumdam abbatum (b ) et 

B archidiaconorum suorum , officium abbatis omnino nobis interdiceret. Inde juve- 
nem quemdam (c) Lobiensis cœnobii sine regulari electione loco nostro substituit, 
eumque contradicentibus fratribus violenter ingessit : cujus juvenilibus ideoque 
incomposhis moribus quibus per biennium ferè quo praefuit, dissipatis rébus eccle- 
siasticis, religio quoque, quas in ioco eodem gloriosè vigebat, deperiit. Unde com- 
puJsus Obertus à Duce Godefrido (d), aliisque provinciae principibus, quos grava- 
bat ejusdem loci dispersio, illum suum ejecit ex eo. Sic nobis patente ioco rever- 
tendi , cùm rediremus ad fratres nostros , revocantibus eis ; indignatus adversùm 
nos Obertus , cùm audisset nos fortè infirmari , sepuituram communem nobis , si 
moreremur, interdixit; ministris abbatiae, ne nobis obedirent, prohjbuit; mona- 
chos ejicere , et pro eis ciericos reponere , et possessiones ecciesiasticas militibus 
suis dividere, nisi recederemus, juravit (e). Nos vero dantes locum irae, cùm immi- 

C nens ecclesiae nostrae periculum Lamberto Atrebatensi episcopo, et domno Roduifo 
Virdunensi abbati, multisque aliis sani consilii viris deploraremus , ad hune tandem 
finem devenimus, utsponte nostrâ privati bacuium pastoraiem (f) Ioco nostro fra- 
tribusque remitteremus , nepropter nos eis eveniret quod timebamus. Huic tamen 
nostrae privation! , ex consiiio pradictorum virorum , ea conditio est interposita et 



(a) In Historia Andaginensis monasterii S. Hu- 
berti,quœ édita est t. IV Ampliss. CoIIect. Martenii, 
col. 914 et seqq. , Oberti persecutiones quas in An- 
daginenses exercuit, et solatia eisdem à magnatibus 
viris iilius regionis impensa, longâ série narrât ano- 
nymus illius auctor coaevus, ex quo pauca excerpsi- 
mus tomo nostro XIII, p. 586 et seqq. Nunc, ad 
illustrandum hune libellum supplicem, quaedam à 
nobis praetermissa subnotabimus , auualia ibidem 
«cripta indigitabimus. Itaque num 82 ait: « Theo- 
»dericus, assumpto secum Beringero (abbate S. 
» Laurentii Leod. ab Oberto exauctorato) , secessit 
» in Franciam ; et cùm Reginaldum Remorum 
» pontificem de eventu rem m consulendum expe- 
» terent , ille privatim Ambianensem pontificem 
» Gervinum praemittens, mandavit venientibus ne 
»sè ei praesentarent, quia nullo modo vel in verbo 
» vel in osculo eis communicaret, nisi culpam suam 
» fatentes prxmissus ad eos episcopus à Wibertina 
» hasresi et Oberti communione absolveret. IIIî pèr 
» talent invectionem cùm jam certiores fièrent sen- 
» tentias suas, absoluti perGervinum, excepti sunt vé- 
» nerabiliter à Reginaldo pontifice : à quo consolati 
« et confortati , ùt persistèrent tuendz veritati , diver- 
» terunt ad celiam Ebernei-curtis. Hanc Theoderi- 
» eus Beringero accommodavit, ut ibidem moraretur 
» cum suis , donec per accessum temporis exspectaret 
» finem rei; sicque Cimensem velCunensem celiam, 
» moraturus ibi, expetiit.... Convenerant in eamdem 
» celiam, tam ex nostris quàm ex fratribus S. Lau- 
»rentii, ad XXV monachos, qui tantâ honestate se 
» agebant, tamque ordinatâ religione, ut Reginaldus 
» Remorum pontifex et Helinandus praesul Laudu- 
»nensis, afflati bonx opinionis eorum odore. cer- 
wtatim eis vitae necessaria subministrarent. Abbas 
m quoque Beringerus elaborabat eorum inter quos 
»deveniebat adeà se conformare moribus, ut in 
»brevi fieret omnium carissimus, et Cornes Ebalus 
» ( de Roceio) , communis aiiorum tyrannus , habe- 



» retur illi mitis et humanus : qui eodem tempore, 
» suggerente uxore suâ Sibyllâ , tertiam partem 
» décimas Ebernei - cortis ecclesiae dédit , &c. » 
col. 978. 

(b) Erant hi abbates , Guolbodo S. Laurentii, 
Leupo S. Treudonis, Gislebertut Florinensis , Guar- 
mundus Broniensis, Theodericum abbatm damnaré 
parati , cùm ipsi damnabiUs ex decreto canonum t 
nullam haberent aucioritatem judicandi , if c. ibid. 

(c) Ingobrandum , fratrem Arnulphi et Wigeri, 
Tudetiani castrt nobiliorum, quorum nepos erat 
Arnulphus, Cornes Chisniacensis , ibid. col. 983, 
num. 87 et seqq. : « Quidquid autem suum ecclesiae 
» erat in episcopus Remensi vel Laudunensi , item 
«Metensi et Virdunensi, sine respectu Oberti et 
» illius sui Ingobrandi.quieto jure deserviebat abbati 
» Theoderico , sibique subjectis fratribus : interdi- 
» centibus Ducibus Godefrido [ Lotharingiae infe- 
« riorisl et Theoderico [superioris] suis hominibus, 
» ne, alicujus prece vel pretio seducti, injuriam illi* 
» inferre molirentur. » Ibid. col. 986 , num. 92. 

(d) Is erat Godefridus Bullonius , postmodum 
Rex Jérusalem factus ; principes autem Albertvs 
Cornes Namurcensis , Henricus Dux Hoiensis (kl 
est Limburgensis Comes, qui fuit Dux Lotharingiae 
inferioris post Godefndum Bullonium ), Con» Comes 
Montis-acuti , Arnulphus Chisniacensis cum genero 
suo Dodone Cunensi, quorum operam pro recotici' 
îiandis cum Oberto abbatibus commémorât histo» 
ricus ibid. num. 96 et 97. 

(e) Eadem habet Historia Andaginensis S. Hu- 
berti, num. 99 et 100. 

(f) Abeuntibus Hierosolymam principibus supra- 
dictis, longo et gravi tâtdio affectus Theodericus , cùm 
se pensant imparem perferendis tôt rerum casibus, 
nemini quod conceperat edicens , quasi more solito ad 
tempus exiret ( die festo S. yEgidii, 1 septemb. 1096) 
valedicens fratribus ad S. Remigium Remis secontulit, 
ibidem moraturus, i?c. ibid. num. 103 et seqq. 
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signatis literis firmata : me eo pacto privari consensi , si communis consensus fia- A 
trum loco meo eligeret praeessè sibi qucradam Beringerum abbatem S. Laurentii , 
qui, priùs monachus nostri cœnobii, eamdem sententiam quam tuebamur, videbatur 
* Ed idem, tueri. Hoc ideo * fieri censuimus, ut idem Beringerus, à domno Henrico venerabiii 
pontifice consecratus in abbatem , iterandae consecrationis ab Oberto vitaret ne- 
cessitatem. Quod cùm omnino facere noliet, et taedio hujus diiationis Obertus 
eligendum abbatem fratribus indiceret, et ilii quemdam ^j/suorum communiter 
eligerent; frater Wiredus, nobiscum olim causâ tuendae fidei egressus de monasterio, 
et Oberti tune acerrimus impugnator, praedictae quoque electionis spontaneus asser- 
tor, eidem eiecto persuasit ut intérim domi cessaret, ne gratiam electionis suae dono 
excommunicati inficeret ; ipseque ad Obertum se contuiit , et , praeter conscientiam 
nostram et fratrum eïectionem , de manu Oberti abbatiam invasit. Cogitationibus 
autem ejus se invicem accusantibus , cùm se aliquamdiu à suscipienda consecra- B 
tione Oberti subtraheret , et Obertus hoc ipsum intelligens eum ad consecrandum 
saepiùs evocaret; fratres communionem et subjectionem suam contradixerunt ei, 
si ab Oberto pateretur consecrari. Praeter omnia autem quae suprà diximus, gra- 
vabat ecclesiam castrum quoddam (b) non longé ab ea situm , quod Henricus 
episcopus destruxerat, et, ne quis iliud restrueret, perpétue anathemate damnave- 
rat. Hoc anathemate postposito, ad oppressionem monasterii iliud reformaverat; 
et fratres corpus B. Huberti , quasi ad obtinendam misericordiam , iliô déférentes 
usque ad sanguinis effusionem propriâ manu mactaverat. Hase omnia cùm de 
Oberto Wiredus nosset, rapto tamen semel honore privari timuit; etmutatâ sen- 
tentiâ quam nobiscum tenuerat, Dei gloriam contempsit et suam quaesivit : sicque 
consecratus ab Oberto, invitis fratribus , pro pâtre se violenter ingessit. Hâc indi- 
gnatione fratres dispersi , cùm insequerentur ab eo [et] quibusdam saecularibus con- C 
ductis , confugerunt [ad] auxiiium ecclesiae Remensis et Laudunensis. Eo quoque 
illos prosequente , cùm in praesentia domni Manasse Remorum episcopi et Engel- 
rami Laudunensium episcopi rerum gestarum inter nos (c) ratio fieret, ex decreto 
utriusque firmata est nobis sententia, adiré nos Romanae sedis audientiam , et super 
his vestrum exspectare judicium et justitiam. Venimus ergo hue multorum reii- 
giosorum impulsi consilio, quorum maxima exspectatio ex nostro pendet spectaculo, 
ut vei ex nostra consolatione ad defensionem verae fidei et vestrae fidelitatis profi- 
ciant, vel (quod absit!) ex nostra desolatione et defectione et ipsi deficiant. Con- 
sulite igitur vestrae justitiae, vestrœ famse , . vestraeque auctoritati; nec infidelium 
aut rebellium violentiam per impunitatem crescere sinatis. 

' Marttnt. ibu. LXIX. Ad Clerum et Populum Leodiensem. D 

toi, IOIJ* I 

Pro Theoderico II abbate S. Huberti contra Obertum Leod. episcopum et Wiredum pseudo-abbatem 
à se excommunicatos, ut eos expel'ant, vel suam eis obedientiam subtra riant. 

An. 1098. Urbanus episcopus, servus servorum Dei, catholicis omnibus in clero Leodiensi 
et populo salutem et apostolicam benedictionem. Do le mus pro vobis graviter, filii 
in Christo dilectissimi , quia jam tanto tempore vestram ecclesiam errorum tenebrae 
contegunt , et à veritate sedis apostolicae aliénant. Unde vos tamquam viscerum 
meorum filios paternâ dilectione corripimus , admonentes et obsecrantes ut ad merae 
veritatis lumen mentium vestrarum oculos elevetis. Auferte malum ex vobis ipsis; 
» lupum illum dico et furem qui non ad salutem vestram per ostium intravit, sed 
aliunde ascendit, ut mactet et manducet et perdat. Aut igitur ecclesiae invasorem 
et occupatorem, Obertum dicimus, Henrici complicem et Guiberti, ex vobis, si 
quo modo possibile est, peliite; aut ei, tamquam à sancta Romana ecclesia alieno £ 
et excommunicato, obedientiam vestram consortiumque vestrum subtrahite. Hoc 
ipsum de Wiredo pseudo - abbate praecipimus, qui per ejusdem pseudo - episcopi 
violentiam Ardennense monasterium S. Huberti occupavit. Si quis autem deinceps 
eis communicare praesumpserit , donec , ecclesiarum quibus incubant oppressione 
déserta , Deo et sedi apostolicae satisfaciant , sciant se ejusdem excommunicationis 

(a) Gerardum, cujus in Iocum irrepsit Wïredus, de Mierewaut refirmmit, et Bovenem de Wahar 
ut videre est ibid. num. 111, castellanum fecit. Vide tomo nostro XIII , p. 607. 

(b) Mirevolt, ubi historicus num. 110 stragem (c) Vide ea de re Theoderici literas ad Wire- 
' factam narrât; et ./Egidius Aureae-vallis : Jisdem dum, ibid. num. 11 j, col. 1007. 

diebus (au. 1096) idem Obertus episcopus castrum 
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À vinculo innodatos. Vobis sanè et caeteris omnibus notum sit, quia religioso abbati 
Theoderico licentiam dedimus , ut à schismaticis conversos , qui ad ipsum confit* 
gerint , à vinculo excommunicationis absoivat. Datum (a). 

LXX. Ad catholicos Fratres S. Huberti. Martine, ibid. 

Wïredum pseudo-abbatem à se excoramunicatum significat, et facultatem eis facit ad quodcumque 

voluerint monasteriutn recedendi. 

Urbanus episcopus, servus servofum Dei , Arduennensis monasterii S. Huberti An. 109&. 
catholicis fratribus salutem et apostolicam benedictionem. Au divimus, et auditum 
non dolere non possumus , quia Oberti pseudo-episcopi vioientiâ venerabilis filius 
noster Theodericus, vester abbas, pro cathoiicae fidei gratia de vestrosit monasterio 
expulsus, et Wiredus pseudo-monachus per ejusdem Oberti violentiam super capità 
B vestra sit ingestus. Quod omnino nobis displicere sciatis. Unde vos literis praesen- 
tibus saiutantes , ut vestrae fidei constantiam conservetis hortamur ; et licentiam 
indulgeo ut , si in monasterio vestro secundùm reguiam B. Benedicti et apostolicam 
veritatem vivere non valetis , ad quodcumque religiosum voiueritis monasterium 
secedatis , donec omnipotens Deus iocum vestrum respiciat , et secundùm bene- 
placitum suum in pristino statu reformet. Ilium autem "Wïredum , monasterii vestri 
invasorem, cum suis omnibus subditis, quamdiu ab ipsius monasterii invasione (b) 
non destiterit , à sancta Romana ecclesia excommunicatum esse scriptis vobis prae- 
sentibus innotescimus. 



LXXI. Principum Crucesignatorum ad- JjRBA NU m. b^ Mùtet. 

t.l.p.+ipCht* 

CCaptan significant Antiochiam, et debellatos Turcas. mu, t. IV Rer. 

Franc, p. S)o. 

Domino et venerabili Papa Urbano Boamundus, et Raymundus Cornes S. sEgidii, An. 1088. 
ac Godejridus Dux , Robert usque Cornes Normannia , atque Robertus Cornes Flandren- men,c,e P t " 
sium.et Cornes Bolonia, salutem et ji délia servitia, et, utfilii suo patri spirituali, veram 
in Christo subjectionem. Volunus omnes et desideramus notum vobis fieri, &c. 

(Epistolas de rébus à crucesignatis prxclarè gestis in Oriente non damus; illas reservamus alteri collec- 
tioni, quae, à vins literatis dudum expetiia, aliquando adornabitur. ) 

LXXII. Ad AÏANASSEM Remensem archiepïscopum. 

Stante Noviomensium er Tornacensium clericorum controversiâ , Baldricum electum Noviomensem 
utrique ecclesix dari episcopum pro tempore permittit. 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei, revenntissimo fratri et coepiscopo An. 1098. 
D Mariasse Remensi archiepiscopo salutem et apostolicam benedictionem. Quamvis 
clericorum Noviomensium iiteras de Tornacensis ecciesise (c) conjunctione falsas ex 
parte non ambigamus (non (d) enim in vita tantùm venerabilis fratris nostri Rad- 
bodi unitatem i^saru'm ecclesiarum sanxeramus , et authentica tantùm privilégia 
rata manere decreveramus) , nii tamen ad praesens super hac re vei mutandum vei 
stabiliendum duximus. Fratrem autem Baldricum, quem ad nos misistis, Noviomen- 
sem electum , nos tuas fraternitati remittimus. Tu ipsi (e) et ecclesix in qua electus 



At /«£. Mlsctl, 
t V ,p. jtz. 



(a) Forte Beneventl. Nam Theodericus Urbanutn 
Papatn apud Beneventum commorantemexpetiit, teste 
Andaginensi historico , ibid. col. 1010; adeôque 
anno 1098, ut videre est in gestis Urbani à nobw 
adornatis. 

(b) Cum Wiredo diù decertavit Theodericus. 
Ait enim Andaginensis historicus, ibid. num. 125, 
col. 1018: Anno incarnait Verbi MCV , Richardus 
quidam cardinalis ecclesiœ Romana; ( non Richardus 
Alassiliensis abbas S. Victoris, ut vult Martenius , 
sed Richardus Albanensis episcopus, qui ex clero 
Metensis ecclesix assumpt us iùerat) conciiiis indictis 
agebat per Gallias apostolicas vices : cui, sujfragante 
Roberto Virdunensi , qui illi familiariter adhatrebat, 
in eisdem conciiiis declamavit Theodericus ordinem 
suœ privationis. Cujus causa dum ventilaretur , ex 
sententia fidelium decrevil idem cardinalis nec dibere 
nec posse illum protlationis suat dignitate privari, 
quam n'unis inconsulte intermisisse videbatur ob defen- 
sionetn veritatis et fidelitatem apostolicas sedis , 4?c. 



(c) Lis erat tune inter Noviomenses, qui sibi 
episcopum Baldricum elegerant , et Tornacenses, 
qui proprium sibi dari episcopum satagebant. Quare 
visum est Remensi archiepiscopo, qui diem const- 
crationis illius Dominicain inoctavisPentecostes anni 
1098 determinaverat, ut habet epistola ejus ad 
Lambertum Atrebatensem t. V MiscelU Baluzii 
p. 309; visum est, inquam, Baldricum ipsum Ro- 
main mittere, ut ecclesiae sus causam coram Ponti- 
fice ageret, quam hoc suo rescripto pro tempore 
definiendam censuit Urbanus. 

(d) Legendum nos. Nempe sensus est à Novio- 
mensibus malè intellectas priores ejus Iiteras, qua* 
vide suprà, p. 712, ad an. 1095. 

(e) His literis munitus Manasses Baldrico con- 
secrationem impertitus est, Dominicâ proximâ post 
Theophaniam anni 1099 ( t. V Miscell. Baluzii, 
p. 313), ut et Noviomensibus ac Tornaçensibus 
praeesset. Nec tamen cessere Tornacenses cierici , 
qui protinus duos honorabiles vins de ecclesia sua 
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est, secundùm Deum atque salutem tuae et ipsius animae , providere débité solli- A 
citadine procurata Vaie. 

Baïui. Miscti. LXXHI. Ad BERNARD U M MajorU-monastefù abbàtem. 

t. VI, f. +01: 

Afatill. Annal. ^ monachis Iacessito et pastoralem curam abjicere meditanti rescribit se monachis praecepisse ut 
*• V> ?• *7* debitam ipsi reverentiam exhibeant. 

arc. 1098. Urbanus episcopus-, servus servorum Dei, venerabili filio B. * Majoris-mo- 

♦ Bemardo. msterii a ^ ati salutem et apostolkam benedictionem. Sic apud bonos viros est 

servanda humilitas, ut veritatis ac justitiae non deseratur auctoritas. Ita ergohumi- 
iitatem tuam suscipimus, ut veritatem ac justitiam teneamus : te siquidem per 
omnipotentis Dei gratiam catholicum ac verè religiosum habemus. Si quid verô 
in ordinationis tuae primordiis vel per ordinationis culpam vel per tuam negli- g 
gentiam deliquisti (a), nos tibi, B. Martini meritis confidentes, B. Pétri vice et 
auctoritate dimittimus. Hanc autera tibi poenitentiam indicimus, ut de caetera 
commissorum fratrum saiuti vigilantiùs ac ferventiùs instare non desinas : in hac 
siquidem parte omnibus adversùs te oblocutionis vicem auferimus et perpetuum 
silentium imperamus. Universis autem vestri cœnobii fratribus praesentium litera- 
rum auctoritate praecipimus , ut devotione plenissimâ debitam tibi reverentiam 
obedientiamque persolvant ; quatinus, annuente Deo, et ipsi de tuae soilicitudinis 
gratia, et tu de ipsorum obedientia pariter gaudere possitis (b). 

Gaii. chût. LXXIV. Ad GaljONEM prœpositum «Î. Quintini Bellovacensis. 

t. X , instr. col. 

- ' Confirmât donationem terra de Alnella, factara à Guillelmo Parisiens! episcopo. ç 

An. 1098. Urbanus episcopus , servus servorum Dei, dilecto filio Galoni (c) praposito 
tcclesîa S. Quintini qua Belvaci sita est, salutem et apostolkam benedictionem. Et 
commissi officii nos compeliit auctoritas, et speciaiis caritas exhortatur, ut quae 
rectè statuta sunt confirmare , et eis quae sub tuteia nostrae sedis sita sunt , propen- 
siorem debeamus protectionem impendere. Idcirco donationem terrae quae dicitur 
Alnella , à Parisiensi episcopo Guillelmo (d) vestrae ecclesiae factam , praesentium 
literarum assertione firmamus : quam videlicet terram praedictus episcopus à cano- 
nicis S. Germani Autissiodorensis acceperat, data nimirum in commutationem 
praebendâ quâdam Parisiensis ecclesiae, praesentibus et subscribentibus fratribus 
utriusque capituli. Nulli igitur deinceps commutationem hanc violare iiceat , nisi 
fortè apostolicae nostrae sedis judicio retractetur. 

GogridiViny LXXV. Ad V'mdocinenses Monachos. ^ 

docin. tpist. lia. 

ll,tp.2j;Lau- Professionem quam Ivoni Carnotensi episcopo fecerat Goffridus abbas Vindocinensis, cassam |t 

Jîf.""; !" imtam déclarât. 

frml. Vindoctn. 

F An' 10 8 Urbanus episcopus, servus servorum Dei, venerabili congregationi Vindocinensis 
*4 nmembîis. monasterii salutem et apostolkam benedictionem. Relatum nobis est, quôd Carno- 

• ]vo tensis* episcopus à carissimo filio nostro Goffrido vestro abbate, in consecratione^ 

Romam miserunt ; sed Papam Urbanum jam defùnc- (b) Desunt chronicae noue. Verùm ex ordine 

twn invenerunt, et sine effectu redierunl , inquit He- quem inter epistolas Ivonis occupât epistola mox 

- rtmannus Tornac. tomo nostro XIII, p. 4<>4> Iaudata, ad an. 1098 referenda videtur haec Urbani 

(a) Hanc perturbationis causam cfariùs indicat epistola. 

Ivo Carnotensis in epist. 73 ad ipsum Bernardum (c) Seu Waloni , discipulo et successori Ivonis 

scripta : « Relatum est mihi, inquit, quosdam è fra- Carnot. qui et ipse evasit Parisiensis episc. an. 1 104. 

» tribus adversùs fraternitatem vestram insurrexisse, (d) Guillelmo de Monte-forti, fratri famosse illius 

» qui dicerent curam vobis commissam non le^i- Bertrads quae Régi Philippo nupsit. Hic in ecclesia 

» timum habuisse principium , his de causis quod Carnotensi educatus sub disciplina Ivonis , ipso 

»ab eo qui dicebatur excommunicatus esse[ Ra- agente Parisiensem episcopatum adeptus est an. 1096, 

ndulpho Turonensi archiepiscopo ] benedictionem licèt infrà requisitos xtatis annos electus. 

» acceperitis, et subjectionem debitam metropolitanae (e) Goffridus anno 1093 inauguratus est, IX kal. 

»sedi ante benedictionem promiseritis. Habent septembris, ab Ivone Carnot. episcopo, cui et pro- 

» fortasse fratres istizelum Dei, sed non secundùm fessionem fecit, de qua loquens Goffridus iib. II, 

nscientiam : putantes quod promotionem abbatis ep. 7, ad Ivonem, ait : « Professum verô vestrum 

«faciat episcopalis benedictio, et non potiùs fra- «me vocatis, satis meiius fuisset ut à vobis sacra - 

» trum communis electio ; cùm tamen ipsam bene- » tum dixissetis. Quôd et si pro consecratione 

» dictionem conférât Dominus , non secundùm » professionem , et pro professione ab alodiario 

» meritum dantis, sed secundùm fidem et puritatem » B. Pétri subjectionem vobis vindicastis, consecra- 

» accipientis , &c. » » tionemutiqueillamgr<7f/j minime impendistis. Non 
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^rî^™^;r^r se ï ■ quam contra R °™ «£L 

induisisse noveriT . TZ™ ' abbatI ^ ldem nos misericorditer hujusmodi noxam 
vires ZZ Tsùpï^ZTlf IpSam ita ..^nuilamus, ut nullas penitùs 
fessionemTdat et ? nJtlT , — mo . na f terii Vestri <»«ncep S episcopo pro- 

LXXVI. AdHucoNEM Lugdunensem archiepiscopum. 

Daimbertum Senonensem archiepiscoDum in R m ,n, „„„»j . ". Marca,r>ùsert. 

nitas ver.™™?! ec . cl esiam et prœdçcessorum tuorum et tua hactenus frater- ftf > 

Euupradictus quidem Richeriuspro sua pertinacia int^dic u STsX^ 
neu ejus tibi tamquam primati et synodali judicio obediemiam iam profe s Frîter 
C autem noster Daimbertus, qui eidem nunc ecdesis disponent Dom^ idT 
«eut tibi nostris significatum est literis , sub eadem querela per ministeriurr meum 

pro ejusdem caussactione, quàm pro communi synodica (e) convocatione redi sset 

S" " tUÎ V' Isme ° ne Diensi e P isC °P°' Girino decano et L S 

capellano , sedis apostohœ cogente judicio , omni demum tergiversauone cassatâ, 
n manu nostra processus est se et Lugdunensis eedesis super Senonensem primai 

Lr^ n 3- Cere Q'- et - , eCœt f r ° tibi 1( tuis< l ue iegitimis successoribus tamquam primati- 
bus obedire. Simd.ter euam pollicitus est, statuto à nobis tempore, id est usque 
ad proximam B. Dionysii solemnitatem , se ad vos venturum.et in conspectu 
Lugdunensis ecclesue idipsum ore proprio professurum, nisi canonicum impedi- 
mentum eyenent: quo transacto, infra triginta dies idipsum implere curabitf Sic 
D eum vicarns yestris et per eos tibi ac Lugdunensi ecclesiœ in manum assignavi- 
mus pnesentibus _ fratribus nostris quorum infrà scripta sunt nomina, Anselmo 
vide icet Cantuariensi Leodegario Bituricensi, Amato Burdegalensi, archiepiscopis ; 
Gualterio Albanensi, Odone Ostiensi, Guntardo Fundano, Leutaldo Silvanectensi 
episcopis ; Nunerio de titulo S. Clementis , Teuzone de titulo SS. Joannis et Pauli ' 
ooanne de titulo S. Anastasiae, nostrae sedis apostoiicae presbyteris cardinaiibus • 
Petro-Leonis , Joanne Frejapane , Romanis proceribus. Tua ergo fraternitas quod 
apostoiicae sedi debeat, propension deinceps et amoris et obsequii exhibitione 
perpendat. Datum Romae apud B. Petrum, per manum Joannis sanctœ Romans 
ecclesiae diaconi cardinalis, indictione septimâ, vm kal. maii, anno Dominicse 
incarnationisMXCix.pontificatûs domini Urbani Papas xn. 

=>enim gratis impenditur per quod homo homini (a) Apud Clarum-montem anno iooc , mense 
» subjectus efficitur. In professione siquidem illa con- novembri , celebrato 

M sihove S tronimiâsimplicitateacquievi : ubisiquid (b) Turonis anno 1096, mense martio, concilium 
» aliter actum est, vos scienter fecistis, ego autem celebravit Urbanus ; Nemausi verè sequenti mense 
» ignoranter peccavi. Sed dommus noster honora- julio. 

" bilis me "}°P* Papa Urbanus , cùm per nos transi- (c) Richerius obiit VI kalend. ianuarii ejusdem 
»ret, audivit a fratnbus me vobis professionem annt 1096. 

» fecisse. Unde columbam seductam, cor non habentem (d) Daimbertus permansit sine benedictione pasto- 
»medicens,etvehementerincrepans,illudveraciter rali uno anno et duobus mensibus, inquit Clarius 
» mihi pro cnmine imputasse! , si ignoranti* meae tomo nostro XII , p. 280. Postea verà Rom* à Papa 
» ac juventuti misencorditer non pepercisset. Quid Urbano consecratus, cum apostolica benedictione et 
* vero super hoc contra vos protulerit, pro reveren- pallii décore rediit, in sede propria locatus xiy kal. 
x> tia vestn ordmis melius est inde silere quàm loqui. maii 109$. s 
«Igitur quod illicite commiseram irritum fecit &c.» (e) Nimirum ut interesset Lateranensi concilio, 
V ide euam epist. Il libri ejusdem. anno 1099 tertiâ hebdomadâ post Pascha celebrato. 
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Lopt i, Eccltsit. L XXV II. Ad Canonicos S. Andreœ Burdegalensis. 

Burdeg.iip.i2i. 

Notum facit«orum controvcrsiam cutn cleritb S. Seveririï ita dcfinitatn fuisse in concilio Romane, 
ut ecciesia S. Andréa; proprium habeat cœmeterium ,in perpetuum. 

An. 1099, UrbàNUS episcopus, servus servoram Dei, d'île ah filiis canonicis S. Andréa 
, maii. salutem et apostolicam benedictionem. Notom sit , fratres carissimi , dilectioni 
vestrae, quod altercationem quam clerici S. Severini vobiscum diù habuerimt de 
cimeterio matris vestrae ecclesias , à nobis per Dei gratiam consecrane , ad justum 
et leghimum perduximus finem. In concilio enim Roraano , quod Dei voluntate 
ante corpus beatissimi Pétri apostolorum principis soîemniter celebravimus, ratio- 
nibus vestris per Petrum decanum enarratis , et adversariorum vestrorum opposi- 
tionibus diligenter pertractatis , decrevit sancta sy nod us matrem vestram , Burde- 
galensem scUicet ecciesiam , filiam vero nostram , unico privilegio amoris nobis 
semper adjunctam, suum quod requirebat debere in perpetuum habere cimete- 
rîum (a). Igitur, communi decreto concilii, cimeterium quod requirebatis ad 
sepulturam fidelium , ecclesiae starim vestrae restituimus , et jure perpetuo auctoritate 
apostolicâ possidendum concessimus subinde Petrum decanum vestrum in cons- 
pectu concilii manu nostrâ investivimus. Ne quae ergo persona contra hanc conciiii 
definitionem et nostram concessionem aliquando venire praesumat, auctoritate Dei 
omnipotentis et beatorum apostolorum Pétri et Pauli , atque Andreae et nostrâ modis 
omnibus interdicimus. Datum Romas apud S. Petrum, v nonas maii, indict. vu, 
incarnat. Dominicae anno mxcix t pontificatûs autem domni Urbani II Papae xn. 

Lnhbe, Conçu. L X X V 1 1 1. Ad ÎNGÈLRA NN UM Laudunensem episcopum. 

t.X,Col.ffy; r * 

G<*ll>& Christ. Mentem déclarât concilii Claromontensis de aitarium redemptione. 

r. Jl , mstr. col. r 

cire an 10 Urban us episcopus , servus servorum Dei , Ingehanno Laudunensi episcopo salu- 
tem et apostolicam benedictionem. Qu ANtÔ famiiiariùs ab ecciesia Romana dilige- 
ris, tantô cariùs quos ipsa diligit fovere debueras et amplecti. Idcirco ab infestatione 
• Corbmi. fratrum B. Remigii fraternitas tua cesset, et aitare quod in villa quae Corbiniacus * 
dicitur, iidem fratres habuisse noscuntur,eis restituas. Étenim personas removimus, 
non tamen antîquae possessionis jus monasteriis abstulimus. In ilia siquidem perso- 
narum mutatione, avaritiae renovatio et ecclesiasticarum rerum distractio continge- 
bat. Porrô altaria quae per xl seu xxx annos monasteria possederunt, sicut in 
synodo(l>J constitutum est, immota eis permanere volumus. 

Bato. Miscti. LXXIX. Ad HUGONEM abbatem Cluniacensem. J 

r. VI, p. 3 Sj. 

Abbatiam S. Germani Autissiodorensis ei commitit, ut ibi religionem secundùm fratrum ejus conversa- 
tionem instituât, ita tamen ut abbate proprio iocus non careat. 

An. to 99 . Urban us episcopus, servus servorum Dei, venerabili fratri Hugoni Cluniacensi 
abbati salutem et apostolicam benedictionem. In Nemausensi concilio, monasterK 
S. Germani quod Altissiodori siium est abbas (c) eamdem abbatiam in manu nostra 
refutavit, et saepè ab eo rogati locum ipsum ei restituere noluimus. Filius praeterea 

(a) Ea de re vide notitiam superiùs à nobis edi- quem ex eisdem altaribus habere sotiti sunt. Idem 
tam, p. 321. canon repetitus legitur in concilio Nemausensi anni 

(b) Canone m concilii Claromont. ex codice 1096, ibidem coi. 605. 

Cencii camerarii, apud Labbeum t. X Concil. col. Porrô, cùm hoc decretum,fû/vo episcoporum annuo 

589, ubi sic legitur : Quia quidam simoniacat pra- censu, sancitum esset, quidam episcopipecunias quas 

vitatis ramus in Galliarum partibus jam diutiùs pro singulis personarum mutationibus percipere so- 

inclevit, ut ecciesia; et décimât , quai vulgari vocabulo lebant, adjungere conati sunt censui annuo, quem 

apud eos nuncupantur altaria, monasteriis data; sœ- priùs sub synodici , circadx, procurationis aut aiio 

pius ab episcopis sub palliata avaritia vendantur, quovis nomine habere soliti erant. At reclamarunt 

mortuis nimirum seu mutatis clericis, quos personas abbates et monachi, ut videre est in epistoiis Gaf 

vocant ; nos, auctore Deo, venalitatem omnem tam ex fridi Vindocinensis lib. I , ep. 27 , et lib. III, ep. 12. 

rébus quam ex ministeriis ecclesiasticis propellenles, Ne vero episcopi, sublato redemptionis aitarium usu, 

hoc ulteriùs divinâ auctoritate prohibemus. Sic et prœ- ipsa altaria auferre sibique attribuere molirentur, 

bendas omnes vendendas interdicimus. Porrb quafcum- additum à concilio fuerat salvam fore po#sessio- 

que altaria vel décimas ab annis XXX et supra, hujus- nem monasteriorum tricennalem. Atque eam fuisse 

modi redemptione , monasteria possedisse noscuntur , concilii mentem hâc epistolâ declaravit Urbanus. 

quiète deinceps et sine molestia qualibet eis possidenda (c) Guibertus , de quo vide Gesta abbat. S.Ger- 

Jïïtnamus : salvo utique episcoporum censu annuo , mani Autissiod. tomo nostro XII, p. 306. 

nosier 
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EPISTOL^E URBANI II PAPA? 
A noster Stephanus fa) Cnm* 7 37 

civitatis «I^ÏScStffîî ^ " Uper Syn ° d ° C ° ram e > U5dem 

LXXX. Ad Hugonem Cluniacensem abbatem. BM , lM . 

S. Benxn, rno„asteri« M ei juxta consuetudines C.„„iacens« informai concredit. "* * 

literarum comm» u "1^ "? Crg ° frat ?»«atem auctoritate prLentium 

pias, abbatemqu TdisdolTn "T""™ ,pS " m h tUa ^""P* P r ° vis * one sus "- 
vobi iibera S tur safc ™ ast ' c . œ '"conveniez fuerit, amovere facultas 

in «M^^J^^tS^^ST^ *». «*« « vobis 

LXXXI. Decretum Urbani II, quo Cella-Fruini subjicïtur Karrofensi *,w 
c tnonaster^o , confirmatum in concilia Piaavensi anni no 0 

y-> " »»W Collectait. 

CARDINALES * Romanx ecclesix nmnihut ... £ j i , ciart - B 'M°'k. 

nm. Not.m fier, vob m „/S* ^f^/f^^^^^^ 

Cdla-Fru.n« Karrofensi monasterio in perpetuum concedimusTquïvto pÏÏfat! 

Huic nostro conciho mterfuerunt Leodegarius Bituricensh archiepiscopus Radut 
D tZ Tu T enSIS a . rch îfP isc °P^ . D^ertus Senonemis archiepiscopu Petrus 
D ep, SC opu5 P.ctavenas, Engostanus * Laudunensis episcopus, Ivo Lrno.ensi ienis 
copus, et mu a alii episcopi et abbates , qui omnes hoc ,>um confirZer, Z 
d^atSi^ annoaposS 

transnumfaaens, inquit auctorgestorum, si*, tome no ro Xlll , £ Ah? nim H^" 

i//um , de quo quœdam sinistra audierat , divertit si nus • ClunZZ»,. J 4 ** l Herman- 
vfra essent quae audierat probaturus • et licit vlurâ de Z„' n FrT 9 d "n c f en ° i "" n ,'"»< '« ">» 

^; Ino r « * ! *" û î? "«'nbaudo Autissiod. mentia, eadem anno n 12, ut inde eiicerentur i li 

X ^ tfWarm Cluniacensem voca- vires et animum applicuit. De quo fcS« I D eriù.' 

sûû m ''àZ^Z7'rT d ° m " Um ""Sonemnepotem apud Martenium.T III Anecîot L&i^ 

7XiïZ£ m aUmaCtnSl Je) Anno Dionysiano mco. Verùm cardinales 

Anno,o 99 ce!ebrata.Na m Iocu m trib U sannis quTVn ÎSSÏÏ. ^^S^^"' 
vacasse post concilium Nemausense tradnnt. S canceiiaria mvaluerat. 
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An. 109a. 



Ut episcopum 
ordinet qucm 
Atrebatenseï 
elegerint. 
Marlot, t. //, 
p. 206; Labbe , 
Cène il. t. X , 
col. ++8; Lo- 
crius, p. 2 36. 



Ut in ecclesia 
sua cardinalem 
episcopum eli- 
gant. 

Labbt , Concil. 
t.X, col. 449; 
Galtia Christ, 
t. III , col. 321 ; 
Mirai Oper. di- 
plom. t. I,p.j6t 
Locrius, p. 231. 



Ut vicarium 
mittat , qui in- 
tersit eiectioni 
episcopi. 
Locrius, p. 232, 



EPISTOLARUM URBANI APPENDIX PRIMA. 

DE ATREBATENSI EPISCOPATU AB URBANO II RESTITUTO^;. 
Apud Baluiium , tomo V Miscellaneorum , p. 237 et se fa. in- 8.° 

Anno igitur Dei Christi millesimo nonagesimo secundo, tertio idus augusti , 
defuncto domno Gerardo juniore Cameracensi episcopo , qui et Atrebatensi sedi 
praefuerat, Atrebatensis ecclesia, quae diù (b) proprii pastoris solatio caruerat , in 
aures domni Urbani II Papae diutinum laborem et calamitatem , rerumque suarum 
exspoliationem gemebunda effudit. Ipse igitur Papa , omnium ecciesiarum gerens 
soilicitudinem , et Atrebatensis ecclesiae reminiscens dignitatem , immo Remensi 
metropoii duodecim episcopatus redintegrare cupiens , domno Raynoldo venerabiii B 
Remorum archiepiscopo pro praefata Atrebatensi ecclesia sçripsit in haec verba : 

« Urbanus episcopus , servus servorum Dei , Raynoldo venerabiii Remorum archie* 
» piscopo salut em et apostolicam benfdictiqnem. Noverit tua fraternitas quôd Atre- 
» batensis ecclesia una ex nobiiioribus ecciesiis Remensis metropolis fuit , pontifices 
» viros reiigiosos et caetera pontifîcaiia jura firmis rationum monumentis obtinuit. 
» Mandamus itaque tibi atque praecipimus ut illum quem ecclesia illa canonico 
» consensu cleri et popuii sibi in episcopum elegerit, consecrare et eidem ecclesiae 
» incardinare non différas. Solet enim fteri ut ecclesiae persecutionis tempore suis 
»ordinibus, suis populis , subsidiis etiam temporalibus destitutae, aliis temporali- 
» ter committantur ecciesiis ; postquam verô his quibus imminutae fuerant , Deo 
» disponente , abundare cœperint , pristinam recipiant dignitatem. Solius enim 
» Apostolici est episcopatus conjungerë et conjunctos disjungere , aut etiam novos C 
» constituere. Fretus itaque nostrâ auctoritate, id ne timeas adimplere. Voluntatis 
» etenim nostras est Remensis ecclesiae olim duodecim episcopatuum dignitatem , 
» Deo coopérante, in prisiinum gradum revocare. » 

« Urbanus episcopus , servus servorum Dei , clero et populo ecclesia Atrebatensis 
» salutem et apostolicam benedictionem. Atrebatensis ecclesia, una ex nobiiioribus 
» ecciesiis comprovincialibus Remensis metropolis , solemnibus canonum monu- 
» mentis fréta, olim principaiis sedes episcopatus fuit, proprium poniiftcem habuit, 
» suam diocesim et caetera pontifîcaiia jura firmis antiquitate rationum instrumen- 
» tis obtinuit. Volumus itaque et apostoiicâ auctoritate praecipimus ut, jugoCame- 
»» racensis subjectionis ab ecclesia vestra excusso, et receptâ dignitate primis tempo- 
» ribus rationabili firmitate possessâ, cardinalem episcopum vobis et ecclesiae vestrae 
» utilem eiigere, et eiectum per manum metropolitani vestri consecrare, et ecclesiae D 
>» vestrae incardinare studeatis. Ei verô qui canonico consensu cleri et populi electus 
» fuerit, apostoiicâ auctoritate interdicimus ne impositam sibi electionem dissimu- 
»latione aliquâ hujus novae ordinationis subterfugiat, Solet enim fieri ut ecclesiae 
«persecutionis tempore suis ordinibus, suis populis, subsidiis etiam temporalibus 
«destitutae, àliis temporaliter committantur ecciesiis ; postquàm verô his quibus 
» imminutae fuerant , Domino donante , abundare cœperint , pristinam recipiant 
» dignitatem. Data Castraneti (c), IV nonas decembris. » 

Episiola Atrebatensis ecclesiaeaddqmnumRaynoldumarchiepiscopumRemensem: 

« Reverendissimo patri Raynoldo Remorum archiepiscopo, Atrebatensis ecclesia: 
» clerus et populus, orationis assiduitatem etfidelem per omnia obedientiam.Domnvs 



(a) Apud Baluzium titulus est : Incipiunt gesta 
quibus Atrebatensium civitas sub Urbano , Romanat 
et apostoiicâ: sed\s episçapo } excusso Camtracensium 
subjectionis jugo , in antiquam reformatur dignitatem. 
His intermixta sunt instrumenta omni acceptione 
digna, ex quibus nonnulla chronico suo Belgico 
insérait Ferreolus Locrius ; Acherius mukô plura 
edidit in Spicilegio suo, sed non omnia; Labbeus 
eadem collection! Conciliorum aptavit , per varia 
tomi X loca disseminata. Baluzius autem ea demio 
recudenda censuit t. V Miscellaneorum, ex codice 
Atrebatensis ecclesiae auctiora. Nos, editionem ejus 
secuti, nonnulla supplevimus guae ibi desideran- 
tur, ex ms. côdîce nostro qui fuit Ruinartii, nunc 



Bibliothecae imp. Paris, à nobis tradito. Constat ille 
tribus menibranis, initio saeculi xii exaratis; sed 
pauciora continet instrumenta quàm Baluzianus. 

(b) Ex quo nimirum S. Vedulfùs, tertius Atreba- 
tum episcopus , paulô post médium sasculum VI 
electus, sedem Cameraci fixerat. 

(c) Apud Locrium , Miraum et alios legitur Ro- 
mœ. Fortasse Castranetum iocus erat prope Homam, 
ubi tune temporis morabatur Pontifex , cùm nondum 

*ei liceret ob metum Guibertistarum Urbem ingredi. 
Etenim , teste Bertoldo , Urbanus Papa hoc anno 
Natale •Domini extra Romam in terra S. Pétri cele- 
bravit Ù" c. 
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A » noster Jésus Christus videns vidit afflictionem ecclesiae nostra? , tyrannico Came- 
«racensium jugo olim per multa [annorum voiumina] indecenter oppressas, ejus- 
» quefiliorum, prze doctrinae pastoralis penuria per vitia diversa labemium, periculo 
«condoluit, dum his diebus per domni Apostolici Urbani imperium , per nostri 
* quoque principis Roberti totiusque cleri et populi congratulantis assensum , eidem 
» ecclesiae rectorem proprium restituere disposuit. Dei igitur clementiam, ne nos in 
" hoc cœpto negotio deserat, imploramus. Vestrae quoque patemitatis consolationem 
» exposcimus , quatenus ad ipsam electionem oratione et jejunio à sancto Spiritu 
» quassitam , clericum discretum et nobiiem , seu abbatem, qui in hoc sacro minis- 
« terio vestrî intersit vicarius , à vestro latere transmittere non differatis. Nos enim 
» non dilationis alicujus occasionem investigare, sed parati sumus rationabili jus- 
» sioni domni Apostoiici ad praesens obedire. » 

B Epistola Haynoldi archiepiscopi Remensis, Atrebatensi ecclesiae delegata : 

« Ray noldus Remorum archiepiscopus Atrebatensi ecclesia scilutem et benedictio- Ut intersint 
» nem in Domino Je su. Noverit vestra fraternitas quoniam Cameracenses clericos, 
» ut Remis ad concilium quod in Dominica quâ canitur (a) Oculi mei semper , cele- Locrius .p.ijj. 
» braturi sumus , veniant , et ut secum privilégia sua afFerant , quorum auctoritate 
» ecclesiam vestram episcopi sui dominio velint subjugare, monuimus. Mandamus 
» itaque vobis quatenus ad idem concilium auctoritatibus sententiisque patrum 
» fulti , quas insuper à B. Remigio institutore vestro habetis , veniaiis, et eas in 
» conspectu concilii non timide proferatis. Quôd si raiiones vestrae victoriae locum 
» obtinuerint, ex domni Papae praecepto et totius concilii consilio à vestro desiderio 
» non vos fraudari patiemur. » 

Taliter Atrebatensis ecclesia ad concilium invitata, in conspectu totius concilii 

C hanc diutinae calamitatis querimoniam efFudit : 

« A u d i at domni archiepiscopi providentia , audiat et hujus sanctae synodi con- 
» gregatio devota , querimonias quas in necessitate sua facit soror Atrebatensis 
»ecclesia. Hase civitas olim suo proprio pastori dicata et subnixa, sub sola sancta 
» Remensi ecclesia, una ex antiquis et nobilioribus civitatibus totius Remensis me- 
«tropolis, valuit in omni ecclesiastica disciplina. Quod vero civitatis et nomen et 
,« dignitatem obtinuerit, testatur Orosius presbyter in libro contra paganos , saepiùs 
» in suo tractatu de ipsa faciens menlionem. Sed et chronicales libri de condiioribus 
» urbium certissimè tractantes , Romam et Remis à Romuio et Remo , Suessiones 
» verô et Atrebatum à Cneio Pompeio , reliquas circà civitates à quibusdam Gallis 
«fuisse referunt institutas. Quôd autem haec civitas sit, et episcopum proprium 
» habuerit, in ecclesia Arelatensi , Viennensi , Lugdunensi , immo et in hac sancta 

D » Remensi, ex sanctorum canonum epilogio colligitur, ubi Gallicanaî métropoles et 
« earum suffraganeae enumerantur ; inter quas et haec civitas Atrebatum à Remensi 
» quarta et ante Cameracum posita invenitur. Hinc legitur in vita sancti Remigii : 
" Per idem tempus ab Anastasio imperatore codicillos Hludowicus * Rex pro cousu- *Ciodovcus. 
» latu accepit. Sed et Hormisda Romance sedis pontife x sancto Remigio antiquœ me- 
" tropolis episcopo , qua tune temporis habebatsub se duodecim civitates et totidem epis- 
» copos eisdem prasidentes , vices suas in regno Hludomcï commisit. Item in vita beati 
» Vedasti : Sanctus igitur Remigius, divind dispensatione et salubri sacerdotum consilio , 
" B, Vedastum ordinavit episcopum, et ad pradicandum verbum vita Atrebata urbi eum 
» direxit, &c. Item testamentum B. Remigii, ab ipso editum , Atrebatae urbi prin- 
» cipaliter episcopum fuisse confirmât hoc modo : Ego Remigius ecclesiœ Atreba- 
» tensi, cui, Domino annuente, V sdastum fratrem meum carissimum episcopum consecravi, 

,E » ex dono Hludowici Régis duas villas in alimoniis clericorum , Orcos videlicet et Sa' 
» bucetum, deputavi , quibus e,tiam pro memoria nominis met viginti solidos dari jubeo. 
" Ego Remigius testamentum meum relegi , signavi , subscripsi , et in nomine Patris et 
» Filii et Spiritûs sancti ,Deô adjuvante .complevi. Prosecutâ autem excommunicatione 
» in hujus testamenti violatorem, primus respondit Vedastus episcopus : Cui pater 
» meus Remigius maledixit,, maledixi ; et cui benedixit , ben.ed.ixi. Interfui quoque et 
» subscripsi Geneboldus episcopus. Lupus episcopus , Medardus episcopus , Bene- 
» dictus episcopus , Eulogius episcopus, idem dixerunt. Quoniam igitur Atrebatensem 
» ecclesiana , tôt et tarais auctoritatibus fretam , principaiem episcopum patens est 
(a) Dominica tertia Quadràgesimae, quse contigit, annb 1093, die 20 martii. 
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» habuisse, civitas eadem ultra priorem modum popuiosa, clerus et populos patrii A 
» pastoris absentiam diutiùs sustinere non valens , quem priùs amisit sibi proprium 
»> efflagitat restitui. 

An. 109». » Anno siquidem Dei Christi millesimo nonagesimo secundo, m idus augusti, 
» defuncto Gerardo juniore Cameracensi episcopo ( qui et Atrebatensi sedi sic uti- 
» nam studuisset prodesse quomodo contigit et praeesse! ), praedicta ecciesia, interiùs 
y et exteriùs miserabiliter afflicta , in aures domni Romani pontificis Urbani diu- 
» tinum laborem et dolorem effudit. Ipse igitur pater prudentissimus inteiligens 
» advenisse tempus miserendi ejus , habens verô potestatem malè ordinata in pris- 
»tinam revocare dignitatem, Atrebatensi ecclesiae liberam contuiit potestatem 
»> quatenus secundùm instituta sanctorum canonum sibi proprium éligeret episco- 
» pum. Tibi etiam, pater venerabiiis Raynoide, ut electum consecrare non différas 
» delegavit. Quôd autem eidem ecclesiae pastorem habere desideranti , eo quod et B 
» civitas sit et valde popuiosa, et aliquando habuerit, pastor restitui debeat, ex 
»> sanctorum Patrum senteniiis subsequentibus coliigi potest : Episcopo s autem per 
» singulas civitates quibus Petrus magister meus non miser at, prudentes et simplices 
» nobis mitter e pracepit. Vos autem per vestras diocèses episcopos consecrate et mittite; 
» in singulis yerà civitatibus singulos, et non binos vel ternos, nec in villis vel castellis 
- vel modicis civitatibus, ne vile eorum nomen fiât. Hinc pulchrè prosecutum in Sar- 
» dicensi conciiio episcopum esse ordinandum in his civitatibus quae episcopos 
» habuerunt , aut si qua talis aut tam popuiosa est civitas quae mereatur habere 
» episcopum. Inde etiam Félix episcopus Selemselitanus in secundo conciiio Afri- 
» cano ita dixit : Etiam , si hoc placet sanctitati vestra , insinuo ut diocèses qua nun- 
» quam acceperunt , episcopos non hàbeant , et Ma diocesis qua aliquando habuit , 
» habeat proprium. Et si, abscedente tempore, crescente fide, Dei populus multiplica- C 
» tus desideraverit proprium rectorem habere, ejus videlicet voluntate in cujus potest ate 
» est diocesis constituta, habeat proprium episcopum. Ab universis dictum est : Placer. 

» Quod autem praedictus Papa hanc rem iaudabiiiter definivit , et in ejus sit 
»arbitrio conjunctos disjungere et plures episcopatus unire, ex beati Gregorii vita 
» vel registre colligitur , qui très vel quatuor saepè univit , et sœpè unitos disjunxit. 
» Inde etiam Felici episcopo Acropolitano ita scribit : Quoniam Vtlina , Buxentina, 
» et Blandana , qua tibi in vicino sunt constituta , sacerdotis vacare noscantur régi- 
»> mine , proptereà fraternitati tua earum solemniter operam visitationis ittjungimus. 
» Item Januario episcopo Caraiis Sardiniae : Pervenit ad nos in loco qui intrà pro~ 
*>vinciam Sardiniam Phausiana dicitur, consuetudinem fiiisse episcopum ordinari , sed 
n hanc pro rerum necessitate longis abolevisse temporibus. Quia autem nunc sacerdotum 
» indigentid quosdam illic paganos r émaner e cognovimus, et ferino degentes modo Dei D 
»> cultum penitùs ignorare , hortamur fratèrnitatem tuam ut illic. secundùm pristinum 
»> morem ordinare festinet antistitem , talem videlicet qui ad hoc opus moribus ac verbo 
»> aptus existât, et aberrantes ad gregem Dominicum pastorali studeat amulatione de- 
» ducere ; quatenus eo illic animarum vacante compendio , nec vos inveniamini super flua 
»> poposcisse , nec olim destructa frustra nos reformasse pœniteat. Quocirca , sancti 
» Patres et domini, sub obtentu sancti Spiritûs, sub cujus nomine convocati estis, 
» respicite sororem vestram Atrebatensem ecciesiam , eripite à jugo servitutis diù 
» injustè captivatam, ne tandem aliquando taedio affecta, post vestigia gregum inci- 
»• piat vagari , à pastore destituta. » 

Hâc in pleno conciiio proclamatione, sed et ecclesiae suse, ut praemoniti fuerant 
Atrebatenses, deliberatione perlectâ, cùm è contrà Cameracenses clerici non solùm 
privilégia quibus Atrebatensem ecciesiam sibi possidendam vendicarent , non E 
aflèrrent , sed nec auctoritates ibi periectas ratione aliquâ infirmare praevaluissent ; 
dominus archiepiscopus, ut pius pater, de ejusdem ecclesiae restitutione .soliicitus, 
apostolicas literas ad se directas in médium afièrri et iegi praecepit, haec continentes: 

« Urbanus episcopus , servus servorum Dei, d'il e et 0 confratri Raynoldo Remorum 
» archiepiscopo salutem et apostolicam benedictionem. No v erit tua fraternhas quod 
» ecciesia Atrebatensis &c. , ut suprà, p. 73 8. » 

Ipso denique archiepiscopo jubente , allatus est sanctorum canonum liber. Quo 
assumpto, notarius hanc sententiam in conspectu omnium perlegit : « Osius epis» 
» copus in Sardicensi conciiio dixit : Licentia ordinandi episcopum danda passim non 
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A » ToïufruZ^coZ ^7 T m0dka CMtaS > «* Satis presser, 

ca P &^ d < ^B^ Dadb^e. 

4* ù3%Eg vtZ. SÏÏ e eumdelft Papaffl d ^°< 

Atrebatensi ecclesia eohcor^ ^1 ^ • V IX ?¥ lsse t€sta « » «t fedlicet in 
nandoLau^ne™^^^ 

domno Ger^no Â'^k; {^bodo Viromandfehsi » domno Fulcohe Bdvacensi , 

aitioribus prends de^r^ PUS] * ^ m / erô cuih arehidîacoais et 

induciart a P nTdiLtdi ES? ' ? .tf"^ abbatibus ' a cônsilio rediiasnt, 
Galcherus TL™ • ne g°t» ab archiepiscopo postulaveruilt; Vidfehs autfem 

diendî^SïX^ÏPr 10 ^ ? He ac «î uiesce *. «d patiûs ad obe- 
ecdesi^ coifatu S es Srturbl T ' in medium causam Atrebatensi* 

«Tn n„'h ' . imCaSC A ,llCet ante Ascensionem*Domini usque ad subsequentem 
tarît 'T C P r Ap °f liCO 56 P~aret, et priùs veriens dt«2SS: 
nv' et u t °h 0 g c " r S,len "°' • d ° mnUS . archie P isc °P us sic ^nde m causam istamTffi- 
Atrlb In • P ° SCirent ] tDti S y nodo cont «tans denunciavit , quôd si p ars 
Atrebatens,um ire neghgeret, de hoc negotio eos ampliùs non audiret; si S 
Cameracenses ire rfcspuerent, in ecclesia Atrebatensi secundùm prsceptum domlnl 
JoLnnr d ?! atIone ° rdina «* episcopum. Qualiter autem AtrebateLs clerTcT 

Zl ZeTZr- ? Pa q "° d P^. ùs . statu «at tune secundô confirmaverit 

ex ejiisdem litens perpenditur , sic archiepiscopo dicentibus : 

« Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto in Christo fratri et coenh t f~ • 

» copo Raynoldo Remensi salutem et apostolicam lenedictionem. Ïtreb a^eTe « "XC 

" d6riCI cu m.fraternitatis tuas literis ad nostram praesentiam redierunt, pro restitu- ctû^"^ 

»t one ecclesiae su* supplicrter implorantes. Sustinuerunt autem CamVracensium 

"clencorum adventum usque ad tempus quod utrisque in provinciali concilio W ï'x 

» fuerat constitutum. Caeterùm Cameracensium ante nos nulius advenit. Nos iaitur " L ^ 

» idjpsum repetitis literis fraternitati tuaesignificamus, idipsum pracipimus. Omnino cri " 1 ' p -'^ 

»enim volumus ut Remensis metropolis ad integritatem antique dignitatis , an- 

» nuente Domino , rçducatur; ideoque omnino praecipimus in Atrebatensi ecclesia 

» episcopum ordinandum , nisi fortè ejusdem urbis possessionem Gameracensis 

» ecclesia valèat Romanae auctoritatis privilegio vendicare. Hoc ènim iùstitiœ ratio 

» exigit, animarum militas postulat, ecclesiaï honor implorât. Quôd si fortè aemu- 

» iorum yerens invidiam, et obloquentium * latrâtus pro gravitate tus religionis » Ui «u*. 

» norrescis; quemeumque m praefata ecclesia, tè anriuente , clerus et populus secun- q"«tium 

E » dum Deum elegent , ad nos cum communi dècreto et solliritudiriis tuœ literis 
» transmittatur. Nos cum divinae gratis adjutorld , salvb ecclésic tuœ jure , eum 
» tamquàm beati Pétri manibus conséerabimus. » 

His literis ab archiepiscopo reverenter susceptis et leètis, eùrri à prœdictis litera^ 
rum latoribus secretô quaesisset quam personàm Atrebâtehsis eedesia sibi in epis- 
copum eligendum disposuisset ; illi autem trium personarum homina , sicut Vèlle 
ecelesiam suam suspicabantur , archiepiscopo intimassent : uriam ifiter alias spè^ 

, fciahus laudavit, commendavit, domnum scilicet Lambertum Ghisnensém , et «t 
eligeretur consilium dédit. Praefatis verô clericis, sus,cepto arehiepiscopi consilio, 
instantibus ut suas cum Apostolici literis transmitteret ; respondit non esse necéssariunî 
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.nec idoneum ut literis dom.ini Papae , jam secundo ecclesiae Atrebatensi de ordina- A 
tione episcopi .définitive praecipientibus , suas uiteriùs literas subjungeret. « Vestrum 
» enim, iuquit,esteligere; nostrum consecrare ». Iidera itaque clerici, archiepiscopi 
.sui consilio instructi, Atrebatum venientes, ejusdem ecclesiae ciero et populo literas 
Apostolici detulerunt , quarum forma hsec est : 
Ut electam «Urbanu? episcopus, servus servorum Dei , dilectis filiis clero et populo Atreba- 
episcojîummit- „ j ens - t ^Jmetn et apostolicam benedictionem. Duo ecclesiae vestrae clerici, con- 
îwrandum? on « fratris nostri reverentissimi Remorum archiepiscopi Raynoldi literas afférentes, 
tJ^îïu/ '' X ' n ante nostrartl praesentiam redierunt , pro restitutione ecclesiae vestrae suppliciter 
" ' * ? ^implorantes. Sustinuerunt autem Cameracensium clericorum adventum usque 
«ad tempus quod utrisque .in provinciali concilio fuerat constitutum. Caeterqm , 
Cameracensium ante nos nullus advenit. Nos igitur idipsum repetitis literis signi- 
in ficamus, idipsum praecipimus.Omnino enim volumus ut Remensis metropolis ad B 
» integritatem antiquae dignitatis, annuente Domino, reducatur; ideoque omnino 
iV i pra^cipimu* in yestra ecclesia episcopum ordinari, nisi fortè ejusdem urbis pos- 
^sessionem Çarneracensis ecclesia valeat Romanae auctoritatis privilegio vendicare. 
». Quod si se ab hujusraodi nostrae praeceptionis effectu vester archiepiscopus pro- 
» vida dissimulatione subtraxerit, vos quemcumque in pastorem vobis, ipso consen- 
»tiente, secundùm Deum elegeritis, ad nos cum communi decreto et ejusdem 
~» archiepiscopi literis transmittere procurabitis. Nos eum , salvo Remensis ecclesiae 
» jure, opitulante divinâ gratiâ, consecrabimus. » 

Cognoscens igitur clerus et populus Atrebatensis domni Papae voluntatem atque 
auctoritatem , ut sibi episcopum eligerent jam denuo missam , indicto txiduano 
*An. 109}. jejunio et letaniis , vi idus julii * faciendae electionis diem communiter statuerunt. 

Ad hanc verô diem non solùm propriae sedis clericos , sed et convicinae diocesis C 
quosdam , inter quos familiariùs lnsuianae congregationis canonicos , sicut fraterni- 
taris et societatis suae amicos , et maximè quia in eadem ecclesia thesaurum quem 
desiderabant commorari noverant , scripto sigillato invitare studuerunt. Scriptum. 
igitur illis missum hujusmodi est : 
Fratres mit- « Gualbertus ecclesia Atrebatensis prapositas, cum decano et universis eccle- 
sfnt' q e"ectîoni' M stee fl 115 > Gualtero Itisulensi praposito , decano et cateris fratribus , salutem et dilec- 
Atrebat. epb- » tiotiem in Christo Jesu. Sicut, fratres dilectissimi , vobis non est incognitum , 
^Bu eiin Caib- ecc ^ es ' a noM* » olim Cameracensium oppressione praediis suis et ornamentis et 
Fi<wd. p. 326; » omni terreno décore privata, his diebus , cùm domno Gerardo defuncto pastore 
» careret , Apostolici Urbani misericordiam adiit, suamque illi calamitatem anxia 
«patefecit. Ipse igitur pater prudentissimus, intelligens advenisse tempus miserendi 
» ejus , ut sibi proprium deiigerent denunciavit. Quocirca, fratres carissimi , per D 
» caritatem Dei et dilectionem proximi, et per amorem sanctae matris ecclesiae, obtes- 
» tamur et obsecramus quatenus ad hanc electionem, quam proximâ die Dominicâ 
» satuimus fiendam, très aut quatuor ex vestris fratribus, qui nobis, tanto operi 
»> coopérante Spiritu sancto, consilium et auxilium subministrent, dignemini trans- 
» mittere: inter quos, propulsâ omni occasione, domnum Clarembaldum , dom- 
» num cantorem Lambert um , alium quoque Lambertum de Commines, mittere ela- 
» borate. Valete. » 

, Itaque, vi idus julii , quae tune dies Dominica habebatur (a), cùm conveni.sset 
cleri et populi maxima multitudo in ecclesia sanctae genetricis Mariae, finitis missa- 
rum solemniis, invocato Spiritu sancto, recapitulatis etiam in pulpito domni Papae 
literis, in praesenti sede episcopum ordinari praecipientibus; domnus Lambertus na- , 
tione Ghisnénsis , titulo autem lnsuianae congregationis canonicus et praecentor.à E 
Deo vocatus et ab omni ecclesia praefata diù desideratus, in capituio B. Mariae priùs 
à domno praeposito Gualberto , Guiberto decano, caeterisque canonicis concorditer 
ex nomine designatus , in conspçctu totius ecclesiae manifestatur. Sic igitur > Domino 
annuente, electus à clero, et tertio acciamatus et collaudatus à populo, licèt invitus 
et multùm renitens eligitur, capitur, et in sede pontificali inthronizatur. Mo itaque 
fiente, et in nulio ut episcoparetur consentiente , decano autem suo Ingelranno 
caeterisque Insulanis canonicis graviter flentibus, et quasi depraedationem concanonici 

1 (a) Dies vi idus julii, seu 10 ejusdem mensis, in Dominicain incedebat anno ioo3,cuju$ litera 
dûminicalis èrat B. • • • , > ■ 1 . ; . . 
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A et praecentoris sui aegrè ferentibus , recitata est sententia domni Apostolici, con- 
tinens haric formam : Ei verà qui canonico consensu cleri et populi èlectus fuerit , 
apostolicâ auctoritate interdicimus ne impositam sibi electionem, dissimulatione aliquâ 
hujus nova ordinationis , subterfugiat. Perpendentes autem Insulani canonici inter- 
dictum Apostolici , etsi invili , hâc conditione acquieverunt , quatenus ecciesia 
Atrebatensis ab Insuiana congregatione eura sibi in episcopum légitimé dari, sicut 
canonicum est, expeteret : quod et ecciesia Atrebatensis sollicité studuit adim- 
piere. Congratulante igitur totâ civitate pro tam canonica diù desiderati pastoris 
patrata electione, archiepiscopo literas, ut praedictum electum consecraret, desti- 
naverunt. Rescriptum archiepiscopi hujusmodi fuit : 

« Raynoldus , gratiâ Dei, Remorum arthiepiscopus , domno Gualberto universa- Indudas petit 
» que Atrebatensis ecciesia congregationi salutem et benedictionem in Domino Jesu. ^mbmo'eîèc- 

B » Scripsistis nobis quatenus terminum vobis rescriberemus in quo electum ves- toepbcopo. 
» trum consecrare vellemus. At quia consecratio illa non soiùm ad nostram , verùm 
»etiam ad coepiscoporum nostrorum potestatem, juxta canonum sanctionem, per- 
» tinere videtur, diem vobis hujus consecrationis absque eorumdem consilio haud- 
» quaquam rescribendum esse dignum duximus. Sed cùm in festo sanctae Marias *, *An. 109}. 
» mediante augusto, magnum et episcoporum et clericorum conventum Remis ha- 
» bituri simus, illud quod ab eis super hoc consilium acceperimus, et terminum in 
» quo eumdem electum vestrum debeamus consecrare, vobis mandarenon difïère- 
» mus. Valete. » 

Ad hanc ergo diem Atrebatensis ecciesia iterum se domno archiepiscopo Remis in 
his personis prassentavit , domno scilicet Abone , Heriberto , Johanne , et altero 
Johanne : à quibus iterum hujus consecrationis secundas inducias usque ad omnium 
C Sanctorum soiemnitatem expetivit. Sed saepefata ecciesia desolationis diuturno taedio 
affecta , proteiationibus tantis non canonicis annùere non volens , domni Papae 
mansuetudinem jam tertio repetere procuravit. Ad hoc itaque duo clerici missi , 
cantor scilicet ecciesia; Odo cum Johanne diacono, has literas domno Papae prae- 
sentaverunt : 

« V EN erabili magnificoque totius sanc^a ecciesia Papa Urbano devotus Ut electum 
» clerus et populus Atrebatensis orationem continuant atque subjecfionem pronâ mente j u $ ^afabarch^ 
» omnimodam. Grati as immensas Conditori atquè Reparaiori nostro pleno corde episcopoRem. 
»agimus omnium, qui, inspirando movendoque cor tuum, hactenus per mulia c °)ww; M ^<rii 
» annorum voiumina depressos gementesque visitare ac liberare dignatus est. A jugo J, P l - t U l ^' r ^ m 
» novercae nostrae, scilicet Cameracensis ecclesix , ut ad pristinam libertatem cano- Ç°2 }9 . ' 
» nicè rediremus, scripto et apostolicâ auctoritate roborasti, testando Atrebatensem 

D » ecclesiam unam ex nobilioribus civitatibus Remensis metropolis et principalem 
» sedem episcopatûs fuisse , suam diocesim et caetera pontificalia jura habuisse , ac 
» ut secundùm sacros canones nobis dignum Deo et hôminibus eligeremus pasto- 
» rem praecepisti : quod et fecimus , in imitatione sanctorum patrum jejunio tri— 
» duano , precibus lacrymabiiibus , et eleemosynis nonnullis , Lambertum videlicet 
» Ghisnensem, virum reiigiosum , corda fidelium largo fonte praedicationis irrigan- 
» tem , ita ut à muhis miilibus piae plebis clametur , quia propheta magnus surrexit in Luc. vu, 16. 
» nobis, et quia Deus visitavit plebem suam [eiigentes ] . Hune itaque catenâ obedientias 
» tuaevincuiatum tenemus, praestolantes misericordiam Dei, à quo omries procedunt 
» benedictiones , per te nobis impleri. Nos etenim , Rector sancte, ut jussit clemen- 
» tia tua, obediendo tibi per omnia, bis misimus jam pro ipsius. consecratione 
» archiepiscopo Remensi legationem , ut eum aut consecraret , aut cum literis suis 

E » libi consecrandum dirigeret. Ipse verè, tuo sancto canonicoque praeeepto diffèrens 
» obedire , diiationem invenit animabus fidelium pericuiosam ac nullâ ratione sub~ 
>»nixam, ut dignitàs tua praesentium fratrum perpendere poterit relatione. Nunc 
» igitur, pie Pater, hâc- tam gravi necessitate compulsi -, ad te nostrum solum sub 
»>Deo refugiùm cogimur ; redire , ut qùôd sancté Deoque dignè ccépisti, amore 
» ipsius cujus sanguine •sumus abluti, ne différas adimplere ; idque humiliter peti- 
»mxis ut summâ obediehtiâ, infra terminum tuas disposkioni placitum, archiepis- 
» copo eum praecipias consecrare, aut adduci jubeas consecrandum dignitati tuae, ne 
» diverticulando jussio tua jam tertio archiepiscopo injuncta, ac in omnjbus penè 
p Gaiiiae partibus divulgata , videatur annuilari. » 
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Compatiens igitur domnus Papa ecclesiae Atrebatensis fatigationi , immo archi- A 
episeopi tarditatem in hoc tam sacro finiendo admirans negotio, scriptum sigillatutn 
eidem archiepiscopo direxit in haec verba : 
Ut electum « Urbanus episcopus , servus servorum Dei, reverentissimo confratri et coepiscopo 
^a^totr^'i^ " Raynoldo Remensi salut em et apostolicam benedict'tonem. Quod de Atrebatensi 
gima dierum » ecciesia constituimus, cùm pro animarum salute muitiplici, tum pro vestrae me- 
ir utk.'cmeii. n tropolis redintegratione, tum etiam pro justitiae exhibitione perfecimus. Etsi enim 
tjJC col. +f? : » in tempore frater fratri , soror sorori , vel annis minor , vel infirmitate defectîor, 
as, p. 34*. » committatur ; non tamen idcirco cùm ad emancipationem venerit, vei tutelae 
» ejus vel cura legalibus sanctionibus subjacebit. Gravamur igitur quod huic nostrue 
»> constitution! , et tuae metropolis restitutioni , tamdiu tam obstinaciter restitisti , et 
» electum Atrebatensis ecclesiae consecrare usque hodie distuiisti. Tuae igitur reve- 
» rentiae prasentium iiterarum auctoritate praecipimus ut eumdem electum, postquam B 
» bas iiteras videris , infra triginta dierum spatium consecrare procures , omni 
»> formidine semotâ, omni dissimulatione sepositâ. Quod si fbrtassis occuttiori aiiquo 
» consilio adimpiere nolueris , eum ad nos cum iiterarum tuarum astipulatione 
» transmitte. Si vero et hoc contempseris, nos eum ad nos venire praecipimus, 
» consecrationis gratiam recepturum. » 

Epistoia domni Papae ad electum Atrebatensem delegata : 
Ut ad $e ve- « Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto confratri et consacerdoti Lam- 
dus , si Rcmen- " berto , ecciesia Atrebatensis electo , salutem et apostolicam benedict'tonem. L^etam u r 
sis archiep. id „ propter te in Domino , frater carissime , quia ipso disponente in Atrebatensi 
ST $tarerenofr « ecciesia, quae tamdiu proprii pastoris soiatio caruit, nunc tandem secundùm 
'lL " nostrum praeceptum novus pastor electus es. Speramus etenim per divinitus tibi 
<nW?/?2*/. » datam scientiam et religionem, quorumdam vestratum relatione nobis insinua- C 
» tam, maximum eidem ecclesiae et corporalium et spirituaiium rerum commodum 
» afluturum. Scire autem te volumus de consecratione tua archiepiscopo [ tuo ] 
*> nos scripsisse. Tu igitur ejus conspectui te praesentare procura. Quod si iiie infra 
» triginta dies postquam nostras Iiteras acceperit, te consecrare noluerit, nos te 
» quantocius (a) ad nos venire praecipimus. Intérim commissae tibi ecclesiae bona 
» interiùs exteriùsque custodi. Data v idus octobris. » 
Rursusindu- Igitur receptis et lectis archiepiscopo domni Papae literis, electo Atrebatensi 
à Siafh fl scr 'P s ' t m ^ MBC ver ^ a : *Raynoldvs, Dei gratta Remorum archiepiscopus , dilec- 
t.fn,'p.^o'i " tissimo confratri et consacerdoti suo Lamberto salutem et benedict'tonem in Domino 
in-+s, t. y „ Jesu. Literas quas nobis pro consecratione tua domnus Papa direxit, suscepimus, 
ibid.p.464. » sed et earum quae tibi directae sunt exemplar vidimus; quas cum perlegissemus, 

» coepiscopo nostro Suessionensi eas trahsmisimus ; et ut ipse caeteris suf&aganeis D 
» transmitteret praecepimus, quatenus, ab eis accepto consilio, tuae fraternitati res- 
*> pondeamus. Ideoque tibi usque octavas S. Andreae aiiquem iegatum tuum ad 
» nos deleges mandamus , per quem tuae dilectioni rescribamus quid super omni- 
» bus iliis quae de te domnus Papa injunxit, acturi sumus. Vaie. » 

Nos verô [ id est, Atrebatenses clerici ] die statuto legatos nostros ei misimus ; sed 
nec terminum certum consecrationis , nec ejus literas accepimus. Tamen nos à ccepto 
opère desistere recusavimus. Electum nostrum cum his subjunctis literis misimus ipsi. 
Ut mittere « Dilecto et in veritate diligendo et honorando patri et domino Raynoldo , Dei 
«twis°Lamber- M ordinatione Remorum archiepiscopo , clerus et populus Atrebatentis ecciesia , cum 
tumabUrbano » Lamberto etsi ttiutili sauctitatis sua servo, veram dilectionem cum oratiouibus et 
crandum! IUe " ** obedteiitia. Vestrae excellent iae dignitati multipliées referimus gratias, quia 
Laft"%d iiJ ' " nactenus g»"a tant er nobis ut pius pater juvamen exhibuistis, et benignum vos erga E 
'" ' » nos in cunctis causae nostrae fore promisistis. Sed paternitatem vestram miramur 
» plurimùm in calce nostri negotii infrigidatam existere ; cùm infra terminum ab 
» Apostolico vestrae magnifrcentiae electi nostri consecrationis injunctum, nec sotem- 
» niter literis vestris , ut arbitrabamur, ad consecrationem electum nostrum vocastis, 
» nec diem certum infra terminum designasiis. Nunc autem cùm consecratio dein- 
» ceps infra tricennatem metam nequit fieri, saitem iiteras vestrae auctoritatfe , quae 
» Apostolico deferantur , ut ipse jussit , pro consecratione nostri electi nobis dare 
» velitis piurimâ pàce precamur. Valete. » 

, (a) Labbeus addit, potueris. 

Atrebatensis 
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«m^S^T^V^^^ domniPa P*. «* «on muhùm ratio- 

^ Md^Kr' ï^^^ xvz kaL^januarii . qu» tune 
terminum sibfà domnl P* archiep,scopo prcsentavit , juxta tenorem et 

^Z^hA^^u^^T Archie P isc °P- verô, accepte action 
Atrebatensi! tZJ r ' e,ect T. A ' rebaten «™ cum astipulationë et suamm et 
Snl e ec u, e S "S™ miS " Romam ad domnum Papam. Igitur Atreba- 
ÎSSjS'iÎT Cant -° r '-t t Achardl,S ma S ister ^holarum, et Drogo 

inmonaslerb OmnnL ^ e g reditu '> * *pud Cataiaunorum , 

ibi™^^m?S^^ Ctt, T , à d ° mn ° ° done ven «abili abbate canonicofum 

usque Tre P cï Ïm f S T^^ f Cti m0naSterii Sacerdotem « canonien^ 
deLratuT D ro oZ PUT Â\ ? llCèt apud Trecas cum P ericuI ° et **« si 
t^D^^^^ 1 ( H ^ raricorum Re S is et Rob «a Comitis Flandre; 
cum pace ^erve k hi ^ ^"T" /" ^ ° d ° nis [ Bur g undi * 1 Duci 
num vTrum X'' f 0 ™" 1 " Gua,terium > IWnsem aliquando castella- 

ex™dvTnr; o S U r 'T et ^ Um ' exs P ect ™<- Lstificatus tandem et consolatus 
dLi et aldXLe" r 1 DU K 3< i en A iS ' kb ° rem Viarum et diffieuhatem aggre- 
doseU^lt^— ^ 

n ar;em" 0 : m lcZ ÎT ^ re 4ni S virum domnum Eem C u 

niacensem amicum et œquivocum suum deduxit, et apud Lugdunum oei sex dies * h „ 

elec" us et U co m nl S raV "- Acce P t l tandem Pontificis bénédictine? Atrebatens 5 
dSiSa^rTl'ïî SeCU " ÙS ^ arripiUnt ' et P ostmid < a viarum et hyemis 
Sf! a P° s . toIorum P" nci P«. fcriâ sextâante Dominicam ^ 

SrreTu^ mST T In g rediuntur - Ne a «em à Guibertinis aliqua iHià • 

<ZT - J ' S 1 ubse( l uen t I sabbat °. summo in mane, domno Urbano Paps 
anT nTr* T* R ° D mœapud Sanctam-Mariam-novam tune commo- 
S flLn S p a em Pi T. Urbani e,ectus « prosternens, cum lacrymis 

D C ,v / ( Paœ ab 'ï 3 , eleCti ° ne absoIvi ' dicens se no " e « e idoneum, nec 
ltn!rt • ^ ™ ,m P° rtablle L° nus > tum P"> infestatione Henrici excommunicati 
3 at °" S ad cu i l ^™pe"um Cameracus pertinebat , tum pro insectatione cleri- 
corum et iaicorum Cameracensmm , divitum, potentum, et secundùm Si ecuium 
vaide sapientmm , neenon etiam pro nimia vastatione et paupertate rerum et reii- 
gionis Atrebatensi ecclesise. Beatissimus verè Papa, factâ absolutione et datâ 
benechctione , sicut mos est apostolic* sedis, suscepit eum in osculo sancto, et, 
flocependens h*c omma, dixit ei : Frater, non sunt consigna passions ^Ro».vm, l8 
tempom ad futuram glortam qux revelabitur in nobis; et estera verba confortatoria, 
qua ad plénum nunc memoriae non occurrunt. Ad ultimum subjecit : Esne , frater, 
hospitatus! et : Ubi sunt comperegrini tui! Respondit : Nondum sum hospitatus , sed 
soaos meos apudB Petrum in porticu dimisi. Hœc audiens Papa statim prœcepit 
adesse domnum Daibertum (d) Pisanum archiepiscopum , et ait illi uHunc fratrem 

tu nostrum Lambertum Atrebatensem electam in hospitium collige ; et qualiter sui et sua 
de porticu ô. Pem ad nos cum securitate deducantur , tu et Petrus- Leonis quantocius 
provtdete. Quod et factum est. 7 

iS'J.HTr -f£ M - • $e " diC * J ' 8 <fe cemI >™>qu* GermânôrumImperâtorumsubdit*.Odionima U teni 

D <"™'« IV AdventÛs vei Dorai- Philippi et Roberti hon aliam assignare po S ™ 

^*«E^™*W»fi^Mprimi, caus/ra.quàrarecensrepudiuraRegLBer^TpTiu! 

r , . rlandria; Comitis utérins sororis. 

Jrn J J;^s J P ersonam Philippus ; (c) Dominica Quinquaeesim*. qus incidit eo 

nam gravis et esse non poterat Atrebatensis episco- anno 1094 in diem 19 februarii. ^ 

L 3 " s ' nS * a " ra "° ,qU r P rov,nciam Re Sj dientelarem (d) Labbeus, Ekbmum, mendosè. 
«ïiraebat a jogo Cameracensis ecclesiae, legibus 

Tom. XIV. " Bbbbb 



Digitized by 



74* EPISTO^ARUM URBANI II APPENDIX PRIMA. 

. Cùm autem opportunitatem sibi et locum loquendi domnus Papa mandgvit,' ile- A 
j-um , sicut et pr iùs , prostravjt se ad pedes ejus, rogans eum quatenus. propter 
Deum ab hac imposita sibi electione illum absolveret. Sed domnus Papa.npc huic 
positioni (a) assensit. Sed et praedicti canonici, et qui cum eo Romam verterant, 
domnum Papam instanter exorant ut eorum et ecclesiae suas misereatpr, et electum 
su um consecrare non différât. Accepto domnus Papa consilio, 4ie statuto , absente 
electo, in praesentia episcoporum et cardinalium suorum et Romanorum fecit reci- 
tare omnem ecclesiae Atrebatensis actionem : quam Romani audiemes , petierunt 
ut sibi Ostiensis ordinaretur episcopus. Domnus verô Papa, sicut vir prudens; ne 
novelia Atrebatensis ecclesiae piantatio eradicaretur , Romanorum preces in hac parte 
non suscepit ; sed post aliquot dies secreto ailoquitur supradictum electum , et in 
nomine Dominj et ex parte B. Pétri praecepit ei hanc obedientiamsubire in remissio- 
nem peccatorum suorum. Ille tandem acquiescens divinae ordinationi et apostolicae B 
oheditioni , consecratur in episcopum Romae apud Sanctam-Mariam-novam à saepius 
jamdlcto domno Urbano, anno Dei Christi mxciii (b), xiv kal, apriiis , quae tune 
Dominica La tare Jérusalem habebatur , sub testimonio venerabilium episcoporum 
Johannis Tusculani, Humbaldi Sabinensis, Johannis Portuensis, Brunonis Signen- 
sis, domni quoque Daiberti Pisanorum archiepiscopi, et cardinalium presbyterorum 
et maximae multitudinis Romanorum. 

Confirmatus autem episcopus Atrebatensis, sicut canonicum est, privilegio et 
auctoritate apostolicx sedis , prxmisit Drogonem cum quibusdam sociis suis, 
postmodum vero Odonem cantorem et Achardum magistrum schoiarum. Ipse vero 
associatus domno Radulpho Turonensi archiepiscopo , retento secum Guaiiero 
Duacensi , in sexta feria de Dominica (c) Quasi modo geniti , Romam egreditur et 
apud Ostiam mare intrat; et post aliqua tempestuosa pericula porium Pisanum satis C 
desideratum occupant, et inde Odonem cantorem et Gualterum Duacensem ad 
Clusam praemittunt. lbi invento Auxiensi (d) archiepiscopô Petro, rursum Tu- 
ronensis archiepiscopus et Atrebatensis episcopus mare intrant , et apud Januam 
anchoram figunt. Dimisso ibi Auxiensi (e) archiepiscopo, Turonensis et Atreba- 
tensis comperegrini , apud Clusam Longobardorum associati conviatoribus Odoni 
cantori et Gualtero Duacensi, usque Lugdunum prospéré perveniunt, ibique 
* An. 1094. discedunt. Et sic , Deo miserante, domnus Lambertus in die Pentecostes * à clericis 
et civibus Atrebatensibus devotè suscipitur, et ante horam tertiam in pontiheaii 
sede per auctoritatem B. Pétri et obedientiam Romanae ecclesiae inthronizatur. 

Quoniam verô compendiosam digressionem fecimus , ad rei gestae ordinem 
rursum stylum nostrum convertamus. 
MîttiturLam- « Domino et reveretidissimo sancta et apostolka sedis Papa Urbano Raynoldus, D 
nTcon^rM- " tn ^ê nus > ^ et 8 ratu * > Remorum archiepiscopus , salutis ,,obseqvïi , débit aque 
du$. » subjectionis munus uberrimum in Domino. Post directas primùm nobis à paterni- 

iJiïïffi'J^ai " tate vestra itéras , placuit vestro, serenissime Pater , apostolatui , ut iterum alias 
*ts-' » nobis dirigeretis , praecepto praecipientes quatenus, infra triginta dierum spatium 
» postquam vestras literas videremus , Atrebatensis ecclesiae electum in episcopum 
» consecrare non diffèrremus. Addidit et hoc soiertia vestra, ut si aliqua nobis 
» occurreret causa quâ munus iliud aggredi formidaremus , eum vobis cura lite- 
» rarum nostrarum astipulatione consecrandum dirigeremus. Susceptis igitur hujus 
*> vestras praeceptionis apicibus , ne quid inconsultis coepiscopis nostris et consa- 
» cerdotibus praesumeremus ( cùm constet utique tam ex eorumdem quàm ex nostra 
» auctoritate eamdem pendere consecrationem ), mandatorum vestrorum schedu- 
» lam ad universos, ad quos potuimus, direximus , singulorumque seweitati sumus £ 
» sententiam , quatenus illud nobis super hac re consilium providerent , quod nec 
»» vestrae obeditioni obversaretur, et ex quo Remensis ecclesiae dignitas non immi- 
» nueretur. Itaque haec omnium et episcoporum et clericorum nostrorum una vox 
» fuit et sententia, ut nos quidem ab eiecti iliius consecratione manum suspende- 
» remus ; sed eum vobis , cùm hoc vestrae praeciperent iiterae , transmitteremùs , et 

(a) Labbeus pétition!, rectiùs. (c) Id est, post Dominicain, seu die 21 apriiis. 

(b) Ducto à Paschate anni exordio. Dominica (d) Lege Axiensi, id est Aquisextiensi/VV</x en 
quippe Latare , seu quarta Quadragesims, nonnisi Provence], Petrus ille nomine il Gaufridi cognomi- 
anno 1094 à januarii kalendis inchoato in XIV kal. nabatur. 

apriiis seu diem 19 martii incidebat. (t) Labbeus, Acquileiensi , malè. 
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A » quidquid inde altitudinis vestrae solertia faciendum decerneret , arbitrio vestro 
» relinqueremus. Timuerunt enim et timent ne Cameracenses , ex hoc facto accepta 
» occasione, se à Remensi ecciesia abrumperent, cùm et civitas eorum aiterius 
» regni habeatur, et regni cujus Rex nobis et ecclesiae Romanae jam et ex longo 
» tempore inimicatur. Addiderunt etiam damnosam admodum fieri commutatio- 
» nem , si dum Remensis ecciesia Atrebati episcopum fieri consentiret , Cameracum, 
r> quae sexies quàm Atrebatum et continentior et locupletior est, amitteret. Obsecra- 
» mus ergo excellentiam vestram , Pater sanctissime, obsecrant et episcopi et clerici 
» nostri , quatenus vos, qui in arce et in spécula omnium ecclesiarum praesidetis, 
» negotium ita temperetis, ut nec quisquam ( quod absit! ) decretorum vestrorum 
» inde dispositionem reprehendat , nec Remensis ecciesia ullam su» dignitatis 
» jacturam'vestris in temporibus sustineat. Nostamen, qui vestris obsecundanduin 
B » deliberationibus perpétué proposuimus (a), quicumquesit modus consecrationis, 
» ubi eum dignitas vestra consecrarit-, consecratum benignè suscipiemus , suscep- 
» tumque sicut episcopum et suffraganeum nostrum deinceps honorabimus. Cae- 
» terùm , vestram nosse volumus celsitudinem nos nequaquam rem hanc ideo 
» tamdiu distulisse, ut aut vestris unquam jussionibus obsistere enitamur, aut ut 
» domino ilii * in aiiquo derogemus. Eum non (b) hoc dumtaxat honore dignum * Lamberto. 
» esse censemus , sed cujusvis aiterius promotionis apicem ei merito conferendum 
» adjudicamus. Valeat beatitudo vestra incolumis in Domino. » 

« Urbano Dei gratiâ Papa, i/elo boni ferventissimo et ecclesiarum restauratori Rogant ut 
» excellentissimo, ecciesia Atrebatensis summatim respirant depuis 0 jugo indebita ser- j™ bertuI j^l 
» vitutis, vivere vigereqve perenniter in Christo, eum orationum et obedientia matière» pum. 
» Sanctitatis vestrae paternitati praedicabiii agimus quamplures gratias , et, licèt jjfâ'fâj^ 
C » quaterno itinere fatigati , virtutem tamen in vobis perseverantiae et extollimus et ^gg. ' 
» amplectimur : quoniam in restitutione ecclesiae nostrae non invenitur in vobis * est * Al. nobis, 
» et non ; sed , Spiritu sancto annuente , visitati à vobis antiquae donamur libertati 
» et propriae diocesis jura mancipamus. Omne igitur collegium perfectorum [gra- 
» tias agit paternitati vestrae] , quia sospitas recuperata unius (c) commembri fit 
» gaudium totius corporis Christi. Sicut autem jussit vestra sublimitas , literas 
» vestras de nostri elecii consecratione archiepiscopo tradidimus , eumdemque 
» eiectum infra tricennalem terminum à vestra auctoritate constitutum praesentavi- 
» mus. Quôd vero eum consecrare distulerit, non ipsius diiigeniiae, sed Dei, à 
» quo omnis potestas , ordinationi attribuimus. Quas autem dilationis protulerit 
» causas, fratribus referentibus seriatim scietis. Nunc ergo ad vestram excellentiam 
» cum paucis fratribus pro temporis angustia , periculorum instaniia , rerum quo- 
D » que diù afflictae ecclesiae penuria, transmittimus consecrandum ; obnixè pro 
» Christo et in Christo supplicantes , ut sublimatus pontificali infulâ nobis indilatè 
» remittatur noster electus , quia nobis plurimùm est necessarius, existens anima- 
» rum nosirarum peritissimus medicus. Hinc etiam sanctiiatem vestram afïïuentem 
» misericordiâ precamur, quo servulis vestris hoc privilegium velitis dare, ne 
■n deinceps quibuslibet fortè proclamationem excitantibus hujus canonicae incardi- 
» nationis debeamus respondere : quoniam quod semel constat bene diffinitum , 
» perpetualiter débet manere inconvulsum. Simulque praecipiat auctoritas vestra 
» ut divisio duorum regnorum , Francorum scilicet et Teutonicorum , sit episco- 
» patûs nostri meta , sicut antiquis temporibus fuisse per successorum relationem 
» et alia certa indicia cognovimus, ne aliquando lis inde oriatur, vei nefas discor- 
» dis efficiatur. Decet namque sanctitatem vestram ad finem usque bonum per- 
E ducere quod constat vos laudabiliter incepisse. » 

«UrbaNUS episcopus , servus servorum Dei , dilecto fratri et coepiscopo Raynoldo Jw*™& 
y, Remensi salutem et apostolicam benedictionem. Decuerat fraternuatis tuae eom ^ niie vo . 
,, prudentiam ad reparandam dignitatem commisse tibi eccleshe diligentius insu- ^ ^ 
» dàre Miramur ereo quôd nunc quoque Cameracensium injustis clamonbus aures v Sr >Ù<g.iUd. 
» inclines , ut eis Atrebatensium subjiciatur ecciesia , cùm constet eos ipsum quoque ^ • lm. 
» ecclesi» sus (d) clericum, quem secundùm literarum vestrarum tenorem sibi 



(a) Labbeus addit, queecumque sit ratio, qui- 
cwnqtie modus , i?c. 

(b) lbid. cùm hoc dumtaxat honore, inepte. 



(c) lbid. pro unius Iegitur vivi commembri. 

(d) GuaIcherum,Cameracensefn archidiaconum, 
non vero Manassem de quo. infrà, qui de dero 
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74.8 EPISTOLARUM URBANI II APPENDIX PRIMA. 
» unanimiterelegerunt, nonnisi per manum excommunicati et haeretici velle susci- A 
♦>4/.perfcrre. » pere : propter quod solum débits etiam dignitaiis merentur detrimenta sentire *. 

» Iilud autem nuliompdo verearis , ut sub hac occasione suum in Cameracensi 
» ecclesia jus metropolis Remensis amittat. Quisquis enim iiiic nisi per Remensem 
» archiepiscopum praesumpserit ordinari , unà cura ordinatore suo districtionis apos- 
» tolicae gladio ferietur. Quamobrem tuam soliicitudinem expedit vigilanter insis- 
» tere ut utraque ecclesia cardinali non destituatur episcopo , nisi fortè Cameracenses 
»> privilegium Romanae auctoritatis ostenderint , quod eis Atrebatensem subdat 
»> ecclesiam. Unde fraternitas (a) tua eos praemonere procuret , quatenus in proxi- 

♦ An. 1094. » ma * Quadragesima, cùm Atrebatenses pro electi sut conhrmatione ad nos 

» venerint , ipsi quoque cum ecclesiae suae auctoritatibus nostrae se audientiae re- 
»> présentent. Porro electionem quam de commûni fiiio Manasse^eos generatiter 
» fecisse significasti, collaudamus et confirmamus; nisi quaeiibet taiia obvient quae B 
» sanctis debeant canonibus coerceri. Quod ut ad effectum veniat , Cameracenses 
»> ipsos à sacramento ilio temerario parati sumus absolvere ; si tamen et ipsi elec- 
»> tum suum recipere, et de temeritate illa parati fuerint secundùm tuum consilium 
» pcenitentiam exhibere. Alioquin datam in eos à fraternitate tua. interdictions 
» sententiam confirmamus. » 

Urbanus episcopus , servus servorum Dei , dilectis fratribus et coepiscopis 
com3*. n Raynoldo Remensi et sufraganeis ejus sa/utem et apostolicam benedictionem. CÙM 
» Atrebatenses clerici electum suum cum decreto communi prxsentiae nostrae exhi- 
» buissent, nos eos apud nos integro mensis spatio retinuimus, Cameracensium 
»» praestolantes adventum , si fortè aiiquod munimentum afièrrent per quod Came- 
» racensi ecclesiae Atrebatensis videretur esse subjecta. Ipsi autem, sicut in praeteritis 
» terminis, ita et nunc nec venerunt, nec causas cur non vénérant dixerunt. Nos C 
» igitur justam omnino causam Atrebatensium perpendentes, et labores pro eccle- 
» six suae restitutione jam diutinos apostolicâ mansuetudine respicientes , sanctorum 
» canonum decretis et apostolicae sedis auctoritate muniti, religiosum et sapientem 
>• virum Lambertum , quem ad nos deduxerunt, beato Vedasto et sanctis aliis pon- 
» tificibus qui in Atrebatensi ecclesia quondam praesederunt , tandem largiente 
»» Domino instituimus successorem : salvâ in omnibus Remensis metropolis reve- 
» rentiâ , quam videlicet multis rétro temporibus imminutam , nunc tandem per 
» humilitatem nostram omnipotens Dominus in parte hac redintegrare dignatus 
» est. Eum itaque ad vos cum literis praesentibus rémittentes, caritati vestrae 
» attendus commendamus : rogantes ac praecipientes ut ei ad redintegrandum com- 
» missae sibi ecclesiae statum , tamquam confratri et coepiscopo sollicité assistatis. 
» Nos siquidem, auctore Deo, legitimum sempiternum statuimus, ut Atrebatensis D 
» ecclesia cardinali deinceps potiatur episcopo : quod, annuente Deo, et religionis 

* Al. releva- »> augmento , et animarum saluti , et temporal! ipsius ecclesiae revelationi * pluri- 
» mùm credimus profuturum. Nunc tuae sollicitudinis interest , frater carissime 

Remensi assumptus fuerat. De Gualchero anony- quern Imperatoret melior pars cleri et populi elegeril.... 

musauctor fragmenti de rébus Cameracensibu$,tom. Quamobrem. cives, œgrï ferentes quod tamdiu civitas 

nostro XIII , p. 481 , n. Dolens igitur Cameracensis etpairia rtctoris carertt patrocinio , quemdam Franci- 

ecclesia Atrebatensem à se esse separatam , domnum genam nomine Mariassent elegerunt : super quo clerici 

Wakhcrvm archidiaconum suum m episcopum elegit, valde indignati comenerunt in unum, et pratpositum 

tperans procul dubio prudentià atque instantiâ iuius nomine Masccllinum elegerunt. C'wibus autem huic 

prcedictam divisionemposseredintegrari.Electus autem electioni conlradicentibus , clerici, sensu et virtute cordis 

juxta morem perrexit ad Cœsarem : qui, quoniam à infirmi , facillimi cesserunt, if c. Deinde verô elege- 

clero et populo canonici fiierat electus , ab Augusto runt Gualcherum , ut suprà : qui W alcherus h Re- 

quoque est gratanter atque honorificè receptus. Dona- mensi archiepiscopo gratiam sua: consécration is humi- 

vit etiam ei epiicopatum pariter et comitatum urbis liter requisivit. Archiepiscopus autem absque licentia 

Cameracensis. Verùm, Walchero ad Imper atorem per- summi Pontificis, qui Lambertum jam consecraverat , 

gente, Atrebatenses quoque cum suo electo Romanum hocfacerenon prasumpsit. Tune w alcherus Urbanum 

pontificem adierunt , et consecrationem ipsius ab illo Papam petiit, et apud eum gratiam invenit. Denique 

obtinuerunt. Quibusacceptis,uterque cum gratia Wal- literis illius.... perceptis , Remorum archiepiscopo se 

cherusquidemCaesaris Henrici, Lambertus verô Papa: prarsentavit. Quibus ille acceptis , ad Consecrationem 

Cameracensis episcopi se praeparavit. Iri ipso autem 



tiOlll. 



reversus est; et à suis ille scilicet Cameraci, iste 
autem Atrebati cum honore susceptus est, if c. 

(a) Labbeus : Unde , frater , virtus tua. 

(b) Modum electionis Mariasse describit anony- 
mus qui suprà, ibid. p. 479» n - Igitur Gérard» II 
defùncto (an. 1092), Cameracensis ecclesiae clericis 
diversa inter se sentientibus , cives, adversùs illos animo 
concitati , dixerunt quod ntino erit episcopus, nisi 



consecrationis articulb saepedicius Manasses super- 
venit , et eamdem consecrationem fiefi contraaixit. 
Qui à metropoHtane et coepiscopis e)us examinaius, 
excommunicatus est , et ab ecclesia expulsus. Manas- 
ses tamen. sequenti anno 1095 pervicit in concilie» 
Ciaromontensi , prout Iegitur ibidem et dicetur 
infrà. 
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A » Raynolde, qui tam Atrebatensi ecclesiae quàm Cameracensi metropoiitani aucto- 
» ritate praesidere cognosceris , eos omnes qui secùndùm priviiegii nostri tenorem 
» ad Atrebatensem videntur pertinere parochiam , ad episcopi Atrebatensis obe- 
» dientiam tuisiiteris invitare, et sententiam nostram tuis sufFragaheis prosequi; ut 
» quicumque in duabus archidiaconiis , videlicet Atrebatensi et Ohstrevandçnsi , 
» clerici sunt , à profèssione Cameracensis ecclesiae absolvantur. Si qui vero obedire 
» contempserint , quamcumque in eos sententiam ipse episcopaii rooderatione dic- 
» taveris , firma permaneat (a). » 

« Urb an us episcopus , servus servorum Dei, Alardo Atrebatensi, Bernardo UtLamberw 
» Obstrevandensi (b) archidiaconis , et omnibus prœpositis atque decanis , cum omnibus ^j^ 10 " 11 
» clericis qui in pradictis archidiaconiis sunt, salut em et apostolicam benedictionem. l-at>t«. MM- 
» ApostolicjE sedis nos compèliit auctoritas universis per orbern terrarum eccie- 
B » siis providere, et sua jura poscentibus paternâ compassione succurrere. Quia igitur 
» Atrebatensis ecciesia , muitis jam temporibus propriâ carens dignitate > Camera- 
» censis ecclesiae jugum pertuiit ; dignum profectô duximus ut, propitiarite Domino, 
» amissa ei dignitas ex apostolicae sedis benignitate * restitueretur. Neque enim * M. dignitate. 
» subjectionem Atrebatensis ecclesiae aiiquod Romanac auctoritatis chirographum 
» Cameracensibus vendicat, et Atrebatensis urbis popuiositas longé illam cui hac- 
» tenus subdita fuerat, antecedit. Et canonum itaque decretis et pradecessorum 
» nostrorum exemplis freti , nunc tandem , annuente Domino , Atrebatensium votis 
» justis et petitionibus importunis efFectum dedimus , et venerabiiem virum Lam- 
» bertum, quem communi assensu eiectum ad nos cum communi decreto deduxerant, 
» in episcopum consecravimus, etquàeque ad Atrebatensem parochiam antiquitus 
» pertinuisse noscuntur jûpsi et ipsius successoribus perpétué regenda et episcopaii 
C » jure possidenda priviiegii nostri auctoritate firmavimus : nominatim archidiaconias 
» diias , quarum una Atrebatensis , altéra dicitur Obstrevandensis. Vestram ergo 
» dileciionem literis praesentibus admonemus , atque praecipimus ut ei deinceps 
» tamquam cardinali episcopo et tamquam B. Pétri manibus consecrato subesse et 
» obedire curetis. Unde et vos et clericos universos qui in praedictis archidiaconiis 
» sunt , à profèssione ecclesiae Cameracensis absolvimus. Si qui verô inter vos , 
» hujus nostrae constitutionis tenore perspecto , praedicto confratri nostro Atreba- 
» tensi episcopo obedire contempserint, quamcumque in eos sententiam ipseepis- 
» copali moderatione dictaverit , auctoritatis nostrae pondère firma permaneat. Data 
» Romae ix kal. aprilrs. » 

« Urb A nus episcopus , servus servorum Dei , dilectis filiis Aloldo Sancti-Vedasti , Spicikg. m. 
y Richardo M qrcianensi , Alberto Hasnoniensi, Hamerico Aquicinensi abbatibus, item 
D » abbatissa Sancta-Ragenfredis et abbatissœ Strumensi, salut em et apostolicam bene- 
». dictionem. Apostolice sedis &c. ut suprà usque dignum duximus ut ejusdem 
» ecclesiae filiis amissam repetentibus dignitatem, nostrae benignitatis inclinaremus 
» assensum. Neque enim &c. ut suprà usque episcopaii jure possidenda firmavimus, 
» nominatim &c. ut suprà usque dictaverit , firma permaneat. Datum utsuprà. » 

«Ùrbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Roberto Flandrensium Ut Lamher» 
» Comiti salutem et apostolicam benedictionem. MagnÀ tibi exultatione gratulandum ^"tiam"" 
» est, quod ecclesise quae in tua ditione sunt, tuis temporibus amissam recipiant aiaiiium P r*s- 
» dignitatem. Ecce enim Atrebatensis civitas , quae in comitatu tuo principalis xa " Ubit> ^ 
» est, ex apostolicae sedis auctoritate cardinalem recepit episcopum. Eum ergo et coi. va L »- 
« ei commissam ecclesiam nobilitati tuae literis praesentibus commendamus, rogan- *+ } - 
« tes et in peccatorum tuorum remissionem praecipientes, ut eum débita obedientiâ 
E » venereris, tuearis, adjuves, atque ad restituenda ipsius ecclesiae bona auxilii tui 
» brachium modis omnibus porrigas. Data Romae, 11 kal. aprilis.» 

«UrbaNVS episcopus, servus servorum Dei, dilecto in Christ 0 fratri Lamberto A 
» Atrebatensi episcopo , nostris manibus consecrato , ejusque successoribus canonicè a 
» substituendis in perpetuum. Liquet sanctorum canonum institutis integram esse 
» provinciam, et metropolitanum proprium debere sortiri , quae duodecim constat p^sj ^- 
» episcopatibus. Secundam igitur Belgicam constat integritatem .province obtinere, ■ ■ 
« quœ duodecim quondam scitur episcopos habuisse , et Remensem ecclesiam 

(a) Apud Labbeum , Data Rom*, VllI kalend. (b) In ms. codice nostro legitur Ostrevandensi. 
aprilis anni 1094, ut in sequgnti epistola. 
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750 EPISTOLARUM URBANI II APPENDIX PRIMA. 
» jure metropolitanam haberi , quae tôt soleat sufTraganëîs eminere. Caeterùm, pec- A 
• catis exigentibus accolarum , cùm irruentibus barbaris urbes quaedam detritae 
» sunt, duodecim iile numerus imminutus est. Inter quas Atrebatum nobilis quon- 
» dam et populosa civitas , quae per B. Remîgium episcopum Vedastum obtinuit , 
» ppst nonnuilorum antistitum obitum episcopalis cathedrae perdidit dignitatem , 
» et per nonnulla tempora Cameracensi episcopo subdita obedivit. Porrô nostris 
■» temporibus, supernae miserationis respectu , praedicta civitas in ejusmodi statu m 
» reducta est , ut et populi frequentiâ et divitiarum abundantiâ Cameracensem 
»> superet civitatem. Dignum igitur Spiritui sancto et auctoritati apostolicae visum 
» est, ut Atrebatensi ecciesiae cardinaiis restitueretur episcopus. Sanctum eniin Sar- 
» dicense conciiium statuit non passim episcopum ordinari , nisi aut in civitatibus 
» quae episcopos habuerunt, aut quae tam populosae sunt , ut habere mereantur epis- 
» copum. In secundo quoque concilio Africano decernitur ut illa diocesis quae aii- B 
» quando habuit episcopum, habeat proprium ; et si accedente tempore, crescente 
» fide , Dei popuius multiplicatus desideraverit habere proprium rectorem , ejus 
» videiicet voiuntate in cujus potestate est diocesis constituta, habeat proprium 
» episcopum. Beatus quoque Gregorius in Sardinia apud Phausianam oppidum, 
» secundùm pristinum modum , reordinari praecepit antistitem. Et nos ergo Atreba- 
» tensis ecciesiae restitutioni et Remensis metropoiis redintegrationi pro nostri officii 
» debito imminentes, te, frater carissime Lamberte, cleri piebisque consensu eiec- 
» tum unanimi, B. Vedasto et sanctis qui in urbe ipsa quondam praesedêre pontifi- 
» cibus constituimussuccessorem. Per praesentis itaqueprivilegii paginam legitimum 
» perpetuum statuimus , ut Atrebatensis ecclesia deinceps cardinalem semper epis- 
»» copum sortiatur. Quidquid autem praedictae ecciesiae B. R«migius contuiit.quidquid 
» antiquis temporibus, dum episcopali dignitate polieret,eam possidere constiierit; C 
•» salvis legaiibus institutis et Romanae ecciesiae privilegiis , ratum tibi ac tuis suc- 
*> cessoribus sancimus permanere. In quibus nominatim archidiaconias duas, quarum 
» una Atrebatensis , altéra dicitur Obstrevandensis (a) , praefatae ecciesiae confirma- 
•> mus ; et illos omnino limites inter Atrebatensem et Cameracensem ecclesias fore 
» praecipimus , quos antiquitus fuisse , vel scriptorum munimentis , vel territorio- 
» rum diremptione, vel certis aliquibus indiciis potuerit comprobari, ut, annuente 
» Deo, ecclesiarum pax nullâ occasione turbetur , et quae pro fidelium salute statuta 
» sunt, perenni tempore inconvulsâ stabiiitate persistant. Sanè si quis in crastinum 
» archiepiscopus aut episcopus , Imperator aut Rex , princeps 'aut Dux , Cornes 
» aut vicecomes, judex aut persona quaelibet magna vel parva, hu/us nostri pii- 
» vilegii paginam sciens, contra eam venire tentaverit; secundo tertiove commonitus, 
» si non satisfactione congruâ emendaverit , potestatis honorisque sui dignitate ^ 
» careat, reumque se divino judicio existere de perpetrata iniquitate cognoscat, et 
» à sacratissimo corpore et sanguine Dei et Domini redemptoris nostri Jesu Christi 
» aiienus fiât, atque in extremo examine districtae ultioni subjaceat. Cunctis autem 
» eidem loco justa servantibus sit pax Domini nostri Jesu-Christi , quatenus et 
» hic fructum bonae actionis percipiant, et apud districtum judicem praemia aeternae 
» pacis inveniant. 

» Scriptum Romae, per manum Bonihominis, scriniarii sacri palatii. 

» Datum Romae, per manum Johannis sanctae Romanae ecciesiae diaconi cardi- 
» nalis, x kai. april. indict. n, anno Dominicae incarnationis mxciii (b), pontificatûs 
» autem domni Urbani II Papae vu. » 

Recitatum est autem (c) hoc priyilegium in Claromontensi concilio ex praecepto 



(a) Ostrevandensis , nt suprà. 

(b) More Gailico; erat autem annus iop4 à ka- 
Iendis januarii inchoatus. 

(c) Hxc fusiùs recitantnr infrà , obi de concilio 
Claromontensi. In codice autem nostco, statim post 
Urbani decretum legitur : « Recitatum est itaque 
» Remis in. metropolitana basilica B. Maria; semper 
» virginis domina; nostrae privilegium istud , in pro- 
» vinciaii et celebri concilio, cui interfuit Philippus 
» Rex Francorum,quod celebravit venerandae HIus- 
»trisque mémorise domnus Raynoldus Remorum 
» archiepiscopus, mense septembri, anno etiam Dei 



» Christi MXCIII (corr. MXCIV),indictionelI, con- 
» sedentibus prxdicto metropoiitano et ejus concilio 
»duobus archiepiscopis, Richerio Senonensi et 
» RaduIfbTuronensi, venerabilibus dominis Gaufri- 
» do quoque Parisiorum episcopo, et Gauterio Mel- 
» densi episc. dignae quoque memoria; episc. domno 
» Hugone Suessionensi , et Helinando Laudunensi 
» episcopo, Rabodo Noviomensi episcopo, Gervino 
» Ambianensi episcopo , Hugone glorioso Silvanecr 
»tensi episcopo; archidiaconis quoque et abbatibus 
» provinciae Remensis in eodern concilio cum hones- 
» to clero et populo consistentibus. Dum ergo jam 
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;ionem red- 
dit cur Remen- 
sem ccclcsiam , 
cm 
non- 
adierit. 
Spicileg. ibid. 

col. 



pomific^ J,™ S'ùS'j, pi nn v.n 0n "" ,CI i " Can,a,i0niS M!iCV ' 

» quôd, quantocius Dotuimn. A nmnn u- • ^ dihgentiam vestram, profesionem 
» <îh; J M & . P otu imus, domno archiepiscopo itéras domni Pans Urhani «""""«.no 
» sitM et sufFraganeis su s pro me missas » A™,™, t u P u »>ani, dnma(fierit 
"virumrelieiofum rrmerim. \uL ' P • domnum Lambertum monachum, SvUihg.i 
B » Remensem sed2 ! 5 ^ Im P edi ™nti mei veniendi ad sanctam ff<- iL 

» dum aZ d conS- eXCUSatIO, ? es canonicas mandaverim ; satis miror quôd nee- 
» sed TZ q COnsolat,oms aut P'««fa nec ab ipso nec à vobis suscipere meriferinv 

» ^^m£i^W Hn A ? u S ine ? sem * et P er -onacho's Marcianenses nos 

™i COnt T ptU aUtCm Veniendi a P ud ^«am Remensen3em 

, unde piacun domno archiepiscopo nos arguere , satisfacere vobis paTatuTsum ver 
>» présentes fratres nostros. Nosus enim et inopiam [rerum 1 sed s nos* rl etdfffi 
» cuhatem v^rum, et tempestatem beUorum, et odiL Caieracen^ in 1s « 
: 2 '7; t° rUm - in ™ P °f it0rUm - PfOStratUS ita ^ ue sancti "ti* ves" œ pedTb'us 

" eccEfam 'nnS"* ° mn ° archie P ISC0 P° s «fflW velitis, ut super nos «super 
SZ r c P mmi ^ viscera miséricorde su* aperiens , Lundùm teïo- 
rem literarum à domno Papa sibi transmissarum , easdem* literas suis suffi-*oï,< ' 

» prosequatu, Ut autem omnem occasionem contemptûs à JSZSZSTSE. 

: STd ° n ° Stram ^ h ° S f 7 reS T tr ° S P rœsentam " s » eamdem facturi cùnf ad 
» vos Deo miserante , cum salute advenire poterimus. » 

• » l'f EV *™™opatrj et domino suo Raynoldo Dei gratiâ Remorum archiepiscopo, Excuslt 
» Lamberius sancta Atrebatensis sedis servus inutilis , cum débita subjectionis reve-V^^ 
» r <-"»«>1»od oculus non vidit, nec auris audivit , nec in cor hominis ascendit. Cùi* 
» paternnat, vestrx quantocius potuimus literas domni Pap* Urbani, nostras quoque 7"^™ 

D » nostn impedimenti causas continentes, mittere studuerimus; valde durum nobis ™~ 
» videtur , quod neque ex tenore literarum domni Papae, neque ex supplicatione W^-J" 
» literarum nostrarum, aliquid nobis rescribere placuit; sed per abbatem Hame» LMl ' ,U ' 
« ricum Aqu^mensem ( quod mansuetudinem vestram non decuisset) literas nobis 
» delegastis m quibus nos praeoccupatorem sedis Atrebatensis nominastis, et ne 
» abbates ad obedientiam ecclesiae nostra, secundùm quod misss eis à domno 
» hapa hier* praecipiunt, commonerem mandastis. Nos verô rursus per commu- 
» nem ftlium vestrae et nostrae ecclesiœ, domnum Hugonem S. Dionysii abbatem 
» causas impossibilitatis nostrœ veniendi ad vos in prœsentiarum discretioni vestra 

,»p ra; fatusRemorum venerabiIi S archiepisc.RaynoI- » Atrebatensis episcopus egrederetur.suscepit literas 

Z rteS",™ archld ' aconum Remens ^ . Came- domni Hugom, Lugdunensis primatis af os "« * 

«monefâcere ITtîl^T W™?™'*™- -««»» H™, eum aoostolicâ aSctoritate Litantis 

«monetaceret ut ad t.tulum Cameracensis eccle- «quatenus Augusto/uni idibus octobris ad con- 

» sise sacros ordines episcopalemque consecrationem » cilium quod ex prïcepto domini Pap* designa- 

» suscpere procuraret , hortatu quorumdam suorura . verat cefebrandum , adVsse studeret. /usceptus est 

«ait tune : Reddne mih, Alréatum. Cui providus » ergo à domno Hugone religiosse et dignae memo- 

»et sapiens ,am sspedictus arctuepiscopus quasi « riae Iegato tam bénigne, ut ab ipso eodem Atreba- 

» invective respondit : Domne Manasses, vullis esse >» tensi episcopo privilegium venerabilis Remorum 

» P nmus excommumeatus ab apostolica sede, et ejus » archiepiscopi , coram numerosa archiepiscoporum 

» decretoTum et constituuonum yiolator existere! Pro » et episcoporum et abbatum, cleri quoque et populi 

« hac ergo praesumptuosa Atrebati reclamatione, et „ non parvâ muititudine consistent, patienter sus- 

« oblocutrone,. ad merepationem archiepiscopi cul- » tinuit recitari. » Sequitur epistola Hugonis Lue- 

» pam recognovit, veniam petiit, et in concilio abso- dunensis archiepiscopi ad Robertum juniorem Flan- 

» lutionem satisfaciens suscepit. Benedictus per om- driae Comitem , ut habetur infrà. 

«nia Deus. ^ Corr- MXCy ut in subsequentibus scripsit 

» Antequam vero Remorum urbern Lambertus idem auctor. 
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» intimare studuimus. Sed super his omnibus, nec primo nec secundo, aiiquîd A 
» ex affectu pietatis , nec aiicujus compassionis , legationem vestram suscipere 
» meruimus : sed per monachos Marcianenses pro causa domni Alardi archidiaconi , 
»> et pro excommurûcato in assultu ecclesiae sine confessione et viatico defuncto 
» { quamquam vobis aliter relatum sit ) , literas direxistis in quibus nos quasi 
» contemptorem Remensis ecclesiae insinuare voluistis ; quamquam non lateat 
•» prudentiam vestram nos hanc sedem non préoccupasse , sed coactos et cons- 
»» trictos , et apostoiicae auctoritatis obedientiâ eamdem sedem obtinuisse. Ne autem 
» quasi contemptor sanctae Remensis ecclesiae videar in oculis misericordiae vestrae , 
» hos fratres nostros, in persona et verbo nostro, pro excusatione nostra satisfac- 
» turos transmittimus. Precamur itaque clementiam vestram ut per présentes fratres 
» nostros , tum pro caritate Spiritûs sancti , tum pro dilectione et reverentia domni 
. » Papa? , nostram profèssionem intérim suscipiatis : consimile opus misericordiae B 
» nobiscum facientes, quod in apostolica benevolentia tempore vestrae professionis 
* Al. profi- » consecuti estis. Cùm autem-, Deo miserante, ad vos proficiscendi * facultas attri- 
ua£ ' » buta fuerit; quod nunc per fratres nostros facimus , tune, Deo volente, in pro- 

» pria persona nos facturos profitemur. Exoramus etiam paternitatem vestram ut 
» literas domni Papa;, quemadmodum vobis scripsit , vestris suffrages prosequamini. 
» Domnum Alardum archidiaconum , et abbates et causas eorum, intuitu vestri 
«amoris, si literis domni Papae obedierint, benignè tractabimus. Benevalete in 
» Domino semper , révérende pater et domine. 

y» Ego Lambertus Atrebatensis sedis ordinatus episcopus tibi,pastor Raynolde, et 
» privilegio Remorum ecclesia tuisque successoribus , secundùm sacros canoues et décréta 
»» sedis apostolica ex sacris canonïbus et legibus promulgata , pro scire et posse me 
» obediturum promitto. Pro ejusdem quoque métropolitain publicis et privatis negotiis C 
» studio , consilio , soeietate , me elaboraturum , et absque illius consensu nullum me pra- 
•> bere in magnis negotiis vel ordinationibus assensum,nisi in eo quodpertinet adpropriam 
» parochiam meam, projiteor ; et huic professioni mea coram Deo et sanctis ejus , 
•> sub testimonio quoque prasentis ecclesia , subscribo in nomine Patris et Filii et Spi- 
» ritûs sancti. Amen. » 

Facta est autem haec professio Remis , mense septembri xi kal. octob. die natali 
B. Matthaei apostoli et evangelistae , indictione n , anno autem Dei Christi mxciv. 
Umbertum « Ray noldus , Dei gratta , Remorum archiepiscopus , gloriosissimo principi domno 

tensi 4 concilie) ** 

Robertô Flandrensium Comiti salmis et benedictionis ubertatem in Domino. Dileo 
Reraensiconfir- » tionis vestrae literas benignè suscepimus, susceptasque gratanter perlegimus. 
taawm ngnifi- n Q uon j am itaque in ipsis ut vobis, quid animi super ordinatione dilectissimi fratris 
Spkikç. ihid. » nostri Lamberti Atrebatensis episcopi haberemus, rogastis vellemus remandare, D 
LMe.tOJ.coi. n no j umus i a teat carissimam nobis prudentiam vestram, nos ipsum piuribus diebus, 
»> ut quod de eo agendum erat légitimé ex episcoporum nostrorum consilio fieret, 
» detinuisse : ad ultimum in concilio quod Remis cum coepiscopis nostris atque 
* An. 1094. » principibus multis xv kal. octobris * habuimus, juxta domni Papae Urbani prae- 
» cepta, quibus inobedire nefas est, consilio et assensu coepiscoporum nostrorum 
» more ecclesiastico ipsius profèssionem suscepimus , ejusque consecrationem con- 
» Armantes confirmavimus. Unde vestrae mandamus soliieitudini quatenus eumdem 
» amodo cum debito honore, cum débita reverentia suscipiatis, ejusque laboribus 
» publicè et privatim pro amore Dei communicetis, sed et in quantum ecclesiastica 
» permittit ratio , ei ut pastori vestro , ut episcopo vestro obediatis. Valete. » 
Jpe tbwiven- « Raynoldus Dei gratiâ Remorum archiepiscopus carissimo filio suo Lamberto 
n»un\ca^ £ . c ° m ^ n consacerdoti et coepiscopo, quod sibi in Domino. Canon i cum istum , videlicet E 
» Engelbertum , scias à nobis absolutum esse. Caeteros verà qui excommunica- 
» tionis nostrae causa jam ad te pervenerunt vel venturi sunt, volumus et mandamus 
» quatenus et iiios absolvas , et sub regulari regimine , ubi corporis et animas 
» consoiationem habere possint , collocare studeas , quousque illorum ecclesia resi- 
» piscat , sicque pàst per nostram absolutionem atque iicentiam iiios ut proprios 
» filios recipiat. Vale. » 

InTitateumad « Ray noldus , Dei gratiâ, Remorum archiepiscopus , dilecto confratri et consacer- 
u"bmQ m papa " doti suo Lamberto Atrebatensium episcopo salutem et benedictionem in Domino Jesu. 

» Dilectioni vestrae insinuandum dignum duximus nos nuperrimè domni Papae 

» Urbani 
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A » Urbani epistolam suscepîsse , et ab eo ut , vestrâ convocatâ fraternitate , circa >•» Tuscia ceie- 
» médium februarii proximf ad concilium quod intra Tusciam vel Longobar- SpiJ^' m. 
» diam (a) tune temporis celebraturus est, ad praesentiam ejus accedere curemus LMt, ma 
» sollicitudinem vestram monitam esse. Et nos igitur , ad ipsius monitionem , vestram 
» monemus fraternitatem , quatenus circa praedictum terminum vestram îpsi prae- 
» sentiam , cum omnibus abbatibus vestris , ad ipsum concilium exhibere curetis. 
»>Valete.» 

«Hugo Lugdunensis archiepiscopus , apostolica sedis legatus , Roberto nobilissimo Ut Laraber- 
» Comiti Flandrensium salutem. Venerabilem in Christo fratrem nostrum Atreba- jg™*"'opu^> 
» tensem episcopum excelleniiae vestrae commendamus , et ut eum tamquam car- excipiatettuea- 
» dinaiem episcopum , tamquam B. Pétri manibus consecratum , ope vestrâ et auxilio tar j .... i6iJr 
» tueamini rogamus, et vice domini Papae Urbani, secundùm praeceptum ipsius , Laht.Mi. 
B » in remissionem peccatorum vobis praecipimus. Ad restituenda quoque bona ipsius 
» ecclesiae brachîum adjutorii vestri ei porrigatis, cognoscentes vos pro obedientia 
» hac habituros gratiam apostolicam , et à Deo remunerationem aeternam. » 

« Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Gualchero Cameracensi Ne Lamber- 
» electo salutem et apostolicam benedictïonem, Meminisse te convenit, quia jureju- "^ Iscopum 
» rando promiseris apostolicœ sedis décréta te fideliter observaturum. Quod igitur ^ncHt^jHJ. 
» de Atrebatensi ecclesia sedes apostolica statuit , cave ne tentes quâlibet occasione '* " " 
» turbare. Immo volumus atque praecipimus ut ea omnia quae ad jus illius ecclesiae 
» secundùm privilegium nostrum pertinere cognoscis , quietè ab ea possideri et 
» inconvulsa manere permittas. » 

« Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto flio Roberto Flandre nsium UtresAtrebat. 
» Comiti, et optimatibus ejus, salutem et apostolicam benedictïonem. Pro carissimo ^"J^""" 
C » fratre nostro Lamberto Atrebatensi episcopo repetitis vos literis exhortamur et s ^ cil 'f: iild j 
» oramus , ut ei ad reparandam renovati episcopatûs dignitatem consiiii et auxilii ' c ° ' 
» vestri manus porrigatis , et possessiones ejusdem episcopatûs à Cameracensibus 
» episcopis , quibus ecclesia eadem commissa fuerat , malè distractas de manibus 
» tenentium eripere, et eidem ecclesiae restituere, pro vestrorum peccatorum re- 
» mrssione omnibus modis laboretis. Volumus praeterea et apostolicâ auctoritate 
» jubemus, ut nullo deinceps tempore praefatam ecclesiam aiieui ecclesiae subjici 
» vel infestari patiamini ; sed ipsam tamquam matrem vestram et dominam, salvo 
» Remensis ecclesiae jure , honorare, ab injuriis tueri et defendere procurate. Data 
» Placentiae , v idus martii. » 

[ Hic in editione Baluiii perturbatus est rerum ordo. Cùm enim scriptor post decre- 
tum Urbani, confirmationem ejusdem in concilio Claromontensi factam prolepticè , ut 
D vidimus , recitasset ; gesta in eodem concilio circa restitutionem Atrebatensis episcopa- 
tûs ad calcem operis rejecit. In codice verà nostro ea statim post epistolam Urbani 
ad Gualcherum recitantur. Itaque eam Baluiiani codicis partem hue revocamus, cui 
codicis nostri narrationem nonnihil discrepantem subjungimus. ] 

« Raynoldus, Dei gratiâ. Remorum archiepiscopus, dilectissimo fratri et consa- invitât eum 
» cerdoti suo Lamberto Atrebatensium episcopo salutem et benedictïonem in Domino g,^™ 
» Jesu. Dixectissimam nobis fraternitatem vestram ignorare nolumus quo- «omdimmà 
» niam domni Papae Urbani epistolam nuperrimè suscepimus, qu<e nos ut ad con- £ m ™ d £ um 
» cilium quod in octavis S. Martini , xiv videlicet kal. decemb. *, apud Arvernensem sga. ML 
» quae et Clarimontis dicitur, ecclesiam celebraturus est, praesentialiter accedere- C0l ^ o ' 
» mus pramonuit.et utomnes nostrae metropolis suffraganeos, convocatis tam abba- *An. .o ?5 . 
» tibus quàm cseteris ecclesiarum primoribus, sed et excellentioribus principibus, ad 
E » ipsum concilium invitaremus praemonuit. Et nos sanè apostolicae monitioni obviàm 
» (quod nefas est) incedere nolentes, concilium quod in octavis omnium Sanciorum 
» insumpseramus , propter hoc , ut justum est , dimittendum dignum putavimus. 
» Vestram ergo sollicitudinem literis praesentibus monemus, quatenus, omni occa- 
«sionesepositâ, vestram ad id concilium praesentiam exhibere, et, ut prsdictum 
» est et abbates, et esterarum ecclesjarum vestrarum primores, et dioceseos vestrie 
»» principes, et maximè Balduinum^ Comitem de Montibus, monere curetis. 

(a) Placenti* celebratum fuit id concilium, anno convocandi j'oncilii praecipua causa «set susci- 
JZ ES martii. pienda e^pedifio H.erosolym.tana , eo convenu 

(b) 'Balduinum Hannonia Gomitem. Cùm enini principes e re erat. 

Tom. XIV. Ccccc 
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» Nylli autem vei inopiae vel aliçujus necessitatis occasio , quin veniat , praebsat A 
» audaciam , cùm nonnisi personas non ingenti quidem famulorum catervâ stipatas 
» requiramus. Quicumque autem post hanc admonitionem nostram 5e ab hoc conci- 
»> Uo absentaverit, npverjt procul dubio quoniam et ordiais sui pericuium incurret, 
» et domni Papae iram, nec impunè quidem, sibi thesaurizabit, VaJete. » 
Ut ad con- ce Urbanus episcopus , servus servorum Dei , d'il e do fratri Umberto Atrebatensi 
mon™ vraLT" " episcopo salutem et apostolicam benedictionem. Noverit dilectio tua nos in 
episcopoCame- >, proximo novembri, in octavis videlicet S. Martini , apud Clarum-montem , an- 
dnTplïiw? 1 ' » nuente Domino, synodale concilium statuisse, ad quod tuam prudentiam invita- 
ihii. „ muSf ut, omni occasione sepositâ, statuto in tempore, praedicto in loco non omittas 
>» oeçurrere. Noveris praeterea Cameracensem episcopum , missis ad nos literis ac 
» nunçiis , pf p Atrebatensi eççjesià vehementer interpellasse , dicentem se et eccie- 
» siam suam Romanfs priyilegjis esse munitam. Unde oportet prudentiam tuam B 
» ad hujus negotii responsionem paratam cum tuis clericis convenire. Data apud 
•Le Puytn- „ Anicium *, XVUî kal- augusti. » 

Talher jtaque Lambertus Atrebatensis episcopus , ad Claromontense concilium 
domni Papae Urbain invitatus, proficiscitur die natali apostolorum Simonis et Judas, 
quae tuiic dies Dominîca (a) habebatur, et cum eo domnus Clarembaldus archidia- 
conussuus, et venerabiles domnus Aloldus S. Vedasti et domnus Hamericus Aqui- 
cinensis a b bâtes , domnus quoque Gualbertus praepositus, Odo cantor, Achardus 
magister scholarum , Hugo presbyter et canonicus , Masceilinus archipresbyter , reli- 
giosus etiam diaconus Johannes de Monie-Sancti-Eligii, postmodum Atrebatensis 
archidiaconus , et Drogo praedicti episcopi œconomus, et Otbertus scholasticus de 
* Provins. Bethunia. Perveniens itaque apud Proviniacum * Comitis [Carnotensis] Stephani 
♦An. io 9 j. célèbre castelium, vin idus novembris * Proviniacum egreditur, et ipsâ eâdem C 
die itineris sui à Guarnerio quodam milite de castello Pont (b) de via sua trahitur, 
capitur, et çaptus episcopus cum ciericis suis à Guarnerio praedicto milite et suis 
satellitibus detinetur. Abbas Sancti-Vedasti prxcesserat episcopum cum gratia et 
benediciione sua, Guarnerius vero, inçrepatus à Philippo fratçe suo Trecensi epis- 
copo , et Dei omnipotentis miseratione visitatus, v idus novembris summo in mane, 
ad pedes episcopi et archidiaconi sui Ciarembaldi et reliquorum cieriçorum suo- 
rum prostratus, cum lacrymis veniam postulavit, dolens ac pcenitens se stultè et 
prayè egisse, quia manum miserit in christum Domini. Episcopus verà, prostratum 
militem erigens, discalceatum ad monasterium praecessit , ibique eum pcenitentiam 
cum suis qui eum ceperant agentem absolvit. Et eodem die episcopus à praedicto 
milite cum omnibus suis ciericis et iaïcis detinetur, servitur, et per manum ejus 
usuue Autissiodorum cum seçuritate conducitur. D 

Domnus vero Urbanus Papa, audiens Atrebatensem episcopum captum , quanto- 
çius sçripsit Guarnerio de Pont et Richerio venerabili Senonuin archiepiscopo in 
hxc verba : 

Ut Lamber- « U Rbanus episcopus , servus servorum Dei , dilecto flio Guarnerio Pontionis filio 
tum c P 15C À ,e » salutem, et apostolicam benedictionem , si obedjerit. Venerabilem fratrem nos- 

captum «limit- a l • . ... . . ... 

tat. ».tçum, Atrebatensem, episcopum, ad concilium veruenjern te cepisse audivimus, 

îêidtm, n et C(J £ C çpç r i s niiramur : Rex enim Francorum non solùm venire alios non prohi- 
v be$ , vecùin etiam omnibus, sua? pofestatis epwçopis et abj^atibuâ venke ad conci- 
« lium liçenUam dédit. Unde literis te praesentibus admonemus ut capfcum episcopum 
» pro reyerentia beati Pétri et nostro amore cum suis omnibus liberum abire per«- 
» mittas. Alioquin, quamdiu illum tenueris, etteetterram tuam excommunication! 
» subjicimus. » E 
UtGanierium . « Urba FUS episcopus , servus servorum Dei, carissimo fratri Richerio Senonum 
nU? m La^«bCT- " arc ^' e p> SC0 P 0 salutem et apostolicam benedictionem. Audi vimus Guarnerium 
tum dimiuat. » Pontionis f^lium venerabilem fratrem nostrum Atrebatensem episcopum ad con- 
» cilium. venienteni, cepisse» captumque retinere. Eapropter literis. te praesentibus 
" juberaus ut eumdem Guarnprium captum pràesulem cum suis Omnibus libertati 
» restituere commoneas. Quod si contempserit , quamdiu iliurtî tenuerit, et.ipsuni 
» et locum suum excommunicationi subjicias. » 

(a) Verè,anno 109J , dies i8 : octobris Dominic» (b) Pons ad Icaunam, diœcfisis Senonejwis, non 
crat 24 P ost Pentecosten. vero ad Sequanam, qu«e est Trecensis, 
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tatu1« nssoc^r fol - 

sis provinci* , doZrêlZTniï^T 0 ^ 1 et À cons ?^eoru m suorum Remen- 
porum. Et sic xvTaT decemh if T -'i ^ Gerardi Tarvanensis episco- 

LugdunensJdomnoH^ in S reditur ' et a venerabili primate 

benignè in oscuio sanct 'suscSr ^ "T 0 " et ab ^no P apa> 

Claromontense conciudens Dracenitr^V- • e .? embns ' in <hctione iv, concilium 
Atrebatemis ecdesisT™^^^^^ rénovation* et restitution* 

sederuntei, et archfepTscopi ITv eTï ■ ' m Cardina ' es Romani «■*" 

, «cep* ho'nestis «^^^SZ»^"^ XC etam P^A 

B etlaïcis, quorum imeSSfcîîto * *™ m re g Ionum «que provinciarum ciericis 

n>erace.uem occupât TncXll \- " ul * rii,s 1° olil> " m °<fe»<le™ Ca- 
sai innodati. Ma„ ? S^St™*Ei? m ^ .^<^^ «. adjutore, 
dic,» s G„,lcheri os élection™ ™ £$3^0^^^ fT' , /" i ï ns - 
surripuit pet invasionem et eer mZ™ H " ™ «""'«^«benedicionem 

C epbcop»,. " Ca""" 3 "'"' acctoia Mandes oidinaretur 

apud S. Remigmm consecratur archiepiscopus. Postmodum verô cum eodem 



^ Ordericus Vitalis, lib. IX, p. 719, archiepisc. 
XIII et episcopos item ccxxv, cum multitudini ab- 
batum aharumque personarum, numeravit. Bertol- 
ousConstamiensis tredecim archiepiscopos cum suis 
suffraganets ad eam synodum convenisse trâdit 
in qua CCV inquit pastorales virgœ notatcc sunt. 
Willelmus Malmesbur. numerum episcoporum et 
abbatum cccxdiisse dicit. Guibertus de Novigento, 
Jllic prêter episcoporum et abbatum examina, inquit, 
quos ctrciter quadringentos per. prominentes ferulas 
fuisse aliqui numeraverant , totius Fronda; et appen- 
dicwth comitatuum literatura confluxerat. Anbnymus 
qui textum dedicationis eccIesia-Majoris-mbnasterii 
scnpsit, suprà, p. 99, immunitatem sui monastérii 
mprœsentia quingentorum ferme patrum, archiepis- 
coporum scilicet, pontificwh tt abbatum , sancitam 
fuisse narrât. In veteri notitia ejusdem concilii, apud 
Labbeum, t. X Concil. col. j88, ex cod. Cencii 
camerani, cum Urbano consèdisse dicuntur diver- 
sarum provinciarum archiepiscopi XIII, episcopi 
Lxxx , et innumeriabbates. Urbanus ipse.in decreto 
pro confirmatione primatûs Lugdunensis, huic defi- 
nmoni interfuisse testatur duodecim archiepiscopos 
cum episcopts octoginta , abbatibus nonagintaet eo 
ampltus. Ex hac scriptorum discrepantia colligr 
potest tantam fuisse considentium frequentiam, ut 
vix certô numerari potuerint. 

(b) Sequentia habent Àcherius, t. III Spicil 
in-fol. p. 425, et Labbens, t. X Concil. col. 473; 
desunt verô apud Baluzium. At in codice nostro 
eadem alio modo narrantur, sic : « Itaque Lam-' 



«bertus Atrebatensis episcopus, juxta obedientiam 
» domini Papas Urbani, apud Cfarmontem in Ar- 
» vernia cum ciericis suis statuto in tempore adve- 
» mt. Ib, ergo domni Gualcheri Cameracensis épis- 
»copi electio et promotio et ordinatio synodaii 
» ;udicio reprobatur, et ipse deponitur; et si uiteriùs 
« quoquo modo Cameracensem sedem occuparet 
»et ipse et fautores et coadjutores ejus vinculo 
»anathematis sunt innodati ":' domno àutem Ma- 
» nasse, pnusin Cameracensï ecclesia electo, adiu- 
«dicata est Cameracensis ecclesia; electio et pro- 
« mono et ordinatio. Unde et in Clarmontensi 
» conciho sic eleefus ad titulum Cameracensis ecclè- 
» siï ordmandus episcopus , sedit jam inter episco- 
»pos, Cum autem concilium pro quibusdam emer- 
"gentibus causis per dies decem protraheretur, nu'l/i 
»Mmen ibidem consistenti et sattè sapienti tasdio 
«fuit aut çdio. IHic ergo cùm nullus solemniter 
» et synodaliter causationem quarrilibet cbntfa Atre- 
» batènsem episcopum et ecctesîam sibi commissant 
»agçret, aut agere insuriipsisseti IV kal. decembris, 
«indict. iv, anno autem Dei Christi mxciv 
» (knovJ.sœpecTrctus venerabilis Pâpâ Urbanus II 
» Clarmontense Coricilium conciudens , praîcepit 
» recitari priyilegium renovationis et restaurationis 
» Atrebatensis ecclesi<e in conspectu totius concilii 
t> in quo cardinales Romani &c. » ut suprà. * 

(c) Ansulis inclùsa Kabet codex noster, desunt 
apud Baluzium. ! 

(d) Dominica Passionis, quae fuit, anno 1006, 
die^jo manii. 

Ccccc ij 
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metropolitano Lambertus Atrebatensis episcopus Manasse Gameracensi electo , et A 
successori ejus Odoni (a), cum cxteris coepiscopis et manus imposait, et in episco- 
pandi officium promovit. ] 

Annoigitur Dei Christ; mxcix, dominus Urbanus Papa II, qui jam priùs ad 
Ctarmontem. générale celebraverat concilium , rursum. Romae in ecciesia B. Pétri 
apostoli , pro errore et hxresibus Grxçorum , diversarum regionum et provincia- 
rum primates , archiepiscopos et episcopos , ad ceiebrandum concilium studuit 
convocare in secunda (b) Pominica post Albas , quâ Miser ïcordïaDomïni cantatur. 
Huic quoque concilio cum caeteris Remensis provincix episcopis interfuit Lambertus 
Atrebatensis episcopus. Quaiia autem décréta prxdictus Papa de Latina et Grxca 
ecciesia., et de ministris altaris , et de ordinatis à simoniacis* et de beneficiis et 
officié eçclesiasticis per pecuniam adeptis, ante corpus B. Pétri dederit , studiosus 
iector iegendo invenire poterit. B 

Igitur in praedicto Dei Christi anno mxcix , iv kaL augusti , indictione vu , 
ingressus est viam univers» garnis dignae memorix religiosus Papa. Urbanus II , et 
sepuitus est in ecciesia B. Pétri apostoli , juxta S. Leonem Papam et Ephesini con- 
cilii auctorem. Urbano autem in apostolica sede succedit domnus Raynerus, vene- 
rabilis cardinalis de titulo S> Clementis, cognomento Paschalis Papa. 
Confirmât de- « Pascha Lis episcopus , servus servoTum Dei , venerabUi fratri Lamberto Atre- 
«ni u "îfaecde "bellensi episcopo e jusque successoribus canonicè substituendis in perpetuum. QujE 
siaAtrebatensi. » justè à patribus constituta sunt , oportet profecto ut sub metu * et irrefragabili 
Sj>kii. in ^f°J- » auctoritate teneantur. Dignum enim est ut nullâ desidiâ negligantur , nullâ 
Latté, Concii » dissensione violentur , nullâ concertatione turbentur : unde et nos quod à piae 
'mr'Jib^lIil n memorix prxdecessore nostro Urbano de restitutione Atrebatensis ecclesix consti- 
plomatica,t.u, » tutum est , justum omnino et sacris canonibus congruum perpendentes , nostri C 
p - "+ 8 ' » quoque decreti auctoritate sancimus , ut videiicet ecciesia ead,em, sicut antiquitus 
•/subimmota. ^ e pi SCO p a ii dignitate claruit , ita etiam in posterum cardinalem per Dei gratiam 
» sortiatur antistitem. Divinae siquidem miserationis affectum, quem in ecclesiarum 

* suarum et populorum restitutionibus operatur , debemus et nos competentibus 
» subsequi et implere suffiragiis. Te igitur , dilectissime ac reverendissime frater , 
» quem in Atrebatensi ecciesia prxdecessor noster , Domino restituente, constituit , 
» nos quoque cum divini favoris prxsidio in episcopalis dignitatis functione firma- 

* mus. Quidquid autem prxdictx ecclesix &c. ut in privilegio Urbani superiùs p. 7/0. 

n Ego Paschalis catholicx ecclesix episcopus subscripsi. 
» Seriptum per manum Pétri notarii regionarii et scriniarii sacri palatii. 
» Datum Laterani, per manum Johannis sanctx Romanx ecclesix diaconi cardi- 
» nalis, xvii kal. maii , indictione ix, incarnationis Dominicx anno mcii, ponti- D 
» ficatûs autem domni Paschalis II Papx anno secundo. » 
Ut mortuo «Paschalis episcopus , servus servorum Dei, venerabUi fratri Raduîpho Re- 
*£m*eiig?cu- archiepiscopo salutem et apost&lkam benedictiouem. Quod de Atrebatensis 

rct «episcopatûs restitutione à prxdecessore nostro sanctx memorix Urbano factum 

utfel'îtidïcoi. ï est » scitote apud nos firmum et inviolabile permanere ; nec unquam passuros nos 
<7S- » ut Cameracensi subjiciatur ecclesix. Porro tam vos quàm successores vestros 

» prxsentium literarum auctoritate compejlimus, ut post mortem Atrebatensis epis- 
»»copiad faciendam illic episcopi electionem sollicité invigilare , et electum sine 
» morx longioris obstaculo consecrare curetis. Si quis autem adversùs hxc agere 
«tentayerit, excommunicationis viftculo innodetur. Datum Laterani, vm idus 
» aprilis (c). » 

(a) Odo, Manasse successor, anno iioj conse- »Comitis, inquit, quod vos nuper apud Duacunv 
cratus est Cameracensis episcopus. » per archidiaconos vestros A. et R. et nuncium 

(b) Qua: incidit, anno 1099, in diem 24 aprilis. i> Imperatoris iiteras prssentari fecistis, in quibus 

(c) Utique indictione. V , ut in sequenti epistoia ; m sic continetur inter caetera seriptum : Unde man- 
anno proinde i l 12. Çùm enim superiori anno vdando rogamus ut episeopum Cameracensan cum 
Imperator Hen ficus per virgam et annulum , sicut » ecciesia sibi commissa , amqre gratice nostree, susten- 
ipsi Papa concesserat , Odonem de episcopatu ( Ca- mare curetis in omnibus quacumque eadem ecciesia, 
meracensi ) liberaliter investisset, inquit anonymus » ante discordiam regni et sacerdotii , inpago Atreba- 
continuator chronici Çamerac. post Baidricum, tomo » tensi sive in comitatu vestro tenuil.... Êcclesia verà 
nostro XIII, p. 537 , Odo integritatem episcopatûs » Atrebatensis et nos adhuc nescientes quôd Atre- 
sui expostulavit. Cui Lambertus , epist. 118, apud » batum Rient de imperio , sed de regno Francorum , 
Baluz. t. V Miscell. p. 354 : « Significatum est » et per consilium et auxilium Comitis Robertiapud 
» nobis à curia et per curiam Balduini Flandrensis » Casteilum tumulati ( id est , Frisii ) , in cujus 
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de atrebatensi episcopatu restituto ^ 

>^^^ite™ a ~™\ R r in ecc, « ia b -* 

dicitur fowo/iw. ' ln Sacrari ° m ,oce,I ° aureo , qui vuigô 

populo Atrelatensiun v Mtte . 
»a P o St o Iicœ ^ auctorkatem 'ZZ£%^ t $^J^.*T Ct 
» mtendere, ut Atrebatensis ecclesia ^«JTr 11 j . " atus SUI moli men jiciatur. 

"dirigent*, om4^D^^m^^S Ml scri P ta P™™" 

» restitutionem Atrebatensis episVopatÛ à tl*7 auctorita " «mdmui 

» nobis per Dei ffsdBm^S^ fij^^? ?V T ° Urbano factam ' « a 
»cumoue verà LJS^ÏÏÏÏ^* • ^ Ct invioIa *>Heni permanere. Quas- 

» ne Atob«^Sff^ S â I ïï? e ^ e ° am P ro ^itio„e interdicimus , 
«Verôtemerario auL adve ^ ù L? n ? ' - UnqUa, V ubdatur ecc,esi *- ^ qu 
» subsequatur, ^S^^WdSTS^"! ' ^ D * th ™ * Abir ° n > udici " m 
» verum. Post eicwSfatarïï ^ f ^ comprimera tenta- 

» batensi ecclesï piTidf à vnh * **** Lamberti ■ ^ «une Atre- 
»cui, si c^SS^^W»»"» omnino prscipimus eligendum : 

«communiaut iS^^t^^.' omnino "ceat electionem aut 
» Vin idus aprilii -,°nSon e Z s " h ^ë™- Datum Laterani , 

«Paschalis episcopus , servis servorum Dei Ailenn Mi« n u • rr, , 
«mmcomUi, et spectabili démenti* matri e^ C^^^t^ ^"t"" Vr* 
» benedictionem. Q UOD de Atrebatensis epi copaS ^Sdt^à «SS^ 
I » nostro sanctœ memoria Urbano factum est scitnt nn„? ? P ? decessore pa^tur. 

retmsstone «dem eccleshe impendatis. Datum Laterani, vu? idus apX - 



EPISTOLARUM URBANI II APFENDIX ALTERA. 

DE CONTROVERSIA PRO ^ORUCENSI PAGO,-, INTER VIENNENSEM 
ET G RATIANOPOLITANAM ECCLES IAS. 

ApudRuinartium in appendice ad vitam Uriani II Papœ , t. III Operum posta 
V-3S#> "post Theodori Pcenitentiale , t. II,p.j 2 / 

Ego Hugo Gratianopolitanus episcopus posterorum notiti* trado, quaJiter Vien-" 
nensis arch,e P iscopus Guido calumniatn movit de Salmoriacensi * pago adverlùs 
ecciesiam, pr^fatum pagum injustè possidere, quoniam juris 
erat Viennensis ecclesia:. Ad quam querimoniam definiendam Viennam conveni- 
mus ; 5ed, causa tune mdiscussâ, diem aliam piacito constituas , in qua dié 
apud Kotmanos* nerum convenerunt cum eo Gontardus Valentinensis et Guido 
Oenevensis, nobiscum Pontius Belicensis , et Landricus Matisconensis episcopi • 
ïl tibi et scnptis et ahis testhnoniis ostendimus quôd pagum iHum ecclesia Gratianopo- 
ntana per centum annos et eo ampliùs possedisset ; ex quo verà tempore primùm 

»per communes fratres nostros et Remensis pro- 
»vincise suffraganeos conveniretis, &c.» Itaqùe, 
perlatâ ad Paschalem controversiâ, hâc illeet duabus 
sequentibus epistolis indemnitJii Atrebatensis eccle- 
sia; cavit. 

(a) In chartulario ecclesia; Gratianop. unde des- 
cripta sunt haec gesta , titulus est : Hœc scriptura 
dicit dé injuriis quas fecit Guido arch'repiscopus Vieil' 
nensis ecclesia Gratianopoïuanœ et ejusdem ecclesice 
episcopo Hugoni , de pago Salmoriacensi. 



potestate Atrebatum erat, neenem et per licentiam 
» et assensum Philippi Francorum Régis , de cujus 
» regno Atrebatum esse dignoscitur, et per concilia 
»sub Rainaldo archiepiscopo Remis habita, et per 
pauctoritatem apostolic* sedis et Urbani Romani 
"pontificis II, tota actio Atrebatensis ecclesia; de- 
»cursa, et ordinatio confirmata sit; videtur nobis 
»vos inordinatè erga nos et erga Atrebatensem 
oecclesiam fecisse, quôd primo per curias princi- 
»pum querimoniam de nobis fecistis,antequam nos 



* Salmortne. 



* Romans. 
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possederit , penitùs ignorare. È contrà Viennenses objecerunt , quôd eo tempore in A 
quo Gratianopoiitana ecciesia à paganis desolata érat , ejusdem civitatis episcopo 
ab archiepiscopo Viennensi ad tempus concessum est. A quibus cùm requisissent 
praefati episcopi si super hac responsione aliqua chartarum monimenta haberent , 
responsum est nulium exinde scriptum habere, sed solum vulgi rumorem s'ufficere. 
At Gratianopoiitani canonici postulaverunt ut praesentes episcopi super hoc judi- 
carent, utrùm nuda et sola Viennensium verba Gratianopoiitanam ecclesiam à 
possessione tam antiqua excluderent. Sed Viennensis archiepiscopus noluit audire 
judicium : quoniam eo tempore milites iltius terre ad pacem faciendam conjuratos 
in manu sua tenebat, quod judicio non potuit, opportunitate accepta, violenter 
abstulit. Pro qua invasione domino Papae Urbano II proclamationem fecimus : unde 
Lugdunensi archiepiscopo Hugoni, qui tune iegatus Romanae ecclesiae erat, literas 

Cîrc an. 1 094. 

destinavit. Lugdunensis itaque archiepiscopus , fretus apostolicâ auctoritate, utrum- B 
■M^Baonem. que nostrûm ad tantam injuriam diffiniendam apud Barnem * ante praesentiam suam 
ex praecepto domini Papae venire fecit : qui , utrimque auditâ ratione , plenam 
investituram Gratianopolitanae ecclesiae , quae , sicut diximus , violenter exspoliata 
fuerat, judicavit, et primo concilio in Galliis celebrando calumniam se determi- 
naturum promisit. Investituram autem Viennensis archiepiscopus, spreto apostolici 
iegati judicio , reddere nobis noluit , quoniam eo tempore Romam ad dominum 
Papam Urbanum iegatum cum literis suis miserat , postulans ab eo ut quae juris erant 
Viennensis -ecclesiae privilegio confirmaret : pro cujus impetratione, sicut ipse nobis 
postea confessus est, quingentos soiidos in Romana curia dispensavit. In quo inter 
alia Saimoriacensem pagum, quem noviter arripuerat, fraudulenter et per surreptio- 
nem scribi fecit , domino Papâ ipsius pagi querimoniam prorsus ignorante. Quam 
privilegii fraudem ubi persensimus , cum summa festinatione Romam misimus , C 
apud domjnum Papam conquerentes , et de contempto super investitura iegati sui 
judicio, et de fraudulenta privilegii surreptione. Unde dominus Papa Urbanus 
Lugdunensi archiepiscopo Hugoni legato suo literas mandavit, quarum exemplum 
infrà scriptum est : 

Ut m exer- « Urbanus episcopus , servus servorum Dei , dilecto fratri et episcopo Hugoni 
uïr' e *£io " Lugdunensi, et sancta Romana ecciesia legato, salutem et apostolicam benedictio- 
Remensisarchi- » nem. Sollicitudinis nostrae vices et agendorum conciliorum providentiam 
» strenuitati tuae purè simpliciterque commisimus; sed, pro conservanda pace et 
pire cur« mter » negotio faciliùs peragendo, utilius aestimavimus confiratris nostri Remensis archie- 
Onû^Sau " pk co PW consilium consciscere, quia in ejus manu familiaris causa Régis versatur. 
episcopo». » Tua verô intererit , sive cum ejus , sive sine ejus consiiio , prout tibi à Domino 

» copiam ministrari conspexeris, injunctae legationis officium exercere, et pullulan- D 
» tes vitiorum palmites divini verbi falce recidere. Inter Viennensem archiepisco- 
»pum Guidonem et Gratianopolitanum (b) episcopum Hugonem quid rerum sit, 
» sagacitas tua longé meliùs intra provinciam investigare praevalet , quàm nos qui 
» tam longis terrarum spatiis absumus. Quod igitur de eodem negotio tua frater- 
»> nitas statuit, nos de tuae justitiae integritate securi nostrâ assensione firmamus. Si 
» quas verô nostrae auctoritatis literas Viennensis objecerit, nosse vos volumus quia 
» nos nihii ipsi aut ecclesiae Viennensi concessimus , nisi quod justè hactenus posse- 
» disse cognoscitur, etiamsi per subreptionem fortè (quod absh!) aliquid videatur 
»extortum : sua enim cuique volumus jura servari. Tu hanc eorum dissensionem , 
» quantô citiùs poteris , adjuvante Domino sopire procuva. In his et in aliis quae Dei 
»sunt, in promptu habeas te Dei ministrum spiritu ferventissimo exhfbere. Oran- 
» tem pro nobis sanctitatem tuam gratia divina custodiat. Data Romae, xvn kal. E 
» junii. » 

Nobis verô per eumdem Iegatum literas in hune modum misit : 
Nihiieioffi- " Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto fratri Hugoni Gratianopoll- 
^iepbro^ " tano e P tsco P° Ml"*** 1 *t apostolicam benedictionem. Pro negotio tuo confratri 
Vienn. impe- » nostro Lugdunensi Hugoni archiepiscopo rescripsimus ; quod enim ipse nostrâ 
tratai. „ v j ce statu j t f nos nostr â assertione corroboramus. Si quas verô nostrae auctoritatis 

(a) Raynoldi, qui, pro su* sedis dignitate et (b) In edit. Jacobi Petit, Grannopolitanum , et 

fropriis mentis , muhâ poilebat auctoritate apud sic deinceps quoties occurrit haec vox , negiecto 

hilippum Reçem, in quem eodem anno senten- quod erat in mas. abbreviationis signo. 
tiam propter divonium daturus erat Hugo Iegatus. 
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A » literas Viennensis archiepiscopus opposuerit , nihil causae tuae officere arbitreris. 
-Nos enim nihii ipsî aut ecclesiae Viennensi concessimus, nisi quod justè hactenus 
» possedisse cognoscitur : sua enim cuique volumus jura servari. Oramem pro nobis 
« fraternitatem tuam miseratio divina custodiat. Data Romae, xvn kai. junii. » 

Interea Lugdunensis archiepiscopus Hugo apud Eduensem (a) civitaiem çonci- An. 1094. 
iiùm disposuit celebrare, ubi nos interesse praecepit, paratos ad dirimendam totius 
concilii judicio querimoniam. Tandem in conciiio ad causam nostram ventum est. 
Ubi post muita verba, ut causam nostram injustam esse Viennensis archiepiscopus 
comprobaret, cum insultatione scripturam quasi multâ vetustate contritam protulit, 
quae continebat quôd Barnuinus Viennensis archiepiscopus Isarno Gratianopolitano 
episcopo ecclesiam S. Donati et Salmoriacensém pagum concessisset , donec Gra- 
tianopolitanae ecclesiae pax à persecutione paganorum , quâ tune vastabatur , red- 
B deretur. Quâ perlectâ, à timoré quem nobis incusserant, respiravimus , rogantes 
apostoiieum legatum ut chartam illam ipse servaret , quae sine dubio falsum testi- 
monium dabat : quoniam Barnuinus Viennensis archiepiscopus et Isarnus Gratia- 
nopolitanus pontirex non contemporanei fuerunt, sicut ex catalogo Lugdunensi et 
ex aliis muitis scriptis coitegimus. Piaeterea chartam illam inhrmavimus et cassa- 
vimus , ex eo quôd Alcherius Gratianopoiitanus episcopus , antecessor Isarni epis- 
copi , piaedictum pagum Salmoriacensém possedisse muitis chartarum testimoniis 
cognoscitur , et ecclesiam S. Donati Gratianopolitana ecclesia non per Barnuinum 
obtinuisset, sed iargitione Regum, scilicet Bosonis et Ludovici filii sui : quod prae- 
ceptis eorum regalibus declaratum est. Cognitâ autem à nobis ipsius scripturae 
falsitate , et ejus * taliter infirmât o , Viennensis archiepiscopus judicium , quod pri- */ wore. 
mùm quâdam importunitate requirebat , refugere cœpit , et chartâ illâ è conspectu 
G concilii et ipsius legati repentè sublatâ, ad praefati priviiegii auctoritatem , spreto 
judicio, recurrit : quod nihil ei sufFragari potuit, quoniam dominus Papa illud pri- 
vilegium per subreptionem sibi extortum Iiteris suis intimaverat, et causam nostram 
canonico judicio diffiniendam legato suo commiserat. Etita hoc refugio, qui injusti- 
tiam suam defendere moiiebatur, Viennensis destitutus est. Tentaverunt autem 
archiepiscopi présentes et episcopi, rogatu apostolici legati, qui concilii turbatio- 
nem formidabat, pacem inter nos et concordiam reformare; sed quoniam nostra, 
quae invaserat, ex intégra nobis restituere noluit , satius intellexi synodale judicium 
quàm inutilem concordiam recipere. Quod ille plurimùm formidans , et quasi 
imminentem judicii sententiam evadere cupièns , jus ecclesiae nobis commisse, sicut 
cum antecessoribus nostris meliùs possederat, Viennae consilio canonicorum suo- 
rum nobis restituere promisit. Igitur die constitutâ Viennam veni; sed quod ipse 
D promiserat , minimè implevit. 

Interea domnus Papa Urbarius Piacentiae (b) disposuit celebrare concilium , ubi 
Gatlicanos episcopos praecepit interesse : qui super lanta injuria querimoniam fac- 
turus cùm pergerem, Viennensem archiepiscopum in Italiam apud S. Ambrosium 
reperi , quô * ut me ab incepto itinére revocaret, hebdomadâ quâ concilium Pla- *£</.quoJ. 
centinum Papa celebrare disposuerat , conciiio Lugdunensis archiepiscopi se obe- 
diturum de causa nostra spopondit» Hâc intentione ab itinere domum regressus , 
cùm Lugdunum venire determinatâ die properarem, Viennensis placitu m renun- 
ciavit. Et sic ab illo turpiter illusus , dolos ipsius cognoscens , iter quod intermisç- 
ram statim arripui , et ultimâ die concilii summa cum festinatione Placentiam veni : 
ubi coram Papa et universo conciiio violentiam quam nobis Viennensis intulerat, 
et dolos ejus, et apostolicae sedis contemptum exposui, et qualiter apostolici legati 
E judicio de investhura nostra obedire noluerat. Quo audito, totius concilii judicio 
plenam investituram Salmoriacensis pagi Papa nobis reddidit; privilegium quod, 
sicut suprà positum est, per subreptionem Viennensis extorserat, cassavit; et super 
hoc ei literas destinavit, quarum exemplum infrà scriptum est : 

«UrbaNVS episcopus , servus S-ervorum Dei , Guidoni Viennensium archiepiscopo 
vsàlutem et aposlolicam bcnedkttonem. N E c E s s 1 tat r et utilitati ecclesiae provi 



Salmoria- 
censém pagum 
episcopo " 



Gra- 



» dentés, in prômotione tua quod açtati deerat, tolerayimus; contra ecclesiae nostrae t.anopoU ag- 



< (a) Anno 1094 celebratùm est Augustodunensé 
concilium, XV 1 1 kal, novembris , ex Bertoldo 
Constantiensi, suprà , p. 680. 



(b) Placentinum concilium anno 1095 celebra- 
tùm est circa mediam Quadragesimain , eodem 
Bertoldo teste. 



ficat. 
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«morem absenti tibi pallium contribuimus ; privilegium quoque concessimus, in A 
»quo tamen legatus tuus id per subreptionem fecit ascribi quod usque ad tua 
» tempora Gratianopoiitanus episcopus possederat, quem in Romana ecciesia plu- 

rimùm carum habemus. Quâ de re cùm saepè apud nos et apud legatum nostrum 
» venerabilis confrater noster supradictus episcopus conquestus fuerit; tu, tantorum 
» beneficiorum immemor , neque nostris neque legati nostri literis vel praecepto 
» obedisti. Nuper autem ad concilium quod, annuente Domino, Piacentiae celebra- 
•> viraus , idem episcopus veniens deeadem re, de Saimoriacensi pago videlicet, in 
» communi audientia conquestus est; piurimorum etiam assertionibus patuit pagum 
» illum sub nonnuilis episcopis Gratianopolitanam ecciesiam possedisse. Iilam igitur 
» subreptionem , per quam res sub querimonia positas quasi per priviiegium vïndi- 
»> cas , nos irritam esse et vires nullas obtinere decernimus. Unde synodali judicio 
» eum de pago illo , saivâ tuas ecclesiae justitiâ , reinvestivimus ; et tibi praesentium B 
» literarum auctoritate praecipimus ut eamdem investituram adimpleas , et cum 
» quiete possidere permittas, donec aut ante nos , aut ante legatum nostrum, cano- 
•> nico judicio decidatur : quod si contempseris, profectà noveris B. Pétri ac nos- 
» tram te gratiam amissurum. Data Piacentiae , iv idus martii. » 

Quibus literis Viennensis noluit obedire, immo literarum portitorem minis atque 

* An. 1095. conviciis dehonestavit. Unde ad Papam sub brevi tempore * Mediolanum (a) ac- 

cedens , praesumptionem et contumaciam archiepiscopi Viennensis contra sedem 
apostoiicam ostendi. Apostolicus itaque me ab ipsius subjectione subtraxit , et 
cîericis ac laïcis in pago Saimoriacensi commorantibus , ne Viennensi archiepis- 
copo obedirent , interdixit literis quas hîc subjungere curavimus : 
Ut Gratia- « Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilectis filiis tam cîericis quant laïcis 
pareant P donec " m P a 8° Saimoriacensi commorantibus salut em et apostoiicam benedictionem. Quo- C 
rescanonicoju- » ni am frater Viennensis archiepiscopus nostro, et concilii quod largiente Domino 
dicio definia- m y[ acem \ x celebratum est, judicio obedire contempsit, ut videlicet Gratianopoli- 
» tano episcopo Salmoriacensem archidiaconiam restitueret , sicut de ea fuerat 
» investitus ; nos vobis praesentium literarum auctoritate praecipimus, ut ejusdem 
» Viennensis archiepiscopi subjectione posthabitâ, quam à vobis violenter videtur 
>» exigere , Gratianopolitano deinceps tamquam proprio episcopo obediatis , donec 
» utrisque prxsentibus idem negotium in nostra vel legati nostri audientia canonico 

* Ed. nunc » judicio definiatur. Si verô etiam hune * Viennensis archiepiscopus usque ad cano- 

» nicum judicium super investitione hac inquietare praesumpserit, nos ipsum intérim 
» ab illius obedientia subtrahimus. Data Mediolani , vu kal. junii. » 
» An. .o 9 j. Contigit interea * domnum Apostolicum Gallicanam ecciesiam visitare : qui 

Valentiam (b) ad dedicandam majorem ecciesiam veniens , ibique Viennensem D 
archiepiscopum allocutus, ad dirimendam litem quae inter nos erat, apud Rot- 
manos utrumque ante praesentiam suam die constitutâ adesse praecepii. Cùmque 
juxta praeceptum ipsius, antiquis chartarum testimoniis onustus , episcoporum et cle- 
ricorum, laïcorum quoque consilio sufficienter munitus, illuc adventassem, archi- 
episcopus Viennensis , spiritu superbiae afïïatus , arcem loci et munitionem cum 
armatis occupavit militibus , ut si quid contra voluntatem suam Papa loqueretur, 
ipse apud se in sua potestate permaneret. Et ideo Papa suo etiam jure, abbatiâ 
videlicet Romanensi, taliter exspoliatus , causam nostram diffinire (c) non potuit. 
Ego autem, injurias propriae non immemor, in Arvernensi concilio (d) quod Papa 
eodem anno celebravit, querimoniam nostram adversùs archiepiscopum jamdiu 
agitatam Papae et universo conventui reprassentare curavi. Apostolicus verô, juslitiae 
nostrae et labori compatiens, Salmoriacensem pagum Gratianopolitanae ecclesiae ex E 
integro restituit, et me ac Gratianopolitanam ecciesiam ab ipsius obedientia sub- 
traxit , quamdiu super hac restitutione apostolico praecepto obedire contemneret ; 
et exinde Comiti et parochianis nostris literas hujusmodi delegavit : 

(a) Urbanus Mediolani versabatnr mense maio sisset. Legitur enim Datum Romte , fer manum 
anni 1095 , ut in ejus gestis suprà demonstravimus. Joannis S. R. E. diac. card. X kal. septembris , 

(b) Urbanus anno 1095 Vatentinam ecciesiam indict. III , anno Dom. incarnat. MXCVi (more 
dedicavit nonis augusti. Vide gesta ejus suprà. Pisano, à die 25 martii 109J inchoato), Urbani II 

(c) Urbanum Romanense monasterium adiisse Papœ VIII. Certè Romae non aderat mense augusto 
demonstraret privilegium pro canonicis Caturcen- Urbanus. Unde pro Romat , Romanis iegehdum 
sibus apud Cruceum, p. oj, et inter instr. novis. putat Ruinartius in Urbani vita , p. 194. 
Galliae Christ. 1. 1, p. 31, nisi mendura in eo irrep- (d) XIV kal. decembris anni 109 J celebrato, 

» Urbanus 




DE CONTROVERSIA PRO SALMORIACENSI PAGO. : 7 6t 

A •-. * Urranus ephcopus , servus servorum Dei , dilectis filiis Guigoni Conttti, clero Litem in 
^etpopuh Gratianopolitano , salut em et apostolkam benedictionem.. Querelam ^^'"^ffi^ 
».venerabilis côrifratris nostri Hugonîs, vestri episcopi, de Salmoriaicensi pago jam tam significat, 
» diù> agitatam , concilii quod apud Clarum-montem çivitatem Acvernise célébra- ^JJ^l^vîav- 
» viihus, àuctoritate noveritis diffinitam. Quia enim confrater rioster Viénnensis nensis «omit. 
» archiepiscopus Guido , saepè iet nostris iiteris etvivâ nostri orisjvope commont* ?"red«rectave- 
» tus , de eadem causa obedire. contempsit , et investituram quam eidem vestro "t. 
•> episcopo Piacenîiae fecimus , exsequi noluit , nos possessionetn illam , quam e{ 
i » idem frater Hugo et nonnulli suorum antecessorum possedisse noscuntur , supra-» 
» dkto fratri riostro et Gratianopolitanae ecclesiae restituimus ; et quamdiu Vien- , 
» nensis archiepiscopus huic diffinitbni obedire contempsèrit., tam ipsum quàm, 
» Gratiahopolitanam ecciesiam ab «jus obedientia subtraximus. Omnibus etiam in 
B y eodem pago corriinorantibus , tam clericis quàm laïcis , ne Viennensi archiepis- 
» copa obediant interdicimus , donec aut judicium quod factum est exsequatur , 
» aut querela hase, ante nos canonico judicio inter utrumque comprobata, certio- 
» rem finem accipiat. Data m kal. decembris * apud Clarum-montem Arverniae. » * An. 109$. 

Guigo quidem apostoiieis iiteris excitatus archiepiscopum adliti et apud eum 
minis ac.precibus effècit quatinus Salmoriacensem pagum, secundùm praeceptum 
Apostolici , nobis et Gratianopolitanae ecclesiae restitueret. Cui restitutioni apud 
Capeliam-arearum interfuerunt Gualterius Albanensis et Leodegarius Vivariensis 
episcopi , Viénnensis ecclesiae et Gratianopolitanae canonici , , Guigo praedictus 
Cornes , neenon et principes ipsius terra: : quam investituram , quoniam corporis 
in.firmiias ferè per biennium (a) in Apulia me detinuit, archiepiscopus herutri 
praesumpsit invadere. Quod postquam per iegatum nostrum Papae nunciatum est, 
C Iiteris suis iegatum !suum Lugdunensem archiepiscopum commonuit, utab injuria 
Gratianopolitanae ecclesiae et nostrâ archiepiscopum Viennensem àuctoritate apos- 
tolicâ omnino coerceret: quarum literârum exemplum infrà supposui: 

« Urbanus episcopus, servus servorum Dei, reverentissimo fratri et coepiscopo Ut Viennetms 
» Hugo ni , apostolica sedis vicario , salutem et apostolkam benedictionem. QuÀM^£Pj ££i 
» arroganter , quàm indigné adversùs nos et sanctam Romanam ecciesiam frater ceat. 
» noster Viénnensis archiepiscopus Gnido se habuerit , scientiam vestram nequa- 
» quam latet : praeter caetera verô cervicem suam adversùs humilitatem nostram 
» adeo sustuiit , ut et Romanensem abbatiam à nobis interdictàm reinvaderet , et 
» fratri nostro Gratianopolitano episcopo ecclesias quas nobiscum ipse restituerat, 
» sine judicio reauferret. Tuam ergo fraternitatem pro nobis omnino ad justitiam 
» excitari praecipimus , sentiat ut adamantem et silicem faciem tuam ; remotâque 
D » praeteritae lenitatis reverentiâ, omnino secundùm justitiam Gratianopolitanae eccle- 
» siae sua jura restituas, et apostoiicae sedis injurias ulciscaris. In episcoporum muta- 
» tionibus hactenus nimis lenis pro apostoiicae mansuetudinis gratia Gallicanorum 
» petitionibus condescendimus : deinceps autem id penitùs praecaveri praecipimus ; 
■» neque enim Nicaénae synodi , quam aequè ut sanctum Evangelium veneramur , 
» auctoritatem hujusmodi occasionibus evacuari ulteriùs patiemur. Data Lateranis , 
» 11 nonas junii. » 

Innotuit eodem tempore, divinâ nobis favente clementiâ, chartam illam quam m 
Augustodunensî concilio archiepiscopus Viennensium adversùm nos de Salmorià- 
censi pago protulerat, certioribus indiciis falsam esse. Ille enim cui scriptor ejus- 
dem chartae infirmitate detentus confessus fuerat, nobis patefecit : quem scriptorem, 
nomine Sigibodum, S. Ragnaberti (b) monachum , per amicos nostros ejusdem 
E cœnobii monachos evocatum , apud monasterium quod Granarium à\c\Wxr(c), 
ante altare B. Mariae sub invocatione divinae praesentiae excommunicationem inter- 
minando adjuravi. 

Decretum PASCHALIS Il Papœ , de eadem controversia. P J^:^[ 
PASCHALlsepiscoptts,servusservornmDei,&c. Inter venerabiies fratres Guidonem *^ x [^ 
Viennensem et Hugonem Gratianopolitanum episcopos de pago Salmoriàcensi per a augusti. 

(a) Hinc colligt potest sequentem epistolam ad Bebronnense monasterium , apud Sebusianos [U 

annum joqo peninere, uti existimat Ruinartius. Bugei J 'diœcesis Lugdunens.s. 

}bj Saint - ? fia,nbert de Joux , dictum etiam (c) Grane, d.ceceas Valentmens.s. 
Totu. XIV. Ddddd 
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muitos annos et multis iri conciliis quaestio ventilata est. Novissirnè ante praesen- A 
tiam nostram Lugduni in hanc concordiam ex nostri provisione judicii convene- 
runt , ut ejusdem pagi aequam divisionem facerent , et tam Viennensi. .quàm 
Gratianopolitanae ecciesise pars ejusdem divisionis vicinior redderetur : quidquid 
autem in territorio infra Bornam et Isaram versus Gratianopoiim consthuto Vien- 
nensis archiepiscopus calumniahatur , ab omni deinceps infestatione Jiberum Gra- 
tianopolitanae ecciesiae cederet; porro ecclesiam B. Donati , quae infra Viennçnsem 
parochiam coniinetur, eu m omnibus mobiiibus sive immobiiibus adeam pertinen- 
tibus, Gratianopoiitanus episcopus jure praprietario possideret, et tam canonicas . 
ipsius ecciesise quàm universa ad eam pertinentiaipse disponeret : Viennensis autem 
parochiali tantùm jure in clericorum et aharium consecrationibus uteretur. Pari 
ergo communique consensu Saimoriacensis pagi taiis est facta divisîo, ut undecim 
casteiia cum ecclesiis et parochiis, et totis mandamentis suis , Viennensi ecciesiae, B 
çt undecim castella cum ecclesiis et parochiis , et totis mandamentis suis , Gratia- 
nopolitanae ecciesiae dederentur. Haec autem sunt castella. quae in portionem Vien- 
nensis ecciesiae segregata sunt, castrum S. Georgii , Brissiacum \ castrum Veteris- 
viilae , castrum Orniciacum *, castrum Bonocellum castrum Lumps , castrum 
Planilla, castrum Clari-montis, castrum Sancti-Lorii, castrum Peladrudi 4 , castrum 
Vireu *. Item haec sunt quae in portionem Gratianopolitanae ecciesiae obvenerunt, 
castrum Vinniacum é , castrum Nerpolcum 7 , castrum Novum, castrum Tullinum 8 , 
castrum de Ruus', castrum Moirencum *°, castrum Vorione", castrum Tuiuonis'*, 
castrum Miribellum, castrum Minuetum l) deScalis, castrum Vorapium et, super 
haec, ecclesia de Canceliaïco 1 * cum tota parochia sua. Sic, iargiente Domino , supra- 
dictae quaesiionis diuturnitas terminata est, et pacis atque concordiae inter Viennensem 
et Gratianopolitanam ecclesiam, earumque praesules, utroque in idipsum consen- C 
tiente, stabiiitas instituta est. Quam stabilitatem nos in perpetuum permansuram, 
Iargiente Domino, confirmamus, praecipientes et omnimodis sancientes ut pars quae 
Viennensis seu Gratianopolitanae , quemadmodum suprà scriptum est, cessit eccie- 
siae, semper ejus parochia sit, nec ulii omnino personae liceat aut Viennensi suam, 
aut Gratianopolitanae suam quae superiùs distincta est, ulio unquam tempore sub- 
trahere portionem. Si vero aiter adversùs alterum, in deliberata parte, quaestionem 
aut violentiam fecerit , juxta conditionem quâ se in judicio uterque constrinxit , 
accepta portionis possessione careat , et omne deinceps agendi jus in eodem negotio 
prorsus amittat. Ad haec praeceptum est , et repetitâ praeceptione firmamus , ne Vien- 
nensis episcopus uiteriùs in iila parte Gratianopolitanae ecciesiae , aut pacem , aut 
communiam, autaiiquam exactionem requirat, aliter quàm in Diensi* seu Viva- 
riensi parochia ad Viennensem metropolim pertinente. Affuerunt huic judicio sive D 
concordiae quae apud Lugdunum iv kai. februarii fàcta est, venerabiles eprscopi 
Ricardus Albanensis, Aldo Placentinus, Pontius Aniciensis, Leodegarius Viva- 
riensis, Guido Gebennensis, Eustachius Valentinus, Cono Maurianensis , et Guigo 
Cornes Albianensis. Datum per manum Johannis S. R. E. diaconi cardinalis ac 
bibliothecarii , apud ecclesiam S. Pétri de Alaverdo, iv nonas augusti, indicé xv, 
incarn. Dominicae anno mcvii , pontificatûs autem domni Paschalis II Papae vin. 



• voum. EPISTOLyE AMATI ELLORENSIS* EPISCOPI* 

DEIN ARCHIEPISCOPI BURDEG ALENSIS , A. S. LEGATI. 

MONITUM. 

AmàTI , qui cum Hugone Diensi episcopo , postmodum archiepiscopo Lug- 
dunensi, Romance ecclesiœ vices egit in Francia sué Gregorio Papa VII et 
Urbano II,paucas habemus epistolas, sed synodales diffinitiones mu/tas. Itaque 
ab eo gesta variis in conciliis colligere necessarium duximus , ut intelligatur 
quœ esset tune legatorum A. S. auctoritas, quœ judiciorum ecclesiasticorum 
forma. Amati igitur primùm, deinde Hugonis epistolas, seu décréta, quœ reçu- 
per are potuimus, reprœsentabimus. 




EPÎSTOLiE AMATI ELLORENSIS EPISCOPI, &c. 76*3 

A Amatus anno 1074 î am erat ^' ^' ^ e ë atus ln Aquitania, ex episi. Gregorii 
Papœ ad Isembertum Pictavensem episcopum, data Tiburi , iv idus septembris, Su P rà, P . 5 8o. 
indictione incipiente xm , lib. II, epist. 2. Confiât vir doctissimus Stephanus 
Ba/uiius , prœfatione ad tomum II Miscellaneorum , ipsum esse Amatum illum 
monachum Casinensem cujus meminit Petrus diaconus cap. XX de viris illus- 
tribus Casinensis monasterii : quod mu/ris etiam adstruh argument is Rivetus 
noster tomo IXHist. liter. Francicw,p. 226". Amatus autem Oleronensis episcopus, 
prœter Aquitanicam legationem , anno 1077 institut us fuit A. S. legatus in Snpr»,p.tfo«. 
Narbonensi Gallia, Guasconia et Hispania, quo nomine, eo et sequenti anno, con- 
cilia celebravit Girundœ et Bisuldini in Hispanica marca. Anno quoque 10/jf , 
K demandata et fuit legatio in Turonensetn et Ârmoricam provincias literis Gregorii 

B datis Romae, vin kal. decembris, indict. ni, lib. VIII, epist. 10: quo ex tem- Suprà.p.^o. 
pore Aquitanica legatio extendi cœpit in Bituricensem , Burdegalensem , Auxi- 
tanam, Turonensem et Britannicam provincias, prout multiplicibus argument is 
probat Baluiius, de Concordia sacerdotii et imperii , lib. V, cap. 46*, col. 744. 
Tandem , anno ioSjf , Amatus factus est Burdegalensium archiepiscopus. 

Tantâ auctus auctoritate Amatus ardua queeque moliri cœpit. Anno 10 Si , , 
querebatur Philippus Rex Francorum quod Amatus et Hugo Diensis episcopus 
regionis suae episcopatus auferre sibi subdolè moliebantur. Et quia Radul-T.YSL,?.\i9> 
fus Turonensis archiepiscopus eis faveret, Rex, contra eum ira commotus, 
Fulconem Andegavensium et Turonensium Comitem fide et juramento 
monuit , ut omnia ad Turonensem episcopatum pertinentia invaderet , 

q propter injurias quas Régi , maximè autem ecclesiae canonicisque S. Martini , 
Radulfus Dei ihimicus intulerat. Hœc Anonymus S. Martini canonicus, à 
nobis editus *. Radulfus autem, à sede episcopatus sui deturbatus, Amatum 
ecclesiae nostrae adversarium, pergit idem Anonymus, veritatis inimicum, 
pecunise servum , arrogantiae filium , Turonum conduxit , &c. Amatus non 
minus infensus Régi Philippo fuit, quo tempor'e ille propter nuptias Bertradœ 
sub interdicto manebat. Nam anno io^y fuit ipse captus à Comité Pictavensi , 
inquit chronographus Malleacensis *, qui cladis Au/us causam reticuit. Eam M* ?• 4«j- 
verd non aliam assignare possumus quhm interdictum Radulfo II Turonensi 
archiepiscopo , qui legationi Amati obnoxius erat , pontificale ministerium , eo 
quod ille Philippo Francorum Regicoronam, in Natali Do mini anni io<f? , 

jy contra interdictum Hugonis Lugdunensis archiepiscopi , A. S. legati, im- 
posuisset, ut habet epist. 67 Ivo Carnotensis. Hœc nos ex conjecturis , ùtpotc 
à nemine adhuc, quem sciamus, annotata. At certè sunt convenientia tempora, si 
annus 10 97 usque ad sequens Pascha anni jojfS more Gallico protrahatur : quent 
morem secutum fuisse chronographum Malleacensem multis aliis claret indiciis. 

Amati autem, cujus très epistolas , de legatione suscepta in provinciam Turo- 
nensem , jam edidimus supra ,p. dfy et 670 , cetera gesta ex parte reprœsentabunt 
sequentia instrumenta. 



I. Literœ A M ATI Ellorensis episcopi, A. Si legati. MnaiBau*. 

* * 0 t.V,p.6j),tn 

Lis de ecclesia S. Mariae de Solaco , inter abbates Sanctse-Crucis Burdegalensis et S. Severi in capite C ^™^£'£ T *' 
Vasconiae diù agitata, definitur in concilio Burdegalensi anni 1079 veï 1080. " * r s 

In nomine sancta et individua Trinitatis &c. Ego Amatus, S. R. E. legatus, ^-^79 
Ellorensiumque humilis episcopus, jussu et vice domini Papas Gregorii VU (a), tl o^brû. 
ob ecclesiarum Dei correctionem in Aquilaniae partes directus, omnibus fidelibus 
praesentibus et futuris. Per hoc privilegium nostrae auctoritatis notum fieri volo , 
quôd controversias illi et aitercationi quae inter Arnaldum-Trencardi , abbatem 
Sanctas-Crucis, et Arnaudum [ Destios ] abbatem S. Severi, et monachos utrius- 
que congregationis , super ecclesia S. Mariae de Solaco (b) diutiùs agitata, et usqué 



(a) Gregorii ea de re iiteras vide suprà, p. 630. 

(b) Solfie, in finibus terra ad Iittus Oceani, vulgo le Médoc. 
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ad prxdictam sedem apostolicam fuerat periata , in synodo quam cum contraire A 
nostro Hugone S. R. E. legato* Diensiumque venerabili episcopo, apud Burdega- 
lensem ceiebravimus urbem, quantum in nobis, vei potiùs quantum in ipsa fuit 
justitia, certum tandem et canonicum imposuimus fînem. Cùm enim in pnedicta 
synodo, convocatis archiepiscopis, Gocilino sciiicet Burdegaiensi, et Willeimo 
Ausciensi , Radulfo quoque Turonensi , necnon et Dolensi *, cum eorum sutfra- 
ganeis episcopis et abbatibus, simuique aiiis religiosis personis tam ciericorum quàm 
iaïcorum , resideremus , atque, Domino nostro Jesu-Christo coopérante et sermones 
concilii confirmante, de multis (a) utilitatibus sanctae Dei ecclesiae profuturis per- 
tractando Jecérneremus , ad dandam definilionem cartonicam super controversia 
quae erat inter suprà memoratos abbates de praedicta ecclesia S. Mariae , penultimum 
concilii indiximus diem. 

Die igitur determinatâ instante -, utrique suprà memorati abbates cum advocatis B 
et ratiocinationibus suis in conciiio adstiterunt, et, prout quisque meiiùs potuit, eau- 
sam suam licenter enarraverunt , et enarrando peroraverunt. Ciamoribus itaquè et 
tenoribus utriusque partis, omnibusque eorUm rationibus à conciiio diiigenter auditis 
ac subtiliter pertractatis , ad ultimum, ut per omnem modum satisfieret importuns 
invasioni Arnaldi abbatis S. Severi , et ut perpetuum siientium ipsi et omnibus 
successoribus , et super ecclesia S. Mariae de Soiaco canonica censura imponeretur, 
ex decreto concilii juravit Arnaldus-Trencardi abbas Sanctae-Crucis, sextâ manu 
monachorum suorum (b), ante nos in medio et in conspectu concilii, illud idem 
sacramentum sive juramentum , de veritate sciiicet privilegii sui , quod éominus 
Papa Alexander jam diù antè decreverat Romae debere ante se jurari ab ipso Ar- 
«aido-Trencardi , tertiâ tantùm manu monachorum suorum , Gregorio abbati 
S. Severi. Omnium etenim ftdelium posteritati notîficare volumus, quôd multis C 
testificationibus canonicis in ipso conciiio Burdegaiensi coram nobis approbatum 
fuit Grégorium abbatem, ftntecessorem Arnaldi abbatis S. Severi, usque adeo legi- 
bus canonicis jam antè cônvictum fuisse Romae ante dominum Papam Aiexandrum, 
pro injuria quam faciebat Arnaido abbati Sanctae-Crucis de ecclesia S. Mariae de 
Soiaco , quod ipse abbas Gregorius ipsam ecclesiam S. Mariae de Soiaco in manu 
ipsius domni Papae Alexandri dimisit, et in manu ejusdem in ipsam ecclesiam se 
, ulteriùs non invasurum promisit. Subinde ipse domnus Papa Alexander ipsum Arnal- 
dum-Trencardi abbatem S. Crucis de ipsa ecclesia S. Mariae de Soiaco fevestivit , et 
nos in ipso conciiio revestivimus, et ab omnibus successoribus suis jure perpetuo 
cum omnibus ad se pertinentibus possidendam canonum censura decrëvimus. Ut 
autem haec concilii defmitio firma semper et illibata per succedentia maneat tem- 
pora, hoc privilegium nostrae auctoritatis scribi praecepimus , et sigilii nostri impres- D 
sione signari jussimus. Actum et definitum in conciiio Burdegaiensi , in ipsa 
matre ecclesia in honore beatorum apostolorum Andréas et Jacobi constructa, 
anno mlxxviiii (c) ab incarnatione Domini, indictione n, concurrente 1, 

(a) Inter alia decisa ibi fuit controversia quae » prior, Andréas monachus, Aimericus,Raimundus, 

circà ecclesiam de Vareziâ vettebatuf inter abbates *> Ostendus , Cdnstantinus. Carrorensis verô abbas 

Angeriacensem et Carrofensem., cujus rei brevem uhabebat secum fratrem suum Turonorunt archi- 

hanc edidit notitiam Baluzius, t. VI Miscellan. »episcopum, Odonem fratrem Aldeberti Comitis 

p. 4>3 : « Notum sit tam prsseptibus quàm futuris »de Marchia, Petrum FerrîcârdUrti. » 

» fuisse contentionem diutinam inter abbatiam (b) Haec erat dubiis in rébus purgatio canonica , 

» S. Johannis et abbatem Carrofensem de ecclesia quae ez antiquis legibùs Francorum , Afemannorum, 

»de Varezia, cohstltutumqùe est ab eis ûtde hâc -et àliarum gëntium, èmaharàt. 

» causa judicaretur in conciiio Burdegaiensi : quod (c) Anno 1080 celebratum fuisse Burdegalae 

«et factum est. Duo enim legati S. R. È. sciiicet concilîum ab A. S. legatis Amato et Hugone Diensi, 

«episcopus Amatus et Hugo episcopus Diéhsis , cértum est, tum ex chronographo Malleacensi, qui 

» necnon Joscelinus Burdegalensis archiepiscopus , ad an. 1080 habet , Fuit concilium Burdegalœ, in 

» atque Guillelmus de Auscis archiepiscopus , Cornes que BtreUgarias rtiiiiit fiêei suœ rqfionem , et Hugo 

» quoque Pictavensis Guido, deinde Raynaldus abbas S. Leodegarii [propeNiortium]/u/7 depositus ; 

» è. Cypriani abbas , archidiaconusque Burdega- tum ex notitia fundationis monasterii Silvae-majo- 

» lensis Joscelinus- Animelinus , hi dmnes hujus rei ris , à nobis édita siiperiùs , p. 4j > cujus haec est 

» fecèrunt judicium 5 eoque facto , juxta consuetu- clausuia : Acta est supradicta confirmât™ Burdegal. 

» dinem concilii , protinus domnunl Odonem abba- civitate, in conciiio, an. àb incârn. Domini MLXXX, 

»tem S. johannis pariter cum suis vocaverunt , indict. m , epactâ XX VI ,11 nonas octobris , octav» 

>> ac postéa domnum Fulcradum Carrofensem abba- anno Gregoril Papa VII , Philippo in Frauda 

i> tem et suos : sub quorum praesentia praejudicatam régnante. Àt celebratum ibidem fuisse anno 1079 ab 

«confirmantes sententiam , jamdictam ecclesiam eisdem personis, eodetn mense, eisdem diebus men- 

»beato Johanni vindicaverunt. Erant autem cum sis, concilium, non ita certum est. Ex hoc Amati, 

» domno Odone S. Johannis abbate , Ausculfus et alio pro inonasterio S. Eutropii Santonensie 



/ 
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A epactâ xv , quarto idus octobris, anno verô pontificatûs domni Papae Gregorii VII 
sexto , adstante et confirmante Guiiielmo nobiiissimo Aquitanorum Duce et Comité 
Vasconiae (a) cum suis principibus. 

IL Notitia decreti , editi in concilio Santonensi , quo monastèrium S. Pétri Gaiiu chria, 
de Régula monasterio Floriacensi confirmatur. pr. ni. 

No tum fieri volumus omnibus christianis quomodo querimoriia quam nobîs A»tcd. col. us, 
Vazatensis episcopus Raimiindus fècerat, de monasterio quod dicitur Régula , t ^ ul cl "" m1, 
sopità sit atque finita. Gùm enim ecciesia S. Benedicti Floriàcènsis per spatiuni Àn. 1081 , 
sexaginta annorum prarfàtlim monàstérium sine querelà quietè tenuisset, praedictus 8 i anuar11 - 
Vazatensis episcopus ( quo animo ductus , nescimus ) querimontam contra nos de 
pradicto monasterio facere cœpit. Unde pro hac causa in concifio Santonensi coram 

B iegatis apostoiicae sedis , donino scilicet Amato qui syhodo prseerat , et domnô 
Hugone Diensi episcopo, présente Vazateiisi episcopo, nos satisfacturos eorum 
eonspectibus * prassëntavimus. Gùm verô chartam donatiOnis ostenderè juberemur, * Al. judicio. 
lecta est in conspectu omnium charta, veritate et arttiquitaté suscipienda, quae 
testabatur monastèrium Régulas, S/juirs antiquis temporibus àppeliâtum *, juris *Al.nomim- 
S. Benedicti ante illam dohationem etiam exstitisse , et ab eis persôhis à quibus illâ tum- 
traditio et transfusionis confirmatio fiebat , magis esse redditum qûàril donatum. 
Judicantibus ergo episcopis et archiepiscopis per veriorem et mehorém scripturam 
(siquidem hoc episcopus caiumniari (b) posset) chartam nostram tam veterem et 
veracem infirmari debere ; nec bonam nec maiam , nuilumque penitus testimonium 
potuit ad auxiiium suum et nostrum impedimentum inducere. Sicque veritatis ; , jus- 
titiae et testimoniorum nostrorurrt pondère superatus ; praedictis legatis justitiam 

G viriliter exsequentibus, archiepiscopis et episcopis hoc canonicè judicantibus, abbati L 
bus ët caeteris religiosis viris unanimiter judicium collaudantibus , saepedictus calun*- 
niatus * episcopus, vanitate querelae depositâ ac in sternum finitâ, nobiscum pie- * ai. colum- 
nam pacem et conco.'diam, Deomiserante,pereeit*.Etut hase charta firma et incop- "j. 1 *"- 

■ r , r • • • • 1 1 . * Al. pq"git. 

vulsa permaneat, subter hrmaverunt eam ipsi qui circumsedebant patres cum vica- 
riis. Signum Amati vicarii Romans urbis -f . S. Josselini archiepiscopi Burdegalen* 
sis -f.S. GuarmundiarchiepiscopiViennensis f .S. Ademari episcopi Engolismensis -f. 
S. Hugonis episcopi Diensis et item vicarii . S. Ricardi archiepiscopi Bituricensis -f . 
S. Rudolphi archiepiscopi Turonensis + (c). S. Hugonis episcopi Lingonensis -f. 
S. Raimundi episcopi Vazatensis f . S. Odonis abbatis Angeliacensis +. S. Drogonis 
abbatis Malliacensisf. S. Iterii abbatis S. Stephani Beaniae f . S. Ademari abbatis 
Lemovicensis ■}-. S. Ârnaidi-Trincaldi abbatis S. Crucis Burdigalensis f. Actum est 
D hoc anno Domini mlxxx (d) , régnante Phiiippo Rege xxn anno. Sig. Guiilelmi 
abbatis [Floriacensis], cujus instinctu supradicta.est sopita calumnia f (e). Datum 
per manum Lamberti cancellarii vicarii Hugonis, vi idus januarii, Santonas. 

instrumenta, mox sùbjiciendo, admittendum esset episcopo Turonensi adversùs Dolénsem episcopum, 

id concilium anni 1079; verùm sibi non cons- pro metropolitano se gerentèm. Colligitur id ex 

tant hsec instrumenta è chartulariis eruta. In altero bulla Innocentii III, apud Martenium, t. III 

tegitur, epacta XV, qu* pertinet ad annum 1079;, Anecdot col. 948, ubi recitatis quae. circa id nego- 

ln altéro , epacta xxvi , quae convehit anno 1080. tium egerat Gregorius VII , subdit : Ad quod meliùs 

Denique huic concilio anni 1079, mense octobri cognoscendum idem Gregorius legatos sedis apostolick 

celebrato , interfiiisse dicuntur episcopi Turonensis in provinciam destinavit , qui congreeato concitio 

provinciae. Porrà literas habemus Gregorii VII, Xantonis , auditis proposais , cùm Dolensis ecciesia 

datas Romce, Vlll M. decembris , indict. /// ( die nullum ad sua defensionis pràsidium apostohca sedis 

24 novembris 1079), suprà, p. 640, quibus signi- privilegium induxisset,.. . quod Gregorius sut condi- 

ficat episcopis Britanniae se commisisse legationem ïione statuerai, pure curaverunt et mnpliciter dejinire/ 

provincis Turonensis Ellortnsi episcopo. Ergo non scilicet ut tam idem Dolensis quam _ catert episcopi 

ante annum 1080 Amatus , jure Iegationis , convo- Britanniœ perpetuam deinceps subjecttonemet obedien- 

care potuit ad concilium episcopos Britanniae. Unde iiam exhibèrent archiepiscopo Turonensi. Quodpra!- 

unicum admittendum videtur Burdegatense conci- dicws Dolensis in manu dictx Gregorii Fa r a , post 

ïium ,anno iû8o celebratum. datum judicium , promiserai "fiçwrum. Vide suprà, 

Ta) Conctlii decretum subinde confirmavit Gui!- p. 644, Gregorii epist. 15 , lib. » »■ . . 
. lelmus junior , literis datis anno MXCVI incarnat. (d) Anno .081 , ex charra Guiilelmi Aquitanis 

Domin. Vlll M. aprilis, epactâ XXU1, concur- Ducis mox subjicienda, qua eecles.am S. Eutropu 

rente il, indict. IV, domino Papâ Urbano II , Cluniacensibus traditam in eo toncrl.o confirman 

D. Amato Burdegalensi archiepiscopo. Inter instrum. petiit à R. E. legatis. Verùm , stve scnbatur annus 

X. II nova, Gallhe Christiani, cSl. 3 . «. ïo8o , sive .08 . , pennde-est pro varia ratione du- 

(b) Martene , Siquidem hic episcopus caluinnia- cendi pnncipmm anm. 

tor oosset ( e ) A P ud Mabillon. t. V Annal. Bened. p. 150 

(c) In'hoc concilio lata est sententia pro archi- hic ioci additur, decimo ; et apud Beslmm de 



Gallîa Christ 
t. Il, col. tOf+i 
ex cfmrtul. Cluit. 
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IIL Decretum A M ATI Olorensis episcopi, A. S. legati. 

Confirmât, in concilio Santonensi anni 1081 , donum ecclesiae S. Eutropii factum monasterio Clunia- 
censi per Wjllelmum Comitem Pictavensem et Aquitaniae Ducem. 



Postulatio 
Comirfr. 



A«. to8i . In nomine sanctet et individus Trinitatis. Eco Willelmus Pictavensis Comes ac 
" j a,luam - totius Dux Aquitaniae, peccatorum meorum memor , ut Deus fieri dignetur imme- 
mor , consilium accipiens à legatis apostolicis, venerandae sanctitatis viris, Amato 
episcopo Olorensium, Hugone Diensium , licentiâ et auctoritate ipsorum , ecclesiam 
beati martyris Eutropii corpore insignem, postquam de manu laïcali eripui et eî 
libertatem Deo donante acquisivi, consensum etiam constituendi in ea ordinis rao- 
nastici non solùm àpraedictis vicariis, sed etiam ab episcopo Sanctonensi et canonicis 
obiinui (a), transcribo et transfundo légitimé transcriptione de manu mea in manum B 
B. Pétri Ciuniacensis monasterii , cujus abbatem domnum videlicet Hugonem 
praesentem video , ut locus iste ad servitium Dei ordinandus per eum ejusque 
.successores omnibus deinceps temporibus disponatur, et praeter censum v solidorum, 
cum reverentia matrici ecclesiae débita, nulli hominum quidquam debeat. Rogo vos, 
patres reverendi, qui vineae ecclesiasiicae cultores vice B. Pétri advenistis, ut do- 
num hoc confirmetis et corroboretis , sicut oportere scitis , sigillo vestfae, id est 
apostolicae auctoritatis , et perpetuaiiter ratum censeatis. 

Confirmo ego. A. * Olorensis episcopus, S. R. E. vicarius, et omni auctoritate 
corrobore. Ego quoque H. * Diensis praesul, ejusdem legationis socius, id collau- 
dandum censeo. Quaecumque autem persona hanc tantâ auctoritate subnixam prae- 
sumpserit quocùmque diaboiico ausu infringere , noverit anathematis se gladio 
iransfigendam. Abbas Lemoyicensis interfuit Ademarus; abbas Angeriacensis Odo C 
praesens fuit; fuerunt et praesentes abbas Casae-Dei Seguinus , abbas S. Cypriani 
Raynaldus. Personae laïcales istae sunt qui viderunt et laudaverunt , domnus Caio 

Comitibus Pictaviae, p. 384 pro 484, Utrobique » et aliis quamplurimis ejùsdem ecclesiae canonicis, 
signum f subscriptioni appositum , acceptum fuh »tam majoribus quàm minoribu». Auctoritatetn ergo 



Decretum 
legatorum. 

* Amatus. 

* Hugo. 



pro numerali nota. 

(a) Nimirum in concilio Burdegalensi anno 1080 
celebrato. Quod quomodo factum sit, docet instru- 
mentum à Beslio recitatum inter probationes Histo- 
tiae Comitum Pictavens. p. 380 pro 480, in hune 
taodum : 

rit In nomine sanctet et individus Trinitatis. Ego 
» Willelmus Pictavensium Comes ac totius Aqui- 
« taniae Dux, non meis meritis exigentibus, sed 
» soiâ Dei prsveniente gratiâ , ad memoriam redu- 
» cens cumuhim et miseriam scelerum meorum , 
v consulta intellexi ratione immanitatem delictorum 
» meorum interventu et interpellatione servorum 
» Dei ,-in monastico habitu Deo famulantium ,posse 
» emendari. In concilio Burdegali celebrato à domno 
» Amato venerando Olorensium episcopo , domini 
» Papae Gregorit VII vicario , assidente cum eo 
» collegâ suo Hugone Diensium venerabili episcopo, 
» utriusque praesentiam supplex adivi , ut periclitanti 
»animae succurrerent et succurrendo consulerent, 
» scilicet ut assensum suum prxberent mihi, et me 
»» docerent quomodo in aliquo Ioco coenobitas , ad 
» interpellandum Dominum pro meis et parentum 
» meorum delictis , disponerem. Erat olim ecclesia 
«Santonis, ubi corpus S. Eutropii requiescit, ubi 
» nullus ordo regularis tenebatur , sed per manus 
» laïcorum in abusus et in servilia opéra distractum 
» fuerat : quod antea judicio et justitiâ de manu 
» laïcali eripueram. Consilium igiturdederunt supra- 
» dicti viri religiosi, ut in praedicta ecclesia pro tanti 
» patroni veneratione et Ioci religione cœnobitarum 
» ordinem constituerem ad consilium Bosonis èpis- 
» copi Santonum, qui tune intererat concilio. Quare 
» fuftus tanti auctoritate concilii, Bosonem episcop. 
» Santonum precibus conveniens , impetravi ab eo - 
» ut supradictam ecclesiam Deo et mihi , ad prae- 
» dictum constituendum ordinem , spontaneâ volun- 
»> tnte reaedificandam concederet , adstantibus et 
» assensum praebentibus archidiaconis Santonum 
» ecclesiae Gaufrido JVebodets et Ramnulfo, neenon 



» cl assensum dantibus utrisque suprà nominatis 
« [ legatis ] ibidem assistentibus , neenon et Gosce- 
» lino ecclesiae Burdegalensis archiepiscopo , suscepi 
» concessjonem hanc liberam de manu episcopi 
» Bosonis Santonum , ita perpétué stabilitam , ut 
«nulla persona scilicet, neque ipse, neque aliquis 
»successor ejus episcopus, inquietaret habitatores 
«supradictae ecclesiae, aiiquod debitum ab eis exi- 
»gendo, salvâ tantùm subjectione et honore ma- 
» tricis ecclesiae. Praebuit assensum Kalo vicécomes, 
» de cujus jure ipsa ecclesia secundùm saecularent 
» consuetudinem fuerat. Placuit tamen , nisi ex pro- 
» pria voluntate , ipsi matrici ecclesiae per singulos 
»annos quinque solidos de eadem ecclesia censum 
» dare. Actum Burdegalae , in concilio ibidem 
» celebrato, anno mlxxix, pridie idus octobris, 
» indict. Il , concurrente I , epactâ XXVI , régnante 
»Phiiippo gloriosissimo Reee, Gregorio VII apos- 
» tolicae sedi praesidente. Anuerunt viri religiosissimi 
» tam episcopi quàm abbates , Ademarus Engolis- 
» mensis episcopus et multi clerici ejus, Karmundus 
m Vasatensis episcopus et multi clerici ejus, Petrus 
m episcopus de Area et clerici ejus, abbas S. Joannis 
»Odo, Reginaldus abbas [S. Cypriani Pictav.J. 
» Canonici S. Andreae interfuerunt, Raimundus , 
» Garmundus, Achelinus, Guillelmus. Concesserunt 
» hi et omnes alii de capitulo S. Pétri, Arduinus, 
m Petrus, Vitalis, UIdricus Calt. Arnaldus*/* Corac. 
» Abbas Burguliensis [ Baldricus ] interfuit. Petrus 
ngrammaticus interfuit et scripsit. Gosfridus Art. 
» Aleardus de Mauritania concessit hanc chartulam 
» Santonas Comiti Pictavensi, videntibus Roberto 
» [ Burgundo] et Guillelmo Bastardo, et Senioreto 
»praeposito, et Guillelmo Ossent,'et Constantino 
» Grasso. t Amatus Dei gratiâ episcopus , S. R. E. 
«legatus, confirmo. + Ego Boso Santonensis epis- 
» copus Iaudo. t Ego Goscelinus archiepiscopus 
«Burdegalensis confirmo. + Sig. Hugonis episcopi 
» Diensis , vicarii Papae Gregorii. + Sig. Kalonif 
» vteecomitist. t Sig. Ducis Guiîlelmi. » 
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A vicecomes , Robertus Burgundus , Willelmus Bastardus , Domineilus vel Sentoretus 
praeposifus. Non defuerunt fratres conscriptione digni de ordine monastico, domnus 
Teuzo de palatio domini Papae, domnus Wïdo monachus de Casa-Dei, frater 
Comitis Nivernensis; Cluniacenses , domnus Faico de Galtiniaco olim dictus, dom- 
nus quoque Gerente, et domnus Pontius , et muiti aiii. Quae ordlnatîo consummata 
sive compléta est in caméra quadam S. Eutropii à manu Comitis in manum domni 
abbatis Ciuniacensis Hugonis , anno incarnat. Dominicae mlxxxi , indict. iv, 
mense januario m idus, régnante Philippo apud Francos, apud Teutonicos et 
Italos Henrico, apud Romanos praeside matri ecclesiae septimo Gregorio, sub Aqui- 
tanorum Comité Gaufredo-Wilielmo , anno et hebdomadâ quâ synodus Santo- 
nensis est celebrata , super omnes Reges imperante indencienti vigore Domino nostro 
Jesu-Christo , cum Pâtre et Spiritu sancto aequaii et consubstantiaii potentiâ per 

B infinita saecula saecuiorum. Amen» 

IV. Literœ A M ATI Ellorensïs episcopi, A. S. legati. s.c?«cZpï!%. 

Controversiam dirimit inter abbatissam S. Crucis Pictavensis et canonicos ecclesiae S. Radegundis, n ^ c P rimum "^ 

in concilio Santonensi. 

Eoo A. * Dei gratiâ Eliorensis episcopus ac legatus sedis apostolicae, consiiio An. 1081. 
et assensu domni Isemberti Pictavensis episcopi , cleri quoque ejus ac quorumdam * Ama,u *- 
comprovincialium abbatum , inter abbatissam S. Crucis et canonicos B. Radegun- 
dis, quae procui dubio ejusdem cœnobii membrum est, ortam dissensionem ita 
composui, ut videlicet abbatissa S. Crucis jus suum et debitam dominationem 
in ipsos canonicos obtineat , salvo tamen privilegio Papae Alexandri , quod super 

Q conservanda, inter eosdem canonicos vivendi communitate composuit. Praebenda- 
rum ergo donum et earum investituras abbatissa in capituio S. Radegundis faciet 
his quos decanus et fratres canonicè elegerint ; decanatûs quoque donum et inves- 
tituram similiter , et à decano, antequam investiatur, in praesentia Dei, coram 
àitari S. Crucis abbatissa professionem accipiet. Profitebitur autem decanus his 
verbis : Ego Me, in ecclesia S. Radegundis decanus electus , promitto Deo et ecclesice 
S. Crucis, et tibi, abbatissa Ma, subjectionem et obedientiam justam secundùm consti- 
tuta sanctorum Patrum et hujus loti privilégia, quamdiu susceptum officium decanatûs 
tenuero. In hujus promissionis firmamentum regulam decanus, quam in manibus 
tenuit, super aitare ponet. Ex illo curam geret omnium canonicorum et omnium 
possessionum ecclesiae ; suppetet necessaria, ita tamen ut in ejusdem ecclesiae 
ofHciis nuiium praesumat constituera , seu constitutum ejicere absque praesentia 

D abbatissa? : quam cùm arcesserit , quem decanus cum fratribus communiter elege- 
rint vel reprobaverint, in singulis officiis praecepto abbatissaeac decani constituetur 
vel expelletur. Quod si fratres cum decano ( quod absit ! ) circa eligendos vel re- 
probandos in pejus consenserint, licebit abbatissae meiiorem ferre sententiam. Si 
fratres inter se dissenserint , abbatissa et decanus meiiori parti debebunt favere. 
Quod si contigerit ut fratres super decano conquerantur , abbatissae erit, auditis 
partibus, inter eos judicare vel componere. Si decanus cum fratribus super abba- 
tissa querelam habuerint , taiis causa judicio episcopi terminabitur* Quicumque 
contra hanc concordiae cautionem aliquo malo ingenio vel superbiâ stimuiatus 
venire tentaverit , iram Dei omnipotentis incurret , et justo anathematis giadict 
ferietur, nisi ad emendationis satisfactionem redierit. 

-j- Signum Amati vicarii, factum in Santonensi concilio. 

E "j" Signum Hugonis vicarii , in eodem concilio. 

V. Literœ A M A TI Eliorensis episcopi, A. S. legati. Ex archnt 

S. Hilarii Pict. 

De contfoversia propter curtem de Vosalia, quœ in concilio Exoldunensi definita fuit inter canonicos f°Dur*' 

S. Hilarii Pictavensis et monachos Burgulienses. c ""' 

In nomine somma et individua Trinitatis Ego Amatus Eliorensis episcopus, An. 1081 

domini Papae Gregorii VII gratiâ Dei vicariu s ,et Hugo Diensis episcopus , confrater vcl 1 ° 8 *' 
meus et ejusdem Papae vicarius, posteris nostris notum fieri volumus dissensio- 
nem ortam inter canonicos S. Hilarii Pictavensis episcopi et monachos Burguiiensis 
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çœnobii, Deo auxiliànte , in Exoidunensi concilie (à) nos ita composasse; In eodem A 
itaque concilio, iteratâ proclamatione quam canonici S. Hilarii pluribii? «mciliis, 
nobis praesentibus , fecerant de quadam curte nomine Vosalia,; Pictavensi ter* jtorio 
*ita, in qua in honorecn .ejusdem pontificis fundata est ecclesia; et cognitb quôd 
curtis illa juris S. Hilarii fuerat ecciesiae , Ludovici Francowrn privilegio testificante, 
monachis verô quasdam chartas suas super hoc in mediunr proferentibus,, in quibus 

' eontinébafcur quôd quaedarh Pictavensis Comitissa nomine Emma, quœ locum 
Burguliensis fundaverat , eidem loco medietatem supradictsë Curtis Vosaijae contu- 
ierat , quam ab ecclesia B. Hilarii quibusdam pactionibus alienaverat : utrjusque 
partis ratione consideratâ et diù ventilatâ, tandem dijudicantes statuitnus confra- 
•trum nostrorum coepiscoporum judicio, ut medietate curtis à monachis retentâ 
•cum ecclesia, alteram medietatem totius curtis, redditam cum omnibus ad se 
pertinentibus, ipsi canonici S. Hilarii sine ulla inquietudine monachorum quietè B 
haberent et pacificè tenerent, scilicet de terris cultis et incultis,quaesitis et acquirendis, 
de vineis , de pratis, de servis, de anciilis, de pascuis, de decimis, de cénsibus et 
honoribus domorum et terrarum et vinearum , et de omnibus redditibus ; et deinceps 
liceat praefetis canonicis , quemadmodum et monachis , dispensatorem suum et pro- 
curatorem securè et quietè statuere. Istud verô ita deinceps tenendum Baldrico 
•abbati Burgulii et monachis censuîmus ; et abbas ipse , manu suâ in manu nostra 
missâ, sic se servaturum in ssecuia sxculorum promisit. Et ut hœc constitutio 
nostra inconvulsam obtineat stabilitatem , manu propriâ firmavimus, et sigilli nostri 
impressione firmatam corroboravimus. Si quis verô, au t abbas ipse praefatus. aut 
monachi ejus , aut successores illius, huic nostrae sanciioni aliquo ingenio obviare 
tentaverit, procul dubio sciât Romanœ ecclesia? auctoritatem sese infiregisse, et 

• tonlra periculum ordinis sui sese fecisse. ( Desunt chronica nota et subscriptiones. C 
De'mde subjungitur :) 

Hoc idem judicium fuit postea in Santonensi concilio (b) repetitum, et dis- 
cussum«t confirmatum eodem modo quo fuerat in Exoidunensi concilio. Sed abbas 
et monachi tune proclamaverunt quôd curtis illa quam canonici requirebant , jam 
divisa fuerat , ita ut canonici suam partem et monachi suam quoque habuissent. 
Ad hoc autem judicatum est à Santonensi concilio , ut monachi scripta, vel testes 
vivos qui hoc vidissent, légitimé haberent ; et fuit terminus constitutus quo scripta 
vel testes habere procurarent : sed hoc nec in termino , nec postea habere procu- 
raverunt. Et hoc idem judicium utriusque concilii in Pktavenst curia ante princi- 
pem et ejus optimates repetitum et confirmatum fuit à pfuribus abbatibus et 
religiosis clericis , qui uirique concilio interfuerant , et etiam à laïcis optimatibus. 

Ex archive VI. Querela ÂNSEGISI abbatis S. Maxentii adversùs abbatem Novi- 
inm c'ttJan. monasterii Pictavensis , coram AmATO A. S. iegato , videntibus 

chartarum Bill. • • • »• ts- r 

*m. Paris. episcopis et abbatibus m concilio Karrofensi. 

An. io8 } . Quando accepimus abbatem à Majore- monasterio , convenit nobis Cornes 
{Pictavensis] Gofredus , et ipsis monachis Majoris-monasterii, se redditurum plura 
bénéficia quœ nobis injustè auferebat. Quo tandem accepte et in sede légitimé 
inthronizato (c), requisivimus Comitem quae promiserat; imprimis requisivimus me- 
*U Sim. dietatem pedagii , et revestitionem Saurs *, et Grossum-boscum , quae omnia antè 
nostra fuerant dono et emptione "Willelmi Comitis (d) et màtris ejus Agnetis. Ipse 
verô Cornes omnia denegavit nobis , et nihil reddidit. Quo viso , abbas Ansegisus 
- in tantum his et aliis dissimilibus affectus injuriis iratus est , quôd reversus est E 
Majus-monasterium , promittens se non ampliùs rediturum, nisi priùs omnia sibt 
redderentur : et Cornes nihil propter hoc reddidit. Intérim mortuo Fulcone, qui 
pedagium nostrum habebat , minatus est Cornes iterum pedagium vendere et dare. 
Nos verô, coacti dolore, emimus ab ipso ipsum pedagium duobus millibus et.ducentis 

(a) Exoldunense concilium celebratum fuit anno cujns mentionem facit chronographus Malleacensil 
1081, xv hal, aprilis, ex chronico S. Pétri Vivi tomo nostro XII, p. 401, id inteltigendum videtur. 
Senonensis, tomo nostro XII, p. 2.70. Verùm, cùm (c) Ansegisus anno 108 1 ordinatus fait abbas 
scriptor ille initium anni , more Gaflico, duceret à S. Maxentii , 111 kal. octobris. 

Paschate, aliis idem annus erat io8i. (d) Guillelmi III, cognomento Magni , qni vixif 

(b) De Santonensi concilie anno 1083 celebrato, ad annum 1 030;. Agnes autem ad annum 1064. 

solidis r 
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Asolidis, et ampliùs. Tandem abbate reverso, nihil adhuc Cornes de omnibus 
reddidit; sed Grossum-boscum, quem per viginti annos et ampliùs quibusdam 
militibus dederat, tandem abbati Novi-monasterii dédit. Quod audiens abbas 
Ansegisus gravi ira permotus , calumniatus est légitimé in caméra Comitis apud 
Pictavis , videntibus ducentis plus minusve , inter quos fuerunt Rainaldus abbas 
S. Cypriani et Bertrandus abbas S. Juniani. Calumniatus est in synodo Picta- 
vensi coram multis. Calumniatus est ipsi abbati [ Novi - monasterii ] coram 
Amato legato Romano, videntibus episcopis et abbatibus apud Karrofense conci- 
Yium(a). Calumniantur et ipsi monachi coram Comité et coram abbate nunc et 
in perpetuum. 

VII. Notitïa definitionis trium conciliorum de insula Oyas , controversa Ex chamiar. 
P inter abbates S. Cypriani Pictavensis et Majoris-monasterii. tav. inter colltct. 

chart. Biblioth. 

In concilio Burdegalensi (b), residentibus S. R. E. legatis domno Hugone Diensi '""^ ar t '^ 9 
et domno Amato , et ipso Burdegalensium archiepiscopo , et multis aliis sapientiâ 
et religione fultis , coram omnibus ventilata et inquisita est controversia quam 
habebant inter se fratres Majoris-monasterii et S. Cypriani de insula quae dicitur 
Oyas * ( post diffinitionem Pictavensis episcopi, in cujus parochia erat ipsa insula, * L'IU-d'Yt*. 
pôst iterum majori audiemiâ ipsius Pictavensis (c) concilii , in quo praesederat 
domnus Hugo antè jam dictus ) ; iterum (d) diligentiori inquisilione perscrutatum 
est ab archiepiscopo Oensi (e), episcopo Àuracensi (f), episcopo Beense (g), abba- 
tibus Malliacensi *, S. Johannis * et Unaldi (h), et ampliori auctoritate et asseriione * Drognne. 
totius concilii investitus est abbas R. * et monachi S. Cypriani , judicatumque est *R^naUu$ 

C ut quidquid fratres Majoris-monasterii post primam diffinitionem ex ipsacelia abstu- 
lissent, vel ablatum fuisset , secundùm judicium omnia restituèrent. Et quia abbas 
S. Cypriani testes suos paratos habebat ad comprobandam justitiae suae veritatem , 
decretum est ut utriusque monasterii fratres ante Pictavensem episcopum , ex cujus 
dicecesi erat, venirent, et fratres Majoris-monasterii sacramenta probationis susci- 
perent. Qui cùm Pictavis venissent , videlicet fratres Majoris-monasterii , et testes 
abbatis S. Cypriani paratos ad sacramenta vidissent , recesserunt , et sacramenta 
recipere noluerunt. Quod cùm domnus Amatus, qui tune Pictavis venerat, audis- 
set, ne tantus labor duorum conciliorum propter probationem inanis fieret, vel ab 
initio iterum recapitularetur , evocatis coram se testibus, unumqtiemque, sicuti ratio 
deposcebat, supra sanctum Evangelium fecit jurare. Primus iiaque Ramnulfus Cor- 
bins juravit se vidisse monachos S. Cypriani in suo capitulo ab donum acce- 

D pisse de Oyas. Secundus Otgerius Plantons juravit se vidisse vestitos fore monachos 
5. Cypriani plurimis annis de Oyas, seque famulum et praeposilum fuisse illorum. 
Tertius Willelmus juravit se fuisse cum monacho Fulcherio S. Cypriani, quando 
calumpniam intulit Majoris-monasterii monachis, seque cum monacho S. Cypriani 
calumpniam fecisse. 

In concilio Santonensi (i) résidente Amato E. R. legato et Burdegalensium 
archiepiscopo, iterum clamorem facere aggressi sunt fratres Majoris-monasterii pro 
cella quae dicitur Oyas. Sed illico responsum est eis , quod res quae in tanta au- 
dientia , tôt conciliis , tantorum virorum judiciis definita fuerat , injustissimura 
videretur judicium illorum adnihilari , nec posse aliquâ ratione suprascripta concilia 

(a) Hujus concilii, cujus actadeperdita,meminit (e) Oensi [d'Eust] pro Auxiensi Willelmo, 
chronographus Malleacensis , ad an. 1082 :Eo anno quem constat Burdegalensi tnterfuisse concilio, ex 
apud Carrofum fuit consecratio cujusdam altaris , et notitia superiùs à nobis édita , p. 46- 
demonstratat sunt pretiosœ reliquiae monasterii ejus- (f) Auracensi [ d'Aire ] pro Adurensi Petro , 
dent ,et concilium factumin ipso monasterio ,111 idus cujus subscriptio iegitur ibid. 

novembris. Tomo nostro XII , p. ^01. (g) Forte Bigrrrensi sive Tarbiensi Hugone, qui 

(b) De concilio Burdegalensi , anno 1079 vel etiam subscriptus habetur ibid. 

1080 mense octobri celebrato , id intelligendum (h) Unaldi. Vox corrupta. Legendum Juniani 
videtur. ■ Nobiliacensis , cujus monasterii abbas Bertrandus 

(c) Concilii Pictavensis anno 1078 , mense ja- subscriptus occurrit ibidem. 

nuario celebrati, cuiprasfuit Diensisepiscopussolus; (i) Anno 108 1 habitum fait Santonis concilium. 

nam Amatus missus tune faerat legatus in Hispa- Verùm tune Amatus nondum erat Burdegalensîs 

niam , ubi anno 1078 Gerundense celebravit con- archiepiscopus. Rectiùs igitur .intelligendus est hic 

cilium, à Martenio editum t. IV Anecdot. col. 1 187. locus de concilio ibidem anno 1089 celebrato, in 

(d) Utique in concilio Burdegalensi, non autem quo Amatus factus est archiepiscopus Burdegalse , 
in Pictavensi. ex chronico Malieacensi. 

Tom. XIV. Eeeee 
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damnari. Quapropter auctoritate su{ officii et ordinis prohibuit, ne ampiiùs supërsti- A 
liosum et improbum clamorem hujuscemodi adtemptarent. * ' " * 

Martine, t. IV VIII. Anathema contra invasores bonorum ecclesiœ Biterrensis, editum 
t'ct^ioBÎ. in concilio , ut creditur, Tolosano anni MXC. 



urrinst. 



An. 1090. Veteris et novae legis auctoritate simul et praeceptione doçemur , ut si quod 
iex' b <anôniX ^ ort ^ " iem ' >rum catholicae eçclesiae direptionein vel detrimentqm sui in aliqub ab 
«m. m infidelibus patiatur , conquestionem simul et clamorem ante eos qui récures sunt 
eçclesiae proponat, ut, justitiae aequitate inde descendente, fidèle membrum, unde 
priùs tristabatur, gratulari videatur. Nos igitur Biterrensis ecclesia, ubi sancta 
unius Deitatis trinitas , in qua omnis sedet et régnât pietas et justitia , et tibi vir 
illustris et Romanae eçclesiae vicari Riçarde (a) ; et tibi simul , sanctissimae nostrae B 
metropolitanae eçclesiae specialiter praerogate Dalmachi, per quem nobis magis res- 
pondere débet justitia; et tibi carissimo et amantissimo, Godafrede Magellonen- 
sium praesul reverentissime ; vobis quoque omnibus circumquaque vicinis nostris 
episcopis, immo et omnibus utriusque ordinis fidelibus, de tanta praesumptione et 
tam publicè nobis illata injuria conquerimur : quae magis punienda in capita subri- 
pientium , quàm leniter tractanda jure videtur. Olim enim <, sicut et multi alii 
ecclesiarum adjutores, quidam illustris vir et sanctae operationis Iargus efîèctor, 
timens Deum simul et amans , nomine Atradulfus, et uxor sua nomine Gersindis , 
contulerunt Domino Deô et sanctis martyrihus Nazario et Celso Biterrensis sedis 
eçclesiae , pro suôrum et omnis genealogiae suae peccatorum redemptione, et aeterna 
adipiscenda beatitudine , contulerunt in quadam nostri episcopatûs villa , Torti- 
llas dicta , ecciesiam ejusdem villae cum suis decimis et pertinentiis , et cum omni- ç 
bus ad eam jure pertinéntibus, et aliuthialodem suum quem in illa villa suprascripta 
et in ejus termino habere videbantur, sicut iibeilus harum rerum roboratae donatio- 
nis légitimé testatur , in quo piurima fit imprecatio , et mirabilis atque terribilis 
contestatio in eos et in eas qui illius sanctae donationis quolibet modo essent 
praesumptuosi invasores et violatores. Nunc autem , proh dolor ! surrexerunt quidam 
falsi christiani et inimici Dei, et nostrae eçclesiae sacrilegi destructores , qui supra- 
dicta bona quae memoxatus vir in commune stipendlum eçclesiae nostrae et pau- 
perum eleemosynas devotè contulerat , audaciter et inverecundè eçclesiae surripiunt, 
ébi infernaliter con^radunt : quorum haec sunt nomina , Raimundus Abbo de Nei- 
racio et uxor ejus et infantes sui , Hugo Ranisondus de Bxnsedone et fratres sui. 
Quamobrem oramus vos, supradicti patres et fratres , Dei adjutores et sanctae eçcle- 
siae reparatores , ut falce justitiae hoc pullulans malum resecetis , et auctoritate jy 
vobis à Deo concessâ hos supradictos nostrae eçclesiae destructores vinculo excom- 
municationis innodetis. 
Anathemata. Auditâ quae superiùs relata est et scripta Biterrensis eçclesiae destructione et que- 
rimoniâ, nos omnes, ego scilicet Ricardus Romanae eçclesiae vicarius, et Amatus 
alius vicarius , et Dalmachius Narbonensis metropolitanùs , et Matfredus pontifex 
BHerrensis, et Godafridus Magalonensis episcopus , et Petrus Nemausensis episco- 
yiis , et Petrus Çarcassensis episcopus , et Bernardus Lutevensis episcopus , et Be- 
ifengarius Agathensis, et 'Willelmus Atbiensïs , auctoritate Dei et apostolorum Pétri 
«t Pauli , atque omnium Sanctorum Dei et npstrâ, maledicimus, excommunicamus 
et anathematizamus supradictos sacrilegos et eprum in hac re adjutores et assensores , 
et omnes qui v«I nunc tollunt, vel in antea tollent de toto ipso honore de Tortillas , 
unde ista querela facta est , et omnes decimatores et ministrales eorum , et omnes £ 
lllos qui décimas vel aliquem usum vel censura de toto supradicto honore dona- 
verint ad eos, vel ad aliquem hominem vel feminam propter illos. Maledicantur, 
excommunicentur et anathematizeritur , ab omni christianorum cœtu separentur. 
Maledicti sint vigilantes , dormientes , stantes, sedentes, jacentes, manducantes, 
bibentes , loquentes , taçentes, suprà, infrà, dextrâ , sinistré, antè , retrô. Absor- 
béat eos terra. , sicut absorbùit Dathan et Abiron. Participes sint. ih inferno cum 
Juda Scariotis traditore, et damnentur cum illis qui dixerunt Domino Deo,. Recède 
à nobis. Veniat super eos lepra de generatione in generationem. Fiant filii eorum 

(a) Richardus abbas S. Victoris Massiliensis, qui anno 1 106 factus est Narbonensis archiepiscopus. 
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A orphani, et uxores eorum viduae. Transferantur de habitationibus suis, et mendi- 
cent. Veniant super eos plagas quas dédit Deus ad Pharaonem et ad populum ejus, 
et sint anathema Maranatha , et omnes maledictiones novi et veteris Testamenti 
incurrant , quousque resipiscant , et de supradicta querela satisfaciant Domino Deo 
et sanctis martyribus Nazario et Celso, et proprio episcopo et canonicis suis. Et si 
fortè (quodDeus avertat!) in hac excommunicatione mortui fuerint , sepulturâ 
asini sepeliantur (a). 

IX. Literœ AmA TI Burdegalensis archiepiscopi , A. S. legati. Ex Vtt .mm- 

brana cayituli 

Ecclesiae S. Asterii, diœcesis Petragoricensis, asseritur jus coemeterii , ex decreto concilii Burdegalensis, ' /4s,er "' 

anno 1093 celebrati. 

B In nomine DominiDei et Salvatoris nostri Jesu-Christi. Amatus sanctae Romanae An. io 9} , 
ecclesiae legatus, Burdegalensis quoque archiepiscopus , sanctae matris ecclesiae fide- m«uenovemb. 
libus nostris , sciiicet tant praesentibus quàm futuris , notum esse volumus qualiter 
controversia, quae erat de sepulturâ S. Asterii inter canonicos S. Stephani Petrago- 
ricensis sedis et S. Frontonis, in praesentia Ausciensis archiepiscopi * et Aginensis * wnieimi. 
episcopi *, circumstantibus aliis episcopis Wasconiae (b), et abbatibus Malliacensi * * c™f"ido 
et Nantogilensi * , et archidiaconis Petro , Achelmo , Eblone et aliis canonicis * Audeberto. 
S. Andréas cum quampiuribus religiosis clericis, determinata sit alterâ die post con- 
cilium quod celebratum est à nobis Burdegalas anno Mxcim (c). 

Primùm interrogatus Rainaldus Petragoricensium episcopus : «« Veritatem , 
» inquit, dicam, et non mentiar, quod Wido de Muissida, infîrmus, in praesentia 
» meî et Lamberti decani , et aliorum canonicorum S. Stephani et S. Frontonis , 

C » cùm se in cimiterio S. Asterii sepeiiri disponeret , et à nobis objiceretur quod 
» non sibi liceret, sed juxta consuetudinem parentum suorum in cimiterio S. Fron- 
» tonis sepeiiri deberet , ait : Nonne ego christianus sum ! nonne liber I Num quid- 
» nam de parente/à mea quidam ibi, quidam hic sepulti sunt ! Nobis itaque tacenti- 
» bus , ne sibi importuni aut molesti videremur et essemus , aperuit os suum ; et 
» attracto spiritu , versis oculis et utrisque palmis in nos , exclamavit : Ego hitic 
,» natus , qualiscumque parochianus , huic sancto décimas dedi. Locus iste per me mul- 
» toties dehonestatus , ter aut quater combustus., [rogo] ut deinceps à parentibus et 
» amicis mets tueatur ac veneretur. Hic inter monumenta pauperum collocari , Deoque 
» hic famulantium fratrum orationibus commendari , quodque meis non mer e or, eorum 
» patrocinantibus meritis adjuvari , corpusque meum à te domino atque magistro meo 
» episcopo hic sepeiiri desidero , et hoc toto corde effagito. Nos vero cum mansue- 

D » tudine ejus clamosas sustinentes expostulajiones , data sibi benedictione , disces- 
» simus. At ille subsequenti octavâ die defunctus , in cimiterio S. Asterii est sepultus. 
» Ideoque conqueruntur canonici S. Frontonis et S. Stephani , qui sunt Petragoris 
» et qui hic nobiscum sunt, quod nobiles illius castelli , et omnes qui sunt de paren- 
» tela ipsius praedicti Widonis, apud eos sepulti sunt et debent sepeiiri. » 

Quo audito, duo canonici S. Asterii, Petrus de Caminel et Aimericus-Geraldi, 
snrrexerunt atque dixerunt : « Mos est apud nos quod quicumque nobilis nostri 
» castelli , et de cognatione supradicti Widonis , in nostro cimiterio voluerit sepeiiri, 
» sepeliatur. Ibi enim sepultus est Adacius frater Grimoardi et Raimundi viceco- 
»mitum, Raimundus vicecomes , Iterius vicarius , Bernardus frater ejus, Petrus* 
»filius Bernardi, qui sunt de parentela ejus , Arnaldus quoque filius ipsius Wi-, 
»donis, uxoratus et in honore constitutus. De nobilibus verô aliis Willelmus de 

E »Gorson, Raimundus Raterii de Gorson, Gauterius-Geraldi , Petrus frater ejus, 
» Ebrardus Massola, Arnaldus et Ebrardus filii ejus, Helias Agut , Iterius Turol et 
» filii ejus , et alii quamplures. Hujusmodi morem ac tenorem habemus à tempore 

(a) Desunt chronicae notae et subscriptiones. galensi monasterio S. Pétri de Régula per Bernardum 
Verùm nuilus dubitat D. Vaissete, t. II Hist. Occit. Aquensem episcopunu 

p. 274, quin ea, excommunicatio lata fuerit in con- (c) Anno 1093 Burdigalœ fuit concilium , ex 

cilio Tolosano, quod anno 1090 celebratum fuisse chronico Malleaccnsi , et ex instrumento mox lau- 

tradit Bertoidus suprà , p. 676. dato. Hic verô annus 1094 inscribitur, à kaiendis 

(b) Eorum nomina subscripta repraesentat proxi- septembrjs cum indictione inceptus , more tune 
mè sequens instruoientum de restitutione cœnobii quandoque usitato in ecclesia Romana , cujus vice* 

. S. Caprasii Pontonis, facta in hoc concilio Burde- agebat Amatus. 

Eeeee ij 
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» Radulfi episcopi , Arnaldi episcopi , Geraldi episcopi , et Willelmi episcopi', saltim A 
» per spaiium xxx aut XL annorum, et etiam ampliùs. » 

His auditis , separatis à nobis Rainaldo episcopo cum canonicis quorum causa 
agebatur.hortati su mus archiepiscopum Ausciensem et episcopum Aginensem.quôd, 
consîderatis utriusque partis relationibus , justam et canonicam darent diffinitio- 
nem. Igitur post muita tandem hoc diffinierunt , ut quod ecciesia S. Asterii per 
tôt annos , et in vita tôt et tantorum praedecessorum episcoporum , tenuit, superstes 
episcopus Rainaldus teneat atque in pace et quiete teneri faciat. Nos ergo sancto- 
rum Patrum exempta sequentes, eorum canonicam diffinitionem auctoritatê quâ 
debemus , laudavimus atque confirmavimus , et pariter jussimus sigiilari. Actum 
et concessum est hoc Burdegalae , H idus novembris, lunâ xix , epactâ i, anno 
Domini Papae Urbani II sexto. 

» B 

Mainion.t. vX. Notitia decreù Burdegalensis concilii , quo cella S. Caprasii Pontonis 

Annal. Btntdict. . . . ./ • . 

T .6 S t,<xchart. monachis Floriacensibus restituitur. 

RtguUnsi. 

An. 1093. Omnibus sanctae Dei ecclesiae cultoribus notificare curavimus cœnobium 
S. Caprasii , quod est situm (a) in loco qui dicitur Pontonis , et quod per multa 
spatia temporum fuerat subtractum vioientiâ quorumdam pravorum, quaiiter sit 
redditum et restitutum monasterio sancti patris Benedicti Floriacensis. Fuit quidam 
monachus nomine Otgerius [de Landerron] prior loci Reguiae, qui graviter ferens 
amissioném tantae rei, audienset intelligensex chartis antiquitus conscriptis supradic- 
tam fore juris conscripti sancti patris Benedicti , Veniens ad Burdegalense conciiium 
coram domno Amato iegato A. S. et archiepiscopo Burdegalensi , et archiep&copo 
Auxiensi nomine Wiileimo-Bernardo , et coram omnibus circumsedentibus epis- C 
copis videlicet et abbatibus , de Bernardo Aquensi episcopo , qui tune temporis 
locum injustè possi débat , proclamationem facere non dlstulit. 111e verô legatus , 
utpote vir apostoiieus et veritatis amator , recognoscens ex his dictis muhorum , 
proclamationem non esse fictam , super hoc requirens praedictum Aquensem epis- 
copum facere justitiam cahonicè , non negavit. Quapropter ille Bernardus cort- 
descendens praeceptis canonum , recognoscens veritatem , non muitùm reluctans , 
totum cum omnibus appenditiis suis Deo et sancto patri Benedicto per manum supra- 
dicti iegàti , et archiepiscopi Auxiensis, plenissimo in conciiio reddidh. Hujusred- 
ditionis testes et visores hoc in privilegio subscribuntur. Signum domni Amati 
vicariiet archiepiscopi. Sig. archiepiscopi Auxiensis Willelmi-Bernardi. Sig. episcopi 
Agennensis Simonis. Sig. episcopi Petragoricensis Rainaldi. Sig. Ademari episcopi 
Engolismensis. Sig. Hodonis episcopi Bigorne. Sig. Bertrandi Convenensis episcopi. D 
Sig. Pétri Adurensis episcopi. Sig. Stephani episcopi Vasatensis. Sig. Bernardi 
Aquensis episcopi , cum quo excussa et 'definita est causa* Actum annoMxem. 

Mabiiion.t.v ., XI. Eplstola Amati ad Goffridum abbatem V'mdoc'mensem. 

Annal. Btntdict. ■ ^ 

T- 6 S7' Significat restitutam illius monasterio ecclesiam Oleronensem S. Geprgii à Guiàelmo Aquitanis Duce 

et, Eblone de Castro- Allionis. 

An. io 9 < Ama tus Dèi gràtïâ Burdegalensis archiepiscopus , sedis apostoUca legatus, di- 
veiio 97 . j ect0 £i fQ ÇaffriJo Yindocinensï abbati , et sibi commissa congre gaùoni , salutem. 
SicuT carissimus fililts noster Guiileimus Aquhariomm Dux nos contristavit , 
cù m ecclesiam S. Georgii quae est in Olerona vobis abstuiit, et Ebloni de Castro- 
Afiionis dédit ; sic nos laetificavit , cùm ab injustitia sua resipiscens abiata vobis £ 
•Gaufridus restituit , et donum quod venerabiiis Cornes Andegavorum Gorîridus * deeadem 
Martciiui. «ccJesîa et aiiis rébus in Pictavensi et Sanctonensi pago vestro monasterio fecerat, 
confirmavit (b). Insuper etiam nos humiiiter rogavit ut eamdem suam restitutionem 

(a) In pago Ausciensi , super Aduram fl. » necesse est ut pro satisfactidne eidém Créatori suo 

(b) Literas Guillelmi Dûcis , totius rei gestae » reconcilietur. Et hoc maxime terra ru m principes 
seriem continentes, recitârhùs ex Beslii Historia »decet, quos divina providentia ad hoc in mundo 
Comitum Pictavise, p. 412 : « In nomine sanctœ et »protulit, ut quod injustum fieret ipsi damnarent. 
» individus Trinitalis. Guiileimus Aquitanorum » Hinc igitur quod monachis Vindocinensis monas- 
»Dux universis sanctae Dei ecclesiae fidelibus pacem »terii violenter abstuleram , juste eis restituere 
»et quietem. Quoties homo sui Creatoris man- ■» dignum duxi. Abstuli siquidem illis ecclesiam 
»dau suadente diabolo transgreditur , festinet »B. Georgii quœ est in Olerionis insula, cum 
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A et concessionem sancts Roman* ecclesi* aucloritate confirmaremus ut ita libéré 

^Z™Z£2£Z ah 't S omes GofiHdus et uxor ô^ÊS 

sicu S -?u ' vos et successores vestri jure perpetuo possideretis 

S^lî^SÏÏ? ^"m 63 VeStr ° C ° ntulerUn! monasterio - eonfirJmu 
«^•^Sto5^?S3^^i^ 1 ^ ,n qU r' SÎCUt dicimus vobis » ,ibe ™™ con- 
vob aEe vS Si ^ anath f.r e Pentes ut nuilus deinceps ea 
vobis auferre, vel concessam vobis m e, s libertatem violare présumât. Hoc etiam 

?' quadam pane ejusdem insulae, et Ebloni contuli 
« sicut ,am dixi. Quod qualiter accident, licèt lon- 

«gum sit, salubre tamen est enarrare. 

« Cum itaquepater meus ex hoc mundo migrasset 

»Lanno io86],satis puer, ut plurimi norunt, ego 

» remaria. Tune barones mei, qui me iuvare de- 

«buissent , a fidelitate mea recedentes mihi gra- 

«viter nocere cœperunt : quorum unus prasdictus 

» tMo,anxietatem meamvidenset in adversariorum 

» meorum partem cedere cupiens , mandavit quôd 

» a me, sicut alii, et ipse recederet, meisque adver- 

»sams, m quantum posset, daret auxilium, nisi 

«prasdiçtam terram monachorum, quam per XL et 

« amphus annos in pace et sine calumnia tenuerant, 

»sibi conferrem. Asserebat enim quamdam partem 

«illras terne quibusdam ântecessoribus suis fuisse 

» longe ante donatam. Hoc autem falsissimum esse 

«nihil dubium erat; sed sub specie tali infidelita- 

» tem et tyrannidem suam tegere cupiebat. Atta- 

» men , sicut puerilis assolet anas, contempto Dei 

» consilio , humano acquiescens, et hominem plus- 

«quam Deum ad tempus ofFendere timens , licèt 

» invitus et coactus, abstuli monachis terram suam, 

» et illi contuli. Unde factura est , ut statim ab 

«Amato Burdegalensi archiepiscopo R. S. Iegato, 

s> et à Ramnulfo Sanctonensi episcopo , cujus pa- 

« rochianus erat , excommunicaretur. Sed hoc 

« modo ejus crudelis animus flecti non potuit. Cùm 

« yerô abbas et monachi vidissent quôd sic suum 

« jus adipisci minime valerent , Romanum ponti- 

» ficem adierunt, sub cujus tùtela et defensione 

» Vindocinense cœnobium esse dignoscitur , sicut 
»censivum B. Pétri alodium. Unde Papa, missis 
«ad me ljteris suis, mandavit quia Eblonem ex-, 

« communicatum ipse etiam excommunicaverat, et 
'» ejusdem excommunications meipsum panicipem 
» fore non ambigerem , si Vindocinensi monaste- 
» rio , quod violentiâ abstuleram , restituere pro- 
» longaretur. 

«Postea, cùm isdem Papa in Galliis concilia 
« celebraturus Alpes transmeasset, ab excommu- 
«nicatione quam priùs in Eblonem fecerat non 
» cessavit. In concilio namque quod primùm apud 
» Clarum-montem habuit , assensu omnium religio- 
«sorum qui adfuerunt, eum excommunicaverunt. 
« Secundo , in conventu quem Turonis tenuit , 
'» deinde apuJ S. Johannem de Angeliaco , ad extre- 
» mum apud Santonas eum omnino maledixerunt ; 
«quia illi antè promiserat, quôd ibi suo judicio 
» monachis justitiam exsequeretur. Cùm utique judi- 
»cio Papae et archiepiscoporum, episcoporumque, 
» neenon et abbatum atque religiosorum clericorum 
«qui aderant, ex toto comprobatum fuisset illum 
» diù injuste terram monachorum tenuisse, et eisdem 
» cum satisfactione et omnibus quae inde subtraxe- 
« rat debere restitui , promissionem quam de exsè- 
» quendo judicio Papae fecerat mentiens , ab eo 
« maledictus discessit. Tune Amatus Burdegalensis 
«episcopus, S. R. E. legatus, ex praecepto Papae 
« ad me veniens , ex parte B. Pétri praecepit ( quando- 
«quidem Eblo Deum et Papam contemnebat, qui 
» etiam excommunicatus [ abstinere 1 malitiâ suâ 
» non poterat ) quôd si Dei et B. Pétri gratiam 
» diligebam, ut saepedicto monasterio Vindocinensi 
» terram quam peccando tuleram , reddere non differ- 
« rem : hoc autem si traderem torpori vel negligentise, 
» me cum omni terra mea anathemate feriendum 
» indubitanter scirem. 

» Hinc itaque animas et corporis metuens peri- 



» culnm, et Deo beatoquePetro obedire disponens, 
«monachis terram quam diù injuste perdiderant , 
«reddidi, et sicut Gosfridus Andegavorum Cornes 
"fl gnCS Comirissa iIlam ab omni consuetudine 
« Iiberam priùs eis donaverant, eis habendam con- 
» cessi : ita ut abhinc mihi nec cuilibet successorum 
» meorum ullus consuetudinis vel exactiônis in ea 
«suppçtat locus; et quiiibet prapositus fuerit in 
«castello meo de Olerione, nullam in prœdictam 
» terram monachorum habeat potestatem , nec un- 
»quam praesumat homines eorum contra ipsos sus- 
«cipere aut defendere, vel quasi tueri. Hoc etiam 
«apud praedictum S. R. S. legatum precando obti- 
«nui, ut quicumque deinceps Vindocinensibus 
« monachis illam auferret , aut qualiter amitterent 
«mquireret, aut scienter contra hanc constitutio- 
» nem meam quamlibet consuetudinem vel exac- 
«tionem in ea imprimere tentaret, maledictionem 
» Dei omnipotentis, Patris et Filii et Spiritûs sancti, 
» habeat, et gloriosae Dei genitricis semper virginis 
«Manae iram incurrat, et beatos apostolos Petrum 
«et Paulum in hoc mundo adversarios sentiat, 
«atque cum traditore in anernum pereat, neenon 
« cum diabolo et angelis ejus in illo inextinguibili 
» et sulphurato gehennae incendio, ubi est fletus et 
« stndor den tium .perpétua pœnâ damnetur et ardeat. 
» Praedictse autem terrse redditionem à me factam 
«fuisse apud castellum novum raeum Benaum 
«nullus fidelium dubitaverit , anno ab incarnat 
«Domini mxcvi, indict. iv, quarto idus decem- 
» bris, xv dieanteNatale Domini. Ubi affueruntisti 
«quorum nomina subscripta sunt, Guillelmus ipse 
« Cornes Pictavensium , uxor ejus Mathildis , Hilde- 
« gardis mater praedicti Comitis, Gosfridus de Prul- 
«liaco Cornes Vindocinensis , Petrus episcopus 
«Pictavensis, Hugo de Liziniaco, Haimericus de 
« Rancone , Giloius de Axiis, Guillelmus de Mal- 
« siaco dapifer Comitis, Hugo de Doado, Gosfridus 
«de Tauniaco, Hugo de Surgeriis, Ramnulfus de 
« Surgeriis, Adelardus de Siriaco, Gosfridus abbas 
» Malliacensis , Guarnarius abbas S. Maxentii, 
» Gosfridus abbas Vindocinensis ; de monachis 
» Vindocinensibus Hêrbertus hospitarius , Gosfri- 
» dus dictus Martellus , Andréas de Podio-Rebelli 
» praepositus. 

» Haec subscripta confirmatio facta fuisse dignos- 
« citur in concilio apud Santonas , sicut inferius 
«dictum est, anno ab incarnat. Domini MXCVI-, 
» indict. IV, sexto nonas martii. » ( Igituran. jop? 
à januarii kalendis incepto, vel etiam anno lopg, si 
legendum sit indict. VI, nonis martii, prout dicetur 
infrà. ) 

« Ego Amatus Burdegalensis archi episcopus , R. S. 

ce o 

« legatus , subscripsi , et praesentis crucis signum >-f< 
[apposui] * P. P. 

» Hoc privilegium monasterio Vindocinensi confir- 
» mavi in concilio apud Santonas, et ibi hujus sancti 
» privilegii violatores excommunicavi , et mecum 
» pariter archiepiscopi , episcopi , abbates , qui adfue- 
«runt numéro XLIII, quorum quaedam nomina 
«subscribi voluimus. Raimundus Ausciensis archi- 
» episcopus, Rollandus Dolensis archiepiscopus, 
» Ramnulfus Santonensis episcopus , Hildebertus 
» Cenomanensis episcopus, Gosfridus Andegavensis 
« episcopus , Marbodus Redon ensis - episcopus , 
» Simon Agennensis episcopus, Petrus Pictavensis 
» episcopus. » 



Martine , t. IV 
Antcd. col. uj , 
ex chartario Sil- 
va-majoris. 

An. «<>9j, 
7 martii. 
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veraciter testificamur, quod Eblo de Castro -Allionis hanc restitutionem vobis A 
factam de ecclesia S. Georgiiet ejus pertinentiis concessh, imprecans omnibus illis 
Dei maledictionem , qui ea Vindocinensibus monachis auferrent , vel quocumque 
modo eos inde inquietarent. 

X 1 1. Fragmentwn judicati ab AmA TO Burdegal. archiep. A . S. legato, 
pro monasterio Silvœ-majoris , in concilia Santonensi anni iopy. 

Terra m de Doeria et de Tosca, quam ecclesiae S. Mariae quae est in Silva- 
majore Helias princeps de Didonia, cum uxore sua Avîcia etfiliis Galtero, Gi- 
fardo et Helia , pro salute animarum suarum donavit , postea pignoravit abbas 
Maliiacensis , nobis nescientibus ; sed postquam rescivimus, factâ prociamatione 
ab abbate nostro Achelmo in conciiio Sanctonensi , recuperavimus. Recitatis enim B 
his suprascriptis, astante Heiiâ cum filiis suis et hoc confirmante, judicio episco- 
porum et abbatum , et omnium proborum clericorum judicio coiiaudato et con- 
firmato, in manu domni Amatî sanctae Romanae ecclesiae iegati , Burdegalensis 
quoque Dei gratiâ archiepiscopi , dimisit, et, coliaudantibus omnibus, in eodem 
loco supradictus iegatus nos xevestivit. Actum est hoc anno Dominiez incar- 
nationis mxcvii (a). 

Exeharui*. XIII. Literœ A MA TI Burdesalensis archiep. A. S. Iegati. 

Anger.fol. iof , o * u 

ehart. BMioïk. De Iite quae erat inter abbates S. Joannis Angeriacensis et S. Maxcntii , propter ecclesiam S. Pétri 
nat. Paris. de Martistais , in conciiio Burdegalensi anni 1098 decisa. 

In nomme summa et individua Trinitatis , Patris et Filii et Spiritûs sancti. C 
Ego Amatus S. R. E. Iegatus, Burdegalensiumque Dei gratiâ archiepiscopus , 
literarum praesentium api ci bus omnibus, ndeiibus prxsentibus et futuris notum fieri 
volo judicium et diffinitionem (b) in conciiio Burdegalensi factam , de aitercatione 
quae erat inter Ausculfum abbatem S. Johannis de Angeriaco et Garnerium abba- 
tem S. Maxentii, et monachos utriusque monasterii , propter ecclesiam S. Pétri de 
Mareistais vetulo , sîtam et fundatam prope castrum quod nominatur Mastacius. 
Hanc profectô ecclesiam jam antè dederat et concesserat Ramnuifus Santonensium 
episcopus S. JohaimiçBaptistae et praedicto abbati A. successoribusque suis, in capi- 
iuio ipsius matris ecclesiae Santonensis , consilio et assensu canonicorum suorum. 
Horum quîppe fuerat suprà memorata ecclesia S. Pétri propria et censualis ad men- 
sam eorum. De hac igitur ecclesia cùm fecisset proclamationem supradictus abbas 
Garnerius ante nos in conciiio Burdegalensi, in quo, Dei gratiâ et domini Papae D 
Urbani II , plenitudinem suae auctoritatis habuimus , et alius abbas Ausculfus suas 
dedisset responsiones , et Ramnuifus Santonensis episcopus pro se et canonicis 
suis , et pro Ausculfo abbate , suas in audientia concilii protulisset ratiocinationi- 
bus multipiicibus justitias , auditis diligenter et perscrutatis subtiliter utriusque 
partis objectionibus et rationibus ab archiepiscopis et episcopis , et abbatibus , 
et aiiis canonici ordinis personis religiosis , super hac causatione et aitercatione à 
conciiio hoc canonicum datum est et definitum judicium : Si dua légales personne 
monachorum S. Johannis , ex pracepto sui abbatis Ausculfi , sacrametito probare pos- 
sunt in conspectu concilii, quod abbas eorum et clerici S. Pétri, per quorum concessio- 
tiem ipse abbas investitus est de ipsa ecclesia unde agitur , investituram et ténor em 



An. 1098, 
5 octobris. 



(a) Circa tempus celebrati hujus Santonensis 
concilS haesitant conciliorum collectores. Et merito 
quidem. Annum iop6prxseferunt duo instrumenta 
à Beslio édita in Historia Comitum Pictavensium, 
p. 4*4- I" altero, quod ex Vindocinensi tabulario 
depromptum est, legitur ad calcem : Haec subscripta 
confirmaûo facta fuisse dignoscitur in conciiio apud 
Santonas, anno ab incarnatione Domini MXCVI^ 
indict. iv , VI nonas martii. Alterius autem , ex 
Angeriacensi tabulario, haec est conclusio : Amato 
Romana • urbis legato , Burdegalensi archiepiscopo , 
célébrante concilium apud Santonas,... anno MXCVI, 
in die quâ caniiur , Lcetare Jérusalem, id est, Domi- 
nicâ IV Quadragesimae , quae, si aniws 1 096 pro 



1097 more in Galliis recepto accipiatur, contigit 
eo anno idibus seu die 1 5 martii. Verùm vitiatus 
est in priori instrumente) indictionis numerus, Iegen- 
dumque videtur , indictione VI, nonas martii , in 
quem diem incidebat Dominica Lœtare Jérusalem 
anno 1098. Unde vel reponendum ibi est idus pro 
nonis martii , vel ad annum 1098 retrahendum est 
Santonense id concilium , de quo chronographus 
Malleacensis ad annum 1096 pro 1097 : Apud San- 
tonas fuit concilium , ubi imperatum est omnibus 
vigiliis Apostolorum jejunare. Nec plura, tomo nostro 

Xll, p. 403. 

(b) Hujus diffmitionis brevem exhibent notitiam 
nov.GalI. Christ, auctores, inter instr. t. IJ, col. 276. 
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A tricennali possessione habuerint , absque canonicâ calumnia abbatum et monachorum 
S. Maxentii, donum et concessio et investitura quant habet abbas S. Johannis A. in- 
■convulsè et inviolabiliter ab ipso et à successoribus suis débet perenniter teneri , et 
perpetuo jure possideri. 

Data ergo definitione canonicâ et legitimo judicio , abbas S. Johannis A. secun- 
dùm judicium conciiii , personas duas coram nobis in médium protulit , et ad 
exsequendum conciiii judicium se praeparavit , quod abbas S. Maxentii recipere 
recusavit. Itaque, secundùm consiiii definitionem , canonicâ censurâ justitiae, abbati 
S. Johannis A. investituram et concessionem quam antè acceperat de ecclesia 
S. Pétri de Marestacio , cum omnibus ad se pertinentibus , in ipso conciiio confir- 
mavimus; etrogantibus ipso Ramnulfb videlicet Santonensi episcopo et archidiaco- 
nis et canonicis suis , per quorum manus ipsam habuerat et acquisierat ecclesiam , 

B ipsum eumdem abbatem A. virgâ nostrae auctoritatis superinvestivimus , et ut jure 
perpetuo successores sui , in aeternum sopito clamore abbatum et monachorum 
S. Maxentii , eam possiderent et sine inquietudine tenerent , adjudicavimus , salvâ 
in omnibus Santonensis episcopi auctoritate, et ipsius matris ecclesiae canonicorum 
jure integro permanente. Quod totum ut firmum et inviolabile , illibatumque per 
succedentia temporum maneat curricuia , hoc privilegium scribi praecepimus , et 
contra omnem adversarium sigillo nostrae auctoritatis munivimus. Actum et con- 
cessum in Burdegaiensi conciiio» anno ab incarnat. Domini mxcviii, indict. vi, 
concurrente iv, epactâ xxvi , assistentibus et praesidentibus R. * Ausciensium *Raimundo. 
archiepiscopo , et R. * Dolensium archipraesule (a), sufFragarteis eorum episcopis * Rolande 
et abbati bus , necnon et S. * Aginnensium et R. * Petragoricensium episcopis * Simone, 
cum sufTraganeis eorum abbatibus ; anno verè pontificatûs domni Papae Urbani II * R»inaido. 

C undecimo. Data m nonas octobris. 



XIV. Literœ GAUFRIDI Andegavensis episcopi. Marum.t.iv 

' Antcd. col. i2}, 

Ecclesiam Maziacensem interdicto supponit , juxta Turpnensis et Santonensis conciliorum ab. Amato , * c " < "''- Vindoc. 

celebratorum definitionem. 

G. * Dei gratta Andegavensium episcopâs, universis sancta Dei ecclesia fidelibus An. 1098 vel 
pacem et quietem. Omnium religiosorum devotionem latere nolumus, qûôd cùm , S 9 ^' aufr j dus 
domnus Papa Urbanus in conciiio apud Turonum (b) resideret, Radulfo vicëcomitt 
[ Vindocinensi] interdicendo praecepit, et praecipiendo interdixit , ne à dicta civitatè 
recederet, donec monachis Vindocinensibus de querela quam contra eum habe- 
bant, de ecclesia videlicet Maziacensi *, satîsfecisset. Nobis etiam auctoritate suâ 

D injunxit, quôd si ille super hoc obedire contemneret , censurâ nostri officii eum 
ad justitiam compelleremus. Non multopôsttempore, domnus Amatus, qui in par- 
tibus illis S. R. E. legatione fungebatur , ex parte ejusdem domni Papa? et suâ dè 
*adem quereîa nobis literas transmisit , in quibus praedictam ecclesiam Maziacen-. 
sem ipsemet excommunicavit , et ut ex parte nostra eam et ipsum vrcecomiterh 
excommunicaremus , praecrpiens mandavit. Deinde in conciiio apud Santonas/r/, 
quod de hoc per literas suas nobis mandaverat , vivâ voce iterum praecepit. Nos 
quidem non censurâ justitiae, sed quasi intuitu misericordiœ , jam dicto Radulfo 
per unum et eo ampiiùs annum inducias donavimus. Ecclesiam verè Maziacensem^ 
quia eam apostolicâ auctoritate excommunicatam audivimus, absolvere nec potui- 
mus nec debuimus ; sed etiam ex nostra. parte excommunicationem ipsam 7 prout 
nobis praeceptum fuerat, confirmavimus et confirmamus : ita ut abhinc non praesu- 

Ê mat quis in ea divinum ùfficium celebrare , vel ibî corpora sepelire^ dohéc prae- 
fati fratres Vindocinenses justitiam quam dudum reclamavere, justo judicio conse- 
quantur. Quod qui pnesumpserit , sicùt praesumptuosum et Deo beatoque Petro 
contrarium, nisi resipuerit , perpetuo anathemate anathematizamus. Hoc etiam sub 
eodetn anathemate prohibemus, ut décima ad ipsam ecclesiam pertinens saepedicto 



(a) Radulms Turonensis archiepiscopus eidem 
conciiio non interfuit, nimirum interdicto multatus, 

Îrout coHigimus. ex Ivonis Carnot. epist. 67 ad 
Jrbanum Papam. Sciatis, inquit, quia Turonensis 
archiejiiscopus contra interdictum Itgati vestri , in 
Natale Domini , Régi coronam imposuit, et ut istt 



[JoannesAurelianensis \episcopus fieret , hac mercede 
promeruit. 

(b) Anno 1 096 c elebratu m fait Tnronensexon- 
cilium, mense martio , xvn kal. aprilis. 

(c) Santonense id coricilium anno 1097, nonis 
mardi, célébrât um fuisse ostendimns supra, . 
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vicecomiti uheriùs ab hominibus ibi morantibus non reddatur. Benè valeant pacis A 
■et justitix amatores. 

Ego Gaufridus Andegavensis episcopus privilegium Vindocinensi monasterio 
feci, et praesentibus archidiaconis Guarnerio atque Wïllelmo , muitisque aliis cleri- 
cis nostris , per prxsentis crucis signum HH> apostolicâ fultus auctoritate, corroboravi. 

SSlÛLzJ. X ^. Literœ A MA TI Burdegalensis archiepiscopi , et A. S. legati. 

txchart. S. Cru- et 

eis; Gall. Chris. Ecclesiam S. Michaelis, inter monachos S. Crucis et canpnicos S. Andréas Burdegalensis litigiosam, 
*.ll,fr.col.2y6. adjudicat secundùm monachos S. Crucis. 



An. 



099. 



* Arnaldo. 



In nomine Domhii Dei et Salvatoris nostri Jesu-Christi. Amatus sanctx Romans 
ecclesix legatus , Burdegaiensium quoque archiepiscopus. Quoniam sxpissimè homi- 
num memoria mundanis adeô soliieitudinibus impeditur , quod non soiùm olim , B 
sed etiam nuperrimè gestorum obliviscitur , ut deinceps prxsentium mens literis 
excitata, qux vîdit et audivit facilè imaginetur, et futurorum ingénia iisdem notu- 
lis de praeteritis erudiantur; placuit paucis comprehendere, et scriptis sanctx matris 
ecclesix fidelium tam prxsentium quàm futurorum mentibus inserere, qualiter con- 
troversiam inter abbatem S. Crucis , videlicet domnum Fulconem , et decanum 
domnum Petrum super ecciesia S. Michaelis exortam, infringibiii judîcio sedavi- 
mus. Consistentibus namque in prxsentia nostra abbate cum suis et decano item 
cum suis, totiusque causx rationibus utrimque attentâ specuiatione circumspectis, 
iiiorum causx taie judicium imposuimus. Si abbas S. Crucis tenorem S. Michaelis 
à prxdecessore suo A. * et à seipso habitum, prout muitis confirmât assertionibus, 
ipse cum duobus suis monachis sacramento probaverit, quietè in poster u m eccle- 
siam habebit ; sin autem , ipsius causx supersedendum decrevimus. Quod judi- C 
cium , arguente rectitudinis examine, coiiaudandum cunctis enituit. Quocirca in 
conspectu omnium ibidem consistentium abbas S. Crucis domnus Fuico assurgens 
cum suis , super quatuor evangelia juravit , quod prxdecessor suus bonx memo- 
* Arhaidu*. rix A; * Trencardi , cum suis monachis , à reverendissimo prxdecessore nostro 
domino Goscelino et à S. Andrex capituio ecclesiam S. Michaelis , extra urbem 
.super Garonam sitam, prorsus ex intégra in jus S. Crucis acquisivit , prxter iliud 
quod vocatur tricesimum et confessiones. Et ut prxdictus abbas et sui , juxta 
sanctorum Patrum décréta , aliquâ commutatione prxdictam ecclesiam firmiter et 
quietè possédèrent, quoquo anno, in festivitate S. Andrex, ejus matris ecclesix ca- 
nonicis duos solidos persolverent. Hanc ergo ecclesiam hoc modo Sanctx- Cruci 
concessam prxdictus abbas , quoad vixit , quietè obtinuit , neenon juravit seipsum in 
abbatem constitutum eumdem tenorem obtinuisse. Quapropter ut deinceps ecciesia £) 
S. Michaelis invioiabiliter et quietè, tamensemper per capellanos, secundùm delibe- 
rationem S. Crucis tractaretur, hoc privilegium nostrx auctoritatis firmavimus, quod 
impressipne sigilli nostri signari prxcepimus. Actum est et concessum in prxsentia 
nostrî, assistentibus P. * decano et E. * archidiacono , cum exteris S. Andrex cano- 
nicis, et quampluribus aliis valentibus tara clericis quàm laïcis, anno ab incarnat. 
Domini mxcix, indict. vu, epactâ xxvi, concurrente..., anno pontificatûs domni 
Uxbani Papx II duodecimo. 



* Petro. 

* Eblone, 
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MONITUM. 

LlTERARUM Hugpnis , viri sua ce tau prœstanùssïmi , qui annis plusquam 
triginta Romance ecclesiœ legati vices egtt in Francia , perpaucas ex muitis 
super are manifestum est, eamque jacturam doluere pridem qui colligendis kis- 
toriœ ecclesiasticœ monumentis operam navarunt. Erat enhn, inquit auctor 
Supra. P . 7 4j. Gestorum Lamberti Atrebat. episcopi , Lucerna ardens et lucehs in domo 
Dei, laudabiliter honorabilis et honorabiliter laudabilis, domnus Hugo 

Lugdunensis 
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A Lugdunensis primas et A. S. legatus. Et Hugo Flaviniacensis abbas , Cujus T.xnt,y.«»7. 
inadulatam constantiam, inquit, Gallicana veneratur ecclesia. Eadtnerus quoque 
in Historia novorum, lib. II, p. 49 : Quem etiam Anselmus in tantum dili- 
gebat, ejusque prudentiam atque consilii auctoritatem tanti pendebat, ut 
statuent apud se summam negotii sui ( cutn Guillelmo II Angliœ Rege , de 
investituris ) considerationi et disposition! ejus, necnon reverendi Hugonis 
Cluniacensis abbatis, ex integro commendare. Hinc est quèd Gregorius VU, 
inorti proximus , teste Paulo Bernriedensi in ejus vita, cap. 12, rogatus ut in 
tanta ndelium perturbatione sibi successorem et ecclesia? designaret ultorem , 
trium dédit optionem ; videlicet Desiderii cardinalis et abbatis cœnobii Casi* 
nensis, atque reverendissimorum episcoporum Ottonis Ostiensis et Hu- 

B gonis Lugdunensis. Verùm quia Otto nondum à Germanise et Gallise 
parti bus redierat, ... Hugo quoque sua lustrans gubernacuia procul aberat, 
intérim suasit eiigi vicinum Desiderium. Itaque literarum tanti viri reliquias 
tantum ab intérim vindicatas hic denuo in unutn collectas reprœsentamus. Earum 
prœcipuas debemus Hugoni Flaviniacensi abbati , qui eas chronico suo Virdu- 
nensi inserendas curavit , pro suo in archîepiscopum Lugdunensem studio , cujus 
erat commentariensis. Id colligimus ex epistola ipsius Hugonis legati ad Haga- 
nonem Eduensem episcopum, ubi de Flaviniacensi loquens, cujus sedulitati, 
inquit, credebamus, immo cujus lingua vox nostra erat. Scriptis Hugonis 
alia permiscemus documenta , ad legationem ejus pertinentia , videlicet epistolam 
Cameracensium clericorum ad Remenses pro clericis conjugatis; Noviomensium 

C quoque ad Cameracenses, ejusdem argumenti ; item apologiam Manassis I, 
Remensis archiepiscopi , quem Hugo diu insectatus exauctorandum curavit. 

I. Ad RADULFUM Turonensem archîepiscopum. t s ffi M ™% 

m. coH tfz 

Significat se in Lugdunensi diœcesi apud Ansam concilium habuisse, et aliud apud Drvionem castrum BiMjoth.niuioa^ 
° habiturum, ad quod eura invitât. Paru.jol.iJTf. 

Hu G 0 , gratiâ Dei , Diensis episcopns , saucta sedis apostolica legatus , Turonensl An. 1 07 j. 
archiepiscopo * salut em. Dilectionem vestram, carissime, Iatere minimè cre- ♦ Riduifo. 
dimus, quanta Dominicarum ovium pericuia, abundante iniquitate et refrigescente 
caritate multorum, sancta patiatur ecclesia, dum sanctae fidei adversantium quotidie 
D multiplicatur numerus, et pastoralis ordo ad susceptam curam minus debito inve- 
niatur sollicitus. Sed si sanctorum Patrum auctoritas, ut christianse religionis semper 
augeretur dignitas, omni intentione laboravit, nobis invigilandum summopere est, 
ne nostrâ depereat negligentiâ quod illorum crevit diligentiâ. Vestrae itaque fra-i 
ternitati nos in Lugdunensi diœcesi apud Ansam (a) concilium habuisse , et qui- 
busdam ecclesiasticis necessitatibus , Deo auxiliante , consuluisse notificamus : in 
quo , nonnullis emergentibus causis ad reparandum sanctae ecclesiœ statum non - 
minimum necessariis , consilio considentium fratrum aliud iv nonas januarii apud 
Divionem castrum Burgundiae celebrandum proposuimus , ad quod vos venire . 
et suf&aganeos vestros ex parte nostra invitare , praecipimus. Valete. 

II. Ad RADULFUM Turonensem archîepiscopum. " 

E 

Invitât eum ad concilium Arvernense, VII idus augusti celebrandum. 

Hugo, dignatione Dei, Diensis episcopns, Romana ecclesia legatus, R. * Turo- Anjfâ. 
nensi archiepiscopo salutem. Mess 1 s quidem multa, operarn vero pauci : unde 

(a) Hugo Flaviniacensis de conciliis ab Hugone ex hac et sequenti epistola^ coH ^" e ^" ut D ^* 1 ™"* 
Diensi episcopo celebratis loquens, primum, inquit, Claromontense non. ante , sed post Divionense 
7,l2LTa»ud Ansam , stcundum apud Clarum- celebratum fuisse. Itaque Ansanum ad annum io 7 î 
tnZ P tenZ ÔMoTTersea^batur simc référendum censemus, Divionense ad annum 1076 

incipientem.etClaromontenseadaugustummense» 

perpetùvs, ifc. tomo nostro Xlïl, p. 618. Verùm ejusdem anni. 

Tom. XIV. 



un. 



An. 1077. 
• Raduifo. 



B 
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nobis magis lamentandum , qui in area Domini triturare yidemur. Quapropter , A 
quia ecclesiam Domini undique distrahi videmus, apud Arvernicam urbem vu idus 
augusti (a) synodale conciiium indiximus. Comprovinciales tuos et aiiarum regio- 
num religiosos , quos potuimus , invitavimus. Te quoque, sicut fidelissimum socium 
in viaDei et adjutorem ejus , caritativè vocamus, et auctoritate nobis [concessâ] 
praecipimus ut venias , omnesque tuos sufiraganeos venire invites , omni remotâ 
excusatione. Vale. 

♦Waimundo. P* S. Causam quae habenda erat abbati DoIensi*cum militibus de ecclesia in 
vestro episcopatu, diflèrte per vos sub anathemate, et per Comité m (b) rogatum 
ex nostra parte, cui pro nobis gratias referte, quia, ut mihi retulerunt Renaldus et 
Marbo clerici ejus , obediens exstitit , et ideo, si voiuerit , in te misericordiam inve- 
nire poterit. Post reditum de conciiio débet coram vobis res ecciesiastica examinari. 

III. Ad RADULFUAiTuronensem archiepifçopum. 

Ut intersit conciiio Augustodunensi , iv idus septcmbris celebrando. 

Hugo, graiiâ Del, Diensis episcopas et sancta ecclesia Roman a le gâtas , R. * 
Turonensi archiepiscopo salutem. Gratias habeo innumeras, quia semper obe- 
diens exstitisti , et sanctae ecclesiae in necessitate subvenire pro posse et scire tuo 
non refugisti. Te igitur vaide nobis necessarium , pro tua ipsius etiam necessitate, 
apostolicâ auctoritate vocamus, et per te tuos suffraganeos episcopos, tuos etiam 
utiiiores ciericos et abbates, ad synodum in Augustodunensi civitate iv idus sep- 
tembris ceiebrandam venire praecipimus. 

IV. Ad Radulfum Turonensem archiepiscopum. ^ 

Monet ut ad se veniat, quxdam ex parte ecclesiae Romanae auditurus. 

R. * venerabili Turonensium archiepiscopo , Ha. (c) sancta Romaua ecclesia apo- 
crisiaritts, aterna vita beatitudinem. Quanti matrem vestram sanctam Romanam 
ecclesiam iiberalitas vestra habeat, an ex corde domino Apostolico adhaereat, 
quanto amore eum amplectatur , nunc ostendetis : ex cujus parte habeo vobis 
quxdam dicere , pro quibus necessarium est vos ad me venire. Licèt enim suorum 
ndelium minimo , tamen suo et sanctae Romans ecclesiae filio , in tractandis 
ecclesiasticis negotiis vices suas mihi commisit : pro quibus prudentiam vestram 
elaborare vigiianter, et scientioiam nostram, Deo auxiiiante, priusquam à vobis 
recedam , diligentissimè oportebit insudare. Unde admoneo , precor , auctoritate 
etiam mihi, commissâ, et suggero, ut mecum ioqui quàm çitiùs poteritis non diffé- 
rât/":. V alete. J) 

V. Ad GREGORIUM VII Papam. 

Rationem reddjt de suscepta legatione, petitque ut ipse rescribat (juid sentiat de gesds à se in conciiio 
Au«"»s:odjnensi pro rrformanda ecclesia Gallicana. ( Vide supra, p. 613, inter 



3j1k{. MA. 



An. 1077. 
» Raduifo. 



an. 1077. ) 



inter epistolas Cregorii ad 



VI. Ad GREGORIUM VII Papam. 



Mahillon. t. V 
Avnal.Btntdkt. 
p.6)A.,tttxcod. 
ms. RtginccSue- 
eia. ip7 , inter 
Misait. Joan. 
Durandi , t. II, 

An. 107^. 



Turbas in conciiio Pictavensi ezcitatas commémorât, tum à Philippo Francorum Rege, tum à Raduifo 
Turonensi archiepiscopo et Sil vestro episcopo Redonensi. Dein definita ibi negoiia recenseï , &c 
(Ibid.p. 6/j, inter epist. Cregorii ad an. ioj8.) 

VII. Clericorum Cameracensium ad Remenses. 

In gratiam uxorum suarum , quibus nuncium remittere detrectabant , Hugonem Diensem perstringunt, 

et décréta ejus labefactare conantur. 

SancTjE matri ecclesia Remensi , omnibusque ipsius diœcesh attitulatis , Came- 
racenses fratres in tuenda publica clericorum libertate esse efficaces, Inusitati diù. 

(a) Anno 1076, quippe de Augustodunensi con- 
ciiio scribens ad Gregorium Papam suprà.p. 614, 
ait : Burdiealensis quoque, quoniam vocatus prœterito 
anno ad Arvernense conciiium neque venit ifc. Porro 
Augustodunense conciiium anno 1077 celebratum 
fuisse certum est. 

(b) Fulconem , ut videtur, Andegavensem , qui 
eo tampore sub excommunicatione tenebatur, ut 



videre est in praecitata Hugonis epistola ad Grego- 
rium, et in epist. Gregorii 22 libri IX. 

(c) Non est Hugonis Diensis episcopi , ut existi- 
mavit Baluzius, quod cum superioribus permixta 
esset in cod. ms. Sed est Huberri Romans ecclesiae 
subdiaconi , de quo vide epist. 17 lib. IV registrt 
Gregoriani , et Cangii Glossarium verbo Apocri- 
siarius. 
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À decfeti (a) novitér intonante procellâ non minus aliis contùrbàti , et finitimorum 
literis probabiiibus ad resisténdum invitati , nos Cameracenses , quibus pro expé- 
rimenta credendum est, non fuîmus pigri vobis rescribere , et in his de opprès- 
' iione nostra -, quœcumque ut ; digna videbàntur memoriâ , iriterserere. Hactenus , 
fratrescarissimi, in clericaii ordine quo vivimus, maximus vigebat honor et reve- 
Itentîa. et clericorum nomen , tamquam iri sorte Dei attributurh, cseteris insignius 
dignkate praeibat et gratiâ. Nunc autem fàcti sùmus opprobrium viclnis nostris » Psal.ixxvw» 
subsàhnatio et in derisum his qui in circuitu nbstro sunt, nisï ad ea quae praetenduntur 4- 
vestra nostraquè'sblerter 1 invigilaverit industrià. Siquidem- Romariorum , ùt au- 
distis , importunitas tantatamque vehemens nobis incubuit, ut riihii jam intactum, 
nihilque reliriqùat intentatum i praesertim cùm etiam de imminutione regisë majes- 
tatîs ageré àudeant ; metropoiitanos verà éxcommunicaré, epistopos autem qùos- 
B libet deponére, quosiibet subiimàre praesumant sub spèciè religionis , cùm potiùs 
sit ambitionis ; crebra 'indicentes concilia , et peregrina inferentes nobis judicia. 
Et hoc totum per quosdam impostores, qùibus omnia cùm pretio, et quorum dex- 
tera semper repiéta est mtmeribus; Hugonem (^'videlicet Lingonensem , cujus vita 
et mores satis omnibus innotuerunt; Hugonem quôque Diensem, ut dicunt, epis- 
cbpum, cii jus- praeter nomen nulla nobis est cognitio. Ferriir etiam eos intef minàndo 
hoc addidisse, rie quis iri ecciesia Au\A\cï (?) potiatur honore-, et uni tantùm quis* 
qiiè contentus vivat praebendâ : cùm vix duabus aut tribus possit provenire neces- 
sariûrum sufficiéntia. Inter hsec, carissimi , verecundise nostrae nihil ab illis par- 
citum , nbi clericorum filiîs ut ordinari : débeant penitùs inter dicitur ; cùm 
beatus dicat Augustinus, Undecumque nascantur homines, si vitia parentum non sec* 
tàntur, et testé Deum colunt , honesti sunt , et sain erunt ; et beatus Isidorus , Qui" 
G cûhique fidem Domini pronier entur , nu/lis maCûtis carnalis nativitatis obfiiscantur. 
Adhuc eadem sententia, quae priùs de conjugatis sacerdotibus (e) fuerat ventilata > 
nunc etiam in omni ordine clericorum ab iliis decernitur : cùm régula nostra hoc 
habeat, ut unius matrimonii clericus fœderetur (f) viriculo, qui se continentiae 
non devoverh titulo ; cùm etiam Paphnutius de hoc eodem ita intulerit in Nicaena 
synodo. Synodus enim ipsa, corrigere voiens hominum vitam in ecclesîis commo- 
rantium, posuit leges quas canones appeilamus, in quorum tractatu videbatuf 
aliquis introducere iegem , ut episcopi et presbyteri, diaconi et subdiaconi, cum 
conjugibus non dormirent, quas ante consecrationem duxerant. Surgens autem in 
medio Paphnutius confessor , ad cujus intuitum omnium pendebat sententia, contra 1 - 
dixit, honorabiles confessus nuptias, et castum esse dicens c'oucubitum cum propria 
conjugesua ; sicque concilio [persuasit] ne talem ponerent iegem , grayem asserens* 
D causam, quae aut ipsis aut eorum jugalibus occasio fornicationis exsisteret. Et haec 
. quidem Paphnutius , licèt nuptias inexpertus, exposuit ; synodusque ejus laudavit 
sapientiam (g) et sententiahi, et nihii ex hac parte sancivit, sed hoc in unius- 
cujusque voluntate, non necessitate, dimisit. Reperitur autem in tripertita Historia, 
cap. 2 libri XIV. Quidquid autem in talibus agitur , à quibusdam adinventum 
dicitur atque suggestum, qui totius catholicae religionis, eucharistiae videlicet atque 
baptismi , confessionis et pœnitentiae , quae pro nihilo ducurit , destruere rriacht 
nantur sacrarrientum. Et quia absolutè nec liberâ voce audent vel coritradicere, 
sub praetextu religionis ac dolosâ imagine sanctitatis quaerunt pervertere, credentes 
sua: pravhati aliquid inde lucrari. In quibusdam Italiae partibus cognovimus actum > 
ubi pro hujusmodi voto jam (h) divins religionis penitùs non agitur mysteriuim 



"f.àl&m. 



(a) Vide cancmem IX concilii Pictavensis, anno 
1078 ab Hugone Diensi episcopo celebrati. 

(h) Dictum etiam Rainardum, quem laudibus 
efïerre soient coevi scriptores. Gregorius autem VII 
ad Hugonem Diensem scribens lib. IV , epist. 22, 
Hoc, ait, cum consilio et prudenti disposition» fratris 
nostri Lingonensis episcopi facias , sciens quoniam in 
. adju 



anni 1074 editum contra concobinarios sacerdote» 
tantùm erat. Adversùs hoc decretum , iriquit Lam-' 
benus Schafnaburg. ad annùm 107 4, protinus vehe- 
menter infremuit tota faclio clericorum, hominem 
plané hcereticum etvesani dogmatis esse clamiians , qui 
oblitus sennonis Dpmini quo ait , Non omnes ca- 
piunt hoc Verbum.... Qui potest capere, capiât.vw- 
lentâ exaction» homines vivere cogeret ritu angela* 



omnibus fidelem adfutorem et cooperatoremnon solùm 

nobis, sed et tibi et omnibus legatis nostris se deinceps rum. fTc Mbcdhn. mss. 

fore pro,nisU; et nos ,n eo multam f™J«»f™* « , v.° Mabillonius autem habet, 

fiduciam. Obiit autem Rainardus anno loKj. Joan. uuranai,ioi.-sj v. 

(c) Canone II eiusdem Pictavensis concilii. traderetur. M,k;ir„„;; 
* / ' .... . . _ /„) Çttnirntiam. Deest in edit. Mabulonn. 

. (d) Canone VIII concilii ejusdem. (g) ôttptentiam. x^o«i 

(t) Decretum Gregorii VII in concilio Romano (h) Forte, sub velamme. 

4/ Ffrifij 
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Qui etiam ideo abominari diçuntur conjugium , quia irreverenter et impiè abomi- A 
nantur (a) et operantur quod abominabiie est et nefarium. . 

Pastores autem nostri , tamquam Romans auctoritatl appareanj pbedientes ( his 
et talibus aurem accommodant iibenter. Gravia. onera npbis imponere satagunt } 
et dum sibi quisque timet, in contumeliam nostri nominis grafanter consentiuntj 
et quasi honestè et irreprehensibili,ter vivant , consuetudinib^s nostrfc contraire 
non desinunt: à quorum fructibus sj- perpendantur conversatio étoffa, aut.nulia, 
aut vix aliqua invenientur bona opéra. Quorum adstipuJatUjni episcppus noster 
consentiens, nos intoierabiliter aggressus ad imponendum praedictu,m pnijs cervipj 
nostrae, muitus ac vehemens nuper incubuit : quia et cleriços conjugatos chorum 
intrare et ministrare, et eorum filios ad sacros ordines provehi, inhibuit. Cojus 
impositions articuio nobis admodum oppressis , ne id ageret humilité* orantibus, 
* ai. sugge- etnepraeterconsensum metropoiitani aliquid decerneret canoniçè spggijlanjtibus *, et 3 
rcntibm. ipsius ejusdem ecclesiae metropoiitani nostri audientiam appellantibus;, ab intentione 
tamen .sua neutiquam devocari potuit. Çujus rationis nuilâ aliâ auctçritate subnix^ 
est responsio, nisi quod ab Hugone Dien$i impositum sjfci [mandatum] transgre^j 
non auderet, à quo ei exhjbita est benedictio. 

In his igitur quae praeiibata sunt , et nostri nominis. intolerabiiem injuriant çpn-r 
sideramus, et apud laïcos , quibus futuri su mus in sibilum, maxime perhorrescère 
oportet infamiam : quantoque apud majores nostros constat esse inaudiîum, taqto 
nobis videtur indecens atque inhonestum. Quod si viri estis , si yiriliter agere veliV 
tis, parvi pendenda sunt hujusmodi concilia, quae tôt et tanta nobis invehunt, 
opprobria , contra iilud sanctissimi viri Hieronymi , ubi ait : Absit ut aliquid sinis- 
trum de flericis loquar. Nobis autem hase est immutabiiis sententia, consùetudi- 
nem hactenus nostram , reiigiosorum patrum aequanimitate sapien ter indu itarn , C 
inconvulsam tenere , neque inusitatis et periçulosis tradkionibus in aliquo con- 
sentira. Audito itaque et nostrae deliberationis efficaçi pxoposito, et quid pericuji 
quidve ignominiae in tali, nisi resistamus, nos sequatur negotio,sçire à ypbis volur 
mus per iiteras quae sit erga hujusmodi animi vestri sententia : maximè obsçcrante? 
uteirca eamdem providentiam mutuo vestra excubet vigilantia, et super his yestra 
habeamus solatia. Valete. 

Mahin. 1. 1 VIII. Noviomensium Clericorum ad Cameracertses. 

Musai Ital. p. 

'ç 8, '* c .°* % Rescribunt eorum epistolam pro clericis con jugatis sibi probari, eorumque rationibus aiiarucn auctoritatum 
Smnis. Rtgina, ' pondus addunt. 

An. io7«. Sanctaz Cameracensis ecclesia fratribus in Christo dite dis , Noyiomeuses , meJiùs 

sperare in adversis , et salvâfide yiriliter resistere emergentibus adversarjis. ORATio-D 
ms nostrae prolixitatem , fratres carissimi, castigantes prout pptuimus, quaestioni 
vestrae plura quàm satis est reponere non necessarium duxîmus : praesertim cùm 
ecclesiae vestrae status modum antiquitatis hucusque sibi retinuerit , et coiumnis 
sapientiae subnixus , in seipso consistons , alienis sustentationibus non indigens , 
nuiiis tentationibus vioiari potuerit. Fundamentum enim quod ipse Apostolus po- 

i Cw. m, i. suit, à soliditate sua non potest mutari , Apostoio attestante , qui ait : Fundamentum 
aliud nemo potest ponere , prater id quod positum est, quod est Christus Jésus. Quan- 
tumiibet itaque ruant venti et fluant flumina , domus superaedificata immobiiis ma? 
net, videlicet sancta ecclesia, inter turbines hujus saeculi constituta. Eçce jam valida 
tempestas incumbit : ad defendendam iibertatem parata sunt arma in propugnacu- 
lis ; sacrae sciiicet Scripturae, quibus facilè obtunditur gravitas novae impositions , 
partem quarum praeiibastis , partem habemus suggerere vobis. Siquidem contra |? 
iilud quod filios clericorum à sacris ordinibus repellendos esse moliuntur, in expo- 
sitione generationis Jesu-Christi ita scriptum invenitur : « Dominus noster Jesus- 
» Christus non solùm ab alienigenis , sed etiam de adulterinis voiuit nasci com- 
» mixtionibus : nobis magnam fiduciam praestans, ut qualicumque modo nascamur, 
*> tantùm ut illius vestigia imitemur , ab iilius corpore non separemur , cujus per 
» fidem membra efiècti sumus. » Et sicut ille verus est Pontifex , ex adulterinis nas- 
cens commixtionibus ; ita qualicumque ordine natus sit aliquis, tantùm ut perfectam 

(a) Abomïnantur, Haec etiam vox desideratur (b) Gérard us II, de quo vide Iiteras Gregorii VII 
apud Mabiilonium. m eue laudatas , iib. IV, epist. 22, supra, p. ooy . 
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wSL operfbus.împleat; sitque litemus et vir unius 

SSïïTi r^ 0 .^^ 1 -- ^ enim pltriarcha concubuit cûm 

P#a ,„ ejnstok Afris dirécta dicit : « NuIIi fceat evanfelicam docSTdes^e 

E T defe ^ ere ' q"i gratiamlEvangelii, qux per àium facta 

:S;I°^ fc — Pere ;" GaHfa£tUS Papa in^eJeâ aitïï^ntSm! 

" £SrèSf^ rd ^:, Vet t t ', n0n sot ^'tenere > sed ! etaQdireTefogite,cuia 
-.bobor estimsericotdia oramb^olocaustomaiibus et sacrifiais.» Et Vigiiius Papa: 

ri£r ^n^^ ^«borAn^intano, capitë x de conjugal» dmconfa, dta-repe, .,, 

JhT"™ ordinator > «m ipsaordinatione protestatus fuerit dicens 
I2n~ ^abere.uxorein. TOc.posse.se contmere; hic posteà si ad nuptias venerit, 

quTaZ ^ ™trTs m D n °-' ^ ° Q UÔd * utenl fitius "o/reprobandus si? prépter inû 
qurtatem patris Dominus per prophetam protestatur dicens : Filius L/portabit E„ch xv„, 
mfmam^, et pat^non portât ini/uitatem fil». Gregorius in pïïtSf de " 
exce lenm.pastorum : «Pleramque rectbr oblitus lui,, in voce se spargit aliène! 
» lalem se^credit qualem se fons audit, non qualem intus discerner! debuh • 
^ » subjectos despicit, eosq«e squales sibi nature ordinenon agnoscit j et quos sorte" 
-potestatts éxcessérit, transceridisse etiam vhîe meritis crédit. » Porrè, ne qui* in 
ecclesia duphcrpotiatur honore, et ut unâtantùm quisque contentus viva't pra- 
benda, nuila nobis aperit ratio ; cùm sub religiosis patribus in clericali ordine talis 
semper usitata fuerit consuetudo; quae et singulis ecciesiis salvâ fide conceditur ab 
introeunte «piscopo. Cujus consuetudinis licitum Gregorius commendat in epistoia 
ad Leandrum Spâlensem episcopum dicens : « Hfcesâ unâ fide, in divino officio 
«sancue ecclesia: consuetudo diversa est ». Et B. Augustinus de consuetudinibus 
ad Januanum inter caetera, dicit : « Ea quae in diversis lociset regionibus raultipli- 
» ater sunt instituta, et contra fidem et bonos mores non esse probantur , induTe- 
»renter habenda sunt, et consuetudine uniuscujusque ecdesiae congruenter et 
» simpliciter observanda : nec quidquam aliud in eis requirendum. » Et ut ad rem 
D reducamus stylûm, miràmur valde, cùm ad prœterita sive praesentia retorquemùs 
oculum. Longé enim ante nos audivimus , et nos ipsi cognovimus, quosdam ex 
fîliis concubinarum fuisse religiosos presbytères et diaconos, venerabiles quoque 
episcopos et abbates ; insuper etiam christianissimos Reges, necnon ipsius Romans 
sedis aliquos summos praesules. Quocirca non immérité stomachamur adversùs eos 
qui ad id destruendum linguam suam quasi arcum intenduht : cùm satis noverimus 
iîlos non meliores esse quàm sui antecessores fuerunt. Adhuc muita ad ea quae 
nobis objiciuhtur, necessaria habemus vobis dicere; sed quaedam nobis obsistunt 
causae , quarum una est exspectatio archiepiscopi nostri Manasse , cùjus excommu.- 
nicatio ( a) fertur potiùs per invidiam , quàm per justitiam , nimiùm accelerata fuisse. 

IX. MANASSE Remensis archiep. ad Hi/GONEM Diensem episcopum. MMbn.t.t, 

J7 Mustiltal.fag. 
Vocatus ad concilium Lugdunense, muhis ostendit rationibus cur eô nec possit nec debeat accedere. "9- acoi - ms - 

1622 Rtgina 

Domino H. * Diensï episcopo M. * Remorum archiepiscoptts salutem. Monuistis S iïu'* 6*mn7;. 
me Lugduni (b) ad concilium vobis occurrere: ad quod quare non veniam,. An. 1080. 

, T ..... , *Hugoni. 

(a) lnconcuionimirumAugustodunensian.1077 demum domos eorum fiegit , vrabendas eorum vendi- * Manasset. 

celebrato. Ait enim Hugo Fiaviniac. in chronico ad dit , et bona eorum diripuit. Inde cùm à Roma literas 

hune annum 1077 ! Accusatus est in eodem concilia accepisset, ut in concilio cum se» se purgaret episco- 

Remensis ecclesiœ invasor simoniacus Manasses à pis, Romain iviu Necdum ex hoc itinere reversus 

clericis Remensibus , et suspensus ab officio, quia erat Manasses, cùm scripta fuit haec epistola, quae 

vocatus ad concilium ut se purgaret, non venit. Qui pertnde ac superior ad an. 1078 revocanda videtur. 

cùm canonicis Remensis ecclesia; accusatoribus suis ' (b) Anno 1080 celebratum fuit Lugdunense 

à concilio rtdeuntibus plurimas parasset insidias , concilium. 



s 
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dignum duxi literis vobis et omni concilio significare , ne quis fortè vel in secretô A 
vel in publico sit, qui nos pro hac causa merito possit incuipare. Etenim non solùm 
per omnes ferè Gallias , verùm etianl in Itaiiaet Ronre est notum qualiter ante hoc 
biennium in eadem provincia (a) à vobis et ab alifs quibusdam in i nos' violente? 
ac injustè res gesta est : et ego vim ac praejudiciumpassusy Romam^prpcessi , ibique 
super hoc Romanum et apostolicum judicium appellavi. Quia vierô vos aberatis , 
jussu domni Apostolici in ipsa regione remansi , et advehtum •vestrum per xi ferè 
hebdomadas exspectavi. Cùmque non veniretis , tandem in praesentia domni Apos- 
tolici et in concilio generali (b) % inter nos eteos qui ibi ioco vestro, utpote à vobis 
directi, aderant, altercatio habita est, etexeorum aceusatibne ac nostra defehsione, 
quidquid passi eramus, temerè ac violenter actum esse , et constarè non debere, 
judicatum atque correctum est. Tum ego domno Apostolico renunciavi , cunctis 
audientibus, quod nec, me ultrà in judiciis ecclesiastkis , si vellem , committerem B 
manibus vestris ; et quia vobis ultrà jure subjici non deherera, congruam in ipsius 
Romani conventûs audientia reddîdi rationem. Ipso autem domno Apostolico sub- 
séquente* interrogante , eu jus potius in conciliis. infra Gallias judicium veiiem 
• Hugonem. «ubire, raeque in hoc abbatem * Cluniacensem protinus engente , : statutum: est 
ut in conciliis Gallicanis, sicut jam diximus, aliorum causas censura véstra trac- 
taret; porro abbas Cluniacensis de nobis judicaret. Deinde etiam idem instituk 
domnus Apostoiicus ut sibi hujusmodi facerem sponsioném, quàd, si ad concilium 
in partibus Galliarum vel nuncio vel literis sedis apostolicae vocatùs essem, non 
©mitterem venire, nisi canonicâ excusatione praepeditus essem ; sed hoc [non] addidit, 
ut, si.contramandaretur, à profectione desisterem. Quapropter cùm nuper con- 
cilium apud Trecas à vobis monitum est , in qua monitione nomen abbatis Glù- 
niacensis pariter insertum est, ego iiluc. incunctanter cum abbatibus meis etclericis C 
et beneficiatis ecciesiae meœ processi ; quia, ùt superiùs dixi , nullam à domno Apos- 
tolico in jam dicta sponsione contramandationis mentionem audivi;et quia abbatem 
Cluniacensem , qui me judicare debebat , affuturum accepi ; et quia in ipsa contra- 
mandatione à vobis facta, nec impedimentum ullum, quo fieri non posset, vos 
habere comperi, nec Iiteras, ut par erat in conciliis contramandandis , à vestrà 
parte vel praedicti abbatis habui. Unde illuc , ut dictum est, profiçiscens , quamvis 
vos non veniretis, ego tamen partem ipsius concilii quae ad meattinebat impievi; 
et me à. prxdicta sponsione secundùm propositx ràtionis consequentiam liberavi. 
Ad istud vero Lugdunense concilium ideo non venimus , quia non unam , sed 
plures excusationes canonicas , cur venire non debeamus , habemus. 

Primo, quia in ejus monitione nullam vel mentionem domni abbatis Cluniacensis , 
qui nos jussu domni Apostolici judicare débet, accepi ; deinde, quia in eis partibus D 
Galliarum non geritur, ubi ejus subire judicium jussi sumus , sicut in sequentibus"* 
explanabimus ; tertio , quia regio ipsa inter nos et Lugdunum adjacens, ex càp- 
tione Comitis Nivernensis (c) et episcopi Autissiodorensis , et militum eorum, adeo 
beliorum tempestate turbatur, ut nulli ex regno Francorum per eam liber transhus 
concedatur. Cùm enim ipsi propter dominum nostrum Regem Francise capti et trusi 
ergastulo teneantur, nos procui dubio simiiiter propter Regem, eo quàd Régis 
episcopi sumus , ab hominibus ipsius provincix captioni et ergastulo traderemur. 
Et ideo, secundùm legem Justinianàm in secundo libro Codicum, iegilimam excusa- 
tionem habemus , quando salutis periculum et corporis cruciatum in eundo metui- 
mus (d). Praeterea, cùm hoc concilium in eadem provincia et ab eisdem ipsis 
celebrari noscamus , ubi et à quibus in altero concilio (e) violenter et inhumanè 
tractati sumus, et tam injustè, ut Romae totum illud destructum viderimus, pro £ 
qua re etiam in generali et Romano concilio de eorum manibus ablati sumus ; 
consequenter nec nos deinceps judicium eorum habemus subire, nec ipsi super 

(a) In concilio Augustodunensi an. 1077, mense obsidebatur. Capti sunt in illa faga quamplurimi 

«eptembri celebrato. nobiles viri , maximi exercilûs Burgundice.... Deniqut 

(bj In concilio Romano an. 1078, qua de re vide episcopus cum pâtre JVivernensium Comité captas, 

supra, p. 618, Iiteras seu decrctum Gregorii Papae, coactus est seipsum non modicee quanti tatis pecuniâ 

iib. V, epist. 17. redimere , inqnit Rodulfus Toitarius libro de Mira- 

(t) Guillelmil, nui cùm in auxilium Régis Fran- culis S. Benedicti, tomo nostro XI , p. 487. 

eorum, in exercitu Odonis Burgundiae Ducis, cum (d) Hanc ejus excusationem convellit Gregorius 

Gaufredo filio suo , Autissiodor. episcopo, venisset, Papa epist. 12 libri VII , suprà, p. 642. 

captus est ab Hugone Puteolenst , cujus castrum (e) Augustodunensi concilio, de quo suprà. 
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vim ^ZSZiïJ 11 ^ h ™ ° mni f SaCris ^oritatibus edocemur, qub si 
ilios k testes producere et causam finire. Vim temerari* multitudinis 

r^ta^te^Œc^ pr " « 

In prima dixis^n^ «ïf ? P " ma » d;einde de **unda tractabimus. 
!uri P »ï? -r accusatonbus nostris, scilicet Manasse (a) et sociis respon- 

B Se nosterXï ,7 US * eXCeptIS du ° bus > < l Uorum «nus. scilicet Bruno (b), 

"n reTno t1»W * ^ natus autrenatus est, sed S. Cuniberti Colonien b 

P ° m î' 6St: CU > US societatem non magnoperê 

«umu. Titer verT H ^ P ?" • "S^ " eum co,,atis ' ™lè et neqriter ?ractati 
etTdëo ™T, • . P ° S »' m R ° man ° conciIio nobis P« S entibus est falsstus : 
SÏDÏÏriTr 5 en - m r 16 /^ 0 ^^ res P° ndere autvdumus, aut dlbel 
derki non Lv Z d ? no Iqci aptitudinem ekgisse, eo^ pr^diçti 

STmïS ^ reCaS> i Uc n ° n timerent adesse. Nos ,è cont^dkimus" 

quia multo magis nos timemus Lugdunum procedere, quàm illi Trecas venire- 
qma quanto dus majores et ditiores vident, tantè et cltiùs ^i,,tZZ 7ro 
amphon redempaone d,str,ngi à tyranno quolibet qusreremur. Jam enim ex abun! 

C rTlTT m TTf Udmem VerSUm CSSe Videmus ' ut de die in d ™ episcopos 
C cap, et trudi ergastuio doleamus, sicut in eo, de quo suprà diximus, episcopo Au- 

N It? 1 ^ n,tur . factum î «<=»t in episcopo^ Leodiensi, quem nuperinvigilia 
Natel,s Dommi novimus captum; sicut vos ipsi nostis domnum ApostoLum (% in 
nocte Natahs Dommi, m ipsa miss* celebratione nondunv peracta, ab altari per sum- 
mum scelus abstractum. Unde quia, sicut vuigô dicitur, leviùs ex aliorum quàn» 
ex nostris pericuhs castigamur; satis apparet nullam nobis apud Lugdunum esse 
ioci aptitudinem, nullam nobis esse ad ilium sine periculo processionem , et ideo 
secundum pramemorate legis Justinian* sementiam , et juxta perpetratam in nos 
oiim m ea provmcia temeritatem, iegitimam super hoc habere excusationem. . 

De secunda monitione çonsequenter hoc dicimus , quia dixistis ut, si accusa- 
tores deessent, ad concilium venirem paràtus, cum sex episcopis quorum vita non 
notetur mfamiâ, me expurgare.Et nos è contrà respondemus, quia, si accusatores 

D desunt , nos ex hoc respondere cuiquam non debemus ; si vero adsunt, nonnisi 
iUis qui se praesentialiter vel vidisse vel audisse affirment, nos respondere debere 
probamus. Quod et in sacris auctoritatibus est statutum, et in sœpedicto Romano 
concilio nobis à domno Apostolico sub hac eadem conditione laudatum est. Curus 
rei etiam testes idoneos qui interfuerinthabemus, et per eos derationare valemus. 
Quamvis nullam à pradicto Manasse et sociis speremus accusationem , eo quod 
ipsi, nisi fortè pro hujus coheilii occasione ad vomitum redeunt, nobiscum fecerunt 
concordiae compositionem , exceptis duobus, ut dixi , Brunone et Pontio, quibus, 
juxta praecedentem rationem, respondere nec volo nec debeo. Et si aliqui ex eis 
quos concordare per Manasse legationem diximus , illuc ruptâ pace profecti sunt, 
et contra nos quidpiam dicere volunt, recipiendum non est ; quia tune temporis 
nec familiares mei erant , nec canonici, ita ut de vita mea testimonium ferre possent. 

E Caeterùm, quod me paratum cum sex episcopis ire monuistis, in tanta nobis hoc 
temporis angustia constrinxistis , ut soli viginti dies numerarentur ab illo die quo 
mihi delatae sunt literae vestrœ, usque ad illum quo, si proficisceremur , debeamus 
movere. In sacris verô auctoritatibus flxum habetur, quod si quis inferioris ordinis 
clericus, nedum episcopus, de crimine aliquo pulsatur, aut annum integrum, aut 
dimidium, aut simul integrum et dimidîum induciarum habere debeat, quo sibi 
in tanto spatio providere et prospicere valeat. Vos autem hoc vel majori vel minorî 

(a) Manasse Remensi pr."eposito,aui fait Remen- (c) Henricum,dequo vide suprà, p. 644, Iiteias 
sisarchiepiscopus eo nomine secundus. Gregorii Pap<e, lib. VII, epist. 14. 

(b) Bruno, qui haud multô post Carthusiensium (d) Vide gesta Gregorii à nobis adornata ad. 
faniiliam excitavit. annum 1076. 
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induciarum spatio intermisso, hoc à nobis exigitis in viginti tantùm dierum circulo : A 
cùm nostri episcopatus non, sicut circa Romain, vel in quibusdam regionibus, 
intra septimum vel decimum miiliarium coarctentur; sed plures ex eis quadraginta, 
et quinquaginta , vei etiam sexaginta milliariis , et eo ampliùs ab invicem sepa- 
rentur. Ut ergo de anno vel dimidio taceatur , quo quibuslibet, pulsatis crimine 
légitima; induci* à sacra auctoritate donantur ; quomodo in viginti diebus sex epis- 
copi patrise nostrae, et maximè qui nou notentur infamiâ, valeant colligi , cùm in 
totidem diebus de uno ad alium vix queat ambulari! 

Jam vero de ipsis episcopis quorum vita non notetur infamiâ, quid dicemus! cùm 
etiam D. N. Jesum Christum voracem et potatorem vini, et publicanorum et peccato- 
rum amicum, et daemonium habentem, appellatum fuisse noverimus. Quis, inquam, 
tam sanctus fuit, tamque perfectus, qui non aliquando à quolibet maledico aiicujjis 
infamiae nota sit appethusî Non possumus animadvertere quopacto hujus sanctitatis B 
sex episcopos valeamus colligere, nisi sanctos patres Remigium, Martinum, Julianum, 
Germanum, Hilarium, Dionysium, contingat à sepulcris exsurgere. Si justa monitio 
esset, et plané tantùm sex episcopos quales apud nos habemus adhiberi exposce- 
ret ; omnimodo eos in tam modico tempore congregare impossibile esset. Et quid 
dicemus de iila impossibilitate quâ nonnisi ab omni nota infamiâ: alienos jubemur 
èxquirere î pro certo dicimus et nrmamus quod haec monitio vestra, quae taiia nobis 
injungit, eadem pro suî impossibilitate canonicam excusationem nobis adducit. Non 
enim impossibilitatem tantùm praedicta monitio, sed etiam quiddam stupendum 
nobis ingerit: dum primé, si accusatores desint, deinde sex episcopos, tum qui 
non notentur infamiâ, ut exhibeamus imponit. Si enim , absentibus accusatoribus, 
sex clericos solummodo adhibere quaeramur , inauditum est : si sex episcopos , 
mirabile dictu est : si et sex episcopos, et taies qui non notentur infamiâ, et sine C 
accusatoribus à nobis exposcatis, sicut facitis; hoc à saeculis auditum non est. 

Quod verè dicitis infamiam nostram Galliam Italiamque replesse, et propter hase, 
cum sex episcopis qui non notentur infamiâ , me ad purgandum debere paratum 
esse; omnino dicimus quod accusatores quidem nostri, et iili qui nos temerè trac- 
taverant , ipsi Galliam et Italiam infamiâ nobis injustè impositâ replere voluerant. 
Sed nos Romam pergendo, et quod temerè actum fuerat destruendo, Galliam et Ita- 
liam infamiâ vacuavimus, et quidquid ab eis diffamatum fuerat annullando penhùs, 
ne hoc infamiâ vel esset vel veraciter dici posset, Domino juvante, effecimus. Quod, 
inquam , dicitis ut, etiamsi accusatores desint , me debeam cum tôt et talibus, et 
tam brevi spatio perquisitis, testibus expurgare: cur ego, si etiam infamiâ esset, 
cùm rêvera non sit, hoc absentibus accusatoribus debeam agere! Nonne docemur 
in canonibus et decretis , nullam causam criminalem inter episcopos et clericos sine D 
legitimis accusatoribus debere finiri l Quid fiet de ilio decreto sancti Papae et mar- 
tyris Evaristi , Ut mala audita nullum moveant, nec passim dicta absqne certa proba- 
tione quisque trnquam credat ! Quid ! quôd Judam Dominus furem esse sciebat ; et 
quia non est accusatus, ideo non est ejectus, sed permansit in apostolatu. Ait 
enim beatus Papa Euticianus de non commutandis SS. Patrum auctoritatibus : 
Prohibemus ut nulla causa ab ecclesiasticis judicibus aadiantur, qua legibus non conti- 
ttentur, vel qua prohibita esse uoscuntur. 

Est et alia ratio excusationis , quàd, etiamsi justum esset sex episcoporum testi- 
monium in tam brevi spatio adhiberi, et hoc ab alîis archiepiscopis vei episcopis 
quaereretis , à me tamen quaerere non debeatis : pro eo quod plures ex suffraganeis 
nostris episcopis tune temporis, veilent, nolient, interfuerunt in ilia violentia qua? 
in nos tune gesta , Romae fuit, ut diximus , infirmata. De quibus etsi certum est E 
quod nobis ad testimonium praestô essent, si eos et ratio canonum adhiberi expos- 
ceret , et temporis plenitudo ad congregandum sufficeret ; tamen et vobis et multis 
disconveniens esse videtur , eosdem hic nunc socios et testes adjungere quos tune 
iliuc vobiscum quomodocumque contigerit interfuisse. 

Sed jam, postquam de his satis pro tempore diximus, dignum est ut ad spon- 
sionem (a) quam domno Apostoiico nos fecisse suprà diximus , redeamus. Ea fuit 
hujusmodi , quod ego ad conciiium in partibus Galliarum vel nuncio vel iiteris 
sedis apostolicx vocatus venirem, nisi canonicâ excusatione prspeditus essem, et 

(a) Vide suprà, p. 618, juramentum Manassis, insenum epistolse 17 libri V registri Gregoriani. 

quod 
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A quôd in ipsis partibus concilia apostolica fieri non perturbarem. Quod dictum est, 
in partibus Galliarum, nuilus aEstimare débet de omni parte citra montes Alpium 
dictum. Hoc enim satis potestis conjicere , quia ubi de non perturbandis conciliis in 
partibus Galliarum quaesitum est, nonnisi de illis partibus in quibus juvare et 
nocere possemus , dictum est. Ubi autem nos juvare posse creditis aut nocere, nisi 
in regno Francise ? Quid enim vel apud Lugdunum vei alibi extra regnum Fran- 
corum perturbatio nostra posset , ubi nec Régis nostri , nec nostrî cognitio aut 
reverentia ulla viget \ Quapropter, si vuitis , satis cognoscitis quod de illis Gallia- 
rum partibus sine dubio dictum est, ubi regnum Francise situm est. 

Quod verô nos ad concilium venire, nisi canonicâ excusatione praepeditos, pro- 
misimus; pauiô superiùs diximus quôd ad haec non unam , sed plures excusationes 
canonicas haberemus. Hoc jam quasi recapitulando probabimus. Quandoquidem 

B enim ipsum concilium in ipsa provincia et ab ipsis geritur , ubi et à quibus quon- 
dam in nos violenter ac temerè res gesta est, sicut etiam aequitas Romana testata 
est, ne ad illud eamus canonica excusatio est. Quando locus ipse nec nobis proxi- 
mus, nec testibus producendis facilis est, canonica excusatio est. Quando idem locus, 
propter bellorum tempestates, sine periculo salutis et libertatis, adibilis non est (a), 
canonica excusatio est. Quando domnus abbas Cluniacensis , qui nos post domnum 
Apostolicum judicare débet, abest , canonica excusatio est. Quando intra viginti 
dies sex episcopos congregare et nobiscum ducere jubemur, quod in tam brevi spatio 
impossibile est, canonica excusatio est. Quando eos taies quorum vita non notetur 
infamiâ, adhibere monemur, quo nihil impossibilius est, canonica excusatio est. 
Quando eosdem episcopos , etiamsi accusatores desint, paratos habere praecipimur, 
quod nusquam in sacris auctoritatibus invenitur , canonica excusatio est. Constat 

C ergo, si ad Lugdunense concilium non venimus, in nullo sponsionis praedictas prae- 
varicatores existimus , dum tôt canonicas excusationes habemus. 

Caeterùm scire vos volumus, quôd si quis sophisticè loquens, aliquam ex his 
excusationibus voluerit infirmare ; noveritis pro certo quôd nos illas quae majoris 
sunt auctoritatis, et infirmari non possunt , admittimus et lenemus. Quamvis verô 
nos apud vos canonicè excusavimus , quasi subjectionis vobis debitores simus ; 
tamen evidenti ratione ostendere possumus, quia, etiamsi canonicae excusationes 
aliter nobis non adessent, non tamen ad vestrum placitum proficisci ullatenus debe- 
remus. Quod enim nobis * pace vestrâ dicere liceat , etsi aliis nuncius apostolicae 
sedis estis , nobis tamen non estis : propter quod neque vos habetis nos ad con- 
cilium evocare, neque nos ad vocationem vestram , si nolumus, habemus venire; 
quod jam subsequenti declarabitur ratione. Post diffinitam etenim Romae et solutam 

D placiii nostri quaestionem, audientibus et videntibus archiepiscopis , episcopis et 
clericis Francis, praesentibus etiam clericis qui hic praesentes habentur, domnus 
Papa laudavit ut vobis in nullo, si nollem, ampliùs subjicerer; sed domno abbatî 
Cluniacensi per omnia subditus essem. Postea mihi praecepit, etiam vellem nollem , 
sibi spopondi quatenus.si à nuncio suo vocatus essem, nisi canonicâ excusatione 
praepeditus essem , pro hac causa iterum ad concilium irem. Et quoniam in nostra 
promissione de nuncio suo quasi indefinitè mentionem fecit, et ad nostram voca- 
tionem faciendam vos quasi non excepit ( quod et fecit, quando, priusquam pro- 
missio fieret, praelationem nostram à vestra su bjectioneremovit), putatis * adeamdem 
vocationem ea.de causa vos inter alios nuncios debere computari : quod non procé- 
da. Nam si nos, ut superiùs dixi, priusquam promissio fieret, domnus Papa à vestra 
subjectione removit, iterum vos admittere non potuit (b) : quoniam si sic fieret, 

E profectô se ipsum impugnaret ; et quod audiente concilio justè laudavit , injustè 
destrueret, et, ut ampliùs loquar, injustè (quod absit! ) judicaret. Etenim in decretis 

(a) Apud Mabillonium , adiri non potest. legatis 'vestris Romanis, non ultramontanis , Ù"c. 

(b) His caviilationibus jampridem obviaverat respondet Gregorius : Sed quia prœmitiendo Roma- 
Gregoriusepist. z lib. Vl.Cùm iile peiiisset epistolâ nis , continub subjungitis non ultramontanis, osten- 
à nobis édita inter epistoias Gregorii ad an. 1077 , ditis vos tantùm eos velle Romanos habere legatos , 
Ut dignitatem quam antecessores vestri , inquit, ante- qui vel Roma nati , vel in Romana ecclesia à parvulo 
cessoribus ineis archiepiscopis servaverunl, et privilegiis educati , vel in eadem sint aliquâ dignitate prornoti / 
aliisque scriptis ad posterorum memoriatn reliquerunt , miramur nitniùm prudentiam vestram eb usque perduc- 
mihi reservare dignemini , ne irritum aut infractum tam, ut precaremini benevolentiam nostram jura sedis 
privilegium quod ipse dedistis mihi, scilicet ut vobis apostolica: debere imminuere, i7c. Suprà, p. 621. 
ipsis interpellais et non interpellais respondeam, et 

Tom. XIV. Ggggg 
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Pontificum legitur, quod si aliquis iegatus, ut Zacharias et Rodoaidus, ut Vhalfe A 
et Miserais, super aiiquem injustè judicaverint , praejudicatus praejudicantis atnpliùs 
non débet subdi judicio; et vocatio quâ domnus Papa seipsum impugnet, qtreque 

* Al. faUo. falshatis , temeritatis et inconstantiae possit argui , possit etiam. faisi * ( quod absit ! ) 

iaudari judicio, nec iaudanda nec recipienda est. Et ideo, quamdiu domnus abbas 
Ciuniacensis defuerit, et quamdiu domnus Papa ut vobis obediam , nec mihi ioquen- 
do, nec iiteris praecipiendo jusserit , etiamsi canonica excusatio, sicut superiùs muitis 
*Ed. defuerit. modis est ostensum, deficeret* ; tamen haec ratio sola sufficere deberet : et ut altiùs 
loquar, deberet sufficere tum pro reverentia summi pontiflcis, tum pro honore suo, 
si eum diiigitis. Nam scriptum est : Servus nec diligit nec reveretur dominum quem 
facit esse contemptibilem in conspectu omnium. 

At verô, quamvis ita prosecuti sumus quod nobis causâ observatae verhatis 
concedendum est, licët juxta predictam rationem vobis respondere non debeamus ; B 
tamen, propter reverentiam domni Papae, aliam vobis rationem ostendere nobis 
visum est. Etenim, ne fortè judicia ecclesiastica difFugere videamur , ne fortè per- 
tinaces esse et mandata apostolica perturbare velle putemur , sciatis quod non 
pertinaces in hoc existimus, nec concilia fieri prohibemus ; sed potiùs ut in Francia 
conciiium ceiebrare nobis cooperantibus veniatis , offerimus, etlocum nobis proxi- 

* ibîi inquam. mum, sicut à sacra auctoritate jubemur, eligemus. Offerimus itaque * hoc ex parte 

nostra et Régis nostri, vel pro Quadragesima, vei post Paschain Franciam veniatis 
causâ concilii : et ego et coepiscopi nostri vobis occurrentes.sanum et incolumem vos 
deducemus in domibus et cameris nostris, et cum honore legatis sedis apostolica: 
congruente suscipiemus , et cum omni abundantia procurabimus. Locum nobis 
proximum eligimus, si vultis, apud nos Remis; si vultis , Suessionis, vel Compendii, 
vel Silvanectis ; et in quocumque horum vobis videbitur conciiium tenere , Rege C 
quoque nostro coopérante, vos juvabimus, et quod vobis debebimus facere, facie- 
mirs. Ecce coram isto concilia cum caritate et humilitate vos precamur, et, si atten- 
dere vultis, consiiium utile vobis damus, ut libram moderaminis erga nos teneatis; 
nec modum ac rationem excedere affectantes , pondus quod nec nos nec patres 
nostri portare consuevimus , super nos imponere appetatb. Melius est ut mitiùs 
agendo , et justitiam non excedendo , Romanae ecclesiae corrrmodum et honorem 
per Franciam acquiratis , quàm exasperando Franciam , ejus justitiam et subjectio- 
nem Romanae ecclesiae impediatis. Quod si in pertinacia vestra, sicuti domno Papae 
iisdem verbis mandavimus, permanere disposueritis , et pro sola voluntate vestra 
nos vel suspendere vel excommunicare voiueritis , ostensa est nobis via quam sequa- 
mur , apposita forma cui imprimamur. Sequar verba B. Gregorii, qui dicit : Sapé in 
Hgandis ac solvendis subditis, sua voluntatis motus, non autem causarum mérita se quitur D 
pastor. Unde fit ut et ipsâ ligandi ac solvendi potestate se priver,, qui hanc non pro 
subditorum meritis, sed pro sua voluntatis motibus exercet. Onde per prophetam di- 
Excch.xiii,i9. citur : Morlificabant animas qua non moriuntur, et vivificabant animas qua non vivunt. 

Ait etiam B. Augustinus in libro de verbis Domini : Vide utrùm justè an in/usfè 
obliges fratrem tuum, quoniam injusta vincula disrumpit Justifia. Asseram etiam ;, 
quèd si me excommunicaveritis, deerit privtlegium Pétri et domni Papae, id est 
^otestas ligandi atque solvendi. Unde Léo Magnus in sermone de anniversario 
juo sic ait : M an et Pétri privilegium, ubicumque ex ejus aquitate fertur Judicium. Ex 
<juibus verbis apertè coliigltur, quia non manet Pétri privilegium, ubicumque et 
ejus aequitate non fertur judicium (a). 



(a) His suis defeosionibns cùm nihil proferisset 
Manasses, ad alia conversus est argumenta. Siqui- 
dem , « Posito domno Hugone apud Viennam pro 
» corporis curatione , nuncii prsfati archiepiscopi 
•m veoerunt ad eum, muitis « mazimis precîbus et 
^muneribus ad hoc eum flectcre cupientes , et ob 
-»id ei in pranenti trecentas putissimi auri uncias, 
.» domestkis quoque «jus preriow donaria offerentej, 
» insuper et ceiamentum , ne «1U mortaiium id pro- 
»derent, jurare volontés : ut cum sex episcopis 
*»quos ipse Remensis eligeret de suffraganeîs suis, 
j»el ut se purgaret concederet, remotâ inquisitione 
» infamii. Addentes etiam, quod nec sperare pote- 
» rant ( sed tamen nihil intentatum relinquere 



» volebant ), quôd si ei soli çoncederetur facuhas se 
»purgandi, inaestimabiles thesauros auri, et qui 
» etiam numerum excédèrent , se juraturos, etin- 
» super sacramentum ne cui hoc proderent. Quod 
«totum viriiis ejusdem legati animus respuit. Et 
» quia inexpugnabiiem ejus erga pecuniàm animum 
» vidit, timens sibi, concilio interesse noluit. Et ideo 
»synodaIi judicio est depôsitus, tum quia se pur- 
» gare noiuit, tum quia audientiam Eduensis, Pic- 
»taviensis, et ipsiùs Lugdunensis [ condliorum ] 
» subterfugit, *> Hac Hugo Flavin. in chron. Virdun. 
tomo nostro XiII,p.620. Guibertus autem deNovi- 
gento infit: Quem postmodum proceres , clerut atque 
iurgenses, cùm ab Hugçnequi Diensisagnomindbatur, , 
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Datas in concilio Meldensi, de consuetudinibus Breonensis * Comitjs, pro Dervensi monasterio. * De Brume. 

Hugo Diensis , Dei gratia, legatus sedis apostolka , omnibus tam prasentibus Mabuion. t. P 
quàm futuris filiis sancta ecclesia. Quoniam juxta diyinum praesagium, ubi abun- A*^B***dfa 
davit iniquitas, refrigescit caritas multorum, quibusdam ecclesiarum Dei proviso- An. 1081. 
ribus, malorum incursantium torturis exigentibus, minus curae pastoralis regimen 
procurantibus, utilitati multorum consultâtes, apud Meidensem Gailiae urbem con- 
ciiium (a) tenere decrevimus , ubi à Tebaudo Comité palatino , magno et magnifico 
viro, rogati sumus uti pro injustitiis et inlicitis exactionibus quas Cornes Breonen- 
sis * violenter faciebat in abbatia monasterii Dervensis , .quod est constructum in *W«lt«rm. 

B honore beatorum apostolorum Pétri et Pauli , sanctique Bercharii martyris atque 
abbatis, excommunicaremus : videlicet ut nec ipse nec aiiquis haeredum ejus post 
eum aliquam violentiam eidem ecclesiae inférret , nihil ab hominibus supradictorum 
sanctorum injustâ dominatione eriperet, nihil praeter constitutas consuetudines accU 
peret , quas suprà memoratus Çomes palatinus Tebaudus. sibi ( quamquam injuste ). 
denominasset ; ita tamen.utv his. conlentus, ab injustis et superfluis. exactionibus 
omnino abstineret. Nam, ut ipse Cornes Tebaudus nobis dicebat , has denomina- 
verat consuetudines quae jpsi Comiti Breonensi certis temporibus anni persolveren- 
tur, id est carroperum (b) , frescennas (c), opus castelli , conventum gêneraient 
semel inanno, tamen mensuratè,et ut ioco eidem videretur possibile esse. Verum- 
tamen priùs ex decreto primatum suorum sacramento eum constrinxerat, quod 
videlicet praeter consuetudines denominatas nihil omnino tam ipse quàm haeredes 

C ejus acciperent in abbatia : ille etiam promiserat, et, ut dictum est , se seryaturum 
juramento firmaverat. Itaque tam ipse Cornes Tebaudus , quàm fratres ejusdem 
ccenobii qui aderant, precabantur quatinus hanc conventionem per manum nostram 
ac totius sancti concilii sub anathemate conhVmaremus. Nos autem communi de- 
creto totius çoncilii, rogatu etiam domni Hugonis episcopi Trecensis , quoniam 
parochianus ejus erat Cornes Breonensisj et ab eodem episcopo testimonjo confir- 
mato audieramus veritatem prxsemis negotu,, perpetuô confîrmavimus sub distric- 
tione hujus anathematis : Auctoritate, Dei omnipotentis et beatorum apostolorum Pétri 
et Pauli, excommunicamus et à liminibus sancta matris ecclesia separamus et remo- 
vemus, aterna quoque damnât ion e perçut imus et damnamus eum quicumque ex haredibus 
Comitis Theobaudi, seu Comitis Breonensis Walteri, hujus decreti infregerit statutum, 
nisi resipiscens et eidem ecclesia satisfaciens , digna pœnitentia gesserit fructum , et 

D tanta tortitudinis non reiteraverit malefactum. S. Hugonis Diensis episcopi. S. Amati 
vicarii Papae Gregorii. S. Richardi archiepiscopi Bituricensis. S. Hugonis Trecensis 
episcopi. S. Rogeri Cathalaunensis episcopi. S. Rorici Ambianensis episcopi. S. Hu- 
gonis Grannopoiitani episcopi. S. Hugonis Lingonensis episcopi. S. Hugonis Niver- 
nensis episcopi. S. Haganonis Augustidunensis episcopi. S. Arnulfi Suessionensis 
episcopi. S. Landrici Matisconensis episcopi^. S. Tebaudi Comitis. S. Alaïdis 



A. S. Itgato , viro in fienore justitite clarissimo, cre- 
berrimo anathemate fcriretur , et ille manu militari 
thesauros ecclesia; dilapidare niteretur, à sede quam 
mali obsederatj pepulerunt, et exilio relegatus attemo, 
cùm se ad ex communi catum tune temporis Henricum 
Imperatorem ipse etiam excommunicatus contulisset, 
hac illacque oberrans sine communione postremô de- 
Jvngitur.iomo nostro XII, p. 238. 

(a) Anno 1082, XIV hal. navembris, celebratnm 
fuit Meldense concilium, ex chronico S. Petri-Vivi 
Senonensis. Verùm ostendimus suprà, p. 58, notai», 
ad annum 108 1 retrahendum illud esse, nec duo 
intra unius anni spatium admittenda esse. 

(b) Carroperum, id est, opéra carri seu vecturas, 
ut in Polyptico Irminonis abbatis S. Germani. 

(c) Frescennas , palicia quibus castella munie- 
bantur. Cangius verbo Freciare. 

(d) Easdem subscriptiones eodem ordine appo- 
sitœ habentur in Iiteris Guarini Comitis Rosnacensis 
de ecclesia S. Margaretae Cluniacensibus tradita , 
apud Baluz. t. VI Miscell. p. 420. Ejusdem quoque 



synodi Meldensis confirmatio apposita fuit charta 
Gaufridi Comitis Mauritanie de ecclesia S» Dio- 
nysii Nogentensis , tradita Cluniacensibus in hune 
modum : ce Hanc chartam Gaufridus Cornes et uxor 
» ejus Beatrix , in concilio Meldensi, cui domnus 
» Hugo episcopus Diensis , domini Papa? vicarius 
» prxsedit , cuique etiam domnus Amatus Oleren- 
» sis episcopus , ejusdem Papae vicarius , interfuit 
» unà curn muftis religiosissimis viris,archiepiscopis, 
v episcopis, abbatibus, aliisque orthodoxe ndei cul- 
» toribus , prassentaverunt et humili devotione pe- 
» tierunt quatenus supradicti Papas vicarii , cum 
» laude atque assensu circumsedentium , auctoritate 
» apostolicâ praemunirent atque indissolubili firmi- 
» tate soiidarent. Quorum petitioni praedicti vicarii 
» congaudentes , chartam hanc iaudaverunt , atque 
» nullo contradicente , nemine calumniante , sed 
» universâ synodo applaudente atque favente , auc- 
» toritate Dei , et sanctorum apostolorum Pétri et 
» Pauli, et domni Gregorii Papa?, sibi commissi 
winviolabiliterfirmaverunt. » Baluzius ibid. p. 418. : 

Ggggg '/ 
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uxoris ejus. S. Odonis filii ejus. Actum Meldis civitate in conciliopublico, ubi multi- A 
tudo sacerdotum, jussu Gregorii Papae qui et Hildebrandus dictus est, convenerant. 

i*iht. 1. 1 XL Ad Ma THILDEM Tusciœ ' Comitïssam. 

Bitlioth. mu. p. 

2)2; t. X Contit. Multa et gravia affingit accusationum capita Desiderio Casinensi abbati, electo pontificî Romano, 
»/• 4- '+ • Victori III ; nec famae parcit Odonis Ostiensis episcopi , qui fuit postea Urbanus II. 

An. 1087, Hugo sancta Lugdunensis e ce le si a servus, dilecta in Christ 0 sorori M. * divin a 
•MadiîGi! 11 ' consolationis uberrimam gratiam. Quot et quantis sanctae Romanae ecclesiae iiteris, 
et reverentissimae memoriae B. Anselmi (a) et vestris tam legationibus quàm et 
iheris , coactus Romam venerim , quantoque tempore in partibus Italiae contra offîcii 
mei propositum moratus sim , prudentia vestra doceri non indiget. Electionem verô 
Casinensis (b) abbatis , antequàm ego Romam venerim , factam sufficienter au- 
distis : cui tam ego quàm et caeteri fratres mei sanctae Romanae ecclesiae filii, dili- B 
gentes magis gloriam hominum quàm Dei, pro temporis infirmitate assensum 
praebuimus. Postquam autèm ad Montem-Casirium, quo ipse jam praecesserat , 
Romae aliquamdiu morati ipsius ducatu pervenimus,ex ejusdem familiaribus nobis- 
cum colloquiis , dum videlicet nefandissimos actus suos in auribus episcoporum et 
cardinaiium jactanter rècitare non erobesceret, copiosrùs necessario deprehendimus 
quàm intolerabiliter Deum in ipsius electione offenderimus. Quis enim, nisi ex 
ipsius ore audisset, unquam crederet, Henrico dicto Régi fidem eum dédisse, ut 
de obtinenda Romani imperii corona fideiiter eum adjuvaret ? aut cujus accusatio 
contra talem virum reciperetur, nisi ipse quasi ad cumuium gloriae suae adscribendo, 
nobis narrasset praedictum Regem ad invadendas terras B. Pétri nunquam , nisi 
suo consilio et persuasione animaretur (c), Romam transisse! Numquid non deiirans 
videretur, si quis Romanum electum ,' post absolutionem à beatissimo Papa C 
Gregorio susceptam , excommunicatum garriret ; nisi ipse Attonem cardinalem 
Mediolanensem electum , à praedicto Papa , ipso abbate subscribente , publicè 
excommunicatum et sine pcenitentia defunctum , non solùm beatum in communi 
nostra audientia praedicare praesumeret, verùm etiam seipsum non in alia, nisi in 
quaipse est, gloria futurum oraret! in quibus omnibus dilectissimos fratres nostros 
H. et B. cardinales, quos vobiscum esse putamus, testes advocamus : qui vel ipsi 
de ejus ore audierunt , vel bonis viris , quibus indubitanter credunt, referentibus se 
audisse dixerunt. Quoties décréta domini sui Papae Gregorii , aliorumque sanc- 
torum patrum, non solùm verbo apertè improbaverit , verùm etiam manifestis 
operibus postea destruxerit; in quot et quibus locis electionem suam non secun- 
dùm Deum , sed tumuituariè factam asseverans , publicè refutaverit, et nunquam 
se acquievisse, vel in perpetuum acquieturum sub terribili attestatione afïirmaverit; D 
quasve personas, electionem reddendo, ecclesiae idoneas eligi in Romanum pontifi- 
* Heriman- cem dixerit , inter quas quamdam vobis ex nomine , Metensem scilicet Her. * 
Rum. quorumdam consilio scripsit , quoniam vobis magna ex parte manifesta sunt , et 

epistolarum modum scripta excédèrent, ex ordine scribere omittimus. 

Nunc verô , cùm jam tandem post tantum iaborem inaniter insumptum 
respirare videamur , et electionem toties refutatam et ecclesiae redditam , divinâ 
gratiâ et vestro fulti consilio et auxilio, in proximo libéré facere sperabamus, sub 
occasione eligendi Romanum pontificem, concilium in Capua (d), sicut illarum 

• Richudu. P arl ' um apostolicus vicarius , congregavit : ad quod ego et abbas ' Massiliensis, 
/Petrus-Gdf- atque archiepiscopus * Aquensis , apud Salernum commorantes , ab episcopo Os- 

» Odone. tiensi J et principe 4 Salernitano, et Conciano (e) R. ex parte vicarii et Romanae 

* Cbuifo. ecclesiae invitati , ut communi consilio Romanum pontificem eligeremus , veniendo E 

obedivimus. Dux (f) etiam quibusdam circumventionibus à Jordane (g) principe 



(a) Anselmi Lucensù episcopi, qui mortaiitatem 
expievh anno 1086, xv kai aprilis. 

(b) Desiderii , qui eodem anno 1086 electus fuit 
Romanus pontifex , circa PaschaUm ftst'mt. ut ex 
chronico Casinensi diximus post gesta Gregorii VII. 

(c) Rem hic bono animo factam in sensum 
ptavum ex obliquo detorquet Hugo, si fides Leoni 
Manicano,qui lib. III chronici Casinensis, cap. 50, 
apud Murât, t. IV Rerum Ital. p. 465 , narrât quâ 
necetsitate compulsus Germanise Regem adierit 



Desiderius, eique opem suam spoponderit, ad hoc 
tantùm ut cum Gregorio Papa eum conciiiaret. Cae- 
tera vide ibidem, nam longa est historia. 

(d) An. 1087, medianuQuadragesimâ, habitus fuit 
eonventus Capuanus, ex Leone Marrie, ibid. cap. 68. 

(e) Forte Ctncio consule Romano, ut apud Mar- 
sicanura, ibid. 

(f) Rogerius Dux Apulise et Calabrise, Robeni- 
Wiscardi filius. 

- (g) Principe Capuano , Richardi filio. 
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A Zf^ÏÏ îl,ec .f' ilfuc venit,Cù m ergo de proposito negotio tractare disponere- 
mus , abbas quibusdam molhbus et gestuosis repulsionibus fautores sues episcopos et 
prmcipem ad compellendum se provocare cœpit. Compertâ autem versutiâ suâ, 
cum pnedicti ad restitutionem suî quasi invitum eum compeUerent, nos prsno- 
mmati cum Ostiensi episcopo et Witmundo monacho, et quibusdam aliis, consilium 
nabuimus quahter astutis ilUus contrairemus. Postquam ergo ipse iam paratus 
erat msigma pontificatus resumere , et eiectionem etiam in ipso conventu muitoties 
refutatam iterum in se retorquere ; pnedictorum consilio, nos tantam hominis 
levitatem et propositi sui mutabilitatem improbantes, in audiemia omnium nos 
nequaquam assensum prœbituros diximus , nisi de quibusdam contra famam suam 
et tanti ordmis digmtatem, quae post eiectionem suam nobis de eo innotuerant, 
prirnum canonicè examinatiofo) fieret. Quod ipse indigné ferens, neque ad exa- 

B mmationem venturum, neque eiectionem unquam suscepturum se publicè affir- 
mavit. fcicque datâ nobis iterum licentiâ ab eo, quem vellemus , eligere, excutiens 
brachm sua cœpit à nobis recedere : cùm Witmundus ex consiiio Ostiensis episcopi 
pupucè exciamavit, infamem personam non debere in Romanum pontificem eligi 
vel ordman, cum constaret eum indubitanter infamiam incurrisse ; quoniam quidem 
excommumeationem domni Papae Gregorii per annum integrnm et continuum , 
et eo plus , sine canonica pœnitentia sustinuisset. 

Taiiter itaque dissoluto conventu, et quia nox imminebat , nobis recedentibus , 
remansit Dux cum eo, rçtento secum Ostiensi cum cîeteris Romanis episcopis et 
eardmaiibus. Ubi cum diurogando Dux inslitisset ut quemdam Aifanum in Saier- 
mtanum episcopum consecraret , sed , Ostiensi contradicente, abbas * voluntatem 
Ducis implere non auderet, quoniam de manifestissima ambitione Alfanus convictus 
fuerat, Dux graviter indignatus recessit ab eis. Abbas igitur- gratiâ ejus destitutus , 
quoniam sine eo ad Romanum pontificatum aspirare desperabat, profundâ jam 
nocte cunctis dormientibus, legationem ad Ducem misit: sicque Duce ad abbatem 
redeunte, et abbas gratiam apud Ducem ut Papa fieret, et Dux quod quœrebat 
obtinuit apud abbatem.ut Alfanus consecraretur sequenti die, videlicetDominicâ (b) 
in pâlmis , ex prœcepto abbatis id se cunctis facere respondentibus. Eâdem itaque 
die, cùm post prandium abbas, Dux et princeps, uterque à somno meridiano 
surrexissent , sole déclinante ad inferiora, sed vino obtinente superiora, (heu ! proh. 
dolor ! ) abbas pro mercede nefandissimae consecrationis , fultus auctoritate Ducis. , 
pluvialem sibi ipse imposuit, Ostiensi et nobis inconsultis et prorsus ignorantibus. 
His ita gestis , cùm Ostiensis episcopus nobiscum bene per omnia cucurrisset, ut 
vidit quod abbas per potentiam principis Jordani ad consecrandum se Romam ire 
D intendebat; timens fortè ne suîdignitate privaretur, si ab alio prime manûs con- 
secratio ei imponeretur , conversus est in die belli : et immemor factus propositi 
et factae nobis sponsionis (quod dicere pudet) , cum abbate pacem faciens , reve- 
rentiam ei per omnia sicut Papae persolvit. Qualiter autem vel quomodo Romam (c) 
ire disponat , quoniam praesentium lator et peregrini quidquid , postquam à nobis 
recesserunt , per Capuam transeuntes de hujusmodi apparatu fieri viderunt, vel 
aliis referentibus didicerunt , pleniùs vobis referre poterunt , inutile judicavimus 
scribere. 

(a) Hic livorem suum manifestare cœpit Hugo. » dem cedere perviderunt, conceptam diù flammam 
Unde haud multô pôst in concilio Beneventano ab » clibanus exturatus evomuit. Quapropter cémentes 
ipso Victore damnatus his verbis fuit : « Nostis » sibi fratrum omnium unanimitatem constanter 
» pjseterea et bene nostis quantos dolos quantasque » obluctari , ab eorum et nostra sunt continuô com- 
» persecutiones mihi intulerint Hugo Lugdunensis » munione sejuncti. Unde vobis apostoiicâ aucto- 
» archiepiscopus et Richardus Massiliensis abbas , » ritate prxcipimus , ut ab eis abstinere curetis , 
:»qui pro fastu et ambitione sedis apostolicae, ad » neque illis omnino communicetis, quia ecclesiae 
»quam dudum clam inhiabant, ubi votis suis potiti «Romanae communione suâ se sponte privanint. 
»non sunt, schismata in sancta ecclesia fecerunt. » Nam, ut beatus scribit Ambrosius.quise à Romana 
» Et Richardus quidem Roms nostram eiectionem » ecclesia segregat , verè est habendus haereticus. » 
» cum cardinalibus et episcopis egerat; Hugo autem Labbaeus, t. X Concil. coi. 419» ex chronici Casi- 
»ad nos post paululum veniens, dum obsequium nensis lib. III, cap. 72. 

«nobis summo pontifici debitum invitis ac retrac- (b) Quse contigit, anno 1087, XII kal. aprilis, 
v tantibus exhiberet , legationem à nobis in partibus seu die 21 martii. 

» Galliarum postulaverat et acceperat. Itaque, donec (c) Desiderius consecratus et in apostoticam sedem 
»parvitatem nostram electioni factae atque à se locatus est ,Vll idus mjg;'(an. 1087), Dominico die 
» approbatae repugnare conspexerant , ipsi modis post Dominic. Ascmsionem , uti ex chron. Casinensi 
«omnibus insistebant ne onus pro utilitate ecclesiae diximus suprà, post gesta Gregorii VIL Unde hanc 
« nobis impositum abjiceremus. Ubi verô nos tan- epistolam mense aprili scriptam fuisse perspicuum est. 



75>o epistol^e HUGONIS DIENSIS EPISCOPI, &c. 

Spkiiin-4?, xil. Ad MATHiLDEM Tusciœ Comitissam. A 

t. Il, p. 40 / ; 

in -fil. t. III, Queritur de injuriis sibi illatis à monachis Cluniacensibus, qui se ab ejus communione velut ab 

Labbe, «xcommunicato, sejungerent ; pernegat autem se unquam à communione Romans ecclesiae sponte 

Couctl, t. X, suâ recessisse , aut recessuirum esse. 

toi. 416. ' 

Au. 1088. Ma THILDI dtlectissinue in Christo sorori, ac unie a plia B. Pétri, Hugo sancta 
Jjtgdunensis ecchsia servus , salutem in caritate non ficta. Quam Vis sciamus, vene- 
rabilis domina, hoc solum te sapere, hoc solum inhianter te quaerere, quod ad 
honorem Dei et apostoiicae sedis pertineat ; tamen dissimuiare non possumus quin 
ex abundanti pietatem tuam admoneamus , ut sanctis desideriis tuis parvifatis 
nostra studia adjungamus.... Et nos quidem, iicèt de recuperatione electionis 
domni abbatis (a) Montis-Casini à quibusdam sanctae ecclesiae Romanae episcopis 
et cardinalibus presbyteris dissenserimus ( un de aliquibus illorum , cur nobis 
aliter videretur, etiam apud Capuam palàm rationes reddidimus ) ; tamen scire B 
vos volumus ab unitate eorum, quâ in corpore sanctae ecclesiae ad serviendum 
B. Petro divinâ dignatione compacti sumus, nec discessisse, nec in perpetuum, 
Deo miserante , discessuros , immo habere propositum apostoiicae sedis profectibus 
•/ magnaai- modis omnibus deservire. Praeterea notificamus unanimitati * vestrae à monachis 

raittti. Cluniacensibus nobis tantas supergressiones et injurias inferri, ut nulio modo eas 
sequanimiter sustinere valeamus. Et quidem anno praeterito, antequam Romam 
* Hugonem tenderemus , compertum nobis fuerat abbatem * in sancta Parasceve , orationem 

Ouniac quam pro Imperatore facere consueverat, quae nunc pro excommunicatione et 
depositione Henrici, à domino Papa Gregorio facta, interposita est, publicè célé- 
brasse : de quo cùm eumdem ad rationem posuissemus , conscientiâ debilitatus 
respondit , orationem illam pro Imperatore quolibet se dixisse. Cùmque ex cir- 
cumstantia ipsius orationis ad Romanum eam specialiter pertinere imperium pro- C 
sequeremur, quia ex apostoiicae sedis judicio nunc vacaret, veritate oppressus con- 
ticuit, neque tamen débita pcenitentiâ errorem cognitum emendavit. Post reditum 
verà nostrum, cùm effrenatae invasioni monachorum suorum resistere conaremur, 
objecit nobis quasdam iiteras, quas dicebat à Papa Urbano sibi directas, in quibus 
continebatur ut tara ipse quàm sancti fratres sui à communione nostra et Richardî 
Massiliensis abstinere curarent, ut sub prxtentione literarum nostras injurias reti- 
neret. Quae literae contra apostolicum moderamen et gravitatem conditae , manifesta 
mendacia continebant. A tempore enim electionis quae de abbate Casinensi facta 
est, usque ad conventum Capuae habitum, integri anni spatium protestantur exac- 
tum , cùm verum sit in eo spatio nuiiatenus annum integrum evoiutum. Inter aiia 
autem unum impudentissimè mentiuntur , quia à communione Romanae ecclesiae 
nos sponte (b) nostrâ sejunximus ; cùm testis nobis sit conscientiâ nostra, et caritas D 
quâ in Domino copuiamur, nos non solùm communionem eorum non évitasse, sed 
omnibus hoc persuadentibus restitisse. Adhibito ergo nobis corïfratrum et coepisco- 
porum nostrorum consiiio , et per eorum manum inter nos et abbatem coiloquio 
constituto , cùm intelligeret nos aliter cum illo concordiam non adhibituros , nisi 
culpâ cognitâ praefalam orationem interponeret, judicium nobiscum subire, praetensis 
multis occasionibus , recusavit ; episcoporum tamen qui aderant studiis discordia 
nostra aliquantulùm modificata est, et per inducias usque ad praefînitum terminum, 
mitigata. Haec de his quae circa nos sunt caritati vestrae communicavimus , invicem 
postulantes ut , si quid vobis de servitio humilitatis nostrae placuerit , sine haesi- 
tatione nobis hoc summopere cupientibus assignetis. Si ver6 praesentium portitoribus 
Romam eundi occasio aut facultas defuerit , de benignitate vestra piurimùm con- 
fidentes, rogamus ut Iiteras quas illis perferendas commisimus, episcopis sanctae £ 
ecclesiae Romanae filiis, et cardinalibus presbyteris celeriter dirigi faciatis. De caetero, 
dilectum fratrem nostrum domnum Rotgerum, sanctae ecclesiae apostoiicae sedis car- 
dinalem subdiaconum, qui in proximo Romam per vos ad utilitatem sanctae ecclesiae 
venturum se dicit , nobiiitati vestrae sicut necessarium commendamus , rogantes ut 
in conductu , et in caeteris in quibus benignitatis vestrae consiiio indiguerit , pro 
gratia B. Pétri et nostra subveniatis ; quo referente, de his quae circa nos suntpleniùs 
cognoscetis. 

(a) Desiderii, seu Victoris III. Sic eum vocare (b) Vide concilii Beneventani décret 0 m, à nobis 
pwgit, Iicèt in Romanum Pontificem consecratum. «upra reciutum. 
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De absolutione Fulconis Comitis Andegavensis, qui ftatrem suum Gaufiidum in vinculis tenebat. 

Hugo Lugdunensis archiepiscopus , A..S. legatus, dilectissimis in Christo fratribus tZ&p^t 
archiepiscopis , episcopis, abhatibus, et omnibus sancta Oei ecclesiœ fidelibus , salutem. Rallia Christ. 
Communi orthodoxorum omnium notitiae tradere dignum judicavimus , qualiter "aiïo. 
ex praecepto domini nostri Papae Urbani pro causa Fulconis * Andegavensium An - 
Comitis usque ad fines Andegavorum veniendi obedientiam suscepimus, ut eum 
à vincuio anathematis, quo diutino tempore innodatus erat pro captionç fratris sui 
Gaufridi^, quem in bello publico ceperat, absolveremus : cum tamen ipse Cornes 
rationem reddere aut satisfacere, aut judicium subire non subterfugeret, immo 

B semper paratus esset. Et ut virorum probabiiium ciericorum et laïcorum relatione 
cognovimus, praefatus frater ejus, tempore quo captus fuit, à Stephano cardinale, 
Romanae sedis legato, pro multimoda injuria quam inferebat Turonensi ecclesiœ 
et abbati S. Martini Majoris-monasterii , excommunicatus erat , et Fulconi huic 
principatus Andegavensis comitatûs ab ipso legato ex parte S. Pétri donatus erat : 
quem quidem et ab avunculo suo Gaufrido ^concessum fuisse, virorum peoba- 
bilium de nobilibus suis veraci cognovimus relatione. Nos igitur hâc susceptâ 
legatione, ut vrgor apostolicae obedientiae majori à nobis tractaretur auctoritate, 
venerabilem fratrem nostrum Bituricensem archiepiscopum * executionis hujus *AMebertum. 
adhibuimus socium. Et sic simul positi fratrem Comitis, quem captum audiebamus, 
consulté adivimus : quem ita desipientem invenimus, ut ferebatur ab omnibus, ut 
prorsus inutile et vanum videretur regendœ ei patriae committere principatum , qui 

C sibi et omnibus stultitiâ suâ factus fuisset inutilis ; usque adeô ut nec per manus 
nostras à captione vellet erîpi. Venimus itaque ad cœnobium S. Florentii , et in 
die Nativitatis S. Johannis Baptiste , virorum religiosorum , episcoporum et abba- 
tum qui invitati advenerant, Fulconem Comitem paratum satisfacere aut rationem 
reddere , unanimi omnium voto et laude absolvimus : acceptis ab eo securitatibus, 
ut si frater ejus melioritatem sensûs reciperet , ex praecepto domini nostri Papae vel 
nostro , aut concordiam faceret cum eo , aut judicium subire paratus esset ; nec 
uxorem duceret , de quarum numerositate culpabatur , absque nostro consilio. 
Cujus rei gestas seriem vobis pandere judicavimus. Religiosorum- autem qui. aduler 
runt nomina haec sunt, Adelbertus venerabilis Bituricensium archiepiscopus, Ou- 
vellus Cenomanensis episcopus , Guillelmus abbas S. Florentii , Bernardus abbas 
Majoris-monasterii , Bernardus abbas SS. Sergii et Bacchi , Girardus abbas S. Al- 

D bini, Nualdus abbas S, Nicolai, Baldricus abbas Burguliensis , Gaufridus abbas 
Vindocinensis.- Actum est anno ab incarnatione Domini mxciv , apud abbatiam 
S. Florentii, die feslo S. Johannis Baptistae. 



XIV. Ad LAMBERT U M Atrebatensem episcopum. 

Invitât eum cum abbatibus suis ad concilium Augustodunense, ostenditque se neutiquam officere 
privilegio Remensi arcniepiscopo concesso. 

Hugo Lugdanensis archiepiscopus, apostolicte sedis legatus, ,v enerabïli in Christo fratr\ 
Lamberto Atrebatensi episcopo salutem. Novit fraternitatis vestrae dilectio quàm 
frequentjbus domni Papae Urbani literis (c) de convocanda in Gallia synodo sim 
commonitus et obedientiâ adstrjctus, et quôd diutiùs onus illud suscipere recus^vërim. 
Quia vero ulteriùs repugnare nec volui nec debui , tandem consilio domni abbatis * 
Cluniacensis et religiosorum virorum et episcoporum atque abbatum , apud Augus- 
ridunum idibus octobrîs concilium habendum designavimus , ad quod dilectionem 
yestram apostoliçâ auctoritate invitamus. Et quamvis credamus vos non ignorare 
quid de carissimo fratre nostro Remensi archiepiscopo , vel de privilegio quod ab 
apostolicasedeaccepit, doninus Papa nobis mandaverit (d)\ ipsa tàmen^jus scripta 



Bdur. t. VI 
Misctll.p. 423. 



An. 1094. 



' Hugonit. 



(à) Gaufredus Barbatus dic'tus , anno 1068 captus 
est à Fulcone fratre suo in Bello publico , àc Fulco 
in comitatum ab Andegavinis, vellent , nollent , re- 
ceptus , ex brevi chronico Rainaldi archidiaconi 
Andegav. tomo nostro XII, p. 47^, et ex chronico 
Vindocin. t. XI, p. 30. 



(b) Gaufrido MartëHo, eut' improlf "soccessère 
anno 1060 Fuko et Gaufridus , nati ex Adela ejui 
sorore et Alberico Gotnite Vastinensi seu Làndo- 
nensis castri. 

(c) Nullae ex his supersunt. 

(d) Nec cas Urbani literas habemu*. 
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vobis direximus , quibus nos de his post aliqua in haec commonuit verba : Et nos A 
Remensi tcclesia débitant reveretttiam conservantes, in privilegio (a) quod confratri 
nostr-o Rainaldo archiepiscopo dedimus, et statuimus ne ejus causa alterius ni si Romani 
pontifcis arbitrio decidantur : quod et de caterôrum episcoporum majoribus causis cano- 
num scita constitueront. Quod videlicet ita séntiendum est, ut nullus primas , quasi pro 
peculiari ecclesia sua reverentia , id prasumat exigere. Cùm verb legato Romani pon- 
tifias subjicitur, ipsi soli subjicitur cujus per legatum vices aguntur. Et ipsum ergo Re- 
mensem, et cateros qui legationi tua soient esse subjecti, adconcilium tua sollicitudinis 
studium convocet, et ecclesia sancta utilitatibus , omni dissimulatione sepositd , ferv en- 
ter insudet. Juxta haec ergo domni Papas verba ad denominatum concilium frater- 
nitatem vestram cum abbatibus vestris apostolicâ auctoritate invitamus , quia de 
amicitia vestra confidimus, et in re tanta utile amici consilium et pernecessarium 
nobis esse scimus. Nos quoque consiliis tuis acquiescere, Deo voiente, parati sumus. B 

Laibt.mrwth. XV. Ad HAGA NO NE M Eduensem episcopum. 

mss.t. 1 ,p.2+2; * 1 

uHivrrsit. Paris. Hugonem electura Flaviniacensem abbatem, et ab eo saepius postulatum, impensè commendat. 

* AiC J °o^6. Venerabi Li in Ckristo fratri Haganoni Eduensi episcopo , Hugo Lugdunensis 

ecclesia servus, salutem. Quoties humilitatem nostram dilectio vestra adierit, 
quoties nos pro restauratione Fiàviniacensis ecclesiae rogaverit, benignitas vestra 
satis recoiit. Quaesistis à nobis muitâ sedulitate et instantiâ carissimum fratrem 
nostrum , Divionensis ecclesiae monachum Hugonem (b), quem nobis assumpsera- 
mus, cujus nos seduiitati credebamus, immo cujus lingua vox nostra erat; et quod 
'f.vobk. quaesistis, ab invito et nolente quasi extorsistis. Electionem igitur ejus à nobis* 

factam apostolicâ auctoritate confirmantes, consecrationem ipsius pro debito vestro C 
vobis imponimus : certum habentes quia, etsi corpore absentes sumus , spiritu prae- 
sentes ad honorem Dei per Christum in Spiritu sancto consecrationi eidem inter- 
erimus, et fidèles vobis cooperatores erimus. Nunc igitur praedictum fratrem et 
filium nostrum , quem tanto subjicimus oneri , vestrae specialiter tuitioni contra- 
dentes, committimus eum fidei vestrae : quem quidem semper pênes nos volue- 
ramus retinere, sed cessimus instantiae vestrae. Nostis quo eum teneamus affectu; 
hoc ipso vobis eum committimus. Ei autem consilium et auxilium nostrum non dee- 
rit, qui non soiùm Flayiniacensi ecclesiae , verùm quotquot sunt in diœcesi vestra 
pro ejus amore parati sumus pro debito subvenire. Ita ergo agite, ut idem frater 
pro adjutorio et copsolatione sibi impensa gratias nobis habeat referre, ut habeatis 
gratiam super gratiam. 

â^uHiv^u, . XVI. Ad IyONEM Carnotensem episcopum. 

Ursonem seu Vidonem Régis dapiferum, sacris à se interdictum significat. 

* h'ù^' H- * Lugdunensis episcopus, A. S. legatus , rêver endo fratri I. * Carnotensi epis- 
•ivonK copo salutem. Noverit fraternitas vestra clamorem fratris nostri Gis. * Ebroï- 

Gisieberti. cenS xs épiscopi nuper ad aures nostras pervenisse de Ursone fc/ dapifero Régis , 
ui in sanctae Quadragesimae diebus cepit quemdam pafochianum ejus nomine 

tgérum ', causa orationis tendentem ad S. Mariam Magdalenam de Vezeliaco et 

c . ..•_/•! ',. .. . . ■ • •• *. 

. (a). Vide supjà, p. 69 y.» ex t. VI Miscetl. Baluzii, Dqmini MXCVÏl '', indict. V, anno œtatis XXXII , 
pl 372 ; ^ 'IX'Galf. Christ, instr, col 29 ; t. III Op. die X kal. dectmbris, qui ésî diesfestus S. Cceciliat, 
postnirnii Màbfllonii, p. 3521 Datum Ronux , per die Sabbati -(igïtnr an. 1096) ,Flaviniacuin nobis 
rfianus Johunnis S\ , Ri -E. • diac, ■ utrdinalis , dnno ■ ingressis. in crasiinum consecratione peractâ , depro- 
Dom, incarnat. MLXXXlx, indict. X II I , VIII kal.. fectu ecclesia; tractatum est, ifc, Tomo nostro XlII^, 
januariî, anno pontificatûs domni Urbani Papœsecun- p. 623. 1 •:. - 

db. Id autem privilegium, posterioribus Urbani Iiteris . (c) Nullum, inventmus Ursariern inter dapiferos 
ipf erpretatum , recitari fecit Lugdunensis archiepis- Philippi Régis. Quo tempore scripta fuit haec epis- 
copus ab ipso Lamberto, prout Tegitur in gesris ejus ' tola, dapiferatum gerebat Guidb Rubeus de Rupe- 
sùpràYp. 7 y ï n t ex cod. nostro ms. Susceptus est ergo forti et Casteilofortf, ut videïe est in epist. Ivonis 23 
à domna tbigone rtligioso? ei dignce memoria; legato «47. Unde pro Ursbne Vidone Jegendum putamus: 
tam bénigne , ut ab ipso eodem Atrebatensi episcopo namque scriptori non est cbnstans ejus nominis efre- 
priviUgium yinerabilh Remorum archiepiscopi , coram rendi ratio,; inferiùs enim legitur Vitorù et familiœ 
numerosaprchiepiscoporumet episcoporum et abbatum, domùs ejus , inique pro Wtaoni. Quae emendatio 
cleri quoque ef populi non parva multitudine consis- si probatur , Guido Rubeus, quem constat inter 
tentis , patienter sustinuerit recitari. crucesignatos peregrinatum esse, Hli non se itineri 

(b) Hugonem , chronici Virdunensis scriptorem , commisit an. 1096, ut vulgo creditur, sed an. 1101 
quidesua ipse conse,cratione loquens, Anno, inquit, in secunda profecrione Stephani Carnotensis. 

ad 



qui 
Rot 
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A tenZT m ~ MëïdiUm - SC '^ aUtem " on soJùm Q^agesimali, verùm etiam omni 
ZZ P a I' eS et L FO De ° P ere g rinai "« ab omnium hostium incursu securos 
«se debere, et perturbatores eorum, utpote Dei timorem pra oculis non habentes, 
debere punin seyeritate ecdesiastic* disciplinai Interdiximus itaqueomne divinum 
blhcium tam ips, Ursoru quàm toti famili* domûs ejus , omnibusque in tanto sacri- 

SL^T) J"^ • : c V ° biS ' ° uiuS P*™ 1 »' 3 ™ «se dicitur, quique vices 
detunct! (a) archiepiscopi Senonensis geritis, apostolicâ auctoritate pracipientes , 
ut idem mterdictum [observari] faciatis, et ex parte nostra atque vestra dericis 
Aurelianensibus scnbendo injungatis, quatenus ipsi Vitoni et familis domûsejus, 
atque coadjutonbus ipsius, divinum similiter officium interdicant, donec pradictum 
Kotgerumabsque redemptione aliqua de captione sua liberum abire permittat-, et 
apiata ei restituât. Interdicimus etiam eâdem auctoritate apostolicâ divinum offi- 
JJ cium nen ubicumque captus tenebitur, dum ibi fuerit. 



XVII. Ad IyoNEM Carnotensem episcopum. 

U &SZX°LT è F*^™' ? 0 " con / Secrandu '» electum Senonensem, donec i: 
obedientiam Lugdunensi ecclea* professus fuisset, ( Dabitur inter epistolas Ivonis ad a\. ,o 97 .) 



Bah?. Misait. 

t. yi, P .+2t 



XVIII. Ad Urbanum II Papam. 



Martine, t. IV 

/-» . .. • « . ■* Amplis. CoUect. 

ta^^^^ZÀ^ S - Remigii ' à patrfbus COnciIii Remensis exauctorati, cu)u,«W- 
ZX^T^ni^u ° rd,nan P era »" CTet > P ro P'« reverentiam sedis apostolic», quam Robertu, 



Reverendissimo patri ac domino sno Urbano Papa, Hugo Luedunensis 
ecclesm servus , seipsum per omnia. Literas vel legationem cujusdam monachi 
Majons-monasterii nomine Robertî (h) jam ad vos venisse putamus , quem frater 
C Manasses Remensis archiepiscopus , quod per se non valuit, ordinandum abba- 
tem S. Remigii iiterarum vestrarum auctoritate ab abbate suo impetravit. Adjuncti 
sunt ei quidam religiosi fratres , quorum fretus consilio et auxilio subditorum 
suorum Remensium monachorum animos informaret, et ad sacra religionis imita- 
tionem instrueret. Ipse autem , prout virorum bonorum relatione cognovimus, 
spreto eorum consilio qui ei dati fuerant ad auxilium augendae religionis , ccepit 
adhaerere complicibus levitatis, et remissiùs relaxare districtionem viue regularis. 
Quo comperto , Remensis archiepiscopus sœpius eum per se perque. alias religiosos 
yiros, ut erga ordinem suum et sibi subditos corrigendos studiosior esset, admo- 
nuit, nihilque profecit. Tandem frustratum se cognoscens de eo quem religiosum 
putaverat et in abbatem consecraverat , hoc ipsum abbati * Majoris-monasterii 
significavit , et ut eum corriperet et emendaret obsecravit. Abbas verô , directis à 
D latere suo religiosis personis , multoties eum increpavit , et ne tam negligenter 
vivens ecclesiam unde venerat dehonestaret, attentiùs admonuit; et nisi se emen- 
daret, ut inobedientem et professionis suae transgressorem se excommunicaturum 
intentavit. Quid multa ! die constitutâ se ad eum iturum, et velut patri suo obe- 
diturum promisit ; sed , consiliariis suis pravis locutus , ire contempsit. Abbas au- 
tem, sicut minatùs fuerat, eum consentiente episcopo èxcommunicavit. Ipso vèrô 
reclamante, et anathematis ejus vinculo se minime teneri dicenle, quasi ab ejus 
obedientia et professione absolutus, et Remensi ecclesise, ut sibi videbatur , liber 
redditus ; constitutâ est dies ab archiepiscopo , quo judicio episcoporum et abbatum 
lis illa terminaretur. Praefixâ autem die, convenientibus episcopis et abbatibus, 



(a) Richerii, qui vivere desiit anno 1096, die 
X] decembris. Unde haud immérité hanc epistolam 
ad annum 1097 retrahimus. 

( b) Circa Roberti causam non una fuit Romani 
pontificis et episcoporum Gallias sententia. Unde 
àliquantam ceiebritatem habuit haec controversia , 
(juae rursus agitata fuit in concilio Pictavensi anni 
1 100. Vide epist, Lamberti Atrebatensis episc. 34 et 
55 inter éditas. Pro Roberto stetit Baldricus abbas 
Burguliensis, carminé ad Odonem Ostiensem episc. 
apud Chesniumj t. IV Rer. Franc, p. 276, ubi ait: 

l/nicus est, Odo, mihi filius, immo coabbas, 

Pro quo devotus adsto luis peditus, 
Namque mapum super hune nimis aggravât ille Remensis , 

lram qui Papa funditus emeruit ( Manasses J 1 

Tom. XIV. 



Jmposuit siquidem Regidiadrma Philippe ( excommunicato ) , 

Nmc et in hoc Papa negiigit imperium. 
Propterea fundo mea viscera funditus , Odo , 

Ut mihi perficias hanc tihi rem facilem ; 
Abbatis partent sustentes ordine recto , 

Ut restauretur filius ille meus ; 
Quod confirmât it in eo Romana potéstas , 

Jnconvulsum sit, permaneatque ratum. 
Et potes et debes , nisi me contempseris , Odo, 

Abbatem sancto reddert Remigio. 

Non ille tamen in Iocum suum festitutiis est; ted 
Hierosolymam an. uoi profeaus inter crucesigna- 
tos, belli sacri historiam, perinde ac Baldricus, 
redux scripto mandavit. 

Hhhhh 



An. 



1097. 



* Btmardo. 
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multisque aiiis religiosis personis , ipso quoque abbate Majorb-itionasterii et priore A 
Cluniacensi, discussis utrimque rationibus et objectionibus , cùm probari non posset 
quôd praedictus monachus Robertus à primae professionis suae vinculo per abbatem 
suum praesentialiter vei per iiteras ejus signatas esset absolutus , ac sic tiber ardue* 
piscopo concessus ; judicatum est ipsum ab abbate suo excommunicatum esse, nec 
ab Remensi retineri posse. Judicio sic facto saepedictus monachus minimè acquie- 
vit, et, ut piuribùs videtur, quaerens occasionem vagandi, praegravari se dixit, et 
audientiam vestram reciamavit. Quem cùm archiepiscopus retinere veilet, et abbati 
suo reddere , propter reciamationem vestram iiberum permisit ire. Qui illico ad 
nos veniens rei gestae seriem nobis nunciavit , et ex ejus reiatione didicimus justè 
eum posse revocari ab abbate Majoris-monasterii. Nunciavit etiam nobis pro hujus- 
modi negotio quosdam fratres Majoris-monasterii ad nos venturos : et nobis offeren- 
tibus ut pro sua commendatione et restitutione , si fieri posset, eos exspectaret, sus- B 
tinere noluit, et à nobis abscessit. Die autem tertio post ejus abscessum, domnus 
Hiigodus (a) quondam Suessionensis episcopus , et frater Pbntius noster quondam 
notus , Roduifus (b) quoque Remensis ecelesiae praepositus , ad nos venientes rem 
gestam nobis per ordinem narraverunt , et ex parte Remensis archiepiscopi Iiteras 
obtulerunt, obsecrantes ut nostro consilio aherum abbatem in ecciesia B. Remigii 
sibi ordinare iiceret, ne detrimentum pateretur, si diù rectore careret : quod qui- 
dem propter solam appellationem vestram facere noluimus; quamvis quod in tanto 
conventu et à tam discretis personis factum fuerat, justum (c) censeremus. Itaque, 
cùm non sit nostrum sanctitatis vestrae prudentiam docere , provideat vestra pa- 
ternitas qualiter praedicto monacho, si prxsentiam vestram adierit vel Iiteras vobis 
direxerh, respondeatis. Si enim ecciesia B. Remigii venerit in potestate aiicujus 
irréligiosi , et in temporaiibus et in spirituaiibus minuetur, et cum pericuio ani- C 
marum cuitus divins reiigionis ibi adnihiiabhur. 

fg* M ™ 11 XIX. Ad Lambert U M Atrebatensem episcopum. 

Jubet ut in ejus audientia Gervinus Ambianensis episcopus et Fulco archidiaconus justitiam faciant 
cuidam fratri de eis conquerenti; sin autem per Remensem archiepiscopum ad id compeliantur. 

Ad an. 1 097. y E N erabili fratri Lambert o Atrebatensi episcopo , Hugo Lugdunensis ecciesia 
servus , salutem. Frater iste gerulus horum querimoniam nobis fecit de fratre 
•Gervino. nostro Ambianensi episcopo * et Fulcone archidiacono, amico et familiari nostro, 
rogans quatenus causam suam fraternitati vestrae committeremus. Injungimus itaque 
caritati vestrae ut Ambianensem episcopum et praedicturn Fulconém archidiaconum 
convenialis, et ut praediçto fratri, de quibus conquerituv, justitiam in audientia 
vestra faciant, admoneatis. Quod si facere noiuerint r ex parte nostra amicum nos- D 
trum Remensem archiepiscopum * rogate, ut eos, quod justum fuerit, jam dicté fratri 
exsequi faciat. 

LAbte BibUoih. XX. Ad RoBERtUM abbatem Moiismensem. 

mss.t. 1 ,p. 040. 

An. 1098. Perfections vit* instituendx desiderio flagranti potestatem fkcit alià cum sociis commigrandi. (Edita 

► superius , p. 109.) 

Hy?; Mi *f t XXL Ad DaimBertum Senonensem archiepiscopum. 

Marun. Amplis, Mandat ut cum abbate $. Pétri -Vivi p^cem< servare studeat, donee fus inter eos controversum in 

al 66* pro»mO concilio Trecis celebrando diffiniatur. 

An. 1099. Hugo Lugdunensis ecclesix servus, apostolica se dis legatus , venerabili fratri et 
coepiscopo Daimberto Senonensi metropolitano , salutem et servire Domino in timoré. 
Pro quorumdam adversùm vos querimoniis abbatum vestrorum saepius nos vobis E 
scripsisse meminimus; sed quod in nullo apud vos profécerimus, nec vestrae digna- 
tionis responsa aiiqua habuerimus, non minimâ admiratione stupemus. Sanè, si vos 
Romanae ecelesiae legatus essetis, sieut nostrum saiubriter esset vobis obedire, ita 
vestra magnificeiitia ex àuctôritate nostrae super vos legationis parvitati nostrae de- 

*^/.obedire. béret obaudire *. Ecce itidem venerabilis nostri ùaahfdj abbatis S., Petri-Vivi 
querimonias vobis recensemus. Queritur enim sub oceasione debilis cujusdam 

(a) Seu Hilgotus, qur, rdkto episcopatu , ad factus est post Manasseh Remensis archiepiscopus. 
Maf us-monasterfum secesserat. Quaderevidelvonis (c) Urbano aliter vhum est, prout discimus ex 
Carnot. epistolam inter éditas 8^. epistola ejus suprà, p. 726, à nobis édita, ad an. 1097. 

(b) Radulfus cognomento Viridis , qui an. 1 107 (d) Arnaldi seuÊrnaldi, ut in epistola sequemL 



* Manassen. 
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A presbyteri et justitiam reclamantis , quamdam suam à divino officio per vos ces» 
sare ecciesiam; cuidam etiam presbytero defuncto, nullâ culpâ dum adhuc viveret 
notato, bene et sapienter testato, sepulturam negatam; ipsis quoque qui eumdein 
piè et officiosè sepelierunt, communionem ecclesiœ interdictam. Mandamus igitur, 
et sicut fratrem attentiùs commonemus , ut , intermissâ intérim vestrâ, si quaest, 
justitiâ, abbati et ecciesiis suis pacem conservetis, taliter excommunicatos saiubriùs 
absoivatis, et in concilio quod secundâ post octabas Pentecostes feriâ, adjuvante 
Domino, Trecis (a) celebraturi sumus , de vestris parher et ejusdem abbatis queri- 
moniis justitiam et accipiatis et exhibeatis. Verendum profecto vobis est , si aliter, 
egeritis , ne et sacris obvietis canonibus , et domini Papae indignationem aliquate- 
nus incurratis , à cujus iiberalitate iibertatis privilegium (b) idem abbas nuperrimè 
acceperat , et hâc quoque vice nostra videamini contempsisse mandata. 

B 

XXII. ERNALDI ad Daimbertum Senonensem archiepiscopum. fffif^f- 

Invaletudine praepeditus conventui Stampensi interesse nequit, Iicèt recuperandae ejus gratis magno 

desiderio teneatur. 

Domino suo pastori D. * Senotietisi Dei gratta archiepiscopo. E. * monasteriï * A p. ,0 g 9 ^ 
S. Petri-Vivi indignus abbas, cum episcopiset abbatibus ei assidentibus , qua paris sunt *Ern»idus. 
et obedientïa, Si ex arbitrio nostro res processisset , voienti animo huic sancto con- 
ventui (c) vestro interfuissem , utpote quaesiturus ut sub tantis intercessoribus in 
favorem et gratiam vestram quoquomodo redirem. Propter hanc enim recuperan- 
dam, et quia praeter praedecessorum vestrorum et nostrorum [morem] in nos et 
in nostra manum (d) extendebatis , dominum Papam adii : cujus accepta epistoiâ , 
ut ecclesias vestras et nostras in pace laxaretis , precibus et intermînatione ejus 
C hactenus: acquiescera distulistis, insuper et homines causa; nostra; implicitos et jus- 
titiam réclamantes excommunicastis. Ad evitandum itaque tantae oppressionis péri- 
cuium, dominum Lugdunensem * Romanae sedis legatum consultum misi, qui eos *Hugonem. 
quos anathemate ligaveritis, debere solvi màndavit , et de reliquis inter vos et nos 
non diffinitis -, si qui nodus inesset, in concilio (e) disserendum. Utraque verè man- 
data aequè vos ponderastis. De caetero , de episcopo * Lingonensi , nobis ecciesiam * Roberto. 
aùferente, querelam coram Papa faciens, dominum legatum judicem indeaccepe- 
ram, cujus vocatu his diebus adiré Lingonam debueram; sed, infirmitate interce- 
dente, nec ejus nec vestras vocationi interesse potui. Valete. 

XXIII. Ad Robert Uai Lingonensem episcopum. ^u% 6,t ^. 

Narratis quae in conventu apud Portum-Ansillae seu Petram-incisam egerat , mandat ut Molismensibus An. 1099. 
p Robertum novi monasterû Cisterciensis abbatem restituât. ( Edita superiùs, p. 110.) 

XXIV. Ad Pa s~cha le ai II Pàpam. injijm.p.^ 

Ut Cisterçienses monachos ab infestatione Molismensium et.aliorum adjacentium , .qui se viliores et An. 1100. 
; despectïores propter eorùm singularem vitam existimabant , tueatur , et privilêgio suo muniat. 
( Edita ibidk p. 112,) . .-, 

XXV. Ad An SEL AiU M Caniuariensem archiepiscopum. • Amdmepia. 

.... ; "b, III , eptst. 
Incolumem se ex itinere Hierosolymitano reducem significat, et in domo sua confugium ei pollicetur, 64. 
!» si persecutionibus Henrici I Anglise Régis cedere cbmpulsus fùerit.- 

DlLECTlSSlMO patri suo Anselmo , venerabïli Cantuariensium archiepisdopo , An. no } . 

(aj Id concilium Trecis anno 1 104 celebratum vicarii et episcopi Albani , cumque literis Hvgonis 

vult Baluzius , Martenius verô illùd ad annum 1 105 Lugdunensis archiepiscopi , neCnon et domni Hugoms 

retrahit Neuîri assentimur, tum quia Trecense • abbatis Cluniacensis ,■ pro isto autemnegotio Papam 

concilium anni 1104, non ab Hugone, sed à Ri-., adiit contra Daimbertum, et ab eotantum episto lam 

chardoAlbanensi' episcopo celebratum fuit IV nonas impetravit, ut videre est in epist. seq. 

aprilis: istud autem, siquidem hâbhum fuit, /«■/<* (c) Stampensi concilio à Da.mberto anno 1099 

.secundâ post octabas Pentecostesj tum quia Hugo autumni tempestate célébra» , ex ep.st. lvon» . 

Luedunensis archiepisc. an. ro9fl, qup Urbanus II Carnot. 79. . 

pbht, Iegatï vices exercere desiiï. Onde hanc epis- (d) Hanc controvers.am haud diu vgu.sse tntel- 

tolam ad anhum 1000 referéndam censemus cum ligimusexhisGlamverbis.qutboschroniconb.Pe tri- 

Riveto nostro, t. IX Hist. lit. Franc, p. 319. Vivi concludit : Cujus (Da.mberf. )jam m archi- 

fb) Meminit continuator chronici S. Petri-Vivi episcopio XI anrio peneperacto , testorDeum nusquam 

ad an, ito4, impetrati ab Arnaldo privilegii , quod abbatiamS. Pétri vei audisseyvel ' legtsse , autyidisse, 

eruditis viris suprà nominatis errandi ansam prœ- quietiùs vhisse vel fuisse ab. o,nu wquietudme. Det 

buit. Nam tum ArnalJus Romam petiit ( verbasunt Deus succedehtia tempora sub eo, et cum eohabere 

chronographi ) cum. literis domnf Daimberù archi- Iceta et prospéra. T. II S pi ci . Achenan, in-fol.p.477. 

epZopi, et cum Hteris Richardi Romanœ ecc'.esi* (e) In concilio Trecenst, ut m ep.stolasuper.ort. 

* P Hhhhh ij 
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Hugo Lugdunensis ecciesia servus , salut em. Sanctitati vestrx notum esse vok»- A 
mus, meritis et intercessionibus vestris id obtinentibus , nos Hierosolymis inco- 
lutnes rediisse (a). Quod vobis idcirco notificare dignum duximus , quonjam id 
vobîs non ingratum fore credimus. Audivimus autem à Rege Angiorum (b) vos 
nimiùm inquietari , et multa contra Deum ejusque ecclesiam ab eo inconsuitè 
agi. Unde divinam nos oportet impiorare ciementiam, ut inimjcos vestros, immo 
sanctae Dei ecclesix pertur batores , convertat , et vestrae sanctx obedîentixsubjiciat. 
Quod si, peccatis nostris exigentibus, id ad prxsens fieri non poterit, et, per- 
secutione ingruente» vos cedere aut etiam locum mutare necesse fuerit; sanctitatem 
vestram submissis precibus exoramus, ut ad puerum vestrum declinare non dedigne- 
mini, et ad domum yestram , qux vestra suit, et que modo vestra est, et de die 
in diem semper meiiùs vestra erit. Quod non solùm nos , sed et commissa nobis 
ecciesia humiiiter implorât , qux sanctissimis orationibus vestris nobiscum devo- B 
tissimè se commendat, et, ad obsequium vestrum promptissima, faciem vestram 
videre desiderat. Prxsentium gerulum, Elvredum nomine, vobis commendamus : 
qui ab Apuiia usque Lugdunum nobiscum veniens, fideliter nobis servivit. 

Simûut i* XXVI. Ad Eduensem , Lingonensem et Cabilonensem episcopos. 

tp'uc. Matiscon. 

^ie'iT.' 2 ' ' Invitât eos ad fercndum auxiltum Berardo Matisconensi episcopo advenus Clunîacenses monachos. 

Cire» an. i ioj. f{ v qq £) e i gratta Lugdunensis ecciesia servus, et têtus ejusdem ecciesia conventus, 

• Norgaudo. veneraUlibus et religiosissimis in Christo fratribus , episcopis Edite nsi ' , Lingonensi x , 

• Guaîterio et G' 3 Cabilonensi , salutem et eam qua in Christo dilectionem. Qua m. rationabilem 

justamque querelam domnus et frater noster ac vester Berardus venerabitis Matis- 
conensis ecclesix episcopus adversùs Cluniacenses fratres habeat , vestra prudentia C 
non ignorât. Verumtamen, quia in adipiscenda sua et ecclesix sux justitia splus sibî 
non sufficit, à nostra vestraque caritate, quantum ipsa carhas exigit, humiiiter 
supplicando adjuvari requjrit. Ad nostram igitur vestramque firmitatem pertinere 
videtur , ut, quantum salvç. justitiâ possumus, eidem ecclesix subvenire debea- 
mus , ac auctoritatis nostrx subsîdium pari ter et auxilium minime subtrahendo , 
prxdictos monachos ad persolvendam eidem ecclesix justjtiam, quaro retinere^ 

nituntur, quantum in nobis est, compellere $tudeamus , &c Noverit autem di- 

lectio vestra, quia Cluniacensi conventui literis nostris signare çuravjmus, quod 
Maticensi ecclesix in repetenda justitiâ sua déesse non possumus : quod etiam frater- 
nitati vestrx similiter faciendum esse credimus, et ut fachurs commonemus. 

BdpMbuB, XXVII. Ad HUGONEM Bisuntinum archiepiscopum. ^ 

Mabill. Annal. TJt abbatem S. Bcnigni Divionensis, vi mandati apostolici, inventât de, ecdesjj B. Maria de Salina, 
Bcntd.nm. V , proutin concilio Meldensi anni 1082 definitum fuerat. 

?• 67 S' „ 

Cire. an. uo«. Hugo Dei gratia Lugdunensis ecciesia servjus , dilecio in Christo fratri Hugo ni 
venerabili Bisuntinorum archiepiscopo , salut em. Significamus dilectioni vestrx 
dominum Papam rwper nobis literas direxisse , in quibus post aiia quxdam nobis 
prxceptum est, ut vos conveniremus et auctoritate suâ commoneremus quatinus 

• Jarentoni. abbati Divionensi * ecclesiam S. Marix de Salina redderetis. Super qua querimo- 

nia, prowt reminiscimur, antecessor vester sxpè à nobis ad justitiam.exsequendam 
cum prxdîctb abbàte vocatus fuit , et ad uhimum ad Meldense concilium invita- 
tus : à quo dim, mdlâ existente canonicâ excusationé , se absentasse!, ab eodem 
concilio judwatum est abbatem inde investiendum , aut ecclesiam divino officio 
usque ad plenam justitiam esse privandam. Proinde prxscriptâ prxceptione constricti E 
dilectionem vestram apostolicâ auctoritate commonemus , ut , secundùm (d) quod 
*Mai. fuit, rationabiliier prxdictl concilii judicio provisum est*, abbatem de prxdicta ecciesia 
investiatis. Quod quantum prudentix vestrx satagendum sit, ex sententia domîni 
Papx, quam per eadera verba hic subjecimus, poteritis cognoscere, quibu* ita nobis 

(a) Hierosoiymam profèctnrn* Hugo, anno 1 100 sefmi.quid causxilli esset cnm ro cire a investituras. 
concilium apud Ansam cclehraverat , ut à sugra* ( t ) Habitas en e& de re, anno 1103 , apud 
ganeis et dhteesissua viaticum accmtrtt , «ti naixat Masiliam coavenrus epbcoporum , préside MUone 
Hugo Fiaviniacensis in chronico Vbdunensi, torao Prznestino episcopo A. S. iegato : cujus defini- 
nostro XLI I , p. 624 , et anno 1 103 inde redux erau tion is placitum dedimus suprà , p. 117. 

(b) HenricoI,dequo videsupràp. i*4,inviu An- (d) Apud Mabillonium , idnn quod. 
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A ^''ZlT*'^^*^** o*' * " ««wtaw Mtate» con- 
cernai ab ï m " Ch5iam S - MaTi * de Salina redd ere auctoritate nostrâ 
commonem, tnsuper et fructum prxdiorum quem rétentions tempore usurparunt (a). 

HhK Sun'apTpTir^n 5 "^ ^" 1 ^ n ° bisCum erant venerabilibus episcopi,, Hu- 

-Iegalus, omnibus fidflibu, notum es ?e voTnmi" " * ™Ç? nensl > « 4micabi ? P»«°> P°tiùs 

. » quàd tempore domni Paschali H P^n» . ' I uam J udlc » Tl *ntentiâ, eorum litem finiremus, 

»Lt° ipsiL BSno?dericos et Sk', P n*~ " j4f """ ^mi V Mici , anno incarnat. Dom. 

» vionen«m Jarentoném ad àTmZ A m D '~ Ï^* CK/ f W>> & Albis. » 

» versiarj; n« r eo^éraî *S£"s | Q "°- Œ loco c redditam tandem Hugoni 
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FRAGMENTUM 

EX CHRONICO VIRDUNENSI HUGONIS ABBATIS FLAVINIACENSIS, 
In quo de Hugone Lugdunensi archiepiscopo , A. S. legato, plura; necnon de 
çoncihis Valentino et Pictavensi, à legatis A. S. Joanne et Bénédicte celebratis . 
in causa Havmiacensium monachorum cum Hugone abbate, et Augustodunen- 
sium canonicorum cum Norgaudo episcopo. 

Apud Labbeum, tomo I Novœ Biblioth. mss. librorum , p. ^0-2;$. 

TeRTIus igitur agebatur annus (a), et ipsius anni mensis octavus, ex quo a„ iooo 
CFiaviniacum veneram, cum repetitis ea qus solebat domestica malitia me est H»prS», 
aggressa caiumniis et majoribus Dec. utique permittente, quem solum reperit, ,ttJs.T 
turbavit injurus. Ac primum clanculo , fide sibi invicem datâ, fratres et hïii ,ifcri « « iraini - 
nostri operis hujus conscios sibi consciscunt, complices advocant, fautores pro- 1 ""' 
missis et muneribus sibi conciliant ; inde ipsi iidem accusatores et testes pro- 
cedunt, et ad lacerandam famam nostram et improbandam vitam nostram qusque 
possunt maligna concinnant, accusantes me apud omne hominum genus crimini- 
bus mortiferis , et quae ipsae audire aures expavescerent. Quod ego cum minùs 
curarem, et cessisse eos, atque ab injuria nostra cessasse, pro eo quôd conatus 
eorum jam secundè irritus factus erat, crederem , et maximè pro jugi eorum 
obsequio ( qui tamen non satis aptus, et ideo parùm erat acceptus, ita ut etiam 
referentibus non crederem ) j sensi tandem et expertus su m quem vix potui supe- 
D rare * dolorem. Avertat Dèus furiam hanc ab ecclesia sua! in me finiatur tanta sperïre 
malitia! hue eam venisse suffiçiat.... 

Ubi ergo privatis consiliis factiosorum , non filiorum, sibi ipsi visa est procès- Èsuo intérim 
sisse calumnia, ex occultis insidiis ad apertas prorupit inimicitias; et quod per socios monasta " io «- 
dispersèrent , mihi ipsi paiàm protestati sunt. Fateor , erubiii ; et ad meipsum rêver- sul<le " 
susi cogitans quia judicia tua , Deus, abyssus. multa, çùm solum me invenirem 
de amicis, objurgatis eis, assurrexi : et multa volvens quae audieram, nec credi- 
deram, foveam mihi paratam , dolos aptatos intellexi , decrevique tandem experiri 
fortunam, si saltem in his quos caeteris praefeceram, fidem inyenirem : ; et licèt plu- 
rihus experimeritis unam eorum voluntatem. scirem, cogitavi tamen eo mihi illos 
vinciri ,posse modo, si auctorern eorum illis opponerem, et conatus ill.orum illicites 
horum gravitate coercerem : quâ tamen mollitie nihil profeci. Dederunt enim mihi 
E yerba, non consilia, ut Colticas * irem , quo jam exacte anno et eo ampliùs non * Omha 
fueram:, quasi ad ibi pausàndum post laborem messis et y indemiarum , ipsis intérim 
laboraturis-pro pace et quiète nostra, re aujem verâ ad quod intendehant oppor- 
tunitatem et .otium absentiâ nostrâ adepturis, ut perficerent. Feci, et hoc minùs 

: (a) Hugo S. Vitoni monachus, qui comRoduIfo dit. Vir me;Iiori fortunâdignus, q^uires sui temporis, 

abbate Divionern se contulerat olim , ne commu- prœsertim ecclesiasticas , egregie descripsit : cujus 

hione Theoderid Vfedunensis episcopi contamina- proindè infortunia et casus ; à n6bis ôlim prauer- 

rentur,ordinatusfiMt àbbas Flaviniacensis an. 1096, missa.in gratiam studiosorum historia? literariœ, hic 

indict, v , anno eetatis XXXII , die X kal. decembris , reponenda censuimus, resectis piis et prolixis ad 

utostendimussupràp.792, adeôqueannus tertiusquo Deum allocutionibus , quibus seipsum accusando 

ab adversariis exagitari cœpit, in annum 1699 inci- narratiçnis sus cursunj identidtm moratur. - 
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* An. »o 99 . astutè ; et paratis quae necessaria erant, benedictione accepta, die v kai. octobrîs * A 

pransum ivimus; quibusdam ex fratribus , quampiurimis ex laïcis .nobiscum accum- 
bentibus, et post solito accuratiùs nobiscum progredientibus nosque deducentibus, 
totâ plèbe, quod non sperabam, ingeminante , me scilicet non ad praesens re ver- 
sur um discedere.... 

Re adepisco- Veni ergo Divionem, ultra spem et votum fratrum et filiorum nostrorum ; sed 
PTalf uensem et il>i turbata erant omnia nimietate infirmitatis quae invaserat patrem nostrum *, 

* Jarentonem. quem tu sanasti orationibus filiorum suorum , fidelium tuorum. Attamen infirmitas 

ejusdem patris mea fuit infirmitas ; quia nec ei locutus sum , ad quem veneram 
accepturus de tanta tribulatione consilium. Aliis rem non judicavi propalandam , 
quod adhuc agebatur , ut credebam , in clancuio ; sed Colticas abii , quia prioris 
ejusdem ioci satis me credebam strenuitati (cujus tamen bonitate non in longum 
fruitus sum), et in crastino eumdem cum fratre qui nobiscum advenerat, Flavi- B 
niacum misi, ut ipse stultprum comprimeret insoientiam et edomaret superbiam. 
Quo venientes, nuncios episcopi invenerunt, et simul viiiam ingressi sunt, sed in- 
tentione diversâi Mox enim ut ego Flaviniaco exivi , contraria? partis filii , non 

* Sauiiru. segnes in executione sui propositi , Sedeiocum * ierunt pontifici nostro * prima 
•Norg»udo. g au< jj a perlaturi, quod abbas Flaviniacensis, suus et ecclesiae hostis apertus, à quo 

tanta passus pontifex foret, ecciesiam dimiserat, fugae praesidium iatiturus, non 
reversurus, eiegerit. Ecclesia jam sine pastore, iocus sine rectore, castrumsine 
tutore. Videret , cujus hoc erat prospicere , ne quod damnum inferretur màtri 
ecclesiae, neve ille rediret qui recesserat ; quia omnia constaret amodo periciitari 
in ejus praesentia. 

Abbatiâ inau- Audiit episcopus , et laetatus est, et auditum omnibus protestatus est. Et qui 
duus spoliatur. j e jj Uerat vecordium coercere prxsumptionem , et perterrere exemple Cham , qui , C 
quia patris verenda detexit, maledictionem haereditate possedit; immemor fidei et 
pacis pactae , gavisus est quod invenisset iocum optatum quasi suas injurias uicis-r 
cendi , et infamiam nostram , antequam me conveniret iegatis aut literis , omnibus 
in curiaet extra curiam publicandam curavit. Nec mora Hubaidum de sais, iiiis 
fratribus infamatoribus nostris sociatum, Fiaviniacum misit, et è diverso venientes 
sui et iegati nostri cœnobium ingrediuntur. Nostri , conventu adunato, salute data, 
pauca pro tempore éfre locuti, cùm redarguissent eos verbis juvenum esse ni- 
miùm creduios, obtuierunt eis ex nostra parte pu rgationem iiiatonim, ne dissen- 
tirent à subjectione nostra et obedientia i nec suscepti sunt. Ingressis et iiiis, qui 
exspectabantur omnium ferè votis et assensu , revolvuntur in nos mille con vicia; 
efTunduntur opprobria, improperia dilatant ur : quae du m recolo , horreo? dura 

- horreôi 1 stupeo , et lux ipsa mihi est iastidio. Non est inventus ex omnibus quibus D 
benefeceram, qui vicem nostram doluisset, et saltem verbum pro pâtre ', quam- 

' quam peccatore, dedisset. In conciliabuio iilo, fratres et fiiii nostrj sanctae obe- 
dientix libellum repudii conscrjpserunt , domno episcopo filiationem per legatos 
ejus offerentes , ei viiiam servari promittëntes , et in omnibus mihi abrenunciantes. 
Decrëverat hoc fàcere manus tua, Deus, et peccata mea etiam majora prome- 

ruerant. . * . , , . 

Recurrens Lug- Sed quis potest investigare* vias hominis ! Quàmquam pprsuaderet mihi mens 

dunum ad me- i • • t\ • • i ' t - i mi * * .. ■ t • i i 

tropoiitanum, et ratio,- judicio Dei id actitart , deubéravi tamen adiré Lugdunum , vel quia 
intercepté nuilum est con$ifiurri , vel quia; tôt sibi adversis succedentibus , bonum 
est à multorum, màximè «ôpientum, quaerere caritate consilium. j Videbam ènim 
me praegravari à proprio episcopo, et idèo recurrendum mihï videbatur ad metro- 

•Hugonem: politanum *, secundùm scita canohum,>tum prôpter antiquam famiiiaritatem, et, E 
ut rebar, indissolubile vihcuium amicitiae, quo jugî obsequio me peculiarr ejus 
famulitio devinxerat sedula nostrî devotio (quod utique vinculum nuiius mihi 
videbatur posse rescindera , nec ipsa manus referta munere } ; tum propter obstiî- 
natam dicti episcopi proterviam et protervam obstinationem , quâ nemini unquam 
inimicô igriovit, nec noxio aut innocent! pepercit, quod furor animi éjùs ariiniatus 
in nos , hullo nisi magni censura judicii foret medendus antidote Ivi itaque ; et 
invenissem utique quod speraveram , nisi pluris constaret apud archiepiseppum 
hunquam vacua à munere amicitia episcopi, servitio nostro. Attamen remissùs sum 
ab eo, pro defendendà et tuenda parte nostra, ad illum à cujus aiarum patrocinio 
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A rapuerat me , domnum sciiieet Divionensem *, ut ipse conveniret episcopum, ♦Jarentonem. 
quoniam inconventum , indiscussum, inauditum me bonis ecclesiae spoiiasset , quod 
canonicis omnino sanctionibus adversabatur. 

Veni itaque hebdomadâ îpsâ ante festum (a) S.Benigni, cùm in omni terra Conciliationis 
adversùs me hostis clamaret, et non jam extra synagogam, sed extra communem ^'"Vabbatem 
omnium habitatibnem ab inimicis peiii debere judicarer. Audierant et ipsi maium Divionensem. 
meum ( nam quis locus esset, quo bona fama nostrî praecesserat , ad quem tanti 
infortunii rumor non accessisset? ) ; sed eum plus dolor angebat, qui plus dilexerat, 
quia plus laboraverat. Hei mihi ! quid refero ? Vide, Domine, quia tribulor, 
vulneratum est cor meum caritate , quia * à filiis viscera materna quatiuntur et */ quasi, 
scinduntur. Inveni offensos animos omnium , quia eo ipso quo eos offenderam , 
sciiieet in dimissione fratrumy memet destruxeram : unde et compassione pro his 

B et aiiis, judicio eorum , carere debebam. Verùm , ubi adveni , à pâtre susceptus 
benivolè , contuli cum ilio incommoda hominis utriusque, et conciliator mihi factus . 
est bonus , juxta quod eum decebat dare, et meliùs quàm me decuisset accipere. 
Nam quia dixeram episcopo * me ad eum venturum, cùm à Lugduno regrederer, * Norgaudo. 
qui me, ut audieram et per meipsum probaveram , Omnibus bonis spoliaverat; 
fuit consiiium ut priùs Fiaviniacum irem iocuturus fratribus, casatis et servienti- 
bus nostris, et tentaturus quem erga me gérèrent afTèctum, quo uterentur animo, 
qui mihi , ubi ab eis discesseram , vaie fecerant et reditum nostrum maturiùs im- 
pleri rogaverant. 

Ivi itaque ; nuncio praemisso, priorem quem, amoto eo qui mecum erat priore Revmurus 
Coiticensi, in locum ejus substitueram, ad me apud Vidiliacum *, et cum eo quos ^uj"m% a C b£ 
dignum duxi, venire mandavi. Venerunt satis protrahendo, et immutata erat faciès cum suis apud 
C eorum , et cor eorum recesserat à me , nec agnoscebar ab iiiis quibus omnia V * d |!^ m * 
bona feceram , et obstupescebam, quia fugiebat à me vox et sehsus. Dixi me ve- 
nisse ad festivitatem dedicationis , quae postera die futura erat : non receperunt, 
quia viiiam episcopo reddiderant, et me non suscepturos promiserant. Locutus 
sum de infamia mihi imposita, pro qua defendenda Eduam proficisci paratus eram. 
Cùm monuissem ut mecum irent, nec hoc audierunt, episcopum, ut dicebant, 
verentes. Videns quia omni eorum qui mihi jùraverant destitutus eram soiatio et 
adminiculo , solus relictus , cùm omnia quae ofterebam derisui haberentur , destinavi 
per meipsum ad nostrum reverti monasterium , satis et super satis expertâ fidelitate 
[eorum ] : ubi ipsi iidem qui mecum erant, à me in crastina nec éxspectata festi- 
vitate S. B. recesserunt.... 

Misi ergo episcopo literas , ut quod per meipsum non 'poteram , liteiis impie- Sed non recep- 
Drem: quarum textus iste est: ; ' - ■ • • SonèSSb 

« Reverendissimo patri et domino suo N. 1 Eduortim episcopo ftdf et Hu. :* Eduensf episc. 
n Flaviniacensis ecclesia servus salutem. A Lugduno regressus, vôbis , ut nuper »Hugo? ud °° 
fa apud Eduam condixeram , occurrere debui; sed quia domnus Lugdunensis } , « Hugo. 
» cognitâ causa nostrâ, specialis me patris nosîri * Divionensis patrocîrrlo, a cujus * jàrentonis. 
»> me alarum tuitione rapuerat, commisit, ut ejus consijio qmnis ipsa causa nostra 
» muniretur et protegeretur , Divionem peraccessi. Volens verô: Fiaviniacum ire . 
» quosdam dé fratribus , quosdam etiam de nobiiibus et servientîbus , ad me apud 
» Vidiliacum venire feci , ut mecum irent : qui nequé se mecum ituros ; neque 
» intra Fiaviniacum recepturos dixeruntj timoré vestro,ût asierebant, acti; Mo- 
» nui ut mecum Eduam proficiscerentur : noliierunt. Ita omni nosîrorum adminiculo 
» destitutus, et spoliatus, Divioni me recepi; et quod' soluïjttpotui aliteras hàï 
E * vestrae paternitati direxi; exspoliationis indices, réstaurationissUpplicésydéfertsio- 
* nis et purgatîonis meae présentatrices. Rbgo itaque ne erga mé aliter quàm sancti 
» canones praecipiunt , agere velitis ; quia et ego in nostro capituïo Eduehsi, quod 
»• justitia-dkîaverit , paratus sum exsequi. Aidvertite , qtabei , qliid deBeatis nôbis; 
» ut et nos faciatis advertere qïiid debeamua vobis. Vale(e."» : ; • ■•>> - > 

Has rpsas Hteras apertas direxi capitulo , et ex func us<|ue : n\ïflo Diviontmaneo} Judidumverà, 
tuum, Christë, pratstolfuido auxiiium -, nbrt lut -afcîbâiî-, sètt> qua^^rtiis èîfrâjtribui c 
quod mihi est tutius. Epïscôpus autehi , coniilid à se ipsb âccèptov per'nûnciuni : 

■ • . - i • •:> ,.!«. .«-.! •: ■ r.cy.'i . ;•:•(':'.: 

(à) Die 19 octobris fit memoria translations qnae incidit in diem i novembris, celebratur die 3 
corporis S. Benigni ; sed pra:cipua ejus festivitas , vel etiam 24 ejusdem mensis. 
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diem mihi constitué apud Eduam, dicens me non essè spoiiatum, et inde dandum A 
judicium si revestiri debefera. Ego, communicato consiiio, respondi eis iiteris di- 
rectis in haec verba ; 

* Norgaudo. « Domino N. * Edaeusi \ eptscopo Jrater Hu. Flavtniacensjs ecclesia servus salu- 

» tem. Miratur humiiitas nostra quomodo discretio paternitatis vestrae diem mihi 
»» constituent, Eduam quasi ad judicium proficiscendi. Dicitis etiam, quod magis 
» miramur , me.nonesse spoiiatum. Nonne mox, ut ad aures vestras rumor infamiae 
» nostra pervenit, qui debueratis laborare ad liberandas , non infamandas personas, 
» Flaviniacum misistis , villam vobis servari mandastis , fratres nostros et filios 
» nostros^ abjecto nomine, in filiationem recepistis, me indiscusso, inaudito, et 
» nihil minus quàm proscribi verente? Nonne apud Eduam in illo vestro honorabiii 
»> consiiio , cùm Lugdunum me profecturum dixissem , promittere me fècistis, ut de 
» bonis ecciesiae non me jntromitterem , neque aliquid cuiquam darem, quasi ad B 
» tuendam et defendendam nequitiam meam ! Ubi sunt ab bâtes , decanus, archi- 
» diaconus , et mèliores in clero , per quos talis persona qualîs Flaviniacensis abbas 
»» esse débet, convenais est ? Ubi sunt, quaeso, décréta apostolica, ubi constituta 
» canonica, quae neminem censent spoiiatum vocandum ad judicium', cùm non 
» sit uflde judicari debeat jam nudatus? Séd heu misera mihi, cui soli vigor et 
» integritas canonum deperiit ! Diem igitur constitutam attendere nequeo , quia non 
» debeo. Data die competenti, parat.us sum occurrere; sin alias, in Lugdunensi 
»> capitulo paratus sum me praesentare. Si ad aitiora tenditis , et quae dixi nihiii 
•> penditis, Romanum appelio judicium , et intérim ex parte Dei et B. Pétri , ejus- 

•Hugonis. » que vicarii, domni quoque Lugdunensis *, et nostri capituli Eduensis, interdico 
» ne mihi abbatiam Flaviniacensem auferatis, neve.in ea aliquem subintromittatis. » 

Intérim, cpri- Exemplax earum capitulo quoque missum est : cui cùm fuisset voiuntas et défi- C 
ciiiatîs sîbt Di- xiitlo ut investirer , noiuiç episcopus. Attamen postmodum mandavit ut, secundâ 
pîvaws degit.' feriâ primas hebdomadae in Adventu *, Eduam irém investiturus , aut tertiâ feriâ 

•An. 1099. ante Nativitatem Domini, mediâ viâ justitiam ei facerem., et ipse mihi. Dixi me 
iturum , si mitteret monachos et servientes qui mecum irerit ; et in eo remansit. 
Et intérim publicâ et privât! satisfactione coriciliavi mihi animos fratrum [ Divio- 
nensium] subdendo me illis et corpore et voiuntate; quia sic mihi noveram expedire, 
cum quo bene agebatur, si saltem inter infimos privato concederetur vivere. 
In concilio Anno ab incarnat, Domini MC, apud Ansam convenerunt archiepiscopi Lug- 
ta""" 0 q dunensis.', Cantuariçnsjs VSenonensis } , Turonensis. *, Bituricensis 5 ,etepiscopi 

■ Hugo. numéro vnï , Eduensis 6 , Matisconensis 7 , Cabilonensis 8 , Antissiodorensis Parir 

» DahnAdti». siensis; ,0 , Diensis ", et alii duo ; et pace statutâ, de via Hierosolymitana locuti 

* Raduiftu. sunit , eos qui voverant , et voti exsecutores non fuerant , à communione segregantes D 
« H^gM*^ quoadusquè vota comptèrent. Miseràt au tem Lugdunensis legatos Romam, per quos 

I J*7 i î rdus - velle suum Papae ostenderat de via eadem ,. ut cum sua benedictione et absolutione 

v* il ter ils t* 

» Humbaidos. iilo debejcétire : et Romanus pontifeXanriuerat,,monens ut per se iret. et legationem 
" kmîo' 1 ^' suàm «i. Commiteret in Asia , qnam bene rexerat in Burgundia, et intérim legatos 
à iatere suo mittendos pro posse instrueret, qui. .vices. Papas exsequerentur ; et ideo 
illud colloquium quàm maximè Statut u m fuerat /ut reyersis missis suis . cum Iiteris 
ftbsoluterjU., : ibi quoque â suffraganeis et diœcesi sua viaticum acciperet. 
Quid etiam in , Igitur; anno incarnat. Dom. Me , : advénerunt. missi ad GaiHas legati sanctas 
entino, Romaiiae; eççlesias , Johannes et Benedictus , à qui bus concilium primo âpud Eduâm 
design&Wm < apud urbem Yfllentiam, institutum ,est* ; il kal. ocjtobris : ad quod 
çonvenerun t;arc h^ 5c 9pît episcopi, et ab bâtes numéro XXiv ; oecurrentibus legatis 
domni JUugd.uniensis; ariGhi.episçop^, quia ipse infirmabatur ; quamquam episcopi dioa- g 

• Rotmus. cesis ejus >:l<mgonien$is ! et Cabilonensis * ( Matisconensis ? enim in redeundo à Rôma 
. » ^ardu/.' êaptus à Wibefto. in custodia detinebatiU; ) non intejfuerint, prohibifi , ut dicebatur, 

'Norgaudus. eodem Lugdunensi.. Eduensis , 4 4utem interfuit > quia accusabatur à canonicie 
suis de simonia et àiiis ^yjbtrsdam^.pro; cujus défensione maxime illo conveneraai* 
; Jjugdundnses/Jbi ego in ipfimor aditU; eoncilii purgationem illatpru.moffèrens, accu- 
satorifews.itacentibas.ef) deficientibus t * : ..judicio. concilii» <«d primam abb'atis Piyior 

• Jaremonis. neflsjs f.:VOcem ^de^fefeatj^ iflvestjtu.Sy adstantibys.canonicis Edùensibus et laUdan- 

tibus , cappa et baculo donatus, in circo residere jussus, pèst, soiuto concilio, ad 
proprrar sùrrî remiss uS r ; liféris apostolicîs munitus iii haéc vérba: 

~'J0HA NNES 
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A «Johann ES et Benedictus , S. R. E. cardinales et legati, monachis, clericis et 

» laïcis ad abbatiam Flaviniacensem pertinentibus , obedientibus , salutem. Fratrem. 

» nostrum, abbatem vestrum Hu. * nobis carissimum, quem sancta synodus, ju- 'Hugonem. 

» dicio concilii , de abbatia investivit, dilectioni vestrae commendantes remittimus, 

» praecipientes ex parte Dei et B. Pétri, ut Divionem venientes eum ut abbatem 

» vestrum requiratis , et in manu carissimi fratris nostri , sanctae Romanae ecclesiae 

» fîlii , Divionensis abbatis, promittentes vos eum securè et paterne tractaturos, cum 

» honore debito ad monasterium eum reducatis. Obedientes benedictionibus mul- 

» tiplicemini ; inobedientes verô iram Dei in pastorem sentietis , et à nobis pro 

» contumacia sententiam dignam excipietis. Et quia nostrum estobedire nolentibus 

» aut differentibus praecavere vel obviare , interdicimus omnino vobis in villa 

» Flaviniacensi , et in omnibus omnino locis ad eamdem abbatiam pertinentibus, 
B » divinum officium , donec praeceptis nostris , quae sancta synodus firmavit , obe- 

» diatis. » 

Imminente vero eodem concilio ante mensem unum et eo ampliùs, missae fuerant M quod 
à me literae Flaviniacum , quarum textus iste est : - • ^ocllau! 

" Frater Hugo Flavi/iiacensis expulsus abbas , Girardo priori et omnibus qui se 
» profitentur filios , ecclesitz Flaviniacensis monachis , clericis , laïcis , casatis , servien- 
» tibus, nobilibus et ignobilibus , cujuscumque atatis aut conditionis. Audivimus, 

» fratres , et scimus conciiium celebrandum à cardinalibus sanctae Romanae ecclesiae, \ 

» il kal. octobris, apud urbem Valentiam , ad quod convocati sunt archiepiscopi, 

» episcopi et abbates. Ad hoc vos invitamus ex parte Dei et B. Pétri , ejusque 

« vicarii domni Papae Paschalis, et cardinalium Johannis atque Benedicti , qui 

» ad vices ejusdem Papae exsequendas directi sunt. Nos enim concilio nos prae- 
C » sentabimus , Deo protectore , si vita cornes fuerit , parati cum Dei adjutorio 

» audire, respondere, et judicari canonicè. Veniant igitur accusatores, criminatores 

» et testes , quicumque erga nos causam habent , qui expulsioni et spoiiationi nostrae 

» consensistis , qui inauditum , indemnatum abjecistis , et. admoniti resipiscere des- 

» pexistis. Venite , ibi enim dabitur locus audiendi vos , ubi omnia , Deo favente , 

» justè tractabuntur et canonicè. » 

His acceptis literis , consilio dato , quemdam de suis contra me conspiratores Ils defidentï- 

illi miserunt, hominem qui in scholis puerum occiderat , et Christum ejusque ^dffi j^^ 

eenitricem , baptismum quoque abnegans , servum se diaboli propriâ confessione tus, 

recerat , et absque pœnitentia monachus ordinatus fuerat. Postea maligno spiritui 

traditus, et orationibus fratrum curatus , publicam inde confessionem fecerat, et 

quater professione violatâ, tandem pro fornicatione et immunditia à populo de 
I) monasterio cum sociis, suis , iis scilicet qui contra me conspiraverant , projectus 

fuerat, et extra ecclesiam suam presbyter ordinatus erat : cùm ante haec omnia in 

celia Colticensi *, arcâfractâ, pecuniâ sublatâ, dalmaticâ furatâ et in proprios + Cachet, 

usus aptatâ , sacrilegium perpetrasset , et alia quaedam , quae referre pudet , com- 

misisset. In episcopi * sociorumque canonicorum praesentia purgationem illatorum * Norgau<iù 

ante alia in omnium audientia obtuli : quod, deficientibus accusatoribus , pro- 

sequi necesse non fuit ; et sic in eorum praesentia abbatia judicio concilii mihi 

reddita est , et sedi restitutus sum. Literae quoque missae receptae non sunt, quamvis 

à quibusdam iectae sint. 

Die autem festivitatis exceptionis corporis S. Prejecti, quae celebratur vm idus Rcditadsuum 

novembris *, venerunt Divionenl duo ex fratribus Flaviniacensibus , missi ab eis, "^^'"oo, 

mandantes ut redirem , ipsi obedirent nobis. Consilium vero fratrum nostrorum 
E fuit (quia dicebant pro timoré Sarmatiae * et Sombornonis *, quorum castrorum * Stmni^. 

habitatores ecclesiam Flaviniacensem impugnabant, se non posse , ut decebat , * Smkna*. 

ad nos venire) , si hi qui praesentes aderant literis [ legatorum ] obedirent, culpam 

clamando , et securitatem et obedientiam in manu prioris [ S. Benigni ] , quia abbas * * Jatemo. 

aberat, ut paternè ab eis tractarer promittendo, et eos qui domi erant identidem 

facturos spondendo , ut Sarmatiam irem , suscepturus ab eis juxta tenorem lite-' 

rarum. Ivi , et nihil eorum factum est, cùm ad me quidam venissent, dicentes 

honestiùs id se facturos in capitulo Flaviniacensi. Credidi acclamationibus omnium ; 

et in susceptione nostra' nullum honorem , nullum affectum, nullam reverentiam 

expertus, quin potiùs dedecus, contumeliam, et omnem inveni irreverentiam ; ita 

Tom. XIV. liiii 
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ut etiam hi$ qui mecum er.ant pani* negaretur, et equus servienri , quem sokrni A 
mecum adduxeram , et ipsa omnis reverentia etiam à minimis non mihi rende* 
retur; immo ipsi qui diligebant nos, vocarî à meîpso anteme, venire non auderent, 
sicut protes,tati sunt, prohibiti ab iaîmicis nostris ; et insuper, nisi citiùs manitus 
cameram exissem, min* et opprobria,et tumultuantis turhœ turbatio mihi inten- 
taretur. 

Iturus cum eis ad cpneilium , quia retardabar pro equo famuii nostri, mane 
diei ipsius in capitulo iiteras cardinalium iectas omnibus exposui , et expositis 
eis , utrùm pbedirent requisivi. In verbis verô eornm et factis nuiia inventa est 
humîlitas , aut erga statuta concilii obedientia. Sic in nulla re honoratus, ad conci- 
lium Pictavense prpximâ hehdomadâ futurum accélérantes , apud Colticas usque 
in diem quartum remprati , retrogradum iter arripuimus sub ea oecasione , quia 
noiuerunt ire , eo quod de investitura sermo ageretur , cùm etiam me coram eis B 
professus essem bene investitum , ut vel sic ducerer ab eis : qui ne unum saitem 
fratrem amicum nobis et pernecessarium comitatui nostro , qui pro libitu eorum 
agebatur , adjungere volebant , cùm ipsi omnes essent inimici ; re autem verâ 
obedire noiuerunt, quia, parti suae minus credentes, concilii justitiam, et domni 
abbatis Divionensjs nostramque verebantur prxsentiam. Quod hinc liquidé conjici 
potest , quia cùm me ita remorato quemdam de suis ilio misissent cum iiteris , et 
hoc me inscio, nec concilio interfuit, nec cardinalibus iocutus, ut venit, sic rediit.... 

Haec autem fuit occasio modernae dissensionis, quia videbatur eis propter pro- 
missionem prseceptam in iiteris, faciendam in manu abbatis Divionensis, veiie 
me Fiaviniacensem ecciesiam subdere ditioni Divionensis : quod ego nec sperave- 
ram , nec volebam. 

In spatio igitur temporis quo Valentinense ceiebratum est concilium , obiit C 
Wibertus , xx anno ex quo sedem invasit apostoiicam, cùm haberet in captione 
Matisconensem episcopuni * et alios quamplures ciericaiis ordinis : quos omnes 
pro absolutione sua in egressu suo per se absoivit, monens episcopum ut Romam 
remeans , apud Papam pro sua laboraret ereptione. Qui Papam adiens, reperit 
ibi legatos ecclesiae Eduensis, super suo episcopo * conquérantes et gesta concilii 
referentes , modumque accusationis : quod promiserit Walterio archidiacono , pré- 
sente Stephano cantore in dormitorio Eduensi , si ipse adjuvaret eum, ne mater 
ejus vel frater , penès quos magnum erat posse , nocerent ei de episcopatu adi- 
piscendo , haberet quidquid velïet in ecciesia ; et quôd pro hac accusatione , cujus 
erant auctores omnes ferè canonici , ilii quàm maxime qui concilio interfuerunt, 
missi ab aliis numéro xm , de primoribus ecclesiae , et in ea meliores, archidia- 
coni duo, prxpositus, cantor , et aiii nobilitate, et scientiâ, honestateque praecel- D 
lentes ; ego quoque ipse, qui ad querimoniam capituli Eduensis, judicio concilii, 
in sedem et iocum restitutus eram ; quod pro hac , inquam, accusatione, quam eo 
enixiùs domnus abbas Cluniacensis * per legatos suos, domnusque Divionensis * 
per se efferebant , quo inciementiùs tyrannidem ipsius qui impetebatur experti 
erant , controversia in concilio orta fuerit , dicentibus his qui partes accusati de- 
fendebant , non esse idoneas ad accusandum personas , pro eo quod oves pastorem 
reprehendere aut accusare non habent, hi maximè qui electioni e}us consenserant 
et faverant consecrationi , audierant quoque anathema invectum in eos qui eam 
reprobandam scirent, nec manifestarent , et rem ipsam ante consecrationem âctam 
çonstabat ; quodque post consecrationem accusator ipse diaconi officium locumque 
promotionis ab eo susceperit, et testis accusationis officium cantoris, et uterque ei 
hominium fecerint, non esse sufficientem accusationem , in qua alter accusator, E 
alter esset testis, idemque accusator. 

Legatis [ cardinalibus ] è contra respondentibus in causa simoniae nullum 
omnino , quamquam infamem , quamquam subditam personam , removeri ab 
accusatione, cùm domnus Papa Gregorius VII, in concilio Romano, ad accusa- 
tionem cujusdam abbatis simoniacum quemdam deposuerit episcopum, eodem 
abbate primo pro eadem simonia , cujus ipse particeps et consentaneus fuerat, 
dep'osito, sufficientem esse in uno accusatore et uno teste accusationem. Illis quo- 
que qui impetebant, objicientibus et sacramento probare volentibus, quia juniores 
erant et non adeo in canonibus exercitati , se ignorasse quod esset in promisso iiio 
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A pesti* simonrae, et mox ut resciverunt prodidisse, sicque à se jacuium excommu- 
nicationîs repellentibus ; adjicientibus .etiam quod eîectio ejus in ipso exordio 
infirmata et omnino reprobata fuerit à metropoiitano, pro eo quod anno et die 
in excommunicatione manserit , archidiaconi officium in ecclesia Lingonensi obti- 
nendo , itemque archidiaconi et cantoris , cùm non esset diaconus , in ecclesia . 
Eduensi , contra vetitum ejusdem metropoiitani et legati *, et in ipsis praelaturis * Hugonis. 
simoniacè vivendo; quodque postea quàm infirmata est, absque conscientia capituli 
Lugduni diaconus ordinatus sit. 

Referebant etiam iidem legati [Eduensis ecclesiae], ubi ad judicium ventum est Et «juomodo, 
[in conciiio Valentinensi], dissensionem accrevisse, dicentibus episcopis, pro usu |™5a M fnduc?œ 
Gallicans ecclesiae, qui quasi confirmatus erat in conciiio Clarimontensi pro praesen- ei Aux sim us- 
tia Urbani Papae, itemque in conciliis habitis à domno Lugdunensi , purgationem Jj"rtp1ctàv? C ' 
B imponendam ipsi qui impetebatur , quamvis hoc canonum auctoritatibus firmare 
non sufficerent. Legatis [cardinaiibus 1 è diverso respondentibus, et canonicâ asser- 
tione firmantibus , accusatorum esse probare quod objecerint, si legitimi sunt, vel 
in causa simoniae , ubi nulla requiritur legaiitas ; eo quoque qui accusabatur * Roma- * Norgaudo. 
nam sedem appellante , cui appellation! non assensum sit ab eis , eo quod cura 
quam alii in parte sollicitudinis, ipsi haberentin plenitudine potestatis, qui Romana 
ecclesia, et judices in eadem essent ecclesia. Cùmque, tardantibus episcopis judi- 
cium dare , nox imminens et exspectatio episcoporum conventum solvisset , dila- 
tione data , sententiâ suspensâ , in crastinum eâdem re diutiùs ventilatâ , agitatâ , 
nec terminatâ , petentibus omnibus episcopis de judicio dissidentibus, induciae data: 
sunt usque ad Pictavense concilium , quo pars utraque yocata est : eo tamen à pon- 
tificali et sacerdotali suspenso officio, cùm idem per se et per suos munera quaedam 
q episcopis nocte eâdem misisset , quae à quibusdam suscepta , à quibusdam sunt re- 
probata. Quod etiam cardinales non latuerit, adeo ut in plenario conventu gratias 
circumsedentibus redditae ab eis sint, quod sacerdotalia pectora auri sacra famés, 
etsi tentasset , non irrupisset. 

Haec quidem, cùm praesens esset Matisconensis, in audientia domni Papae refe- Nequicquam 
rebantur. Aderant et Hteraa (a) cardinalium sedi apostolicae direçtae pro eadem j£° u £ 
causa, ne, quod factum erat, ad honorem cardinales sinerent infringere. Et cùm 
rogaret pro confratre episcopo, dimissus est ab eo , acceptis mandatis ut justitiae fa- 
verent cardinales , apud se ratum fore judicium aequitate Pétri prolaturh. Sicque 
rediit, et Pictavensi conciiio interfuit , quod aggregatum est in ecclesia S. Pétri, die 
octavarum S. Martini * , episcoporum et abbatum numéro lxxx. * An. noo. 

AfFuit et Eduensis ' cum Cabilonensi 1 , Diensis quoque episcopus 5 quem illo In Pictavensi 
D miserai domnus Lugdunensis, ut partes Augustodunensis suâ vice tueretur. Adye- ^ sm ? en ^° 
nerunt et canonici adversùs eum numéro xxxv. Repetuntur quae jam in priori > Norpudus. 
conciiio super accusatione ejus objecta fuerant : quibus miro modo , multo docu- l,,^™ - 
mento , sed non probabili , ab alia parte resistitur. Manet controversia praefata , et 
ferè à toto conciiio repugnatur superiùs dictis cardinalium responsionibus, pro usu 
Gallican* ecclesiae , illis suam auctoritatem in nullo infringere volentibus , nec 
appellationi assentientibus. Datur tamen ei locusse purgandi cum idoneis personis , 
sicut voluerat concilium, et hoc impraesentiarum , non concessâ dilatione induciarum 
quae quaerebantur , nec admissis ad purgationem Cabilonensi quem secum adduxerat, 
nec Diensi quem archiepiscopus * miserat. Quod cùm factum non fuisset , judicio *Hugo. 
dato, eis frustra sedem apostolicam appellantibus, rogabatur stolam reddere et annu- 
lum Et intérim ipse rétro aitare secedens cum suis , nec judicio parère voluit, nec ad 
F consessum remeare, ut praecipiebatur , assensit. Quamobrem ab episcopali et sacer- 

dotali est officio omnino depositus, et , nisi obediret, à limimbus sanctae ecclesiae N«g»£* 
segregatus- omnesque qui ei ulteriùs ut episcopo obedirent vel revererentur , aeterna c Waiiofficio 
maledictione multantur , vel qui ei opem ferrent in pertinacia resistendi. -^it-r. 

Ouid autem intercesserit , quod cùm Turonensis archiepiscopus et Redonen- ♦Raduif« s . 
sis * et alii quamplures , cooperatores se primo obtulerini defensionis et adjutores *Atobodu,. 
purgktionis, quia erant de provincia Lugdunensi, in tempore se necessitatis sub- 
traxerint reticere non debemus. Ubi audierunt canonici nostri id ab lis prssentan 
personœ illi eu jus ignorabant vitam et mores, solliciti ad eos convemunt , pnvatim 

(a) Eas Iiteras non habemm. 
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contestantes et publicè, ne attaminarentur communione illi-us , nec dicendi stteta- A 
menti , immo perjurii , quorum purgatione eâdem certissimum erat periculum (si 
tamen purgatio dicenda esset criminis exaggeratio) : asserentes, si non acquievissewt, 
se quotquot erant canonici perjurium eorum ratione et sacramento deciaraturos , et 
judicio ignis probaturos. Quod dictum ab inecepto eos prohibuit, maximè quia 
videbant viros tantae auctoritatis et nobilitatis rationem <suam evidenti assertione et 
documento probabili astruere. 

Et de. eo quidem ita se res habet. Ipse verô quamquam depositus , quâmquam à 
■ consortio et communiône ecclesiae sequestratus, stolam retinuit et annuiurn; bona 
prmatisTiug^- tamen episcopii clerici providebant et disponebant : quod et nunc usqùe faciunt 
Lugduncnsi omn i m odis , id aegrè ferente archiepiscopo, qu6d extra voluntatem suam et âccu- 
' satus et judicatus, depositusque foret à se consecratus episcopus , querimoniâ extra 
provinciam ventilatâ per manus legatorum , nec ad se , qui metropoiitanus et primas B 
erat provinciae , infra provinciam relatâ , secundùm scita canonum (a). Ad quod 
tamen exsequendum, et ita ut actum est peragendum , justae eos rationis evidens 
adduxit nécessitas. Etenim, cùm in ipso primordio scandali cardinales advenissent , 
hortatu et precibus ejusdem pseudo-episcopi , ad componendam pacem ecclesiae 

* Die 38 juin, quae fbedâ dilaceratione , sed necessariâ, scindebatur , Eduam in festo S. Nasarii * 
an. 1100. venerunt; et auditâ partis utriusque sententiâ , tanto favore prosecuti sunt et tue- 

bantur vices iilius, quamquam justitia canonicorum parti faveret, ut de maxima dis- 
sensione ad pacis unionem rediretur , et taiis eos concordia sociaret, cui , quamquam 
aegrè, à canonicis assensum esset. Quae cùm tandem, obstinatione ejus, in irritum 
deducta fuisset , ab eisdem , post capitulo abnegatam justitiam , ad audientiam 
metropoiitani et judicium ejus, de communitatis diiapidatione unde agebatur, vo- 
catus est : quod respuit; et de priori benignitate cardinalium confidens, ad désigna- C 
tum Valentinense concllium eos ibidem responsurus et satisfacturus invitavit, 

* Ed. imita- et noientes ire coegit invitatione * suâ , iiiis et pro pubiico damno communitati 
«one. eorum iliato, et pro privatis injuriis, hominium ejus rejicientibus , et apertos se 

inimicos ex hoc maximè , quia de rébus domesticis ad conciiium et extra pro- 
vinciam vocabantur, protestantibus. 

Doienda hominis miseria , qui nuilum unquam dilexit , à neminè dilectus est ; 
nuili in se peccanti ignovit , nuili post iram remissionem tribuit , in sola pecuniae 
aggregatione spem suam omnem constituens. Non,credatur nobis, si non in hoc 
vox consonat omnium. Nec nostrum est, etsi laesi sumus , laesionis maiedicto talio- 
nem rependere, qui scimus in nos peccantibus nos debere ignoscere. Sed nec con- 
gruit veritati et pietati ecclesiasticae , de his quibus in se peccantibus ignoverit, 
falsa pro veris concinnare ; quia vera diiectio à fide veri nescit deviare. Tribuat D 
iiii Dominus ut , quia cceptis suis omnia adversa respondere videt , non adjiciat ut 
simiiem principio finem faciat, sed speret in nomine Domini, non in incerto divi- 
tiarum , et innitatur super Domino Deo suo. Amen. ( Reliqua de Pictavensi conci- 
lio , à nobis édita sunt , t. XIII , p. 625 et se a. ) 



(a) Hugo in subsequentibus narrât quomodo 
Norgaudus, antio 1101, in sedem suam restitntus 
sit à Joanne Tusculanensi seu Labicano episcopo , 
purgationem ejus juramento opérante Hugone Lug- 
cunensi archiepiscopo , quem perstrïngit his verbis : 
Ego tniror gravitatem tanti vin , pro ingtnita sibi 
bonitate et honestate, famâ ubique célébrait , eu) us 



modulation constànlîam Gallïcana veneratur ecclesia, 
ita ab uno homint potuisse decipi , ut nunc usque 
partes iilius manuttneat , tueatur et protegat, et Jèrè 
solus sit in nostro orbe , qui de Mo homine bona. et 
recta sentiat, cùm sententiâ ejus huic omnium fèri , 
ttiam absentium et ighotorum, répugne t gêner alitas et 
generalis unanimitas, Ù" c. Toino nostro XIII , p. 6 27 . 



EPISTOLA MARBODI REDONENSIS EPISCOPI 
Ad RAINA LDUM Andegavensem episcopum. 

Quantum ipsi ad adipiscendum Andegavensem episcopatum contulerit, commémorât, ut ingratUucIinU 

eum et juvenilis Ievitatïs coarguat. 

bb 0 dus minimus episcoporum R. (a) glorioso Andegavorum pohtifici, non ah a 
saper e , sed humiJibus consentire. Fulmen est , secundùm cujusdam sapientis 

(a) Rainaldo de Martigné , qui ad episcopatum kal. januarii inchoato, tumultuariâ electione contra 
Andegav. promotus est anno 1 102 , pridie iaus ja- canones fàctâ , de qua videndus Hildebertus epist. 4, 
nuarii , ex chronicis Andegav. seu anno 1103 à 5,6 libri II. 
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A sententîam , ubi cum potestate habitat iracundia. Quamvis ergo periculosum mihi 
fore inteiiîgam (utpote hoc fulmine jam afflàtus) si paulô liberiùs te convenire 
tentavero, ioquar tamen quod mens mihi ratioque dictaverit; nec tantî faciam fa- 
ventis tibi nunc fortunae tefrorem , ut mecum justitiae facientis non asseram veri- 
tatem. Vitrea est ehim fortuna , quae sic splendet , ut faciiè frangi possit : stabilis 
autem et inconcussa veritatis assertiô. Quod si mihi more soiito violentus exstite- 
ris, tune maximè persecutionem meam astrues persequendo. * 

Quaero igitur à te, religiose episcope, quaenam tam vehemens causa contra fra- 
trem et consacerdotem tuum ( ne dicam patrem et consecratorem ) indignationis 
tus furorem accendit, ut inexpugnabili odio me persequens , post damna et dede- 
cora mihi meisque crudeliter Hlata , ad ultimum humiiitatis meae personam inau- 
ditam et indiscussam damnaveris, indignum me clericorum tuorum coliocutioné 

B praejudicans , nec antë majestatis tuae praesentiam passus admitti ! Nùmquid enim , 
si in te peccassem , corripiendùs priùs singuiariter non eram ; deinde duo vel très , 
si incorrigibilis exsisterem, adhibendi? Et ecce , cùm nihil horum praecesserit , con- 
tra regulam à Christo datam , quae prima est , posuisti apud ecclesiam tuam , dé 
absente conquestus. Deinde sicut ethnicum etpublicanum me habens (in quo non 
mea, sed communis omnium Sanctorum; non mea, inquam, sed ipsius Christi 
injuria), non tam constitutum à Domino correptionis ordinem pervertisti, quàm 
perversum et praciphem turbulentae iracundiae motum tibi dominari manifestissimè 
deciarasti. Non enim licuitmihi culpam vel excusare, vel negare, vel agnoscere, 
quatenus aut excusantis suscipienda ratio, aut negantis justè esset admittenda pur- 
gatio , aut cohfitenti cleménter venia concedenda. In hoc ergo praejudicio universas 
vias Domini reliquisti , quia hec misericordiam , nec veritatem secutus es. Universà Psal - XX1V > IO * 

C enim via Domini misericordia et veritasrequirentibustestamentum ejus ettestimonia ejus. 
Nametsi peccatum agnoscensveniam postularem.humilitatistuœfueratbene priùs de 
te merito libenter ignoscere, et ad reconciliationis gratiam festinare; etiamsi Christus 
non dixisset peccanti fratri septuagies septies dimittendum. Siquidem et apud genti- Matt.xvm. 
Hum philosophos proximum ab innocentia locum tenet verecundior peccati confes- 
• sio , et magnarum virium esse perhibent laedentem negligere , et vindictam putant vin- 
dicare potuisse, majusque vindictae esse genus, ignoscere; irrfirmi autem ac muliebris 
esse animi quasrere ultionem , ex hoc vel solo colligi , ut Satyricus ait : 

Vindictâ quod nemo magis quàm femina gaudet. ,uV - Slt - 'î- 

Sed quœ culpa tandem exstitit, quam tandem puniendam exterminio censuisti! 
Quèd videiicet apud dominum Papam moras meas éxeusans , inter alia ( quod 

D verum est ) scribere ausus sum Andegavensem malitiam mihi impedimento fuisse , 
quae facuitati meae piurimùm detraxisset : qiio"d quidem ab anno priori»^ et ipsi 
Papae et Romanae ecclesiœ notum erat, et ipsa Andegavénsis maiitia negare non 
potest. A quo igitur mihi Veritas imputatur ad crimen , àb illo consequenter potest 
falsitas exspectare -mercedem : et qui eum qui sïbi honorem pepererat, spoliavit, 
non est mirandum si dejectores et impugnatores suos honoribus sublimavit. Haec 
est retributio impiorum , quam Dominus nescit , quâ mala retribuùntur pro bonis. 
Eiusdem genèris est illa quâ bona redduntur pro malis, quando fit côritinenter ab 
eadem persona, non lenitate graûae, sed perversae malignitate naturé. At Portasse 
pro maiitia debui ponere bonitatem , ut dicerem quod tune me Andegavénsis boni- 
tas impedisset. Sed hoc modo vel meipsum , dum excusare molior , accusarem , 
bonum dicens impedimentum ; vel si pér antiphrasirn loqui putarer , non mutaretur. 

v Veram ergo et notam onmibus debui éxeusationis causam praetendere, cùm ajiam 
penitùs non haberem. In quo laesum te putas, Andegavensèm te esse, nitelligis-: 
quod si non intelligis, nec te in hoc tesum debes existimare. Neque eniW ep.sco- 
pum nominavi, ubi Andegavensem dixi malitiam. Multiplex autem est Andega- 
vénsis maiitia; multos Stephanos habet, multos Willelmos Utmam tçta m uno 
duorum capite resideret ! pax esset forsitan. ihter nos et inyiolata concorda . ■ y 
Sed redeo ad culpam meam, quam solam sufficere tibi cre«hs,immo non credis, 
sed alios credere cupis, ut mérité videar tôt laborum quos pro te suscepi mercede 
fraudatus. Qus si nulla est, débet sileri ; si parva, débet ignosci; si magna,.ma,orum 

(a) Annùm 1 1 02 intdligit , proindeque anno iio^siripta foit hsc epistola. \ ' 
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meritorum débet comparatione superari. Nam et carcerem et catenas, dum ad te in A 
auspiciis tux electionis vocatus festino , tuî causa passus sum , machinamento ejus 
qui tibi nunc placet (a) Stephani : quasi tune jam praesagiente et prxmonente for- 
tuné, ut ab infausto cœplo desisterem. Et non tantùm verborum, sed et factorum 
iudibria multa sustinui : siquidem rerum mearum jacturam gravis mihi proprii 
corporis contumelia ievem feck. Nec tamen elapsus destiti ( ut tune putabam , 
constanter; ut nunc intelligo , pertinaciter ) urgere propositum , et contra optimos 
ciericorum , qui pluribus ex causis absque suo assensu à vulgo factam improbabant 
eiecùonem, quoniam et infra annos et extra ordines per tumultum populi magis 
ficta esset quàm facta/^, promotionis tus causas asserere. Cesserat jam con- 
tradicentibus ipse metropoiitanus; et quia ratione superabatur, rem judicio Papas 
non tam decidendam quàm rescindendam reservare decreverat. Ego tamen multo 
conatu , multo discursu , magnis precibus tandem apud ipsum , ut cônsecrareris , ]$ 
obtinui. Idem cùm Stephanus, cum quibusdam quos omnes tibi postmodum, meam 
ut ferunt pactus dejectionem, ex infestissimis amicos fecisti, iniquam esse clamaret; 
^ego stultè quidem et improvidè, sed nimio tuo favore seductus, meipsum devovi : 
In me, inquiens, sit istainiquitas. Idem ne otiosè dixerim.cùm primùm iicuit, tu ipse 
cavisti, eamdem iniquhatem in caput meum refundens novo et inaudito génère 
caritatis , ut is potissimùm amico dedecus et damnum inflixerit , pro cujus operi- 
bus et honore id iiie sibi fuerat imprecatus. Et utinam me , statim ut à nobis con- 
secratus es et inthronisatus , quemadmodum mente conceperas , honoribus spo- 
liasses, nec dissimuiandum délibérasses ad tempus, quousque operâ meâ usus fuisses 
ad exhauriendum quod Romae restabat periculum ! Salvum mihi esset viaticum , 
quo tibi meis stipendiis miiitavi; salvi tôt et tanti iongissimi ilineris labores; salvx 
preces et lacrymx, quas pro te fudimus apud Papam; salva pecunia, qux cùm esset C 
necessaria , utpote longiùs progredienti , tuî tamen egredientis usibus accommodavi. 
Cujus partem , postquam à te expulsus sum , cùm repetissem , vix tamen et diffi- 
cuiter accipere merui; partem in compensationem jumenti quod à te commodatum 
in obsequio tuo consumpseram , tua cautela retinuit. 

Postquam ergo reversi sumus , et te confirmatum , conciliatâ tibi soli , sicut 
superiùs praelibavi, communium adversariorum parte, sensisti, protinus eorum- 
dem consilio nec opinantem aggressus , omnibus honoribus ac beneficiis qux mihi 
antecessorum tuorum contulerat iiberalitas , me privasti ; nec precibus uliis aut prae- 
cedentium meritorum obtentu à te impetrare potui saitem sex mensium inducias , 
quibus pudori meo consuiens, exire me fingerem, non expelli : adeô non tibi sans 
fuit amicum damno afficere, nisi et dedecoris improperio cumuiares. Cùmque me 
indigné tractatum conquprerer , ad Papae audientiam è vestigio provocasti , à te D 
antè sine audientiâ spoiiatum , pro te sumptibus nuper exhaustum , per te iaboribus 
fatigatum , ad haec xtate jam senem , febribus anhelantem ; ipse juvenis , robustus , 
opuientus, inito nuper honore gloriosus, ut sciiicet ibi te cogente causam dicerem , 
ubi pro te spontaneus eodem anno lacrymas dederam. Et tu quidem haec omnia 
te credebas caiiidè speculatum ; ego vero persensi hxc eadem malitiosè , crudeliter 
machinatum , tamquam si armatus et integer saucium et inermem, non hostem , sed 
amicum provocares ad pugnam. Nam ea quae apud omnes aiios mihi prodesse po- 
terant ad impetrandam miserationem , tu solus convertebas ad me prorsus exstirpandi 
occàsionem ; et qux exteros mitigarent, qux sunt clementix te potiùs irritabant. 

Reversus ergo Româ , acceptâ videiicet faciendi quod jam feceras potestate , 
ne quid odid tuo deesset, deiere nomen meum de catalogo prorupisti , priùs omnia, 
meas etiam syilabas persecutus. Utinam et subscriberes, Iniquo odio oderam illum! E 
Taie trophxum tituio tuo dignum erat. Idem si zelo justitix id fecisse responderis , 
quia videiicet canon in duarum civitatum ecclesiis vetat clericum ascribi , arguit 
te Sicarius, arguit te Stephanus, alter in Cenomanensi, alter in Turonensi ecclesia 

(a) Stephani Andegavensîs ccclesiae decani , qui nec in aliquo îeedi : non enim per me hoc actum est ; 

non solùm élection! Rainaidi , quantùm potuit , neque etiam sciebam quod ab illis à quibus captus 

intercessit ; sed et Marbo<l»im, qui eidem impensiùs est, deberet capi. Jnimici mei me in hoc nabent suspec- 

favebat, in vincula conjecit, prout discimus ex epis- tum, quem suas pravitati semper sensere contrarium / 

tola Gofindi Vindocin. 14 ubri III , quâ eam a se et quia factis mihi nocere nequeunt , hoc verbis men- 

violenriam amolitur. Pro captione Jtedonensfs epis- dacibus facere moliuntur et cupiunt. 
copi , inquit , fama nostra minui nullatenus débet, (b) Vide epistoi. Hildebeni, inter edit. 4 lil>. II. 
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A priùs conscripti. Sed dum haéc refera , non quasi texens historiam, sed quàsr-téxehs 
injuriam, tua forsitan sublimitas indignatur , irascitur , incandescit ; et dum imbë- 
ciilitatem meam cum suis metitur viribus, ad exercertdahi accingitur ultionenï: 
noli, obsecro, cogitare qUid possis, sed quid debeas meditare ; nec fortunée vires 
attendas , sed communis justitiœ conâiderationem. Quantum enim in me tibi licuît, 
tantùm et aliis in te licet ; et neminem eo fortuné provexit, ut non tantumdenft 
ilii minetur , quantum permisît. Excelsus multo faciiiùs casuj nocet. Memoi igitùr 
condhionis humante, impetum fervidae juventutis compesce -, et inflata 1 niriiium 
secundae fortunae vento vela coritrahe, ne forte ipsa tibi prosperi cursûsivelôcitas 
causa fiât coiiisionis in scopuios. 

Nondum per aetatem iongam cepisti experientiam , nec adhiic mens tua'càsùum 
varietate decocta maturiit. /« antiquis, ait Script ura, est sapiehtia, et in 'multà- tem- Job.xn, u. 

B pore prudentia; et alibi , /nterroga patrem tuum , et annunciabit tibi ; majorés tuos , Deut.xxxn, 7 . 
et dicent tibi. Si tibi ante annos débita provectioribus contigit reverentia, non id 
viribus tuis adscribas, quse vel non erant, vel certè nesciebantur : for tu na enim 
saepius plus quàm consilium valet , sicut tarn in hoc quàm in aliis fréquenter eXperti 
sumus. Timenda tibi potiùs illa Sapientis sententia : Hareditas ad quant festinatur Prov.xx.n. 
in principio, in novissimo benedictione carebit ; et illud : Substantta festinaia rninue- Prov.xm, ■■. 
tur. Refellenda etiam quorumdam de te ( utinam falsa ! ) opinio, qui ingenium tuum 
non tam mutatum felicitate quàm manifestatum putant. Multorum siquidem vitia 
quae imbecillitate latent „• dum eis instrumenta expiicandx nequitiae desunt , cùm 
illis suae vires placuerint, félicitas aperit : sic pestifera serpens securè tractatur, dum 
riget frigore; non desunt illi tune venena, sed torpent. Quod ne tibi justè possit 
aptari, summo conamine eiaborandum est; et non solùm hoc, ne te detexerint, 

C sed et illud, ne te efFecerint fortunae bénéficia pejorem. Divitia, înquit Psalmista, PjiLlxi, u. 
si affluant, nolite cor apponere. Tum ergo tibi salutaria cônsilia advoca, dum tibi 
alludit vitae prosperitas. Tune te valde in lubrico retinebis ac sistes , nec tibi dabis 
impetus liberos , scilicet si circumspicies què eundum sit, et quousque. Nec altiori te 
rei impone , in quo stand tibi, vel tremendo, descendendum sit vel cadendum. 

Nec ista dico, ut in me fias vel indulgentior de caetero vel liberalior ( quod 
utrumque jamdudum certis indiciis (a) desperavi ), sed ne meo exemplo in multo- 
rum incurras perniciem, abutens scilicet potestate quarri tibi permisit Dominus in 
aedificationem, et non in destructionem. Ego enim licèt Apenninum ad praesens 
evaserim , in quo mihi sepulcrum inter antecessores meos , quibus indignum me 
fateor (Melanium dico et Moderannum), insolenti satis elogio devovebas ; jarn 
tamen defunctus laboribus, et debitam mihi, Domino largiente, adeptus mensu- 

D ram, tranquillum magis vitae finem exspectare debeo, quàm superfluis uiteriùs sti- 
pendiis occupari. 



0 



'a) Rainaldus tamen haud multo post in gratiam domni Marbodi Redonensis episcopi, qui tunctem- 
rediit cum Marbodo, prout ex tabutaio S. Mau- poris , Rainaldo ^ ^S^l^"^.^^ 



ritii eruitD.Petrus Cosson. In chana enim an. 1 109, morantt .episcoptnegotia administrât, posmt. Testes 

à D Beaugendre in notis ibidem recitata, legitur : qui asseruerunt annotavimus , quorum nomma notât 

Donum Fukonis Comitïs de Plmssiaco et Ruigniaco subjecta descriptw , Matbodus episcopus Redonensis , 

aut Grammario. . . . Donum cum baculo in manu Ermjardis [Ermengardis] Commssa Bntanniat, €Tc. 
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EPISTOLA HENRICI IV ROMANORUM IMPERATORIS 
Ad PHILIPPUM I Regem Francorum (a). 

Exposais quas ab adversariis patiebatur persecutionibus , et quomodo insigma regni filio suo resignare 
fcxposms esset> pet £ ex debito r consangni „it«is et vetens amiau* s.b: subvemr.. 

H Rom. Imp. Aueustus, Ludovico * Régi Francorum coronam fidei, et propinqui- An. , 
Mil inZlabL n cLtantiam (b). PatNCEPS clarissime, et ommum m qmbus , *— ^ 
po* Deum speramus amicorum nostrorum fidelissime, primum et prsc.puum mter 

German. p. 396 ; et codicis Udalrici Bamberg. apud lippo salutem. 
Eccardum, t. II Corporis historici, col. 222. 
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omnes vos excepi, cui conqueri et deplorare calamitates et omnes: miserias meas A 
necessariurn duxi , et etiam geni bus vestris advolvi : si iiceret salvâ majestate im- 
perii. Prjmum quidem est, quod non. solùm vobis ,.$ed totius christianae prdfesr 
sionis hominibus gravissi,mum et intdlerabUe arbitramur , quod de iila apostoiica 
sede , unde usque ad niemoriam nostri temporis salutifer fructus consolation is, 
dulcediniset salvationis.animarum oriebatur , modo persécution^ , excoramunica- 
tionis, et omne perditionis ^flagellum emittitur, nec ponunt ullum modum saevi- 
*Al. sementî». tix *,tantùm ut satisfaciat voiuntati indiscret». Hujus voluntatis suae intemperantiâ 

* ai. mihi. adeo usque nunc abusi sunt in me, ut nec Deum , nec quid aut quantum mali inde * 

proveniat pensantes, per se et per suos omnimodis invehantur in me, cùm 
obedienùam et oranem subjectionem debitam saepè obtuierim apostolicae sedi; si 
lamen .hpnpr debitus et reverentia, sicut antecessoribus meis, exhiberetur et mihi. 
. Quid autem intendant, opportuniùs significabo vobis, si quando optati colloquii B 
cppiam Deus dederit nobis. 

In hac igitur persecutionis et odii sui inflammatione , cùm parum vidèrent se 
proficere, contra ipsum jus nature laborantes (quod sine maximo cordis dolore, sine 
, muitis lacrymis, dicere non valeo; et quia dicitur, vehementer contremisco ), filium 
meum , meum , inquam , Absolon dilectissimum , non soiàm contra me animaverunt, 
sed etiam tantofurore armaverunt, ut imprimis, contra ftdem et sacramentum quod 
ut miles domino juraverat, regnum meum invaderet, episcopos et abbates meos de- 
poneret, inimicos et persecutores meos sustineret; ad ultimum (quod maximè vellem 
taceri, aut, si taceri non potest, vellem non credi) ,omnem nature affectum abjiciens, 
in salutem etanimam meam intenderet, nec pensi quicquaro haberet, ut quocumque 
modo vi et fraude ad hanc periculi et ignominiae sus summam aspiraret. In hac 
tanta maii sui machinatione, cùm essem in pace et in aiiqua saiutis mex securitate, C 

* CoMenq. in locum qui Confluentia * dicitur , in ipsis Dominici Adventûs * sanctissimis die- 

* ll ° s ' bus, ad coiloquium vocavit me, quasi de communi salute et honore filius tracta- 
turus cum pâtre. Quem ut vidi, iliico ex paterno affectu tactus intrinsecus dolore 
cordis mei , ad pedes suos procidi , admonens et obtestans per Deum , per fidem , 
per salutem animae suae, ut si pro peccatis meis flagellandus eram à Deo, de me 

* Ah meo. ipse nullam maculam conquireret animae , honori et nomini suo *; quia culpae patris 

* Al. tsm. vindicem filium esse nulia divinae legis unquam constituit sanctio. At iila jam * 

pulchrè, immo miserrimè institutus ad malitiam, quasi abominabile et execrabile 
sceius coepit detestari. Procidens et ipse ad pedes meos , de praeteritis veniam coepit 
precari, in reliquum ut domino miles, ut patri filius, cum fide et veritate per 
omnia.se mihi obauditurum promittens cum lacrymis, si solummodo sedi aposto- 
iicae vellem reconciliari. Quod cùm promptissimè annuissem, et délibération i suae D 

* AL tuituro. et consilio principum in hoc totum * me mancipandum promisissem, in praesenti 

Nativitate se perduçturum me Moguntiam , et ibi de honore et reconciliatione mea 
quàm fideliùs posset se acturum , et inde in pace et securitate me reducendum 
promisit , in ea veritate et fide quâ patrem à filio honorari , et filium à pâtre preci- 
pit Deus diligi. 

Hâc promissione, quae etiam gentili observanda est , securus illorsum ibam , et 
filius meus aliquantulùm praecesserat me : cùm ecce quidam fidèles mei occurrentes 
verissimè affirmabant deceptum me et proditum sub falsa pacis et fidei sponsione. 
Revocatus autem filius meus , et iterum à me instantissimè admonitus , sub ejus- 
dem fidei et sacramenti obtestatione , animam suam pro anima mea fore promisit 

* Bhgen. jam secundâ vice. Cùm ergo ad locum qui Binga * vocatur pervenîssem , jam 

* Die ii de- existente die Veneris * ante Nativitatem , numerus armatorum suorum jam satis E 
ccmbr ' s - augebatur, jam fraus ipsa se detegere videbatur; et filius meus ad me : « Pater , 

» inquit, nobis secedendum est in vicinum castellum, quia nec episcopus Mogun- 
» tinus in suam civitatem admittet vos , quamdiu fueritis in banno ; nec vos in- 
» pacatum et inreconciliatum audeo ingerere inimicis vestris. IHic Nativitatem 
»Domini cum honore et pace agatis; quoscumque placuerit vobis, vobiscurh ha- 
» beatis : ego intérim quantô instantiùs , quantè fideliùs potero, pro nobis utrisque 
» laborabo , quia causam vestram esse meam existimo. » At ego : « Mi , inquam , 
» fili, testis et judex sermonum et fidei sermonum adsit inter nos hodie Deus, qui 
rrotIuxe ' » quomodo te in virum et haeredem meum perduxerim *, quantis tribulationibus 

» meis 
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: îs^r^^iïï^i^ et quamas inimicitias te hab -- « 

sacrament obtesta L„T • " * autemit ™ m *"iô «ub ejusdem fidei et 
fore S i^3S^« ,^ 8 ^,° C ? ui0 Pericu,i ' ca P ut suum P ro meo «4*e 

corde êtcKemtLC ^r ^ mC in castel, °' 1 uôd ° m ™ ™ * M P ,i«, 

ouartu e^„ m 7 7 ^ ' man,festè rei °**ndit eventus. Ex omnibus meis P 

S^Sl^T 0 ^ 00 ^ NatiVÎtatis * SU * omnibus redem P tis «* i»e 
taceam onnrI P r . P ? er > sse 5 natl,s > mihi «fi ««us ffle non est datas. Nam, ut 

B l^^Zlri r/ tam CtSitim qUam P erfereb ^. et ab iilis quos injuria 

S ïïu^obKi^!! ta - ceam quod ? gravius ' me olim satis fd * cem 

ciuèd mîZTfi • ■ Tk " d lîUnqUam desinam omnib,,s christianis conqueri 
S^hu^^T? — ^ Sme ° mni chris tianacommunione in carcere fui. ?„ iiii 

E omnk et M — iT VhiE me!E 6556 COnsilium ' nisi sine "»a contra- 

ibiJrL'TK 111 " 111 ^- • COm,,i ° CU ™ inimicis meis ' fiIius *«« egrediens , reliais ^ ' 
ibidem fiddibui et armas nostris, quasi me eô adducturus, sub multa freqûentk et 

C ;^Zr r "" , . duCt,II? ad Vi,,am T* d -itur£„^,/ w , fecit me ad sïadld 
C ub, maximwn mimicorum meorum collectam multitudinem * inveni, nec ipsum 
fi .um csteris mihi meliorem reperi; et quia firmius et stabilius eis videbatur Z 3 

omn a mTnTblT geren - ^ regnUm * °T h ^ exfotucare » ™* -odo e ip 
omnes mmabantur , n,s, omnia imperata facerem , nullum vite me, consultum * poL * 

- u t slr m e ?r mqUam Quîa de S0 ' a Vha mea a S itur ' ^ nihiI P retio ^ habeo, h. 
»ut saltem v ,yens pcenitentiam exhibeam Deo, quicquid imperatis ecce facio. » 

SïïïïnT 1 ?' "tJÏ de Vha mea Certus et securus deberem . apos- 

e oonSf 8 T lbldCm 3derat ("° n dk0 l ui omnia h * c ordinavem^), 

respondit me nullo modo enpi posse, nisi pubiicè confiterer me injuste Hiitebran- " 

dum persecutum esse, Wigbertum ei injustè superposuisse , et injustam persecutio- 
nem in aposiohcam sedem et in omnem ecclesiam hactenus exercuisse. Tune cum 
maxima animi contritione humi prostratus, cœpi per Deum , per ipsam justitiam* 
V orare, ut locus et tempus mihi daretur, ubi in pr«esentia omnium principum, unde 
jnnocens essem , vellem ex judicio omnium meexpurgare, et in quo cuipabilem me 
recognoscerem * , ex consiiio omnium sanioris sentend* pcenitentiam et satis- ^/rc—- 
lactionem, quo ordme juberent, quaererem , et inde principibus regni de fidelibus cerent - 
nostris, quoscumque vellent, obsides darem (e). At iile idem legatus diem et locum 
mini abnegavit, dicens, aut ibi totum debere determinari, aut nulla spes mihi esset 
evadendi. In tantae tributationis articulo, cùm interrogarem , si confiterer omnia quœ 
imperabantur , an confessio mea, ut justum est, veniam et absolutionem conseque- 
retur ; idem * legatus dixit non esse juris sui me absolvere. Et cùm ego adhuc dice- ♦ Al. ibi. 
rem , « Qmcumque confitentem audet recipere, confitentem débet absolvere ; .» si 
vellem , inquit, absolvi, Romam irem satisfacere apostolicse sedi. 

(a) ce Anno 1099 » Heinricus Imperator Natale ad an. 1 105 : « Apostolicus, ut audivit inter patrem 

» Domim Colomae celebravit , Epiphaniam verô » et filium dissidium , sperans hoc à Deo evenisse , 

" Aquisgram , ubi fihum suum Heinricum juniorem » mandat ei [ Henrico filio ] apostolicam beoedic- 

» Kegemtecit.reprobatofiho majorcConrado.quem » tionem per Gebehardum Constantiensemepiscopum , 

£ P rius coronayerat » , inquit annalista Saxo apud » de hoc commisso sibi pçomittens absolutionem in 

Hccardum t. I Corporis Hist. col. 585. M judicio future , si vellet justus Rex et gubernator 

W A pua Urstisium , quo omma animo et corde » esse ecclesia; , quae per negligentiam patris sui 

fuertt locutus. Apud Eccardum, quod omnia alia in «deturbata esset multo tempore. » 

corde loculus erat. I ( e) In codice UdaIrici ( Ex judich omnium me 

(c) Urstisius : JVollem regno vitam commulare , expurgarem, et in quo cuipabilem me recognoscerem , 
qM j vellem nollem, sic agendum et sicut definitum ex consiiio omnium sanioris sententice pcenitentiam et 
tntelligebam coronam , iTc. satisfactionem , quo ordine juberent, quarerem , et de 

(d) Oebehardus Constantiensis episcopus,ex an- principibus regni et fidelibus nostris quoscumque vel- 
nalista Saxone, qui ait tomo nostro Xllî, col. 717, lent, obsides darem. 

Tom. XIV. v Kkkkk 



* AU turbam. 

* Al. consî- 



audive- 

rat. 



* Al, conscien- 
tiam. 
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Sic spoliatum et desolatum (nam et casteila et patrimonia, et quicquid in regno A 
conquisieram , eâdem vi et arte suâ extorserant à me ) in eadem villa reiiquerunt 
me. In qua cùm aiiquo tempore commoratus essem , et filius meus ex eodem fraudis 
suae coasilio demandasset ut ibidem eum exspectarem , superveniens quorum dam 

• Al aAnoni- fideiium meorum iegatio premonuit ut , siquidem ad moment u m * ibi remane- 
rem, fore aut inde in perpetuam captivitatem raperer, aut in eodem loco décolla- 
rer. Quo nuncio etiam tune satis vhae diffisus, illico aufugiens, fugiendo veni Colo- 

niam, et inibi aliquot diebus commoratus, postea Leodium veni : in quibus loris 
viros fidèles et in fade regni semper constantes inveni (a). 

Horum, caeterorumque regni fideiium consilio usus, vobis fiducialiùs et honestiùs 
habeo deplorare has omnes meas miserias. Fiducialiùs quidem , propter mutux con- 
sanguinitatis et antiquae amicitiae debhum ; honestiùs autem , propter tanti regni 
nomen gioriosum. Vos igitur per fidem, per amicidam rogatus, in tantis tribulatio- B 
nibus meis ac si in vestris ( b) propînquo et amico consulatis. Quae fidei et amicitiae 
vincuia etiamsi inter nos non essent, vestrum tamen et omnium Regum terre est, 

• Al. meum. injuriam et contemptum nostrum * vindicare , et tam nefariae proditionis et violen- 

• ai. maiiti*. tiae * exemplum de superficie terras exstirpare. Valete (c). 



(a) Quae consecuta deinde sunt usque ad obitum 
Imperatoris, vide in annalista Saxone, torao nos- 
troXIII,p.7i8. 

(b) Apud Urstisium , ac injuriïs. In codice Udal- 
rici, ac si in nobis ptvpinquo et amico. 



(c) Est et alia ejusdem Imperatoris epistola ad 
Hugonem Cluniacensem abbatem , ejusdem prorsus 
argumenti , quam sancto abbati perhonorificam vide 
t. II Spicilegii, in-4. 0 , p. 390. 



...„., EPISTOLA BRUNONIS SIGNIENSIS EPISC. A. S. LEGATI, 

Jutniit, Htst.de • Ç 

i^? u, ' rr ' r ' Ad RiVALLONIUM et GâUFRIDUM archidiaconos Nannetensis 

ecclesiœ. 

Querelam Tornuciensium monachorum de eis factatn in concilio Pictavensi super ecclesiam S. Vitalis, 
definiendam committit Turonensi archiepiscopo. Jubet quoque ut justitiam eisdem faciant super 
ecclesias de Calma apud castrum Machicol, contra Rotonensem abbatem. 



An. no< 
* Bruno. 



JB. *, gratta Dei, Simniensis episcopus , Romana quoque sedis vie anus , Nanne- 
tensis ecclesia filiis R. et G. (a) archidiaconis ,et cateris omnibus , salutem. Fratres 
Tornucienses in concilio (b) pertulerunt ad aures nostras , quod pro quadam ecclesia 
quae dicitur S. Vitalis , quae-, sicut per privilégia sua ostendere parati sunt, juris 
ecclesiae eorum est, incessanter eos inquietare non omittitis. Quapropter fraternitati 
vestre condescendentes , et laboribus vestris compatientes , apostoiicâ auctoritate D 
vobis praecipimus, ut ab hac infestatione Tornuciensium fratrum omnimodis quies- 
catis , donec opportuno tempore causa ecclesiae S. Vitalis inter vos et fratres illos , 
praesente abbate * eorum, in praesentia fratris nostri Turonensis archiepiscopi * 
canonicè definiatur (c). Quod si hanc discretionem moderationis nostrae transgredi 
praesumitis , donec Romanae ecclesiae satisfaciatis, à liminibus sanctae ecclesiae vos 
sequestramus. Iidem quoque fratres proclamaverunt ad nos super abbatem Rodo- 

* Jurt'mum. nensem * , qui ecclesias de Calma apud castrum Machicol eis aufert , in quibus , 

eis caiumniantibus et contradicentibus , abbatem constituit. Proinde apostoiicâ 

• Benedicto. auctoritate episcopo vestro * et vobis praecipimus , ut Tornuciensibus monachis super 

hoc justitiam integram faciatis. Quod nisi feceritis, nos tam Tornucienses quàm Ro- 
donenses ad accipiendam justitiam ad Romanam sedem invitamus. Si autem neuter 
abbas aut alter ire noiuerit , vos omnino divinâ auctoritate compeilatis ; aiioquin £ 
in vos redundabit. 



•Petro. 
• Radulfi. 



(a) Rivallonio et Gaufndo , quorum nomina 
exhibet instrumentum anni 1108, apud D. Mori- 
cium inter probat. Hist. Britannica:, t. 1, col. 517. 

(b) In concilio Pictavensi, anno. i"io6,jtk/ kal. 
julii, celebrato, ex chronico Maileacensi. De quo 
concilio agens Sugerius in vita Ludovici Crassi, 
cap. 9: Astitit etiam ibidem, inquit, Romance sedis 
apostoiicâ; legatus domnus Bruno Signiensis episcopus, 
è domno Paschali Papa, ad invitandam et confor- 
tandam sancti sepulcri viam , dominum Boamundum 



comitatus. Unde plénum et célèbre Pictavis tenait 
concilium , cui et nos interfuimus, quia recenter à 
studio redieramus. Ubi de diversis synodalibus , et 
prtucipui de Hierosolymitano itinere , ne tepescat, 
agens , tam ipse quàm Boamundus multos ire anima- 
vit, &c. Tomo nostro XII, p. 18. 

(c) Haec controversia anno J 109 definita fuit in 
concilio Lausdunensi [Loudun ] à Gerardo Engo- 
Iismensi episcopo A. S. legato : cujus decretum 
vide suprà, p. 147. 
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EPISTOLA S. HUGONIS CLUNIACENSIS ABBATIS Jt^j) 

Ad Phi lippu m I Francorum Regem. * 
c ogitanti de , ecessu in suumqne CIuniaeense ipsi 

Z '^M^ ^ C ° rrUmpî P° SSUnt ' Io "g è à vobis ^mper fore fidfno. fie, « S â- 

ex humana vobis tentatione atque infirmitate inhssit , iHud Deus amoveaMI c ! 
purge t. illo vos ad plénum emundet. Quia verô mansuetudo vestra ex muka al vos 
pnditum scimus humilitate, ad hoc se non dedignatur incL7vTulZTlZZ 

hoc corde benivolo'exsultamu^ « «P? 

* W v 0 W, Et quoniam Deus jwu«n^dï^fc^SS*vS & ^ * 
se alioquendum aperuit, nunc vobis primùm aperimus quod de vobis nônnunc prï 

C ZodXZT^T ^ ^"T Ut P^ 0 " 6111 affe «™ et -tentionrmafor P e m 
Deu es O Zln< ™™ '' ^T™ ^ b ° nUm * ad Summum bonum - V">d 
inolm J?R ^ T''" ! / ecordam,ni 1 uia me aiiquando interrogastis an alLis , 
unq uam de Regibus factus fuent monachus. Respondi , etiam. Sed, etsi de nullollio 

1 - V pom P ,s et vamtatibus et illecebris, factus est monachus, imitans iUum 
qui , cum dives esset , pauper pro nobis factus est, ut sud nos paupertate ditaret Lmur , r „ r vm 

Tv'èTret t ? tat ; Ct P 0 ^'/ dignhaS ' imUaminf ^ od -d^ qufa ï iCOr • VU, • 5 
riti Mo ' t t P ' 61 Verè d,gnhatis COm P° s ' et P eren » her div « «se pote- 
WHf T T ac r^l 00 ™™?™ 1 ' 1 ™ vicinorumque ves.rorum, 

Wiltelmi^ d.cçAnglorum Régis, et Henrici lmperatoris, iamentabiiis casus, plan' 
gendusque intérims : quorum aiter unius sagitt* ictu , non in beilo, sed in bosco 
sub momento tempons interiit ; aiter inter multos angores gravesque *rumnas , quas 
d,U sustI " u f at ' nu P e fM «eut vos audivisse jam credimus, defecit. Qui quomodo 
nunc se habeant, quidve sustineant, quis hominum novit? Propter quod ô Rex 
amicabihs apprehendite jam ad plénum timorem Domini, assumite sâiium et 
tutum consilium animae vestne ; ne ( quod Deus avertat!) contingat vobis sicut 
prœfatis Regibus contigisse dolemus. Sunt enim casus vit* humanafinnumeri in- 
numerabiiia mortium gênera : et horrendum est incidere in manus De, viventis. Igitur H .b * 
mutate vitam corrigite mores , appropinquate Deo per veram pcenitentiam et con- ' 
versionem perfectam. Quam videlicet pcenitentiam vel conversionem nec faciiiori 
ut credimus, nec certiori viâ potestis apprehendere , quàm (quod multùm volumus 
et optamus ) monachicâ professione (d). Ecce principes apostoiorum, iudices Impera- 
torum et Regum et orbis , beatus Petrus et Paulus, parati sunt recipere vos in domum 
suam hanc , quam patres nostri asylum pœnitentium nominaverunt. Et nos parati 

di",} , AU I Ct °„ r ZT" °F r S d ' ^ £ M Si Credimus Wi[lelmo Malmesburiensi, Rex 

l' ' P ' "v g < Guntrannum aliquando Philippus monachicum ante obitum induisset habi- 

monachum mdu.sse. Verum Usuardus de eo , ad tum. Ait enim tomo nostro XIII, p. ,4 : PhiUplo 

d.em 2 8 mann , h ? c habet : Apuct urbem Cailla- interea nulla mora insanœ tanuUnti JsatLtemfTt, 

vensium, deposuio S. Guntranm R egl s, qui ita se spi- nisi quod in extrano vit*, tactus morbo, monachicum 

rituahbus actiombus mancwavit, ut, reltcus sxculi apuâ Floriacum accepit habitum. Idem habet Hen- 

P°'T*>™? a . ur0S «w etpauperibus erogaret. ricus Huntindoniens^s, ibid. p. 36, n. Verùm nihil 

*JtL !^î.if,«!" S ;?."„"! an "° ' 100 venandum ««le affirmant scriptores Francici. Porrô cùm Phi- 

1 1 r\T\ 11 C 41-111/4 Plni-in-llm xïl^ï _ T • . ■ t 



• a ... -*** " »••«.■»!. a lauuii. 1 uuu lu m rn 

sagita percussus mten.t. lippus apud Floriacum sibi sepulturam elegerit, i 

(c) Anno 1106 Henncus IV Imperator à filio tantùm concedimus Malmesburiensi , eum tandem 

exauctoratus occubuit die 6 augusti. Calamitates ille factum fuisse monachum , ut vocabant, ad suceur- 

suas Philippe. Régi Francorum per epistolam signifi- rendum. 



. Il O ••."wwiuill VL/»l 

caverat, qus superiùs édita est, p. 807. 
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8ia EPISTOLA S. HUGONIS CLUNIACENSIS ABBATIS. 

sumus vos ut Regem habere, ut Regem tractare, ut Régi servire, et pro vobis Régi A 
Regum devotiùs supplicare, ut vos propter se ex Rege monachum, ex monacho in 
Regerri per se restituât , non jam in brevissimo atque pauperculo terne anguio, tem- 
pore modico dominantem , sed in amplissima ac felicissima coeli latitudine secum 
sine fine regnantem. Amen. 



Ex rrt. m. D. 
Alex. Petavii . 
itnat. P«r'u. 



An. noff. 



*/ commtte. 



EPITAPHIA 
PHILIPPI I FRANCORUM REGIS. 
Apnd Chesnium t. IV Rerum Franctcarum, p. tfy. 

PRIMUM. 

Sep te m milleno centum simul adde resecto, 

Tuncque scies annum, Regem subiisse Philippum 

Ingressum mortis dira nulii renuentis , 

Augusto quartas orbi signante kalendas , 

In feria dicta sylvestri dobmate * quarta (a). 

A LI U D. 

Francorum summus latet hâc tellure Philippus: 

Rex fuit hic magni progenies Pri ami» 
Corpore procerus, vuitu steilante serenus, 

Imperio species congrua Romuieo , 
Strenuus in beilis, regni defensor aviti, 

Soilers consiiio , providus eioquio , 
Insignis pietate, trucis coercitor ira, 

Verbis jocundus , moribus et piacidus. 
Augusti ternis conscendit in xthra kaiendis, 

Annis sceptra novem vigies et bis agens. 

Item de eodem Rege, 

Rex fueram pradives opum, lînguâque disertus, , 

Progenies Regum , virtute potens , genus altum. 

Gloria magna mihi, quà tenditur xmuia virtus. 

Hâc tumulatus humo nature débita solvi, 

Ac cinis in cinerem sensi datus ecce quid essem. 

Heus î'quid honor, quid opes, quid gloria, quidve potestas! 

Ast petii, Bénédicte, tuam specialiùs aedem : 

yEtheream concède, rogo, precibus mihi sedem. 

Juiius exactis dum lucibus irét ad assem, 

Spiritus auguîtas cessit meus ante kalendas. 

Qui legis hsec, meritam minui mihi Judicis iram 

Exige, sed precibus faveas his, Chris te Redemptor. 



B 



(a) Igitur anno 1108, quo dies 19 julii in 
feriam quartam incidcbat, non anno no7,pront 



expi 
solv 



I rimitur primo venu , Philippus morti debitum 
vit. 



FINIS. 
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INDEX GEOGRAPHICUS. 

Literœ quœ numéros sequuntur, dénotant literas positas in margine, et locum pagine ; 

litera verb n notas indicat. - 



-TYbbevill* territorinm. 166. c. 

Abrincatensis pagus. 79. b. 

Abrincatensis urbs. 3 1. a. 

Absia Gastinae, monast. 161. c. 

Aciensis turris. 447. d. n. Vide, Inciacum, 

Adriaticum mare. 63. b. 

S.y£gidii monast. in valle FIaviana.72. 

d. 106. c. 435. e. 470. b. 577. a. 641. 

c. 602. n. 685. n. 723. e. 793. a. 
sEnac, castellum in Vellavis. 468. b. 
Agarencum, in valle Seulensi. 183. e, 

184. d. i8j. b. 188.C. 
Agda , urbs. 727. d. 
Agegum , in Normannia. 503. e. 
Aguan icum, in pago Lodovensi. 424. d. 
Ainnum monast. in Lemovic. 335. d. 
• 336. a- Ayinoutier. 
Alatrum, in Latio. 676. n. 
Alaverdum, in Sabaudia. 762. d. 
Albanum, in Latio. 548. n. 686. n. Al- 

bano. 

Albassania , cella Usercensis monast. 
337. d. 

Albemarla, in Norman. 521. n. Aumale. 

Albiensts ecclesia. 49-52. 

Albigensis terra. 43°- e. 432. b. 483. b. 

S. Albini monast. Vide, Andegavense. 

S. Albini locus, diœc. Bajoc. 503. e. 

Aldemunster , eremitorium prope Clari- 
marisci monast. 4î4- c 

Aldenburgense S. Pétri monast. 17. b. 
59. d. 60. a. 61. d. Oudenbourg. 

Allodia , monast. 161. n. les Aleuds. 

Almanechiarum monast. 3S6. c. 

Alnella, terra fielvac. ecclesia: S. Quin- 
tini. 734. c. . 

Alniensis pagus. 361. a. l'Aunis. 

Alostum castrum. 18. c. Alost. 

Alta-brugeria, prioratus Fontis-Ebraldi, 
diœc. Carnot. 164. e. 165. b. Haute- 
bruyère. 

Alti-pulli castrum, diœc. S.Papuli. 449- 
d. Hautpoul. 

Altissiodorum. Vide, Autissiodorum. 

Altivillarense monast. 90. b. Auviler. 

S. AmandusdeTorota, prioratus S.Mar- 
tini Tornac. 400. a. n. 

Amantiana, ecclesia S. Saturnini Tolo- 
sa». 198. b. 

Ambasium castrum. 12. c. n. 464. n - 

Ambianensis ecclesia. 1 9. c. 22. c. 700. a. 
705. c. 

Ambiani. 176-180. 

Ambianense S. Dionysii monast. 180. c. 
Anagnia. 674. n. 677. n. 
Andaginense S. Huberti monast. 64. a. 

730. et seqq. 
Andalost, in comitatu Axoniensi. 402. e. 
Andaonis mons , prope Avenionem , 

685. n. 

Andegavensisurbs. i49-e. 164. b. 199. d. 
224. c. 306. c. 683. n. 717. e. 718. d. 
719. b. 



Andegavensis comitatus. 14. b. 
Andegavense S. Albini monast. 83-89. 

147- à. 224. d. $47. a. 548.8. 
Andegavense S. Nicolai monast. 164.C. 

n. 683. n. 4 
Andegavense S. Marias de Charitate sive 

de Ronceraio monast. 100. d. et sea. 
Andela fl. 269. a. 

S. Andréas monast. prope Avenionem. 
685. n. 

S. Angeli castellum , in urbe Roma. 

558. b. 560. a. 
S. Angeli villa. 338. b. 339. c . S. Angel. 
Angeliacum, Angeriacense monast. S. 

Joannis. 85. c. 525. c. 684. n. 717. c. 

724. c. 764. n. 773. n. 774. c. 
Anglona, in Àpulia. 677. n. 
Anicium. 244. e. n. 323. a. d. 682. n. 

683. a. Vide, Podium. 
Aniciensis ecclesia. 465-468. 602. c. 

603. b. 606. b. 
Anonenca , puellare monast. 426. b. 

Nonenques. 
Ansa, in diœc. Lugdun. 777. d. 780. c. 
Anthoniensis ecclesia. 414. c. 422. b. 

Antoing. 
Antiochia. I3.c..2i.d. 687. b. 
Antuerpia. 61. e. 230. b. Anvers. 
Antuerpiense S. Michaelis monast. 1 7. d. 

230. d. n. 
Aptensis S. Eusebii ecclesia. 685. n. 
Aqua-viva , cœnobium canonicorum re- 

gul. ultra Cherium fl. 495. d. Aigue- 

vive. 

Aquaeductus, villa S. Stephani Divion. 

249. c. Ahuis. 
Aquensis metropolis. 727. d. 728. a. Aix. 
Aquensis urbs. 185. c. 186. a. 187. a-e. 

Dax. 

Aquicinctum , Aquicinense monast. 40. 
e. 418. a. 439. b. 444. a. Anchin. 

Aquila, castrum in Normannia. 125. n. 

S. Aquilini ecclesia, in episcopatu Pe- 
tragor. 222. c. S. Aguli. 

Aquisgranum. 23. a. 641 . c. Aix-la-Cha- 
pelle, 

Aquitania. 258. d. 328.d.33j.c. 365. e. 

366. d. 367. b. 
Aquitania; ducatus. 1 1 a. n. 15. b. 
Aranensis pagus. 449- a - & fal d'Aran. 
Arausicana ecclesia. 546. a. n. 712. c. 

Orange. 

Arbaudum , villa monasterii S. Floren- 

tii Salmur. 507. d. 
Arbosium,in Burgundiae comitatu. 428. 

n. Arbois. 
Arbrrssellum, villa Redonensis episco- 

patûs. 163. d. 
Arcella , possessio Lobiensis ecclesia;. 

423. b. 

Archae, in Normannia. 12. a. n. 267. n. 
521. n. 

Arcissz, territorium in Pertico. 171. c. 
173. a. n. 

Arekinsei villa, in Lotharingia. 350. c. 



Arelatensis urbs. 43 1. a. 470. e. 683. n. 
723- a. 

Arelatensis ecclesia. 622. a. 620. b. 

696. b. y 
Argenteolum cœnobium. 284. b. 285. a. 

292. d. Argenteuil. 
Argentea, in Italia. 548. n. 569. d. 
Argentina, Argentoratum. 134. c. 200. 

b. 201. a. 549. a. Strasbourg, 
Argentonium , in Normannia. 145. c. 

Argentan. 

Argentum , castellum super Padum. 
687. a. 

Aria, Flandrise castrum. 437- n. Aire. 
Arida-gamantia sylva , ubi conditum 

Aroasiae cœnobium. 157. e. 
Arnac , cella S. Martialis Lemovic. 

340. d. 341. d. 
Arnensis ecclesia. 20. a. 
S. Arnualis villa in Lotharingia. 357. e. 
Aroasiae cœnobium. 1 57. e. 383. b. 489. 

b. n. Arouaise. 
Arrai, castrum Trevirensium archiep. 

355- 357- c- 
Ascalona, in Palxstina. 22. b. c. 
Asneria; abbatia ord. Tiron. in Turo- 

nia. 174. n. 
S. Asterii ecclesia , diœc. Petragor. 221. 

etseq. 681. n. 771. b. 
Atrebatum. 1 16. c. 348. n. 486. c. $21. c. 

Arras. 

Atrebatensis ecclesia. 238. a. 738-757. 
Atrebatense S. Vedasti monast. 19. b. 
Atrenum , insula Normannici littoris. 
78. c. 

Avalats , castellum in pago Albiensi. 
$0. d. 

Aucense castrum. 521. n. Eu. 
Aucense, Augense cœnobium. 499. c. 
500. a. 

S. Audardi villa in pago Caturcensi. 

198. e. Montauban, 
S. Audomari castrum. 19. b. 177, d. 

454. b. £ fW. 
Audomarensis ecclesia. 624. c. 62Ï. b. 

645. d. ' 
Audomarense S. Bertini monast. 18. c. 

72. d. 454. c. 520. c. $21. d. 737. b. 
Avenio. 243. c. n. 629. n. 682. n. 
Averdonium , in territorio Dunensi. 33. c. 
Aversa, in Apulia. 686. n. 
Augustodunum, Edua. 71. c. 91. c. 92.. 

c.95. c. n. 397. c. 605. n. 680. c. 7J 1. 

n. 759. a. 778. b. 791. e.Autun. 
Augustodunensis ecclesia. 802-804. 
Augustodunensis S. Symphoriani eccle- 
sia. 6 1 7, b. 
Avinio , in diœc. Claromont. 70. c. 

Avignonet. 
Auncvrt, in Lotharingia. 140. e. 141. b. 
Aureliacense, Auriliacense cœnobium. 

50. a. 51. c. 154. a. 683. n. 646. d. 

647. e. Aurillac. 
Aurelianum urbs. 156. b. 364. e. 450. c. 

Orléans. 
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Aurelianensis ecclesia. 591. a. J9J. a-e. 

607. c. 616. c. 619. c. 630. b. 728. d. 
S. Aurelii cella. 553. b. Hirsauge. 
Ausciensis ecclesia. 321-324. 726. a. 

Auch, 

Ausona , ecclçsia S. Lupi Trecensis. 
492. c. 

Austrebantum. zo. e. 49°- !>■ l'Ostre- 
vant. 

Autissiodorum , Altissiodorum. 220. n. 

247. e. 314. a. 328. n. 502. e. $20. c. 

754. d. Auxerrt. 
Autissiodorense S. Germani castrum. 7 1 . 

n. 72. d. 

Autissiodorensis S. Germani abbatia. 
736. d. 

Ayensis prioratus. 361. a-c. l'Ile d'Aix. 
Aysin, mons juxta Valencenas. 490. c. 



B. 



B 



agnolum , in pago Lasliense. 
204. e 

Bailioti praepositura Carnot. ecclesia*. 
486. e. 

Bainsonense S. Pétri monast. 720. d. 



Bellus-campus, cœnobium in episcopatu 
TuIIensi. 352. a. 

Bellus-jocus. 101. c. Beaujeu, 

Bellus-Iocus , monast. infirmorum Car- 
not. ecclesia*. 163. a. 

Bellus-montellus, in Normannia. 384. b. 

Belvacensis urbs. 61. a. 159. a. 179. d. 
448. c. 

Belvacensis ecclesia. 406. n. 578. a. 

62$. d. n. 706. et seq. 729. a. 
Belvacensis S. Quintini ecclesia. 29. b. 

734- c 

Benaum , castellum Comitis Fictav. 
773. n. 

Beneventum, in Apulia. 677. a. n. 679. 

n. 686. n. 
Bercheriae, villa Carnot. ecclesia*. 395. 

b. 430. a. 
Berciti burgusin Italia. 528. n. 
Berenger-truncus. Vide , Aroasia. 
Bergense monast. 624 ■ n. Berg-S.- Winoc. 
Bergensis terra, in Flandria. 437- n. 
Bernaii monast. 384- b. 
Bertiilicurtis , villa Belvac. ecclesia*. 625 . 

n. Berthocourt. 
S. Bertini monast. Vide, Audomarense. 



Bornetum monast. 161. n. 
Borno, sylva in Arvernia. 107. e. Bort, 
Boscheriarum abbatia. 3 1 1 . b. 
Boscus-Alberici, abbatia congres. Ti* 

ron. in Turonia. 174. n. Vide, Luce- 

riense monast. 
Boscùs-Regnoldi in pago Uticensi. 27. c. 
Boscus S. Martini , praedium Carnot. 

ecclesia*. 333. d. 
Bosquentin , Iocus ad monast. Mortui- 

maris pertinens. 5 1 o. b. 5 1 2. e. 5 1 4. d. 
Boterelli-villa in Normannia. 503. e. 
Boiqac, in episcopatu Petragor. 222. b. 
Bozetum, villa Magenciacensis monast. 

106. d. 107. c. 
Brabantini. 53. b. 61. e. 
Braccosaccum. 70. n. Brissac. 
Braina, in pago Suessionensi. to6. b. 
Brancidunum castellum. 47* d. 101. d. 

Brandon, 

Bremulia, villa monast. Mortui- maris. 
5 1 1 . c. 

Bren ni villa, in Vilcassino. 10. c. n. 

S. Bricii villa. 71. n. 

S. Brictii parochia, dioec. Santonensis. 

J2J. c. 



Bairiacensis S. Salvatoris ecclesia, dicec. Berziacum castellum. 47. d. \01.c. Berçé. Briona, Brionium , in Normannia. 34* 



Nannet. 149-153. 
Balma, monast. 335. c. la Baume. 
Bannedunus boscus. 101. d. 
Barbapodium. 187. a. 
S. Barbara* in Algia cœnobium. 498- 
506. 

Barbatus mons in urbe Cenoman. 10. 
c. n. 

Barbefluvius, in Normannia. 78. b. 
Barberii monast. 519. b. 
Barcelona, in marca Hispan. 469. b. 
Barciacum , in Lemovicino. 338. b. 
339. c. 

S. Barnardi abbatia, dicec. Viennen- 

sis. 47* e - 610. a. 
Barnes, in pago Lugdun. 768. b. 
Barra m, super Albam. 37. n. Bar-sur- 

Aube. 

Barrum, castrum in Lotharingia. 35 1. e. 
Barum, in Apulia. 675. n. 686. n. 687. 
n. Bari. 

Basocha* , villa Carnot. ecclesia*. 430. a. 
S. Basoli monast. 116. b. S. Basle. 
Bassivinacus in Arvernia. 155. d. Bassi- 
gnat. 

Beaniae monast. 339. e. Baigne. 
Beaucaire, ad Rhodanum. 470. a. 
Bebronnense monast. 761. n. S. Rambert 
de Joux. 

Beccense monast. 31. e. 32. a. 68. b. 

n. 125. a. 159. c. 225. e. 269-277. 

383. b. 384. c. 
Becianum,in dioec. Agathensi. 307-3 1 1. 

Bessan. 

Belfuissel , Ianda monasterii Mortui- 

maris. 510. a. 51 1. d. 
Belismum castrum. 172. d. n. 242. a. 

Belême. 

Bella-insula, in mari Britannico. 191- 
196. 

Beilzvallis cœnobium apud Sequanos. 
474- d. 

Beliilocense cœnobium in Lemovicis. 

721. «. Beau lieu. 
Beliilocense cœnobium in Turonia. 

788. a. 

Bellimontense S. Maria; monast. in Vil- 
cassino Normannico. 509. c. 510. a. 
511. a. Beaumont. 

Belliprati monast. 5 10. c. Beaupré. 

Bellofortis , in comitatu Axoniensi. 
402. b. 

Bellula, in Flandria. 437- n. Bailleul. 



Bethania, cœnobium apud Sequanos. 

473. b. Bitan. 
Bevelandenses , in Flandria. 61. e. 
Bexford in Anglia, juris cœnobii S. Bar- 
bara: in Algia. 500. b. 501. a. 502. b. 
505. a. 

Bezorniacum , prope Cluniacum. 101 d. 
Besouees. 

Bibianelfum, in Longobardia. 551. n. 

602. et seq. 



*7J- 



n. 



n. 271. c. 272. a. 273 
Brionne. 

Brissiacum castrum, diœc. Vienn. 762. 

c. Bressieux. 
Britannis minoris provincia. 12. b. 640 

a. 645. a. 

Britolii castrum in Normannia. 499. c. 
Britolii foresta. 27. d. 
Brivata, Brivatense monast. 95. a. 683. 
n. 7 1 7. b. Brioude, 



S.Bibianus de Ponte , in episcopatu San- Brogilum,in episcopatu Sagiensi. 505. d. 



ton. 507. d. 508. e, 
Bibio, puellare monast. 161. n. Boubon. 
Bilcium nemus, in comitatu Axoniensi. 
402. a. 

Biliomus, terra Magenciacensis monast. 
106. e. 

Biliomense cœnobium. 711. c. Billom. 
Binga , ad Rhenum, 808. e. Bingen. 
Bisuntium urbs. 403. b. Besançon. 
Bisuntinensis ecclesia. 797. n. 
Biterrae. 469 c. 727. d. Béliers. 
Biterrensis ecclesia. 770. a-d. 
Bituricensis urbs. 155. e. 457. b. 
Bituricensis ecclesia. 613. c. 
Blain villa, terra Constantiensis ecclesia*. 

77. b. 78 b. 
Blanchafort , castrum in Lemovicino. 

341. b. e. 

Blandiniense monast. 520. c. 54'. a. 

Vide, Gandense S. Pétri. 
Blanoscum, in vicinia Cluniaci. 101. d. 

Blanot. 

Blasiliense in Arvernis puellare monast. 

713. d. Blesle. 
Blesense castrum. 33. e. 166. a. 
Blesense S. Launomari monast. 106. c. 
Boessent, in Lemovicino. 162. a. 
Boheria* monast. 346. a. n. Bohery ou 

Bohars. 
Boionia. <5i. e. 373. d. 
Bonavilia in Normannia. 1 72. n. 
Bonac-aqua* cœnobium , in Lemovicino. 

332. a. n. Bonne-aigue. 
Bonae-spei Iocus prope Lobias. 4' 8. a. 
Bonae-vallis monast. in diœc. Carnot. 

165. a. 495. b. 
Bonae-vallis cœnobium diœc. Vjfennen. 

320. a. n. 471. c. 
Bonocellum, castrum diœc. Vienn. 762. 

b. Bossieu, 
Bonum-molinum in Normannia. 12. n. 
Borna fi. in Daiphinatu. 762. a. 



Bromes, in Hasbania. 5 1 4- e. 
Bronaycus portus Comitis Matisconens. 

479. b. n. Brénay. 
Brugense oppidum in Flandria. 20. d. 

21. a. 59. d. 
Brugensis S. Donatiani ecclesia. 18. b. 
Brugensis villa, in episc. Noviom. 592. b. 
Brunnensis comitatus. 360. c. 
Bullonium castrum. 20. a. 4 1 J • a. 420. d. 

538. n. 61 1. n. Bouillon. 
Burdegala. 84. b. 85. c. 86. a. 151. b. 
431. a. 547. n. 631. n. 684. n. 764. 
a-d. n. 766. n. 771. b. 772. b. 774. d. 
Burdegalensis ecclesia. 321. c. 653. n. 

670. b. c. 736. a. 
Burdegalense S. Crucis monast. 571. d. 

630. c. 631. b. 764. a-d. 776. b-d. 
Burdegalensis S. Michaelis ecclesia. 776. 
a-d. 

Burguliense monast. 118. e. 225. a. 

768. a. Bourgueil. 
Burgundia. 71. b. 473* d. 
Buriacensis ecclesia, diœc. Belvac. 724. 

en. 

Burnevilia, prope Brionnium. 27 1. n. 
Buxeium , villa Carnot. ecclesia*. 430. a. 
Buxeria, castellum. 47 - d. Bussière. 
Buxiense S. Amantii monast. 45 <• d. 

S. Amant de Boisse. 
Buzeium cœnobium in Britannia. 366. 

d. n. Bu^é. 

C. 

Cabarecii castrum, diœc. Cas- 

trensis. 449- d. Cabarede. 
» Cabellicum. 685. n. Cavaillon. 
Cabilone/isis urbs. 25. d. 90. a. 540. n. 

811. n. Châlons-sur-Saone. 
Cabrellum , in comitatu Axoniensi. 

402. e. 

Cabrils, in episcopatu Narbon. 308. d. 
Cadalonense castrum. 50. a. Cadalen. 
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Cadomense S. Stephani monast. 31. e. 

70. a. Caen. 
Cadomense S. Trinitatis parthenon. 3 1 . e. 
Caduinum monast. 161. n. Caduin. 
Cadurcium. 261. n. 452. n. Cahors. 
Caesaris-burgus. 78. b. Cherbourg. 
Caislarum castrum. 105. e. 
Calendiniacum, in comitatu Axoniensi. 

402. b. 
Caïesiensis abbatia. a44- n. 
Calma, ecclesia apud Machicol. 810. d. 
Caimoseium , Calmosiacum cœnobium. 

127. b. c. 129. e. Chaumousei. 
Caivus-mons , in confinio Francis et 

Normanniae. 474* Chaumont, 
Caivus-mons, prope Blesim. 465. a. 
Camares, in pago Ruthenensi. 425. a. 
Cambra^as, in Lemovicino. 338. e. 
Cameracensis urbs. 20. d. 41 4- d. 604. d. 

n. 605. b. 

Cameracensis ecclesia. 158. b. 715. a. 
735-757- 

Cameracense S. Auberti monast. 20. d. 
Cameracense S. Sepulcri monast. 20. d. 
Camiliacensis S. Stephani capelia. 147. 

d. Chamilly. 
Camonis castrum , circa Cabilonem. 

397. c. 

Campania (Ecclesia S. Pétri de), Vien- 

nensis dicec. 690. a. 
Canceliaïci ecclesia dicec. Petragor. 762. 

b. Chancel. 
Canonica, ceila S. Victoris Mas I. in 

pago Gabalitano. 294. n. la Ca- 

nourgue. 

Canusium, Cani»iùm> in Longobardia. 

551. 6. 681. wCanossa. 
Capelia , Iocus Carnor. dicec. 430. b. 
Capelia S. Mariée, cœnobium in terra 

deMerk, juxta Calesium. 1 15. a. n. 
Cappentia, in Lotharingia.21 8. c. Cham- 
bray. 

Capreolensis vallis. 314. a. Chevreuse. 
Capua. j48. n. 553. n. 563. n. 677. n. 
686. n. 

Caraman (Castrum S. Felicts de). 448- e. 
Carcassona. 449- *-d- 727. d. 
De Carellis, ecclesia Cluniac. monast. 
1 17. c. 

vCaritatis ad Ligerim. monast. 4>*45* 7 a - 

d. 120. et seq. 
Carnotensis urbs. 84. d. 85. a. 86. c. 91. 

d. 165. et seq. 364. e. 487. c.500. a-d. 
546. d. 548. a. 606. b. 608. d. 

Carnotensis ecclesia. 319. b. n. 487. a. 

613. b. e. 698. 
Carnotensis S. Joannis abbatia. 163. a. 
Carnotense S. Pétri monast. 159. c. 245. 

e. j4o- d. n. 

Carnotensis S. Remigii abbatia. 430. a. 
Carpineta, in Longobardia. 551. n. 

552. n.559.d. 

Carreria cava, in Aquensi episcopatu. 
i8j.a. 

Carrofium, Karrofense monast. 102. b-e. 
186. d. 737. c. 764. n. 769. a. Char- 
roux. 

Carthusiae solitudo.20. c. 180. b.244- «• 
262. b. 

Carus-Iocus. 522. d. Charlieu. 

Casa, ceila S. Fiorentii Salmur. 507. 

b. n. la Chaise. 
Casa vicecomitis, casteilum siedictum. 

31 1. b. 

Casc-Dei monast. 39. a. 70. c. 166. e. 
244. a. 308-311. 525. b. 682. n. 
714. b. 

Casale - Benedictum. 382. b. Chesal- 
Benoît. 

Castl, in Flandria. 76. b. 521. b. 
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Casinense monast. 531. b. n. 563. n. Chinonis Castrum, in Turonia. 12. b.n. 

564. n. Chrysopolis. Vide, Vesuntio. 

Casletum, in Flandria. 437* »»• Cintreiacuni territorium. 174. a. 

Caslud, in Arvernia. 155. c. Cipelds , sylva in Hasbania. J14. e. 

Cassania, in vicinia Cluniaci. 101. d. 515. a. 

Castellaria, monast. Geraudi de Salis. Ciperanum, Cipranum , in Italia. 529. c. 

161. n. les Chateliers. n. 553. n. 679. n. 687. n. 

Castellaria, villa Carnotensis ecclesia?. Cisterciense cœnobium. 110. a. 332. b. 

395- c - 381. c. 382. a. 471. c. 473. b. 510. d. 

Castellio. Vide, Conchense monast. 5 18. d. n. Citeaux. 

Castellionis monast. in Lotharingia. Clara-fontana, cœnobium. 346. b. c. 

4ç6. c. Clara- vallis , Clarevailense monast. 1 6. c. 
Castellum-Brientii. 152. b. d. Château- 



Brient. 

Casteilum -Gunterii. 306. d. Châteàu- 
Gonthier. 

Casteilum -Rainaldi. 100. n. Château- 
Renaud. 

Casteilum , prope Romarici - montent. 
126. a. 

Castiniacum. 141. b. Châtenoi. 
Castrilocus. 206. b. c. Châtelus. 
Castrum Crescentii , in urbe Roma. 

559- 

Castrum-Dunum seu Dunense. 241. b. 

496. d. Château- Dun, 
Castrum-Julii , in pago AIniensi, supra 
mare. 361. b. Châtel-Aillon, 



345- b lS 362. b. n. 36;. c. 368. 518. 

d. n. 

Clari-fontis abbatia. 43°- *• 

Clari - marisci monast. 19. e. 454- b. 

Clair-marais. 
Clarus-mons Arvernia?. 90. a. 97. b. 99. 

b. 1 54. d. 155. a. 157. a. 247. d. 248. 

e. 264. c. 389. d. 523. a. 602. n. 606. 
b. 683. a. n. 716. d. 753. d. 755. a. 

761. b. 773. n. 777. e. 

Clari -montis castrum , diœc. Vienn. 

762. b. 

Claromontense cœnobium. 497. a. 
Claudii castrum in Anglia. 14. a. Glo- 
cester. 

Clavers, castrum in Arvernia. 164. e. 



Castrum, in Gallia Narbonensi. 483. c. Claustrum, abbatia diœc. Trevir. 357.3. 

Castres. H immerode. 

Castrum-novum ad Isaram fl. in Dal- Cluniacum, Cluniacense monast. 17. a. 



phinatu. 243. b. 762. b 
Castrum-novum , in Veliavis. 468. a. 
Castrum-Radulfi. 234. a. Châteauroux. 
Catalaunum. 116. b. 378. d. Châlons- 

sur-Marne. 
Catalaunensis ecclesia. 591. d. 
Catalaunense S. Memmii cœnobium 
545- c 



25 . b. 47 ■ et seq. 72. b-e. 92. b. 1 o 1 . a-e. 
117. b-e-. 169. c. 170. c. 171. d. 180. b. 
196. et seq. 120. n. 125. a. 253. d. 
262. b. 263. a. n. 264. b. n. 343. a. 
383. b. 397. a-e. 628. n. 634. a. 640. 
c. 641. d. n. 682. n. 717. a. 720. d. 
722. a. 723. c. 729. a. 737. a. 790. b. 
796. c. 



Catalaunense omnium Sanctorum cœ- Ciusa Longobardorum. 746. c. 



nobium. 745. a. 
Catalaunense S. Pe*ri monast. 446- a. 
Catulliacus vicus. 312. b. Chatou. 
Caviniacum,castrumjurisabbatiaeS.Hu- 

berti. 67. b. Couvin. 
Caviriacus, ecclesia Vindocin. monast. 
30. a. 

Causeum, insula littoris Constantini. 

168. b. 170. e. 
Ceissac, casteilum in Veliavis. 468. b. 



Clusense S. Michaelis monast. 123. c. 
Coisnanus fl. 225. d. le Coisnon, 
Colonia urbs. 22. d. 213.c215.c-e.220. 
a. 810. a. 

Coliicae, ceila Flaviniac. monast. 797. e. 

798. b. 801. d. Couches. 
Columbense monast. 159-c. 245 .d. 246. 

-a. Coulomb, 
Columna Jovis , in Tarentasia. 472. b. 
le Petit-S.-Bemard. 



Cellae-Fruini monast. 737. c. Cellefrouin. Compendiensis S. Cornelii ecclesia. 

Celom, in Lemovicino. 341. b. d. 447- a - 

Ceisinianense monast. 396. 6. 683. n. Compendium casteilum, Sedes regia.40. 

71 1. d. Soucilange. b. 21 1. c. 454- d. 786. c. 

Cenomanensis urbs. 10. c. 14. b. 43 '• a. Conchense monast. in Cadurcino. J 1 . c. 

459. b. 684. n. le Mans, 664. c. Conques. 

Cenomanense S. Pétri de Cultura mo- Conchense seu Castellionis monast. in 

nast. 648. b. n. 649. d. n. 667. d. Normannia. 385. c. Conches, 

669. a. 672. c. Condat , in Lemovicino. 338. b. 

Censerada, villa Narbonensis ecclesis. Confluentia ad Rhenum. 215. c. 356. b. 

181. n. 808. c. Coblent^. 

Ctntilly , in episcopatu Sagiensi. 505. d. Confluentia - S.- Honorinae, ceila Bec- 



Cerasiense monast. 384. c. 5 18. c. Cérisy. 
Cereix, casteilum in Veliavis. 468. b 
Cerevilia, in pago Carnot. 487. e, 



censis monast. 67. e. 68. b. Confient' 
S." -Honorine. 
Confolentum castrum. 189. n. 



Chahanniae, ecclesia Majoris - monast. Connia, prope Rochellam. 361. c 



1 19. b. Chahain. 
Chalon, villa ad Vidulam fl. 142. b. 
Chamareium, in pago Dunensi , 240- 

242. Saumarai. 
Chambaret, in Lemovicino. 191. a. 341. 
a-d. 

Chamellum, in Veliavis. 468. a. 
Chamilac, in Petragoricis. 222. b. 
Chanadium , villa diœc. Remensis. 142. 

d. Chenay. 
Charisiacum cœnobium. 47'- Chisseri, 
Chavannum, castrum. 335. b. 
Chera fl. 149- e- Le Cher. 
Chevilleium, prope Rotomagum. 276. n. 



Conolium , terra Fontebrald. ecclesia;. 
233. b. 

Constantiensis ecclesia. 76. d. 77. c. 

Cou tances, 
Constantiensis S. Laudi ecclesia 500. e. 

J". Lâ. 

Las Corbas, in Lemovicino. 191. a. 
Corbeiense monast. 1 9. c. 5 34- d. et seqq. 
Corbianum, in Gallia Narbon. 308. c. 
Corbiniacense monast. 1 17. d. Corbigni. 
Corbiniacus, villa S. Remigii Remensis. 

1 15. et seq. 736. c. Corbeni. 
Corbolium, Corboilum castrum. 278. d. 

474- *• Corbeil. 
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Cormaric«nse tnonast. 721. b. Cormeri. 
Cormeliarum monast. 27. c. 385. c 

Cormeilles. 
Corneliana , villa Tolosani territorii. 

160. d. 

Cotidiaci castellum. 56. b. Couci. 
Crapolt, terra Constantiensis ecclesix. 
. 78. b. 

Crassense monast. 693. b. La Grasse, 
Cràusmers, castellum in Anglia. 12. b. 
Credonensis S. démentis ecclesia. 83- 
. 89. 5 4^- c. Craon, 
Cremona, in Longobardia. 679. a. 681. 

n. 682. b. 
Crispeiensis S. Arnulphi ecclesia. 38. b. n. 
Crociacum castrum. 71» n. 
Croiacus, terra monast. S. Albini Ande- 

gavensis. 118. c. Cri. 
Crosciensis ecclesia, in episcopatu Sis- 

taric. 576. d. 
Crotis , terra Magenciacensis monast. 

107. d. 

Cruciatum, villa Constantiensis ecclesix. 
77. b. 

Crucis-Hehonis monast. Vide, S. Leu- 
fredi. 

S. Crucis puellare monast. in Alsatia. 

585. d. n. Wolfenheim. 
S. Cucufatis cœnobium. 693. c. 694. b. 

S. Couat. 
Cuissiacum monast. 346. b. Cuissi. 
Cultura-Rathonis. 100. n. 
S. Cunaldi prioratus monasterii Tre- 

norc. i47- D - S. Cunaud. 
Cuparia , obedientia S. Florentii Salmur. 

311. e. 

Curceium, in Augiensi pago. i44- a. 
Curtracum, Custeracum, in Flandria, 

142. b. 536. a. 
S. Cyrici abbatia. 430. a. S. Çyr, 



D. 



'almariaci ecclesia. 646. e. 647. c. 
Dalonense monast. in Lemovicino. 161. 
et seq. 

Dalrei, villa S. Stephani Divion. 246- 

249. Dairé. 
Damascus , in Palaestina. 22. b. 
Damfrontum, in Norman. 27. b. 387. c. 
Dantlts , villa Valcidorensis monast. 

517. e. 

Darilla, villa S. Stephani Divion. 249. b. 
Davencurt, alodium Calmosiac. monast. 

139. a. 140. e. 
S. Deodatus , in Lotharingia. 139. d. 

S. D iei. 

Dervense S. Bercharii monast. 542. b. 

587. b. Montierender. 
Deupa. 514. d. Dieppe. 
Diensis ecclesia* 728. c. Die. 
Dietward, diœc. Virdun. 216. c. Dieu- 

Jouard. 

S. Dionysii in Francîa monast. 285. c. 
n. 289. c. 312-317. J4 1 - 594- a. 
606. b. 

Divense S. Pétri monast. 143. et seq. 

386. c. S. Pierre-sur-Dive. 
Divionense castrum. 246. d. 320. n. 

403. b. 745. b. 777. d. 798.8. 799. d. 
. Dijon. 

Divionense S. Benigni monast. 383. e. 

796. d. 799. a. 
Divionense S. Stephani cœnobium. 246. 

c." 249. c. 4°3- b-d- 
Dolense castrum, in Britannia. 507. b. 

596. n. Dol. 
Dolensis ecclesia. 597. a-e. 6oi. d. 620. 

e. 621. a. 705. a-b. 708. et seq. 
Dolensis S. Gildasii ecclesia. 234* a. 



Dolense monast. rn Bituria. 96. b. 5 87. c. 
632. b. n. 646. a. Déols ou Bourg- 
Dieu. 

Dolonensis S. Medardi ecclesia prope 
mœnia urbis Nanneticx. 148. et seq. 
Dolon. 

Domisci cœnobium in Arvernia. 332. 

n. vulgo le Pestre. 
Domni-Basoli ecclesia Calmosiacensis 

monast. 137. c. 
Domni- Martini vicus. 474- <*• 
Domni-Petri ecclesia Calmosiac. monast. 

137. c, 

S. Donati ecclesia, diœc. Gratianopol. 

759. b. 762. a. 
Dongionis cella Majoris-monast. 153. a. 
Donziacum, in vicinia Cluniac. 101. d. 
Drinonia, puellare monast. in pago Lodo- 

vensi. 424. b. 
Duacensis S. Amati ecclesia. 603. e. 
Duacum castrum. 442- c. 443. e. 489. c. 
Dunense monast. 19. d. 
Dupchac,vx episcopatu Petragor. 222. c. 

E. 

Ebernei-curtis , cella S. Huberti 
prope Castrum -Porciani ad Axonam 
fl. 65. a. 73 1. n. 

Eboriacum. Vide , Farense monast. 

Ebrardi- villa, praepositura Carnotensis 
ecclesix. 163. a. 

S. Ebremundi parochia diœc. Constan- 
tiensis. 78. b. 

Ebroïcense S. Taurini monast. 159. c. 
384. c. 

Ebroïcense S. Salvatoris puellare monast. 
386. d. 

S. Ebrulfi monast. 385. a. 532. b. n. 

S. Evrould. 
Ecliaci villa in pago Laudunensi. 4 1 $ . b. 

S. Enne. 

Edessa, urbs Mesopotamix. 2i.b. 21. d. 
Ro liais. 

Edua, urbs. Vide, Augustodunum. 
Egenshtim, castrum in Alsatia. j8j. n. 
586. a. 

Egmundensë monast. 17. e. 
S. Emiliaui ecclesia, diœc. Burdegal. 
726. c. 

Engeljheim, in Gerraania. 809. c. 
Engla (EcclesiaS. Crucis de). 696. d. n. 
Engolisma urbs. 195. e. 
Engolismense S. Eparchi monast. 2 j 1 . n. 

717. c. S. Cybar, 
Epternacum castrum. 356. b-d. 357. c. 
Ercius fl. 324. Le Gers. 
Eridanus, rex fluviorum. 66. c. Le Pô. 
Ermentrudis villa prope Rotomagum. 

27. b. n. EmandreviUe. 
Ernes, in episcopatu Sagiensi. 50 j. c. 
Escajolum, Scajolum, in diœc. Lexo- 

viensi. 498. b-d. 
Eschild, insula in Dania. 478. d. 
Escotaiacum , castrum Lugdunensis agri. 

70. c. Escotay. 
Espinterix , villa Carnotens. ecclesix. 

395. c 

Esquedrivilla, terra Constantiensis eccle- 
six. 78. b. 

Essartiorum castellania. 311. b. 

Evau, castrum in Lemovicino. 155. c. 
1 56. a. Evaux en CombraUU. 

S. Éugendi monasterium. 4<>.a. 55. n. 
S. Oyans, hodie S. Claude, 

Exaquii monast. 387. a. Lessay. 

Excubiarum eremus. 244* 

Exidolium, Ixidolium, castellum in epis- 
copatu Petragoricensi. 189. c. 191. a. 
Exidtuil. 



Exoldunum, Scldunum, in Bituria. 9X 
a. 191. e. Jssoudun. 



F. 



x ALEMANENSIS ecclesia. JI7. c. 
Falesia, in Normannia. 453' a* 
Falsus - mons , puellare monast. 400. a. 
Faumont. 

Fanum-Jovis, diœc. Mirapicensîs. 449- d. 
Fan} aux. 

Farense monast. 388. c-e. S." Fore. 
S. Faronis monast. Vide, Meldense. 
S. Felicis de Caraman castrum. 448. e. 
Feritas-Bernardi, in Pertico. 464. a. n. 
Feritas, Firmitas, in Braio. 68. c. n. 
FicaroIum,in Longobard. 551. n. 606. d. 
Figiacense monast. 664. c. 723. a-d. 

Figeac. 
Firmitas ad Albam. 37. n. 
Fiscannense monast. 68. d. 69. a-b. 226- 

229. 383. d-e. Fécamp. 
Flamennia,vel Fammenta,in pago Leo- 

diensi. 517. a. 
Flandrenses. 53. b. n. 59. c. 61. e. 120. a. 
Flaviniacense monast. 792. b. n. 797- 

802. Flavigni. 
S. Florentii monast. Vide, Salmuriense. 
S. Flori oppidum. 683. n. 
Floriacense S. Benedicti ad Ligerim mo- 
nast. 156. b. 157. d. 324. n. 617. b. 

765. a. 772. b. 
Fons-Gadanus, villa Carnot. ecclesix. 

430. a. 

Fons - Goyhardi , in diœc. Cenoman. 

168. b. n. FontaintrGéhard. 
Fons-Gumbaudi,\mj>nast. in Pictoiiibus. 

167. d. n. ,i-»o<i 
Fontanx, in Burgundîa. 361. e. 
Fontanx, in pago Tornodorensi. 204. e. 
Fontanx, monast. diœc. Turonensis. 

494- d. Fontaines-les-blanches. 
Fontanellx monast Vide, S. Wandre- 

gisili. 

Fontaneti S. Stephani monast. prope 
Cadomum. 387. b. Fo menai. 

Fonteneiia, possessio Lobiensis monast. 
415. c. 

Fontis-dulcis monast. 524. et seq. 

Fontis-Ebraldi puellare cœnobium. 199. 
n. 164. d. n. 173. b. 31 1. b. 382. a. 

Forcheim, in Germania. 552. a. n. 

Forum Cassii prope Romam. 557. b. 

Fracta-vallis, in Pertico. 1 2. c. n. 464. a. 
n. Fréteval. 

Francorum curtis. 116. d. 

Frausteus, in episcopatu Petragor. 222. c. 

Frenada, cœnobium congreg. Obazinen- 
sis, in episcopatu Santonensi. 333. a. 

Frigidus-mons, in pago Metensi. 377. a. 

Fronton, in agro Tolosano. 198. d. 

Fructuariense monast. 678. c. Frutaro. 

Fuldense monast. 64- a. 

Fulgerix, Filgerix castrum. 171. a. Fou- 
gères. 

Fulgeriarum ecclesia. 146. a-e. 
Fumensis terra, in Flandria. 437- n « 
Fusniacum , Fuisniacense monasterium , 

ip Theoracia. 20. e. 243. c. 345. e. 

Foigni, 

G. 

CxALARDON , castrum Carnot. pagi , 
ijo. b. 

Gandensis urbs, in Flandria. 17. a. 19. d. 
Gond. 

Gandensc S. Bavonis monast. 17. c-d. 

19. d. 20. d. 
Gandense S. Pétri monast. 17. c. 19. a. 

Vide, Blandinium. 

Garnesti, 
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Garnesti, insula Nomannici Iittoris. 78. c. 
Gaudiaci villa Pontisarensis monast. 1 59. 

d. 160. fa. Jouy-le-Moutier. 
Gedina , villa Valciodorensis monast. 

515. d. 516. a. 
Gellonense S. Guillelmi monast. 4^4- c. 

Gellone ou S. Guillem-du- Désert. 
Gemeticense monast. 383. d. Jumiége. 
S. Genii monast. Vide, Lactorense. 
S. Georgii castrum , dioec. Viennensis. 

762. b. 

S . Georgii monast. in SHva-nigra. 2 1 7. d. 
Gerboredum castelium. 4°- n. 650. n. 
Gerberoi. 

Gerlanda, in dioec. Trevirensi. 356. d. 
S. Germani in Silva - Laya monast. 
221. b. 

S. Germani à Pratis monast. Vide, Pa- 
risiense. 

Gerseij insula Normannici Iittoris. 78. c. 
Gerunda, in marca Hispan. 469. ï>. 
Gisiacum, in comitatu Axoniensi. 402. a. 
Gisortium, in Vilcassino. 68. c. 4j 2 - 

459. a. n. 509. c. 
Gladbach , coenobium. 21 5. e. 
Gfannafoliense S. Mauri ad Ligerim 

monast. 199. n. 
Goisleni fons, in Normannia. 68. n. 
Gollitn, Gomm, portus Iittoris Hispa- 

nici. 325. b. 
Gornacum, in Normannia. 68. n. 
Gorziense coenobium , in Lotharingia. 

218. c. 

Goslara, in Germania. 550. a. 553. c. 
560. c. 

Graie, in episcopatu Bajocensi. 506. a. 
Granarium , monast. dioec. Valentin. 
761. e. 

Granatariae abbatia. 525. e. n. 
Grandis-silvae monast. 161. n. Grand- 
selve. 

Gratianopolis. 4*8. b. Grenoble. 
Gratianopolitana ecclesia. 757-762. 
S. Gratia de SummoPortu, in Aquensi 

episcopatu. 184. e. 
Gravelinga, portus in Flandria. 45 3- b-e. 
S. Gregorii cella in episcopatu Basi- 

leensi. 217. a. Munster en Grego- 

rienthal. 

Gresteni monast. in Normannia. 386. d. 

Grêtain. 

Grimbergue, in Brabantia. 4 '4- n > 
Grossus-boscus, in Pictonibus. 768. d. 
769. a. 

Guapicensis ecclesia. 728. c. Gap. 
Guardestalium , Wardastallum , in Lon- 

gobardia. 1 34. d. n. 68 1 . n. Guastalla. 
Guardia-Dei, coenobium congreg. Oba- 

zin. in pago Caturcensi. 333. a. 
Guasconia. Vide, Vasconia. 
Guateniae coenobium. 82. a. Watines. 
S. Guingualoei ecclesia, prioratus Ma- 

joris- monast. 119. b. 
S. Gundulphi cella monast. S. Florentii 

Salmur. 507. c. 508. c. 
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H. 



H, 



LAGIONENSIUM comitatus. 4*4- a - 
n. Le Hainaut. 
Ham, in pago Noviomensi. 1 16. b, 
Harlebecca , villa in Flandria. 141. e. n. 
Hasbania. j 14. e. Le pays d'Hasbaye. 
Hasnoniensis ecclesia. 20. e. Hasnon. 
Hasteriense monast. 517. b. 518. a. 
Hattisberg, mons in Saxonia. 548. n. 
Helpre fl. 415. d. 
Heria in Hasbania. 515. a. 
Hesdiniensis cella in Artesia. 4 '8. a. 
Hirsaugiense monast. 674. d. 679. c. 

Tom. XIV. 



Hodie , littus maris Boloniensis. 453- e- 
Holmetellum in Normannia. 78. b. 
Hostette , in confinio Bajoariae. 556 a. 
Hoyum, Hoiense castrum. 19. a. 66. b. 
Huy. 

S. Huberti monast. Vide, Andaginense. 
Hugonis - curia , dioec. Argentinensis. 

210. c. n. Hugshofen. 
Hugonis-curtis, in Lotharingia. 138. b. 
Humolariae monast. 1 16. d. Humblieres. 
Hunay, villa in Hasbania. 51 y. 516. a. 
Huni, juris monast. Lobiensis. 4>5-d. 

416. e. 

I-J. 

Ja unasol, villa monast. Fontis- 

dulcis. 525. d. 
Ibreium, Ibriacense monast. 1 59. c. 387. 

c. Ivri. 

Igiacum in Andegavia. 101. d. Igé. 
Igniacensis ecclesia Calmosiacensis mo- 
nast. 137. c. 
Illeiarum territoriumpagiEbroïc. 43°- fa- 
Insula Areae, terra Majoris-monast. 153. 

a. l'Isled'Ars. 
Insula , oppidum Flandriae. Lille. 
Insulensis ecclesia. 631. d. 742. c. 
S. Joannes ad Ligerim , ecclesia Vin- 

docin. monast. 88. b. e. 
Joppe, in Palaestina. 6. n. Jaffa. 
Josaphatense coenobium. 333. n. 
Jovinum, Joviniacum. 490. c. Joigni. 
Isara fl. in Dalphinatu. 762. a. 
S. Ispani de Afaluis ecclesia. 1 74. n. 670. 

a. S. Espain. 
Itta fl. Normanniam et Franciam dister- 

minans. 269 a. l'Epte. 
Ivilina silva. 314. a. 
Jugum - Dei , abbatia ord. Tiron. in 

territorio Bellijoci. 174. n. 
Juliacensis praepositura, dioec. Engolism. 

714. d. n. 
Jurense monast. Vide, S. Eugendi. 



- VA NA , castrum à Rege 
Ludovico VI aedificatum. 221. b. 

Karrofum , Karrofense monast. Vide , 
Carrofum. 

Kemperlegiense monast. 191. d. 193. d. 
195 et seq. Kemperlé. 

L. 

LactûRENSIS ecclesia. 28. c. Lectoure. 
Lactorense S. Genii monast. 28. n. 
Laetiensis ecclesia. 4 1 5- c - Liessies. 
Lammiriaci albdium Calmosiac. monast. 
138. a. 

Landastum , in Flandria. 490. fa. 
Landeghem, in Flandria. 17. c. 
Larazium, castrum in pago Lodovensi. 

423. d. 
Lascurris. 186. d. Lescaf. 
Latiniacum, Latiniacense monast. 347. 

a. 44°- c - Lagni. 
Lavaur, castrum in Occitania. 483. c. 
Laubiense monast. Vide, Lobiense. 
Lauda vel Landa, in territorio Blesensi. 

495. d. n. 
Laudunum, Laudunensis urbs. 280. b. 

342. e. 399. a. Laon. 
Laudunensis S. Mariae ecclesia. 342. e. 

349. a. 

Laudunense S. Joannis monast. 348. a-c. 
Laudunensis S.Martini ecclesia. 343. b. 

344. a. " 
Laudunense S. Vincentii monast. 347. b. 
S. Laudus supra Viram fl.77.-a. 78. b. 



S. Laudi ecclesia. Vide, Constantiensis 

et Rotomagensis. 
Lauretum, Laurentum. 548- n. 549. n. 

580. b. Lorette. ^ 
Laus B. Maris , coenobium in territorio 

Insulensi. 21. b. Lo%. 
Lausana. 43 1 - a- 

Lausdunum castrum. Vide, Losdunum. 
Laziacum , in vicinia Cluniac. 101. d. 
Lays. 

Leiracum monaster. dioec. Condomen- 

sis. 684. n. 
Lemovicensis urbs. 334. a. 336. c 

683. n. 

Lemovicensis ecclesia. 646. b. 700. c. 

701. n. 717. c. 728. c. 
Lemovicense S. Martialis monast. 72. d. 

260. c. 338. d. 683. n. 
Lensensis pagus in Flandria. 19. c. 
Leodiensis urbs. 237. a. 365. b. 4'9-a. 

422. e. 810. a. 
Leodiensis ecclesia. 262. d. 
Leodiense S. Laurentii monast. 703. 

et seq. 

Leonum foresta in Normannia. 509. e. 
Lerida fl. 449- d. 4jo- >• le Lers. 
Lerna, villa territorii Leodiensis. 62. b. 
Leschieres, 8. n. 

Lesciense coenobium. 8. n. Liessies, 
S. Leufredi monast. 385. b. 
Levitanicum, in agro Tarbiensi. 184. a. 

Levidan. 
Lezatense monast. 161. b. 
Lifoi, alodium Calmosiac. monast. 139. 

a. 140. e. 
Ligeris fl. 66. c. 99. c. 
Liherici alodium Calmosiac. monast. 

138. b. 

Limbach , curia Trevirensis ecclesiae, 
, 35 J- \ 

Linigrivilla , terra Constantiensis eccle- 
siae. 78. c. 

Lingonae, Lingonensis urbs. 135. b. 136. 
n. 156. b. 205. b. 795. c. 

Lingonensis ecclesia. 641. b. 

Lioncellum coenobium, in episcopatu 
Diensi. 320. a. 

Lisiniacum , in comitatu Axoniensi. 
402. b. 

S. Loantius. 508. d. S. Louand. 
Lofaerciacum , in Lemovicino. 19t. fa. 
Lobiense, Laubiense monast. 62. c. 63. c. 

413. d. 414. a-d. 4>6 et seq. 419. b. 

446. a. 

Lodovense S. Salvatoris monast. 424. b. 
Longa-aqua , rivus inter Trenorchium et 

Cluniac. 101. d. 
Longœ-villae monast. y 11. a. 
Longoilum, villa Belvacensis ecclesiae. 

625. n. 

Longsault , ecclesia Trecensis abbatiae 

S. Lupi. 49 2 - c > 
Lonleii monast. 387. c. 
S. Lorii castrum, dioec. Viennen. 762. b. 
Lorma , castrum in dioec. Augustodun. 

117. c. 

Lornant, in territorio Cluniac. 47- c. 
Losdunum , Lausdunum , castrum in 

Pictonibus. 12. n. 85. c. 147. a-d. 

148. c. 507. c. Loudun. 
Lovanium, in Brabantia. 20. a. 
Lovincum , vicus Trenorciensis monast. 

in Bressia Cabilonensi. 479- b- n. 

Louans vel Louhans. 
Loum.villaCarnotensis ecclesiae. 395. c. 
Lucas, in Tuscia. 47°- e - 53 a - 685. 

n. Lucques. 
Luceium, villa Carnot. ecclesiae. 487. e. 
Luceriense S. Michaelis monast. Vide, 

Boscus-Alberici. 

L111I 
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Lucus , viliula prope Besuense monast. 

223. c. Lues. 
Lugdeva, Lodova. 727. d. Lodive. 
Lugdunum Galliae. 123. c. 124. a. 196. d. 

197. c. 428. e. n. 540. n. 647. d. 651. 

c. 6j2. a. 745. c. 746. c. 762.a.78i.e. 

783. c. 785. a. 796. a. 797. n. Lyon. 
Lugdunensis ecclesia, prima sedes Gal- 

iiarum. 3 19. d. 634-636. 656. c. 668- 

674. 715. d. et seq. 735. b. 
Lugdunensis S. Irenxi ecclesia. 598. n. 
Lugolli silva. 719. b. 
Lumbercium, Lumbarium, in pago Albi- 

gensi. 43 2. a. 43 3 ■ b. 449 • a - b. Lombers. 
Lumps, castrum diœc. viennen. 762. b. 
Lunellum, in Occitania. 469. d. 
S. Lupi coenobium, in suburbio Bilio- 

niensi. 711. c. 
Lupianum, in Occitania. 308. e. 309. b. 
Lurciacum.in pago Nivernensi. 44- e - n - 

Lurcy. 

Lusigni, ecclesia S. Lupi Trecensis. 492. 
c. 493. a. 

Lyrense monast. in Normannia. 27. c. 
28. a. 385. c. 

M. 

Ma CHICOL, castrum in Britannia. 

810. d. 
Magalona. 684. n. 727. d. 
Magalonensis ecclesia. 690. c. 
Magenciacense S. Launomari monaster. 

in Arvernis. 106- 108. Mainsac. 
Magna -villa, in Normannia. 514- 
Magniacum , in episcopatu Engolfsm. 

251. n. Magnat. 
Maismac , monast. in Lemovicino. 338. 

b. 34 1 • a. d. 
Majus-monasterium. Vide, Turonense. 
De Maia-brechia , ecclesia Magenciac. 

monast. 107. a. 

De Mala- morte, terra Magenciac. mo- 
nast. 106. e. 

Maldonci fl. 128. c. n. La Mance ou le 
Aladon. 

Manderscheid , castrum in episcopatu 
Trevirensi. 356. d. 357. c. 

ManitHium , ecclesia Vindocinensis mo- 
nast. 88. b. 

Mansiadx monast. 425. d. 

Mansio-Odonis, in Normannia. 498. e. 
Meçidon. 

Mansus-Adam, coenobium diœc. Viva- 

riensis. 320. a. Masan. 
Mantua, in Lombardia. 528. n. 630. a. n. 

677. a. 

Manjenas, silva in Lemovicino. 1 88. e. 

189. d. 191. a. 
Marbacense coenobium in Alsatia. 217. 

c. Murbach. 

Marcha, castellum in pago Nivern. 4 1 • d. 

42. d. 44. d. 4ï- a-b. 
Marchianense monast. 401. b. 43 J-44 2 - 

Marchiennes, 
Marciacum , in episcopatu Engolism. 

251. n. 

S. Marci puellare monast. in Silva-nigra. 
210. b. 

Marestais ( Ecclesia S. Pétri de). 774. c. 
S. Maria de Prato, cella Beccensis 

monast. prope Rotomagum. 276. d. n. 
S. Martinus in Valle , prioratus Majoris- 

monasterii. 240. e. 
Marziacum, in vicinia Cluniac. 101. d. 

Marci. 

Masilia, in territorio Cluniac. 101. c. 
118. a. 

Masline, alodium Calmosiac. monast. 
139. a. 



Massilia urbs. 470. c. 

Massiiiense S. Victoris monast. 103- 

106. 626. c. 639. a-d. 682. n. 
Mastacius, castrum in Pictonibus. 774. c. 
Matera, in Lucania. 677. n. 
Matins monast. in Calabria. 87. d. 
Matiscona urbs. 196. d. 682. n. Màcon. 
Matisconensis ecclesia. 397. c. 634. a. 

642. a. 796. c. 
Mauriacum in Arvernia, fiscus regalis 

et capella Régis Franc, cella Senon. 

monast. S. Pétri- Vivi. Ij4 _1 57« 

Mauriac. 

Mauri-monasterium in Alsatia. 218. b. 
Maur - munster. 

Maurzicense coenobium, 646 e. Maur^. 

Mauzacus , Mauziacense monast. in Ar- 
vernia. 72. d. n. 156. e. Mau^ac. 

S. Maxentii castrum , in Pictonibus. 
85. d. 86. a. 

S. Maxentii monast. 581. a. n. 768. d. 
774. c. 

Mazeium, villa in Hasbania. 51 j. a. 
Maziacensis ecclesia , juris Vindocin. 

monast. 775. c. d. Majé. 
Mecliniae. 41 4- n - Malines. 
S. Medardus, in confinio Britannia:. 

168. a. 

S. Medardus de abbatia, in Petrago- 

ricis. 339. c. e. 340. a. 
S. Medardi monast. Vide , Suessio- 

nense. 

Mediolanum , in Lombardia. 22. d. 

679. a. 681. n. 
Meduntensis S. Magdalens ecclesia. 

245. d. 246. a. 
Meklensis urbs. 57. a. 92. b. 388. d. 

661. n. 662. d. 787. a. 796. d. 
Meldense S. Faronis monast. 383. e. 
Melidunum, Milidunum castrum, sedes 

regia. 278. d. 279. c. 410. b. Melun. 
S. Memmius, villa super Verisnam fl. 

138. d. 

Menesplet , in episcopatu Petragoric. 
222. b. 

Merchem, in Flandria. 239. e. 
Mercurii-mons , in episcopatu Trevir. 
356. d. 

Mergulium, in Occitania. 196; d. Mau- 
guio. 

Merseburg , in Saxonia. 555. b. 
Mesengeria, villa monast. Mortui-maris. 
5 1 1 . b. 

Mesnil-Girard , in Normannia. 500. b. 
506. a. 

Mesnillum-Maugerii. joo. d. 
Metensis urbs. 207-220. 350. a - c. 

351. d. 353. d. 360. e. 377. a-d. 564. 

c. 675. a. 

Metensis ecclesia S. Stephani. 623. e. 

630. a. 679. a. 
Metense S. démentis monast. 219. a-e. 
Metejelle, ecclesia Lobiensis monast. 

423. b. 

S. Michaelis de Ciusa monast. 686. n. 

Vide, Clusense. 
S. Michaelis de Monte seu in periculo 

maris monast. 383. d-e. 424. d. 493» 

et seq. Le Mont S. Michel. 
S. Michaelis ad Mosam monast. 579. b. 

730. a-c. n. S. Mihel. 
S. Michaelis ih Theorascia monast. 

347- b. 

S. Michaelis Ulterioris-portûs monast. 

386. c. le Tréport. 
Minuetum castrum diœc. Gratianopol. 

762. b. Mens. 
Miramons, in Arvernia. 1 5 4- a. 
Miratorium monast. 401. e. et seq. Le 

Miroir. 



Miribellum, Mirebellum.in Pictonibus. 

12. n. 85. c. 
Miribellum castrum diœc. Gratianopol. 

762. b. 

Mirwolt, castrum juris S. Huberti, 67. a. 
n. 732. b. n. 

Miserenum, ord. S. Augustini coeno- 
bium. 244- Miserai. 

Mixa.in Aquensi episcop. 1 86. d. 187.C 

Moirencum, castrum diœc. Gratianopol. 
762. b. Moiran. 

Moissiacense , Moyssiac. coenobium. 
322. b. 658. d. 659. c. 684. n. 7io.d. 

Molinae, castrum in Normannia. 12. n. 

Molins, ecclesia S. Lupi Trecensis. 
492. c. 

De Molinis , ecclesia diœc. Augustodun. 
117. c. 

Mollesheim , in Suevia. 678. n. 
Molismense coenobium. 1 10 - 1 13. 204. 

e. 387. b. 745. b. Moléme. 
Monastairol , in episcopatu Petragor. 

222. a. 

Monasterium ad Sabim.41 J. e. n. Mou- 

tier-sur-S ambre. 
Monasteriolum-Berlai. 37 j. c. n. Mon- 

treuil-Bellay. 
Monasteriolum in Pontivo. 599. b. 

64 j. c. 

Monasteriolum in episcopatu Tullensi. 
352. a. 

Monces, in Lemovicino. 338. b. 
De Moncellis , ecclesia diœc. Augusto- 
dun. 1 17. c. 
Mondaçeus , in Lemovicino. 341. c. 
Mons-acutus , in pago Laudun. 115. c. 

4ij.b. 

Momis-Barri castrum. 362. a. Montbar. 
Mons-Brisonis. 4^7- n. Montbrison. 
Montis-burgi monast. 387. b. Monte- 
bourg. 

Mo ns-census, terra Usercensis monast. 
189. n. 

Mons-clarus, in Arvernia. 1 54. e. 1 57. b. 

Monteclair. 
Mons-Desiderii. 38. a. n. Montdidier. 
Montis S. Eligii coenobium. 82. a. 238. e. 
Mons - fortis ad Rislam fl. 273. a. 

Montfort-sur-Risle. 
Mons -Fouqueran nus , in episcopatu 

Lexov. jo6. a. 
Mons-Garganus. 63. b. 
Mons-Jovis. 678. n. Montjoux. 
Mons-laesionis, in Sabaudia. 472. c. 
Mons-mardosus, in Aquensi episcopatu. 

185. a. 

Montis-majoris monast. 633. b. 658. a. 

Mont-majour. 
Mons - Maurilionis. 167. a. Montmo- 

rillon. 

Mons S. Mariae, diœc. Suession. 89. d. 
Mons-Martyrum, prope Parisios. 462. c. 
Mons-melioratus, in Sabaudia. 471. e. 

Montmélian. 
Mons-mirabilis, in Pertico. 460. a. n. 

461. a. Montmirail. 
Mons-Or, prope Remos. 141. c. 
Mons-pavonis, in episcopatu Petragor. 

222. a. Montpont. 
Mons-peregrinus, in Palaîstina. 70. a. 
Mons-pessuianus. 106. b. 255. a. 309. d. 

459. c. 684. n. 
Mons-petrosus , cœnobium in Arvernia. 

320. a. Montpeyroux. 
Montis S. Quintini monast. 175. a. 
Mons-regalis , diœc. Carcasson. 449. d. 

452. n. Montréal. 
Mons-Romaricus. Vide, Romarici-mons; 
Mo ns-Rosti, villa monast. Mortui-maris. 

5 12. b. 
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Mon«Hf Vii Kd f 3 - 646 - e " Noviomensis urbs. ,9. c. . .6. b. î7 4 a 

Monstenolum, puellare monast. 346. c. Noyon 3 4 ' 

Montrent ou la Sainte-Face. Noviomense S. Eligii monast 4oo c 

SX'' " idenSU eCC,eSi *' Nov ^«- ra Rotro^i , 7 , c m'^o- 

Momicuium , prope Molinas. * ~°" n le ~ Rotrou - 



683. n. Montet. ^ 
Montiscola, prope Altivillarense cœno- 
biûm. 90. b. • 
Mont-Revel. 311. d. 
Montricardi castellum. 4çj. d. 
Motion, castrum Rainaldi Comitis 
Barrensis. 351. d 



Novigentum, Nogentense S. Dionysii 

monast. 91. et seq. 
Novigentum monast. subtus Codicia- 

cum. 175. b. Nogent-sous-Couci. 
Novi-vici ecclesia S. Pétri, in Petrago- 

ricis. 222. a. Neuvic. 
Novi-vici ecclesia S. Sepulcri, in Pe- 
tragor. 636. e. 



M «rc Hb* P r ^ diumCarnot - ecdesiiB - Novus-burgus', 'in Normannia. 307. „ 



Neubourg, 
Novus-mercatus, in Normannia. 406. n. 



39Î-C- 487- b. 
Morimundi abbatia. 362. n. 
Morinensis ecclesia. Vide, Teruana. 
Moritaniae castellum, in pago Tornac. 

81. c. Mortagne. 
Moritoniae comitatus, in pago Constan- 

tiensi. 78.3.00.*. Mortain. . vicino. m 

VÏÏ'mZ Cœn0bium - 474- d. 509- Ocani», in episcopatu Sagiensi. 5 oj. d 
$14. Mortemer. Ocaignes. 5 ' > 

îî^ h l urtIS ' J v, . l L a '"Laudunesio. i 7J .a. Ogoronum, in Aquensi episcop. i8j. c 



o 



o. 

BAZINENSE cœnobiûm, in Lemo- 



Mozomus ad Mosam fl. 201. a. 538. n 

6n. n. Mouron. 
Mugnetium, villa monast. de Caritate 

ad Ligerim. 44. b. n. Mugnot. 
Mura, villa pagi Gratianop. 428. c. 
Moytia , in Longobardia. 551. n. 

Mon^a. 

N. 

NanneteNSIS urbs. 12. b. n. 146. c. 

150. d. 153. a. Nantes. 
Nantesburg, in episcopatu Trevir. 3 5 5. d. 
Nantolium, in episcopatu Engolism. Orrisinus 



25 1. n. 

Nantoniense monaster. in Pictonibus. 

726. c. n. Nanteuilen Vallée. 
Nantulfi villa, in territorio Dunensi. 

33. c. 34. a. 
Narbona. 449- d. 469. b. 606. c. 



187. d. Ognon. 
Olchiae , villa Magenciacensis monast. 
106. d. 

Oleronensis S. Georgii ecclesia, Vindo- 

cin. monast. 7 10. b. 772. d. et seq. 
Olorensis vicecomitatus. 184. c. 
Oppenheim, in Germania. 5 ji.a. 562. c. 
Oratorium monast. yo8. a. Loroux. 
S. Orientii monast. in suburbio Auxi- 

tanensis urbis. 321-324. 726. a. 
Orniciacum,diœc. Viennens. castrum. 
762. b. Ornacieu. 

mons. 515. c. Orchimont. 



Vide, Urcismons. 
Osborium in Germania. 527. n. 
Osmundi villa , in episcopatu . Ebroïc. 
506. a. 

Osseium, in comitatu Axoniensi.4o2.b. 
Ouvilla, in Normannia. 504. e. 



Narbonensis ecclesia. 181-183. 230. e. Oximensecastrumin Normannia. i43.d, 

6j j. c. 692. d. 727. b. Hiesmes. 
Nauns, in comitatu Axoniensi. 402. b. Oyas insula. 769. b-d. l'île d'Yeu. 
Neelfia, non verô Melfia. 269. b-c. 

Neaufie. t> 
Neffia, villa Valciodorensis monast. in 

Fammenia. j 1 7. a. 
Neiracum, in diœc. Aginnensi. 684. n. 
Nemausum. 684. n. 685. n. 723. d. n. 

727. d. JVimes. 
Nerpolcum, castrum diœc. Gratianopol. 

702. b. Nerpol. 
Nestram, ri vus Ausciensis pagi. 324. b. 
Nicea civitas. 687. b. 
S. Nicolai monast. in silva Vosago. 

346. e. 422. a. S. Nicolas-aux-bois. 
S. Nicolai ecclesia in silva Lugolli. 
719. b. 

Nidi-avis, puellare monast. 507. d. 
Nienovense monast. 19. c.JVinove. 
Nigella, in pago Noviomensi. 116. b. 
. Neelle. 

Niolium , curtis monast. Usercensis. 

Nivalensis S.Gertrudis ecclesia. 234- n. 
Nivelle. 

Nobiliacensis S. Leonardi basilica. 4^4- 

d. Noaillé, 
Nobiliacense S. Juniani monast. 577. c. 
Nogio, Novigentum, ad Andelam fl. 

10. n. 24?. d. n. 
Nogio Siccus, in Normannia. 514. d. 
Nogres, sic dictus S. yEgidii burgus. 

470: b. 

Nonantula , monaster. in Lombardia. 
552. n. 

Nonetta, Noneda,in Arvernia. 466. d. n. 



PalAtium , in diœc. Nannetensi. 

278. b. Palais. 
S. Pancratii monast, 493. d. 
Pannat , cella S. Martialis Lemovic. 

340. d. 

Paracleti puellare cœnobiûm. 291. b. 

292. e. 293. a. 
Paracletense S. Thomas cœnobiûm , 
diœc. Roschildensis in Dania.478. d. 
Paragius rivus. 488. c. Paradisette , 
. vulgô Dissetiau. 

Parisius, Parisiensis urbs. 74. c. 84. e. 
163. d. 164. a. 200. d. 221. b. 278. c. 

2 7 9. d.28i.b. 284.a. 328.a.n.35 7 .d. 
409. a. 426. c. 442. c. 467. c. 468. e. 
47 1 . a. 474.b. 477. d. 48 J . a. n. 5 1 3. c. 
547- b. 

Parisiensis S. Maria: ecclesia. 235. e. et 
seq. 

Parisiensis S.Genovefae ecclesia. 236. b. 

409. et seq. 475-478. 
Parisiense S. Germani monast. 24. c-e. 

383. e. 426. c. 
Parisiensis ecclesia S. Germani Autissiod. 
734. c. 

Parisiense S. Martini de Campis monast. 

72. d. 263. e. 625. n. 
Parisiense S. Victoris cœnobiûm. 279. a. 
383- *. 

Parisiensis S. Thomas Cantuar. capella. 
486. b. 



US - 8ip 

Partheniacum in Pictavia. 367. b. Par- 
thenay. 

Passeis, silva in Normannia. 78. c. 
S. Pauli castrum , in Artesia. $22. a. 

625. b. 645. c. e. J". Pol. 
Pauliacus, villa S. Petri-Vivi Senon. in 

Burgundia. 204. d. e. Pouilli. 
S. Pauliani castellum prope Anicium. 

466. b. 468. a. 
Peirola, castrum territorii Albigensis. 

51. c. 

Peladrudum, castrum diœc. Viennens. 

762. b.Paladru. 
Perceium, in episcopatu Sagiensi. joj. 

c. Percy. 

Peregrina. n8. c.Perrai-aux-Nonnains, 

vel forte la Penigne. 
Perona, in Viromandia. 1 1 y. c. 1 16. c. 

158.C. 175. a. 
Pétrone, in vicinia Cluniac. toi.d. 
Petragoricensis regio. 431. c. 
Pictavis,Pictavensis urbs. 108 c. 1 19. e. 

169. a. 186. a. 31 1. c. 321. d. 366. e. 

43,1. a. 615. a. 683. n. 684. n. 721. d. 

737. c. 802. a. 803. c. 8 10. c. n. 
Pictavensis sanctae Crucis ecclesia.767. b. 
Pictavense S. Cypriani monast. 166. d. 

696. d. n. 760. b. 
Pictavensis S. Hilarii ecclesia. 109. a. 

573- a - 577- c- S 88 - e - 767- e- et seq. 
Pictavense S. Joannis monasterium no- 

vum. 72. b. 706. a. 768. d. 769. a. 
Pictavensis S. Radegundis ecclesia. 

767. b. 

Pictavense S. Savini monast. 167. a. b. 
233. b. 

Pinariolum. 682. n. PigneroU 
Pinquiniacum. 178. d. Pecquigni. 
Pipernum, in Campania Romae. 548. n. 
Î7°- b. 

Piros, villa S. Huberti. 64. d. 6y. b. 
Pisana ecclesia. 365. d. 681. a. 682. c. 
Placentia. 134. d. 681. c. n. 679. a. 
Plaisance, 

Planilla , castrum diœc. Vienn. 762. b. 
Plassicium , in episcopatu Lexoviensi. 

505. e. 

Podium S. Marias. 466. c. 467. d. 468. 

e. 602. n. 603. b. 641. c. Le Puy-en- 

Velai. Vide, Anicium. 
Podium - Guillelmi , in Lemovicino. 

338. b.e. 

Poliaci ecclesia, diœc. Lugdun. 48. e. 
49- a. 

Pons-Erardi, villa Carnot. ecclesia?. 
_ 395- c 

Pons-Godinus, villa Carnot. ecclesia;. 
163. a. 

Pons ad Icaunam. 754* c - Pont-faut- 
Yonne. 

Pons-Runœ, in Turonia. 495. a. 
Pons-Ursonis, in Normannia. 494. b. n. 

Pontorson. 
Pont-fil, in episcopatu Lexoviensi. 

506. a. 

S. Pontii monast. Vide, Tomeriense. 
Pontiniacense cœnobiûm. 457. b. Pon- 
tigni. 

Pontivus pagus. 55. b. 502. a. Le Pon- 
th'ieu, 

Pontisara. 213. d. Pon toise, 
Pontisarensis ecclesia S. Pétri. 695. b. 
Pontisarense S. Martini monast. 159. d. 
et seq. 

Pontonis ecclesia S. Caprasii. 772. b. 
Portârum eremus. 429. a. 
Port-mort, vallis in Normannia, y 12. b. 
Portus-Ancillœ, seu Petra-scissa. no. e. 

n. Pierre-encise. 
Portus S. Mari* in Normannia. 319. a. 

L111I ij 



Digitized by 



Google 



8io 



INDEX GEOGRAPHICUS. 



Pratellense monast. 386. a. Préaux. 
Pratum-monstratum , Prsmonstratense 

cœnobium. 17. a. 343 - 345* 3^3* 

488. c. Prémontré. 
Privasacum, cellaCasx-Dei monast. 70. a. 
Prulliacum monast. 474- a. Pruilly. 
Pruvignum , Pruviniacum castellum. 

290. a. 754' c - Provins- 
Psalmodiense monast. 104-106. 694. c. 

Psalmodi. 
Puceium, in Normannia. Ji4- d. 
Puitariense monast. 586. c. Poutïèra. 
Puteolum, Puteacense castellum. 33. e. 

34- a. 4S- »• M°- e « Puiset. 

Q. 

^^OERCUS-DOCTA,in diœc. Sagiensi. 

171. a. Chênedouit. 
Quercus-Giheri , in foresta de Telli». 

511. c. 512. e. 
Quinciaci monast. in Pictonibus. 382. c. 

Quinci. 

S. Qnintini Viromand. ecctesia. 29. c. 
1 16. a. d. 

S. Quintini de monte monast. 158. d. h 

Mont S. Quentin. 
S. Quintini castellum in VeIIavis.468.b. 

R. 

Radensis comitatus. 449- d. leRase^. 
Radingense monast. in Anglia. 394. c. 
Ranegii£,in Lotharingia. 128. e. 139. a. 

Relanges. 
Redones. 191. e. Rennes. 
Redonensis S. Melanii abbatia. 506. c. 

508. b. 

Redonense S. Sulpicii puellare monast. 

173. b. n. 
Regulae monast. ad Garumnam fl. 187. 

a-b. 765. a. 772. b. la Réole. 
Remensis urbs. 22. a. b. 66. c-e. 89. c. 

176. c. 180. c. 20 1. c. 203. c. 206. 

e. 208. e. n. 220. n. 237. c. 249. a. 

264. c. 328. c. n. 331. b. 332. b. 354. 

a. 358. d. 365. b. 372. d. 390. d. 398. 
c. 4oi.a.42i.d.446- d. 503.6. 506. c 
739. c. 786. c. 

Remensis ecclesia. j4 2 d.6n.d. 613. e. 
622. b. 648. a. 651 et seq. 695. 0.718. 

b. 725. b. 750. n. 792. a. 
Remense S.Remigii monast. 29. c. il 5. 

e. 1 16. b. 398. d. 445. a. 535. c. 567. 

c. c. 572. a. 604. a. c. 731. n. 793. c. 
Resbacense monast. 448- b. Rebais. 
Reseca , villa Audomarensis ecclesix. 

624. c. 645. c. 
Resevellum, in valle Seulensi. 183. e. 

184. d. 185. b. 188. c. 
Revonia , non vero Ro voma, ad Mosam. 

516. b. Revin. 
Ribodimons. 116. d. Ribleinont. 
Richemundae comitatus, in Anglia. 1 2. n. 
Rictiacus, Retiacum, villa S. retri-Vivi 

Senon. 204. e. 223. n. Ricey. 
Rinenga, in territorio Yprensi. 438. c. 

442. a. 

Ripatorii monast. 492- c. Larivour. 
Rivirium , ecclesia Calmosiac. monast. 

137. c. 139. a. 
De Rivis, castrum in episcopatu Nar- 

bon. 694. n. 
Rocha-Fulcaudi. 508. a. d. 
Rocheila. 361. b. c. la Rochelle. 
Rocheniae , vicus Aroasis proximus. 

158. b. 

Rochingeham , in Anglia. 123. a. 
Rollum , villa monast. Mortui - maris. 
511. c. 



Romanensis ecclesia. 592. d. $98. n. 

601. a. 690. a. 760. d. Romans. 
Romarici-mons, puellare monast. 126. a. 

130-137. 139. d. 355. d. Remifemont. 
Roscenium , castrum in Lotharingia. 

350. c. 

Rotomagus. 16. d. 258. n. Rouen. 
Rotomagensis ecclesia. 618. e. 634. e. 

635. b. 716. b. 
Rotomagense S. Amandi puellare mo- 

nasterium. 385. b. 
Rotomagense S. Audoeni monast. 383. 

d. 384. a. 

Rotomagensis S. Laudi ecclesia. 76. e. 

77. a. b. 78. d. 501. a. 
Rotomagense S. Trinitatis de Monte 

monast. 385. b. 
Rotonense monast. 149-153. 193. 810. d. 

Redon. 

Rotubi-portus, in Normannia. 521. c. 
Rudolphi mons, in episcopatu Trevir. 

356. d. 357. a. Rudolsberg. 
Runacum, in vicinia Cluniac. 47- c. 

101. d. Ruffei. 
S. Rufi cœnobium. 120. c. 694. c. S. Ruf. 
Rupes-Corbonis, in Andegavia. 674. n. 

la Roche- Corbon. 
Russerise, villa Beccensis monast. 385.3. 
Ruthenensis urbs. 4*4- e - Rod%. 
Ruyense S. Gildasii monast. 291. e. 293. 

e. Ruys. 

Ruys, castrum diœc. Gratianop. 762. b. 



S. 



OabAUDI.* comitatus. 429. c 
Sabiniacense monast. diœc. Lugdun. 

673. b. Savigni. 
Sabloiium, Sableulium. 669. c. 683. n. 

Sablé. 

Sagiense S. Martini monast. 386. b. 
Salernum, in Apulia. 560. c. n. 561. c. 

677. n. 686. n. 
Salernum, in Arvernia. 154. e. 157. b. 

Saler s. 

Saliacum, villa Marchianensis monast. 

437. d. Sailly. 
Salins, in Aquensi episcopatu. 185. c. 

187. d. 

Salinensis S. Maria* ecclesia. 796. d. 
Salins. 

Salmoriacehsis pagus. 757-762. Salmo- 
rac. 

Salmurum , Salmurense castrum. 84. a. 

n. 509. a. 547- n - Saumur. 
Salmurense S. Florentii monast. 506- 

509. 791. c. 
Salnat, rivus Cluniaco proximus. 47- c. 
Salquantia, in Normannia. 504. a. 
Salta-Cocheria, in episcopatu Sagiensi. 

504. c. 

Salvanium monast. 425. c. Salvaneç. 
S. Salvatoris monast. diœc. Constant. 
387. b. 

Sandwich, sinus maris in Anglia. 465. c. 
Santhx, villa Lobiensis monast. 420. e. 
Santons, Santonensis urbs. 85. b. 92. 

a. 191. e. 684. n. 727. b. 764. b. 767. 

a. 768. c. 769. d. 773. n. 
Santonense S. Éparchi monast. 684. n. 

767. a. n. S. Cybar. 
Satmatia, in Burgundia. 801. e. 
Sarrata, in territorio Cluniac. 101. c. 
Sarçac , in episcopatu Biterrensi. 393. e. 
Savigneium, Savigniacense monast. in 

confinio Normannix et Britannis. 

171. b. 173. b. n. 382. d. 496. 496. a. 

5 1 8 et seq. Savigni. 
Savigneii ecclesia, diœc. Constantiensis. 

506. a. 



S.Savini monast. in agro Pictav.670.c1. 
Saxiati castrum, diœc. Carcasson. 449. d. 
Saissac. 

Scals, castrum diœc. Gratianop. 762. b. 
S calolseum,viculusin Normannia. 501. e. 
Scurrilix vel Scursllix , in Arvernia. 

154. a. e. 157. b. Escurolles. 
Sclusa, Slusa, Handrix castrum. 18. d. 

437. b. n. l'Ecluse. 
Sechalia, ecclesia Magenciacensis mo- 
nast. 108. a. 
Sedelocus , in Burgundia. 708. b. Saulieu. 
Sedunum castellum. 47- o. Sens. 
Segonçac, in Lemovicino. 1 62. a. 222. b. 
. Seguris castrum. 334. d. 339. d. Segur. 
Seirac , in Lemovicino. 33 b. b. 
Seldulium. Vide, Exoldunum. 
Semenon fl. 149. e. la Sevré. 
Seneul, castellum in Vellavis. 468. b. 
Senonae,Senonensisurbs. 205. c. 206. e. 

295. b. n. 371. b. n. 455. b. 456. a. 

457. d. 461. b. 465. b. Sens. 
Senonensis ecclesia. 634. e. 635. b. 716. 

b. 728. d. 735. c. 
Senonense S. Petri-Vivi monast. 795.3-0. 
Septem-solia, in urbe Roma. 563. n. 
S. Sequani monast. 246. c. 2^Ç).b. S. Seine. 
Serf, insula Normannici littoris. 78. c. 
Setgiacum castellum, in vicinia Cluniac. 

47. d. 101. d. Sailli. 
S. Severi in capite Vasconix monast. 

185. d. 630. e. 763. e. et seq. S.Sever- 

Cap de Gascogne. 
S. Severi monast. diœc. Constantiensis. 

387. a. 

Seula vicecomitatus. 183. e. 185. a. 184. 

a. c. 188. c. Soûle. 
Silvx-majoris monast. 45. e. et seq. 55. 

774. a. la Sauve-majeure. 
Silvanectis urbs. 520. b. 786. c. Sentis. 
Silvanectensis S. Frambaldi ecclesia. 

484. a-d. 
S. Silvanus, in Petragorico. 340. b. 
Silviniacum , Salviniacense monaster. 

prope Molinas. 466. b. n. 467. b. 

522-524. 683. n. Souvigni. 
Sola, terra Constantiensis ecclesix. 77. b. 
Solacum, Solacensis S. Marix ecclesia. 

531. c. n. 631. b. 763. e. et seq. Solac 

dans le Médoc. 
Soleraniacensecœnobium. 33 8. c. 34 1 . b. 
Sombornonb castrum , in Burgundia. 

801. e. Sombernon. 
Sortium, fl. Aquensis territorii. 184. e. 

Sorts. 

Spamacum ad Matronam fl. ti6. b. 

Épernai. , 
Spinal u m, in Lotharingia. 140. b. Epinal. 
Spinetum monast. 342. a. n. Vide, Bohe- 

rix. 

Squirs. Vide, Regulx monast. 
Stabulaum monast. 62. c. d. Stavelot. 
Stabulx, villa S. Stephani Divion. 246- 

249. Estaule. 
Stamedium monasterium,47i-d. Tamié. 
Stampx. 256. c. n. 364. c. 378.6.397.3. 

Etampes. 

Stenaium castrum. 538. n.61 1. n. Stenai. 

Subterranea, Sosterranea, in Lemovi- 
cino. 260. n. 341 • c. 

Substantionensis comitatus. 690. c. 
691. 3. 

Suessionensis urbs. 55. b. 180. b. 286. d. 

331. c. 388. 3. 455- 520. b. 661. n. 

739. c. 786. c. Soissons. 
Suessionense SS. Crispini et Crispiniarri 

monast. 181. a. 
Suessionensis S. Marix ecclesia. 234. d. 
Suessionense S. Medardi monast. 53. c. 

135. b. 289. a. 4°i. a. 445. 3. 446. d. 
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T. 



T. 



•I Amisium cœnobium in Tarentasia 

3^0. a. Tamié. Vide, Stamedium. 
i arasco, in Provincia, 103. b-e. 300. d. 
002. n. 7 

Tarracona, in Hispan. 469. a. 691, e et 
seqq. 

Tegulariense castrum , in Normannia. 

•169. a. Tilliires. 
Tenais, abbatia diœc. Santonensis. 

525. d. n. 

Tenerchebraïcum, in Normannia. 10. c. 

n. 14. a. 125. a. n. Tinchebrai. 
Tenoliae cœnobium in Theoracia silva. 

343- c 346. a.' 
1 erracina, m Campania Romae. 548. n. 

563- n. 674. n. 685. n. 689. a. 
Tertregodera , villa Carnot. ecclesiae. 

333- d- 

Teruenna, Tarvenna. 17. d. 20. b. 239. 

d. Terouane. 
Teruanensis seu Morinensis ecclesia. 

238. c. 656. d. et seq. 660. c. 662-664. 
Teslis, villa Carnot. ecclesia;. 333. d. 
Thamora , portus Gailecia;. 325. d. 

Tambre. " ' 

S. Theoderici monast. prope Remos. 

i4>-etseq. 
Thisia, ad Dubim fl.. 224. a. The. 
Thyetum in Aprusîa. 686. n. Chieti. 
Tironium , Tironense monast. in Per- 

tico. I7r. d. 172. a. 17}. a. d. 382. c. 

Thon. 

Toirosella, apud castrum Caislarum. 
105. e. 

Toletana ecclesia. 676. c. 692. e. 693. n. 
Tolosa urbs. 13. n. 28. b. 49. d. 51. a. c. 

69. e. 157. c. 160. d. n. 198. b. 321. b. 

323. d. 373. b. 406. c. 430. d. 43 1. b. 

d. 449. a -d. 452. b. n. 480-483. 676. 

c. 684. n. 722. b. 727. d. 
Tolosana S. Antonii ecclesia. 161. b. 
Tolosana S. Maris Deauratae ecclesia. 

711. a. 

Tolosana S. Saturnini ecclesia. 198 et 
seq. 658. c. 659. c. 684. n. 

Tomeriense S. Pontii monast. 449. d. 
684. n. 693. c. n. S. Pons de Tomières. 

Torena in Lemovicino. 341. b. e. Tu- 
renne. 

Torlevilla, terra Constantiensis ecclesiae. 
78. b. 

Tornacum , urbs regia. 398. b. Tournai. 
Tornacensis ecclesia. 20. c. 22. a. 733. 

d. n. 

Tornacense S. Martini monast. 82. a-e. 

399. c. 400. b. 
Tornacum, in diœc. Aiesiensi. 322. d. 

Tornac. 

Tornesac, in territorio Cluniac. 47. c. 
Tortillas , villa Biterrensis ecclesiae. 
770. c. 

Touzacum, in episcopatu Engolismensi. 
251. n. 

Trainiacum , in Lemovicino. 1 89. a. n. 
1-9 1 . a. 

Trecensis urbs. 146. c. 153. e. n. 157. a. 

158. d. 175. d. 232. a. n. 491. b. 

782. c. 783. b. 745. b. 795. a. 
Trecensis S. Lupi ecclesia. 49' et seq. 
Trecensis S. Martini ecclesia. 492. b. 
Tredemunde, aliàs Darchimite , portus 

in Anglia. 325. d. Darmouth. 
Trenorchium , Trenorciense monaster. 

101. d. 147. b. 479. b-d. 810. c-e. 

Tournas. 

Trevellum, ecclesia diœc. Augustodun. 
1 17. c. 



Treviri , Trevirensisurbs. 22. e. 3 54. b-d 

35}- a-c. 358- a-d. 642. c. n. Trêves, 
Irevirensis 6. Maximini abbatia. îïî 

ce. } "' 
Tricastina ecclesia. 546. a. n. 682. n. 

712. c. S. Paul-Trois-Châteaux. 
Tripolis, urbs Palaestinae, 70. a. 
Troarnense super Divam monast. 3 86. b. 

Troarn. 

Truncinium , Tronciniense cœnobium. 

19. c. 20. b. Dronghen. 
Truncus-Berengarii, in Arida-gamantia 

silva. 158. a. Vide, Aroasia. 
Ttys , castrum Trevirensis archiepisc. 

359- a- 

Tsarphat , sic dicta Hebrasis Francia. 
47'- a. 

Tudiniacum , castrum territorii Leodien- 

sis. 62. b. Tuin. 
Tnitiense cœnobium. 21 y. e. Duitr. 
Tullies, villa Lobiensis monast. 417 d 

420. d. 423. c. 
Tullinum, castrum diœc. Gratianopol. 

762. b. Tullins. 
Tullum, Tullensis urbs. 128. d. 129. b 

130. a.b 136. d. 678. c. 679. a. Touh 
lullensis S. Leonis ecclesia. 126. c. 

683. b. 

Tuluonis castrum diœc. Gratianopol. 

761. b. Tuellin. r 
Turegum. 678. n. Zurich. 
Turones, Turonensis urbs. 14. b. 22. e. 

35. b. n. 151. e.4j3.b.465.d. 509. a. 

.684. a. n. 719. d. 720. c. 721. a. 
Turonensis ecclesia. 597. d. 634. e. 

635. b. 645. a. 654. c. 669. d. 674. 

704. d. 708 et seq. 716. b. 791. b. 
TuronenseMajus-monast. 33. b. e. 70. e. 

71. a. n. 93-100. 119. d. 147-153. 

225. a. 383. b. 495. b. 669. c. 673. b. d. 

684. n. 734. a. 769. b. d. 791. c. 
Aîarinoutier. 

Turonensis S. Martini ecclesia. 116. a. 

424. d. 654. e. 719. d. et seq. 
Tusturiaci cœnobiu m. 3 3 6. e. Tourtohac. 
Tutela, Tutelense cœnobium. 188. e 

334. e. Tulles. 
Tutio, puellare monast. 161. n. 
S. Tyberii abbatia, diœc. Agathensis 

307-3 u. S. Tyberi. 



Bu 



U-V. 



Valaroi , in episcopatu Petragor. 
222. c. 

Valcrodorense monast. 5 1 5-5 1 8. Vaisor. 
Valclari monast. 346. a. Vauclair. 
Valdiniacum, ad Maldonci fl. 128. c. 
Vaudegni. 

Valencenae. 415. c.490. c. Valencknnes. 
Valentia ad Rhodanum. 245. b. 320. b. 

632. b. 633. a. 760. d. Valence; 
Valentinensis ecclesia. 682. n. 
S. Valerici monast. 176 et seq. 
Valeta seu Vallis-Iaeta, cœnobium Oba- 
zinensis cong. in Lemovicino. 332. a. 
n. la Valette. 
Vallis, villa in pago Augiensi. 144. a. 
Vallis, villa in suburbio Laudunensi. 
1 16. e. 

Vallis-Ascii , monast. in Caletis. 5 1 1 . d. 

512. a. la Valasse. 
Vallis-Badonis, juxta Baiocas. 382. d. 
518. c. 

Vallis-Richerii monast. 5 1 1 . d. Val-Ri- 
cher. 

Vallis S. Marias abbatia. 513. c. l'ab- 
baye du Val. 
Valloniae , in Normannia. 78. c. Va- 
lognes. 



Vallurri-dùnas, in Normannia. 144. e . 
Valdunes. 

Varenna, villa territorii Cluniac. 47. c . 
Varezia , ecclesia Angeriac. monast. 
764. n. 

Vasconia, Guasconia. 185. b. 187: d. 
606.. e. 

S. Venantius, in Flandria. 437. n. 
Vemadem, Ventudunus, in pago Lemo- 

vic. 154.3. 188. e. 
Veosia, villa Carnot. ecclesia;. 430. b. 
Vercelise. 34. c. n.*68i. n. Verceil. 
Verduni castrum,diœc. S.Papuli. 449. d. 
Verdun. 

Verere, villa Valciodorensis monaster. 

515. d. 
Verisna fl. 138. d. 

Vermandis villa. 116. d. Vermand. ' 
Vernode, in episcopatu Petragor. 222. b. 
Vesuntio. 473. b. Vide, Bisuntium. 
Veteris-villae, castrum diœc. Viennens. 
762. b. 

Viancium , Viacense monast. 49-52. 647. 
a. Vioux. 

S. Vicentiani villula Usercensis mo- 
nast. 337. c. S. Viance. 
Viconiense cœnobium prope Valence- 

nas. 489 et seq. Vicogne. 
S. Victoris in Caletis monast. 386. d. 

S. Vigor-en-Caux. 
Vidiliacum , in Burgundia. 799. é. d. 
Vehay. 

Vidula fl. 142. b. la Vesle. 
Viengiae. loi.d. Vongnes. 
Vienna, ad Rhodanum. 58. a. 197. c. 

199. c. 245.3. 320. b. 757. a. 
Viennensis ecclesia. 689. d. 691. c. 757- 
762. 

Vilcassinus pagus. 29. d. 144. e. 269. b. 
le Vexin. 

Villa -bona, villa Carnotens. ecclesiae. 
395- c- 

Villa- Francorum. 143. b. n. Villers- 

Franqueux. 
Villana, villa monast. S. Dionysii in 

Belsia. 315. c. 
Villarense puellare monast. 384. c. 
Villariensis S. Sepulcri prioratus, Fla- 
viacensi monast. S. Geremari subdi- 
tus. 584. n. 
Vindocinense S. Trinitatis monast. 30 
a-e. 83-89. 546. d. 547. a. 548. a. 
684. n. 710. b. 734. d. 773. a. n. 
,..775- c- 

vinniacum, castrum diœc. Gratianopol. 

762. b. Vigneux. 
Virdunensis ecclesia. 679. a. 
Virdunense S. Vitoni monast. 63. a. 

65. b. S. Vanne. 
Vhgineau, ecclesia Lobiensis monast. 

423. b. 

Vhieu, castrum diœc. Vienn. 762. b. 
Virtutes, castrum in Campania. 57. c. 
Vertus. 

Virzionense monast. 508. c. Vier^pn. 
Visera fl. in Lemovicino. 334. a. 
S. Vitalis ecclesia. diœc. Nannet. 147. b. 
810. c. 

Vitrac, in Lemovicino. 338. b. 

Vitriacum castrum. 37. n. 370. n. Vitri. 

Viver , portus littoris Hispanici. 325. b. 

Vizeliacum, Vizeliacense monast. 17. d. 
72. d. 117. e. 197^. e. 253^.396^. 
466. c. n. 792. d. Ve^elai. 

Viziliae castellum, in agro Gratianopol. 
428. b. ~ v 

Ulciacum castellum Comitis Campa- 
nia;. 58. c. Oulchi. 

Ulixisbona, Olisipona. 20. c. 326. a. 
Lisbonne. 
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U Itérions portû» monast. Vide, S. Mi- 
chaelis. 

Unceium, terra Constantiensis eccle- 

sia, in pago Bajoc. 78. b. 
Unocurt, aiodium Calmosiac. cœnobii. 

139. a. Oncourt. 
De Unogradu , prepositura Carnot. 

ecclesise. 395. b. 
Vogasium, in episcop.EngoIism.251. n. 
Vogasus, Vosagus, eremus. 217. les 

■Vosges. 

Vongeiunt , in comitatu Âxoniensi. 
402. b. 

Vorapium , castrum diœc. Gratianopol. 

762. b. Vorep. . 
Vorion , castrant diœc. Gratianopol. 

762. b. Voiron. 



Vosalia, in territorio Pictav. 768. a. 
Vosagus silva, aliàs de Vedogia seu 

Voesia , hoctie de Couci. 343 • c- n. 

346. e. 

Voti monast. in Normannia. 512. a. le 
Vœu. 

Vovreium , in territorio Castri - Lidi. 
496. d. 

Urcismons. 515. d. Orchîmont. 
Ursi-campi cœnobium. 5 10. c. Ourcamp, 
Urticidum, prioratns S. Pétri- Vivi Se- 

non. in Arvernia. 155. a. d. OrCet. 
Uticensis ecclesia. 310.C 3 11. a. 727. d. 

U z ès. 

Uticense monast. Vide, S. Ebrulfi. 
S. Vuimari cœnobium in urbe Bolo- 
niensi. 1 14. b. n. S. Vulmer, 



S. Vuimari in nemore cœnobium. 1 14. 

n. Samer-aux-Bois. 
Uzerchiae, Uzercense monast. inLemo- 

vicino. 188-191. 260. n. 334-342. 

683. n. U^erches. 
Wastum, cœnobium in territorio Bolon. 

1 14. c. n. 
S. Wiburgaprope Rotomagum. 276. b. 



I PRA, in Flandria. 437. n. 

z. 

Zjolvera, in episcopatn Trevir. 
3j6.d. 
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A. 

-A. BiELARDUS. Vide, Petrus. 
Abdemarus, vicecomes Seguris. 334. d. 
Âbsalon, Roschildensis episc. dein ar- 

chiep. Lundensis. 478. d. n. 
Absalon, abbas Elnonensis S. Amandi. 

347. a. 4'8. b. 
Accardus, Cabilonensis episc. 71. b. 
Achardus, archidiac. Albiensis. 50. c. 

51. c. 

Achardus, magister scholarum Atrebat. 
ecclesiae. 745. a. 746. b. 754. b. 

Acharias, filius Vitalis. 1 19. a. 

Achelinus, Achelmus Gocelini, archi- 
diac. Burdegal. 46- d. 86. d. 87. a. 
771. b. 

Achelmus, abbas Silvx-majoris. 774. b. 
Ada, Adela, Adelaïs, filia Guillelmi 
Bastardi , Régis Anglorum , et Ma- 
thildis Flandrensis , ux or Stephani Co- 
mitis Blesensis. 3. b. 90. c. 125. a. n. 



Adela, Athela, filia Herberti Comitis 
Viromand. nupta Arnulfo magnoCo- 
miti Flandriae. 520. c. 

Adela , Athela , filia Roberti Frisonis , 
Flandrise Comitis, nupta i.° Canuto 
Régi Danorum, 2. 0 Rogerio ApuIUe 
Duci. 3. en. <4i.c. n. 142. a. 521. d. 
522. a. 

Adela , filia Bonifacii marchionis de 
Monteferrato, nupta 1.° Rogerio Si- 
ciliae Duci, 2. 0 Balduino 1, Régi Jé- 
rusalem. 16. c. 

Adela, filia Godefridi Barbati, Comitis 
Lo vaniensis, nupta Henrico I , Angliae 
Régi, non verô Henrico V, Imper. 
17. a. n. 

Adela, Adala, filia Hilduini Comitis de 
Ramerut etÀdelidisde Roceio, nupta 
Arnulfo Comiti de Chisneio. 8. b. n. 
1 1. n. 

Adelaïs , conjux Ludovici VI , Régis 
Franc. 221. c. 3 16. c. 333. c. 348. n. 



Ada, filia Hilduini Comitis de Ramerut Adelaïs, Adelis, Comitissa Viromanden 



et Adelidis de Roceio , nupta 1 ,° Go- 
defrido de Guisia , 2. 0 Galtero de 
Aath ,3." Theoderico de Avesnis. 8. 
b. n. 

Ada, filia Letaldi de Maria, nupta In- 

gelranno Codiciacensi. 4- a. 
Ada , filia Joifridi de Firmitate Galche- 
rii et N. Viromandensis, nupta Si- 
mon: de Oisiaco. 4- a. 
Adacius , (rater Grimoardi et.Raimundi , 

vicecoraitum Petragor. 771. d. 
Adalardus, abbas S. Vedasti. 541. n. 
Adalbaudus , abbas Usercensis , dein 
S. Martialis Lemovic. 335. c. 336. d. 
Adalbero, Metensis episc. 133. <L 
Adalbero, Wirceburgensis episcop. 662. 
b 



Adelis, filia Manassis Calvat-asinae, vi- 
cedomini Remensis , abbatissa S . Joan- 
nis Laudun. 5. a. n. 538. c. n. 

Adelis , secunda filia Ebali de Roceio et 
Beatricis Hannon. , nupta Hilduino 
de Arceis et de Ramerut. j. a. n. 
6. a. 

Adelis , filia Hilduini Comitis A Ramerut 
et Adelidis de Roceio, nupta Falconi 
deJur vel de Serrata. 9. a. n. 
Adelis , filia Balduini II , Comitis Han- 
non. et Id* Lovaniensis , nupta Ni- 
colao de Ruminiaco. 4. c. n. 
Adelis, filia Henrici I de Grandi-prato 
et Ermentrudis de Jur, nupta 1 ,° Go- 
defrido Comiti de Durbui , 2.° Gode- 
frido de Aissa. o. b. 
Adelis , filia Godefridi de Durbui et 
Aleidis de Grandi-prato, sanctimo- 
nialis. 9. b. 
Adelis, uxor Ivonis Comitis Beilimontis 

ad Isaram fl. 68. n. 
Adelina, filia Burchardi de Guisia, uxor 
Jacobi de Avesnis. 8. n. 



sis, nnpta i.° Hugont magno, fratri 

Philippil, Régis Franc, 2.° Rainaldo Adelina, Mellentensis Comitissa, uxor 



Comiti de Claromonte in pago Belr 
vac. 3. c. 7. a. n. 
Adelaïs, filia Gisleberti Comitis Sues- 
sion. uxor Notkeri Comitis Barri ad 
Albam. 5. n. 
Adelaïs , soror Godefridi Comitis Na- 
mur. nupta Ottoni Comiti de Chis- 
neio. 8. n. 
Adelaïs , Adeluis , Laudunensis vicedo- 
mina, filia Clarembaldi de Foro et 
Beatricis de Buxi. 8. a. 



Rogeri de Bellomonte in Normannia. 
174. n. 

Adelisa, filia Richardi II, Normannise 
Ducis, nupta Rainaldo Comiti Bur- 

J;undiae. 196. n. 
elo , abbas Mauri-monasterii. 218. b. 
Ademarus , Aniciensis seu Podiensis 

episc. 13. c. 523. a. $24. b. 725. a. 
Ademarus, Engolismensis episc. 46. d. 

714. c. 717. c. 765. c. 766. n. 772. d. 
Ademarus, Ruthenensis episc. 424. e - 



Adelaïs, conjux Arberti de Chavanno. Ademarus, Santonensis episc. 4$ 1 - 1>. 



335- b - 

Adelaïs, uxor Guillelmi Principis Tyer- 
nensis. 107. c. 



Adalbertus, Cornes de Calva. 675. a. 
670. c. 

Adalbertus, Cornes de Calva, Adalberti 

filius. 680. d. 
Adaldus de Balgenciaco. 1 19. a. 
Adalmodis, soror Bosonis III , Marchiae 

Comitis, nupta Rogerio de Monte 



Ademarus, abbas S. Martialis Lemovic. 

28. e. 338. a. c. 70t. n. 765. c. 766. c. 
Ademarus, abbas Salvaniensis. 425. d. 
426. a. 

Ademarus, abbas S. Tyberii. 307. c. 

308. a. 3 10. b. 
Ademarus , decanus Carnotensis. 93. a. 
Ademarus, Narbonens. archidiac. 1 83. d. 
Ademarus de Laubiis, monachus Ven- 

tedernensis. 190. a. 
Ademarus, vicecomes Lemovic. 162. b. 

189. c. 191. b. 338. a. 339. e. 
Ademarus Raimundi de Viancio. 50. b. 



Adalbero, primicerius Metensis. 699. a. Adelardus, abbas Andaginensis S. Hu- 
* " * * berti. 64. a. 

Adelardus, abbas Lobiehsis. 63. c. d. 

413. c. 414. a. 
Adelardus , decanus Carnot. ecclesis. 
13. n. 

Adelardus de Castro-Mellano.632. en. 

^ ..- r 0 Adelardus de Siriaco. 773. n. 

gomerico,cognomentoPictavino. 189. Adelbertus,Bituric.archiep. Vide,k\Ae- 
a. n. bertus. 
Adam abbas S. Andreae de Novo-cas- Adelbertus, Moguntinus archiep. 210. b. Adenordis, soror Hugonis de Calvo- 

tello 347 c Adelbertus, Allebertus.Agathensis episc. monte in Ambasia. 100. n. 

Adam ,' abbas Mortui-maris. 5 1 1 . b. 23 1 . a. 307. c. 308. c-e. 309. b. Adiigosus , Magdeburçensis archiepisc. 

Adam Aculeus. 511. b-d. Adelbertus, Metensis episc. 679. a. AJ 2 '6. b. ...... 

Adam de Parvo-ponte, magister scholœ Adelboldus.Ultrajectensis episc. 412. d. Adolardus de Lusda , Lothanngus. 127. 
Paris, dein episc. Asaphensis. 305.3. Adeleis , uxor Widrici de Walecurt. A h 

137. c. 

Adelelmus, abbas Casae-Dei. 70. n. 
Adelelmus , Flaviacensis S. Geremari 

monachus. 226. c. 
Adelelmus, Vindocinensis monachus. 
87. a. 

Adelerinus, Cornes et abbas S. Lupi 
Trecensis. 49'- b, 



n. 328. n. 
Adam de Maqueio. 500. c. 
Adamus, abbas S. Dionysii. 285. c. n, 

289. e. 290. b. 
Adamus, Ambianensis castellanus. 178. 

et seq. 

Adefonsus, Cornes Tolosanus. 309. e. 



d. 128. b. 

Adolphus, Cornes de Monte, seu Ber- 

gensis. 353. c. 
Adraldus , Carnot. episc. 582. e. Vide, 

Arraldus. 
Adrianus IV, Papa. 22. d. 404. b. 
Advis, vicecomitissa Lemovic. Candida 

etiam dicta. 337. a. 
./Egidius, Ebroïcensis episc. 506. a. 
Aenora. Vide, Alienor. 
Agambertus , Albiensis episc. Vide, Ame- 
lius. 



Vide, Alphonsus. ., 

Adela, Ala, Athela, filia Roberti Régis Adeletta, Comitissa Segusiana. 57'- 

Franc.nuptaBalduinoV ComitiFlan- Adelheida, Comitissa Taunnensis. 677 

drensi.coenomineInsulano.2.d. 3. a. c. 678. b. - 1 ■ * 

n « d fai a îq8 d. Adelicia, Aelisa, filia Rogerii de Toe- Agano, Hagano, Eduensis seu Augus 

Adela conjux Radulphi Comiti* Va- nio, nupta Guillelmo filio Orberni , todun. episc. 48. a. 71. b. 117. d. 6.7. 

dènsis 3- d n Herfordia; Comiti. 27. €.385- c n. 673. c. 7 16. b. 787. d. 791 b. 
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Agatha, filia Guiteri Comîtis de Retest. Alaïs , filia Radulfi Comitis Vadensis. Albertus de Darnufio , Lotharingus. 

Vide, Clementia. 37- n. 129. a. 

Aginus,Augustodun.episc. 586. c. Vide, Akisia , filia Raimundi V, Comiris To- Albricus, dominus Cotidiaci. 56. b. 

Agano. losani, nupta Rogerio vicecomiti Bi- Aibricus , filius Robaldi de Dontno- 

Agnes, mater Henrici IV Imp. soror terrensi.483.cn. Martine 138. e. 

Guiilelmi VI Comitis Pictav. 527. a. AIanus,abbas Ripatorii , dein Autissiod. Alcherius.GratianopoI. episc. 759. b. 
n. 581. d. episc. 368. c. 4°9- c. Aldeardis, filia Roberti Ducis Burgun- 

Agnes, filia Henrici IV Imp. nupta Fri- Alanus, abbas Aquicinctensis. 4 1 - b. dis, nupta Guillelmo VI, Comiti 

derico de Slauffen. 678. n. Alanus, abbas Cadomensis. 385. a. Pictav. 581. a. n. 

Agner, Comitissa Pictavensis. 706. b. Alanus, abbas Deobesbiriensis, scriptor AIdebertus,Adelbertus,Audebertus, de 
768. d. 773. a. n. vitœ S. Thomae Cantuar. 4j2. n. Monte-Maurilionis , abbas Burgi-do- 

Agnes, filia Hugonis Magni, fratris Phi- Alanus III, Cornes Redonensis seu Bri- lensis, dein Bituric. archiep. 39. b. n 
lippi I Régis Franc, et Adelaïdis Vi- tanniae. 191. c. 196. a. 596. b. n. 
romand, nupta Bonifkcio Marchioni Alanus Fergent, Britanniae Cornes IV. 
Montis-fèrrati. 3. c. n. 196.3. 
Agnes, filia Theobaldi Magni , Comitis Alannus de Mugrono , frater Bernardi Aldebertus , non verô Arnaldus , Ne- 
Blesensis , nupta Rainaldo Comiti Aquensis episc. 187. a. mausensis episc. 432. a. 433- a. 434. c. 

Barrensi seu Moncionis. 3. c. n. Alardus , Atrebat. archidiac. 747- a, Aldebertus Grimoardt, ex militibus de 

Agnes de Baldemonte, uxor i.° Milo- 752. a. Segur, abbas Uzercensis. 188. e. 189. 

nis II Comitis Barri ad Sequanam , Alardus de Cymaco. 4> a. c. c. 339. d. 340. a-e. 

Albereda, soror Rogerii de Bellomonte, Aldebertus, lîdebertus, Cornes Mar- 
conjux Turstini de Monteforti ad Ris- chiae, Bernardi filius. 189. a. 636. n 
lam H. 273. n. 
Albericus , Ostiensts episc. A. S. Iegatus. 

328. d. 358. b. 373. b. 
Albericus, scholae Remensis magister , 
dein Bituric. archiepisc. 232. c. 281. a. 
286. c. 287. b. 303. b. n. 340. b. 
398. d. 

Albericus, scholie Parisiensis magister, 



86. -d. 87. a. 166. e. 523. a. 721. d. 
791. b. 

Aldebertus, Mimatensis episc. 466. a. 



2. 0 Roberti Comitis Drocensis. 2. n. 
Agnes, filia Odonis Stigaudi, nupta Ra- 
bello Camerario de Tancarvilla. 498. 
b. 499- a. 

Agnes, uxor Roberti Bellismensis, Pon- 

tivi Comitissa. 178. n. 
Agnon de Magno-monte , Arvernus. 

107. e. 

Aibrandus, civis Lodovensis, Pétri fi- 
lius. 426. a. 

Aicardus, Acardus, Arelatensis archiep. 
629. n. 658. b. 696. n. 

Aicardus, Maurianensis episc. 243- n. 

Aicardus, praepositus ecctestae Tolosa- 
nae S. Stephani. 198. b. 231. a. 

Aimarus , abbas S. Severini , dicec. Pic- 
tav. 233. b. 

Aimarus de Archiaco, nobilis Santo- 
nensis. 259. a. n. 

Aimericus, abbas Casae-Dei, dein Ar- 
vernensis episc. 70. c. 

Aimericus I,vicecomes Narbon. 181. b. 

Aimericus, vicecomes Narbon. Aime- 
rici filius et Mahaldae. 181 - 183. 



Aldericus de Acromonte , Lotharingus. 
rçô. n. 

Aldo, Addo, Placentinus episc. 121. c. 

136. n. 321. c. 762. d. 
Aldroenus, canonic. Nannetensis. 1 50. e. 
Alduinus, Lemovic. episc. filius Ge- 
raldi vicecomitis Lemovic. 335. c-e. 
336. d. 



idem fortè qui de Porta-Veneris cogno- Aldulfus , praepositus S. Albini Andegav. 
minatus. 304. b. n. 1 19. a. * 

Albericus, abbas Cisterciensis. 1 1 1. d. e. Aleardus de Mauritania. 766. n. 



1 12. e. 381. d. 
Albericus , abbas Crucis-Heltonis. 385^. 
Albericus Taillefer, filius Raimundi V, 
Comitis Tolosani et Constantin Re- 
ginae. 428. n. 472. n. 
Albericus , Cornes Wastinensis seu Lan- 

donensis castri. 791. n. 
Albericus, Albertus, cubicularius Phi- 

lippi I Régis Franc. 569. e. 570. c. 
Albericus de Esmanciis, nepos Holdoï- 
ni , fratris Tecelini Sori de Fontanis. 
362. n. 



6 55- e - 

Aimericus, Haimericus de Rancone. Albericus, frater Hildradi. 31. a. 

773. n. Albericus de Roya. 396. a. 

Aimericus Ostatrancus de Roca-Cavar- Albero , Alberius , Metensis primicerius , 

ti, filius Geraldi vicecomitis Lemovic. dein Trevirensis archiep. 208-220. 

335. c. 349-3°°- 

Aimericus, vicecomes Thoarcensis. J07. Albero, Leodiensis episc. 17. b. 19. e. 

b. n. 20. a. 420. d. 
Aimericus Geraldi, canonicus S. Aste- , Albero, Àdalbero IV, Metensis episc. 



ni. 771. d. 
Aimo, Aymo, Varia -vacca, frater Ar- 
chimbaldi VI, domini Borbonensis. 
524. c. 729. a. n. 
Aimo, senescallus Borbonensis. 523. b. 
524. b. 

Aimo Lumb. de Cusello. 402. a. 
Aimo, major de Minceio. 402. b. 
Aimo de Septem Chavannis. 402. a 



207. c. n. 208. d. 220. n. 350. b. 



Alerius, praepositus de Lavigais. 1 19. a. 
Aleth, Alaisia, filia Bernardi deMonte- 
Barro, nupta Tecelino Soro de Fon- 
tanis , mater S. Bernardi. 204. n. 
362. a. n. 

Alexander II , Papa. 32. a-c. 36. a. 526- 

547. j6j. d. n. 591. b. 59s- b- 764. c. 
Alexander III, Papa. 22. d. 23. a. b. 

404-408. 426 et seq. 429. a. 448. b. n. 

453. b. 455. c. 456. a-e. 458. c-e. 459. 

e. 462. b. 463. d. 471. a. 473. d. 477. 

c. n. 

Alexander, Leodiensis episc. 419. c. 
Alexander, Lincolniensis episc. 11. n. 
501. e. 

Alexander, abbas Aquicinctinus.447- c. 
Alexander, abbas Bellimontis in Vilcas- 

sino, dein Mortui-maris. 509-511. 
Alexander, abbas Cisterciensis. 474- n » 
Alexander, abbas B. Mariae de Fonta- 
nis. 495. e. 497. c. 



Albero II, Virdunensis episc. filius Go- Alexander, abbas Grandis-silvae , dein 
defridi Ardennensis et MathildisSaxo- Savigniacensis. 519 a. 

nicae. 520. n. Alexius,C. P. Imperator. 724. d. 72$. n. 

Albero III, Virdun. episc. filius Arnulfi Alfanus, Salernitanus episc. 789. c. 

Comitis de Chisneio. 8. n. 360. d. Aifaricus de Sancto-Nazario. 181. n. 

Albertus, presb. card. S. Laurentii in Alfredus , filius Alveredi. 146. e. 

Lucina. 98. d. 100. b. n. 104. a. 427. Algarus , Constantiensis episc. 316. d. 



b. 720. a. 721. d. 724. n. 



Ainardus, abbas S. Pétri Divensis. i44- Albertus, Moguntin. archiep. 363. n. 

c. d. 145- a. 386. c. Albertus, monachus Casae-Dei, Tripo- 
Airaldus, Maurianensis episc. 243. a. Ittanus episc. 70. a. 

Airaldus, Ayraldus , Airardus , abbas Albertus, abbas Affligemensis. 19. b. 

Figiacensis. 664. d. n. 723. b. Albertus, abbas Hasnoniensis. 749. d. 

Airardus, Nannetensis episc. 1 5 1. d. Albertus, abbas Majoris-monast. 149. e. 



Airardus, Ayrardus, Lingonensis deca.- 

nus. 246. c. 248. b. 
Airaudus de Maurac , nobilis Pictav. 
233. b. 



150. b. e. 151. a 
Albertus , abbas S. Maximini. 152. n. 
Albertus, abbas Paris. S. Genovefie. 

,. . . 477- «• 

Ala , filia Balduini V, Comitis Fland. et Albertus, abbas S. Theoderici propeRe- 

Alœ filise Roberti Franc. Régis. 3. a. mos. 447- d. 

Vide, Mathildis. Albertus, Cornes Namurcensis. 53. n. 

Ala, filia Theobaldi Magni, Comitis 67. n. 175. a. 731. n. 

Blesensis, tertiaconjuxLudovici VII, Albertus, frater Comitis Namurcensis. Alienor, filia Henrici II, Angliae Régis, 

Régis Franc. 3. n. 307. a. 6. n, nupta Hdefonso, Régi Castellae, 15. 

Ala, conjux Tetbaldi Vetuli, Comitis Albertus de Briey, Lotharingus. 136. n. e. n. 

Palatini seu Blesensis. 787. b. Albertus de Darneio, Lotharingus. 129.3. Alienor, filia Henrici LeonU, Saxonise 

et 



317. e. joo. e. 501. 3. 
Algerius , Leodiensis canonicus, mona- 
chus Cluniac. 262. et seq. 
Algerundus, Constantiensis episc. 77. a. 
Algotus, Curiensis episc. 368. c. 
Algotus , abbas Crispiniensis. 420. b. 
447- à. 

Alicis, filia Régis Ludovici VII, nupta 
Theobaldo juniori, Comiti Blesensi. 
496. d. 

Alienor, Aanor , Eleonora , fîlia Guiilel- 
mi, ultimi Aquitaniae Ducis, nupta 

1. ° Ludovico VII, Régi Franciae, 

2. " Henrico II, Angliae Régi. 15. b. 
19. c. 21. a. 316. d. 376. b. n. 
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et Bavarii Ducis, ex Mathilde An 
g'ica. ij. e . 
Almannus de Pons , «vis Duacensis 
4°°. e. 

Almaricus , Silvanectensis episc. 427 a 

Almodius, abbas Rotonensis , 110 e 
Jjo.b. 152. a -e. 

Almodus.abbasS. Michaelis de Mon- 
te, dein Cerasiensis. 384. c. 

Aloldus , abbas S. V edasti. 749. d. 7 54. b. 

Alfonsus , Antifossus , Hiidefonsus, Jor- 
danus, Cornes Tolosanus. 13.C. 52 b 
430. e. 

Altmannus, Pataviensis episc. 37. b. 
Alveredus , abbas Uiterioris - portûs. 

386. c. r 
Alveus, Nannetensis archidiac. 150. e. 
Alvisus, abbas Aquicinensis, dein Atre- 

batensis episc. 20. c. 3 16. d. 3 17. e 

4'6. c. 418. b. d. 421: c. 438-441! 

444-3.446. b. 447. e. 490. b. 
Alultus, abbas Calniacensis, 396. a. 
S. Amalberga, virgo. 19. a. 
Aroalricus, Almericus, clericus Remen- 

sis. i 5 2.d. 5 4o.b.n. 544. b.n. 545.3. 
Amalncus, Rex Jérusalem. 23. a. 

AmalricusdeMonteforti, Cornes Ebroïc 

267. n. 270. n. ?i4.'b. 
Amalricus, filius Richardi de Warelina 

5'4-c. 

Amandus, abbas Marchianensis. 435- 
438. 

AmandusdeDononio,Duacensis.490.b. 
Amatus, Ellorensis episc. dein archiep. 

Burdegal. A. S. legatus. 46. c. 50. c. 

85. et seq. 94. e. 96. b. 97. d. 98. d. 

100. b. 103. a. 171. n. 185-187. 580. e. 

607. a. n. 629. a. 630. d. 63 1. b. n. 

640. a. 648. a. n. 653. d. 658. d. 663. 

d. 669. d. 670. a-e. 67 1 . b. 672. a. 

706. b. 717. c. 720. b. 721. d. 724. n. 

7^7- a- 7*8- c. 735 . d. 763-776. 787. d. 
Amatus, canonicus Aibiensis. 52. a. 
Amblardus , abbas S. Martialis Lemovic. 

340. n. 

Amblardus de Arifac. 50. b. 
Amedeus, filius Adelettae Comitissae Se- 

gusianae. 571. a; n. 
Amedeus II,marchio Sabaudi<e, Hum- 

beni 11 filius. 471. e. 
Amedeus de Alta-ripa, monachus Bone- 

vallensis. 9. b. 320. n. 
Am edeus , abbas Altae-cumbse , dein Lau- 

san. episc. 9. b. n. 368. c. 
Amelia, conjux Bernardi Comitis Mar- 

chiœ. 189. n. 
Amelius, Aibiensis episc. 49. c. 
Amelius, Tolosanus episc. 160. c. içS.d. 

199. c. 231. a. 
Amtrida, neptis Basiltae, conjugis Hu- 

gonis de Gornaco. 270. n. 
Anastasius IV, Papa. 22. c. 
Ancelinus , abbas S. démentis Meten- 

sis. 210. a. 219. a. c. 
Ancherus de Domno-Martino , Lotha- 

ringus. 138. e. 
Andréas, Atrebat. episc. 44*- l'- 
Andréas, Trajectensis episc. 17. e. 
Andréas de Valle-Brutiorum , abbas Ca- 

salis-benedicti. 382. b. 
Andréas, abbas Troarnensis. 386. b. 
Andréas de Baudimento , de Batte- 
ment, monachus Cisterciensis. 232. d. 

510. c. 

Andréas de Gommes, monachus Majo- 

ris-monast. 148. d. 149. a. 
Andréas de Podio-Rabelli , monachus 

Vindocin. 773. n. 
Andréas Rubeus, monachus S. Albini 

Andegav. 86. d. 

Tom. XIV. 
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Andréas, filius Galteri Comitis Brien- 

nensis. 6. b. 
Andréas, Cornes de Ramerut, filius Hil- 

duini H et Adelaïdis de Roceio. 6. a. 
Andréas, filius Heliae de Montmirail et 

N. de Maruel. 6. b. 
Andréas, fraterHilgodi Suession. episc. 

95- a. 98. d. V 
Anfridus, Ansfridus, abbas Pratellensis. 

Anfridus, abbas S. Salvatoris vicecomi- 

tis. 387. b. 
Angardis , priorissa Fontis - Ebraldi. 

165. b. 

Angelranhus, Ambianensis episc. 61. a. 
Anna, vidua Henrici I Régis Franc. 

tertiauxorRadulfi Comitis Vadensis. 

37- n. 539. a. n. 
Anno , Hanno , Coloniensis archiep. 

527. n. 528. a. n. 530. a. 
Ansbodus, abbas Blandiniensis. 16. c. 
Anscherus de .Domno-Martino, Lotha- 

ringus. .129. a. 
Ansegisus, abbas S. Maxentii. 768. e. 

769. a. 

Ansellus, Belvacensis episc. 729. a. n. 
Ansellus , abbas Fusniacensis. 484. b. 
Ansellus de Ribodimonte. 41. a. 
S. Anselmus , abbas Beccensis , dein Can- 

tuar. archiep. 10. c. I3.b. 68. b. 69. n. 

81. b. 122-125. 27>-273- 321. c. 

384. c. 699. c. 707. n. 735. d. 795. d. 

800. c. 

Anselmus, Lucensis episc. Vide, Ale- 

xander II Papa. 
S. Anselmus, Lucensis episc. 37. b. 551. 

c. 557. c. 678. b. 788. a. 
Anselmus, abbas S. Vincentii Laudun. 

dein. Tornac. episc. 20. d. 347. c. 
Anselmus, abbas S. Severi, dicec. Cons- 

tantiensis. 387. a. < 
Anselmus, Laudunensisschoke magister. 

280. b. 286. c. 303. b. 712. n. 
Anselmus, Leodiensis S. Lamberti ca- 
nonicus. 63. c. d. 
Anselmus de Falemannia , frater Heltini 

Trevir. archiep. 5 17. d. 
Anselmus , filius Hulardi de Sancto- 

Quintino. 8. b. 
Anselmus de Tier. 5 17. a. 
Ansericus , Anserinus , Bisuntinus ar- 
chiep. 193. e. 224. a. 
Ansericus , filius Rainaldi , domini de 

Marca in pago Nivernensi. 44. c. 
Ansgotus, Danus, pater Herluini abba- 

tis Beccensis. 271. n. 
Ansquilinus, Ansquitillus , abbas Moy- 

siacensis. 7 10. d. 7 1 1 . b. 
Anthelmus, Bellicensis episc. 4^9- a-d. 
Anthenor, solitarius prope Romarici- 

montem. 126. a. 
Antonius, abbas Senoniensis. 213. a. 
Aquilinus de Furnis, castellanus Pontis- 

Ursonis. 494- n - 
Arbertus, Avenionensis episc. 103. n. 
Arbertus de Chavanno , instaurator 

Usercensis monast. 335», a-c. 336. a. 
Archambaldus , viceconies de Cotnborn, 

341. b. 

Archembaudus de Sancto-Amano , mi- 
les Templi. 232. d. 

Archimbaldus , cognomento Francus , 
dominus BorbOnensis. 523. c. ' 

Archimbaldus IV, dominusBorbonensis. 
522. c. d. 

Archimbaldus V, dominus Borbonensis. 

522. et seq. 729. n. 
Arcimbaldus, abbas S. Albini Andegav. 

88. d. e. 

Ardicio, diac. card. S.Theodori.427. c. 
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Armannus, abbas Magni-loci. 396. n. 
Armannus , viceconies Podemniaci 
465. d. 

Arnaldus, Burdegal. archiep. 147. b-e. 

155. ci 56. a. 
Arnaldus, Biterrensis episc. dein archiep. 
Narbon. et A. S. legatus. 198. b. n. 
230. e. 307. c. 308. a-e. 309. b. e. 
310. a. 

Arnaldus , Carcasson . episc. 23 1 . a. 
Arnaldus, Ernaldus, Cenoman. episc. 

648. b. 649. d. n. 667-669. 671. d. 
Arnaldus , Olorensis episc. 188. c. 
Arnaldus de Villa-Bauve, Petragor. episc. 

222. a. 772. a. 
Arnaldus , abbas Agerensîs. 23 1 . a. 
Arnaldus, Ernaldus, abbas Bonœ-vallis, 

dioec. Carnot. 363. d. 
Arnaldus, Arnaudus, Trencardi, abbas 
S. Crucis Burdegal. 631. a. n. 763. e. 
764. b. 765. c. 776. c. 
Arnaldus, Ernaldus, abbas S. Pétri Vivi 
Senon. 153-157.205-207. 223.^794. 
e. 795. b 

Arnaldus , Arnaudus d'Estios , abbas 
S. Severi in capite Vasconia:. 571. c. 
630. e. 631. a. n. 763. e. 
Arnaldus, abbas S. Tyberii. 307. d. 
300. b. 

Arnaldus, Arnaudus, abbas S. Severini 

dicec. Pictav. 233. c. ' 
Arnaldus Raimundi, archidiac. Aquen- 

sis. 185-187. 
Arnaldus de Mirebello, clericus Amien- 

sis. 186. b. i 
Arnaldus Raimundi de Sales , clericus 

Aquensis. 1 86. b. 
Arnaldus, Carnot. archidiac. de Curva- 

villa. 93. a. 
Arnaldus Guillelmi, Petragor. archidiac. 
190. e. 

Arnaldus, Arnaudus, Qui non ridet, 

Pictav. archidiac. 3 1 1. n. 327. e. n. 
Arnaldus de Sancto-Quintino, choraula 

Aibiensis ecclesiae. 5 1. b. e. 
Arnaldus, miles Andegav. 3 1. a. 
Arnaldus Bebenus , vel de Bé. 432. a. 
434. c. 

Arnaldus de Brixia. 298. n. 430. d. 
Arnaldus de Caupena, baro Seulensis. 
187. a. 

Arnaldus Felgarensis, avus Guillelmi 

Aquensis episc. 187. a. 
Arnaldus Massola, Lbrardi filius, nobi- 

Iis Petragor. 771. e. 
Arnaldus de Muissida, Widonis filius. 

771. d. 
Arnaldus de Ponte. 425. b. 
Arnaldus Rabia, Borbonensis. 524. b. 
Arnaldus Wilhelmus, prxnomine Alila- 
nus , consanguineus Centuli , vice- 
comitis Bearn. 1 86. d. 
Arnoldus, Cornes de Ardescot vel Ares- 
chat. 325. n. 326. a. 
Arnulfus, Coloniensis archiep. 358. a. 
Arnulfus, Turon. archiep. 93. n. 
Arnulfus , Sagiensis archidiac. dein 
Lexoviensis episc. 249. e. 500. d. 
502. d. e. 503. a. 504. oe. 505. e. 
S. Arnulfus, abbas S. Medardi, dein 
Suession. episc. 17. b. 52-61. 663. n. 
787- A. 

Arnulfus , Ernulphus , Virdun. episc. 

filius Alberti Comitis de Chisni, 9. n. 
Arnulfus, Arnoldus, abbas Blandinien- 
sis. 16. c. 17. c. 
Arnulfus, abbas Lobiensis. 4 '4- i>. 
Arnulfus, abbas S. Severi, Constantien- 

sis dicec. 387. a. 
Arnulfus, abbas Troarnensis. 386. b. 

Mmmmm 
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Arnulfus, Morinensis archidiac. et S. Au- 
domari prspositus. yo.a. 76. a.662. d. 

Arnulfus, custos Metensis ecc lesiae. 220. a. 

Arnulfus, advocatus Teruannensis ec- 
clesiae. 20. b. 

Arnulfus, Trevirensis archidiac. 9. a. 
353- «• 

Arnulfus de Spinal , clericus Tuilensis. 
14 >• a. 

Arnulfus, cruciats prxdicator. 325. a. 

n. 421. a. n. 
Arnulfus de Majorca, monachus Clare- 

val. 363. n. 
Arnulfus, Imperator. 412. b. 
Arnulfus, Ernuiphus, Cornes de Chisni, 

de Givet et de Wrac. 8. b. n. 9. n. 64. 

d. 61 1. b. n. 643. d. 644. d. 731.1». 
Arnulfus magnus , senior et vetulus ap- 

pellatus, Cornes Flandris, filius Bal- 

duini Calvi. 520. c. 
Arnulfus, Comes Flandris, filius Bal- 

duini juvenis et Mathildis Saxonics. 

520. c. 521. a. 
Arnulfus, Comes Flandris, Infelix dic- 

tus, filius Balduini Boni et Richeldis 

Montensis. 3. n. J21. a. b. 
Arnulfus, frater Balduini Comitis Hai- 

nonensis. 8. b. n. 
Arnulfus, Comes Lossensis, Emmonis 

filius. 53. n. . 
Arnulfus Aldertardensis. 52. e. 53. a. 
Arnulfus, filius Gerardi de Audenarde et 

N. de Aath. 8. b. 
Arnulfus Bendengel. 5 1 1. c. 
Arnulfus de C urta, miles Aurelian. 3 25 . n. 
Arnulfus de Ranst, Nicolai filius. 4. c. 
Arnulfus Spinalensis , frater Seheri abba- 

tis Calmosiac. 131. b. 132. b. 134. a. 
Arpinus, prior monast. Charitatis ad Li- 

gerim , idem qui fuerat vicecomes 

Bituric. 120. c. 
Arraldus, Adraldus, Artaldus, Carnot. 

episc. 84. e. 85. a. 547. a. 548. a. 569. 

b. 5 82. e. 

Arscoitus, Harscoidus de Sancto-Petro. 
148. b. 

Arsivus, senex , de Montesquieu. 324. c. 
Artaldus, Elenensis episc. 093. b. n. 
Artaldus, abbas Vizeliac. 1 18. b. 
Anallus , Carcasson. episc. 5 1 . d. 
Arthenaldus, prspositus Castri-Duni. 
24 1 . e. 

Anmannus, monachus Galliacensis. 50. 
a. 52. a. 

Asceiina de Dantes, matrona illustris , 

cognata HelliniTrevir.archiep. y 17.C 
Aseclinus-Goelius , filius Roberti de 

Ibreio et Hildeburgis de Galardone, 

159. c-e. 160. a. n. 
Ascefinus, clericus Tuilensis. 127. a. 

134.0. 

Ascelinus, eremita de Fontanis. 494- 
495- c- 

Ascelinus, grammaticus. 92. b. 
Assuerus, Cauriensis episc. 427. a. 
Astorgius de Magenciaco. 107. a. 
Astrolabius, Absfardi et Heioïsss filius. 
283. c. 

Athafdus, prspositus Viennensis eccle- 

sias. 69t. c. 
Athelbaldus , y£thelvulfus , Edelboldus, 

Rex Angl. y 20. a. n. 
Ato, Arelat. archiep. 183. d. 
Atradulfus,benefactor Bituric. ecciesiae. 

770. b. 

Atto, card. Mediolan. archiep. f 88. c. 
Atto, Hatto, Trecensis episc. 232. c. 

492. b. c. 
Aubericus de Monte-Leonis. 367. n. 
Aubertus, electus Morin. episc. 239. a. 



Aubertus, Comes de Chisni, filius Otto- 

nis Comitis et Adelaïdis Namurcen- 

sis. 9. a. n. 
Aubertus , Comes de Chisni , Auberti 

filius. 9. n. 
Aubertus, filius Giraudi de Blancofurno. 

118. c-e. 

Audacer, Comes Flandris, Ingelranni 

filius. 520. a. 
Audebertus , abbas Nantogilensis. 7 7 1 . b. 
Audinus, Audoenus,Ebroïc. episc. 276. 

b.4u.b. 

Avelina , conjux Albrici domini Coti- 

diaci. 56. b. 
Avesgaudus, abbas S. Vincent» Ceno- 

man. 83. c. 
Augerius , abbas Lutevensis. 309. b. 
Avicia , conjux Helis de Didonia. 

774. a. 

Avicia, uxorRaduIfi deFilgeriis. 146. e. 
Ausculfus , abbas Angeliac. S. Joannis. 

86. d. 87. a. 717. c. 724. c. 764. n. 

774. c. 77J. b. 
S. Austrudis , abbatissa S. Joannis 

Laudun. 348. a. 
Aymo, Bituric. arçhiep. 28. d. Vide , 

Haimo. 

Azenarius, abbas S. Remigii Remensis. 
ny. d. 

Azo, canonicus S. Amati Duacensis. 
603. e. 

Azo , magister scholarum. 444- h. 
Azzo , marchio Estensis. 686. b. 
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ALDRICUS, Batoricus , abbas Bur- 
guliensis, dein Dolensis archiep. 119, 
a. n. 147. c. 224-229. 766. n. 768. b. 
701. d. 

Baldricus , Noviomensis et Tornacensis 

episc. 16. b. 400. n. 733. d. n. 
Baldricus, prior Beccensis monast. 27?. 

d. 274. b. 
Baldricus , domesticus clericus Albero- 

nis Trevirens. archiep. 357. e. 360. a. 
Baldricus de Balgenzaio,Teutonicus,in 

Normanniam advena. 268. n. 
Balduinus , A. S. in Angliam iegatus. 

411. b. 

Balduinus, card.Pisanus archiep. 368. b. 
Balduinus , frater Theoderici Flandris 

Comitis , electus Morinensis episc. 

18. e. 

Balduinus I , Noviomensis episc. 395. d. 
Balduinus, abbas S. Dionysii in Boque- 

roia. 417. b. n. 
Balduinus, abbas S. Joannis Laudun. 

348. c. 

Balduinus , abbas S. Vincentii Laudun. 
347- à. 

Balduinus, abbas Orbacensis, 347. c. 

Balduinus , Laudun. archidiac. filius 
Nicolai de Ruminiacoet Adelis Han- 
noniensis. 4- c. 

Balduinus, decanus Noviomens. 395. e. 

Balduinus I , Baidoinus , Rex Jérusalem , 
filius Eustachii Comitis Bolon. et Idae 
Lothariensis. 16. c. d. 90. e. n. 91. a. 
1 13. n. 1 14. a. 175. a. 725. a. 

Balduinus de Burch, filius Hugonis Co- 
mitis Retestensis et Melisendis de 
Monte-Leherico , prirïceps Edessas , 
dein Rex Jérusalem eo nomine II. 
4. n. 13. c. 14. a. 16. d. 18. d. 

Balduinus III, Rex Jérusalem, Fulconis 
Andegav. filius. 21. d. 23. a. 

Balduinus Ferreus, Comes Flandris I, 
Audacri filius. 520. a. 

Balduinus Calvus, Comes Flandris II, 



filius Balduini Ferrei et Judith, filis 

Caroli Calvi Régis Franc. 520. b. 
Balduinus juvenis, Cornes Flandris III, 

filius Arnulfi Magni et Athels Viro- 

mand. 520. c. 
Balduinus Barbatus, Comes Flandris IV, 

filius Arnulfi II , et Susanns Longo- 

bardics. 521. a. 
Balduinus V, Comes Flandris, Insula- 

nus dictus, filius Balduini Barbati et 

Otgivs Luxemburg. 3. n.28. b. 29. a. 

J2. d. n. 389. d.414. e. 521. a. 535. e. 
duinus VI , Comes Flandris , cogno- 
mento Bonus , filius Balduini V et 
Aïs filis Roberti Régis Franc. 3. a. n. 

J2i.a. 
duinus VII , Comes Flandris, cogno- 
mento Apkin , filius Roberti II et 
Clememis Burgundicc. 3. a. 17. a. 
267. b. n. 521. c. 
Balduinus 1 1 , Comes Montensis seu 
Hannon. Hierosolymitanus dictus, 
filius Balduini Boni Flandris Comitis, 
et Richeldis Comitisss Montens. 3. n. 
58. c. n.67.b.4»4.d. j21.a-b.753. e. 
Balduinus III, Comes Hannon. 4. a. 
Balduinus IV, Comes Hannon. 20. e. 

21. a. 421. d. n. 44>- b. n. 
Barno, abbas Lyrensis. 385. c. 
Barnuinus, Viennensis archiep. 759. a. 
Bartholomsus , Turon. archiep. 84. b. 
$34- b. 

Bartholomsus , Belvacerisis episc. filius 
Hugonis de Mont-Cornet et Beatricis 
de Buxi. 8. a. 

Bartholomsus , Laudunens. episc. filius 
Falconis de Jur et Adelidis de Rame- 
rut, 1. n. 9. a. 20. e. 61. a. 232. c. 

„ 343-349- 

Bartholomsus, abbas Majoris- monast. 

33. b. 34. a. ij 1. a. 152. a. 654. d. n. 

608. e. 669. c. 672. b. 673. b. 
Bartholomsus de Confient, Roberti filius, 

clericus. 8. a. 
Bartholomsus de Fulcois. 22t. c. 
Bartholomsus , filius Ebali de Jur et de 

S errata. 9. a. 
Bartholomsus , filius Henrici II , Comi- 
tis de Grand i-prato, et Beatricis de 

Junvilla. 9. a. 
Bartholomsus, filius Godefridi de Aissa 

et Adelidis de Grandi-prato. 9. b. 
Bartholomsus de Neaphlea. j 1 1 . b. 
Bartholomsus , hsreticorum Albigen- 

sium episc. 449- n - 
Basiiia, filia Thoms de Maria et Ids 

Hannoniensis, nupta Evrardo de Bre- 

tulio. 4. b. 
Basiiia, uxor Hugonis de Gornaco. 

270. n. 

Beatrix, Comitissa Tuscis, uxor, i.° 
Bonifacii marchionis , 2. 0 Godefridi 
Barbati Lotharingis Ducis. 113. n. 
527. n. 571. b. 678. d. 

Beatrix, filia Raineri IV, Comitis Mon- 
tensis in Hannonia, etHadevidis filis 
Hugonis Capeti, nupta, t." Ebalo de 
Roceio , 2. 0 Manasse vicedomino 
Remensi. 3. a. 4. b. n. 5. a. n. 

Beatrix, filia Henrici Comitis Namur- 
censis , nupta Guherio Comiti de 
Retest. 4. n. 

Beatrix , filia Guiteri Comitis de Retest 
et Beatricis Namurcensis, nupta Ro- 
gerio Sicilis Régi. 4- b. n. 

Beatrix , filia Hilduini de Ramerut et 
Adelidis de Roceio, uxorGaufridi II, 
Comitis Perticensis , non vero Rotaldi 
seu Rotrodi. 6. c. n. 171. d. n. 173. a. 
787. n. 
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phino Viennensi. 4 2 8. a. n 
Beatrix, filia Guigonis V, Dalphini 
Viennensis, et Beatricis de Monte- 
ferrato, nupta Alberico filio Raimun- 
di V, Comitis Tolosani. 428. c. n. 
Beatrix , filia Eldeardis de Risnel , uxor, 
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Beatrix, filia Guigonis IV , Comitis AI- Bermo, abbas Lonieii. 387. d. Bernardus, praepositus B. Guidaldi Ni- 

bonensis, et Margaretae Burgundicae, Bermundus, Biterrensis episc. 231. a. vemensis. 41. e. 

nupta GuillelmoComiti Valeminensi. Bermundus, abbas Montis - majoris. Bernardus, prxpositus S. Stephani Tolo- 

428. a. n. 472. n. 633. n. 6jfc a. sas. 324. a. 

Beatrix , filia Guilelmi III, marchionis Bernardus, Portuensis episc. cardin. Bernardus-Rainardi, Narbon. archidiac. 

Montisferrati, nupta Guigoni V, Dal- 4°4- b. 4 20 - d. 183. d. 

Bernardus, diac. card. tempore Grego- Bernardus , Ostrevandensis archidiac. 

rii VII. 552. n. 600. n. 749- a - 

Bernardus, Redonensis, diac. cardinalis Bernardus de Campo-grandi, canonicus 

SS. Cosmas et Damiani. 368. b. Aquensis. 185. d. 

Bernardus , Arelatensis archiep. A. S le- Bernardus, canonicus S. Severini, diœc. 

gatus. 308. b. d. 309. b. e. Pictav. 233 b. 

i.°Hugonis de Montcornet. 2° Cla- Bernardus, Ausciensis archiep. 322. d. Bernardus Armoricus , magister schola; 

rembaldi de Foro. 7. n. 8. 4l. 323. a. d. Paris. 302. n. 

Beatrix, filia Nicolai de Ruminiaco et Bernardus, Toletanus archiep. A. S. in Bernardus Carnotensis , celebris gram- 

Adelidis Hannoniensis , nupta Goz- Hispanias legatus. 98. e.693. n. 724. n. maticus. 302. d. n. 

zuino de Montibus. 5. a. n. Bernardus , Agathensis episc. 308. d. Bernardus, frater Gosvini abbatis Aqui- 

Beatrix, filia Rogeri de Junvilla , nupta 310. a. cinensis. 444- c-e. 

Henrico H, Comiti de Grandi-prato. Bernardus de Mugrono, Aquensis episc. Bernardus, camerarius Cluniac. monast. 

9. a. n. 28. d. 185-187. 772. c-d. 118. b. 

Beatrix, soror Friderici Comitis Mon- Bernardus, Biterrensis episc. 393. d. Bernardus de Alarç ai, monachus S.Cy- 

cionis et Montis - Peiichardi , uxor Bernardus, Coseranensis episc. 28. d. priani Pictav. 233. c. 

Bertholdi Zaringiae Uucis. 678. c. Bernardus, episc. S. David. 254- n. Bernardus, Cornes Bisuldinensis. 655. b. 

Beatrix, conjux Hervei de Gaiardone. Bernardus, Hildesheim. episc. 237. b-e. n. 691. d. 

159. b. Bernardus, Laburdensis seu Bayonensis Bernardus Aimerici, Cadalonensis castri 

Begn, abbas Conchensis. 723. b. n. episc. 321. e. princeps. 50. a. b. 

Bego de Scorralia , abbas Domisci in Bernardus , Lutevensis episc. 770. d. Bernardus , vicecomes Combornensis. 

Arvernia. 332. a. n. Bernardus Nannetensis episc. 368. c. 

Benchelmus , Castiniacensis. 138.8. 508. d. 

Benedictus, card. A. S. in Franciam Bernardus, Nivernensis episc. 448. b. 
legatus. 108. c. 1 1 1. e. 1 12. a. 169. a. 463. d. 

170. b. d. 321. d. 737. c. 800-803. Bernardus, Santonensis episc. 361. d. 
Benedictus , Nannetensis episc. 86. d. 381. a. 

87.8.98.6. 147. b.c. 148. a. 721. d. Bernardus, Tarbiensis episcopus. 323. e. 
Benedictus, abbas Cormeliarum. 386. a. 324. a. 

Benedictus, abbas S. Pétri Divensis Bernardus , Valentinensis episc. 465. e. Bernardus de~Carquehuto' 24 •• e 

145. a. n. 386. c. Bernardus de Paganellis, abbas S. Anas- Bernardus de Colna , Giraldi frater. 
Benedictus, abbas Kemperlegiensis. 191. tasii. Vide, Eugenius 111 , Papa. 

S. Bernardus, abbas Clarevallensis. 16. 
b-e. 19. b. 20. b. 21. a.-c. 232. c. 
246. e. 247. c. 248. b. 257. n. 291. c. 
294-300. 311. c. 328-330. 345. b. 
361-379.400. c. 402. c. 421. b. 441. a. 
446. d. 447. b. 472- b. 492. b-c. 496. 
a.. 5 10. d. 5 18. c. n 



188. e. 189. b. 190. a. b. 
Bernardus, Cornes Pictavorum. 713. d. 
Bernardus-Berengarius, vicecomes Nar» 

bonensis. 181. d. n. 
Bernardus-Amalfredi. 50. c. 51. c. 
Bernardus de Cahillant , miles Niver- 
nensis pagi , conditor monast. de Ca- 
ntate ad Ligerim. 41-43. 



d. 192. a. 

Benedictus , prïfectus urbis Roms. 
689. b. 

Benignus, abbas S. Salvatoris Vice- 

comitis. 387. b. 
Beraldus, diac. cardinalis tit. S. Angeli. 
136. n. 



523. b. 524. b. 
Bernardus de Du-^ilac , Petragoricensis. 

222. c. 

Bernardus de Longoverno, Borbonensis. 

524. b. 

Bernardus de Minerba. 181. n. 
Bernardus de Monasteriolo , miles Aure- 
lian. 325. n. 

Beraldus, Berardus, Matiscon. episc. Bernardus, abbas S. Ebrulfi. 385. b. Bernardus de Monte-barro, avus S. Ber- 
1 1 1. c. 1 17. b. 1 18. a. 796. b. 800. c. Bernardus, abbas S S. Sergii et Bacchi nardi abbatis Clareval. 204. e. n. 205. 
802. c. 803. c. Andegav. 791. d. n. 362. n. 

Beraldus, abbas S.-dEgidii. 28.C 577. a. Bernardus, abhas S. Launomari Blesen- Bernardus, frater Froterii Nemaus. episc. 

598. n. sis. 93. a. 49. c. 

Berardus, monachus S. Albini Andegav. Bernardus de Sancto- Venantio , abbas Bernardus de UrbaisvtA de Orbais. 4. a. 

86. d. Majoris-monast. 95. n. 96. b. 98. d. Bernardus, frater Iterii, vicarii Petragor. 

Berengarius , Ausonensis episcop. dein 99. a. 100. b. n. 726. n. 734. a. n. 

d. 



archiep. Tarraconensis. 69 1 . e. 692. b. 
693. a. n. 

Berengarius , Agathensis episc. 308. c. 

309. a. c. 3 10. a. 598. n. 607. n. 770. d. 
Berengarius, Arausic. episc. 546. n. 
Berengarius, Gerundensis episc. 181. n. 

231. a. 626. d. 
Berengarius, abbas Crassensis. 231.8. 
Berengarius, abbas S. Cucufatis. 627. b. 
Berengarius, Beringerius, Andegavensis 

archidiac. 34- 37. Jj4- b. 620. a. n. 

637. b. n. 
Berengarius , Cornes Barcinon. 69 1 . d 



791. d. 793. c. 
Bernardus Remensis, cognomento Pon- 
tius, prior Majoris-monast. 95. a. n. 
99. b. 

Bernardus, abbas Montis S. Michaelis. 
493- d- 

Bernardus, abbas S. Benedicti Nanto- 

liensis. 45 e - 
Bernardus , abbas S. Joannis de Prato 

seu Reomensis. 205 - 206. 
Bernardus, abbas Ripollensis. 627. b. 



771. d. 

Bernardus Rebellis, Arvernus. 107. e. 
Bernardus , filius Dalmavaci de Va- 

reiaco. 402. b. 
Bernardus de Villars , Borbonensis. 
523. b. 

Bernardus Catalani, episc. haereticorum 

Albigensium. 449- a - 45°- a - 
Bernardus Catalanus, haereticus Carcas- 

ion. 449. c. 
Bernardus Raimundus , episc. hsereti- 
Corum Tolosatum. 449- a - 45°- a - 



Bernardus de S. Romano, abbas Trenor- Bernardus de Avinone , haeret. Tolo- 
ciensis. 479. b. sanus. 449. c. 450. a. 

Berengarius, filius Raimundi-Berenga- Bernardus, abbas S. Cypriani Pictav., Bernardus-GuillelmusBona;-villa;, haere- 



dein conditor et abbas primus monast. ticus Tolosanus. 449- c - 45°- a - 

Tironiensis in Pertico. 165. b-c. 166- Bernardus-Guillelmus Contor, haereticus 

174. 382. e. Tolosanus. 449- c. 450. a. 

Bernardus, abbas S. Victoris Massil., Bernerius, non verè Bernardus, Bone- 

presb. card. 28. e. 105. a. 552. b. n. vallensis abbas. 165. a. 

626. b. n. 629. a. 639. a-e. n. 646. n. Bernerius, abbas Castellionis seu Con- 

Berengarius,' Abaelardi discipulus. 294. Bernardus, Bernoldus, abbas Watinen- chensis. 385. c. 

c. n. sis. 76. a. 239. e. Bemo, abbas Vindocin. 87. d. 88. d. 

Bergomius Lupus de Jaunte, baro Seu- Bernardus de Monleu , praepositus de Beroldus, Suession. episc. nepos ex Not- 

Iensis. 184. b. Pannat , dein abbas Usercc-nsis. 340. kero fratre , Fulconis ejusdem urbis 



rii, Comitis Barcinon. 627. a. n. 
Berengarius, vicecomes Carlatensis. 646. 
d. 647. a. 

Berengarius , vicecomes Gabalitanus. 
294. n. 

Berengarius, pater Pétri Abaelardi. 280. a 



lî 



ermgerus 



abbas S. Laurentii Leod. 



d. 341. a-e. 342. a-b. 



episcopi. 5. n. 



703. et seq. 732. a. 
Berlo de Mureno. 9. c. 



Bernardus-Stephani , prsepositus Albien- Berta , fiiia Florentii Comitis Frisonum, 
ti». 52. a. conjux Philippi I , Régis Franc. j4- e. 
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55. a. 56. c. <L J7. c-e. 521. d. 
017. n. 

Bertha, conjux Henrici IV Imp. 558. n. 
Bertha, conjux Brochardi,fratris Walteri 

de Berleivilla. Ij8. c. 13^. a. 
Bertha , conjux Goffridi Grennunati , 

Comitis Britanntae. 506. c. 
Berthefridus , Ambian. episc. $35. a. 
Bertoldus, Bertholdus , Zaringensis, D ux 

Aiemanniae, filius Radulfi anticxsaris. 

554. a. 560. c. $62. c. 676. b. 678. a. 

n. 680. a. 
Bertradade Monteforti, conjux Fulconis 

Richini, Comitis Andegav., dein Phi- 

lippi I, Régis Franc. 108. b. 169. a. 

702. n. 

Bertrandus, Burdegal. archiep. 45 d. 
Bertrandus , Bertrannus , Nemausensis 

episc, dein archiep. Narbonensis. 104. 

c. 105. c. 181. b. n. 308. d. 724. n. 

727. b. 

Bertrandus, Aginnensis episc. 323. e. 
Bertrandus, Albiensis episc. 52. b. 
Bertrandus, Barcinon. episc. 692. c. 693. 

b. 694. a. 
Bertrandus, Convenarum episc. 321. e. 

323. a. 772. d. 
Bertrandus , abbas S. Juniani Nobiliac. 

46. d. 769. a. n. 
Bertrandus, Cornes Arausicensis, Raim- 

baldi filius. j4°- a. n. 
Bertrandus , Bertrannus , Cornes Arela- 

tensis , Stephanix filius. 103. b-d. 

633. n. 657. e. n. 
Bertrandus , filius Raimundi Comitis 

S. y£gidii. 655. n. 
Bertrandus , Cornes Quadrionae in His- 

pania , filius Eldeardis de Risnelio , 

frater Ebaldi deBuxi et de Monteforti. 

7. n. 8. a. n. 
Bertrandus Escurius , nobilis Pictav. 

233. b. 

Bertrandus de Lestrencheriis. 106. a. 
Bertrandus de Montesquieu , Arsivi filius. 
3^4- d. 

Bertrandus de Molino , haereticus Car- 
basson. 449- c - 45 °- *• 

Betto, abbas S. Bavonis Gandav. 21. a. 

Binjamin, Tudeiensis Judaeus. 469. et 
seq. 

Bladius, Lugdunensis decanus. 636. c. 

Boamundus, Bohemundus, princeps An- 
tiochenus , filius Roberti Guiscardi , 
Calabrias ducis. 1 19. n. 687. a. 725. a. 

733- c - 

Boemundus , Andegav. archidiac. 306. d. 
W. Bocherelius, schismàtis Anacleti an- 

tipapae sectator. 261. n. 
Bodo , Trecensis episc. 49 1 - c - 
Bolso, Trevir. archidiac. 353. e. 
Bonifacius, Tricastinus episc. 713. b. 
Bonifacius , marchio Italiae. 1 1 3. n. 67 5 . b. 
Bonifacius, Bonefacius, marchio Montis- 

ferrati. 3. c. 
Bonifacius, Noviomensis archidiac, filius 

Bonifacii marchionis Montisferrati et 

Agnetis Viromand. 3. c. 
Boni-homines Tolosani. 480. c. d. n. 
Bonizo, Sutriensis episc. 675. b. 
Bornenius- Sauras , vicecomes Mariti- 

ntensis. 187. a. 
Boso, diac. card. SS. Cosmae et Damia- 
- ni. 427. c 

Boso, Santonensis episc. 46. d. 766. n. 
Boso, archipresb. Lemovic 190. d. 
Boso, abbas Beccensis monast. 274-277. 

384. c. 4 1 a. 
Boso, Rex Provinciae. 759. b. 
Boso , princeps Bituricensis regionis. 

632. c 



Boso III, Cornes Marchiae, Aideberti 

filius. 189. a. n. 
Boso IV, Cornes Marchiae , filius Rogerii 

Pictavini et Adalmodis de Marchia. 

189. a. n. 190. a. 636. e. n. 
Boso de Damno-Juliano, Lotharingus. 

138. e. 

Bovo de Wahar , castellanns Mirwol- 

densis. 732. n. 
Bremundus de Lestrencheriis. 106. a. 
Bremundus de Somedrio. 106. a. 
Briccius , Bricius , Nannetensis episc. 

192. a. 103. a. 196. b. 199. d. 212. n. 
Bricius, abbas Resbacensis. 44&- n - 
Briccius de Chillo, Turonicus. 174. b. n. 
Briennus seu Brientius , dominas castri 

ejus nomine dicti. 1 50. b. 
Brismetus, plumbarius Anelus. 79. e. 
Brochardus, frater Walteri de Berleivilla, 

Lotharingus. 138. c 139. c. 
Brumosus Atys , filius Guillelmi Ezii, 

Sortensis. 187. a. 
Bruno, Coloniensis archiep. , frater Adol- 

phi Comitis de Monte. 19. a. 353. e. 
Bruno, Trevir. archiep. 218. a-b. 220. a. 
Bruno, electus Trevir. archiep. 352. c. 

„ 353- «• 

Bruno , Lingonensis episc. , frater Fulco- 

nis Suession. episc. et Notkeri Comitis 

Barri ad Albam. 5. n. 
Bruno, Metensis episc, filius Adaiberti 

de Calva. 564. c. 674. d. 675. a. 
Bruno, Signiensis episc A. S. legatus. 

98. à. 99. e. 100. a. n. 10 1. a. 103. a. 

1 04. a. 1 1 9. d. n. 1 20. a. 689. a. 709. a. 

720. a. 721. d. 724. n. 746. b. 810.cn. 
Bruno, abbas Dervensis. 542. b. 

S. Bruno, scholae Remensis magister, 

dein Canhusix conditor. 244. b. 614. 

c. n. 647. e. 783. b. d. 
Burchardus , Basileensis episc 585. d. 
Burchardus, Burgardus, Camerac. episc. 

61. a. 4 1 5* d- 4'°- a - 
Burchardus, Meldensis episc. 232. c. 

290. c. 

Burchardus , praepositus Trevir. electus 

Metensis episc. 699. b. n. 
Burchardus, ex canonico Leod. Wormat. 

episc. 4 '3- »• 
Burchardus, abbas S. Basoli. 90. c. 700. 

n. 71c n. 741. a. 
Burchardus, praecentor S. Martini Turon. 

721. d. 

Burchardus III, Cornes Vindocin. 670. n. 
Burchardus de Monte-Morenceio. 68. a. 
Burchardus, Burgardus, filius Guidonis 

de Guisia. 8. b. n. 
Burchardus , miles , interfector Caroii 

Flandriae Comitis. 18. b. 
Burdinus, Bracarensis archiep. antipapa, 

Gregorius VIII dictus. Vide, Mau- 

ricius. 

C. 

Cadhelo, Cadelus, Cadalous, Par- 
mensis episc. antipapa, Honorius dic- 
tus. 526. e. 527. n. 530; a. n. 539. c. 
n. 543. c. 

Calixtus II, Papa. 17. a. 60. d. 196-204. 

206. e. 207. a. 220. n. 254. n. 322. d. 

323. a-d. 390. d. n. 427. d. Vide, 

Guido, Viennensis archiep. 
Calo , Kalo , vicecomes Burdegal. 766. 

c n. 

Candida, uxor Guidonis II, vicecomitis 

Lemovic. 337. a. n. 
Canutus, Rex Danorum, Sweini filius. 

3. c n. 55. b. n. 141 . c. n. 
Carolus, Karolus, Calvus, Rex Franc. 

et Romanorum Imp. 1. a. 520. b. 



Carolus Srrnplex , Rex Franc. 2. b. c. 

Carlomagnus, frater non uterinus Caroii 
Sirnplicis, Régis Franc 2. b. 

Carolus, Karolus, Bonus, Cornes Flan* 
driâe, filius Canut i Régis Danorum et 
Adelae filiae Roberti Frisonis. 3. b. c 
7. a. n. 17. a-c. 18. a. b. 61. e. 240. b. 
400. a. 436. b-e. 521. d. 522. a. 

Cavallonius, abbas Rotonensis. 1 jo. b. 

Celestinus II, Papa. 21. d. 

Centullus-Gasto, vicecomes Bearnensis. 
184. a. 

Centulus , CentuIIus , Gastonis filius , 
vicecomes Bearnensis , et Cornes Bi- 
gorritanus. 184. a. 186. d. 187. b. 
628. d. 

Cerladus de Spinal, Lotharingus. 141. a. 
Chalo de Mella, Pictav. archidiac. 311. 

n. 327. n. 
Christinus, Christianus, Aversanus episc 

552. n. Vide, Guimundus. 
Chrysogonus, card. 199. d. 
Cincius, Cinthius, Quintius, Cencius, 

filius Joannis urbis Romse praefecti. 

528. n. 550. n. 563. n. 
Cincius , filius Stephani urbis Roms 

praefecti. $50. a. n. 552. a. 
Cinthius, diac card. S. Eustachii juxta 

tempium Agrippa?. 427. c. 
Clamarochus , Filgeriarum canonicus. 

146. d. 

Clarebaldus , abbas Altimontensis. 447. d. 
Ciarembaldus , Silvanectensis episcop. 
61. a. 

Ciarembaldus , Atrebatensis archidiac 

742. d. 754. b. 
Ciarembaldus, miles Andegav. 31. a. 
Ciarembaldus de Foro. 8. a. 
Clarembaudus de Capis. 206. b. 49 1 • e. 
Clarembaudus Leprosus, filius Clarem- 

baudi de Capis. 49 1 - e - 
Clemens, monachus S. Albini Andegav. 

86. d. 

Clementia.filia Guillelmi Magni Comitis 
Burgundiae , nupta , i.° Roberto II, 
Comiti FIand.2.°Godefrido Barbato, 
Comiti Lovaniensi , Brabantiae Ducî. 
399. e. n. 437. b. n. 521. c. 737. b. n. 

Clementia, filia Rainaldi Comitis de 
Mouron seu Barre n si s, nupta, i.° Co- 
miti Domni - Martini , z.° Rainaldo 
Comiti Clarimontis in pago Belva- 
censi. 7. b. n. 

Clementia , Agatha etiam dicta , filia 
Guiterii Comitis de Retest, et Beatricis 
Namurcensis , uxor Hugonis de Petra- 
ponte seu de Wasnou. 4. b. n. 

Conanus III, Cornes Britannise. 192. c 
193. b. c. 194. b-e. 

Conanus, Cornes Richemundiae, dein 
Britanniae Cornes IV. 12. n. 

Cono, presbyt. cardin. S. Anastasiae. 
600. n. 

Cono, Conon, Hugono etiam dictus, 

abbas Aroasiae, dein Praenestinus episc. 

et A. S. legatus. 61. d. 158. a-e. 179. 

d. n. 180. c. n. 197. c. 206. d. 208. d. 

209. b. 2 10. a. 21 1-220. 239. d. 286. d. 

287. c. 288. b. 331. c. 
Cono, Conradus, Maurianensis episc. 

689. d. 762. d. 
Cono, Cornes Montis-acuti, in Arden- 

nis. 113. n. 731. n. 
Cono, Cornes Suession. filius Radulphi 

casteilani Brugensis. 6. n. 
Cono de Darnulio, Lotharingus, 129 a. 
Conon,fraterEvrardi,casteIlaniTornac 

60. a. 

Conon, frater Arnulfi Trevir. archidiac. 
9. a. 
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Conradus , Juvaviensis , id est , Salis- 
burger,. archiep. 212. b. 2i4-a.2i6. b. 
Conradus, fiiius Henrici IV Imp. 678. 

b. 679. a. 681. b. 682. b. 
Conradus 111, Germanise Imp. 20. b-d. 

21. b. c. 22. a. b. 355. é. 378. a-d. 
421. c. 

Conradus, Dux Zaringiae. 678. n. 
Constantia , filia Philippi 1 Régis Franc, 
uxor Hugonis Comitis Trecensis. 90. 

c. d. 

Constantia , filia Ludovici VI Régis 
Franc, nupta, i.° Eustachio Comiti 
Bolon., 2. 0 Raimundo V, Comiti To- 
losano. 3. a. b. n. i4- d. 432. b. 434- d- 

Constantia, filia Rogerii Régis Siciliae 
et Beatricis de Retest, conjux Frede- 
rici H Imp. 4- n. 

Constantia, filia Boamundi Il.Principis 
Antiocheni, nupta Raimundo Princi- 
pi. 21. n. 

Constantinus, abbas de Clairaco. 28. e. 
Constantinus, abbas Usercensis. 337 d. 
Constantinus Grassus. 766. n. 
Contrarius de Prissae. 324. b. 
Cornificius, pseudonymus scientiarum 

detractor. 301. et seq. 
Cunegundis, vidua de Richiscurt. 1 37. c. 

D. 

Dagobertus, Rex Franc. 312. b. 
Daibertus , Dagbertus , Dajembertus , 

Pisanus archiep. 98. d. 101. a. 103. a. 

104. a. 681. a. 709. a. 724. n. 737. d. 

745. e. 746. b. 
Dainibertus, Senonensis archiep. 61. a. 

121. c. 157. c. d. 205. c. 728. d. n. 

735. c. n. 794. d. 795. b. 800. c. 
Dalinatius, abbas S. Mariae Crassensis, 

dein Narbonensis archiep. 95. b>98.e. 

181. b. 655. c. n. 656. a. 692. c. n. 

693. b. 694. a. d. n. 770. b. a. 
Dalmatius, abbas Sabiniacens. 673^. n. 
Daimatius , vicecomes in Arvernia. 

107. b. 

Dalmatius de Altrone. 107. c. 
Daimatius, fiiius Dalmavaci de Vareia- 

co. 402. b. 
Daimavacus de Vareiaco. 402. b. 
Damaliochus , pater Roberti de Arbris- 

seilo. 163. d. 
Daniel, prior S. Barbare in Algia. 504- 

506. 

Daniel, monachus Vindocin. 87. a. 
Daniel de Curte-Trajani. 490. c. 
David, Rex Scotiae. 1 1. n. 
David , praepositus de Gisiaco. 402. e. 
Deodatus , abbas S. Tyberii. 308. c. 
309. c. 

Desiderius , abbas Casinensis monast. 

531. n. 553. n. $63.11. 788-790. Vide, 

Victor 111 , Papa. 
Desiderius , abbas Salvanesii. 426. a. 
Desiderius , Romanensis praepositus. 

598. n. 

Dietwinus, Leod. episc. Vide', Theo- 
duinus. 

Dissutus de Montbohsier , Mauricii fiiius. 
396. n. 

Diviso , presb. cardinalis tit. S. Martini. 
136. n. 

Doda vel Oda, uxor prima Godefridi 
Barbati, Ducis Lothariensis. 1 1 3. d. n. 
Dodo, abbas Pezanensis. 647. b. 
Dodo Cuneruis , de Cons. 9. a. n.73i.n. 
Dodo Vraensis, baro Seulensis. 187.8. 
Dominelius. Vide, Senioretus. 
Domnizo, Sabinensis episc. 689. a. 
Donaldus, Agennensis episc. 4°. d. 



Drogo, abbas S. Joannis Laudun. dein 

Ostiensis episc. 348. b. 
Drogo, Matisconensis episc. 25. b. 71. b. 
Drogo, Morinensis, seu Tervanae episc. 

238. e. 389. c. 612. b. 616. b. 
Drogo, abbas Horinensis. 4 '9- a. 
Drogo, abbas Mailiacensis. 4 & - d. 76$. 

c. 769. b. 

Drogo, abbas Ulterioris-portûs. 386. n. 

Drogo, Albiniacensis praepositus. 745. a. 

Drogo, Atrebatensis clericus. 741. b. 

Drogo de Bosomvilla, Lotharingus. 129. 
a. 138. e. ) 

Drogo de Domno-Martino, Lotharin- 
gus. 129. a. 138. e. 

Dudo, vicecomes Marogiensis. 90. c. d. 

Duido de Wspais. 8. b. 

Dulcianus, magister Agathensis scholae. 
308. d. 

Durandus, Durannus, Durantus, abbas 
Casae-Dei , dein Claromontensis in 
Arvernia episc. 70. b. 107. a. c. 606. 
n. 71 1. c. 714. b. 

Durandus, Durannus, Tolosanus episc. 
28. d. 181. n. 

Durandus, abbas Cerasiensis. 384. c. 

Durandus, abbas Ibreii. 387. c. 

Durandus, abbas Troarnensis. 37. n. 
144. n. 386. b. 

Durantus, choraula Albiensis. 52. b. 

E. 

Ebalus de Roceio, Remensis archiep. 
5. a. n. 

Ebalus, Catalaun. episc. fiiius Andreae 
de Ramerut. 6. b. n. 

Ebalus, Lemovic. episc. fiiius Eboii Co- 
mitis Pictav. 334. d. n. 

Ebalus , Hebolus , Evulus, Cornes de 
Roceio. 3. a. 4- b. n. 566. b. e. n. 
612. a. 623. a. 651. b. n. 731. n. 

Ebalus II , C ornes de Roceio, fiiius Hil- 
duini II de Ramerut et Adelaïdis de 
Roceio. 6. a. 

Ebalus de Confient , Roberti fiiius, 8. a. 

Ebalus de Buxi et de Monte-forti , fiiius 
Eldeardis de Risnello. 7. b. n. 8. a. 

Ebalus, fiiius Falconis de Jur et Adelidis 
de Ramerut, frater Bartholomaei Lau- 
dun. episc. 9. a. 

Ebalus, fiiius Ebali de Jur. 9. a. 

Ebalus , fiiius Clarembaldi de Foro et 
Beatricis de Buxi. 8. a. 

Ebalus de Flurines, fiiius Radulfi Comi- 
tis de Veteri-villa et N. de Ruminiaco. 

4-c 

Ebalus deGranci, fiiius N. de Ruminia- 
co. 4- c. 

Ebbo , Senonensis archiep. 204. n. 
Ebbo, Eppo, dominus Carentonensis 

et de Castra. 632. c. n. 
Eblo, Burdegal. archidiac. 77 1 . b. 776. d. 
Eblo de Castro-AUionis. 772. e. 773. n. 

774. a. 

Eblo de Malo-Leone. 631. a. b. 

Ebolus, abbas Tutelensis. 189. a. 

Eboius, vicecomes Ventadorensis. 155. 
c. d. 341. b. d. 

Ebraldus, Uticensis episc. 310. d. 

Ebrardus, Chrysopolit. archiep. 47 5 . a. n. 

Ebrardus , abbas S. Tyberii. 106. a. 

Ebrardus, prior S. Guingualoei. 119. c. 

Ebrardus, vicecomes Carnot. frater Hu- 
gonis Vetuli, domini de Puteolo cas- 
tra, et Waleranni de Bretulio. 33. a-e. 

Ebrardus , Puteolensis dominus , fiiius 
Hugonis Vetuli. 6. n. 33. n. 

Ebrardus Massola, nobilis Petragor. 
771. e. 
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Ebroinus, decanus S. Frambatdi Silva* 

nect. 484. a. 
Efferendis , Elstrudis , Eletrita , filia 

Edgeri Régis Anglorum, nupta Bal- 

duino Calvo, Comiti Flandriae. 520. 

c. n. 

Eggebertus, Ecbertus, Cornes Misniae. 
564. c. n. 

Egilbertus, Trevir. archiep. 642. c. n. 

679. à. 699. b. 
Elbertus, Catalaun. episc. 232. c. 
Elbertus , Lambertus de Ballolio , elec- 

tus Tarvanensis episc. 6î6. d 657. c. 

660. c.66i.b. e. 662. d. 664. b.ôôç.d. 
Eldiardis , filia Theobaldi de Risnel et 

Ermentrudis de Ramerut, mater Lbaii 

de Buxi et Bertrandi Comitis Qua- 

drionae in Hispan. 7. b. n. 
Elias, Helias, Aurelian. episc. 316. d. 

318. a. 

Elias, abbas Tusturiaci. 34' - b. 

Elinandus, Helinandus, Laudun. episc. 
46. a. n. 64. e. 8j. d. 87. a. 175. b. 
538. c. 611. c. 614. a. 616. a. '622. c. 
e. 6j 1. n. 719. n. 741. a. 750. n. 

Elisabeth, Isabella, filia Hugonis Magni, 
fratris Philippi 1 Régis Franc, et Ade- 
laïdis Viromandensis, nupta, i.° Ro- 
berto Comiti Mellentensi, 2.°GuilleI- 
mo de Warenna, Comiti Surreiae in 
Anglia. 4 a 265. n. 268. n. 

Elisabeth, filia Rainaldi de Curtenaio, 
nupta Petro filio Régis Ludovici VI. 
2. n. 

Elisabeth , filia Clarembaldi de Foro et 
Beatricis de Buxi. 8. a. 

Elstrudis, uxor Baiduini Calvi, Comitis 
Flandriae. Vide, LfiVendis. 

Emma, Farensis abbatissa. 388. c. n. 

Emma, Fictavensis Comitissa 768. a. 

Emma , filia Hugonis Comi.is CIa r i- 
montis in pago Belvace nsi , et A ar- 
garetae de Ramerut, nupta Matthaeo 
de Bellomonte. 7. b. 

Emma, filia Gisleberti Crispini, uxor 
Pétri de Condeto. 268. e. 

Emma, uxor Guidonis, vicecomitis Le- 
movic. 335. c. 

Emmo, Cornes Lossensis, fiiius Lutgar- 
dae Namurcensis. $3. n. 

Engelbaudus , Turon. archiep. 388. c. 

Engelrannus , Ingelrannus , Laudun. 
episc. 321. e. 732. c. 736. c. 737. d. 

Engelrannus de Urhais, Bernardi fiKus 
et Idse de Maria. 4- a. 

Engerannus de Wascolio. 5 1 1. d. 

Entebuus , vel Eusebius , magister scho- 
lae Andeg. 306. c. 

Eppo, Carentonensis dominus. Vide, 
Ebbo. 

Eraclius, Lugdun. archiep. 403. a. 429. 

a. Vide, Heraclius. 
Eraclius , fiiius Armanni vicecomitis 

Podemniaci. 455- d. 
Eraclius , fiiius Pontii , vicecomitis Po- 

demniaci. 466. d 467. c. 468. d. 
Erardus, Cornes Briennensis, Galteri 

fiiius. 6. b. 
Erbo, discipulus B. Theogeri, abbatis 

S. Georgii in Silva-nigra, dein xvie- 

tensis episcopi. 210. e. 21 1. c. 213. d. 

214. d. 

Erchembaldus , vicecomes Matisconen- 
sis. 9. b. 

Erchembaldus, fiiius Erchembaldi vice- 
' comitis Matiscon. 9. b. 
Erkemboldus, electus Morinensis episc. 
239. a. 

Eremboldus, abbas Blandiniensis. 16. c* 
Eremboldus, prsetor Brugensis. $9. e. 
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Eremburgis, fiHa Heliie Comitis Ccno- 
man. nupta Fulconi juniori Comiti 
Andegav. 172. n. 

Erfastus , abbas Lyrae. 385. c. 

Ermenfredus, Sedunensis episc. A. S. 
in Angliam legatus. 32. c. $45- d. 

Ermenfridus, nobilis Virdunensis. 65 . b. 

Ermengaldus, Agath. archidiac. 308. d. 

Ermengaldus de Corciano. 181. n. 

Ermengarda , soror Alberti , Comitis 
Namur. 53. n. 

Ermengarda, uxor Bernardi, Comitis 
Piçtav. 713. d. 

Ermengardis de Borbonio. Vide, Her- 
mengardis. 

Ermengardis, Britanniae Comitissa , ma- 
ter Conani III. 105. b. e. 366. d. 

Ermengardis, filia Godefridi de Aissa et 
Adelidis de Grandi-prato. 9. b. 

Ermengardis, conjux Guidonis de Co- 
ciaco. 5 5. d. 56. a. 

Ermengardis, soror Guillelmi principis 
Tyernensis. 107. e. 

Ermengardis, filia Radulphi Comitis de 
Veteri-villa et N. de Ruminiaco, ma- 
ter Guillelmi de Birbais. 4. c. 

Ermengaudus, Urgellens. Cornes. 69 1 . d. 

Ermengaudus, frater Amblardi de A rifac. 
jo. b. 

Ermengaudus de Forest, haereticus To- 
losanus. 449- c - 45°- 

Ermengerius, abbas Bergensis. 616. a. 

Ermentrudis , filia Hugonis Comitis 
Clarimontis in pago Belvacensi, et 
Margaretas de Ramerut , uxor Hu- 
gonis Comitis Cestriae in Anglia. 
7. b. n. 

Ermentrudis, filia Hilduini Comitis de 

Ramerut et Adelidis de Roceio, nupta 

Theobaldo Comiti de RisnA. 7. b. n. 
Ermentrudis, filia Fulconis de Jur et 

Adelidis de Ramerut, soror Bar- 

tholomaei Laudun. episc. nupta Hen- 

rico Comiti de Grandi-prato. 9. a. n. 
Ermentrudis, H ermentrudis, filia Hu- 
gonis de Gabelo, uxor Godefridi de 

Serem. 515. a. 
Ermensendis , soror Hugonis de Calvo- 

monte in Ambasia. 100. n. 
Erminus, Remensis episc. dein abbas 

Lobiensis. 4 1 5* b- 
Ernaldus , abbas Lyrae. 385. c. 
Ernaldus de Escalfoio , nobilis Nor- 

mannus. 532. n. 
Emulfus , tancellarius Roberti II, Nor- 

manniae Ducis. 273. d. 274. a. 
Ertaldus, filius Erchembaldi viceco- 

mitis Matiscon. 9. b. 
Erveus, archidiac. Pictav. 233. e. 
Etaldus, sive Galterius, abbas S. Pétri 

Divensis. i4S- n. 
Èva, conjux Quillelmi Crispini. 270. a. n. 
Evanus , Enavus , abbas Savigniacensis. 

382. d. 518. c. 
Eudo, abbas Cadomensis. 385. a. 
Eudo de Blasonc. 30. a-e. 31. a. 150. a. 
Eudo cura capello , conditor monast. 

Exaquiensis. 387. a. 
Eudo seu Eon de Stella. 22. b. 430. d. 
E venus, Evetius, abbas S. Melanii Re- 

donensis, dein Dolensis archiep. 506. 

c. n. 596. e. 597. b. c. 599. b. 620. b. 

<L n. 704. d. 708. b. 764. a. 
Everardus , princeps Biturirensis regio- 

nis. 632. c. 
Evferardus, casteilanus Tornacensiv 60. 

a.8i.c. 

Everdeius , abbas S. Bavonis . Gandav. 

18. e. 19. d. 21. a. 
Everelmus, abbas Blandiniens. 541. a. n. 



Everolfus , monachus Aldeburgensis. 
60. b. 

Eugenius III, Papa (Bernardus de Pa- 

ganellis). 20. d. e. 22. a. c. 327-330. 

332. b. 342. b. 357. d. 358. a-e. 361. 

d. 368. b. 372. d. 378. a. 4°'- a_d - 

421. d. 422. b. d. 441. c.446. d. 475. 

d. 476. a-e. 501. b. J02. d. e. J03. e. 
Euphrosina, soror Burchardi III , Co- 
mitis Vindocinensis, nupta Gaufrido 

de Pruliaco. 670. d. n. 
Euracrus, Leodiensis episc. 4 '2. b. 
Evraldus, Levraldus, Aurelian. clericus. 

591. a. 595. b. e. 598. c. 
Evrardus, abbas S. Lupi Trecensis. 

491. a. 492. d. 
Evrardus, Lingonensis decanus. 641. b. 
Evrardus de Bretulio. 4- b. 
Evrardus de Bretulio , Evrardi filius et 

Basiliae de Maria. 4- b. 
Eusebius, Andegav. episc. 3t. a. 35. n. 

83. c. 84. b. 610. b. 615. c. 637. c. 

668. e. 671. a. . 
Eustachia, filia Wischardi Comitis de 

Roceio, nupta Roberto de Petraponte. 

6. n. 

Eustachius , Valentinensis episc. 320. b. 
c. 762. d. 

Eustachius , abbas S. Pétri Carnot. 91. 

c. 92. c. 

Eustachius, abbas Gemeticensis. 383. d. 
Eustachius II, Cornes Boloniensis, filius 

Eustachii Comitis et MathildisBruxel- 

lensis. 1 13. d. n. 1 14. a. b. n. 624. e. 
Eustachius III , Cornes Boloniensis , 

filius Eustachii II et Idae Lothariensis. 

1 1 3. n. 1 14. a. 175. a. 268. b. 725. a. 

533. c. 

Eustachius I V , Cornes Boloniensis , 
filius Stephani Angiiae Régis. 3. a. b. 
n. t2. a. b. n. 14. d. 15. a. 4' 1. c. d. 

Eustachius de Montboissier , Mauricii 
filius. 396. n. 

Eustachius, Morinensis advocatus. 17. 

d. 660. c. 

Eustachius de Paceio. 267. n. 
Eustachius de /?i/£,cognomento Senior 

seu Vetulus, filius Arnulfi fratris Bal- 

duini Comitis Hainonensis et N. de 

Guisia. 8. b. n. 
Eustorgius , Lemovic. episc. 1 62. a. d. 

188. e. 189. b. c. 190. c. 260. c. n. 

339. a-e. 340. b-e. 
Eustorgius de Magenciaco , Roberti 

filius. 108. e. 



Y ALCO de Galliniaco, monachus CIu- 
niac. 767. a. 

Falco de Jur et de Serrata, filius Rai- 
naldi Burgundiae Comitis. 9. n. 

Fastredus , Fastradus , abbas Clarevali. 
407. d. n. 5 19. a. 

Felicia, filia Hilduini Comitis de Rame- 
rut et Adelidis de Roceio , nupta 
Sancio Régi Aragon. 9. c. n. 

Félicitas, filia Erardi Comitis Briennen- 
sis et N. de Ramerut, nupta, i.° Si- 
moni deBrois, 2.° Joifrido de Junvilla. 
6. b. n. 

Fellandus, Asturicensis episc. 427. a. 
Folbertus, abbas de Aroasia. 396. a. 
Folbertus Godelef, pater S. Arnulfi 

Suession. episc. 52. d. 
Folcerius Carnotensis. 584. c. 
Folmarus, Trevirensis decanus. 353. e, 
Fortanerius , Ausciensis archidiac. 3 23 . e. 
Forto Fidenciacensis. 324. c. 
Franciscus, Venetensis archidiac. 153. c. 



Franco, abbas Lobiensis, dein Leodiensis 

episc. 412. b. 
Franco II, abbas Lobiensis. 421-423. 
Fredericus, Coloniensis archiep. 21 j. c. 

220. a. 230. n. 

Fredericus de Namurco , Leodiensis 

episc. 17. b. 203. c. 263. a. 
Fredericus , Remensis ecciesiae praeposi- 

tus, filius Ottonis Comitis de Chisni, 

et Adelaïdis Namur. 9. a. 
Fredericus , Frideriçus , Germanorum 
' Imp. 22. c.d. 23. a. b. 378. a. d. 405. 

b. a. 458. a. 472. e. et seq. 
Fredericus, Frideriçus, Cornes Moncio- 

nis et marchio Suzae , Ludovici filius. 

677. a. 678. b. 
Fredericus, filius Godefridi de Aissa et 

Adelidis de Grandi-prato. 9. b. 
Fredericus, Cornes 1 ullensis. 8. a. n. 

352. n. 

Fredericus, Cornes de Vienna. 356. c. 

357 c. . 
Fredericus, Dapifer Philippi I. 617. n. 
Freherius, abbas S. Audoeni Rotomag. 

384. a. 

Frodo Moulicurtensis , pater Godefridi 

Ambian. episc. 174. e. 
Frodomundus, miles Andegav. 31. a. 
Frogerius, ex archidiac. Derbiensi, Sa- 

giensis episc. joj. d. 511. d. 512. b. 

ji3.d. 

Frogerius, abbas S. Florentii Salmur. 
508. e. n. 

Frogerius de Chaalons. 221 . c. 

Fromundus, ceilerarius Theobaldi Co- 
mitis Blesensis. 241. c-e. 

Frotardus, Albiensis episc. 49-52. 

Frotardus,abbas S. Pontii Tomeriarum. 
28. e. 627. b. n. 692. c. 693. b. n. 
694. a. 

Frotardus de Causac. 50. b. 

Froterius , Nemausensis episc. 49- c. 
577. a. 

Froterius de Gordo , Petragor. episc. 

221. d. 

Froterius Belet, nobilis Pictav. 233. b. 
Frotgerius, Cabiionensis episc. 640. e. n. 
Frotmundus, prior Taventi, monachus 

Majoris-monast. 148. c. 
Frotmundus, prior Vindocin. monast. 

87. a. c. 88. c. 
Frudinus, abbas Bellilocensis, dein Ta- 

telensis. 722. n. 
Fulbertus, abbas S. Sepulcri Camera- 

c en sis. 447- 
Fulbertus, Parisiensis canonicus, avun- 

cuhis famosae Heloïssse. 282. a. 284. b. 
Fu Icardus , abbas Lobiens. 4 • 4- d. 4 1 5 • c- 
Fulcardus, Insulanae ecclesise praepositus. 

631. d. 

Fulcaudus, abbas S. Juliani Turonensis. 
J07. e. 

Fulchardus, abbas Marchian. 435- a-e. 
Fulcherius, abbas Gresteni. 387. a. 
Fulcherius, abbas Stirpensis. 701. a. n. 
Fulcherius , abbas Olterioris - portûs. 
386. c. 

Fulcherius, praepositus S. Martini Turon. 
721. d. 

Fulcherius, canonicus S. Severini, diœc. 

Pictav. 233. b. 
Fulchradius, abbas S. Salvatoris Blaviae. 

46. d. 

Fulco, Ambianensis episc. 535. c. 
Fulco, Belvacensis episc. Lancelini de 

Bulis filius. 699. c. n. y. b. 706. et 

seq. 741. a. *^ 
Fulco Suession. episc. fiater Brunonis 

Lingon. episc. et Notkeri Comitis 

Barri ad Albam. y. n. 
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Fuie», abbas Corbeiensis. J34. d. 536. 

b. 538. a. 

Fulco, abbas S. Crucis Burdegal. 776. b. 
Hilco, abbas Hasnoniensis. 347. c. 
ïulco, abbas S. Pétri Divensis. i4S-a. 

n. 386. c. 
Fulco, abbas Psalmodii. 106. a. 
Fulco, Ambianensis archidiac. 794. c. 
Fulco, decanus Cenoman. 669. c. 
I ulco , prior de Diogilo. 28 1 . n. 284. n. 

285. n. 

Fulco, Gregorii VII clericus. 637. c. n. 
Fulco Nerra, Cornes Andegav. 83. c. 
Fulco Richinus , Cornes Andegav. 30. 

a-e. 71. b. n. 85. b. 99. c. n. 100. a. n. 

391. b. n. 610. a. 616. a. 637. c. 654. 

c. n. 655. b. 670. d. 673. d. 674. a. n. 
778. a. n. 791. a. 807. n. 

Fulco junior, Cornes Andegav. dein Rex 

Jérusalem. 14. b. 18. d. 21. d. 172. b. 

n. 174. b. 267. b. n. 270. a. n. 
Fulco dt Alnou, filius- Baldrici de Bal- 

genzaio. 268. e. n. 
Fulco, Cornes de Arlonis. 612. c. 
Fulco de Matatelone. 31. a. 
Fulco de Sarcellis. 362. n. 
Fulcodius , canonicus S. Medardi de 

Dolon. 149. a. 
Fulcodus, abbas Bonevallensis. 152. a. 
ïulcradus , abbas Carrofensis , frater 

Radulfi I, l uron, archiep. 102. b. 

668. e. n. 764. n. 
Fulcuinus, abbas Lobrensis. 4i2.b. c. n. 
Fulgerius, Carnotensis scholae magister. 

232. c. 

G. 

GaifARUS, Dux Aquitaniae. 334. a. 
Galcherus , Cameracensis episc. Vide , 

Guilcherus. 
Galcherus , Galterus , de Jovevilla , 

Holdoïni filius. 362. n. 
Galcherus de Aionimirail , filius Heliae 

«tN.* Maruel. 6. b. 
.y Galcherus de Montjai. 6. a. n. 

Galcherus, filius Galcheri de Montjai. 

6. a. n. 

Galcherus de Nantolio, filius Galcheri 

de Montjai. 6. n. 
Gallo, Leonensis episc. 199. d. 
Galo, Walo, Metensis episc. 674. d. 
Galo, Gualo , Walo, praepositus S. Quin- 

tini Belvac. dein Parisiensis episc. 121. 

c. 239. d. 734- c. n. 
Galterius, Gualterus, Walterus, Gaute- 

rius, Albanensis episc. 98. d. 4^7- *• 

514. b. 724. n. 735. d. 761. b. A. S. 

in Angliam legatus. 123. a. 
Galterius, Walterus, Rotomag. archiep. 

514. b. 

Galterius, Gualterius I, Cabilon. episc. 

110. b. m. a-d. 112. a-d. 673. c. 

796. b. 800. c. 803. d. 
Galterius, Gauterius II, Cabilon. episc. 

246. c. 247. b. 248. b. 403. b. c. 
Gaïterius , Gualterius, Walterus de Mau- 

ritania , abbas S. Martini Laudun. 

dein Laudun. episc. 344- b. e. 398. c. 

422. b. 489. c. 490. d. 
Galterius, Walterus I, Meldensis episc. 

29. c. 84. b. 547. n. ' 
Galterius, Gauterus, Walterus II, Mel- 
densis episc. 702. n. 750. n. 
Galterius , Walterus , Rofensis episc. 

463. b. 

Galterius, Gauterius, abbas S. Pétri Di- 
vensis. i4j. v a. n. 386. c. Vide,Em- 
dus. 

Galterius , Gualterius, abbas Dolensis 
monast. 632. b. d. n. 



GaIterius,WaIterus, abbas Egmund. 1 7. e. 
Galterius, Walterus, abbas Lobiensis. 
415- d. 

Galterius , Walterius , abbas Montis- 

burgi. 387. c. 
Galterius , Gualterius , abbas Montis 

5. Trinitatis, Rotomagi. 385. b. 

S. Galterus, abbas Pontisarensis S. Mar- 
tini. 73. d. n. 74. a-c. n. 

Galterius, abbas Stirpensis. 701. n. 

Galterius, Walterus, abbas S. Martini 
Tornac. 4°°- 

Galterus, abbas Viconiensis. 490. n. 

Galterus, Walterius, Eduensis archidiac. 
802. c. 

Galterius, prior S. Barbarae in Aigia. 
505. d. 

Galterius, prior S. Laudi Rotomagensis. 
501. a. 

Galterius, Gualterus, Insulensis praepo- 

situs. 742. c. 
Galterus, Tornacensis archidiac. 60. b. 
Galterius, Walterus, conditor Aquicin. 

monast. 40. d. 
Galterus, Walterus, Breonensis Cornes. 

6. b. n. 787. d. 

Galterus, filius Rainaldi Comitis Clari- 

niontis in pago Belvac. et Cleinentiae 

Barrensis. 7. b. 
Galterus, Walterus - Giffardus , Cornes 

Longaevillae. 509. c. 
Galterus , Walterus , Vetulus , Cornes 

Pontisarae. 269. b. 
Galterius, Walterus de Aat. 8. b. 
Galterius , Walterus de Alneto , civis 

Duac. 488. n. 
Galterus , frater Guillelmi de Bello- 

campo. 503. c. 
Galterius , Walterus , filius Themardi 

Broburgensis castellani 18. b. 
Galterius, Gauterius, de Castello-Rei- 

naldi. 402. b. 
Galterius , Gualterius de Columbejo , 

Lotharingus. 129. a. 
Galterus de Cons, rie Cucs\e\ Cuyc, 5. a. n. 
Galterus de Didonia, Heliae filius. 774. a. 
Galterus, Gualterius, Duacensis castel- 

Ianus. 745. b. 746. c. 
Galterius , Walterus , de Duaco. 603. d. 
Galterius, Walterus, filius Gisleberti de 

Clara et N. de Claromonte pagi Bel- 
vac. 7. n. 

Galterius, Walterus, de Locris, dapifer 

Caroli Boni Flandr. Comitis. 18. b. 
Galterus, filius Clarembaldi de Foro et 

Beatricis de Buxi. 8. a. 
Galterius, Gauterius- Geraldi, nobilis 

Petrag. 77 1. e. 
Galterius Giffardus , filius Osberni de 

Bolbec. 385. n. 
Galterius de Gorson. 339. c. 
Galterius , Walterus , de H eria , filius Hu- 

gonis de Gabelo. 515. b. 
Galterus, filius Simonis de Oysiaco et 

de Jnci. 8. b. 
Galterius, Gualterius Pintardus, mona- 

chus Roton. 153. c. 
Galterius, Walterus, filius Hugonis Re- 

voniensis et Hadvidisde Urcis-monte. 

Ji6. a. 

Galterius, Walterus, de Sancto-Martino, 
pater Rogerii de Mortuo-mari et primi 
Guillelmi de Warenna. 386. d. 

Galterus de Sancto-Paulo, filius Gui- 
donis de Montjai. 6. n. 

Galterius, Walterus, filius Godefridi de 
Seiem. 51 j. 

Galterius, Gauterius, de Sparnone, filius 
Ascelini-Goelli , domini de Ibreio. 
160. n. 
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Galterius, Walterus de Tillio, Lotha- 
ringus. 138. e. 

Garinus , Guarinus , Bituric. archiep. 
480. n. 

Garinus, Guarinus , abbas Alpensis ,dein 
Sedunensis episc. 368. c. 

Garinus, abbas Cerasiensis. 384. C. 

Garinus, Warinus, abbas S. Pétri Di- 
vensis. 386. c. 

Garinus, abbas S. Ebrulfi. 385. a. 

Garinus, abbas S.Genovefas Paris. 476. 
e. 477. a-c. n. 

Garinus, abbas Humblariensis. 396. a. 

Garinus, abbas Lonleii. 387. d. 

Garinus , abbas S. Sacerdotis Sarlat. 
4ji. e. 

Garinus, Warinus, abbas Viconiensis. 
489. d. 490. d. 

Garinus, Guarinus de Lartrigan, mona- 
chus Majoris-monast. 146. d. 

Garinus , Guarinus de Fundeta, mona- 
chus Majoris-monast. 148. c. 

Garinus, Guarinus Credonensis, fiiius 
Suardi Vetuli. 86. b. 

Garinus, Guarinus de Monsone, Lotha- 
ringus. 136. n. 

Garnerius , Guarnerius , Argentinensis 
episc. 585. d. 

Garnerius, abbas Crucis-Heltonis. 385. î>. 

Garnerius, Guarnerius, abbas S.Maxen- 
tii. 773. n. -774. c. 

Garnerius deMonte-Maurilionisad Gar- 
tampam, monachus Casae-Dei. 38. b. 
n. 166. e. n. 

Garnerius, Guarnerius, Andegav. archi- 
diac. 776. a. 

Garnerius, praepositus S. Germani in 
Laya. 221. c. 

Garnerius, Lingonensis archidiac. 246. 
c. 248. b. 

Garnerius, Guarnerius, de Nantesburg. 
355. d. 

Garnerius, Guarnerius, de Ponte ad Içau- 
nam, Pontionis filius. 754. c-e. 

Garsia Eis, prior S. Orientii. 323^. 

Gasto, vicecomes Bearn. Centulli filius. 
184. a. 

Gaubertus, choriepiscopus dictus, abbas 
Usercensis. 336. a. 

Gaubertus Malafaida , abbas Usercensis. 
338. d. 339 a. 

Gaubertus de Aiirabel, abbas Usercen- 
sis. 341. c. 34*- n. 

Gaucelinus, Lodovensis episc. 432. a- 
433. b.434.a. b. 

Gaucelinus de Lunello. 106. b. 

Gaucerannus.abbasAthenacensis.i 1 i.c. 

Gaucerannus de Caput-Stagno. 183. d. 

Gaudricus de Climiciaco. 198. a. 

Gaudefridus, praepositus majoris domus 
1 revirensis. 353. e. 

Gaufridus, Goflredus de Oratorio, Bur- 
degal. archiïp. 3 1 1. b. n. 3 18. a. 323. 
e. 324. a. 329. a. 341. d. 381. a. 

Gaufridus, Lugdun. archiep. 71. b. 

Gaufridus, Rotomag. archiep. 275-277. 

Gaufridus, Goffridus, Andegav. episc. 
85. b. 98. e. 673. d. 7 ai. d. 773. n. 
775- c 

Gaufridus, Goifridus, de Campo-AIa- 
manno, Autissiod. episc. 43- d. 782. n. 
783. c. 

Gaufridus, Goisfredus, Joffredus, Go- 
defridus, Carnot. episc. nepos Eusta- 
chii Comitis Bolon. 61. a. c. 91. d. 
606. b. n. 608. n. 612. d. 613. b. 617. 
c. 618. c. 698. b-e. n. 

Gaufridus , Gaufredus II , Carnot. episc. 
A. S. legatus. 1 65. c-e. 232. b. 235.0. 
246. a. 249- e. 287. d. 288. c. 3 1 1 . c. 
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n. 3 16. d. 3 18. a. 333. T>. n. 364. e. 
366. d. 

Gaufridus, abbas S. Medardi Suession. 

dein Catalaun. episc. 445- a - 
Gaufridus de Molbraio, Constantiensic 

episc. 77-79- 
Gaufridus, abbas Cormeliarum. 386. a. 
Gaufridus , abbas Exaquii. 387. a. 
Gaufridus, abbas Fontaneti. 387. b. 
Gaufridus, abbas de Gastineta. 496. d. 
Gaufridus, abbas de Granataria. 525. e. 
Gaufridus, abbas Gresteni. 387. a. 
Gaufridus, Gosfridus, abbas Malliacen- 

sis. 771. b. 773. n. 
Gaufridus, abbas S. Martialis Lemovic. 

filius Geraldi vicecomitis Lemovic. 

33f.n. 

Gaufridus, abbas Molismensis. 110. c. 
1 1 1. a. 

Gaufridus, abbas Montis S. Michaelis. 
493. e. 

Gaufridus de Calceia , abbas Mortui- 

maris. 512. d. 
Gaufridus, abbas Pratellensis. 386. a. 
Gaufridus , abbas Savigniacensis. 382. d. 

495. b. 518. c. 
Gaufridus, Goffridus, Joffridus, abbas 

Vindocin. 88. e. 147. c. 199. d. 734. 

d. n. 772. e. 773. n. 791. d. 
Gaufridus Autissiod. S. Bernardi nota- 

rius, abbas i.° Igniacensis, deinCIa- 

revallensis, denique Altae-cumbae. 327. 

c. 329. e. 370. d. n. 

Gaufridus , Agennensis archidiac. 190. e. 
Gaufridus, Andegav.thesaurarius. i99-d. 
Gaufridus, Nannetensis archidiac. 148. 
b.810. c. 

Gaufridus, Noviomensis cantor. 395. e. 

Gaufridus Nebodets, Santonensis archi- 
diac. 766. n. 

Gaufridus, decanus S. Mauritii Turon. 
152. a. 

Gaufridus, Goffridus, canonicus S. Se- 

verini, dicec. Pictav. 233. b. 
Gaufridus, prior Cluniac. 1 18. b. 
Gaufridus, primus incola monast. B. M. 

de Fontanis. 494- d. 495- c - 
Gaufridus de Sancto-Cannato, mona- 

chus Massil. 103. b. 
Gaufridus Barbatus, Comes Andegav. 

70. e. 71. a. n. 83. d. 791. a. 
Gaufridus Martelius , Cornes Andegav. 

27. b. 83. c. d. 86. b. 87. b. 772. e. 773. 

a. n. 791. b. n. 

Gaufridus , Bellus et Plantagenest dictus , 
Comes Andegav. Fulconis junieris 
fiiius. 14. b. 375. c-e. n. 493. e. 
511. c. 

Gaufridus , filius Gaufridi Belli , Comi- 
lis Andegav. Çomes Nannetensis. 1 2. 

b. n. 14. b. 

Gaufridus, Goffridus, Comes Britan- 
niae, cognomentoGrennunatusetBas- 
tardus. 506. c. n. 620. d. 

Gaufridus, Dux Britanniae, filius Hen- 
rici II Angliae Régis. 15. d. 

Gaufridus , Gausfredus Boterellus , Co- 
mes Penthiveris, Eudonis filius. 620. 

d. n. 

Gaufridus , vicecomes Castri-duni , Hu- 
gonis filius. 174. b. n. 241. d. e. 

Gaufridus II, Comes Perticensis, Ro- 
troci filius. 91. c. 92. a. 171.r1.787. n. 

Gaufridus, Gosfridus de Pruliaco, Co- 
rnes Vindocin. cognomento Jordanus. 
670. d. n. 773. n. 

Gaufridus, Goisfridus, filius Gisleberti 
de Aquila et Julianse Perticensis. 7. n. 

Gaufridus Bisol, miles Templi. 232. d. 

Gaufridus de Bmelcort. 506. a. 
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Gaufridus, Gaufredus de Calvo - monte 

in Ambasiaco. 100. n. 
Gaufridus, Joifridus, de Firmitate Gal- 

cherii. 4. a. 242. a. 
Gaufridus , Joifridus Grossus de Junvilla. 

6. b. n. 362. n. 
Gaufridus Vasletus , filius Gaufridi 

Grossi de Junvilla et Felicitatis de 

Brienna. 6. n. 
Gaufridus, Joifridus, filius Henrici II 

Comitis de Grandi-prato «t Beatricis 

de Junvilla. 9. a. 
Gaufridus Legedoctus. 241. d. e. 
Gaufridus , Gaufredus , de Meduana. 

1 19. b. 
Gaufridus" de Praele. 174. n. 
Gaufridus, Gofridus,de Rupeforti. 361. 

a. b. 

Gaufridus , Gosfridus de Tauntaco. 
773. n. 

Gausbertus , Agennensis episc. '47- c. 
190. d. 

Gausbertus, abbas de Candilio. 432. a. 

434- c 7 

Gausbertus, Albiensis ecclesia; thesau- 

rarius. 49- d. 5 1. a. e. 
Gausbertus Amandi, canonicus Briva- 

tensis. 340. c. 
Gausbertus , Lemovic. archidiac. 190. c. 
Gausbertus , decanus Mauriac, monast. 

153. e. 

Gausbertus, praepositus de Calvo-monte 

in Ambasiaco. 100. n. 
Gausfredus de Rumiliaco, praepositus 

S. Martini de Valle. 241. e. 
Gausmarus, abbas S. Pétri Insulae Ger- 
manie», id est, S. Pétri Ceflensis 

prope Trecas. 98. d. 
Gebehardus, Constantiensis episc. A. S. 

legatus , frater Bertholdi Zaringias 

Ducis. 679. a. 680. b. 809. c. n. 
Gebehardus, praepositus et electus Tre- 

virensis arcniep. 352. d. 353. a. 
Gebuinus, Lugdunensis arcniep. 47- b. 

48. d. 605. n. 614. b. 615. d. 634. c 

636. c. 640. c. n. 641. b. 643. b. 648. 

n. 649. n. 656. n. 668. b. e. 671. a. n. 

672. d. n. 716. c. 
Gelasius II , Papa. 16. e. 196. c. 21 1. e. 

212. a. b. 218. a. 322. d. 343. a. 
Geldoïnus,GiIduinus, abbas S. Victoris 

Paris. 383. a. 478. c. 
Gelduinus , Gilduinus , Comes Britulien- 

sis, filius Hugonis senioris, domini 

Puteolensis. 33. n. 63. n. 
Gelduinus, filius Rivallonis Dolensis, 

electus Dolensis episc. 597. a. c. 
Geraldus , Giraldus , Giraudus , Girar- 

dus , Ostiensis episc. A. S. legatus. 

36. n. 84. d. 86. c. 546. c. 547. a. 548. 

a. 549. n. 551.C. j6j. c. 568. c. 571. 
c. $73. d. J76. b. 647. c. 

Geraldus , Giraldus, Albiensis episc. 43 3 • 

b. 434. b. 483. b. 

Geraldus, Geraudus , Caturcensis episc. 

28. d. 427. a. 71 1. b. 
Geraldus I, Lemovic. episc. 331. e. 

332. a. 

Geraldus II, Del Cher, Lemovic. episc. 

339. e. 340. e. 341. a-e. 
Geraldus de Salainac vel de Gordonio, 

Petragor. episc. 222. a. n. 772. a. 
Geraldus, Giraldus, Sistaricensis episc. 

576. d. 

Geraldus, Giraudus, de Bartha,ToIosa- 

nus episc. 432. a. 434* c - 
Geraldus , Tricastinus et Arausicensis 

episc. 546. a. 
Gera}dus, Giraldus, abbas Villariensis , 

dein Tornacensis episc. 368. c. 



S. Geraldus , abbas S. Vincentii Landu n. 
dein S. Medardi Suession. denique 
conditor et abbas Silvae-majoris, in 
dicec. Burdegal. 45. et seq. 54. e. jj. 
a. b. 

Geraldus, abbas Lezatensis. 231. a. 
Geraldus, abbas Monasterii-novi Pictav. 
706. a. 

Geraldus , abbas Tutelensis. 189. a. n. 
Geraldus, abbas Usercensis. 338. a-d. 
339. b. 

Geraldus, prior monasterii Usercensis. 

191. b. 339. b. 340. b. 342. a. 
Geraldus, Giraudus, de Sala, multorum 

monasteriorum conditor. 161. et seq. 

J2j. n. 

Geraldus, Lemovic. archidiac. 190. e. 
Geraldus, Giraudus Milletus, prior S. 

Martini de Valle. 242. d. 
Geraldus, Giraldus, de Locumnia, ere- 

mita de Fontanis. 494- d- 
Geraldus, vicecomes Lemovic. 335. c. 
Geraldus de Argentomi, filius Geraldi 

vicecomitis Lemovic. 335. c. ' 
Geraldus de Buxiolo, frater Theotardi 

de Bullione , Arvernus. 106. d. 
Geraldus , Giraldus Cambrensis. 483. 

et seq. 

Geraldus de Camincls, Petragoricensis. 
222. c. 

Geraldus, Giraldus, de Colna, Borbo- 

nensis. 523. b. 524. b. 
Geraldus, Giraldus, princeps de Lineriis, 

Biturix. 632. c. n. 
Geraldus, Giraldus Gorellus. 3 1. a. 
Geraldus de Turribus, in Lemovicino. 

1 6 1 . c. 1 62. b. 

Geraldus de Segon^ac, in Lemovicino. 

162. c. 

Gerardus, R. E. cancellarius. Vide, Lu- 

cius II , Papa. 
Gerardus, diac. card. S. Maria; in Via- 

lata, A. S. legatus. 422. a. 423. a. 
Gerardus, Eboracensis archiep. 1 18. a. 
Gerardus, Ambianensis episc. 395. n. 
Gerardus I, Camerac. episc. 4' 3- d. 
Gerardus II , Camerac. episc. frater Go- 

defridi de Ruminiaco. 4. n. 41. a. 89. 

c. 158. b. 605. b. 662. c. 663. d. 738. 
a. 740. a. 

Gerardus, Girardus, Engolism. episc. 
A. S. legatus. 146. c. 147- a-e. 148. c. 
153. a. 155. c. 156. a. 188-196. 222. 

d. 225. a. 233. e. 234. a. n. 250-262. 
339. b. 365. €. 366-368. 525. b. d. 

Gerardus, Morinensis episc. 114. c. n. 
238. d. n. 665. b. e. n. 719. c. 741. a. 
755. a. 

Gerardus , Girardus , Sagiensis episc. 
504. c. 

Gerardus, Girardus , abbas S. Albini An- 
degav. 85. c. 87. c. 118. c-e. 791. d. 

Gerardus , Girardus , abbas Besuensis. 
246. c. e. 247. b. 248. b. 

Gerardus, abbas Clarae-Fontanse. 346. b. 

Gerardus, Girardus, abbas Fidemensis. 
347- c 

Gerardus, Girardus, abbas Giannafo- 

liensis S. Mauri. 199. n. 
Gerardus, abbas, i.° Guardiae-Dei , dein 

Obazinensis. 333. a. 
Gerardus, Girardus, abbas Hamensis. 

76. a. 239. e. 
Gerardus , electus abbas S. Huberti. 

732. a. n. 

Gerardus, abbas Hunocurtensis. 447- d. 
Gerardus, Girardus, praepositus S. Lupi 

Trecensis. 492. a. 
Gerardus , abbas S. Lupi Trecensis. 

492. c. 

Gerardus, 
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"s1ro? rardU5 ' abba5Sav} 6 niacen - CiM ™* > Gibiliou,, Arelat. archiep. 

Gerardus,' abbas Viconiensb. 49 o. d. bt 4 '° 5 ' * * 

«v ÏVo a ' FieCem0r Ande " ?fardî; s d e Di"do„ia,Hen«fiIius. 77 4.a. 

Gerardu/, Gira.dus, prier S. Albini An- C %™> e Ci ^™>> Turon. archiep. 

GerX fcirard 7 ' ^ 88 ' d - f A Gilb7n„;, Constamiensis episc. 77 . a. 

G SSiœ;t; Gi ? 7 ra s 79 ? s i eber,ui ' eLïc -V 

Gerarduf'Gir I ,^' C " ,2 - ,- ^ 1 • Gilbenus.GHIebertus.cognomentoUni- 

s^aî^ F,aVIMaCen - Jgf' Londoniens i sfp i sc. 2 66.b.„. 

G ra d c U v£nne^V^ n,eSJ î? a,iSC K 0nen - GilbWU5 ' GiHebertus, Gislebertus, Por- 

Gerardus, Giraudus Bellaii, dominus ^tiî^V^'^ ^ 



Monsterolii. i 7 4. b. n. 3 7 5. c. e. n. 
Gerardus, Giraudus, de Blancofurno. 
n 8. c-e. 

Gerardus de Bosani-villa, Lotharingus. 
129. b. 

Gerardus, Girardus Calvellus. 30. e. 
Gerardus, GirardusdcChavannis.402. b. 
Gerardusde Donno-Pario , Lotharingus. 
139. b. 



Gilbertus, Gislebertus, abbas Cadomen- 

sis. 80. n. 385. a. 
Gillius, Gislebertus, abbas Castellionis 

seu Conchensis. 385. c. 
Gilbertus, Gislebertus, abbas Eynamen- 
sis, dein Biandiniensis. i 7 . c. 18. b. 
19. b. 

Gilbertus, Gislebertus, abbas Florinen- 
sis. 73 «• 



Gerardus ^ £^A«m frater Brunonis Gilbertus ,' abbas B. M. de Fontanis. 

Tnllensis episc. seu Leonis Papœ IX. 495. e. 

r~.Jj n ' j r . • ■ , Gilbertus, Gislebertus, abbas Lyras. 

Oerardus de Egensheim, Gerardi filius. 385. c. 

r»*,.j C ' j j 1 ... Gilbertus, Gislebertus, abbas S. Martini 

Oerardus, Girardus, de Jumeihs. 241. e. Sagiensis. 386. b. 

Oerardus filius Hugonis de Revonia Gilbertus II, abbas S. Martini Sagien- 

et Hadvidis de Urcis-monte. 516. a. sis. 386. b. 

/~ J i. 7 ' a ' ci- .. . . Gilbertus, Gislebertus, abbas S. Mi- 

Oerberga , fi ha Hennci I , German. Im- chaelis in Theoracia , dein S. Nicolai 

per uxorLudoviciTransmarini.Re- in silva Vedogia , Plato dictus pro 

gis t-ranc 2. d. artium peritia. 347. b. 

Oerbertus.abbasF0nt1neIlensis.444.cn. Gilbertus, Gislebertus, abbas Troar- 

Oerbertus, abbas S. Petri-Vivi 2>enon. nensis 386 b 



Gilbertus, Gislebertus, abbas Viroman- 

densis. 396. a. 
Gilbertus, Gislebertus, abbas Westmo- 
nasteriensis, filius Guillelmi Crispini. 
2 7 o. a. n. 27 1 . n. 
Gilbertus, Gislebertus, abbas Ursicam- 

Îii , doin Cisterciensis. 396. a. 5 12. b. 
bertus, Gislebertus, Cornes Dura- 
chiensis, Ottonis filius. 53. n. 
Gilbertus, Gislebertus, Cornes de Li^e- 

limborch, 521. a. 
Gilbertus, Gislebertus de Aquila. 7 . n. 
Giirertus, Gislebertus , filius Gisleberti 

— — ..,....[,.<... . de Aquila et Julianae Perticensis. 7 . n. 

Comiti r-risonum, 2.» Roberto Flan- Gilbertus, Giilebertus, filius Thtmardi, 
drensi. 16. b. 521. a. n. Broburgensis castellani. 18. b. 

Gertrudis, fiiia Roberti Frisonis, Comi- Gilbertus, Gislebertus de Casa. 525. e. 
tis Flandrise , et Gertrudis Hollandias Gilbertus , Gislebertus de Bosco , castel- 
Comitissie, nupta i.° Henrico 111, lanus de Casa vicecomitis. 311. b. 
Comiti Lovan., 2." TheodericoAlsa- Gilbertus, Gislebertus de Clara, filius 
tio, Duci Mosellanorum. 3. c. n. Richardi Anglici. 7 . b. n. 

Gertrudis , filia Gaufridi Grossi de Jun- Gilbertus, Gislebertus, filius Gisleberti 
villa et Felicitatis de Brienna, mater de Clara et N.deClaromonte in pago 
Hugonis Comitis Vaudani - montis. Belvac. 7 . n. 

6. n. Gilbertus , Gislebertus Crispinus. 268. d. 

Gervasius, Cenoman. episc. dein Re- ^Gilbertus, Gislebertus Crispinus, filius 
mensis archiep. 29. b. 65. a. n. 1 19. b. Gisleberti. 268. e. 269. a. 



205. n. 

Gerbertus, monachus S. Martini Tor- 

nac. 8*1 . e. 
Gerento,monacnusCIuniac. 7 6 7 .a.K/<&, 

Jarento, abbas S. Benigni Divion. 
Gerholnis , praepositus Reicherspergensis. 

403. e. n. 

Gerloc, Comitissa Pictavensis, filia Rol- 
lonis Normannia? Ducis. 383. d. 

Germundus , patriarcha Hierosol. 494- n - 

Gerricus, Guerricus, 'Werricus, abbas 
Igniac. 400. c. n. 

Gertrudis, filia Bernardi vel Hermanni 
Ducis Saxonum, nupta i.° Florentio 
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Gervasius, Cornes Retestensis, electus 

Remensis archiep. 4- n. 
Gervasius, abbas S. Savini Pictav. 166. 
e. 167. a-c. 670. d. 697. b. n 



Gilbertus, Gillebertusde Orrisino-monte. 
515.0 

Gilbertus, filius Hugonis de Revonia et 

Hadvidis de Urcis-monte. 516. a. 
Gilo, Tusculanus episc. 366. b. 



iv/. a-*., u/v. u. uy/. l>. 11. vjiiu, 1 uscuianus episc. 300. o. 

Gervasius de Bazochiis , aliàs de Baie- Gilo de Cymaco , filius Alardi et Idas 

han. 5. a. n. de Maria. 4. a. 

Gervasius , dapifer Philippi I , Régis Giloius de Axiis. 773. n 

Franc. 56. e. 58. b. r-..t... • " : 

Gervinus, Ambian. episc. 89. c. 175. c. 
1 77. c. 700. b. 705. c. 7 1 9. n. 73 1 . n. 
741. a. 750. n. 755. a. 794. c. 
Gerulfus , nobilis Falemannensis. 5 1 7. d. 
Gerungus.Morbacensis canonic. 217. c. 

Tom. XIV. 



Girbertus, Parisiensis episc. 61. a. 
Girelmus , Alexandri II in Franciam 

legatus. 534. c. 
Girelmus de Marleio , monachus S. Ger- 

mani in Laya. 221. c. 
Girinus, decanus Lugdun. 735. c. 
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Girinus de Septém-Chavannis. 402. a. 
Giselbertus , presbyt. cardin. S. Marci 
358. b. 

Giselbertus , abbas Biandiniensis. 1 9. a. b. 
Gisla , Romaricensis abbatissa. 131.ee. 

132. c. 134. a-e. 
Gisla , uxor Centuli Comitis Bearnensis. 
629. a. n. 

Gislemarus, presbyter S. Pétri Divensis. 
144. b. 

Gisulphus ,princeps Salernitanus. 563. n. 

571. n. 641. b. n. 788. e. 
Glaimenocus , monachus Rotonensis. 
150. c. 

Goda , soror Alberti , Comitis Namurc. 
53- 

Godafridus, Gotoftedus, Magalon. episc. 
104. c. 105. c. 690. b. 770. b. d. 

Godefridus, Xantensis praepositus, elec- 
tus Colon, archiep. 354. a. 

Godefridus, Trevirensis archiep. 354. b. 
355. b. 

Godefridus , abbas Novigenti , dein 
Ambian. episc. 17. a. 158. c. 175-181. 
239. d. 

Godefridus, Gratianopol. episc. 408. d. 
Godefridus, Lingonensis episc. 324. d.. 

368. c. 375. b. 403. b. c. 502. d. 
Godefridus , Gaufridus , Josfredus , Paris. 

episc. 68. b. 91. d. 603. c. 612. c-e. 

613. c. 6i 7 . c. n. 7 5o. n. 
Godefridus, Dux de Enkeun , seu Ar- 

duennensis. 520. c. n. 
Godefridus Virdunensis, filius Godefridi 

Arduennensis ètMathildis Saxonicae, 

Dux Lotharingiae infèrioris, ordine 

III , 520. n. 521. n. 
Godefridus, Gothifredus Barbatus, Dux 

Lotharingiae infèrioris IV. 113. d. n. 

527. n. 529. b. n. 531. a. 538. d. n. 
Godefrid us Gibbosus seu St ru mosus,Dux 

Lotharingiae V, filius Godefridi Bar- 

bati et Dodae. 1 1 3. d. n. 61 1 . a. n. 
Godefridus Bullonius , dux Lotharin- 
giae VI , filius Eustachii II , Comitis 

Bolon. et Idae Namur. 13. c. 65. e. 

6 7 . n. 113. n. n 4 . a. 175. a. 611. b.n. 

687. a. 725. a. 731. b. 733. c. 
Godefridus Barbatus, Cornes Lovanien- 

sis, Dux Lotharingiae infèrioris VII. 

17. a. 399. e. 
Godefridus, Dux Lotharingiae superioris 

seu Mosellana: , filius Gothelonis 

Magni. 521. n. 
Godefridus . Cornes Cappenbergensis. 

229. b. 

Godefiidus, Cornes Namurtyfnsis, filius 

Alberti III. p. a. n. 53. n. 
Godefridus , Cornes Namurc. Godefridi 

filius. 53. n. 
Godefridus, Cornes de Durbui , frater 

Comitis Namurc. et Henrici Comitis 

de Rupe. 9. b. 
Godefridus de Bouchain, Cornes Ostre- 

vantensis. 490. a. n. 
Godefridus de Aissa. 9. b. 
Godefridus de Arscot. 488. n. 
Godefridus, filius Gerardi de Audenarde. 

8. b. 

Godefridus , filius Osberni de Bolbec. 
385. n. 

Godefridus de Falemannia, frater Hel- 
lini Trevir. archiep. 517. d. 

Godefridus de Floreio. 5 1 1 . c. 

Godefridus, filius Guidonisde Gusgiaseu 
Guisia. 8. b. n. 

Godefridus de Ranst. 4. c. 

Godefridus de Ramt , Nicolai filius , 
4-c. 

Godefridus de Ribodimonte, 6. a. n. 
Nnnnn 
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Godefridus de Ruminiaco , frater Ge- 

rardi Camerac. episc. 4- c. n - 
Godefridus, filius Nicolai de Ruminiaco 

et N. de Cymaco. 4- c. 
Godefridus de Sancto-Audomaro, miles 

Templi. 232. d. 
Godefridus de Serem. 515. a. 
Godefridus , filius Godefridi de Serein. 

515. a. 

Godefridus de Strepenneio. 511. c. 
Godefridus de Urcis-monte , Gilleberti 

filius. 515. d. 
Godemarus , Santonensis episc. 28. d. 

84. d. 151. b. 548. a. 
Godescaicus, Gothescalcus, abbas Mon- 

tis S. Eligii , dein Atrebatensis episc. 

328. d. 395. e. 

Godescaicus , Hodestailus , abbas S. Ber- 

tini. 454. c. 455. e. 
Godescaicus, abbas Valciodorensis. 514. 

n. 516. c. 

Godescaicus de Cemiaco , filius Gisle- 
bertide Urcis-monte. 515. d. 

Godescaicus, filius Godescalci de Ce- 
miaco. 515. d. 

Godeza , prxpositus Tronciniensis. 1 6. d. 

Goelius de lbreio. Vide , Ascelinus 
Goellus. 

Golferius, Gaulferius deTurribus. 1 6 1 . c. 
162. b. 

Gonnor, Gunnora, conjux Richardi I, 
Normannix Ducis. 27. b. n. 77. c. 

Gonnor , soror Fulconis de Alnou, 
nupta Gisleberto Crispino. 268. e. 

Gontardus, Valentinensis episc. 689. d. 
757- e. 

Gonzo, abbas Florinensis. 64. d. 
Gonzo , pater Theoderici abbatis An- 

daginensis. 62. b. 
Gordo .magisterscholx Andegav. 306. c. 
Gosbertus de Vicariis. 3 1 . a. 
Goscelinus , Gozelinus, Joscelinus, de 

Parteniaco , Burdegalensis archiep. 

46. a-d. 84. d. 548. a. 573- b. 

580. e. 582. a. 589. b. 6i4- b. 630. d. 

631. n. 726. c. n. 764. a-n. 765. c. 

766. n. 

Goscelinus, vicecomes Arcensis. 385. b. 
Goslenus, Joslenus, Suessionens. episc. 
181. a. 232. c. 312. n. 316. d. 318. a. 

329. a. 359. a. 442. e. 
Gosoldus de Tier. 515. b. 
Gosvinus , abbas Aquicinensis. 439- b. 

442-447- ti „ 

Gosvinus , Gothuinus, abbas Cistercien- 
sis. 381. d. 518. n. 

Gosvinus, abbas Fuisniaci. 345. e. 

Gosvinus , primus abbas Tronciniensis. 
21. a. 

Gosuinus de Montibus , frater Nicolai 
Camerac. episc. 5. a. 

Goswinus de Oysiaco, castellanus Ca- 
meracensis. 8. n. 

Gothelo, cognomento Magnus , Dux 
Lotharingix inférions post Godefri- 
dumfratrem, filius Godefrid^Arduen- 
nensis et Mathildis Saxonicae. 520. n. 
521. a. n. 

Gothelo II, Dux Lotharingix inferioris, 

filius Gothelonis Magni. 521. n. 
Graphio, eremita in Britannia. 153. b. 
Gratianus, R. E. subdiaconus. 462. b. 
Gregorius IV, Papa. 546- a- 
Gregorius VII, Papa. 36. a. n. 37. a. 

38. a. b. 47. et seq. 55. d. 59. a. 186.C. 

548-668. 689. b. 704. d. 707. a. n. 

708. b. 723. b. 782. a. 783. c 784. e. 

785. d. n. 788. c. 802. e. 
Gregorius VIII, antipapa. Vide, Mau- 

ricius Burdinus. 



Gregorius , diac. card. tempore Grego- 

rii VII. 600. n. 
Gregorius Papiensis, diac. card. tempore 

Urbani 11. 98. d. 100. b. 720. a. 721. 

d. 724. n. 

Gregorius, card. S. Angeli. 200. e. 201. 

a. 254- Vide, Innocentius II, Papa. 
Gregorius, diac. card. S. Angeli, tem- 
pore Eugenii III. 358. b. 
Gregorius , abbas S. Severi in Vasconia , 

episc. Aquensis et Lascurrensis. 28. c. 

a. 185. a. 764. c 
Gregorius, Vercellensis episc. 548. n. 
Gregorius , Leodiensis archidiac. , filius 

Hermanni de Daburg. 520. n. 
Gregorius Calidas - manus , hxreticus 

Carcassensis. 449- c> 45°- a< 
Grimoardus , vicecomes Petragor. 77 1 . d. 
Gualbertus, abbas de Orione. 81. a. 
Gualbertus , Atrebatensis prxpositus. 

741. b. 742. c. e. 743. b. 7î4-b. 
Gualcherus , Walcherus, Cameracensis 

episc. 158. b. 71 j. a. 741. b. 748. n. 

753. b. 755. b. n. 
Gualerannus, Walerannus, abbas S.Vi- 

toni Virdun. filius Gelduini Comitis 

Brituliensis. 63. a. n. 
Gualerannus, Walerannus, abbas Ursi- 

campi , filius Andréas de Baldement. 

374. a. 510. c. 
Gualerannus, Walerannus, Cornes Mel- 

lenti , filius Roberti et Elisabeth Viro- 

mandensis. 4- a. 267. n. 274. d. 
Gualerannus de Bretulio, filius Hugonis 

senioris domini Puteolensis. 33.0. n. 
Gualerannus de Bretulio, Evrardi filius 

et Basiliae de Maria. 4» b. 
Gualterus. Vide , Galterus. 
Guarmundus, Warmundus, abbas Do- 

lensis cœnobii, dein Viennensis ar- 
chiep. 48. a. 58. n.yi.d. 243. e. 403. b. 

601. a. 609/. d. n. 61 1. b. 622. c. e. 

632. b-d. n. 642. b. 765. c. 
Guarmundus, abbas Broniensis. 731. n. 
Guermundus, Wermundus Novioniens. 

episc. 305. n. , 
Guermundus, Waurmundus de Castel- 

lione. 6. a. n. 
Guermundus, filius Guermundi de Cas- 

tellione et N. de Roceio. 6. a. n. 
Guermundus, Pinquiniaci dominas. 178 

et seq. 

Guibertus , Wibertus , Ravennas archiep. 

antipapa nomine Clemens. 49. c. d. 

528. n. 530. n.55j. a. n. 557.3.559. 

a. n. 560. c. 561. a. 503. e. 674. c. 

675. a. 676.3.677.3. 678. a-d. 679. d. 

685. n. 687. 3. 704. 3. 802. c. 
Guibertus, abbas S.Germani Autissiod. 

736. d. n. 

Guibertus , Atrebatensis decanus. 742. e. 
Guibertus, Wibertus, filius Tromberti 

de Alta-villa. 9. c. 
Guiboldus, abbas S. Eligii Novioniens. 

395. e. 

Guiburgis , abbatissa Monsterioli. 346. c. 
Guichardus, Pontiniacensis abbas, dein 

Lugdun. archiep. 4°3- d. 456. e. 
Guichardus de Bellojoco, Humberti filius 

et Auxiliar de Morienna. 174. b. n. 
Guicherius de Castro-Rainaldi. 33. e. 
Guido deCastello. Vide, Celestinus II, 

Papa. 

Guido Cremensis , antipapa , Paschalis 
dictus. 23. 3. 358. b. 404. c. 408. a. d. 

Guido-Deus, presb. card. 358. b. 

Guido Summanus , presb. card. 358. b. 

Guido, diac. card. oS. Cosms et Da- 
miani , A. S. in Gallias legatus. 307. c. 
n. 308. e. 



Guido, diac. card. tit. S. Mariae in Via- 

lata. 307. n. 310. b. 
Guido Pisanus, diac. card. 358. b. 
Guido, Wido, Viennensis archiep. A. S. 

legatus, filius Guillelmi Magni, Bur- 

gundiae Comitis. 179. b. 196. d. n. 

209. b. 212. 3. b. 215. a. 223. c. 244. c. 

319. e. n. 47'- c. 691. b. n. 721. d. 

758-762. Vide, Calixtus II , Papa. 
Guido, Ambian. episc, filius Ingelrannt 

Comitis Pontivi. 29. c. 534. d. 535. d. 

536. a. c. 537. c. 538. a. 

Guido, Wido , Belvacensis episc. 29. 3. d. 

537. c. 578. d.n. 612.C 6 16. a. 61 7. n. 
625. d. 707. a. n. 724. c. 

Guido, decanus Laudun. dein Catalaun. 

episc. 316. d. 317. e. 349- b. 
Guido , Cenomanensis episc. 234* a. 
Guido, Genevensis episc. 689.0. 757. e. 

762. d. 

Guido, Lèmovicensis episc. 646. b. 
Guido, abbas S. Launomari Blesensis. 

107. d. 569. c. 
Guido, abbas Cormaricensis. 720. b. 
Guido, abbas Marchianensis. 541. n. 
Guido, abbas Miratorii. 402. d. 
Guido, abbas Molismensis. 204-207. 

232. c. 

Guido, abbas Pontileviensis. 152.8. 
Guido , Wido , abbas Sabiniacensis. 
673. n. 

Guido, abbas S. Severi, dioec. Cons- 

tantiensis. 387. a. 
Guido, abbas Trium - fontium , dein 

Cisterciensis. 232. c. 381. d. n. 
Guido, abbas Turturiacensis. 162. b. 
Guido, Albiensis sacrista. 51. a-e. 
Gmàode Mugnet, prior Gigniaci. 402. e. 
Guido , prxpositus S. Lupi Trecensij. 

492. b. 

Guido, prior B. Marix de Montepessu- 

lano. 43°- a - 434- d. 
Guido, prior S. Orientii. 322. a. 
Guido , Wido , frater Comitis Nivern. , 

monachus Casx-Dei. 767. s. 
Guido , Wido , primus incola Vicontensis 

domûs. 488 - 490. 
Guido - Gaufredus , Cornes Pictav. et 

Dux Aquitanix. Vide, Guillelmus VI. 
Guido , Wido , vicecomes Lèmovicensis. 

335. c. 336. d. 
Guido, Wido, Cornes Matisconensis. 

40. a. 73. b. 628. n. 
Guido, Wido Rubeus , Cornes de Rupe- 

forti et Castelloforti , Philippi 1 dapi- 

fer. 792. d. n. 
Guido Rubeus , junior dictus, Cornes 

de Rupefoni, frater Milonis deBraio. 

174. b. n. 

Guido, Wido, Cornes Sancti-Pauli. 
624. e. 

Guido , vicecomes Stampensis , filius 
Hugonis senioris , domini Puteolensis. 
^ 33- *»• s 

Guido , dictus Qui non dormit , filius 
Hugonis Comitis de Claromonte in 
pago Belvac. et Margaretx de Rame- 
rut. 7. a. n. 

Guido, filius Rainaidi Comitis Clari- 
montis in pago Belvac. et Clementix 
Barrensis. 7. b. 

Guido de Acromonte , filius Fulconis 
de Sarcellis. 362. n. 

Guido Bardulphus. 402. a. c. 

Guido de Bovilkr. 506. a. 

Guido de Cociaco. 55. d. n. 

Guido de Cyrisvel*fe Chéri prope Reiest. 
5. a. n. 

Guido , filius Godefredi de Guisia et Adx 
de Ramerut. 8. b. n. 
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Guido de Junvilla, (rata Comitis Tul- 

lensis. 8. a. n. 
Guido de Moi. 8. I>. 
Guido de Monteletherico. 4< »• 
Guido, filius Galcheri de Alontjai et 

N. de Roceio. 6. a. n. 
Guido , Wido, de Muissida, in Petragor. 

771. b. 

Guido, castelianus Noviomensis. 396. a. 
Guido , Wido, de Noreio , Lotharingus. 
139. b. 

Guido, Wido, de Osenviller, Lotharingus. 
138. e. 

Guido, Wido, de Scuralliis, in Arvernia. 
154. a. 

Guido Titellus. ip2. b. 

Guido, princeps Tyernensis, Guillelnri 
pater. 107. e. 

Guido, filius Guillelmi principis Tyer- 
nensis. 107. e. 108. a. 

Guido , filius Dalmavaci de Vareiaco. 
402. b. 

Guido, filius Duidonis de Wspais. 8. b. 
Guifredus, Wifredus, Narbonensis ar- 

chiep. filius Wifredi Comitis Cerri- 

tanix. 181. d. n. 182. c. 598. n. 607. 

n. 627. d. n. 
Guifredus, Guitrredus, de Duno, Borbo- 

nensis. 523. c. 524. b. 
Guigo, Carthusix prior. 179. c. 242. e. 
Guigo, Wigo I, Cornes Albonensis. 73. 

a. '628. n. 
Guigo III, Cornes Albonensis. 244- c. 

701. a-b. 762. d. 
Guigo IV, dalphinus, Guigonis veteris 

filius. 4^7. d. et seq. 
Guigo V, dalphinus Viennensis. 428. a-c. 
Guigo , Cornes Forensis seu Foresii. 379. 

a. 428. e. n. 467. n. 
Guihu de Castello-Brientii. 153. c. 
Guilabertus de Bonovillario, hxreticus 

Tolosan. 449- c - 4$°- a - 
Guilbertus, Belvacensis episc. 29. a. n. 
Guilbertus, Cornes Brionensis, nepos ex 

filio Godefrido Richardi I, Norman. 

Ducis. 271. n. 
Guilencus , Lingonensis episc. 246-249. 
Guilencus, prior cœnobii de Caritate 

ad Ligerim. 44- c - 45- a - °- 
GuillelmusPapiensis,presb.card.S.Petri 

ad vincula. 4°7- «• 4°8- c - 4 2 ^- d. 

427. b. 

Guillelmus,presb.card. A. S. in Angliam 

Iegatus. 4j8. c. et seq. 
GuilTelmus, patriarcha Hierosol. 494- 

d. n. 

Guillelmus , Areiatensis archiep. A. S. 
Iegatus. 310. c. 311. a. 

Guillelmus, Willelmus Bernardi, Aus- 
ciensis archiepisc. filius Bernardi de 
Monte-alto. 28. d. 46. d. 95. b. 98. e. 
185. c. n. 186. b.d. 568. d. 573. d. 
629. n. 63 1 . n. 647. b. 764. a. n. 709. b. 
771. b. 772. a. c. 

Guillelmus II, Ausciensis archiep. A. S. 
Iegatus. 323. e. 324. a-c. 392. c. 

GuilTelmus , Willelmus , Cantuar, ar- 
chiep. 11. n. 

Guillelmus , Ebredunensis archiepisc. 
465. e. 

Guillelmus , filius Theobaldi Magni , 
Comitis Blesensis, i.° Carnot. episc, 
dein archiep. Senonensis , denique 
Remensis archiep. 3. b. 23. b. 448- b. 
n. 45 1 • 4°i- n. 4^3- c. 4°4- 
484. d. 

Guillelmus, Willelmus, Bona- anima 
dictus, filius Ratbodi Sagiensis episc. 
i.° abbas Cadomensis, dein Rotoma- 
gensis archiep. 32. a. n. 68. c-e. 69. a. 



b. n. 273. d. 274. a-c. 638. n. 653. a. 
605. b. 716. b. n. 
Guillelmus, Agathensis episcop. 432. a. 

434- c. 

Guillelmus, Agennensis episc. 84. d. 8j. 

a. 548. a. 

Guillelmus Pictavinus III, Albiensis 

episc. 51. d. 770. d. 
Guillelmus IV, Albiensis episc. 432. a. n. 
Guillelmus, Willelmus, Aquensit episc. 

185. b. 

Guillelmus, Arausicensis episc. 308. b. 

309. c. j46. n. 712. c. 
Guillelmus, Bigorritanus episc. 323. a-d. 
Guillelmus de Campellis , Catalaun. 

episc. 61. a-d. n. 200. b. 201. a-d. 

202. c. 278-280. 286. c. 303. c. 362. 

b. 383. a. 

Guillelmus, Cenoman. episc. 508. d. 

Guillelmus de Camaleria, Claromont. 
episc. 606. b. n. 

Guillelmus , Willelmus de Bafia , Claro- 
mont. episc. 107. d. 108. a. 523. a. 
524. b. 721. d. 

Guillelmus , Convenensis episc. 28. d. 

Guillelmus, Dunelmensis episc. 80. n. 

Guillelmus , Eliensis episc. Richardi 
Régis Anglix cancellarius. 5 14. a. 

Guillelmus, Engolism. episc. 84. d. I j I. 

b. 548. a. 

Guillelmus, Lactorensis episc. 323. a. 
Guillelmus , Lemovic. episc. 339. a. 
Guillelmus, Nemausensis episc. 310. d. 
Guillelmus , Parisiensis episc. 734. c. n. 
Guillelmus, Willelmus, de Monte-beruI- 

fo , Petragor. episc. 46. d. 222. a. 

772. a. 

Guillelmus de Alba - rocha , Petragor. 

episc. 147- c. 162. b. 190.C. 222. b. 

260. n. 339. c. 
Guillelmus de Nanclars et de Monte- 

claro, Petragor. episc. 190. e. 222. c. 

222. c. 339. e. 340. a. 
Guillelmus I , Pictav. episc. 199. n. 
Guillelmus Adelelmi, Pictav. episc. 233. 

c. 258. c. n. 259. b. n. 261. n. 31 1. d. 
n. 312. n. 366. b. 367. e. 

Guillelmus, Willelmus Guadradi, San- 
ton, episc. 259. n. 312. n. 525. d. 

Guillelmus , Willelmus , Trajectens. 
episc. 592. b. 

Guillelmus , Vivariensis episc. 320. d. 
46j. e. 

Guillelmus Baloti n us , abbas S. Audoeni 

Rotomag. 384. a. 
Guillelmus de Monteforti, abbas Bec- 

censis. 225. e. 273. c. n. 274. a-c. 

384. c. 

Guillelmus, abbas S. Benigni Divion. 

et monasteriorum ferètriginta. 383.6. 
Guillelmus, abbas Cadomensis. 385. a. 
Guillelmus, abbas Castellionis seu Con- 

chensis. 385. c. 
Guillelmus, abbas Cormeliensis. 274. c. 

386. a. 

Guillelmus , abbas Crucis - Heltonis. 
3 8j. b. 

Guillelmus, abbas Figiacensis. 664. n. 
Guillelmus, cognomento Deva, Arnaci 

prxpositùs, dein Figiacensis abbas. 

338. a. 

Guillelmus, Willel. de Ros , abbas Fis- 
cannensis. 68. d. 69. a. 226. c-e. 384. 
a. n. 

Guillelmus, abbas Floriacensis. 765. d. 
Guillelmus , abbas Fontaneti. 387. b. 
Guillelmus deConcampo, abbas Fontis- 

dulcis. 524. e. et seq. 
Guillelmus, Willel. abbas Hirsaugiensis. 

217. c. 
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Guillelmus , abbas Lonleii. 387. d. 
Guillelmus, abbas Lyrx. 385. c. 
Guillelmus II, abbas Lyrx. 385. d. 
Guillelmus, abbas Majoris-monast. 147. 

c. e. 148 et seq. 153. a. c. 
Guillelmus de Gasconia, abbas S. Mauri 

ad Ligerim. 507. e. 
Guillelmus de Normannîa, abbas S. 

Mauri. 507. e. 
Guillelmus, Willel. abbas S. Arnulfi 

Metensis et S. Remigii Remensis. 

568. n. 772. a. d. n. 604. n. 
Guillelmus, Willelmus , abbas Montis- 

majoris. 104. a. 658. a. 
Guillelmus, abbas Morimontis. 347. c. 
Guillelmus , abbas S. Nicolai prope 

Ribemontem. 347. C. 
Guillelmus , abbas S. Thomx de Para- 

cleto, in Dania. 475 "478- 
Guillelmus, abbas de Pinu. 510. a. 
Guillelmus , abbas S. Florentii Salmur. 

86. b. 87. a. 147. c. 507. a. 668. e. 

701. d. 

Guillelmus, abbas S. Salvatoris Viceco- 

mitis. 387. b. 
Guillelmus de Tolosa , abbas Savignia- 

censis, dein Cisterciensis. 497- c- n - 

519. b. 

Guillelmus de Dobra, abbas Savignia- 

censis. 519. c. 
Guillelmus de Orgono , archidiaconus 

Aquensis et abbas Sorduensis. 1 84. d. 
Guillelmus, abbas S. Taurini Ebroïc 

384. c. 

Guillelmus, abbas S. Theoderici prope 

Remos. 331. c. n. 
Guillelmus, abbas Tenalix. 525. n. 
Guillelmus^ Agorn, abbas Terneliensis. 

493- c 

Guillelmus, abbas Tironiensis. 382. c. 
Guillelmus, abbas S. Martini Trecensis. 
492. b. 

Guillelmus, abbas Tutelensis. ij4- «• 
Guillelmus, abbas Voti, dein Mortui- 

maris. 513. b. 
Guillelmus Bego , decanus Albiensis. 

51. a. e. 

Guillelmus , prxpositùs Albiensis. 43 2. a. 
Guillelmus, Willel. Andegav. archidiac. 
776. a. 

Guillelmus , prior Ayensis. 36 1. c 
Guillelmus , prior S. Barbarx in Algia. 
499-504. 

Guillelmus, Nannetensis archidiaconus. 
150. e. 

Guillelmus, decanus Pictav. 233. e. 
Guillelmus , Willel. Redonensis archi- 
diac. dein prior Majoris-monast. 148. 

b-d. 149* a. 153. e. 
Guillelmus , archipresb. Salmur. 87.8. 
Guillelmus de Conchis, celebris gram- 

maticus. 302. d. n. 304. d. 
Guillelmus , Willermus , Suessionensis 

dictus, Angligena, magister scholae 

Paris. 305. b. 
Guillelmus de Watelwast, clericus Hen- 

rici I , Anglix Régis. 124. d. n. 
Guillelmus, Willel. monachus S. Martini 

Tornac. 81. e. 
Guillelmus Longa-spata , Dux Norman- 

nix, Rollonis filius. 77. a. 383. c. 
Guillelmus, Willelmus Nothus seu Bas- 

tardus , Dux Normannix , Roberti 

filius, dein Rex Anglix, Conquestor 

dictus. 3. a. 27. a-c. 3 1 et seq. 39. c. d. 

40. c. n. 71. d. 72. a-c. 78. a. 79. a. 

144- e - 269. c - 27KC.384. c.n.493.b. 

518. e. 532. n. j4j. d.596. b. 601. d. 

608. n. 620. c n. 637. d. 638. b. 

648 et seq. 653. d. 654. a. 666. a-d. 

Nnnnn ij 
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Guillelmus, WHIel. Rufiis, Rex Angl. II , 
filius Guillelmi Bastardi et Mathildis 
Flandrensis. 3. a. 10. c. n. 13. b. n. 
68. c. 122-124. 81 t e. 
Guillelmus Clito, filius Roberti II,Nor- 
' manniae ducis , Cornes Flandriae. 3. 
. b. c. 18. b. c. 240. n. 265. c. 267. b. 
' 437. c. 

Guillelmus, Willel. filius Henrici I, An- 
'gliae Régis. 11. n. 14. a. 16. d. 17.cn. 
265. b. 

Guillelmus Longus-ensis, filius Stephani 

Angliae Regîs. 3. b. 
Guillelmus, filius Henrici II, Angliae 

Régis, primogenitus. 15. b. 
Guillelmus II, Rex Siciliav 16. a. 
Guillelmus Caput - Stupae , Cornes 

Pictav. et dux Aquitaniae , Ebolf 

filius. 334. n. 
Guillelmus , Willel. VI , Cornes Pictav. 

dux Aquitaniae VIII, GurdoGaufridus 

etiam d'ictus. 30. b. 46. a-d. 106. c. n. 

107. a. c. 581. a-d. n. 586. e. 589. b. 

61 y. c. 617. h. 633. d. 764. n. 760. a.' 

n. 767. a. 768. d. 
Guillelmus, Willel. VII, Cornes Pictav. 

Dux Aquitaniae IX. 8j. d. 108 et seq. 

160. c. 161. a. 169. a. n. 174. b. 185. 

d. 222. b. n. 339. a. 706. b. 710. a. 

772. e. n. et seq. 
Guillelmus, Willel. VIII , Cornes Pictav. 

et Dux Aquitaniae X. 15. b. 19. b. c. 

25 1. c. n. 255. c. n. 2j8. c. n. 262. a. 

365. e, 366. a-e. 367. a-e. 
Guillelmus I, Cornes Arverniae, et Dux 

Aquitaniae , fundator Cluniacensis 

ccenobii. 26. a. toi. a. 106. c. n. 
Guillelmus VI , Arverniae Cornes. 155. 

c. n. 

Guillelmus VII, Arverniae Cornes. 428. 

a. ri. 466. a. n. 
Guillelmus, Cornes Aucensis, filius na- 

turalis Richardi I, Normannise Ducis. 

143. d. 386. b. 
Guillelmus, 7««<2r<//*,Burgund. Cornes 

et Matisconensis. 196. n. 570. e. 
Guillelmus Puer, Cornes Burgundiae et 

Matisconensis , filius Rainaldi II. 

427. n. 

Guillelmus IV, Cornes Burgund. et Ma- 
tisconensis , filius Stephani Comhis. 
379. a. 397. b. 4 e " • e - 4 02 - a - 
427. d. n. 

Guillelmus, Cabilonensis Cornes. 397. b. 

Guillelmus, Diensis Cornes. 574. a. 

Guillelmus, Willermus, filius Osberni, 
dapifer Normanniae Ducis , Cornes 
Herfordiae. 27. a. b. n. 31. n. 385. c. 

Guillelmus Longa-spata, filius Gaufridi 
Belli, Comitis Andegav. 14. b. 

Guillelmus Longa-spata, filius Henrici 
Leonis, Ducis Saxoniae ac Bavariae,et 
Mathildis Anglicae. 15. d. 

Guillelmus , Willelm. Cornes Morito- 
niensis, filius Roberti Comitis et Ma- 
thildis de Montegomerico. 125. n. 
268. n. 

Guillelmus, Cornes Mortui-maris. y 14. a. 
Guillelmus 1 , Cornes Nivernensis. 782. 

d. n. 

Guillelmus 1 1 , Cornes Nivernensis. 20. c. 

43. b. 44. d. e. n. 166. a. 174. b. n. 

107. d. 232. d. 
Guillelmus III, Cornes Nivernensis. 

388. a. 

Guillelmus , Cornes Palatinus Rheni. 
352. e. 

Guillelmus Talavatius, Cornes Pontivi, 
filius Roberti Belismensis et Agnetis 
Pontivensis. 178. e. n. 387. c. 504. c. 
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Guillelmus Busacins , Cornes Suessio- 
nensis, filius Guillelmi Comitis Au- 
censis et Lescetinae. 5. b. n. 143. e. n. 

Guillelmus de Warenna I , filius Walteri 
de S. Martino. 384. d. 

Guillelmus de Warenna II, Cornes Sur- 
reiae. 265. e. n. 268. a. n. 

Guillelmus III, Cornes Surreiae, filius 
Guillelmi de Warenna et Elizabeth 
Vifomand. 268. n. 

Guillelmus IV, Cornes Tolosanus. 658. 
d. 659. a. n. 7 10. d. 

Guillelmus, Cornes Valentinensis, filius 
Ademari Pictav. 4*8. a. n. 

Guillelmus , Willel. Apulus , historio- 
graphus. 87. a. 

Guillelmus Jordani , miles Aniciensis. 
469. c. 

- Guillelmus de Bananiaco. 524. c. 
Guillelmus , filius Richardi de Bardu- 

villa. 27 
Guillelmus 
Guillelmus 
503. a-c. 
Guillelmus 



a. 



lastardus. 766. n. 767. a. 
de Bello-campo. 501. a. 



de Birbais , filius Ermen- 
gardis de Veteri-villa. 4- c. 
Guillelmus de Britolio in Normannia. 

271. c. 272. c. 
Guillelmus Aimerici, princeps Cadalo- 

nensis castri. 50. a. b. 
Guillelmus , Willelmus , de Castiniaco. 

Guillelmus , praepositus de Cerciaco. 
198. a. 

Guillelmus Crispinus I, filius Gisleberti 
senioris. 125. n. 268. e. 269. a-e. 270. 
a. 272. c. 274. d. 

Guillelmus Crispinus II, filius Guillel. I. 
270. a. 

Guillelmus Crispinus III, filius Guillel- 
mi II. 270. a-c. 

Guillelmus Ezius, Sortensis. 187. a. 

Guillelmus de Ferreris. 125. n. 

Guillelmus, filius Geroii. 385. a. 

Guillelmus Goetus , juvenis. 241. d. e. 

Gurllelmus, Willel. de Gorson, nobilis 
Petragor. 771. e. 

Guillelmus de Grangis , Borbonensis. 
524. b. d. 

Guillelmus de Hospiiali, Borbonensis. 
524. b. 

Guillelmus, Wiltinus, filius Roberti de 
lbreio et Hildeburgis de Galardone. 
159. c. 

Guillelmus Luvellus , filius Ascelini- 
Goeiii, domini de lbreio. 160. b. n. 

Guillelmus de lpra seu Loensis, fihus 
Phiiippi secundo loco gèniti Roberti 
Frisonis, Flandriae Comitis. 3. a. n. 
18. c. d. 4 2 3- b- n. 437. b. n. 
521. n. 

Guillelmus, Willelm. filius Roberti II ; 

Comitis Flandriae et Clementiae Bur- 

gundicae. 521. c. 
Guillelmus Iterii. 106. a. 
Guillelmus Malet. 268. e. n. 
Guillelmus Malevicinus, mile» Carnot. 

245. d. 

Guillelmus de Malsiaco, dapifer Comi- 
tis Pictav. 773. n. 

Guillelmus Malus-nepos. 509. d. 510. d. 
51t. a. 

Guillel mm de Mauracve] Mairec. 23 3 . b. 
Guillelmus VI , Montis-pessulani domi- 

nus. 373. c. 
Guillelmus Mostarola dictus, unus ex 

Normannis Apuliae. 529. n. 533. n. 
Guillelmus Ossent. 766. n. 
Guillelmus de Ouvilla. 504. c. 
Guillelmus de Pleevilla. joi. e. 



Guillelmus Garsias de Potiôut , frater 
Lupi-Garsiae , vicecomitis Aortensis. 
187. a. 

Guillelmus, filius Radulfi Rufi, Arver- 
nus. 107. e. 

Guillelmus Rebuonis, Arvernus. 107. e. 

Guillelmus, Willel. agnomine Rofroi- 
dus, filius Eldeardis de Rhrjel. 8. a. 

Guillelmus de Rota. 424. c. 

Guillelmus-Fortis , filius Salamace vice» 
comitis Seulensis. 184. a. 

Guillelmus de Sartcto-Amando, Borbo- 
nensis. 524. b. 

Guillelmus de Sancto-Deiiderio, mile» 
Aniciensis. 469. c. 

Guillelmus de Sola. 505. d. 

Guillelmus Camerarius de Tancarvilla. 
385. b. n. 505. a. 

Guillelmus A. Teliensis. 187. a. 

Guillelmus Testardita dictus , unus ex 
Normannis Apuliae. 529. n. 

Guillelmus, princeps Tyemensis, Gui- 
donis filius. 107. d. 

Guillelmus , filius Guillelmi principi* 
Tyern. 107. e. 

Guillelmus Garsias, haerericus Tolosa- 
nus. 449- c. 450. a. 

Guimundus , Witmundus , monachu* 
CrucisHeltonis,deinAversanusepisc. 
37. b. n. 387. b. 533. n. 638. n. 789^. 
Vide, Christinus. 

Guiraldus, abbas Salvanesii. 426. a. 

Guiraldus Mercerit, episc. haereticoruiH 
Albigensium. 449- b. c. 

Guirricus de Coloniaco , Humbertl 
filius. 402. a. b. 

Guiscardus, Wiscardus, filius Ebali II, 
Comitis de Roceio. 6. a. 

Guiscardus, Wiscardus, Cornes de Ro- 
ceio, filius Hugonis Cholet et Richil- 
dis sororis Conradi Imp. 6. a. 

Guiscardus, Wiscardus, de Claromonte 
in Bassigneio. b. a. n. 

Guherius, Witerius, filius Odonis cas- 
tellani Vitriaci et Mathildis de fie- 
test, Cornes Retestensis. 4- b. n. 

Guitherus , abbas S. Lupi Trecensis. 
491. a. 492. e. 

Guitherus , witherus , de Jovevilla , Hol- 
doïni fihus. 362. n. 

Gulferius de JaHniaco , Borbonensis. 
524. b. 

Gumbertus, abbas Milbeccensts. 668. e. 
Guntardus, Fundanus episc. 735. d. 
Guntrannus, Rex Francorum. 81 1. en. 
Gurhandus, abbas Kemperlegiensis. 191- 
196. 

S. Gurloesius, abbas Kemperleg. 191. d. 



episc. 



H. 

Hadericus, Aurdianensis 

540. a. n. 54 r. d. n. 
Hadevidis, filia Henrici I , Germanise 

Régis, nupta Hugoni Magno, Duci 

Franc. 2. c. 
Hadevidis-, filia Hugonis Capeti, nupta 

Reinerio IV, Comiti Montensi in 

Hannonia. 2. d. 3. a. 4. b. n. 
Hadevidis, filia Ebali de Roceio etBea- 

tricis Hannon. nupta Godefrido de 

Rumintaco. 4- c. n. 
Hadelvidis, conjux Theoderici de Cal- 

moseio. 126. e. 
Hadvidis, filia Gilleberti de Orrisino- 

monte, nupta Hugoni de Tier. 515. 

c. e. 

Hadvidis , filia Gilleberti de Orrisino- 
monte, nupta Heribrando de Hugta 
vel Hir-gia. 515. d. 
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Hadv'idis, uxor Joscelini de Calmoséio. 
129. a. 

Hadvisia, Hadenguis, filia Alani Fer- 
gent , Comitis Britanniae, et Ermen- 
gardis Andegav. 195. e. 

Haimanis Malpetit , S. Albini Ande- 
gav. famulus. 87. a. 

Haimericus , praepositus de Balgiaco. 
150. a. 

Haimericus de Berneziaco. 1 19. a. 
Haimericus , servus Gaufridi de Me- 

duana. 119. d. e. 
Haimo, Aymo, Bituric. archiep. 28. d. 

534. b. 

Haimo, abbas S. Nicolai Andegav. 668. 
e. n. 

Haimo , abbas S. Pétri Divensis. 318. c. 
386. c. 

Haimo, Catalaunensis archidiac.349.b- 
Haimo, monachus S. Florentii Salmur. 
87. a. 

Haino de Columbejo, frater Tesselini 

Son de Fontanis. 362. n. 
Haino de Landachop. 519. b. 
Halinus, filius Godefridi </e Serem. 5 15. a. 
Hamelinus, Redonensis episc. 312. n. 
HameIinus,prior de Beriaco, monachus 

Majoris-monast. 153. b. c. 
Hamelinus, filius Pinelli, miles de Fil- 

geriis. 146. e. 
Hamelius, abbas S. Saivatoris viceco- 

mitis. 387. b. 
Hamericus, abbas Aquicinensis. 749. d. 

751. b. d. 754. b. 
Haquenez,uxor secunda Radulfi Comi- 
tis Vadensis et Crispeiensis. 539. a. n. 
Hardeivinus.Teutonicu's, magisterscho- 

Ix Paris. 305. a. 
Hardmannus , Cornes in Alemannia. 

687. a. 

Harduinus de Arestiaco. 31. a. 
Haribeitus, presb. card. S. Anastasiae. 
3j8. b. 

Hariulfus, abbas S. Pétri Aldenburgen- 

sis. 61. a. e. 
Harscoïdus de Sancto-Petro. 148. n. 
Hartwigus, Magdeburgensis archiepisc. 

561. e. 

Harwisia, filia Patricii Comitis in An- 

flia , nupta i.° Rotroco II, Comiti 
'erticensi , 2. 0 Roberto Comiti Dro- 
censi , fratri Ludovici VU , Régis 
Franc. 7. n. 
Hastingus, paganus. 76. c. 383. c. 
Hato, Vivariensis episc. 202. c. n. 
Hatto , Trecensis episc. Vide, Atto. 
Havisia , mater Lotharii Imper, nupta 
Theoderico, Duci Lotharingiae. 630. 
a. n. 

Hebertus, canonicus S. Barbara* in AI- 

gia. 499- d. 
Hebolus, Cornes de Roceio, 651. b. 

Vide, Ebalus. 
Heldemarus , fundator congregatiorris 

Aroasiae apud Truncum-Berengarii. 

158. a. c. 
Helias, Barensts archiep. 675. n. 
Helias, Petragor. episc. 381. a. 
Helias, abbas Montis S. Trinitatis Ro- 

tomagi. 385. b. 
Helias de Gimel , archipresb. Lemovic. 

189. a. 190. e. 701. n. 
Helias, Cornes Cenomanensis. 10. c. n. 

85. e. 120. a. 
Helias, filius Fulconis junioris, Comitis 

Andegav. 7. n. 173. n. 
Helias Agut, nobilis Petragor. 771. e. 
Helias, princeps de Didonia. 774. a. 
Helias, vicedominus Gerboredi. 511. c. 
Helias Goeth, Petragoricensis. 222. c. 



Helias de Montinirail. 6. b. 

Helloys , uxor Ansgoti Dani , mater 

Herluini abbatis Beccensis. 271. n. 
Heloïssa , abbatissa Paracieti. 282. a. 

285. a. 202. d. 293. a. 
Helotus, nlius Hiterii de Nogione. 

511. c. 

Helinandus, Laudun. episc. Vide, Eli- 
nandus. 

Helinannus, monachus S. Albini Ande- 
gav. 85. d. 87. a. 

Henricus Pisanus, presb. card. SS. Ne- 
rei et Achiliei. 329. c. 368. b. 407. d. 
427. b. 

Henricus , abbas Altae - cumbae , dcin 

Clarevali. demum Albanensis episc. 

A. S. legatus. 327. c. 473- e- 480. c. n. 

483. b. n. 
Henricus, patriarcha Aquileiensis. 37. b. 
Henricus , Eboracensis archiep. 368. c. 
Henricus, frater Ludovici Vil, Régis 

Franc, i.°BeIvac. episc. dein archiep." 

Remensis. 2. d. 19. e. 20. d. 22. e. 

23. b. 386. c. 395. e. 44 2 - a - 486. b. 
Henricus, Senonensis archiep. 232. b. 

371. d. n. 374. n. 
Henricus , Aurelian. episc. 61. a. 
Henricus , Leodiensis episc. 66. b. 67. a. n. 

4 1 4- c. 643. d. 644- c. 703. n. 730. d. n. 

783. c. n. 

Henricus II, Leod. episc. frater Frede- 
rici Comitis Tullensis. 352. n. 

Henricus, Nivernensis episc. 121. c. 

Henricus, Silvanectensis episc. 4^4- b. 

Henricus, Trecensis episc. 448. b. 492. d. 

Henricus , Tullensis episc. 3 5 2. d. 360. d. 

Henricus , Wintoniensis episcop. filius 
Stephani Comitis Blesensis et Adelae 
sororis Henrici I, Angliae Régis. 3. b. 
14- c. 394.C 397. d.n. 398.8.41 i.c.d. 

Henricus, abbas S. Joannis Ângelia- 
censis. 12 t. c. 147- b. 

Henricus , abbas Crucis-Heltonis. 385^. 

Henricus de Sully, abbas Fiscannensis. 
384. a. n. 

Henricus , abbas Galliacensis. 43 2 - a > 
434- d. 

Henricus , abbas Liskensis. 489. d. n. 
Henricus, abbas Montis S. Quintini. 
180. b. 

Henricus, abbas S. Remigii Remensis 

et Humolariensis. 175. b. n. 572. n. 

604. a-c. n. 
Henricus , pseudo-monachus , haeresiar- 

cha praestigiator. 373. a. 43°- e - et se q« 
Henricus 1, Germanorum lmp. 2. c. 
Henricus IV, German. Imp. 4'4- d. 

526. e. 548-564.674^.703^.730.8. 

807-810. 81 1. c. n. 
Henricus V , German. Imp. Henrici IV 

filius. 3. b. n. 14. a. 16. c. 17. a. b. 

132. b-e. 133. a. 134. c. 200-204. 

207-208.21 i.e.2i6.d.24j.a.35i.e. 

352. b. 808-810. 
Henricus I , Rex Angliae , Guillelmi 

Conquestoris filius. 3. a. 10. c. n. 

11. n. 14. a. 16. d. 17. a. 18. b. d. 

19. a. b. 21. c. 79. a. 124. et seq. 145. 

b. c. 172. d. n. 173. c. 242. a. 254. n. 

257. d. n. 258. b. 261. n. 266. b. 

207. a-d. 274-277. 304. a. 364. e. 

365. a. 394. b. 397. a. n. 493. d. 

500. e. 505. a. 509. d. jio. a. $21. c. 

796. a. 

Henricus II, Rex Angliae, filius Gaufridi 
Plantagenêt , Comitis Andegav. et 
Mathildis lmp. filiae Henrici 1 Angliae 
Régis. 3<b. 10. d. 1 i.a-d. 14. d. 15. a-e. 
23. a. 48. b. n. 394. d. 406. d. r). 408. a. 
41 1. c. d. 452-464. 472. d. 474. a-d. 



494.3.496. e. 502. c. 503. c. 505. a-c. 

508. d. 509. a. 5 1 1. d. 512. a-e. 
Henricus, filius Henrici II Angliae Régis. 

15. b. 452. c. n. 496- e. 
Henricus 1, Rex Franc. Roberti filius. 

2. d. 1 44- e - 
Henricus Léo, Dux Saxoniae et Bavariae. 

15. d. n. 

Henricus , Cornes Palatinus R heni , filius 
Henrici Leonis ex Mathilde Anglica. 
15. d. 

Henricus , Dux Carentanus. 686. b. 
Henricus de Chauni , filius Hugonis 

Magni , fratris Philippi I Régis Franc. 

et Adelaïdis Viromand. 3. c. 
Henricus, Cornes de Grandi -prato , 

Hescelini filius. 9. n. 
Henricus II, Cornes de Grandi-prato, 

filius Henrici Comitis et Ermentru- 

dis deJur.y. a. n. 
Henricus III , Cornes de Grandi-prato, 

agnomine Waflart, filius Henrici II 

et Beatricis de Junviila. 0. a n. 
Henricus, filius Henrici Waflart, Co- 

mitisde Grandi-prato, et N. Comitissae 

Luxemburg. 9. b. n. 
Henricus , filius Godefridi de Aissa et 

Adelidis de Grandi-prato. 9. b. 
Henricus , filius Godefridi de Durbui et 

Adelidis de Grandi-prato. 9. b. 
Henricus, Dux Hoiensis, Cornes Lim- 

burgensis. 731. n. 
Henricus, Cornes de Rupe inArdennis, 

filius Alberti 111 , Comitis Namur- 

censis. 9. b. n. 
Henricus , Cornes Namurc. et Luxem- 

burgensis. 19. e. 21. a. 356-357. 

359. e. 360. a. 
Henricus, Cornes Trecensis, filius Theo- 

baldi Magni. 3. b. 357. e. 388. a. 

492. e. 493. a. 
Henricus , filius Henrici Comitis Tre» 

censis. 493- b. 
Henricus de Novo-burgo, Cornes War- 

wici , filius Rogerii de Bellomonte et 

Adelinae Mellentensis. 7. a. n. 174. b. 

n. 268. a. n. 
Henricus, filius Gerardi de Audenarde, 

8. b. 

Henricus, sororius Walteri de Barleivilla. 
140. c. 

Henricus de Egenshelm , Hugonis filius. 
58*. n. 

Henricus de Hirgia. 515. d. 
Henricus Louet. 506. a. 
Henricus de Salmis. 376. n. 
Henricus de Sancto - Vedasto, Lotha- 

ringus. 136. n. 
Henricus , filius Godefridi de Serem. 

515. a. 

Heraclius, praepositus Brivatensis, dein 
Lugdunensis archiep. 396. n. 397. b. 
Vide , Eraciius. 

Heraclius, Olorensis archtdiacon. filius 
Bergonii tupi. 1 84. c. 1 86. b. 

Herbaudis , uxor Gerulfi , nobilis Fale- 
mannensis. 517. d. 

Herbertus, Bisuntinus archiep. 473- a-d. 

Herbertus , Constantiensis episc. 77. a. 

Herbertus II , Constantiensis episc. dein 
Lexoviensis. 77. a. b. 

Herbertus , abbas B. M. de Fontanis, 
dein Clarimontis, denique Redonen- 
sis episc. 496. d. 497- a- n. 

Herbertus , 1 etfbrdiae episc. A. S. légat. 
69. a. 118. a. 

Herbertus , abbas S. Stephani Divion. 
232. c. 247. d. 248. a-e. 249. d. 

Herbertus, abbas tontaneti. 387. b. 

Herbertus, abbas Gresteni. 387, a. 
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Herbertas, abbas S. Sequani. 247- b. d. 
248. a-e. 

Herbertus , abbas Ulterioris - portûs. 
386. c. 

Herbertus , magister schol* Aadegav. 
306. b. 

Herbertusde Booleto, monachus Vindo- 

cin. 88. d. 
Herbertus, Cornes Thoarcensis. 85. e. 
Herbertus , filins Gerulfi , nobilis Fale- 

mannensis. 517. d. 
HerchemboIdus,abbas S. Vedasti. 54 1 . n. 
Herfastus , abbas S. Audoeni Rotomag. 

384. a. 

Herfastus, capellanus Guillelmi Nothi , 

Norraanni* Ducis. 31. n. 
Herfastus , frater Gunnoris Comitissae 

Norman niae. 27. b. 
Heribertus , Cornes Viromandensis et 

Campaniz , sotfer Roberti Régis 

Franc. 2. c. 
Heribertus de Bosaham , scriptor vit* 

S. Thomae Cantuar. archiep. 452. n. 

464. c. 

Heribrandus de Florinis. 516. b. 
Heribrandus de Hugiavel Hirgia. 5 1 j.d. 
Herigerus , abbas Lobiensis. ^12. c. 
4>3-d. 

Herimannus, Viennensis archiep. 598. n. 
609. n. 

Herimannus , Hermannus , Metensis 

episc. 65. c. 564. c. 572. c. 579. c. 

58$. b. 593. b. 594. c. 623. c. 630. a. 

642. c. n. 674. d. 675. a. 676. b. 699. 

a. n. 788. d. 
Herimannus, abbas S. Martini Tornac. 

filius Radulfi praepositi. 399. d. n. 
Herimannus , Romanensis prsepositus. 

592. e. 

Herimannus , Cornes Palatinus Rheni. 

359. a. 360. d. 
Herlebrandus, Cameracensis archidiac. 

416. c. 

Herleva, Helena , mater Guillelmi Bas- 

tardi, Ducis Norman, nupta Herluino 

de Contavilla. 386. d. 
Herluinus , conditor et primus abbas 

Beccensis monast. 31. c-e. 32. d. 269. 

c. 271. a. n. 
Herluinus de Contavilla. 386. d. 
Hermannus, anti-caesar. 556. a-d. n. 

558. b. 559. c. 560. d. 564. b. 574. d. 
Hermannus, Cornes de Daburg , filius 

Godefridi Ardennensis et Mathildis 

Saxonicx. 520. n. 
Hermengardis de Borbonio, conjux se- 

<unda Fulconis Richini, Comitis An- 

degav. 610. b. n. 
Herneisius, frater Radulfi Taison. 387^. 
Hersendis, uxor Maselini de Domno- 

Martino. 137. e. 
Herveius de Baugenceio, abbas Ursi- 

campi , filius Radulfi de Balgenciaco 

«t Mathildis Viromand. 374. a. 
Herveus, abbas Rotonensis. 153. b. c. 

191-196. 

Herveus deMontemorenciaco, decanus 

Paris. 485. c. n. 
Herveus de Jauziaco, prior Filgeriarum. 

147. a. 

Herveus de Galardone.eremita deFon- 
tanis. 1 59. b. 494- d. 

Herveus de Maniniaco. 152. b. 

Herveus, magister pincernarum Philip- 
pi I , Régis Franc. 617. n. 

Hescelina, filia Holdoïni de Jovevilla, 
domina de Nullejo , nupta Guidoni 
de Acromonte. 362. n. 

Hescelinus , Cornes de Grandi-prato , 
frater Rogeri Comitis Porcensis. 9. n. 
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Hescelo, filius Godefridi Ducis de En- 
ham seu Ardennensis. 521. a. n. 

Hezelon , Zelon , Leodiensis, monachus 
Cluniac. 263. n. 

Hidrael, Tarentasiensis archiep. 47 

Hilarius , Aurelianensis schol* magister. 
306. b. n. 

Hilarius , capicerius Pictav. ecclesix. 
233. e. 

Hildebertus, Bituric. archiep. Vide, Ai- 
debertus. 

Hildebertus, Cenoman. episc. dein ar- 
chiep. Turon. 1 19. c. e. 120. a. 148. 
b-e.49J.b. 773. n. 

Hildebertus, abbas S. Audoeni Roto- 
mag. 384. a. 

Hildebertus, abbas Lyr*. 385. c. 

Hildebertus , abbas Nantuliiacensis. 
46. d. 

Hildebertus, Ildebertus, Lemovic. ar- 
chidiac. 190. e. 

Hildebrandus.Elebrandus, R. £. archi- 
diac. 35. b. n. 528. n. 529. n. 531. n. 
548. c. Vide , Gregorius VII, Papa. 

Hildeburgis deGalardone, conjux Ro- 
berti de lbreio. 159 et seq. 

Hildefonsus, Rex Aragonensis, Sancii 
filius et Felici* de Ramerut. 9. c. n. 

Hildefonsus, Cornes Tolosanus. Vide, 
Alphonsus. 

Hildefonsus, frater Raimundi V, Comi- 
tis Tolosani. 472. d. n. 

Hildegardis , filia Lancelini de Balgen- 
ciaco , uxor prima Fulconis Richini , 
Comitis Andegav. 610. n. 

Hildegardis, mater Guillelmi IX,Aqui- 
tanix Ducis. 773. n. 

Hildegardis de Risnel. Vide, Eldeardis. 

HildegariuSjCarnotensis episc. 541. d. n. 

Hildericus, abbas Lyr*. 385. d. 

Hildinus de Reliaco. 119. a. 

Hilduinus, Huldonius, abbas S. Diony- 
sii. 289. d. 

Hilduinus, thesaurarius S. Frambaldi 
Silvanect. 484- a. 

Hilduinus, Helduinus, Cornes de Rame- 
rut, frater Notkeri Comitis Suession. 
et Manasse Comitis Domni-Martini. 
j.n. 

Hilduinus , Cornes de Arceis et de Ra- 
merut , frater , Manasse Calvi , vice- 
domini Remensis. 5. a. n. 

Hilduinus, Cornes de Ramerut, Hil- 
duini filius. 1. n. 5. n. 

Hilgodus, Suession. episc. dein. abbas 
Majoris-monast. 95. a. n. 794. b. 

Hillinus , Hellinus , Illinus , Trevir. 
archiep. frater Anselmi de Faleman- 
nia. 353. e. 377. a. 408. d. 517. d. 

Himarus, Tusculanus episc. Vide,lma.- 
rus. 

Hincmarus, Remensis archiep. 535. b. 
Hisgotus , abbas S. Audoeni Rotomag. 
384. a. 

Hodo , Bigorrensis episc. 772. d. 
Hoellus,Ouvellus, Cenoman. episc. 95. 

c. 96. b. 98. e. 1 19. e. 721. d. 791. c. 

Hoelus, Cornes Cornubia; ac Britanniae. 
192. a. 196. a. 620. d. n. 

Holdoïnus , frater Gaufridi Jovevillae 
domini. 362. n. 

Holdoïnus, frater Guidonis de Acro- 
monte. 362. n. 

Holduinus Sanaris, cantor Carnot. 93. a. 

Honorius 11, Papa. i8.d.2j2.d. 363 . d. 
374. n. 

Hotto, filius Roberti de Senonis. 129. a. 
Hubaldus, Hubaudus, Ostiensis episc. 

426. d. 427. b. 
Hubaldus, presb. card. 358. b. 



Hubertus, R. E. subdiaconus, In Fran- 
ciam legatus, tempore Gregorii Pa- 
pa VII. 599. b. 601. e. 602. b. 619.3. 
620. b. 624. b. 637. d. 638. a. 649. c. 
650. a. 700. a. 778.cn. 

Hubertus, Morinensis archidiac. dein 
Tarvanensts episc. 238. c. 599. a. 
624. c. 625. b. 645. en. 

Hubertus, Nepensis episc. 368. b. 

Hubertus, abbas S. Pétri Carnot. 92. a. 

Hubertus, abbas Ibreii. 387. c. 

Hubertus II, abbas Ibreii. 387. c. 

Hubertus , prior S. Dionysii de No» 
gento. 92. b. 

Hubertus, frater Ursionis Silvanecten- 
sis episc. 706. e. 

Hubertus , major burgi Chamareii. 
242. d. 

Hugo, Ugo Candidus, card. et A. S. lega 

tus, tempore Alexandri II. 28. b. d. 5 30. 

n. 550. n. 565. d. 566. b. «67. b. 
Hugo, abbas Trium-fontium, dein Os- 
tiensis episc. 368. b. 
Hugo, abbas Humolariensis, deinAIba- 

nensis episc. 348. c. 
Hugo Novariensis, presb. card. 358. b. 
Hugo Virdunensis, diac. card. 98. d. 
Hugo , Bisuntinus archiep. 7 1. b. 199. a. 

616. a. 618. b. 724. n. 79Ô.d. 797. n. 
Hugo, Diensis episc. A. S. legatus, dein 

Lugdun. archiep. 37.^38. c. 46.b.d. 

49. e. 57. a. b. 58. a. 92. a-e. 95. b. c. 

96. b. 97. d. 98. d. 99. e. 100. a. n. 

101. a. 103. a. 109-1 13. 1 18. a. 123. 

c. 124. a. 143. a. 158. b. n. 171. n. 

185. e. 186. c. 239. d. 243- c. 319. e. 

557. c. 574. à. 580. d. 590. b. 592. e. 

598. n. 601. c. e. 602. d. n. 603. b. 

605 et seq. 608. d. 610. d. 612-617. 

620. b. 621. a. 622. b-d. 624. a. d. 

629. c. 631. b. n. 632. a-d. 637. a. 

638. d. 640. c. 643. b. 645. d. 653. d. 

654. n. 656. c. 657. e. 658. a. 660. d. 

661. a-e. 663. d. 665. c. 666. n. 680. 

c. 682. a. 700. d. 712. b. n. 715. c. 

720. a. 721. c. 724. n. 728. a. c. 729. 

b. n. 730. a. 73$ b. 745. c. 751. n. 
753- «• 755-a- 7*8.b-p. 759.3. 761. c. 
777-797. 798. e. 800-804. 

Hugo, abbas Radingensis, dein Roto- 
mag. archiep. et A. S. legatus. 239. e. 
308. b. 309. c. 31 1. c. n. 314- c- 3 16. 

c. 317. e. 319. n. 388. a. c. 4 1 1 - b- 
501. a. 510. a. d. 511. a. 

Hugo, Senonensis archiep. 3 16. d. 3 18. 
a. 409. c. e. 448- b. n. 4 J ' • n. 4j7- e * 
477. d. 

Hugo, Autissiod. episc. 232. c. 316. d. 

3 17. e. 330. c. 492. b. 
Hugo, Bigerrensis seu Tarbiensis episc. 

46. d. 769. b. n. 
Hugo, Constantiensis episc. 77. a. 
Hugo II, Diensis episc. 320. d. 
Hugo, Ugo, Engolism. episc. 381. a. 
S. Hugo, Gratianopol. episc. 243-245. 

689. d. 7*7-762. 787. d. 700. b. 791. e. 

797. n. 

Hugo II , Gratianopol. episc. dein ar- 
chiep. Viennensis. 243. a. 245- b. 
Hugo, Lexoviensis episc. filius Guillel- 
mi Comitis Aucensis. 143. e. n. i44- 
c. e. 386. b. 532. n. 
Hugo, qui et Rainardus , Lingonensis 
episc. frater Waleranni abbatis S. Vi- 
toni Virdun. 63. n. 403. b. 605. d. n. 
614. a. 624. b. 638. c. 643. b. 673. c. 
765. c. 779. b. n. 787. d. 
Hugo, Nivernensis episc. 84. b. 197. c. 
547. n. 617. n. 787. d. 

; episc. 750. n. 
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Hugo, Suession. episc. 89. c. 90. a-c. 
719. c. n. 741. a. 750. n. 755. c. 

Hugo de Campo-florido, Ludovici VII 
cancellarius ,qui fuit postmodum Sues- 
sion. episc. 328. n. 469. e. 

Hugo , Trecensis episc. 29. c. 84. b. 542. 

b. 547. n. 787. c. 

Hugo de Blandellis, abbas de Buxeria. 
495. e. 

Hugo, abbas Cerasiensis. 384. c. 
Hugo II, abbas Cerasiensis. 384. c. 
S. Hugo, abbas Cluniac. 25. c. 28. e. 

38. c. 40. b. 47. b. 48. a. 7 1-73. 92.' i. 

93. a. ioi. b. 1 14. d. 1 15. a. 1 17. b. d. 

151. b. 196. e. et seq. 322. a. 396. c. 

522. c. 523. c. 524. D. 553. a. 566. a. 

567. c. 576. a. n. 606. b. 619. c. 620. 

c. 622. b-d. 628. a. 634. a. 640. c. n. 
643. b. 659. a. 660. d. 661. c. 662. a. 
689. a. 706. b. 716. e. 721. e. 728. c. 
736. d. 737. a. 745. c. 766. b. 767. a. 
782. b. 785. b. 802. d. 81 1. a-e. 

Hugo II , abbas Cluniacensis. 396. c. 
Hugo, abbas S. Dionysii. 533. n. 
Hugo , abbas S. Dionysii Remensis. 
75 l|. b. d. 

Hugo, abbas S. Eparchii Engolismens. 

147. b. 192. c. 
Hugo, abbas Flaviniacensis. 792.^ 797- 

802. 

Hugo, abbas Fontaneti. 387. b. 
Hugo, abbas S. Germani Autissiod. ne- 

pos S. Hugonis abbatis Cluniac. 121. 

c.737. n. 

Hugo 111, abbas S. Germani Paris. 426. 
c. 4^7- c- 

Hugo IV, abbas S. Germani Paris. 
475- c 

Hugo II , abbas Humblariensis. 348. c. 
Hugo, abbas Lobiensis. 62. d. 63. a-c. 
413. c-e. 

Hugo, abbas S. Leodegarii prope Nior- 

tium. 764. n. 
Hugo, abbas Longi-pontis. 484. b. 
Hugo, abbas Lonleii. 387. d. 
Hugo, abbas Maismacensis. 341. a. 
Hugo , abbas Marchianensis , dein 

S. Remigii Remensis. 401. b-n. 

440. a. n. 
Hugo II , abbas Marchianensis, 4°'- c - 

44'- d. 44 2 - a - 
Hugo , abbas de Monte S. Quintini. 

396. a. 

Hugo, abbas S. Pauli Narbon. 183. d. 
Hugo , abbas Pontiniacensis. 232. c. 
374. n. 

Hugo, abbas Praemonstratertsis. 344- c. 
345. c. 

Hugo, abbas Prulliacensis , filius Heliae 
de Mont.niruilet N.de Marud. 6. b. n. 
Hugo , abbas S. Martini Sagiensis. 

386. b. 

Hugo, abbas S. Salvatoris vicecomitis. 

387. b. 

Hugo, abbas Tyernensis. 107. e. 
Hugo , abbas S. Victoris in Caietis. 
386. d. 

Hugo de Porcharia, abbas Usercensis. 

340. b. 342. n. 
Hugo, sacerdos de Aschalo. 249- d. 
Hugo Mansellus, monachus S. Albini 

Andegav. 88. d. 
Hugo, prior Cluniacensis. 47- b. 
Hugo Conchensis , grammaticus. 49- 

c. d. 

Hugo Farsitus. 234- b. 

Hugo , archidiaconus Metensis , fiiius 
Rainaldi Comitis Clarimontis in pago 
Belvac. et Clementiae Barrensis. 7. b. 

Hugo, cancellarius Noviomensis. 395. e. 



Hugo, thesaurarius ecclesiae Remensis, 
filius Erchembaldi vicecomitis Matis- 
con. ex una sorore Banholomaei Lau- 
dun. episc. 9. b. 

Hugo, thesaurarius S. Mauritii Turon. 
1 J2. a. 

Hugo de Gondricourt , archidiac. Tul- 

iensis. 137. d. 
Hugo dePaganis,magister militiaeTem- 

pli. 232. a. d. 
Hugo , canonicus S. Victoris Paris. 21 . c. 

303. c. n. 

Hugo Magnus, Cappatus dictus, Dux 

Francorum, filius Roberti Régis. 2. c. 
Hugo Capetus, Rex Francorum, filius 

Hugonis Magni et Hadevidis sororis 

Ottonis Imp. 2. d. 
Hugo Magnus, frater Philippi I Régis 

Franc. Cornes Viromandensis. 2. d. 

3. c. 725.3. 

Hugo I, Dux Bu rgundiae, filius Roberti 
Ducis. 40. a. 71. d. n. 73. b. 567. n. 
605. n. 628. b. n. 

Hugo H , Dux Burgundiae. 247. c. 248. c. 
249. b. d. 

Hugo, Cornes Cestria? in Anglia, filius 
( Richardi de Abrincis , cognomento 
Goi. 7. b. 122. c.d. 265. c. 268. a. 
387. a. 

Hugo, Cornes de Claromonte in pago 
Belvac. 7. a. n. 

Hugo Pauper, filius Hugonis Comitis 
de Claromonte et Margaretae de Ra- 
merut. 7. a. 

Hugo, filius Ottonis Comitis de Chisni 
et Adelaïdis Namurc. 8. b. 

Hugo, Cornes de Hispania, filius An- 
dréa? de Rainerut. 6. b. 

Hugo , Cornes de Retesta f Rethel J , 
filius Manisserii et Ivetae de Roceio. 

4. b. 16. d. 

Hugo, filius Guitcrii Comitis de Retest 

et Beatricis Namurc. 4- b. 
Hugo Chalet, Cornes de Roceio, filius 

Ebali II. 6. a. n. 
Hugo, filius Theobaldi Comitis de Ris- 

nel et Ermentrudis de Ramerut. 7. n. 
Hugo, Campus-avenae, Cornes S. Pauli. 

7. a. 522. a. 624. e. 
Hugo, Cornes Trecensis, frater Stepha- 

ni Comitis Carnotensis ac Blesensis. 

90. c. d. 203. a. 49 • • 719. b. 
Hugo, Cornes Vaudani-montis , filius 

Gertrudis de Jovevilla. 6. n. 
Hugo de Avenis, Normannus. 5 10. c. 
Hugo de Berziaco. 397. b. 
Hugo Ranisondus de Boisedone, Biter- 

rensis. 770. c. 
Hugo Bardol, dominus Brecarum. 6. n. 

37. n. 

Hugo de Brois, filius Simonis et Felici- 

tatis Briennensis. 6. b. n. 
Hugo de Calvomonie, filius Sulpitii de 

Ambasia. 100. a. n. 
Hugo de Castello-novo in Lemovicino. 

721. e. n. 
Hugo de Castro-Theoderici. 242. c. 
Hugo de Chisia. 402. c. 
Hugo de Columbejo , Lotharingus. 

129. a. 
Hugo de Doado. 773. n. 
Hugo de Egenshehn , frater Brunonis 

Tullensis episc. seu Leonis IX , Papa. 

585. n. 

Hugo de Egenshehn , Heniici filius. 

585. e. n. 675. b. 
Hugo de Falmoriaco , Lotharingus. 

129. a. 

Hugo de Florinis , Heribrandi frater. 
516. b. 



Hugo de Frodura , miles Burgundus. 
249. d. 

Hugo de Gabelo, in Hasbania. 5 1 5. b. 
Hugo Poetemus , filius Hugonis de 

Gabelo. 515. b. 
Hugo de Gornaco. 4- b. 270. n. 
Hugo de Grentemaisnilio , Guillelmi 

Geroiani filius. 385. a. 532. n. 608. n. 
Hugo deLeziniaco, vel Liciniaco. 85. e. 

633. d. 773. n. 
Hugo de Loco-nacto. 402. d. 
Hugo de Lurciaco, in pago Nivernensi. 

44. e. 45. a. 
Hugo de Meduana. 20. e. 
Hugo de Alontcornet. 8. a. 
Hugo de Monte-forti ad Rislam.274.d. 
Hugo de Novo-castello ( de Châtillon ) 

filius Manassis vicedomini Remensis 

et Beatricis de Hainaco. 5. a. 
Hugo de Novo-castello Theodemarensi. 

245. d. 

Hugo filius Simonis de Oysiaco et de 

lnci. 8. b. 
Hugo de Wasnou, Petraponti dominus. 

4.b. n. 

Hugo de Pisneio, Lotharingus. 129. a. 
Hugo stnior, dominus Puteolensis. 45- 
n. 782. n. 

Hugo dePuisato, filius Hugonis senio- 
ris, Cornes Joppensis in Palaestina. 
6. a. n. 33. c. n. 702. n. 

Hugo de Revonia, non autem Rovoma. 
515. b. 

Hugo de Rocha, Pictavinus. 233. b. 

Hugo de Ruchevilla. 487. e. 

Hugo de Sancta-Maura. 588. c. 

Hugo de Scalciaco. 39*7. b. 

Hugo, filius Roberti de Senonis. 129. a. 

Hugo de Surgeriis. 773. n. 

Hugo, filius Gosoldi de Tier et Immae 

de Revonia. 515. b. 
Hugo , Bego , de Veireiras. 432. b. 434- d. 
Hugo de Vignetot. 506. a. 
Hugono , Teutonicus. Vide, Conon 

Pra?nest. episc. 
Hugunannus, Huguimarius, abbas Ro- 

tonensis. 191. d. 
Hulardus de Sancto-Quintino. 8. b. 
Humbaldus, Lugdun. archiep. 197. c. 
Humbaldus , Autissiod. episc. 121. c. 

737. a. n. 

Humbaldus, Umbaldus, Lemovic. episc. 
189. a. 190. c. 338. c. 700. c. 701. n. 
728. c. n. 

Humbaldus, Ubaldus, Sabinensis episc. 

709. a. 746. b. 
Humbaldus, Umbaldus de Borbonio. 

524. b. 

Humbaldus, Umbaldus, Magdunensis 

dominus. 632. c. n. 
Humberga ,coiijux Bernardi de Monte- 

Barro. 205. n. 
Humbertus, Lugdun. archiep. 570. c. 

574. d. 586. c. 614. n. 
Humbertus, Viennensis archiep. 320. d. 
Humbertus, abbas S. Pétri de Monte, 

Catalauni. 90. c. 
Humbertus, abbas Pultariensis. 586. c. 
Humbertus III, Cornes Sabaudiae , 

Amedei filius. 427. d. 429. d. 472. d. 
Humbertus de Bellojoco. 397. b.4Ô7.n. 

598. n. 

Humbertus , Coloniacensis dominus. 
401. e. 

Humbertus de Coloniaco , Humberti 
filius. 4°2. a. 

Humbertus de Domno - Apro, Lotha- 
ringus. 129. a. 

Humbertus de Domno-Medardo, Lo- 
tharingus. 129. a. 
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Hùmbertus de Fessa, miles Burgundus. 
249. d. 

Hùmbertus de Toria. 4°2- b. 
Hùmbertus de Tria. 4°2- d. 
Humfridus de Vetulis. 384. b. 386. a. 
Hunaldus, abbas Moyssiacensis. 659. c. 

n. 710. d. 711. b. 
Huzecca, uxor Cononis Tornacensis. 

60. a. 

I-J. 

Jacinctus, Hyacinthus Bobo, diac 

card. S. Marix in Cosmedin. 358. b. 

4^4- d. 4^7- c. 501. b. 
Jacobus de Avesnis. 8. n. 
Jacobus, Majoris-monasterii monachus, 

niedicus. 05. a. 
Jaquelinus de Malliaco. iOO. n. Malè, 

Raguellanus. 
Jarento , Gerento , abbas S. Benigni 

Divion. 1 1 1 . c. 606. n. 796. d. 797. n. 

798. a. 799. a. 800. e. 802. d. 
Jarlandus Bisuntinus, magister schola- 

runi. 360. b. 
Ida, Itta, filia Godefridi Barbati, Lo- 
tharingie Ducis , et Dodae* nupta 

Eustachio II, Comiti Bolon. 16. b. 

113-115. 175- a- 
Ida, Yda, soror Balduini III, Comitis 

Hainoensis , uxor Thomx de Maria, 

domini Codiciac. 4- a. 
Ida, Yda , filia Thomas de Maria et Idx 

Hainoensis , nupta i.° Alardo de 

Cimaco , 2. 0 Bernardo de Urbais 

vel Orbais. 4- a. 
Ida, domina de Aspero-monte. 9. n, 
Ilbodus, Cistercfensis monachus. 1 1 1. e. 
Ildebertus, Cenomanensis episc. Vide, 

Hildebertus. 
Ildegârius , Lemovic. episc. filius Geraldi 

ejusdem urbis vicecomitis. 335. c. 
Imarus, Himarus, Tusculanus episcop. 

358. b. 404. c. 4°5- a. 4°8. b. 
Imma, filia Hugonis de Revonia, nupta 

Gosoldo de Tier. 515. b. 
Ingelbaldus, monachus Vindocin. 87. c. 

88. c. 

Ingelbertus, marchio Forojuliensis, Me- 
ranias et Carinthiae. 230. a. n. 

Ingeigerus, S. Albini Andegav. famulus. 
87. a. 

Ingelrannus , Laudun. episc. Vide, En- 

gelrannus. 
Ingelrannus, abbas Karoli-Ioci. 484. b. 
Ingelrannus , canonicus Audomarensis. 

024. a. d. 625. b. 631. d. 661. b. 

664. b. n. 
Ingelrannus , decanus Camot. 600. n. 
Ingelrannus, decanus Insulensis. 742. e. 
Ingelrannus, Suession. archidiac. 720. b. 
Ingelrannus, Cornes Fiandrix, Lidrici 

filius. 520. a. 
Ingelrannus de Bova, Codiciaci dominus. 

$6. n. 67. d. 175. b. 179. n. 266. n. 
Ingelrannus de Maria, Thomx filius et 

Milesendis. 4- b. 
Ingelricus, major burgi Chamareii. 24 1 . 

d. 24 2 - a - 

Ingenulfus , filius Gisleberti de Aquila 

et Juli.inae Perticensis. 7. n. 
Ingrannus, lngravius , abbas Marchia- 

nensis , dein S. Medardi Suession. 

396. a. 4°i- a-c. 446. e. n. 
Ingrobandus , nbbas Lobiensis. 4 1 3- a - 
ingrobandus, abbas Andagin. S. Hu- 

berti. 731. b. n. 
Inisianus de Pleissiaco, Brito. 150. e. 
Imieguendis de Castello-Brientii. 150. 

a. d. 

Innocentius II, Papa. 18. d. e. 19. d. 
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ai. d. 235. b. 237. a-e. 242. e. 244» e. 

247 - 249- 255 - 262. 264. c. 292. e. 

298.8. 307. d.n. 3io.c.320.b. 348. b. 

3 54. a. 363-367.396^.419.3. 509. c. 

Vide , Gregorius card. S. Angeli. 
Innocentius III, Papa. 23. a. 
Joanna, filia Reineri Comitis Montis- 

ferrati , soror uterina Adelaïdis Re- 

ginae Francorum , nupta Guillelmo 

Comiti Flandrensi. 18. n. 
Joanna, filia Henrici II, Angliae Régis, 

nupta i.° Guillelmo II, Régi Sicilix, 

2.* Raimundo VI Comiti Tolosano. 

16. a. 

Joanna de Calabria , uxor Guillelmi VII , 

Arvernix Comitis. 428. a. n. Vide , 

Margareta. 
Joannes, Portuensis episc. 98. d. 104. a. 

600. n. 689. a. 709. a. 746. b. 
Joannes , Tusculanus seu Labicanus 

episc. 689. a. 804. n. 
Joannes, presb. card. tit. S. Anastasix, 

A. S. in Franciam legatus. 108 et seq. 

1 1 1 . e. 1 1 2. a. 1 69. a. 1 70. b. d. 277. 

n. 321. d. 735. d. 737. c. 800-804. 
Joannes, presb. card. tit. S. Anastasix, 

tempore Alexandri III, 427. b. 
Joannes Papiro, presb. card. 358. b. 
Joannes Cajetanus , diac. card. 98. d. 

100. b. 321. c. 675. b. 688. b. Vide, 

Gelasius II , Papa. 
Joannes Cremensis , card. 202. c. 
Joannes de S. Martino, card. Pisanus. 

404. c. 408. a. d. 
Joannes Placentinus , card. 321. c. 
Joannes , diac. card. S. Maris novae. 

358. b. 

Joannes, diac. card. tit. Cosmidi. 136. n. 
Joannes, Abrincensis episc. dein archiep. 

Rotomag. 32. b. 545- d. 618. e. n. 

638. n. 

Joannes , Toletanus archiep. 427. a. 
Joannes I, Aurelian. episc. 98. e. 
Joannes II , Aurelian. episc. 121. c. 

232. c. 729. n. 
Joannes Saresberiensis , Camot. episc. 

304-306. 452. n. 464* c. 486. e. et seq. 
Joannes, Ficodensis episc. 520. b. 
Joannes, Legionensis episc. 4 2 7- a. 
Joannes , Lexoviensis episc. 275. b. 

276. b. 499- d. 500. c. 503. e. 
Joannes, Luccensis episc, 427. a. 
Joannes , Morinensis seu Tervannx 

episc. 18. e. 61. a. 115. b. 158. c. 

176. a. 239. et seq. 
Joannes , Nemausensis episc. 183. d. 

307. d. 308. c. 
Joannes, Pictavensis episcop. 45' • d. 

460. e. 461. n. 480. b. n. 
Joannes, Sagiensis episc. 277. a. 
Joannes , Signiensis episc. 427. a. 
Joannes , abbas Bonx - vallis , dein 

Valentinensis episç. 319. e. et seq. 

47 »• c. 

Joannes, Vivariensis episcop. 310. d. 

689. d. 

Joannes , abbas S. Bertini Audomar. 
76. a. 

Joannes, abbas Bonae-aquae. 332. a. n. 
Joannes, abbas S. Salvatoris Carrofen- 

sis. 45 1. e. 
Joannes.abbasDoIensiscœnobii. 121.C. 
Joannes, abbas S. Elidii Claromontens. 

310. d. 

Joannes, abbas Fiscannensis. 383. e. 
Joannes , abbas Lonleji. 387. d. 
Joannes, abbas Marchianensis. 442. b. 
Joannes, abbas S. Melanii Redon. 150.C 
Joannes, abbas S. Martini Sagiensis. 
386. b. 



Joannes, abbas Telesiensis in Apulia, 
699. d. n. 

Joannes , abbas S. Michaelis Terracien- 

sis. 347. c. 
Joannes, abbas Tronciniensis. 21. a. 
Joannes, Anibianensis archidiac. 535. d. 
Joannes de Monte S. Eligii, Atrebat, 

archidiac. 754- b. 
Joannes de Catena, Aurelian. archidiac. 

450. e. 

Joannes , Belvacensis archidiac. 396. a. 
Joannes de Collemedio , Morinensis 

archidiac. 238. a. 
Joannes, Scotus. 34. n. 35. a. 



Joannes Comnenus, Imp. C. P. 21. c. 
>annes 
1 j. d 



Joannes, filius Henrici 1 



ip. K*. r. ai. 
1, Angliae Re 



.>gis; 



Joannes, Cornes de Roceio, filius Ro- 
berti de Petraponte et Eustachiae de 
Roceio. 4- n. 6. n. 
Joannes , filius Wiscardi Comitis de 

Roceio. 6. n. 
Joannes , Cornes Suessionensis , filius 

Guillelmi Busacii. 5. b. n. 
Joannes de Nigella, filius Radulfi cas- 

tellani de Bruges. 6. n. 
Joannes de Nigella, Joannis filius. 6. n. 
Joannes Dolensis, Comburnii dominus. 
507. b. 

Joannes Frajapane. 735. d. 

Joannes, vicecomes de Marvel. 6. b. n. 

Joannes Michaelensis. 232. b. 

Joannes de Nantesburg. 355. d. 

Joannes de Oxenfordia. 458. a. 

Joannes Piperellus. 150. e. 

Joannes, filius Godefridi de Ranst et 

N. de Ruminiaco. 4- c. 
Joannes de Sicoreio. 241. e. 
Joannes, filius Anselmi de Tier. 5 17. a-e. 
Jobbertus, decanus Peronensis. 396. a. 
Joceiinus , Saresberiensis episc. 463. b. 
Joceli nus , Lingonensis archidiac. 246. c. 

248. b. 

Jocerannus,Lugdunensis archiep. 193. e. 
Jocerannus, Joscerannus, Lingon. episc. 

205 et seq. 223. c. n. 
Jocerannus Grossus de Branciduno. 

397. b. 

Jocerannus , major villas Floriacensis. 
325. n. 

Johoneus, Dolensis episc. Vide, Jueilus. 
Jordanis, Coseranensis episc. 323. a. 
Jordanus, presb. card. A. S. legatus. 
360. d. 

Jordanus, abbas Casx-Dei. 396. n. 
Jordanus, eleemosynarius Henrici II, 

Anglix Régis. 512. b. 
Jordanus, princeps Capuanus, Richardi 

filius. 503. n. 788. e. 789. d. 
Jordanus, filius Pétri Leonis, Romani. 

21. d. 22. a. 
Jordanus Taison , Radulfi III filius. 

387. b. 

Josbertus , abbas Albiniacensis. 121. c. 
Joscelinus, Burdegal. archiep. 534. b. 

Vide, Goscelinus. 
Joscelinus, abbas S. Amantii Buxiensis. 

4ji.d. 

Joscelinus, Aurelianensis decanus. 596. 
a. 598. c. 

Joscelinus - Amnielinus , Burdegalensis 

archidiac. 764. n. 
Joscelinus, Parisiensis archidiac. electus 

Suession. episc. 537. c. n. 
Joscelinus, frater Theoderici de Calmo- 

seio. 127-129. 
Joscelinus Crispinus, gêner Roberti de 

Dangu. 5 1 1. b. 5 14. b. 
Joscelinus Rotundardus. 45- n. 
Joscerandus, abbas Floriacensis. 701. a. 

Joscius, 



Joscius , Turonensis archiep. 508. c. 
Joslenus, Suessionensis episc. 363. n 
306. e. 

Joslenus, abbas Savigniacensis. 519. b. 
lrnoîphus, Tervanensisarchidiac. 625. b. 
.isaac de Barbensun , par castri Monten- 

sis. 5. a. n. 
Isaac de Berlenmonte, 8. n. 
Isabella, soror Walteri - Giffardi , Co- 
rnais Longajvillae, uxor Roberti de 

Candos , castellani Gisortensis. 509. c. 
Isabella, filia Guillelmi Britoliensis no- 

tha , conjux Ascelini-Goelli , domini 

de Ibreio. 160. b. n. 
Isabella de Dangu , nupta Joscelino 

Crispino. 514. b. 
Isarnus, Gratianopol. episc. 759. a. 
Isarnus, Tolosanus episc. 108. e. ïqo a 

659. a. 676. c. * yy 

Isarnus, prier Fredelensis. 199. a. 
Isarnus, capellanus de Causac. 52. b. 
Isarnus de Dona^ag. 52. b. 
Isarnus de Dornia. '432. b. 434. e. 
Isambertus , Alniensis paei dominus. 

361. b. V 6 

Isembardus , abbas S. Launomari Ble- 

sensis. 152. a. 569. b. 
Isembertus, Pictav. episc. 84. d. 151. b. 

548. a. 577. c. 580. e. $81. d. $82. b. 

588. d. 589.^633. d. 767. b. 
Isembertus, abbas S.Trinitatis de Monte 

Rotomagi. 144. c. 385. b. 
Ismio , Diensis episc. 689. d. 735. c. 

797. n. 800. c. 803. d. 
Isoardus , Guapensis episc. 728. c. n. 
Ita, filia Ludovici VI, Régis Franc. 3. a. 

Vide, Constantia. 
Iterius , Lemovic. episc. 84. d. 548. a. 
Iterius, abbas S. S tephani Beaniae. 765.0 
Iterius , abbas S. Gauterii Stirpensis.' 

45'- e. 

Iterius , magister scholarum Santonensis 

ecclesiae. 192. c. 
Iterius de Born. 162. b. 
Iterius, vicarius Petragor. 771. d. 
Iterius Turol, nobilis Petragor. 771. e. 
Iwanus de Alost, Gandavensis. 19. c. e. 

20. b. 

Judicalis, Alethensis episc. 1 53. a. c. 

Judith , filia Caroli Calvi , Régis Franc, 
nupta i.° Athelbaldo Anglix Régi, 
2. 0 Balduino Ferreo, Flandrias Comiti. 
520. b. 

Judith, uxor Richardi II, Normanniae 

Ducis. 384. b. c. 
Judith, mater Guillelmi VI, Arverniae 

Comitis. 155. c. n. 
Judita , Juduitha , conjux Hermanni , 

Marchionis Badensis. 677. b. 
Juellus, Joheneus, Dolensis episc. 596. 

b. 601. d. n. 620. b. d. 
Juellus, Joellus, abbas S. Pétri de Cul- 

tura , in urbe Cenoman. 648. c. n. 

649. d. n. 653. d. n. 654. a. 667. e. 

669. a. 672. b. . 
Ivetta, Jutta, soror Ebali de Roceio et 

Letaldi de Maria , uxor Manisseri 

Comitis de Retest. 3. a. 4- D - n - 
Juliana, filia Henrici I, Angliœ Régis, 

notha , uxor, Eustachii de Paceio. 

267. n. 

Juliana , filia Gaufridi Comitis Perti- 
censis et Beatricis de Ramerut, nupta 
GislebertodeAquila. 7.a. n. 173. b. n. 

Julius, presbyter cardinalis S. Marcelii. 
358. t. 

Junius , abbas de Corona. 45 >• e - 
Ivo, canonicus S. Victoris Paris, presb. 

card. S. Laurentii in Damaso, A. S. 

legatus. 328. b. 370. n. 401. n. 44°> I>- 

Tom. XIV. 
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Ivo, praepositus S. Quintini Belvac. , 

dein Carnotensis episc. 98. e. 119. c. 

162 et sea. 165. a. 172. a. 239.' d! 

321- e. 382. c. 696. n. 698. a. d. 

702, d. 721. d. 734. d.n. 737. d. 
Ivo, Sagiensis episc. 151. e. 
Ivo, Silvanectensis episc. 6 1 4. a. n. 6 1 6. a. 
Ivo, abbas S. Dionysii. 593. e. 594. a. n. 

006. b. n. 
Ivo, decanus Belvacensis. 396. a. 
Ivo , magister scholarum Carnot. eccle- 

sias. 610. n. 
Ivo, Cornes Suession. filius Radulfi de 

Neella. 6. a. 388. a. 
Ivo, Cornes Bellimontis ad Isaram. 67. 

d. 68. n. 
Ivo de Neella. 6. a. 
Justinus, abbas Rotonensis. 810. d. 

K. 

K.AROLUS. Vide, Carolus. 
L. 

Lambertus, Ostiensis episc. 200. e. 
201. a. d. 202. c. Vide, HonoriusII, 
Papa. 

Lambertus, Ghisnensis, Insulanus prœ- 
centor, dein Atrebat. episc. 92. e. 93. 

a. 116. c. 158. b. d. 176. a. 238. b. 
239. d. 321. e. 709. a. 716. b. 719. c. 
n. 73i.c. 741-757. 791. d. 794. c. 

Lambertus, Engolism. episc. 311. n. 
312. n. 

Lambertus, BelluIanus,Morinensis episc. 
238. c. 

Lambertus , Noviomensis ac Tornac. 

episc. 16. b. 17. b. c. 60. d. 61. a-d. 
Lambertus, abbas S. Bertini. 23 9. d. 7 3 7. 

b. n. 

Lambertus , abbas Chasiriaci , frater Pétri 

Tarentas. archiep. 471. d. 
Lambertus, abbas de Corona. 525. c. 
Lambertus, abbas Lobiensis. 325. n. 420 

et. seq. 

Lambertus, abbas S. Valerici. 176. a. 
177- 

Lambertus, prior Dongionis, monachus 
Majoris - monasterii. 153. c. 

Lambertus de Commines, clericus Insu- 
lanus. 742. d. 

Lambertus, decanus Petragor. 771. c. 

Lambertus, Cornes de Lovanio, frater 
Raineri IV, Comitis Montensis. 4. n. 

Lambertus de Mauriac, Petragoricensis. 
222. c. 

Lamfredus, abbas Lonleii. 387. d. 
Lamfridus, monachus S. Martini Torna- 

censis. 81. e. 
Lancelinus, Lanzelinus de Balgenciaco. 

587. e. 

Lancelinus , Lanzelinus , miles Belva- 
censis, Fulconis filius. 584. c. n. 625. 
d. n. 

Lancelinus de Bulis. 699. n. 
Lancelinus, Cornes Donini- Martini , 

filius Lancelini de Bulis. 699. n. 707. 

a. n. 

Landricus, Augustodun. archidiac. dein 

Matiscon. episc. 47- b. 48. a. 5 70. a. d. 

574. d. 575. b. 586. c. 617. n. 634. a. 

636. c. 64t. d. 073. c. 757. e. 787. d. 
Landricus de Lismaco seu Bisniaco , 

Lotharingus. 129. a. 
Landuinus, secundus prior Carthusiae. 

244. b. 

Landulfus, presb. card. tit. S. Laurentii. 
136. n. 

Landulfus, Pisanus episc. 37. b. 



S - 841 
Lanfrancus, abbas Câdomensis , dein 
Cantuar. archiep. 31-32. 34. n. 35. a. 

1 'rV - :? 8 *;, 3 -. 53,2- 545- d. 
Lantndus de Aleia, Lotharingus. 129.8. 
Lanzo.abbas S. Vincentii Metens.699. a. 
Laugerius de Bulbone. 104. a. 
Laurentius, Pictav. decanus, dein ejusd. 

urbis episc. 379. c. 508. d. 
Laurentius, abbas S. Vitoni Virdun. 

137. d. 

Laurentius, prior S. Medardi de Dolon. 
149- a- 

Laureta, filia Theoderici Flandria; Co- 
mitis et Suanechildis , nupta Iwano 
de Alost. 19. a. e. 

Lebaldus , abbas Trenorciensis. 479. b. n. 

Léo IX, Papa, 29. c. 34. c. n. 535. c. 
c. n. 585. d. Vide, Bruno Tul- 
Iensis episc. 

Leodegarius, Bituricensis archiep. 121. c. 
155.0 ijô.a. «57-d.73î-d.737-d.e. 
800. c. 

Leodegarius, Wapincensis episc. 629. c. 

Leodegarius, Vivariensis episc. 546. n. 
761. b. 762. d. 

Leodegarius, Pictav. archidiac. 87. a. 

Léonius, abbas Lobiensis, dein S. Ber- 
tini. 418-420. 447. d. 

Lescelina , Lezelina , filia Turchetilli , 
conjux Guillelmi Comitis Aucensis. 
143- d. 144. b. e. 386. b. 

Letaldus de Maria, frater Ebali de Ro- 
ceio. 3. a. 4- a. 

Letardus, abbas Beccènsis. 384. c. 

Letardus , abbas Castellionis seu Con- 
chensis. 385. c. 

Letoldus de Rinvilla , Lotharingus. 

138. e. 

Leucardis, conjux Benchelmi Castinia- 

censis. 138. a. 
Leucardis, conjux Theoderici de Villa. 

138. b. 

Leapo, abbas S. Trudonis. 703. n. 704. 

b. 731. n. 
Leutaldus , Liettaldus , Silvanectensis 

episc. 719. n. 735. d. 
Leuvinus, Remensis archidiac. 75 1. a. 
Lidricus, Herlebecensis Cornes, 520. a. 
Liebertus, abbas Marchianensis. 43 8. d. 

n. 447. d. 
Lietardus, Camerac. episc. 418. c. 
Lietbertus , abbas Valciodorensis. ç 1 6. e. 

518. a. 

Liezo, praepositus Ecliaci, in pago Lau- 

dun. 41 J- b. 
Lisiardus, Sagiensis episc. 505-d. n. 
Lisiardus , Suession. episc. 60. c. 
Lotharius , Rex Franc, filius Ludovici 

Transmarini et Gerbergae, sororis Ot- 

tonis I, Imp. 2. d. 335. a. 
Lotharius, Rex et Imp. Germanorum. 

18. d. 19. a. c. 21. c. 237. b. 354. d. 

355. d. 365. a-c. 419. a. 
Lucas , abbas Cuissiacensis. 346. b. 
Lucas, abbas Savigniacensis. 519. c. 
Luciana, Farensis abbatissa. 388. n. 
Luciana, filia Guidonis de Rupefbrti, 

sponsa Ludovico VI , Régi Franc, 

nupta Guichardo de Bellojoco. 1 74. n. 
Lucius II, Papa. 21. d. 
Ludovicus delsenburg, praepositus S. FIo- 

rini Confluentiae. 356.6. 
Ludovicus Pius, Caroli Magni filius. 

Ludovicus , frater Caroli Simplicis, non 

uterinus. 2. b. 
Ludovicus Transmarinus , Rex Franc. 

filius Caroli Simplicis. 2. c. 335. a. 
Ludovicus V, Rex Franc, filius Lotharii 

Régis. 2. d. 

Ooooo 
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Ludovicus VI, Rex Franc, filius Phi- 
lippi I. 2. d. io. c. n. 15. b. 16. d. 

18. b. d. 19. b. 21. c. 52. n. 57. d. e. 
58. a. n. 60. d. 61. e. 156. b. 164. e. 
166. a. 173. e. i?4- a. n. 180. b. d. 
205. b. 221. b. d. 240. e. n. 246. a. 
256. c. 260. n. 261. n. 264. a. 267. c. 
290. c. 307.3. 314. b. 33 j.c. 348. b. n. 
364. c. e. 374. b. n. 397. a. 406. d. n. 
407. n. 408. a. 437- b. 521. d. 

Ludovicus VII , Rex Franc. Junior dic- 
tus, filius Ludovici VI. 2. d. 12. a. 

19. c. 20. b-d. 21. a. c. 22. a. b. 23. b. 
174. a. 315. b. 316. b. e. 317. a-d. 
324. d. 329. a. 34'. a. 357. d. 361. a. 

b. 365. b. 370. a. n. 371. a. n. 374. c. 
375. a. n. 376. b. n. 378. d. n. 387. e. 
395. c. 397. d. 409 et seq. 421. c. 423. 

c. 44' • c - 447- b. 451. b. n. 452. d. 
454. d. 455. a. 457. c. 458. e. 459. d 



Manasses, Remensis praepositus , filius Maria, filia GalteriComitisBriennensis, 



Mariasse Calvi, vicedomini Remensis 
5. a. n. 544. b. 545. a. 6 12. a. 6 14. c 
623. a. 647. e. 751. a. 755. c. 783 
a. d. 

Manasses idem , Remensis archiepisc 



castellana de Sancto-Otmaro. 6. b. 
Maria, filia Theobaldi Magni, Comitis 
Blesensis , nupta Odoni II, Burgundiae 
Duci. 3. b. 
Martinus, abbas Gemeticensis. 383. d. 



nominell. 143. n. 176. a. c. 239. c.d. Martinus, canonicus S. Mauricii Ânde- 
7 1 7. d et seq. 719. en. 726. b. 729. b. gavensis. 31. a. 



732. c. 733. d. n. 793. c. 794. c 
Manasses de Garianda, Aurelian. episc. 

409 et seq. 448. b. 478. b. 
Manasses , Cameracensis episc. , dein 



Ludovicus, Cornes de Chisni, filius Al 

berti Comitis. 9. n. 
Ludovicus, Cornes Montis - Pelichardi 

et Moncionis. 678. b. 
Ludovicus , burgravius Trevirensis. 353. 

d. 354. b-d. 355. a-c. 
Lupus-Anerius, Olorensis ex parte vice- 

conies. 184. c. 
Lupus-Brascus de Salvaterra. 1 84. e 



Martinus de Ipsasola , haereticus Car- 

casson. 449- c - 
Mascelinus , abbas S. Cypriani Pictav. 
233. d. 234. a. 

Suession. , filius Guillelmi Busacii, Mascelinus, clericus Alberti Mogunt. 
Comitis Suession. 5. b. n. 158. b. archiep. 363. n. 

Mascelinus, archipresb. Atrebat. 754. b. 
Mascelinus , praepositus Camerac. eiectus 

ejusdem urbis episc. 748. n. 
Mascelinus de Castiniaco, Lotharingus. 
138. e. 

Mascelinus de Domno-Martino , Lo- 
tharingus. 127. a. 137. c. 138. e. 
Notkeri Comitis Suession. et Hilduini Matfredus, Biterrensis episcopus. 770. d. 
de Ramerut. 5. n. Mathildis, filia Hermanni Ducis Saxo- 

ManassesCaIva-asina,vicedominus Re- num , nupta i.° Balduino juveni 
mensis , filius Hilduini de Ramerut, Flandriœ Comiti; 2. 0 Godefrido Duci 
5. a. n. j43- j44- b. n. de Enham, 520. c. n. 

Manasses, Manisserius, Cornes deRetest, Mathildis, filia Balduini Insulani, Co- 
Guiteri filius etBeatricisNamurcensis. mitis Flandriae, et AthebeFrancicae, 
4- b. n. conjux Guillelmi Nothi, Normanniae 

Manasses de Hirgia, filius sororis cujus- Ducis. 3. n. 31. c. 39. d. n. 521. a. 
dam Godefridi Bullonii. 114. n. 649. d. 



715. a. 748. b. n. 751. n. 755. b 
756. a. 

Manasses I, Meldensis episc. 316. d 
318. a. 

Manasses II, Meldensis episc. 388. c. 
Manasses, abbas Bergensis. 624. n. 
465-468. 47 1 -a. 474- a-d. 475- d.476. Manasses, Cornes Domni-Martini , frater 
a. 477. d. 480. b. n. 484. b. n. 502. d. 



Lupus - Garsias , vicecomes Aortensis. Manasses de Plaierra, filius Joannis vice- Mathildis, filia Henrici I, Anglia; Régis, 



187. a. 

Lutgarda, Lugerda, soror Alberti Comi- 
' tis Namurcensis. 53. n. 
Lutolfus, Lutulfus , decanus Tullensis, 
126. c. n. 683. a 



Lutolfus , Lombardus, discipulus Ansel- Manfredus , diac. card. S. Georgii ad 
mi Laudun. scholastici. 28 1. a. 286. c. Velum-aureum. 427. c. 



M. 



M ABILIA, uxor Rogeri de Montego- 

merico. 532. n. 
Mabilia , Mamilia , filia Ebali 1 1 de 

Roceio, nupta i.° Hugoni de Puisât, 

Comiti Joppensi , 2. 0 Alberto, fratri Marcharius, Aquensis episc. 185. a. 
Comitis Namurcensis. 6. a. n. Marchus , episc. haereticorum Alhigen- 

Macarius , Macharius , abbas Floria- sium. 44 0, a * 



nupta i.° Henrico V Imp., 2. 0 Gau- 
frido Bello seu Plantagenêt , Comiti 
Andegav. 3-b. n. 1 1. n. 14. a. b. 16. c. 
4n. c. 502. c. 504. b. 505. 512. a. 
Mathildis, filia Henrici I , Anglia; Régis, 
notha, conjux Rotrodi II, Comitis 
Perticensis. 7. a. n. 

Manuel C. P. Imp. Joannis Comneni Mathildis, Boloniae Comitissa, conjux 
filius. 21. d. 22. b. Stephani Anglia; Régis. 373- d. 411. 

Marbodus, Marbo, Andegav. archidiac. b. d. 510. e. 



comitis de Alaruel et N. de Ramerut, 
6. b. n. 

Manegoldus de Lutenbach , praepositus 

Marbacensis. 680. d. 687. a. 
Manerius, abbas S. Ebrulfi. 385. a. 



dein Redonensis episc. 119. a. 146. 
b. e. 1 47 . b-e. 1 93 . a. 1 96. b. 224. c. d. 
32t. e. 721. d. 773. n. 778. a. 803. e. 
804.- e. 



Mathildis, filia Stephani Anglia; Régis, 
R amesiensis abbatissa, nupta Matthaeo 
filio Theoderici Flandriae Comitis. 
4î4- a. n! 

Mathildis, soror Gaufridi Belle, Comitis 
Andegav., abbatissa Fontis-Ebraldi. 
382. d. J19. 



censis S. Benedicti ad Ligerim. 324. n. Margareta , filia Ludovici VII Régis Mathildis, filia Henrici II, Anglias 



388. c 

Mahaldis, uxor Aimerici I, vkecomitis 

Narbon. 181. b. 
Mainardus abbas S. Wandregisili, dein 

S. Michaelis de Monte. 384. a. n. 
Mainardus, abbas S. Victorisin Caletis. 
386. d 



Franc. nuptaHenricOjfilioHenricilI, Régis , nupta Henrico Leoni , Saxo- 

Angliae Régis. 452. n. niae et Bavariae Duci. 15. d. n. 

Margareta, filia Rainaldi Comitis de Mathildis, conjux Guillelmi IX, Aqui- 

Claromonte in pago Belvac. et Ade- taniae ducis. 773. n. 

lidis Comitissae Viromand. nupta Mathildis, filia Hugonis Magni , fratris 

i.° Carolo Bono, Comiti Flandrensi, Philippi I, Régis Franc, et Adelaïdis 

2. 0 Hugoni Comiti S. Pauli. 7. a. n. Viromand. nupta Radulpho de Bal- 



Mainardus, archipresb. de Bardo super Margareta, filia Hilduini Comitis deRa- genciaco. 4. a. n. 374. n. 



Sequanam. 200. c 
Mainardus, May nardus,Ga ndensisscho- 
lasticus, dein praepositus Troncinien- 
sis. 16. d. 17. a. 
Mainerius, Trevirensis archiep. 355. b. 
Mainerius , abbas S. Florentii Salmur. 
509. b. 

Maino Piscis , archidiac. Redonensis. 
147. e. 

Maino de Filgeriis. 145- e. 



merut et Adelidis de Roceio, conjux Mathildis, vidua Arnulfi, advocati Au- 
Hugonis Comitis de Claromonte in domar. 625. d. 

pago Belvac. 7. a. n. Mathildis Bruxellensis, uxor Eustachii I, 
Margareta, filia Gaufridi Comitis Perti- Comitis Boloniensis. 1 14. n. 

censis et Beatricis de Ramerut, nupta- Mathildis , uxor Theoderici de Buillon. 
Henrico de Novoburgo, Comiti War- 5 1 7. d. 



wici. 7. a. n. 174. n. 
Margareta , filia Gisleberti de Aquila et 
Julianae Perticensis , nupta Garsis- 
Ramiro , Régi Navarrae. 7. a. n 



Maino de PoHiaco, miles de Filgeriis. Margareta, filia Garsiae-Ramiri, Régis 

'46. e. Navarrae, et Margareta; de Aquila 

Mainon, Brito. 150. e. uxor Guillelmi I , Siciliae Régis. 7. n 

Mainsendis, conjux Folberti Godelef, Margareta, filia Stephani Comitis Ma- 
patris S. Arnulfi Suession. episc. 52. d. tisconensis et Stephaniae Viennensis, 



$3. a. n. 

Manasses 1 , Remensis archiep. 29. c. 
60. n. 65. n. 567. c-e. 571. e. 572. a. n. 
582. e. 589. c. 591. d. 592. b. 603. d. 
605. c. 611 et seq. 614. d. 617. n. 
61 8. a. 620. c. 621. c. 640. d. 642. e. 
et seq. 647. d. 650-652. 781-786. 



Mathildis, filia Engelberti, Marchionis 
Carinthiae , nupta Theobaldo Magno , 
Comiti Blesensi. 230. a. n. 
Mathildis de Montegomerico , conjux 
Roberti Comitis Moritoniensis. 268. n. 
Navarrae, et Margareta; de Aquila , Mathildis, filia Hugonis, Comitis de 

Retest, et Melisendis de Monte-Le- 
herico , nupta Odoni castellano Vi- 
triaci. 4- b. n. 
Mathildis , uxor Guillelmi de Tancar- 
villa. 385. b. n. 



nupta Guigoni IV, Comiti Albonensi 
427. d. et seq 



Margareta seu Marchisa , filia Guigo- Mathildis , conjux Sicheri , conditoris 

nis IV, dalphini Viennensis, et Mar- Aquicinensis monast. 41. a. 

garera; Burgundicae, nupta Guillel- Mathildis, Tusciae Comitissa, filia Bo- 

mo VII, Comiti Arvernensi. 428. a. nifacii Marchionis, nupta i.° Godc- 

Vide , Joanna de Calabria. frido Gibboso, Lotharingie Duci, 




2.» Welphoni Duci Bajoariae. 529. n. 

555. b. ?6o. a. 611. a. 612. c. 629. e. 

6p. b. 676. c. 679. a . 681. b. 682. b. 
»„ ?■ ° 8 f a - 7 2 9- »• 788. a. 790. a. 
Mathildis, filia Rogeri Ducis Siciliae , 

nupta Conrado filio Henrici IV, Imp! 

682. c. 

Matthaeus , prior S. Martini Paris, dein 

Albanensis episc. et A. S. iegatus. 

232. b. 263. et seq. 352. d. 353. b. 

4i6. e. n.4i8. n. 493 d. 
Matthaeus , abbas Salmur. S. Florent», 

dein Andegav. episc. 311.C. J07. d. 

508. a. d. 

Matthaeus , praepositus S. Martini Turon. 
721. d. 

Matthaeus, Cornes Bellimontis ad Isa- 

ram. 7. b. 68. a. 
Matthaeus , films Matthasi Comitis de 

Bellomonte et Emmae de Claromonte. 

7.6. 

Matthaeus , frater Philippi Comitis Flan- 
driae, Cornes Boloniae. 454. a. 

Matthaeus, Dux Lotharingiae. 360. a. 

Matthaeus, Ludovici VII camerarius. 
469. e. 

Matthaeus de Pariniaco, Borbonensis. 

J23. c. 524. b. 
Matthaeus, filius Duidonis de Wspah. 

8. b. 

Matthaeus Andegavensis, magister le- 

gum Pansus. 486. a. 
Maugerius de Molbraio. 78. b. 
Mauricius Burdinus , Bracarensis archiep. 

antipapa. 204. c. 21 1. e.254. n. 404. a. 

Vide, Gregorius VIII. 
Mauricius, Paris, episc. 426. d. 448. b. 

467. c. 

Mauricius, abbas SoIIemniacensis. 162. 
b. 189. b. n. 

Mauricius , monachus S. Florentii Sal- 
mur. 86. a. 87. a. 

Mauricius , filius Roberti de Magen- 
ciaco , prior S. Launomari Magen- 
ciacensis. 107. a. c. 108. a. 

Mauricius de Monte-Buxario , Arver- 
nus. 107. ,e. 396. b. n. 

Mauricius de Scajolio , filius Odonis 
Stigaudi. 498. b-e. 

Mauricius, filius Joscelini Rotundardi. 
45. n. 

Màurilius , Rotomag. archiep. 32. b. n. 

498. d. 545- d. n. 
Maurinus, praepositus Tolosanus S. Ste- 

phani. 432. a. 434- d. 
Mayolus , prior Silviniacensis monast. 

523. b. 

Meginardus, Wirceburg. episc. 562. n. 
Melisendis , filia cujusdam nùlitis de 

terra Ambianensi , nupta Thomas de 

Maria, domino Codiciaci. 4- b. 
Melisendis , filia Thomae de Maria et 

Melisendis Creciacensis, nupta Hu- 

goni de Gornaco. 4- c. 
Melisendis , filia Guidonis de Monte- 

Leherico, nupta Hugoni Comiti de 

Retest. 4. b. 
Menegaldus , scholae magister in Ger- 

mania. 279. n. 
Mengisus,Venetensis episc. 84. d. 1 52. a. 

548. a. 

Merhon de Maldone, Brito. 150. e. 
Michaël, Abrincensis episc. 80. n. 
Michaël, abbas Pratellensis. 386. a, 
Michaël, abbas S. Florentii Salmur. 
509. b. 

Michaël , presb. eccleste Crosciensis. 
576. d. 

Milo , monachus S. Albini Andegav. 
dein Prasnestinus episc. et A. S. 
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Iegatus. 87. a. b. n. 117. c. e. 118. a. 

796. n. 

Milo I, Morinensis seu Tervanensis 
episc. 3 16. d. 318. a. 325. a. 329. a. 
330. c 438. c. 111 
Milo II, Tervanensis episc. 455. e. 
Milo , abbas seu decanus Morinensis 

ecclesiae. 662. d. 664. n. 
Milo Crispinus, Beccensis monachus. 
273. n. 

Milo de Castello- Joscelini, monachus 

Majoris-monast. 153. b.c. 
Milo, Metensis canonicus, dein mona- 
chus Majoris-monast. 148. b. 
Milo , Cornes Barri ad Sequanam. 3 8 1 . d. 
Milo II , Cornes Barri ad Sequanam. 2. n. 
Milo de Braio.castellanus Capreolensis. 

3'4-b- 
Milo de Belloforti. 402. a. 
Milo de Malrepast. 221. c. 
Milo , filius Bernardi de Monte-Barro. 

204.' e. 205. a. 
Miro de Capudstagno. 183. d. 
Morandus, filius Widrici de Spinal 

139. b. 14t. a. 
Morandus de Gisniaco , Lotharingus. 

141. a. 6 
Morvannus, Venetensis episc. 147. c. 
153. a. 0192. e. 193. a. 195. d. 196. b. 
321. e. 721. d. 
Motbertus, monachus S. Albini Ande- 
gavensis. 86. d. 
Moyses Calvus, monachus Rotonensis. 
153. c. 

Moyses de Arbraio , Brito, 150. e. 
N. 

Na VA r r u S , vicecomes Aquensis , 

filius Raimundi-Arnaldi. 187 d. 
Nemenoius senescallus, Brito. 150.- e. 
Nevelo , canonicus Omnium-Sanctorum 

Catalauni. 745. b. 
Nicolaus I, Papa. 520. b. 
Nicolaus II, Papa. 3 1. d. 35. b. c. 83. e. 

84. c. 526. e. n. 528. a. n. 
Nicolaus , Albanensis episc. Vide, Adria- 

nus IV, Papa. 
Nicolaus, Camerac. episc, frater Go- 
zuini de Montibus. 5. a. n. 318. a. 
423. b. 

Nicolaus, abbas S. Audoeni Rotomag. 
filius Richardi III, NormanniaeDucis. 
384. a. 498. d. 
Nicolaus, abbas Bernaii. 384. b. 
Nicolaus, abbas Corbeiensis. 396. a. 
Nicolaus , Aremarensis monachus ac 

Clareval. 370. n. 
Nicolaus de Avesnis , cognomento PIu- 

kellus. 42°. d. n. 
Nicolaus de Barbencione, Isaac filius. 
ï. n. 

Nicolaus , filius Hugonis de Mont- 
cornet , et Beatricis de Buxi, miles 
Templi. 8. a. 
Nicolaus de Ruminiaco , Godefridi 

filius et Adevidis de Roceio. 4- c. 
Nicolaus II de Ruminiaco, Nicolai 

filius. 4- c. 
Nicolaus III de Ruminiaco, filius Ni- 
colai II et Adelidis Hannoniensis. 

y a - 

Nicolaus , filius Godefridi de Ranst 

et N. de Ruminiaco. 4- c - 
Nicolaus , frater Rainaldi praepositi de 

Moncellis. 198. a. 
Nicolaus , Ambianensis chronographus. 
22. a. 

Nigellus, vicecomes Constantini pagi. 
79. d. 387. b. 



8 43 

Niquf nta , Papahasreticorum Tolosatum. 

448. e. et seq. 
Nivelo de Fracta-valle. 241. d. e. 
S. Norbertus, abbas Prasmonstratensis, 

dein Magdeburgensis archiep. 229. et 

seq. 237. c 291. c 343-345. 3 j2 b. 
IN orgaudus, Nortgaudus, Eduensis episc. 

m. c. 117. b-e. u8.a. 796. b. 798- 

804. 

Normannus, abbas Ibreii. 387. c. 

Notcherus , abbas Altivillarensis. 89. c. 

Notgerus, Leod. episc. 62. c. 4t2. b. d. 

Notkerus, Cornes Barri ad Albam, frater 
Brunonis Lingonensis episc. et Ful- 
conis Suession. 5. n. 

Notkerus, Cornes Suessionensis , filius 
Notkeri Comitis Barri ad Albam. 5. n. 

Nunerius , presb. card. tit. S. démen- 
tis. 735. d. 

o. 

O bertos, Leodiensis episcopus. 
Vide, Otbertus. 

Octavianus, presb. card. S. Ceciliae, 
antipapa, Victor IV dictus. 22, d. e. 
23. a. 358. b. 404-408. 429. a. 

Odalricus, Remensis scholasticus. 725 . b. 

Odardus, Camerac. episc. Vide, Odo. 

Oddo , Otto, diac. card. et A. S. Iega- 
tus. 397. b. 458. et seq. 

Odericus, Orricus, abbas Vindocin. 31. 
a. 83. e. 84. d. 86.c.d. 548. a. 668. e. 

Oderisius, abbas Casinensis, diac. card. 
689. b. 

Odilo, abbas S. jEgidii. 723. d. 
Odo, Otto, Ostiensis episc. 557. c. 

560. c. 563. a. n. 788-790. Vide, 

Urbanus II , Papa. 
Odo, Ostiensis episc. tempore Urbani II. 

735- d. 

Odo Bonae-Casae, diac. card. 3 58. b. 
Odo, Bajncensis episc. filius Herluini 

deContavilla. 86. n-386.d. 666. en. 
Odo, Belvacensis episc. 314. c. 316. d. 

318. a. 

Odo, Odardus, abbas S. Marti ni Tornac. 
dein Camerac. episc. 80-82. 136. n. 
239. d. 399. c. 415. e. 756. a. n. 

Odo, Silvanectensis episc. 29. c. 

Odo, Valentinensis episc. 408. n. 

Odo, abbas S. Joannis Angeriac. 28. e. 
46. d. 764. n. 765. c. 766. c. n. 769. b. 

Odo, abbas S. Sulpitii Bituric. 587. c. 

Odo , abbas Boheriae. 346. a. 

Odo , abbas Omnium-Sanctorum Ca- 
talauni. 745. a. 

Odo, Hodo, abbas Corbeiensis. 53 j. c. 

Odo , abbas B. Marias de Fontahis. 
495. c. d. 

Odo, abbas S. Genovefae Paris. 476. d, 
Odo, abbas Lezatensis. 160. d. 161. a. 
Orlo, abbas Majoris-monast. 242. d. 
Odo, abbas Marchianensis.401. b. 439. 

a. 44> • b. a. 
Odo de Souziaco, prior S. Martini de 

Valle. 241. e. 
Odo, monachus S. Medardi Suession. 

54. a. 

Odo , cantor Atrebat. 745. a. 746. b. 
7J4- b. 

Odo, canonicus Belvacensis. 701. b. 
Odo, cantor S. Frambaldi Silvanect. 
484. a. 

Odo, filius Roberti Fortis , Comitis 
Andegav. procurator Caroli Simpli- 
cis , Régis Franc. Rex ipse constitutus 
an. 887. 2. b. 

Odo I, Dux Burgundiae. 1 10. b. 381. c. 
729. a. n. 74S- b. 782. n. 

Ooooo ij 
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OdoII.Dux Burgimdix. 3. en. 123.11. 
388. a. 

Odo - Stephanos , Cornes Palatinus. 
Vide, Stephanu*. 

Odo, Ëxoldunensis dominas, fîlius Ra- 
dulfi Prudent is , Principis Burgi- 
Dolensis. 632. c. n. 

Odo , Cornes Marchix , Bernardi filius. 
189. a. 190. b. 

Odo, frater Aldeberti, Comiris Mar- 
chix. 764. n. 

Odo, Belvacensis casteilanus. 707. a. n. 

Odo Borellus. 34. a. 

Odo de Greinvilia. 511. c. 

Odo de Jantret. 119. a. 

Odo Maix-herbx. 34. e. 

Odo , camerlancus Comiris Nivernens. 
198. a. 

Odo , Oddo de Prissac, Contrarii filius. 

324. d. 

Odo-Wilhelmus de Salinis , baro Seu- 

iensis. 187. a. 
Odo Stigaudus, Mansi-Odonis domi- 

nus. 498- b-d. 
Odo , casteilanus Vitriaci. 4- ». 
Odutnus, abbas S. Gisleni. 417. b. n. 
Ogerius, abbas S. Fiorentii Salmuriens. 

508. b. 

Oibaldus , Camerac. archidiac. 4<4- b. 
Oilardus, subdefensor ecclesix S.Pauii. 
6.24. e. 

Oldegarius , Ollcgarius , Barcînon. episc. 
dein archiep. Tarraconensis. 23 1 . a. n. 
237. d. 

Oliverius , monachus S. Fiorentii Sal- 

muriensis. 87. a. 
Oliverius , vicecomes de Castellione ad 

Dordoniam. 726. c. n. 
Oliverius , filius André» de Ramerut. 

6. b. 

Oliverius Samson. 506. a. 

Oliverius , caput sectx Albigensium. 

433- b- , 
Omnibonus, Veronensis episc. 407. c. 
Orguendis, mater Robeni de Arbrissello. 

163. d. 

Orricus, abbas Vindocin. Vide, Ode- 
ricus. 

Osbernus , abbas Bernaii. 384. b. 
Osbernus , abbas S. Ebrulfi. 385. a. 

532. et seq. 
Osbernus, abbas Ibreii. 387. c. 
Osbernus , abbas Ulterioris - portûs. 

386. c. 

Osbernus, fîlius Herfasti , fratris Gun no- 
ris Comitissx Normannix. 27. b. 
Osbernus de Bolbec. 385. n. 
Osbertus de Curia , miles Anrelian. 

325. n. 

Osmundus de Hunvalle. 512. e. 
Ostermannus, monachus S. Medardi 

Suession. 57. c. 
Otbertus , Olbertus , Obertus , Leodien- 

sis episc. 20. a. 41 4- c. $17^.703. en. 

704. a. 730. d. 731 et seq. 
Otbertus , scholasticus de Bethunia. 

754. b. 

Otbrannus , abbas S. Albini Andegav. 

84. d. 85. a. 86. c. d. 150. a. 548. a. 
Oigerius, prior S. Orientii. 322. b. 
Otgerius de Landerron , prior monaster. 

Régula*. 772. b. 
Otgerius, servus S. Albini Andegav. 

118. d. 

Otgerus, praepositus Tronciniensis. 17. 
a. 19. c. 

Otgiva, filia Gisleberti Comiris de Li^e~ 
Umborch, nupta Arnulfo II, Comiti 
Fland. 521. a. 

Otho, Odo, diac. card. S. Nicolai de 



Carcere Tulliano. 407. d. 4°8. d. 

426. d. 427. c. 
Oiho , StrasbuTgensis pseudo-episcop. 

67$. b. 684. a. 687. a. 
Otho, abbas Prulliensis. 100. b. 
Otho I, German. Imp. Henrici I filius. 

2. c. 

Otto H, German. Imp. 412. b. 

Otto IV, German. Imp. filius Henrici 

Leonis, Saxor.ix et Bavarix Ducis, 

ex Mathiide filia Henrici II Anglix 

Régis. 15. d. 
Otto, Cornes de Reneca , filius Her- 

manni antiexsaris. 355. d. 359. a. 

55°. n. 

Otto, Dux Bajoarix. j49- n - 

Otto, Cornes de Chisni , filius Arnulfi 

et Adelx de Ramerut. 8. b. n. 
Otto, Cornes Duracensis, filius Lutgar- 

dx Namurc. 53. n. 
Ouvellus , Cenomanensis episc. Vide , 



Hoellus. 



P. 



y A G A N US, Cenoman. episc. 3 12. n. 
Paganus de Anceniso. 3 1 . a. 
Paganus de Eniaco, miles Filgeriensis. 
146. c. 

Paganus deMonte-Desiderii, miles Tem- 

pli. 232. d. 
Paganus de Mouronis vel Momonis- 

curte, Lotharingus, 129. a. 
Paganus de Sanci. 9. c. 
Paganus, buticularius Comiris Nivern. 

198. a. 

Parvinus, abbas S. Sepulcri Camerac. 
348. c. 

Paschalis II Papa, 16. e. 88. d. 108. b. 
1 12 et seq. 1 17. c-e. 120 et seq. 124. 
d. 130-136. 146. c. 157. a. 158. d. 
169. c. 170. b. 177. a-c. 188. a. 194. 
a. b. 208. c. 21 1. d. 252. a. n. 322. b. 
389. d. 687. c. 756. et seq. 

Pascnaterus de Fontibus. 493- a. 

Paulinus de Huldonis-monte, Lotharin- 
gus. 139. b. 

Paulus , abbas S. Taurini Ebroïc. 384. c. 

Peregrinus, abbas B. Maris de'Fonta- 
nis. 494. c. 496. c. 497- e. n. 

Petronilla , Fontis - Ebraldi abbatissa. 
165. a. 233. c-e. 234. a. 382. d. 

Petronilla, filia Ramiri Régis Aragon, 
nupta Raimundo-Berengario , Co- 
miti Barcinon. 10. a. n. 

Petronilla,sororAlienorxReginxFranc. 
nupta Radulfo , Comiti Viromand. 

_ 376- n. 

Petronilla , filia Milonis II , Comiris 
Barri ad Sequanam, et Agnetis de 
Baldemonte. 2. n. 

Petronilla, Hollandix Comitissa. 17. e. 

Petrus, R. E. subdiac. et cancellarius , 
tempore Alexandri II Papx missus 
in Franciam Iegatus. j44- a. c. 

Petrus Damiani , Ostiensis episc. et A. S. 
Iegatus. 25. d. n. 26. c. 36. n. 73. c. 

534- b. 540- c î4*- a- 
Petrus Igneus, Albanensis episc. A. S. 
Iegatus. 37. b. 47 et seq. 554. c. 560. 
c. $63. a. 641. b. n. 643. b. 675. c. 
689. a. 

Petrus Leonis, antipapa, Anacletus dic- 
tus. 18. d. 237. b. 244. e. 253-262. 
264. c. 364. a. 365. c. 396. d. 404. a. 
419. a. 

Petrus, card. tit. S. démentis, tempore 

Urbani II Papx: 689. b. 
Petrus , card. filius Pétri de Petra-Iata. 

199. d. 

Petrus, card. subCalixtoII Papa. 199^. 



Petrus, presb. card. tit. S. Chrysogoni, 
A. S. Iegatus. 480. b. n. 484. c. 

Petrus , camerarius Urbani II Papx. 
1 1 1. c. 

Petrus, nepos Calixti II Papx. 199. d. 
Petrus Gort'ridi, Aquensis archiep. 728. 

a. 746. c. n. 788. d. 

Petrus de Castra , Bituricensis archiep. 

341. c. 388. c. 
Petrus, Vivariensis episc. dein archiep. 

Lugdun. 309. c. 401. e. 
Petrus, abbas Firmitaris, dein Taren- 

tasiensis archiep. 472. a. 
Petrus, abbas Stamedii, dein Tarenta- 

siensis archiep. 47 ' - 47 5 • 
Petrus , Adurensis episc. 28. d. 46. d. 

766. n. 769. b. n. 772. d. 
Petrus, Aniciensis seu Podiensis episc. 

465-468. 

Petrus, Belvacensis episc. films Lance- 
Uni de Bulis. 61. a. 232. c. 699. n. 

Petrus, Cxsaraugustanus episc. 231. a. 

Petrus , Carcassonensis episc. 607. n. 
770. d. 

Petrus, abbas Cellensis, dein S. Remi- 
gii Remensis , denique Carnotensis 
episc. 487. c-e. 

Petrus, Claromontensis episc. 154-157. 

Petrus , Elenensis episc. 23 1 . a. 

Petrus , Engolismensis episc. 190. e. 
451. d. 

Petrus, Florentinus episc. 675. c. 
Petrus, Lactorensis episc. 321. e. 
Petrus, Lutevensis episc. 23 1. a. 307. d. 

308. e. 309. b. c. 423- d. 
Petrus, Migdoniensis episc. 427. a. 
Petrus, Nemausensis episc. 770. d. 
Petrus, Niciensis episc. 310. d. 
Petrus de Rota , Pampilonensis episc. 

160. n. 

Petrus , Petragor. episc. 45 1 • d. 
Petrus II , Pictavensis episc. 96. b. 98. e. 
103. a. 147. b-e. 160. d. 696. n. 706. 

b. 737. d. 773. n. 

Petrus de Castro- Airaldi, pseudo-episc. 

Pictav. 259. c. n. 261. n. 366. c. n. 
Petrus, Ponuensis episc. 366. b. 
Petrus, Rutenensis episc. Narbonensîs 

archiepiscopatûs invasor. 655. n. 
Petrus , Santonensis episc. 147. c. e. 

192. c. 525. c. 
Petrus, Silvanectensis episc. 314-C.316. 

d. 317. e. 

Petrus, TuIIensis episc, Pétri Comitis 
Tullensis ex filia nepos. 352. n. 

Petrus , Urgellensis episc. 23 1 . a. 

Petrus, abbas S. yEgidii. 308. b. 309. c. 
310. d. 

Petrus, abbas AfBigemensis. 19. b. 
Petrus , abbas S. Joannis Angeliac. 
451. d. 

Petrus, abbas de Ardurello. 432. a. n. 
434- c 

Petrus, abbas Auriliacensis. 1 54. d. 646. 

c. n. 647. b. 

Petrus, abbas Belii-prati. 510. c. 
Petrus, abbas Cadomensis. 385. a. 
Petrus, abbas Carrofensis. 102. b. 
Petrus, abbas Castrensis. 162. a. 
Petrus , abbas B. Marix de Cella. 4 5 r . c. 
Petrus Venerabilis , abbas Cluniac. 264. 

b. 396-398. 41 1. b. 
Petrus de Stellis , monasterii Fontis» 

Gombaudi et aliorum monast. condi- 

tor. 167. d. 168. a. 
Petrus, abbas Ibreii. 387. c. 
Petrus, abbas Malliacensis. 147. c. 
Petrus, abbas Mansiadx. 425. d. 
Petrus, abbas Montis-burgi. 387. c. 
Petrus, abbas Orbacensis. 90. c. 
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Peirus, abbas Sandracensis. 432.8.433. 
_ b. 434. d. 

Petrus, abbas S.Severi, diœc. Constan- 

tiensis. 387. a. 
Petrus, abbas B. Mari* de Tenalia. 

525. n. 

Petrus, abbas S. Pontii Tomeriensis. 
231. a. 

Petrus, abbas Trenorciensis. ni. c. 
810. d. 

Petrus, abbas Valciodorensis. «17. e 
518. a. 

Petrus de Donzenaco, abbas Usercen- 

sis. 337 . b. 
Petrus Bechada , abbas Usercensis. Jlç.i. 
Petrus de Caminel, canonicus S. Aste- 

rii. 771. d. 
Petrus, Ausciensis archidiac. 323. e. 

Petrus, Burdegalensis decanus. 86. d. Philippus, 'abbas "s 

87.3.321.0. 736. a. 776. b.d. 
Petrus , Burdegalensis archidiaconus. 

77'- b- 

Petrus, Constantiensis decanus. 78. d. 
Petrus de Sennis , archipresb. Claro- 

mont. 154. d. 
Petrus de Saltu, sacnMa Gerundensis. 

183. d. 

Petrus, prapositus de Gigniaco. 402. e. 
Peirus, prior Juliacensis. 307. a. 
Petrus de Sancto-Balderico , decanus 

JViauriacensis. 153. n. 
Petrus , cantor Nannetensis ecclesiae. 

148. c. 

Petrus, Suessionensis archidiac. 60. d. 
Petrus dt Mareyo, praepositus S. Lupi 

Trecensis. 49 1 . e. 
Petrus Helias, jnagister scholae Paris. 

305. a. 

Petrus Brusius, sectae Petro-Brusiano- 

rum parens. 4 3 0. c. 
Petrus Eremita , crucesignatorum ante- 

signanus. 725. a, 



745- 

Petrus de Segoniac , in Lemovicino. 

102. c. 
Petrus de Subisa. 87. a. 
Petrus Calidas-manus, haereticus Car- 

casson. 449. c. 450. a. 
Phiiippa, fifia Rotrodi II , Comitis Per- 
ticensis, et Mathildis Anglicae , nupta 
Heiiae filio Fulconis junioris, Comi- 
tis Andegav. 7. a. n. 173. n. 
Philippus , archiep. Turonensis, dein 

Tarentinus episc. 419. b. 
Philippus, Bajocensis episc. 503. d. 
Philippus, Catalaun. episc. frater Ste- 
phani Comitis Palatini Blesensis. 89. 
5-.9°a-c-7>9a. 
Philippus, abbas Clarimontis, dein Re- 

donensis episc. 497. a. n. 
Philippus, Trecensis episc. frater Guar- 
neri de Ponte ad Icaunam. 321. e. 
492. a. 702. n. 754, c. 

abbas S. Taurini Ebroïcensis. 

38"4"c. 

Philippus, abbas Resbacensis. 90. c. 
Philippus, abbas S. Florentii Salmur. 
508. c. n. 

Philippus, prior Clareval. , sub S. Ber- 

nardo. 518. n. 
Philippus, prior Ventadorensis. 188. e. 

189. b. n. 191. a. 
Philippus I , Rex Franc. Henrici filius. 
a. d. 24. c-e. 28. b. 29. a. d. 37. d. n. 
38. b. c. 40. b. n.45. n. 53. c. $4. a-e. 
57. d. 60. b. n. 68. c. 73. e. 74. a-c. n. 
89. d. 90. a. 107. a. 108. b. 121. d. 
142. e. 143. a. 158. b. 166. d. 169. a. 
175. c. 267. c. 539. n. «41. d. 569. d. 
570. a-c. 575. d. 577. e. 583 et seq. 
586. e. 587. a. n. 589. d. $95. b. 608. 
e. n. 615. b. 617. n. 650. d. 653. d. n. 
654. n. 657. a.d. 66 1. c. 678. b. 680. 

c. 681. c. 683. b. 685. a. 702. a. n. 
722. b. 729. b. n. 745. b. 750. n. 754. 

d. 763. b. 778. d. 782. d. n. 786. b. 
807. e. 81 1 et seq. 



Petrus, Rex Aragonensis, Sancii filius Philippus, filius Ludovici VI, Rex 



et Feliciae de tiamerut. 9. n, 
Petrus de Cortenaio, filius Ludovici VI , 

Régis Franc. 2. d. n. 
Petrus de Lucelenburc, filius Friderici 
Comitis Moncionis et Montis-Peli- 
chardi. 678. b. 
Petrus , Cornes Merguliensis. 196. d. 
690. c. 

Petrus , Cornes Tullensis , Friderici 

filius. 352. n. 
Petrus A\arran, miles. 424. c. 
Petrus, frater Guilielmi de Bello-campo. 

503. c. 
Petrus Bordencs. 50. b 



Franc, irtunctus. 2. d. t8. d. 174. a. 
22i. c. 333. d. 374. b. 
Philippus Augustus, Rex Franc. 23. b. 
Philippus, filius Roberti Frisonis, Co- 
mitis Fland. et Gertrudis Hollandicae. 
3. a. n. 521. c. 
Philippus, Cornes Flandriae, filius Theo- 
derici Comitis. 447- d. n. 453. e. 474- 
c. 486. c. 

Philippus, Lombardus, medicus. 360. d. 
Pibo, Tullensis episc. 128. d. 129. 

b-e. 137. d. 579. c. 584. d. 594. d. 

633. c. 

Pipinus, Rex Franc. 313. a. 334. a. 



Petrus de Carmentestone , Arvernus. Pontius deArsac, Narbonensis archiep. 



107. c. 

Petrus , vicecomes de Castellione ad 
Dordoniam, Oliverii frater. 726. c. n. 
727. a. 

Petrus de Condeto. 268. e. 
Petrus Ferricandus. 764. n. 
Petrus , vicedominus Gerboredi. 5 1 1 . c. 
Petrus- Aibrandi, Lodovensis. 426. a. 



432. a. 433- a. 434- c - 480. n. 
Pontius, Casae-Dei abbas, dein Ani- 

ciensis episc. 70. c. 762. d. 
Pontius de Thoine , Bellicensis episc. 

1 1 1. c. 429. b. 757. e. 
Pontius, Bigorritanus episc. 569. a. 
Pontius, Claromontensis episc. 468. n. 
Pontius, Gratianopol. episc. 598. n. 



Petrus , filius Roberti de Magenciaco. Pontius Stephani , Rutenensis episc. 



107. a. 

Petrus Ai mari, dominus Miromontis in 

Arvernia. 1 54. a. 
Petrus Moiannus , caput haereticorum 

Tolosae. 481-483. 
Petrus, panetarius Comitis Nivernens. 

198. a. 

Petrus de Petra-Iata. 199. d. 
Petrus de Ribalta. 309. d. 



JI.C 

Pontius, Tricastinus episc. 712. c. 
Pontius, abbas Cluniac. 179. b. 191. b. 

196. c. 200. b. 201. a. 202. c. 220. n. 

296. c. 767. a. 
Pontius , abbas Salvanesii. 426. b. 
Pontius, abbas S. Medardi Suession. 

53. c. 54. a-e. 
Pontius, abbas Vizeliac. 396. n. 



S- 845 

Pontius , praepositus AJbiensis ecclesiae. 
51. a. e. 

Pontius , R emensis clerictis , S. Brunonis 
socius. 783. b. 

Pontius, filius Armanni, vicecomitis Po- 
demniacensis. 465-468. 

Pontius de Arlenco, nepos Pontii vice- 
comitis Podemniaci. 468. c. 

Pontius Ademari. 50. b. 

Pontius Gaucelini. 106. a. 

Pontius de Larazio , conditor Salvanien- 
sis monast. 423-425. 

Pontius de Magno-monte, Agnonis fra- 
ter. 107. e. 

Pontius Pétri de Sancto-Justo. 106. a. 

Pontius Bremundi de Somedrio. 106. a. 

Pontius, praestigiator in Petragoricis. 
431. c. 

Popardus de Lanceio. 242. 2. 
Poppo, Metensis episc. 207. n. 350. b. 
679. a. 

Poppo , abbas Stabulensis. 62. c. d. 
413. c. 

Progon Trecassinus. 305. n. 



UIRIACUS, Nannetensis episc. 

84. d. 149. e. 150. e. 151. c. 548. a. 

R. 

R.ABBI Aaron, filius R. Meschulam, 

apud Lunelfum. 469. d. 
Rab. Abba-mari, filius R. Isaac, apud 

Belliquadrum. 470. c. 
Rab. Abraham , apud Belliquadrum. 

470. b. 

Rab. Abraham, filius R. David, apud 

Belliquad. 470. a. 
Rab. Abraham , Massiliae. 470. c, 
Rab. Abraham, filius R. Judas, apud 

S. /Egidium. 470. b. 
Rab. Abraham , Narbonae. 469. c. 
Rab. Ascher, filius R. Meschulam, apud 

Lunellum. 469. d. 
Rab. Benbenschat , apud Belliquadrum. 

470. b. 

Rab. Binjamin , apud Belliquadrum. 

470. b. 

Rab. David, apud Lucam. 470. e. 

Rab. Eliezer, apud S. /Egidium. ,470.b. 

Rab. Hajim , apud Genuam. 470. d. 

Rab. Jacob, filius R. Meschulam , apud 
Lunellum. 469. d. 

Rab. Jacob, fiiius R. Levi, apud S. /Egi- 
dium. 470- b. 

Rab. Jacob , Phirphienus , Massiliae. 
470. c. 

Rab. Jacob, Massiliae. 470. c. 

Rab. Jacob, apud Lucam. 470. e. 

Rab. Jesaias, Arelate. 470. c. 

Rab. Jehuda, Narbonae. 469. e. 

Rab. Joseph, filius R. Nathanaelis, Nar- 
bonae. 469. c. 

Rab. Joseph, filius R. Meschulam, apud 
Lunellum. 469. d. 

Rab. Joseph , filius R. Manahem, apud 
Belliquadrum. 47°. b. 

Rab. Joseph, apud Genuam. 470. d. 

Rab. Isaac, filius R. Meschulam , apud 
Lunellum. 469. d. 

Rab. Isaac, apud S. /Egidium. 470. b. 

Rab. Isaac, filius R.Jacob, apud S. /Egi- 
dium. 470. b. 

Rab. Isaac, filius R. Mosis, apud Belli- 
quadrum. 470. b. 

Rab. Isaac, Massilis. 470. c. 

Rab. Juda, medicus, apud Lunellum. 
470. a. 
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Rab. Kalonimus , Narbonae. 469. b. 
Rab. Lebarum, Massiliae. 470. c. 
Rab. Mardochteus, apud Montempes- 

sulan. 469- 
Rab. Meschulam , apud Lunell. 469. d. 
Rab. Meïr, Massiliae. 47a c. 
Rab. Moses, Arelate. 470. c. 
Rab. Moses, apud S. jÊgidium. 470. b. 
Rab. Moses - Oisso , apud Lunellum. 

469. d. 

Rab. Moses , apud Genuam. 47°- d. 
Rab. Nathan , filius Zachariae , apud 

Montempessul. 469- d. 
Rab. Nathan, Arelate. 470. c. 
Rab. Ruben, filius Theodori, apud Mon- 

tempessulanum. 469. d. 
Rab. Salomon, Arelate. 470. c. 
Rab. Samuel, apud Montempessulan. 

469. d. 

Rab. Samuel, apud Lunellum. 469. d. 

Rab. Samuel, filius Celami, apud Ge- 
nuam. 470. d. 

Rab. Samuel, apud Lucam. ^jo.e. 

Rab. Scheaithiel, Barcinonae. 469. b. 

Rab. Schelemja, apud Montempessul. 
469. d. 

Rab. Schelomo, Barcinonae. 469. b. 
Rab. Selemo,sacerdos,apud Lunellum. 

• 470. a. 
Rab. Selomo-Halapta. 469. c. 
Rab. Sesath, Barcinonae. 469- b. 
Rab. Simeon, filius R. Antolii, Massi- 
liae. 470. c. 
Rab. Tobias, Arelate. 470. c. 
Rabellus camerarius, filius Guillelmi de 

ïancarvilla. 385. n. 499- a-c. 500. 

a-e. 505. a. 
Rabodus, Radbodus, Ratbodus, No- 

viomensis ac Tornac. episc. 29. c. 

60. b. 8t. d. 82. c. e. 592. b. 613. 

e. n. 616. a. 617. n. 662. c. 663. d. 

712. a. n.719. n. 741. a. 750. n. 
Radulfus, Rodulphus Viridis, Remensis 

praepositus, dein archiep. 60. c. 136. n. 

157. d. 179. d. 180. a-c. 263. d. 286. 

d. 287. c. 288. b-e. 435. d. n. 725. b. 

756. d. 794. b. 
Radulfus , Rodulphus I , Turonensis 

archiep. Fulcredi filius. 46. d. 93-96. 

587. c. d. 588. a-d. n. 597. d. 599. c. 

015. c. 618. c. 631. n. 637. c. 645. a. 

6j4- c. n. 655. a. 667-673. 764. a. n. 

765. c. 777. c. e. 778. a-e. n. 
Radulfus, Rodulphus H , Turonensis 

archiep. Aurelianensis dictus. 8$. b. 

89. d. 96-98. 157. d. 321. e. 708. a. 

721. c. 729. n. 737. d. 740. c. 750. n. 

800. ç. 803. e. 810. d. 
Radulfus, Ambian. episc. 61 1. c. 616. a. 

6224 c. e. 623. a. n. 
Radulfus de Scoralia, Petragor. episc. 

221. d. 772. a. 
Radulfus, Rodulphus, abbas S. Pétri 

Divensis. 14$. b. 386. c. 
Radulfus, abbas S. Taurini Ebroïcensis. 

384. c. 

Radulfus, abbas Exaquii. 387. a. 
Radulfus, abbas Latiniacensis. 347. a. 
Radulfus, abbas Lyrae. 385. d. 
Radulfus, abbas Mentis S. Michaelis. 

384. b. 493. d. 
Radulfus, abbas Mosomensit. 63. a. 
Radulfus, abbas S. Martini Sagiensis. 

386. b. 

Radulfus, abbas S. Florentii Salmur. 
509. a. 

Radulfus, abbas Savigniacensis. 519. c. 
Radulfus, abbas S. Theoderici prope 

Remos. 90. c. 141. c. 142. c. 
Radulfus, abbas S. Trudonis. 17. c. 



Radulfus , abbas S. Vitoni Virdunensis. 
609. a. 719. b. 73 t. c. 

Radulfus de Fusteia, de Flageio etiam 
dictus, monachus S. Jovini de Mar- 
'nis , conditor monasterii virginum 
S. Sulpitii Redonis. 167. d. 173. b. n. 

Radulfus, prior Casae-Dei. 154. d. 

Radulfus, monachus S.FIorentii Salmur. 
87. a. 

Radulfus, monachus S. Martini Tornac. 
81. b. 

Radulfus, monachus Vindocin. 87. a. 
Radulfus, Meldensis archidiac. 388. e. 
Radulfus , decanus S. Martini Turon. 
1 52. a. 

Radulfus, Nannetensis archidiac. 87. a. 
Radulfus, cancellarius Nannet. 150. e. 
Radulfus Ardens. 43 1 - d- 
Radulfus, magister schoJarum apud cas- 

teilum Gunterii. 306. d. 
Radulfus , Laudunensis scholasticus , 

Anselmi frater. 303. d. n. 344- a - 
Radulfus, Dux Burgundiae, gêner Ro- 

berti Franc. Régis, Rex ipse creatus 

anno 923. 2. c. n. 
Radulfus, Rudolfus, Dux Suevorum, 

anticaesar. 548. c. $52-555. 
Radulfus, Rodulphus, Princeps Burgi- 

Dolensis cognomento Infans, filius 

Radulfi Prudentis. 632. c. n. 
Radulfus de Guaderseu Gael, Nortwici 

Cornes in Anglia. 27. n. 
Radulfus, filius lvonis de Neela et Ra- 

mentrudis Sucssion. 6. a. 396. a. 
Radulfus , castellanus de Bruges, filius 

Radulfi de Neella. 6. a. 
Radulfus, Cornes Suession. filius Ra- 
dulfi castellani de Bruges. 6. n. 
Radulfus, filius Wiscardi Comitis de 

Roceio. 6. n. > 
Radulfus, Cornes Vadensis et Ambia- 

nensis. 37. a. n. 55. d. 539. a. n. 

544. b. n. 

Radulfus, Cornes Viromandensis , filius 
Hugonis Magni , fratris Philippi I, 
Régis Franc, et Adelaïdis Viromand. 
3. c. 376. n. 

Radulfus , Cornes de Vetefi-villa. 4- c. 

Radulfus de Balgenciaco. 4- a. 241. d.e. 

Radulfus, filius Cadeionis. 30. e. 

Radulfus de Ecri. 8. a. 

Radulfus de Filgeriis. 146. a-e. 171. a. 

Radulfus de Raulcort, non vero Dau- 
tour. 5. a. n. 

Radulfus de Scuraliis , in Arvernia. 
154. a. 

Radulfus de Simnigivicurt. 516. b. 

Radulfus Taison , conditor monasterii 
S. Stephani Fontaneti. 387. b. 

Radulfus de Toenia, nobilis Norman- 
nus. 532. n. 

Radulfus, vicecomes Vindocin. 775. c. 

Raherius, prior de S. Hilario. 242. a. 

Raherius, Andegavensis. 1 18. e. 

Raimbaldus, R. ecclesiae subdiaconus, 
et A. S. legatus. 565. c. 

Raimbaldus Cratonus. 241. d. e. 

Raimbertus , Insulensis scholasticus. 80. 
d. 81. a. 

Raimundus II, Ausciensis archiep. 188. 
a. b. 321. e. 725. d. 773. n. 775. b. 

Raimundus Petragoric. episc. dein ar- 
chiep. Burdegalensis. 342. a. 

Raimundus, Agathensis episc. 307. c. 
d. 308. b. e. 309. a. 3 10. d. 

Raimundus, Aquensis episc. 1S5. b. 

Raimundus , Ragomundus Aquensis 
episc. ac Vasatensis, alterius Raimun- 
di nepcs. 46. d. 84. d. 185. a. 187. e. 
548. a. 765. a. c. 766. n. 



Raimundus III , Aquensis episc. Bernar- 
nardi successor. 185. b. 188. c. . 

Raimundus, Ausonensis episc. 231. a. 

Raimundus, Elenensis ëpiscop, 181. n. 
607. n. 

Raimundus, praepositus S. Stephani To- 

iosae et Lactorensis episc. 28. d. 
Raimundus, Magalonensis episc. 231. 

a. 307. d. 308. e. 309. b. c. 
Raimundus, Nemausensis episc. 104. c. 

105. c. 

Raimundus, abbas S. Stephani Beaniae. 
451. e. 

Raimundus, abbas Condomensis. 28. e. 
Raimundus, abbas S. Papuli. 28. e. 
Raimundus, abbas S. Saturnini Tolosae. 

199. b. 231. a. 
Raimundus, abbas S. Pontii Tomeria- 

rum. 432. a. 434- d. 
Raimundus, Albiensis archidiac. 52. b. 
Raimundus, decanus Silviniacensis mo- 

nast. 523. b. d. 
Raimundus, Princeps Antiochenus. 21. 

d. n. 

Raimundus- Arnaldi, vicecomes Aquen* 

sis. 187. a. d. 
Raimundus-Berengarius, Cornes Barci- 

nonensis. 10. a. n. 627. a. n. 
Raimundus, filius Raimuridi-Berengarii, 

Comitis Barcttton. 627. a. n. 
Raimundus, Cornes Besaldun. 181. n. 
Raimundus Trencavellus , vicecomes 

Biterrensis. 393. n. 432. b. 433. c. 

434- d- 

Raimundus, vicecomes Petragor. 77 1. d. 
Raimund us-Rothbertus, vicecomes Tar- 

tassensis. 187. a. 
Raimundus , Raymundus IV, Cornes 

Tolosanus, de S. ./Egidio cognomi- 

natus. 13. c. 69. d. n. 70. a. 105. b. 

181. n. 199. b. 571. a. 598. n. 655. 

b. n. 687. a. 722. a. 723. e. 725. a. 
733- c 

Raimundus V, Cornes Tolosanus. 3. a. 

n. 15. a. 433- c. 472. n. 480. n.481. d. 

n. 482. d. 483. d. 
Raimundus VI, Cornes Tolosanus, filius 

Raimundi V et Constantiae Francicae. 

15. a. 16. a. 

Raimundus VII , Cornes Tolosanus. 

16. a. 

Raimundus, vicecomes de Turenna. 
480. n. 

Rain\undus Pétri de Aguantico. 424- d. 
Raimundus de Beruniaco , haereticus 

Tolosanus. 449- c - 4S°- a. 
Raimundus de Cani vel Cavi. 106. a. 
Raimundus de Castro-novo. 480. n. 
Raimundus de Casalis, episc. haeretico» 

rum Albigensium. 449- b. 
Raimundus Eldrici. 106. a. 
Raimundus - Guillelmi de Fabresano. 

181. n. 

Raimund us-Gai terii. 106. a. 

Raimundus Raterii de Gorson, nobilis 
Petragor. 771. e. 

Raimundus Guibertus, haereticus Car- 
casson. 449- c - 45°- a. 

Raimundus -Abbo de Neiracio, Biter- 
rensis. 770. c. 

Raimundus de Pireto. 424- c. 

Raimundus Pontius, haereticus Carcas- 
son. 459- c. 450. a. 

Raimundus Rainonis. 106. a. 

Raimundus de Sancto-Juliano. 106. a. 

Raimundus Sextarius. 241. e. 

Raimundus Vernoil, miles Vaurensis. 
483. n. 

Rainacharius, Valentinensis episc. 614. 
b. 668. c. 
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Rainaldus, Rainoldus, Coloniensis ar- 

chiep. 458. b. 
Rainaldus, Raynaudus, abbas Vizeliac. 

dein Lugdun. archiep. et A. S. lega- 

tus. 232. c. 246- e. 247. a. 
Rainaldus, Raynoldus, Reginoldus I, 

Remensis archiep. 38. d. 60. n. 75. b. 

c. 76. a. 83. a. 89. c. d. 90. a. 98. e. 

i42.a. 143. a. n. 175. b. 238. b.626. n. 

661. n. 695. c. n. 700. b. 701. et seq. 

717. d. n. 718. a. 731. n. 738-755. 

758. d. 791. d. 792. a. 
Rainaldus, Reginaldus, Andegav episc. 

dein archiepiscopus Remensis JI. 89.8. 

121. c. 147. b. c. 199. d. 232. b. 240. 

n. 348. b. 415. e. 416. a-e. 418. e. 

420. a. 804-807. 
Rainaldus de Lastors vel de Tiborio, 

Petragor. episc. 222. b. 339. a. 771. 

b. 772. a. d. 775. b. 
Rainaldus, episc. de Sancto-Masloo de 

Bidainono f S. Malo de Baignen ]. 

150. e. 

Rainaldus , Reginaudus , Santonensis 

episc. 525. a. 
Rainaldus, abbas S. Pétri de Cultura, 

in urbe Cenoman. 648. c. n. 649. n. 

667. d. 669. a. 671. d. 672. b. 
Rainaldus, Renaldus, abbas S. Medardi 

Suession. 53. c. n. 540. a-c. n. 
Rainaldus, Raynaldus, abbas S. Cy- 

priani Pictav. 46. d. 166. d. 168. c. 

696. c. n. 697. a-c. n. 706. c. 764. n. 

766. c. n. 769. a. c. 
Rainaldus, abbas Pratellensis. 386. a. 
Rainaldus, abbas S. Praejecti. 396. a. 
Rainaldus, Andegav. archidiac. 150.3. 
Rainaldus , pra;positus de Moncellis. 

197. e. 

Rainaldus, thesaurarius S. Martini Tu- 

ron. 1 52. a. 
Rainaldus, Renaldus, prior Venavensis. 

192. d. 

Rainaldus, Cornes Barri et Moncionis. 
7. b. 8. n. 20. a. 351. d. 420. n. 

Rainaldus II , Comes Barri et Moncio- 
nis. 3. c. n. 376. n. 

Rainaldus, vicecomes Belnensis. 110. 
b. n. 

Rainaldus, Comes, non Dux Burgun- 

diae. 196. n. 427. d. n. 
Rainaldus, Comes Clarimontis in pago 

Belvac. filius Hugonis Comitis et 

Margaretâs de Ramerut. 7. a. n. 
Rainaldus, filius Rainaldi Comitis Cla- 
rimontis in pago Belvac. et Clementiae 

Barrensis. 7. b. 
Rainaldus, Comes Suession. Guillelmi 

Busacii filius. 5. b. n. 
Rainaldus-Amelius-Adalberti. 52. a. 
Rainaldus , Reginaldus de Castello 

[ Château- Renaud ]. 100. n. 495. b. 
Rainaldus de Cusiaco. 402- a. 
Rainaldus, dominus de Marcha, in pago 

Nivern. 42. d. 43. a-e. 44. a. 
Rainaldus , filius Rainaldi de Marcha 

Nivern. 44- 
Rainaldus Porcellus. 119.8. 
Rainaldus de Sancto-Valerico. 494. a. 
Rainaldus de Schola, Borbon. 524. b. 
Rainardus , Lingonensis episc. Vide, 

Hugo. 

Rainardus , abbas Cisterciensis , filius 

Milonis Comitis Barri ad Sequanam. 

332. b. 381. d. 
Rainardus de Monte- Barro, Bernardi 

filius. 204. n. 205. b. c. 206. c. 
Rainerius, card. A. S. Iegatus. 692. c. 

693. c. Vide, Paschalis II Papa. 
Rainerius, Aurelianensis episc. 595. b. n. 
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598. b. 607. c. 608. a. 617. n. 619. b. 
630. c. 

Rainerius, abbas S. Dionysii. 541. b. 
Rainerius, abbas S. Trinitatis de Monte, 

Rotomagi. 385. b. 532. n. 
Rainerius, Raynerus, prior Hamensis. 

396- a- 

Rainerius, Raginerus IV, Comes Mon- 
tensis in Hannonia, frater Lamberti 
Comitis Lovaniensis. 3. n. 4- n. 

Rainerius de Cani vel Cavi. 106. a. 

Rainerus de Dalahin , Lotharingus. 

139- h - 

Rainerus de l'Espaix, Duacensis. 488. n. 
Rainerus , agnomine Mutus. 8. b. 
Rainerus de Spinal, Lotharingus. 14 1 • a. 
RainerusdeTurre, Andegavensis. 1 50.a. 
Raingardis , uxor Mauricii de Mont- 

boissier. 396. b. n. 
Ramentrudis , filia Guillelmi Busacii, 

Comitis Suession. , nupta lvoni de 

Neella. 6. a. 
Ramirus, Rex Aragon., filius Sancii et 

Feliciae de Ramerut. 9. c. n. 
Ramnulfus, abbas Dauratensis, pseudo- 

episc. Lemovic. 259. c. n. 260. c. n. 

366. c. 

Ramnulfus , Santonensis archidiac. 773. 
n. 774. c. 775. b. 

Ramnulfus de Monnayer , prior User- 
censis monast. 342. a. 

Ramnulfus de Surgeriis. 773. n. 

Randulfus, Ranulfus de Brichsard , vice- 
cornes Bajocensis.dein CestriaeComes 

. in Anglia. 268. a. n. 

Randulfus 1 1 , Comes Cestriae , filius 
Randulfi vicecomitis Bajocensis. 268. 

a. n. 

Rangerais, card. Regiensis archiep. 98. 

d. 99. b. 100. a. n. 103. a. 720. a. 
Rannulfus , magister schola: Andegav. 

306. c. 

Ranulfus, abbas S. Ebrulfi. 385. a. 
Ranulfus, abbas Lonleii. 387. d. 
Ranulfus, abbas Montis S. Michaelis. 
493. b. 

Ratbodus, Noviom. episc. Vide, Ra- 
bodus. 

Rathbertus Paschasius, abbas Corbeien- 

sis. 535. b. 
Ratherius, Veronensis episc. 4'2. c. d. 
Ravagerus , Ravengerus , abbas B. Alariae 

de Capella. 115. b. 
Reginaldus , Bathoniensis episc. 480. 

b. n. 483. b. n. 

Reginaldus , Cumanus episc. 557. c. 
Reginaldus , Leodiensis episc. 62. c. 
413. c. 

Reginaldus de Spieriis. 241. d. e. 
Reginerus, Florentinus episc. 37. b. 
Reinaldus. Vide, Rainaldus. 
Reinerius. Vide , Rainerius. 
Reinfridus, Ragenfridus, abbas S. Au- 

doeni Rotomag. 384. a. 
Rembaldus , Remboldus , Reybaldus , 

Tullensis archidiac. 132. b. 136. n. 

137. d. 140. d. 1 4 1 - a. 
Renardus , Comes Tullensis , Friderici 

filius. 352. n. 
Renerus Spinalensis. 128. b. 129. a. 

136. d. 

Rennulfus de Garait, Lemovic. archi- 

presb. 190. e. 
Richardus , Metensis praspositus , dein 

Albanensis episc. et A. S. Iegatus. 

132. b. 133. d. 136. n. 137. d. 138. a. 

153. e. 154. c. 155. c. 156. c. 157. a. 

175. d. 546. n. 732. n. 762. d. 
Richardus, abbas S. Victoris Massil., 

card. et A. S. lfgatus,dein Narbonensis 



181-183. 185. e. 186 et seq. 610. d. 
619. e. 633. n. 638. e. 639. a-e. 646. n. 
658. c. 659. b. 693. n. 694. b. n. 770. 

b. d. 788. d. 789. n. 790. c. 
Richardus, Bituric. archiep. 582. e. 587. 

c. 607. c. 608. b. 617. n. 618. c. 
765. c. 787. d. 

Richardus, Abrincensis episc, de So- 
Iemnio cognominatus. 494- a. 501. c. 

Richardus, Constantiensis episc. 506. a. 

Richardus, abbas Bernaii. 384. b. 

Richardus de Aquila , abbas S. Pétri 
Divensis. 145. c. 386. c. 

Richardus, abbas S. Ebrulfi. 385.3. 

Richardus, abbas Gellonensis. 434. n. 

Richardus, abbas Marchianensis. 749. d. 

Richardus de Aleré , abbas Montis 
S. Michaelis. 493. d. 

Richardus Musca, electus abbas Montis 
S. Michael. 494. a. 

Richardus de Blosevilla , abbas Voti, 
dein Mortui- maris. 512. a. 513.8. 

Richardus de Dumellis, abbas Pratel- 
lensis. 386. a. 

Richardus 11, abbas Pratellensis. 386. a. 

Richardus de Curceio, abbas Savigneii. 
383. a. 518. d. n. 

Richardus , abbas Troarnensis. 386. b. 

Richardus, abbas S. Victoris in Caletis. 
386. d. 

Richardus, abbas S. Vitoni Virdun. 62. 

c. 413. b. 
Richardus , abbas Usercensis. 336. d. 
n .3?7- ^ 

Richardus , cognomento Episcopus , 
Constantiensis archidiac. 304. d. n. 

Richardus, Engolism. archidiac. 251. 
a. n. 

Richardus, Laudunensis et Virdunensij 
archidiac, filius Godefridi de Durbui 
et Adelidis de Grandi-Prato. 9. b. 

Richardus I, dux Normannias, Guil- 
lelmi I filius. 77. a. 383. d. 

Richardus II, dux Normanniae , Ri- 
chardi 1 filius. 383. d. 384. a. c. 

Richardus , filius Henrici 1 , Angliae 
Régis , nothus. 265. c. 

Richardus, Rex Anglix , Henrici II 
filius. 1 5. c. 514. a. c. 

Richardus, princeps Capuae, filius An- 
quetilli de Quadrellis. 529. c. n. 533. 
n. 548. n. 571. a. 686. n. 

Richardus, Comes Cestriae, filius Hu- 
gonis et Ermentrudis de Claromonte. 
7. b. n. 265. c. 268. a. 

Richardus, Comes Ebroïcensis. 386. d. 

Richardus, Comes Ruthenensis. 425. a. 

Richardus de Barduvilla. 274. a. n. 

Richardus de Calvonionte, Lotharingus. 
14 1 • a- 

Richardus de Caponerest, 402. d. 
Richardus, filius Gisleberti de Clara et 

N.deClaromonte in pago Belvac. 7. n. 
Richardus , filius Hamonis , miles de 

Filgeriis. 146. e. 
Richardus de lvelcestria. 458. a. 
Richardus, Ricardus, de Reviers. 387. c. 
Richardus de Plesseio. 511. b. 
Richardus, filius Godefridi de Strepei- 

gneio. 514. c. 
Richardus de Tornayo. 504. b. 
Richardus de Warelina. 5 14. c. 
Richeldis , filia Ragineri IV , Comitis 

Montensis, et Mathildis Arduennatis, 

nupta l.° Hermanno Comiti in Saxo- 

nia,2.° BalduinoBono, Comiti Fland. 

3. n. 67. n. 521. a. n. 
Richeldis, sororConradi Inrp. nuptaHu- 

goni Cholet , Comiti de Roceio, 6. n. 
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Richeldis, fiKa Nicolai de Ruminiaco 

et Adelidis Hannon., nupta Galtero 

de Cons vel Cuik. 5. a. n. 
Richerius , Senonensis archiep. 89. d. 

90. a. 98. e. 534. b. 539. a. 541. d. 

542. b. 582. e. 587. d. 595. a. 598. a. 

607. c. 608. b. 614. a. n. 617. n. 618. 

b. e. 698. c. 715. d. 722. b. 735. b. 

750. n. 754. d. 755. a. 793. a. a. 
Richerius, abbas S. Launomari Blesen- 

sis. 106. e. 107. b. c. 
Richerus, prior de Lisques. 158. d. 
Richerus, Remensis cantor. 725. b. 
Richerus, monachus Vindocin. 5 16. c. 
Richerius , filius Gisleberti de Aquila et 

Julianae Perticensis. 7. n. 
Rigaldus , abbas Castrensis. 432. a. n. 

434- c. 

Riquinus, primicerius Tullensis , dein 

ejusdem urbis episcop. 136. n. 137. b. 

140. c. d. 220. a. 
Riso, presb. card. tit. Damasi. 136. n. 
Rivallonus, Alethensis episc. 193. a. 
Rivallonus, Alethensis archidiac. 1 53. c. 
Rivallonius, Nannetensis archidiac. 148. 

b. 199. d. 810. c. 
Rivallonius , filius Molini vel Ivolini, 

Brito. 150. e. 
Rivallonius de Sofyen. I J2. b. 
Robaldus de Dom no -Marti no, Lotha- 

ringus. 129. a. 
Robertus Pullus, magister scholae Paris., 

R. E. cancellarius. 303. c. 305. c. n. 
Robertus, Viennensis archiep. 468. n. 
Robertus , Atrebatensis episc. 61. a. 

435- b. 489- d. 

Robertus, Autissiod. episc. 614. a. n. 
Robertus H, Carnotensis episc. 540. d. 

n. 599. a-d. n. 608. n. 
RobertuslII,Carnot. episc. 429. e. etseq. 
Robertus, Cestrensis episc. 118. a. 
Robertus, Corisopitensis episc. 192. b. 

193. c. 194. d. 196. a. b. 
Robertus, Lexoviensis episc. , dein Cons- 

tantiensis. 77. a. c. 
Robertus, Lingonensis episc. no. e. 

795, c. 796. b. 800. d. 
Robertus Melidunensis, magister scholae 

Paris. , dein Herfordiaein Anglia episc. 

304. b. n. 

Robertus de Tumbahelene , abbas S. Vi- 

goris Bajoc. 386. a. 
Robertus, abbas S. Launomari Blesensis. 

107. c. 

Robenus , abbas S. Florentini Bonae- 

vallis. 93. a. 
Robertus, abbas Cadomensis. 385. a. 
B. Robertus, abbas Casae-Dei. 70. b. 
Robertus, abbas Clarevallensis. 399. a. 
Robertus, abbas Cormeliarum. 386. a. 
Robertus, abbas S. Pétri Divensis. 145. 

b. n. 386. c. 
Robertus de Brugis , abbas Dunensis. 

19. d. 

Robertus de Grentemaisnilio , abbas 

S. Ebrulfi , dein S. Euphemiae in 

Calabria. 385. a. 532 etseq. 608. e. n. 
Robertus, abbas Exaquii. 387. a. 
Robertus, abbas Fontaneti. 387. b. 
Robertus, abbas B. Maria; de Fontanis. 

496. c. 497- b-d. 
Robertus, abbas de Frenada, deinOba- 

zinensis. 333. a. 
Robertus , abbas Fuisniacensis , filius 

Godefridi de Aissa et Adelidis de 

Grandi -prato. t. n. 9. b. 
Robertus de Caleto, primus abbas Lyrae. 

27. c. 385. c. 
S. Robertus, primus abbas Moiismensis. 

109-111. 381. b-d. 794. d. 
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Robertus Hardi t us, elec tus abbas Montis 

S. Michaelis. 494- a - 
Robertus de Torinneio, abbas Montis 

S. Michaelis. 494- h. n. 
Robertus, abbas S. Remigii Remensis. 

726. a. n. 793. b. n. 
Robertus, abbas Rotonensis. 153. c. 
Robertus, abbas S. Martini Sagiensis. 

386. b. 

Robertus, abbas S. Severi, dicec. Cons- 
tant. 387. a. 

Robertus , abbas Valciodorensis. 5 1 7. b. 

Robertus, abbas S. Victoris in Caletis. 
386. d. 

Robertus, abbas Virtutensis. 347. c. 

Robertus de Arbrissello, de Arbrexo, de 
Arborella , de Bruisseiio , conditor 
Fontis - Ebraldi. 153. b. 163-166. 
167. d. 169. b. e. 173. b. .233. b.382. 

c. d. 525.. c. 

Robertus de Capsana, decanus Mauriac. 

monast. 155. a. 
Robertus, prior Casae-Dei. 70. b. 
Robertus Fosselius, monachus B. Marise 

de Fontanis. 494- e - 49&- a - 
Robertus de Castelio , monachus S. Ger- 

mani in Laya. 221. c. 
Robertus de Rollonis-mara, canonicus 

S. Barbara; in Algia. 504. a. 
Robertus , magister scholae Noviom. 

ecciesiae. 395. e. 
Robertus de Sigillo, clericus Henrici I, 

Anglia Régis. 277. b. 
Robertus, cognomento Fortis, Cornes 

Andegav. 2. a. n. , 
Robertus, filius Roberti Fortis, Dux Se- 
nonensis et Turonensis, Rex Francise 

creatus anno 922. 2. b. 
Robertus, Rex Franc, filius Hugonis 
- Capeti. 2. d. 221. b. 
Robertus Guiscardus, Dux Apuliae et 

Calabriae. 77. d. 507. b. n. 533. n. 

553- n - 558. c. n. JJ9. c. n. 
Robertus III, Cornes Arverniae. 38. n. 

70. b. 107. a. 
Robertus, Cornes Aucensis, Guillelmi 

filius. 143. e. 386. b.c. 
Robertus, dux Burgundiae, filius Roberti 

Régis Franc. 2. d. 71. b-d. n. 
Robertus, Cornes Drocensis et Barri ad 

Sequanam, filius Ludovici VI, Régis 

Franc. 2. d. n. 7. n. 
Robertus I , Cornes Flandriae , Frisius 

cognominatus, filius Balduini V et 

Alae filiîe Roberti Régis Franc. 3. n. 

jj. n. 58. c. n. 59. a. b. 6i. e. 74. e. 

76. a. b. 238. c. 521. a. 624. a. 

656. d. 657. c. 660. n. 66i. b-e. 

662-665. 

Robertus II, Cornes Flandriae, filius 
Roberti Frisii. 3. a. n. 141. c-e. 142. 
a. 177. d. 400. a. 414. d. $21. c. 687. 
a. 725. a. 733. c. 739. a. 745. a. 749. 

d. 752. c. 753. a. 

Robertus , Cornes Glocestriae , filius 
Henrici I, Angliae Régis, nothus. 1 1. 
n. 174. b. n. ojo. b. 

Robertus , Cornes Legecestriae et Cire- 
cestriae , filius Roberti Comitis Mel- 
lenti et Elizabeth Viromand. 4. a. 
268. a. n. 

Robertus , Cornes Mellenti. 4- »• 265. d. 
266. a. 268. a. 272. a-e. 273. a. b. 

Robertus , Cornes Moretoniae , filius 
Herluini de Contavilla et Harletae , 
matris Guillelmi Nothi, Normanniae 
Ducis. 90. e. n. 91. a. 268. b. n. 
386. d. 

Robenus de Molbraio, Maugerii filius, 
Cornes Nordanhimbrorum. 77. n. 
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Robertus 1, Dux- Normanniae , filiu* 
Richardi II. 271. n. 384. c. 

Robertus 1 1 , dux Normanniae , filiu» 
Guillelmi Bastardi et Mathildis Fland. 

3. a. 10. c. n. 13. c. 14. a. 40. c. n. 
68. c. 69. b. 79. a. i2y. a. n. 145. b. 
267. a. 272-274. 725. a. 733. c. 

Robertus de Aldono, Lotharingus. 129.3. 

Robertus, Andegavensis praepositus, cog- 
nomento Marescallus. 30. e. 1 jo. a. 

Robertus, Bellismensis dominus. 10. n. 
172. b-e. n. 266. d. 268. a. 

Robertus Bovensis , filius Thomœ de 
MarlaetMelisendisdeCreciaco. 4. b. 

Robertus Burgundus. 766. n. 767. a. 

Rebertus de Candos ,castelianus Gisortii. 
509. c. 

Robertus de Castellione, Borbonensis. 
524. b. 

Robertus de Confient, filius Eldiardi» 
de Risnel. 8. a. 

Robertus "Crispinus , filius Gisleberti 
senioris. 268. e. 

Robertus de Dangu. 511. b. 

Robertus de Domno-Martino, Lotha- 
ringus. 138. e. 

Robertus de Grentemaisnilio, Guillelmi» 
Geroiani filius. 385. a. 

Robertus de Hermone, Arvernus. 107. c. 

Robertus de Ibreio. 159. b. 

Robertus , filius Roberti de Ibreio et 
Hildeburgis de Galardone, clericus. 
IJ9. c. 

Robertus Bastardus et Rufùs dictas , 
filius Ascelini - Goelli , domini de 
Ibreio. 160. a. n. 

Robertus de Magenciaco, Astorgii filius. 
107. a. 

Robertus, filius Roberti de Magenciaco. 

107. a-e. 108. a. 
Robertus de Monte -acuto. 6. n. 
Robertus de Monte-forti ad Ritelfcm. 

jo6. a. 

Robertus de Monte- Gomerico, cogno- 
mento Pictavinus. 189. n. 

Robertus de Novo-burgo, filius Henrici 
Comitis Warwici et Margaretae Per- 
ticensis. 7. n. 268. n. 

Robertus de Petraponte , filius Hugonis 
de Wasnou et Clementise de Retest. 

4. n. 6. n. 

Robertus, praepositus Comitis Pictav. 
85. c. 

Robertus de Rupibus-Corbonis. 1 00. a. n. 
Robertus de Scajolio, filius Odonis Sti- 

gaudi. 498. b-e. 
Robertus de Senonis , Lotharingus. 

129. a. 

Robertus de Sequivilla. 50J. d. 
Robertus de Spernone, episc. haeretico- 

rum Albig. 449- a - 
Robertus de Stutevilla. 125. n. 
Robertus de Tegiaco, miles Aurelian. 
„ n. 

Robertus, filius Richardi de Tornayo. 
jo6. a. 

Roclenus, Rodericus, Rodinus, Cabi- 
lonensis episc. 569. d. 570. d. 617. n. 

Rodericus, abbas Crucis Heltonis. 3 8 5 . b. 

Rodoaldus, Portuensis episc. 520. b. 

Rofridus de Domno-Martino, Lotha- 
ringus. 138. e. 

RogeriaSjR.E. subdiac. dein archidiac. 
A. S. in Franciam Iegatus. 69. a. 619. 
c. 699. d. 790. e. 

Rogerius, Eboracensis archiep. 463. b. 

Rogerius, Belvacensis episc. 98. e. 

Rogerius III , Catalaunensis episc. Régis 
Philippi I cancellarius. j4*. b. 545. 
c. n. 57 j. d, 591, e. 606. b. n. 787. d. 

Rogerius, 
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Rogerius, Olorensis episc. 187. e. 
Rogerius, Saresberiensis episc. n. n. 
Rogerius, Wigorniensis episc. filius Co- 

mitis Claudiocestrensis. 50J. d. 
Rogerius, abbas Beccensis. 384. c. 
Rogerius, abbas Castrensis. 432. n. 
Rogerius, abbas S. Ebrulfi. 385. a. 
Rogerius, Rogerus I , abbas Exaquii. 

80. n. 273. c. d. 274. c. 387. a. 
Rogerus II , abbas Exaquii. 387. a. 
Rogerius d'A rgence, abbas Fiscannensis. 

226. b. 384. a. n. 
Rogerius, abbas Montis-burgi. 80. n. 

387. b. 

Rogerius, abbas Montis S. Michaelis, 
dein Temeliensis in Anglia. 493. c. 

Rogerius II , abbas Montis S. Michaelis. 
493- <=• 

Rogerius, abbas Montis S. Quintini. 
447- d. 

Rogerius, abbas Savigniacensis. 519. c. 
Rogerius , abbas S. Wandregisili. 3 84. b. 
Rogerius Normannus, decanus Roto- 

mag. 485. c. 
Rogerius, Dux Apuliae , filius Roberti 

Wiscardi. 3. c. n. 123. c. i4'.c. n. 

J22.a. 563. n. 686. n. 788. e. 789. b-d. 
Rogerius , Cornes, dein Rex Siciliae. 4. b. 

n. 21. c. 22. b. 42$. e. 686. n. 
Rogerius. de Britolio , filius Guillelmi 

Osberni , Cornes Herfordiae. 27. n. 
Rogerius, Cornes Porcensis, frater Hes- 

celini Comitis de Grandi-prato. 9. n. 
Rogerius de Monte-Gomerico , filius 

Rogeri vicecomitis Oximensis, Co- 
rnes Scrobesbiriae. 27. b. 271. c. n. 

384. b. 386. a. 532. n. 
Rogerius, Cornes Warwici, filius Hen- 

rici Comitis. 268. a. n. 
Rogerius , filius Richardi de Barduvilla. 

275. b. 

Rogerius de BelIomonte,in Normannia. 

271. c. 273. n. 
Rogerius de Benefacta. 272. c. 273. b. 
Rogerius, vicecomes Biterrensis. 483- 

b. n. 

Rogerius de Cardonag. JO. c. 
Rogerius de Combray. 505. d. 
Rogerius de lbreio. 387. c. 
Rogerius Balbus, filius Ascelini Goelli, 

domini de lbreio. 160. n. 
Rngerius de Junvilla. 9. a. 
Rogerius de Lereato, nobilis Lemovic. 

336. a. 

Rogerius, Lobiensis advocatus. 420. d. 
Rogerius Malus-filiaster. 506. a. 
Rogerius de Mortuo-mari, filius Wal- 

teri de S. Martino. 386. d. 
Rogerius de Novo-burgo, filius Henrici 

Comitis Warwici et Margaretae Per- 

ticensis. 7. n. 
Rogerius, Remensisvicedominus. 143. d. 
Rogerius de Toenio. 245. d. 385. c. 
Rohais , filia Gisleberti de Clara et 

N. de Claromonte in pago Belvac. 

7. n. 

Rojoia , mater Guillelmi de Bello-cam- 

po. 503. c. 
Rolandus, R. E. cancellarius. Vide, 

Alexander III, Papa. 
Rollo, Dux Normannorum, qui et Ro- 

bertus. 76. c. 383. c. 
Roliandus , Dolensis archiep. 98. e. 704. 

d. 70?. a. 708. b. 773. n. 775. b. 
Rorgo de Coequo. 633. d. 
Rorgonus de Vertezione , Arvernus. 

106. d. e. 
Roraldus , miles Templi. 232. d. 
Rorico, Ambian. episc. 623. n. 662. c. 

663. d. 787. d. 

Tom. XIV. 
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Roselia, filia Beringeri Régis Longo- 

bard. Vide, Susanna. 
Rothaldus , filius Normanni , Brito. 
153. c. 

Rotoldus, Rotaldus, Rotrodus, Rotro- 
cus de Novo-burgo , Ebroïcens. episc. 
dein Rotomag. archiep. filius Henrici 
Comitis Warwici et Margaretae Per- 
ticensis. 7. a. n. 316. d. 317. e. 328. b. 
463. d. 501. c. 502. e. 
Rotrocus I, Cornes Perticensis. 91. c-e. 
Rotro, Rotrocus, Rotaldus II, Cornes 
Perticensis , filius Gaufridi Comitis 
Mauritanie et Beatricis de Ramerut. 
6. en. 7. a. n. 171. c. 172. a-e. 173. 
a. c. n. 382. c. 
Rotrodus .111 , Cornes Perticensis. 12. n. 
Rualis , abbas Hilde apud Warwic. 
_ 493- c - 

Rupertus, abbas Tuitiensis. 215. n. 



JALAHACE, vicecomes Seulensis. 
184. a. b. 

B. Sallaberga, prima abbatissa S. Joan- 

nis Laudun. 348. a. 
Salomon , praepositus Castri-Duni. 240- 

242. 

Samson, prsepositus Carnot. ecclesiae, 
dein Remensis archiep. 20. a-e. 246. 
a. 3 16. d. 3 17. e. 346. b. 349. b. 359. 
a. 371. n. 388. a. c. 395. e. 422. b. 
447. c. 

Sancius, Rex Aragonensis. 9. c. n. 
Sancio, Sanzo, Saxo, Aurelian. episc. 

607. e. n. 616. c. 630. c. 728. d. n. 
Sargalo, abbas S. Launomari Blesensis. 

107. c. 

SaxoGrammaticus, praepositus Roschil- 

densis. 478. e. 
Scolaudus, abbas S. Augustini Cantuar. 

493. c. 

Segardus, abbas S. Martini Tornacens. 
399. c. 

Seguinus, abbas Casae-Dei. 70. C.766.C 
Seherus , abbas Calmosiacensis. 126- 
•37- 

Senioretus, Dominellus etiam dictus , 
praepositus Comitis Pictav. 766., n. 
767. a. 

Serlo, Sagiensis episc. 254. n. 

Serlo, abbas S. Pétri Glocestriae.493. c. 

Serlo , abbas Savigniacensis. 382. d. 
496. a. 5 18. c. n. 5 19. a. 

Sibylla, filia Fulconis junioris, Comitis 
Andegav., sponsa, i.° Guillelmo Cli- 
toni, filio Roberti Ducis Norman - 
niae, nupta verô Theoderico, Comiti 
Fland. 18. b. n. 19. a. 20. e. 

Sibylla , filia Bonifacii , marchionis Mon- 
tis-ferrati et Agnetis V iromand. , nupta 
Guillelmo VI, domino Montis-pessu- 
Iani. 3. c. n. 

Sibylla, conjux Ebali II, Comitis de 
Roceio. 6. n. 8. n. 731. n. 

Sibylla, filia Rogeri, Comitis Porcen- 
sis. 9. n. 

Sicardus, vicecomes de Laurac, 432. b. 
434. d. 

Sicardus Cellarerius, episc. haeretico- 

rum Albigens. 449- a - 
Sicardus Rainardi de Piniano. 181. n. 
Sichardus, praepositus S. Martini Tu- 

ron. 721. d. 
Sicherus, conditor Aquicinensis monast. 

40. d. 

Sigebrannus de Camiliaco. 3 1 . a. 
Sigebrannus , constabularius Fulconis 
Richini, Comitis Andegav. 100. n. 



Sigefridus, Mogùntinus archiep. 550. n. 
Sigerus, abbas Blandiniensis. 19. b. 
Sigibodus, vir facundissimus. 429. c. 
Sigibodus , monachus S. Ragnaberti , 

falsarius. 761. e. 
Sigo, abbas S. Florentii Salmur. 1 52. a. 

506. c. J07. a. 
Silvester de la Guerche , Redonensis 

episc. 163. e. n. 506. n. 615. en. 668. 

d. n. 778. d. 
Silvester, abbas Castellionis seu Con- 

chensis. 385. c. 
Simon, clericus Gregorii VII, Papas. 

636. e. 

Simon , Agennensis episc. 86. d. 87. a. 

771. b. 773. n. 775. b. 
Simon, Meldensis episc. 484- b- 
Simon, Noviomensis ac Tornac. episc. 
filius Hugonis Magni , fratris Philippi I 
Régis Franc, et Adelai'dis Viromand. 
3. c. 1 7. c. 3 ij6. d. 3 1 7. e. 347. a. 374. a. 
Simon, Wigorniensis episcop. 501. d. 
503. a. 

Simon, abbas S. Andreae de Goffem , 
dein Savigniacensis, nepos Simon» 
Comitis Ebroïc. 497. b. n. 519. b. 
Simon, abbas Floriacensis. 121. c. 
Simon , abbas S. Juniani Marnensis. 
152. a. 

Simon , abbas S. Nicolai in silva Vo- 

sago. 347. a. 
Simon , Ambianensis praepositus. 1 77. d. 
Simon Pixiacensis, magister scholae Pa- 
ris. 303. b. n. 305. c. 
Simon, Cornes Crispeiensis et Ambia- 
nensis, filius Radulfi Comitis Vaden- 
sis. 37-40. JJ. d. 628. n. 
Simon, Cornes Ebroïcensis. 519. n. 
Simon Silvanectensis, Cornes Huntin- 

doniae. 268. b. 
Simon, Dux Lotharingie, Theoderici 

filius. 139. a. 354. e. 
Simon de Balgenciaco , filius Radulfi et 

Mathildis Viromand. 4- 
Simon de Brois, filius Hugonis Bafdol. 
6. b. n. 

Simon de Belloforti , filius Simonis de 
Brois et Felicitatis Briennensis. 6. b. n. 
Simon Francigena. 30. e. 
Simon de Oisiaco et de Jitti. 4- a. 8. b. n. 
447- d. 

Simplicius vel Sulpitius, abbas Castel- 
lionis. 385. c. 
Sophia, Ducissa de Hungaria, filia Em- 

monis Comitis Lossensis. 53. n. 
Sophia, filia Friderici II, Lotharingiae 
Ducis , conjux Ludovici Comitis 
Montis - Pelichardi et Moncionis. 
678. b. d. 
Spro , abbas Lobiensis. 417. c-e. 
Stephania.ArelatensisComitissa, cogno- 

mento Dulcis. 103. b. d. 
StephanusIX, Papa, filius Gothelonis 
Magni , Ducis Lotharingiae inferioris. 
521. n. 

Stephanus,card. Alexandri II legatus in 
Franc. 84. a. c. 15 1. a-c. 547. n. 647. 

c. 79t. b. 
Stephanus , Praenestinus episc. 368. b. 
Stephanus, patriarcha Hierosol. 232. a. 

494. n. 

Stephanus, Viennensis archiep. 320. b. 
Stephanus de Podemniaco, Claromon- 
tensis episc. et Aniciensis electus. 
578. e. 

Stephanus, Meldensis episc. 448. b- 
Stephanus, Metensis episc. frater Rai- 
naldi Comitis Barrensis. 351. c. 352. 

d. 353. b. 360. d. 376. n. 
Stephanus, Olorensis episc. 184. a. b. 
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Stephanus, Parisiensis episc. 232. c. 

236. a-e. 374- n. 
Stephanus, Podiensis episc. 598. n. 602. 

c. n. 603. a. 606. b. n. 
Stephanus , electus ahbas S. Florentii 

Salmur. dein Redonensis episc. 497. n. 

508. a. d. 
Stephanus, Vasatensis episc. 772. d. 
Stephanus, Zamorensis episc. 427. a. 
Stephanus de Castro-Duno , abbas Bel- 

libeci, dein Savigniacensis. 519. d. 
Stephanus, abbas Bellilocensis. 588. a. 
Stephanus, abbas Casae-Dei. 70. c. 

309. b. 

Stephanus, abbas Cisterciensis. 232. c. 
246. e. 247. c. d. 248. b. c. 320. n. 
362. a. 381. d. 

Stephanus de Lixinthonia , abbas de 
Stanleia , dein Savigniacensis , dé- 
muni Clarevallensis. 519. d. 

Stephanus , abbas S. Fidis Conchensis. 
664. d. 723. n. 

Stephanus, abbas S. Evurtii Aurelian. 
450. c. n. 

Stephanus, abbas S. Jacobi Leodiensis. 

413. c. 423. a. n. 
Stephanus, abbas S. Laurentii in Pu- 

blico monte prope Leodium. 64. c. 
Stephanus de Arnac , abbas Maisma- 

censis. 341. d. 
Stephanus, abbas Nuchariensis. 98. d. 
Stephanus, abbas Obazinensis. 331. et 

seq. 342. b. 
Stephanus, abbas S. Florentii Salmur. 

507. c. 

Stephanus, abbas Mortui-maris , dein 
Ursicampi, demum Eslantii. 511. e. 
512. a-c. 

Stephanus , prior Dalonensis. 1 62. a. 
Stephanus, monachus S.AIbini Ande- 

gav. 86. d. 87. a. c. 88. d. 
Stephanus Calcatellus, monachus Psal- 

modiensis. 104. d. 106. a. 
Stephanus Burgensis, canonicus S. Rufi, 

socius S.Brunonis in Carthusia.244- b. 
Stephanus Diensis, canonicus S. Rufi , 

socius S. Brunonis in Carthusia. 244- b. 
Stephanus, decanus Andegav. 806. a-e. 
Stephanus de Aiiverra , canonicus Bel- 

vac.etS.Quiriaci Pruvinensis. 373. n. 
Stephanus, cantor Eduensis. 802. c. 
Stephanus de Garlanda , Paris, archidiac. 

dapifer Régis Franc. 221. c. 290. c. 
Stephanus, Cornes Carnot. ac Blesensis, 

Odo etiam dictus , filius Theobal- 

di III, Comitis Palatini. 3. b. 13. c. 

90. c. 617. n. 725. a. 737. a. n. 754. c. 

788.3. 

Stephanus, Cornes Moritonii et Bolo- 
niae,dein Rex Anglia?, filius Stephani 
Comitis Carnot. et Adelaesororis Hen- 
rici I Anglise Régis. 3. b. 1 1. b. c. n. 
14. c. n. 15. a. 19. b. e. 21. c. 307. n. 
394- c. 4' «• b-d. 502. c. 505. a. 510. 
b. d. 

Stephanus, Cornes Sacri-Caesaris , filius 
Theobaldi Magni, Comitis Blesensis. 
3 -b. 

Stephanus, Cornes Matisconensis , filius 

Guillelmi Magni, Comitis Burgundiae 
- et Stephaniae Viennensis. 427. d. n. 
Stephanus, Cornes Axonensis vel UI- 

trasaonensis. 403. a. 
Stephanus, filius Érchembaldi, viceco- 

mitis Matiscon. 9. b. 
Stephanus Mercoriensis. 714. b. 
Stephanus, cognomento Nerei, Arver- 

nus. 107. d. 
Stephanus , prœfectu6 urbis Paris. 24. d. 
Stephanus de Piscntoria, Arvern. 107. e. 
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Stephanus , filius Guillelmi principis 

Tyernensis. 107. e. 
Stephanus de Villa; Lotharingus. 128. a. 

129. a. 141. a. 
Stigandus, Cantuar. archiep. 32. c. 
Suanechildis, Comitissa Flandrise, con- 

jux prima Theoderici de Alsatia. 19.8. 
Suardus Vetulus,dominus Credonensis. 

83. c. 86. b. 
Suardus Credonensis, filius Suardi Ve- 

tuli. 86. b. 
Sugerius , abbas S. Dionysii. 290. c. 

292. d. 312-317. 329. a. 330. c. 
Sulpitius de Calvomonte in Ambasiaco. 

33. e. 

Susanna, filia Beringeri Régis Longo- 
bardorum , nupta Arnulfo II, Comiti 
Fland. 521. a. 



Ta NCHEL1NUS, Tanchelmus, An- 
tuerpiensis haereticus. 230. b. 430. c. 

Tangicus, abbas de Calmo. 1 5 3. c. 

Tebaudus de Galliaco, miles Aurelian. 
325. n. 

Tescelinus Sorus de Fontanis , pater 

S. Bernardi. 362. a. n. 
Tetardus de Cosantia. 402. d. 
Teuzo,Tiezo, Teuthio, R. E. subdiac. 

A. S. legatus tempore Gregorii Papa: 

VII. 98. d. n. 100. b. n. 104. a. 601. 

e. 614. d. 615. d. 616. b. 620. b. 638. 

b.720. a. 721. d. 767. a. Idem, presb. 

card. SS. Joannis et Pauli. 735. d. 
Theadius, Tehaidus, dominus Bairiaci. 

1 5 1. c. n. 152. b-e. 
Themardus , Broburgensis castellanus. 

18. b. 

Theobaldus , abbas Beccensis , dein 
Cantuar. archiep. M.n. 14. n. 3 1 6. d. 
317. e. 384. c. 4' 1 - a-e. 452. c. n. 
502. c. 

Theobaldus, Paris, episc. 475- <!• 

Theobaldus , Thetbaldus , Teboldus , 
Suession. episc. 53. c. 55. b. 56. c. e. 
61 1. c. 616. a. 617. n. 622. c. e. 

Theobaldus, abbas Columbensis. 668. e. 

Theobaldus , abbas B. Maria; de Fon- 
tanis, dein Castellionis in Lotharin- 
gia. 496. b. c. 

Theobaldus , abbas S. Martini Pontisa- 
rensis. 159. d. 160. a. 

Theobaldus, Thetbaudus III, Cornes 
Palatinus Blesensis ac Campaniensis. 
57. a. c. 58. c. 71. n. 100. n. 605. d. 
787. a. d. 

Theobaldus IV , Cornes Palatinus , Ble- 
sensis , Carnotensis ac Trecensis , 
cognomento Magnus, filius Stephani 
Comitis et Adelae sororis Henrici I, 
Anglia: Régis. 3. b. 14. c. 20. b. 165. 
b-d. 173. c. 174. a. 229 et seq. 232. 

d. 240-242. 275. n. 290. b. 307. a. n. 
316. b. 333. c. 347. a. 357. d. 369 
et seq. 375. a-c. 376. n. 426. a. 
492. b. c. 

Theobaldus V, Cornes Palatinus Ble- 
sensis, filius Theobaldi Magni. 3. b. 
12. c. n. 464. d. n. 467. b. c. 468. d. 
487. d. 496. d. e. 

Theobaldus, Cornes de Risnel. 7. b. n. 

Theobaudus, cocus Comitis Nivern. 
198. a. 

Theodericus, Theodoricus, abbas S. Eli- 
gii Noviom. dein Ambianensis episc. 
22. c. 319. n. 347. a. 395. e. 400. c. n. 

Theodericus , Constantiensis episc. 76. 

e. 77. a. 

Theodericus, Virdunensis episc. 65. b. 
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644. d. 730. n. ^ • 

Theodericus, abbas S. Ebrulfi. 3 8ï a 

Theodericus.abbas Gemeticensis. h 

Theodericus II , abbas Andagin. S Hu 

berti.73 ! .a.n. 73 3 .a.n. 
S. Theodericus, abbas Lobiensis. 21 » 
Theodericus II, abbas Valciodorensis' 
films Hugonis de Gabelo. m h 
516. d. 517. b. > >' 

Theodericus Cameracensis archidiac. 

filius Radulfi de Neella. 6. a 
Theodericus, thesaurar. Noviom.' qqç e 
Theodericus , Trevirensis archidiac' 

353; e- 

Theodericus, Terricus, Armoricus, ma- 
gtster scholae Paris. 288. d. 302. d n 

Theodericus Carnotensis, magister sch* 
lae Paris. 360. b. 

Theodericus , Dux Lotharingie Mosel- 
lanas. 127. e. 128. a-c. 131. a. 132. e 
134- c. 138. e. 139. a-e. 140. a. 630. 
a. n.73i.c. 

Theodericus de Alsatia, Cornes Flan- 
drise, filius Theoderici Ducis Mosella- 
norum, et Gertrudis Flandrien. 3. c. 
n. 18. c-e. 19. a. d. 20. b-e. 26s. c 
388. a. 441. b. n. 

Theodericus , frater Frederici Comitis 
Tullensis. 8. n. 

Theodericus de Marleriis, filius Alberti 
Comitis de Chisni. 9. n. 

Theodericus de Avesnis, filius Werrici 
Barbati. 8. b. 

Theodericus de Buillon. 517. d. 

Theodericus de Calmoseio. 126. e et 
seqq. 

Theodericus, filius Joscelini de Calmo- 
seio. 129. a. 

Theodericus de Salsuriis, Lotharingus. 
129. a. 

Theodericus de Richiscurt. 137. c. 
Theodericus de Villa, Lotharingus. 127. 

d. 128. b. 138. b. 
Theodinus, R. E. archidiaconus. 600. n. 
Theoduinus, Leodiensis episc. 63. c-e. 

64. a-c. 65. d. 66. a. b. 593. b. 
Theogerus, Teodinus , Theodewinus, 

abbas Gorsiensis , dein card. episc. 

S. Rufinae. 210. a. n. 
Theogerus, ahbas S. Georgii in Silva 

Nigra, dein Metensis episc. 209-221. 

351.cn. 

Theotardus , prior Magenciacensis mo- 

nast. 106. d. 107. b. d. 
Theotardus , filius Guillelmi principis 

Tyernensis. 107. e. 108. a. 
Theotardus de Bullione, Arvernus. 

106. d. 

Thiemarus, abbas S. Mansueti. 137. d. 
Thomas Bequet, Cantuar. archiep. 23. a. 
452-464. 

Thomas, abbas de Granatana. 525. n. 
Thomas de Maria, Codiciacensh topar- 

cha, filius Ingeh-anni deBova et Ads 

de Maria. 4. a. 67. d. 115. c. 116. e. 

175. b. 179. n. 266. c. 
Thomas de Bosco, filius Ebali II de 

Roceio. 6. a. n. 
Thomas , filius Hugonis Revoniensis et 

Hadvidis de Urcis-monte. 5 16. e. 
Thonnor, filius Joscelini de Calmoseio. 

129. a. 

Tiburgis, abbatissa S. Maria; de Kon- 

cereio. 200. a. 
Trencavellus , vicecomes Biterrensis. 
' Vide, Raimundus. 
Trombertus de Alta-villa. 9. c. 



Digitized by 



Google 



INDEX ONOMASTICU 



Tropea, soror Petri-Leonis , antipapa;. 
^54* 5- 

Turchitillus, vir illustris in Normannia. 
"43- <*• 

Turpio , Lemovic. episc. 334. b. 
Turstinus de Monteforti ad Rislam. 
273. n. 

u-v. 

.Valletus, magister scholae Ande- 

gav. 306. c. 
Ubertus, Praenestinus episc. missus in 

Franc, legatus tempore Alexandri II 

Papae. 544. b. n. 549. n. 
Udalricus, Paduanus episc. J54- c. 
Udalricus, abbas S. Michaelis ad Mo- 

sam. 729. d. 
Udalricus de Goscezehim. 557. b. 
Udo , Trevirensis archiep. 579. b. 584. 

d. 594. c. 
Victor II , Papa. 35. b. 
Victor III, Papa. 97. a. 563. et seq.689. 

b. 788-790. Vide, Desiderius, abbas 

Casinensis. 
Viduinus , archipresbyter Biterrensis. 

393. d. 

Vincentius, abbas Castellionis seu Con- 

chensis. 385. c. 
Vitalis, abbas Bernaii, deinWestmonas- 

teriensis. 384. b. 
Vitalis, abbas Fontis-frigidi.432.a. 43 3 - 

b. 434. d. . 

Vitalis de Moritonio, conditor et pri- 

mus abbas Savigniacensis monast. 

167. d. 168. a. 169. e. 171. b. 173. b. 

382. d. 518. b. 
Vitalis, monachus Vindocin. 84. b. 
Vivianus , Rom. ecclesiae advocatus. 

462. b. 

Vivianus Urcet, Pictavinus. 233. b. 
Uldaricus, Cornes de Lent^burg. 553. a. 
626. n. 

Uldericus de Grimaco vel Gisniaco, 
Lotharingus. 139. b. i4>.a. 

Ulfricus,vel UIricus,eremita in Anglia, 
vaticiniis clarus. 394. b-e. 

Ulgerius, Andegav. archidiac. dein ejus- 
dem urbis episc. 199. d. 234. a. 306, 

c. n. 



Ulgerius , magister scholae Andegav. 
306. a. n. 

Ulricus, frater Guidonis de Acromonte, 

fundator abbatiae Morimundi. 362. n. 
Ulricus, filius Widrici de Strena. 129. a. 
Urbanus II, Papa. 69. a. 74. e. 85. b. 

87. b-e. 07-104. no. d. 123. e. 124. 

a. 158. b. 164. c. 167. b. 238. a. d. 

321. et seq. 338. c. 381. d. J22. d. 

523. a. 674-761. 791. a. d. 
Ursio, Silvanectensis episc. 702. c. n. 
Ursio, Suessionensis episc. frater Ger- 

vasii , Philippi I , Régis Franc, dapiferi. 

56. e. 57. a. 58. b. 
Ursio, abbas S. Dionysii Remensis. 

232. c. 

Ursus, abbas Montis-burgi. 387. b. 
Urvodius, prior Rotonensis monaster. 
153. c. 

Vulgrinus, Bituricensis archiep. 259. n. 

200. n. 261. n. 
Vulgrinus , abbas S. Sergii Andegav. 

dein Cenoman. episc. 83. c. 84. b. 

w. 

"VC^ALDEMARUS, Rex Daniae, filius 

Canuti Régis. 478. d. 
Walfridus, abbas Teloniarum. 346. a. 
Walfridus , Romaricensis cancellarius. 

131. a-b. 136. c. 
Wafo, Metens. episc. 674. d. Vide, Galo. 
Walterius. Vide, Galterius. 
Wandelgerus, abbas Dervensis. Vide, 

Bruno. 

Warmundus. Vide, Guarmundus. 
Waschelinus, abbas S. Pétri de Briecio. 
137. d. 

Wecilo, Moguntinus archiep. 560. c. 
Wedericus, abbas Lobiensis. 4 '5- d- 
Wedricus , frater Theoderici Comitis 

Tullensis. 8. n. 
Weliga, filia Godefridi Magni, Lotha- 

ringiae inferioris Ducis , nupta Adal- 

berto de Calva. 679. c. 
Welpho, Welfo, Dux Bajoariae, filius 

Azzonis , marchionis Estensis. 549. n. 

554. a. 561. e. 562. c. 679, Jj. 680. a. 

681. b. 682. b. 686. b. 



S. 8jt 

Welpho , Dux Bajoariae , Welphonis 
filius. 201. a. 675. b. 676. c. 077. a. 
678. a. 679. a. 

Werimbaldus, Cameracensis hospitala- 
rius. 446. b. n. 

Wernherus, Alsatiae Cornes. 685. b. 

Werricus. Vide, Guerricus. 

Wibaldus, abbas Stabulensis et Cor» 
beiensis. 5 16. c. n. 5 17. b. 

Wibertus. Vide, Guibertus. 

Widricus, abbas S. Apri TuIIens. 137. d. 

Widricus, abbas Valciodorensis. j'16. c. 

Widricus Pinguis de Damviliaco, Lo- 
tharingus. 129. a. 

Widricus de Grimaco vel Gisniaco. 



139. b. 141. a. 
Widri 



IricusdeLisrriaco velBisniaco. 129.8. 
Widricus de Spinal. 127. b. d. 128. b. 

129. a. 139. b. 141. a. 
Widricus de Strena. 120. a. 
Widricus de Tillio. 138. e. 
Widricus de Valcurt. 137. e. 
Widricus de Viverio. 129. a. 
Widricus de Unocurt, 137. c. 138. e. 
Wigerius, frater Baldrici de Balgenzaio. 
268. n. 

Wildericus de Ripa, filius Hugonis de 

Gabelo. J15. b. 
Willelmus,WiIhelmus.I / i</f,GuilIeImus. 
Winandus, filius Gerulfi, nobiiis Fale- 

mannensis. 517. d. 
Wiredus, abbas S. Huberti. 732. a-e. 

733. b. n. 
Wiscardus. Vide, Guiscardus. 
Witerius. Vide , Guiterius. 
Wolbodo, Leodiensis episc. 4 '3- b. 
Wolbodo, Guolbodo, abbas S. Lauren- 

tii Leod. 703. a. n. 704. b. n. 73 1. n. 
Wulfricus, abbas S. Bavonis Gandav. 

17. c. e. 

Y. 

Yda. Vide, Ida. 

Ywanus de Alost. Vide, Iwanus. 

Yvo. Vide, Ivo. 



jELON, monachus Cluniac. Vide , 
Hezelon. 
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sx. AT H (de). Vide, Galterus. 

Abrincenses episc. Joannes , Michael , 
Sichardus. 

Abrincatensis vicecomes, Hugo. 

de Acromonte, Vide, Aidericus, Gui- 
do, Ulricus. 

Adrianus IV , an. 1 1 54 succedit Anas- 
tasio. 22. c. An. 1155, Fredericum 
Imp. coronat. 22. d. An. 11 58, Fre- 
dericum ob superductam légitima; 
uxori alteram excommunicationeper- 
cellit. 22. d. 

Adurensis episc. Petrus. 

S. jEgidii abbates , Beraldus , Odilo , 
Petrus. 

S. jEgidii Comités. Vide, Tolosani. 
Affligemenses abbates , Albertus , Petrus. 
Agatnenses episc. Adelbertus , Berenga- 

rius , Bernardus , Guillelmus , Rai- 

mundus. 

Agathensis archidiac. Ermengaldus. — 
Scholae magister , Duicianus. 

Agennenses episc. Bertrandus, Donal- 
dus, Gausbertus, Guillelmus, Simon, 

Agennensis archidiac. Gaufridus. 

Agerensis abbas, Amaldus. 

de Aguantico. Vide, Raimundus. 

de Agut. Vide, Helias. 

de Aissa. Vide , Godefridus. 

Albanenses episc. Galterius, Henricus, 
Matthaeus, Petrus lgneus,Richardus. 

Albero , Metensis primicerius , an. 1 1 1 5 
Alberonem episc. exauctorandum cu- 
rât in concilio Remensi. 208. e. n. 
Quanta passus à fautoribus Henrici V 
Imp. ibid. 350. et seq. Electus Tre- 
virensis archiep. an. 1 132 consecratur 
Viennae ab Innocentio 11 Papa. 3 54. b. 
An. 1 1 37 , legationis officio decoratur. 
355. d. Cùm à Rege Conrado eccle- 
siam S. Maximini impetrasset , ea de 
causa bellum gessit cum Henrico Co- 
mité Namurc. et Luxemburg. 356. et 
•eq. An. 1 1 47 > diebus Paschae, Euge- 
nium Papam convenit Parisiis. 357. d. 
Eumdem , eodem anno , Dominicâ 
prima Adventûs , excipit Treviris , et 
per duodecim hebdomadas splendidè 
procurât. 358. a-d. An. 1148, in 
concilio Remensi , disceptat de pri- 
matu cum Samsone Remensi archiep. 
358. e. Eodem anno, mense septem- 
bri , bellum gerit cum Henrico Co- 
mité Paiaiino. 359. a-e. An. 1152, 
moritur, vin kal. februar. 360. c. 
Albero, Leodiensis episc. an. 1121 suc- 
cedit Frederico. 17. b. An. 1 14 1 , 
castrum Bullonium, quod Reginâldus 
Cornes Barrensis per annos septem 
occupaverat , recuperavit. 20. a. 



Alberti II, Comitis de Chisneîo, liberi. 

Al? erti, Comitis Namurc. sorores très. 

53. n. FHius Godefridus. 
Albienses episc. Amelius , Bertrandus , 

Frotardus, Giraldus, Guillelmus. 
Albiensis praepositus , Guillelmus. 
Albiensium haereticorum episc. Sicardus- 

Cellarerius. 
Albin iacensis abbas, Josbertus. — Prse- 

Eositus, Drogo. 
onenses Comités. Vide , Guigo. 
Albrici , magistri scholae Remensis , 

elogium. 398. d. 
Aldehburgensis abbas, Hariulfus. 
Alectenses , Alethenses seu Maclovien- 

ses episc. Judicalis, Rivallonus. 
Alethensis archidiac. Rivallonus. 
Alexander III, an. 11 60, Papa ordina- 
tur. 22. d. Eodem anno, conspira- 
tionis in Imp. Fredericum accusatur à 
fautoribus Octaviani a ntipapae. 4°$ . b. 
Ab eisdem reprobatur in concilio Pa- 

Ïiensi. ibid. d. n. A Regibus autem 
rancorum et Anglorum recipitur. 
406. d. n. An. 1 161 [ 1 16* ] in Fran- 
ciam appellit. 22. e. An. 1 163, Pari- 
siensem S. Germani basilkam conse- 
crat, XI kal. maii. 426. c. Eod. anno, 
mense maio , Turonibus concilium 
célébrât. 22. e. 4 20 - n - 453- b. n. 
An. 1 164, ThomamCantuar. archiep. 
Angliâ exulantem excipit Senonis, et 
blandè consolatum mittit ad Ponti- 
niacense monast. ifib. a-e. An. 1 165 , 
in Italiam revertitur. 23. a. 457- b. 
An. 1 166, legatos mittit inFranciam, 
Angliae Régi probatos , sed Thomae 
suspectos. 458. b-e. Cùm legati frustrà 
pro pace conficienda laborassent, an. 
11 68 eam curant Régi Franc, de- 
mandat. 459- a-e. An. 1169, rursus 
legatos mittit in Franciam, qui frus- 
trà de pace concilianda inter Anglis 
. Regem et Thomam Iaborant. 462. b. 
An. 1 1 70 , Rotomagensi archiepisc. 
mandat, utterram Angliae Régis cis- 
marinam interdicto supponat , nisi 
ille quantocius reconcilietur Cantuar. 
archiepiscopo. 463. d. An. H77,pa- 
cem componit cum Imp. Frederico. 23 . 
b. An. 1 1 79 , Lateranense concilium 
célébrât, ibid. 
Algeri , Leodiensis scholastici , elogium. 

262. et seq. 
Alniensis dominus, Isambertus. 
de Alnou. Vide, Fulco. 
Alpensis abbas, Guarinus. 
Aliatiae Cornes, Wernherns. 
Altx-cumbs abbates, Amedeus, Gau- 
fridus, Henricus. 
de Alta-ripa. Vide , Amedeus. 



de Aha-villa. Vide , Trombertus. 

Altimontensis abbas, Clarebaldus. 

Altisiodorenses episc. Vide, Autissiod. 

Altivillarensis abbas, Notcherus. 

de Altrone. Vide , Dalmatius. 

Amatus , Eilorensis episc. A. S. legatus , 
an. 1 080, concilium célébrât Burde- 
gala*. 46- d. 764. a-d. n. 766. n. 
769. n. An. 108 1 , aliud Santonis. 
765. et seq. An. 1082, aliud Exoi- 
duni. 95. a. n. 768. a. n. Eod. anno , 
aliud apud Carrofum. 186. d. 769. 
a. n. An. 1090, aliud Tolosse. 770. d. 
771. n. An. 1093 , aliud Burdegals. 
771. b. 772. c. An. 1097, aliud San- 
tonis. 774. b.n. An. 1098 ,Burdegalae 
aliud. 774. et seq. 

Ambasienses domini , Hugo, Sulpitius. 

Ambianensis ecclesia S. Mariae , anno 
1137, cum tota civitate conflagrat. 
19. c. Anno 1152, consecratur. 
22. c. 

Ambianenses episc. Angeirannus, Ber- 
thefridus, Fulco, Gerardus, Gervinus, 
Godefridus, Guido, Raduifus, Ro- 
rico , Theodericus. 

Ambianensis prapositus , Simon. — 
Archidiac. Fulco , Joannes. 

Ambianenses Comités, Raduifus, Si* 
mon. 

Anastasius IV, an. n 53, Romanum 

pontificatum assequitur. Seq. anno 

moritur. 22. c. 
Andaginenses S. Huberti abbates, Ade- 

iardus , Ingrobandus , Theodericus , 

Wiredus. 

Andegavenses episc. Eusebius, Gaufri- 
dus, Matthaeus, Rainaldus, Ulgerius. 

Andegav. S. Aibini abbates , Arcimbal- 
dus , Girardus , Otbrannus. 

Andegav. S. Nicolai abbates, Haimo, 
Natalis. 

Andegav. S. Sergii abbates, Bernardus, 
Vuïgrinus. 

Andegav. abbatissa S. Mariae de Ron- 
céreio , Tiburgis. 

Andegav. decanus, Stephanus. — Ar- 
chidiacon. Guarnerius , Guillelmus , 
Rainaldus. — Prœcentor, Girardus. — 
Praepositus, Robertus. — Thesaura- 
rius, Gaufredus. 

Andegav. Comités , Fulco Richinus , 
Gaufridus Barbatus , Gaufridus Mar- 
tellus , Gaufridus Bellus seu Plan» 
tagenét. 

Andegav. scholae magistri aliquot. 306. 

S. Andréa; de Goffem abbas, Simon. 
S. Andreae de Novo-castello Camerac. 

abbas, Adam. 
Andreae, Comitis de Ramerut , liberi, 

6.b. 
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AngeliacensM, Angeriacenses S. Joan- 
nis abbates, Ausculfus, Henricus , 
Odo, Petrus. , 
Angliae Regum genealogia, à Guillelmo 
Conquestore deducta. 13-15. Eadem 
ab Ala seu MathildeFIandrensi. 3. a-b. 
Anglorum bellica virtus commenda- 
tur. 12. b. 
Anicienses seu Podienses episc. Ade- 
marus, Petrus, Pontius, Stephanus. 
S. Anselmus, an. 1003 creatur Cantuar. 
archiep. 122. c. Pallio ab Urbano II 
donatur. 123. a. An. 1008, Romam 
profectus, interfuit concifio seq. anno 
celebrato. 1 24. a. Inde regressus , Lug- 
duni stetit usque ad obitum Guillelmi 
Rufi Anglorum Régis. 124. a. Eo 
mortuo, in Angliam anno 1 100 revo- 
catur ab Henrico 1. 124. b. An. 1 103, 
Romam à Rege mittitur, ut pacem 
de investituris cum Paschali II com- 
onat. 124. d. Pace ad Régis libitum 
aud compositâ , rébus suis ab eo 
spoliatur. 124. e. Itaque Lugdunum 
reversus , ibi sesqui anno demoratur. 
124. e. An. 1 105 , in Normanniam 
revertitur, et, operâ Adels Carno- 
tensis Comitissœ , Régis in grasiam 
recipitur. 125. a. n. 
Anselmi de San cto-Quintino liberi. 8. b. 
Aortensis vicecomes, Lupus-Garsias. 
Apuliae Duces, Robertus- Wïscardus , 

Rogerius. 
Aquensis archiep. Petrus-Goftridi. 
Aqueuses episc. Bernardus, Guillelmus, 

Gregorius , Macharius , Raimundus. 
Aquenses archidiac. Guillelmus de Or- 

gono , Arnaldus-Raimundi. 
Aquenses vicecomites , Raimundus- Ar- 

naldi, Navarrus. 
Aquicinctense S. Salvatoris monast. an. 
1079 conditur. 40. e. 41. a. Abbates, 
Alardus, Alexander, Alvisus, Hame- 
ricus, Goswinus. 
de Aquila. Vide, Gaufridus, Gisleber- 

tus, Ingenuifus, Richerius. 
Aquitaniae ducatus quantum extensus. 

1 1. a. n. Duces, Gaifarus, Guillelmus. 
Aragonensium Regum genealogia , à 

Sancio Rege deducta. 9. c. n. 
Aranensium haereticorum episc. Rai- 
mundus de Casalis. 
Arausicenses episc. Berengarius, Geral- 

dus , Guillelmus. 
Arausicenses Comités , Bertrandus , 

Raimbaldus. v 
de Arbressello. Vide , RobertusV 
Arcensis vicecomes, Goscelinus. 
de Archiaco. Vide, Aimarus. 
Ardurellensis abbas , Petrus. 
Arelatenses archiep. Aicardus , Ato , 

Bernardus , Gibelinus , Guillelmus. 
Arelatenses Comités, Bertrannus, Ste- 
phania. 

Argentinenses episc. Guarnerius, Otho. 

de Arifac. Vide, Amblardus, Ermen- 
gaudus. 

de Arlenco. Vide, Pontius. 

Arlonis Cornes, Fulco. 

S. Arnulfùs, Suessionensis S. Medardi 
abbas, monitus ut Régi Franc, stipen- 
dia faceret, abbatiâ se abdicat , et in 
locum reclusionis secedit. j4- a_ d- 
Bertae Reginae , successorem ejus 
B. Geraldum expellere volenti , occur- 
rit, futurumque praedicit ut ipsa ali- 
quando expelleretur à viri consortio. 
55. a. An. 1081, in concilioMeldensi, 
eligitur Suessionensis episc. in locum 
Ursionis exauctorati. 57. a, b. Eodem 
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tempore, nunciat Reginae filium ab 
ea in utero gestari, quem à Deo pre- 
cibus suis impetrarat. 57. c-e. Die 19 
decembris ejusdem anni, consecratur 
episropus ab Hugone Diensi episc. 
58. a. Reversus Suessiones , urbem 
ingredi non permittitur , et apud UI- 
ciacum, castellum Comitis Theobal- 
di, sedem suam statuit. 58. b. In- 
térim à Flandrensibus expetitur , ut 
turbas ibi excitatas comprimerez 58. 
et seq. Impetratam ibi Aldeburgen- 
semS.Petri ecclesiam abbatiam facit. 
60. a. Taedio afFectus pro inordinata 
regni administratione, episcopatu ce- 
dit , et in Flandriam revertitur. 60. b. 
Ibi an. 1087, sanctè moritur XVIII 
kal. septemb. 60. c. Anno dein 1121,' 
levato è terra ejus corpore,interSanc- 
tos ex decreto concilii Belvacensis 
connumeratur. 17. b. 61. et seq. 

Arnulfi, Comitis de Chisneio, liberi ex 
Adela de Ramerut. 8. b. n. 

Aroasiae seu Aradigamentiae abbates , 
Conon , Folbertus , Hildemarus. 

de Arscot. Vide, Godefridus. 

Arverniae Comités, Guillelmus I, VI, 
VII, Robertuslll. 

Ascelini Goelli , domini de lbreio, filii 
ex Elizabeth Britoliensi, Robertus- 
Rufus , Guillelmus-Luvellus , Roge- 
rius-Balbus , Gauterius de Sparnone. 
160. b. n. 

Asturiensis episc. Fellandus. 

Athanacensis abbas , Gaucerannus. 

Atrebatensis ecclesia , an. 1093, eximi- 
tur à subjectione Camerac. ecclesiae. 
238. b. 738. et seqq. 

Atrebatenses episc. Alvisus , Andréas , 
Gotescalcus, Lambertus, Robertus. 

Atrebat. decanus , Guibertus. — Archi- 
diac. Alardus , Joannes. — Cantor , 
Odo. — Praepositus , Gualbertus. — 
Scholae magister , Achardus. 

AtrebatenseS. Vedasti monast. an. 1 136 
incendio conflagrat. 19. b. Abbates , 
Adalardus , Aloldus, Erchemboldus. 
Aucenses vel Augenses Comités, Guil- 
lelmus , Robertus. 
de Audenarde. Vide, Gerardus. 
Audomarenses S. Bertini abbates , Go- 
descalcus, Joannes, Lambertus, Leo- 
nius. 

Audomarensis praepositus , Arnulfùs. — 

Clericus, Ingelrannus. 
Avenionensis episc. Arbertus. 
Aversanus episc. Christianus sive Guit- 

mundus. 

de Avesnis. Vide, Nicolaus, Theode- 
ricus. 

Augustodunenses , Eduenses episcopi, 
Àgano , Norgaudus. 

Augustod . archidiac. Gualterius. — Can- 
tor, Stephanus. 

Aurelianenses episc. Hadericus, Helias, 
Henricus, Joannes, Manasses, Rai- 
nerius , Sancio. 

Aurelian., decani, Evraldus, Josxeli- 
nus. — Archidiac. Joannes deCatena. 

Aurelian. S. Evurtii abbas, Stephanus. 

Aureliacensis abbas , Petrus. 

Aurora borea!is,an. .1098, v kal. octo- 
bris. 687. c. 

Auscienses, Auxienses archiep. Bernar- 
dus , Guillelmus , Raimundus. 

Auscienses archidiac. Fortanerius , Pe- 
trus. 

Ausonensis episc. Berengarius. 
Autissiodorenses episc. Alanus, Gaufri- 
dus, Hugo, Humbaldus, Robertus. 
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Autissiod. S. Germant abbates, Guiber- 
tus, Hugo, 
de Axiis. Vide , Giloius. 
Axonensis seu Ultrasaonensis Cornes, 

Stephanus. 
Ayensis prier, Guillelmus. 
Aynamensis abbas, Giselbertus. 

B. 

Bajoarl* Duces, Otto, Welpho. 
Bajocenses episc. Odo, Philippus. 
Bajocensis S. Vigoris abbas, Robertus 

de Tumbalaine. 
de Baldemento seu Baudemento. Vide, 

Andréas, Gualerannus. 
Baldricus, abbas Burguliensis, an. 1107 
Dolensem archiepiscopatum adipisci- 
tur. 225. a. n. An. 1 109, Romam se 
confert. 228. b.,n. Taedio ex Britan- 
norum moribus afFectus, in Angliam 
trajicit. 225. b. In Normannia dein- 
ceps fréquenter diversatur. Ibid. d. 
228. n. 

Baldricus , Noviom. episc. an. 1 1 13 

moritur. 16. b. 
Balduinus , princeps Edessae , post fra- 
trem Godeiridum Rex Jérusalem 
constituitur. 14. a. n. An. 1 1 14, uxo- 
rem ducit, Adelam filiam Bonifacii 
de Monteferrato. 16. c. n. An. 11 18; 
moritur. 16. d. 
Balduinus de Burch, filius Hugonts Co- 
mitis de Retest, an. 11 18, succedit 
Balduino I, Régi Jerosol. 16. d. 
Balduinus III, Rex Jérusalem, an. 1 143 

Fulconi patri suo succedit. 21. d. 
Balduini Insulani, Flandriae Comitis, 
liberi ex Adela filia Roberti Régis 
Franc. Balduinus Bonus , Robertus 
Frisius, Mathildis Regina Anglorum. 
521. a. 

Balduini Boni, Comitis Flandriae, filii 
ex Richilde Montensi, Arnulfùs, Bal- 
duinus. 521. a. 
Balduinus VII, Cornes Flandriae, an. 
1 1 18, RegiLudovico militans contra 
Henricum I Angliae Rcgem, villas in 
Talogio flammis absumit. 267. b. n; 
Seq. anno, moritur, XV kal. julii, ex 
vulnere ibidem accepto. 17. a. 521. d. 
Balduinus IV, Cornes Montensis, annis 
1149 et "5°) bellum gerit in Flan- 
dria. 20. a. 
Balgiaci praepositus, Haimericus. 
de Balgenciaco. Vide , Lancelinus , 

Raduifus, Simon, 
de Bananiaco. Vide, Guillelmus. 
S. Barbara; in Algia priores, Daniel, 

Galterus, Guillelmus. 
de Bs.rberrçun. Vide , Isaac. 
Barcinonensis episc. Bertrannus. 
Barcinonenses Comités, Berengarius, 

Raimundus. 
Bardulphus. Vide, Guido. 
de Barduvilla. Vide, Richardus. 
Barrensis in Lotharingia Cornes, Rai- 
naldus. 

Barri ad Albam Comités , Raduifus , 
Simon. 

Barri ad Sequanam Comités , Milo, 
Robertus. 

Bartholomaeus, Laudun. episc. an. 1 1 5 2, 
apud Fuisniacum fit monachus. 20. e. 
Ejus in episcopatu praeclarè gesta. 
342. et seqq. 
Basileensis episc. Burchardus. _ 
de Basochiis. Vide , Gervastus. 
S. Basoli abbas, Burchardus.- 
Bathoniensis episc. Reginaldus. 
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Bayonenses episc. Petrus, Raimundus. 
Beania abbates, Iterius, Raimundus. 
Bearnensis vicecomes, Centùllus-Gasto. 
Bebenus ve4 de Bé. Vide, Amaldus. 
Beccenses abbates , Anselmus , Boso , 

Gnillelmus , Herluinus , Letardus , 

Rogerius, Theobaldus. 
Begorrensis Cornes, et vicecomes Bearn. 

Centullus. 
Belet. Vide, Froterius. 
Bellicenses episc. Anthelmus, Petrus, 

Pontius. 

Beliibecci abbas, Stephanus de Castro- 
Duno. 

Belli-Ioci abbates, Frudinus, Stephanus. 

Belli-montis ad Isaram Comités, Ivo, 
. Matthaeus. 

Belli-montis ad Rislam dominus, Ro- 
gerius. 

Beïli-prati abbas, Petrus. 

Bellismenses domini, Guillelmus Tala- 
vatius, Robertus. 

de Bello-campo. Vide, Galterus, Guil- 
lelmus , Petrus. 

de Bello-forti. Vide, Milo. 

de Bello-joco. KiV/^Guichardus, Hum- 
bertus. 

Belnensis vicecomes, Rainaldus. 

Belvacenses episc. Ansellus, Bartholo- 
mxus, Fufco , Guilbertus, Guido, 
Henricus, Odo, Petrus, Rogerius. 

Belvacensis decanus, lvo. — Archidiac. 
Joannes. 

Belvacensis castellanus, Odo. 

Belvacensis S. Quintini ecclesia, ab 
episcopoGuidone exstructa, an. 1069, 
IV nonas octob. quàm solemniter 
dedicatur. 20. c — Praepositi, Galo, 
lvo. 

de Benefacta. Vide, Rogerius. 

Berengarius, Andegav. schoiasticus, an. 
1050 damnatur in synodo Romana 
et in concilio Vercellensi. 34. c. n. 
An. 1055, haeresim suam ejurat in 
concilio Turonensi. 35. b. Item an. 
1059 in Romana synodo generaii. 

35. b-d. An. 1073 ve ' l<> 7 2 > m«us 
in concilio Pictavensi damnatur. 36. 
a. n. Annis verô 1078 et 1079, in 
duabus synodis Romae habitis erro- 
res suos ejurat. 36. a. n. Anno tan- 
dem 1080, fidei sua; rationem red- 
derecoactus fuit in concilio Burdegal. 

36. n. 

Bergenses abbates, Ermengerius, Ma- 
nasses. 

Bernaii abbates. 384. b. Vide, Nicolaus, 
Osbernus, Richardus, Vitalis. 

Bernardus , Tironiensis ccenobii con- 
ditor, an. 1 100 fît abbas S. Cypriani 
Pictav. 168. e. Eodem anno, in con- 
cilio Pictav. constanter agit cum le- 
gatis A. S. 169. a. 170. b. d. CIu- 
niacensibus subjici detrectans, inter- 
dictum sibi à Paschali Papa abbatis 
officium sponte deserit. 109. c. Inde 
sociatus Roberto de Arbrisselio et 
Vitali de Moritonio, verbum Dei 

Îraedicat in villis et castellis. 169. d. 
n Normannia praesertim conjugatos 
presbyteros insectatur. 169. d. 170. a. 
A suis revocatus Pictavim revertitur, 
et ne Cluniacensibus subjiciatur, Ro- 
mae coram Paschali II pro libertate 
litigat. 170. c. n. Injuncto sibi ab 
eodem Papa prsdicationis officio, 
abbatiâ se abdicat. 170. e. Post haec, 
an. 1 109, Tironiense monast. condit 
in fûndo sibi à Rotrodo Comité Per- 
ticensi tradito. 171 et seq. 
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S. Bernardus, an. 1 1 14 fit abbas Clare- 
val. 16. c. 362. b.n.An. 1 129 vel 1 130, 
Régi Ludovico, quibusdam episcopis 
infenso, proximum Phiiippi nlii ejus 
interitum praenunciat. 374» b.-n. An. 
1130, in concilio Stampensi pontifi- 
catum Innocentio II contra Anacle- 
tum asserit. 364. d. Henricum I An- 
gliae Regem, Innocentio subjici cunc- 
tantem, in ejus partes pertrahit. 365. 

a. In concilio Remensi et in colloquio 
Leodiensi quoniodo se habuerit. tbid. 

b. Quoniodo in concilio Pisano anni 
1 134. Ibid. d. An. 1 136, colloquium 
habet cum Guillelmo Comité Pictav. 
eumque in partes Innocentii perducit. 
19. b. 367. a-e. An. H38,inFlan- 
driam vadk. 19. d. An. 1 140, contra 
Petrum Abaelardum agit in concilio 
Senonensi. 371. d. 37a. a. An. 1 144» 
pacis sequester efficitur inter Regem 
Ludovicum etTheobaldumComitem 
Blesensem. 20. b. 370. c. 375. c. An. 
1 1 46 , diebus Natalis Domini , crucem 
praedicat Spirse, et Conradum Imp. 
ad suscipiendam Hierosol. expeditio- 
nem perducit. 22. a. 378. a-d. Rébus 
in Oriente malè gestis, et multis in 
eum murmuràntibus, quâ rationeexcu- 
satur. 371. a-c. An. n47» cum Rege 
Ludovico colloquium habet Catalau- 
ni, deinde Stampis, de Hierosolymi- 
tana profectione. 378. d. Eodem anno, 
in partes Tolosanas proficiscitur cum 
Alberico Ostiensi episc. ad profligan- 
dos haereticos. 373. a-c. An. 1148, 
errores Gilberti Porretani exagitat in 
concilio Remensi. 328.-330. 372. c-e. 
An. 11 5 1 , Gaufridum Comitem An- 
degav. sollicitât, ut Gerardum Mo- 
nasterioli Bellaii dominum educat è 
carcere, atque detrectanti proximum 
interitum praenunciat. 375. c-e. An. 
1 1 53, Metensibus gravi bello impetitis 
pacem conciliât. 377. a-e. Eodem 
anno, sanctè moritur, xi kal. sept. 
377. e. Multis à Berengario, Abasiardi 
discipulo, conviciis exagitatur. 294- 
300. Quot fundarit abbatias. 377. e. 
n. Genus ejus inquiritur. 362. a. n. In 
multis coramendatur. Ibid. et seqq. 

S. Bertini abbates. Vide, Audomarenses. 

Berta Regina,conjux Phiiippi I,proIem 
à Deo impetrat prectbus S. Arnulfi, 
abbatis S. Medardi Suession. 56. d. 
Cùm Geraldum sancti viri successo- 
rem è ccenobio S. Medardi detur- 
basset , vir Dei praedixit futurum ali- 
quando ut ipsa e regrïi consortio de- 
turbaretur. jj. a. Itaque post aliquot 
annosà Rege repudiata, Pontivum in 
pagum cum dedecore relegatur. Ibid. 

de Berziaco. Vide, Hugo. 

Besuensis abbas, Gerardus. 

Bethuniae schoiasticus, Otbertus. 

Bigorrenses seu Tarbienses episc. Hodo, 
Hugo, Pontius. 

Bisuldinenses Comités, Bernardus, Rai- 
mundus. 

Bisuntinenses archiep. Ansericus, Ebrar- 

dus , Herbertus , Hugo. 
Biterrenses episc. Bernardus, Matfredus. 
Biterrenses vicecomites , Raimundus- 

Trencavellus, Rogerius. 
Bituricenses archiep. Albericus, Alde- 

bertus, Guarinus, Haimo , Leodega- 

rius, Petrus, Richardus, Vulgrinus. 
Bituric. S. Sulpitii abbas, Odo. 
de Blancofurno. Vide, Giraudus, Hu- 

bertus. 



Blandinienses seu S. Pétri Gandavensu 
abbates, Ansboldus, Arnoldus, Erem- 
bertus, Everheimus. 

Blaviensis S. Salvatoris abbas, Fulchra- 

dius. 

de Blazone. Vide, Eudo. 
Blesenses S. Launomari abbates, Ber- 
nardus, Guido, Isembardus, Riche- 

rius, Robertus, Sargalo. 
Blesensium Comitum genealogia , ab 

Adela filia Guillelmi Conquestoris de- 

ducta. 3. b. Vide, Stephanus, Théo- . 

baldus. 
Boheriae abbas , Odo. 
de Boisedone. Vide, Hugo-Ranisondus. 
de Bolbec. Vide , Galterius-GifFardus , 

Godefridus , Osbernus. 
Boloniensium Comitum genealogia. 1 1 3. 

et seq. Vide, Eustachius, Matthaeus, 

Stephanus. 
Bonae-aquse abbas, Joannes. 
Bonaevalienses S. Florentini abbates, 

Amaldus, Fulcodus, Robertus. 
Bonasvallis, dioec. Viennensis, abbas, 

Joannes. 

Bonifacii, Montis - ferrati marchionis, 
liberi ex Agnete Viromand. 3. c. 

Boqueroiae S. Dionysii abbas, Baldui- 
nus. 

Borbonenses domini, Aimo, Archim- 

baldus. 
de Bom, Vide, Iterius. 
de Boviler. Vide, Guido. 
de Branciduno. Vide, Joscerannus- 

Grossus. 

Brecarum dominus, Hugo-Bardol. 
Breonenses Comités. Vide, Briennen- 
ses. 

Bretulii domini , Evrardus , Guale- 
rannus. 

Briecii S. Pétri abbas, Waschelinus. 
de Briey. Vide, Albertus. 
Briennensium , Breonensium Comitum 

genealogia, ab Erardo deducta. 6. b. 

n. Vide, Erardus, Gualcherus. 
Britanniae Comités, Alanus III, Alanus 

Fergenl , Conanus III , Gaufridus- 

Grennunatus, Hoellus. 
Brivatensis praepositus , Heraclius. 
Broburgensis castellanus , Themardus. 
Broniensis abbas, Guarmundus. 
de Brvelcort. Vide, Gaufridus. 
Brugensis castellanus, Radulfus, filius 

Radulfi de Neella. 6. a. 
de Bulbone. Vide, Laugerius. 
de Bulis. Vide, Lancelinus. 
de Bullione seu Biliomo. Vide, Théo- 

tardus. 

Burdegalenses archiep. Amatus , Arnal-- 
dus, Bertrandus, Gaufridus, Gerar- 
dus , Goscelinus , Raimundus. 

Burdegalensis decanus, Petrus. 

Burdegalenses archidiac. Achtlmus^, 
Eblo, Joscelinus, Petrus. 

Burdegal. S. Crucis abbates , Arnaldus- 
Trencardi , Fuico. 

Burdegalensis vicecomes, Calo. 

Burgi-Dolensis abbates , Aldebertus , 
Gai tenus, Joannes, Warmundus. 

Burgi-Dolensis princeps, Radulfus. 

Burguliensis abbas , Baidricus. 

Burgundiae Duces, Hugo I, II; Odo I, 
II; Radulfus, postea Rex Franc. Ro- 
bertus. 

Burgundiae Comités, Guillelmus, Rai- 
naldus. 

Buxeriae abbas , Hugo de Blandellis. 
Buxiensis abbas S. Amandi, Josce- 
linus. 

de Buxiolo. Vide , Geraldus. 






V^abilonenses episc. Acardus, Frot- 
gerius, Galterius, Koclenus. 

Cabilonensis Cornes, Guillelmus. 

Cadalonenses principes , Bernardus-Ai- 
nierici , Guillelmus-Aimerici. 50. a. 

Cadomenses abbates S. Stephani. 385. 
a. Vide, Alanus, Eudo, Gilbertus, 
Guillelmus, Lanfrancus, Petrus, Ro- 
bertus. 

CadomensisS.Trinitatis abbatissa, Ma- 
thildis. 

Ca?saraugustanus episc. Petrus. 
de Cahillant. Vide, Bernardus. 

Calabriae Dux , Robertus-Wiscardus. 

Calixii II Papae nobile genus. 196. d. n. 
Post electionem suam regressus Vien- 
nam, Dominicâ Quinquagesimae anni 
1 1 19 coronatus fuit. 197. c. Eodem 
anno, concilium habet Tolosae. 198. 
h. 323. d. Mense septembri, Fontis- 
Ebraldi oratorium consecrat. 199. n. 
Andegavensern quoque S. Marias d.e 
Roncereio ecclesiam. 199. d. et seq. 
Menseoctobri, circafestum S. Lucas, 
Remis a'.iud concilium célébrât. 60. d. 
200-204. 390. d. n. An. 1120, Clu- 
niaci testa Circumcisionis et Epipha- 
niae agit.solemniier coronatus. 197.8. 
Vide, Guido, Viennensis archiep. 

de Calmo abbas , Tangicus. 

Calmosiacensis abbas, Seherus. 

Calniacensis abbas, Alulfus. 

de Calva. Vide, Adalbertus. 

Calvimontis in Ambasiaco domini , 
Gaufridus, Hugo, Sulpitius. 

Calvimontis in Bassigneio dominus, 
Wiscardus. 

Cameracenses episc. Burchardus, Gerar- 
dus, Gualcheru5, Lietardus , Manasses, 
Mascelinus, Nicolaus, Odo. 

Camerac. praepositus, Mascelinus. — Ar- 
chidiac. Herlebrandus, Oibaldus. 

Camerac. S. Sepulcri abbates, Fulbertus, 
Parvinus. 

de C ami n As. Vide , Geraldus. 

Campaniae Comités, Henricus, Heri- 
hertus-, Hugo, 1 heobaldus. 

Candilii abbas, Gausbertus. 

de Cantlos. Vide , Robertus. 

Cantuarienses anhiep. Anselmus, Guil- 
lelmus, Lanfrancus, Stigandus, Theo- 
baldus, Thomas. 

de Cani vel Cavi. Vide, Raimundus, 
Rainerius. 

Capellae S. Mariae abbas, Ravagerus. 

Capetiani à cappa Domini, quam Hugo 
A.agnus de terra promissionis trans- 

• vexisse fertu>-, appellati. 2. c. 

de Capis. Vide, Clarebaldus. 

de Caponerest. Vide, Richardus. 

Capuae principes, Jordanus, Richardus. 

de ^apudstagno. V. Gaucerannus, Miro. 

Carcassonenses episc. Arnaldus , Ar- 
taldus , Petrus. 

Carcasson. haereticonim episc. Guiraldus- 
Iviercerius. 

de C ardonag. Vide, Rogerius. 

Carentinus Dux , Henricus. 

Carentonensis dominus, Ebbo. 

Caritatis ad Ligerim priores, Arpinus, 
Gerardus, Guilencus. 

Carlatensis vicecomes , Berengarius. 

de Carmentesione. Vide, Petrus. 

Carnotenses episc. Arraldus , Gaufri- 
dus, Goslinus, Guillelmus, Hildega- 
rius, Joannes, Ivo, Petrus, Robertus. 

Carnot. decani , Adelardus , Ademarus , 
lngelrannus. 
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Carnot. praepositus, Samson. — Archi- 
diac. Arnaldus. 

Carnot. abbas S. Pétri, Eustachius. 

Carnotenses Comités , Stephanus, Theo- 
baldus. 

Carnot. vicecomes , Hugo. 

Caroli-loci abbas, lngelrannus. 

Carolus, filius Canuti Régis Danorum 
ex filia primogenita Roberti Frisonis , 
an. 1120 succedit Balduino Comiti 
Flandrensi. 17. a. Eod. anno.primam 
curiam tenuit apud S. Audomamm , 
et castrum S. Pauli, in quo praedones 
multi Iatitabant , penitus destruxit. 
522. a. An. 1 122, destruxit castellum 
quod Eustachius advocatus construxe- 
ratinatrio S. Mariae Teruannae. 17. d. 
An. 1 126, ut annona et lac ad vic- 
tum hominum plus abundaret , cervi- 
siam fieri prohibuit, canes et vitulos 
occidi praecepit. 18. a. An. 1127, le- 
gatos mittit ad Imperatorem, qui de- 
bitam ei subjectionem nomine suo 
prohterentur. 18. b. Eodem anno , 
IV nonas martii, Brugis in ecclesia 
S. Donatiani à conspiratoribus neci 
traditur. 1 8. b. 

Carrofenses S. Salvatoris abbates, Ful- 
cradus, Jordanus , Petrus. ' 

Carthusiae priores, S. Bruno, Landui- 
nus, Guigo. 

de Casa. Vide , Gislebertus. 

Casae-Dei abbates, Adelelmus, Aime- 
ricus, Durandus, Jordanus, Pontius, 
Seguinus, Stephanus. 

Casalis-Benedicti abbas, Andréas. 

Casinenses abbates, Desiderius, Ode- 
ricus. 

Castellionis seu Concharum abbates. 
385. c. Vide, Bernerius , Gilbertus, 
Letardus, Silvester, Simplicius, Vin- 
centius. 

Castellionis in Lotharingia abbas, Theo- 
baldus. 

Castellionis ad Dordoniam vicecomi- 

tes, Oiiverius, Petrus. 
de Castello. Vide , Robertus. 
deCastello-novo, in Lemovicino. Vide, 

Hugo. 

Castrenses abbates , Petrus, Rigaldus, 
Rogerius. 

Castri-Duni vicecomes, Gaufridus. 

de Castro-AIIionis. Vide, Eblo. 

de Castro-Mellano. Vide, Adelardus. 

de Castro-novo. Vide, Raimundus. 

de Castro Theoderici. Vide, Hugo. 

Catalaunenses episc. Ebalus, Elbertus, 
Gaufridus , Guido , Guillelmus de 
Campellis, Philippus, Rogerius. 

Catalaunensis S. Pétri de Monte abbas, 
Humbertus. 

Catalaunensis omnium Sanctorum ab- 
bas, Odo. 

Catalaunensis archidiac. Haimo. 

Caturcensis episc. Geraldus. 

de Caupena. Vide, Arnaldus. 

Cauriensis episc. Assuerus. 

de Causac, Vide, Frotardus. 

Cellae S. Mariae abbas, Petrus. 

Cellenses S. Pétri abbates, Gausmarus, 
Petrus. 

Ceiiomanenses episc. Arnaldus , Ger- 
vasius, Guido, Guillelmus, Hildeber- 
tus, Hoellus, Paganus, Vulgrinus. 

Cenomanensis decanus, Fulco. 

Cenomanenses S. Pétri de Cultura 
abbates, Juellus , Rainaldus. 

Cenomanensis S. Vincentii abbas , Aves- 
gaudus. 

Cenomanensis Cornes, Helias. 
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Cerasienses abbates. 384. c. Vide, Al- 
modus, Durandus, Garinus, Hugo. 

Cerritaniae Cornes, Guifredus. 

Cestriae Comités in Anglia, Hugo, Ran- 
duifus, Richa r dus. 

de Chatons. Vide , Frogerius. 

de Chavannis. V i.le , Cirardus. 

de Chavanno. I idt , Arhcrtus. 

Chassiriaci abbas , Lanibertus. 

de ChAiitlon. Vide, liuarmundus. 

de Chaulni. V ide, Henricus. 

de Chisia. Vide, Bernardus, Hugo. 

Chisniacensium Comitum genealogia,ab 
Arnulfo Comité deducta. 8. b. n. 9. a. 

Cistercienses abbates. 381. d. Vide, 
Albericus , Alexander , Gislebertus , 
Gothuinus , Guido, Guillelmus de 
Tolosa, Rainardus, Stephanus. 

Clairaci abbas, Constantinus. 

Clarae-fontanae abbas, Gerardus. 

Clarembaldi de Foro liberi ex Béatrice 
de Bvxi. 8. a. 

Clarevallenses abbates, Bernardus, Fas- 
tredus, Gaufridus, Henricus, Rober- 
tus, Stephanus de Lixinthonia. 

Clarimontis abbates, He;bertus, Phi- 

lippus - ^ 
Clarimontis Comitum in pago Belva- 

censi gencalogia, ab Hugone Comité 

deducta. 7. a. 

Claromontenses episc. Durandus, Guil- 
lelmus de Bafia, Guillelmus de Ca- 
maleria, Petrus, Pontius, Stephanus. 

Claromont. S. Llidii abbas, Joannes. 

Clui-.iacenses abbat. S. Hugo, Hugo H, 
Petrus, Pontius. 

Codiciacenses, Cotidiaci domini, AI- 
bricus, lngelrannus deBova,! hovnas 
de jv.arla. 

de Colna. Vide, Bernardus, Giraldus. 
de Coloniaco. Vide, Cuerricus, Hum- 
bertus. 

Colonienses archiip. Anno, Arnulfus, 
Bruno, Godetridus, Rainoldus. 

de Columbejo. Vide, Haino. 

Columbensis abbas, 1 heobaldus. 

Combornenses vicecomites , Archam- 
baldus , Bernardus 

de Combrai. Vide, Rogerus. 

Comburnii dominus, Joannes. 

Cometa anni 1066. 529. c. n. 

de Concampo. Vide, Stephanus. 

Conchenses abbates, Bego, Stephanus. 

CONCILIA 

Aniciense an. 1 130. 244- n. 
Ansanum an. 1075. 777* d. n. 
Ansanum an. 1 100. 800. c. 
Armoricum an. 1079. 191. e. n. 620. n. 
Atrebatense an. 1 128. 348. b. n. 
Avenionense an. 1080. 243. c. n. 629. n. 
696. n. 

Augustodunense, Eduense , an. 1077. 
605. n. 61 1. c.616. e. 617. b. 778. b. 
780. a. n. 

Augustodunense anni, utvidetur, 1085 

vel 1086. 95. c. n. 
Augustodunense an. 1094. 91. b. 92. d. 

680. c. 75 1. n. 759. a. 791. d. 
Barense an. 1098. 687. n. 
Belvacense an. 11 14. 159.3. 179. d. n. 

208. n. 
Belvacense an. 1 120. 61. a. 
Belvacense an. 1 160. 406. n. 408. a. 
Belvacense an. 1 166. 448. b. 
Beneventanum an. 1091. 677. a. n. 
apud S. Bernardum. 47 et scq. 
Bisuldinense an. 1077. 607. n. 
Bisuntinum an. 1 142. 403. b. n. 
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Brivatense an. ut videtur, 1085. 95. a. n. 
Burdegalense an. 1067 vel 1068. 84. b. 

iji.b. 547. n. 
Burdegalense an. 1079. 631. n. 764. a-d. 

n. 766. n. 

Burdegalense an. 1080. 36. n. 46- d. 

653. n. 670. b. c. 
Burdegalense an. 1093. 771. a. n.772.b. 
Burdegalense an. 1098. 774. d. 775. b. 
Cabilonense an. io63.25.d.n. 540.cn. 

542. a. 

Capuanum an. 1087. 788. d. 790. b. c. 
Carrofense an. 1082. 186. d. 769. a. n. 
apud Carum-Iocum. 522. d. 
Catalaunense an. 1 1 47- 378» d. 
Claromontense an. 1070.602. n. 61 7. c. 
777. e. n. 

Claromontense an. 1095. 90. a. 97 et 
seq. 391. b. 683. b. n. 714. et seq. 
722. c. 735. b. 736. c. 750. d. 753-a- 
755. a. n. 760. d. 761. a. 803. a. 

Claromontense an. 1 ! 30. 247. d. 248.C 
264. c. 

Coloniense an. 1 1 19. 213. e. n. 
Constantiense an. 1094.680. b. 
Divionense an. 1076. 777. d. n. 
Divionense an. 1 1 17. 320. n. 
Dolense an. ut videtur, 1086. 96. b. n. 
Dolense an. 1 128 vei 1 129, apud Cas- 

trum-Radulfi. 234. a. 
Engolismense an. 1 1 18. 195. d. 
apud Evau in Lemovicino, an. Il 10. 

155. c. 156. a. 
Exidolii an. 1 1 16. 100. et seq. 
Exoldunense an. 1081 vel 1082.92.3. n. 

191. e. n. 720. b. n. 768. a. 
apud S. Felicem de Caraman, an. 1 167, 

conciliabulum. 44& et se< î- 
Floriacense an. 1 1 10. 1 57. d. 
Gerundense an. 1077. 607. n. 769. n. 
Guastallense an. 1 106. 134- d. n. 
Lateranense an. 1063. 528. n. 
Lateranense an. 1139. 392. b. 
Lateranense an. 1 179. 23. b. 
Latiniacense an. 1 142. 401. b. n. 44©- c. 
Lausdunense an. 1 109. 147- a. e. 
Leodiensis conventus an. 1 13 1. 237. b. 
Leodiense an. cire. 1 1 5 5. 422. e. 
Lingonense an. 11 16, apud Lucum. 

223. c. 

JLugdunense an. 1080. 640. n. 643. a-d. 

647. d. 651. c. 652. a. 779. e. et seqq. 
Lumbariense an. 1 165. 43 2- 434- 
Mantuanum an. 1067. 530. a. n. j44- d. 
apud Masiliam an. 1 103. 1 18. a. 796. n. 
Matisconensis conventus an. n 53. 

397. c. 

apud S. Maxentium an. 1074. 581. a. n. 
Meldense an. 1081 vel 1082. 57. a. j8. 

n. 92. b. n. 171. n.66i.b. n.-jij ,a..n, 

790. d. 

Melphitanum an. 1067. 530. n. 
Melphitanum an. 1087. 675. n. 
apud Montem-pessulanum an. 1134 

308 et seq. 
Nannetense an. 1 108. 1 53. a. n. 
Narbonense an. 1090. 693. n. 
Narbonense an. 1 127. 230. e. 
Nemausense an. 1096. 199. a. 238. e. n, 

665. n. 68î. a. n. 716. n. 723. c. n, 

735. b. 736. d. 
in Novempopulania, an. 1073. 5^8. c. 
apud Novum - mercatum. an. 11 60. 

406. n. 

Osboriense an. 1062. 527. n. 
Papiense conciliabulum, an. 1160.405. 

d. n. 408. c. 
Parisiense an. 846. 535. b. 
Parisiense an. 1072. 5 47- b. 
Parisiense in ecclesia B. Martini. 625. n. 
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Parisiense an. 1092. 74. c. ti. 
Parisiense an. 1 147- 328. a. n. 357. d. 
Pictavense an. 1072, non vero 1075. 
36. n. 

Pictavense an. 1078. 186. a. 615. et seq. 

624. d. 637. 3. 668. c. 769. b. n. 
Pictavense an. 1 100. 108 et seq. 169. a. 

321. d. 737. c. 803. c. 
Pictavense an. 1 106. 119. e. 810. c. n. 
Pictavense an. cire. 1 140. 3 1 1. c. 
Pisanum an. 1 1 34» 365. d. 4'9-c- 
Placentinum an. 1095. 681.C. 712. b. n. 

753. a. n. 759. d. 760. a. 
apud Portum-Ansillz, an. 1099. 1 IO - e * 
apud Quintilinebure, an. 1085. 560. d. 
apud S. Petrum de Régula , an. cire. 

1083. 187. a-c. 
Remense an. 1049. 535. c. 
Remense an. 1093. 75. b-e. 539. b. 
705. d. n. 

Remense an. 1094.743.^750.^752^. 
Remense an. 1097. 794. a. 
Remense an. 1 105. 176. c. 
Remense an. 1 1 1 5. 208. e. n. 
Remense an. 1 1 19. 60. d. 200-204.206. 

c. 390. d. n. 
Remense an. 1 13 1. 149- a. 237. d. 264. 

c. 354. a. 365. b. 
Remense an. 1148. n. n. 22. b. 328- 
331. 358. d. 369. a. 372. d. 401. a. 
421. d. 446. d. 
Romanum an. 1050. 34* c. n. 
Romanum an. 1059. 35. b. n. 
Romanum an. 1074. 550. a. 578. d. 

779. c. n. 
Romanum an. 1076. 598. C. 
Romanum an. 1077. 598. c. n. 
Romanum an. 1078. 36. a. n. 554. b. 

630. a. 780. a. n. 
Romanum an. 1079. 36. n. 37. a. 
Romanum an. 1080. 644> d. n. 647. d. 
652. d. 

Romanum an. 1083. 557. c. n. 558.3. 

660. b. n. 
Romanum. an. 1097. 729. a. 
Romanum. an. 1099. 239. b. 321. c. 

687. c. 756. a. 
Salernitanum an. 1084. 560. c. 
Santonense an. 1080 vel 1081. 92. a. n. 
191. e. n. 706. c. n. 708. d. n. 709. d. 
n. 765. b. n. 767. a. 
Santonense an. 1083. 768. c. 
Santonense an. 1089. 769. d. n. 
Santonense an. 1097. 727. b. 773. n. 

774. b. 775. d. 
Senonehse an. 1140. 295 et seq. 371 
et seq. 

Senonense an. 1 168. 450. et seq. 
Stampense an. 1130. 256. c. 364. c. 

Stampense an. 1 147. 378. e. 
Suessionense an. 1084. 626. n. 661. n. 
Suessionense an. 1092. 701. d. n. 
Suessionense an. 1120 vel 1121. 286- 

288. 331. c. 
Tolosanum an. 1068. 28. b. 
Tolosanum an. 1079. 49. d. 655. b. n. 
Tolosanum an. 1090. 676. c. 771. a. n. 
Tolosanum an. 1 1 10. 157. c. 
Tolosanum an. n 19. 198. etseq.323.d- 
Tolosanum an. 1 160. 406. c. n. 
Tolosanum an. 1 178. 480-483. 
Trecense an. 1078. 780. c. 
Trecense an. 1099. 795. a. 
Trecense an. 1 104. 153. e. n. 175. d. n. 
Trecense an. 1107. 146. c. 157. a. n. 

158. d. 398. d. n. 
Trecense an. 1 128. 232. a-e. 
Trojanum an. 1093.679. b. n. 704. a. n. 
Turonense an. 1055. 35* k 



Turonense an. 1067 vel 1068. 151. p. 
152. a. 

Turonense an. 1096. 224. d. 684. a. n. 

716. n. 722. e. 735- b. 775. c. 
Turonense an. 1163. 22. e. n. 426. n. 

453. a-d. 
Valentinense an. 1100. 800-803. 
apud Ucetiam an. 11 39. 31t. a. 
Vercellense an. 1050. 34. c. n. 535. c. 
Viennense an. 1 1 12. 179. b. n. 245. a. 
Viennense an. 1 141. 320. b. 
Warmaciense conciliabulum an. 1076. 

594. n. 

Windesorense an. 1070. 32. c. 

de Condeto. Vide, Petrus. 

Condomensis abbas, Raimundus. 

de Confiais. Vide, Robertus. 

Conon, seu Hugono Teutonicus, circa 
an. 1097 , ordinatur abbas Aroasia?. 
158. c. Factus à Paschali II Praenes- 
tinus episc. plures legationes obit. 

158. e. An. 11 14, vm idus decem- 
bris , concilium célébrât Bellovaci. 

159. a. n. 1 79. d. 208. n. An. 1 1 1 5 , 
aliud Suessione, diebus Epiphania?. 
180. b. 208. n. Item aliud Remis, ad 
Dominicain Lœtare Jérusalem. 180. c. 
208. e. n. Ejus ad Metenses epistola de 
eligendo episc. 209. b. An. 1 1 1 8 , in le- 
gatione confirmatur. 2 1 1 . d. An. 1 1 1 9 , 
concilium célébrât Colonise. 213.cn. 
An . 1 120, aliud Bellovaci, XV kal. nov. 
61. a. An. 1 121 , Suessione, aliud ad- 

versùs Abaelardum. 286-288. An. 1 122, 
moritur. 159. a. 
Conradus, filius Henrici IV Imp. an. 
1093 à pâtre discedit, et hostibus ejus 
in Longobardia adjunctus in Regeni 
coronatur ab archiep. Mediolan. 679. 

a. b. An. 1095 , fœdus icit cum Urba- 
no II Papa. 682. b. Eod. anno, filiam 
Rogerii Siciliae Ducis sibi matrimonio 
jungit. Ibid. c. 

Conradus Imp. an. 1137 [ii38]succedit 
Lothario. 21. c. An. 11 47, in Palaes- 
tinam profiçiscitur. 20. d. An. 11 48, 
conjunctus Ludovico VJI Régi Franc 
Damascum primé , et Ascalonam 
deinde obsidet, sed dolo principum 
christianorum obsidionem solvit. 22. 

b. An. 1 149* fœderatur Manueli Imp. 
C. P. contra Rogerium Siciliae Regem. 
22. c. An. 1 152, moritur. Ibid. 

Constantiensis ad Rhenum episc. Gebe- 
hardus. 

Constantinienses episcopi aliquot. 77. a. 
Vide , Algarus , Algerundus , Gaufridus 
de Molbraïo , Gilbertus , Herbertus , 
Hugo, Richard us, Robertus, Theo- 
dericus. 

Constantiniensis vicecomes , Nigellus. 
de Contavilla. Vide, Herluinus. 
Convenarum episc. Bertrandus, Guil- . 
lelmus. 

Corbeiensis ecclesia S. Pétri, an. 1 137 , 
cum parte villae incendio conflagrat. 
1 9. c. Abbates , Fulco , Nicolaus , 
Odo, Paschasius Rathbertus. 

Corisopitensis episc. Robertus. 

Cormeliarum abbates. 386. a. Vide, Be- 
nedictus , Gaufridus , Guido , Guil- 
Ielmus, Robertus. 

Cornubiae Cornes, Hoelus. 

Coronae abbates, Junius, Lambertus. 

de Cosantia. Vide, Tetardus. 

Coseranenses episc. Bernardus, Jordanis. 

Crassenses B. Maria abbates , Beren- 
garius, Dalmatius. 

Credonensesdomini,Guarinus,Suardus. 

Crispeienses 
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Crispeienses seu Vadenses Comités, 

Radulfus, Simon. 
CrHpiniensis abbas , Algotus. 
Crispinorum genealogia. 268-270. Vide, 
■ Gislehertus, Guillelmus, Milo. 
Crucis-Heltonis seu S. Leufredi abbates. 

385- b. Vide, Albericus, Garnerius, 

Guillelmus, Henricus, Rodericus. 
S. Cucufatis. abbas, Berengarius. 
Cuissiaci abbas, Lucas. 
Cunenses domini, Dodo, Galterus. 
Curiensis episc. Algotus. 
de Curtenaio. Vide, Petrus, Rainaldus. 
de Curte-Trajani. Vide, Daniel, 
de Cusello. Vide, Aimo. 
de Cusiaco. Vide, Rainaldus. 
de Cymaco. Vide, Alardus, Gilo. 
de Cyris , vel de Chéri prope Retest. 

Vide, Guido. 

D. 

Da b U rg (de) Cornes , Hermannus. 
Dalonensis prior , Stephanus. 
Dalphini Viennenses,GuigoIII, IV, V. 
de Dangu. Vide, Robertus. 
Danorum Reges , Canutus , "Walde- 
marus. 

Dauratensis abbas , Ramnulfus. 

Dervensis abbas , Bruno. 

de Didonia. Vide , Helias , Galterus- 

Giffardus. 
Dienses episc. Hugo I , II , Ismio. 
Diensis Cornes , Guillelmus. 
S. Dio nysii abbates, Adamus, Hugo, 

Ivo , Rainerius , Sugerius. 
Divenses S. Pétri abbates. 386. c. Vide, 

Ainardus, Benedictus, Fulco, Galte- 

rius , Guarinus , Haimo , Radulfus, 

Richardus, Robertus. 
Divionensis S. Benigni abbas, Jarento. 
Divionensis S. Stephani abbas, Her- 

bertus. 
de Doado. Vide, Hugo. 
Dolenses archiep., Baldricus, Eyenus, 

Gelduinus, Johoneus, Rollandus. 
Dolenses abbates. Vide, Burgi-Dolensis. 
Dolonensis S. Medardi prior, Lauren- 

tius. 

Domisci abbas, Bego de Scorralia. 
Domni-Martini Comités, Lancelinus, 

JVlanasses. 
de Dona^ag. Vide , Isarnus. 
de Dononio. Vide, Amandus. 
de Donzenaco. Vide, Petrus. 
de Dornia. Vide, Isarnus. 
Duacensis castellanus , Gualterius. 
Duellum judiciale. 118. c-e. 
Dunensis abbas , Robertus. 
de Duno. Vide, Guitfredus. 
Duracensium Comitum genealogici gra- 

dus quidam. 53. n. Vide, Gislebertus, 

Otto. 

de Diqillac. Vide, Bernardus. 



EbALI I de Roceio filise ex Béatrice 
Hannon. Adelis et Hadevidis. 4- b- 

Ebali II ex Sibylla liberi. 6. a. n. 

Eboracenses archiep. , Henricus , Ro- 
gerus. 

Ebredunensis archiep., Guillelmus. 
Ebroïcenses episc, yÊgidius, Audoenus, 

Gislebertus, Rotrocus. 
Ebroïcenses S. Taurini abbates. 384. c. 

Vide, Guillelmus, Paulus, Philippus, 

Radulfus. 

Ebroïcenses Comités , Amalricus , Ri- 
chardus, Simon. 

Tom. XIV. 
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S. Ebrolfi abbates. 385. a. Vide, Ber- 
nardus, Manerius, Osbernus, Ran- 
nulfus, Richardus, Robertus, Roge- 
rius, Theodericus. 

Eclipses solis. An. 1093 , vm kal. octo- 
bre 679. c. An. 1 140 , iv nonas 
aprilis. 19. e. 

Eclipsis lunae, an 1 1 1 5 , iv idus februar. 
16. c. 

deEgensheim. Vide, Gerardus, Henricus, 
Hugo. 

Egmundensis abbas, Gualterus. 
Eldiardis vel Hildegardis de RisnelMbm. 
7. b. n. 

Elenenses episc. Artaldus, Petrus, Rai- 
mundus. 

Elnonensis S. Amandi abbas, Absalon. 

Emmonis Comitis Lossensis liberi. 53. n. 

Engolismenses episc. Ademarus , Gerar- 
dus, Guillelmus, Hugo, Lambertus, 
Petrus. 

Engolismensis pracentor , Petrus. 

Engolism. S. Eparchii abbas, Hugo. 

de Enham. Vide, Godefridus. 

Erardi , yErardi , Comitis Briennensis 
liberi. 6. b. n. 

Erchembaldi, vicecomitis Matisconensis, 
liberi. 0. b. 

de Escalfoio. Vide, Ernaldus. 

Eslantii abbas, Stephanus. 

de Esmanciis. Vide, Albericus. 

de l'Espaix. Vide, Rainerus. 

Estensis marchio, Azzo. 

Eugenius III, Papa, an. 1 145 succedit 
Lucio. 22. a. Proturbatus à senatori- 
bus, an. 1147 in Franciam com- 
migrat. 22. ibid. Eodem anno, Pari- 
siis Paschalem solemnitatem agit. 3 5 7. 
d. Canonicos S. Genovefae quareamo- 
vendos censet. 476. a - c. Natalis 
Domini festum célébrât Treviris. 358. 
a-d. An. U48, média Quadragesimâ, 
Remis magnum concilium cogit. 22. 
b. 328-330. 332. b. 342. b. 358. e. 
369. a. 372. d. 401. a. 421. d. 446. d. 
An. 1 152, factà pace cura Romanis, 
urbem ingreditur. 22. c. 

Eustachii, Comitis Boloniensis, liberi ex 
IdaNamurcensi. 1 13. n. 1 14. a. 175. a. 

Exaquii abbates. 387. a. Vide, Garinus, 
Gaufridus, Radulfus, Robertus, Ro- 
gerius. 

Exoldunensis dominus, Odo. 
F. 

Fabrezano (de). Vide , Rai- 
mundus - Guillelmi. 

Falconis de Jur et de Serrata liberi ex 
Adelide de Ramerut. 9. a. n. 

Famés, incepta an. 11 39, septem annis 
duravit in tota Europa. 19. e. 

Farenses abbatissae , Emma , Luciana. 

Felgarensis. Vide, Arnaldus. 

Fidemensis abbas, Girardus. 

Fidenciacensis dominus, Forto. 

Figiacenses abbates, Airaldus, Guillel- 
mus cognomento Deva. 

Filgeriamm domini , Maino , Radulfus. 

Firmitatis Galcheri dominus. Vide, Gau- 
fridus. 

Fiscannenses abbates. 383. e. Vide , 
Guillelmus, Henricus, Joannes, Ro- 
gerius. 

Flandris Comitum genealogia , ex Ala 
filia Roberti Régis Franc, deducta. 3. 
a-c. Genealogia alia. 520 et seq. 
Comités, Arnulfus, Balduinus, Caro- 
lus, Guillelmus, Philippus, Robertus, 
Theodericus. 
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Flaviniacensis abbas, Hugo, 
de Floreio. Vide, Godefridus. 
Floriacenses abbates, Guillelmus, Josce- 

randus , Macharius , Simon. 
Florinenses abbates, Drogo, Gislebertus, 

Gonzo. 

Fontanellensis abbas, Gerbertus. 

Fontanenses S. Maria; abbates, Alexan- 
der , Gilbertus , Herbertus , Odo , 
Peregrinus, Robertus , Theobaldus. 

Fontaneti abbates. 387. b. Vide, Gau- 
fridus, Guillelmus, Herbertus, Hugo, 
Robertus. 

de Fontanis. Vide, Tescelinus. 

Fontis - dulcis abbas , Guillelmus de 
Concampo. 

Fontis -Ebraldi abbatissaî, Mathildis, 
Petronilla. 

Fontis - frigidi abbas, Vitalis. 

Forenses Comités. Vide, Guigo. 

de Fracta-valle. Vide, Nivelo. 

Frajapane. Vide , Joannes. 

Francise Regum tertiae stirpis genealo- 
gica séries. 2. d. Unde Capetiant 
dicti. Ibid. c. 

Fredelensis prior, Isarnus. 

Fredericus I Imp. an. 1152 succedit 
Conrado. 22. c. An. 1 1 jy, coronatur 
ab Adriano IV Papa. 22. d. An. 1 1 57, 
expugnatis quibusdam Lombardiae 
munitionibus, Mediolanum obsidet. 
22. d. An. 1 158, ab Adriano excom- 
municatur, ob superductam légitima: 
uxori aliam. 22. d. An. 1 160, Alexan- 
drum III reprobatin concilioPapiensi, 
et Octaviano adhaeret. 405. d. n. An. 
1 161 , Mediolanum capit et dirait. 22. 
d. An. 1164, corpus Caroli-Magni è 
terra levatum collocat in Aquisgra- 
nensi ecclesta. 23. a. An. 1177, r «- 
conciliatur Alexandro Papa;. 23. b. 

Frenadae abbas, Robertus. 

Frotardus, Albiensis episc. de simonia 
accusatus , Romam vadit , tempore 
Gregorii VII Papa;. 49. c. d. Ab 
Hugone Diensi episc. excommuni- 
catur in concilio Tolosano , anno , ut 
videtur, 1079 celebrato. 49. e. n. Ejus 
eu m canoniciscontroversiacirca eccle- 
siam S. Eugenii de Viancio. 49-51. 

Fulco Richinus , Cornes Andegav. an. 
1068, fratremsuum Gaufridum Bar- 
batum , bello captum , perpetuo carceri 
addicit. 71. a. n. An. 1074, bellum 
gerit cum Guidone Comité Pictav., 
et Victoria potitur. 30. b. c. An. 1077 , 
increpatur à Gregorio Papa VII, ob 
superductam Ermengardem de Borbo- 
nio. 610. a-e. n. Hujus rei causâ ex- 
communicatus ab episcopo Andegav. 
stitit se concilio Pictavensi an. 1078 
celebrato , sed absolutionem non obti- 
nuit. 616. a. An. 1081, adhuc excom- 
municatus , cùm è sede sua ejecisset 
Radulfum Turon. archiep. , Gregorius 
Papa consortium ejus omnibus vitan- 
dum prsecepit. 654. c. n. 673. c. An. 
1094, absolutus fuit à vinculo excom- 
municationis , quo ex longo tempore 
tenebatur. 791. à-d. n. An. iOy6, 
pacem et treviam Dei confirmavit. 
391. Eod. anno, cùm interesset consé- 
cration! Majoris-monasterii , ecclesiam 
dotavit. 100. a. Turoniam abstulit 
Theobaldo Comiti Blesensi. 100. n. 

Fulco junior, Cornes Andegav. an. 1 129, 
J erosoly mam profierscitur , accepturus 
in uxorem filiam Régis Balduini. 18. 
d. An. 1143 inoritur. 21. d. 

de Fulcois. Vide, Bartholomxus. 

Qqqqq 
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Fundanus episc. Guntardus. 
Fuisniacerises abbates , Ansellus, Gosvi- 

nus, Robertus de Aissa. 
de Fusteia. Vide, Robertus. 



VJALARDONE(de). Vide ,Herveus. 

Galliacensis abbas , Henricus. 

de Galliniaco. Vide, Falco. 

Galteri de Mauritania, magistri scholae 
Laudun. elogium. 399. b. 

Gandx , seu Gandavensis urbis pars 
maxima, an. 11 20, incendio confia - 
grat, IV nonas maii. 17. a. An. 1 1 38 , 
Ganda capitur à Theoderico Comité 
Flandr. 19. d. 

Gandavenses S. Bavonis abbates ,56110, 
Everdeius, Vulfricus. 

Gandavenses S. Pétri abbates , Ansbol- 
dus, Arnoldus , Erembertus , GiseU 
bertus, Sigerus. 

Gastinetae abbas, Gaufridus. 

Gaufridi , Carnot. episc. A. S. legati 
elogium. 333. 

Gaufridus de Molbraïo , an. 1049 fit 
Çonstantiensis episc. 77. d. An. 1055, 
Constantiensem ecclesiam à se ex- 
structam dedicandam curât. 78. e. 

79. a. Cùm Guillelmum Normanniae 
Ducem egregiè adjuvisset ad acqui- 
rendam Angliam , ducentis et octo- 
ginta ab eo villis donatur. 77. n. An. 
109 1 moritur , IV nonas februarii. 

80. a. In multis commendatur. 77. d. 
et seq. 

Gaufridi Belli , Comitis Andegav. filii 
ex Mathilde quondam Impératrice , 
filia Henrici I Angliae Régis. 14. b. 
Gaufridus uxorem suam vi rapuisse 
falso asseritur. lbid. 

Gaufridus , filius Gaufridi Belli , Comitis 
Andegav. an. 1156, cum fratre suo 
Henrico II Angliae Rege paciscitur 
de tribus castellis sibi à pâtre legatis, 
Mirebello, Chinone, Lâusduno. 12. 
b. n. An. 1 1 57 , Nannetensem Comi- 
tatum assequitur, et anno seq. moritur. 
lbid. n. 

Gaufridi, Britanniae Ducis, filii Hen- 
rici Il Angliae Régis, laudes. 15. d. 

Gaufridi, Comitis Perticensis , liberi ex 
Béatrice de Ramerut. 6. c. n. 

Gaufridi, Joifridi de Junvilla liberi ex 
Felicitate de Brienna. 6. b. n. 

Gebuinus , Geboinus , Lugdun. archiep. 
Cluniacensibus infestus , eisdem an. 
1080 satisfacere compeliitur in conci- 
lio apud S. Bernardum celebrato. 48. 
d. e. 

Gelasius II , Papa , an. 1 1 1 8 , successor 
datur Paschali. 16. e. 211. e. Ejus 
famae detrahit Conradus Salisburgen- 
sis archiep. 212. b. An. 11 19, Gela- 
sius moritur Cluniaci die 29 januarii. 
17. a. 196. d. 

Gellonensis S. Guillelmi abbas , Ri- 
chardus. 

Gemblacensis abbas, Olbertus. 

Gemeticenses abbates. 383. d. Vide , Eus- 
tachius, /Vlartinus, Theodericus. 

Genevensis episc. Guido. 

GerardusEngolism. episc. quo casuepis- 
copatum auspicatus. 250. c. Inepisco- 
patu qualissegesserit.25i.etseq. Fac- 
tus an 1 108, A. S. Iegat. in urbe Nan- 
netensi concilium célébrât. 14. b. c. 
153. a. n. An. 1 ioç.xv kal. nov. Laus- 
dunialiud. 147. b. e. 148. c. An. 1 1 to, 
tempore Quadragesimae, aliud apud 
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Evau'm Lemovicino. 1 5 5. c. An. 1 1 16, 
Exidolii conventum episcoporum ha- 
bet. 190. et seq. An. 1 1 1 8 , Éngolismae 
concilium célébrât mensemartio. 195. 
d. An. 1 128 vel 1 129 , XV kal. aprilis, 
aliud apud Castrum-Radulfi , in eccle- 
sia S. Gildae Dolensis monast. 234. 
a. n. An. 11.30, missis ad concilium 
Stampense Iiteris, Innocentio II fa- 
vet contra Anacletum seu Petrum- 
Leonis. 256. c. Quaesitâ ab eo lega- 
tione ,. nec impetratâ , ad Anacletum 
convertitur, et Iegatus ejus institui- 
tur. 257. c. Henricum I, Angliae Re- 
gem , frustra in partes Anacleti solli- 
citât. 258. a. Nactus Guillelmum Pic- 
taviae Comitem erroris sui adjutorem, 
dnm populos praedicatione suâ in par- 
tent schismatis sui pertrahit , ab Aime- 
rico de Archiaco in carcerem conji- 
citur. 259. a. Emissus inde, acriùs 
debacchatur in episcopos et abbates 
sibi non consentientes. 259. et seq. 
366. a-e. Intérim Burdegalensem in 
archiepiscopatum se intrusit. 260. d. 
n. Mortuus in schismate post obitum 
extumulatur. 368. a. Honor et Lux 
Aquitanice dictus. 222. d. 

Gerardi de Audenarde liberi ex N. de 
Aath. 8. b. 

Gerboredi vicedomini, Helias, Petrus. 

Gerundensis episc. Berengarius. 

S. Ghisleni abbas, Oduinus. 

Gigniaci prior , Gu ido de M ugnet. — Prae- 

Îiositus, Petrus. 
bertus Porretanus, Pictav. episc. an. 
1148, errores suos ejurat in concilio 
Remensi. 328-330. 372. c-e. An. 
1 154 moritur, pridie nonas sept. 380. 
d. Ejus elogium. 379. et seq. 
de Gimel. Vide, Helias. 
Gisiaci praepositus , Petrus. 
Gisleberti de Aquila liberi ex Juliana 

Perticensi. 7. a. n. 
Gisleberti de Clara liberi ex N. filia 
Comitis Clarimontis in pago Belvac. 
7. b. n. 

Gisleberti Crispini liberi ex Gunnore de 

Alnou. 268. e. 
Glannafolienses S. Mauri ad Ligerim 

abbates , Girardus , Guillelmus de 

Guasconia, Guillelmus de Norman- 

nia. 

Godefridus , abbas Novigenti, an. 1 104 
fit episc. Ambianensis. 175. d. Cum 
Valaricensibus monachis disceptat de 
illorum exemptione. 176. et seq. Ce- 
lebrans apud S. Audomarum Natalis 
Domini festum, illorum omnium dona 
respuit , qui intonsâ essent comâ. 
178. a. Guermundum Pinquiniacen- 
sem vicedominum anathemate per- 
cellit, qui Adamum Ambianensem 
castellanum secum comitantem com- 
prehendisset. 178. b. d. An. 1 1 12, in 
concilio Viennensi , vice Guidonis 
archiep. ab eo rogatus fungitur. 179. 
b. An. 1 1 14 , ortâ Ambianis seditione 
ob concessam burgensibus commu- 
niam , cùm turbas sedare non posset, 
episcopatu se abdicat, et in Carthu- 
siam secedit. 179. d. n. Inde revoca- 
tus, Remensi concilio se sistit, anno 
11 16 tempore Quadragesimae cele- 
brato. 180. c. Eod. anno, non vero 
11 18, moritur. 17. a. 180. n. 

Godefridi de Aissa liberi ex Adelide de 
Grandi-prato. 9. b. 

Godefridi Ardennensis liberi ex Ma- 
thilde Saxonica. 520. n. 



Godefridi, Comitis de Durbui, liberi ex 
Adelide de Grandi-prato. 9. b. 

Godefridi de Guisia liberi ex Ada de 
Ramerut. 8. b. 

Godefridi Barbati, inferiores Lotharin- 
gie Ducis, ex Doda liberi, Gode- 
fridus Gibbosus, Ida Boloniensis Co- 
mitissa. 1 13. d. 

Goetus. Vide, Guillelmus. 

de Gondricourt. Vide, Hugo. 

Gornacensis dominus, Hugo. 

de Gosceçehim. Vide, Udalricus. 

de Gorson. Vide, Galterius, Guillelmus, 
Raimundus. 

Gorziensis abbas, Theogerus seu Theo- 
dinus. 

Granatariae abbates, Gaufridus, Thomas. 

de Grand. Vide, Ebalus. 

Grandis-prati Comitum genealogia, ab 
Henrico Comité deducta. 9. a. n. 

Grandis-silvae abbas , Alexander. 

de Grangis. Vide, Guillelmus. 

Gratianopolitani episc. Alcherius, Hu- 
go, Isarnus, Pontius. 

Gregorius VII, Papa, an. 1073, X. kal. 
maii, succedit Alexandro. 548. c. n. 
An. 1074, post concilium Romae ce- 
iebratum contra conjugatos cleriçqs, 
Iegatos mittit ad Imp. Henricum IV. 
549. a. An. 1075 , à Cincio filio Ste- 
phani Urbis praefecti , die Natalis Do- 
mini, inter missarum solemnia corn» 
prehenditur. 550. a. An. 1076, in 
colloquio apud Wormatiam habito ad 
Septuagesimam , exauctoratur à fau- 
toribus Henrici. 55Ô. b. n. In seq. 
Quadragesima, celebrato Romae con- 
cilio, Imperatorem regno et commu- 
nione privât. 551. a. An. 1077, ante 
Purificationem B. Marias, colloquium 
habet cum Imperatore Canusii, eique 
reconciliato communionem, non re- 
gnum restituit. 551. b. n. Intérim de 
regno contendentibus Henrico et 
Rodulfo anticaesare , utique treugas , 
et ut ejus adventum ad Teutonicas 
partes exspectent, imperat. 553. c. 
An. 1078 , post concilium Romae 
mense martio celebratum , Iegatos 
mittit in Germaniam , qui, facto ge- 
nerali colloquio, causam regni juste 
déterminent. 553. d. An. 1080, in 
concilio Romae celebrato, mense mar- 
tio, Henricum anathematizatum de- 
ponit,et Rodulphum in regia digni- 
tate confirmât. 555. Annis 1081, 1082 
et 1083 ,ab Henrico obsideturin urbe 
Roma. 555 - 557. Mense novembri 
anni 1083 , synodum célébrât, et 
petentibus Romanis ut Henricum co- 
ronet in Imperatorem, non omnino 
assentitur. 557. et seq. An. 1084 , 
obsessus in turre Crescentii ab Hen- 
rico , per Robertum Guiscardum , 
Apuliae Ducem, Iiberatur. 559. c. n. 

;oo. a. Eodem anno, cùm esset Sa- 
erni , sententiam anathematis in Gui- 
bertum haeresiarcham et Henricum 
Imp. confirmât. 560. c. An. 1085 , 
ibidem moritur, vm kal. junii. j6i. c. 
de Greinvilla. Vide, Odo. 
de Grentemaisnil. Vide, Geroius , Hu- 
go, Robertus. 
Gresteni abbates. 387. a. Vide, Fulche- 

rius, Gaufridus, Herbertus. 
Guardiae-Dei abbas , Gerardus. 
Guibertus, Ravennas episc. an. 1080 à 
fautoribus Henrici lv Germaniae Ré- 
gis eligitur Romanae ecclesiae pseudo- 
episcopus. 5 jj. a. An. 1083, apud 
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S. Petrum inthronizatur. 557. a. An. 
1084, die sancto Paschae, Henricum 
impérial: coronâ donat. 559. a. Eod. 
anno, cum suis fautoribus anathema- 
tizatur in concilio Salernitano. 560. c. 
An. 1089 > à Romanis expellitur. 676. 
a. An. 1091 , à Romanis Urbem rur- 
sus intrare permittitur. 677.3. Eodem 
anno, novo anathemate percellitur in 
concilio Beneventano. 677. a. An. 
1093 , jungitur in Longobardia Hen- 
rico Imp. bellum gerenti cum Comi- 
tissa Mathilde. 678. d. An. 1099, 
denuo anathematizatur in concilio 
Romano. 687. c. 
Guido, decanus S. Quintini Vermand. 
et archidiac. Laudun. an. 1063 ordi- 
natur Belvacensis episc. 29. a. An. 
1069, consummatam biennio S. Quin- 
tini ecclesiam solemniterdedicandam 
curât, ibid. c. n. An 1073 ve ' lo 74» 
in exilium pellitur à Rege Philippo 1. 
29. d. n. 

Guido, Viennensis archiep. an. 1095 et 
seqq. cum Hugone Gratianopolitano 
episcopo litigat de pago Salmoriac. 
757. et seqq. An. 1 1 12 concilium cé- 
lébrât Viennae. 179. b. An. 11 16, 
VI idus junii, aliud apud Lucum in 
Burgundia, de pace et trevia Dei. 
323. c. d. An. 11 17, Divione aliud. 
320. n. Eod. anno, Bqnevallense cœ- 
nobium condit. 320. a. n. Vide, Ca- 
lixtus II Papa. 
Guidonis de Guisia liberi. 8. b. 
Guillelmus de Campellis , Catalaunen- 
sis episc. an. 1120 interfuit concilio 
Belvacensi. 61. a. An. 1 121, XV kal. 
februarii, niorti debitum solvit. 6 1 . n. 
Vindicatur à calumniis Pétri Abae- 
lardi. 279. n. 
Guillelmus Nothus, Dux Normanniae , 
cùm interdicto esset suppositus ob duc- 
- tani in conjugium Mathildem cogna- 
tam suam, Romam inittit Lanfran- 
cum, et à Papa Nicolao II dispen- 
• sationem super eo matrimonio impe- 
trat,eâ lege ut duo cœnobiaconderet. 
31. d. /tdificato Cadomi cœnobio 
S. Stephani, Lanfrancum eidem ab- 
batem praeficit. 32.8. Acquisito deinde 
Angliae regno, eidem meliorandi sta- 
tus ecclesiae curam demandât. 32. a. 
An. 1070, à legatisAlexandrhHPapae 
in Regem coronatur. 32. c.An. 1079, 
fidelitatem facere detrectat Grego- 
rio VII Papae. 637. d. Eodem anno, 
reconcilia tur Roberto filio suo, operâ 
Simonis Comitis Crispeiensis. 40. c. n. 
• An. 1087 > moritur et in ecclesia 
S. Stephani sepelitur Cadomi. 79. a. 
Laudatur quod , accepta per legatum 
S. Hugonis abbatis Cluniac. bene- 
dictione, reverenter assurrexerit , pi- 
leumque deposuerit. 72. a. Liberi ex 
eo procreati. 3. a. 
Guillelmus II Rex Angliae, cognomento 
Rufus,an. 1098 Cenomanensem ur- 
bem capit, et prxsidia sua in castello 
dicto Mons-barbatus collocat. 10. c. 
11. A Joanne Saresb. laudatur quôd 
Heliam Comitem à se captum libe- 
rum abire permiserit. Ibid. An. 1100 , 
moritur inter venandum sagittâ per- 
cussus. 811. c. n. Armis qu'idem stre- 
nvus , sed parum religiosus.- 10. b. Vir 
impius, ecclesiarum persécuter, immi- 
sericors circa imbelles. 13. b. Pervul- 
tum de Luca jurare solitus. 10. n. 
Guillelmus Adelinus, filius Henrici I 
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Angliae Régis, an. 11 19, clientelam 
pro Norman nia profitetur Régi Franc. 
Ludovico. 16. d. An. 1 120, naufra- 
gio in mare demersus obit. 14. a. 17. 
c. n. ( ubi malè an. 1122)265. b. 
Guillelmus, filius Roberti Normanniae 
Ducis, an. 11 27 Flandriae Cornes 
instituitur à Rege Franc. Ludovico. 

18. b. An. 1 128, Guillelmum de Loo 
seu Yprensem , competitorem suum , 
capit cum auxilio Régis Franc. 18. c. 
Deinde Theodericum de Alsatia ob- 
sidens apud Alostum, in brachio sau- 
ciatus perimitur, et ad S. Bertinum 

• sepelitur. 18. c. 265. c. 

Guillelmus VII , Cornes Pictav.an 1 100, 
Patres concilii Pictav. minis deterrere 
conatur à ferenda excommunicationis 
sententia in Regem Franc. Philip- 
pum. 108. et seq. 169. a. 

Guillelmus VIII, Cornes Pictav. parti- 
bus Anacleti antipapa: addictus, epis- 
copos quosdam innocentii sequaces 
suis sedibus expellit. 366. c. An. 1 1 3 1 , 
ex parte Innocentii nequicquam con- 
veniturà S.Bernardo et Josleno Sues- 
sion. episc. Ibid. d. An. 1 1 36 , rursus 
cum Bernardo colloquium habet, et 
abjurato schismate,cum episcopis suis 
in gratiam redit. 19. b. 367. a-e. An. 
1 137, moritur. 19. c. 

Guillelmus 1, Cornes Nivern. an. 1080 
ab hostibus captus, carceri addicitur. 
44- e. 

Guillelmus II , Cornes Nivern. Blesis in 
carcere Theobaldi Comitis compedi- 
tus , an. 1 1 1 5 à Roberto de Arbris- 
sello consolationis gratiâ invisitur. 
166. a. Anno J 147 , ad Carthusiam se- 
cedit, et infra annum moritur. 20. c. 

Guillelmi , Comitis Augiensis , filii ex 
Lecelina conjùge, Robertus, Guillel- 
mus Busacius, Hugo Lexovien. episc. 
143. e. 

Guillelmi Busarii , Comitis Suession. 

liberi. y. b. 
Guillelhii, principis Tyernensis, filii ex 

Adelide conjuge. 107. e. 
de Guisia dominorum genealogia, à Go- 

defrido et Ada de Ramerut deducta. 

8. b. 

H. 

H AMENSIS abbas, Gerardus. 

Hamensis prior, Rainerus. 

Hannoniae Comités, Balduinus, Raine- 
rus, Richildis. 

Hasnoniensès abbates , Albertus , Fulco. 

Hastiludia in Flandria. 53. n. 486. c. 

Heliae de Montmirail liberi ex N. de 
Maruel. 6. b. 

Henricus, frater Ludovici VII, an. 1 140 
(corr. 1 146) fit monachus in Clara valle. 

19. e. An. 1 161 , ordinatur Remensis 
archiep. 22. e. An. 1176, moritur. 
23. b. 

Henricus IV Imp. an. 1073 confirmât 
electionemGregorii Papae VII. 548- n. 
An. 1074, cum Saxonibuspacem corn- 
ponit. 548. en. 549. n. An. 1075, exer- 
citum ducit contra Saxones. j 49- b. 
An. 1076 , in colloquio apud Worma- 
tiam habito ad Septuagesimam, Gre- 
gorium VII exauctorandum curât. 
550. b. n. Eodem anno, in Quadra- 

fesima excommunicatur, in concilio 
lomano. 551. a. Mense octobri, ha- 
bito cum principibus regni colloquio 
apud Oppenheim , Papa; reconciliari 
consentit. 551. a. n. An. 1077, ante 
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Purificationem B. Maria; , cum eo 
colloquium habet Canusii, et eccle- 
siae reconciliatus , ab eo in Regem 
coronari petit apud S. Joannem in 
Moytia. 551. b. n. Inde cùm legatos 
Papa; comprehendisset , in générait 
colloquio apud Forcheim à principi- 
bus regni exauctoratur, et Rodulfùs 
Dux Suevorum, VII kal. aprilis , in 
, Regem coronatur. 552. a. n. Ad Pen- 
tecosten , interdictum sibi regnum 
usurpât, et cum Rodulfo anticaesare 
bellum gerit. 553. b. n. An. 1080, 
anathemate pereufsus, Guibertum an- 
tipapam apud Brixiam eligendum 
curât. 555. a. Mense octobri , contra 
Rudolfum committit in Saxonia pre- 
lium.in quo Rudolfus occubuit. 555. 

a. n. An. 108 1 , ad invadendam Ro- 
mam cum apostata Guiberto profèc- 
tus , Romanos multis afficit cladibus. 
555. c. n. An. 1082, Romam obsi- 
dione cingit , et milites suos quibus- 
dam castellis imponit. 556. b. n. An. 
1083, Romanos aggressus tertio, et 
occupatâ regione transtiberinâ, Gui- 
bertum apud S. Petrum inthronizavit. 
557. a. n. An. 1084, Lateranense 
palatium ingressus, die sancto Pas- 
.chae , iniperiali coronâ donatur à Gui- 
berto antipapa. 558. c. n. 559. a-c. 
Mense maio , inde à Roberto Guis- 
cardo fugatus , ad partes revertitur 
Teutonicorum. 560. a. An. io8y , 
cum suo Guiberto excommunicatur 
in conciiro apud Quintiliniburg cele- 
brato. 561. a. An. 1086, cum Suevis 
et Hermanno anticassare bellum ge- 
rit. j6i. et seq. An. 1089, colloquium 
habet cum fidelibus S. Pétri suaden- 
tibus ut ecclesia; reconciliaretur, et 
ab episcopis schismaticis impeditur. 
676. a. An. 1090, bellum gerit in 
Longobardia cum Welphone et Co- 
mitissa Mathilde. 676. c. An. 1091, 
Mantuam expugnat. 677.8. An. 1092, 
bona Mathildis Comitissae Taurinen- 
sis invadit. 678. c. An. 1093, filio 
suo Conrado in Regem ab hostibus 
in Longobardia coronato, tanto do- 
lore afficitur, ut se ipsum morti tra- 
derevoluerit.679. b. An. 1 106, à filio 
suo Henrico exauctoratus, calamita- 
tes suas denunciat Philippo I Régi 
Franc. 807. et seqq. 

Henricus V imp. an. 1 106 patrem suum 
perfidiosè includit in carcere, et ad 
deponenda insignia regni compellit. 
808 et seq. An. 11 13 , Moncionem, 
castrum Rainaidi Comitis Barrensis , 
obsidet. 351.C An. 1 1 14, Mathildem, 
filiam Henrici I, Angliae Régis, ducit 
in uxorem. 14. a. n. 16. c. An. 1118, 
in Lotharingiam ab Italia revertitur. 
17. a. An. 1119, anathemate percelli- 
tur in concilio Remensi. 204. c. An. 
1 121 , per legatos tractât cum fegatis 
Papae de controversiis quae inter impe- 
rium et sacerdotium agitabantur. 17. 

b. An. 1123 [1122], Wormatiaede 
eisdem conciliatur. 1 7. d. 

Henricus I, Rex Angliae, an uoofratri 
suo Guillelmo succedit. 124. b. An. 
1 105 , Normanniam penè totam fratri 
suo Roberto aufert , Normannis se 
ultro ei dedentibus. 125. n. An. 1 106, 
conserfo apud Tenerchebraïcum pra> 
lio, fratrem capit et perpetuo car- 
ceri addicit. 10. c. n. 14. a. 125. a. n. 
An. 1 1 19, Regem Franc. Ludovicum 

Qqqqq ij 
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in praelio apud Brennivillam corn- 
misso fundit et fugat. 10. c. n. An. 
I I20,pacem componit cum Rege Lu- 
dovico , cui filius ejus Guillelmus 
homagio et clientelâ obstringitur. 16. 
d. An. 1 124> victts proceribus conju- 
ratis ut Guillelmo fratris ejus ■ filio 

Ïaternam restituèrent hxreditatem , 
irionnense castrum obsidet et expug- 
nat , mense aprili. 27 j. b. n. An. 1127, 
clerum et optimales obstringit sacra- 
mento, ut si ipse sine hxrede masculo 
decederet , Mathildem filiaro suam, 
quondam Imperatricem , dominamre- 
ciperent. 1 i.n. i4-b. An. 1 iji.rejecto 
Anacleto antipapâ, in partem Inno- 
centii II , exemple Régis Ludovici , 
convertitur. 257. d. 258. a. n. 397. a. 
£od.anno,colloquium habet Carnoti 
cum Innocentio Papa. 365. a. An. 
1135, moritur. 19. b. 21. c. 394. b. 
Ejus varii casus recensentur. 267. b-d. 
Léo justitiae dictus. 10. c. Cujus sa- 
pientia, Iiberaiitas et justifia commen- 
dantur. 258. b. 264. n. 
Henricus, filius Gaufridi Belli, Comitis 
Andegav. ducatum Normanniae asse- 
cutus, Anglis regnum sibi vindicare 
contendit. 15. a. An. 1151, exercitum 
ducit contra Ludovicum VU, Archas 
castellum obsidentem ; sed contra do- 
minum suum Regem congredi non 
permittitur. 12. a. n. An. 11 53, cum 
Stephano Angliae Rege paciscitur, eâ 
lege ut ille, dumviveret.regni guber- 
. nacula teneret , eique defuncto Hen- 
ricus succederet. 12. b. 15. a. An. 1 1 j4> 
Stephano vitâ functo, in Regem Co- 
ronatur. 15. a. An. n 56, Chinonem 
et Mirebellum, castra Gaufridi fratris 
sui, capit, et cum eo de annua pensi- 
tatione paciscitur. 12. b. n. An. 1158, 
Nannetensem urbem , jure fraternx 
successionis , à Conano Britannix 
Duce reposcit et obtinet. Ib'id. n. 
Eodem anno, concordiam init cum 
Theobaldo Comité Blesensi,qui Am- 
basium ei et Fractam-vallem restituit. 
1 2. c. n. Cum Rotroco quoque Comité 
Perticensi conciliatus, Molinas et Bc- 
num-molinum , qu«e erant dominia 
Ducis Normanniœ, recuperavit. Ibid. 
n. Pactis, eod. anno 1158, Henrici 
filiisuinuptiis cum filia Régis Franc, ab 
eo , harum gratiâ nuptiarum , Gisortio 
et quatuor aliis munhionibus donatur. 
452. b. An. 1 159, Tolosanum comi- 
latum nomine uxoris su* reposcens, 
exercitum iiluc ducit; urbem tamen 
metu Régis Franc, non obsidet, sed 
castella circumposita vastat , Mon- 
tem-regalem et Caturcensem urbem 
capit. 45 2 - An. 1160, episcopos 
Norman nias congregat apud Novum- 
mercatum, ad examinandas Alexan- 
dri III et Octaviani electiones. 405. n. 
408. a. An. 1 164, cum episcopo Can- 
tuar. de regni consuetudinibus con- 
tendit. 453- d. Eodem anno,profu- 

fum ab Ànglia, missis ad Romanum 
ontificem et Ludovicum Regem nun- 
ciis, insectatur. 454- et set l- Colloqui 
cum Alexandro detrectat, présente 
archiep. 457. a. Alexandro infensus, 
legatos mittit ad Imperatorem Frede- 
ricum, et in partem schismaticorum 
concedit. 468. a. An. 1167, legatos 
à Romano Pontifice impetrat , qui 
controversiam suam cum archiepis- 
copo dirimant. 458. et seq. Intérim, 
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quibusdam curialibus interdictosuppo- 
sitis ab archiepiscopo , an. 1 169, die- 
bus Epiphaniz , colloquium habet cum 
Rege Ludovico apud Montem-mira- 
bilem , et moderatione suâ adversario 
invidiam confiât. 4°°- a-e. Eodem 
anno,àlegatis Alexandri Papz iterum 
convenitur, sed paci non acquiescit. 

462. b. Mense novembri , quasi ora- 
turus accedit ad Montem-Martyrum 
prope Parisios , ibique habito cum 
Ludovico Rege colloquio , Thomx 
archiep. reconciliari consentit , sed 
pacis ei osculum dare negat. 462. d. 
Deinde, profectus in Angliam tem- 
pore Quadragesimx, Henricum filium 
suum coronandum curât ab Ebora- 
censi archiepiscopo. 463. a. Igitur 
cùm ob hoc terra ejus cismarina inter- 
dicto ex mandato Papa? supponenda 
esset , cum Rege Ludovico collo- 

Îuium habuit, mense octobri, inter 
ractam-vallem et Feritatem Bernardi, 
et cum archiepiscopo pacem fecit. 

463. et seq. An. 1 170, episcopos mittit 
Tolosam ad confutandos hxreticos. 
480. c. Muhis Iaudibus eflertur. 11- 
12. 15. b. Neoptolemus dictus. 12. a. 
Liberi ex Alienora conjuge. 15. b-e. 

Henrici Leonis , Saxonix et Bavarix 
Ducis, liberi ex Mathilde filia Hen- 
rici II , Angliae Régis, ij. d. n. 

Henrici I , Comitis de Grandi-prato , 
liberi ex Ermentrude de Jur et de 
Serrata. 9. a. n. 

Henrici II, Comitis de Grandi-prato, 
liberi ex Béatrice de Junvilla. 9. a. n. 

Henrici de Novo-burgo, Comitis War- 
wici, liberi ex Margareta Perticensi. 
7. a. n. 

Herfordise Comités , Guillelmus filius 
Osberni, Rogerius de Britolio. 27. n. 

de Hermone. Vide, Robertus. 

Hildesheimensis episc. Bernardus. 

Hilduini de Ramerut liberi ex Adelide 
de Roceio. 6. a. 

Hollandiae Comitissa, Petronilla. 

Honorius II, Papa, anno 1 130 moritur. 
18. d. 

de Hospitali. Vide, Guillelmus. 
Hugo, Diensis episc. A. S. legatus, an. 
107 j concilium célébrât apud Ansam. 

777. d. n. An. 1076, Divione. Ibid. 
Eodem item anno, aliud apud Cla- 
rum-montem Arverniae. 777. e. n. 
An. 1077, Augustoduni. 613. a-e. 

778. b. An. 1078, Pictavis aliud. 615. 
et seq. An. 1079, Tolosa;. 49> d. An. 
1080, Avenione. 243.cn. Eod. anno, 
cum Amato Ellorensi episc. Burdi- 
galae. 40. d. 764. a. 766. n. 769. b. 
An. 108 1 , Santonis. 92. a. n. 765. c. 
An. 1082 , Exolduni. 92. a. Item 
Meldis. 57. a. 58. n. 92. b. Anno, ut 

. . videtur, 1084 vel 1085 , aliud Brivate. 
95. a. n. Item Augustoduni. Ibid. Item 
in Burgi-Dolensis coenobio. 96. b. n. 
An. io88,excommunicaturin concilio 
Beneventano.789. n. An. i094,rursus 
iegatione donatus , concilium célé- 
brât Augustoduni. 91. c. 02. c. 680. c. 
7J1. n. An. 109J, interfait concilio 
Claromontensi. 97. d. 98. b. Urba- 
num deinde comitatus, cum eo Ma- 
joris-monasterii basiiicam consecravit. 
09. et seq. An. 1099, in concilio apud 
Petram-scissam celebrato primordia 
Cisterciensis cœnobii adjuvat. 109- 
113. An. i 100, Jerosol. profecturus, 
concil. célébrât apud Ansam. 800. c. 



S. Hugo, Gratianopolitanus episc. con- 
secraturan. 1080. 243- d.n. An. 1084, 
Carthusise primordiis favet. 244- b. 
Bis à Guigone Albonensi Comité exu- 
lare compellitur. 244- c. An. 1130, 
interest Aniciensi concilio contra Pe- 
trum-Leonis celebrato. 244* e - Anno 
1 1 32 , moritur. 245. b. 

S. Hugo, Cluniacensis abbas,an. 1 109 
moritur. 396. c. An. 11 20, natalis 
ejus festum celebrandum decernit 
Calixtus II Papa. 197. a. Quaemonas- 
teria informaverit. 72. d. 

Hugonis M agni, fratris Philippi I, Régis 
Franc. , liberi ex Adela Comitissa 
Viromandensi. 3. c. 

Hugonis Cholet , Comitis de Roceio, 
liberi. 6. a. n. 

Hugonis , Comitis de Claromonte in 
pago Belvacensi , liberi ex Margareta 
de Ramerut. 7. a. n. 

Hugonis de Montcornet liberi ex Béa- 
trice de Buxi et Monteforti. 8. a. 

Humolarienses abbates, Garinus, Hen- 
ricus , Hugo. 

Hunocurtensis abbas, Gerardus. 

Huntindoniae Cornes, Simon Silvanec- 
tensis. 

de Hunvilla. Vide, Osmundus. 
I-J. 

JaliniACO (de). Vide, Gulferius. 
de Jaunte. Vide, Bergonius- Lupus. 
Ibreii abbates. 387. c. Vide, Durandus, 

Hubertus , Normannus , Osbernus, 

Petrus. 

Ibrienses domini , Ascelinus-Goellns , 

Robertus, Rogerius. 
Jerosolymitani patriarches, Germundus, 

Guillelmus , Stephanus. 
Jerosol. Reges, Balduinus, Godefridus. 
Jerosolymis ordo Templariorum incipit 

an. 1121. 17. b. Magister Temptt*, 

Hugo de Paganis. 
Ignea pestilentia an. 1089 grassatur in 

Flandria etLotharingia. 142. a. n. An. 

1 129 in Franc. 18. c. An. item 1 14 >• 
20. a. Ejusmodi morbi natura. 234. c. 
Eo laborantes sanat Suessione B. Vir- 
go Maria. Ibid. Parisiis B. Genovefa. 
236. 

Igniacenses abbates, Gaufridus, Guer- 
ricus. 

Ildefonsi, Castellae Régis, liberi ex Alie- 
nora filia Henrici 11 , Angliae Régis. 
15. e. 

de Inci et Oysiaco. Vide, Simon, 
lnnocentius II, de papatu contendens 
cum Petro- Leonis , à Francis anno, 

1 130 recipitur in concilio Stampensi. 
256. c. 364. d, Ab Henrico quoque 
Anglix Rege apud Carnotum. 258. 
b. n. 365. a. In Franciam demigrare 
compulsus, eodem anno, die 24 octo- 
bris, Cluniacensem ecclesiam conse- 
crat. 397. a. n. Mense decembri , 
concilium celebravit in urbe Claro- 
montensi. 248. e. An. 1 1 3 1 , mense 
martio , Leodii colloquium habuit cum 
Lothario Germanorum Rege. 237. b. 
365. c. 4 1 9- a- Mense octobri, conci- 
lium générale celebravit Remis. 237. c. 
249. a. 264. c. 3 5 4> a. Ibi Ludovicum , 
Régis Ludovici filium, in Regem con- 
secravit. 365. b. Anno 1134» Pisis 
concilium habet , et Anacletum anti- 
papam anathemate percellit. 365. d. 
419. c. An. 1 139, non autem 1 141 , 
bello captus à Rogerio Sicilix Rege, 
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eumdem corônat iri Regem. ai. c. 

Anno 1 142, moritur. ai. d. Ejus vitac 

integritas commendatur. 355. 
Insulensis decanus, Ingelrannus. 
Insulenses pracpositi, Fulcardus, Gual- 

terus. 

Insulensis archidiac. , Clarembaidus. 
Joannes Comnenus , Imp. C. P. an. 

114a, capta Antiochiâ , pacem cum 

Raimundo Principe facit. ai.d.Paulo 

pôst moritur. Ibïd. 
Joannes , Atrebatensis archidiac. ordi- 

naturan. 1099 Morinensis episc. 239. 

c. An. 11 30 vel 1 131, VI kal. februa- 

rii, moritur. 18. e. 340. b. 
Joannes , primus abbas Bonaevallis an. 

11 17 instituitur.3 19.C n. An. 1 141, fit 

Valentinensis episc. 320. c. An. 1 146, 

moritur, XII kal. aprilis. 320. d. n. 
Joannes Saresberiensis quibus magistris 

studuerit Parisiis. 304 - 306. fijus 

elogium. 486. d. 
Joannis, vicecomitis de Maruel, liberi 

ex N. de Ramerut. 6. b. n. 
de Isenburg. Vide, Ludovicus. 
Judxi, an. 1096, à cruce signatis truci- 

dati. 684. c. Prohibentur occidi. 538. 

b. n. 

Judicium candentis ferri. 33. c. 

de Jumeiiis. Vide, Girardus. 

S. Juniani abbates, Bertrandus, Simon. 

de Junvilla. Vide , Gaufridus, Guido, 
Holdoïnus, Rogerius. 

Ivo, Carnot. episc. an. 11 15 moritur, 
X kal. januar. 163. e. Ejusdem elo- 
gium et epitaphium. Jbid. et seq. 

K. 

Kemperlegienses abbates , Bene- 
dictus, Guriocsius, Gurhandus. 

L. 

LiABURDENSES episc. Vide , Bayo- 
henses. 

Lactorenses episc. Petrus, Raimundus. 

Lambertus, Insulensis praepositus, anno 
1093, VI idus julii, eligitur Atreba- 
tensis episc. 742. d. An i094,xivkal. 
aprilis , Rotnae ab Urbano 1 1 conse- 
cratur. 746. b. Anno 1095, profectus 
ad concilium Claromontense , capitur 
à Garnerio de Ponte. 754. c. 

Lambertus , Noviom. episc. an. 1 1 1 3 
succedit Baidrico. 16. b. An. 1121 , 
corpus S. Arnulfi, quondam Suessio- 
nensis episc. apud Aldenburg è terra 
levavit. 17. b. An. 11 22, mortem 
obiit. 17. c. 

de Landachop. Vide, Haino. 

de Landerron. Vide, Otgerius. 

Landricus, Matiscon. episc, an. 1080, 
à pontificali et saccraotali officio in- 
terdicitur in concilio apud S. Bernar- 
dum celebrato. 48. a-c. 

Lanfrancus è Francia in Normanniam 
appulsus cum scholarium caterva , 
Abrincis per aliquod tempus demora- 
tur. 31. b. De hatres) Berengariana 
infamatus , an. 1055 , fidei sus ratid- 
nem reddit in concilio Vercellensi. 
34. n. 35. a. Gùm nuptiis Guillelmi 
Normanniae Ducis et Mathiidis Flan- 
drien adversaretur , è Normaonia 
exulare jubetur. 31.cn. Recuperatâ 
Ducit gratiâ, Romam mittitur, et à 
Papa Nicolao II dispensationem super 
Ducis matrimonio impetrat, et Nor- 
manniam ab interdicto eximit. 3 1. d. 



Cadomensi abbatiâ ab ipso Duce do- 
natur. 32. a. An. 1070, causa melio- 
randi status ecclesix in Angliam ac- 
cersitus, Cantuariensis archiep. cons- 
tituitur. 32. b-e. An. 1089 moritur. 
122. c. n. 
de Larazio. Vide, Pontius. 
Lascurrensis episc. Gregorius. 
Latiniacensis abbas , Radulfus. 
Laudunenses episc Bartholomaeus, En- 
gelrannus , Elinandus, Galterus de 
Mauritania. 
Laudunenses S. Joannis abbatissae, Ade- 

iis, S. Austrudis, S. Sallaberga. 
Laudunenses S. Joannis abbates, Bal- 

duinus , Drogo. 
Laudunensis S. Martini abbas, Galterus. 
Laudunenses S. Vincentii abbates, An- 

selmus, Balduinus. 
Laudunenses archidiac. Balduinus de 

Ruminiaco, Richardus de Durbui. 
Laudunensis scholaemagistri , Anselmus, 

Galterus de Moritania, Richardus. 
Lauracensis vicecomes, Sicardus. 
Lausanensis episc Amedeus de Alta-ripa. 
Legecestriae Cornes, Robertus. 
Legionensis episc. Joannes. 
Lemovicenses episc. Alduinus, Ebalus , 
Eustorgius, Geraldus, Guido, Hum- 
baldus, Ildegarius, lterius, Ramnul- 
fùs, Turpio. 
Lemovicenses S. Martialis abbates, 
Adalbaudus , Ademarus , Amblardus , 
Gaufredus. 
Lemovicenses archidiac Helias , Gaus- 

bertus, Geraldus, Ildebertus. 
Lemovicenses vicecomites, Ademarus, 

Geraldus, Guido. 
de Lentzburg. Vide, Uldaricus. 
S. Leodegarii prope Niortium abbas , 
Hugo. 

Leodienses episc Albero, Alexander, 

Euracrus, Franco, Fredericus, Hen- 

ricus, Notgerus, Obertus, Reginaldus, 

Theoduinus, Wolbodo. 
Leodienses S. Jacobi abbates, Olbertus, 

Stephanus. 
Leodienses S. Laurentii abbates, Berin- 

gerus, Stephanus, Wolbodo. 
Leonensis episc Gallo. 
de Lereato. Vide, Rogerius. 
de Lestrencheriis. Vide, Bertrandus, 

Bremundus. 
Lexovienses episc, Arnulfùs, Herbertus, 

Hugo, Joannes. 
Lezatenses abbates , Geraldus , Hugo, 
de Leziniaco. Vide, Hugo. 
Limburgensis Cornes, Henricus. 
Lincolniensis episc. Alexander. 
de Lineriis. Vide, Giraldus. 
Lingonenses episc. Bruno, Godefridus , 

Guilencus, Hugo qui et Rainardus, 

Jocerannus, Robertus. 
Lingonenses decani, Ayrardus,Evrardus. 
Lingonenses archidiac. Garnerius, Joce- 

iinus. 

Liskensis abbas, Henricus. — Prior, Ri- 
cherius. 

Lobienses abbates , Adelardus , Arn ulfus, 
Erminus, Franco, Fulcardus, Fulcui- 
nus , Gualterus', Herigerus, Hugo, 
Ingrobandus, Lambertus, Leonius, 
Spro, Theodericus, Wedericus. 

de Loco-nacto. Vide, Hugo. 

Lodovenses episc. Vide , Lutevenses. 

Londoniensis episc. Gilbertus. 

Longae-villae Cornes, Walterus-Giffar- 
dus. 

Longi-pontis abbas, Hugo. 

de Longoverno. Vide, Bernardus. 



Lonieii abbates. 387. d. Vide, Berno, 
Garinus , Guillelmus , Hugo , Joan- 
nes, Lanfredus, Ranulfus. 

Lossensium Comitum gradus genealo- 
gici quidam. 53. n. Vide, Arnulfas, 
Emmo. 

Lotharingie inferioris Duces, Godefri- 
dus, Gothelo. 

LotharingiaesuperiorisDuces, Matthaeus, 
Simon, Theodericus. 

Lotharius Imp. an. 1 1 3 1 Leodii collo- 
quiumhabet cum InnocentioPapalI, 
quem seq. anno Romam perducit. 
4 '9- a. An. 1 137, moritur. 21. c 

Lovanienses Comités , Godefridus Bar- 
batus, Lambertus. 

Luccensis in Hispan. episc. Joannes. 

Lucensis in Tuscia episc Anselmus. 

LuciusII , Papa, an. 1 145 moritur. 21. d. 

Ludovicus VI, Philippi I Régis Franc, 
filius , precibus S. Arnulfi , abbatis 
S. Medardi Suession. à Deo impetra- 
tus,an. 1082, non an. 1077, natus. 
57. e. 58. a. n. An. 11 10 scribit ad 
episcopum Claromont. Petrum pro 
Mauriacensi monasterio, fisco regio. 
156. b. An. 1 1 1 5 , Ambianenses bur- 
genses, quibus communiam concesse- 
rat, adversùs urbis dominos adjuvat. 
180. d.An. 11 18, Normanniam usque 
Rotomagum vastat, 16. d. An. 1 1 19, 
in praelio apud Brennivillam commisso 
funditur et fugatur ab Henrico 1 , An- 
gliae Rege. 10. c. n. Seq. anno pacem 
componit cum Angliae Rege, accepto 
à Guillelmo filio ejus hominio. 16. d. 
An. 1122, castrum Caroli-vanam 
aedificandum decernit, ut Parisiensem 
pagum ab hostibus tueatur. 221. b. 
An. 1 1 27 , in Flandriam profectus , 
vindictam sumit à proditoribus qui 
Carolum Comitem interfecerant. 18. 
b. Guillelmo quoque, Roberti Nor- 
manniae Ducis filio , comitatu m tradit. 
Jbid. An. 1 1 28 , interest concilio Atre- 
batensi. 348. b. n. Anno 1129, qui- 
busdam episcopis infensus, increpatur 
à S. Bernardo, Clareval. abbate,qui 
Philippi filii ejus interitum ei prae- 
nunciat. 374. b. n. An. 1 130, coacto 
Stamuis concilio ad examinandas 
Anacleti et Innocentii II elecriones, 
Innocentio adhaeret. 256. c. 364. b. 
£idem occurrit Aurelianis. Jbid; e. 
An. 1137, moritur. 21. c. Filii ex eo 

Îrocreati. 2. d. Lippus dictus. 13. n. 
n multis commendatur. 58. n. Eda- 
citatis arguitur. 267. c. Consuetudi- 
nario prodigio, scrofas circa jugulum 
infirmorum , adhibito crucis signo , sa- 
nare consueverat. iai. d. Tironiensi 
monasterio multa Iargitus. 174. a. 
Ludovicus VII, Rex Franc, an n 37 
uxorem ducit Alienoram filiam Guil- 
lelmi Ducis Aquitan. 19. c. An. 1 140, 
interest concilio Senonensi adversùs 
Abaelardum celebrato. 298. n. Annis 
1 142 et 1 143 ,bellumgeritcum Theo- 
baldo Comité Blesensi , et seq. anno 
eidem reconciliatur per Bernardum 
abbatem Clareval. 20. b. 370. a-c. 375. 
a-c. An. 1 1 44 » interest dedicationi 
ecclesiae S. Dionysii,rogatusque ut per 
optimales turbam arceret, ipse hanc 
curamsuscepit. 3 16. et seq. An. 1 146, 
Hierosolymitanae peregrinationi se 
devovet. 22. a. Catalauni conventum 
habet de Hierosol. profectione, deinde 
Stampis , 378. d. An. 1 147, Eugenium 
Papam ad ecclesiam S. Genoveiae 



Digitized by 



Google 



$6z 

comitatus, dum excitatas compescere 
turbas nititur, dire vapulat. 476. a. 
Canonicos inde amovendos consilio 
Papae decernit. Jbid. c. Eodem an. in 
Palœstinam proficiscitur. 20. d. 22. a. 
An. 1148, Damascum obsidet eu m 
Imp. Conrado , sed non expugnat. 

22. b. Ascalonam quoque, sed dolo 
Principum christianorum obsidionem 
solvit. 22. b. An. 1 1 49 , in patriam 
revertitur. 20 d. An. 1151» bellum 
gerit contra Gaufridum Comitem An- 
degav. et Archas castellum in Nor- 
mannia obsidet. 12. a. n. An. 1155, 
comitia regni habet in urbe Suessio- 
nensi, ad coercendos praedones et pa- 
cem stabiliendam. 387. e. An. 1 158, 
Gisortium et alias quatuor munitiones 
Henrico II Angliae régi paciscitur, 
gratiâ nuptiarum filiae suaecum Angliae 
Régis filio. 452. b. An. H59,Tolo- 
sam ingressus, eam ab obsidione An- 
gliae Régis immunem praestat. Jbid. n. 
An. 1 160, episcopos congregat Belvaci 
ad examinandas electiones Alexan- 
dri II et Octaviani, de papatu con- 
tendentium. 406. n. 408. a. An. 1 161, 
comitia regni habet Parisiis. 409. a. 
Sublatum audiens caput S. Genovefae, 
rem per episcopos explorari jubet. 409. 
et seq. 477- d. An. n64,Thomam 
Cantuar. archiep. ab Anglia profugum 
bénigne excipit. 455* e - et set I- ^n. 
1160, ejectum è Pontiniacensi mo- 
rtasterio Senonas mittit suis expensis 
nutriendum. 457- b" e - Rogatus ab 
Alexandro Papa ut paci ejus conci- 
liandae operam daret, an. 1 169, die- 
bus Epiphaniae, colloquium habet cum 
Henrico Angliae Rege apud Montcm- 
mirahiiem ; auditisque Régis allega- 
tionibus, aliquantulùm ab archiepis- 
copo avertitur. 460. a-e. Cognitâ verô 
Angliae Régis versutiâ , prudentiam 
archiepiscopi Iaudat, et Régis querelas 
eluit. 461. b. Eod. anno, expeditio- 
nem fecit in Arverniam , et Nonettae 
castrum obsedit. 466. d. n. In octavis 
S. Martini , rursus colloquium habet 
cum Anglico Rege apud Montem- 
Martyrum prope Parisios. 462. d. An. 
1 170, scribit ad Aiexandrum Papam, 
ne frustratorias Angliae Régis dilatio- 
nes proroget,sed in eumseveriùsagat. 
463. c. Mense octobri, aliud coilo- 

Îuium habet cum Angliae Rege inter 
ractam-vallem et Feritatem-Bernar- 
di. 464. a. An. 1 177, interest reveia- 
tioni reliquiarum S. Frambaldi apud 
Silvanectum. 484* c. An. 1 178, epis- 
copos mittit Tolosam ad confutandos 
haereticos. 480. c. An. 1 180, moritur. 

23. b. Per sanctos de Bethléem jurare 
solitus. 477- à. Piissimus appellatus , 
amaior cleri, et vents Dei cuhor : qui à 
multis deceptus, nullumque decipiens , 
in sancta simplicitate transivit ad Do- 
minum. 13. n. 

Lugdunenses archiep. Eraciius , Gaufre- 
dus, Gebuinus, Guichardus, Hugo, 
Humbaldus , H unibertus , Petrus , Rai- 
naldus. 

Lugdunenses decani , Bladinus , Giri- 
nus. 

Lundensis archiep. Absalon. 
Lurciaci dominus, Hugo. 
Lutevenses, Lodovenses episc. Bernar- 

dus, Gaucelinus, Petrus. 
Lutevensis abbas S. Salvatoris , Auge- 

rius. 
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Luxemburgenses Comités, Gislebertus, 
Henricus. 

Lyrenses abbates. 385. c. Vide, Barno, 
Erfastus, Ernaldus, Hildebertus, Hil- 
dericus , Gislebertus , Guilleimus , 
Radulfus, Robertus. 

M. 

on enses episc. Gothofre- 

dus, Raimundus. 
Magdeburgenses archiep. Hanwigus , 

Norbertus. 
Magenciacenses in Arvernia priores , 

Mauricius, Theotardus. 
de Magenciaco. Vide, Astorgius, Eus- 

tprgius, Mauricius, Petrus, Robertus. 
Magni-Ioci abbas, Armannus. 
de Magno-monte. Vide , Agno , Pontius. 
Majoris-monasterii abbates. Vide, Tu- 

ronenses. 

Maismacenses abbates, Hugo, Stepha- 

nus de Arnac. 
Malet. Vide, Guilleimus. 
Malliacenses abbates, Drogo, Gaufri- 

dus , Petrus. 
de Malo-Ieone. Vide, Eblo. 
de Malrepas t. Vide, Milo. 
de Malsiaco. Vide, Guilleimus. 
Manassis Calvi, vicedomini Remensis, 

liberi. 5. a. 
Mansiadae abbas, Petrus. 
Manuel, C. P. Imp. an. 1 142 patri suo 

succedit. 21. d. Annis 1 148 et 1 1 49 > 

bellum gerit cum Rogerio Siciliae 

Rege. 22. b. c. 
de Maqueio. Vide, Adam. 
Marchianenses abbates, Amandus, Ful- 

chardus, Guido,Hugo, Ingrannus , 

Joannes,Liebertus, Odo, Richardus. 
Marchiae Comités, Aldebertus, Boso, 

Odo, Rogerius. 
Marchiae in pago Nivern. domini, An- 

sericus, Rainaldus. 
Maritimensis vicecomes , Bornenius- 

Saurus. 

de Maria dominorum genealogia, ab 

Ada filia Letaldi deducta. \. a. b. 
de Marleio. Vide, Girelmus. 
Marogiensis vicecomes, Dudo. 
de Maruel. Vide, Joannes. 
S. Martini de Valle priores , Odo de 

Souziaco, Giraudus-Milletus. 
Massilienses S. Victoris abbates, Ber- 

nardus, Richardus. 
Massola. Vide, Arnaldus, Ebrardus. 
Matthaei, Comitis Bellimontis ad Isa- 

ram , liberi ex Emma de Claromonte 

pagi Belvac. 7. n. 
Mattnaeus, Albanensis episc. an. 11 34 

moritur Pisis. 264. d. In multis com- 

mendatur. Ibid. 
Mathildis, Tusciae Comitissa, an.' 1089 

matrimonio jungitur Welphoni, filio 

Welphonis Bajoariae Ducis. 675. b. 

An. 109J , à viro suo deseritur et 

impugnatur , ut bona sua ei tradere 

cogatur. 68 1 . b. 
Matisconenses episc. Beraldus, Drogo, 

Landricus. 
Matisconenses Comités , Gerardus , 

Guilleimus, Guido, Stephanus. 
Matisconensis vicecomes , Erchembal- 

dus. 

de Maurac vel Mairec. Vide, Airau- 

dus, Guilleimus. 
de Mauriac. Vide, Lambertus. 
Mauriacenses in Arvernia decani, Gaus- 

bertus , Petrus de Sancto-Balderico , 

Robertus de Capsana, 



Maurianenses episc. Aicardus, Airal- 

dus, Cono. 
Mauri-monasterii abbas, Adeio. 
de Mauritania in Pictonibus. Vide, 

Alardus. 

S. Maxentii abbates, Ansegisus, Guar- 
nerius. 

S. Maximini abbas , Albertus. 

Medioianensis archiep. card. Atto. 

de Meduana. Vide, Gaufredus. 

Meldenses episc. Burchardus, Gualte- 
rus, Manasses, Simon, Stephanus, 

Meidensis archidiac. Radulfus. 

Melgoriensis Cornes , Petrus. 

M ellentensium Com i t u m genealogia , ab 
Elisabeth Viromandensi deducta. 4. 
a. n. Vide, Robertus, Walerannus. 

Metenses episc. Adalbero, Bruno, Bur- 
chardus, Herimannus, Poppo, Ste- 
phanus, Theogerus , Walo. 

Mixensis S. Arnulfi abbas, Guilleimus. 

Metensis S. démentis abbas , Ance- 
linus. 

Metensis S. Vincentii abbas, Lanzo. 
Metensis primicerius, Adalbero. 
Metensis archidiac. Hugofiiius RainaidL 

Comitis Ciarimontis. 
S. Michaelis ad Mosam abbas , Udal- 

ricus. 

S. Michaelis in Theoracia abbates, Gis- 
lebertus, Joannes. 

Migdoniensis episc. Petrus. 

Miibeccensis abbas, Gumbertus. 

Mimatensis episc. Aldebertus. 

de Minerba. Vide, Bernardus. 

de Miramons. Vide, Petrus- Ai mari. 

Miratorii abbas , Guido. 

Moguntinenses archiepisc. Adelbertus , 
Albertus, Sigefridus, Wecilo. 

de Moi. Vide, Guido. 

Molismenses abbates, Gaufridus, Guido, 
Robertus. 

de Molbraïo. Vide, Gaufridus, Mauge- 

rius , Robertus. 
Monasterioii Beilaii dominus, Gerardus. 
Moncionis Comités , Fridericus , Lu- 

dovicus. 

M O N E TJE. 

Moneta Andegavensis. 503. a. 

— Anglica, reprobabiiis. 502. c. 

— Cenomanensis. 493- d. 505. d. 

— Leodiensis. 515. b. 516. a. 

— Melguriensis. 198. c. 

— Podiensis. 467. e. 

— Redonensts. 146. a. 

— Tolosana. 198. c. 

Montis-acuti Cornes in Ardennis, Cono. 

de Monte-acuto. Vide, Robertus. 

de Monte - Barro. Vide , Bernardus , 

Milo , Rainardus. 
de Montboissier. Vide, Dissutus, Eustà- 

chius, Mauricius. 
Montis-burgi abbates. 387. b. Vide , 

Galterius, Petrus, Rogerius, Ursus. 
de Montcornet. Vide , Hugo, 
de Monte-Desiderii. Vide , Paganus. 
Montis-ferrati marchiones, Bonifacius, 

Raineras, 
de Monte-forti. Vide, Amalricus. 
de Monte - forti ad Riseiiam. Vide , 

Hugo , Robertus , Turstinus. 
de Monte-Gomerico. Vide, Rogerius. 
de Montjai. Vide, Galcherus, Guido. 
de Monte-Leonis. Vide , Aubericus. 
de Monte- Leherico. Vide, Guido. 
Montis-majoris abbates , Bermundus , 

Guilleimus. 
de Monte-Maurilionis. Vide, Aldeber- 
tus , Garnerius. 




I-NDEX RERUM. 

Montis-S.-Michaelis abbates, Almodios, S. Nicolai prope Ribemontem abbas , 
Bernardus , Gaufridus , Mainardus , Guillelmus. 

Radulfus, Ranulfus, Richardus, Ro- Nivernensesepisc.Bernardus, Henricus, 



bertus , Rogerius. 
de Montmirau. Vide , Helias. 
de Monte - Morenciaco. Vide , Bur- 

chardus. 

Montenses sea Harmonise Comités, 
Éalduinus , Richildis. 



Hugo. 

Nivernenses Comités, Guillelmus II, III. 
Nogentensis S. Dionysii prior, Hubertus. 
Normanniae Ducum genealogia , ab Ala 
seu Mathilde Flandrensi deducta. 
3. a-b. 



863 

consecr.it.' 120. et seq. Eodem anno, 
cùm esset Lingonis , litem dirimit in • 
ter Seherum abbatem Calmosiacen- 
sem et Gislam Romaricensem abba- 
tissam. 135. et seq. Mense maio , 
Trecis concilium célébrât. 146. c. 
157. a. 158. d. n. An. 1118, moritur. 
10. e. 

Penthiveris Comités, Eudo, Gaufridus. 



Montensis seu Bergensis Cornes , Adol- Normanniae Duces. Vide, Guillelmus, Peronensis decanus, Jobbertus. 



phus. 

Montis-Pelichardi Comités , Fridericus , 
Ludovicus. 

Montis - pessulani dominus , Guillel- 
mus VI. 

Montis-pessulani B.Mariaeprior, Guido. 
Montis S. Quintini abbates , Godefri- 

dus , Henricus, Hugo. 
de Montesquieu. Vide , Arsivus , Ber- 

trandus. 

Monsterioli abbatissa , Guiburgis. 

de Monzone. Vide, Guarinus. 

Morbacensis praepositus , Manegoldus 
de Lutenbach. 

Morimontis abbas, Guillelmus. 

Morinenses episc. Aubertus , Drogo , 
Erchemboldus, Geraldns , Hubertus, 
Joannes, Lambertus, Milo. 

Morinenses archidiac. Arnulfus, Huber- 
tus, Irnolphus. 

Morinensis advocatus, Eustachius. 

Moritonii Comités , Guillelmus , Ro- 
bertus, Stephanus. 

Mortui- maris abbates, Adam, Alexan- 
der , Gaufridus, Guillelmus, Richar- 
dus, Stephanus. 

Mortui-maris Cornes , Guillelmus. 

de Mortuo-mari. Vide, Rogerius. 

Mosomensis abbas, Radulfus. 



Richardus, Robertus, Rollo. 
Novigenti subtos Codiciacum abbates, 

Godefridus, Guibertus, Henricus. 
Noviomenses episc. Baldricus, Baldui- 
nus , Lambertus, Ratbodus, Simon , 
Vuermundus. 
Noviomensis decanus , Balduinus. 
Noviomenses S. Eligii abbates, Guibol- 

dus , Theodericus. 
Noviomensis castellanus , Guido. 
de Novo - castello. Vide, Guido. • 
Nuchariensis abbas , Stephanus. 

o. 



Perticensium Comitum genealogia , à 
Gaufrido Comité et Béatrice de Ra- 
merut deducta. 6. c. 7. a. 
Perticenses Comités, qui et Maurita- 
nie, Gaufridus , Rotrocus. 
Petragoricenses episc. Arnaldus , Fro* 
terius,Geraldus, Guillelmus, Helias, 
Petrus, Radulfus, Raimundus, Rai- 
naldus. 

Petragoricensis decanus, Lambertus. 
Petragoricenses archidiac. Arnaldus - 

Guillelmi, Guillelmus de Nanclars. 
Petragoricenses vicecomites , Grimoar- 
dus, Iterius, Raimundus. 

Ode Petra-lata. Vide, Petrus. 
bazinenses abbates, Gerardus , de Petra-ponte. Vide, Hugo de Wasnou, 
Robertus, Stephanus. Robertus. 
Octavianus antipapa, Victor III appel- Petrus lgneus, Albanensis episc. missus 
latus, an. 1 160, schismaticè ordina- an. 1079 ve ' ,0 ^° ln F ranc ' am ' e 8 a ' 



tur. 22. d. An. 1 162, Treviris couci- 
lium célébrât. 22. e. An. 1 163 [1 164], 
moritur. 23. a. 
Olorenses , Ellorenses episc. Amatus , 

Arnaldus , Rogerius , Stephanus. 
Olorensis archidiac. Heraclius. 
Olorensis vicecomes, Lupus-Anerius. 
Orbacenses abbates, Balduinus, Petrus. 
de Orbais. Vide, Bernardus, Engel- 
rannus. 



Moyssiacenses abbates , Ansquilinus , Organorum monasterii Fiscannensis 



Hunaldus. 
de Mugrono. Vide, Alanus. 
de Muissida. Vide, Arnaldus, Guido. 
.de Mureno. Vide, Berlo. 



N 



descriptio. 227. c 
S. Orientiipriores, Garsia-Eis, Guido, 
Otgerius. 

Ostienses episc. Albericus, Drogo, Gi- 
, raldus , Hubaldus , Hugo , Lambertus , 

Odo, Petrus Damiani. 
Ostrevandensis archidiac. Bernardus. 
AMURCENSIUM Comitum genealo- Ostrevandensis Cornes, Godefridus de 
gici gradus quidam. 53. n. Vide, Bouchain 



N. 



Ottonis, Comitis de Chisneio, liberi ex 

Adélaïde Namurcensi. 8. b. n. 
Oximenses vicecomites, Rogerius I, II, 

de Monte-Gomerico. 
Oysiaci dominus, Simon. 



Albertus, Henricus. 

Nannetenses episc. Airardus , Benedic- 
tus , Bernardus , Briccius , Quiriacus. 

Nannetenses archidiac. Alveus, Gau- 
fridus, Guillelmus, Radulfus, Rival- 
lonius. 

Nannetensis Cornes, Gaufridus. 
deNantesburg. Vide, Garnerius, Joannes. 
Nantogilenses , Nantullienses abbates , 

Audebertus, Bernardus, Hildebertus. . 
de Nantolio. Vide , Galtherius, filius Pampilonensis episc. Petrus de Kqta 

Guidonis de Monijai. S. Papuli abbas, Raimundus. 

Narbonenses archiepisc. Arnaldus , Ber- de Pariniaco. Vide, Matthsus 



P. 

Palatini Comités Rheni, Guillel- 
mus, Herimannus. 



trandus , Dalmatius , Guifredus , Pe 
trus invasor, Pontius , Richardus. 
Narbonenses archidiac. Ademarus, Ber- 

nardus-Raimundi. 
Narbonensis S. Pauli abbas, Hugo. 
Narbonenses vicecomites, Aimericus, 

Bernardus -Berengarii. 
de Nraphlea. Vide, Bartholomius. 
Neellae dominorum genealogia , ab Ivone 
et Ramentrude Suessionensi deducta. 
6 a n Vide, Joannes, Ivo, Radulfus. Parisiensis urbis praefectus, Stephanus. 
de Ne'iracio. Vide, Raimundus-Abbo. Paschalis II, Papa, an.1100 legatos 



Parisienses episc. Galo, Girbertus, Go- 
defridus, Guillelmus, Mauricius, Ste- 
phanus, Theobaldus. 
Parisiensis decanus, Herveus de Monte- 

morenciaco. 
Parisiensis archidiac. Josselinus. 
Parisienses S.Genovefae abbates, Alber- 
tus, Garinus, Odo. 
Paris. S. Germani abbates , H ugo 111,1V. 
Parisiensis S. Victoris abbas , Gelduinus. 



Nemausenses episc. Adelbertus , Ber- 
trandus , Froterius , Guillelmus , 
Joannes , Petrus , Raimundus. 

Nicensis episc. Petrus. 

S. Nicolai in silva Vosago abbates , 
Gislebertus , Simon. 



mittit in Franciam, ut Philippum Re- 
gem, adulterum, anathemate percel- 
lant. 108. b. An. 1106, concilium 
célébrât Guastallae, mense octob. 134- 
d.n. An. H07,vntidus martii.eccle- 
siamB. Maria; de Caritate ad Ligerim 



tus, ad asserenda privilégia Clunia- 
censis ccenobii contra Matiscon. et 
Lugdun. episcopos, concilium célé- 
brât apud b. Bernardum. 47- «• et seq. 
An. 1089, moritur. 675. c. 
Petrus-Leonis qui et Anacletus in Gal- 
iia educatus , antichiistus creditur. 
253. c. Fit Cluniacensis monachus. 
lbid. Inde cardinalium collegio ad- 
scriptus, multas legationes obit. 254. 
a. n. In eo muhere quomodo se ges- .- 
serit. 2j4- et seq. An. 1130, electus 
in Romamim Pontificem, à Francis 
in concilio Stampensi respuitur. 
256. c. Electionis ejus meritum exa- 
minatur. 256. n. 257. a. n. Innocen- 
tium 11 Româ excedere compellit. 
264. a. b. Ecclesias omnes spoliât , et 
papatum violenter tenet. 18. d. Vices 
suas in Francia delegat Gerardo En- 
golism. episcopo. 366. b. An. 1133, 
impugnatus ab Imp. Lothario , quo- 
modo se habuerit. 365. c. Seq. anno, 
excommunicatione plectitur in con- 
cilio Pisano. 365. d. 
Petrus Abaelardus scholam instituit Me- 
liduni , deinde Corboili. 278. d. Inde 
Parisiis; sed Ouillelmo de Campellis 
invisus, Melidunum reveititur. 279. c. 
Parisiis rursus castra sua , ut ipse lo- 
quitur, in monte S. Genovefie contra 
eum ponit. 279. d. Haud multô post 
in patriam revertitur. 280. a. Redux 
in Franciam , Lauduni operam dat 
theologiae sub magistro Anselme 280. 
b. Moxeamdem ipsedisciplinam Pari- 
siis docere instituit. 28 1 . b. Heloïssam 
matrimonio sibi copulat; sed ne fam«e 
sua; derogaret, Argenteoli eam inter 
sanctimoniales includit. 284. b. Id in- 
digné ferenteHeloïssae a vunculo.domi 
cascratur. lbid. c. Eâ contumeliâ de- 
jectus, monasticen apud S.Dionysium 
amplectitur, et Heloïssam monialem 
apud Argenteolum fieri constituit. 
285. a. Tune scholas in quadam cella 
monasterii instituit. 286. a. Ibi edito 
de Trinitate tractatu, an. 1 120 Sues- 
sionensi concilio se sistere compelli- 
tur. 286. et seq. Damnaïus itaque 
librum projicere in ignem jubetur, 
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et îpse apud S. Medardum includi- 
tur, 288. et seq. Remissus ad S. Dio- 
nysium turbas excitât, jocatus in 
Areopagitam. 289. c. Itaque abire 
cotnpulsus , ad castrum Pruvignum 
sub patrocinio Comitis Theobaldi 
confugit. 290. a. Inde, permissu Su- 
gerii abbatis S. Dionysii , in solitu- 
dinem Trecensis dicecesis se contu- 
Ht , ubi Paracietensis monasterii fun- 
damenta jecit. 290. et seq. Electus 
intérim Ruyensis S. Gildasii abbas, 
multis ibi etiam adversitatibus atfli- 
gitur. 291. e. 292. a. Itaque ad ora- 
torium snum Paracletense revertitur, 
et Agenteolenses moniales è monas- 
terio suo éjectas illic instituit. 292. d. 
et seq. An. 1 1 4° > redditurus fidei 
suae rationem in concilio Senonensi, 
apostolicam sedem appellat. 297. en. 
372. a-b. Ibi quoque damnatus , erro- 



INDEX RERUM. 

moritur, IV kal. augusti. 812. Ejus 
in conferendis dignitatibus ecclesias- 
ticisvenalitas reprehenditur. 53. c. j4- 

d. j6. e. 60. b. Edacitas carpitur. 267. 

e. In pœnam perpetrati adulterii vir- 
tutem sanandi scrofas amisisse tradi- 
tur. 122. a. 

Pictavenses episc. Guillelmus-Adelelmi, 
Joannes , lsembertus , Laurentius , 
Petrus. 

Pictav. decani, Guilielmus, Laurentius. 
Pictav. archidiac. Arnaudus Qui-non- 

ridet , Chalo de Meila , Erveus , Leo- 

degarius. 

Pictav. S. Cypriant abbates, Bernardus, 

Mascelinus, Rainaldus. 
Pictav. Monasterii-novi abbas, Geraldus. 
Pictav. S. Savini abbas , Gervasius. 
Pictav. S. Severini abbates, Aimarus, 

Arnaldus. 

Pictav. Comités , Bernardus , Guilielmus 

VI, VII, VIII. 
de Piniano. Vide, Sicardus-Rainardi. 



res suos ejurat. 299. n 
Pezanensis abbas, Dodo. 

Philippus I, Rex Franc, an. 1061 expila- de Pinu abbas, Guilielmus. 
turus in monasterio S. Germani Paris, de Pireto. Vide, Raimundus 
crucem auream , miraculo prohibetur. 
24. c-e. An. 1066, eximiturà tuitione 
Salduini Flandriae Comitis. 28. e. 
29. a. An. 1073, corripitur à Grego- 
rio VII Papa, quasi ecclesiarum ven- 



Pisani archiep. Balduinus, Daibertus. 
de Piscatoriis. Vide, Stephanus. 
Placentinus episc. Aldo. 
de Plaierra. Vide, Manasses. 
de Pieissiaco. Vide, Inisianus. 



ditor. 569. d; à beato quoque Galte- de Plesseio. Vide, Richardus. 

rio Pontisarensi abbate. 73. d. 74. a. Podemniacenses vicecomites, Arman 
An. 1073 ve ' lo 74> ' n exilium pellit nus, Eraclius, Pontius. 

Guidonem Belvacensem episc. 29. d. de Podio-Rabelli. Vide , Andréas. 

A Gregorio Papa ex hoc facto corri- de Pons. Vide, Almannus. 

pitur. 578. a. c. Item propter spolia- de Ponte. Vide, Arnaldus. 



tos mercatores Italos , occ. 583 et 
seq. 587. a. 589. d. An. 1075, bellum 
gerens cum Simone Comité Cris- 
peiensi , Vitriacum et caetera ejus 
municipia invadrt. 37. d. n. An. 1076, 
eidem reconciliatus omnia reddit. 
38. d. n. Id circa temporis, miiitare 
stipendium requirit abAmuIfo abbate 
S. Medardi Suession. et parère de- 
trectantem abbatiâ cedere compellit. 
54. a. b. An. 1078, Pictavense con- 
ciîium impedire conatur. 615. b. An. 
1080, Puteacense castrum obsidet. 
4^. n. 782. d. n. An. 1081, Radul- 
fum Turonensem archiep. sîbi perju- 
rum, è sede sua expellendum curât. 
96. n. 6j4- 673. h. JEodem anno , 
nlium àDeo impetrat precibus S.Ar- 
nulfi Suession. episc. 56. c. J7. d. 
An. 1083 , scribit ad clerum et popu- 
lum Remenseni de Rainaldi archi- 
«pisc. electione. 142. e. n. An. 1089, 
missis ad Urbanum II Papam literis , 
debitam ei subjectionem promiuit. 
676. b. Eod. anno, donatur Gisortio 
Castro à Roberto Normanniae Duce, 
pro impenso eidem adjutorio. 68. c. 
An. 1 094 , interfurt concilio Remensi, 
mense septembri celebrato. 750. n. 
Eod.. anno, excommunicatur ab Hu- 
gone Lugdun. archiep. in concilio 
Àugustodunensi. 680. c. An. 1095, 
legatos mittit ad Urbanum Papam , 
conrilium Placentiat celebrantem. 
681. c. Eod. anno, mense junio, co- 
mitia regni habuit in monte S. Maris, 
89. d. Item Cabilone, mense octobri 
ejusdem anni. 90. a. Seq. mense no- 
vembri, excommunicatur ab Urbano 
in concilio Claromontensi. 683. b. 
An. 1096, ab eodem absolvitur in 
concilio Nemaus. 685. b. An. 1100, 
anathemate percellitnr in concilio 
Pictav. 108 et seq. 169. a. An. 1 108, 



de Ponte ad Icaunam. Vide, Garnerius. 
S. Pontii Tomeriarum abbates, Erotar- 

dus, Raimundus. 
Pontileviensis abbas, Guido. 
Pontiniacenses abbates , Guichardus , 
Hugo. 

Pontisarenses S. Martini abbates, S. Gal- 

terus, Theobaldus. 
Pontisarae Cornes, Gualterus. 
Pontivi Cornes, Guillelmus-Talavatius. 
Porcensis Cornes , Rogerus. 
Portuenses episc. Bernardus , Joannes , 

Petrus, Rodoaldus. 
S. Praejecti abbas, Rainaldus. 
Przmonstratenses abbates, S. Norbertus, 

Hugo. 

Praenestini episc. Conon, Milo, Stepha- 
nus, Ubaldus. 

Pratellenses abbates. 386. a. Vide, An- 
fridus, Gaufridus, Michael, Rainal- 
dus, Richardus. 

Pratensis S. Joannis abbas. Vide, Reo- 
mensis. 

de Prissac. Vide, Contrarius, Oddo. 
Provincise Rex , Boso. 
Provinciae Comités. Vide, Arelatenses. 
de Prulliaco. Vide, Gaufridus. 
Prullienses abbates, Hugo , Otho. 
Psalmodiensis abbas, Fulco. 
Pultariensis abbas, Humbertus. 
Puteolensium dominorum genealogia. 
33. b-e. n. Vide, Ebrardus, Hugo. 



V^UADRiONjf in Hispania Cornes , 
Bertrandus. 

R. 

Radingensis in Anglia abbas, Hugo. 

Radulfus I,Turon. archiep. an. 1078, 
turbas excitât in concilio Pictav. 615. 
a-e. An. 1080 interest concilio Burde- 
gaiensi. 46. d. 764. a. n. An. 1081 , 



Santonensi. 76j.cAn.item 1081, ab 
archiepiscopatu expellitur per Philip- 
pe m Regem Franc, cui erat perjurus. 
96. n. 654. n. 673. n.Id circa temporis 
ab Amato A. S. Iegato excommuni- 
catur propter inobedientiam. 95. a. 
Ipse Majoris-monast. monachos cùm 
excommunicasset, in concilio Briva- 
tensi cum eis disceptat. 85. a. In conci- 
lio Augustod. anno, ut videtur, 1085 
celebrato, cum eisdem pacem corn- 

Îjonere cogitur. 95. c. n. Mox feedi- 
ragus, et concilio Dolensi se sistere 
cotnpulsus, juste excommunicatus de- 
claratur. 96. b. Haud multo pôst, 
circa an. 1088 ,-sede suâ pulsus , absque 
reconciliatione moritur. 96. c. 
Radulfus, Rodulfùs, Dux Suevorum, 
anno 1077 electus Rex Germanorum 
à principibus regni, coronatur Mo- 
guntiae. sj2.a. n. An. 1080, praeliando 
in Saxonia contra Henricum IV, oc- 
ciditur mense octobri. 555. a. n. 
Radulfus, Cornes Vadensis, an. 1074 
moritur. 37. d. n. Divitiis et viribus 

Îotentissimus, uxorem accepit An nam, 
hilippi Régis Franc, matrem, Hen- 
rico primo viduatam. Jbid. Filii ex 
priori conjuge Adela procreati, Si- 
mon , Adelaïs. Ibid. 
Radulfi , castellani Brugensis , liberi. 
6. a. n 

Radulfi de Neella liberi. 6. a. 
Raimundus IV, Cornes S. yEgidii, cire, 
an. 1088 Tolosanpm comitatum adi- 
piscitur. 69. d. n. An. 1096, intercru- 
cesignatos proficiscitur in Palaestinam. 
13. c. 70 a. 725. a. Captâ urbe Tripoli, 
Montem-Peregrinum aedificat. 70. a. 
Rainaldus, Rainoidus I, an. 1083 eligi- 
tur Remensis archiepiscopus. 1 4 3 . a. n. 
An. 1093 , tempore Quadragesimae, 
Remis concilium célébrât. 739 et seq. 
Item an. 1094, mense septembri. 750. 
n. An. 1095 , interfuit comitiis regni 
ad Montent S. Mariae celebratis. 98. 
d. An. 1096, moritur, XII kal. fe- 
bruarii. 75 j. c. 

Rainaldus, Cornes Barrensis, an. 11 13, 
obsessus ab Henrico Imp. in castris 
suis Moncione et Barro , eidem recon- 
ciliatur per Alberonem Metensem; 
primicerium. 35 1 e. n. An. 1 14 1 , pri- 
vatur Bullonio castro, quod per annos 
septem tenuerat. 20. a. 

Rainaldi, Comitis de Claromonte in 
pago Belvacensi , liberi ex duabus 
uxoribus. 7. b. n. 

deRamerut genealogia, deducta ab Adé- 
laïde de Koceio. 6. a. b. 

de Rancone. Vide, Haimericus. 

de Ranst. Vide, Godefridus, Joannes, 
Nicolaus. 

Ravennas archiep. Guibertus. 

de Raulcort. Vide, Radulfus.: 

Redonenses episc. Hamelinus, Herber- 
tus, Marbodus, Philippus, Silvester, 
Stephanus. 

Redonensis S. Melanii abbas, Evenus. 

Redonenses Comités, Alanus III, Gau- 
fredus. 

Regiensis archiep. Rangerius. 
Régula; ad Garumnam prior, Otge- 
rius. 

Remenses archiep. Ebalus, Gervasius, 
Guilielmus, Henricus, Hincmarus, 
Manasses I , II , Rainaldus I , II , 
Samson. 

Remenses S. Dionysii abbates, Hugo, 
Ursib. 

Remenses 



Remenses S. Remigii abbates, Azena- 
nus, Guillelmos, Henricns, Petrus, 
Robenus. 

Remenses praepositi, Ftedericas, Ma- 

nasses, Radulfus. 
Remensis decanus, Leuvinus. 
Remensis thesaurarius, Bartholomaeus. 
Remenses scholastici, Albericus, Odal- 

ricus. 

Remenses vicedomini, Manasses, Ro- 
gerus. 

de Reneca. Vide, Otto. 
Reomensis S.Joannisabbas, Bernardus. 
Resbacenses abbates , Bricius , Phi- 
lippus. 

Retestensium Comitum genealogia, de- 
ducta ex Iveta de Maria. 4. b. Vide, 
Guiterius, Hugo, Manasses. 

de Reviers. Vide, Richardns. 

de Ribalta. Vide, Petrus. 

de Ribodimonte. Vide, Ansellus, Go- 
defridus. 

Richardus, Albanensis episc. A. S. le- 
gatus , an. 1 104 , v nonas aprilis , 
concilium célébrât in urbe Trecensi. 
153. e. n. 175. d. n. An. 1107, kal. 
octobris, Calmosiacensem abbatiam 
consecrat. 137. d. e. An. 1 1 10, conci- 
lium célébrât Tolosse, et an. seq.aliud 
in Floriacensi S. Benedicti ad Lige- 
rim cœnobio. 157. c. 

Ripatorii abbas , Alanus. 

Ripollensis abbas , Bernardus. 

deRisnel Comitum genealogia, à Theo- 
baldo Comité et Ermentrude de Ra- 
mena deducta. 7. b. n. 8. a. 

Robertini milites in Arvernia. 15 4. a. 

RobertiFortis,ComitisAndegav. obitus 
et posteri. 2. a-d. 

Robertus II,Dux Normannise.an. 1089 
Gisortium castrum confert Philippo I, 
Régi Franc, pro impensosibiadversùs 
fratrem adjutorio. 68. c. An. 1106, 
captus ab altero fratre suo, Henrico I 
Angliae Rege, in praelio Tenerche- 
braïco, et perpétue carceri addictus, 
moritur apud Claudii castrum [Glo- 
cester] an. 1134. 10. c. n. i4.a.n. Vir 
in armis strenuissimus , misericordiâ 
plenus, etsicutsub armis consultissimus, 
ita depositis armis inpetfectione scien- 
t'œ defectivus. 13. c. Electus à crucesi- 
gnatis Rex Jérusalem, id onus, spe 
obtinendi regni paierai , decfinavit. 
13. c. Per mirabilia Dei jurare solitus 
erat. 272. c. 273. b. 274. a. 

Robertus Frisius, Cornes Flandris, 
an. 1078 excommunicatus erat. 624. 
a. n. Nimiùm saeviens in sibi subjec- 
tos nobiles, quos proditionis reosexis- 
timabat, à Gregorio Papa VII ad le- 
nitatem provocatur. 59. a. b. Bona 
decedentium clericorum usurpare so- 
litus, ab Urbano II increpatur. 74. e. 
Accusatus à clericis in conciiio Re- 
mensi an. 1093 celebrato, hanc con- 
suetudi.nem dimittit. 75. et seq. Eod. 
anno moritur. 76. b. 521. d. Liberi 
ex Gertrude Hollandica, Robertus, 
Philippus, Adela. 

Roberti II, Comitis Flandr. liberi ex 
Clementia Burgundica , Balduinus , 
Guillelmus. 521. c. 

Roberti , Comitis Mellenti , liberi ex 
Elisabeth Viromandensi. 4. a. n. 268. 
a. n. Ejus indolesadumbratur.265. d. 

Roberti de Conflens liberi. 8. a. 

Roberti Ibriacensis filii ex Ildeburge de 
Gafardone, Ascelinus-Goellus, Guil- 
lelmus, Robertus. 159. c. n. , 

Tom. XIV. 
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Roberti I de Magenciaco filii , Mauri- 
cius, Petrus, Robertus. 107. a. 

Roberti II de Magenciaco filii, Eustor- 
gius, Mauricius. 708. a. 

Robertus de Arbrissello Redonensem 
episcopatum , circa an. 1089, SUD Sil- 
vestro episcopo, administrât. 163. e. 
164. a. Eo mortuo an. 1093, scholas 
régit Andegavis. 164 b. An. 1096 , 
sermonem habet ad populum coram 
Urbano II Papa, qui ei prasdicationis 
officium injungit, 164. c. Multis ad 
eum convetsis tam feminisquàm vins,, 
an. 1 lOoFontebraldense monasterium 
condit. 164. d. An. 11 15 , ad inr 
choandum Altœ-brugerise monaste- 
rium pergens , Carnoti dissidentes inter 
se Ivonem episc. et Bernerium Bone- 
vallensem abbatem conciliât. 165. a. 
Inde redux , seq. anno Theobaldum 
Comifem canonicis infènsum plaçât. 
i6j. c. d. Guillelmum quoque Co- 
mitem Nivernensem , Blesis ab eodem 
compeditum , consolationis gratiâ vi- 
sitât. 166. a. An. 11 16 vel 11 17, 
VII kal. martii, moritur. ibid. n. 

de /^ oca " Cavarti - Vide, Aimericus- 
Ostafrancus. 

de Roceio Comitum genealogia , ab 
Hilduino Comité de Ramerut et Adé- 
laïde de Roceio deducta. 6. a. Vide, 
Ebalus. 

de Rocha. Vide, Hugo. 

Rogerius, Rex Siciliae, an. 1139 (non 
1141) bello capit Innocentium II 
Papam , et factâ cum eo pace , ab 
eodem in Regem coronatur. 21. c. 
Africae magnam partent suae potestati 
subjicit. Ibid. An. 1 148 , imperium 
C. P. graviter infestât, eo quôd nun- 
cios suos Manuel carceri mancipasset. 
22. b. An. 1149, frustrà impugnatus 
ab Imperatoribus Graecorum et Ro- 
manorum , vicem Imperatori C. P. 
rependit. 22. c. 

de Rollonis-mara. Vide , Robertus. 

Romani Pontifices , Adrianus I V , 
Alexander 11,111, Anacletus ( Petrus- 
Leonis, antipapa), Anastasius IV, 
Cadalous (antipapa), Calixtus II, 
Celestinus 1 1 , Clemens 1 1 1 ( Gui- 
beftus , antipapa ) , Eugenius III , 
Gelasius II, Gregorius VII, Grego- 
rius VIII (Mauricius Burdinus, anti- 
papa), Honorius II, Innocentius II, 
Léo IX, Lucius II, Nicolaus II, 
Paschalis II, Paschalis III ( Guido 
Cremensis, antipapa) , StephanuslX, 
Victor III, Victor IV (Octavianus, 
antipapa), Urbanus II. 

Romanae ecclesiae cardinales et iegati. 
Albericus, Ostiensis episc. 
Amatus, Olerensis episc. dein Burdegal. 
archiep. 

Arnaldus, Narbonensis archiep. 
Balduinus, Pisanus archiep. 
Benedictus , cardinalis. 
Bernardùs-Guillelmus , Arelat. archiep. 
Bernardus, abbas S. Victoris Massil. 
Conon, Praenestinus episc. 
Ermenfredus, Sedunensis episc. 
Gaufridus, Carnotensis episc. 
Geraldus, Ostiensis episc. 
Gerardus, Engolismensis episc. 
Gilo , Tusculanus episc. 
Gratianus, R. E. subdiaconus. 
Gregorius, diac. card. S. Angeli. 
Gualterus, Albanensis episc. 
Guido , diac. card. SS. Cosmae et Da- 
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Guido, Viennensis archiepisc. 
Guillelmus, Ausciensis archiepisc. 
Guillelmus Papiensis, presb. cardinalis 

S. Pétri ad vincula. 
Henricus , Albanensis episc. 
Herbertus, Theodfortensis episc. 
Hubaldus, Praenestinus episc. 
Hubertus, R. E. subdiaconus. 
Hugo Candidus. 

Hugo , Diensis episc. dein Lugdunens. 
archiep. 

Hugo, Rotomagensis archiep. 

Imarus, Tusculanus episc. 

Joannes Cremensis. 

Joannes, card. tit. S. Anastasiae. 

Jordanus , presbyter cardinalis. 

Ivo, cardinalis S. Laurentii in Damaso. 

Matthaeus , Albanensis episc. 

Milo , Prxnestinus episc. 

Odo, Ostiensis episc, qui fuit Urba- 
nus II. 

Petrus r Alexandri II cancellarhis. 
Petrus Damiani , Ostiensis epi»c. 
Petrus-Igneus, Albanensis episc. 
Petrus-Leonis, card. dein antipapa Ana- 
cletus. 

Petrus, presb. card. S. Chrysogoni. 
Raimbaldus , R. E. subdiaconus. 
Rainaldus, Lugdunen.<nV archiep. 
Rainerius, card. qui fuit Paschalis II. 
Richardus, Albanensis episc. 
Richardus, abbas Massil. dein Narbon. 

archiepiscopus. 
Rogerius, R. E. subdiaconus. 
Stephanus , cardin. 

Teuzo, R. E. subdiaconus. 

Vivianus , Romanae curias advocatus. 

Romanenses praepositi, Uesiderius, He- 
rimannus. 

Roschildensis episc. Absalon. 

de Rota. Vide, Guillelmus. 

Rotomagenses archiep., Gaufridus, Gal- 
teru's, Guillelmus, Hugo , Joannes , 
Maurilius, Rotrodus. 

Rotomagensis decanus, Rngerus. 

Rotomagenses S. Audoeni abbates, 384. 
a. Vide, Freherus, Guillelmus, Her- 
fastus , Hildebertus , Hilgotus , Ni- 
colaus , Reinfridus. 

Rotomag. Montis S. Trinitatis abbates 
385. b. Vide, Galterius, Helias, Isem- 
bertus, Rainerius. 

Rotonenses abbates, Almodius, Cavalfo- 
nius, Herveus, Justinus, Robenus. 

Rotrocus II., Cornes Pcrticensis, anno 
circiter 1 107 , cum Roberto Bellis- 
mensi disceptans pro suorum limitibus 
fundorum, bello eum vincit et fugat. 
172. b. n. Captus ipse, circa an. 1 1 1 1 
à Fulcone Comité Andegav. Roberto 
Bellismensi cruciandus traditur. Ibid. 
Sequenti anno 1 1 12, Bellismensi do- 
mino ab Henrico Angliae Rege in 
carcerem tradito, Rotrocus in liber- 
tatem restituitur, et Bellismensi castro 
à Rege socero suo donatur. 172. d. 
n. Liberi ex N. filia Henrici I Angliae 
Régis. 7. a. n. 

de Roya. Vide, Albericus. 

de Ruchevilla. Vide, Hugo. 

S. Rufinae episc. Vide, Tusculanenses. 

Ruminiaci genealogia , ex Hadevide de 
Roceio deducta. 4- c- 

de Rupeforti Cornes, Guido Rubeus. 

de Rupeforti. Vide , Gaufridus. 

de Rupibus-Corbonrs. Vide, Robertus. 

Ruthenenses episc. , Ademarus, Pontius- 
Stephani. 

Rutbenensis Cornes, Richardus. 

Ruyensis abbas, Petrus -Abaelardus. 

Rrrrr 
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S. 

S A b A u D i M Comités , Amedeus , 

Humbertus. 
Sabiniacenses abbates diœcesis Lugdun. 

Dalmatius, Guido. 
Sabinenses episc. , Domnizo, Ubaldus. 
Sacri-Caesaris [Sanctrrt] Cornes, Ste- 

phanus. 

Sagienses episc. , Frogerius , Gerardus , 
Joannes, Ivo , Lisiardus. 

Sagienses S. Martini abbates. 386. b. 
Vide, Gislebertus, Hugo, Joannes, 
Radulfus , Robertus. 

de Sala. Vide, Geraudus. 

Salernitanus episc, Alfànus. 

Salernitanus princeps, Gisulfus. 

de Salinis. Vide, Odo-Guillelmi. 

de Salmis. Vide, Henricus. 

Salmurienses S. Florentii abbates, Fro- 
gerius, Guillelmus, Mainerius , Mat- 
th^eus, Michaei, Ogerius, Philippus, 
Radulfus, Sigo, Stephanus. 

Salvanienses abbates , Ademarus , Desi- 
derius, Guiraldus, Pontius. 

S. Salvatorisvicecomitis abbates. 387. b. 
Vide, Aufridus , Benignus, Guillei- 
mus , Hamelius , Hugo. 

Samson , praepositus Carnot. ecclesiae , 
an. 1 1 4 1 ordinatur Remensis archiep. 
20. a. An. 1 149, in Fiandriam vadit 
ad reformandam pacem inter Baldui- 
num Comitem i Montensem et Si- 
byllam Flandriae Comitissam. 20. e. 
Eo in itinere Hasnoniensem ecclesiam 
dedicavit. Jbid. An 1 1 52 , Ambianen- 
sem ecclesiam consecrat. 22. c. 

de Sancci. Vide, Paganus. 

Sanctii , Régis Aragonensis , liberi ex 
Felicia de Ramerut. 9. c. n. 

de Sancto-Amando. Vide, Guillelmus. 

de Sancto-Amano. Vide, Archembaldus. 

de Sancto-Juiiano. Vide, Raimundus. 

de Sancto-Justo. Vide, Pontius Pétri. 

de Sancto- Martine Vide, Galterius. 

de Sancta-Maura. Vide , Hugo. 

de Saqcto- Nazario. Vide, Alfàricus. 

S. Pauh Comités , Galterus , Guido , 
Hugo. 

de Sancto-Quintino. Vide, Anselmus, 

Hulardus. 
de Sancto-Valerico. Vide, Rainaldus. 
de Sancto-Vedasto. Vide, Henricus. 
Sandracensis abbas, Petrus. 
Santonenses episc, Ademarus, Bernar- 

dus, Boso, Goderannus, Guillelmus, 

Petrus, Rainaldus, Ramnulfus. 
Santonensis archidiac, Gaufridus Ne- 

bodets. 

Saresberienses episc. , Jocelinus , Ro- 
gerus. 

Sarlatensis S. Salvatoris abbas, Garinus. 

Savigneii abbates. 382. d. Vide, Alexan- 
der , Evanus , Gaufridus , Gerardus , 
Guillelmus, Joslenus, Lucas, Radulfus, 
Richardus, Rogerus , Serlo, Simon, 
Stephanus, Vitalis. 

S. Savini abbas , Gervasius. 

de Scajolio. Vide, Mauricius, Robertus. 

de Scalciaco. Vide, Hugo. 

de Scola. Vide, Rainaldus. 

de Scuralliis. Vide, Guido, Radulfus. 

Sedunenses episc. , Ermenfridus , Ga- 
rinus. 

de Segonjac. Vide, Geraldus, Petrus. 

Segusiana Comitissa , Adeletta. 

Senerus anno 1094 eligitur Calmosia- 
censis abbas primus. 129. d. n. Cum 
Romaricensi abbatissa multis annis 
Iitigat de fundo monasterii sui novi. 



131-137. An. 1 106, ih concilioGuas- 
tallensi. 134. d. An. 1107, Lingonis 
coram Paschali II Papa. 135 et seq. 
Pace cum ea compositâ , eod. anno 
ecclesiam suam dedicandam curât à 
Richardo Albanensi episc 137. d. e. 
An. 1 109 , Romain pro asserendis 
monasterii sui rébus adit. 140. b. 

Senonenses archiep., Daimbertus, Guil- 
lelmus, Henricus, Hugo, Richerius. 

Senonenses S. Petri-Vivi abbates, Ar- 
naldus, Gerbertus. 

Senonensis et Turonensis provincias 
Dux , Robertus postea Rex Franc 2. b. 

Senoniensis abbas, Antonius. 

de Septem-Chavannis. Vide, Aimo, 
Girinus. 

S. Sequani abbas , Herbertus. 

de Sequivilla. Vide, Robertus. 

S. Severi in Capite Vasconiae abbates, 
Amaidus , Gregorius. 

S. Severi in pago Constantiniensi ab- 
bates. 387. a. Vide, Anselmus, Arnul- 
fus, Guido, Petrus, Robertus. 

Seulenses vicecomites, Salamace, Guil- 
lelmus- Fortis. 

de Sicoreio. Vide , Joannes. 

Signienses episc, Bruno, Joannes. 

Silva; - majoris abbates , Achelmus , 
Geraldus. 

Silvanectenses episc, Almaricus, Cla- 
rembaldus , Henricus , Hugo , Ivo , 
Lictardus, Odo , Petrus, Ursio. 

Silvanect. S. Frambaldi decanus, Ebroï- 
nus. — Thesaurariùs , Hilduinus. — 
Cantor, Odo. 

Silviniacensis cœnobii decanus , Rai- 
mundus. — Prior, Mayolus. 

Simon, Cornes Crispeiensis , an. 1075 
bello exagitatur à Philippo Rege. 37. 
d. n. Intérim, belli certamina ad tem- 
pus differens, Romanum Pontificem 
adit, à quo sub custodia Hugonis 
Diensis episc et Hugonis Cluniacen- 
sis abbatis constitutus, bellum an. 
1076 adversùs Regem instaurât, et 
pace compositâ, paternâ quoque hae- 
reditate potitur. 38. b. c. An. 1077, 

Îatris sui corpus è castello Montis- 
)esiderii ad Crispeiensem S. Arnulfi 
ecclesiam transferendum curât. 38. a. 
n. Inde in Arverniam accepturus 
uxorem vadit, sedei ut monialis fieret 
persuasit. 38. d. 39. a. b. Oblatum 
quoque unius filiarum Angliae Régis 
matrimonium procrastinando devitat. 

39. c-e. Ipse ad Jurense S. Eugendi 
monasterium secedit. 4o.a. An. 1079, 
Philippum Regem convenit Compen- 
dii pro negotiis abbatis Cluniacensis. 

40. b. Inde in Normanniam profectus, 
Robertum Angliae Régis filium patri 
réconciliât. 40. c n. An. 1082, pridie 
kal. octobris, moritur. 55. d. n. 

Simonis de Jnci et de Oysiaco liberi. 
8.b. 

Simonis de Brois filii ex Felicitate de 
Brienna. 6. b. n. 

de Siriaco. Vide, Adelardus. 

Sistaricensis episc. Geraldus. 

de Sola. Vide, Guillelmus. 

Sollemniacensis abbas, Mauricius. 

de Somedrio. Vide, Bremundus, Pon- 
tius Bremundi. 

Sorduensis abbas , Guillelmus de Or- 
gono. 

de Spieriis. Vide, Reginaldus. 
Stabulenses abbates, Poppo, Wibaldus. 
Stamedii abbas, Petrus. 
de Stellis. Vide, Petrus. 



S tephani, Comi tis Blesensis, filii ex Adela 

< Angliae Régis filia. 3. b. 

Stephanus, Cornes Bolonias, filius Ste- 
phaniComitis Blesensis, an. 1 135 Rex 
Angliae constituitur post Henricum 
avunculum suum. 14. c. 19. b. 21. c. 
307 . a. Cùm verô regnum fino suo Eus- 
tachioassererevoluisset, poternes quos- 
queexpertus est adversarios. 14. c. An. 
1 1 48 , Theobaldum Cantuar. archiep. 
exulare compellit, eo quôd filium ejus 
in Regem coronare detrectasset. 1 1 . 
c. n. An. 1 1 53 , de regno paciscitur 
cum Henrico Normanniae Duce, filio 
Gaufridi Belli Comitis Andegav. et 
Mathildis quondam Imperatricis. 12. 
b. 15. a. An. iij4> moritur. 15. a. 
Vit in fide verax, in promissis fide- 
lis , militiâ singularis , simplicitate 
pius , omnis cupiditatis et avaritix 
expers. 14. c. At contrà , perfidiae et 
proditionis in multis merito redargui- 
tur. n. b. c. n. Filii ex eo prognati. 
3. b. 

Stirpenses abbates, Fulcherius, Galte- 
rius, Iterius. 

de Strepegneio. Vide, Godefndus, Ri- 
chardus. 

Suardi , domini Credonensis , filii , Gua- 
rinus, Suardus. 

Suessionenses episc. Arnulfus , Fulco , 
Goslenus , Hilgodus, Hugo, Lisiar- 
dus, Manasses, Theobaldus, Ursio. 

Suessionensis archidiac. Ingelrannus. 

Suessionenses S. Medardi abbates, Ar- 
nulfus, Gaufridus, Geraldus, Ingran- 
nus, Pontius, Rainaldus. 

Suessionensium Comitum genealogia, à 
Guillelmo Busacio deducta. 5. b. 

Sugerius, abbas S. Dionysii, an. Ii44> 
instauratam à se basilicam dedican- 
dam curât. 312-317. 

de Surgeriis. Vide, Hugo, Ramnulfus. 

Sutriensis episc Boniso. 

T. 

Ta,s ON. Vide, Herneisius, Jorda- 
nie, Radulfus. 
de Tancarvilla. Vide, Guillelmus, Ra- 
bellus. 

Tarbienses episc. Bernardus , Guillel- 
mus. Vide, Bigorrenses. 

Tarentasienses archiep. Hidrael, Petrus. 

Tarraconenses archiepisc Berengarius , 
Oldegarius. 

Tartassensis vicecomes , Raimundus- 
Rothbertus. 

de Tauniaco. Vide, Gaufridus. 

Taurinensis Comitissa, Adelheïda. 

Telesiensis abbas in Apulia, Joannes. 

Tenaliae abbates, Guillelmus, Petrus. 

Tenoliarum abbas, Walfridus. 

Tervanenses episc. Vide, Morinenses. 

Theobaldus Magnus, Cornes Blesensis 
et Carnot. IV, an. 1 112 bellum gerit 
cum Ludovico Franc. Rege. 240. e. 
An. 1 1 13 , avunculo suo Henrico An- 
gliae Régi stipendia facit ad obsiden- 
dum Bellismense castrum. 242. a. 
An. 1 1 15 vel 1 1 16, inimicitias exer- 
cens cum canonicis Carnotensibus, 
à Roberto de Arbrissello et Bernardo 
Tironiensi convenitur, eisquerecon- 
ciliatur. 165. d. Renunciaturus sseculo 
ut monachus fieret, uxori conjungi- 
tur, circa an. 1 127, consilio S. Nor- 
berti. 229. et seq. An. 11 36, cùm 
esset in Angliam transiturus ad acci- 
piendum sibi regnum, ab eo itinere 



deterremr. 307. a. Annis 1142 et 
1 143 , bellum gerit cum Rege Ludo- 
vico. 370. a-c. 375. a-c. An. 1 1 44 » 
eidem reconciliatur operâ S. Bernar- 
di. 20. b. 375. c. Ejus eleemosynae 
commendantur. 147. a. 369. a-e. Li- 
beri ex eo procreati. 3. b. 

Theobaldi, Comitis de Risnel, Iiberi ex 
Ermentrude de Ràinerut. 7. b. n. 

S. Theoderici prope Remos abbates , 
Albertus, Radulfus. 

Theodericus , monachus Lobiensis, scho- 
las régit in cœnobio Stabulensi. 62. d. 
Item in Virdunensi monasterio S. Vi- 
toni. 63. a. Hierosolymam profectus, 
Romam divertit. 63. b-d. An. 105$, 
eligitur abbas S. Huberti. 64. c. Ro- 
mam secundo petit tempore Alexan- 
dri II. 65. b. Item subpontificatu Gre- 
gorii Papae VII, ibid. c; et an. 1076, 
pro septimâ vice. 66. b. Inde redux et 
Remos pertransiens, pluviam ab in- 
colis desideratam à Deo impetrat. 66. 
c-e. An. 1087, moritur. 67. c. 

Theodericus de Alsatia , filius Theode- 
rici Lotharingiae Ducis ex una filia- 
rum Roberti F risonis, Comitis Fland. 
vocatus à Fiandrensibus, Cornes ins- 
tituitur an. 1 128, contra Guillelmum 
Normannum : quo perempto , comi- 
tatu potitur per annos quadraginta. 

18. c. An. 1 129, Guillelmum de Loo 
seu de Ypra,pro Comité se gerentem, 
exulare compellit. 18. d. An. 1134, 
uxore suâ Suanechilde viduatus, uxo- 
rem accipit Sibyllam, filiam Fulconis 
Régis Jérusalem. 19. a. An. 1138, 
Gandam obsidet, et non expugnat. 

19. c. An. ii4°> Lauretam filiam 
suam in conjugium tradit Ywano Gan- 
davensi. 19. e. Eodem anno , Clari- 
marisci monasterium condit juxta 
Sanctum-Audomarum. 19. e. An. 
1142, diruit castrum quod Arnulfus 
Morinensis advocatus exstruxerat in 
terra episcopi Teruannensis. 20. b. 
An. 1 148 , in Palaestinam inter cruce- 
signatos proficiscitur. 20. c. Reversus 
Jerosolymis, an. 11 50 bellum gerit 
cum Balduino IV, Comité Hanno- 
niensi. 20. e. 21. a. 

Theogerus, abbas S. Georgii in Silva- 
nigra , an. 1 1 1 5 eligitur Metensis episc. 
in locum Alberonis exauctorati in 
concilio Remensi. 209. d. Cui elec- 
tioni diù multùmque obluctatus, an. 
1119, die 6 junii , Corbeiae in Saxo- 
nia ordinatur episcopus. 216. a. Eod. 
anno, interfuit concilio Remensi, à 
Calixto II Papa celebrato. 216. a. 
220. n. Inde dioecesim ingressus, et à 
Metensibus non receptus , ad suum 
redit monasterium. 216. d. An. 1 120, 
jussu Calixti Papae revocatus, multis 
afficitur injuriis. 218. et seq. Itaque 
Calixto sociatus , Cluniaci resedit , 
ubi diem extremum obiit. 221. n. 

Thoarcenses vicecomites , Aimericus , 
Herbertus. 

Thomas Bequet , Henrici II Angliae 
Régis cancellarius, an. 1158 nuptias 
filii ejus cum filia Régis Franc, pacis- 
citur, et Gisortium cum aliis quatuor 
munitionibus ei acquirit. 452. b. An. 
Il 59, cum eo in expeditionem To- 
losanam profectus, Rege recedente, 
ibirelinquitur ad conservandas captas 
et acquisitas munitiones./^/V. Talibus 
obsequiis Regem promeritus, an. 1 162 
Cantuar. archiepiscopatu ab eo dona- 
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tur.453. a. An. 1 163, interest concilio 
Turon. Ibid, b. An. 1 164, ab Anglia 
profugus , missis ad Regem Franc, 
nunciis , ejus sibi favorem conciliât. 
454- e - Deinde cum eo locutus, Seno- 
nas ad Alexandrum III Papam se 
contulit. 4 5 5 . e. 45 6. a. Expositâ causâ 
suâ quam habebat cum Anglico Rege, 
ad Pontiniacense mittitur monaste- 
rium nutriendus. 456. a-e. Inde post 
duos annos jussu Angliae Régis ejec- 
tus, à Rege Franc, excipitur Senonis, 
regiis expensis procurandus. 45 7- b-e. 
An. 1 167 , colloquium habet inter 
Gisortium et Triam cum legatis A. S. 
sibisuspectis; et pacehaud compositâ, 
excommunicationes vibrât in quos- 
dam Régis fautores, unde Régis odium 
magis accendit. 459. a-c. An. n 69, 
interest colloquio inter Reges Francise 
et Angliae habito apud Montem-mira- 
bilem, et oblatis pacis conditionibus 
non assentitur. 400. a-c. Nec etiam 
in colloquio apud Montem-martyrum 
celebrato, ob negatumsibi ab Anglia; 
Rege pacis osculum. 462. d. Intérim 
cùm Henricus filium suum in Regem 
coronari fecisset ab Eboracensi ar- 
chiep. Thomas ab Alexandro Papa 
impetravit , ut in Anglia; Regem dis- 
trictiùs ageretur. 463. c. Itaque an. 
1170, circa festum S. Dionysii, con- 
gressus cum Anglico Rege apud Frac- 
tam-vallem, ejus in gratiam recipitur. 
464. a. Mense octobri, Regem conve- 
nit Turonibus, deinde apud Calvum- 
montem, ac tandem in Àngliam pro- 
fectus, dominicâ prima Adventûsanni 
1 170 exscensionem fecit. 464. et seq. 
Eodem anno , à satellitibus Angliae 
Régis trucidatur. 23. a. 

Thomae de Maria , Codiciacensis to- 
parchae , liberi. 4. a-b. Ejus crudelitates 
recensentur. 1 1 5. b. 266. c. 

Tironienses abbates, Bernardus, Guil- 
lelmus. 

Titellus. Vide, Guido. 

de Toenia. Vide, Radulphus, Rogerius. 

Toletani archiep. Bernardus, Joannes. 

Tolosani episc. Amelius , Durandus, 
Giraudus de Bartha, Isarnus. 

Tolosani S. S tephani praepositi , Aicar- 
dus, Bernardus, Maurinus. 

Tolosanus S. Saturnini abbas, Raimun- 
dus. 

Tolosani Comités, Alfonsus, Guillelmus, 

Raimundus IV, V, VI. 
Tomerienses S. Pontii abbates, Frotar- 

dus, Petrus. 
de Toria. Vide, Humbertus. 
Tornacenses episc. Anselmus, Geraldus. 
Tornacenses 5. Martini abbates, Gal- 

terus, Herimannus, Odo, Segardus. 
Tornacensis castellanus, Everardus. 
de Tornayo. Vide, Richardus, Robertus. 
Trajectenses episc. Adelboldus, Andréas, 

Guillelmus. 
Trecenses episc. Atto, Bodo, Henricus, 

Hugo, Philippus. 
Trecenses S. Lupi abbates, Adelerinus, 

Evrardus , Guitherus. — Praepositi, 

Gerardus , Guido , Petrus. 
Trecensis S. Martini abbas, Guillelmus. 
Trecenses Comités, Henricus, Hugo. 
Trenorcienses abbates, Bernardus, Le- 

baldus , Petrus. 
Trevise Dei leges. 389-393. 
Trevirenses archiep. Albero , Bruno, 

Egilbertus, Godefridus, HelIinus,Mai- 

nerius, Udo. 
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Trevirensis decanus, Folmarus. 
Trevirenses praepositi, Burchardus, Ge- 
behardus. 

Trevirenses archidiac. Arnulfus, Bolso, 
Theodoricus. 

Trevirensis burgravius, Ludovicus. 

de Tria. Vide , Humbertus. 

Tricastini episc. Bonifacius, Geraldus, 
Pontius. 

Tripolitanus episc. Albertus. 

Trium-fontium abbates, Guido, Hugo. 

Troarnenses abbates. 386. b. Vide , An- 
dréas , Arnulfus, Durandus, Gisle- 
bertus, Richardus. 

Tromberti de Alta-villa liberi ex una 
sororum Bartholomaei Laudunensis 
episc. 9. c. 

Troncinienses abbates, Goswinus, Joan- 
nes. 

Troncinienses praepositi, Godeza, Mai- 
nardus, Otgerus. 

Trudonenses abbates, Leupo, Radulfus. 

Tullenses episc. Henricus, Petrus, Pibo, 
Riquinus. 

Tullensis decanus , Lutolfus. 

Tullensis S. Apri abbas , Widricus. 

Tullensis S. Mansueti abbas, Thiemarus. 

Tullenses Comités, Fredericus, Petrus, 
Renardus. 

Turennae vicecomes, Raimundus. 

Turonenses archiepisc. Bartholoniaeus, 
Engelbaudus, Gislebertus, Hildeber- 
tus, Hugo, Joscius, Philippus. 

Turonenses Majoris-monast. abbates, 
Albertus, Bartholomaeus , Bernardus, 
Guillelmus, Odo. 

Turonensis S. Juliani abbas, Fulcandus. 

Turonensis S. Martini decanus, Radul- 
fus. 

Turonenses S. Martini praepositi, Ful- 
cherius, Matthaeus, Sicardus. 

Turonensis S. Martini thesaurarius, 
Rainaldus. 

Turonensis S. Mauritii decanus, Gau- 
fredus. — Thesaurarius, Hugo. 

de Turribus in Lemovicino. Vide , Ge- 
ralduï, Golferius. 

Tusciae Comitissa , Mathildis. 

Tusculanenses episcopi, Gilo, Imarus, 
Joannes, Theodinus. 

Tusturiacenses abbates, Elias, Guido. 

Tutelenses abbates , Ebalus , Frudinus, 
Geraldus, Guillelmus. 

S. Tyberii abbates , Ademarus, Arnal- 
dus, Deodatus, Ebrardus. 

Tyernensis abbas, Hugo. 

Tyernenses principes, Guido, Guillel- 
mus. 



u-v. 



A DENSES Comités, Radulfus, 
Simon. 

Valciodorenses abbates , Godescalcus , 
Lietbertus, Petrus, Robertus, Theo- 
dericus, Widricus. 

Valentinenses episc. Bernardus, Eusta- 
chius , Gontardus , Joannes, Odo, 
Rainacharius. 

Valentinensis Cornes, Guillelmus. 

S. Valerici abbas, Lambertus. 

de Vareiaco. Vide , Bernardus, Dalma- 
tius, Dalmavacius , Guido. 

Vasatenses episc. Raimundus, Stephanus. 

Vaudani-montis Cornes, Hugo. 

de Veireiras. Vide, Hugo. 

Venetenses episc. Mengisus,Morvannus. 

Venetensis archidiac. Franciscus. 

Ventadorensis vicecomes, Ebolus. 

Vercellensis episc. Gregorius. 

Vertavensis prior, Rainaldus. 

Rrrrr i; 
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de Vertetione. Vide, Rorgonus. 
Vesontionensesarchiep. Vide, Bisuntini. 
de Veteri-viila Cornes, Radulfus, cujus 

filins Ebalus de Flurines. 4- c. 
de Vetulis. Vide, Humfridus. 
Viconienses abbates , Gaherus , Garinus , 

Gerardus, Guido. 
S. Victoris in Caletis abbates. 386. d. 

Vide, Hugo, Mainardus, Richardus, 

Robert us. 
de Vienna Cornes, Fredericus. 
Viennenses archiep. Barnuinus, Guar- 

mundus, Guido, Herimannus, Hum- 

bertus, Hugo, Robertus, Stephanus. 
Viennensis prxpositus, Ataidus. 
de Vignetot. Vide, Hugo. 
de Villars. Vide, Bernardus. 
Villariensis abbas , Giraldus. 
Vindocinenses abbates, Berno, Gaufri- 

dus , Odericus. 
Vindocinenses Comités , Burchardus , 

Gaufridus de Prulliaco. 
Vindocinensis vicecomes, Radulfus. 
Virdunenses episc. Albero, Arnulfus, 

Theodericus. 
Virdunensis archidiac. Richardus de 

Durbui. 

Virdunenses S. Vitoni abbates , Lau- 
rentius , Radulfus , Richardus , Wal- 
Ierannus. 

Viromandensis abbas, Gislebertus. 

Viromandensium Comitum genealogia , 
ab Hugone Magno, fratre Philippi 1, 
Régis Francorum, deducta. 3. c. 4- à. 
Vide, Heribertus , Radulfus. 

Virtutensis abbas, Robertus. 

Vitriaci castellanus, Odo. 

Vivarienses episc. Guilielmus , Hato , 
Joannes, Leodegarius, Petrus. 

Vizeliacenses abbates , Artaldus , Pon- 
tius, Rainaldus. 

Ulterioris-portûs abbates. 386. c. Vide, 
Alveredus, Drogo, Fulcherius , Her- 
bertus, Osbernus. 

Voti abbas, Richardus de Blosevilla. 

Urbanus II Papa, an. 1089, per legatos 
suos absolvit ab excommunicatione 
C. P, Imperatorem. 676. b. iv idus 
septembris concilium célébrât Mei- 
phise in Apulia. 675. d. n. An. 1091, 
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aliud Beneventi. 677. a. An. 1092, 
litem componit inter monachos S. AI- 
bini Andegav. et Vindocinenses, de 
ecclesia Credonensi S. démentis. 
87. et seq. Eodem anno, Atrebatensi 
ecclesia; proprium concedit habere 
episcopum. 238. b. 738. et seqq. 
An. 1093, in Quadragesima , gene- 
ralem synodum celebravit Trojx in 
Apulia. 679. b. n. An. 1094, Nati- 
vitatem Domini Roms solemniter 
celebravit. 679. c. An. 1095, conci- 
lium habet Piacentix, circa média m 
Quadragesimam. 681. c. 759. d. Ac- 
ceptis ioi Imperatoris C. P. literis, 
multos ad ferendum ei contra paganos 
auxilium incitavit. 682. a. IV idus 
aprilis ,' Cremonx pactum icit cum 
Conrado, filio Henrici IV Imp. 682. b. 
VIII kal. novembris ,altare majus.Ciu- 
niacensis ecclesia; consecrat. 100. e. 
Eodem anno, XIV kal. dec. conci- 
lium célébrât apud Clarum-montem 
Arvernix. 90. a. 97. et seq. 683. b. n. 
755. a. n. 760. a. An. 1096 , IV idus 
januarii , altare Carrofensis ecclesia; 
dedicavit. 102. b-e. Die Dominicâ 
Septuagesimae, Andegavensem ecde- 
siam S. Nicolai consecravit. 165. b. 
Dominicâ m Quadrag. Turonis aliud 
concilium celebravit. 684. a. IV idus 
mardi , Majoris-monasterii basilicam 
dedicavit. 99. et seq. Mense julio , 
Nemausi concilium habuit. 238. e. n. 
685. a. n. Tertio idus septembris, 
cùm esset Tarascone , locum cons- 
truendae ecclesia; S. Nicolai designa- 
vit. 103. Romam reversus, ibi Na- 
tivitatis Domini festum celebravit. 
685. b. An. 1098, legationem mittit 
ad crucesignatos Hierosolymâ poti- 
tos. 687. b. An. 1099, Dominicâ il 
post Albas , Romx concilium célé- 
brât, et eodem anno moritur, iv kaL 
augusti. 687. d. 756. a. 

Urcet. Vide, Vivianus. 

Urgellensis episc. Petrus. 

Urgellensis Cornes, Ermengaudus. 

Ursicampi abbates , Gislebertus , Gua- 
lerannus, Herveius, Stephanus. 



Uzerctenses abbates , Adalbaudus , Alde- 
bertus GrimOardi , Bernardus de 
Monleu, Constantinus, Gausbertus 
Maiafaida , Gaubertus de Mirabel , 
Geraldus , Hugo de Porcaria , Petrus 
Bechada , Petrus de Donzenaco , 
Ramnulfus de Monnager, Richardus. 

Uticensis episc. Ebraldus. 

S. Vandregisili abbates 384. b. Vide, 
Mainardus , Rogerus. 

Wapincenses episc. Isoardus, Leodega- 
rius. 

de Warch et Chisniacensis Cornes , Ar- 
nuifus. 

deWarelina. Vide, Amalricus, Richar- 
dus. 

Warennx et Surreix Comes , Guil- 
ielmus. 

Warwici Comités, Henricus, Rogerus. 
de Wascolio. Vide, Engerrannus. 
Wastinensis Comes , Albericus. 
Watinensis abbas, Bernoldus. 
Westmonasteriensis abbas , Gislebertus 

Crispinus. 
Wigornienses episc. Rogerus, Simon. 
Wintoniensis episc. Henricus. 
Wirceburgenses episc. Adaibero, Megi- 

nardus. 

Wiscardi II , Comitis de Roceio, liberi. 
6. n. 

Wormatiensis s eu Vangionum episcop. 

Burchardus. 
de Wsipais. Vide, Duido vel Guido. 

X. 

^Cantensis prsepositus , Godefridus. 
Xantonenses episc. Vide , Santonenscs. 

Y. 

YwANUS de Alost, an. 1 140, uxorem 
ducit Lauretam , filiam Theoderici 
Fiandrix Comitis ex Suanechilde. 
19. e. An. 1 144, moritur. 20. b. 

z. 

5jamorensis episc. Stephanus. 
Zaringix Duces, Bertholdus, Conradus. 
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/ibecedarium. 3 1. n. Alphabctum. 
Acquietare. 78. b. redimere. 
Acra terrae. y 1 1 . b. 5 1 2. e. 
AdnuIIare.327.a. 743. e. 784. c. irritum 
facere. 

Adquietare. 149. c . 150. b. 157. a. c. 

redimere. 

jEdificamentum. 107. d. ligna ad aedifi- 
candum. 

Affiduciare. 146. e. vadem se profiter!. 
Aisianda. 5 10. b.facultas utendi in alieno 

pradio rébus non suis. 
Afchaïda. 327. a. magistratus Saraceno- 

riïm Hispaniat. 
Alodus, Alodium. 106. e. 127. a. 138. 

b-e. 139. a. 140. a. c. 151.C. 158. d. 

189. b. 190. c. 241. b. 514. e. 515. a. 

et alibi passim. 
Angaria. 163. a. injusla exactio. 
Annullare. 3^ b. Vide, Adnullare. 
Arbergamentum. 233. b. domus, habita- 

culum. 

Assecuritare, 388. a. securum prœstare. 
Assilire. 326. e. assultum facere. 
Auctoramentum. 33. e. assensus, adsti- 
pulatio. 

Auctorizare. 33. d. 34. a. 98. a. 99. b. 
107. d. 

Aurifrisia. 79. a. limbus acu pictus, aura 

vel argento distinctus. 
Aurifrisius. 3 17. a. eodem sensu. 
Bajulus. J33. n.portitor. 
Bajulus. 182. a. procurator , officialis. 

Gall. Bailli. 
Bannire nundinas. 96. d. nundinas indi- 

cere. 

Bannum vini, 487. c. $23. c. 524. a. 

jus quod domino feudi competit vinum 

suum vendendi, hominibus suis à ven- 

ditione cessantibus. 
Bannus sacer. 101. c. limites intra quoi 

ecclesite immunitas definitur. 
Bannum. 55 !. n. 808. e. interdictum , ex- 

communicatio. 
Baronia. 387. e. 388. a. baronnage. 
Birota. 228. a. vehiculum. 
Birrus. 369. e. pro vilipanno acceptus. 
Boia. 67. e. compes. 
Bonata terra?. 487. b. modus agri certis 

limitibus seu bonnis dcfimtus. 
Bordaria. 181. n< tugurium, vel preedium 

rusticum. 
Bordelleria. 3 1 1 . d. eâdem nolione. 
Bos'cus. 101. b. 120. a. 512. e. et alibi 

passim. 

Brennagium. 43°- a - tributum furfuris 

pro canum venaticorum pastu. 
Breviarium. 1 1 1 . c. ordo ojficiorum per 

toturn anni cursum. 
Brodaturse. 79. a.pictura textilis. 
Caballicatio. 241. b. equitatio militaris , 

chevauchée. 
Calciata. 487- d. via strata , nostris 

chaussée. 

Calefactum. 107. jus annuœ lignationis 
ad usum familial. 

Camerlancus. 198. a.prajectus cubiculi, 
chambellan. 

Caminus. 388. a. viapublica. 

Caminata. 34- n. eâdem notione. 

Campion. 33. c. 1 w8. e. pugil, qui duello 
pro alio decertabat in campo, cham- 
pion. 



Canonica. 658. c. collegium canonicorum. 
Canonicatura. 146. a. idem. 
Cappa. 2. c. 162. e. 350. b. 404. d. 
000. e. 

Cappatus. 2. c. inde dicti Capetiani. 
Cappa papalis. 563. n. Vide, Mantum. 
Capitaneus. 527. n. 528. n. 556. c. 
Capitium ecclesiae. 78. a. pars extima 

œdis sacra, le chevet. 
Carpentum. 3 19. n. plaustrum. 
Carpentarius. 314. a. tignarius faber. 
Carroperum. 787. b. opéra carri, seu 

vecturœ. 

Carruca , carrucata. y 11. d. 512. b. e. 

aratrum, et quantum terrât uno aratro 

colipotest in anno. 
Carrus. 319. n. plaustrum. 
Casamentum. 357. c. 493- a - 799- b. 

feodum à casa dominica pendens. 
Casati eccleste. 54. a. qui ab ecclesia 

preedium ad vitam tenebant. 
Cassare. 209. e. 214. a. 354. a. 356. c. 

4 1 7 . e. 7 5 9. b. irritum facere. 
Cattus. 326. c.felis. 
Cedula. 107. e. charta. 
Ciclum. 249. c. circulus dolii vinarii. 
Circius. 1 8 1 . n. ventus aquilo. 
Clamor. 241. d. querimonia. 
Classicum campanarum. 78. a. 
Colongia. 402. b. modus agri, quantum 

colonus unus colère potest, 
Concambium. 133. c«e. 515. n.pennu- 

tatio , cequipollentia. 
Confratria. 231. b. pia societas. Vox 

recentioribus familiaris bac notione. 
Consolamentum. 449- a - n - manûs impo- 

sitio, seu donum Spiritûs sancti, qui 

paracletus. 
Consolatio. 228. b. sustentaculum , con- 
sole. 

Convenientia. 106. d. 107. c. d. 117. d. 

146. e. conventio , pactum. 
Cophium. 216. b. capitis legumentum. 
Crise ius pannus. 350. b. cinereivelsubalbi 

coloris. 

Crossa. 402. b.fossa, vel excavatio , un 
creux. 

Cumba. 402. b. convallis, locus declivis 

qui in vallem desinit. 
Curtesius. 184. e. qui domini principalis 

curiam sequi tenetur. 
Deconfictura. 222. b. slades, strages. 
Derationare. 783. d. litigare , causam 

suam rationibus comprobare. 
Disturbatio. 468. a. impedimentum. 
Emendatio. 24 1. b. 246. muleta , 

amende. 

Esoces, vulgo salmones. 121. b.piscium 
genus. 

Exartium. 311. d. nemus succisum vel 

ad culturtm redactum. 
Exorbitare. 96. a. ab eo quod rectum est 

avocare. 

Eulogiae. 127. c. 130. e. preestationes 
variât. 

Fathrium. j4 2 - d. j4f- a.fatigatio. 
Feodum. 466. c. 468. b. et alibi passim. 
Feria. 508. d. nundina. 
Ferrago. 3 10. e. virldarium. 
Fevatus, fevum. 34. a. 182. b. benefi- 

cium, idque multigenum. 
Fevodia. 181. d. eodem sensu. 
Follis. 573. n.fatuus, unde fou. 



Foresta. 27. d. 311. d. 509. d. 510. d. 
silva, 

Forifacere, forisfacere. 231. c. 242. c. 
392. a. 467. c. 

Forisfkctura. 241. a. c. delictum, forfai- 
ture. 

Forisfactum. 242. c. idem est. 
Frescennae. 787. b.palicia, quibuscas- 

tella muniebantur. 
Fresengia. 493. a. prœstatio de porcellis. 
Gadiare. 107. c. spondere, vadem se facere 

alicujus rei. 
Gerpire. 91. e. Vide, Gurpire. . 
Glossatus liber. 413. c. notis élucidants. 
Grangia. 497. d. yio. a. 5 1 1 . b. 513. fa. 

apotheca, promptuarium. 
Granica. 430. a. eodem sensu, 
Gubernamentum. 449- d. episcopalis 

auctoritas. 
Guerra, Werra. 43- 68. c. 159. d. 

201. b. 240. e. 307. b. 314. b. 357. d. 

423. a. 466. a. c. et alibi passim. 
Guisagium, Guidatgium. 466. c. 467. d. 

salariumpro via ductu. 
Gurpire, Guerpire. 153. b. rei alicujus 

possessionem dimittere. 
Gurpimentum. 106. d. eodem significatu, 
Heremitagium. 510. b. eremitoe habita- 

culum. 

Hirebelli, Hillibecci , Guiribecci. 394. d. 
n. sic dicti satellites Gaufridi Belli , 
Comitis Andegav. adversùs Stephanum 
Anglice Regem dimicantis. 

Homagium. 422. c. 

Hominium. 271. b. d. 27 J. d. n. 276. b. 

324. c. 467. e. 468. a. et alibi passim. 
Hon or. 106. c. 265. d. dominiutn. 
Incastellare se. 563. a. 678. a. castello se 

includere. 

Incastellare. J57. n. obsidione cingere. 

Incrementare. 78. b. ampliftcare. 

Incurrimentum. 4,67. muleta indicta. 

Indominicatus. 4^3. c. domanium, do- 
minium proprium. 

Infrigidatus. 744. e. tepefactus. 

Ingenium. 326. c. machina bellica, engin. 

Innormare. 1 i^.d.ad normam informare. 

Leccator. 478. b. scurra, vaniloquus. 

Landa. 5 1 o. a-e. 5 1 1 . d. 5 1 4. A. planifies 
inculta. 

Leda, Lesda. 107. b. 182. b-d. n. 467. 

c. tributum pro mercibus. 
Lidda. 1 8 1 . n. idem quod lesda. 
Liaira mula. 50. b. id est, coloris subei- 

nericii, 

Libertare. 41. b. libertate donare. 
Magnellus, Maganellus. 326. b. n. 327. 

a. instrumentum bellicum, mangoneau. 
Mandatum. 160. a. lotio pedum. 
Manerium. 68. c. 77. n. domicilium. 

Afanerios à manendo vocamus , inquit 

Ord. Vital. 
Mansionarius. 423. c. villicus, colonus. 
Mansus. 338. b. preedium rusticum. 
Mansus indominicatus. 51 j. d. mansus 

quem dominas in manu sua relinebat. 
Mantum. 4©4- d. 408. e. insigne papale. 

— Immantatio. 406. a. 408. a. 
Manumittere. 487. a. 525. b. libertate 

donare. 

Manutenere. 50. a. 434- b. d.' et alibi 

passim. maintenir. 
Manutenium. 261. n. eodem significatu. 
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Mariscalcns. 198. a. *quiso , prefectus Pomagium. joo. b. tributum pro equis Strata. 466, a. viapublica. 



equorum. 

Matricularii.493.a. quibus deputata eral 
eccksiaet pauperum curai inde mar- 
gailliers. 

Mauzerimus seu Mazerînus scypnus. 
228. a. n, 



in navim perpontem ascendentibus. 
Portaticum. 182. b. 183. b. valvarum 

teloneum in transitu portarum. 
QuaAraria. 3 1 3. b. c. iapidicina, 
Querelare. 150. a. querelamfacere. 
Quietantiae. 514. a. immunitates. 



Symmista. 55. b Dec communier. 

Mediare. 128. e. rem tractart tamquam Quintana. 486. c. clypeus posti appensu/s Tascha. 311. a. prestatio aerària I 

arbiter et sequester. ad exercitium hastiludii. eampipars, ' 

Modius fruraenti vel vini. 149- c. Qnittarc 467. i. 468. «..«. dimittere, ' T 

163. b. relinquere. 

Molendinus. ioo. c. et alibi passthu Rebursio, Rebarsns.z6S.d.sursùmerectus. 

Morevum , vel Morenum. 100. c. septum Receptaculum. 392. b. munitio. 

vel séries palorum. Rectitudo. 24 1 • a. e. 3 92. a. davtuù emen- 
Naccum vel Nactum.3j8.c. pontificium datio. 

Rectum facere. 106. d. 107. c. 513. e. 



indumcntum, 
Neuvensa, fortè pro Meuvensa, J03. c. 
Nok. 477- b. cymbalum. 
Palacium seu Palaticum. 78. a. claustrum 
ex palis, 

Palafredus ferrant. 402. d. equusgradarius 

vel agminalis. 
Paraphonista. 199. a. precentor , qui 

p.œest schole cantorum. 
Parasanga.469. et seq. mensura it'meraria, 

Hebreis sic dicta. 
Parcum. 78. b. 79. b. - ivarium. 
Pasticum. 100. c. agerpascuus. 



faire droit. 
Relevamen. 395. c. pecuriia pro quavis 

tnutatione solvenda. 
Restauramentum domorum. 107. ligna 

ad instauranda xdificia. 
Ronsinus. 528. n. equus onerarius. 
Sagmarium. 48. b. indumenti genus. 
Saîmones. 121. b. piscium genus, 
Salvitas ecclesiamm. 393. a. immu- 
nitas. 



^■}K*.rtl.A.firtiT* X i, eodtm 
sigmfcatu. ' m 

T t nea,US " 392 * b ' tributUm ?" 
Teloneum. 78. b. 107. c. 
Tornio. 490. c. hastiludium. 
Tortura. 47. d. lesio , damnum. 

Trecensum. ,37. a . ,4,. a . cmm 

terra, quasi terre census. 
Treuga. 392. d. 627. b. stcurita, rdm, 

et persoms concessa. 
Trevia-Dei.222. a. 23,. c. treugaDd 

nomme tmperata. 
Valentia. 32^ n. vahr.preAum. 
Vassallus. 106. e. 107. c. 



Sasire. 128. c. 139. C. 140. a. c. invadere, Venna. 221. b. n. piscatoria, 



apprehendere. 



Pedagium. 392. b. 406. a. c. et alibi Scrofee, morbus regius dictus. 121. d. n. 

écrouelles. 
Septimana. 123. a. hebdomada. 
Solatiari. 659. e. solatium afferre. 



passim. 
Personatus aharium. 422. d. 
Placitare. 149. c. ijo. a. 154. d- litigare. 
Placitatio. 249. a. 

Placitum. 117- c. 128. a. i4j. c. iyi.a. 

308. c. 309. b. 
Placitum Dei. 223. c. 249. d. 
Piperellus. 1 50. a. auletes. 



Sonna;. 554- 681. c. impedimenta, 
Sororgius. 259. n. sororis maritus. 
Sotula. 323. d. calceus, 
Spata. 14b. 15. d. 1 jy. b. 383. c. ensis, 
gladius. 



Vestibulum. 475. d. vesiiarium, 
Vicaria. 107. c. txactio quain vtcariut 

faaebat intra vicaria sua limites. 
Volta. 315. a. fornix. 
Usaticum. 182. a. consuetudo localis. 
Wadium dare. 523. b. 524. b. dato 

pignore se ob/igare. 
Werra. 43. a. 389. d. Vide, G11 erra. 
Wirpire. 129. b. ^o.ju^i^i.b. Vide, 



Gurpire. ' 




< 1W 



ERRA TA. 



.TA G. 4> not. (e) , Adam ex Ingelranno Codiciacensi . . . , 

prognatam esse, corr. Adam ex Ingelranno Codiciacensi,.,, 

Thomam de Maria procréasse , jam ostendimus Ù"c. 
Pag. 27. d. lin. 6 , facais , lege, facias. 
Pag. 47- not. (a},dele successor ejus, et scribe Petrus Igneus. 
Pag. 73. b. ad marg. Gerardus Cornes Matiscon, corr. Guido. 
Pag. 140. ad marg. num. 9, lege, intérim Walterus prxdasin 

res monasterii agit. 
Pag. 161', not. (a) , lin. 4» Vitce ejus adhuc inédite, cap.p, 

lege, édite apud Martenium t, VI AmpVissim. Collect, 

col. 9ff4, num. 12, 
Pag. 183. e. ad marg. Oihernotius , lege, Oihenartius, 
Pag. 240. d. lin. 5, Chamarcït, lege, Chamartii , et sic 

in duabus paginis seqq. 
Pag. 241. d. lin. 1, item e. lin. 2, Guillelmus Gortus juvenis , 

lege, Goetus. 



Pag. 246. c. lin. 7, triennalis, lege, tricennalis. 

Pag. 280. d. lin. 3, magesterio , lege, magisterio, 

Pag. 306. nox.(a), lin. 8, magistrum, lege, magisterium, 

Pag. 3 1 8. c. lin. 3 , iratres, \ege,fratres. 

Pag. 344- a. lin. 6, scholasticus, lege, scholasticis, 

Pag. 383. b. lin. 7 , distracta , lege, districta. 

Pag. y6l . d. lin. 2, repedere, lege, repedare. 

Pag. 624. c. lin. 3, et cUricis et omnibus Comitibus ; fortè, 

clericis omnibus et Comitibus , &c. atque eodem modo 

corrigendus epistols titulus. 
Pag. 637. d. lin. 8, Hberutus , lege , Hubertus. 
Pag. 680. b. lin. 2, quas, lege, quos / ibid. lin. 4, ipso, 

corr. ipse. 

Pag. 681. c. lin. ult. legitimis sociis, corr. sonnis. 
Pag. 808. c. lin. 8, Ma, lege.ilk. 
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